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PRÉFACE 

L'histoire littéraire de la Grèce sous la domination ottomane 
est encore très imparfaitement connue, en dépit des efforts 
réitérés que les Hellènes ont tentés pour déchirer le voile épais 
qui la couvre. Ils ont, en effet, écrit plusieurs ouvrages sur cette 
matière, mais il n'est pas de travailleur sérieux, ayant eu besoin 
de les consulter, qui n'ait été frappé, comme nous, de lenr 
extrême médiocrité. D'indigestes compilations bâclées à la hâle, 
sans soin, sans méthode, sans critique; un inextricable fouillis 
d'assertio1.1s hasardées, de contradictions flag1·antes, d'erreurs 
chronologiques, de traductions fautives et parfois burlesques de 
textes latins, d'exagérations audacieuses et d'omissions calculées, 
tels sont les livres en leur langue où les Grecs peuvent se ren
seigner sur la vie et les œuvres des écrivains qui ont fleuri parmi 
eux postérieurement à f 453. On m'objectera peul-être que mon 
appréciation est sévère. J'en conviens, mais je la crois équitable. 
Loin de m'être inspirée par un sentiment de partialité, elle se 
base, au contraire, sur un consciencieux examen de la question; 
tous les termes en ont été scrupuleusement pesés, et il n'y en a 
pas un seul que je ne sois en mesure d'appuyer de preuves 
décisives. 

D'ailleurs, comme certaines personnes pourraient révoquer en 
doute le bien-fondé de mes affirmations, je crois prudent de 
mettre en relief, par quelques échantillons pris au hasard, la 
,·aleur intrinsèque d'une œuvre que les savants grecs s'accordent 
i, considérer comme la source ln pins autorisée de leur histoire 

BIRI.IOGR.\l'lllr. HF.U.t~IQl't:. 



Il PRÉFACE. 

lillérairc, j'ai nommé la Nout1elle Grèce ~e GEonGEs Z.\.VIRAs 1• 

J'emprunte mes spécimens au xve et au xn• siècle, la période 
postérieure n'étant pas présentement en cause. 

Zaviras affirme (p. 69) que Janus Lascaris se rendit, en U53, 
de Constantinople à Rome chez le cardinal Laurent de Médicis. 

Aucun document connu ne prom-e que Janus Lascaris quitta son 
paJS en U53; aucun qu'il se rendit à Rome, lors de son arrivée 
en Italie. J'ai presque honte d'ajouter que jamais Laurent de 
Médicis ne porta la pourpre. Ce qu'il fallait dire, c'est que, à une 
date qu'il est difficile de préciser, mais de beaucoup postérieure 
à celle de 1453, Janus Lascaris se trouvait à Florence, où il 
enseignait les lettres grecques et jouissait de la bienveillante 
protection de Laurent le Magnifique. 

Poursuivons. Il accompagna Louis XII en France. Non pas, 
mais Charles VIII. Louis XII le nomma son ambassadeur à Venise 
en 1505 et 1505. La mission de Lascaris près la Sérénissime 
République ne prit fin que le dimanche 28 jam·icr 1509, et il 
quitta Venise le mardi suivant'. 

Paul de Médicis (lire Jean de Médicis), étant devenu pape sous 

le nom de Léon X, confia à Lascaris la direction du Collège grec. 

Ledit Lascaris mourut à Rome en 1489; suivant d'autres, en 
1515 ou 1535. La date de 1489 ne devait pas même faire l'objet 
d'un doute pour Zaviras, puisque, sept lignes auparavant, il en
voyait Lascaris à Venise en f 503. 

Zaviras affirme (p. 68) que Constantin Lascaris composa un 
traité de grammaire à lfcssine en 1470 (ce qui est exact), mais, 
cinq lignes plus bas, oubliant ce qu'il vient de dire, il fait mourir 
le susdit savant en 1465, et ajoute que, pour le remercier du legs 
de sa bibliothèque, le sénat de Messine lui accorda après sa mort 
le droit de bourgeoisie. La vérité, c'est que Constantin Lascaris 
mourut de la peste à Messine, au mois d'août 1501. Quant à la 

1. Néœ 'EHœç ~ !H11v1xov 8é01'tpOv Èxoo8N fi1to rEwpylo•J Il. Kplp.ov. 'A8-,\v1l'11, 
-rj1ro,ç È<p"l)(l,EpMoç 'tWV EvC"l)'t'l)aEwv. 1872. - ln-li•. 

~- Voy. ~fan1110 SAimro, Diarii, t. VII, col. 725. 
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distinction que lui accorda le sénat, ai-je besoin de dire <1u'il en 
fut honoré de son vivant? 

Je pourrais multiplier les exemples d'énormités analogues à 
celles que je viens de signaler. Mais je crois en a,·oir suffisam
ment cilé pour que l'on ne me conteste pas qu'un auteur, chez 
qui· l'on relève d'aussi grossières bévues, a dû en commettre bien 
d'autres. Et pourtant la Nouvelle Grèce a élé comblée des éloges 
les plus flatteurs. Elle suscita même, à .Athènes, il y a quelques 
années, une bataille à coups de plume, bataille héroï-comique, 
digne de fournir un pendant au Lutrin. Nous ne saurions dire 
au juste quelle fut l'issue de cette polémique à jamais mémo-
1·able; mais j'ai entendu raconter que la victoire était restée aux 
masques qui, durant le carnaval, promenèrent joyeusement par 
les rues de la ville de Pallas un gros in-folio, sur lequel se déta
chait, en lettres énormes, ce titre : XEIPOrPAcJ>ON ZABIPA. 

Je savais parfaitement, lorsque je me décidai à rédiger le 
présent Essai bibliographique, combien me seraient peu utiles 
l'ouvrage de Zaviras et ses pareils; aussi eus-je vite acquis la 
conviction que pour entreprendre mon travail dans des conditions 
sérieuses, il me fallait faire table rase des ébauches de mes 
devanciers grecs. En tenir compte, c'eût été me condamner à 
relever d'innombrables erreurs, et doubler ainsi l'économie ma
térielle du présent ouvrage, sans le moindre profil pour la 
science. Il était plus pratique et plus sage de remonter direc
tement aux sources. C'est à ce parti que je me suis arrêté. 

Ainsi donc, on ne devra pas s'étonner (cl ici je m'adresse 
surtout aux lecteurs grecs) de me voir très souvent en désaccord 
tant avec Zavh·as cl Mousloxydis qu'avec ceux qui, venus après 
eux, ont parfois corrigé leurs erreurs, mais souvent aussi les 
ont aggravées ou multipliées. Quand il m'arrive de citer l''EÀ),:r,

vo:.1.V"tl:.1.wv\ c'est toujours parce que je me sers des documents 

1. 'EH"l)vop.v~..,.. .. \ aup.p.nt'rll l>.>.-~v,xèc, cnlyyp11p.p.11 1t1p1oa1xov avv-r11aa6p.1vov plv 
{.,cô **", ixa,a&p.avov a, un X. N1xo>.01taov <t1>.114,>.til111c. 'A&')v71a1v. t8'3. In-8•. Les 
n umfo,s rlf! r~ périodique virent le jour à drs intemilles très irréguliers : le premier parut 
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originaux que j')" rencontre, documents dont (il faut bien le dire) 
la provenance n'est presque jamais indiquée, mais pour lesquels 
la probité littéraire de Moustoxydis m'est un sûr garant d'authen
ticité. C'est pour un motif semblable que je me réfère aussi soit 
11 l'Essai de Mgr Nicolas Calramis 1 , soit aux deux brochures 
d'Andronic Démétracopoulos 1 • 

Je prie les Grecs d'être bien persuadés que, si je fais ces 
critiques, je ne me propose nullement de démontrer qu'ils soient 
incapables d'écrire leur histoire littéraire. Loin de moi une 
pareille pensée. Si leurs tentath·es n'ont pas été, jusqu'à cc jour, 
couronnées de succès, ce n'est pas qu'ils aient manqué de zèle ni 
d'intelligence; ce qui leur a constamment fait défaut, c'est une 
préparation suffisante, c'est la méthode qu'aucune école spéciale 
ne pom·ait, chez eux, leur enseigner, c'est surtout l'absence en 
Grèce d'une grande bibliothèque, c'est enfin l'impossibilité pour 
la plupart de fouiller les archives des pays où le~rs illustres 
compatriotes ont ,•écu. Mais le jour est proche où tous ces 
obstacles auront disparu. C'est alors que, bien pénétrés de cette 
vérité qu'il y a, comme dit Lucien, entre l'histoire et l'éloge 
l'intervalle de deux octaves, les Grecs, s'ils ,·culent cesser d'y 
voir autre chose qu'une matière à panégyrique, feront certaine
ment une œuvre durable, el peut-être ce travail d'un de leurs 
plus dévoués amis leur sera-t-il de quelque utilité. 

I 

Après a,·oir éliminé, pour les raisons que j'ai données, les 
ouvrages grecs relatifs à l'histoire littéraire hellénique de l'époque 

en 1845, le dixième (le dernier distribué) en 184.7. Deux autres numéros furent encore 
imprimés (le tt• eu 1852, le 12• en 1855), mais ils n'ont pas été mis ,!ans le commerce, 

i. cl>1).o).oy1xix ŒVCXÀEXT!X Zœxvv6ou {i,to NurnAAOr luTPAllH, CXp):IE'ltl!JXO'ltOU 
Zœxvv8ou. 'Ev Zœxvv8bl. 1880. - lo-8°. 

2. IlpoaO'Ïjxœ1 xœ\ a1~p8wa11ç Elç '"IV noE>,).'ljv1x7jv 4>1).0).oyiœv K111vaTœv-rivou I:ci6œ {i,tà 

ANàPONIKOr K. AHllHTPAKOnurAor. 'Ev At,~!~, 1871. Iu-8•. - 'E1tœvop8wo-E1; 
O''fi:Xl,!J.CXTlllv 1tœpct't'ljp'ljOiv-r111v Èv ~ VEOEÀÀ'ljVIX~ cl>1>.o>-oyl~ -rov K. :Eci8œ, !J.E'tix xœ! 't1v111v 
'lt~ùafJ'ljxfuv \l'lt(I AN.1PUN, AIUlll'fl'AKUilUl',\Or, cxp):<!J.OIVGf,i'tOU, ÎEpyÉa'r"!l.1871'!.-lo-1!•. 
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postérieure à la catastrophe de i455, mon devoir est de faire 
connaître au lecteur : f O la valeur des ouvrages de Humphrey 
Ilody, de Christian Bœrnci· et de Nicolas Papadopoli, ainsi que 
l'utilité que j'ai pu en retirer; 2° l'état dans lequel j'ai trouvé 
la bibliographie; 5• la méthode que j'ai suivie dans la rédaction 
du présent Essai. 

a. - L~ livre de Hody 1, publié après sa mort, est riche en 
documents empruntés, pour la plupart, aux auteurs contempo- · 
rains des personnages dont ils peuvent servir à rédiger la bio
graphie; mais on regrette d'y trouver trop de citations oiseuses 
et encombrantes. La méthode fait presque partout défaut et la 
critique n'est pas toujours sûre. Je me suis servi de cet ouvrage 
avec précaution et bien m'en a pris, car j'y ai relevé des méprises 
de plus d'une sorte. J'ajouterai que, pour retrouver plusieurs 
extraits dan·s les originaux, j'ai dû perdre un temps précieux, 
à cause de la façon trop sommaire ou trop vague dont les remois 
sont indiqués. · 

b. - Rédigé sur le même plan que celui de Hody, l'ouvrage cle 
Christian Bœrner I lui est infiniment supérieur sous le rapport de 
la précision et de la clarté; on y trouve quelques faits restés 
inconnus au savant anglais, mais il n'est pas non plus exempt 
d"erreurs. Il est juste de remarquer que Bœrner a très rarement 
invoqué l'autorité de Papadopoli; il a même laissé percer en pins 
d'un endroit la juste défiance que lui inspirait ce Crétois, qu'il 
compare (p. t45, en note) à la Pythie rendant ses oracles. 

c. - L'Historia Gymnasii Patavini 3 de Nicolas Comnène 
Papadopoli contient une série de notices consacrées à la biographie 
des Grecs ayant appartenu à l'Université de Padoue soit comme 
professeurs, soit à titre d'élèves. Par malheur, on trouve dans ces 
notices une foule de faits imaginaires : détails circonstanci1\s, 
-- - - -- -----------------

1. De Graecis illu~trilms linguac graccnc inslnurntm·ibus. rie. Lomfini, 17-12. - ln-S•. 
2 De doctis bominibus graecis lillerarum grnecarum in ltalia instnuraloribus lilx·r. 

J.ip,iae, 1750. - ln-8•. 
3. ~ICOLAI Coxn111 P.&PADOPOLI llisloria Gymnasii l'alavini post l'B qua? hactcnus tic illo 
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dates fixées avec précision, titres el citations d'imprimés ou de 
manuscrits, bref, tous les éléments constitutifs d'une biographie 
bien documentée, Papadopoli les invente et en parsème ses 
articles avec un aplomb stupéfiant. On conçoit qu'il est parfois 
difficile de distinguer l'ivraie du bon grain. 

Que l'on veuille bien comparer, par exemple, sa notice sur 
Maxime Margounios avec celle que j'ai rédigée moi-m~me et qui 
est puisée aux sources les plus dignes de foi, et l'on sera com
plètement édifié sur la façon dont il procède. 

Des sa,·anls consciencieux, tels que le P. Jean degli Agostini cl 
Tiraboschi, ont mis, il y a longtemps déjà, les travaillem·s en 
garde contre l'ouvrage de Papadopoli; malheureusement, peu de 
personnes ont profilé de leurs sages ave1·tissemenls. C'est cc qui 
fait que beaucoup de notices empruntées à l'Jlistoire de l'Univer
sité de Padoue sont allées " enrichir " des encyclopédies ou des 
dictionnaires historiques réputés sérieux, tels que la Biographie 
unive1·sel/e de Michaud. Les éditeurs de Moréri s'y étaient déjà 
laissé prendre, et l'on peut prédire, sans être grand prophète, 
que, longtemps encore, les compilateurs d'ouvrages analogues 
reproduiront religieusement des articles désormais passés à l'étal 
de clichés. On pense bien que les Grecs, eux aussi, t~uvant là 
une abondante mine de matériaux, n'ont pas manqué de l'exploi
ter, sans se soucier le moins du monde de la qualité des produits. 
Moustoxydis (c'est une justice à lui rendre) a été le seul de ses 
compatriotes à reconnaitre les impostures de Papadopoli; il les a. 
dé,·oilées dans sa notice sur Thomas Diplo,·atace 1• Jacques Facciolati 
raconte que Nicolas Papadopoli avait rédigé son ouvrage à contre 
cœur et à seule fin de s'acquitter d'un engagement contracté 
par lui, depuis plus de trente ans, vis-à-vis des " Réformateurs " 
de l'Uni\·crsilé de Padoue'. Ce détail, dont la véracité n'a rien de 

acripla suol, ad hRJc mJSlra lcmpora plcnius el em1•111luli11s deducln, rum auclario de claris 
,·um profossoribus lum alumnis rjusdcm. Ye11etiis, 1720. - i tomes in-folio. 

1. 'fil).Y)VO!LV~tJ.<l)V, PP· 96-1 u. 
~- Fasti Gyn111a,ii Patavi11i (Padoue, 1757, iu--1•), lroi,ii•mc partie, p. 85. 
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suspect, nous explique peut-être comment, au lieu de se livrer à 
de longues et pénibles recherches, cet écrivain indélicat avait 
trouvé préfé1·able, pour se tirer d'embarras, de forger toutes ces 
informations controuvées qu'on relève dans son Histoire. La saine 
critique conseille de rejeter les faits que Papadopoli allègue sans 
citer d'autorité; quant à ceux pour lesquels il donne une autorité, 
il est toujours indispensable de s'assurer si elle n'est pas imagi
naire. En somme, c'est avec une extrême prudence qu'il convient 
de s'aider d'une œuvre pareillement frelatée 1 • 

L'engeance dont Papadopoli peut à bon droit passer pour 
un type accompli est de tous les temps et de tous les pays: 
aussi n'est-il pas surprenant que l'historiographe officiel de 
l'UniYersité de Padoue ait b·om·é des imitateurs parmi ses corn -
patriotes. Notre intention n'est pas de les passer en revue, 
mais nous ne saurions négliger le plus récent, celui dont l'habile 
industrie a gratifié la littérature hellénique des trois ouvrages 
suivants: 

f O 1lffllpC0t ~; vfi,ro•J Xfo•J, t.rr.à NtitoÀio•J BÀat,m,ü -roü Kp1r,o;. 

Venetiis, 1498. - In-4°. 

2° r,vaatÀoytx.à. a·ri:i.:J.0tT0t ivCwv 'ï.E?t?xvwv B'J~atv-rtvwv Olitwv cb:à 

TWV «.px_attOTiTw'Y xpovwv /U"I..P\ ~; 'YÙ'Y ir.ox~;. fJ'JÀÀEyÉv-rœ fa r.atv-ro-

3«r.CÏJ'Y r.œÀ«twv -ra x.atl vÉwv "J..Etpoypif<•>'Y, r.atpi 'Aptrt'YLO'J -rœ-;mvoü 

Àpxmnax.or.o•J MO'YEfL~«O'Cœ;. Venetiis, 1533. - ln-folio. 

5° 'Q3-ti ,t; T"tlV yÉVYYJtJL'Y 't'OÜ 1EitÀ0tfLr.po,iTO'J x.atl ratÀ'tj'YOTiTO'J 

r.pCyyt,;o; «l»p«yyCtJlto•J -roü 'Po3ox«vix.t3o;, 'ï.Ot'tl~Eîtrat ,;«p:x Za:1,.œpCo'J 

iipiw; :Ix.op3vÀfo•J Kp'tl-rà;, -roü 'ï.œpa,;CitÀ'tl'Y Matpatipxpi, x.«l Èr.t,po'ï.ov 

":'lj,j ~; KW'YO'Tat'YTL'YO'J'ï.OÀE<,,; otx.o•J:J.E'Y\X.OÜ 'ï.atTptipxov K•Jpfo•J 

'1wi11xip. 'Ev 'Eva.fat;. ~'?~~ '. - ln-4°. 

t. Le le~teur ne doit pas oublier que nous ne critiquons ici que les notices consacrées 
· aux savants grecs du 1v- el du n.- siècle; car dans les biographies de ceux d'une époque 

postérieure, de ses contemporains surtout, Papadopoli nous parait plus digne de foi. 
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::\'icolas Vlastos, Arsène Apostolios et Zacharie Scordylis (trois 
Ct-étois !) ne pourmicnt manquer, s'ils rc,·cnaient à la vie, de se 
pourrnir en désa,·cu de paternité, cl ils obtiendraient gain de 
cause, car ces trois ouvrages qu'on leur attribue rcspccth·emcnt 
n'existent pas, et les titres ci-dessus ont été fabriqués pour les 
besoins de certaine thèse que s'évertue vainement à prouver l'édi
teur du livre auquel je les emprunte '. 

II 

André Papadopoulos-Vrélos est le seul auteur qui ait consacré 
à la Bibliographie hellénique un livl'C digne d'être pris en consi
dération. 

Il publia ses premiers essais en cc genre dans un journal 
d'Athènes, depuis longtemps disparu, le Dor.vctp!'-ovLov, et il en fut 
fait un tirage à part, en 1845 1 • Cette première édition, beaucoup 
moins riche que la seconde, lui est supérieure sous le rapport de 
la correction avec laquelle les titres sont .reproduits. Les exem
plaires en sont devenus fort rares, et nous eûmes toutes les peines 
du monde à nous en procurer un à Athènes, il y a quelques 
années. 

La seconde édition de l'ouvrage de Vrélos a parn en deux par
tiess. La première, exclusivement résen·éc aux livres qui traitent 
des matières ecclésiastiques, vit le jour en 1854; la seconde, qui 
renferme Jes omrages ne rentrant pas dans la précédente calé-

1. L.:011,s ALLATu !Ir.Lus. E,lidit n,•melrius Rhu,l()('onakis Princeps. Atlre11i,. Tn,is 
Parthenonis, 1872, in--4°, p. fj7, en note. 

2. Catalogue des li,-rcs imprim,;s !'n grrc mo,lernc ou en gr,•r ancien par dt's Gr,•rs 
,IPpuis la rhute de Conslanlinopll' ju"'lu'en tl!2I, r;.,ligé par A~ont PAPAOOPOuw--Vnt:rus. 
,lt/rè11ea, 1845. - Jn-4•. C,•ll•• plaqurllt• porte aussi 1111 tilrl' grrc. 

3. Ntoû.).'ljvntr, <1>1).0).oy!x ~Toi ximi).oyoç Twv èt1to mwatwç T'r,, ~v~xv-r1v'i;r; cxù-roxpcx
,:opixr; 1J,izp1 iyxx01lp.;aewç -r'ijr; Èv 'E>.i.cil1 ~xa1h!cxç 't'J1twOiv-rwv ~•l'lllwv 1txp' 
'En,:,vwv .i; TÎjv ù!J.IÀOV!J.ÉV'ljV, 11 el; ri,v ètpzcx,oiv l1.i,'ljv1xr1v ylwaacxv, avvnOti; {.'ltù 

,\l(.1PEOr Il.\Il.\lllnor.\or llPETor. 'Ev 'AOT1vonç. 1854-1857. - fo-8• en ,lcux 
pnrlil's. 
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go rie, fut publiée en f 857. Elles embrassent l'une et l'autre la 
période qui s'étend de 1476 à t850. Nous n'avons à nous occuper 
ici que de la portion relative au xv• et au xv1• siècle, c'est-à-dire 
de celle que nous avons traitée nous-même. Pour un espace de 
cent vingt-quatre années (1476-1600), Vrétos donne les indications 
de soixante-quatorze ouvrages; je dis indications, et c'est à 
dessein que j'emploie cette expression. En effet, pour les neuf 
dixièmes des livres qu'il cite, il a composé des intitulés de pure 
fantaisie ou s'est bomé à traduire en grec ceux que fournit en 
latin le Manuel du libraire de Brunet. C'est assez dire que Vrétos 
n'a pas eu ces livres entre les mains; d'ailleurs, pour ceux qu'il 
a eus sous les yeux, il ne se montre guère plus soigneux : c'est 
ainsi qu'il lui arrive de créer des titres en combinant tant bien 
que mal l'intitulé du volume a,·ec sa _souscription. Qu'on ajoute 
à tout cela que Vrétos a systématiquement omis la pagination, et 
l'on conviendra peut-être que son ouvrage (au moins pour la 
partie dont nous nous occupons) est loin de répondre à cc que 
l'on exige aujourd'hui d'un bibliographe. 

Nous n'avons pas encore tout dit. Sur les soixante-quatorze 
numéros donnés par le livre de Vrétos pour le xv• et le xvi• siècle, 
il y a plusieurs réductions à opérer. Dans la première partie, les 
numéros 9 et fO n'existent pas; les numéros 16, 25 et 26 sont 
très douteux; et, sous le n° 20, on trouve un volume dépourvu de 
date, mais que l'on sait imprimé par Nicodème Métaxas, à Cons
tantinople, vers 1627. Dans la seconde partie, le n° 52 porte un 
millésime erroné; il faut certainement lire 1628 au lieu de t528, 
car, à cette dernière date, l'imprimerie d'Antoine Pinelli, d'où le 
livre est so1·ti, n'existait pas encore. Reste donc un total de 
soixante-dix titres, de soixante-sept même, si l'on retranche les 
trois numéros que je qualifie de douteux et que, pour celte 
raison, je n'ai pas cru prudent d'admettre dans cet ouvrage. Sur 
près de trois cents articles que nous avons réunis pour la même 
période (1476-f 600), il est juste de dire que nous en avons 
emprunté dix à Vrélos (les n°• 5, 4, 5, 6, 7, t5, t8, 22 de la 
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première partie, cl les n°" 31 el 45 de la seéondc). N'ayant pu 
réussir à trouver d'exemplaires des,dix ounages qu'ils désignent, 
nous n'en garantissons pas l'exactitude. 

On doit encore ranger au nombre des répertoires bibliogra
phiques sérieux les catalogues de librairie, quand ils sont rédigés 
soigneusement. Ceux qui remplissent celle condition ne sont pas 
nombreux en Gr·èce. Il en est jusqu'à. trois que -l'on peut men
tionner. Un numismate distingué d'Athènes, qui sait allier avec 
bonheur le trafic des bouquins au commerce des médailles, 
M. Paul Lambros, a successh·ement publié, en i863, t86.t et 1869, 
trois catalogues de u livres rares », dont il donne les titres sans 
toujours s'astreindre à reproduire l'orthographe. et la ponctua
tion de l'original, mais avec beaucoup plus de correction que 
Vrélos; il indique aussi la pagination, mais rarement avec 
exactitude 1• 

Nous n'avons fait usage d'aucun des prix marqués dans ces 
trois catalogues; car ils ne sont pas établis sur l'étal de l'orfre 
cl de la demande en Grèce, mais reposent uniquement sur l'arbi
traire du marchand, ou le degré de rareté qu'il lui plait d'attri
buer à tel ou tel livre. Nous remarquons, entre autres ouvrages, 
un Pin,la,·e de Callergi (Catalogue de t869, n° t) coté t00 fr., 
malgré les notes manuscrites dont il est couvert, tandis que, dans 
une vente aux enchères à Paris ou à Londres, il n'atteindrait 
peut-être pas 20 fr., précisément à cause de ces annotations qui 
semblent, aux Jeux de M. Lambros, en rehausser la valeur. 

Passons maintenant à l'exposition de la méthode que nous avons 
suivie dans la rédaction de cet Essai bibliographique. 

III 

Nous nous sommes appliqué à reproduire aussi scrupuleuse
ment que possible l'intitulé et la souscription des volumes, res-

1. Le seul emprunt que nous nyon$ fait à ces catnlogul's l'st le n• 1 du catalogue de 1864. 
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pcctant les fautes d'impression et les caprices souvent bizarres 
d'une orthographe vicieuse; mais nous n'avons pas cru devoir 
émailler ces reproductions de la fastidieuse répétition du mot sic; 
le soin tout particulier avec lequel les épreuves des titres ont élé 
collationnées à plusieurs reprises et par différentes personnes· 
nous a paru suffisant pour autoriser la suppression de cette forma
lité. Chaque fois donc que le lecteur rencontrera une faute ou une 
étrangeté quelconque, il ne devra p~s la considérer comme une 
erreur typographique qui nous aurait échappé, mais y voir, au 
contraire, une preuve de l'attention que nous avons apportée à 
nous conformer aux originaux. 

Pour certains ouvrages rarissimes, nous avons essayé de re
produire l'aspect même du titre, autant que nous le permettaient 
les mesquines ressources dont dispose la typographie moderne. 
Quant au grec, nous avons dû, non sans regret, renoncer aux 
ligatures souvent si gracieuses des anciennes éditions. 

Nous aurions pu facilement augmenter d'une vingtaine au 
moins le nombre des articles de celle Bibliographie, en y accor
dant une place à des indications sommaires de livres puisées à 
différentes sources ; mais, outre que ces indications étaient 
toujours fort vagues, aucune d'elles ne présentait un degré d'au
thenticité suffisant pour se fait-e accepter. Nous avons constaté 
pour plusieurs qu'elles devaient leur existence à une méprise 
quelconque, très fréquemment à une erreur de date, el qu'elles 
auraient ainsi constitué un double emploi regrettable avec un 
litre correctement donné à sa place chronologique. C'est pour
quoi, voulant éviter à tout prix des confusions de celte nature, 
nous avons préféré, en présence d'un cas douteux, garder une 
prudente réserve. 

Il a été introduit dans cette Bibliographie une innovation sm· 
laquelle il convient de nous expliquer brièvement. Nous voulons 
parler de la reproduction intégrale des pièces liminaires. L'utilité 
d'une telle reproduction pourra être contestée par les personnes 
qui ne cherchent dans une bibliographie que des litres de livres; 
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mais celles pour lesquelles une aride nomenclature de catalogue 
n'a qu'un médiocre attrait, celles surtout qui savent combien 

sont rares la plupart des ouvrages que nous avons décrits, ne 
seront peut-ètrc pas fàchées d'avoir à leur disposition ces pré

faces et ces épigrammes presque toujours si riches en révélations 
intéressantes sur l'auteur, sur le livre et les circonstances dans 

lesquelles s'est faite sa pub,Iicalion. 

J'aurais pu, imitant en cela l'exemple donné par certains au
teurs, dresser en tète de cet Essai une longue liste des ou\Tages 

auxquels j'ai dû recourir pour rédiger mes notices, mais j'ai 
pn\féré m'affranchir d'un usage qui n'est pas sans inconvénients. 
Les personnes qui voudront bien parcourir ces deux volumes se 
rendront aisément compte des recherches qu'il m'a fallu faire; 

elles y verront que ce n'est pas uniquement aux imprimés que 
j'ai demandé mes informations. Je ne prétends pas avoir comblé 

toutes les lacunes; il y a bien des sources que je n'ai pu explorer 
(peut-être un jour me sera-t-il donné de le faire!), mais j'ai du 

moins la certitude d'avoir fourni une importante contribution à 
l'histoire littéraire des xv• et xn• siècles. J'ai mis en lumière un 

nombre considérable de faits, j'en ai établi beaucoup qui étaient 

controversés, cl j'ai redressé des erreurs dont je risque bien de 

rester le seul à savoir le chiffre. Si j'en ai laissé échapper moi
mèmc quelques-unes, ce n'est pas pour avoir aveuglément copié 

mes dennciers, car, je puis l'affirmer en toute sincérité, j'ai 

soumis chaque détail à un contrôle sévère, et je ne pense pas 

avoir écrit une phrase qui ne soit appuyée sur un document 

authentique. 
Nous avons donné la biographie non pas de tous les écrivains 

appartenant à la pfriode comprise dans cet Essai bibliographique, 
mais de ceux-là seuls qui se rallachcnt d'une façon directe ou 

indirecte audit ouvrage. Quelques-unes de ces biographies sont 
entièrement neuves, et il n'en est aucune que je n'aie enrichie de 
quelque particularité inédite. Afin de ne pas grossir outre mesure 

notre Introduction déjà si considérable, nous en avons éliminé 
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les biographies de plusieurs écrivains dont l'influence littéraire 
sur leur époque ne s'exerça pas d'une façon très sensible. Cc 
n'est pas que je renonce à m'occuper d'eux; je me propose, au 
contraire, si cet ouvrage obtient quelque succès, d'en élargir 
le cadre et de le compléter ultérieurement par des recherches 
plus étendues. 

Nous avons publié, dans l'appendice du tome Il, une série de 
lettres émanées de · savants du xv• et du xvl" siècle, ainsi que 
différentes pièces relatives à l'histoire littéraire de l'époque. Nous 
espérons que le lecteur sera bien aise de trouver réunis des 
documents, dont les uns étaient inédits et les autres, quoique 
ayant déjà vu le jour, étaient peu connus et d'un accès difficile 
à cause de la rareté des ouvrages où ils figurent. 

Il nous reste, avant de clore cette préface, à remplir un devoir 
envers M. le prince GEORGES MAunocoRDATo, car c'est sous son 
haut patronage que paraît celte Bibliographie et c'est à lui qu'en 
appartient l'idée première. Désirant, en effet, combler une lacune 
de l'histoire littéraire de son pays, il avait formé le dessein de 
rédiger un ouvrage où seraient décrits, avec la rigueur scienti
fique aujourd'hui requise dans ces sortes de travaux, les livres 
grecs publiés ou imprimés par des Grecs anté1·ieurement à 

l'année ·160t. Une œuvre de cette nature eilt été exécutée de 
main de maitre par M. le prince G. Maurocordato. Très versé 
dans l'histoire littéraire de la Grèce, ayant à sa disposition tous 
les matériaux nécessaires, je veux dire une riche bibliothèque, 
où, avec un goût exquis et une intelligence admirable, il a réuni 
à grands frais une splendide collection de livres rares et pré
cieux, il pouvait, en puisant à pleines mains dans ce merveilleux 
trésor, offrir au monde savant un ouvrage dont la publication 
eût fait époque. 
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Cet ou\'l'agc, M. le prince G. Maurocordato n'a pas voulu l'en
treprendre. Il a préféré m'en confier la rédaction, m'accordant 
ainsi un témoignage d'estime d'autant plus flatteur que je ne 
l'aYais pas sollicité, mais qui m'imposait en même temps de 
graves obligations. Je suis sans doute bien loin de les avoir 
remplies; mais la somme de travail que j'ai fournie, tant pour 
dresser cet inventaire bibliographique que pour établir les notices 
dont il est accompagné, me créera peut-être quelques droits à 
l'indulgence de la Critique. Puisse-t-ellc, le jour où elle examinera 
le présent ouvrage, considérer surtout la lacune qu'il comble, 
en d'autres termes, avoir moins égard à ce qu'il pourrait être 
qu'à ce qu'il est en réalité. 

M. le prince Georges Maurocordato a de beaucoup abrégé ma 
besogne, en se dessaisissant à mon profit d'une certaine quantité 
de documents qu'il a,·ail copiés de sa main et que je me suis 
borné à collationner sur les originaux. Il a, en outre, mis à ma 
disposition son incomparable bibliothèque; il m'a prodigué les 
conseils éclairés cl les sages remontrances; il a constamment 
encouragé mes efforts el n'a rien épargné pour alléger ma tâche. 
Je lui dois plus encore. La rédaction de l'ouvrage une fois 
terminée, restait la publication, et les éditeurs ne se montraient 
pas disposés à l'entreprendre, le grec, à les en croire, n'offrant 
pas, dans les circonstances actuelles, « une garantie de succès 
commercial "· Cette difficulté, M. le prince G. Maurocordato 
voulut bien aussi l'aplanir, en prenant libéralement à sa charge 
les frais énormes nécessités par l'impression de ces deux volumes. 

Noblesse oblige, dit un proverbe; et ce proverbe, M. le prince 
G. Maurocordato a prouvé, en maintes occasions, qu'il tient à 
honneur de le justifier. Cette fois encore, il s'est inspiré des 
immortels exemples de ses glorieux ancêtres, de ces princes 
qui, lorsque la Grèce gémissait sous un joug atrocement barbare, 
bâtissaient des écoles, attiraient les savants à leur cour, et 
protégeaient les lettres, qu'ils cultivaient eux-mêmes avec éclat. 
Qne le digne héritier de leur nom el de leur amour pour la 
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science veuille bien agréer le rcspectµeux hommage de l'inal
térable gratitude que je lui ai vouée, mais que je regrette de 
ne pouvoir lui exprimer en termes plus éloquents! 

Un grand nombre de personnes nous ont obligé soit en nous 
transmettant des renseignements bibliographiques, soit en co
piant à notre intention des documents d'archives ou de biblio
thèques. S'il nous est impossible de remercier ici chacune d'elles 
en particulier, au moins rendrons-nous grâces à l'érudit biblio
thécaire en chef de la Marciane, M. Jean Veloudo, pour ses pré
cieuses communications de titres et pour ses notes concernant 
l'histoire littéraire. Nous garderons le meilleur souvenir du zèle 
qu'il a toujours mis à nous répondre el du vif intérêt qu'il n'a 
cessé de porter à notre travail. 





INTRODUCTION 

L1 l:ingue grecque ne cessa pas d'être connue en Occident pendant toute 
la durée du moyen âge: plusieurs savants ont écrit des dissertations pour le 
prouver et c'est un fait désormais incontestable; mais on ne l'étudiait guère 
que pour le besoin des relations commerciales, politiques ou religieuses avec 
l'empirr. d'Orient. La véritable renaissance de l'hellénisme ne date que de 
la seconde moitié tin quatorzième siècle. Boccace et Pétrarque furent les 
premiers qui essayèrent de ramener dans leur pays le goût de la langue et 
des lettres grecques. 

l.éonce Pilate, qui se disait de Thessalonique I mais n'était probablement 
qu'un Gree de la Calabre 1 , eut l'insigne honneur d'enseigner la langue 
d'Homère à l'immortel auteur du Décaméron. Il s'était rendu à Venise, en 
i360, pour, de là, gagner Avignon, où était la cour papale, lorsque Boccace 
l'invita à venir auprès de lui à Florence. Léonce se mit aussitôt en route 
1iour la capitale de la Toscane : le r,élèbre conteur reçut le pauvre Grec dans 
sa propre maison et l'y hébergea pendant longtemps. Il réussit par la suite, 
el non sans peine, à le faire nommer professeur à l'univP.rsité florentine, 
avec une rétribution payée par l'État. Boccace se vante, avec juste raison, 
d'arnir été le pa·emier à faire venir à ses frais en Toscane, d'où ils sem
blaient à jamais bannis, les poèmes d'Homère el les ouvrages de plusieurs 
autres écrivains grecs. Il fut aussi le premier en Italie à se faire expliquer 
l'llia,le, dans des leçons particulières; et, gràce à ses eflorts, les œuvres 
d'Homère devinrent l'objet d'un enseignement public 1 • 

Cette chaire de grec que Boccace parvint à faire crée1· à Florence est la 
première qui ait été établie en IL1lie, et nous ne croyons pas que l'on en 
puisse citer de plus ancienne en Occident. Boccace étudia le grec pendant 

t. lou:-11 Boum 1Œp\ yav12>.oyi2c Deorum libri quindecim (Basilem, 1532, r•), I'· 3!10. 
2. 1'tru11ovE, Epiatolu de rebu• ae11ilibua, liv. Ill, leltre 5. 
3. lonms Bouv11 ,np\ y&v12>..,yl2; Deorum libl'i quindecim, I'· 392. 
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trois a1111t':es, mai~ il ur put jouir aussi longtemps qu'il l'aurait désiré de 
l'l'nst•igrn'mc•nl de Léonce Pilatr. L'ayant emmené avec lui à Yenise, où se 
lrournit alors Pl;lranpw, ,·ers la fin de l'année t5ti3, quand, au bout de 
quelque temps, il rrparlil pour Florence, Léonce manifesta l'intention de 
rester à Venisr pour rcloumcr en Grèce. Cc 11u'il fit effectivement. Il avait 
déj:11p1it1é l'lt:1l ie let•• mars 1564, comme en fait foi une lettre de Pétrarque 
à Boccace 1p1i porte relie 1late 1• Mais Pilate ne fut pas sitôt arrivé à Con
stantinople qu'il se prit à rrgreller son départ, et il écrivit à Pétrarque de 
lui procurer les moll'llS de rcrnnir clans le plus bref délai. Pétrarque, qui 
connaissait l'humeur changeante et capricieuse de Pilate et ne ,·oulail point 
c•n tenter derechef l'expérience, ne lui 1·épondit pas. Le silence du poète 
u'c•mpc~cha nullPmcnt notre Grec de reprendre la roule de l'Italie, sûr qu'il 
rtait de rell·om·er soit auprès de Boccace, soit auprès de Pétrarque, un 
accueil bienveillant. Il allait louel1e1· les rivages de la péninsule, quand, 
dans une furieuse lcmpèle dont fut assailli le navire qui le portait, il fut 
tué d'un coup de foudre au pied d'un mât près duquel il s'était blotti. 
Pétr:m1ue ral·onte ce tragique événement dans une lellre à Boccace, datée 
de janvier {365 1 • 

Cependant, si ce court séjour de Léonce Pilate en Italie avait suffi pour 
éveiller chœ beaucoup de gens le désir d'apprendll la langue grecque, il 
n'avait permis à aucun de le satisfaire pleinement. Quiconque voulait 
acquérir la connaissance de cette langue, devait se lrnnsporler en Grèce. Ce 
fut dans ce dessein que Gnnrini de Vérone, François Filelfe, Jean Anrispa 
el d'autres encore se rendirent à différentes époques à Constantinople. 
Mais un pareil vo~·age était alors trop long et trop coûteux: bon nombre de 
jeunes gens qui auraient volontiers appris le grec, s'ils en anient eu la 
facilité dans leur pays, se voyaient contraints d'y renoncer, à cause de l'im
l'ossibilité où ils se trouvaient de subvenir aux dépenses que cette étud" 
exigeait. On ne devait posséder de nombreuses chaires de cette langue que 
le jour où les malheurs des Grecs les contraindraient à quitter leur patrie 
et à se retirer en Italie, où ils espéraient trouver et trouvèrent, en effet, 
un asile sùr et honoré. Le premier qui fit re0eurir en Italie l'étude de la 
langue grecque fut Manuel Chrysolo1·as. C'est pat· sa biographie que nous 
allons commencer la série de notices qui n'ont pas trouvé place dans le 
corps de l'ouvrage et que nous donnons ici sous forme d'introduction. 

1. l'tTnAnQtE, Epislolae de 1·eb11s se11ilibus, IÎ\•. Ill, h·llre 5. 
2. lo., ibitl ., li\·. \1, ll'ltrt> t. 



JIANUEL CHRYSOLORAS 

M.uŒEL I Cuarsowau naquit à Constantinople, vers le milieu Ju quator
zième siècle, d'une noble cl ancienne famille 1 • Nous savons d'une façon 
positive qu'il dirigeait une école à Byzance et qu'il y eut au nombre de ses 
élèves le fameux Guarini de Vérone s. Il est plus difficile de déterminer 
l'époque à laquelle Chrysoloras passa en Italie. Certains auteurs la fixent 
en l'année i393, d'autres tiennent pour !396; il en est mème qui ne le 
font partir cle Constantinople qu'ap1·ès la prise de celle ville par les Turcs', 

1. Quelques auteurs l'appellenl à lorl E■■ANVEL. Il signe lui-même ?tl11'101.11)À, Voy. plus 
loin, p. nv, la souscription du manuscrit du Louvre. 

2. Voyez page na son épitaphe, au témoignage de laquelle on peul ajouter le passage 
suiranl d'une lellre de Guarini de Vérone à Jean Chrysoloras : • Al is e1: nobilissima ac 
honestissima Chrysolorarum familia ul sidus aliquod enituil, qu'il cum egregiis ac pruden
tibus viris affluai, lum vero id pnecipue habel insigne ul neminem ferme nisi optimis 
sludiis el liberalihus institulum arlibus procreel (llooY, de Gral.'cÜ illiutrilnu, p. 52). • 

l. Un passage de !'Éloge de Guarini de Vérone par un de ses élèves de prédilectioo, le 
Hongrois Jean de Cisinge (Janus Pannonius), nous révèle une particularité forl curieuse du 

stljour de Guarini à Constantinople. Pour être plus à même de profiter à tous les instants des 
leçons et des e1:emples de Chrysoloras, Guarini s' élail placé che1 le savant grec en qualité 
de domestique. Après ·avoir rapidement tracé l'ilinéraire suivi par Guarini pour se reud1°1! 
à Constantinople, Jean de Cisinge ajoute : 

Vir fHil bic palrio Chi,"SOloras nomine diclt,., 
candida Jlercurio quem C•llio(lea crearat : 
11u1rieral Pallas : 11ee l!Olis ille parentum 
elaru• erat studiis, sed rerum protinus omncm 
natnram magna ~mple1us mente tenebat. 
Po,tmodo sacrilcga, rabies quem perfida gr.ni i 
errori quod se sociuoi pius ip•e ncgabat, 
aedibus ejeetum Latio transmisit avilis, 
saocta nec os.q ,iri tumnlis jaruere suorum, 
oed procul arctoo rigat hœc Constantia Rbeno. 
Hune peti•, el miris toi ptllrhra ornatibus unum 
quœris in urbe virum; neu tantum ,erba doccnlis 
ad,ena raptares, sed pm,imns intima vitre 
arbiter irL•pirere.,, famulus rolis atria docti 
laMpitis, et misto geris audilorc ministrum .... 
Sic Clarysolorwi cupide tu pedoris omnes 
rai,,is diYitias et corde recondis in imo 
•ednlus, ac nullam con•nmi• inaniter horam. 
obsequii59e Tacans domini, monitisve magistri. 

lklitiae poetarum llu,igaricorum (Francfort, 1610, in-16), pp. 8-0. 

-6. ~olammeul Ponlioo Virunio, dallS son insigniliante notice snr Chrysoloras, m!érce a la 
,uill' des f:rotemata de Guarini (/"l'rrare, 1509, in-8•), f. 11 r-'. 
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c'rsl-11-1lire lrrnle-lmit ans après sa mort. Nous croyons inutile d'entrer 
dans un fastidieux examen de ces diverses opinions; il nous parait préférable 
de proposer la n1ilre; et, après l'avoir établie à l'aide de documents d'une 
authenticité à notre avis incontestable, nous laisserons chacun libre de se 
prononcer. 

Nous pensons 1lonc que }formel Chrisoloras fit deux voyages en Italie, et 
qne le premier fut à l'occasion dn siège mis par les Turcs devant Constan
tinople 1• Chrysoloras se rendit alors à Venise, et il s'y rendit, envoyé par 
l'empereur M:mnel Paléologue, pour implorer l'assistance des princes 
chn;tiens 1·onlre les ennemis de l'empire, qui dm·enaient chaque jour plus 
mrnaranls. C'est, ce semble, de ce premier vo~·age que doit s'entendre le 
passage suirnnt de l'oraison funèbre de Chrysoloras par André Giuliano: 
« Quanta füle, quanta inleg1·ilate ralionis pecuniam ex Europe exactam, 
quam tolam pene lustra,·it, cnm ex B~·zantii ohsidione legatus ad ipsius 
principes missus esset, imperatori suo desibrnavit 1 1 » Le même Giuliano 
ajoute que Cl11·~·soloras, invité par un certain nombre de princes italiens à 
se fixer près d'eux, déclina leurs offres et voulul retourner dans sa p:itrie•. 
Il est donc hors de doute que llanuel fut envoyé par· l'empereur en Italie 
et dans d'autres pays ile l'Europe, et que, après amir rempli sa mission, 
il 1·etourna à Constantinople. A l'occasion de ce premier voyage (qui ne doit 
pas èlre confondu av1!C celui qu'il entreprit plus tard, quand il fut appelé 
par le gouvemement florentin), Cl1rysoloras vint à Venise; il était accom
pagné de Démétrios Cydonis, comme cela résulte tl'une. letlre de Coluccio 
Salutato audit Dtmétrius, publiée par Mehus', et de laquelle nous appre
nons encore que le Flo1·entin Robert Rossi se rendit à Venise pour y étudier 
la langue grecque sous de si excellents maitres. C'est dans le même dessein 
que s'y rendit également Jacques d'Angiolo, qui, plus tard, quand les deux 
Grecs reprirent le chemin de leur pays, se joignit à eux et les accompagna 
à Constantinople. C'est ce même Jacques d'Angiolo qui fut, par la suite, 
compétiteur de Léonard Bruni dans la charge de secrétaire apostolique et 
qui, rnincn alors par son rival, fut néanmoins honoré du susdit emploi. 
Nous avons de lui plusieurs traductions du grec, qui ont été énumérées par 

------ --- -- ----------- ---------

1. Rt•tulit aull'm gra.~am diseiplinam ad nos Chr)11oloras Byzantius, vir domi nobilis ac 
lilh'rarum gne,·a1·um peritissimus. Hic obst>ssa a Tuttis patrie Vl'netias mari delatus 
primo, elc. (Lwunous Anu1Nus de Temporibu, 1ui11, Venetiis, U85, in-&•, f., v•). 

2. C11.octERA, llnuolta d'op111coli, t. XXV, p. 330 [Biblioth. nationale de Paris, Z Falc. 
13000). - Cf. llonv, de Grneci11 illrutribu,, p. 36. 

3. CuOG11nA el lloo,, ibid. 
,. rit• Ambroaii T,·nioersnrii. ge11erali1 Cnmnltl11/r11Ni11m, p. 350 (F.n 1,:1c de l'édi

linn ,l,•s 1,rlln-s d1• Trawr,ari, donm:r par M,·hu,). 
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Mehus 1 et par Mm,zuchelli 1• Ce dernier auteur, suivant en cela l'opinion 
généralement adoptée, croit que le m~·:igc de Jacques d 0 Angiolo à Const:m
tinople eu lieu vers t599. Mais il est absolument certain que Jacques était 
à Constantinople lorsque Chrysoloras fut invité à venir professer à •'lorcncc, 
et il n'est pas moins certain lJUe cette invitation fut adressée à Chr)·soloms 
en !596. Nous trouvons une preuve irréfmgable de ces deux assertions dans 
plusiem'S lettres du susdit Salutato, 1mbliées par Mehus. En effet, Salutato 
ét·rivant à Chrysoloras et le priant d'accepter l'invitation qui lui était faite 
de se rendre de Constantinople î, Florence, écrit en même temps à Jacques 
d'Angiolo d'engager Clu·ysoloras à pa1·tir. On ne saurait douter que l'un et 
l'autre ne fussent alors à Constantinoplè, ca1· cela ressort clairement de 
nombreux passages, de celui-ci notamment où, s'adressant à Ch~·soloras, 
Salutato écrit : « Quum tanto maris tractu, tamque vastis dit-imamur ter
rarum excursibus, quod vix bis in anno possimus nos litteris visitare3 • » 

En outre, ces lettres sont bien du mois de mars !396, Mehus l'a prouvé par 
d'autres passages de ces missives mêmes', et plus évidemment encore par 
la lettre d'invitation officielle écrite par Salutato à Chrysoloras, au nom du 
gouvernement flo1·entin, et datée du 28 mars f396. Cette lettre est d'une 
telle importance et l'ouvrage où elle se trouve est si peu commun, que 
nous n'hésitons pas à la publier ici intégralement. 

Jlanueli Chryaolorœ Condantinopolitano. Majores noslri semper erudiliom•m 
el scienliam veneratione maxima coluerunl; l'll quo, licet olim non essl'l in orbe 
noslra generale studium institutum, moiti tamen Florenlini cives, diversarum 
facullalum pet·itissimi, quorumque memoria scriplorum monumenlis et famro 
celeb1·itate refulget, tamelsi multum successione temporum nwnerantur. Cui 
rei memm·ia nostra compertum est uaui maximo fuisse Grœcorum addidisse 
doclrioam, a quibus Romani rerum domini, quorum pars non inlima sumos, 
cuncta suscepisse quai ad scie11tiam pertinent maximorum auctorurn leslirnonio 
fassi sunl, quum Cicero nàster judicio suo confü,nel omnia noslros aut invl'nisse 
per se sapienlius quam Graicos aul accepta ab illis fücisse meliora. Sed proCecto, 
sicut ipse idem alicubi te,tatus est secundum œlalis sure slalom, « annis ltalia 
non polest vinci, nec Graicia disciplinis. » Nos aulem sine invidia dictum sil, 
satis credimus et Grœcos latinis et Latinos grœcis additis lilleris semper erudi
tim-es evasisse. 

Qua pennoli sententia, volentcs juvenlutem nostram posse de ulroque fonte 
bibere, latinisque grœca misœ,-e uberiot·is doctrinœ causa, decrevimus aliquem 
ulriusque Iingure peritum qui nostros grreca doce1-e possil areescere, el Oorentis
simum Florenlinre eivitatis studium hujus ulilitalis commodo el glorire splendorihus 
exomare. De tua igitur suOicienlia moribusque quorumdam nostrornm civium 

t. Yita Jacobi Ângeli (en tète des lettres de Lim1 llalhi). 
2. Scrittori itali,,mi, t. I, 2- partie, pp. 76' el suiv. 
j, Yita Amlnwii Tra11e1·,arii, p. -'&7 
-i. Ibid., p. jf,9, 
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assertionihus informati, sper':tnles fore quocl te 1.-tll'm e1.hihl'as qualem ipsi testati 
srrnl, el qrrml buic rei possis, velis et scias l'gn•gie n•s1K1ndere, le ad doeendum 
g1':tmmalicam et littrras gr:ecas in urhe nostra pro ll'rmino decrm annomm, die 
qua te cm':tm nohis vel nostris successorihus pra?scntabis et accl'ptahis electionem 
bujusmocli principium babituro, solemniter du1.imus eligendum cum salario 
florenorum e1•ntum quolibet anno, tibi de scJ. mensibus in se1. menses persolvendo, 
sicul in cll'ctione tua pll'nius conlinelur. Pro quo salario venire stareque debes, 
et bine, finito ll'ffilKll'C, si voles, disced1•re tuo periculo tuisque sumptibus et 
e1.pensis; et toto dicto dec!'nnio litll'ras el gr':tmmaticam gr-.ecam quoscunque 
volenlt•s a,t.liscere, sine rl'munerationc quapiam, edocere. Poteris tamen a vol1•n
tihus exhiber!', n•cipl're et quidquid dl'crl'Vl'l"Ïnl tibi dare; nec tamen ob hujus 
liberalitatis re,lumfantiam aliquid tihi _de salario minul'tur. 

Venias igitur, ,·ir pcrite, quam celerius potes, lucrum et gloriam invenlure; 
nec grave sil n•linqm•rc patriam, quam g:mdebis apud nos, sic indubit.,tam spem 
gerimus invenisse ; memor tamen quml si bine ad kalendas januarii pni1.imas non 
1-epra?sentares le, sirut superius dictum est, hrec 1•lectio et omne jus quocl eximlc 
quresitum tibi furet, cunclis quœ cir-ca hrec gl'sla sunl ÏITitis, c,·anesce1-el. 

Florl'ntiœ, die uvm ma1·tii, indicl. 1v, IICCCLXXXXVJt. 

On peut donc affinner que, vers la fin de l'année Hi96 ou au commen
œment de la suivante, Manuel Chrysolor:is sc trouvait à Florence et y 
ouvrait son cours de grammaire et de litltirature grcc,que. L'honneur tic 
l'avoir décidé à 11ccepter l'engagement stipulé dans la lettre ci-dessus 
revient tout pa11iculièrement à Salulato, à J:ic<JU~ d'Angiolo, à Bohcrl 
Bossi, à Nic-0las Nicc-0li, à Pallas Strozzi et à Antoine Corhinelli. 

D'aucuns ont différé l'arrivée de Chrysoloras à Florence jusqu'en t:598 
ou t:599; mais, <JUelle <JUC soit la valeur des arguments que l'on apporte à 
l'appui de cette opinion, elle ne saurait tenir devant l'autorité de Giannozzo 
Manetti. Cet écrivain, c-0ntemporain de Chrysoloras et Florentin, affinne, 
dans l'oraison funèbre de Léonard Bruni, que Manuel passa environ trois 
an!I à Flm·ence, et qu'il quitta cette ville pour sc rendre auprès de son 
empereur, qui se trouvait alm-s à Milan : o Quum itaque in hujusmodi 
1 i tterarum studiis ( aux leçons de Chrysolor:is) tres circi ter annos eontri ,·issel ... 
Chrysoloras ipse a Florentia Mediolanum ad impemtorem suum, qui, e 
Grœcia in ltaliam profectus, ibidem commorabatur, se contulisse dicilur 1 • » 
Or, l'arrivée de Manuel Paléologue à Milan eut lieu dans les premie1-s 
mois de l":innée Uooi. En outre, Léonard Bruni a fixé lui-même de la 

t. Cnoo1ia:n1, Racrolta d'op,ucoli, t. XX\', pp. 250-253. 
2. Lr.011.i.101 Bnmn Arrelini Epi.rtolarum libri Ylll (FlorenCt', tUt, in-8•), préfal'e, 

p. 9'. 
3. (Anno JICCCC.] Al primo de martio lo lmperaloreConstantinopolilano Vl'nne a Venr.tia 

et inde • Pnia dal dul'a, quale con assai humanitade l'I honore lo riei,velte (ÜARTHOLON.f:I 

f.onn llediolanen~is Patria hi.toria, Milan, t500, in-folio, f. signé Aiiii, v•). 



MANUEL CHRYSOLORAS. XXlll 

façon la plus pnicisc la date à lat1uelle son illustre maill·c abandonna sa 
chaire. • Je suivis, écrit-il, pendant plus de deux ans, les leçons de 
Chrl·soloras; mais l'empereur 1,rrec étant venu en Italie el l'ayant appelé 
près de lui, Chrysoloras quitta Florence et alla retrouver son souvea·ain à 
Milan. C'était en l'année f.100 1• 11 

D'autre part, Baptiste Guarini, fils de Guarini de Vérone, affirme dans 
une sienne lettre, dont un passage a été cité pat· Giorgi, que Jean-Galéas 
Visconti, depuis longtemps désireux d'attirer dans sa capitale le célèbre 
Gl'ec, saisit l'occasion favorable que lui offrait le passage de Manuel 
Paléologue, pour obtenir par son intervention que Chr~·soloras quittât 
Florence et vint se fixer à Milan 1 • Toutefois Léonud Bruni attribue à cc 
départ une cause toute différente. A l'en croire, cc scrJit cc même Nicolas 
Niccoli, que l'on avait vu déployer tant de zèle pour amener Manuel 
ChrysolorJs à Flol'ence, qui, devenu son mortel ennemi, l'aurait contmint 
à en partir 1 • Bruni et Filelfe ont, il est vrai, reproché à Niœoli tant cet 
acte que d'autres pareils, indignes d'un bonnète homme et d'un hou citoyen, 
mais leurs accusations ne re1iosent sur aucune preuve sél'icusc. Quel 11u'ail 
été, d'ailleurs, le motif qni détermina Chrysoloras à rompl'e, longtemps 
avant son expiration, l'engagement qu'il avait conlt·acté vis-à-vis du gou
vernement florentin, il est ,certain qu'il se rendit à Milan cl y enseigna la 
langue grecque. Cc fait a été pl'ouvé par Sassi \ qui allègue le témoignage 
de François Filelfc, lequel était en position tl'ètre bien renseigné à cet 
égard, puisqu'il habitait Milan cl avait épousé une petite-nièce de Manuel 
f.hrysoloras 1 • 

1. Apud hune ego magislrum supra biennium fui inslilulus sane probabili alque optima 
dist·iplina. Tandem, imperalore Constanlinopolitano in llaliam adveclo, revocanleque ad se 
Cbrysoloram, abiil ille Florentia, et lediolanum ad imperalorem sumn se conlulil ; jam 
millesimus quadringenlesimus erat annus, etc. {LE01uaous AaETm,s de Temporibu11 11Uis, 
V1•nise, in➔•, r. 5 r). 

!. 1s (Jean-Gùéas Visconti) cum hune, de quo loquor, llanuelem in ltaliam advenlasse 
pt"rcl'pisset el eum muimis apud se salariis babere cuperel, nullaque id argl'nli mullilu
cline rwri ~l, cum jam ille in nobilissima urbe Florenliœ domicilium collocassel, a 
sl'renissimo Gnecorum imperalore 'Manuele Paheologo, qui lune, Byzanlii obsidionl'm 
fugiens, in Galliam pergebal, ut ipse rerert, impetrnil ut anrloritale sua ■ediolanum 
a.-c,•l'Sl'ttlur. Qua quidem in re singularem Manuel Chrysoloras animi sui modesliam 
.t,-claraTil, cum nulla auri cupiclitale tractus, sed sola sui imperaloris majeslale permolus, 
illuc proferlus est (Cuoc1ERA, Raceolta d'op1111coli, l. XXV, pp. 280-281). 

3. Lrnnno1 Bau, f:pi11tolaru,n Libri VIII (Floren1·e, 17-H, in-8•), préface, p. 66 • 
.J. De Studii11 litterarii• Mediolanen11ium, c. VIII, p. 104. 
5. Elle s'appelait Théodora, el était fille de Jean Chrysoloras et de lllanrredina Doria. 

C'est ici le lieu de raire observer que Jean Chrysolora., n'ëtait pas, comm~ d'aucuns l'ont 
éerit, le fils de Manuel, mais son neveu. Voy. un passage de Guarini de Vërone cité par 
llody, de Graeci11 illrutrib1111, p. 0-1. 
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Plusieurs auteurs affirment 11ue Chrysoloras fut aussi professeur à Pavie 1, 

et leur assertion paraît hors de doute, parce que Parodi mentionne le fait, 
bien 11ue, par erreur, il lui assigne la date de 1570 1 • Quoi qu'il en soit, le 
temps que Chr~soloras passa à Milan et à Jl:1vie fut de courte durée 5 • Une 
lettre écrite par lui, en dél'.emLre t 404, au pape Innocent VII, et citée par 
le P. dcgli Agostini 4, nous prouve 11u'il élait alors ambassadeur de Manuel 
Paléologue à Vl'llise. De là il dut se rendre, rcvètu du même caractère, 
dans plusieurs autres cours. li semble avoir visité Rome avant Venise, 
car LamLecius a démontré qu'il y vint pour la première fois sous le ponti
ficat de Boniface IX, mort en odobrc U04. Le susdit Lambccius a publié 
une très longue lettre écrite par Cl111soloras à Jean, fils de l'empereur 
Manuel : l'illustre Grec y fait une comparaison entre Rome et Constanti
nople, et y déclare qu'il se trouvait à Londres deux ans auparavant. Cette 
lettre ne porte pas de date, on y voit seulement qu'elle fut éct·ite de Home; 
mais, dans une lettre à Chrysoloras, du 4 octobre U08, citée par Giorgi', 
Guarini de Vérone fait un magnifique éloge de la comparaison susdite, 
dont son ancien maître lui avait envoyé une copie, ce qui semble prouver 
que Chrysoloras l'avait écrite depuis peu, et que son voyage en Angleterre 
dut avoir lieu en U05 ou 1406. Au commencement de U.08, Chrysoloras 
était à Venise; en effet, dans une lettre à Pierre Miani (non datée, mais 
certainement écrite en janvier U08 8) Léonard Bruni, alors secrétaire 
apostolique, déclare à son correspandant quïl lui envie le bonheur d'ètre 
depuis déjà longtemps à Venise, en compagnie de Chrysoloras, dont il le 
prie de ne pas retarder davantage le départ pour la cour pantificale, où 
il est attendu 7• 

t. Notamment Paul Jove (Elogia doct. 11irorum, Amers, 1557, in-8°, p. 51). 
2. Ele11ch11a Aclorum Gymnaaii Tici11e11sis, p. t~. 
3. Si Chrysoloras professa ré!'llemcnl à Pavie, ce ne put Hrc du vivant de Jean-Galées 

Viseonli. Cclui-<i avait, en effet, transféré le si,'.g,, de l"Université à Plaisance, en 1398, el 
ce ne fui qu'apr,-., sa mort, cq U02, qu'il f11l reporté à l'u·ie. (Cf. T1ueosc111, Sloria della 
lellernlura ilaliana, Milan, 1824, t. VI, p. 131). li ne semble g11ère admissible que le 
duc de Milan eùl laissé Chrysoloras profoss,·r à Pa,·ie, avr~s en avoir retiré l'Uniwrsité. 

4. l'ioti~ie ...• degli acrittori vinizia11i, t. Il, p. 35. 
5. CALOGIERA, Raccolla d'opiucoli, l. XXV, p. 276. 
6. Bruni alfirme dans celle lettre (,·oy. la nole suiva11te), que le joQr même oti il 

l' écrivai~, il nait été décidé que le pape Grégoire XII quit\erail Sienne po11r se rendre à 
Lucques; or, ce fait coïncide parfaitement avec la date de janvier U08. - Cf. T11, DE NrEM, 

de SchimJate (Nµre~rg. 1532, fo), liv. Ill, ch. 23, ff. Lnt V" - uxm V", 

7. Voici le passage : • Vix lamen esl ut non im·ideam Micilati tuœ, qui llanuelem 
Chrysoloram, virum doclissimum alque optimum, tanuliu Veneliis dislincas, ejusque adven
lum in Curiam retardes. Nos enim ul alias sœpius ila nunc cum oraloribus veslris ut 
venirel expcdanles, non semel frµstrala spt•s est el fefellil opinio. Quem rogo ut meo 
nomine salvere jubeas el volume11 Augustini de Ci vitale Dei, quod apud le illius nomine 
dcposueram, cidem tradilo (lire lradas), faciasque me cerliorem an aliquos libros gnecos 
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Un fort beau manuscrit grec sur vélin, qui faisait autrefois partie du -...._ 
trésor de l'abbaye de Saint-Denist, nous est une preuve que Manuel 
Chrysoloras se rendit aussi à Paris en cette même année U08. En efTet, 
à la fin de ce manuscrit, Chrysoloras â tracé de sa propre main la note 
suivante, <1ue nous avons copiée sur l'original, et que nous reproduisons 
sans y changer quoi que ce soit : 

Tô 'ICGlflOY fi16>.iov, d:,cra-rœÀ71 mzpi TOO ü\j,71Ào-rœ-ro1.1 fiœat>.él.o); Hl GI\ITOllp:hopo,; 

~t,)IJ.Glil.o)Y 111.1poO 11.!l•O\l'ÎjÀ TOO 'ICGIÀGIIOÀoyo1.1, li,; TO µovœanjp1ov TOO d:7!01.1 l;1ov1.1aio1.1 

-roo iv ,cœpvalw Tilt; f PGITTiœ,; i\ yœ>.œ-riœ,; dmô Tilt; lll.o)Y<JT!ZYT1vo1.1,coÀ11.o),;, ôt' iµoa 

µœY01.1r.>. ToO xpvao>.wpll, ,c1µ;,6iYTo,; ,cpia611.o),;, ,ccapœ ToO dp71µivo1.1 fiœa1>.iw,;, hu 

Œ1t0 XTi<Jll.o)t; llOaµo\l, i~GlllltJXIÀIO<JTiÏI iYYlllllO<JIOIJTiÏI Rxœ1l;111œTl.o) • «'ICO <Jllflllb><Jfl.o)t; 

(';i: TOO 111.1plo1.1, x1>.1oa-riil 'tlTflGlllQ<JIO<JT/.i) 67Mw : - oa-r1,; dp71µi,o,; fiœa,hii,;, 71>.0, 

r.ponpoy al,; TÔ 'ICllfllJ<JIOY ,cpo iTlilY TlaaœpwY. 

Nous devons toutefois relever une erreur qui s'est glissée dans la demière 
lq,rne de cette note. L'empereur Manuel Paléologue arriva à Paris le 
3 juin UOO et y resta deux ans'; Chrysoloras ne pouvait donc aucunement 
dire, en U08, que ce souverain était venu à Paris quatre nnnéc.s auparavant. 

Il est assez vraisemblable que de Venise Chrysoloras se rendit à Rome, 
où il composa, cette même année t 408~ la comparaison dont il a été question 
précédemment, et où, s'il faut en crnire Barthélemy Fazio, il tint école 1. 

Mais une autre ambassade dont il fut chargé par le pape ne lui permit pas 
de faire un bien long liéjour en Italie. Il dut partir pour Constantinople 
avec des lettres du pontife romain adressées au patriarche Matthieu, et 
dans lesquelles il était très probablement <1uestion de l'union des Églises. 
Celle ambassade est fOl'mellement mentionnée par Sgouropoulos •, qui affirme 
que Chrysoloras vint pour ce motif à Constantinople dans les derniers jours · 
de la vie du patriarche Matthieu, et que l'on conservait encore, aux archives 
de la Grande Église, les lettres du pape c1u'il avait apportées et les réponses 

mihi deferat. Hodic decretum est uti pontifl'x Lueam sese conlulisse debeat ante fim•m 
mensis januarii, altera pars in Veneris portum. Vale. Ex Senis (l.w1uao1 Bao111 Arretini 
Epi,1ola,11mlibri YIII, Florence, 1741, in-8°, p. 52). 

t. Ce manuscrit, qui contient les ounagcs attribués à saint Denys l'Aréopagite, est 
aujourd'hui consené au musée du Louvre, à cause de sa riche reliure en ivoire ornée de 
pierres précieuses. 

2. B111Tn1111, Hi,toire de fÉglue gallicane (Paris, t7'7, in-4°), t. XV, p. 44. 
3. De ,,;ri, i/lu,tribu,, p. 8. - cr. PAvL JoVE, Elogia doctorum "irorum (Anvers, 

1557, iu-8°), p. 51. 
-1. Je consene ce nom, pare.i que lei est celui que porte l'édition de l'histoire du 

roncile de Florence donnée par Creigbton ; mais je n'ignore pas que le véritable nom de 
cc personnage est SYRoPODLOOI, comme l'a surabondamment démontré Allalius dans ses 
Ezert:itatione, ad hutoriam com:ilii Flore11IÏlli (Rome, 1674, in-&•). A la p. 19 de 
cet ouvrage, il donne même un fac-similé de la signature de SrL\'BSTllll Srno,ouws. 
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du palriarche ll:itU,icu 1• Cc dernier élant mort en UIO', il semhlc que 
cette ambassade doirn plutôt être placée sous Alexandre V (le Crétois Pierre 
Philargc), qui fut pape du 26 juin 1409 au 4 mai UIO s. 

De retour en Italie, Chrysoloras dut continuer à vivre 11 la cour de Rome, 
auprès du pape Je:m XXIII. Celui-ci le donna pour compagnon aux cardinaux 
Anloine de Chalant et François Zaharella, lorsqu'il les députa, en Ut5, à 
l'emperPur Sigismond, pour s'entend,~ avec lui sur le lieu et la date où 
devait se réunir le c-0ncile œcuménique; il est fait expressément mention 
de lui d:ms la bulle de convocalion'. On choisit Constance. Chrysoloras s'y 
rendit, probablement a\'ec la suite de Jean XXIII, lequel fit son entrée dans 
ladite ville le 28 octobre i4U 5 • Atteint d'une flèHe pernicieuse au prin
temps de !"année suivante, il succomba au bout de quel11ues jours de 
ma ladic • et reçut la sépul turc dans une chapelle du cou vent des Dominicains, 
le t5 (non le i6) avril t4t5. Un de ses élèves qui se trouvait à Constance, 
Pierre-Paul Vergerio, envoya à Guarini de Vérone une épitaphe destinée 1, 
perpétuer la mémoire de leur commun maitre et dont il était vraisem
blablement l'auteur. La voici telle qu'elle a été publiée par Giorgi 1 : 

ANTE ARAll HANC SITUS EST D. MANUEL CIIRYSOLORAS EQUES CONST.\NTINO
POLITANl:S EX VETUSTO GENERE ROIA~ORUM QUI CUM CONSTANTl:'10 lllPERATORB 
IIIGRARU:'iT, VIR DOCTISSIMUS, PRUllE:'iTISSl)IUS, OPTBIUS, QUI TEMPORE 
GE:'iERALIS CONCILII CONSTANTIAE DIEM OBIIT : EA EXISTIMATIO:'iE UT AD 
OMNIBUS SUMllO SACERDOTIO DIGNUS IIABERETl:R. XVI KALE:'10. IIAJAS CONDITUS 
EST A:'i:'iO INC.\RN. VERBI MCCCCXV. 

t. Il,p\ or;i -rll.11 't7); 1t!X-rp111p7.&!11; w::i &y1w-c2-ro"J 1t11'tp1oip7.ov x"JpoO M!X-rf.llliov, È).fJw-. 
ÈxEiQ,., xvpo; Mlt"OVTjl. 6 Xpv110).wpi; Ol!XQf.1,111&-. CN't'Î> îfl2f.1,f.1,ll Xlll ).ôyov; -c,.,;i; àt1t;, 
'tOV 'tÔ'tE 1tŒ1tll, 1tpo; ov; Xlll 'tO 1t2-cp1oip7.11; œ1tEÀO)'T1112'tO, Xlll 'tl!' 1t!l1t~ l'yp:x•}Ev" &nv2 
ypoÉfJ.fJ.ll'tll u\ œ\ àt1to>.oyi111 xEivn1 x2i iv -riï> iE?•Ï> '"l• ••:xxl.1j11!11; x1u~tx1, x11\ o\ C'ini
crovnç lxov111-. Èx110t-. E1alv21 (&11110Pu1.11s, Hutm·ia Cm,ciliî Flore11tù1î, pp. 5-6). 

2. 8A11oua1, lmperiuin orie11tale, t. Il, p. 580, et L11 Qv1n, Orietu chri,tia111u, t. 1, 
col. 30j. 

S. Bullarum ampli,aima collectio, t. Ill, 2- partie, p. 412. - cr. :Moipxov 'Pa-.,Ép'I) 
t11Top1x11\ f.1.El.i-r111 • i, Ï).):r,v 1tci1t2; ~l.t~11v~po; 1tfi.o.mo; (Athi•nrs, 1KIH. in-8°), pp. Ml 
rt 10,. Voyez aussi ce dernier ou,·rage sur la mission de Chrysoloras à Consla11li~o11lr, 
pp. 00-08. 

4 . .... simul cum cis rlih•rtum filium nostmm nohilr•m virum Xanurlem Chrisoloram, 
mil item Conslanlinopolilanum. ad prrescnliam l'ju.,l••m r,•gis transmisimus (Bullarum ampl. 
,·olleclio, 1. Ill, 2- pari., p. 417). • - Cf. IIEniu~~ voN DER HARDT, Co111tantierue 
Cnncili11111, t. VI, pp. 5 et suiv.; et J. I.F.Nt"ANT, lli,toire du Concile de Co11,tance 
(Amslr1·,la111, 1727, in-4°), t. 1, p. 8. 

5. J. J,nnNT, lli.toire d11 Co11cile de Cm,st,m,·e, p. 20. 
6. Anrlrcœ Juliaui Oratio i11 morlem Ma1111cli1 Clirysolorae, ch,·z lloDY, de Graecis 

illiutribu,, p. 3'. 
7. Cm>CIBRA, Raccolta âopu,coli, t. XXV, p. 318. - Cf. MAB1LL011, Jliueum italicum, 

1. I, fN partie, p. 11!1. 
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Le texte de l'épitaphe que nous venons de reprocluire dillère légèrement 
du texte authentique. Dominique Giorgi, auteur d'une notice sur Manuel, 
Chrysoloras publiée par Calogierà, r.iconte 1 que Guarini de Vérone réunit 
les différentes compositions auxquelles donna lieu la mort de l'illustre 
savant grec et en forma un recueil qu'il intitula Chrysolorina. Une copie 
d'un de ces recueils existait, sous le n° 294, dans la bibliothèque du cou
vent des Camaldules, près Florence ; Giorgi avait pu s'en procurer les 
principaux articles. Cc précieux manuscrit contient l"oraison fünèbre de 
Ch11·soloras par André Giuliano, une vingtaine de lettres relati,·es à sa mort, 
el enfin une monodie de Raphael lstro adressée à Guarini. C'est dans une 
lelh'C de ce dernier à Jae<1ues Fabio (et non Fabro), jurisconsulte véronais, 
que se trouve l'épitaphe rapportée ci-dessus. Cette lettre a été publiée par 
Hody', mais d'après un autre manuscrit. 

Martin Crusins publia 3 l'épitaphe d'après une copie qu'il en avait reçue 
de Constance, en 1577. Le texte donné par Crusius n'est pas non plus le 
texte authentique. 

Enfin, en t 700, Hermann von cler Hardt publia un autre texte. Celui-ri 
se trouve dans le carnet de ,·oyage d'un touriste suisse, auq~el nous em
pruntons le passage suivant : 

(U flar& C1Ucf1 auf 'oirfen Œoncilio 'Der &rrü~mte ID'lanuc( Œ~r11f oforaê, tin 
gtle~rttt atitttr, n,tl~tr in 'Der grit~ii~n @rfan'of~afft lllar ne&en 9füolao 
un'o ~n'oronico, 'oit i~m ~ugror'onet gen,efen, 1>on 1utl~en au~ Œrufiull md'ott 
in Annalib,u Suevicis (lih. VI, part. 111, cap. iO). !Dai! ~pitap~ium gr= 
'o4cf1ten Œ~t11foforre jle~d in 'Der Jtir~ 'otê !Dominicanrr Œfofhrll ;u Œojlnig, 
o& 'otm SXltar, n,d~cn 3o~nneê !>on ata1>enllpurg, Eques auratus, grjlifftet, 
un'o lauttt alf o : 

· Ante aram hanc situ, Dominus Manuel Chrysoloras, miles Constantino
politanus, ex vetusto genere Romanorum qui cum Constantino imp. 
migrarunt. Vir doctissimus, pnulentissim,is, optim1u, qui tempore 
generalis concilii Constantiensis obiit, ea existimatione ut ab omnibus 
summo inter mortales sace1·dotio dignus haberetur. Die X r aprilis 
MCCCCX r conditu, est apud Dominicanos. 

!Jlr&en 'oiefcn in 'oit ®an'o ringctautncn ~pitap~io mit afün bi,3antinif~cn 
œu~~a&en t,angtt au~ rin ~iiftltin !>on !Ucrgatnrn, auf t11tld)rn 'oitfc· mrrll 

-t. C&LOGIEBA, Raccolta d"opuacoli, l. XXV, pp. 285 cl suiv. 
2. De Graecu illiulribru, pp. 56 el suiv. 
5. Turcagrauia, p. 500. - ln oppido Conslantia, dit Cmsius (ibid.), Sl'pulchrum 

exlal Emanuelis (aie) Chrysolone. Est id in rœnohio Pr-.cdi,·ulorum, cujus <'j1Ïl.1phium mihi, 
vig!'Simo seplemb. 1577, studiosus hic adolcscens, Nicolaus llillcrus, dc,lit, vidcliccl hoc 
(-uil l"épilaphe). 



XX\'111 INTRODUCTION. 

grfd]rit6m fr11n'D mit gu(Dfnm mud]jhtf,m, tvdd]c ineaê ®'11foiuê 'Diritm 
Œ~n1Bolorœ !U rinem Œvitap~io grmad]t 1 : 

Ill,• rgo qui Latium priscas imilarier artrs 
t!,plosis d01·ui sermonum amhaµ-ihus, ri 11ni 
1•lo1p1ium magni Demostlll'nis el Ci,·cronis 
in luccm rt'luli, Chr~·solorus nomine notus, 
hic sum posl ohitum el pt•rt•grina in scdc quicsco. 
lluc ml' cunl'ilii ,Icduxil cura, lrium dum 
lM•nlifü·um eccll'siam vetarl'l Sil•,·a l~·rannis. 
Uoma mt"c,s genuit majores, me buna lt1 llus 
b1·zanlina lu lit, cincrcm Conslunlia sernl; 
quo moriare loco nil refcrl, unili,1ue cœlum 
pœnarumque domus mensura distal eadc111 •. 

Frappé des divergences que ces différentes versions présentent entre elles, 
et ne sachant qu'elle était la vraie le\·on, nous primes le parti de nous 
enqm:rir si l'tlpitaphe cle Chrysoloras existait encore à Constance. A cet 
elfot, nous no.us adressàmes à M. Forster, directeur du g)·mnase de cette 
ville, lequel eut la c-0mplaisance de nous mettre en relation avec Il. le 
comte de Zt'ppelin, propriétaire de l'ancirn couvent des Dominicains, 
sécularisé, en t 784, par l'empcreur Jost'ph II et devenu, à la suite de 
din•rs anu:nagcments, le vaste et confortahlc Hôtel de l'ile. M. le comte de 
Zcppelin répondit à mes qurstions avœ une amahilité et un zèle au-dessus 
de tout ,;loge et dont je lui suis profondément rt>connaissant. C'est à lui 
qu'on est redevable des renseignements qui vont suivre. 

Et d'ahonl, Chrisoloras ne reçut pas la s,:pulture dans l'église même 
des Dominicains, mais dans une chapelle qui sert aujounl'hui de dépense à 
l'Hôtel de l'ile, et est hàlie entre le cùté nord du chœur de l'église et la 
sacristie. A la voùte de cette chapelle, on peut lire, en lettres c~1pitales de 
75 millimètres de hauteur et gravées dans la pierre, l'épitaphe suivante, 

1 li est IKm tic faire obserrnr que ces vers, généralement attribués à Enca Sih·io 
Piccolomini, qui n'nait que dix ans à la mort ,le Chrysoloras, ne figurent pas tians ses 
Œuvres, ni dans le Chrysolorina. Hody les a publiés également, mais avec quelques 
variantes (De Graeci& il/U11tri/nu, p. 24). 

2. VoN DER fünoT, f.on,tantien,e Co11ciliu111, t. 1, prolégomènes, pp. 10-11. 
3. M. le comte de ZPppelin m't•cril IJ!IC <'Plie chapdle avait autrefois trois _femtt'.·,•s 

,•troitcs tlonnanl sur le lac de Constance, et qu'elle n'étnil en réalité que la contmuahon 
<lu vcstilmlc situé entre le chœur de l'église cl la sal'rislie. Au dPssus de cette chapelle 
se trourniPnl les ar,·hi.-es <lu roU\·cnt. M. le ,·omlc tic ZeppPlin ajoute que, ayant fait 
creuser 1111 puil, à l'Pndroil mi-me mi, d'après l',•pilaphe, deuil se trouver le tombeau de 
Chrysoloras, il n'a, contre son altcnle, rclrou,·é aucun vestige du corps de l'illustre sa,·anl 
grec. 
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1111c nous reproduisons ligne pour ligne, en faisant obsrrvrr qur c'est la 
première fois que le texte en est publié d'un fa\:on c-0rrecle. 

A:STE,ARAI-SITVS,EST, 
DOMl:SVS • MANVEL · 
CIIRISSOLORA, MILES • 
CO:SSTANTINOPOl,ITA 
:SVS •EX• VETVSTO • 
GENERE • ROMANORVM • 
QVI • CVM • CONSTA 
NTJNO • IIPERATORE • 
JIIGRARVNT ·VIR• DO 
CTISSHIVS • PRVDEHIS 
SIIVS • OPTIIVS • QVI 
TEllPORE • GENERALIS • 
CONCILII • CONSTA:STIEN 
SIS· DIEM• ODIIT • EA • EXI 
STIJIATIONE · VT ·AB· 01 
NIDVS • SVHIO · SA 
CERDOTIO • DIGNVS 
IIABERETVR ·DIE· XV· 
APRILIS • CONDITVS 
EST Il• , CC CC• • X V• • 

La vingtième et 1lemière ligne de cette épitaphe ne se trouve pas sur la 
vo1ite, mais sur le mur mème de la chapelle; elle était reC-Ouverte d'un 
enduit de plàtrc assez épais, que M. le comte Zeppelin a 1h) enlever pour 
pouvoir la lire. 

ŒovnES DB MANrEL CHRYSOLORAS. - lntlépendamment de sa grammaire 
ou Eroten1ata, Chrysoloras a ene-0rc composé quelques opuscules, dont 
nous signalerons les suivants : 

{ 0 M11vouiil. Xpuaol.wp11 x19œ>.11111 3-ri xczl ix -roO î!oo -rà &y1ov Dv10µ11 

hr.op!Ul'tlll. Inc. 'Pwµ11!01; ypœ,;,wv 6 µ11xœp10; IlczO).o;. Des. 11:11p' .;j; xczi -rœ; 

cit-x«i:z; a\lvo~ou; 1vp'll~11, ~dl111ouµiv11; 1• 

2° Comparaison de l'ancienne Rome et de la nouvelle (Constantinople), 
:ulresSt:e, sous forme de lettre, à Jean Paléologue. 

3° Deux lettres sur le même sujet adressées à ses frères, Jran et 
Démétrius Ch~·soloras, à Constantinople'. 

1. Pariai1Î1u n• 1300 de l'ancil'n fom!§ grec. 
2. \'oyl'z C<'S deux lelll'f's ri la prtlcéd~nlc dans Mmsr., Patrologie grecq11~, t. Cl.YI, 

roi. 2~,0. 
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.i0 r1w 1,·llrt• 1, 1.,:on:ml flruni, l"Ar1:1in. Inr. Ei X!li 't'1jV <J>).r,1pEvTÎcxv 1. 

;i0 llrw ll'llrc 11 Guarini de Vérone (upi Twv 1tapcz ,~.11µ,;,rOhu 8ewptxwv 

,_,,; 1tepi 'tOÙ 'lt!lf'<l lli.ov't&:pz•i• v&:pOr.xo,). Inc. 'Epw't~; 'tt ,h ~,;vÀOt'tO. 

1\0 U11t• IPllrl' 11 Amhroisl' Tra\·crsari. Inc. ol/;&: <Mi miÀcrt rpi1l11<na 6fef).wv. 

7° 1:ne ll'llre 11 Guarini de Vtlronc. Inc. "0,rr.v -f,r.oviJv 1t2p2 Tr.; "Ti• 
è:i.2P,r.1v ir.t,r'tr,i.;,;; 1• 

8° Une ll'ltrc à Pallas Strozzi. Inc. MavovY,À Xp•,,roÀMpii; Il&:Hav't1 'Ovov

l Fil"J•.J -:>J tr.Jµtetljx~.; yiv-,2!Mt; y!puv 5• 

!1° ]lissa[is romani oratùmes graece redditae a Manuele Chryso/ora (11 
la Marri:mc ,le \'1•nis1•) '. 

Enfin, MannPI Chrysoloras a mit tra,lnit en latin la République de Platon. 
Mais nous Ill' possédons plus sa tr:ulnrtion qne rerne et rorrigèe par un de 
~l'S ,;fhrs, Hubert DPt't•mhrio. Elle fait partie du fonds latin de la Lauren
liPnlll' (n• 50 du Plnt1•us 89). Voici le titre qu"en dorme Barulini : 

Plalonis de Rcpublica sivc de Juslilia libri dcccm cum argumenlis 
singulis libris prœmissio, inlcrprcte Emmanuele Chrysolora, poslero 
inde lempore ab Ubcrto Decembrio, Ansclmi filio, Angcli cl Petri 
Candidi palre, distincli atquc emendati. 

Dans la préface qu'il a mise en tète de cette version, Dcccrnhrio s'exprime 
ainsi : u Platonis l:1mlem de Repuhlica translatio de grroco in latinurn per 
virum insignern et pr:.t•stantis ingenii Ernmanuclern Chrysoloram de Con
st:mtinopoli, meu11111uc grœcro litter:e farnosissimurn prroccptorem, feliciter 
cxtitit consnrnmata. Verum quia poslmodum linguarum varietate, ve1·hum 
ex verho re,lditum, nimis inculturn ac dissonurn vidclmtur, ne ex hoc tanti 
,·iri focundia latinis incullior litteris re1ltlcrelur visum est pulchrius atque 
,enustius, Chalcidii cl crolt•rorum cxemplo, ad consonantiarn dictionihus 
collocatis, nec a Platonis nwnte disccdere et lectoris anirnurn, scrrnonis 
inconcinnitate suhlata orationis <pralicum'lue dulcedine consolari 5• » 

1. Crlle Mire el les rl,•ux suinnlPs ont été publi<'t'S par Snlutor Cirillo rlans Codd. 
Graeci 11188. rrgiae b1bliolh. Borbo11icae (:'inplcs, 1s:;2, Lli-'"), l. li, p. 213-278. 

2. Publire par Rosmiui ilans sa Vil' tle Guarini tic Vrrone, t. Ill, p. 192. 
3. Publire tians I,• <l>1Àta-twp (Athènes, 1862, in-8•) 1. IV, pp. 232-2M. 
4. \"oyl'z MorPlli, Bibliotl,eca mamua-ipta graeca el lali11a (Bassano, 1802, iu-l!•), 

t. [, pp. 50 el suiv. 
:,. !h,01,1, Ca/11/. codd. lai. biblioth. T.llure11lia11ae, l. Ill, col. :'il4-3t5. 



THÉODORE GAZA 

TufoooaE GAZA naquit à Thessalonique. Après l'occupation de sa patrie 
par les Turcs, en U30, il se rendit en Italie. Son départ pour la terre 
étrangère eut-il lieu aussitôt après la prise de Thessalonique ou seulement 
11m•li1ues années plus lard? C'est ce qu'il n'est pas facile de décider. 

\'alentin Darcellona, auteur d'une vie de Pier1·e Ranzano, tirée des œuvrcs 
inédites de cet écrivain 1, 1-aconle c1ue Ranzano se rendit de Palerme à Pise 
avec Théodore Gaza. Or, comme Ranzano, né en U28, était enco1·e enfant 
qmmd il passa en Italie, il est permis de supposei· que ce fut vers U35. 
Suivant le témoignage de Giglio Gimldi, Théodore Gaza assistait au concile 
de t'lorence 1 • Il est certain, d'ailleurs, qu'il était à Pavie dès le mois d'oc
tobre 1440, comme en sont foi plusieurs lettres latines de François Filelfe 
à Calon Sacco 3 el à Jacques Cassiani ', alors pl'Ofcssem-s à l'unirersilé de 
cette ville, et une leLh·e grecque du même Filelfe à Gaza 5• Hody•, cité el 
sui,·i par Bœmer'I, conclut à tort des susdites lettres latines que Gaza se 
trouvait à Sienne, tandis c1u'il est hors de doute que Sacco et Cassiani 

1. Op,ucoli d'aulori Siciliani, t. VI, pp. 75 et suiv. 
2. De poetu nœtrot'1ffll temporum (•'lorence, 1551, in-8•), p. 56. 
3. Letlre à Caton Sacco: • l10tlie mibi redditœ sunl titlerœ a Tbeoooro Gaza, viro sane 

lum ingenio lum facundia singulari, ac plane digno quem non m0tlo diligamus sed eliam 
amemus. Quid velit intelligo. llem, quantum erit in nobis, ex senlenlia consequelur. Sed 
tua et ope et opera opus est. At de his postea .... Ex !llediolano, u: kalend. novembres 
Jlt:CCCXL (Epiatolu, Venise, 1502, in-folio, liv. IV, r. 21! r). • - Au même : • Qu0<l 
aulem ais apud senalum noslri disertissimi Theooori Gaze menlioncm babitam, fabulae. 
Nunquam rl1itelpbus didicil verba dare non modo amicis sed ne inimicis quidem. !Sulla 
mibi prorsus spes est ut vir isle publica pecunia ob id muneris donelur. Causam diebus 
proximis ad le !ll'ripsi .... Ex 11cdiolano, pridie nouas novembres IICCCCXL (Ibid. liv. IV, 
rr. 29 'W"-29 r). • A Jacques Cassiani : • Venil istuc nuper, ut sds, Theooorus Gazes, vir 
l'l'rle el diSl'rlus el erudilus, quem, ctsi cerlo scio non amabis solum se,l cumulalissimc 
amabis, lamen mea etiam causa velim ita ames ut nulla prorsus fieri queal ad amorem 
a,·cessio. Hoc eril mi11i tam gralum qu~m quod omnium maxime. Ex llediolano, XVII bl. 
decembris IICCCCXL (Ibid., liv, IV, r. 29 r-). • - A Caton Sacco:• lliror quod Tbeooorus 
noster mbil respomlerit ad meas tilleras quas ullimum a nubis accepil. Quœ ad Pessinam 
noslrum scripsil el lt>.gi el probni. Verum clsi nibil est quod minus spcrem quam quod 
ip,e cupil el ego imprimis oplo, curabo tamen sedulo ne ulla ex parle officium meum drsi
rlenlurus sil. Ex Mediolan~, pridie kat. decembris MCCCCXL (Ibid., liv. IV, r. 29 r-). , 

-'· îoye1 la note prilcédenle. 
5. Raccolta Milaneae, :1757. 
6. De Graecia illuatrib,u, p. 56. 
7. De docli• homi•ibiu graeci,., p. 112, rn note. 
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1•nseignaient à Pavie. Ces lettres mèmes rendent très probahle la date qui 
,·imt d'ètre assignée à l'arrivée de Gaza en Italie, parccqu'il en ressort que 
Filrlfc désirait le voir occuper soit 11 Jlilan, soit à Pavie, l'emploi cle pro
fl'sscur public, re 11ui toutPfois n'arriva pas. On conviendra bien que, pour 
Nre considéré, en t4-i0, 1·0111mc a11te à remplit· une chaire, Gaza devait 
nécessairement connaître le latin. Or, ne le sachant pas quand il quitta 
son pays, il dut consacrer trois ans à l'étudier sons Victorin de Feltre. Ces 
trois annérs ne prm•pnt se confo111lre avec les dix-huit mois environ que 
dura Ir com·ilc ile Florenrc, puisip1e, pe111l:mt 1·e laps de temps, Gaza ne 
put suivre les lrrons tic Victorin 11ui ens1•ignait a Mantoue. Nous arrivons 
,Jonc, mo~·rmi:mt un calrul des plus simplt'S, à l'année U35, claie où il 
dcrnit déj;1 se tronvrr rn Italie. 

Comme nous venons de le dire, l'école de Victorin de Feltre, à 1laatour, 
fut celle 11uc Théodore Gaza choisit pour a11prendre la langue latine; et cet 
excellent profpsseur, 11ui s':iidait volontiers des lumières de Théodore, pour 
rrmlre son enscignt•mPnt plus profitable à srs élè,·es, réussit à lui apprendre, 
en trois ans, la langue de Cit·éron, de trlle sorte c1ue Gaza fut mis au 
nombre drs plus élrn1uents orateurs de son époc1ue; François Prendilarqua, 
élève de Victorin de Fcltre et auteur de sa Vie, l'atteste en ces termes : 
« Thco,lormn Thessaloniccnscm natura simul et summa prœccptoris dili
gPntia inprimis ornavit. Romanœ enim clictionis penitus ignarus vix con
sumpto apud Virtorinum triennio tantns cvasit ut pauei postca clodiores 
oratores invrnti sint 1• » 

Nicolas Papaclopoli assure I que Théodore Gaza fut élève de Victorin de 
Fcltre, à Padoue, alors que celui-ci y tenait école, et à l'appui de son asser
tion, il produit une prétendue lettre ,le Brssarion, dans laquelle l'illustre 
canlinal allirme que Gaza aurait professé à l'université de Parlouc. Mais, 
dès 1425, Victorin était passé à Mantoue, où il vécut jusqu'à sa mort, 
survenue en U4 7 ; et, r,0mme on l'a déjà dit, Théodore ne ,·int en Italie 
que postérieurement à U30. ll'aillcurs, Prendilacqua dit positivement que 
Gaza suh·itlcs leçons de Victorin, el il ajoute que ce fut à 11antoue 3 , 

Il est également rerL1in 1111e Théoclore Gaza fut professeur à Ferrare, 
sous le règne du duc Lionel d'Estc, c'est-à-dire cnll-e U4t et t 450, ce qui 
se prouve par le témoignage de Giglio Giraltli, avec l'autorité de Ludovic 
Carbone dans un discours adressé par relui-ci audit Lionel'· A cette preuve 

1. Jïta J"ictori11i Feltrtm11;11, p. 70. 
~- llillloria Gyn111a1ii Patnt•ini, t. Il, p. 175. 
3. y;1a J'ictorini Feltre1111ia, p. 70. 
,. Theodorus Gaza .... ex Thessatonica urhe llace,loniœ fuit, quo n•stra b!N', l,ili, ci,·itas 

t·errarire gloriari potest qnod, instanrato in Pa lilll'rarnm gi·rnnasio, prirnus stUtlii prrefl'clus 
,•t 1110<ll'rator, qui mlgo Rl'l'lor rfü·itnr, hic crrntns fnl'l'il, nbi l'l pnblicc grœcas litteras 

.. 
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on peut encore en ajouter une autre tirée de cieux lettres de l'abbé Agliotti, 
oi1 Gaza est comblé d"éloges et desquelles il résulte qu'il était professeur à 
Ferrare en U48 1• Giglio Giraldi rapporte que Gaza fut nommé par le duc 
Lionel premier recteur de l'univer11ité, après qu'elle eut été reconstituée. 
Il y expliqua plusieurs discours de Démosthène 1• Pontico Virunio raconte 
que, de son temps, les savants ne passaient pas sans se découvrir devant la 
maison CfUe Gaza avait habitée à Ferrare, vis-à-vis des bains de Sainte-Agnès 1 • 

En U4 7, Gaza fut invité par Côme de )fédicis à transporter son en
seignement à Florence. li refusa par une lettre du 5 juillet de ladite année, 
prétextant la résolution quïl avait formée (mais qu'il n'exécuta jamais) de 
retourner en Grèce•. 

pn,Cr,mu, nonnullas Demostbenis orationes interprelalus est, ex quibus ego ab ejus ,·iva 
voee colleclanea lpgi ( c'est lare-Antoine Antimaque qui parle). Sed de Gaza, quieso, 
audite quœ Lud. Carbo in quadam de artibus liberalibus oratione ad Leonellum Estensem, 
•·errariœ principem, scribit, in qua inter cœleras Gaza, prret'eploris laudes et hoc ait : 
« Dicam equidem quanto ,tignus Tbeodorus honore, quem phL~uam dimidium animai mee 
,;emper diligam, cujus versiculos quus de lusis luis elrganlissimos edidit in sa!"rario illo 
pulrhl'rrimo incidi jubeL• etiam atque eliam l'Ofl,'O el obsecro. Quid enim gravius Callima
dms? quid snavius Properlius 't quid pulcbrius Tibullus dicere unquam potuisset 1 ~am et 
nomt>n el officium llusarum cun<"inne exprimunt el earum laudtm ad pi.-turam alludenles 
hre,·ius concinunt, nobile bominis ingenium lantum pbilosophum in huju~modi deliciis 
pl'll!l'lare. ~d de Gaza haec salis sunlo, nam sua de eo plura scripta loquunlur. • (l.1L11 
G,auor de poeti, noatr. temp., Florence, 1551, in--8•, pp. 57-58). 

1. ALtoTTI Epi,tolae, liv. m. lell. 20. 
2. Vo~·ez la noie ,6 de la page précédente. 
:l. Amici eranl Andronicus, pra!eeptor noslri Georgii Valllll, el Theodorus Gaza, [qui) 

maguilicus reclor gymnasii FernriensÏ'll fuit, cujus domum docti adhuc nudo capite vene
rantur, ex memoria tanti viri, coram Tbermis dive Agnetis (PollTICI Vmom declaratione• 
'l',aedam in Erotemata Guarini, à la suite des Erotemata Guarfoi, Ferrare, 1509, 
in-8-, r. 165 r- [Biblioth. nat. de Paris, X 293 Réserve].) 

-1. L'original grec de celle lellre e1isle aux archives de Florence. Fabroni en a publié 
une traduction latine tirée dl'!! mêmes archÏ\·es (Mag11i Co11mi Medir.ei Yita, Pisis, t 780, 
in-4•, p. 67 et p. 229 du 1. Il), et dont nous reproduisons la partie importante: TModonu 
Graec1u curatoribiu Studii Flore11tiiti 1alutem. Laudo vehemenlissime veslram diligen
tiam ac studium circa doctrinas, viri dOl"tis.•imi. Cum enim mulla sint quibus rrspublicm 
,z-ulwrnanlur .. .• Ego au lem voluissem vobis obtemperare, quando me vocalis ad vestras 
istic Scholas. Tanlo enim rupio in veslra civitate dl'gere ut, si non füissem impeditus, 
tliam non vocantibus vobis, qull!SÏ\·issem libentis.~ime quemdam istic vivendi modum. 
Video cerle mihi non superes.<e annum ut adhuc in ltalia pcrmaneam; cum enim pcrlran
sierit, omnia per que ad ltaliam venerain pcrfecla erunt, et jam adesl necessilas negotio 
quod me ad Grll'l"iam celeriter redire cogit. Sic enim stalui pro viribus facere ut non 
nl'f!lig,ns sim et patriœ et domesticorum meorum, quibus nullam excusationem idoneam 
prrbPrr pos.•um. Vobis igitur pro veslra erga me benevolentia el eledione, quam fecistis, 
J,tratia.• habeo ingentt'S. Audientibus vero benelicium in me collalum, quemadmodum 
d,•,·revi, reforendas vobis gratias dimitto. Prœterea oro vos ne locorum distantia impediat 
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De Ferrare, Théodore passa au service du pape Nicolas V, auprès duquel 
il se trournit dèj11 en H5l, c.ir celle année-là le pontife se servit de lui 
pour écrire une lettre à l'empC'rcur Constantin Dragasès •. A Rome, Gaza 
entra fort avant dans les bonnes grâces de Dcss:,rion, dont il devint le fa
milier. t:nc anecdote, racontée par Paul Corlese, nous prouve combien le 
cloclc cardinal tenait en haute estime la probité de Gaza. Lui a)·nnt donné 
1, garder une grosse somme d'argent et interrogé pour quelle raison il avait 
tant de confiance en Gaza: « C'est que, répondit-il, Théodore a l'habitude 
de faire plus de cas de la science que des écus. 1 » 

Suimut le même Cort1•se, Théodore Gaza, pendant Aon séjour à Rome, 
avait coutume, pour se distraire de l'étude, d'aller l'après-midi tendre des 
rets aux petits oiseaux dans les broussailles de !'Esquilin ou sur les bords 
clc l'..\nio. Un de ses élèves l'a~·anl hlàmé de ne pas consacrer ce temps à 
une œuvre profitable à l'humanité, Gaza lui répondit que rien ne s'opposait 
tant au bonheur du sage que l'impossibilité de se livrer sans relàche à la 
contemplation i. 

Après la mort de Xicolas V, arril-ée le 2<1 mars U55, Théodore Gaza 

lwne,..ol,•ntiam t>t amort•m, r1uem llll'<'Ulll hmnanissime incepisti~. 'le aulem, IÏl·Pt allS('n
tem, multam vobis lwne,·olenliam omnique populo v,•stro habiturum me offt>ro. Valet1•. 
t'errariie 5 julii 1-H7. 

t. (Anno Domini 1·,s1 .] OJ>t'm etiam et 1u1ilia ad versus Turcas a Ponti6ce pelitum 
Tlomam )pgatum miserai Amlronicum Br~·t'lmium Conslantinus, Grœcorum imperator, 
Constantino vero satis lonl{am el gr8\'em l'pistolam die iu octobris l'onlifcx rescripsit, quam 
grœce wrti fl'cit per Throdorum Gazam ( l'ita llïcolai Quinti, Po11t. Maz., a Do■tlltco 
Gr.onGto conacripla, Rmmc, t7'2, in-'•• pp. 09-100). - Au s11jrt de Cl'lle ll'tltt, le 
m,lme auteur dunne une notl' qui mrlrile d'ètre rPprorluite : • Estal gne,·e et latine inll'r 
0111ucula a11rta Petri Arcmlii, p. 6!16; apud lla1·11ald. anno U5I, n• 1 et SPq., et in codice 
,·atimno 3878, p. 171, ubi mPnrlo,ll', lihrarii ,·itio, ,lata ,lit·itnr 5 kat. oclobris. • 

2. Bessarion qnirlem, Ni,·Pnns Srnolor, homo in famulanlium abst.inrntia ponderanda 
sapiens, cum quinr1uies mille rloctissimo homini Tht>odoro Gazœ custodil'mlum commisisse 
dieeretur, rDfi;Breturque poslri,lie a quodarn 1·ur ei magis tanlam peeuniam quam aliis ex 
familia credirlisset: • Quia a Theorloro, inquil, pluris fil'ri do..trinœ quam pemniie studium 
in bonorum extimatione solel. • (l'uu Co11TE~11, prolonolarii apostolid, dti Cardinalatu; 
in Ca,tro Cortesio, t5to, in-folio, f. LYt, r".) 

S. Theodorus quirlt•m Gaza, qui palrum mPmoria esl totius ltaliœ consensu princeps 
philosophorum jmliealus, proplerPa quod in ro rsS1•l summum doctrinarum sludium cum 
sumnta eloqurnli:e fa<'llllale conj nnclum, philO!lllphiamque vita quam verbis seqner...lur 
mal{is, cum flll'lmerirlianis horis, vaealionem ab opera 01-cupala sumens, aucupandi studio 
teneri dierttlur, plagas inll'r Exquilinas ,·epres et Anil'nis SC'ntieela tendens, atque id ex 
asseclalorihus ,·itu1teraret quidam quod id lemporis spatium in eam Ofl('r■m deberet ab 
homine docto leri quœ esset hominum generi fruclum paritura, quandoquidem sapienti 
nullum debeal subcisivum superesse tempus, ttspondisse dieitur : nihil magis obstare 
qnnminus l'>Sl'l Tila beata sapirntis quam irl quo homini non lirl'rl'l contemplari srmprr. 
(111 •• ibid., f.r.r.xuv. r•.· 
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quitta Rome et se rendit à Naples, à la cour du roi Alphonse. Il y étaiL 
déjà en scptembre U56, comme il appe1·td'une lellre de Filelfe à Alphonse, 
datée du 8 des calendes d'octobre, et dans la(1uelle nous trouvons ce magni
fü1ue éloge de Gaza : 

« Cum atl creteros quos habes doelissimos disertissimOS(fUe viros accessissl' 
audio Theodorum Gazen, non possum non lretari tihique plurimum gratu
lari. Hahes enim virum quo ncmo est in universo Grrecorum genere neque 
doelior, nec eloquentior, nec modestior. Et is est profecto (ut mea fert 
opinio) talis tantusque vir, ut nihil ex eo sis in omni poliliore disciplina 
frustra desideraturus. llumanitate vero creterisque. virtutibus quantum valeat 
jam liqui,lo potuisti ex ejus consuetudine cognoscere. Tuœ autem benegni
tatis fuerit ita istum h·actare atque diligere ut eos soles quos maximi dueis. 
:-;am quidquid in eum beneficii contuleris et bene et honorifice abs te loca
tum brevi intelliges 1• » 

Alphonse le Magnanime fit un ac,eueil des plus bienveillants à Thtio,lore 
Gaza; il le combla d'honneurs et lui assigna une pension annuelle 1 • En 
outre, Jean Aurispa le 1·ecommanda chaudement à Antoine Pa1iormita, 
secrétaire du roi et fondateur de l'Académie napolitaine. Celle particularité 
nous est révélée par une lettre de Panormita à Aurispa s. Curlo, dans sa 
préface de !'Expédition d'Alexandre par Arrien, parle de Gaza comme étant 
à la cour de Naples, et ajoute que Barthélemy Fazio qui avait entrepris, 
par ordre du roi, une traduction d'Arrien, avait coutume de consulter Gaza 
et Nicolas Secundinus sur les passages· difficiles'. Malheureusement pour 
lui, Gaza ne jouit pas longtemps de la protection éclairée de ce prince atni 
des lettres. Alphonse étant mort en U58, Théodore se retira, selon toute 
probabilité, dans son abbaye de San Giovanni a Piro, au diocèse de Policastro, 
à une vingtaine de lieues de Salerne. Il résulte, en effet, d'une lettre de 

t. Eputolae (Venise, 1502, in-folio), li\·. XIII, f. 93 V". 
2. Ejusdem (Theodori Gazai) esl lradudio Mauritius de re militari in duodecim lil,ros 

dislindus ad Alphonsum rt>trt>m, a quo rect>plus annuo salario honPSlalus est (8A■THOLO■.t:1 

t'.c.11 de viri• illuatribru lilur, Florenre, t7'3, in-4•, pp. 27-28). 
3. Theodorum luum, quem mihi lanlopere commendas, srilo apud Alphonsum regem, ul 

eu pis. magnilice collocalum : mihi vero ea in re quas gralias habeal, si gralus est, ipse 
renunliabil. Cerle nos dPSiderium luum esplevimus, el quidem eo ipso die quo Theodorus 
applicuil, ul duplici nobis officio obligelur, el quod bene el quod cilo fueril e1pedil11s 
(AnoNu Bo~oN1.s Br.cCATt:LLI cognomenlo PuaOR■IT.11 Epulolarum libri quinque, 
\'Pneliis, 1503, in-1•, f. 112 V".) 

4. Affui ego una srepius eum Nicolaum Sagondinum Pl Theodorum Thessalonicensem, 
viros summos el griC<"arum lalinarumque lillerarum erudilissimos convenirel el ab illis 
mullarum rerum qua, Lalinis obscuriora videbanlur explanalionem exquirerel, quat, 
\"ngl'rius absurde transtulisset (Arria11i dt! rebua Alua11dri Magni Bart/iolnmaeo 1-'acio 
i11lt'rprt!le. Pisauri, 15011, in-1", rpit. d,1tlir.). 
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Fil('lf'e 'Ille Paul II, élu pape en U64, fit revenir Gaza de la Calabre à Rome; 
et~ qui semlile hien inrliqner qu'il s'était retiré dans cette province éloignée 
el )' a,11it vécu jus1p1'aux premières annl'es du pontificat de Paul Il 1• 

De retour à Home, Gaza y relroll\'a Bessarion, et c'est ici le lieu de parler 
de la fameuse querelle à laquelle il fut mêlé el qui divisa en deux camps 
rivaux les admirateurs de Platon el ceux d'Aristote. Théodore Gaza ayanl 
frrit 1111 livre contre Georges Plélhon, pour défenrlre Aristote attaqué par 
lïlluslre philoso-phe lal'éilcmonien, donna occasion à Bessarion de lui faire 
une n:po11se intiluléc c/e Natura et Arte, que le cardinal adjoignit, quelques 
annfrs pins t:ml, lt son grand ouvrage contre Georges de Trébizonde. Gaza 
1'1 ... 1it 1111 l10111111e d'un caractère très doux, cl pour cette raison la discussion 
mgagée entrn lui et son illustre protcctenr n'eut pas de suites regrettables. 
Mais Georges de Tn•hizonde, irascible, fongueux, aveuglé par sa rancune 
contre Bessarion qui, dans une au Ire oet·asion, lui avait préféré Gaza 1 , 

1•crivil et publia une lettre en grec intitulée E! ipva1; ~ouÀEumu, laquelle 
n'est qu'un tissu d'injures contre Platons. Bessarion, qui professait pour ce 
philosophe une a,lmiration sincère cl pour Georges Pléthon une alTcction 
des plus virns, crut dernir prcndrn leur défense et publia son ouvrage ln 
calunmiatorem Platonis~. Toutefois il est juste de dire que d'autres avant 
lui étaient cntn•s en lice el avaient pris part à la discussion. 

t. Frn111:Î&CU11 f>hilelphu& Theodoro Ga;ae ,alutrm. Cum mihi hodie est renuntiatum 
prr, communrm amicum nostrum, Joannem Andrcam episcopum, te ex Calabria illa tua 
.-enisse in url11'111 Romam, ust1ue adeo ino11innlo nunrio sum lœtatus ut gratulandum esse 
nnimo mro 'l'll'•l •1ui"'lue animn,h-rrtt-re. Nam rum siepc diu ac multum in hanc dicm 
tilleras detliss,•m ad te, nf'que responsum hahuerim abs te ullum, quin vulgo rumor l'sset 
USlfltr te rusti,·ari, non polcram nun wri•ri ne iratus temporibus bis quœ posl Nicolaum 
Quinlum, poulili,·,·m maximum, et Al11l11msum rrir,·m secuta suut, etiam Musas in Cercrem 
ron,·rrfosrs. ltar111r vix dici possit quaulam cœprrim voluptatem ex isto tuo in urbf"m 
a,h,,ntu. ~on rnim frustra puto venisse te, sed opPra potius ,·iri sancti cl sapientis Jk,!;sa

rionis eanliualis, communis cruditorum omnium patris, a Paulo secundo, summo pontifice, 
honorilic,• arrrrsitum; el horum qui,lem utrique immortales gratiie sunt habf"ndœ : Paulo, 
quidem r1uod ah l'Xilio Musas, wluti loniro postliminio, in romanam curiam aliquando re..-o
raril ; Üt'ssarioui .-ero quod ad l'acinus Lam lamlabile, tam pneclarum, tam necessarium, 
palrunum Sf'SC nlrl'tc ducem prœslitit. ... Ex Mediolano, decimo kalend. octobr. MCCCCLXVII 
(f:pi,tolae, Vt'nise, 1502, in-1", liv. XXVIII, f. 193 ,·•). 

2. C'est Ill'ssarion lui-même qui nous ap11rend celle particularité : • Hrec tum ad 
Throdorum breviter perscripsimus, quœ uhi Georgius Trapezuntius Crelensis legit, ut odium 
'l'•od in nus jamdiu, hoc est ab eo tempor11 quo ei Theodorum in doctrina pra•ponendum 
c,•nsuinms, parturieral, et..-. (ln Calumniat01·em Pla/011i1, Venise, Alde, 1503, in-folio, 
li,·r. VI, di. 111, I'. l08 ,-•.) • 

3. Traduite en latin par Bessarion, elle fait partie du sixii•me livre de l'édition citée 
,l:ms la 1101,, pr,;r~drnte. 

4. l.a p1·1•111ii·r•· ,'ditiun parut à fü,mr rr1 1469, in-folio. 



THEODORE G.\ZA. XX\\ïl 

Michel Apostolios, Byzantin réfugié en Crète après la chute de Constan
tinople, y végétait dans une pauvreté si affreuse qu'il s'intitulait lui-même 
pompeusement « le roi des gueux 1 ». Le maigre salaire qu'il gagnait à 
copier des manuscrits ou à régenter quelques rares élèves lui permett~it à 
peine de subvenir aux besoins de sa famille. En lutte perpétuelle contre la 
misère, « cette hydre aux mille têtes 1 », comme il l'appelle, il sollicitait 
sans pouvoir la lasser l'inépuisable charité de Bessarion. Ce fut sans doute 
autant l'espoir d'obtenir quelque sccout'S en espèces sonnantes que le désir 
de prouver sa reconnaissance qui détermina ce paune hère à rompre une 
lance en faveur de Platon, pour lequel il connaissait les préférences de son 
illustre mécène. 

Michel Apostolios écrivit donc contre l'ouvrage de Gaza, dont il cil'Culait 
des copies manuscrites; mais il le fit avec la plus blàmable intempérance 
de langage1 et sans ménager Aristote. Un familier de Bessarion, Andronic 
Calliste, fit à Michel Apostolios une réponse si habile qu'il sut défendre 
A1·istote sans injm·ier Platon. li envoya un exemplaire de son livre ainsi que 
de celui d'Apostolios à llessal'ion, qui se trouvait alors aux eaux de Viterbe. 
Ce grand homme, qui préférait à l"esprit de parti l'amou..- de la vérité, 
répondit à Andronie pour approuver son ouVl'age'; il lui envoya en mème 
temps la copie d'une longue lettre qu'il écrivait à Michel Apostolios, et 
dans laquelle il lui reprochait vertement les injures qu'il a,·ait vomies 
contre Théodore Gaza, Aristote et Platon, lui rappelant que ce n'était pas 
ainsi qu'une bonne cause devait se défendre•. Ces deux lettres de Bessarion 
et une troisième de Nicolas Secundinus à Andronic Calliste' où il désap
prouve pareillement le livre d'Apostolios, appartiennent à l'année U62; 

1. Voyez sa lettre à Bessarion (n• t 2), dans l'appendice du tome Il, p. 2~0. 
2. Voir sa lellre à llanuel (n• 27), dans l'appendice du tome li. p. 2,0. 
3. En voici un- échantillon : ,:i iiv EÏ'); 1r0tliw'I, ,x').œ~wv x:z\ xoci').E!,L! ; oJx lppwni ao, 

i, ').oyo; X0tl1r,p p.!yœ ~X'lV'V1:I a,r' lfflffl1!,L'!) ~ ').oy,x, • ia,11; il' ~ .. u\ /i').').o, '!JO'ITO O'! 
d-.0t, 1:0V'l'OV\, !,L'I) ,ioon; lw'l'oÙ; le')ff!X'l'~XO'l'at;. à; yàtp ilEOpo àaiyœ;, xœ\ 'l'O a,yi .. O'! 
l'lUÎV >.oy111Ô'V {,nÉxÀ!ff'l'!'V dv011 • V\l'I a· IX~IWO'&I 'l'IVOÇ {,,r2;c8t\; 1101:pàt ai: fOl'l'W'ITOC 'll!XI 
fow; ie!'l':XO''l'l'IIO\j 'l'(l è; ).oyov;, ivœ ·n; èu!v'l' ,lvœ, ipœvt.; u,; O'T,; IXffO~OV'l'I xœ\ ytVO!,LZVffl 
'l'f)'ayo;, vvv G7l'l'!X ,rpiil'l'OV &Ç ii1,L1ÀÀ0t'I ').oyw'I xœ&e\; iœv'tov, ffivv 'l'I oi.iyov ~Ï.ÉYi(fl'lC Yj 
!,L'ljW'tlOVv èma'l'i!,LEVO;. Et plus loin: nph1a1,L0t'l'0t ycip &O''l'I" O''l< if o·:i'l'w nciw 'l'Ol !,LÉi.u 
'l'T,; ix>.-ii8tl!X;, .:ian 'l'oi; ,i,,v~éa, avvœyop,v11v xœ\ iloxEI-1 '1'1"101 dv21 'l'oie ix1.1.0t8fo1 ,,-o~;,.,, 
,:o;:, iliu1ov dv0t1 x0t\ IXÀ'lfni 1rponi1,L')x0t; (M1xœ~>.ov 'Anoa-ro').'l ffO'V'lj!,LŒ'l'lat 'l'pi:x èx~,
UV'l'o; r. K. 'r11,p!oov, iv l:1,LvP"'l• 1876, in-8•, p. U.) 

-6. Ce n'est qu'un billet de quelques lignes. li a été publié par Bois&made, A11erdota 
graeca t. V. p. 588. 

5. Elle a été mise au jour par le cardinal llai, dans la dis.sertation de Léou Allalius, 
De Theodori,. Voyez Nor,a Patrum Bibliotheca, t. VI, 2- partie, pp. 200-201. 

6. Publiée par Bois5onade, A11ecdota graeca, t. V, pp. 377-387. 
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elles ont été p:u·tiellemenl traduites par Boivin cadet, dans sa dissertation 
historique sur la Querelle des philosophe, du quiniième siècle 1. 

Théodore Gaza était encore à Home sous le pontificat de Sixte IV; mais 
Valeriano et Paul Jove affüment qu'il n'avait pas beaucoup à se louer de 
ce pape. En effet, lui ayant olTl'rt, enrichi d'une précieuse reliure, un 
exemplaire sur vélin de sa traduction de l'ouvrage d'Aristote de Animali
lnu, qu'il a\·ait exécutée par ordre de Nicolas V, puis revue et corrigt-le, 
mais ne se vo~·anl gratifié que de cinquante écus au lieu de l'ample 
récompense qu'il arnit espérée, il les jeta, de dépit, dans le Tibre, en 
disant : « Du moment oi1 la fine flem· de froment pue au nez des Anes gras, 
il ne me reste plus qu'à m'en aller d'ici 1 • » Raphael ,le Volterra assure, lui 
aussi, que Gaza n'olitint pas à Rome une récompense cligne de son mérite~. 

Nous avons, en outre, le témoignage de Gaza lui-même, qui, dans une 
sienne lettre à Andronic Calliste, écrit C<'lte phrase :. cz! 1te1pci :E:i,nou ilr.[ii1; 

ilciv02vov 6dy1Jua21 't'l)vciHw; 11µ&;'. Et dans une autre lettre adressée, sous 
le pseudonime transparent de Theodorus Gazinus Comtantinopolilanu,, 
à Christophe Persona, après avoir engagé celui-ci à traduire le traité d'Origène 
contre Celse, il ajoute• : « At clices non esse illa nunc exposila prœmia 
qum Nicolaum pontilirem narras proposuissc, nec tales nunc principes qui 
ejus vcstigia conscctcntur. Cur eq;o tantum laboris insumam? Nec ipse 
quidem inficias eo, quidni? qui experientia doctus id ausim confinnarc, 

1. Mtmoire, de litlrrature der A,-ndlmie de, In,criptiona, t. Il, pp. 775-791. 
2. Novis.•ime quum nobilissimas lumhrationes in memhranis aecuratc per,;criptas X~~to 

Poutifü·i deh1lis.•Pt, nl'c l"'cunia ,·el ipsius librarii pnemio digna rcdderetur, indi!fnatus 
suba~este jucfü·ium : • Effugrre hinc lnlwl, inquit, pnstquam optimœ segdes in olradu 
pnepinguibus asini,; !!Ordescunt • {PAUL Jon:, Elogia doct. vir., Anvers, 1557, in-8•, 
pp. 57-58). - Cum di\·inas propemodum l'lucuhrationes in Aristotelis Animalia, quam 
historiam latine lt•grnrlam r••pra:,5entarat, Xislo quarto, pontilil'i mnimo, nuncnpa..,;et, 
sperans scilicet principis ejus bt•nelicentia qua-situm prr lot labores vitœ subsidium non 
deparcum se consecuturum ; neque tamrn plurrs <111am aurros qumqunginta, qnasi 
magnum ab eo a quo se totum inauratum iri sprravrrat, retulisset ; studiis indignatus 
suis quod tam p11rca sibi laborum et vigiliarmn suarum mPrcc•s tributa Psset, nnmmos eos 
primum in TilX'rim abjerit, mox ipse hujus indignitate rei exulceratus insolabili contabuil 
~ritudine (VALr.111uo, De litteratnrum i11felicilale, p. 70.) 

3. Commenlarion1m Hrl,a11orum libri XXXVIII (Uàle, 1530, l"), r. 246 r". 

,. 'Oµf.ptJU 'J).12; IJ-E'tŒ 'ltOIÀClli; 1t2poi~pe:iatw; È~ lo101dpou 'tO" 0to~,.iptJU roi~ .. 
.,,;., 1tpw-rov ixôoOEîaoi 1txp2 l'iixo).t:Îou 8;i11Éw; 'tolj Èx 'tTi• Kv1tpou (~'lm·ence, 1811, 
.& ,·ol. in-8•)., t. 1, p. ut, en note. 

5. Il rst tri•s probable que ce ne fut pas Gaza lui-m~mc qui Mguisa ainsi son 110111, 
mais plultit le destinataire rie la lrllrr. Tandis que dans certains ex .. mplair,•s cl,• la tra,luc
tion du traité d"Orig;,ne, on trou,·e une rpitre Mrliratoirc au <luge de V,•nise Jl'an 
lllrx·eni!fO, daus d'autres on l'n lrourn une au pape Sixte IV lni-111,~me; mais, malgré Il' 
,tral.agi·me employé sans nul doute pour lui donner le change, le pontife ne put manquer 
de se reconnaitre ,lans le passage où Gaza fait allusion au peu de géoérosile des princrs. 
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nec principes tales nunc esse qualcs antehac extitcrc, nec ca laborum ,·ir
tutumquc prœmia. Scd quis adeo fuerit sive illibcralis sivc ingratissimus 
princeps, qui ubi librum hune illi traductum detuleris non te muneribus 
principe dignis cl magnis honoribus proscquatur? Aggrcdcre ergo id opus 
el pro cjus ut dignilate absolvas conlinenter incumbc 1• ,, 

Quand on voit Gaza mourir obscurément dans le fond de la Calabre sous le 
règne de C{) pape, 11'1•st-re pas une preuve que le savant grPc n'était guère 
satisfait du pontifo romain? Il est fort probabte q1w son départ pour l'abbaye 
de San Giovanni a Piro suivit de près la mort de Bessarion ( 18 novembre 1472), 
qui dut èlre pour lui doublement cruelle, car elle le prirnil d'un protec
teur puissant et d'un ami sincère. C'est pcut-ètre à celle épo«prn qu'appar
tient l'élégie que lui atlressa Jovien Pontano, el dans la«p1elle on lit 

Sed mihi nt>c sine te dulces, Theodore, Camu•n:c, 
castaliusque junt nec mea labra li'luor. 

Et tua jampridem cinxerunt tempora llusœ, 
in.•ignelllljUe hed,•r-JJ circuiere comam. 

Communes igitur Musœ, communia nobis 
sunt stndia, al'lne eadcm fa~ duobus eunl. 

lie 'luondam patriœ casus nil triste ti111cnlc111 
cogit longin![uas ire rept•nte vias. 

Castra pelo tenerisque virum coufl'ssus ab annis 
tyrrhenas didici sub Jorn ferre ni,·es. 

101 ubi composito redicrunt otia hello, 
et rept•lit palrios martia turba lares, 

e1cepit rhodio ![Uondam fundata colono 
ParU,enope, sludiis semper amata mei~. 

Te qu()(1ue turcaicm fugientem vincla catenœ 
ejecit patrio Thcssalonica solo, 

jactatum![UC diu diversa per œquora tandem 
agnovil phr~·gio condita Roma duce. 

Nunc eodem quo me fato Campania tellus 
dcliciis pa.-eil terra heata suis. 

Hic ubi nos longm producere lempora vitre 
el resides annos claudere fata velint, 

el quum maluris ,ctas nos soh·erit annis 
injicietque avidas Parca maligna manus, 

tum mistum cinerem communi ooerale !Wpulchro, 
amborum![ue unus contegat ossa lapis•. 

t. La lettre à la![uelle est emprunté ce passage figure en t,lte ,fo la traduction latine du 
traité d'Origi-ne contre Celse par Christophe Persona, imprimée à !\orne, en 1481, in-folio. 
Notre Bibliothèque nationale possède un exemplaire de celle rarissime é,lition, sous la cote : 
C 113 (ln.-entaire C 00), Rèserrn. - cr. APOsTOLO ZE~O, Diue,•ta~ioni roa,iane, t. II, 

l'i'· 139-140. 
2. J.-J. Po~TUI carminum quae quidem e:uta11t on111ium tomu, JJ' (Bâle, 1556, in-8•), 

.\morum lib. II, pp. 3285-3286. 



XL INTRODVCTION. 

Les auteurs, assez nombreux, qui ont écrit la vie de 801.lolphe Agricola, 
racontent qu'il étudia la philosophie d'Aristote à Ferrare sous la direction 
de Théodore Gaza, en l'année U76; mais celle assertion est œrtainement 
erronée, car à celle date Gaza avait cessé de ,·ivre, comme nous allons le 
prouver dans un instant. 

~ous devons dire auparavant 1111e d'aucuns font mourir Gaza à Rome, 
mais rÏl•n rù•st plus faux. 

Ll's contemporains lc•s mic•ux placés pour connaitre la vérité sur ce point 
anirment qu'il mourut en Calabre. Nous avons en première ligne le 
témoignage formel et irrécusable de ConsL·mtin Lascaris, dans sa lettre au 
poi>te Jl'an Panlo; voiei le passage : -li µàv yàtp Trilv 'Npœvvo,jnfllv i;m6fll1.fœ 

81Mfllpov iç iixpov r.:i,n;ç ao,p[œç iÀtzÀ'rpr.o'ttz i~ Kœ).œ6pfœv «r.,\Àœa1, xœl iv 

llo1.uxria-rp<i> ,pco ! «M;wç 6œvrrv -1iv:iyxœacv 1• Citons encore le chroniqueur 
Matthias Palmieri, continuateur de Matthieu Palmil'ri, qui dit expressément 
que Gaza mourut l'n Calabre : « Thcodorus Thessaloniccnsis, vir ingcnii 
doctrinœquc singularis, in Lucanù1 nwritur, pluribus tum grrocis tum 
latinis voluminibus rclirtis summa cum laudc 1 • » 

Voilà donc la qul'stion de lil'u tranchée; rl•ste · la question de date. 
Matthias Palmil'ri, l'annaliste que nous venons de citer, place la mort de 
Théodore Gaza en U76. C'est une année trop tanl. Gaza mourut œrtaine
ml'nt en U75, et c'est Ange Politi1•n qui nous rn fournit une preuve 
incontestable. En ellct, cc savant avait l'habitucle de dater rRrtaines de ses 
poésies; or, il composa sl'pt l1pigrammc•s, dont quatre latines l't trois 
greC<fUl'S, sur la mort de Gaza, et chacune d'l'lll's porte le millésime dli 
1475 3 • Cc fait achèvl'ra, crolons-nous, de dissiper les doutes et mettra fin 
aux controvl'rsl's à c<>t égard. 

Gaza fut inhumé dans son abbalc même de San Giovanni a Piro. Long
temps après, en {542, Thomas Tmumasi, abbé commendataire du même 

~ monastère, fit graver une inSl·ription funèbre destinée à perpétul'r conjoin
tement le souvenir de Gaza l'l cdui du canlinal Thomas da Vio', ses deux 

1. IRl4RTE, Regiae bibliothecae Jllotrit~11•i• codd. gr. nua., p. 291. - Cf. llaG~E, 

Patrologie grecq~, t. CLXJ. col. 058, 
2. IIATTBIAI! PALMERII Opru de temporibua auia (dans Rer11m italic. •cripto1·u .... ex 

Flore11tÎl1arum bibliolhecarum codicib,u, Florence, 17'8, I", t. I, col. 259. 
3. Voy. Al<GE Pounu, P,·oae volgari e poeaie latille t1 g,·eehe (Florence, Barbi.-ra, 

1867, in-8•j, pp. U7, US, 11!7, 188 et 189. 
,6. Thomas da Vio (plus connu sous le nom de cardinal Gaetano) naquit à Gaëte, le 

20 féuier 1'09. Entré dans l"ordre des }'rères-Prèch,•urs, en UM, il enseigna avee éelat 
dans plusieurs universités d'Italie et fut élu, en 1508, supérieur général de IIOII O..dre. 
Léon X le créa cardinal, <'Il 1517, et l'em·oya eu Allemague, où il tenta d"amener Luther 
i, se rétracter, Il ~-ontribua bt•aueoup à faire éli1-c Charle:;-Cjuiut empereur d'Allemagne. Il 
mourut à llom,• le O omit 153'. 
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prélk:C.·csseurs. Cette inscription a été pubfü;c Jans un livre d1~ve1111 fort 
rare, c"esl pourquoi nous cro~·ons devoir la reproduire ei-dcsi,1011s. 

OSSIBVS TIIEODORI GAZ..f. 
GE:S. TIIESSALO:SICE:S. PAT. 

ABBAT. S. IOA:SNIS AD PIRVM 
ET MEJIORI.€ TIIOM..f. A VIO CAIETA:S. 

CARD. S. R. E. OR. PR.-E. IIVIVS 
PER. COME:S. 

ABBAS TIIO:IIAS DE TIIOJIASIIS 
PR. PR,EDECESSORIB. 

SCIE:STIA ET DOCTIUNA ILLVSTRIBVS 
MEIORI.\JI HA:SC 

GRAT. A:SDIO PROP. PEC. POSVIT 
A:S:SO D011:SI Cl::11::JXLIII. 

La mort <le Tl11 .. :odorc Gaza inspir.i un certain nombre de pièces de vers. 
~ous nous bornerons à en citer deux, composées par des Grecs, la première 
par Michel Marullus Ta~haniote, la Sl-comlc par Démétrios Chalcondile. 

EPITAPIIIUII TIIEODORI GAZA-:. 

Hic Gazes jal"t'l el Gazœ !!Ophia adtlita mater, 
alterulrwn quoniam mors rapere baud poluil •. 

El!: 8EO.1!1PON l'.\ZHN TOr X.\AKON.1r.\or. 

'II àttpax-iiç tro;,i11 611pov xOovlo".Jç 1tpOÀl1tOOtr<Z, 

YOOV 810/lwpov ô,op' ,jlvO,v 1vpœµiv11 · 

œ·~-;-ijv 'tlji MoOtrœ1 ôotr<ZY iUiiôœ 't' œ,jaovi11v n, 

wc tr0;;i11ç µnœôlji d.ll'fodptii yiver. 

Nov Ill Oœvwv ,p10 ,jr.1oc wv llr.,v ii).y1œ r.ll•n, 

'iivx-ii ô' iç µœdpwv wxn• œr.G":l';C11µiv11 3 • 

GRAIIIIAIRE GRECQUE ET TRADUCTIONS LATUIES DE ÎHÉODORE GuA. - La 
grd.Dlmaire grec(JUe de Théodore Gaza fut imprimée pour la première fois 
à Yenise par Alde, en l'année t495\ avec un petit traité du même auteur 

t. P1nao lbaaLLDo Dl Lucc1A, r Abbadia di S. Gio11a1111i a Pfro (Rome, 1700, in--l•). 
p. tt [Biblioth. nat. de Paris, Inventaire K 19119]. 

2. Hg,nlli et epigrammata lluuLu t•·iorence, U97, in-4•), r. 3 V". 

3. la1ur1, Reg. Bibliothecae Matriten,ia codd gr. nu, .• p. 257. - Conslanlin Lascaris 
composa, lui aussi, une épitaphe en cinq henmètn,-,. à Théodore Gaza ; elle a été publiée 
par Iriarte (ibid.). 

-6. Le Laure11tianu n• 15 du pluleus 55 est une magnifique cupie manuscrite de la 
grammaire de Gaza. • ln prima codici~ pagina, dil Bandini, auro variisque coloribus egr<'gie 
tl,•picta ipsius Gazie effigies ad vivwn e1prcssa, gnl'CO mor<• imluli, ac volumcn tlcdra 
,uslint>nlÎli inspirilur (Catal. codd. gr., t. Il, col. 270-280). • 
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sur les mois des Grecs' (Voy. plus loin, p. 41 du présent volume). Mais 
Gaza s'appfüpta surtout à traduire en latin des textes grecs. Ses tr.ivaux 
rn cc g,•nre n'aI:mt été imliqués que très sommairement par ses biogra
phes, nous ero~·ons utile d'en donner une notice bibliogr.iphiquc détaifü:«~. 

t. [ARISTOTELIS PROBLEMATA.] 

[A la fi11.] Expliciunl Aristolelis Problemata. Rome impressa pcr 
lohiincm Reynhardum de Eningcn Que Theodorus Gazes. T hessaloni
censis. olim e greco in latinum couertit. Eaque nuper ultima 
cmendatione Emendauit. Sub Sixto .HU. Pon. Max. Absoluta sunt. 
A.M.CCCC.Lxxv. xiiii. calend. lunii. Foeliciler. LAVS DEO. 

ln-folio de i60 feuillets non cl1iflrès. On lit en tète de ce volume une 
intéressante préface, dont voici le commenct•ment : 

N1co1 •. u GcrALATllil, VE:'IETI P11ts1c1, ra.1:ru10 
Ill PROBLEll.\TA ARISTOTll:Us 

AD SIXTUM lY, POllTIFICF.JI llAXlllUll. 

l'l'Oblemata Arislotelis emt>ndatissima ut nunc sunl latina lingua anlehac non 
halmil ; nam Theodol'Us Gazes, de romana lingua oplimc merilus, quam inlPrpl'Cla
tionem Nicolao V jamdiu dic.averat emendavit noper sub Sixto prœscnte IV 
pontificc maximo. Tcslis ego sum, qui eo dictante scribebam, quantum laboris 
iosumpserit scnrx doctissimus annum continuum in t'mendandis plurimis 
liln-ariol'llm erl'Oribus. Depravati eranl ce1·le codict•s omnes. lpsc lamen exactissimo 
judicio, ut optimum inlerprelcm decel, tum oh lingure grrec.'ll vernaculœ atque 
Jatinœ elegantiœ peritiam summam, tum quia peripateticœ sectœ studiosissimus 
semper extitit, id in Problematis Cecil quod in aliis quoque rebus fieri solet, ut 
ex mullis corruptis ac pel'Versis quoddam integ1um atque optimwn factum sil. 

2. [ARISTOTE LIS DE HISTORIA ANIMALIUM.] 

[.-tu f. 2. ,...] THEODOIU: GRAECI : THESSALONICENSIS: PRAEFATIO: 
IN LIBROS : DE ANIMALIBVS : AIUSTOTELIS : PHILOSOPHI : Al) 
XYSTVM : QVARTV&l 1 : MAXIM\'M. [Au f. 7 v-.] ARISTOTELIS : DE 
HISTORIA ANIMALIVM : LIBER PIUMVS rnTERPRETE THEODORO. 

[ A la fi11.] Fininnt libri de animalibus Aristoteli!! inlerprete 
Theodoro Gaze . V. clarissimo : quos Ludouicus podocalharus Cyprius 

t. Le 11,pi p.-iivwv a eu, en oulre, de nombreuses éditions. La plus commune est celle 
,le Bàle, 1536. Gaza composa cc traité en 1'70 (Hoo,, de Graeci, illmllribru, p. 72). 

2. Il faut suppléer pontifiain, qui a été omis. 
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ex Archelypo ipsius Theodori 6deliter et diligenter auscultauit : 
& fonnulis imprimi curauit Veneliis per Iohannem de Colonia 
sociiïque eius Iohannë' mathen de Gherrelzë. Anno domini. 
M.CCCC.LXXVI. 

In-folio de 252 ff. non chiffrés, dont le premier cl le dernier blancs 1• 

5. THEOPIIRASTI DE IIISTORIA PLANTARVM LIBER 
PRIMVS PER TIIEODORVM GAZAM IN LATINVM EX 
GRAECO SERMONE VERSVS~ 

(..411 f. 156 "°·] THEOPHRASTI DE CAVSIS PLANTARVM LIBER SEXTVS 
ET VLTIMVS EXPLICIT. IMPRE~VM TARVISII PEil BARTHOLOMAEVM 
CONFALONERIVM DE SALODIO. ANNO DO&IINI. M.CCCC.LXXXIII. DIE 
XX. FEBRVARP. 

In-folio de 156 ff. non chiffrés, dont le premier blanc. Le volume 
commence par une épitre dédicatoire de Théodore Gaza au pape Nicolas V ; 
elle est immédiatement suivie d'une préface du même Gaza. La trdduction 
de l'Hi&toire de, Plante, ne commence qu'au ·ya du f. 4, par le titre 
ci-dessus . 

.f. Aeliani de instruendis aciebus opus ad Diuum lladrianum : 
a Theodoro Thessalonicense latinum factum et Antonio Panormilac 
Alphonsi regis praeceplori dicatum. 

[A la,,..] Impressum Rome per Venerabilem virum Magistrum 
Eucharium Silber, alias Franck. Anno domini Millesimo quadringen
tesimo octogesimo septimo : Quinto decimo Ka). Marlii •. 

In-4° de 28 ff. non chiffrés, dont le premier blanc. Cette version parut, 
en réalité, avec le Yégèce, mais on la trouve aussi séparément; elle fut 
souvent réimprimée par la suite avec Vé,qèce, Frontin et Modeste. 

1. Bibliothèque du Musée Britannique, 085. h. f. 
2. A propos de celle traduction et de celle des Problème• d'Aristote, Bessarion écrivit 

à Gaza une lettre de félicitations qui débute ainsi·: I!Ù a, o;œ ,repi cp1m,,v ea~cppoéonov 
x_2i-;iz 'Ap1ono-:0.011; lp1111nva2; Ilpo8>.~1101u, 11!y2v /l1~wa01; &6>.ov xoi\ 11éy01 ilea,~
p-r.-rx1 <lii,pov Aoio;r,01;, -;iz 11¼.v o>.,.,; ovx on2 1totp' 01.j,;oi; oihw il111112pni11é~2, tiJ; 1101-1; 
E,·,x11NvEiv011 o;wv À&yo11é....,v, etc. (Voy. de Theodoria, p. 107, dans le t. VI de la Noioa 
Patn,m bibfiotheca du cardinal Mai). 

3. Bibliothèque natiooale de Paris, S .&, Réserve • 
.&. Biblioth. u11iversitaire de Gœltingue. - cr. Hoffmann, Lu. bibliog., tome I, p. 15. 
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5. [1''. 1 a (sign. a) :] i~tborus (sic) .9CIJtS t~tsalonictneie (sic) 

luc~ino bt mtbicie. e. b. p. [,iême p. ligne 21 :] l)ratctpta bt 
OrGtÏORt nuptiali. [ Suivrnl, traduits en latin par le mème Gaza : j 

prarctpta bt orationt natcilitia tt bt erationt tpit~alamio. 
[F. 5 a, lignrs 10 et H :] CLALiDIA~I POETE ELOQUENTISSIMI DE PHOENICE 

CAmlEN FELICITER INCIPIT. [F. 6 h :] CLAUIJIANI ELOQUENTISSIMI 

AC IMPIHMIS CLARISSUII POETE CARMEN FELICITER EXPLICIT. 

lmprmum c~rtmont, etc. 

ln-4° de 6 fT. non chiffrés. Caractères gothiques. Cl'lte rar1ss1111e 
plai1ul'lle a été <k:Crite pour la première fois par Morelli (Bibl. Pùiell., 
t. Ill, pp. 9 et suiv.), qui la croit antérieure à U92. 

6. Hippocratis Aphorismorum sectiones VII, inlerprete Constantino 
Monacho cum eruditiss. Galeni commentatione; Eorundem interpre~ 
tatio nova 'fheodori Gazae, cum expositionibus Jacobi Forolh·iensis, 
Marsilii ; Omnium horuncce castigatio el collatio per Christophorum 
Castaneum Laudensem: Venctiis per Bonetum Locatcllum. t495. 

In-folio. Titre emprunté à Panzer (Ann. typ., t. Ill, p. 569, n• t907). 

7. Traduction latine des cinq homélies de saint Jean Chrysostome 
De incompre/iensibili Dei natura, publiée par Fronton du Duc 
(Ducœus), dans le tome I de son édition des Œuvres complètes 
de saint Jean Chrysostome (Paris, 1636, folio), pp. 294-351. On 
trouve en tête une épître dédicatoire de Gaza à Alphonse, roi de 
Naples, de laquelle j'extrais le passage suivant, qui contient quelques 
particularités intéressantes : 

lla merito unns tu vehemcntissime laudaris ab homine probato el laudalo, 
Be31arione Ponlico, Romana, ecclesia, cardinali, quem desiderium lui visendi 
Neapolim ad le dus.il 1 , ac mensem jam quarlum lenet apud le summa cum delecla
tione, laude cl admiralione luarum virtulum el operum. Laudat hic sapiens vir 
el religionihus venerandus te regem el sapienlem, el religionis lum cullorem lum 
defensorem egrcgium ; bona animi lui commemlat homo, cui cerle omnium 
consensu contigit ut litlerarum gi-œcanun sil facile princeps, latinarum aulem 
lanlum leneal quantum nemo adhuc Graicorum conscqui poluil : elTerl summis 
laudibus prudenliam, ingenium, doctrinam, mores, denique praislanliam lui animi. 

1. Ce ne fut pu uniquement le désir de voir le roi Alphonse qui amena Bessarion à 
'.liaplcs. li s'y rendit pour exhorter ce prince à prendre part à la l"roisadc contre les Turcs, 
qu'il méditait alors de concert an,-c le pape Callixte Ill. 
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\'ir qui prre sui animi mal{nitudine admodum paucos solet laudare, le !amen ila is 
admiratur, exosculatur el complectitur animo ut vix posset abs te discedere. 
Oslendit bine porro quanti tuam doctrinam faceret, cum lihros, quos Aristoteles, 
nobilis philosophus, de rebus divinis inscriptos Metaphysica edidit, hos diligentis
Rime tibi in latinum converlis11et sennonem ac tuo dicasset nomini, ut quos ille 
Alexandro regi sapienti per qunm gralos composuit, iidem ad te inlerpretati 
mitterenlur regem theologum, ac longe rebus divinis edoctiorem quam de rege 
Alexandro ronjectari ex iis qure accepimus liceal. Te igitur religionis observantis
simum et chrislianai doctrinre studiosissimum regem, si operibus non modo quai 
ad rem attinent militarem, verum etiam quai summre religionis sunt adire 
censemus, non inepte id agimus, nec ea offerre videmur qme minus te delectent el 
mo\"eant. Quamobrem post Mauritii illos de re militari libros, quos anno superiori oh
tuli tibi ut judici perilissimo eorum qure imperalor ille el gl'ssit el scripsit, has de 
incomprehensibili Dei natura oratiooes quioque Jo.,nnis Anliochensis, rognomine 
Chry~slomi, doctoris Eccle~ire singularis, converti, et lrgl'ndas proplerea tibi obtuli 
ut vel e1 hae mt>a interprelalione et ingenium el dicendi copiam ejus doctoris 
perciperes el te sacro sermonè, ut soles, oblcclares, 

8. Alexandri Aphrodisiensis problemata duobus libris non unquam 
ante impressa eodem Theodoro interprcte. 

Puhfü:e par Alde rn t5M, rt•lte vrrsion fi1t11rt! aux ff. 256-273 d'un 
,·olume in-folio contenant la réimprrssion des traductions tl'Aristotc et du 
Théophraste, déjà mentionnérs ci-dl'ssus. Cf. llollinann, Lex. bibliogr., 
t. I, p. 322. 

LETTRES ET OPUSCUI.ES GRECS DE Tufooom-: GAZA, TRADUCTIONS GRECQUES : 

a. tLoge ,1,, Chien, pulilié avl'C une version latine par le cardinal 
Angl'lo Mai 1, qui dit l'avoir tiré du n° 983 latin du fonrls de la reine de 
Suè,le (lt la Vaticanl'), où le relieur l'a inséré par méprise. Cl'tte dernière 
l'in-onstanrf' nous t•xplique le silence d'Allatius sur cet opuscule dans 
l'artide qu'il a consacré à Théorlore Gaza•. 

b. 'An,pp11-m1ov. Eipr.-rœt _Br.aaœpir,m -tfil r.npt2PY."!l iv -ror:; <n:ip rn,,hwvo,; 

l~rr.irç~. 

c. llrpi dnw.11Jlov xœl hov1Jfov'. 

,/. ·o-:, +. T.;.,,,; ~o·.1i.,~nœ, 5 • 

t . .'liora Patrum bibliothecn, t. VI, 2- partir, pp. 202-212. 
2. De Theodori•, daos la J'fooa Palr11m bibliolheca, t. VI, 2- pirtie, pp. 103-201. 
3. Biblioth. 1.aurenlit>nne, n• 13 du pluteu, 55. - cr. Bandini, Calai. codd. gr., t. Il, 

roi. 2iâ-2i6. Il y a en tète une lettre de Bessarion à Jean Argyropoulos, publiée par 
llamlini (ibid.). 

4. Bibliuth. l.aurt>olierme, n• 9 du pluteus 55. 
;,. l111liq111• par Allatius ,lans son article sur Thi,.Hlore Gaza (Vo~·- de T/1eotlo1·is, p. 103). 



x1.n INTrlOllt:CTION. 

e. Ihpi :in2w).oyia, T,;,v To·Jpxiwv 1• 

f. fliversPs ll'ltrt•s: 1° l1 SC'S fr,,rr~ Gt>orgPs rt Démt:lrins'; i11r . .l.,2vwJ1ûw1, 

w,, i .. ,on!i.a, i11rv. 2° à 01:1111:trins Sgouropoulos •; inc. '1màt r.:Hiv. 7,0 11 

A111lro11ic Callislt•; inc. oTt où aw2r.oô>iµ-.\02,, -ror, aHo,ç mi ya. 4° au mème 4; 

inc. &-r:éY.Ft"i:111v -r;pr,; Tbv fJEf"J'ï:;,rr11v r.tpi hlv rérp2;:2;. 5° i, B('SS:lrion•; inc. 
-;.;;'l -ri-,• !,p:iv 001J lt!;:ah\v. li• an même 8 ; inc. ix -r,;,v r.pbç -roùç ôaor.0T2ç 

à .. .o-:2i.,1,v,.,v. 7• an 1111:rnr; inc. ti,zoµ2, &:raM r.uOéo02, r.,pi ao·:ï. 8• l1 Alexis; 
inc. Yj -:,~ ~Ea-r:i:.-:~ a-J11tJ2t1ex vô110;. 9° au n1t;n1P; inc. zOi; xœ-:à: -rVz'iv 1lùov 

Tf,V ÀlX!VT<!iTOV. t O• i1 Fih·lft•; i11c. o·:. r.:ivT' io,xrv l,o0EV!f -ri) rr.p2ç. t t. 11 
Alt•xis; i11c. ix;:,xlµ,02 ti; füTÉpt,ov ni -ràt a·:..-:o;:·Jj\ Oep11« Côn2. t 2• au même; 
i11c. idoai.x:i oo, µr,vl-,ç ;:1upo-..2pio1J i.i,yov-ro;. f:'i• au lllPITl('; inc. ;,;, 
i,,.io-rui.a, -rdt µèv r.p,;,,a. f4° au mèm!'; inr. èxo11!00>i µot f. ir.,o-ro).,\. 

La Magliab1•rhia11a de Flort'llrr poss1:1Jail, parait-il, jadis une lettre de 
Th1:odore Gaza à Paul Corh'se (Coti. 68, c-lass. t2), 1p1i aurait disparu de 
('t·tte bihliotl1r1111r 7 • 

Gaza traduisit 1•11 grPr d1•11x op11sl'11les ,Jt, Cil',:ron : Jp Songe <le ScipionR 

1. l'uhfü· par .\llatius rlnns srs ~-;µµtxn (..-t'c trod. lalirn•), liv. 11, pp. 381 Pl sui,·. 
2. ln<li,1uéc par .\llatius (,/r, Throdoris, p. 193). f.t'lle lt'llrp "" lrou,·e à la Xar,·iane 

(Fomls ,l,•s ~nui, n• 07>). Yu1·- fü1111arl'lli, Graeci codd. ap1ul ,,·a11in• ass,-ri·nli, p. 95. 
3. l'nhli,··•• p•r l'li,·olns Tl1èsi\e ( 'Oµ;,pr,t, 'li.,2; !LET:< 1t:x).:x,2; 1t2p2;:p2a!h>; È~ il10-

·1.zipo1J -rr,:;, Mtol,,'.,pr,t, l'a~i;. t"lort'IWP. IXI 1, in- 8•, t. I. pp. xxu-nrv). ,l"aprè!I le ln11-
r,·11lia1111• n• 0 du plult'us :,5; l'I ,lr1lllis par Boissonadr, d"apri•s les Parisi11i n° 2000 ri 

11° 3043, A11rcdota. t. V, l'I'· 402 et sui,·. - Ce Dh~nrns Sco1•nm'<luws t1lait vPnu Pn 
lt:ilir u-anl la prisf' dt• Constantinople. l'lous _nP saurions rlir1• sïl f'nsf'il(nl quelque part, 
mais il rxn(a le nu'•I in d,• enll i11raphe ; il co11ia, eu 1444, pour François t'ilrl re le ma-
1111•nit 1p1i Pst aujour,11,ui le Lar,,-e11tia111u 11° 13 du plutrus Mt (Ari1lotelia mag1101·um 
morali11111 Libri duo), oit !"on lit Cf'lte souS<·ription moitié f'll wrs moitié f'n prose : 

•H~a,r' 'Ap111To,ÉÎ.01J; µeyci).01; x,x).o':, -r' iy2fJo':, Tt 
-ro':.l! l'-ÉJ.pt 1tip2atv ~sii.i.wv '1r,µf,-rp10; },i.~Ev 

~1'""P;,1toi.o;, yp2•}2ç rJlp2yxiax~, -r:x::.a <11,).É).~'l'· 

•Ey"~;;-r, Èv ~hltt")i.ci,,~ ~1tO 'tT,; -roV rJpi'J-., ~~Wv '11jaoV XptO'"tO::i ytvlO"!w.; Ë't'u ~Jµ.r; 
ri1 ri io•,.1i.io-.,. 
· c.- même codex contirnl aussi le Ilepi Épµr,vd:x; de o.:métrius dit de Phali-N', copié 

,:gnlemrnt par Sgi111rn1Kmlos pour Filclfe, commP l'indique une sous..-ription de trois vers 
Pl non datée qui le lt•rminr. \"oi·• B,No1:11, Catal. codd. graec. biblioth. laure11tia11ae, 
t. Ill, col. 227. 

4. Biblioth. l,aurf'nliPnnr, n• 0 du pluteus 55, de mPme qu.- la prrctldente. 
5. Puhliée par Barulini, d'après le Laurentiam11 n• 0 du pluteus 55, dans le tome Il 

,le son Calai. codd. gr., col. 287-281!. 
6. f..-tle lf'ltrf' Pl IPs huit ,ui.-aules se trouwnt dans If' Lau1"1mlin11u1 n•O du plutrus 55. 

1.a U• a été pul,lit•P par Boissonade, d"apri-s le l'ariai11111 n• 2131, dans s,,s A11erdola 
g1·(le,-a, t. Y, pp. 408 et suiv. 

7. \'oy. le <lit).ia-rMp (Atbi-nPs, t8G2, in-8•). t. I\', p. 55. 
R. I.• milmP tro<l11rtinn ,,,t au-si attrihnrP i, )lniml' l'lamul,•. 



THÉODORE GAZ.\. XI.Vil 

t>I le Trailé de la Vieillesse. Ces traductions, aujourd'hui oubliées, fürent 
autrefois lrPs rt'("herchées, à en juger par les nombreuses éditions qu'ellf's 
ont obtennrs. li traduisit aussi en grec deux omrages de )fü-hel Savonarole : 
De Balneis et Thermi& naturalib11s omnibus ltaliœ sicque totius orbis 1 ; 

2• Physiognomire speculum 1, C'est Sarnnarole lui-même qui nous informe 
de ('('Ile particularité, dans l'épitre dédicatoire ?t Dorso d'Este qu'il a mise 
en tète du premier dé ces traités; on y lit : cc Theoclorus Grœcus, honan1m 
litterarum doc:tor et noslrre Universitatis gloriosus rector, duo opera hœc de 
litteris latinis in grrecas traduxit, id opinatus eliam apud cos ,·olumina 
hœc non parum frugi et acc('ssuri sui honoris esse clebere, cœterisque 
omnibus a c1uibus cloctrinam suscPpimus. » Et, dans la marge, en man
ehettes : cc Theodorus Gaza librum de Bctlneis et de Physiognomia in 
grœcum traduxit. » Nous ne saurions dire si ces deux tracluclions existent 
;ncore; nous n'a,·ons pu en retrouwr la trace. 

ÎHÉODORF. GAZA CALLIGRAPHE. - Comme pres1111e tous les Grers qui se 
linaimt alors à l'enseignement, Théodore Gaza exPrça aussi le métier de 
ralligraphe. Léon Allatius rapporte partiellement la souscription d'un ma• 
nuscrit grec (le Yaticanru n• iM7) copié par Gaza et Chr~-s~ès pour 
le compte de François Filelfo : 

K«i xp-iiµœ-r' liloyoc livœu1 Tli' .\uôi«; viµu 

cf•iÀ1À'fOC 6 oo;:oc, o:iôiv oioµ1voc 11iy« 

r.poc XTijtJIY «,jTJlY r.GEYTOÔGEr.ri)v Tl 'ltUXT!wv, 

r.oÀÀ • ci).).« r.civu y,, XIZÎ TOÔI i!r.wv TUTiC2Yil 

r.upi yp:z;;àv -r,; Xpuaodxu1 Tl xœl iµ,; 3• 

!lais l'œuvre calligraphi1111e la plus consicléralJle de Thl:octore Gaza est 
sans contredit l'Iliade, qu'il ropia l:galement pour •'ilelfo. La réputation de 
lK'aut(i et de correction de ce fameux manuscrit était telle que Bessarion 
llésira l'acquérir pour en orner sa bihliothè<111e; mais il ne put jamais 
cll:Cicler Filelfc à le lui récler. A cette occasion, re dernier écrivit à l'illustre 
cantinai deux curieuses lettres que nous reprocluisons : 

Franciicu, Philelpl1u1 ,alulem plurimam dicil Beuarioni, cardinali Nicreno. 
Eam Uomeri Uiada quam vir eruditissimus Theodorus Gazes exscripsit mihi, et 
eam quidem magna cum impeosa atque sumptu facio tanli ut ne Crœsi 11uidt1m 
inl(l'nlibus illis admirahilibusque thesauris cuique sim l'Pssurus. Te autem, palN' 

t. l.a plus anrienne ëdition de l'original de re livre est probablement celle de Ff'rrarc 
H85, in-folio. Voy. G11uss1, Tri,or de livre, rare• et précieuz, t. VI, p. 285. - Gaza 
lit sans doute sa tradurtioo sur une copie manuscrite. 

i. Les bibliographes ne dtent pas d"édition de œ livre, qui est peut-être refile i111:.lil. 
3. De Georgii• {à la ,uilc- df' f.ro11tP• Arropolill', rrl. rlu I,onnf'), p. :W.O. 



\1.\"111 I:\TRODUCTION. 

rt'n)rrntlissirnr. majol'l'm in motlum miror, qui me cum ab USIJUe Constantinopoli 
nnris vl'I in publiro disrrnrli ludo, uhi, post ohitum mei soceri Chrysolorœ, fuimus 
apud Chr~·sococcrm condisripuli. morrs arhilreris cum relate mutasse, ut qui nous 
omnium lihrralissimus rssr. crnscrrr h1•nignitatrm illam cum u·aritia rommutari. 
llonarr didiri sa-rr rr111111lta, al ,·emlrre nihil unquam, prœ!Wrlim libros quihus 
sanr precinsius nihil dm·o. At hune llornrri codirem tam carum haheo, tam 
jurundurn ut ,·ix quir1p1am in vita rnaizis. flaque ignosrr. bac in re mihi. Si quid 
aliud tihi pnssirn gralilirari jusseris uihil frustra. Vale. Ex Mediolano. 10 kal. 
f,·hruarias t .US 1• 

Fra11ci1c1111 Pliilelp/1111 Beuarioni, cardinali Nicœ.no, aalutem. Etsi mihi videbar 
satis ad ea tihi anlea respomlisse ad decimum kal. februarias quro de Homeri 
lliadr. a,l mr. scripsrras, pater amplissime, tamrn quia tilleras meas forsitan non 
arcrpisti, n-pt•l.1m r.ulrrn pauris. Idem mihi de libris accidit quod homini avaro de 
prmniis solel. ls rnirn aul dat nunquam aut ihi tlal unde plus acceplurum se 
s111•rat. Ego nullo pr1•1·io rjusrn1Kli c1Klicrm sirn daim-us quo œque delet'lor atque 
dilPrlissirnis mris liheris. Cornmutaturus aulrm quo pacto, rum nullum existimem 
hodie in nulla ,füriplina rlKlirem rrprriri qui possit cum eo romparari. flaque 
rogo te atque rnimm in modum et oro el obsec1-o ne me prives voluptale mea 
quam tantarn haheo in hujus1111Kli lliade ronstitutam, ul in ra mihi summum fere 
Immun !'ollncarim. ln croteris autem rehus omnibus me ulere pro luo arbitralu. 
Vair. Ex Mediolano, itlibus octobrilms tus•. 

Cc manuscrit ciue Filrlfe aimait à l't1gal de ses enfants est aujourd'hui 
le l,aurentianu11 n• i clu plutPus 52. JmlépcmlammPnt de l'Iliade, il 
contient aussi la Batrad1omyomachie. On y lit ces deux vers : 

ToO'tOV &v71p rat~',; >.oy16; 'tl ,;ilo; n <l>t>.iÀ<;'JI 

cJ,pizyxiax•i> XatÀov 8,t;,,,,po; yp2•}1v "0µ71pov. 

Et rrt autre (p. U) : 'li.dt;;-;,;,, r.ii.11 <l>patyxiaxov ôrœ <l>1i.il:;:01.1. 

Bamlini le clkrit ainsi : • Codex grœcus membranaceus ms. in folio 
maximo sœculi XV, niticlissimus optimeque servatus, cum stemmate 
.-rancisci Philelphi et initialibus singulon1m librorum litteris auro, minio, 
aliisque roloribus rl<•gantissime exornatis, cui propterea inter omnia hujus 
poetro exemplaria grœca, quorum plurima in hoc adservantur pluteo, jure 
optimo primus drbetur locus. Constat foliis srriptis 65()4. » 

Ajoutons, pour en finir avec cc manuscrit, qu'il a été intégralemenl 
publié par un Chypriote nommé Nicolas Thésée, sous le titre suivant' : 

'Oµf,pov 'D.uz; µmi r.atÀattll; 'll<1p11:;:p2a1tJ1; i~ lô1oxdpo1.1 'tOO 81oôwpo1.1 rœ~ij vOv 

1. Epialolae (\"1•11ise, 151~, I"), f. ,U r•. 
2. Ibid., f. -il v-. 
5. Catal. codd. gr., t. Il, col. 12t-122. 
-i. l,11 Balraclwmyo,na,·hie a,·ail, "" eft't-1, tl,,ji, ,:t,: puhli,:e par t·1mla11i. 



THÉODORE GAZ:\. XLIX 

-r:piii~,;v -rvmm; ixF,oOEraoc, ~ 1tpoa-riOE-roct xocl Boc-rpocxoµ\Jo11ocx!,x o-ùv 't~ ,;;,'f 
;ap-iTp:io-st è:,i;,ofJµÉ'l'l 'tO Ô!V'tEpov 1, 1t<Xp<X NtxoÀ,fou 0flrJÉt.i; -ro,J ix TT,, Kvr.po\J. 

'Ev cJ>).1,1piv-r1'f h ,r,<; wr.oypa:;:1a, NtxoHo\J K<ipÀJJ • 'ftùd ( 4 vol. in-8°). 

Prm.ICATION DES 1w1rs ATTIQUES n'AuLu-GKLLE. - lrnk;pcndamment ,les 
traductions et des ouvrages origi_naux énumfrl\s dans les pages qui 
précèdent, Théodore Gaza, dont Erasme admirait les connaissances en 
langue latine', collabora a,·cc Jean-André de Ilussi, c,èquc d'Alcria, à la 
première édition drs l'ioctes atticœ rt·Aulu-Gclle, qui fut achevée d·impri
mer le l t a,-ril f.161), 11 Home. par Swcynhe~·m cl Pannartz. Dans l'épitre 
dédic:1loirc au pape Paul li, qu·il a mise en ttitc de cet ounagc, de Bussi, 
après avoir dit combien la publication des Nuits attiques présentait de 
difficultés, continue en ces termes : « llœc ego cum intelligerem reir1uc 
mctirer magnitmlinem, quantulum in me esset li11uido cerncns, ctsi nobis 
omnes, nescio quo errore prrrnlgato, placeamus, temptavi cl ipse nunquid 
opis lectioni futurœ usquc adeo utili ac jucundm ex paupertinis virilis meœ 
posset afîerri; confisus pr:l'ripue de summa eruditionc et henirnlentia mei 
Theodori Gaza>, qui non in nna aliqua seorsum facult:1tc. sed in omnibus 
grneratim animi ingcnui disciplinis est doclissimus. Thcorloro igitur opilu
lante, mulla, ul, arLitror, latina fcci vcriora, et ut gnl'ca latine legere11lur 
consequutns sum. » En outre, dans une pièce rie wrs 1p1i se trouw 11 la 
fin du rnlumc, dP Uussi insiste encore sur le précieux concours que lui a 
prèté Théodore Gaza. Cette pièce de vers débute ainsi : 

Aulia mi quoodam prœdigna volumina clausa, 
le pandcntc forem, jam, Thcoclore, )ego. 

Tu, quemcunr111e juval m!'cum has evolvere Noc!('s, 
illas cum Gaza me vigilasse tene. 

LETTRE LATI!'IE DE GAZA. - Happelons, pour terminer, une lettre latine 
ill· Théodore Gaza déjl1 mentionnée précédemnwnt 3 cl adressée, sous le 
pseudonyme clc Theodorus Gazinus, à Christophe Persona, qui l'inséra au 
wrso du premier feuillet de sa traduction du Traité d'Origène contre Celse 
(llome, i481, f0 ). 

t. CP!te édition ile l'Iliade el de la Ratracliomyomachie c,t dc1·cnue fort rare. 
'.'iotrl' É,-ole des langues orientall's en possède un exemplaire. 

~. Epi11tolae. liv. XXIII, lellrc 5 (éd. de Londres, 1642, f•J, col. 1209. 
7,, foy. P· XU\111. 

til~LIOGI\.\JtlllE IU:1.1.t:~IQIT[. 



ANDRONIC CALLISTE 

A~nno,m: Cu1.1srr. nous apprPnd lui-mèmc fj11'il était de Constantinople 1. 

Si son lt;moignagr en pareille matière ne sullisait pas, nous pourrions Ir 
rorrnlmrer par cdui dl• son contemporain François Filclfc, cpii lui donne 
l',;pitl,ète dl• Byia11tius'. 

On ignore si Amlrouic Calliste vint en ltalir avant on après la chute de 
J",•mpirc grrr. Lr plus ancirn document nous le signalant dans la Péninsule 
porte la dah• ,le 1461. Nous lisons, en effet, ce qui suit dans une lettre de 
François Fill'ife mlrt•ssl;e li• ter janvier de la susdite anm:e au célèLre 
Pallas Strozzi : « Qurnl mr Sl't'umlo lot·o ml seriLt•ndnm horlatur, est quo
runrlam lihrorum dPsidt•rium. Agit cnim islic apud vos Andronicus 
Callistus nostt'r, vir dis1•rlus et dodus. lsti aukm esse audio Tov Dœladl)a:Tov 

1tepi 1t2Àerni>v !,1Top1,;;v, xa:i TOY 'Pwµ2!'ov KopvoO-rov 1tEpl «ÀÀ'1jyop1Glv, lTt ~à xœ! 

,/;v ~oyxû.lov yp211!1n1xov. Peto igitur al,s te majorcm in modum ut cos 
lil,ros aut nol,is l'XsniLi cun•s llll'a impt·nsa, aut ml nos ire t}lli hic 
t•xseriha11tur, rrdiluri ail dorninum quamprimum•. » Et dans une autre 
IPl!rc dl' la 1111~111c :mru:e : cc De libris quid n•spondcrit Andronicus rx luis 
lillPris didici. VPlim ('X co ct•rlior fias ap111l qnrm ejusmodi libri 
hospilt•nlur; apud Lanrum Quirinum, an apud alinm 11uendam? Atl hœc audio 
Amlroniro isti rssc Apollonium grammaticum r.epl auvd~Ew; p'l)µ,hwv•. » 

Le corrl'spomlant de Fildfc, Pallas Strozzi, chass,~ de Florenre par k•s 

t. ,·oyez plus loin (p. Lv1) lïntitulé ile son i•pi~ramme à la louange du livre de D,•ssarion 
t:,mtrc le calom11iateur de Plato11, el (p. Lm) l'intitulé de sa traduction de l'ouvrage 
d'At-islote Iltp\ ytviaew; xœ\ !f6opi;. 

2. Epislolae ('"l'nise, 1502, in-f•), liv. XXIV, f. 103 I'°. Vn autre contemporain, mais 
dont la critique el l'l'xaelitude sont loin d",:galer !"érudition, Raphael de Volterra, fait 
naitre Andronic Calliste à The=lonique (Co111111e11t. urb, W,ri XXXVIII, Dàle, 1530, 
f. 246 r). Il a été sui,·i en cc.la par Ot-teusio Landi, qui s'e1prime ainsi : Amlroniro 
Thessalonil'Nl!'f' [l'u ma,•stro] del Poliliano (Sette lib,·i de cathaloghi, Venise, 1552, in-8•, 
p. 562 [lliblioth. de !'Arsenal, llist, t!l490, 8•].) Dœrner conjecture (De doctu homini
bwr graecia, p. 165, en note) que Calliste put hien naitre à Thes_<aloniquc el êlrt1 clen\ à 
Constantinople; par malheur il n'apporte aul'une preuve à l'a11pui de i;on hypothèse. En 
011tr1•, de ce que •ïlelfe, crriunt à Gaza. appelle Calliste • necessarium tuum • (vuy. pag<' 
suiv.) on ne saurait conclure que Calliste, ,le mème 11ue Gaza. l'ùl natif de Thes.saloni11m·, 
,·ar rl'lni-ei pounit amir des par<'nL~ à Conshmtinopll', el 1l"aillenrs 1'1.•xpres.~ion employée 
par Fill'll'e signifie aussi • ami •· 

:'i Epiatolae (Vl'nise, 1à02, l'•), li\·. X\'I, f. 119 r. 
4. Epistolae (\"1•11i,..., i;,(12, I'•), li,·. XYI, I'. t 19 wr,o. - A11tlro11i1· Cnlli,t,• m• 



ANDHONIC CALLISTE. 1.1 

lf,:dil'is, s'dail retiré à Padoue, en 1454; il y vin,it loin ,lu tracas tl,·s 
aflaires, consacrant les loisirs <JIIC lui créait son exil à l'étmll' de la philoso
pl1it> 1•t d,•s lettres b'Tt'Ctflll'S. Le Florentin V,•spasit>n Bislit'eÎ, auteur d'um• 
\Ït• de Strozzi, rarontc que cdui-ci avait attiré auprès de sa personnr, 
n111~1•nnant une forte rétribution, deux savants grt'Cs : Jean Arg~·ropoulos 
<'l un autre qu'il ne nomme pas, mais que, gràrc à Fill'lfl•, nous savons 
,~lrt> ,\ndronic Callistr. Nous croyons utile de citt•1· le passage de V1·spasi1•11 
Bistirci : « Vl'nuto nwsser Palia a confine a Padova, si volto aile leltt•rp 
gn'<'hc, romc in un trarnp1illo porto di tutti i suoi naufragi, c toise in 
1·:1sa con huonissimo salario messer Giovanni Argiropilo, clll' gli lrggcsse 
pii1 libri grcci, di chc lui avcva desitlerio mlirc, d insi,•mc con lui 
lolst• un altro Greco doltissimo, il similc a salario, a fine di udire pii1 
lniioni. ~lrssrr Giovanni gli lrg-geva oprrc di Aristotilc in filosofia naturale, 
1l1·1la qualc cgli aveva Luonissima notizia. Oa qucll' altro Grreo udiva ct'rlr 
11•1.ioni straonlinarir, set'ondo chc gli veniva voglia 1• » 

J,•an Arg~·ropoulos et Andronic Calliste étai,•nt clone attachés 11 Pallas 
Strozzi en c1ualité de professeurs. On peut se demander à quelle date ils 
t•ntrèrl'nt en fonctions. Pour Callistr, ainsi que nous l'avons dit pins haut, 
nous Ill' connaissons aucune mention antl'ri,•ure à U6t. Il n'en t•st pas ,fo 
mènw en cc qui concerne Ari;cyropoulos : sa présence auprès de Strozzi 
1•11 UH nous est certifiée par le Parisinus n° f908 de l'anci,•n fonds grt'<'. 
Ce manuscrit, calligraphié par Argyropoulos en collaboration avec Strozzi, 
nous offre (f. 213 V°) une souscription ainsi conçue : 'Erpir;:'11 'l'OO'l'o 'l'o 

~,l;i.iov xupi 'fo,cxvvou 'Apyupor.ouÀOII fpcuxoo KIJ)VQ'l'CZV'l'IV011110Àt'l'OU, iv 'l''i> 

11:z~:zi:iu/~ r.rpl ;;1Àoao;;iciv a11011ô2~ov'l'oç, x2p1v UeiHciv'l'o; I'l'poylou cl>).IJ)p1v'1'1vo11, 

èx;1:zv lmrix-i]v ixov'l'oç, iv ficz'l'czout'l) Ôlcz'l'pi&ov'l'oç, i'l'II d,11/; 'l'i'lç lvacxpxou o!xovoµiczç 

~~•:; xupiou i)µiilv 'hiaoo Xp1a'l'oi:i ~uµ,i • 'l'O ôà xdµrvov xupl Uci).).czv'l'oç yéypczr.-rcz1. 

Pallas Strozzi mourut nonagénaire, en 1462. Deux ans plus tard, nous 
rt'lrouvons Amlronic Calliste professant à l'Université de Bolognl'. Dans une 
ll'ltrc datée de t 464, lt'rançois Filelfo manifeste son étonnement de cc que 
l1•s lk1lonais, possédant parmi rux un homme si docte, ne semblent pas se 
soucier d'apprendre la langue grC<'que; et il ajoute que, dans sa jeunesse, 
il n'aurait pas fait l'xprès le vo!·agc de Constantinople pour y ac<Jnérir la 
<'onnaissan!'e de cl'l idiome, si, à cette époque Andronic ~ùt été en ltalil' 1• 

------------- -~- ---------------
rnn-,•ntit pas à sr dl',!lllisir momcnlanénwnl d(' s,•s manusi·rits 1'11 fneur de Filelfo. 
,·.,y. la lettre de 1.'C derni('r à Pallas Strozzi, ('Il date du 13 des calemlt•s de mai 1461, 
: Epiatolt,e, liv. XVII, ff. 12' V"-1~5 I'°). 

1. n..~111~1, Sµdmen liflei•aturae Florenti11ae, t. I", p. 71. 
\!. !'ion posi;um vos omnes qui Bononiœ agilis non mirari plurimum quo,( cum vohis 

,·iri rlodi,,ime rrurlili copia rlata sil ad gr.œam dist·iplinam Jl('OÎtus consrqul'nrlam, 



1.11 l:"\THODl'CTION. 

Cin'I ans apri•s, nous rl'lrom·ons r.alliste 11 Ronw, cl, cette fois mcor1', 
c',·sl Fili·lli• 1p1i nous r1•1111"t sur la lr:tl't' du s:mml grt't'. Dans une lt•ltn• à 
Tht'·oclorr Gaza, dati_:r du f2 cl1·s calP111l1"s de féni1•r (2f jamirr) U69, il 
1•ail : « Gaudeo Pcp1i1h•m plurimum crmlitissinrnm virnm milriquc amicis
simum Anclronicum Kallistum, 111•eessarium tuum, apud vos agcre, id est 
in M11sar11111 rt s:1piPnliœ dornicilio, 11111•111 ut nll'is wrhis salvl'rl' juhras ahs 
Il' pdo 1. » Andronic vivait à Rome dans l'intimité du cardinal lk•ssarion, 
1p1i savait 11 1·011p s1'1r apprfrirr l'aménitè dt• son caral'lèrc, sa modl'slie cl 
sa ,·aslc érudition. Nous amns rai·onlé, dans notre notice sur Thèoclorc 
(~aza, la part 11111· prit Andronic 11 la fanwuse discussion qui s"t-lPva entre les 
admirall'urs de Platon l'i rpnx 1l'Aristol<', nous n'y rPvie111lrons 1lonc pas ici 1 • 

PrPs1111e l',•g-al 111• Tlu·mlore Gaza dans la connaissance des ll'llrl's hl'llé
ni1111<'s, pc•ut-,~tre plus V<'rsè que lui clans sa langue malernl'lle 3 , aJant lu 
tous l1•s :111t1•11rs 1-(rPt'S l'i approfondi la philosophil' aristotélique\ Andronic 
Callisll' profpssait à Rom<', mais awc mw r,•lrilmtion peu en rapport awc 
son mfrit1•. fü•1l11it i, im état misin cle la misère, il résolut d'alll'r chcrl'lr<'r 
ailh•urs uni' position plus a,·antag<'use 5• li !li' rP111lil à Flort•m·p l'l y ouvrit 
un rours de langui' l'l 1h• lillfratur1• gr1•r1pll's; il Pxpfüpiait à s1•s auditeurs 
ll_omèrl', ll1•111nstl1ènc rt Aristolc 8• ~lais SPS lc\·ons, malgré le succès 

111nlilis iu,t,.·li rs••· qnam cl,.-Li. ~111111110111 "'f11i,l,·m ,list·,•11,li gralia traj,•c·issrm in Thra
tium Co11•lanli1111p11lin. rp1a in urhc• s,•111<•1111i11111 egi, si isliusmodi mihi Amlroni,·us lli·zan
tius in llalia ,.,s,•l ohlalus (Epistolae, \'c11is1•, lâ02, fu, li,·. XXI\', f. 163 r•). 

t. Epilflolae (\'1•11ist•, t~.ot), lh·. XXIX, f. 205 I"'. 

2. \'oy. ri-<li•,NIS, p.XXHI, 

:'i. \'on•z aussi l'opinion 1•xpri111ée par !'Anglais John Frl'a, clans nnc 1,·llrt• à 1.ml,wic 
Ca1·honi: ril,:c par llrnly (De Graeci1 illu•frib11s, pp. 228-22!.l). 

4. A la lin ,t,• sa l,•Ur,1 à )li,·h,•I At.,slulius, rl'lali\·cnll'nt à la diS<'ns.•ion ~ur la philo
!'Ophie de l'latun, le 1·ar,li11al Bt·ssarion pro<'lamr le sarnir d'Amlronic Calliste 1tEpi -r, 
yp211tJ.2nx-r1v x21 è.p1Joyp2;;i2v x21 xvp10Àoyi2v -rGiv Hç!W'I, 'ltEpl ff /i"l-rop11<7lV x2\ -ri> 
E,~Év21 opfJfo; 'tE 1'21 !1-E't% ui).).o•,ç ,ruv-r1fJh21 (}fu;,E, l'ah'ologie gr., t. Cl.XI, col. 602. 

5. l\.1PH.1EL \"uuT>.1111."us, Cll111111c11larior11m urba11or11m Libri X.î.XJ'll (llùle, 15:>0, 
iu-folioj, I'. 2ill I"'. 

O. Jt,1111 ,Jt, Cisinire (nu Janus Pannonins), ,:n1tj11C tic Cinr1-Ë1dist's, en llongril', ni' fnt 
pas, romme l'allir111e 11,wly (De G1·aeci1 illu&lrihua, p. 228), c\li•ve d'Andronic Callish•. 
foiri li•s ,·1•1-s qui ont induit t•n errrur le ~annt anglais, ils sont tirés d'une Ël,:irie 
a,lr,••-i••• par le prélat 111ai:1·ar au Florr11ti11 llarlh,•lcmy Fonte (Deliliae poclarum lm11-
!Jflricor11111, Frand'ort, 1010, in-16, p. 198) : 

llnr~us in A111lronil"i doC"lmn 1111• <"onforo h1tlu111, 
1111i turni11i uodolii l:n:1t Al'Î"llolt•li ... , 

S111~r11.t•i1111c 1l1wet jo1•mula p11t•n1t1ta v:11is, 
j:1111 pop11lal ::.::rai:1~ 1lartla11a ll:1111111:1 rait•.;. 

Fuh11i1H'i pn.,lli;r•t• :1p1•1·1t De111u!oolhr11i~ arlt.•111, 
.1•11uîp:1ral 11o!iolri 1111em ~i~cronis opus. 

Ai11si ,1,:1a..J11•s ers wrs st•mhl,•nt donner raison à llorl~-; nmis, s'il arnil pris la pt•ine ,I,• 
Jirt• .. ,. 1111i p1'1°•1·i·tl1·. il 1•1il ,·11 '1'14" (•'1~tait ~f't1IP11tP11I pnr ln JH•11~1~,. qm· JP:-111 rlf' Ci~ing-(• '-(' 



ANDRONIC CALLISTE. Lill 

1p1'dll'!. paraissent avoir obtenu, n'étaient pas rétribuées par l'État. Calliste 
laissait sans doute entrevoir qu'il ne pourrait continuer longtemps dans de 
pareilles conditions. Les élèves ne savaiènt comment s'y prendre pour le 
rctl•nir; Ange Politien, qui en était un des plus brillants, se fit leur 
interprète auprès de Laurent de Médicis : il lui adressa une supplique cn 
vers, par laquelle il sollicitait de sa libéralité un modeste traill'llll'nt pour 
fo maitre dont il s'agissait d'empêcher le départ. On nous saura gré ill' 
rl'produirc cette jolie pièce : 

lpse canemla geris, l.aurens. nos g<'sln ,·anemus. 
hei mihi, scd nostro est parrns in ore son us! 

Exsuperat lcru•ras, lie-dires, tua gloria ,·in•~. 
no,,lraque malcriam carmine musa pr,·111il; 

al lcnerœ crcscenl ,·ires cresccntibus nnni~. 
Exiguusque moo crescel in ore sonus. 

Tum liceal nomen rama tibi ferre p,•r ,crn111, 
el tua non humili gesla sonare tuba! 

Tu lanlum Amlronicum scrws 1 0 quaulus ab ill11 
spiritus in nostri pecloris ima wuit 1 

0 quos ille libi giguil nutrit11ue poetas, 
Oum tonal argolicis troica ln·lla mrnlis 1• 

Jam tibi Aristote! cm vertil, pcnitusqne rl'!ru,as 
naturm areano com.·init ore ,·ict•s ~. 

l"ni,·a materies illi es, spt•s unica sol us; 
una illi vitam lu dare voce pot,•s. 

l'arn petit, dare magna soles; da parrn pckuti : 
parva tamen nL-scis si ,lare, magna dato 3• 

Cc 11rcssant appel fut-il pris en considération? c·l'sl re que nous ne 
saurions dire•. Baplmd de Volterra affirme toutefois 11uc Calliste C11sl'ig11a 
pendant qucl11ucs anné1•s 11 norcncc. Le m~me autl'ur nous a11prl•nd 11uc 
1·c pauvre Grec, tout entier 11 l'étude, n'entendait absolument rien à gér1•r 
ses int1\r1lts matériels. Il n'est donc 1ms impossible que, malgré son savoir 
l'i faute d'un peu de savoir faire, il se soit vu pr1:ft:r,•r 1p1dqur rival plus 

lr~n-porlail i, Flot'\'lll"<' ,•t, t'n pulit"Uli,•r. au cou .. s 11rnl',•,s.\ l'" .. Amlruuic Calli,h•. i;., 

pa ... ~1~,• proun• au moins tJUl~ l'év(\que: de Cim1-f:J,t1i~,•s. l)IIÏ avail foil Sl'~ ,;t.ut.1,•~ l'II llalit•, 
!"4JUS l.iuarini 1l1• \"érone, conlinuail à s.~ lt•nir fort au t-ouranl des dmSt•~ de ce pa~·~. 
•tuïl nait •1ui11,: l'n 1 i58. Jeon ,le Gi,inl,\"•' ,:tant morl t•n f,i12, n•la nous pcrnu•l 
,l'all .. ilnu,r un•• ,lat., approxi111alirn au séjour d'A111lrunic à •·111 .. ••nc••· 

t. Allu,ion à la matière m~me du cours que prufos.sait Calliste. ~ou;; sarnn•, en eff.-t. 
1.ir lt"s vers ile Jean d,• Cising,,. 'fll'il expliquait les pot',111,•s d"flomi·re. 

2. Autre allusion à la traduction ile l'ou,-rage d".\rislole Iltp, y,vÉau,1; x2, :,fJopi:;, 
don! Callish• s'ot·(·upait. 

3 . . ,b,;r. 1'01 tT11:~, P,·ou 1•ol9ari e poesi" lati11P e gr,·r.hr (Flor••nc,•, na .. hi·ra, 1R6i). 

l'P· 221-228. 
-i. Voi·c·z 1·,·1K•111lanl !',;pitre ,tédicatoire .t,• si, !rntludiuu ,tu ll,p, yz·,fo-tw:; x~• :,[Jeopi:;. 



I.IV INTRODUCTION. 

adroit 1• Il dut rrprmclre une fois l'llC'Ore son Là ton <le voyageur et allPr 
t1·11tc•r la fortune sous d'autres riPux. Nous le retrouvons à Milan, mais rien 
1w nous prouve 11u'il y ait enst•ignc:, hit•n que, suivant le témoignage de 
Constantin Lasraris, il ait profl'SSl; non SPult•ment à Bologne, mais dans 
IJl'am·onp d'antres vil1Ps 1 • A Milan, Calliste rencontre « un sei1,•1wur 
Mor{oolc », avPc l1•qm•I il rt:solnt ,le partir. Quel était-ce « s<'igncur »? 
Nous ne le sarnns pas. Où alla il-il 1 Cc•rtai1wment en France. Pour cntre
prPndrl' 1111 si long vo~·agc, Calliste s'imposa un sacrifice qui dut être Lien 
c·r1wl 11 son cœur de savant, il lni fallut se ,!,:faire de ses livres. li s'adressa 
;1 B11m1:1i·1·orso Pisano, mais cet ér1ulit ne posst'.·dait pas une somme assez 
1·onsid,:rahl1• pour faire une part·ille ar1p1isition. Les manuscrits cle Callislt•, 
rp1•0111111arulaLlt•s par leur corre1·tio11, r1•111plissaient six petites caiss1•s; il en 
dl'marulait d1•ux cc•nls écus d'or largc•s (l'llviron 9,600 fr. de notre monnaie 
:H'I 111'111•). Mais, désir1•ux de voir cette préricuse collection rester à Milan, 
Jluonarrnrso s'pnlt•rnlit avec ,)Pan-François della Torre; il versa cinquante 
durais, dl'lla Torre c•n versa e1•11t cinquante cl demeura déll'ntcur des 
manuscrits. 

Un l!'l arhat de livres fait par un parlil'lllirr ne pouvait passc•r inaperçu. 
LaurC'lll de Mt'•dieis, qui rl'gretta sans doute de n'avoir pu saisir une si L1•llc 
01·1·asion d'l'nrirhir sa hiLliothè11ue, voulut du moins être instruit de la 
façon ,!ont s'i;tait corn·lu (p marrl11;, C'Psl ce 1111c raconte la l1•ttre suivant,•, 
1p11• lui ,:cri vit l'heureux ae1p1ére11r, le t O 1w,·c•mhrc f4 76 : 

Laurentio de Jlcclicù Florenti.e Joan11c1 Franciscus de la Tu,·re. ~lagnifice ac 
!(l'IH'rosc vir major honorand••, Amlr1•a Pctrini rnslro mi ha folio una graudissima 
inslantia chio rnksse pt'r mie fol11•re signific,m• a V. M. corne era passa la qu('sla 
cnsa 11•• libri di Andrnnico Grrcho. Dico ad111111ue si pcr satisfare alla redll'sla de 
1licto Andn•a, 1·ome p('r la vcrità, eh•• volt·n,losc parlit'C de qui Andronico rl d('li
h<:1~111110 d<• antl.ll'c cum uno sign,u-e dl'lla Murc•a chc starn qui, et non havcndo il 

1. A111lronirns îhl'ss.1lunieen,is pr,rrt'plor in 1(11,•,·a disciplina secundum Theudorum 
l1allt'L.1lur, forte rt lingua palria supt'l'ior. l'iam unus onuws ejus sennonis author,•s 
,•rnhnal, ar St·i,•nliam 11uarn cydicam rncanl, pr.I'll'rt'a Arislolica.m omnem disciplinnm, 
probe lt•111•hut. Hom:e apml :'iiea-num ,·in-bal, profild.alurquc non pari quidem ,·irluti 
1•mol11111<•nlo. Qu:1propler, si.-uti pl,•ri,pie alii ,·jus gl'ncris, conclus est egpslale urlll'm 
<1,•srr,•r,• Florrnliamque se confrrrc, uhi ma~no 1li,a:ip11lorum concursu, inter quos Poli
tianus fuit, ali11110t annos pl'Ofrssus, d,•nmm in (ialli:un comalarn penetravil, dum ihi 
111ajora ~1u)rul t•molumt:'ula: ubi parvo po;'-l tf•mpol'l', c·um t'sset juin ma~nop(•re St'llt'X, 
,•,ti111'lus est. Fuit alio'!Uin pronunl'ialioni, i1wplus cl qui, prœkr slu1lium lilkrarum, 
11ihil 011111i110 rt•rum gt1rt•1·et (RAPHAEL Vo1 .. \Tt-.URA:'\rs. l'o11unc11tarioru11t urbauorum 
lilll'i .L\ .t rlll. Balle, 1530, iu-r·, r. 24ii r 0 ). C,•t art ide r,•nf.,rme plusieurs err<'urs que 
nous aHms rdt•n~es rn leur lieu. 

2. Vo~·•·z ln Pn~fore d1":--li1u~1• :i Sf'S OU\Tnges f:!T<111111rnticaux. 1la11:- Im.\nTE. Rrg. Bihliut/1 . 
. llatrilc11sis codd. yr. 111••·• p. 186. Cf. ~hc~>:. Patml. grecque, l. CLXI, col. 033. 
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1110,lo de possi•1-i;i levarc, praticù con maeslm Bonaccorso l'isano, homo 111111111 

Jottissimo, de ,·e111lcl'li tutti li lihri suoi. Et diclo maestro llunaccorso non 
havendo il modo da pcr se ad exhorsare tanta summa, tractô qucsta cos.'! cum mi, 
corne cum quello che haveva intima familiarità, et cbe sapcva me dt•lecla\'il de 
qu,•sti studii: et tamlem venisscmo a questa conrlusione, che nui lihl'ram,•nle 
compra\'3mo questi suoi libri tutti, che e1-ano capselle sei, per durati dust•nlo 
d'oro larghi, di quali io ne pagai ducati cenlocinquanta, et maPslro Bonaccorso 
cinquanta; el li libri pigliai io, el sono prcsso mi, el li ho mollo cari non lanlo 
per lo pretio, che valeno puocho più, ma perchè sono molto co1-retti el emcudati 
corne -quelli che sono scritti da homo doclissimo per una huona parle. Et qm•sta 
è la verità, laquai scrivo volontieri si pe1· salisfüre ad Andrra Petrini, mio singularc 
amico, si pcrchè V. M. intcnda corne è passata questa cosa, pcr soa 11:1lisfactione, 
cum certi6carla che in questi studii me ne sono delectalo et deleclo quanto 
gentilbomo de queslo paesc, el la mia bihliotheca è cusi ben fornita cumc 
11uchissime siano in Lombardia. Et a V. M. me ricomando, qure valeal felicilcr. 

llediolani, 10 nov. U76 1• 

Nous avons dit plus haut que Calliste se rendait certainPment en Fram·l'. 
Nous avons, en elfot, le témoibrnage formel de Ilaphael de Voltt•rm '· IJ'un 
autre côté, Gabriel Naudé, dans son Addition à l'histoire de Louys XP, 
rappo11e qu'un certain Tranquillus Andronicus Dalmata, professa la langue 
b'Tl'CIJUC à Paris sous le règne de Louis XI et après Georges Ilcrmonynw. Il 
est clair 11u'il s'agit ici de notre Andronic Calliste, car le Dalmate Tran11uille 
Andronic est de beaucoup postérieur à Louis Xl 4 cl n'a jamais, 11uc nous 
sachions, professé dans notre pays. Du Boulay est tombé dans la mèmc 
t•ffl.'ur que Naudé, et l'a mème aggravée en disant que ce Dalmate était un 
nilé grec•. 

Andronic Calliste ne dut pas enseigner longtemps à l'Université de Paris, 
t·ar dès le mois de mars t.176, il se trouvait à Londres, d'où il adressait à 
Georges Paléologue Dishypatos, Byzantin au service de Louis XI, une lettre 
1•n faveur de Georges Hermonyme, injustement détenu prisonnier à Londres 
et manquant de l'argPnt nl:CPssairc pour obtenir son tHargissement •. Il fo II t 

t. A. Funmn, Laure,itii Medicü 11ita (Pise, 1784, in-i·), 1. Il, pp. 2116--287. 
2 Voy. la note t de la page précédente. 
:;, Page 187 (éd. de l'a1·is, t 730, io-8•). 
-1. li naquit ,tans les dernières aunéc:s du qumz1cnm sii:,·1~. Eu l:127, il ,t.·,liail ,ou 

,·urieux Dial0<,.(UC intitulé Sylla à Janus Lascaris. L"é11ilr'c ,lédi,·atoirc, •1ui fi;;urr au \"' ,lu 
litre, est ainsi inlilulée : lllu•tri et mag,,;fico vfro D. Ja110 La&cari llhi11dacr11r>, 
tfoctrinarum et antù1uitatil pa,·enti, ÎRANQUll,LDS .-\'.'IDRONICUS 0ALIATl S. D. 

5. Tranquillus Andronicus Dalm'ala, Gra,-cus exul, regnante n,lhuc Lmlo,iro XI, 
Lutctiam venit el publice gra.-cas tilleras exponil (llï.toria U11iver,itatia Pariaie11&is, 
t1.1m1' V. In,lex). 

1;, l'ul,liéc par Dois,oua,lc. A111:ctlota graeca, t. \'. pp. -120-42li. 
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croin• •tlll' ,·l'llt• ll'ltn• atlt-ignil le Lut '!lit' St' pro11osail Calliste; car, dès le 
~8 juin tll• la susdite amll;l', Ht•rmnnymc l;lait 1l,;jl1 à Paris, où il achevait de 
,·npiPr 1111 mannsrril tll• Quinl.ns dt• Sm~Tlll' 1 • Quant à Amlronit· Calliste, il 
111011rut 11011 pas"" Fr:1111·e, 1·01111111• l'aflirme Rapha..J de Vol!t•rra', mais 1•11 
A11glt·t1•rr1•, sl'lon lt• lt;moigrwge de Const:mtin Lasl'aris, que s,·s rl'lations 
awl' st•s rompalrioh•s 11wttai1•11t à n11\111c d',:tn• bien n•nst•ignü·. 

ŒrrnES n'A:-.DIIO:'ilC C,\I.LISTE. - L 'Av6povixo11 toO Ka:i.i.ia-:,;11 Eli; -:bv 

1ur2i.or.per.i'j /iv/;p:z xvp1ov rEwpy1ov lla:1a:10Àoyov tr..v A,avr.nov•. 

2. l\lov,l'/;!a: x11poO 'Avi;povixo11 toO Ka:H!,;-rc;11 ir.i T',l 611atll)';Ef Kwva-ra:vnvo11-

r.oi.et5. Celle rnmwtlie n't•st 111i't11w rrPuse amplifil'ation de rhétoritpll'. On y 
trmm·, Ct'pPntl:mt, le passagt• suivant, où Arnlronic parle de lui-11u\111e : 
1"·:ïv ovv XP1i Oa:vrfv • x¼ri:1 r.p;, 1dvtwv toO-ro ~71tw. Tl yàtp xa:i 6p:iaE1;, i:, t:ii.a:,; 

'Avi;i,ov,x,; r.oO r.opE110!,i; ; di; r.o!a:v r.ol-,v, ur.o r.o!liJ x11p!i!' r.a:pndva:i; lôio11; xa:l 

c;:D,011;, -ria, xi,l'\t1~ uO-,.ytµo,;, to'J i.6yo11; w /;11at11xo'Jç iµt,ç ~,o-:t,ç, w r.,xi,i; 

OFT2Vta:i;, i:, -rpoxè: Xpove, olov ~:ip:xOpov c;:épwv l!!XTT,Yl'l"'CI:• ! i:, GIITTEVEfÇ, xa:OT,y1116vE,; 

x:xi c;:D.01, r.wç ur.eµt!vœ-.• i:ü tov uµé-:epov c;:D.ov xnœ1,,arv; àtH' ipa:TÉ µE -:a:xéw; 

atv uµrv, iipa:u xœl µ-ii µéi.i.E't't. J\lt,;,;; y:ip -:/; 'r"'•• -rov Hpœ, œ·~-:;, -ro ~t,v. 'U 

O:ivc,-:1, vOv µ' ir.it1xE•}œ, µoi.,;,v 6 • 

5. Une ll'tlre à ll,•ssarinn : T•:• /;e,;d-r~ 871,;aa:piwv, 'Avi;pov,xoç E~t11xwi; 

XP"'· )nl'ipit : iµol µè:v, i:, ao;:,;,-.c,-:E 7• 

4. Défense tll• Thè01lore Gaza 1·011lre Midll'I Apostolios 8• 

5. 'Avôpov!xo11 Buta:v-:!011 llr.,yp2µµ2 iv t;a:11ÉTp<iJ di; TO l17jt1Ga:Fiwv'.l;, up/;1-

v:i)..1,1ç xc,i r.a:-:pdpxo11 K1,1v,;-:œv-:tvo11r.~l.s,o1ç, ur.Èp 1l).c:i-:1,1voç ~,&l.iov 9• 

1. \'oi,·i. ,l'upri•s Allalius (di, 1;rorgii,. p. 3!13), la sou"-ription ,le ,·c ma1111s.•1;1, aujour
cl'hui à la bibliolhi·1111" B11rl,..ri11i : ÈTE).uw071 'to 1t2pl,v ~,t:i.iov, 1to!71a,v 1ttp1ixov Kotv-:ov 
K:xi.21:po'l, Èr.t'1'tpa•}!Xv'tl;; µ011 È~ 'Ai.l;u.\v71; ù,; Bpe't'tCIVt>t>j; VY,'7011, iv 'l'COÀE! tOÜ Ila:p,
ai'.111 iv ~ rœ).).!~, xu?i l't,.,prfou 'Ep11wv1µ011 -roü ~1tœp-r,œ'to11, 'lte(1;>6Év-roi; {/1tà 'toü 
µey{a-ro11 ixp,:ttpÉwç :El~-:011 'tE't!Xp'tO'J, È1t' È).suOtpl~ toO ixp,:1Emt1x61t011 TT,; 'Ibpx71;, Ê'.tEt 
.xr.o Xpunoü ysvvY,aEh>Ç 2110,;', -rpirr, :;;Oivov'to; hœ-roµl::uwvo; µT,vo; x:x-rix 'A071v2io11;, ov 
i'l-5vvJv Pw1J.21'G't\ x~i.'ltidtv. · 

2. \'oy. plus haut, p. tn·, noie t. 
;';, Dans sa lellrc à Jean l'ar,lo : ~ µè:v y::Cp .,.;;,v t11pœvv01v-rwv ;>Etilw).i2 0tMwpov 

È; iixpov 'lt2a"l)Ç G'.l;><ŒÇ Èl.71ÀC1XOTCI Èi; h'.2).21:?LŒV IX'ln\ÀŒG!...... '!-\vopov,xov ÔÈ 'tOV 
Kœ)J.{a-rou È; -rix; Bpenœv,xix; •Y1a011;, Ô1t011 q,!).wv lpT,µo; -ri6v11xE ( lnunTE, Rrg. 
Biblio//1. ,lfotritn1sis rndd. gr. 111as., p. 291.) 

-i. l'uhliéc par Dois-onade. ,hu!Cllotn grarca, t. V, pp. 420-426. Sur GEOnr.Es l'.ufoLUGI•>: 
lh•nrr•Tos, consulll'r Du Cange. Familiae Ry:;a11ti1111r, pp. 256-25i. 

5. 1hG~E, Patrologie grerque, t. CLXI, col. 1131-1142. 
6. Ibid., col. 11::ïH. 
7. Sc lrou'l'e daus l'Eseoriale11,ia, 4'-111-15. f. 16:'i I 0 • - Voy. llillt•r, Catalogue des 

111sH. grecs de /'EHt·urial, I'· 1i7. 
H. Nous n'nrnns pu retrouver la lrm·,· ,I,• ,·,•l ,:rril. 
!I. l.mm•11/in11i lll't.•,·, 11"· 21 el 24 du plnt,•u, :il. 



ANDRONIC CALLISTE. L\ïl 

6. Aristotelis de generatione et corrupti011e libri duo A~nno~1co 
G.uuxro Byzantio interprete ad clarissimum virum Laurentium Metlicem 
Flo1·entinum 1• 

On lit en tète une épître rl,;dicaloire, dont Banclini cite le commencemenl 
c·l la fin et c1ue nous lui empruntons : 

Diu dubitavi, fatcor, clarissime vir Laurenti, qu.enam et frucluosa simul l'l 
gratissima muncra pro luis in me amplissimis beneliciis vicissim tibi retrihuemla 
essent, quai cum meis studiis diuturnisquc in Philosophia lahorihus, tum vero lui 
animi magnitudini esimioque philosophamli dcsiderio acrommodata forent. 11:cc 
mihi diu cogilanti, id tandem placuit, et cquidem rerle, lihros Aristotelis, viri in 
omni doctrinai genere cruditissimi, de rerum natur-Jlium oi·tu nique interitu in 
latinam linguam a me traduclos tihi exhihere nominiquc tuo dicare ••• Il.cc sunt 
naturalis scienti:.c clarissima instituL1, quai et le perlegere vclim et aliis ad 
legendum prrehere, quos cl ad intelligendum et ad dijudicamlmn idoneos cs,e 
putabis. E,j~EI. 

Damlini décrit ainsi cc manuscrit : « Codex membranaccus in-4° min. 
s.i-c. XV, mirœ pulchritudinis cum pictura in principio, et initialibus libro
rum et capitum littl'ris el1•gantcr illuminatis. Constat foliis scriptis 62. » 

7. Ilcpl mzOwv. Cc traité, <{UC l'on tromc dans plusieurs mss. sous le nom 
d'Antlronic de Rhodes, est généralement attrihué aujourd'hui à Amlronic 
Calliste'. Il fut publié pour la première fois à Augsbourg, en 1594, par 
llaxime llargounios, avec le concours de Hœschel. Vo)1!Z la présente 
Bibliographie, t. Il, pp. 97-99. 

8. Sur la science de la Nature. ltll'ip. àr.e1ô71 'l''i\, r.epl <fuaewç 1hc1a~r,µ,,, 

v::()xd111vov ia'l'I Tb cpua1xbv awµœ i. 

9. Ilcp! 'l'V;(l'l,. lncip. 71 'l'U;(l'l xœi 'l'b œ~'t'Oµœ~ov Ô'l't µlv fo'l'tY i.v 'l'or; o~'7tY 1• 

fO. Hep! d;rwç 1tOtl1'l'tÏIY. lncip. 'l'tÏIY r.otl'l'l'ii'>Y ol µav rlat Àvpixoi 5• 

- ----- -- ----------------------

t. Laurentianru n• li ,lu plnlcus 8i (fonds latin). Voy. Bnom, Catal. ms,. lat., 
lom~ 111, col. 2-U-245. 

2. • Amlronico Rlto,lio lihellus Iltp\ 1t28w-, vulgo lrilmilur et in Gro,Mt•ckii luitiis 
hi-luri;e tirairorum lillerarire ( Edit. Il•, Vilnre. 1821, 8°) t. I, p. 111; si,il ut ,·i,l,•lur 
r~l'lius Andronico Callisto est vindicandus, quod et fecit Sclt,.-11 in <!lrfd)ic{Jtt brr griecf). 
t'ilt., t. Il, p. 630, et ib. t. III, p. 550 : ubi quoquc Amlronico Cali isl.o h·ib11e111la111 l'>•c 
ttaraphrasin [Elhicorum Nicomachcorum), sub Andronico Hhoclio circumlalam, opinio t•sL 
prnpo,ila (Horn1u11, Lex. bibliogr., t. I. p. 150). n 

;;. Pari1Ül1t1 n• 1730 (ancien foncls gr<"c), IT. 291 V"-2\12 ,-•. 
4. Ibid., Cf. 293 r--295 "°· 
5. Pari1i11u, 11• 2920 (ancien fonds grec). Opuscule clc deux paf(1's. 



MJCIIEL APOSTOLIOS 

Le 11 ol'lobre 1451, Il' papi' :'iirolas V écrivit 1, Constantin Dragasès mie 

l..tlre impfril'USl' pour Il' ml'llt·e en <ll'mcurc de prol'lamer à Constantinople 
l'l dans le reste de l'l'mpire le déeret 1l'Union signé au eonl'ilc de Florencc 1 ; 

l'i, alin de prcssPr 1'1•xfrulion de cc décret, le 1111\me pontife envoya à 
Byzanc1• le cardinal g-rec lsi,lorc, arehevè1p1c de Kiev, homnw d'adion et de 
caral'lrre. Arrivé à Constantinople en novembre i452t, Isidore n'eut pas 
plus tùt fait connaitre l'olijl'l ,le sa mission que la population tout entière 
se trouva divisée par deux courants d'opinion complèl1•mcnt opposés. D'un 
eùtl;, les fonaliq1H's, k•s « irri'•coneiliables », ceux qui avaient une sainte 
horreur pour « l'ahominable culte des azymitl's » et le feu du purgatoire, 
Cl'UX qui préféraimt le turhan 1, la tiare : à leur Wc étaient Lucas Notaras 
cl Gcnnadius. De l'autre eùté, les gens sens1;s, les vrais patriotes, ecux qui 
sarnient fort bien que, m1\mc en reconnaissant la suprématie de l'Église 
romaine, on pouvait r1'stcr Grec, compter en outre sur lrs secours de 
l'Occi,lcnt, et repousser le Turc d1•j11 aux portes <le Constantinople : à la tète 
de celte scco111\e fral'lion étaient deux illustres savants, Jean Argyropoulos 
et M1c11EL APosrnuos. Ce la mm table épisode de l'histoire byzantine a été 
rarnnté par un Italien qui habitait alors Péra, UIJ('rtino Pusculo, de Brescia. 
;';ous détachons du récit de cc témoin oculaire les vers suivants : 

Gcminum se dividit omnis 
infclix populus. Laurlant hi nomina summi 
pontilicis cclebrare suis solennia sacris, 
christicolasquc pios omncs fas esse Latinos 
crcderc. Pars contra numcrosior ahnrgat, et fas 
baud putat his jungi romanis lcgihus esse, 
ausi ctiam h:crclirum Nicolaum dicere papam, 
11uiquc illi aum1ltat. Talis discordia miscl'I 
totam urhcm. Primus collcctis omnibus his, qui 
pact>m optant priman111uc volunt speclarc pcricli 
rxsorltm1 tanli, placi,l.1 cl gauderc quiclc, 
ponlilil'i mullis rcx cum primatiLus una 
juaguutur. Carus Musis cl Palladis artc 
iusi!-(uis plures docuil, diclisquc rctorsit . 
f'>SI' pios pap,P!jUP li,lem sen.1re deoque, 

1. Voy. ci-dessus, p. xn1v. 
2. foir Duea, (,'dition tic llunn), p. 253, el (f>alrol. q,·. tic )ligne), t. C!,VII, cul. I05i. 



MICHEL APOSTOLIOS. 

Argyropulus ea tune lempcslate Joanoes; 
hune sequitw· taoto digous doelore }hcnAEL 
BnA:'ITINus, erat eognomen Arosro1us illi 1• 

I.IX 

Michel Apostolios jouait, comme on le voit, un certain 1-ùlc dans sa villl' 
niltale. Ces évènements se passaient quelques mois avant que Constantinople 
tombàt entre les mains dl'S Turcs, catastrophe que la nünm·ité qu'il 
dil'igeait avec Jean Argyropoulos avait été in1puiss:mtc à conjm·er. 

Nous ne connaissons pas la date précise de la naissance de Michel 
Apostolios. Mais, comme le cardinal Dessal'ion lui donne encore, en U62, 
l'épithète de vio; 1, par rapport à Gaza, qui était beaucoup plus âgé que lui, 
on en peut c-0nclurc que, lors cle la prise de Constantinople, il devait avoir 
une trentaine d"années et, par consé<1uent, ètl'e né vers U22. 

Il eut pour maitre Jean Argyl'opoulos 3, et il enseigna lui-même à Con
stantinople, vraisemblablement avant la compuite 4• 

Comme tant cl"autres de ses compatl'iotes, comme le cardinal Isidore lui
mème, )liche) Apostolios fut fait prisonnier par les Turcs•. Combien de 
temps resta-t-il m captivité? Nous l'ignorons. Dans une lcttl"C où il rilcontc 
son arrivée par terre à Raguse•, il fait allusion aux maux qu'il a emlun;s 
dans sa patrie et en pays ennemi. Cette lettre pourrait bien avoir été écrite 
à l'époque mème où il venait de rec-0nquérir sa liberté. Quoi qu'il en soit, 
nous arnns la certitude que· sa captivité ne fut pas de longue durée. Nous 
savons, en eflct, que, ayant résolu de se fixer en Ct'ète 7, il se rendit de 
Rome à Bologne pour prendre congé de Bessarion, qui s'y trouvait alors 8• 

Or, comme Bessarion ne fut légat du pape à Bologne que de U5O au 
commencement de U55, il s'ensuit que Michel Apostolios put lui faire 
,·isite en U54, et que sa captivité dura tout au plus un an. 

PrcSt1ue tous les auteurs qui se sont occupés de Michel Apostolios ont 
préll'ndu qu'il avait vécu à Rome dans la familiat'ité de Bessarion. Cette 
assertion ne repose sur rien, et ce que nous venons de dire suŒt amplement 
l1 le démontrer•. Il n'était pas non plus en Italie quand il écrivit .et envO)'a 

1. l:BEIITIXO Puscur.o, Comtantinopoli11, liv. Ill, vers 6~7, dans Ellisscn, Wnalr!lm 
brr mittr!P unb nrngrirlfjifcfirn t!itrratur, t. III, Appendice, p. â5. 

2. îoy. plus loin, p. un, ligne 1'. 
3. Voyez, p. Lx,·u, l'intitulé de l'opuscule n• 7. 
,6. foy. Pariaini1• n• 1760 de l'ancien fond, !(l"t'<', f. 2-i l. 
5. îoy. à l'appendice du t. II, les lettres 26 el 1-6 ,.l"Aposloliu~. 
li. ,·oyez la lettre 7. 
7. ~E~~! 110, oEl-, d-,ou, l't'Tœ Y• "To 'h:xHx-, l1TtOp-r,xiv:x1 u\ ii.h; È-it:xpz,:x; ,,.;x 

;,À,yŒ; ni; oixo-.,11!-,-,.;, Èv Kp>\-ni x:xaÀva:z, (/'arÎ&Ù111Jt ~n·c n' l itiO ,le l"a11cic11 fo111I,, 
.f. 238 r). ' 

lt \'oyez la I elll'I' l 1. 
!). Îo}CZ surtout la lcllrc l 1. 



L'I: I:\TROOUCTIO:\'. 

1, Be~sarion sa malenrnnlrcuse tlialribe contre Théotlorc Gaza. Cela résulte 
tic plusieurs tic ses lcllrcs 1 • Mais n'antit·ipons pas. 

lkslé Vl'llf d'une prt'mit\re femme dont il avait eu plusieurs enfants 2 • 

nolamment une fille nommée PbhorE 3, Michel Apostolios convola en 
s1•comlcs noces avec la fille tin comte Théodose Corinthios de Monembasie•. 
De l'e mariage naquit, en UG5 5, un fils qui re~·ul le nom d'Aristolmle et 
dont nous parlerons ci-après. li faut croire <(UC la noble demoiselle épousée 
par )fahd Apostolios lui a,·ait apporté une bien maigre dot, car, tians une 
tic ses lt•ttrcs à Bessarion, il trace un talilcau navrant de son intéril•ur : Sa 
li·mme, qui est enceinte, la mère de œlle-ci, les enfants quïl a eus d'un 
premier mariage et lui-1mi111c sont. exposés à mom·ir de faim ou 1, mendier 
pour vi,-re. « Si, p1•nd:111t 11uc j\;l'l'is ces lignes, dit-il, mus pouviez vous 
lransporl1•r il'i, vous vcrril'Z votre s1•rvitcur Michel et sa pauvre femme 
pleurer tous deux à ch:nules larmes. Si j'avais assez d'argent pour cntre
prernlre le voyage et subv1,nir aux hcsoins de mon épouse durant mon 
ahsence, vous me verriez :1rri,·er pri>s de mus, courbé et cou\"Crl de haillons. 
Mais puis11uc cela m'est impossible, je dois recourir à d'autres moyens; 
j'implore votre eharité el je vous supplie de faire cesser les maux qui 
m'alTiigent, ô mus mon maitre, vous mon Dieu après ]lieu. De mème que 
jadis rnus m'avez tendu une main seeourahlc, aujourd'hui encore venez à 
mon aitlc. Vous m'avez somcnt éerit que vous ne m'oublieriez jamais, que 
vous conserveriez toujours pour moi une krnlre alli._>ction, eh bien, voi1·i 
l'oceasion de m'en donner la preuve, aujourd'hui que votre Michel soulli'e 
tic la faim et n'est vètu que tic misérables gucnillt•s, que ma femme implore 
sans rien ohtenir, que mes enfants vont tic porte en porte mendier du pain, 
du vin et des souliers ... 8 » 

Michel Apostolios manifeste la crainte que Bessarion ne refuse d'ajouter 
foi à tic si lamentables tl1•lails, aussi le conjure-t-il de se renseigner auprès 
tics Cn;tois 7 • li n'y a pas tic doute que le charitable cardinal dut plus d'une 
fois sub,·enir aux besoins de cet infortuné ménage! 

Ce fnt 0 longtcmps après avoir quitté l'Italie el s'1ltre fixé tians la ville tic 
Cantlic que Miehl'l Aposlolios, qui devait se tenir fort au eouranl des travaux 

1. \"oy,•z l,•s 1,•llres Jj el 14. 
2. Vui·,•z la lcllrc 26. 
:'i. Voi·ez les lt>llres 29 cl :;o, 
4. !:l'ile particulurité nous rst fournie p:1r une nolire extraite du Yi11dobo11msis 

i:rrc 11• 1:;7 pMl .. qui sera rilée l'lus luiu tians lu biographie ,l'Arislohulc (Ars.:•nt'; 
,\postulios. 

5. Cela r,•ssorl ,le la nuli.-c mcnlionnèc tians la noie précètlcnlc. 
U. Lrllr1• 26. 
7. I.rllr,• 26. 



MICHEL APOSTOLIOS. L\I 

111• L\l'a1lémie fon<ll;e à Rome par Bessarion, rédigea, dans l'espoir d'être 
agn:ahle au cardinal et (il ne s'i•n 1·ache pas) d'en obtenir une ré1·-0mpensc 
en beaux écus sonnants 1, sa réfutation injurieuse du traité de Gaza en 
faveur d'Aristote, et ce fut à son retour d'un voyage à Constantinople 1 

•1u'il adressa cPt opusc·ule au Chn1riote lsaïP, avec prière de le revoir, puis 
de le faire eopi1•r et de l'cnvoypr à B1•ssarion. Cet Isaïe était un moine grec 
1111i virnit à Rome 3 • Il habitait Constantinople, lors de la mission ffU\ 
remplit le cardinal Isidore; il faisait partie de la minorité c1ue dirigraiPnl 
Arg~·ropoulos et Apostolios, et Pusculo fait de lui le plus bel ,:toge : 

Nec monachùm decus, f:saia Cypl'ie, vet'SU 
transierim indictum. Pulchl'a virtute decorus, 
1111amvis nulla tibi rollata poteotia, vultus; 
et faeiei gravitate uites, nec se:i;oior 11ll0 
pr:esule pt-:ccedis, tantum tibi lamlis in ore est•. 

ls.1ïr était VPrs,; dans la lilll:rature sacrre 5 et profanP, il aimait les lim•s, 
l'l il se faisait copier des nu111us1·rits par le plus c,:tèbre calligraphe de 
J\:poffue, le Crrtois Jean Rhosos. Cette bonne àme revit scrupuleusement le 
traité de Michel Apostolios, l'l le communi'lua à plusit•urs pl'rsonnes. 
Amlronic Calliste en eut eonnaissanrt', s'en procura une copie et l'adressa 
awc une réfutation 11 fü•ssarion, 11ui était alors aux 1mins de Viterbe. Nous 
ne re,·iemlrons pas iei sur cette querelle philosophique, dont nous avons 
1t,:j11 parlé dans la biographie de Théodore Gaza. Nous nous borm•rons i1 
,lire ll's cons1•quencPs inattendues qu'elle eut pour Apostolios: gramle dut 
,~Ire la déception du paune homme quand, au lieu d'une lrttre de changr 
11 rncaisser dans qurll)ue comptoir ,·énitien de Candie, il rrrut l'épîtrt> 
suirnnte. 

BESS,tRION, CAIWI.VAL Dl! TITRE DE SAI.VTE SABl;t,'E f;T l'ATRIAIICIIE 
lJE CO.'VSTANTI.'Wl'LE, A JIICIIEL Al'OSTOLit:S. 

« Yotre ,:crit pour Pléthon contre ThrO(lorc Gaza m'a été rrmlu plus tar1I 
1111r vous Dl' l'awz cru, mais plus chàtié qu'il 11\:tait sorti de rns mains. 

1. I.,•ttr,·s 12 d 14. 
2. Lt•ttre U. 
:;. C'est à lui que Georg,:,s de Tri,bizuudc anil n,lr,:,.sé sa fameuse lettre sur la qurstion 

,te !'.1rnir Ei ;,·.ia1ç ~ovÀE'.ii'totl, 
4. CnERTINO PcscuLO, Co1utantino11olù1, liv. III, ,·ers 705-700, dans Ellissen, Wnalrltrn 

ber mille(, unb nrugricdjifdjrn l'itrratur, l. Ill, Ap111•ndi1•p, p. 56. 
5. :Sou~ nons tic lui un traité sur la Procession du Sniut-E,prit, publié par Allalins 

((;1-aeria orthodo:z:a, t. I. pp. 306-3119), cl par Migne (Patrologie g,·ecque, t. Cl.\111, 

..... 1. 971-976). Il l'Sl intitulé : 'llaotfo'J 'tOV Kv1tp/ov ypœµ.µ.œ 1tpoç N1xo>.otov 'tOV 
~xi.Eyylotv 'l'CEpi 'Ô)Ç Èx1toptua,111ç Toi) &yfo'J lhe·.iµ.otTo;. 



1.\11 INTHODUCTIO~. 

Arnlro11i1•., lt> fils tlt• Callistr, me l'a rnvoyé avec le sirn, après l'a,·oir 
rxamim; soigm·usPmrnt. Yolre zèlP pour Platon et pour srs partisans m'a 
hPa11t·n11p plu, mais jr n'ai pu approuver la manirre dont vous les défendez. 
c .. n'est point par des injures, c't•st par des preuves, par des raisons 
solitles et eonvaineanlt•s qm• l'on doit ddcndre ses amis et combattre ses 
atlwrsaires. PJt:thon a outrag1i Aristote; ThPodore a maltraité Pléthon; vous 
;m'z mal parlé de Théodore. \'ous êtes tous trois dignes de blàme. Peut
on outrager Aristote, re grand philosophe à qui nous sommes redevables 
ile tant d"rxepllt•ntes choses! Pléthon est un homme très savant el d'un 
gt'·nir supfrieur; on ne peut rien dire contre lui, à moins qu'on ne disP 
rp1·a~ant atla11111: il a mis lt•s aulr1•s Pli droit de le rqiousser. Et Théodore 
1·sl 1111 dt• crux rp1i lit•nm•nl aujourd'hui le premier rang pam1i lrs Grecs. 
li nr vous ronviPnt pas dr parl1•r avt'l' m1:pris d'un homme comme lui. Vous 
f·!Ps jPunr; il est d'un àge à Nrc rrspceté. Vous n'avt•z pas encore hicn 
,··tmlié l1·s r,~gles de la logique. 

« Théodore a fait son rours dans toute sorti' de littérature et rlans toutes 
IPs sei1•nrt•s. Il vous sit•tl mal de muloir lui tenir tète, surtout lorsqu'il 
~•agit dt• parPilles tpH'slions. La philosophie n'en a point de plus impor
lantps riue rdlt•s dont il s'agit i1·i, et rertainement dies sont au-dt•ssus de 
la porlt:c du rnlg;Jirt'. li t'sl impossible r1ut' l'on m parle exactement, ou 
m1'me 11ue l'on en ait une i1J1:e juste, si l'on n'a cultivé avec beaucoup 
,l'applit"ation t't:1utle dt' la philosophie, et si l'on n'a approfondi les sciences 
11ui en d,;pl'rnlent. 

« J'ai donc soufft·rt avec prine <jUt' vous arrusassiez d'ignoranre un homme 
aussi savant riuc l'est, Théodore. Mais r1ue vous a)·cz traité aussi indignement 
Aristote mt'me, Aristott' notre guide et notre maitre en tout genre cl'érudi
tion; que vous a~·ez osé lui dire iles injurt•s grossières, le nommer ignor,mt, 
extravagant, ingrat, et l'aC<'USt'r de mauvaist' foi, juste ciel! cela se peut-il? 
Pour moi, je ne crois pas qu'il y ait d'audace pareille à celle-là. A peine 
puis-je supporlt'r Pléthon, ou pluttit je ne le puis supporter, quelque 
ronsidération que mtlrite un homme de sa sorte, lorsqu'il lui échappe de 
st'mhlablt•s parolt's contre Aristote. lié comment pourrais-je vous souffrir, 
vous qui n'avez t'ncore étudié à fond aucune de ces matières? Croyez-moi, 
ronsitlt:rcz à l'avenir· Platon et Aristote t•omme deux hommes de la plus 
haut!' sagPssc. Sui\'ez-lt's pas l1 pas; choisissez-les pour vos guides; étudiez
)ps 11 loisir; m1:1lilez-lPs, et, avec le secours de quelque maitre habile, tâchez 
d'ahonl de bien Jll;nélrer la profondeur de leurs raisonnements. Car ces 
cll'llx frrirnins ne parlent pas d'une manière à être entendus de tous l'<'UX 

•1ui voudraient les cnh•111lre. Après eda, s'ils sont quelquefois de dillërent 
sl•ntiment, n'allez pas les soupçonner d'ignorance; n'ayez jamais ceU1• 
1wn~1:.,_ ll<·gartlcz pl111tit cPtl1• divcrsih; 1l'opinion comme une mart1ne rie la 
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fon·c• dt' IPur r:1isonnemrnt, ile la grandeur dl' leur i:inic et dl' cc que li•s 
11uestions qu'ils traitent sont obscures et problématiques. A,lmircz leur 
profond sarnir, et par tous les srntinwnts d'une humble reconnaissance 
te1wz-leur compte des biens qu'ils nous ont procurés. C'est le meilleur 
parti 11ue vous puissiez prendre. Vous y trouverez votre avantage et en mèmc 
temps vous me ferez plaisir aussi bien qu'à toutes les personnes sensé1•s. 
\"ous avez cru m'obliger en faisant autrement, et vous m'avez v,:ritahlenl('nl 
mortifié : premièrement, parce que vous avez outragé ouvertement des 
p<•rsonnes qui ne méritaient pas d'ètre insultées; et, en sec-0tul lieu, parct• 
que mus avez fait voir que vous n'étiez pas fort wrsé dans la lecture de 
11•111-s ouuagcs. Vous ferez mieux aussi, si vous m'en croyez, ile rPspreler 
Tfu:odore. Honorez-le comme votre maitre et prenez de lui des leçons sur 
tout ce que vous pourrez. Il est capable de vous en donner de très utilPs, 
cl à heam·oup d'autres qu'à vous. 

« A mon ,:l,!ard, je veux bien vous désabusc•r, afin qu'à l'avenir l'envie de 
me plaire ne vous fasse pas parler rie ces grands hommes comme vous en 
a,·cz parlé. Sachez donc que j'aime Platon, que j'aime .Aristote; c1ue j'ai 
pour l'un cl pour l'autre toute la vénération qu'on doit arnir pour dc•ux 
l,!r.11uls philosophrs; 11ue, pour ce qui est de Pléthon, j'admire la grandeur 
de son g1:nie et les talents que la nature lui a donnrs; mais que je n'ap
prouve point <'Il lui cette mauvaise humeur et cet entètement étrange qu'il 
a contre Aristote. Je voudmis, lorsque Pléthon attaque Aristote, lorsque 
d':mtrcs attaquent · ou les deux princes des philosoplll's, ou Pléthon 
lui-mème, ou qui que ec puisse ètre; je voudrais, dis-je, que cela se 
fit avec toute la modération qu'Aristote a gardée lorsqu'il a contredit 
l't'UX qui l'arnient précédé. C'est toujours par 1fos raisons qu'il iltalilit 
l'e cJu 'il a 11 prouver; et le plus souvent il ne le fait qu'en priant et~ux 
'lui J\:coutent et ceux qu'il re1lresse de lui pan.tonner la liberté qu'il 
ose prendre. Il ne dit jamais <l'injurrs. Lors mème qu'il dispute avec plus 
111' H:hémenre, il garde enc-0re quelques mesures. Quant aux idees, dit-il, 
c'est peu de chose : il fa11t les laisser là. Qu'elles subsistent ou ne 
subsilltent p<LR, cela ne fait rien à la question. Et ailleurs, parlant de 
qurlques autres personnes : Ces personnes-là, dit-il, n'ont aucune teinture 
de la dialectique. Voilà ce qu'il a jamais dit <le plus injurieux. Et nous, 
11ui, en compar:ûson de ces grands hommes, ne sommes que de très pl'tits 
prrsonuages, nous avons la hardiesse de les traiter d'ignorants, de les 
railler d'une manière incivile, plus que les comédies n'ont jamais raillé ni 
Cl,;on ni llypcrholus. Hé qui somnws-nous donc? quelle connaissam·r. 
1p1elle exp,;rience avons-nous dPs choses naturelles? En ,·érité, l'elte 
eomluitc est hien étrange et bit>n insensfr. Car enfin, mon cber .Apostolius, 
ni' croy1•z pas qui' s'il a rt.; p1•rmis 11 1l1•s homml's anim,;s de l'rsprit dl' 
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Platon el ,L\ristotr, 11 un homme sa,·aut et d'un gl:nie heurrux comml' 
PJ1:t1,on, l1 Plotin, à Attirus, à Porph~rr, ou à lrurs parrils de rerlrrsst•r Aristolt' 
Pl Platon, rt quPlquPfois nu\mr de lrs hlàmrr, nr croy<•z pas 11uc nous 
ayons le nu\me droit mus rt mni. Les anei1•ns censeurs de Platon et 
d'Aristote p1•uw11t être rx1·us1:s sur les circonstancrs du lt-mps au<Jurl ils 
ont vfru, lt•s uns cnnll•mpnrains, rt les autres 11lus éloignés du sii-de de 
l'l'S d1•ux philosophes; sur la nature de lrurs rlisputt•s trc-'s viws et lrc-'s 
opini.'i1t·1•s rt sur rr qur, dans ers trmps-111, 1'1•mic n't:tait pas enrorr 
P11tirr1•111P11t t;ft,intl'. La vaste frmlition d'un eritique, qui possrde toutes 
lt•s seiPIH't's, 1•sl aussi une excuso 1t:gitinll'. Mais nous, qui sommes si 
inli:riPurs l1 Aristote el à Platon, aujourd'hui surtout qm' leur autorité, 
;1pp11yfr sur Ulll' longue suite d'années, sur l'approbation univrrsellc et sur 
lt• commun suffrage de tous les hommes, est parn•nue l1 un si haut point, 
111111s ne pouvons t•spérrr a111·unr gràcr si nous osons aussi les censurer. Je 
vous le r1:pi\11• cm·ore unr fois, mon chrr Apostolius, vous avrz dit beaucoup 
,le mal 1l'Aristotr, sans arnir ril'n dit pour la rlt;li·nse dr Pléthon, qui cer
laim•1111•nt n'a pas bl'soin de parrils dis,·ours pour sa d,:fcnse. Yous awz 
injust1•mrnt Pt sans raison mal 11arlé d'un 110111111c ronsidérable par son 
s;1rnir, je wux dire de Th1•orlore Gaza. Enfin, I,irn loin d'arnir rim fiût en 
tout rl'la <JUi me fùt agrt:a1i1,,, vous avez fait une l'hose qui m'a rxtrèmc-
1m•11t rl,:p(u. Puis11uc rPla rst ainsi, profitez de l'avis c1ue je vous donne. J1• 
mus aime, je vous veux du bien cl je d,:sirc autant q111• vous-mème voire 
avantage. l\t'lrartez-vous de cc que vous avez dit. Effact•z l'injustirti de 
ms l'alomnil's par des louangrs et par des témoignagrs avantageux. 
Lisrz aVl'C r,:fü,xion et d'un srns rassis les réponses d'Amlronic à vos 
ohjrrtions. llmd1•z-,·ous 11 la ,·érité qu'il soutient, rt, comme lui, donnrz 
11'ahor1l le trmps nécessaire à l'étude de la grammaire, de l'orthographe, 
d1• la langur, de la rhétorique; apprl'nez à compost•r avœ rxactitude et 
avl'c élégarll'e. Aprc-'s cda, osez vous élevrr l1 quelque ehose de jilus grand, 
l'i j11~11m•s 11 la philosophie mrme. Ayez soin de ,·otre sanlt•, et sui\'l'z nws 
consl'ils comme ceux d'un bon ami. 

Des Bains ,le Vill'rbe, le Hl mai U62 1• » 

On mit 1p1r B,,ssarion nr sr g,\nait nullemrnt pour renvo~·er Mid1el 
Apostolios sur ll's hancs dr l'froll'. Ce rl1•rrricr ne lui rrr gar,la pas r-,mcune; 

1. J,e ti•xlL' ,t,• l'<'IIC lt·llrc a i•lé puhli,; pl11,i1•urs fois, notamment par l!Acn. De 
llr...ario11i11 1•ila el •n·iptis (Harlem, 1840, iu-8•), pp. 117 el sui,·., el par M1G~~. 
l'ah'ologie grccr111e, t. CLXI, col. 685--002. - Celle traduetion !'si cl'llc d,:, Boh·in; 
plJ1• <'~l emprunt,,,. aux ,llt'111oi1·cs tlt• /"Aca<li'mic dr.~ l11uriptio11s cl l/cllr11-l.clh-f'•. t. Il, 

l'P· ïll l l'i Sl!Î\". 
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il ronsi,léra IC's objurgations ,lu cardinal connue IPs « paroles •rue niPn 
a,ln•s~e à SC'S C'réatures, un père à ses C'nfants, un maitre 11 s1•s clisl'iplPs ». 

II n'eut pas à quitter la e-0ur cle llC'ssarion pour allC'r ead1Pr sa honte dans 
Iïlc de Cri>te, puisque, nous l'avons déjà dit, il ne résidait pas à Rome. 
Quant à la honte, nous ne croyons pas 11u'il fùt très accessible à ce senti
ment; car, dans la lettre mème où il confesse ses torts, il sollic-ite de 
Bessarion des secours pécuniaires 1• Apostolios avait trop besoin de Bessarion 
pour se brouiller avec lui. Il n'y avait, clu reste, rien d'humiliant à reccrnir 
une semonce, si verte fùt-elle, d'un homme à c1ui son titre cle patron des 
Grecs exilés et sa dignité de cardinal donnaient une double autorité. Quand 
Il<'ssarion mourut, Michel Apostolios lui composa une sorte d'oraison 
funèbfC', et même deux épitaphes, que voici : 

E 1 !: TU N 0 .\ r li A!: T O N D H !: !: .\ I' 1 !l N .\ 

B111111C1p!1,ivC1 -rov ).6ywv è1wnch11v 

-rtµllv Myot; r.pér.u -.. xCli a-rl;cou; r.Hxuv • 

cl:µ,>l n-rcip-r11v XCII ônci-r11v "(! vo~µ(:p!oto 1 

xci,Ooiv. B11aaœp!wv r.pea6euwv xotO' &Mv:;. 

Il 

B11aaC1p!wvo; œptr.pnio; -roôe a71µC1 xhdOu 

awµC1 vbuv -r' œpn71; XCII 110,>!11; cir.cia11;. 

'Yu;i:ii ô' oùx œhoua' œvi611 µiyC1v oùpC1vl}v !Îl1•,i 

~ETCI ~twaoµlv11 ;i:,;,p~ iv 1ùci!f ~. 

Après la mort de cet illustre protecteur, qu'il avait tant de fois, mais en 
,·ain, conjuré de fonder une école en Crète, Michel Apostolios continua de 
,·•\il<'r en c-0piant des manuscrits. Il en existe un certain nombre dans les 
grandes bibliothèques de l'Europe. Ils se terminent pour la plupart par 
une souscription dont les termes ne varient guère; celle crue nous arnns 
r1·pro1l11ite dans le tome II, p. 246, m notr, prut servir de spéeimen. 

1. Vo\l'Z la leth'e 31. 
2. Au· lieu de ce vers Michel Apostolios 8\"ait d'abord l~rit (ear le ms. que j"ai sous les 

yeux c•st un autographe de lui) : 1lxi:ill1 1tÉ119 B11111701piwv œr.EaEtaC1-ro ,>op'tov. Aucune 
d,• res ,Jeux dates n'est celle de la mort de Bessarion, survemu• le 18 nowmhrr 1472. 

71. Par1ai111u n• t 74-i de l'ancien fonds grec, f. 58 recto . 
. \. Paruinus 11• 1744 de l'a11cien fonds gr,•r., I'. 511 r<'.-to. 

lillll.lOGII.\JIIIIJ: HELl,i~JQUJ;. ,. 
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;'\;nus ignoro11s la 1la1t• tl1• la morl dl' Midac-1 Apostolios; 11011s savons 

,l'til,·11ll'11I '!lit' 1,•..; tl1·rni1·rs l1·111ps .i,. sa ,·i,• furl'nl allrish'.~s par mw maladie 

i1wnrahlt• 1• \"oi1·i 1'1;pitaph1' 11u'il s·1;tait romposéC' 

r-,.re•,!t.t)V Èx p:~7j; a;:ép:12 ),2z,~,v l\ltz2~i.~;, 

2•j-:-!ivo:1'J; ?;i,112;. µ-r,~Evi -:' È.v x:i;:,2 Osi;, 

i1.r.-:rx-:o È.t; vi;,,~".J; 112x:ipwv, ;:oiJ,,;i'!atv ioff1tv, 

lj'~':E È,,:r-:f Oép.~;. cz!:i y-,.06a'Jv'); 1 . 

~li1·lll'I Apo,lolios a laiss1; 11111• \'Ïngtai111• d0omragl's ou opusl'ul1•s 'Ill ïl 
IIOIJS fl'Sh• il i\lllllllfrl'r. 

f. ~l~z111ji.ou '.A1:ot1-r6i.1j o:oo ll·J'.;'%v·do-., -r:;,;,; -:%; {n:ip '.Apta-:o-:é1ou; r.epè o•jt:ïi2; 

x<X~ix lli.-i;O~,w;:; Heo;;,;,Fo".J ~oo l'<X~r. ixv~,i.r,•}ew:;. lnrip. 'Elu ID,-i;Owv<X, tir.ep 

(l'j-:,!• 'Apt'1":0':'É.À7j;. H,·s. El ;a x:xi µ:-:i -:2~-:2 i-:t lLÊVët; 't'~ li;,i~ O"U"'1j1'0prdv 

à:;;;:,oa-jv'!ï, f.µe:!; JJ.Èv ùtx2tfù; &v atMr:i;t.J')!J.!'t', Œ1lot; t' lxervcz il!y;cu 1:rxp2zrt)

;,1j1JoµEv, ot -:i "(l r:~t12v f'Jo;:~2v xpei-:-:o'Jç i;1.uiiv, xrxt O;~'t1po, 't'1)v èitivotrxv~. 

2. llp>,; -:-fjv Our.t-:2-:tJv, 1·J1Je~i.1J-:2-:')v, 1a:i.-r,v6T2-rov ~a:atÀ!a: ~Pwµcdb>v x:zl -r:2v-rc11v 

ZF"J~t<Xvwv xlip,ov «l•F,;;EFfMv i.~ro; -::Fo<1;:r,iv1jiui.; 1\1,z<Xr.À 'Ar.o.,-,6).'l'J .oo Bv~<Xv-rfo-.,. 

Inc. ëtu -:bv ir:t,2ÀÀ~µ!v')v, y1.Ii,1jv~-:-:z-:i ~:iatleo. Des. i~otµ!v xi:d f,µer; ixœ-ripo".J; 

~211ti.e!t; TE 't'O~ B·J~:zv-:-fo".J x::d -:-7j; 1,;,2.; ciï.:ia7ï; '· 

5. IIFoi,;:wv>i1•0t ii,; ~bv Oet6,<X~ov x<Xl r.<1v<1yu;,,<X,ov Il1j<1<10tFi6ivcx, ,ov <1li;e,nµ,;,

'tC1-:ov x:zp;;tv:ii.tv -:r'i,v To~axi.wv, Oei~ 'tl z:ipt-:t r.2-:pt:ipz'rjv Kwv,,--r:iv-:tV(i".Jï:6Àtrt>ç, 

l\ltz<:ti,i.o-., 'Ar.0<1.oi.1j .oo 11-.,~<Xv,,o-.,, Inc. Tixr<:tO:i -rG,v lpywv, Ou6,<Xn x<1pi;1v:i).ewv. 

lll's. o-'J o' i•:iµevfo; cx-:.,o el l,;21u·,o; ul z:ip,v f.µrv o-zoiTit;, ÏFpwµevéo-~ipov &v 

Z"'PY,'10tl xcxl T.F/;t; .iv µÉr,.,.~ov IXTf,JV<X ~<:tzé,.,, 7.<XF<XX<Xl!O"Ell; S. 

4. l\levÉ;evo:; 1j ur:,l TFdi;o;. Ti 'tOO /;1:Ü~TO\J T.F0'1W1t<X • l\levÉ;evo:; K-.,;;,.,vd,1jt;, 

.1t');::iv1j; f')p-:'.Îvt');, .A:z6'1txtJ; ll·J~•:h-:10;. Inc. A. llor ii1) xr.d 1t~Oi?v, fd yil.1 

1. Yoy,•z lï·pitre ,li• son fils Ars,'•111• à I.i•on X, l. II. p. :'i40. 
2. l'ari&i1111& gr,~ 11·• 1 i,i.i d,• l"arU"i1•11 fonds, r. 5k r,·,·to. 
:'i. lis. de Smyrne. Je d,,,i11ne ainsi le ms. que possi·,lt• lt\ tl>1i.ax1tx,aE'-''t1x/;,; a-.:i.i.oyo; 

• "()l'-'lPO' • de Smyrne, et ,lunl li.-K. ll~·p,·1·i,le a ,lunni, unr analyse ,!ans sa hrochm·,•: 
M,xcxf,).!l'J 'A1toa-tl,).,i 1tovr.µoinx -rp:x (Smyrm•, 1876. in-li•). Se lmuw aussi dans 
lï•:~corialenai, }:-1-18; le la111·e11tia11111 11° 3:'i du plut,·us âll; lt· .tlo11a,·e11ai1 11° 17; le 
.Ualrilcn,i, n• 54. 

4. Le titre ,te 1·,•tt,, allocution •1ue j,· donne ici ,•,l emprunté au ms. de Srn~·rm~; il 
cliff,~·rc Ji·~l•re1111•11t clan~ l'imprirnl", qui ajoute : cihY,fl'u 1.AptCl"ttt>v•jl',O"J 'tOÜ U".J:Clv't:o..,. 
ll:ms le />ari,i,1111 :ir•••· n" l 7li0 (a1ll'i,·11 fon,ls), il y a, au lieu ,les quatre mol> prèeéd,•nls: 
1tp'l-:ç,:ii-:f·,·rn; r.2ç,i X"J?',;:, 'lh>ci:vvo-.., l:"t21.1p2xfo".J, -.of.l xi-1'tt 1t:c).2Tlvov xx\ xx~2).).G1.pitJv. 
1.,. k1k a ,·,1,, pnltli,• p11rlil'llc11U'11l (la lin 11i:111,11w) par Fr,•hi·r ,lans 1,-,. /lcrum 1;e,-,11a11i
car11111 Ncri11toreN (Frnm·lè.,rt, ltiU2, I'-), t. II, pp. ;;:;_;;1;, d pp. 4,-:,o d,· la 11111m·ll1• 
i•,lilion ,lmnu;,. ,,.,. Sinn,• (Slrn,1.,uri,r, lili, l''). L•• rnnmM-rit d,• S111yrn1• e1111liP11t le t,•xle 
i11l/•µ-ral. 

5. )1, . .i .. Slll)TIII'. 
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Mivi;sYE. Des. 4. 8atYoîµ' œY x&xta'l"at 'l"OO,o ôii 'l"WY Kp'1'1"WY, Ei aou ÀatOoi11>1v, 

AatllYIZC ~ÉÀnsn • ~61.;, cptÀ(I) lpp(l)a6oY xœl µiµY'1a6oY µou 1. 

5. Aôyo.; auµ6ou).1unxb.; r.pb.; -;oy at'.hoo x>1ô1a'1"71Y 1-L"IYiaatY,at, on el.; ôeudp,;u.; 

ix:;ixno y/iµou.;, xœl ,;1pl 'l"li\Y 'l"pir;,v 1tatOr.ilY 'l"jjç ·,!Nxt,.;. Inc. iv liH01.; 'l"WY à:Yatyxati(l)v. 

Des. 'l"oîç <.6p1~uY i.1:1a'l"atµivo1,; 1• 

6. Ilpoai;:wY"lµat d,; 'l"OY 1ôae6Éa'l"at'l"OY xœl yatÀ'1YO'l"at,OY p2a1Hœ K(l)Ya-:atnl'vov 

,/;y lY tiJ 11Àwa11 'l"ij,; r.6).e(I),; à:r.oOatvOY'l"at • &µœ ôè. 6µoÀoy!at 'l"ij,; at<.'l"o!l r.ian(I),;. 

Inc. IloÀÀli\Y OY'l"(l)Y, Ouo'l"at'I"! pœatÀE!l. Des. iaO, x,xl œr.ep1µ1piµY(l)Ç {;6p!~OY'l"at,; 3 • 

7. Ilpoacpwv7lµat d,; 'l"OY aocpw'l"at'l"OY Xatl ÀoytW'l"Œ'l"OV at<.'l"o!l ;;,MaxatÀOY 'lr,>ŒYY'1V 

-:ov 'Apyupor.ouÀoY, ôn -ijp;at'l"o 01/;:xaxciY r.po'l"por.~ ~2a1ÀÉ(l)Ç i.Y 'l"'Ïl 'l"OO l::eYwYo,; 

x:i:Q,;).,xii" µoua.ltit '· 

8. M0Yfi'6lat l1t!X1jOUOÇ 1tpb.; 'l"OY i.vôo;o-:at'l"OY Xatl µ1yatÀ01tpEr.i1 &vôp,z xuptoY 

'Avi:pfav 'l"OY KœÀÉPT'1Y· Inc. Tljl Kp>1'l"li\Y œ1t«Y'l"(l)Y à:pia'I"'!) xœl 'EYn/j)y lao-:iµIJ) 

'Avi;pi~ KatÀiPT'!J, 'l"ljl lip'I", à:cp' 71µ1i\Y oli,:oµivti> 'l"iç èi;10.; lr.at<Vo,; y!Yot'I"' èiY 1tpb.; 

+.11wv 'l"wY 1t0Hœr.; 'l"O!l xpovou r.epir.n.i:i,,;; Des. -iiô'll yà:p XŒl 'l"à: 'l"jjç 6alat.; (il y a 

ici un mot oublié, peut-être ÀE1't'oupyl2.;) ei).'ll'PE r.!pat,; 1• 

9. Mov1J>ôl2 El.; 'l"OY xœÀDY xœyatOoY èiY6pat xùp l\favouij).oy 'l"DY Kœ).odp>1Y, Inc . 
.1ixœ16Y la'I", r.!a1y d:v6pw1to1.;. Des. 611jl Xatl a;y6pw1to1.; cpiÀat 1t0!7laatvn.; 8• 

10. MOY'l)lliat d.; 'l"OY XŒÀOY xœyatOOY èiYôpat xup1oy MatYOUijÀOY 'l"OY rœÀat't"7lYOY. 

lne. <l>i).oy liYôpœ xœl œyat06Y. Des. 6ao1 'l"<jl/;e '1::tpeaµev 'l"'Ïl nµtYu imxœ!p(I).; 

,bi,.,µ1Y 7• 

H. Eùxii 'tptœô1x71 1tpb 'l"ijÇ µnatÀ1jlj,l(l)Ç '1"00 atÏµat'l"OÇ xatl awµœ't'oc; '1"00 Xpta't'OO 

lay,;µiv'1· Inc. 811jl H'l"pl d:van'l"l'l) paa1hr ati(l)Y!IJ>. Des. -:~ œyl~ 'l"pt:ifü xat! 

a111:tiJ µoy/i/31 vOY n xœi d.; d:r.1p2Y'l"ou.; œlli\Yœç. œµf.v 8• 

12. l\l1;cœ11Àou 'A1toa'l"OÀ1l 'l"OO Bu~,znlou r.pb.; -tœ.; <.r.ip 8eoôwpou xœ-:à: 

fpr.yopiou r.1pl oôalœ.; 4'11,L"/l'l"plou 'l"OO XathoXatvÔUÀ'1 «v'l"tÀf.lj,11.;. Inc. Eiµœp'l"o 

;;f,.:ou xœl 0).iJO(l)vœ -tli\v p).œacp7lµ1wv aou 'l"E'l"I.IX'1xivœ,. Des. 'l"71v dOœpa1v èi11:,o:; 

Eu•E;EÀ2a(l)µ1v •. 

13. Eùzœp1a'l"iat r.po.; 'l"où,; X"/lÔEuov'1"2,; 'l"wv Kp>1-:li\v 't'où:; œr.oyevoµ.Évou.; 10• 

t. Dans le Smyrnaeua; le Lau1·1mlianu• n•25_ du pluteus 10; et l'E,corialenau :E-1-t8. 
2. Publié par Andronic Démétracopoulos dans l"EOv1xov ~µtpo).6y1ov de Marinos Vrétos 

{année t8i0), pp. 359 el suiv. - Dans le Pari•inu. n• 1760 (ancien fonds grec), l'intitulé 
,tl" ce discours porte, avant le mol Abyo.;, ce qui suit (f. 249 r°) : Ilpo; 'AµoLpo,h~'ll·, 
-:'l·, ,;a>.oaocpov. 

:'i. Publié par le même Andr. Démétracopoulos, ibid., pp. 353 et suiv. 
+. Publié psr G.-K. Rypéride dans l\l1;c:if1).ou 'A,;oa>toÀ"I 1to·,'llµinœ >tp/,z, pp. :i8-41. 
5. 11s. de Smyrne. 
li. Jls. de Smyrne. 
7. Ils. de Smyrne. 
fi. }ls. de Smyrne. 
9. Publié par G.-K. Hypéride olans l\l,;c~u'1i.ou 'A1toa'l"/,).q r.wf,µ2n >tp/2, pp. 41--i:l. 
10. l'uhlié par le même Hypi-ri,lc, ibid., pp 47,-.H. 



l.\\"111 INTHODl'CTIOl'\. 

i4. 'A;.:tJ,,-:oj,i~v ':fi~ lh,~Œv-:tou fTTÎzot I2:1&txoî, 7jprt1fxot xœi f.pwEÀeye!ot tic; 't'cit; 

û~11;:o-:tz:i; h.,p-::i; x:x! e!; 'to·J; èi.i.oyi:1o"J; -:Wv :iyt(.,v 1• En h~le dP ("t-.s poènies 
011 lit 1"1;pilrl' d1;dil'aloire i-UÎl'allll' : 

E)Dl.\l'illl'll.\!;I T!;I ATP.\)lfTTll'i!;I, •. 

X:ip:-:2; tJ,;.t voj.lt:,11, ~E1.111:xvo"Jt,i.E x:zlè, 6-:t t.LE trJ116o'J1e1wv 1htf.p2; iv oîc; d xeii 

11-r.0, O.:,.,,rQ•jv E::, e!zov À'4iyo"J ':E x:xi 1:2t0sf2;, xa:07jxœ à.v ip.:xu-:;v, x«i -r-.,x;v 

à:-::sp:p.ipi11w,i.; T11!.; ii.i.t:iylµ,;t; i;.:ryp-i.1.1112-:-« ;uvOs!v~u -rrdv r.cz),!uWv, xŒÈ µ'XÀ!IJ'':'Œ -ro!c; 

µ0J'l'':Y, 1~t~t.; Xpt11-:,;.V, \l;:!p o~ x2i i;v0p~11r:xv-:o x~d 7Jywvil'f:xv-ro x:xî iv!X'âO'ŒV xa;i 

è~:x,v,,;,ri.,.a:xv o, îE i-Oi:.r,i::ot iv~e; x:x! yY,v ::no•:;vu,, o•:ip:xvolHµo:wi, ·n iykvov~~ 

-:~ J.Hi,E-:--r, -:,-;,v àpe-:Wv x:xt T::xpci ;.:h,-:x; V11v1jOr,a:iv -ro"J; 6Eoù;, oi 'ttYMV 1h:cxljp,:dy 

ËpyMv e'J;:,!-:2t yeyov6-:e; "':Of'l'o•:i-:ov '"EÀÀ1j'l'tV i-:tµY,O-,.,,-crv Ô'l'OY ôa·npov 7jµrv 

;.~:µ:ia0"t,'12Y, 'E::Ei ôi: x:x! ).~ywv Ëzw µe~p1r,i;, x:xl voµo,; o-:.x or.w,; Ti).01,; x:xl 

<,O!~'t,~:xr;, à:).i.dt x:x! r.:ia1v 1:hOpw::01,; :::xp:xu).e.,jncu r..10ra61zi 71 izv r.poaY,xov x!Zl 

e~i.01ov, \n:;~x-:Éov à:v eh; Ttî> yot-:1j-:titv µot x:xÀÀitJ'-:(~ x2i -.t!at ylÀoti; \lr.rpxttµÉvt~ 

i.v oL; 'tj-:-:r.OYjvttt vf,,.Y,:; i).ÀrJJv o-:i zEipov, Y.2i T'l v~>:f,'2'%t aTe;;2.vt.dY 'tùlv lv '0).\lµr.ioti; 

-::iv-:ri,v i.:ixetvcr. fO.:r.i-:ipM; ù' Œv ye -:0 .:;:,!Irµ' à:.:o&:xt~ o\lx ciµotpo; ia?J -r~i; i9' 

ix:i-:Ep:x ;v"-:vzf:x:;, i:ii>v y2p O.:o-:ip,..,:; é;6v-rwv 6 -r1jv cxiTl:xv ùtûo\l:;, Oix~uo; &v EÎ7J 

x:xt -;~-,j-:-,.,v -=~·J:; Y.Œpr;o-j:; i.:,;i:;!pet.:rOiu. ~Hµrv µÈv 6-i. ao, r.onrriov à:v IÎ7J "to-:itti-:cryµcr 

o·:.z ;~, î• -ro';i~o, à).).i x:xl iii.Ào re é.~toOv, el X!Zl r.':ip lxeiY'l) r.!Zpippuv, w,; ,;;œa,, 

E·Jv-:~Osr~t µSv a-:tz,., û-,j'l iczµ&txr.d Y.:xi ivŒ µeTŒ -ro!j'tt.> 'JpwrxOv, tiT' «~Oti; 

f,pr,,û,Ere!ov i).).ov .:poa-:tùs!'7lv &::;' icz-.,-:-Wv, Wi; iv TC yŒvtTµa:v 1:lé.ov 'tt r-er.ot7Jx6-:ei; 

-:r:,v r.p~ '1j;1,ï,v. Di.1jv ËTr.>YE x:zi ¼;.-:ip-:t XCZT' Èµ:x-.,-:o-J T°"Y p.i.Àœtvczv TiO'lj!U, tdi; El xai 

l1; ':')t1,:,..:,-:o"J:; T,;.Ep ixi!voi r.r.ni;'l'oqu, ,y~x &.v y02ir,v èxeivo"Jç xczT' o-ji;év YE -:Wv 

r.Ov7j:1i-:Mv. •Eppt..,,,.t) '· 

~ous l'IIIJll'IIHlon~ l, r1' rt•l'Ul'ÎI la pii•cC' suirnnlC', 11 tilrC' d°i;<·hantillon 

J-:1:!: TOl'i .\rIOl'i )n:r.1.\m1.1PTl'P.1 n:orrwl'i. 

fEr~pyto; -:t07jf'JtV faµ.Tv cl:; x6pov 

r.20'1'l -ri cz-j-:oO rd;; &•}r;1v!ov ;!vov. 

K!Zp~tptxr°d,; O:ive fE<~pyto; eix:iô1 eiv 'l'pt~hr. n, 

ei, Èf.a&,;,).œxœ yoirœv a::1ip2; ru;,py,o; -i;pw;, 

aî-:ov ày7jF,., vOv x:xi 1:oi.~xa:pr.1Jv lzu 3 

1. Jlan• J,• /'arisi1111s n• 1 i H ,1,• l'ant·Îl'n fond, !(l'l'C, l,•11u,•I 1>0ur c,•11,• p•rlic (ff. 37-:.11) 
t••I 1111 aul••,.!r•pht• ,1,.• füdll'I .\1K1,l11I ;,,,.. 

':!. Ibid., I'. 3ï ,~ "' , ... 
:;_ Pari,:i1111s 11° l;i,i d,· l'mu-i,·n ll.1111"' ~Tl'(', f. !,Or·. 



~IICIIEL APOSTOLIO~. LXIX 

arnns d,:jà l'ité œllcs de Bessarion cl cdlc que Michel Aposlolius se l'o11-,1osa 
l1 lui-mèull'. AjoulonS-)' cnc-0rc la sui,·anlc : 

Ell: TON rEoPrJO:s TO:S imnE:s. 

n>.ou-ro~o-r\ljpoç r1,:ipT11 r.œr aoy!'ljç èpœn1vè, 

xoaµ1 n xuilœ>.iµo10 9!>.'lç aio r.upiooç œ:'lj;, 

x:ipµœ n Mi;œ n r.ou>.ur.œOii'>v Tovéwv lj>IÀ'lr.œ!/;wv, 

µ1!0 n Tt'lT\IIÇ dtv-r>. f,aœç r.o>.vf,puœ p1rOp,i, 

xœrp', dtpôeu-rdt µ,ix:ip-rœn ii>.ua!ou >.e1µiilvoç, 

l.iaa10 xœl i)µiœç µ1-rdt aero T• r.:inœç foaaO,i1 1• 

15. J\lt;cœf,>.ou 'Ar.oad).71 'tOO Bu~œv-tiou ir.1-r:i:;aoç Op'lv,;,/;tç Éif.hJY r.p'l'l!Ju'lv ir.l 

-:•~• 6;:10.htii Br.aaœplwv1, -tlj) tz!ll1a1µw-r:i-tti> xœp/;tv:Hu -rr,ç œTiœi; ~œ6iv'ljç x01! 

r.,iv,iTtw-r!Î-t•!' r.01,pt:ipx'!) Kwva-totv-tivour.o>.awç 1. 

t6. 'Ar.oT6ÉTµœ-tœ. Voici deux spt'.-cimens de ces apophkgmcs de Mil'hd 
Apostolios. 

a. 'Epoµivou µt r.on 'Apta-ro6ov).ou µ01 -toO u!iwç r.ii'>ç &v ~il• œ!poiµ'ljv, ;:, 

r.i.ap, ,ù 111t0Y. tzùdpX'ljÇ dvœ1, 6p0ii'>ç ~IOOY, µnp!w; 9épuv ,dt; 'tijÇ -rvzr,,; 

µi.ot&oi.ci;, Xotl <iytdtz; dtv-tir.011îa0011, iiOav Xot! 't'lf; 1thi11,01; 'tO 110txp6&1ov r.2p01y!

Yl':llt, où1t1p d x0t! 'tV)(OIÇ, i:, r.œr, -:1Àlu,ii'>v- &v 1JTf.a1uo dw; /;1:ia,'ljµ:z 

ax,ip~0tµvyµtz'tOt;. 

b. Ntx:ivi;pou 'Ar.oa-toi.1ov ipoµévou -:ivœ TE r.i;1a-::z -:ii'>v iv ~!•i•, t?r.. · ~wij u! 

).~yot;S. 

t 7. Correspondance de itichel Aposlolios -~. 
18. M1x0tf,i.ou 'Ar.oa-toÀ!ou -toO Bu~œv-tlou ).oyot; r.po; ,oil; iltïazup1a2µÉvo·J; 

-:ii'>v 'Av0t'toÀ1xii'>v 1îvœ1 -toiit; 'Ear.eplouç xpdnou; ,:ci ii; 1tila0tv 91>.oao9!01v x0t! /;7iO.v 

x:iUta'ttz dr.oY'tllÇ r.ep! 'tOO -tpor.ou 't\ljt; 1tpW't7IÇ TEYvf,aewt; 'tOO Xpta,oO XllÎ 'tij; 

-:oo ŒTiOU nvevµtz'tOÇ ixr.op1v11ewç. lncip. 'Ev 'ti,l ixxÀ'lja!q: iltïaxup!aw 'tJjV iop,7av 

-:wv 8eoy01v!lwv -toùç Eùpwr.œ!ouç -tii'>v il; 'Aal0ti; Àlr.-todpou;. Des • .toi ~~v,r,:12 

0':llY povÀ'!), aol 6vv0tµ1; iin œi;tov, aol M;ll, aol xp:i-to; dç 'tOÙt; tz!tilYllÇ1• 

19. AOTOÇ 7ttzptztYl'tlXO<; r.poi; 'l.llÀOÙt; ix rop'tVY'ljÇ 1!; 'h-01).i,iy 'Pwµ'lj; (sic) 8 • 

Cc discours est fort curieux et mériterait cl'ètrc publié intégralcmcnl. 

1. Pari•illru 174-i de l'anci,~n fonds i:rcc, f. 58 I"', 

2. ll1G~B, Patrologie grecque, t. CLXI, col. t27 cl sui,·. 
:'i. Ms. de Smyrne. 
4. Publiée dans le tome II du présent ouHagc, pp. 233-259, elle comprend -&K lcllrrs. 

l.a plupart des rnss. n'en contienneut qur. 45. C'est par errcnr que Fahricius (Bibl. gr. 
t. XI, p. t92) dit que le 111ll. Palatin en rcnformc 65 (au lieu de LXV, il faut lire XLV). 
Le Parùi11ru n• 205 du suppl. gr. l'D eontirnt 46, el I,· ms. Firmin-Didot 47. 

5. Barocciamu n• 76 (à la llodléienne d'01fo1·J), n• 16'. - Cf. CoxE, Catalogi codd. 
m"•· biblioth. Bodl., par.1 prima, p. t30. 

li. Pari•i111111 n• 1760 de l'an~icn fonds gn,.-, rr. 2411 cl sui,·. 



INTRODUCTION. 

Mich<'l Apostolios J informe les ltalit•ns 1p1ïl se propose de IJUillcr la Crl•le 
l'l ,l'a 11,·r en 11:ilic fonder un élahlisse1111•nl d'éclucalion. A ce propos il 
P,pose tout un plan d't;ludes. Ce projl'l fut-il jamais exécutl;? Aucun 
cl11r11mP11I ne nous permet de r..:pondrc à relie qut•stion. Voiri le ddmt de 
t't' disrnurs : 'Avï;p., 'ITa:),ol xa:i fodpt01, ÔO'ot ô1:itoxo1 -rwv iUr.v1xwv &pE'ti;,v 

17'.Jv'Xiux i:.è xo:î -:-fov (1not 0111is) iyEy6vu-:!, Yjxov 61...rv i-r' cxijOiç o·~i éxWv dv::u ix 

":'7;.; (E1).::i0o;, !X;:,;.; µÈv yti.2·,0p,.ù;dx; x:lt oix-:ou Oti -rT,v i).tzHHV -:i,; r:2-rptOo; xa:i 

-::i; µe-:i -:2·:i-:2 r:Ep:;:E-:dx; · E~epyÉ-:Yj; 61 ivLO!Ç V11Wv ':'~ 't'• Èv Bu:~v·dr~l x¼v KpTi-:~ 

it:x-:i=,tG!, ÔtJŒ "(E -:i i; ).6y')u; x:z-:-Cl &1Jvcxµtv "fjµ!-:ipxv. Ka:i vOv 61 îawç TO:vefr,"V &v 

.·~epyE'ttxwnpoç, ei µ01 -r.éprzç axo,11 cina: ~ouloµ:n ;uve1r.6v-r1. 

20. II.pl axr.:12't1uv r.on;nxwv 1 • lncip. <l>p:ia:, fo-rl Àoyo, èyxa:daxeuoç. 

2t. Mov1:>Ua: ir.i Oa:v:i-r,!' 'lw:ivvou llû1x,oî.6you -roO a:-,-roxp:hopoç '· 

22. ~'t<;(Ot o! a:·~'tol f,poi[xol xa:l ,,:oÀmxo[S· 

23. l:".jvœywyYj 7:!lf;OquWv Tl- lwvtà: 'tff, ixî0et1tµc.l-r&:-;,~ Èï.:ta-:1.6r.~ -roO '"'On-:1ou 

l':iar.a:pi'. 

2-i. E.rpositio in artem rhetoriram. lncip. Dpo -r,:, &xp1ffoo, ixOfotù>, 5 • 

25. [n opuscule de Figuris rhetoriris publié par Allatius a\'CC iles 
traités de 1111\me nature d'Hérodien, de Tihère le Sophiste, etc. ( Home, 
164:5, in--i0 ). 

1. 1llosque11aia 11" ~70 (n• 4!JJ. Yo~·· lt• calai. di, llallh,ci, p. l!S:>. 
~- Parisi11ru 11• li60 (anl'Îl'II fon,b grc,·). 
:'i. Puhli,•s à la suilc d,· la Batrachomyo111achie i,i•,lilion de Laonicus, 148ü). Yuy. plus 

loin pp. ~7. 
4. Hans le Pal'isi1111• i:r<'c 11• :'i0ü0, 11ui .-,t auluf!rn11lll' de Michel Apostolios.11 en e1isto 

•l'a..,~•z nomLrt'ut mss. li ••n pat'ut une édition nlirt·g-l•t• à Bùle, en t;"l38, in--8•; une autre 
i, 1,,.y,l1•, Elzéùr, c•n 1til!J, in-4•, qui fui r,•mÎ"' ,·n n-111<' a,·pr un nou,·eau titre rn lti:'i\ 
,,1 rn:,;;. Enfin une èdilion br11ucoup plus compli·lr a été dunn,·c par t:hr. Wuli, à 
Stullg-art, en U~:;~. in-8°. 

5. \'oy. Lconis Allatii ~'JfLfL/x~wv i111lil'Ulus (l\unll', 1Gti8, in-4•). 



CONSTANTIN LASCARIS 

Co:-.su:m:-1 LASCARIS na,1uit à Constantinople en 1434 1 • li était donc ii;.:1; 
ile dix-neuf ans seulement, lorsque la capitale de l'empire grre tomba au 
pournir des Turcs. Fait prisonnier par les ,·ainqucurs 2, il recouvra sa 
liberté, gr-lce sans doute à une forte r-Jnçon, et alla chercher un refuge en 
Occident. li a,-:tit eu pour maitre, ainsi qu'il nous l'apprend lui-même>, le 
célèbre Jean Argyropoulos 3, lequel, après arnir étudié 11 l'Université de 
Padoue, était retourné à Constantinople~. · 

On ne sait cc que de,·int Coi:istantin Lascaris c>ntre 1453 et 1460. Il est 
permis de supposer qu'il résida à Corfou, car nous sarnns d'une fa\·on 
certaine qu'une partie de sa famille s'y était retirée; ce fut dans cethi 
ile que Marie Lascaris, cousine germaine de Constantin, c\pousa Georges 
Diplovatacc, auquel elle donna sept enfants, notamment Thomas, dont nous 
aurons occasion de parler plus loin1 • Cc fut très probablement pendant cet 
intervalle de sept années que Constantin fit un séjour à Rhodes. On connait, 
en effet, trois manuscrits qu'il copia dans cette ile, et il y reçut en présent 
ou y acheta d'autres manuscrits plus ou moins pn.:Cieux •. Or, arnnt 
la prise de Constantinople , il était encore trop jeune pour copier des 
manuscrits d'une main assurée; et, une fois qu'il eut mis le pied sur 
le sol de l'Italie, il ne parait pas s'en être éloigné mème temporairement. 

Il est encore dans la vie de Constantin Lascaris, un autre point obscur 
,!ont nous dirons un mot avant d'aller plus loin. Dans la pn:facc ile son 

t. Dans la sou.scription du Matrile1111i& n• 57, dalce de UOO, Constantin LaS<·aris se ilit 
,i.:-,· de soiunle-<leu1 ans. Voy. plus loin celle sou.scription, p. uxxrn, noie 2. 

2. Fin de la Sinopsis historique composée par Constantin Lasenris, dans le Matrite11sis 
n· 72, f. 176 verso : i«Àfll ~ KfllVa'tOtV'ttVO\I 1to>.1; ... , xœ\ iyw l0tÀfllV, v,•rs la fin de ln 
li,to> dPS emp,•rcurs de Constantinople, composée par le nu1me Constantin La!'Caris, ,fans 
lt• .llatrite11.fi.t n• 85, f. 258 : xœi œJi:o; œizµo\).flli:o; yiyov2. 

S. Ihp0tÀEt1t(a) ilà 'tOV aoq>ov Èµov XOt0ljY1)'t"IV 'lfllOtVV'l)V 'tOV 'Apyup61to11).ov ;., µ!~ 'Pwµ'!I 
1tEvoµtvov (Lettre de C. Lascaris à Jean Pardo, dans lnTARTE, llcgiae bibliollie,.·ac 
.tlatriten•i• codd. gr. mu., p. 29t). Cf. aussi Iriarte, ibid., p. 186. 

4. Il y retourna en 1441. \'oy. plus haut (p. u) la souseription du Pari.ti11111 n• 1 !JOS, 
et la lettre de f'ilelfc à Perleone (Epilllolae, Venise, 1502. liue V, f. 50). 

5. Voy. A. Ouv1En1, Memoriedi Tomma,o Diplo1•atazio {Pesaro, 17it, in-4•),p 5. 
6. Par e1emple, le Matrile11,i, n• 101 porte an f. 188 la souS<'ription suiva11l,• il,• la 

pr,,prt> main de l.aS<'aris : x-niµ2 Kfllva-tœvi:ivou i:où A0taxipE1o>; Èv 'PM•i• ;;fllpt,Otv. cr. 
les ~ousi,riptions du Matrilenai, n• 4.1 : Kfllva-t2v-tîvo; /, Ao\ax2p1; iv 'l'o~,!' X'tljtr0tµEvo; 
Ëz:;r,'t') œ,i x2(1ttp 1tœb,i x2i aœ1tp~. et ,lu Il" 85: X'tTj(LOt Kfllvo:ra•,-rlvo·J -r,;(j ,\2,rx:ipud; 
È~ 'J>Oa~ 1tornfJfJi~. 



LXXII ll'fflWl1LTCTION. 

opuscull· sur lt•s frrirnins grt't'S nl's. rn Sicilt·, il s'exprime en l'l'S lt•rnll's : 
« lloeui Mediolani, docui Nl'apoli el ùi a/iis ltali.m cit,ita~ibus, multis 
a111lientilms gr:l'1·as lith'ras, didil'ii1111•, lfUanlum IDl'lfl ,·ires ,·alnl'rc, 
latinas 1• » Milan, Napl1·s, Messi1w, .. t.dles sont ll•s li!les où nous sarnns que 
LasC"aris 1•nsl'igna. Dans Cjtll'lles auÎf,;s ensPigna-t-iÎeiwort'.·? Si nous n'arnns 
am·un documrnt r1ui nous pl'l'nwtte de répo111Ïre0 lt 0 la première de Cl'S 
1pwstions, pl'lll-ètrr n'est-il pas impossible de trancher la seconde. Et 
d"ahord, IJUe, de t460 à 1466, Lasl·aris ne put professer qu'à Milan et 11 
~apll's, c'est une ,·frité qui ne sera t·ontcst,;e par personne; d"un_ autre 
cùté, il l'st avfré 11ue, dqmis 1466 jusqu'à sa mort, il ne tint école qu11 
Messirw. Il ne nous reste donc que )ps sept années écoulées entre H53 et 
U60, l't rc dut ètre, lt notre ;n·is, pl'Ildant ce laps de temps que Lascaris 
1•11sl'igna dans lPs autres ,·ill,•s dont il parle. On objectera peut-ètre qu'il 
,:tait hi1•11 jeune pour occuper une chaire, mais une pareille obj1>elion n'est 
pas Sl:rieuse; il serait facile de citer les noms de plusieurs samnts qui 
11 'étaient pas plus iig,;s, quand ils d,;Lutèrent dans l'enseignement, que ne 
l \:tait alors Lascaris. 

F.n 1460, nous le trournns étahli à Milan et chargé d'un cours de langue 
grecque. Le duc François Sforce a mit une fille nomml;e llippolyta, alors âgée 
de quinze ans et fi:mr,;e, d1'11Uis 1455, au fils du roi de Naples, Alphonse, 
duc de CalahrP, qu'elle dernit épouser en U65. Constantin Lascaris, qui 
:;:nait le goùt que cette jeune princesse manifestait pour l'étude de fa 
langue grft•,1ue, copia de sa plus Ll'lle érriturl' son Abrégé des huit parties 
,lu discours, qu'il arnit rfrrmnwnt romposi;, et le lui offrit. Ce précieux 
autogr-.iphe nous a t;té consern\; il fait aujourtl'lrui partie du fonds de notre 
Bibliothèque nalionall', où il porte le n° 2590. 

On lit, en 1,itl', l'épitre dl;iliratnire suirnnll' : 

J.:.'1.CEt.Lf:.vr1sSIM.rE DOJ/1:\',E lll/'l'OLrT,E CONSTA,VTI.Vl/S LASCARIS GR,ECUS. 

Cum audivissem, exccllentissima domina, te non littenarum latinarum modo 
operosam, verum etiam gr:ecarum stmliis vehemenler oblectari, unde oinne scien
tiarum genus dl'fluxit, officii mci esse existimavi TIZUUjY TTi" lxt,op.t,Y twy &x,w -rov 
Àoyou !J-Epwv, quam nupcr composui, ad te lransmittere. Nec diffisus sum quod tu:e 
inrredibili humanitali hoc donnm, quanquam perexiguum el tanta principe 
imlignum, a,lmillerclur. Unum tamen maxime p1·ec01· ut non lautum mnnus 
1p1a11lum dicantis animum respectes, opuscnlum vcro lcctitare non dedigneris. 
fü•peries cnim fortasse ali11uid quod tuœ rei intelligcs collalumm. "Eppwao xo.1 
:i,civÜ!X.'IE. 

(. c .. u,, 11r,·•fo,.-,. a i·t,, p11hliêt• par V. :Il. Amico, 111oi11c llu mont Cassin, dans les 
'/1/t>murù· lcltaa,•ic di Sicilia, t. I, •1uatrii·111c parti<', p. :;. 
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Cc fut certainement à la suite de l'enrni de cet opuscule à Ilippolyta que 
Lascaris fut appelé à lui donner des leçons de langue grecque. 

Bonnino Mombrizio traduisit en hcxamètt·es latins l'Abrégé de Lascaris 1 

. l'i dédia sa traduction à la fille du duc de Milan. Cet omragt• se conser,·e 
en manuscrit lt l'Ambrosil'nne, sous· la notation : N. 264. Sup. On nous 
permettr-.t J·en reproduire l"épitre dédicatoire, à cause des renseignements 
IJU'ellc contient, et les premiers wrs de la traduction proprement dite, 11 
titre de spécimen 1 : 

AD ILLUSTREJI ET EXCELSAM Hf PPOL rTEN YICECOJIITEJI, 
PRINCIPEM C'1PU.E CALABRI.-EQUE DUCEJl 

BOS.Vt:'îl JIOJIBRITlf CANO.VUJl I.V GRJJlJlATIC.4 GR.ECOIWJf 
LIBER PRIMUS. Incipit prologus. 

Hippolyte, neque enim tam magno nomine quicquam 
dignius inceptis potuit succun·ern noslris ; 
Hippolyte, quai sola meis adcs apla lihellis, 
accipe de tenui quai munera millimus horto; 
munera digna luis meritis non esse fatehor, 
jure suo sumenda tamen non illa negabis. 
Gratia de titulo surgit non parva lihelli, 
graia quod attulerit codex praicepla latinus. 
Grammaticen nostris ego primus ab Hellade verhis 
discerc Romanos docui. Quis incpla pulabit 
haie inventa? meus si non eris aimulc nemo 
damnabit; carpet nostros, puto, ncmo labores. 
Nam neque nos vano famam sudore paramus : 
otia nec toi sunt Iegisse quod omnia curem 
scripturus, palcasque leves frondesquc caducas. 
Defuit haud nondum scribendi copia nobis, 
ante oculos namque arva manent uberrima fandi; 
non magis o utinam quam copia dcfore, vires, 
possetis ! quandoque virum voli tare pcr ora 
sperarem, mortcmque mcis evincere chartis. 
Mc modo sed quis iter cœplum pcrvadcre jussil, 
atquc no,·um sulcarc nova mare compulit argo? 
Jfons tua gymnasio gr:cco qum sa•pe l:1hor.it, 
mentis et ingenuai vires, ardorquc colcncli 
Palladis antiquas, -rcuerandum nomen, Alhenas. 
Scd quid opus quas longa dies l'i martia !Jl'lla 

1. Cf. SA!<!!I, Historia literario-fypographica n1cdiolanc11sis, dans AnGnATt, Biblio
theca script. mcdiolanensium, t. I, col. CL. 

'2. ~ious devons copie ,le cc document à l"extrême ouligcancc clc ~I. l'abbé A. Ccriani, 

hiùliuthécairc en chef de l'Ambrosicnuc. 
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t•nwrint : optare lilii fort' ,lrniquc cn•1l:1s 
ulil'rius quod in hac cupis cl fl'licius urbe. 
:\;1111<1uc lui factum est tlil'i houitalc parcnlis 
lfpfl:ulis extcrnas ne llll'IHlicarc p<'r oras 
µràmmata romauis quis'luam coir,ilur ab anis; 
ille viam facit ingcniis nidorc lucPlli, 
prnposila'lue houas urhi stipe ve111licat artcs. 
Qualia vere novo cum forte nitentilms arva 
florihus, au! herha campos spccl.unus odora, 
d1•11sa p<>r has cernes examina flcclcre sylvas, 
per'lue has perque alias ad pahula pulchra coire; 
fenet ager, cœlumque no1·as vocal undiquc lurhas, 
ut ,lapihus non ipsa putes satis arva videri; 
cumque greges cesscre, vides nihil esse voratum, 
inlactus sed ager slat cl intcgra gralia florum. 
Pro dapc 1am parrn prccium mirahile ponunt 
turba fcr:ix, dulecs favos et ccrea mella. 
:\on ego plcheias mcmon•m vulgiquc minervas, 
pana sua quarum caret haut! induslria lamie; 
nec vacat egr<'gios rntcs, nec dicerc quanlos 
rlll'loras hanc noslcr c.csar conduxit in urbem. -
lpse fi<lem numerus vincil. Quis muncra pacis 
a duce narrahil nostro? quis s.ccula dicet 
m1rra vel non h.cc fieri meliora vel a uro? 
Ad,le qnod et graios hue adventare sophistas, 
g1~11nmaticosquc simul ,Melo ex orbe videmus. 
Tola sub ad,·erso conlrita est Gr:ccia Turco; 
mmurrant tant:c cœle~tia numina cladi; 
fallor : an ut terras ornel gens docta lalinas. 
0 hene suc('isam delet.1,1ue mœnia gmtem ! 
o srt>lus c:zn•gium, crinwnqm) prohahilc nohis, 
Troja <jUOd ad graios igm•s suhsidl'ral olim! 
Illins a kpidis, wlut a phœnic,,, f,nlilis 
mulla pcr Europcn creH'runt oppi,la lotam. 
At nunc ipsa thlit trojanas Gr.ccia pumas, 
illius quo Iola suis Eurupa colonis 
l'Plliquias miscere queat liuguarnque diserlam: 
(:rœcia nam si peuilns sihi vicia perissct, 
l'ila foret lingum penitus nou ulla Iatinai. 
~amque ea l11111 senio, 111111 nulla d,•nique cura 
l'Xridil ut rnterem non solum mrnte Yigorcm 
srutiret, fund;r srd par magis illa jat'erct, 
el orque patriciam voccm, romana nec ora 
olisl'n·ahal, eral scd ei <jllasi harharus horror. 

F111lc Pl,(O pr:rlcrilum 111,•cum dum cogito kmpus 
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amissosquc dies, quid io ! doclissime, L·mlum, 
Luc.un, quid noslram tanlum tardaris ad m·hcm? 
Te dedil ut nobis pr-.eceplor Jupiter esses, 
dus.que novre fieres ad graia volumina gentis. 
Te duce ~nsuluil sil ut his Academia terris 
ne forci AcL-eo quo ccde1·cl Insubcr orhi. 

Die crat, llippolyle, quem tu, licel inscia, quondam 
optabas. Justis faverunt sidera volis. 
llujus apud te sunt primi commenta laboris, 
qui le adco dignam vidit, cui jure dicaret 
111·imitias; cujus vcsligia pulchra scculus, 
hoc ego, si patcris, te nunc donabo libcllo, 
quem nec si graium dici, nec forte latiuum, 
virgo, putes : lingua tamcn est confectus ull"~l)uc. 

Finit prologus. Incipit de octo partibus orationis. 

Octo mihi mens est scrmonis dicere parles; 
el locus articulis primus datur, hos ego primmri 
scribo; sub hanc numerant nostri pronomiua partem. 
llinc igitur qme graia doccnt eanonismala disce, 
Hippolyte, pr-.estaque habiles taciluroior aures. 
Nonnisi sccuris facil auribus ipsa Mincrva, 
attentosque juvant animos gymoaslica tanlum. 

De articulis prostaticis. 

Articulos subici quosdam, quosdamquc prroire 
novimus. Uaoc nostro cogoosces carmine legcm. 
Cum prœponis 6 die maribus : mulieb1·il111s ela (~) : 
neutra tb suscipiunt. Quœ suot hypotactica disce : 
oam dare, fœmincum cum sil geous, ~ vidcbis; 
ô; tibi mas fiat, scd & parvum dicilo oeutrum. 
Primus 6, quaodo mares variabis, toii dabit alter. 

LXXV 

_Constantin Lascaris enseigna pendant six années 11 Milan. Les souscriptions 
soi~neuscment datées c1u'il a mises à un certain nombre tic manuscrits 
i·op,és par lui et un colophon de sa Grammaire cilé plus loin I nous le 
1110111rcnt dans ladite ,·illc en H60, t462, U63, 14641, et il est très 

:• ~oy. p. LXXXV, 

,f, _ · :'îous avons releYé dans Iriarte (Regiae .bibliotl,. matrite,uia codd. gr. 11ua.) reux 

1 "' lllss. de Constantin La!<Caris qui sont datés de sa main; en voici la liste u·ec l'indication 
; •'• numéros, du lieu, de la date, el de la page du catalogue où a été reproduite inlL:gra
clll<'nl la note de Lascaris : 

Jlatrilensis 11• 62 
n• !I 

Milan UfiO 
UH2 

p. 223. 
p. 2H. 
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)'l'olialilc qu'il y était l'IWorc clans la première moitié ,le t46à. Qua111I 
l'lal'iclc fü•ina allirmc 11111' Constantin passa de itilan 11 Florence où l'appl'lait 
l.aur1•11t d,• M,:clil'is, et qu ïl fit llll~mc un rnyaµ-e m Franl't' 1, il est chid,•nt 
ciu'il le l'onfoncl an'l' Janus Last·aris. On pl•ut :11lmettre 11ue Constantin ait 
s,;jourllt\ 1p1d11ue temps 11 Rome, auprès du cardinal Bessarion; mais ce 
s,•jour, s'il a eu lil'u, Ill' dut ,~trc qu'une halte dans son ,·oyage de Milan 
11 :\apll's, où le roi F1•r1linand J•r le nomma professeur par lettre patente 
clu prl'll1i1•r juin 1465. Nous rq,rocluisons ci-dessous cc document à cause 
dl' son importanrl' l't de l't•xtrl~mc rar1•té dl'S deux ounagcs où il se trouve. 

Fi;nmHxoi;s ni-:x, !'le., studioso et ermlitissimo CoxsnNTIXO I..\SCARI Bp.antio, 
c1111siliario fitlt·li nosh-o dilerto, g1~1tiam et bonam voluntatcm. Decet inclytum 
prinripem, 1111i se rgrcirium i111t•r rcli11110s principes hahcre velit, cum belli artihus 
;111 11•gmmi consrrvamlum, tuendum, aug,•udum, lum pacis ornamentis, proplcr 
1111;c comparanda ht•lla s11sci11i1111tur, florcrc, et illa omni studio, omnique conalu 
1•x1111ir1·1-c. Quo lit ut pnst cl.ult•s bdlorum, quilms hoc noslrum regnum quassatum 
c·st el f1•1-c exlmustum, posk;1quam diviuo ft•lici furie auspicio hosles divicimus, 
s11111•1-:ivinms, exh'rminaYimus, a,I paris dult-ia rnunera meutern studiumque 
t·onwrtimus el oper:u prrlium arhitmli sumus stwliorum gymnasia, qu:u majorum 
iucuria et tempnrum t;cdio, ac proplrr ht•llorum turhiues in hac urbc desinerint, 
instaurare. Vt•rum rnm nostri animi sil studia hœc soli,la intcgmque ac omnium 
honanun artium ll01-c ,·irl'nlia iustituerc, non ah rc arhitmli sumus fore, si, inter 
c:ctemrum artium doctores, gr:cc:cquc dis1·ipli11:u professores ad studiosorum 
jun·num ingrnia rxcol1•nila cx1•rct•11cla1111c pr,eposuimus, cum primo maximum 
stutl,•ntibus ornamrntum ~il non l'Oman:u modo, verum etiam gr:uc:u lingu:u 
i:loriam a1lipisci; quihus nou parum rsse dt•bet, si ex uuius lingu:u limite educti, 
libr1TÎ111.11111 campmn habc~mt pt•r IJll<'lll varie possint ingcnii sui equos excrccrc. 

)lalrilt-11,i, n•ttl llilan 1402 I'· 442. 
11"\!-i Uli4 I'· S6. 
11° ll!J ·146-i p. 420. 
11• 2fi )ll•~::-.i11c 1470 p. t2'l. 
Il" \17 1470 I'· 38.i. 
11" f 10 1474 l'· .t:>6. 
Il" :il) Hl!O I'· 17.0. 
Il" â7 HXti I' 102. 
Il" tf7 IMHJ I'· 477. 
Il" :;f HS7 I'· 132. 
Il" 20 liXI! p. 82. 
Il" ;,f, 141!1! I'· toi. 
11• !Ili t4H8 p. 583. 
11" ;,:; 14!10 I'· 17!1. 
n• \J\J 1:,00 I'· j\ll. 

1. PL.u:n,o fiw.,, l'ioti::.ir isforic/11• di ,'1essi11a (le,;sinr, 10011, in-4°), l. II. I'· 43. 
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Dcmmn gr:ccan1m litterarum peritia latinis lilleris acceclcns non minimum utilitalis 
fruclum ronfc1·I; utpolc a quibus ,·clcrl'S illi nosli·i oumia d1•111·ompsl'l'IIHI. Posln•mo, 
si ad velcrcm illam Romam liberalium sludiorum amplis,imam alque Jlorenlissi
mam domum l'Cspicmmus, inveniemus tum publicis grreris magistris redunclassr, 
lmn prirnlim cloctissimos quos1111e apu1I se gr,ccos prrecrptores babuissl'. 

Quamobrem, cum celebris vl'slra sil fama, el nohis locupll•lium ll'slium 
ll'slimonio prospeclum sil quantum pn11lenlia, quantum bonis morihus, quantum 
1•lo•1nenlia et honarum atlium slncliis rnleatis, 11uippe qui sex ,mois llccliolani, nrhis 
inter creleras Halas tlorcntissimre ac celeberrim:c, vestrro virtutis cl cloctrinre 
prriculum fccislis et publice legl'ncli ofllc·inm excrcuislis, et prohitatis ac stucliomm 
dl'distis cxempla maxima, decrc,•imus ,·os acl lectnram grrocorum auctorum, poclarum 
sl'ilircl cl 01'3lorum, in bac urhc Ncapolis ad puhlicc legl'ndum pm,ficerc, f1·eti 
moribus ,·cstris cl litteris ctiam confisi, pcr vos grœcarum lillerarum doclrina ad 
frugcm alicruam nostrorum dilcctissimorum studcnlium ingl'nia perl'Cnlura. 

Tenorc itar1ne prœsentium vos enmclem Co:o;sUNTl:'it:ll ab bac hocliema die in 
antro ad nostrum us11nc hcneplacitum facimus, constituimus, dccernimus el 
o!'linamus rbctorem in hac urbe Ncapolis, ac ad clo11uenti:c lccturam cxercendam 
puhlicc prœficimus, cum annua provisione · unciarum viginti quinque acl rationem 
60 carolenorum pro qualihct uncia pP1·cipiendarum de mense in mcnscm, ratam pro 
rata a tbesaurario nosb'al curiro in ci vitale Xl'apolis; voll'nlcs el dccerncntcs expresse 
11110d dictam annuam provisioncm, nostro benl'placito duranlc, de mense in 
111,•nst•m consequamini et h:iheatis a pr:cfato thl'sa111'31·io noslro, sine ulla exception!', 
obstaculo, diminulione wl impeclimcnlo, Yohisquc sil stahilis, utilis el frucluosa, 
11ulla1nc1uc sentiat diminutionl'ID, impugnationcm l'e! obstacnlnm, nec per genc
rall'm aliqnam revocationcm, diminulioocm, altcrationem, dilationcm, supersessio
nalrm suspensioocm aul alium orclinem rditum vel rdemlum, edita vel cclcnda, 
l'liam si talia essenl qu:c specialem rxigerl'nl mentioncm, nisi cle prresentihus clc 
wrho ad vcrbum fil't'el mPntio spl'cialis, vulumus aliquod [11',l'jurlicium prrescoti 
no~trro conccssioni gmet'3ri el rcmane1·c lirmam, stahilem cl inconcussam. Mandantes 
p•·r pr:l'senlt•s regenti noslram thcsaurariam lam prœscnti quam futuro, ejusquc 
i-irl'm gerentibus cl suhstitutis :11I quos spectal scu spectahit, et prresl'nlcs fuerint 
prre,..•ntalœ, quatcnus non expcclalo altcro noslro mamlato, de clil'la provisione 1·ohis 
ml'nsuatim, incipiendo a die primo mensis junii pr:cscnlis, inll'gre cl sine diminu
tinnc vohis respondeanl cl facianl cum integritatc 1-esponderi, nostro dm'3nlc 
IH'11r11lacilo, reciriendo a vobis, singulis vicibus, clcbitas apochas de soluto. 

Jllush·issimo propte1-ea Alphonso de Aragouia, duci Calahriro, filio pt·imogcnito 
rarissimo, nostrum decla1'3nles inlcntum, mandamus vcro hujus regni magno 
rarne1'31·io el ejus locumtcnenti, pr:csidenlihus el rationalihus camerre nosll'lll 
summarire, c:cterisquc ad quos spectal scu spectahit lam pr:escotibus quam futuris 
1'I notantcr regcnti noslram thc•sau1'llriam cjusquc vicem gcrcntibus cl suhstilutis ut 
sup1·J, 11uatenus forma pr:cscnti attcnta ,·obis, oostro benl'plarito cluranle, de dicta 
a111111a el m1•nsuali pro,·isione nullum faciant ohst:11:nlum ,·el contradil'lum, Sl'tl rnhis 
n•,11onrlranl mrosuatim el inlt•gmlitcr el in eorum 1·crld1•11do cnmputo, osl!'nsis 
,1,·1,itis apo,·his d11 soluto, in 11uarnm prima ll'oor pr:cscntinm lotalitl'1' insrratur; 
in aliis auh•m solum fü1l mrntio sp••rialis; clil'l:1111 provisionc•m aiuli:mt cl a,lmillanl 
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mnni rn11tr:11lirli1111c crssantr, el contrarium non Caci;ml, si ipsc dux lilius p1imo
;.re11il11s l'l l11c11111h•11t·us 11111rt·111 gl'rcrc, r1·li<111i wro i:ratiam nostram caram hahl•anl 
a,· pœuam ,luratorum mille cupiaul non suhire, ln cujus rci tcstimonium prœsenl<•s 
li1t,·r:1s 1•xi11,l1• fü•ri jussimus, nmi:no ~fojrst.1lis nostrœ sigillo in pedc munitas. 

Jlalmn in Caslt-llo 1111rn ci1·it.1tis nostr;c N1•apolis pr1· spcctahilrm et magnificum 
1iru111 llonoralnm Ga~·••lanum, funrlorum comilt•m, l111j11s rrgni Sicilim logothetam et 
pr11l1111ntari11111 1·11llall'1;1l,•111, ronsiliarium füldl'llt nohis 1liledum, die primo mensis 
junii, anno a u;1ti1il:1le llomiui mill,•simo 1prn1lring1•ull'si1110 scxag1•simo quinto. 

lh,x FERDINAliDl"S. 

lnnirhus magnus l'am1•1;1ri11s, P. G:1rlon. llominus Rrx mandavit mihi Antnrll'llo 
,Jr, r .. 1rn1iis. R,·gi,trata in t.:aur,•llaria l"'lll's C:1111"1•ll;1r. in pri1·il. 15. a,lt•st exr111111l. 
llqii:e t.:anwr:.c in forma •. 

Arll'i1•n mailrc de la hru du roi Ferdinand, et appelé sans doute sur les 
instaures ,le cdlc studi1•usc princesse, Constantin Lascaris semhlait r1.:unir 
1•n sa pl•rsormc tout c.e qu'il fallait pour enseigner à ~aples p<'ndant de 
long-urs annfrs. Ce fut pourtant le contraire qui arrirn, car son séjour 
1lans c<•lle ,·illc ne dut ~urrc durer qu'un an. Soit, en effet, qu'il n'ohtint 
pas tout le succès 11u'il a\·ait espéré (cc que srnrhlerait indiquer certain 
passa~r d'une sil'nnc lrttrc à Jean Pardo '), soit pour un tout autre motif, 
Lasl'aris r,;solut tic 11uitter l'Italie et d'allc•r cll('rrhrr un lronm\te rrpos dans 
1p1el'luc ,·illc de la Gri>cc 3 • Il se mit rn route ; mais, le vaissrau qui le 
portait ayant fait relàrhr 11 Messine, il fut si ,·Ï\·cmrnt sollirité de s'y am\ter, 
des conditions si honorahlt•s et si avanla~l'usrs lui furent olTertes 11u'il ne 
put faire :mtrPmt•nt que de cédrr. li t:tait clrj:1 installé à Messine dans le 
l'IIUl'ant 111' l'anlll;P i--ili6 '· 

t. '.'11r:o1.A1 Tnt•11 l)i, or19111c 011111111111 tri/11111alium 111111r in Castro Cap11a110 /id.-lis
•imac cit•itati• ,Yrapoli~ erilflentium (~apl<'s, 1055, 1650, 161i6, trois parliPs in-4·•), 
:;, ,~,rlil', pp. :;Q7~12. - Quclqul's ann,;cs avant Topi, Paul Belli avait puhlié un court 
l"'""'ge de ce doeum,•nt dans le linc dont suit le titre : Gloria MeHa1re1uium lfitie de 
f.'piatola D,·iparae J'irgi11ia s,-ripta ad Jleaaa11e11,e1 diasertatio .••• acceHil elogi1t111 
Constantini (.ascaris. t•iri e,wliti, de eadcm epi,tola be11e merili (Messine, tM7, l"), 
Pl'· tM-155. Enfin, Jcan-J=•ph Ori![lia a n·1ir0tl11it relie lettre patente, d'apr/,s Topi, dans 
,on Jstori" drllo St11dio di Napoli ('.'lapll's, 1753, in-4•), l'i'· 263-266. - Les trois 
om-ragl's quC' nous v,•nons ,le ritl'r l'Ont fort ran•s ; voici leur cote à la Bihliotl11\1111e 
natiunal,• ,le Paris : Topi, t' 7,0:ï!I; llclli, K 105 (lnn•nl. K 210); Origlia, K 555 (lnvcnl. 

K 2-il:'i). 
2. Nt21:oi.t•1 l~ ':Y1v àz-:i;aa-rov :;-z•jycô 2xl)•jwv · 1tE1tdpxµ.~u y=ip ( launTE. Reg. 

bi/1/ioth . . lfoll'il. codd. r,r. 111ss •• p. 2!11 ). 
il. c·e~L 1.:-i~,·aris lui-11H~11u~ ,111i raruule ("C"~ parlifularihis dans la 1u·l-f1u•fl c.le son 

op11~·11IP. !-ur les ,;t·1·i\i1i11!'o µ-rt't'S né$ PR Si,·il1•, pr1~f.u·t1 pul,li/•t• p:u· le P. Ami(-o (,tl,·morie 
f,•lter. ,li ~icifi11. tnmt• 1. -i" parlil', p.;;). 

4. \'uir 1 .. rul11ph11n r••prt•luil :111 haut ,I,• lu p. l(i ,lu pris,•nt ,·oh1m,•. Conslanlin 

1 



CONSTANTIN LASCARIS. LXXIX 

ki, il nous faut reprendre les choses d'un peu plus haut. A la date du 
1" fé,·rier H6 l, le Sénat de Messine obtenait de Pie li un rescrit lui 
permettant de fonder tians ladite ,·ille plusieurs chaires de grec dont le 
titulaire recevrait un traitement annuel de quatre-vingts écus d'or, que 
devaient pa~·er les monastères siciliens tic l 'ordrc de Saint-Basile. Ces chaires 
étaient fomlét'S afin r1uc l'on pùt astreindre les moines hasiliens à étudier 
la langue grecque. Le carclinal Bessarion, protecteur clc leur ordre, rendit 
le rescrit pontifical exécutoire 1iar une lettre datée de Rome le 
27 jam·ier U62 1• 

C'est certainement à une de ces chaires que fut promu Constantin 
Lascaris, quand Bessarion lui accorda le droit d'enseigner le grec au collège 
tic Messine, par un privilège exécutoire en Sicile à la date du 4 février 
U67 1 • D'un autre coté, nous ,·oyons que, gràce 11 l'intcnention <le Pierre 
Pitali, abbé basilien de S.-Sam-eur de llcssine, et par lettres-patentes du 
,·il'e-roi <le Sicile, datées du 31 août U67, maître Andronic Gallinotto, 
moine conslantinopolitain, fut choisi pour enseigner le grec aux Basiliens. 
Gallinotto n'occupa pas longtemps sa chaire. Le f2 décembre de cette 
mème année U67, il était <léjà mort, et une lettre de Bessarion, écrite de 
Home à la susdite date lui <lonnait pour succ~sseur Constantin Lascm·is, 
a,·ec un traitement annuel de quatre-,·ingts écus <l'or•. Nous ne pouvons 
1!xpliquer cette seconde nomination <le Lascaris qu'en supposant qu'elle 
constituait pour lui un avancement, la nouvelle chaire étant probablement 
plus lucrative que celle qu'il quittait. 

Cc•pendant, il faut croim que les promesses faites 11 Constantin Lascaris 
pour le retenir en Sicile étaient plus brillantes que solides, et que les 
Basilicns ne mettaient pas beaucoup d'exactitude à payer le traitement du 
s.mmt maitre qu'on leur avait imposé. Plus de dix ans après son arrivée 11 
)lt'ssine' il écrivait à son ami le poète Jean Pardo une lettre na,-rante où il 

(.a,_.•aris retourna au. moins une fois à Naples, en 1477 (ou peut-être en 1'78), pour 
affoîres de famille. li Youlait en ramener avec lui à llessine son petit-œusin, Thomas 
llîplontace, mais sa mère ne voulut pas consculir à se séparer ,le lui. Voyez OLmEm, 
J/emorie di Tommoao Diplo1•ata:io (Pesaro, t77I, in 4•), p. 7. 

1. Rocco Prnno, Sicilia ancra (Palerme, t 733, f•), t. Il, p. 91!6. 
2. li privil,•gio di precettore per inscgnare la lingua greca nel collegîo di )l,•s.,ina, 

"l"··•lil~li d'or,line del Pontelice dal card. Bessarione, si foge ,•secutorîato in Sîrîlia a 
4 li•l,raro 1467, in tempo del vice1·,i Lope Ximenes de Urrea (Gu1.1, A1111ali di Meaaina, 
1. Il. p. 4:57). 

~- • ...• Conslantinus 1.aS<·aris, Gr.ccus l'liam Con,laüliuupolilanus, ex lîlleris proteeloris 
OrJîuis datîs Romœ pridie i,lus dcrl'mbris Ufii (Îu r,•g. ,·am·ell.. f. 76) 1·11111 merri,,lt! 
a111111:i S<:ulatorum 80, quœ sol.-ere ll'ner,•ntur monash•ria gr,eca Si,·ilîœ. sufli,·ilur (llocco 
l'rnno, Sidlia sacra, t. Il, p. !18i). • 

.J. J,, di, pl11a de di.r a11s. ,·ar la ll'llr,• ,(nul nous ,11111111111, î,·î 1111 ri•sum~ fui ,;,.rit" 
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laissr dt'.·l1ordt"r lonlP l'a11wrl11111e ,le son ,·œnr, l'i 1p1ïl importe dl' rq,ro
duirl' l'II suhstarn·e : 

« I nutifo fardt"au d,, la lt•1-r1•, 1lél'ouragi1 par la doulrur, je C"onsidèrr 
ma pr1;se11cl' ici comme un t'Sl'l.m1ge et mon départ comme une calamité 
1·om111un1'. Car •tm' foirt', réduit 11 l'impuissance et accablé par le malhem1 
\'1·rs qm·ls li1•ux 1lirig1'r mes pas, par ces kmps difficiles où nous ,·i\'Ons'! 
alors 11ue ma patrie, que la Grèec entièrr gémit sous le joug d'inlàmes 
t~·rans; que pas une prO\·inœ, pas une cité ne jouit de sa liberk•; qur, de 
lnult•s parts, cc ne soul 1p1e dang1•rs et nwnaces ! Si j'étais seul, je n'hésite
rais pas 11 aller jus11u'aux rolonnl's d'Jlrrcule; mais, aujourd'hui, esdaw 
pour les miens, je dois tout supporter et tenir tète à la mamaisc fortune. 
Ile deux maux, il faut d1oisir k• moindre. 

« Quand je songr aux malhPUI'S du temps présrnt, quand j'envisaµr la 
liarliari1• qui ri-gne il'i, ce n'l'st pas Milan ni les villes de la Lombardie quP 
je désirr, mais ll's ilt'S Britanni11m•s, mais, laisse-moi te l'avouer, les iles 
d1•s Uic11h1·ureux. Quand, d'un autre côté, je considère la noire ingratitude 
d .. s prinn•s et la maigre r1;trilmtinn que je reçois pour cet intolérable 
1•11seign!'llwnt, je regrelll• de l'arnir accrpté; et les carriè1·es de Philoxène 
me s1•111Ll1•nt préférablt•s à la société de pareilles gens. Rome, cette nouwlle 
Ilahylone, CC'tle mi-re nourri1·ière de tous k,s ,·i,·es, je ne daigne pas même 
1'11onon•r d'un regard; ~a pies, J'ingratt', son nom srul sullit 11 me mettre 
Pli fuite, car j1• la connais par expérience. 

« Je ne rProis dt' traitl'ml'nt ni de mes élèves, ni de et>ux qui sont au 
pouvoir. CC's sortes cle gPns font l'aumône aux boiteux et aux a,·euglt'S, 
mais l1•s s:rnmls, ils lt•s d1;tt•stent et lt'S chassent; les philosophes, ils 
rougiraient de k•s rt"!-(arder; quant aux poètes et aux orateurs, ils St' 

moqu1•nt tl'c•ux comme d'autant de forcenés. Les palais rc•gorgent de 
courtisans el de bouffons, les dc•hauchés seuls trou\"Cnt la prospèrill\ chez 
IPs grands. De littl'rature grec11m•, il n'en est qm'slion nulle part; Homère 
c•sl banni de partout; l)émosthènc et Platon sont un objet cle mépris. li 
rrgne partout une tyrannie indil'ible et une sen·itude mille fois pire que 
n·lle de Sisyphe. Ils fr•rait•nt tout plutôt que 11'allouer un traitement à un 
Grec. Si tu rl'f'uses dl' me croire, l'expérience que des mortels rn ont faite 
1•st Ht pour te comaim·r1•. C\•st par l'a\"arice dt's princes que Théodore Gaza, 
c·e sarnnt acl'ompli, a été contraint hélas I d'aller mourir obscurément dans 
l'Pxil dt' Polit·astro, en Calabre. C'est par suite de l'etle même arnrict> qm1 
A111lro11i1· Calliste' a dù C"hrrch1•r un asile dans ll's îles BritanniqnPs, 

1~1-1,:•ril'urcnwnl i, ln 111ort dr Th,:udon• Gaza, ~urn•nur t•n 1475, el à rellL· d'Andronir 
C:.llistr, qui \'Îrnit l'ncor,• Pli U7'i. 
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où il est mort sans amis; que le savant Francoulios 1 s·est éteint je ne sais 
où en Italie; que Démétrius [Castrenus 2] s'est vu obligé de retourner 
dans sa patrie et d'y subir le joug des barbares ! Je passe sous silence mon 
savant maitre Jean Argyropoulos, pau\Te en pleine Rome, et vendant ses 
livres pour se procurer son pain quotidien. L'esprit obsédé par de pareilles 
pensées, je suis assis, contemplant c~tte mer aux sombres abîmes, 
Charybde et S<·ylla, qui te sont chères, et ce dangereux port de Messine, 
souffrant de rester, pleurant de ne pouvoir partir, ne sachant ce que je 
dois faire, ni wrs quels lieux me di1·iger 3 ! » 

Nous ne saurions préciser l'époque où cessa cette situation cruelle, que le 
sa,·ant grec dépeint en termes si vifs. Mais il est plus que probable que son 
enseignement ne dut pas demeurer toujours stérile sous le rapport p(,\cu
niaire. Sa réputation de maitre habile grandissant chaque jour, un auditoire 
nombreux finit par se grouper autour de sa chaire. Les plus illustres 
familles de l'Italie tinrent à honneur d'enmyer leurs enfants à Messine 
suiue les doctes leçons de Lascaris. Parmi ses élèves, certains de,inrent 
illustres; nous signalerons en première ligne Pierre Bembo, le futur 
cardinal, qui conserva toute sa vie un doux souvenir de l'heureux temps 
11uïl avait passé à Messine. Il faut lire la lettre qu'il écrit à son père pour 
lui raconter comment, lors de son arrivée en Sicile, il a été accueilli par 
Lascaris avec une urbanité et une biem·eillance qui lui ont fait prompte
ment oublier les incommodités d'une pénible traversée de dix jours'. 

1. '.'ions ne !lavons presque rien sur Fll,\Ncouuos. Il était versé dans la connaissance de 
la langue latine, car ce fut lui qui, selon Ubertino Pusculo (Con,ta11tinopoli•, liv. Il, 
wr,, 5-12-546, dans ELus.,Ell, llnalrrten brr mitttl• unb nrugrirdjifdjrn l!itrratur, t. III, p. 57 
dl' l'a1•IH•ndire), servit d'interprète au Hussite qui s'était rendu à Constantinople, quelque 
t~m!"! annt la prise de celle ville par les Turcs, dans l'intention d'y faire des prosélytes; 
,·oiri romment s'exprime l'usculo: 

E,peclata diu viliataque verha loeutum 
e,eipit interpres vanus F1·,10c11lius, hunrque 
Graion1m sermone facit romana sonantem 
ronrilio clarum falso, et quœ dirier ore, 
et quœ ronfingi poterant main ..... 

Apr,··s la prise de Constantinople, Francouliosalla chercher un refuge en Italie. Constantin 
J.a.,.ari1, dans la préface de ses ouvrages grammaticaux, nous apprend qu'il en~eigna à 
h•nise (\"oy. l111urE, Reg. bibl. Malrite11•i• codd. 91·. 11168,, p. i8fi). 

2. :'.'ious supposons qu'il s'agit ici de DûtTerns Cure1111us, qui retourna, en effet, à 
Constantinople après avoir professé en Italie. 

5. Le texte de celle lellre a été publié pnr Iriarte ( Regiae bibliolh. Malrile11sia 
codd. 91·. ni••·• p. 290). 

+. Voici un extrait de la lettre pnr laquelle Bembo annonce à son père son arrivér. à 
:\IP<sine : J'e11elia11, P. B. Bernardo Bembo patri, S. P. D. l!Pssanam \'enimu~ a,1 

BlbLIOCRAPIIIE IIF.l,LlhlQUE. r 
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Un sa,ait tl,;_ji, par la souscription ùu 1/atritensis n• 99, dont il fut jadis 
Ir propri,:tairr. qur Constantin Lasearis ,·irnit encore le 12 juillet 1500. lin 
tl,)('unwnt prfri1•ux, rons<'né aux arehi,·cs notariales de Mrssine, nous 
pPrnwt de fixPr d'une façon tr,\s approximalirn la date de la mort du 
n:I;.J,rc granmwiril'n. Nous mulons parll'r dC' son tl'st:1111C'nl, dont nous 
arnns ohlPIIU n1pil' par la himwillantC' intl'r,·C'ntion de M. Philippt' 
)latranga, pn~lrC' grec, attaché à la llihlioth~que unin'rsitaire de M!'ssinl'. 
Le 15 aoùt 1501, Constantin Lascaris, dèj1, atteint de la peslC', qui ra,·aµ-C'a 
)fpssinc <'<'Ill' m1111\c-H1, dieta son trstamC'llt, par la fmrtre de la maison oi1 
il était Sl:qurstri:, au notaire ~latthiru Pagliarino. Comme', ultéricul'('mcnt lt 
rf'ltr dalt•, il n'l'sl plus, !fUC' nous saehions, fait ml'ntion de LasrA1ris, on 
p1•ut, rro~·ons-nous, C'll ronrlurc qu'il surromha p<'u après au terrible Oéau. 
Le tcslaml'llt dr Const~mlin LasParis rst um• pièce trop importante à plus 
d'un titre' pour !Jll<' le !Prieur ne nous sarhr pas gré de le rt:>produire 
i 11t,:gral,·111P11I. 

(li,• tl1•1·i111n 'luiulo all;.(Usli, IV i111li1i1111is, mill,•simo qain;.(•'nlt•simo primo. 
Nnl,ilis Pl t';.(rt';.(ius tlnminus ColisTHTlliUS L.1.scA111s Gr:ecus. ci,·is }lcssanensis, 
intirmus rorpnrt• t'I s:11111s pro Dei l(ralia meulr, clc .• ul ronstal, cxisl<>ns clausus 
in ,101110 suai snlil:e hahitaliouis, ob suspi1·ionrm prstis, or,linalione et mantlato 
oflirialium, ut asst•rilur, ft•nrstratus in frnl'slra rjusdrm domus, timens divinum 
jurli<·ium n•p1•11linu111 ne forte sub silenlio vitam pr:esrntcm finirel, et voll'ns 
.iulhoritatc sua prm·i,lerr, srirns nil l'erlius morte el oil incerlius bora mortis, de 
rehus et honis suis, titnlo prœs,•nlis donalionis, causa morlis, providil cl disposuil 
ut infra, ,·i,lr•lil'l'I : 

ln primis ronstituil, f,, .. i1 l'l ortlin:n·it rjus ficl1•ro1111nissarins el ciecutorrs 1lil'l:e 
donaliouis ri disposilinnis 111:t!(llilil'Ulll Brrn:1r1lum Hirrio l'l D• »ath:eum Pintardmn, 
l,·gmn dort11r1•111, arniros suos rarissimos, dt> rrhns quilms [rsl possrssor l<>gilimus] 1 

suam cor11•p,li1 :mthoritalt•m rt pol<>slah•m intrnmilll'Ddi, alienaudi el satisfarirnrli 
lt•norr donatinnis rjusrlPm. F.I dcclar-a,·it SI' possi,h•rc quaudam scripluram in caria 
ltomltarina manu propria, in qua nola,·it il1•hila sua ri nomina drhitorum, et ris ri 
aliis hnnis suis s1•11 cl,• li•mpnn• rornm fl'l'il suam 11isposilionr111 <>I tl1•rlaralionrrn 

,prnrtum norrns maia:,;, na,·igatiune n~i pPri1u·rn111umln. (Juocl ,·i,e cum cii~,·,,,d,•n!i- a h'.I 
pe,libus mP l"arlurum putar,•111, muta,·i 1·011,ilium rum t•»cm ~eapoli, proptn huspiliorum 
inl"r1•1111enti:11n, lum ir-a hnspitia ab omnibus rl'lms im1s1rntissima. ltaqur na,·irulam nal"li, 
d<'cimo ,lit~ Si1·iliam lPtiµ-imus nauSL1a1t1,•s. St•tl ah~lt"r~il nohi:. omnern mole4iam Con~tantini 
I.asi·aris humani,,ima rnn;;rn•ssio; qui nos cxrPpil lilwntissime el lilll'ralitrr est p11lli,·it11s; 
i,1,f'II' r1• pr,rslal. Eru,limur rnim mira ipsius dilii:-l'nlia. l11111 amorr pro)lf' palrrno. Omnino 
nihil illu s,•1w hmnanius, nihil sanrlius. fü•li')U& ••tiam unmia !<alis l'X Sl'Dll'nlia. ~le., rie. 

Tertio kal,•111I. junins 1492. }lt•ssana. {PETRI Bt:IIB1 Epislolar11m fami/ia,·ium lil11·i srr, 
Coloniœ, fj82, in-X•, l'P· 4--à.) 

1. Ce qui se lmuw enll'e rrOL·h,·ts a ,;té s11ppl,"•é par ~- )lalrnng-a, d'arr,·•s le lil•·II,; 
,l'aulrl's (l'slam,•nts r,;,li111•s r•r Ir nu\ml' nntair,•. 
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proul in ra conlinl'lur, quod voluil cxcqnalnr posl rjus morlt'm, juxla conlinrnliam 
cl lenorem : suam scripluram, ex quo non voluit trader11 mihi notario oh dictam 
suspicionem pcslis, reliquil, ut dixit, penes Domioir.am di llariano, famÙlam suam, 
et Aogl'lam Eolabram, cxistcnles cum co in cadem domo; qnibus rcliquit, dict:c 
Domioicœ vidclicet uncias qnillfJllC pro marit.1gio sno, nllra rclicta sihi farta prr 
r.ondam nobilem Dominam Lisabcrtam, t'jus sororem, nolala cl clerlarala in dicta 
scriptura; ita quod hahcat ipsa Dominica utrum1111c et dictas uncias et dicla 
rrlicta sororis; et dict:e Angclœ reli11uit pro scrvitiis prœstilis et prœstandis 
uncias 7, infrascriptam rohham et pccunias. 

Item leg:n-it Guglielmo Lcraoo Grœco norias 7. Item frah·i ..... Grœco et fratri 
Filarelo similitcr Gr:cco uociam t pro quolibet. Item 1·cliquit coowintui Sancl;e 
Alaria- de Moule Carmelo llessan:e pro maragmalilms uocias 2, ultra alia rclicta, si 
1111:c sunt, per cum f.1cta dicto conwntui in dicta scriptura no tata; ita quod die tus 
,·onwolus ulrumc(IIC hahcat. ltrm reliquit mooaslcrio magoo Sancti Salvatoris 
liog-u:e Phari llessao:c omoe clebitum ad qnml sibi tl'uelur dirtum monaslerium, 
Pt hoc pro màragmatihns ipsius; ita qnod exigalur illucl per 1li1'10s füll'commis
sario, et pcr earum manus expendatur in dictis maragmatibus. Item reliquit diclo 
monaslerio quemdam librum gr:ecum vocalum Suy,l.i, r1uem hahet in domo. Item 
rnlnit dictus donalor, si ali11uid de bonis suis superel, illud totum expcndatur pcr 
rli1·tos ejus fidrcommissarios, pcr corum manus pias modo in rehus piis et Deo 
phicitis ad eorum discreptionem : super quihus prœmissis corum eonscientiam 
011cra,·it. Item ad fi(nem] ut ne pr:csens donalio sive dispositio, causa morlis, 
[alicujus suspiciatur] dubilalionis, donalor ipse recognovil omnes ejns consangui
ucos et affines [producerc] r1ucrelam ioofficiose dict:e donatioois el in tareno uni us 
pr" quolibet de quibus pro quolibet. Et hœc e5l ejus ultima volunlas, etc. 

[ndc, pr:csentibus fratre Barlholomeo di Dyana, magistro in sacra theologia: 
fralre di Toma di Bonardinis, Carmelitano: magislro Salvatore Antonio, pictore; 
,lnmino ••••• Petrono di Pagliarino et Petrono di An ..... 

Constantin Lascaris possétlait une riche bibliothèque; il s"était formé 
une collection de manuscrits grers de rontenu fort ,·arié et assez belle pour 
un particulier. Il en lit don 11 la ,·ille de Mes!'ine, à une époque antérieure 
au t5 aoùt t50I, puisqu'il n'en est aucunement question dans le testa
ment qu'on ,·ient de lire. Celte collection, douhlument précieuse tant par 
sa ,·aleur intrinsèque que par le nom de celui c1ui l'arnil réunie, fut d'abord 
<"Onsemfe dans le Trésor de llcssine. Elle y resta jusqu'en i679, époque à 
l:u1uelle elle fut transpm·tée à Palerme par le comte de Santo Stefano, et de 
Il, en Espagne'. La Bibliothèque nationale de lfadrid, dont la fondation ne 

1. Prossimo a morirtl voile arrichire il puhblico con la scella c copiosa libreria, prccisa
mPnte di manoscritli greci prcziosissimi, trasporlati da Coslantinopoli; la quale legti al 
dl'ro ml"!'sinl':'!e, corne noi lelto abbiamo nella scbedola originale di suo proprio carattere. 
l.a •1ualc libreria, corne una richezza, chc non aveva prezzo, si conservava nella stanza del 
ll'soro pubbliro della cillà, domle nel l6i9 fu dal conte di Santo Sterano levata, imli 
lra,porlala in Palermo, r di là in l•pagna. (G!LLJ, Am1ali di Me11ina, t. Il, p. "-'17.) 
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date 1p1c tic i 712, po~si•1le aujourd'hui soixante-seize manuscrits a)·ant 
appartenu à Lasraris; ils ont été minutieusement Mcrits par Iriarte. On 
pPut se dpmancler qurl fut le sort des manusl'rits de Lasraris pendant les 
trente-trois ans 11ui s'rroulèrent dl'puis leur enlèvemrnt de l(essinc jusqu'à 
)pur l'nln.;c à la Bihliothi>quc nationale de }fadrid. Firent-ils partie de la 
hil,liotl11'.ip1e partirulirrl' du roi d'F:spa;.me, qui devint le noyau de la bi
hliotl11\11ue nationale? C'est une question que les érudits espagnols pour
ront peut-1\ll·e édairi·ir, mais qui, jus11u"à ce jour, ne s1•mble pas a\'Oir 
rl'ru de solution. 

Constantin Lascaris était mort qua ml parut, chez Alde t, l'édition non 
dalt:e de sa Grammaire. Le ~arnnt imprimeur la dédia au Vénitien Ange 
Gahril'lli, qui avait élt; élè,e de Lasraris, en même temps que Pierre Bembo 
(B!l2-B9-i). Voiei rrlle épitre dédieatoire: 

.li.nus JU.'H.'TlUS ROJI.IXl'S AXGEI.O C.URIEl.1, P.UR1C10 rE.,'ETO, S. P. D. 

Cum plurimis in rrlms, Angele humanissime, novi te plenissimum amoris, 
humanilalis, officii, cliligenti:e, tum prrecipue tua in Constantinum Lascarem Byr.an
tinum, prreceplnrl'm tuum, pietate, 1111cm roque semper amasti, coluisti, observasti 
ac palrem, non nescius lnu;::e magis pr:eceptorihus debere nos quam parentil,us, 
1p10ù a ma;::no Alexaudro cliclum memoranl. Nam ex quo Messana, ad quam 
crmliendi gratia profl'C'lus fucras, recliisti Vl'nctias linguœ g1':llcœ pcritissimus (erat 
enim eo tempore Messana stucliosis litterarum gr:ecal'Um Athenre alter:e propter 
Conslantinum), me nunrJtmm destitisti rogue ut secHndum de Constructione librum 
cl ,le Nomine et Verho tertium, necnon de Pronominihus HT« r.iiarn .tuiÀEXToY xœ\ 
r.o,Y,nx~v iri';•m opusl'ulum ConsL1ntioi nosh·i nunquam ante impressos typis 
nostris exc11de111los curarem. Quapropter quoù sœpe me recepi facturum, en 
exeunt lanrlem in puhlicmn tuo rogalu el ii quos rnll'has secuodus et tertius et 
primus ter anle impressus. loterprclationem etiam latioam sic addidimus ut et 
amoveri a gt':llco et insertari eidem fat·ile possit pro uniuscujusque arbitrio. 

:::ed illud non possum non dolere non licuisse ConsLmtino lucubrationes suas 
omnes cura nostra impressas ante vit!Pre qmun e vila disrerleret; quod si accidi~set 
,·isus sihi fuisSl't superare omnium fortunas. ltl rgo el ex epislolis quas ad me supe1· 
1•a re scriptis farile perspexi et quia lihrum tertium lia?, &.~fLa~; ul ~~(,1-«"ro; sic 
finivil : 1!71 EVtUZÈ; &ar.ap TO r.pii.-rov, r1uasi prresagiens futurum ne non secundum 
t•t tertium lihros suos, antequam moreretur, impressos videret, ut primum vidit. 
Atque hoc illud est quml mihi maxime dolet, et si quicquid in illius interitu mali 
accidit, non ipsi sed nohis accidit orbalis viro optimo et pal'Cnle litterarum 
irrœcal'Um. Quamlo11uirlem haudquaquam duhito quin, cum bene semper beateque 
üirrit, quirsràl cum Supl'ris frualurque œlcrnum divinis. Tu vero, mi Angelr, 
if:noscas mihi velim si grammaticos hosce Conslanlini lihros apprime utiles 
sturliosis futuros non tam cito, ut optahas et ipse volcham, imprimendos curarim. 

1. Crrtninrmrnl PnlrP 1501 ri 1503, suivant lrs hihlio:;rrnphes lrs J>lus auloriscis. 
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Non emm te fugit ne id facerc possem mult:i mihi fuisst1 impcdimrnlo, ri pr:clrr 
ra>lrra dura h:r.c lempora, quihus longe magis studctur armis quam lillrris. \"ale 
el me, ut facis, ama. 

· On trouve dans cette édition de la Grammaire de Constantin Lascaris lrs 
trois colophons suivants, <1ui rrnformcnt certaines responsabilités qu'il n'est 
pas inutile de faire connaitre. Et d'abord à la fin du livre Ihpl p"Îjµino, : 

To µè:v 1:rpl 6voµct'tOÇ i;EOO'tO lv Me/;toÀGtY~ i1tl cl>pctrx!axou l:9op-riou 'tOO 

f.reµovo,, à;twau <l>1Àl1tr:ou <l>epou1dvou xcti Bctp6oÀoµctiou -roO Xt:thou xœi Bwv!vou 

-ro'J Boµf:ptx!-,u, oI, ;,:ctpt~oµevo, xcd -rov, xœvovct, TWY pr.µ,hwv 1tpoatOr.xct T~ 

TWV 6uw µepwv TOO :>.orou ir:1-:0µ~ T~ 1tOÀÀŒX!Ç tx'tU1tw6e!<n,1, o, T~ ii1toOtau 

,:x,;T'l) -ljpµo~ov • l°tEt à1to 6eorovia:, ;,:tÀtoaTtï> nTpa:xoato<rT'i'> H71xoaT(j') -tp!T~- Tb 

è.è. r.epi p"ÎjµctTOÇ fozei;1:ia671 µè:v lxe?, iattoTo 6t lvTa:06a: lv Meaaiiv'\'l TfjÇ l:tx!À!a:,, 

Én xa:l Til 1tepi auvd;ew, -rwv pr.µhwv xnix Aa:T!vouç xa:l iiHa: Ttv:i · het 

;(!A!Q(7Tfi'> TITpa:xoatOaT(j') l;71xoaT(j') 6rM~. E,71 EÙTU):!Ç war:ep TO 1tpwTOV. 

A la fin du line Des pronoms : 'Ev Me610À&v~, ln1 ;i:1À1oa-rtj') -:npa:xoatoa-:,i'> 

i;r.xoa-:tj'). A la fin du liue Des voyelles souscrites : 'Ev Meaaf.v'\'l -rr,, l:ixe

:>.i:x;, l-tu ,b:o 6eorovia:, ;(tÀtoaT(j') -tnpa:xomoa-rtj') it:ioµr.xoaT(j'). 

Scipion Cartéromarhos (Fortiguerra) composa à la louange de relie 
Grammaire l'épigramme suimnte, que l'on trouve au-dessous de la sous
cription que nous wnons de citer. 

i:·Kinl!lNOl: K.\PTEPO)JAXOI'. 

T"Îjv Kwva-rctv-r!voto µa:Owv 1t0Àuetô!a: -ri:,:v71v, 

opoeo rpa:µµa:-rtxfl, xa:l av, Aa:-rrv', l, iixpov. 

Où véµeat, r:a:?6a:ç 'l'ÀW<r<7'!l r::iÀa:1 d:µ9l 1tot71Tov; 

-rl,v ao;,ov 'EHcivwv xoivix rovfja: r:ove?v. 

Indépendamment de sa Grammaire, Constantin Lascaris a composé les 
ouvrages suivants : 

Vitre illustrium Philosophorum Siculorum & Calabrorum. 

[Au verso du dernier f.] Finiüt vitre pfio~ Siculorü ac Calabro~. 

imprcssœ in nobilissima vrbe Messana. Per Guillielmü scomberg 

alamanu de franckfordia Anno dni M.ccccxcix. quinta vcro die. 

Martii. 

Plaquette in--i• de 10 ff. non chiffrés. Cette édition originale rst de la 
plus insigne rareté. Au-dessous de la souscription (f. 10 , 0 ) se trouvent 
deux écussons, puis les wrs sui\'ants : 

Qui vos impressit tam clara insiµ-nia multum 
rliliµ-it, et lnln perlor<" firma lenct, 
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lmprimil hi,· l"liam •1me s,:rihunt tlida r,·,·,•nll's 
et n•lerum st·rip!"il quœ n•rn•r;1ucla numus. 

\Ïr bonus l1111"•rin111 liquil palrian11p1e l,(•111a1111i. 
nunc llanwrt inus nu~h·r d 1•'.'"sc ru1•it. 

lluir 1 Ml'!'i~111a, f:ne; L'II lt· jam 1111111· IH'l°'.'iellrnl ul'I.M..•m 
illu!"ll'Ïs<jll{" ~i111ul tu conu•!'- i!Ola 1lahis. 

L1·s J"zrs deR philoRop/zr~ siciliewc sont ,lt;1Ji,;Ps à Fl'rtlinand de A1·uiia. 
,i1·1~-roi ile Si1·ill"; c1•1lcs iles philosophPs cal:1lirais, l, Alphonse d"A.-agon, 
il11c de Calahre. C1•l opuscule a étt; plusieurs fois rt;imprimé, notamment 
dans la Patroloµie grrcque de l"alihé Migne (t. CLXI, col. 915-928). 

Lascaris éeri,it, en oul~e, la \'ie de sainl Ul'métrius, martyr, et la 1Mdia 
l, Juli1•n C1•nll"lll's. Reina, l, qui nous rmprunlons cc rt•ns1•igncmcnt, ne dit 
pas si cet omragc a rr\~U ou non lrs homwurs de lïmprcssion. 

II tr:uluisit du grec rn latin : 1° l"Épilre apoerwhr de la ,·iergc Marit• 
aux habitants de M1•ssine; 2• les Al'l1•s d1•s apùtn•s saint Pierre el saint 
l'au), qu"il offrit, accompagnés du tPxlc original, au st\nat de Messine, l'll 

J"année 14!}0; ::i• la \ïe de sainte Agatlw. ,·il'rgl' et mart~-re; 4• les Hynmcs 
dt' S1•rµ1', patriard1e de Conslantinopl1•, t•n l"honm•1ir de la \Ït>rge. 

On doit encore l1 Constantin Lascaris : 
1° l;n ahn;gé de la lhyii.'l ll;;o,,,:,0i2 1l"fü·rmlic11, 11ui est conscné à la 

l,ibliothi•que de llamhourg 1• 

2° Kwva-:2v·dvou -roo A2mdp!wç r.po)..y~µEv2 -:oo ao:;,oo 'Op:;,éw,; ( cet opus
cule se trouve dans le Jlatritemis n° 2-1-)9. t.:'l'sl ici le lieu de réparer une 
ina1hc1·Lancc que nous avons commise à la I'· 73 du présent volume, en 
attribuant à Janus Lascaris cl non à Conslanlin l't;dition des Argonautiques 
d'Orphée 1p1i parut à Florence en septcmhre t500. Constantin aYait eu le 
bonheur, durant son s1;jour à !lilan, de samer de la destruction ce poème 
du pseudo-Orphée. Il a raconté lui-1m\mc, dans cc passage pour ainsi dire 
prrdu au 111ili1·u de sa Grammaire, comment il le décounit : 'li 6i: r.oi""'• 

-:oil 61;'T,Ptxw-:2-:o'.I Ko!v-ro'.I r,1:1) r.oi.vv xp6vov r.!li,r1v ciyvwa-ro,; T,V x2! o!ov 

f.;;2v,aµÉv'I) • 6 U 0toatlli,r-r2-ro,; B1)aaapi,,1v 6 Ntxaia;, upi>,vH,,; 8ouaxo'.IÀ2vo'.I, 

6 r.2v-r' œpO~. xal ov-:w,; ao;;?,,; xa!, Ïv' oµT,ptxfo; t!r.w, ia60EOÇ lj'WÇ, ciHœ n 

r.hra-:œ i,f -liµwv x2i uv-r>;v è; 'Ar.oui.12,; à:v2ar~aa,; -ror,; ~oui.oµtvo,,; µnÉ6wx,v •. 

1jV xal av-:o; r.2).:u 1üv èr.~Oo'.lv, v-;v U à:y20r, -rvz'!l XT'l)IJ2!lEVO<; ~ Ô'l)µoaiw,; à:v2yvw-

-1. IIAni.ts, BiMiotkcra graeca. l. YI. p. :;34_ 
2. Il a été publié dans le tome l" ,les Marmora Taurù1e1uia, awc une traduction 

latine, pp. 03-104. 
3. Bessarion l"a,·ait dé,·oun•rl ,tans lc monasti•rc dP Saint-~icolas de Casoli, en Calabre. 
4. Le Qc1:1ns CuABr.n 11111• t"'ssédait Las,·aris t•,t anjour,l'hui le Matrite111i1 11• 57. On 

lit à la fin ,·,•Ile im1M•rlnnl1• souscription qui nous ,lunne, gr,ice à une simple soustraction, la 

tlalc cil' la uai~~:mre <Il' Lascaris : ·r!lo.; -.Tj; ~vaZ".J?iàO"J 1tr:nYjaah>ti ToV Kotv'to"J, Y,v 
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aoµ,xi µni d 'Apyov:z·,-rtxàt -roiJ ao9oiJ 'Op9éwç · ci tri r.:H:zt x:zu:i,ÀYj0iv-:-:z µôi.1; 
7.'JTÈ :z~-:oç iv l\hôtoHv<i> d,pwv GŒG1j7.0'l"Cl, hyptx~IX- n xctl -ror; iiHotç µe-:-:zôo·,;, 
tT,µGalw, civ01y1vwaxw, r.oi.i.wv x:zi loy!wv véwv 901-rwv-rwv, xctl vov l; -ri fox_:z-:-:z 
-:wv èàua'tVx_wv 'EH,\vwv civi&iw 6 f,yvo,iµévoç ÈXEfvo; 'Op9d; 1• 

Le Mediolanensis n° 87 sup. contient (ff. 25-24) une lettre de Constantin 
Lascaris à Barthélemy de Sulmone; celle lettre est dépourrne de date cl ne 
contient que des impertincnces à l'adrl'sse de François Filclfe 1 • 

Iriarte a publié quinze lettres de Lasraris adressées aux 1wrsonnages 
suivants: f • 'lwiivv"!l fii-r<i>, imaxor.rii K01-:iiv,i;; 2° 'lw:zvv"!l IHpô<i>; 5° et 4° -rrj> 
Œ~EÀ<;:{fl 'lwiivv"!l 3 ; 5° 'Avôpér,, Kp1jµovi;r ; 6• -rrT> Kctpo),<i> ; 7° fcwpy!rii Ili.ctxev-:-!vrii ; 
8° Tljl K:zp6i.<i>; 9° 8coôwp<i> 'l"ljl ra~~; f 0° 'A601v01a!<i> Èr.iaxclr.<i>; 11 ° 'l"'i°> IX~':"lj\; 
12• et 15° fih<i> lr.1ax6r.<i>; {4° et 15° B,iaa01p!wv1 x01pô1vœliri1•. 

On trome encore dans le catalogue d'lriarte plusieurs autres opuscules 
de Constantin Lascaris, dont quelques-uns ne dépassent pas l'étendue d'une 
simple note et qu'il ser.iit trop long d'énumérer ici. Migne a reproduit les 
principaux dans le t. CLXI de la Patrologie grecque (col. 915-970), cl 
notamment les quinze lettres indiquées ci-dessus. Ajoutons, pour terminer 
t·ette notice, qu'en l'année f4 78, Constantin Lascaris traduisit du grec en 
latin la charte de fondation du monastère de saint Pirrre et saint Paul 
d'.\gro, par ordre d'Egidio Romano, abbé dudit monaslèrc; et qu'cn U!l9, 
il traduisit t:galement un diplùme grec du comte Hoger, daté du 
IO décembre 1092, par lequel, l, la suite d'une lietoirc sur les Araht's, l'l' 

prinee fonda l'église et le monastère de Notre-Dame de Mili •. 

Jir,iv,n-ir;~!-,o; Q Aciax:zp1; Ëeiyp:z•}tv Ë'l"Yj a-;o XIII< !~f,xov.:z rero•w;, Èv '.\l.11,;,\v'!I 'I";,. 
~,x&>.!:z;, i.e 0:VTlypci:pwv a:p:zÀEpW'l"ŒTl•IY • -r111':id TOI a,op0w-.ir,v 't:l µ~ ,;,pfJw; yeyp:zµ
µi•,111. "E'l"&1 œ1to fltoyovh; U!l6, Ti!I-Én 1y' louvlou 11-,i·,6,. {lnt,nTE, Regiae bibliotl,. 
Malril. codd. gr. mu., p. 192.) 

t. CoHTUTllll L.i.sc,ms lt,11titutio11e11 [dans le para1trnphe mtilulé Ihp\ -:-r,; as,;,Ép111; 
ùi,;.w; -rwv 1t0Àu1t1110wv], f. 5 v• rlu calnl'r si1mé a (,1,1. tle l'l'rrare, 1:,10, in-4°). 

2. l\en,._•igneml'nt communiqué par M. l'abbé Antoine Ceriani, bibliolhérairc C'll du,f 
,le la Bibliolbè-qae Ambrosienne. 

;;. L"a,lre,;se de ces lettres esl, à ma connaissanre, IC' Sl'UI argument srrirux que puissrnl 
inrnquer l'n fu·eur de leur thèse ceux qui font de Janus l.aSl·aris le fri•rc de Cunslanti11. 
I.r•s autres témoignages que l'on a coutume de faim ,·aloir sont de rlah• rl'latirnnwnl 
r,:,·enle et empruntés à des auteurs mal placés pour l'ire bi,•n informL'S à cc snjl't. 
H'aill,mrs, l'aclressc ci-dessus ne eonslitue pas une prcu,·e p,1rcmploirl', 1·ar elle e,l sus
cq,tible de plusieurs intcrprélalions. 

,l. fl,.giae biblioth. Matrite111is co,Jcl. gr. mu., pp. 290-2!13. 
5. llocco l'nmo. Sicilia 1acra (l'alemu,, 1 i:i:i, I'"), l. Il, pp. lfü;, cl IO-iO. 

1 



DÉMÉTRIOS MOSCHUS 

La famille à hup1clle apparll•nail DÉl1faRffS Moscurs était originaire de 
Sparte. Son père, JEAN Moscurs, a('{plÎl une certaine réputation dans les 
)pitres el dans l"cnsrig1wment. L'érole quïl dirigeait ne manquait pas de 
el'l,;brité, p11is1p1e des jeunes gens s'y n•mlaient d'Italie pour apprendre le 
gree. Marc-Antoine Antinrn11m•, qui l':m1it fréquentée, nous a laissé de son 
maitre un portrait qui mfrite d'ètre reproduit. Dans le second dialogue de 
(;iglio Giraldi, dont il est un des interloc·uteurs, il s'cxp1·ime ainsi : 

« Joannes Moschus, prœcept01· mrus, Lac·cdœmoniui1, vir sane in omni et 
lirtutum el seirntiannn genere, non solum mcojuclicio, scd totiusGrœciœ, 
exrcllt•ntissinms, sub n1jus disl'iplina quinqurnnium moratus sum, cujus 
stmlium in me tam singulare extitit ut non prœc·eplorem, sed parenlem 
naetus viderrr. Hune ergo oh singul:1rem ejus doctrinam et politum diccndi 
g1•n11s cum soluta oratione serih1•11di tum in pangemlis carminilms, rum 
Thcssalonil'Cnses ad ri,·itatem illam amplissimam atque opulentissimam 
crudienclam publica pecunia c·omluxisscnt, dum itineri matumndo sese 
aningeret, et ego quoquc cum se1p1i slatuissem, quo mult.1 adhuc eclisccrem 
ac releLratissinws I,ihliotheras illas quœ in Atho monte sunt, aliquando 
l'Onspicerem, acutissimo morbo cone11tus, c1uinto quo œgJ"Olare cœperat 
die, maximo oiunium mœro1·e clrccssit. 

« Reliquit liberos duos qui, patema wstigia srct:Jti, litteris opermn 
navarunt, GEoncrnx et fü:1tETRin1, quem tu, Lili, probe novisti, nam et 
Ferrarire cum llhangonis el Miranclulœ cum Picis aliquandiu ambo vixistis. 
Scd Georgius Corr~Tm substitit, meclil'imc et oratoriœ artis prol'cssor. 
Composuit aulem Drmrtrius carmina plurima, epigrammata, elegias; 
comœclias non in publicum sccl amicis duntaxat intimis exhibuil; heroicum 
,·ero carmen aggrl'ssus de Helena palam omnibus excusum typis legendum 
tradiclit, in quo mira est facilitas. Composuit el orntiones quasdam, sed et 
Commentariolnm in Orphei de lapidibus opusrulum in grntiam Joannis 
Francisci Pici. Hic primum Yeneliis, mox Ferra1·iœ et Manluœ diversatus 
est, quibus in loris multos habuit discipulos 1• » 

On peul arriver à fixer d'une manière très approximative la date à 
laquelle Antima11ue fré11uentait !"école de Jean Moschus, et cela gràce au 
témoignage formel d'Antoine Éparque, qui était, par sa mère, petit-fils de 
Jean ~loschus. En effet, Éparque ayant reçu, en t539, à Yenise, une pièl·e 

1. L11.11 GrnALDI [)ia/ogi duo de porlis, etc. (Florence, 1551, in-8"). pp. 50-00. 
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de rnrs élégia<1ues Je la part J'Antimaque, ne mam1ua pas Je le reme1·rier 
Je ce gracieux em·oi par une lettre datée du i8 décembre {559, et qu'il 
a imprimée à la suite de son Thrène sur la ruine de la Grèce. Dans cette 
lettre il raconte que, ayant interrogé, au sujet d"Antimaque, sa mère, 
échappée pour la seconde fois à la fureur des armées ottomanes, il 
ressentit une vive joie en apprenant d'elle que le savant italien était un 
ami de sa famille, un vrai Hellène de langue et Je mœurs, un hôte qui 
voulait bien se rappeler une hospitalité vieille de cinquante années 1• 

Cette hospitalité, qui remontait à un demi-siècle en f559 1, nous repo1·te 
1lonc en U89. A celte époque, Antimaque, né vers U75, avait envil'On 
seize ans, ce qui concorde bien avec ce que l'on sait sur sa première 
jeunesse. En admettant que l'année U89 ait été celle où Antimaque 
commença à suivre les leçons de Jean llosr.hus, il s'ensuivrait que le 
séjour de cinq ans qu'il fit dans l'école de cc savant aurait pris fin en U9-I, 
date qui se trouverait en même temps être celle de la mort de Jean 
Moschus 1 • Quoi qu'il en soit, la femme de celui- ci vivait encore dans les 
dernières années du quinzième siècle. En eflet, nous arnns publié une 
lettre de Mare Musurus où il est question d'elle et de son fils Georges'. 

i. Voici le passage de la lettre d"Éparque à Antimaque : cx:pv111 :p01vEi; T1; TIÎlv awv 
qiù.111v, ovx otll01 Tovvop.11, ;jv p.01 'lti'ltop.:p11; ÈV!i(Eip1a1v i>.1yd01v ' TCIUT"l)'I llè œv01yvoÙ;, 
r;fi,; œvUp01p.ov l'lt\ '"l'i P."IJT!p01, 'lt!piEaTI yixp &Tl qidyova01 XIIVTYI T'fl'I TIÎl'I 1'101p6cip111v 
wp.oni-r01 vi:iv ,:o lla-.l,:rpov p.E6' ~p.wv, ~ x01\ 'ltponpov Èx A01xEllot!p.ovoç œ'ltoqivyoilaot. 'Il; 
o;:.., Tix 'lt!p\ aoO 'ltOlp' oivni; È'ltV6op.11v, 'lt6t11); oiu p.! i(otpiç Èp.qiop'llfliiVotl œ'ltpoall6x11TOv 
xÉp/loç r:.po'ITOI, qiù.ov 'ltpoyov1xov x11\, WÇ OIVTOÇ "'"'· wyvy1ov, Ûl'll'l01, _:, Hv101, x01\ 
TTj'I 'l'lll""l'I xot\ TO ~60;. Ovx 01!1 p.!, 'ltpoç 6,ov, P."l (I.OVO'I at'ltllÎlç 101pi)v011, œ>.).ix P."l xot\ 
l'lo".16vT711fOII œv {i'lto ni, 101pi;, w; 'ltcilotl Ilv8oty6p01; È'lt\ T'Î> ll1otypcip.p.01,:1, :pù.ov T'J;(W'I 

IZPî(lli11; 1cip1TOÇ m!oVTOç, xœv T7l ,j,vxii TO'I 'E>.1xwv01 'lt!p1:pÉpOVTO; ô).ov, x01\ tE'li!l; 
'ltE'IT1)1tOVTOvT11lo; ~il"ll p.ap.v11p.ivov0 (Imprimée à la suite du Elp'r,voç d"Ëparque, Y1miH, 
15«, ÎIH0 , f. signé y). 

2. Nous devons faire obse"er que Jloustoxydis ('EU11vop.v,ip.111v, p. 300) a commis 
une erreur assez grave concernant la date de cette lettre d'Éparque, et cela faute d'avoir 
con.mité !"errata. La lettre porte bien, au f. y verso, le millésime 15.U, mais on est uerti 
par l'errata (qui se trouve au recto du dernier f.) qu'il faut lire 1539. 

3. Jean :Voschus possédait une bibliothèque qui semble n'avoir été dispersée qu'assez 
longtemps après sa mort, puisqu'un précieux manuscrit d'extraits de Polybe, qui en faisait 
partie, fut acheté par Hurtado de Mendoza. En effet, dans l'épitre dédicatoire à ce gentil
homme espagnol, qu'il a mise en tête de son édition de Polybe (Bâle, Hervagius, 1549, fo), 
Arnold Arlenius, après avoir parlé des six premiers livres de son auteur, continue en ces 
termes : • Quibus ex domestica tua [ id eat Mendozœ] bibliolheca duodecim consequenlium 
librorum epitomen (quam a Corcyra, ez doctu,imi ,e11ia JA~I Moscn1 libraria •upel
lectile nactu, era") nunc primum adjecimus. • Ajoutons que ce manuscrit, qui était 
autrefois à l'Escurial, fut détruit dans l'incendie de 167t. Cf. Guux, E11ai ,ur le• 
origine, du fond, grec de l'E,curial (Paris, 1880, in-8•), pp. 177-178. 

4. Voy. t. Il, appendice, p. 313. 



l\Tl(Ullll :nu~. 

Ct•lle lclln•, tlalée dt• Ferrare lt• 7 septembre, ne porte pas d'indication de 
millésime, mais elle ne peut amir t'•té écrite tju'en U09, rar Musurus, 
arri,·é à Ferrare au mois de juillt•l de relie année-làt, n'y était dt;jà plus 
au mois d'auil t500'. 

On )'l'Ul d'ailleurs allir111cr C'fi Ioule et\rlilude que la fa111ille )loschus 
t;t.iit déjl1 fix,;e i1 Corfou dès le mois de mars 1499, el qu"un de ses 
111t•111IJl'l'S y tenait une ét·olc. C'est à Marino Sanuto que nous dernns cc 
n·nseigncmcnl : réliumant, dans son Joumal, dt•s lettres de Corfou des 27 
l'l ~8 mars i 400, il parle d'un jeune ho111me qui se h·o1nc « a Corphù e 
impara greco solo lloscho, homo dollo l. » Hmp1cl des llosehus s':1git-il'? 
1'ri•s probaLll'IIIC'nt tle Georgt•s. 

Ucn•nons à Jean Mosdms. ~ous ne 1·01maissons de lui que deux 
opu!iculcs : t• [n lraitt; tp1i par:iil co111·enu·r la procession du Saint-Esprit, 
autant tJUe permet d'en juger l'indication 1111\•11 a donnée M. Emm. Miller•. 
~ 0 1•:r.,d:;aoç ).6roç ir.i -:-1ji isto;o-roi-:-1~ xcrl ixi.crµr.po't:iT11 µcrxcrp!T'!l µ1y,Hti> .1ouxl 

X'-'P'ii Ao\lx~ -r<i) NoTcrp~ 5• I.e premier opuseulr est encore inédit. Quant à 
l'oraison funèbre de Lueas Notaras, il en a été seulement publié un court 
fragment par All:1tius •; il est rcgrelt:1Lle qu "die n'ait pas eneore vu le 
jour, car on y trou\'e d'intfrt•ssants dt;tails sur la vie et la mort de ~otaras. 

Démétrius ~losdms dut passer en Italie \'ers t470. Conune nous l':ippreml 
Antima11ue, il enseigna d'abord à Venise, puis à Ferr:1rc; il eut sans doute 
au nombre de ses élèves plusieurs nwmbrcs de la cdèhl'e famille R:mgone 
cle Modène, app:1l'emnwnl riuelques-uns des enfants du comte Nic-olas 
U:mgone. C<'pt•111lanl fü:nu:trius passa à Mantoue a\'ant U78, date à laquelle 
moul'ut Louis de Gonzague, duc de celle ,·illc, à tiui csl dédiée sa comédie 
de Nière, dont nous parlcl'ons ci-après. 

A Ferrare, l>é1m:trius entra en relations arec Jt•an-Franrois Pic de la 
Mirandole, peul-être même l'eut-il aussi pour élè,·c. Cc riui est hol's de 
doute, c'est qu'il séjourna pendant quel'lue tC'mps à la cour de ce prince. 
Cc fut à son inlt•nlion qu'il composa son commentaire sur le lllpl ).!0111~ du 
Pseudo-Orphée. Moustox~·dis présente à cc sujet une obscnation qui, 
'luoi11uc ne rrposant sur aucun document, pourrait bien être Haie : il 

t. Vo~·· sa lettre du 21 juillet U09, l. II. p. 312. 
2. Voy. sa lettre datée de Carpi, l. Il, pp. 31'-315. 
3. Jhruso SAsno, Diarii, t, Il, col. 6:l-1. 
,. Cel opuscule se troll\·e dans l'Eacoriale11sia î-lll-18. Voy. le Catalogue dra msll. 

grr,c11 dt! l"Euurial de lliller, p. 200, mi l'on lroll\·e celle simple inclicalion : Opu,;t·ulc 
d,• Jf'an )losdms inlilulé : 'Ar.ivTt;a,ç 1tpo; TOÙ; ix 'lt!XTpo; .... lllcipit : Ovx oiaœ Et G!Î. 

5. Se trou,·e nolamm~nl dans le l'ariainus n• 2731 (ff. 1 iO r•-187 1""), et aussi dans 
l'Euo,·iolrmis Y-111-tS ,:rr. 32 r° l'l rniv.). 

O. lie Erclrsiac occidc11t. alq11c 01·ir11I. J'tT}'el11a ro11se11sio11r, li,·. III. d, . .,._ p. u:,x. 
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suppose 1pte les scholies de Ponlico Virunio sur le llepi >.iOwv ne sont 
probablement que la traduction de l'original, écrit par Mosclms, dont il 
élail l'ami 1• 

De Lous les ouvrages <le Démétrius &loschus le plus connu est sans 
ronlrc<lit le poème qu'il a consacré à l'Enlèvement d'Hélène par Pâris. 
~ous avons <lit en son lieu I combien est rare l'édition princeps <le cet 
opuscule, donnée à Reggio d'Émilie, par les soins <le Pontico Virunio, qui 
a mis en tête une curieuse dédicace l1 Louis XII, 111ie nous arnns reproduite. 
Dans ses notes sur les Erotemata <le Guarini de Vérone, Ponlico Virunio, 
re,·enant sur une fausse étymologie du nom d'Énée qu'il avait hasardée 
dans la susdite dédicace, déclare formellement que c'est lui-même qui a 
publié le poème de son ami : « AMw, laudo, neque ab hoc dicitur .IEneas, 
ut diximus etiam in proœmio Demelrii Moschi de Helena, quem convertimus 
ad rcgem Galliarum et est impressus •. » D'un autre côté, il est avéré que 
Virunio entretenait <les relations amicales avec Démétrius lloschus et qu'il 
le connaissait personnellement : « lnterrogatus a nobis, <lit-il, Demetrius 
lloschus Laconicus quomodo dicerem ego suni studentior Petro, ait alµ! 

'l'oil llhpou irw JL11Hov a1eoullœ~1,1v'. » Il est regrettable que la correspondance 
de Pontico Virunio, qui existe, parait-il, en Italie, n'ait pas été publiée; elle 
fournirait certainement des renseignements sur llémétrius Moschus. 

Pour donner au lecteur une idée de la ,·e1·silieation du poème de 
!'Enlèvement d'Hélène, nous lui en mettrons sous les )"eux l'invocation : 

Dpw'l'ov Moua:iwv lrpôv ;,copl,v rü;,coµ' cio1/:t,; 

'l't,a/;g ;(ŒplY 'l'lil;IZI XIZÎ i; 'l'iÀot; eÙxÀeè; ti.0Efy • 

œ•:.'l'œl 1t<ÏY'l'1Z ifÉpoua,v i-r:~pœ'l'IZ civ8pw1to1a1v, 

œ•:.'l'œl x,z8:xvœ'1'01a1v cix~pœ'l'ov Gµvov hraœ,, 

OÉY'l'O xopoùt; ipoEY'l'IZt; i1t' cixpo'l'Œ'l:OU 'E>.,xwvoi;. 

Xœ!prn, uµvoi:6n1pœ1, civo!;œn ll' olµov cio1/jt,; • 

wi; µ:i>.œ xœl 1tpo'l'ipo1a1 1trp!ûu'1'ov oi.voµœ 1t/la1 

o-;.xœn, t:iv n yivoi; A,ôi; lr.peuv èiµtpo'l'ov œll:v, 

xœi vov >.,aaoµiv'!l µ01 ivai1tœn -;oro Ouyœ-:pœ, 

wan 1t1ZÀIY'l:po1ti'I) µent~ano 'lt!Z'l'plooi; IZÏ'l)t; 

K~;:ptiio; ÈvvetJ'i~atv 'A>.E;ivtpoto &xot-rt;. 

1. ;'fous ne saurions dire si l'origiual de ces Scholie~ existe encore. Le Pariaimu 
n• 276.J, que Mouslo1ydis ('EU'l)vop.v,iµwv, p. 302) suppose les contenir, ne renfcnne, en 
réalité, que IPs deux préfaces reproduites ci-après (pp. 158-159). 

2. Voy. plus loin, pp. 67 et suiv. 
3. PonD Vmuim Dcclaratio11ca quacdam in Erotcr,,ata G11ari11i (à la suite des 

Erolemata Guarini), Ferrare, 1509, in-8°, f. 127 rcclo. 
-i. fo., ibid., f. 105 recto. - cr. f. 130 reclo. 
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Giglio Giral<li affirme que Démétrius avait composé des élégies, mais 
nous n'en connaissons aucune. En revanche, il nous reste de lui vingt 
épigrammes, conservées dans le manuscrit n• 57 de la Bibliothèque 
municipale de Pérouse. En voici une à titre de spécimen : 

El!: rAAHNl!ll:AN 8.\.\Al:l:.AN. 

llop:;upb1 r.ei.cxyeaa1v ir.1µ11&..,a, yœÀ71v'1'1, 

,-:.r.vol'II ô' liv!µwv xvµœ xœ,1uvciaœ,o, 

µ.11.1zœ 5' ,-:.ouµœp!ouaœ r.œpiaz,,o vw,œ OœHaO"l'I, 

vt'Jalv ir.eµ6œiv11v r.daµœa1 OœpaœHœ1ç 

~ ':OV lpw<; r.œpÉr.llO'IV &x..,pœ'l'O\J i,6Eat vvµ;,..,, 

'l'tµjjaœ1 'l'à<; aà<;, r.onoµ1ôov, z2p1u<; 1 • 

Enfin, une seule comédie de Moschus a survécu. Elle est intitulée Niœ1pœ 

et l'unique manuscrit que l'on en connaisse est le Laurentianus 11° 34 du 
pluteus 59 1 , d'après lequel Moustoxydis la publia, en f845, dans sou 
'En..,voµv71µwv 3 • En 1859, Ellissen en donna une réimpression, à laquelle 
il joignit une traduction allemande, une introduction et des notes•. Voici 
le sujet de cette comédie : 

« Protagoras a un fils appelé Clinias qui est éperdument amoureu d'une 
courtisane nommée Néère. Ne pouvant le décider à rompre cette honteuse 
liaison, il se détermine à le faire partir pour Rhodes. Il lui donne l'argent 
nécessaire au voyage et lui enjoint de se rendre sur le port, pendant 
qu'il va s'occuper des derniers préparatifs. Malheureusement, Charmide, 
l'industriel qui trafique des charmes de Néère, persuade à Clinias d'aller 
dire adieu à sa belle annt de partir. Le jeune homme se rend chez la 
courtisane, et n'en ressort qu'allégé de l'argent qu'il avait ret'.U de son 
pè1·e. Fort embarrassé, il envoie Médus, son esclave, en emprunter pour 
lui à son an1i Diocrate. Mais Médus rencontre en chemin le père de Clinias, 
qui, ne pouvant se résoudre à se séparer de son fils, a subitement changé 
d'avis. Il donne 01·dre à Médus d'aller dire à Clinias de revenir à la maison 
et de rapporter l'argent. L'esclave s'introduit chez Néère, dans l'intention de 
lui voler la somme qu'elle a extorquée à son jeune maitre; mais, loin d'y 

i. Publiée par Imm. Bekker dans les Miacellanea mazimam pa,·tem e1·itica de 
Friedemano et Seebode, t. Il, p. 477. 

2. Cf. B,1..~n1M1, Calai. nu•. g,·. bibliot/a. Laure11t., t. II, col. 555. 
3. Pages 404-4-36. 
4. Neiira, Komiidic ,·on Demetrius Moscbus von Lacediimon, nacl1 dem t845 in Alhen 

crschicnencn crstcn Abdruck der florentinischcn llandschrift, gricchisch und deul.scb, mit 
Einleitung und Amncrkungeo von A. Ellissen. llannovcr. Carl Rümplcr. 1850. - In-8• 
de 2 fi'. et tt5 pp. 
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réussir, il est roué de coups par le maquignon de la belle, et va annoncer 
à Clinias qu'il a surpris son rival Lycophron en partie fine avec Néère. 
Clinias, aiguillonné par la jalousie, redemande son argent à la courtisane, 
qui lui rit au nez. En désespoir de cause, il se rend, a\'ec Médus, chez un 
sorcier nommé Thalassandre. Celui-ci, grâce à certaines formules magiques, 
lui fait recouvrer son argent et le guérit de son amour pour Néère. A la 
prière de Clinias, son père donne la liberté à Médus. » 

Tels sont les détails que nous avons pu réunir concernant Démétrius 
Moschus et ses œuvres. Ils sont, comme on le Yoit, peu nombreux. Il reste 
dans celte biographie bien des points obscurs, que l'on pourrait certaine
ment élucider en faisant des recherches tant dans les archives que dans le!I 
bibliothèques de Mantoue et de Ferrare, villes où Démétrius 1loschus passa 
une grande partie de son existence. 



DÉMÉTRIOS CHALCO~DYLE 

fü:m-'rnn:s C11ALco:rnn.E 1 ,·it le joui' à Athrncs en l'année i42-i 1 • Il 
apparlt•uail par sa naissance à une nohle el aneienne famille de cette 
glorirusc cité•. En U47, élanl alol's âgé de vingt-trois ans, Oémélrius quitta 
son pays l'l se rendit dircdmwnl à Uome, où il fit un st•jour dont nous ne 
~aurions p1·ét·iser la durée. Nous le retrouvons en U50, enseignant le grec 
à Pérouse. Ces préeicux !'enseignements sont tirés de la correspondance de 
Jean-Antoine Campani, qui fut élève de Chakondyle dans l'elle dernière ville. 

Dans une lettre adrrsséc 11 un ami dont le nom ne nous est pas parvenu, 
C:unpani raronte qu'il vient de commem·rr l'étude de la langue grecque 
sous la dircclion de Chalcmulyle et se dit àgé de vingt - trois ans. Or, 
comme il était né en U37, il s'rnsuit que Démétrius lui enseignait le grec 
en i450. Il ajoute que son maître était dqmis trois :ms c1,:j11 en Italie, d'oi1 
il l'ésulte que l'arrin:e de Chall'ond~·le dans cc pa~·s coïncide exactement 
avec l'année U47. Hempli de la plus vive admiration pour son professeur, 
f.ampani en parle dans un style qui frise le lyrisme : 

« Vt•nit gr:t•rus 'Jllid:un homo rx illa, ut aiunt, r1•c1•ntiore A1·adrmia, 

1. On lrou\"r ,liff,·rl'nlt•s fur1111•s du 110111 ,le Chaln111<l)·lc dans lt•s imprimés el les mss. : 
X2lxt"Jx2·,~Y1).,;,, Xxl-xox'.X"~·.Ji.-r,;, X2lxox'lvOY1i.r,ç, X2Àx'lxova,j).'tlç, Xa.>.xovô•j).-ri,. c,,ue 
il,•rnii·re form,• est rl'll<' q111• lli•m,:lrius a,·ail fini par ailopl,•r, la Sl'ule quP l'on l'l'Drontr,• 
tians ll's linrs pul,liès par lui (\'oy. la prêfal'P ,le l'/fomfre de 141l8, p. 13 du pr,:,l'nt 
,·olnml'; la wu>'t..-iption ,J., l'[#orratedc H!l3, p.16; le titre dPs Erolemata,p.17;rh'.). 
Il"un autre rôlt1, il parait hors de doute que l'orlhographl' r,1,•lle l'St Xot>.1to1tot'IÔT,Àljç ou 
Xoth'l1totvô.;).lj,; rn effl't, ,Jans un fragment de diatribe diri~ëe contre Chalcondylc ,,t 
puhliêe par G. K. llypilridc ('.\lt-;cot-r1).'lv 'A,wn~À"fl 1tovlj!J-Œ'l"lot "1"p!2, ·smyrne, 1876, in-8•), 
)lichPI AJKislolios se linc à une plais.inlPriP •le maunis gmil qui ne laisse aucun doute 
sur la fornu• primiliw et r,;,,11., du nom <Ir Chal,·on,lylc. On y lit (p. '3) : o.Ja· ot.jroç ;., 
cxlaz-,-,~E!"flV, ypotJ-;>ÎÔ'l; "JI! (r'l'st à Chalco111li·lc r111ïl s·a,lressc), !J-11 x2vi3•_j).11v af;foot; 
;(2ÀXY,v, à:).).' {if).1vov ltotl a2Q?ix•1, n-,v !J-ÈV 6pvotnia2 1t2;(Eîotv, '1"0 cpwç o).!yov 1t2i 'l"O\llot1ov 
Ëz'l1.1aotv. En U0tl, Chalromli·le siiz:nait Xot).xox2va.;>.ljç. Voy. la souscription rapport,;e 
plus loin (p. xcv1). En rcn11che, le Pa1·iai11us grec 11• 2783 de l'ancien fonds est ainsi 

souscrit : iypei;,lj ;cup\ '1111J-"11"1"P!o1.1 'l"Oi:i Xoihovr,v).'}1,1. 
I!. Chnlcor11l)IC etant mort, en 1511, à l",ige ,1., 87 ans, on obli,•nt 1424 pour la ,laie de 

!-ti nai~~nnrf". 
3. Si l'on en croit la soi-disnnl notice biographique que AsTorsr. Cu.os,ius, calligraphe 

l'l 111,;d,•rin rrélnis du s,•izi~mc sii•d<', leur a consacrèe, Laonic (ou ~icolas) et Démétrius 
Clralt-onilylt, auraient été fri\rt's, I.a chose n°<'st pas impossible, mais la petite élumbration 
de Calos)·nas e~t si remplie d'erreurs que l"on ne peut se défendre de douter d'une telle 
assl.'rtion. Cl'lte notice ne valait certes pas la peine 11uc Charles Hopf la tirât de l'oulrli 
pour ln pnhlil'r ,Inn, s.•, Cl11·1111iqur1 9rrr.o-1·0111n11ra (lll'rlin, 1117:'I, in-li•:. pp. 2-i3 ri ~ni,·. 
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qui quanta sil et grœrarum et latinarum litlerarum eruditione rcfcrlus, 
quantà etiam humanitate alque prudcnlia, ad le non prescrihcl'Cm, nisi 
sperarem omnia hœc ab aliis pl'Opc diem auditurum. Cœpit me el quidem 
fülcliter edoccre; cujus disciplinis oh id quam maxime delerlor quod 
Grrocus, 11uod Atticus, quod etiam Demett·ius illustrcm illam atque 
cxrellentcm antiquorum Grœcorum sapientiam, mores, clegantiam vitletur 
eflingcrc. Platoncm, medius fidius, si hune videas, magis tamen si audias, 
existimabi:1 1. ,, 

Et ailleurs : « Dcmctrius noster grœco sermone tibi rù 11pi-:-:m, id est 
bonam ac feliccm dicit actionem. Est enim ex animo tuus; ncque mirum, 
qmmdo est meus. Ncr111e est ille Demetrius quem tu arbitraris. Solum jam 
hoc triennium migra,·it in llaliam : qu:mquam est cum Theotloro ipso, 
11ucm scribis, arctissima familiaritale conjunctus, nunquam lamen neque 
tecum, neque cum Theodoro ipso Lonicum navigavit, nunquam Siciliam 
appulit, scd plana, ut aiunt, terra, quantum itincris ratio permittcbat, 
Athcnis Romam profcctus est, nescias fngiens magis futuram Conslan
tinopolilanœ urhis et rcliquœ Grœriœ calamitatem, an prrescnlcm imma
ncm1111e barharorum tyrannidem, quibus quotannis Gmici, ut ipse refcrt, 
non panca VCl'ligalia persoh·ehant. Placet illi hœc nostra Ilcsperia ; nec 
solum regionem, seil homines etiam ipsos vchcmenter laudat : nesrio 
!amen atlulationc, quo morho G1·œcia quam maxime !aboral, an potins ex 
conscientia laudcl. Homo est quantœvis et gr:,vitatis et auctoritatis, acutus, 
disertus, copiosus, et, qnod me maxime delectat, Plalonis atque Academiœ 
acerrimus romulator 1 • » 

Combien de temps dura l'enseignement de Chalcondyle à Pérouse? C'est 
une question à laquelle le défaut de documents nous met dans !"impossi
bilité de répondre. Nous ne saurions dire s'il y resta pendant les treize 
années qui s'écoulèrent de U50 au mois d'octobre U63•. A cette dernière 
1late, Démétrius occupait une chaire de grec à !"université de Padoue, cl 
rrc·ernit un traitement annuel de 11uatrc cents florins 1• 

1. J. bTo~n CAllPAlU, Epi!'t'opi Aprulini, Epistolnc et poemnta (l.<'ipzig, 1i07, in-li•), 
p. 7:! [UiLliolh. uat. de Paris, Z 700]. 

2. lo., ibid., pp. 73-74. 
3. Démélrius Chalcondyle fut, lui aussi, 111,\li, aux di~1·u~sions qui di,·isi·rl'nl vrrs rl'tli! 

rp•MJUC' lc>s partisans d"Aristole el ceux de Platon, el, de nu\me que Théodore Gaza, il fnl 
vi,,IPmmenl attaqué par llichel Aposlolios : aù oÈ ypoJJ,;iiooç vil:, lui dit-il enti·e autres 
arm:nilés, ,:iç .:,., :;. ,:!•11 8:xppw·, Ili.~8wvœ ~sllho-;i~JJ."flX:XÇ, o1~l: 1NV1oth lxw • ,:I yiip 
xo1v~v 0-01 x:t\ 11):,;fJrdvoç q>o1ni1:01lç, ivœ !J.~ xœxwç ).lyo11J.1 II).f,6wv1 mtpœ6Gi).)wv; 1:i 
~-,.,~~ov; 1:I i.byov a.;,~ov Hl a11wao'Jv, :;. ô -:1 xo1vov TVl)À'Î' x:xi ~).(':'; (G. K. llypéri,lc, 
M,x:xT,À0'-1 'A11oa,:6).-r, 710V"fl!J,!XTl0t ,:plat, pp. 41-42). 

4. l'oslea quicunque rheloricam lraderrl grœcas quoquc lilleras allingehat : sc,I <1ui ex 
prof.,,.,, in gnrri• wrsarrlnr, primum OenU'lrium Chal,•on,l~·lam Alllf'nÎl'llscm im·,•nin, 



l:\THOfll'1 :TION. 

En l'année t4GG, il achèrn de copier le Codex Laurentianu, n° 28 du 
plntens 51, à la fin d111J11el on lit le colophon suimnt, que nous em
pruntons à Randini : Ti).-,; -:o'J UlMµ,;1.1 -rµ,\µo,-ro; -rf,; 'Av6oloy!o,; -riiiv iµr.rp11xo

µÉ.iolv ë;10,;:6p,,iv ilr.typerµµ:i-:,,,v, & ë;~ ôn\).Ooµiv -:r xo,l ôtt,ip0wl70<µrv, r:,, lvt.v, 

i!y,;, -:r .1r,µi;-:pw; 6 Xû,x,;u,i;:i).r,; xo,l 1,,i,iwr,; 6 -ro'J A2'Jptv-rio1.1, i-:ii -riii &:r.o -rt.; 

x'Jpt0<7.t.; yevvi;17ew; ;r.tÀt'.l'7't'<'i> TE't'flO<X0'7t0'7'.<'i> !;r,xo17T<jl iu'l''· 

En 141i9 Chakond~lc était encore à Padoue; car, à celte date, il est 
mrntionné clans les Actes de l'évèché clr cette ville comme ayant servi de 
témoin et est qualifié de philosophe et d'homme très versé dans la 
connaissance drs deux langurs. Mais, comme le professeur qui occupait 
la chaire de grec à Padoue de,·ait être réélu chaque année par les suffrages 
de l'Université, et que cette formalité, qui re,·enait périodiquement exposer 
sa situation aux résultats toujours aléatoires d"un scrutin, ne plaisait pas 
11 Chalcornlyle, il 1·ésolut d"abandonnrr Padoue 1• 

Nous inclinons à croire que Chalcondyle mit ce projet à exécution en 
t47t : dL·ux arguments militent en fawur de cette hypothèse. t° Chal
condyle fut appelé à t'lorencc pour y succéder dans la chaire de grec à Jean 
Argyropoulos; or, nous sarnns que celui-ci quitta Florence en U71, pour 
aller enseigner à Rome. 2° En cette même année U7t, nous ,·oyons le 
docte Nicolas Perolli, srcrétaire du cardinal Bessarion, prier Jacques drgli 
Ammanati, cardinal de Pa,·ie, qui était alors légat du pape à Pérouse, 
d"user de son crédit clans cette ,·illc pour y obtenir une chaire à Démélrius 
Chalcond~·Ic. La lettre de Perolli arriva trop tard. Voici, en effet, comment 
lui répondit le savant carrlinal : « Tuo testimonio de Demetrio nostro 
apprime sum cldcrtatus, ncque enim jurlicio falleris : epigrammate autem 
inprimis, cui et gravitas el nitor, et non diffiurns latinitas inest. Gratulor 
in viri hujus cognitionem venisse, et tibi gratias ago. Ero posthac non 
amicus tanlum, sed doctrinœ suœ laudator atque ingenii. Ut tu mihi 
eum dedi~ti, ita virissim illi nos sponde. Doleo in hune annum conduci 
eum non posse. Catlll'(lrœ omnes jam sunt destinatœ et dicta salaria. Si 
admonitus dcsi,Ierii hujus non dies multos ante fuissem, erat virluti suœ 
non ineommodus locus. Hune mullorum sufTragio lulit Lilius quidam 
Tiphernas, ad doctrinam quantum vidco dexter. Si veniens annus me 

rornluclum norl'nis quarlrag,,nis, 3 i,I. oct. 1463 (J. FAccmun, Fa,ti gym11a1ii Patar,ini, 
l'alavii, 1753, in-4•, p. LIV). 

1. BA~ms,, Catal. codd. gr. bibl. Lau,·ent., l. II, col. 103. - Ce manuscrit de 
l"Anthologie e$l un in--i• de 503 rr. écrits (lo., ibid.). 

2. ln Actis episcopalis curiœ anni 1469 affertur lanquam testis, diciturque philosophus 
et utri11s<111" liniruœ Jl"ritissinms. Quicunque autem haLM-ret scholam banc, quotannis 
prohari per t:niversilalis suffragia debebat cum more tum ex decr('lo Senatus. Id Chal
conrlyl,r rum minime plac·,•ret, rliscessil (J. Fu:r.1uuT1, Fa,ti gymn. Pata,•., l'i'· uv-L,·). 
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legatum, Demetrium idipsum optantem hahebit, implebit accumulate quod 
qurerimus. Perusiro, ad U diem octobri'!! 1471 1• » 

Ce fut sans doute après cet insuccès à Pérouse que les protecteurs de 
Démétrius Chalcondyle le recommandèrent à Laurent de Médicis, qui s'em
pressa de l'appeler à remplir le poste c111e le départ d'Argyropoulos laissait 
vacant. A Florence, Chalcondyle vit de nombreux élèves se presser autour 
de sa chaire : parmi les plus illustres, il faut citer en première ligne Ange 
Politien, qui composait en l'honneur de son maitre de charmantes pièces 
de vers grecs, qu'il a pris soin de conserver, et dont nous donnons deux 
l;cliantillons : 

EU: TOr~ ~nor,u10ri: UEPI TOr Alll!IITPIOr. 

<l>euy1-n Ili1p!/l(l)y &llcvol 01pi11:ov't1ç &poupœv, 

r.il; 'EAtX(l)Yiill111Y ,i).61 TCOÀIY()I xopoç. 

El ai 'ttç œù xdvou OœAiiµouç xœl ôwµœ't' lpew~, 

XœbaoxovlluAou a'ti161œ vœcniu 1 • 

Cc quatrain nous parait avoir été écrit peu de temps a[ll'ès l'arrivée de 
Chalconrlyle à Florence. Voici une autre pièce, qui porte la date de U75 : 

Ell: AHllHTPION. 

'E; o~ ô71 8166111po; oôpœv6vô1 

Pi'I, xœl WÇ T• x1A1Mvoç Y&oaaov;, 

µ1npoç x1pal pp1911U!o11 6œvouaœ;, 

iir.'t\ljYIZÇ ).{11:&Y 6111' Ôr.àp XCIÀlilÇ 

µàt,ji 671v µia"tœxœ 'tOOôa r.poaôoxQnœ;, 

<d -i'lll'Tl'tPI&, 11:ivnç &OA1ol y• 

vov yo11vouµ16œ. I:v ôà r.p!o; iAOwv 

11:11vQa1v, ao:p!'llç lo..,'tÙv ~µrv 

aoç • av YÏIY µovoç a1 TÀIIXVÇ 't18'11YOÇ s. 

Ce n'était pas seulement en grec que Chalcondyle était chanté. Un de 
ses compatriotes, Michel Marullus Tarchaniote, poète charmant, aimé drs 
Médicis, et pour lequel la langue d'Horace ne possédait pas cle secrets, lui 
adressait celte exquise épigramme : 

Dum' per Hymettium diu 
nequicquam apis quœrit vaga. 

t. Lettres du Cardinal de Pavie (Milan, 1506, I"), ff. 212 v•-213 I"' [Bibliolb. nationale dr. 
Paris, Il 228). - Nous devons reconnaitre que re passage n'est pas au~si concluant qu'on 
pournit le désirer, car il y avait alors un autre Démétrios en Italie: Démétrius Caslrenu~. 

2. A.'IGE PoLtm:ll, Proie vulgari iiledile e poe,ie lati11e e greche Wlorcnce, Bnrbèrn, 
1867, in-8•), page 192. 

3. ID., i6id., p. 190. 
BIIILIOGRAPUIE RELLf~IQUE. g 
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in us sacrum Clrnlcuud~·li 
l'I l.ihra s1m1·ifiua iocidens 
llt'us, inqnit, a•11m1les boo:r, 
liuc hue ailt-stc scdnhc, 
matn•m l'Ïtll'lis Alli,la 1 ! 

l'aul Jow pari,• d'um• rivalité (•ntrc Chalcond)·le el Politien', rirnlité 1lans 
l;u p1elle le Leau rôle ('Sl joué par le Grec; mais devant le silence des 
l'11nlt-111porains el surtout des 1lc11x prinripaux intércss1;s, une critique 
prucl,·ntc nous impose, croyons-nous, le dcrnir de n"aceordcr qu'une très 
n11;clionc confiance au témoignage de l't;nl1p1c de Noccra, chez qui, comme 
1111 le sait, l'ahsl'ncc de scrupule n'a d'égale que l'étotmleric a,·cc laquelle 
il Pnrrgistrc les plus invraiscmhlaLlt·s raeontars 3 • 

En U.75, Tl11;odorc Gaza étant mort, Chalcmulllc consacra, sui,·anl la 
cnutumr du temps, qud11m•s wrs 11 sa 111,:moire, sous la forme d'épitaphe. 
~011s arnns puhlié 1·ctte pl'lite pièec dans la notice consacrée à Gaza. Voy. 
ri-d!'ssus p. XLI. 

Par l'aménité de son cararti>rc et l'inh;grité cle ses rnœurs autant que 
par sa vaste fruclition cl la solidité de son enseignement, Démélrius 
c:haleond~·lc sut se rmwilil'r les Lonnes gràces cl mériter la protection des 
plus illustres familles florentines. Cc fut, selon toute probabilité, à 
Florence <Ju'il se maria. Femme énergi1p1c, excellente mère de famille, 
dom;e d'un grand esprit d'ordre, son 1\pousc, qui était rie heaucoup plus 
jeune c1ue lui, s'occupait des affaires domcsti,pws, auxquelles Démétrius, 
ahsorbé par l'étude, ne pournit a1·co1·dm· aucun soin. Ces prëcieuses 
1p1alités de bonne ménagère n'ont pas trouvé gràcc dc,·ant l'implacable 
111alig11ité de Paul Jorn. « La lihcrté dont cl le jouissait, dit-il, et sa 
mcncillcusc fél'omlilé firent douter de sa 1·crtu, quoi11uc ses trois fils 
ressemblassent d'une mhnièrc frappante à Chalcondylc ~. » Il semblerait 
11uc le médisant 1m;jat ait 1·oulu alll;nucr dans cc dernier membre de 
phrase ce qu'il )' a de gratuitement odieux dans le premier. 

Bil'll que Paul Jovc ne mentionne que quatre enfants de Cftalcondylc : 
trois fils cl une fill1i 5, son :illusion nu:chante à la rare fécondité de l'épouse 
du savant grec prom·c qu'il en sarait le nombre plus considérable, comme 
il l'était en dfot. Le Parisinu, n• 202:i de l'ancien fonds grec, qui est un 
autographe de Chalcomlylc, contient, écrits de la main de celui-ci, les al'lcs 

t. lfymni et epigra,mnala lhnutu (Florl'm·c, U07, in-.J•), f. 31 T". 

2. Elogia doclor11m virorum (Amws, 1"57, in-8•), p. o,. 
3. Voy. MEllCKElf, lliatoria vitae el i11 litte1·a1 meritonun Angeli Politia11i, pp. 67 

cl suiv,, cl pp. 132 cl sniv. 
4. Elogia doctor11m vù-orum (.\mws, 1â"7, in-8"), p. 65. 
:,. /;'lor,ia doclor11m r·frornm (.\nwr,, f;iâ7, in-R•), pp. ll5 Pl 2:,:i. 



DÉMÉTHIUS CIIALCONDYLE. XCIX 

tic naissance de ses dix enfants. Nous avons reproduit intégralement cc 
précieux document 1 , qu'on nous pcrmrttra de résumer ici : 

t. Dimanche 29 mai 1485, naissance de THÉODORA., qui a pour parrains le 
comte Jean Pic de la Mirandole, le chanoine Georges Vespuce' et Pierre Dati. 

2. Jeudi 9 novembre H80, naissance de TuÉOPIIILE-TR\'PHON, qui a 
pour parrains Bernard Ncrli, Jean Acciaiuoli 3 et Laurent Tornabuoni '. 

3. Mardi 7 avril f 489, naissance de T11ÉsÉE, ciui a pour parrains le 
cardinal Jean de Médicis 5, Alexandre Frenczi et Georges Vespuce. 

4. Samedi 18 septembre B90, naissance de JEAN-füs1LE-Rmrnws, qui 
a pour parrains Jean de ~lédicis, Pandolfc de Luna et Pie1·1·e de Bibbiena. 

5. Dimanche 9 décembre U92, naissance de MA.RIF., r1ui a pour parl'ains 
Barthélemy Calchi, Jacques Anticpiario 8, Jean Bcllincioni et Pâris de 
Mantoue. 

6. Dimanche t 2 jamier 1494, naissance de PoLYXÈNE, qui a pour parrains 
Barthélemy Calchi, Blando de Castiglione et Jacr1ues Anliquario. 

7. Le 6 juillet U96, naissance de C1ssA.NDRE, qui a pour parrains 
Barthélemy Calchi, Blamlo de Castiglione, Jacques Anlirpmrio · et Jcan
Jacc1ucs. Arigoni de Mantoue. 

8. Vendredi t•• septembre U97, naissance de JEA.N-ALEXA.~DRE, qui a 
pour parr.1ins Jean-Ange Rubini, Nicolas Anliquario, Nicolas Lazzarini et 
Guillaume. 

9. Samedi 4 avril t500, naissance d'ALEXANDRE (pas de parrains indic1ués). 
tO. llardi 25 juin t50t, naissance de PToLÉHÉE (pas de parr;1ins 

indiqués). 

Démétrius Chaleondyle avait, comme on le voit, soixante cl un ans lors de 
la naissance de son premier enfant, en U85, el soixante-dix-sept, quancl 
naquit le dixième, en t50f. Une si nombreuse postérité pour un vieillard 
ne pournil manciuer d'exercer la vene railleuse de Paul Jove. 

Chalcond)·lc enseigna environ vingt ans à Florence. Nous ignorons la 

t. \"oir le t. Il du présent ounage, pp. 504--507. 
2. li était oncle du fameux Améric Vespuce. 
:'i. Bernard !lierli et Jean Acciaiuoli soul ceux-là même rp1i, deux ans plus lar,1. (en 14~8), 

firent les frais de la splendide édition des poi:mes 1l'lloml-re, pul.,liéc par Chako1ul~·lc. 
\"oy. pl~ loin, p. O. 

4. Laur••nt Tornabuoni était cousin de Laurent de Mé,liris. Conclamné par le gouvernc
llll'nl JN>pulaire, comme ayant conspiré pour ramener à florrnre les llé,fü·is, 'lui en nairnl 
i-1,; chassés, il fut décapité en U07. 

5. Qui Cul plus tard le pape Léon X. 
6. Sur Barthélemy Calchi et Jacques Antiquario, on pPut ronsuller T1n.,nosc1t1, Sto1·i" 

tlrllfl l.rtteralura italia11a {llilan, U124, in-8•), 1, VI. pp. ;,2 1•1 ~ni,·. 

-
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raison «fltÏ le fit quittm· celle ville 11011r aller à Milan. li était encore à 
Florence le t6 juin UOI, mais il était déjit installé à Milan le 4 mai U92. 
li y moumt, en t5t t, à l':\ge de <1uatre-vingt-sept ans et cinq mois. Le 
porte J«-:m-Georgcs Trissino, qui avait été élève de Chalcondyle, lui fil 
élever d:111s l'église Xotrc-llamc de la Passion, à Milan, un monument en 
marhre hlanr, oi1 fut gr:m\c J't;pitaphe suirnnte, <1u'il avait composée: 

P. Il. 
llEllETIIJO CIIAI.CONDYLAE ATIIENIE:'iSI 

l:'i srrnns UTTEIIARVM GR.-\ECARVI 
Elll:SE:'iTISSlllO 

Q\"I \"IXIT A:'i:'iOS LXXX\"11 llE:'iS. V 
ET OBIIT A:S:SO CHRISTI MDXI 

10.\:'i:SES GEORGIVS TRISSl:SVS GASP. FIUVS 
1'11.\ECEPTORI OPTDIO ET SA:SCTISSDIO 

POSVIT 1• 

Le portrait de Chalconclyle, que nous donnons en rega1·1l de la première 
pa~e de _cet article est copié sur celui que Dœrner a mis en tète de sa 
notice 1 , et qu'il avait emprunté à une peinture sur bois du quinzième 
siècle, conservée à la hihliothè«1ue universitaire de Leipzig•. Ce tableau, 
<p1i offre toutes les garanties d'authenticité, représente Marsile Firin, 
Christophe Larnlini, Ange Politien et Démétrius Chalcondyle conversant 
amicalement dans une campagne, peut ètre celle de Fiesole près Florence~. 

Un vo)·ageur fran{'ais, Lingue!, qui visita la Grèce dans la première 
moitié du dix-huitième sièrlc, s'informa, lors de son passage à Athènes, si 
la famille Chalcont!yle existait encore. On lui répondit affirmatirnmcnt el 
on le conduisit près des héritiers de ce nom illustre. Ces détails nous sont 
révélés par une lettre autographe des frères Jean et Nicolas Chalt'ocondyle 
(car c'est ainsi qu'ils signent), en date du to juillet t 750 et conservée 
dans le Parisin111 grec n° 890 du supplément. Yoici le commencement de 
cette lettre : 

•E~'l:f.W";CZ't! cz~Oh-;J), r.p'laxuvovµÉv a,. 'AviµvJ)atv -:;o:0v1uv -;i'j; ai'ji; i;o:1.tlnj'ro; 

o-;czv eii; tl,v xcz1piv 6r.ov &pian, dt; tit; 'AOf,vczi; {Hyw 1ii; t1jV +,µnip:xv 1tcz-;piôcz) 

r,-;ov ,l; -;o:i; 1729, ô1i vi latop[ane tàv toi:ov, ip,uvf,a1t1 choµ'll xczi itov-;o 

1. Aacr.un, Bibliothrca 1cript .. Uediolammsium, l. II, p. 2091. 
2. De docti11 hmninibru graeci,, p. 181, 
3. Ibid., préface, f. 5 V". 

4. Voy. MEl<CKEl'I, Hi,toria vitae Angrli Politia11i, pp. 4:,0-i51. - Nous ,l,•rnns 
ajoul~r que flominique Gliirlnnclain a print flémétrius Clinl,•nn,l~-lt• ri l,•s trois su,,lils 
111·r,111111ag1•s ,Jans Ir l'11,1•11r clr Sanla )!aria :'iowlla. i, Flnr,•11r1•. 
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Hv f.v21 -r1vci; cir.o ixarvo -ro 11:cii.ci1ov yivoç -roil Xcihoxov&vi.71, xcil a&; ir.2piia't'l;aciv 

r.wç 1up!ax1-rci1, xcil oün,ç µk r.po0uµ!civ li.26n1 xor.ov xcil f,l0an dç -ro 11:-rwx1xov 

ipycia-rr,ptov µ.ciç, x:zl 1i&n1 -rov µcixcipi-r71 r.ci-r71p 71µ6>v xcil iauvoµ1hiaci-:1. "Oµwç 

6 uitp~; ia-rii071 i.oUci llua-rux1aµ1voç daà i.oyou µciç, etc. 

La fami1le Chaleonc1yle s'est pe1·pétuée jusqu'à nos jours. La Nici 'E1t'li11•pl;, 

clans son n° du jeudi t5 septembre 1883, annonçait ainsi le Mcès de Jean 
Chalcondyle 1 : 6 81cixcxp1µµivoç xcil i~ ir.iç:civoilç olxoycvdciç -r&'.>v 'A071vwv cipxcilci; 

'lwiivv71ç l:. Xcihoxov&vl71ç, 11:ci-r71p -r&lv yv(l)a-r&lv xœl 61œxaxp1µµÉv(l)Y auµr.ol1-rwv 

f.:iwv l:r.upl&wvoç, Aoux& xcil Nlxou Xcihoxov&vi.71, cir.16lwac X6Èç r.1pl -r71v wpciv 

f µ. µ. aunr.d:ri xpovlou voar,µno; xœl iv 71i.1x!(f l-rwv Ul&oµf.xov-rci. 

ŒuvRES DE DÉHÉTnrns CHALCONDYLE. Indépendamment des ouvrages décrits 
sous les n°• 5, 7, 8 et 25, publiés ou composés par Chalcondyle, on lui 
doit encore la traduction du traité de Galien De anatomicis aggregatio
nibus, laquelle ne vit le jour qu'en t529, à Bologne, avec plusieurs autres 
traités du mème auteur 1 • C'est sans doute aussi Chaleondyle qui a traduit 
un opuscule du même Galien, imprimé à la fin de l'Epithome Galeni s de 
Symphorien Champier (Lyon, t512, in-8°) et ainsi intitulé : « Libe1· primus 
« scu particula p1ima lihri Galeni de oculis a paucis :mnis translatus de 
« greco in latinum a Demetrio greco. » 

Démétrius Chaleondyle fut, en outre, un des savants qui révisèrent la 
traduction la~ne des Œuvres de Platon par Marsile Ficin, parue à Venise, 
en U9t, aux frais d'André Torresano d'Asola. Voici, en elTet, l'avis qui se 
trouve en tête de l'ouvrage, au Vo du f. 4 : « Ad lectorem. Ne forte putes, 
amice lcetor, lantum opus editum temere; seito cum jam composuisscm, 
antequam ederem, me censores huic operi plurcs adhibuisse : DE»ETRIUH 
Atheniemem, non minus philosophia et eloquio quam genere Atticum, 
Georgium Antonium Vespucciu"m, Joannem Baptistam Boninscgnium, 
Florentinos viros latine grœceque peritissimos, usum prroterea acer1·imo 
Angeli Politiani, doctissimi viri, judicio, usum quoque eonsilio Christophori 
Landini el Bartholomœi Scalre, virorum clarissimorum. » 

1. Page 2, première colonne. 
2. Voy. llorrn1111, Lezicon bibliographic11m, t. Il, p. 265. 
3. La Bibliothèque nationale de Paris possède un exemplaire de ce rarissime Oll\'1"3i,<', 

.ous la nolalion : T 13 69, Résene. 
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JrsTI:-. fücADrns ,:lail nalil' de Corfou. l\'ous ignorons la ,lale précist• de 
sa naissanœ, mais on p1•ul la fixer approximativement wrs U72. La plus 
:11ll'i1•nne nwnlion de llfr:11lyos que nous connaissions se trouYe dans une 
ll'llre gr<'e•1uc que lui éerivit le savant Ermolao Darbaro 1• Cette lettre porlc 
la date du i5 juillet, sans indil'alion d'année, mais elle ne peut ètrc 
postfrieun•l, 1492, Ermolao Barbaro étant mort de la p1'ste le U juin U93 1• 

\"enu fort j1•une à Vl'nise, Déead~·os sut y faire apprécier, par les juges 
li•s plus comp,:IPnts, sa rare intelligence et sa p1·ofonde connaissance de la 
langue grec'lue. Dans la se1·onde épilre d1:dicatoire du tome premier des 
Œurn•s d'Aristote, paru au mois de novembre U95, Alde 11:muce, qui 
tP1rnit Déead~·os en singulii>re estime, parle de lui en des termes que nous 
ne saurions nous dispenser de citer : « Justinus etiam Corcirœus miro 
ingPnio a1lolcseens, grœce1p1e sane c1uam l'rmlitusi. » 

\"ers UOI, Déead~·os donna sa belle édition du Psautier à l'usage d1's 
Grees, qui est une des plus rares productions de l'ettc célèbre ollicine 
v,:nitiennc 1l'oi1 sont sortis tant tic chefs-d'œuvre typographilJues'. 

Dans la préface qu'il a mise en tète du Psautier, Dt:Cadyos informe s1•s 
lcdcm·s c1ue Alde se proposait de publier à bref délai l'Ancien Testament 
en hébreu, en grec et en latin. « Ce Psautier, ajoule-t-il, est une sorte de 
prél'urseur, de héraut chargé d'annoncer d'une voix éclatante l'apparition 
des saintes Écritures, que nom allons prochainement mettre sous presse. » 

Par nrnll1cur, celle édition, que Déca1lyos promet avec tant de joie et 
à laquelle Alde songeait em·ore en i501 ~, ne devait jamais voir le jour. 
Elle reçut pourlant un commencement d'exécution, duquel il nous est 

t. Elit> se li"oun· 1~mni h•s !,•lires latim•s 11'.\nl(e l'olilien (Paris, 1526, in-4°). C'e.•t la 
4;;• lcllrc du liHc XII; ellti ne ronti,•nl ri1•11 qui -raille la pl'ine d't\tre cité. Mousloxy,lis 
l'a r1•prod11ile ('E).).r,wlµ•,f,µ1dV, pp. 20'2-203) el apr,·s lui Sp1-ridio11 de Biasi (,tfemorie 
biog,·afiche Îlllo1·no agli illualri Corcireai, etc .. p. 1i-18). 

2. C'<•sl la date dunnéc par la Biographie .1/irlumd; mais il l'Sl juste de dir<' que 
TiralJOSchi place la mort de Darlmro nu mois de juillt•t : • nd luglio del 149;; • (Storia 
della letteral11ra itolio11a, llilan, 1824, t. VI, p. 1212). 

3. Cf. D. llotfidd, Praefatione• et F.pi.tolae, etc., (Cantalirigiœ, 1861, in-4") p. 199. 
4. Pour la d,•,;;-ri11tiou de cc li He, YOY. t. I. pp. 22 el suÏ\•. 
:,. Velus el nonnn Inslr11111rnl11111 gra.•cc. latine el lwbraice 110111111111 imprt>o;si, se,I par

lurio (I.,•llrc d'Ahle à c .. nra,ICdli-s ,•1 à \Ï1ll'l'nl l,onitin,,l11l~e ,le ,·,·ni,..•, le ijuilll'l l~.01, 
l'i p11Llit"·,~ par llt•nunanl dans "<.'> .-1111111/cs de l'impriml'l"ÏC des Alde, I'· tilli d,i la 
tri.•i~il·me êdition/. 



JUSTIN DÉCADYOS. Clll 

parvenu un spec,men : c'est un précieux feuillet in-folio, uni11ue peut
être, imprimé d'un seul côté, sur trois colonnes (hébreu, grec cl latin), 
contenant le commencement de la Genèse et relié avec d'autres pièces 
curieuses, dont plusieurs concernant l'imprimerie aldine, dans le Parisinlls 
grec n• 5064 1• Les caractères grecs qui y figurent sont les mèmes que 
ceux 1lont on s'est servi pour l'impression du Psautie,·. C'est donc à Alcle 
et à Justin Décadyos que ,·evient l'honneur d'aroir eu les premiers l'i1ll1e 
d'imprimer une Bible polyglotte. On ignore et il est permis de rrgretter les 
motifs qui empèchè,·ent la continuation de cette grande entrep,·ise. 

Dt,~dyos promettait, en outre, de publier ultérieurement les différents 
livres liturgiques en usage dans l'Église grecque ; mais il ne semble pas 
qu'il ait donné suite à ce projet; du moins, on n'a signalé jusqu'à ce jour 
aucune puhlic:1tion de ce genre pouvant lui être att,·ibuée. En revanche, 
plusieurs bibliographes, notamment Renoum·d 1, mentionnent Décatlyos 
comme étant l'éditeur des Heures grecques de la Vierge, publiées par Alde 
en U97; mais, comme ils n'apportent aucun argument à l'appui de lem· 
assertion, nous n'avons pas cru cle\'Oir donner à ce rarissime opuscule ln 
place chronologique qu'il devrait occupe,· dans cette bibliographie s'il était 
prouvé qu'il a été mis au jour par Justin Décadyos. Ne voulant pas toute
fois nous exposer au reproche de l'avoir totalement négligé, nous en 
insérons ici une description, en faisant observer que nous sommes le 
premier à la donner complète. 

"npix, -r-;.; or.rn:ixp8Évo•J MocpCix; x.ix 

8' l8o; Tn; ~w11-ixtx.Tia a.ÙÀTi<J. 

'Em1 ~ocÀ11-ol. ~; 11-E"C'a.vo(a.;. 

Horre bealiss. uirginis secü 
dum consuctudinem ro 
mame curi:e. 

Scptcm psalmi pœnitentia 
les ciï lctaniis & orationi
bus. 

[ A11 1• tlu tlel'llicr feuillet J Evnir,aiv hvr.w011 r.!Xp' ,ii.l;w. o•:.x iivEv µb.ot 

-;:povoµ.fou. XtÀtot;G> tl'rpaxoato,:-<i> ivvEVT1XOt:"W l&0riµt.tt à:.:O 'tYja Oeoyovfct,r iTEt. 1nj•1f,; 

t. Il forme le f. 86 de cc manuscrit. Renouar,1 en a donné un fac-similé assez r,:ussi 
dans ses Ân11ale• de rimprimerie de• Alde. Un exemplaire de ce fac-similé forme le 
r. 87 du susdit manuscrit. 

2. A11nalu de rimprimerie du Alde, 3• é,lition, p. 250. 
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..-:,:,afti;~Wvo.; -::É11r.T!, îa-:a::1évou. ir:l &pzov-ro; AvyotHrTlvou Bcxptcxilxou -rl}v 

~:x,nHi;ix 't<ÏIV r.6i.twv 'tlXV't7jV !\l'N;(<ÏIO" iivroxoov-roa. 

ln-t6 de i i 2 fT. non chifTrés, divisés en U cahiers de 8 fT. chacun, 
sig111;s «-~. Impression rouge et noire. An verso du titre, un Lois repré
Sl'lllant l'Annonciation. Rarissinw ,;dition. Un eXl•mplaire rcli,; en maroquin 
a ,;té récl'mmcnl wndu par le libraire ~laisonncurn, de Paris, au prix de 
800 francs. [BiLliothèque nationale de Paris, Inventaire D t56t9.] 

M. Amhroise Firmin-Didot a commis, dans son Alde Manuce et /'Hellé
nisme à Venise, une erreur que nous n'aurions pas relevée si clic n'avait 
d(,jlt fait son chemin et n'eùt été arcr}'téc cl grossie par un savant grec 
11ui passe pour avoir de la c1itique. M. Sp)-ridion Lambros, dans son 
introduction à un document concernant ,le prétendues quei·elles entre les 
clergés latin cl grec de Corfou t, identifie notre Justin Décadyos a,·cc un 
certain Joel Décadyos dont il est CJUrstion dans le susdit document. Voici 
son raisonnement : Nous savons (}Ue Jlé!'adyos était diacre; donc, étant 
donnée l:i coutume bien connue (JUC les Grecs observent, (}Uand ils entrent 
en religion ou sont promus à la dignité épiscopale, de prendre un nom 
nou,·cau comnwnçant pa1· la mèmc initiale que celui qu'ils abandonnent, 
on peul aflirmer en toute certitude que Justin et Joel Décadyos ne sonl 
qu'un seul cl uni11ue personnage. Avant de tirer une pareille conclusion, 
M. Spyridion Lamhros aurait dù s'assurer si la majeure de son argument 
était à l'abri de toute contcsL1Lion. Malheureusement, rien de plus faux 
1111c l'assertion sur laquelle éllc s'appuie. 

~fore Musurus, dans une lettre dont Renouard a donné le fac-similé 
cl la tr.uluction française', prie son compatriote et ami Jean Grégoropoulos 
de lui faire sarnir si le diacre 11ui a été leur premier maitre se trouve 
encore 11 \"enise. M. Ambroise Didot, qui cite un passage de celle missi\"e:;, 
ajoute en note 11uc « cc diarrc est prohaLlcnwnt le diacre Hécadp1s, 
éditeur de la Galéomyomachie 1• » Or, il est à peine besoin de faire 
obse1·ver que l'éditeur de la Galéomyomachie n'est pas Décadyos, mais le 
diacre Aristobule Apostolios, qui fut, en outre, le maître de Musums et de 
Jean Grégoropoulos 1• Ailleurs encore 8, M. A. Didot donne à Décadyos le 

1. 'l'à a1;>ci).l'-:xn x,xi <Xt'ttciµuix 'twv lüpx'Jp:xlwv, dans les Ntoû,À,;vtxà ixvci).na 
(Alhènl's, 1882, iu-8•), t. li, pp. 516 et suiv. 

2. A111iale6 de fimprimeric de, Alde, troisième édition, p. 520. Nous en donnons le 
lexie dans le t. II du présent ouYrage, p. 594. 

:i. Alde Ma11uce, etc., p. 456. 
4. Alde Ma11uce, etc., p. 456. 
5. Voy. l'arlresse d'une lettre de Jean Grégoropoulos à Ari,lobute Aposlolios, r~produilc 

en foc-similé p. 266 du tome Il de la présente Bibfü,..;r.iphic. 
6. Alde "1a111tce, etc., p. 00. 
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litre de diacre; mais celle qualification, que rien n'autorise, provient sans 
doute de quelque confusion analogue à la précédente. 

Nous n'irons pas pourtant jusqu'à nier qu'entre ces deux Décadyos il 
n'existe aucun autre rapport qu'une homonymie fortuite; mais, pour n'en 
faire qu'un seul, nous sommes plus exigeant que M. Lambros: il nous faut 
des preuves solides et puisées à des som·ces dignes de foi. 

Que devint par la suite Justin Décaclyos? Nous ne saurions répondre à 
cette question d'une façon catégorique. Tout ce que nous pouvons affirmer 
c'est qu'il quitta Venise 1• Toutefois, son éloignement de celle ville ne l'em
p&hait pas d'entretenir par correspondance les relations littéraires qu'il 
avait formées en Italie. 

La première des deux lettres de Justin Décadyos publiées dans l'Appen
dice est extraite du Taurinen1i1 grec LXIV, c. 111, 7 (IT. 6t v0 - 62 ra). 
Elle ne porte pas de date, mais elle fut écrite, selon toute probabilité, 
dans les derniers mois de l'année t5t8. En efTet, Décadyos y félicite Vittorio 
Fausto de sa nomination à la chaire de langues grecque et latine de Venise; 
or, nous savons que Fausto, qui succédait dans celle charge à Musurus, 
fut élu par le sénat, dans sa séance du i6 octobre 15t8 1• Il avait eu pour 
concurrents le Crétois Constantin Palœocappa et Jean-Hector-Marie Lasca1·is, 
surnommé Pyrgotélès. Le premier, qui ne voulait enseigner que le grec, 
obtint seulement trente-six suffrages, le second en eut cent, mais 
\'ittorio Fausto fut nommé par cent vingt et une voix. Vittorio Fausto 
n'était pas Grec, comme l'a fait croire à quelques-uns son nom hellénisé 
en N1xiiu, <l>œilaToç, mais citoyen de Venise1• Il avait déjà p1·ofessé publi
quement avant sa nomination•, car voici ce qu'on lit dans le tome XXVI 
(ms.) des Diarii de &larino Sanuto, à la date du 8 octobre {518 : « In 
« l'auditorio 11 Vetor Fausto fece uno principio a lezer in g1·echo et fcœ 
« una oration; monstro gran memoria et cognition di scienlie (lexe Orpheo 
" de Argonautis ). Vi fù l'oralo1· de Franza •, etc. 1 • » Vittorio Fausto 
collabora avec Démétrius Ducas à l'édition du Nouveau Testament qui fait 

1. Lorsqu'il écrivit sa lettre à Théodore Photiuos, il était à Avlone. 
2. Crcoe:u ( qui cite les Diarii de Marino Sa11ulo ), bi•cri:io11i ve11e:ia11e, t. III, 

p. 512. 
3. C1coon, ibidem, Ill, p. 512. 
-1. C'était une condition que devait remplir le candidat; il en est fait mention expresse 

dans le décret que le Sénat rrndit à cette occasion, le 29 juin 1518. Voyez ci-après ce 
document, p. cnn. 

5. La salle où les professeurs faisaient leurs cours était à S. Marco in Terra 1\'om. 
6. C-était JEAN DE P1xs, à qui lllusurus avait dédié, en 1516, son édition des Discour!I 

de S. Grégoire de Nazianze. Voy. le n° âO de la présente Bibliographie, 
7. Cu:oo,.t., I11acri.:io11i ve11e;ia11e, t. III, p. 511. 

■ 
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partie tic la Polyglotte de Ximcnès. (Voy. pp. t t2 cl suiv. du tome I•• de 
cette hihliographie.) 

La sermulc lettre de Justin Dèrmlyos est tirée du Parisinus grec, n° :1580 
(IT. 558 \'°- 550 v0 ). Elle est adressée à ThL:OC.lore Photinos, qui a,·ait, à cc 
quïl semLlc, soumis à Décadyos ses doutes en matière de foi, et est tlali-c 
d'.\vlonc, le 24 février, sans indication d'année 1• 

Une troisième lettre dt• Justin Déracl)·os se trou,·e tians le Mediolane,uis 
grec roté : C. 259. lnf. (ff. 274-275). Elle est mlresSt:e à Afanucl, rhéteur 
tic la grande église,._ Le savant bil,Jiotl1t'.-caire de !'Ambrosienne, M. l'abbé 
Antoine Ccriani, a eu l'extrême obligeance de nous faire sarnir que celle 
lettre est insért:e dans une copie d"ét·rits cont·crnant le concile de Florence 
et les opinions religieuses des Grecs, copie exécutée par un Grec, pour le 
docte Vincent Pinelli, dans la seconde moitié du seizième siècle. La leltrc 
de llt:Cadyos n'est pas datt:c et ne contient rien qui mérite d'être relevé; c'est 
um• épitre purt•ment la111lafüe, romme les Gre!'s en ont tant écrit, d"après 
les formules des manuels de st)·le t;pistolaire flui avaient rours à cette époque. 

Pour n'avoir pas compris le latin de la Bibliothèque grecque de l<'ahricius, 
C. Sathas a commis une plaisante bérnc en faisant ét·rire par Décatlyos une 
lettre à Amphilochios, contemporain de saint D.1silc le Grand 1 • Fahririus 
parle tout simplement d'un commentaire composé par Décadyos sur les 
lcttrrs ranoni11ucs de saint Basile à Amphilorhios; il ne dit pas non plus, 
t·omme d'autres l'ont cru., que r,e commentaire existe en manuscrit à 
Paris; l'écrit dont il mentionne l'existence tians notre Bibliothèque nationale 
est la lettre flue nous 1·eproduisons dans l'Appcntlice sous le n° 2. Nicolas 
Comnène Papadopoli possédait une copie de cc commcntairr; il en t·ite 
même un pasie:age dans ses Prœnotiones mytttagogicœ 5, et qualifie Décatl)·os 
ile nolus canonographru•. 

1. Crs drux ll'tlres de llé,·ad~·os !'Oul pnlili,:es tians li, l. Il, pp. 3-17-550. 
2. Manuel de Corinlhe. :Valaxos dil de lui : -ron -Ï,rov o aofwnTO, ·1t2\ 6Eo>.orm.i

n-ro, xvp1, l\12vo1JTjÀ, 6 µ.Érœ; p;,-rwp TT1; µ.erci).1J, Èxx).l)ai2;, 6 ,r1lo,rovv1Ja1nb; 
(ltiato,·ia eccle1iaatica, dans la T,m:ograccia, p. UO). Cf. Zaviras (~lœ 'Ei.lix;, 
Pl'· 95-00), qui donne une liste a,-scz JICU L"Ompli-le ,les écrits de Manuel; el, pour 
111é111oir<', M. Gédl'on (Xr:,llv1xix v,; 1tnp12p'l.1xi;; ix2tr,11l2;, CP., 1883, iu-8•, pp.S0-43), 
•111i noie daus 1111 intari,,altl,• w•rliiag<J •1ud,1n<'S délaib l,iographi,1ues, doul aucun il<N:u
mt•nl Ill~ ,·ienl ,:orrohorcr l'autlu-nticilé. 

:i. l\toEÀ).'ljvix.-1 qalolor/2, p. 101. 
4. Voyez S. DE Bus,, Mnnorie biograficl,c i11tor110 agli illuatri Corciresi, p. 72, et, 

antfrieuremenl, \'atTos, Catalogue, J, p. 195. 
5. Page 400. - Cf. Zaviras, Niœ 'Ei.lèxç, p. 344. 
6. Nous ne citons ici le li,moignage de :Sirotas Comnènç Papa<topoli qu'en faisant Ioules 

nos 1·éserws. A dire vrai, re pa,sag-e d"un Commentaire de 11,\.-a,lyos nous semble furt 
sujd à rauliun; il pourrail bi .. 11 noir été forg,\ par l'apadopoli. 
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Décaclyos est encore auteur des deux ouvrages suÏ\·ants : t 0 L'Office de 
Jean cle Janina, mart)Tisé à Constantinople le f8 avril f526. On le trouve 
dans l'Anthologium, à la date du t 8 avril, sous ce titre : 'Axolou6iœ -roo 
ciylou 'Iwcivvou -roO véou µcip'rl!poç -roO i; 1wœvvivwv, r.on10,raœ µàv r.~pœ -roo 

aoip,,mi-rou 'Ioua-rlvou -roO 41xœlliwvoç, œl-rf,au Ili -rGlv qaloxpia-rwv ,ùaa6wv 

Xp1a-r1œv6'lv. 2° L'Office de saint Athanase, moine des Météores, dont nous 
reproduisons le titre intégral : 

AKOAOT8IA TOT Ol:IOT IlATPOl: IIMON A8ANAl:IOT Too iv M1nwp1~ 

iiaxf,aœnoç, 'i"AAAOMENH Tl,I K'. ADPIAAIOT, Ilœpœ -roO Aoy1w-rci-ro11 Kupiou 

'Jo,..a-rivou -roO 4&xœllùo (sic). Nov llà -rùr.01ç ixlloOsraœ r.pw-rov, Ili' i;oowv, xœl 

,;:ilo-riµou llœr.civ71ç -roo ,ùy,v,a-rci-rou iipxov-roç Kup!ou xùp 471µcix71, 11100 Xœ-r!;71œvœ

yvwa-ro11 -roO olxovoµou, ix xwµ71ç Mœ6pf,lou, ir.œpxlœç -roO ciyiou Néwv Ilœ-rp6'lv, 

,.:,,.œ&dl fl,I ,cpoç -rov 0Ay1ov ipapoµévou. ~,j,r.f,. ENETill,l:I. f 788. Ilœpœ 471µ71-rpl'l) 

81,;toaiou -rtj\ i~ 'Iwœvvlvwv. CO:S LICE:SZA DE' SUPERIORI. 

In 4° de 39 pages. Marque de l'imprimeur sur le titre. Impression rouge 
et noire. [Bibliothèque nationale d'Athènes, 810).. 3858 ( t).] 



MARC MLJSURUS 

MARC ~lrsrnrs naquit à Rhéth~11mo, ,Jans l'ile de Crète 1. La date de sa 
naissance n'est pas connue d'une façon précise, mais on peut la placer a,·ec 
une quasi-cl'rtitmle wrs U70. En dli·t, f:rasme, qui vit le jour en U61, 
affirme, dans une de ses lettres, 11u'il n'était pas beaucoup plus âgé que 
Musurus 1• 

Nous ne possl\1Juns qui' fort P'-'U de dl;tails sur l'enfance et la jeunesse lie 
!\lare. li l'ut pour premier maitre, vraisemblablement en Crète, le diacre 
Aristobule Apostolios, et pour condisciple Jean Gn:goropoulos J. D'un autre 
cùtl;, il est a,·éré qu'il suivit aussi )ps docll'S leçons de Janus Lascaris', 
l't, comme il nous apprend qu'il arnit hahité Florence pendant sa jeunesses, 
on en peut conclure qu'il fut du nombre de ceux que la réputation de 
Lascaris attira dans la capitale des llédicis. Musurus n·a pas manqué, dans 
son Hymne à Platon, de témoigner sa reconnaissance à son illustre 
proli•sseur et de rappeler tout ce llont il lui était redevable. Le dominicain 
Z1•nobio Acciaiuoli a traduit ce pOt'me en vers latins; nous empruntons à sa 
tradul'lion, aussi fidèle qu'éll:gante, le passagl' relatif à Lascaris : 

Grnlis Lasrarr:e surnrnum drcus, incl~·ta n111111•u 

cui sua dal Janus nomina fp1-rc hircp~, 
non 81.'cus ac nalum trueris me hic f°'·it ab annis, 

pccloris el palrii pignora ce ria dcdit; 
anguslumque ,·ire, Clins 1111.c dm·it ad umlas, 

indice monslravit cousrius ipse manu. 

Si l'on prend à la lettre l'expression 1lont se Sl'rt Musurus en parlant de 
lui-n111111e quand il était élève de Lascaris : l-r, -ru.Oov ionœ•, on est fondé à 
en conclure qu'il pouvait alors arnir environ quinze ans, et, par suite, que 
son s1:jour à Florence doit être placé vers t 486. Il dut rester plusieurs 
années dans cettr ,·illc, prut-ètre y demrura-t-il jus11u'à l'époque à laquelle 
Lascaris fut chargé par Laurent lie Mé,licis d'aller en Orient recueillir des 
manuscrits grecs. 

1. ~ic. Comni•ne Pa1mt!u1•1li, 1/istoria Gy11111naii Patnri11i, t. 11, p. 29j. - I.a famille 
Jusuru~ exisk enror,• à llhélhymno : c't•,l dans r1•l11• pl'lite ,·ille qu'est 111; Con<lanlin 
llusurus, achll'll~n1t•nl aml,a,,.,,t!,•ur ,lt, Îlll'lllie à [,on,lri•s. 

2. \"oyez plus loin. p. r.un, Il' 1~is,-.,ge ,l'un~ lt•ttr,· tl'Érasm,•. 
3. \'oir la lettre ,le llusurus à Jt'an Gr,·goro1••ulos n•p1'l•luite page j!Jl de t'App,•nolicl', 

,l'apr,-s Il' fa,·-simil.• donné par Renouard ,lans ses ,t,males de l'/111p1·i111erie dea Altie. 
,. li h• Jit lni-mènw ,lans son llymm• it Platon. 
5. Voyez sa lt-tlrt• à J,•an Gr,•gori,poulos, t. Il, I'· 312. 
6. \'oy~z plus loin. p. 10~. 
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Quoi qu'il en soit, Musurus nous apprend que, pendant qu'il habitait 
Florence, il avait copié plusieurs traités de Galien, el que sa copie se 
trouvait, quelques années plus tard, entre les mains du savant helléniste cl 
1111~lccin Nicolas de Lonigo 1• Après un premier s,:jour en Italie, !lusurus 
rctonma en Crète, où il avait sa famille, qu'il aimait de la plus tendre 
affection. Aucun document ne nous permet de déterminer combien de 
temps il passa dans son pays natal. Son retour à Venise nous est signalé 
par une lettre de Georges Grt:goropoulos à son fils Jean, mais cette lettre 
est malheureusement dépourme de millésime. Si, comme nous l'avons 
affirmé, d'accord en cela avec tous les bibliographes, l'édition du petit 
poème de Musée publiée par Musurus, chez Alde, est bien de t.494, ce qui 
srmble hors de doute, il faut en conclure que, dès cette année-là, Musurus 
se trouvait à Venise. Il y aida sans doute l'illustre typographe italien à 
organiser son imprime1·ie, el collabora avec lui à préparer les textes grrcs 
qu'il devait publier plus tard. 

Décembre U97. - Alde achève d'imprimer le Dictionarium grœcum 
copiosiuimum, en tète duc1uel on lit cette épigramme de Musurus : 

llAl'KOr l!Ori:orror TOr Kl'HTOl:. 

Tt,i,o' ir.1p1oµœlv1ax1 -r1671v~n1pœ n,>.œay6iv 

y>.waaœ xœl cl 61.1y,.h71p œùaovi, œµ9! ~!t;).01.1 • 

-r,;a1 TŒÀŒY'r&Ut.,)Y -rpl.lTIXY7IY h' laoppor.ov IÎ/;1, 

evvov l71v à.µ90TY TO x'l'iœp, 'A>.ooc 1971. 

Juillet 1498. - Musurus public neuf comédies d'Aristoplmne 1• 

La renommée de Musums n'avait pas tardé à se répandre, et cc fut 
peut-être sur la recommandation d'Alile, qui avait été à même d'apprécier 
srs connaissanc~s et l'aménité de son caractère, que le comte de Carpi, 
Alberto Pio, le prit chez lui en qualité de professeur. Il occupait déjà ce 
poste en l'année 1499 5 ; il a raconté dans une fort jolie lettre à Jean 
Grégoropoulos la far~m dont il était traité dans le palais de son illustre 
,:lève : cc Le prince, y dit-il, étant par nature humain et généreux, a voulu 

1. Voir sa lrttre à Zacharie Callergi, t. JI, p. 312. 
2. Voyez plus loin, pp. 45-50. - On sait que les Scholies qui accompagnent cette édi

tion d',\ristophane ne sont pas de Yusurus, mais ont été simplement recueillies et mises 
en ordre par lui. Ce n'était peut~tre qu'un exemplaire manuscrit de ces scholies que pos
~,:,lait au seizième siècle CoNsrur1:1 Vu,~os, sacellaire de la grande Église de Constanti
nople, exemplaire ainsi désigné, sous le n• 26, dans le Catalogue qui nous est parvenu des 
45 mannserits grecs appartenant i ce dignitaire ecclésiastique : Mtipxo1.1 Mo11ao•lpo1.1 -roO 
;,1).oa&;>'l\l tp(l,71VEi2 Hi t1\IY2Tt.,)Y7l (l,!yœÀ'I) ,!; TOIÇ È-lviœ Xt.,)fl,'!)Oict; -roO 'Ap1a-roqiœvo11; 0 

(\'oy. Rich. F'œrstcri De antiquitatibu, et libri, manu,c1·ipti, Co1uta11tmopolitani11 
rommentatio, Rostochii, 1877, in-4•, p. 17.) 

:i. \"oyez !!<'s lellrc~ à Jean GrrioropoulO!', t. Il, pp. 51:i el sui,·anlcs. 
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« m'assurer pour l'a,·enir une position stable qui me laissât mon enli1\rc 
" lil,Prté d"cspril. A cet effl'l, il m"a fait don d"une petite propriété ou 
" ht'·n,;fiec ecl'li·siastiquc, a,·cc le consenlrmcnt des légats du pape à 
,, llolognr. Cc•lle libéralité ne m'a pas rendu riche, mais elle met dans 
" l'aisance un pauvre s:mml lei que moi. Ma proprillé me fournit tout cc 
« 1lonl j'ai hl'soin en blé, vin, huile rt laitage, et, par l'agrément de sa 
« position, sitm;e 1111'elle est à douze sl,ules et pins cle la ville, elle m'offre 
« une parfaite tranquillité; j'y trom·e le rrpos et la distraction loin du 
« tumulte de la cour. Tantùt couché sous les futaies, tantôt étendu sur les 
« liserons, le thym ou le gazon odorant, jr me plonge dans la lecture d'un 
« fürr. l,e pa~san 1p1i cultirn cc domaine et en recueille par moitié les 
« produits est rempli pour moi de toutes sortes d'attentions; lui, sa femme 
« l't ses enfants m'offrent t:mlùl de fort belles asperges, tantôt du lait 
« 1•aillé ou des œufs frais. Cda n'est pas peu de chose aux yeux de 
« h1•aucoup cle grns; mais mon hénéficc possède encore un autre et plus 
« précit•ux a,·antage, c'est qu'il n'oblige pas son propriétaire à entrer dans 
« les ordres; il constitue ce ·qu"on appelle une sinécure; on en acconle 
« indifféren1111enl aux ccck;siasti1j11es el aux laïques 1• » 

Musurus était c1•pendanl, ajoule-t-il, astreint à réciter tous les jours 
certains offices; cl il a mue que, pour un novice tel que lui, cette obligation 
n'était pas cxt•mplc de fatigue et d'ennui. Il espérait, Dieu aidant, se 
mettre ,·itc au courant et persévérer jus11u'au hout:1. C'est ici, croyons-nous, 
le lieu de faire ohser,·er que si, à cette époque, Musurus n'avait pas encore 
emhrassé l"élat ecelésiastique, ce fut peut-être la possession de cette petite 
propriété et l'obligation de réciter quotidiennement le bré\'iaire qui lui 
inspirèrent l'idée d\•ntrer dans les ordres. Nous ne savons, d'ailleurs, 
ahsolumrnt rirn sur l'époque à laquelle se décida sa vocation. 

A Carpi, Musurus parlagrait la t:Iblc du prince; il était honoré presque 
:1 son égal. Toul le monde l'aimait et le respectait, on ne lui parlait que 
la Lèle décou\'erle i. Il donnait chaque jour une leçon, et le reste du temps 
lui appartenait; il l'emplo~·ait soit en lectures et en conversations sur des 
sujets de littérature ou de philosophie, soit à préparer des textes pour 
l'imprimerie aldine. 

En U99, parurent par ses soins les deux volumrs des tpistolographes 
g1'ecs•. Dans l'épitre dont il a accompagné cette publication, Musurus expose 
comment il a compris son rôle d'éditeur. Ailleurs il compare les fautes ty
pographiques aux tètes cle l'hydre de Lerne qui renaissaient plus nombrruses 

1. Vo~·ez le texte complet de celle lcllrc, t. II, p. SIO. 
2. îoyez l. Il, p. 311. 
3. Voyez l. Il, p. 318. 
4. îoy,•z plus lnin. p. 51. 
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au fur et à mesure qu'on les ahattait1. C'est sans doute cet areu qui a fait 
rroire à plusieurs auteurs que Musurus avait rempli rhez Alde les modestes 
!'l utiles fonctions de correcteur d'imprimerie; Musurus corrigeait, comm<' 
le font tous les é1liteUl's, les ouvrages qu'il puhliait, mais, pour me scnir 
d'une expression teclmi1p1c, il ne « lisait pas typographitjlICmcnt ». 

Cette mème année U99, Musurus concourut, avec Nicolas Vlastos et 
Zacharie Callergi, 11 l'édition du Grand Étymologique 1 • On trouve en tète 
de ce li\-re, 1lont nous pa1·lons plus longuement ailleurs, une préface et une 
pièce de vers de Musums. 

R. llengc, dans sa biographie de Musurus 3 , s'est clîorcé de prouver que 
cc savant n'avait fait qu'aider Callergi à reviscr le texte de cet ouvrage, 
mais les arguments qu'il apporte à l'appui de sa thèse sont dénués de 
valeur. Si Zacharie Callergi avait réellement préparé cette édition, nous ne 
voyons pas pour quelle raison il aurait chargé Musurus de présenter le livre 
au public studieux, 1mis11u'il l'a fait lui-mème pour les autres tmvragcs 
11u'il imprima par la suite. Callcrgi n'était pas un simple compositeur d'im
primerie, il possédait une émdition amplement suffisante pour rédiger une 
prt;face comme celle dont llusums a fait prL:Céder le livre c1ui nous occupe. 

Nous ne partageons pas non plus l'avis de R. Menge, quand il affirme l 
qur, de l'existence d'une c;pigramme de Musurus en tète de l'édition aldine 
de }luséc, on ne saurait conclure d'une faron décisive que le savant grec 
ait préparé cette édition, car plusieurs autres savants, notamment Scipion 
Cartél'omachos, ont écrit des pièces de vers analogues pom· des ouvrages 
auxquels ils n'ont pris aucune part. S'il fallait adopter Ja manière de voir 
par trop absolue de R. 11cnge, il s'ensuivrait que les préfaces ou épitres 
d'A!tle en tète de certains ouvrages sortis de ses presses ne suffiraient pas 
non plus à le faire considérer comme en ayant établi le texte, et cependant 
il n'est jamais venu à l'esprit ile personne d'élever des doutes à cet égard. 
Tous les bibliographes sérieux, et Hoffmann tout le premier5, s'accordent 
1, considérer !lusurus comme l'éditeur du texte grec de Musée el l'auteur 

• de la trJduction latine qui l'accompagne; et il semble que R. Menge ait 
voulu se donner la satisfaction d'émettre, à cc sujet, une 01,inion paradoxale, 
<j uc personne assurément ne cherchera à partager. 

En l'année 1500, fut fondée par Alde, Jean Grégoropoulos rt &ipion 

1. Dans l'épitre dé,licatoirc de l',frialophane. Voye1 plus loin, p. 40. 
2. Voyez plus loin, p. 55. 
3. RAouLn l(ENGB Vimariensis De M. /tluauri Crele11si.t vita, aludiia, ingenio 11arralio 

(,lans le 1. V du Lexique d'llés~·chius, éd. de Maurice Schmidt, lena, 1808, in-4•, pp. 1-88), 
pp. 15 et suiv. 

4. Ibidem, p. 14. 
Zi. Le.rico11 bibliograpliic11111, t. Ill, p. 104. 
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Cartéromachos la Nouvelle .Académie, sorte de société pour l'avancement 
des lettres grecques. Bon nombre de savants en firent partie, parmi lesquels 
il est d"usage de ran~er Musurus; mais les deux passages que l'on invoque 
pour {,talilir ce fait sont loin de constituer un argument ptlremptoire 1 ; 

Alde y signale, il est vrai, la présence de Musurus aux réunions de 
l'acachimie aldine, mais cette présence est qualifiée de fortuite. Du reste, 
ce petit cercle ne parait pas avoir joué un rôle très important; il n'a, que 
nous sachions, laissé d'autres traces de son existence que les quelques 
mentions que l'on en trouve dans les livres publiés au commencement du 
seizième siècle. 

En l'année 1505, le Sénat de Venise confia à Musurus les fonctions de 
<'!'liseur des füres grecs 1 ; celle charge lui imposait les devoirs de veiller à 
ce que les ouvrages en langue grecque qui seraient imprimés dans les 
clomaines de la Sérénissime République ne renfermassent rien de contraire 
à la morale et à la religion. Il occupait encore ce poste treize ans plus tard, 
en 1516s. 

Laurent le Cr1:tois \ ile Camcrino, titulaire de la chaire de grec à 

1. Voir plus loin, p. 78, l"épitre dédicatoire d'Alde à Janus LaS<"aris, laquelle figure en 
t,1te du Sophocle de 1502; et, à l'Appendice du tome Il (p. 306), l'épitre dèdieatoire 
d"Alde à !llu~urus, qui se trouve eu t.\te du Stace de 1502. 

2. C'est llu~urus lui-1111\me qui nous apprend cette puticularité dans l'épitre dédicatoire 
i, Je-an de Pin~, qui précMe ll's seize diS<'Ours de saint Grégoire de Nazianze, publiés en 1â16. 
Voir le pa"58ge plus loin, p. UO. 

3. Pui~u'il le dit dans l'épilre dédicatoire dn livre cité dans la note précédente, qui 
fut publié en 1510. 

4. l.aurl'nt le Crétois n'était pas Grec, comme l'a affirmé Hody (De Graecü illiutrilnu, 
p. 300), et d'autres auteurs nant ou après lui. Ce n'est pas ici le lieu de donn<'r la 
biographie de ce personnage ; mais nous ne saurions nous dispenser de riter trois strophes 
d'une ode que lui adressa son contemporain Jl'an-Auri•le Augurelli, ear ces strophes 
,:tahlissent d'une façon pfremploire que le surnom de Crétois anit été donné à Laurent 
parce qu'il nait pa~é se11t aunét>s à étudier dans l'ile de Cr,•~c. Voici le passagP : 

Reims hœrendo propius, quid ipsœ 
polleant inlu• sapi,•n• futun11 
di~c.-al, el vires utrinS,que lingmc 

calleat, optas. 

Quœ tihi quondam ratio ut suborta est, 
tum truees audcs pt~la,:i procellas 
ll'mncre, et f(rajas s.itibundus urbcs 

pergis adire. 

Alq11~ jam du/ci palria remotr,,,, 
hic vokn• ll'plem remo,·aria an110,, 
1mde qu:r•i/11r,1 merilia r~po,·/a&, 

CRET/CE, nomen. 

PO,:sies d., Jean-Auri-le Augurelli (Veni,e, Alde, 1505, in-8•), f. ~igné p iii, veno. 
(llil,liothèqne nationale de Paris, Y+ 1577, Réscrw.) 
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l'Université de Padoue, ayant été chargé par le gouvernement vénitien d'une 
mission diplomatique en Portugal, Musurus fut appelé à le suppléer, par 
un arrèté du doge, daté du 22 juillet f503, et dont voici le texte : 

« Leonard us Lauredanus, Dei. gratia Dux Venetiarum, nobilibus el 

« sapientibus viris Thomœ Mocenigo, de suo mandato Potestati, et Andrere 
« Venerio, capitaneo Padure, et successoribus suis fidelibus dilectis sa
" lutem et dilectionis affectum. 

« Deputavimus cum Senatu noslro acl lecturam grœcam, loco domini 
« Cretici abscntis, dominum Marcum Musurum, cum salario et conditioni
,, bus ipsius Cretici, donec redierit, coi ordinarie rescrvata intelligatur 
« lcctura prredicta. Volumus itaque, et vobis, auctoritate Senatus prœdicti, 
« jubemus ut eundem dominum Marcum llusurum ad lecturam ipsam po
« siturn conservetis, cum salario et comlitionibus suprascriptis : has autem 
« rcgistratas prresentanti restituite. 

« Datum in nostro ducali Palatio, die 22 julii, indict. scxta, !505 1• ,, 

Au mois de février 1503 (= 1504, si l'on tient compte de la différence 
du calendrier vénitien), parut chez Alde l'édition de dix-huit tragédies 
d'Euripide 1 • Les critiques les plus autorisés s'accordent à considérer 
Musurus comme ayant donné ses soins à cette publication. Alde, il est vrai, 
a gardé le silence à ce sujet dans l'épitre dédicatoire à Démétrios Chalcondyle, 
dont il a fait précéder le premier volume; néanmoins, il parait hors de 
doute que cette attribution est fondée. Voici comment s'exprime à cet égar,l 
un des éditeurs d'Euripide, Adolphe Kirchhoff, dans la préface qu'il a 
mise en tète des œuvres de ce poète : 

« Ceterum textum editor non omnino expressit eum qui est librorum, 
" verum innumeris locis e conjectura non tam corrcctum quam interpo
" latum; quem virum fuisse Marcum Musurum Cretensem, illis ipsis tem
« poribus corrigendis in· Aldi usum grœcorum scriptorum textibus famo
« sum, indicio esse videtur satis certo, quod, quem librum constat fuisse 
« primarium textus Aldini, Palatinum dico 287, Musuri lum fuisse sua ipse 
« tcstatum manu reliquerit, quocirca qurecunque in editione Aldina prœter 
« librorum fidem novata esse deprchenduntur, Musuro inscribere auctori 
« nullus dubitaviP. » 

Et précédemment : « Constat autem ex iis quœ c schedis suis Romre 
" olim confectis mecum communicavit G. Wolffius, ineunte sroculo sexto 

1. CuOGIDA, Raccolta d'opu,coli, t. XXXIII, p, 25. 
2. Vore1 plus loin, p. 70. 
5. A. Kirchhoff, édition d'Euripide (Berlin, 1855, in-8•), t. I, pr«ifarf', p. tl. 

DIBLIOGRAPRIE RELLDIQl!F.. ,. 



<.XIV l'.\TlmDUCTIO\. 

" tl1·ri111n 111111c ,·rnlin·m co11tlil11111 fuisse inter Man.·i Musuri lil,ros. Sic 
.. 1•11i111 ill1· : « in ultima rrnlil'is pagina ll'gilur: 

,.(l ZP"JO'OTE"f1'ij x:xi 1i,•.n.e:!:xv Y,i.tE 

rix-:!v:x r;S:p.r:tùv • i.:x:u:pè. r.:xv-:~; œiOip,;,; 

l;: 0:xÀ 11È, xl11µ,;,•..i -:• iJJ.Jl:X T'd':':X"J1'Étr-::x-:ov, 

,;> -r::x-,-:e:ï.l;:-:2 ,t,,;,'!&e:, ;::x ... ~Epxit1-:2::e:, 

è; o•:i, -:EO;.,b:r;:,;,~; !;1.~.:&,~,; ZFJ1JYjvir.it;, 

":Éµve:t; ci.:ti'jfvr.-:,;.i.; i'l'-:iFtdV (J,J~v, 
...... . . ..... - .. , . . ... 

Et',E; ;:,;,-; Etr,.:; yr,; f..tl,T1; J.!"JCJ'tl'(t)V r.e:,,,:,v 

;:,:.il•..11'.l"i:S:p,ri,v ':'' ivr,,O.:v :i:'lfJpr:,r:r.ôv r.~i.e:;, 

.. liuc usquc lith·ris 111ag11is, 1111:l' forma fore cum co<liœ consentiunt, 
« ta111(•11 alia rati11111' sl'l'iplm su11t cl alra111mlo ol,scuriorc. Se<1uilur rasnra, 
" in 11ua mirwrihus lilkris, qua- l'i a rodiec Pl a celeris Iris versilius 
.. ,lilli•rurrl, iwribilur : 

à:r:xi.µ:x -:o!ov, 'to!o·, ëpvo; e·~02Àè;, 

o~,;,; 'i:ÉT'JX:X Kipi.,;,;, o•j x:d.:xp 't~~E 1 ; 

Sulisl'l'il,it 111a1111s <•a11l'rn qum octo prirnos wrsus seripsit 

" X• lulii }1.0.XI. Y1•11etiis 
,. l\lusur1'. 

" sf'd ~lusuri :1lra111mlo minus atro, quod ne cum co,licis 11uidem atrarrwnto 
« OlllllillO !'011\'Cllit. n 

Orr ne saurait im·rn1111•r com1111• un argumerrt sérieux contre l'o11i11ion 
émise par KirdrholT 1•t sui,ic par Aug. ~aul'k que Musurus ne se 
lrou\'ait pas alors à \'l'rrisc mais 11 Pa.tour, car la dist:mce qui sép:trP 
1•ps deux ,·illes pomail 1\trc franchie, 1111\me au scizii•mc sirde, dans 
l'Pspaec de moirrs <l'un jour; k•s ro1111111111ieations e11tre Vrnisc et Padoue 
1·•1ail'lll si nomhrcns!'s, si fré1pll'nl1•s el si faciles que l\lusurus aumit pu, 
l1 la rigueur, rorrig1•r mème les épr1•u,·cs typographiques de l'Euripidc. 

En 150-\, le &;nal n;11itie11 ayant eu à pourvoir à la vacance de la chaire 
de grPc 11ui existait à Venise, 1leux · concurrents se présentèrent : !\lare 
l\lusurus cl Nicolas de Lonigo. Cc dernier fut élu. Voici en quels termes 
l\larino Sanuto raconte le fait, à la date <lu 27 d1;ceml,rc t504 : « Fu posto 
" rt ballotalo, juxta la parte, a la lectura <li grecho in qucsla terra uno 
« Crl'IPnse ,·itlelil'l'l domino l\forco l\lusuro, et domino Nicolao da 1,onig-o, 

t. On lit à la p. 4 du m,tmc ms. Palatin (n• 287) les deux ,·ers suinnts, de la main 
de h: ip) r,; : 

Kéx't'lj'at 'toae Kip'l-o,, ov tÏfl.fl.2'tt f1.Eta1b,.,vn 
ytvf.fl.E•o• -:il 1t~wa 1tpoar,•jy2ae <l>olCo; 'A1tb).).wv. 

2 . .-\. Kird1h111f, ,:,lition ,l'Euripitfr (fir.rlin, tR:,5, in-8•). t. 1, pr.:l'a,·I', p. !l. 
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« diiamato I.eonico, c1ual lezev:i :i Padoa; et quesla ledura se li d1t 
« durati X; et rimase dieto domino Leonieo. Causa di queslo sirr Marco 
« Sanuilo e sier Hironimo Donado, dotor, savij dil consrjo, qualli andono a 
" la Signoria a far ballolarli 1• » 

llrux ans plus tard, en t!,O:i, [,aurent le Crétois 1:lanl mort, Musurus fut 
nommé l, titre dl'finitift. Son traitement, qui ètait le mèmc c1ue celui de 
son préclt:'<·essenr, ne s'élevait qu'à toO florins, somme assl'z modique, 
surtout si l'on considère r1ur, une trentaine d'années auparavant, Démélrins 
Chalcomlyle recevait 400 florins pour le mème enseignement. Toutefois, 
rn f508, les émoluments de Musurus furrnt por11:s à 140 florins7', 

l\fusurus obtint, dans sa chaire de Padoue, un succès des plus vifs et des 
plus mfrités. I.rs contemporains ne lui ont pas marchandé les éloges. Sa 
ronnaissancc rie l'anti11uité grcrr1ue était solide et profonde, son érudition 
riait des plus vastes. Un sarnnt expert en pareille matière et lui-mème 
hel11•nistc distingué, Beatus Rhcnanus, a porté sur Musurus un jugement 
11ue la postérité a ratifü\ et que nous nous plaisons 11 reproduire : « ~ihil 
: in grœc-is auc-toribus] crat tam rcconditum quod non apcrirct, nec tam 
involutum quod non expctlirct Musurus, verc Musarum custos cl autistes. 
Omnia lrgt•rat, cxcusserat omnia. Schemata loquutionum, fabulas, historias, 
ritus ,·clercs ad ungucm callcbat. Hanc tam consummatam eruditionem 
l'liam insignis pictas commcndabat, dum patrcm grœculum jam grandrevum 
amanlcr scduloque fo,·ct •. » 

l,a ligue de Cambrài contre Venise et les désastres qui en furent la 
ronséquence obligèrent Musurus à suspendre son enseignement cl i1 quitter 
Padoue. Il y professait encore dans le courant de mai 1509 5• Tant que 
durèrent les hostilités, il se tint à Venise. Il y était le tO juillet f5tf, 
rommc nous l'apprend la note du manuscrit palatin que nous avons 
rPproduitc ci-dessus•. Son ami Alde l\fanuce a,·ait élt;, lui aussi, forcé 
,l'interrompre ses tramux; il ne rouvrit son imprimerie c1u'cn t512, sur 
lc•s conseils de l\lusurus, de Narngcro et de Giocondo. 

Cependant, le calme étant complètement rc\'Cnu, le gouvernemcn 
n:niticn s'occupait à reconstituer fous les scrviœs 11uc la guerre avait 

t. Mn15o SuvTo, Diarii, t. VI, col. 117. 
2. 1. FAccmuT1, Fa,ti Gymn,uii Patavini, p. LV. 

3. lo., ibid., p. LV. 

-6. t:pitre à Charles-Quint, en tt1te de l'édition des Œunes ,!'Érasme, puhli,·c à Il.ile 

par l'rohcn (1540, I"), r. signé A* 4. 
5. \'oyrz plus loin, pp. 88-89, l'épître dédicatoire d'Altlc à Musurns (qui figure au,~ 

,lu tilri, ,lu tome Sl'Cond des Rht!leura greca), où il lui dit nola,111111•111 : • l'rnfilf'ris f'liam 
in dari••Îmo gynmasio Pata,·ino grœeas litteras. • C1•Llc épilre est datée du 12 ,1,·s 
c:ol,•ml,,, d1• juin (21 mai) tàOO. 

6. \'nir la nutl' pr,:ci',denlc 
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1l1;sorg:mis1;s, LTniwrsilé de Padoue était du noml1re : professeurs et 
éli~ves avaient élé dispersés aux 11uatre vents du ciel. Il ne fallait pourtant 
pas sonµ-er à rounir de sitôt les cours ; mais il était beaucoup plus facile 
de rétablir à Venise n11lme la chaire de grec, qui n'avait probablement pas 
l'lt; orcupl;e dt'puis la démission de Nicolas de Lonigo, en {506 1• Le 
jnrisconsulte François Fagiuoli, grand secrétaire du Sénat, désireux de voir 
rl'llcurir l'enseignement du grec à Venise, réussit à faire voter en faveur 
tic Musurus le rét~1blissement de la chaire. La réputation dont jouissait c.et 
illustre prof1•sseur allira autour de lui un nombreux auditoire : « Venetire, 
« écrit Alde à Fagiuoli, hoc tempore Athenre alterro vere dici . possunt 
" proptcr tilleras gr,l'cas, quarum studiosi undique concurrunt ad Marcum 
" Musurum, hominem lmjus œtatis eruditissimum, quem tu publico 
« stipcndio contlurendum curasti, cuiquc, <fUal tua est in doctissimum 
« lfU<'mquc bencvolentia, fa,·cs plurimum '. » 

Cc fut, scion toutes les apparences, pendant les loisirs que lui créa la 
guerre que Musurus prépara le texte de son édition de Platon, qui parut 
au mois de septembre 1515 3 .' Elle est dédiée au pape Léon X, et c'est en 
tète 1111e se trouve cet hymne admirable à Platon, où Musurus a déplo)·é un 
talent poétique qui le met de pair avec les poètes des plus beaux temps de 
la Grèce; il y avait plus de mille ans que la Muse qui inspira tant de 
chl'fs-d'œuvrc n'avait parlé, par la bouche d'un Ilellène, un langage aussi 
noble et aussi élevé. 

En septembre 1513 parurent aussi, par les soins cle ~lusurus, les com
mentaires d'Alexandre cl'Aphrodisias sur les Topiques d'Aristote'. 

Un mois auparavant, 6 août 1515, le pape Léon X avait fait écrire par 
Bembo une lettre 11 Musurus pour le prier de se concerter avec Janus 
Lascaris, afin lie faire wnir de la Grèce des enfants destinés à être les 
premiers élèves de ce célèbre collège 11ue le fils de Laul'ent de Médicis avait 
résolu de fonder dans la capitale de ses États 1. 

Au mois d"août t5U. parut l'édition d'Hésychius 1 • On a beaucoup 
disserté sur le plus ou moins de valeur de cette édition princeps, donnée 
d'après le seul manuscrit alors connu, lequel appartenait à Jean-Jar'lues 
Ilardelloni de Mantoue, et est aujourd'hui conservé à la Marciane de Venise. 

1. Nirolas de Lonigo donna sa démission le 25 septembre 1506. • Noto como a di 25 di 
• questo mexe di septembrio [ t 506] comparse in rolegio a la Signoria domino Nicolù 
• Leonico, et refudo la ll'ctura li fo data. • (M&a1110 Sumro, Diarii, t. VI, col. ,35.) 

2. Épître dédicatoire des O,·atore• graeci (Venise, 1513, I"). 
5. Voyez plus loin, pp. 100 et suivantes. 
,. Voyez plus loin, pp. 99 et suivant.e. 
5. Vuyez celle lettre à l'Appl'ndice du t. Il, p. 521. 
li. \'ul'"Z plus loin, Pl'· 122 et suivantes. 
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\ïlloison, lors du long séjour qu'il fit à Venise à la fin du siècle demicr, 
put examiner à loisir le susdit manuscrit; il a fort exactement exposé dans 
les lignes suivantes la façon dont Musurus avait compris son rôle d'éditeur. 
Nous croyons qu'on ne lira pas ce passage sans quelque intérêt. 

« Le manuscrit d'Hésychius, dit-il, est incontestablement le mème qui a 
servi à l'impression. J'y ai encore reconnu les traces des mains noires des 
compositeurs, les taches qu'ils y ont laissées; les réclames, les divisions 
des pages qu'ils y ont mises. C'était un mauvais us~ge de ces temps-là,. 
qui nous a fait perdre beaucoup de manuscrits. Heureusement celui-ci est 
échappé du naufrage et sert à nous apprendre la manière dont procédaient 
les premiers éditeurs. Musurus, qui a publié ce manuscrit, comme plusieurs 
autres, en a effacé d'un trait de plume les abréviations et les ligatures un 
peu difficiles qui auraient pu embarrasser le compositeur, a récrit lui-même 
ees mots à la marge en toutes lettres, a séparé les syllabes que le copiste 
amit mal à propos réunies, et réuni celles qui étaient mal séparées. Non 
content de cela, il a fait une foule de corrections, de changements, cle 
tt·anspositions, d'ad1litions, de retranchements, a suppléé ce qu'il a cru 
nécessaire, et n'ayant point fait de notes dans son édition, il n'a nullement 
rendu compte des libertés qu'il avait prises. Le compositem· les a fidèlement 
suivies et a toujours imprimé non pas d'après la leçon qui se trouvait dans 
le manuscrit et que Musurus avait barrée d'un trait, mais d'ap1·ès les 
corrections que ce savant avait mises à la marge de cet exemplaire. C'est un 
fait qu'il est aisé de vérifier, et j'en ai donné des exemples pp. 256 et 
suivantes du second tome de mes Anecdota grœca. Alde s'en glorifie en ces 
termes dans sa dédicace à Jacques Barclelloni : « Quem lihrum eo gratiorem 
tihi futurum existimamus, quod eum Musurus, compater utriusque nostrum, 
quantum per occupationes licuit, diligenter recognovit, fecitque, licet 
cu1-sim, ,uz-.po~ 11:pllM. Quamplurima enim in eo emcndata sunt, id quod 
facile cognoscet qui exemplar ipsum cum novo hoc conferet. » Il est donc 
clair que, de l'aveu d'Alde, Musurus a fait toutes ces corrections, dont la 
plupart néanmoins m'ont paru heureuses, fort à la hàte, en courant, cursim, 
au milieu d'une foule d'occupations; quantum per occupationes licuit. Il 
serait fort à souhaiter que le savant M. Beck, qui nous prépare, à Leipzig, 
une nouvelle édition d'Hés)·chius, p1it recom·Îl' à 1'01·iginal même que 
Musurus a si étrangement dénaturé 1• » 

La même année et le même mois que l'édition d'Hésychius parut aussi 
celle d'Athénée 1 • Dans l'épître dédicatoire qu'il a mise en tête, Alde fait le 

1. V1L1.01so11, Relation d'un voyage littbaire fait à Yeni•e (dans le manuscrit n• 930 
du supplément grec de notre Bibliothèque nationale), ff. 116 -vo-117 ..-. 

2. Voir plus loin, pp. -121-122. 

1 
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plus bel doge du soin tout parlit"ulier que Musurus a\"ait ap11orté à la 
publiration de l'l't ouna;.re. 

Le fO jamier 151:,, pamt chez Bernard Giu.nta, à Florenœ, une édition 
de Th1•onill•, qui n't•sl •Jill' la reproduction d'un manuscrit de cc poète rem 
l'l corrigé par Musurus 1 • 

Ll• 6 fouicr 1515, Aldt• Manucc mourut!. Personne peul-être ne ressPnlil 
plus l"l'Ul'llc1111•11t sa perle que Marc Musurus : il a exprimé en termes 
sinr1\rc111cnl émus la douleur 1p1'il éprourn, dans l'épitre dédieatoire dont il 
a fait pn•c1•dl'r la Grâmmaire grcc1pie de son ami, épitre adressée au célèbre 
liihliopl1ilc Jl•an Grnlicr. Celle grammaire, que Alde à son lit de mort a\"ait 
n•comma111lt• l, Musurus de publier, ,il le jour au mois de nowmbrc 1515•. 

En juillt·l de la susdite année, arnit paru chez Giuntn une édition dt>s 
1/alieutiques d'Uppit•n à la1111dlc )lusurus a pris une grande part cl qui 
lui est d1•di1•c par lïmpri1111•111· '· 

En anil 1516, Musurus fit paraitre sPizc discours de saint Gr1•;.roire tic 
~azianZl'; ils sont préc1•dés ll'unc long-uc l'l i1lh'rl'ssante l'pitrc d1;dil·atoirc 
l, Jl'an de Pins, alors amhassadl•ur de F1·all!·e 11 Venise 5. 

En juilll•t 1516 parut le Pausanias 8• 

Ce fut très proliahll•ment l'll 1516 que, à la prière ,le ses nombreux amis 
et sur les instances dl• Lt•on X, Musurus consl'ntit à se rl'lldre à Home, pour 
aider Janus Lascaris tant à organisl•r qu'à dirigl'r le collège grœ. Il obtint, 
à œt efTct, du gouwrnement \"énitien un congé temporaire 7• 

A\'anl son départ, il arnit bien promis de rc\"enir 11 ses nombreux amis 
de Venise 8 ; mais l'aectll'il bienwillanl qu'il trou\'a à Rome et les homwurs 
dont le combla le som-erain pontifo dc\'aient lc rell•nir sur les bords du Tibre. 
Nous sa\'ons d'11111• façon positiŒ ,pie Musurus professa la langue grecque 
11 Home, très C<'rlai11t•111<'11t au collège du Quirinal. Cette particularité nous 
l'~l r1•,·1•l1;,, par Jl':111-Antninl' de Ilaïl. En l'ffl'l, ,!ans l't•pitrc l, Charles IX, 

1. \'uir plus loin, l'i'· 1:H-1:!li. 
2. On lit clans lc•s uuvrni:ws clr plu,il'urs aulc•urs 111111!,•ru,•s ou conkmpornins 'I"" ln 

muri cL\lcle )lauuc,• arrirn lc 8 lï,rrit-r 11H5. C'est 1111,• <'l'rl'ur, l'i 1wu1....;1rc provi1•11l-l'llc·, 
l"'ur plusi,•u,.,., ,I,• r,• •p1"ils ont lu s111s at1,•11li1111 11• I'"""!!'' ,les Diarii d11 Sanulo puhlié 
par llorc•lli (A/di ac1·ipta tria; Bassani, 11106, in-8", p. ':!4). Sous la datt' ,lu 8 f,•ui,•r, 
Sanulo raronk 1,•s fun,•raill,•s de l'illustre impri1111,ur el dit 'lu'il iltait mort cl,•u, jonrs 
aupnra,·aut: • 151-i [= 1515, nom·. st.], 8 frhbrajo. /11 q1tesla 111afli11a ease11do 11101·/o 
za do ;or11i qui do111i110 Aldo Ma,mtio Ro111a110, ,.,, •. , ,,t,·. • 

5. \'oyc•z plus loin, l'i'· 13t-t33. 
4. \'o~·cz plus luin, pp. 126-129. 
5. \'uy"z plus luin, pp. 150-U:'i. 
6. \'oi·ez pins loin, l'i'· 1'3-150. 
7. Cda r,•"url ,lu cl,,l"l'el du Sénat ,·~niliPn puhli,; ri-ap,·t•s, l'· cxxn. 
Il. \'111·,·z le, d,!crel mentionné ,laus lu nok pré .. éd.,nlc•. 
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qui prt'.'Cède ses Œuvres en rime, il nous apprend que Lazare son père 
s'était rendu à Rome pour y étudier sous la direction de Musurus 

Sire, graces à Dieu, je nasqui fils d'un pere 
Serviteur bien aimé du Roy voslre granpere, 
De ce grand Roy François à qui seul nous devons 
Tout r.ela que d'humain et gentil nous avons 
Des livres du vieil lems. Mais à vous dcbonnairc, 
Qui les entretenez d'un loicr ordinaire, 
Nous les devons encor. Luy pcre et crcateur: 
Et vous serez nomé des arts conscnateu1·. 
Cc mien pere Angevin gentilhome de race, 
L'un des p1-emicrs François qui }es lluscs embrasse, 
D'ignm-ance ennemi, dcsireux de sc;avoir, 
Passant torrens et mous,jusqu'à Rome alla r,oir 
MusunK Candiot : qu'il oult pour ap1·endl'e 
Le grec de, vieux auteu1·,, et pour docte s'y rendre : 
Où si bien travailla que, dedans quelques ans, 
Il se fit admirer et des plus sufü;ans •. 

~ous avons déjl, dit antérieurement' que ~lusurus avait embrassé l't;tat 
ecclésiastique, sans pournir préciser à quelle époque cela eut lieu; à une 
date r1u'aucun document ne nous permet pas davantage tic fixer, il fut 
promu à l'é,·èché de Hiérapétra dans l'ile de Crète•; cl, en f 516, Léon X 
le nomma à l'archevêché de Monembasic, demeuré vacant, si l'on en 
croit Paul Jove, par le décès de Manilius Hha]Jisl. 

Pendant son séjour à Rome, Musurus s'occupa de traduire en latin le tmitc 
cle la Goutte attribué à Démétrius Pépagoménos. Il entreprit cc travail, sur 
les conseils de Janus Lascaris 5, et dans l'intention cil' l'offrir 11 Sc. Trivulct>, 

1. DE BAir, Œuvrea en rime (Paris, 1572, in-!!•), Épilrr au Roy, en lt'le dut. I•'. 
2. Voyez ci-dessus, p. ex. 
3. \'o~·ez à l'appendire la procuration par laquelle, le 2 fén·icr 1517, :\lare Yusurus 

conféra à son neveu Manoussos Sakellarios pleins pouvoirs pour administrer les bémlfü·rs 
'file Léon 1, par un bref du 20 janvier de la susdite année, lui 8\"ail accordés dans les 
ilcs de Crète el de Chypre. L'original de ce bref du pape Léon X se trouve aujourd'hui à la 
bibliothèque nationale d'Athènes. Nous en possédons une copie que nous devons à la bonne 
amitié de :Il. le professeur S. C. Sakellaropoulos. En voici les premiers mols : Dilecte fili, 
•alutem et apoatolicam benedictionem. Per11onam tua111 11obù et apoatolicae aedi 
devotam tui11 aigentibu11 meritia pater11a benivolentia pro11equente,, etc. Elle se 
termine ainsi : Dat. Romae apud Sa11ctum Petrum aub ammlo Piacaloria, die vicesima 
ja11uarii Jl•IrXJ'IJ•. Pontificatus 110,tri a11110 quarto. lo. SAooLnus. El au dos: 
/Jilecto filio llarcho Jluauro electo Monembaaien,i. 

4. Elogia doclorum virorum (Anvers, 1557, in-8•), p. 67. Voir aussi la Préface d'Ahlt' 
en tt~te du Pa1Ua11ia,, p. 1.U du présent volume. 

5. \'oyez à !'Appendice dut. II (p. 397) l'épitre dé,licaloil'C d" relie traduction. 
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,;n~1p1l' 1ll' Cùmt•, 11ui souffrait de douleurs articulaires, el qui avait été un 
d1•s plus z1;lés protel'leurs de Mus urus auprès du Pape 1• La première 
l'dition de cet opuscule parut à Rome, rn t517, in-8°t, mais nous n'avons 
pu r1:ussir 11 nous en pr0t·urrr un exemplaire; il fut réimprimé, en 1567, 
par lll'nri Estienne dans le tome s1•co111I de ses Medicœ arti, principe,s. Il 
est préct"dé d'une épitre d1;Jicatoire que nous reproduisons à !'Appendice. 
C1\ fut sans doute le derni1•r travail de llusurus : il porte la date du 
fer auil 1517•. 

Dans l'automne de Cl'lle nu\me amll;l' 1517, l'illustre savant fut emporté 
par unl' mort prématuré1· 5 • Paul Jow rt Yaleriano, qui ont souvent adopté 
sans cuntrùle tous les bruits popuhtir1•s, affirml'nt que le chagrin de ne 
pas se voir honor,: de la pourprl', à laquelle il aspirait, aurait conduit 
Musurus an tomb1•au •. liais un autl'ur bl'aucoup plus circonspect, Giglio 
Giralili, assure 11ur re n'rsl llt qu'1ml' pure calomnie mécl1ammentrépandue 
par ll's rivaux de Musurus, qui, Dl' trouvant rien à reprendre en lui, ont 
,·ouln kmir sa gloire en le n•prl"srntant comme dévoré d'ambition 7• Le 
lt;moignage de Giraldi est d'autant plus digne de foi que tout cc que l'on 
ronnait du caractère de Musurus nous le représente comme un homme 
d'unr extrême modestie. 

Il reçut la sépulture à Rome, dans l't;gJise de Notre-Dame de la Paix 
(S. Ma,.ia tle Pace) 8• Antoine Amiterno lui fil élen~r un tombeau orné de 
l'épitaphe suÏ\'aJ1te, 11uc les biographes de Musurus ont tronquée, et que 
nous n•produisons tl'lle que l'a donnt;e Swl'ert • : 

1. \'oy. t. Il (p. 3!l7) l'~pilr~ Mdiraloire rie la lra,l. ,lu traité de l'odagra. 
';l. cr. llurr■UII, Le:riro11 bibliogropliit·,1111, t. Il, p. 5. 
3. Tome Il, col. 836-846. 
,i. A la fin de la lradul'lion. 
5. Marcus Musurus, qui paulo ante )lonurnsi,•n,is arrhirpisropus esse cœpent, bue 

aulumno llurmc 31(l'ns in l'Ommuncm ahiit l0<·u111 (l.cllrc de Paul Bombasio i Énsme, eu 
,laie du 6 dé.-embre 1517, d,ms les 0:unes d'Érasme, Leyde, 1703, I', t. Ill, roi. 27-i.) 

6. Elogia doctorum virorum (Am·crs, 15j7, in-8°), p. 67. Et De litteratorum i11fe-
licitote (\'enise, 1620, in-8°;, p. 11. 

7. \'oiri ll's paroles de Giraldi : • Mar,·us Jfusurll! el ipse Crelensis .... a Leone X, 
(K•ntilir,• maximo, prurnranle Alhl'rlo Pio, Carporum principe, el Laschare, Romam acritus, 
ar.-lrit'piS<·opus Epid,111ri11s rrenlus est, infirma .-aletudine eorreptus propediem flnem vitœ 
susrepit; el lire! indigni quidam lanlo rolll•ga Pum derl'ssisse prodiderinl quod iniquiU5 
tuliss.• vi.t.-relur cardinales multos note se 1·realus, oil habentes aliud quo hominem doctis
simum ac mmleratissimum calumniarenlur, sed inl'ames illi sunl qui de eo ista distulerunl, 
qua111lo ille, uhirunque ,·ersalus est, b(,ne audi,•ril ab omnibus, lotque ille posl se reliquil 
,liSt·ipnlos insignes in omni lillerarum el morum dis1·iplina, qui eos mentiri verbo el exe11111lo 
Bl')?UUIII. • (Dialogi duo de poetia, etc., f'lorenre, 1551, in-8•, pp. 6S-M.) 

1!. l'•uL JovE, Elogia doct. vir. (Am·ers, 1557, in-8•), p. 67. 
11. Selertae chri11tiani orbi• deliciae (Cologne, 1608, in-8•), p. -i-i. 
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La mort de Musurus fut pleurée par les nombreux amis CJUe lui avait 
gagnés sa bonne et sympathique nature. Voici en quels termes parlait de lui 
le frère Jean Ricuccio, de Camerino, professeur de théologie à l'Université 
de Vienne : « Non pauci nostris quoque temporibus ,iri etiamnum 
« ecclesiastici, et apprime in sacris litteris eruditi, politiora studia ncdum 
« amplcxi sunt sed et illustrarunt quidem: Bessarion cardinalis, Campanus, 
« Sipontinus, Joannes Pannonius Quinc1ueecclesiensis, conterraneus tuus, 
« prresules, Darbarus Ilermolaus, Plinii instaurator unicus et patriarcha, 
« qui Solini s:cpe utitur testimonio; Marcus Musurus, episcopus Hierape
« trcnsis ac archiepiscopus Monembasiensis, novissime vita functus, cum 
« quo (mentiar utinam !) verendum est ne litterœ gr:ccœ, quœ eum eo 
« rcpullulabant, chaos iterum repetant consuetum. Hujus (horresc-0 repetens) 
« extant plures ad me epistolœ grreco ingcnio dignœ, amicitiœ et charitatis 
« plcnissimœ. Non multum ante ejus infaustum ohitum litteris, quas ad 
« me ultimas dederat, grœcum distichum, quo se meum esse testabatur, 
« J1oc addidit : 

El xo:! ao, 'rl'IÀoupàv ch! ,:66vœ vo:,rn:iovn 

~GtlOY ir.,adHw 7p:iµµ2, aoc; dµ! r' 6µwc; 1 • » 

Érasme, habituellement si peu prodigue d'éloges, exalte la meneillcuse 
connaissance que Musurus possédait de la langue latine : « Emt tum, ut 
« opinor, [Raphacl Regius] non minor annis scptuaginta, et tamcn nulla fuit 
« hycms tam aspera quin ille mane hora septima adiret Marcum Musurum 
« grœce profitentcm, qui toto anno vix quatuor intermittebat dies quin publice 
« profiteretur. Ju\·enes hiemis rigorem ferre non poterant, ilium scnem 
« nec pudor, nec hiems abigcbat ab auditorio. !lusurus autcm ante 

« scnectutcm periit, posteaquam ex henignitate Leonis cœpcrnt esse 

i. loanni, Came1·tis Jlinorita11i in C. lulium Soli11um e11a1·ratione1 (Vienne en 
Autriche, -1520, f•), Épitre dédicatoire, f. iii, r° el v• [Bibliothèque Mazarine, 11• 19ro]. 
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« an·hiepiscopus, vir nationc Gr:œus, nimirum Cretensis, Sl'tl latinœ lingn:u 
« us11uc atl miraculum doctns, qnml vix ulli Grœco contigit prroter 
« Tlwmlorum Gazam cl Jo:mncm Lasrarcm, qui adhuc in vivis C'Sl. Deindc 
« to_tius philosophiœ non lantum sttuliosissimns, vir summis rebus natus, 
« si lirnissct sup<'n•ssc. Qn()(lam di!', quum domi ipsius C'œnatun1s essem 
« et ad,•sscl pat1•r scniculns qui nihil nisi grrocc scidiat, jamquc in 
« l'IJ('rnil,c ut fit, alius alii dl-fl'rrl'l, rgo ut finirem moram inutilcm, 
« arrepta patris manu, dixi grœcc : +,µer; ovo 7ipon1;. Mire cxhilaratus 
« scncx lavit mecum. Quanquam id temporis baud multo major e1-am 
« Musnro. Musurus aulem ampll•xus Zachariam, jm·cncm cximie doctum : 
" ul fiµ1r;, inqnit, Mo ,foi 1• » Et ailll•urs : « Marcus Mus urus gente eliam 
" Grœcus est, ermlitione Grœcissimus 1 • » 

Paul Jove n•prnduit l'éloge suivant de Musurus par l,atomo : 

Arma pelasgiacas quatercnt dom turrica lerms, 
invl'hcreut cullo harhariemque solo : 

Quid facerent llusœ? fugerc llelicone reliclo, 
Phocin et ascr:cum dl•seru!'rc uemus. 

Rri,tna lalina prlunt, et erat Musurus in illis : 
hospitio utuntur hospilis ante sui. 

Nunc cliam huslum grata pielate scpulli 
officii qnavis sedulilatc colunt; 

th1•spiacas frondes circum et permcssida laurnm 
el sacro spargunl ex llclicone lhimum, 

Casl:1lias lymphas aliœ, et: • cape munera, dicunl, 
~(usure, aonii füclus Apollo chori~. • 

Nous ne voulons pas terminer cette notice sans dire quelques mots de la 
façon dont le gouvernement n:niticn donna un successeur à Musurus, 
parce que les documents que nous allons citer à cette occasion ,·ont encore 
grossir le tribut d'éloges que lui décernèrent ses contemporains. Espérant 
toujours que l'absence de Musurus ne se prolongerait pas indéfiniment, les 
magistrats diargl;S, à Vrnisc, du Mpartcmcnt de l'instruction publique 
n'a,aient pas rnnlu lui donner de remplaçant. Ce fut seulement plusieurs 
mois après sa mort que fut pul,Jié le décret suivant : 

1518, 2!1 gingno. 

l'rcgadi. 

llolli mrsi ii ,·acala la ldlura ~reca in qnest.1 noslra rill;1, prima prr l'abscnlia 
clc•l •I· revercnd. Il. lhnco llrsrno, archiepiscopo di Malrn~ia, clol quai espl'l·t:mdosi 

1. Éa1s..:, Epiatolarum libri XXXI (l.ondrcs, 1642, I"), col. 120~. 
2. In., ibid., col. 629. 
:;, l'AVL Jon:, Eloyia docto1·11111 virol'l1111 (An\"crs, lâ57, in-S"), pp. 67-08. 
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el rilorno,come l'haveva promesso, non è sta facta altra provisione, et dapoi essenclo 
,-aeata fino al presente per la morte del di!'lo lector, non è da lassar più questo 
luoco vaeuo, aecio ehe la possa esser in ordine al principio de' studii, per il 
radrizzamento de quali la zoventù spende virtuosamente il tempo suo cum puhlico 
c llllrticular utile el onor. Et essendo essa lectura molto necessaria per la grande 
corrispondentia che ha la lingua greca cum la latina, nella quai greca profossione 
già n' erano introdueli bon numero de nostri zentilomini el altri, che non scguendo 
resteriano eum grande jaclura. Et pero do,·endosi dar non solum favo1· a questi, 
ma cliam adito a tutti li altri di ben inslruirsi : l' anderà parle che, secondo il 
consuelo, pcr balolatione di qucslo consiglio elezer se debba uno leclor in luoco del 
predetto q. revcrend. D. llARco )lust:Ro, cum salario cli ducati cenlo ail' anno, mocli 
et condiclion consuete, el sia publice proclamalo chc qualunque prelcndcrà csser 
provalo alla lectura prcdetta dehba, fra termine di duc mesi, ha,·ersi dato in nota 
alla Canccllaria nostra, et avanie la balotatione debba cadaun di quelli che se 
melleranno alla prova lezer publicamentc una lcction grcca, arcio che mrglio se 
possa comprender del valor cl suficientia loro. Dichiarando che il salario habbia 
principiar a quello sar:i cletto il zorno che comenzcrà a lezer ordinariamentc. 

Publicata fuit die ultima per Nicolaum a Laulo prcconem 1 • 

Dans une lettre à Érasme, datée de Venise le U des calendes d'août 
(19 juillet) f5t8, le célèbre médecin Ambroise Leone, de Nole, lui faisait 
part en ces termes du décret qu'on vient de lire : 

« Scias in Senatu Veneto sancitum esse atque etiam prœronio publieatum 
digcndum esse succcssorem MARCO lllusuao, qui publicc grrocas litteras 
auditores doceat, stipcndiumque centcnorum aureorum decrctum. Eam oh 
rem quamplurimi se parant et compctunt. Namque statutum est tempus 
duorum mcnsium quo compctitorcs et nomina dent, et legendo et apcriendo 
grœcos autorcs ostcndant qui ,·iri sunt et quantum lingua et ingenio 
polleant. Si quis crgo forte fucrit qui pcr ista climata nomine et scicntia 
grœcarum li tterarum clarcsccret, huic ipsi significato memoratum dccrctum, 
ut, si ar·.mo ei sedcrit compcterc aperire11uc grœcanic-0s lihros, hue intra 
duonuu mcnsium curriculum se conforat. Ad hœc nosti magnam auditorum 
lurbam, qui wluti pullicini suh glocienle Musuro pipiebant, illorum non 
pauci jam pullastri magni e,·aserunt, nec pipiunt scd pipant et cantillant, 
iidem magno animo sunt asccndendi suggl'stum prroccptoris'. » 

Érasme répondit à Leone : « lllarcus Musurus episcopus esse maluit quam 
prof essor, sed hue festinantem Roma ahsorbuit. Non opinor qul'mquam 
:ipud nos tam impudentem esse qui vclit in isto theatro sui spccimen edere, 

1. C•LOGIER&, Raccolta d'opiucoli, t. XXXIII, pp. 29-51. 
2. ÉmllE, Eputolaruin libri XXXI (Londres, 1642, f•), l'ol. 550-551. 
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et Gallus aut Germanns cum ltalis, imo cum Musuri posteris, mire 
certamen, quid nisi sihilos ac risum lucrifacturus 1 ? » 

Nous arnns dit précédemment,dans la notice consacréeàJustin Décadyos 1, 

11uel fut le successeur de Musurus, nous ne reviendrons pas sur ce sujet. 
Un exemplaire de l'Anthologie kdition de Janus Lascaris) consené à la 

Bihliutl1r11ue nationale de Paris" contient, écrites de la main d"Arsène 
A.postolios, des scholÎl'S, conrt>rnant les11uclles nous reproduisons la lettre 
suivante, anneXl;e au susdit exemplaire : 

Ct•s sl'holirs grrrques, imprimérs par Weclwl, en tli00, dans son édition 
in-folio dt• !'Anthologie grrcque, ne sonl(comme celles qui se trouvent à Tro)'<'S sur 
les margrs d'un exemplaire de la même édition, t '94) qu'un extrait drs scholit•s 
manu~crilt•s de Marc Musurus, éditeur de Pausanias, d'Athénée, etc. Ces scholies 
manuscritrs de Marc Musurus sont à Rome, d:111s le vieux fonds du Vatican. EIIPs 
sont quatre 011 cinq fois plus rnlurnincuses que lt•s extraits de France. Chardon de 
la Rochellr (.tlélangc,, etc., 3 vol. in-12 (sic), 1812, Pal'is) parle assez longuement 
de voire rx1•mplaire; mais il ne connaissait pas l'auteur de ces scholies. 

Je ferai rrmarquer la citation sur la petilt~ fruille de papier collée au revers de 
la couvl'rture: Fol. 195 citatur codex Musuri. 1.:t•la aurait dù mettre Chardon de 
la Rochl'lle sur la voie de la véritè. Je saisis l'occasion de recommau1ler à la 
sollicitude de ~(. le Conservateur celle petite fl'uille de P,'lpier, au revers de laquelle 
je lt·oui-e la signature de Du Cange. 

HERBERT, prof. au L~-ri:~ d'Angoulème. 

Paris, 2 octohre l 84!J. 

Marc Musurus collal,ora à l'édition des ll•llres de Cicéron (Ciceronis 
Epistolarum ad Atticum, ad Br11l1tm, ad Quintum fratrem, libri XX), 
publiée par Alde, en f5t5. Voici, en effet, ce qu'on lit à la fin de l'épitre 
dédicatoire au Hongrois Coulai Moré Füliip, que Alde a mise en tl\te de cet 
ouvr:1gc : « 11::cc nos cursim quidem scd diligenter interprel:1ti snmus (il 
fait allusion aux termes grecs 1p1i figurent dans le texte de !'écrivain latin), 
adjutore viro doctissimo et compatrc meo carissimo Marco Musnro, qui 
t.mto mihi eastigandis lihris adjumcnto assidue est, ut, si duo prœlerea 
talcs Argiva tulisset terra viros Èµol truµ<ppi~11ovo:,, spcrarem brevi optimos 
quosque liLros ulriusque linguœ dalurum me studiosis cmendatissimos'. » 

1. f:1usllE, Epistolarum libri XXXI (Lonnres, 1642, f0 ), col. 5;;2. 
2. Voyez l'i-dessus, p. cv. 
3. Y 553, l\éscn·e. Reliure aux armes de Henri II • 
.&. La Bililiolhl"]ue nationale de Puris possèrle plusieurs rnss. provenant de Musurus, 

nolarnrnenl les n~ 2i!l!l et 2810 de t'ancicn fonds grec. L~ 2810 porte (au f. 100 V") la 
note suinnte : 'Ex -rT1, Mo-.,ao,jpov è:wpEli;, MDXII, XV 11011cmb. 



ZACHARIE CALLERGI, 

NICOLAS VLASTOS ET ANNE NOTARAS 

ZACHARIE CALLERGI 1 naquit à Rhéthymno', dans l'ile de Crète. Il ap"partc
nait à la noble et ancienne famille des Callergi, alliée à la dynastie 
impériale de Byzance, circonstance qui expli,1ue et justifie la présence de 
l'aigle à deux tètes dans ses armoiries. Zacharie ser-ait venu assez jeune à 
Venise, si, cc <1ui parait fort probable, c'est à foi que Érasme fait allusion 
dans une lettre dont nous avons cité plus haut un passage, et où il l'appelle 
juvenem e.ximie doctum 3 • Il avait avec lui sa famille, ainsi que cela résulte 
d'une lettre que lui écrivit Jean-Jacques Arigoni, de Mantoue, et que nous 
avons reproduite intégralement à l'appendice du tome Il de la présente 
Bibliographie'. 

A son métier d'imprimeur et d'éditeur Callergi joignait encore œlui de 
calligraphe. Il copia des manuscrits pour Arigoni s, et notre Bibliothèque 
nationale en possède deux de lui dont nous parlerons plus loin. Il serait 
fort difficile de préciser la date à laquelle il se fixa à Venise et s'associa 
avec son compatriote N1cous V usros, pour publier des livres grecs. Comme 
le fait judicieusement observer Ambroise Didot•, ses premiers essais typo
graphiques pcurnnt remonter aux débuts de l'imprimerie aldine, vers U94, 
puisqu'il affirme avoir voulu tout exécuter par lui-mème. Or, pour pro
duire un in-folio aussi considérable que le premier livre imprimé par 
Callcrgi, le Grand .itymologique, qui parut en U99, plusieurs années 
durent s'écouler en essais de tout genre, avant qu'un pareil résultat fût 
obtenu. L'apparition de ce chefsd'œuvre typographique est un évènement 
qui mérite d'être signalé dans les annales de l'imprimerie. Les types grecs 
gra\'és el fondus par Callergi, bien que très différents de ceux d'Alde, ne 
leur cèdent pas en heauté. C'est ainsi cpte les écritures des habiles scribes 

1. Callergi écrit lui-même son nom de plusieurs manières : KixU1i!py10;, KixU1fpy'I);, 
ri le lnnscrit indifféremment Caliergi ou Calergi. Nous avons adopté la forme CALLt:Rfa 
(nec deux li), parce qu'elle I prëvalu et qu'elle est aujourd'hui suivie par 11 famill,i 
rrétoi.<e de ce nom. 

2. Voyez les souscriptions des 'Eh•}œ>.11,ix-rix, de r•ExO!o1; ~2pixi.ti1x~ d'Agnpet, et de 
l'llorologium, plus loin, pp. 9,, 95, 96. 

3. Voyez plus haut, p. cun, ligne 10. 
,. Page 298. 

5. \'oyez la lettre de l'elui-ci dans le t. Il, p. 2!l8. 
6. Altle Ma11uce el l'llelléni,111e à l'e11i&e, p. !i46. 
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grecs, tout en 1lifffrant les unes tics autres clans lem·s plus splendides 
manuserits. offrent le charme <le la variété. 

On croit 1111\me rnir dans cc grand volume imprimé en rouge et noir un 
de Cl'S Lcaux manuscrits Mcorés d"orncmentations byzantines, dont l'im
prinwrie naissante s'dîorrait de donner une rl'production fidèle. On trou
wra plus loin I le fac-similé du frontispire fleuronné de cc superLe füTe, 
ainsi que dl's mar1p1cs rie ~ieolas Ylastos et de Zacharie Callergi. Nous 
cTo~·ons devoir ajouter ici la traduction rie la sousniption qui le termine'. 

le Grand Étpnologique a été, gràce à Dieu, achel'I\ d'imprimer à Venise, aux 
frais de nohle el respt>clable personmi messire Nicolas Vlastos, Crétois, sur le 
conseil de tri•s illustre el trt'.•s ~en~ée dame Anne, fille du très auguste et très 
glorieux seigneur Lucas Notaras, en son vhant grand duc de Constantinople; el 
par le travail el l'industrie de Zacharie Callergi, Crélois; pour l'utilité des gens 
instruits el 1lèsircux d'ètudier les lellres grt>1·1pws, le 8 juillet U99 de l'ère 
chrétienne. 

1\'ous ne partageons nullement !"opinion d'Amhroisc Didot, qui prétend 3 

que Callt•rgi aurait trou\"é dans Nicolas Ylastos un appui pareil à celui que 
Alde avait olttmu du prince Albert de Carpi et de plusieurs patriciens clc 
\'t>nisc. Pour nous, Vlastos n'était pas un nll:cène, mais un Lailleur de 
fonds, un commanditaire courant les risques d'une entr<'prisc commerciale 
et en partageant les h,:néficcs. Nous n'en ,·oulons pas d'auh·e preuve que 
sa marque qui figure à cùté de celle de Callergi. Commrrçant instruit et 
intelligrnl, Ylastos rgt:nnpillc, comme ses pareils, la marchandise qu'il 
offre au pul,lic; il n'en a pas moins droit à la reconnaissance de la posté
rité pour avoir ainsi favorisé la publication d'ouvrages dont, mèmc à la tln 
clu quinzirmc siècle, les frais devaient être énormes. 

Je croirais plus volontiers, quoirp1e la souscription soit mnl'llc à cet 
{-gare!, que A:-.NE NoTARAS encouragea autrement que par des c-0nseils cellt> 
imprimerie naissante. Fiancée dans sa jeunesse à l'héroïc1ue Constantin 
Hragasès•et, pour celle raison, ajoutant à son nom celui des Paléologues 5 , 

cette grande clame hyzantinc avait quitté Constantinople peu de temps 
a,·,mt la conrp1ète ollomanc. Elle avait été chercher un refuge en Italie, 
emportant aYec clic de grosses sommes d'argent et des objets précieux 9 ; 

1. Pal(es 56, 57, 58. 
2. \'oir Il' lt-xle grer, ri-apri~s. I'· 55. 
3. Alde Jfanuce et f/Jrllt'11is111e à r,mise, p. 5-18. 
4. \'oir, à la page sni~anle, I,• pa~sa11c d'un acte passé rn son nom. 
5. cr. J. \'dowlo, 'F.iJ.-r,'/blV bpr,~ai~1,1v ot"ltOtxi~ Èv Btvtt'/~, p. 161. 
o. TttV ei µ.eyilo·..1 ~,,..,xO:; -;-,;,~; -.,ioÙ; Ëa~xexv ÈvW1nov «.j-roO. 116vov aà: 't0v vEW'tEp'lv 

"Ji;,v a·;-rrij 'lo-xix,'lv (?J Ë:;xJ.~v È."J T'li; ~:ta,i.tfo,;, È:v t~ a2pœyt~ «.j-rot, · O; al) xx·, È.v 
Oliy(!> ir.!~px xx\ iyivE'to 2;;xv"f4;. "l'atEp'lv ~à !Xxo•j,,.rJ-q ô-r, iv cPWtJ.'!l E•jp!Qr;, ~1tov :.v 
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clic avait demandé l'hospitalité au Pape cl avait vécu retirée à Rome t, oi1 
1;tait rnnu la retrouver plus tard un de ses frères, qui avait 1·éussi à tromper 
la vigilance des eunuques cle !lahomet Il'. 

Le nombre des G1·ecs chassés cle leur pays par la conquête turque était 
très considérable. Beaucoup d'entre eux avaient trou\'é asile en Italie. Anne 
Notaras conçut la généreuse idée de réunir 'autour cl'clle ces dél)l'is d'une 
grande nation, relliquias Danaum, et de créer de la sorte un petit Étal, 
qui leur rappellerait la patrie qu'ils avaient chi abandonner. Elle entama, à 
cet effet, des négociations a\'cc la république de Sienne, à l:tquelle elle 
députa Francoulios Syropoulosd, avec mission d'obtenir pour elle et son 
frère Jacques la cession du chàteau ruiné de Montacuto, qu'elle avait l'in
tention de reconstrui1·e, afin d'y loger au moins cent familles. Elle fonderait 
ainsi une colonie grecque qui, bien que enclavée dans le territoire sien
nois, se gou\'ernerait avec ses propres lois, mais jurerait obéissance et 
fidélité à la Républiq!le, envers laquelle elle serait tenue à certaines rede
vances. Ces négociations aboutirent et, par un acte qui porte la date du 
22 juillet U 72, Sienne céda à Anne Notaras le territoire et le château 
qu'elle sollicitait. Le contrat la qualifie de « olim sponsa impcratoris 
« Romeorum et Constantinopolis, et filia quondam illustris principis 
« clomini Luce, magni ducis Ilomeorum •. n 

Il est probable que ce projet ne reçut jamais d'exécution, du moins 
n'avons-nous trouvé trace nulle pa1-t de l'existence d"une colonie grecque à 
Montacuto; il prouve, toutefois, que Anne Notaras devait disposer d'une 
grande fortune et qu'elle n'avait nullement besoin, comme on l'a affirmé', 
que le gou\'ernemcnt ,·éniticn lui servit une pension alimentaire. 

Le 8 juin U75, Anne résidait à Venise, car, à cette date, la sérénissime 
République lui accorda, ainsi c1u 'à Eudocie Cantacuzène, femme de Matthieu 
Spandougini, l'autorisation d'avoir un oratoire pri"é, où la messe pouvait 
être célébrée suivant le rit orthodoxe, sans que d'autres Grecs pussent y 
assister, Cc privilège, qui avait été retÏl'é, en U78, aux nobles exilées, 
leur fut octroyé de nou\'eau le 27 septembre t480 et le 26 mai 1489 1 • 

'xa:I ~ &a.l.;i¾ tx,ho!.i, ¼jv 6 TC!llnjp &'ltEp.,J,e 1tpo ni; &l.waewç p.s,ix TCÀo·hou TCoÀÀo!.i. 
(1/i,wria Politica, dans la Turcograecia de Crusius, p. 13.) • 

1. Voyez la note 6 de la page précédente. 
2. Voyez la noie 6 de la page précédente. 
3. Ce •·rancoulios est très probablement le même que celui dont nous avons parlé pré

ré,lemmenl, p. LUXI, note i. 
4. Cet acle a êtë publié intégralement par G. Gaye, Carteggio inedito ,I artisti dei 

,ccoli XIY-XJ!l (f'lorence, 1869, in-8•), pp. 247-251. 
5. l:aé6œ Toupxoxp111-.ou11,h11 'EH!iç, p. M, en note. 
6. Archives de Venise, Mi.,ti. del CoMiglio dei Dieci, t. XVIII, f. 113 , .. ; t. XX, r. 27; 

1. XXIII, r. 100. 
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Anne Notaras mourut, sans doute à Venise, dans les premières années du 
seizième siècle. 

L'année même 011 parut le Grand ltymologique, Nicolas Vlastos et 
Zacharie Callergi mirent au jour le Simplicius (26 octobre U99) 1• L'année 
suivante, 1500, ils publièrent l'Ammonius 1 et le Galien~ (22 mai et 
5 octobre). Bien que le nom de Nicolas Vlastos figure seul dans la souscrip
tion de chacun de œs deux ouvrages, Callergi prit certainement part à leur 
publication, ainsi que nous croyons l'avoir établi en son lieu•. 

La Thérapeutique de Galien fut, à notre connaissance, la dernière publi
cation de l'imprimerie fondée par Callergi et Vlastos. Cet établissement cessa 
probablement de fonctionner par suite du décès de Vlastos. Le matériel 
t)·pographique fut acquis, au moins partiellement, par les Giunti, célèbres 
imprimeurs florentins, car on retrouve et les caractères et les vignettes 
dans plusieurs de leurs publications. On ne prit pas même la peine de 
faire disparaitre des ornements les mots NIKOAAOr. Tor BAA.tTor, qui 
y sont gravés et que l'on voit figurer notamment dans l'Horologium 
de 15201 • 

Nous en aurons fini avec Vlastos, quand nous aurons dit que, avant de 
s'occuper de typograph_ie, il s'était, lui aussi, adonné à la calligraphie. Le 
Parisinus n° 2959 de l'ancien fonds grec a été copié par lui, comme en 
fait foi la souscription qui le termine et est ainsi conçue : M'llvl œôyoua-rrii, 

-fiµip~ cy', ~u1t6', Ncxo>.rwç 6 B>.œa-rôç lyp114,v. C'est-à-dire : « Écrit par 
Nicolas Ylastos le treizième jour d'aoùt U84. » 

• Nous ne samns cc que devint Zacharie Callergi dumnt les neuf années 
qui suivirent la public.ation de la Thérapeutique de Galien. Il rentre en 
scène, le U avril 1509, par la publication des 'E;,4œ>.µ11-r11, petite plaquette 
de seize feuillets, parue à Venise, et qui était, jusqu'à ce jour, restée 
inconnue aux bibliographes. La Bibliothèque royale de Munich en possède 
un exemplaire qui est peut-être unique•. Ce précurseur fut suivi à bref 
délai (H mai t509) par l'opuscule du diacre Agapet De officio regi,1, et 
l'Horologium (23 aoùt t509) '· Ces deux dernières publications sont de la 
plus insigne rareté. Nous nous rappelons avoir entendu feu Ambroise Didot 

t. Voyez plus loin, p. 62. 
2. Voyez plus loin, p. 72. 
3, Voyez plus loin, p. 7j. 
,. Voyez plu~ loin, p. 75. 
5. Voyez plus loin, p. 172. 
6. Voyez plus loin, p. 9j. 
7. Voyez plus loin, p. 95. 
8. Vui·ez plus loin, p. !16. 
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exprimer des doutes sur l'existence de cet Ho1'0logium 1, dont un exem
plaire était à vendre chez Quaritch, de Londres, en 1874, au prix peu 
élenl de 6 liv. fO sh.1 • Ce livre, imprimé aux frais de Jacques Dependios, 
de Lecco, personnage qui ne nous est pas autrement.connu, est précédé 
d'une préface, dans laquelle Callergi annonce qu'il se propose de publier 
plusieurs autres livres liturgiques, tels que la Paraclitiki, les Ménées, le 
Triodium et le Pentecostarium. Ce projet n'eut probablement pas de suite, 
du moins on n'a pas encore signalé d'ouvrages pareils sortis des presses 
de Callergi. Il est probable que, comme Alde, il fut forcé, par la ligue 
de Cambrai, de fe1·mer son imprimerie. 

Cette nouvelle interruption demit durer près de six années. Callcrgi, 
peul-èlre attiré à Rome par l'encouragement que Léon X accordait aux 
lettres helléniques, fit paraitre clans cette ville, le i5 août !515, son édition 
de Pindare avec scholies ♦, qui est, dit-on, le premier livre tout en grec 
imprimé dans la capitale de l'Italie. L'exécution typographique de cet 
ouvrage, publié sur les conseils de Cornelio Benigno, de Viterbe, eut lieu 
dans la maison même du patricien Augustin Chigi 1 • 

Le f5 jam·ier 1516, Callergi publie son Théocrite avec commentaires, 
aux frais du susdit Cornelio Benigno•. Dans cet ouvrage, comme dans le 
précédent, on trouve deux marques : l'Aigle à deux tètes et un Caduetle 
surmonté d'une étoile. Dans le Pindare, les deux marques sont oote à côte 
sur le frontispicc 7, tandis que, dans le Théocrite, l'Aigle figure sur le 
titre et le Caducée à la fin. 

Le 4 mars 1517 parut le Thomas Magister 8 et le f•r juillet de la même 
année, le Phrynichus •. 

Sous la date 1520, nous avons enregistré, d'après Vrétos, un 'Ox-rw"l:,:o;. 

1lont l'existence nous parait douteuse 10• 

En juin 1522, paraissent les Erotemata de Chrysoloras et un Traité de 
Chalcondyle sur la formation des temps des. verbes 11 • 

----------------- -- !...____ 

t. C'ëtait en 1872. Plus lard, il eut l'occasion de voir l'exemplaire de ce livre qui, po~sèd,• 
li. le prinre G. Jlaurocordato, el il en dit quelques mots dans son Alde Ma11uce, p. 562. 

2. Quaritch, GeneTal Catalogue (Londres, 187-1, in-8•), n• 17953. 
:i. 'lnw/lou ·b.11t1vriou. Peut-être De Prndio. 
4. \'oyez plus loin, p. 129. 
5. C'est le sens que me semblent avoir lrs mots mtpii "toi; olxs,01; <le la souseription. 

\'oyez plus loin, p. 130. 
6. \'oyez plus loin, p. 134. 
7. No11i en avons donné le fac-similé plus loin, p. 120. 
8. \'oyez plu~ loin, p. 150, 
9. Voyez plus loin, p. 153. 
fO. Voyez plus loin, p. 172. 
ft. Voyez plus loin. p. 174. 

DIRI.IIIGUPBIE BEJ.l,btQl!t:, 
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Enfin, le 27 mai i523, parait le Dictionnaire grec de Gua1·ino de Favera 1• 

A partir de relte date on ignore les destinées de Zacharie Callergi. Nous 
wrrons tout à l'lieure que, d,:jà vieux, il se trouvait encore à Rome. Peut
t~trc y termina-t-il SPS jours. Nous avons dit précédemment que Callergi 
:m1it copié des manuscrits. \'oici, an-c leur souscription respectiw, l'Îlldi-
ralion des trois seuls que nous connaissions : · 

f. PariBinu, n° 2823 de l'anrien fonds; à la fin : Zœxœpiœ; 6 K11U1lpy1K 

x2i -ro·:i-ro i; Dœ-rii61ov i;iypœ,j,cv. 

2. Paruinu, n° 2854 de l'ancien fonds; à la fin: Zœxœp!œ; K11U1ipy10; 6 

Hl Kpr,; -ro ybo; i1t1µüw; Hi nÛ't'llY iv yf,pœo; o-jô<i) iv 'Pwµ'll t;lypœ,j,av. 

5. O.roniensi, ( New Collegc, n° 270), à la fin duquel on lit : li -roa 

r.oi.uµœ6oo; n xœl o-o;:oo 'Iwivvou -roo ~-ro6œ!ou œv-r'llt 6!6).o; iûoywv, ,i1co;,61yµ1h·wv, 

(,,:(',Or,xwv, ir.tµai.w; lv 'Pwµ'll ypotlj)IÎO'CI -iiô'll 0-VY Oc<i) dpœ; 1ÎÀr,91v, d:votÀWIJ.110'1 µh 

-:oO ,-:.y,vao--rii-rou xup!ou 'P1xipôou -roO Ilœ-riou, o-o;:w-ri-rou 'tf &µœ xœl Àoytw-rci-rou 

,-:.ôoxiµou r.pao-6,u-roa -roa ,-:.û,oa; -r, xœ! d:'llnf.-rou 6œo-1Hw; -rfj; ,-:,"NX&O"t«'"l, 

'Ayx>.!2;, x11pl ôl Zœz.œpiou I KœHtlpyou 'tOO Kpr,-ro;, hu 't<ï') d:110 -rfj; XptO"tOO 

yavvf,o-aw; z1>.100--r<i) r.1nœxoo-100--r<i) alxoo--r<i) -rph<i>, 1100-eiô,wvo; 6yM'll lo--rœµivov_i. 

Crasso, qui a consacré à Callergi une notice des plus insigni6antes4, 
affim1e que ce savant était bon poète. Suivant lui, « compose epigrammi, 
« ode, e aitre cose poctiche, ma dalla morte rapito, con la di lui perdita 
« perdita si fè anche del prezioso tesoro de' suoi componimenti. » Nous ne 
savons re qu'il y de vrai dans cette affirmation d'un écrh·ain superficiel el 

sans crilic1ue. Le m~me Crasso cite le quatrain suivant composé à la 
louange de Callergi par un poète demeuré inconnu : 

Hic ita Parnassi pertingit labra bicornis 
fonte, et sic sumptas inde ministrat aquas, 

gloria quod canins non solum fertur ad ipsum, 
illa sed vatum cretera turba nitet. 

Le dernier vers de cc quatrain fait allusion aux Scholies de Pindai-e et de 
Théocrite, que Crasso et beaucoup d'autres avec lui ont attribuées à Zacharie 
Callergi; mais le savant crétois n'en est pas l'auteur, il s'est borné à les 
<'Xtraire d'anciens manuscrits et à les publier après les avoir mises en ordre. 

1. Voyez plus loin, p. 17-1. 
2. L'original porte Ziplov. 
3. Nous ne savons rien sur Callergi qui soit postérieur à la date de ce manusc1·it, 

8 décembre 1523. Toutefois, il est probable que le Pari,inua n• 285-i est plus récent que 
l"Ozonie111i1. 

4. I,toria de' pol!ti greci (:Sa.pies, 1678, I'·), p. 533. 



JANUS LASCARIS 

~ I. Nailsance de Jan,u, Lascaril. Se, première, année,. Il ,e rend à 
Florence. - Juus 1 LASCARIS nac1uit à Constantinople 1 , mais était originaire 
de RhJndaéus, bourgade de l'Asie-Mineure; il appartenait à l'illustre fa
mille des Lascaris, quatre fois illustrée par la pourpre impériale 1 • S'il es( 
vrai qu'il mourut nonagénaire en t555, il aurait vu le jour en U45, et, 
par conséquent, n'eût été âgé que de huit ans quand Constantinople tomba 
au pouvoir des Turcs. Son père, nommé Théodore, l'emmena avec lui dans 
le Péloponnèse, où il allait chercher un refuge contre la barbarie des vain
queurs. De là, s'il faut en croire Nicolas Papadopoli, il aurait d'abord été 
conduit en Crète, par Thomas Celso, commandant de la flotte vénitienne. 
et plus tard à Venise, sur la demande du cardinal Bessarion, qui l'envoya 
étudier, à ses frais, à l'université de Padoue. Le jeune Lascaris s'y appliqua, 
parait-il, d'une façon toute spéciale à l'étude de la langue latine•. Ce fut 
sans doute aussi à Padoue qu'il eut pour maitre Démétrius Chalcondyle 1 , 

qui avait une vingtaine d'années de plus que lui. Il était peut-être encore 
dans cette ville quand mourut le cardinal Bessarion, le t8 novembre U72. 
Ce qui parait eertàin, c'est que, pour lui, comme pour tant d'autres Grecs 
qui vi,11ient des largesses de leur illustre compatriote, celte mort fut une 
,·éritahle catastrophe. 

i. Son véritable nom était Ju!I ( '1111ciwYJ,, Joannes). C'!'sl cc nom qu'il prend lui-mêmP. 
notamment en tète de sa lettre à Chalcondyle (Voy. t. li, p. 322) et de l'épître dédica
toire de !'Anthologie (Voy. plus loin, p. 31). Plus tard, à l'eitemple de ses contemporain§ 
et sans doute pour se donner un air classique, coquetterie qui était de mise à l'époque de 
la Renaissance, il adopta celui de J.lacs. C'est de ce nom qu'il signe ses lettres à Louis XII, 
romme on le verra par le fac-similé de sa signature que nous donnons p. CltLVI. Cela 
n'a pas empêché Marino Sanuto, dans ses Diarii, de l'appeler Jua (Zuan, en dialecte 
vénitien). Quelques auteurs donnent aussi à Lascaris le prénom d'bont. 

l!. La plupart de ses contemporains affirment qu'il était de Constantinople. Il est tr,\~ 
probable que l'ethnique Rhyndacemu, qu'il ijoutait à son nom, désignait simplement la 
localité d'où sa famille tirait son origine. 

:3. Voy. plus loin, p. 85, un passage de l'épitre dédicatoire à Lascaris, mise par Alde en 
tête des Rhéteur, grea. 

,. Ces différents détails sont emprunté, i Nicolas C'.lfRnènc Papadopoli (Hi,t. Gymna,ii 
Patal1ini, t. Il, p. 187); c'est asse1 dire que 11011s n'en garantissons pas l'aulhenlicitè. 

5. Si toutefois il faut prendre à la lettre les mots praeceptori suo qui ligurenl dans 
l'adresse de sa leUre i Chalcondyle (Voy. l. Il, p. 3~). A celle époqur, comme de no., 

jours, on donnait 1 quellfll'un lf' titre de maltrti par pure dilfrrrnrr. 
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fü;tluit l, 1111t• position des plus préc,aires, Lascaris chercha autour de lui 
1111 nonn•:m protrrteur. L'éclat dont brillait alors la cour des Médicis, et le 
ltieuwillant appui 11ue trouvaient auprès d'eux les Grecs fugitifs inspirèrent 
l1 Lascaris l"11P11reuse i,k;e de se rrmlre 11 Florence; il en prit le chemin 
an-c la suite de l"amhassmleur vénitien. Il retroum dans cette ,·ille Démé
trius Chalcondyle, qui avait succ«;1Jé à Jean Argyropoulos, après le départ 
«le cdui-ci pour Ronw. 

Toute ct•lle pfriode de• l"cxislt•nce de Lascaris est fort peu connue. Nous 
ne sauriom, dire ni de qndle façon il entra en relations a,·ec Laurent de 
·Médicis, ni comment il panint à conquérir son estime el son affection; 
mais on peut supposc•r que ce fut gràce aux bons ofliccs de Chalctmdyle. Il 
ouvrit l, Flormcc un ,·ours public de langue grecque : un de ses discours 
d'oU\·erturc nous a mt:mc 1•té conservé, mais cc n'est malheureusement 
qu'une amplification de rhétorique qui n'apporte aucune contribution à sa 
hiographie 1• On y apprl'fld seulement que, l'année précédente, il avait ex pli- · 
11ué Sophnde c•t Thuc~·diile, et qu'il avait l'intention de consacrer l'année 
11ui commrnrait 11 rxpli1p1er Démosthène et !'Anthologie. Son enseignemrnt 
1•11t un prodigieux succès. Vne foule d'auditeurs de tout rang et de tout 
:igl' se pn·ssa bientôt autour de sa chairr. 

Les circonstanc1•s aidant, Lascaris sut entrer plus avant dans les bonnes 
gr:iccs de l.aurmt de Médicis. Placé par celui-ci à la tète de sa bibliothèque, 
il lui conseilla ,le rechercher des manuscrits grecs et lui suggéra l'idée de 
l'envoyer d:ms le Le,·ant pour y faire l'acquisition de tous les ouvragrs 
qu'il ~- pourrait trouwr à achrtcr. Un pareil projet ne pouvait manquer 
d'obtc•nir l'asscnlimrnt de Laurrnt,• qui s'empressa de fournir à Lascaris 
les mo)·ens de le mener à bonne fin. 

~ li. Missions de Lascaris dans le Levant. Acquisitions de manuscrits 
en Grèce et en Italie. - Janus tasraris fit deux voyages dans les pays 
grecs 1 , aux fr-Jis de Laurent de Ml;dicis, pour y recueillir des manuscrits. 
l.1• carnet sur lequel il inscrivait srs différentes acquisitions nous a été 
conservé. Après amir appartenu au célèbre Fulvio Orsini 3 , ce précieux 
nmnuscrit a passé dans le fomls grec de la bibliothèque ,·aticane, où il 
porte anjo11r1l'hui le n• 1412. K.-K. ~lüllet· en a récemment extrait rt 

1. Il se lrom·p dans le Riccardinim11, n• :;1!}3, )1. Henri \'usl. dans sa thèse De vila el 

operib1111 Ja11i I.ascarù (Paris, 1878, in-8"), pp. 26 el suiv., en a cilt1 quelques fragmenls 
qui ne pré,...nlenl pas un bien vif inlér,\t, 

2. Il nous l'apprend lui-mème dana la harangue qu'il adressa à Charles-Quint après la 
bataille ,le !'nie, el dont nous citons plus loin un passage. 
· 3. Cc sannl le designe ainsi, dans l'inventaire de sa bibliothèque écrit de sa propre 
111a111 (Cod. \'alicanus lai. 7205) : Lib1·elto di varie ciue greclu:e laline co11 {indice de" 
liln·i ,Ir/ln li/11·m·ia de" Medici arrilto di mano di Gio. I.n,cari i11 papiro in 8•. 
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publié tout ce qui concerne la bibliothèque Médicis. Les lecteurs désireux: 
<le se a-enseigner sur la nature et la quantité des manuscrits acquis par 
Lascaris pourront consulter avec le plus grand profit la l'Onsciencieuse êtude 
du professeur allemand 1• Nous nous bornerons à signaler ici les différenll'S 
localités que Lascaris ,·isita et où il trouva à s•approvisionner. Commençons 
par les pays grecs. 

Lascaris achète des manuscrits : à Corfou, chez A \Tamios, le médecin 
Amlronic el le prêtre Timothée Spiris; à Arta, chez Démétrius Trirnlis'; à 
Thessalonique, chez Matthieu Lascaris, Manuel Lascaris el Démétrios Sgou
ropoulos 3 ; dans un monastère voisin de Sozopolis ; à Pherrès; au mont 
Athos, dans les monastères de Chilandari, Esphigménou, Vatopédi' et 
Laura; à Galata, chez Daroncelli •. Avant de parler des acquisitions que 
Lascaris fit, par l'intermédiaire de Nicolas de Sienne, tant à Constantinople 
qu•en Crète, nous devons dire que, lors de son second voyage, il partit de 
Florence muni de trois letta·es de recommandation de la part de l.aurent. 
La première était adressée au sultan Bajazet II lui-même; la deuxième 
au susdit Nicolas de Sienne, médecin italien établi à Constantinople ; la 

1. Neue ll_iltlleilungen über Janœ Ltukari• u11d die Mediceiuhe Bibliothek. dans le 
Ce11tralblatt für Bibliotheluu-el'en (Leipzig, 1884, in-8•), 11remière année, pp. 335-412. 

2. Démétrios Trivolis, copiste bien connu, appartenait à la famille de ce nom originaire 
de Sparte el rérugiée à Corfou après la conquète ollomaue. Il a ér1·it, en l'anuëe 1472, 
I' E«orialeMi• 'l"-1-1, dont la aouscription (au r. 207 V") est ainsi conçue : ~ f3,1;)-o; ~'3. 
iypciqi11 a,· olxdœ, xupo; ip.oO ~1lP.1JTplo11 Tp1llWÀ1l IlEÀOffO'N1J'1io11 Èx l:ffmp":1);, Tàt; 
il1œTpr.llàt,; ff0100vto,; èv K,p1111pœlb>v vf.a<i> p.ETàt niv '"i• ~p.nip2,; 11:2Tpioo,; «Àb>atv, Ënt 
~1i) &; et le Pari•iliu, n• 2182 de l"ancien fonds, en l'année 1481, comme en rait foi 
la sooscription suinnte qui se lit au f. 87 : ToOTo Til 11mÀÀ1aTOv xœ\ àiv2y1121&u-rov IMÀiov 
iypœqi11 x11p\ ~1lP.1JTplo1,1 Tp16"'À1l, TOO l:ff2pTtciw11, p.nèi niv T>j; ff2Tpioo,; CÏ).b)!JIV, Èv 
Jüpx·.lp~, ÏT&i ~1i)ff!I', p.Yov• ài11:p1ÀI'!) a•, etc. li e1iste encore de lui d•autres mss. dans 
diverses bibliothèques. - Sur la famille Trivolis, on peut consulter la Préface que j'ai 
mise en tête de l'Hi.toire de Tagiapiera par Jacques Trivolis, qui forme le n• 4 de ma 
Collection de mo11ument, pour •ervir à lëtude de la laHg1,e 11éo-hellénique, Nom·dle 
aérie, Paris, 18i5, in-8°. 

3. Sor Démétrios Sgouroponlos, voyez ci-dessus, p. uvr. 
4. Ce fut à Valopédi qne Lascaris acheta le manuscrit qui contient la plupart des ora

teurs grecs publiés par Alde en 1513 (Voy. Centralblatt für Bibliothekawe•en, premit'.-re 
année, pp. 397-308). Alde Manuce s•e1prime ainsi à ce sujet dans l'épitre dédicatoire 
des Oratoru graeci : • Eas (orationes] in Atho, Thrsciœ monte, latentes Lascaris is qui 
ahhinc quinquennium pro christianiuimo rege Venetiis somma cum laude lt>gatum al(ebat, 
doctissimus et ad unguem Cactus homo, in ltaliam reportavit. Miserat enim ipsum Lauren
tius ille ledices in Grœciam ad inquirendos simul el quanlovis emendos prelio bonos 
libros, unde Florentiam, et cum iis ipais orstiouibus el corn aliis tum raris tom pretiosis 
voluminibus, rediit. • 

5. Voy. le Centralblatt fûr Bibliothelu1u1t11 (Leipzig, 1~8-1, in-X•), pp. 370, :i80, 
3!12, 305,306, 307, 308 el 401. 
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troisii>me au consul des Florentins à Péra. La minute de ces trois missives 
n'a peut-être pas été cofüervét•, mais il en a été retrouvé une indicatio_n 
ainsi conçue : 

A di 27 aprilc H!H 

Al Tun:o, Î 
A M• Niccolo da Siena , 
Al consolo di Pei-a ) 

pe1· lo spacrio 
di Messer 

Giovanni Lascari 1• 

Si l'on \'l'Ut bien tenir com11te de la date ci-dessus, on peul en conclure 
11uc LaS1·aris dut se mettre en roule dans les derniers jours d"avril ou au 
commenr1•mcnt de mai U9L Il était déjà à Constantinople le tO juillet 
sui,·:mt1 , date à la11uelle il adressait à Chalcondyle une lettre que nous 
avons reproduite, et d'où il ressort très clairement qu'il devait y être arrivé 
depuis quelques semaines déjà, puisqu'il u·ail eu le temps de s'aboucher 
avec plusieurs s.,,·ants byzantins, not.,mmcnt Démétrios Castrenus~, et de 
faire quelques ac11uisitions de manuscrits. Ce ,·oyage, Lascaris l'effectua par 
voie de terre, traversant rAcarnanie et la Thess.,lie. 

Durant son séjour à Constantinople, Lascaris ne se bornait pas à entrete
nir des relations a,·ec les sarnnls. Il nous apprend lui-même que son voyage 
avait un double but : acquérir des manuscrtts el recueillir des notions 
exactes sur la situation militaire des Turcs, sur l'état des esprits, et sur le 
plus ou moins de chances de succès que présenterait une tentative faite 
pour rejeter l'envahisseur en Asie. Nous n'insistons pas, pour le moment, 
sur le côté politique de la mission de Lascaris, nous lui laisserons le soin 
de nous édifier à ce sujet dans le discours qu'il adressa à Charles-Quint, en 
i525, et dont on trmnera plus loin d'importants extraits. Nous relaterons 

1. Rivi.ta di Filolog,n, troisième anm1e (Turin, 187,, in-8•j, p. 152. 
2. Car mëtagilnion ne correspond pas, romme l'a cru Il. Henri Vut (De 11ita la11i 

Lrucari,, p. 311), au mois de septembre. En elTet, tout le moyen âge grec làuait concor
der comme il suit les mois athéniens avec les muis romains : 

Janvier .. évrier llars Avril llai Juin 
Gamélio11 ÉlapMbolio,i Mou11ychio11 Thargt!lio11 Skirrophorio11 Hécatornbéon 

Juillet Auût Septembre Octobre Novembre Décembre. 
Métagil11ion Boédromio11 .llœmactt'rion Pyanep,ion Anthe,tmon Po,eû/lon. 

•·aule d'avoir connu la façon dont les Byzantins établissaient la concordance des deus 
calendriers, plus d'un savant estimable est tombé dans de graves erreurs chronologiques. 
Tous les Manuels épistolaires ( 'E,mrr0Àcip1œ) à l'usage des Grecs contiennent nn tableau 
comparatif dans le g,•nre de celui que nous venons de donner. 

3. La notice que nous consacrons à Démétrius Castrenus étant trop étendue pour trouver 
l'lace ici, nous l'arnns renvoy~e ri-après. p. cL:11111. 
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seulement un épisode de ce voyage, dont la place nous parait ètt·c ici 
marquée. 

Paul Jovc raconte I que Lascaris obtint une audience du sultan. Ce fait, 
que l'on a révoqué en doute, n'a pourtant rien d'invraisemblable, puisque 
Laurent de Médicis l'avait chargé d'une lettt·e à l'adresse du Grand Sei
gneur•. Bajazet, qui était un lettré, accueillit Lasca1·is avec une hiem·eil
lanee marquée. Son gehdre, le renégat Hersek S, lui donna même une 
preuve éclatante de confiance, en lui avouant qu'il regrettait d'avoir aban
donné la religion chrétienne et que, la nuit, quand il était seul, il adorait 
un crucifix, qu'il tenait soigneusement caché dans une armoire•. Mais où 
Paul Jo,·e se trompe grossièrement, c'est quand il raconte I que Lascaris 
obtint de Bajazet l'arrestation de Bernard Bandini, qui, après avoir assas
siné Julien de Médicis, lors de la conjuration des Pazzi, avait réussi à se 
réfugier dans les Étals du Grand Turc. Bandini fut, en effet, IÎ\Té à Lau
rent de Médicis, qui le réclama par un ambassadeur, mais cet acte de 
justice eut pour auteur Mahomet II, et doit être placé en U78 8, l'année 
même où le crime fut commis, par conséquent treize ans avant ·ce ,•oyage 
de Lascaris à Constantinople. Bayle avait déjà relevé cette erreur7• 

A Constantinople, Lascaris entama des négociations avec Nicolas de 
Sienne• concernant une acquisition de manuscrits qui se trouvaient en 
Crète. Le prix de cette collection fut débattu et fixé à la somme de neuf 
cent cinquante ducats environ. Cent ducats d'arrhes furent versés à Con
stantinople, contre lesquels Nicolas de Sienne livra une certaine quantité de 
manuscrits. 

Dans la lettre qu'il écrivit à Chalcondyle•, Lascaris manifeste l'intention 
qu'il avait de se rendre à Andrinople avant de s'embarquer pour Candie. U 
dut très· certainement visiter plusieurs localités pendant les cinq mois qui 
s'écoulèrent entre le to juillet, date de la susdite lettre, et le i 7 décembre 
U9i, date à laquelle il passa, par-devant un notaire de Péra, son premiet 

t. Elogia tlocton,m ttirorum (Anvers, {557, io-8~), p. 68. 
2. Voye• la page précédente. 
3. Herselr. Ahmed Pacha avait été chrétien et patricien de Venise. \'oyez DE llu1!1En, 

Hi•loire de fffllpire ottoman, t. IV, p 53. 
4. PAUL Jon, Hi,toria aui tm,po,·u (Florence, 1550), tome 11 p. 202. 
5. Elogia doclonun 11irorum (Anvers, 1557, in-8-), p. 68. 
6. Voy. Gu1tt1T, Hi•toi,·e du r~gne de Mahomet Il (Paris, 1681, in-12), tome Il, 

PP· 320-323 cr. DE ~AUER, Hi•t. de l'empire olloman, t. m. PP· 257-258. 
7. Dictiolenaire hialorÛJ"e, 5• édition, t. UI, p. 616, note t marginale. 
8. Voyc1 dans le t. li de la présente Bibliographie, p. 325, le texte du contrat passé 

entre Lucaris et Nicol11 de Sienne. 
O. Voyez t. li. P· 322. 



l:'liTHCWlCTIO'.\. 

trailé awc .i\irulas d1• Sienne 1 • Il ne se rendit pas directement à Candie 
comme il l'avait cspén\ mais dut reprendre aussitôt après le chemin de 
Florence, car il y était d1;jà le 25 février U92, comme en fait foi une 
ll'ltre autog,·aphc de lui à Bernard Michclozzi, dont nous avons publié le 
lt•xtc à l'appcmlice 2 • Il a,·ait donné rendez-,·ous à Nicolas de Sienne à 
f.andil•, d il se retrouva dans Cl'lle ville le 5 avril U92 1 • II y éprouva, ?1 
son arriYér, une d1;ceplion : les manuscrits n\:taient pas aussi nombreux 
cp,·on le lui arnil dédart; '· C'est pmm1uoi, au lieu de parfaire la somme de 
11:,0 ducats c1uc )ps conwntions arrêtées à Constantinople l'obligeaient à 
pa~·er, il n'rul à wrser à l'fo·olas de Sienne que 255 ducats, somme qui, 
ajoutée aux iO0 ducats d,;jà payés à Constantinople et à 50 autres affectés 
aux frais de transport des caisses oontenant les volumes, forme un total dl' 
405 ducats pour 44 manuscrits rendus à Florl'Dce. Nous amns reproduit 
l'acte de wnte el la liste des manuscrits dans l'appendice du tome II 1 • 

Il nous reste un mol à dire des acc1uisitions faites par Lascaris en Italie. 
Il acheta des m:muscrits grecs à Ferrare : de Jean-Baptiste Guarini, fils de 
Guarini de Yérone; à Venise : de Georges Yalla, de Joachim della Torre, 
gt'.•néral de l'ordre des F1·ères-Prèchcurs, du médecin Alexandre Benedetti, 
de Ermolao Barba ro ; à P:uloue : au monastère de Sainte - Justine , au 
monastère de St Jean in Verdara, de Manuel Anatolioos, du professeur Jean 
Calfurnio; dans la Pouille : de Sergius•; à Corigliano : du prêtre Georges 7 ; 

enfin à Monte Sardo 8• 

Pendant que Janus Lascaris se trouvait à Candie, un grand évènement se 
produisit à Florence. Son illustre protecteur Laurent de Médicis mourut, 
juste cinq jours après la conclusion du contrat en vertu duquel il devenait 
propriétaire d'un lot de manuscrits qu'il ne devait jamais voir•. Lasc:iris 
retrouva dans la personne de Pierre de Médicis la même faveur dont il a,·ail 
joui auprès de Laurent. II reprit sa place à la tète de cette bibliothèque 
d1;jà fameuse que le llagnifique à son lit de mort regrettait de n'avoir pu 
terminer 11 • Il s'occupa aussi de faire participer les savants aux trésors 
confiés à sa vigilance el à ses soins. 

f. foyez t. Il, p. 525. 
2. \'oyez t. II, p. 32i. 
3. C'est la date i laquelle fut pas.<é l'acte d'acquisition des manuscrits. 
4. \'oyez t. Il, p. 525. 
5. Pa!(CS 325-327. 
fi. Très probablement Sergius Stis1us dont nous parlons plus loin, p. fR,t 
7. Sans doute Georges Ah•xandre dont il est 11ucstion plus loin, p. 8. 
8. \'oyez le Ctmlralblatl fii,· Bibliolheluwe&en (Leipzig, 188,, in-8•), pages 381, 582, 

38-i, 38:,, 386, 3R8, 380, 402, 403, 404. 
!I. Laurent de Médicis mourut le 8 avril U92. 
-10. Voyez dans le Recueil des Lettres d'Ange Politien (éd. de Paris, 1523, in-4•, f. 7.1 ••) 
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~ Ill. Démêlé• liUéraires de Janus Lascaris avec Ange Politien. -
Avant d'énumérer les diverses publications entreprises par Lascaris, il nous 
faut entretenir le lecteur des démèlés qu'il eut avec Ange Politien. La cause 
de ces démêlés paraît aujom·d'hui bien futile; mais, au quinzième siècle, 
les bagatelles de cette espèce avaient le don de soulever des tempêtes dont 
on a peine à se former une idée. Le lecteur nous permettra de lui exposer 
le plus brièvement possible cette querelle littéraire, et de placer sous ses 
yeux les pièces du procès. De celte façon il pourra se former une opinion 
et pl'Ononcer la sentence, en connaissance de cause, entre Janus Lascaris et 
Politien. L'affaire se passe en U95. 

Ange Politien avait mis en grec une épigramme latine composée, au 
x1ve siècle, par Pulci ou Pulcc, sµr Hermaphrodite ; la voici : 

Cum mea me genilrix gravida geslaret in alvo, 
quid pareret fertur consuluisse deos. 

Mas est, Phœbus ail; Ma1·s, fœmina; Junoque, neutrum; 
cumque forem nalus, hermaphroditus eram. 

Quœrenti letum Dea sic ait : occidel armis ; 
Mars, cruce; Phœbus, aquis. Sors rata quœque fuit. 

Arbor obumbral aquas; ascendo ; deeidil ensis 
quem tuleram, easu labor et ipse super, 

pes hœsit ramis, caput incidit amne; tulique 
fœmina vir neulrum Oumina tela crucem 1• 

Politien s'appliqua en traduisant l'original' à conserver le même nombre 
de vers, el presque de mots et de syllabes. Voici comment il y réussit : 

la lettre deuxième du livre qualrième, où il raconte la mort de Laurent de Médicis à 
Jacques Antiquario. - Cf.· Tirabosehi, Storia della letteratura italiana (Milan, 182', 
in-8•), tome VI, p. 60, où est traduit le passage de la lellre de Politien, auquel nous 
faisons allusion. 

t. llenagiana (Paris, 1729, in-t2), t. IV, p. 323. 
2. Voici la traduction de cette pièce par Ménage (Me11agia11a, Paris, 1729, in-12, t. IV, 

p. 331) : 
Jla mêre, enceinte et ne sachant de quoi, 
S'adresse au1 dieu1 : là-dessus grand bi,bille. 
Apollon dit : C'e.,t un fils, selon moi. 
Et selon moi, dit Jlars, c'est une fille. 
Point, dit Junon, ce n'est fille ni lils. 
Hermaphrodite ensuite je naquis. 
Quant à mon sort? C'est, dit Jlars, le naufrage. 
Junon, le glaive; Apollon, le gibet. 
Qu'arrive-1-il Y Un jour, sur le rivage, 
Je vois un arbre el je grimpe au sommet ; 
Jlon pied se prend, la tète en l'l'au je lonilot• 
Sur mon épée. Ainsi, tt·op malheureu1, 
A l'onde, au glaive, au gibet je succombe, 
t'ille et garçon, sans être l'un des deux. 
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'Eyx·Jo; oÏ:,aœ pv-i; -:ÉXEo; r.ipt <l>o!gov, 'Ap-,.2, 

"llp'/lv, -:o·,; <iµœ -:ra!; i;ephm 010\i;. 

".\paivœ <l•oI6o;, 'Ap,;; Ot,Àuv ,;2-:0, xo•:.U·np'lv ôà 
0 llp11, Il<ivO' iiy:w; • &vôpoyuvoc; yip li;u. 

E!p'lµiv11; ôl µopov • µopo; o! ,ii;oc;, lxp,uv ,1p11 · 

a-:œupo;, 'Ap11c; · cl>oî6o;, xliµŒTœ, D:ivT' &r.ig'll, 

j.ivôp•r ii;rnni;xu, r.iat /j' o! ;!Toc;, œ-.-:oc; ir.' 1%-:,Tti) 

-ijp,r.cv tl; r.'l-:œµov x,;µ6œzo;, ix ôi r.o6oîv 

t.pOr, izr.' &xp!µovwv. EHvt yo(;v Ot,i.,;c; -:1 XŒÎ ippr,v 

xo-:.i;i-:rpov a-:!ZUp~ xvµ2a1 xœî ~!Tri 1• 

Janus Lascaris, n"ayant pas trom-é cle son goùt la traduction de Politien, 
lit lui-mème la suivante : 

l'ŒaTpi µr ~1Xad~oua1X Oe,;,v v6ov tipi-:o µi;-:r,p 

1toro-1 &1t' Wôivwv Q,~,-;• ixo"Jacz y6vov. 

'.\pp1v1X <l>o!f:o; h1r.tv, 'Apr,c; U Ouyhprov, "llpœ 

o-:.wnpov • uzOtl; 6' tpµœTpr,?.,-:oc; lr,v. 

Ot-:ov 61~1µiv~ ôà, Oeà: ;Îio, ,?r.rv Oeî v1v • 

a-:œupo;, '.-\pr,; • i,i;wp, <l>or6o;. "Ar.œvT' iir.if:11. 

j.!vôpov ir.1Xµ6œ!vov-:1 r.œp:ix-:rov, w; yr r.poxwr.ov 

-:ô ,i;:o; wÀ1a01v, xœ-:.-:ô; v,upO' lr.iaov, 

lazno r.olic; 0~01;, XlipŒ 6' t?.n1. 8t,Àu; &vhi.11v 

cipp11v xo•:.ijinpov '7':!ZUpov vôwp ;(2Àu6œ 1 • 

« t.:n conforant ces deux ,·ersions, clit Ménage, je trouve deux défauts dans 
la premirre. Le principal c'est de n'y avoir point fait parler l'Hermaphro
dite lui-même, ce qui ùte beaucoup cle gràce et de vivacité. L'autre de n'a
voir pas expressément marqué que l'arbre où monta l'Hermaphrodite était 
au bord d'une ri,·ière. A cela près, je donnerais le prix à Politien sur 
Lascaris, dont les vers ne sont ni si légers ni si corrects, l'œ final de 
x:ipœ y étant fait bref, contre l'usage de tous les anciens. Lascaris, néan
moins, était bien persuadé que sa traduction était la meilleure : et, comme 
il ne pouvait cependant disconvenir que l"autre ne fùt clu moins supporta
ble, il s'avisa de dire, pour en rabaisser le mérite, qu'il n'y avait pas de 
quoi tant se rét·rier, puisqu'on voyait d'autres épigrammes grecques, com
posc~s par Politien lui-mème, à l'âge de seize ans, qui valaient bien celte 

1. AllGE Po1.1TtEll, Prou t•olgari inedile e poeaie lati1111 e g,w:he edilt' e Î11t'dill' 
(Flort•nce, 1867, in-!;•), p. 221. - Celle pièce porte la date de U!JS. 

2. JA111 W!!CARts Epigrammata (Paris, 15'4, in--6•), f. 137 r. 
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dernière, c1u'il avait faite à quarante. Il se sut si bon gré <le <·elle plaisan
h•ric qu'il nous l'a conservée dans œs six vers 1 : 

Dœrr; IZ'ÙToaxatlwr; ixxœ16nciT'l' T' ivuxuTtj,, 

'Ayya>.a, 9ijr;, idouv (6:iOµœ !) T01oua6' ii.iyour;. 

tt:iOµœ ycip • 4U' 4vœyvoiir; 'EUcir; µovor; liaa' iµoy11a1 

ypciµµœTœ, 'ltœYTIZt; 6µ1i'lr; -r' Aùaovlwv 6cipou;, 

6œOµ' w 1tli'lr; r.œ!llw, bœTov aTœ6!01a1v cip1,nor;, 

ÔŒX'rUÀOY o-;, r.poifSJjt; œv6pot; ÈY 7!ÀIXf'!J I• » 

Ménage a ainsi traduit cette épigramme de Lascaris : 

A haute voix sire Angelo publie 
Qu'en langue grecque il a fait, à seize ans, 
Vers si très beaux quïls charment l'Italie 
Et de la Grèce étonnent les savants. 
Le miracle est sans doute des plus g1-ands, 
Moindre pourtant que celui-ci, je gage, 
C'est qu'Angelo, qui, dès seize ans, a su 
Plus mille fois qu'on ne sait à tel ige, 
Ore, à quarante, après avoir tout lu, 
N'a de savoir pas un grain davantage 3• 

Les rieurs, comme bien on le pense, ne furent pas du côté de Politien. 
Cependant, il n'était pas homme à garder le silence. Donnant un libre 
cours à sa bile longtemps contenue, il déclara professer pour tous ces 
« Grecs malpropres » le plus souverain mépris; il les traita tic marmiteux 
el de mendiants; et, après avoir épuisé contre eux tout le vocabulaire pois
sard de la langue latine, il conclut en se déclarant de beaucoup supérieur 
à des huppes et des hiboux de leur espèce•. Cette façon d'injurier ceux qui 
ne partageaient pas son avis nous prouve assez que Politien n'était pas 
exempt des travers de son siècle. 

Mais ces incidents d'une importance toute secondaire n'empècbaient pas 
I.ascaris de vaquer à des occupations sérieuses. En effet, quelques inois 
plus tard, il faisait paraitre à Florenœ, chez Laurent d'Alopa, son édition 
de l'Anthologie, et presque simultanément les Hymnes de Callimaque, 
quatre tragédies d'Euripide, les Sentences en un vers et le poème de Musée 
sur Héro et Léandre5• 

f. J[enagiana (Paris, t 729, in-12), t. IV, p. 525. 
!. Pour cette épigramme je suis le texte des Epigrammata de Janus !,ascaris, édition 

de Paris, 15H, in-,•, rr. 5 verso-6 recto. 
3. Jlenagia,aa (Paris, 1729, in-12), t. IV, pp. 525-526. 
,. Voy. JluCU!f, Hùtoria vitae Angeli Politiani (I.eipzig, ti5tl, in-,•;, pp. 155-tM. 
;,. Voyell plus loin, pp. 29, 59, 40 et ,1. 
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~ IV. Expidition des Fra11çais en Italie. Janus Lascaris 1'allacl,e è, 

Charles Y/li. - Cepenclant, alors mrme que Janus Lase11ris était tout 
entier à ses travaux littéraires, l'expédition des F1·ançais en Italie allait 
soudainement venir l1•s interrompre et lui faire abandonnc1· Florence 1• Il 
n 't•ntre pas dans le 1·,ulre que nous nous sommes tracé de raconter ici à 
la suite de quelles circonstances Pierre de llédicis fut chasse.• de ses États, 
it cause de la conduite peu saµ-c et peu 11atriolique qu'il avait tenue vis-à-vis 
du roi de France; il nous suffira de dire que Lascaris, en s'attachant à 
Charles \'Ill, n'agissait pas en homme oublieux de ses devoirs em·ers les 
lléclicis : la meilleure preuve qu'on en puisse donner, c'est que celte 
illustre famille ne lui en garda pas rancune, puisque nous le verrons, plus 
lard, à la cour de Léon X, aimii, estimé, chargé mème par ce pontife de 
plusieurs n1•g()(·iations d1•licatcs. Qui, d'ailleurs, eût pu dire, alors, si 
jamais les M1•dicis rcntrrr:ticnt dans leur capitale? Le séjour de Florence 
était, en outre, devenu pr1•S(1uc intolérable pour un homme d"étude tel que 
Lascaris. Jérôme Savonarole ne cessait de tonner· contre les lettres grecques; 
il ·anathématisait, dans srs famrux sermons, ces études nouvelles qui 
tlcvaimt rcnnuwlrr la face de l'Europe. Dans sa foi robuste, l'austère et 
éloquent dominicain ne pouvait que maudire cette résurrection du paganisme 
avec tout son cortège de dieux, de poêles et de philosophes. Et, quand on 
appartrnait notoirement à cette glorieuse phalange d'esprits d'élite qui 
1·ontribuai1"11t clc toute leur intcllig1•nce à la renaissance des belles-lettres, 
n'était-on pas fondé à redouter quelques excès de la part d'une multitude 
ignorante que fanatisait la prédication du moine de Saint-Marc? 

D'un autre c<ité, Lascaris devait connaitre les projets de conquête que 
méditait Charles VIII, et dont cc prince ne faisait mystère pour personne. Il 
savait que les intentions du roi de France étaient, après avoir accompli la 
conquête de l'Italie, de porter ses armes en Orient et de refouler les Turcs 
jusqu'en Asie. Les idées de Charles VIII à cet égard étaient si bien arrêtées, 
on le considérait tellement comme capable de les réaliser que le dernier 
des Paléologues, Anch-é, qui vivait alors à Borne des aumônes du pape, 
:nait cétlé à Charlrs tous ses droits sur le trône de Byzance. Cette cession 
fut consacrée par un acte en bonne et due forme, passé à Rome, par-devant 
notaire, le 6 septembre 1404 1 • 

De pins, une curieuse prophétie, dont le lexte circulait en Orient 3 cl rn 

t. Janus Lasearis fui un des commissaire.a M,ignés par la Seigneurie ('iO octobre uo;,) 
JIOUr dresser l'im·entuirc de la Bihliothi.'fJ,Ue des Médicis. \'oy. Archivio 11torico italia110, 
tome XIX, p. 2â7 cl tome XX, p. 52. 

2. Le leslt• dt' cet ade a élé puhlié par de foncem1gne daos les Mdmoiru th Litté-
1·ature de l'Madémic des lns,:riplions, 1. XVII (Paris, 1751, in-1•), pp. 572 el suiv. 

;;, [.a lra,luclion grerquc ,le cette prophétie se trouve dans le Pari11i111u n• 17l2 ,le 
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ltalic 1, annonçait aux populations qu'un roi nommé Charles, un prince 
« au front large, aux sourcils éle,·és, aux yeux longuets, au nez pointu " 
(portrait dans lequel on reconnaissait, parait-il, le fils de Louis XI), ferait 
la conquête de l'empire grec. Cette prophétie avait même été apportée en 
Franre, et « maistre Guilloche de Bourdeaux » l'avait mise en rimes, sous 
le titre de Prophétie du roy Charles huictiesme du nom. Guilloche y 
disait, entre autres choses, en parlant du roi de France : 

Il fera de si grant batailles 
qu'il subjuguera les Ytailles. 
Ce fait, d'ilec il s'en ira 
et passera delà la mer .... 
entrera puis dedans la Grèce, 
où, par sa vaillante proesse, 
sera nommé le roy des Crees 1 • 

Cette croyance si généralement répandue, la cession consentie par André 
Paléologue, !"insistance avec laquelle Charles VIII avait réclamé Zizim, son 
esprit chevaleresque et avide de conquètes, furent sans doute autant de 
motifs qui déterminèrent Janus Lascaris à se mettre en rapport avec le 
monarque. Celui-ci. obtint de l'illustre Gree des renseignements précieux 
sur les pays qu'il se proposait de conquérir. On n'a pas oublié que, lors de 
ses missions en Orient, Lascaris, tout en recueillant des manuscrits grecs, 
s'enquérait très soigneusement de la situation matérielle des contrées qu'il 
traversait. Il sondait les esprits, et se renseignait auprès des personnes 
compétentes sur les forces dont pourrait disposer Je Sultan. li savait, pour 
s'être entretenu avec eux, que beaucoup de janissaires, restés secrètement 
attachés à la religion chétienne qu'on les avait forcés à abjurer, n'atten
daient qu'un signal pour lever l'étendard de la révolte contre l'oppresseur 
de leur patrie et de leur conscience. Charles VIII trouvait dans la personne 
de Lascaris un auxiliaire qu'il se garda bien de négliger. Il l'emmena avec 
lui à Paris. Déjà, peut-être, le savant grec entrevoyait les Turcs chassés 
d'Europe et la ct"Oix arborée de nou,·eau sur les dômes de Sainte-Sophie, 
quand une mort imprévue vint enlm·er, à la fleur de l'âge et au moment 

l'ancien fonds grec (f. 429 recto). Elle renferme la phrase suivante : l1ra1-r11 pl '1tÀ'Ïj6oç 
,:Guaaci-rou niv 6ci>.uu'I 'ltspcio-11, 'XII< alas>.ava1-r111 sl; niv Pp111-xlil'I 'XII< 0'101111a6~an111 
fba1>.w; Tb>'/ Pp111-xwv. 

t. Dms Je même ms. 1712, on trouve la prophétie en italien (r. 429 r), el la phrase 
dont nous venons de donner la version grecque y est ainsi conçue : • Dapoi pasarà il mare 
ron .grande escreito, intnrà in Grecia e sarà nominato Re di Greci. • 

2. Voy. Mémoire• de Littérat11re de r Acadtmie du Inacriplion,, t. X\1, p. 245. 
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même où il préparait son expédition, le prince rn 11ui il arnit placé srs 
plus chères espérances 1 • 

~ V. Janus Lascaris continue de servir la France. Ses relations avec 
Guillaume Budé. - Toutefois, le temps que Lascaris avait passé à la cout' 
de France lui avait sulli pour se faire apprécier à sa juste valeur. Aussi 
retrouva-t-il auprès de' Louis XII la biemeillancc el l'appui dont l'avait 
honoré Charlrs VIII. Dans lrs premièrrs années du nouveau règne, Lascaris 
sPmblc s'ètre surtout occupé de trarnux littéraires. L'étude du grec, encore 
fort peu répandue rn Franec, lt•ntait pourtant déjà quelques rsprils curieux. 
~ous dirons plus loin dr <p1t>llc faron Lascaris contribua à doter notre pa~·s 
dr plusirurs traclurlions d'aut1•urs grecs. 

Janus Lascaris :nait su se concilier l'estime et l'affection de Gcorgrs 
d'Amhoisc. C'était l1 crl homme d'Élat qu'il devait la position qu'il occu
pait. li ne quittait guère la suite du roi, et il est très probable que, quancl 
celui-ci partit pour la romp11\(c du Milanais, Lascaris l'accompagna par delà 
les Alpes. Il était l1 Milan le t 7 avril i500, car, ce jour-là, il y prononça 
deux 1liscours clans une r1;union présidér par le cardinal d'Amboise, et où 
fut acconlé aux Milanais 11• pardon qu'ils sollicitaient de leur rébellion 
contre Louis XII. Ces drux discours nous ont été 1·onscnés. Le premier 
Pst un éloquent plaidoyrr en faveur des coupahlt•s; Lascaris y implore la 
clémence de Louis XII, ri s'efforce d'excuser autant que possible cet acte 
de révolte, dont il rend responsable la penersité de quelques factieux. 
Il conclut en clrmamlanl que la contribution de trois cent mille ducats 
dont les Milanais ont été frappés soit réduite à cent mille. Dans son second 
discours, Lascaris, s':ulrPssant aux Milanais eux-mêmes, caractérise leur 
défection en termes d'aufant plus sé,·ères qu'il ,·eut faire ressorfü davantage 
la valeur du pardon qu'ils vont obtenir. 

Le,, continuelles allées et wnues de Lascaris avec la cour ne lui permi
rent guère, cflmrne on serait tenté de le supposer, de s'occuper du classe
ment de la Bibliothèque de Blois, enrichie dt•s dépouilles que Charles VIII 
avait rapportées de Florenrc I et de Xaples, et grossie des livres que 

1. Charles VIII mourut presque subitement au chàleau d'Amboise, dans sa vingt-buitii·me 
an11i,e, le 7 anil 1498. 

2. Le gouvernement florentin, ayant fait inventorier les ;nanu&'rits provenant de l'bé1·i
tag-e de Laurent rie Médicis, constata qne plusieurs volumes • d"importance et de valeur • 
a,·aiml disparu; il s"informa de ce qu'ils étaient devenus cl apprit que Janus Lascaris en 
avnil plusieurs entre les mains. Il les lui rèclama par une lettre en dole du 16 février 
1496, dont nous avons donné le texte à l'appendice du t. II, p. 328. Ce fait tendrait à 
prouver que les troupes de Charles VIII n'avaient pas, comme plusieurs Llt-rivains l'ont af
firmé, mis à sac les manuscrits recueillis par les Médicis, si, tant au COU'fenl de St-llarc 
• qn'nillPnrs •· ,.•,,,t-i1-,lirc sans ,Ionie ,lans la bibliotb,\q1H' partirulii•rr d,• l.nurM1I, il llC 
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Louis XII avait enlevés du château de Pavie. Mais, toutes les fois que le roi 
revenait à Blois, on était sàr de trouver Lascaris dans la bibliothèque de la 
résidence royale. Ce fut en cet endroit que le rencontra un jour Claude de 
Seyssel, comme cc savant prélat l'a raconté dans une épitre dédicatoire 
dont nous reproduirons ci-après un passage intéressant. Ce fut également 
?, cette époque que Lascaris contracta avec Guillaume Budé une amitié qui 
ne se démentit jamais. Budé, qui désirait ardemment apprendre le grec, 
avait déjà commencé l'étude de cette langue sous la direction de Georges 
Hermonyme de Sparte. Mais, avec un maitre si peu habile, ses progrès 
n'avaient pas été très considérables. Aussi s'empressa-t-il de saisir l'occasion 
qui lui était offerte de se perfectionner auprès de Lascaris. Par malheur, 
cette fois encore, les fréquents déplacements de son docte professeur ne 
permirent pas à Budé de p1·ofiter de ses leçons, comme il l'avait espéré. 
Voici comment Louis Le Roy raconte les efforts faits par Budé pour 
apprendre le grec : cc Venit ..•. Lutetiam Georgius Hermonymus, qui se 
Lacedœmonium nuncupahat, homo mediocris, et aut nulla aut humili 
doctrina prœditus. Hie quia soins in Gallia, ea tempeslate, grœce scire 
videhatur, initio fuit nostris ho!"inihu~ summœ admirationi. Quem Budœus 
m1ctus, magna mercede conductum ad se accersivit, et, antequam dimitleret, 
amplius quingentis nummis aure~s donavit. Adeo nulli nec sumptui nec 
pecuniœ parcere in animum induxerat, dum ici quod eupiebat quoquo modo 
assequeretur. Itnque buic Gra:co eum aliquot annis operam cledisset, et eo 
prœlegente audivisset Homerum authoresque alios insignes, nihilo doetior 
est factus. Neque enim prœcepto1· · ille plura cloeere quam sciret poterat : 
et grœeas litteras eatenus nO\·erat quoad convenit sermoni littcrato cum 
rnlgari, et nisi quod legere optime et e more doctorum pronuneiare 
videbatur, expcrs erat omnis eruditionis : et qui pingendis litteris grœcis 
victum quœrere tantummodo nosset. 

cc Non ita multo postea cleeedens ex ltalia venit in Galliam Janus Lascaris, 
vir cum genere et nohilitate prœstantissimus, tum Gnecorum omnium 
hujus mcmoriœ facile cloclissimus. Qui, cognito Budœi studio in grœcas 
litteras, quanquam erga hominem mirificc afficiehatur, ejusque causa 
omnia cupiebat, non multum tamen potult ju,·are, quum fere ageret in 
comitatu regis, aut legationes longinquas obiret, et Buclœus in perennihus 
studiis domi se contineret. Fecit tamen non im·itus quod potuit vi1· huma
nissimus atque amplissimus. ut prœsens Budœo aliquid prœlegeret, quod 

manquait que quelques ouvrages (alcuni volumi in greco apecialmente). Lascaris était-il 
véritù,lement détenteur des manuscrits qu'ou lui réclamait? Nous n'en snons rien. Vogel 
(Serapeum: tome X, p. 83) prétend que le Pariainu, grec n• 210 de l'ancien fonds, donné 
,~,r La!!Caris A PiPrre !lli\riPI, en 1518, avait fait partie de la bibliothl-quc Médicis. 
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,·ix in omui consuetndine vicies contigit, et absens libros suos, quos 
rmendatos maxime et lectissimos habuit, ejus fidei mandaret.... lpse 
<tnidem Lascaris, etsi Grœci in communicanda sua cum exteris lande 
parciores sunt, !amen admiratus clegantiam attici sermonis, quam scribendo 
feliritcr exprimcbat, de eo dicere prrsœpc solebal (ut scribit Lazarus Bayfius, 
lir amplissimus atque ermlitissimus) quod olim de Cicerone Apollonius 
dixit, nempe dortrinam et eloquenliam, quœ solœ Grœcis eranl relictœ, sic 
per Budœum hoc tempore in Galliam esse perlatas, ut olim per Ciceronem 
errptœ languenti Grœl'iro Romam adveneranl 1• » 

~ VI. J/ission et ambassade de Janus Lascaris à Venise. - Nous voici 
ar1·ivés à !"époque de sa vie, où, non sans un certain regret, Lascaris se 
décida à sacrifier, au moins partiellement, l'étude à la diplomatie. Louis XII, 
désireux de conclure une nouvelle alliance avec les Vénitiens, chargea 
le s,mml grec de cette importante mission. Nous devons faire observer 
'lue, dans la présente circonstance, le l'Oi de France ne n.,.ommait pas 
Lascaris ambassadeur à Venise, cc poste étant alors occupé (1503) par 
Aceursio Maynicri, mais lui confiait la négociation d'une affaire spéciale el 
parfaitement dfü•rminée. \"oici en <(ltels termes l'annaliste officiel de la 
Sérénissime Rt;pulili11ue, Marino Sanuto, annonce l'arrh·ée de Janus Lascaris 
11 Venise, sous la date du 6juin 1505 : 

" In '(Ursti zorni vcne a Veniexia uno orator del re di Franza, di natione 
« Grer,0, nomiualo Zuan l,aschari, qual legcva in greco a Fiorenza ; e il 
« cardin.al Roan lo volse con lui et hallo fallo grando. Questo vene con in
" struction di far nov~ liga e confedt>ration con la Signoria : el consultato 
" la riposta pcr il Scnato, fo preso rispondergli : Havemo l'alianza con il re 
" cristianissimo el non ne par fa1· altm alianza. Queslo alozô in cha' Corer, 
« dove stam l"orator del Turco 1• » 

Et à la date du 25 juillet 1503 : « In quesli zomi vene a Vcnelia uno 
« degno orator di Franza, nominalo domino Zuan Laschari, corne ho 
« scriplo di sopra, el quai voleva far nova liga con la Signoria, è aver 
« ajuto [ ad] acquistar il regno. Et nel Senalo fu preso rispondergli non 
« achadeva far nova liga, ma volevano essrr neutrali, etc.; et di ziô scriplo 
« in Fr:mza 3 • » 

t. l.onov1cr REcn G. Budaei t•ita (Paris, 1540, in-4•). pp. 10-12. D'autres éditions ,1., 
rPltP vie rie llmlé présentent quelques légères nriantes ~e rédaction, que nous avons cru 
inutile de rrlcver. 

2. '.\bnr~o SA~no, Diarii, tome\", col. 53. 

3. Mnr~o Suoro, Disrii, tome V, col. 59. - Pierre Bembo résume comme il suit 
l'ambassa,lr de Lasnris à Venise, en 1503 : • Ab Aloysio, rt>,ge Galliœ, missus ad Senatum 
• lc>J{atus, pnm·is anl«' calt'ndas Quintiles diebus, postulavil uti novum suo cum rege 
• l'alrPs fn-rlus •anrirrnt. ls fuit JoannPs Lascaris Byzantius, gnecis lilleris eruditus. Atq111· 
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Le t3 aoùt {503, Lascaris assistait à la séance du Sénat 1• Après avoir 
rempli sa mission, il rep1·it le chemin• de la France. Nous le retrouvons, le 
13 janvier 1504, à Lyon, faisant une visite à )lare Dandolo, ambassadeur cle 
Venise près le roi de France; le lendemain, U janvier, nouvelle visite, au 
nom du canlinal Georges d'Amboise; le 15, troisième visite, dans laquelli• 
Lascaris déclare au diplomate ,·énitien que la conférence qu'il a eue la 
veille a,·ec lui a obtenu l'entière approbation du susdit cardinal 1 • 

Le 27 mars 1504, Mal"C Dandolo écrit que Janus Lascaris, qui était allé 
à Avignon, chargé d'une affaire par Georges d'Amboise, est revenu, apri-s 
une absence d"un mois ~. 

A la date des 23 et 24 septembre t50-i, le mème Dandolo informe 
son gmnemement que Janus Lascaris vient rl'ètrc nommé ambassadeur à 
Yenise : « Il roy manda novo legato a la Signoria nostra, videlil'et domino 
« Zuan Laschari, homo greco, tutto dil cardinal Roan, ch' è legato istis 
« temporibus in Franza '. » 

Des lettres parvenues à Venise le 2f novembre 150-i annoncent r1ue 
Lascaris, arrh·é incognito à Vicence, est descendu dans un hùtel, puis a 
rt>pris sa route 5• Ce même jour, 21 novembre, le Sénat délibère sur le 
chiffre du traitement à servir au nouvel ambassadeur. On décide rie lui 
allourr une somme de cent ducats par mois, comme à son pré1lécesseur. 
\'ictor Moresini est chargé rie lui préparer un logement à Saint-Paul•. 

Le lendemain, vendredi 22 novembre 1504, par un temps de pluie, Janus 
Lascaris fit son entrée à Venise. Les patriciens désignés à cet effet allèrent 
au devant de lui jusqu'à Liza Fusina. Il logea à « San Pollo sui Campo, in 
« cha' Morexini 7• » 

Il nous serait très facile, en dt;pouillant les précieux Diarii de Marino 
Sanuto, de signaler la présence de Lascaris dans maintes cérémonies, fètes 
publi11urs, grands diners chez le Doge, etc., etc., rp1i eurent lieu durant le 

• i,1 <'R de causa tex procurandum sibi el eonl<'mlemlum statueral ut quoni:un Cons.,lrns, 
• llispani dux esercitus, in Brulii.s suum esercitum inlerfecto duce fuderal, fugnerat. 
• r,•gnumqne Neapolitanum prope omne sub regnum suorum imperio redegeral, renovato 
• fœtlere Veneti cum llispanire regibus bellum una fllcere tenerentur; atqne ut ad eam 
• rem Patres animum inducerent, amplissimie ab Aloysio conditiones proponebantur, quas 
• omnes S«>natus respuit, veteri se fœdere conlenlum diclitans. • (Hi,to,-ia Ye11eta, dans 
Opere del cardi11ale Pietro Bembo, Venise, t 729, f>, t. 1, p. 150.) 

1. MAa1110 S.l111JTO, Diarii, t. V, col. 63. 
2. IIARlllO SuOTo, Diarii, t. V, col. 74-1. 
3. lhmllo S.urnro, Diarii, t. V, col. 962. 
-i. lhatllo Surcro, Diarii, t. VI, col. 72. 
5. MAR1llo Snuro, Diarii, t. VI, col. tOI. 
6. M.u1110 SAuro, Diarii, t. VI, col. 101. 
7. )iARJllO S&11uro, Diarii, t. VI, col. l01. 
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s1:jour qu"il Hl l, \'eni~e, comme amhassad<'ur du roi de France. Mais, outre 
'!Ul' ile tels détails ne pn:sentml pas un bi1•11 vif intérèt, le cadre reslr('int 
de cRlle notice nous les inlPrdit. U a été dit beaucoup de mal de la façon 
dont Lascaris s'était acquitté de la charge que Louis XII lui a\·ait confiée, 
mais ces critiques, hasar1k:es par des auteurs relativement modernes, ne 
n•pos1•nt sur rin1, et nous n"avons trou\·é dans les t'.-crivains du seizième 
si1\·le aucun d01·ument, am·1111e expression dont De Wicquefort ait pu 
s\111loris1•r pour forgrr cc IJU'il raconte concernant la prétendue incapacité 
dr Lascaris au point de me diplomatique 1• 

llr la gl•stion de Lascaris il nous rPsle trois lettres assez longues qui 
sont dt•meun:Ps inédites. Hédigées en français et écrites par des secrétaires 
dt• l"amhassadr, <'lies sont ainsi signrt•s de la main de Lascaris 1 : 

\'PnisP ét:1it pour Janus Lascaris comme une sccomle Î>atrie. Les Gre!'s ). 
al,ordaicnl dr toult•s les partic•s du Lcrant; l'imprimerie aldine y multipliait 

t. Apr,·•s noir signal,; la roule qu"aurait commise Bes:<arion, lors de 1111 légation en 
Fra11re, l'H ,·isilant ,,. duc ,le Bourirogne anal Louis XI, el celle que le Pape reconnut 
avoir raite en d,oisissant • un minislre impl'rlinent et ridicule •• De Wicquefort ajoute : 
• J,,an J,ascari~. que J.ouis XII envo~·a en ambassade à Venise, en l'an 1503, ne l"estoit 
i:ui•re moins. Il estoil sorty d"une maison qui avoiL autrefois donné de grands princes à 
l',·mpire d,• Constantinople el il estoit fort sçavant, mais il n'avait point de connaissance 
des affaires du mondl'. Il a,·oit nec cela um! très petile mine, accompagnée d"une manière 
,I,! vivre si basse et si sortliile, qu'il semhloit qu"au lieu de paroistre <'Il ambassadeur et de 
faire lumrn•ur au roy son maistre, il affertast d'imiter la fausse modestie de ceux qui, se 
,lnnnant cntii•renwnt à la philosophie contemplatÏ\·e, font profossion d'u!le pauvreté estu
dii•e et lil'nnent un peu du cynique. Sa commission estoit d'autant plus difficile qu'il noit 
ordre ,l',•mprunter de l"argent et de faire une alliance dans un temps où les inclinations du 
!-ènat n°1\sloil'nt point ,ln tout françaises, parceque les affaires du roy n'estoient pas dans 
1111 fort bon estat en Italie. Laurens Suarez de •ïgueroa, ambassadeur de •·enlinand le 
Catholi<f11e, qui ne rna1111uoit point de profiter du mécontentement de la République, la
r11wlle 1111 ponvoit souffrir que le roy luy e11voyaat un Jlidant au lieu d'un ambtuaa
dr11r, ,lit en plein sénat qu'on Jeyoit juger de quelle manière le roy de France la traite
roit, si, apri•s la conqueste qu'il prétendoit raire du roiaume de Naples, il se voyoit 
an-<les~us de ses affaires, et qu'il pust tiranniser l"Italie i son aise, puisque, dans ses 
ineommrnlités et nilc,•ssités, il méprisait le Sénat à un point que de lui enr,oyer 1111 

phil08oplu, grec frafrheme11t ao,·ty du collige. • (O.: W1cQUEfORT, L'Amhauadeur rl 
sea fonclim,a, J.a Hay!', 1724, in-,•, t. I, pp, 166-167.) 

2. ;\ou~ en donnons pins loin la nolice, '"''Y· p. ,;ur. 
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les auteurs anciens; le savant philologue et médecin Nicolas de Lonigo y 
professait la langue d'Hippocrate, dont il traduisait les ouvrages ; les nobles 
vénitiens, passionnés pour l'hellénisme, trouvaient dans les doctrs rntre
tiens de l'ambassadeur de France de quoi satisfaire amplemrnt leur dt:sir 
d'apprendre. Son ancien élèrn, Marc Musurus, dans la belle épitre dédica
toire du Pausanias t, nous révèle une foule de détails intéressants sur le 
séjour de Lascaris à Venise : il nous le montre exerçant sa libéralité envers 
ceux de ses compatriotes qui n'étaient pas favorisés de la fortune, dotant )e!; 
jeunes filles pauvres, encourageant à l'étude les jPunrs gens qui mon
traient ile bonnes dispositions pour apprendre, et leur fournissant les 
moyens d'acheter des livres ou de payer les leçons de leurs maitres. La 
porte de sa maison était toujours ouverte, et jamais il ne renvoyait un sol
liciteur sans l'avoir invité à sa table, puis gratifié d'une somme d'argent 
suffisante pour parer à ses plus pressants besoins 2• 

Pendant que Janus Lascaris partageait ainsi son temps entre la diplomatie, 
l'étude el le plaisir qu'éprouve une àmc généreuse à faire le bien, la fameuse 
ligue de Cambrai s'élaborait sourdement. Déjà dans les derniers mois de 
l'année t508, les Dix savaient parfaitement à quoi s'en tenir à cet égard. Le 
23 décembre f508, Janus Lascaris fut invité à se rendre au Sénat3. On le 
questionna sur l'allianœ conclue entre Louis XII, l'empereur Maximilien, 
Ferdinand le Catholique et le pape Jules II. Il répondit que, n'ayant pas 
encore reçu de lettres du roi, il ne possédait aucun renseignement concernant 
cette affaire. Les dépèches de France ne tardèrent pas toutefois à arriver, 
car, à la date du 31 décembre, Marino Sanuto écrit que Lascaris est allé 
« ces jours-ci » au Sénat et a montré des letb·es du roi, qui le charge de 
notifier à la Seigneurie l'alliance qu'il a conclue à Cambrai. « Lesdites 
lettres sont très sèches », ajoute l'annaliste de la République•. 

Nonobstant cette déclaration, sur le sens et la portée de laquelle le 
gouvernement ,·énitien ne pouvait se faire d'illusions, Lascaris assista 
à la messe solennelle qui fut célébrée dans la basilique de Saint-Marc, le 
for janvier f509, en présence du Doge. Le Sénat, s'étant réuni à l'issue de 
l'office, Lascaris se rendit dans la salle des séances et se plaignit fort vivement 
de œ que le neveu du cardinal Georges d'Amboise et un autre Français, 
tous les deux étudiants à Padoue, avaient été blessés par de~ fonctionnaires 
(o(fi.ciali) et d'autres personnes. Le Doge exprima à l'ambassadeur tout 
le regret qu'il éprouvait de ce fait, une lettre très verte fut écrite au 

1. îoyez celte Épitre, ci-après, pp. i.U el ■uivanles. 
2. li ne faut pas oublier que Lascaris recevait un traitement mensuel de cent ducat~. 
S. lha1110 SuCTo, Diarii, t. VII, col. 008. 
4. llurso S.,110To, Diarii, t. VII, col. 701. 
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podestat cle Pa,louc• concrrnant cet incident et l'affaire n·cut pas d"autrcs 
~uilt•s 1• 

Le 25 janvier ià0!.I, Lascaris assista à la séance du Sénat. Le Doge lui 
parla de la Ligue l'onrluc par le roi de France et rappela, à cette occasion, 
tout cc que la ni:puhli11uc a,·ait fait pour Sa Majesté très chrétienne 1 • Enfin, 
clans la matinée tin dimanrhe 28 janvic1· tr;09, Janus Lascaris se présente 
au Sénat : il annonce qu'il vil'nl de rel·evoir les lettres qui mettent fin à la 
111i~sion qu'il remplit auprès de la Seigneurie, et il demande l"autorisation 
de cp1itter Venise. Mais nous pn:ft:rons laisser la parole à Marino Sanuto : 

« Da matina in coJt,gio amloe domino Zuan Laschari, orator di Franza, 
« el 1p111l, la note, ave ll'lrre dal re che 'l dm·esse tuor licentia di la 
« Signoria et subito partirssi ; et cussi vene in colcgio e toise licentia, 
« dolt>ndossi di la partita; taml'n era certo di la bona mente dil roy versso 
« rp1rsta Signoria, ç, zonto che 'I saria, faria bon oficio, etc. Il principe li 
« usù alnme paroll•, dicl•nclo si maravigliava di questa movcsta, e di la fed1• 
« ha,·ia auta rpiesto stato a quella christianissima majestà, etc. Or toise 
« liœntia et parti a di 30 la matina, mal rnlentieri, perchè qui era honorato 
« l' vadagnava ; el perrhè el rcstava crcditor di le sue spcxe ducati 250, li 
« fo mandati a caxa, justa il solito, per quclli di le raxon vcchie. Nota, la 
« Signoria li dl, ducati tOO al mese, a l'orator di Franza, e la caxa e le 
« Larche; e il re di Franza non dit alcuna cossa al nostro orator è a presso 
« tli lui. Qucsta licentia richiesta fo comandà gran credenza, lamen tulla la 
,, terra fo picna, et se intrsc •. » 

Et, à la date du 30 janvic1· {509, Marino Sanuto ajoute encore : « La 
« matina, domino Zuan Laschari si parti per ritomar in Franza, stato in 
« questa terra orator dil re di Franza. El quai è di nation grecho, portava 
« barba, è amico dit cardinal Roan; andô versso Padoa. Si tiem l'orator sia 
« za sta lirentiato dal rc, et dicitur li fo scrito pcr il conscjo di X dovessc 
« Lrusar tulle le letere c rcgistri, etc.' » 

Et à la date du t•• féuier 1509 : « Se intese, domino Zuan Laschari, 
« orator di Franza, el quai si parti dicendo andam a Milan, par chc, 
« smonlato al Frassine, sia andato a la volta di Mantoa; e cussi fo con 
« dîccto. Et dicitur il rc a dato · al marchexe predito che ha,·eva con lui 
« prima 100 lanzc, horra li 11 crcsuto ...• Tamcn pcr la terra fo dirnlgato 
« chc 'I prcfato Laschari era st:1, per il conscjo di X, fato retenir a Padoa, 
« lino si sapesse 11milcossa tli l'orator nostro, sier Antonio Condolmer: dil 

1. MAlll~O s,~1,ro, Diarii, 1. vn. col. 709-710. 
2. lh111so Suno, [Jiarii, 1. VII, col. 722. 
7t. ll,mso Suuro, Diarii, 1. VH, col. 725. 
4. lhn1so S,srro, [liarii. t. VII, col. 727. 
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« quai nulla si sapeva. Tamen non fu vero; ma ben fu wro che pcr a,·anti, 
« per il cons<'jo di X, li fo scripto che 'l bruzasse lutte letere e r<'gistri, 
« acciù non capitasse in man de' Francesi 1• » 

Le t2 février, on reçoit à Venise une lettre de Carol<lo, sccr{-t:1ire de la 
République à :Milan, qui annonce que Janus Lascaris est arri,·é dans cette 
dernière ville à la date du tO. Il venait de Mantoue et était 11 la rcd1<'rche 
d'un logement. Il se proposait d'y attendre l'arrivée du roi de France et 
celle du cardinal Georges d'Amboisc 1• 

Le t 7 février, on reçoit à Venise plusieurs lettres du susdit Caroldo. Il y 
est dit que Janus Lascaris a été nommé membre du conseil de Milan, et 
11u"il semble ne pas être dans les bonnes grâces de son roi, Lascaris, 
suivant ces mêmes lettres, se déclarait le serviteur cle l"illustre Sl•igneurie 
de Venise 3 • Celle assertion nous semble fort sujette à caution. 

Le U mars t509, on apprend à Venise, par une lettre de Caroldo, secré
taire de la République à Milan, que Janus Lascaris a quitté cette ville pour 
se rendre en France auprès dtt roi'. 

§ VII. Janus Lascaris de {509 à 1513. - Nous ne savons ce qu'il 
advint cle Lascaris pendant les cinq ans envÏl'on qui s'écoulèrent entre le 
U mars. {509 et l'année t5f5, date de la lettre que lui fit écrire Léon X 
pour le mander à Rome. Nous possédons cependant deux lettn•s qui furent 
certainement écrites pendant ce laps de temps. La première est de Lascaris 
lui-même et adressée à Guillaume Budé; la seconde est la réponse de celui
ci. Elles sont publiées l'une et l'autre, à l'appendice, d'après les originaux, 
que nous avons été assez heureux pom· retrouve1· 1 • Dans sa lettre, Lascaris 
rappelle à Budé que, du temps qu'il était ambassadeur 11 Venise, il lui avait 
cnvo~·é, au fur cl à mesure de l'imp1·ession, un certain nombre de cc bonnes 
feuilles » des Moralia de Plutarque. Ayant réclamé le reste, par lettre, à 
Alde, il ne s'était pas trouvé d'accord avec le célèbre imprimeur sur la 
quantité de cahiers auxquels il avait droit. En conséquence, il priait Budé 
de lui écrire combien il en avait reçu, pour qu'il lui envolât tout ce qui 
manquait à son exemplaire. Il ajoute qu'il se trouve à Milan chez Démétrios • 
Chalcond~·le. Cette lettre porte la date des ides de janvier, sans millésime. 
Mais elle ne saurait être de jam·ier {509, puisc1ue Lascaris ne quitta Venise 
que le 30 du susdit mois, c'est-à-dire postérieurement aux ides. Elle ne 
11eut pas être non plus de f5t2, puisque Chalcon,lyle était mort clans le 

t. ll•m~o SAIIOTo, Diarii, l. VII, ool. 7311. 
~- )1Aa1:10 S,11uro, Diarii, t. VII, col. 7-18. 
l. lu1110 S&:wuTo, Diarii, t. VII, col. 753 . 
.t. IARt1'o SAIIUTO, Diarii, l. VIII, col. 20. 
5. Voyez le t. Il de la présente Bibliographie, pp. 3:',()-l-3:;. 
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courant de l'année t5t t. ks Moralia de Plutai-que ne furent, d'ailleurs, 
ache,·és tl'imprimer r1u'en mars t509 1 ; il s'ensuit done que la lettre de 
Lascaris ne saurait avoir étl; écrite qu en jamiert5IO ou t5tt. Il en l'l;sulte 
(ainsi que de la réponse de Budé) que Janus Lascaris continuait de servir la 
France 11 Milan, en r1ualité de« conseiller du roi». D'après les mêmes lettres, 
il parait certain que Lascaris avait alors suhi une disgrâce, et qu'il cherchait, 
par l'iult)rml:diaire de Budé, lequel était bien en cour, à en pénétrer les 
motifs. li s'efforçait aussi, disait-il, dl' rentrer en gràce avec les Muses. 

~ VIII. Jan1t11. Lai,caria à Rome. Fondation du Collège grec du Quirinal.
Janus Lasc.aris se trmm1it sans doute l'ncore à Milan, quand il apprit l"éléva
tion de Ll:on X au lrtiue pontifical. li s'empressa de féliciter le fils de Laurent 
de Médicis de ln haute dignité dont il wnait d'être revêtu. La lettre de 
l,ascaris se retrom·e1·a peut-ètre quelque jour dans les archives du Vatican. 
Il dm·ait y annoncer au nom·eau pape qu'il se mettait en route pour Rome. 
I.e pontife ne mulut pas attendre l"arri,·ée de Lascaris pour lui dire combien 
il était heureux de sa détermination ; il lui fit écrire par Jacques Sadolet 
la lettre courtoise et aimable que nous avons reproduite à l'appendice•. 

Il n'est pas difficile de deviner sur quel sujet roulèrent les premiers 
entretiens de I.ascaris avec Léon X. Ce pape, on le sait, était, comme tous 
les Médicis, un admir:iteur enthousiaste de l'antiquité classique; les lettres 
et les arts n'arnient pas de protPdl'ur plus zélé et plus libéral. Auprès de 
lui la cause de l'hellénisme était gagnée d'avance. En l'année t5t5,. il eût 
été impossible de trouver dans les pays grecs une école vraiment digne de 
ce nom, une école où des jeunes gens, désireux de s'instruire, eussent pu 
étudier la langue et les ouvrages de leurs aïeux. On pouvait répéter, 
en la modifiant très légèrement, la célèbre exclamation du vieux Jean 
Ar~·ropoulos, 11uand il entendit l'Allemand Reuchlin expliquer Thucydide : 
Grœcia lranst•olat•it in ltaliam ~. Les plus illustres sannts, fuyant le 
despotisme ottoman, s'étaient tous réfugiés en Italie ou dans le reste de 
I"Europe occidentale. L'étude du grL'c ancien menaçait de disparaitre du 

• sol hellénique. Lascaris le savait mieux que personne; il fit part de ses 
craintes au pape, el la création du collège grL'c fut résolue. 

Dès le 6 août t5t5, Bembo écrivit, au nom de Léon X, à Musurus pour 
l'engager à s entendre sur ce sujet avec Lascaris et à faire venir de la Grèce 
une douzaine d'enfants, ou même darnnlage, appartenant à de bonnes 
fomilles, pour les faire instruire dans le collc\ge du Quirinal•. 

t. ,·oir plus loin, p. 02. 
2. \'oy. tome Il, p. 333. 
3. BŒBIIER, De doctia hominif,ua graecia, p. U2 cl p. U3. 
-'· Voyez celle lettre à !'Appendice du tome II, p. 321. 
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De son côté, Lascaris s'occupa de rédiger le règlement de cette maison 
d'éducation 1. Elle fonctionnait déjà dès l'année l5t6. Installée au Quirinal, 
elle était pourvue de professeurs de langue grecque el de langue latine, 
possédait des élèves venus de la Grèce 1 et d'autres appartenant à des natio
nalités différentes. Les professeurs chargés «l'initier ces jeunes gens à l'étude 
de l'antiquité grecque étaient Lascaris el Musurus. L'enseignement du latin 
était confié à Lampridio de Crémone, ainsi qne nous l'apprend Paul Jovc : 
« Lampridius poeta Cremonensis 3 , quum in colle Quirinali schola Grœcorum 
adolescentium, instituente La"scare, coalesceret, docendi munus suscepit 
exercitatione pcrutili, quod argumenta proposita utriusque linguœ verbis 
et figuris ad mutuam ingeniorum œmulationem verterentur. Sed, ereplo 
Leone, et subinde eversis optimamm littcrarum studiis, Pata,·ium se 
conlulit '. » 

Nous avons décrit plus loin, sous les n°' 56, 57, 58, 59, 60, 61 et 62, 
les ouvrages qui fu1·ent imprimés dans l'imprimerie établie au Collège grec; 
nous n'avons donc pas à nous en occuper ici. 

Tout en s'occupant arnc activité de la fondation de cette maison, Janus 
Lascaris n'avait pas complètement abandonné la diplomatie. En l'année 
1515, après la bataille de Mclcgnano, ce fut lui que I.éon X chargea d'une 
mission auprès de François Jer; il porta au roi de france une lettre dont 

t. T_unc occupalus eram quibusdam quasi legibus conS<'ribendis, qui bus ulerenlur colle
gium adiLuri,quod idem summus ponLifex hortaLu mco jam instituerai. (Gulielmi Budaei 
Epûtolae, Paris, 1531, fo, r. 131 verso.) 

t. Parmi les élèves grecs, nous connaissons d'une raçon certaine ~1cous SoPmuos, 
Vnra1n Dsna1s, C11a1sroPUB Con0Ltm1 el Coi1sTART11' RauLts. IIEmmoonE LESTAacaos rut 
peul-èlre aussi élève du Colli-ge grrc. Voyez plus loin, p. 253, sa notice biographique, 
el les dernières lignes d'une lellre de lui à lllallhieu Devaris, à l'Appendice du tome Il, p. 352. 
On considère égaleme11l, mais sans preuve décisive, comme ayaul étudié au Collège grec 
GEORGES Comna1os el GEORGES BALSAMOS (ou Balsamon, Balsamonas). Giglio Giraldi (/Jialogi 
duo de 11oetù, etc. J<'lorence, 1551, in-8•, p. 64) rail ainsi parler François Portus au sujet 
de ce Balsamos : • .,uit el GEORGtus BALs.uio, el ipse Grœcus, qui diulius inter ramiliares 
amplissimi cardin■ lis Salviati usque ad intcrilum vixil, cujus et carmina et soluta • 
oratione quœdam legi possunt. • Balsamos était, dit-on, natir de Zante. On connait de lui 
une lettre adressée à Georges Corinthios, cl plusieurs fois publiée, d'abord par Lsmi 
(Deliciae enulilo1•un, [volume couteuanl des lettres de Gabriel Sé,·ère el d'autres Grecs 
de l"époque], .. lorence, 17 .. , in-8•, p. 172), ensuite par Moustoxydis ('E).).r,v~µvT,µ111v, 
p. 3H) el Nicolas Calramis (<l>,loloy,xèc 01vaii-&im1 Zœx~vOou, p 200). D'après I"lll11e11taire 
de la bibliothèque de Fulvio Orai11i, Georges Dalsamos aurait possédé el annoté de sa 
main un exemplaire d'une édition romaine in-8• des Idylles de Théocrite (très certainement 
celle de Callergi). H. Pierre de Nolhac, qui nous a communiqué ce rcnscigneme11l, ne 
dèsespère pas de retrouver le susdit exemplaire à la Vaticane. 

3. Sur Benoit Lampridio consulter T1e.,oosc111, Storia della Letleratw·a italia11a 
(llilan, 182t, in-8•), tome VII, pp. 2015-21119. 

-1. P.,uL Jovi::, F:logia doctorum virorum (Anvers, 1â57, in-8°) p. 210. 



INTHODUCTION. 

nous a\'llns pul,lit: le lt-xle original à l'appendice du tome Il 1. Reman:p1011s 
1p1c, en eelle oc<'asion, Lascaris ne se rrndit pas en France, ainsi que 
ph1siPurs l'ont t>crit, puisque François I" se trournit alors en Italie. 

~ IX. Voyage de Lm1caris en France. Fondation d'une école grecque à 
Jlilan. Jlissiun que /,ascm·is remplit auprès de Charles-Quint. - Trois 
ans plus tard, l'll t 518 1, Lascaris fit r1:rfü•nwnt un vo~·agc en Franre, 
1·01111111• nous l"apprrnons par un pasi-age d"unc ll'ltrc de Bomhasio à Érasnws. 
Il l'St trios prohah(C' quïl se rl'lldait dans notre pa~·s pour s\ concerter awc 
J":111lorité comp1:1cntr rl'latiwmrnt 11 la fondation d'une école grecque à 
Milan. P1•ut-ètrc fut-il aussi c1ucstion, à cette même époque, de l'étahlissc
mPnt d"unc scmhl:1hlr {>1·011' à Paris; mais nous ne possédons sur cc sujet 
11uc des rcnsPigncmrnls fort vagues dans les lrttrrs échang,:es entre Lascaris 
l'i lliult:. En n•,·ant'hl', nous possé1lons, <'Onccrn:111t J't:colc de Milan, un docu
nwnt d'unr très grande importance. C'est à M. Henri Omont que nous en 
1IPvons la connaissance; on en trouwrn le texte 11 l'appcnclice du tome li, 
m111url Ir led1•ur est prié de rnuloir hiC'n sc reporter'. Le directeur de celle 
l:t'ole fut trrs ccrtaint•ment Antoine Épm·11ue, qui flait, comme il nous 
1',1ppr1•111l lui-mèmr, prod1e par1•nl de Janus Lasc:iris 5 • Cette institution ne 
subsista sans doute 11ur trois am1t:cs. 

Après la mort de Lé_on X, Lascaris, qui possédait cle nombreux amis en 
ltalit• cl surtout à llomc, ne scmhlc guère s'ètre éloigné de celle ville. 
Léon X l'arnit chargé d"tme mission aur1rès de François I"' et d'une ambas
sade auprès du soudan dl¼yplc; cc fut aussi lui que Clément VII en\'Oya, 
1'11 t tJ25, à Charlc•s-Quint, après la bataille de PaviC', pom· exhorter le 
,-.1inc1ueur à user de el1;111ence em-crs François I•• et à tourne1· ses arml'S 
<'0nlrc les ennemis du nom chrétien. Est-il besoin de dire que Lascari~ 
u "attt-ignit pas Ir but qu'il se proposait? Charles-Quint ne mit pas François 
en liberté et se garda hien de mener contre les Musulmans des soldats 
1p1i lui remportail'llt ,le si brillants succès sur leurs frères en Jésus-Christ. 

t. Pagf' 33-1, m01 nous arnn, ouhlié ,te dire 11ue crtte lellre anil Mjà ,:lt: pul,li,:e par 
M. Léopoltl lldislc, Le Cabi11et dea maa. de la Bibliothèque 11atio11alc (Paris, 1868, f•), 
tome I. p. 151, noie t. 

2. l',•ut...::tre mème di•s 1517, si, comme cria parait probable, ce fut en France que, le 
10 jam·icr 1518, il lit cntl,•au à l'ierre :11,:r; .. 1 d'un ms. grec, qui est aujourd'hui le n• 219 
de l'ancien fond, grt•c ,fo noh-e Bibliothi·quc nationale, el en tête duquel on lit (f. f r) : 
• !lune lil,rum tlono ,lr,lit Janus La~caris Grll!l'US, vir ut inlegerrimus ita doctissimus, 
rnihi l'ctro llc1·il'li, Comtanliensi, dccima januarii, anno ab incamatione Domini 
)IIIXYIII. » 

3. Las.·aris in Ga Ilia nunc airit proptereaque a me conveniri non µotuit. [Datëe de Rome. 
1:al,·ndt•s tl"udobre l5H!J. (E11idolarn111 Erafflli lib,·i .\X.U, Londres, 1642, f•, col. à-'8.) 

4. \'oi·cz tome li, p. 335. 
5, \'oy,·z tome li, I'· 374. 
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~ X. Harangue de La,caris à Charles-Quint, après la bataille de 
Pavie. - La harangue que Janus Lascaris adressa en cette circonstance à 
Charles-Quint renferme sm· lui-même plusieurs renseignements précieux, 
que nous croyons utile de reproduire, d'après la traduction qu'en a donnée 
François de Belleforest. 

Vous peustes l'autre jour entendre, tres redoublé et souverain monarque, par le 
propos que je vous tins en vous presentant les lettres de sa Sainctcté, à quelle fin 
est-ce que je suis despeché ambassadeur vers vostre Majesté, et combien franche
ment je me sui~ offert à faire ce voyage pour avoir entendu vostre grand desit· à 
faire l'entreprise contre les lnfidelles : et pour me voir apte et suffisant à vous 
servir en ce voyage, eu esgard à mon pays el qualité, qui suis Grec et gentilhomme 
de maison illustre et ancienne de la Grece, nourry et instruit és affaires du Levant 
et par consequent propre à vous faire entendre ce que j'ay peu reccrcher et 
apprendre pour faciliter l'importance de ceste guerre. 

Or, quoy que voslre sacre Majesté puisse avoir entendu par le brevet de sa 
Sainctcté quel je suis, si ne laisseray-je couler ceste occasion, ny passeray outre 
sans vous dire amplement qui je suis et combien je peux pom· vostre service en 
une si belle et honorable entreprise, estans les grans roys et souverains monarques 
mieux servis par ceux qui sortent d'illustre maison, que de quelque nouveau ne 
faisant que paroistre ·au monde, et apprenant les affaires aux despens des rois cl 
de leurs republiques. 

Dés le temps donc, sacre Majesté, que f ay peu avoir cognoissance des affaires 
de ce monde, me voyant chassé de mon pays par la tyrannie des Mahometans 
infidelles, je n'ai cessé one de discourir et dresser les moyens pour y retourner 
avec celle mesme liberté que jadis j'y ai eüc. Mais, en ceste mienne imagination 
de remedes, je me voy accablé, appercevant que les Turcs de jour à autre vont en 
accroissant et en amplifiant les bornes· et limites de leur empire et seigneurie, 
s'espandans sur les terres des Chrestiens qui sont avoisinées de celles qu'ils ont 
usurpées : à quoy les aident surtout les continuelles discordes des Chrcstiens et les 
dissensions et guerres menées entre les princes de l'Europe. Ce nonobstant, n'ay-je 
pas eu si grande defiance de la bonne fortune dela Chrcstienlé que je n'aye toujours 
creu et estimé qu'il y auroil quelque grand roy et monarque d'Occident qui, après 
telles si grandes ruines de tant de peuples, se leveroit comme d'un profond 
sommeil et, prenant garde à ce mal si violent, tascheroit, secouru· de plusieurs 
autres touchez de mesme desir, de mettre une bonne p:1ix au monde lidelle, pour 
armer les Chrestiens touts d'un accorcl et d'armes communes contre l'ennemi 
public de nostre sainctc religion. Il y a longtemps que je ccrche par tout moyeu 
de voir eest heureux prince qui fera ceste entreprise et se mettra en voye pour 
remedier a une si estrange maladie : affin que, de mon petit pouvoit· ( quoyque pour 
le present je sois sans aucun moyen), j'aide de ma pari à mettre et acheminer eecy 
à sa perfection et fin heureuse. · 

Pour donc faire preuve de mon devoir, estant en premiet· à Florence, je trouvay 
moyen, avec feu de bonne mémoire le magnifique seigneur Laurens de Medicis, pour 
estre envoyé vers le prince des Tw·cs en tiltre d'ambassadeur pour ca~e honneste 

1 
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el icelle non peu prouffilable : el y allé deux fois avec lettres de creance, et ayant 
demeul'é deux ans en Turquie, estant allé et revenu par divers chemins, telle fois 
par mer, autre par terre, j'ay eu le loisir de voir et ronsidcrer diligemment 
presque toutes les te1Tes que les Turl's ont envahy el occupé en Europe, y remar
r1uant loul re qui pournil scnil' à une telle el si nécessaire expedilion. Outre ce, n•y 
a guel'e homme qui ail mieux noté que moy les façons de faire du Turc, ses forces 
en guerre, son ordre au marcher, adresse au combat; manière de commander et 
d'oheyr, el les annes tant offensives que delTensivcs desquelles il use. J'ay reccrché 
curieusement toutes les entreprises de reste oalioo, depuis que les Ottomans ont 
obleou la monarchie sur icelle, el nommément quand fut-ce el comment ils 
1iassi>rl'Dl dès le commencement en Grece, ce qu"ils ont fait coutre nous, el les 
victoires par eux g:iigoées sur noz empereurs el par mer el par terre, et en Asie 
el en Europe. Je sçay comment ils ont assujectis les Bulgares, Wallaques, Servians, 
Esclavons el Alhanois, et les voyages et efforts qu'ils ont faict contre l'une el 
l'autre Pannonie, contre la Poloigne, Moldavie, Podolie, el le 1·iche el puissant pays 
de Transsylvanie. Je sçay (l'ayant recerché el sçeu de ceux qui y estoyent) l"assu
jccti:ssemenl du grand souldan d'Egypte el des isles de l'Archepelague, et les 
courses de ces violents el cruels barbares jusques en Sicile el coste d'Italie, et 
enfin par quels moyens ils se sont faits seigneurs des empires de Constantinople et 
de Trapcsonde et maistl'es de la Morée, et comme ils ont fait la guerre aux Genevois 
(= Génois) à Cupha sur la Tane, et aux Venilieus en la mer Mcditerranée, pour 
leur osier du tout l'empire ancien de la marine. Et n'ay esté si oisif en voyageant 
que m'enqucranl de la force de l'ennemy, je n'ay soudez les cœurs et affections des 
Chresliens qui vi,·ent sous l'obeyssance de ces tyrans, et sçeu quel secours ils 
pom·royent faire aux roys d'Occident faisanls la guerre aux lnfidelles. J'ay pratiqué 
avec les janissai1-es, qui sont chreslicns reniez el desquels le Turc se fic et se sert 
sur tous autres, comme aussi loyaument ils le servent, car des Turcs naturels ils 
n'en tient compte, pour les cognoislre geni.s de peu d'efficace. D'entre ces vaillants 
hommes il y en a plusieurs qui ont encore le gousl et sou,·enauce de la foy qu'ils 
apprindrent en leur enfance el y sont affectionnez, et volontiel's favoriseroienl 
ceux qui en font profession. Mais sur tout me feroy-je fort des Grees chrcstiens 
que je cognoy el avec lesquels j'ay frequenté el ay des intelligences, tant pour le 
credit et rcputalion que j'ay envers toute la nation grecque, pour estre sorti de 
telle maison, laquelle les a aidez et secouruz, comme aussi je les ay portez estant 
en mon entier de toute ma puissance. En somme, pour l'esgard de ces conside
ralions, menées el intelligences, je n'ay one cessé de poursuyvrc la paix, entre 
les princes chrcstiens pour dresser une entreprise generale contre les lnfidelles. 
Et mesmemeot lorsque le pape Innocent huictiesme ramenoit le frcre du prince des 
Turcs, je m'en allay vers sa Saiuclclé, l'informant de tout ce dont j'avoy cognois
~ance. Mais ce bon Evesque ne se mil jamais en devoir de donner eommcnremcnt 
à sa promesse, soit r1ue la mort du roy Mathias d'Ilong1·ie y mit obstacle, ou 
plutosl que cc pape, surpris de maladie, fina aussi ses jours. 

Après cecy, le roy de France Charles huictiesme passa avec une belle cl 
triomphante année en Italie pour la conquesle de Naples : je luy parlay el commu
niquay cc qui cstoit prouffitable pour le bien public de Chrcslienté. Je le trouvay 
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bien disposé à la matiere, et tellement que j'euz promesse que, luy de retour à son 
pays, il effectueroit son dire, dressant de plus grandes forces : qui fut l'occasion 
que je le suyvis en France. Mais la mort le ravit lorsqu'il se preparoit pour son 
second voyage. 

J'en tins quelque propos à Louys son successeur, lequel m'envoya à Venise pour 
son ambassadeur, où je demouray quelques années lui faisant service. Durant 
lequel temps, j'en feis ouverture à la Seigneurie; comme aussi par le moyen du 
seigneur de Ligny, j'en par·lay au Roy pere de vostre Majesté. Comme aussi, 
estant à Trente, j'en communiquay à vostre ayeul paternel l'empereur Maximilian, 
auquel vous avez succédé en l'empire, et en leul's propos à voslre ayeul maternel 
Ferdinand, estant à Savonne. 

llepuis j'en parlay aux papes Jute second et Leon dixiesme; et cestuy nommé 
dernier m'envoya nrs le souldan Egyptien avec fort ample commission, à ce 
consentants le roy tres cbrestien et vostre ayeul l'empe1-eur Maximilian, luy 
promettant secours par mer, s•iJ assailloit le Turc par terre. Et cecy faisoy-je affin 
que le Turc ne s'agrandist ainsi que depuis il a fait aux despens des Chresliens. Et, 
sans mentir, si les aucuns n'eussent plus fait cas de leur prouffil parliculier q11e de 
ce qui concerne le public, et par ceux qui ne le devoient point faire, je suis asseuré 
que les affaires ne fussent allez si pauvrement; et, le Souldan se conservant, la cité 
de Belgrade n'ellt servi de proye au barbare, et ne luy eust esté (comme elle est) 
un pont facile pour entrer à son aise en la Chreslienté; el ne se fut fait maistre de 
l'excellente isle de Rhodes, laquelle est de telle importance que chacun sçait pour 
les Cbrestiens qui frequentent en Levant. C'est ainsi, sacre llajesté, que j'en ay 
discouru avec plusieurs princes faisant mon devoir, autant qu'il m'estoit (lOSsible, 
à les inr.iter à poursuyvre la deffence de leurs freres el à prendre esgard à la 
tempesle qui est pour tomber un jour sur leurs lestr.s. Enfin, ayant sçcu combien 
,·ostre sacre et cesarée Majesté est suyvie de l'heur de ses grandes victoires, et 
considerant combien elle doit, pour tant de faveurs, à la Majesté divine, en ay tenu 
propos à la Sainctelé du pape Clement, affin que, comme, contre l'opinion de 
chacun, le temps s'est offert propre pour Î'effect de lei dessein. aussi vous, vous 

· conformant à iceluy, veniez à conclure la paix entre les Chrestiens, pour tourner 
vos armes vainqueresscs contre les Turcs et maudits infidelles. C'est pourquoi ce 
sainct Pere m'a de son propre mouvement envoyé ve1-s voslre sacre Majesté, afin 
que je face un mesme office envers icelle que j'ay fait devant le reste des princes 
de l'Europe. Et ce qui l'a meu, est la puissance que vous avez sur tout autre et 
pour les rares vertus qui vous accompaignent, pour l'effect desquelles choses sa 
Saincteté promet toutes ses forces et moyens prescns et advenir pour vous y donner 
secours, autant que durera ceste guerre; ainsi que je pense que monsieur le 
reverendissime Legat vous en a asseuré, suyvant l'expresse charge et commission 
qu'il en a de sa Sainclelé pour lei effect et ferme asseurance. Voyez, sacre Majesté, 
la cause pour laquelle je suis envoyé. Or ce n'est pas seulement le Pape qui m'a 
donné ceste charge, ains (ce qui ne vous doiht sembler estrange) c'est l'ancienne 
Grece et les reliques de la prescnte qui me mandent vers vous pour vous requerir 
et supplier que ce soit vostre plaisir d'avoir pitié et compassion de leur misere et 
abaissement plus que calamiteux .••• 

... 
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Lrs reliqurs enrnrr dt• la Grece a1H·i1•m1c sr prosh•rnent deYant vous pour rnus 
supplier ,lt· ll's d1·li1Trr de la misrrt• qui l1 pn•senl les accalile, el rn lll'fUl'lle on 
1·oil l'l•nfant arr:u·hé d't•nlrt' les hras de la doulmte mere pour estrn conduit 
ailll'urs, el là à prernln• uue loy conll11ire à ct·lle de Jesuchrist, el y servir dr je 
Ul' sçay quel ministerc aux tyrans, cl à la fin n•uir faire la guerre à lenr,; propres 
pt•n·s l'i parents. Cc sont ces allligrz, ll'squrls (sl'lon le pt'u qu'ils ont de mo~·cn) 
t•nrny,·111 dl's senets mcssagt's pour vous rrquerir ,l"arnir compassion de ct•ste 
trouppt• chr1•,ti1•11ue : proml'llaus de hazanler leur ,·ie à tout péril, pourwu qu"ils 
rn,,•11I q111•l1p1e co111mt'11cenu•11I de voslre fan·ur pour le souslicn de leur cause. 
Aussi uc sont-ils pas si al,hatuz qu'alee les arnws et vivres qu'ils ont en leur 
puis-:mce ils ne puissent grautlcmeul aider à l'rxécution el accomplissrment de 
vostrc euln•pri~e, quand il vous plaira de la faire. Ce sont, sacre Majesté, ll's 
poiuts et co11,i1lt•rations qne la Grece m'a douué charge de rnus propoSl'r : mais 
tic la part de tous les fültdlcs, j'ay à vous monslrer 11ue les discordes d'entre vous, 
roys I'! monarqm•s de la Chrcsticnlé, sont la seule occasion de la misere de YOZ 

suj,•ts cl du d,•sonlre qui est en l"Eglise. C'est. pourquoi el le mophty et autres 
ministres de la loy alcoranique font tous ll's jours trois fois oraison el prierc pour 
la dnréc• et accroissement dt's guPIT<'S qui sont entre nous, pour l'cslablissement 
el conservation de leur puissance 1 •••• 

~ XI. Dernières années de Lascaris. Sa mort. -A l'époque où Lascaris 
adn·ssait cette harangue à l"rmprrrur Charles-Quint, il était àgé de quatrc
lingts ans environ. L'éloquent plaidoyer qu'il )" sut insérer en faveur de la 
1ldiuanre de la Grèce fut, pour ainsi dire, le chant du c~·gne de J'illustre 
savant. A partir de l'année -1.525, en effet, Lascaris parait arnir vécu à 
Rome dans la rl'traite, à laquelle le condamnaient et son grand âge et 
les cruelles douleurs de la goutte dout il était affiigé. 

Si nous n'arnns pas insisfl\ précédemment sur le projet que Fmnç.ois (••r 

avait longtemps caressé. de la fondation d'un collège grec à Paris, a,·ec 
Lasl'aris pom administrateur, c'rst que la mrntion la plus formelle que 
nous l'n a Ions trouvée nous rst fournie par J't;pître dédic·atoire que Jacqurs 
Tusan mit en tète de la première édition des Epigrammes dudit Lascaris, 
parue seult•mrnt en f527 '· J'ai à peine besoin d'ajouter que cet étahlisse
ment n ·exist:1 jamais qu'à l"état de projet. 

On connait pPu de choses sur l"extrême viPillesse de Lascaris. (.;ne dt•s 
dernièn·s 111,•ntions leconcrrnantr1ue nous ayons pu recueillir se trouve ,laus 

1. Fra11~ois de Ht•ll~forest, l/a1·a11gue11 militaires et co11cion11 de pri11cu, capilaÎlles, 
ambas.rndeurs et autre•, mania11B ta11t la guerre que le11 affairesd'Estat. Paris, 1588, 
f•. - La llarani:ue de Lascaris se trouve aux ff. 547 et suiv. Le texte italien (sans doute 
l'originnt) a été publié en 1845, à Corfou, par Scandella, d"après un manuscrit du Colli•gc 
url,ain de Home. 

~- \"oi·cz plus loin, p. 1!16. 



JANUS LASCARIS. CL\'11 

une lettre de Pierre Buncl datée du 2 des ides de juin t532. Dunet, qui 
était alors attaché à !"ambassade de France à Venise, ayant fait un voyage 
à Rome, profita de cette occasion pour aller présenter ses hommages à 
Lascaris. Voici en quels termes il raconte son entrerne a\"ec lui : « Salulavi 
Lascarum (sic), eui me pcr littcras orator 1 commendarat. Emditionem 
hominis CJUid ego tibi prœdicem? Scd est in eo etiam rara quœdam et in
credibilis humanitas. Quanquam enim et extrema senectute, quœ qui,Iem per 
se morbus est, et totius corporis eruciatilms fere semper al11igitur, tamen se 
("Onveniri :r studiosis non solum facile patilur, verum ctiam gaudctl. » 

Lascaris mourut. dit-on, en i535, Îl l'àge de quatre-vingt-dix ans. Son 
corps reçut la sépulture dans l'église de Sainte-Agathe, à Rome .. On g1':lva 
sur son tombeau cette épitaphe qu'il avait lui-même composée et dont nous 
empruntons le texte Îl son recueil d'.ipigrammes (f. t3 l"', éd. de t544): 

Aiaxczp1ç œHollŒr.'!I yŒi~ lv1 xi-1-0no, yŒTllv 

oü-:1 ).!71v Eiiv71v, w Eive, µtµi;oµEvo;· 

eüp.-:o µul1;,c!71v· œn• cixOnŒ1 threp 'Axim,r; 

o-:.a· !-r, xoov xeuu 'ltll'rpiç thu6ip1ov. 

~ XII. Œuvre, ditierses de Jan1ts Lascaris. - Indépendamment des 
éditions d'écrivains grecs dues à ses soins, Janus Lascaris s'occupa encore 
de travaux d'un autre genre, mais qui, par leur nature même, étaient 
destinés à être moins connus. Nous tenons d'autant plus à les signaler que 
plusieurs auteurs, dont l'opinion a fait son chemin, ont, non sans légèreté, 
accusé Lascaris de s'ètre abandonné à la paresse, et ont manifesté le regret 
qu'il n'eùt pas trarnillé davantage à faire connaître la littérature de son 
pays. Ces auteurs ont tout simplement prouvé leur ignorance des œmTl'S 

de LaS<·aris, lesquelles sont assez nombreuses, si surtout, comme c'est 
justice, on considère qu'il consacra fl.ne partie de sa vie aux affaires 
politi11ues. 

Rem-oyons d'abord le lecteur aux publications de Lascaris décrites 
dans la présente Bibliographie. On les trouvera plus loin aux pages : 29, 
59, 40, 41, 42, 43, 44, t59, t62, !63, t64, t 72, t95, 204 et 263. On 
lui a aus~i attribué l'édition d'Avicenne publiée, en U98, à Lyon par 
Jacques Ponceau; mais il a seulement mis en tête l'épitre dédicatoire, que 
nous avons rrproduite à l'appendice du t. Il, pp. 328-550. 

t. L"ambassadcur de France à Venise était alors Lazare de Baïf. 
2. PETRI BunLLI Familiarea aliquot epiatolae (Paris, 1551, in-8•). p. 66. - Gi~lio 

Giraldi affirme (Dialogi duo de poetia, etc., f'lorence, 1551, in-8•, p. 61) qne J.a,-,·aris 
mourut sous le pontifK'al ile Paul Ill, ql\i fut élu pape en 153-1. 

• 



Cl.\'111 l~THODUCTION. 

Yoici maintenant ses autres travaux. 
a. Dans sa préface de l'Histoire des Successeurs d'Alexandre le Grand, 

extraite de Diodore de Sicile et mise en français par Claude de Seyssel, le 
traducteur, apri>s arnir dit 11u'il avait r,onçu le dessein de faire passer dans 
noire langue les livres de Diodore consacrés aux DiadtJque&, ajoute, en 
s"adressant à Louis XII, roi de France : « ... Et pour ce que messire Jeh:m 
« Lascary, vostre ancien serviteur, est celui aujourd'huy qui plus a 
« congnoissance d'icelle langue (grecque), qui est la sienne naturelle, et 
« qui plus a retiré de livres que l'on en trouve, je me suis add~sé à luy. 
« Lequel, congnoissant mon desir et aussi le plaisir que prenez à lire telles 
« histoires, m'a translaté de grec en latin le xvm•, le uxe et le xx• livre 
« de la1licte Histoire de Diodore ....... Si ay laclicte Histoire translatée de 
« latin en françoys au moins mal que j'ay peu 1. » 

b. Dans son cc proheme » cle l'Histoire romaine d'Appien, le mème Claude 
de Se,·sscl, s'adressant au roi Louis XII, s'exprime ainsi au sujet de sa 
traduc.tion : « Aiant par vostre moïen recouvert lesdictz XI livres qtle l"on 
treuve de ladicte hystoire en langaige grec que la Seigneurie de Florence 
,·ous a enrniéz, j'ay derechef recouru et corrigé ce que j'en avoye fait tout 
au long, à l'aide de messire Jehan Leschary, moult expert en l'une langue 
et en l'autre, et l'ai trom·é si clère el si bien couchée qu'il n'y a obscurité 
ne difficulté quelconques 1 • » 

c. Le manuscrit n° 702 du ronds français cle notre Bibliothèque nationale 
contient la traduction franç.aisc de l'Anabase par Claude de Seyssel 1 • Celui-ci 
dc\clare, dans son « proheme » à Louis XII, qu'il a fait !la traduction d'après 
une ,·ersion latine exécutée, à sa prière, sur le texte original, par Janus 
Lascaris. Laissons le translateur nous raconter lui-même comment il fut 
amené à entreprendre ce trarnil : « ••• Aiant des long temps entendu 
comme Xenophon d'Athenes, entre plusieurs traictez qu'il avoit füitz, ... 
avoit escript une histoire du voiage que C)·rus, filz au roy Daire de Perse, .•• 
fist ou dit païs de Perse contre Arthazerses, son frere, .•. me suis souvent 
enquis si l'on trouvoit ce voïage par escript, si ne l'ay jamais peu trouver 
jusc1ues au mois de mars dernier que, vous estant en votre ville de Blois, 
Sire, a vostre retour de Lyon, alay par vostre commandement veoir vostre 

1. :Sous suÎ\·ons ici le texte de l'édition de 1530 (Pm·i8, JO!'se Badius_, f•). 
2. :Sou~ suivon~ le lrxle du manuscrit n• 713 du fonds français de notre Bibliothèque 

nationale. 
3. Le n• 701 du m,~me fonds contient une autre copie de rclte traduction, qui ne dir

fi•re de rrllt• du n• 702 que par quelques variantes orlhO!(J'llphiques et par l'absence du 
ronrleau cité plus loin. (,e n• 702 est J"exemplaire qui était destiné à Louis XII, tandis qur 
le 701 avait ,:1,: rxrculé pour le duc de Snoie. L'écriture el les enluminures de l'un el ,t .. 
l'autre sont ,1., !oui<' h,·anll', I.'rxemplairr de Louis XII est exposé dans lrs vitrine•. 
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trt-smagnifique el lressingulierc librairie, el avec moy se trouva messire 
Jehan Lascary, homme lres excellent tant en lcctres grecques que latines, 
vostre ambassadeur apresenl a V enize_, qui est natif de la cité de 
Constantinople, de moult noble el ancienne lignée; auquel, en recherchant 
aucuns livres escriptz en langaige grégeoys, cheit entre mains icelle hystoire ... 
el considérant r1u'elle t'sloit bien digne d'estre entendue et oongneue par 
voslre Majesté .... si priay ledit Lascary qu'il voulsisl celle histoire me 
déclairer et exposer en latin, afin que je la peusse de latin translater en 
françoys, léqucl l'a lrcsrnlentiers fait, comme celui qui de loul son coeur 
desirc faire chose qui ,·ous agrée. » 

Amnt ce « proheme », on lit encore le rondeau suivant, où il est éga
lement question de Lascaris, et qui en rappelle un autre, de cent ans plus 
:ancien, adressé à Louis d'Orléans par Christine de Pisan : 

Prenez en gré, Roy trescrestien, 
Ce petit don que je vous fois; 
Je feray mieulx une autre fois, 
S'il n'est tel qu'il vous appartient, 

Pour tant que je suis Savoisien, 
S'il tient uog peu de mon patois, 

Prenez en gré. 

Le conte est plaisant et ancien, 
Lascary l'a mis de grégeois 
En latin, puis moy en françois; 
Si chose y a qui ne soit bien, 

Prenez en gré. 

Peut-être le lecteur sera-t-il curieux de savoir quel était le manuscrit 
de l'Anabase, alors conservé à la Bibliothèque royale de Blois, qui servit à 
Janus Lascaris pour faire sa traduction latine à l'usage de messire Claude 
de Seyssel. C'est celui qui porte aujourd'hui à notre Bibliothèque nationale 
le n° i659; il contient aussi la Cyropédie et fut copié, en U74-U75, 
par Démétrios Léontaris, comme en font foi les deux souscriptions sui
vantes, importantes au point de vue de l'histoire littéraire : 

'Enl.11w671 -c/) 11:cxp/)v ~16l.lov 'COO :S:1YOfiilY'COÇ 'CtjÇ Kupou 11:111/îdcxc, 11:poad;u 

-roo 1.uycxlo1tp11t1a-cœ-co11 xcxi 1t1p1fatYoOç œpxov-roc µ.1aip 'An1a1vii.011 /il 'A&ipacx, 

-coo µayœi.011 a1xp1-rcxplo11, /îul: auv/;poµ.fiç xcxl i;o/;011 -roO µ.1ycxlo1tp11toOc Hl ivlio;ou 

œpzov-coc µ.1aip 'Av-c1a1v!o11 rour/î<ivou xcx! xova1l1ip1, liul: xupàc iµoo 4.,iµ,i-rplou 

.\1ov-cGip71 -coO lx -cfiç K1a1va-c11Y-r1vo111tol11a1c, iv µ.,iv! !ouv. x&', !vli1x-c. I;', -coO 

~;:&' 1-couç (f. i05 r°) 1• 

1. C\•st-à-dire le 22 juin U74 de noire i-rc. 

-
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'Oµoiwç ltlZt r.:xÀIY l-r1>.uw071 XIZ! 'tÔ i1u-r1pov ~1&).[ov 't0O S:1vo9Glv-roç -ri')ç Kupo·~ 

œv2tfoer,i; ;;d, l(tipl;; ÈµoO .1r,µ1rrp!-.;u -roo A1ovT2p'lj, XIZTŒ µt,vlZ ~aupou:ip1ov -rt,; 

lvtlfTIZJ!Év'ljÇ &yMr,ç lv/;1x-r16v11ç, 't0O ~r.y' hou; 1, l(2p1Y œy:ir.71ç 'tOO µrylZÀOT.pE-

1:E"l'':iTr.i".J à:pzov-:~; -roo µEi~ovo; aexpz-r:xpfou "t'o-j cz·~0iv-:ou -roO Pr."(bi;, µiaèp 'Av-rw

véi.ou ijè ll,Tpo'JT~io1;, tui a-~vilpoµt,; -rov µurÈp 'Av-rwviou rou:ô:ivou Hl xova1i.,ip'lj 

p'lj')"lXOi:i. hlZl ly,;,. JÜY XIZl Ëyp2•}1Z ltlZt yp29w XIZÏ ypœ,j,w, -rijv ù& P'lYIXJiY l(Œptv ou 

/;u•,1Z:1:u lz1,v, ;;,o XIZl r.2p1ZX1ZÀGI 'tYjY IZ':.0ev"t!IZY aou a, riµa p1xouµ1ZV'tœ"toç, l .. u;;f. 

r.fozw r.oH¼ œr.l; 'tOVÇ r.poxo'JplZ-ropou; 't0O 'Oar.Ol'tlZÀiou (f. t94 \'°) '· 

Ajoutons, pour en finir avec cc manuscrit, qu'il contient des corrections 
fort nomhrcu~cs de la main de Janus Lascaris. 

tl. JA'.'il LAsC.\Rls ORATIO PRO ~fim1ou:,E'.'isrnus. Incipit : Non sumus invisi 
prnitus omnipotenti Ot•o, illustrissime atquc admodum rcvcrendc Domine, 
1p1ml omnrs nostrum 11ui non onmino dcsipercnt inprimis vcriti sunl ex 
quo L111lovii:us Sforcia, prolligato exereitu, profugus rursus in banc urbt•m 
ob crrlorum hominum prrvicaciam ac lcmcrit:item reccptus est. Desînit : 
Sc•d lui nominis mcmoriam quilmscuuque moclis id fieri possit mdius in 
œvum propagahimus, lel)UC liheratorem noslrum scnatorcmque et vcni•
rahimur cl colcmuss. 

e. E.IL'SDEII ORATIO RESPO'.'iDENTIS AD LEGATOS MEDIOLANE'.'iSES, Incipit : 
YPniam rnhis jam com•pssarn cssc, viri Ml'iliolanenscs, nos quoque allir
mamus, quod«pie agatis gratias habl'atisque. Desinit : Cœt!'ra arl J'(';!Îs 
arl,itrium, me tanwn foutorc vestro at11ue deprccatorc, dcfcranlur D('('<'sse 
est. Dixi '· 

(. J. LA!ICARl!l OR.\TIO H.\RITA IN GYlll'iASIO FLORENTI!'IO, se trom·c dans lt• 
codex· Riccardianui n• 5193s_ 

1. Au mois dl' r,:nicr U75. Bien r1ue ce manu<t·ril, de m,\me qui' crlui donl il ,·,t 
rpw,tion rions la nole sui,·antr, ne 1•1rle pas lï111liralion du lim1 mi il fut écrit, on p,•ut 
allir111cr, a,·cc la 11l11s gronclc nais,•1111,lan.-e, que Dèm,•lrius I.éontaris le copia à Naples, I,•, 
lH'l'Slt1111o~cs qu'il nomme ,Ions l,·s trois souscriptions étant de hauts fon.-tionnaire_-; du roi 
de ~aplt"s. 

2. ~otre Bihliolhi•r1ue nationale possède encore un Rttlre manuscrit copié par Démétrius 
1,,:outaris. ùsl I,• 11• ~50; en voici la souscription (f. 72 v•) : 'Eypœip71 -ro 'KŒpov ~..m.!ov 
TT1r; ~,1;.~).).1j; è~ È-r;,-rpo1"j; -roV È~o-x,.,-r2Tov xv~lov JLtGÈp '.A.v-rMviÀ'lu aè IleTpouT~fo,; xx\ 
µEy2).0'J <HXp!t1Zpfou, t1/z <TJ~~pop.i',; ltlZt È~~0OV TOV TE'tttJ-'l)tJ-ÉVOU 2?:;(0Y'tO' p.tal:p 'AvTrd• 
viov l'o·,,7,2·,ou, x:ù 'KPWTOV TOii hpoû xova,>.fou, 6tix l(Upoç sp.oii A7jp.'ljTp1ov TO'.i 

A1ov-r2p'I), ÊvEXEv à:y21t'I)<; 1t1Z\ ;cpfou; -rwv 'KpOÏ.E;(0ÉY'tWV 'KIZW1ttpni-r111v à:p;c6v-rwv, Èv 
µr,v', am-rEl;r,ir!' x/3', iv7.1xT. \1• -ro':i ~r.y0 " ETou,. A11p.i,Tp1oc Aeo.,-rcip'ljC (rt'tle signa
tur,~ forine un 111011oconrl~·lr). 

3. Pari1i111u latin n• 20-lO, ff. 76-80. 
-6. Pamimu lutin n• 2620, IT. 90-107. 
;,. Vo~·- Il. V,sT, /Je i·ila et operibus Ja11i I.n8caris (Pari~. 187R, in-1!0 ), I'· 10, ri 

Pl'· 26-31, où se trou,·cnt une analyse et cles exlrails ,le ce discours d'oU\·erture • 

• 
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g. YFORIIAZIO!'iK AD IIIPRBS.\ CO!'iTRO A .TURCHI DATA PEB l\NO LASCAR( 
:u:L MDVIII, dans le codex Magliabecchianus XXV.9.65!'> 1. 

h. Dans le Parisinus latin n° 7352 B (et non ?552 A, comme l'indique 
par en·eur la t.1ble du catalogue des mss. latins, p. lxxv), on trourn un 
cahier de 22 ff. de format in-4°, chiffrés 97-118, qui est intitulé (f. 97 r) : 
PLDTARCHI CnAERONBI QDABSTJONBS PLATONICAE, el au-dessous de ce titre on 
lit, de la main de Boivin : « lnterprete Jano Lascari, ni fallor. Confor 
scripturam grœcam cum ea quœ occurrit initio eodicis 55!8, f0 1°, in inf. 
margine. » Si l'on se reporte au ms. grec 35t8 (aujourd'hui 2888), on 
trouve, à la marge inférieure du premier f. r0 , cc distique écrit de la main 
de Janus Lascaris : 

En comparant cette écriture :nec celle des quel<1ues phr.tses grec11ul•s 
éparses dans la traduction des Quœstiones platonicœ, notamment fT. t 13 v0 

el H5 r°, on acquiert la con'viction que l'on a bien sous les yeux un 
autographe de L:iscaris, el il est peut-ètrc permis d'en conclure, avec 
Boivin, que la traduction est elle-mème l'œune du savant grec Quoi qu'il 
en soit, en voici le comml•nccment cl la fin. Incipit : Cur deus Socratem 
jussit obstetricis officia fungi. Desinit: Seu (ut Apuleius ,·ertit) rog:imentum 
alii dignitatem si,·e proloquium, Plato vei·o orationem appellavit. Finis. 

9. Trois lettres diplomati,1ues de Janus Lascaris, adressérs à Louis XII; 
elles sont datées de Venise, mais sans indication de millésime. - Incipit 
de la première : « Sire, je suis eontraincl vous escripre diversement de 
Bartholomy Dalviain tout ainsi que de luy diversement je entens parler. » 

- Incipit de la deuxième : « Sire, aujourdui de m:itin ay esté devers 
ceste Seigneurie, lesquelz m'ont incontinent demandé si j'avoye nulles 
nouvelles ou lectres de vous. A quoy leur ayant rcspondu que non, m'ont 
dit qu'ilz en avoient eu, mais non pas sans leur desplaisir. » - Incipit de 
la troisième : « Sire, ces jours passez apl'Cs lliverses nouvelles cuez tou
chant la œngrcgation de gens que le roy des Romains arnit faicte et 
touchant sa venue en Italye 1 • » 

Indépendamment des trois lettres que nous venons d'imliqner et de 

t. Voy. Il. Vur, De vita et ope1·ibu1 Ja11i Lfl8cari11 (Paris, 1878, in-8°), p. tt. 
2. Ces trois lettres se trouvent dans le tome 261 du fonds Dupuy, au:it folios 68, 71 

el 7 ,. Elles sont écrites de la main d'un seerélaire de l'ambassad1i el seulement signél's 
par Janu, Lascaris. Voir, p. env,, la signature de la lettre qui se troU\·e au f. 7t. 

DIBI.IOGRAPHIF. RILl.htQ1'E, k 
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t:1.\11 l:\TllOfll.ll :TIO'.\. 

rt•l11•s 1111i soul publi,;,•s ou me11tionnt;cs tians le prést>nl 011na1.w 1, nous 
d1•rn11s em·or1• signalPr lt·s suivanlt•s : 

a. r111' ll'ltn• en itali1•n dans la N1101•a scie/ta cli Lettere de B. Pino 
(\"1•11Îsl', i574, in-X0 ), li\'rt' cl1•11xiènw, pp. U0-150. Cette lc·ttrc est dah;I' 
d,• llomc, li• 7 juilll'l t:;~2. 

b. [m• lcllr,• ,lans l\oscot>, Vita di Leone X, trad. dal Bo,si, X, p. t S8 1 • 

c. llnc J .. ttrc latine 1•l une ll'ltrc grp1•quc dans le rl'<'ueil des Lettres 
de Guillaunw D111lè (Paris, 1531, in-folio). La première commence au 
f. i:sxx1 r0 , la se1·0111le se trouve au f. 21 v0 (feuillets en grec à la fin du 
rnl11111c). l.a lettre lalÎ1ll', dalt;t, d1• 1528, rsl sui,·ie d'une é11igramme latine 
,t .. sept 1listi1pll's. 

,l. [ne lt•tln• ;.rrt't'•flll' 11 Il. LPstarl'hus, dans l''EH,;•~µ•f.µ..,v (p. 58l). 
1111 trom·c u1w f:pi;.rramnll' dt> Janus Lascaris t'll t11h' (f. 2 ,·,•rso) dt•~ 

rete,-inariœ metlicin:1• lib~·i Il traduits par Jpan Ruellt>, ,le Soissons": 
nous la rq1ro1l11isn11s 11 l'anse cil' la rar1'11; t!C' l"ounagP : 

1 \:'il LASCAHIS 1~ RUELLIUll 

)liµra11l 1p111mla111 f'an1111lia, teste llolnne, 
1;ra)1·01·11111 in 1.atimn, \'e1·!11r1.·1.it Cieero. 

T,· <1111'1', <111ns n•,·oras Orrn rt qui pr.e,lita 1·,·r111111l 
s1Tipla tua 1•1irniis 1l11tihu~ ing1•11ii, 

hi rihi 1·rnnl tc-slt•s 111,•ilieinam, doc!!' HuPlli. 
mil(1·ass1• ail Francos, eloq11i11111 el sophi:1111. 

~ous kr111i1u·rons cl'llc notice 1·n rappelant qu'un certain nombre dr 
111anuserits a~·:ml apparlPnu 11 Janus Lasl'aris font aujourd'hui partie de la 
Bihliothè11m\ n:itionall' de Paris; ils porh•nl le monogramme A•. Plusi1•11rs 
sont couverts dt• nnl!'s tl1• la main tl<' Lasraris, entre autres le n° t:59!) 
tl1• f" :llll'Îl'll fontl~ 1• 

t. Yny,•z plus lui 11, I'· r.i.xix 1•1 I'· nxx (111111• 1 ), 1•1 torni, li, l'l'-322, 32-1 1•l 350. 
2. :Sous ,·111pm11l1111, ,.,, r1•11,l'Î!(lle1111•11l au Ce11tralblalt fiir 1Jiblioth11kawuc11 (Lri11zig, 

ti-lH, in-6•), 111·1•111ii·l'I' 1111111:I', p. :;:;:,. - ~ou, n'arnns 1111 lt"Ou,·er à Paris la lt'a,ludion 

ilalit•nm• tlt• l'ouvra~" «I" Hm,(·m•. 
:.;. l'ari,. 1530, r ,1,• Ili ff. non cl,iffl'l:s Pl 1 \!O pp. [llibl. nat. rie Paris, T 79) . 
.t. Il ,·ontienl le Pt111stmias ,·t ••· trrminc par la souS<'riplion suinnle : Ili-rç,o; & 

')'•V,;H, A,y1vf,n;; ot,j-roxE1p1'.\( ëyç,:x•~Ev Ën1 ,:1).1oa-rrj, u-rpotxo111oa-r~• ÈVEVT)Xoa-tiï, !1.W,µ'!), 
1tÉ-l-rt È1t1 etx:x TO\I µ01.1-r,,:,ii>vo; 11,;·1;,, ,i,,:;, n,, Xp11Troil yEvÉ.IJEh);, M.o,o).:zv,l,O,. C'est par 
rrrl'nr <)Il" I,• ralalui;:11r allrihu,. à t'P 111111111-cril la date rie 1-1-17. 



NOTICE SUR DÉMÉTRIUS CASTHENrs 

(Voir la JJOlt• 3 ile la pait" ,:nu,·.j 

Dtlli:Tnirs C.,sTnues était de Constantinople, ainsi ']Ue nous l'apprP111I Fra111:ois Fili•lrr, 
dans une si,•,me 1,•ttrP à 81•.<sarion, dat,•e de itilan, le 4 des ral,•1ul1.•s ,lc ,lérrml,re UGN, 
t'l où il s·exprirne ainsi:• Demetrius K!i0'1'pYjvO,, ŒvT1p oV ).fJyrn; µ6·,ov, Wi; oiafJ~ atX:p«°d;, 
• œl,À'l 1t2V'J y& ltlXÀOÇ n ltlXl ètyix~oç, 1tpoç 't'>t'l'~. ltlXl Kwv'l'UV'ttV'>V1tQ),lni; 1• • Caslrcnus 
,',tait venu cherrhcr asile en Italie, lri-s proliahlcm<'nl après la pris,• ,le Constantinople par 
l,•s Turcs; du moins, la plus ancienne mention de lui <Jlle nous connaissions est celle 'I"" 
nous wnons de citer. Suh·anl le témoignag,• de son compatriote Constantin Lascaris, ,fans 
la l'rd,,çe de ses 011,Tages grammaticaux•, Castr,•1111s <l<'t'upa une chaire à •·errare. C,•t 
1•11,a•ignt'mt•nl lui fut-il 1·onfié avant ou apri•s UHII? noiis n',•n savons rien. 

Plusieurs 1,•ttres, copiées par moi au cours cl'une mission S<·i,•nlilii1ue en ltalie5 el dnnt 
j'ai 1•1rlè dans la RPvlle critique du 12juill,•l 18110 6, ml' paraissai,•nl alors avoir pour auteur 
lh•mi•ll'ius C1slrenus, bien que, daus le manuscrit qui h!s conlii,nt et dont je lais à dessein 
une illllication plu• explicite. le seul titre qu'elles porl('nl soit : T01• KAl:TPHNO'\'. 
J,, ,lnis ro•,·,mnaitre aujourd'hui que je m'étais trop hâté de co11rh11·e, car il est absolum,•nl 
im1x,..,ihh.- de foire concorder les rail• qui y sont 1·on•iir11és awc t·e 'JUC nous sarnns p:u· 
aill,•ur,i ,•nfü•rrnanl Caslr,•nus. Ces l,•llres émam~nl penl-<~lrf' ,!'1111 ,Il' ses parrnts. 

Fran,;ois Fih·II'~. qui était très étroilcment lié avrc Ca,lrcnus, a\'llil cssai·é de le fairr 
11011111u•r pror,•,<l'ur à Sienne. A cet effrl, il :n·ail érril, le l ., ja11\'ier U60, au jurisconsull,• 
Françuis Accolti d'Arezzo une lettre prt•ssanle, à lnquelle nous empruntons le passage sui
rnnl, tout a !"honneur de Caslrcnus : • Et ingcnium el clisciplinam el honilalem Demelrii 
• no,lri Constanlinopolilani a,! uniruem t,•nes. Nam sine ullo meo lestimonio hominem 

,·:m·;rie call,•s, ml ex ea familiarilale qua is, cum hic :uleras, quoti,lic lef'nm rnrsabalur. 
• Quantum t'jl:O isti reipuhlicœ (cellr de !-i1•1111e) al'ft•clus, ln es teslis loeupletissimus. 

f;111,lu1·rrel hic 11lurimum Senensi jnwnluti, el irrmca lilll'ralura nh qua noslne lillerm 
lhm•runl et eloquenlia qme m omoi p11l'ala l'ivilale plurimum ,·alrt. ltaque luum furril 
i111dliir1•re quid prœslanlissimi cives i,ti hac de re sentiant. Nam si pro dignitale 
pr:emia huic viro prnpœuerint, curabo ul ad ,·os quam pri,!'um eat. ltaque luum fucril 

, rnn hanc quam diligeotissime cumre cl ad nos quid faciundum censcas propedicm 
• !'(,(_·ribert 5• ,, 

Il ,•sl certain que la tentative de Fih•lfe n',•ul I'•• le r,:,ullal ']JJ 0 il nait dù eu espilrt•r; 
mais Caslrenus n'eut point à regretter !"échec ~proun\ en Cf'llo• rir,·,mslunc,• par son illuslrc, 
ami. Filt•lrr était un homme plein de ressources; son ,immense n•1mlalion lui donnait 
arri•s auprès d"un irrand 11omhre de princes italiens; il avait su se t·oncilicr les lioom·s 
1tr:i,·cs du fameux comte Fr{,d1•ric de llonlefcllro, duc dTrbin. Celui-ci aimait à s'entourer 
,J,, !'avants; il avait réuni une hibliolhèque céli•lire et une riche coll1•clion d'objets d'art 
anti,pu,. Fréd,•ric, tri•s v1·aisemblahlemenl sur les recommnndations de Filelfe, accueillit 

t. E11idol11e (\',,nisc, t50i, f•). f. W3 v·. 
~- lriarh~. Jl,-!JÎtl,· bihliolh. Jlalrile11aùc ,·11d,I. gr. 11uJJ., p. (8,fj. 

:i. Pt•11Jm1t l'•~lé 1lt• l8i!l. 
4. Tunw IX (110Uvt!ll1! ,._.,.;.,), pp. i.l-~. 
j. f;/,iAlnlt1,• (\'rni•••• 150't, f"), I'. ~H r". 



Cl.XI\" I\TnOnt'CTIO~. 

11,:111,:lrins Ca,1ren11s à sa cour. Le sarnnt J!r<'C y ,:tait déjà au mois de juin UG!I, et s·y 
lro1n·ait cnrorc PII ol'luhrc 1 ,i. 70. 

On l"""-.,le si, 1,•llrf'S ,li• FilPlle ,i Ca,tr,•nus. t:n rniri lï111li1·alio11, avPc ll's 1·enrnis i, 
r,:,lilion ,le la Cor1"1·•1••111lam•p ,1,• Fil,.lft•, \',•ni-.•, 1:,02, in-li,lin : 

IIP llil:in, 6 ,t,•s cah•ndes dr juill,•t 1469 (If. 211 ,·•-212 r•). 
Ile )lilan, 11 ,1,·s cnlen les de S<'(Mmhre Ufi!l (l'f. 21:i , .. -21t r"). 
lli1 :\lilan. ides ,1,• juin H70 (f. 22:i r•). 
l)p )lilan, nones 1l'a111U UiO (f. 22j r•i• 
Ile )lilan, i,les ,raoiit UiO (f. 22,, ,·•j. 
Ile )lilan, 4 ,1,•s n1•11cs d'octolire UiO (L 22!! ,·•). 

Dans .-lia,·nne ,le ces si1 lettres, Filelfe fait allusion au Sl'jour ,le Démétrius Castrenus à 
la cour ,ITrhin. llans la troisiëme nn lit 11• pnssnJ!e suiunl, d'ot'i il re1<<0rl que Caslrenu~ 
,·i,·ail fort heureux ,l.ins la f:omiliarit,: ,le t'ri'.'lléric ,Ir )lontefeltro : • Tu vale cum tua ista 
• tdil'ilalr. Qms ,·11i111 te fclicior, qui istius pri111·ipis uteris non affalu modo se,! etiam 
• l"a111ili11ril;ote el conlulw•rnio, quo 11110 hu111a11ius ,•t mngnifireutius nihil? Et id sane non 
• 1111J1lo 111111 imid,•o, sed cl gral11l01· tihi el ut per1Jt't11u111 sil oplo cliam atque etiam. • 

~ous a,·1111s ,·11, ,.,,r la date ,1,· la sixii•me lettre ,Il! tïlclfe, que Castrenus était encore à 
hl,in 1•11 nctohr,• 1470. Il 11·1· r,:,i,lait pins lt• 211 mars Ui3, car, à cette date, il c~rÏ\·it ,I,• 
)lila11 11111' ll'llr,• 'l''i a ,:1,: rl'n·mm,•nt puhli,:c r•r '.Il. O. Riemann 1, d'apri-s un mnnlJS(·ril 
,le la l,il,liutlii·,I'"' nnmi,·ipalc ,le Pérouse•. Cette lettre, à la Tfrité, ne porte pas ,lt, 

mill,:,im,•; mais. Ca,lrt•nus y annon~anl c-omme n1ccnle la mort de Bessarion survenue le 
18 nm·,•mhrt' 14ï2. 1111 1ie11t en condurc •l'•e la letlre fut é,·rile le 29 mars 1'i3. 

~nus ne sn11rin11s <lire si Ca,lrenus prolun~ea "°" s1\jour à lilao. C'est assurément à lni 
'Ill" fait allusion C1111sla11lin J.asraris, dans •a lettre à Jean Pardo, quand il dit que, par 
suik dr l'u,·aric,1 d,•, prine,•s, • l),\métrius ,est ,·u contraint de retourner dan• sa patrie et 

,l'y snhir le jnn~ """ barbares'. • Janus J.asc.,ris le retrouva, en effet, à Conslautinople, 
rn 14!11. A partir ,1,. cetl,• ,:poque nous p1mlons complètemrnt sa trace. 

llannel 1;,·,.1,:,111, •111i ne connait conr,!rnant Castrenus que rc qu'eu dit Janus Lascaris 
,lans sa lettre à Chal,·0111lyl,••, s'est dcmamlé s'il oc pou,·ait pas en faire un directeur ,le 
la Grand,· f:rnle nu lion ale ,le Conslanlinnpl,• 1 . Sa ré11onsc à celle question est affirmatirn; 
mall11•11reusc111P11l. il n"appurle pas 111,~nw l"ombrc d"nne prcu,·c à l'appui de son assertion. 

1. H,111., l'.l11.t11mfre d1.• l'.ts,ocinlim, (/,,., Êlu,I,•.-, 9re,-,111t•J 1•1t ,.~ra1&Cf! (Paris, Hl;9, in-8•), 
l'P· lit el ~uh·. 

i. Le n• E, fi;) 1111 t·:1lalo1,,?m1 • 

:;_ Iriarte, llt'ffÎm· bil,liol/1. Jlalrile11&i!c c·odd. gr. mu., p. 290. 
-i. Vn~·. rcth, lellre à l'Appendire du l. Il. pp. 3H-3t,. 
â. Xp,"nà tij; •11.tpt•~z,fll; &aœ&1aa.fa; (Consta11tino11lt.• 1 1883, in-8•), p, :i6. 



ARISTOBULE (ARSÈNE) APOSTOLIOS 

ARtSTOBDLE 1, APosroLtos naquit en U65 1 à Candie. Il eut pour père Midll'I 
Apostolios et pour mère la secon<le femme de celui-ci, laquelle était fille 
du comte Théodose Corinthios, de Moncmbasie 3 • Son é1lucation première 
fut natul'('llement l'œuvre de son père. Il eut, tout enfant, sous les yPux le 
spectacle de sa famille plongt:e dans un profond dénùment, le triste 
exemple de son père, mendiant sans vergogne le pain dont il nourrissait 
les siens, et recourant aux subterfuges les plus divers pour soutirer c1uelipie 
argent à de bonnes àmes comme le cardinal Bessa,·ion, dont il connaissait 
l'inépuisable charité. Jamais fils ne profita mieux des leçons paternelles, et 
Michel, s'il eùt vécu, aurait eu le droit de se montrer fier de son élève. 

La première mention que nous connaissions d'Aristobule Apostolios se 
trouve dans le contrJt par lequel Janus LaS<'.,aris, en a\'l'il t492, se rendit 
acquéreur d'un certain nombre de manuscrits grel's pour le compte de 
Laurent de Médicis•. Ce contrat; qui fut passé à Candie, a été signé par 
Aristobule en qualité de témoin; il avait alors vingt-sept ans et était dans 
les ordres, puisc1u'il ajoute 11 son nom la qualification de « yerodiaeonus ». 

Quand Alde Manuce s'occupa de fonder son imprimerie, il dut s'entom·f'r 
de gens instruits et capables de reviser les textes qu'il se proposait cl'im
primer. Aristobule füt, avec Marc Musurns, Jean Grégoro11oulos et Justin 
Décadyos, un des premiers qni prètèrent leur concours 11 l'illustre typo
graphe vénitien. Aristobule fit paraitre la Galéomyomachie, curieux petil 
poème dont l'auteur était alors inconnu 1 • Dans la préface qu'il a mise en 
tète, il rappelle le souvenir de son père, ainsi que de la vaste collection de 
pro,·erbes et d'apophtegmes que celui-ci avait formée et dédiée à Gaspar, 
évè11ue d'Osimo•. Aristobule exécuta encore plusieurs autres travaux pour 

t. La plupart des auteurs qui out ét,ril sur Aristobule Aposlnlios ont l'U le lori ,l',•n 
faire un personnage différent d'Arsène. li prit ce dernier nom 11uaml il fut promu à la 
di,rnité archiépiscopale; il se conformait l'n cl'la à une coutume en vigu,·ur chez les Gn·,·s. 
,uiunl laquelle on change son nom contre un autre conmwnranl par la même lettre, lors
•111'011 l'nlre en relif.(ion ou que l'on re\-oil l'onction ,:pisropal,•. 

2. \'oyez pa!(e cLnn la nole extraite du Villdobo11e11sis pliilosoplticus n• 1211. 
:'i. \'oir l'extrait mentionné dans la noie préc,,d,•nlt•. 
,i. Voir tome Il, p. S26. 
à. \"oir plus loin, pp. 18-10. 
6. l..a 11ote t de la p. tO du tome 1 !'Sl à supprimer. Il ne s·a![il pas, en cfl'd, 001111111, 

nn1L• l'u·ions d'abord supposé, d'Osma, ,·ille d'Es1.ign,•, mais d"Osimo, petite ville ,oisinc 
d',\ncône, <'l 11011I était é,·êque Gaspar Zacchi, t<Ccri·taire de Ilt·ssarion. 



1'.L\\'I l.\TIIOlH!CTION. 

lt• t·ompte d'Aldt•; il parll' notamment, dans une de ses lettres à Jean 
(;n;goropoulos, ,l'une 1·opi1• (ou peut-ètre me.\me d'une revision) des œunes 
11'.\h•xamln• d'.\phro«lisias 1 ; mais il se brouilla avec Alde, lc-qucl, s'il faut 
1'1•11 croir1•, lui r1;rla111a une somme d'argt•nt qu'il ne lui dt•,·ail pas. Alde, 
qui aimait 11 st• 1l011111•r pour philhellène, nr l'était, au di1·e d'Aristolmll•, 
1pw, xn' &:v-ri;,p:r"" 1• Cc fut appar1•mment 11 la suite de cc ditlërend que 
1·1·ssèrt'11t Pntre 1•11x toutPs rdations. 

Le 26 juillet 1500, Amlré O:unoros, prolopope ,le la f,am;e, faisant son 
t1!sla111Pnl par dernnl Anloine Oamilas, notaire, dt;signait 1·omme un de Sl'S 

1•x1\r11h•urs li'stam1•11lairrs le diacre Aristobule Apostolios et lui h\guail, 
pour s'1•n scnir sa ,·il' durant, un manuscrit contenant le Commentaire tfo 
S. Jean ChrysostnmP sm les Épilrrs de saint Paul; mais le i .. seplt'mlirl' 
fjO:'i, il ré\'011ua cl'll1• ,lmialion par un 1·odicillr ajouté au susdit iestament'. 

~ous apprenons par les lellrl's dt•s Gnlgoropoufos el de Musurus et 11:u· 
ll's sienm•s 11ue Aristolmle lit plusil'tJrs voyagt•s 11 Yenisc. li quitta cf'llt• 
,illt• pour retourrwr 11 Can«li1• prl'ndrr possession d'un bt;nt;fice que Geoq.ws 
(;régoropoulus :l\'ait emp,il'M une autre personne d'usurper'. 

Aristolmle ne par:,it pas arnir quillt\ Candie d'une façon ,Miniti,·e 
pendant lPs tr1•ize ou quatorze premières ann,;l'S du Sl'izième sièdc. li )' 
t;lait l'f•rlainemenl Pn f;Jl5, date 11 l.111udle Léon X fut l'lc\'é au tronc 
pontifical. Car, au cours d'um• ,:pitre dédicatoire à ce pape, Aristolmh· 
1ll'crit t•n h;moin oculair!• les rl'j1111issa11c1•s qui eur,•nt lieu dans et•tle vill1• 
pour Ji\ter l'a,·èm•m,•nt du nou\"l'au ponlifc•. 

Cc fut très prolialilrment l'année suinmt,•, 1514, que L!;on X nomma 
Aristobule :111 sirgc de Monemha~ie cl !JIii' le gouvernement Yénilicn l'autorisa 
11 prendr1• possession de ec poste•. L'autem· de !'Histoire ecclésiastique 
puhli,;e par Crnsius 1lans sa 1'urco9rœcia a raconté par le menu co1111111·nt 

1. foy,•z 1111111• li. I'· :i:il<. 
2. Voyez lom,, Il, p. :',;,K. 
;;. f.. Salhas, Bibliotl,ua !lrac,.-a mctfii art•i, 1. \1, pp. 074-675. 
4. fo)-.-Z lome 11, p. 2i0. 
:,. fo)'l'Z IOIII(' Il. p. 341. 
li. Crusius, qui a puhli,· (T1m·ogrnrcia, pp. UO-t:10) le telle de la huile ,l'excom11111-

11iealiun lnn,·,~r par I,• palriurd,c Pachùmr wntre Ars.'.-111•, a reproduit en fat·➔imile la ,lait, 
qui la tcrmint• ; mais on 11°a\'Uil ccrloi111•111cnt pas rm·oye l'original au ~nnt alleman,I. 
car celte 1late :µT,vL Lo"Jvl,!1 h,lurtu"ilvo; ,6') Pst crroni;c t•n ee qui concen1c llmlil'linn. t:11 
t•lïcl, la 12• i111lidion lumlN, <'li 150!! 011 ,•n 1524. li ne pl'lll ,\Ire q111•slion de la prt•mii•r., 
ni ,lt• la sc,·0111lc ,te ces ,lcux ,lah•s. p11i,.1ne Arsl-ne fut nommé à Monemhasie par Léon X, 
qui n"étail pas e111·orl' pa111• en tâ09. l'I qui était mort l'R 152, ainsi que le patriard1!! 
Pacl11)me. An lieu ,le 12• il faut lire 2" intliction, ce qui ooinridc IVl'C t5U, date à 
lm1ul'llc l.i·on X o,:cupail le trône t•mlilkal cl Pachûme le si,'.-gc patriarcal. 



ARISTOBULE (AHSi~NE) APOSTOLIOS. CLX\'11 

Aristobule s'empara de J"archev1\ché dr Monrmbasie 1• Nous traduisons son 
. récit, en élaguant les détails inutiles !'t les réllexions indignérs dans lcs-

1p1ellrs se noie le naïf annaliste. Sous le patriarcat de Pachùmc · vécut le 
prévaricateur Arsène Aposlolios qui obtint J'urchevèché de Monemba~ic 
conlrain•ment aux canons ecclésiastiques. Voici par suite de quelles 
111acl1inations. Cet Arsène était simple diacre : il sc rendit de Venise à 
~lom·mb:1sie, muni de pournirs éh•rHlus que lui avait conférés la ScigneuriP, 
à la1111cllc :1ppartenait alors cette dernière \·illc. La République et le légat 
du pape l"arnient aulorist;, après 1111'il aurait reru l'onction épiscopale, à 
OC{"Upl'r le sit\;e tle Monembasie. Quiconque aurait voulu s'opposer à sa 
prise de possession encourait la peine du bannissemrnt pPrpduel. Arrin; 
à Monembasie, ledit Arsène présenta lt>s ordres de la République au 
gouvemeur de la ville, aux primais et au pt•uple. Quand les habitants 
eurent JH"is connaissance desdils ordres, ils offrirent leurs hommagl's à 
Arsène cl se montrèrent envers lui plC'ins de dt;lërencC', car c'était un grand 
savant (µirŒ, ao;;o,). Arsène ne fut pas plus lùt installé à Moncmhasie qu'il 
manda l'évèque d'Élos et se fit ordonner pr,itre par œ prélat; après quoi, 
il song,•a 11 se procurer l'onction épiscopale. A celle fin, l'Église orlho1loxe 
exige, parail-il, le concours d'un palriarehe as~isté de deux métropolitains. 
Arsèm•, nommé par le pape et confirmé par la Sérénissime lh;publiqu1•, 
rrut pouvoir se passer du patriarl'hc; il le remplaça par le susdit évilque 
d'Élos el suppll;a les métropolitains !le Larédémone et de Chrislianopolis 
(1p1'il avait convoqués, mais qui ne s'étaient pas rendus 11 son invitai.ion) 
par deux simples prêtres. Ces trois personnagt•s créèrent Arsène archeV<)quc : 
contmircmenl aux canons, si l'on s'en rapporte au patriard1e Parhùme'; 
conformc;mcnt aux canons, si l'on en croit l'intéressé, qui cite ses auteurs 
!'t parait très versé dans le droit C'cclésiasliquel, 

ll ne nous appartient pas de discuter ici la question de savoir si Arsène 
était validement ou non archeHiquc de Monembasie. Cc quïl importe de 
constater, c'est que, à dater du jour où il rl'çut la consécration des mains 
de l'évèque d'Élos, Arsène remplit les fondions que son litre lui conffrail ~
Quaml la nou\·elle de celte scandaleuse intrusion parvint à Conslanlinoplc, 
le 11alriarche Pachôme écrivit immrdiatement 11 Arst'>nc une lettre l'invitant 
à se d,;mettre de la dignité qu'il avait usurpée. Loin d'obtempérer à 
l'injonction tle son supérieur hiérarchique, Apostolios répondit par une lettre 
pleine d'injures grossières à l"adressc du patriarche et des prélats qui 

1. \'o~·i,z Tu,·cograecia, pp. UO el suimnlcs. 
\!. Voyez la Bulle d'e1communicalio11 clans la T11rcograecia, pp. H!l-150. 
S. Voyez la lettre ,l'Arsène au palriard,c l'achôme, tome li, I'· SH. 
-1. Voy1•1: Turc091·aecia, p. 141!. 

1 



CI.X\111 INTRODCCTION. 

co11111osaicnt le saint S~·nodc. Cette )ctlrt' était, croyons-nous, restée jusqu'à 
cc jour i0t;clitc ; nous l'arnns publiée d'après un manuscrit appartenant à 
la bihliothèque du S:iint-&;pul<·rc de Constantinople 1• Chose curieuse, 
mais qui n'a rien de surprenant de la part d'un aussi triste pcrsonnage·que 
Arsène Apostolios, cet élu du pape a l'i.ffronterie de se déclarer, dans cc 
clocunwnt, fils soumis de l'Église grecque, et d'y insérer une profession de 
foi où il prend grand soin d'oublier le filioque. 

C1•pcncl:111l le bon apotre ne réussit pas à donner le change au patriarche. 
A la h•ttre insolente que nous wnons de mentionner, Pachôme répondit par 
la hulle d'c1communication dont l'auteur de l'Hisloire ecclesiastique nous 
a conscn-é le lt•xte 1 • Que se pa!<sa-t-il 1, Moncmbasic quand on y apprit les 
mesures rigour1•uses dont l'archen'que était l'ohjet? Il est facile de fo 
de,·incr. Arsi>ne fut contraint de céder devant l'hostilité ou l'indifférence 
de ses ouailles; cl le gouvernement vénitien, qui avait pour principe de ne 
jamais contrecarrer l't•xercice du culte orthodoxe, afin de ne pas s'aliéner 
ses suj1,ts grecs, dut être le premier à mettre Apostolios en demeure de 
se retirer. 

tn fait dont la véracité parait incontl'stable, c'C'st que le pré1léct'Sscur 
d'Arsi•ne à l'archen'rhé de Monl'mb:isie fut MAl'IILIUS CA.eAcrns RHALLIS, 
prélat aimable, poète latin de gr:ind talt'nt, mais dont la Musc n'est pas 
toujours ti-ès sérieuse 1 • Or, quand Arsène fut désigné pour succéder à 
Manilius, ce dernier n'était pas mort, puisque, d'après la lettre de Janus 
Lascaris cill\e plus loin, son décès est postérieur à celui de Léon X, survenu 
en 152{ 1• Manilius avait donc ou résigné ses fonctions, ou, ce qui parait 
plus vraisemblable, été nommé à un autre poste. Arsène, pour les raisons 
précédemnwnt cxposc;es, n'apnl pu se maintenir que peu de temps à 
Mom,mhasie, cet archevêché fut donné, en {516, à Marc Musums•, ce qui 
a fait dire à Paul Jove• que ce dernier avait succédé à Manilius. Arsène 
témoigna à Léon X le mécontentement qu'il ép.-ouvail de se voir supplanté 
par son compatriott• Cn:tois. A cette occasion, il rappela au pontife la 

t. \'oir tome Il, pp. 342-:5,6. 
2. Turcograecia, l'I'· f.19-150. 
3. On a de lui un Recueil de poes1es intitulé : IIANILII CABACII RAI.LI 

IYVE~II.ES INGENII L\'SVS. [A la fin:] Impressum Neapoli ln iedihus loan. 
l'a"(!uel. de Sallo. Anno Seruatoris noslri . • K.D.XX. n Decemb. Leone .X. Ponti. -
In--4• de 42 ff. 11011 diiffr,,s, dont le sixième l'l Il' dernier soul Lianes. Il y a en ll-tc une 
,;pitre dédicatoire au Cardinal Jules de Kédids. Cetll' plaquette esl de la plus insign,• 
rart>lé. fllibliotl11's111e national!' de Paris, Y 1623 Ri½er,·e.] 

4. I.,:On X est qualifi,• de p.otxixpin,;, d.ns celll• l,•llr,•, c'est-à-dire défu11t. 
5. Voy. ci-des.sus, p. xxxm, el tome II, p. -602. 
6. Elog,a docto,·um virorum (Anvers, 1557, in-1!0 ), p. 07. 



ARISTOBULE (ARSÈNE) Al'OSTOLIOS. CLXIX 

faveur dont il avait joui à Florence auprès de la famille des M{-dicis, et il 
le. supplia instamment de l'appeler à Rome auprès de lui 1. Il ne semhle pas 
avoir obtenu ce qu'il sollicitait 1• Maintenant, si l'on se demande quel fut 

. le succt•sseur de Musurus, en i5t7, on est tenté de croire que llanilius 
rcnlra en possession de l'arcl1e,·êché de Monembasie, puiS1JUe, à la mort de 
œ prélat, Arsène se rend en Italie et fait des démarches rn nie de 
ressaisir la proie qu'il a laissé échappers. Il essaye de faire agir Janus 
Lascaris; mais celui-ci, en homme prudent,. lui déclare qu'il n'a pas le 
loisir de s'occuper de cette affaire, et lui conseille de s'adresser à un 
autre, pour arriver à con(ëlure un arrangement avec certain llantouan qui, 
lui aussi, élève des prétentions sur Monembasie•. 

1,'0riens christianua ne fournit aucun renSt~ignemcnt à ce sujcl, on 1i'y 
trouve pas même les noms de Manilius et de Musurus. Seules, les archives 
du Vatican pourront un jour faire la lumière sur celle question complexe 
el obscure. Voici, à titre de document, la lcllre de Janus Lascaris dont il a 
{-té 11uestion plus haut. · 

'Iwivvo•J Aoun,iptw; TCÏ> otL3t•n11-w-ri-r<i> 'it"ot-rpi. xoti. 

3ttmO't1) -rcjl Mrm:.L~oti;Cot; 'Ap,;tvL<j>. 

llonpoY iylJ> flÀœltlOÇ 111!1f0j11YOÇ l10U t'i)Y 111fl)1t-i)Y 11 1t1pl toùç ;>tÀOUÇ œ,j-:/i; 

l1.1ywpfl)Ç lxfl)Y µ711làv tll 1tœp21tœY i1t111tdÀœç •e oi'lr.1p œTCÎr.Àeu11œç il;,,' 7111WY. 11 
tollto µiv ov r.iw ll1îtœ1 pœ11<ivou 1tp61l71ÀoY &v, ixarvo Il' iafl)ç ip1îç, wç ovx tC:11; 

r.our.ofl ituyxœYOY blY, xœl i:ui tollto ialyœç, f7IYŒÀÀfl)Ç i!1t1adH11v O\IX iyvfl)x.:,ç. 

•or.ap li11IY µllÀÀoY 1tpoaijx1 Uyuv. Tœ i:i aàt yp<i1111œtœ füœxoµ1aOt,vc11 r.œp1rxov ii~ 

1101, or.ou 1t1p !Y Jiv, ol llOIYOl fWY ll1œtp166vtfl)Y 'Evnl'!Jal 9!>.01. 'AHœ tœlltœ µèv 

-;.;;1ov 11:œpOY'l:OÇ XGl'l:7iyopd71Y, xœi yœp œelœ 1tporpœ111ç, -1\uç xiiY p1<i11œ1'1:0 111 dç 'ltœ

À!œv lr.œY1À011Y. Ti6v71x1 Mœvl>.1oç, oi'l 111 lldlloxov 'l:j\ç lmaxoltfjç r.œÀœ1 1to-:!: 

xœd11-r71111 Alfl)Y 6 µœxœplt71Ç œpic11p1uç. l:11:1ua11ç oi'Jy 0110Y dzoç r.p/;ç toùç rp!Àouç 

'Ev1"1:iœt1, 1l71Àœll-i) d tollt6 1101 1-..µœpiç • al Ili '11:fl)Ç ir.1a;,œHç 11 xœl /iÀÀfl)Ç xœÀ1r./iv 

il1fl)Ç oi.i:àv 6œppoiivtl 0-01 (Kr./lifl)Ç -ruxch «r>v if'l111œç 61œ TOY ix Mœvtuœç œvtœyfl)

Y lat-i)Y, ,rl, Il' oi'lv ir.ltpodv ttvœ œ.:.-:oxp<itopœ, 11-ii µ!:v oi'lv lµà, ov yàtp <ir.ei;fl) ao1, 

o•:.x oi'l1171ç 1101 11x0Àt,ç.• Uoo Il, TIYGI TWY iv6<ill1 rpiÀfl)Y, ÔatlÇ 11 ll!x'!J, 11, ô ll-i) xœ-:œ 

i:oÀÙ ~~ll1ov, ;uµ6<ia11, 11:œplh1 1101 d:1t0Àœllaœ1 lv xœ1p<ï, ijç r.<i>.1111 r.od ovx iiveu 

i:p2yµci-:wv 11:oHwv lôo;œç 1.:.1py1J!œç -rux1IY. Tœ i:i Ào1r.àt r.1v~ r.œp:x toO ,:2v

œpiatou xœl xo1voll rp!Àou toO œr.0&1ùovtoç ao, tàt yp<iµµœu BEvepiou · ,vvouç y:xp wv 

1. \'oy. le tome II, p. 342. 
2. Puisque, comme on va le voir plus loin, il ful enrnyé à Florence par lhm X. 
3. Voir la lellre publiée dans celle même page. 
4. Voir la lellre mentionnée dans la note précédenle. 
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tl'Ol ir:VO!-:O T.:!pÎ 1:2.v-:wv 07:w; lz~ ao, Q:;::xyye?Àa&. 'ErW ?;è \lrt:xivM, à·,:xi..:yl.iµevo; 

017",J>Ép:u 'tW~ ,,vrrp:xµµ:iT!dY ôa:x T:Xf<; '.\fovf7:xt; µEµq•µiv,z; ézu 'tà:; X:iptTIZ<;, l~11 

170;:o; f,i;if7T>;v a'J~'Jri:xv. "Eppw<Jo. 'Exnoµ&czu.ivo; lf7Tczµivo"J 1• 

Q11a111I, 11 lï11stigatio11 de Janus Las,·aris, l,{•011 X fonda à t'lorcnrc une . 
,:mil' grl'l·que sur le 111odi-l1• du •·olli-gP de Rome, Arsèm• Apostolios fut 
rl1oisi pour la dirigl'r. C't•lail 1•11 11ul'l11u1• sorte une cmnpensation •tu'on lui 
ollrail pour t., dt"1!0111111agl'r de son frhec 11 Monembasi1• 1 • Celle t'l·ole ne ,lut 
pas sulil<islt•r lo11gll'll1ps après la mort de Léon X. ;Sous savons toutefois, 
par 1111c ll'ltrc d'Antoine f:pa11111c 1, Arst'ne, que cdui-ci était encon• 11 la Wl' 
d,~ 1·1'1 ,:1aliliss1•111enl en 1~21 s. Mais, 11 enjugl'r pas la foçon dont s'exprime 
Fraw·hi11i, l11rs,p1ïl 111ppellt•, dans )\:pitre dédi1·atoirc de son édition 
1l'Arist11plaa11c. h• conl'onrs 11uc lui :n·ait prèlt', pour ,:tahlir le lexie de cl'I 
auleur, le sa,·a11l ardu•,ùpie de Mnrwmha~i,•, cc dt'rniet· n'd.til plus 11 
Florence au mois d,• tëui1•r i :,25, dat1• oit fut ache,·ée 1lïmprimer la 
s11sdit1• éd ilion du comi,pw gn•1· '· 

Il ,,st hors ,le doute 11ue Arsène Apostnlios rPnlr:1 en possl'ssion ile son 
an·l11•,·1\i·h1:; rnais nous 111• connaissons aucun docunlt'n( qui permette de 
prt'•ci~·r la ,lah• dl' son rl'lour 11 Mo11c111hasic. Il semble arnir pris 11 cœur 
dl' foirl' 0111,li,·r l1•s si·a111lalt's de son usurp;1lion sous le patriarral de 
l'arluiml', rar il i,'ocrupa artiw111r11t dPs inlfrêts dt' son dioçèse. C'est 
ai11si 1pre 111111s le rnyons, en 1'.111111;e 15~7, se rendre à Venise alin d"ap1111~1•r 
aupr,·s du s;:nal les juslcs r1•,·<•111li1·alio11s d<•s Monemhasiotes, auxquelles 
lit droit la sfré11issi111e n.:pul,litprc. Le te:1sh• de œ « cahil'r ile doléance:,; » 

l'i celui des 1lispnsitio11s pris,•s, 1•11 1·1!lle 01·ct11'l't'n1·1•, par le Sénat, ont élt; 

·puhlifrs par C. Satlaa~ 5 • 

1. Bihliolhi•1111c S. ,1an· tl" \'t•ni,e. Arpr11dix nd !trnrcoa rodicr•. Cl. Il, cocl. XCIII, f. :i. 
- :-.011!'1 clt•,·1.11!'- c1•tl.- ropi,• i1 l"c•xlrl!me olili~1•aru.·(' clc• }I. J,·au ,·.,.Joudo. Ln lt"llre iri ri ... 

procluilt> n'a d'autr,• lilrt• qut• le!" mots -r,~, 2.j't,~,; lïnlitult~ que nr,us lui donnons fi}!tlr•' 

1•11 l,'l•• ,le la ,, .. ,·.,·,•tl,,nle (f. 2 wrso'. 'l"i 11011s ,•;I ainsi ri\snm,•t• par)(. Jean \'elomlo: • Gli 

dicc~ du~ ~pt•ra di 111111 f'~M•rt• da lui dirncntic·alo. •·mu' C'J,tli 11011 cli11H•11tic·a l'antica c·on!"-ul'lu• 

clim• 1•11 amit·izia. (ili a1111m1zia di an•n• an·olto il suo tli~·t•polo cd alunno Half-om1mu· e 
du• ,lai),, lt•llcrc ,li •1m•,to ,apni le allrc cose. Il"J2vt,}tii>vo, 'tpÎ~l'J \,,-nlJ-iw,v. • - Ct•llc 
lt'llrc. tli'·1••11rhie tlt' mill,:,iult'. ,·,I tri•s l""l111hl,.m,•11l aul,:ri,,nr,• & ('<'llt~ puhliée ri-,1,•,-us. 

CJ111111l au llalsa111011, tlonl il y ,,,1 <Jllt'slion, r·,,,t sans tlonle r,•ltti-là nu'mc qui fui C:·li•H, 

du Colll'f.rt~ grt·c tle H1111w. 

2. \'oy. tom<' li. p. 542. - .\l'sèm• 111111, 11pprt'11tl, dans c,•llc mênw 1\pilrc, qnc, sur 1,· 
t'Ollst•il tl,• Ja11us La>1·aris, il unil {,Lë appelé à tlor,•nct• par Laurml de ~;.,licis. li esl Li·i-, 
11robahle •1uc La,,,:a1 is Je, ramena de Cri-Le 11.,·cc lui Pn 1402, 111 qu'il quilla Florence, en 

mème lm1ps 11ue l,osearis, quand les Mèdicis furent chassés de leurs Étuis. 

:'i. \'oy. tome Il, p. 561. Quoique non tlalée, cette lellre est de 1521. 
4. Voy. tome li, p. 150. 
:,. Dur11111r11/1 rclatifa ,; l'histoire ,le la G,-,,,.,. trn moye11 tÎ!fe, t. IV. l'i'· 22!!-23;,. 
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Cependant Arsène, bit•n que travaillant à la prospfrité cl au honlll'ur de 
ses administrés, ne poussait pas le renoncement jusqu'lt s'oublier lui-mèmr. 
Très bien en cour de Rome, il eu profite pour se faire tl'commander à la 
République de Yenise, et il parvient à obtenir du Conseil des Dix un dé1·r1•l, 
en date du 50 mars {534, qui le nomme pré1lieateur de la parole de Ilien 
à n:glise de Saint-Georgrs 1• Dans les 1·m1sid1•ra,1ts de ce clt-cret, le h•1-rihle 
Conseil faisait ressortir l'avantage IJUC pourraient retirer de la prédiralion 
d'un si saint homme ceux des Grecs qui désirai1•nt la paix et l'union. Alais 
le but 11ue se proposait Arsène était tout autre; car, deux mois apr1\s 
(~9 mai. i5:'i4 ), il réussit 11 obll•nir des Dix un second 1h-aet qui lui cou!ërail 
l'éledion (en présence même du vicaire patriarcal) de deux prèlrl's 
catholiques pour dessenir l'église Saint-Georges 1 . La signification de cc 
11,•cret aux administrateurs bouleversa profo111l1;111ent les membrrs de la 
colonie grec11ur, qui le considérèrent, non sans raison, c-0111111e attentatoire 
lt lenrs droits les plus sacrés. Il se produisit, à crllr ot•easion, iles scè111's dl' 
l"iolence, dont l'auteur de l'Hiltoire ecclésiastique donne une idée en disant: 
ërévno 'ltQÀÀJl aurxua1; xtzl 't0lptz;,.-i1 il,; 'tJlV Ï1tXÀ'1jaitzY 'tWY 'Pwµtz!wv el,; -:ov µér01• 

ru:.py1ov • xtzi ix1vMv1uatzv 1t0Hol -rGlv 'Pwµtz!wv vœ Otzv01'tr,,Ooilv &r.o œv2yx0111!2; 

toO tz-:i-roo 'Apa,v!'lu 1. Nous ne savons combien de temps se prolongea cl'l 
t;lat de cl!oses; peut-ètre jusqu'lt la mort d'Arsène. 

Très remuant, expert en flatterie, cuirassé d'impudence, dèrnré d'ambi
tion, andal'ieux, ne reculant devant aucune platitude, Arsi-ne mettait, 
comme on le voit, tout en œuvrc pour arriwr 11 ses fins. Croit-il avoir à se 
plaindre de la Cour de Homr '! c'est à l'exl'cllent éartlinal lfololfi qu'il 
s'adresse cl c1u'il rappelle son attachcmrnt pour l'Église catholique•. Est-il 
1·n 11t•inc d'argent? il inscrit en tète d'un de ses fü-res le nom de Charles
Quint, et, dans la crainte que celui-ci ne se méprcnnr sm· le but intéressi'• 
de cette dédicace, Arsène, dtlpouillant toute dignité, 1:crit : « Je suis ,·otre 
chien, vous êtes mon maitre, et j'aboie pour arnir du pain 5 • » Il n'apprr111I 
1ias plus tôt l'avènement de P:ml III au trône pontifical 11u'il s'empresse de 
110l1icitcr de ce pape le chapeau rouge pour un prélat grrc. C'est pcut-èlre 
par un reste de pudeur qu'il ne pose pas dircl'leml'llt sa candidature 
personnelle•. Nous ne savons si Charles-Quint donna la pitance à ce chien 
affamé; mais, en re,·anchc, on peut affirmer c1uc le fils du« roi des gnrnx » 

n"eut jamais l'honneur de porter la pourpre romaine. 

1. J. VPloudo, 'E).).f,vll>Y op6o6i,Ewv IXffOIXitz b. füv1-rl2':lp. rio. 
2. J. Veloudo, 'E).).f,ywy op80ME11>v IXff0lXi0l Èv füvt't!~. p. r,o. 
3. Turcograecia, p. 151. 
4. Voyez plus loin, p. 2t3, l'épitre dédicatoire. 
5. ,•oyez p. 218, les vers : Ku11>v Èyw ao,, etc. 
6. foy.-z plus loin, p. 222. 



CLXXII INTHODIJCTION: 

Ari;i>ne Aposlolios mourut 11 Venisr, dans la nuit tlu ,·endredi 50 anil 
f5::i5, suivant unr note <111i se trom·e dans le Villdobonemis philo,ophicus 
11° CXX\'111 et q1~r nous rcpr0tl11isons ici 11 cause des autres détails bio
graphittUl'S qu'ellr rmfermc: 

'Ex To·:ïiit -.oli ~iou xcd r.pr,; èii.i.o, xpeinovœ o ao;,w-.œ-.o; xœl èir1w-.œ-.o; Xoti 

r.:iv-:· èip,11-:0; 'Ap,ré-10;, 6 -:t,; èllov«11&œ,riœ; r.pot;;po;, &r.e;;éµr.,rrv 'Evn+!lal ii12-y,,1v, 

&v2rx2ir,iv {,r.oOé,re,,,v -:t,; µr.-.r:,or.oÀtW<; 01-:.-:00 xtip1v xotl -.G>v r.OÀl'twv. Kœl -.o µi:v 

r.ve•Jµœ r.œpéi:,.,xtv lv -:~ vux-:l -.t,; r.01pœax1ut,c -.~ ua-.Ép~ -.oo &r.p,Àiou µ71và;, xœi 

iv -:~ xup1n~ -:~ vewa-:l ino;LÉ•>;i, r,youv Ei; d; iiuo 'toO µœtou, huxt -.œ;,t,; iv °''!l 
votif, -.oo tiyioo re,,,pyio'J -:o·J µtyœi.oµ:ip't"Jpo;, i-:ou; -.péxovToç &r.à -.P,; Xp1a-.oo 

rrvvr,,,.rr.o1; ~;:H. Tl; 1üv rho; h µi:v r.œ-:p~, t;v But:ivno~, ix /il: µYj-rpà; Uei.or.ov

vr,'110;, iytvvr,Or, /il: iv Kpii-:'!), rtvo'J; iii: l't"J;(EV i; r-:.rrvwv x01! ao;,wv • 6 r:ip 

r.œ-:-ijp œ•:.-.oo t;v l\11xœ11l. 'Ar.oaToi.71;, -.b révo; Bu~:iv-.10; · ,j iià µr,-:71p 01-:.-:00 xœ-:t,rev 

-.o révo; ix -.jj; Movrµ6œaiot; h -.jj; olxiœ; Koµ71-.wv -.wv Kop1vOiwv · t;Y r:ip 

Ouy:i-:71p 'tOO r~revoO; &vllpo; 810/lo'Jiou xoµr.-:o; 'toO Kop1vOiou. 0 EÀEi,;071 /il: op;:2vr,; 

r.:ivu ix r.npo; ' c;aMr.ovo; iii: WY xotl ;,ua1w; iir;,ll; IT.IT\J;(WV ir.iilwxtv i; Urou;, 

,;,,,.n ',oxtrv ivœ clvœ, -.wv r.:ivu ii,œr.pe,J,tiv-:wv ir.l l.oro,;. 'E&iw ~i: r.tpl -.:i rni:oµr,

xovTot l-.71. Kœi >totT:i µl:v -:à awµot t;v iiv-:,xpu; -l\pw; · >totTàc iii: -.-ijv 4ux-i;v ir.mx11;, 

Oro,n611;, ,;p<?o,, r1vvœro;, µryœÀo,J,uxo,, &viiprro;, &rxlvoo; ,;,ivu 1• 

Arsi>ne fut inlmmé dans l'église même de Saint-Gcorges-dt•s-Grces. Son 
ue,·cu le 1·m11lc Gl'orgl's Corinthios t lui fil 1:fon•r un monument sm· lc1111cl, 

--------------------- -- ---

t. 1.aml•••·iu~. Commt'lllarii llil,liothc,-ae Jï11dnbm,,.111,ia, lib. VU, t'OI. 506-507. 
2. Aux dMails que l'on lroU\·era plus loin (p. 252) sur Goorgcs Corinlhios, il faut ajou

lt•r h•s suin111s, dont nous devons la eommuni,·ation à M. Pierre de Nolhac: • La dernière 
1-1rtir du Yatiran,,. grec 11• t:570 (Lt>llre de Geor1ws de Trébizonde à l'empereur Jl'an 
)'nlèologue) parait noir été copiée par Georgrs Corinthios. Elle porte celle souscription, 
,le la main de •·uJvio Orsini, à qui le volume appartenail : rewp-y,o; 6 Kop!-A110; Èx 't"OÎI 
,;a,).a,1c,v {,,;,,µv,\µœTCI<; 'tCIÎI ll'l)aaœpiwvo; µtTT1VEr>11v. On trouve, dans le Yt1tican11a 
11" t:571 (folio 210), un billel grec du même a,lressé à Orsini, k"JUCI est ainsi signé : 
l'. K•. Kop!v01oc. Georges Corinthios était un grand ami d'Orsini. • 

Corinthios JH>S."'dail, ccmme nous le cli,ons plus loin (p. 252), des manu~rils gl'1'<'5, qui 
onl passé clans diwr>i•s bibliothèques. :Sotrr Dihliotlu'.1111e nationale rn possMc quntri, (l,•s 
n•• 13:,8, 180:,, 2112 et 20!12 du fonds gr,ic). ),e Musée Britannique en possi.•le un, le 
111s. At/dit. 11• tR2:52, qui JH,rtc rn tète d,1 son premil'r r. l'n-libris suivanl : Kri-,µx 
l'Ewpyiou xbµr,Tr,C -.c,ii Kr,p1vfJfou. Richard Fœrsl,•r (l'/1ilologua, XLII, 1, 16'-t6â) en 
1111mtio11111• un autre dans la bibliothèque du comte de Leicestt,r, à Holkham (n• ccxc111). 
Il Pli existe à Oxford, \"icone el Naples. Les rensi•igrll'menls compris dans cet ali111:a soul 
,·1111n-untés à M. Henri Omont. Sotea ,ur lea manuacrit• grec, du ll1·ili1h M111eum (l'a.-i,. 
18114, in-K•), p. 17. • 

IA,rsque, en 1540, les Vénitiens cédèrcnl Moncmhasie aull Turcs, l'archevêque de C('lle 
,·illP, ,Jans une pathéli11uc exhortation adn-~sée à ses ouailles, les l.'ngageail à choisir des 



ARISTOBUL'E (ARSÈNE) APUSTOLIOS. Cl.XXIII 

d'après un manuscrit du seizième siècle intitulé Inscriptiones Fr. Desiderii 
Lignaminei Patavini, et c1ui était conservé aux archives de S. Augustin 
de Padoue, on lisait cette ëpitaphe 1 : 

ARSENIO APOSTOLIO 
EPIDAVRIENSI EPISCOPO 

QUI SACI\AS LITERAS ET VTRHIQVE LINGVHI 

SVA ERVDITIONE BEAVIT 

GEORGIVS CORINTIIIVS 

NE.POS SVAVISS. POS. 

l,e naïf auteur de l'Histoire ecclésiastique mconte que le cadavre 
d'Arsène fut retrouvé intact, tout noir, et gonflé comme un tambour'. On 
sait que la conservation des corps dans le tombeau, considérée par les 
Latins comme une marque de sainteté, passe aux yeux des Grecs pour un 
signe certain de réprobation. On pense bien que nous n'attachons aucune 
importance au récit du crédule chroniqueur; nous ne le citons que pour 
avoir l'occasion de dire qu'il est très probable que les restes d'Arsène 
fu1·ent exhumés, lorsqu'on p1·océda à la reconstruction de l'église Saint
Georges; car, à cette époque, le sol dut subir un bouleversement dans 
lequel disparurent un certain nombre de dalles funéraires, notamment 
celle d'Arsène Apostolios. 

Pour les publications d'Arsène de Monembasie, consulter les n•• 9, 61, 
62, 86, 88, 89, 92, 95 du tome I••, et le n• 256 du tome Il. 

Les manuscrits copiés de la main de A. Apostolios ne sont pas rares dans 
les bibliothèques de l'Europe occidentales; notre Bibliothèque nationale en 
possède plusieurs; elle possède aussi, nu département des imprimés, un 
l'Xemplaire de !'Anthologie• (édition de Janus Lascaris) annoté par Arsènr, 

hommes capables de les conseiller el de le11r prêler assistance, el il ajo11lail : avv -ro,ho,; 
Oi: lG'Tfll xœ\ 0 'lt«~TIX l.iptG'TOÇ x,jp,o; r,wpy10; 6 Kop!v610;, lxœvà; wv 'PY'l' Tœ IUYIIJT!X 
711'-&ç w<j>&Ài;a111. Et à la fin de celle exhortation, on lit ceci : crvv11,voiino; xœi àl'-0::;, 
rafllpyiov XOl'-'l'ITOÇ TOÏi Kop1vOiov, 6 ~idnpo; êl!IJ'ltOT'l'IÇ Tœ &vfll8tv 1lp..,11-Év11 yÉyp«q,E 
(Lami, Deliciae eruditorum [tonie portanl au V" du titre : Gabrielia Severi et alionlll& 
Graecoruna rece11tiorum epiatolae], Florence, 17.U. p11. 203-20,). Ce füt apparemment 
après la cession de llonembasie que Georges Corinthios alla se fixer à Venise. 

t. J. Veloudo, 'E>.>.f.vfll'I op8o6o~(IIV IX'ltOIXIŒ sv füvtT1~. pp. 163-16'. 
2. Turcograecia, p. 151. 
3. Voye1 Gardthausen, Griechiache Palaeographie (Leipzig, 1870, in-8•), I'· 515. liais 

cl'lle liste pourrait être facile11_1ent augmentée. 
,. Cet exemplaire, revêtu d'une belle reliure aux armes de Henri JI, est coté : Y 503, 

Ré.serve. li a appartenu à François d"Asola, eomme en fait foi la note qui st! trouvr à la 
marge inférieure du f. 2 recto. 

-
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t'I 11111• nous 11w11lio1111uns Ïl'i 11 l'ausc ,l'une nolP è,·ritc au seizième si1\·lt• 
sur lt• rel'lo du pn·111i1•r ft•uillt•l de ce rnlumc cl qui csl ainsi ~onçuc: 

~ihil mihi ,·isu., sum melius pnluissc IP!(l"l'C, sr1l ure L-lm lrgere quam ri iis 
ip,is Prrnn•s ii:1,1·ci sPismatis rt>f1•1lere. Gra•.-is cq(o hmninihus gr:Pre scribrns 1•1 

t1•stil,us 111w1·is autorilous quid n•ctc dt> Spirilu sanclo scnlÎl'e dcbraot, dco hcrw 
jurnnh•, 1·n1111111111sh~1rc rx ernllf(Phc:i doclrina conslitui, 111101I mihi forlasse difli<-i
lius fulurnm t•st. f)uia quic11uid cl lihrorum et in1wniorum in Grawia reliqumn 
fut'ral, i,I jam tolum iu 11:iliam commig1-a,·it, pr.ctcr eum, qui>m hic rcperi, 
A111s111111-r.n1 .\10,sTOLIDKll, (lnlislilem optimum, cum r1uo solo ex Gr:eris omnihus in 
CrPla 11r.c,·1• lo1p1i polui. 1s ut mnrihus pr.rslat et lilleris, iL1 sua honitate el mPo 
l'li:1111 suasu, ex j11w11l11lc aliquos suscitai quos instiluat ut h.cc possinl lt•gerc cl 
11I gr:1•c:1• lith•r:t• 1;ra·1·is ali11ua ex parle restiluantur. 

C1•l le 11011• prou,·c 11111•, postt'·rieurP1111•11l l1 sa promotion au sjègl' dr 
~lo111'111hasiP el 11 son dt'·parl dt• relie villP, Arsi•rw était rt•lourné en Cri>le 1•1 
~- :m1it Oll\1'1'l unr l~l'llle. ~OIIS sarn11s 1p1ïl 1•111 C'lllrc autres élèvrs Jean 
Zygoma las Pl Fra11rois Pnrln~ 1 cl qu"ils sui1·ire11t se~ lc~·ons 11 }fonembasie 2 • 

Il r1•sl1• tla11s la hingraphiP d'Arsi-nl' Apostolios b,•auroup de points 
olisrurs 11111• 11011s rspfro11s él"lairrir pins lanl, cl bit'll dl's· la,·um•s q1rn 
11011s po11rro11s p1•11l-,~tre 1·0111lilt•r tla11s 1111 aulrt• trarnil~. 

1. G'r ~ab [brr altr .~inonrnla] rinrn \'rl)rmriilrr nrhabt ,_brn Ch~bifcf1off 1u illonrmfaiïa ~rfrnium, 
1urld,rr ,\1••phllw~111ala obrr lurl•r nacf1brn<flilr tllrbrn 111fammrn grfdJrirbrn) brt 9rfa9rl : ·:tir 
1\lrird1rn 1~1111 übtC baj, fir Jid1 nicf1t a11d1 \Il birfrm 8. Sy111ulo brlrnnrn, nur bir Unllrrjliinbigrn 
1Vib,riprrd1rn ibm. ( .2lrbC1a111, (ijrrCadt~ liir<fiidlro lagrbudj, ,,rnn<fiurt~ am illa~n. 16i4, I", 
p. 'li'•·! - G'r fantr audJ ob brm liidlr bafi rr mil ,,randocuo 11ortus out Œrlta, brr 11u11 
1'rol"1•ss11r 111 tllrnua if!, brQ brn lir~bifd1off 111 iJlonrmfoiia \41~ r~ nodj brr ~rnrbigrr grrurirnJ 
unb ~lauplio ftubirrl ~abr. (ln .• ibidrm, I'· 30-~.) 

2. lli1·1•l,al 111ihi .... (;Prla,·l,ius Junnn<•m Zi·g-omalam sihi Cunslantinopoli dixisse t·ran
t·Î!--Clllll Pnrt11111 fui~ . ..;e olim in PPl<-pomlt'!'-tl !'-tlllm t•omlisripulum ( Turcngraecia, p. 520 .. 

:i. Ajoutons 'I""· 1•11 1,:1., .i·un t:van::,;liairr., olT.,rt par lui au pape Clément \1( et qui 
.,., aujmml'hui it la I.aun•nli,•nue (C,•I. n" 2 ,lu plul,•us 0) on trouve une pièce de wr• 
!{l'PCs, a,·pc lrndu.-tiun lalinf', dnut ,·oiri le titre : Tri> 'ltŒVŒYIW't!l't'!) xŒt j&IIX!Xp1wi:cii:ti> 

X'Jpi•i> 'X'Jpi<i> ~!LETÉP'l' 'X'JpÎ•~ K,.i,!LEV'tl ~ ... , 't7j; &yix, pw112ïx'iJç ixxi.'lllJÎ!XC iixp'!) œpz1tpd, 
'ApaÉvio;, {, MovE!L'1Œ'7ÎŒ; ocpz1miaxo1toç, Èv K'Jpt'!) xor:lpm 'lt!XV'tO'tE (\'oy. Bandini, Calai. 
rmt,/. grau. biMi11l/1. J.aw·enlianae, t. 1, pp. Ka l'i suiv.). 



ANGE VERGÈCE 

.\:-.GE VnGt:CE I nacp1it en Crète et appartt'nait à une .famille que l'un dt\ 
s1•s compatriot~s. le poète !larinos Z,mès Bounialis, met au nombre dt•s 
prinl'ipales de lïlc 1 • li passa en Italie à une époque difficile à 11rél'iser, 
faute de documents; mais, selon toute probabilité, très rapprochée de 1550. 
PosSt:tJant une écriture qui le fait considérc1· connue le plus cd1~l,rc calli
graphe de son siècle, ce fut dans l'inlt•nlion d'y utiliser son talent qu'il SI! 

rl'n<lil 11 Venise: t·ar, malgré la découverte de l'imprimerie, il y a,·ait encore, 
v1•rs le milieu du St'izième siècle, bon nomhre d'hommes de goùl qui re-
1·herchaienl avec passion et paJaient au poids de l'or ces copies ricl1emmt 
enluminées et admirablement écrites, telles c1ue sarnient les eXl:cutcr Ang1• 
Vergèce, Constantin Palrooeappa et tant d'autres. 

La plus ancienne copie dalt:e qui soit sortie des mains de Yerg,~œ, est, ;1 
notre connaissance, le Parisiniu n° f822 de l'ancit•n fonds, qu'il acheva 11 

\'enisc le 27 mars 1555. Il n'entre pas dans notre plan de passer en revue 
tous les manuscrits que l'on doit 11 Ange Vergèrc'; la tàche d'en dresser le 
1011g inrnntaire et de les décrire par le menu incombera 11 l'érudit palt•o-

1. En gr,•c B~py1x10; ou BEpy,:,x,,,, et, selon ln pronon,·i:ilion 1·1·1•loi>t•, DEpyi-:~-r;;. 
2 \'oyez plus loin, pp. 2-U-2-i5, le pass.,ge ile c<'l a11l<'11r. cil,; ,i propos dl' lh:nc;\llrs. 
3. Voici, toutefois, 1111c liste, clr,•ssée par l. Henri Omont, ,le 111a1111St-rits copi,=s, soit 

inlt•gralem«>nt soit en partie, par Auge Verg,~re : 

11. Pari< (Rihliolhè11ue nalionale, ancien fo1uls) : N" t'.!3, 12,, l~l, 516, 583, 59ii, 819, Ul'a!:i, 
11!17, 13!18, Ul5, li-39, 1619, 16a', 1655, tilr.!, t7li, 1796, ti9i, till8, 179!!, 111112!, 1Rti, t8'ti, 
1836, 1\1/11'1, 19!17, i1Jt3, lltO,, ll116, ilài, i!16\1, i!li0, 2187, 'ti!l7, l!;',;;9, :!>Ml, t;;:ill, 2.'\ii6, !:>ii, 
2.178, !i!IINI. l!IOG, l!,10!1, 'tli!0, nu, i!i~. H3t, i!.U3, 'llU, ·:U53, 'tl!i.i, U'i7, lH58, :!!468, 'tli7, 
WU, 'l,89, ~193, :!!195, !!ll'l, !513, !518, 'l520, ia:!3. !5:U, 25t5, !5'l6, :!/;:;:;, 115:'-.6, i!606, i!ll3.,, 
fl:i!-4. i73l, 'l737, t86i, :!870, 'l87t, 2883, :!893, 30-ti, 3065. (Supplc\menl :) 83, l3î!, li!!, 186, 3:tt, 
52H. 6!11, 71i!, 766, 1166. /Fonds Dupuy:) 651. Soil un total de 93 mannsrrits. 

Ar-.•nal : 11• 1"13. 
)l;uarine : n• 58R. 
~ainte-Gene,iêve : n• 37. 
Imprimerie nalionalc : Politi,111e d',t,·i.,tol,!. 
8ihliolh. de H. le prince G. llauro.-ordalo: t:,•nlona d'E"'fofi1·. 
D11,linlh. de Il. le 111ar11uis de ltosanho: n• i!H. 

b. Lnndre, (llusée hril.): 16. C. XII; Hari. 5536 el 5671; llurn.!li d to,; A,ldil. 111971 el 11~,i;tJ. 
,·. Clwllenham (Bibliolh, de Thomas Phillipp•J: n• 15811. 
tl. t.eyde (Il-.. gr.'') : 10, 19, 'li. 

Turin : CClXIII. b. VI. t. 
(. O,foril (Bodlo'ienne) : Ili•~- 1 U .. 1 t m. 
!/- ,\,hh11rnham Place : Barrni,;;,, •~;i, 
h. R,•nu· : 579. (;:',!I. 1156. 

-
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graphe 11ui ,;tudiera Verµ!'ce au point de vue exclusivement ralligrapliiqn<·. 
:\uns Ill' saurions toult•fois nous dis11cnser 1•11tièl'emeul de donner 1c1, en 
suivant l'ordre 1•hro11ologiq11P, qndtJUl'S-Ulll'S de ses souscl'iptions à titre 
d'frhantillon. 

L Parisinw, n• 1822 de l'ancien fonds: 'Ev,.1'!la1v n:a:p:x 'Ané>.r,i BEpytx!r,i 

-rii• Kp71,I, ~i,H, µou;iux1wvo; a' cpOlvov,o; (f. 257 v•). 
2. Parisùws n• 165.-f, de l'ancien fonds : 'Eypii,71v aiiv 011ï> 'Evnlr,a1 il;:x 

'Ant>.ou B1py,x!ou ;oO Kp71;0;, ~:;;H, biz-roµ6auwvo; ii la.izµÉYou [El plus bas] : 
El µÉv .1 r,µ2p.71:Livov, oùx iµoO 71 izh!iz, iiUài ;oO iiv,1ypii,ou (f. f 78 l'°). 

S. Parisi111ts n° 2457 de l'ancien fonds : To r.izpllv ~16>.iov yéyp2r.n, 

'Ev1-:-!r,a1Y il,ài l(llpo; 'AnHou BEpy,xiou ,00 Kp71To;, iv ln, iir.ll ;f,; 61oyov12; 

(!ti'À~• µ-r.vo; iir:p1Ulou tt;', aùv 011jl (f. 772 v0 ). 

4. Parisinus n• f86 du Supplément : réypizr.,«1 aiiv 01ii> iv 'Pwµ,;i il,ài 

z1,po; 'Ani.>.ou BEpy1x!ou ToO Kp71To;, iv ln1 iir:o Ttj; Oaoyoviiz; ~;,>.t', ir.i «pJC1E

pi.,.,, llizu>.ou ;pl.ou, iv o!xl~ f1wpy!ou ,oo ~i>.6iz, imax6r.ou Aiz6izouvlou, r.pE

aC.uov.o; 71071 1tizpài •li> il:pzt1p1r iiv.i .oo XPl'1,12YIXW,2TOU x01i xptZ.1%100 ~1Za1Uw; 

-:-wv Kü,ii>v «IJp,zyxlaxou 01°" (lt Ja fin). 
:;. Pari~iuus n• t655 de J',mcien fonds: 'EyEypi;;11 iv .\1uxi.i~ .G>v ll2p71-

"''"' ir.i &pxovto; fliza1>.iw; «IJpiznlaxou 01''\ z11pl 'Anii.ou füpy1xlou .oo KpT,,6;. 

Cf;;µ'. 

6. Parisinus n° 1649 de l'ancien fonds : 'Ey1ypi;>11 iv A1ux1-rl~ ,ii>v 

llizp>jalwv, ir.l ~2a,Uw; 'Epplx~u ilEu,Épou, zupi 'Ani>.ou B&py,xiou ;oO Kp7j,o;. 

~;:11i;' (f. 214 l'°), 

En tète de ce volume (llist. tle Polybe), sur un morceau de papier col!t; 
11 l'intérieur de la couverture, on lit, de la main de Boivin, une note ainsi 
conrue : « Codex charlaœus scriptus Lutetiœ Parisiorum sub Henrico, manu 
Ang1•li BPrgcrii Crctmsis, anno MD XL VII, adornatus clegantibus vineolis 
ipsins, ut volunt, filiœ manu ac penicillo depictis. Vide Scaligerana, in 
Angelo Bcrgitio. » Si l'on se réfère au Scaligerana, on n'y trouve rien 
roncernant le ms. t649 ; mais, en revanche, on y lit la note suivante rela
tive à un autre manuscrit de notre Bibliothèque nationale, renfermant les 
Cynt;gétiqucs d'OppiPn (n° 2i37 de l'ancien fonds), lequel aurait été, lui 
aussi, illustré par la fille d'Ange Verg~rl': 

« Messer AngPlo, qucm vidi et quem Franciscus primus adrnca,·erat, 
docuerat Il. Slepha1111111, qui bene srrih<'hat et tam bene quam prœrcptor, 
1111i cudit illos prœstantcs caracteres rcgios. 

« Exlat Parisiis in Bihliothcca regia Oppianus hujus Angeli Crelcnsis 
(c111i et Bergitus (sic) dicitul') manu elegantissime scriptus, cujus in margint• 
hahcntur animalium imagines, de quibus apud autorcm mentio fit, ad 
,·irn111 pirta, ah Ang .. !i filia, si Vl'l'a refert•bat nobis rlarissimns lforirus 

r 
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Bigolus 1, cum Oppianum islum oslendercl, qui Henrici seeundi lemporibus 
scriptus estl. n 

7. Pari,inu, 0°2737 de l'ancien fonds(Cynégétiques d'Oppien): 'EyEyp:i;:e1 

-ro r.11poY ~1&).fov iv Acuu-riq: -riilv U11p"la!wv i!r.i ~11a1Uwç 'Eppfxou Ô!u-:ipou, XEtpi 

'Ayyi.Àou B!py1x!ou -roll Kp"ldç. q:1yvô' j• 

8. Ms. appartenant à M. le prince G. Maurocordalo (Centons d'Homère, 
par Eudocie') : riyp11r.-:111 iv hu q:ï)vO', U11;,"160).1iilvoç xô'. "Ayyüoç 5, 

9. Parisinus o0 t32 du · Supplément : rtyp11r.-:111 -:li r.11pov ~16).fô1ov i!v 

.\ounxlq: -riilv U11p"lalwv, iv l'"IVI r.u11v!,j,1iilvt houç ,ir.o -:ijç Xpta'l"OO yaw1\a!wç 

nl:ô' f.ôovtjç n x11! dp,j,1wç, ivexœ -:oo 11-1y11).or.p!1t!a-:!hou n !Ùr.œ'l"plôoç 'Eppfxou 

!\hµµov!ou, ao;,w-:œ-rou n xœl ).oycw'l"«-:ou xœi µœyfa'l"opoç 'l"iilv -roll ~œa1Hwç 

ôn\a1wv, -roll xœl iv 'E).1xiilv1 'l"IITç Mouaœ1ç d:d auµr.œltov'l"oç, -:ux-, d:yœ6'!1, xupl 

• .\yyHou B!px!ou (sic) -roll Kp~-roç, ôç xœ! !).1yy1œaœ; r.pb; -ro r.i).œyoç -riilv a;,œ).µœ-:wv 

-r,;O d:v-:1yp2,;:ou iaxua1v oôx ir.11vopOiila111 xœÀiilç -roud 'l"O r.11p' ixdvou b6)."l0iv. 

'Ayy,).oç (f. 92 V°). 
to. Parilinus n° 2523 de l'ancien fonds: rtyp111t'l"IZI lv Aouuxiq: -:iilv 

lbp"lafwv xupl 'AyyHou B1py"lxlou 'l"oO Kp"l'l"liç, lrn q:,;:;ô' (f. 76 ,·•). 
\'oici une pièce qui démontre combien les Grecs ont eu raison d'écrire 

que Vergèce recevait un gros traitement du roi de France 8 ; c'est une 
ordonnance de François l•• délivrée au célèbre copiste, et dont l'original sir 
parchemin est annexé au Parisinus grec n• 2339 : 

FRANÇOIS, PAR L& GRACE DE DtEu Ro, DB FRANCS, à nostre amé et Ceal conseiller 
et tresorier de nostre Espargne, M• Jehan du Val, salut et dilection. Nous voulons 
el vous mandons que des deniers de nostre dicte Espargne vous paiez, baillez el 
dl'livrez comptant à nostre cher el bien amé M• ANGELO VERG1cm, escripvain 
espert en lettres grecques, par nous relenu en noslre service, la somme de Jeux 
cens vingt-einq livres tournois, que nous luy avons ord.onnée et ordonnons par ces 
presentes, faisant le parCaicl de 1111• L ,.•., pour sa pension et entretenemenl en nostre 

1. Ce suanl, né à Rouen en 1626, morl en 1689, s'êlail tonné une belle bibliothèque. 
Il publia, en 1680, le te:11te grec, avec version latine, de la vie de S. Jean Chrysostome par 
Palladius. Sa correspondance renferme de précieu:11 détails sur l'histoire liltéraire du 
di:11-septième siècle. 

2. Scaligera11a (Groningue, 1669, in-12), p. 1t de la seconde pal'lie. 
3. Le catalogue imprimé Jlllrle de ce ms. dans les termes suivaol~ : • 1s code:11 pulchri

tudine nulli concedit. Scripsit omnium sure ll!latis calligraphorum princeps Angelu~ 
Vergetius Cretensis. Imagines ipsas ah Angeli lilia pietas fui.<se memoriœ protlitum est, cas 
vi,lelicet qwe insunt Oppiani Cynegeticis, nam in !llanuelis Phile iambis alia est el melioris 
nolœ pictura. • (Tome Il, p. 546.) 

-'- Et non Eudozie; Evaox!œ et non EvôoUœ. 
5. Ce ms. a successivement appartenu à Parison, à Brunet t•l à Ambroise Didot. Ce 

,lernier a donné une traduction très fautive de la souscription, dans son Alde Ma11uce 
(Paris, 1875, in-8•), p. 584. 

Il. Voy. C. Sathas, N,01ÀÀ"1VIX~ ip,).,,).,;yh, p. 154. 

RIRl.lnGR,PRIF. Ht:1.1.t~IQl"F.. 
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senice durant l'anm:r connnancl\e le premier· jour de janvier MD treute-huicl el 
fini,· le deruie1· jour de décl'111li1-e cnsuivaut dernier pa~sé, dont le surplus, montant 
pareille somme 11' nv L"., luy a esté cy devant drlivré des deniers de noslre 
dirte Esparl{ne, el par rapporlant ces 1lictes presentes signées de nostre main 
an•c quil'lanl'e 1l111lict VERG1c10 sur rr surtisaules seulrment, nous voulons ladicte 
somme d1• 11' uv L'. estre passée et allouèe en la drsprnce de ,·oz comptes et ra
hallul' de vostre recepte de nostre dirte Espargne par noz améz et feauh: les gens 
,1,, 11oz comptes, am:1111els nous mandons ainsi le fai1·e sans aucune difficulté. Car tel 
1•st nostre plaisir, nonolist:mt que la dicte putie ne soit couchée en l'estat general 
de nos finances el quelzconques 01·,lonnances, restrictions, mandemens ou deffences 
à ce contraires. 

Donné à Paris, le troysiesme jour de j:m,·icr l'an dl' grace mil cinq cens trenle-
1wuf, el d,• nostre r<'l(IIC 11• vinf(l-si1il'sme. 

FIIA~ÇOYS. 
Par le Roy, 

BJ.UllD. 

Parmi les élè,·es auxquels Ange Vergèce enseigna la calligraphie grecque, 
il faut ranger le poète Jl'an-Antoine de Daïft. Celui-ci a consacré une men
tion fort élogieuse à son professeur, dans l'épitre dédicatoire à Charles IX, 
11u 'il II mise en tète de ses Œuvre11 en rimes : 

A:-1GE Vl!RGÈCE, GI\Kc .1. LA GENTILLE ■u:-1, 

l'our l'ènitm-e greque écrivain orclinè1-e 
De ,·os granpére et pt;re el le vostre, eut salère 
Pour à l'accent des Grecs ma J131'0le dresser, 
Et ma main sur le Irae cle sa lettre adl'l'sscr 1 • 

Ces vers nous prouvent que Ange Vergècc ne se bornait p:is à domwr 
des leçons d'écriture; à cet ens<'ignement il joignait celui de la prononcia
tion de sa langue matcrrrolle. Sans être un hellénisle comparable à certains 
de s1•s contemporains, à Guillaume Budé, par exemple. il avait cependant une 
connaissance de la langue grec~1ue bien supérieure à celle que possédaient, 
<'Il gl;néral, les copistes de profession. li n 'ètait pas indigne de figul"l'r tians 
le dt\crl'l rendu par François Jrr, au mois de mars 1545, en faveur des 
prof,·sSt•urs et lecteurs du collège royal (Collège de France), et il y <>st men
tionné comme il suit: Angelo Vergetio nostre Escrivain e~ grec•. 

t. L'article que Constantin Satlias a consa,·ré à Ange Vergî•ce (N1oa).).'ll~lx71 4>,).o).oyi:z, 
pp. 153-155) contient des énormités véritablement stupéfiantes. On y apprend notamment 
r1ue Vergèce eut pour éli,ve le fameux calligraphe anglai, Hoar Srt.PBENS. Est-il besoin 
cle dire 11ue ce chiméri11ue fils d'Albion n'est autre que notre lb:!UII EsnEll!IB (He11ric11a 
Stephanu,)? . 

2. 8Air, Œuvres c11 rime, (Paris, 1573, in-8•), en i(lto du tome premier. 
3. p,.tri Ca1tella11i Yitn nnrlol't' PF.TRO Gu.1 .. ,~010 (rrlit. par Étirnne Ralnzr. Pan·•. 

11174. in-li"). p. 152. 
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Ange Vergèce est beaucoup plus connu comme calligraphe que romme · 
é(liteur de textes et traducteur. Ainsi, nous ne croyons pas qu'aucun hil,lio
graphe ait jamais donné, avant nous, une description exacte de l'édition 
publiée, en 1554, par Vergèce, du Pimander faussement attribué 11 Mercur<' 
Trismégiste 1• En tète de ce livre, dont on trouvera plus loin la notice 1, figure 
une épitre dédicatoire à Lancelot de Carle, é,·êque de Riez. Ce prélat, 
helléniste distingué, traduisit en français le premier livre de Théagène et 
Chariclée. M. Paul Bonnefon a fait connaitre cette intéressante versions. 

Ce fut aussi à un membre de l'épiscopat que Vergèce dédia sa traduction 
latine de l'opuscu1e du Pseudo-Plutarque intitulé De fluviorum et montium 
nominibru, qui vit le jour en 1556. Cc livre, dont nous n'avons malheu
reusement pu réussir à trouvei· un exemplaire, porte le titre suivant, que 
nous empruntons à Renouard• : 

PLVTARCUI Lihellus de Fluviorum & montium nominibus cl 
quœ in iis reperiuntur: Latine, interprete ANG. VER. Parisiis, 
apud Carolum Stephanum. M.D.LVI. - In-8°. 

Comme on le voit, Ange Vergèce, mù sans doute par un scntim<'nt dl' 
modestie, n'a pas intégralement inscrit son nom da_ns le titre du livre; 
mais il faut avouer que, sous une désignation si lJgèremcnt voilée, on 
pouvait aisément reconnaitre le célèbre calligraphe grec. C'est pourtant le 
contraire qui a eu lieu, et la susdite traduction, y c-0mpris l'épitre dédic.1-
toire, est entrée, r,0mme si elle eùt été d'Adrien Turnèhe, dans le tome 
scc-0nd des Œuvres complètes de cc savant. Pourtant, il est juste de dire 
que tous les érudits ne commirent pas l'erreur dans laquelle étaient / 
tombés les éditeurs de Tumèhe. Ainsi un critique du dix-septième siècle, · 
Rutgers, sa,·ait fort bien, comme on le verra tout 11 l'heure, que l'o1mscule 
dont nous parlons avait été mis en latin par Ange Vergèce. Après Rutgers, 
la fausse attribution à pel'Sisté; Bayle en a fait justice•, ce <1ui n'a pas 

t. ~ous avons oublié de dire en son lieu (tome I, p. 2!11) que la partie grel'f!UI' dr cr 
livre P~I imprimée avec les raracli>res gra,·és par Claude Garamond, el que, comme !ou~ 
c,•u:1 qui furent alors publié,i avec Cf'S types par les imprimeurs royau:1, crt ouvrage porte 
pour marque typographique sur le titre une pique autour ,le laquelle s'enroulent un 
basilic à tête de salamandrf.' et un rameau d'olivier, et pour devise Ct>s mols, imilils 
d"Homère (lliade, III, 179) : Bœ1n>.1, -r' izyœ6q, xpœnp<i> -r' œi;<l''ll~• 

2. Voye1 pp. 291 et suinnles. 
3. Le premier lir,re de, ..Ethiopiquu d'Hiliodore tra11a/aU de grec en françoi• 

par LA11cELOT DE CARLE, évlque de Rie;, et publii pour la premirre foi,, avec une 
ilitroduction par PAD1. Bo~111ro~, Bordeau:1, 1883, in-8". (Extrait de l'Anlluaire de fA6• 

aociation du Étude• grecque,, 1883.) 
4. Annale, de rimprimerie de, E,tienne (Paris, ,843, in-8°), p. t 10. 
5. Dietion11aire hi,torique, 5• Mition, t. V, p. 456. 



INTHOOUCTION. 

emp,~d1é plusieurs autrurs ,le noire sii>clc d'attrihuer de nouveau cette 
tra,lul'lion à Turnèhe. 

Nous rmpruntons aux Œuvrl's tll' Turnèbc l'épitre d1ldicaloirc dont 
\"1•rgi•1·r a fait pr,:,.,:iJ,,r ladite wrsion. 

CURISSDIO vmo CLAUDIO LA VALLO, 
ARCHIEPISCOPO EBREllE~E~SI, A~G. VER. S. 

~ihil est in n•rum uatura majore dignum gloria et honore, clarissime 
archicpiscopc, quam multarum 1·crum cognitio et scicutia. ltaque, coin 
oinnes nalura. maximo rognosccnclarum rcrum studio ducantur, ad eas 
pPrfr1wntlas avidissimc rapiuntur; ut corn constitcrit quid intcrsit inter eos 
11ui atl srit•ntiam pcrvcnire possunt et cos qui frustra nituntur, tom dcniquc 
illustres cl divini illis ut indoctis esse vidcanlur: nec sane quisquam inficias 
i,·crit 1p1in hoc philosophim munus sil. Ejus autem munem prresertim cum 
tlnna qua-dam sint divinilns a pro,·identia hominibus in tc1Tam demissa, 
eximia sunt, nec l:nule lant.um s1•cl etiam honore digna omnibus qui qui
tlcm sapinnt : nisi si qui ita vcsani sunt et ameutes ut hominis umhram 
potins 1111am homine111 gerant; quorum studium ac scientia in voluptate 
et corporis cura consnmatur, in quilms solis cum felicitatem positam esse 
statuant amentia· et clcsitlia occupati, rcbus prreclaris et honestis animum 
nunquam ailjiri:mt. Prointlc cum te viderem virtutis et sapicntire perstu-

" diosum, permultaquc qure mundus continet cognosccndi avidum, operai 
pretium me fal'turum cxislimavi, si tibi curarcm cxcudendum parmm hune 
Plutard,i rommentariolum (qui illiusne Chreronei supra omncs multarum 

'rcmm cognitione clarissimi sit, an alterius cujuspiam ejus gentilis, haud 
equidcm certo scio), non sulum quod elegans est et jueundus, neque antea 
a quo<1uam e grreco in latinum conversas, verum etiam quod, cum fabu
losas mullas historias complectitur, poetarum lectioni profuturus est. In 
co autem dissrritur de Ouminihus, onde et cur sic nominentur, et de mon
tibus hisque quœ in iis gignuntur, ut gemmis et plantis, aliisque rebus ad
mirabilihus, quas cognosrere impense desideras. Quare ut henevolus et 
propitius hoc donum accipias etiilm atque etiam te rogo, nec id tam 
magnitudine œstimes quam utilitate, nam et exiguus tinio majus auri et 
argrnti pondus plcrnmque pretio requa,·it. Vale 1• 

Cette version a été, au moins partiellement, fort malmenée par Rutgcn.. 
Ce savant relève avec rudrsse une erreur de traduction, laquelle provient 
d'une maun,ise leçon que Vergèce n'avait pas coITigée et que lui, Rutgers, 

1. Annu" Ti:n,r.n, Oprra (Stra~bourµ-, 1600, f•), 1. JI, l'i'· 07-911. 
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a été assez heureux pour restituer. Citons d'abord le texte que V<'rgèce 
a,·ait sous les yeux et la traduction.qu'il en a donnée. 

'laµ'l)vàç 1tO'l'1ZJ16ç ia'1'1 'l'fjç Bo1wtlrzç lsmenus fluvius esl Bœotiœ jus.la 11rl11,m 

xoc-:di mil1v 8ii62;· ixrzl1?to ôà 'l'O Tbebas, dietus anlea Ca,lmi pes, lalem ob 

r.ponpov K:ioµov r.o'J;, à:r.' rzl'l'lrz; 'l'O&ciu~ causam. Cum Cailmus fontis cuslodcrn dra

'1'-r,;· K:ioµoç 'l'OV xp'l)vo;illlrzxrz ôpbonrz conem jaculis confecissel, el a11uam t•jus 

-roe,uarzç, xrzl 1upwv tilar.cp r.19rzpµrz- veneno infeclam cemeret, eam abhorreus, 

XE1'f1Évov 9660v 'l'O ûôwp, r.rp1,\px1'1'0 'l'YjV cirrnivit rt•gioncm ail inve~ligan,lum fou-

icwprzv !;'l)'l'iilV 1t'l)y,\v. lem 1• 

Voici maintenant la critique de cc passage par Rutgers : « Hic intl•r
pretum versionem ridcre juvat, quorum duos mihi viderc contigit : ltalum 
unum, Natalem de Comitibus; alterum Cretensem, Angdum Vergcrium 
(sic), eum qui tam eleganter gr:ece pinxit, ut ejus manus pro archetypo iis 
fuerit quorum opera in sculpendis l"<'giis characterilms rex Franriscus usus 
est ..... Equidem Vergeritim (sic), cum hœc scrihcret;sobrium fuisse non 
puto. Nam in Natali mirandum non est si corrupta non rcete transtulit, 
cum illi pene fatale fuerit male wrtendo, ut ille ait, etiam ex grœcis bonis 
latina facere non hona 1 • » 

Celle censure est si outrée à l'égard de Vergècc qu'~lle est moins capable 
de le d,:shono1·er que de flétrir la mémoire de Rutgl'rs. Non seulement sa 
trJduction est meilleure que celle de Noël Conti, quoique le critique p.arle 
mille fois plus doucement de celle-ci que de celle-là, mais aussi elle est la 
meilleure que l'on puisse faire, en supposant que le texte grec n'est pas 
corrompu. Le docte Maussac l'a pris de la même manière que Vergèce, car 
voici sa traduction : « Cum Cadmus sagittis confixisset draconcm qui fontem 
custodiehat, VERITUS ne aqua veneno -infecta essct circuivit regionem, alium 
fontem quo sitim levarct quœrens 3 • » La faute de Vergèce provient de cc 
qu·il n'a pas soupçonné, comme l'a fait Rutgers, que, au lieu de 96Bov, il 
faut lire 90Nov•. 

Il est évident que Rutgers n'a ainsi parlé de la traduction de Vergèce 
c1uc pour grossir l'importance de la restitulion opérée par lui. Il n'y arnit 

1. A11111.m ÎDll.UBI Opera (Strasbourg, 1600, r), 1. li, p. 98. 
2. Ju, RuTGERSII Yariarum lectionum libri 11ex (Leyde, 1618), pp. 235-236. 
3. Voici la traduction exacte du passage : • lsmcnus Ou,·ius t'sl Bœotiœ juxta Thebas : 

qui prius fuit nuneupalus Cadmi pes hac de causa. Quum Cadmus sagillis confixisscl dra
concm qui fontem custodiebal, et aquam veneno cjus infeclam cernerel, circuivit regionem,. 
alium fonlem quo sitim levarel quœrens. • (PLUTARCW Fragn1e11ta et 11puria, éd. Dübner, 
Collccl. Didot, p. 81.) 

,. Cet alinéa est presque textuellement emprunté à Baile, Dictionnaire l1i11toriq11e, 
J" édition, t. V, p. -156. 



.. 

Cl.XXXII INTHODUCTIUN. 

11as de quoi en tirt•r ,.mité, car pas n'est besoin 1rètre gr-,md clerc en pak'O· 
graphie grt•r(1ue pour dfrouvrir la source de la leçon fautive et la corriger. 
Si l'on t'Sl tant soit pt•u familiarisé a,·ec la lecture des manuscrits, on recon
naitra sans pt•ine 11ue la confusion entre <l>OBOT et 4>0'.IIOT est nt.:e de la 
rt•ssemhl:rncc d'une 1·crtaine forme arelmïque du 6 avec un Y. Toutefois, on 
pt•ut s't;tonner que Yer~èce n'ait pas soupçonné l'erreur. 

~ous ignorons la date de la mort d'..\nge Vergèœ, mais comme on ne 
signait• pas dt• manuscrits ropiés par lui poslt;rieuremcnt à t568 1, on peul 
rr1iirt) <JU 'il mourut rnrs relie époque. 

Il nous reste lt romplétl'r cell<' nolit•e en reprotluisant le passage que 
Nic:uulre Nul'Îus 1 a 1·onsacré, dans S<•s Voyage,, à Ange Ve1·gèce. Venu à 
Paris, en 1546, a,·cc l1• diplomate Gerard Veltwick de Ravenstein, Nucius 
t•ut occasion de \'Oir Vt•rgècc et a fait de lui la mention suh·ante : 

t. l,t! Pari11illiu n" ~520 de J'ancil'n fonds grt>c est une ropic exécuti:e par Ange \'l'l'gt'f'I! 

<'I 1•1rle la ,laie de t 5()8. 
2. îoi·ez la nolie,• que nous avons consacrée à ce peN10nnagc, pp. 2,1 el 5uinntes du 

pn:s,•nl ,·oluml'. 

;'j. Il s'agit i,·i dt• Fra11çois I", ,lonl :'inciu5 a pari,: precédemmrnl. 
-1. lhv~1.ip:x. lnnw \li, p. 22,. 
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Le passage qu'on vient ile lire est imprimé avec les tn1cs gran;s, sous le 
règne de François I••, par Garamond d'après l'écriture d'Ange Vcrgèce. 

C'est ici le lieu de dire un mol d'une locution, fort peu usitél', tl'aillcurs, 
el dans laquelle certain publiciste s'l'sl un jour avisé de trom·l'r une 
réminiscence de Vergèce 1 ; nous voulons pa.-ler de l'expression tcrire comme 
un ange. Selon ledit publiciste, il faudrait en chercher l'origine dans la 
grande célébrit~ dont jouit Ange Vergèce comme calligraphe. La langue 
franç.aisc possède, il est vni, d'autres exprrssions du mème genre. On dit 
notamment d'un bon calculateur qu'il compte comme Barème; _malgré 
cela, nous sommes d'avis que l'expression tcrire comme un ange n'est pas 
nt:C de la réputation calligraphique d'Angc Vergèce; ca1· celle réputation, 
quelque grande qu'on la suppose, ne dut jamais ètre populaire au point de 
faire passer le nom du copiste crétois dans le domaine du langage courant 1 • 

Il ne faut y voil',jusqu'à preuve du conh·aire, qu'une manière de s'exprime,· 
analogue à Chanter comme un ange, Btre beau"comme un ange, expressions 
que personne ne s'est encore avisé de rattacher à Vergèce. 

Si l'on en croit les tt;moignages que nous avons cités précédemmént 1 , 

Ange îergèce aurait eu une fille, très habile enlumineuse, au pinceau 
de laquelle seraient dues ces ravissantes vignettes que l'on admi1-e dans 
plusieurs manuscrits calligraphiés par son père. Vergèce eut aussi un fils, 
nommé NrcoLAs, et 11ur lequel nous possédons quelques renseignements. 
Né en Crète et venu très jeune en France•, Nicolas Vergèce a laissé des 
traces dans l'histoire littéraire de son fpoquc. Il fut étroitement lié avec 
deux des plus illustres poètes du seizième siècle :. Pierre Ronsard el Jean
Antoine Baïf. Il adres!m à ce dernier une pièce de vers, probablement 
perdue, à laquelle Baïf répondit par le Contretrène que nous avons 
reproduit à l'Appendice, et où il .nous apprend qu'ils avaient frétJuenté 
ensemble les leçons d'un même maître, celles du « bon Tusan ». Ce fut 
chez cet excellent professeur que Baïf fit la connaiss:mce de Nicolas, « tout 
nouveau venu de Grèce » 1 • 

En t552, après la représentation de la Cléopdlre d'Étienne Jodelle, 
les poètes de la Pléiade se réuni1·ent dans un joyeux banquet au village 
d'Areueil, près Paris, et, tout épris des souvenirs de l'antiquité, amenèrent 
au poète tragique un bouc couronné de fleurs. Bertrand Bergier, dans ses 

---------------- ----- ---- - - -------

1. ,·o!l'Z le Maga,in Pittoresque, année t840, p. to,. 
::!. ~ous sommes persuadé qu'il serait facile" de lroun~. clans noire langue. ,les exemples 

il,• la locution Écrire <"Omme un ange anl,:ricurs ù l'i-poque où ~é,·ul V,•rgèCl'. 
S. Voyez page CL:U:VI. 

,. Voyez à l'appendice (tome Il, p. -107), les derniers vers de la quatrième strophe du 
Gontretnne de Baïf. 

à. Voyez la troisii-me strophe du Conlret1·~11e ·111c11lion11é dans la note précéd,•ntc. 



t.:l.XXXIV ll\;THODIJCTION. 

« Dith~·rambes recitcz à la pom1ic· <lu bouc <le E. Jodelle » nous apprenti 
1111c ;',il'olas Ycrg,\1·c a~sistait à celle fête champêtre: 

)lais qui sont ces enllryrsez, 
Hrrissez 

Ile cent feuilles de lierre, 
Qui font rrhondir la trrre 
[le l,•m-s pi<'s, et de la teste 
A ce bouc font si grand'feste? ... 

Tout forcené à leur bruit je fremy ; 
J'enlre\'oy Baïf et Remy, 

Colet, Janvi1•r, et V ERGE&s11 et le Conte, 
Pasehal, )lun'l, et Ronsard qui monte 

[)cssus le bouc, qui de son gré 
)(arche, à fin d'estre sacré 
Au:1 piés immortels de Jodelle 1• · 

En H.i64, lSicolas Vcrgèrc rollabora au recueil d'épitaphes consacrées 1, 
l:i mémoire du comte Charles de Cossé-Brissac, maréchal de France•. On y 
trou\'e cinq pièc,•s de lui : {0 Quatre disti11urs latins à l'adresse du comte 
de Cossé-Brissac, fils du défunt, signés : N. V. G. C. (= Nicolaus 
Vergetiit, Grœcu, Cretensis); 2° Quatre pièces latines à la louange du 
marérhal, signées ainsi : !Si. \'cr. G. C. (= Nicolau, Vergetiu, Grœcu, 
Crete,uis). 

L'année suivante, t565, il collabora avec Dorat, Lambin, Passerai, 
Ronsard et plusirurs autres au Tombeau d'Ad1·ien Turnèbe 1 • La part qu'il 
prit à ce recueil consiste en une pièce de vers latins adressée à Ronsa1·d '. 
Ile Thou, parlant dans son Histoire de la mort de Turnèbe, dit que plusieurs 

1. Voy. Œ1ll're1 de Ro111ard (i\dition de Prosper Blanrhemain), t. VI, pp. 377, 378, 
3111. 382. 

2. ÉPITAPHES s,·a LB ÎRESPAs DY FEV Mr.ssmE Cn.lRLF.S DE Cosst, ConE DE BRJssAc, Vareschal 
de Franre, par diuers autheurs, tant en Grec, Latin, t'rançois, qu'en Italien. A PAnts, De 
l'Imprimerie de Thomaa Richard, à la Bible d'or, devant le College de Reima. 1564. 
- ln--4• de 8 ff. non chiffrés, di,·isés en 2 cahiers signés Â-B. Marque de l'imprimeur 
sur le litre (îoy. Catalogue du livre, du baron J. de Rotlllchild, Paris, 1118,, in-8•, 
tome 1, n• 813). 

5. At•Rl.l.~I ÎYRIIEBI, REGII PHILOSOPHIE PROFESSORIS CL.lRISSl■I TY■YLVS, A Doctis quibusdam 
,·iris, è Grruco, Latino, & Gallico carmine exritatus. PAa1sus. Âpud Federicum Jlorellun1, 
i11 vico Bf'llouaco, ad vrbanam, Morum. · 11.D.LXV. - ID-4° de 10 IT. non chiffrés, 
,füisés en trois cahiers signés A, B, C, et dont les deux premiers de , ff. chacun el le 
troisio\me de 2 ff. seulement. Marque de l'imprimeur sur le titre. fBibliotbèque )lazario••• 
11° t87il.) 

,. Elle occupe h~ f. 0 (r" el ,~) de la plaquette mentionnée dans la note précédente, cl 
nous l'arnns n.'produilc à l'app1•111lic,~ du tome li. Pt>· '85-too. 
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sa\"anls firent des compositions en l'honneur du célèbre humaniste, notam
ment « Nicolaus Vergetius, Angeli illius Cretensis, elegantiarum grœcœ 
linguœ characterum ad omnem admirationem et oculorum jucunditatem 
formatoris, filius 1• » 

En t569, il contribue pour sa part au Tombeau du comte Timoléon de 
Cossé-Brissac1 • On trouve dans ce recueil trois pièces de vers latins signées 
de lui. La première (i3 distiques) est suivie d'une imitation- en vers français 
par Nicolas le Roy; les deux autres, de chacune quatre distiques, sont 
accompagnées d'une traduction en vers français; cette version n'étant pas 
signée, on peut avec vraisemblance l'attribuer à Vergèce. 

En t570, Nicolas Vergèce collabore au Tombeau de Gilles Bourdin 1. On 
trouve de lui dans ce recueil deux pièces de vers latins qui sont signées 
J''· Vergetius Grœcw, et un sonnet en français. Voici ce dernier: 

Oyant le peuple esmeu faire une grand' complaincte, 
Privé de son Bourdin, de sa vie amoureux, 
Je sens le mesme effect qui le rend langoureux, 
Et d'un pareil ennuy je sens mon àme atteincte. 

De rage et de fureur bien la poictrine eut ceinctc 
La mort, de qui le bras d'un coup trop oultrageux 
N'a sceu point pardonner à Bourdin genereux, 
De l'Eglise et des bons la défense tressaincte. 

0 tressage Bourdin, des François l'ornement, 
Puisque parti d'ici tu es soudainement, 
Où sera désormais ta gentille demeure? 

Seule peult ta vertu tel heur te faire avoir 
Ta demeure ordonnant et si belle et si seure 
Que le temps ny la mort n'y auront nul pouvoir. 

N. Vergeue Grec. 

A l'exemple de son père, Nicolas s'occupa, lui aussi, de calligrapliic 
grccc1ue; mais on n'a signalé, jusqu'à ce jour, qu'un seul manuscrit copié 

t. Hùtor., lib. XXXVIII, ad ann. 1565, ·t. Il, p. "67 (édit. de Londres), 
2. ÉP1uPe1S ET REGRETS sua u TaESPAI DE Vo11s1EVB THl•OLEOII DB Cosatl, co•n DE Ba1ssAc. 

* ** A Paris, Che.a Gab,·iel Buon, a11 clo• Bruneau, à fenaeig11e ,ai net Claude. 1569. 
- ln-&• de t O ff. non chiffrés, divisés en 3 cahiers, dont les deux premiers de 4 ff. 
rhacun el le dernier de 2 rr. seulement. Signatures A, B, C. Marque de l'imprimeur sur 
le litre. (Bibliothèque nationale de Paris, Y '691, Pièce.] 

3. LB Tu.auu DB ■ESSIRB G1LLES BovnD111, cUEVALIEII, SEIGlŒt:R D"AssT, conseiller 111 

priué Conseil du Roy, & Procureur general de sa llaiesté au Parlement de Paris. En 
plvsievrs lang,·es. Recueilli de plusieurs Scauans pel'!!Onnngt's de la France. A Pu11, Par 
Robert E•tien11e Imprimeur d11 Roy. 11.D.LXX. Avec privilege. - 111-,• de 16 l"f. non 
chiffrés, dh·isés en 4 cahiers de 4 ff. chacun, signés A, B, C, D. (Bibliothl-que nationale ,le 
Paris, Y .&MO, Pièce.) 
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par lui, c'est l'Escorialensis •r-IV-9, rn tète duquel on lit : :\'txo).œo;; 

lhprixto~. « L'écriture de œ calligraphe, dit Emm. Miller, est très élégante 
et ressemble braucoup à crlle d'Angc Vergècc, dont il était peul-ètre le 
parent 1• » 

Nicolas Vergècc mourut à Coutances. Ronsard consacra à la mémoire de 
son ami une épitaphe, qui est ainsi conçue : 

ÉPITAPHE 

DE NICOLAS VERGÈCE 

GREC-CRETOIS, GII.\ND A!IY DE L' AUTBIWR 

Crete me fil, la Franre m'a nourri, 
La Normandie icy me lient pourri. 
0 fier Destin qui les hommes tounnenlt•, 
Qui fais un Grec à Coulance perir ! 
Ainsi preud fin loulc chose naissante. 
De quelque part qu'on puisse icy mourir, 
Un seul chemin nous mène à Rhadamanthe. 

(1573)". 

CC'lll' épitaphe porlr, comme on le voit, la date de f575, mais il ne 
s'ensuit pas nécessairement q111• Nieolas Vergècc soit mort cette année-là. 
En rffrt, parmi les épitaphrs eomposérs par Ronsard, il y en a c1•rtaines 
qui ne furrnt écrites que plusieurs années après la mort du prrsonnage 
dont elles ct;lèbrcnt la mémoire. Donc, en cc qui concerne Nicolas Vrrgèce, 
tout œ qu'on peut affirmer de positif c'est qu'il cessa de vivre entre 1570, 
date à laquelle il composa sa pièce de vers sur la mort de Gilles Bourdin, 
et t 575, date où fut écrite sa propre épitaphe par Ronsard. 

t. Catalogue des mas. grrca de fEscurial, pp. ~'7. 
2. Œuvrea de Ronaa,·d (édit. l'roopcr Blancbemain), t. VII, pp. 241-242. 
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N1cous SoPHIAl'IOs appartenait par sa naissance à une famille de Corfou, 
•1ui fut inscrite au Livre d'or de la noblesse corfiole 1, en U80. Il naquit 
très· certainement dans les premiè\-es années ,lu seizième siède, c:.ir il 
devait encore être dans l'adolesrcnce, quand il se rendit à Rome, vers 
t515 ou t5l6, pour entrer au collège grec du Quirinal, dont il fut un des 
premiers élhes. Après la mort de Léon X, cet établissement ne tarda 
guère à disparaitre; mais plusieurs des jeunes -Grecs qui y avaient étudié 
restèrent en Italie et s'attachèrent à la personne de grands dignitaires 
ecclésiastiques. De ce nombre fut Sophianos, qui devint un des familiers 
des cardinaux Marcello Cervini I cl Nicolas Ridolfi. Celui-ci possédait une 
bibliothèque riche en manuscrits grecs et autres 1 : Nicolas Sophianos et 
Matthieu Denris, son concitoyen et son condisciple, furent chargés d'en 
rédiger le catalogue'. Une copié manuscrite de cc catalogue, due à Devaris, 
se trouve à la Bibliothèque nationale de Paris 5. 

Nous ne saurions préciser l'époque à la<1uelle Sophianos quitta Rome 
pour aller se fixer à Venise; mais nous pouvons affirmer qu'il était déjà 
installé dans cette dernière ,·ille en 1533, car, le 30 août de cette année-là, 
il y acheva de copier le manus_crit qui est aujourd'hui le Parnin,u n° t 305 
de l'ancien fonds grec. Ce manuscrit, il- le copia pou1· Denys Zannétinos •, 

t. t"n exemplaire de ce précieux document nohiliaire est conservé dans les archi,·es de 
la ville de Corfou. 

2. Voir plus loin, page 266, l'épitre dédicatoire qu'il a mise en ll!le de son traité nr 
la Co11•tructio11 de l" .Aatrolabe. 

5. Sur celle bibliothèque el son histoire, oonsuller L. Delisle, Le Cabi11et dea maa. de 
la BibliotMque 11alio11ale (l'iris, 1868, f•), l. I, pp. 20i el suiv. 

,. Les mss. provenant du cardinal Ridolfi, et conse"és aujourd'hui à la Bibliolh. nationale 
de raris, portent des annotations tantôt de Sophianos, tantôt de Devaris. Ainsi le n• 1162 
de l'ancien fonds porte, au verso du f. non chiffré qui prècède le f. chiffré t, la note 
suinnte de la main dr Sophianos : Ill'lœ,. Toû &yi°" MœUp.011 nap\ œycimiç x,,ci>-01,01 
urpœxoa101 XCII !>->-œ a,ci,opœ 1t1p\ op8oao,1J111tianwç. N• CXI -.p,œ~•- Le n• 2018 de 
l'ancien fonds grec porte une note analogue de Matthieu Devaris au recto du folio 1. 

5. Sous le n• 50;, de l'ancien fonds grec. Il est intitulé : lndez librorum Revermdi•
aimi Domi11i Nicolai Cardinalia Rodulphi. Ce précieux volume faisait autrefois partie 
,le la Bibliothèque de Colbert, sous le n• 5769. Il a été tnduit par llonlfaucon et insén\ 
presque en enlier dans 11 Bibliotheca Bibliothecarum de re savant (tome li, p. 766j. 

6. Voyez plus loin, pp. 2'9-251, 11 notice biognphique qui lui est consacrée. Il faut y 
njouler que 1'011 poseèdc de ce prélat sepi lcllres fort intéressantes en italien. Elles sont 
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1\n\l)UC catholi11uc grec Je Zéa cl Thermia, qui en fil homma1,w à L:1zarc de 
Baïf, alors amhassadPur Je Franrois I" à \'cuise. Yoici, en l'ffcl, l'épilrt' 
d1:diratoirl', appar,•mnwnt autographe, qm' Zan111:1inos a mise t•n b1tc de 
fi' m:musrrit : 

lllO:'iYSll'S GIIAECUS El'ISCOl'US ZIENENSIS ET FIRJIIENSIS LAZARO 

Il.HF, CI..\HISSIJIO ET FACUNDISSHIO CIIRISTIANISSIII REGIS 

OR.\ TORI AD ILLUSTRISSIJIUJI DOJIINIUJI 
VE!'iETUll, S. P. D. 

Olim fama el nomine tantum, nunc re etiam novi penilus ac perspe1i te virum 
11111lerunque laudatissimum grœcis litteris 1 (ut jam de latinis lace:un) tam veht.'
menlPr oli11•ctari ut nemo unquam ,· .. hPmPntius. Argumenlo ,·1•ro est quod ut pri
mum me Gr:.ecum esse natione intellt•xisti, eo me mltu, ea fronte salutasti atque 
exrPpisti rp10 solet amicissimus amicissimum, statimque an volumen aliquod e1 
gr;ecis ermlitum quo Latini ca1·eanl domi habel'('m inlPrrogasli, cupiens et ipse, si 
11uod lmjusmodi opus mihi esst'l ,·idere, legere, atque aliquandiu frui, ut qui gra'
carum litterarum cupidissimus; Sl'mper enim est aliquid quod addiscamus el, quo 
1p1is11111• plura addisdt, eo sibi pauriora scire videlur, quia plura semper addisc1·111la 

---- -- ----------------·----

puhli,:,., ,l,ms lt•s .lli,cella11ra ,l'Étit'llllt' BaluZ<' (tome IV, l,m·ques, 17"-', f•, pp. 142-U:,J, 
>011s Il' tilr1• suinnl : Lrtlere ,rrillt: da Mon,ignor Dio11i1io Greco, delf ordine di 
S. Franre,co d1.•ll' O8urt1a11:a, ve1eo1•0 di Chiro11ea10, a Marcello Ccrr,ini, cardi11alr 
di S. Crou, a Tre11to, a Hologna e a Roma, fa11110 15'5 e 15'7. Les quatre premii•r,-s 
soul ,latè,•s respectivenwnl de Vl'nisc, 5 octobre, 7 nowmbre, 10 noveml,rl', 3 t1,:ce111bre 
15i5; l,•s l'inqui~me el sixii,me de Venist•, 20 mars cl 5 avril 15'7; la seplii•me de Dolo11m•, 
16 nn,·emhrl' 1547. • 

t. Lazare DaH qui, eomme nous ra..-~ns dit précédemment (p. eux), ■nit étudié le gr .. c 
i, Home, !'<IIIS Mure llusurus, était un des bons bell~nistes du s,•izième sii•de. Pendant son 
amhass:ul,• à Venise, il passait le temps de ses récréirtions à traduire du grec nec un de ses 
secrétaires, Pierre Bunel, ciui raconte ainsi la ehose, dans une lettre datée de \"enisc le 
9 tles ,·al1•11tles de décembre 1530: • ... Bayfius, ubi me lillerarum grœcarum atlmo,111111 
rupidum viclit, cum s:Ppe1111111ero eo audienle qurrerer neminl'm Venetiis gr.œe pl'Ofiteri, 
bocque perinrommotle acci,lisse, respondil humanissime se vellc desiderio meo, pneserlim 
tam honesto, suhvenire. lni,·imus itaque hanc ralionem ut, bora noctis prima, dum is leoi 
deambnlatiuncula ad cœnam se parat, l'go aliquid ex Demoslhene lcgam, ipse in verlemlis 
gra,eis, animi eausa, se exert·1•11I. faela mihi poteslale, si quid \'l'lim, perrontnntli •. .\d hune 
111otl11111 Olrnthia1·as tluas al,,;,1lvimus. Qua die vero lilleras tuas acc,•pi, cum eas leirato. ul 
lihi serips;°, legrrem, el ad eum loeum perwnissem in quo de oratione Ilsp\ -ri;~ 1t:r?:z-
1tps17/;d2;, quam Lazarus vertl'ndam susePpisset, menlionem faciebas, dixit se velle, sta
tim àl,"°lutis Olynl11iis, eam 1pwque in manus sumere, ut <'go ne in hac parte qui,1,•m 
,·obis ccclcrcm, aul Lazarum tlrsiderarem. L,•galus Demosthcnem non hahet : quotl ra,·it, 
non tam sua causa quam 1111'8 fürit; non quid,•m ut ludum apcriat, qullll a dignitatP ma
gnifü·i ,·iri alicnum essrl, sed ut animum a gravioribus curis relaxaret. Ille quasi aliml 
agcns lmlit in wrtendo llemosthene; ,.go vcro illud unum ago, el non vulgarcm utilita
tem ex ea rc •·•11io. • (l'u111 Bvim.u Familiaru aliquot eputolae, Paris, 1:.51, in-8•, 
page Jj,) 
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reperit. C.eterum quam sis etiam grœca littrralura prreditus profecto ncmmem lah•t; 
11am virtus, qnum per se clara sit ac nohilis, in ohscuro diu latere non patilur, srd 

erumpil statim ac in publicum prodit, ceu sol, jubar fulgentissimum, aliquod 
sydns. Quare libcllum, de quo Excellenliœ luro supcriorihus diehus menlionem feci, 
nunc lihenti animo exhiheo ac dedico. Est aut1>m munus hoc volumen haudquaquam 
spernendum, in 11110 quidem de Processione Spiritw sancti agitur, idque multis 
sacrro Scriptnr,e et sanctorum Patrum autlwritatibus, quas omncis autlwr, quisquis 
ille fuerit, undequaque excerpsit et in unum congcssit volumen, apes imitatus qme 
varios ex pratis vircntibus flores e1cerpunl, ac mox ipsa mella conficiunt. Accipe 
ÏflÏtur, orator clarissimc, munusculum hoc noslrum eo animo quo ipse ofTl'ro, 
sitque, ohserro, loco pignoris ohservantüe simul et amoris erga le mei perpclui ac 
scmpiterni. Yale. 

Venetiis, ex rode Sancli Sebastiani, die X VIII septemhris li D X X X r Ir. 

On lit 11 la fin de ce manuscrit la souscription suivante : iv 'EvniYja,v, hu 

-:,,, ,i-r:b 'l"jji; ,ruyxcmx6:fotwi; 'l"Oli x1Jp!o1J ii11wv 'IYjaoo Xp,a'l"oli q:9i.·y', xcmk 'l"~v ).' 

-:o•J ,x·~rova'l"O\J µYjvÔi;. Ilapœ NtxoHo\J l:o:p,avoo. 

L'année sui,·ante, i 534, Nicolas Sophianos copia pour le successeur de 
Lazare de Baïf 11 l'ambassade de Venise, Georges de Selve, évèque de 
Lavaur 1, le manuscrit qui est aujourd'hui le Pari.sinus n° t963 de l'ancien 
fonds grec (Sextus Empiricus, Hypothèses pyrrhonienne~), dont voici la 
souscription : 

'.\I~ ypaµµ:i'l"wv 'l"b X<iUoi; ix~Yj'l"Eîv 6He, 

Kehwv lip,an r.pÉa61J, xal aoq:wv xHoi;, 

iµo! u -ljoùi; li140oi; 'I"' tÙ!py!'l"Yj, · 

lll!,).f)i; yœp -iji;a ~Étp,Oev 01JJLY1/;..!a1;, 

i\ixYjv az!i\01Ji; X'l"7j0eraa a•:.v 1toÀÀ<i') -dz« 

zepa!v 'l"IXÀa!vati; -x,xl r.6vo,i; ~2po1JµÉva,; • 

r.ptr.et i:k µ,a6o; 'l"Ofi; r.ovo'Jat a\Jnpi;:ttV. 

Conr-Jd Grsncr, auteur de la Bibliotheca universalis, fit la connaissance 
111' ~icolas Sophianos 11 VenisP, en i545 1 ; il recueillit de sa bouche maint 

1. Georges ,fo Selve fut envoyé nmbassadeur à Venise vers le commencement de Hi34; 
il ,y trou,·ail déjà le 16 mai de celle année-là. (Voy. le ms. français n• 3096' de noire 
Hililioll,l,que nationale. f. 77 .) 

2. La pr.,mii-re édition de la Bibliotheca u11iver,ali1 est de 1545. La rétlaction en rut 
trrmini•e ,•n 154-1 (Conradua Gemeriu Tigl4rinus, hujuace bibliothecae co11aarcinalor, 
an110 aelatia auae XXl'lll et a,1110 aaluti, 150, au mot Co~RADus). Au mol N1co1 . .rs 
Sor&IAl'US on lit: Quem a11te auquian11um Venetiis conve11i. 

-
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renseignement sur l'existence de tel ou tel ouvrage g1·ec, et il signale plus 
cl"un manuscrit qu"il avait vu chez lui 1• 

Dl,n Dii•go Hurtado de Mendoza 1, ambassadeur de Charles-Quint à Venise, 
confia à Nicolas Sophi:mos la mission de visiter les monastères grecs, afin 
d'y acheter tous les manuscrits inédits qu'il pourrait b-ouver, et d'y faire 
copier ceux qu'il serait impossible de se procurer autrement. Dans une 
lt•ttre à Paul llanuèe, datée du 27 février t56t, Jean-Baptiste Amalteo dit 
avoi1· entendu de la propre bouche de « celui que deux foi, Mendoza avait 
rnrnyé en Asie à la recherche de manuscrits grecs » (c'est-à-dire de la 
bouçhe de Nicolas Sophianos), qu'il en a,·ait rapporté près de trois cents 
rnlumes, parmi lesquels trois a\'aient été estimés si haut par Mendoza qu'il 
aurait déclaré qu'il mi les changerait pas pom· une ville 1. C'est probable
ment par exagération poétique que Lazare Buonamici, dans une pièce de 
vrrs dédiée à Mendoza, parle de nombreux copistes que celui-ci aurait 
rnvoyés au mont Athos : 

Tu multos mittis ad altum 
srriptores Albon, hue velerum monumenla virorum 

comporlaluros '··· 

Jean Metellus parait bien renseigné sur la m1ss10n de Sophianos; le 
voyage auquel il fait allusion, dans deux de ses lettres à Antoine Augustin, 
dut avoir lieu au printemps de {543 1 • La première de ces lettres est 
datée de Venise le 8 des ides de lënier t5,3; nous en détachons le passage 
sui,·:mt, le st•ul qui nous intéresse dans le cas présent : « Jacobus Mendoza 
Nieolaum Sophianum Coreyrensrm in montem Athum misit a Tbessalia 
centurn milliarihus, ut quicquid librorum nondum editornm grœceque 
scriptorum inrnniret ad se deferret aut describi curaret. 1s est cuju11 
tahellam Grmciro noper eommendabat Philœnus Luna1·dus noster. Eum 
rogavi, et sum magnopere hortatus, jurisconsultos, prmsertim Codicem et 
Pandectas, perquireret : quod se facturum promisit; nom id pr:cstabit, 

1. Voir la Bibliotl,eca u11iver11alu au articles : ltiicolaua (alias Lao11icua), Philo11i11, 
Apollonii Dy11coli, Dio11y11ii By:a11tii, Ewtathii. 

2. Consuller sur ce per,;onnage : Charles Graux, E,aai 11ur lu originu du fo11tû grec 
de l" E,curial, pp. 165 el suivantes. 

3. Ho iuteso cite anchora il sig. Don Diego di Jlendo111, mentre cite en in Venetia, 
manrlb in Asia per questo effrtto : et io ho inteso da tale che v' è stato due volte prr or
dinr, suo, el gli ha portato d"intorno a trecenlo libri, tutti greci : Ire de quali egli m' ba 
dl'llo (ma dire non m'ha saputo i nomi) che gli furono si cari, che heblie a dir cbe non gli 
,·ambil'ria con una ciUà (Letterè di Paolo Ma11u;io, Parigi, 1113', in-8•, p. 350). 

4. foscarini, Della letteratura ve1ie~ia11a, p. 65. 
5. Si toutefois les deux lellres de Metellus ne sont pas dalées à la ,·énitienne, r,• qui 

nwtlrait le voi·niw dr Sophiano,, rn 1544. 

r 
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nescio. Sc ante menses septem non rediturum affirmabat 1 • » Et dans la 
!<econde lettre, datée de Padoue le 9 «lPs calendes de mars t543: « Postremis 
autem scripsi legaJum cresarianum misisse in Thessaliam ad Athum 
monlt'm (sic enim appellant) Nicolaum Sophianum Corcyrensem, ad conqui
renda tlescribendaque clarissimorum auctorum monumenta ac opera ; me 
wro eum ipsum Grrecum rogasse ut si usquam loci Pandectas grrocc versas 
atque Justiniani. Codiccm, aliaque Jurisconsultorum volumina imeniret, 
hue atTerret. Id enim ei commodo, r1uod ipse potissimum spectabat, haud 
metliocri fore. Est in meo œre compendium Til, !;Œ616).ou, Antonii Eparchi 
crelerommque judicio, usitatissimum in Grrocia; quod, postquam ·emenda-
tum unum atque alterum exemplar erit, edi fortasse curabo 1 • » • 

Nicolas Sophianos nous apprend lui-même qu'il avait une prédilection 
pour les sciences, surtout pour la géométrie; il amit également fait une 
étude sérieuse de Ptolémée 3. Le premier ouvrage qu'il ait publié est une 
Description ou Carte géographique de la Grèce. Maigri les recherches 
auxquelles nous nous sommes liué, nous n'arons pu réussir à mettre la 
main sur la première édition de cette carte. La seule que nous ayons eue 
sous les yeux porte la date de f552; elle n'est peut-être qu'une réduction 
de l'édition originale; car celle-ci, si l'on en croit les vagues renseignements 
fournis par Moustoxydis ', se composerait de huit feuilles, tandis que 
celle que nous avons décrite 5 comprend quatre feuilles de format jésus. 

A quelle époque parut la première édition de celte carte ? Très certaine
ment avant f543, puisque Jean Metellus y fait allusion dans la lettre à 
Antoine Augustin, dont un extrait · est cité à la page précédente et qui 
porte la date de février f543. Quelque temps après cette publication, 
Sophianos fit paraitre un placard, dans lequel il donne la table alphabétique 
de tous ll•s noms de lieu contenus dans la carte et y joint leur corres
pondant tantôt en grec ,·ulgaire et tantùt en italien. Cc placard, ou feuille 
volante in-folio imprimée d'un seul côté el sur cinq colonnes, est une 
pièce de la plus insigne rareté. La Bibliothèque nationale de Paris en 
possède un exemplaire, qui est relié dans le tome 728 de la Collection 
Dupuy (folio f85), rt dont nous devons la connaissance 11--M. Henri Omont. 
Nous en reproduisons le titre, et l'avis qui se trouve en tète de la premièrr 
colonne. 

1. A~ro~n AuGOST1~1 Epiatolae a Joa,me Andre,io editae (Panne, 1801, in-8°), p. 167. 
2. Ibidem, pp. 168-169. 
3. Voyez plm loin, page 249, les dernii•rcs lignes de lfon épitre dédicatoire à Denys 

Zannétinos; et, p. 266, son épitre dédicatoire au pape Paul Ill. 
,. 'E>-l"IJ'IO!,LV>)!,LW'I, p. 242. 
!i. VoyP1 tome Il, p. t 711. 
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Nmfl~A ANTIQVA ET RECENTIA VRBIVM GRAECIAE 
DESCRIPTIONIS A N. SOPHIANO 1AM AEDITAE. 

Hanc quoque paginam, quœ Grœciœ urbium ac locorum 
nomina, quibus olim apud antiquos nuncupabantur et quibus 
nunc appdlantur, diligenti cura per quinta conlinet, studiosis 
olmoxii imprimi curavimus : ut inde eis non minus ulilitalis 
quam ex descriplione jam redila accedere possit. Atque hic recenli 
vocabulo interpretata nomina numero simili quo etiam ca qure 
sunt in descriptionis tabula annotavimus, ut sine negolio et hic 
et ibi inveniri qucant. 

Voici quelques spécimens pris au hasard : 

Abdcra, Polystylo. 
Acritas, Capo Gallo. 
Assum, Sancti Quaranta. 
Athcme, Satines, Athina. 
Epidaurus, Malvasia, Monembasia, Limera. 
Eurotas F., Basilopotamo. 
l,accdœmon, Mizithra, Sparta. 
Lcmnos, Stalimene, Limno • . 

Les savants de l'époque firent le meilleur accueil à la Description de la 
Grèce par Sophianos. Nicolas Gerhclius lui consacra un long commentaire 
,1ui parut pour la première fois à Bâle, en S<'plembre t545 t, et dont une 
sœonde édition, consid,:rahlcm<'nt augmentée, vit le jour, également à Bâle, 
<'n t 550 1 • Dans sa préface, Gerb<'lius parle ainsi de Sophianos el de son 
tr:l\·ail : « Nullœ sunt.. ... actiones, nu lia in omni vita D<'gocia, quorum 
non <'XPtnplar aut wsligium aliquod extct in historia. Scd quis illius 

1. ;'i1co1,u GERnt:LII Ill DESC.RIPTIONE• Geuc1u SoPBllNI, pnefatio. ln qua dOl'rlur, qurm 
frurlum, quamqur voluptatrm allatura sil hœt" pictura studiosis, si 'diligenter eam rum 
llislorit'tlrum, Pot>tarum, Ge~raphorumqne scriptis contulerint. Ejusdem de situ, nomini
bus et rrgionilms Gr-,eci,e pcrbrcvis in pil'luram Sophiani introductio, etc., etc. Basil,•œ. 
(A la fi11 :] JlflaÎll'ae, ez offici11a loa1111i, Opori11i, anoo salutis humanœ I.D.XL\', 
mrnse SPpll-mhri. - In-folio de , rr. non chiffrés. 80 pages et 8 IT. non chiffrés, donl le 
,lrrni,•r hlanc [llihlioth,•que Vazarine, n• ,sRSJ. 

2. ~1cou1 GERBELII Puoncds1s, pro declaralionc piclurœ siue deseriplionis Grœci:P 
!-0PR1>~1, Libri srptem, elt'., etc. Baaileae, per Joan11em Oporinum (L'épitre dé,lintoire 
l'st rlatèe rlc 1550). - In-folio rle 6 rr. -non chiffrés, 207 pages chiffrées et 15 pag<'~ non 
d,iffr,:c, (llihliolhi·qw· national,• de Paris, J 7; lnvrntaire J 607]. 
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pulchcrrimœ prolessionis prccium dicemlo œ11ua,·erit 1 aul qms CJUS 

eximias" laudes salis digne pro meritis poteril explicarc? NICOLA \"S 
SOPHIAlWS, vir (ut ego quidcm scntio) spectatœ virlutis l.'t l.'ruditionis, cum 
lant.is historiro utilitall.'s animo pcrspiceret, quo majore cum fructu atqur 
uonnulla etiam cum voluptate studiosi in historiis vrrsari possl.'nl, consilio 
pulcherrimo ac prope divino 01.'sCI"iptionl.'m hanc Grœeiœ ex optimis 
utriusquc linguœ scriptoribus collectam in hanc elcgantissimam picturam 
rcdl.'git, non ignarus quicquid unquam maximorum bellorum a Darbaris, a 
Grœeis imo et a Romanis gestum fuisset, in his propemodum tl.'rris 1p1:1s 
ha•c pictura complcctitur fuisse confoctum 1• » 

Nicolas Sophianos était un esprit éminemment prati1111e. II fut, au 
S(•izième siècle, le premier parmi ses compatriotl.'s lt comprendre l'immense 
parti 1111e l'on pouvait tirer de "la langue vulgaire pour l'instruction des 
massi•s, comme aussi pont· hâter la r1;g1;nération el l'alTranchissement de 
son pa~·s. Il avait sous les )·eux, en Italie, l"exemple d"une litll\rature c1ui 
possé,l:iit d1;jlt des chefs-d'œune comparables aux plus belles productions 
de l"antiquité. Il ne connut sans doute pas l'Érotocritos, sinon, comme de 
nos jour;; Coray, il aurait salué un nouwl Homère dans la personne du 
Crétois Vincent Cornaro'. P1·ofo111lément ,·c,·sé dans sa langue maternelle, 
et•tlc admirahlc langue, si vi\'c, si alerte, si imag1;e, si fér,onde en 
rrssourees, si énergique et si mélodieuse, il conçut le drssrin de vulga
riser, en les faisant passer dans cet idiome, les ouuagrs de l'antiquill•. 
C'était un projet de tout point excellent. Il s'en ouuit à quelques amis 
qui habitaient Venise~. Chacun d'eux l'encouragra dans sa louable entre
prise, et il y d1•huta par la tr.iduetion du traité de Plutarque Illpl mzi6,.,v 

œrwr11,. Celle ,·ersion, précétlée d'une épître dédicatoire à Denys Zannétinos, 
parut au mois de jam·ier 1545 (= 1544, style. vénitien)l. Sophianos SC! 

proposait, si cet essai était goùté du publie, de traduire successirnment 
plusirurs autres ounages de Plutarque et les Dialogues de Lucien•. L11 
succès ne répondit pas i1 son attente, car il ne publia rien de cc qu'il avait 
promis, et le Dœ16œrwro, ne ser,·it qu'à prom·er une fois de plus combien 
il est difficile it une idée simplç et pr.itic1ue de se faire adopte1· par des gens 
prévenus et routiniers. 

Toutefois, ce fut aussi clans l'intention de propagrr l'étude et l'emploi 

t. Pr,;ra,·e, p. 3, édition de 1545. 
2. 'O "Op.11po, ~, JC"a!Xïxi;; q,1).0).oyi!X; (Seco11d llecucil de lellre, d'Atlama11tios 

t:oray. en grec; Athènes, t8.U, io-8°, p. 220). 
3. Voy. plus loin. pp. 247-248, les noms tle f('S dilTi·t'('flls p<'rsonnagPs. 
-1. Vo!'• pins loin, p. 246. 
:,. YoJ. plus loin, p. 249. 

tllll.l<ll;RAPRIE IIELt.fNIQl'E. 
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,le la l:mµ-uc vulgai1·1• qur Sophianos en rédigea.la grammaire. Il voulait 
montrer 11ue <'Pl itliome, honni et mrprisé par ceux-là mème qui le sucent 
aH'C' Ir lait et l'apprrnnrnt sur les 1n•noux de leur mère, loin de mériter le 
tl,;dain tlonl il est J'ohj1•t et d' ètre infi.irieur au grec ancien, se recomm:mcle 
11 la s1;riC'u;.e attention tirs sarnnls et possède plus d'une excellenlc qualité 
qui l'ail d,;faut au grec rlassi11ue. Dans· l'épitre latine au eardinal de 
Lorrainr 1, dont il a fait pr1•e1•drr rrt om·ragr, Sophia nos expose les projets 
qu'il C'sp1;rait mrllrc lt rxéeution : achèvemrnt cle ladite grammaire (dont 
il n'avait éerit que la partie morpholoµ-iqur) et compilation d'un vaste 
di,·lionnaire où aurairnl lroun• place tous les termes de la langue parlée. 
11,;las ! ers d1•ssl'Îns ne derni1•nt jamais passe1· dans le domaine de la réalité. 
Cl'ltl' grammaire mènw, rompos,\e avant t550, puisqu'elle est dédiée au 
1·ardi11al tir Lorrainr, mort en la susdite a~née, Sophianos ne réussit pas 

• 11 la puhlier. Elle n·a vu le jour que près de trois siècles et demi plus 
tar1I, en 1870, 1.ar lrs soins de e<>lui qui écrit ces lignes 1 • 

Familil'r du pape Paul III, Sophianos dédia à ce zélé proteeteur des 
lf'ltrrs el d!'s s1·il'nr1•s son traité Sur la construction et l'usage de 
l'astrolabe armillaire, rl'tlii,!é en grl'c ancirn 3 • Cette rarissime plaquette 
1·st très prohahlm1ent la première pr0tluction rie l'imprimerie que ~icolas 
Sophianos fonda lt Venise. On n'avait signalé, jusqu'à cc jour, que 
l'llorolugium ~ 11ui portât le nom de Sophianos; il faut y ajouter l'Euchotoge•, 
paru 1;gall'llwnt rn {545. On dfrouHira probablement enc-0re d'autres 
ouvragrs sortis de 1·ette imprimrric, sur la fondation de laquelle le lecteur 
111•ut ro11sulle1· le n° t t i du pr1isent volume, page 265. 

En t5:i2, Sophi.1110s publia à Rome une nouvelle édition de sa Dcseription 
,le la Grèce, ainsi que nous l'avons déjà dit précédemment. A partir de 
relie date, nous Il' pl'rdons romplètement de ,·ue. 

Pour lrs publications de Nicolas Sophianos, ,·oir lrs n•• t07. lfl, H5. 
t 1(1 (dans le tome 1) et le n• 246 (dans le tome Il)•. 

t. Il s'a~it ,le J,•an, dit de GuisP, fils dl' René II. duc de Lorraine. 
2. J'en ni donné une première édition dans ma Collection de mo11umenta pou,- aer,,ir 

;, l'étude de la langue 11t!o-helil'11ique, n• 6; et une seconde dans celle même Colleclion 
,nouwlle série), n• 11 (Paris, 187-1, in-8•); celle-<:i esl augmentée de la Induction par 
Soploianos du lhp\ 'lt<Xi1-w~ ixy1dy'ij; de Pl11lanp1r. 

:'i. \"ny. plus loin, p. 265. 
4. Voy. plus loin, p. 271. 
5. Voy. plus loin. p. 272. 
6. ludépl'ndammenl de~ manuscrits signalés pins haut, Sophianos a encore él'rit les 

Parisi11i n" 1001, 2400 et 2592 (r'esl cc dl'rnier numfro 11ui rontient sa Grammaire de la 
· 1.111crnr irrPrqur vulirairrl. 



MA'ITHIEU DEVARIS 

Notre intention n'est pas de répéter ici les détails biographiques sm· 
MATTHIEU DEvARIS qui nous sont foumis par son neveu Pierre Devaris, dans 
la longue épitre dédicatoire au cardinal Alexandre Farnèse, dont il a fait 
précéder le Liber de Grœcœ linguœ particulû. Nous voulons seulement 
enregistrer quelques renseignements complémentaires qui sont ,·enus à notre 
connaissance depuis l'impression de la feuille où se trouve ladite épître 1• li 
est dit dans ce document que Pie IV avait nommé Matthieu Devaris correc
teur des m:musc1·its de la bibliothèque Vaticane. Ce pape rétablit, en effet, 
cet emploi et en in\"eslit Devaris par un motu proprio du 8 janvier {562, 
dont Marini a publié le texte intégral. Nous en laissons de côté le préam
lmle et reproduisons la partie qui nous intéresse ici d'ùne façon directe. 

« •••• Nos igitur eorundem prœdecessorum vcstigiis inhœrcndo prremissis 
nostrœ p1-ovisionis ope providere volentes, officium Correctoris g1·œcorum 
voluminum hujusmodi in dicta bibliotheca pm uno probo ,·iro in eisdem 
littcris gr:ecis erudito et multum vers:ito, correctore nuncupando, qui, si 
,1uid in eomndem voluminum grœcorum scriptura et orthographia depra
vatum repererit, cort'igere et emendare, ac ad veram debilamque ortho
graphiam redigere habeat, ex certa nostra scicntia ac de apostolicœ potestatis 
plenitudine, aucloritatc apostolica, tcnore prœsentium erigimus et institui
mus, necnon pro substentatione Correctoris eorundcm voluminmn g-rœcorum 
pro tempore existcnlis, eidem Correctori salarium menstruum decem du
catorum auri de Camera ex Alumeriarum Tulphœ vcteris nul aliis bonorum 
et rerum Came1·œ apostolicœ fructibus persolvcndum constituimus, etc ..... 
Et nihilominus de vitre ac morum honestate, cximiaque in gt·recis litteris 
cruditione et sufficientia I dilecti filii MATTHAEI DEVARIS, clerici Corcy
rensis, c1uem, sieut accepimus, alias fel. rèc. Paulus papa tertius etia~t 
pncdeccssor noster ad corrigendum libros gr.ccos, qui tune temporis ex 
prœfata hihliotheca im.primemli promcbantur, cum simili sal:ui.o decem 
,Iur.alorum similium ex redilibus Alumeriarum Tulphœ hujusmodi singulis 

1. Voir tome Il, pp. 52 el suivantes. 
2. Giglio Giraldi met dans la bouche de ••rançois Portus le passage suinnl concernant 

.llatthieu Devaris: • MnreAEus Ana1us Corcyrensis, vir bene litter-Jtus rt eruditus, cujus 
rei gratia amplissimus Cardinalis Rodulphus eum inter charissimos lamiliares domi habet 
el cum eo simul Constantinum GraJCum. • (Dialogi duo de poetia, etc., Florence, 1551, 
in-8", p. M.) Le Grec Constantin auquel il vient d'~tre fait allusion e.,t très probablement 
Co~~TAIITIII RruLLIS. 

-



1.x,:n I\TIWl1U:T10\'.. 

111P11,ih11s soln•11dor11111, 1·011sliluerat el tlcpulan•ral, ad plenum infonnali, 
ac spna11lt•s 1p1ciil ips1· l'a quœ ;11I hujusmodi correrlionis officium spectant 
non minus dod1• q11am diligc11ter cl studinsc cxse'luctur, idl'irco cidem 
)latll,1:co spPrialem graliam facerc volcnles, oflicium Corrccloris hujusmodi, 
ah 1•j11s prima:rn l'r1•c·tio11e vacans, eiilem Mallhœo, quo:111 vixerit, cxel'('en
d11111 1·11111 0111nili11s honorih11s. om•r-ihus. sal:1riis Pl emolnmrntis, privilegiis 
l'i 1•w111plin11il111,, i1111111111itatiltus. aul'loritak, sl'icnfia l't tcnore pr:cdictis. 
l'On1·1·di11111s cl as,ig11a11111s 1 • » 

\ous c·o1111ai,sons dl'UX lt'llres de Mattlril'U llcrnris. L'une se trouYe à la 
l,il,liothi'·l(III' du llus,;1• Bril:mnique, rl:111s le 11ia11uscrit 11" 5654 Harley. En 
\OÎl'i IP l"OllllllC'll('l'llll'lll cl la fin : Incipit. n2v2y1w":C1":E ui aEl:2-:rµ,w-:2-:! i;:1wv 

i';i,:r;:,;.77 z2!F".1t.;. 11:i),2! ï.r.iOr.i·~V'";(dV f.µ,;,v Y.i,, rr.i•jv ôti 1p2:111:i-:Mv -:T,v 11Yjv -;:x·,7-

'P'~":Tj":7 .:;;orrEt.:erv, &Top:17j v•::;v -:o·~-:,J,v yéy,;.vev Tjµrv O r.o:vtspb1-:-:x-:o; µ-r,-:pr;;:eii.i-:l'j; 

h:o:!'>:t:pd:x.; -rY..; K:x..:.:o:0o'l.i:x;, ô; i;:,;.1J::x).e:.; ~r.'J -rYj; at,;, W; -r:".Jv02vl:.u02 ,· 

;:,:•,2;:6-:r;-:lj; E!; lh·,E-:b:v, Q;-:r_t); 'ï.7pi -:r;; i1.;!rn cx·~ÛE\l":i2:; iv06r:nµ.')V J.2~~ ':'lj~ -:::i; 

vi/ît:J•J; -:Y1 ; Èxehr,1v io.:>·.p:x-:e~:x; x2i T'J':,; iv cr:·~-:cxr; -:oV rivo'J; Yjµ.Wv Èo.tax€·~czi:10:u. 

-=lj·~:-r,,v 11È·1 lj'~X ~":'JZEV, Desinit. ·EpprJ)!'.l'fJ x~d r·~r;µ!p!t, ,:cr:vartc;,":2":! Y,µ.füv 

C..tle ll'llre l'sl :11lr1•ssée au patrian:lre œrn111i'•ni11ue Drnys Il, el le m,;_ 
tropolitain 1li• Ci'•sari'•t• dont il ). est question n'est autre que Métrophane, 
'l''i visita Vl'llise en i5-1!1 1• Sur lt•s agissl'mcnls dç ce pn;lat à Venise, on 
peul lire qm·lq111•s pagps intéressantes de M. Jean Veloudo 3 • Métropham' 
se rendit à Home pour offrir s1•s hommages au papr, cl confia, aYant de 
1p1ill1•r Venise, le soin de veiller aux inlén\ts de'l'Église grecque de celte 
ville à r1uatre personnes, dont deux ecclL;siastiques : Nicolas Trizentis el 
Basile Varélis (ou Valfris), et deux laïquPs : le comte Georgrs Corinthios et 
Manoussos Missinas •. 

L'autre ll'llre de Matthieu Ocvaris est adressée à Hermodore Lestarrhos. 
En rnici le commcnermcnl cl la fin: Incipit. ~lnO:xro, ôè Bapi'j; (sic) 'Epµo

;;,;,p,i> -:•:"> :;;i).-::i-:~ EiJ r.p:i-:ntv. Tà yp:i11µ2 aou, ç:ihcxn, tl, µtyia-:11v µs à0·,:1::xv 

:1.2-:È!'.l'":1j'1Ev, Wa-:-e a•j-:(); 1:cxpcxµ·JOtcx; i3e6µivoc; o•:ix o7ôa r.W; at 1:cxp2µv07t1J2tµ.7j"• 

Desinit . .lt0o~; ':'2 rp711;12-::x. µTj0èv ¼.:6-:tve -ro!; yp~µ.µ2-ro:y6pot; • à::uÀÉcr:e,oo~ 

1. G. \l.\lm1, /Jcgli arcl,iatri po11tificj (Rom,•, ti84, in-4"), tome Il, pp. 30:-,...:-,00_ 
<•n nol<•. 

t. llalthii,u lkrnris, qui habitait Venis,• en jan,·i,·r 1;>45 (= 1544, style ,·énilien. 
1·11111111c cela r,:,ullc ,le l't:pîlre d,;,til"atoirc 'lue ~icolns Sophianos a mise en lêlc de son 
11:x,a,xy,.,yà, (,·uy. plus loin. Jl· 247), et où il J'ap11clle TO ÔtvOQ, ni, xcxÀoxày:xO[,x,. ré,i,lail 
pc11l-<~lre encore clans c,•lle ,·ille. quand Mélrophane s'y rendit, en 1540. 

~. lE).ÀTjvwv O~oo;;r'..~w-v èr1totxt~ Èv llivt-r{~. l'P· 61 Pl suh·anlC'~. 
4. Ibid., p. fil. 



~IATrllIEU DEVAH.IS. t;XC\"11 

yip .:czp:x&t&~cz111v cid;,:ovnç 'tOY 11-urOov, oiov :r.czi v-Jv a-~vi.&"lj r.zp! -:-ov~i -:-o yp:xµµ:x 

110v. '.1-:x Btxrnlczç, iv'll vo1µtplov 1• 

Nous devons à l'oblige:mcc de Il. Pierre de Nolhac les renseignemeuls 
ci - après concernant les· manuscrits de Matthieu De\·aris consenés à la 
hibliolhèque Vaticane. 

« Le Yaticanu• grec n° f538 a appartenu à Matthieu Devaris. C'est un 
Sextus Empiricus, dont les mar~es porlenl un grand nombre de corrections 
,le sa main; elles sont ordinairement précédées de l'un des signes i, ~1 , 
ou du double signe Mt!, quelquefois awc le mot puto. Ce manuscrit est 
lie plusieurs mains el de plusieurs é)'oques (x111•-xv1• siècles) ; c'est un 
chartaceus de 700 fî., relié en trois volumes, sous Lé-On XIII_. 

« Le Yaticanus 11° !550 est entièrement un autographe de DeYaris. Il 
eonlit•nt les dt:Crets du Concile de Trente traduits en grec, el dédiés à 
Grégoire XIII 1. Il est corrigé, presque à chaque )'age, de la main de 
Fulvio Orsini. Charlaceus de 91 ff. 

« li y a d'autres manuscrits écrits par lui ou poss,;clés par lui que j'Pspère 
retrou\"Cr en achevant le d,;pouillement de la Bibliothèque de Fulvio 
Orsini. Leur description trom·era place clans mon gram! tr:m,il sur celte 
Hihliothèque. J'y décrirai aussi le Vaticamts 11° UU, qui contient un 
cahier de minutes de Mallhieu Devaris, awc des pièc·es de ,·e1-s grc•rs atlres
s,;es aux principaux pn:lats romains du temps de Paul Ill el de Pie IY ~
Dc-rnris fut très lié a\"Cc Orsini•. » 

Pour-les OU\T:1ges de Matthieu Demris, ,·oir les n°• fOt (tome I•·•), 15G, 
168 et t 79 (tome Il). 

C\;tait assurément un parent de Matthieu lle,·aris 11ue ce FRANÇOIS DEVAR1s 
qui fut au sen·iee de Christophe Longueil, à Padoue. Cet humaniste le 
recommande en ces termes dans une lettre 11 Étienne Sauli : « Franciscum 
Demrium Corcyrensem, cujus mini~terio in rebm; domcsticis bicnnium fore 
sum usus, tihi unice commendo. Dimisi antem ilium a me, non quocl 
mihi non satisfacerel operis suis (satisfecit enim cumulate et fide, et b1•
nernlentia, et modestia, et probitate) sed quod in animo sibi cssc 1füif.'ret 
nomam hoc tt•mpore visere el, dum per œtatem lieeret, multorum homi
nurn m01·es nosse et urbes. Quam quidem in opinionrm quocum11uc ille 
modo nunc venerit, est !amen a ,·obis in hoc conatn ad_juvandus. Quare prr 

1. 'E).).11•,oµv.:1µ1.t>v, pp. 506-.'i97. 
2. C01'SI sans aucun doute la copie originale de la traduction des Canons Pl 111'.·,·rets, 'l"Î 

fui imprimee à Rome, eo 1583. Voyrz le tome II, pp. 5S f.'I suivanlt•s. - É. /,. 
3. l'eut-ètro celles qui se trouvent en tète du l,iber de graccae li11guae pa1·ticulis. 

\"oi·"z le tome H, pp. 50-60. - É. l.. 
,. Exit-ait d'une ll'llre de ~. Pi,•,·re de Nolhac, ,lai,;,. d" 1101111, le , f,;n-i,•1· 11<1<5. 



LXC\"111 INTHODL'CTION. 

mihi gratum e1·it si curaris ut :ipud virum aliqucm gravcm cl honcslum 
i~tic ei esse liccat. Quod ut vclis te ctiam atque ctiam rogo 1• » 

Et dans une autre lrttrc, égalrmcnt datée de Padoue et ad1-essée à son 
ami Antoine Flaminio : « Franciscum Devarium Corcyrcnsem, qui bas 
tibi mlilidit, wlim a me etiam atque etiam commcndatum habeas. Nam 
1•u111 mihi ministcrio suo cumulatc satisfecit, tom ea est prohitate el 
litlc el pudore ut tametsi ipsum in studiis meis minime accommodatum 
l'~se in1Pllig:1m, t:unrn imitus cum a me dimittam. Capot commendationis 
llll'œ hoc est ut l:mtispcr rum suscipiatis et lnc:nnini, dum aliquid in quo 
:>pt•s sil istic nancis1·amini, quod ipsum nec longum nec difficile fore spcro. 
Hoc le 1am rogo cprnm quocl whementissime. Vix enim credas quanlopere 
lahorem ut nwa commcndatione, tuo studio, Saulii nostri vel officio vel 
lll'nl'ficio, rt•hus suis non male consnltum, si prohus adolescens intelligal. 
Si fuisset ad lit.tcras noslras wl relate wl natura aptior, profecto non tam 
forilt• a nohis disrPssissl'l. Rt•liqu:1 Pnim indoles cjus ita mihi probatur ut 
11il1il supra 1 • » 

1. C11111sror1111n1 l.oMUlLII r:pi,tolan1111 libri li' (B,ilc, fül!O, in-8•), p. 21H. 
:!. ln.:11. ibid .. p. 21!8. 

T 



LÉONARD PHORTIOS 

~ÉOl'IARD P11oar10s 1 n'était connu, just1u'à ces ,lcruiers temps, que pm· 
son petit poème Ilrpi a't'ptz't'1w't'1xj\; r.pœyµœn!2; 1• On ne possédait sm· lui 
absolument aucun renseignem_ent biographi!Jne; je l'ai mème consitlér1\ 
comme n'étant pas Grec, et j'écrirnis, il y a 1p1:1torze ans, que son titre 
de comte palatin ne plaidait guère en fornur de la nationalité hellénique l_ 

Il faut reconnaitre aujourd'hui, en présence des curieuses et intéressantes 
découvertes faites dans les Archives de Corfou par lf. Laurent V1·okinis, 
que nous étions dans l'erreur. M. Vrokinis a publié dans le feuilleton du 
4>1lor.inp1; ', joumal de Coi·fou, le résultat de ses patientes recherches sur 
Léonard Phortios ; nous y puiserons pour rédiger la présente notice. 
Ajoutons que M. Laurent Vrokinis a eu l'extrème obligcimce de me fournir 
un supplément d'informations tirées des mêmes archivrs, et 11ue j'avais 
sollicitées de lui par l'entremise amicale de ~(. Jean Romanos, professeur 
au lycée de Corfou et bibliothécaire de celle ville. Plusieurs pièces ont èll\ 

collationnées à nouveau sur les originaux, cc qui explil1uera ccrtai1ws 
difTércnces avec le texte paru dans le •M.o.:œ't'p1;. 

La date de la naissance de Léonard Phortios n'est pas connue, mais 011 

peut la placer approximativement dans les dix p1·emiè1·cs années du seizième 
siècle•. Son père s'appelait JÉRÔBE 1 et sa mère Dm1ur1xi;; 7• De leur union 
naquirent cinq garçons, savoir : 

a) CÉSAR, qm étudi:i. la médecine et l'exerça à Corfou, dont il fut le 

1. Il signe indifférl'mment <l>op't'LOÇ, •l>op't'~LO; el ~;,op't~LOÇ, On trome aus,,i 4>op-ri2; 
(Sopbianos apptllc ainsi un frère de Léon3rd; voy. plus loin, p. 247) el •l>op-r~1yo;. Lu 
famille, originaire d'llalie, s'app<'lail donc Fortia, Forlio, Sfo,·lia ou Sfo,•;a. 

2. \"oyez plus loin, p. 207, la description de cet opuscule. 
3. Voir la préface que j'ai mise en tète de la nouvelle è,lilion du poi•me de l'hnrlins, 

dans ma Collection de monument• pom· sert•ir à l"étude d,: la langue 11éo-/1ellé11ique, 
n• 17 (Paris, 1871, in-8•), p. 9 . 

.&. Dans les n,00 3:i, 36, 37, 38, 39 et -12 de la pr,•mii·rc annfo (1883-188,), ~nus le 
litre suinut: Ilpovov-1œxàt 1tœ1.œ-riv11ç Kov-11ni2ç o,it21wv-2-rœ iv Iüpx1n 1t2-rx t"T1•, 1<;' 
h2-rovnu11p1~01, 1tpœyv-œni01 A01VpEv't'lov l::. Dpoxi,-r,. 

,,. Il devait avoir au moins une vingtaine d'années en 1â3t, date cle la pul,lication de 
•on poi•me. 

6. Voir, aux Archives de Corfou, le testament de Diamantine, mi!re de Léonard Phorlius. 
dans le volume intitulé : Notajo Hanoli Parastati, n• 1'44, Co11fratti e testamenti tlal 
1:;u al 15'7, r. 597 I"'. - Ce testament t'sl dalé du 29 janvier 1M6. 

7. Voyl'z la note précéclcnll' . 

• 



u: INTHULIUCTIUN. 

111t'idcci11 eu chC'f pendant les annl'.•cs t 560, t 561 cl 1562 1, conJomlelllt'nl 
avec Jean Évrétopoulos 1 • Il épousa ÉTIE!'iNETTE, fille de N1cous CAnTANos'. 

b) ÀNGK, dont il est question dans l'épître dédicatoire du llczitczywyoç de 
Sophia11os ', el qui fnt méclccin, comme son frère César; m:1is, voulant 
l.1isser 11 eelui-ci le champ libre à Co1·fou, il se fixa à Venise. Après avoir 
longlPrnps exercé sa profession dans cette ville el s'être amassé une fortum• 
assez considéra li le, il y mourut en t 556 3, laissant en bas àg_e un fils 
llOIIIIIII' \' Al.~:RE B. 

c) C.\MII.LE, médel"in connue les deux précédents, fut nommé, en t549, 
mé1lei:in en chef de Corfou, poste qu ïl occupait encore l'année suivante, 
date de sa mort 7• li laissa un fils naturel, nommé ALEXANDRf: 8, auqud 
nous avons consacré, dans le tome Il du présent omrage•, une notice que 
nous devons compléter ici, car nous ne connaissions pas alors les recherches 
de M. L. Vrokinis. Nous avons publié plusieurs épigrammes grecques 
11'.\lexandrc Phortios à la lmrnngP de Jeanne d'Aragon 10, mais d:ms le volume 

1. Cl•sar I•lwrtios P:--l n1t"'nlio1111l· n,·t1l' lrc,is de st•i; f'rl•rcs, Can1iJle, Prosper et Léon:1rd, 
,!uns un al'le rlont voiri le ,!i-lml : • q,:;;µ~' µitp"riov x6'. fowOtv Èpycz<nr,piov 'A).e;io:i 
111-xi.-xxoio-o--x i. µ10-Èp Ilpl,o-:;;opor; tl•1.\p-r~10r; l,ix µipor; ot~-rov xot\ lii.t ri{po; -rov µ10-Èp 
]~crµ{lo"J xxL µ,.,.~p T:E~cipo"J, rz·;TCl~éi.;at>v ciV-ro•j, xœL 1u~Èp .Atov&.pOo;, cx•j-ci~eJ~o; 
cz~-rfuv, ~oi~ovv i.ipµnnpovr; xpi-rixr; -rov l'\,xoÀ-xov 0eo-rbxr,v xcz'i T~oivr, Kot1tÉ).ov ei; -rix; 
et~;nt>vl2; 'izo·Jv ol à:OE).;io'i. Et.; -rY1v lt2voµ.T1v 't7l; 1tcx-rptx7!; 1tEptovalœç, êitèt vil µ.otpr.iaovv 
xot\ 1toipovv -rp!-rov. • (:'iotajo Manoli Paraslali, Co11ti-atti e te11tamenti dal 15-U al J5-i7, 
n• HU, f. 315 n•rso.) 

2. Ce serait, suiVHnl M. Laurent Vrokinis (4>1M11cz-rp1r;, n• 38, col. 8 du feuillt•lon). I,· 
méme 11uc J,,an Bpo-ri110Àor;, auteur d'une pri..r~ imprimée à la fin du Scnnonnnirc ile 
l\hartouros (rny. plus loin, p. 300), et qui l'tait, en effet, à la date de 1500, mêdecin 
en chef de Corfou. Cdtc assertion nous var.rit lri•s acceptable, el Bpo-rb110).or; doit èlrc 
considéré ,·ommc une simple faute rl'impression pour Dpe-rb1rovÀor; (= Eupe-rb1rouÀo;). 

3. !-pml> Cesare, mcdico ,·alentissimn, Stl'fonina d!'I Nicolo Quartano, S()rclla di Oltuian 
(.luarlano (l51i0). Verli per f'ssa Atti di :Spù·o T1·a11dafilo, n• 1022, f. 20.J, Conlratlo 
':.! scll. 1573. (:'Îote communiqui•e par M. Laurent \"rokinis.) 

.J. Vo~·,•z plus loin, p. 24 7. 
5. tf11Ào1tot-rp1r;. n• 1i8, col. 8 el !) du fruillr>lon. 
6. Nolnjo Mattio l'arnslati, Alti dol H,â() al 1â80, n• 1441i, rnl. 4'",f. 68 r 0 : • Valerio 

Forzio, liliolo del errelcote quontlam Dr Angelo J,'orzio. • 
7. <l>1).61tczTp1;, n• 38, roi. 9 du fouillclon. - Un testament de Camille Phorlios cxi,lt' 

,Jans )('s Acles de illnnuel Par11slati, 11° 1444, f. 407 I"'; il porte la date de 15"7. · 
8. Le h•stomcnl meulionné dons la note prfrédenle contient celle phras() : • La.<so a 

min Jiolln Alexandro, o fiollo o 110 fiollo, l'ouima e tutto quello ch' o slabilc e mobill.'. • 
1.es mols soulign<'s S()III la formule consacrée, rions les testaments de celle époque, pour 
dé,igucr 1111 fils né d'une union illt'gitimc. Cf. tl>11.i1rnp1r;, n• 39, col. 2 rlu feuilleton. 

!I. l'a;:" IX!. 
10. Tome Il. pp. li>(-11<0. 



LÉONARD PHORTIO~. 

d'où elles sont extraites, on trouve aussi de lui cieux sonnets italiens adressés 
à la même personne ·et que nous demandons la permission de reproduire. 
Alexandre Phortios, suivant l'opinion exprimée par M. Jean Romanos 1, 

:mrait été le premier Grec à s'essayer dans la poésie italienne. 

Donna cui d' ampi fregi imperla e inoslra 
L' eterno Rè, che largo in adornarvi 
Fu di pensier honesli, e 'nsieme darvi 
Cio che di sparso bel rra noi si mostra; 

Se 'n voi tant' è 'l valor ch' a petto gioslra 
Con le memorie antiche, e a celebrarvi 
Desta si chiari spirti, ch' a sacrarvi 
Colossi ergon' ed archi a gloria vostra; 

Non torcete pero dal volo humile 
Ch' appendo a mi le luci, e sol I' ard i ta 
Ilia voglia pago renda il cor gentile; 

Cosi I' eterne fiamme in lungo aprile 
Ritenendovi tardin la partita, 
E vi s' inchini Taprobana e Tile ~. 

* 
" " 

A.' questi altari tuoi sacrati e sanli, 
Fra si lcggiadri spirti, o mortal Dea, 
Devola e io m' inchino, e la sabea 
Lagrima incendo a piedi tuoi d' avanti. 

Poi rra i vivaci allori e gli amaranli 
Con cui l' honoran Flora e Galalea, 
De' fio1·, che ne I' estrema piaggia atlea 

Già colsi, l' orno e io le mura e i canti. 
Ma, Diva, non sdegnar se de le fronde 

Ch' oggi Amarilli diemmi appresso io spargo 
Di queslo chiaro tuo soggiorno il suolo. 

l.loris cosi cantava, e 'I folio stuolo 
Giovanna risonù de le sais' onde 
Thesprotie si ch' udillo Atene ed Argo 5• 

Autant que nous en pouvons juger, ces deux pièces ne font pas trop 
mauvaise figure à côté de celles du même genre dont une partie du volume 

t. Dans un Discours prononcé à l'occasion des examens de l'année scolaire 1882-1883, 
d publié dans le- 4>1>.offcz'tp1ç du 25 juin 1883 (n• 19, page 4, rolonne 1). 

\!. Tempio alla divina Signora donna Giovanna d'.4.ragona (Venise, 1555, in-8•), 
page 344. 

3. Ibid., p. 345. 



1:,11 

t•sl r1•111plic. Les \"ers gre1·s J'Alexaudre Phortiosrepmduitsd:ms le tome 11 1 

prouvent •tti'il était un assez habile helléniste. Il avait, en outre, étudié hi 
1111•drcinl', comme son père et st•s oncles, cl il enseigna publiquement le 
grl'c 11 Corfou en 156t. Il fut m1•d1'<'in en d1ef de celle ,ille en t570 Pt 
15it, et y mourut en t574 1 . 

d) P11osn:n J. li se maria, mais mourut sans laisser d'enfants 1. 

e) Umuno. On ne trouve aucune mention de lui antérieurement à 
l'armée t;,;;t, date de la pultlication de son curieux poème IIEpi a-:pcz-:tMux,:; 

-:-:pczyµcznicz,;. Le f5 ft\uier 15;;4, 11ar acte passé en l'étude de maître Mid1Pl 
c;larns, prèlre et notaire à Corfou, Léonard Phorlios cé,la a Pierre Galil'n 
(rczi.r.v~;), du faubourg de llamale, une certaine 11uantité de Yin el lui ,·ersa 
1111e somme d'arg(•nt, en échange de quoi ledit Pierre Galien s'obligea à lui 
1!011ner l'éfJllivalcnt en huile sur la récolte d"ofües de l'année courante 5• 

En 1558, nous trournns Léonard cx1•rçant 11 Corfou la profession de 
nolairc; et, en Hi44, il fait, pour la première fois, partie du Conseil iles 
C1•11t ci111piante nolili•s de la Yilll• de Corfou•. 

li s,• maria jPune a,·ec Sull.\ ou Suu.TA, fille de Bt,AI~E Gnzz1 ', et eut 
dl' cc mariage 1p1alre garrons 8 et une fille, savoir : 

a) Aocusn:s, qui se maria et laissa des fils, petits-fils el arrière-petits-fils. 

/,) TufoPHII.E, 1p1i mourut :nanl s1•s frères. 

c) JÉRÔU:. 

d) Jr.A:s-BAPTISTE, qm cpousa, 1•11 1556, Azm1ouu (ou Fiora), fille de 
François Drligotis, fils de Guillaume, cl sœur d'Antonello et ,le IJonat 

1. Pairl's 178-IKO. 
~- tlo,lo1t01-rp,:;, n• :il!, rnl. 0 rt 10 ,lu fcuill,•lnn. 
;'i. Ilpoa:ropo;, dans le dialt3Cte corfiote du st•izii,me sii•dc. 
-5. On lit f. 211 \'.Cl'SO ,les Acll's de Matthil'U Paraslalis, n• U-11 'l'OI. 2••: • 1551. {, p.talp 

.\.ovcip~o; <l•op-::,yo; w; XO'JµEacrpto; xczi hycz-r&p,o; TOO 11:0TÈ p.tatp Dpoa:r~?O'J, 
2~Ei.;o\l cr;'tt:itl, x2i µ.,aè:p 1tll":dÀYjC Aovxch·r.;. W; xo"Ji,.ia,,:,c '"l.; ,c-.,pi; TCo·.ni~:i;, avµti2; 
xczi i.Eycz-rcip:cz,; -ro::. 1ro-rt p.talp Ilpoa;;opo-.,. • 

5. Ach•s d,• )lid1el Glarns, n• 1058, Co,1tratli c tc11tamc11ti tfal tâ3,1 al U'7. 
folio !I vl'rso. 

6. <1•,i.Q-:-:np,;, n• 38, col. lt du feuilll'lon. La date 1536 de la ligne 7 de cette 111,:111,· 
rolonm• 1•st le rèsullat d'une faute d'imprrssion, il faut lire 1538. 

7. \'oir. dans Ir vol. n• 1'47, Coull-atti e tc11tameuti dal 1570 al 1592 de Pholiu~ 
l'nlatianos (f. K3). le trslamcnt de SLamata (ou Stama), fille de feu Blaise Guizai et femme 
,le 1;.u l.èouar,I Phorlios. Ge testament, dalc du 22 décembre tâ71, en annulait un auln· 
r,·,ligé à un,• ,:p,xp1e ant,•rieure par le nolairl' SL~·lianos Rikis. 

Il. <l>ti.l,,a,p,;. 11" 31!, c·ol. 12 du l',•uillrlon. 



Ll~ONAIU> l'IIOIITIU:--. LCIII 

Dcligotis1 • li laissa des descend:mts mùles .. Le derniel' suniva11l de ses 
petits-fils fut llémétrius Phortios (ou Phortzigos), qui exerça le notarial 11 
Corfou, au dix-septième siècle. 

e) É1,foNORE, qui épousa Georges Théolokis '· 

Une partie des actes rédigés par Léonard Phortios pendant son notariat 
existe aux archives de Corfou. Ces actes forment un gros rnlume, qui porte 
exlérieurement le n° 1006 et le titre suiv:mt : Noruo Lr.oNARDO FoRctGo. 
Volume contralli e testamenti dal 1544 al 1565 3 • Ce volume se di,·ise en 
d1•ux parties. En tète de la première on lit : Alfabetto delli alti del quon
dam Lr.oNARDO Foncro ~ODER, principia dal 15-U, 21 setembre, e te,-mina 
tlel 1567, f5 marzo, fatto per conto del spett. sr Ni~olo Calichiopulo, 
attual custode, averlendo che vi è un altro libro del med• nodaro, il qual 
contiene-li medesimi atti di questo primo libro eccetuati dit'ersi pochi 
alti che non sono bisognevoli'. f;t plus bas : Moiti alti del presente noder 
non sono alfabetati, mentre furono troMti dopo 5• 

En tête de la première page de la seconde partie, on lit la note suivante, 
qui, à en juger par l'écriture et la couleur de l'encre, est très prolJablement 
contemporaine de Phortios, ou, du moins, lui est peu postérieure : Proto
colon Not. Publico comenza dal di 22 febrer del 1558 8 • Vient ensuite 
relie autre note, qui est certainement du dix-huitième siècle: Libro 2d" del 
node,- LEONARDO F0Rc10, nel quale si contengono tutti li alti che contiene 
il primo libro di detto noder, eccetuatti pochi altri che sono lacerati in 
questo secondo libro 7 • 

Ce volume ne contient pas, comme 011 le voit, tous les actes ré1ligés par 
Léonard Phortios. Il résulte, d'ailleurs, des recherches de M. Laurent 
Vrokinis que Phorlios, qui exerçait le notariat dès 1538, continuait de l'exercer 
pendant les années 1568 et 1569 8 , comme le prouvent des actes existant 
dans le susdit volume et dont n·y a pas soupç011né la présence l'auteur des 
notes que nous venons de reproduire. 

Uonard Phortios est qualifié de « avocato di Corfü " dans bo11 nombre 

1. Mallhicu Pnraslatis, n• 1442, vol. :'i••, <:011'1-alli e testame11ti dal 1553 al 15:Jli, 
f. 296 verso. 

2. Dans un acle du 30 décembre 1572, on trourn menlionuée • 'E>.tovbpœ Ovya'tlîP 'tOO 
1tO'tÈ: µ.1t1Èp A&0vapoou <l>op't~tyov xœ\ avµ.illœ µ.ttrÈp T~op't~'I ElEO'tOX7i. n ( Actes rédigi,s 
par Photius l'alatinnos do 1570 à 1592, dons le vol. n• 1147, f. 84 verso.) 

3. <l>1).b1tœ'tp1,, n• 39, col. 5 du feuilleton. 
4. 4>1Ào1tœ'tp1,, n• 39, col. 5 du feuilleton. 
5. «l>1).biX'tp1;. n• 30, col. 5 el 6 du fcuillclon. 
li. «l>1i.b1tœ'tp1,, n• 30, col. 6 du feuilleton. 
i. <li1).Q1tœ'tp1,, n" 3!1, roi. 6 ,lu feuilleton. 
i<. •l•1i.61tnp1,. 11• :'i!l. col. li du fruillcto11. 



INTRODUCTION. 

d"ncles nolari1:s, et notamment dans un arte du 1•• février 1570, passè 
par-devant Arsène Bublia t, et par lequel. il institue son fils Jérôme son 
fondé de pouvoirs. Dans d'autres artes, parfois dans ceux mêmes qu'il a 
r1•digés, Phortios prend le titre de « avocato e notario di Corfù 1 ». Enfin, 
dans certains autres documents, même dans plusieurs de ses propres actes, 
il est appelé Notarius -publicm Corcirensis, cancellarius ordinarius 
t•crlesiœ cathetlralis nobilis civitatù Corcirœ•. Dans un acte de l'année 
1551, qui se trouve p. 46 de son livre d'actes, on lit : Leonardo S(ortio 
not. e cancell. vicarial de l'arcir•e11col'UIO di Corfù'. Et, en elîct, 
Léonard Phortios fut bien notaire et rhancelier de l'èglise latine de C01·fou, 
pendant les années 1540, f548 et 1551, sous l'archiépiscopat de Jacques 
Cnœos. On en trouve aussi la preuve dans deux autres documents digne~ 
de foi : l'un, daté du 8 jamier 1548, est ln copie, écrite de la main même 
de Phortios, d'un ortll"C du métropolitain d'alors, adressé aux chanoines cl 
autres dignitaires du clergé latin, et concernant certaines réparations cpti 
,levaient ètrc faites à l'église cathédrale et le remplacement cle divers vases 
sacr,;s. Ce document est conservé ·aux archives de l'arche,·èché latin dL• 
Corfou 5: Le secoml de ces documents est un contrat rt;cligé par le notaire 
lfatthieu Parastatis, daté du f5 juillet f555, el par lequel fri,re Vincent 
llamrnnos afferme des vignobles à Jacques Ranos, lx xwp!ou -rwv 1\1,zp•mo
r.ov).wv. Il est fait mention dans ce contrat d'un acte antérieur relatif à un 
partage cle terres, acte qui devait se trouver parmi ceux de Léona1·d 
l'hortios, notaire et comte palatin (vo-r,zplou Hl xliv-r ,:,z).,zil[vou 1). 

Léonard Phortios avait fondé, à Corfou, un courent de femmes, ainsi 
1pte cela résulte d'un acte rédigé par le notaire Matthieu Parastatis, le 
l 2 mai i557, et' où il est dit c1ue Léonard, ,;,ç nii-:wp Hl oixoxvpr,ç -ri';; 

11,;vi'jç -ri'jç xE1µÉv',;; iv -r~ 1tEp1oz~ 'tijç ,:,z).,z1or.oÀEwç, 1tÀr,11iov -rwv !iyiwv 'ltiawvo; 

Hi l:wa1r.:i-:pou ÈY -r~ r.,zp,z0û,zaai~, auvEywvr,a1 µt-:01 -ri'jç 1\1,zx,zFf,z; x,z-ri x6a:1ov 
:\lo!pi,zç µov,xzi'j;, 0uy,z-:poç r.o-:à l:n,:,zvf, lfo).r,).ll, il101 ovoµ,z cz-:.-rf,ç x,zl il101 &voµ:z_ 
l\lo!upi,z; 11ov:zzi'j;, ,z•j-:,ziéi.p;; µp. 'AviiFÉoU M,zpxoupll, x,zi id~WXl r.po; ,z~-:2; 
ÎM; -:É).o-.,; ~r,ii'j; cz•:.-:wv -:r.v µovr.v µà -ro và! x,z-:01xo';v ,z! ,z•j-:,z! µov,xz,xi x:zl r.po

vo')"Jv x%1 ï:WÀQ-Jv ù,2 vŒ TO!:iv+:)"JV a:-j":'~v, etr. 7 • 

t '.'inlajo Ar.<'nio Bublia, \'OI. n• 363, Co11h·. e test. dal 1567 al 1571. f. 40-2 ..- t'I ,·•. 

2. :'iolajo Lconurdo Forcigo, vol. n• 1006, Contr. e le&t. da/ 15-~4 al 1565, r. 157 redu. 

3. •I>,,.ir.,ztp,;, n• :m, roi. 8 du feuilleton. 
4. 4>,).~m,-rp,:;. n• :'i9, col. 8 du feuilleton. 
5. Alli ,lhwsi dal t:>37 al 16:>5, vol. t•, r. ;i(i. 

6. Notajo llallio Paraslali, n• H42. vol. :;a•, Co11h·atti e te.tame11ti dal 1553 al 1556, 
folio 223 1·cclo. - cr. 4>1Ào1t,z-rp1ç, n• 30; col. 0 du fcui llclon. 

7. :'iolajo )lattio l'araslati, n• 1443, vol. 410 , Co11tratti e teatanumti Jal 1556 al 1580, 
folio r,I wrso. - Cf. 4>i>.or.,z-rp,;. n• 30, eul. 10 cl Il du feuilleton. 



ü:oNARD PHORTIO~. 

L1!ona1·d Phortios clenit avoir étuclié le clroit, puisqu'il est, :t plusieurs 
reprisrs, qualifié d'avocat. Sou\'ent aussi on le choisissait pour arbitre clans 
des contestations relatives à des questions d'intérêt 1• En f 5-i8, ayant fait 
un voyage à Zante, il y fut appelé à donner son avis dans une aITaire 
litigieuse 1 • Après un court séjour à Zante, Phortios revint à Corfou et fut 
élu membre clu conseil des Cent cinquante nobles 1 • En 1559, il concourut 
pour la place rétribuée de Difensor de Conclannati, mais il échoua•. Celui 
qui obtint cet emploi fut le fameux Pierre Bouas 5, qui se couvrit de gloire 
à la bataille de Lépante el y trouva la mort 8 • 

t. <l>1l.01t0t'tp1;, n• 39, col. 11 du lcuilleton. 
2. <l>,l.01t0t'tp1;, n• 39, col. 11 du feuilleton. 
3. <l>1l.01t0tTp1;, n• 3!}, col. 11 du feuilleton. 
4. <l>1l.&1tnp1;, n• 30, col. 12 du feuilleton. 
5. <l>1l.01tnp1;, n• 39, col. 12 1lu feuilleton. 
6. Puisque l'illustre nom de BouAs se présente sous notre plume, le lertcur nous par

donnera peut-être d'insérer ici, concernant un mernbro de la mèmc famille, M:crcure 
Douas, capitaine de stradiots bien connu, Je document sui..ant que nous ne lirouverions 
P"ul-èlre pas de sitùt l'occasion de· publier ailleurs; c'est une quillancc signée de lui, cl 
11ui se lrou,·e, sous le n• 704 dans le manuscrit 26110 du fonds fran~ais de la Bibliulhi•qu" 
nationale de Paris . 

• Youa, MERCURE BOUA, cappitaine de ce11t liomme, de guerre à cheval alba11oy11, 
conf,,111101111 avoir rereu de JI~ Nicolaa de Neufville, con11eiller du Ro11 110,tre Sire et 
ll'e&orier du guerre11 de .Vila11, la 11omme de deux ce1111 livre11 tour1iois à 1101111 ordo11-
11!e11 par ledict Sire pour noalre eatat et gaige, de cappitai11e èa dicta ce11t Alba11oya, 
du quartier de ja11vier, fevrier et ,nar, der11ier pa1111i, De lttquelle 10111111e de li' livre• 
tour11oi1 noua 110111 te11ona co11tent et bie11 payi, et en quicto11a ledict de Neuf11ille, 
truorier de1111u dict, et tou., autre•. E11 tumoÏllg de ce 11ou1 al/Ona 11ig11i ces pre11entc11 
de nostre main et faict 11celler du 11cel de no; arme11, le xvij- jour de juing mil ci11q 
ce1111 et 11iz. 

B 

Du sceau de cire, apposé à droite ,le la signature rrproduite ri-dessus, il ne reste mal
hrurru!!Cmrnt plus IJUP drs fragrnrnts insignifiants. 



t:C\1 1 \TIWIIIJ :Tic 1\, 

I.e O nowmhn• t:,Go, Phortios l'ut nommé juge latin (= zutlcsc lali11) 
1·onjointcmrnt a,ec Antonello Damodos 1• Cette nomination seule suffi1·ail 11 

pr011,·1•r que Léonard Phortios appartl'nait à la religion catholi11uc romai,w. 
Lr :iO dfremhre tic la 1m\me année, il fut élu membre de la commission 
d1•s ln•ntc nolilcs laï11ues, laqurlle, de concert a,·ec vingt membres clu 
cl1·rgé el le gouwrm·menl local, procédait, tous les cinq ans, à l'élection 
d,•s protopo1ics ou à leur confirmation 1• 

Phnrtios fut élu de nouwau Difensor deCorula,znali, le 50 octohre t561i•; 
et, le 50 ol'lohrc i5ti8, P1·01•11editore aile tolelle 1• L'année t:,H9 rsl celle où 
le nnm de l,{,011ar1I Phortios parait pnur la dernière fois dans les list1•s des 
rnPmhres du co11s1•il t!Ps Cent cinquante nobles 5• L 'anm:e suirnntc, se sentant 
gr:l\elllPnt malade, il fit wnir un notaire et lui dicta son l1•stm11cnl. i, la 
date du I" amit t570. Yoici le trxte de ce documrnl, d'après lllll' eop1c 
prise, à noire intention, sur l'original par M. Laurent Yrokinis. 

~;6, f,µ!p:x :x.,, -:o-j 2·~":',;,-,j11-:o·J µT,vQ; ilj1110tv oixt:x; -;o·J -:t~i'J'.J µt11èp AE-:..v:ip;;,,,.J 

!:;lp-:~t')"J, È.'I -:r, -:::.1:-:,;,z~ -:T,; i.";;~;,;•.,1 µo·,f,; 't'IÏJV ci:yftdV -=~i; Oe');;~p(,>V 1:-z-:éptdV 

T;~.u;,v, iv. -:,~, i;r1>t."JJ.i,~> Jir.,p•Jyi';,v, èy,;J 6 pT16E~; .. \eov:ip0o; T1tp:1Jx6:uv!I:; e!; -rYjv 

xÀÎVljV iv !l'.l'J-:Evi~, x2pt'tt 0-:,.., 'tO':i ;::xv-:oi;'Jv2µo·J Oe'l-J QfÏJOV lzr-.1v tOv VO':Ï\I x:zi -:i; 

i-:Ép:z; 2i110i,'1ët;, x:xt T,;;lh/J!i; -rQ -;,;;tj O:z·,2-:ou Œ')pov -:ii.o;, µY,ra,>; a:i;:v-,.;;to; ir:éi.07J 

Èr.qJ.oi x:xi -:-i è:1i i:y:zû:X i0tr:i;:,o,.,-::x 1ufvti>11t, ;;::X -:o·~-:o 7jto·Ji. 7j0ljv Ti è:1i iy:zOi 

;;1');;r1,t1'12t x:xi ei; yp:zyYjv -r.:2p2i;,;;•~v::u, l·,:z, à;;.,;;-:·Jx,;;·,J,;1i; µ11-., -rf.; ;::zp,;,-,j,,..,.:; ~'.ùf.;, 

r.:iv-:e; ieixoi Ti x:zi ;:ilot iv ,!p-i;v~ ;;12:.ufvr.1>1Jt, lvOEv. -rivljv xcz-:evOr.tov -ro,:j µ111i:p 

T;6p-:;r, X2Àx16;.,;;•JÏ.~'J x:zl 1.1t'1Èp l:;:Yip,;;"J 4eqJ.Jjat2v"J".J, o~; ;;,• f-:Épo"J 1tp'll'J(~T:O"J 

ixi-:E'JIJCE èi.Oe:!v x:zt è;.i -:o•j-:"J µ2p-:--Jp:z; Él1E'10::u, èr:,;;ilj1J:X -:T,v r::zpo•jtj:zv 110°J iaz:i-:7jv 

1;::zO-i;Y.l'jV 11 • 

K2i ;:p,ï>':OV µèv ï.:zp:z-:ilOl'jµt;;t 6 &.11:zp-:r.,i.~; -:7,v 1f'JxT,v ei; ze:!p:x; Oe:o•j ;,t1v-:o;. 

"E;:1-:2 ci;:ilj:.101 x:zt -ro!; ï.111tv zptt1-:t2vo!; -rT,v O;:tÀQµÉvljv a,;vz,;,p1jt1tv, ol; ûi.0:121 

xi:y,~ ï.2p• cr·~-:o!; 't'"JZEfv. EHJo·,J-;,.,; OiÀr.d x2i Op,f~rd x2i Œ;:ivrü -:-7jv G"JJJ.Gi:z: 110".J -;1jv 

~-:2.:J.:t X"JFi x:zt oixox·Jp:X e:; -:¼ ï.2v-:t2 110".J ày20i X1jVlj't'i x:ti Clx-i;v,;-:2 x:zi iazi-:1j 

t. cJ,,l~TC:XTpt,;, 11'' :m. roi. 12 clu f'c•uillc•ton. 
2. •l•,).r,:::x.p,;. 11• 4':!, roi. 1 du f,•uill,•tnn. 
3. <l•,)hrcnp,;. 11• 4':!. roi. 1 t>l 2 du f,•11Îlll'lo11. 
4. <1•,ihi::x.p,;. n• 42, roi. 2 du feuillo•ton. 
5. Yoir ]o, proci•s wrLal du Consi•il de l'an111;r 15fi!l, dans 1<' loml' Il des .-trgn111r11li 

tlh•erai d,•lla cil/à ,Ir,/ t;,30 al lt.i25, f. SOO l'l'l'lo, 
Ci. 1,,;onnrtl l'hortios nait fait un 11',lamrnl d~s le fG 5<>pl<'mhrt.• 1545. En rniri le 

clt~lmt : 11 ~;µ.!, T1µ.ifiX tt;' -ro:j G'l.t"t'tµt~h:,"..1 l'lj"O:; i·,-rO:; 1t2i.2'tfo~ P,"JaÈ.p AEwv:i~~l)'J 
,i,;,p,-::tQ"J. Èv -rW Èµ1ti:ifito K,;,C:,t1;.b,v. ti,; ':T," Èvo~ir1 -rWv 21·tt.:,v r.2-r!pw-v, ÈyW .. \E(l)v&.p,;;o; 
cJ>O?t:t"J:;. ëi,,.r,:;"7"1,; ,;J., X"fj't~µEvo,; tè:; 'tTt, xlh,·r.v IJ.0"..1, C'lr. • (~olajo Papà Michiel Ghl\1is. 
11• to:,R, t:m,tra/li "te•tan1e11li tlal 15:'i4 al tâ'7. f.r lrstamt>nl ocrUJ>l' le,. ff. 300 ,·er-<> 
1•1 :i07 rrl'ln 1•1 wrsn.) 
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ll'l'J Û'l)povoµtaat; Xatt CÎÉWµatt -;di 'llatU3iat µoiJ vdi µi;v 't"7)V -ij0û,! CÎtatar,1m XIXYÉvat i; 
,x·:.Ti ,li; aè: XatV!Vat r.p:iyµat, Ôr.!p -;t,i; di;;ivw w; œvwOev X'l)V'l)'t"di xati :XXT,V'l)-::X x:xi 

e1i; ô).,x µou -rdi li,xœ,6µnat. Kati ir.ulli; lôwaat -roo y0eµ1tpoo µou x:xl -roo u:oo µei·, 

't"O'J lf'llat't!an ,;1vdii; 'i'01tou; litdi vdi Cf'l)'t!UaO'JV lid: vdi w,o ltÀ'l)povouv 't"O ~ipo; at-:.-:,;,v, 

onw vdi -:ovi; lxoua,v n,unpoui; dmo 'llatV'toi; ~ipou; xœl 'ttÀoui;. 'Af!Vw 'tOO u!oo !lO'J 

-:oo A-:.yc.ua-rl -ro 6a'lli,-r,ov µou ii1tep lx,,i c!i; -ri;v r.ep,o;c/jv -ro'J ayiou A,x~:ipo·,, 

",')'O'JV -rdi l:!o inœa-r'l)p01COUÀat xœi ,;/; 6a1t'l),6r.ouÀo o.:oo ive o.:,a-:,v œ-:.-:G>v. Tdi u 
ii.:x,xi p,:ip,at ii.:rp ixw Il; ,;ovi; 'i'O'IIOU,; ,;ovi; œvwOev, Ô.:!p tfüuaat 'tOO yatµr.po"l 

x:xi -ro':l uio':l µou no Mr.n!a-rœ, OtÀw vdi ,;di ix~ 'li auµ&iœ µo-... 'li l:-:i1•:x i,u; -rÉÀoui; 

:wt,; œ-:."tt,;, ·xœl cl:;:/; ixer xati lµ'llpoaOev vdi lx~ i;oua!:xv vdi -:di xiµ~ ai -r, Oéi-~ xœ! 

~,,ti).e-rœ,. Kœ! ômo ix -rG>v "11:x16iwv µou -ijOüe fi6pe6t, xœxor.,o r.poi; -r'/jv µ'1)-rep,x 

at•:.-roO xœi /;è:v -ijOüc xiµ'I) -ro Oü'l)µi 't'/llô, vi i;,:11 -ri;v x:xdpat µou xœl -ro':l Xp,a-ro':l, 

x:xi vi -:.µ1topt, vdi 'i'OV i;EXÀTjpT,~U dadiv vi 11µ0·,v iyw œr.œ-:6; µo-..., x:xl vdi ..;µ.:ope! 

vi 'i.!rip'll oU,x -:i iiixœ,6µœd 't'l)lô daiv VIX iiµouv iyw, 6r.o':l 't"IX -/i;E'.JP'll at·:.-ri; -:i µoo 

ë;,:ouv xatµwµÉvœ. Kœl r.œpnœÀG> -rr,v iivwOiv µou G'l)v6!at VIX -ri µ'l)p:ta'I) oHat µou -ri 

.:2,;.;!at xr.1p7jG'tlX 'tO xatOè:v vdi µ'/jv ôè:v l!Vatl 't!ltO'tat axivoœh Eli; œ•:.d. Kati -:o 
é.ar.ij-r,ov µou Ô1tEp Xat't'l)XW, Oi).w c!i; 'tO 'tÉÀo; œ,j-rt,r; VIX ,/; œ97111'1) ilHo tvoO ix 'tlX 

r.:xtoiœ µou, Ô-:'l)vor; Oür,a, at:i-rii. 'Axoµ, OÉÀw 'li iivwOév µou auµ&i:x c!r; ,o -raÀo; 

at.;-:t,; VIX œ;;iia'll ÔÀattr; nri; -rnœp-r,œri; ii:tep ixw a-rr,v Kop:xxdvœv 'tlJO u!oo µou -ro·:> 

A,jro=-r!, xo1t,ov.ati; xatl i)Hulvov-rœi; 1t:i11œ ènpii µou ôtatOr,x'I) xœ! xov-:i;xüo, or.oO 

vi b,xµœ iwi; -ri;v aiiµepov • µ6vov 'li 1tatpoOaœ ia;,:ti-r'I) 6,œOr,x'I) vi èz'll 'tO !azupov xœ! 

~É&œtr,v, xœ! œr.atpataŒÀEu-rov ii; ,i!i xœl -:o t;t,; Kati r.fo:x iû.pou µou èo,xoo ci;:ivw 

a•:i'i.ii« dvn, xatl oli-rwi; ono xatl op!~w yevi110:x,. 

K:x-revd1t1ov -rwv civœyeypœµµÉvwv µœp-rupwv, El-:,vœ,; o,i r.ep,aao-:É,-:x·, œ11;:2Àt:xv 

x:xl ~Elh!oatv xi't'wOev e!xioxe!po; iir.iypœ•}œv. 

+ iyw r .. :,py; XatÀIXtO'IIOUÀo; µatp't'TjpG> 'tlX iiv,.iOev xat! ii.:oypat•}:x. 

+ iyw l:1tipoi; "11µ'1)at2voi; µœp-r'l)pw a't'1X œvw6ev xœi ii.:oyp«4« 1• 

Léonard Phorlios n'étant plus mentionné que comme décédé dans les 
actes publics postérieurs à {570, sa mort ne saurait être placée qu'en cettr 
année-là; elle suivit vraisemblablement de très près la rédaction de son 
testament, c'est-à-dire le 1" aoùt -1570. 

Si, jusqu'ici, nous n'avons parlé qu'inciclemment du titre de Comte 
Palatin que po~tait Léonard Phortio11, c'est que nous nous réservions de 
rewnir sur cette question à la fin de la présente notice. 

Un Vénitien nommé Théodore Gaglianli a,·ait été créé comte palatin par 
Frédéric II, empereur d'Allemagne; parmi les privilèges attachés à celle 
distinction figurait celui de créer d'autres comtes palatins investis des 

t. ~olajo Al'M'nio BubliR, vol. n• 36:'i. Contralti e te.tnme11ti ,lai 11',67 al làil, 
I'. f,1)2 rPdn Pl vrrsn. 



u:n11 INTHODUCTION. 

1111\mcs droits que lui. Ayant donc conféré ce titre à Jean Chondrommatis, 
ile Corfou, eclui-ci le conféra à son tour à Léonard Phôrtios; et ce dernier, 
voul:int donner un ltlmoignage de satisfaction à deux de ses fils, Jean
Baptislr et Jfrùnw, lrs <'r,;a comtes palatins. Voiei l'acte d'investiture du 
preunrr. 

Jlios, I.r.0N.1Rous }·oRTJUS, sacri Lateranensis palatii aul:eque imperialis Coml's 
l':ilatinus, cum aucloritate consimili generali et speclali creandi alios eonsimilPs 
comites palatinos arl infinitum, qui etiam consimilem baheant aucloritatem ereandi 
alios l'onsimilcs comilt•s palatinos ad infinitum qui possint l1•gitimue quoscumqm.• 
rx illirito el damnalo coitu procreatos, creal'Cque notarios publicos el tahclliones 
ac jmlices ordinarios, doctm·csque in utroquc jm-e, artiumquc omnium libcralium 
11w1licin:eque, rquites aurcalos, pol'las laurcatos, armifcros arma qurecumquc 
,h•fensihilia 1lt•f1•rf'nlrs, cives romanos civitatumque locorumque imperialium, 
1·r1•atus a D•• Joan ne Chondl'Omatio Corcyrensc, p'1 sacri Latcranensis palalii aulreque 
imprrialis comite palatino, p"• aul'loritalcm gl'nrralem et specialcm babcnte creandi 
omnia supras<"ripta offi1·ia el rlignilall's ad infinitum; qui Dominus Joannes c1-ealus 
furrat a [)•• Theodoro de Gall'ardis, cive rnnelo, consimilem etiam aucloritatrm 
habenle, sarri Latcraucnsis palatii aul:cque impcrialis comite palatino, cum simili 
gl'Derali et sprciali au<"loritatc ereauili et,mites palalinos consimiles ad in6oitum, 
et omuia el siugula p" officia el auclnritates ad infinitum; qui D• .. Theodorus 
crcalus fueral a sacralissimo Fedc1·ico Romanommque imperatore semper auguslo, 
prout pcr privilrgia omuia pr,efata visum fuit seriose lrcla a D•• Antonio lletaxa 
notario de bis fülPm facienlc in p1·ivilt•gio p'' llomini Leonardi stipulato die el 
mrnse ut in eo; a quo Domino Theo,loro p'" Leonardus 1ertius existit cornes pala
linus. Cum itaquc lilius dilectus nohis Joannes Baptista Fortius, unus e quatuor 
meis dileclis filiis lcgitimis rt naluralihus, coram nohis in presenlia infras<"ripti 
notarii et testium iufniscriplorum conslitutus, humililer peterel a nobis ut infr:i
scriptis officiis, auctoritatibus cl dignitatibus decoraretur, sacrique Lateranensis 
prredicti palatii aulrequc imperialis cornes palalinus crearelur, cum simili generali 
el speciali nostra aucloritale infinita <'l'randi consimiles comiles, p•• officia omnia, 
dignitales et auclorilales p' .. , quemadmodum a primo ad ultimum ut supra gener:i
lilcr et partialiter has habernus idem. Nos vcro bene optimeque cognitis suffi
cientia, ingenio doclrinaque et probitale ipsius, factaquc experientia pl'Ccipue in 
prcsenlia multorum cl D•' Baptiste Sofiano, D•' Theodori et D•' Nicolai Calcbiopuli, 
D•' •·rancisci, D•' Joannis Dardi, D•1 ...... civibus Corcyl'Cnsibus, ad ho<" vocatis, 
adhibitis el rogatis, pro tribunali sedenles de mol'C, pr:efatum D .. • Baptistam 
auclo1·itatc p .. noslra qua fungimur imperiali, dalo ei prins solito solemni juramenlo 
in similibus d,u·i solito, crcamus comilem palalinum cum simili nosh'a auctoritate 
ad infinitum creandi omnia et singula sup .. officia, auctorilates et dignitates, comi
lesquc palatinos limitatam vel generalem aucloritalem habenles ad infinilwn prout 
easdem bahemus specialiler et generaliler, osculo pacis dato cum Dei oplimi mnimi 
al'luc geniloris ipsius Baptiste benediclione perpelua. 

Aclum et datum in Cancello ootarii infrascripti Domini laUhei Pa1-astati, in 
rontr.ula sanr.ti Antonii in suhurbio Corcirœ, die XXII aprilis f563. 
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Ego l!allh. Parastati, notarius publicus Corcyr;c, suprascripto privilcgio D•; Lco
nardi fortii, comitis p.tlatioi, l'l'eavi comilcm palatinum D. Joannem llaplist:1111, 
filium suum, el maodalo ipsius D. Leonardi slipulavi el alicoa manu cxcmpl;1rr 
feci el hauscultavi. sigoo, nomine el cognomine meis apposilis consuctis, aono el 
die nl supra, manu propria. lllo e1'° M. l..eonar1l0 Fortin rle rrgistrar la sopras" 
concession m•Ui miPi acti manu edraoea, el o r,,gislralo p111u·hL1litcr de verho ;111 

vrrhum comc sla el jacl', l'I d1•1lo qurllo islt•sso rra p1•1-feclo in c:trta hergamina 
nello sua mano, in prl'sentia de ser Christotlulo papa, ser Antonio l'clrizzi et scr 
l:esm·o Gajo tp.slimonj, o n•gistrato nclli mi1•i arti, nl'I min canrelo nt supra, anno 
l'i rlic ut supra 1• 

Voici maintenant ml arlr par le1Jnrl Léonard Phortios crée un notain• : 

'll1u!ç, Aroviplloç cl•opTto;, 1ulµ71ç Toi! r.:xÀ1ne!ou, ~ixmÀ1xri èi;o•,ai~ TOil l(Etp,,_ 

-:ovr!v vo-::xpiou;, -:111&oul111piouç n x111l yp2TE!;, x:xi r.211r.0H:x èiH:x &nix1111 x111l 

-::i;t,;, ,;,; Èv -ror; 1tpoT0voµfo~t; µoi xczi -r~!; iµor.; Oia:OOzoi; rit; -:ôv &;:Œv,:~ ext,;,va: 

llslloµévot; r.À:x'tUTÉpto>ç 9:v!-:' iv fiµep~ x111l Ë':Et ,:,, Èv h.!vo1; • Èr.EÎ -roll ~i;11no; 

xa:O~µe:vo;, i;:d xœl 6 1ta:p,~,v 1t.r.. xVp 'AvOpi:x; 'At11te,;,~Y,t; -roO 1:0-:È: 1tptd't'Or.2r.1! 

.xùp 'Av-:wviou, ix l(Wpiou -:oil K111&111loup!ou, TjTtaE 'tlllr.E!vr;,; Œ'j>' f.µr;\v vodptov 

yp2i;É111 auv 'tl Hl -:1116ouHp1ov 1111,j-:/;v x111-:111a-ri')11:x1 • iv&Hr.0•1-rEç 1a -r71v 111ù-:oil E-:.llo

x!,u111v xœi -:wv 710wv -:011 r.por.i1111v x111l 'twv yp111µµ:hwv -:+.v àt;1w-c71-r111 x111l HÀ7jV 

r.1vµ:xp"tUp!:xv -coll ~iou, ll11' ~:xa1À1x~ 71µ,;\v È;ou11i1 r.01001uv 1111•:i-c/iv vo-:iptov, ypix;:É:x 

iµoil x111l u60',1Hp1ov, ivlllovnç ŒÙ'tOY lltài 1(2pTou, x111À111µ2piou, µ1Hv71;, r.Év:x; 'tE 

Hi xovwliou, &111uul1ôiou l-:1 l(pualou iv -:!; &:xuulo1ç, x111! p:xr.iaµ:x-roç iv T~ 

111111yovi, opxou &à r.!anwç r.po&1&ox1hoç X:X'tŒ 'tO auv710EÇ 'tOO l'>uvixaO<Zt 't7jV d;1v 

-:7,; voup1oyp:xy1xlj; x111l n&~ulixpio'.I àtaxerv x:xl µn!nea021, x:xl -rd! i;i,;, i,r:/i 

µ2p"tUpi:xç µ1aip 'l111xw&ou 'A&p,iµ71 x111i xùp lur:.tou J\111(:XÀ!l. 

'Ellw071 louv!o"J x6' ~;,µ,;-', x:xl fo,.,O!v o!x!:x; -:oil p1jOiv-ro; µ. 'l,xxr;,f;ou 'Allp:iµ71, 

al; -:71v r.1p1oz71v -:wv 'A6p111µ1iwv 1• 

1. :'iolajo Mallio Para~lali, n• U4t, vol.(, (Jui11lrrnello 11110 e pocl,i fogli, f. i:, r,•,·lo 
(,lu (J11inle1·nello). 

2. Manoli Paraslali, Vol. n" U.U, Co11lralli e ll!stamenli dal 1541 al 1547, f. 217 -r". 

PAC-51IIILl'i o'uNE SIGNATURE DE LfQURD PRORTIO!I, 

(Snr nnr. ""nie li"'1w 1l:111!'il l'oriµ-inal. 
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Ai\TOl~E ÉPARQUE 

AHmu: f1•AR1JrE 11aep1it i, Corfou, ,·ers 1492 1• Son père. nommé Georges 2 • 

apparlc'11ait i1 la nolile•s!<e corliote Pl rxcrrait la profpssion de médecin 3• Qua11t 
1, !<:t mi>n•, rll1• n'aurait pas (,h; fifü, de J1•an lloschus, comme cl'la semble• 
r«'!<sortir d'un passage cl'1111c ll'llrr cl'Antoinl' f:parque lui-même adn>slll;e, 
i1 A11ti1m11pie'; 111ais, si l'on s'l•n rapporte à l'allirmation d'un certain 
A111lré Pandin cla11s une rc•11m1te prés1•11téc par lui au-consl•il des Nobles, le• 
2:i clé1·c•mhrr 1 :,g;,, alin d'ohtl'llir son Poirée audit conseil, elle scr-.iit issuc• 
,le la famille Parnlin, originair,• d'Arta, et C:tahlic à Corfou dans le cour.- du 
q11inzir1i1c si,~elr 5• Nous Dl' sarnns ce qu'il peut y avoir de vrai clans Cl'lle 
assc•rtion, pnstfrirurl! 11'110 sièl'lt• au mariage de Georges Éparque; mais 
nous estimons crue, pour se faire adopter, die aurait besoin d'ètrt' corro
hnn:c par un dm·ur11rnl plus sfri1•ux qu'une simple pétition, dont l'aute•nr 
a,·ait un intt'-r1~l évidl•nt 11 se dire apparmté à une des plus honoraLl1•s· 
famill1•s d1• Corfou. 

On ne trom·c p:1s Ir nom cl'Antninc Épar1p1c mentionnè antéricurenl!'nl 
1, 1":111rn:e 1:;19; il figure, à !'l'ile date, dans lt•s listes des membres ,ln. 

t. ll:ins· une l,•ll1·1• clP tr,t~l, i·:parcpie se ,lit ùg,: clc 73 ans, re qui mrllra,t sa nai,,-;inc,• 
rn I iO:i (rny. tome 11, p. 371); mais, clnus Ulll' aulr,• lettr,• de 15(18, il dit a,·oir 77 ans, 
rr qui rPmlc sa uaissanec jusi111'c11 1401 (rny. tome Il, p,,gc 37-1). li y a li une err,•ur 
,:,-itl,•1111•, tri•s prol1,1hl,•mcnt tians la claie d'une oies lellrrs. En adoptant la moyenne, 1192, 
nolis llf' pouvons nous frarler de plus d'un an ,le la date• ,·raie. 

2. Antoine Épar<(lle nous a ré,-,:1,: lui-m,~111e le nom clc son pi•re (,·oy. tome II, p. 37.l). 
S. llans lrs listl's 1ll's membres composant le consril des :'iublcs de Corfou, 1,• nom ,1 .. 

GP111·µ-e,s Épal'f'le est toujours accompaµ-11,: du qualificatif medieo. Le p,\re ,le Georg~s était 
111•111-i'frf' cc ~icolas Éparqn,•, que nous a,·ons mentionné plus loin (p. 272j et qui. lui aussi, 
cwr~ait la méde,·im• à Corfou, en Ul!t. Un Christophe Éparque, éµ-all'nll'ul 111,,d,•rin, 
faisait parti,• du sus,lit c,m«•il, en 1400. 

4. t:,• passaµ-e R ,:,t,· reproduit ci-drssus, p. uxux. 
5. \'oici le d,'•lmt d,~ r,•ttc p~tition : • Dico jo, Andrea Pauclin, ,·iUatlino rsser el disren

d,·r da cittaclini honorali. Il quondam Stamali l'andin, mio pa,lre, naseiuto et arlevalo in 
•111esla cillà, ha semprc vis,·iuto honoratam,•nte, el lutlo il tempo d,•lla ,·ita sua è stato 
parti,,..rnlc ,le ,liwrsi ussrlli suoi, fatti far qui a Corfi, cl altrovc con pn•prj cne,lalli 
el un sollo rarr:ilo di caparità di 400 e pi1'1 boite. El, nella guerra del t:.37, con doi suoi 
na.-iµ-lj ando dictro 1'111·111nla veueta, raricho di vcthn·n!(lit•, senza nolo et pngamrnto. Mio 
a,·o (jior!(io l'antlin, prinripal ,l'Arta, l'ill:i di '.llorea (air), fù di Pandni, casa a111Îtp1issima, 
el appunlo la m:odr<> al •1nn111lam rrcellenlc S• Antonio Eparco, fu quel homo er,·cllmh• ,•l 
,li g-1•11till'ZZC cl di ,·irtù n Corfù, fu parcutc al sudt'IIO quonclam mio no, et fu di l'andai, 
rie.• (Arrl,i,·es ,le Corfou, <:a11se co11 dii-ersi prele111/e11ti lï11gresso al t:011siglio. ,·ol. 82. 
lilza Hl. f. 3 verso). 

T 



.\NTOINE Él'AHQLE. U:XI 

Conseil général réunis pour procéder à l'organisation du ronSC'il d1•s Cenl
Cinquanlc ; il y figure encore en 1520 1• 

Nous ne saurions dire où Antoine fil ses éludes; mais, si l'on prenait à 
la lettre un passage de la missive que Bembo lui érrivit le t6 dé1•emhn• 
t537 1 , on pomTait en conclure qu'il s'était instruit dans sa ville natal1•, 
pcut-èlre sous la direction de son prre. Celui-ci était· parent de Janus 
Lascaris, et il avait aidé ce savant, à réunir des manuscrits grecs pour le 
compte de Laurent de Médicis 3 • Il est clone tout naturel que Lascaris ait choisi 
Antoine Éparque, en 1520, pour lui confier la direction de l'École grecque 
qu'il avait décidé François fer à fonder à Milan 6. Quand cet établissemrnt 
ferma ses portes, cc qui eut très probablement lieu en t 522 5, Éparque dut 
reprendre le chemin de son pays. 

Nous devons mentionner sa présmce à Venise, au mois de juin t52t, 
date à laquelle il assista aux funéraillPs du doge Léonard Loréùan 8 ; et au 
mois d'août de la même année, date d'une sienne lettre adressée à Arsè1w 
Apostolios, et que nous avons publiée à l'Appendice 7• 

En 1524, Antoine Éparque est à Corfou et fait partie du conseil des 
Cent-Cinquante nobles 8• 

L'ambassade que les Corfiotes envoyèrent à Venisr, en t524, rrprésenta 
au Sénat que l'on ressentait vivement clans leur ville l'absrnce de bons 

1. Laurent Vrokinis, Étude i11t!dite au,• A11loi11e Éparque, p. O. 
2. Voy. relle lettre, tome Il, p. 363. 
3. C'est Éparqnc lui-même qui nous fournil ces renseignements dans une fort cnrieu,., 

l,•ttre adressée à Baccio Raldin_i, premier mèdecin du grand-due Cosme I•• de Médicis el 
loibliolhécaire en chef de la Laurenlienne. Voy. à l'appendice du tome Il, pp. 573-37,. 

4. Dans sa lcllre à Arsène Apostolios (rny. tome Il, pp. 360-361), Éparque écrit ceci: 
[ ,.,œWlJ, 6 AœaX01p1d Xilldaniaa "toi, "E>.>.1jal riiv il1]p.oai01v "t01•5niv 17XOÀ7IV iv 4'Àwptv
"ti(!!, f.; orjTll' av 11:pota"t01ao11, 1101\ v'J., œÀÀYJV ~p.îv Èv Mail10Àœv'l' ll1111-oal01v 
1101 \ T01U't"IJ"• Celle lettre ne porte pas de millésime, mais elle est très certainement de 
1j21. En effet, Éparque y mentionne comme récente la fondation de l'Ëcole grecque de 
llilan, fondation qui remontait à l'année précédente (Toy. le document publié dans le 
tome Il, pp.~. sous le titre Memorial de La,cari). D'un autre côté, il dit que, 
lorsqu'il a reçu la lettre d'Arsène Apostolios, il assistait aux funérailles d'un doge. Cc doge 
ne saurait être r1ue Léonard Lorédan, mort en juin 1521; car, quand mourut son successeur, 
Antoine Grimani, en mai 1523, l'Ëcole de Milan n'existait plus (voy. le Merrwrial cil,, 
ci-d,•ssus) ; el quand mourut le successeur de Grimani, André Grilli, en d,!cembrc 1538, 
le d1•slinataire de la lettre, Arsène Aposlolios, 8\"ail cessé de vivre <i,•pnis plus de trois ans 
(t 30 avril 1535). La susdite lettre Pst donc bim ait> 1521. 

5. Voyez la note précédente. 
Il. Voyez ei-<lessus la noie 4. 
7. Tome li, pages 300-361. 
l!. Arcl1i,·es de Corfou: Argome11ti di1•ersi, tome V. List,, ,l,•s memlores du rons,•il ,l,•s 

l:Pnt-Cinquante (29 amU 1521), filza X9 , folio 307. 
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prnli•ss,·urs, Pl qu,· l'on ronstatail av('(' pf'inc le préjudiœ qui en résultait pour 
la j,·1111l'~s,•. L0:1111hassadc ajouta 'IIH' lf's Corfiotes étaient entièrement dis[HJsés 
11 aliarnlomu•r à la S,•i;.:rwurit• tous 1,•s droits de douane qu'ils rnrais!-:iit•nt 
:111p:1ra,a11I, 11 la condition qu'ils auraient deux médecins et un profosSt•ur 
ri'·lrilrni'•s par le trésor pnl,li<'. En rnnst•qurrn·e, la Seigneurie était prifr 
111' rnnlnir liil'n aet·orcll'r l'autorisatinn 1ll' prt•ndre un professeur. La 
s0111•rn111wuse B,•pul,li,p1e ne rnulnt pas n•fust•r ouwrtcmenl, mais elle 
11°nl'lro~a l'a11lo1·isation qu'à n·gr,·t, eommf' on ne le vit que trop bien par 
la suite. La proposition r,,latin• il l'daliliss,•mt•nl d'une École a~·:mt été 
11t'•hallm•, l"'u aprt>s, dans le Conseil dt•s ~olilt!S, il Corfou, il s'en troum 
1prl'l•(l1es-uns 11ui, soit par lraiue dt• l'iustruclion, soit pour faire lrur cour 
aux gouwrnauts, comhallirent la fo1ulatio11 projPtée 1• Antoine Épart1ue, 11ui 
arnit sans doult• été u11 des promoteurs de la susdite proposition, co11111osa 
t·o11tn· la miuorilt• ,lu Conseil u111• satire iutitnll't\: El; -.où~ d:r.,;i,;x,µ:ia:i,-.œ; 

i-v -:r. Uo"Ji.!, 't'ti,v K,;ip1."Jp2iwv ;;,;;:11Jx!ZÀEf,:,v 1 • 

~nus Il' pt·rdons ,li· vm• j11s,p1 't·n 1 ~:ï6. C,·tte an11t'L .... là, il fut ehar,.:1• par 
s!'s 1·011citny,~11s d"alll'r, t'Olljoinl<•menl awc Jl',111 t.:artanos, présenlt•r leuri
ilol,;;111r,·s au S1•11al dt• \"cnise. Il n:ussit il faire act"or1lt•r à Sf.'S compatriotes 
pl11,i1·111·s privil1\,1·s, énumfr,·s c•n st•ize p:1ragraphes, dont Il' lf'xte est ron
st•n·é :mx Archi\"t's de Corfou, dans la hdle Colll'l'lion dill' des Amhass:ult•s. 
Lt• gouv,•rn1•mP11l tl1• la Sén:nissime llt\puhlitp1e se proposant alors dt\ rt•
pn·mlre lt•s tra,·:1ux tic forlilit-ation tle la villti de Corfou, Antoine rt son 
1"11ll,~gue ohlirrrcnt 1pw l'on épargrr;H le plus possihle lrs maisons dt>s l1:1bi
t:111ls, d11nl 11,•ux mille cmiron ;m1i1•nl étt• ahaltuPs lt•s années précédcntL•s, 
sous pr,•lexl1• 11u'cllt•s pouvaient entra l'e!' la défense de la place•, 

L"année suivante, le sultan Soliman ayant dédart: la guerre aux \"ènitit•ns, 
1,·s lrn11p1·s t11np1t·s opi'•rrrl'lll 1111 dd1ar11u1•111t•nl à Corfou, le 25 ao1·11 t5:'i7. 
lt11ra11t trois jours Pl trois nuits, l'ile fut liuée au plus effroyable pilh1gr. 
LP sii'•gl' 1lt• la ,·ill,· !'111111111•111:a sous la «lirel'lion du scrdar Loufti Pad1a. 

1. A;,y'J; Èx;.h>'IY11H'1.; ~':;;) 't'J':I j'.J!J."l'X'l't2r.,z'l"J 't,._,:j Èv Ke~x.jp~ TJl'V!lfJ'fo"J 'lù,2VV'l"J 
'A. •pMfJ.'X''''~, xx't2 -rY,•, Ëv'Xr:,;,v -rWv 1tpo;,rJpoui,•, ÈEETŒ'7E<a>V -:GÜ fl'7.')Î,txo\il Ë-:r..~; 
IXX~-11-X:i, 1la11, lt• •hiJ,m,-.p,; 'journal 1111Lli,, ù Corfou) du 25 juin 188:;, 11" t!l, 1~11?' :;, 
ml. 4 1·1 11:1µ-1• 4, eul. 1. 

2. Cc rP11,,.iµ1w111e11I 111111s 1•s1 fourni par Jra11-Chri,t11phc Amaduzzi, ,lans lïnlfrr,s;mle 
i1111, .. ludi1111 •111ïl n 111i,1• "" t,~te ,lu t. I•• ,l,•s tEu,·res ,I,! Dèmillrins P,·panos 1Du1n11 
l'~;p_"'• ll1111u•,ti1·i Chii. Op,·,·a q11ae 1·rpr1·i1111/111•, l\omc, l7~t. 2 ml. in-4°). p. LI, noli• 7. 
Aprè, a\lJir parlé 1111 1'/11·i·11e 1L\11!11ini, Jipnr,p11•, Ama,luzzi ajoult•: • ln C01li1·e ms. d1artac,•,1 
lrnhPo 1p1i1wliam !'-:1tyra111 1!1":.1.•t·am t>ju:--,11°111 ,·t•1·:--ihu!'-i lll'xa111l'lris et pt-.nlnuwtri~ e:t; -:-,;,;; 
à-,.,,~',Zt(J-:if'J':rr;2; i·, -:1'1 Bfj":Ji.7j -:h>·, K,:.,~x-.,p:xirnv ~,;_;:r:IJ'x~l!ir,v, ;,, reprol>a11les i11 1c1u1l11 
(.'or,·yr,•nsium ,.cl,ola;,,. .. ' 

:;. Ard1i\t· .. ,1,· C11rfo11 : C4 ll1·rli1111 dilt• ,lt·:-- Amli:1.;.'.'-~ul,•:i-, amu:t' l:,3ti. - Cf. 112.v~hi;,:x, 
1111111• X\ If. p. :,;;~. 
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Soliman vint lui-même, le 2 septembre, camper à Bastia, sm IP continent, 
vis-à-vis de Corfou. Antoine Éparque raconte, clans sa lettre à Bembo, 1p1'il 
fut, en cette occurrence, envoyé comme ambassadeur wrs le Sultan, a,·ant 
l'attaque de la ,·ille 1• Nous n'avons trouvé nulle part ailleurs mention de 
cette ambassade, qui ne put lui ètre confiée que par le représentant tic 
l'autorité vénitienne à Corfou. Cependant Soliman, qui avait Pspfré promp
tement réduire la place de Cm·fou, voyant que les assiég,;s se défendaient 
m·ec vigueur, donna, contre toute attente, ordre de lever le siège. Les Turcs 
commencèrent à se remha1·qucr le 7 sPptPmhre, l'i, le 15 1l11 n1t!me mois. 
ils avaient complètement évacm; l'ile!. 

Cette invasion de barbares a,·ait ro1ité la vie ou la lihert1; 11 une mullil111le 
d'habitants cl causé la ruine d'un très grand nomhrl'. Antnirir Éparque fut 
de ces derniers : il perdit ses hrstiaux et sa fortune mohiliaire, bref tout 
cc qu'il possédait. li se trouva, prrsque sans transition, plong1; clans un 
profond dénùmcnt avec sa mère, sa li.•mm1• et ses six enfants. Ses iJ1,rnirs 
de père de famille lui imposaient une prompte et énergique résolution, il 
lui fallait 1k•rnander au travail le pain 11uotidien. Nous d1•vons dire à sa 
louange qu'il fit preuve de courage dans cette afff1•ui.c position. AussiMt 
après le départ des Turcs (i5 St'ptembrc t557), il dut ùmbar1pwr pour 
Venise; car, dès le 9 décembre suivant, il y était installé et y avait déj11 
ouvert une école:;. A cette dernière datl', il t'-cri,·it 11 Pierre l.lemho, 11ui 
était alors à Padoue, une lettre fort digne pour lui 1lt;pei11dre sa triste 
position et le prim· de lui trouver des élèvPs. Bembo fut vivement tourhé 
de la lettre d'É1iarquc; il lui répondit, le 16 du mème mois, qu'il prenait 
une part bien sinrèrc aux malheurs dont il était art'ahlé, et il lui promit de 
faire son possible pour lui procumr des auditeurs~-

D'un autre c-0té, f:parque, qui s'élait créé des relations 11 Venise, ohtint 
de la République un léger secours. Le Conseil des Dix rendit en sa farnur 
un décret, dans lequel il déclarait que, YU le profond savoir d'Antoine 
Éparc1ue, fitlèle citoyen de la ville de Corfou, et rn considération tant de 
son dévouement que de ses bienfaits emcrs la Sl'igneurie, il lui était 
accordé une prnsion mensuelle de huit ducats sur la caisse partieulière 
dudit Conseil; et l(UC celte pension lui semit continuée jus1111'au jour oÎI, 
a~·ant réparé la perte de srs biens entièrement détruits clans la lamentable 
d1;pré1lation de l'ile, il pourrait rctoumcr dans sa pall·ie. Cette 11cnsion 
n"était pas à titre gratuit; car clic obligeait Ép:mpw, tant tJ11'il ltahilcrait 

t. îoy. sa lettre à Pierre Bembo, ,lnns l"app1•1ulicc ,lu tome If, pp. 31il-:iü2. 
2. r.r. DE lhHER, Ili.taire de l'empire otltlma11, luiuc V, p. '.!ï'l. 
3. \"oy. la l<•llrc mcntio11111ic ,!ans la noie ·I . 
.t. Vo)·. la l,•llr,• 111cnlio11111et• ,lau~ la 11011• 1. 



1Ymon1:c110~. 

\'cnis1•, à 1•11scig11l'r d1a11uc jour les lcllres grcc11ucs 1lans un local 1111e ll's 
llix d1•vaiPnl 1lésigner 1• 

llim qu<' Antoine Éparr11w nous assure qu'il avail entièrement perdu sa 
forlunc moLiliairc, lors tic lïnrnsion turque, sa bibliothèque Sl'mLle avoir 
ét-happé i1 la destrul'lion. Cette h~11othèsc parait d"autant plus plausible 
11ue la ville m<~me de Corfou n'eut que rclalÏ\-C'ment peu à souffrir du si,\gc 
de fj:57 1 • Or, f:par11uc habitait non pas les faubourgs, lesquels furent 
sac<·agt'•s, mais l'inlt;riPur mème de la citadelle; sa maison était voisine d1• 
J't;glise S. Jt,an-Baptist<', sur laqul'lle sa famille l'xcrçait un certain droit d<' 
patronages. Il y a donc tout li<'u de croil"C que la bibliothèque d'Éparqm• 
n'éprouva aucun dommage : autrement on ne s'expliquerait pas comml'nl, 
dans la situation précaire où il Sl' trournit, il aurait pu acquérir la colll'c
tion de manuscrits qu'il possédait certaim·ml'nt en 1559. On a écrit 11u1• 
Jfrùme Fondulo était entré en pourparlers a,·ec Éparque, eu vue d'achell'r 
s,·s manuscrits pour le compte de Frnnçois l"', mais qu'on n'aYait pas 
n:ussi 11 se nwllre cl'accorcl sur le prix 4• Ln chose n'a en soi ricn dïmpos
!<Îhle; malhcureus1•ml'nl, on ne produit aucun document à l'appui. 

Par contre, quand Guillaume Pcllit·ier, devenu ambassadeur de Franct• ;1 
\'1•11ise, s'occupa, par or1lre du roi, de rechercher des manuscrits grecs, il 
<•ntama des 111\gnciations avec-Éparque. « Quelc1ue temps après que je fous 
arriv,; iey, énit-il à Antoine Rinc-0n, alors représentant des intérèts de la 
France à Const:mtinoplc, et que je eus un peu mis ordre aux affaires dl· 
ma principale charge, je me suis enquis où l"on pourrait retroumr d1•s 
liues rart>s, et entre autres j'ay trouvé un gentilhomme c-0rfiot qui en avoit 
un très beau nombre de fort bons, lesquels, etc. 5 » Mais il pamît qur, 
pour une raison qu'on ignore et dont il est permis de donner diverses expli
l'ations, Épar1p1e ne voulut pas vrmlre ses manuscrits à Frnnç,ois I•r; il 
prélëra lui en foire railt•au. Le roi de France accepta, mais, comme il n"é
tait pas homme à Sl' laisser vaincre en généroi.ité, il remercia Éparque par 
un don cil' millt• écus. « li a mieux aimé en faire un présent au roy, c-0nti
nu<• Pcllicicr, de quoy j'ay aclvcrty Sa Majesté, c1ui lui a faict en recompense 
un très heau c•t lihéral présent, c'rst de mil bons l'scus que je luy :1~· 

1 \"oi·ez Ilx,~,.,~x. lonw XYII, pair,•s 5:'i8-531l, où l'unleur d'une 1111111(' sur Antoi111) 
t:par11ue, )li,-lu•I ~1111sloxydis, donne la tra,ludion grc,·,1111' ,lu dé,·ret n•111l11 par le 
C111N•il iles Dix. 

2. Yu!·· DK lhNMEB, I/i&loire de l'Empfrc 0lf0111a11, 101111• V, pp. 270 C'I sui,·. 
:'i. \"oy,•z plus loin, p. ccnv, note 3. 
4. JE.u ZELi.ER, /,a diplomatie fra111;ai1e vrr, le milieu du Xl'l• 1iècle d"a111·è• la 

con·upo11d1111u de (;11illaim1c Peflicier (Paris, 1881, in-8°), p. 100. 
5. L. Dn,,u:, I.e r."t,i11et cle, 111l11111srril1 de la IJibliot/1i·q11e impérial,·, !01111• I", 

I'· 1:,1;. 
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complt;s en ses mains; dont plusieurs autres Grecs a~i'ml ouï œllc nouvelle 
soul Vl'nus vers moy pour en offrir d'autrl's à Sa Majesté. )fais il suffit 1p1ïl 
m'a faict descouvrir seulement les li,·ux où ils esloicnt, car dorcsenarnut 
l'on en pourra amir à meilleur marché 1. » 

Hans une autre lettre, adressée à Pil•rre du Chastel, évèque de Tulle et 
garde de la librairie du roi, en date du {O juillet 1540, Pcllit"ier écrit : 

« Mons•, il y a assez longtemps que j'ay receu vostre lettre du rn1• may, 
à laquelle avoys tousjours dilTéré vous faire responce, jusques à cc que 
eussions recom·erl les mil cscuz conknuz en icelle pour nous faire leuyr 
ic~·, ce que avons faict en très bon payt•ment, dont de ma part ,·ous re1111•r
cye grandement; lesc1uelz ay incontinent desfür1:s ez mains du gPntilhommc 
grec 11 qui il a pieu au roy uset· de sa liberalité el magnanimité. Lequel m'a 
pan•illemenl faict apporter à mon logeis toute la reste des livres conlenuz 
au cathalogue que je vous ay envoyé cl davant.;1igc; car je treuve beaulcoup 
de rnlumes n'ayant que une intitulation seulement où il y en a plusieurs 
aultres inserez dedans, ainsique vous pourrez miculz veoil' el rcfforer 11 
Sa llajesté. Et si a le dict gentilhomme très granl voulloir mectre à exeeu
tion sa 1lelibl'ration et olîre qu'il a faicte d'en recouvrer encores <l':mltres 
ioutesroys et quantes qu'il plaira au roy. Mais, pour ce faire plus aisemcul 
C'l pour avoir plus de faveur el crcdict, luy·scroil bcsoing avoir expresse 
commission de Sa lfajeslé, et en outrn que ne pouvant vacqucr pour tous 
les lieux où il sçayt qu'il s'en pourra recouvrer, pcust souhz la dicte com
mission commectre aultrcs personnaiges qu'il ,·erra eslrc ydoines el suffi
sans pour ce faire. Et pour ce que la plus granl part des dicts fü-res se 
tloibvent recouvrer dez pays du Grant-Seigneur, où il en sra)t nommément 
grant quantité, comme venez par les mcmO)Tes que je vous envoye prescn
tement, affin que plus scuremcnt el avecques plus granl apport il puysse en 
cherchant pcregriner el recomrer les<licts lines, dcsireroyt grandement qu'il 
pleust à Sa Majesté cscripre à son ambasi.a<leur qui est à Constantinople 
c1u'il impetrast un sauf-conduict du grant-Seigneur pour ce faire. Et cc 
faisant, je vous ose bien dire qu'il sera moyen d'enrichir la librairie de sa 
Majesté d'aussi bons livres et à moings de frais que à l'aventure sçavoycnl 
faire d'aultres arnc plus grosse despence. Je suys bien asseuré que d'a~ltant 
11ue avez faict le plus fo1·t, c'est de avoir faict recouvrer si bonne somme 
d'argent, ne larrez ceste cntrcprinse imparfaite, el pour ce que ledirl 
geutilh.omme vous en eseript, ne m'estan<leray vous faire plus lonëue 
lct.tre 1 • » 

1. L. DwsL~, {,e Cabinet de• mss. de la Oiblio//1. impt'rialr. l. I"', p. 1â6. 
2. Archives du Ministère des Affaires étrangi·n•,;, Venise, tome li, fi'. 4 versc>-5 rrclo. -

La ropie de cette lellre m'a été obligeamment communir1ué1• par M. 11,•m·i Omont. 
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La lihfralil,; tlu roi ,le France protluisit le meilleur dlel à Venise cl eut 
m1 grand relenlissPmenl dans le monde des réfugiés grecs. G. PelliciL·r 
s'empressa de rcmereier Fr:mi:ois I": « Sire, j'estime que par M. de Tulles 
aurés csh; ath·crty de la délivrance de mil cscus, qu'il a pieu a Voslrc 
Majt•slt; ordonner 11 ce gentilhomme grec, dont il remercie t1·ès humblement 
\'oslre Majesté d'ung si très grant bienfaict.que luy et les siens seront à 
tout jamais leneus cl obligés prier Dieu pour ,·ous; car, à di1·e la vérilt;, 
l1•s a,·és tirés d'une granl m;cessilé. li n'a failly semer la fame et réputa
tion en cf.'ste ville de telle ,·oslre lihéralité, de sorte que, pom· cc c1u'il )' est 
hiPn t'ngncu el aimé, ung cliaseun en a eu très granl plaisir, et a t•sté 
estimé heaulcoup de tout le momie 1. » 

L'année prén;1lente, 1539, Paul Ill avait manifesté l'intention de soulager 
l'infortune du gm_tilhomme grec. f:parque se rendit à Rome, en tMO, 
pour se rappclt•r au souvenir du souvt•rain pontife. Muni d'une lettre 
tlïntrotluction tic Pil'rrc llemho, tlaléc de Rome le 7 octobre 15-iO, Épanp1c 
se préscnt:1 à Frascati chez le cardinal Alcxamlre Farni>se, ne,·eu du pape!. 
t:e prélat le rccommamla sans tloute à son oncle, et Paul Ill, lJUi aimait 
les sa,·anls cl les encourageait, dut s'empresser tic faire servir au Grec la 
pension qu'il lui an,il promise. . 

La mème année, la Ht;pul,li1111e de Venise donna à Antoine ÉpartJUC une 
prt•u,·c éclatante de la haute estime en lm1ucllc clic le tenait. Le fief tlil 
dt"s Tsiganes, situé dans l'ile de Corfou, ayant fait 1·elour à la Seigm;urit• 
par suite du <lél'ès de son tlt'rnier possesseur, mort sans laisser d'héritiers, 
Antoine tparquc adressa au const•il des Dix une s1111plique par laquelle il 
sollicitait la concession de cc fief. Celle concl•ssion lui fut libéralement 
och·o~·é,•, comme en fait foi le document suivant, extrait d'un manuscrit 
aujourd'hui entre les mains de Gérasime Marcoras, de Corfou, et contenant 
divers -actes relatifs au fief des Tsiganes. 

(Folio 5 recto). « Petrus Lando, Dei gralia <lux Vcncliarum, nobilibus t'l 

« sapicntibus viris Stefano Thco1>t1lo, de suo mandato Bailo et Prov. genc
cc rali, et Consiliariis Corcyrœ, cl succcssorihus fidclibus Jilectis salutem cl 
« tlilectionis affcclum. 

cc Signilicamus vobis quod, die XV januarii MDXL, (folio 5 verso) in 
« Consilio noslro X cum add• capta fuit pars tenoris infrascripti, vidclicet. 
« La singolar fcde, dollrina e meriti di D0 • Antonio Epart:o, nohile clelli 
cc primarii di Corfù, v1•rso il sl.llo noslro, e li gran danni che l'hà palilo 

t. C,•llc le lire porte la tlatc du 19 août 1MO. Elle a été plusieurs fois publiée, nolam-
1111•111 par A. Germain (l.fl //e11aissa11ce à Jlo11lpellier, Jlp. 15-16) et par M. Léopold 
llt•li,lc (I.e t:nbi11et des 11m. de la Bibliot/u'que impériale, l. I, p. 15,l). 

:!. ,·,.)·· la ll'ltn• ,I,· l1l'll1Lu ,111 ranliual .\1,•xamlr,~ Farnt'"'· i1 l'appc111Jicc du 1.11, p. :W4. 
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« ndla faccoW, e tm:holcntic passate di <1uell' isola noslra lo fonno dci,rr10 
« della gratia c dimamla e la supplicatione sua hora lctta ; poi l'andcrl, 
cc parte che al predetto 11°0 Antonio e suoi hercdi sucressori legitimi sia (1l'r 
« aut01·ità di queslo Conseglio concl·sso in fcudo, in loco quale ullima
" mente gode,·a c possedcva in qucll' isola il sig. Vcltor di Ugolli, devoluto 
« in <1uella Camera noslra per la morte sua, intitolalo il foudo dclli Acin
« gani c Gianello di llabitabuli, seconrlo le leggi delli fcudi di Corfù, con 
« obligatione di tcner e monstrar un cavallo aile fat1 di <Juell' isola, con 
« qucsta condilione chc, oltcnula quesla gratia, la provision tic ducati otto 
" al mese che li fu concessa .per qucslo Conscglio s'inlendi ccssata, con 
« obbligatione perù chc continui il leggere publico ogni giorno in questa 
" ciltit una lcttum in letlere greche, come el se 0Jlc1·sc già di farc et· ha 
« falto, e queslo per annî Ire prossimi venturi. Quare, auctoritale supra
" scripti Consilii, marnlamus vobis ut suprasc,·iptam partem ohsenctis, ab 
" omnibus obsel'V:n'Î faciatis, et eam ad sucetJssorum memoriam in Actis 
" C:mcellariœ vcstrœ rPgistra1·i (folio 6 recto) faciatis, nunciando capitibus 
" Consilii Decem prœclicti de exccutione. Jlas autcm nostras restituitc. 

« Datum in nostro Ducali Palatio, die X XI Il aprilis, imlictione X l V, 
(( MDXL. S. Jll. 1 )) 

En 154-1, Éparque fit imprimer, 11 Venise, son Thrène sur la mine de la 
f.ri.'Ce. On peut lire plus loin la notice détaillée que nous avons consacrée 
11 cc rarissime opuscule 1• Cette mème année, nous trouvons Antoine à 
Corfou, faisant partie du conseil des Cent-Cinquante 7-. 

En i545, Antoine Éparque mit en vente, à Venise, une collection de 
œnt manuscrits, dont le catalogue, <Jui nous a été conservé', occupe cirnJ 
pages in-4° et porte le titre suivant : Ântonii Eparchi bibliotheca grœca 
Venetiis extans. Volumina ista grœca sunt Venetiis aprul Antonirm, 
Eparchum, quœ ille vel simrd omnia vel singula propter rerum penu
riam venum exponit. Et à la fin : Summa: z,olumitia centum, quorum 
45 in membranis sunt sc,-ipta 5• 

« L'examen de cette liste, dit Charles Graux 8, montre quelle était, d'une 
foron g1lné111le, la composition des lots de manuscrits 11ue formait Éparque. 

t. Nous ,lernns la copie de 1·c ,lucumcnt à l'obligea.nec ile li. Jean l\omanos, proviseur 
,lu lyr,fo de f.orfou. 

I!. Voyez le prt•scnt volume, pp. 250-262, 
j, Laurent \'1·okinis, Élude i11édite mr A11toi11e Éparque, p. 15. 
4. Dans le Codex l'i11dobo11e11ai• n• 9734 (olim caps. Kullar. XIV). 
5. Ce catalogue a été publié intégralement par Charles Graux, dans son Essai 111r les 

orir,inr• du {011da grec de l'Escurial (Paris, 181i0, in-8":, pp. -H3-U7.-
U. Cuuu:s GRAc1, Op. ltmdnto, p. 113, note 4. 



CC\\"111 INTHODUCTIO~. 

L1•s auteurs profa11l's y ligun·n~ prcs11ue pour moitié; S. Jean Chry~ostom1· 
11 lui seul est r1•111·(•s1'nlé par U membranacei sur les -15 rnlnnll's qn ïl 
y arnit Pli tout de cl'lle sorte : saint Basile, les drux saints Grégoire dt• 
~azi,mzl' el «le Nysse, t•l qtll'ltJUPS :rnlrrs :rntrurs ecclésiasli<JUPs doivent 
n·pn;senlt•r la plus grande partie dt's aulres membranacei : si bien que 
l1•s auteurs profarws se trom·rnl èh·t•, orclinaircmrnt, des chartacei 011 
111111 au plus qt1d1j11efois des manuserits en papier de colon du xm• au 
xv• sirde. » 

Ces cent manuserits paraissent êh·e ceux-là mènll's dont la hihliolhè1p1e 
d'.\ugsl,ourg fil l'acquisition, en 1545 1• 

I.e 5 novcml,re 1546, Éparque fut élu syndic grec arnc Jérùme Floros '· 
li occupait encore ce poste au mois de juillet 1547, comme cela n\sullc 
11'11n acte rédigé à celte date par le notaire Manuel Parastatis:i. 

En l'année 1549, Antoine Éparque maria une de s1•s filles à Pie11·e Canal, 
mcmhre d'une illustre famille vénitienne de cc nom et 1\1:tLli à Corfou. li lui 
donna une modeste dot de cin«J crnls ducats, qu'il ne versa que poslériPu
rl'llll'lll à la cél1\hralion du mariage. Son gendre rPcotmut l'avoi1· reçue par 
un acte q111• r1;digra le notaire llallhieu Parastalis, et <JUÎ est ainsi conr,:u : 

T"!l r.po~11 ~o•J t1x1µ1',piou µ11voç ÈY Tl]} clvotyEypotµµEV'l) hu xoci µ11vl (c'l'sl-
11-dirc en f5.i!}, dall' tic J'acte (JlÜ précètlc immédiatement œlui-ci), foroOev 

olx1ot; i.i;:Ep xocnxEî T'/JY af.µEpov 6 111:tpr;,v µtaèp nt~po,; 6 Kotv:il11ç -roll r.o,È 1-:.-yevij 

lhvern,1v µtaèp 'Anüou, iv,l,r; xb,pou Kopuq:wv rl,; T'/JY ivopiotv -rf.; ù;:EFotrfo:r; 

0.o-roxou l:1,1,r,pto,iar,,;. 6 1ip11µi.vor; µtaÈp IIE,po,; 1totpwv oµolor11aEY .on Ëi.ot&.v 

èx û,·, ô:otpovtot ~!l"'~~IXTOY xotl lo-ytw't"IX't"OY µtalip 'AvTWY!OY 'Er.otpzov, r.e,O:p~v 

12·~-:,:,-J, ôo".Jx2:'t'a: 1:E\i':ŒX~,,.ta: El; 't'ÔGa: xtv11-rii CX,,-iµl]v xcd xptaciillY 'xai µe-rp~-:i, 

ôti -r-i;v r.po,xocv ot·ho:;, (,,; xoco,;,, ôuxi.otµ&:ivu -rb 1tpo1xoailµq:ovov -yp:iµot ot·:.-roo 

T•TPotlLÉYov r.otpi -rr,,; ze1pi,,; r.otr.:t xtip l\lt;,:2-i;>. -roll fûot&i, 6,; àurvo,; xotl oG,w,; 

oµoi.6yr,ar v;:i, 1ap,1.1p. 1u11èp N"1xo>.:iou IlwOou xot! µtalip fü-roupou l:-rotvi-rtot. Et 
l'n margt>, les trois notes sui\·:mtcs : fo,etlE x2l lôoa2 -rr.v xor.11:t -roo civnxpt 

-----------------------
1. Sd1w1•ighacust•r dit, dans la préface de ~n écfüion de Polybe (tome 1.,, p. xurn), 

en parlant du r:odez Augu1/a11us de cet auteur (aujourd'hui à Munich et qui a élé c·olla
ti111111é IH>nr l'c'•clilion lie1·L'Dgie1111e de 1540, donnée par Arlenius): • Ilaud dubic in eorum 
foeral numrro lihmrnm mss., quos auuo MDXLV Venl'tiis de Antonio Epard10, epis,:opo 
(.,ic !) Corl'yr.r~, oc·tin[r<'Hlis uummis aureis cmcndos curassi, scnatum rcipublic:c Angu,;
tan:1• l\c,isern~ n•fort. in Indice mss. Bibl. August. • - I.e catalogue des susdils c'l•nl ,ms 
cm1lic•nl, en cffd, relie mention : llo).1,t:,011 llitl).i:x t~ (\"oy. Graux, Opere cit., p. ,U7). 
f:11111•1u<' gar,l;oil so1n·ent d1<•z lui des livrrs de valeur, comme cc ,·olumc de d1"it gr,;,,.. 
romain clou! J. l!Plc•llns rnulait, t•n 154;';, p1~K·11rt•r une collation à Antoine Augustin (,·oy. 
An,lres, A11to11ii ,111g11stù1i Epialolae lali11ae et italicae, Panne, 1804, i11-8•, p. lti:J 
ri 11· 1tl6. 

2. Archiws de Corfou : Argome11li dii·e1·ai, vol. II•", f. 30 verso. 
~- llauoli l'arastali, n• 1444, (;cmh·ntti e lcalnmmti da/ 1541 al 15U, f. 0 wrso. 



ANTOINE ÉPAHQt.:E. 

Ttµtr,>'t2';"0\I 'Eminou. - 'Ex 6' l6oa01 '1"1)V xom01 'l"OV IXV'ttxpt 11tal:p Iltépo\l K01·1:H. 

- 'Ex y' 1601101 '1"1)V xo1mz '1"00 !XV'l"tXpt µtal:p m,pou 1• 

Au mois de juin de cette mèq1e année f549, Épar<1ue acheta d'un rl'rlai11 
Pirrre Didyme, prêtre, du bourg de Magouladès, pour la somme de deux 
cents werpres en monnaie de Corfou, un champ contigu aux proprit;h;s 
<Ju'il possétlait dans ledit bourg. li paya une pai·tie de la somme convenue, 
rt, un mois plus tard, son gendre versa, ès nom et place de son beau-père, 
ce qui restait dû' .. 

En f550, voulant doter une autre de ses filles qui était d':ige à se marier, 
Antoine Éparque mit en vente un lot de cinquante manuscrits grecs. Il 
écrivit à ce sujet à Antoine Perrenot de Granvelle une fort jolie lettre 
pour lui proposer l'acquisition des susdits manuscrits 3 • Nous ne savons 
malheureusement pas quelle fut la réponse du célèb1·e homme d"État. Ces 
cinquante manuscrits furent-ils achetés pour le compte de Charles-Quint? 
li n'a été publié, jusqu'à ce jour, aucun document c1ui nous permette de 
répondre à cette question•. 

Durant les années f5-i8 à f556, Antoine Épar11ue fit partie du co11Sl'il 
dt•s Cent-Cinquante, mais ne remplit aucune fonction puhli11uc 5• Toutefois, 
en f552, il fut chargé, conjointement a,·ec Stamatello Borsossichi, d'une 
:1mhassade à Venise. La supplique des cnvoy<-s ·de Corfou et la réponse qui 
y fut faite par le Sénat sont conservées aux archh·cs de cette ,·ille, dans la 
collection dite des Ambassades. Voici la description du petit volume qui . 
renferme ces documents, telle que nous l'a transmise notre ami M. Jean 
ltomanos, pro,·isem· du lycée de Corfou. 

To iv 'l"'Ï) izpxd<i> Tflç K1pxup01ç 6161,uiptov, 'l"O 1tlptl)'.OV '1"1)V iv l'l"u 1552 {,,./, 

-rwv K1pxup01i111v 1t1µ<;>61ra01v a!ç BlviT!01v 1tpEa6E!01v, -ijç µ1-;éaz1v 6 'Er:01p;,;o;, 

auyx"T011 ix ~WOIX01 CfUÀÀIIIV 1t1py01µ-.,voo JC2p'l"OU 1lç dnp'l"OV f.p101uitlÉVWV izr.o '1"00 

6Eu-répou 1ruUou Hl izyp&;:ou &v-;o; TOO r:pw-ro·J x01l Twv dvn HÀEun,ro>V. 'Ezu 

t. Nutajo llatlio Parastali, n• 1'41, vol.~••, Cont,·atti c test. dal 1540 al 154', f. 61 v•. 
2. Laurent Vrokinis, Étude i116ditc aur A11toille Éparque, pp. 12-13. 
3. Nous l'avons reproduite à l"appendice du tome Il, pp. 564-366, 
4. Dans son Es,ai sur le, origines du fonda grec de r Escu,·ial (Paris, 1880, in-8•), 

Charlt•s Graux n"a pas même eu l'occasion de citer le nom du car,linal ile Granvelle. Du 
rest,~, la bibliothèque de l'Escurial n·esislaiL pas encore en 1550, pui,;r1ue la pr,•mii-rc 
pi,•rre du monastère de Saint-Laurent ne fut posée que le 23 avril 1563. Il serait certai -
1u•111eol téméraire de supposer que ces 50 manuscrits furent acquis par de Granwllc pour 
sa liibliolhèque particulii•rc. On sait toutefois qu'il possédai! des mss. grecs; ainsi, pour 
n'en citer qu"un seul, le n• 25R95 addit. du Musée Brita1111i1111e a été copié pour lui par 
Constantin Palœocappa (voy. Henri Omont, Notes ,ur les mair111cril1 grec, d11 B1·itish 
.tI,,.,cum, p. t 7 el p. 27). 

,,. l.aur,•nt Vrokinis, f;t,uic i11t'tlite aur ,lntoi,w J-:pr,rq11r, I'· 15. 
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ti -:~ È.v i.lr,~> €.tf;i.t2:pi,;,v è;rJJ-:tp!x;,v 1t!p!xcii.'Jµ112 ;;ep112'.nvov xcti XP"Jt:r6i;.e-:-ov, 

;:é;,~• Èv b:2-:é:,;~ 7.Î,E'JF~ È7.<yp:z<;:-i;v :f.p"Jaor:; u;:2i.œiot,; yp:iµµ:zat TE,p2;1µiv11v, 

È'il0fV 11~Y 

lllJL.11. ORATORES Il. COITATIS CORCYRE 

(11-u;,wTo,; :Hwv Ti':,; füvni11:;) 

Il. AHo:w EPAHCIIO "· STAMATELL\"S BOHSOSSICIII. 

l'ER LA SALVATION DEL FIDELISSDIO 

POPHO l)J CORPIIV. 

'..\7.0 TOO 7.p,;,-:~'J 11éxp1 -:oQ i;µiaEo:; ToQ r.iµ11'to\l <;:ui.lov à:v11y1vwau-:œ1 i; 11i'l"r.a,:; 

-:1;,. 7.pÉ,;/;EfdV. cl:7.b ;;È TOO 7.Éµ7.TO'J (\"crso) 71 à:r.o;:11at,; Ti':,; l:vyxl:r,TO\I Ti'::; Bevni11,; 

a:7.2p2i.i.hm:; w:; exe, tv -:or,; Documents inidits relatifs à l'histoire de la 
Grèce au moyen tige, 1mblié~ par C. SATHAS (Toµ. i, a,>.. 297-298). 

En cc 1p1i conc·t•rnt• le fronlispire reproduit ci-contre, M. Jean Homanos 
ajoule ct>ri : i; <ir.o,;-:2i.ef,;2 t1xwv e:;pr.-:11, uxpwµ11T,aµivr. iv CÏP:f.'J -;oo r.pwTo'J 

<;:vHou. 'Il ar,µ2r2 ize, XP'•'l'-2 Èp'JQp~v XIII 1.puajjv TJlV lr.typ11;:..;v. 'O 'Er.11pxo:; 

<;:Épu µ:zv;;u:zv u,,:,;12-:0:; i.eq:ai:,;;o'J:; (lilas), x•-:G,vœ 1.pwµ11To:; ipuOpoO x11l d:; 

chp:z,; xe,pi;;:z:; yi.:z'Jx:i:;. 'O êiev-:epo:; r.peal:E'JTlj:; yOf,!Î lµh,ov ipuOpov 1<21 Y.Etpio:z:; 

r.p:zaiv:z,; · TO U -:pi-:ov r.plawr.ov, à:yv~.,a-:ov i;:1Tv, <;:ipu lµ,htov TÀŒ'Jxov ·Hi 

:1.upi;;11:; ipuOp:i,;. 

Au mois d"auil tic rclle mt\nrc :mnt;c t552, Antoine Éparque étant à 
Corfou eondut une assol"iation awc tirs brit1uctiers, et leur céda une partie 
tirs lt'rres en fridtP qu'il posst;dait ù Alésongi pour y conslruire un four et y 
fahri«p11•r dl• la tuilt', i, la condition qu'il toucherait une part d'un dixième 
sur les bt;nélircs dt• la wnte 1• 

La sus«litc année t552, Épanpte condut avec Stamatis Rhaphtopoulos 
surnommé Tzaplresta, proLaLlcment patron d'un navire, un at"l"Jngcment 
l'n Vl'rlu dm1uel il lui liuait une certaine quantité de marchandises pour 
ll'S transporler dans la Pouille cl les y wruh·r 1 • 

P:1r un arte notarié rn date du 15 an-il 1557, Antoine Épan1uc, l;lant ù 
Corfou, confia pour trois ans le soin et l'entretien de ,·ingt-cinq c·ochons ù 
un g:ml«·ur de bestiaux nommé Matthieu Sclavounoss. 

Au mois de no,·t'111Ln• 156-i, étant sur le point de se rendre ù Ycnise pour 
alfoires pt>rsonndl«•s, Antoine fut chargé de s'y occuper tic qudqucs affaires 

1. Laun•nl \"1.,kinis. f;/11dr i11t!dite •11r Antoi11e J.,'pa,·q11e, p. 13. 
:!. l.aun·nl \"i,,kinis. 1-:111,le i11rdite 1111r A11toi11e E1•arq1U1, p. 13. 
3. l.aun·nl \"rukini,, U11dc i11édit,· 1111r A11toi11e /-..parque, p. 13. 
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.\\TOl'.'IE ÉPAHQU:. CC\\111 

tlïutérèt puhlic. Arnnt son dl•part, il donna une procuration 11 son gl'11drr. 
Théophile Nucius; parmi les droits qu'il lui confère, on remarqu<• tout spé
•·ialcmenl crlui c.Je juger tant au civil qu'au rriminel les fcmnws Tsiganes 
en l'tat de wm·agP. Voici le rommenccment de celle procuration, c11rie11~c 
11 plus d'un titre : 

~;;;;', ia1Épl xfi' VO!µ~pi'lU µr.·,à;, ËtJtJl0Ev vipOYjY.'l; -:-iji; ivüi:.;ou IJ.'lv~; â.ri2,; 

Tpd:l'J; iv -rr~> i;rt>7.'JÎ.ir~ Kop·J;aï,v ai; -:-J}v r.2p262i.œ'l'11i2v -:füv farr-:p:i.;jwv, ~ 1:2p,;,v 

·d:uf); !.l!l'l'Èp 'Av'tr;,no; "E1:apxoi; aùv Oer"f) àr:Épze:'t:Xl ei; B!v1-rt2v ôr:i 'ttv2; zpei2; 

-:oij xotvo-j ,rjµyipov-:o; 61Jov x2l !;;é2; Œ-:.,"C''lO, ir.0!1jt1E X'l'Jµi.1.no" x2! ir.:i':'p'Jï.'l'I 

œ·~-:,:,•~ r.d; 't; i2uT0-J oriJµŒ -:ôv µu,è:p 8e6;;tÀ'lv XoV·rc·:rov, T:xµ.fîpàv cz,j-:o-J, et; ,:0 vi 

x;;iv~ ztp2; rur.'tf2; 't':t~i). x:d xptJJ.,tv:Z)., ~ll'liM,; vi èr.t&ÀÉi:St x:xi xvtzp.,~ tri 

(i::~(l'-::X"ttxèc cz·:.-ro'.:l 'tO(l'OV -ri',, èµ:-:czFouv!œ; czv-roo Ô(l'ov xœl -r-i)v r.poh.cz 1, elc. 

Le H novemhre 1565, Antoine Éparque fut élu esami nàdor des nota ires, 
1·onjointcment avec Pierre Bouas1 , dont nous avons déjà eu l'occasion de 
parler dans la biographie de Léonard Phortios 5• 

" Les papes Marcel II el Pic IV enrnyèrent Antoine Épar<Jue en Grèce am, 
mission de recueillir des manuscrits pour la bihliothèquc du Vatican. Pic IY 
lui avait même assigné une pension mensuelle de « 10 scudi ». En 1566, 
1·ommc il arrive avec une cargaison c.Je livres, Pie IV est déœdé; cl Épar<JUC 
ne s'arrange point d'abord awc le nouveau pape. Les choses traînent. 
Tomhé malade à Venise, il vend alors, à cc qu'on a· dit, tous ses manus
crits à Cosme)•• de Médicis pour la somme de 590 ducats l, Il y a quel<111c 
malcnlenclu sur ce dernier point. Voici comnwnl l'ambassadeur de 
Philippe II à Venise raconte cette histoire au roi dans une lettre datée d«> 
Vt•nisc, t4 juin 1572 5 : cc Il m'était revenu la nouvelle qu'un certain 

1. ~ulnjo folio Palaliano, vol. n• IU6, Co11tralti e te1t. dal 1557 al 1560, f. 441 \"". 
2. Laurl'nl \"rokinis, Élude i11édite aur A11toi11e Éparq11e, p. 16. 
3. Voyez ci-dessus, p. ccv. 
-i. \"oyl'z, par ex_emple, Vogcl, Serape11m, tome VII (184ft), p. 2:i6; l\ichard Fœrster, 

Nrlle la/1r/1ücl1er {ür Philologie, tome CXXI (1880), p. 50. 
5. • ..•. A vil'lldo teni,Io noticia que un Antonio El'archo pe1r mandado del papa Pin 

Quarto avia ydo â la llorea y a otras parles de la Grecia a lnlSl·ar lihros gri,•gus antiguos 
•le to,las suertes tl"Usto haxa ..•. (aie), y quando llt•gt\, siendo mul'rlo el pa11a, se qm•1l,i 
ron 1•1l,,s. A111111ue el duque de Florencia los lll'Ot'ur,i aver, y me dizen •1111' I,, pi,li,i pur 
,·ll11;. mill i,;.cudos, y par,,ciéndole al duque deml'sia,\a rantidad, como a la vndad ln t'ra. 
no •111iso tralar d<'llo, y assi se qued,;. Y nirndo muerto este, ,·inieron 1i manos d,• sus 
hi_jos, y lul'go procurè nerlos, aviéndome dicho el l\asario que eran muy huenos, y con la 
mayor de,trcza que se pmlo, ac ha11 comprado, pareciéndome que este lani·•• no se podr;i 
h:illar en m11.-l1os dias. Oiéronsclrs por ellos trezic•nlos escudos pugados hll'go, y ha ,i,lo 
1111a at·l'rla,la compra y wnlurosa, s.•g1m entie111lo. l'a la mrmoria de/los â Antonio 
f;racian, y -'" otros latinos ,IP mano. tamhil1II m1tig1u~. 'fil(•, :111nqne no ~on 1h1 la mP~11m 



t:t:\\I\" INTIIOTIUf:TIO:\. 

Antoiuc f:p:trtpll' dait ail,•, cmnmissionné par le pape Pic IV, <•n llon•e cl 
dans d'aulr1•s lil'UX d1• la Gri>c.·1•, 11 la rt'tilll'rch1• de livres grecs anciens tl,· 
lout1·s sorlt•s 1 .... A son retour le papr était mort: le Grec garda ses ma
nusrrits 1111ur compte. Le duc 111' Florence essaya <le les avoir. On les lui fit 
111il11• ,:<"us. Le prix lui parut trop 1:tevé, comme il l'étaiten effl't; il Ill' traita 
1u1inl : et l'alfairP en rpsla 111. Sur ces cnlrt•faites, le Grl'c meurt ; les fü rc~ 
passh .. nt aux mains ,le ses h1•riticrs. C't•st alors qm• je fis en sorte de les 
a1·1p11•rir, lt· dorh•ur J,•:111-Baptisfr Rasa rio' 111 'ayant dit qu'ils élaimt exi·cl
l,·11ls. L'alfairP a 1:lt\ conduite :mssi adroilPmcnt r1u'on a pu, et les livr,•s 
ont ,:lt; ad1Ph:s : il 111 'a sPmhlé que, <le lo11gh•mps, on ne serait 11 1111\mc il,~ 
faire un parPil coup. On Pn a donm: trois r1•nts écus payés comptant; ;mtanl 
1p1e j'm pt•ux jugPr, c'est une acquisition réussie <'l chanceuse. Ci-joint 
l'im·Pntairt• ile Cl'S livrrs, à l':ulresse 1l'Anlonio Gracian. » li est fl•grctL1l1lr 
qu'on ne sarhe point cc qu'est devenu cet inventaire. Le roi :uln•ssa 1ll's 
li:lieitations à Guzman de Silva. Tel fut le 1iremicr achat ,le lin,•s fait par 
1·l'l amlmssa1leur pour l'Escurial•. » 

En li•nirr i570, malgn· son grand ,ige, Antoine Éparque fut rm·orl' 
dmrg-é par ses c01wilo~·cns d'une amhass;ule 11 \'enisr. li pres1•nta. de lt>ur 
part au St.•nat unP pt'•lition afin d'obtenir que, vu la guerre dt• la fü:puhliquc 
avPc lrs Turrs, il ft'it 1wrmis aux liahitants des füuhourgs de Corfou dr 
ehrrchcr un asile tians l'encPintt• clc la citadelle. Sathas a publié la réponsr 
fJUl' le Sénat fit. l, ct•llt• reqm\tp, le iO anil i570 •. 

Le 20 ol'lohrc de la 1111\me anné1•, Antoine Éparque fut élu membre clu 
Conseil des CPnt-Cinquante nohles; il est porté le quatre-vingt-cinquième 
sur une listt• des nwmbrcs de cette assemhll•e, datée du 24 octobre f570~. 

suslaneia, ,..,r,in d,• prtl\·rrho para rsla junla qur "'' ha d,• hazrr. • (Ret•iata de A,.,.1,i,·01. 
t. Il, pp. 3111-:110.) I.,, 1IOl'111111•11t l'st tir,\ ,lo•s nrrhivrs d'Alrala. eommr on l'appren,l dan, 
la livraison sui,·anh• de la llrvi,ta, p. 3.16, où on lit, ù la lin d"une autre pii.•cr: [.l/c11la. 
•ection de E.tn,lo]. Pl ru note : • a la propia !'l'ccion leg- ntim• 3723 11rovuill1111I 
rorrl'sp<mde la int.-re..anh• eorrespondencia sohrl' la biblioleca del Escorial, qui' lll'mos 
publ icado en el mimero anlcrior de la Revis ta. ") 

t. Id un mol c•sS<"nti,•1, qui n'a pu être déchilTrc, a été laissé en blanc par l'édilt•ur ,ln 
document. 

2. Sur Rasario, cr. 1.- document dont un extrait est cité à la note 5 de la p•~r pri,
r,:,r.,nte; on y lit : • J.m•io com,·nc,· ,i lralar del modo conque se 1lO<lrian a,·l'r 1'.<ln" lihn.,.. 
y h,• romunicado ar,•rca •li•llo l'On el Dr Juan Ba)llista Rasario, suh<lito de S. Md. ,Id rsta,to 
,t,• Milan. " 

3. Cl'I nli111:n el 1,· pr,,c~tlent. ainsi quP les noh•s qui s'y rattachent, sont .-mpruntès à 
f.HARI.F.S GRwx, 1-:s•ni 111r le• o,-igi11e1 d11 {011d11 grec de l'Eantrial (Paris, IIIIIO, in-S•., 
pp. 1 t.f.-115. 

-i. /Jor11me11/R rrlatifs ;, l'hi11loire de la t;,·i•ce au moye11 dge (l'nris, 111114. in-4•), 
IOllll' \', PP· 7.tli-:iti. 

,,. l.aur,•nl \'rokinis, t111dr i11édite 1111r A11toi11r 1-:11arq11r, pp. 16-1 i. 
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Ce conseil étant élu pour un an, on ne saurait dire si Éparque mourut 
avant la fin de 1570 ou clans le courant de 1571; ee qui est hors de cloute, 
c'est qu'il avait. cessé de vivre le 29 septembre 1571, comme cela résulte 
d'un document publié par Constantin Sathas et dont voici le dt:bul : 
« MDLXXL, adl XXIX s(•tlembre. Havenclo li saYii nostri dcll'una e l'altra 
mano ucliti in eontradittorio li fedeli nostri Nicephoro et Michicl, figliuoli 
che furono ciel QUONDAM Antonio Eparco, ete. 1 » 

Ceci nous amène à parler des enfants d'Antoine Éparque. Nous avons 
dit précédemment qu'il en avait six, quatre garçons et cleu~ filles. Ses 
quatre fils furent : 

a) GEORGES, qui embrassa l'état ecclésiastique et fut chanoine de l'église 
cathédrale de Corfou '. 

b) ~,cous, médecin distingué 3 • li aimait beaucoup à s'occuper d'affaires 
commerciales'; et il parait hors cle doute que ec fut lui, plutôt c1ue son 
homonyme, qui s'associa, en l'année 1545, avee Nicolas Sophianos et Marc 
Samariaris, pout· monter une imprimerie à Venise 5. 

c) N1cÉPHORE, médecin comme le prée,éclent•, épousa RENIERA, fille de 
Dimos Tri.volis, pa1·ent du poète JACQUES TR1voL1s 7• C'est de leur mariage 
que naquit LIBERA (ou LIBERIA), à la11uelle échut le fief dt•s Tsiganes que la 
Seigneurie avait accordé à son grand-père 8 • 

t. Documenta relatif• à fhiatoire de la Grèce au moyen dge, tome V, p. 527. 
2. Laurent Vrokinis, Étude illldite aur Antoi11e Éparque, p. 7. 
S. Dans un acte du 23 mai 1582, Nicolas et Nicéphore Éparque sont mentionnës comme 

étant icnpo\ xœ\ xri.>topi; xœ\ vo1xox..,pio1 n;c p.ov'Ï); >toli écyio" 'lwŒvvo'.I >toli Ilpoopop.o'.I 
è,.,Toc 1t%Àa1100 ~a-TEWC Tli>v Kop'.lq>IÏ>v (:-lotajo Papà Spiro Teolilaclo, ,·ol. n• 1930, Co11lratli 
e tealame11ti dal 1576 al 1621, f. U2 verso). 

-&. Voyez plus loin, p. 272. 
5. Laurent Vrokinis, Élude inédite aur AnloÎlle Épa,·que, p. 7. 
6. Voir ci-dessus la note 3. 
7. l..aurent Vrokinis, Élude iw'.dite aur A11toine Éparque, p. 7. 
8. To,no.., ( 'Av>twv!ov 'E1tG<Pi(•N) 6 '.l!o; N1x"l),p6poc x11Td;<e 'tO q,fo..,oov -r~ 9 p.œfo'.I 

1573, Èv .;. ;(pOV'JI & ffl.l't7jl) Ef;{E TEÀWffiO-,. Ô1toypGtq>E't%\ oè l.v a..,(7\y à.1t~ï)Gl(7E(71 yEvO
µ.!v1.11; XIZ'tœ a-;o l\81yyG<YblV (ri; 6 ,ptl.:pO'.lilpt0'.1 1588 1t2i 28 lœvO'.ll.lplo'.I 1591) : ~ichiforo 
Eparoo feudatario del feudo di Gianello llabitabuli e Acingani. 'Ev G'.1(7\ ol: ŒÀÀ%1; hlo-
8ti(11.11C niv 1.1.jniv ~p.!pœv, 21 lœvovœp(o'.I 15911) Ô1toyp!iq>ET1.11 li>; q,to".1oov10; 6 'lw1.1v
..,/x10; "E1t1.1p;<o; xœi p.E'tœ 'tO'I 6GtVl.l'tOV 1.1,hov ~ 6'.IYGlTllP TOO N1x"l);;opov Ail.:tpœ. 
Aüni ~).6Ev ,!; 1tplÏ>'tOV p.àv Y"!l-0" p.!'tœ N IXOÀGlO\I MoplÀÀ0'.1 1t2\ eic OEV'ttpov 11-nix 
'lœxw6o'.I Kœp'tGlV0'.1, O~TIVO; 'tO &vop.1.1 li>; 611p6vo".1 à.v1.1y1V11>(1X!'till lv 'tlVI XIZ't:XOt· 
Xl.llfflX'Ï) d0fGl(7!1 Xl.l't' 'A61yyGtvwv n;; 15 11-œto'.I 1615. Tov'l"O\I ôdaoxo; {,1tljpe.-, 
'hpw-r~p.o; Mop{).).o; YtvV"ll0Eiç Èx 'tOO 1tpw'tO\I YŒ!l-0'.I XiX\ 1tEp11li,r,Oti; 'I"~ H! (7Eff'l"Ep.llp,o'.I 
162', à.U' à.-dxvo'.I -roli Mop!).i.o'.I à.1toO%vovTo; 1ttp1'ij).Oev ~ lhpovl11 ,l; Ë-ripov 'IG<x,,1/.:,:,v 
Kxp~!ivov, ëyyovov 'tOO 1tpwTo'.I, x11i '.llov <l>pœyxi(7X0'.1, ov à.1t!x'tl)'7EV -i; All.:Epx Èx 
aa-..-repoyxp.:%; (Spyrirlion Lamhw.<, Iltpi ToO Èv Iüpxvp!!' np.xpfov -rfov 'AOiyyGtv1,1v, ,lans 
l~s 1'toÛ.À"ljVIXOI !ÏvGt>.EX't%, Alhi•n~~, 18112, in-8•, tom~ II, pp. 5.il-:,:i:!J. 
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d) )111:m:1., qui ex,•rra la proft>ssion «l'avol'al à Vl'nis,• 1, el dont nous arnns 
1•11 o,·i:asinn «le parler dans lt• tom1· Il de la présente Hihliographic '. 

llans la liste «lt's 111<'111hrcs composant le Conseil des Nobles pour l1•s 
a11111;t's t:,117, t'l H,::!O, on trouve m1•11tionm;s Cos11As cl IJÉIIÉTRIUS ÉPARQrE, 

tn'.s rcrlaine1111•11t parents d'Anloi11e, mais nous ne saurions dire à qud 
1l1•:.:n; •. Par 1·1mln•, nous pouvons al'lirnll'r •1u'il avait d1•ux sœ111'S : JF.A'.'i:\E 

l'i A11111E:'l!'H:. La prPmÎPrl' a mil 1;pousé Ah-isc «la Coron (ou llacoros): la 
s1•c11111l1•, Ah-ise lldla-lliomla 4 • 

Antoine Épanp1c ne s1• bornait pas 11 Vl'n«lrl' des manuscrits, il en eopiait 
aussi ;1 ses ·1i .. ur1•s «le loisir. Nous signall'rons les sui\•ants : 

t. llarh·y 5i:i6 ()lusél' Brit;11111i11u1•), à la fin duquel on lit, au f. HH 
,·,•rso : th,!1 -:Ei.u,;,f'J:x·r:, il.;~ xœi xi;:,tç. 0eo0 -:Q ôWpov xa:l •AvTtdvlo"J r.6·,o;. 

·E,pi;:r, ;;,i ;1.etp~; iµ.,O 'Av-rwv!ou 'E1tip;1.Qu ir.i hou; q:<;:,;1 , louH1ti> ~•. 

)1. llcmi 01110111, à qui nous empruntons cette souscriptions, soupronne 
1p1'u11I' ldtre pourrait biPn arnir été ouhfü:c dans le millésime. La chos1• 
n'est pas impnssiull'. Quoi qu'il en soit, si Épar1111e a oublié une lettre, la 
plal'e de c1•1l1•-ci ne saurait ,'tre qu'entre le 'l' et le c:-, et la date est à choisir 
«le 1516 11 151.Hi. Mais il ne fout pas oublier que, en juillet tM6, Éparque 
avait 11'1inze ans; et, si, l1 cet :tg(•, il l:lait encore trop jeum• pour abonlcr la 
tra11s1·ription d"un auh•ur rlassi11ur, pPul-i'Lre a-t-il pu copier les Érnngilt•s, 
1p1c conlieul pr1;l'is,:ment le manuscrit donl nous padons. 

2. La1trentùmw1 n• 51 tin pluteus 57. On lit à la fin: q;T;ii' h:ptHiou 

xe· È~Ei.uwOr, :f.Etpl 'Av,biv!ou -:oil 'Er.inou iv Kepx·,pq; 8• 

5. [,,111re11tirm11.~ 11° 11 du pl11t1•us ·86 : q;'i';&' u~à< -:-ijv fl' -ro•;; lo·,Ui~u 

117jv~;, fi:lE:p~ r:é11-:-:-:-~ "':Yj; !t0r.i:.12;;11;. zupt -::xzu~poi1~•ja~ 'Av-rtdvio..., -:o-J ~Er::iFz~""· 

è; ¼·,-:trp:i:TtJ"J y;vv:xtM; ~:x•ji.~"J . .li~r,n.:x ôè x:xt -:,~ XP1iO":X!Üv<~• -.O i"-:iyp:x;ov 

Y.P'J11ivr.i·J; i; ;jrï>pt:Jv, x:xÈ Èyy1..1,;-:i; i~i tQ èr.tt1-:p!·~:xt -;-0 IXv-:iyp:r:;:ov, xcd J17j;;!vi 

µe-::x0,;i•jvcu 11,;0è -:r..O o'iY.O"J i;:xy:xytfv ix:x-:É'1':'YjlJ:X · <~ xa:f r.cipt-:rz; o{0:x .:oi.lèt;, i.v 
i;i: ,,, yÉvo; Kpr,; 7 • 

Suirnnt GPsncr, Anlni,w Ép:mpir arnil mis en latin plusieurs line!I ile 

1. Il. llidia,•1 E1,arrh11, Cor,·)-ra?u,, l,~tiITTl:xi.o; x:x).à;, \",•n,•tiis eau!':!~ aj!il ( Cru,iu,. 
Tw·rogrneria, p. 20Rj. 

2. Pai:cs 211-212. 
3. l.aur.•nl \"rukinis. f;tudr i11édite au,· .-l11foille É11m·q11r, p. O. 
4. Yoir I,! l~sl:1111,•nt ,h• J•:u~E. fill,• il,• fou G,·m-gl's Éparque, testament 1l11le ,lu 24 mai 

15:,x. oi, il e,t l'ail Hll'nlion d'Antoine •:par11111! ,•t de sa 8œur A,lrienne (~olajn l'a1,; 
FilipJKI Palali,mo, intli l'rolupapi, F11Ui11, 11" Uifi, Coulratti e fr1tln111r11ti, ff. 4.'i ,··-H r'). 

5. Soles aw· fr., 111n1111uril.< r1rr,·a d11 Britisl, ,tl11ae11111 (Paris. fl!IH, in-li•). I'· 2-i. 
ti. n.~o,.,, (;n/al. rodd. !/rnrc. hibli111/1. [,a111·e11tin11ae, t. li, roi. :'iK:i-:iS4. 
7. u.~""'· t:alnl. ,•o,/,1. qrnr,·. biblin/11. /,a11re11linm1r. 1. Ill. cul.;;:;;;_ 
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Polybe, qui n'arnient pas encore été traduits auparavant m m1\me pulilit;s 
en original 1• 

On trouve en tète d'un des volumes df's MYJv«r2 une fort l1t>lle épitre 
d'Antoine Éparque au patriarche Denys. Nous l"avous rcproduilc plus loin, 
pp. 277 et suivantes. 

On possède aussi de lui un certain nombre de lettres tant pubfü:!'s 1 

quïnéclites. Nous n'a\'ons, 11 dt•ssein, rien emprunté 11 ces dernièn•s pour la 
notice qu'on \'ient de lire, afin tic ne pas nous mettre dans la m\cessité de 
citer les di\'ers manuscrits où elles se trouvent. Nous arnns !"intention 
de les publier plus tard ; cela nous fournira l'occasion de revt>nir sur la 
biographie d'Antoine Éparque et de la compléter par dïntért•ssants détails 
rortrt>rnant ses rf'lations a\'ec les sarnnts dl' son éprnpu•. 

1. Antunius Eparcl111< Cnr,·yril'II' gl'il•r11s lit,•ras \"o,11cliis ,lrn·t•I. el ali,ptul l'ol)hii hislo
riarum lil,ros (ut ips«' mihi rPlulit·. nomlum aul gra•ec aul laliue cvulgalos. in latinum 
s1·rmo11em translulil (Ribliotlwra 1111i1,erxalis, i, l'arli,·lt• A11/011i11x f;pari:hux). 

2. Le~ plus iult;r-,ssanlt•s tle ct•ll,·s-,·i oui éti, rt'pr••luit,•s à l'Ap1wmli,·,· tlu 1t11111• Il, 
pp. ::it~l-3ilî. . 

• 
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ANTOl!U ÉPARQUE 

NICOLAS SOPIIIAIIOS 

Ces armoiries, copiées sur les exemplaires du Livre d'm· c1istanl à Cor fou, m'onl été 
ohligcammenl communiquées par MM . Jean Romanos cl Laurent Vrokinis. 
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BIBLIOGRAPHIE 

HELLENIQUE 
QUINZIÈME SIÈCLE 

30 JANVIER U76 

1.. EnlTOMH TWN OKTW TOY Aorov 
MEPWN KAI AAAWN TINWN ANArKAI 
WN • CYNTEC:>EICA nAPA KWNCTAN 
TINOY AACKAPEWC TO.V BYZANTIOY 

[Au fff'IO du derniff- feuillet.] Mediolani Impressum per Magis
trurri Dionysium Il Parauisinum. MCCCCLX.XVI.11 Dieux Ianuarii . . 

ln-4° de 72 feuillets, sans pagination, ni signatures, ni réclames. Le titre 
grec cité ci-dessus figure en tête du troisième f. recto; et la souscription 
est sur trois lignes. Le premier f. est occupé {r° et v0) par la préface 
grecque que l'on lira plus loin, et le second f. contient {ro et Yo) la traduc
tion latine de cette même préface. 25 lignes à la page pleine. Cette gram
maire est considérée comme le premier livre grec qui ait obtenu les hon
neurs de l'impression. Les exemplaires en bon état sont extraordinairement 
rares et peuvent facilerµent se vendre de t 000 à t 200 fr. ' 

On ne co~aît que fort peu de chose relatil'ement. à l'éditeur du pré
sent livre, Démétrius le Crétois. On sait seulement qu'il s'appelait Acxµ.1-

111e (= da Milan, qu'il hellénise en Mall1ol11nùç, dans la souscription de 
l'Horrulre de !488, voy. n° 5), et qu'il était né en Crète de parents mila
nais établis dans cette île. Un homonyme, très probablement son frère, 
Antoine Damilas, dont le nom apparait dans la souscription d'un manuscrit 
daté du t t mai !489 1 , et qui joignait à la profession de calligraphe celle 

{. Voir la 90UICl'iption de l'&corialm,i, ._11-9, rappor~e par E. Miller dans aon 
C4talogue de,""'· greu de la Biblioth~ue de tE,curial, p. {57. 

■-UNI& 11&1.LDIQD. 



2 BIBLIOGRAPHIE HELLÉNIQUE. 

de notaire puLlic dans la ville de Candie1, nous a laissé sur son origine 
el, par cela même, sur celle de Démélrius, des informations on ne peut 
plus précises. En effet, la souscription d'un manuscrit de la Bibliothèque 
Laurentienne (Plut. LVIU, n° xum), que j'emprunte au Catalogue Ban
dini (T. Il, col. 484), est ainsi conçue : TU.oç IÏÀ71q,1 -rci r.111pom1 yp211-11-u« 

1.upi lp.o!l 'Av-rwv!ou M1ô10À«viwç ', l-r, ôl xœl Kp71-ràç -rà l6voç ôuvœp.lYou Uy1a61111, 

tti 'tO -riiiv yoviwv r.plsnpov olx71't6pwv lv Kp~'tl) y1vop.ivwv 1 , Hl «ii-ràv iv 't«V't') 

yEvv710t,v1111 x«i -rpiz:;f,viz, xizl dcvôpuvOijviz1, xizl 'tiiiY r.«p' «Ù'tfjÇ ôwpEQv oùx U.«-r

-rov ~ 'tOÙÇ iiHou; Kpt,'t«Ç cir.0À«lia«1, iiv1u -roll ,j,1ûa-r71v 1îv1111 6 • 

Dans un manuscrit grec de notre Bibliothèque nationale, coté t286 et 
daté de l"année {514, on trouve, ff. 212 el suivants, un Traité sur la 
Procession du Saint-Esprit, dont l'auteur, un hpop.6vizxoç nommé Nil Dami
las, appartenait sans aucun doute à la même famille que Démétrius el 
Antoine, el résidait, est-il dit dans le titre même du _Traité, lv 'r1! p.ovtJ -rflç 
'hpllç Dhp«ç -rwv K«pHaivwv alç -rr,v Kp,j-r71v. 

Nous ne possédons également que fort peu de détails sur Denys Paravisini. 
li était vraisemblablement originaire de Paravicino, village de la province de 
Côme. Avant de venir exercer son industrie à llilan, il avait déjà imprimé à 
Côme, en U74, avec un associé, le Tractatu, appellationum Antonii a 
S. Georgio, dont la souscription porte : Comi, per Ambrosium de Orco et 
Dionysium de Paravisino5 • Plus tard, en t478, associé celte fois avec 
Dominique de Vespolate, il imprime, à Milan, les Rudimenta Grammâticu• 
de Nicolas Perotti. Son association avec Démétrius le Crétois ne fut pas, 
comme on le voit, de bien longue durée. Elle mérita toutefois d'être chan
tée par Ange Politien, qui adressa aux deux imprimeurs une jolie épi-
------- - -------------------------

1. Di1-sepl testaments (le premier du 5 février U96 et le dernier du t .. juin 1504), 
tirés de l"Archiuio 11otarile de Venise et publiés par C. Salhas (Biblioth. grœca m«lii 
œvi1 t. VI, pp. 061 el suiv .) ont été rédigés par Antoine Damilas, el le susdit dépôt en 
fournirait certainement d'autres encore. l'ar testament lait le 23 janvier UOO, le beau
père d'Antoine Damilas, nommé Jean Zancarolas, l'institua 100 légalaire universel (Cf. 
Sneu, op. cit., VI, p. 000). · • 

2. Il signe de plusieurs façons: 'Av-rwv10; A.11tp.1Hç, Kp11; -ro l6voç (Buollll, Catalog. 
Codd. grœc. Biblioth. J,auw,t., II, col. t3â), 'Av-rwv10; l\htio).œnÙ; (souscript. de 
l"Escoriale,ui,, :E-III-3, chez Miller, op. cit. p. 93), el 'Av-rwv,o; A.111p.1).1Ùç M,a10Àciv10; 
(souscript. de l'E1corialen1i11, 4>-11-9, chez Miller, op. cil. p. t57J. 

3. Ces mots prournnt clairement que les parents d'An~ine et de Démélrius éfaient 
venus filer leur résidence dans l'île de Crèle, où on les avait appelés les da Ili/an, du 
nom de la ville d"où ils arrivaient. Plus tard, leurs enfants allèrent s'établir en Italie et 
,-onservèrl'nl, comme nom patronymique, la dénomination par laquelle on avait coutume 
de les désigner dans leur pairie d'adoption. 

,. Allusion au vers d·Èpiménide, cité par S. Paul (ÉpUrt: ,l Tite, t2) : Kp~nç Œai 
ol,evan,, 1t11txrt 8r,p1«, yizo-tipE; lipyœi. 

5. Sums, Jli,toria litterariti-typographica mediolanen,i,, pp. c1-c11, dans AaoELATI, 
Biblintheca ,criptorum mediolane11rium (Milan, 1745; in-folio). • 

6. AnGu.ur, op. cit., p. DL:11:1. 

• 
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gramme que nous hésitons d'autant moins à reproduire ici qu'elle va nous 
fournir matière à une observation. 

111 .. ETRID■ CllBTIIIISEII IT DIOHSIUII Pll.t.TISUID■1 GR.BCORU■ YOLU■l~UII IIIPBISSOREB. 

Qui coli•Aonidu, grajoe quoque Yol,e libellos, 
namque illos genuiL Gneci■, non Latium. 

En Pan,isinus quanta hos Dionysius arLe 
imprimiL, en quinto cernitis ingeniol , 

Te quoque, Demetri, ponto circumsona Crete 
tanLi operis nobis edidit artificem. 

Turce, quid insultas? tu gneca Yolumina perdis, 
.hi pariunt. Hydne, nunc age, colla seca 1 • 

• 
On a remarqué que, dans l'intitulé de cette pièce de vers, Politien a 

écrit grœcorun& voluminum. Faut-il, par ce pluriel, entendre le chiffre 
plus ou moins considérable d'exemplaires d'un seul et même ouvrage mul
tiplié typographiquement, ou bien doit-on y voir une allusion à d'autres 
livres grecs sortis de la collaboration de Démétrius le Crétois et de Paravi
sini? C'est une question à laquelle le manque de ·documents positifs nous 
mel dans l'impossibilité de répondre d'une façon catégorique. Nous ne 
saurions, toutefois, passer sous silence un fait qui nous est signalé par la 
Bibliotheca ,criptorum mediolanensium d'Argelati. -On y mentionne•, 
comme ayant été imprimée à. Milan, en l'année U76, une édition dès 
œuvres de Dion 1 : Dionis opera, grœce, in-4", per Dionysi,un Paravili
num, et une note afférente à cet article est ainsi conçue : 

11 Notitiam hujll!! editionis, quœ rarissima est, cum eamdem a nemine 
scriptorum typographicœ lristoriœ memoratam vidcrim, mihi humanissime 
communicavit Comes Antonius Simoneta, littcris addictissimus, qui librum 
hune inspexil servatum in bibliotheca Comitis de Pemb..rok, Londini, cum 
Europam perlustrans ibidem moraretur. Dionysius Paravisinus, qui, edita 
hoc ipso anno Constantini Lascaris grammatica grœca notus atque ab omni
bus commendatus fuit quod primus tam arduum opus grœce libros inte
gros imprimendi aggressus fuerit, novo hoc volumine insignis scriptoris 
excuso celebrior fiel; nec dubilari potest quin eidem ad· prelum adomando 
Demelrius Cretensis manum operamque suam prœstiterit, cum proxime 
aulor ipse fueril condendœ grammaticœ grœcœ. In calce : Mediolani im• 

t. A11111:to l. POLm.t.110, Pro,e oolgari inedite e pouie latint e grec/&e edile e inedite 
race. e illu,tr. da I. del Lungo (Firen1e, B■rberà, t867; in-8•), pp. i21t-121. 

2. Page DLXYI, 

S. Brunel .(Jlanuel, art. Dion) affirme qu"il s'agit de Dion Chrysostome. Nous ne 
savons où il a puisé ce renseignement, car le liue cité à la note précédente est muel 
à cet .-rd. Celle usertion de Brunet est d'autant plus étrange qu'il nie l'existence de 
rédition. 
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pressum per Magistrum Dionysium Paravüinum. anno MCCCCLXXYI. 
die X XX januarii. , · 

Les bibliographes s'accordent à nier l'existence de cette édition des œu
vres de Dion. Le document qu'on vient de lire ne suffit pas à établir le 
contraire, mais de ce qu'on n'a jamais vu d'exemplaire d'un livre, est-il 
bien prudent d'affirmer que ce livre n'existe pas? Ne pourrait-il se faire que 
l'ouvrage désigné, dans la Bibliotheca 1criptorum mediolanensium, sous 
le titre de Dionil opera, fùt simplement un traité quelconque de Dion, for
mant une plaquette dont on ne connùt pas d'exemplaire dans une biblio
thèque publique? Le fait n'aurait rien d'extraordinaire, et il serait facile 
de citer tel ou tel livre dont le seul exemplaire connu se . trouve dans une 
collection privée, circonstance qui le rend souvent inaccessible aux biblio
graphes. Dans le cas où la bibliothèque du due de Pembroke n'aurait pas 
été dispersée, il serait peut~tre possible de s'assurer si ce livre en fait 
réellement pa1·tie. 

Revenons à la Grammaire de Lascaris. L'exemplaire de ce livre qui nous 
a servi à rédiger la présente notice appartient à notre Bibliothèque natio
nale, où il est coté : X 285, Réserve. Cet exemplaire, très grand de marges 
et admirablement conservé, fut acheté en Espagne par le regretté Charles 
Graux, comme en fait foi une note au crayon tracée sur celui des ff. de 
garde qui précède immédiatement le texte. 

Voici maintenant la préface de Démétrios le Crétois : 

4HMHTPJOE O KPHE TOIE Er l'ErONOEI KAI EilOUAIOIE 

TON MEIPAKICN Er IlPAEEEIN. 

'opwv ûl'-i; Twv xœi.wv ovTct; f'"ol'-œ8,t;, xœl tilV Twv lÂ.À"11vur.wv 

l6ywv 1"ct,3aCctv 1"poaic:r-/iaœafJœ, 3,& G'1"ou8~; 1"0,oufl,ivou;, TT'jY fl 

1"polhl'-Cctv UfWV 1"Epl Tàt TO,ctÜTct È1"mxw; -iirœl'-'11V. xœl TO ~; ~ux,~ç 

ytvvctîov T, xœi. f'"ol"o'JG'OV l'-œxœpC~wv, ÈG"Xonow 3~ Éx mÂ.Àoü, TC 
OCV no,wv Ul'-ÎV 1 -ro,ou-ro,; oùa, xcti. ~; tn.,,v,x~; ÈpctG"Tctî; 1"0t,8,Cœ;, 

x,œp,~OL!'-'rlV, ~; 8' V!'-ETÉpœ; G'1"01J3~; a.~LOV Tf. &.!'-ct xcti. x,œpuv ~ctp•· 

"J.OL!"'rlV• TctÜTct 8~ loy,~ol'-Evo;, aiip,G"XOV V!'-ÎV l'-iv llv 1"1VU Xf."J.ctp,

G'fUVOV alvœ, xœi. J,p-tl11'1'-ov 01'.iSiv 'l)TTOV, et ~,~lCwv lÀÀ'rlV"'wv a.vau 

nOÀÀTi; 8ctnœV'1); ni. 3uaxepdct; EV1"0poï:ivTg; TU)'l.Œvo,-r,, r.po; )'f. -:0 

l'-œv8:ivuv ~:ii:3Cw; Hl -roï:i 1"poxul'-€vou G"Xonoï:i TU)'lr:t.Vf.LV or.11fl,ivw; • 

il'-oi. 3è 1"ep,1Jnou80tG'TOV TE Hl 1"Àf.Covo; a.~,ov loyou, ,r T, -ro,oiiTov 

u:J.Wv TE xcti. i:J.œUTOÜ xœp,v Of.G'f0tÀWÇ xœ-rop8waœ, 3wctC!'-"1JV. A,onep 
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,;ollœ fÙV -i-c'j\ loy":r~, nlata-rœ 3i ~ neCpf 3,œnoviiactç, fL6l,ç eupov 
d ' • ! ~,P., !"\"\. ' • ~ ' ' -wa-r ex_uv X.et• I" 011.ouç r.11.11.'rJ",x.~ç ev-rum11aou, x.ct-i-ot -i-e 'r"flV -rwv ypctfL-

1'-œ-i-wv aw&iix.-riv, noll-nv x.ctl no,x.0..-riv 'l.ctp' dEÀÀ-ria,v o~aœv, x.œl x.œ-ràr. 

TOVÇ "r<ÏIV 'l.poa<i>3l<Ïlv MOUÇ 1 'l.ep,n6v -r, X.ctl O\JX. oÀC)"1lÇ 3e6fLeVOV 

aKÉ~ewç lx_onctç. 
"E" t:' T ~ ' K . ' • ~ . OO',eV ow fLO' npw-rov 'r"flV wva-rœv-r,vou ypctfLfLŒ"r'X.'rlV, œvopo; 

illoyCfLOU x.ctl -i-àr. 'l.apl ~v yp«-~fL«.-r,x.-nv einep· -r,; 3,-ril!.p,~wl!.6-ro;, iv-ru

~act, ' "rOÜTO fLÈV WÇ 'l.iVu eÙauVO'I.TOV O~IJctV X.ctl l!.OfL,3iî :,:p1}a,fLOV 

-roîç ai.aœyoiuvo,ç • -roü-ro 3i x.œl œn6nupœv ~l'-<Ïlv ,-o,-riaofLÉV'rlV, · ai. &pat 
napl nleCovoç ÛfLîV -ro -ro,oü-ro :,:piîfLct yeyÉV'rl"rct,, x.œl 7lfL'tV o,j fLi'rYlV 

mn6vmœ, • l,-u-rct 3à, ei. x.œ-ràr. "(VWfL'JlV -roü-ro x_wp1i,m, x.œl "r<ÏIV fLEL-

. ~6vwv -re x.ctl iv-raÀea-rÉpwv, 8eoü x.eÀeuov-roç, «~cta8œ,. 'YfLWV ow «v 

er-ri, x.pi-i-,a-ro, vectvCax.o,, x.ctl -rijç ÛfLeTÉpotç ei yeyovuCœç cpuaewç lpyov 

x.ctl iv36~ou anou3iiç, lpy<i> 3-n ~v ,-epl -ro•)ç É.ÀÀ'rlvllf.oÙç l6you,; anou3-nv 

~e~ot,<ÏIŒœ, • œcp' wv o,'.,x. OÀL)'ot olfL~' 'l.po,; niiaœv œpe-r1iv -re x.œl 1Li8-ri_-
1nv wcpel1},;ea8e • x.œl -ro,«.!J'r"fjÇ 'l.pocpamwç Àat~OfLÉVOUÇ, -ràr. 'l.epl ~ 

ypœfLfLOtT,x.-nv œx.p,~ç fL!T,OVTtltÇ I e18' ovrwç l:,:ta80t, aùv 8eij; TOÜ 

np6aw, 7lfL1iç -re ,-po8ufLO-rÉpouç ,-o,ijaœ, ,-poç -i-o 'I.ÀeCovaé. -ra x.œl nolliji 

x.œllCw x_œpCa0ta80t,. "Eppwa8e. 

2. 
[UU] 

EPWTHMA 
TA TOY 
XPYCO 
AWPA. 

Petit in-4° de 88 ff. non chiffrés, divisés en 22 cahiers de 4 fî. chacun, 
signés c11-x111. Le verso du dernier f. èst entièrement blano. i 9 lignes à la 
page pleine. Au r° du dernier f. on lit la souscription suivante, au-dessous 
de laquelle se trouvent les lettres de l'alphabet grec el six diphthoogues : 

TEAOC · THC · rPAMMATI • 
KHC • TOY XPYCO · 

AWPA ·· 
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Édition en tièrement grecque, sans lieu ni date, mais très probablement 
imprimée à Florence, vers 1484, car lés caractères sont semblables à ceux 
tlc l'Homère qui parut dans celle ville, en 1488 (voy. n°5), et nous parta
geons l'avis de Dilidin (JEdes Althorp., Il, 506), qui la considère comme 
an térieure à J"éd ilion grecque-latine cle Venise, i484 1, et, par conséquent. 
comme la première des Erolemata. Ce livre serait donc, selon toutes les 
apparences, la seconde production typographique de Démétrius pamilas. 
Excessi1·emcnl rare. Vend . 120 florins, Crcvcnna. 

Bibliothèque de M. le prince G. Maurocordalo. 

22 AVRIL U86 

3. ·OMHPOY BATPAXOMYOM-

AX I A e: N l::.. e: TIC I TI r P H -

TOC TOY KAPOC . 

lv ov6f1-(l'tt . -~ç &:ylrxc; -tptixÔoç 

.ou 1trx.poç x.rxi .oü uoü x.rxi .oü 
' ( , IX'( OU 'TtVEUfl-lX'tOÇ. 

avv6EO"tÇ lf1-0Ü À(lovlxou x.p'tj'tOc; 

x.txt 1tpw-to6u.ou X. rxvtwv • lv E'tEt 

x. 1À1oo-tw .t.p11x.oo-100--tw oyôo"lx.o

o--rw lx.-.w. p.'tjvt d.1tptÀÀ{w fax.oc:ï't"~ 

Ôtu.lp11, ltç ~EVE'ttllv. 

ln-4° de 24 ff. non chiffrés (dont le dernier blanc), divisés en 5 cahiers 
de 8 ff. chacun , signés · 1-I·-lll ·ltl. Le titre ci-dessus se trouve en tète du 
premier f. recto, el la souscription au recto du f. 25. Au verso. de ce même 
f. figure le regi~tre avec les premiers- mots du recto des ff. portant une 
signature, c'est-à-dire 1-4, 9-15, et f 7-20. On compte 28 lignes à la page 
pleine. }.u wrso du f. 22, on lit : 'tov ôtôcu rxciÀou xup!ou µr;,;0t'l1À -roo &r.o

a -roÀ71 a-rizot ol 0tù-rol ,ipwïxol "°'' 1t0Àmxol. Celte rarissime édition de la Ba• 

1. A la fin de celle édi tion Téo itienne on lit : /mpre11um Venetii, per Pertgrinum 
Bo11011 ie111em. MCCCCLXXXIIII. D,E QVINTA FCBRVARII. Gr.-lal.; 52 rr. non chiffrés, signés a-{. 

j 
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trachomyomachie est très probablement la première•. Le texte, imprimé 
en noir, est accompagné cle gloses interlinéaires tirées en rouge. Line très 
recherché des bibliophiles. Maittaire en possédait un exemplaire qu'il refusa 
de céder à lord Oxford pour la somme de cinquante guinées. Vendu, relié 
en maroquin violet, iO0 fr. Gaignal; 16 liv. 16 sh. Askcw; 600 fr. Mac
Carthy; 6 liv. White-Knights; 4 liv. f6 sh. et 12 liv. 5 sh. Heber. 

La sousàiption reproduite ci-dessus nous apprend que l'éditeur de ce 
livre, Laonicos, était Crétois et premier pope de la Canée . Nous ne savons 
rien autre chose <le positif sur son compte. C'est à lui que sont adressées, 
scion toute vraisemblance, les lettres 5, 16 el 22 de Michel Aposlolios qui 
se trouvent à la fin du tome l[e de la présente Bibliographie. Michel 
Apostolios vivait peul-ètre eJ1core lorsque parut celle plaquette, qm se 
termine par quelques vers de lui . 

Bibliothèque nationale de Paris, Y non porté, Réserve. 
Bibliothèque du Musée Britannique, 665. f. 8. 

15 NOVEMBRE U86 

4. ~ 'OY'f?O ~ H 1'U u K.!Ù 8 C1J cri>-.; CJJC ~ 
"oc . d: pJJ...O~; H c ïf e;; c ~À, H éS\t w 
&.é-pA.> 'TU) ~ . . . 

[Au reclo du dernier f.] Èv ovôp.tx"tt 't"~Ç &.y{txç 'tptrxÔoç 'tOÜ Il '!ttx'tpôç 

xtxl 'tOÜ ufoü X'lt 'tOÜ &.yfou 11 'itVEU!J,Cl'tOÇ • auv8Ecrtç Èp.oü à.ÀEÇ- Il 

. rivôpou 'tOÜ <X'!tO ;:.rxvÔIXXOÇ 't~Ç Il xp~'t1JÇ. u!oç ÔÈ 'tOÜ ao1o't1X'tOU 

xo:l Il Àoytw'ta.-tou xùpoü yEwpyfou tEplwç 11,oü à.ÀEç&.vôpou. Èv E'tEt 

X.tÀtOG'tW 'té- Il ,p!XY.Oato?"tw oyôo·l)XOO'".W lx'tw P,"l)Vt Il VOE.p.6plw 

1tlvn XIXt Ôtx&.'r"I) Èv ~EVE,{111ç. 

ln-4• de 156 feuillets non chiffrés, signés att-t~, et divisés en 17 cahiers 
.de s· ff. chacun. Le premier f. est entièrement blanc. 27 lignes à la page t_ 

i. Quelques bibliographes consiilèrcnl comme élanl la première une édiLiou sans lieu ni 
dnle , où le tex te grec est accompagué de deux versions latines. l'une lillérale et iater
linéa ire , l'autre eu vers hexamètres, cl ayant pour auleur Ca,.olus MarsupJ1i11w dictus 
Arelùtua. Dibdin (Bibliolh. Spencer. Il , 53) ne croit pas celle éililion antérieure à 1490. 

2. Celle éd ition du lcx le grec dn Psautier n'est que la seconde; nous croyons devoir 
ajouter ici, à cause de sa rareté, la llcscription de la première. - ô.-xu,a 1tpo<pT(rou ,:a\ 
f:10ta1).fo,ç M!).oç. [A :La fin: Impressum Mcdiolani]; (da111 ce,·lai11& exemplafre&: lm pensa 
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L'impression commence en tête du deuxième f. recto par le titre ci-dessus1 

lequel est entièrement tiré en rouge. Les caractères offrent une certaine 
ressemblance avec les types d'Alcala, dont un spécimen se trouve plus 
loin, p. H 9. Fort belle impression rouge et noire. Livre de la plus grande 
rareté, vendu 240 fr. maroquin rouge, Gaignat; 200 fr. Soubise. 

Nous ne possédons aucun renseignement biographique concernant 
ALEXANDRE de Candie, éditeur de ce Psautier. Quant à son père, dont la 
souscription ci-dessus proclame le savoir et l'érudition, nous n'oserions 

·l'identifier, comme l'a fait Sathas 1, avec son homonyme et contemporain, 
Georges Alexandre, prêtre comme lui, originaire de Corigliano, dans la 
Terre d'Otrante t, et auquel Léon Allatius a consacré une notice dans son 
de Georgiis '. Il faudrait, à notre avis, pour qu'une pareille identification 
fùt acceptable, pournir établir que Georges Alexandre, de Corigliano, avait 
quitté cette loca0lité pour aller se fixer à Candie, d'où l'éditeur du Psau
tier se déclare natif. Or, comme aucun document nè vient appuyer une 
semblable allégation, nous croyons prudent de ne pas nous prononcer. 
Quoi qu'il en soit, c'est, selon toute probabilité, au Crétois Georges 
Alexandre qu'il faut attribuer un manuscrit de l'Iliade conscné à la 
Bibliothèque Laurcnticnnc l, lequel est daté et signé comme il suit : ~v,6' 

hehtw011 -Ji 'lhi,; 'tOO 'Oµ,\pov 1tczp' iµoo ftwpriov itpÉb>t; 'tOO 'A).eeœ,'5pov. 

Entre le {5· novembre t486 5 et le 50 mars· U94, il füt promu à l'épisco
pat; car, à celte dernière date, qui coïncidait avec la fète de Pâques, il est 
qualifié d'évêque d'Arcadia, dans l'île de Crète, et mentionné comme ayant 
chanté l'évangile en grec à la messe célébrée ce jour-là par le pape, dans 
la Basilique de Saint-Pierre de Rome. Nous le voyons encore remplir le 
même office dans difTérentes solennités, pendant les années U95-i498 •. 

Bonaccursi Pisani). anno MCCCCLXXXI. die XX Septemhris. - Petit in-folio, grec-latin, 
imprimé à deux colonnes, de 20 el :'i0 lignes. Le volume commence au verso par l'épître 
dédicatoire : Joa,me• Placmti11u1 mo11achw Ludovico Donato, epi8co110 Bergomen1i, 
en 2 Il'. Le lexie suit cl comprcml 180 Il'., sous les sighalurcs A-Z 111. 

i. NwEÀÀ'ljvtxr, <l>tÀoÀoyicz. p. o,. . 
2. Et non en Crèle, comme l'a écrit Sathas (Op. cit., p. !14). 
5. A la suite de Georges Acropolite (Paris, 1651), pp. 409-'10. 
4. Le n• XXll, du Plutens XXXII. Voy. BA1m1N1, Calalog. codd. gnec. /Jibliothec;e 

Laurmt., II, col. 11,. - lloustoxl'dis aflir111e ('EH11voµv.,,µb>v, p. 289), mais sans en 
donner de prem·es, que Georges Alexandre vint en Italie vers UOO; Satbas prétend . 
(NeotÀÀ'}vtxr, <1>1).0).oriot, p. 11-i, note 2) que ce fut plus tôt, et s'imagine le prouver en 
invoquant la date du ms. cilé ci-dessus el celle du Psautier de-1486. 

5. Date de la souscription du présent Psautier, dans laquelle il est menliouné comme 
simple prêlre (!tpt•j,;). 

6. « Georgius Alexander, scu de Alcxandris, cujus menlio protata supl'rius est Tom. II, 
p. 131, ecclcsiœ Arcadiensi pl'llleral anno 1'94; die enim 50 martii ejusdcm anni Domi
nicœ Resurrectioni sacra, in Vaticana principis apostolorum ba~ilica, inter Ponlificiœ misse 
solconia ernngclinm grœco idiomale cecinil, idemque ibidem prœstitit, anno scilicel 1495, 
in diebus 20 jaouar. et 25 decemb.; anno 1496, in solemniis paschalibus et in nalaliliis 

j 
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Enfin il est attesté par des témoignages dignes de foi .qu'il occupa une 
chaire de grec à Rome 1. Il mourut à Candie, vers 1500 1• 

Bibliothèque nationale de Paris, Inventaire, 2521 A, Réserve. 

9 DÉCEMBRE U88 . 

5. [OMHPOl'_ TA lOZOMENA.] 

[Au v• du dernier r. du second volume.] •u 'r'oü OfJ,~pou 1toC11ati; &rtixaix 

iv-ru1tW8&iaœ 1tlpixi; ,U 11- li ~,v ~ô11 aùv 8,w iv 4'Àwp,v'tlix, œvixÀw
fl,IXaî fl,Èv, -tciiv ,ô- Il y,vwv ~œl «yix8<i>v «vôpwv, xixl 1tipi À&youi; 
!ÀÀ1jvîxoùi; a1tou-1l Ôix{wv ~,pvtipôou XIXl VY)plou 'tlXVlltÔoi; 'tOÜ v,p,Àlou 
fÀW- IIP&V't{vo,v. 1t6vw ô! xixl Ô&çtO't1j'tt Ô1jfL1j'tplou fLEÔtoÀix- llvlwç 
xp11-rdç, 't<ÎlV Àoy{wv jvÔpwv "I.. Œptv xœl Àôywv !ÀÀ ljVi-11 xwv i4'U
fJ,lvCt>v, l'tu 't<Îl ti1to 't'iji; "J..PllTtOÜ y,vv~a,wi; .,_ ,À,o-11 a-rw 't&'tptxxo
a,oa-rw &yôo11xoa-rw oyôow fJ,1jVOi; Ô&X&fL6plou Il !vii't1j. 

Deux volumes in-folio. Au commencement du premier volume, ou quel
quefois à la fin du second, on trouve une partie séparée de 42 fT., signés 
A-E, divisés en 5 cahiers de 8 fT. chacun, sauf le cinquième qui en a tO 
(dont le 9• blanc au verso et le tO•enlièremenl blanc), el contenant l'épitre 
latine de Bernar4 Nerli à Pierre de Médicis (l•• f. 1"'), la préface grecque 

apostolorum Petri et Pauli ; anno U97, tum in pa1ehali solemnitate, tum in diebus 
!8 augusti et 23 decembris; demum anno U98, in festo sanctorum apostolorum Petri et 
Pauli. Hll!C omnia deprompta tradunlur ex ecdesiasticis diariis Joannis Burchardi, Argen
tinensis episcopi, llortani et Civitatis Caslcllame, capellœ pontificiœ cœremoniarum 
magislri, et ex aliis diariis, Tom. V, VI, VII et VIII Colleclionis, quam ex Vaticanis codi,·ibus 
exscribi fccit Onuphrius Panvinius, quamquc Joanni Jacolio Comili Fucher, seu Fuknri, 
misit in duodecim tomos digll'ltam atque in Electorali Boiariœ bibliotheca nunc temporis 
asservalam (Con~nnie1 Crela Sacra, t. II, p. 454). • 

1. « Arcadia ... nunc semidiruta, cui prœerat Georgius Alexander supra memoratus, qui 
paucis ante annis Romœ profitebatur (RAPHAEL VoUTE11R111irs, Commenlariorum urbano
rum libri XXXVIII (Bâle, t5U, in-folio), liv. IX. r. HO verso).• - Plus loiu, le viême 
auteur ajoute : c ... Sopbianum vero, qui Rome pt'll!Cipiebat,. simul et Georgium Aleun
drum, pnesulem Crelen~em, qui noper etiam in Urbe docuit, inter prœccptores pouam 
IJl'8!Cle discipline, quaoquam lalinam parum alligerint nec cum supradictis (il a parlé 
précédemment de Bessarion, de Pléthon, d'Argyropoulos, etc.) vel in patria lingua confe
reodi, moribus alioquin bumanissimis, vitaeque probitate, qu11 una maxima est laus, forte 
auperiores (ID., ibid., liv. XXI, fol. 2-16 recto). • 

2. Leltre de Georges Ga,!goropoulos, à la fin du t. II• de cette Bibliographie·. 
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de Démétrius Chalcondyle (t•• f. v• et 2• f. r" et v0), 'Hpolo-rov 'Al.1xa1pv11-

at,oc i;irr'llat; 1tEpl -;t,; o;oO 'Oµ-,.pov y&Via10; Hl ~16-;'I); (ff. Alll et suiv.), D>.ov• 

dnov el; o;ov ~!ov o;oîl 'Oµ-,.pov (ff. BI et suiv.), Ilrpi '0µ1,pov l.oyoc vy' '1itJ1vo; 

-;oo Xpvaa,n6µov (7• f. ,.., du cahier E et ff. suiv.). Vient ensuite Flliade 
occupant 208 ff. non, chiffrés, partagés en 26 cahiers de 8 ff. chacun, 
signés A-Z, ET (pour&), ), et ~- Le second volume, comprenant l'Odyssée, 
la Balraclwmyomachie et les Hymnes, se compose de {89 ff. non chiffrés, 
signés AA-ZZ el ET ET (pour &&), et divisés en 24 cahiers de 8 fT. chacun, 
sauf le dernier, qui n'en a que 5 Sl•ulement. On a laissé en blanc la place 
des lettres initiales poui· que l'enlumineur p1il les y peindre. 59 lignes 
à la page pleine. Cette première et magnilique édition des poèmes d·Homère 
fut imprimée aux frais des deu·x frères Nerli, d'après la copie préparée par 
Démétrius Chalcondyle, et par l'industrie de Démétrius Damilas. Le mot 
6r;16-:'I); emplo)é, dans la souscription reproduite ci-dessus, pour qualifier 
la nature de la coopération de Damilas désigne clairement que I' Homère 
a été imprimé par lui, 1 tandis que l'expression dont il se sert lui-mème 
dans la Grammaire de Lascaris : 11 J'ai eu de la peine à trouver le moyen 
« de pouvoir imprimer des livres grecs, » doit s'appliquer plus particu
lièrement à la gravure et à la fonte des caractères, puisque ce livre a été 
imprimé par Para,·isini. Mais, au surplus, les caractères, de part et 
d'autre, sont identiques, sauf quelques modifications appm·tées dans cer
taines lettres et dans la fonte des caractères de l'Homère. C'est pourquoi 
on s'expliquerait difficilement comment les caractères emplo~·és par 
Paravisini, à Milan, se retrouvent à Florence, si ce mème Démétrios n'en 
eùl 11as été le possesseur. J..es améliorations de détail qu'on reconnaît dans 
certaines parties des caractères du bas de casse, entre autres la substitution 
de la lettre ;, et surtout dans l'ensemble de la fonte oit les lettres sont 
moins serrées d'approche, ce qui donne à l'Homère de Florence une ,·éri
table supériorité sur l'impression milanaise, me semblent prouver que les 
poinçons primitifs cl les matrices appartenaient non à Paravisini, mais 11 
Démét1·ius le Crétois, et que celui-ci, ayant acquis plus d"expérience dans 
son art, fit ces améli01·ations el exécuta la fonte des caractères de !'Homère 
avec une plus grande habileté 1• • . 

Les exemplaires de cc livre complets et bien conservés sont excessivement 
rares dans notre pays. Cependant, il s'en trouve un ce1·tain nombre en Eu
rope.; l'Angleterre en possédait à elle seule plus de quarante, il y a quelques 
années. Vend. 451 fr. La Vallière; 592 fr. ,·élin, F. Didot; it22 fr. bel 
exemplaire, Larcher (revendu 52 liv. 10 sh. Hibbert); 600 fr. Bosquillon; 
44 liv. 2 sh. Drury; 45 liv. 5 sh. Sykes (revendu 49 liv. Hanroll); 
--------------------------

t. A. FmllR-Dtoor, .Alde J,lanUl'e et l'llelli11i•me à re11i•e, pp.,~. 
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27t florins, Meerman; t8 liv. 5 sh. très rogné, Heber; t042 ir. Bou~ur
lin. Le bel exemplaire acheté par Yemeniz t500 fr., en t855, a été payé 
2420 fr. à la vente de ce bibliophile. En t-874, Adolphe Lahitte vendait 
260 fr. un exemplaire incomplet des deux ff. liminaires et, de plus, taché 
et fort sale. Vendu 2550 fr. A. F.-Didot (en t878); .ttO0 fr. Renard (en 
t881). Marqué t05 liv. dans le General Catalogue de Quaritch (Londres, 
t874), n• t2536, ainsi décrit : Avery large copy, measuring t5 1/, by 
9 1/, i,u:hes, quite perfect, with ftnely illuminated capital,, in seueral 
of which the owner's arma are painted, the margins and fly-leaves 
covered with valuable m,. notes (chiefly in greek), by Vincent Francis 
Jaune of Btule, old red morocco. L'exemplaire non rogné, qui avait été 
acheté 360t fr. chez de Cotte pour Caillard, a passé, après la mort de ce 
dernier, -dans notre Bibliothèque nationale, où il est coté: Y 159 Réserve. 
~ Il y remplace, dit Brunet, l'exemplaire sur vélin, que nos victoires nous 
avaient procuré et que, par suite de revers, nous avons été contraints de 
rendre, en t815, à la bibliothèque Saint-Marc de Venise. » 

BERNABDUS NERLIUS. PETRO MEDICiE, LAURENTII FILIO, S. 

Cum doctissimorum hominum et horum gravissimorum sen
tentia , grœcas litteras non solum latinis plurimum ornamenli 
atTerre, sed etiam pernecessarias esse animadverterem, omni stu
dio ac labore ad hœc studia percipienda me converti. Sed cum 
viderem nonnullos litterarum gnecarum studiosos ob inopiam 
librorum magno affici incommodo, quod et ipse una cum illis 
experiebar, operre pretium me facturum existimavi, si eadem 
ratione tom horum tum meœ incommoditati occurrerem, qua 
latinas litteras discentihus jampridem consultum esse videham .. 
[taque ut et de grœcis litteris bene mererer et earum studiosis 
aliquo modo prodessem, utque alii copia librorum allecli ad hœc. 
studia magis incitarentur, decrevi grœcum aliquem auctorem, 
qui et apud eos nobilissimus esset et nohis discentibus perutilis 
foret, imprimendum suscipere. Quod, etsi arduum et perdifficile 
videhatur, tamen cu'm ea quœ ad hoc opus conficiundum neces
saria erant in bac nostra civitate concurrerent, ejusmodi occa
sionem minime prœtermittendam putavi. Nam ut omitlam Nerii 
fratris liheralitatem et Joannis Accaioli auxilium, Demetriique 
Cretensis dexteritatem, id imprimis mihi opportunum fuit maxi
meque optatum, quod ad banc rem Demetrium Chalcondyleni 
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Atbeniensem nactus eram, virum profecto tempestate nostra doc
tissimum, prœceptoremque meum, · a quo bujusmodi opus accu
ratissime rccognosci posset. Perdifficile enim mibi videbatur sine 
eruditissimo viro id operis castigatissimum emendatissimumque 
fieri posse. 

Itaque, ex illius consilio, Homerum, ut vetustate primum, ita 
etiam divino quodam ingenio summum poetam ac litterarum 
fontem elegi; qui quidem oh incuriam atque negligentiam libra
riorum ita sui dissimilis videbatur ut, in nullo fere codice, quam
vis perveteri, integer agnosceretur. Quamobrem eruditissimi sane 
viri opera, qualem Demetrium nactus est, summopere indigebat, 
qui, et amore quo me non mediocri prosequitur et communis 
utilitatis gratia maxime adductus, ipsa llomeri opera singulari 
diligentia summoque studio, cum Eustathii commentariis confe
rens, examinavit atque emendavit, cujus quidem viri diligen
tiam, aut nihil arbitror prœleriisse, aut si qua ·prœteriissc vide
buntur, ea certe vel dubia quroda·m sunt, vel ejusmodi ut ea, in 
tali tantoque opere, justus œquusque rerum œstimator non ma
gnifaciat. Ad hœc non solum Homeri opera quœcunque repe- . 
riuntur, quœque ejus feruntur, imprimenda curavi, -verum etiam 
bis adjeci Herodotum, Plutarcbum atque Dionem, qui et poetre 
-vitam litteris diligentissime mandaverunt et sensus utriusque 

. divini operis, mirumque ordinem ac doctrinam omnium rerum 
cognitione plenam, ita gravi judicio subtilique acumine discus
serunt atque · examinarunt ut studiosos et utilitatis plurimum ex 
eorum lectione consequuturos, et poetam altius perfectiusque 
intellecturos minime dubitem. Qum omnia cum jam ad optatam 
metarµ perducta sint, multoque felicius quam ab initio existi
maram , annuente Deo, successerint , constitui, Petre Medices, 
ut hœc omnia nomine tuo impressa ederentur, quem a pueritia 
grœcis institutum litteris cognovi, videoque in Homeri prœsertim 
lectione quotidie versari. Quod si tibi grntum jocundumque 
esse intellexero, vel bac una re cumulatissime mibi putavero 
satisfactum. Yale. 

Florentire, idibus januariis M.cccc.LxxxVJD. 
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MœÀLIH'Œ !Ù" TLfLŒ" TE lf.otl œyœtJ6ot, r.poa1i~u TO~Ç ffj" Tf. œÀÀY)" r.Epl 

Àoyouç r.ot,3dot" lf.otl 3~ lf.'11 (j)LÀOcra<pCœ" avponotç x.œl TOUTOLÇ r.Àu:IH'Y)" 

,.,~i"ot' x_rip,", ôT, ~" àtl.118ii x.œi op&;i" 080" -roii ~ii" o"Tw; w; àt"8pw• 

mi> r.pOINllf.U, x.œl 3L' 1)Ç i~EIH'L" TlfLÎ" ~ç Ev3ŒLfLO"'l1; -ruyx.ri"u", ètyx.,

"oCqc TE lf.otl, olo" opfL~ TL"' 8ECqc UTÉ3u~œ" TJfLÎ'I· 'Er.œ,"f.Î'I fL'"TO' œ~,-
0" x.œl -ro,jç ir.,"o-/icrœnœç -:-, 'rW" x.p11crCfLW", où fLO"O" 6-r, ~ <puer," 

3,myx.o"TEÇ OVlf. 1.i.ç ~qc8u1-1!œ" ÉTprir.o"-ro, où3'àtpyci,ç ov-rwcrl x.œl 1.i.x.ij 

~ii" r.podÀOVTO" àtU' ÔTL To" Tt ~Co" TJfW" r.oÀÀoîç x.œl x.œÀoîç "N"(J.ti

"ou<n lf,f.lf.OtJfLYIX.OTEÇ. TOUÇ 'C'f. œÀÀOUÇ TW" (j)LÀOTLfLW" x.œl r.poç T«. lf.ŒÀ«. 

r.E<pulf.OTCi>V ir.l TO 3pi" T\ 'rW" r.povpy.ou x.œl Àoyo•J ot~Cw" 3,ilt ~ç 

r.otp' lœu-rw" ir.,fLEÀtCœ; TE x.œl crr.ou3iiç oùx_ .;jx.,aTœ 3,ot"Linrin1.ç. 

KœÀo" fL!" ow' ipyo" r.OLOWTEÇ <p«C"O"TŒL x.œl ol i.3Cœç Ï"Elf.11 W(j)EÀECœç 

r.apl 'Tot TOLot\ÎTŒ crr.ou3ri~o"TEÇ" ôcro, yt fL~ x.œl TO\Î lf.OL"Oii où3à" 1lff0" 
r.po"OO\Îfff.Ç Ï<pE'Jp(crx.u" atf.' TL <rr.tu301Jl7L" otyœ8o" 1 TO<rO\ÎTO" ÈfLOL"(E 

3ox.oiicr, 3,œ<pipm, ôcro" ol !Ù" -:-o x.ot8' iotu-ro~ç fLO"o" crx.or.oii"Tf.Ç -ro,
oiiTo" TL -ruyx.ri"OU'JL" i~1.up11x.o-r1.;. o~, 3à r.pôç ~ TO\Î HÀO\Î Ï<pEU

plau x.œl Tpor.o" x_p11àTonrroç x.œl <pLÀot"8pwr.Cœç i"3ECx."unœ,· i<p' olç x.œl 
• • , ' I ....Il "C .. T "" Eutpyt-rou fLO p~ Totfff.ovœ, 0 lf.otLOL œ" Uf." • 

'Er.d 3è "~PYITŒL !Ù" r.ril.œ, lf.OL"O" ètyix8o" 'TOÎÇ <pLÀOÀoyo,ç Tf. lf.otl 

ar.ou3œCo,ç 1.i.ç tÙr.opCot" ~,~l.Cw" ').œTmx.w", l.iyw 3è ~" -rou-rw" 

inur.w11,". ir.o8ETTO 3è. TO\Î'T. œù-:-o d" 'TOÎÇ lÀÀY1"Llf.OÎÇ ~,~l.Co,ç, où3dç 

3à ÉTOÀfLŒ 1-L'lP' x.otl wv 1œu-ro" iç TO\ÎTO x.œ8d"œ,, ÔTL x.otl Àoyou œ~,o", 

· 81.3,<1;, ol1-1œ,, ~" -roii r.priyfLŒ-ro; 3ucrx_É.ptS:œ", -rwv. TLVEÇ ix. ~ç r.ap,

(!)Œ"Oiiç r.oÀEWÇ cJ)ÀwpE"T'otç ai r.E<pUlf.O':'W" "fo,, UÀOC Tf. x.àtya.l)ol, ((ILÀO• 

1-1œ81.tç TE lf.otl <pLÀÉ.ÀÀY)"tç, 3uo !Ù" ot3EÀ((l6> BÉ.p"œp3oç Hl Nip,ç.Tti> N11-

p,À(w, TpC-roç 3è. crw TOUTOLç lTœîpoç œÙToî" 'Iwoév'il1)ç o ÀuCoÀoç, oùx. 

oi.a'ôr.wç ir.,r.voCqc TL"l ot"f.flX"Yl<rot" ,.i fLŒÀot r.p68u1-10, iç -ro31. TÔ ipyov. 

>:u1-1~ouÀEua1XfLE"O' 3à x.i1-1ol r.tpl -romu, x.œl_ auvœ,"oii"d fLE x.œl aw• 

1.r.,crr.1.u3onœ r.poç TOvpyov EVPO"Tf.Ç, r.pàç 3è. lf.otl ~ r.otp' ÏfLO\Î ~0118uœ" 

iiœyyaÀÀofLE"O", ÈTL lf.otl (dÀÀO'I ~PfL11"1%" iyx.upiicrot, Tij, r.ptiyfLŒTL, 
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f'-'rlgÈv innp8ifL&VO\. Ktd g-r.'t'ot GVfL1'0t«J0tV ~V 1OfL11pou ,roC,ia,v, ·n,i8œ. 

't'E X.otl. 1O3va1m0tv1 t't'\ 't'E Bot't'potX,OfLUOfL0tJ.C0tY x.otl. TOÙÇ WÇ 1ÛfLT1pou 

cpepop.ivo•J; Cl'-vou;- 1.pô; 3è -rov-ro,; x.œl. -rwv auyypotipÉwv_ -ro•'.,ç I'-~ 
fL0VOV 't'ÔV ~LOV otUTOV a,.ryyenœ.cpo-rœi;, àtUà. x.otl. fLE8' ÔIJTIÇ unepox.ii; x.œl. 

x.:i.Uou; x.otl. -rÉxv-ri; 't'X lrx.u-roü 1'0\TlfL0t't'0t auvi8e-ro 1.0tp0taT111J0tV't'0ti;· 

't'otÜ':'ot g'1) 1.riv-rot iv "''' ~(~ÀCf> 3,' ÊV'N1'WIJEWÇ 1.EplÀ«.~Ei'I iyvwx.6-rei;, 

Ê'!.lf'-EÀEL' 'tE 1'1~ wv l3u 1.pô; TotÜTot x.otl. -wx:~ XP11«72.fLEYO\ àtyœ&:fi 
x.rx.Àov TE x.otl. -rÉÀuov 1.iv't"rl "C'Ô lpyov œne-rD.eaotv, 't'ii; 3uvœ't'iii; x.œl. 

1.otp' "1lp.ciV 3,op8waew; 't'E't'UX,'r)X.0;. l:cpo3pat yà.p "1l!'"ÎV ?rMléYwV t'IElf.ot 3,x 

anou3~i; iyive-ro, icp' ôaov o16v 't'E ~v 3,op8waixa8œ, T2.TE 'OfL11pou 'Jro\1)• 

!'"0t't'0t npO«rx_p'r)IJ:ltfLÉVO'JÇ x.otl. TOÎÇ 't'OÜ Eua-rot8fou W01'"'1111'"0tCJ\ x.otl. Tœ TWV 

IJ'J"(ypotcpiwv nepl. otuTOÜ ntno,-rip.ivot. Ei. 3i 't'\ x.:ir.l. 8,iipuyev "1ll'"i; iv -ro

aatv~ 1.poty!'"otTEL,, aurrv~f'-"IÇ IXV unô TWV EUî"Wl'"0VWÇ x.pCvuv i8t

À0VTWV 3,x.œCwi; ot~\OÎTO" x.œl. 1'"1À\«JT0t icp' oti; ~ ou3atiioii ~ iv X.01'-lg~ 

olCyo,i;, o•~·n "1l TiÏIV Àeyop.ivwv tVVO\at, O'ftE I'"~ "1l œx.olou8Cot ÊÀÀEÂU-

1.Tot\. 'AU' ifntp œpot lv jE op8oy,i)otcpC1f ta't'\V o,j x.otl. ~ TOÜ fUTPoU 

œnotpTLO'E\ EL'r) !v T\ 't'U"èV iU,-i.i:;, "C'Ô ~V u-i.ô -rwv Tà. YP11'"!'"0tT0t 

GIJV't'\8!VTWV, TÔ 3i Tl x.œl ucp' "1lp.ciV 1.0tpocp8è.v, 3et p.iv-ro, I'"~ àtyvotîv C:,; 

lv TE ~ Bot't'pot].01'-'JOfLŒ.X'lf x.otl -roi; Cl'"vo,; lv,œxoü 3,à. ~ TiÏIV otVT\• 

ypicpwv 3,atcp8opà.v, OVTE o T~V i-i.wv ElpfLÔ; OVTE l'"~v "C'Ô 't'ii; 31.CtvoCix; uy,è.; 

i-i.ixp"C'C~ETot\, 1.otpixnÀ,iaiw; 3i: x.ixv Téj) ACwvo; auyypifLl'"IX't'L • où I'"~ àtUà. 

-ri 't'E 't'iii; Bix-rp:it:(0!'-'JO!'"IX:(Cot; X.IXL TWV "rl'"vwv oÀox.À,ipri ye 't'U)'Xri

VOV't'll, ou cpixvÀwi; IXV raw; EÎX,E" 3ucp8ixpl'"ÉV0t Sè. unô TOÜ TOIJOU't'OU 

vovou x.otl. 't'ii; -irEpl TIXÜ't'ot -riilv loyCwv 0t1LEÀECœç 1 oux. ixv .,;o).).~ ti1V 
~1ll'"Cotv in,cpipouv -roi; <pLÀO!'"IX8ia,. 

Tà. 3i: ucp' "1l!'-W" -i.0tpocp8iv-r0t. x.ixv o ~pixxiœ -i.Enat,3tup.ivoi; Êv TOUTol; 

ou :(IXÀ~-.rwi; GVVC80,. 'HfLiv l'"Èv o'w x.ixl. -rot; iv8ul'",i8eilJ\ To,ov-rov lpyov 

ei.i; 't'ÉÀo; 0t"(IX"(Eiv i; TOIJ0ÙTOV Êanov3ota-rot\, x.otl nrivu wcpEÀCp.w; OÎ!'"lll 

-roi; -i.epl Àoyou; anou3ixfo,; -rwv vÉwv. "O-i.ou yà.p "1l -rwv ~,~ÀCci,v 

IJ'l.2.VLÇ ou !'"0'10'1 't'O•~; Ê<pLEfLÉVOU; ËÀÀT,V\X.WV )'EVIJ0ta80t\ Àoywv I otÀÀŒ 

x.atl. -ro•~; 7i3,i TOIJ't'WV "1lf'-l'"Évou; œni-rpe-i.i TE x.œl 3,ianot, C:,; oux. Êvov 

Q•ftE p,3cwi; l'"IX8Eiv, 0VTE fL0t86v-rœç iv 1'"'1111'"~ x.œnxuv IL~ i.3Cwv EU?;O-
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powrcr.ç ~t~l.Cc,,v, ~ou vi:iv y,- Tl -roao'J'\"ou -re it.cr.l -rotomu r.0L11-roi:i 

CfUjA.'lt/JtCflX r.pctyjA.IXTf.LIX aùr.6ptCf"C'OÇ raYOfUV"tl, où CfjA.Lit.pov lpw-rct r.poç 

T7jY lU11vtit.~V r.ctL3E.Cctv TOÎÇ (!)LÀOÀoyoLÇ f.Llt.OTCl>Ç œv ljA.r.OLOÎ" où3i YE 

T7jY "C'U"I..OÙàctv wcpÉÀU/JtV r.ixpÉ-,_OLT1 ŒV TOÎÇ r.inct "C'0t 1ÛjA.YJp<i> CfUVTETO!.îfUV/Jt 

œx.p,~wç auvtE.tatv, ov c:ia,np 'lt"tlîYJY -rtvct ~ç lU11vtit.iiç 3LixÀiit.TOU, -roi:i 

-ra ri.v8pc,mCvou ~fou flpiiSuyjA.ct it.ixl otov cpwffiipcr. -rwv_ iiU<i>v 1rot11-

-rwv lU1ivwv TE it.ixl ÀctTCvwv, -rijç TE œU11ç r.ipl l.6youç r.att3aCixç TlîE-

jA.OV«. ytvÉa8ix,, imo r.XVTCl>Y a-,_a3ov w11-0ÀOY11T1Jt\ TWY Tœ. iit.dvou 'Ïi:it.pL

~Cl>lt.O"C'Ci>V • 

~ 3! "rOCf«.lJ"C'"tlY Jr.cp8ovC«v "C'OU r.OLT,TOÙ yavOjA.ÉV"tlV, 3tœ Tijç TWV vÉwv 

wv lcp11V cptÀoit.ixÀCcr.ç, où-,_ ôr.wç oÎfLctL :it.EX«PLCJfLÉV"tlV laia8œt "C'l)Î; l6yc,,v 

lt.«.Àwv :it.ctl ytvvcr.Cwv lcptEjLÉYOL;, ri.nœ Hl ctÙTOV 81ir.ou TOV "OjA.11pov 

:it.œl -ro•~ç "C'Œ "rO!JTOU' "C'Oî; lctUTWV auyypifLp-1XirL CfEjA.YlJV/JtVT«.Ç, ar TL; 

ctf~Cf\Ç f.L"tl TOÎÇTf.Tf.Àf.U"C'"tllt.OCf\ TWV Tfi3a O'J CJfl-Llt.pœ œv a,'.,cp?otVf.îv• g( YE 

0 jA.iÀLCJT«. ctÙ"C'ol i~ouÀOVTO, lt.OLVX "C'f. 311Àct3~ it.otl .w; r.Àf.LCf"rOLÇ ir.w

cpaÀij "C'œ lcr.u-rwv r.OLYJfL«.T«. f.ÎYctL, TOU"rO ir.ctl 3~ 3dt Tijç "rOL«.lJT"tlÇ YEri

V'r)"r'X.L ri.cp8ovCotç, '1JÇ ol fLE.8' 713ovijç ri.r.oÀotum r.poà.tpOJJfLEVOL · :it.àtntü8av 

¾i311 it.otl œÀÀct r.p<ia:it.TYJ17ctr.-8ixt ~L~ÀCIX jÀL"l..~(1-IVOL œù-rou; Tl TOÙÇ imip

~/JtVTot; ,tç -ro -,_«pct,a8«L r.œpœr.l.1Ja,' œTT« r.po8ufLOTÉpou; àtr.oSaC~oua,, 

it.ixl iil.lo•J; ir.l -rœ ÔjA.OLot Tfi acpwv otÙTwv r.tpl l6you; ar.o•J3~ "C'a Hl 

r.po8ujA.C~ _3LEydpœvTtç, r.oUwv it.otl x.cr.l.wv ~L~ÀCwv it.otl -roU'\"Cl>V aùr.o

pCCJTwv 3uvot-rol œv ,I,v oii-rw -runa.vuv. 

[1'90) 

6. Kwvcnœvtlvou Àœaxiip,uç 'tOÜ ~LtœvtCou 1tpoOtfLLOV toü 1l 1tE?l 

ov&fJ-tl'tOÇ x~l P~fJ-tl'tOÇ 'tpCit~u-11 ~L6Àlou. 

ln-4° de 20 ff. non chiffrés, sans lieu ni date. C'est la première édition 
de cette addition à la Grammaire de Constantin Lascaris. Elle fnt proba
blement imprimée .à Vicence par Léonard de Bàle, vers 1490, car elle ne 
figure ni dans les deux éditio~s de Milan {U76 et U80), ni dans celle de 
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Vicence (U89). U y a 3t lignes à la page; le premier et les deux derniers 
ff. sont entièrement blancs. 

Au f. t 8 verso, on lit : Tb 11h 1t1pl ov611noç 0'\1Yld611-ro lv 1111i10ÀœY'!) 1i1tou 

X<lll -rb ·1tplil"rOY 'ltÀCl"rUnpov. Il O'\IYl"r!l>\8'1] lv Y1C1t'lt6l11. -rb lil 1t1pl O'\IY-i:11;1"', li1u-r1-

pov Hl -ro 1t1pl ~>111«-roç -roO-ro x«l &n« iv 111ërliv-, ~ -rlàlv l6ywv ilp"1111!a:. l-r11 

cl:r.b 61oyovl«ç q.u;,;'. 

Bibliothèque de M. le prince G. Maurocordato. 

U JANVIER U9S 

7. (IIOKPATOn: AOrOI.] 

i'tEÀttw&rj aùv 8tw 'tO itœp'3v 6,Q.lov laoxpŒ'tOUll' iv fU-llôtoÀœvw 

Ôcop8w8!v (ÙV ÔitO Ô1jfL1j'tplou 'tOÜ "J..a.ÀXOVÔUÀOU 'tU'ltW8tv Ôt ut 
auv'tE8èv uitd ippl-llxou 'tOÜ "(EpfL<XVOÜ Ht aE~M"t&IJVOÜ 'tOÜ ixllitov

'tpEfLOUÀou· 'tO ô'tivtiÀwp.œll itEit0t~xœ11tv ol 'tOÜ Àœp.itpo-11-tihou 

lj"(EfL&vo; iu-llôtoÀtivou "fPtXfLf1tl-U'tEÎl1. Il ~œpOoÀop.cxîoa axuœaoa. 
~txlV'ttoa· ciÀLitpœv'toa· li 6œp80ÀofLCXÎ1Ja ~ôtwvoa l't&& 'tw li1td 't'ija 

)'.Pla'tOÜ 'Y~aEWG x_tÀtOa'tw 'tE'tpœ-Uxoa&Oa'tW iVEVW)XO~'tW 11 'tpl'tw 
fL1)VÔa lœvouœplou dxoatij 'tE'ttipni. 

Petit in-folio sans titre, de 200 ff. non chiffrés, signés «-li et_ A-CC, di
visés en f 5 cahiers de 8 ff. et t3 cahiers de 6 ff. Les ff. t, t6 et 34 
sont entièrement blancs. 34 ou 35 lignes à' la page. 

Au f. 2 recto (sign. «11) commence : 'ltlou-rœpxou ~loa laoxpœ-ro-. 

Au f. 4 verso (sign. «1m) : ip1loa-rpœ-rou ~!oa laoxpœ-roua. 

Au f. 5 recto : li1ovualou cil1x«pv«aiwa 1t1pl -rii'>v cl:px«lwv ~'l]-ropwv. 

Au f. f5 verso : d>.oa -roo ~!ou laoxpœ-roua. 

Au f. t 7 recto (sign. y) commence le texte d'Isocrate, par : laoxpœ-rova 

1tpba li"11116v1xov l6yoa 1t«p«1vn1x6a. 

Au f. 200 verso, la souscription ci-dessus, avec l'écusson et les initiales 
(V. S.) de l'imprimeur Ulric Scinzenzeller. 

Cette première édition d'Isocrate est assez belle et fort rare. Vendue 
t22 fr. exempl. trè, rogné, La Vallière; 40t fr. Soubise; 325 fr. maroq. 
rouge dent. Firmin Didot; 620 fr. trè, bel exempl. maroquin violet, Lar
cher, et 28 liv. 8 sh. Sykes; t60 fr. maroq. _rouge, avec quelques défauts, 



QUINZIÈME SIÈCLE. 17 

.Bosquillon; 25t f.-. Coulon; 6 liv. 2 sh. 6 d. Heber; 156 fr. Doutourlin; 
marqué 50 liv. sterl., with a (ew wormholes mende<l, red morocco extra, 
gilt edgn, by Bedford, dans le General Catalogue de Quaritch (Londre~, 
f 87-1 ), sous le n° f 8059. 

Bibliothèque nationale de Paris, lnvmtairc X 541, Résenc. 

Notre Bibliothèque nationale possède cle cc mème livre un exemplaire 
modifié, qui est peut-être unic1ue, et dont voici la description. 

[Titre, au I"' du f. t :] U::OKPATOî.t >.oyo1, xa.', 1rti>.,z1 µàv ùr.b 471µ71-rpiou 

-roo K,z>.xovôv>.01.1 ô1op6w6iv-r1ç x,zl r.pG>-rov ixôw0ivnç iv -rij'l M1C:10À!Îvtii, v!iv C:i: 

1t!ÎÀ1v &xp16G>ç iivœx,z6,zpµivo1 xœl iv"r1.1r.wµivo1 ixôiôov-r,z1. 

ISOCRATIS ORAtiones. XXI. aliàs à Demetrio Calcondylo primum 
Mediolani correctœ, & œditœ : nunc autem iterum accurate reeognitœ 
& impressre emittuntur. VENETIIS M.D.XXX\'. 

[ Au recto du dernier f.]. Ti>.oç -rG>v >.oywv -roo 'laoxpœ-rou; iv"r1.11touµÉvwv iv 
iv1-rf,z1ç Inc -rlj) iir.b -rfjç y1vv~a1wç -roo Xp1,;ofJ xc>.10,;-ij'l r.1vuxoa10,:-ij'l -rp1,zxo,:-,;, 

dµr.-rtii µ71vbç lou>.l01.1 icxo~- - Finis orationum Isocratis typis excussarum 
VENETIIS anno a natiuitate Christi. M.D.XXXV. mensis Iulii die XX. 

Comme on le voit, le premier rt le dernier f. ont subi une modification 
destinée à rajeunir les exemplaires restés en magasin et à en faciliter la 
vente. Ajoutons que les feuillets qui leur font pendant dans leur cahier 
respectif ont été recomposés. Le feuillet 8 du premier cahier avait au recto 
(ligne t t)' un blanc qui a été comblé par le mot µ,zx,zpl~oµ1v, Les caractères 
employés pour recomposer les fT. substitués offrent une certaine analogie 
u·ec ceux qu'ils remplacent. · 

Bibliothèque nationale de Paris, X + 1669 c, Réserve. 

(U03J 

8. [Au r. 2.J A"ll!'-"llTpfou X,otÀx.ovSuÀO•J Èpwni11-ot't'ot (;>JVO~'t'LX.rl. TWV 

OX.':'W TOÎÏ Àoyou 11-'flWV tLETi TLV~V XP"ll'iil'-<ÀIV lf.otVOVWV. 

[Au r. 6t.] ToO aoipw-ri-rou x.xi Ào1LwTXTO'.J x•JpoO 11-or.vo•J7,À -:-o~ 

:,.oax_o~ot.JÀO•J 3Lop8w8iv-rwv ÈpwT"lll1-X't'wv. r.ipi r.patrwSLwv. 

(Au r. t29.] Ilepi 3LotÀÉx.Twv -rwv ?:ot?à. xop(v8ou r.otpEx.~')..-,,8u,;wv. 

Petit in-folio de US feuillets non chiffrés, publié sans indication de lieu 
ni de date, mais imprimé avec les mêmes caractères que ceux de !'Isocrate 
qui parut en U95, à Milan. Le Chalcondyle se compose de 7 cahiers de 
8 ff. chacun (,z-71) el d'un cahier de 4 fT. (6), dont le dernier blanc; le 

IIIILIOGRAPHIB HllLt~IQDB. 2 
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Mosd1opoulos comprerul 7 rahiers de 8 ff. chacun (Œ,-'ll) cl 2 cahiers de 6 JT. 
chacun (O-,); le Grl'goire de Corinthe occupe 2 cahiers de 6 ff. chacun (Œ-~) 
et un de 8 ff. (r). Dans cc dcmier cahier, la signature rm csl répétée au 
lieu de ,,m. li y a 55 lignes 11 la page. Le premier f. du volume contient 
l'errata et l'adde11da, dont voici le tire : Tèt iv -rf,l 1pŒµµŒ-r,xt; 1up,o-x6µE>Œ 
o-~HµŒ-rŒ iv 'tŒV't'IJ r.Ep<ÉzonGtt -rlj aû!ô, xœ! -r,vàa ir.,ar,µw:iaua. 

Jlarissime é1lilion. LPs beaux exemplaires valent de 450 à 500 fr. 

Bibliothè1111e tic M. le prinl'c G. Maurocordato. 

[ 1494] 

9. [ r AAE!lMl'OMAXIA.] 

l'etil in-4° ile to ft•uillets non chiffrés, signés Œ-Œ1m,, sans lieu, ni dalt•, 
ni litre, mais imprimé, à Yenise, vers U94, a\'ee les mêmes caractères 
dont Alde Manurc se sen·it, 11 celle époque, pour le PsautiPr cl le Musée. On 
n'y lrouvr pas, comme dans c·e dernier, de lellrrs orru;l'S gra\'écs sur bois, 
rl c'rsl là un motif pour y voir un premier rssai des ty1ws qu'on y a 
cwployés. Le wrso du dernier f. esl blanc. 24 lig1ws lt la page pleine. 

Celle ,;tlition de la Galéomyomachie est d'une cxcrssi\'c rareté cl l'on en 
connaît à peine une dizaine d'excJHplaircs. Un exemplaire porté dans le 
ratalogue d'Askew, sous Ir n° 1818, n'a été vendu quo 2 liv. 2 sh.: mais 
un auh'e, incomplet des ff. 5 et 6, a produit 15 li\'. 4 sh. 6 d., chez 
l\ich. llclwr, l'l, s'il rtil étt1 complet, le prix s'en serait élevé beaucoup 
plus haut; m;anmoins, cc même exemplaire n'a plus été vendu quo 9 liv. 
chez l'én¼f11C Butler, 11uoiqu'on ~- l'Ùl rétabli lrs 2 ff. manquant, et cela 
au mo~·rn d'un fac-simill; admirablement exécuté à la plume par Harris. 

Bibliothèque Mazari,w, n° H095 A. 

Ce linr débute par la prdacc suivante, qui occupe le premier f. ro l'l , .... 

API~TODOl'AO~ AilO!:TOAIO~ IEPO~IAKONO~ 
tom ENTET:E:OllENOIE XAIPEIN. 

"O:1:,;po; p.Èv, o -rwv r.ot11-rwv yovLp.w-roc-ro;, -rwv -roü Xfou r.oci~v 

h•J-rij> r.1Xpix-re.fJivTtùV r.a.L8E\JEG81XL, Boc-rpocx_op.uop.ocx_ (ocv 't'E x.ocl 'Er.LX.L

x_1i81X;, x.oc0ir.Ep 'Hpo8o-ro; LGTO?EÎ' x.od OCÀÀIX ÔGIX ï.lXLj'VLWV CXV!XfJ,EG't'IX, 

';'OT; 't'E 'ï.lXLGLV Ê"Y.ELVO'J X.IXL 't'0t; ÊT:LjLyvov.ivoL; )'._IXfL~0p.Evo;, G'JVE';'L8E-ro, 

LVOC 't'ùlV p.ocO-r,p.i-rwv ocpz:5p.EVOL, 't'01;'t'WV 'n~LOV cxx.powv't'IXL X.IXL p.-ri 't'WV 

d ï.lXL~WV W't'IX 8LCXX.VOCLELV (jlLÀO\JV't'lllV. Twv fJ,E't'IXjEVEG't'Éf>WV 3i ':'L; 
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-rov "J:OLY!tirl i?:OfLLfLEîG81u ~OUÀOfLEVO;, ,:"oÀEfLOV "t'LVot yœlijç ?:Àot,;Œ.fLEVOÇ 

ul fLUWV, Ei.i; x.wfL<i>3Cœi; Ta.~,v 1:œpiiyœyE, fLÉTPCJ> i.œp.~ELCJ> X.P"flGIXfLEVoç. 

TOUTOU 3l p.o, Tatti; )'_Ep171V Èp.nEl70VTOÇ, l3o~EV ocp.ot fLÈV -:ori; <pLÀOp.ot8fot 

-rwv viwv lpyov or.1:Epya.aœ178œ, x.ti.-roc81Jp.Lov, Ei. TOÜTov w,;,;Ep TLV~ vfav 

or.o,3~v 't'lmW(fotVTEÇ «.'!.O'!.ÉfL~Oµ.Ev I ip.œ 3È X.otL otov TLVot x.1Jpux.ot np'.lEX.· 

nÉp.~otL Tijç où fLET' où ,:o).,j TU1"W8"t)O"op.ÉV"t)Ç 'Iwv,iç, iqi' '7lV '!.OÀÀY)V 

"' !. ' ' ' p '"I. lmOU01jV u Ep.oç 1"otT1Jp X.otTEl:lotAETO. 

T~ y«p 3LotTpL~«; f.V 'Pwp.~ '!.Œ.ÀotL 'ltOLOUfLEVOÇ 1 rœimoceEL 1 T<j) oti.3E

O'Lfl-WTŒ.T<f> E'!.LO"x.O'!.Cf> TOÜ "ÜG'fLOU 1 , G"Wot)'WYYJV notpOLfLLciiv G"W8dvœ, u-;;É
rJJ_ETO. À.p~œp.EVOÇ 3à TWV 1:0tpOt!LL<ÏiV, GVVWEp.vii,;8"t) X.otL yvwp.wv, 

àr.noqi8typ.oéTwv TE x.or.l ôno(hix.ciiv or.px_ otLO~a.Twv x.or.l _GO<pWTŒ.Twv àtv3pwv • 

œ3EÀ<p« yàtp «.ÀÀT)ÀOLÇ ELl7L notpo,p.CotL x.otl yvwp.oc,, x.otl ô .. 08·;.x.œ,, x.,xi 

à.1:oqi8lyp.œ~oc. Nop.C~w 3È To ~,~).(oy TOîç qi,lop.or.8fo, Twv vÉwv Ô"t't 

,;).dGT1)V 1:otpÉ~uv )'E ~ w<pÉÀELIXV. dA ï~P &v 3,àt '!.OÀÀ'ÎÎi; imou3rii; TE 

'1.a.i àr.vœyvwG'EWÇ -npotvfootVTO, EL )'E Tciiv ~L~ÀCwv 1j\11"0pmœv, TotÙ"t'Œ. "(E 

dn' éx.tlG'E G'IMl)'!'-Évœ, x.ot8cintp È.v i.wv,qt TIXît; p.EÀfoG"otLç T« «v8"t), iç
É!JTotL TOÎÇ 1:i<rLV Jm3pWTl «.?.o3pÉnEG8otL. 

l'YjV fLÈv ow rœl.,wfLUOfLotJ_(otv, -riv o auv8dç, ~T'C't; &v -nv', x.or.Àcii; 

r.a.vu x.œl «.<rTdwi; G"WÉ8&TO, Totvüv TOti; <pLÀOfLot8~,;,v ix.r.Ép.r.OfLEV" O'J 
' t '\ ' ~· l ' 'I ' ' "' , • , 1 ' T ' (UT ou "l:OAU Oi >t.(X T1JV WVLotV EX.owaop.Ev EV"t'U1"WGatVTE; I 7-otp 1lt; ouz 

8r.wç EÙ<ppO<rW1JV, àr.nàt x.otl fLEyCaT1)V w<pÉÀELotV ol rnou3œtot x.otpr.w

lJOVTotL. 

Le second f. recto est occupé par : 'rr.06Ea1ç -rijç ra:>.ewµuoµa:r.!a:ç et Td: -roo 

clpœµœ-roç 11:poa111n. Le poème commence au verso du même f. et finit au 
recto du dernier. 

1. Osma, ville d'Espagne, est le siège d'un évêché suffragant de Burgos. 
2. Aristobule ne connaissait pas l"auteur de ce poème, mais D"Ansse de Villoison a étal,li 

(Anecdota grœca, If, p. 2'3) que c'était Théodore Prodrome. La dernii-re et la meilleure 
~tion de cet opuscule est celle qui a été donnée par Il. R. Hercher, sous le litre de (;QI n
rnyomadiia (Leipzig, Teubner, 1873). 

3. Il ne tint pas sa promesse. 
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[U9') 

tO. Mouaœloù ~0&1Jf'-«'nov "t'œ x118' -t)pw x11l Alœv8pov 8 81) xtd dç 

"t'Y)V pwfl-œlwv 8&tXÀEX"t'OV tlÔ"t'OÀE~d f'E"t'W-

. X,E"t'E68-rJ • 

Musrei opusculum de Herone & 
Leandro, quod et in latinam 

linguam ad uer-
hum trala-

tum 
est. 

[A la fin du texte gree.J EI'PA+H EN ENETIAIE AAilANH, KAI AE:EIO
THTI AAAOr Tor +IAEAAHNOE KAI POMAIOr. 8EO, AO:EA. 

Petit in-4° de 22 ff. non chiffrés, dont t pour le titre, tO pour le texte 
grec et t f pour la traduction latine, qui est l'œuvre de Marc Musurus. Il 
y a 20 lignes à la page pleine. Dans beaucoup d'exemplaires, le f. du titre, 
lequel ne porte aucune signature,· se trouve placé devant la traduction la
tine. Le texte grec est signé 11-amm, et la traduction b c biiii v bn. Le 
verso du f. signé bvr et le recto du f. suivant sont partiellement occupés 
par deux bois grossiers représentant Héro sur sa tour, au bord de l'Helles
pont, et Léandre traversant le détroit à la nage. Cette rarissime édition est 
une des trois premières productions sorties des presses du célèbre Alde 
Manuce et passe pour avoir vu le jour vers U94. Dans le catalogue d'Allie, 
le prix du poème de Musée est fixé à· un marcellu,, ce qui équivaut à 
0 fr. 68 de notre monnaie. Vend. 550 fr. Brienne-Laire; U liv. 5 sh. He
her; 250 fr. Boutourlin; t5 liv. Butler; 620 fr. Solar; marqué 25liv. 
(fine copy in red morocco, by Bedford, gilt edges), sous le n° f 7887, 
dans le General Catalogue ( Londres, f 87 4) de Quaritch, qui affirme 
en avoir vendu un autre exemplaire 50 liv. en f870. Vend. 620 fr. 
A. F.-Didot (en f878). 

Le texte grec seulement, f20 fr. Le Blond; f52 fr. Mac-Carthy; 2 liv. 
7 sh. Sykes; f liv. 6 sh. Butler. 

Bibliothèque nationale de Paris, Y 475 + -A, Réserve. 
Au f. 2 recto, on lit la lettre suivante d'Alde Manuce : 
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AAAOil O PCMA.IOI: TOii IlIIOrAAIOil:: Er IlPATTEIN. 

Mouaottov -rov r.otÀct,oTot'C'OV r.o,11'ti)V -ii8il'1',11(lt r.poo,11-,~m Tcj'> TE 

Àp,a-roTÉÀ'?) x.ctl Twv aocpwv -roîç hipo,i; otÙ·dx.œ 3,' ÎfJ.OÜ iv~nwao

r,uvo,ç, Tcj> Ta aivot, otÙ-rov ;\3,a-rov lifJ.Œ x.otf loyuuTot-rov, Hl fJ.~À,O'ff. 

wç «v 1i.8iiT1 T«. r.otpèt TOUTOU Tcj> où-.:3C<i> 3œvua8ÉvTot 3otLfJ.OVCwç Tcj> 

on, x.otl aùcpuwç' x.otl onwi; otmv ËfJ.'fJ.llt.rot-ro iv Totîi; 'Hpoü; x.otl Aaiv-

3pou npài; àt).).-IJ).oui; in,a-roÀcttç. AotfJ.~:XVET1 ow TOuTl TO ~,~).!3,ov, o•j 

r.po~at r,uv-ro, • 36TI 3i T«. X.PllfJ.ŒTot, îv' ix_w x.otl otÙTOÇ JrOpC~aa8ot, ÙfJ."Cv 

'l;IXIJOtÇT«.ÇTWV 'EU-livwv àtpCIJ"C'otÇ ~C~).oui;. KotlOVTWÇ EL 3wt.r&TE, 3waw· O'C'L 

oùx. ix_w i~oüv IX.VIU X.P1JfJ.:XTWV ,;oÀÀwv. IlL!J"C'IVETE TOtç oùx. otX.LV-

3vvwç ÎfJ.,;upota81ta,, x.œl ,;ivTWV fJ.:XÀLIJ"C'(lt OÙ'C'wlJl ÀÉ)'OV'C'L â1JfJ.Oa8ivu

«âat 811 X.P1lfJ.:XTwv, x.ocl à.vi~ TOUTwv où3iv f.lJ"C'L y1vfo8ot, TWV 816v

Twv. » OÙ fJ.1l'Y cp,lox_p111LiTwi; é.x_wv, fJ.1).).ov 3è TOtç TOLOV'C'OLÇ àtn1-

:x,8œv6fJ.&VOÇTotÜTa. )'E dp11x.œ· x.ctCTOL X.P1lfJ.:XTwv à.vau où Swœ-rou,jnopdv 

wv ÛfJ.&"Cç fJ.ÈV ùn1p~otÀOVTwç ifCEa8t, ot•jTOl 3è ,;oÀÀéj> fJ.OX,6ti> x.otl 3ot

,;iiv'?l ,;&'1;0V1)X.O"C'EÇ 3,otTtÀOÜfJ.IV, .,Eppwa81. , 

MAPKOr MOrI:OrPor Tor KPHTOil. 

N110; i1JV àtvèt l:11mv I àtyCv,ov 1lX, L 6U1)lati; 

Kunpoymî ~av3ovT~i; i-r1J,,.,ov· 0tÙTètp o TO~ov 

ovloi; "Ep<i>i; ~:XIJ"C'(lt~g• 8,o,1JTEÜ1Jot, 3i !L'fJ.1JVWÇ, 

oti« 3,v3CU11JXo1. ,;,x.pov 3'. t6uvav OLIJ"C'OV 

fJ.1lTpoç g,;' àtp-li-rupœv· im~Épx_wv 3' in,Xia61) 

;\n«.TL Auiv3po,o, x.6p11i; 1l pÉvotç œI~ot ,;1p"11J0t;. 

'AfJ.cp6-repo, 3i ,;~8ou œ•jT<j> ,;1cpop11fJ.Évo, ot1JTp<i>, 

àt).).-IJ).wv àtn6vœvTo· yixfJ.wv 3È 1JUVC1JTop0t lv:x,vov 

).œ8p,3Cwv 61ix.0tvTo. ,:,3-lipuov 3i laloyx_wi; 

0tlfJ.Œ, nolwlœyx.':1lç ,;pov3wx.a ,;081mœç otaÀÀŒLÇ, 

x.otC acpa cpœouç fJ.ÈV à.11-apaav, «-fJ.lpt.ra 3i x.œl cp,lo-r-li-rwv. 

Tor ArTOr EI:E MOrilAION. 

Kœl cppÉvoti; àt8p-li1JTuot 6awv ila, 311 yètp àto,Sœti; 

IJTEÙ"C'O ÀŒ'J..l"Cv Ap1lt; 1 fJ.OÙVOÇ «.r.OLVot '1;0VWV. 
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To~'t'O X.Àuwv VEfUIT1!/J' ,o't'' ÈOt, É1m11vo8av ipyot; 

œxÀ•~ç a.3'1)v, "ApEut; "C'1 où xœ3,v C~ptv•"Epwç • 

. Mo•J!JŒ.L<J> 3' É'lrÉ't'EÀÀEV" Ô 3' Èx.nÀ11i:~E 1ro8Eunwv 

ofo-rpov, à.no3pÉ~ott notp8EVL'1)Ç x.œÀuX.otÇ. 

tt. 

AtvEfo8w 8È p.tx.p-?,atv Èr.taTC~otç aùC3tlJll'tV 

O/Jll'1 oÀCyott; 'lrotL~WV ):Epalv Ëopytv "Epwç. 

[U9-') 

'l"AATHPION. 

(Au recto du dernier f.] cx6yÔE~718utÀf1,V01tpa-ru.1l "A-u;a.v-ra. u

-rpc!Ôotcx, 1tÀ~v 'tOÜ t txEÎVO "(Œp -tptœôo,ov. li 'Eypalq>71 tv ivE'ttCXt~ i.v 

·oixd~ ÂÀÔou -roü Il fl,tx.vou-rfou. 

In-4° cie f50 ff. non chiffrés, signés cz-,,, (le e manque), et divisés en 
19 cahiers de 8 ff. chacun, sauf le 9• (1), qui n"en a que 6. Une ligne a 
.été omise en tète du f. signé u, recto; quand on s"en est aperçu, à la fin 
du tirage, on a remédié à cette lacune en recomposant (pour un certain 
noiiibre d'exemplaires) en plus petits caractères cette ligne omise et les 
deux suivantes. Dans d'autres exemplaires, flotamment dans celui de notre 
Bibliothèque nationale, la ligne restée en blanc a été écrite à la main par 
un contemporain d"Aldc. Le verso du .dernier f. est blanc. 20 lignes à la 
page pleine. Belle impression rouge et noire; nombreuses lettres ornées. 
Le texte du Psautier commence au f. 5 recto par l'intitulé suivant : 

il/J. IlP04>HTO"X" KAI BAEIAEDE MEAOE. 

Cette page est entourée d'un bois, sur le côté droit duquel est représenté 
un personnage, sans doute David, jouant d'un instrument de musique. Ce 
même bois est reproduit au f. signé x1 recto avec cet intitulé, qui précède 
le psaume 77 : .... 

APMONIH'E IEPHE MEAIH/J.EA AEMATA !J.ABL1. 

Édition d'une extraordinaire rareté. Le "prix de ce livre est marqué 
4 marœlli (= 2 fr. 72) dans le Ca_taloguc d'Alde. Vend. 2 liv. f2 sh. 6 d. 
Pinclli; f98 fr. maroquin bleu, d'O ... ; 80 fr. Chardin; 50 florins, 

• 
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Meerman; 8 liv. 8 sh. Sy~es; 5 liv. 5sh. Hibbert; 4 liv. Heber; 2t fr. 50, 
Boutourlin; 6 liv. 6 sh. Renouard. Marqué 4 liv., large copy in original 
1tamped calf, sous le n• 2080{, dans le General Catalogue de Quaritch 
(Londres, 1877). Vendu 200 fr. A. F.-Didot (t 879). Mgr Nicolas Catramis 
raconte (<1>1>.o>.oy1'llà: d:vcih'llTa: Za:xûvOou, p. 204) qu'il a découvert un exem
plaire de ce précieux livre, en parfait état de conservation, iv ~ u<j,'l}ÀoTÉplf 

6po~ TOO 1tûpyou TijÇ !Y T~ YTJO'I? TGlY :ETpotpcxÔll>Y µov;iç, lv TIYI 'llt6wTlc,> Él(OYTI 

1tÀ'l}6ùv tpÙH11>v 1ta:YTOÔa:1tG>v d:1to0'\JYT~6E1µtv11>Y ~16').f11>v. 

Bibliothèque nationale de Paris, B U6 Réserve. 
Au verso du 6• f. du cahier ,, on lit : 

llTIXOI Elll TON 0EION àABià. 

ICy,;aov, 'Opq>EÜ" pC~ov, 'Ep[Lii, ti)v Àvpocv· 

't'pC-,.ovç o AEÀq>o!ç, 3vvov EtÇ À'tl8YJV i·n· 

Aoc~l3 yocp 'r![LiV '!NEV[LOC't'OÇ x.povwv Àupocv 

't'pocvd 't'ot x.pvn't'ot 't'WV 8Eoü [LVa't'YJplwv, 

nÀYJ8ùv 7"0CÀOCLwv la-ropE! 't'Epxa-.Cwv • 

X.LVEi npoç Ü[LVOV 't'0Ü X.'t'L!JOCV't'OÇ Tt)V X.'t'Lt;'LV, 

OC7"1XV't'OCÇ aw~wv, [LV'1't'OC"(W"(Ei x.ocl ypiqm. 
' , , , ' . , OC[LOCp't'OCV0V't'OCÇ ELÇ E7"La't'p0q>YJV q>ëpEL 

noÀÀo!ç a!JV IXÀÀOLÇ, x.ocl x.pL't'0Ü 3YJÀwv x.pCaw 

'1[L'fl)'., m 3L3imm ~)'., LX.otÇ OC[LOCpTi3ocç. 

Les vers suivants se trouvent au recto du dernier f. : 

Ax~l3 [LEÀ<p3È. [LOV!JLX.1)Ç œnox.puqiov, 

aiJ [LÈV 3L~ OCV't'WV x.ocl 8ocvwv ~~ç 't'WV ).6ywv· 

'1l[L!V 3i ti)V ITtjV E[Lf'.e.À1l 3c3wç À•Jpocv, 

'1)Ç Ea't'LV EÔpEiV E[Lf1-EÀ1) 't'ot npœx.'t'ÉX. 

Kocl yor.p 3L' oc•'.i't'1)ç [LV'7't'Lx.w; x.Lvou[LÉVYJç 

3LWX.E't'OCL [LtV E[L7"0C0"t)Ç 7"0C!JOC q>8foLÇ 

ÉÀocuvE't'OCL 3È. 3vax, EP"fl~ &.nocç n6voç, 

a\JITt'ÉÀÀE't'OCL 3È. au[Lq>Opwv œ7"À1la't'LX 1 

X.OL[LC~E't'OCL 3È. yvwa't'LX.1)Ç OCÀf1-YJÇ ùu3wv· 

'1't'Ylp!~E't'OCL 3s. 't'WV noc8wv 'ri '7't'Epp6't'Ylç, 

x.ocl 't'ÉpnE't'OCL [LÈV 'NiÇ ~vx,-ri; 'ri GE[LV0't'YJ;, 
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ÈÀÉyx_ET0U 8! TOÜ :I«TatY 7l f«UlO'n)Ç 

ix. -nie; voY1-riic; Twv i,ulwv EÙpu6f.1.C«Ç. 

•n T(c; -roa0tv'n)v E•jpEv iiv6pwnwv x_iptv, 

EL fi.~ tr'j ~.,, npinouaixv iiv6pwno,c; x_~,.,,; 

Enfin, du f. t verso au f. 2 verso, se trouve la préface suivante de Jus
tin llécadyos : 

IOl'l:TINO~ 0 AEKAAl'OI: TOII: EN EAAAAI I'PAIKOII: 
El' IlPATTEIN. 

"Allo, f.1.È" &.llix -rwv n«p' -"Ell'JltJL ao~v 't'E x.«i. 8,80tax.ilwv fflr(

yp:if.1.1'-«-r«, 3,:xq,opou; npot)'1'-0tTdot1; É1'-nEpLÉl_OVT0t, EL; X.OLV~ 't'OÎÇ fLlO• 

1'-«%m wipiluotv Èv't'moijv iano•J3:ix.ota,v· èyC:, 3 'EÙiptff« (Ùv 8iéj>, 't'Oîc; 

3' EÙtJE~ECot; ÈpotaTa.î; X-E):«ptal'-É"a. npi~m OLoi,uvoc;, EL c:,.,, mll:ix.,; '" 

x_pECC!t :u8Ca-ra.vT0tL, TOVTwY a.1'.iTo•j; EÙnopEîv npovoiiaol'-otL, de; nl,;8u

al'-o", OtJ'Jl 8wixl'-L;, ~" ,r,t'2.YLV 't'WY 8E!wv yp«q,wv fl.ET0t~otldv 1 ~Lat q,pov

TC8o; nEnoC111'-0tL • auYEpycj) .-rwv TOLOVTwv iq,EupETii 't'E aoq,cj> x.a.i. x.«lh,yi-

1'-o"L XP'1ltJ1f.1.EYO;" oc; 1 LY0t ll.oti. IXÙTOi. fi.~ iiyvo-riTE ":OY iiv8pœ, 't'OÎÇ ycltp iv 
'IT«lc, 3,0t~0'1l't'O; r.ia, x.«8itJ'n)x.av, Â.l3o;, TO~ix.1'11" MotYOVTLoc;, Èx. 
-ni; notlotti; i>w11-'1); ÉÀx.wv TO yivoc;, IXY~p ~Lei> 't'E x.oti. loy<i> X.EX.OtJ(l.'11-

1-'ÉYo;. OÙToc;, ixpn•;.; ~'rJÀCf> x.a.l Tfl npoc; -rat 711'-Énpet X.'1)8E!'-0VLf 't'E X.0tL 

tJTO?Y~, ~ 't'WY yp«11-11-iTwY 't'OIJT(l)Y EÙot?!'-O'l'rL0tV X.0tL aw8mv ~ 't'OV 

OLX.ELO'J voo; È!pEÎjpEv O~VT'JlTL. iw yiltp liyuv 't'OY x_«potx.T-rip«, o•j,;ep oùx. 

«.Y 't'L; 't'WY È-:ri. 't'O x.otlltypa.q,EtY x_ up,11oq,wv Èx_ ipot~EV wplXLOTEpov. 

TovTCf) -ro,y«poijv r.Epi. TO'JTWY x.o,voÀoyoul'-Evo;; où 1'-0YOY ÇUYotLvQ!jvTot 

x.otl r.poTpEr.011-Evov, iin' -ri3'1l x.oti. etÙTov otx.o8Ev wp!'-'111'-É"o" E~pov tLc; 

TotVTot, x.oti. ~" Èfl-~" Ènl nliov x_p'1lll"r1Xî; iiyyelfott; bpi'-~" Èr.mCvov-r«. 

T~v yiltp Mwafo; '7;EY't'2.TE'JX.OV, tJVY Tii nie; · n«ÀIXLi; âLIX&iiX.'Jlc; 1"Œ.~ 

lo,m,ï np«yfl-ŒTEL~, É~potitJTi., ÈÀÀ'1)VLtJTi., pwf1-0titJTl, oùx. ELÇ f1-0tX.patv ix.-

8wcrm E1J'1lYYEÀLtJIX1'0 tr'JV 8eéj>. Tn-., iix.ov110t; 1 etÙToc; fLÈV WIJ1"E~ lv8ouc; 

vq,'718ov-ri; iy,y6vm· d YE x.0tl -rat 111'-ÉTEp«, 1"EnlXlotLW(l.ÉVOt 't'éj> X.POVCf> 

t. lloustoxydis ('fil>.')vo11vf.11wv, p. 196) imprime à tort 11ffC1111XÀli"I, trompé par la 
rorme du ~ daus ce mol, l'orme bicu couuue des paléographes el qui se retrouve, plus loiu, 
dans les mols fi2a1He1 el (iiG).o;. 
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x.œl Tot?; 'ni>Y ~patyfLi'C'wY «.YW!l4ÀCœ,; .;j3'11 "C'IJYl.œYOYff., YÜY cl,; oc.am 

Yl!O'MlÇ àc.vœx.œ,vC~ta6œ, i,uno~,v • ix.atvov 3i Toîi T& Twv x.œlwv Ëp(J)"C'Qç, 

x.œl ~; XP'tla-rii; .,;poœ,pfoawç ÊfLatx.ip,aœ. _Où yàtp X,PYlfLŒ.Twv ir.,lll,fLl'f 

(oc.Mapov yàtp oc.nl,u8apCar.i; (ba.CJ'tli; LIJfL&V ol ~a,mpœi,uvo, "C'OV iiv3pœ), 

8d<i> 3i fLiÀÀOV ~1)ÀCj> . .,;poi; 'C'ŒÜ'C'at X.&X.(V'1j'C'tU. 

ToÜ"C'ov "C'OCvuv aunpyàv &Ôp'tlX.C:,i; .,;po; 'C'dt x.a.ÀÀ,ffat, l3o~É fL0' niv 

810.,;vg~y ~(~).ov 'ni>v 8,Cwv ~pw"C'Ov ÏVTWWO'at, 'FŒÀ[LWV, 't'OV 'C'. œpC

o-rwi; 'C'atuniv x.œl àc.~Cwç 'C'0Ü iv attJ"C'éj> auv8ÉfL!VOV m&ufLat"C'OÇ .,;poip-liniv 

:XfLat x.œl. ~œa,lior., c:i~,p TLV~ ~p63pofLOV x.ar.l x.-iipux.ar. 3,œr.pua,ov Twv 

fLl!T_' où .,;o).ù TWw8'tlaoi,uvwv 1lfLÎV 8,Cwv .,;po,x.r.il"lj,œ, ypœipwv. Oùx. ,t; 
fLotXopdtv yàtp x.or.l. 'C'0 Tpu118,ov, x.xl. ô x.œl&tv -iil"tv l8o; füvnix.oa"C'i?Lov, 

,u8' ô niv Ilor.pœd,'tlT,x.~v, 8Eoîi auvœ,poi,uvo•J, "C'IJ~waol",v. ·TatU"C'I. yàtp 

,i OL3' 6T, Tatti; X.at'C'dt 'C'0r.ov œyCœ,; "C'OÙ 8,oü ÉX.X.À'1jO'Lat,i; .,;oU-iiv 'C'I x.œl. 

fi.1ya.ÀY1V niv x,pdœv ~atpÉX,l'C'at,. X.at'C'' i~atipETOV 3' 1l 8,Cœ 'nÏ>V 'FŒÀfLWV 

œiini ~C~lo;. füpl ,iç tp'tlO'LV o 8,to; Xpuaoa"C'OfLOÇ «fLiÀÀov aul"~Épm Téj> 

~0G!"<i> ~,a6iivatL 'C'0V .;jl,ov, .;jr.,p "C'fi ÉX.X.À'1jGL'!' 'C'ŒU'"lV o~i,upatL ,,.~ 

lj,i).).aa6atL)). '0 3i )'E fLÉ)'0tÇ œi8Lç BotGLÂELOÇ « X.OLV0V 'C'0tfLEÎ0V œr.a,y"C'(J)y 

X.0tÀwV )) 0tÙ't'7lV «.r.oipotCn~otL. w; 'C'0 ix. ?;Œ.VTWV .,;0tpEX,Of-UV'11V "C'Ot; fLITdt 

r.poao;:ii; fL&TEpx_op.ivo,; wipil,p.ov, To 8' lx.oélfflf) r.p6Gtpopov x.ar.Tdt niv 
ir.,i,uluœv É~Eupfox.ouaotv • x.0t8w; ix.,tvoç 3,i~uaLV iv Tottç ,\; œù~v 

.,;ÀatTUT&pov É~11y-ii«mn. 

Ilpox.u'C'otL "C'OCVUV 'C'0 x.o,vwq>EÀIÇ "C'OÜ"C'O "C'OÎÇ ~OUÀOf-UV(HÇ 'F0tÀ"C'1lp,ov. 

'l'fLd; 3' àc.vàt x_dpotç ).ar.~6niç, ôao, 'C'iXÇ lj,ux,àtç ,ùpu8fL0TEpo,, x.otl. niv 
i~ otÙ'C'OÜ c':>q>ÉÀuotv x.0tpr.w1JifLEvo,, ~v 'ni>v iùx,wv x,op11yCœv «.nC3oT& 

Âl3Cj> fLÎV Téj> qi ,ÀÉÀÀ11VL, wç 3E~L0:n)'C'' qiu,r&w; iqi,upE'C'~ 'C'OÜ "C'wV ypotfL

fL2-'C'WV Y'Y'V'tlf-UV<i> x,œpœx.Tiipo; (w; ,rp11TfltL) • il"ol 3' w; oü-rw 8EpfLWç 

.,;polll,fL71GŒfL&VCj> 'C'l "C'IJT.'W8i)v0t, x.otl fL113EV0Ç OC.fLEÀ1)0'0tV'C', 'nÎ>V CJUV"C'I

ÀOW'C'WV ~poi; niv op86niTœ • uy,iffot'C'~ratp ivT,-rur.Ca>'i'Ot, x.otl op86Tœ'C'œ • 

... Eppwa6t. 

Cette préface est imprimée en caractères plus petits que le texte même 
du Psautier. 
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U9,-U95 

t2. ln hoc libro hrec Continentur. 

Constantini Lascaris Erotemala, cü interpretatione latina 1• 

De tris grrecis ac diphthogis et queadmodü ad nos ueniat. 
Ahbreuiationcs quibus frequentissime grreci utuntur. 
Oratio Dominica et duplex salutatio Beatre Virginis. 
Symbolum Apostolorum. 
Euangelium diui Ioannis Euangelistre. 
Carmina Aurea Pythagorre. 
Phocilidis uiri sapientissimi moralia. Omnia suprascripta 

habent e rcgione interpretationë latina de ucrbo-ad uerbü. 
[ Au ver&o du demier f. du cahier S.] Finis Compendii octo orationis 

partium et aliorum quorundam necessariorum Constantini Lasca
ris Byzantii uiri doctissimi optimique. Imprcssum est Venetiis 
sümo studio litteris ac impcnsis Aldi Manutii Romani anno incar
natione Do mini nostri IESV Christi. 11cccCLU1Xllll. Vltimo F.ebruarii 
& Deo Gratias. 

[Et au ver&o du dernier feuillet du cahier G, &econde partie.] ÎENETJIS. 

11.cccc.Lxxxxv. ocTAVO MARTU. Sunt omnes quater!}i usque ad S 
duernum. Tres item rcliqui quaterni. 

In-4° de t66 ff. non chiffrés. 24 lignes à la page pleine. Ce livre est la 
première production datée qui soit sortie des presses d' Alde Manuce. Il est 
divisé en 2 parties; la première contient les Erotemata (texte et trm:luo
tion), précédés d'un titre et d'une préface; elle se compose de t8 cahiers 
de 8 fT. chacun, sauf le dernier qui n'en a que 4. Il est à remarquer que, 
dans certains exemplaires de ce livre, notamment dans celui de notre Biblio
thèque nationale, le dernier cahier se trouve réimprimé et que la souscrip
tion, qui n'occupe que 6 lignes dans le premier tirage, en occupe U dans 
cette réimpression, mais avec la date 11ccccLuxxv ultimo februarii (et 
non 11ccccuux1111, comme l'affirme Brunet). La deuxième partie renferme, 
en 3 cahiers de 8 If. chacun et signés A, B, C, les différents opuscules men
tionnés dans le titre, et de plus 2 ff., non compris sur le registre, qui 
contiennent un errata et un passage de Moschopoulos. Ces ff. ont proba-

t. Cette traduction latine est celle de Crastoo de Plaisance (Johannes Mooachus Placen-
tious). · 
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blement été imprimés après coup, car ils manquent dans la plupart des 
exemplaires. 

Édition d'une insigne rareté. Marquée -1 marcelli (= 2 fr. 72) dans le 
Catalogue d'Alde .. Vendue 96 fr. d'Ourches; 6 liv. t5 sh. Pinelli; t6 liv. 
t 6 sh. Sykes; 5 liv. 5 sh. Hanrott; 3 liv. 5 sh. piqué des vers, Butler: 
9 liv. 9.sh. Renouard, à Londres; 300 fr. bel exemplaire, Costabili; 
205 fr. Ambroise F.-Didot (3• vente, t88t). Les exemplaires incomplets 
des 2 tT. rares sont beaucoup moins chers. 

Bibliothèque nationale de Paris, n° t Ot, exposé dans les vitrines. 
Cette édition des Erotemata contient deux préfaces ; la première en tête 

de la première partie (f. t V° et f. 2 ro), la seconde en tête de la seconde 
partie (f. t ro et V°). Nous les reproduisons ici l'une et l'autre .. 

• 
(1") ALDUS MANUTIUS ROMANOS STUDIOSIS S. D. 

Coiistantini Lascaris , viri doctissimi , instiluliones gramma
licas introducendis in litteras grrecas adolescenlulis quam ulilis
simas quoddam quasi prreludium esse summis noslris laboribus 
el impendiis tantoque apparatui ad imprimenda grreca volumina 
omnis generis fecit cum multiludo eorum qui grrecis erudiri liite
ris concupiscunt (nullre enim extabanl impressre venales et pele
hanlur a nobis frequenler) .tum status et conditio borum lempo
rum, et bella ingenlia, qure nunc totam llaliam infestant, iralo 
Deo vitiis nostris, el mox totum orbem commotura ac polios 
concussura videnlur propler omnifaria bominum scelera, mullo 
plura ·majoraque iis qure causa olim fuere ut tolqm bumanum 
genus summergerel aquisque perderet iratus Deus. Valde quam 
vera est tua illa sententia, Valeri Maxime, ac aurea el memoralu 
digna ! Lento enim gradu ad vindictam sui divina procedit ira, 
tarditatemque supplicii gravitale compensat. Est tritum vulgari 
sermone proverbium : peccato veteri recens pœna. Cujus est sibi 
assumat, ut aiunt, forte et tuum est, dixerit quispiam. Audi; 
non imus infitias, fatemur enim ingenue. Sumus bomines. Atque 
utinam bomines et re et nomine, non nomine solum bomines et 
re ex numero pecudum. Sunt enim, ait Cicero, nonnulli bomi
nes non re sed nomine. Sed de bis bactenus. Dabit Deus bis 
quoque finem, el, ut spero, propediem. 

Accipite interea , studiosi lilterarum bonarum , Conslanlini 
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Lascareos rudimenta grammatices longe correctiora iis qme 
imprcssa visuntur; nam ea Constantinus ipse in locis circiier 
centum et quinquaginta emendavit, quod facile cognoscet, si quis 
cum hisce illa conferet. Nam deleta quœdam videbit, mulla 
correcta, plurima addita. lta vero emendatum manu ipsius Con
stantini librum nobis dedere commodo Petrus Bembus et Ange
lus Gabriel, patritii veneti adeo nobiles pnestantique ingenio 
juvenes, qui nuper in insola Sicilia gnecas litteras ab eo ipso Las
cari didicerunt, et nunc Patavii incumbunl unà liberalibus disci
plinis. Interpretationem vero lalinam e regione addidimus, arbi
lratu nostro rali commodius utiliusque futurum grœce discere 
incipienlibus. Parcant velim qui hœc sine interprelalione latina 
desideranl, nam rudibus et ignaris penitus litterarum grœcarum 
Lascaris instituliones imprimendas curavimus, mox eruditis et 
doclis optimi quique Gnecorum libri, favente Christo Jesu, im
primentur. Valete. 

(II-) ALDUS MANUTIUS STUDIOSIS S. P. D. 

Nihil pnetermittere est animus quod utile credamus futurum 
iis qui grœcas litleras discere concupiscunt optimeque scire 
latine. Quamobrem grœcas litteras omnis ac diphthongos earum
que nomina et potestatem ac quemadmodum in latinum transfe
rantur cum exemplis ad id accommodatis annolavimus. Addidi
mus etiam abbreviationes 'scitu quidem pulcherrimas ; el quia 
opene pretium exislimavimus scire grœce adolescentulos saluta
lionem Angeli ad beatissimam Virginem, exulumque filiorum Evre 
ad eamdem, necnon divi Joannis evangelium In principio erat. 
Verbum; item Symbolum Apostolorum, hœc omnia gnece cura
vimus imprimenda atque e regione latinam interpretalionem. 
Addidimus Carmina Pythagorœ cognomento aurea oh ipsorum 
excellenliam el di vinas admonitiones; item Phocylidis sapientis
simi viri moralia, docta quidem et plena prœceptis sanctissimis 
et documentis, quœ si placuisse cognovero, habeo longe meliora 
majoraque, quœ postea, Deo favente, condonabuntur. Omnemenim 
vitam decrevimus ad hominum utilitatem consumere. Deus est 
mihi testis nihil me magis desiderare quam prodesse hominibus, 
quod et anteacta vita nostra ostendit ubicunque viximus, et osten-
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surum speramus (quando id volumus) in dies magis, quamdiu 
vivimus in bac lacrymarum valle et plena miseriœ. Dabo equidem 
operam rit quantum in me est semper prosim, nam etsi quietam 
ac h:y1.1_1quillam agere vitam possumus, negotiosam tamen eligi
mus et plenam laboribus. Natus est enim homo non ad indignas 
bono viro el docto voluptates, sed ad labôrem et ad agendum sem
per aliquid viro dignum. Non torpeamus igitur, non vitam in 
otio, ventri, somnoque, reliquisque voluptatibus indulgentes, 
transeamus, veluti pecora; nam (ut inquit Calo) vita hominis 
prope uti ferrum est; ferrum si exerceas conteritur, si non exer
ceas, tamen rubigo interficit; ita, si se homo exerceat, consumi
tur, si non exerceat, torpedo plus detrimenti affert quam exerci
tatio. Sed, bis omissis, de re dicere incipiamus. Hœc tam mollis 
verbis dixi amore incredibili erga omnis. homines incitatus meo. 

H AOUT UH 

f3. [A]N80AOrIA AIA«l>OPnN EillrPAMMATnN, APXAIOIJ Jl'N 

TE0EIMENnN JOlflOil:, Eill AIAlflOPOIJ l'Il00EJEJIN EPMH

NEIAJ EXONTnN EillAEŒIN KAI IlPArMATnN H rENOME

NnN, H ni rENOMENnN AlflHrHJIN. All;IPHMENOl' A'Ell: E

IlTA TMHMATA TOY BIBAIOl', KAI TOITnN EIJ KElflAAAIA 

KATA JTOIXEION AIEKTE8EIMENnN, TAAE IlEPIEXEI TO 

IlPnTON. 

IJIPRBSSVJI PLORENTU! PBR LAVRBl'ITIVM FRA1'CISCI DB ALOPA VENBTVM, 

Ill. IDVS AVGVSTI. M.CCCC,LXXXXIIII, 

ln-4ô de 283 ff. non chiffrés, mais portant les signatures A-0 et AA-KK. 

Tous les cahiers ont 8 ff. chacun, sauf Je. cahier K, qui en a t 2; on doit, 
en outre, trouver à la fin du volume 7 ff. séparés, sans signatures, ren
fermant une épigramme grecque de Lascaris et une lettre latine du même 
à Pierre de Médicis. Le titre ci-dessus se trouve ai,. verso du premier f., 
dont le recto est blanc, et la souscription au verso du dernier f. Ce livre 
est le premier des cinq ouvrages publiés en petites capitales accentuées par 
Janus Lascaris, chez Laurent d'Alopa, de Florence. 

Rarissime édition. Vend. i60 fr. maroq. rouge (avec les 7 ff. de la fin 
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réimprimés), Gaignat; t5 liv. t5sh. Askew; 400 fr. Brienne-Laire; 337fr. 
F. Didot; 300 fr. (avec des taches), d'O ... ; t2 liv. t7 sh. Heber; 4 liv. 
5 sh. (avec les 7 ff. mss.); le même; 4 liv. (avec les 7 ff. réimprimés), 
Hibbert; t23 fr. 50, Boutourlin; 820 fr. A. F.-Didot (en t878). Plul!ieurs 
exemplaires sur vélin ont été vendus : t00t fr. Daguesseau; t200 fr. 
Soubise; 45 liv. sterl. (avec les 7 ff. mss.), Pinelli, et t000 fr. MarrCarthy. 

Nous empruntons à Brunet la note suivante qui a son intérêt : u Pendant 
longtemps, les bibliographes ont paru ignorer la cause pour laquelle les 
7 ff. de l'épitre de Lascaris, qui doivent terminer cette première édition de 
l'Anthologie, manquaient dans une partie des exemplaires de ce livre pré
cieux, mais M. Roscoë l'explique d'une manière très plausible dans le Cata
logue de sa bibliothèque (Liverpool, t8t6, in-8•), n• 87.t, et voici le résul
tat de ses réflexions à cet égard. Ainsi que l'atteste la souscription de 
l'épître de Lascaris, ce fut au mois d'aoflt U94 que l'Anthologie fut publiée 
à Florence; or, en septembre suivant, les Français, sous le commandement 
de Charles VIII, étant entrés en Italie, Pierre de Médicis, à qui cette épître 
est adressée, ne tarda pas à être chassé de Florence : alors l'éditeur fut 
probablement obligé de retrancher de son livre une dédicace qui portait le 
nom d'un proscrit, et de là vient, sans doute, que les exemplaires distri
bués avant cet événement renferment le dernier cahier, tandis que ceux 
qui ont été vendus après ne l'ont pas 1. Notre siècle, à coup sflr, fournira 
plus d'un exemple de pareille mutilation. • 

Bibliothèque nationale de Pari.$, Y 504 Réserve et Y 503 Réserve (cum 
scholii, manu Arse11ii, Monembasiœ archiepiscopi, Ariltobuli dicti, exp
ratis in margine : accedunt Constantini Calopar annotationes, et ip,œ 
manuscriptœ. Note du Catalogue). 

Voici l'épigramme de Lascaris, qui se lit au recto du premier d~ 7 ff. 
non signés de la fin du volume : ' 

XotÀx.0-.tJr.OLÇ (rEÀC(n MoulJii>Y œyà; l3pœx, 3wpwY 

wyuyfoJY AotYotOÇ TOY no-.' l3u~, MOY" 

x.'f)<p' 'El,x.wnix3,aa, • « -rC fLÛ.ÀOfLÊY ; Éç ni-roY otùa,; · 
noo,uy YlfLEpCwy• 'EUilt; t3' or.~ 8or.ll8u. 

O'frL 3oloqipoYÉ<i>V Z-riYàç <ppÉYtx. ntta, IlpOfLY16r.ù; 

~3o; lfLEY fLEpon<i>Y 11--ri3ÈY 1YEU ao<pC-ri;. 

i." Une autre raison, qui nous semble plus péremptoire encore. c'est que, ayant abandollllé 
Florence et Pierre de llédici~, pour suivre Charles VIII à Paris, Janus Lascaris jugea pru
dent de supprimer une épitre que, TU les louanges qu_i y sont prodignées ■u:r Médicis, le 
roi dl' t·ranœ n'ellt certes pas trouvée de sou goût. - E. L. 
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'Hipœfo-TOv ?.p0t.,.C3Ea1n x.œl ÈvvEaL0tLGL'II 'A&;,v"tl; 

!q>8LT1 «x.L3vo·ripwv q>ip11-œx.' i3ex.-ro voo; • 
, -. '8 , -. n, ,, • , ,. ïP°'!'-1'-llt M W'\I y0t,"1)Ç .,.0t'll0tA"fl'JEO; w; TL/; 0t.,.op?wc; 
' , ' ' '"'\ ~ , , EGTO(lEIJ' v11-vo.,.0AW'II oœq>vox.011.ov; -rpox_Lœ;. 

'Hp.e-rÉpo•J ÀEL11-WVOÇ i.3' iv8Eot, Ei.pet;U11'\l"fl'\I 

x.1;.,.ov Èvl .,.poOupoL; «E'IIXlt>V aE1(3wv. 

l1œ3àv u11-vœyopœL 8EL"l)'\I X.0tÀÉo•JGLV à.pwy-f,v • 

awa0t-re, IlLepC3e;, .,.0tTp€3o; à.ylor.h;v. » 

~F.vver.e A"llTOL3"tlç, wx.•jç 8eà; lpyov à.vüa0tL 
" • ' s • ~ ~• w l:' K .~ -r,yev Ef!> tar.epL"fl'II • veuaE o œvœ<., povLo"fl;. 

« l:niae-r' Èleu8ep€"1l; 8i,;aov x_opàv, œy lœat -rfavor., 

'Elli3o; 11y0t8É"I); i;8eœ 11-œLol'.EvœL. » 

A0tax.ipew;. 

31 

La lettre à Pierre de Médicis commence au verso du premic1· iles 7 ff. 
séparés; nous la reproduisons intégralement, malgré son étendue, tant sonl 
précieux les renseignements qu'elle renferme. 

IO. LASCARIS RHY:SDACENUS PETRO MEDICI S. 

Cum grœcas litteras, quœ per moitas jam relates sopitœ non 
minus profunda quam latinœ dormitalione obtorpuerant, cxper
rectas sensimque ab interitu sese recipientes inspicerem, ut eas 
aliquando a fœdissima barbarie, qua diu jam et iniquissime oppri
muntur, in pristinum nitorem et dignitatem remeare posse confi
derem, non alienum ab officio meo esse cxislimavi ut, si quid 
csset in quo his opitulari possem, quicquid foret, id tandem 
prroslare eniterer; atque adeo monitus Epictcti scntentia, qui nec 
minima in ·quovis studio prœcipit esse despicienda, novam banc 
et litterarum studiosis pcrutilem imprimendi occasionem nactus, 
littcrarum grrocarum elementa a deformi et indeccnti admodum 
depravalione vindicare constitui. 

Cumque animadverterem carum notas, quœ in prrosentia sunl 
in usu, impressioni adhibitas nec excudi commode nec apte invi
cem cohœrere _posse, quod perplexro nimium et circumvolulœ sinf, 
priscas liltcrarum figuras jam diu obsoletas diligcntius inquisivi 
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alque huic imprimendi artificio per excusores atquc id genus 
opifices accommodatas impressorihus tradidi, curavique ut his 
epigrammalum ante omnia rarissimum et egregium opus in 
quamplurima editum exemplaria litterarum studiosis passim 
legendum exhiberetur; quo, ex hac re, librorum quoque penuriœ 
pro virili mea consulerem. 

Id autem quodcunque est studii el lahoris mei tibi, PelreYedices, 
dedicare conslilui, non solum quod mea tibi omnia deheo, verum 
eliam quoniam quicquid ad antiquitatem quovis modo aut ad rem 
litterariam pertinet tihi, prreler ceteros, deberi exislimo. Tu enim es 
Medicum familire columen, qure ad antiquitalem rcparandam lanlam 
curam susceperit, tantumque ante alios studium adhibuerit ut soli 
fore omnium, his lemporibus, majores lui perspexisse videanlur 
quantum utilitatis et decoris prreclarissima antiquorum exempta 
afferre possint posterioribus sœculis. Nec vero ea nunc tuorum 
facla mihi commemoranda sunt, qure anteaclre retalis prrestantium 
virorum ingenia ingenli prœconio celebrant, qure bibliothecre 
publicre atteslantur, tuorum extructre sumptibus et librorum varie
tale mulliplici rcferlœ. Laurcntii ccrte parcntis lui, prrestantissimi 
viri, incœptum ad magnam anliquitatis parlem rcparandam tu
facilius perfeclum rcddes quam ego pro merilis laudarc queam. 
Ille enim cum antiquitalis osque studiosissimus fuerit et aliorum 
opificum ingenia non vulgarihus prœmiis excilaverat, et ad disci
plinas revocandas ducenla nuperrime antiquorum volumina c 
Grrecia el finitimis regionibus collecta in hanc prroclarissimam 
civilatem magna diligentia et sumplibus lrnnsferenda curaverat. 
Inter qme non minus qnam octoginla opera 110c Cempestate inco
gnita, nonnulla eliam, quorum vel autorum nomen ignorabatur, 
jamdiu neglecla, siquidem Tœ x.ipdovor. vLx.i, poeta ait, ah inleritu 
sunt recuperata. Qum tu mox omnia, Pctre Medices, et permulta 
alia jamdiu conquisita in pulcherrim.am illam bihliothecam tuam, 
qure jam semistructa conspicitur, ad communem studiosorum 
utilitatem solita henignilate familire collocahis, ut tuum quoque 

b • ' ' ' •~1 '' '' .. ~. w • nomen non a uno, u; y«p «V1l? o•Jot,; «v"lp, x.or.L I'- or. ):EALowv ior.p o•.1 
-i.oLit, vcrum a quamplurimorum ingeniis hoc heneficio cxcultis et 
auctis apud posleros illustretur, non minori ·1aude quam Plolemrei 
regis. Ille enim cclcbratissimis illis hibliolhecis florentibus en 
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tempestate favit disciplinis. Tu autem ex hac tanta ac tain rara 
veterum autorum copia disciplinas omnes a colluvie, qua nimio 
jamdiu dedecore obrmmtur émergere tentantes virililer eximes, 
purgabisque, et in pristinum nitorem dignitatemque restitues, ut 
nostrum etiam hoc circa antiquitatem studium ad quantulam
cumque ejus parliculam reparandam attineat, merito tibi cen
suerimus esse dedicandum, quando et jure familire ad le pertinet, 
et debetur id quidem ben.eficio quod expectant a te litterarum 
studia et grrecarum prrecipue, in quibus eliaro a pueritia, non 
sine magna ingenii lui lande ,·ersatus es. · . 

lias itaque litterarum figuras ut vel ab elementis ipsis barbaries 
abstergatur atque exterminetur' probabis tu quidem, quale tuum 
ego novi judicium, et prodeuntes jam in medium tuo patrocinio 
aliosque quoque probare compuleris, si quamplurimi antiquorum 
codices tuo jussu et beneficio his elementorum figuris impriman
tur. Ego vero ne quid in hac re temere·videar innovasse vel eorum 
causa qui non facile admillunt banc litterarum instaurationem, 
hre,·ibus ostendere tentaho his elementorum figuris, quœ modo 
a nobis traditœ sunt impressoribus, antiquissimos esse usos; nec 
tamen·crediderit quispiam quod ego e~istimari v~lim solum me 
aut primum litterarum advertisse figuras quibus antiquitas ute
retur, quando ex numismatum marmorumque atque id genus 
inscriptionibus vel cuivis sese offerunt; verum quod opus fuit 
prrestiti, ut illam potissimum formam eligerem huic imprimendi 
muneri accommodandam qure vetustissima et imprimis vera esse 
videretur; qure res eo extitit factu difficilior quo pluribus modis 
hœ litterarum notœ et varie admodum expressœ inveniuntur, 
adeo ut quidam etiam talium antiquitatum investigatores hinc 
affirmare ausi fuerint quot linguis Grrecos lot etiam usos littera
rum figuris, quibus haudquaquam assentior, qui minime putem 
priscos illos Grrecos, sive Cadmo et Danao, sive Orpheo admo
nente, modis adeo variis litterarum exarasse figuras, sed unam el 
eamdem primum constitutum ac vulgo deinde corruptam ,·etus
tatis injuria in varias recessisse, quod etiam in his quibus Romani 
a principio usi sunt elementis contigisse videmus. Idem enim 
figurarum modus cum ad varias nationes veluti in colonias trans
migraverit varius apud singulas atqu~ ab archetypo admodum dis 
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similis corruptus inspicitur, nam quis asseveraverit alias esse 
Theutonum, alias Hispanorum aut ipsorum quoque in Italia Ligu
rum clementorum figuras, nisi qui et mercatorum indiscretas 
notas inter litterarum formas contenderit esse connumerandas, 
quod certc absurdum esset; omnes enim hm figurm latinm volunt 
esse, cl cum a Romanis unis defluxerint, exscribentium "itio magis 
atque magis in incerlas ac multiplices tempore abierunt. Idem 
r.tiam in grœcis contigisse existimandum est, si dederimus his 
varie anliquos esse usos. Non tamen quod cessit vitio sequendum 
est, neque idcirco figuras omnes diligenter conservaœ debemus, 
sed antiquissimam et ab omni parte œqualem atque pulcherri
mam, nam in linguis alia ratio est, cum enim mulla extent anti
quorum opera aut arctioribus aut magis solutis composita numeris. 
neque eadem lingua omnia, verum utcunque vel solo nati et ge
nere audores, vel disciplinm participes extitere, \'el majestatis et 
excellentiœ cupidi in elocutione, qum facile in poemate, ex varie
tale etiam linguarum comparatur, cum is sil linguarum usus ad 
auctorum intelligentiam· et metrice scribendi commoditatem om
ncs amplcctamur necesse est, cum in ipsis autoribus prmscriptœ 
castigatœque, ac rationibus nonnullis et methodis per aliliquos 
grammaticos in brevem quamdam differenliam redactm si nt. ln lit
leris autem utinam lihrariorum quoque maous coerceri et ad sim
pliciorem formam dirigi poluissenl; non enim ita majori ex parte 
cl latini et nostri codiccs corruptissimi lcgcrentur, scd librario
rum illud vitium, quod celeritati consulcretur, mquiori ferendum 
est animo. ln imprimcndo autem inconsulti videtur esse hominis 
ita corruptas et indiscretas notas confusasque et inter se compli
catas ac pro indoctissimorum quorumquc arbitrio deformatas 
nullo elegantiore studio operaque fuisse persecutum, cum \'erm et 
simplices figurm facilius excudantur, et aptius propter parilitatem 
cohmreant, et quœ, cum pulcherrimœ sint, majestatem quamdam 
prm se ferre "ideantur, ut solœ quodammodo dignœ appareant 
quihus prmclarissima antiquorum memoria reno\'etur. Difficulta
tem vero legcndi ohjicientibus in his tam simplicibus nihil re
spondendum est, nam eorum quoque ineptitudinem usus, certo 
scio, non multo negotio redarguet. Quod autem his figuris anti
quissimi usi sunt et antiqua, ut dictum est, numismata ad Alexan-
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dri osque et Philippi tempora satis idoneum testimonium perhi
bcnt, verum cel'lioribus eliam indieiis diligenlius investiganlc~ 
id deprehendere possumus. 

El ocÀqiot primum elcmenti forma ex penlagono figura dignos
citur; eam enim quod ex quinque ocÀqiot talis figurœ qualem ap
probamus invicem implicilis connexa sil, hoc modo ~ nEv-riÀq>ot 
appellalam in reliquiis magicorum librorum, qui sub llermelis et 
Pythagoricorum feruntur nomine, invenire licet. roc11-11-ot vero figu
ram 3€yot11-:1.ot quo velustissimi utcbantur in principiis dictionum 
a vocali incipicntibus rectc signatum indicaverit; si enim 3€yot!'-11·ot 
ex duabus est latcralibus lineis, ul ait Dionysius, uni rectœ conju
gatis, hoc modo F, una uni conjugata 11-ov6ya.:1.11-ot conficict. Verum 
hujus clelJ!cnti talcm figuram cl proportioncm ex quarto etiam 
Jamblichi de secla pythagorica, uhi de habita et proportione 
numerorum doccns qui ad aliquid considerantur, yot11-11.ou3w; voce 
utilur, exactissimc possumus dcprehcndcrc. '1ÉÀ't'ot triangularcm 
apud antiquos habuisse figuram et .iEgJptus ipsa propter triangu
larem formam 3iÀ'C'ot appcllata, et pars in .iEgypti medio ejusdem 
nominis.,et libclli 3i>.-.oL nominati, quod epistolœ etiam antiquitus 
triangulari figura plicarenlur, et Ëp.~oÀov acics ad cunci spcciem 
slructa, et media pars figurœ rhombi, et dcmum 3EÀ'C'w'C'~v sidus, 
banc 3i>.Tot figuram manifcstissime approbant. Quinet Galenus, in 
libcllo qui Jledicus inscribilur, figuras quasdam fronti accidentes 
triangulares· ait et 3ÉÀTot similes. 

De .. HTot quoque legere est in commenlariis quœ in Thracem 
Dionysium Diomedi et Porphyrio adscrihuntur. Quod .;,,ot nunc 
appellatur, dum Hellenes sexdecim adhuc lilteris ulercntur, spiri
t us locum lenuisse, additumque vel detraclum vocalibus aspira
tionem aut levigationem significasse. Ex quo vero inter litteras 
connumeratum longi E locum oblinuit. Eadem figura, in duas 
pcrpcndiculariter parles disccta, alterum scmisectum aspiratum 
prœbuit spiritum, alterum vcro tenuem. Legitur prœterea apud 
eosdem grammaticos lateralcm lineolam rectœ exterius, id est a 
parte adjunctam dextera, hoc modo 1-, aspiratum accentum red
de1·e, interius vero -1, tcnuem. Tales igitur spiritus invicem con
juncti 'tl'C'ot lilterœ figuram demonslrabunt. Aip.;3ot figura ex acuto 
et gravi accentu, quos disectum facit, ut iidem dicunt grammatici, 
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constare potesl. De accentibus autem nihil necesse est in prœsen
tia dicere, cum a grammaticis .figurentur. Ai11-~3ot tamen forma et 
a sutura occipilis, quam )or.:1.~3oEt3~ vocant medici, et a monangulo, 
qui ad H:1J5~ot speciem Hp.~3w11-or. appellatur apud arithmeticos, 
facile dignoscitur. Kimrot quoque et l:ty11-rx quœ Ko~ot-r(rxç et 
l:rxfL--?O?ot; cquos antiquitus nuncupabant, non ad autoris id apud 
Suidam referentis solummodo tempora, sed, quod mirum forte 
videbilur, ad hanc osque œlalem in Asia equis inusta figuram 
suam liquido patefaciunt. Totü et Y alterius figura apud Lucianum, 
in libello cui <1€x.'1l «l>wv'lJÉv-rwv est titulus, ex ea pœna quam Ity11-or. 
elemenlum Totù litterro putat esse statuendam, quod ejus locum 

·. subripiat, manifesta est. Y. autem neminem latet, namque et 
Hyacinthus flos celeberrimus, et vulgo ferunlur versiculi littera 
Pythagorre discrimine secla bicorni. Sed «1>1' quoque formam nos 
edocuil qui caduceum scribit bàculum esse mediocris mensurœ, 
anguibus ulrinque supra ejus medium eomplicatis in circuli 
modum, ut haculus sil diameler ad similitudinem «I>î litterœ. Xi 
autem ex diagonio sive dialello figura, quam et X,totlTC'ov et -,_r. ap
pellant rhetores, discernimus. El astcriscum in hune m.odum * 
signatum invenimus. Scribit autem Eustathius x_I litteram quatuor 
punctis inter lineas ad ipsam conjunctionem distinctam asterisci 
prœbere signum. Quin etiam ex Timroo Platonis, ubi harmonicam 
animœ constitutionem quasi producit in longum, mox per longi
tudinem dividit, lineisque duabus effectis, alteram per medium 
admo,·et alteri, atque ejusmodi intersectionem x_t litterœ similem 
dicit. Hinc etiam hujus elementi figuram dignoscimus, siquidem 
axium inter sese et zodiaci cum œquinoctio intersectiones, autore 
Proclo, hoc loco allegorice ponit Plato, -,_r. litterœ formam prœ 
se ferentes. m duplici figura signavimus, quod passim utraque 
inventa sit, ut minime potuerim antiquiorem discernere, cum 
prœsertim alteram Pi lalinum inde deductum parva declinatione 
referre videatur. Alterius autem figura quod lœvro dexteram 
lineœ demittit œqualem, ex nolis illis constare possit, quihus etiam 
antiquissime numeri signabantur, ut in decretis et in antiquis 
monumentis inventum est. Quibus etiam nolis Solonis leges 
memoria proditum est pœnas pecuniarias sigrlatas habuisse; in illis 
cnim comperio in antiquis adhuc voluminibus in calce operum, 
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quandoque signatis ni oiÀ-rot medium in se conlinens, hoc modo (Al, 

quinquaginta significare; item r.T. r,-ra. medium in se continens, 
hoc modo f'R, quingenta ; item nr. "X} medium in se conlinens, hoc 
modo f"I, quinque mi Ilia; nr enim quinque significal, ôÉÀ-ra. decem, 
-n-ra. centum, x.r. mille, qme r.r contenta, id est quinquics repelila, 
prœdiclos redJunl numeros. Sed hœc sic habent, non omnino prœtcr 
rem hoc loco inlerprelata; quandoquidem el nolœ sunl anliquis
simœ, el eas admodum paucis exislimem esse cognilas. m autem 
tune forte dicetur aptius oil-roc et r,.-a. et x.r in se medias continere, 
si lrevœ lineœ parem hahuerit dexteram. Quid quod et 0i.-rot figuram 
lugubris litterœ ex fabarum tloribus, aulore Varrone, ut refert 
Plinius, possemus asserere. Et de MG et NG aliquid in medium 
afferre ex fragmentis Florentii de ponderibus et mensuris. Necnon 
et de 'IwTa., el n, per nomen m ex Ovidii versu littera p1·0 verbis 
quam pes in pult'ere duxit. Et de 11·r figura ex trifissili epitheto; 
immo et Pw figuram et ulriusque o, quemadmodum el ocÀqioc ex 
earum prolatione, quam Dionysius Jlalicarnasseus distinguere 
docuit, conjiccre possel aliquis. Et Zr;Ta. figuram a zeta parte 
œdiumr non enim ix:rrà ToG ~-;,v, neque ix.r.à ToG ~im, zetam et 
zeteculam, ut quidam, elymologiœ ratione minus habita, sed a 
Z'ii-rot litterœ figura, quemadmodum et Iryp.oc. sedile apud Marlialem 
ab elemenli forma denominatum exislimo. Et B·~-roc sane formam 
medire litterœ ex partibus quarum sit media figurare tentarem; 
verum, ne in ix.nupox.oc.À!ocv incidisse videar, de his ac de reliquis aliis, 
si cui curœ fuerit, invcstigandum relinquo; pra>sertim cum de qui
bus disscruimus liquido fere constet, ut sil existimandum reliquas 
etiam quas cum his inventas ut aptissime coluerentes approbavi
mus ,·eras esse elemenlorum figuras, quibus antiquilas utcrelur. 

Et hœc quidem atligisse de veterrimis litlcrarum figuris non 
ab re mihi visum e·st, Pelre Medices, curn libi ante omnia rem 
gratam facturum me esse exislimaverim anliquilali summopere 
dedito. Quod, mehercules, excellentis puto judicii, cum in omni 
antiquorum conalu omnique opere magna semper aliqua et 
occulta deprehcndatur ratio ; unde et hœ quoquc litterarum 
figurœ talem dimcnsioncm et responsionem inviccm habere 
videntur, ut dernonslrare facile quis possit nullas alias figuras tam 
,·arias inter se ex tanta linearum quan~itate tantam proportionem 
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convcnicnliamqnc sen-arc poluisse, ut non immerilo sitfideshislo
riœ prœbila Ca,Jmum sccess11m sibi delegisse epigrammeum fontcm
e re denominalum ad earum excogilalioncm. Ad tam pulchram 
enim, tam insigncm, tam dcniquc artificiosam figurarum dispo
silionem cl loco opporluno et lempore opus fuit, quandoquidem 
et forma cl vox et nomcn eamm symbolum aliquod prœ se fcrat, 
Plularchi tcstimonio. Quo<l enim gravissimus et sapicntissimus 
autor, in eo libello qucm de El quod erat in Dclphis composuit, 
de una affirmai lillcra, de reliquis etiam conjcclari licct. Hactenus 
de litteris. 

De libro autcm Epigrammatum nihil ducimus in prœsentia 
disserendum; ipsa enim passim jam edita apud egregia studiosorum 
ingenia suam sibi gloriam vindicabunt. Illud unum non prœter
mitlam. hoc Epigrammalum À.v80Àoy1ov ab Agathia concinnatum 
esse, prœstanlissimo histoHco et pocta sui temporis, non a 
Planudc, ut nonnullis est temcre persuasum. Planudes enim 
monachus, ut eos appcllanl, non mugis disposuil quam mutilavit 
et, ut ita dicam, cash·a,·it hune librum; detractis lasci,·ioribus 
epigrammatis, ut ipseglorialur. Quid tamen inde sil meritus aliorum 
sil judicium; ego hoc unum scio, non ex solo sensu epigrammatis 
aut cujuslibcl scripÜ juvari nos posse, sed anliquorum salem 
et acumen in similibus admirali, artem quoquè et dictionem aul 
historiam in qualibcl materia ducimus expetendam: Si qua vero 
Planudes his epigrammalis interposuit, ea ccrte sunt quœ ut 
inepliora libcnlissimc abstulerim, sed ne cuipiam nostro etiam 
exeniplo meliora forte aliqua subtrahendi delur occasio, cum ca 
panca sint nequc omnino utilitale careant, nihil fore quicquam 
attigimus. Verum de his jam satis supcrque. Tu autem, Pctre 
Medices, lucubraliunculam hanc nostram, quœ tua est humanitas, 
grato animo accipias; quodque lihi hœredilario ju.rc ccssit, more 
parentum grœcis litteris prœcipue faveas, ut non immerito et 
spes et ratio horum studiorum in te uno maxima ex parte posita 
esse videatur. Vale. · 
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KAAAIMAXOT KT

PHNAIOT TMNOI. 

39 

Petit in-4° sans lieu ni date, mais publié par Janu& Lascaris, chez 
d'Alopa, de Florence, ,·ers U94. li se compose de 34 ff. non chiffrés (dont 
24 pour le texte et iO pour les sd1olies), partagés en 3 cahiers de 8 IT. 
chacun, f cahier de 6 fl'. cl t cahier de 4 IT., portant les signatures AI

rnn et Aï, AH, Am, Bi, BH. Le f. 34 est blanc au verso. Le texte de Cal
limaque est imprimé en capitales, mais les scholies sont en bas de casse. 

Au f. 24 recto, on lit : Ù>.o, 'twv 1up1a11.oµivwv K«H1µœxou Gµvwv, et au 
verso du même f. l'épigramme suivante : 

El~ KAAAIMAXON. 

"i;(.VLot fLllt'Tt"ElJWV, p•J0f'-('1t;otTO 11Wfl-0t -:tÉÀwpov 

T:iv,;o'î>o; 'HpotltÀÉo•J; T:piv 1ron Ilu8ocy6p"YI;· 

3otipot -r' À.ÀEÇocv3pou 3 • 'I7r'l':oti; T:oepoc r.fovL v.,.tj'> 

3"Ylpàv È"YIV, fl-Eya.À"YI; fl-V"Yl!J.017UVOV '7':otÀa.fL"YI;. 

Kotî aEo ~•otot ÀÉov-roç ovuç -r63E, KotÀÀCfLotX.' -iipwç, 

ÀELlj,otvov ! 1JUf1-VWV ÀO!:fLr.pàv Ë~ELÇE voov, 

w; yovLfLOV '70'î>L"YIV '7':Ll7TOUfLEVOV. EiaL3E TÉX,V"YIV, 

:xÉvotov pwv-nv, lv8Eov ~ptJ,OVL"YIV. 

'Ox.-ra.x.L; EL 3' Éx.ot-ràv GTLX,ot ;,;Àwv WÀE'7EV oti.wv 

ÀEuyotÀÉo;, ~otLfJV ZE•~; TO~' ËVE•Jl7E fl-ÉÀOÇ 

:ipx_i-ru1.ov TEÀÉ0uv, 8E!OV yÉvo; T,V TLÇ OCEL~~. 

fJ-Op!p'r.; w; nÀa.'1TotL; X.•JivEOV ~ÀÉ!potpov_, 

M-iir.on 3' iça,px_ov-ro; ËoL ar.ivL; VfJ-VOT:OÀovn 

fLOÀT:'rÎ;, X,otÀx.oypiq;wv Ç•Jvàv i8"Y!x.E ··d:1..v·r., 

Aotax.ipEw;. 

Au f. 25 recto commencent les Scholies, avec le titre suivant : txo>.1« 

r.«À«ui -:-wv K«ÀÀIJJ.Œl(OU Gµvwv. 

Le Callimaque est le plus rare des cinq ouvrages grecs imprimés en let
tres capitales par d'Alopa. Yendu HIS fr. Gaignat; H liv. sterl. Askew: 
720 fr. (avec les Gnomœ monostichœ), Soubise; iOO fr. très bel exem-
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plaire, Ro,·cr, cl le même 670 fr. d'O ... ; jusqu'à 60 guinées, Roxburghc: 
cl même 85 fü. stcrl., exemplaire cle Heriouard, à Londres, eu {850. 

Bibliothèque nationale de Pa1·is, Y non porté Réserve. 

15. [EîPIDIAOî TPAJVAIAI TE:IIAPEI.) 

ln-4° sans titre, ni lieu, ni date, mais imprimé à Florence, chez d'Alopa, 
vers 1494, par les soins de Janus Lascaris. Coinme l'Antl,.ologie, le Calli
maque, l'Apollonius de Rhodes et les Gnomœ, cette édition est imprimée 
en petites capitales; elle consiste en 98 IT. non chiffrés, signés A, B, r, .1, 

E, f, 11, e, 1, K, K [bis], A, ,M, el répartis en t 5 cahiers de 8 ff. -chacun. 
sauf le dernier, qui n'en a que 2. Brunel allirme que la lettre A a été 
mise par erreur pour M à l'un des cahiers, mais cette particularité n'existe 
pas dans l'exemplaire que nous avons eu sous les yeux. 28 lignes à la page 
pleine. 

DsscRIPTION nu LIVRE. Premier f. r0 , entièrement blanc . 
. Premier f. v°. Commence par l'alphàhet grec, suivi des• diphtongues et 
de l'argument de la Médée. 

F. 2 rO. Fin du susdit argument et Tœ o;o,; ilp:iµno,; 11poaw1t2. 

F. 2 v0• Eùp111lilou M~iluœ. 

F. 27 rO (signé <1111). 'l"dOm,; '111110>.u-;ou. 

F. 28 rO (signé 41111). Eùpmiilou 'Inolu-:o;. 

F'. 55 v0 (5• f. du cab. H). 'l"11001a1,; 'Alx~a-;1/fo;. 

F. 54 rO (6• (. du eah. 11). Eùpmlilou 'Ai.x71ao;1;. 

F. 74 v° (signé Ku). 'l"11001a1; 'Avilpoµtix71;. 

F. 75 rO (signé Km). E:ipmlilou "Avilpoµ2x71, finit au v° du dernier f. 
Livre d'une grande rareté. Vendu i06 fr. Gaignat; H liv. 5 sh. Askcw; 

82 florins, Rover; 280 fr. Larcher; 600 fr. bel exemplaire, Mao-Carthy; 
H liv. it shel. Sykes; t8 liv. 5 sh., t4 liv. maroquin vert, et 6 liv. 
(trois exemplaires), Hebei"; 575 fr. Boutourlin, L'exemplaire qui nous a 
servi à fairl). la présente description appartient à M. le prince G. Maurocor
dato et est a\'ec témoins. 

Deux exemplaires imprimés sur VÉLIN se. conservent l'un à la Maglia
becchiana de Florence, l'autre à la Bibliothèque universitaire de Leipzig. 
La collation de ce dernier avec un exemplaire sur papier, appartenant à la 
bibliothèque de Dresde, a présenté un grand nombre de variantes, qui dé-



QUINZIÈME SIÈCLE. 

notent, sinon une seconde édition, du moins la rèimpression de plusieurs 
ff. On peut consulter à ce sujet le· Lexicon bibliogr. d'HolTmann, li, 
p. 202, et surtout les Litter. Analecten (Il, pp. 477-480) de F. A. Wolf, 
où sont rapportées les -variantes des deux exemplaires. 

Bibliothèque nationale de Paris, Y 393 Réserve. 

(U0-6] 

16. rNnMAI MONOITIXOI EK âlAll»OPnN IlOIHTnN KATA 

ITOIXEION Il"NTETArMENAI. 

Petit in-4° sans lieu ni date, mais imprimé, vers U94, à Florence, chez 
d'Alopa, par les soins de Janus Lascaris. Ce livre se co,~pose de {8 ff. non 
chilTrés, signés ai, b,, c,, et. divisés en 3 cahiers, dont les 2 premiers ont 
8 ff. chacun et le dernie1· 2 ff. seulement .. Imprimé en capitales. 

Au f. i recto se trouvent l'alphabet grec, les diphtongues et un index 
des Gnomœ. Au verso du mème f. commencent les Gnomœ, avec le titre 
ci-dessus. Enfin, au verso du f. signé buu, commence, après cinq vers 
appartenant à l'opuscule précédent et le mot -d>.o;, le poème de Musée, 
ainsi intitulé : 

MOTIAIOr TA KA8HPO KAI AEANAPON. 

Livre ra1·issime; vendu 260 flor. Crevenna; 420 f1·. d'O ... ; 350 fr. Lar
cher; 43 liv. sterl. (non rogné), Grafion; {2 liv. 5 sh. Hibbert; i5 liv. 
iO sh. Hebcr; {89 fr. Boutourlin; 720 fr. (avec le Callimaque en petites 
capitales), Soubise; i95 fr, A. F.-Didot• (en {878). 

Bibliothèque nationale de Paris, Y non porté, Réserve. 
. Bibliothèque Mazarine, iO 486. 

25 DÉCEIIBRE 1405. 

17. In hoc volumine hœc insunt. 
Theodori Introductiuœ grammaticcs lihri. quatuor. 
Eiusdem de Mensihus opusculum sane qua pulchtü (sic). 
Apollonii griimatici de constructione libri quatuor. 
Herodia.nus de numeris. 
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[Au recto du dernier (.] Imprcssum Vcnctiis in redibus Aldi Romani 
oclauo Calcndas Ianuarias M.CCCCLXXXXV. Conccssum est eidem 
Aldo ab illustrissimo Scnatu Veneto ne cui hune lihrum liceat im
primcre sub poma ut in gratia . . 

Petit in-folio de i98 IT. non chilît-és. Le verso du dernier est blanc. 
51 lignes à la page pleine. Les exemplaires de cette édition sont rares cl 
assez recherchés. Verni. 92 fr. La Vallière ; f05 fr. maroq. rouge, Lar
cher; 72 fr. Bosquillon; 2 fü. H sh. Heher; 55 florins, Meerman; 
U fr. 50, Boutoul'lin. Deux exemplaires de cette édition sont portés dans 
le· General Catalogue de Quaritch (Londres, 187 4) : n° t 7888, slightly 
wormed at beginning and end, otherwile a fine large copy in old calf, 
or a good copy in calf neat, gilt edge,; 2 liv. 2 sb. - n° t 7889, a fine 
copy in red morocco e.rtra, in compartment,, gilt edges, by Bozérian, 
{rom Renouard't librai·y; 5 liv. 5 sh. Vendu f05 fr. A. F>Didot (en 
t88f). 

Bibliothèque nationale de Paris, X 289 Réserve. 

uoo 

18. [AUOAAHNIOT POAIOT APrONATTIK..A.] 

(Au bas du dernier r. recto : ] EN <l>ADPENTIA, ETEi XIAIOI:Tll, TETPA
KOI:IOI:Tll, ENENIIKOI:TO, EKTD,. · 

ln-4° sans lit~, de t 72 IT. non chiffrés, signés rz-x, et divisés 'en 22 ca
h.iers de 8 IT. chacun, sauf le 22e, qui n'en a que 4, dont le dernier blanc. 
De 28 à 5t ,·ers à la page pleine. Le texte de ce poème, sorti des presses 
de Laurent-François d'Alopa, est imprimé en petites capitales (commë 
!'Anthologie, le Callimaque, les Gnomœ et !'Euripide) et encadré de 
scholies composées en Las de casse. Le volume commence au recto du 
premier f. par : fivo, 'Ar.0U1a1vlo1.1 ~oO 1tor11~00 ~G>v 'ApyovwTi'xêilv. l..e texte 
des Argonautiques commence au recto du f. 2. 

Édition d"une grande rareté, publiée par les soins cle Jànus Lascaris. 
Vend. 254 fr. La Vallière; 26f fr. salle Silvestre, en t806; tO liv. Dr. 
Heath; H liv. 7 sh. 6 d. Daly; t2 liv. Askew; t2 liv. f5 sh. Croft; 
504 fr. maroq. rouge, F. Didot; f92 f1·. Larcher; 9 liv. 9 sh. bel exem
plaire, llihbert; f50 fr. maroquin rouge, Goulon; 5 liv. to sh. cuir de 
Russie, Heher; 460 fr. Brienne-Laire; 9 liv. 5 sb. relié en maroquin 
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rouge par Bozérian, Hawtrey. L'exemplaire sur VÉLI~ vcudn 7120 fr. 
Gaignat, et revendu f 755 fr. Mac-Carthy, est un livre de toute b!'aull:. 
Marqué i.O fü., beautiful copy, with the intilulations and initiais in 
letters of gold, red morocco extra, gilt edges, the Yemeniz co11y, sous l1! 
n• t:5564 du General Catalogue de Quaritch (Londres, 1874). Vendu 80 fr. 
A. F.-Didot (en 1878); f70 fr. reliure de l'époque, Renard (rn 1881). 

Bibliothèque nationale de Paris, Y 451 Réserve. 

19. 

U!JO 

J\OYKIANOY 
CAMOCATEWC 

.ll.lAAOrOI. 

[Au recto de l'avant-dernier feuillet.] 'Ev 9lwpEv,(~. i-rEL )'._LÀLo;<j> 

't'E "t'f(XX.OGLO;"<i> EVEV"1)X.O;"<i> ËX."t't!). 

' In-folio de 264 IT. non chiffrés, divisés en 55 cahiers de 8 ff. chacun, 
signés A-B, cx-i.i et cxCX-JJJJ 1• Le premier et le 1lernier f. sont entièrement 
blancs. 41 -45 lignes à la page pleine. Les caractères de cc livre sont les 
mêmes qui ont servi à d'Alopa pour imprimer les Scholies du Callimaque 
et de l'Apollonius de Rhodes. C'est sans aucun fondement que certains 
bibliographes attribuent à Junta cc Lucien, dont les types ne rcsscmblrnt 
pas à ceux que cet imprimeur a cmplolés dans les éditions grt't'IJU<'S qui 
portent son nom. « Ce qui a pu occasionner cette erreur, dit Brunet, c'est 
qu'il se trouve des exemplaires de ce livre auxquels sont réunis les opuscules 
de Philostrate, imprimés par Junta en 1517 (partie de 54 ff., sign. a-g) cl 

qui conti.enncnl de plus que les autres un titre grec el latin (ajouté après 
coup), dont le latin commence ainsi : Quœ 0 hoc volumine continentur 
Luciani opera, Icones Philostrati, etc. Cependant, si Junta n'a pas 
imprimé ce Lucien, il paraît qu'il en avait des exemplaires dans son fonds, 
et qu'en 1517, cherchant à les faire écouler, il y ajouta les opuscules de 
Philostratc, afin de rendre son livre aussi complet que l'édition d'Aldc, 1505, 
laquelle, à raison des argument.ilions qu'elle contenait, amit pu nuire au 

1. Quamquam hœc editio multis vitiis scatl'l. qme fot1asse nuxcrunt ex crKlcm codicc 
manuscripto, ex quo éditio cxpressa est, lamen maximi habclur, ul cl codicis manuscripti 
viccm prmslarc •1ueal. Sœpissime cum r0tliœ t;œrlitziano cumcnit (lloffus~, Lexico11 
bibliog,:aphicu,11, tome III, p. 50. 
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1J1;hit dt' 1·1'111•-ci. Quant au nouveau titre, dont il a été question ci-dessus, 
j'ai reconnu '!Ul' c"ét;1il 11• 1111\mc 'Ill~ relui du Philoslrale de t5t 7, auq11t'I 
1111 avait se11lt•m1•11I ajouté, avant dt• le tirrr, la ligne Lrtciani opera. » 

On const•rn! 11 Florenct•, tians la hihlioll11\1p1c Laurcntienne (fonds d'Eki), 
un exemplaire du Lurirn de 1496 sur \'ÉLIN, cl orné de miniatures. Il s'en 
trouvait un s1'111hlahl1• dans la hihliothè11ue du ch.Heau de Blcinheim. 

Cette édition est duc lt Janus Lascaris, ainsi qu'il r1:sulte d'un passage 
ile !',;pitre que )lusurus a mise en tète· du Pausanias (Alde, 1516) et 1p1i 
t•sl :ulrPsséc à Lascaris lui-mèmc. On )" lit, en effet, ce qui suit : o! -::Epl 

X:ihov/;,jlr,v x:il ai!, -roù; œ,j-:6:(0ov11,; :j\,; 1tpral:udp11,; 'EH:z/;o,; x11l -ro!; wyuy!o,; 

lx.ivoi,; -i;pwa,v 6µoar.6pov;, l-::e;(dpr,a:iv 71µr/;2r.wv i!v-rvr.wau ~,tll!wv • 1toH2:; 

-re 'Oµ'l}pwv x:il AOîKIANUN, 'Ar.oHwvfwv n xa:l ir.1yp11µµ11-royp::ÉfWY 1to,r,-rwv 

/;11,},lw; ir.,Mvn; -rof,; c;:tHHr,a,v hnov-r2/;2,;, Èr.'!)vi0r,aa:v ÔtllfEpov-rw,;. 

Belle d rarissime 1•dition. Vend. 720 fr. La Vallière; 515 fr. d'Ourches; 
500 fr. Dos1111illon; 215 fr., maroquin rouge, Giraud; relié en maroquin 
brun par Bedford, 585 fr. Solar; 575 francs, h'ès bel exemplaire, a,·ec le 
Philostrate, rn 1818, et aussi avec cc dernier auteur, 176 tlorins, Meerman; 
599 fr. Aml,roise Firmin-Didot. Des CXt'mplaircs médiocres de Lucien seul 
se sont wmlus 5 liv. 5 sh. licher; 95 fr. Doutourlin. 

Bihliothè'luc nationale de Paris, Z 1887 Réserve. Cet exemplaire, c1ui 
est incompll'l du f. blanc de la fin, possède plusieurs autres IT. en douhll', 
notammrnt le f. 17. 

(UOO) 

20. 

In-8• sans li1•u ni date, mais imprimé, vers 1496, à Florence, cllt'z 
Laurent François-cl' Alopa, avec les mèmcs camrtèrcs que ceux des Scholies 
du Callimaq\te et de !'Apollonius de Rhodes, et très probablement par les 
soins de Janus Lascaris. Le volume se compose de 64 IT. non chiffrés, 
signés œ-6, et divises en 8 cahiers de 8 ff. chacun. 22 lignes à la page 
pleine. Au \'erso du dernil•r f. on lit cette souscription : 

TE.\Ol: TUE rPAMMATI
KHl: TOr PXrl:OAOPA (src). 

\ïcnt ensuite l'alphabet grec. Édition d'une excessive rareté. Vend. SOO fr. 
Brienne-Laire; 80 fr. d'O ... ; 2 liv. Bibliothèque de Siston-Park (t'II 
décembre 1884). 
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21. APD:TO«ltANOîl: KOMOLAIAI ENNEA. 

ARISTOPHANTS COfüEDIIE NOVE~I. 

IIÀoù-ro; . Plutus 
Neq>ÛŒL Nebulœ 
BehpŒ):OL Ranœ 

'lmteîa Equites 
'A,:_Œpveî,r Acharnes 

l:q>-nic.ea Vespœ 
"0pvL6e,r Aues 

Etp"tJV"ll Pax 
°Elf.lf.À"l)Gt:x~O'J;OCL Contionantes 

[Au veriw de favanl-der11ier f., tip,.•'• le regiatre.] Veneliis apud Aldum. 
M.11D. Idibus Quintilis. - In hoc idem quod in aliis nostris 

. impelrauimus. 

Petit in-folio de 548 ff. non chiffrés, dont le dernier entièrement blanc. 
Signatures cc-w et A-T. 43 cahiers de 8 ff. chacun, excepté 5 de tO ff. 
(o, o, D), 5 de 6 ff. (<;>, z, T) et t de 4, ff. (1\1). 52 ,·ers à la page pleine. 
Des scholies imprimées en plus petits caractères accompagnent le texte. 
Première édition due aux soins de Marc Musurus. Elle est d'une grande 
rareté. Vend. 76 francs, La Vallière; 90 fr. Soubise; t60 fr. (très bel 
exemplaire) S. Céran; 425 fr. Firmin-Didot; t50 fr. maroq. bleu, d'O .•. ; 
tOO fr. Coulon; 80 flor. &feerman; t50 fr. Heber (à Paris); t2 liv. 5 sh. 
bel exemplaire dans sa première reliure en maroquin, le même Heber 
(à Londres); des exemplaires fort médiocres ont été vendus: 22 fr. Deburc; 
t 7 fr. Boutourlin. 

Bibliothèque nationale ile Paris, Y 333 Réser,·e et Y 3:'l-i ni:servc. 

EmrPAYYA EU: APll::TO<l>ANHN. 
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-;,vir QljQV âLOV'JO'OV lzu IJEÀl;, o'tot 3i 11-ii80L 

-;,z fÎj,;L, 'f''.l~EfWV r.À-,.8~:.uvoL x.a.pC-.wv, 
~ • I} · - • 'E"'"' · ~ ·a T <,J it'.XI J:1•',l'I OCf\lj't'E X.(U 11,11,'.XoO; 1j El1LV _L,;a. 

~ '. ~"'" ",,. ' ~ , 
itlo)!J.ll!.E 1 X.'.XI ,;-;1~,:; %~Lot X.XL jEr,.,t,;a.;. 

ALl)t..;S l\lA~UTIUS Jtü:\IA~US UA~IELI CLARIO PARME~Sl S. P. D. 

Pcrhcati illi mihi vidcntur, Clari, vir doctissime, qui hoc tem
porc, iu s11mma honorum librorum copia, liberalibus disciplinis 
opcl'am daturi, gncce discunl; facile enim ac hrevi grrecam lin
guam, nisi ipsi sihi clcfnerinl, conscquentur, in qua multis sreculis 
nullus fcre l'X Latinis, culpa magis temporum quam ingeniorum, 
cxcclluil. Facillimc, grœcis littcris adjutricihus, omnium laudata
rum artimn procrcatriccm philosophiam callcbunt, nec mcdicinam 
minus. Errant, mco judicio, multum qui se bonos philosophos 
mcclicosque cvasnros hoc tcmpore cxistimanl, si expertes fuerint 
littcramm gr.ccarum. Quibus el Arisloteles quicquid ad dialecti
ccn, ad philosophiam el naluralcm et transnaturalem et moralcm, 
quicquid ad rhctoriccn cl poeticen pertinet, doctissime scripsit, 
et Ammonius, Simplicius, Themistius, Àlexander Aphrodisieus, 
Philoponus, Eustratius et creteri peripateticœ sectm eruditissi~i 
,·iri, omnia quœcunque vel scientiœ pm·vestigationc, vcl disse
rcndi rationc comprehenderat Aristotclcs, optime ac luculentis
sime commcnlati sunt; quibus item llippocrates, Galcnus, Paulus 
el alii in medicina excellenlissimi viri omnia qure ad medicœ artis 
spcctanl cognilionem copiosissimc, vcrissimcquc lilleris commen
darunt. Non aliis quam grœcis littcris ii qui malhematici vocantur 
arlem suam ohscuram, rccondilam, mullipliccm, subtilemque, 
facillimam. cognitu posteris tradiderunl; quo in genere permulli, 
ul Archytas, Ptolemœus, Nicomachus, Porphyrius, Euclides, per
fccti homincs cxtilcrunt. Quœ. omnia quam dcpravale el corrupte, 
quam mulilate et perperam, ut taceam eliam quam barbare et 
inepte, l.atinis scripta sint, quis vel mediocrilcr erudilus ignorat ! 
Scd b1·evi spero fulurum ut, explosa barbarie rejeclisque inepliis, 
bonis lilteris ,·crisquc disciplinis, non ut nunc a paucissimis, sed 
uno couscnsu ah omnibus incumbatur. En cril tandem ut, glande 
1wglcrta. im·cnlis W!scamur frugibus. Optime igitur ln, mi Clari, 
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in prrestanti ista et opulenta urbe Ragusio juventuti consulis, qui 
eam et grœce et latine simul, ut prœcipit Quintilianus, summo 
studio ac fide jam mullos annos, publico conductus stipendio, 
doces ; quod ut tibi factu facilius sil, mitto ad te Aristophanem, 
ut ilium non modo lcgcndum sed ediscendum quoque discipulis 
prœbeas luis : quem etiam in tuo nomine publicare voluimus, ut 
conjunctionem studiorum amorisque nostri quo possem munere 
declararem, et prresertim, cum tu, elsi de facie nos non novimus, 
assiduis tamen me afficias bcneficiis. Essem profecto ingratissi
mus, si te valde amanlem non redamarcm. Accipe igitur novem 
Arislophanis fabulas, nam decimam, Lysistraten, ideo prretermi
simus, quia vix dimidiata· haberi a ~obis potuit. Sint satis hre 
novem, cum optimis el antiquis (ut vides) commentariis.: quibus 
grrece discere cupientibus nihil aptius, nihil melius lcgi polest, 
non.meo solum judicio, quod non magnifacio, scd etiam Theodori 
Gazœ, viri undecunque doctissimi, qui, interrogalus quis ex grre
cis auctoribus assidue legendus foret grœcas littcras discere vo
lentibus, respondit « solus Arislophanes », quod esset sane quam 
acutus, copiosus, doctus, et merus Atticus. Hune item Joannes 
Chrysostomus tanti fecisse dicilur ut duodetriginta comœdias. 
Aristophanis semper haheret in manibus, adeo ut pro pulvillo 
dc,rmicns uteretur. llinc itaque et eloquentiani et sevcritatem, 
quihus est mirabilis, didicissc dicitur. Ego sic assidue lcgcndum 
a Grœcis censco Aristophanem ut a nostris Terentium, quem quod 
semper legeret M. Tullius familiarem suum appellabat. Vale. 
Venetiis, tertio idus julias, M.11D. 

' MAPKO:E MOTI:OrPO!! 0 KPH:E Torn E:-,,TEr:::o:..mNOJ!! 
El' JIPATTEIN. 

"Ax_p, tJ,ÉVTO, -,;a.pov-.o;, c1 tp,ÀÉÀ),t)VEÇ, Â.À3o; l-i;pa.ÇEV -ii11-tv lÀÀ'1)v,

x.wv EV7"0pdv ~,~ÀL<a>V, <itp 'wv ia·n 'ti)V :ûv tpuinv TWV OVT<a>V XOCTOCVOEîv, 

TdtÇ 8È 1npl TO ,Mo; œp!TotÇ xa.l xa.x.Ca.ç 8,a.,pEîv, x.a.1 -.Cv, auÀÀoy,~o

fLÉVOVÇ tJ,E863<i> TIXÀ'1)8È; tJ,ETÉpx_E,;6a., -,;poi;-/iim 11-a.v8ivm. 'A yixp -.wv 

Àp,aTOTÉÀou; auyypa.11-11-iTwv x.a.l i; -ii:1.iç aw8€v,a. 8,a.,EÀEt, 3a.r.i'l'1)ç 

cpu11itJ,EVOÇ O'J3EtJ,,iç iviTUr.<a>GEV' icp. cjlTE 8EÇLOÇ- Toî; Ei.À,xp,voùç -,;œ,-
8da.ç iipu:ûvo,; ,,5 y1 iç a.vTov Y,itov yEvfo8o"· Nüv 3, 8awpwv x.a.l 
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t;'X.07.WV 't'OÎ; tpLÀO!JOtpOÙ!JL (LET~ ti)V 't'WV Àm-rwv XOtL fLE't'Ewpwv à..viyvw-
• ~ ! ' , ~ 1. \ ~ , .. ... • !JLV EVOEÎV 't'LVor. XIX• 'f'J"f.otywyLor.V' OL "tl; 't"'tJV OLŒ.VOLotV E):OLEV otv otnup"tl-

' " ' t ' , ' '" ' , "' l<.'JÎ!ltV otVEÎV!ltL, r.otLOL!ltV "1lp.îv O'J r.or.v-rw; ot!Jr.O'JO!lt!J't'OV E7"EVO"tJGE, fl.1l00-

. -:-Li:.ùv r.poïEp.Évo•J; X.!ltLpov T~; ApL11't'otpivou; 8up.i1ot; où 11-6vov ~yo

fLÉvwv ALO'l'JljL(l)V À.8.;iv~O"LV, àtn' oti.EL r.pox_eCpo•J; x.or.l notV't'!lt):OÜ 8Eia8!ltL 

r.ocpotaxMé,;ot;. O~Tw; Ti Tà.v3fà; x_op"1lyCot r.oÀ!J't'EÀ"tl;, Toü YEfL°ilV XW(LL

x.oti TC iiv TL; tir.EpÀotÀOC"tl; ô; T<i> fLÈV ;:otpCEVTL 't'WV 16ywv xotl T?i È; TO 
, ' ,,~ t I ' "\ l), - ' I ,,. T "' TE?T:ELV X.otL "tJOELV ot!J't'ELOn)'t'L 't'0•.1; tpLAO(L!lt•10'.JV't'ot; Er.or.yE'C'!ltL 1 Et; ltlV Oo 

TO•~; fLÈV à..pE~; àtvTL7'0~0'JfLÉVO'J; E•'.i1oyEî, TO•~; 3È tp!ltUÀ"1); 't"J):OV't'ot; à..yw• 
y-r.;, xotl 3,~ TOÜTO Tov -rp6r.ov àtr.o~ivToc; o:J (LiÀot ar.ou3or.fov;, ÔTÈ fLÈV -.~ 

mx.p' ur.6vo,or.v i1€.yzEL 3pL(LUffiTL, ÔTÈ 3' à.r.poHÀu .. Tw;, ti>i; ot•JTO; tp"1ll1Lv, 
C ~, t \ t, tt '"\ ' I t t , Hpor.XAEO•J; opy-r,v Ezwv, E'irE!JL fLEYot"o,; XotL t;X.WfL[J.!ltO"LV O'JX. otyopotLo,; 

fLETdt r.otpp"1laCot; 3,or.~inwv, où3È 11Tpotniyoi,; à. .. €1. ETotL «(LotpToévoVTQ;,·-:î 

[J,Èv otlpETov x.otl tpE'JXTOV Toî; r.poGE!1):"tlX.OGLV ot•'.iTéi> Tov voüv ELO"'tJYEî't'otL. 

Ei. 3€ TL; (L'll .. ipEpyov ÈvLot 't'WV Ei.p~fLÉVltlV Èr.LÀÉ'(OLTO, 'T:ZO"'tJÇ 7l!'-i; 
ÈÀEv0Epoî 't'Ep!ltTE(or.; (L'll 3E3LÉVot\ 't'dt Téi> auptpotX.L 3"tl[J.<i) tpO~Ep?t_ VO\J~E't'WV. 
K ! • ~\ • • ~ ~ , • • • ' "\( ' ot• (LEV O"tl T01.1; v7.0oEoux.oTot; otvTov .. ot(Lt-LLY!i ovo11-ocTwv r.o,x," ~ r.po; 

r.iv O't'LOÜV 11\JV't'EÀ_owTWV F.lf. r.EpLovaCot; O~'t'(I) r.ÀoU't'CtEL, w!JT' EL 't'\Ç r.pà; 
• "\. ,y ~ "\ ' ' • ' • ~ , 't'O'J; 'T:A"lj!JLŒ.1,0V'C'otÇ OLotAE'(O[J.EVO; 't'OV. :ApLO"TOtp:XVO•J; Er.L't"'tJOEIJE\V ):otpot-

· x.~por. tpLÀO'C'L:J,OÎ't'O, è:1.qa1ozwpow't'WV F.VotUÀCf> T!I (LV"fl[J.~ 'C'WV hTLXOÙ 

à..nonvEOV't'ltlV 8!J(LO'J P"ll!'-2.'t'<IIV, Év 1ir.ot't'L rii; 'Eni3o; 'rpor.qiiivoc, XotL .. ot,-

3Ev8-rivotL 3olf.eîv. 'n; (LÈV otiv E'jXP"tl11Tci; ÉO'TL, TOV r.OLY)TnV où 3Eî avv,11Tiv 

Téi> ').C8ov r.oTl 't'h ar.oépT?V iiyovT, • Ér.El où3' "Îl(Lîv TOÜTO r.p6x.EL-yotL, (L'll 

y?l.p O'r.W (L!ltLVO(fL"tJV ti>; (L'll !1'.JVEL3ivotL F.(J,ot!J't'éi> r.o').').oij 3fovTL1 -n WG't'E 

TOV À.pLGTOtpXV"tlV iyx.w11-,itm, Ô7.0TE où3' ôlv otÙTo; ÈotuTàv ~; à.çCot; 

Èyyù; F.~otplf.fomv ir.otLVÉaotL. 

Tà. 3' tl'T:OfLV"tl(Lot't'ot 't'ot\J't'L XotL r.6vo•J r.onoü x.otl ;:p6vou i3EtTO fLotXpov, 

El TL; otÙTàc r.pà; 't'o ~ÉÀTLOV iyx_upoC"tl fLE8otpfJ.60"ota8ot, 11):Yi(Lot, wv 8otTÉpov 

fLÈV ir.elf.pot't'"tlaot(LEY xotC't'oL xpECnovo; -n tpipE''' • r.Epl !J't'Evàv 3€ fLOL xo-

1'-'3~ 't'dt TOÜ 1.p6vov ,ruvi~-,,, où yà.p 11-ovov 't'à.; i~"!]Y"flGEL;_auvdpm '1lpyo· 

Àor.~"t)lrot(LEll r.etpvp11-ivot; TÉw;, ti>; LaTE r.ov xotl otÙ't'ol, à..').').à, xotl 't"Jr.W

OeCaor.; i311 Éï:ETE':'?«(J-fJ.E8ot 3,op8oüv. Al 3È 't"<ÎÎV x_otÀxoypitpwv «['-otp-rCot, 



QUINZIÈME SIÈCLE. lt9 

X.œp'Y!Yœ alcn ÀapYottot, ~; r.otÀl!'-fUWt; i:3por.ç .ffllÀWÀOit.cuTEpot x.or.l ~; 

'IôÀac.> ir.lX.OupCor.ç 3EÔ1LEYot • 8a«i> yà.p É~ax.Ôr.TO!'-EY, '\'Oaij>3e r.Àdou; 

Yl!'-ÎV ~YEf'JOY"ro 1 '\'OÙ '\'O 1LÈ.Y (1-ETot~œÀÀUV 1 '\'O 3è. r.pO!J'\'l8ivotl I TO 3' 1Xfotl

pata8otl 'ni>Y aTOlJ.ECc.>Y 1XfOP1LotC. 'H11-tv 1'-ÈY ow b r.C8o; x.Ex.uÀl!J'\'otl i; 
WfiÀuotY, al (llv 'ni>Y x.or.8'. YJ!'-iç 'EÀÀ-/iYc.>Y oùx. &,y ~,3Cc.>ç lx_oll'-EY 

g\r.atv· r.À.;,., yà.p oÀC"(Ci>Y 'nÎ>Y ixr.o ~; r.pO'\'ipor.ç aù3otl1LOVCor.ç ~cmEp Tl 

~wm,poY a~OfÛYc.>Y, a\; '\'OÙÇ ÀOlr.où; l'-IX'nl" !v TlÇ i1"lpË~Ol, r.Epl 

T1 IXYotyx.or.tot X.otTotTElVOfÛVOUÇ, x.or.l X,OlÀEr.wç 8Y Tf.ÀOÜ!Jl fÔpoY Tij> ~p

~œp«i> r.opl~01LiYou;; 'ni>Y 3' 'ITotÀwY 8irolç lCotY IXfflx.<Ï>Ç ~'i yÀw'\"nl; 

lx,uv icmou3ottJTotl, x.or.l r.œvu œx.pl~<Î>Ç ol3or.· TOÎÇ "(El'-~" imo ~; aÙTu

x,oü; 'ni>Y EYE'ni>Y ixplaTox.pot'\'OU~VOlç auyx.l-/iTou, x.or.l or.Ù'ni>v 3~ 'ni>Y 

aùr.otTpl3wY TOT; "(EVVotlO'\'ipolç '\'O ~80;, EÎ'll!'-EY ŒY_ atx.ôTCi>ç x.ax,otpl

!J!'-IYOl. T~ç yà.p '.A8'1)vor.Cc.>Y r.oÀlTECot;, 11; ;, ~ot!JlÀlç otÏ.:T'tl 'ni>Y r.ô~ac.>V 

lcnlY oô x.otT1 (x_V'tl J.c.>pat, Tœ;' Aflcn'OfŒ.YOUÇ X.Ci>l'-Cf>3Cor.ç ELX.ÔVotÇ alYotl 

r.«p& r.œVTc.>Y ax,a3œ1 W1LOÀÔ"('1lTotl. 'rl'-ITEpOY 3' «.Y E('ll TOY Yl!I.WY x.œ,,.ot

'\'OY :.rC8aa8otl r.otpœ .r.OÀÙ !'-7lT1 ix.fotUÀ~OYTotÇ a( -rC.r.ou not8EY -Ï,1'4Ç 

r.«por.3por.,,.oY, l'-'1l3' ixpyupor.ii.ol~lx.w; l~ lr.or.vTO; IXYlJ.YE!JOYTor.;- œiiar. ~; 
fJlv ~otyaC!J'llÇ vaupœ; x.otTœ '\'OY Eù3-/i!'-El0Y Tlffl"(ot ~ El'-1'-'À~ x.poiialY 

aùyvc.>1LÔYc.>ç IXYotr.À'tlpoüvT~ç· r.i!J'll; 3' ixYwTipc.> l'-lx.poloyfa; 'ni>v. -n3'1l 

TWc.>8&YTCi>V È!'-f0p0U!'-É'IOUÇ. OÜTc.> yœp 'rolJÇ . Èr.laTŒ.TotÇ ~Ç ~lc.>fEÀOÜt; 

Totunial l'-'llX,ot~;· 3uyaCpotVTIÇ, Ù!'-otlOT&pou; ~ r.po ~'i Ér.l~OÀ~'i r.po; 

Tb x.or.l !'-!~Ci> x.or.l r.ÀaCc.> '\'OUTWY ôl'-tv Éx.r.opCaotl, x.or.faap o(x.08aY wp11-'1l-

1L&You;, r.Ol7)!JETI"• otLYOUfÛYotÇ 3à T«Ç T&X,Yott; Èr..l3l3ÔVotl r.ar.otpOl!'-(otaTotl. 
1A.r.o ·EvaTl<Ï>V • 

llKIIlICNOll KAPTEPOMAXOr Tor llll:TCPIEC:E. 

"Oaa«i> 'nÎ>Y r.pO'\'apc.>Y r.ÀaCou; r.O'\'È. TIXY3po; ÉfEÎV'\'01 

TÔaa«i> r.or.upô-rapol alx,ov Apla'TOfŒ.V'llY • 

vîiv g• olCyou r.œpot l'-ÈY r.œ!JlY, x.or.l r.œalV 01")3at· 

l'-'113ivot 'ni>~ r.Œ.VTc.>v,.r.w; yœp, IXVotlYÔ1LEYOÇ. 

A.ÙTœp. Ér.al r.œYTEÇ TOY Épw,,.aVOY lax_aT' ÉpotaTotl, 

1.p-li r' ~.'X3«i> r.oÀÀœç gi.,8,jç lx_uY zœplTotÇ" 
IIILICMIIIAPaJI B.ILLÛJQIII. 
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A la suite des pièces qui précèdent, on trouve successivement : 

f. 'E11. ,oo iyxe1p1ôfou 'HfCllta'tlwvoç i11:1'toµ71 'tlilY lvvi11 µl'tpwv. 

2 . .11111-r.ipfou 'toO Tp1xl1vfou (sur les mètres employés par Aristophane). 
a. Too o:û-.oo 1::1pi ar.µefwv 'tjjç xo1vjjç auUo:&jjç 'tlilY inliç 111111,l-v 'tflç 

~ll,1.ou, 

4. 'Ex -:r°dv ID.nMvfou r.epl ôt2;;op!lç Xlllll'!IÔlii>Y, 

5. Toll 11i.-.oo r.cpl ;;,2:;;op!l; xœp2u-i;plllv. 

6. llepl XMll'i•/;lo:ç. 

7. "AHr,>ç r.cpl xwµriiill2ç. 

8. Twv 'tijÇ <ipr.Œlaç Xt,JµriiôlŒÇ 1:011j'tiÏIY 6voµO:'t(Z 11.111 6piµ11-.11. 

9. 'Ap1a-:o;;ivou; ~lo;. 

fO-t t. Jlepl 11.wµ.'i•ôlŒç (rleux articles). 
t 2. 8wµ!l -.oo Mœyla'tpou auvo·}1ç -.oo 'tl ~fou 'Apta'to;,ivouç, 11.111 -r,.ç -roll 

;;piµno; v1toOt,1o,,>ç. 

t5. 'H {n:6010-1; 'toO r.2p6v-:oç ôp:zµŒt'oç (Plutus) 1am o:~ni. 

U. "AHwç. 

t5. 'E-.épwç vr.60e,;-1; (ces trois arguments sont en prose). 
f6. 'Ap1a-.o;;ivo·Jç ypŒµµ2-.111.oO vr.60ea1ç ô1' lriµ&wv. 

t 7. Tàt 'tOO l;piµŒ'tOÇ 11:poawr.11. 

En tète rie chaque pièce, il y a des arguments en prose et en vers. Au 
bas du dernier f. recto du cahier M, à la fin de la comédie des Oileauz, 
on lit : 'Ap1a-.o;,ivouç 11.wµ1i1/î1ii>v ir.-.àt xo:l 'tlilY dç o:û-.,iç axol.lwv «px11l01c aunc
Olv-:wv ypŒµµ2-.111.'l!ç 1 ii ;;-1i ar.opiil11• iv &v-.1ypri;,01c 1ulµcv11 6111,p6po1ç xo:l ~•f'IP
µévw; O'UYELÀEll.'tO!Î 'tl 11.21 WÇ olov -;' 7IY ir.111,1l.éa'tO:';O: 6161p611l'tO:I 11:0:pti Mripxou 

Mouaoupou -roll Kpr.-.o;. THoç. 

On peul conclure de cette souscription que Musurus Île s'était d'abord 
proposé de publier que sept comédies seulement 1• 

t. Notanilum vidclur rcliqua quœ A11ea scquuntur aul e:i: alio codice manuseriplo, aul 
scriori lcmpore forlasse lypis excusa esse. De iis fabulis, Lyaistrata et Tlumnoph.oriaaruü, 
qnœ in hac cdilione principe desideranlur, Aldus in epistola memorala dicit hœc : c Accipe 
novem Aristophanis fabulas, nam dccimam Lysislralen ideo prœtermisimus, quia vi:i: di.mi
diata haheri a nohis polnil, 1 altm·ius fahulœ nihil habuit. De Sch.oliia Brunckius in pne
falione dicil : " Sinrera hahenlur sola in edilione Aldina, » quod et G. F. Hermannus in 
sua editionc secunda Nubium (1830, in-8•), pncfat. p. 21, eonftrmat dicens: «•Qua, edilia 
anno cdita lICCCCXCVIII, et œtale el dignitate princeps est, Yerusqae et unic111 fons 
sd1olior11m. » HorFllAN~. 

Il 



QUINZIÈME SIÈCLE. 

29 IIARS U99 

22. 'fütta-tOÀal Ôtaipopwv iptÀoaoipwv. PYJ'tO-
pwv. aoq,ia-twv. îç itpda 't"OÎIJ' dxoa,. 

@v 't"Œ dvO(J,Œ't"ot lv -ctj 

l~ç top~œ,ç 
aEÀ!Ôt. 

Epistolre diuersorum philosophorum. ora
torum. Rhetorum sex & uiginti. · 

Quorum nomina in se-
quenti inuenies 

Pagina. 

'Ema-coÀtxol 'tuito& xal ov6(J,Œtot 'tcî'>v auv't"ŒÇŒfJ,ÉV<llV 't~ç 

1v ~ÔE 't"'TI ~l6À(f> 1tEptEX.OfJ-ÉVŒ'l" 
È'IMtoÀda. 

Iuvla,oç. · ÂtoylVY)a. 0E~OÀotX'tOÇ. 

ÂY)(J,Oa8ÎVY)a. Kpœn;a. A&Àtavoç. 

IlÀ«'t"WV. avtix_apatç. A,v,lœç. 

Ap&a'CO't"lÀY)O'. EùptmÔY)'1. Ilpoxomo,r. 

4>!Àt1t'ltOÇ. 0EotVW. &,ovua,oa. 

AÀiçavôpoç. MlÀ,aaœ. Aua&ç. 

'I 1t1to~p«nia. Muîa. "A (J,txa&ç. 

&Y)fJ,OXpt't"OÇ. --ÀÀxlippwv. Mouawv,oc:;. 

'H~ÀE&'COO'. «l>tÀoa-cpo:i-toç. -rlÀoç. 

'E1ttO"toÀcî'>v &8po,a,ç tivÔpcî'>v 1tocvaoipwv. 

oô~ 6 1tplv È6ÀMTtjO'EV ti>a poôa 7..povoa, 

<i>V pEÎ (ÙV lfv8oa, ~ ~È 't"OÜ fi.upou -,_œpta 
fJ,ÎVE& Ô&otpxcî'>a da mo~v tôwôlaç· 

51 

• 
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xœl 't<Ï>V aocpwv yœp i) fitv 1b.11-~ -roü 6lou 
· 'lt't"IIVWÇ 1tŒpijÛ),:v• ij 8, 't<Ï>v À6ywv 1..a.pta 

11-lvEt 8t1J?XWG EÎç tidf'-VYJa'tOV xÀloç. 

Epistolarcs stili & nomina eorü qui coposuerüt quas 
hoc uolumen .continel 

epistolas. 

Synesius. Diogenes. Theophylaclus. 
Demoslhencs. Cratcs. Aelianus. 
Plato. Anacharsis. Aeneas. 
Aristotelcs. Euripides. Procopius. 
Philippus. Thcano. Dionysius. 
Alexander. Melissa. Lysis. 

, llippocrates. Mya. Amasis. 
Democritus. Alciphron. Musonius. 
Heraclitus. Philostratus. 

. 
Epislolarum congregatio uirorum doctorum 
Quos priscum produxit ceu rosas tempus; 
Quarum &si defluil flos, al unguenti clcgatia 
Permanct satis ad statum boni odoris; 
Sic & doctorum &si uiridis œtas uilœ 
Velociter lransacta est, al lucubrationü _elegantia 

· Permanet ahunde ad sempiternam gloriam. 

[Au recto du dernier f.] cx6yae~~'fl6txÀ(J,v;01tpan-.un,'1iwABfA. 
!'ltCX'Y'tlH~t 't!'tpiiotcx 'ltÀ~'Y 'tW'Y cx6y3a,;- É;cxa!wv xcxt 6 'lt!'Y'tcx!iou Ut *, ff 

'tptcx8(ou, xcxt A ouœafou. Omnes quaterni prœter ex 6y a H sexternos & 
6 quinternü & *• n, lcrnos & A duernum. - Venetiis apud Aldum 
mense Martio M. ID. corn priuilegio ut in cœteris. 

ln-4° de 266 ff. non chiffrés, dont le 86• · entièrement blanc, ainsi que le 
verso du dernier. 26 lignes à la plupart des pages pleines; 27 dans quel
ques-unes seulement. 
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'E,mrroÀœl 

Bœa,Àdou "tOÜ fJ,Ej'<XÀou. 

A,611vfou "tOÜ aoqita't'OÜ. 

Xlwvoç -roü 'ltÀIX"tca>v,xoü. 

Alcr,Jvoù xœl 

'Iaoxpœ"touç "tWV ~lj"t6pwv. 

cl»œÀœp,ôoç "tOÜ "tUpdwou. 

Bpovrou ~fJ,IXl~u. 

Ï\'ltoÀÀwvfou "tOÜ "tuœviwç. 

'IouÀ&a.voü "tOÜ '1ta.pa.6d"tou. 

Epistolae 

Basilii Magni. 

Lihanii Rheloris. 

Chionis Platonici. 

Aeschinis & 

Isocralis oralorum. 

Phalaridis Tyranni 1 • 

Bruli Romani. 

Apollonii Tyanensis. 

Iuliani Aposlatre. 

53 

[Au verso du dernier f.] œ1tœ"'°ci mt n<tpiètœ .1tÀ'rjY 'tWY t,-ri,a; <tptœè1111v. 
Omnes sunt qualerni prmler t.-ri,a, lernos. - 'Eve<tCna, xœl. 'tOÜ'to 1tœp' 
&Àa«t> "toii; f0iaœatv b(,LOtO'tp61t111i;. Veneliis apud Aldum. eadë qua cm
tera cëiditione. 

Jn-4• de t38 ff. non chiffrés, dont le dernier tout blanc. 26 lignes à la 
plupart des pages pleines, 27 dans quelques-unes seulement. 

Ces _deux recueils, qui ne doivent pas être séparés, se trouvent habituel
lement reliés ensemble, mais presque toujours la première partie est placée 
après la seconde; car la seconde partie est bien ceHe qui contient au verso 
de son premier f. l'épître dédicatoire d'Alde à Codrus Urceus, datée du t5 
des calendes de mai U99, et la première celle qui porte dans sa souscrip
tion les mots mense martio, et dans l'avis en grec de Marc Musul'us 
29 mars U99 (µouvux11i>voç q:O!vov~oç ~pl~~). La seconde partie dut même pa
raître plus tard que le mois de mai, car. le titre, au verso duquel figure 
l'épître à Codrus Urceus, n'a pas été imprimé après l'achèvement du vo
lume, comme cela se pratique généralement aujourd'hui, mais en même 
temps que le premier cahier, dont il fait partie intégrante. 

Édition rare. Vend. 48 fr. La Vallière; i30 fr. maroq. rouge, Caillard, 
48 fr. L_archer; 97 fr. maroq. bleu, Chard.in; 5t fr. maroq. rouge, en 

1. Pour les lettres de Phalaris, d'Apollonius de Tyane et de Brutus, cette édition re
produit celle qui avait paru l'année précédente à Venise, par les soins de Bartholomœus 
Justinopolitanus, et dont la souscription est ainsi conçue : Ex œdibiu Bartholomœi Jiutino
politani, Gabrielu Bra,ichelle1111i,, Joa,mi, Bi1aoli et Benedicti Mangii Carpen,ium, 
Jl.IID, :riiii cal. luliaa. Cette édition de U08 esL imprimée avec les mên:,es caractères 
que le Suidu de llilan (voyez n• 25), imprimé lui-même par Jean BiSllOli et Benoît llansi, 
de Carpi. 
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1825; t50 fr. très bel exemplaire, en 1827; 4 liv. tO sh. Heber; t liv. 
12 sh. et 3 liv. 13 sh. 6 d. Buller. Marqué 5 liv., fine copy, in old cal.(, 
purple morocco, yellow edge.1, sous le n° t7897, dans le GeneraJ. Catalo
gue de Quaritch (Londres, t874). Vend. i09 fr. A. F.-Didot (en t88t). 

Bibliothèc1ue nationale de Paris, Z 533. 
Bihliothè11ue Mazarine, t 1341 A. 
La postface suivante commence au verso du f. antépénultième de la pre

mière partie el finit au recto de l'avant-dernier. 

MAPKOl' Tor MOrEOl'POr. 

'n; 11lv 1EVETL~ll'L TO r.«pov ÉVE'M.w&,i bLbÀCov, ô·n x.or.l r.«p' Â.À3<i> x.otl 

<:1; o•'.ix. œvtu r.povo1.1.Co1J x.otl ô-r, l"ouw;:u;;vo; <p8Cvov-.o; -rpC~, :x,,l,oa-réj> 

't'E-rpor.x.o,;,011-rij> ÉvEv,ix.oa-réi> Évvi-r<i> œ7ro Tijç 6toyovCor.; l-ru, -ror.ü-rot 3'11 

o•j't'E r.pot; Él"oij ÀÉ"(UV I où~è TW'V <p,ÀoÀoywv où3d; œv 7':0't'E Tii; ~,or.u
'Mlt; œ7rupox.or.ÀCot; où3èv à.r.ovot,-r' œv à.yor.6611. Ei. 3i -.,; -rwv à.x.ia~; 
't'OÎÇ 't'W'V r.ÉÀott; ÉÀÀELV-l"otll'LV Émç,ov~wv à.,i3wi; lx_o, r.po; 1)11 lx.x.uv-rot, 

,i: l ' ' - ' " ' '8 C 6 l ' - ' " '' ' ':'/%',LV ot r.otp 1ll"ù>'V ET:Lll'TOAotL, EV 'Jl"E 'l' li) X.et 1)~ ovx. otV ou-rw; otv-

't'Œ.; à.yvo1i'l'ot'V't'/%1i 3,ot8fo6or.,, wi;_ ô x.povo; iictj-ru x.or.6'ôv -rwv Ér.vnuÀœv

't'ù>V Ëx.ot11-.oi; -riv&r,11tv, ELYE 1:ot11wv ,iùr.opoùl"Ev iù6ùi; à.p:x,o!"'V1lli Tii; r.por.y-

1"«-rEr'.otç. At; yà.p ELX.Ofl-E'Y émx.up-li11or.v-rE; OÀL"(otL; ov11or.,;, -rat; lx.iffOTE 

11-v,i11-rtvo11-Évot; -ii11-tv, ôr.o,ot11oüv à.t,wirot, r.pouÀol"E6ot l-li~iw;, ;j T'1IV ix. 
't'O'J't'ù>V wipÉÀUotV œiptÀfo8otL TO•jt; !pLÀOÀOj'OU;. "E-., x.œx.ttvo mivu; 

Ei.3ÉvotL b01JÀoC11-,iv, l"iÀ,ir,ot l"Èv -iip.tv TO\Ï œp,ll"t'ot 3,op6w11Ew; T'1IV r.por.y

!"llt't'ECotv Ëçm l"EÀ~aotv. ·Ei. 3È -rC r.ou r.otpi3potj.1.EV ,;j 3ua-rpot!"j.l.!VOV 

Eivor., yp:x.11-1.1.« ,;j -., TOLO~T6v, o!ov où3è -rot; œx.p<i> <potal 3or.

x.-.,JÀCf> Tii; ÎÀÀ1)VLX.~; YE1J0"1%1"ÉVOL; lpù>V~t;, Éj.l.n03Ü)V œv r.po; 't"1IV 
ÈVVOLŒ.V 't'O\Ï X.ELl"É'VOU rEvfo6ot,. 'Ev l"ÉVTO, TOî; ÀÀ;>'C<ppovo; lll"t'LV OV -rat 

Tij; ÉvvoCot; 3,,i11-or.pTiia8or.,, 1"1l3Èv 7l!"WV r.otpà. -rà. iv àtn,yp~<po,; ~

x.Éll"t'wt; oùa, 3LE<p6otptJ,Évo,ç p,~ox.,v3uvw; x.or.,voTOj.l.ElV TOÀj.l.1lO-«.VTcov. 

"08Ev où3' Éx.EÎVO r' œv EL x.or.l j.l.iÀot <pop-r,x.ov ei.nitv ùr.oa-re,lotC1"1lV, j.l.1l· 

Sivor. -rwv x.ot6' 7ll'41i -rà. -ro,i3E l"E't'otX,up,~ol"'vwv, Énl -rot; ot'JTOlç otç 
7l!"EÎÇ ÉVET'J):O!"EV œv-ri.1p:X.f0Lt; 1 uy,Éa-rEp'lv ŒV 't'ot'JT1)V Ér.otvop8w11ot, Tt,v 
Çj(bÀov, Ei. 3' 011-oCwi; 7ll"îv où <p6oviii, ~GTE -rov É<p' olnor.11, ax.wl"l"i't'CIIV 
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EÙr.opOÜVTOC p.ù)tJ-OV ÉVTOCv8oc tJ-'ll~~V Èx_ EW p.wp;Y) t;OC,;6oct 't'ÉÀEOV 1 0 ~LX.OCLWÇ 

iiv "Ylp.!v r.poa-t"ptbd"t), Éx.Tàç Et p."tl TUx_àv ocÙToc yo TOCÜ't'oc TOC x.ocToc 't'"1JV 

x.opwvC8oc ~uax_Epoc(vot G't'wp.uÀoc. 

ALDUS MANUTIUS ROMANUS ANTONIO 
, CODRO URCEO S. P. ·o. 

Collegimus nuper, Codre doctissime, quotquot habcrc poluimus 
grœcas epistolas, easque typis nostris excusas, duobus libris 
publicamus, prœler mullas illas Basilii, Gregorii et Libanii, quas 
cum primum fuerit facullas, imprimendas domi serva~us. Aue
tores vero quorum epislolas damus sunt numcro circiler quinquc 
et triginta, ut in ipsis libris licet viderc. Has ad te, qui et lalinas 
et grœcas litteras in celeberrimo Bononiensi gymnasio pub lice pro
fiteris, muneri mittimus, tum ut a le discipulis oslendanlur 
luis, quo ad culliores litteras capcsscndas incendantur magis, 
tum ut apud le sinl Aldi lui l'-VYJl'-omno•, el pignus amoris. Vale. 
Venetiis, quinto decimo calcndas maïas M.ID. 

8 JUILLET 1499. 

23. EïT\10.\0l'lh.O, \HT\ h.AT\ .\ \•l•.\BHT0::'1, 

li:\ "ff !M•F.\1.\10\ : -

To fJ,Éîll l-rufJ,~Àoytx.dv ÎV'tU1tw6Èv 1tt?llÇ dÂl)<pEV ~ÔYJ crbv 6ew 
lv lvE'tllltÇ &.vœÀWfJ,llO't fJ,ÈV 'tOu Il eùyevouç X.Ill Ôox.lp.ou à.vÔ?dç 

xuplou Ntx.oÀtiou bÀœa-rou, -roü Xfi"l'toç• 1tœp1Xtvfou ôè 't"~ç 

ÀIXfJ, 1tpo -11-rti'tl)Ç 'tE x.al aepq>?OVEO''tlX'tl)Ç x.uplaç "A VVlJÇ, 61J11l't?Oç 

'tOÜ 'TtlXVO'Ef;EO"tlX'tOU X.Ill lvÔo~O'tŒ'tOU X.U?lou Il A.oux.a VO'tll?a' 1tO'tÈ 

fJ,EytXÀoU ()OUX.OÇ 't'"~Ç X.WVO"t!lV'ttVOU1tOÀEwç· 1t0VW ÔÈ X.llt ÔEÇt6'tl)'tt 

Za.-,,_a.plou Il X.llÀÀtlpyou, 'tOÜ x.pl)'tOÇ' 'tWV Àoylwv à.vÔpii"lv -,,_cxpw, X.llt 

Àoywv tÀÀlJVLx.<Ï>v lq,tEfJ,lvwv. "E·m -rw 1X1to -r-rjç 11 X?tO"toü yew~-



• 
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-:rtw; "J}Àtoc;w -rt-tpaxoato c;w ivtv-tptoc;w ivvii-t~. Mt-rœytt'tvtwvoç, · 

oyô6ri ta-rœf'-lvou : 

Le titre de ce livre figure en tète du f. 2 recto, au-dessous de l'orne
ment reproduit à la page ci-contre, el la souscription se lit au verso de 
l'avant-dernier f. Des vignettes analogues à celle dont nous venons de donner 
le fac-simile se trouvent en tète de chaque lettre ·de l'alphabet. Elles sont 
tirées en rouge, ainsi que les initiales ornées et autres, et la marque 
suivante, qui est celle de Nicolas Vlastos (NlKOAAOl: BAAl:TOl:), et est 
placée au-dessous de la souscription : 

• 

Ensuite, au recto du dernier f. on lit : YJ -rwv -rnpo:ôic,>v r.&:v-rwv -roo fruµo

).oynr.oo !Ovn1ç, o:Ü't'l'l aor. ipih . Au-dessous, les signatures avec les premiers 
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mots de chaque feuille typographique ; enfin la marque suivante de Zacha
rie Callergi : 

Grand in-folio de t24 ff. non chiffrés, divisés en 28 cahiers ayant, le 
premier {A) 10 ff., B à rr 8 ff. chacun, et le dernier (1111) 6 ff. « L'appari
tion de ce chef-d'œuvre typographique, dit A. F.-Didot, est un événement qui 
mérite d'être signalé dans les annales de la typographie. Les types grecs, 
gr;vés, fondus et imprimés par Callergi, bien que très · différents de ceux 
d'Alde, ne leur cèdent en rien en beauté. C'est ainsi que les écritures des 
habiles scribes grecs, tout en différant les unes des autres dans leurs plus 
beaux manuscrits, offrent le charme de la variété. On croit même voir dans 
ce grand volume imprimé en rouge et en noir un de ces beaux manuscrits 
décorés d'ornementations byzantines, dont l'imprimerie naissante a voulu 
nous offrir une reproduction fidèle 1 • i, 
· Rarissime édition. Vend. 76 fr. maroquin rouge, La Vallière; t20 fr. 
Larcher; 8t fr. Coulon; 20 fr. exemplaire médiocre, Boutourlin. 

Bibliothèque nationale de Paris; X 459 Réserve. 

Au f. t (recto et verso) se lisent. les pièces de vers et la. lettre ci-après : 

MAPKOT MOT:EOTPOT TOT KPHTO:E. 

'Ex.1to8Ev à.cppoca-roto cpocvdç, cpvyoc~' l-rpc>:7tEV &.cpvw 

c>:tE't"()Ç otwVWV Û~t7tÉ't"1)Ç ocyÉÀ1)V. 

t. Alde Ma11uce et l'He/Unume à Yeniac (Paris, 1875; in-8•), p. 546. 
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·n8pC1rnwv i1nbocç 1 ai).œç -np.i).3w,v ôp.otCp.o•J 

;j).,oç, 113' œaTpwv «ppoü3ov llhix.! «pioç. 

:r~; 8è. x,tiptix.nipwv à.r.,x,œalJ(X"C'O 'C'WV3e "C'IX r.poaOev 

ypœp.p.ot"C'ot x.til' ~Cv'l'lç Ëx.yov<X x.til 3ovix.wv. 

0-t],üp.ti, y Àu«ptivoc; r.wç T,ç ap.CÀ'rl; x.or.C3,irà, 

tfoag r.&pn;Àix.wv opx_<X't'OV w8e "C'unwv· 

mi,; 3A p.&Ttitù Tovou; yptip.:,U:,v anip,çev à.in-ro•J; 

t8ud.Twv, «p8611o,ç r.iv"C'<XÇ imx.pep.iati;. 

À.ÀM TC 8tiup.tiCvw Kp'rl'C'WV «ppÉv<Xt; ; oÜç r.OT1 , Ê«pETp.titt; 

r.tiTpài;,· À!hivtiC'rl 3tiC3tiÀ<X r.oÀÀIX 3iev. 

Kp-nç yixp ô Topv,uatii;, TIX 8è. x,tihCœ Kp-n; ô auv,Cpocç· 

Kp-nç ô x.oc8' Ëv aTCÇtiç Kp-n; ô p.oÀub8ox_U"C"1lç 

Kp-n; 3ocr.ocv, v€x.'1)ç ô «pepwvup.oç ot'Yt'à; ô x.À,Cwv 

Kp-n; Ti8,. Kp'rlalv ô Kp~t; .;jmot; oci.1fox_o;. 

ToCyotp &p.' eùx,wp.,aOot, r.ÉÀo, ymn\pot x,op'rlyov 

p.-n 3Cx,oc p.ocv"C'oauv'rlt; o·~op.ot r.oc,3l Oip.,v: 

VUf:<i> 3' CX.V"C'\r.i.Àouç. NeÜIJE z,u;. Ol yixp à.«p' lp-';iç 

'E).).i3o; 'E).).ivwv r.oc,al r.pÉr.oua, mo,. 

IOANNOr rPHrüPOnOrAor Tor KPHTm::. 

Â.v8,oc ypotp.p.otT,x.-';iç 3pi•.j,oc, r.oOfo,v, ÇÉVE, Tiv~e 

À~!U CX.(j>E\3'1)trott; bvbÀOV Êr.wq>ÉÀLp.ov. 
T ' - , • '"\ , ~ , "lL.. f , 

<t.V I r.ottr OUX. <XAE)'WV Ootr.otV'1)t; r.pO'JV7JX.EV E"C'OLp.'rJV 

N\x.oÀEw; ô Kp-nç, BÀocmç ir.wwp.L'rJV, 

MAPKOI: 0 ,MOrI:OrPOI: 
TOII: EN IlATABIQ I:XOAAI:TIKOII: Er IlPATTEIN. 

59 

OL p.Av lÀÀ'rJV~wç iv"C'Ur.oüv iyx,upiiaocv"C'EÇ fa"C'ov E"C'Ot;.-n3'1l "C'OU"C'L 1 oùx. 

ir.ux.o"C'WÇ '1jv3ox.,p.iix.«aw· Ôr.ou y«p ol "C'O•~t; œvw x,povou; Îv "C'' TWV 
' ' ' ! ' • , • 8 ' .. ' ' r.poç "C"1)V X.0\V'1)V TotU"C"1)V, "C'pO«p'rJV tup'rlX.O"C'EÇ 1 u; EO'JÇ "C'&AEÎV ,vop. -

alhiirotv, ~r.ou p.,C~ovo; &v, etr.,p Ê«pu1.Tàv, oct,o, T\p.r,; Éqn"C'UX, dv, otç it,
yin"C'O «potriivot\ r.Of\aTotÎÇ :ni; wç CX.À'1)8wç x.otl p.iÀ\IJ"C'(X r.pOIJ'1JX.01JIJ'1)Ç 

• 
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civ8pwn<i> "t'pof;jç ni; iv (Loc8-ii(LotaL x.otl ~,~).fo,ç· wv "t'«. ya aE(LVOTEpot ul 

nii; ai.o•..1~ot,oTÉpoci; ovTot (I.EpC3o; .;\3'1l TOîç niaLv ix. ,rpox_eCpou Àot~eîv, 

Îr.;o "C'WV ÈVV0'1)aOCV"C'WV "C'OU"t'L "t'OÙpyov ÈVTotv8ot, "t'Éwç O'JX. ov, ix.3o8ÉV"C'at. 

Twv ~É ye vvv ei.i; TotÙToTOVTO x.ot8ÉvTwv iotU"t'oÙç, où (LiÀÀov ,rponÉTELatv 
, ••1 î _p, ,.,. ,pp.,. " X.otTatyYWaTEOY, wç E'lt', "C'O ç npeu0•..1,epo,; EU EX,OUaLV E'l:LIOEIOA'1)X.O"t'WV, '1l 

(I.EyotÀOfUfrt; ciyotaTÉoV, w; O'J ~'J'70tV"C',~ÀE'l:TOV T,Y7laotfLÉVWV ELYotL TO 
f8i11otv, cil.).à. (l.'1l3oc!'-wi; cino3uai.ET'1)'70CVTwv ai.; TO (L~ (LOVOV ivotTavfootL 

"C'OÎÇ cipx_LTÉX.TOaLV cinoc. x.od TO x_ip,ev x.otl evpv8(1.0V "t'~ X.otLVO'JPY'~ 

npoa8eîvotL. TOU"C'WV ~È, TWV ~ev,Épwv f'1l(LL, Tœ x.upLw"C'otTot "t'UY'J..OCVEL 

(/.ip'1l N,x.oÀew; "t'E ô BÀotaTOÇ HL Zotx_otpCot; ô KotÀÀLÉpY7l;, IX(LfW 

KpiiTE X.'XL '7:0ÀL"C'ot Ê(LCIJ, ... nv ô (LÈV ovrw:; ivotpyii x.otl 8otU(L'XaTœ a'1)(1.Etot 

Ti;i; i.3Cot:; i~1iveyx.ev ÊÀev8ep(oci;, w;nep,"C"t'ov eivot, TotUT'1JV aÙf'1lfJ.Eiv, o~EL 

x.pCna8œ, 3vvot(LÉY'1JV' ô 3è: fLÀor.6vw; Tœ nepl ~v TÉ'J..V'rlV, etr.ap 't'L:; 

a.no;, Èx.(LEÀE"C"t)a'Xç, O'J"t'(I) 't'potx_eîixv "t'LVot x.œl (LE~V l3pw.o; w3o,n6-
• "\ "\ ' • • t' ' ' • ., ' • , • • p'1laEV I w; '7:0AA0'JÇ ur.1X.p1.,'XL '7t'OTE 't'O'JÇ EA'l: IJotVTot; EX. (I.Ea'1)Ç ot•JTOV 

civota-rpÉ~ELV x.ot(LOV~Ot. À.ÀÀ1 0(1.WÇ -iivvaE, X.'XL npoi; 0"t'O "t'Ép(L'X x_œ(pwv 

ŒfÎX."t'otL, x.otl (LOVOV01J ,rocpà. 't'OÎÇ '7:ÀECoa,v U(I.WV civ'1)yopEv'.'t'otL a"C'Efot

v(T'1)Ç' ÀÉyw 3è ~L' où; i~en6v'1)1JE "t'unov;, (l.'1l3evoç x.n' tx_v'1l x_wpi)11ou 

't'OÀ(L'tl1Jot; 1 3fo nii; '7t'otpotv6(1.WV ypotfiiç. 

'E;.l 3~ TOUTOL; où x.otTEppoc8u(l.'1llJEV" ŒÀÀot x_pvaÉot; unolJT"tlaot;, U't'IX 

ncv3otpov, eÙ"t'UX, Et 8ocl.i(L<i> x.Covot; 't'O'~ç x_œpotx.nipot;, 'Ï)r.dx,8'1) x.otl 8e'1l

TOV 'lrr,~'XL "t'OCX, Lffot (I.Éyotpov. Apx_~v 3è:. '7:otlJCÏ>V ir.,x.ot,poT(XT'1)V er.o(

'1)0'E, x.Ôtl npo; '1)V "t'œ lx.iaTOTE Ti.ir.w8'1)a6(1.EVot x.ot8LaTOC(LEVOÇ, -iix.Lffot ~V 

'a.(Lip't'OL, 1EX.ELV'1J~ yà.p niç ~(~Àou X.'X~p~ot"C'0 1 -iiTLÇ 'l;otpà. 't'œ 1rponuÀotLat 

ni; ŒÀ'1l8,vi}ç ÉaTwiJot 1rot,~e(otç, îvot "t'L x.otl x.e~'1)Tfow, TO!ç (LOC8'1l"t'Lwa, 
\ "\ , ( , , ~ , a • t,, T ,., 

"t'W x_eîpe f'"o9povw; ,rpoTE V!L EL; -U'l:000;('1lV. oui; E'l:ELOOCV EIJ (L'XAot 

~otpyotvwa'!l x.otl 3,otnÀa.fT!l, ,rÀa.1nv 1 6J 8eol, ~v cip(aT'1)v "t'E x.otl x.ot8ot

pwTœT'1JV, ŒIJfOCÀw; Ô(LLÀEÎV ~mTpÉnu (LiÀ,aœ (LÈv «.'lt'otlJL "C'OÎÇ '7rOL'1)Tot!;, 

oùi -ijx.Lffot 3è TWV ?;a.V"t'WV '0(1.'tlp<f), T~ Tœt; cipx_à.ç X.'XL 't'œ ~Ép(LotTot 

-r.ocpocax_ovTL 't'OÎÇ fal ~ cix.ponoÀu aopoîç. où3s(LL'X yà.p ~ X.O(LL3fi 

oÀ(yotL TCÏ>V r.ocp' Êx.ELV<f> "t'pocx_uwv Œ(.l.ot X.OCL ax.À-r,pwv Ài~s<i,v,ill; ÊTU(l.0- · 
"\. , ' ' , \ ,y ' ~ , ''"\'"\' \ Aoy,x.wTepov o•..1x. otVot'lt'TUaae, x.ot, Gotf'1JVL-.et, .o:.i ouaevpeTw;, otr,.AQC x.otTot 
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~0 EfE~'ijç "r<Î>V lffOL)'._E(rov -rœ ~1)"r01J!'-EV0t ~î; 8LE~LOÙ!JLV EU!'-V1l[LOVE1J"r(l)Ç 
1 ,,, ., 1 ' 1 ' <f ~, ,_-,. EX.r.OpL-.O!'-EVOV I O'J't'(I) )'EjL1)V VOUVE)'._OVTro; X.ot, )'._lltpLEV't'ro;, (l)IJ"rE jL1lOEVllt '"f" 

-riii; rivatyvwaEro; rir.ox.vatCELV Ô!'-OLO"rpOr.<J>" rit).).' Ô't'È iùv l'-u6oL;, ô-rà 

3' la-rop(atLÇ 1 OÙ X.llt6"1)jLllttEujLÉVlltL;1 ctÀÀœ 111:lltV(ro; EÜpL!JlC.OjLÉVlltLÇ1 EX. 

r.atpot3pol'-iii; -ràv jLE't'LOV't'llt 8LatVlltT.'QtUELV. Ilpo; 3à "rOU"rOL; rir.o3ECX.VU!JLV 
' '"\ l • ~ 7 • ' •a ' ' / 1 ~ ' ' ~ ' 0°JX. OM)'llt OL (l)V EX.'t'L E't'lltL x.otvovwv, llt?)'._llt,OL; X.et, OLatr.pmE!JLV lltVopatGL 

r.otpot3o6Év"rroV' ov; EVfo"rE !'-ÉV "rL!JL gOX.OÙV"rllt; OÙ jL!iÀllt Ô!'-OfroVEÎV 3LatÀ

ÀXffEL • la-rL 3' o-re 'tji r.atp' latu-roü ~or.~ hEpatÀx.Éllt 'N)v vCx.11v ir.oC11aE. Tc"j> 

't'OLWV ÉÀÀ1)V1LX.'iji; œpuaot,;61ltL 7-1lj~Ç Éq>LE!'-Évri,, r.ipEG-rLV ritqi8ovro; 

i11-r.À11a8'iivotL "rOÙ T.'O't'OÜ 1 X.lltl x_u31)V È1nppÉOV"rL T<j'> X.?OUVc"j> 'N)V X.Eq>lltÀ"t,V 

ôr.o6EîVlltL. ·o y!ltp 'iv 't'OÜ"rO X.EX."r1)jLÉVo;, EL't'6 't'LÇ KÉpat; À1'-0tÀ6EC0ti; 

a.u-rà ~OUÀOL"ro X.otÀeîv, r.lltvTOCoLi; x.otp1"0!; Uï.O~?UOV, EL't'E K1l?LOV, EL'i"E 

K-rir.oui; A3wvL8o;,niv Ér.L-rol'-w't'i"r1)v È~i3LaE· r.iaatv yœp lx_m Ëv lœ•J· 

Tij, T"~II 'E).).i3ot VO!'-LtÉ-rro, x.œl. tJ.1lX.É't'L r.6p1:aov IX.ÀÀO r.œr.-rlltL

vÉ-rro' ELT.'OL â.v YI 61)~1ltLllt Àupot. 
1 1 \ , '"\"\ • " T • -. • 1 t, -Kot r.Ep !'SV 't'OIJ't'(l)V 'r.'011,11, lltV ux_ov EME.V, EL jL1l !'-E't'lltl,,\I 't'IX.U't'llt 

ypiqirov, -i!a66tJ.1lV EtJ.iltU'tOÜ r.epœ,-rÉpw ~ x.llt't'IX 1'-É-rpov imaTOÀ'ij; Ë~ox.EC

Àotv-roi;. 'ff 8È 8Lop6roaLÇ 1 r.Epi. 1); O\l )'._EÎ?OV o•i8È "rOÜ ÀO)'OU r.ipEP)'OV . 

ti.-r.dv, ipyw311i; ôr.-r,p~E x.otl. x_or.ÀE,:-;, 3,èvEyx.Eiv, x.or.-r' lv8uor.v Ô)'Lw; Ëqi' 

&.r.0ta1v lx_ov-ro; riv-r,ypiqiou· wv yœp ~V e:Jr.opCor., Totü-r' EL x.or.i. œÀÀroi; 

'T.'OtÀlltL(X. x.otl. rit~LOr.L!J't'ot, rit).).' oiv riaatqiii x.or.i. ypCqirov 0tVIXjLEO"t'llt, X.lltl. 8,œ 

- ' · - a·~, ~ ... c ~ ' o· ' ' "rOIJ'\'O "rLVOÇ ELX.0ta't'OU 1 LOLT.'OOL r.otpotr.11,1)G OU, OEO[LEVllt. 'J !'-1lV 'Tilt~ 

\ ~ 1 • - ~ T • , • "\ "\ \ 1 1 · • -• • 1 )'E "r1)V uptJ.1lV lltV1)lf.EV u -roupyov Eï.L-rpotr.EL;' ot11,11,0t 't'CX: tJ.EV ex. "r(l)V 't'lltU't'ot 

~W"rU)'._ (qt 't'LVi. r.pot)'!'-0t't'EUG0t!'-ÉVroV Èr.LÀEt%jLEVOÇ 1 -rilt 8à TOÎÇ oÀ(yri, r.p~

"rEp0V ELP1lfl.ÉVOLÇ UT.'OG1l!LlltCvea8or., ,;'Epl "rWV Èq>E~iii; auvd;, i-rEÀea,oup

)'1l/J6 !Ù" Èx.f.Ivo; riyat~ x.or.i. Àotl'-r.P~ 'tji 't'U):~• Ei. 3à l'-LX.p' IX.ffllt -r,vài; 

EX.q>IX•JÀ(IJOUGLV 1 ot!J't'OL !ÙV 't'OÜ T.'OV1)poü X.0!'-tJ.0tTO; EÎVlltL x.œl. 't'OÜ Mw!'-O'J 

3o~OUIJL 1'-LtJ.1lT0t(• Ô; -rœ jLlV IX.ÀÀot -rii; 'Aq>po8("r1)Ç OÙX. EÎ)'._E X.0t':'1))'0pE?v 1 

ïv 8à !'-0VOV rir.oa-rÉpyuv ME)'EV, O't'L -rpu~ov at•i-rii; "rO aor.v8iÀLOV, ox_À1l

pov E[1) -roî; 0t'T.'lltV't'Wll'L -rc"j> ~Oq><J>, Toîi; 8È VEroGTL 't'OUTOLIJi. ypotLX.OMOLÇ 

ou8iv 1)ff0V x.or.8. b3ov r.pox_rop-f,au 't'(X. -rii; Eu3olf.L!'--fiaEro;· ot; rir.6x_p1l 

i,c.6vrov ÜtJ.wv, 6) q>LÀÉÀÀ11vEi;, ir.,-rux_E!v Evl"Evwv, wi; Èv r.at,8E.Ccie r.oÀu~qio-
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• ' ' "\ ' • ! ' - y , î • ' -'t'Œ.'t'WV 
I 

X.OC\ 't'"t)V I\EIJX."t)V Œ.E, X.Œ.L VLX.waocv x_ocpL1,0p.EVWV 't'O i; tn.Ep 't'"t)Ç 

U[I.E't'Épocç ocax_oÀoup.ÉvôL; ax_oÀ'Ï)ç. EÙ't'IJ)'._EL't'E. 

26 OCTOBR E ! 49 9. 

24. ~nlll\lh. l <> r ,11:r,,o r \l\\~h -\\O Y 

n10,n11,I.\ FI~ T\~ \FI-.\ h\ 'lll-

1·op1 ,~ To r. u•J~T<>TI-: ,or~ . 

[Au verso de l'mnt-dernier f. ] To a1p.1tÀ1x!ou Û1t0fJ,VljfJ,IX di; 't'~Ç ôixix 

XIX't'lj)'Optixç 'tOÜ (iptO"t'O'tÉÀouç Èvtu1tw8Èv .11 1tÉpixc; EtÀ7jftV ~Ô·tJ aôv 

- Otw lv lwtlix1ç· tlvixÀwp.ixat p.Èv 'tOÜ EÙ)'EVOÜc; XIXt ôox!p.ou tlvÔpoç, 

Il xuplou N1x0Àixou ~ÀIXO"t'OÜ -roü xp-ri,6c;· 1t6vw ÔÈ xixl Ôt~t6"t'7j"t'l, 

Z1Xx_ixplou xixÀÀtÉpyoul\ -roi; xpY,,6c;. 'tWV Àoylwv tivôpwv x_d..ptv, xix, 

À6ywv tÀÀY,Vtxwv lftEp.Évwv. "E-rEt -rw tlito rijc; Il Xpta'tOÜ "(EW~

O'EWÇ x_1ÀtoO"t'w, -rt-rpixx.oatoa'tw, ivEY.YjXOa-tw ivwJ.,w. Il IlulXVE~tw

voc;, · 1tÉp.1t't'rj f6lvov-roc;. 

Au recto du dernier f., :iprès les mots 'H -rw-,, n-rpœôlwv 16un1c Œl;n, cro, 
~•h, se trouvent les signatures (A-<1>) avec le début de chaque feuille typo
graphique, el au-dessous la marque de Zacharie Callergi, pareille à celle 
du Grand ttymologique, mais tirée en noir. La marque de Nicolas Vlastos 
figure sur le litre. . · 

ln-folio de i.68 fT. non chiffrés, signés A-<I>, el divisés en 2f cahiers de 
8 IT. chacun, saufle premier, qui en a 10, el le dernier, qui n'en a que 6. 
Le titre de départ, f. 2 recto, se trouve au-dessous d'un ornement dans le 
genre de celui que nous avons reproduit page 56. Titre d'entrée en ma
tière, vignette d'en-tête el initiales des chapitres sont tirés en rouge. Dans 
quelques exemplaires, le litre proprement dit est imprimé en or. Superbe 
et rarissime édition, vendue 52 florins, Crevenna; 29 florins, Rover ; 78 fr. 
salle Silvestre, en i 809; 4 liv. 4 sh. Sykes; 56 florins, Meerman ; 50 fr. 
Boutourlin. Marqué 5 liv. 15 sh. 6 d. fine copy, blue morocco ·exlra, gill 
edges, bound by Simier, dans le General Calawgue de Quaritch (Londres, 
1874), sous le n• i.2584, provenant de la collection Yemeniz. 

Bibliothèque nationale de Paris, R to5 Réserve. 
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t5 NOVBIIBRB U99. 

25. TO MEN DAPON BIBAION l:OTIAA 01 AE l:TNTA!AMENOI 

TOITO, ANAPEl: l:OcJIOI. ETAHMOl: PHTilP. IlEPI AE!EON. KA 

TA l:TOIXEION. EAAAAIOl: Eill 8EOAOl:IOT TOT NEOT OMOI 

m:. EITENIOl: ATronTOilOAEnl: THl: EN cl»PTrIA OMOinl:. 

ZID:IMOl: rAZAIOl: AE!Ell: PHTOPIKAl:, KATA l:TOIXEION. 

KEKIAIOl: l:IKEAIClTHl: EKAOrHN AE!EON KATA l:TOIXEI 

ON. AOrrINOl: 0 KAl:IMOl:, OMOICU:. AOTilEP~Ol: BHPTTTIOl:, • 

A.TTIKA::E AE!Ell:. IOTl:TINO::E IOTAIOl: ::EOclall:THl:, EilITO 

MHN mN IlAMcl»IAOT r.Am:mN. IlAKATOl: IlEPI ::ETNH8EI 

A.::E A.TTIKH::E. IlAMcl»IAO::E, AEIMClNA AE!EON. E::ETI AE AilO 

TOT E ::ETOIXEIOT P.rn: TOT Cl. TA rAP AilO TOT A, MEXPI TOT 

A, ZClilTPIClN IlEilOIHKE. IlClAICl~ AAE!ANAPETl:, ATTIKClN 

AE!EON l:TNArnrHN KATA l:TOIXEION. 

Registrum Il IX s î a E t "I 6 ' ~ ). t.t. y e O 'lt p a ~- Il f X "' Cl) 11 œu ess 
rrY aaa "' ttt "l"l"I 666 "' xu ).).). Il A e r i1 E z H e I K A M N ! o 
n P ~ T r Cl> X w o Il AA BB rr àà EE zz. Il Omnes sont quaterni 
preter EE et ZZ qui sunt terni. Il - Anno ab incamatione. 
M. ecce. lxxxxviiii die xv nouembris, Impressum, Mediolani 
Il impensa et dexteritate D. Demetrii Chalcondyli Ioannis Bissoli 

Benedicti Mangii Il Carpensium. 

In-folio de 5t 6 ff. non chiffrés. Le titre ci-dessus se trouve en tête du 
C. 3 recto, et le registre avec la souscription au verso de l'avant-dernier f. 
Au-dessous de cette souscription figure une marque, où l"on lit : SVDA
VIT ET-mIT, et les initiales des deux imp1·imeurs : 18. BM. Le recto du 
dernier f. contient deux pièces de vers de Joannes Salandus, l'une adressée 
à Démétrius Chalcondyle et l'autre au lecteur . 

. Cet ouvrage est fort bien imprimé et très recherché, mais les exi)mplaires 
n'en sont pas d'une grande raa-eté. Vendu 70 fr. maroq. rouge, La Val
lière; tt 0 fr. maroq. r(Jl.lge, Larcher; 90 fr. Bosquillon; 68 fr. Chardin ; 
5 liv. sterl. Dent·; 2 liv. tO sh. Drury; St fr. Coulon; 60 fr. Debure; 
28 fr. Boutourlin. 

Bibliothèque nationale de Paris, X 45{ Réserve. 
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DESCRIPTION DES FEUILLETS LIJIINAIRES. Au f. t recto, on lit le dialogue 
suivant. 

âIAAOrm:: l::TE<l>ANOl' Tor MEAANOl::. 
BIBAIOilllAHl:: KAI <l>IAOMA8Hl::, 

Ih. AEtip' ra~, «l>LÀ01L0t8èi;, EL ~; lÀÀ-ri,mc.iii; i.pJ, -rœ-,_rx. ipwviiç, 

-«l>LÀ. TC r.OL7j/Jù>V; ELr.É fLOL S,ac. d.-,_ovi;· où rœp fLOL a-1.,ol.f, iOTLV, 

-B,. 8eata6fLEVOt; -ro,yrx.poüv -rrx.univ ~v ~C~Àov, ~ 'YE(l)IJ'rl, ~<mEp 

O~EL, TE"M;WP,É'Y'rlV, X.rt.1 fLETÉr.ELTrt. Cd'Y1]110fLE'YOt;' r.oÀÀwv ya.p iOTL '7:0LX.C

Àù>'Y x.~I. r.rx.v-ro3rx.r.wv fLEffrl, 'opi; 3èTà r.a.-,_oi; rx.ù~; x.rx.1 Tà fLÉjt8o;; 
·~, , • • ' • ' 1 '\ ovoEv yrx.p EaTLv, o•.rn r.rt.prt. r.o,-ri-rot!; o•.,n ~rt.p llJ"t'Op,x.o!; x.rx. ,.o,o-

,Piqio~;, o{;-rw 3uax.ol.ov x.œl ax.o-rmàv, Ôr.Ep oùx. eù-,_Epi; ~œl arx.qiè; 

r.ou!· ÈpfL"'tlVEuEL y:xp w; r.ÀE!aTrt. x.rt.1 X.P"'tltJLf'A"Trt.Trt.. - «l>LÀ, Oùx. 

ofo8œ, w; ËfLol. 3ox.E!, -rà r.rx.v-rrx.-,_ii -rE8p•JÀÀ'rlfL&vov • b r.ol.l.œ l.œl.wv 

r.ol.l.œ x.œl aqiil.l.nrx., ;-BL. o!Srx., r.w; ')'Qtp où· à.n' ,ix.111Trt.'Î1-roii 

l:ovl3at r.OÀV!pù>'YCrt. EVl"J.ETrt.L ~ r.2.pOLfLC,. Tov ,ac.p r.Epl r.oÀÀ<Î>'Y ul. 3,œ

qiopwv ÀÉ')'O'YTrt. 1 r.OÀÀŒ. x.rt.1 ÀÉ')'EL'Y œvrx.yx.ot!ov. Krt.1 3~ x.«.1 l:ovt3œ;r.œfL
r.oÀÀrt. IJIJ'YTEfLü''Y I ol.Cyo,ç r.epLECÀ'rl!pE' x.œl TO T<Î>'Y fLEÀL<J<J<Î>'Y ~ÀLa:r«, 

ÉfLLfL7i~' ~<mEp 1œp ÏX.E!Vrt.L Ê!p1 11r.rt.VTrt. fLÈ'Y TŒ. ~Àrt.ffrlfLtX.Trt. x.rt.8,(a.

'YOIJIJLV1 œ<p' b.a.<JTov Si -rac. x_pi;a,fLrx. Àrx.fL~ivova!v, o~w x.«l io•Jt3rx.;, 

X.rt.l. œr.À<Î>; Ol <mou3rt.îOL X.rt.1 EÀio')'LfLOL T~ œv3pwv, 1;0ÀÀ<Î>V !ÙV œr.o• 

1mprx.v À0tfL~ivm e1w8œa,v, È~ œù-rwv 3è -rœ -,.P1l<JLfLrl. x.rt.1 x.œl.l.Cw <JIJÀ

ÀÉ')'EL'Y, -«l>,À. Ei ')'E, ~ Tàv À1;0ÀÀw, x.rx.1 x.rx.À<Î>; l<p11;· HC ao, x_6.pw 

bfLOÀo1w. 'H oiv ~t; ~(~Àou TLfL~ r.61J1l -rCi; É<JTL; - B,. Xpu<J<Ï>v 

-rpL<Ï>v1 • - c),À. AœfL~0tVE 3~, x.atl 3ài; ~V ~,~ÀO'Y. 

F. t verso, on lit les deu:r. épigrammes suivantes, qui ont pour auteur 
Antoine Motta. 

Demetri, etemos debet tibi mundua honores, 
Quod dignum, quod tam aobile tndis opus; 

Debet Moita magis, cuo cui tanta resultat 
Gloria cfucipulo, te duce quanta datur. 

Olim Phoci1 erat doclis celebrata poetis, 
Unde novnm exbausit funditu1 !acra melo■• 

t. Le prix est porlê à 3 ducats et demi(= 28fr. 91), dans le catalogue d'Alde de 1503. 
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Pro1imus buic llelicon, rivo forte œmulus illi, 
In quo ~m e1pressil nobile Smyrna sopbos. 

Cadmeu Dircœus olor volilate per arces 
Diclus el immenso esl perslrepuisse sono ; 

Dignius lnaubri Suidre decus exil ab urbe. 
ln cujus lapsa eal Gnecia Iola ainum. 

' . 65 

Au f. 2 recto se lit l'épître : 'Clarissimo viro D. Alberto Pi.o Joannes 
Maria Cataneus S. D. 

Au verso dµ même f. se trouve la préface suivante de Démétrius Chal
condyle: 

KrPIOr AllMHTPIOr Tor XAAKONArAor . .. 
To r.atpov ~L~ÀCov l:out3or. "C'E"C'UT,'(l)"C'atL 11-è.v ùr.o Bm3Cx.-rou Mri~ou x.atl 

'Iwaévvou Bu;oÀl.>u TWV Kotpr.atC(l)v- wv ô 11-è.v Ev~u~; wv, x.atl r.E°lpatv oùx. 

oÀ("'('I" Èax_,ix.ti>i; Èv ~ "C'WV ÉÀÀ,iVLX.wV '(PiXl'-!'-iT(l)V E•Jatp!'-OIJ"C'<J} auv8fou, 

!M:OU3~ "C'E x.atl r.po8u11-C~ X.P"tJG/X!LEVO;, où3È.v r.atp'YIX.EV Ei.i; 3uvat!'-LV '!WV • 

Ei.; op~v IJIM'at~LV x.atl IJ'J!'-1'-ETp(atv "C'WV r.po; 1%.ÀÀ'r,Àat aTOLX,EC(l)V x.ati. 

aui..Àat~v auvTmov"C'(l)V" Ei. p:,ir.ou TL Èv "C'OGOUT<J> auvTri)"!'-otTL r.otpu11-

por.-rotL. 'l(l)/XVV"t)t; 3è. «.pLa-ro; WV '(P0r.!'-!'-0t"C'O)" À•.J~O; 1 X.ott "C'à. ?f,/XÀÀLa"C'at "C'iilV 

)"P0t!'-!'-«."C'(l)V 1 X.at8' OGOV OLOV "C'E -}iv, EL; :xx.pov ÉX.!'-L!'-"IJGIX!'-EV0; 1 ';'OLOV"C'OV 

X/XpatX."C"Ylpat )"P0t!'-!'-i"C'(l)V otr.OTEÀÉaat; ÈX,EL, OLOV ÉaTLV ôpt, f.V "C'ij') ~L~ÀC<J>. 

TOLOV"C'OL !'-ÈV ot -rur.wGatV"C'Et;. 

• 
10 3è ~ 3,op8waLV "C'OV ~L~Àfou r.Ér.OL"lx.ti>; '1"tl!'-71TpLo; ÉaTLV Ô XatÀ

x.ov3uÀ,ir;. dQr; r.ÀEfoGLV otV"C'L'(P(L~OLI;. x_p,iarx!'-EV0/; 1 x.iv "C'OIJ't'OLI; r.âtt;LV OÙ 

Gf'-LX.P1 1%."C"'C'at Œp.otp"C"11!'-at"C'at EÙp,ix.ti>i;, (i)V "C'à. r,).E((I) ;_.,, &r.atGLV WGotlJ't'(l)I; 

iTVr,..atvEV o~-rat, r.oÀÀœ 11-è.v ~LÀor.ov71aat; x.oti. 3Lata>C.E~X!LEVO; Èr."t)VWp

e(l)crEV. °F:aTL 3' WV oÙx_ o!o; -r' Ê)"ÉVE"C'O "C"Ylt; r.pOG"tlX.01.JG"t)t; 3Lop8wGE<i>t; 

"C'E-rux_-r,x.ÉvatL • àtUà. ~.,, 11-è.v "C"Yl; ÀÉ~E<i>i; ÉPl'-"ll"ELatv 3tà. cr-r.ou3'Yli; iax_E 

~Lot~uÀ«.~atL • ~V jUV"C'Ot r.atpELGat)"O{.l.ÉV,iV ~'YIGLV r.poi; Gat~'1)VELatV "C"Yli; 
"I '? • , .. • T • ~ o' \ '"l"I \ l., ,r AE,E<i>;, "ll!'-0tp-r"tl1'-EV'1lV ouaatv, ,.,; EL"/}" (X~'r,X.EV. V f"'r,V a,,.,.(l lC.(X AE,ELI; 

ÈvCor.r;, a.ÎTmr; -ro r.Œpir.otv oùx, ùri-,px_ov Èv l:out3qc, à.').').o8Év r.o8Ev auÀ

ÀÉ~oti; r.poai8'r,x.Ev, wi; â.v ol ~,i-rovvTE~ To G"IJ!'-0t.L"61"Evov «ÙTWv ïx,o,iv 
àtr.ovw-rip6v 0 "C'E x.a.l ÉTOLfJ.OTEpov Èv-rEv8Ev r.opC~Ea8«L • x.otl ÀÉ~ur; 3i TLVotr; 

otYEpfJ.'1lVEU"C'OUt; 1 Ëv6ot ÈVEx_wpu, Èr.LfJ.EÀÈ.i; a.Ù"C'ij> jÉ)"OVE Got~'r,V(GatL. 

To 3i ~L~i..Cov "C'OUTt r.OÀÀIXX,'Yl X.P7JGLfJ.OV, où fJ.OVOV "C'Oîi; ~LÀ011-0t8foL 
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x.or.i. ?LÀo).,5yot; 't'tov vÉwv, i.).).à. lC.oti. -roî; iv ol<i>~ll1C'O't'E ~; 71ÀtlC.Cot; 

x.ocfüG-rw1n, r.oÀÀ~v ~v w9Éluor.v â.11.or. lC.oti. -rÉp~w r.otpÉx_wc-' «.v. "E-rt 
~, , ,, 7 , , , , , " ,r , -.. ... , , -
o O'J"f.. OTt 't'O,; 7:Ep~ 7.0L'1jt:it'Y X.otL fljTOpELotV t:ir.O'JOot-.O'Jt:it'Y I otAAot X.ott "C'OL(j 

' '!- ) ' ' ' 8 ' • '8 ' ' ' 7.EfL OLot ,EX.,LlC.'1jV X.otL ?Vl1LlC.'1jV EwpLotv, ETt 't'E '1j tX.'1jV X.ott cput:ïtlC.1)'1 

(flLÀOt:ïoip(or.v, x.or.i. ÔÀw; Toî; r.epi Ëv· Tt .Twv jLot8~1'-iTwv ax_oli~oua,, 

lj?()~?ot iv (ï'JVTEÀOL'1) (1-ET' fa,aTott:iLot' ocvor.ytVIJJt:ix.OtJ,EVOV. où yà.p fLOVOV 

).i;Ewv 7.0L"ljTLX.WV ':'E x.or.i. f7lTO?LX.WV x.or.i. TWV à .. waow EV ~oyo,i; Ev3ox.t

tJ,T,t:iX'Y'C'WV ixx.pt~Elj"C'Xn;v É?fl.YiVELotv r.EptÉ)'..EL, ôr.ep ot-,. -rix.taTot TO ~L· 

~À· ·a· · ').). ').). · · · , ).). · · n · LOV TO E~ot)'j'E ETotL 1 ot X X.otL Lt:iTOptot:; 7.0 ot; X.otL 1C'OLX. ot;, X.otL 

oc; ovx. iv Ttc; rx.ÀÀor.zoii p~3Cw; ECpot, ~Là. 't'O r.o).).à. 'C'WV ~L~À(wv, 

i9' wv ~~TotL r.or.peÀr,7Q-,.i;or.v, à::,oÀwÀÉvor.t, ÉÀÀ7ivtx.i:; <fl11/Lt, lC.oti. pw11-or.·,_ 

x.or.:;, x.oti. É~pottd.;· r.po; 3È TO'JTOL; ~6,11-or.,ot ~ti,popor. cptÀ01J0,>1JJV 0 Ï'C'L 

8È r.po~liip.:x-:-oc., TX 11.iv (fl'JIJLX.ot 'C'ot 3È 3totÀElC.TLX.à., ovx. ol(yor. 3È -ii8,x.ar. 

xoc.i ;.po; r.i110C.V t:i'JVTE!VOV't':X ocpETT,V. KotL fL1lV X.otL ~fou; ocv3pt~V 1Xpt11't'0t 

xor.i OGLw't'otTot ~E~Lwx.'5-.wv, x.oc.i. Twv iXÀÀwv r.w:; x.ot8' 7J~OV1l'Y Tl x.coc.Cotv 

~E~LwitivotL r.pO"f.?7llJ.ÉVIJJV I fLETX r.oÀÀ-7); r.t8oc.voT'1)TOc; x.or.l ivotpyeCot; 3,

É;Emv. 'E; ttv !XV 't'tc; ov p.'5vov -.o·~; ocyor.80~; x.otl )'EWotfouc; iv3pot; 
--D. '!-, • , r ,._ , , , ., ., , . , , 

(LL(J.EL<1110tL O'JV0tLTO I X.OC.L X.ot'C' "f..VO; t'(UVUV ~•JTO!c;, fX.AA0t X.otL TOU:; 't'7)V 

ivor.v-.Cor.v o~ov -roii ~r.v ~or.3iaor.v,or.:; r.otvTl a8ÉvEL ipev1Etv x.otl ocr.oa"C'pi

q>ea8or.t. TovTOL; 3' â.r.or.a,v, wt:ï .. Ep -ri3uap.i 't't, X.otL r.1-7)80:; r.otpotp.twv 

3,' ÔÀO!J 't'O\Î ~L~Àfou EVÉt:ïr.otpTotL, X.(%.L 31l x.or.l ).vau:; OVEtpwv fLETci "C'tvo; 

evpu8p.Cot:;. To 3È ~L~Àfov Q'j';'(J) 't'OL ar.iVLOV HL r.oÀVTt(LOV .;,v iv "C'E ~ 

'E11i3t x.or.l -.i 'ITotÀC~, w:; TOV 't'0\ÎT0 X.Elt'C"1lfLÉVOV p.Éyot cppovEtv E?;1 a.ù
TCÎ>, x.or.l, -ro 31l ÀE)'OIJ.Evov, xÉpor.; À(LotÀ8ECot:; x.otp7C'oiia8ott. Niiv 3È 3,àt ~, 
EVTU.C'wt:iEw:; Qt980v(or.; Toii ~L~Àfou 1E1ovu(or.:;, Ë;EaTL -rot:; cptÀOfL«8iatv 

OÀL)'O'J lC.TIJJfLÉV01J:; ocr.oÀot•JELV" x.or.l ~:; 't'E nOLX.tÀ(oti; lC.otl ~c; iv-rev8,v 

r.0Àu(Lot8C0tc; 1Eu~or.:J.Évou:;, "J/X·?'V ,i.3ÉvotL -roi; fJ.ETàt 1;ovou 1;0).).oü x.od 3«
·:dv-r,c; -i-010:i,ov x.or.l 't"1iÀLltOÙTov ~L~Àfov ??ov-:(,;2.a, yevia80tt. 
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[UO!lj 

26. Â'rj(J-YJTpfou l\16ax_ou 'tOÜ Àixwvo;, 'to Y.!10' ÉÀÉ.v-r,v 

xa.l À ÀÉ~a.vôpov. 

DEHETm1 Moschi Laconis hoc ad llelcnâ 
& Alexandrii. Pontico Virunio interprete 1• 

Rhegii Lingobflrdiœ psb Dionysius' Impressit: 

67 

Petit in-4° sans frontispice el sans date. Le tilte grec ci-dessus se trouve en 
tête-du texte (f. 5 1'°), le tih·e latin en tète de la trnduction (f. t5 1'°), et la 
souscription au recto du dernier f. Celle prœieuse plaquette se compose de 
22' ff. non chiffrés, divisés en trois cahiers, dont le premier, de 8 ff., n'est 
pas signé; le deuxième, de 6 ff., porte une signature qui ressemble plus à 
un 5 qu'à un 2; enfin, le troisième et dernier cahier est de 8 ff. et signé 
III: 25 lignes à la page pleine. Le volume commence par l'épître dédica
toire à Louis XII, reproduite plus loin et qui occupe les ff. t et 2; le texte 
grec, comprenant seulement 46t ,·ers hexamètres, remplit les ff. 3-12 (sauf 
le verso du t2•, qui est blanc), et la version latine les ff. ta-22 (sauf le 
verso du 22•, qui est blanc). Celte édition est devenue tellement rare qu'on 
en cite à peine cinq ou six exemplaires complets, 'dont quatre sont en An
gleterre. L'exemplaire de notre Bibliothèque nationale, dont je ·me suis 
se"i pour rédiger la présente notice, est en très bon état; la mème biblio
thèque en possède un. hutre, incomplet de l'épître dédicatoire el de la tra
duction. La question de savoir s'il existait deux éditions de ce poème, l'une 
comprenant le texte seul, l'autre le texte suivi d'une traduction, a long
temps exercé la sagacité des savants. Leur hésitation sur ce point provenait 
tant de la fausse interprétation d'une phrase de la préface (torcularibu, 
nollrÎI grœce imprimere volui scorsum et seorsum ad verbum latine in-

t. Sur Lodovico Poutico Vinmio, le P. Domenico-Maria Federici a publié, dans ses Me
morie Trevigiane aulla tipografia del aecolo XI' (pp. i.55-181), une notice étendue el 
fort curieuse, où se trouve un catalogue de 22 ouvrages, taut en prose qu'en vers, im
primés ou inédits de ce aavaut Trévisien. 

t. Denys de Bertocbo avait déjà imprimé_ à Reggio, eu U97, un choix de fables éso
piques (gr.-lat.) qui paraît être une reproduction de la troisième partie de l'édition parue 
i llilan, vers H80. Quatre ans plus tard, on imprimait, dans la même ville de Reggio, 
les Erotemata de Guarini de Vérone (qui ne sont qu'un abrégé de ceux de Chryaoloras), 
lilan, la 110uscription desquels nous retrouvons Pontico Viruuio et Denys de Bertocbo-: 
llhegii Lingobardice impen•i• 11obili• Simoni, Bomba,ii: et ,ociorum Pontici l'iru11ii, 
et prubgtheri Dion111ii &rt~hi: Be11edictw, Manaiw, Carpen,i, impre11it, i.501. 
X julii. En f.185, UOO et U92, Denys de Bertocho exerçait sou métier d'imprimeur i 
Venùe (Voy. Quaritcb, General Catalogue, Landret, i.874, page U22). 
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terpretari) que de ce qu'ils n'avaient pas eu le livre entre les mains ; car 
l'examen du deuxième cahier leur aurait prouvé d'une façon péremptoire 
que texte et traduction avaient bien été imprimés ensemble, attendu que 
ce deuxième cahier, qui est de 6 fl'., contient, dans les ,1 premiers, la fin 
du texte et, dans les 2 derniers, la fin de la l1'3duclion. Conclusion : les 
exemplaires qui ne donnent que le texte sont incomplets. 

Bibliothèque nationale de Paris, Y non porté, Réserve. 

J'ai cru devoir attribuer à l'impression de ce poème la date de U99, 
comme étant celle de la conquête du Milanais par Louis XII, auquel le livre 
est dédié par Pontico Virunio, qui donne à ce prince le surnom significatif 
d'ltaliota, et le supplie d':tccorder son affection à l'Italie, mère des lettres, 
et sa bienveillante protection aux poètes qui célébreront ses victoires. L'é
pitre dédicatoire est écrite dans un style bizarre, peu correct et parfois obs
cur. On y remarquera le culte passionné de Pontico Virunio pour Hélène 1• 

MAJESTATI REGIS GALLIARUM VIRUNIUS FELICITATEM . . 

Helenre rebus et apud Grrecos et apud Latinos, etiam, ut inquit 
Dion, trans Indos, riihil majus invenitur, nihil unquam mirabi
lius fuit, LonoVIcE GALLIARUM CHR1sT1AN1ssD1E REX REGUM, ltaliota, 
sive de nativitate, pulchritudine et rerum prreclare gestarum glo
ria. Eam enim primo Jupiter, mundi pater, produxit alla mente 
providentire, cum statuisset, in fatorum concilio, filiam facere, qure 
pulchritudine, splendore et gratia non modo omnium sreculorum, 
sed deorum quoque excellentiam omnium superaret et quasi spe
culum esset universi, ut tandem oh ejus faciem Asia et Europa 
sanguinem fundere tanto tempore, lot laboribus, tanto apparatu, 
tam constanter non dubilarit, ita ut et in Africa, Asia et Europa 
rapta, et in Asia, Africa et Europa restituta. Sic Jupiter manda-

1. Une édition de ce poème, ooo moins nre aujourd'hui que celle de Reggio, parut 
à Alcala, eo 1519, par les liOÏDS de Feroao Nuilez de Guzmao, que ses cootemponios 
appelaient le Commandeur grec et qui fut l'introducteur des études grecques eo Espagne. 
Cette édition est accompagnée d'une tnductiou latine litténle et interlinéaire. Eo 'l'OÎci le 
titre et la liOUSCriptioo donnés par Ch. Gnux (E.,ai sur le, Originta du fonda grec de 
l'Eacurial, p. 10), d'après l'exemplaire de Notre-Dame-du-Piler, de Saragosse: Dmaelrii 
Moachi Laconu qua circa Helenam et Aln:andrum. - Compluti impra,um per egre
gium virum Arnoldum Guilliermum de Brocario, anno 1519. Elle est précédée d:uoe 
épitre dédicatoire de Fredenandu, Pincianu, Antonio Nebri11m•i. En 1823, Immanuel 

· Bekker, croyant ce poème inédit, en donna une édition d'après un ms. de Rome (e eod. 
bibl. Angelicœ, Romœ). Enfin, Aoast. Georgiadès Leultias le publia de nouveau, à Vienne 
(Autriche), en 1855, avec notes et introduction. 

l 
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vil ut ejus pulchriludo esset manifesta et in loto mundo viderelur. 
A Gratiis, ejus ancillis, Helenam yenus fecit educari, quœ, cum 
grandiuscula excrevisset el pestilentia invadente Lacedœmona, 
respondit Deus ab oraculo cessaturam esse, ·si virginem nobilem, 
secundum consuetudinem, immolarent. Helena autem sorte ducta 
et ornata, advohms aquila gladium eripuit e manibus sacerdotis, 
et eum deferens unguihus ad prata quœdam ante juvencam depo
suit ; unde abstinuerunt a virginis cœde, ut vera essent quœcun
que posteritas loqueretur de ipsa. 

Nec vero a Paride rapta, sed sponte secuta est, qui erat ex suo 
sanguine, Parin, ut rriamum venerandum affinem cœterosque 
paterno et materno sanguine devinctos visitaret, èredens maritum 
bac gloria esse contentum, confidens ut illa quœ filia Jovis esset. 
Sed quid majus, cum inter lot heroas et semideos dii et deœ cœlos 
reliquerunt ut ante faciem ipsius dimicarent, Deus Deo fulgenti
bus armis, Venus saucia,. Mars ventre transfossus; lot diuturni 
labores, atque oh Helenœ oculos pulcherrimos cruentum fuerit 
bellum deorum, lot duces et semidei interempti, et ita cœlum et 
terra concussa, ut ex trihunali prosiluerit Adonœus, imperator 
gloriosœ gentis mortuorum, et exclamaverit ne communis fieret 
lux superis inferisque patefacta. Quis tantus fragor·, quœ tanta 
concussio mundi? Et Venus, tanquam ejus ancilla, scamnum se
dendi illud beatum totiens posuerit, faciem ip'sius adorans et 
illud pectus desideratum. Demum cum nihil majus Dii admira
rentur, mittitur Apollo a Jove et consistorio Deorum ut in cœlum 
pro ornamento gloriosissimo proprio curru duceret et divino 
apparatu deificaret, quœ eadem pompa .Caslorem et Pollucem fra
tres stellis vivos intulit, qui, in tempestatibus maris, nautis pie 
succurrunt et visibiliter apparent. Ita mortales templa in terris 
Helenœ magna merito condidere et simulacra pretiosa, ut ostendit 
Pausanias de Grœcia, instaurata, et alii Grœci quamplures. Et in 
cœlum Helenœ sidus adhuc videtur, ut in Commentariis Sphœrœ 
Io. Sacroboschensis1, quœ erat inculcata, scripsimus, et aliis 

t. La Sphœra mundi de Jean de Sacrobosco eut un grand nombre d"éditioos à la fin 
da quinzième siècle, &oit séparément, soit avec des traités du mème genre. Une des 
meilleures est celle de Venise, U78, in--4•, avec la Theoria Planetarum de Génrd de 
Crimone. 
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libris de oraculo domestico. Unum non novum si Stesichoro, He
siodi filio, eam vituperare conanti, oculos eripuerit, facta vero 
palinodia dea mitis nomine cl effectu, quamvis alii, ut scribil 
Ammonius, dictam •.elinl «r.:i ,oli ËÀou;, .i. a palude, in quam fue
rit a Tyndaro projecta, ,·el a trahendo totum mundum ad ejus 
pulchritudincm, cunctas nationes, cunctos deos, cuilcta srecula 
in scmpilernum claros restituerit et meliores, et Homero qualis 
vivcrct toticns apparueril ambrosire carmina el locum suffun
dens odorc, promittens ei gratiam longe supra cunclos poe
tas infinilam. Profecto tantam pulchritudinem rem non huma
nam sed divinam quamdam omnino fuisse existimo, ut inquit 
Plato, in inclyto illo dialogo quem facit de pulchritudine, quœ, 
ab immorlalibus descendens, deos potuerit allicere facillime, 
quum nihil est quod moYeal et deos quam laus et longe ante om
nia pulchritudo; aut quod ccrtissimum habeo, si Urania conlem
nenda non est, beala tune illa œlas ex quadam dulcis venustatis 
periodo cœlorum enituil sempiterna, nam quol fuerunl puellœ 
resplendenles circa illa tempora, quœ sidera radiis superarunt 
hieria, polydora, et innumerabiles quœ nymphis el inter nerei
das receptœ Yel intér deas cœlo ingenti gloria sullatœ. Etiam 
Hebrrei alterius Uelenœ indigenœ sepulturam visant in civitale 
Solymis, formre qua femina nasci nulla potest. Quaro mirandum 
non est si lot scriptores fuerunt de Helena, el ante Homerum Sya
grus el Corinnus Ilieus qui Iliada scripserunt; et post ejus retatem 
lsocrates, 'fryphiodorus, Quintus Calaber, Euripides, Zoneras, his
toricus admirandus, qui lot tnntaque dixerunl ; el de laudibus 
Hclenre Anaximenes, Gorgias Leontinus, et innumerabiles Grreci, 
et Suidas Xll compositores illustres dicunt Alhenienses nunquam 
ivisse contra Priamum regem, quasi infc_rant Grrecos nunc1uam 
navigasse contra Trojanos, ut non solum poslea ignorclur histo
ria trojana, sed, quod pejus est, nomina virorum, ut in libris de 
corruptis nominibus et obscuris locis auclorum multa congessi
mus quos propediem sumus impressuri. Hector enim defensor, 
Paris a transeundo, Priamus redemptus, Hecuba longe clamans 
propter infclicitates extrcmas, licet alii quod procul veneril ad 
virum, unde et Priamus Phrygiam obtinuerit, qure tamen ah 
Apolline extra Trojam in Lyciam deportata, ut salvaretur. lime uti-

1 
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que et alia nomina grœca esse quis est qui nesciat? Cum ta men 
Trojani barbare loquerentur et grœce non intelligerent, immo 
nec Phrygii Trojanos, neque lEneas dicebatur, .i. dolorosus, quum 
Venus mortalem genuisset, neque sic Antenor, qui forsan nun
quam nati, nedum in Jtaliam ad ventasse,· sed de Helena nova 
innumerabilia et latinis incognita ahrumpens tantarum rerum 
serie ohruor, ut tandem finem non inveniam. 

Prœ cœteris scriptoribus mihi mirabilis -visus est Demetrius 
Moschus, Laconicus, vel rerum novitate et flore dicendi, vel heroici 
carminis majestate, qui in eadem civitate natus est qua Helena, 
(Sparta .s. quœ destructa corrupte nunc dicitur Misistra, nondum 
sepulta). Eum igitur de raptu llelenœ, pro utilitate linguœ latinœ 
torcularibus nostris grœce imprimere volui seorsum et. seorsum 
ad verhum latine interpretari. Non recusavi laborem vel potius 
ohsequium, ego qui lot rehus distractus et quasi oppressus ;mgo
ribus, ut quilibet per se posset studere e_t discere facillime. 

Parvum est opus et perinde brevitate rege dignum et venustate 
litterarum, sed materia tanta quanta inter mortales prosit excogi
tari. Non ergo alteri dedicari poterat nec debuit nisi Celsitudini 
tuœ, Rex regum gloriosissime, qui Asiam et Africam terres, con
cutis et jamjam domabis triuµiphans, Europam vero pacificas, 
componis et heabis, ut loti mundo œtatem auream largiaris. He
lenam arœ, qua ex corde nomen tuum adoro minimus scriptor, 
Triulciœ domus cliens, tanquam rosam Veneris odoratissimam 
offero et dedico, dum alia depromantur; supplicoque, ante divi
nam tuam clcmentiam, ut Italiam matrem studiorum, matrem 
litterarum et laudum tuarum studiosissimam, amore complectaris, 
ut poetas denique et viros doctos diligas et serenis cos oculis in
lueare, qui triumphos et victorias tuas usque ad sidera celebra
bunt. Nihil enim felicitati tuœ deest, si consideras diligenter, 
quœ jam Alexandrum et Cœsarem gloria superavit, nisi ut tan
quam Deus in terris colaris divinus et immortalis, simillimus Deo. 
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22 llAI 1500. 

27. )ïjll\)'\II\J \ 11::: T.\'.:: Ili,·:,: k! 

\\:::·\!Ill •!•'.!\Il'.: .\ \i IJ•!·,1,ir 

[A la fin.] 'Evt'til)at{ È'tÜ1tw&tj, Ôœ1ttiV1j "tOÜ tùytvoüç .xœl ÔOxlfJ,~ 

àvôpoç xu\\?lou N°!XOÀIX01j 6Àœa'toü, "tOÜ Xp1j'tOÇ. oùx livEU fJ,ÉV"tOl 

,tpollvop.lou. "E'tEl 'tW «1t0 Tijç Xpta"tOÜ ')'E~GEWÇ x_,Àto~wll 

1ŒV"tœXOalOa"tW, axtpOqïOptwvoç tvvii't71 qï8lvov-roç. i1tt 6.?xovtoç 

Aùyoua'tivou Bœp6œôlx.ou 11 "toü fJ,EyœÀ01tpE1tEa't1X'tou, niv ~œatÀ{Ôœ 
'twv 1toÀEwv 11 "tœ~'tl)V E•hüx_w; ·~v,ox_oüv"toç. 

ln-folio cle 38 fT. non chiffrés, di"isés en 4 cahiers de 8 fî. chacun et 
t cahier de 6 ff.; signatures A-E. 57 lignes à la page. Le premier et le 
dernier f. sont blancs. Le titre, la lettre initiale du texte et la vignette d"en
tète sont tirés en or clans l'exemplaire que j'ai sous les yeux et qui appar
tient à M. le prince G. Maurocordato, mais ils sont imprimés en rouge dans 
la plupart des ·exemplaires. Les caractères de ce rarissime et précieux livre 
sont les mèmes que ceux du Grand Étymologique et du Simplicius, mais 
on n'y voit pas figurer le nom de Zacharie Callergi à côté du nom de Ni
colas Vlastos ; nous sommes cependant comaincu que celte édition fut exé
cutée par J"illustre typographe crétois, et nous exposerons plus loin, dans 
la notice sur la Thérapeutique cle Galien, les raisons qui nous ont fait 
adopter cette opinion. · 

Ouvrage très recherché des amateurs. Vendu s· liv. t 8 sh. Pinelli; 50 flo
rins, Meerman; 50 fr. Boutoul"lin, et (arnc le Simplicius sorti des mêmes 
presses, en U99) tO liv. Heber. 

Bibliothèque nationale de Paris, 1\ + 86 A, Réserve • 

• 
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19 SEPTEMBRE 1500. 

OP<fltC.ùC APrONAY 
Tl KA. 

• 

Anno ab incarnatione M. ccccc. Die xix Septem
bris. Impressum Florentie impe~sa Philippi ru 
te bibriopôle (sic). Si quos errores in hoc operc 

lector iuenies. qui· properiites oculos 
nostros subterfugerrt eos pro 

iudicio tuo emëdabis. 
uix fieri pot ut no 
· tales ïterueniiit. 
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In-4° de 52 ff. non chiffrés, divisés en 7 cahiers de 8 ff. chacun, sauf 
le septième, ·qui n'en a que -t., dont le dernier· blanc. Signatures «-71. Le 

• titre ci-dessus se trouve en tête du premier f. recto, et la souscription au 
recto du dernier f., dont Je verso est blanc. Vignettes et lettres ornées 

. tirées en rouge. • 28 lignes à la page pleine. 
Au f. 26 ro : Too «ùtoO ['Opipiw;] 1tpoç Mouaœrov. 

Au f. 27 ro : Too CIÙtoO Gµvo,. 
Au f. 49 ro : Ilpix>.ou Auxlou toO ip1>.oa6ipou Gµvo1. 

Les caractères qui ont servi à l'impression de ce livre sont• les mêmes 
que ceux de l'Homèrede !488. Cette première édition, qui se recommande 
par sa beauté et sa correction, est généralement attribuée à Janus Lasca
ris. Les exemplaires en sont d'une insigne rareté. Vend. 67 florins, Cre
venna; 260 fr. très bel exemplaire, maroquin rouge, salle Silvestre, en 
t806; 2t2 fr.; maroquin rouge, d'O ... ; 250 fr. Larcher; t2 Jiv. 5 sh. 
Sykes ; U liv ~ 5 sh. Hibbert; t3 liv. 5 sh. Heber ; t 2 liv. t 5 sh. Libri. 
Trois exemplaires de cette précieuse édition figurent dans Je Gencral Cata
logue de Quaritch (Londres, 1877) : n° 292-t., poor copy, hf. calf, to liv. 
- N° t9t86, red morocco extra, by Bedford, t2 liv. t2 sh. -
N• t9t86 (bis), a very tall copy, a few letters füled in in facsimilP-, red 
morocco, by Bedford, 12 liv. t 2 sh. 

Bibliothèque nationale de Paris, Y 276 Réserve (superbe exemplaire, re
lié en maroquin rouge; il est incomplet du f. blanc).· 
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5 OCTOBRE 1 500. 

1-lEP.\.TIFY 

(-)()\())" \() 

[ Au r. H t_ verso.] 'Evt'tl-tJcrtv hu1tW6Yj YJ 'lt11poücrœ bl6Àoc;, &.v11Àw

!J,llcrt -roü tùytvoüc; M.t Ôoxlp.ou &.vêpoc;, xuplou N txoÀixou 6'>-œcr-i:oü 

'tOÜ xpYJ'tO:;, bd &.px. onoc; Aùyoucr-i:(vou fütpb11Ôlxou 'tOÜ fJ,Ej'IXÀ0-

1tpE1tEcr't1X'tou, 't"tl" ~1XcrtÀ!Ô11 -i:wv 1t6Àtwv 'tll1.JTY)V Ôtçtwc; iJvto

:x_oüv-roc; · oùx &.vw i,tÉv'tot 1tpovoi,tfou• hu 'tw ,hto tijc; Xptcr.oü 

)'E~V~crEWÇ, :X. tÀtOcr'tw, 1tEV'tlXXOcrtOcr'tW, 1tUIXVE4tWVOÇ 1tÉ!J, '7tT1l 

tcr'tlX!J,ÉVOU. 

Grand in-folio de H2 IT. non cbilTrés, partagés en U ,.cahiers signés 
A~, dont H de 8 IT. chacun (A-A), 1 de iO ff. (M), t de 8 IT. (N) et 1 de 
6 ff. (:::). Le premier f. est entièrement blanc. Au haut du f. 2 recto 
figure, . imprimée en rouge, une vignette dans le genre de celle qui est 
reproduite page 56, ·et au milieu de cet" ornement se trouve, tiré en noir, 

_le portrait de Galien, avec le litre placé comme ci-dessus. En tête du 
f. i04 verso, il y a une vignette du style susmentionné tirée en rouge. 
avec le portrait <le Galien et le titre suivant : 



QUINZIÈME SIÈCLE. 

rAAIINOr IlPOl: -rAAl"KONA 8EPAilEITIKO:.'i 

TON Ell: .UO, BIBAION .1EITEPON. 

7S 

Les caractères de ce livre sont les mêmes que ceux dont se sont servis 
Vlastos el Callergi pour imprimer le Grand .itymologique et le Simplicius, 
et Vlastos seul comme éditeur des Commentaires d' Ammonius sur Por
phyre; mais, dans le présent ouvrage, pas plus que dans l'Ammonius, im
primé le 22 mai de la même année, on ne trouve l'aigle à deux tètes, mar
que de Zacharie Callergi. Cependant la collaboration du célèbre typographe 
crétois n'est pas douteuse; ellé ressort clairement d'une lettre que Marc 
Musurus lui adressait de Ferrare, le 2t juillet t-199, et dont nous croyons 
devoir donner ici la traduction intégrale : 

« Mon bien cher Zacharie, je n'ai pas été sitôt arrivé ici que je suis allé 
" voir maitre Leoniceno. Il m'a monll-é tout ce qu'il possède des œuvres 
<1 de Galien; tu en trouveras le détail dans Ja liste annexée à la présente 
,1 lettre: Ce vieillard affirme avoir encore d'autres ouvrages, dont je te ferai 
,1 connaitre les titres, quand il voudra bien me les communiquer .. Les 
<1 cahiers mentionnés dans la susdite liste ont trente lignes à la page et 
<< cinquante letires à la ligne; les uns ont été éc1·its par moi, dans ma 
,, jeunesse, à Florence, les autres l'ont été par Alexandre Bondini, et 
" tous ont été corrigés, comme je l'ai vu, par le savant vieillard [qui les 
11 possède]. Si vous vous décidez à les imprimer, il vous les cédera au 
« prix coûtant; or, il a payé pour quatre cahiers, c'est-à-dire trente-deux 
« feuillets, un ducat; el c'est ce qu'il en demande_. Fais-moi savoir ce que 
« tu auras décidé. 

« Ferrare, 2t juillet UOO. • 

Le 7 septembre de cette même année, dans une autre lettre également 
datée de Ferrare, Musurus écrit à Grégoropoulos : « Salue de ma pal"t 
« Nicolas Vlastos et dis-lui que Nicolas Leoniceno ferait ce qu'il désire en 
« ce qui concerne les cahiers de Galien, pourvu qu'il lui donnât l'assu
« rance qu'ils seraient imprimés, car, autrement, il ne les céderait pas 
g même pour un ducat le feuillet. S'il en est besoin, qu'il parle de cette 
K affaire avec messire Pierre Bembo, qui arrangera tout cela 1• 11 

Comme on le voit, Callergi s'occupait, conjointement avec Vlastos, de 
l'impression de Galien, et c'est sans doute à une cause purement fortuite 
que l'on doit attribuer l'absence de sa marque dans cet ouvrage et dans 
l'Ammonius. 

Rarissime édition. Vend. 60 fr. Firmin-Didot. 

Bibliothèque de M. le prince G. Maurocordato. 

t. Voir le texte de ces deu:i: lettres dans A. F.-D1DOT, Alde Ma11uce, p 516 et p. 518. 
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30. IOcllOKAEOTI: TPAIDAIAI EIITA 

METF.aHrHIEnN. 

SOPHOCLIS TRA'.GAEDTAE SEPTEM 
CVM COMMENTARIIS. 

Tex "tWV -rpcty<i>Ôtwv OVOfJ.Ct'ttX .• 

Tragœdiarum nomina. 

txltXç flœa"n"(04)opoç. 
i)Àlx'tptX~ ' 
olôl1touç 'tUptXwoç. 
t1v-r,yov11. 
otôl1touç i1tl x0Àwv4>. 

'tpctXJVlctl. 

flÀOK~'tllÇ. 

Aiax flagellifer. 
Electra. 

Oedipus tyrannus. 
Antigone. 
Oedipus colonêus. 
Trachinire. 
Philoctetes. 

[Au ,eœo de l'nant-demier f.] Eve-r(wi r.ixp' "A,-aci, -réi> PC1>112Cci,, 06 !l"l" '(! 
&v,u -::pov~11{:iu; XtÀtOGtéii Ilevtœx.oatoatéii aeut!pci,, Mœ11111~n;ptiilv:i; -reaaœp!a• 
u1ae~city1.-Ar.œnœ lm -retpœa,œ, 'X'-~" 'tOÜ a 6 11 ~~, &r.!p !att a,œa:œ, ul. 

'tOÜ 't ~œl. X r.enœatœ. 

Venetiis in Aldi Romani Academia mense Augusto. M.D11.-
0mnes sunt quateriiiones, prreter a 6 I' ~~. qui duemiones, et -r et x 
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quintemiones. - Cautum et in hoc ut in creteris ne quis in domi
nio Ill. S. V. temere hune imprimat, uendat ue librum. 

In-8° de 196 ff. non chiffrés, y compris le dernier sur lequel est l'ancre 
aldine, et les ff. 27, 58 et 168, qui sont tout blancs. 30 lignes à la page 
pleine 1• Les commentaires annoncés sur le titre ne se trouvent pas dans le 
volume. Première édition de ce poète, rarissime et recherchée. Vend. 36 fr. 
Soubise; 3 liv. H sh. HeLer; 80 fr. maroquin vert, Caillard; 120 fr. 
Larcher; 130 fr. bel e.r:emplaire, Chardin; 50 florins, Meerman; 160 fr. 
,naroquin bleu, bel exemplaire, Mac-Carthy; 2 liv. 2 sh. Butler. Lord 
Spencer possédait un exemplaire des cinq dernières pièces imprimé sur 
VÉLIN, el chacune reliée séparément. « J'ai sous les yeux, dit Brunel, un 
exemplaire de ce Sophocle d'Alde, à peu près ~mblable à c.elui de Por
son, dont parle Renouard (Annales, 5• édit., p. 55), et dans lequel la 
première page ne contient que les quatre lignes formant le titre, en grec 
et· en latin, sans les noms des pièr,es; le verso de ce même titre est tout 
blanc, ainsi que le recto du f. suivant. C'est du reste l'exemplaire le plus 
grand de marges et le mieux conservé que j'aie jamais vu. Ces sortes 
d'exemplaires, sans la préface d'Alde,à Lascaris, peuvent être considérés 
comme un premier tirage, offrant quelques différenc.es dans le texte et 
que, pour ce motif, il faut avoir dans une collection aldine, à côté d'un 
exemplaire ordinaire, ou du deuxième tirage. Un exemplaire de ce genre, 
avec la première feuille réimprimée : f liv. U sh. Heher; 1 liv. 13 sh. 
Butler. » 

Bibliothèque nationale de Paris, Y 365 Réserve. · 
Au verso du titre, on lit l'épître suivante. 

ALDUS ROl\lANUS JOANNI LASCARI, VIRO PRA-:CLARO 

AC DOCTISSIMO S. D. 

Sedentibus nobis his brumœ frigoribus in hemicyclo ad ignem 
cum Neacademicis nostris, forteque esset una Marcus Musurus 
noster, post mulla variaque vicissim, ut solet, dicta inte~ nos, in 

1. Haec edilio princeps, quœ mnimi œslimalur raroque oecunil, lexlum purum habet. 
Druockius, io sua prœfatiooc, ediliooi nono t 786 prœmiSS11, judicat sic : c Primus edidit 
Aldus Manulius Romanos ex anliquis et prob:e noie codicibus. Preslaoli11ima omnium 
hœc edilio est, quœ majorem, quam cœlerœ omoes aucloritatem babet et plus quam que
vis alia fide digna est. Ex ea fere expressœ sont quœcunque dimidii sœculi intenano 
diversis in locis prodierunt ... Puritatem leclionis ex Aldina petendam CISe semper flllSÎ 
sunt viri doctiores ... Quapropler buic edilioni Aldinam tanquAm fundamentum IUb■tnn:i : 
ad eam unico rcspexi, de reliquis nihil vel parum sollicilua. » HornAD. 
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lui incidimus mentionem. Tum Marcus, ut est studiosissimus lui 
ac perquam gratus discipulus (nam quantum bonis litteris mori
busque profecit - profccit autem plurimum - id omne tibi 
acceptum refert) cum, longo sermone de te honorifice mulla nar
rasset, te proximis julio et augusto mensibus, et Mediolani el 
Ticini vidisse addidit, deque renascentibus grœcis litteris_ pluri
mum tibi secum fuisse sermonem, necnon oh communem studio
sorum omnium utilitatem, nostra hac provincia gaudere te mirum 
in modum maximeque laudare labores nostros. Quamohrem cum 
septem tragœdias Sophoclis nuper imprimendas parva forma.cu
rassem, eas suh tuo nomine volui ex Neacademia nostra prodire 
in publicum, tibique muneri mittere El; l"Y"tll'"U"ov summi amoris 
erga te ~Ci, tœ èÈ EÎ; CXÙtœ; EUptax.61LEVœ ·ax_6Àtœ OÜ'ltW (J.Èv Ètu'ltwfhi, TJ'ltllr 

6ijaEtœt èÈ 8EOÛ aw~ovto; 3aov OÔlt ~è11, 1tpo; 3È xœ't !aœ l; «Y«'lttuetv l"Étpwv 
~im. Atque utinam id ante habuissem quam ipsœ tragœdiœ excusœ 
forent; nam, etsi res est quam laboriosissima, tamen singulos 
quosque versus, in choris prœsertim, si qui perperam digesti 
sunt, curassem in suum locum restituendos. Quod quia non licuit, 
id sibi quisque curato, si placuerit. Tu vero, mi Lascaris, sis 
velim meus quando ego sum tuus. Yale .. 

FÉVRIER 1503. 

31. EîPIIIIAOî ·'tpœy<i>ÔLœ& !'lt'tœxœ{ÔExœ. llv 

lv1œ, f1E't' içl)yfiaE<i>v. dal Ôè œo-rœ,. 

Ex11611 Opla't"ll,; ~o(v&aaœ& 

M~Ôuœ l'lffloÀU'tOÇ AÀX1JG't&Ç 

Av8pOf1-11X,1J Ixl'ttÔE,; Iqaylvttœ iv 
AôÀ(Ô, lcp1ylvEl!l iv -rœopo,,; 

Pljaoç T~ÔE,; Btixx,111 
Koxla>II, HpœX:ÀEîÔcu EÀiVlj 

Icl>v 
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EVRJPIDIS tragœdiœ septendecim, ex 
quib. quœdam habent commentaria 

& sunt hœ. 

/lecuba 01'estes Phoenis,œ 
Medea Hippolytus Alcestis 
Andromache Supplices lphigenia ï 

Aulide lphigenia in Tauris 
Rhesus Troade, Bacchœ 
Cyclops Heraclidœ Helena 
Ion 

[Au recto de ravant-dernier (.] VENETIIS APVD ALDVll IIENSE FEBRVAIIIO 

M.D.III.-. Hoc in libro cautum est priuilegio ut in Creteris 1• 

Deux volumes in-8°. Le premier volume se compose de 268 If. non ch:f_ 
frés, divisés en 54 cahiers (dont 25 de 8 fT. : A, B, r, E, z, H, I, K, A, N, 

:::, n, P, T, r, x, 'I', c, AA, BB, 44, EE, zz, 88, II; 5 de tO fT.: o, 1:, 

KK; 5 de 6 fT.: 0, M, ~, rr, HH; et t de 4·rr. : '4.), plus 4 ff. non 
signés, à la fin, où sont la table des pièces, le registre, l& sou.;cription et 
l'ancre aldine. Le 4• f. du cahier 4, le 6• du cahier ~, et le 6• du cahfor 

. nu sont entièrement blancs: 
Le second volume se compose de t90 fT. non chitlrés, divisés en 25ca

hiers, dont t8 de 8 fT. chacun : AA, NN, EE, oo, nn, PP, TT, ~, xx, 
cc, AAA, BBB, 4M, EEE, zzz, 888, m, KKIÇ; 2 de tO fT. : MM, EE; 5 
de 6 ff. : rr, rrr, HHH; et 2 de 4 fT. : 'l"I', AAA. Le second volume 
n'a pas de titre général. Il commence par le Rhé1u,. 50 lignes à la page 
pleine. · 

Cette édition est la première de la plupart des pièces qu'elle renferme, 
au nombre de dix-huit, y compris l'Hercule furieux, dont le titre ne fait 
pas mention, mais qui a été ajoutée à la fin du second volume. Il manque 
l'.ilectre, qui fut imprimée pour la première fois à Rome, en t545, et les 
fr:igments de la Danaé, qui ne parurent qu'en t597, à Heidelberg. Quoi
que cette édition soit reconnue comme très fautive, elle est fort recherchée, 
et les beaux exemplaires se trouvent difficilement•. · 

1. Dans le second volume, il y a ce léger changement: Hoc in libro. cautum ut ut 
priuilrgio in Cœteri,. 

2. Hanc editioncm Brunck, ad P/aœn. 1263, vituperat quod ei: parum emendatis codi
cibus mo.nuscriplis edita est. Attamcn omncs Cere reliquœ editiones ejus tei:tum receperunt. 
Oporinus primus in o.dnolalionibus suis Aldi conlcxtum cmendatiorem reddcrc conatus est. 
Ca,terum in texto ipso omnes editiones Basilccnses Aldinam sccutœ aunt. HorrnllN. 
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Vendue. 65 fr. Goultard; 80 fr. maroquin bleu. F. Didot, en t808; 
U0 fr. Chardin; t92 fr. Mac-Carlhy; 78 fr. Curée; 26 fl. 25 k. Meerman; 
7 liv. t0 sh. première_ reliure en maroquin, mau avec du piqrlre, de 
ver,, Heber; 4 liv. t2 sh. Buller; 99 Cr. maroquin rouge, Giraud; avec 
l'tkctre, édition de t54.5, 6 liv. t0 sh. Libri, en t859. Marq. dans le Ge
neral Catalogue de Quaritch (I..ondres, t874), sous le n• t792t, green . 
morocco extra, gilt edge,, 3 liv. 15 sh., et dans le General Catalogue du 
même libraire (Londres, t877), trois exemplaires, n° 2860, very fine copy 
in old calf gUt, arms on 1ide1, 3 liv. t6 sh.; n• t5382, fine and very tall 
copy, orange morocco extra, by Lewis, aldine anchor on lidu, gilt and 
tooled edge,, 8 liv. 8 sh.; n• 20893, blue morocco extra, güt and mar
bled edge,, by Chambolle-Duru, 5 liv. - Renouard mentionne trois exem
plaires de cet Euripide imprimés sur vitll'f, dont l'un appartient à notre 
Bibliothèque nationale. Cette même Bibliothèque possède aussi deux autres 
exemplaires précieux du même livre sur papier; le premier revêtu d'une 
reliure ornée du chiffre de Henri II, roi de France; le second enrichi de 
notes marginales en français, de la main de Jean Racine; c'est celui-ci qui 
nous a servi à rédiger la présente notice, il porte la cote : Y 388 Réserve. 

Au verso du titre du premier volume, on lit l'épitre suivante. 

ALDUS ROMA.NUS DEMETRIO CHA.LCONDYL.tE, VIRO CLARISSIMO, 
S. P. D. 

Si starent Athenœ illre, olim virtutum omnium domicilium, 
Demetri doctissime, deflerem una cum illis bonorum librorum et 
factam abhinc mille annos, et fieri assidue jacturam plurimam et 
miserabilem. Nam, ut taceam lot libr~rum millia in ma Ptolemœi 
Philadelphi bibliotheca, omnium quœ unquam fuerunt longe 
maxima, quo tcmpore C. Cœsar, ut totum sibi terrarum orbem 
subigeret, et humana et divina jura pervertebat, infelicissime 
conOagrasse : ut taceam citra annos sexaginta et libros in tota 
Grrecia u\ «fflf' niv 'E>.>.aEa« deperditam, nonne in ltalia~ tempes
tale nostra, maximas bonorum librorum bibliothecas vel direptas 
paucis annis vidimus, vel nescio quo infortunio conclusas, ac tineis 
et blattis destinatas videmus? Sed quoniam Athenœ jamdiu nullœ 
sunt, tecum, qui soins tua doctrina nobis illas reprœsentas, banc 
visum est deflere calamitatem. Quanquam consultum est optime 
a Deo studiosis omnibus excudendi librorum invento et laboribus 
nostris; quandoquidem mille et amplius boni alicujus autoris 

IIBLIOIIILlPBI• BILLi1'1QH. 6 
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volumina singulo quoque mense emittimus ex Academia nostra. 
El nunc decem et octo Euripidis tragœdias tibi, qui es Grœcorum 
omnium retatis nostrm facile princeps, nuncupatas damus, non 
multo post in septem primas daturi et commentarios. Vale. 

:SOVEJIBBE 1508 - MAI 1509. 

32. RHETORES IN HOC VOLVMINE 
HABENTVR HI. 

Aphthonii Sophislœ Progymnasmata. Semipagina t. 
Hermogenis ars Rhetorica. t9. 
Aristotelis Rheloricorum ad Theodecten libri tres. t6t. 
Eiusdem Rhetorice ad,Alexandrum. 255. 
Eiusdem ars Poetica. 269. 
Sopatri Rhetoris qumstiones de componëdis declamationibus 

in causis prmcipure iudicialibus. 287. 
Cyri Sophislœ differentire staluum. 456. 
Dionysii Alicarnasëi ars Rhelorica. 46t. 
Demetrii Phalerëi de interpretatione. · 545. 
Alexandri Sophistœ de figuris sensus et diclionis. 574. 
Adnotationes innominati de figuris Rhetoricis. 588. 
Aristeidis de ciuili oratione. 641. 
Eiusdem de simplici oratione. 665. 
Apsini de arte Rhetorica prmcepta: 682. 

[A la ~n.] Venetiis in mdib. Aldi. mense Nouembris M.D. VUI. 

Tome premier. In-folio de 8 iT. non chiiTrés (contenant le titre, la let
tre d'Alde à Janus Lascaris, la table des matières et la lettre de Démétrius 
Ducas à Marc Musurus), 734 pages chiiTrées et t f. non chifi'ré pour le 
registre et la souscription ci-dessus, lequel f. est blanc au verso. L'ancre 
aldine figure sur le titre. 
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In Aphthonü Progymnasmata Commenlarii 
lnnominati auloris. 

Syriani. Sopatri. Marcellini Commentarü iu 
Hermogenis Rbetorica. 

[A la Jin.] Venetiis, In aedibus Aldi. M.D.IX. Mense Maio. 
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Tome second. ln-folio de U If, non chiffi·és, 417 pp. chiffrées et t f. 
non chiffré blanc au recto et ayant au verso l'ancre aldine, qui figure éga
lement sur le titre. La souscription reproduite ci-dessus se trouve à la 
p. 4t7. L'épitre d'Alde à Haro Musurus est au verso du titre. Collection 
très importante, dit Brunet, et fort recherchée; elle est très difficile à 
trouver complète et bien conservée. Vendu 26t fr. maroquin rouge, L., 
Vallière; 205 florins, magnifi,que exemplaire, Rovcr; 650 fr. maroquin 
rouge, Larcher; 605 fr. Mao-Carthy; t7 livres, Sykes; 53 liv. iO sb. bel 
eumpl. maroquin rouge, lleber; autre exempl. 12 Jiv. 5 sb. le même; 
tt liv. U sh. Butler; marqué dans le General Catalogue de Quariteh 
(Londres,t874), SQUS le n° t2747, fine copyin french r'tld morocco extra, 
gilt edges, {rom the libraryof the late Lord Justice Knight Bruce, t4 liv.; 
et sous le n• f 7927, apparently on thick paper, the preliminary leave, 
of vol. [ a little wormed, the remainder in good condition; vol. Il wormed 
·at the beginning. with the portrait of Pirckheimer and the Norfolk book
plate, 5 liv. 

Le second volume est beaucoup plus rue que le premier; et. parmi les 
opuscules qu'il contient, plusieurs n'avaient pas encore été réimprimés 
avant t852. Il a été vendu séparément t20 fr. Soubise; 8 liv. 8 sb. Heber. 
Le premier volume est moins cher. « Ce livre, dit Renouard, en parlant 
des Bhetore, grœci, réunit la beauté de l'e1.éeution à une très grande ra
reté. Il est peut-être le plus ·véritablement précieux de tous ceux .qu'Aldc 
a imprimés.• 

Biblio.tbèque nationale de Paris, X t656 Réserve. 

ALDUS PIUS IIANUTIUS IO. LASCAR!, ORATORI REGIO, 
S. P. D. 

Non sum nescius, inclyte ac doclissime -Lascaris, caplurwn .te 
incredibilem voluplatem videndis hisce rheloricis libris excusis 
editisque cura nosira in manus hominum ;._ primum quia quam 
maxime cupis ut propagetur augeaturgue grroca lingua, qu;e vel 
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incursione barbarorum, vel injuria temporum propeextincta, nunc 
reviviscit, deinde beneficio studiosorum, quando nihil magis desi
deras quam quod in commune omnibus prosit. Cujus rei sum vel 
ipse testis a te in bac mea dura, curarumque et laborum plena 
provincia vel consilio ve~ re semper adjutus, et olim alibi et nunc 
Venetiis jam quinquennium, ubi pro christianissimo Galliarum 
rege, integerrime simul et prudentissime legatum agis. Nam non 
solum facis mihi copiam librorum tuorum, quorùm plena tibi 
bibliotheca, sed me etiam hortaris assidue ut maturem optimos 
quosque libros excusos publicare. (luamobrem placuit cos sub tuo 
nomine emittere ex œdibus nostris, atque eo magis quod Sopatri, 
excellentissimi rhetoris, prœcepta de componendis declamationi
bus, quœ hisce libris inserta visuntur, e Grœcia in Italiam ad
vexisti, quemadmodum et plerosque alios lectu dignissimos, e 
quorum numero sunt Antipho, Denarchus, Andocides, Lycurgus, 
lsams, ex decem illis clarissimis oratoribus , qui Demosthenis 
temporibus flofuere; quorum Antipho oh vim miram in persua
dendo -itEt8fil 'Affltwv-ro; dicebatur. Denarchus autem, quia proxime 
ad vim Demosthenis accedebat, xpi8,vov A'lj1Loa8ÉV1J vocabant, quasi 
hune triticeum, ilium hordeaceum dixeris; nisi forte xçi(81vo; A'lj· 
p.oa8iV1J; dictus est quod infeliciter eum imitaretur; nam Plotium 
Gallum, qui puero Marco Tullio rhetoricam Romœ docuit, hor
dearium rhetorem appellatum a M. Cœlio scribit Tranquillus, ut 
inflatum ac levem et sordidum. His adduntur Syrianus, Marcelli
nus, Sopatrus, diligentissimi doctissimique interpretes rhetorico
rum Hermogenis, quos mihi ut imprimendos curarem, tradidisti; 
id quod recepi me facturum perbrevi, et factums sum; necnon et 
Nonni poetœ duodequinquaginta libri heroico carmine de gestis 
Liberi patris in lndia, quœ A1owcn11ù grœce inscribuntur. Prrete
rea quid convenientius quam viro doctissimo, eique regio oratori 
clarissimo, doctissimos dicendi magistros dedicare? Adde quod 
sic faves studiosis omnibus, ut semper atrium tuum amplissimum 
plenum sit utriusque linguœ peritissimorum hominum atque 
hona etiam eorum. pars tecum vivat. Verum certe est Euripidis 
illud, 

'1EIVOC 'XIIPIIX'n}p xn{Cf'lj!J.OC l.., ~po'tOÎC 
Èafl).wv ·yl'liafliu, xcz1t\ IJ.&U:ov lpxcu, 
'fi,; ~yl'ldlllC 'tOVYOIJ.lll wtcnv czUo,c. 
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Atquc etiam illud Horatii nostri, 

Fortes creantur fortibus et bonis ; 
est in juvencis, est in equis palrum 

virlus, neque imbellem feroces 
progenerant aquila, columbam. ' . 
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Es enim tu non solum ex antiqua illa Grrecia, ingeniorum doc-
trinarumque omnium parente, oriundus, sed etiam ex stirpe no
bilissima et imperatoria Lascareorum, ex qua familia: quatuor 
imperatores admodum celebres fuisse traduntur, duo S. Theodori, 
duo item tibi cognomines Joannes, sed et doctissimus Grrecorum 
omnium retatis nostrre, necnon gloria decusque Grrecire. Debent 
•igitur tibi plurimum lui Grreci; debent Latini, quibus etiam exem
plo prodes : nam eorum linguam non minus calles quam grœ
cam; debent manes autorum quos in lucem, tanquam ab.inferis, 
revocasti. Gaudeant qui nunc sunt bonarum litterarum studiosi 
te patrono litteratorum, ac precentur ut, quemadmodum deside
ras, favere nostrœ queas provincire, cui qui favet, studiosis omni
bus favel, profuturus mirum in modum non modo hujusce retatis 
hominibus sed et universre posteritati. Ipse autem interea, quan
tum in me fuerit, non desista_m_ unquam ab inceptis, sed Jesu, 
Deo Optimo Maximo, annuente, pergam in dies alacrior, nullo 
incommodo evitato, nullis laboribus. Quod si non pergimus in
terdum ut cœpimus, fit vel aliqua justa causa, vel quia majus 
quiddam movemus, impensius vacaturi illustrandis bonis litteris, 
eruendisquc e · situ et tenebris antiquis autoribus, more saltan
tium, cum multis passibus retrocedunt fortius saltaturi. 

Yale, Mrecenas retatis nostrre, « Mrecenas atavis edite regibus. » 
Venetiis, mense novembri, M.D. VIII . 

• 
âHMHTPIOll âOl'KA.ll O KPHll 

MAPKQ MOl'llOl'PQ TQ KPHTI El' IIPATTEIN. 

"Al.3oç 11-iv, cj>1.0ÀÀ~V a13évœL :x,tiptv œnœv-r,;oqiaO.ouÎJLv ol imou3ottoL, 

-rœ vœuiyLœ 'r<Î)V l)..À'1)VLX.WV ~L~ÀL<i>V I X.Lv3w,uov-.œ 1-iv-rw; à.1.0üa6œL 

. x.œl x.œ-rœnov-r,a6~vœL, ix. T(Î)V ivov-.wv· à.v~u, 1-0ÀÀœnÀœOli~wv ix.i

a-ro-.a x.œl à.vO' lvo; à.v-r,ypiqiou, x.œl -rou-.ou G"'!.œv,w; aûpLO-X.OjLivou, x,O.Lœ 

• 
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-:-or; (!HÀOÀO"(OLÇ É?-L3L3o,jr;, avvatLpof'-ÉVOIJ TOÎÏ yovLtLWTŒTOV 't'IÏ>V 't"m<U"I 

O'O!pLIJ:.La:ro;, o:;; eî,np ol 8eol TOî; r.a.Àa.Loî; i3wpiiaa.v-ro l.f)OVOLr;. ov~

và; iv I TO re viiv lzov I i:.1ev EO'TEP''ll'-ÉVOL 't'WV ,ro).).<i,v Êx.eCvwv x.a.l. 8or:u

fL0t'Tt'WV ~L~ÀCwv 1 ôaa. ye.;, O"rl_vol r.oÀEfLOL 3,éip8upa.v • iipu~pC~ov-rer;, -r. 
r.a.v-roSa.na.l 8p"tlO'lf.tCat; fLETa.~o).a.i É~(O"J_uaa.v Œ.fL«Vp<Ï>O"atL r.a.v-ri).w;. ~,:, 

3' Év ~ nep1ipa.ve11't'œ~ -roii r.a.v116ipou -rtiv Iln;_~La.fo,v «neo; œx.or:&ri-
1'-(~ na.,3euwv ir._à 8p6vou u4"1lÀOii 3"tl!'-011L~ ti)V !pLÀO!'-at&ii 't'<Ï>V !mr,pCwv 

veo).a.Cacv, Énl o·'.ix. E~X.'X't'atippov-hT<t> IJIJV't'IX~EL, -ro11oii't'ov wipeÀeîç, c1 x.atÀÈ 

Mou110iipe, ,:,r;, x.a.8' Ëx.a.,;-rov É't'OÇ, Éx. ~; trii; <iJ.OÀii;, w11nep lx. 't''LVO; 

Ïr.nou âO•Jpefou, npoi:ÉVatL r.o).).o,j; x.a.l yevvatfo•Jt; l'-a.8"tJ-rœr;, ot r.a.p&. O'OL 

Tàv ÏÀÀ"tlYLX.OV ).6yov 3,"tlx.p,~wf'-ÉVCl>Ç na.,3eu8év-rer;, o•'.i 11.ovov i>..énou,n 

r.atpa.>..oy.1~01'-Évou; x.a.l l'-"ll3Èv ÔTL ul i~LOV ei.r.dv ei.36't'0tt; 1 't'O'jt; â.ypo(lC.Cf) 

[.LÉV 't'LVL x.acl ~a.p~rip<i> !pLÀ011oipC~ iv3,a.-rpC~ov't'a.;, ~t; 3' &Ï.À1x.p,voii; 

x.a.l ~p,no't'EÀLX.7,Ç O'O!pCa.r; l'-"tl3éva. loyov nOLO!Jf.LÉVOtJÇ, OtÀÀ~ x.a.l O'W't'L-

8év't'EÇ x.a.-ra.Àoy«3"tlv Œ[.L0t x.a.l Ér.LX.Wt;, .iv [.LEO'O)'d<t> 't'E ~. r.a.À0t1i; 

'E).li3or; yevfo8atL 3ox.oii11, x.a.l ~. 'An,x.i)r; a.Ù't'6x_8ovet; ,tva., vo11-~ov

't'0t1. l:~ yœp Œr.a.111 TOÎÇ t•'.i?ufo1 T<Ï>V _vi.wv ~; ~; y).u~da.r; 'lr"tl)'Ti; 

ii-p8ovw; iputlJ80tL O'IJ)'X_Wpeî;, Êv [.LOVOV ÎVVO<Ï>V X.otl. w1nnp TL O'lf.OnL[.LW· 

't''X't'OV 't'ÉÀo; œva.noÀ<Ï>V Tà T!) r.a.TpC<t> ipwvii 3t~LotV opit~L nEO'OU~ 1 lf.otÎ 

Tàv ÉÀÀ"tJVat ').;6yov àtr.oG~EVVUt.LEVOV .;,3"tl iiva.~wr.upi)O"atL Tdt 3uva.tt, -roii

't'OV Éx. nœ,3à; É[.L!p'J't'OV É-,._wv Ép<0't'0t avv't'pt?O[.LEVOV x.a.l ~a.u~a.v611.evov. 

02.IJIXÇ [.L!v à3o,jr; >..oywv iiipd;, or.OO"IXL XP"IJl'-IXTCl>V 1npLoua!a.v ina.yy,).
).61'-EVIXL 't'O'j; r.>..efo't'O•J; Ér.iyou11L 't'wv ypoéfLl'-0t't'at [.LE't'EPXOfLlVwv • l'-~E 

3i 3Lx.OÀEX.'t'Eîv ÉÀOfLEvo;, [.L"tl't'' Ér.l ti)v i.ot-i-p,x.~v É(L1mpCa.v. 't'p«niivat, 

~O•JÀ"tJ8el;, œ).).àt ?LÀ070!pL~ x.a.l 4ux_iiç Œ.'t'atpa.~C~ Q"J~wv, x.a.i Myo,; 
Otlf.L~3"t)ÀOLÇ 't"J(!)O'J 't'E natv't'àt; IX'l."tJÀÀO't'pLwfLÉVOLÇ tôv ~(ov OtVIXTE8UX.WÇ1 

iO"[.LÉVCl>Ç ?'JV3L"tl(LEpE'JELÇ x.a.l auv3Lat't'p(~°!i 't'OÎt; ÀO)'Cl>V ÉÀÀY,VIX.WV Ê<pLE

fLÉVOLÇ1 8é).ov-ra.; atÙ't'o•j; x.ati I'-~ 8é).ov-ratr; 3L32.0'lf.Cl>V x.a.l r.pàt; Tot x.a.À« 

na.pdp[.Lctv. O•'.ix_ 71ttov Si yiwt18a., x.a.l yer,riOlvou r.€ipux.a.ç1 i.vôr; 't'<Ï>V 

IJOL p.a.8"tJTE'JIJIXVTCl>V Ér.LO'TOÀLOV 1l ÉnuÀÀLOV dtva.yLVwO"X.Cl>V, ~ 't'WV a.ü

-roupyo'JV't'Cl>V yewpywv ol 8pen6:.1e:.0L x.a.pr.àv i~ ü>v È(flu-rtwa.v œù-roi. 3iv-
~ T , ., ' • , • • - ' ). . Oj)IIIV. atV't'TlV 07) ljf,•J 'N)V r.poat,ptt;LV O'Jil a.yvooVV't'EÇ o. rr,.o atO"rLltOI 

• 
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-::ar.v-r«x,68,v op~fLIVOL Tpix_ooo,v !Ù8ù IlatTar.~(0,J IJUVlfJOfLIV(K Ttj> Mou

aoupci>, 'riiç Mooooupou r.ar.,8dar.ç «r.o>.atuGOVTIÇ, Matx.iptOL olç TOLOVTtf> 

x.~a&tL x.œ&riy,,,.ovL r.0tpé.ax_1v 71 TUX,'t, ! 
Kar.l aù ~'r)).Ct>TOÇ, c1 Mouaoùp1, ~6&(JT7JX.atç, ,,, olç œr.atVTIÇ 'l"'(>Ot; 

TWV awv >.oywv Tl x.ar.l Tp~wv où 'l"'atpipywç ,l>.'r!fL,,_l.vo,, 8,' IÙ!j)YlfLOU 

~oijç œyou(JL T« aàt, TO•~op.i aou x.11pUTTOv-r1ç «'l"'atVTar.x_où • (¼U' oC

Twç, c1 Mouaoüp1 1 ~a,).).' oÜTwi;, œtx.1v 'l"'WÇ 'l"'atpatfLU&tov T1Ï Tat>.œ,~ 

yivT, 'l"'atTp(8L. Kar.l T1lV 'Ep,,.oyivouç p'r!TOptx.~. 1IY ayüJ r.atp' :na<i> 

-runw61iaatv Tc'j> TlfLITip<i>, fLIT 1 Â.>.8ou TOÜ IJOfj>OÙ x.œl ,,>.n>..,..,,oç x.œl aoü 

,nou, c1 Mou~üp1, 8u,,p&waœ, TOiç aoiç lpfL'rlVIUI r,wp(fLOLç n x.œl 

fj>OLT1]Tatii;, oûç ol3œ ).(œv «afL&Vwt; «vat>.1~0fL&Vouç Tl x.atl àpoœao,,_é.

voui; TatUT1lVl ~v r.p«yfLatTdatv, ci>; x.p1l'1LfA,b>T2.ffl'I Tl x.atl 8,3œax.œ>.,
lUl>TœT1]V batawv I ÔaatL fL1&63oui; p'r!TOpLX.œt; Î'l"'atyyaUovTatL natpœ8,86-

VatL. Movoç yàtp o 'EpfLoyé.v'r)t; p'r!TOpwv, ôao,i; 71fLdÇ ÏVITUX,OfLIV, T~ 

'l"'OUàtç TWV Àoyc,w r.1ptr.Àox.«ç x_œ(puv iiaatt;, atÙTOÙ lx_1-r«L TOÙ 1:pa.y
fLlltTOt; 8_,3œalUl)V x.atl X. upœywywv ,, 1 ix.i(JT7Jt; ur.;&é.a1wç 7:WÇ fLW 
,, " ,y "" , " ,y " ' , atv TLt; 'ri 'l"'pooLfLLat1,wv, 11 ot'r)youl"'voç, 11 1:pox.atTatax.1uat1,wv, 'ri avLOTat• 

fLIVOç, 11 ir.,x,atpwv, 11 iv&ufL'rlfLlltTO; 1,aiywv 3ptfLUT1lTat, ·TOÜ >.é.y1tv 

ÎfflX,VWÇ Îm-ruyx_«.VOL' 7:WÇ g • «.V TLÇ 11 'l"'OLX.LÀ(' IJ'X.1lfL2.~ Tl x.at~ 

Tpom,w ')~UVOL x.œl x.atUwn!~OL ~V fj>plléa,v, 11 Tii TWV ,81wv yvcuau x.atl 

Téi)v a.Uwv 11 -,;œl.œtwv 11 vaWTé.pwv i'l"'Laff.tTO fj>LÀox.pw1iv, ai•n u.Àw; 

lx_u x.œl hp,~ç, 1fT1 x.œl 1"'11· IIpo11Té.81tTatt TOiç 'EpfLoyé.vouç p,rrop,

x.oiç x.atl TIX TOÙ 3atLfLOVfou ÀpLaTOTÉÀouç, ôv iyx.w,,.,œ~uv x.atl IJUVLfflV 

'l"'ap,-rw, dvœ( fLOL 3ox.d, I"~ Tœx_œ x.œl œù-ro; ix.aivo -ro ~pœa(3uov 

àouaw • Tit; yàtp TOV 'Hpatx.>.é.at ~iy1t i T(ç ApLaTOT&À'r)V oùx. Î'l"'ar.tvd 

TOV T« 1:péi)Tat x.œl ,,_i.aar. x.œl _TIÀw-r«b 'rijç aofj>(at; «r.myx.«.fL&VOv, iv ci> 

~ iatu'riii; l8u~, 3uvctfLLV 1l fj>U11LÇ • ô yixp ApLaTOT&ÀT,Ç 'rl'Y"0'1!111, TOÙTO 

voùv civ&pc,rinvov ur.1p~ct(v1t. IlctpévTct 3~ T« AptlJTOflÀOUt; ix.3i~aTct( ae: 
lc,mœTpou ~'rlT1lfLiTwv âLct(paa,;, ~,~lCov a-.;ar.v,wTctTOv x.ctl 3uaaupaTw

-r«TOv, ô, r.poç mÀÀoiç ilUoLÇ x.p1ll1,fLOLÇ Tl X.ctl ~\Wfj>IÀ!IJL, 7:pciTot; ii; 
'ITctÀ(ctv ~v1yx.1v ix. Tijç 'EUa.3oç 'l"'iivT' ixptlffl>t; «v~p, ~).).ov 3à -iîpw; 
x.ctl -roù x_puaoù ix.dvou yivouç «r.6yovoç ovx. «ya~;, IuoJ: o ÂUIW'.U:1 
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0 ao;, c1 MovaoijpE, X."1)3ep.wv, x.or.l Hlhi)'E~Y, x.or.i. 1:or:n1p, x.or.i. 1rpo-
, " , "\ , , l " ? , , , , 'TrotT11c;, 01J T1)Y '7:011.L'nx:r,v G1JYE'1LY, x.or. 0Et,LOT1)"C'ot, X.Ot\ 'JrUJ'TLY, xatL 

r.oÀÀwY 1:por.yp.iTwY ip.r.upCor.v I x.or.i. loyov lp.,yJ;x_ov fLiÀÀOY ,;j C1fvp11-

Àot"C'OY, x.or.i. cpp6V1lfL0t 1:olv8or.pr.è; x.or.i. ci"C'pofLOY x.or.l ôiw; ÉÀÀYiYLX.ov, wÈp 

"C'WY KEÀTWY ~otlJÙ.Éwv r.pEa'5EtJOYTOt; iv x.or.,poî; x.or.i. r.piyfl,«.11\ 31JGX.0Àor.; 

x.œi. voiiv lx_oYTO; 3EOfLÉYOLt; i8or.UfL0tGEY "11 "C'WY fLE)'ot~EYWY BEYÉTWY jE· 

pouaCor.. 

Tor.ii-ror. ow r.iv-ror. 3,E~Lwv, i~r,; EY't'EIJ~~ -ror.î; A,ovvafov TOii x.p,-r,

x.w-ri-rov fLE863o,c;, &; 1rp6-r,pov ol X.EX.ffifLÉYOL wG'lrEp n X.UfL71ÀLOY -r,11-or.l

!pÉGTot't'OY ilhiaor.uin~ov, x.or.l fLil' ,i.x.6-rw;. OÙTE yàtp ipÀO\OY lx_ovt:l\Y, 

oÜTE (flUÀÀor., cltU' "1!3fo; x.or.i. votITCp.o•J r.i11or., yifl,O•JGL x.or.pr.oü. 'BfLEî; 

jLÈY ow TOt•J'MIY Tr,V ~C'5lov olonC -r,vor. 1riv-rwv ff,; p1lTOp1x.iic; pd8pwY 

tÙpvx_wpo-riT1)v 3E~OtfLtY~Y r.ollàt ,:oviiaotvTEt; x.œi. fLO;x_OiiaotvTt,; l1rl TOi,; 

œv-r,ypi!pOLÇ ot,; EYETUX.O(LEY 't'OÎ'i 'P')..oloyo,,; 3u.,p8waotfLEY, Mo'JIJOiipE 
'"' ,.., ~, . -a . , - s..-.. - , , .. , f\11.Tot"C'E ... u O EYTE!J EV otp•Jop;Evo;, 't'O!J l:.l\.l\.1)Y\X.O!J aou X."1)'1r01J TOC: x.or.11.ot 

x.otl )'EWotÎot 3iv3pot [L1l X.ifl,~t; «p3E1JWY. rivO\'t'O 3i at 'nJ'I Èpyw3t-
11TatT1)V x.œi. r.oÀufLot8E1TriT11v TotlJT1)YL r.potyfLotTECotv ÉpjL?lYEiiaor., TOî; y, 

aoic; 8,otaWTor.,;, œ~Cw; x.or.! TOÙ jÉYOIJÇ "llfLWY x.or.l Tii; 36~"1); ?lt; f.'X.OYTEI; 

œ1ror.ntc; r.tpl aoii 3,or.TEÀOÜ(LEY. "Eppw,:ro. 

ALDUS PIUS MANUTIUS, ROMANOS, MARCO MUSURO, CRETENSI, 
IN URBE PATAVIO GRJECAS LITTERAS PROFITENTI, S. P. D. 

Si quisquam est cui dicandi sint libri grmci c~cusi cura nostra, 
Musure doctissimc, is tu es. Nam non solum profuisti semper et 
prodes assidue huic nostrre durre provincire, sed profiterisètiam in 
clarissimo gymnasio Patavino grmcas litteras, tanta frequentia stu
diosorum litterarum grmcarum, ut mirentur omnes plurimrim. 
Unde paucis admodum annis molli, te doccnte, periti grmcre linguœ 
evaserunt. Quam quidem rem et latinis litteris, qure a Grœcis 
fl_uxerunt, et ipsis liberalibus disciplinis, qure a grrecis auctori
hus lraditre sont, magnum adjumenlum brevi allaluram esse vel 
bine colligi potest quod, relate nostra, jam fere omnes, spreta 
barbarie~ non minus grrece quam latine discere aggrediuntur, 

.{ 
1 
1 

1 
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non immemores Horatiani illius, cc vos exemplaria grœca noc
turna versate manu, versate diurna, » necnon et illius in Officiis 
M. Tullii ad Marcum filium, cc ego autem ad meam utilitatem 
semper cum grrecis latina conjunxi; neque id in philosophia so
lum, sed etiam in dicendi exercitatione feci. Idem tibi censeo fa
ciendum, uli par sis in utriusque orationis facultate ». Id quod 
tu prreter creteros facis, Marce Musure, tanquam ad te Marcum 
filium ille scripserit, m~m tanta felicitate cum latinis grreca con
jungis, ut non solum utriusque lingure evaseris peritissimus, sed 
jam doctissimus quoque philosophus, nec qualem barbari, sed 
qÙalem docti soient appellare philosophum. Dedicamus igitur tibi 
hos Syriani, Sopatri ac Marcellini in Hermogenis Rhetorica et 
Aphthonii Progymnasmata commentarios, de quorum doctrina ac 
copia potuissemus nonnihil scribere, ut adhortaremur studiosos 
ad studendum more nostro, si fuisset nobis quietus animus. Nam 
hoc tempore dicere illud vere possumus, 

Vicioœ ruptis inter se Jegib1111 urbcs 
arma ferui:it, sœvit lolo Hars impi1111 orbe. · 

Vale. Venetiis, duodecimo calendas junias, M.D.rx. 

HARS 1509. 

33. PLVTARCHI OPVSCVLA. LXXXXII. 

Index Moralium omnium, & eorum qure in ipsis tractantur, 
habetur hoc quaternione. Numerus autem Arithmeticus remittit 
lectorem ad semipagini, ubi tractantur singula. 

[A la ,4n.] Venetiis In redibus Aldi & Andrere Asulani Soceri. 
mense Martio. M.D.IX. 

In-folio de 8 ff. non chiffrés, t050 pp. et t f. pour l'ancre aldine (la
quelle figure également sur le litre). ·Première édition des Œuvres mo
rales de Plutarque, devenue assez rare. Elle est due aux soins de Démé
trios Ducas, et représente, avec leurs lacunes et leurs erreurs, les anciens 
manuscrits que l'éditeur a suivis. Vendue 6t fr. bel e.xemplaire, d'O ... ; 
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45 fr. Coulon; tOO fr. maroquin bleu, Larcher; G"fü. t8 sh. Heber; 
2 liv. 8 sh. Butler; U5 fr. Renard (en t88f). Marquée 5 liv. 5 sh. ruma 
extra, broad borders of 9old, 9ilt edges, very clean sound copy, (rom 
the earl of Clare's library, sous le n° t27t5, dans le General Catalogue 
de Quaritch (Londres, t874). 

Bibliothèque nationale de Paris, Inventaire J 94, Réserve. 
Description des ff. liminaires : f. f r°, titre et ancre; au Yo de ce f. 

commence la préface latine, qui se termine au r° du f. 2. A ce même r" 

commence la table, qui finit au r° dà f. 8. Au V° du f. 8, l'épigramme 
d'Aléandre et l'avis aux studieux de Démétrius Ducas. 

ALDUS PIUS M. R. IACOBO ANTIQUARIO, PERUSINO, S. P. D. 

Optima qureque difficillima factu esse, cum plurimis aliis, tum 
vel eo verum dixerim, quod ex quo Plutarchi Moralia cœpi stu
diose conquirere et colligere undique, ut excusa typis publicarem 
in µianus litteratorum, tot mihi impedimento fuerunt, tot alia ex 
aliis incommoda acciderunt ut srepe cœptum opus intermittere 
coactus fuerim. Sed quoniam « labor omnia vincit improbus », 

en tandem absolutum opus. In quo tibi dedicando habeo, mi An
tiquari, causas plurimas, vel mirre probitatis tore, vel multre doc
trinre, vel humanitatis egregire, vel toi erga me mutui amoris, vel 
inprimis morum sanctissimorum, quibus ita abundas ut vel 
major sis quam fore nos sanctissima Plutarchi prrecepta jubent. 

Quid igitur convenientius quam homini omnium moribus orna• 
tissimo libros de moribus dedicare? Vidi ipse Mediolani hospes 
tuus plenum te virtutum omnium, miratusque sum non te solum 
sanctissimum, sed et adolescentem Antiquarium, nepotis lui ex 
fratre_ filium, in quo tanta apparebat modestia, tantus amor erga 
bonas litteras (eral enim jam et l!!tine et grrece ·doclus), ut futu
rus mihi brevi videretur optimu~ pariter et doctissimus, tuique 
simillimus. Quid? quod ministros ipsos tuos ac totam familiam 
modestire plenam ac sanctam, herique similem admirabar. Un~e 
verissimum illud quod dicitur adfirmaverim, qu~lescunque patres 
fa'miliarum, qualescunque heri, nobiles, principes, summique ci
vitatis viri fuerint, talem familiam fore, taleis ministros, servos, 
civitates ipsas, populosque futuros. Quam sententiam M. Tullius 
in libris de Legibus eleganter, ut omnia, dicit bis verbis : « Nec 
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tantum mali est peccare principes (quanquam -est magnùm per 
seipsum malum), quantum illud quod permulti etiam imitatores 
principum existunt. Nam licet videre, si vclis replicare memo
riam temporum, qualescunque summi civitatis viri fuerint, talem 
civitatem fuisse. Qurecunque imitatio moruni in principibus exti
terit, eamdem in populo secuturam. » ldque baud paulo est verius 
quam quod Platoni nostro placet, qui musicorum cantibus ait 
mutatis, mutari civitatum status. Ego autem, nobilium vita victu
que mutato, mores mutari civitatum puto. Quo perniciosius de 
republica merentur vitiosi principes, quod non solum vitia con• 
cipiunt ipsi, sed ea infundunt in civitatem; neque solum obsunt 
quod illi ipsi corrumpuntur, sed ètiam quod corrumpunt, ·plus
que EXEIIPLO quam peccato nocent. Quamobrem omneis homines, 
qui aliis prresunt, quibusque ').110! •1:' !-.ttntpdft1T11t ~l -r~aaœ IUl"TIÀe, 
optimos esse velim, mi Antiquari, et lui simillimos : brevi certe 
fieret ut cuncti mortales beatam vitam agerent; fugarentur e ter
ris, summo omnium consensu," scelera et vitia omnia, et, ut ait 
Ovidius, « rraudesque, dolique, Insidireque, et vis, et amor scele
ratus habendi », atque horum in locum subirent virtutes sanctis
simai, probitas et, ut idem ait, « verum, rectumque fidesque ». 
Sed perpauci sunt relate nostra boni viri. Quo fit ut tanto magis 
tecum esse, técum vivere semper velim, quem virum optimum 
integerrimumque cognovi et sermone quotidiano, qui viiam ho
minis facile patefacit, nam quod a Solone dictum feront, o!oç o · 
6!oç, totoü-ro; ~l. o Myo;, ~l ofo; o À6yo;, -ro111ü-r111 xœi œt 1tpd;E1;, et re 
ipsa. 

Merito igitur Galeacius primo, deinde Lodovicus, illustrissimi 
Mediolani duces, faciebant te plurimi; merito etiam in ista urbe 
omnes uno ore efferunt te in cœlum laudibus. Puderet me, optime 
Antiquari, privatim ad te de te haie scribere; sed -eai sunt epis
tolai mere,. quai in fronté librorum cura nostra excusorum prœ
ponuntur, ut, etsi ad privatum aliquem scribi ,·identur, publice 
tamen scrihantur legendai doctis omnibus, in quorum manus per
venerint. Quare velim mihi ignoscas, Antiquari humanissim6. si 
hoc meo testimonio, quod scio esse verissimum, de sanctissimis 
moribus luis, de integerrima vita, de somma probitate, de summa 
virtute tua, cupio Antiquarium meum cognosci non solum a 
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sludiosissimo queque .hujus œlatis, sed el a posleris, quandiu 
scripta haie· noslra legenlur, habebunturque in manibus lilterato
rum una cum Plutarchi Moralibus ; praiterea tantam inter nos 
amiciliam intercedere, ut tribus aut quatuor paribus amicorum, 
qum anliquilas celebrat, Anliquarii et Aldi mutua benevolentia 
et summa amicitia, quartum quintumve par adjungatur. Libuit 
hic subjungere hendecasyllabos, quos, cum veni ad le Mediola
num, lusisti ex temporc, prro summo gaudio advenlus noslri, ut 
faciant el hi fidem mului amoris nostri. 

Aldus vcnil en, Aldus ecce vcnil 1 
noslrum aiocipul, occipolquc nœlrom, 
mel, sal, lac quoquc, corculumquc solos, 
Graiœ allcra, cl allcra Latiuos 
qui apprcndcudo manu rcduxil omncis 
in vcrum modo limitcm, superbos 
,·iclorcs superaos Olympiorum. 
Nunc, o nunc juvcucs ubique in Urbc 
flores spargitc ! Vere namque primo 
.lidos vcnil en, Aldus ecce vcnil 1 

Sed jam Indicem eorum quai hisce Plutarchi opusculis habentur 
lege, ac vale. Venetiis, mense martio, M.D.IX: 

IEPONrMor AAEANM>Or Tbr MOTTEO:E. 

a,,.,,,, -rC wv vofov IlÀouT«p;:.ov Èou,,, x.or.ii.ov-rwv 

,t TL Êv 11ÀuaC<i> or.i.a6:inrou -ro yivo;, 

. où nÀ!CaT11v Â.Àg<t> ;:.a.pLv oi.3iii.,v; Ôç y, nor.ÀCfLnOu'V 

~ov3' llpor.tli ~w-nv W'l;0!.11' TO!.Îli ae.À(aL, 

T0!.Î/i -.rpl.v àtnoÀÀUfLiY~aLV ùno ;:.povou, W/i tJ'JYEÀE~!X.li 

AYrrot fLUÀLX."~ 'InnoÀUTOLO fLÉ'.À'rl • 

où 8efLLTOV nx.potili àtyvwii.ovor.ç 1lfL'", a.na.t111i; 

èu8ivT0!.1i x.or.x.C11i; ax.1inaw oqiÀofLi'V'rlli• 

AIUIHTPIOI: AOl'KAI: O. KPHI: TOII: I:IlO'l'AAIOII: Er IIPATTEIN. 

Â.).80;, o a~p ni; l).).11vC8oi; qiwv-r.i;, fL'1lT' novou fL'1lT' 801.r.iY'rl; 

qiwra.ii.evoç, TOV ~UX,Llf.OY TOVTOV nÀOÜTOY -ïiii.tv igwpfiaor.-ro, TOV IlÀou-
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TŒ-PJ.OV 31Jl.a.811. "Oa<i> 3à YI lf'J.'n T,jL[Ci>TÉpa. TOÛ aw!'-IJ.TOÇ xa.l -rwv 

lo,miJv &:,;iinwv, TOaovr<i> x.a.l ...ac. ~; ljiu:x,ii; ~v r.Epl To aw11-a. • x.a.l 

o IlÀOVTa.p:x,o; iipa. r.lJ.VTOÇ r.a.v3111'-ou r.ÀOUTOU ,;oÀÀij> T'l'-'~Epo;, œTE 

3-n ~p•JC1W ljiux.,x.wv à.ya.8wv. TC; yclr.p, Ei. l'-'n r.a.nùw; à.va.Ca81JTO;, .._.;,., 

Illou-:iip:x,ou TIJ.UT1JV '1)8,û;v ~C~Àov 3ul8<:,v, oùx. œv o16i; TE ylvo,TO 

3ua,3a.,l"ovCa.v l'-È" x.a.l à.8EO't1JTIJ. fE!JîEW, EÙaÉ~ua.v 3è nipEiv, ~ç 3' 

à.3ol.EtrJ_ Ca.; à.r.i;i. ,a8a.,·, r.oÀÀwv x.a.x.wv a.i.-.Ca.; 0Ùtr7JÇ i Ilpo; 3à TO~TO,; 

r.w; l'-àv telo,ç x_piia8:u 3Ei, r.w; 3i lx.8po?;, x.œl u,;' a.:J-rwv wte~da8œ, 

r.wç !XV T,; ix_o,, r.ep,mv ÉX.!Xtr".OU TWV GU)'ypot!'-!'-!XTCl>V .._.;,., WfÉÀUotV 

r.a.pEl'-fœCvovTa. 3,œ-rpC~m. "oa...,; ow div ~C~Àov ir,ro3É3ux.E Totvniv, ...« 
".OÜ ~Cou lf.V!'-IJ.TIJ. 8œpaa)Jwç r.OV"C'O'!;OpeCTCi>. KÉX."C'1J".ot' yclr.p EvaÉ~uotv 

~ r.pà; 8,oùç, r.Ca...,v 3à r.pàç q;Clou;, r.Epl 3à TOV IXÀÀOV ~(ov Ev4u

.,_ Cotv' f'Àotv8pwr.Ca.v I Îl'-,;upCa.v' Ev-nÂua.v' iyx.p!XTUIJ.V' 0!'-lÀCotv Eviip-

1'-0a".OV, à.4eu3à; ,Mo;, Eva...ii8uœv, iv ~ouÀoti'; Tii:x_oç, x.otl.lCaniv iv 
ff:i'; ,;pi~m r.poa.Cpmv, iv Tij> x.otÀij> ~ TEÀmoupy6v. To,a.vni; l'-È" 
ow -ii~,w81JT& 3wpEii;, Â.l3ou J.Op1JyoûvTOi;, -ii!'-Wv TE 3,op8ow"C'Ci>V. T[U· 
TEpov 3' œv &t1J TOV -ii!'-ÉTEpov lf.lX!'-IJ."C'OV ,ùyvo!'-OVCl>Ç à.r.o3É~ota8ot,, l'-"n 3' 

à~totul.C~uv, El T, r.ou ypiil'-1'-ot 3ua...pœl'-l'-Évov 11 ixÀÀo T, To,oÜ"C'ov Yl!'-iç 

r.otpa3pot!'-EV I OVlf. ÔV Ë!'-,;o3wv OvctÈ TOÎI; !'-7lr.Ci> 1)Ci>V'YÎÇ YEutrot!'-ÉVO,ç ÉÀÀ1l• 

v,x.ij;. Ilol.l.ol l'-àv œ,;ECpwi; lx_ov~eç ~ç r.Epl To ~,op8oüv f'Ào~ovCot; 11, 
~ÉÀT,ov EL?;EÎV, TotÀœ,,;wpCotç, x.otl TOÛ yvw8, aa.mv 0t.!'-'11J!'-0VOÛVTEI;, 

ôl.wç TE aotol 3ox.,îv Ëf,Él'-Evo,, l'-'YIXÀ~ T?) fCi>V~ ÀotpuyyC~ouaw • 

« O~EÎIJ. 0t.VTl ~a.pdotç ·i·ri61J • r.oti'!, ?;otÎE TOV - lf.otT!Xpot".OV, 3,€t6otP"-a.' 

yàr:p YI ~C~loç 'rlV i~eîvoç Ï,;E".ÉTpotr.TO x.otTotax.euiaa., Toi'; f'Àol.6yo,ç 

oÀotrJ_Epii TE x.a.l à.nv3Eat. » 'H!'-EÎ; 3à à,;l TOÎ; i.vT,ypoéfo,ç otç ivE...v

X,OftEV oikwç wp8oypotf711flJ.jLEV "C'OU"C'OUIJl -roùç ...v,;ouç, Wtr".E x.a.l ".OV 

Mw!'-OV otVTOV ivTa.û8ot l'-1l3'èv œv ÈJ.UV TÉÀEOV 1'-W1'-"11aota8a.,, ix.-rà; TWV 

l'-1l3Evoç à.~Cwv l6you, EL T,ç l'-"n f'Àa.1;Ex_81Jµ.6vw;, Jr.n' ,ùx.pmî yvw11-~ 
x.otl aotfEi' x.p(vuv i8û .. o,. Tà. YEl'-"n" 0t.V7Jx.Éa...w; 3ut8a.pjLÉva., l'-1l3àv 

TOÀjL7!trotVTEÇ ~ot,vOTOjLEÎV -ii!'-'îç, lf.lJ.TotÀd,.-OjLEV ÛjLÎV TOi'; !JOfOÎ; 3,6-

ftEVIJ. 8epotr.dotç ...UJ. tiv. "'Eppwa8E. 
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U AVRIL 1'109 

.... 1 ... • ' 

:. ~ë.•-11.1.;J.'1::'J... 7:~F~:./4':J',:"'J. -:1. 
, , .. 

i'..A7(ù &'E~'?'X:1-:J-~·,~. "//j'./J'I. 

· 1 ·~v tiÀ~«61j'tOV. 

To mvatyiat 'tpuiç. 

To 1tœup ijfJ,Ci>v. 
T~v &ÔÀoylatv njç 'tpat'ltlt 1jÇ, 

1tpO 'tOÜ y16<J«a8at&. 
T~v l"'tci -rd 11uaata8œ& f.ÔX.''·~ffllltV. 
T œ tv 't<°i> lC71tr.p&vii> ii86fJ,1Vat, 

xœl llvat'}'&Vwaxo,uv~. 

T œ lv 'tij Or.lat Àf.&'toupylœ •. 
T « i.v 'tw f'&xpw ti1to8r.l1rJC1>, 

To l"îlltÀUVE& -li 4ux.~ fJ,OU, 

To lÀi.1ja6v I" 6 8,ôç Xllt'tœ 'tO 
id"rœ lÀEoç aou. 

T ô 6 xœ'to&xwv lv ~0118d« 
'tOÜ CJ4lcrtou •. 

[Au Terso du dernier f.] ·o -:z~::·,•,; 
'• . ·..,:1.,,,,, /."J.: ~1.l./_'.'j':J; ;_•, 

'l.,)~i·t,=· ~'l./'l-
1
::x; ;, 1.J.i.i.~:.:·,·1,; ;, i1. :~·-'J~~:1:rr,;. -:·(, z·~-:0·.1 1)::;'..,.~-;·r,--:-~. 

l.'l.~ J:11.Î.<•~/-'lJJ'..'I :.;):'J~;, é~; i'..'J'..'rf,•1 <:>'f·~.).E'..'l..'I. 7r..1·.J7';V~ '7;.J'I /'J_
1
:,,'l."/.--:·f,,:Y. 

• •• ' • ' .... • ' 1 /-... • • 

i'.'l.'.. -;•;;·:.r1'I -:r•J'I ·/2"-:1-:1.z7(,)'/ é7-:',:"//"j'l.-:'.J . .:~ ,._/J -;rJ 7:'l..2~·1 IJ~t.,J},!,';',' ~-,,.J'..i'.(•1·1 

:, --,'-,,,. :·).,. r; 0
, (j'·' :._, - ',-•1-r ;•_,., -·· ~1-r -•i--.60 :. ,--~•1.r· r:.,,,,, 

;,J,:,..,,t.•-:~ r,, IJ .J)I ;,(•) :;_,.Jh( 1)J,t •• J. :;_,..:;. •• (•) /.;,.,J ••,-: ,:_/1,t•:•.J) ),,r,.JJJ-

" ; . ,. . .. 
:J,'.Z; 7';'J /.,'J

1
":,,~r.;'J ·r.:J,(•J'I 1:1,'7';·; /(~';-;'.;'J, /'.l.".';'j"'.:<•>, 7:':,'J7"J./.'.,'j~'..J";l•J ~•1•1Z7t•J~ 

:1.1,'l'.1; ~-;-;.:.:"1).•,r;'J.., ~,)'. 

Petit in-8° de t6 tT. non chiffrés, divisés en .& cahiers de .& tT. chacun, 
signés œ, 1111; a, 611 ; y, yu ; ~. ~11. li y a 27 lignes à la page pleine. L'exem
plaire de ce livre qui a servi à faire la présente description est le seul 
connu. 

Bibliothèque royale de Munich, P. Gr. 4. Relié avec le n• suivant. 
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11. IAI 1509 

35. "Ex8taiç 1tœpœ,vt't&>tlj Ày0t'ltlj'tf)Ü 

ô,advou, 1tpdç 'loua"t&v&œvov 

'tdv xœa~«. lj-r,ç 1tœp' 

0..ÀljO&, ~À&Ù 

ivo(-L«ti-w 

07..1.8.,.,. 

Opusculum Agapeti diaconi : 
de officio regis : ad Iustinia

num Caesarem. 

95 

[!u Y" du l. 12, après le mot TL>,oè.] E-runcu&,i iva-r(otLç oùx. e.wo11-Cov 

l<t>plç, ~otpœ ~ctJ_otp(ot X.otÀÀLÉp"(1l -rw lx. ~u8dfLV1)Ç. E-ru -rw œ~o 'rijç 

lPLffltÎ y,vv,i<ff.<t>Ç, J.LÀLO<f'rW ·~f.ffotx.OGLO<f'rW f.'IV/X.'r(t). M71voç fLO!.lov, 
lv81.u'r71. . 

[Au ,,,. du(. 22.] Imprcssum Venetiis non sine Priuilegio apud 
Zacharii. Calliergem Rhelymnensem. Anno. M.D.IX. Maii Luce 
Vndecima. 

Petit in-8° de 22 ff. non chiffrés, divisés en 5 cahiers. Le premier ea
'bier, de 2 ff. seulement, comprend le titre et un avis AD LECTOREK par un 
anonyme. Le second (de 4 ff. sign., «, 1111) et le troisième (de 6 ff. sign. p, 
pu, Pm) contiennent le texte grec, qui commence (f. 3 ro) par cet intitulé : 
EK8El:U:, KEcl>AAAION IlAPAINETIKON, EXEAI.U:8EIEA IlAPA ArAIIH

TOr à!AKONor, THE AnOTATHE Tor 8Eor MEr.AAHE EKKAHEIAE ON 

H AKPOETIXIE, 04E IlOE EXEI. T(j) 8110-rci-r111, xœl 1ôa181~-r111 pœa1l.1T ,fiµli\v 

'Iov~[v1]œv(j), 'Ayœ,n1-roç 6 ll.cix1~ç a,cixovoç. Le quatrième (de 4 ff. sign. a, 
a2) el le cinquième cahier (de 6 ff. sign. b, bu, bm) sont remplis par la 
traduction latine, qui commence (f. t3 ro) par l'intitulé suivant : Expo-
1itio capitum admbnitoriorom edita extëpore ab Agapeio Diacono ,anc
tilrimae Dei magnae ecclaiae. quorum apex lilterariw ricpote habet. 
25 lignes à la page pleine pow le texte, et 27-28 pour la traduction. Livre 
d'une insigne rareté. Vendu 5 sh. 6 d. Pinelli; tO sh. Heber. 

Bibliothèque royale de Munich, P. Gr. 4. Relié avec le n° précédent. 
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23 AOUT 1509 

36. 

[Au recto du dernier f.) Tà -:.rt.pàv wpo16y,ov ivi-rl~Lç ÈvTUr.w8Èv, r.Épr,.ç 

t0."tl?EV ri8"1l ~ 8iw. ixvùwp.rt.GL p.iv, x.upov Lrt.X.W~OIJ 8~r.Ev-rfo•J, 't'O'J 

ix. 't'OV ÀÉX.01J. r.ovw 8È, ltrt.L 8i~LOT"t)TL, ~rt.x_rt.pfo•J 't'OV X.rt.ÀÀLÉpyou, 't'OÜ 

Ëx. ~u8vp.v"tli;. 1 ·m -rw i:i.à ~ç Ëvaipx.ou otx.ovop.Crt.ç 't'OÜ x.upfou 'll~V 

L"t)GOV XPLGTOÜ, X.LÀLOGTW, 'r.EV't'rt.X.O(f°LOG't'w, Êvvi-rw. p."tlvàç rt.ùyov/ffOIJ, 

x.y'. 1~ rt.l 't'OV't'O oùx. iùvop.fo•J x_wpli;, 't'WV voaipL~Op.ÉV<i>V rvix.ot, 't'01jç 

,-QVOIJÇ 't'WV r.port.8À"t)!f0CVT<i>V. ·i; -:t•,1 -:~-:_;;.:;._, ,1, /.J.-;-;t_ -:;,.~•:1 ;_,1_,_j_,;)j_;. 

A. [ oc J. ~. r. 8. i. t .,. . e. , . x.. 1. I'-· v. ç. o. r.. p. ç. -r. u. ip. x.. ~. (1). .. 'ltrt.v-roc 

EL'7L -ri-rpi8Lot1 'ltÀ"'iv 't'O\Î ,\ , ovTOç 8uoc8fou 1 • x.rt.l -rov w, -rpLottfou. 

In-8° de t 92 ff. non chiffrés, divisés en 25 c.ahiers de 8 ff. chacun, à 
l'exception du premier, qui n'en a que 2, et du dernier, qui n"en a que 6. 
Le verso du dernier f. est blanc. On remarque dans ce line, ainsi que 
dans les deux précédents, l'absence de la marque de Callergi. Cette édition 
de l'Horologium est d'une insigne rareté; marquée 6 liv. tO sh., fine , 
copy, in the original venetian binding, with the portrait and bool.-plate 
of Pirckheimer, sous le n• t 7955, dans le General Catalogue de Qua
ritch (Londres, {874). 

Bibliothèque de M. le prince' G. Maurocordato. 

Au f. 2 (r° et Yo) se trouve la curieuse préface suivante. 

ZAXAPIA:E O KA..\AIEPrH:E TOI:E AIIANTAXO"r OP80â0:E:OI:E 
XPI:ETIANOI:E EAEO:E IIAPA 8EO"r KAI EIPHNH IlAH8rN8EIH. 

Ol r.pà 'll[LWV ott8foLp.OL f.V XpLGT<Ï> x.rt.l r.tpL'lto8"tl-roL ii8i1ipol 't'ot!JT"t)Ç 

ixp~ip.tVOL ~i; TÉ)'._V"flÇ' ... èt. ELÇ 't'-rjV yprt.p.p.otTLX.-rjV GIJVT!ÀOVV't'ot E't'U'ltù>

art.V't'O (Ëpyov r.ocv-rài; È'ltrt.ivou a.~Lov, -rwv yèt.p e>:'ltotawv otÜ't'-r, ir.L(f't'"t)f,LWV 

1. J'ai cru inutile de reproduire le reste du titre, qui occupo deux pages, le mot 
'Opo>.oy1ov indiquant suffisamment la nature du livre ici décrit. 

2. Ce avcio1ov n"est cn réalité qu'un p.ovcia1ov, c'est-à-dire un cahier de deux fT. 
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x.p11r.Cç Ï!m x.od p~ot} • &.114 -ra -rat 1ro,11-r,x.œ x.otl TIX ,i.i; -niv l~w fLÀo

ao11Cœv, 8at6v ,rw; x.otl ot~ -rotç x.oti..w; x_pw11-ivo,ç, w; oi.v,u11-œ-r, 8d<t>, 

,t; '")V l11w lotuTOÙÇ -rpÉ~otVTlÇ x.otl ·eaCàtv fLÀOG'Of!otv. • Eyà, 3, -rat 

'rOLotÎÎTot X.otTœ -ro r.otpov Éœaotç, 8EC~ -r,vl i1r,,rvoCqc" x.œl )'V"'~~ 8aoa,~v 

-r1v~v Jtv3pwv; -rœ ,i.ç -niv Jtx.oi..ou8Cœv TYaÇ ixyCoti; x.oti. x.œ8oi..1x.iii; TOii 

llioii ix.x.i..11aCœç Jtvqr.yx.«:cri -r, x.otl x_piiat(L" Év-runoijv -iip~œ11-11v, â. ol 

GOfOi. 3,3iGX-otio, x.œl 8a11y6po1 x..;,pux.,ç otÙ·nk, 8aoi..oyucli,ç .ira «(Lot x.otL 

flÀ~o,w;, ÏfL(LOIJG'WÇ É!LEÀ«t>311aotv • LV1 otÙ-ro; nop,~611-avo; -rœ r.poi; TO 
~iiv Jtvœyx.œ_îot, x.œl vp.~; G"JI 'rOUTO\Ç aùnopdv 'lrOL-/iaw, 3,' oi..Cyou -nvo; 
iœl TOÜ T'Jx_OVTOÇ GtVotÀCll(L0tTO;, wv x.œi. (LETœ 'lrOÀÀOÎÎ 3uan6p,a-rot ylvoLT1 

â.v V(Li'I. 'H mx.pœ yœp 0 TOÎÎ ylvouç 'rJ(LWV ~U(LfOpiX x.œi. r.oÀUTpor.oç œi.x_

(LotÂ.wG'Cot 11aii 1 -rou-rou ott-r,ov iylve-ro. · · 

Kotl où fLOVOV -iip~ri(L"IV, wi; atp11-rot1 V(Llv, œÀÀ~ x.œl TO .'Opoi..6y1ov 

i311 G'W &lij> (Llff T'ÎÎÇ ,;pOG"'IX.OUG"'tlÇ ix.-raUaœ; É'lrl(L&ÀaCœç, w!d 8a(Li

ÀLOV i8l11-11v x.œÀÂ.tmv x.oti. Jtpx_~v ~3(1ff11V -roii 1rpox.u(Livou (LOt !8i..ou, 

x.œl l-r, -roii-ro r.p6x_upov -rot; 8Éi..oua1v lx_uv. M,8' ô, 8,oii auvot,pO(LIVOu 

x.œl V!'-'Ï>V G'U'ltpyouv-rwv, '"lV Ilotpotià11-rtx..:iv, ff M11votî0t, TO Tl Tptci>-

3,ov x.otl TO füVTrJX.OG"Tœptov "t"Jr.WG'W • x.otl, ,rpo; TOIJTtn;, al Tt !).lo 
, 1 , " ,1: • , ' • ' ' • x_p11a111-ov x.ot, otvœyx.œîov oo,u 1111-tv u; ':"JJV otuT'flY r.poty114-ra otv. A,o, 

œi.3€a111-o, Jt3,>:11oi., ~otpotx.otÀw v11-i;, 11-.:i 11u8"' -r,; !otUTOVÇ X.otTa'X..Éflt> 

TOÎÎTO x.-i-Îia8~,, Jtu·· Jt11u8w; ,rœv-r,; ).ri.~e-r,, G'IJ'l<iJYO'J(L&VOt ~UT<t> X.atl 

'"lV 1rotpœ 8eoii x_6.p,v • 8,' 7l'I oti.-i-Cotv 1 aœ11w; yvc.,aaa8a. :iui..ÀÉ~otv-ra; 

yœp ix.,tvot "1l(L!î; & Jt1186vw; GtV1)ÂCUG'ot(LEV, où (Lipo; wv 1rpoünaqx.611-a8ot, 

or.ÀÀ~ -rœ 'lr'%VT0t TIJ'lrCUG'O(LIV • Éf' ot; T0tÎÎT0t 'l':Ot-/iG'otfflÇ auotpaG'T-/itJ&Ta 

x.œl otuwl ,ijy .'rJ(Li'I 8eëj). Xwpi.ç yœp Tii; Ô(LEffpotÇ ~0118dœç, 3uax_apii . 

'rJ(LÎV -rotiiTœ yav-/iaa-rot,. ·ALO 11-.:i ox.vaî-ra, Jtn' ott-r,01 yCv,afla TOÎÎ iyx.atl• 

VLG'(LOÎÎ -roii 8dou x.otl ~w11,p6pou x.-/inou Tii; ixyCœ; x.cd (L!yril11; TOii 8aoii 

ix.x.i..11alot;, îvot ol au>.orJ~ltJTotTOL '11('-WV x.or.l -rC11-10, lape?;, aunopCotv lx_~v

fli; TWV Jtvor.yx.otCwv, Gt1'0tff7'0t1JG'TCIJÇ avx_wv-rot, vnip 'rJ(LWY, ét~voiiv-reç 

x.or.l aùi..oyoiiv-ra; -ro r.œv-vt11-ov ovo!'-" -roii Ilot-rpo; x.oti -roii Tloii x.otl 

TOÜ iyCou IIVl'J(LotC'OÇ, 'YW x.œl Jtai. X.otl ,i.; -rov; cc\wvot; TWY oti.cuvwv. 

or.11--/iv. 

illl.lOGRAPHIF. RELLl!~IQDF., 7 

• 
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1512 

37. Ep<,>~~~« 'tOÜ 'J.i',l(SOÀc,>pi.. 

DEpl 4"Ca>fLD.c.,V p-tlf'«'rCl>V. 
Ilipl oX"'ifL«"MfJ.OÜ 't<Î>Y 1.J6w»v ix 'tOfj -,_a.ÀxoVÔ6Àou. 

T~ itl-t«p'tOY 'tOÜ y«tij' Tttpl O'UV't«Eic.>ç. . 

Ilipl i"(XÀt-nxwv. 

lv<Ï>fL«l fJ.OY6a-nx_ot ix 8,œ~6pc.>v TCOl"'l't<Î>Y. 

Erotemata Chrysolorœ. 
De anomalis uerbis. 
De formatione tempo,"Um ex libro Clialcondylœ. 
Quartus Gazœ de Constructione. 
De Encliticis. · 
Sententiat monostichi ex uanjs poeti,. 
(A la fin.] Venetijs in œdib. Aldi 11.0.xu. 

In-8° de 296 pages. Ancre aldine sur le titre. 
Bibliothèque nationale de Paris, X•+ 2s, A, Réserve. 
Page 2, on lit la préface suivante. 

ALDUS C.-ESARI ARAGONIO S. P. D. 

Manuel Chrysoloras, qui, primu·s Juniorum, reportavit in Jta
liam litteras grmcas easque ipsas Florentim multos, ~t aiunt, an
nos professus est, rudimenta grammatices grœcm lingum et docte 
et breviter composita edidit. Ea nos, hortatll Marci Musnri Cre
tensis, viri doctissi~i, qui nunc publicc profitetur Venetiis, fre
quenti semper ac gravi auditorio, litteras grœcas, imprimenda 
curavimus. Tum alia quaedam addidimus non -inutilia iis qu.i 
grmcc discere concupiscunt. Qûamobrem meas esse parteis duxi, 
pro mea erga familiam Aragoniam ac in te prmcipue benevolen
tia, si illa sub tuo nomine publicarem excusa typis nostris, mu
nerique ad te mitterem, ut ipsis legendis ediscendisque proficias 
plurimum grœcis litteris, quarum es studiosissimus; quando sic 
jam latinis profecisti, nondum annos natus duodecim, ut et car
mine et prosa oratione quod legis intelligas. Incumbe igitur, mi 

• 



SEIZIÈME SIÈCLE. 99 

Cresar, incumbe, ut cœpisti, bonis lilteris. Disce omneis, qure re
gios pueros decent, virtutes. Nam non dubito, cum ante annos 
animumque geras curamque virilem, qiiin dignissimus futurus 
sis domo tua illustrissima. Quandoquidem etsi 

1l«tipa1 y«p 'rOI 1t1Xi6aç &p.oto1 1t1Rp\ mÀO'fflX11 
ot 1rl.ioY1ç xixxlo11c, 1rixtipo1 Bt n 1t1Rpoc clipdo11c, 

ut Homerus ait, tamen ea est indoles, id ingenium, ea modestia, 
ii mores tui in hac tua. tenerrima relate ut non modo Patris simi
lis,. optimi Regis, sed vel eo melior, id quod paucis admodum 
datum est, futurus videare. Yale. 

SEPTEMBRE t513 

38. AAE!ANAPOY A4'POAlllFJ»: Ell': TA TOilIKA 

APil':TOTEAO~, YIIOMNHMATA. 

ALEXANDRI APHRODISIEI IN TOPICA 
ARISTOTELIS·, COMMENTARII. 

[~ge 281.J Twv ti.i; ~ TO'lnlf.œ ~p,a:roTÛ..Ovi; Ùffl>1'-V'11f14TWV T&Àoi;. 

'E~cu&,, 8' ivn·C~<n ,;otpœ Tati; r.apl Tov "A>.8'lv X'À,o~i r.tv-rocxo

<no~cp -rp,GXot,3ax.i-r<i> à.no 'riji; 8,oyovCoti; iv,ot•JT<j), i~ wv Il Movaovpo; 

tvÀot~wi; .~l 8,11x.p,~fL€v<a>; i1n1vcup8watv à.vTiypi~. - AJ,lCD 
EFGHIKLMNO PQRS. Omnes qoaterniones, prreter: S ternionem. 
VENETUI IN AEDIBVS ALDI, ET ANDREAB SOCERI. IIEl!IBE SEPTEMIIRI. 11.D.Xll;I. 

ln-folio de 2 ff .. non chiffrés, pages 3 à 28t, et t f. non chiffré pour 
l'ancre, qui figure aussi sur le titre. 48 lignes à la page pleine. Édition 
recherchée etpeucommune. Vend. 3 liv. t7 sh. Pinelli; 42 fr. maroquin 
rouge, de Cotte; 30 fr. maroquin rouge, en t8H; 36 fr. 50, Mac-Carthy. 

Bien qu'imprimé en t5t3, ce livre ne parut qu'en t5U, pour les motifs 
indiqués par Alde dans la préface, sous (orme d'épitre dédicatoire au prince 
Albert cle Carpi, qui se trouve en tète du livre et porte la date du t 5 fé
vrier t5u; Voici ce qu'on y lit : « Differebam edere Alexandri Aphrodisiei 
« in Topica !ristotelis eommentarios, superiore anno excusas cura nostra, 
« e~QCl;lgs ~ jn .ea ips,. 'fl)[)ica ~ 11Cripserat CQQlrueatJrios FrJncis-

.'i 
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« eus Victorius Bergi,nias, · j>hilosoplms et medieus qu.am doctissiinus; in 
« quibùs et stylo et _doctrina eertare videl,atur eum eo ipso Alexandro et 

· 11 cœteris Grrecis, ·qui vel Pfatonem vel Aristotelem doetissime interpretati 
,, sunt, ut una eum Alexandri commentariis publicarentur. Quod opus _ad· 
« circiter quinquaginta quaterniones excreverat, sed fortuna lot labores et 
11 tam doctas lucubrationes invidit nobis ; nam paucis ant.e diebus quam 
« hrec ad te scriberem, domus, quam ille habitabat, tam repentirio cele
(( rique incendio tota absumpta est ut et ii quos dixi commentarii et tota 
« ejus bibliothèca- optimorum plena librorum utriusque linguie miserabili: 
11 ter arserint~ in quibus erant et in totum Platonem tot anootatiooes ùt 
« jam pro justis haberi oommeotariis possent; erant et in Galenum et eœ
« teros medioos alire, ex quibus non mium sed· mulla eonfici volumioa 
11 potuissent. 11 

Bibliothèque nationale de Paris, R non porté, Réserve. 

SEPTEIIBBE tâ15 

39. AIIANTA TA TOT IlAATilNOl:. 

OMNIA PLATONIS OPERA. 

· [A la p. -159 de la seconde partie.] 'Eva-rC~ai:v_ ÉMcMhi notp« -roîç n,pl 

-:ov "Â.l.3ov, r.otl.ot,otç -r,a, x.otl àt~,onCç-o,ç >U:;(p"'lfLiilov àtv-t-,yfiipo,ç. 

x_,i,OG"Tc'j> n,v-r«.x.oa,oa-rij> -rp,ax.ot,3ur.ahc,> àtno Tijç 8,oyovCota iv,otUTéj>. 

Kot8' &v loA.'(NHE MEAIKEn: 0 AArPENTIOr KotÀoii not-rpoç x.otÀOÇ uloç, Tijç 

. bpota 3'1J -•>tatl notvTO>tpotTOp,>t~ç àtpx_u~-rtCota . àt~u.,8,lç iv. ~l'-"!J, 
·Aiwv fLETWVOfL~ 3l>totTOç. ci> nit; o X.fMTWWfLOÇ ÀWJt; !v3pta, yuvot,
·>t,;, nott3,ç, y€poVT&ç ~fov nol.u,Tij >totl nœnot avv,ux_ov-r~, -ràtyot86.. 

:i;œv-raç yàep il.n~oua,v ot•JTOV, °ELP'rJvono,ov fllv, >totl noÀifLWV olç vw 
inotVTot niJpnoÀaî-rot, >totTot~Efff11Pot, ~; 3' àt:>:ri8w~ç nru3,Cota >totl 

TWV l).).-,iv,>t.Wv loywv ·«votX.otm~ itotl ~; fllv LTotÀCot; V~IJ"1)Ç 

>f.ot0l IJTotlJLot~O'JIJ"1)Ç Lot-rpov otÜTijç ~È Tijç l).).6.80;, nœlot, >f.otTot3,3ouÀw

l"'V'1l'• à~au8&p«i>ti!V, >totl ÔÀwç Toii ~fou TWY àtv8pcunwv_ ,ù,pyÉT1lV 
la,a8œ, >totl 3,op8tJ>Tfiv. -· f 2abcdefghiklmnopqrstuxyz aa 

lib cè dd ee tT gg hh ii. ABCDEFGHIKLMNOPQRSTVXYZ AA 
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BB CC DD EE. Omnes quaterniones prreter 2 & ii & EE duernio
nes. VENETDS IN .t:om. Ai.or, n ANDREA: socERr MENSE sEPTEMBRJ. 11,,u.xrn_. . . 

ln-folio divisé en deux pai;ties, dônt Ja première se_ compose de t 6 ff. 
liminaires non chiffrés (le t 6• est blanc), 502 pages chiffrées et t f. blanc; 
la seconde, de 439 pp.' chiffrées et t p. non chiffrée pour l'ancre aldine,, 
qui figure aussi sur le titre. 48 lignes à la p. pleine. L'épître d'Alde à 
Léon X occupe les ff. 2 (r" el V°) et 3 (r"). Au f. 3 (Yo) se trouve l'index 
librorum Plt4tmi1. FF. 4 et 5: l'Hymne de Marc Musurus à Platon. F. 6: 
mvœe -riilv 11>.cl-rwvoç 61czl6ywv. Enfin les autres ff. non chiffrés sont remplis 
par IDcl-rwvoç ~loç xcz-rci Aczip-r1ov ~1oyiv11. 

Cette première édition dé Platon est considérée, à juste titre, comme 
l'une des plus importantes productions des presses aldines. Elle esl due 
aux soins· réunis de Marc Musurus et d'Alde. Les exemplaires n'en sont pas 
très i=ares, mais, comme ils sont fort recherchés, ils. ont une valeur assez 
élevée, surtout lorsqu'ils sont grands de marges et bien conservés. Vend. 
en maroquin, t t 9 fr. Gaignat ; 425 fr. très bel exemplaire, Firmin ])idot ; 
249 fr. Larcher; t32 fr. 2• calai. Qualremère; t7 liv. 6 sh. ~ d. ancienne 
reliure a,ec ornements, Dent; t6 liv. Heber. Ce dernier amateur avait 
réuni jusqu'à 8 exemplaires de ce livre. Les deux plus bea~x, après celui• 
qui provenait de Dent, ont été payés t3 et U livres. Un exemplaire non 
r_ogné et revêtu d'une riche reliure en maroquin par John Clarke, s'est 

,vendu jusqu'à 50 liv. sterl. Williams. Marqué t2 liv. t2 sh., fi.ne copy, 
blue morocco extra with border, in golJ 011 the sida, gilt edge,, by Bra-

. del, sous le n° t 7930; dans le General Catalogue de Quaritch (Londres, 
t874). Vendu 455 fr. A. F.-Didot (en t879); 299 fr. exempl. avec té
moins, Renard (en t88t). Les exelJlplaires inférieurs se vendent iO0 à 
t20 fr., quelquefois moins encore. On connaît deux exemplaires de ce livre 
précieux imprimés surdLIN, dont l'un fut ach1;llé 55 liv. chez Askew par 
le Dr. _Hunter, qui le légua au Museum de Glascow; et l'autre, oh man
quent 9 feuillets dans la vie de Platon, appartient à la bibliothèque de 
West~ter-Abbey. 

Biblioihèque nationale de Paris, R 8, Réserve. 

ALDI Pli MANUTII AD LEONEM X, PONTIFICEM MAXUIU.l\'I, 
PRO REPUBLICA CHRISTIANA 

PROQUE RE LITTERARIA SUPPLICATIO. · 

Est velus proverbium, beatissime Pater, languescere et alia mem
bra cum caput doleat. Verissimum id quidem in regris corporibus, 
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sed molto verius in moribus summorum virorum et principum, 
qui . capot sunt populorum ; nam Ionga experientia compertum 
est qualescunque principes fuerint talem civitatem • futuram; 
qurecunque imitalio morum in principibus extiterit, eamdem 
in populo secµturam. Quamohrem cum .primum creatus es 
Pontifex Maximus, tantam ceperunt voluptatem christiani om
nes ut dicerent, prredicarent, affirmarent alter alteri cessatura 
hrevi mala omnia quibus opprimimur, futura bona qure sreeulo 
aureo fuisse commemorant , quandoquidem principem , pasto- ' 
rem, patrem nacti sumos qualem expectahamus, quo nobis 
miserrimis bis temporibus maxime opus erat. Audivi ipse meis 
auribus, illis ipsis diebus, ubicunque fui, omneis hrec eadem 
uno ore dicere et prredicare : nec vana fides; mulla enim sont 
qure, ut tantre hominum expectationi respondeas, promittunt. 
Prinium est quam optime semper et sanctissime anteacta vita 
tua a teneris osque ad Pontificatum. Secundum, familia Me
dicum clarissima , altrix semper magnorum virorum. Â&&voç 

xœpœi:rr,p 21.œ1;la1J11.:ç lv 6po.oiç '&6)..éi>v 1av!a&œ,. Hinc , ut taceam 
cmteros, ortus est pater ille tous Laurentius, vir optimus, ac 
tanta prudentia, ut non solum pacis patrire, se~ et totius ltaliœ 
autor fuerit, quamdiu vixit. _Qui utinam et nunc viveret; bella 
enim, quibus, paulo post ejus mortem, cœpit ardere et nunc 
maxime ardet ltalia, ardet et tota tere Europa propter ltaliam, 
vel nunquam fuissent , vel accensa , statim , ut quamplurimi 
opinantur, heros ille, gr8\'is pietate, gravis . et meritis , sua 
prudentia extinxisset , quemadmodum srepe ab illo factum me
minimus. 0 ter, quater damnosam, o semper dolendam, sem
per deflendam mortem ! Sed ad h~c omnia una consolatio est 
quod sicut paulo post mortem patris lui tanta incendia belli 
exorta sont, sic te illius filio, creato Pontifice Maximo, brevi, tua 
opera, tuo unius studio, penitus extinguentur. Tertium est retas 
tua ; non enim sine nomine Divum factum est ut tu, nondum 
annum agens . trigesimum octavum, Pontifex Maximus crearere, 
posthabitis tot magnis patribus, tot somma veneratione dignis 
senibus. !}uoniam enim composituro res christianre religionis et 
correcturo mores hominum, qui ubique terrarum sont,· Ionga 
-yita opus erat, te eum fore Deus voluit; juvenem integerrima vita 



SEIZIÈME SIÈCLE. 103 

-et nroribus oniatissimum, qui omnia laceres longa die, nnllis 
succumbendo laboribus, nullis vigiliis. 

Oil XP¾ 1rariwx1ov 1<:&111 ~ov>.'l!ip&pov &:vi3p01, 
ir, >.0101 -t' l1n-t1-tpctip01't011o xai\ -t&aa01 11.&11-"11>-1. 

Additur et illud quod maximi faciendum est tantum terrarum, 
-tantum maris, tot varios populos ante vel RoJDanis illis rerum 
dominis, nedum nobis incognitos inveniri œlate nostra, el subjici 
chrislianis regibus, ita ·ut te reclore romanre ecelesire sperandum 
sil unum (uturum ovile sub uno pastore, eodemque optimo el 
pientissimo. Qùapropler nµnquam satis laudari polest Emma
nuel, rex Lusitanire invictissimus, qui inultos jam annos nun
quam desinit validissima classe novas terras, nova regna dis
quirere, « viclorque beatos Per populos dat jura, viamque affectai 
Olympo ». Solvens enim Olyssippohe, ac prreteriens circulum 
Canèri, ,Equinocliique et Capricorni proxime Antarcticum, tum 
verlens cursum, rursus circulum Capricorni ~quinoctiique· tran-. 
siens, totam Africam, ac bonam letius Asire parlem circuiit, iti
nere _ad cènlies ac quadragies-et amplius millia passuum, devenit
que in locum aromatum quam ditissimum, Callicutium appella
lum, atque inde nuper, ad dexteram relicla Taprobane, insularum 
maxima, devenil ad urbem nomine Malacen, populosissimamque 
ac ditissimam, et plenam mercium, eamque difficillimo prrelio 
victor tandem expugnavit. At illi, cognitis sacris nostris, visis 
christianorum ·moribus, certatim baptizanlur. 0 felicissimum 
regem, o heroem semper mirandum, colendum, extollendum in 
cœlum laudibus et nobis et posteris sreculorum omnium ! Atque 
utinam - creteri christianorum reges idem facerent, nec inter se 
crudeliter bella gerendo, seipsos ac potins miseros populos absu

·merent. « Quicquid delirant reges, plectuntur Achivi: » Nam 
paucis annis omnes homines ubique terrarum Deum verum co
gnoscerent, m JxsUM Deum Optimum Maximum coristanter cred~, 
rent, eumque solum supplices adorarent. Sed cognoscent,. credent, 
adorabunt, te Pontifice. Cum enim tu Pater amare inter se filios 
tuos, nednm projicere tela manu coegeris, afflictisque populis 
succurreris restituta pace, curabis debellandos christiani nominis 
acerrimos inimicos, curabis homines, uhicunque terrarum inco-
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gniti laleanl, disquirendos, ad eosque subactos milles aposlolos 
tuos ad prredicandum illis evangelium, ut sacris romame ecclesire 
instiluti, soli Deo noslro ~erviant. En potes jam. ab Indis inci
perc; potes ab aliis populis, quos in Occano occidenl?li Hispani 
superioribus annis invenere.. Nec minor gloria servatur tibi, 
beatissime Pater, instaurandis bonis litteris, suppeditando opti
mos quosque _lihi:os studiosis et qui nunc sunt et qui post aliis 
crunt in annis, propagandis bonis arlihus et disciplinis. Tentarunt 
hoc olim plurimi ex veteribus et Grreci, ét Latini, et barbari; et 
quia mirum in modum profuere, conseculi sunt ex e3: re gloriam 
sempiternam : :tentarunt et nonnulli ex juniorihus non solum pri
vati ac mediocris fodunre homines, sed el pontifices maximi, 
imperatores, reges, atque alii illustres ; cl, ut taceam creteros, 
nonne plurimum juvit rem litterariam Nicolaus V, pontifex maxi
mus '! nonne èt parens tuus "Laurentius'! qui, si diutius vixissenl, 
mulla essent in manihus qure non habentur, tum qure habentur 
.facta· fuissent eorum cura longe meliora. Dehes tu igitur illius · 
magnus successor, hujus dignus filius, quod efficere illi morte 
prrevenli non potuerunt, perficere. Ego autem jamdiu hoc saxum 
volvo ; qua in re mihi quidem videor esse aner Sisyphus, quod 
nondum illud volvendo perduxerim in apicem montis, aliis 
autem, iisque eruditis, Hercules! quod nullis cedens malis, nul
lis succumbens laborihus, jam plus unus ipsc juverim rem lit
terariam, quam simul omnes, quotquot fuere multis sreculis,. ita 
me amant de tantis lahorihus, ut nunc coram; nunc accuratis 
litteris laudando ohtundant. Scd non ego credulus illis; nullum 
enim adhuc dedi lihrum in quo mihi satisfecerim : nam tanla 
erga bonas litteras bcnevolentia cstmea, ut emendatissimos simul 
et pulcherrimos esse cupiam lihros quos emittam in maous stu
diosorum. Quamohrem quotièscunque, vel mea vel eorum incuria• 
qui mecum corrigcndis libris incumhunt, aliquo in libro quam
vis parvus error committitur, elsi « opere in magno fas est ohrc~ 
pere somnum » (non enim unius diei lahor hic noster, scd mul
torum annorum, atque interim nec mora, nec requies), sic tamen 
doleo ut, si possem, mutarem singula errata nummo aureo. 

Damus igitur nunc, Beatissime Pater, qurecunque ~xtant Plato
nis opera, idque suh tuo nomine felicissimo. Quod oheam quoque 
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causam fccimus, quia cum Marsilius FicillJ.Is, domus ture alumnus~ 
Platonis opera latina a se facta Laurentio, parenti tuo, dicaverit,. 
quod sic foverit semper doctissimos quosque ulriusque lingure, ut 
Florentia et esset et _haberetur, vivente Laurenlio, Atheme alterœ. 
Nos quoque tibi jllius filio, eidemque Pontifici Maximo, tum decori 
!;!l p11Bsidio expectato hujus retatis eruditorum, ejusdem autoris 
lib~os, eosque grrecos atque" atticos, qualeis ipse composuit, me
rito dedicare voluimus. Simulque ea in re morem gessimus qui
busdam aniicis nostris, amantissimis · bonarum litterarum, qui, 
etsi id mea sponte eram facturus, tamen emice me monuerunt ut 
nulli magis divini hominis lucubrationes quam tibi, summo divi
narum rerum antistiti, nuncuparentur, sperantes eam rem aca
demire, quam tot annos parturimus, mirum in modum profutu
ram, ut scilicet nos foveas, provinciamque banc nostram, maximi 
cujusque principis favore ac auxilio dignissimam, amplectaris, 
ac potins eam ipsam academiam, sempiternum honum hominibus, 
tu, Pontifex Maxime, in urbe Roma cure~ instituendam, quorum 
unus ac prrecipuus est Musurus Cretensis, magno vir judicio, 
magna doctrina, qui hos Platonis libros 'accurate recognovit, cum 
antiquissimis conferens · exemplaribus, ut· una mecum, quod 
semper facit, multum adjumenti afferret el Grrec~s el nostris 
hominibus. Quapropter non minus qnam nos pacem desiderat, 
reque ac nos. et ipse ut tuo sumptu, tuis opibus fiat academia 
rogat, id quod ex ejus docta et eleganti ac gravi e~egia grrece 
composita, qure statim post latinum indicem librorum Platonis 
sëquit~r, facile est cognoscere. Gratissimum prreterea ft.iturum tibi 
Platonem hune nostrum nobis persuademus, cum · aliis plurimis 
tum etiam quia cum II!Ullis jam sreculis in multa dissectus 
membra vagaretur, nunc illis in unum c_orpus diligenter collectis, 
integer habetur cura nostra, idqu~ per ordines quaternarios 
novem, quemadmodum invita Platonis Diogènes taertius, Thra
s:llum secutus, memorire prodidit. Sed de Platone hactenus. Tu 
modo, Beatissime 'Pater, qui JEsu Cmusn DEI OPT1111 Munu locum 
tenes, cuique commissa est cura populorum, curabis pro viribus, 
qure tua est :probitas, tua prudentia, tua pietas, PACEll, quam so
lam moriturus COR1srus tanquam testameùto reliquit hominibus, 
habendam passim christianis tui_s, qui nunc inter se; eheu I bella 
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gerentes crudelissima, validas christianorum vireis infesto ferro 
absumunt, quo graves Turcœ melius perirent. 
· Curabis, inquam, tu, communis omnium Pater, somma tua 
autoritate sanguinolentos filios tuos componendos, hœc iterum 
atque iterum repetens « neu, juvenes, neu tanta animis assuescite 
bella. Projicc tela manu, populos meus. » Atque interim non 
minus quam nos speramus, quod et grœce el latine sis apprime 
doctus, favebis nobis tamdiu, ac tanlum pro re litteraria Iabo
rantibus. Nam etsi maximum videmur attulisse adjumentum 
utriusque linguœ studiosis, tamen tanto majus allaturi sumos, te 
amplexante provinciam nostram, quanto major est Aldo Lio X, 
PoNTIFEX M.uorns. 

M. MOl'~O).•por. 

f>da IlÀ.œ"C'wY, tuvonot3i 8aoî; X.Cid, 3otCfLOGLV -i\pwç 

notatN3C~ l'-'YŒACf> Z7lvl -,.otpa!moiuvo,;, 
" t ' • ' • t '\'\ l\o " I'\ tXPfLŒ: x.ot"C' o•Jpœvov ,vpw «&11.11.~oowv O't'& nw11.wv 

x.dvo; ilf n~véj> 3Cqip<i> Ètpa(6fLavo;, 
'it-, l!. - ,p 8 '\ 1 • • , 

U O ~rf. YIJY X.Clt'r/X07j ,L M7;Cl>Y x.opov 0'JplltYLCIJYWY 

i; ya.v lj,vx_otp•J<Ïlv atp,aC~ mipuywv, 
1 '\ .!.'I' 1\o - ~ 1 1 • x.œ, A~f.'J "C'OOE "C'f.!J"/..O;, u awx.p«TLX.7JY ootpl(J"C'!JY 

«fLtpl; lx.u x.otl triiç x.a3v~ yiva8lot fptvo~ • 
., ' J , ' , , • ' , <f> EV, X.O!Jf',!)"C'f.X,V7JÇ OX."C'W -,."C'V"/..Clt; Ü'JA'Jf',-,.OLO 

,,. •'l-1 !!'\ t I \> ac; LOLWY a,-x.wv otpx.t"C'IJ1;0V -,.potnCowv 

3,CfLot~ X.otpnotÂCfLw;, unœ'r7jY a,liaaaLY Jtn6'poL; 

3otL3i>.lwv "C'71Y ntp x.l,CofL'" «niœvÉœ. 

T«; 3' «p ½attC"IIÇ fLOYOtpiyyiot; it,-ropiua,v 
' '8 • , • , .. , 

ct'J"C'O lY 0tX.pOT0t'r7l; CltY"C'Lllt X.lVUi-Y/Jt; ' 

'1l atpiot; IÎt~~!)U(Jllt -,.11)..L!'-?eAœ"(XTOLO X.&AtU8ou 

irupu &votyx.otC~' -rott 3i ~,11tof',f.YCltL 
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ljLip<i> &.l'-1'-' f 1iyu x.ineo; ovp0tvlou •. 

<j> .M aù lj,v-J,i; 'P'~Lv &.ip6opov, ov3' «.l'-evrivoü 

O'X.1)VEU; onu,,.ivou 8EC~0tÇ œi-o)..)..ujLiv,iv 1 

!no-r, 8LO)'l'IICdV -.;6)..w ovp0tvoyd-rov0t fW'rldV 

x.•d~uç, otaL l'lÀU nm«. 31x.0t10IJW1l 

-ii8à x.« i wvo11-C11 x.oupo-rp6ipo;, où8' œn' lx.,CvQu 
, L , ~ " '"> VOO'!p LV 11,?;ETp0t?;E'r"JV 11.0'TIO; 00'0'1 ?;otAL'II 

0ti.8«:,ç x.otl va11-111,ç, T(; tx.0tO'T2. X.I l'-ù8ol.oyeuoL 

00'0'0t 8101:veu«JTOIÇ Tixia3' M8ou ail.Ca, i 

Ta.ç ye. À0t~ «.!pCX.010 -.;6).w ~0taLÀ,it80t w0t11iwv, 

oaa«,ç 0Ùp0tv68ev 8i.px.eTott 1)ÉÀIOÇ 1 

Pwl'-1l" É-.;T«.ÀO!pOV 1 yœC11; x.piTo; 0tUv l-,_ou110tv 1 

. 11; 8Là. 11-aaaotT(11; 8G11-~pLç ll.1aa611-avo;, 

x.0Cp0tvoç !ffltpCW'I no-ràtf'-W", x.apot'r"l!p6poç ,Ia,v 

~0tp ntot(vcov ~)..œx.o; AÙaov(,i;. 

'E).Oti>v 8' ov l:tx.el.Cdv olo6!ppOvot x.aifh TGpotvvov 

Wl'-O!pri.yov l:x.uÀÀ,i; Àeuyotl.€,i; -rp6!ptl'-Ov, 

u~pL11ti)V 11-ouaécov Ai.ovu11Lov, «.ÀÀa. ye. 3~uç 

<j> -r68' b11-otov i.8dv ~ot !'-Œ.T1l" ir.68uç, 

«-fLfOTtpov 0'0!pC11; Tl npofLOV x.œl no,fLW0t Àœwv 

b1rn6ao, EÙ~v· '110tL&TŒ.01JlllV oÀ,iv • 

Aatupd.3,iv ipœTiiç «11Àwpav-r(8o; «.11-rip0t na.Tp,i; 

ÀotfL~pov 1 «.Tœp Me3Cx.wv ''rldV. OV0!'-0tll-r0T!Î.TCOV 

T11 M86ov, HÀOV Ëpvoç I œu8otl.A; t œy À0tOX.otpnov 1 

-ro 1"plv 'Icoiw,iv, vw 81 ip' «.nupea(cov 

y«l«W'I iatriiv0t AE0NT1, x.pi-rtaTO'i 'Ol.ufL'l:OU 

x.l.u8oüx,ov; Tof.i veül'-' cl>; ALoç i~6fL180t • 

r.iç ÔV œvot~ aÉ~IUt )'OUVOIJ!'-E'IOÇ, où3é TIÇ atvT<j> 

'rOÀfL' ·dx.,imoux,wv «.VTLflPL~lfLIVO!.L . 

ei.~à.ç 3' 9À~168œ,,,.o-. œvœx.-ropov, ,ù&,jç ipotaT«.Ç 

aeto, IlÀMCtW, noÀÀo~ ~10tL iv l'-'ra.po,;, 

' ' .. , . ~· . . 7-ot'IITO ot&; atpa-:et?; fLEfL1lA0Totç, "JO o:xpLaT0t; 
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-rapr.vo~i; x.œl r.,Vlml11i; Z'rlvo; ir.,7..8ovCou,. 

r.iv~8av ~ûi; liÙ-roi; 1'-ITEr.i11-4œ-ro, ~œl aipC,n x.~(pu, 

-r,11--/iav:rœ 8,80,kx.œl ~).uol.~œ yipœ. 

"E~ox,œ 8' œi r.apl x.~p, f'ÀEÎ 8uo, 01'0Y (ÙY œip' ip~i; 

'Eni3o; oùx. Ëvœ -rwv ot r.aÀofE,;Oœ -:«v~v, 

Ï>w~îo, rpriux.oC TE X.iltÀOUfLEYO,, otÀÀœ r.àr.À«.Loî; ' 

A.-r8(8o; ~ Ir.iip1"rl; ILX.EÀOY 1111-,8io,li • 

A«.t1x.0tpÉwv "(EVE~; ip,x.u8ioli bpov ~v 

x.or.l -rp,r.poawr.oipœvoü; ovvo11-' É"J..OY1'«. 8eoü, 

Ô; ,,: Ë-r, 'i'IJ~OY aov-r«. r.attilp at't'E ipO.lr«.TOY IJLOY 

trfapyo11-1vo; r.Epl ~"11. aTÉp~av àtr.o x.pœ8C'rl~, . 

x.œ( 11-0, a-rE?voi; ô3oü r.po; œx.a.d8a. 11-oüaœv œyou(i'rj; 

8at~av &:p,yvw-rwli 11-owo; i~unii~Evo;. · 

T~v 8_' Ë-rEpov -rp,r.l.a.îa~ x.eda,uvov EÙE1.C~à, 

x.or.l r.l.or.,;Oi~-rœ -rpuiJv X.Epal aoipotîli XœpC-rwv, 

BE!'-~Li3'rlv -iipwœ, r.«.ti!p 3à auvCGTOpat r.iv-rwv 

~X.EV otr.opp-li-rwv OvotTa. TOü81 11-É"f«-Ç' 
r.iiv-r«. ol È~or.u~~v !'-EÀEà"ll!'-IZ.T«. r.opipupo~-ro; 

lL - • , IT • 8 .... w11-ou 1 «.v«.r.'i'IJGGCl>V T 'rl1'0p EYEP EV 011.ÔV • 
K l,t t , 1,, , , , T 

aîvo, o"I) a EG'°OYTEi; cx:y,Y"l)aoua,v Eli wr.«. 

r.«.-rpo;, ·Ô 8' ot~«.aCwç 3i~a-ra.,. X).lœ au 'lj;Ep, 

~ 8il'-'li, «x.piv-rou 8pi~or., r.080/i • « îl.a.8~, l.i~«-li, 

~ r.ii-rEp, c1 r.ô~œv; l'l.œ8, GIZ.Î/i àtyil.a.,li • 

3ix.vuao 8' EIJ!'-EYiw; 8wpov TO r.~p Âl.3oli GtfLU!'-WY, 

8E4'rl:t"«t1i ËpCip<i>v ypœr.-rov f.Y otpvœx.Ca,,. 

r.poippwv ao, r.pol'rla,, 810-rpEipii; • œù-rœp «p.o,~11v 

~a8' E\JEP"fEG'l'rlli fi-ru X.!ÎVO/i otv1)p 1 

oùx_ tvœ ol x.puaov TE x.œl œpyupov I où3' îva. r.i11-4~i; 

tf1.1-ÀEC'rlY ~'rlyÉwv l.iipvœx.œ r.op,upiwv • 

œ).');9 ÎY 1 ~r.o~fo~li !'-0tÀEpov r.üp "otl.?-or.poastÀÀOIJ 

"Ap'rlOli 1 -rc'j> vüv r.iiv_-r' or.11-œ8uvo11-Ev«. 

oÀÀu-rœ,. oùx. ot!ui; wi; EÙyœviœ,i; iv ii:poupor.,; 
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nœna. nliw Âu8pou, ,rœnœ iliw V!X.1JWY j 

lla.C3wv 3' oÎ.!'-">)'YI" x.a.l thil.VTipwv OÀOÀU)'YIY 

cj'>x.-r,aa ·,ÛY kux.Â~lf, ·<j>x:i'L~! 3' _'Av-r,~~:nii;. 

cl»Ào~ 3' OÀOY) TE(J-iV?l -ra 8uiiv otx.oui; 't'! noÀLTWY 

3a.p3i~ù,.11-oyepwv T1 ci.ypovOfLWY X«.(J-iTou; • 
8aawv 3' a.i "Hq>a.,a-roi; Éq>~CaotTO, 'i'~ii-r' «.Àa.'lri~É, 

~ip~a.poi;, ov IJTOP)'Y!V où3' ÎÀf."tl~V l-,..wv. · 

lla.liaov·, a.vllt~ "f..lX.Pf'-"tlY Îl'-lj)lJÀLOY, lv8ao aoîa,v . . 

ulœa,v ,i.p-riY"tlY x.otl. ,;,ÀÔT"t)u, 1rinp, 

~ITÀL°' -iiv irf.Tot)'tiW "Ap"tlç ~OÀU~f.Y~È;Èç a.v-rpov· 

cI,aa l.C8oLi; q>pi~a.ç ?rfilf'a. x.a.-rwpux_ia,v: • 

'Al.).« àu I'-'" (J-Ox_Àota,v ci.vib.u11Ôv, 113~ l.oyo,o 
3tî~OY i.3tîv 8afou ).a.-rpLIJLY Œp't'EfJ-Éat 

EÎ.p-rlY"t)Y 1 noÀux.a.im-ov, É~povat, ~<rrpÙo3wpov, 

ai.p-lrniv: x.6afL<t> 1ra.nl no&uvOTIX.T"t)Y. 

AÙ-r!lp ~p,8(J-,i,8in~ç l'lr,npota.lj,ov &nor.na.i; 
. Toupx.oyavciiv œvof'-OLç l8vf.cnv a.i.vol.uif.wv, 

ot, :;:8ova. 3ou~a.YT!Ç 'Ax_a.,taci., yljy fUfLIX.Œ!JL 

va.val 3L&t.'lr~pa.a.v yiiv Ïç 'l"tl-m,yé11v, 
~ai;yl.otV ·œnUÀO~V'L"EÇ 3o~Àt,OY f.'lr1 a.Ùx_iYL &fiaùv· . 

«f'-fl-'", œt!J'rWauv 3' 0~0114 sumx.ou. · 
1AÀÀ« aù · 3-n npOTtpoç· Ttli~ov ~q>Ca,v a.i.-i.~v ol.i8pov, 

ni(J-lj,a.ç ti.ç 'AaC"t)ç 11-upCa. q>lil.a.1ri3ov, 

x_a.b.to&wp-/ix.wv KEÀT~WV &oiip,v 'EvU6> 

înnouç "tYTOÎN'rwv 1rpwoa,v ai.3o(J-ÉYOUÇ • 

a.i.8wvc.>v fJ-!TÉ'lmTa. awana.l.ov l&voç ·1~-/ipwv 1 

. x.a.l f-Lll.a.v 'El.~f.T("l)ç ?rt~O(J-ix_o,o ·viq>oç, 

rap(J-«.YWY ~f. q>il.œyya.ç œndpova.ç ŒV3poy,yœv-rwv, 
TOÎÇ 3, iil Bpamvwv l.a.ov ti.p"lltq>Cl.wv • 

nM"l)Ç 3'· 'I-ra.À(~ç oa' ŒMlJa.TO l.a(lj,a.va. 'lrOT(J-OV 

où3È 3,appa.Ca&,i' 8°oupa.1nv œ~l.98p6c,,v. 

"Allo, f'-È"' "-rpa.q>ap-n; 3o~,x_œç ~1Îtf-L!Tp1l!J«.VTtç 
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àt-rpœ,n-rovç, «v' op-n lf.otl 3,œ f1-&aa61,wv, 

l(,otL nO'C'otfLWV 3,ot~<XVTIÇ «il lf.tli3ov-rot pit8r~ 1 

8va11-ivi,aa, ylvovç ll.7Îpot ipipo"v ÏfLOü, 

8wp'1l):8ÉVTtt; OjLW avv Ilotfoa,v otylf.vÀOTQ~fjL; 

TOtt; 8otfLŒ Toupll.«.Cl>V 0tÎf1-0tTL 3&UOfLÉVOLt;. 

Av-rœp X.LÀLO'lot'Jt; B&VÉTCl>V «loç «px_,11-,Mv-rwv 

• ovlœ11,o;, Wlf.UŒÀOLt; bbria, fL~VŒfLIVOÇ, 

x.œl vÉtç '11mœvwv fl-Eîotx.ii-ru;, o-~pE(rLV Ia«L, 

otî ll.Opuip~ la-rwv iv-roç lx_oua, v,ipwv, 

,i.,6ùç éç 'EÀÀ1JtmOV1'0V {~Èp x.otpx_iia,œ 8i aipÉwv 

a.lèv ~Lpfoflw 111'0tVpoç «À&~,lf.otX.Oç) 

bp11-ia6wv • ~V yœp TE noÀu B~œv-r,3, np~ 

VOaTLfLOV àta-rpi~ iplrroç il,u6,p,'1lt;, 

otùTiiv ~IY 8liaauott; IX.fLIJtL!'-IJtlf.Î:TOLO 3pœx.ov-.oç 

auv-rp(~ott; X.EflltÀ1JV " -r«.AÀ.ot 3i,. -roto fLÉÀ"f, 

pEt' otÀotnor.3vœ yivOLVTO • ÀWJt; OTL 6iipaoç &,(pot; 

rpdux.oç o 3oul,,q,; vi.iv x.otTotTpux_of'-IVOt;, 

ètpx_GÛ,iç «pEtiit;, îv' ilau&,pov ~fLGtp (3'1jTotL, 

fLV'r!CJEU\ · O~(r)V ~OY &V30fLUX.Cl>t;"• 
AÙTœp ,~d X.TECVCl>IJLV «Mnopœt; ~ -,çé:pœv '1-.t~v 

ip,uyov-rott; x.pot-rtpJ r' i~&ÀMCl>CJL ~,~, 

otÙtiifLotp ao:i 8,otç in~v,x.,ov Üf1-VOV ètd3wv 

x.otl fLEîiiÀ.71ç x_r,.Cp,aw tîvtx.E u11-11-ovC'1l;, 

œv3p1XISL VLlf.YjTotlt; CJTEipotV,,,Opot X.par.«.T1 Ï):OUISLV 

'Aa€3oç ~ELiit; -,çlov-rov «.-,çup€a,ov, 

Tovpx.rwv &.ip,voç <rt pU7lcpav,'1JV T~ x.ac.l OÀ~ov 1 

• Ï~'lX.OVTotf.ti)Ç ÔV GW{Àt~t X,f)OWÇ, 

x_,pal ·-rpo~œ,oux_o,ç 3Lor.3«mmu ètv3potx.iç • ol 3' œù, 

alf.UÀOx_otpEtt; ~«.Tp,it; fLV1lCJl114''110L IJfETÉp,it; 1 

11-illjiov"C'Gr.\ lf.ot6' o3ov n«LY,OVot, x.otl ~pul,v onÀOLÇ 

opx_iiaovTotL OÀqt 'fJX.f «yotÀÀO!l.J'IIOL. 
Kotl m, .3~ 'IÇOT& yœtotv at'l;'' oi.ipa.vov 1ùpùo8u11.v 



SEIZIEME SIÈCLE. 

m-rJG'&'t'<U 'Aa-rpœCou ,;pi~œ A(x.'1) 8uy«'r'rlp, 

l'-?)x.iT, jl,'11YCouaœ ~f>O't'O" · i-xtl. oùx. i-:r' àtl,-rpôv, 
àtU' Ënœ, zpuaoijv "J.âtv yivoç ii11-ipCwv, 

GE.!O 8&!'-lOT&IJQV't'GÇ ÔÀ~ z'>ov!' X.atl jL&'t'' OÀt8pov 

8uaa&~WV, O\m)t; 'J.0tVff.J.Oij 11ptjLfrJ;. 

Kœl -ror. tùv at8a yivo,'t'O, 1'-œlni11-œa, wv 3à 'ffatÀœ"ï'.iv 
'EUYJvwv, c1 'vœ(, œpx.,110v ot1,oiuvo,ç • 

.:\. "' . , '\ , . , uatplJIJ',IOY o Ex.œ-ro,o ~"'otypu1Wov; unOf1fr0tÇ, 

3wpo~ l'-6').fo·aC1>V x.otl yipiiaai 8e.wv • 
~œv-ro3œnouç -r,, 11:i-rap, ~wœy,Cpœç -ii['lv 'Ax.œ,wv, 

-ii8à r.o').uimapiwv uliœç 'Eimip((l)y, 

r.pwOYJ~œç x.1,l.11-irri f pevciv an,3,viœç iGOlwv! 

l'-'1l't'& flJ'flt;, f'-Yl't'' ovv œt11-œ-roç ,ùyivioç, · 

lv Peul'-~ u.~vœaaov, E'lnl1'n)G'0tÇ acpCa,v œvSprxç 

ot ~oucr, lô;<a>v ~w,;-vpov è,,yuyfu>v • 

vœCœa,y ~• àt1rivau8s ~o).uax.«p811-o,o xu30,11-oü 

N'tl'Ci3œv 11:pOJ.o«Ti; y,,-rovÉoV't'«. 36t1-0Y • 
-rij\ 3' 'uat3'tll'-UYlt; ovo11-' El'11 x.u3,or.v,Cp,iç 

~'rlÀCf> -rêji. 1"po't'ip1lt;, 'Îiv ,r04r' Ê.'(~ 1"16t401'-'11Y, 
x.oupo,i; .IY<pu€tacr,v Ê"J.,G'1'0C,fl-Î:~V 0otpC~wy 

't'OUÇ r' «Y«l'-'l'-'mG'lf.WV wv ,;œpo~· GtÙTol tcrcv. 
'A""' • ,,1, "' ,,.,. " ' "' " ' , , A.A '1) r" 0'1) OAWA!, G'U O "flV x.at,V"flV 0tYot<p'1)V~Ç, 

ÏY8eY &p' 61JjLat8C'r)ç -m.,paoi; àtv«m11-a11oi;, 
. . 

~œ,oij at7"o a"J.w8iipot;, àt11œr.ÀYJ,;u p,œÀ<lt 7"0ÀÀwv 

lj,uzor.ç -ii~8lwY 1)«->TOt; œ&'1J~(ov. 
'Ey Pw11-11 3, X&V otti8,ç 0tV"fl~'1)G'U0tV 'A6iivœ,, 

àtv-rC 't'O' -'1l,aaoü eu11-~p,v œ11-u4i:i,1.vœ,. 
Totij-rœ -ro, ix.-ri'>.iaotn, x.lfo;, 7"i-r,p, oùpœv611-,ix,; 

iazœ-r,~i; ~u 11-fof' l,; •r.,.1.p~lwv. 

IloCœ yœp 'J.O't'& yÀwtl'aœ 't'E.~Y, ~o1'ov m11-ot <p'1ll'-'1JV 
Yi œyop'l'j't'Œ.WV Yi x.otl œo,8o"J.ÔÀ<llv 

' ... ' , ' , 3' \ '' oux. œ.v &fUl'-Y'11Ç&.~V .i œ:,,.œµ~<f&,, J T ! rl,L<IIY 
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TrJÀEf«Vii TOL'rJÇ np-/i~,oç «yÀotf'rJV; 

TotÜTot TEOÜ ymTijpot; °«oC3,fLOV '1)8è: r.ponœ,rn<aN 

nivTot; in' «v8pwr.oui; OVYO/Ltlt 8Y)XotV, œvœ~ •. 

Tw'I 8i aê:Oev r.pOTÉpwv ~i~,i; -x.otx.~ «px,up-/iwv 

X.otx.x.Éx.UT', 11TE 3~ ni11r.otv «pU[LotVÉ<a>v 

x.d TE fLÀ'1j8owrwv «v3pox.TotGCot,; ŒÀeyuvott;, 

X.otl x.epoti:~011..ivo,i; iGTEa, Tepr.o:i,Év<i>v. » 

TOIA ~ r.otpfoél'-EVOt;, -::daui; tJ..Eu3ovTot notpOpfLÉ<a>v, 

8tta IlÀIXT<a>V, ir.iC ol nœTpLOV É~T,v i8oi; 

ii.p-/iV'rJV fLÀÉm, lx.ilti; Avaovoi; w8ÉfLEV .«t'rJ; 

~CfLfot -rotÀotûp,vov ~otp~otp6f<i>Vov "'Ap'rl, 

-ii3' 1EÀLX.<a>VLœ3wv. É.ÀÀ7)VLOV œÀaoi; OfÉ')..).uv 

~Muaa, f 1JTWV lip-r, X.U\Gx.OfLÉV<a>V. 

Notl fL11V EÙfLEyi8ou; afo fLOpfiît; Èx.npenÈi;_eI8o; 

x.otC 'i'f. 8eoîi; i.x.ii-r,v «8otvœ-ro,a, fU.;;,, 

x.otl yÈpotpo•~i; G>fLouç, ~ot8ux,ot,-r-/iev-ri -r,· X.OGfLOV 

r.otÀÀf.UX.OU x.opufiit; ir,etvoi; «yotaaœfLt'IOÇ, 

oti.3e.a8eCi; -r, aÉ~ot; noÀ,wv x.otl GEfLV11 "f.Éve,ot', 

où V'1JX.Oull'i'7la',, ai:Jv ùr.~~l'-oauvwv, 

nu8ot 8eÀ~LVO<j> X.'1jÀOVfLEYOt;. 0AÀÀœ TOL ~pot 

"""1)VÎ,v ié,nJ 8ewv iipfLot x.œ8,n-r«f'-'VŒL. 

iO JANVIER 15U · 

Nouum testamentum 
· grece & lati~e in academia 

. complutcnsi nouiter . 
impressum. 

[Soucription.] Ad perpetuam laud~m et gloriam dei_ & domini 
nostri iesu christi hoc sacrosanctum opus noui testamenti &. libri 



SEIZIÈME SIÈCLE. 113 

vite grecis latinisque characteribus nouiter impressum atque stu
diosissime emendatum : felici fine absolutü est in bac· preclaris
sima Coplutensi vniuersitale : de miidato & sumptibus Reueren
dissimi in christo patris & illustrissimi diii domini fratris Friîcisci 
Xinienez de Cisneros tituli sancte Balbine sancte Romane ecclie 
presbyteri cardinalis hispanie Archiepi toletani & Hispaniaij pri
matis ac regno~ castelle archicacellarij : induslria & solertia 
honorabilis viri Arnaldi guilielmi de Brocario artis impressorie 
magistri. Anno domini Millesimo quingentesimo decimo quarto. 
Mensis ianuarij die decimo. ' 

Ce volume faisant partie de Bible polyglotte dite de Ximenès, nous 
croyons utile de donner, d'après Brunet, la description des six volumes 
dont elle se compose. 

• Cette Polyglotte, exécutée par les ordres eL aux dépens du cardinal Xi
menès, dont elle a retenu le nom, est la première qui ait été publiée. Bien 
moins complète que les autres polyglottes, elle ne se recommande guère 
que par sa grande rareté, ce qui suffit cependant pour lui ,conserver une 
valeur cqnsidérable dans le commerce. Vendue 7t0 fr. maroquin rouge, 
La Vallière; 929 fr. maroquin rouge, Soubise; 63 liv. sterl. Willett; 
375 florins, Meerman; 500 fr. librairie De Bure; t6 liv. le duc de Sussex; 
760 fr. 5• vente Quatremère. · . 

« On connait trois exemplaires de ce livre imprimés sur VÉLIN, Celui de 
Pinelli a été acheté 485 liv. stcrl., en t789, par M. de Mao--Carthy, et re
vendu ta· t00 fr. après le décès de ce dernier; ensuite 525 livres chez Hib
bert; après avoir appartenu à M. Hall Standish, qui le légua au roi Louis
Philippe; il se trouve aujourd'hui dans la riche bibliothèque de lt. le duc 
d'Aumale [à Chantilly]. 

• Voici la description des six volumes. 
u ToH · PRDIER. 6 tT. de pièces préliminaires, non compris l'intitulé 

ainsi conçu: Vetu, tatamentü multiplici lingua nüc primo impre,sum, etc. 
Suit le texte, dont les (290) tT. ne sont pas chiffrés et qui finit avec le 
Deutéronome par le rêgistre des cahiers, suivi de 2 tT. d'errata. Dans les 
pièces préliminaires se trouve une épltre du pape Léon X, datée de Rome, 
22 mars t520. 

•• ToH DEUXIÈH, Depuis Josué jusqu'aux Paralipomènes, suivis de l'o
raison de Manassès en latin et du registre des cahiers; 256 tT. non chiffrés. 
En tête du .volume est un f. séparé qui contient l'intitul~ : Secüda pars 
Veteri, tutamenti, etc. et à la fin se trouvent 2 tT. d'errata . 

. « To-.s TROIS(ÈHE. Depuis Esdras jusqu'à l'Ecclésiastique, suivi du 

BlalOIIIIAP■U: ULÛIIIQDII, 8 
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registre; f 99 ff. non ehiffrés. Il y a au commencement 2 ff. séparés, y 
compris l'intitulé : Tertia par,, etc.; et à la fin f seul f. d'errata. 

« To11K QUATRIÈME. f5t7. Isaïe.- Les Machabées, sans registre (244ff. 
non chiffrés, signal. aiiij. - pp. 3 et 39 ff. non chiffrés, signal. A-Giii). 
Au commencement sont 2 ff. séparés, y compris l'intitulé : Quarta pars, 
etc., et à la fin 5 ff. qui contiennent une souscription et les errata . 

. « TOME CINQUIÈME. f5U. Commence par 4 ff. préliminaires, y com
pris l'intitulé : Nouum te,tamentum, etc. [voy. ci-dessus]. Suit tout le 
Nouveau· Testament, y compris l'Apocalypse, dont le dernier f. [ V"] contient 
une souscription [reproduite ci-dessus] encadrée dans une bordure (cette 
partie n'a pas de registre; elle est de 2f8 ff. non chiffrés, signal. A-MMv; 
la signature MM est de -8 ff., y compris i f. contenant des vers grecs [ re
produits plus loin] et des vers latins). Entre les signal. Q et R est un ca
hier de 6 ff. en grec, avec la signature a; et dont le sommaire de la pre
mière colonne est : 'A1toll1111-I« -roo rly!ou Ilrzu>.011 1:00 &1Coç6>.011. Viennent 
ensuite: {0 lnterpretationei hebretJrum nominum, etc. {0 ff. signal. a; 
2° Jntroductio qua breuilsima ad grecas litteras, 59 ff. signal. a-giii. 

, To11B smÈIIB. i5i5. Renferme : {0 un f. séparé, intitulé : Yocabula
rium hebraiC'!,m atque chaldaicü totius veteril teitamenti cü alij, trac
tatibus, etc. - 2° lnterpretatione, hebraicorum : chaldeorum. : greco
rumque nominum, etc., 24 ff. non chiffrés, signal. A-D. - 3° Nomina ... 
aliter scripta, etc., 2 ff. signal. E. - 4° Un index des noms latins, 8 ff. 
non chiffrés. - 5° lntroductiona arti, gramatice hebraice, i5 ff. chiffrés. 
- 6° Y ocabularium hebraicum totius veteris tedamenti, f 72 ff. chiffrés. 

« Ces diverses parties sont quelquefois placées dans un ordre différent de 
celui que nous indiquons. · 

« Une lettre du Dr. Adam Clarke au due de Sussex en date du 25 fé
vrier {824, insérée dans l;r deuxième partie de la Bibliotheca Susse.xiana 
(voy. PETTITGRBW), pag. {2 et suiv., constate que le titre et les 6 ff. préli
minaires du premier,volume de cette Polyglotte, ainsi que le f. du Nou
veau Testament (ou 5• vol.), qui contient la fin de l'épitre aux Hébreux el 
le commencement des Actes des Apôtres, ont été imprimés deux fois et avec 
des différences typographiques. Pour ne parler ici que du f. servant de 
frontispice au i •• volume, il diffère dans deux exeù'lplaires et par la bor
dure en bois qui l'entou~e, et par la disposition typographique du titre, le
quel n'.a que 6 lignes dans l'un, tandis que dans l'autre il en a 7, dont les 
deux- dernières sont ainsi : 

latina interpreta
tione. 

Dans l'exemplaire aux sept lignes, les armes du cardinal ~imenès, placées 
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au centre de la page, sont tirées en rouge; elles sont en noir dans l'exem
plaire aux six lignes. La dernière de ces six lignes est ainsi conçue : 

sua latina i~pretatioe 

• M. Clarke pense que les exemplaires aux six lignes sont plus rares 
que les autres. • 

Bibliothèque nationale de Paris, A 26 Résene. 

Voici les deux épigrammes qui se trouvent au f. 8 r" du cahier MM du 
Nouveau Testament : 

âHMHTPIOl' AO'X'KA TOl' KPHTOE. 

E\ 1rpœ~uç 6(notl «f)ET11 "C'E ~pO"C'OÙÇ f.Ç "OÂUfL1rOV, 

l.ç ~x.œpwv -,_wpov x.œl ~Cov o13Ev !yuv, 

àtp-,_llpEÙÇ :SLfLl~1)Ç 6doç ~û.u • lpyot yœp otù-roü 

1i3a ~L~ÀOÇ1 6v1)"C'OÎÇ !~lot 3wpot: "C'œ3a. 

NIKHTOl' TOl' ~AnTOl'. 

ZEÙç, ~dpwv x.pœv"C'wp 1rotv1mipTot"C'Oç oùpœvu.,vwv. 

,nœ3o; 11ç yœC11; 1rotTpC8oç d3e. 1r6vou;, 
;,.. .. , ' ' , ,, •• '\ ' '6 , "C'"1" .::OlfLEVU 'C' E'lrE"C'IAA IVotAL)'lC. (t> ot otVot"C'OLIJL 

~ ao,,C"tlV ~Cmv 6' 'EUœ3oç wpœv l-,_uv. 

Toü 3' otvœ x.118owr,iv x.otl f.Ç "rJ&ÀLOV x.ot"C'ot3uv"C'ot, 

x.aCV1)ç )'1lpœl.i11ç ÂotfL1rpœ "C'l81)l.a yi"l'rl. 

Z~11ç fL0l, ~~11Ç KpovC3ot x.a-,_otpl11!Lf.V1 6ujLéj>, 
"t~11ç àtv6pw,ro1ç1 TCfLll àtp-,_upEü. 

Etvax.ot aijç àtpa~ç VIÜIJI zguç • J3, 1rl1rpw-rot,, 

Î~UÇ ot6otvœ~V 8w11-ot"C'ot ~X.pO~LOÇ. 

Suivent trois pièces de vers latins en l"bonneur du cardinal Ximenès. 
En tête du volume, après le titre, on lit cette préface, qui est suivie de 

sa traduction latine. 

llPOE Ton ENTEl'EOMENOn. 

"Ivot I'-~ 6otu114-~ç, 6J imou3otta fj>LÂOÀoyg, fL113à IJ"f.iÇ 1rpôç Tllfœç àt11-

8w;, a\ iv [~J 1rotpo~ ~ç Nlœç â1ot&/ix.11ç ypœ1x.O"C'lmW11u l-rapO"C'p01rwç 
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~ iv ~, Ilet>.et,œç flt a-r,nx_atet fLO'Yet <ivau -rwv miaufL«.Tw'Y x.rd ":'(d'Y ":'o

vwv Î'Yff":'U1"Wfl.É'Yet Î~E3o&,i, ~povpyou 'Y&'YOfLCUfLE'Y ti)'Y ':'OÙ ~pri."(fLGt":'Ot; 
, , C - ' ' • C.Jl " ~1 ' ":'OU":'OU et\':' rx:I ~etlJL'Y UTet ":'ct ~p<Ï>fft EfL~Efet'Y !Jlliltl. • Efff\ 0& X.ac., 

":'OlctU'MJ. 

Toliç à.px_et,oTœ":'Out; ":'W'Y 'EUf,vwv x_wplt; "r[ o,]oU'l"wv iv ':'Oit; x_etpet

x.~pa, x.opu~ ypiipuv ai8,11iuvout; 11etip€1rnp6v ÎaTW ~ ~oÀÀwv 3ata0ct, 

fLGtpwp,wv, Hl yœp 31JÀOÎ ~ ipetnp<ï>t; ~etÀet,ri. T\'Yet xoùx. o>.Cyet TW'Y 

à.n,ypi1)W'Y, oiov KetÀÀLfL«.J.OU fllTj!'4Tet x.etl ":'œ ,:,~UÀÀ"lt; ,~, xœl 

m~etÀetLWfL&'Yet\ iv ~ IloÀu ).C8wv y>.uipœl fLO'YO\t; b>.wt; ypœf1.f1.0t11l 

iyxax_etpet"(fl.''YIXL, wa":'& ~ri.nwt; alvet, ~p631J>.ov ~0t~3C11Xwv ":'OtJTw'Y x.etl 

x.apetLWv wap8€11ut; iv ~ ~pw"t11 ixdv~ ~t; y~t; lU1Jnx.~ç ym

tnoupyCo.r, l'--:i Î~l'YE'YO"lfl.É'Yett;, fl.1iTE ~pot; bÀoX.À"lpO'Y ~, /Jt~t; ipw~t; 

TEÀUO":"'lT/Jt ~et'YTetx_68,v IJU'YT&":'ctXUCett;. 'E~"3~ B! ul ~iiaet'Y ~'Y Niet'Y 

A,et8f.X.1J'Y, ':'Où uflt MetT8œtov aùetyya>.Cou x.œl ~, ~pot; 'E~petCout;i~,

fffOÀ~t; 3ao'YTW'Y, lU11v,x.~ à.~' à.px_~, 3,etÀiX.T«t) w~ap ut wo ':'OÙ 

œyCou m1EUfL0t":'Ot; ix_p"lfLGtTC~ 11Uyyaypiip8et, ~ri.vTat; bf1.0Àoyoü11,v, l8o~a 

·x.œl Ylfl.Î'Y àepx_etCetv iv œ,j~ ~, etÙ~t; y>.w":"':"1lt; ~etÀctLO":"'lTot x.ctl l'-'Yat-

Àonpinuetv baCwt; 3,et":"'lpttv xœl ti1'Y ~C~).ov œvau bnwaow Ùet'"I.Cfffwv 

npo~xwv, à.px_etCwv ypetfci>v 8fx.1Jv, ix.3,36vet,, wt; I'-~ ipetvwi.c.av ~piiyi.c.et 

o~w, 3.;.. ":'O\ lapov ul eti3,11Cf1.1lt; fLEYetÀOf pOM"lt; ~).~pat; U":'' «ÀÀO

":'pCctt; etÙTêj> ~po11a~,~,~À'1lfl.''YGtt; x.etl viett; ipyetaCctt; «vuœ,vOTOfL~IJetL. 

Ilpot; 3! ":'OtJTOLt;, ai. T0tÀ1J8Èt; À&X.TioY ÎaTl, -il ":'WY m,aui.c.œTwY xœl ":'OYW'Y 

lv3uet TOît; blJO'Y3f,noff iv ':'Oit; lÀÀ"lv,x.ott; loyo,, Y'"fUfL'YetlJfl,&YOLt; où3iv 

~p011XOfLfl.0t i~,ipipouv <l'Y • >.iyw 3! ~pot; ti1'Y ail,x.p,~ TWY MYOfl.''YW'Y 

lwo,etv œvetipipwv • où I'-~ «.ÀÀ« I'-.;.. TLt; œ~opf.~ iv noc, ":'W'Y 1JUÀÀet~v 

-::pol11,x.u ":'O'Y ":'O'YO'Y iip0tpi.c.6~uv, &;~).~ fLO'YO'Y iv ":'ctÎt;. flÀUIJUÀÀœ~,ç 

).€~~11, x.apetCet ~pol11lp":'1,&,i • où fl.l'YTOL ":'O'YOt; ac.Ù~ 0.À"l'YLXOt; woÀet

~iaOw, «.ÀÀœ "(YWfLOY\OY ":'\ X.etl IJ"lfLEÎO'Y ùip' 0~ œn,u8uvo,T' œv b fLÀ0-

114~,. wa-ra I'-~ 3,etfLGtp-;-«.YU'Y ~OTÈ iv ~ ix.ipop, x.etl aùpu8f1.Cf TWY 
li~c.iw. 'Ev 3à ~, &px_etCctt; A,et8.;..x.-r,t; lÀÀ'rl'YLX.~ ix.36au 6n et~ fL&T«.• . 

ippeta,, .'7:«.Y":"'l ~ou, œ).).' où ~pw":'0'1:0L'r,":'Ot; IJU'Y':'et~,,. oùx. l8o~i Tl ix. ~t; 

X.Ol'Y~t; iv Têj> ypri.ipuv IJUY"l8dctt; ~ à.ipœ,pdv ~ ivetÀÀ«.~et\, 'E~ua-:i 3à où 
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-roi; r.0Àu(J.«8i1n fL6vov à.).).' Œ'lt'OtO'L x.«8oÀov TOtç r.Epi T11" «yL«v rp«

ip.;,.,, ax_o).ci~OVO'L O'VV't'EÀEÎV '11 ~(~Ào; OtÜ't"Yl 'lt'E!pLÀO't'CfL"tJ't'OtL, Êip' lx.ciO"t11 

't'WV ÀÉÇEWV '(p0tfLfLOt't'C3LOt pwfLOC.LX.dt X.Ot't'ar. O"t'OL):EÎOV Ê'lt'E't'É8"t), a. ·Êr.L3u-. 

X.VUEL 't"1JV !XfL!pO't"Épwv r.pàç 't'dtÇ l't'ip0tç X.Ot't'OtV't'LX.p•~ X.~LfLÉVOC.Ç Êr.ciÀÀ"t)ÀOV 

wyx.pLaLv, Ô'lt'w; où3Èv ~ r.pàç -rà aip-x.ÀÀEa80tL i~36aLfLOV -rot; fL«9-ri-rLwO'L 

x.od fL"l'lt'W iti; a.x.pov -rwv iÀÀ"tJVLX.WV OC!pL'(fLlVoLç. "E-rL 3È, ir.efaep iyx_w• 
potiaLv Mo-rE ÀÉçu; lÀÀ"tJVLX.Otl. r.oÀvax_L3eti; 3ox.otia0tL i1.m x.«l IX.fL!pL~o

Àovi; x.0tl. «.ÀÀ«ç 't'Lvà.i; 3Lx_oyvwl'-ovi; O'"tlfLOtO'C0ti;, 3Là. O"lt'ov3-ni; TlfLÎV fri
VE't'O. O'Y,fLELOtiv x.0tl TOti-ro Û'lt'ox.ufLl~ O"t'L'(fL~ pw(L«·cx.cj> yp«fLfLOtTL3C<p 

in.ip 't"1JV lÀÀ"t)VLX."nV x.0t8Ea-n;X.O't'L ÀÉÇLV. 

K0tl. Îvoc. 'lt'OtVO'WfLEV r.pOOLfLLIX.~O'Y't'EÇ, X.!XX.El\10 't'ÔV !pLÀOfLOt8-n fL'n 
À0tv80tvÉ-rw, ou ip0ttiÀ0t Tl~ oü3i 't'V):OV't'Ot È'lt'l ~ TlfLE't'Ép~ ÊVTV'lt'wau 
t , t ' •-,-,J • ' l 8' T' T t Eax_"tJX.EVOtL OtV't' yp0tip0t, Otr..r.. otp"f.OtLO't'Ot't'Ot X.Ot• X.Ot oaov o,o_v 't'E "t]V E7t'"t)-

8 ' l ~\ l ' ' "\ ' " •!:' ' " vwp WfLEVot, X.Ot• O"t) X.Ot• X.Ot't'Ot 'Ml" 'lt'Otr..OtLO't'"t)'t'Ot OV't'WÇ 0t1,L01'LO"t'Ot WO"t'E 

fL'n r.EC8ia80tL OtV't'Oiç 1-pài; 3va-.<.oÀov EÎVOtL 't'Ô r.0tp'X.1t'OtV X.OtL ~E~7)Àov, â. 

3-n X.Ot 1. OtV't'œ o à.yLWTOt't'OÇ Êv X pvr-réj) 1t'Ot't"1Jp X.OtL x.vpLoi; '1JfJ,WV o fLÉ'(L

O"t'OÇ à.px_upEÙi;, Aiwv 3ix.0t't'Oç, ~ àpfL~ 't'Ot1J't11 avÀÀOtfL~livuv r.po8v

fLOVfLEVoi;, Êx. 't"nÇ ot~O;'OÀLX."nÇ -~L~ÀLo87)x."t]ç à.y6fLEVOt f,'lt'EfL~E 1-pàç [ 't'àv] 

OtL3EO'LfLW't'Ot't'OV x.vpLOV 't"nÇ 'l0'1t'0tVC0ti; x.0tp3LvciÀLOV, 0~ ):Op"tl'(O\ÎV't'OÇ 

x.0tl. x.EÀEVO'OtV't'OÇ -rà r.«pàv ~L~ÀCov ÊTV'lt'WO'OtfLEV. 

'YfLET; 3è ol 't"n; r.iu3EC0t; Êpwv-ri;, 8Eîov TOV't'l ul bpo'lt'pEr.Èi; 't'Oip

yov VEWO"t'l ÊV't'E't"J'lt'WfLÉVOV fLE't'œ ?.'X.O'"t]Ç 3i:;: Ea8E 1t'po8vfLCOtç' x.iv 't'O\Î 

x.vpfou x.«I. 8eoti TlfJ-W" fLLfL"tJ't'Otl. ipotv'nv:u x.0tl. -roiç É?'(OLÇ yivia80tL 0'1t'Ov-

3ci~E't'E, lO"t'E O't'L ov3EfLLOt u:i,tv fo r.poq>OtlfLÇ ÀOL~ 't'à l'-"n ~ 8i!~ yp«q>~ 

O'VVOfLLÀE°Cv. ÛVX.É't'L !XV't'L'(pOtfOC. 3LEq>6«pfLÉVOC., O'J fLE't'Otq>piiiru; Ü-;.or.'t'OC.L 1 

• ovx. à.r.opCoc.v 't"nÇ à.':oy~iiq>ou q>piaiw; à.r.opEî't'E, Tà 8iÀ"tlfLOC. fLOVov -rà 

ÜfL&Ttpov x.0tl. 1-~08ufLCotv r.po113ix_6fLE80t 1 "YJÇ l'-'rl in.oÀEL'lt'ova-r,; à.v0tnLpp1l· 

't'WÇ lO"t'OC.L oÜ't'wi;. T~; y&p '(À!JX.V't"Yl't'OÇ 't'WV 8iCwv Àoywv '(EV<rci~EVOL -r&i; 

ioL'lt'dt; -rwv Ê'lt'LO''t"YlfL<Î>" fL«x.pà.v x_«Cpuv HaE't'E. EÜTV):Eî't'E 1 x.otl. -.àv 

X.otLvovpyLafLÔV 't°iii; '1lfLE't'Ép0tç Èpyo).«{i(«ç l'-'n Êx.q>otuÀ(O'"t)'t'E. 

Cette splendide édition du Nouveau Testament est due, au moins pour la 
partie grecque, aux soins réunis de Démétrius Ducas et de Nicétas Faustos 

• 
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(moins connu sous son véritable nom de VITTORIO FAUSTO ou FELICE}. Nous 
parlons avec détail, dans notre Introduction, des types grecs qui ont servi 
à l'impression de ce volume et des deux suivants. 

41. 

10 AVRIL t5U 

Erotcmala chryso 

lorae •. 

Àwpii. 
De Cormaliooe 

IlEpl GX,'rJf',IX'tta(J,OÜ 1:wv 
temporum ex libro chalcoodylae. 

-,..p6vwv lx 'tWV xœ~xov-
ÔuÀou. 

Quartus gazae 

Td 1:l'tœp'tov 'tOÜ yœtij 

de coostrucliooe. 

De anomalis verbis. 

1tEpl tlVWfJ,ŒÀCl)V ~'rJfJ,11-
't(l)V. 

De cocliticis. 

mpl lyxÀt'ttxwv. 
Scotcntiac monost.ichi e:i: 

yYW(J,IX& fJ,OVffltX o, ix 
varijs poetis. 

ô,œcp6pwv 1tOt1J't<Îlv. 

[Au recto du den1ier (.] Impressum in compluti academia ab Arnaldo 
Guillelmo Brocario. Anno Diii. M.ccccc.xiiij. Die vero decimo 
Aprilis. - Registrü huius operis. Omnes sunt quaterni.. Pretèr 
.a.x. que sunt duerni .a.b.c.d.e.f.g.h.i.k.l.m;n.o.p.q.r.s.t.u.x. 

In-4° de t 60 ff. non chiffrés, signés a-s, et divisés en 2t cahiers de 8 O'. 
chacun, sauf le premier et le dernier, qui n'en ont que 4. Le verso du 
dernier f. est blanc. Les armes du cardinal Ximenès figurent sur le titre. 
Le texte grec est accompagné d'une version littérale et interlinéaire; mais 
le quatrième livre de Théodore Gaza (qui commence au verso du f. signé 
oUU), le Traité füpl 4vw11,«).(l)v ~'llv-«-r"'v (f. signé t, recto), le 'Hp"'auzvoo • 
11:1pl iyx>.,voµivwv xrzl iyx>.mx&lv xrzl auvcyx>.mx&lv µoplwv (f. 6 verso du cahiert) 
et les rvii'lµrz1 µov61mxo, (f. 11, verso) sont imprimés en grec seulement. 
Le verso du titre est occupé par l'alphabet grec, et les 5 ff. suivants par 
des invocations, l'Oraison dominicale, la Salutation angélique, le Symbole 
des Apôtres (avec le Filioque), et le commencement de l'Évangile selon 
S. Jean. Au f. signé b, recto, commencent les Erotemata. Au verso de 
l'avant-dernier f. on lit le curieux colophon suivant, où l'éditeur de ce 
livre, Démétrius Ducas, le Crétois, donne de curieux· détails sur l'état peu 
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florissant où se trouvaient les lettres grecques en EsP.agnc, lo1·s de son ar
rivée dans ce pays. Nous avons cru devoir le reproduire en fac-similé, afin 
de mettre sous les yeux du lecteur un spécimen des types employés dans 
l'imprimerie d' Alcala à cette époque. 

iH.u.H1p1oa ÂOVKac; OKpHa1oic; •v KO.Ù.n"oJ 
. Tov àKCXÂH.U.iél o-œov:la{ou; lv mpcitre1p. 

Eycb.eÀtcbp .u.èpic; •~•cxvmpoaK~eaeelo-ma::::: 
pà1ov à1:lea1.u.mTaTov1Rc; icma~faa yapÂ&IJCXÀI 
ov 1HC1 lÀÀHl'IÂO~ cpœJJH~ 2HÀOVÔTI xap1µ, êvecb11 
À-.u.&yaNI~ lÀÀHplKCDI' 81SÀta,y àmoP.ÎCXV, t. .U.aÀ=== 
).oµ àn~eiv èpH.u.{aµ,mc; ~10µ1& ilv ê.u.oi,1<a1 ypa.u.=== 
.u.an1<à 1<01 mo1HT1Kâ 11µa xapc:xKTR~a1µ ~1c; èµa r:::. 

TVXO~(J ÉiJTVtiî<.DC1a( v .u.iµ èAa,9.Haa.u.Hµ • .U.H2& ~ 
.voc; c5vT& ÈI' 1aia .u.&yciÀ01c; 1Hè1 ÊIJTVtDCDC1&CDC1 Àa 
mcipa1e~,c5vn&µ1ai(TÇ'Àan:rœpi,a1c;:-r>ic;~1o~aa 
CDc; w.01 ov~ayœµl30.u.evov .aÀÀa.u.oJ!OC: oçH.u.&pa1 
KQI '!_01JJCÏl~ aJJaY?µa>C1KCDV.,K~1 Ol'TI ):;paq,m~, KOI ?>-1i::: 
opemp,.u.oywc;21HpKovµ..v.u.&Tepoµ ovµ eaT11à vnl 
.110v Kat 12pa,T1 ~al àypvœµia Kai ÂanaµH mo11H== 
eéJJTa, êvypco.u.6µ<Dc; 2e1aae01, Kat .u.01 )(ap111 èn2é 
pa1,Xap1µ . .li naf,v .u.â',µ Qffl:1ÀHCfél'a1 OUOAOYH<1CD .• 
ê1 amov2<i301,1T&c;·àµ 1H ÉÀÂHIJIKH JK11À&ia~oy101 â 
œo8Ha&ate. lppèoaee. 

Au recto du dernier f. SC trouvent les vers suivants : 

LAURENTIUS MARTINUS BRADYGLOSSUS DE LILLO 
AD LECTORES. 

Intumuit pharia cilhara thymbrreus Apollo, 
dulcia virgineo carmina monte canens; 

Pentheos Amphion divino pectine muros 
struxit et Hysmenon carmin~ mulsit ovans. 
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Hesperias dulcis decorat Demetrius oras, 
candida cui nimium Calliopea favet; 

<100 veterum cecinit majori fulgure nullus, 
cum quiconque suo fulguret ore polens. 

En agit ipse virum nitidi qua c;Brula fessos 
Branchiade ignipedes Tethyos unda lavat, 

quaque vagam Phœben tyrias nox mergit in undas, 
Demetri et toto nomen in orbe micat ; 

qua rutilis humeros Pallantis fusa capillis 
· sidereo nitidum dat Phaethonta polo, 

Erigonesque p\llrem dpnat rhodopeius umbris 
Ampelos, el Thetidis Parrasis imbre caret; 

ac per hyanleos populos inlerrita virtus 
gorgoneis lensum tangit Atlanta comis. 

Au bas du même f. recto se trouve la marque de l'imprimeur. 
Livre d'une insigne rareté. Vendu i08 fr. Gohier; 5 liv. i5 sh. 6 d. 

et 7 liv. i7 sh. 6 d. Heber; 300 fr. par le libraire Maisonneuve, de 
Paris, qui I' avai.t acheté 25 fr., en Espagne. 

Bibliothèque de M. le prince G. Maurocordato. 

(t5U) 

42. Mouaœou ffOt1jfJ,fX'ttOV 'ttX Xat't' ~pw 
xœl Àiœvôpov. 

Musrei opusculum de erone el leandro. 

[A 1a fin.] 'E"t'IJ~w&ri EV XO(J,7:ÀOV't'OU hot3'1)1,LC0t, '7lV b otL3tO'l~ot';'OÇ 

cpp«ï(LtJX.O; ~l(J,lv71; 8dot npovoC« yotp3,vœÀ,o; ~li lanotvCot; x«l -;-o')J. 

-;-ou œpxun((mono; inoC't)at, xotl ).oyu.,Tœ-;-o,; EV n«-O'TI aocpC« citv3pœ1nv 

E(J,&yœ).uyg, 3,~lOT71Tl 3'1l(J,'1lTpCou 3o'.Jd -roü xp'tl-ro;. 

In-4• sans date, mai~ imprimé avec les mêmes caractères que le Nou
veau Testament et les Erotemata de Chrysoloras (voy. n00 40 et -If) et 
très vraisemblablement à la m~me époque. Cette rarissime et précieuse 
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plaquett~ se compose de 8 fT. non chiffrés, en un cahier signé A. Chaque 
page du texte renferme 25 lignes, sauf la première, qui n'en a que 2-i. 
Au recto du premier f. se trouvent. les armes du cardinal Ximenès, comme 
dans les Erotemata, et au verso du même f. on lit les deux épigrammes 
de Marc Musurus, qui sont déjà dans la première édition de Musée (voy. 
n° tO), et auxquelles Démétrios Ducas a ajouté la suivante, de son cru : 

AHMHTPIOr àOrKA. Tor KPHTOE. 

Kor.l 11-iyoc. l'-ll!.pàv l!.otl al'-ll!.pàv 11-iyor. 1 l!.otl -r68e. w:; 8e.t 

-i:pi~«.L, û11-vo-i:oÀOlt; cl>o~o; l3C1>l!.& 11-ovo,;. 

Ilor.p8ivo; 'Hpw Adœv3p6; -re. 1 ~po-roC -i:~p i6v-re.:;, 

atal Bi à.8œvor.-ro, -re.p~iv6o,:; faaaiv. 

Et 811 Mouacc.16; -r,; i11-' Û!'-VYIIJotl"rO 8œv6v-ror. 1 

«.•J-rCl!.ot -re.8vor.C11v I o<ppot ~ Coio -rv:x_ (1). 

Un très bel exemplaire de ce livre, relié en maroquin par Lewis, fut 
vendu t2 liv. t2 sh. chez Heber. 

43. 

AOUT t5U 

ATHENAEUS. 

[A lap. 29,.) ABabcdefghiklmnopqrst. Omnes sunt quater
nione~, exceptis A & B qui sunt quinterniones & t ultimo qui 

. ·est duemio. VENffllS A.PVD ALDVM, ET A.NDREAH S0CERVII MENSE AUGUSTO. 

11,D.Xlm, 

ln-folio de 38 pp., t f. blanc, 294 pp. et t f. blanc au recto et ayant 
au verso l'ancre aldine. Les chiffres des pp. préliminaires 5-38 sont précé-
dés de la lettre «. · 

Première édition rare et recherchée ; elle est duc aux soins de Marc 
Musurus, comme l'attestent la préface grecque et la lettre latine d'Alde au 
Hongrois Jean Vértessy ( Tano Vyrthesi Pannonio ), qui se trouvent en 
tête du volume. Voici la préface grecque qui figure sur la prem.ière page 
liminaire, entre le mot ATHENAEVS et l'ancre aldine. 

À.81)vor.Cou 8u-i:voaO!plO"'rOÏÎ "rY)V r.0Àu11-or.0e.a-rx"r71v r.pœy11-or.-re.Cor.v viiv 

l~e.a-rC O'Ol, <plÀOÀo,e., l'-ll!.poii -i:p,or.11-iv«i>, "J:OÀMÎ)V 'ri l!.«.l l'-E'f«.ÀCl>V l!.otl 
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OC~LO!'-V"fl!'-OVEU"'C'ù>V Hl 8otu11-ottn'CÎ>V x.otl 'lrOLx.0.wv x.otl 3or.L3œlwv Hl ylor.

cpupwv x.otl wv fow; 1rpO"'C'Epov oùx. ~Sui;, i; yvwaLv il8Etv, x.or.l olù>; "'C'<ÏIV 

"'C'ii; ill"l)VLX.'1)t; '!rotL3ECott; œ1ro8É"'C'ù>V x.or.l 3uaEupÉ"'C'ù>V X.U!L"flÀCwv iyx.pœ"'C'ii 

yEvfo6otL'. T<Ïlv 3è. ~L~ÀCwv 'lrEV"'C'EX.d.C3Ex.ot "'C'OV «pLf)p.ov OV"'C'ù>V, "'C'«. 11-È" 
TpLax.or.l3Ex.ot ôloax_ Epi), ~o 3€ "'C'OL 1rpw"'C'Ov x.or.l 3t1J"'C'Epov Er.L"'C'E"'C'!'-"fl!'-ÉVot 

aoL 1rotpÉ].01LEV 1 «x.Ecpil<i> awl'-0!.TL X.Ecpotl~v à.vor.yx.or.a8Év"'C'Et; i1n8E!votL 

x.olo~-/iv. Àv3pwv oiv la•m EÙyvw11-6vwv To "'C'otU"'C'l T«. auyypœl'-l'-0!.T' ivor.

lEyo11-Évoui; 11-ilvr.or. iùv Toi; 1rEpl. Tov Â.l3ov, Tov 1roluor.8l.6v "'C'f. x.a.l 

1roluypi11-1'-0!."'C'OV, E\JX.ltf La"'C'EiV. Oùx_ TJX.La"'C'ot 3è. x.otl Mo~aoup<i> "'C'ij) 3L3a.

ax.œl<i>, Tij) EL x.otl I'-~ r.otv"'C'œr.a.aLV i.otaa.11-Év'f) "'C'OCV"'C'Cypotcpov "'C'<Ïlv3t "'C'WV 

"'C'U7"ù>V, œV"l)X.ÉG"'C'OLt; é'lx.taL ,rolla.x_ii 3LEcp6opoi;, à.ll' ôw r.oll<lr.; iùv 

11-upLiSor.; 3Lop8waa.vTL acpor.l.11-i"'C'wv, ,roll.où; 3è. aTCx_oui; T<ÏIV 1r0tpELaot

yo11-lvwv, X.ot"'C'a.loyœ3"1)v r.pO"'C'Epov à.va.yLVù>IJlC.O!'-ÉVOu; x.or.l x_u3"1)v, ELÇ ~V 

1rpoa-/ix.ouaœv "'C'ij; Èl'-1'-ÉTpou -rœ~Ewt; tÙx.pCvuœv à.1rox.œTœdn)a0tvTL, x.œpLv 

EL3ÉV0tL • 

. Vendu 32 florins, Rover; t50 fr. maroquin rouge dent. l. r. F. Didot; 
73 fr. Larcher; 50 fr. Mac-Carthy, et (annoncé grand papier) H liv. Sykes, 
puis revendu 4 liv. Butler. Marqué 7 liv. 7 sh. wormed at the bpginning, 
a very large copy, in purple morocco extra by Bedford, with the Nor
folk bookplate, and a beautiful impression of Dürer'• portrait of Pirck
heimer, sous le n• 17955, dans le General Catalogue de Quariteh (Lon
dres, t874). Vendu t29 fr. A.-F. Didot (en t88t). 

Bibliothèque nationale de Paris, Z t 9t Réserve. 

AOUT t5U 

44. HIYXIOY AEEIKON. 

HESYCHII DICTIONARIVM. 

[Au f. f97 r".] ahcdefghiklmnopqrstuxyzAB'. Quatemiones 
omnes prœter ultimum ternionem. - Venetiis in Aedihus Aldi & 
Andrcœ Soceri Mense Augusto. M.D.XIIll. 

In-folio de t98 ft'. non chiffrés, dont le dernier contient seulement l'an
cre aldine, qui figure également sur le titre. Pages à deux colonnes, de 
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56 lig4es chacune. Vend. 36 fr. maroquin bleu, Chardin; 40florins, Meer
man; t liv, U sh. maroquin bleu, Butler. 

Bibliothèque nationalè de Paris, X 442 Réserve. 

ALDI Pli MANUTll AD JOANNEM JA.COBUM BARDELLON:UM 
IN HESYCHII DICTIONARIUM PILEFATIO. 

Si cœteri sludiosi, nobilitatis Mantuanœ decus Bardellone, sua 
sponte ac gratis, ut ipse facis,juvarent me édendis publicandisque 
bonis libris, qui tanquam ~.àt 1tciÀtTIEYEa{a.v reviviscan~ mea cura 
et laboribus, brevi quamplurimi qui desiderantur exirent in publi
cum, ut de llesychio factum est. Quem cum penes te tantum esse 
duceres, et vere fortasse, nemo enim est qu.od sciam -qui extare 
alium audiverit, eum ad me misisti, ut daretur imprimendus 
impressoribus nostris, nihil prorsus aliud spectans quam, quœ 
tua est liberalitas, qui tous amor erga litteratos viros, ut fiat 
communis studiosis omnibus etiam posteris, nec imitaris invidos 
quosdam qui, dum se solos esse doclos :volunt, bonos libros invi
dent aliis, sed toi omnes quam simillimos fore cupiens (es enim 
et grœce et latine doctissimus, mathematicarumque disciplina
rum longe peritissimus) bibliothecam tuam plenam optimorum 
librorum omnibus benignus impertis. Ecce quod jussisti factum 
est diligenter. Agimus igitur tibi quas possumus gratias, et nostro 
et studiosorum nomine qui hoc ipso libro usuri sunt; utentur 
autem eo omnes, quicunque capti amore bonarum lilterarum non 
cessant exemp~aria grœca nocturna versare manu, versaré diurna; . 
idque oh plurimam quai in eo est dictionum copiam. Omnes enim 
quœ in .variis dictionariîs habebantur dictiones, primum Dioge
nianus, homo doctissimus, de quo in prœfatione, quœ statim 
sequitur, Hesychius meminit, deinde Hesychius ipse, cujus Suidas, 
in dictione 'Haux,ioç facit mentionem, in unum diligentissime 
collegit. 

Sed illud admodum dolendum est quod, nescio cujus injuria, 
proverbiorum argumenta, quœ, prœtermissa a Diogeniano,jlesy
chius adjunxerat, tom plurium dictionum et quœ rariores sunt 
autoritates, quas is ipse Hesychius studfose addiderat,' sublatœ 
sunt, summo studiosorum incommodo et jactura; Hune autem 
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librum sub tuo nomine in publicum exire voluimus, Bardellone 
doctissime, ut et tibi deberent hoc munere studiosi, quem eo gra
tiorem tibi futurum existimamus, quod eum Musurus, compater 
utriusque nostrum, quantum per occupationes licuit, diligenter 
recognovit, fecitque, licet cursim, 'lttnpb; clpdc.> : quamplurima 
enim in eo loca emendata sunt, id quod facile cognoscet qui 
exemplar ipsum cum novo hoc conferet 1 • Vale. Venctiis, mense 
augusto, M.D.XIIII. 

10 JA-NVIER 1515 

45. 0EOKPITOY BOYKOAIK.A. 

[ Au recto du (. a!'Uplnultième.] Theocriti castigatissima opera omnia, 
Florentie impressa in edibus Philippi iuntre, finem nacta süt. die 
.x. ianuarii. M.D.XV. Leonis .X. pontificis maximi anno tertio. 
-abcdefa-hik. Quaterni[o]nes omnes, excepto ultimo duemione. 

In-8° de 76 ff. non chiffrés. Le 75e f. est entièrement blanc, ainsi que 
le verso du _premier, le verso du 74• et le recto du dernier, dont le verso 
porte seulement la marque juntine. Rarissime édition, à laquelle a contri
bué Musurus, ainsi qu'il résulte de l'épître dédicatoire à Bonini1• Vend. 
9 florins, Crevenna; f 5 fr. maroquin bleu, Caillard; i6 florins, Meerman ; 
f liv. f6 sh., trè, bel exemp_laire, Heber. 

Bibliothèque nationale de Paris, Y + 255 Réserve. 

Des deux pièces suivantes, la première se trouve au f. 2 (ro et Vo) et la 
seconde au verso du f. 73. 

1. Editio princeps, l'acta c codice manuscriplo unico, qni Veneliis bibl. St. llarci adser
valur. Sed llusurus editor le:1lwn lemcre inlerpolavit, et . editio ipsa viliis typograpbicis 
laboraL Horn11'N. • 

2. Hoffmann fait, à propos de cette édition de Théocrite, l'obse"ation auinnle, qni n'a 
pas entièrement cessé d'être vraie : • ~on salis aecurate hucusque bac editione usi mot 
posteriores Theocrili edilores; non solum novam reccnsionem, _aed inprimis eliam doriae 
dialecti formas restitutas babct. • 
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n. +IAIIlilOE O AAE:E:ANAPOl' IlANAOTA+INOl' Er+POEl'NQ_ BONINQ 
+ACPENTINQ, >:O+Q TE KArAeQ, El' IlPATTEIN. 

'Ey~ x.cc.Cne.p fL-/iT! yavô11-avo; 0tÙTÔ1"TT1t; 11--ri3i7.w x.otl vüv Tii; loy,w

Tœff,t; aou x.e.<p«.À~;, 11-iTe. auyyavô11-avô; ao, To nœpinotv, ÏT, yètp ~pÉ

<po; OVTot noyvov x.cc.l TOÎÇ ~otpyœvo,; lv-rul,aaô11-avov, -rn; ylux.u-ra.ni; 

I'-" notTpC3o; i~e.x.ô11-,aotv ol yove.î;, Of'-Wli œd, lf,otl f'Àli>V x.cc.l Tii; ao<pCott; 

œya.11-e.vô; aa 3,otT!Àli>. ~Uo, 11-àv yètp «Uwv na<pux.ota,v èpotGTotl, iych 

3à ÀoyCo,; npo~Énov8ot x.otl nanot,3au11-ivo,;, otov 'ii f'1lf'-"rl x.œl ai !'-«-P

-rupd 3,ot8pulloüaot. l:uvu36>; oùv ÏfLotUTij> aùvo'Cx.cii; lx_ov-r, npô; aa &:.v-r,

f'Àf.ta8ot, ninua11-œ, npo; aoü. 8drf yoép Tm ~povoCrf Twv OfLO<puwv otl 
lj,ux_otl «.ÀÀ'1)ÀWV Î~'1)p-r"rlVTot, x.otl auvô3o,; œpp1i-ro,; e.tw8ot,;, au11-~liu

a80t, !'-f.T1 «.ÀÀ'1)Àwv, w; ina.votyx.a; Ôv ~ ipw11-i-niv &:.v-re.piv, ixTe 311 

fCÀOU aoü x.otl X.P"rl':fTOÜ TOV Tp~ov œv3po; '1l~OuÀ1)8"r)v 3a-ri8~vot, fLlx.pdtv 

11-iv, i~ot~Cotv 3, ao, 11-ÎV 3oijvot, x_a.p,v, i11-ol 3è. À0t~Eîv. TC; o~ ia-r,v 

oti}ni; A,otTpC~wv 'EnTC'?la, x.otl Twv Mouaoupe.Cwv dt; wv œx.poœ-rwv, . 

lvé.-rux_ov œv·nypi<p<i> T,vl TWV eaox.pCTOU e.l3ull:Cwv, un' otÙTOÜ Mouaou

pou Tii; &:.x.p,~oü; in,3,op8waaw; &:.~,w8ÉvT,, x.œ8' ôv x_pôvov -rot; Îv 

Ila.Tot~Cci> ax_oÀota-ra.î; ~ aupœx.6uaCa.v 11-oüaa.v f'Ào<ppôvw; œvœyvwpC~wv 

Ta x.a.l ~va.ywywv, où 11-ôvov i~vwp8ou -rèt ~plv i~w8ivTa., -rot; Îx.d 

<r<pa.À!'-ota, 11-upCo,; oùa, x.a.l 3ua,i-ro,; 011-ôaa x_wpwv, «.ÀÀ« x.cc.C T,v' «ÀÀa. 

~ !'-È.V ~o,-ri~T,a., ~ 3' in,ypli.fL11-0tTor. e,ox.pC-rou ~a.awv !'-f.<r'rdt x_a.pC

Twv x.a.l Twv tonÀox.a.!'-Wv lx.yova. Mouawv ~po~yav at; <pw;, œva.Àa~a.11-a-
' • ' ' fJ. p .. , • "' ... ' 8 , ' ' vo; ,~, T,vo; 0tp1,a.,o-ra.TOU l"''t).11, ou, TO O &Aa.V a.vav a.~OX.E !'-f.VOV -~a.par. 

Ila.uùi> Tij> Boux.a<p«À(f, TÔTa !'-È.V aÙ<puaî vaa.vCax.«i> -rwv aù ye.yovÔTwv, 

vw 3' &:.v3pl yevva.Cci, x.a.l ~oÀÀli>v ÊfLndp<i> ~pa.yfLiTC.i>v. ToÜTO 3~ T«.v• 

TCypa.<pov œmnÉfL~O!'-f.V -rot; ~apl Bapva.p3ov -rov 11>,>.c~ou x_œhoypa.-

1)0\li ~il«~Àota,œa&-riaôl'-"vov atç 3i>.Toui; 11-,x.pèt; !'-È.V x.otl Toî; Àe.yo11-a

vo,; iyx.up,3Co,; ÎfL<pEpaî;, noÀÙ 3è. TO x_a.puv iv31lx.w!'-#va.;. 'Enu3~ 

-roCvuv où 11-ôvov otÙTo; ~a8ot >.ôy,o;, «.ÀÀdt x.otl Tij; X.OW~t; TCÎ>V f'ÀOÀÔ

ywv W(!)!À!Cott; ~OÀÀotx_ô8av lo,x.œ; oùx. ol,ywpwv, in,!'-f.À'1)8"r)T,, 3io114C 

Q'OU t110t 8uj>, o-;;w; œna.pœÀÀœx.Tw; TIX vaœpœ ~,~lCœ -runw81itre.Tot, 

x.at't'œ Ta.,'.,Tèt TOÎI, iv. Tij>3a Tij> ~a.p' Tl!"WV œpx_e.-.unci, 3,-rix.p,~w11-ivo,;, 
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r.1:113' OTLOÜV x.iuvo-rop.ow-rwv -rwv 3oX.1)(fLaoqiwv 3Lop6w-rwv 1 -rwv ù.,.. otÀot· 

· ~oviCœç -r, x.otl clt.,.otL3euaCott; -ràt x.otlwt; i-,,_ov-rot 3Lotqi8up6v-rCt>V, l.,.l .,.po

a-,,_71p.ot-rL -roü p.e8otpp.6~m ELÇ -ro H'rotÀÀ")ÀO-rEpov "'' x.otl ~Û.TLOV. OÜ"C'CI) 

yàtp ol -rwv ÉÀÀ")VLX.WV -rpoq>Lp.OL Âoywv, p..;, p.6vov -ro!t; .,.,pl Mouaoüpov, 

-rov ·otpX,"lyov TotU'r'1)al ~t; ,ù,pyea(otç, clt>.>.àt x.otl aol -rêj) auvotyCl>VLa-tjÎ 

l(,otl auvepyij> .,.o>.>..;,v ,raov-rotL x.œpw. "EppCt>ao. 

IlAl'AOE MEAAE PIDIAIOE n. c)IAIIlilQ TQ AAE:E:ANM>Or 
IlANAOl'Ac)INOr c)ACPENTINQ ANAPI OAOKAHPQ Er IlPATTEIN. 

Eùqip6auvoç BCt>VÏVOt;, clt~p, wç >.iyeL;, aoqiot; 'r& x.cltyot6oç >.Cotv -ra qn

ÀO!pLÀOt;, oùn,p cltx.poot-rwv dt; wv -ruyx.œvCt>, aoqioü cltv3pot; ao<p~ lSu~,.,, 
• '\ ' .. ' ''\ '\ 6 p, • " '\ '\ , • ' • ,.,.La'TOA")V, ")Ç 'rO X.otAAOÇ otp.o")aotÇ oux. CJ>X.V")aot 1"OAA0CX.Lt; otU'r'1)'1 a.vot-

yvwvotL. "E-rL 3à X.otl cltp-,,_1.-rwov 3d~œç TLvœ, i-poa-rœyp.otaL_ 'L"ÎÎt; Ê.,.L<nO

Àijç lx.i>.,ua, .,.txp.1"otY I'-' .,.ie9,a8otL, g.,.,p .,.OLEÎV OÙ](, 11~Cwaot, clr.3,x.ot

CJ't'OV yœp otpX,f.TWOV w' otÙ-roÜ TOÜ EÙ<ppoawou ÙpL~wt; Ê.,.L3Lop6Ct>6f.v[-rot] 

. TWY e,ox.pC-rou r-,,_op.,v ,t3u>.>.Cwv. iuyx.pCvotYTEt; SA .,.oÀÀOÙt;, -rov aov 

ot~otaCwt; i3,~txp.E8ot avp.p.otX,OV "111'-E'rÉP<f>, ~V fÙV «.Ù-rii>Y op.OLO'r'1)'r«. 

l.,.œwoüv-r,ç, iv 3A -ro!ç a.ÀÀoL,; -rij> BwvCvou <ppov71p.œ-rL i~px.oüv-;-g,;. 

8ippu, <pCÀE 1 OÙ yàtp «.ÙTOt; 3ox.'1)aLa0!pWY 3Lop6CJ>TwV d; É<nLV 1 œÂÀ1 tç 

'r<Î>V 3ox.'1)aLIJO!pCt>Y gLop6Ct>-rii>V œÀ«.~oviC«.v ,ù8uvuv ,rw8,. Tm«. -roCvuv, 
n .. u • " " ,, " ' ' "E qiuwr, «.pL<nE, '1l ou-;-w; ,-,,_, '1l «..,.o.,.,p..,.,. ppwao. 

46. 

JUILLET.1515 

OilillANOT AAIETTIKON 

BIBAIA IlENTE. 

OPPIANI DE NATVRA SEV VENATI 
ONE PISCIVM LIBRI QVINQVE. 

[Au f. 69 v".f TÉÀOt;1 X.«.l Tq> 8Eij> 3o~ot. TWY TOÜ ~L«.VOÜ œÀLEU-;"LX.<Î>V. 

Ev6œ3, .,.OCYTCt>, l:x,6uCt>Y .,.m«. ylV"l 

Ô ypœ~«.t; OU'C'Ot; auv«.6pofo«.t; TOÎÇ VÉoLt; 

p.6:x,8ov 3i3wx.,. x.otl x.6.,.ov -roü p.œv8œvùv. 
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[Au f. 70 ve1·10.] abcdefghi. Quaterniones omnes. Impressum 
Florentiœ in Aedibus Philippi Iuntœ Florentini .. Anno ab incarna
tione .D.XV. supra II].ille mense Julio Leone Decimo Pontifice. 

Petit in-8° de 72 tT. non chiffrés 1, signés a-i; et divisés en 9 cahiers de 
8 ff. chacun. Le f. 7t est entièrement blanc et le f. 72 est occupé par la 
marque juntine. Dans la plupart des exemplaires, ces deux -derniers ff., 
qui complètent le cahier i, manquent, et dans d'autres on trouve seule
ment le f. blanc. 27 lignes à la page pleine. Au f. 70 recto se trouvent 
les ba31op6wa11ç ~1~llou. Première et rarissime édition des Halieutiques'. 
Vendue t6 fi. Crevenna; 200. Rover; tOtfr. Ambroise F.-Didot (S•vente, 
i88t).1 

Bibliothèque nationale de Paris, S non porté, Réserve. 

La lettre suivante occupe le f. t verso et finit au f. 2 recto. 

BERNARDUS JUNTA D. MARCO MUSURO, VIRO DOCTISSIMO, 
S. P. D. 

Mecum sœpenumero, vir doctissime, cogitavi, animoque fluc
tuanti non semel revolvi si quid aut ingenio perquirere, aut in
dustria aggredi, aut viribus perficere possem quod tibi gratum 
esse existimarem. At quia nostras enervatas 'vires minores esse 
perspexi quam ut talem provinciam suscipere, suscepJamve ad 
finem perducere possent, oil hactenus supra vires tentandum esse 
judicavi. Nunc autem, diis auspicibus, amicorum ope et tua erga 
omnes alios non vulgari benignitate fretus, dum grœcorum pariter 
ac latinorum ampliora volumina brevibus enchiridiis claudere 
paro, Oppiani 'A).mmx.éi>v ~t6À.(ov abs te aliisque omnibus litterarum 
baud ignaris maxime laudatum, nostris pulcherrimis typis, ni 
me qitÀ.«tn!œç communis fallit error, jamjam tuo nomine cudere 
tuisque auditoribus, aliisque Musarum cultoribus legendum dare 

i. Brunet a commis une erreur en n'attribuant que M ff. à ce livre. Hoffmann affirme 
que le r. anUplnultimie est blanc; mais il a certainement voulu dire plnultifflltl, puisque 
le f. antépmiultième, ou 70-, est qccupé au recto par l'errata, et au verso (comme le dit 
Hoffmann lui-même) par la l!Ouscription. 

!. Scbneiderus banc omnium veterum editionum optimam et emendatissimam babct. 
llomu1111. 

3. Bien qu'il n'en ait pu &té fait mention au catalogue, cet e1:emplaire est incomplet du 
'12- fenillet. 
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visum est. Quinque hujus doctissimi poetre libros miro ordine 
distinctos in hoc opere intuebuntur, au reis prorsus litteris con
scribendos seu potius memoriœ mandandç,s, intimisque cordis 
penetralibus committendos. lbi piscium omnium quiconque vada 
Neptuni secant cœrula, loca, mores, inter se prœlia, cibos, molem, 
vitre longiludinem, multiplicemque venationem, luce clarius in
spicient. Ut autem libentius hoc legant opusculum, postquam 
isthic apud te tribus exemplaribus nostrum tua ope castigatius 
rcdditum fuit, . totidem hic quoque apud nos vetustissimis codi
cibus diligentissime examinatum esse non ignorent. Ornatissi
mum igitur hune poetam «7t' œpx,ij; (ut aiunt) œx,p, uÀou; legere oôx. 
bx.vii>cn. Quod si minora forsan quam ut te deceant hœc tibi nostra 
videbuntur munuscula, non Musuri ingenium singularesque 
virtutes, sed tui. Bernardi vires animumque metiri non dedigneris. 
Vale. 

Le beau-père d'Alde, André d'Asola, n'av~it pas vu sans déplaisir llusù
rus accorder ses soins à cette édition des Halieutique,.· Il lui en garda 
même rancune, car, dans la préface de l'Oppien par lui publié en t5i 7, il 
apprécie l'édition juntine en termes fort désobligeants pour l'illustre savant 
grec. Mais cette appréciation, uniquement inspirée par une mesquine ja
lousie de métier, n'a pas obtenu la ratification des critiques modernes, qui 
s'accordent à déclarer que, loin d'améliorer le texte, d'Asola n'a réussi 
qu'à le corrompre dans la plupart des passages où il s'est écarté de l'édi
tion parue chez Junta. Dans la lettre suivante, adressée à d'Asola t, Théo
dore Rentios, de Chio, professeur à l'Université de Turin, exprimait déjà 
l'avis que l'édition aldine d'Oppien avait besoin de corrections : 

El/lwç a, \'flç lU71v1xijç rc1111/ldœç rc111dp111 Xllll "tpoipl111 µ6vov \'li'IY x1118' 4)µ!lç \"111vniç 

iip1l111vov iµipop1Ta81111, rccl1171ç oiµ1111 p,8>.lwv 1/llœç rc>.ijpcç cîv1111 \'Ô dv x111hoyp111ip,Tov, . 

x111I 4'à /là 111Ô\'Ôv rc111p' ofi\'1vo.oov \'li'lv \'1110\'GI nwµlvwv rcopl!;,a8œ1, cl "' µ~rcfll ina

\'vrcwµivov 1lip71\'G1I, Tli'lv o~v rc111p' 4)µTv axo>.œa\'1xli'lv \'IÇ p,6>. !ou "RvÔç 1ôrc6p~• \'li'IY 

x11poypclip111v, 'Apv6>./lov 'Apv,>.lov /l6v\'OÇ GIÔ\'lj) ac,pov repli -ni, \'IÀ&U\'ijÇ \'00 plov. 

Oîa8œ \'ÔY &v8p111rcov rco>.>.b1ç ivwxwv • la\'1 /là \'Ô p,8>.lov niv irc,ypœip-iav lxov 

\'01clv/l1 • II111pclippœa1ç alç \'Ô \'OO 'OrcuœvoO Kvv"11yn1x6v. Til µlv\'OI \'00 

rc111pœip pclaœv\'oç llvoµœ· oô rcpoa111:1ylypœrc\'G11, 0?µ1111 Ill a1 \'li'IY \'OIOV\'fllY iµrc11p6\'G1\'0Y 

1. Extraite du manuscrit 565' Hm-l. do Kosée Britannique. Le nom du destinataire 
manqu_e en tête de cette lettre; mais, comme elle est adressée à un imprimeor qui anit 
donné une édition d'Oppien (1517) et une édition d'Apollonius de Rhodes uec Scholies 
(1521), cette double particolarité démontre péremptoirement que le correspondant de Th&
dore Rentiœ n'est autre qu'André d'Asola lui-même. 
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OV'tc:t xa! à:rzcvoua-r,uov x/iv ~paxù à:vayvOY'tCX rùOù, imyvwarao.a, 'tOOvoµa. El èiè: . 

1upl -roO µ,ytOou, xal Ti'" -rwv aülèiwv r.oao't'IJ'tO' µa6rTv imOuµrr,, -ro µh µiyrOo, 

'tOO r.ap' ~µTv xaÀouµévou • ôtu-ripou µ'1)xou, fo-r1v · b ôè: -rwv ipuHwv à:p16µ0, il; 

a>.ou, n-rpa61ou, r.À'IJpoT, b 6è: µr-rayp,hj,a, h -roo xapax-rj\po, oùx iiQ'IJÀo,. El To[

vuv To1outou à:1eoprr, ~,6Hou, auµ6ou>.ruw ao, wv'1)aaa6a1 1eapœ ToO lxovTo,. Ba>.r

p1avo, . XCXÀlÎ'tc:tl, «1>1~wa10, 6l TO i1ew,vuµov. Oim:,, lv Tauplv<,> 1upl ,oµou, T't)Y µrH

't'IJY 1eo1tTta1, Twv ivta06a èi16aaxa:Àwv <hpon11, iv Tor, µ&:>.,~ta, 6a1e1p où XP'IJµa:Twv 

lp~, à:H' iva µovov 8'1Jaaupliv lÀÀ'IJ·v,xliv avT<i) à:1eoan[>.a, il;11, 't't)V 1tap&:ippaa1v. 

'Ea'l'CXI 6i ao, à:px~ Tl' c:tÔ't'IJ xal u1e60ra,, wau 'tà: 'tOO :or.r.cavoo 'ltll:VTCX h-n,1ewaa1 

1tod 0Àoax1ptanp&: n xal op06ttpa, wa1erp xa! Tà 'A1e0Hw~[ou toO 'Polllou 
0

1tpw'IJ• 

ll;i6wxa,. El Tolvuv oGTw 1to1j\aa1 ~ou>.11 xal ôi;c'!J T't)V auv6'1)X'IJV TCXU't'IJY, yp&:lj,ov 

1tpo, µr 'tO ôol;av · iyw 6! ao, 'tO 'ltilY Ôla1tpil;uv &vocôizoµa,. 'Eppwao. 

47. 

13 AOOT 1515 

IlIN~APOY, 

OATMlllA. 

NEMEA. 

IH0IA. 

U0MIA. 

Mt-rd!. Êç-riy-fiaEwÇ 7-0CÀoc,oc; nocvu wipùC 

(LOU, x.oc! ax,o).Cwv b!'-o(wv. 

Impressi Romre per Zachariam Calergi Cretensem, permissu 
S.D.N. Lepnis. X. Pont. Max. ea etiam conditione ; ut nequis 

BIILIOOBAPBII RELLÉNl(IUB 0 
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alios per quinquennium hos imprimere; aut uenuridare Libros 
possit : utque • qui secus fecerit, is ab un.iversa dei Ecclesia toto 
orbe terrarum expers excommunicatusque censeatur. 

[Au recto dù demier f.] 'H 't'Oti 1rn,8aépou '1t'tpCo3ot; «ùnil, Twv oÀvl'-'lt''O

"'x.wv, 'lt'V6,ov,x.wv. n11-1ov,x.wv Tl x.ctl 1~11-,011,x.wv, iv PwfLTJ ni ~ctcn

')..€3, Twv 'lt'OÀtwv, 'lt'ctpilt 't'Oît; o~Co,t; 't'OtÏ l'-')'«Àonpt'lt'Otit; AÙ1ova-rCvou 

':'OtÎ x.,Gfov ÈvTUnw6dact, 'lt'&pctt; ELÀTJf'" T.~Tl atv 6,w. otVctÀWfLŒO', fLÈV 

-:-ot; ŒÙ't'Oti, 3,ilt 'lt'ct"pct,vlGtw; 't'OtÎ lo1Cou œv3pà; KOpvTlÀC~v ~,vCyvou 't'OtÏ 

o•~·,-.,p{hiwi;. 'lt'ovw 3à x.ctl 3,~,6niT,, z«x,«pCov x.ctU,ipyou 't'OÜ x.pTJ

't'Ot;. "E't'U 't'<Ï> otno 't'Tlt; ivaœpx.ov olx.011011-ictt; 't'OÜ x.upCou "n!'-W" LTJGOÜ 

XPn:ror, x,,l,oa-rcï,, «1>,i. l'-Tl"Ot; «ùyoua-rov, ,,'. AEOV't'Ot; 3,x.i't'Ov l'-'r'

GTOU otpx,upÉwt;, ôaCwt; olctx.011011-otiVTOt; PWf',Tl"• 'H 't'WV 't'ETpct3Cwv x.œ't'ilt_ 

Tœ~w ùolov6C« •. «. ~- 1. 3. ,. TJ. 6. ,. x.. À-1'-· "· t A. B. r . .:1. E. z. H. 
8.1. K. A. M. N. S:. O. Il. P. °A'lt'ctv't'œ tla, Te-rp:i3~. 'lt'À-hv -nüv, œ. ,. v. 

t OVTWV -i-p,ct3Cwv, x.«l -i-oü. 8. 'lt'EV't'ct3Cou. , 

In-4° de 240 ff. non chiffrés (et non- 242, car le premier cahier ne se 
compose pas de 6 ff., comme le registre l'indique par erreur, mais de 4 ff. 
seulement). Le f. 66 (f. 6 du cahier 1) et le f. t68 (f. t0 du cahier 8} sont 
entièrement blancs. Le Vo du dernier f. ne contient que l'aigle à deux 
têtes, semblable à celle qui est reproduite à la pagti précédente. 

Cette édition de l>indàre est rare et recherchée. Vendue t04 fr. bel 
exemplaire, maroquin rouge, De Cotte; 67 fr. maroquin rouge dent. 
Firmin-Didot; 50 fr. Mac-Carthy; 54 fr. 50, Coulon; 95 fr. Ambroise 
Firmin-Didot (vente de t878) et 55 fr. (vente de t88t). • In bac rara edi
tione, dit Hoffmann, Scholia grreca primum prodierunt. Callergi in Olym
piis, Neœeis et lsthmiis codd. meliores Aldinis, in Pythiis autem deteriores 
adbibuit. Creterum bœc editio, quanquam vitiis typograpbicis non vacat. 
omnium reliquarum fundum esse lucttlentis argumentis liquet. • 

Bibliothèque nationale de Paris, Y 5U. 

Au verso du titre, on lit la pièce de vers suivante : 

AAMilPIAIO~ KOPNHAIQ BENII'NQ TQ Ol'ÏTEPBIEI. 

Ev3o~Ot; 8ul'-~p,t; 'lt'otpot; OW!. Èx_lipctGGlV œyctuoÙt; 

~EU-rr,c,w fL6x_8ov; x_«hoyp:i110,G, mo,; · 
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T ,~ • , T ! \ / "I.' ~ • YjY -roo, !J,IY -rapor.ç, YjY x.or.., YYj A.or., 'lro!JAIJ OLX.O!.Lw:; • 

lpyov y«p IL''Yei.l~ PwfL~ lo,x., !J,Éyor.. 
Nüv 3i y, -roüTO -ripor.ç -r.É11, aoi:;, Kopv-lil,e, 3wpo,:;, 

·X: 1!fL'tY ypor.,x.OMou dUoç imïl8a -r.6vou • 

w; 3' œÀÀOLÇ -r.poq>Épu ÀOL7.tÏ>Y 7-0ÀLÇ or.1'.in) œvor.a110t, 

oû-rw x.or.l ~C~lo,ç qior.,3po"C'ipor.,; x.por."C'Éu. 

NOVEJ(BRE 1515 

48. ALDI MANVTII ROMANI GRAMMA
TICAE INSTITVTIONES GRAECAE. 

131 

(A• recto du demm feuillet.] a11 ~ Cj da es ft g,i h6 h kx. l). ml-' nv oo ~ 
qp rç. · Omnes sont quaterniones. e autem per incuriam prretermis
sum est. - VENmts m AEDmus Awr, ET ANDREAE sOCERI MENSE 

NOVEJIIIRI 11,D.lV. 

ln-4° de 4 CC. non chiffrés, 3 à t35 ff. chiffrés et t f. non chiffré. 
L'ancre aldine figure.sur le titre et au verso du dernier feuillet. Cette 
grammaire est toute en grec; le titre d'entrée en matière· est ainsi conçu : 
.AA.1or MANomor 'PoKAIOr rPAKllATIKH, Livre rarissime. Vendu 40 0or. 
Rover; 6t fr. d'O ... ; t liv. H sh. 6 d. Heber; i9 sh. Butler; t20 fr. 
A. F.-Didot (t88t); 34 fr. Renard (t88l). 

Bibliothèque nationale de Paris, X 342 Réserve. 

·En tête du· volume se trouve l'épitre dédicatoire suivante de Marc Musu
rus à Jean Grolier : 

M. MUSURUS IOANNI GROLIERIO LUGDUNENSI, · 
CHRISTIANISSIMI FRANCORUI\I REGIS A SECRETIS AC INSUBRI,E 

QU,ESTORI PRIMARIO S. P. D. 

Multum equidem ac diu, Joannes clarissime, 0agitantibus banc 
epistolam amicis reluctabar, cumque varia causarer magis in 
dies ac magis procrastinando differebam. Refugiebat enim animus 
et quodam inusitaio torpore captus abhorrebat, sœvœ illius ac 
damnosœ mortis menlionem, quœ nobis Aldum, benevolum 
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parentem henignumque fautorem, eripuit, qure bonis litteris ac 
disciplinis in lucem paulatim cmergentihus, tenehras iterum of
fundere visa est. 0 inclemenlem el immaturam mortem nulli vi
ventium magis quam mihi deplorandam ! Quod enim ego nunc in 
hac alma civilate, in hoc totius Italire firmamento, singularique 
virtut~m ac laudatarum artium domicilio, Grrecire priscos autores 
enarrem illustri frequentique auditorio juvenum nobilissimorum, 
quod a probis omnibus diligar et commender, quod denique mei 
voti compos effectus sim (nihil enim mihi fuit unquam op_tabilius 
quam ut grrecre lingure propaginem, qure, Turcarum crudelibus 
lacertis excisa radi-citus, solo in patrio misere jacebat, apud Italos 
redivivo germine pullulare vidercm) id totum non solum illustris
simo Senatui Veneto, qui bonarum litterarum_ cultores aniplissi
miis prremiis semper fovil ac liberaliler evexit; verum etiam 
Aldo Manutio qui lihros studiosm juventuti suppeditavit, a me 
referri dehet · acceptum. Cum enim admirandus ille vir publicas 
rationes privatis anteponeret, nulli sumptui parcens, nullum 
prorsus laborem detrectans, proprire tam pecunire profusus quam 
vitre prodigus exlitit, ut communi studiosorum utilitati prospi
ceret. Quapropter srepenumero calamum arripueram ut hrec exa
rarem, sed calamus arreptus doloris oh àmissum Aldum concepti 
vulnus, quod nondum cicatricem obduxerat, refricabat. Verum
lamen amici, quibus non poteram sine ~celere postulantibus quic
quam recusare, me tandem, cum appellarcnt promissique admo
nerent, quanquam diu reluclalum, expugnarunt. _ 

Rogitas cuinam promisso mea~ fidem ohstrinxerim_ 't explicabo 
paucis. Aldus non modo libris antiquorum publicandis, verum 
etiam liheris progenerandis dahat operam. Procreabat autem 
liberos partim e pudicissima susceptos uxore, partim ingeniosa 
mente conceptos. Cum igitur fatalem inslare sihi diem animad
verleret, quam e fidissima conjuge sustulerat proleni Andrere 
Asulano, spectatre viro prohitatis, commendavit, nec eum sua 
fefellit opinio, quam de socio soceroque conceperat. Summa enim 
ille caritate nepotes e -fi.lia pupillos curat educandos. 

Mihi ,·ero filiolam parvulam, quam proxima fœtura mentis 
trans mare genuerat, tradidit expoliendam, sic ut eam, postquam 
expolivisse_m quihus possem modis. elega_nti isti ture hihliothecre 
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dedicarem. Facilitas a natura nobis insita vitmque institutum 
nostrœ non commisil ut quem plurimis officiis mihi devinxeram, 
is extremo viiœ puncto repulsam apud me pateretur. Recepi igitur 
facturu,m, ~l quod promissum est nunc exitu prœstatur. Itaquc 
Grammatica grreca (id enim filiolœ nomen est) quam Aldus imma
lurà morte prrevenlus plenioribus eruditionis alimenlis nutrire 
non potuil, ad te mœsta verecundaque nostro impulsu proficisci
tur. Tu pro virtutis et doctrinœ patrocinio, quod suscepisse dice
ris, proque -eo quod noster Aldus te semper observavit et suspexit 
(qui nunc, si viveret, nulla mora interposita, libenter excurreret 
isto, victoriam Diis simillimi Rcgis,. qua nuper de robustissimis 
HelvetUs triumphavit, tibi gratulaturul\) filiolam amici clientisque 
lui benigno susceptam -hospitio fove, protege, tutare. Quod si 
feceris·, acrioribus stimulis Asulanum impelles ut officinam im
pressoriam, oh interitum Aldi pullatam suisque deformatam orna
mcntis; pristino nilori restituat, utque, provincia multiplicandi 
celebrium ac vetuslorum autorum commentarios (quorum salu
tem te9ui nimis extremoque spei filo pendere constat) alacriter 
assumpta; inducat animum formis excudere tam novi quam 
veteris oracula Testamenti, poetarum et Aristotelis interpretes, 
Galeni volumina, Strabonem, Pausaniam, Dionem; Diodorum Si
culum, Polybium, Plutarchi Parallela, cœterasq~e illustrium in
geniorum lucubratiônes, quibus, nisi cito typi succurrant, pcri
culum est ne ipsœ quoque bellorum incendio, quo terrarum orbis 
in hac temporum atrocitate deOagrat, correptœ deleantur. 

Vale, rarissimum regiœ Curire· decus et ornamentum, nostrum
que hoc munus, licet ~il exiguum et longe infra fastigium ampli
tudinis ture collocatum, ne tamen aspernarc. Dabitur aliquando, 
Diis bene juvantibus, occasio qua nobis et longe majora tibi dedi
care .el per tuarum prœconia laudum expatiari concedatur. 

Venetiis, idibus novembrib. l\J.D.XV. 

·• 
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15 JANVIER 1516 

49. T AâE ENEl:TIN, EN TH IlAPOî -

l:H BIBAfl. 

eiax.pC-rou ,i.3uULot, Ê~ x.oti. -rpL!X.x.OVTot. 

Tav a.ù-rov ir.Lypip.p.a.-ra. ëvna.x.otC8,x.a.. 

Tov OC'JTOÜ r.ÉÀau;, X.oti. r.-ripvyLov. 

l:):OÀLot -rœ ,i.ç otv-rœ ,vpurx.OfLlVot. ex. 8Lot

(j>Opwv àtv-r,ypi(j>Cl>v, ai.ç Ëv f1UÀÀl):8Év-r«.. 

Au-dessous de ce titre, qui figure au -recto du premier f. de la première 
partie du volume, se trouve la marque de Callergi, tirée en noir, et au 
recto du dernier f. de cette même partie, on lit : 'H -rli>Y -rnpœ6l111Y -roo im

µlYou H'tci -rœe1y bol.ou6!œ. (l.~.y.6.1.t-'1l,6.&,1t.l..µ. &11:œY"tœ clo, 'tl'tpcl:6,œ. 

11:).-i)y 'tOO (l 1tœl 11, &-r1Yœ Ela, 6ucl:61œ. 

La seconde partie porte, en tète de son premier f. recto, le titre sui
vant : 

l:XOAIA TA EîPll:KOMENA, Ell: 

TA 8EOKPITOî ElâîAAIA. 

ix. 8,otf6pwv àtv-r,ypiqiwv E'lt'LfLEÀciiç 

,i.i; x.o,v1iv W(j>ÉÀu«.v f1UÀÀax,8i.v"-r«.. 

'lt'«.pàc Z0t):0tpfou x.otÀÀLÉp-

you TOÜ x.pmoç. 

[Au recto du dernier r. de cette seconde partie.] AÉoVTOi; IL'YC!H'ou !Zf)): u

pi.wi; 3,x.i-rou 'lt'/%1t'ot ~l'-'rlÇ ba'lwi; ot'JT1)V OÎ.otX.OVOfLOÙV't'OÇ, ul TO 'lt'otpov 

~L~ÀCov iv T«.1JT7l o•'.ix. ,ùvo!Lfou x,wplç TU'lt'll>8Èv, r.Ép«.ç dÀ7l(j>lV -¾i37l atv 
8ui. otV«.Àwp.0tt1L p.tv, ,TOÜ ÀoyCou otv8po; KopV7lÀCou ~ivCyvou TOÜ oÙ°'

Tlp~LÉwç. r.6vw 3È x.otl 8,~LOT7JTL 1 Z«.x,«-pCou -x.«.ÀÀLLpyou -roü x.p71-roç. 

M71voi; 'lotVOU«.pfou, LÉ. ):LÀLOIJ'\iij T:'IVTotX.OIJ~OIH'W 3tX.ŒTCI> ÎX.TCII. 

•a TWV 3u«.8Cwv TWV 11):0À(wv,, X.«.Tœ TŒ~LV otx.OÀou8Cot. A.B.r.&. 

E-Z.H.8.1.K.A.M.N.E.O.Il.P.l:.T.Y.«l>.X.'l'.'1. otot. ~~- yy. 38. u. 

[Au verio du mime/.] Leonis .X. Pot. Max. litteris caulum est ne 
quis possil tam pindarum : qui nuper cü comentarijs editus est : 
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quii theocritum hune impressum cum additione & comentarijs·: 
per decenîii imprimere, aut venüdare, sub pena excomunica
tionis latae sententiae refectionis damno expensarii, & ainissionis 
librorum. 

Au-dessous de ce privilège se trouve une marque représentant un cadu
cée semblable à celui qui figure sur le titre du Pindare (voy. page t29). 

Petit in-8°. La première partie, qui contient le texte, se compose de 88 ff. 
non chiffrés, signés 11-1&, et divisés en f2 cahiers de 8 ff. chacun, sauf le 
premier et le dernier, qui n'en ont que 4 chacun. Au verso du f. 3 du ca
hier x, on lit : bhm -ro dl.oç -roo 1tczp6v~oç alll11l.l.!011 (il s'agit de l''Hpczxl.l~ 

axoç), xczl 71 &pxii TOO l1to1&lvo11. hep •eczvv11 i1t1ypci,pca8111, iipczxl.flç l.cov-ro,p6voç. 

Le f. 4 de ce même cahier x. est entièrement blanc au recto et ne porte au 
verso que les mots suivants, imprimés en capitales : HPAKAHE AEONTO

cl>ONOE, EI.UAAION, AB'. Enfin, au recto du dernier f. de la première 
partie, on lit la note que voici : Tov 8aoxp<To11 dl.cxuv, -ro 1t-rapliy1ov, · xczl To 

1et1, TO &vc11 i1t1ypcz,pflç, 1'71 lxov-raç llav-rapov &v-rlypœq:ov, ovx 71/luv~8111&1Y XŒÀÀIOY 

i1ull1op66\acz1 • ll16 llO' xczl 1J11TTv111adov • iv ydip xczl 1&6vov -rli\v &vnypci,p111v -rœo-r« 

1Tx1v, &-r1v11 xciU1ov ivo1&lacz1&1v -rotez ofri ~aczv w1tli\acz1, i\ illacz1 · clç ).~811v xcz8ol.1-
a81Tv, 

La seconde partie, C()mprenant les scholies, consiste en H6 ff. non chif
frés, signés A-0 et czcz..ca, divisés en 29 cahiers de 4 fi'. chacun. Du •f. H2 
Yo au t t t 6 r° on lit : Too ao,p111-rci-ro11 xczp-rorpvl.czxoç -rtjç 1tpwT11ç 'Ioua-rmœvflç 

xczl 'ltŒO'\'IÇ 8011).yczplczç, xupoO 'l111civvo11 -roO Ilall1cza!1&011, ieiiy11a1ç clç 'ni" -roO 810-

xp!-ro11 avp1TT11. 

Édition rare et très recher~hée 1• Vend. en maroquin, 3lfr. La Vallière; 
36 fr. Goutard et Soubise; 73 fr. dè Cotte; 40 fr. Mao-Carthy; 20 fr. ma
roq. rouge, en {825; t liv. Heber. Trois exemplaires de cette édition sont 

. portés dans le General Catalogue de Quaritch (Londres, t874) : n° t28f2. 
fine copy in green morocco, gilt edge,, 30 sh. -n° f28t3, fine copy in a 
rich old french blue morocco extra binding, gilt linings and gilt edges, by 
Derome, (rom the Yemen~ and Renouard', collections, 3 liv. f5 sh. -
n° t28t4, very fine ldrge and broad copy in a rich purple morocco pro
(usely gilt, lined with 11ellow morocco, and having silk fly-leaves, by Bo
iirian; 5 livres. Vendu 25 fr. Renard (en t88t). 

Bibliothèque nationale de Paris, Y 4i5 A Résêne. 

1. Quaoquam editio aldina fundamentum huius cditionis habetur, attamen oralio grœca 
e1 codicibus manwcriptis emendala esse videlur. lnprimis autem Calliergus optime meri'
tus est de Theocrito, cudl schulia vetcra collegerit. HornA1111· • 

• 

• 
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Au verso du premier f. de la première partie, on lit l'ave1·tissemenl sui-
vanl de Zacharie Callergi : 

ZAXAPIA~ KAAAIEPl'll~ KPH~ TOI~ EKA~T Axm.• 4>IAO:MA8E~I 
XAIPEIN. 

Tot 8EOX.pL"C'OU ,i.MULot "C'IX 1r0tpx "C'OV f1-otX.0tpLO•J 1rpO"C'lmw8iV"C'0t Â.À-

3o•J, X.otL "tlfl-E?Ç 8tu-rtpov Ï"C'U'lrWIJ0tf1-EV, o•'.ix_ WÇ EÛpOfl-EV (ii;x_«:MlÇ ŒV 

-rov"C'O VOf1-LtJ8tC"tl 1r0tpèt r.ii;,v ii~Lov X.ot't'"tlyopCot;}, àtUèt, xot-rèt TOV &i.w-

80-rot Tp61.ov, x.11Mij; &11-a. "C'otV't'ot xotl. i1rLf1-IÀwç ,i.ç XOL'H)V wfÉÀILa.V i1rL-

8,op8w1J0tv-r,ç, )'_Etp' imxoup(ot; opiyov"C'O; KopV"tlÀfo•J Bmyvfo•J "C'OV 

où, .. ,p~LÉCIIÇ. OÙ 'lrOVOU yètp fl-OVOV "C'OV"C'O gEÎ"C'otL ?rOÀÀOV àtUèt x·a.1. 8ar.d,• 

~ç. "C'ottç ,roluyovoL; w3ttJL ni; 1rar.p' -ii11-tv "C'U-:t"OupyCotç, g,u-npov H.I. 

1lf'-EÎÇ, WÇ f8i1J0tVTEÇ EL1r0f1-EV 1 -rot; 'lrilJLV ÏTOL~ 1rpot8Éf1-E80t, IJW «.ÀÀ.OLÇ 

8toxpC"C'Ou TLIJI. -roî; f'-'1J7"CII "C'IJffli>8EttJLV • 'Hpotit.ÀCtJXov f'II'-'• 'Hpotxliiv 

MOV"C'OfOVOV, Bux_ar.;, 'Hla.x.i't'"tlV, UotLgLX.ot, AifVL3o; Xotl. xop-ri; oar.pL

. GTW t "C'Ot IJCll~Of1-EV0t ot•'.i-rov i1.typi:J.jLotU ivvtar.x.otC3u,œ OV"C'!1 "C'OV œpL8-

f'-OV, IliÀax.w "C'I Xoti. Il-rtpvyLOV • x.œl. 1rpo; TOU"C'OLÇ ln "C'Ot ,i.; ar.Ù"C'Ot 

aupLIJltOfl-EV(I. Ix_oÀLar., Œ"C'LVot i.v 1r0Uot; ~Ltt;-;rar.p(dvar. tvpov"C'EÇ àc.V"C'Lypœ

fOLÇ 1rov<i> 1r0Uij) Ei.ç îv IJ'JV'flyciyofLEV • TO I'-&" yètp ,i.; "C'OV"C'O," ix,tvo 

g• ,i.; !Uo t!z, IJ)'_OÀLOV. 'Et' otç ai. x_ar.Cp,1'• ,i.x.o; lpy<t> 8uxvuuv, îv:x_ 

x.otl ,i.; 't'O 11-iUov r.po8u11-o-ripou; -iip.i; ,i.; -roù; X.OLVCllfEÀdç "C'OU"C'OUIJI. 

lf.otÀOVÇ "C'E xœyot80ÙÇ œywvotç 'lrOL'rjl;'fl"C'E. 

50. 

AVRIL t5t6 

GREGORII l'\AZANZENI. 
THEOLOGI ORATIO 
NES LECTISSIMAE 

XVI. 

[Au l'er&O rlu (. 5H.] * aœ b~ cr da ee ft h8 Ît kx. {), fil!', nv 0~ po qr. 
'rp s; t-. uu xqi YY. zlJ, &w. AA BB Cr D1 EE ~Z GH H8 II KK LA MM 
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NN 0~ PO.· Omnes sunt quaterniones, prœter * duernionem. 
VENETIIS·IN AEDIBUS Al.DI, ET !NDREAE SOCERI MENSE APRILI. M.D.XVI, 

Petit in-8° de 8 ff. liminaires non chiffrés, dont le dernier entièrement 
blanc, 5t t ff. chiffrés et t ·r. non chiffré pour l'ancre aldine, qui _figure 
aussi sur le titre. Bien que qualifié de duernio _dans le registre, le cahier* 
est, en réalité, de ·8 Cf., comme tous les autres !)8.hiers de ce volume. 

Livre peu commun. Vendu t2 fr. maroquin bleu, La Vallière; t5 sh. 
Butler. 

Bibliothèque nationale de Paris, C 204 Réserve. 

AD ILLUSTREM AC PRiECLARUM VIRUM 
D. JOANNEM PINUM, MEDIOLANENSEM TOLESA~UMQUE SENATOREM, 

REGIS INVICTISSIMI G.ALLIARUM, APUD INCLYTOS VENETOS 
LEGA TUM, M, MUS URI 

IN ORATIONES GREGORII NAZANZENI PR.iEFATIO. 

, Mulla sont, amplissime Pine1, qure benigno rerum restimatori 
facile demonstrant non sine vi decretoque divini numinis evenisse 
ut dogma quod pii profitemur · ex tam parvis initiis multiplici 
propagine creverit et jam in omnes se partes diffundens et erigens 
terrarum orbem complectalur. Quis enim humano consilio fac
tum arbitretur quod duodecim simplicissima homines natura, 
infimo loco nati, tam litteranim rudes qt.iam astus el callidi
tatis nescii, rerum denique omnium inopes et egeni, conceperint 
animo vitre hominum innovationem, priscarum legum abroga
tionem et, quod fuft difficillimum, antiqure religionis, qure non 
inchoata sed jam inveterata populorum omnium prrecordiis inse
derat, commutationemY Plato quidem inter sapientes eloquentissi
mus et inter eloquentes sapientissimus, nullis illecehris facundire, 
nullis prohahilihus argumentis, quorum ipse fontes ac sedes tum 
invenerat tom commonstrarat, a Dyonisio principe, discipulo vide
licet magister, impetrare potuit ut in aliqua Sicilire parte excogita
tam a. se Rempuhlicam conderet et educeret in opus. Sed opinione 
falsus expectationeque destitutus, tantum abfuit a perfectione 

f, Jean de Pius, évêque de Riew:, représenta la France à Venise de t5t6 à 1518 
(style. vénitien), et procura i. François I•• un grand nombre de manuscrits, qui firent par-
tie plus tard de là bibliothèque de Fontainebleau. · · 
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maximorum operum, qure concupiverat, ut Siculi eum, cui navem 
adventanti sertis redimitam miserant obviam, pene lapidibus 
obruerint, et vix periculo capitis ereptum Polidi Lacedremonio 
veluti contemptissimum mancipium tradiderint vendendum; adeo 
non minus iITilum quam periculosum est avilis religionum sanc
tionibus adversari, novos autem ritus· insliluere, prresertim si 
humana sapientia fretus vel ambitionis inanisque gloriœ stimulis 
incitatus, nullo instinctu dei_ propellaris; ut Socratem prretere11m 
qui, epota cicuta, pamas acèersiti novi dremonii quod ipse sibi 
prresentissimum esse numen aiebat, luisse dictus est. At Christi 
vitis, quanquam ab indoctis non agricolis sed piscatoribus plan
tata, quia tamen illis deus, cum viviradices defigerent, malleolosve 
pangerent, aderat et aspirabat, ita convaluit ac prosiluit ut, jam 
productissimis palmitibus in omnem mundi plagam exporrectis, 
uberrimo proventu raccmorum, innumera millia piorum enu
triat. Nec vero defuere Lycurgi plurimi vel Domitiani quos furor 
ad hujus traduccs vitis ferro excidendos· compulerit, ac ne Ion
gum faciam, aliis prretermissis, unum aut alterum commemorabo. 

Quis igitÙr ignorat (ut prrepostero temporum utar ordine) quot 
captiosis argutiolis, quot fallacibus cavillis, impius Averrois 
adversus pios irruerit'! Quam ingenti cachinno credulitate.m 
eorum deriserit quos ex ignoratione naturalium disputationum 
scriptis fidem habuisse putabat nullo syllogismo communitis? 
Sed non impune tulit, nam suo ipsius gladio jugulatus est. E 
vestigio namque, Deo duce et auspice, nati sµnt Thomas, Scotus, 
Alberlus, ..Egidius, creterique transalpinre scholre proceres, qui 
sacrilegas incéstoque ore voces in summum, liberum, omnipo
tentem cœli regem evibratas acriter vindicarent. Nam validis, 
acutis atque .e penitissimo philosophire recessu depromptis ratio
nibus arcana scita consultaque defensarunt, qure deus ipse vati
bus ac legatis elcctis a se nuda veritatis simplicitate dictavcrat. 
Neque enim severissimum ac tanta judicem auloritate subtiliter 
argumentari, sed breviler ac graviter sententiam pronuntiare 
decebat. Horum igitur firmis quasi pedamentis et adminiculis 
Christi vitiarium ita corroboratum est, ut Arabicarum impetu·s pro
cellarum ne pampinorum quidem nobis invexerit jacturam. Quis 
item fando non audivit Arianicos tumultus et lurbulcnlissimas 

• 
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hœreticorum. tempestaies, qui, tanquam nefarii latrones. unicam 
dei sobolem divinitate spoliabant et, velut Aloidœ petulantissimi, 
cœlum conscendere nitebantur, ut omnium rerum architecti 
diminuerent majestatem, utque summum opificem temporum ac 
seculorum in ordinem redigerent eorum · quœ aliquando non fuis
sent. Arma illis erant compta vermicula taque verba, dissertationes 
atticismorum elegantiis concinnœ, · quas veluti catapultas in 
.cœlum contorquebant. Nec vero principis apostatœ sœvitia cle
mentior extitit, qui furibundus, omni falcalorum ensium et anci
pitum bipennium genere, rediviva Christi germina succidere pro
perabat. Nam cum e studiis eloquenliœ gloriam sibi perambitiose 
quœrerel, immo vero locutionem fuco pigmentisquc circumlilam, 
almœ loco deœ, veneraretur, indigne ferebat aridam et jejunam 
(ut ipse exprobrabat) palestinœ superstitionis disciplinam conta
gione per incautum stolidumque vulgus longe lateque serpente. 
priscis autoribus, qui laudatarum artium decus luminibus ora
tionis illustrassent, situm et squalorem obducere, tenebras offun
dere, inevitabilem demum perniciem intentare. Sit enim fas. 
nobis aèerba retulisse convitia quiB tyrannus quidem ille stoma
chabundus evomebat, nostrœ vero detestantur aures, nostraque 
cogitatio reformidat. At deus, cui srope rebelles animos eodem 
armorum genere profligare mos est, exsuscitavit Athanasium, 
Basilium, Cyrillum, Eusebium, Chrysostollium, Gregorium Nazan
zenum, qui gravitate sente~tiarum1 pondere verborum, omnibus
que eloquentiœ instrumentis ex pari polerant cum velustis genli
libus certare, atque ·oh id cum adversarium prœsidiis, quibus ipsc 
potissimum confidebat, facile deturbavissent, a calumniis impiœ 
verbositatis, ingenuum cœlestium mystarum sermonem, orna le 
copioseque tutati sunt. Semel igitur atque ilerum cont,a dispa
rem hostern par pari relatum est et ars arti succubuit, atque, ut 
proverbio dicitur, cornicum oculi confossi sunt. Nam ut enu
cleata recentium theologorum subtilitas, cum nalurœ secretariis 
et coosciis, quos philosophos appellant, cominus pcdem confe
rens# vanas opiniones de sempitcrna cœli vertigine vel unitate in
tellectus humani labefaciavit pectoribusque hominum ejecit, sic 
antiquorum patrum, quos modo nominabam, oratio perelegans, 
hostem emblemata dictionum pictœque lectoria linguœ jactantem 
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compescuit. Quo sane munere cum alii prmclare functi sunt, tum 
vel maxime Nazanzenus. Is enim ex professo celehrihu.s Athena
rum oratorihus œmulatur, sive dicendi formam rehus accommo
datam, sive lectissima vocahula, sive collocationem eorum ac 
strucluram, she mirificam figurarum varietalem animadvertH. 
His enim omnibus, ,·eluti runcinis et asciis, veteris ac novi Testa
menti librum dedolavit. l\lultas ille quidem omnique sapientia 
refertas orationes elucubravit. Nos nonnullas eligimus quas nos-. 
tris auditorihus enarraremus. 

Jampridem enim a.me cautum est ut e puhlica grrecarum lit
terarum officina, cui, libera:litate beneficioque Veneti senatus, 
tredecim jam annis prœ~idemus, prodeant non qui sapientiam 
insipienfem insolentes ostentcnt, nec qui ex impietate venditenl 
ingenium (more quorumdam detestabili, qui ne primorihus qui
dem labris divinos sacrarum litterarum latices delihare volunt, ut 
eruditiorcs videantur) sed qui non minus ex pia dei veneratione 
prohari quam a litteratura commendari se cupiant. Quod procul 
duhio consequuntur evolvendis autorihus, qui, cum recte sentiant 
nec absurde loquantur, simlll et sapere doccnt et dicere. Sic ut 
una opera tam- pectus veris opinionihus imhuatur quam lingua 
poliatur. Cœterum orationes Gregorianœ, quas e multis exemi
mus, preloque multiplicatas Asulano, nohilissimis et ingeniosis
simis juvenihus nostrœ fidei tutelœque commèndatis curavimus 
distrihuendas, sunt circiter sexdecim. Earum aliœ Iàudatrices 
appellantur, ut quœ Basilium" et Athanasium, duo rohora, duo 
firmamenta succrcscentis ecclesiœ summis in astra laudibus effe
runt. Aliœ contra sunt castigatrices, quœ sfyli fulmen excandes
centis in dominatorem apostatam jaculantur. Cujus vitam ah ip
sis crepundiis ad interitum usque vellicant, exagitant, sugillant, 
infamant. Non desunt panegyricœ, quœ vel humano generi reno
vationem, instaurationemque gratulantur, vel d9minum deumque 
nostrum, aut ex immaculato fortunatissimœ virginis utero pro
gredientem, aut reviviscentem, ac de infernis legionihus trium
phantem, aut Jordanis tluminis irrorationi purificœ caput admo
ventcm, aut sufflatione spiritus illuminantem discipulos, conce
lehrant. Graviores ac suhlimiores in f ronte voluminis impressor 
hortatu nostro collocavit, quœ distinctionem unitam et copulam 
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in divinis distinctam contemplantur, divinreque prolis nomencla
turas dinumerant, tum divini status dignitatcm cxtollunt. Geni
torcm prreterea nequc natura, nequc impcrio, ncque viribus, vcl 
soboli vcl statui prrestare (quod Ariani depravatre mentis crrore 
dictitabant) tcstantur. Inter has primre proximam cquidem le
gendo satiari non possum, tanta in ea est rerum scitu pulcherri
marum, ad quas studiosi cognosccndas invitantur, varietas. Quo
ties cam prre manibus habeo, non me hercle orationcm absolu
tissimam lcctitare, sed prati planitiem versicoloribus floribus 
vcrnantcm aspicere videor. Principio_illa me cernendi divini vul
tus in spem maximam adducens, in vertice montis Sinaitici sis
lit alacri pede juga superantem; deinde prrestringente meos ocu
los inaccessœ lucis fulgcntissimo splendore commonet et hortatur 
ut imiter sidemm speculatores, qui solis jubar inspecturi, non 
firma, nec minime conniventi obtutus acie contra disci jubar 
stare audent, ritu gcnerosarum aquilarum, sed in pelvi tremulis 
aquis redundanti, radiisquc solaribusexposita, phœbere lampadis 
imaginem e refracta luminis alternatione conformatam aspiciunt; 
nam divinre substantire penitissimam et intimam scientiam, ipsi 
lrinitati duntaxat innotcscere, imbecilli vero mortalitati satis 
esse si ~onsiderandis iis, qure prodm:ta sunt, providentiam, boni
tatem, reternitatem Creatoris admiretur. 

Enimvero tibi potissimum hanc orationum congeriem nuncu
patim dedicamus, non eo solum quod discrta rion elinguibus, sa
crosancla non. profanis dcbentur, scd quod ca, quibus christiana 
religio stabilitur, tu jure etmerito vindicare tibi potes; cum Regis, 
qui christianissimus et est et habetur, sis fidissimus orator, in 
eaque civitate legatum agas, quœ christiani ritus obscrvatione, 
anniversariarùm sanctimoniarum cclebritatc, frequentatione ba
silicamm augustissimar.um, qualcs in medio fundatœ mari pas
sim, opulentisque dotatre redditibus occurrunt, cretcris antecellit; 
qure, pro tutandis Çhristi vexillis et insignibus, pro clefendendis 
ab immanitate Turcarum sanctissimis delubris ac templis, san
guine suo per Ionium et ..Egreum pelagus effuso, fluctus ac littora 
srepe cruentavit, sic ut hanc inclytam patriam semper antemurale 
quoddam et singulare christianœ Reipublicre prresidium constet 
extitisse. Huc accedit quod Gregorius. quo nemo unquam vel tanta 
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pecuniœ despicientia fuit,-vel pacem ardentius dilexit, optabat 
sibi dari le potissimum assertorem ac patronum; cui maous inno
centissimœ, cui datum est ingenium ab omnibus avaritiœ sordibus 
abhorrens. Fuit nescio quis, multis ab bine annis, cui legati partes 
in bac urbe peragenti, nec parum invidiœ conflavit, nec eluibilem 
infamiœ lübeculam inspersit quod ex oratore degenerabat in prag
maticum et privatorum negoliQrum advocatum; quod, munusculis 
allectatus, magistratibus Venetis animadvertentibus in latrones et 
sontes, importun us interveniens, justitiœ securim retundebat; 
quod denique serenissimum Principem et collegas in gratiam 
hujus vel illius quotidiana Ragitatione vexabat; sed illius quidem 
avaritiam mors immatura sedavit. 

Tu vero mei Lascaris et aliorum prœclarorum et inculpabilium 
heroum, qui te prœcesserunt, vestigiis insistens, regii negotii sa
tagis; conservandoque fœderi, quod hujus Reipublicœ viscera regi 
tuo perpetua vinculi necessitudine conjunxit, invigilans, de pri
vatis causis, privatisque trichis securus es el otiosus; quœ res 
tibi nostrœ civitatis optimales devinctissimos reddit. Cave enim 
putes legatione quemquam apud Venetos defunctum, in quo ma
gis quam in te prudentiam, probitatem, dexteritatem, mansuetu
dinem, _ innocentiam, maximum rerum usum rarissimis littera
rum ornamentis adjunctum, universus patriciorum ordo vel sus
pexerit vel amaril. Quam vero paci Christianorum officiare vel 
inde liquido palet quod nihil aliud summis volis exposcis quam 
ut christianœ phalanges, quœ intestino hello debacchantur, el 
bine equitatu Gallorum ac Venetorum cataphracto, illinc Germa
norum et Helvetiorum peditatu ferocientes, Abdua Rumine seques
tro castrametantur jamjam ponte superposito conflicturœ, inu
tuaque cœde christianœ militiœ columen eversurm, offensarum 
acerbitale deposita, coeant societatem, sanctissimique Pastoris au
toritate conciliati, telorum cuspides ac mucrones adversus com
mu·nem christiani nominis et sanguinis hostem convertant. 

Quid quod grœcam litteraturam sic pleno •haustu imbibis, sic 
salubri sitim ingurgitatione pellis, ut jam occupatio transferendi 
non mediocrem tibi pariat voluptatem. Si igitur munus hoc lati
nitate donandi grœcos autores, ab umbraculis domesticœ exerci
tationis ad solem et pulverem edere, nec magnis prœludere, sed 
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·magna pertractare tibi collibebit, quisnam alius liber auspicatius 
tralationis initium luis lucubrationibus prrebebit? Nam, ut ab 
Jove veteres ordiebantur, sic nos a Deo Optimo Maximo, trino 
el uno, quem hoc volumen prredicat, principium deducere 
par est. Qua igitur vel hilarilale frontis vel vullus lretitia me 
quotidie, cum te reverenter adeo, soles excipel'e, Gregorianos 
etiam amplectere se1·mones. Quod si feceris, mane eliam te liben
ler inlervisam; sin Jllinus, ne vesperi quidem, nec nobis deeril 
ignavire prretextum : excusabimus tergeminre scalre erectissimam 
procerilatem, cujus per gradus fere sexcenlos ad tuas redes am
plissimas quidem illas et apricissimas, sed stellis fixis vicinas, 
ascenditur. Yale. 
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PRÉFACE LA TINE. 

Opus antiquœ rarœque eruditionis thesauros continens : mulla 
hic invenies, leclor candidissime, recondila, mulla scilu pulchra, 

1. Rœc editio princeps e CO<lice manuscriplo ooo salis booo a Marco Kusuro edita est 
Horroi1". 



BIBLIOGR!PHIE HELLÉNIQUE. 

nonnulla qure aliubi nondum lcgi.sti. Admiraberis autoris accura
lam et exqtiisitam diligentiam, si,·c narrationem rerum prœclare 
gcstarum in fronle '\loluminum collocet, sive genealogias perse
qualur, vel ab ovo, ut dicitur, ordiens, vel ad caput usque gene
ris scricm prrelexens, siye statuarum tum artifices commemoret, 
tum eos concelebret quorum in honore erectœ sunt. Deflebis tot 
urbium amplissimarum interitum, quas autor opibus fortunisque 
florcntes adhuc memoriœ prodidit, nostra vero œtas solo œquatas 
intuetur. Indignaberis principes christianos de minimo quoque 
Italiœ oppido digladiari inter se , bellorumque calamitatibus 
cuncta funcslare, Pcloponnesi autem tam opulentas, tam mercimo
niarum omnium fertiles campos nefariœ Turcarum nationi depo
pulandos pcrmittere. Huc acccdunt crcbrre digressiones, per quas 
autor dum divagatu1 innumeros poctarum locos obiter cnucleat, 
carum varietas te mirum in modum oblcctans vel invitum detine
bit. Creterum hosce commcntarios, etsi non ad unguem emenda
tos, non usquam enim insanabilibus ulceribus depravati scatebant, 
codicibus tamen, qui manuscripti circumferebantur, correctiores 
publicamus, non sine titulis, qui ut supremos marginum vertices 
amplectuntur, ita quid quœque pagina doëeat, breviter pcrstrin
gunt. Hœc aulem a nobis prreslari tibi potuerunl, suasore adju
torequc M. Musuro, quem nuper heroicarum litterarum decus Ve
netiis propaganlem, Grreciœ priscis autoribus, partim illustri 
juventuti enarrandis non sine lande, partim etjlendatione castiga
tioncque in pristinum nitorem, quoad ejus tieri poterat, resti
tuendis, Lco X, Pontifex Optimus Maximus, sponte sua, nihil tale 
cogitantcm, admirabili conscnsu sacrosanctorum cardinalium, in 
archiepiscopalem dignitatem evexit; qure res ut non. mediocrem 

• sanctissimo pastori laudem peperit, ita litteratis ad bene spe
randum certissimum signum erexit. 

MAPKOE O MOi"~Oi"POE IANQ AAEKAPEI TQ IIAID' XAIPEIN. 

noX>.ix.Lç Ê80tu11-0to-0t TWV_ 'l.pàç .. ~ x.ot8' -ii11-iç tùv œ'1)3wç lo-x-r,x.6T<a>v, 

-r« 3' iip:x_OtLO't'Ot't'Ot 11-ovov iyx.w11-Li~ELV tt8LG!'-Évwv X.Ott -r-riv !pUO"~V TOÎ~ 

11-è.v 'l.OtÀOtLOÎÇ p.'11-rÉpx )'E)'f.tVÉVOtL !pLÀOG-ropyov, f.11-tv 3è. 11--r,-rpvL«V Eiv0tL 

8v1111-Ev-ïj G:x_E-rÀLot~6v-rwv. Iliaoc.v yà.p i1.Larii11--rjv TE x.0ti• -rÉ:x_v-r,v ,;i).c.u 
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(Ùv ¼&riiuvct, x.ctl Ïç "C'O b.pot,9viinot"C'OV i~11x.p,~'J8ot, • vüv 3' Œ.7.0(L!lt• 

pœCna&ot, x.œl x.œ"C'oÀr(wpou(LiV'r)V ,i.ç "C'O -,_,tpov ù1.op?Eîv. To~i; 3-n "C'O\OU• 

"C'OUÇ &.no,i; "C'l œv "C'\Ç iliy~u, "C'ctunial ~; x.ot8' Yi(Lit; -iil,x.Cott; œ3Cx.wç 

lf.llt"C'1l)'Opoüy"C'ot; (1-olli yœp iip' 'Îl(LCÏ'V 1•'.ip1!"C'0t\ x.otl 8ctU(Lota"C'œ, wv ~V 

i1.Cvo~v .;, œp-,_œ,6niç où3' ovctp lo,x.,v iv6u11-1181taot) x.œl 3.;, "C"?) X.otTct

alf.lU'Î) "C'CÏ)V y, -irol,opit.'l'l"C'\X.wv (L'l'l1..0tV'l'l(LiTwv. Al yixp "C'O\ -irolua"C'Eyo, 

i,ùv ll.11-6).uç, x.p,oip6po, 3è. -,_,lwVot\ -irot,3ctpud3'1'l VO(LL~O\V"C'1 . œv œ&up

(Lct"C'ct -irpà; "C'OÙ; 'lrl"C'po{i6).ou; ~cta,l(ax.ouç, 3, 1 wv •mxo11-œxoüV"C'IÇ 'Îl(L'Î'ô 

x.otl "C'ŒÇ oùpœvo11-iix.uç Ai.yü-n(wv -irupct(LC3otç x.ctl "C'œt; œaipœl"C'03É"C'OUÇ 

I111-,pœ11-,3o; i1.ixl~u; ~povw~ x.ctl Tœ -irixV"C'Œ. -irup1.olou~ x.ulCv3pou 

"C'p\UÀœv"C'OU ~''"'Îl x.ct"C'œ x.pi"C'O; Î).Q\(LIV œv, x.œl auyx.œuipli~Œ.\(LE.V p~-

3Cw;, 3Cx.,iv i1.,ax.i)1."C'OV"C'Oç !vw81v x.E.pctwoü r.iv "C'O y, Œ.V"C'\"C'U1.'ÏÏaœv 

ix.1.,11-r.pixV"C'O;. Àlli "C'CÏ)y (LÈV 'lrOÀE.(L\X.WV opyivwv "C'O a6ip,a11-œ o,j-,_ 

oih-w; "C'êj\ r.olu11-11xœvc,, "C'CÎ)V i~ ùr.oyuCou )'E.yav,i(Livwv œv8pwr.wv 

ir.C311l6v ÏG"C'\V, w; "C'Oî; œv3pctyœ8C~ x.œl 'lrOÀl(LCl>V i11-r.upC~ 3,œipipoua,v 

oli8p,ov i~{i'l'l. To yœp « œr.wÀE"C'O œv3pà; œpt"C'œ » x.otl "C'O « r.olla.wv r.o-
'\( • t'\. , , ~• " l '\ , , • 1 " , ~' , , A Cl>V ctr.&AUG& X.otp'l'lV0t 'l'lO &"C'\ lf.llt• AUGU, » UÇ "C'ctU"C' ctV "C'\fi ct1"\0Cl>V UX.0-

"C'Cl>/i a1.,G"C'E.va.~ct,. ~ 3à '\'êi,v mwv x.œ,voupy(ctv, 3,' 71; i~ lvà; œvT,1pi

ipou, C:,ar.,p b. "C'\VO; yovLp.c,,d"C'Ou G"C'&ÀÉx_o•J;, (L'JpCct, ~({ilwv r.ctpctipui3,; 

Jt1.0y1vvwnœ,, ~,wip,l-ïi "C'1 oiaœv x.ctl (Ll)'«.Àwv cti."C'Cctv œyœ&wv, (TC yœp 

(LIL~OV, "C'C 3à "C'\(LctÀ!pÉG"C'lpov ,ùapyÉ"C'1l(Lct Té;, yivu "C'CÏ)y œv8pwr.wv -iropC

aœ, 3uvct\V"C'1 œv ot 8,ol aoipCott; "C'l x.œl yvwaaw;, 71; ta11-av OVft "C'œ ~,{i).Cœ 

ff(L~lîct,) r.œlct,ol 11-è.v ctLWVlfi oùx. i~Cax_uactv ir.,voijaœ, • -,_8è.; 3è. x.œl 

r.pw-r.v b r.ct~ ~Coç i~1upwv Îr.\a"C'O(LC~,, "C'OÙ; ~Àctaip'l'l(LOÙV"C'ct; x.œl 3,ct

aupOV"C'ct; "C'« 11--n KpovCwv O~OV"C'ct x.ctl â,ctaCwv. TC yœp É"C'\ Tp,mÀ&(LO'ô 

ix.8uti.taTct\ ; TL 3' b BO"C'pu63wpo; 8101.ouîTct\ ; x.ctl yœp ix.l"Cvo, -irop,

IJ"C'Ctl Tpoipii; w-ïip~ctv 11V ol œv8pwr.o, ;;,poa,i11-18ct1 x.œ8à ax.i)vu auv,~u

Y'l'll'-'" • (l-4llov 3' ivax.l&Ca&r!11-av 1 p1u~ x.œl au-,_v-ïj; œvctppwaaw; 3,o-

1'-'"'I>· Twv 3i y, Mwv b Ilpo11-118eù; "C'O l11-ipu"C'Ov Tctî; 3,œvoCœ,; Tl(LW" 
• H !'\ • I ' ·., •'\. 6 \ • 8 , \ 0tv0tpp,r.•1tC1>V aEActÇ I 'l'l"C'O•(LctGE "C"l'lV OVTCi>li ctA'l'l lV'l'lV ctv pc,,1-c,> "C'pO!p'l'lV t 

3,' yjç C:,ar.,p !pUT« œi.8ip,œ x.ctl ~wr.upE.ta8,u r.1ipux.œ11-1v x.ctl TE&,ilivœ,. 

Tii; ow œv3pà; ,ù,py111(ott; ,r,.,~ œv3pct -,_p-n x.ctÀEÎV TOY oirrw 8dœv 
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folt!fLfUVOV 'rÉ-X.VTJV' npwTOL fLÈV ol Aor:dVOL )'EIJGŒ.fLEVOL ivttpop1ifhiaor.v 

IX"X.P' x.6pou, noX>..or.nlor.aLiaotv·d; Tt Tœ auyypi(,LfJ-at.Tor. Twv nor.p' Éor.lJ'C'Oî; 

aotpC:f x.od 3wi11-u TOÜ liym ilLor.r.pt~inwv, iv-rEÀd; Twv ntnor.LStufLÉ• 

vwv Éx.ia-r<i> ·nor.pEtrx.Euix.or.aL ~L~ÀLo&tix.ot;. 

:E,m-rot Si x.otl. ol ntpl. Xotlx.ov3ulTJV x.ar.l. aà, To-i; or.ùT6-,_6ovot; Tiii; 

r.pE~•JTÉpot; 'Elli3o; x.or.l. TOÎÇ wyuyCoL; ix.ECvoL; -i-ipwatv 011-ompou;, 

int-,_ECp-riaœv 'ÎlfLE3otnwv ivTWwau ~L~ÀCwv • r.ol'Xi; TE '011--lipwv xotl. 

Aoux.Lotvwv, AnoUwvCwv TE xor.l. in,ypotfLfLotTOypitp111v 1-0L11Twv Sot~L
Àw; in,3onE; TOî; tj)LÀÉÀÀ1!11LV ÉXor.TOVTœ3ot;," ET.'!)Vilhiaor.v 3LottpEpovTWÇ. 

TOIJ'C'OIJÇ Â.l3o; o noÀuTÀor.; 3,ot3E~XfLEVOÇ TE xor.l. ~-rilwaar.; 1"0t01) TE Su

a-,_eptC:f OfLOIJE -,_wp-/iaot;, au11-npotTTOVTWV otÙTij; ltotL alJV!Vtpyow-rwv TWV 

'EvtTC~aL tpLÀ~aotpOIJVTWV Tii; ÉÀÀot3Llt't)Ç f'-OIJG'rlÇ TpotpCfLWV, fLE)'Œ.Àor. Téj) 

ovTL x.ot-rwp8waE, x.otl -1\v TLt; inLELitw; x.atl. fL'n 1-pà; àtni-,_6uor.v i~t-ri~m 
i6il~ Tà. 1-piytJ-otTot, noUwv ul. x.otlwv tÙEp)'ET'rltJ-i:rwv wiip~t Tot; 

ÀO)'WV opt)'OfLÉVOLÇ" TWV f'-ÈV 'J;OL1!TLltWV 1 WÇ ÉnOÇ EL'J;ELV 1 œnœVTWV x.otl. 

p-ri-rop,x.wv 1111-tv fLETot3où;, Tà. 3' Evp,ax.011-evot -rwv T1 '.A.pLaTOTÉÀou; x.otl. 

IlÀœTwvo; ELÇ tpw; àtvor.yotywv. Â.13ou s.;, TEÀEIJ'C"Îl ÀCotv OtWPCf> x.atl TOî; 

16yo,; in,~1111-C<i> f'-EaGÀot~-ri8€vTO;, auvi~otLVE. TWV ypotLltOT'JnWV -r-hv 
Sot,SotloupyCor.v "l.11PEUELV. OÙ 11--hv «.ÀÀ1 'Av3piot; AmiÀÀotîo;,ou3otnor.vwv

TO;, ol 1-epl. Tàv Â.13ov, "l.P1lfLXTWV x.ot8' otVTOÙ; iv3ui'; ovT~;, ËTUnoup• 

youv, nœÀotL 3ttyvwltü>; Tœ tppOYTLa-r-/ipLot TWV iX>..oyCfJ-WV «.v3pwv 1-otV• 

T03or.nwv x.or.l. 3uatupi-rwv f'-EaTà. no,ijaotL ~C~lwv, où3iv Tii; nplv vtpiiitE 

npo8u11-Cot; • àt).).à, npà; TOîç œÀÀoL; x.or.l. ~ nolu11-or.6ea-ra.111 TOÜ Ilot~aot• 

vCou auyypor.tp~, 1-EpL-/i)"rlaLv tJ-iv 'Ella.3o; vn,a-,_vo•JfLÉV~ x.or.1. ,;a.aor.,; Tor.î; 

'.A.T8C3o; TE x.otl IlEÀonovv-/i11ou l'-oCpotL; inE~LOU01), 11-upCor.; TE X.Wfl-ot; x.or.l. 

r.6lu; eù3or.C11-ovor.;, wv où3i Tœ ipECmor. vüv ÀEfaETOC.L, ltatTOC.ÀE)'O~, x.or.l 

1-oÀÀwv rùv ltJTopLwv -rwv où r.or.v-rl. -:.po-,_ECpwv àt).).' wv f'-E)'a.À.,, aniv,i; 

)'EfLOU01), ,.-o).).œ 3' o3oü nipepyov 0t~LOf'-V1lfLOVEIJTOC. nor.pmLpOu01), x.or.l 

Téj) mi-,_véj) Twv inuao3Cwv àtnotpEuyou01) Tàv x.6pov, x.~1. olw; Tà x.pœTO; 

x.or.l T-hv Swor.11-Lv x.ixl. T-hv, EÙ1!fLEpCixv· -rwv T66' 'Eil-/ivwv iv3ux.vuiu~, 

-rilo; ir.ilhix.E aùv 6eéj). 

Tor.univ Si aol. f',iÀLtJTor. r.a.v-rwv T-hv ~C~Àov r.pEï.w3e; ~v àtvom6iivor.,. 
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l:Ù yœp ."C'WV il>,ÀCl>V "C'Œ x.ot8' lotUTOÙÇ ax.or.owrwv, x.o,và; œr.otvnx_oü 

~" 
1 EÀÀ7JVCl>V x.œ8(a-rMotL r.porrriniç • aù c:i~ où3dç Ë"C'Epo; wÈp "C'Tili 

1EÀÀ7JVC1>V awnipCot; iyp-fryopotç, •d.a, "C"oi'; x.oc,poi'ç ir.otx.oÀou&wv x.ocl 

~œnot x.ixÀwv adwv, x.otl vüv !Ù" KEÀ"C'civ ~ota,Àdç, vüv 3è Pwl'-"llÇ or.px_,

x.pi"C'Opotç 8Epotr.EVCi>V I icp' <i> "C'E "C'OÙÇ "EÀÀ"/lVot; or.r.otÀÀotyÉvTot; ~ç ~,x.po

"C'IX'"IÇ x.œl x_otÀE~Cl>TIX'nlli 3ouÀECotli EL/i ËÀEu8EpCotv Î~EÀÉa8a.,. TOU"C'Ou yàtp 

icpCEaot, 11-ovou, "'C'OIJ.01J cppovTC~u;, "C'OÜTO VUX.TÔ/i x.otl 1'-E81 -ii11-€potv iwoEtç, 

wÈp TOU"C'OU X.ot~ "C'O\JÇ ËG')'_IX"C'OU/i x.,v3wouç WOG'TIXC"llli œv x.ocl 11-upCwv &v 

8otVIX"C'Cl>V X.0t"C'otcppov~aot,; yEwa.to; wv. Ilpo; "C'OÙTO ~iv-:ot G'OU "C'Œ ~oÀ,

fflJ!'-IXTot "C'dm • ~POii "C'OÙTO r' -ii (A-EïotÀor.pl~li i?a.l l'-"ll3ot11-~ x.œ11-a.C
~"/lÀO; G'OU cpua,; ot.Votx.ÀLVotG'ot tilV ~ux_~v ot.TEVÈ; or.cpopf. TOÙ!i ;oüv ~Epi. 

-rôv Àpx_upiot -rôv a.x.pov ot.VotX.OIVOU!'-ÉVOUÇ b.œ1no·d ao, ~Epi. "C'WV !'-ErC

G'TCl>V, où ~a.~ r.otpo~IJVCl>V, r.po~vot, 11-È" ~li E\.IG'E~V 3,œna.yÉVTCl>V · 

~pà; ot.ÀÀTjÀOUÇ ~U!'-~IXG'EWÇ TE x.otl ô11-ov0Cot;, ~poG"riivot, 3È ~; ~œÀot, 

8puÀÀOU!'-ÉV7lli TE x.atl •r.08ou11-Év"llli "C'WV a-rotupocpopwv G'UVCl>!'-OG"Cot; x.atl 

x.atTŒ "C'WV ot.G'E~V Ïr.,G"TpotTECot; • oti.ax_pov TE EÎvot, ÀÉywv "C'OÙÇ EÙ~w~; 

"ÎlïE!'-Ovot; x.otl ~0t11,ÀEt; 1 r.Epl 11-È" lvà; ,ij x.otl 3uEtv r.oÀ,x_vCo,v 3uG'TTjvo,v, 

"C'OG'otÜ"C'1 lni "C'otÀot,r.wpda8a., r.OÀE!'-OÜVTot; 1 G"'C'œau; "C'E x.otl acpa.yœç x.otl 

"C'otpotx_àt; iv 'I-rilÀCf m,oüv"C'ot;, x.otl "C'WV x_p,G"'C'1otvwv œY11-ot"C'1 X.otff!'-'otC

vov"C'otç "C'œ ~Et8p-ot TWV r.OTot!'-WV • "C'OIJotU"C'ot; 3È r.OÀUÇ X.0tL )'_Wpot; r.ot11-

<pOpCl>"C'œTot; x.otl auvo,x.C;; x.otl r.pot163ouç 3,otTEÀdv r.p<fLE!'-Évou; x.otl x.otp• 

r.oüa&or., TOÙ; àr.6€ou; iiv, x.otl "C'otÜ"C'ot ~*3,ov ôv E(r.Ep r.o-rÈ x.œl vüv 

ir.lXIJ"ll; œÙ"C'OÙç ~; AtJCotç Êx.~Àdv, ix.vmup,t111-Évou; -ii3"1l "C'otî; tJUnx_i-
,, i ' , ., • , T, , ' _ ..... 

!1\V "/lTT0t,ç1 X.ot, !'-"Il r.otVTCl>Ç E)'_OV"C'0tÇ otlJ"'C'otlJlot/JTCl>t;. O~Ç !'-EV ya.p TIi' 

Butœv-:Cou "C'Upiw<i>, "C'oÙç 3È "C'éj) 3wœ1J'C11 ~; IlEpt1C3oç, wç ôp80Tipœç 

lx.uv r.Epl "C'OÜ 8ECou 36~ct; vo11-1~0!'-Év<i>, r.poax_Eta8œ,. Kotl oùx_ ùr.Èp 11-È" 
"C'OÜ awtJctl ti)V ·Enœ3ct r.ovEtç, TWV 3È x.ct8' ËX.otlJTOV CEÀÀ7JVCl>V w,p

cppovdç • œnàt x.otl r.pE~EIJCl>V 'EvETL~IJL l'-"ll3Évot "C'WV ô11-06Ev ~ç ri ~; 

Ê1Eu8Ep,oni"C'O; œr.aCpwç. lx_ UV cj>ou 3Etv. Twv l'-È" yàtp T~ 8uyotTipot; 

i~E3C3ou; ELÇ rœ11-ov, r.potx.ot r.opCtwv ti)V r.poa-fix.o•JIJotV lx.i~, "C'WV 3! 

"C'OÙÇ uloùç cputJawç 11-èv !'-l"C'UÀ"ll)'_OTot; r.pàç TO 11-œv8ivuv É7nppir.oü;, "C'c'j> 

3i r.EVCf t1cp68pot r.otpEVOX,ÀEta8a., x.œl 11-ii8' 6r.w; wvotVTO ~,~ÀCot, 
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p.1i8' Ômi>; "C'~ 3i3a.it."C'pa. -roi; it.a.&1i"('1l"C'«ili œnO"C'Cvouv Ëx_on~, Yi a-n 
cptÀa.v6p<a>nCa. it.d yEvva.,6-r-ri; à.p.EpCp.vou; "C'wv à.va.yit.a.C<a>v ir.oCu cptÀo~

cpEiv. 'Ew 1€yuv ti)v 6upa.v '1lli cj',it.ELli ol~Ca.li Wli niat p.Èv Jtvi<,>it."C'O -rot; 

3Eop.Évot;, o•jx_ 1Ïit.ta"C'a. 3è -roiç "EÀÀ"tlirw, wv où3d; Êit.Ei6Ev à.yipotr.oç 

oc'rijÀ8Ev, à.n' -n r.OLlt.ÎÀ<a>V i3tap.i-r<a>v "C'pa.r.É~"tlli Jtr.oÀotUGŒ.(i -n "C'O ~ot

ÀiVTLOV Èp.nl1iira.li wv i3Ei-:o ·a-rotnip<a>v à.pyupwv "C'E ul x_puirwv. Ka.l 

vüv Èv Pwp.~ 3,œ-rpC~<a>v -r,jl.w!'-Evé; "C'E it.a.1 6a.u11-a.~611-tv~li ünà "C'WV ixaî, 

r.p6çtvo; w; œÀ"fl8w; yiyova.(i -rwv 'EU1iv<a>v • -rot; 11-Èv Jtqnxvoup.ivo,; 

noUix,; u-;.Èp Mva.11-,v 3<a>po•;p.tvo;, "C'WV 3' Jtr.6v-r<a>v ir.,11-tlou11-tvo;, 

-ro•); 3è cptÀ-rœ-rou; TOÎli r.Epl "C'OV xpor.-roüv-ra. auv,a-rœ;. 

0a.u11-a.a-rœ 11-ÈV ow xa.l TotÜTot G"tlp.E?ot 36çmv ~V "C'TÏ; aii; r.pà; "C'O~; 

"f,ÀÀ"tJVŒ.(i EÙvoCa.; • ô 3' ÈjEÎV 11-ÉÀÀ<a> r.iaa.v WEp~É~À"flltE xa.Àoxœyot6CŒ.(i 

E·jcp"tl11-Ca.v. "Op<a>v y«p Èvfou; TWV Y!p.E3a.r.wv 3,œ ti)Y r.OÀUE~ 3ouÀdotv 

o~,<a> p.Èv Èr.,lot8ol'-Évou; Éotu-rwv w; fL"tl3ÉnO"C'' àtvotv1icpuv xa.l l'-"fl3E11-Cœv 

ÔÀ<a>; 't'WV npoy6v<a>V Ë)'._ELV Ëvvota.v, àtn' i6EÀ0:1ta.x.oÜV"C'Œ.1i 7"0ÀLTLltOÜ ~Cou 

na.,3~atw; TE xa.l àty<a>~li àl,ywp<a>li Ë-,._uv • 0~ 3t lta.ito3a.t11-oviv c:i;· 

a.Ù-ro•~; !Lf:V œ-;.a.,3tuaC~ au~-;jv xa.l TE-rucpwa6ot,, îv fLOVOV YJ)'OU!LÉYOU/i 

tiva., aocpàv xa.l 3,a.pxfo-rot-rov "C'TÏli Êli oùpa.vàv œva.~oéirE<a>li icp63,ov "C'O 

' ' • ., c ' Jl ' ' ' c ' 6' ' t ' ' ' fL"tl't' IAŒ. OU )'EUEr.rvotl 1 11-"tl'r EYŒ. ~y L1, U<a>Y EV a. li Y"tjGTEUO'Jl7LY "tlfLEpŒ.L;, 

-rot; 3È r.a.,3tCa.; ipa.,r-ra.î; cp8oniv lx. -roü r.pocpa.voüli "C'WV r.ot"tj-ra.î; -n 
cp,lo,;6cpo,; ivœax_~Àoul'-Év<a>v ,ù8,); x.a.-rœy,vwax.ov,Œ.lï ,;ol~6dotv, · -ro,om 

"C'L ,;pà; ti)Y 8t1ila.-rov "C'a.u-niv Yif'-WY fLEl'-'llXŒY'l)aot, GUfLcpopiv • w; y«p 

!'-'li r.a.v-rinota,v à.no~Ea6~ "C'O (i<a>~OfLEYOY Ë-r, "C'WY ÉÀÀ'l)YLX.WY. Àoy<a>v, 

xa.faep lCotv à.p.u3pàv ôv, oùx. olCyou; Ëx. "C'E Kp1i-ni;, lx. TE KopxupŒ.li, 

xa.l -rwv ,;a.pot8a.la.aaC<a>v ~li IleÀonovv'rjaou fLETE1"Éfl.l/xa> vEa.vCax.ouli -iwv 

11-"l't'E cpua,v à.yEvvwv, fl.11&° wà )'._ŒGfL"/lli itotl Y<a>~p6-ni-ro; ix.nva.pit<a>!LÉY<a>Y, 

à.n' œyx.,voCo,t TE r.EplG11fL<a>Y itotl "C'O TotÀotèr.<a>pov ix_ov-r<a>Y iv ~ "1ux.i . 
ot vüv Èv Pw11-~ fl-"ITE G't'E)'1Î; l'-118' lp.a.-r,1111-oü, fl."l't'E "C'pocp-;j; œnopoÜYTEÇ, 

p.-ii-rE GO!plGTWY Èa-rEp'llfLÉVOL "C'WY 3,3iax.uv x.otl ~OUÀO!LÉV<a>Y xa.l. E136-r<a>Y, 

6a.ul'-ota-ràv ôaov r.Ep~ 1fLcp<a> r.pox.6n-roua, "C'ti> ÀO)'<a>, "C'OÜ r.iv-r' àtpC
a-rou xotl. • p.tyîa-ro•J PWfL'llli œpx.upÉ<a>; AÉov-ro; 3txoé-rou x_op"llyoüv-roç. 

'.,\.).).' ÊX.EÎVOL fLÈV œ,jç"l)8ÉvTE; ita.l ,;a.,3~8iv-rE; EL 11-71 fLÉÀÀOLEV 3Cit'l)V 

• 
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œyvw!"ocruvric; Oq>À:riauv, 'n)V inC3u~LV wv Éx.tJ-EtJ-EÀEnix.ô·n; ËaOV't'Œ.L ÀÔ

ywv, ix. 'TCÏ>V iyx.w11-Cwv ivaniaovff.L -r<iiv x.a.-rix Goù. Ka.l. yà.p ÉtJ-tJ-É't'p<ilt; 

cJ3ov-rec;, x.a.ff.loyi311v 3è auyypixq>ov-;ei;, x.11pv~ou1n -niv la.11-npôni-ra. 

-r&i:i yivouc;, ci> aù tJ-iÀLIJ't'Œ. 3(x.a.Loc; eI GEtJ-VUVOtJ-EVOc; • UtJ-V'11G01JGL -rwv npo

yôvwv aou, -r<iiv na.vGe~ix.a-rwv "C"'iic; 'Eni3oc; a.ù-rox.pa.-rôpwv, ti)V otpE't"1lV • 

oûc; wtJ-<iic; 3u3i~a.v-ro x.a.l àtna.v8pwnwc; ol 3Là. ti)v Gq>e-rÉpa.v rx.Ô't'<iiv 11-0-

:x,fhipC~v -rà tJ-èv Tovpx.wv Ë8voc; nilLx.oü-rov x.rx.-;rx.G't"11Grx.v":'Ec; -illCx.ov bpw-
1'-E"', -rà ~• -iitJ-i-repov Êx. ~i8pwv x.rx.8elôv-rac;. MV1ltJ-OVEVGouinv "tic; ËTU:X, Et; 

œywyiic; œnLx.puc; ÎÀEU8EpCou x.2.l -rote; Ei ')'E')'OVOGL npOll"1lX.OVll'7lc; • œno

x.rx.liaouGC GE nct-;Épct -r<iiv lôywv x.a.l. "C"'iic; •1,.,.ox.p1Jvric; àtvrx.x.rx.LVLfJnlV T'ijc; 

lÀÀ11VC3oc;, &-ra 3~ nrx.p·lll'-EÀ'tltJ-ÉV'tlV 1i311 nrx.p' dEÀÀ'tlGL ti)V nOL'tl'rLX.~v 

3WcttJ-LV IXVctawactVTct X.ctl tJ-ETà. noÀÀà,c; Ê."C'<iiv nEpto3ouc; np<ii-rov œÇLrx. 

Mou~<iiv o!ôv -re ')'EVÔtJ-EVOV ~arx.L. Tov-roLc; npoa8-/itrouaL -rà tJ-É1E8o; "t'<Ïiv 

~ÀL'rEUtJ-iTWV x.a.l. T'iic; (!)VGEwc; GOU -rà nEpt3ÉÇLOV • nEq>~vÉvrx.L yiip GE I.'-~ 
tJ-OVOV Ê.nL't"113ELOV OV'rŒ. npOGTE'nlX.ÉVctL TOÎ; ~L~ÀfoLt; 1 otÀÀà. 'r0Lct1J'nlt; 

11-e-rlLÀ'tl:X,Ô'rct auvfoEw;, wc; x.œl npi~ELc; ~rx.GLÀtx.à.c; Êm-rpa.ni\vœi x.rx.l 

l8ve,nv 6loLc; x.rx.l nÔÀEGLV eùvo11-ou11-ivrx.Lc; :x,p1iGLtJ-OV Éctu-rov na.pcc.a:x, EÎV 

tJ-E')'IX.ÀWV npœyfA,IX.TWV npoa-rœGCœv iyx.Ex_ ELpLGtJ-ÉVOV. OÙ GLW'lM)O'OUGL 

')'EtJ-~V où3è -rà euxctpL x.a.l -iitJ-Epov' x.«l q>LÀIX.v8pwnov I x.ctl ELÀLX.pLvèc; 1 

x.cc.l œx.C~311lov -r<iiv -rp6nwv -r<iiv l'-'118' unà ')'ÀLl7lp6-ni-roc; 3ua-rprx.(Ll'-Évwv, 

àtllà. na.me; fA,Lx.ponpenoüc; n&.8ouc; Ô'f'tlÀO-rÉpwv. TEÀeu-;<iiv-rec; 8rx.u11-ii

aouGC aou -rà àtveçCx.œx.ov x.a.l -rà no-rè .tJ-èv i:x,i11-u8ov x.rx.l tJ-UG'nlpt<ii3Ec;, 

nOTè 3è ~prx.x,ulôyov x.œl a-rpoyyvlov, x.rx.l r.pàc; -rà.c; iça.Cq>v11c; unrx.v't"111mc; 

eua-rox6v -re x.a.l x.rx.CpLOV T'iic; ylw't"nl;, EV olCyrx.Lc; 11-èv ÀÉÇm nollà. 

ll"1l~Lvovll"1lc;, àtnÀ<iic; 3è I'-~ r.ponE-roüc; Êc; -rà x.a.x.<ii; ei.neîv -ro•:i; œpça.v

-rrx.c; xupwv àt3Cx.wv 11 x.a.8i~a.a8rx.L nLx.pw; "t'<ÏiV 0ttJ-Œ.p-rrx.votJ-ivwv. ô 31i 

'10L 'rOGŒ.1J'nlV nepunoC11GEV EÙ't'U:X, Ca.v I wc; l'-"113Évrx. "t'<ÏiV niv-rwv œv8pwnwv 1 

o!c; ixp1iGw, tJ-'1l'rE 3uGtJ-Ev<iic; Ë:X,ELV np6c; GE, l'-'11-re tJ-LGEîv -rà nctpiinrx.v ti)v 

lepœv aou x.itprx.l1iv. To•Jt; 11-èv oiv na.t3a.c; ilnC~OtJ-EV, Ênu3à.v i.3irx.v Ào

you na.vriyupLx.·nv àtpfA,oa8<iiGL "t'<Ïiv a<iiv œpe"t'<Ïiv Êq>Lx.Éa8a.L 3uvœl'-iv'tlV, 

Tctîc;x.ctÀÀCa-rctLc; "t'<ÏiV q>pov-rta11-i-rwv œnrx.pxa.tc; 0ttJ-EL~Ea8œLTOV eùepyiniv. 

'HtJ-EÎc; ~· o!c; nixvu (!)Œ.VÀWt; x.rx.l otG8Ev<iic; b l6yo; lxu, TW'I tJ-EL~OVWV 11 

• 
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6, • .. , , - " ' . ' .. , 1 , ' x.or. 1111-~c; or.ipE!1-EYo,, 't"1lli o,or.Yo or.; npo; 't"1lY nEp,Aor.11-noU(JctY o ov ctUy-rti 

-roü 11-Eyilou Aotax.ipiw; 36~ctY fl.'tl TOÀfLWGYIÇ àtv-r,~Àlnm, "fOVU?rETEiç 

EÙ~o11-E8or. -r<j> niY-r' iipopwY-r, x.or.l lt!J~EpYwv-r, 6E<j> 1 tv' ilr.ip OLOY -r' la-rl 

r.Ep,œlyiiact; ~ àtviit3L"llyrlT<t> nor.Yolt8pC~ -rwv ùmvwv •EÀÀ"l)vwv, -niiv 

r.plY (llv O"Tp~T1lyCor.,; x.or.l Yo11-08taCor.,;, inLO'T"tl!'-or.,; TE x.or.l -rix.vor.,; no

ÀuE,3ia, x.or.1 -ror.î; E_i.; étr.or.v-ror. TIX nÉpct-rdt -ni; yii; àtno,x.Cor.,; -ro àtv6pw

nuoY yiYoc; nor.,3iur;iv-rw_v TE x.ctl vou8E't"1l0'1Xv-rwv, YJfLEpw<riv-rwY TE H.l 

itor.-ror.itOO'!'-"llO'IXYTWY, vüv 3à ip86v<i> x.ctl imipEC~ -nie; x.or.x.~; TU):"llli 

!1-"ilT' or.•JTOX.por.-roptx.oî; O'lt"flm"pOLc; ipit3o!'-ÉYWY !'-"flTE nor.-rpC3or. ( fEÜ TWY 

ltor.ltWY !) 1i noÀLY or.ÙTOYO!I-OY lx.ov-rwv, i; ~ot8ù, x.otl 11-otx.pov, X.otl l,notpov 

y~por.; 3,otaw~~ dnl 3ix.or. notpor.-rECYotv-rot; ym1X; ùyu!; 3,œipuÀIX'"1) 

AÉov-ror. TOY wÉp-rotTOY bpip):"ll" X.otl O'É. Toü 11-iv YIXP notpop(J,W~Ç, TOÜ 

3i x.or.-rop8oüY-ro; Ù!'-Wv, ÏÀEu8Epw8"1)11mu fl.Èv Yi 'EUIX;, ol 3i ip,lô11-0r.-

6Eî; x.or.l ip,lo8ii11-0Yic;, ÉfLip,lo:1.wp"tl11oua,Y àt3iw; ~ mlo1-owriari,, -rwY 

~or.p~ipwY œp811v àtipor.v,a6Év-rwv, x.otl TOY n«uactvCotv «.YIX ):Eipot; lx.ov
-rE;, àtvfoiwc; x.ip,v, 7:Ep,o3EUO'QUIJL TIX na.v-ror. X.UltÀ<t),· -ri TE O'!JYYE)'p0r.fL

fLÉY0r. TL8ÉY-rEç -rwY opwfLÉYwv i-rrù;, fLE)'IXÀ"ll; i11-nl110'8"t)aoY-rot, -ni; 
-ii80Y~;. EÙ'ru):EL. Àno BEYmwv, fL"llYOÇ 11-or.tou Ei.x.i3,. 

-1 MARS t5t'1 
• 

52. 0wfJ-a 'COÜ fJ-tX'Yla-rpou xt.l't« fiÀ4>d67J'tov, œ-r8lôoç ÔtetÀl
X'tOU b.Àoy«l. oetç ol ÔOXlfJ-W'CIX'tOl x_p<i>vretl 't<Î>V 'ltllÀIXl<Î>V. xœi 

-rtvEç œù-rijç, 1tt1pœaYjfJ-Elü>aE1ç xœl Ô1114>0pœl. 

Thome Magistri per alphahetum, hoc est elementorum ordinem 
attici eloquii, elegantie quibus approbatissimi priscorum vsi sunt. 
atque nëinulle, circa eandem annotationes & differentie : 

-
[Ail r. t32verso.] Tilo;, -rwv ix.loywv, ew114 -roü l'-or.yCa-rpou. Kcc.l 

ot•mtL iY ~!'-"Il notplX Zot):otpCot X.otÀÀLÉp)"'ll -rw x.p11-rl ÎT!J1-w6'1)aotY, x,-
.. - y, M ' . ' "' ' 1 A' " ' ' " ' ALOGTù> !{>Llo •. "llYOÇ 11-~p-r,ou_, 0 • ,n, EOYTO; OEX.otTO!J r.otn1-ot r"'fl."llli• 

• 
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-ii -rwv 3uœ3Cwv œx.oÀou8Cot. *·°'· ~-Y· 3. e..~.11. 8. L. x., À. fL,V. t o.r.. 
p. ç.T. u.cp. "J.· 4.w. A. B. r.A.E. Z. H. 0. I. . 

Petit in-8• de !32 ff. non chiffrés, divisés en 3,4, cahiers de 4 ff. chacun, 
sauf le premier et le dernier, qui n'en ont que 2. 24 lignes à_ la page 
pleine. Marque de Callergi, tirée en noir, sur le titre. Livre devenu très 
rare; vendu 6 fr. La Vallière; 24 fr. maroquin violet, Hac-Carthy; 5 flo
rins, C1·evenna; relié avec le Phrynichw, paru la même année, j liv. 2 sh. 
Pinelli. 

Bibliothèque nationale de Paris, X 280 Réserve. 

Au verso du f. t et· au f. 2 (r" et ,"'), on lit successivement les diffé
rentes pièces reproduites ci-après. 

TQ I:Oc)CTATQ KAI AOI'ICTATQ IO'PIQ MIXAHAQ TQ IlrABIQ, 
IIPEilBEl'Tl;I Tor 8EOilEBEilTATOr KAI ANIKHTOr EMMANOrHAOr, 
. Al'IlITANIAil BilIAECil, ZAXAPIAil KAAAIEPffiil KP~ XAIPEIN. 

0~ f'-OL 3ox.d 'li'poaiix.ov e.Ivœ,, ~ÉÀTLO'Tf. 1 -:woüv Êx.ETvot wv lv3uotv 
1 " ''\ '\. • • 't> , .. • ,, , Ovlf. E):Of'-EV, 0r.AA ll>V f.VOUÎÇ -ruy):or.VOf'-EV OVTE; 1 CIIÇ O•~CII 'li'0r.pot TLVOÇ 

~XP' x.or.1 Tijç vüv -:ww8Énot • 3L6, x.or.f1rtp Êr.faovov ôv, TOUTOU xixpLv 

81'-Wi; Ttï> auvfi8u TOÜ <pLÀor.ovdv xpwf'-Evoç Tpor.<i>, Tix; ew11-œ TOÜ Mor.yC

a'Tpou lx.1oyœi; xp11aC11-ouç ,rvor.L VOfLCaor.i;, w; clv8o; Tiii; àt-:8C3o; 3LotÀÉ

X.TOIJ, xor.>.x.OTWoL; y>.ucpCaL -:woüv · Ylp~i11-1)V • a.îTLvEi;, àtya.8~ -.ui~. 
'li'Épor.i; Ei.l:r,cpor.aLV àtcpu8foL 3wpoLi;, ):IXPLTC TE x.or.l Êr.mx.ECCf ~ ~-

. XELf'-~Of'-EVO; yœp iv 'li'EÀIXYEL r.OÀÀ<Ï>V lvEx.or., x.otl in.à X.IJf'-IXTCIIV 3Lvou

l'-f.VO; 3uv<i>i;, ÀLf'-6V0r. !JE E~8LOV x.or., EÙr.potrL't'OV E~pov, x.or.1 ÉTL <pLÀÉÀÀ1)V0r. 

onot Ttï> ovT,, ~0118ov TE r.Àoua,63wpov x.or.1 clcp6ovov xop11yàv Ei.i; -rà 
'\ ' 1 - C " ' 6' • ., ' ''\ ' X.OLVCll<pf.AEÇ T'.)IJT T1); -:woupy or.; tpyov. Av ll>V ,va. l'-ll TEAf.OV alf.otLOÇ 

Tf. x.or.1 '1)ÀC6LOÇ 36~w, 8Éf'-L3oi; x.or,;.or.r.u6ou(J1);, -riii; T<ÎÎV aocpciiv TE x.or.1 

>.oyCwv '1nicpou Ér.Lx.upou(J1)i;, ,i.x.6-.wi; Tor.UTor.; ao, 'li'poacpwvcii -.œç ix.>.oyixç • 

~r.· où3e.vl ytl:p !ÀÀ<i> ot~LW-.Epov. Kor.1 TOT; otEL6otÀÉt:rLV or.ÙT<i>v x.or.1 0tfL0r.

pino,; clv6EaL, aw TOÎ; cp,1011-or.6ÉaLV !ilr.or.aL, TO'JTCIIV lvEX.ot T<ÎÎV f.Ùtpye

!JL<ÎÎV, a'TÉcpÔtvov 'li'ÀÉ~or.VTE; a'TEcpor.voÜfLf.V' f'-LX.pàv fLlVTOL r.pà; 0tf'-0L~-hv 

x.or.l àt~Cor.v T-hv a-hv ~ 'li'O<rOT1)TL 3ciipov x.or.l EÙTEÀÈç,· ~yor. 3à ~ 'li'pootL

piau Ylf'-<ÎÎ" x.or.l ~ Ê~ or.Ù.TOÜ w<pEÀECCf. Kotl TOÜ't'O fLÈV wi; àtpx_-hv, ·;\,n; 
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~o -ii,,.,tJV TOÙ ,;œv-r6; ia-nv • ô-r, é.v «~uLv, ol; tdll.<a> -nmlda1,v, aix.6-

't'WÇ ao, fLYECot.Y ~o,1)11w, x.a.l ~OÀÀœ ao,, 8toù awa.,poutdvou, 1\x.~ 

~poaq>wv,i11w, 't'CÏ>Y ~ot.pEÀ'1)À1J80't'wY x_œp,v, x.a.l WY l't'L tdUw wo aoü 

~ot.8ETY ciya.Owv • oùx. EL/; i.3Ca.v, «ÀÀœ x.a.1 x.o,v-nv -roir; nou3a.Co,r; ciffli

ÀOI.IJG'LY. Kot.'t'Œ. yœp 8foyYLY Î~ipx_ l't'otJ fLOL üym 't'O 

« 0~ ~O't'I aaio 

À,iaofl.01.' cipx_6fLavor;, où3' ci~~otu6fLavor; • 
(i)..)..' œi.El ~pcïi't'6v TE ul Gff«.-rov, lv Ta tdao,a,v 

ciaCaw. l:Ù 3, fi.EU lf.Àïi8,, ul ,aaa 8i3ou. » 

"Ep~aov. 

AAKT ANTIOl" IlTOAEMAIOl" TOl" :EENAIOl". 

AUG'L'fotYiir; yœc,,,, M,x_a.~Àa, q>ot.lG'fOpoç ci~p. 

~uÀ~,a.3wv ~Àil1't"1lfL1 aùyavÈr; cipx_ty6vwv, 
, •'- , ' ,.. , ...lie" ,, Auaov,ooç fLOUl1'1)Ç lfELP"rlY ~ot.AotL, 01.TII oo; ot.p"t"L, 

lç 3È viw8' •IEpwv ul l:oÀVfLWY ~p~oÀoç, 

Zctx_a.pCœi;, ô lf.ÀIJ't'o; fLOÀu~oypiq>oç, Œp't'L~OY'1)'t'OY 

ao, ~C~Àov 7JY1 x.a.~v 'f1)v3a, 3C3wa,v lx_uv, 

IXY'f' aùapymwv fLEYŒÀWY fLLX.pov 'fL X.lt.pLG'fl.01. • 

où3Èv yœp ~EYC'1) cpEïi ! ~O't'· lpE~I tdya.. 

TOl" Al"TOl'. 

Zctx_a.pCœç ô Kp-nç, ô x.a.Àoi'o q>EpwvufLOÇ lpyou, 

-ropvavaa.ç 't'63, yp«fLfL1, où ypifLfL' ,4Tœp, IWYOOY 1XY8iwv 

3p«yfL01., ~apLa'frt.~ov Àoyo3a.i3œ)..œ X."rlpCot fLOIJG"CÏ>Y, 

3C~a't'O ÔY lf.lt.'fŒ- 8ufLOY, lm>u fLEpÔ~wY yipœç lG"t'tt.L 

8ufLiipEÇ 1 q>ptvo8a)..yÈr; 1 Eplt.G"fL\OY 1 OÙlf. Œ~O~À'1)'roY. 

Totïi'fot 3È ~opq>vpon, fLEÀtt.CY'1)ç Wlf.'t'OÇ ciwpl, 
.0.A..P f • ,, ,, ! '"' ~ • .,,,,ooç otlf.1paalf.OfL'1lÇ OYotp "rlY:'l't'O I lf.lt.• 'f(%.O t.Y\~EY • 

« Tiiv ~ ~up,x.-nv 3(,,, x:ÀU't'O'flX,YE, l'-'À\G'G'lt.Y • 

3,iuç iv G'CfL~ÀO\G'\Y ix.ECYO\Ç lv8av cipvm 

Ylifl.01. Tœyo,o fÉrlffOY, &rœv 3,#)ç Y' 8otfLC~uç. » 
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Leonis X Pont. Max. litteris cautum est, ne quis possit has 
Thome Magistri elegatias impressas per Zachariam Caliergi Cre
tensem, per decenniü imprimcrc, aut vcnundare, sub pena ex
communicationis latc sententie, & amissionis librorum. 

i"' JUILLET t517 

53. «l>PTNIXOY, EKAOm A'ITIKnN PHMAIDN, KAI ONO

MATnN. "H't'tÇ oôx &ÙVOfJ,{OU x_c.>plç, œÀÀœ Xtl't(X 't'OV 6pov l-ruml>&rj 
xœl œGni, -roü ôo8lv-roç YjfJ,ÎV tip:x_ &&pœ-rtxoü i1tt'ttl"ffJ,ti'tOÇ. 

[A. la fin.) 1H "roÜ q>puvC:x_ou llfl'.m) ix.l.ori, lv PWjL11 .,;ar.pœ Zar.:x_ar.pCat 'i'W 

x.ar.U,ip'Y'Yl, at'Jv a,w <iyCw l-i-ww6-ti, x_,l.,oimii, '!;tV'i'atx.Of7'0G'i'W, ,~'. 

M11vo; 'IouUCou .,;pw-n,. AioV'i'OÇ 3,x.œ~u 1.urCG'i'O'J œp:x_upiw;, PWjL11V 

oaCw; -ra, x.ar.l aÙ'i'ux_cï,ç, 11'1,ox_ôüv-ro;. 'H -i-éi;v 3ua.3Cwv œx.oÀou8Cat. ar.. ~-

y. 3. ,. 

Petit in-8• de 20 fi'. non chiffrés, divisés en 5 cahiers de -1 ff. chacun. 
Marque de Callergi, tirée en noir, sur le titre. Première édition de cet ou
vrage imprimé séparément. Rarüsima editio, a perpaucis vüa (Hoffmann). 
Vendue 20 0orins t0 kr. Crevenna. Elle se trouve ordinairement reliée 
avec le Thomas M(!,gister (voy. le n• précédent). 

Bibliothèque nationale de Paris, X 280 Réserve. 

54. 

4 AOUT t517 

AIBANIOY l:O«l>ln'OY MEAE 

TAI AOrOI TE KAI 

EK«l>PAl:Ell:. 

[Au,.. du f. j48.) TEAOt. fu:GISTRVJI. A.B.C.D.E.F .G.H.I.K.L.M.N.O. 
P.Q.R.S.T.V.X.Y.Z. AA.BB.CC.DD.EE.FF.GG.Hll. Oës sunt qual-
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terni. Ioannes Macciochus Bondenus lmprimehat Ferrariœ. m1. 
Mense Augusti. Anno a rcstituta salute Millesimo Quingentesimo. 
Decimo Septimo. 

TÉlo; ,D:,i<pEV 71.'ll:otpoijaœ ~C~lo; l.v <ptppotpC11 Tii 1t6lu x.pot-rowro; 

TOÜ ix.l~11-1tpoTœTO•J x.upfou x.upfou otÀ<pouvaou ËffÉvaou, 3oux.oi;. iv-ru
r.oüv-ro; i.wivvou !'-llt-?,6xou. ÏTu àtno 0Eoy~vCot; TOÜ x.upCou Yl!LWV i.11aoii 

l_pLaTOÜ (f<pL~1 otV"(OUaTOU 3 : . 

In-4° de 8 ff. non chiffrés (dont le huitième blanc) et 248 ff. chiffrés. 
Marque de l'imprimeur sur le titre, avec les initiales I.M. 28 lignes à la 
page pleine. Édition d'une excessive rareté 1, portée 7 liv. 7 sh. red morocco 
extra by Bedford, sous le n° {8093, dans le General Catalogue de Qua
ritch (Londres, {874). 

Bibliothèque nationale de P~ris, X t. 7 t 7 Réserve. 

Les pièces qui suivent occupent "uccessivement les ff. liminaires 2-4. Les 
ff. 5-7 contiennent les tables latine et grecque. 

TQ EKAAMIIPOTATQ APXHl'Q ErMBEI:TATQ 
TE Kl"PIQ IIlilOAITQ EI:TENI:1;1, 

THI: Al'IAI: TO'X' 8EO'X' EKKAHI:IAI: PDMHI: àIAKONQ KAPAINAAIQ, 
I:DTHPIANOI: KA'FAAHI: XAIPEIN. 

'\ • \ T 8 ">' , ' t ' 1, T IlAELffati; !'-EV I CIi EO<pLAEffotTl x.upLE I TO?i; T'1JV otpl_"tl'Y od'Y OL!'-otL 

'ltotL3ELotV x.att otpEtilV i~iupt?V 'ltOÀÀœ 'ltE'ltOV11X.OaL, TOÜ u ~iiv Yll'-?v TatU• 

T"tjV X.otTœ ÀO"(OV 1tpOTL8EiaL1 TO~i; <pLÀ0!'-ot8di; ai.3ivotL x_œpLToti;_1 T,i; 'ltotVT( 

1tou i.3Etv l~EaTL 1 pq,:3Cwi; TO'Y TŒUT'rJV i.x_vEUOVTot ti1totaotv ix. Tiii; lj,uxiii; 

x.atx.Cotv àt1twaota8otL x.atl TOUTl ôaov o16v TE Totv8pW1t<i> o•j a11-Lx.pij> ~ipEL 

àw11-ot 1tEpLX.EC1LEVO'Y Tfl TotUT"tjt; x.ou<pOT"flTL lt.lX'IT«.u8l 1tEpL1tOÀOU11-EVOV i.aop-
" ,i: ....ll • , "' 1 ' , ,, po1tOV OLot1tpoti;,ota11otL, 1tpo; TOUTOL; OE X.«.~ Tot; l'-'11 <puaot!'-E'YOLi; OUTf. TL 

'ltO'YOU OVt'E TL 3otniiv"tlc;, ix. TOÜ 11-œÀLffot 3i 3Lot<p6pwv TOUTOUÇ EÙ'ltopitv 

~L~ÀCwv -,;mOL"flX.OaL Totv-;-ov o<pECÀELY 3fov tivotL vo11-C~w 1 Mœllov 3i Tij> 

<pLÀoao<pwTœT<j> x.otl -,;œ'T!) otpET'fl X.f.X.Oa!'-"fl!'-f.V<j> (j)LÀotuaovC<j> x.otl (j)LÀiÀÀ"fl'YL 

t. Hanc caram et priocipem editiooem, qùam Soterianus CapRlis curant, tc11tere typo
rum maculis dicit llorellus, qui Libanium postea edidit ; attamen in bac cditione, minus 
nitidis typis impressa, non pauca melius quam in morclliana lcgi constat. Hornu1111. 
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x.up(<i> 'Iwii'N11 Tcj> Aoc(;lf.(lpL, Ôç r.oÀÀŒ itiv ~.;, ltlX.Lv8uvaulC.Ci>;, o•jx. o).(yœ 

Sà X,PYl!Lnœ iivœÀwx.c!>ç, r.iaotv 'Aa(œv 8,ot~i~·mm, x.œl r.iivT08tv !ÀÀ"ll

VLGTl, wç lr.oç EL1"dv, ocr.otaxv T1)V fayux.ÀLOV auvix8poCaotç r.otL~EIJ(JLV, 

Tot1J'M'JV T1 i; 'ITotÀCotv x.oitCaot,; EÙfLEVwç Toî; AÙaovfoLç yg r.~m r.poTi-

8-r.x.tv • oùx_ w; aoipCotç X.PYl~ou,n, où 1Œp EL fLOL Six.ot aTOfLotTot x.otl 

jÀiÏ>TTotL ~aœv, x.ot8' d0fL'1lpov, TOC TiÏ>V r.OL"l)Twv, p"llTopwv -ri x.oti. <pLÀo

ao<pwv 8uvot(fL"flV auvotpL8fL'ÎÎGotL OVOfLotTot, ,i).).' w; ÉTL x.otl 't'WV in"l)vL

x.ii>v x_ixp(tvTot itot8"1)~Twv r.pà; -roîç t8Co,ç iiffLX.wv &.JfLWV à~ovTwv 

iivœywaoitivoLç. Xp11 81 l-rL x.œl Tcj> itotx.ixpC<i> û.vTEü8iv imT"l)StCwç 
lx_m "A).8<i> iir.o~u.,aotvn, r.iaœv Sœr.iv"l)V x.otl r.6vov r.tpL°L~ov-rL, X.IXL 

TOiç <pLÀOfLot8iaL, 8Lop8wau x.imitùg(~ -,;).g(G't11 't'OÜ ÀOjLWTOCTou x.upoü 

Moépx.~u Mouaoupou 'EvET(~(JL s.;, <pLÀoaoqioüv-ro;, O\J X.PYlfL0tGL, p.i).).ov 

Si ~ -rii>v (Jït'Où8ot(wv EÙvo(~, -roij't'o r.Er.OV"l)X.OTOÇ, iiqi8ov(otv a.x_pL TOÜ 

VÙV ~L~À(wv ÉÀÀ"l)VLX.WV r.lXpXfJX,OV't'L, 

AL~otvfou yoüv aO<pLGTOÜ r.oÀÀŒ x.otl 8,iqiopot auvTE8"1)x.6-roç auyypiiit• 

fLIX't'ot, iv ii8Y1À<i> x.iiqiotvEi_ 't'OT.<f) -rij> x_pov<i> 8Lotx.E(fLEVot,· "A.).~oç fLÈV ô 

r.oÀu-rÀœç r.pàç -roîç a.ÀÀoLç x.oti. -rocç TOUTOU ima-roÀoc.ç Év-ri-rur.wx.iv. 

À.r.Oa't'OÀL8"1)ç 8' ô 't"ÎÎÇ 'Er.,Sotupou 'ApaÉVLOÇ, ôv É1-otLvwv, X.IX't'OC rp"lljO• 

pLov, T1)V iipET1)V ir.~LVfoop.otL, Év otÙTij> yocp 8e(otç iipE't"ÎÎÇ v68oç iv(Spu

't'otL, x.œl wç yi TO•jç -rwv 1:PotLx.ii>v Év 'Aa(~ r.otiSœç 1-poaiTL1 wç EL1-Eîv, 

p.6voç 't'OC fLÉjL'7TŒ. ~V w<pEÀ'flX.ti>ç, ocqi86vwç 't'OUTOLÇ 1hl 8,Sor.x_.;,v iiitLa8L 't'E 

lx.or.v11v m~pEx_Ôp.Evoç, -roc; otÙTo\Ï fLEÀhor.ç lv ·'t'LVL ~L~ÀL<i) aE(J"l)T.'OTL i<pEu · 

p"llx.ti>li, x.œl Tà -rouTO•J iiSù ).iyuv 8LotÀoy,dtJ,EVoç, -riç 't'f. É<pEupfouç 

't'ii>v iv -roîç 8,x.or.aT"l)pfo,ç 1-0,x.().wv ir..o8foEwv, -rii -r~ r.otv-roîot 't"ÎÎli p"ll

-rop,x.i;ç fJX,YlfLIX't'Œ., & jE 't'otî; ur.o8foEaLV otÙToti,; iivot8ELX.VUEL, x.or.i. ÏTEpot 

otç iiv 't'L/i 1-po8up.wç i1-L(Jït'Œ.a8EL"fl, r.oÀÀoc. X.Œ.fLti>V iiv-rLypi4ix; X.OC1-LfLE

Àwç 3Lop8waotç 8,' tÙ1-op(or.v 't'WV Gx_OÀIXl1TLX.tdV, 't'IXU't'Œ.Ç ÉfLOLjE, i,; 'ITIX

).(or.v iiqiLx.vgia8or.L jÀLx_op.Év<i> x.otl -roc -rii>v AÙaov(wv fL0t8"1)TLiÏ>VTL 1 iVTU-

1-waor.a81XL 1-ixpi8wx.Ev, x.otl fi-LX.pi;; ii(l,OL~'nli EÎVEX.Œ. 't'OÎÇ AÙaovfoLç w; 
,- ( ' , T ' ,~ ' ~ , ). , c',ii>pov 1-poao (JIXL(l,L, A-;.otpot; ouv EX. 1-ot't'p oo,;, or.x_or.vou; 't'O(JOIJTOU r.E ot• 

youç, 't'O(JOUTWV 't'E 1-ELpotTWV \11-Eptwpotx.w,;, Ê; 't'Y)V3E 1-Ep(<p"fltJ,OV 1-0ÀLV 
• cl>Eppixp("flç x.ot't"ÎÎpX.IX • 01-0L ~O"l)8ECCf 't'OÜ ÀOjLWTOCTOU iip.qiw 't'E 't'W Àoyw 
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x.a.vovLx.w "C'! x.a.l ~OÀL"C'Llf.6> 1 x.a.'h)y-rrroij "C'! x.o,voij, x.upoij Ka.,1Cou 

Ka.lx.a.vCvou p"tl"C'Opoç, ~epl ~ù yi cppov"C'C~m x.a.t liyuv œd ~poaiix.u, i\ 

yà.p l'-71 Tr,Ç po~i; «.Ù"C'oij i1nÀ«.~OCfL'1lV, où3iv ~ ... ikvuaa.ç ~ OVTL, 

œp~ifLEVOL rrw 8eij) -ni; ~L~Àou x.xl ivTWwaa.v:nç "C'a.un)V, !LX.Q"C'(l)Ç 

œva.Te&:iiva., "C'f) ~ <pLÀa.v8~~,'!' ~œn(l)ç ,ii~C(l)aa._ El. yà.p ôaov ot6; 

ElfLL fLiÀa. ~piç ~ (NJV x.up,oni-rœ Tfi yvwl'-11 Tpa.~Cl'-71", tiJV "C'QÎj yi
vouç À~fL~pon,T«. ~ctVTC ~ou "C'O?ç ~~IJL 3,œ311lov, w1.pcpuÈç "C'O Tijç cpu

(Jf.(l)Ç, "C'ŒÇ œp&Tiç "C'!, ~ aocpCœv, "C'"t)V TE "C'WV ltpwv V!WV x.a.l ~OCfLV7lÇ 

i~LfLÉ.ÀEL«.V, Tœç 0 "C'! ÎÀE7lfLOalJV«-Ç ,Sc'!' x,upl, "C'fi "C'E ~po1Trœ~EL ÏfL<p«.VWÇ"C'f. 

x.a.l x.pu~a.,..,, ~ ~ "C'ŒÇ x.a.8' lx.~ i~ l.3(a.; ~EpLouaCct; "C'O?; ~É.V7)«7L 

yLyvofLlva.ç, "C'œ; "C'! "C'WV a.l.x,11.otÀW"C'(l)V Àuau;, Tri; T' ÎVVOfLOU "C'Œ.ÎÇ œ~6-

poL; œd ~œp8É.vOLÇ \3Co,; X.P"tlfLŒ.«1L "C'QÎj yoéfLOU cppovTC3a.ç, "C'O?Ç "C'! ~VOLÇ 

x.a.l o3oL~6poLç ~poaÉ"C'L, lx.ia"C'OLÇ wv x,puawv "C'! x.or.l œpyupwv IJ"rct"C'"tlp(l)V 

"C'O ~œliV"C'LOV ÎfL~À"t)act; œnonÉfLnEL; otx.œ3e, "C'"t)V "C'f. 1rpo; "C'O~Ç ~oÀCTa.ç 

EVVOLctV, Q•J3È fLLX.pov ewopta«.CfL7lV œv 16y(l)',I i~u,rdv "C'L 'i'QIJT(l)V 3,11-

youiuvo;. T~ ow ~ ~ 1rœp' ÎfLoij x.upL°:'l"C'L ~C~lov œv«.Tt8Etaœv 

1rp0«17lVWÇ "C'! x.a.l !Ù 11-evw; 3€~«.LO • 0 3è ,rœv3epx.~; 8eo; x.ctl -ni; ,roij 

«x.pou œpx, upÉ(l)i; x.a.8i3pa.; ~ ltiJV <pLÀ«.v8p(l)nCa.v œnoÀœuouactv l.3e,v 

,ra.piax,o, (LqJ. "Epp(l)ao, 

COELIUS CALCAGNINUS S01'ERIANO ·CAPSALI SALUTEM. 

Ego vero, mi Sotcriane, et diligentiam tuam probo et judicium 
vehcmenter admiror; nam · quod creleri mortales facere soient, id 
tu mihi videris accurate admodum fecissc. Prrediis enim incendio 
percitis et conftagrante familia, quisque quod habet carissimum, 
vel majore indicatura restimat, id raptim avehit et a periculo 
vindicat. Quum ilaque ex conftagrante Achaia moiti mulla hacte
nus cxporlarint, prctiosa sane et ad animi cùltum instructa, tu 
quoque noper in Italiam proficiscens ex media (ut aiunt) flamma 
Libanium extulisti, sophistam ilium quidem, sed, Di boni I quam 
ingeniosum, quam acqtum, quam luculcntum, ut nulla virtus in 
rhetore desiderari possit qure in ipso non large absolvatur et 
longe emineat. Hune vero peregrc advenientem nusquam judicasti 
honorificentius cxcipi a~t commodius posse hospitari quam apud 
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Hippolytum cardinalem Estensem, principem omnibus non modo 
naturre ac fortunre, sed et ingenii bonis prrestantissimum. At ille, 
qua est in omne mortalium genus bonitate ac munificentia, in
telligens quantum voluptatis juxta atque utilitatis inde ad studio
sos et bene nata ingenia proficisci posset, quod privatim dicatum 
erat, publicum munus esse voluit. Habebunt itaque posthac ho
mines dubium utri plus debeant, tibine an· summo principi, 
quum tuo labore tuaque opera factum sil ut in principis maous 
Libanius perveniret, principis vero beneficio ut tuo labore publice 
omnes perfruantur. Vale. 

XPJETO~OPO:E KONTOAEON TOI:E ENTET:E:OMENOI:E XAIPEIN. 

Il0tll'WV -i)3l vu 11-frnip 3-n 1"'0Àiwv 1'po€;x,ouaa. 

~ jE F.1'L"I.ÀYJ6•1i: «l>tppa.p(1l x_ocptat ' 
O ... , ' ·~· '!' ,y , " 

1Jr..V117"0U ya.p to a.,1); aw-.w x.oa11ov a.1-a.na.. 

'A11ipi !1ÈV IX.VTÉÀÀw, cxa-rÉpE Àct!'-npo-roc-rw, 

~VC"ox.a.a,yvfi-rw à.pt-rotî; cxa-rp:x1"t'ov-r' &.11-ipw • 
• \ Ô ' ~, • l .. , a.u-ra.p !'-EV o,x.~ I wv x.o,pa.VtEL ï.'t'Or..tWV 1 

a.t; ô 3€ jE "Poc"C3taa,, vEwv t8ûvu x.a.i 6tC~ 
V • , • ' ! ô ' o,a.x.ot; OL1)GEL wvo11 11-w; X -r w; • 

Èv6' ô f'-Èv tpy' "Ap1lo;, ô 3' a.i Mouaocwv 3-np.ov 

o-rpuvoua' cxax.E!v. 'Ev 3i 1'Épt~ -rocvu11a., 

x.p1l3l11vo,; EÙ3wp.o,;, ptC6po,; -r' 'Hp,3a.voîo · 

VYJawv -r' -iint_(pou x.:xno; tywy' ÉnÉx_w • 

ocÀaEa., ya.î' ÊpC~wÀo; vip' -rinÀw-ra.C p.' lx.:x-rtp6E, 

x.a.t 7'E3(a. X.'t'"IJVEIJ'<I, opvLIJL 1'0tp.~pt6Éot. 

Ilpo; 3' ET' F.V"IJVOX,0t ÈpjOY X.0tr. 1'Eptwf1LOV OCp't'L · 

Jiu6oü; y~p 6' •Epp.oü 6' ota, y6voç p.tÀÉ't'1)v 

AL~ocv,6; jE 7'Àda't'1)V 6"11X.E, ÀOjWV 7'ÀOU't'Éw, 

Tfi jE aoipoü KEÀfou ippov-rC3, x.a.i p.EÀÉ~, 

't'OÎÇ X.P1lf1't'OÜ X.IX.ÀEu6lpou -ii3' 'ia.x.w~ou 3wpo,; · 

ot; jE fLEjLG't'1lV or3' EÏvEx.a. -roü3E -,_&.p,v. 

Hrec omnia Iacobi Boiardi Campsoris cxpcnsis acta sunt. 
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NOVEMBRE 151 '1 

55. Moua11Cou 'ltOl"ljfJ,tX'ttov 't« XtX8' Hpw 

xœl Al11v8pov. 

onlwç tiprovt1U'tlXIX. 

Toti œvtoti G11vo,. 

Op;itùç 1ttpl ,Àl8wv. 

Musœi opusculum de llerone 
& Leandro. 

Orphei argonautica. 
Eiusdem hymni. 
Orpheus de lapidibus. 

1 A" ,. du dernier (. l VENEms IN AEDIBUS ALDI ET ANDREAE SOCERI 

MENSE NOVEIIBRI K.n.xvn. abcdefghik Omnes quate,-nione,. 

In-8• de 80 fT. chiffrés. L'ancre aldine figure sur le titre et au verso du 
dernier f. Pour le poème de Musée, cette édition reproduit celle de U9.I 
(voy. n° to); pour les poèmes orphiques, elle ne donne que le texte grec. 

Bibliothèque nationale de Paris, Y -173 Résene. 

Le f. 65 (r" et v0) est occupé par les deux préfaces suivantes, rédigées 
par Démétrios Moschus, · qui vivait probablement encore à celle époque. 

AHMHTPIOr Tor MO:EXOr TIIO8EEIE EIE TO 
IlEPI AI00N OP~EOE. 

euo3cifLtX.V"n Tëi> Ilpd,fLOU auVTjVTrjlJEV 'onaùc; fLETœ "ro>V ha.Cpwv 

T\VCÏIV .,;pot; 8uaCa.v 'Hlfou, -iiv tTÉÀu lf.otT' ÏTOt; de; opo,; à.vapx6fLEVO;, 

x.a.l a.imj> -rii,; VEVOfL\IJfLÉV'r)C, TIX.UT11t; ÏT'r)IJLOU 8uaCott; ti)V Gr.LTLIX.V œ<p-riyat

u~, l€ywv wo 3pœx.oVTOc; or.ÙTov .,;a.î3a. OVTIX. ?;O~È œva.lpa8r,va.\ x.,v3u

V!UOVTIX. lf.tX.TtX.<puyiîv ai.c; TO tlf.EÎ r.ou .,;À-riaCov lipov TOÜ 1HÀfou, V<p1 ou 

x.a.l aw8ÉvTa. wt; ô .,;a.~p 1npmr0\7jlJIX.TO, -riic; TQÎj ?;ot\Soc; tJWTrJpCa.,; 

x.a.T' ÏTOc; .;jy,v 'IDC<i> 8ufL1X.TtX. • fLETa.aTIXVTOt; 3è. ix.dvou Twv iv·nü8av, 

ot•mc; 'Op<pE\/t;, àtnl TOÜ ?;IX.Tpo;, -riic; TOLIX.Uff,t; 6uaCoc.c; x.a.6Ca,a.Ta.\ 3Lœ-
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3o:t,oç, -îiv vüv àttpo(no611-avoç a.vu(nv, au11-r.a.p0tÀ0t~tilv x.a.l em32.11-0tvT0t. 

Ovroç 3!, x.ot8' o3ov, 't'cj> r.OL'1l'tjÎ r.tpi. 8uvi11-aw; TE ÀC8wv x.xl :t,p"llG'E<a>Ç 

3u~p:t,aTotL, OÎTmç a,,j-ro,y :t.P"/l''nl'-OL r.poç 't'WV 8iJOV1'<a>V x.pot't'O'.J!'-EVOL, 

6r.wç otÙ't'o?; Tot TWV aù:t,wv È~otVUOLTO, x.otl ol r.po; T~Ç i.o~OÀO•J; TWV 

3"/l~E<a>V 8tpotr.dot; • 68av 0I11-a., x.otl. NCx.a.v3po; o KoÀo~v,o; CaTepov 

op:i.-ri8d; auvÉypot~E Tot e-ripLotX.2.. 

'I , ~· • ~ , \ • • • CO , a"C'EOV oa w; O\JO TLV0t r.pooL!'-L0t TOU r.otpovTOÇ r.i,oT E1'0tL r.0,1111-a..:. 
'E • • , • , \ • \ 1 ' .. •!:' 't'Oç.. V I'-'" T<t) r.p<a>T<tl 0t\J't'71V TE 't'71V otpET7lV x.ot, G'Of otV otr.otlJotV a.u-

11-vwv, x.otl TOÙ; r.«ÀotL -ro,v YJpwwv x.otT' otvti)v yavoiuvou; èv36~ouç x.otl. 

i.ao8Éou;' voii.La8ÉvTot;, wv x.otl !'-'1lTÉpot ti)V àtpatilV r.pMdp-rix.av, Èv TotÙ-:-<j> 
~· 1 • .~ • 8. • ' 8, • , . • ' 06 x.ot, T<a>V LOL<a>T<a>V X.ot (%'7L"t'ETotL, w; Er.Ltp ovw; E:t,OV':'<a>V r.po; Tou; 't'71V 
, , ~ , 1 , • , '\ 11..- , • ' 'Ev otpE't"1lV OL<a>X.OV't'ot; x.ot, 't'OU't'OLÇ 0th f LA0tr.E:t,•ni11-ovw; Er.LX.U11-EV<a>V. 

8ot-ripci> 3i o. r.po; otVTOV x.otl euo3«11-0tvT0t yCvmtL 3,zÀoyo;. 

1517 

56. >:XOAIA IlAAAIA TON IlANT AOKI 

MON .El>: THN OMHPOT IAIAAA. 

[Au r" du demier f.] 1ETWw&,i iv P"'I'-~· r.otpot Tov x.upèvou Àotpov •. Ëv 

'tji oi.x.C~ TOÜ aùyavoü; x.otl aotpoü àtv3po;. r.po~Évou Ta -ro,v ÀoyCwv x.otl. 

x.-ri3i11-6voç àtpCa-rou àtyyi~ou ~ü x.oÀÀwTCou Twv àtr.opp"llT<a>V ypot11-114-

TÉ<a>ç TOÜ bpou àtp:t,LEpÉw;. l-:u Tijç Ëvaripx.ou oi.x.ovo11-Cœç :t,LÀLO/J't'ej> 

~a-r.;-otx.oœoa"C'cj> !r.Tina.,3ax.ii't'<f). Tij; 3, àtvotpp"llaaw; TOÜ r.otvotyLwT«TOu 
'8 '\ ' '\' ' ~ ' " ' 'H • x.ot, EOtj>LAEtn'otTOU AEOVTO; r.otr.ot OEX.ot't'OU ETEL 'r.E!'-r.T't)• - 't'<a>V TE• 

Tpot3Cc,r,, x.otTot ·T«~LV àtx.oÀou8Cot ot~y3a~-ri8,x.À11-v~or.p;Tutp. ~r.otVT« 

ai.a, TETpri3,a. r.À-:iv TOÜ '1l x.otl tp &.r.ap ai.al r.avd3,ot. 

Petit in-folio de t72 ff. non chiffrés, signés 11-1>, et divisés en. 2f cahiers 
de 8 ff. chacun, sauf les cahiers 'Il et cp, qui sont de tO ff. chacun. Le verso 
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du dernier f. est blanc. 54 lignes à la page pleine. Le titre ci-dessus se 
trouve en tète du second f. recto. Cette édition, due à Janus Lascaris et aux 
élèves du Collège g_rec, est devenue rarissime. Vendue 29 fr. salle Silvestre, 
en t808; 40 florins, Meerman; 5liv. t5 sh. 6 d., bel exemplaire, Heber; 
25 fr. De Bure. Marquée t 2 sh. a wormhole through some leave,, calf, 
sous le n° t2552, dans le General Catalogue deQuaritch (Londres, t874). 
Un exemplaire imprimé sur VÉLIN est porté dans le catalogue des libraires 
anglais Payne et Foss (Londres, t850), et apprécié à 250 liv. avec le se
cond volume de l'Homère de U88, également sur VÉLIN, exemplaire acheté 
142 liv. t6 sh. à la vente Dent. 

· Bibliothèque nationale de Paris, Y t 78 Réserve. 

Au recto du premier f. on lit : 

LECTORI. 

Homeri inlerpres perveluslus, infinitis propemodum maligni
lale lemporum laceralus plagis, Mediceum olim Quirinalis jam 
Caballini monlis Gymnasium adii, ibique baud parvo negolio in 
inlegrum reslitutus, purus nitidusque, ac mille fratribus auctus 
matris fecundissimre calcographorum arlis beneficio, in lucem 
prodeo : parentis generosre studioruni professionis penetralia re
serans. Debes id quoque, lector candide, Leoni decimo, pontifici 
maximo, cujus providentia ac benignitale gymnasium nuper in
. stitutum viget, frugisque bonre testimonium perhibens, bona sua 
studiosis perquam liberaliler impertit. Vale. 

Au verso du premier f. : 

AAEKAPEOE EI:E TOr:E EN TJ.I _Bl'BAQ OMHPO"l' l'IlOMNHMATIETAl:. 

IliivT' àtviq>«LY1 ii.3wç r' C:,ç .;jÀLOÇ, atÀÀœ x.atl 0tÙTà; 

0tu-rov b M0tLovC81lç TOtç àtv«ÀE~GtfUVOLÇ ·. 
t "' , , , , ' ""\ • '"\ • ' WÇ OE Î EnL<JXLGtEL YE(j>E "1JALOY 1 0tLOAOÇ 0tLWV 

"11pi141 ÊnE<rx<rm p-liamv ù14v0ty6pou. 

Toü14n0tÀL 3' wi; ~opi"'l; viq>E' ~À«ai, ypi1414' woq>"'l-:-wv 

TOÎÎTO n0tÀ0tLyEviwv TO <rxOTOt; iaxi3@i · 
TOWE~i !4LY it.T-lia«a8' oCç f14Epot; àtvipoç 0tlpeî, 

hpEit.iot; aoq>C"'lt; it.iUoç èao~614ivo, • 

• 
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Ol 3' uno~œ>.>.611-avo, a11-iivo; aoqmiv ètvœmipwv 

x,1x.CpaT!A x:11cpiivaç XTlpCrt. ~,611.avo,. · 

TOl' Al'TOl' EI:E OMHPON. 

'(mm-a 3-h ~xipwv Ê; OfL'lJ"fUP'" .!/-iya.yav 1Ep11-ii; 
Ma.,ovf3TlV, aocpCTl; atvax' èt1mpaaCT);, 

•-. t • > T " .. • " Mw11-o; rt.Art.a"C'T)art.;_· (( TOUT T)V ETl AOl'l;ov, EELr.av, 

!VTUyo; a.i.8apCou -.ucp>.o; èt-nip Ê'l;t~T). » 

Tov 3' a.i AT)Tot3'1); Ëv€Vlffl!V. « ~fflrt.V! MciifLE, 

ètcppa.3iw; axwmwv a.ùTà; lcpu; y' èt>.a.6; · 

Ou11-o; 3i -rp6cp,11-o;, âlOÇ lxyovo;, l3prt.X!V 6iraix 
yixtœ, 8i>.ixaa', èt-hp, oùpœvo; lv-ro; l-,_u. 

TctùTtX cpa.vwv fL!p61naa, Xrt.T'l)Àu8av Èx â,o; l; yiv. 
• ~I T , . ' 1 ?! T~I " .. vuv o ,u nœrrix nopwv, ou .avo; wo a11-o,.av. » 

A_ la fin du volume, avant la souscription rapportée ci-dessus : 

LEO PAPA X. 

161 

Universis et singulis ad quos hre litterre nostrre pervenerint sa
lutem et apostolicam henedictionem. Studia litterarum et bona
rum artium, qure vitam humanam inprimis illustrare et excolere 
videntur, et anlea, dum in minore fortuna essemus, semper fovi
mus, et poslquam ad supremum hune honoris locum divina pro-

. videnlia evecti fuimus, de iis, quantum in nobis fuit, bene me
reri nunquam cessavimus; facluri idem in posterum tanto liben
tius ta'ntoque liberalius, quanto ingenia ad arles ipsas capessendas • 
fieri propensiora et ardentiora cognoverimus. Cum itaque dilecti 
filii, adolescentes Gymnasii no.stri in Quirinali colle per nos con
stituti, grrecis artibus incumbentes, hanc antiquissimorum et 
nunquam anlehac impressorum Homeri auctorum interpretalio
nem formis e'-cudendam curaverint, nos, considerata operis utili
tale el fructu maximo, qui ex tanti tamque illustris poetre exposi
lione ad studiosos perventurus est, et simul habita ratione laba
rum et impensarum quas ch1:1lcographi in excudendum librum 

IIILIOGBAPBII: Nl:LLUIQVI. · H 
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contulere, operœ pretium facere ,·isi sumus, si; ad eam rem ju
vandam, favorem et auctoritatem nostram adjiceremus. Ne quid 
igitur in prœjudicium Gymnasii fraudemque et detrimentum dic
torum impressorum committatur, volumus et mandamus ne quis 
eos ipsos auctores, decennio proxime futuro, imprimere aut im
primi faccre, aut impressos venundare, venundandosve dare, ul
lis in locis, audeat, sine licentia Gymnasii prœfat~ aut ejus curam 
gerentium. Qui contra mandatum hoc nostrum fecerit, admiserit, 
is universro Dei ecclesire toto orbe terrarum expers excommunica~ 
tusque esto ; prœlerea libris et aureis quingentis ad arbilrium 
nostrum applicandis sine ulla remissione multator; prrecipieRtes 
universis et singulis archiepiscopis, episcopis, eorumque vicariis, 
nccnon nostris et sanctre romanre ecclcsire officialibus et quem
libet magistratum tam in alma urbe quam extra eam gerentibus, 
et aliis ad quos spectah in virtute sanctœ obedientiœ, ut prremissa 
ad omncm instantiam dicti · Gymnasii ipsiusque rectorum faciant 
inviolabiliter observari, contrariis non obstantibus quibuscun
que. Datum Romre apud Sanctum l'etrum, sub annulo Piscatoris. 
die vn scptembris M.».xvn, pontificatus nostri anno quinto. 

57. 

[ t 51 i) 

IIOKPATon:. AOrOI 

TPEII. 
~ 

0 IlPOE âHMONIKON IlAPAINETIKOl:. 

0 IlPOE NIKOKAEA IlEPI BAl:IAEiil. 

KAI O EillfPA<l>OMENOE NIKOKAHE Il 

EîMMAXIKOE. EDITIUEJOJ TOIE 

ElEAfOMENOUl. 

ln-16 de 54 ff. non chiffrés, signés 11-,:, et divisés en 7 cahiers de 8 O'. 
chacµn, sauf le dernier, qui n'en a que 6. Le verso du premier f. et celui 
du dernier sont blancs. Le quatrième f. du cahier • est, par erreur, signé 
am,, au lieu de 11111. t 6 lignes à la page pleine. Livre sans lieu ni date. 
mais imprimé avec les mêmes caractères que les &holie, d'Homère , 
puhliées à Rome, en i 5i 7, par Janus Lascaris. Édition d'une excessive ra-
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reté; marquée 7 sh. 6 d. dans le General Catalogue de Quaritch (Londres. 
187-1), n° t8t78. 

Bibliothèque de M. le prince G. Maurocordato. 

[ 1517 J 

58. [F. 0tii", l"'.] ~EBHTOl: IllNAE. - [F. yi", l'".] BAl:IAEIOr Tor 

MEPAAOr AOrOl: IIAPAINETIKOl: IIPOl: TOU NEOU 11m: 

AN EE EAAHNIK.ON n«I>EAOINTO AOrnN.- [F. Ei", r".] IIAOr

TAPXOY XAIPnNEnl: IIEPI IIAIAnN ArnrHl:. - [F. 7 ... du 

cahien1.] .EENOMlNTOl:. IEPnN. H TrPANNIKOl:. 

In-8• sans lieu ni date, mais imprimé à Rome, dans le Collège grec, 
vers t 5t7, comme les deux ouvrages mentionnés sous les n°• 56 et 57. 
Ce rarissime et précieux livre se compose de 7-1 ff. non chiffrés, dont 
le premier entièrement blanc, divisés en t O cahiers de 8 ff. chacun, sauf 
le dernier, qui n'en a que 2 seulement. Signatures «rr-~r. 22 lignes à 
la page pleine, à l'exception de la dernière, qui en a 23. Vend. 6i0 Cr. 
Brienne-Laire; t30 fr. maroquin bleu, d'O ... ; St fr. Boutourlin. L'exem
plaire sur \"ÉLll'I qui s'est vendu 310 fr. à Lyon, en t8i6, chez M. Riolz, se 
trouve à la Bibliothèque nationale de Paris. Un exemplaire (fine cop1J in the 
original binding, the Pirckheimer copy) est marqué 4 liv. dans le General 
Catalogue de Quaritch (Londres, t874), sous le n° {8156. 

Bibliothèque nationale de Paris, R non porté, Réserve. 
Bibliothèque nationale de Paris, Vél~ t939. 

. 151ft 

59. IloMïuplou cp&Àoad~ou 6fJ,"IJP&xii t"l}~fJ,ll"t'~. - Toü œù-toü 
Ilopcpuplou. 1tEpl -roü lv o8uaad" -rwv VUfJ,(fWV iv"t'pou. 
Porphyrii philosophi homericarü qurestionü liber. Et de Nym- · 

· pharü antro in Odyssea : opusculum. Leonis decimi Pon. Max. 
henefitio e tenebris erutum. impressumque Romre in gymnasio 

• 
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Mediceo :·ad Cahallinii monte. cii Priuilegio vt in cœtei·is . 
. M.D.XVIII. 

Petit in-4• de 44 ff. non chiffrés, signés cz-t, et divisés en 6 cahiers, 
dont le premier de t OIT., les quatre suivants de 8 ff. chacun el le dernier 
de 2 ff. seulement. 24 lignes à la page plein.e. Première et rarissime édition, 
duc aux soins de Janus Lascaris 1. Vendue {7 fr. La Vallière; 5 liv. 2 sh. 6 d. 
Sykcs, et i5 sh. Hebcr. 

Bibliothèque nationale de Paris, Y i80 Réser\'e (relié avec les Scholies de 
Sophocle. Admirahle exemplaire). 

Au verso du premier t'. on lit l'épigramme suivante, imprimée en peti
tes capitales, sauf les quatre derniers mots du vers septième, qui sont · en 
bas de casse. 

AAl:KAPEOl:. 

IlOP9'.1pLO; Ào1foii;" Œp1.1TE'18E, c:miv3ETE 'lM!î-Ï.Ç 

ixméo•J, ylux.Epov' X,EV!J4 x_a.p,~011-iVY)i;" 

X.:X!1-0V 1' 07'ÀOTÉ?OLO ,-Epi. ~pÉvEç 1lEpÉ80VTO 
't \ , T~ w , 
:xpx_a.;, X.LV'1)aui;, uoo;, a.nupor., x.Evœ • 

iÀÀIX [1-EGot\'7,0ÀlO\I cJ>O~OÇ aup7ivoti; '011-11pou 

.,.po•r.potr.É :i.' IXiJ.(j)LÉnuv, wc:mEp 'ApLl1TOTiÀ'1)V • 

X.!XL r~P ô îE """?O't'Épou; vio; t3(LOVot; IXVÉpoti; tX.Û't'<a>Ç 

vECx.EaE, x.oti. ao~C-,.v TEij~Ev &'.11-otupoTÉp'1lv\ 
,_p , p • "'. ,~ ·o , r.pE<ro'J; 0tiJ.0100tLOLaL Aoyo,; X.UOOC.LVEV iJ.'1lpov 

- ' \ ,, 't "'\! (LO!JljotV' X.otL r.LVU't"1)V ~VEaEv 0tO'(j)0tMot. 

1518 

• 
60. Commentarii in septem tragedfas Sophoclis qure ex aliis 
. cius complurihus iniuria tcmpoij amissis, solre superfuerunt: 

1. Rarissima l'sl hœc edilio el nolalu digna, quod reliquis fere aœuratior ait; at a 
ncmine tamen, qui e,liliones hujus lihelli recensuerunt, memorata. ( Yan Goe,u apud 
Uorrxn'°'.) · 

2. Duns le Recueil des Épigrammes de J. Lascaris (Paris, 1527), ce mot a été rem
placé par y>.œytp,;v. 

3. Remplacé, dans le susdit llecueil, par ot"l'lfLO'dp'ljv. 
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Opus exactissimii : rarissimiique : in Gymnasio Mediceo Cabal
lini motis a Leone Decimo Pont. Max. conslituto, recognitü : 
repurgatumque : atquc ad comunem studiosoi, vtilitatcm in 
pluriina cxemplaria (sic) cditum. non sine priuilcgio : vt in 
creteris. 

[Au verso de l'avant-dernier f.] ET'mw(hi iv_ pwl'-~· lv Téj) •mxpœ -rov x.upC

vou ÀO<(lO'Y""(Uf''YMC<j>. OÙX. œ~EU npovo11-Cou. "E•m ÎX."r<j> -rij; œw1.ppY1tJEWÇ 

.Aiov-roç 3ax.i-rou, "C'OÜ lx.pou œpx_Ltpiwç. -rijç 3è. ivaipx.ou oi.x.ovo11-Ca.ç1 

XLÀLOIJ't'ij> 1 7"E'Y"C'Œ.X.0(JLOIJ"C'ij> 1 3tx.i-r<i> ày36<j>. H "C'W'Y "C'E"C'pa.3Cwv cix.o

').ou8Ca.. a..~- y. 3. E. ~- "1). 8. L. x.. À-1'-· "'•t o. n. p. ç. "C'. u. q>. x_. 4. w.A. B. 

Anatv"C'ri. daL "C't-rpi3Lot. n">.-hv -roü œ. "C'pLa.3Cou, x.a.l "C'OÜ r.. 3u13Cou. 

Petit in-4° de 202 ff. non chiffrés, dont le dernier blanc, signés œ-111 et 
A-B, et divisés en 26 cahiers de 8 ff. chacun, sauf le -cahier œ, qui n'en a 
que 6, et le cahier 11:, qui n'en a que 4. Il y a 24 lignes à la page pleine. 
Première et rare édition de çes Scholies, imprimée à Rome par les soins 
de Janus Lascaris. Les exemplaires en bon état sont très recherchés. Vend. 
en maroquin rouge, 27 fr. La Vallière; 24 fr. veàu fauve, de Cotte; 160. 
50 kr. Meerman; t liv. f6 sb. bel exemplaire, maroquin bleu, llihbert. 
Marqué 18 sh., large and fine copy in french calf, gilt leaves, sous le 
n• t278t, dans le General Catalogùe de Quaritch (Londres, i874), qui 
fournit, en outre, les indications suivantes sur la valeur vénale ~u livre, 
en Angleterre, à différentes époques : Payne et I<'oss (en t830), maroquin, 
4 liv. 4 sh.; (t840 et t848) 2 liv. t2 sh. 6 d.; Rodd (t840), 2 liv. t2 sh. 
6 d.; 2 liv. 18 sh. Sykes; 2 liv. t2 sh., large paper, Roscoë; 4 liv. t0 sh. 
Grafton. 

Bibliothèque nationale de Paris, Y {80 Réserve, et Y 585 A Réserve. 

Au verso du premier f, on lit l'épigi:amme suivante, imprimée en lettres 
capitales. 

AA.l:KAPEOl: Ell: l:04-0KAEA. 

n6').').' i'1. "C'E,w'Y aa">.C3w'I EL'!;OLI'-' '1.E'Y I ulè. ~Oq>CÀOU' 

3tCy11-a."C'a. ~ç '!;LVUTiiç, ,;6').').' IX7'0 11-a.p-rupC-riç 

ôaaat 11-E!hip11-6aa.o "C'pa.yLx.'ii; ntpl x.61;11-ov œoL3-r.;, 

wç /1-Épo~, er3oç &.1.a.v, na.v nri.80; "1)Ù"C'pÉmx.a.;, 

ll,(X.').').ou;, EÙftOtJ-C"1l<i, ü4ou; "C'ÉÀOÇ È~E7'0'Y"1)11otÇ, 
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~r,Àov 01':tiptC-r,; "('rtl'JLOV t•'.itnC-r,;. 

'h; in A(wv·, E:tvo~v, Q"X.c,J'lrTrJ; awv -i-' ~vtlJ1 htdrwv, 

à.p-J._iTvnov -i-pœytx.oî; &iîx.tv 'AptO""roTiÀ-ri; • 

t;OV TE x.o8opvov œWJEV OX.1 ti.; iov 'rlîE!'-0V1l0t 
• , ,, w t / otyvwl'-wv ox.vo•J Ex.yovo; otov,ov. 

'Ap1Ei3-ri; ~«mÀEVÇ jUTŒ.'lrE!'-'lrTOV O'V!'-!'-0t):OV Ï'ïJ,_fV, 

foi TE MottovC3ov TipntTO aoî; oipot;. 

IloÀÀœ TEWV à.pE-.wV IJE!'-VW!'-otTot " ÎV 3È !'-'îLO'TOV, 

x.pfo,;ovot; 1 -r, l'-EP fov; ln Àcitirot; 11i cpvat; • 

À'Yi!'-1'-Œ. TE YEVVotÎOV ÀotOÎÇ ?r0pt;1 OÙ;, vm>cpYJTott; 

t"'ov ~œ-.à;, otot dpo; 8i1yt 3t3otax.otÀC~. 

[ 1519] 

61. rEPAI El M' ONOMAIEIAI l:IlANI 

ON TON l:IlOYAAinN, OYK. 

AN AMAPTOil: AHAA 

AH, THl: AAH0EI 

AI «llIAE'. 

• 

[Au recto du f. 30, après le mot TEAOl::.J 'H TwV TETpot3Cwv à.x.0À01J8Cot. 

a.~ r 3 -.à rùv ot ~ r, TtTpi3tot. TO 3 3È, Tpti3tov. 

Petit in-8° de 50 If. non chiffrés, signés 11 ~ T 6, et divisés en .f. cahiers, 
dont les trois premiers de 8 tî. chacun et le quatrième de 6 tT. seulement. 
Le verso du premier f. et celui du dernier sont entièrement blancs. 20 li
gnes à la page pleine. Rarissime édition, sans lieu ni date, mais imprimée 
à Rome, au C.Ollège grec, vers f5i9, par les soins d'Arsène 5, archevêque de 

1. Dam le Recueil de, Épigramme,, il y a xpdaao~11ç. 
2. On remarquera que ce titre forme deux vert1 politiques de quin1e syllabes. 
3. Cc qui m'a déterminé i assigner l'année 1519 comme date d'impression à cet ouvrage 

et au suivant, c'est que, dans l'épitre dédicatoire qu'il a mise en tête des Scholie. d'Eu
ripide, publiées en' 1534 (voy. plus loin), Aniène affirme qu'il se trouvait à Rome quinze 
ans auparavant, ,;oit eu 1519. 

• 
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Monembasie, avec les mêmes caractères que les Scholies d'Homère, les 
Apophtegme, et les trois Dilcours .d'[socrale, etc. Le f. 2 (r0 et v0) est oc
cupé par le dialogue reproduit ci-après, lequel nous fait connaître le nom de 
l'éditeur. Le fip«ç adv1ov se trouve très souvent relié à la suite des Apo
phtegme, (voy. n° 62), mais il forme un ouvrage distinct et dont la publica
tion a précédé celle des Apophtegmes, ainsi qu'il résulte des deux derniers 
vers du dialogue qu'on lira plus loin. 

Bibliothèque nationale de Paris, Z i688, 2. 

L'extrême rareté de celte précieuse plaquette nous fait un dernir de 
donner le détail de ce qu'elle contient. 

F. 3. "Ou ol 91).6ao901 xœl ol p~Top1ç iz).).f,).wv xÀÉ11T«1 • Uop;;uplou, ix Toll 

11pwT011 Tf'iç 91>.oao9iœç bpoœa1wç. 

F. 4. "OT& ol 91>.6aofOI xœl ol pi;Top1ç, lll'Top1xol n x~i 11on1ul œÀÀoç &Hou 

dt 11171 xczl TŒÇ p~a11ç auÀii>vnç µn«f p:i~o111m. lx Tii>v K).~µ1vtoç l:tpwµ:itwv. 

F. H. E1µwvl6011 71pwtÀ1y1r« 111pl µam116t71toç T0O p!o11. - ,S,1).i;µovoç dç to 

czùt6 (trois pièces). - F. t2. M1v:iv6po11 dç To «ùT6 (trois pièces). - F. t_3. 
M1µvipµo11 71pw1>.ly1r« dç To «ùT6 (deux pièces). T1µox~iouç 1iç TO «ùT6.- F. U. 
41tl>.011 (deux pièces). ,S,1>.i;To11 (une pièce). Iloµ1171to11 Mœxpoo (une pièce). Eü

fpovoç (une pièce). Eùp111i6011 (quatre pièces). - F. i5. 'Ha160011 (une pièce). 
'A11:ono&r.:>po11 (une pièce). 816yv16oç (une pièce). no>.mxol (une pièce de huit 
vers politiques). 

F. t5 Yo. l:!JIT!ÎÔOII 0TI 6 p!oç r.oÀÀG>v fPOYTiil!JIY iivœµ1aTOÇ, 

F. f 6. Ti>.71Toç b T0O 11:1pl p!o11. 

F. t7. Elç TOY p!ov dxov1aµivov. Nous reproduisons, à titre de curiosité. 
cette pièce de vers politiques, qui est imprimée comme de la prose : 

'Eµà TOY Blov, &v6p!Jl111, &ieœ1 ao11 r.œpc11vit71v • 

h11x1ç, 1üp1ç, Uœ81ç, xœdax1ç µ011 TŒÇ Tplxœç; 

11'ÎI r.poç pœaT<j,v71v boo0~ç, µ71 11:poç Tp11971v X!JIPTi"'!I', 

µ716i f POVT,Cf'!IÇ fi,j,71).di XCII r.ipœ T00 µnplo11. 

f11µv6v µ1 pHr.11ç, v671aov yuµv6v µ011 xœl T0 TiÀoç · 

<ir.o Toùç doœç µ011 Tpoxol, p>.ir.1 µ71 xuÀ1a6ii>a1 • 

11:1pl T«ç xvi;µœç µou 11:Tepdi, flVY!JI, r.œplr.Tœµœl ao11. 

Z11ydi xczdx!JI ~ x11pl, to6oo Tdiç µ1Tœx>.la11ç. 

Tl µ1 xpcznîç; ax,c!iv xpœT1îç, r.vo71v xpœT1îç 6:viµo11. 

Tl µ1 xp«T1?ç; xœr.vliv xpœT1Tç, ov11pov, ixvoç r.>.olo11. 

F. t 7 Yo. Too aof!JITIZTOII '1'1).).00 iœµ801 dç 6:p1Tdiç XC1i xœxi:x;. 

F. 20. Too ClÙToO aGf!JIT!ÎTOII M1xcz71). ToO '1'1Hoo 6:vœy1J1yœi. 'Avœywy71 1iç Tov 

TœÀClY'l"OY (lisez TœvTClÀOY). 

F. 28. ToO ClÙTOO 6:vœywy71 dç T71Y K!px'llv, pouÀoµ!v71v TOY '0/luaab µ1uµ,,p;;,,'Jv. 
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F. 29 "°· Aiv1yµœ TfjÇ l:91yyoç. - 'IIIIŒYYO\I Tr;iir;ov Hpxlvo,. - Too Iliioxo-

1tpo5poµou [ xrzpxlvo1]. 

F. 30. 'IIIIŒYYOU TOO ni'tr;ou O''tlxo1 -/ip111rxol IY.OYTIÇ lÎÇ lxtzO''tOÇ Tài &lxoa,dacrœprz 
O''tOIXlÎCZ. 

AIAAOro1:. 
TA TO'f AIAAOror IlPOl:CilA. 

♦L\OM.lttBl, BIBAIODOABl 1:.11 IJB.1O!, 

Ilpoloylr;u 6 <l>1loµrz6~ç. 

« TH ~x TL xœ,vov r' ixT,-rvr.wxœ;, B,~À,omiiÀœ; » 

({ Nod, cpO.' 1 lvœrx.~ vœl, XEÎVO TÔ ~L~ÀiXf>LOV. )) 

« Bwit0tC1J; É7MI, ~ 'Aax.p0tC1J; lv3ov Upyu; 
M , 1' B'PÀ • , , , 

Wa7JÇ, (1) LO E i mtt !LOL upol'-tVCf>. )) 

« Ï>-/iTopœ; '113È 0aocpo•~ç 3-iir.ou8,v Î)'til HTtÀÉ)'"f..W, 

xœ•'.,Tàv Mœ,ovC81Jv, Àwr.0MT0tç r.po·dpwv. 
'AÀÀot 3p«J.1'-1l" xœ't'8o•J, r.pCv 11-' civà. .,,_,tpœ; cidRJ;. 

KœC x,v t3o,; nœp' i11-ol r.oÀÀœ y, Twv ar.œvCwv. 

'n; ~pœx.~; la8' o ~Co;, xœxo3œ,11-ovC1Jt; T' civœl'-laTo;, 

yvwa,œ,, w; 3,t GOL, nœp Tt. l:Lf1.c.>VC3,w, 
, .. , . ~· M , ~ , ).).' l , • 1:xp Tf. tl»Lr,.1Jl'-Ov.o; 1JOE ,vor.vopou • 0t œ xœ, ot'J't'Ou 

lx?por.aw ,,3,c'll; Toü œ8ÀCo•J ~,6-rou. 
Ta ÀÀ • 1 , p 1 1 \ / Au LÇ 'l't O'J L2.!'-00'JÇ UÇ otpETot; >tot>t,œç TE: 

xœl civœywyà.; Tptî; la-ropC1J; 11-u8,x.:;jç 

Totv't'œÀou, '113È l:cpL)')'OÇ, KCpit'llÇ cp0tp11-œxC80;. TE, 

ot'l y' lp1L1JVEl1J; l11-11-opov o•ip0tvC1Jt;. 

Totü-r' civ0tÀ,~x11-tvo;, lffl'IXVLOV "f..P'rÏl'-0t ar.ou80tCoLt; 

T.:;jç MO'JVE1L~0t1JC1JÇ r.po•~8ETO 'Apaiv,o;. » 
(( 'f-nv 8pœx_11-11v Àœ~È, BL~ÀLOr.wÀ1 1 l3ou. » « 0AÀÀot >totL ot•m; 

~v ~C~Àov CJJ_tilv 1, ciar.or.aCwi; b,8,. 
Kotl !'-'Tot l'-L>tpov À1)~ r.œvTwt;, ~V r' ir.otvÉÀ~i;. 

T1 Ànocp8iy11-œT0t 311 -rwv aocp(1J; Tpocp,11-wv. » 

1. Ce premier hémistiche est iucomplcl d'une syllabe. 
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l 1519) 

62. AU<»eErMATA tlllAOlOtMlN KAI ITPATH 

rnN. PHTOPClN TE KAI IlOIHIDN. Il" A 

AErENTA, IlAPA APlENIOY APXIE 

IlllKOilOY MONEMBAllAI. 

Prœclara dicta Philosophorum, Im
peratorum: Oratorumque, & Poeta
rum, ab Arsenio Archiepiscopo Mo
nembasiœ collecta. 

169 

Petit in-8° sans lieu ni date, mais imprimé à Rome au Collège grec, vers 
t5t9, avec les mêmes caractères que ceux des Scholies d'Homère. Ce livre 
se compose de t i 6 fi'. non chiffrés, signés C11-o, et divisés en t 5 cahiers de 
8 fi'. chacun, sauf le dernier, qui n'en a que 4. li importe de remarquer que 
la signature C1111 est répétée au lieu de C11m, et que vu a été omis. Le verso 
du premier f. et celui llu dernier sont blancs. 20 lignes à la page pleine 
el quelquefois 2t. Rarissime édition. Vend. 50 fr. maroq. rouge, Villoi
son; 20 fr. maroq. rouge, Curée; 2 liv. to sh. Hebcr; 8 fr. Doutourlin. 

Bibliothèque nationale de Paris, Z 1688. 

Au bas de l'avant-dernier f. Yo, on lit les vers suivants : 

Xpunl &v~, 1CC11T 1CC11p81voµ71-ropoç, 0G1eo-r1 alto 

l71aoj.LC111 dipx6v-avoç, o,W di1e01tcxuôµ1voç • 

dill' C11tll 1ep&1-r6v n XCIII Ga-rC11-rov, 1v n µlao1a1v 
dida111 • av al µ,u xla81 XCIII ia&ldi a!aou. 

El au recto du dernier f. : 

"l'4'1a-r1 IlffTlp, Til XCIII IlC11p«xl71-r1, Tp1diç 6µ6-r1v-a, -rC11Tç -roa MPUfC11lou aou -r&lv

ti1eoa-r6lr.1v Di-rpou ac71a1a1, acxcl-rftl Alov-r, 1ep6a"r7J81 xC11-rœ ~C11p8clp111v dicl, -riJ al 

'PWV-lJ !CJIICJ"rOY, dixl6Y7J"rOY, 1Ïp7JYC11!C11Y 1CC11pœ«JXOU ltCll"rœCJ"rCIICJIY.- • 

Excelsissime Pater, Fili et Spiritus Sancte, Trinitas unius honoris, apos
tolorum principis Petri precibus, decimo Leoni sis prresidio semper contra 
barbaros, ac_ urbi Romre quieta, imperturbata, pacata prrebeas tempora. 

Yi "ni)v -ra-rpct3Cwv ètx.oÀou8Cor.. or..~- y. 3. a. ~-11· &. l. x.. 'i..14. v. t o. 
H Aïtor.vTi ,l-n -ra-rpi3lor.. ,:~~.,, -roü o, 3uor.3CO'J. 
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Enfin au f. 2 r" commence et au f. 4, r" finit l'épitre dédicatoire d'Ar
sène, archevêque de Monemhasie, à Léon X, reproduite ci-dessous. 

TQ IlANAI"IOTATQ KAI MAKAPIOTATQ llATPI KAI IITPIQ HlŒTEPQ 
IITPIQ AEONTI AEKATQ, 

THE Al"IAE TOl' 8EOl' POMAIKHE KAI KA80AIKHE EKKAHEIAE 
AKPQ APXIEPEI, 

APEENIOE, 0 MONEMBAEIAE APXIEillEKOilOE, EN IITPIQ XAIPEJN. 

•o 11-èv l:wippovCax.ou >:wxpi'n!t; ipwn,6dt;, nctvctytm-r, 3€ar.tmt, 
-rCvot; )'._iiptv où truyypiipu, noUwv iv TOVT«j> u-rct~ctUoiuvwv ippov-

-rC3ct · - « ir.u3~ opw, dr.e., -rtlt x.œp-rCct m).ù TCi)•1 ypctip7laofL€vwv ye. 

-rt1uw-re.pct. » TctÙTo TOÜTO "mJ66ruvo; xctl b Ilpct~cty6pou 0e.6xpt-ro;, ô-n · 
- « wi; 11-èv ~ov).011-œ,, où MvctfL«.t · w; 3è 8vvœ11-œt, où ~ou).011-œt » 
• ' "o "' • c ' ' 1! " - • • .. • otr.e.xp,vct-ro. r.ou o e.xe. vw -rw aoipw ~vope. TfllJ auyrpotipuv 7ll'-'"7l<fot• 

'n)V, -rcttv npoup7lfLÉvct,v cti.-rCottv iv,xœ; ax.o).~ y' â.v iywye. TCi)v ).6you 

i~tOV Tt auyypi~cttfLt. "06,v e.i.x6-rwt; npo; TOV 3e.v-re.pov à.r.ë.t36v ye. 

r.).oijv, à.r.OTU)'._ÜJV Tijç r.pw'n!t; iipfoe.wç. >:u).).e.~r!11-e.vot; ytltp noU~t; TCi)v 

r.œ).œtwv ixdvwv ~(~).o•J; à.v3pwv, iv l''<fti> -rov-rwv i11-otu-rov t3puact. 

Kctl bJ!mEp iv no).uctv8e.t ).u!'-Wvt ye.v611-e.vo;, ci).).o -r, i~ ciUou 3pe.~ii

(LEvo; TCi)v ).oytxwv à.v8Éwv ixe.Cvwv, à.v-rl xpCvwv, ~63wv -re. ul -rwv vctp

xCaawv, ~l'-Wvit; -rtvct; yvw11-wv, à.r.oip8e.y11-iiTC.i>V TE xctl Ùffl>~xwv 

à.ve.a-roC~otact · ix TOVTWV 3' ctMt; -rà.r.oip8€yfL«.Tct à.vi).e.tiifL7lV. Kctl TWV 
' t. r: , ' • , 1: ' • , • , .. ctr.oipvty1totfLEV<a1V )t.ctTct aTOt)'._ dov EYeTcti;,ct 'rat OVOfLctTct, A.ptaTOTiAOU; 

Hl ~).e.~iv3pou T'ijt; x.opoa-rct'J'Cct; TOVTCAIV npo,~ctp)'._OVTOtV, ).Qtx.ovTOtV 

ye. • b (Ùv ytltp -rwv ipt).oa6ipwv, b 3è -rwv a-rpct'n!ywv, w; -rot; r.).doat 

3oxe.î, -rtlt npw-re.tct ipÉpouat. âwp6v Tt 8e.tov OÎfLctt Tctu-rl, fLctXctptw'rctTE. 

3€ar.o-rct, xctl ot6v Ttt; à.vctlj,,,X,~ -rot; ar.ou3ii~ouatv Ëa,a8ctt, IlctC3e.uatv 

yètp '1}8wv, Hl not8wv inctv6p8watv, Xctl -rwv r.pctx-nwv ur.08.;,H; nu.: 

xvèt;, Hl TO 3ptfLÙ Hl 3iixvov fL&Tœ TOU -ri3ov-ro; n,pti)'._OU<ftV • où I'-~ 
à.nèt Hl lHVŒ npo; TOUTOtÇ à.vfo,w; Xctl x.a.puv-rta11-ii-rwv nctpÉ~uv 

ixe.Cvotç -rtltç à.ipopfL«;, âe.t 3è noUœxt; xotl à.vlae.w; -rot; cmou3ii~ouatv • 

otl ytltp à.vfout; nctpctax.,ucta-rtxctl n6vwv ii.al; XctTŒ âCwvœ • xctl TO~ov, 

Hl ).upct, xctl civ8pwr.o; IX.X!J-Œ~U 3,' à.vctr.ctua,w;. "Hv -rot; ar.ou3ctfot; 
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x_op-rryiiauv inœrriUonau T2.no<p8iyi,,-atT0t, ot, _Tàtç 8u1Jp·,rnx.àtç Jtvœ

î""'auç l116' O'\"& I'-~ 8uvifL&Vo, <pÉpuv, Ïx.Àuov'\"at,, Hl ti)v napl otÙTàtç 

imou8~v ii~ppC~ua,v. 

À).).' inu8~ VOfLOÇ Èfflv ~l'-t" œvw8,v x.pœ-niaatç, Jtnœpx_àtç X.OfLCtm 
8 ,} ' ! , ' , f , ' , ' ' 8 ' ,ëj>, ,uou x.at, OtU'\"O; '\"ëj> VOfL<t> ~nOfLIVO;, OtnotpX,OfLOt ao,, fL&'\"Ot ,011, , 

'\"ëj> 7"0t11otpC-mi> Jtpx_,no,iuv,, ul r.pw'\"CIJ'\"Cf) ~IÏ.11'\"WV iipx_ov'\"WV Y' '\"CÎ)V 

½' ".;j).,ov, '\"CÎ>V 'rijç ÈfLT,Ç iiv6€wv i.wv,iç • '\"OV yu~pyov ÎX.EÎVOV fL'fLOU-

1'-'"o;, Ô; ~atp,ov'\", ~œÀOt, Tëj> ~0ta,).at '\"WV füp'7CÏIV 1 ti)V IJ'\"Op~ OÙX. 

lx_wv œUw; i118,c~M60t, -riiç 4ux_iiç, C8atT, o).Cy<i> ~wyp0t<p-li110tç 0tÙtilV, 

OVC"w; iiuCv<i> )'UfLVOttç ix.61'-,t, Tat?; x_,paCv. Â.Uwç yàtp O'JX. lx_wv 

o,j8' OtÙ'\"o; '\"OV 'rijç x.0tp8C0tç i118d~0tlJ60t, n68ov 1 '\"éj> fLlX.p<Ï> '\"Olmf> ~,~).C<t> 
, ., .. , ' ' . • 6 ! ,,, ' ,!. ' '\"ponov &'\"tpov 0A11V 0t'J'\"11V IV';l u;, X.OfL <,W ao, '\""IV yU"J.11", '\"éj> Tp,a• 

u,8,x.i";Cf) '\"CÎ>V JtnolJ'\"oÀwv I Tëj> hp,~EIJ'\"1%.";Cf) x.atvov, '\"Y)Ç Jtp,Tii;, '\"ëj> 

il'-4"X.<t> '\"WV x.œ).wv v614<t>, '\"ëj> '\"CÏ>V ).6ywv ,i.x.6-rw; ~pOfL1!8oufLÉV<t> • ôv 
t , t I ... C , I 1 - ... l'i \ ... t -,~ 0tVot1''\"111J&l '\"OU "tlfl.&Tapou y,vou; u, '\""IÇ <pwv11;, "Il" jLE'\"ot '\"11; atpX,71;, 

Îç OVO!'-% ~otp~xpo,; !1-0V"t)V œnox.aX.pltuV"tlV, QtnE~0tÀ01'-~80t, Ô X.ot8' ~l'-i; 

i~1,v,yu x,povo; oix.";Cf) '\"lVl IJUIJ:x_E6dç. 

Al f',i~ 0~ iinœpx_œl X.Otl '\"O 3wpov, OIJOV ~poç tilV ~" àt~Cœv, Àl'\"011, 

àt).).' ow oùx. Œ'\"l!'-OtlJ'\"lOV 'Y'· Ei. yàtp ol '\"(X l'-'YœÀOt 3,àt x_upo; lx_on,;, 

11-1yœi0ti; o<pdÀoua, <pipuv '\"(XÇ 3wp,àt;, où8' ol fLE'\"tX fLlX.()WV lix.oV'\"E; ix.
~i).).,IJ6œ, 8Cx.œ,o,, !UX.P'li œv ~ yvw:J.11 '\"OUTOlÇ ~ 8œ4,)..;,,;. ÎÀOto; àt).).àt 

3i~œ,o, fLOtX.0tp,<u'\"0t'\"& x.upu, XOtl '\"WV '\"OtÀot,~wpwv 'E>.>.1,vwv ix.>.0t6ia&oc, 

a& fL"tl1rO'\"& )'iVOl'\"O' fL"tl8È ~2.IJXOtVOV OÜTW X,pOVQV X.Ot'\"«. flÎli '\"CÎ>V ÀO)'WV 

'rUJ_"tl; ~uii110tC ~0'\"&1 8uvifL1VOV 1 ~OV"tlp* Tm x.œl ~otpotvOfLOU~ x_upl, '\"œ 
'\"iiç Gii; î""'fL"tl; on).œ ~0tp0t1JUpuv i; ).1,6"t)v • fL"tl3à To Tii; Gii; 3,~,i; 

. àt<p0t,pEtlJ60t, nÀoua,onipox,ov. 'A).).' El"tl; fLOtx.pot; '\"Otç œ\wa, <NfLnotpa

x.TaCvwv '\"O ~iiv • îv' li"t); x.œl x.o,vi '\"Ot; &.natal x.o,vov x.otl 8"1)11-oa,011 

o<paÀo;, x.atl '\"Ot; ).6yo,; iv fLipu Tàtç twoyovou; ~ifLnwv àtx.Ttvot~, x.ati 

TQ ~ijv OtÙ'\"O?Ç àtd x_œp,tofLIVOÇ. "Eppwao tf''-'v ~ci~ iv 6uj) ,Ù'rux_C~. 
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23 JANVIER 1520 

!l l'O \ O lïlJ'i rll \ l'll •: \o\ T \ E\ 

Tl,I \JET\ T \YTlt\ ~ 1:.\1 

11 l"Fl'I' \ \1'11 '. \ \ . 

I111I:01.1 11 : l \"\ l I :tI \ TI \I •: , :-: 1_1 \'.'1-: 

l\ :-: 1-: 1.I \"l-:\TI I ' \ 1:L\ \ 
:-:\"\I' :-:1 :1: l l'T \ 1

. 

[Au recto de l'avant-dernier f.] Tà 1t'ocpàv c:ipo">-oy1ov <l>ÀopEn(oc ÉvTV'1.w-

6è.v' 1t'ipoc; EfÀ'Y) (j> EV div 6ui'J IXVOCÀwp.oc,;1 p.Èv BEpvip~ou tjç 'lovv,ocç 

ETEL "t'w IX'lt'à tjç Évcripx.ou oix.ovop.(oc~ "t'OÙ x.upfou "tlf'•wv i'Y)aoù x_p111,oü 

z ù1occr,w 1t"Ev-:-ocx.oa1ocr,w Eix.olr,1w iocvo•Jocp(ou x.y'. - Florenlire per 
hreredes Philippi Iuntre. Anno Domini M.D.XX. Die uero Ianuarii 
xxm. Leone decimo Pont, - * ABCDEFGIIIKLMNOPQRSTVXY. 
Qualern'iones oës. 

ln-8° de i 84 JT. non chiffrés , divisés en 25 cahiers de 8 ff. chacun. Im
pression rouge et noire, marque junline sur le titre. Ce volume est une 
contrefaçon de l"Horologium publié, en t 509, par Zacharie Calletgi (voy. 
n° 56), et les ,·ignetles, comme aussi les capitales ornées, sont les mêmes 
que celles employées par Nicolas Vlaslos. Dans l'ornement qui est en tête 
du f. 9 (sign. A), on lit à gauche NIKOAAOî, et à droite Tor BAAl:TOî. 

Les grossières fautes d'impression qui déparent ce livre, et dont la sou
scription ci-dessus peut donner une idée, font croire que les épreuves typo
graphiques n'ont pas été corrigées par un Grec. 

Bibliothèque nationale de Paris, Inventaire B 5584. 

1 520 

64. OKTOHXOI. 

In-8•. Vrélos, :1 qui j'emprunte l'indication de ce livre (Catal. 1, n• 5), 
ajoute: Correctum a Jano Lascari et impressum per Zachariam Gallier-

1. Voyez la note 1 de la page 00. 
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gum. Romœ. M.D.XX. Il n'est pas impossible que Callergi ait imprimé à 
Rome un livre de ce· genre, mais il est permis de douter que ce livre por
tAt un pareil titre. Vrétos (ibid., en note) affirme que l''Ouw71xoç fut réim
primé à Venise, en i525; cette édition nous est inconnue. 

51 IIARS 1522 

65. Ilotpœx.À:,i-rud1 (J'l'.n f>Eêj) œrC<i>, r.!pLÉx_ov (sic) tiJV r.pir.ouaotv otÙ't1i 

b.o).ou8Cotv. - To r.otpov ~L~ÀLOV 'rE'rÛr.w-rotL itlv È.v 'EvE-rC~a,, 

r.OVCf) x.ixl 3E~LO"M)'rL 'Hp~x.Àiou; -roii rEpi).3ou, œvotÀ<ufl,0tGL 3è:, x.otl 

r.oUêj) x_puaêj) x.upCou 'Av3piou -roii Kouwi.3o•J, -rov -rà r.ixÀotLov · yivoç 

O.X.ov-ro; 1 ix. 'rii; -rwv Ilot-rpwJ r.oÀEWÇ 'rij; IlEÀ~o~,;ou. IlÉpot; 3è: 

. ~ùv eup E'O:,icpEv, l-ru, œr.à X.PL~ii y,wliaEw;, X.LÀLOlffêj) .;;,n-x

X.Ot;LOffc'i> ii.x.oa-rêj) 3,u-rip<i>, ('-otp-rCou fox_œ~ cp6Cvov-ro;. 

Venetiis in aedibus Ioannis Antonii et fratrum de Sabio, im
pensis ac cura Domini Andreae Cunadi. M.D.XX.11. mense Martio. 

In-folio. Titre emprunté à Vrétos (Catalogue, I, n° 4), qui ajoute en note: 
'Exa6-r71ç -roo bxl.7101ciin1xoo ~16>.lov -rou-rov IÎ~ci1 6 '1-rci>.oç N1x71-rciç cl>cioa-roç, 6m10-

01.oç lv 'Evnl~ 616«0XClÀOÇ -rflç IU71v1xflç yÀWOO'IJÇ, µa-rœ "r1)Y œvcixwp7101v -roo 00900 

M«pxov Movaoupov. 

51 MARS 1522 

66. Tp,«j>3,ov r.ip,ix_ov Thv r.pfaouaotv oti:J-rêj) œx.oÀou8C-xv: In aedibus 
Antonii et Fratrum de Sabio. Venetiis, M.D.X.XII. 'Evn·C~a, 

r.6v<i> x.otl 3i~t6n;-r, •~pixx.Àfou; -roii r,pi').3ou, <ivotÀw:,.-x,;,. 'Av3pfou 

-roii Kowœ3ou ':'OÙ -rà r.otÀotLOV yivo; û.xov-ro; f.lf. ·'rii; -rwv Ilot-rpcov 

r.oÀaw; 'rijç IlEÀor.ovv11aou, X.LÀtoa-rcj> r.EVTotX.OGLOffcj> ELlf.OG'têj) 3tUTÉ

P<i>'· Motp-rCou È.~œ't1) cp6Cvov-ro;. 

In-folio. Titre emprunté à Vrétos (Catalogue, 1, n° 5). 
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JUIN 1522 

67. •~l'-nœ 'tOÜ XpuaoÀwp«. 
Iltpl Gl_'YJ~IX't&O'fJ,OÜ 't<Ï>V 1Jdvwv ix 't<Ï>V Xù..xov8uÀou. 

Erotemata Chrysolorre. 
De formatione temporum ex lihro Chalcondylœ. 

[A la fin.] Impressum Romre MDXXII. mense Iunio. 

In-8° de t32 fl'. non chiffrés, divisés en 55 cahiers de 4 fl'. chacun, si
gnés A-D et ac-i, Rarissime édition. Les caractères sont les mêmes que ceux 
dont s'est servi Zacharie Callergi pour imprimer le Dictionnaire de Guarino 
(voy. le n° suivant). 

27 IIAI 1523 

68. MEI'A, KAI IlANY CM>EAIMON AESIK.ON. OilEP l'APINOJ, 

ct,ABOPINOJ, KAMHPJ, 0 NOY.KAIPIAJ EillJKOilOJ, EK IlOA· 

AnN K.AI AIAct,OPON BIBAION I KATA JTOIXEION JYNEAESATO. 

MAGNVM AC PERVTJLE .DICTIONARIVM. QVODQVIDEM VARJNVS 
PHAVORINVS CAMERS NVCERINVS EPISCOPVS EX MVLTIS 
V ARIISQUE A VCTORIBVS IN ORDINEM ALPHABETI COLLEGIT. 

[Au r. r,.u r".} To fLEYot 'tOÎÏTO x.otl ~r!w W(j)ÉÀ,fLOV ÀE~u,ov, Ô1np 6 EÙ· 

À!X~iffotTO;, aoipw't'ot't'oç TE it.!Xl >.oyHu't'<XTOç Batpîvoç (j)<X~wptvo; lt.œfLYlpç 

6 voux.ot,pCœç ~r.Cax.or.oç, r.oÀÀw Tl ae., r.6vw it.otl r.Àda'C'YI i~,fLlÀdat, lx. 
r.o>.>.wv x.xl 8,at(j)6pwv ~,~>.Cwv it.otTŒ aTO,x_atov avvùi~atTO, ,i811 ~ 

81cii r-, ~!'-11 r.ipatç ,n11(j)lV • à.vatÀWfLIZ.ln f',iv, -rot; <XÙ'C'OÜ • x,«ho·rumnç 

8è y>.1.xpCa, 1 r.6vw Tl Hl ir.,8,op8w,m 1 Zatx_«p!ou HÂ.Àupyfou -roü x.p11-

't'Oç • Tciiv >.oyCwv à.v3pwv x_iip,v, x.atl >.éywv lU11v,xwv È(j)UfLÉvwv. "ETu 

'C'W œr.o -njç Xp,aTOÜ yavvriaawç, x,>.,olffcii, r.EVT<Xlt.Oa,offcii TE, ul lL

X.OffCÎÎ 't'pC't'w • l:x.,po[({lo]puilvo;, TET1Xp't'11 (j)8Cvov-roç. •H -rciiv TETp0t8Cwv 

r.iiv-rwv -njç ~C~).ou lt.<X't'Œ Tii~,v à.x.o>.ou8Cat, ot~'rYI ao, (j)CÀl • A.B.l'.A. 

E.Z.H.8.1.K. A.M.N.:S.O.Il.P.J.T.Y.cJ».X.'l'.n. AA. BD. rr. ,U. 
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EE. zz. HH. 88. II. KK. AA. MM. NN. :s:s. oo. nn. PP. n. TT. 

rr. clKI>. XX.•lf\ll'. 00. AA.A. BBB. rrr. AM. EEE. zzz. HHH. 

880. Ill. KKK. AAA. MMM. NNN. ":'":'":'. 000. nnn. PPP. l:l':l:. 

TTT. rrr. "Ar.otv·d. eim TETpi3,ot • r.À-hv TOU A..H.:S. r.EVTot3Cwv, X.0tL 

TOU e.N I Tplot3Cwv. 

ln-folio de t f. non chiffré et 5\4 ff. chiffrés. Sur le titre et au l"' du 
dernier f. on voit l'aigle de Callergi, semblable à celle du Pindare (voy. 
p. t 29). Les exemplaires bien conservés de ce livre sont excessivement rares. 
Vend. 69 fr. bel exemplaire en deux volumes, reliés en peau de trttie, 
Gouttard; 80 fr. Larcher; 6 liv. 6 sh. Roxburghe; 64 fr. 55, Bosquillon; 
72 fr. bel exemplaire, en {824, et beaucoup moins cher depuis. 

Bibliothèque nationale de Paris, X 457 (Inventaire, X {59). 

Immédiatement au-dessous du titre (f. non chiffré, r), on lit les trois 
épigrammes suivantes. 

IOANNOl" TOl" AAl:KAPEO:E. 

\C 'H ~C~Àoç !LE)'!X.À'l (Ùv, œr.eCp,tot 3' Ô11a0t x.ÉX.!'J8ev. 

'AUœ TLVOÇ; n « Me3Cx.wv '"1V3' ir.6vu Tpoqi,,,.oç. n 

(( TCç. 3' o•m;; qi,>.iu r.0ÀÉ0tç, x.011-iu TE 80t"flTOV 

EÙ1L0t8(1JV x.otTiyov 3w:J.ot x.Àu-rwv Me3Cx.wv. >) 

T ' • ' • / 1 • ,.,. t ' ' • .. « o,yotp eywv er.o,ew x.ot, 0t1LE•'l'01'-0t' o 0t I'- epwT~/i· >> 

« TCç; r.68ev, 'tlÈ TCvwv ; >> cc Elr.ot TLYWV • Me3Cx.wv. » 

(( oI3œ T63', œU' "EÀÀ"flV; » (( "EÀÀ1)V 3ox.Éw. » « <l>opfou,;w 

'Îll'-e30tr.0l 3' œÀÀo?'; » « Av11ovCwv yovÉwv. » 

cc Ilw; "EÀÀ1Jv ; » cc m3681v • Tex.11--/ip,ov lU0t3,x.0tC :,.o, 

ar.ou~otC 1 • x.otl 3' !Uwç, 1?p10 nu80tyop1Jv 

Eùqi6p~ou ~x,-hv r.w; Û.Àotx_ev, ai. 8i:J.l/i ai.r.tîv · 

w3E Botp?vo; lqiw rpot,x.oç iv Oi.voTpL<i>, » 
« mc8u;. l:oC TE x,ip,; x.otÀ~ l.EC~0tv0t 8Éar.,3o; ot•~3,i; 

oÀÀ•J:J.Évwv A0tv0twv T,i3' ir.,v1)G0tfLÉY<t>- )) 

1. Dans le &cueil de• Épigrammu dl' Janus Lascaris, ce passage a été ainsi modifié : 
11,llo8n 'UX!'allpo!'CII i),).dn1aita1 I:-n:ouhî;. 

• 
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AI'I'EAOr Tor IlOAITIANOr. 

'Eni3, TOt; t3Co,; ,m;ÀœV'tll'-É""!l iv Àœ~upev6o,; 

où 11-CTOY, JtUà. ~C~ÀOY ,;poü81TO 3cu3ri.)..aov 1 , 

où"/.. •EÀÀ'11Y, 'I-rctÀo; 3A Bctptvo; • x.o~, ya 8ctü11-~, 

tt ya YÉot ~ ypctùv œnt?;EÀ«pyfo!'-'y• 

EKIIlICNOE Tor KAPTEPOMAXOr. 

BC~ÀOY o îf>«l'-!'-«Tt.x.~; ipyw3act Tr,Y3t ,;oniact;, 
•EÀÀ-,,a,v cppoviwv Ia«, B«ptvo; i'1l'I • 

ô; TE"J..V'tlli TE Àuwv yp{cpou; &.11-« x.ctl Àct~upCv8ou;, 
-iiy,rrh; "J..«Àlr.-~; y{yva8' &.,;œa,v b3oü. 

8ctpp«Àiw; ~ri·n 3~ Tct1JT"tlY 1 vio, 1131 yipOYTa;, 
"EUri.3' i; ctÙ~ .;j3' 'I-rœÀC-,,8,v &.yat 1 • 

M-,,3ivct 3' iv-raü81v l'--,,3im-rt À71aau, "Î!f'-WY • 

TO?; 3' «i Tœùff aocpoî; ,;i; -r,; 0!'-0l0; iO'rl • 
Ôaact !'-«8dv 3' cipct -r,; ~"tlflia&&, T<iaa« x.ctl i~u, 

x.ctl TOÜ r.,_uv iffctt d.a, 11-ÉTPOY -ro 8i)..uv. 

Au-dessous de ces épigrammes et de la marque de Callergi, se trouve 
l'avis suivant. 

Leonis X, P. M., litteris cautum est, ne quis possit hoc Varini 
Phauorini Episcopi Nucerini Magnum Dictionarium impressum 
per Zachariam Caliergi Cretensem, per decennium imprimere, 
aut uenundare, sub pama excomunicationis latœ sententiœ, & 
amissionis lihrorum. 

Au verso du titre, on lit œtte épttrc dédicatoire : 

BAPINOE KAMHPE, 0 NOrKAIPIAE, 
TQ MEI'AAOilPEilEETATQ TE KAI AlâE:EIMCTATQ IOl'AIQ 

KAPâINAAIQ TQ TON MEâIKCN XAIPElN. 

'Eriv -rm; ,;6,w ,i ,;1,;ov66-;-1; x.ctl l'-'r{cn-wv ti>CJlY Jty«8wv !'-'TI

GJ_"tlX.O:-E;, Tc'ii &Ù&pyEfllactn, 3i ~y oqmÀO!UY'11Y !'--/iT1 œm>Yl!'-OYTEÇ 

1. Le texte original donne, par erreur, aauBai>.0111 (1ic), qui ne pourrait être conscné que 
li la mesure permellait de substituer fid'l>.1011 à fil6>.011, dans le premier hémistiche. 

2. Le premier hémistiche est ainsi conçu dans l'original : 'EUail;' El, arlni11, ~a,, re 
qui constitue ~e double faute contre la mesure. 
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:.1.-h8' 01.1.oÀoyoüvTE; x_ipLv, O'~'t'Ol !1-0L 3ox.oiJGLV Ei.X.O't'w; 't'O ... ~, ocx_or.pL-
, ,, "' \ \ ... , 8 , '"\ , ' "\ , • T G't'Lot; OVELoo; X.otL 'n)V 't'ù>V otv pwr.wv x.or.x.o,-oyLotV OtpALIJX.2.VELV, EL 01JV 

iyw, -rpLXX.OV't'!lt -n3"1l É'n) 't'WV ME3Cx.wv -rp6q,L1.1.o; yEyovw;, X.otl. 't'OGOÜ't'OV 

Vï.1 !ltU't'WV EUEpjEnJ8di; 't'WV X.otÀwv 't'E x.iyor.8wv, wv TVyx_ivw Éx_wv, 
·~ , , , ! ' ., • ., ' • , OUOE/1-LotV /l-"'1l!'-"1lV 7"0L"t)IJ!ltL[.LL 1 X.!lt~ Tot -rpO(j)E•2. ot'J't'O•I; (L"tl ot'l.O't'LIJ!ltL:J,L, 

3Lx.ot(w:; œv VO[.LL~O([.L"t)V Et; ix.Elvwv lyw. TOLjOtpoiJv, L'Yot p.-ii '.W'Y 

[.LEyCG"C'wV a.x_iptaTo; 36~w E'JE?YEGLwv, oc 't'E 3,JV!lt[.1.2.L 7.0LW, x.or.1. 't'L[.I.W 

T ' ~ ' '1 '" ' ' ' ~ ' "A"" ~' IJE, (Il otLOEGL[.LW't'Ot't'E 01JALE, 't'O'.J't'OL; o~; TVyx_or.vw o•JV2.:.1.Evo;. ,v,OL OE 1 

ôaoL [.LOU r.ÀouGLw't'EpoL x.otl. EV'l.O?<'JTEpo( Ei.GL, TL[.I.Lw't'ot't'i Got X.P"fl!'-!lt't':X. 

' . ' ~ ' ~ ' ' ' ~• ' 8 ' A' -lt!ltL [LEYLIJ't'ot; owGO•JIJL owpEot;. Eyw oE, or.no :x.vovTo; EOVTO; -rou 

3Ex.i-rou, [.LEyCIJ't'O!J a.p;(LEplwi;, aol. 't'<j> iv 't"fi y~ [.LOL wtJr.Ep 8E<j> a.r.oÀE-
"\ , ' , ' , ' ( \ , .. AE~11-:.1.EV<f> I -ror.; r.or.,;or.; [.LO•J X.OtL 7.!lt'Y't'ot:; otypum or.; X.!ltL r.ovoui;, O•J; 1 

'\ , • '" , • :,. ' '\ , ' P. '\ C 7.AELIJ'n)V E7.L[.LEAEt!ltV 7"0L01J[.LEVO; EV 't''f' 'n)V 7"!ltA!ltLotV G01J X.OtL t'EA't' IJ't"1)V 

~L~ÀLoO-hX."tlV [.LE't'otx_up(~EIJ8otL, É't'L 't'E x.or.l. F.V 't'<j> 't'!ltÎJ't'!lt ,-iv't'!lt Éx. 

r.oÀÀwv x.or.l. 3Lotq,6pwv ypot[.L!'-!lt't'Ll4wv t1UÀÀiym TE x.or.l. 8"1)aor.up(~m, 

É;.ov"tlaot, a.vot-r(8"1)!1-L • ~ov1ri8Ei; TE x.or.l. 1-povo"1)8El.; -ro•JTotal., r.pài; ,;È 

Evvoi:l4wi; 3LotX.EL!.1.Evoi;, -rwv ~; 11-EYor.Àor.pEnEffini:; oi.x.(or.; ao•J 1-ot-rwv 

ocpE't'WV l'-""fl!.1.ELOV X.!lt't'OtÀtr.Eiv. IIEpl. YŒP ~; Ei.i; 't'OV 8Eov aou EUIJE~E(ot; 

x.or.l._ 3tx.!ltL0'1UV"tl;, x.or.l. ~; EL; &r.otv-ror.; ÉÀEu8EpLO-:-ll't'OÇ 1 x.otl. -rwv &.Uwv 

r.ix.v-rwv ~; [.1.0tx.or.pCot; O'O'J ljrux_ii; a.yot8wv, x.or.l., Ei. noÀÀ~ 3tor.ÀE;:,81iao1.1.or.t, 

ou3i r.OÀÀOGnJ!.1.0rLOV Œ~X!.1.EVO; 3L!lt(j)!ltVOÜ[.L!ltL. cl>EÜ ~; 8!ltU(L!ltlJ't'Tjl; 

Eu3or.Ll'-ovCot;! x.otl. TOÜ ,;11i8o•Ji; -rwv a.pETwv, â.; ot 8Eol. MaTot~or.v Hl. 

i;:,otpC,;or.vTo Tfi ~vx_~ 1Jov ! o,j -ro111.w, v~ -ràv 16ytov • [.LiÀÀov 3i 

q,o~où[.LotL 1iym, [.L~ x.ohx.E•JTLx.w; r.pài; ai l;:,m q,or.Cvw[.LOtL. "O,;ot yàcp 

a.yor.8~, x.otl. ôaor.i; x_ipL-rot; ol 8Eol. -ro!; ŒÀÀoL; r.i1JLV i3wp1iaotv-ro 

a.v8pwr.oLi;, -ror.üd. IJOL r.ivTot 3tï:ax_up(~ot1-otL Èx.E(vovi; 3E3wx.€vott • x.otl. w; 
Gwp"tl3àv r.ivTot t1UÀÀ0tt1-~ivm, r.Epl. 'IovÀfov -roti x.or.p3Lvd.Cov -rwv 

ME3Cx.wv Èx.E!vo 1iyEG8otL1 01-Ep r.Epl. &.Uo•J 1iyEIJ8!ltL 11-~ 3w"1)8E("fl. 

'AU' inu3~. oti.3EIJL!.I.W't'ot't'E 'IouÀLE, Ei.:;(.0!'-"tl" œv raw; 't'<j> yùoC<t>, 

' ~ r, , ' ""' ., " • "" - ' • ,. Er.LOEL~!ltp.EVOI; IJOL niv 7-0AA"t)V E'JVOL2.V 1 "t)V EX. 7"0AA0'.J npo; aE E:;(_ù>V 

~ " - ' ' ~ "·' ., • ' ' C ~ ' " - " r, OL2.'t'EAW, EL !1-"tl 0"1)AWIJ2.L:J.L E't'L l4otL 'n)V otL't' ot'Y OL "1)\1 't'0tV't'0t O''JVEAE~!lt!.1."flV. 

'Ewpotl4til; îŒP nivu:; -ro•j; -r';.i; ÉÀÀ"t)VLX.ii:; yÀw't"n)i; È~"tlj"tl't'XI; 't'E x.or.l. 

BIBLIOGRAPRIE REl,LÉNIQIIF.. 12 



lï8 BIBLIOGIIAPIIIE HELLÉNIQUE. 

• • ·~' ' ' '\'\ '"" ' 1. • .. ' ' - -E?:'•"tl'l!'J't'IX;, Lu\~, X.IXL :1:1) ,S,JAA"l)'rJO"t)V X.IXL up.O'J, 0t npo, 't'"t)V ':'WV r.OL"t)'t'WV 

-:-i x.xi pY,-:-O?WV Ê~'lly"tJ11(v TE x.xi ÉP!'-"tJV!Cotv G'JV"C'ECvu TE x.otl noLEî, 
) ) ... . '\ '\ ' , . ' ' ' , '\ '"' ... '\ ... 

'1'J , ,E:',IXL, IXAA'X "C'O'J't'<olV "C'OV :.LEV "C'ot; r.OL7l't'iX.IX; !'-0VOV AE~EL; 1 0tAAf'JV OE 
• ~ ' • • • • "'\ ' • \' ' fJ. P-.( \' , -:-,:; {t:Tf'J?\X.IX; 1 X.IXL IX'J-:'IX; Et; r.OAAIX X.XL ot:X'PO?ot t'LOA X 0L'!l?"1l!'-!Vot; 1 -~· - ... - ", . . "' , ,'.XL oLX "C'O~':'Q 7:0A'JV ':'OL; 11r.0'J00t\OL; novov Ep.r.OLEÎV, OLEjlWX.ot r.XV"C'ot, 

;-.x-:x 3°.J'IIX:1.w, ':'X EÏ.; r.o1H 3tEt1r.0tp1LÉVX Ei., Êv G'JVXyotydv, r.pà; 

7/j'I ':'WV ,;r,o•J31XLltJV x.xi qHÀOÀoywv W'PÉÀELotV. Toij-ro 3i, où-,_ w; 
'\' ~ . . ' . , . '\'\' . '\ '"" . '\, ?LAQ':'L:1.0; l•JV X.otL IX:J.ELVWV EX.ELVwv, IXAAIX w; <pLAEAA'1)V X.otL <pLAOr.ovo;, 

<oGr.E? x.oti ËTL VÉoL OVTE; ,à "C"~; 'A11xl8EC0t; KÉp0t;, DÉ't"p<j>, "C'cj> l'-IXX.otpL'?) 
• " '\ • • l>' ·i: , t;Q'J IXOEA<?<i>, IXVIX't'L'JEV, E,.Er.OV'lj'11X!LEV• 

d ,.. ... T •~ , '1 ') ., • ' ,.. E:',O'JIJL "C'OLÎ!Xpow, W 0tLOE'1L/LW':'IX':'E 0'J ,LE, EVEX.X G01J X.otL 't"t;; 

E·~3:xL:1.ow;-riT"tJ; 1'-""11:1.-,.; Aot'J?EVTLO'J 3oijx.or., Toii a.vE~Loii ao1J ( Ei.; :x,pi.11Lv 

yx? oc:1-'Poîv u•j-rx nivTIX G'JVEÀE~i!L'llv), x.otl ixÀÀoL niv-r,;, ol 

~o•JÀOl'-E'KlL r.pà; -roc é.11-rivLx.x ypi11-:1.'XT0t 11nov3i~m, où l'-6vov r.otawv 

':'wv ÀÉ;Ewv ÉPl'-"1l"ELXV 1 Œ.ÀÀOC x.od "C'WV nOL7l"C'<Ï>V x.od p'tl't'O?WV Ë~-/iï7l1JLV 

X.XL 3LiVOLIXV. Q,j yocp ÀE;Lx.àv 11-ovov, Œ.ÀÀx X.IXL nilJ"1l; Tn; É11i3o; 

9wvr,; vr.011.v+i11-0t"C'ot, à.v0tyx.:xLO't"ot't"ot "C'O!; -..?à; "C'OC ypil'-1'-ot"C'IX -;.poaÉzm 

~ovÀllp.ÉvoL;, ix.3r:3o:J.Ev. "Eppw110. 

VARI~rs P11Avoa111rs C.01Eas, c'est-à-dire Guunm de Favera, près 
Camerino (en Ombrie), fut élève de Janus Lascaris et d'Ange Politien. Entré 
fort jeune dans la congrégation de S. Sylvestre, de l'ordre de S. Benoît, il 
tle\'int, en 1512, directeur de la Bibliothèque Médicis à Florence. En 1514, 
il fut nommé par Léon X, dont il a\'ait été l'un des précepteurs, évêque 
de Norera, el conserva ce poste jusqu'en 1537, époque de sa mort. Sa 
principale publication est le Thesaurus Cornucopiœ. (Venise, Alde, 1496, 
in-folio), en tète duquel on lit diverses pièces de vers, et notamment re 
quatrain d'Aristohule Apostolios : 

.\l'l!:TOR(lr.\Or TOI' .\IlOI:TU.\11\0r. 

l:r.Qu;;0th,1v iv1x1v rw«p1vo; ,j).u81 xi';r.ov 

i-:-:.,,.uO!ou xœHwv &v810t ip1,j,oµevoç • 

).e!ptlX i;' f,µepO!V'tlX r.ovf,,;0t; EÎÀctO 'tlXOTIX, 

& r.po-:10e!; y1 H,et r.&atv • 6;;µr,v Htn1 . 

• 
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llARS 1,,H 

GO. Iliv8o; 8otvXT01J' ~w1j; !l.X't'otLOV, X.otL ;.po; Ov È7.Ll1-:'?0?'fi• -

Veneliis per Slcphanum de Snbio sumplu & requisilione 
D. Pehi Cunacli. l\lDXXIV, mense l\farlio. 

In-4°. Titre et souscription cmprnntés:1 Maittaire Um1al. typogr., Index, 
2• Partie, p. 427). Cc petit pot>mc, rlont une t;dition nomelle figure plus 
loin, à la date du f.i ao1il 151:', (rny. n• 102), est, à notre connaissance, le 
premier livre grec rnlgairc qui ait été imprimé. 

70. 'f'AATHPION 

[Au verso de l'arn11l-1lcrnic1· f.] 'H lE?X a.~ni ~ibÀ ,; Toi'.. 0Efo•J .H.l, 

"t'E't'.J7.W"t'otL [LÈV 'EvE'Tt:a•n. -;-;ovw X.otL ~E~Ll..,Til'TL 3-,,v,-,,,pfo•J "t'QV ~T;VO'J, 

Tov Èx. ~:xx.•.>v8o•J. ocv:xÀw?~m 3i, lt'JfOV -;-;É"t'po•J 't"OV x.o•Jvi3o•J, -rov TO 
7.otÀ:XLQV yivo; ËÀltOV"t'O;, Èit Ti.; 'TWV -;-;:x't"pwv 7.0ÀE<,); .. ;.; 7.EÀo-;-;ovv+,,;o•J. 

-;-;Ép:x; 3i ~•~v 8<j> ELÀ1l'flEV, Ë't"EL 1hà -ri.; "'J.V YEWYJ'7El";, x_LÀ10,;,1;; 

-;-;Ev"t'otx.0111011,w etx.o,;,w TETX?'':'w, GltL?o[ ipo Jptwvo; 7.?W'TTI 90.ivov-ro;. 
f - ' , ,, Il. ' ' \ ' , o~ "(0'.JV otvotyww'1lt0V"t'E; E'JX Et;•J:XL X:XL \J7.Ef oi::.1.70-:-i2wv 

[A" 1·ecto du dernie,- f.] ot b y 3 E ~ 1l 8 Lx. À 11-· Omnes Qualernioncs, 
prœler [L Terniones. Venelijs per Stephanum de Sabio sumplu 
& requisitione D. Petri Cunadi. M.D.XX.1111. · 

In-8° de !):-1, feuillets non chiffrés. Sur le titre, un bois représentant la 
~ativité de Jésus-Christ. Impression rouge et noire. La pn•scnle édition rlu 
Psautier est fort belle et plus rare que celle <pli parut clwz Alde, ,·ers t 40ci, 
par les soins de Justin Décadyos (my. n• 11). 

DÉMÉTRIOS Zbos, de Zante, pourrait à bon droit être considéré comme le 
prototype de certains Grecs du seizième siècle, pannes hères qui, ,~algré 
leurs professions multiples, en étaient réduits à ,·iHc au jour la journée. 
Nous le voyons tom· à tour compositeur d'imprimerie, éditeur, traducteur, 
calligraphe et marchand de manuscrits. 

Un sarnnt injustement oublié, aur1uel François (•• confia l'instruction de 
son fils Henri, qui' fut lié a ,·cc Christophe Longueil, que Janus Lascaris, 
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Étienne Dolet, Ilourhon, Derni ci-lèb1·èrent dans leurs poésies, el dont Lazare 
Baïf composa l'épitaphe, Jérôme Fondulo, de Crémone, en\'Oyé par le roi 
en Italie avec mission d'y acheter des manuscrits grecs 1, confia à Démétrios 
Zénos le soin de lui en procurer. Celui-ci ayant recueilli des manuscrits 
à Corfou, Zante et autrt•s lieux ci1·convoisins, se prt\senta un jour, à Venise, 
chez Guillaume Pellicier, ambassadeur de Frane.e, aTec « quarante pièces 
de libvres n. Le savant diplomate lui fil bon accueil el s'empressa de le 
recommander à Pierre clu Chastel, maitre de la librairie royale. • Il m'a 
scmhlé, lui écrit-il, le IO juillet 1540, que ne pouvois adresser mieulx le
dict affaire que à vostre Hévérence ... li y a aucuns libvres c1ui sont idem 
numero que ceulx qui se trouvent au catalogue de ceulx qui ont esté pré
sentés par M. Eparcho, comme bien ,·e1·rés pat· celluy que je vous envoye de 
ceulx dudict Zeno. liais vous jugcrés trop mieulx si ung tel trésor se doibt 
estimer riche pour n'avoir c1u'une seule pierre précieuse de chacune espèce, 
et certes il y a grant clifTérence, le plus souvent, de \'Olume à volume, cle 
ces mesmes lihvres 1 • La réponse se fit attendre, mais enfin, le l I novembre 
1540, l'évèc1ue de Montpellier put remercier l'évêque cle Tulle « pour la 
bonne pro,·ision n qu'il avait obtenue clu roi en faveur de Démétrios Zénos. 
« ;l'ai retiré, écrit-il dans la même lettre, ledict Demeti·io en ma maison 
avecques ung sien nepveu, lcsc1uels, ensemble ung aultre Gree doctissime 
et M. lfa1·tin, tous suffizans à meilleures entreprinses, sont journellement à 
racoutrer et cmTi!Jer bons auteurs grecs, avccques le plus d'exemplaires 
que l'on peut trou,·e1· 1• 1 

Nous ne connaissons que deus mss. copiés par D. Zénos : l • Un commen
taire sur les Psaumes (appartenant jadis au cardinal Passionci el conservé 
aujourd'hui à la Bibliotheca Angelica à Rome) à la fin duquel on lit : 't:e,
ypic;:,i -toOTo -to ~16>.!ov 1t2pdt .l,i11,iTpio1.1 -toO Z,ivo1.1 Zœx1.1vO!o1.1•. 2'>1'Escorialen1is 
T-11-18, en tète duquel on lit : .l,iµ,i-rpioç 6 Zt,voç 6 ix Zœx,jv001.1 µedypœ•}rs. 

Pour ce qui concerne les di \'erses publications de Zénos, ,·oy. les numéros 
71, 72, 80, 83, IO0, I02 et 126. 

Biblioth. du Musée britanni11ue, 675.e. l. Seul exemplaire connu. 
----- - ------

t. La liste ,le soixante manuscrits foul'nis par lui a été conservée dans le Pariai1111-11 
grec n• 306'. Elle est pr~cédéc (f. 611 v•) d'un avertissement ainsi conçu : « 1529. La nota 
ddli libri grcci che ha bavulo il s• Fondulo in Venrtia, portati a sua laestà nella libraria di 
t'onlanableo; l'l per il lullo ha dctlo a 111a Kneslà hu·cre speso à 1200, et huea hnulo per 
spendl'r 4 -IOOO. Il quai t'ondulo pas,o di qucsta ,·it.a qui in Pariai alli XII man:io tMO. 
A cui il s• lddio per sua gracia pl'rdoni. » 

2. J. Zellcr. La Diplomatie fra111;aiae vers le milieu du aei:ième 11iècle, rfap,·è• la 
t:orreapo11da11ce de G11iffau111e Pellicier, etc. (Paris, tS8t ; in-8•), pp. 103-16'. 

S. Id., ibid , p. tlà. 
4. Cf. llontfaueon, Palœographia gr.eea, p. 5(3. 
5. E. Miller, Catalogue dc11 m11a. grecs de l'Eacul'ial, p. 131. 

------ -·---- ·----
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13 AOUT 152' 

71. nPOAOrlON 

,. 

[Au r" du dernier f.] To 7tOCpàv wpoÀoyiov ÉVTU'it'w8Èv, 7tÉpocç ELÀ·l)<pEV 

·iiô'Yl. v'~v 8Eêj">. TI6vw x.oct ôE~tO't''Y)'t't à'Ylp.·1)-rpfou -roti ~YJVOu, ,oti ~ocx.uv-

8fou. cicvocÀwp.ocGt ôÈ, x.up(ou ·àocp.tocvoti -roti Éx. Git'E't'~fo'J -rr,ç i.ÀÀ•; p(ôoç. 

"E-rH CX.it'O 't'Y}Ç y_ti YEWTi<fEwç, x/itaG't'W, 'lt'EV't'OCX.OGtOG't'W Ei.x.o,;·,w 't'E-
, , ' , , l - ' , ,, o , t , -rocp-rw, p."llvo; oc•;you!T-rou, iy . 0 youv ocvocyivwiri<.ovn; w:xy;vE x.oc t Uit'E? 

CX.p.(j)O't'Épwv: - oc~y<h~'Yl 8iûp.v~o7tpG,uqi;dw ABràEZH : -

Omnes sunl qualerni preler a qui est duernus. 
Venelijs in Edibus Stephani : sumplu & rcquisilione D. Da

miani de ~- Maria da Spici Filaloio. M.D.x;xiiij. Mense Augusto. 

Petit in-8° de 250 IT. non chiffrés, divisés en 52 cahiers de 8 ff. chacun, 
sauf le premier qui n'en a que 2, bien qu'il soit qualifié de duernus dans 

... 
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le registre. Signatures a (non indiquée en son lieu), 11-w et A-H. 25 lignes 
à la page pleine. Relie impression rouge et noire. Le verso du premier f. 
est en tièrement blanc, et celui du dernier es t occupé par une marque 
d'André Counadis, qui lliffère de celle du titre reproduite ci-dessus, en 
ce que la bordure est tirée en rouge et que les mols 'Avôpfov Kovv12ôov, 
également imprimés en rouge, se trouvent à !"ex térieur de la vignelle, le 
prem ier sur le côté gauche, le second sur le coté droit. Rari ssime édition. 

C'est ici le lieu de faire observer que la marque d'ANDRÉ Cou:u01s, dont 
on vient de donner un fac-similé, est une marque parlante. En effet, 
l'animal qui figure sur l'écusson est une FOUINE, laquelle se dit en grec 
vulgaire KOrNHI. Les modifications que celle marque subit dans les dif
férentes éditions de Counadis que nous citons par la suite sont toutes fort 
légères el ne portent que sur l'encadrement ou sur la ph:tce occupée par 
les mols 'Avopfov Kovv12ôov ou Tv1toç Kovv12ôov . Assez souvent même celte 
mention n'existe pas, par exemple pour l'lliade <le Lucanis (voy. n• 75). 

Bibliothèque de M. le prince G. Maurocordato. 

AVRIL 1525 

72. OK T n H X O :I :I Y N 0 En Ar In , n EPIE X O N 
THN nPEnOY:IAN AYTOY AKOAOY01A ~ META 

TON TP I AÂIKON KANONON. 

[Au(. 12, , ... ) Veneliis per Melchiorem Sessam & Pelrum de 
Rauanis socios, Anno Domini M.D.XXV. Mense Aprili. 

Petit in-8° de t44 If. non chiffr.\s, divisés en i9 cahiers de 8 ff. chacun, 
sauf le premier el l'avant-dernier, qui n'en ont que 4 chacun. Signatures 
[A], B-Q et AA-CC. Sur le titre, une vignette représentant H rENNH.tl~. 

Au v• du dernier f. la marque de l'imprimeur. Impression rouge et noire. 
A la suite de l' 'Orn.:i,,xoç on trouve (f. 125 r0) un M,,v0Ào-y10v 1, el (f.157 r") 
un Il11ax121,wv. 

Bibliothèque royale de Munich, P. Gr. 126", 8°. 

1. A la fin de ce M'lvoMywv, on lil la souscriplion suÏ\·anle: Veuclii1 pcr !llelchiorcm 
Sessam et Pclrum de l\auanis socios, Anno dïii .M.D.XXY. 
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tr,25 

73. - : 'l'AATHPION :-

[Au r. nnm, v•.] Vcnctiis per l\felchiorem Scssa & Pctrum rie 
Uauanis sociis, Anno diïi. M.D.XXV. 

In-8° de t 24 ff. non chiffrés, ditisés en f6 cahic,·s cle 8 ff. chacun, sauf 
l'amnt-derniè,· ,1ui n"en a que .t,. Signatures A-Q et AA-CC. Les 5 derniers 
cahiers sont oecupt;s par un M,ivo1oy1ov. Le dernier f. du cahier Q est 
blanc ainsi que I& demie,· du cahier IlB; enfin le dernier f. du cahier CC 
hlanc au t'° contient an,v0 la marque des imprimem·s (un chat). Sur le titre 
on voit plusieurs vignettes rept·t1sentant des t>pisodes de la vie de David. 
Impression rouge el noire. Rarissime édition. 

Bibliothèque du Musée britannique, 5556 • a. 

FEVRIER 1526 

7 4. APIITOTEAOl"I IIEPI znnx rI-:XEil-'11~ 

META THI TOl" · cl>IAOIIO~Ol" E.EH

rHIEnI BIBAIA IIE"NTE. 

Àl'istotelis de Animalium generatione libri 
quinque clim Pl,iloponi commenlarijs. 

[Au r• du dernier f.] Veneliis per Joan. Antonium : & F1•af1'es tle 
Sabio. M.D.XXVI. Jlense Februarii. 

In-folio de 2 ff. non chiffrés et 120 ff. chiffrés. Lin-e d'une tri-s grande 
nreté. Vendu i liv. 6 sh. Pinelli; U O. 75 k. Meerman; 9 sh. 6 d. Butler. 
Le volume ici décrit ne 1-enfcrme que le texte grec, mais la tra,luction 
latine, dont il est question dans l'épilt·e dédicatoire, pa1·ut séparément huit 
mois plus tard, sous ce titre : 

Arislotclisquinque deAnimalium gencrationc libri ex intcrprcla
tione Theodori Gazœ cum Philoponi : seu Joânis Grammatici Com
mentarijs per Nicolaum Petrum Corcyrœum Accuratissime c grœco 
in latinum comcrsis. [A la fin:] Venetijs: per Joannem Antonium: 
& Strphanum: ac F,·atres de Sabio.M D.xxvj. Mense Octobris. 

In-folio de 4 ff. non chiffrés, to7 IT. chiffrés et I f. entièrement hlanr. 
C'est par erreur 1111'il est dit dans le registre que tous les cahiel's sont de 
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6 IT., rar le premier (sign. A) n'l'n a que 4. L'épitre dédicatoire de celle 
traduction est adressée pr;eslantissimo senatori Mari110 Georgio, Veneto, 
liberalium artium ac philusophiœ consultissimo. 

Dibliothi>1p1e nationale de Paris, Thu t (ancien R 104). Texte et traduc
tion reliés ensemble. 

N1cous Pt:rnrs ou PETnt:1rs I naquit à Corfou, le 15 janvier U86 1• Il a 
rar,onté lui-même que, pendant_ cinq années, il étudia les lettres grecques 
dans la Terre d'Otrante, sous la direction de Sergius Stissus, professeur qui 
jouissait alors d'une certaine r.éléb1ité 3 • Par la suite, il !le rendit à 
Padoue, pour y étudier la philosophie•. En 1526, il publia le texte et la 
tr:uluction de l'ouvrage dont on vient· de donner la description. Nous le 
m~·ons, en outre, prête1· son concours à Lucas Gaurico, pour la révision de 
la traduction latine de l'Almageste par Georges de Trébizonde, laquelle 
paml à Venise, en 1528 5• 

Douze ans plus tard, ~i1·-0las Petreius habitait Raguse et était en ·rela
tion avec Guillaume Pellicicr, alors ambassadeur de ·France à Venise. Ce 
savant, qui s'occupait avl'c ardeur. à rechercher les manuscrits grecs, écri
vait, le 22 juillet t540, à Pierre du Chastel, évêque de Tulle : 11 Ung mien 
amy, qui se tient à Raguse, nommé messire Nicolao Petre, fort docte en 
leltres, lequel pour la grant cognoissance el amityé qui de longue main 
est entre nous deux, mesmemenl du temps que j'estois à Rome, m'a escript, 
despuis peu de jours, qu'il en fet·a toute diligence, et, scion qu'il en treu
,.l'ra (desmss. grecs), me le fera ~avoir•.» .. 

t. Ce rul sana doute pour donner à son nom une forme plus latine qu'il le modifia ainsi. 
2. Lucœ Gaurici T,·actatiu tutrologiciu (Venise, 1552; in◄•), f. 'lt r-. (Bibliolhèquc 

nntionale de Paris, V U38.) 
3. Cum e~o. Rupe1·iorib111 annis, in ea Apuliœ parle qulll llenapia nppellatur, apud 

Sergium Slissum, virum ulrnque lingua celeberrimum, nullique qui vivunt mansuetudine, 
candore, modeslia ac humanilale secuudum, et quem, si quemvis alium bac lcmpestale, 
cum aurei eœculi hominilms ~•erilo conforas, grreearum lilterarum sludiis operam darem, 
rogilarc profcclo rœpi, de. (Epilre dédicaloire de la traduction latine du De a11imalium 
ge,1eralio11e; voy. aussi l'épilre grecque à la page suivanle.) 

,i. Poslea vero quam ad hœc Pntavii gymnasia me, phil090phandi gratia, contuli, etc. 
(Épitre déd. de la trad. latine du De animalium g1meratio11e.) 

5. îoici en quels termes Gaurico parle de la collaboration de Petroius : « Nece,sum 
erat mihi conforre lalina cum barbaris, grœca autem cum latiuis, cura, studio atque 
solcrlia clari~simi viri Caroli Capellii, palridi veneli, utraque lingua doeti,isimi, et 
malhematices apprime studicsi, prll!dilique ul in~enio udmirabili ita el judicio excellenli, 
~ poetica 1•rœst•rlim atque orsloria lilcullale celcl,errimi. )nlcrdum eliam, quum non 
nunquam (ob publicaa occupalionr.s) opera hujuR prre,slo mihi esse non posset, usu~ sum 
doclissimo viro Nrcouo PETno, Corcyrmo, latinis grll!Cisque litteris erudilissimo. (Epitre 
dédicatoire de l'Almage,te, f. 2 r".) . 

6. J. 7.ellcr, La lliplomatie fra11çai•e i,era le milieu du aei:ihne .;;c1e, tlaprl• la 
rorrupo11da11r.e de G11illaume Pellicier, t'~q11e de Montpellier, a111baaaade11r de 
l-'ra11çoia Jar à re11ise (Paris, 1881; in-8•), P: 107. 
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D'après le témoignagne de Gaul'ico 1, Nicolas Petreius tmduisit en latin les 
Orationes de S. Grégoire de Nazianze, composa des discom·s, des lettres 
tant en prose r1u'en vers, et tics épigrammes. Mais l'ouvrage qui lui fait le 
plus d'honneur est celui qui parut ù Venise, en 1552, sous le titre suimot: 

)IELETII PHILOSOPIII DE NATVRA STR\"CTVRAQUE HOJIINIS orvs. PoLEJIONIS 
ATHENIENS1s insignis Philqsophi natur;e signorum interpretationis (sic) : 
lhrrocn1r1s DE Houx1s srnvcrvnA. D1ocus AD Ai1rmoxv» REGEJI De tuenda 
ualetudine Epistola. MELAJIPI DE NEVIS conPoRts traclatvs. Omnia hœc non 
11ri1u etlita. N1co1.10 Pr.rnEto CoRCYRAEO INTERPRETE. Cum gratia & Pri
uilegio. VENETUS. MDLII. [A la fin:] Vr.xÉrus ex offi.cina Gryphii, sumptibus 
uero Francîsci Camotii & sociorum. A11no MDLII. - Io-4° de -1 ff. non 
chilTrés (titre et épit1·e dédicatoire), toi pages (traduction) et f6 fî. non 
chi1Tré1 (index et etTata). [Bibliothèque nationale de Pa1·is, Tl1 t6]. 

Sur le mé1·itc de ce dernier ouvl'age, on peul consulter le Lexicon 
bibliographicum d'Hoffmaon, t. Ill, p. 435. Ajoutons, pour fin-ïr, qu'il est 
dédié « illustri atque amplissimo prœsuli Hieronymo Saulio, archiepiscopo 
Genuensi ac Bononiro legato. ,, 

Nous reproduisons l'épitre dédicatoire rpii figure en lètc du texte grec 
tin De animali1tm generatione. 

NIKOAAO~ 0 IlETPOE, KEPK\'PAIOE, TQ Il.\NEEBEETATQ 
KAI ENAOEOTATQ ANAPE~ MA.T0AIQ AKOl'ÏBIBQ, TQ AOl'KI 

THE AAPIAE, E\• IIPATTEIN. 

Ol ,npl TOÙ:; T~I; otÀ'1j8EC0t; loyo•J; 1;;.ou3i~ov·ri; X.0tL 3,x<pEpov'C'w; 

T~ T'~, <pLÀ011o<pC0t:; im(J.i:.uvoL, 'Av3pix Mi.80tîE, 3o•JX.tiv r.xv(JE~É-
1 • " ,. , .. ·, - ' '\ - , '1't'0tTE x.œ, EVOO~O't'0t't'E, Tl fUV TOU 0tpLl1TO't'E11.LX.O'J IJIJ'('(PX:.L:.LxTO; TWV 

fLE?LX.tÜV, "n "C'liV lf.0t6oÀOU 1 -;j TL T<ÜV ('-E't'0t~'J 1 T? otlf.?otL<pvÈ.:; HL otÀ718i

'1't'0t"C'OV x.œ-:ilœ~ov, -ii TLvo:; a.ÀÀo•J T<ÜV iv T~ <pLÀoao<pr'.~ 3Lot(i'l)/.L'lTXTc.>v, 

o:Jlf. iv y€ t.LOL 3ox.oijaLv IX!'-otp·dvuv TOÎJ (Jlf.O;.ov r.iv.œ; 3ua-t,EfE(i't'œ-nr, 

ô3ov 3L0tTpC~OV't'0t:; oto:.LEVOL x.œl. (l-iÀL'i't'0t otVw<pEÀii, ohLvE; ':'<ÜV r.x-
"\ .... ' , '~ , 6 ' , ~ , ' 11.XLWV T0t T0'JT6>V E,Tl'(Tll10t'1 XL ET:LJ.ELpTl'iXV't'll>V u;;o:.Lv"l):.LX't'll>V :x_wpL;, 

, ' • ", • , ' '-- • " P , K • ' ' • ('' E~ "C'O EV't'E11.E; n:; TE:X,V7li ELl10UV0tL u .. 011.2.:i,oxvo•n,. 0tL ET:EL ('-EV, ,vœ 

-:npl TOÎJ 'ApLlffl>'t'ÉÀou:; d:iw:.Lev) Ô,;œ [éi] 6aî6:; TE x.œl. 3rx.Lt.LOVLO:; o·no:; 

t. Tractatu1 a,trologicua, f. 71 l"', 
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' , - , ' ' \ , , , ·, .. epL .. XV't'WV ..-,.i; 91.1t;Ew; lt:XL v.:Ep ffjV q,1.10'LV ,rpotjf.L:X't'WV yiyp:xq,-r.x.iv, 

ocr.otv,ot 11-ovovo•Jz l 't'OLO\J't'WV Ê~T,jt,O'EWV I'-~ r.:xpov't'<•W r.oppt•J 't'WV viiv 

~v-rwv -:oi.:i ,;-.t~r.oi.:i x.:x0E,;'t'7)x:x,;t, 11-iÀLO"'t'ot 3i xotl in~Ep-ri-:w; ÊfLOl -:oi.:i-:6 
' - , ' ' ' - - - y, , " "\ , j'E 'lrE?L 't'WV r.EV't'E VT: otV't'OV ffjl, 't'WV ..,wwV jEVEO"E<o>; 0Lot't'Ell,0'J!1-EVWV 

~L~À{wv ÉÇEGTL ÀÉj'ELV, a. O'J 11-ovov TO·~i; Êv ~ ;<Üv Pw11-:xlwv q,wv"?i r.iv•J 
• , ( , ' , ' • , , , o " , - r r- , p ot?L'1't'O'J; XotL yxp ot•.1-rot ELI; 't'0r.1.lffjV vr.o uEOowpo•J 't'OV « .. "Il or.itpLot-. , . ~-.. ) . .,., ' . . . - -G''t':X':'WÇ fLE't'« .. Efpott;!'-EVot r.or.V't'L r.O•J 01j AOV 0tAA0t XotL 't'!)1.1; EV ~ 't'WV 

'E).')..-f.vwv jEjVfLV«,;p.Évov; x.or.l ll'f"llÀÔv xÉp:x; ë-,_ovnr, 3tor.Àotv6ivo•JO"L. 

Totti't'ot yoiiv -ii:ur; ltotL r.oÀÀlt>V E1J30ltL!'-0W't'WV Et3o-rEr,, à.q,' o·~ ,rpô; 

l:ÉpjLOV l:-r{,;ov, xotl 3Lot ~V àtpE~V x.otl 't'O'~i; -rpor.ovi; r.Ept~~"/l't'OV, 

11-xnov 3È 11-or.x.iptov a.v3pot, Àoyov TE x.or.l iÀÀ"llVtit'r.i; r.ott3dor.i; -,_iptv 

Et; ME'it.i:Xr.totv -;.or.pot)'EVO!'-EVOL 1 l'-É)'« r.poaq,i-rw; xoti. r.Eptnôv Êr.L-rEOi,

x.or.:.LEV 'lt'OVOV 1 Q.,Qt;QVOiÏV 'lt'otp' 0r.\J't'CÏ> Ï-::OL"IJl.i0t!'-EV tr'f.OÀY"i; (3tœ )'otp OÀO

ltÀ71pwv r.ÉV't'E Ê't'wV 3t3ot1JX.iÀ<iJ ot\J't'cj'J t;X,p"lll1XfLE0:x) O'JX 0r.!'-EÀ<t>Ç 'lt'OÀÀœ 

't'lt>V 't'Oii 'Aptt.i't'O't'ÉÀO•Jc; 3tEÀ0ov't'E;, 't'OLot\J't'"tjV )'VWl'-"llV ippw11-tVEO"'t'Épw; 

~E~:XL<ut.iot,;O:xL G"JVÉ't"J"f.E- Koti. Ê .. u3-Ji .. Ep O\J Xot't'X Ti»v vwi. fLÀOl.iOfOW

Twv Ei.w06-rot 't'por.ov 't'OC ot\J't'OiÏ 3totxpv:}x11-Evo;, à.U~ or.,;11-ivw; ,riv't'ot 

01.iWV lt'Jpto; É't''J"/.E r.otÀ:XLi 't'E ltoti. r.otv-ro3or.r.i ~L~Àtot ~ Yl[.LE,É?=!t yvw:.L~ 
x:xl fLÀ:xvOpw .. w; r.po,;-rtOEl;, x.:xOir.Ep x.otl a.Uot -;;o).')..èt 't'OiÏ cl>LÀO?;QVO•J 

• ' • y• ' 'A !"\ ( - ' ~• , EL; .. EV't'E ·:npt ""'"'" )'EVE'iEw; ptG't'O't'EAO'Jc; 't'O'iotV't'or. tJ,EV O"I) 't'ot'Jff,; 

o qitÀoaoq,o; 't'oî; foo:1.Évot; x.:x-rÉÀL .. E r.por.y11-ot't'Etot;) 'Îll'-îv i3wp-ii,;ot't'Q. 

ALot :ûv yètp 't'OLot'J't'"/lV ~v 3wpEotv, O\J tJ,OVOV ËtJ,OL)'E tJ,Éjot OfEÀo;, 
,-,-,, • - 7 • - - • • T '>- " otAA:X ltotL r.2.-rL TO.; r.Ep L -:wv 't"'fl; q,1.1,;ew; r.por.y11-1Twv EV G"f.OA"/lt; i-,_o•JO'LV 

ot'J't'";.r, Etr, 9or.vepov 3LEpzo:1.iv"I); oi.611-evo; r.otpu.,-iyuv. Kotl LVot IL~ 
't'O'Jl'WV 't'WV 't'OiÏ ?LÀOt.iorpov ~L~À{wv ';;Epi wv Yl!'-ÎV o Àoyo;, 11-i-,.pt 't'OiÏ 

mxpov't'o; EV 't'éj) t.iltO't'ti) xor.i. OC!potVd=!t GZE3ov r.otV't'EÀEÎ 3totx.EL!J,ÉVWV, 't'OV; 

r.e?l -div !pLÀOl.iO'f'l:XV a..o•J3i~ovu; Toii G"J:J.?ÉpovTO; x.or.l À•JGL't'EÀoi:i; ii.; 

ï.AEtOV2. zp6vov iiip~p~t.iOotL, 't'OV «l>LÀO .. OVOV 't'O'J't'OVl .. pô; Tt)V f.jJ.Ei.p"llO"L~ 
- 0 ... · , • , , "\"\' .. , ' ' ' b., ' ll,OLV'?J ;.po ELV:XL 0'.1X. 0tï.WltV"l)liot, AAA ltJÇ 't' 0t'J't'OV V'JVL lt0t'1:Xr.Ep EX 

-rwv vtp-rÉpwv àtv:x,;-riv't'ot •'.1.:6 't'Lvo; 3E,;..o-ro•J or.,;ip:xÀd:x; )'EVVotLO't'Épw; 
, _Il ' '-' , , , , ' ' ... '?: , ï.OCP("lll.iL:Xt.iot.,.,otL 1 t.iE O"tj 't't;V r.~V't'WV 't'LP,LW":'ot't'OV ltti?LOV EV 0t'J't'<iJ ot,;,LW-

't':X-;"OV Êvo:1.foor.:1.ev, 3·JEÎV ÊVElttV, -:,;,j 't'a ~Otvoii 3,3~/JX.2.ÀO'J QfELÀo:J.iv-r.v 
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, , , ~ ' ' ' , , , '\ 8 ' ~ll.'t'LO'C!.L ):rtpLV I OLC!. yotp ";'1)V 't'OO"C!.IJ't"1jV (JQ'J Ut; Ell.EÎVOV f LAC!.V p<t>T.' ot; 't'E 
! , , t p "\' ' ' - , , , , o. t , x.œ, iuxœpu,'t"flpL<i>V v-:.EpooA"flV ll.C!.L "tj:1.:x; EVEPYE't'O'J!I.EVOV; 01011-E•,ot, E':'E-

po•J 8è 't'Qij iv 't'O!; EÙYEVE'i't'i't'01; imip:xvÉGTC!.'t'ov ov't'œ, r.iv't'wv Si où8E

và; ):ELpovor. 't'<ÏIV 'lt'<JJT.'O'C'E ipLÀo,;oip"ll,;iv-rwv x.ixt Év r.i~ tipE-rf, 8E!ov 
,, , t , , , ,, 8 ~-

"ll?WIX 't'OLO'J':'OL; ur.011-v"fl:J.IX(JL GE xoo-11-ov Et;EG rt.L r.pEr.WOEII't'IX't'OV. 

-AÉ·/ • .O'J 't'OCwv I Si,;r.o't'ot IXV'Jr.Ép~À"/l't'E, 't'IX1J'C"'flV 't'Oi.i IJILÀor.ovo•J ÉÇY,Y"fl

GLV iv -rf, lxor.-rÉp~ ipwv'?i l'-E,oc 't'<ÏIV 't'oij 'Ap1t;'t'O'C'ÉÀou; XP"flO"LV-w-ri'C"'flv 

r.p«yii.or.'t'Eior.v, oii't'L; f.V 't'4i Ei; 't'7lV 't'WV i>wii.or.Cwv !1-E't'rtqipor.,;8-i;vor.1 -r-i;; 

~œp' 7l(LWV ir.Lp.EÀELot; X.Of.TOC 81Jvor.11-1v 't'ETVX."flll.E. Tixij-rœ p.Èv yocp -r-i;; 

7lfLE't'ipor.; w, ai ar.o•J3-~;, 8L' 'Îlv Ëax_E; r.pà; 7l!1-i; g1iOmv, oùx. tiljiEv3è; 

't'EX.p."tlpLOV 3L"/lVElC.WÇ 'lt'otprt.G'C'"t)GE't'IXL. "'Eppw'!O• 

Le passage suivant de l'épître dédicatoire qui se trou\'e en tète cle la 
traduction latine du De Ani111alium generalione fera \'OÎI' de quelle façon 
Nicolas Pctreius appréciait son travail. 

At quidem in hoc vertendo opere non parum me laboris su
biisse fateor, dum, cum Philopono congressus, romanœ lingure 
castitatem servare conarer sensibus stantibus ; neque enim ver
hum e verbo passim exprimere visum .est; sed et translationibus 
et figuris pro viribus usi, periliorum exemplo, sumus. Cœlcrum, 
ne bine a sludiosis omnibus quicquam desidcrari omnino possit, 
commentaria hœc, qure nos vertimus, cum Theodori Arislotele, 
necnon et grreca•cum grreco ipso quo in eo exponendo Philoponus 
ordine usus est, utraque publicamus, quo utriusque lingure stu
diosis in commune consullum · sil, tum etiam qui felicius quam 
nos ingenium .nacti,_ si hrec nostra fortassis fuerint parum proba
turi, cultiore scribendi genere omnibus faciant satis. Sed tantum 
profecto abcst, nisi nos fallit opinio, lucubrationcs has nostras· a 
nemine non paulo doctiore argui, ut potius quicunque philoso
phiam profitentur nobis immortales gratias sint habituri, dum 
hos divinos et supra humani caplum ingenii Philosophi lihros, 
cum Philoponi tum nostra opera , quos hactenus pene frustra 
versaranl, intus (quod dicilur) et in cule deprehend~re posse 
animadvertent. 
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MAI 152 6 

75. 0 M H P O Y 1 /\ 1 A C , M E T A 
BAH0 EICA TTAAAI EIC KOINHN 

'(Àwrsrn.v, vüv Ô~ GteipOtùOtfo'l, x,xl Gl'l--:EfJdcr,x cuv·dp.b>Ç, x,xl 

X'l'tOC Pt~i,{a.' X'lÛWÇ lz Et 'lj 'tC,Ü bp:1ipeiu ~it:),o:;' ï.'l?OC füxo 

À(XCIU 'tCiÜ Awdveiu, fo--:1 p.È'J -~ ~{t:),o:; mfw w9ÉÀl!J.CiÇ, X'lt 

tüp'lt'l ,eitç tX\l'l'{'JWcop.Éveit:;, x,xl i.m.tei·r; E1civ i.v --:·~;;E ,?, ~{ 
f'"\ 1 j \ • 1r " \ V ' ' • f 

C,I\(:) ï.CIM\'ll Ac.:;ElÇ CEtV'lt, .,,,,'J\I eip:rlptx'li, Eî'E\IE'tO 
) I 't" , T , , I I \ r 

X'l~ 'i'ttV'l; 1 E\I lp 1tt'J'lY.t, Wp'tjCE!Ç ":'l'J"t''lÇ 't'lÇ CifJ.'fj 
' - ,,. ' "\ - •!: 1 ) ' f. ptY.'.XÇ AE:;EtÇ, a .. 1, b)Ç E.;r,y-r,p.c.vctc, {,'l.,E"t'E 

'tCit1apc,üv ni:ir:,ç 't'lj\l ~{tÀc,v, 
,., "''"'~ \ ') !\l'l E\Ci"fj "t'E ,'l 'itUXt ,'l Xf.t-

'tCip0wp.nct 'teiü bp:fi
- : pc,u : -

~ëg;;g;;g; iii i i i iii ;g; ;g; ;g; ë&, 

[Au recto de ravant-dernier (. ] Stampala •in Venctia per Maestro 
Stefano da Sabio : il quale habita a Santa Maria formosa : ad ins-
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tantia di miser Damian di santa Maria da Spici. M.D.xxvi. ncl 
mese di magio.' 

Jn-4° de 164 tT. non chiffrés, divisés en 21 cahiers ile 8 ff. chacun, sauf 
le dernier, qui n'en a que 4, dont le quatrième entièrement blanc. Signa
tures: [a«], b~, cr, dô, ·e,, ~. g11, ho, i,, x, Il, mµ, nv, o;, po, qr., rp, 
s,, h-, uu, x;,. 54 lignes à la page pleine, soit 68 vers; chaque ligne contient, 
en elTet, deux ,·ers, c1ui doivent se lire horizontalement, car le blanc qui les 
sépare n'indique pas, comme l'a cru Brunet, que la page est à deux colonnes, 
il a pour unique but de préciser la fin d'un vers et le commencement de 
l'autre. Nomb,-euses gmvures sur bois dans le texte. Les exemplaires bien 
conservés de ce livl'C sont d'une exct'ssirn rareté et atteignent, dans les rnntes 
publiques, des prix fort éle,·és. Vend. 2 liv. 2 sh. Askew (et un exemplaire 
daté de 1528 (?), f liv. 5 sh. le mème); 65 fr. maroquin ro11ge dent. La 
Vallière; 6Hr. Soubise; 48 fr. de Cotte; UO fr. Mac-Carthy; 203 fr. Charles 
Nodier; 250 fr. J.a Ferté-Sénectèl'C; U5 fr. Ambroise •·.-Didot (en {882). 

Bibliothèc1ue nationale de Paris, Y 176 Résel'\'e. Cel exemplai,-e, qui est 
fort beau, possède le feuillet blanc de la fin, qui manque preStJUe loujours. 

Sept villes se disputaient anciennement la gloire d'avoir donné naissance 
à Homère, aujourd'hui Zante el Corfou revendiquent le mince honneur 
d'avoir produit N1coLAs LcCANis. Constantin Assopios, qui annonça, en 
{856, une nouvelle édition de l'Iliade de Lucanis, le faisait -naitre à 
Zanle 1 , et P. Chiotis n'a pas manqué de se ranger à l'avis du savant pro
fesseur, en ajoutant, comme argument décisif, qu'il a existé à Zante une 
famille Lucanis•.· Pi-cuve insuffisante, réplique avec raison C. Sathas 3 car 
il a également existé à Corfou une riche et noble famille J,ucanis '· Voifü 
où en est la question; peut-ètre sera-t-elle résolue le jour où les Grecs se 
décideront à fouiller leurs archives de famille, si inléressanles surtout 
dans les iles Ioniennes. 

t. Information tlonnée par Panagiotis ChioLis ('laTop,xÔL 01'lt~l1•?Jl10•E·.iµ:imx n-,; vf1aov 
Z11r5"16ov, t. Il, p. 550). 

i. Op. cil., l, Il, p. 5.'iO. 
:;. Dans les Prolégomènes qui sont en tèle de la nouvelle édilion que j'ai donn,1e rie 

l'Iliade de Lucanis, p. 7 (u• 5 de ma Collectio11 de .Vo1111111e11l.r pour .rcn•ir à l'étude de 
la langue 11ro-hellr11ique, Paris et Athènes, 1870 ; 8•). Le m11me Salbas nait d'abord 
adopté l'opinion d'Assopios cl de Chiotis; voy. sa Neo1).).71•11x¾ i;i1loloy!11 (Athènes, 1868; 
in-8•), p. 135. 

-6. Émile Typaldos consi,lérail Lucanis comme né i, Corfou. Voy. Chioli•, op. eit., tome Il, 
p. 550. Voir encore sur crtle question qnt'l1111es mots (,le peu de conséquence) dans un 
article de Spy1·. Tzanolit, intitulé ~ x. ~cihç lllll ~ hn:G1Yf,a1oç 'ltoi71a1ç, el inséré dans le 
Zizxv"/010, 'Av0w"I du mois de St'plcmbrc 1878 (Quatrième année, n• 30); et Nicolas Catramis, 
4>,).o').oy,xœ !Z"IŒÀEXTll Z11xvv0011 (Zanle, 1880; 8•), PP· 248 cl suÏ\·. 



190 IIIBLIOGRAPIIIE HELLÉNIQUE. 

Awc le f. signé uu, commrnce un poème en vers octosyllabes paroxy
ton!! non ri111ès, comnw ceux de la traduction de l'Iliade, et ainsi intitulé : 

•.nwn; r.r~uv lr:0tpa1; 'l'f,; Tpoiat;, au11nOEfa2 

r.2pi Ntxoi.:i:tju 't'O-J At.>uxivou. 

,·oiei, i1 titn• cle spècimen, un passage de celle composition. C'est Achille 
cpti parle à Polyxène (2• f. r" du cah·er u) : 

Eli:at xati 'l'JiY Ir.:ipniv r.0À111, - x' 1!; 't'JiY A2xeô0tiµo112 ~i.0011, 

r.o(i Eiai r.oHati TUYatfXEÇ - 1,jµop:;0t1 XJj WpattOtl\'t'IZ\ • 

12n' irw r.oü o.;x 11/;011 - 'l'Ï.01011 r.p6t7to>r.ov xat! a'l'ii011, 

o,ji;j: 'l'ÏT0!2VI ,.;µop:;!0t11 - waàtv d; 0t\l'l'Jjll 'l'Jlll xop1111. 

Bi.ir.ro>v 'l'atÜ'l''IJ" xor.t:it<d, - Xat! ol o:;Oatlµol o,:,x ixouv 

:(Op'1'0taµo11 at•:.'l'JjY 11:Z ~Hr.ouv. - Id XatÀO't'U:(OÇ 6 /i11/;p2; 

6r.ov iai110t OiÀ11 ir.:ip'!) - xati ru11111fx0t vàt ai 11oia"{I ! 

o,:,x irw µl:v ir.,Ovµouv - dç 't'OY o•:.p211011 «11:iv<d 

V:Z r,µOUYI 0&ÔÇ XatÏ ŒTIOÇ, - ŒII 0t\1'1'1jll 'l'Jlll XOp'l]Y l!:(0t 

i:,i Ïùtatll ruv2fx111. - "A111110; IIŒ ilrrvoµouv, 

11ir.11.u1J0t at\l'l'O'J œr.œv<d, - xatl 'l'Œ :1;di.11 aou vi c,iÀouv 

71 vàt rivouµouv Xatl f,r,/;011, - xatl vàt µ' ipp111'1'1 6 610t6:inj; 

rl; 't'àt 'l'pu:;1p<i aou a'l'i,611. - "0µ01 c,06011 µtr0t11 lx<d, 

ÈŒY r.:ipwµ,11 'l'T,11 1:0À111, - !l'l a' œpr.:i;'!l 't'IÇ a'l'pat't'IW't''l]Ç 

xati ru110tfx0t -rou ai 110!~. - Nàt oir.at al; 't'o 11orov µipo; 

xno,xar,, xop11, Ti',ç Tpo!atç,. - 11iip:1;oµou11 ,,:,Oi,; ai aivœ ... 

Les mots µ1'1'0t&i.r,01!a0t r.<il0t1 d; xo111r.11 ylii'laaœv, que Lucanis a inseres 
tians le titre de son ouvrage, n'ont pas encore été, que nous sachions, 
expliqués d'une façon satisfaisante. Ils sont tout simplement une allusion 
,1uclque peu voilée à la longue et insipide rapsodie de Constantin Hermo
niacos 1, laquelle embrasse non seulement l'Jlicule, mais encore les Ante-

f. Coxsun1?1 HERMONl.lcos vivait sous le rèfl'nC de Jean Comnène An11eloducas, dCSJNJle 
tl'Épire ( t:i2:i--13S5). C'est par ordre de ce prince ~t d'Anne. son épouse, qu'il enlrt'prit 
dt• mettre eu langue plus ou moins populaire les rédls homériques, ainsi qu'il le r1•1ièlc 
à ,!eux ou tl'Ois reprises, dans le préambule de sa compilation : 

È,q;OIJ't'OC;(OYjll vix auyypoc~<d. - ix 1e1).l.w11 Gtl7110't'WV p.ov, 
Tfuv 'El.i.T1vwv T2; ŒV~pei:z; - 'tii>'I ŒpitTtwv X!X't2 ÇIT11,1,~, 

x-x\ tr~-r&,v TMv bvoµ.ci-rwv - 'tWv 6!Xv6v-rwv Èv 1tol.É110,;, 
xat\ 't'wv ipOopÉwv yiip 't'ou-;wv. - 'O auyypci~2; yovv imcinu 
Kwva-;111nivo; a~vloi; 't'ou'1'11111 - 'Epµov1111xài; 't'JlV xliia.-, 
'l111civvou x0t1 n;; wAw11;, - -rov x111>.ov p.ou yixp iea116'1'ou 

• f' ' ... ... 1 X21 1,1p1111:x; 'IT;; i;t1T1tOIY1),• 

(JlaurophryJh•, 0 Exll)J+. :,&'"ljl,,&!UW ff,; 'fHl'tÎ~Clti rn,.'fnrij; yÀ-H"'li• p. 75.) 
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homenca el les Posthomerica. Lucanis a corrigé el abrégé cel auteur, 
c'est ce qu'il exprime par vov ôè ô1op6w61racz Hi ô1cz"te6eracz a\lYTO!J.w;. li aurait 
di\ ajouter que, la plupart du temps, il se borne à copier textuellement 
son devancier, comme le prouve une comparaison, mème superficielle, 
des deux textes. Aussi ne comprenons-nous pas comment C. Sathas a pu 
affirmer que Lueanis avait« remanié le roman populaire de la guerre de Troie 
d'après une version différente de celle de Malalas et de Hermoniacos 1• » 
Lucanis a, au contraÎl'e, emprunté à Hermoniacos tout ce qui appartient 
à l'Iliade; il a par ci par là modifié quelques vers, en a ajouté quelques 
autres, et voilà comment s'est produite la première traduction de l'Iliade 
en grec vulgaire. A l'appui de notre assertion, nous mettons sous les yeux 
du lecteur le discours de Ch1·ysès, d'après Hermoniacos et d'après Lucanis. 

IIER■Ol'IUCOS. 

B:xa1l1r;, 11:czrô1; 'A<tpÉw; 

<tczpao11:lô1lo1, xoupdao1, 

ycza"tpoxvii!J.tÔrç, wpczîo1, 

wpcztO!J.Op<j>OI clç 6iczv, 

,bczpœ!J.IÀÀOI iv Ï11:11:01ç, 

,Hi.li ôii xiv 'tOÎÇ '11:!Y'tœOÀot;, 

xlv '11:0Àl!J.OIÇ 'tOÀ!J.7lpol !J.')'U, 

xlv ;,poviiau xlv &vôpd~, 

ieO;(W'tCl'tOI iv 11:llat 

'::2Y'tWY 't6'1Y i6Y6'1Y 't6'1V iHwv, 

W ia1rç xczp!'tW!J.ÎVOI 

r.2v'twY 'tiilY 'EUf,vwv 11:czri'ie;, 

6 61oç 6 '11:ClY'tOXphwp, 

6 dç oùpczvoùç olxoOv<tcz, 

ô~ V!J.h 11:opOijacz1 'tCZÙ't7JY 

'tOO llp1Œ!J.O'U ylip 't7lV '11:0ÀIV. 

1Î"tcz, 'tOV't7JÇ 11:opOou!J.iv,i;, 

cl; 't7lY xwpczv 't7lV lôlœv 

6 010; allç ,boawa'!l 

1',l'tli 11:œa,iç EÙ0'Ul',ICZÇ 

xczl ;cczpllç {111:1pcz11:dpou. 

Tr.v il'-iiv ôà Ouyczdpczv, 

't7lV '11:0ÀÀ2 !J.O'U T.000'U!J.ÎV'1jV 

J.UCANIS. 

Brzati.ir;, r.2!8e; 'A tpi,J1;, 

'A;i:0110! n r.:in1; iH01, 

)(anqucnl. 

llam1ucnt. 

xiv ;,poviau dv &vllpei~ 

)lan•111.,, 

r.2V'tWY -rr.lv iOviilv -:r.lv iHwv, 

)(anqucnt. 

o! T.CZY":ŒYOIX'tl; 010! !J.O'J 1 

ol TOY oùpœvov olxoovn;, 

1;,;,a1101v V!J.îV r.opOijacz1 

-:czù<t,iv -roo Dpiœ!J.ou r.6>.tv • 

el-:cz, 't01vn1; r.opOou11ivr,;, 

1l; -:iiv xwpczv 't7lV lôiœv 

hcza-:o; Vil lir.oawa'!l 

!J.l'tli 11:œa11; 11:poO'Ul',Î:X; 

xczl ;i:œpll; vr.1p011tdpou. 

Tr.v il'-iiv i'ià Ouyczdpcz, 

't7lV r.ol).i !J.O'U -::oOou!J.ÉYJlv, 

t. Annuaire de l'A11sorialim1 po11r l',nrrmrngr111r11t dr• Ét11de• grer'l11rs en f'1·n11rr, 
pour l'nnn.<,, 1117!1, I'· l:'ill, noir 2. 
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0É';-xf'JfJÉ. t''.X 'l.O:'t':i z'.i.ptv, 

xi•r:p::ti:1j-:e Y.cd -:hv .l~-xv, 

.. p;,, i!µi: 't~v & .. 006'1". • 

-:2 0È ôttlpŒ -r¼ xoµ!;w, 

l!zMO! Tet itctti ;(<tptv, 

-=r;,•j .1ti:i; y:ip iv-rpŒr.7j ':! 

-:rJv •A1t6)J,r.a>vŒ -rbv 1:Œ!;j:x, 

Ôf'1-:tç û.,j'JŒ't'Œt -ro;e.,jr,v 

Vr.Epipta'tct 't'Ù>V r:2v'ttdv. 

C'est d'après un manuscrit eonscn-é dans une bibliothè11ue d'Italie, qu'il 
ne nomme pas, •pin Manrophrydis a publié les 2!H5 vers d'Hermoniacos 
rp1i fi;::urcnl dans son 'Eû~,~ Twv µv>jµ.iwv T1'1; vrn~Épot; Hl.>jvtitl\; yl.wGG'll, 

(pp. 73-182). CPs rxtr:1its forment à peu près le quart du texte complet. 
Cc poème de Constantin llermoniaros se trou\'c aussi à la Bibliothèque 
nationale de Paris, dans le n° cccx\'1 du fonds Coislin et dans le 11° 444 du 
Supplément g-rcc. 

Je dois ajouter ici qnc j'ai donné une édition nouvelle de l'Iliade de 
Lnc:mis, dans ma Collection de Monuments pour servir à l'étude de la 
la11g11e néo-hellénique, n° 5 (Paris cl Athènes, 1870; in-8°). Cc volume ne 
se tromc pas complet dans le commerce (xxxn el tl2 pp.), les caisses 
1p1i contenai1'nl le sceon<l fascicule avant été détruites par un incendie, 
an mois de mai 1871. 

0CT0DRE 1526 

7H. Al 0EIAI AEITOVPrEIAI. 
TOY ArlOV lflANNOY TOY 
XPVlOlTOMOV. 
BAllAEIOY TOY MErAAOV. 
KAI H TnN TTPOHrlAlMENnN. 
rEPMANOY APXIETillKOTIOY 

Kc,,ç-ocv,wo•J,.oÀE<ù;, lO',opCoc 'Ex.x.À'r)O'L«ÇLX.~ 

x.oc1 P,'JO'"C'LX.~ 8E<.,pCoc. 

8faoc "C'OCIJ"C'OCO't 

1. I.,• lt•\l,• dïlermonincos i,·i r1•produil ,•si emprunté au Recueil ,(., llauro11hrydis. 
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WVLot.; Ë"f,_ELV, Éx. 't'OÜ npovov-fo•J 't'OÜ Motx.otpLW't'êX.'t'OIJ iit?O!J ètpx_LEpÉw; 

KÀ"tlp.Ev-ro; f.b~op.o•J ~'11!1-LW6·hanotL. - 'Ev pwv-~ X.LÀLo;éj> 9x.;'. M-11và; 

àx.-ro~pfo•J. AE~LW't"'1)'t'L d"tJtJ.'1l't'flt0'J Ao•JX.i -roij X.fl"IJ't'O;. AB r A EZH0 I K 

AMNEOITP~. "Anotv-rot ~•Ja.~Lot. 

In-4° de 74 ff. non chiffrés, divisés en i.8 cahiers de 4 ff. chacun (signés 
A-I} et t de 2 ff. non signés (dont le premier, blanc au verso, contient au 
recto le privilège accordé par Clément VII, et le second est entièrement 
blane). Ces deux· derniers ff. manquent souvent. lmP.,ression rouge et noire 
assez élégante. Première et rarissime é1lition de ces Messes. Elle est marquée 
5 liv. 8 sh., fi.ne copy, limp vellum, sous le n° i.598, dans le General 
Catalogue de Quaritch (Londres, i.874). 

Bibliothèque nationale de Paris, Inventaire B i.556, Réserve. 

An verso du titre on lit l'avertissement suivant : 

TOI:E IlANTAXOî OP0OAOEOI:E XPIETIANOI:E 
AHMHTPIO:E AOl'KA:E O KPH:E Eî IlPATTEIN. 

' ~,,.. , , ' '(}. , ' ' , ' To•J; oOC,"tJi; opeyo:.1.evov; itotL ot1Jotvounoc; -rLvo; otv't'L'l':OLO'J:.1.EVO'J, X.P"IJ 

p:n 't'O H6E ~LWO'ot; r.pozetpov EX.ELY, OCÀÀoc: i'1lp.Ot;LOV 't'L e'.pyov ltoti 
", " - • , - , ~ ,y "o , ltOLVW(j)EAEÇ X.ot't'OCAL7-ELV otEL'l':O't'E fl-E?L:.1.v:xv X.otL 117.0'Ju:X.,ELV. aoL p.ev 

r/.)V t1'JV't'L6Évn; -rà. -r?i f.ot1J't'WV yvwv-~ ~ox.oijvu OC?LG':'ot 11>Jyypip.:1.ot-ri 

't'LVot É~É~wx.ocv, 11 -roc TwV ix.ÀÀwv 'EÀÀ"t)vwv 'l':OL°tJV•otTot r.ocÀocLw6€vTot 

x.oci -r?i Épv,;ib~ ~pw6€v,oc, war.ep vx•Jiyd, TLVot ltLV~IJVE!JOV't'X 'l':'Y..VTW; 

X.otTotr.ov,L1161iv«L, GUÀÀÉÇOCVTe; ic.otl ètvotvEwd:,.EvoL x.oti et; TO ètpx_otîov 

x.iÀÀo; t;IJ';'t'"t)t;!Y.VTE;, TOî; (j)LÀOÀoyot:; X.OLVOC lt:XTÉ7't'"l)t;otv, lt/X.ÀOV p.Èv 

Ëpyov ï,'OLOiJGLV, o•~ fl-'YlV 1:epl TO ltcxÀÀLl1TOV ni; 6wÀoy(oti; ~L0tTflLb01JO'LV. 
"Q ~• ' - Il , - ' ''\ ' ' -t;OL OE Tot ,..,., IJELot; ypotq>"IJ, voepx r.ot?otyyeA:J.ot":'llt l'-otL TO'J.; TWV 

ciy(wv 'l':lltTÉpwv Àoyov; TE ic.:xl evx_à..;, ~L 1 l:Jv ocl -ii:,.frepotL ~vx_otl TOÎ; 

inoupocvfoL; ètyy€ÀoL:; (j'IJV-bLw,;o•JaL, iYip.oaLoc Toî; bovÀop.ÉvoL; Éno(Y111ocv, 

o•n-oL yv-,i11iwi; ic.ocl ni; notp0'Jl1"/Jt; ~w'tÎi; xoci TOÜ p.ÉÀÀovTO; ~fou -iip.îv 

~pw:,.ocu '7t'otp€6'1!xotv. 

KètyC:, Totyotpoiiv evp«:,v Toc; 8eioti; ÀEL,O'Jpy!otç -r?i -ii:J.Wv ixp.ùd:i-; 

~Leqi6otp:,.Évot;, 11'->vepy<j) x_pwp.evo; ALbi<i> Téj> no~ox_iTotp<i> ', oct8m:,.wTiT<i> 

1. Iloao;((h-otp'l) est bien la leçon de l'original. Sur Lmo PoooCATARO ou Pooocuoa, 
voir le~ ,41-chii•ra de l'Oritmt lati11, tom~ Il, pp. 320-3'.!4. 

BIOLIOGBAPHIF. IIF.LLt"IQUF.. 13 
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-r-r.; K•~-;;?r;'J i.rz. 1Er.10-,1,6r.<i>, x.a.t 'N.li i>6801J f'-"llTpor.olC~ 1 , loy1wTriT01v 

X.1t OC?Ll1't'OLY 6Eo16yoLY, x.a.t Ei.; TO àc.p)'._«LOY x.iUo; trlJYa.ya.ywv, ll.Otl 

iu-:x Ër.L(l.E).Eiot; Ëv't'IJr.w6'1,va.1 ir.1vo-Ji11a.; 1 Vfl-LY TOi; 0~6086~0,ç 8wpov 

Ë~ù,u, x.a.t Ei. [i.Èv TO 8wpov àc.t,61o1ov up.îv qiotCvETa.,, iv Tatir; ul'-"'v 

Oi(11; i.epo•JpyCot1; 11-Y"llfl.Ôawov +.:i.iv r.01-Ji11ar.1TE. "Eppwa6e. 

Au recto de l'a,·ant-dl'rnicr f. non signé, on lit : 

CLEME~S PAPA \'II UnÏ\·ersis et singulis ad quos hœ nostrœ 
lillerœ pcrvcncrinl ·salutem et aposlolicam hcncdictionem. Cum 
dilectus lîlius Dcmctrius Ducas, Crctensis, grœcarum litterarum in 
alma urhc nostra Roma puhlicus professor', lihros grœcos nonnul
los, qui, nondum impressi, ,·etustate corrosi et mendis corrupti 
sunl, cmcnclancli et imprimcndi wl imprimi faciendi ad commu
ncm studiosorum et lilteratorum utilitatem moita cum diligentia 
d lahore, suaque etiam impensa, curam susceperit; proxime autem 
missas grœcas et alia eodem volumine vel libro contenta nonnulla, 
quœ injuria temporum dissipata el deperdita hucusque fuerunt, 
eadem diligcntia et impensa sua in pristinum decorem reslituerit 
imprimique fecerit, nos œquum esse censentcs ut ex virlutum et 
laborum hujusmodi suorum merilis aliquem gratiœ fructum a 
nohis consequatur, omnibus et singulis lihrorum impressorihus, 
quiconque et uhicunquc Chrislianilatis locorum illi fucrint, ip
samque imprimcndi artem quo,·is modo exercuerint aut excrceri 
curavel'Ïnt, suh excommunicalionis latœ sententiœ, nostris vero et 
S. R. E. media le ,·el immediate subjcctis, pecuniariis prœterea nostro 
arbilrio imponcndis, ac amissionis omnium lihrorum pœnis, per 
prœscntes expresse inhihemus ne dictas Missas grœcas et quœ cum 
eis conjunctim imprcssa sunt pcrspatium annorum scx, a lemporc 

1. Sans doute Leonardus de Balestrinis, de l'ordre des Frères mineurs, qui occupait cc 
poste quan,I Rhodes fut prise par les Turcs, en 1522, el qui mourut à Rome en 152'. 
Sdon le témoiirnnire de Lequil'n (Orie11• rhri.tia1111•, t. Ill, colonne 105'), son successeur, 
le Génois :llarc Calaneo. de l'ordre des Frères Prèrheurs, ne fut nommé que le 2, août 1529. 

2. Ajoutons que Dèmétrius Ducas nait aussi professé à l'Uni,·ersité d'Alcala, ainsi que 
nous l'apprend un de S('S élt\,·es, lfo•go Sil{t'o, dans uu lh·re rarissime intitulé De ratione 
acce11/uum (Lisbonne, 1560) : • El viv:c v0t·is pra.'ceptorem meum ln scbola Complutensi 
Demelrium Uucam nationc Griecum, patria Cr .. tensrm. • (Voir Barbieri, dans le Boleti11 
hislù1·iro, 1MXO, t. 1, p. M.) - Démétrius Uucas signa, comme témoin, le testament de 
Jean Costomiris, réili;,:,: le 24 novembre 1500, à Candie, par le notaire Antoine Damilas; 
la signature esl ainsi com;ue : èyw à1111;.-rp1oç Àty611t~oç àovxotç p.cipwç alp.l. (C. Satbas, 
JliMiothrca 91·:,,r,z 111,·tlii :Pvi. t. VI, pp. 676-677.) 
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hujus ipsius primœ impressionis connumerandorum, imprimcrc 
aul imprimi facere ullo modo audeant vel prœsumant; decerncntes 
ex nunc, auctoritatc apostolica ahsque alia declaratione, quicunquc 
contra banc nostram inhibitionem fccerint, dictam cxcommunica
tionis sententiam illico incursuros, ab eisdcm vero nostris et sanctœ 
Rom. Ecc. subditis prœtcr cxcommunicationis incursionem, ipsas 
pecuniarum librorumque amissionis pœnas per nostros et camerœ 
a'postolicœ ministros et officialcs, ad quos id spectavcrit, intcgrc 
et irrcmissibiliter exigi dcbcrc, prout exigi volumus et mandamus, 
in contrarium facientibus non obstantibus quibuscunque. 

Dalum Romœ apud Sanctum Petmm, sub annulo Piscatoris, die 
xxvm octob. MDXXVI, Pont. nostri anno m. 

la. Sadolctus. 

1526 

77. Evxoi6y,ov a,~v 8up irC<i> 11-éd. ·mwv iiva.yxa.iwv npoaOfotwv, TWV 

Ôf({lLXCwv 'n}Ç !1-EjOCÀ1)Ç ixitÀ1)GLŒ.I;, -rœ; xupo"C'ovCa.; TOÜ Ê1"\IJ'X.07'0'J 

x-rÀ; 'Eve-rC1)G\V. t526. 

Petit in-4•. Titre emprunté à Vrétos (Catalogue, I, n• 7). 

78. 

1"' HILLET 1527 

IANI LASCA 
RIS RIIYNDACENI 

EPIGRAMMATA. 

Venundantur Iodoco Badio Ascensio. 

[Au rec'io d~ dernier[.] In chalcographeio Iodoci Badii Asccsii in 
Parrhisiorum Academia, ad Calend. Iulias. M.D.XXVII. 

Petit in-8° de 24 ff. non chiffrés, di,·isés en 5 cahiers de 8 ff. chacun, 
signés a, b, c. Les épigrammes grecques occupent 29 pages, et les épi
grammes latines t6 pages. Le verso du dernier f. est blanc. 

Bibliothèque de M. le prince Georges Maurocordato. 
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Au w1·so ,lu litre, on lit la lettre suivante : 

JACOBUS TUSA~US A~GELO LASCARI RHY:SDACE:SO SALUTEJ\I. 

Ego ex omni jmenum de me bene mcritorum numcro, cui plus 
dcbeam quam libi, Angele suavissimc, prorsum habco neminem, 
qui parcnlis tui, Jani Lascaris, quum grmca simul et lalina 
epigrammala mccum nuper communicasses, id quoque fccisti 
humanissime ut illi me rcddercs perquam familiarem. Cujus 
quidem exccllcntcm in romana lingua ncdum vestra periliam 
pluribus hic verbis ne fusius perscquar, illud certe dicam: grrocœ 
litleralurro quantum usu, quantum sciéntia prœcellat, ex hoc 
inlclligi vcl maxime posse quod eum ex cunclis vcslri generis 
hominibus, de scntentia doclissimorum delectum, princeps nos
ter Franciscus accersendum esse censuerit, ut musreo, quod hac 
in urhe longe omnium principe multo celeherrimum speramus 
excitatum iri propediem, velut alter Apollo prrosideat. 

lpsa autem epigrammata quum viderem in dies magis ac 
magis eruditis quidem viris et candidis placere atque probari, 
cœterum plagiarios quosdam pro suis eorum nonnulla jam passim 
oslentando vendilare, faciendum mihi pr~ nostra necessitudine 
existimavi suo ut cuique adjecto argumento formis librariis 
diligenter excusa atque multiplicata, tuis auspiciis, sub proprii 
aucloris titulo et nomine, in publicum primo quoque tempore 
prodirent. Quo simul a fucorum posthac assererentur insidiis, 
simul patris ipsius tui memorabili exemplo nostrates instimulali, 
quod ipse in lalina felici (ut parcissime dicam) exitu prœstitit, 
in grroca idem lingua certatim contendercnt efficere. Yale. Ex 
œdibus Ascensianis. 

La rareté de celle petite plaquette est telle que l'on nous saura gré d'en 
extraire celles des épigrammes qui intéressent plus particulièrement 
l'histoi1-e de la Grèce. · 

EIE l'AAHNON TON AA:EKAPIN "'l'HO Al;l:ETON Ail08ANONTA . 

.. n ~ÉVE, A2.a-dpu11ç ÀEUIJGUÇ Titpov w3E ra.1-rivoîi, 

ai.Jv 8' a.Àox_oç ~E8v-n HL 8vyiT1lp unÉ8u · 
tp<;;pE; ùT' Ëwux_LOL TOIJÇ -rpdç, 3CJUÀ"ljV TE Oupwpôv 
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Ëx.Totvov • otot bpoTwv ËpyfLotTot, ,.').o(jTa :i.ix.ot;, ! 

ÀÀÀi y' omx.EÀtw; r.w; 'Y)V 6ifLt; &.vilpot ilfaottpv 
ll. • T • f , '\, •P TE'1V1[J.Ev, w (J.XX.OC.p!;. 0'J:J.E., ALOC.V .. poao11;. 

Elli APr1'POiffAON TON «I>IAOliO«I>ON. 

EI:E MAPKE~ION TON PAAAH~. 

« T(;; r.66av, -i]à T(vwv Tàv "J.XÀ'l.!OV .:.:r.vov L!X'JE.t;; » 

« Motpû1no; PiÀÀ11;. » « otil' ÉpotT"~v ym+.v • 
T~ ' , BY• w . '\ , OLOot TE'1)V .. otTp1lV, v1,0C.VTLOV • owo11.ot ll.AUVOV · 

T - Jl ' W'\ ''\ , EL .. ov r.w; O'JEVOC.p"fjv WAE.voti; "/)ALX.L1)V. )) 
,~, ' •t '"\'\' ,,, ' , ' (( AtoEO(J. Ec;,ELr.E!v • otAA upE'.l . EX. TE.'(EWV yoc.p 

wÀta6ov, To8' iri.ot 7-LX.?Onpov 6oc.viTO'J. 
, ' " ' ,~, ' ,, ~ "\ , . Ov yotp Ap11; fL Eoot(J.0t!111!V EV EVTEl1L, OO'JAEVO'Jl'.l'otV 

~v611.Evov x.ÀELV~V 'EHiiloc.. Ilwi; il' Ë6otvo~ ! » 

El~ ~HMHTPION AA:EKAPIN, TON EnIKAAOYMENON 
MErAN ~m:KAN. 

r"fjyEVt:Ei; A-r)l1,1lTpoi; Ér.toVVfLOV 1l'~yi~OVT'.l 

Ëx.yovov fo,;livwv Aotax.otpLilwv '(EVETj; · 

-i]vopi11v, 7'LV'JT"f'iV T' Éç EiilEo; -i]I6foLO 

't)X.'X. 8' É; à.ÀÀ'IJÀO'Jt;' XÀÀo; o3' 'Hooc.'I.ÀÉ"fj;. 
' 

Kot( fLLV à.ÀEÇ(x.otx.ov TLfL'IJOpov 'EHiilt r.ÉfLï.U 

Z , ,, ' , , C. ... , , "" "\ • EV; " otT Ef ffpotX.AEO'J; fL1lTpoi; OAWAE x.potTO;. 

To'CaL 8' clép' «X,VVfLÎVOLl1L fLET11u8oc. -i.6ntii. fl•'tlT"llP, 
-i'ix.vot <p0.', ou TOL 8fo; x.otCptov uv-ri.t ToilE. 

'.HyE11-6vo; (J.Eyi).o•J Téf,8' ouvol'-ot x.otl. x.).fo; ËGToc.t · 

197 
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IXÀÀ' ÉTÉpOLt; r.ovfo 1 3EUTEpo; 'Hpotx.ÀÉ'r);. 

o,:, yètp a6' "E).À'r)O'L ZE•J~ imo;, ix,pLt; otÀLTpol 

119wv npoy6vwv aT1Jyio'Ja' owo1.L', a/hi, aotpC-r,v. 

El~ DA:EIAF.10!'. ,rnMHTPIO)• TO)' XAAKONâTAOl". 

_ fifL0!1-EVOt; 3L3a.x,otît; BotaLÀEfov EÎ'ltEV or.Ài'l"Twp 

yvwToî; jlljEvfor, 3otC[.LO!JLV àr.px,tx.ix.oL; • 

1jVL ~poToît; aotpC-r,v XotÀx.ov3•JÀO; 'Eni3o; lpvo; 

otO"To; àr.8-,ivotC'r); niTpLov oti x.oméyu 

Y.[.LETÉp~ X.IXX.OT'r)TL. TC [.LÉÀÀOfl.EV, Ôtppot X:otl otùa,; 

7tVPl'l"O'Jt; E\J(J.a.8iTi; 'Enàc.; IX'ltlX!JLV «.po,; 

~A. yp,ov IX[.L[.LL tpCÀov 1otC"1l; 3' Énl xipTO; oÀ'r)TotL, 

- w; nplv É-p' 'Hpotùfov; x.otl aotpCTit; TpotpC[.Lwv. 

Eiip' o 11-Èv, ol 3' Èr.6pov,;otv or.oÀÀEî; voü,;ov t].OVTE; 

11'.Jf'-!'-!XX. ov àr.r.poi:3'1i ~iax.otvov -iï"L8É<i>. 

Toi; 3' ô jE 7'0ÀÀ1 or.x,Éwv ELX.E x,8ovo;, IXL~!X Àtota8d; 

~vx,wv T1 àr.x,pivTWV faETO l'l"V[.L:.Lop('r)v. 

'H(LLTEÀ"ÏJ aotpi"tlt; [.LEÀE-nJ!'-otTot nlv8o; IXÀotl'l"TOv 

11-"1lTpl, x.a.11tyv1iTo,;, r.iat Àtr.ti>v ÉTipott;. 

ZEti [.LEji).', EL 3' dEÀÀ-r,,;,v àM110"0to, tpEC3Eo r.€11::mv 

Y'JZ,OCt; E•JyEvÉoc; 3vO"p.EVÉEtr'1L jÉÀWV. 

ll'i MARULLUM POETAM. 

Cecina vorticibus rapidis vorat ecce Marullum, 
Lucifer exclamat; sol, properanter adi. 

Eripe, ut eripuit Peliden Mulciber undis 
immeritum Iliacis, nos canit iste Deos. 

Sol properat, sed quanta hominis vitre mora, si vis 
urgeat ! extincto, sol flm·ium increpitat. 

Ille ait : al celebrans vivus tua nomina, nostrum 
subticuit mcrsi, mortuus ut celebret; 

et tu Dmdaliden, Hellen fretum, et Albula Tibrim. 
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Tum sol Cecina dehinc ergo Marullus eris. 
Victa capit sic nomen aqua, et qucm Grrecia vatcm 

Conccssit Latio, Thuscia Rumen habet. 

lN MUSURUll. 

Musurum terris misit. suadentc Prometheo, 
Juppiter, effatus : rcdde hominum gcneri 

munera Pieridum; jam scripta insulsa faccssant; 
i, legis Themidos sed rediturc mcmor. 

Paret, et adlapsus referensque inventa priorum. 
Musis et Suadam miscuit et Charitas. 

Terrigenre hrec prohibent Hylcs qui regna tuentur, 
et juvenem illecebris ip sua vota trahunt. 

At pater hune miserans revocatque et fonte refondit 
necdum pollutam caram animam a quo abiit. 

AOUT 15~7 
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79. l\Tf;i1D\'Tl11f\l11 .\\\"t\U I.\Tl,tolato Corona Preciosa, per im
parare, legere, scriuere, parlarc, & intendere la Lingua greca 
uolgare & literale, & la lingua latina, & il uolgare italico cô 
moita facilitiJ. e prestezza sanza precettore (cosa molto utile ad 

·ogni coditione di persone o literate, o no literate) copilato pcr 
lo ingenioso huomo Stephano da· Sabio stampatore da libri 
greci & Iatini nella inclita Citta di Vineggia. 

ri~:.\. rrirn Vf.'X. i1nyp,z.ipo11-iv11, ITE«l>ANOI XPHIIMOI, :;.,yow ,;-rÉ.

!p'X.VOÇ TL!'-LO!i, ~;TE l'-,z.8,tv, œV'X.jLVWO'X.ELV, yp:i11uv, voaîv, x.,z.l ).,z.-
). ' .~ ' ! ' • ' ,.- - - ., ~· dv, TrjV LOLCl>TLX."l)V, x.,z., niv. otTTLX.Y)V y WO'O''X.V TWV ypotLX.llJV. ETL ol 

x.,z.l ti)V yp:i11-11-otTLX.'i)v, x.or.1 T'i)V i.3LWTLX.~V y>.waO'otV TWV ÀotTIVllJV 

11-a-rœ ~iO'Ylt; ,ùx.o>.Cor.ç, x.otl iv o>.Cy<i> x_povci>, x.ad x_wpl; 3i3or.,;x.i>.ov, 

~piy!'-ot ÀLotV wipÉ.ÀLfJ.OV ILÇ ~a.O'otV Ti~LV TWV œv8pw~wv 1 O'VVTE8Uf1.É

VOV x.ot~ ,i.ç ipwt; ix.3o8Èv ~,z.pœ TOÜ ËmTrJ3uod.-ro•J x.otl &Vfl.YIX,otVLX.Oi.i 

œv8pc,mov I-raipivov TOÜ fa Iot~Cov, TOÜ 't'Vr.llJTO\Î TWV lÀÀY)VLX.WV, 
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xotl -.wv Àot't'LVLXWV ypot!'-!'-IX't'wv iv 'tj1 ix>.œp.1:po-.i~ ,:6).u TWV 

'EvE-:wv. 
1 \ 11 ( 1 , li\' CfO n 1 \ \I Nuperrime editum cui titulus est Corona Pre

ciosa, ad erudiendum unumquëque legere, scribere, intelligere, 
ac loqui grrece, latine, & italice facillime quidem ac modico 
temporis interuallo, & absque prreceptore, (tam peritis, quam 
imperitis ulilissimii) Compilatü atque in lucem editum inge
nio. & indus tria Stephani a Sabio utriusque literaturre lm-. 
pressoris, in Inclyta orbe Venetiarü. 

C\\I Cl:\ll.\. ET Pr:1,:1.J1;1,1. 

[Au recto de l'at•ant-de1'11ier (.) Impressum est hoc opusculum per 
Joan. Antonium & fratres de Sabio, Impensis uero Domini Andreœ 
de Turresanis de Asula, Cum gratia & Priuilegio, Et sub pena 
excommunicationis, prout in breui continetur. Venetiis. M.D.XXVII. 
mense Augusto. 

Petit in-8• de 64 .ff. non chiffrés (dont le dernier blanc, ainsi que le 
verso du premier et celui de l'avant-dernier), divisés en 8 cahiers de 8 IT. 
chacun, et signés A, B, C, D, E, F, G, H. 

Bien que n'ayant pas été composée, ni éditée, ni imprimée par un Grec, 
la Corona Preciosa nous a paru cependant devoir prendre place dans cette 
Bibliographie, car elle rentre dans notre cadre, en ce qu'elle n'a pas été 
uniquement rédigée pour l'utilité des Occidentaux, mais aussi pour facili
ter aux Grecs l'étude pratique des langues latine et italienne. Cc petit ma
nuel eut plusieurs éditions au seizième siècle t, ce qui prouve le succès 
qu'il obtint. C'est, du reste, à notre connaissance, le premier livre imprimé 
oh figure un vocabulaire grec VlJlgaire, et à ce titre encore il devait attirer 
notre attention. Renouard n'a pas mentionné la Corona Preciosa dans ses 
Annales de l'imprimerie des Aides, quoiqu'elle dût y figurer, ayant été 
imprimée aux frais d'André d'Asola. 

Le f. 2 (1'° et v•) et une partie du f. 3 (1'°) sont occupés par une épitre 
dédicatoire : « Allo illustriss. et sereniss. Prencipc Missere Andrea Gritti, 
« il suo fidelissimo ser\·idore Stephano da Sahio, stampatore di letere grece 
« et latine, sainte et felicita perpetua. » Dans cette épître, datée de Venise, 
mai f529, nous relevons le passage suivant, à cause du nom d'Arsène 
Apostolios, archevêque de Monemhasie, qui s'y trouve cité : 11 ••• Ho comin
« ciato da lo alphabeto latino et greco, aguagliando l'uno con l'altro, da-

i. Nous croyons inutile de les mentionner. 
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« poi ho posto la distintiône delle eonsonanti, mute, vocali, diphtonghi 
• greci et latini, et la differentia delle letere doppie et sempie, insieme con 
a le abreviature usitate in letere grece, mediante lo opportuno agiuto di 
« misser Pietro Borrane da Bersago, del Lago Maggiore, huomo dottissimo 
« de l'una et de l'altra lingua, discepolo et famigliare del Reve. Monsignore 
« Arsenio Apostoli, arcivescovo di Malvasia (f. 2 , ... ). » 

Au f. 3 (v<>), à la suite de l'épître dédicatoire, on lit le sonnet suivant : 

IACOMO BTERNO SENESE AL STllDIOSO LETTORE. 

Ecco che adempirai il bel desio 
Che gia più tempo t' ha ingombrato il core 
D'esser in brevi giorni, an:ii in poche hore, 
Yolgar, greco, latino, et thoscan pio. 

Studioso lettor, gia ti veggio io 
Di più lingue maestro, et farti honore 
ln più parti del mondo uscendo fore, 
0 stando pur nel tuo terren natio. 

Come di si varii fior tesser si suole 
Odorata corona, varie lingue 
Qui son, caratter varii et varie forme; 

Pero nel front~ il libro portar puole, 
Il nome di Corona è ch'il distingue, 
Anch' egli ha nome a Corona conforme. 

Au f. 3 verso : l'alphabet grec et l'alphabet latin. 
Au f. 4 recto : • De divisione litterarum grrecarum •. Continue au verso 

du même feuillet. 
Au f. 4 verso : Note sur la prononciation grecque, et · c De le abrevia

ture ehe se usano sopra le litere ». 
Au f. ·5 recto : l'Oraison dominicale et la Salutation angélique en grec, 

avec transcription en caractères latins. 
Au verso du même f. : les deux prières susdites en latin, avec tran-

scription en caractères grecs. _ 
Au f. 6 recto commence le vocabulaire, avec ce titre de départ : Voca

bulario de runa & de l'altra lingua, uolgare &"literale per ordine di 
Alphabeto in uolgar Jtalico. - Ce lexique est disposé sur quatre colon
nes; en voici le début : 

llalico aolgar,, Greco uolgare, 
Argenta Aaimi 

ipyiv-ro &a-,\i-tt 

{.atino, 
·Argentum 

&pyiv-rOVl-l 

Greco lit,ralc, 
Argyros. 
&pyvpoç. 
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Le verso de l'avant-dernier f. est occupé par le priYilège, daté tlu 
27 août f527. - Les exemplaires de cette édition de la Corona Precio,a. 
qui passe pour la première, sont d'une insigne rareté. 

Bibliothèque nationale de Paris, X 303 Réserve. 

80. 

AOUT 1528. 

[:iii'.\ \\ :s<\ 
:--\\1/: '1\\\):-,; 

[Au recto du dernier(.] Venetiis per Ioaïiem Antoniuni & fratres 
de Sabio sumptu & expensis D. Demetrii Zini Zacynthii : & D. 
Menandri Nuntii Corcyrrei sociis. MDXXVIII. Mense Augusti. 

In-4° de 44 ff. non chiffrés, divisés en t t cahiers de -1 ff. chacun, signés 
A-L. Texte grec avec traduction latine en regard. Fort belle impression 
rouge et noire. 

Bibliothèque nationale de Paris, B H5 (Inventaire, B fa59), Réserve. 
Bibliothèque du Musée Britannique, 3356. b. 

Nous manquons de détails sur lfÉNANDRB NuNrms, de Corfou; mais il 
appartenait certainement à la même famille que le bien connu Andronic 
(ou Nicandre) Nuntius (ou Nucius), sur lequel on trouvera une notice bio
graphique au n° t03. 

1528 

81. 'l11TopCx-roüT«.yLot'!;L6pot. 'EvETL~'7LV, lf(!)lC.'rj. ,;ar.pœl:-recpivCf)Têji l:«.~CCf>. 

ln-f2. Titre emprunté à Vrétos (Catalogue, II, n• 31 ). L'auteur de ce 
petit poème est, comme on sait, JACQUES Ta1vous, de Corfou, qui se fait 
connaltre dans les derniers vers de son opuscule : 

'A-n:o µivrx ';OY Tp16wÀ71 

iy1vv~871 il ~lµrx S>.,i, etc. 
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torsque je publiai, en t875, l'Histoire de Tagiapiera, je donnai, dans 
ma préface, la description minutieuse d'une édition de t52t, que j'ai, 
depuis lors, reconnue comme apocryphe. En effet, le livre que j'avais sous 
les yeux n'est autrè chose que l'édition de t 782 habilement dé1X>upée et 
reproduite, sur papier ancien, à l'aide d'un procédé photoglyptique, aprçs 
une sorte de mise en pages nouvelle et quelques corrections adroitement 
introduites dans le texte. Le titre, l'encadrement et la souscriptien sem
blent avoir d'abord été dessinés à la plume. C'est grâce à une comparaison 
attentive avec l'édition de t 782 que j'ai pu me convaincre de la superche
rie. Je ferai toutefois observer que cette supercherie ne diminue en rien la 
valeur de mop édition, qui se trouve ainsi reproduire celles de t643 et de 
t782, dont l'authenticité est incontestable. L'habile faussaire grec, de qui 
je tenais la prétendue édition de f52t, n'en était pas à son premier ooup 
d'essai. Malheureusement, je l'ai appris trop tard 1• 

C'est ici Je lieu de relever une erreur commise par Vrétos. Cc biblio
graphe indique, immédiatement après l'Histoire de Tagiapiera, une édi
tion de l'Histoire du Roi d'.icosse et de la Reine cf Angleterre, par Je même 
Trivolis (n• 32), comme ayant également paru en f528, chez Antoine 
Pinelli; mais cet imprimeur n'existait pas encore à cette époque, et il faut 
certainement lire f628. · 

Je n'ai pu me procurer, pour l'Histoire du Roi d'.icosse, aucune édition 
du seizième siècle. Vrétos (Catal., li, p. 2f) affirme en avoir vu une de 
t577. Il est vraisemblable que ce petit poème parut, pour la première fois, 
à Venise en t540. Voici, en effet, ce qu'on lit à la fin de toutes les édi
tions postérieures.que j'ai vues, notamment de celle qui parut en t646 
et à laquelle j'emprunte ce passage, en prenant soin de corriger les fautes 
d'orthographe dont il fourmille : 

Krzl li1eov OüiJlr!) vœ !il' ,co?o,; lvrz1 6 yprzipirz,;, 
Tp16w).71,; 6 'lœxw6o,;, v!o,; Til,; Krz).oyprzirz,;, 

El,; xl>.1ov,; 1e1vTrzxoa1ov,; xrzl «pxii µà Toù:; arzpœnrz, 

,;iiv Bavnlrz TT)Y ipovµ1aT-i)v 61Co0 vœ adx') 1ecivTrz, 

r;rzl,; x8' TOO d:1ep!>.1ov, µ1erzivovTrz,; -roO µrztov, 

xrzl li>.01 vlixna xrzpœv lx Ilnvµrz-ro,; ily!ov. 

t. Une édition signalée par Sp. Veludo (Pandor,, tome VII, p. 33<1) comme ayant 
paru à Venise, chez Savioni, en 1523, n'existe pas non plus ; el Sp. Veludo en fournil lui
même la preuve quelques lignes plus loin, en mentionnant une édition publiée en 16'3 
(120 ans plus tard 1) par le même imprimeur. Or celle. dernière édition existe vraiment; 
on peut la trouver à notre Bibliothèque Nationale, où elle est cotée : Y 558. Il est. 
d'ailleurs, parfaitement établi que Jean Victor Savioni vivait au dix-eeptimne ~èclo; un 
asaez grand nombre de livres ont été imprimés chez lui à celte époque. 
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Kczl ITtc Tb ixi:ipurcz B1n6p1011 Il1Tp1Tlvo11, 

TOO côycvoOç xczl ivM;w xœl œvl>pclo11 bclvo11, 

xcz&,uupvlilç và: Tb xpœTtJ, vllix"!l 11:czp'llyoplcz, 
Hl µlvœ vœ µl œyœ11:q. µl 6).'lly T-/jY Hpl>lcz. 

On trouvera dans la préface de mon édition de l'Hiatoirede Tagiapiera, 
n• 4 (nouvelle série) de ma Collection de monument, pour servir à l'é
tude de la langue néo-hellénique, des détails complémentaires sur Jacques 
Trivolis et les poèmes dont nous venons de parler. Le titre de l'édition 
de l'Histoire du Roi âtcosse parue en t646 est ainsi conçu : 11:TOPIA 
TOl" PE THl: l:KOTIAt, ME THN PJrHl:A T~ç 'Eyx>.'lldpczç : - 'Ody1v1, 

clç al ltCllpov, bclvczç Tœç ~µépœç. ENETIHl:IN. ~Xll~'- Ilœpœ 'lfllŒYY"!J 'AYTfllYU, 

T(j) 'lo11>.1œv(j). Ilo11>.1iTC11 xovTœ ilç Tov Il6vn ToO œylo11 <t:xvTlvo11. - Petit in-8• de 
8 ff. non chiffrés, en un seul cahier. 

t•• JURS t5i9 

82. LIBER EX P0LYBII HISTORIIS EXCERPTUS DE MILITIA 
RO}IANORVM ET CASTRORVM METATIONE INVENTV ·RARISSI
·MVs. A IANO LASCARE IN LATINAM LINGV.O1 TRANSLATVS 

· IPSO ETIAM GR.ECO LIBRO, VT OMNIA CONFERRI POSSINT 
ADIVNCTO. 

1A la fin.] Ioannes Antonius de Sabio excudehat Venetiis. 
MDIXVIIII. kalendis martiis. · 

Jn-4° de 24 ff. chiffrés, dont les t2 derniers pour le texte grec. Pre
mière édition du texté grec de ce fragment· du sixième livre de Polybe. 
Quoique ce soit un opuscule assez rare, il s'en trouvait cependant quatre 
exemplaires dans la bibliothèque de Rich. Heber, première partie, n00 5505-
5508. Vend. de t shell. à 2 sh. 6 d. chacun. Notre Bibliothèque natio
nale possède seulement les i 2 premiers IJI. contenant la traduction latine. 
C'est sur cet exemplaire (lnvent. J 3500) que j'ai copié le titre ci-dessus. 
Quant à la souscription, je l'emprunte au Lexique d'Holfmann. Ce biblio
graphe donne le titre avec la légère différence de in latinum tranalatua, 
au lieu de in latinam linguam. translatua, qu'on lit dans l'exemplaire que 
j'ai eu sous les yeux. 

Une nouvelle édition de ce livre .parut à Bâle, en t537, avec les tpi
grammes et un ouvrage sur l'art militaire. Cette édition est fort belle cl 
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d'une excessive rareté. Je crois devoir en reproduire le titre, que Hoffmann 
ne donne pas ll'une façon exacte. 

DE ROMANORVM MILITIA, ET Castrorum metatione Liber utilissimus, 
ex PoLYBII historijs per A. JANVII LASCAREII Rh)·ndaccnü cxcerptus, & ab 
codcm Latinitate donatus, ipso etiam Grœco libro, ut omnia conferri 
possint, in studiosorum gratiam adiuncto. EIVSl.lEM_ A. IANI LASCARIS 
Epigrammata & Grœca & Latina, longe eruditissima, lcctuquc dignissima. 
ITEM, JACOBI Comitis PVRLILIARVM de Re Militari Lib. II. ad œtatis 
nostrœ bellandi rationem apprime · utiles ac necessarij. BASILEAE. 
11.n.xxxvn. [ Au recto du premier f. non chiffré de la fin : J BASll,EAE, PER 
BALTHASAREII LAs1v11 ET Thomam .Platterum; Mense Martio, ANNO 11.n.xxxvn. 

In-8° de 7 pp. non chiffrées, 4 i1 248 pp. chiffrées et 2 ff. non chitTt-és, 
dont le premier contient la souscription et le second la marque de l'im
primeur. 

Bibliothèque nationale de Paris, J 1673 Réscne. 

t5 SEPTEMBRE t52!J 

83. AAE'.::ANAPOC O MAKEAWN. 

[A la Ji11.J Finito Alexandro Magno stampato in Venelia per 
Giovan Antonio & fratelli da Sabio ad inslanlia di M. Damiano de· 
Santa Maria nel ano MDXXIX. 

In-4•. Figures sur bois dans le texte. Rarissime édition. Vendue 12 liv. 
l 2 sh. Heber (Première partie, n° I 86). 

J'emprunte les r~nseignements ci-dessus au Manuel de Brunet, car je 
n'ai malheureusement pu voir cette édition princeps de l'Alexandre; mais, 
en rennche, on trouvera p. 286 une description minutieuse de l'édition 
de i553, qui ne doit différer de la première (on peut presque l'affirmer sans 
crainte de se tromper) que par sa souscription. La date du 15 septembre, 
qmr j'inscris en tète de cet article, se trouve dans l'avant-dcmier vers de 
la curieuse postface de Démétrius Zénos, reproduite plus loin. 
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Df:CEMBRE 1529 

GHCEOC KAI r AMOI 
THC EMHAIAC. 

[Au ver,o de ravant--dernierf.] REG ISTRO. A. a. b. c. d. e. f. g. h. 
i. k. l. m. n. o. p. q. r. s. t. u. x: y. Tutti sono Quaderni eccetto. 
A. & y. che sono Terni. -Slampato in Vinegia per Giouananlonio 
et f ratelli da Sahbio a requisitione de M. Damiano de Santa Maria 
de Spici. M.D.xx1x. del Mese de Deccmhrio. 

In-4° de 180 ff. non chiffrés (dont le dernier blanc) et di,·isés en 
23 cahiers signés et composés comme il est indiqué dans le registre. 
}larque d'André Counadis sur le titre, qui est blanc au ,·crso. Les 
gravm·es sur bois insérées dans le texte sont empruntées à la traduction 
de l'Iliade de Lucanis (Voy. ci-dessus pp. 188 et suiv.). Livre de la 
plus insigne rareté. Vendu 2 lin·. sterl. Crofts; 5 livr. 5 sh. Pinelli;· 
H livr. Heber; 10 livr. à la vente de Siston-Park, en décembre t884. 

Cet ouvrage, qui constitue un des plus précieux monuments de la litté
rature grecque vulgaire du moien âge 1, est une ,·ersion en vers politiques 
de la Théséide de Boccace; elle doit être, à notre avis, contemporaine de la 
prrmière édition du trxte italien (Ferrare, 1475, f•). L'exemplaire de cette 
trarluction que possède M. le prince G. Maurocordato offre une particularité 
qu'il importe de signaler. A la fin du cinquième livre, ,·erso du f. signé k, 
on lit la note suivante, d'une écriture du seizième siècle : Que,to libro è di 
Emilio della Morea et ,i chiama le commedie di Te,eo greco 1• Nous 
n'avons pu rien décom·rir concernant Emilio della Morea. Est-il l'auteur 
ou l'éditeur de la traduction du poème de Boccace? Posséda-t-il simplement 

1. On peul voir dans )11cnA~L1s NuNDRI ~rbrmtrn an rinrn gulrn ~ nb IJ=rrunb 
(Eisleben, 1583, in-8•), IT. s, r, 70 V", 71 r, 73 V°, 7' , .. , en combien haute estime 
Michel Néamler el Martin C:rusius tenait'nl c~lle traduction de la Théséide. Néander en 
possédait un exemplaire qu'il prèla à Crusius. 

2. Un exemplaire de ln Tbéséide grecque, appartenant jadis au comte de Tholl el au
jourd'hui à la bibliothèque royale de Copenhague, est d«lsigné comme il suit dans le cata
logue dudit comte (Catalogi bibliolhccre Tholtianre, Havniœ, 1793, t. VII, p. 100) : 
Comœdire hodicr11a Grœcorum dialeclo conacriptre qlllB J'enetii• publice 1ole11t 
aliqua,ulo ezhibe,·i. Celle désignation a fait supposer l'existence d'un Recueil de Co
médies en grec rnlgaire; mais une lettre de fou Jean Pio, publiée par Salhas (Kp"/lTlXOv 
Ofa-rpov. Venise, 18i8, in-8•, p. vif,), est venue dissiper tons les doutes el identifier ce 
prétendu recueil avec la Tbéséide. Les amalem-s d'audacieuses conjectures, armée de la note 
publiée ci-dessus el du litre que nous venons de reproduire, souliend1'0nt probablement 
que certains épisodes de la Théséide se jouaient à Venise devant un auditoire grec. 
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l'exemplaire de la Théséide greCTJUC sm· lequel son nom est inscrit? Ce sont 
des questions auxquelles je souhaite que d'aulrrs puissent répondre. Nous 
ferons seulement observer que ce personnage pourrait bien avoi1· été un 
Grec et s'ètre appelé, dans sa langue, Alµf).1oç Mwpœt-r11ç. 

Le Pari&inu, n° 2898 de l'ancien fonds grec renferme une copie ma
nuscrite de celle ,·ersion de la Théséide. Au seizième siècle, il en existait 
également une copie manuscrite a,·ec figures dans la bibliothèque de 
« !'illustrissime seigneur » Jean Soutzos, à Constantinople. Elle était ainsi 
intitulée : 'Ia-rop!œ -roo yavvc110-r1:ho1.1 81111œ!o1.1, pœ111Hwç 'AO'ljviilv, Hi llr.wç tr.fjyc 

rlç -rczrç 'Aµœ~6vcz1ç XŒl ir.0Hµ110-c xczl t!r.œpi).cz6a czù-rœç, Hi llr.wç r.œÀ1Y t!r.czvfj>.Ocv 

alç -rœç 'AOl\vœç, XŒl aw16czaf>.11.111! µnœ -roo tiila>.i;,oo czù-roo 'Ai,p1czvoo. Kczl to 
xczptl lu p166tix1Yo 91.1yo1.1pllôo 1• 

Bibliothèque du Musée Britanni1p1r, C. 6. a. 9. 

85. 

MAI 1531 

DOIHMA NEON, DA 

W ~pa.îov x.a.l wq>ÉÀL!LOV 1 

TOi; «.Vllt)'LVWalC.Op.ÉvoL;. 'l;E 

pl c;potTLWTLx.-7); npa.y11-œ

TL0t'î. tJUVfhl'-Évov nœpi 

Àewvip~ou qiop':'LO'J pw-

11-a.Co•.1. lC.0!'-'tlTO; 

notÀ0tTCvou. 

(Au recto du dernier f.] 'Ev oti.vaTCru;. ':'É:(.'111 x.otl 8e~'llOTLnJ ~ETotipo•.1 

TO~ n0TÈ niTpou pi~a.vo•J Ti); aepÉv"tl;, x.otl IJVVTpoqiwv ot\JTOÜ. iv TCÎ> otLTL 

fa 8ioywvfa; :(.LÀLw,~ r.ev-rœx.oa,o;<j> TpL0t.to,ci> '"'fl<"T<t> l'-"tlvo; 11-a.fou. 

ln Veneggia per Vettor q. Piero Rauano della Serena & 
Compagni nel anno del Signore. M.D.XXXI. Del mese di maggio. 

In-8° de 20 fT. non chiffrés, di,·isés en 5 cahiers de 4 IT. chacun, signés 
a, b, c, d, e. Le Vo du premiea· f. et celui du dernier sont blancs. Les 

t. Richard Fœrslt'r, De antiquitatib11s el libria nianusc1·ipti1 r,m,ta11ti11opolita11i11 
r.ommc11tatio (lln•lochii, 1877, in--4"), p. Hl. 
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vers sont imprimés sur deux colonnes, mais doivent se lire horizontalement. 
JI y a 28 ,•prs à la colonne pleim·, snit 56 par p:1ge. Immédiatement au
d<'ssnus du dernier rnot du titre, on voit 111w Sirène, marque de l'impri-
11a·11r, qui est reprotluite au-dessous ,le la souscription. Le titre est encadré 
d'un l,ois bien gravé, dans la partie sup<\rieure duquel on aperçoit, à 
ga11t·h1•, l«• ,liPu Mars cl, 11 droil!•, la dét-sse Bellone. Entre ces divinités 
!"0111hattent d,•ux g-ut•rricrs, arm,;s d\;pées et de boucliers. Dans la partie 
i11tëri1•11n·, dPnx armét>s sont en préscnee, el, au milieu de l'espace qui les 
s,;part', un homme bat le tambour. Sur les l'Ôtés, des trophées c1·anncs 
o(Tt-nsi.-<·s et d<;f,·nsin•s, telles que ras1pws, boucliers, cuir.isscs, haches, 
l'anpwis rl'mplis de llrd11•s, canons, bouh·!s, barils à poudre. Cc bois est 
sign,; fasTAcmrs. Dans Il' texte, d"aulrPs bois rrprésenlent divers engins de 
gucrr,•. (}•lie pl:11111!'ltc est d'une insigne rareté. Il y en avait cependant 
dt"ux rxPmplairl'S dans la collection de R. Ilcbcr, dont l'un (Part. II, n•4747) 
fut wndu 5 livres, et l'antre (Part. VI, 11° 2686), t füre 8 sh. 

Cf• poème ,le LÉONARD PHonrros est écrit en vers octosyllabes rim,;s et 
st• dil'isc en dP11x liHes, dont le premit•r commence au recto du f. 2, et le 
second au verso du f. signé d. ~ous reproduisons le cornmem·emcnt de 
cet opuscule pour donner une idée tant de l'orthographe que du style et de 
la versifi«·ation tle l'auteur. 

K1,p,E aw,+.p ,oo xoaµov - ,;,, -r,; éi:oO"EÇ .o <ywaµov, 

~.o,l •}vz+.v xo,l i;o'J0":0<v, - <ywnaov µov -ri)v xo:p/;!o,v, 

-:o~ 1:0Ai;.1ou vŒ rFotxY)att> - -:' civŒyx:xhx vŒ ~'1l'Y1iô'M 

-r,;, ïtoÀ).ci 7.çÛ1j!.tYiµE.w:> - e~ye"er x:xl T.:Œtveµ!v~ 

,J'.X.xMPJ,p -:,~, A:x,,.z-:ipYj 1 - e'J?;t.>vé,_,i 1tŒÀtx'2:p1]. 

~~ ;;a ,tl Yjy:x-;-:r;µive, - ~iÀt":X":'! ¼v?;ptwµ!'IE, 

ye:vcui 't'hlv a't'p2't'tÙJ-;Mv - 't'fj>v PM11:xitilv xcd Oecr-.6't'wv, 

xi,:H>:,.; -:rjn ysyevV1jµivMv - à:;fwv xa:1 r;a:tveµEvttlv, 

;;é,;ou -:"Îjv Èï:t':Go!J.f.v µou - x:xi r.r:At1e 't'1jv iv't'oÀTjv µou, 

-ro,Jt; izOFo-.i; aou v:Z vtx~11ett; - x::d yovalou; vŒ 't'q.t'tj'l'et;, 

v:Z Iae x:xi 't'poµ:xap.ivo; - Eit; rr:iv-:Œt; xœ( r.:xtveµÉvoç, 

xcxi r:z:rJ; x:xi xa:&2J.Œp11; - -r:civ-ro't't 't'tµl]v vci 1t&:p"!i; · 

tVO< ;;i; XÛ.OVOYjO'EtÇ - Y.O:l T1)V ~!6l.ov iypo1X1j0'7)Ç, 

.. o).i.cx; H;a,; -rwv Ào:-r!v,.iv - O'VvH;w aot 1üv hE!vwv · 

hovaov ,i\; &pµ71nio:; - i; ôl.71; aov -rlj; x0<poio:;. 

Hpo,,ov 1lè:v Hv bp!O"EIÇ - hoil,o vcx iypo1xijO"r,;, 

ÔEf O'E Ëz.tv yOflSO'tO:Y - TETpizpo'JY XO:i T.:OtlttÀÎO<V 

1. li y a dans l'original ).O<O'J.:lP'i• su11s majuscul,,. I.e X dans ce mol ne doit pas être 
t·o11!--i1h''.rl! rom111t• une fauh) d'imprt's~iou. 
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-roupxivczv xczi 1top,puph1v - xczi µücz!vczv ui Àtuxh1v. 

Aeuxov 1171).0? lpw-r!czv, - -ro -roupxlvov lià ~71).iczv 1• 

Bibliothèque nationale de Paris, Y 517 u, Réserve. 

86. TOV 

(1532] 

COCl>flTATOV 

'l'eÀÀoii, im'.Àu,:r,i; ELt; TOÙç Ë~ -nii; 

l!)LÀOt:rOipCa.;, Tpor.ou;. 

Toü 0tÙToù ovvo~,; -:wv ?.ÉVTE ipwvwv, x.cc.l. 

T<~v 3lx.0t x.a.nryopLwv, -nii; ip,ÀoaoipCcc.;. 

T'lù BÀEp.p.C3o•J ?.Epl TWV ?.ÉVTE ipwvwv 3,a.TL 

ELIJL p.ova.L, x.0tl. où r.ÀEL01Jt; ~ iÀiTTOIJt;. 

r,wpyfou TOÜ Ilotx_up.Epfou, ?.Epi. TWV Ê~ -nii; 

ipLÀo,:roipC0ti; ôpLt:rp.wv, x.0tl. Twv ?.ÉVTE ipw 

vwv, x.0tl. Twv 3lx.at x.0tniyop,wv. 

Jacobi Foscareni translatio horum, 
in latinorum uocem. 

SAP.IENTISSIMI PSELLI IN 
troductio in sex Philosophie modos. 

Eiusdem Compendium quinque vocum, 
& Dece Predicamentoij Philosophie. 

Blemmidre De quinque vocibus, cur sint 
hre solum, nequc plurcs, aut pauciorcs. 

Georgii Pachymcrii, De sex Philosophie 
diffinitionibus, & de quinque Vocibus, 
& Deccm Predicamentis. 

209 

ln-8° de 54 fl'. non chiffrés et divisés en 8 cahiers de 4 fl'. chacun, sauf 
le premier qui en a. 6. Signatures cz-0. Titre encadré. Livre de la plus 
insigne rareté. 

1. J'ai publié, en 1871, une nouvelle édition dece petit poème dans ma Collectio11 de 
Monument• pour aervir à fétude de la la11gue néo-hellé11ique, n• 17 (Paris, in-8•). 

BIDLIOGR.\PHIII RELLt,IQDB. 1-i 
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Cette édition, toute grecque, n"a ni date ni lieu d'impression, mais doit 
avoi1· été publiée à Venise, en 1552, en même temps que la ti-aduction latine 
dont il est question dans l'épître dédicatoire. Cette traduction, qui forme 
une plaquette de 24 IT. divisés en 6 cahiers de 4 IT. chacun, signés a-{, 
porte ce titre : 

PSELLI INTROduclio in Philosophiœ modos, a Jacobo Foscnrerw 
D. M1chaelis filio e grœco in latinum versa, YENETIIS M.D.XXXII. 
[et, au r~eto du dernier feuillet, cette souscription :] VENETIIS, PER 
STEPHANUM ET FRATHES DE S.4B10. MDXXXII. mense Nouemb. 

Ajoutons que le quatrième f. du cahier c est entièrement blanc. lin 
exemplaire du texte et de la traduction réunis en un volume, maroquin 
rouge, a été vendu 56 fr. Riva. 

Bibliothèque nationale de Paris, R t 741. 
Bibliothèque royale de Munich, A. Gr. C. tour, 8°. 

Au f. 2 ro commence l'épître ci-dessous, suivie de sa traduction latine : 

TQ AL1E:EIMOTATQ KAI 0EIOTATQ KAP.11!'\AAEI TQ PE.101:'A<l>Q, 
TQ M01:':EO~ KAI XAPITON TPO«l>IMQ, 

AP:EE:>.IO:E, 0 MONEMBA:EIA:E APXIEnI:EKOIIOl::, 
EN K1:'PIQ XAIPEIN IIANTOTE. 

"'Evocyx.o; Tàr. ToG lfeÀÀoG Mx&riv-ocTLltàr. iv-ru7'wl'JOCVTe;, ilt'lt"E'lt'O(l-fOC!'-ev 

tj v11.eTÉp~ 11-ey(t;Tr, ocL3mt1-0TYlTL. MET' ix.avi 11-oL 3È oÙlt OC'lt"~3ov 
w~ ~ T , \ , if. , \ , \ , ..., , 
E00'9EV ELVOCL X.,t.L TY)V l'JWO'l'LV TOUTOU, TY)V u; TOC; ?t'EV't'E 't'OU Ilop<pupLO'J 

<pwvàr.;, X.XL eii; TOC; 3ix.x TOG ApLGTOTÉÀO•JÇ x.xTY)yopCoci;, l'JUVœp.ot. tj 

't'OtJ BÀE!'-!1-':,3ou x.oci rEwpyfou Toti mxx.uii-epfou Ei.; .àr.; ŒÙToc; iJno8foui; 

iv-.,mwGxp.Év<j) l'JUvl•}u, x.oci Tocti-roc 'lt"po,;<pwv-ïi,;otL 't'i"J 3eimo-ru:~ aou • 

i-:·m3~ TOCu-rC ye 3,ot,EÀE! 't'OLÇ npo-rÉpo,; OCX.OÀ01.J8ot, -w; ËVEG't'L notpàr. 

:::evoltpi,o•J; !'-"-8EîV. 'Exf!vo; yàr.p Èpop.evo; 't'OV na.p' otÙT<j> fLÀOl10fELV 

vÉov ~O•JÀOp.Evov, EL yeyEw:û-rp"tlx.Ev, EL (1-0'J'1Llt-ÏÏi; Ér.otX."t)X.OEv, wi; oùx. 

Ë<p"ll' OC?t"LÉVXt 'lt"2.Àtv· È.x.iÀëUISEV • 01JX. lzuv yàr.p ELÇ <pÙOt;O<pLIXV Àotbii;. 

M n~ \'> • ' Il' ' 'I ,p .._ , ' ~ • E,Ox_ E't'E1J'J"flViltL O ilt'J't'ilt Otilt iltltWOOU •vW'7lC,0CpEVOU I VEOU l'JOfOU X.iltL 

,wv 'Eve.wv e•inix-rp(3o•J, o•ix. E7-'tr.oÀotCw; ocÀÀoc 3euG07'0Lwi; x.oci. T<ÏIV 

ÉÀÀ"IJVLX.WV Àoywv 7l!'-P,ÉVOU 1 ELi; ~V TWV Aot.'t'IVWV fWV~V, iyevov--r,v 

otî,toi; • où r.oÀÀoi yàr.p ,wv 'I.oc1wv ,E x.oti t111'Ep(wv, l(.(X8inep ot'J't'O<;, 

È<pLx.i,;8oc, -.;.,; -rwv 'EÀÀ"t)vwv ini n1fov rax_uaotv y1w't'TY),;. 
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Aox.Eî 3i p.ot, TOtç el.; 91Àoc.011(a.v eic.a.yop.ivo1; '/_ip1iv yevfo8:u, p.iÀ-
" .. l , ' ' ,~ ~H~ \ • ' ? - ,, , -lt ,-ov "Il c.o,, TO'JTL ye TO E)'Z,EL?LuLOV. 0'11 ya.p /l.'JTO; TO,; TOU t'LO'J T01JCJE 

Tep..vo!; X.otL TOL; Év T01.JTOLÇ T'i)V e•i3a.1p.ov(a.v op1~01'-ÉVOL; 'f.!l.lpetv 'r.OÀ-
" ' ,· \ \ - '\ , "I ,'!- • , ,. \ , '!-' ,-xx.1; ur.wv, TX; n;; qlLA010,p1a.; X.L'(X.ALOX; XVE<p;a.ç ·, 't"tjV qlUGLV OE 

-.wv ovTwv mp1c.x.or.iic.a.; ér.1p.eÀw;, x.a.t -.oc 8e!a. P.'J'l16El; iix.p1~w;, '8e<î,, 
' ' ~ ' , Cl , ' , ' ' '"\"\' , - ' X.Il.TOC TO O'JVX't'OV !l.W?l<>r.01;, wp.01wc.a.L ÜJ fL'llV OCAA E'JfLEVw; X.XL 

T:X3e).,p~ 't'Ot; 1tfOTÉ?OL; ~ÉÇXLO I x.a.p3LVXÀEWV ÉÀE•J!JepLw't'X't'E ' X.Il.Ti 

yl? 't"i)V 1tX?OLp.(a.v (( ~ex.i3e; 0:1.~?0V_ revvw1a.1' À1:1.vfoo•n1v 'J~X't'OC. )) 

Ei 3k ~o•;Ào10 ixx.o'.Jm x.a.t ..-~v OfL'll?Lx.+.v p!N p.ov~11T1z_ov 3i·,l'm, r,v 
• , - ' , n - ~ '" - n• • , '!- ' ", '!-• • vr.ep c;ou, V'll 't'O ,,e1ov, ,na.'t'EAW x.a.v ex.xc.':"tjv oeo:1.evo;, ,-eyw oe -.o -

TOV i>e3oüÀqiov (( a.i.Èv ixpLGW'.JUV x.a.l u;.e(pozov Ëp.p.eva.1 ocÀÀwv. )) 

Kod «•i't'à; r.pà; niv 11:1.eTÉpa.v <XL't"117LV émve".Jaa.;, ii:v·nx.a.Ta.r.Ép.

~a.Lç '7l(LÎV Ër.oç OCÀÀO fL'llVVWV OfL1J?ELOV I TO (( ~' x.a.i X.'J1VÉ'~GLV Ér.' à9pvc.1 

veü1e Kpov(wv • » r.pà; '1.0C?LV o•ix. OCHLpov 3'11ÀX~'1J lta.i ii:6p111't'ov, ocÀÀoc 

r.pà; U(j)EG't'WG/l.V x.a.l e~x.a.1pov. AV't"ll Y~?, ÀLp.<ï, T?Oljl'il x.a.8ir.ep ocp:1.0T

't'01JC.a., 't"i)V ~ç ~'JX,'YIÇ Ëv3ELa.~ iin1, x.a.8i:-:ep r.o•J 'Hpix.ÀEL't'O; dpr,

.c.ev. ".Eppwc.o. 

JUIN 1532 

87. 'np0Àoy1ov -;;ep1Éx_ov 't'OC Év ~ :1.n~ 't'/l.'J't"llV c;e).(31 yeypxtJ,p.Éva.. 

[Au,.. du dernier(.] Victor a Rahanis & Socii Venetiis excudehant 
M.D.XXXII. Mense Junio. 

ln-8° de 204 IT. non chiffrés, divisés en 26 cahiers de 8 ff. chacun, 
sauf le dernier, qui n'en· a que 4. Sur le titre, une vignette représentant 
l'adoration de Jésus par les bergers; au-dessous de la souscription, la mar
que de la Sirène. A la suite de cet Horologium se trouve un M-1ivo).671ov 

formant 2 cahier~ signés A, B, de 8 ff. chacun. Au recto du f. i6, on lit · 
la même souscription que ci-dessus et l'on a reproduit au verso la marque 
de la Sirène. 

Bibliothèque du Al~séc Britannique, 5556. a. 
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4 DÉCEMBRE 1552 

88. Toij O'OfW't'1TO'J 4EÀÀOÜ, O'W't'0t)'!'-0t E•JQ'l.JVO'lrTOV EL; -rœ; TÉ0'0'0tp0t; 

n.... ' '' 8' ' C 1L0t•n11L0tTLX.0t; EnLO'nl1L0t; t ApL l'-YlTLX.YjV I MOV11LX.'1)V I rEw1LETP !XV 

x.ar.t Aa-rpovo:i-Catv. 

Ev-r0tü8' 'ApL8fLWV GW't'O!'-W't'Ép:i <ppiaL;. 

Tii; MovaLx.ii; Q'l.JV04L; 71x.pL~wp.Év-ri. 

lwo4L; 0ti8L;, rEW(LETpCat; ÀO)'WV, 

A8p0Lt1L; EvO"Won-ro; Affpovol'-Car.;. 

SAPIENTISSIMI PSELli opus dilucidum in quattuor Mathemati
cas disciplinas, Arithmcticam, Musicam, Geometriam, & Astrono
miam. 

Numerorum hic contractior explicatio. 
Elahoratum Musices Compendium. 
Copcndiü rursus Geometrie rationii. 
Astronomie coactio perspicua. 

Venctiis. MDXXXII. Cum gratia. 

(A la fin.] 0t~y~E~'1l8Lx.Àl'-vt EVETL1)11L 1r2.pœ lTE!p1V'f> lat~l<i> X.atL 
I 

-roi; Q'.~EÀ(j)Oî; 0t'JTOÜ, X,LÀLOlfféj> ?rEVT:lX.OO'LOO'TCÏ> -rpLatX.OO'LOO'TCÏ> (sic) 3Ev-

TÉ(Xll, noaEL~ECÏlvo; -rE-rix.pT1). - Non sine Priuilegio mulclaque pc
cuniaria, prout in nostris priuilegiis cotinetur. 

Petit in-8° de 56 ff. non chiffrés, divisés en U cahiers de 4 IT. chacun. 
Édition princeps, d'une excessive rareté. 

Bibliothèque nationale de Paris, V t 960 Réserve'. 

Au verso du premier f. se trouve la lettre suivante : 

NICOLAO REDULPHO, CA.RDINALI AMPLISSIMO, 
FRANCISCUS CONTARENUS, F, 

En disertissimi Michaelis Pselli Mathematicorum libri, qui tum 
temporis injuria, tum horum inlermissione studiorum, ex omni
bus fere mortalium scholis ad musarum sedes concesserant, ad 
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communem omnium utilitatem typis excusi ab Arsenio, Epidauri 
archiepiscopo, de grœcis litteris quam optime merito, tuis feli
cissimis 'auspiciis nuncupantur; ut tu, quippe qui omnium scien
tiarum censor gravissimus ac parens existis, primum ejus hosce 
labores baud contemnendos ab invidorum morsu eripias, ac tuea
ris. Deinde ipsum quoque et senio, et senili morho confectum 
inspicias, ac foveas. Cum primum enim hos tibi placuisse per
spexerit ,- alios luis auspicatissimis avibus emittet. Vale. 

Les ff. 2 et 3 sont occupés par cette épitre dédicatoire : 

TQ AIAEl:IMOTATQ KAI 8EIOTATQ KAPAINAAEI TQ PEAO).'A<l•Q. 
TQ MO"ï'l::ON KAI XAPITDN TPO«tIMQ, 

APl:ENIOE, 0 MONEMDAl:IAl: APXIEITI:EKOilOE, 
EN K"ï'PIQ XAIPEIN IlANTOTE. 

t - '\ - 1 \> , t / )" Te 1 ' Ex. ni; n,,..or.OV'n)IJLotX."fl; E,.Loor.upou Evf:nor.-.g or.u ,; mor.nwv, 

8,u-npov Ï't'O; 't'01J't'L, 8uo-ror:n Kor.p3LvXÀEwv, Tfi p.iv: OtL't"fllJWV ,.or.pi 

'riji; ÛljnlÀO't'XTfl; y,po•JGLot; 't'WV 'Ev,-rwv 't'0t r.po; 8'1)11-oa(or.v W(flÉÀELOtV 

-rot; 'E,.L80t1JpfoLi; auv-rECvov't'or., Tfi 8i x.od Of.'JTO; Év 11-ipE~ À't)~o:J.EVOÇ fa 

'rii; l,poor.yCor.r; Élf.lf.À"fla(or.ç, ,.or,p~ 't'OÜ 't'wv r.0L11:-ivwv ,.oLp.ivo;, lf.oti. 't'Oti 

TWV r.ot-ripwv r.ot't'Épo;, 't'L 11-ipo; TWV Élf. 'riir; ova(or.; 'rijç "°'TPLlf.'t);. Kiyw 

yàtp 11-ÉÀor; EL!LL 'riir; lf.ot60ÀLlf.'t)Ç Éx.l!.À"flG(ot;, O~OL, V1) 't'O 8aav y,, Q'EG"fl• 

,.oi; • ÀL!LW 3' 611-w; l!.oti. ,.,VL'f 't"flX.OfLOtL, 't'WV ELl703"flp.X't'WV 'rijç i11--r,; 
fL"IITPO"OÀEwr; à,,.or.ÀÀo-rpLw1Jiv't'wv p.e. 't'WV 'Ayotp"flvwv, dtp.or.p-ri1JLV, 

OLfLOL, 't'otîr; 1lp.E-rÉpotLr;. To fLÎV <7.LTfl!LOt TWV 'Er.L3otup(wv ii3"11 .,_,.,_À'tl

pwx.ot, f1W 8uj>, lf.ot't'1 ËfEGLV ÉottJTWV, OLÇ YE 311 l!.oti. ·'11 x_oépLi; '1)3(an; 

VlVOfLLIJ't'otL • i,.u811 Wlf.lL0tL x_ripL't'EÇ yÀulf.Ef)WTlpotL. Tov11-ov 3' l-r' i~ 
yowotl7L l!.lL't'otL 't'OtÏ à.p;(_Lr.OLfLEVO;, lv 't'E 't'<j> ÜfLETÉp<i> ~OUÀ7JfLOt't'L, 11-Y,

~faw Àot~OV -;oÉÀo; l'-'l.PL lf.Otl 't"tlfLEpov. Tpi9op.0tL a· 611-wr; ÉÀr.(aL :(.p't,-

17TOtii; • 
O!J yctp r.otÀLVœypETOV I ov3' à_.,_otTflÀOV 1 

''l>• ' '\ , .. '\- ' OIJO Ot't'lAl!JTfl't'OV I OffL lf.EV lf.E!pOtA'?) 'ltlt't'OtVEUGiTOV. 

DÀ1)V iv 't'OGO!J-;'1 à,,.6pw; Ë;(_W 't'OV 68,v ~LWGOLfLOL • in,( fLOL l!.Oti. 't'0t Éf'l

a,oc, & Ï't'IJ:(_OV x.op.taœp.Evo;, iip' 4> 't'ptipuv· ÀLTW; 't'OIJ';'L 't'O GCl>:.Lœ't'LOV, 
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o,jw p.Lot?(l)'C'IX.':'ù> -ywotCw, 'lt'o3iypot liyw Hl 'lt'!VLot, ltot"C'e3.,,3ox.ar:rov. 

'An' o~v otl -rpw'l'IXl11XL S'l)r.OU (J-8 ltlXL r.1X?E(LU8'1)11otno • 3L3otax.ilw Hl 

j'X? ÈtrTOV, fi (LÈV ltotTot':'OÀ(LiV T<Î)V 'lt'OVwv, fi 3È xxpTepetv otVT01ii; ix.3L-
"' • ' • • "!. • • 'l, • T Q:X,lj",(,Q•JO'otL. I'J:J.:LLyd,;a. (LOL yip EV q>L11.0't"r)TL, IX'1lOEl1T/Jt"t'(I) 'lt'Ep oualXL, 

x.ix8ir.ep TOV TOÜ l'·'J801J Ilivix fi Il'1lVEÀO.:-ll 1 fLLYEîa' lir.et~ir.ix111 Tot; 

Éot'JT'r,; (LV'1ll1ff.?l1LV' :in' i; hpov wpotta. 3uo 8uya.-rpLa. (LOL Œ1d"C'tltOV, 
, ,, •l , , " ( , "\, ' y:x.:1.ou wp7.v .,..,.,. er.LX.Œ.Lpov !'J. OV't'IX • - "C'IXU't' 11E 1 (LOL 11.tyoU11etL 1 "C'd!. 

/),Jyi-:pLa. Èv yiip~ y7,po~Olj"A.'IJ,;ou11w, EL ye ï.EpLq>otvE.a"C'iTOLÇ Œv3piaLv 

r;,jv (L'JpfoLi; -r:xyot8ot yCyvn'IXL novoL; • 

TŒ. ltotÀŒ. 3È 't'Oî; O"O(!)OÎI; ~v'lt'p011L't'Œ. j 

'E8i11-'1lv 3' o·'.ivo:i.ot tj p.Èv 'lwvLotv, Tri 3' hip~ Àax.'1)"C'LX.OV Aup.c,)vci-
, • < • 8 • l '"!. • • '° , PLOV • yvwv,otL; yotp X.otL Uit'O '1)ltlXLI;, x.a., nixpixyye11.:J.IXO"LV !'lt'L OLIXq>opoL; 

u;;oOfoEO"LV, fi p.Èv 't'ù>V Ë~w, "C'O 3è 't'WV Ëaw, x.o:J.WaL aoqiwv. 
A'"!."!. 1 • ~ \ • w "!. "!. -\! T • , - - • 11.11. Er.ELu"f! X.otL :X.11.11.'tjV 7,;'%.Wot EL'J.OV E'lt'LX.'t"r)'t'OV 1 lt"C"1)(LIX "C'OU't'O X.otL 

t C I"\_ , t , \ ,,,,.. ~' "\ t • I 

(J..OVOV u..:011.0LT.'OV 'lt'ot't'pLx.ov, wp7.LotV (L!V, EÇwpov oe, r.pou11.0p.'1lV ELltO't'WI; 

ï.?OElt8fo8otL TIXU"C"1)V ÈltECVotLV • ltotL "C'otÜ"C'ot 't'<j) 't'IX1J"C"1); ï.ot-rpl I er-re lfEÀ

Ào; -r,v, w; -roî; 'lt'ÀELOO"L Sox.eî' EL't'1 E:JOup.Lo;, 'J.IXPL~op.evo;. "E'l'TL 

3' 0t•'.,tj TO•~vo:J.ot l\fa8~:J0t't'Llt'IJ • 'YJV S,àt "C'wv x,0t'Xx.oypiqiwv "C'Otvvv ix.3,-
t • , ,-,. .... ll , K "' .... ' • • . , u0'%11.EV 1101, "C''f" EAE'J•1EpLw"C'ot"C''!) :J.l)L otpoLVot11.Eù>V, Eq> <j> "C'! ltotL "C'OtU"C"1ll; 

\ " ' 'l, , ll Q' • ' • "!. , 1 8 niv wpotv Y• ot..:oopEï.E0"'1otL, 'J p.ovov yotp EV qi111.oaoq>L~ x.ot, "C'otîi; epar.-

..:ar.wfo,v otv"C";.; ÈVE•J30X.L(LEÎI;, :XÀÀi ye 3~ x.iv tj (L0t/hifLIX't'LX.'?) r.on-nv 

cppov"C'C3ot 't'E x.otl i;r.o•J3~v, x.otOot 3~ x.ar.l fi q>1lfL'1l npoafLotpT'Jpet, "C"Jy-,_a.

vEL; 3'1Jr.O•J8ev ltot't'Ot~E~À'1)lttui; • 1)1; ive•J, x.rxl nüv ixnwv Îï.LO"'t"rlfLWV o·'., 

3'JV'%":'OV X.'%':'otÀot~E!-1 niv hpi~uotv, w; l:J.ot8e; ?t':X?ot IlÀi"C'WVL. "o; j'E 

x.:xl À.0'1)votfoL; oc:J.?LyvGoÙ,;L r.epl 't'OÜ '1.P''llO"fLOÙ, OV i1d iq>fou ÀOLfLOÙ ~ 

Ar.onwv OCVEÎÀEV otv-.oîi;, ï.otpEjj'UWp.evo; "C'OV É0f.UTOÙ 3,r.ÀotO'L:Z!JotL 
fJ. \ ,p ,, t • , T t .. t 
t'ù>(LOV, ltUOOV OV't'Ot . - w; OtjEù>fLE':'p'1l"C'OL;, ur.ev, UfLÎV EOLX.!V E,.,_ . 

' ' ft .. 0~ •. ô 'A . "' ' - T ll. , !JX.'1)'lt'':'ELV "C'O 112.,ov. uTw; pLaTwvo; oLot "C'Lf'-'1ll; '1lYE (LOtlffll'•IXTLltot. 

'E~É3wx.ot 3È X.2.L UT' ocn'1)v 0tiT(1Xv r.po TWV cinwv otV'")V, Ô;;w; 

3·11'h8~ 't'O T(:J.'1l!'•Gt TO O"'JWJ.i8,v i~ ot~Tii;, (oI3ar. y«p wi; Ë~ui; r.ono.:i; 
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i1.1d a.ÀÀO•J; IXV;EPotlJT~;), r.poa6-f~IJWf1-EV Tfi TE 'IwvLi HL Au11-wvotpC<i> 
• ' ' , ' ' , , 'E ye Tij'.I AIJX.YJ't'LX.êj> ui; EX.-rtmWO'LV' TO•ai; AO'lj\JpLO'J; fJ-L:1.o•JV-EVOL. X.Ei-

VOL yàtp Tot; r.œp6Évoui; iv ixyop, r.wÀoù1n Toi; 6ÉÀo•JO"L Ô-WoLlC.Eiv • TO 3è 

~'X"J.6Èv T1Ît; ':Lf1-1ÎÇ ÏX. T<Ï>V EUYEVEO"TX't'WV TE X.'XL lC.'XÀÀLl1't'WV 1 1Xr.03L-

3o'XO'L TOl; Q''JVEÎV'XL VOfLC:.1.wi; X.otL Tœl; 'XL'T'J_p0t!i; ~O•JÀOfLÉVOL;. Toü,o 

3' iych 1.?XTTWV 3ux,EÀ<Ï>, ~•Jx w; IX't'LfLW't'ÉpœLV o•jaouy ni; (J-0t6"/l(L0t't'L-
- , , , • C n, •,,, • ~ ' - .. ~ x.-r.i; I TYJV TotUT'l)Ç •TL(L1lV EX.E V'XLÇ r.po,;1,Ep.Evo;, 0tAA w; OLot TWV EOV(l)V 

otÙ'C"ij; i~d-ri (J-ET1 où r.oÀ•J Tot; ~O•JÀO:J.Évo,; x.hdv(l)V, oÀCyo•J fLLIJ6où, 

x.atpr.oùa6otL TTJV wpœLÔT'l)T'X. MOÀL; ir.d TO'JÇ l_otÀX.OTur.01,; X.'XL TotUT'l)V 

ix.6ia6«.> r.ir.dX.otfJ-EV ÈvTUr.waotvToti;, TOV f1-La6ôv otÙToli; Èi; Tt)v 'Ax.EO'

aotCo,, O'EÀf,v-riv ixr.o3wam IXV'X~'XÀÀÔ~EVOL • O'JT(I) 3-h X.otL TO ÀOLr.ov 
,,_ ' • , .,, t ' " .. • .. -..,euyo; 'C'1lV Up.!TEpotv ot•Jr."f',V 'Tr0p1l0'01'0'LV • -riv ur.Ep TL; !UOUIJWV X.otT'X-

ywyLov OVO(J-œO"mv, O'JX. iiv Œfl-X?TOL T-iii; IXÀ1l9E(œ;. 

'Eppw(J-Évw; fJ-OL 3,œ~uti-rii; El; ËT'I) r.oÀÀàt, T<Ï>v 11r.o•,3ot(wv iv3pwv 

W'{)EÀECoti; ÎVEX'X, 

8 JIARS t5S3 

89. Tor l°:Ü'l>rlTATOî cJ>IAH. l:TIXOI IA!\'IBIKOI DEP( ZOO:\' 

UIOTHTm:. 

(Au r" dur. antépénultième.] *ot~"(~E · ot7!.''XVT1 EÏGL TE,pi3Lot. Evt

't'l~IJL 1:otp~ I,Eipiv<i> Iot~C<i> x.otl Tot; i3E1tpoi; ot•;-roù, "I. LÀLOIJT<Ï> r.Ev,œ-· 

X.OIJLOGTéj> -:-pLotX.OIJLOO"t'éj> (sic) TP'•<i>, fl-O'JVLZ, L<Ï>vo; oyM~1. 

Petit in-8° de 44 IT. non chiffrés, rlh·isés en 6 cahiers, dont le premier 
de 4 IT. el les cinq autres de 8 IT. chacun. C'est par erreur que le registre 
indique que tous les cahiers sont de 8 IT. Titre encadré. Les IT. 7 cl 8 du 
dernier cahier sont entièrement blancs. Édition devenue fort rare. 

Bibliothèque nationale de Paris, S 800 Résene. Relié avec le n• 95. 

Les IT. i (v•) cl 2-4 sont occupés par une épitre dédicatoire el des ,·ers 
adressés à l'empereur Charles-Quint par l'liditeur du mlume, Arsène, ar• 
chevêque de Monembasie. tpîtrc et ,·ers sont accompagnés d'une version 
latine; nous en reproduirons seulement le texte grec. 
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TQ El'EEBEETATQ KAI 8EOETEilTQ BAEIAEI KAPOAQ APEENIOE. 
0 MONEMBAEIAE APXIEDIEKOilOE, 

AIPEIN AEI TPOilAIA KATA BAPBAPON. 

'or.mœvô; 11-iv r.ix.Àott, yœÀ-r,voTOCTE ~,unÀEi:i, •AÀutJ"C'tlC.«. x.œi. Kuv-r,

ymx.or. IJ'J)')'pot4il'-EVO;, Tcj> ~IXl'JLÀEÎ 'A V"C'CIIVCVlf) œcpwatwl'Jot'ro • ot; lx.d

vo; ùr.,p-r,,;8d;, "C'Ôv l'-Èv Êx.dvwv r.otTÉpœ ~,yœÀor.pEfflÏ>; •n &.11-œ H.l 

ÈÀEu8,pCw; i3,~twaœ"C'O • TOV 3à r.ir.r.ov, i~6ptl'1TOV ovT«. 1 Tcj> uléj\ !pCÀœ 

cpÉpwv, T{I r.otTpL3t x.œniyœy,. cJltÀ:;jc; 3€ Tt; 't'WV l'-ET«.yma-rÉpwv, iv TE 

iUot; x.â.v Tcj> i.œp.~or.Àox.,tv 8otu1'-Œ~61'-Evoi;, lv 31Jai. x_,Àtia,v i.cil'-~wv 

iyyù; r.Epi. ~wwv i.3,6-..,,-ro; ~t~Àfov auvi8ETO • & 3~ MtX,ot'11Àlf> -rcj> œù-ro

x.pi-ropt r.poimpwv-r,t;E, cptÀOTL1'-1l8dc; ic.otl «.ÙTOÇ r.otp«. -roi:i ~otatÀÉwc; Tà. 

11-cilta-rœ. 'AU«. T«. 11-iv 't'Oi:i 'Omnœvoi:i, x.œl r.plv 't'Ur.w8-iivœt, EÙpC

.l'JlC.ETO 3.;,r.ou r.œpor. r.oÀÀoîc; • "C'Ô TOÏ:Î «l>tÀ'lÎ 3A -roi:i-ro x.otl 11-6vov, wç ü
youat, TO r.pw-r6-rwov r.otp' i11-0C • r.À'1)v )'E x.ot-r«.r.Er.ot-..,,1'-Évov, x.otl ai.; 

r.OÀÀO!.Ç 3tEpp1l)'!'-ÉVOV 'ro!'-0!.Ç, dp!'-O'i œvix.pp.ol'JTOV Ëx_ov 1 't'WV cpuÀÀCIIV 

l'-'TIXTt8E!'-ÉVCIIV x.œl ivœUiy3-r,v 3t,ppotl'-!'-É"WV, x.œl, w; «.ÀÀo; füÀCot;, 

r.pà; œvatlC.otLVLl'J!'-0'1 É't'Épotc; M-r,3ECœ; 3,611-tvov. . 
t 'l.'I. t T • , • Q. P'I. • • ' ! ' ''l.'I. ' •!: 
AAA OIJV !)'Cil 't'O t-'LOr.LOV 0tV0t't'!fLWV1 lC.ot, 't'ot cpur.r.0t lC.0t't'0t 't'IX!,,LV 

auv8ELÇ 't'E x.otl ixp11-oloy-r,aii11-Evo;, EL; 't'E ~.., r.poTÉpotv œr.OlC.0tTIX.aT0tl'JLV 

ir.t1'-EÀEL0ti; ~fou auvœyœywv, f.)"'CIIV ÈV"C"Jr.waœt, x.œl œqmpwaœ, 't'?Î 
~œatÀECl!' aou. ~o 3~, awottpo·u11-ivou 8Eoi:i, x.œl r.,r.oC-r,ic.ot 1 &îpov Èr.wcpE

ÀÉç T! x.œl x_cipuv vop.€aot~ r.poax.oµ.Caott -rcj> ic.piTEL aou. 

'EvToci:i8œ yor.p â.v r3otc; 't'O!. ~wœ, 8EtOTIXTE ~IXl'JLÀEÏ:Î, or.wc; -rcj> x.o,vë;', 

v61'-<t> -riic; cp1JtrEw; X.PClll'-Evot, œvtu r.poa-rœy11-iTwv x.œl 3,otypot!'-!'-IX.Twv 

~ota,l,x.wv, -riic; iœu-rwv aw-..,,pCotc; ir.,l'-EÀoi:ivT«.t • ic.otl r.poœ,poi:ivTott · l'-È" 
~.., œfWpttr!'-ÉV1lV (X•;TOÎlj r.,x.por. -rii; cpuagc,,c; 3€ottT'X.V, iic.cp,uyo•Jl'Jt Si -rà. 

cpEux.T«. 1 x.,x.l r.poax.oÀÀwv-rott -roti; ic.pdTTOGt • -rwv Àoy,ic.wv l'-iÀÀov, ot 

ÀO)'<t> lC.IXL VOi'-<:> lC.IXL r.œ,3ECcit x.oa11-ou11-E8~. 8EŒl11) 3' IXÜ ~.., ELlj -roù; 

yovdc; cptÀoa-ropyCœv 't'WV r.EÀotpywv, or.wc;" "C'E ir.,31111-oi:i'Jt ic.otl œr.o3-r,

!'-0Ï:Îatv, w; i~ lvàc; auv8.;,11-œ-roç · • x.œl œü8tc; -ror.; x.opwvœ;, ô#~ œÙToî; 

TO au11-r.œ8ic; iv3ux.vui,i-EVott, ic.otl ~Gr.Ep TtVO!. IJIJ!'-!'-0t1. Cœv otÙ'ro?; r.œpE-
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x_oiuvœ,, '71:poç à.Uo-rp,ouç opv,6otç '71:otpotnÉfLnOUIJl. eœu11-icm; ÉTl TO 

npOfUÀotX.TlX.OV TWV '(Epivwv, Ônf.p lv TE Tcji x.afüu3uv x.œv 'tji '71:Tr!af.L 
"\ , C \ \ C ' tf T '"'\ , '"\ fU11,otTTOuaw • "Il !U" yotp "ll'(E?Totl '71:poç wpotv, ELTot '71:111,lV X.otTOnlV El\-: 

6oüaot ·tilv b3"1)yCotv 'tji tJ-E6' lotUtilV notpœ3,3wa,. f'vw~ ti!V X.otTœ TQ•~r; 

aiipot; fLf.Tot~OÀ~V I X.Œ.X. TOVTCl>V '71:pOaÉTl fL'nJ6dç ~Ç œvottJTœaf.Ci>Ç ti!V 

otllfŒ.Àf.lotV, X.otTotfpov-/iauç TWV àt6f.TOWTCl>V otÙ'rijç TO àtnopp"llTOV 3oy11-ot. 
1A'll:O~ÀÉ~u; '71:IXÀlV TOÙÇ '(Ü'll:otÇ, r.wr; àtau'Y3UŒ.IJTCl>Ç TLX.TOUIJl • x.otl X.otTot· 

'71:~auç TWV X.otTotyf.Àwv-rwv TO _'M!Ç lvaixpx.ou oi.x.ovo11-Cœ; fLÉyot 11-u~

p,ov, àt~wotTOV x.otl. l~w ~ç fUaECi>Ç ,Ivot, À"llpOUVTCl>V nœp(}évov Tf.X.f.l'V, 

~Ç 'll:otp6ivCotç otÙ'tjÏ fUÀotTTOfLÉ'Y"l)Ç œx_pix'YTOU • 1}V :(_pLIJTLotVOi; ÙfLV"IJTÉoV 

EÎvot,, lnotlVf.TÉoV TE x.ctl 3o~ottJTiov, f'-f.Tœ TOV i~ ot~Ç aotpx.w6ivTot 

6ao'Y -iif'-W", 'Yf.VOfLLIJTotl. 

'Ayota6EC.,,ç 3à 'J;ŒÀLV ti!V TWV i.x_6uwv x.otl TWV ÀOl'J;WV twwv ao11Cœv 

x.otl. EV\"otX.TO'Y 3,otx.OafL"llalV • nwç Tœç fLf.Tllt~OÀœç TWV X.otlpwv 'tjÎ (j)Ual~ 

«i.a&;,au npox.otTot'Yooüa, x.otl npoywwax.ouaw • Ônwç Tf. Toi; TOÜ 'Ir.r.o

x.piTOuç f.i..,;ovTf.ç x_œCpuv àt11op,a11-otr; 1 œUo «ÀÀ<t> x.pwfLtVot Twv flltp(Li

x.w'Y, lotUTœ Î~lWVTotl. Kotl œpx.TO; fl-A'Y Tcji fÀ<u[L<t> Tœ; w•m).œç .,;otpot

~Uf.Totl • :(_f.ÀwV"ll 3à 3,' op,yixvou til'Y TOÜ i.o~oÀou ÀU!'-"ll" lx.x.poUETotl • 

«Àwn.,,~ Tcj) 3œx.pu<i> ~; nfruo; lot•JnJ'Y LctTpEUf.L. OflÇ, È[Lf0p"ll8d; (Lot

pillci>, ti!V Of8otÀ(LLotV œr.o~iÀÀf.Totl. TOUTCl>V x.otl TWV >.o,nwv twwv, 

r.T"'IVWV, nf.twv, lpfflJaTLX.WV Tf. x.otl. V"l)X.TWV, Tf,3E. 6d.~ ti!V l(LfUTO'Y 

11ua,v x.œ1 i.3,oT"l)Tot. 

· "113,aTOv ow, c:,ç Ëf"ll", x.otl. ÎnCi>fEÀÈç 3,œ 'tlltÜTot Vf.'YO(LlX.ot TO ~,~').fo-y 

yt'Y€Gllot, 'tji ~cttJLÀtC(!t aou. IlinuG(LotL 3à 't"1)'Y3E. ti!V 3,u-rÉpctv lx.3oal'Y 

TOUTOU ~; '71:poTÉpa.ç ti!V E.Ù3ot,(LOVLllt'Y t'.n.tpctX.O'YTCaota6ot, 1 • lr.dnEp 

œvotTC6f.TotL ~cta,Àa?, !X'J;0t1Jl TOUTOlÇ til'Y ~otGlÀELllt'Y X.OIJfLOÜVTL, ot; ÈX.f.LV"I) 

IJEfLVUVf.Totl 1 TWV '71:POTÉpwv ~ctlJLÀÉwv lnix.uvœ. ".Eppwao. 

Ovrw IJE Tot'IÙV la-r,w TOV x.piTLIJTOV 

V"llX.TOiç, 'J;ETELVOir;, lf.Tr!Vf.lJLV, lpnutJToir; TE. 

- --------- ---

t. Par première édilion, Arsène entend le manuscril de Pbilé, lequel fui dédié à 
llichel IX Paléologue. 



218 

90. 

BIBLIOGRAPHIE HELLÊNIQUE. 

AM,; 3i ao, Tpi7-E~ctY ti. 3oC-riç ln,aw 

ti.; ix.T-~7"1,>IJlY 7-r:>p,ap.oY TOY œpx.oÜYTct 

Àct!'-r.pr:>t; l':TpctTTl)'"lll'-ctaL TOÏ.i IloÀvctCYO"J, 

ot; X.E!Yo; daTCctaE Tw ~ct!JLÀ.~E 

r.:ilon, TOY O•j-np6Y TE x.ctl 1AYTWY!YoY.· 

, 1 ' ' ' "\ ' ' " , -KvwY Ej'W iro;, lf.ctL y11.•Jlf,\J; IJ'J oErnoTT); • 

o•jx.oi.iY ÜÀ.ctx.-rw,. HL !pctyEîY ~T)T<Ïl ~pliitJ-ct. 

-AYct~ ÀEOYT68•Jp.E, TOY x.wct TpÉq>E, 

8pÉii,p.oc:rct yàtp 8-ripiY !JE ~Àfa<i> ~ctp~ip<i>Y. 

MARS 1534 

- : AilOKOIIOC : -

[Au(. 8 11mo.] In Vinegia, per maestro Stephano da Sabio : a 
instantia di M. Damian di santa Maria. -1534. nel mese di Marzo. 
EYETC~a, r.ctpàt }:wpiYov -roi.i l':ct~i:É<i>;. ~q>l~'. p.TIYl p.ctpTCff>. 

Petit in-4° de 8 ff. non chiffrtis, en un seul cahier, signés ex Sur le titre, 
un bois grossièrement gravé, emprunté à l'Alexandre (f. 5), et représen
tant Philippe endormi, visité par 'un songe que lui envoie Necténabo. Au 
bas de cette même page se trouve la marque d'André Counadis. Les vers, 
partagés en deux hémistiches, sont imprimés sur deux colonne:;. 58 lignes 
à la colonne pleine. Le nom de l'auteur ne figure que dans le litre de dé
part (f. i ,..,, col. t) : 

'Ar.ôxor.oç 'l'OO M11:~pyœôf, 

piµcx loy111mini, 

-:r.• Ëzova1v o! ;:pôviµ'l1 

r.oHàt 11:00uvo'1'2-:7j. 

Consulter sur l"'Ar.ôxor.o; et ses diverses éditions ma Bibliothèque grec
que vulgaire, tome Il, pp. Lxv1-uvm. Le texte de l'édition ici décrite est 
publié dans le mème volume, pp. 94 et suÎ\•anles, avec les variantes du 
manuscrit de Vienne. 

Bibliothèque rn~·ale de Munich, A. Gr. b. 47, 4° (seul exemplaire connu). 
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[A la ~n.) In Vinegia, per maestro Stephano da Sahio ·: ad 
inslantia di M. Damian di Santa Maria. f534. nel mese di Marzo. 
'EnTL"llGL 1 r.ixpàt Iwpivo•J Toij Iœ~·,Éw;. ~'P1i'. fL"llVL fLIXpTL<i>. 

ln-4° de 30 ff. non chiffrés. ÉdiLion rarissime, vendue 89 fr. 50 à la 
quatrième vente De Bure. Le titre donné par Vrélos (Catalogue, Il, n° 36) 
est celui d'entrée en matière. 

2i DÉCEMBRE 1531 

92. IXOAIA TON IlANT AOKIMriN Ei.ç Ér.Tot Tpa.yw3Cixa TOÙ iÙpL

r.C3o•J1 auÀÀE)'ÉVTIX i'1. iLIX(flOpwv r.a.Àa.Lwv ~€~1wv lf.lXL auva.p11-oloy-r.-

8ÉvTa. r.xpot 11?'1EVLOU 11px_ \E'it"Lt;X.Oô.O'J fLOVEfL~IXG(a.;. 

SCHOLIA IN SEPTEM EVripidis Tragœdias ex antiquis exempla
ribus ah Arsenio archicpo monëhasie collecta, & nunc primü in 
lucem edita.- Ne quis hmc impune excudat Illustrissimi Senatus 
Veneti decreto cautm (1icl est. M.D.XXXIIII. 

[Au r" dur. non chiffré de la fin.) ENETIHII IlAPA AOTKA ANTn

vC<i> TW i.o•.1vTa.. où 11-f.v )'E ivE'J r.p!"Jvo11-fou. ,: LÀiolftw r.ivTIX'1.0GLOGTw 

TETipTw. ila.q>"fl~OAL<Ïlvoç TETip'C"'ll ip(}(vovTo;. 

Venetijs in officina_ Lucmantonij luntm cü priuilegio M.D.XXXIIII 
die xx1111 Decemhris. Index chartarum. * ABCDEFGHIJKLMNOPQR 
STVXYZ AA BB CC DD EE FF GG Hll 11 KK LL M~I NN. Omnes_ sunt 
quaterniones prmter * qui est duernio. 

ln-8° de 4 ff. p1·éliminaires non chiffrés, 293 ff. chiffrés, et f f. non 
chiffré pour la souscription et le registre. Marque de l'imprimeur sur le 
tih-e. 30 lignes à la page pleine. Volume peu commun; vendu {8 fr. Sou
bise; 48 fr. très bel exempJaire, maroquin bleu, Mac-Carthy. 

Bibliothèque nationale de Paris, Y 408. 
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En tète du liue (ff. 2-4) on lit cette très curieuse épître : 

TQ IIANArHlTATQ KAI MAKAPIOTATQ IIATPI KAI KrPIQ 
11'.\IETEPQ KrPIQ IIA l'AQ TPITQ, THE ArIA~ Tor 8EOl' POMAÏKH~ 

KAI KA00AIKHE EKKAHl:IAl": AKPQ APXIEPEI, 
AP~ENIOE, 0 MONEMDAl":IA:E APXIEilIEKOIIOE, 

EN Kl'PIQ XAIPEIN IIANTOTE. 

Et ni. nplv nEpL'C'-rwr;, fLotX.!XpL<11TotTE ni-rEp, 'C'O -rwv 1EÀÀ71vwv yivoç 

ÈÇEUTEÀL~WV ll.otl 'C'otÀIXVL~WV È"C'Uy:,_ixvov I vno1wrov .;\3,i fLUPLOLÇ X.ELfl.WO'LV 

iXVL!XpOÎÇ 1 iXÀÀOt, TO )'E yîjy Ë:,_ov, IXÙTO EV31XLfLOV -ri)'1lfL0tL ll.otL fLotll.otpLaTOV1 

iTE 871 O'E ocp:,_LEpÉot fLÉ)'otV Ëvoty:,_or; ll.À,ipwO'ffLEVOV, ll.ÀELVOV TE ll.!Xi. 0t~Lœ

)'IXlffOV1 ll.oti. TIX. TWV 'EÀÀTJVWV lx O'T:otpyœvwv, TO 3.;, ÀE)'OfLEVOV, 8otu

fL2.~0ni TE xor.i. ix8eLi~'lVTot, xor.i. Toîr; Èxdvwv npoa-r,-.,ix6-rot xor.l npo-

0'1lpT11fLÉvov fLot&iiii.ottrLV. "o8ev ll.otl, npo TOÜ Àoyou, Tti> :,_EîpE xpoTci> ll.otL 

ii.e8' -ii3ov'Ï\; v~68L fLETEWPL~OfL0tL ll.oti. O'lJVET:!XLPOfLotC O'OL Tijt ÊnL~œ•m nit; 

iléx.pixr; à.p:,_'Ï\r;, in' à.yix6ij> ll.OLV<j> TOÜ -.'Ï\t; Êll.ll.À1)0"Lotr; T:ÀTlpc,,fLot'C'O; x!Xl 

t8C1f TOÜ jÉVO•J; 'YlfLWV. 'opru y&p or.1'.,To 3Loc. O'OÜ OO'OV Tix_or; EÙ8otLfLOV'ÎÎ

O'OV, ll.otL -.o•~; Àoyo•JÇ otMLr; ELt; inC3otrLV 'n~OVTotr;. TCt; 0\JV -.OL0tÙTIX 8Ew

fLEVOÇ OÙ O'll.Lp'"TltrEL j TLÇ OÙ :,_œLpTJtrEL ll.otL OÙ aw<ppOVWÇ :,_opEVIJEL 1 X.oti. 

:J.É)'LlffOV -.ov tixx:;:ov ~O'E':'otL; Nüv d.aot noÀLt; -.fi i>wii.'!I auvii8mu, 

vüv nir; TL; GUVTL81)aL Tot Ê)'ll.WfLL!X ll.lXL GOL fLEjotÀ11y6pwr; 'C'O\JÇ 1JfLVOU(, 

à.vot<pwVEî, xor.l niv3TlfL'lV EÙTpmi~EL Tov 8pCixii.~ov. Nüv 3iov VEVOfLLll.!X 

X.oti. otÙ-rot; fl.'n IJLj'!) 1"1XpEÀ8EîV T2. )'E fL'n O'L)''ÎÎÇ Œ.~Lot 1 iXÀÀœ _'C'L TWV npo; 

...;,v a-nv EÙ<p"llfLLIXV 'l)X.OVTWV 3LEÇEÀ8Etv ll.lXTOC. 3w1XfLLV. 'End )'E ll.lXL 

EL notp'iiaotv 'opqieîr; ll.otL MouaotîOL, "OfL11poC 'C'E ll.otl IICv3or.poL, où3i 

npor; ,;oÀÀOO"-.,ifLOpLOV Tl 'C'WV awv EÙ<pTlfLLWV '1)8wii8,it1otv œv Ê<plll.Éa8otL 

-.o GVVOÀOV • ixpll.TÉoV TOLVUV fLOL X.IXTOC. 8wotfLLV, Ênd où:,_ otov TE e.tnEYv 

ll.otT1 Ë<pEGLV TE ll.otl ~OVÀ1)0'LV. 

l:Ù fJ.iv, mx.votyL<;,TotTE T:2.TEP, Ê~ IX-notÀwv ovu:,_wv, 'C'OÙ-.0 3-ii 'C'O -.où 

ÀOj01!, ...;,v Ôf1.1lPLll."nV npoty11-or.-reCotv xct.l ...;,v 'ApLaTO'C'ÉÀour; ao<pCotv, où 

fLOVov Ô,ni nepl Tot ({l'JGLll.lX. xor.l ÔG"ll nEpl auÀÀOjLO"fLOllt; x.or.-.or.yivt'C'IXL, 

ixÀÀix. nor.v-.oiœv xor.l niaœv ...;,v Èx.dvwv notL3ECotv IXT:OfLot~ifLEVor; Ë-.u

:,_ er;. Kotl -.oü-.6 fLOL «l»ÀwpevTCot ul or.•'.,._.;, PWfL"ll GUfLfLIXp'C'UpTJaE'C'OV. OÙ 
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fL~V «ÀÀœ x.od npo; "C'œ ~ix&Yi -ni; 8toÀoyr:at; atu'tii; X.«.Tat3ù;, x.«x.d 

Û..IXLOV OÙX. OÀ(yov X.IXTIXVIXÀWO'IXÇ 1 ŒVÉX.U~IXÇ <pÉpwv_ "C'œ T:()WTIX TWV iv 

8aoÀoyC~ x.ix-.ix~ixÀov-.wv noÀÀ~v <ppov-.(3ix TE 1C.1Xl !ffl'ou3,iv • Tij, -.o, x.ixl 

«pa'tii; d.v 1!80; X.IXTwp811>X.üJÇ, ŒT:IXO'WV ôpfL'11T"lpLoV yiyovat;, x.ixl fLETœ 

ntp,ouaCixç 6-.L T:ÀELG'n)Ç, ÈT:OCLVETOÙ T:IXVTOÇ X.IXL 0'11>n)pLw3ouç Ë<p81Xa1X; 

i:-rl TO œx.po't'IXTOV. 'EnlXLVETOL fL~V X.IXl ·ol npo aoù «px_upatTEVG'IXV"C'EÇ, 

x.ixl CfLv11>v Èni~LOL x.atl tÙ<p'11!'-Lwv. I•i 3' ô "C'OÙ IIixvÀo•J. awwVUfLOÇ TE 

ÔfLOÙ x.atl ÔfLOTpono;, Hl fLiÀÀov ix.1Cv11>v inixm-.fo; Hl œ~d.yœ«o;. 

01; yœp ŒÀ'1)8oùç 'l:'lÀL"C'ELIX; X.IX"C'E~XÀO'J ~V ùno~i8patv 1C.1Xl ~Cou 8tatpÉ

O'TOU ùnl3u~IXÇ ÙT:O"C'VT:ll>O'LV ul EÙ<p'11fLE°î,;8ix, Tœ fLÉYLIJTIX ùno "C'OVTWV 

x.ixl fLÉ.YIX x.poTEîG81XL -i.atpœ T:«VTll>V oùx. œnux.6;. To,yixpoüv ô fLÉV aou 

-.o -n8oç, ô 3è -.ov ~Cov, ËTepo; 3€. aou TO ÈT:LT'1J3EufLIX ÛfLVWV 3Lt~Épx_aTIXL • 

TO .fLÈV 61:11>; G'WEIJTIXÀfLÉ.VOV 3LIXTEÀd TE x.a.l fLÉTpLov, x.«.C !JE npoç 

-.' lv11> ix. 'tijç x.i-.w ntpL8Lv"t)11111>ç œnolffl'WfLEVOV • -.ov 3è wç oùpiv,ov 

OVTIX x.ixl a.ÜÀov, X.IXl Toîi; œyyÉÀo,i; fLLX.poü 3tîv _nixp~À"t)G'LOV. To in,
T"l3!UfLIX 3è, wç 'lC.IXÀOÜ nixvTo; fLETIX:1_ dpLaLi; x.ixl 8toux.ÉÀc,,v npixx.TÉll>V 

O"JfLfOp'1la,ç. TixÜ"C'1 oiv &nixv-.ix Àoy<i> nap,Àix~tîv x.a.l aùx.pLvwç auv

-.&.~ix, 1 œvÉ<pLX.TOV • "C'O 3i ya TWV oi.X.TLP!'-W" nEÀIXyC~ov "C'E x.ixl œx.Évw

TOV, œnOpwTtpov a.M,ç npoç ÈX.<plXVIJLV. AÀÀœ "C'Li, G'OU "C'WV 81XU(l40'Cwv 

lpywv ŒV"t)X.Oo;, wv n!~a. fLÈV noÀ,; fLE~, n!XVTll>V 3' «v8pwn11>v 

œyu,ix( j iw <p!XVIXL TO npoi; in,x.oupCixv o~ù, TO npox_upov npo; TOV 't'WV 

È'7;'1)pE1X~OfLÉVll>V IJWIX!ffl'LIJfLOV, -.o npo; awixpa,v "C'WV œ3,x.OUfLÉVll>V "C'IX:1_1J

fft"C'OV, TO Î"C'OLfLOTIXTOV npoi; ~V "C'WV ŒVL11>fL€V11>V natpix~x_~v, TO npoç 

n!aœv inCx.À'1)0'LV ix. 8tatpÉa-.ou np0'11YfL!V'11V ax.onoü X.IXTEntty[l-ivov x.ixl 

anou31XLO"C'IXTOV. TCç a.v <iOU Tœ Ào,nœ «p,3"tlÀWi; ix.<ppiam x.œl npo;. 

TOÙfL<plXVÈÇ x.œ61JX.OVTll>Ç àtyœyoLTO j À.ÀÀ1 oiv «pX.EÎ X.IXl Trt.ÜTIX <plXG'LV 

i~ owx_oç 3t,x.vvva., "C'OV )..fov-.ix. 

~ÀÀœ TOVTWV o•h11>; ix_ovT11>V, fLLX.pœv "C'LVIX ~~G'LV "C'OÜ 8tO<p!XV"C'Opo; 

Ba.a,Àdou, d fLOL auyyvoC'1)ç, auyyvoC'1)ç 3' &v ,i o!3ix, fLotx.œp,wTIX"C'E, 

nixpp'110'LIX~ot1,v<i> g~ ~V ŒÀ"t)8uixv,· -ii3l11>; œv nœP<f>3"tl<ï«.LfLL. 'Ex.dvoi; 

yœp Ëv 't'LVL "C'WV ÎIXUTOÜ Àoy11>v npOOLfLL«~OfLEVOÇ Û..EÎE • fL1X:1_ETIXL Î.ou3ixi

O'fLOÇ ÉÀÀ'11VLO'fL'Ï> x.atl ŒfL<pOTapo, x_p,a-.,atvL<ïfL<i>• 'Ey<l, 3è nixpci>3wv ~ 
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?"Ïitm O~OJ cp'rll'-' • fLXJ.OVT0tL Àîot?'rlVOl :X.P""''0tvoî;, œ11-ip6Ttpo, 3i TOÎ; 

TXÀ0tmw?OL; rp0ttx.oi';. 'Ex.d•,oL fLÈV 1œp TO 71fL'TlpOV ~otaCÀELOV œY'1j-
À - • ~ ·l • • '). , .,. l • , • -tw; 'r)V0?0tT:OuLI.JotV ~2.L T0t; r.o !t; X.0tTf.lT"0ty0tV, X.ot T0 jf.VO; 'YlfLWV 
• ~ - , ., ' • , • , À --6 

Et; ";Qt ..,..,.,; T:E?2.Tot, war.e.p TLv2.; Atj"JT:TLO'J; œyupT0t;, n,?,r. 0tV:X0'1otL 

nl r.EpLÉ?z.Eir8ot, 3mr.f.i3:xa2.v. Twv 3' lar.E?Cwv TLv~; où:x. 61-w; oùx. 

XVLTt'QtVUL ;.po; ix.3(x.'r)GLY TO~ yivo•J; T,fLWV, «').').' EL TL x.otl n6r.«vov 

·'.ir.o TIAIV 8EOl1T'J'(IAIV ÈX.ELVWV f.L'tl r.o•J X.QtT2.ÀEÀU!'-fLÉVOV iv Tfl 'E).').i3,, 

x.h,tv' i?r.i~ovTE; X.0tTEG6fou11t, ,;il'-r.ovTE; 7l!'-Îv ŒV'Y)Àuî; TLVot; ir.,
•?r.ir.ou;, !'-iÀÀOV 3' f.'7.EÎV TEÀWv0t;, ot; TIAIV ÊmGlf.O'ï.lÏIV 'ï.WÀOÜGL T« 

,tiro3-f,l'-2.T0t, ot; oùx. «px.Eî X.O'JPE'Jf.LV Êv :X.Péi> Tœ TotÀotir.wpot ,;pogotT«, 

x.:xl TO yi').' ix.r.Cvuv, x.~l X.otTEGfl(uv jf. TOV T'Jpov, «ÀÀ1 0:Jg• .1ÙTIÏIV 

Twv 3Ep11-iTwv àt-,.i:x.ovT0tL. Al Èx.lf.À'tlt.JiotL 3, TIÏlv imax.o-,;wv ,;TciiirLv 

qi,ü ! àt-,.u').0~11,v o•ix. ,i.; fLOtX.?iv • otl l'-iv3pa., 3' «T'tl!'-ÈÀEî; oÙ,;a.,, Twv 

r.o,:.LÉVWV àtr.03111'-o'JVTCl>V, vr.o fLUpCwv ÀUX.Cl>V Ê,;,gouÀf.UOVTIXL. Tœ..rrl 

fLÈV 'I-ra.Àwv TLVOJV vr.i?J.EL Txv3p2.r01.8iifL0tTa., Hl où lirw ,;ipl 1-,;iv

TWV, l'-11 1àtp oÜTw fL0tVEL'rlV • «n' ol; r.,TTo; .;\pEa,v oùx. l:x.wv a-rir.,v, 
x.a.l 3d-,;va. au:x.vœ, x.0tl :x.pov(~OVTEÇ -,;6-ro,, X.Gtl X.UfLgilwv x.pOUGfL:xT0t, 

POfl1TWV'r)Ç J.1?LV • 8•JfLO;, ip66vo;, lp,3,;, 713oV1) :x.' «nor.; o n,x.po; Êl1l'-o; 

X.01.JfLLX.'ÎÏ; bl'tll.JTLOI.Ç. «tp' wv TO GEr.TOV fEV ! I.JfLU'PWf.T«.L x.pi-ro;. 

Ka.l TOI.ÜTOI. fLÈv 3-h T0tU~. 'HfLEi; 3à 3ul.JT'1jVOL Mf.r0tp'ii1; ovr' iv 

ÀOî'f> ovr' Êv àtp,81'-éi>, T(vo; J.rip,v, 'ï.GtV«.jLCIJ't'«.Tf.; où X.Gtl otÙTol r.p,

,;g,,JOfLf.V T« xp,a-r,a.vwv ; où -rr, lf.po0trCOf ÈX.X.À'Y)G(~ T'ii; PWfL'rl'i 3,a.Tf.

ÀOV!'-f.V 1m%v,o,; où ai Tov fLÉjGtv «pxupia. x.0tl no,fLÉvœ, n2.TÉpœ ul 

3,3i'7x.1Xlov oi.x.o'JfLEVLX.ov 011-olo1oiil'-Év TE xœl àtv«x.'rlpUTTOfLEV; TC TOC-

. vw, c";,anEp 1'LV«; WO~OÀL!'-:XLOu;, T,;j; r.0tTp,x'ii; X.À'YlpOVOjLL«.; œr.oa-r,

pd; j Tœ nœTpéj>a. IXLTOÜfLEV I na.V:XjLWTGtTE, x.œl TGtÜTQt ~ipo; ix.dvwv 

r.oÀÀOI.JT'r)!J,OpLOV. oùx. oti.-roü:.LEV Glf.Li3,ov r.optpup6~0tipov I r.oÀUTEÀÉ; 1'f. 

x.œl ,;0À•Jr.p61103ov, x.œfro, y, où3' àmux.à; ~v ïvœ ~ 3uo Twv 'Elliivwv 

Êv -roaou-ro,; ,;œv-ro3or.-,.oî; iv0tpL811-itG6œ, Twv x.otp3tviltwv, où3à t'1lTOîi-
., '\, • • •~• • • • •PP ~, iuv no,,urotA0tVTOU; «pJ.LET:LGlf.Or.ot;, O'JO ,r.,axor.ot; X.otL 0t000tOL0tÇ TIAIV 

r.«x1r.ii)v, ci;).).' ol(rov TE ,nov TJ. TotiiTIX 3, x.œl TOLdT1 iv PWfL'!J, 

'ï.f.VTf.X.0tL3ix.0tTOV lTo; 0I11-œ, 'TOUTL I rovunf.TIAIV. ivw,;1ov AÉOVTOÇ TOii 
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r.otvotyu1)TœT01J, X.IXTETpa.y<i,3"1)GIX yotpw;, ô; OLX't'':) TLYL GUIJ"t_E0El;, r.po-

11-·Muiv TLYot ypotf~YotL r.poo"ri-.ot)'._Ev, -iiTL; É; Tô3E 11-ivu vEx.pi. o!aOa. 

y«p ixx.pL~; w; b X.otÀo; r.o•J pf;-.wp f"/lGLY w; &.r.ot! I'-'" Àoyo; Œ.Y œr.?,' 

-.àt r.piyjLIXTIX jL2.TIXLOY TL flXLVl';'IXL X.(LL ,f.EVOY. TotVT1)Y r.ÉjL7Cll) T?J 

UjLETÉp~ r.otvotyLo'C'1)TL, WGTE ~WWGIXL IX1J't'7lY, Ép.7:YEVGIXY';'IX ~c,i,;or.v 4•.1x:r.11 
Téj> r.otvotyLw-.i-.t:1 aov c;-.o:.Lot.TL • x.otl TOTE 8-ii TO"C't TO•~; -rwv 'E).lf;vwv 

Àoyov; otYiX~w,:vpf;,mi; Tœ Ào(,;8Lot r.YÉoYTIXÇ, X.ot.L 8EL~EL; èv 'E).).i8L 
1l"C'otÀov; ÉÀÀ"l)YL~OY"C'ot.; X.IXL "EÀÀ"l)YIX; hot.ÀL~OY"C'ot.;, ÉX.iX"C'ÉfOV; œpCGTov; 

Éx.otTipotLY Tot.ÎY ïÀW'M'lltLY, OL aE X.IXL u:.L'n)G01JGL lôyoL; x.a.l. Éï.ot.LYfoOVGLY 

ÉyitwjLLOLi; 'C'YjY ŒÀ"l)ftn GOU GOtpLot.Y, TYJY œpLGT1lY GOU q>pÔYT,GLY, TYJY TÏ;; 

ŒÀ"l)8dx; ':'LjLYJY, -:o lÀa.pov aou x.a.l. X.O'I!LLOY x.otl. _ q>LÀivOpw1.ov, TO 

ÉÀau8ÉpLOY ~; 0'JPXYL01J GOU X.IXL 11-'ïot.ÀOYOU 4uz~;. œÀÀa. "C'E 'l.OÀÀŒ X.ot.L 

œyot8àt, x.a.l. "C'OÎÇ X.P~~O'JGL TYJY Ér.ipimotv, &. ao, 11-EYL(i'C'1)Y So~ot.Y É; 

"C'Ov iao11-tvov c;w,.m, x.œl. œ1rot8or.va. .. c11E, TYI" 11-V'lll'-.,,"• r.a.LSoc; 3tx.ojLivo•.1 

r.a.pàt r.ot.Tpo;. Ka.l Tot.Ü'C'a. I'-'" Èx.~ot.L"I) 1l Œ.Y q>LÀOY Sô~o, 8u'jj, x.a.l. ,;ol. TCÏ, 

8uo"C'OC'r':) YE œpx Lr.OLjLEYL. 

'Er.EL 8' l8o; ÉGTL 7:otÀiXLOY 3,8ôva., 3c~pot or.-.f;p,a., iyw 8è: ür.o ';'E 

r.o3iypa.; x.a.l r.tvia.;, 3uoîv ÈÇwÀEll'T2.TOLY 8-npCo,v, x.wÀVOjLiXL t3Eiv I'-'" 
TYJY GYjY œp;:,Epo;.ptr.EG"C'2.T1)Y X.IXL 8EOELX.EÀOY r.poc;o~LY, r.poGlC.ÛGot.L 3, X.IXL 

7:f0ffl"C'1J~otf18ot, x.a.l. Tove; lEpooty(ou; GO'J ,:o8ot;, TŒ ELÇ Ér.TŒ TPIX)'t:13ia.; 

TOÙ Eùp,,:C3ou ,;,:opi3-r,v EvpLGlC.OjLEYot. G"t_ÔÀLot., &. 3f; YE I otœ TL; 11-i).,,;,;a., 

ÉYL~OCYWY a.t; ÉYÉ"C"J)'._011 ~L~Ào,; TWY r.ot.ÀIXLWY Ëv TE "C"fi • MCvwo; r.oÀEL 

x.a.l i>a.~a.11-iv8uo;, 1EYETL~11C TE x.àtv «l>ÀwptvTC~, Épa.11,11i:J."l)V é .. ,jLtÀw; 

lC.IXL OLOY "C'LYot. GW"llpjLOÀOj1lGijL"f.Y ,;upàtv I r.É!l-7:W ~wpov o,r-.f;p LOY Tfi 
U!LE"C'É.p~ ,:a.va.yLÔT1)TL. o13a. yip GE, 11-xx.a.pLw'rlXTE, o:.L"llpLX.W"C'ot."C'OY 

OY"C'ot., x.otl r.o_,-,.-.a.r; 0'J)'._ Tj'.'t'OY ~ x.a.l Toi; fLÀo,;oqio,; 1-pOGXELjLEYOY. "OTL 

3i x.or.l ol Tpoty,x.ol TOî; 11-ET' É?:Lll'Tot.GCot; 3LE~Loùc;L Totx.Eivwv o~x. oÀCj1lY 
, ' • ''\ T '\' l'! r.ot.pE)'._OIJGL ff,Y w-ptr.ua.v, '11-0X.r.EOUÇ (ll.x.ouaov. 

T{l "C'ŒY, œx.ou,;ov T,Y TL GOL 3oxw liyuv • 

ii118pw1ro; èG"C'L ~WOY è,:(,:011011 (!)VGU 1 

x.a.l ,:o).).àt Àumipàt o ~fo; Év Éa.u-.<j> q>Épu • 
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r.!Xf0tlf'J)'._IXÇ oùv f?OV't"L3wv à.veup0t-ro 

nu-rocr:, • o 1ocp VOÙ(, 't"WV t3 (wv À7JfhiV ÀOt~ti>V, 

r.pàr:, à.Ho-rpl<i> -re i}vx_ixywyn0e,r:, 1tœ0u, 

p.eO' -ii~ovir:, «'lt"'nÀOe r,ixt3ev8elr:, &p.ix. 

To•jr:, yixp -rpixy<i>3o,jr:, r.pw-rov, et ~ouÀeL, axor.EL 

w; W?EÀOÜtn 'lt"OCV't"IXÇ. Th plv yixp 'lt"ÉV"flÇ, 

1t-rwx_o-repov ix•~-roü x.0t-r0tp.0t8ti>v -ràv T-riÀE?OV 

)'EVOfEVOV 1 0:j,.W 'n)V 'ï.EVI.OtV p~OV <pÉpEL • 

0 V0'1WV 't"L p.0tvtx.àv 'AÀX.!J-ÉVOVIX èaxii}«-ro • 

O(j)80tÀp.tqë TL;, "I<H(j)LV t3e 't"'J(j)ÀOV • 

-rÉ8v"flX.É 't"<t) 1t0t!;' Yj N LOb"ll X.EX.OU(j)LX.E • 

)'._WÀO(, -r(r:, Éi.r.L 1 't"()V «l>LÀOX.'t"fl't""flV op~. 

yipwv 't"LÇ «'t"V):EÎ, x.0t-rÉp.0t8e -ràv Otvi0t. 
d ' \ 1)" ,\ I ('}.I °A.ï.OtV't"Ot 10tp 't"Ot f.l.EL1,0VIX "Il 'lt"E'ltOVIJE 't"L(, 1 

Œ't"!J)'._7lf1-0t't"' OCÀÀOL(, yeyovo-r' Évvoouii-evo; 1 

-roc; 0tv·dc; OtU't"OÜ O"Vfl-(j)Opoc; 1J't"'t"OV O"'t"ÉVEL. 

Ka.1 't'ŒÙTŒ p.Èv Ttp.ox.ÀÉt);. };Ù 8È, p..«x.a.pu.UTŒ't'E ,;iTEp, "tŒ, ~~ 

Evpt1tC3ov ŒO"'lt0t0"1.W(, U1to3e~ocr1.evor:,, r,pot13ox.0t X.OtL IXÀÀOt 't"WV XP"flO"Lp.w-
' •' -., nA ~ • ' •' ~' •-.-. 't"IX't"WV p.e-r O!J 'ltOAV, 0t OIJX.IX(, AV't"WVLQ.; IovvT0tr:,, u 't"Ot 't"E 0tAA0t 

ÉmeLx.~r:, x.à.v -rij> -rvr.oùv Émp.eÀe(~ x.0tl 3e~LO't""fl't"L x_pwii-evo;, É't"oLp.i~EL 

ieu-repov O'lt't"flPLOV T?i U!J-E't"Ép:r; 'ltlXVOt)'LO't""/l't"L. OÙÀÉ 't"E X.IXL !J-OCÀOt )'._0t!pe. 

MARS 1535 

93. AAKINOOl" AOrOI AIAAIKAAIKOI TON IlAAT!lNOI 

AOrMAT!lN. 

ALCli\'OI SERMO DOCTRINALIS DE DOGMATIBUS PLATONIS. 

'Evn(~O"L 'lt"0tpoc I't"E(j)OCV<t) -rij> I0tbIÉ<i> q-;(j)ÀÉ. 

[Au r• du dernier f.] 'EvE't"L"QO"L, r,0tpix I't"E(j)OCV<t) -rij> IIXbIÉ<t> q-;?ÀÉ, jJ-"flVL 

p.0tp·r€Cf>. 
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Petit in-8° de 44 ff. non chiffrés, divisés en 6 cahiers, dont les 5 pre
miers de 8 ff. chacun, et le 6• de 4 ff. seulement. Signatures cc~ r li Ir;. 

Marque de l'imprimeur sur le titre.· 

Bibliothèque nationale de Paris, S 800 Réserve. Relié avec le n° 89. 

Au verso du premier f. on lit l'épître dédicatoire suivante : 

AP:EENIO:E, 0 MONEMBA:EIA:E APXIEill:EKOIIO:E, 
TQ :EOctOTATQ KAI AOrIOTATQ KTPIQ IIOAQ PENAA.:1Q 

TQ IIEPictANE:ETATQ Er IIPATTEIN. 

' "nantp -roù; fJ-ETLOVTot; Tot -:-wv p"tlTopwv, npwTov Tot TOÜ Af8ovfou 

npO"(VfJ-VIX.a:J.otTot fJ-U"fl~VO(.L TWV œvotyx.or.Cwv EÎVOtL 3ox.d, Ovt'ù> XotL TO•jç 

fUTlPX,O(J-ÉVOu; Tot IIÀa.Twvo;, o•jx. œ(J-\YfjTOUÇ ElVotL TWV 3oy(J-iTWV ix.iC-
!l. ' ,f, t 1 ). ' ' ' T ' - t '). I vou, ~ ~vtypotrEv {J A. x.woo;. Eït'u . ovv ~ TOu ApLffOTE oy; x.ot, 

'EpfJ-Oj'ÉV01JÇ ?"flTOpLx..;,, ::Ewït'OtTpo; TE, X.otL «ÀÀWV OÙX. o).(ywv ~yypœ(J-

(J-0tTot Twv p"flTOptxwv, -rix. TE TOÜ Àf8ovfou ~3"1l TEMWTotL npoyu(J-vti

a11-ocTot, IlÀ/X.Tù>VOÇ 3È 7"1XÀOtL 't'U7"ù>8ÉvTOÇ, à Àoyo; OV't"O; f'-ÉX.P' x.otl TT,· 

fUPOV où TE't'V7"ù>T0tL 1, l3o~É 11-oL TOÜ't'OV 't'Uït'Waot11-iv<i>, ocnoaTElÀotC ao, 

Tcï> «ÀÀ<J> ::ETotyupoït'À/X.Tù>VL, T<j> nivT' œpCa:<i>, x.od 7"/X.VTot X.EX.T"fl!LÉV<J> 
,t • , 8 •"/' o' d , , t , ! V OO'ot tLX.OTù>Ç otu11-oc-.!TOtL. 'JX. OTL npw-r;v 01JX. or.nyvw; ye TOUTOV,, EX.-

it'otÀOtL yotp otÙTo; TOÙ; -nyt11-6vot; TWV ).oywv x.otl TOÙ; ix.dvwv È~"fl"{"llTotÇ 

!LET' È7"L'T't'0tO'LotÇ 3LE~lÀ"l)À1J8ot;, in' Oit'<i>; TOÎÇ f'-Ylit'ù> TOÎÎ't'OV tt3oa,v 

tt3ivor., yivom) 3Lot ai. Aa11-ivw; TOLVUV "C'OV ).oyov imo3içoc, • 8p€11-11-ot 

yàtp Mouawv oÙaotv x.otl XotpCTwv -rpof'l1-ov, TOîç ix.dvwv 3wpo,; 'ti]v 
1 ). , ~,-, Il " O"'flV 11-iyot onptnuœv otc;,ou11-t1Jœ. Eppwao. 

t. C'est une erreur. Cet ouvrage d'Alcinoüs avait déjà été publié trois fois anttlricure
ment:. en 152t, à Venise, à la suite de I' Apulu; en aolli 1532, à Bâle, chez licb. 
bcngrin, avec un opuscule de Speusippe cl un autre de lénocratc (grec-latin) ; et en 
décembre 1532, à Paris, chez Jlicb. Vascosan. 

BIILIOORAPDIE RELLÉNIQCE. 15 
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15:55 

94. 
- ' 7:·.:1-~-

[Au v• de l'arnnl-1lernicr f.] To r.otpov wpol.6y,ov ivaTCat,ç I ÏTUr.CIIGOt't'O 

p.iv B0tp80l.011.0tî0ç ô x.0t(r-ript0tytùç, œv2.Àw~oca, 8à Où,x.tv-rfou x.otl twa.v• 

VOU 11>p0tyx.C,n0•J TWV --.pwx.oco•JEÀwV. ÉTU Téj> œr.o -ni; ivaipx.ou 0tx.0vo

p.C0t; TQ!:Î X.•Jpfou i:uïiv L'tlGQÎj :x,p,a-.oij, z,l.,oa-réj> r.tYT0tX.0a,oGTéj> Tp,oc

lf.OG't'éj> ":.É.fl-r.T<t), 

Petit in-8• de 252 ff. non chiffrés, divisés en 29 cahiers de 8 ff. chacun, 
signés A-Z et AA-FF. llarque de l'imprimeur sur le titre et au verso du 
dernier feuillet. Impression rouge et noire. Vendu 43 fr. à la vente de 
J. Renard, en t88t. 

Bibliothèque nationale de Paris, B 134 (Inventaire, B 3585). 
Biblio~hèquc du llusée Britannique, 843 .• d. t. · 

95. 

NOVEMBRE t536 

TO IlAPON BIBAION ENAI H 

-:.0tÀ0t,a. Tt x.otl. viot 8,0t8Cx.'tl, ,iTO, TO ~v8q; 

X.otl. œv0tïï0tî0v «u'riiç. ÉGT, 8è r.a.-
vu wq>iÀ,fLOV x.otl œvetnotiov 

r.poç r.bet xp,a--.,0tv6v. 

Non sine Priuilegio. 

[Au ,.. du dernier(.] Venctiis in œdibus Bartholomœi Zanctti Cas
terzagensis. Anno à partu Virginis. M.D.XXXVI. mense Nouembri. 

Petit in-8° de 404 ff. non chiffrés, signés a, 111-1,,, cr.cr.-pp et A-8, et divisés 
en 50 cahiers de 8, ff. chacun, sauf le premier, qui est de t 2 feuillets. 
27 lignes à la page pleine. La marque de l'imprimeur figure sur le titre et 
au verso du dernier feuillet; elle représente un Enfant nu, vu de face, 
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étreignant un rameau dans sa main droite, qu'il tient élevée, et ayant sa 
main gauche posée sur un tronc d'arbre coupé à hauteur d'appui. Autour 
du parallélogramme dans lequel se trouve r.ette vignette, on lit : Oi, 11mz 

11:oi.ù O\IY 0E<j'l livi)p iao1mo;. Apxii 'tÔ Tjµ11N 11:ClY'tO;. 

Bibliothèque royale de Munich, B. Hist. 245, 8°. Seul exemplaire connu 1• 

La description qui précède m'a été fort obligeamment communiquée par 
M. Basile Georgiadès, ancien professeur à l'École théologique de Chalki, 
actùellement à Munich. C'est encore au même savant que je dois la tran
scription fidèle des extraits cités plus loin, comme aussi les détails com
plémentaires suivants sur le précieux volume qui fait l'objet de cette no
tice : Ti) p,lli.lov boµlj,111;.µaµllpiiv'!) ilao,µivov œvfpt&V al; -rô iv Mov«xri> xoi.Hy1ov 

'tiÏIY 'h1aoui-riilv, ,;,, ,Ji iv lipxf,1 -rij; 11:pwn1; a,i.loo; «r11µd111a1; O'l)ÀOî. 'Ev 'tf,I 11:poµ,

'.fll1l:lil1 ~oO 11:1ptHi.vµµno; la'l)µ11w6'1l 11:œp' œpxœi~u -rtvo; -rcio, • IOA~NIKIOl: 

IEPOMONAXOl: Colleclanea. Ili.i)v -ril; iv -rt,1 11:pw-r'!I Hi -rt,1 iax«-r'!J aai.lilt auµ

lloi.1xij; a!xovo; -roO -ru11:00i-rou ô11:tipxoua1v 6uii, lii.i.œ1 dxovc; iv -rli) 11:pbl't'!) µipu 

-roo p,lli.lou œl lUI;, 
f. 6 'Aod:µ xœl ,Ji Eùœ 11:pô -roi! çvi.ou -rij; yvwa1111;, iv -rt,1 a-r1yµt,1 -rij; ppwa1111; 

-roo xœp11:oo, 'tOiJ il1œlloi.ou iv x1µœ1p1xt,1 auv0ia11 &;,,w; Hl liv0pw11:ou 11:1p111i.71µ

µlvou 11:1pl -rô illvilpov1 Hi il1ôov-roç 'tt,I Eù!f, Hpdv 0µ01ov blfl', lv ri"> Tjil71 œG-r~ 

11:poa;,ip11 &µ01ov -r/i) 'Ailciµ (f. f 2 Yo). 
2. 6 NQa iv 'tt,I x,llw-rlj) 11:poalli.i11:111v cl; -ri)v 11:poa1pxoµév71v µnœ xi.ciilou li.œiœ; 

11:1p1a-r1ptiv (f. 99 Yo). · 
5. 71 11:Œpœ 'Allpœd:11- r;,1i.oç1vlœ 'tiÏIY ŒTTiÀfllV (f. t26 v0). 

4. 71 11:Clpœ -roo. Ocoo lyxdp1a1; 'tlj) Mwüat,1 'tiÏIY dœxQv -rij; il1œ0iix11; (f. t 55 Yo). 
5. 6 4œlliil iv pœa1i.1xt,1 1up1lloi.t,11 11:CZpcµr;,1pi); aœp1xo;,op'!) Tovpxri>, 11:œltwv p,o-

i.iov (f. f 95 I"'). 
6. 71. rivv71a1ç -roO Xp,a-roo µud: 'tiÏIY µœywv Hi 't!ÏIY 11:01µiv111v (f. 25t Yo). 
7. 71 a-rœvpwa1ç -roO '171aoO (f. 285 Yo). 
8. 71 dç ~ilou xciOoiloç Hl ~ leiy1pa1ç -roO 'Aild:11 xœl -rijç Eùœ; (f. 298 I"'). 
Al dxov1ç IIN'tlZI lxoual 'tl -rô iltcir;,opov livœi.oywç -rijç i11:oxij; iv t lyivov-ro • ~71-

i.oOat ili œl dvn 11:piil'tŒI 'tlZÇ lipxœ; -riilv p,lli.iwv -roO 11:pw-rou µipouç. Tov-rou ili -rô 

11:1p11xo11-1vov ia'tt 11:1pl).71IJ,1ç "rijç ciylœç rpœr;,ij; µu0œplo1ç 11:01xli.01ç µaµ1yµiv71 1 11:oi.

i.Qv iloyµœ"ttxiilv auvur;,œ1voµiv111v t71-r71µci't111v. Ilœp:ndvuœt ili xuplwç 71 ,a'toplœ 

œG't71 µixp1 -roo Où1a11:œa1œvoo lv 11:i.710vi -r1pœ-r111iliilv livnp1ll116>v1 11:œp1µ6œi.i.oµiv71ç 

iv µiv 'tij) p,i;y' xcfœi.œiri> "tijç ta-roplœ; -rQv lr.'tœ olxouµ1v1xiilv auvoilwv1 iv ili 'tlji 

p11:il' xpovoypœ;,1xQv -r1v111v «r111111wa,111v li·d 'tij; olxiiacwç 'tijç B1vnlœç µixpc 'tij; 

i11:oxil; 'tOO auyypœTiwç. Tô ni.su-rœîov -roO-ro ur;,tii.œ1ov liv1'tvr.111a1v, t:,ç yvwa-rôv, 6 

t. Celui de la Bibliothèque nationale d'Atltèncs, incomplet du titre l't rle plusieurs 
autres fi'., est un exemplaire de l'édition de 1566. 
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Hopf, iv "to?ç Chroniques gréco-romanes, ovxl iv dcr1v 4xp1&&\ç. Kcd ol ld111-

•01 Ill t 9 ).6yo1 'tf,; IIVTi\Ç dir.o~oucr1Y diµ116ll11; XIII 11:1pl 'tOÙÇ µu8ov; iv-rpv,iicr111;, 

x116wç xcxl -rô nl.1v-r11?ov µipo;, 'tÔ r.apl -rf,; b1"tovpyl11;. ·•a Ill yl.&\crcrcx iixop.iio;, 

zvll11!11, ~pi0oua11 ~11p&11p1ap.Qv xcxi crol.01xicrp.Qv. 

Immédiatement apr~s le ,titre, nous trouvons, fT. 2 (r" et v•) et 3 (r"), une 
préface de l'auteur, Joannikios Cartanos, grand protosyncelle de Corfou 1 ; 

nous ne la reproduisons pas, préférant citer le premier chapitre du livre, 
chapitre qui traite du même sujet que la préface et contient, en outre, 
quelc1ues indications intéressantes. 

Du f. 3 (v0 ) au f. t t (,·0 ) se trouve la table genérale du volume. 
Le f.12 est occupé par une gravure (voy. ci-dessus), et les ff. 13 et U, 

par le premier chapitre, ou Prologue, que je reproduis avec les fautes 
d'orthographe, les solécismes et les barbarismes dont il est criblé. A notre 
avis, une tétle reproduction fera on ne peut mieux connaitre quel fut le 
degré d'instruction de ce Cartanos, que ses contemporains considérèrent 
comme un hérésiarque. 

llPOAorm: THE llAAAIAE KAI NEAE .6IA8IKHE. Xlf, Œ, 

DAN lEpcuTatTOL 1'-'11Tpo1roÀîTatL, 8,oipL~aTatTOL l,rCin.or.oL, ,tlat~la-rat

TOL bpo(LOVatX,OL 11.œ, (LOVatx_ol, 8,oa,~ia-ratTOL l,p,t;, iv3o~OTatTOL «p:x,ov

TEli x.atl IX'!;lltli ô TOÙ x.uplou (LOU lPLcrt"OV'1J(LOÇ À«.oç· fLLX.pOCTE x.at, (L&yi

ÀOL _«v3p,ç TE X.«.L ywat!X.EÇ 1 • xipLti ,rii UfLÎV x.atl ltP7JV'11 natpàc 8eoi.i 

"::atTpo; X.!ltL x.upCou Ï.'1JIJOÙ X.PL«JTOÜ. 
• ~• • 1 1. ' '\ ' 1 ' •!: ' ' l ' ô E'!;EL0'1J ,yw u EVTE.11,ELÇ x.œ, otVOU,LO; LWotVVLX.LOÇ epO(LOVllt:;(Oti x.œp-

-rœvoç x.otl (Liyot; npw-ro IJU)'YEÀ~li x.,px.upwv, wo TWV noÀÀWV (LOU 

IX(LatpTLWV ,uilfhiv ei.; !pLÀatX.~V TCÏ>V ~EVETLWV. où 3Li TLVllt X.atlC.OY 6n,p 

l1roi"11aat, œUàt, :;(«pLTL TOV lPLaTOÜ 3Làt ~" Yl(LW" ,ùai~ELlltV x.ar.l œÀ'tl-

6uotv. 3L' 11" oti.TLotV, EUpLaX.OJLEVOÇ ;,.,, atÙ'rij I'-~ lxwv TL '!;OL'ÏÎ«JatL 3Làt 

vàt 3Lc.ix.w -roùç loyLa(LoÙ; 1 Yle:;OUÀ'rl8'1!" noL;jaatL ix.loy~v -ràt lyx.pLTot x.otl 
œvatyyotîot nivTot 'riili notÀotLiç -r, X.lltL viotç 3Li8'tlx.'111i (LETàt noUwv hl

pwv la-ropLwV x.otl TCÏ>V ~otaLÀiwv TŒÇ "'Pi~uç E'li oliyouç Àoyou;, X.otL 

-.àt; ln-ràt iityr:otç x.atl oi.x.OU(Lmx.àc; auv63u; noü lrL"'" i,c,,i lx.ilf'nJ 

t. Le titre de celte préface est dis~ sur trois lignea et aimi conçu: ICANNIKIOE 
lEPOMONAXOE Il ~ Xllp't&vo;, 'XGI< p.éycx, 11:plffllCN'l"l"ÀOÇ x1pxu Il pt,l'I, ftt, «Yll'1'l"IW
CfXO'Jcr1v, iY x,;, x11lp11v. 
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' ' ' .... 1 ' , • , ' , ' , ctr. ct'JTatL; u, :.L&"C'at. r.oao•J; x_povo•J; x.xl X.ct"C'ct ·nvo;. X.XL a\; "C'&Ào; 

lx.0t1Lct 8ax.ct,vviœ loyov; r.oUi!t oipaÀil'-O'J;, x.ad UV':'% r.iv"C'œ ÎfJW

ri.8poLO'Qt Ü'l':o 1':0ÀÀwv l/J"C'Opuï;v xœl à.r.o8d~u.,v, ir.oi"llaX -:-o 1':ctpwv 

~L~Àiov. x.œl à.r.o ypctl'-1'-i"C'LX.ct x.ctl ÀOYLX.dt ,ùyctÀŒ."C'Qt ,i.; X.OLV1)'1 

j'ÀwffctV w; '1jVÀi1':&"C'a!.L 8Ldt VIX iyvwp~u 1':ill'at l'-LX.po; œv8pwr.o; 

iupo; Œ'l':O ~ 8datv ypatq>~V .. c liyu. x.ati. "C'OV"C'O 8,v "C'O ÏX.ŒfLŒ 3,œ 

"C'o1:i; 3,3œ1JX.ilo•J;, à.11œ 8,IX · .. où; à.l'-x8d; w; il'-i. x.œl 3Lœ vlX x.œuli

~ow 1':«.V"C'a; ol x_upo"C'ix_vœ, x.œL à.1'-0t8al; ~v 8datv ypxq>~v "C'L üyu. 

TOO'OV vœii"C'atL ôaov X.ctL :r.upo.ix_vœ, x.œl yuvxtx.,; x.œl ,;œ,8Cat. X.XL 1':ilJat 

!'-LX.po; œv8po1':o;, fLOVOV Ô'l':OU VIX '11~!Up11 VIX 3,œ~i~u. x.xl Î1':u3~ X.a!.L 

iyw à.l'-Œ8d; ,i.l'-L x.atl oio; œl'-o,po; -r-n; 8aCx; ypx,p~;, imx.x1fo8.,,x.x 

TO ovol'-Ot TOv x.vpio•J Ylllot~v i.1111ov x_p,O"'C'Ov vœ à.r.otJ"C'iilu "C'O r.v&ul'-at TOU 

-:-o &y,ov vœ q>~au Tàv vovv 11-o•J x.atl "C'OV loy,1111-ov l'-0'J ~,r:np iqx,i-
• J., ' - tL.. ! ' '"I. ... ,, • n,O'&V TO'Jli :11.y,ov; atvTOv 1Lat.•n1"C'at.; x.œ, atr.oll"'C'O,,.'.>•J; œ,.ut; ov"C'at; x.œ, 

œ:.Lx8d; "C'O 'J;p<Ï>TOV w; ct'J"C'OV ÉfÙ 1 11':U"C'at "C'OÙ; ÎO'Of'VIO'!V x.ixl U1C'Yij0tV 

x.atl ix.11p'J~Xv ÔÀov "C'OV x.0111'-ov x.atl ix.atd~xÀœv 1':Œ.V"C'at'i TO•j; O'Oq>OÙt; 

x.ixl 8,80t1JX.œÀov;. '~"Il TOV at\l't'OV "C'p01':0V X.XL iyw ir.~œx.iÀ&O'at, VIX !LOU 

rp~au "C'OV vovv l'-ou VIX '111.L'l':O?fow vlX 1':&~aull'w ~v 8datv ypatq>~v ai.; 

X.OLV1)'1 ylwffotV 3,œ VIX '111'-r.op,î w; afaov -itocaat l'-'x.po; œv8pw1':0Ç Vdt 
' ' ' ' ' '\ p, ' , \ , ''\ 1 ' "' "C"VIV ,ypo,x.at X.atL var. Aaf.l'-f)XVU atr.atvn,v t.LLX.p'VIV OfEAUa!.V I X.et, E';;UO"IJ 

ÔÀ<i>Ç 3,olov iypoCx.ow TOV ÀOjLlftJ.OV l'-'lU ô-:-, lvatL ÔÀ<i>; àt:.Lx8d; 

imwoul'-ouv VIX ~ilw à.px_11v. x.ati. r.i').,v iv81J1'-1J&tiH TOV x_p,O"'C'Ov l'-0'J 

~"IJTOV 01':!p üyu ,i.; "C'O 3faat."C'OV X.!fiÀatLOV 'TOV tJ.X..80tCou TOt; à.r.om-
"\ 1.-' • ' , "\, ' ,i: •• • ,, ' ,.o,;, 1mO"C'0tV "C'Oti; at.1':f.lJ"C'!AV!V vat X"/lP'J,O'JV, or.ou "C'O'Jli U'I':! t.L'VI l'-'P'-

1'-V"tllJ"ll"C'! "C'i. ÀXÀ1JIJ"llTI. 3o81Jl}'a"C'atL j1Xp UtLiV iv ix.dv11 "'"!) wpx .. , Àat.À11-

0"Vl"C'!. où j1Xp 111'-aî; iinatl ol ÀotÀOVV"C'E;. «ÀÀIX "C'O r.'Yf.V!'-Œ "C'OV r.at"C'po; 

YltJ.<Ï>V "C'O ÀœÀoiiv iv 11:i-tv. x.œl '1jlC.01JjOV"C'0t/i HL iyw "C'OÏÎTO~ "C'OV Àoyov, 

Üat~at 3•JV0ttJ.LV x.xl lp,~œ ~V 1':0CIJOtV l'-'l!J ÎÀ1':i8x r.po; "C'OV ii~LIJ"C'OV 'J;Qt• 

Tépot x.œl 8aov, È1':u8~ lpyov 8il<i> VIX x.il'-w ,ùipaaTOv 8a«-;; Hl àtv8pw-

1':0Lt;. ul -;;iÀLV Ï?;atpœx.il,aœ atÙTOV "C'OV 1':at"C'ipœ Ô"C'L ,i. l'-iv lvatL 3,œ 

4,v-t,LX.1)'1 Wf!À!LatV "C'WV J.PLIJ"C'LOtVwV, ,.~.,, Vdt tJ.OU 3w,m "C'OIJLV x_ipLV Ô't'L 

VIX Tà "C'!ÀUWO'<i>. d, 3i :.LoC ya Vdt I'-~ 3iv "C'&Àuo8d. 3LO"C'L ix."C'o; ~V 
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3'Jvotp.Lv TOV QEQij x.oti. ti)v x_ipLv otvToij TLr.Ô·n; 3iv j'LVETotL cl>i; x.ot8wi; 

-:-à (J-ot?TvpEî ô at1Lo; i.wivv"ll; ô 3ot(J-ot'7X"l1Và; ei.; Tà 3EuTtpov à.nC!pWVOV 

-roij ~otp•j y-,zov a-;;o•J ÀÉ'(EL." H.v (J-'11 x.•JpLoi; oi.x.03011--/i(i"ll olx.ov -rov T'iiç 
Y'Ji'..T.; t1-i'C"'/1V X.Or.Ut-;j!J.EV, 7.1.'(jV j'Xp ot•'.iToij, 0:J -;:pi~EL;, OÙ ÀOj'Ot; •:ÙEÎ• 

UL. X.oti. o -;:po<p-/i':'"ti; 3i3 ti.; TO'JÇ ÉX.otTOV ELX.OIJL Ë~L ~otÀ11-o•'.ii; otv'C'Oij 

).îyu. Èotv l'-'l'I X.'JpLo; oi.x.03011--/i'TY) oix.ov, ti.; t1-i'C"'l1V ix.or.Cotaotv ol oi.x.o

~o:i.oôjv•n; TfJ ÀOLT.fJV X.otÎ. Èj'W EV8"11:J.WVT0t; ot•'.iTO•Jt; 'C'O~Ç ÀOj'O'J; ŒpX,"1111ot 

f1.ET 1 otvTàv -ràv ÀO)'Lfil'-àv x.oti. eir.ot, ii. 11-iv ËvotL TOÜ 6ioij 8i).w TO Tl

ÀELw,;u. Ei. 3È 11-1;-n 8ilu ÀCr."/'l. x.otl. ,i. 11-iv ËvotL Ëpyov Tiluov 3,àt Tàv 
, • ll ' O''I • 'I , • " , , Il- , "'I ' \' , x.01111-ov O IIEO; EAU TO TEAELWIJEL X.otL oxu iyw. OLOTL 011.ot Tot owp"ll-

11-ot-rot Tot TÉÀELot EÎvot[ ,] à.r.o TOV 8eàv, war.ip ÀÉj'EL o &y,o; i.wiW'tjt; ô 
, ' ' ' ' ' • , 8 p - "'\ , ' -J'..r'JIJOIJ'C'O!J.O; ELÇ T"/lV. E'JX,TiV 'T'f,V or.u:; 0t!'-00V 'C"1jÇ 11.ELTO'Jpj'Lot; otV':'O'J, 

-;;iv 3w?"tl!'-0t -:ÉÀELOV ivw'1iv ilTC'L X.otTot~ot!vwv Èx. tIOV TOV r.otT?O; TIÏ>V 

~ltJTWV, x.otl. •mot; 3Èv MvotTE Vot ~x:J.EL TLr.0':'E; Èotv O 8eo; '3iv 8ilu. 

3LOTL ot:JTà; à.To; TO'J TO ELT.EV b XPLtrTà; TO i; à.r.otrTOÀoL; ot:JTOV I Ôr.O'J 

ÈvotL Y?ot:1.11-ivov ii.; 3Ex.otr.ÉvTE X.E(j) xÀotLot TOiJ X.otTot i.wivvov x.oti. ELr.Ev, 
~ , ' ~ ' ~\ ", ' , '~\ , OLOTL ;:wpL; EtLEV OEV OVVotTE Vot x.ac11-u OVOE TLr.QTE;. 

-rà ÀOLT.OV È1m871 OÀot EÎVotL à.-;:o -roij 8EOV x.otl. 3Lx_w;_ TO 8iÀ"l1!'-0t .otvTO(j 

TL7:0TEt; 3Èv j'NET0tL 1 Ë~"ll x.otl. Èyw ip;:0:1.otL 11-È ti)V 81JV0tt1-LV otÏJTO(j 
' "'\ - \ f.l '\ 1 ,r t \ t, c T \\,, 1 t I X.otL 1:otpotx.ot11.W T"/lV t-'ot!JLAELotV 'rQ•J OTL EL 11-ev EVotL w; ELr.ot OL W(j)l-

ÀELotV x.oti. ~x_,x.71v t1w'C"'11pCotv, vot TtÀuw8Ei -rov-ro To ~L~À(ov, li 3! I'-.,. 
vot x.i11-u -ii x_ipL; -rov x.v?Cov w; 8€).u. ul r.pcï>-ro 11-iv 6i).w vàt à.r.o-

3tCçw r.w; Tl «yCot -rp~àt; ËVotL -rpLa'7,0tI'C'otTO;, œÀÀot ÈVotL Ëvot; x.otl. 11-ovo; 

8,o;. x.oti. Ôx_u -rpd; 8to{. œÀÀot 11-ovov ti.; X,otpotx.~pot;, Yij'OW, r.ottilp, 

•Jio; x.otl. 1NEvt1-ot &yLov. 1-ÀTIV x.otl. ol Tpd; Ëvot; 8,6;. 

Au f. 54t I"' commencent les discours (ou sermons) par le titre suivant: 
ENTAr8A AP.XONTAI AOyo1 r.o).).àt 61r&1•'/lll.OI xcd ,lyrzyyœro, r.poi; .r.ilaœ xp1,;-1tno•, 

ol 6r.o!o, civœ, a,xœ,niœ. xœl ii bpo,;-1xiii; œù-rQy' 1Yœ1 -ro 6Yoµœ µov, l111œnh11oi;, 

6 xœp-rilYoi;. ciYœ1 yoov a,œfopo,. -ijyo11v. Suit la table des sermons. 
Et au f. 593 l'° : Eaw iipxoµœ, YŒ alti; i;nœ0œpia111 'tl lpxuœ, YIZ dr.11 x~l or.D

':IIY Oil'll 6 lcpcvi;. vàt iip;'/l 't'IY &xoÀov0dœY, 6r.œy'll XIJIÏ ~µœlvu 6µr.poi; 'tO a,\µrzy

ipoY. xœi -ri 6'/lÀOf, -ràt lcpàt, x:xi ii icpovpyiœ. 

Ail f. 59t V", nous troumns un détail qu'il importe de relever: Kœi -roo-rœ 
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&1up lx111111 xœl IÎ11:11 -rijç 6111dp11ç i!iyti1n1ç, lllY -r11 lx11µ11 ll111 X11VX'IJa1v ~ l,c111vov, 

µip-ruç !,LOU ia-rlv 6 Ocoç. i1in· ia-rov-rœç VII 16plax!.llµ111 dç 'r7IY CfUÀ11x71v, bou µè 

i611l1v 6 'Apalv1oç, 6 !l'IJ"rpo,coll-:'IJÇ -rijç Mov1µ611alœç, ll111 v11 -roo dmï) lvœv >.oyov 

xœl µ6vov, 1171 lx!.llv -ri ,co1r,a21, ix1161;0µ'1Jv xœl iypœipœ -roO-rœ 6111 v11 11,c1pvtiyi, 6 

loy1aµ6ç µou, etc. Et f. 592 v0 : Kœl &v xœl foi;,11>.11 dç 110>.>.11, aurx!.11p,\a11d µ01, 

Ô'tl ,jjµouv dç fUÀIIX7IY xœl IZICO -:o dijOoç 't/.i)Y 110).).1.i)y œvOpwlC!JIY !!XII 111yti>. '1JY 

avrxua1v '· 
Comme on vient de le lire, Joannikios Carlanos déclare que l'unique 

cause de son emprisonnement à Venise fut un mot blessant (probablement 
celui d'apo,tat) qu'il avait lancé à Arsène Apostolios, archevêque ile Mo
nembasie; auparavant déjà, il a affinné qu'il ne fut pas incarcéré r.omme 
coupable d'un délit, mais à cause de sa piété et de son amour pour la 
vérité. Si l'on considère, d'une part, le caractère violent dudit Arsène et 
l'influence dont il jouissait à Venise; si, d'autre part, l'on réfléchit que, 
dans l'hypothèse où • le grand protosyncelle de Corfou I aurait commis une 
faute, cette faute devait être parfaitement connue de la nombreuse colonie 
grecque de Venise, que, par conséquent, toute tentative de dissimulation à 
cet égard eût été vaine, il semble difficile de ne pas croire Cartanos sur 
parole, lorsqu'il proteste de son innocence. 

Le seul témoignage qu'on puisse lui opposer est celui d'un contempo
rain, Pachôme Roussanos, de Zante, prêtre régulier. Celui-ci rapporte, en . 
effet, que Carlanos fut jeté en prison à la suite d'actes- honteux qu'il avait 
commis à Aquilée, où il se trounit pour une affaire commerciale. Nous 
laissons la parole à ce lati, unu,, qui pourrait bien avoir été un ennemi 
personnel de Cartanos. 

'Ev nrç x116' 71µ11; xp6vo1; 11v1i;,tiv7J xœl 71 -rli>v K11p-r11v1-rl.i)v 110>.udi;,11>.o; 11ip1a1;. 

Kœp-:!lvoç ytip -r1ç Krpxupllfoç, -ro axi11111 µovœxoç, 'tTJY d:Uœv 6ij81v !spsù;, 61' iµ,co

plœv dç 'Axul.7Jl11v anl>.6µ1vo;, dvnOOcv Il; 11laxpoupyl11ç iµ,ccawv, iv16>.,\67J al; 

fUÀIIXTJY, Xp6voY Ill auxvov iv IIÔ~ ll111µdv11ç, XIII 1171 lx!Jlv h1 XIII llpiauav dç 

d:1C1ZÀÀ1Zy71v, d:1toxpvi;,01ç -rial p1&llo1ç iv-ruxwv, oîç ixpl.i)vri ICO'tl' XCl'rll 'tOY &y1ov 

'E111cp1iv1ov, ;1&7Jp111vol xœl A.;t111vol, œ>.>.à. XIII -rorç ,c11161xorç & M11v1x11ro1 auvi

-:œ;œv, îvœ -ro xœ-rà. i;,11v-r11al11v 1Îv111 -r'ÎJv -roO Kuplou aipx!.lla1v i!i1toi;,,\v!.lla1, xœl ld

po1ç ,c).da-:01; loy16plo1;, 'Ïjô'1J i;1-r,ll.01ç y1voµivo1; 61à. -rijç -rl.i)v ,cœdp!.llv llill11axœll11;, 

i; lœu-:oo -r1 ,cl1ra-r11, &111p -rô 11ov7Jpôv ,cnilµœ iolllœ;cv, i;supwv, auvl-r11;1 p!6>.ov 

'tlYIZ XIIIV'ÎJY, xœi 'r'ÎJY 9pcia1Y pip611pov xœi 1Za1'Y7J67J XIII -rà. !COÀÀII i!iaœipil, d xœi 

IZÔ'tÔÇ 'rllV't'IJY 11111 a11ipiiv1111v, C:,ç <;>pU2't'rl'tlll, ~'t!JIÇ i111-riiô1ua1, 11À71v O'rl -ror; d:11:111-

ll1v-ro1ç, cb:louadpœ -r1 11G't'IJ µ!ll.>.ov xœl 1l; poOuvov x11-rtiy11v x111p1!.11-ri-r'IJ, C:,ç µ71 

dlloa1 'tllÇ 01111;· ypœipd:;, xœvn061v &1t11a11Y IZÔ't/.i)V 't7IY lip1a1Y iv CIÔ'tfJ ixll11loOa1v. 

OG-r!.11 ore w-r-iJv x11uax1uia11ç xœi 6111 -rij; x11lxoyp11;,!11; µup1or.lœa1ia11~ ax16ôv -ro!; 

1. Pour Ce! deux dernières citations j'ai rétabli !!orthographe. 
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r.>.da-ro,ç g).16pOY 11'Ù-r61101-rov ivia,mpcv, oao,ç "ri iv v,iao,ç 1111i oao,ç • ., "511:aip"' 't1,I 

i>.H/l, XP(l)IJ.i~o,ç 'l'(l)YtJ · ij-r,ç 1111! 1J.ixp1ç TIIJ.li'IY ly6œa1 1J.i11 µb '11:p&-rov, 061v 1111i /l11-
vo716,i1J.IY i.1nann11, -rlj> i.v ~ à11:11pxlt:f ô1i'jy1v 6 K11p-r1lvoç «px11p1T, rv• blÇ À11µ1ti\v11 
11:11p119u>.cin,i-r111. 'E11d Ill 11ati /l111dpt:f 11atl -rpf-r-, inclxolJ.av no ll'Ü-roo -rli11:011, 11111 
-roo 11-ù-roo pop&6pou, 1111! -roo 1t11poc «U(f, 911>.11-r-roµiv-, 11:11pà: -rti\v 11:11p' ll'Ù-rflç lai>.• 
x6-r(l)v c:iç -r, x111J.+.>.cov, µIIHov Ill a,i11:1/l6v11 11ati «911v1a1J.bv -ri'jç 11111-rti\v ~xflç, avv

-r61J.(l)Ç uli-r,iv &11>.66vnç, 11atl yv6v-r1ç lla,iv lv1111:ox111J.iv,iv lx11 -r71v p>.ci&,iv, o'Ùx 
«v1axo1J.1611, oaov -rb 1111-r' iµl, 11'1 «plô,iÀOY 61Tv111. A1b Xat! b -ri'ja/11 -rfjç pl&>.011 -rà:ç 
µ11aatp(l)'tŒ"rllÇ 11lpia11ç, 1111! Gall ,J,111/li'j llat-rci 't1 -ri'jç 6d11Ç yp119i'jç llati -r6'1v 'tllV't')Ç 
(n:Oy')'tli'IY i.v -rote i.1t1vo,i61Ta1v at'Ù-rij'l x19at>.atio1ç lypœ,J,,v, w/11 blÇ • ., 1119d11i"' l6i-
1J.1611 bip11iyon1ç -rb 11-ù-roO 11:0>.11>.oyov 11ati pcip&11pov, 11œl àvœ-rpi11:ovnç 11-ù-rà: /lui 
µnpf(l)y &v-r1pp,i-r1x6'1v «11:o&llec(l)Y, 1111! -roO-ro &,à: -roiiç 11:cin,i «1tdpo11ç 'tli'IY bù11-

a1ata-r1x6'1v /loyµci-r(l)v t. • 

Nous ne reproduirons pas le Syllal,u, des erreurs de Cartanos dressé par 
les soins de Pachôme Roussanos. On se bornera à mentionner quelques
unes des opinions prétendues subsersives que renferme le livre incriminé, 
pour permettre au lecteur de juger combien était peu J'cdoutable pour 
l'Église orthodoxe cet ignorant dont on essayait de faire un hérésial'que. 

f• 11 Cartanos enseignait que Dieu, après avoir précipité les anges re-
• belles dans l'abîme, fit pleuvoir sur eux pendant neuf jours et neufnuits, 
c pour les punir de leur audacieuse tentative; c'est à quoi l'Écl'iture fait 
1 allusion quand elle dit que Dieu sépara 1a lumière des ténèbres'. 1 

2° c II affirmait que, selon les uns, Adam avait été créé dans le ciel; 
• selon d'autres, en Égypte, dans la plaine de Damas, et de là transporté 
• dans les Indes, où se trouve le paradis terrestre1., 

3° • Il disait que, de même que, pour tromper nos premiers parents, 
• le Démon avait pris une figure humaine, de même aussi Dieu s'était fait 
• homme pour nous sauver'.» 

4" « Il écrivait que, des trois mages venus d'Orient pour adorer Jésus, 
• l'un avait vu le fils de Marie sous les traits d'un enfant d'un an, l'autre 
« comme un homme de trente ans, et le troisième semblable à un vieil
« lard décrépit5• 1 

Nous ne croyons pas que la grande Église se soit émue outre mesure de 
la publication de l''Av&oç, car la plupart des erreurs que Roussanos y a 
relevées sont empruntées aux livres apocryphes tant de l'Ancien que du 

1. 'E>.>.11voµ'l1lp.t,r1, pp. "8-,47 (publié d'après le ms. cxu, fonds N~ni, de 11 Biblio-
&hèque Saint-Marc de Veoi<ql), 

2. 'E>.>.11voµv11p.c,,v, p. ,50. 
3. Ibid., p. '50. 
,. Ibid., pp. 6~51. 
5. Ibid., p. '52. 
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Nouveau Testament, livres qui furent très populaires en Grèce, au moyen 
àge, et dont l'un, l'Apocalyp,e de la Vierge, traduit en grec vulgaire, s'im
prime encore aujourd'hui 1• 

Dans une lettre du même Roussanos Ilpôç 'l'oùc iv Bcn'l'l!f- XC11hoypC11;,1tc, 

nous -trouvons un passage rempli de jeux de mots assez peu spirituels con
cernant le livre et la personne de Joannikios Carlanos : Iloo Il' &v 871,mç 'l'ô 

no ♦C11IC11Xoç 111,i 'l'ilC XC11ÀxoypC11flC11ç iivC11ipC11vlv olxo11p.1v1xôv xC11xciv; 'OJY ip1p!11vUp.!IIC 

'l!IICIIYYIXIICIIY, i;'l'OI flll'n!Y iivèlpp.o!H')Y; 'l'ÔY XIIXl&IYCII '11:CIIÀClll&IY 'l'I XCIII viwv C11!pia1!11Y, 

'1'7jY xœp'l'CII Hl ÀICIIY œYO\IY TE Hl diauYTCIIXTOY p!8l.ov XCll'l'IÎ '1'7jY iT11p.0ÀoylC11Y, XClli 

p.laov ,PCIIIOO, ;ju1 p.iÀCIIYOÇ xtii >.111xoo, T11yxcivo11aC11Y, XCll'l'IÎ 'l'ÔY 'l'CIIU'l''l)Y ll1~cieC11Yu 

'1'00 l!rXO'l'O\IÇ &yy1l.ov, XCIII 'l'OU'l'O\I lecipxov'l'CII avyx,Uov xipX!ll'll:CII, 'l'Ô.Y vlov IlciYIY'l'CII, 

XCIII 'l'ÔY ix '1'00 CIIU'l'OO l!rllP,fldYOII XClll 'l'flÇ CIIU'l'flÇ a\lÀÀC118i1c iipx611-1vov, XCII':' dipx-;.v Hi 

dl.oc lxov 'l'O dip.1-:ci80>.ov 1 ; 

Ajoutons, pour terminer cette notice, que l'on conserve à la Bibliothèque 
impériale de Vienne un Iatro,ophion manuscrit, compilé par Joannikios 
Cartanos1 • 

1 .. JUIN 1538 

96. 

[Au r" du r. 281.] To r.or.pov ~L~ÀCov TtMCl>TŒL 11-iv ivtT{~«n, r.OVCf> 

x.or.l 3a~LOT'tlTL 31111-,i-rpCou TOÜ ~iivwvoç, œvor.~W!'-ŒGL 3,, 3or.11-tor.voü TOÜ ix. 
a,ra~Cou ~ç lll.up{3o;. r.Épor.ç 3i. ~w 8ac~ an1111av, l-ru, œr.o ~ç XP'
aTOü yawi),rawç, X,LÀLOGTêii r.tVTlltlf.0'7L0'7Tff) Tpt0tlf.Or.Têii oy3o<t). 'lo•J'lfoU 

r.pw~ lffor.!"Évo•J : - or.~y3a~118,x.l.11-v~or.p11Tufx_~w : - ABr 

AEZH8IKAMN!OilPl:Tl'cJJX : - "Ar.or.v-ri in, Tptci.3,or., r.l.~v 

-roü r.pw-rou, x.or.l TOÜ TtÀaUTOt{ou, wv TO 11-i.v TtTpi3,ov, TO 3à r.av-:ci.-

3,ov: -

Omnes sunt terniones, Exceptis primo quaternione, et ultimo 
quinternione. Venetiis in Aedibus Stephani Sahiensis lmpensis 

t. ~ff0xai>.11,j,1ç ffj; Ô11:Ep!Xyl!Xç Ehowxou, ~'l'IÇ X!X'l'Éll'I) ,ic 'l'OY GÎ!l'l)Y XCII\ EÎIIE 11:&,ç 
xol.ai~OY'l'CIII ot &tJ.œp'l'wÀol. 'Ev ~67lvœ1ç, 1870. - ln-32 de 16 pp. ' 

!, •m.>.'IIYOtJ.Y'ljtJ.fl)Y, p. 650 (c'est-à-dire dans le n• 11 de ce Recueil, n• dont quelquell 
exemplaires seulement ont été di§lribués et qui manque dans la plupart des collections). 

3. Voy. L,.■1111:111,, Cotai., t. I, p. 161. 
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Yero Diii Damiani de Santa Maria et Diii Hieronymi Gcraldi socii. 
}lensis Junii. MDXXXVIII. 

ln-folio de 282 ff. non chiffrés, divisés en ,16 cahiers de 6 ff. chacun, 
sauf le premier, qui en a 8, et le dernier, qui. en a tO. Le dernier f. est 
entièrement blanc. Pages à deux colonnes; 4t lignes à la colonne pleine. 
Impression rouge et noire. 

Bibliothèffue royale de Munich, Liturg. ,IOf, fol. 

OCTOBRE 1558 

97. II \P_\l\.\HTlldJ: -

[Au r- dur. 231.] 'H TWV TE't'pat3€wv X.atTot TŒ.~W œx.oÀou8€œ : - at ~ 

y3,~-ri8,x.Àl'-v~o-;rpaTucp:;dw ABrAE: - 'Â.natvTi ,la~ ~E't'paé3,œ. 
Omncs quaterniones. Vcnetiis per Stephanum Sabicnscm, 
Sumptu domino Hieronymo Giraldo de Marcndelli, & domino Da
miano de santa Maria da Spici, socii in solidum. MDXXXVIll men
sis Octobris. 

ln-folio de 252 ff. non chiffrés, divisés en 29 cahiers de 8 ff. chacun. 
Pages à deux colonnes; 4f. lignes à la colonne pleine. Le f. 252 est entiè
rement blanc. Impression rouge et noire. 

· Bibliothèque royale de Munich, Liturg. 526, fol. 

1559 

98. rœ3aépou Aux.ou K~~Àou,;o,j;, .. 3,-fir,ia,; wpatlœ. 

[Au ,,,,,o du dernier(.] Per Stephano da Sabio a instantia di M. Da
miano di santa Maria. MDXXXIX. 

Petit in-,I• de 8 ff. non chiffrés, formant un seul cahier signé 11. Le 
titre ci-dessus se trouve en tête du premier f. recto. 54 lignes à la p1orre 
pleine. 

Cette H"toire de l'Ane, du Loup et du Renard est un remaniement en 
vers politiques rimés d'un texte plus ancien en vers blancs, qui n'a été 

-
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publié pour la première fois qu'en i874, par W. Wagner•, d'après le 
manuscrit 244 theol. de la Bibliothèque impé1·iale de Vienne, où il se 
trouve sous le titre quelque peu irrévérencieux de l:uvcz;ip1ov -roo -r1µ,iµivou 

yœôipou. L'édition de i559, ici décrite, est probablement la première et 
dillëre sensiblement, au point de vue du style, des réimpressions moder
nes, toutes retouchées avec maladresse. 

Bibliothèque Amb1·osienne, dans un Recueil factice coté : Y 89, p. sup. 
Bibliothèque royale de Munich, A. Gr. b. 47,' 4°. 

i:J:59 

99. - : 1 E: p O N E: y Arr E: " 1 0 N 

[Au f. 169 r".J REGISTRVM. œ6,aat1181~')..v.ve0r.pa-ruip. Omnes sunl 
quaterniones prreter d quinterniones & vltimum ternionem. Ve-. 
neliis per Stephanum Sabieii. sumptu vero Diii Uieronymi Giraldi 
de Marendellis Vicentini, & Diïi Damiani de sancta Maria MDXXXIX. 
[Ici la marque de l'imprimeur avec les mots CTE<l>ANOC à gauche 
et CABIOC à droite.] Non sine priuilegio, multaque pecuniaria, 
& excommunicationis pœna, prout in multis nostris Priuilegiis 
continetur. 

ln-folio de i7f) ff. non chifTt-és, divisés en 21 cahiers de 8 ff. chacun, 
sauf le premier et le deuxième qui en ont iO chacun, et le dernier qui n'en 
a que 6. Signatures «-f. Le dernier f. est entièrement blanc, ainsi que le 
verso des ff. t, ·168 et i69. Pages à deux colonnes et 51 lignes à la co
lonne pleine. Impression 1·ouge et noire. 

Bibliothèque royale de Munich, Liturg. i06, fol. 

100 .. 

[ 1539) 

BATPAXOMTOMAXIA. 

Petit in-4° de 8 ff. non chiffrés, formant un seul cahier signé «. Marque 
tl'Au~ré Counadis sur le titre. 54 lignes à la page. pleine. Au f. 8 verso, 

t. Pages U2-123 de ses Carmina grœca medii œt1i (Leipzig, Teubner, 187'; in-8•). 
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le mot TEAO.t. De tous les ouvrages dont se compose le prec1eux recueil 
factice de la Bibliothèque royale de Munich, la Batrachomyomachie est le 
seul qui ne porte pas de date. C'est par :1pproximation que nous lui attri
buons celle de 1559. 

Cette traduction en grec vulgaire de la Batracho,nyomachie a pour au
teur fü11Érams ZÉNos, de Zante, comme nous l'apprend le Dialogue suivant, 
qui se trouve au verso du titre : 

Bl~ÀLO. 

«l>LÀO. 

BL;ÀLO. 

4>L\OMA0H~ KAI DIB,\IOilü.\Hl":. 

Eh:€; [1-0'J -rrw; TO ÀÉj'O'J'iL • "C"L -:wp:x 3Èv i3ui~w, 
ÈJ_w 3o•JÀU~ 11r.ou3:ximx:11, 3èv i;rfaw v~ 3Loc~i~w. 

'üp:r,po•J TO~ ,;o~wTOCTO'J 8:xTp:xz.o:J.•Jo:i.:xx_(:x. 

ài'V x.i11-vu TOÏÏ-:o )'LOCT i:û, ;;TL 11.LÀEî ~:x0Et:x. 

MiÀÀOY [J-LÀEÎ i-rrÀouau-::x, )'L:X":L iji.,-::xyÀwr.C~. 

, w , , • ' w ' ' 1 , X.XL E7::XpE !'-0'J ~L; :X'J":0 EL TL Elf'J upLIJT,; • 
..... ' • - ' • - "1.-. • , :XAA':I.. lTO!J"C"O 17 ,pwTt1.1, r.ocpOCX.'Z.AW GE, 7:E -:o, 

TL; ,i.; T"fJY pi:i-:x TùJ~:XÀE ~od (J.ETOC)'ÀWTTLGÉ TO; 

BL;ÀLO. !E•;pu; TOY x.ocl jlwpi~u; TOY, ~LÀo; 1101J ÉYOCL X.EîYo;, 
w • • ' • ll • ~ -EY:XL ':1..7:0 TrJY Z:XX.'J'V<IOV 4°1):J."tlTpLO; u Z"tJVO;. 

Fort remarquable par sa fidélité et son· st~·le naturel, rette version en 
\"Crs politiques se recommande encore par la pureté, la gràce et l'harmo-
11ie de la langue dont s'est servi le traducteur. f.'cst -la préserlte édition de 
la Batrachomyomachie que Martin Crusius a reproduite- dans sa Turco
gnccia (pp. 57t cl suiv.), en respectant scrupuleusement les nombreuse~ 
fautes d'orthographe qui la déparent. La traduction de Zénos a été plu
sieurs fois réimprimée, notamment par Lang ( Altdorf, f 707), par llgeu 
(Halle, 1791 ), par Flem'y de Lécluse (Toulouse, 1829), par Mullach (Berlin. 
18::i7), etc., etc. · 

Bibliothèque royale de ~luuich, .\. Gr. L. 47, 4" (seul exemplaire connu). 
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1542-1550 

101. EYI.TA0IOY APXIEUI 
IKOIIOr 0EUAAONIKHI IIAPEKBOAAI EII 

THN OMHPOr IAIAâA KA.I Oâ n: 

l:EIAN META El.IIOPOTA 

Tor KAI IIANr (MIEAI 

MOY IIINAKOI. 

237 

ROM..E Apud Antonium Bladum lmpressorem Cameralem, Cum 
priuilegiis lulii. Ill. Pont. Max. Cresarere Maiestatis, & Christianis-
simi Francorum Regis. M.D.L. · · 

4 volumes in-folio. Le premier volume commence par 6 ff. non chiffrés, 
contenant, outre le titre ci-dèssus : t O un privilège. en latin, accordé par 
Jules III à Benoît Giunta et daté de ·nome, le t 2 mars t550; 2° un privilège 
de Charles-Quint, en latin, également accordé à Benoît Giunta et daté de 
Bruxelles, le t 5 octobre 15.U ; 5° un privilège, ·en français, acco1·dé par 
Henri Il à son cyer & bien aime maütre Nicola, Jlaiorana et daté d'Ea
couen, le xxii jour de Mar, lan mil cinq cen, quarente & huict. Vien
nent ensuite l'épitre dédicatoire de l'éditeur, Nir.olas Maiorana, à Jules Ill, 
deux études sur Homère et sur Eustathe, enfin l'avis aux studieux. Api-ès 
ces 6 ff., on trouve les cinq premiers chants de' l'Iliade, -qui occupent 
620 pages chiffrées. Dans certains exemplaires, ces 6 ff. sont remplacés en · 
tète du premier volume par 2 ff., dont le premier contient le titre tel que 
nous le donnons ci-a.Près pom· le deuxième volume; quant au second f., il 
contient l'avis aux studieux. Dans ce cas, le deuxième volume n'a pas de 
titre, et les 6 fi". se trouvent reportés en tête du quatrième volume, mais 
le sixième est entièrement blanc. Cette disposition est notamment celle du 
magnifique exemplaire de ce livre qui se trouve à notre Bibliothèque natio
nale, api-ès avoir appartenu au célèbre Huet. Comme exécution typogra
phique, le premier volume est de beaucoup supérieur aux suivants, dont 
les marges sont trop étroites. 

ToH DEUXJÈH. Eî.tTA8IOr APXIEill.tKonor 8E.t.tAAONIKHl: IlAPEK

BOAAI EIE THN OMHPor JAi.UA. ROMA.E M.D . .XLII. 
Ce volume comprend les chants 6-24 de l'Iliade. t f. pour le titre, et 

pp. chiffrées 62t à t576. 
TollE TIIOISIÈJIE. Eîl:TA8l0î APXIEilIEKODor DAPEKBOAAI Ell: THN 

OMHPOr 0.1UEEIAN. [Et à la fin.] Impres,um Roma} apud Antonium 
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Bladum As11lanum, & socios, Typis Joannis Honorij Jlanliensi, Salen
lini Bibliothecœ Palatinœ Jnstauratoris. MDXLIX. 

Ce volume renferme l'Odyssée. Pages t377 à t970. Le f. du titre compte 
pour les pages t577-t378. 

TollE QCATRIÈJIE. Ce ,·olume n'a pas de f. de titre. On lit seulement en 
tète de la première colonne du premier f. r': KATAAOfOl: 4ElfMATixo; 

-;,:;,y iY -to!; E,:,,nœ6io'J d; 't'ÏjY 'Oµr.po\l 'D.1i6« xœi 'Otva,mCICY ur.oµvr.µœa1y i11,;1-

r,o;,.ÏY111Y XP'lia,µ111v, tui Mœ-:6œiO<J -to!l .ld~œptj r.œpcx6l'lj6d; xœl a<Jyx19œl1111116ci;. 

Ce volume, contenant l'index, se compose de 204 fT. non chiffrés, di,·i
sés en 34 cahiers de 6 ff. chacun. li est imprimé sur trois colonnes. 

Édition originale. Les exemplaires bien conservés sont d'une très grande 
rareté et se pa!·ent aujourd'hui de 600 à 800 fr. \'end. 640 fr. Larcher; 
20 livres, Hihhert; 53 liv. Grafton; 68 liv. 5 sh. Heath; 52 liv. t0 sh. 
maroquin bleu, non rogné, Williams; el 25 liv. tO sh. très bel exem
plaire, Heher. A la vente de cet amateur, on a vendu i5 liv. un exem
plaire qu'il avait pa!·é 60 liv. vingt ans auparavant. Notre Bibliothèque 
nationale possède un superbe exemplaire de ce livre sur \"ÉLl!I (coté: Vé
lins, Mt). li s'en consene un deuxième à Rome. Le premier volume seul, 
sur VÉLtl'I, fut vendu 5 fü. 5 sh. Askew. 

Bibliothèque nationale de Paris; Y t 64 Réserve. 

102. 

U AOUT 15-63 

Iliv6o; 6otvi-rou, ~wii; 11-i-rot,ov, xotl 

,rpo~ f}y ÏmtJTpOf"rl : -

[Au f. 15 r".] 'EvtTC7l,n 'TTl «7:o ].ÏJ l!''Pl'-î'· fl-TlV' œùyouaTw. ,3'. 
[Au f. 15 v-.] In Vinegia, per M. Damian di sanla Maria, ne l'anno 

del Signorc MDXLill. 

Petit in-4° de t6 ff. non chiffrés (dont le dernier entièrement blanc), en 
un seul cahier signé A. 26 vers à la page pleine. Marque d'André Counadis 
sur le titre. Au f. 2 Yo, il y a un bois représentant la Mort, armée d'une 
faux, d'une épée et d'un arc; elle est debout sur un cercueil rempli d'os
sements, et entouré de femmes éplorées et d'hommes qui semblent vouloir 
reconnaitre les restes qu'ils ont sous les yeux. Au-dessus de ce bois, on lit: 

'Av6p1111101, 1111 0wµitni, bvpoY'tfl 't' 11µ• ix6p6; cr«;, 

-..' "'111lpœ vvu1111œv-to-t1.6h ld11111 •x -to 11h<Jp6 a«;. 

N11!, 'IIIXY'tO'tl 'tpG'IIOY 'tlYci 'x 't0Y x6oµov Yci al; ~yœl111, 
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xii CIÙtoO 11:00 xoltoYtC11 xii CIÙtoi ~1:itoi-uz1 vcit allr; p:ilt,1 • 

oGtwr; y«p h, 11:p6atC1yµC1 XCII 6p1aµàr; Kuplou, 

a1àt niv ,d,:iv71v toO 'A/làtµ 1111i /lolov toO 6'1)plou 1• 

239 

A la fil\, du poème (f. f5 ro), se trouvent les vers suivants, où l'auteur 
donne des instructions pour la gravure de la vignette et indique même 
l'endroit où elle doit être placée_ : 

Tà 11:pG'>tOY fUÀÀOV r.p6a1x1 œypClfOY vàt t' ,,~~ •• 

XCII t«fOY lvCI /lol,pov ''i CIÙtÔ vàt tt,Jy pClf~~ •• 

vàt yiµ'!l atlŒ'tCI œv6pwr.1vC1 XCII yupt,1 vàt adxouv 11:lijOo; 

œv/lp1r;, yuvC1fx1r;, l111t'l)pàt xCII µi 61111,µlvov ~Oor; • 

XCII 6llyo bœv:i &r; adxrtCII 6 X:ipor;, X1) &r; ~Clat«t'!J 

tG>v -:p1G>v loyG>v t« iipµCltCI ix1fvC1 11:00 µllr; at:it11, 

-;à llpi1tCIYOY XCII to a1tC16I, 60;2p1 µi aC1ylnC11r;, 

XTJ 611,11:por; tOII &r; ~YCII XlfCIÀCllç, &r; adxv'.I h1 11:CltlÎ 'tCIIÇ, 

KC1I -roiir; a-rlxoiir; 311:ou•~œvt,1 

yp:i,j,1 b' tÔY X2pov œdvw. 

Les ff. { (Yo) et 2 (r<>) sont occupés par le prologue suivant : 

11. Tor ZHNOr. 

Ilo(11!J,œ ia-rlv Tb l11-r.poa6av x.1• ,~yœl.11-ct 'x. tijv Kopwv11 

àr.r.o TOV r,oüaTOV TOV ao-pov' Tpi;:oua,v 3vo ;:p6vo, 1 ' 

[r.oü] TOV voüv al;:, cppov,11-ov, r.pi~,v "C'E x.ctl 8,wpCct, 

x.ùp 'Iwœwou "C'OÙ rlux.oü, r.6'V!U ,tç àtr.opCct, 

8,ct"C'l l3wx.av "C'O 8ctvux.ov x.ctl x.dvo or.ou ):pwaTU, 
TO ):CÏ>!'-ot r.oü ir.lia&rix.,v, ni; yiiç ~r.oü i;:pC«1l, 

,tç Ï"C'OÇ -rijç 8,oyov,iç 3vo x.œl T.!V"C'ctx.Oa,oc, 

r.p6a6,ç x.ctl X CÀ&ct X. 1 ,rx.oa, t avvot~OV vœ ~Vot& TO!Jot. 

,:' "C'OÜ À~pot~!J, x.ctl 'Iaotœx. ix.d v&.vct, YI ~xii "C'Ou, 

'Ç "C'OÙÇ X.OÀr.ouç TCÎ>V r.por.œTOpWY fÙ tilV otVIXr.ot~C TOU, 

iv X lo,pc; x.œl 3poa,pc; -riii; àtvir.ct~,i; -:or.ci> 

vœ ;:ctCpa"C'ot&, v' Jr.yiilltTct& ;:wpli; x.àr.viva.v x.6r.o 

t. Dans ces vers, comme dans ceu:i: qui 90nt reproduits plllll loin, nous avons corrigé les 
nombreuses fautes d'orthographe ou d'impression qui faussent le rythme et rendent parfois 
l'original difficile à comprendre. 

li. Cet hémistiche, qui est en harmonie avec la date de t52', l- laquelle parut la pre
mière édition, ne concorde plWI avce la date de celle-ci. 
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n?o, TO -::otpov ~O•JÀ1)8-,ix.ot 3,œ vœ TO TUr.waw, 

x.~i. vœ TO -~XÀCJ> ti.; ŒfJ.~V X.oti. vat TO TtÀuwaw. 

Kotl Ô'iO, T1 b.vœy,vwax.t':'l x.od aeî; ,;o;_j TO ~'tl'(iirTtV' 

vœ d.; ~O'tl&ii~ O 6eo;, tJ,i r.o8ov TO 3'tl'(iGTtV • 

Hl TÔ avx_wp,o 7:XVTO"t'l r.oaw; vœ fL'1l3Èv ltC•,hi, 
' ' 1c ' 6 ' i • ... ,.,. T'rlV "J.otp,v TO'J u r.otV'X.'(ot o; Vot fi ; ot-.OX.otA'J'f~, 

X.otl VŒ rsi; 3w~ 0 8eo; TO EL T, r.&61JfLiTt, 

X.oti. ai; x.otl TwV r.ott_3Cwv ~ot; x.oti. Ôaov; œyœr.iTE, 

x.' ,i.; TOV X.ottpôv ~çx.pCrrtw; vœ rsi; i~otr.on•Cl~ 

x.oti. TOV r.otpi3urrov T?'Jq>wv, aœv i3tx.oC T01J q>Clo,. 
& \ \ '8 ... . ' . . • 'IL. atot Vot fL1 l':'l ,.o,r.ov ; T, TOr.ov ETUT.Cl>IITj 1 

,;ovo; ul 3t~,OT'1lT,, x.otl r.oio; Tà ŒY0tlw81), 

AYll'-1lTp,o; X.otT0 ovo11-œ, Z-;jvoç 'Tà É'lnYOfLt, 

iTOm i-rvr.wfhix., !'-i ~" 3,x.ii fLOu yvwfL-ri • 

rpottX.WY ùr.ip'/._CI> y,v,œ, Zotx.w8o•J r.0tTp,wT'1l;, 
' ' B ' ' ' ' .!!: 6 ~ 1c-.' Ç T'tjV tYtT,otY l)'l'IITOY, TO ri.V o; T'rlÇ UAQT'1l;. 

Ao~XIJCJ>fLlY o'w Œ'l.lltYTt; 011-ox.pot-:-ov Tpti3,, 

011-0-r,fLOY, 01403o~ov, 01406povov fLOvi3,, 

Ilatnpot liyw Hi. l'lôv x.otl Ilv,ufLatT, «yC<i>, 

~ 14Cotv ~ota,ltCœv Tt x.oti. ,;œnox.pœ-fuptîo 

œi.viawfL'Y, ù14viiaw14tv x.œl 4ilw11-tv x.otvovœ; 

àr.'5x.vw; VVY Tl x.otl œd x.oti. ti.; r.iv-rœ; TOÙ!j œi.wvot;. 

. Cf'Pl'-î' 14-rivl œùyou~<i> l. . 
Ce prologue nous apprend que l'auteur du DiYOoc lhxvrh·011 s'appelait 

Jusn:, FILS DK JEAN GLYcos, avait vu le jour à Coron et était décédé en f522, 
deux ans avant que parût la première édition de son joli poème (voy. 
n° 69). 

I.e poème proprement dit commence au f. 3 recto par ces quatre vers. 
Elc niv &pxiiv 't'O auv't'«yµrz lvrz1 a&ri vri r.1v800a1 

yuvrztxcc 't'oli; ixriarza1v. '; 't'o µiaov 1:00 't'1 &xoÜ"'.J 

8i>.11 YOiaO",J rij; l;111ij; 't'O µrÎ't'CXIOY • 1t11l d>.o; 

ifftO"t'pocpia cpo; 't'OY 610v, 1t11l fflZVl't'IZI 't'O µiloc. 

Bibliothèque royale de Munich, A. Gr. b. -67, 4°. 
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1:,411 

AICnnov MYC:>01. 

2ftl 

[ Au ,. de l'avant-del'Dier f.] TÉÀOÇ Tiiiv TOÎÎ. œl.tJwr.O•J 11-u8wv. ûr.à AN. 
Nor. KEP. tf'P!LY. - In Vinegia per Giouanni Antonio & Pietro 
fratelli di Nicolini da Sabio. Ad inslantia di ~I. Damian di santa 
maria. Nel MDXLlll. 

Petit in-4° de 32 fî. non chiffrés, dont le dernier entièrement blanc, 
divisés en 4 cahiers de 8 ff. chacun, signés A, B, Cr, D4. 29 lignes à la 
·page pleine. Marque d'André Counadis sur le titre. Les feuillets t (\"") et 2 
(r" et v•) sont occupés par le D!viz; "tiilv µû6wv "toO r.œpov"tot; p,6>.1011, disposé 
sur deux colonnes. Le texte des fables commence ainsi (t 3 r") : 

'Apx-ii 'tiÏIY µû6wv 't"OO 11law11:011. 
'Anbt; xizi dr:>.01111:oû. 

Cet ouvrage est une version en grec vulgaire de cent cinquante fables 
ésopiques de la Collection de Planude; mais le traducteur s'est servi d'un 
manusctjt différent de ceux qu'on avait suivis jusqu'alors. On peut aisé
ment compléter les nom, prénom et ethnique de l'auteur de cette traduc
tion. li faut certainement lire : <id AN(apov!xo11] Nor[ x!o11] KEP( x11pœlo11]. 

Bibliothèque royale de Munich, A. Gr. b. 47. 

ANDRmuc Nucms ou NuNrms 1 était originaire de Corfou. Après la con
quête de son île natale par les Turcs, en {537, il alla chercher asile à Ve
nise, où il exerça pour vivre le métier de calligraphe. La Bibliothèque de 
l'Escurial possède quatre manuscrits exécutés par lui pour Diego Hurtado 
de Mendoza, alors ambassadeur de Charles-Quint à Venise•. Le plus ancien 

1. Ainsi que nous avoos déjà eu l"occasion de le faire observer, les Grecs de celte époque, 
semblables en cela à ceux d'aujourd'hui, aimaient à modifier leur nom i11:\ 't"O !>.l'llv,xwnpov. 
l,e personnage qui fait l'objet de la présente notice donna lui ausi;i dans celle innocente 
manie, car il orthographie son nom au moins de trois façons différentes : 1• Noûv-;~10; 
(dans la souscription de l'E1corial1m1ia '1'-1-U, daté des 24 novembre et 9 décembre 1541); 
~ Noûxx,oc (dans la souscriptioo de l' Eacorialenai.8 '1'-11-4, daté du 22 avril 1M2; et 
dans celle de l'Eacorialeruia 0-1-IO, daté du 12 mars 1543); 5• No..lxioi; (dans les 'A11:o
ll'll11-lœ, el dans la souscription de l'E1corialen1ia 4>-1-2, daté du 6 février 15-111). Le nom 
véritable est certainement NoûY"tC1oc, lequel n'est autre chose que l'italien Nun;io (messa
ger), comme le prouverait au besoin la traduction latine Nuntiu,, qui figure ,Jans la sou
aeription du n• 80 (voy. ci-dessus). Il n'ipargna même pas son prénom 'Aviiplm)!oc, qur 
nous trouvons, dans les 'A11:oil'llµlœ1, transformé l'D N ixœvllpot;. 

2. La cote de ces quatre maouscrits est tlonnéc dans la note précédente. On en trouvera 
la description dans ■JLLBR, Catalogu1J de, msa. g,-u:11 de fEacurial (l'aris, 18'8, in-4•J, 
respectivement \IUJ: pp. HO, 116, 150 cl 461. 

IIILIOOR.t.PBIE BELÛKIQVI. 10 



BIBLIOGRAPHIE HELLÉNIQUE. 

de ces manusr.rits porte la double date des 24 novembre et 9 décembre 
t541, et le plus récent celle du t2 mars t545. Les souscriptions que 
Nucius a mises à la fin de ses copies sont fort intéressantes; en voici une 
à titre de curiosité 1 : 

Til µtv r.izpov p1&Àfov 1dp11; 1i).r,,;:1v -r.l;l'l ai,y Or<i) ÔIIZ avvôpoµfji; xizl •e6llov toO 

'l:IZ>t1Zpla-rov cp1Àoµ11600i; 't"& X2Î ,..:.yrv,ad-rou IXYÔP?• xvpiov .11iyov i1e olxlœi; téilY 

llhMx111v i;_ 'lar.izviiz;, -rizvOv r.p2a6rv'l'oO to'.l iûizµr.po'l'IX'l'OV xizl TIZÀ'IJYOtlX'l'OV xœi 

,;:1).r.;i:pia-rov &yiov 11v02v,oi; f.µéilv Hl p11a1Àib>,, xvp!ov xvpiov KizpoÀov Uiµr.'l'OV, 

aii-roxp:hopo; Kaiaizpoi; A..:.yova'l'ov. Mrnyp:icpl') /là i.r.o 'Av6povixov Novxxiov, Kcp

xvpaiov, 'l'OO, µnii ,-iiv r.vpr.6).r,a1v xad >.11,;:vpay111yiav 'l'fj; iav'l'oO r.npllloi; i.11:0 'l'&Y 

iia1&éi1v, 'Evniiia1 /l1upi6ov'l'oi; xai r.1vil av~éilv'l'Ot;, iv h:11 "cpµll', µ'ljvÎ &r.p1Àltf> xll'. 

Malgré la découverte de l'imprimerie, le métier de copiste était encore 
fort commun au milieu du seizième siècle, mais il faut croire qu'il était 
peu lucratif, puisque presque tous les Grecs qui ont exécuté des manu
scrits, postérieurement à la prise de Constantinople par Mahomet li, se 
plaignent de la pauvreté dans laquelle ils sont plongés. Comme on vient de 
le voir, Andronic Nucius ne faisait pas exception à la règle. Il végétait 
misérablement à Venise, lorsque, en 1545, l'année même où il publia son 
Rituel (voy. n° tU). il s'attacha à la personne de Gerard Veltwick de Ra
venstein, qui, chargé par Charles-Quint· d'aller négocier uné trève avec 
Soliman, se trouvait tle passage à Venise. Il est fort probable que Nucius 
fut recommandé à Gerard Veltwick par Hurtado de Mendoza. Il suivit donc 
l'habile diplomate à Constantinople et revint a,·ec lui à Venise; Veltwick 
allait rendre compte de sa mission à !'Empereur, qui résidait alors dans 
les Pays-Bas : ils trarnrsèrent l'Allemagne de part en part et se ren
dirent à Bruxelles. Quelque temps après, Veltwick, toujours accompagné 
de Nucius, partit pour l'Angleterre, chargé d'une autre mission. Au relQur, 
ils curent occasion de visiter la France du norrl au sud, et l'Italie, depuis 
les Alpes jusqu'à Rome. Ce sont les impressions que Nucius anit rappor
tées de ces diverses pérégrinations qui sont racontées dans ses trois livres 
de Voyage, ou 'Ar.olll')µl111. Il ne commence son récit qu'après l'expédition 
à Constantinople, écrivant, dit-il, pour les Grecs qui connaissent fort bien, 
sans qu'on les leur décrive, les pays orientaux. 

« Son style clair, mais très incori-ect, tout mêlé d'atticismes, de mots 
poétiques et de tournures visiblement italiennes ou franr,aises, nous le si
gnale comme un Hellène fort au courant des alîaires el des langues de 
l'Europe latine'. n 

On connait actuellement trois manuscrits, dont aucun n'est complet, 

t. C'Psl rPII~ de I' E•corialen•i•, T-11-4. 
2. É. EGGER, l.'llellé11iame e11 Franco (Paris, 1809, io-8•), l. 1, p. U9. 
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des 'Aicoô'llµlcu de Nucius. L'un se trouve à la Bodléienne d'Oxford, el 
comprend les deux premiers livres, le second inachevé : ce second livre 
renferme le récit du. voyage en Angleterre, el il a été publié en original, 
avec une traduction anglaise, par J.-A. Cramer 1, du moins jusqu'à l'endroit 
où s'arrète l'Oxoniensis. Un exemplaire complet des deux premiers livres 
est conservé à l'Escurial, sons la notation '1'-IV-16. Enfin, un Medio
lanensis commence vers le milieu du second livre (un certain nombre 
de pages avant l'endroit où s'interrompt l'Oxonie1uis) et nous présente 
seul le texte du troisième livre : encore n'est-il pas complet à la fin. Ni 
l'Escorialensis, ni le Mediolanensis ne sont autographes; il est cxtrèmement 
peu probable que l'O:coniensis le soit. On relève dans les Voynges quelques 
rares détails autobiographiques'. Les 'Aic,;ô'llµfott ressemblent assez an carnet 
de voyage d'un touriste : le carnet n'est pas toujou,s dépourvu d'intérêP. 

Nous recommandons à l'attention d'un futur éditeur des Voyages 
quelques pages cle r.et ouvrage, qui se trouvent aux If. 102 et suivants clu 
Taurinensis grec LXIV. c. m. 7. 

André Moustoxydis a inséré dans la Pandore (t. VII. p. 2t 7) une notice 
sur Nucius, où l'on trouve des extraits inédits des 'A1eoô"1111!an ~. Michel 
Moustoxydis a publié, en 1865,. à Corfou, les chapitres 78-83 du troisième 
livre des Voyages•. Enfin, F. Eyssenhardt, professeur au Johanneum 
de Hambourg, a publié quelques fragments du même ouvrage, notamment 
les chapitres 94-99, qui étaient inédils 8 • Mentionnons, pour mémoire 
seulement, un article de P. Chiotis dans la Pandore _(t. XII, p. UO). 

Nous manquons de détails sur les dernières années d'Andronic Nucius. 

t. The ,eeond book of the Travel& of Ntcuo&a Nucrns, of Corcyra. Edited (rom 
the original greek nu., l'tc., by the rev. J. A. Cramer. London, 18-'1; in-4°. 

2. To you is due whatever mcrit it may possess; nnd your kindness will supply wbat
cvcr defects may h&"l"e heen caused hy various circumslanccs, whether of fatigue or succes
sive misfortuncs, and that ·violent love which more especially rules and controls me. Love, 
ala11 / for that ~ucu, al u,hoae 1·ecollectio11 atone my heart i11 torn and en/famed. But 
do thon pardon me, most sage friend, ir I utter this to you in an unguarded manner, for 
this has been the cause of all my misfortunes (Cramer, lntroductio11, p. nt). Ce passage 
se trouve dans les dernières lignes du premier livre. 

5. Cet alinéa est presque textuellement emprunté à l'excellent livre de CH.lllLES Gn,wx, 
E1111ai sur le, origine& du fond, grec de l'E,curial (Paris, 1880; in-8•), pp. 191-192. 

4. Il parut de cette notice une traduction française (?) exécrable dans le Spectat•r de 
fOrient (Athènl'll, 1856; in-8•), 1. 1, pp. 121-139 et 153-160. 

5. TG>11 'A1tOQ'111'-lb>'I 'Avapovixou 'tOV No'Jx!ou, Ktpxupotlou, xtqimÀotlot 0"11'-1ty' 'tOV 
).Ôyou"y', 1tEptfl(Oll'tot "0)11 Èe10"'top-r,,;111 'tl)C iv ln, 1537 m,>.,opxlotc 'tl); K,pxupotc, 1/VII 
1tpG>-:011 lx606f•1<tot le œvnypclqiou 'tTIC àtµl;po,;1ot11T1C fi16>.106fix'll; (Kw~. D 72. Tnp. 0'. 
qiu>..- 8 - Tnp. IA'. qiv>.. 5.). 'El/ Ktpx•5p~- 1865. ln-8• de 16 pages. Cette brochure est 
devenue fort rare. 

6. NtcAlmRI Nocu fragmcnlum Franci~us Eyssenhardt ex codice Ambrosiano exscri(ISil. 
Hamburg, Nolte, 1882. ln-4• de 12 pp. 
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104. ATTOKOTTOC. 

f.fo vmo du dl'n1ier /.] In Vinegia, per M. Damian di Santn Maria, 
ne l'anno del Signore MDXLIII. 

ln-4• de 8 IT. non chillh\s. Sur le titre, le même bois (JUe dans l'édition 
tic l5:'i4 (rny. n° !JO) el au-dessous la marque d'André Counadis. Modifica
tions peu nombrcusrs dans le texte; la plus considérable est peut-être la 
~ubstitution de xp~:;ouaiv :1 xoupipou111v, f. 8 verso (vers 547). 

Bililiothi-que Ambrosienne (dans un Recueil factice coté: Y 89, p. sup.). 

Il parait certain que BERGADIS, auteur du présent poème, était originain• 
dr Hhéthymno, en Crète. En efTet, on trouve dans la cl>1Àovuxiœ -roo Xà:vôœxo; 

xœl -roo 'PeOéµvou, du poète Marinos Z:mès Bounialis 1, une énumération des 
principales familles crétoises, parmi lrsquelles figure celle des Bergadis. 
~ous reproduisons intégralement cc passage, auquel nous aurons ailleurs 
occasion de nous r1•férer. C'est la Yille de Hhéthymno qui parle : 

T:;,i Kpr,,T,; 'tf hœ,6µ1toÀ1; xœpi;ul:v iµ!vœ H111, 

y!2,l xw11ûv'1'l e~piaxo1.L011 el; -roO v7j11100 -rr,v µÉa'l'l, 

Oi(I '; 't1j !lÉ117j 7; ,œ ~~uvi, <XJJ.!.l1j 7; 'tb 1tep1y1à:À1, 

Y.1j 01701 x01l ii, µl: X'l1-ri:;œ111 x2piv 'x01111 µEyŒÀ'l'l" 

x-i] elx01 yevuœl; ,r,; füve-.1:i; Uu, x-i] 01v-r01l; µ' wp1:;œv, 

ul 11Th2v µi.œ Hyou µou 1rivT01· x01! µ' ia-roi.1:;01v • 

)Jr.2p•i-r:;01, l:eµl'tho>.01, y1œ ,:;oi K01Hépyouç H111, 

Kopv&po1 x01l Il0Hv1"le;, Moh:;01, M01voH1101, 

x01i M1ttpy01',jj/;E; i;101, Mr.o>.&vo1, Kov-r01pr,vo1, . 

1100 ôtixvw r.fo; ,:;' à:v&Opt401 xœi 't1jY -r1µ' elx01v xervo1, 

ul à:x61•'1'l ii:vi';pœ; µe-rœ µè: elx01v xœl µ' hp01-ro01101v • 

-r:;t, KpiiT'l'l, Tà:F:f.OY'tor.oui.01 or.oO µ' ixugepvo01101v • 

J'p1µ1tiH01, l:01ïvht'l'li;e;, T2x16-r:;,,, x01i T01-ro>.01, 

Aii11'l'l/;e;, lh11xo .. 6r.i:rJi.o,, T~&v'l'll;e; x01l K2v16Ho1, 

1. Celle 1,;,·.,.,. ,fo ,·rrs ~c trourn imprim,:e it la suite (pp. 430 cl suiv.) de la 6.1-,.rri.,.,, 
~,ix •nixwv 'tOV lmov ,tQÀ!µQ\I -rr,v Èv ~ vf.ati> Kpf.'t"!l yEvop.i!vo\l (1645-1669] ... 
1t:xpix M2p1vw T~ivE -rov l!yr,µÉvou M1touv10tÀ'Ïj -roO 'PtO•,µvo,fou Èx Kp-,.-rr,;. Venisr.. 
llil<t; in-X•. - I:cxcmplairc de cc rarissime 011.-rage que j'ai eu sous les yeux apparlicnl 
it 1. le 11ri11cc G- Maurocordalo. Il serait à 811t1hailcr qu'on donuàt une édition no1n·cl111 
d,• relie conscicucicuse rel a lion ile la guerre de· Candie, écrite par un tl:moin oculair,•; 
on y lrouw 11,•s ,1i:1ails qn"nn 1"111•r1·hl'rail .-ainement nilleur!'. 
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rpi-ro1, ~ovpÀœvo1, .toiplClYOI, 'AXlÂ'llill,, Tœp-rovo,, 

xœl Mo-rt1YTyo1, Kœ-r1pol, B1axo-ro1, Tœfhpovo1, 

.tovpy1llil1,, T11µ1nœtiv-rt'IJ61,, Il1pxoll'ro1, T1191pœpo1, 

Bœpollxo1 XCII B1pyl-rt"11il1,, Aœµdp601, Ilœ-r1lœpo1 (p. 44:i). 

1s,3 

Aoro1 AIAAKTIKOI 

Tor DATPOl DPOl 
Tàv utov: -

[Au(. t3 r.] ln Vinegia, per M. Damian di santa Maria, ne l'anno 
del Signore. MDXLIII. 

Petit ilf-4° de U ff. non chiffrés (dont le dernier entièrement blanc), en 
un seul cahier s~gné A, Sur le titre, les mots 'Avilpiov Kovv<:iilov, placés au
dessous de sa marque. 34 vers à la page pleine. Le titre est encadré d'un 
bois assez grossier, dont la partie inférieure représente différentes scènes 
d'école primaire, notamment le maitre fouettant sur le derrière un de ses 
élèves. Au f. t3 verso, on lit les vers suivants : 

.t-rlxo1 -rptClXOOIOI iv1vijnœ -rp,rc IÎYCll i1tll yp11µµivo1 I, 

ôlo1 1îv111 Uyo1 il11!11x-r1xol 611:oll 1Îv111 i1tll ~11).µivo1. 

Kœl x1rvo, boll -r&x11µ1 'c -r71v B1v1-r11i: -r1µiJ6'11, 

-riz yov1xœ -rov Uyova1 'c "r71Y Zcixvv6o y1vviJ6'11 • 

~y et1vt11 lv11 a-r!xov cipx101 wc 'tOÙC USooµ'IJY'tll'llivn ', 

YIZ flp~c -rh 11:ii>c -rhv xpœtoua, XCII 'tb>YOµœ TOU 1CWYIII . 

-rh 1tpii>-rov yp<:iµµœ 11C111pv1 e1: 1tlla11 lv11v a-rlxov, 

toll-ro lloud-ro x1161vhc ill:v ~<:ivt11 de -rhv 1,ixov. 

Avant de chercher le nom du poète d'après les indications fournies par 
les vers que nous venons de citer, il n'est pas inutile de rappeler que les 
versificateurs de cette époque ont l'habitude de ne compter un distique 
rimé que pour un seul vers. Ainsi les 394 vers des Aoyo, ll1ilœx-r1xol forment 
en réalité un total de 788. Conséquemment, c'est au vers t 23, et non au 
vers 62, qu'il faut nous reporter. Le vers t23 commence par xœ, qui est 
une faute d'impi·ession pour l,lli; or, en prenant les lettres initiales des vers 

1. C'est une erreur; il faut lire 39, (distiques= 71111 ver•). 
2. Autre erreur; lisez 62 et 76 (distiques). 
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portant les n°• 125, 125, t27, 129, t5t, 135, t55, 157, 159, Ut, t.ti, 
145, U7, t49, t5t, on oLtient MAPKOt 4Ecl>APAN.\t (voy. les fT. signés 
A5 verso et A4 recto). 

MARC OÉPHARANAS, qui a aussi versifié une Histoire de Suzanne, a, dans 
cet opuscule, usé du même procédé pour se faire connaître, avec celte lé
gère différence toutefois que les lettres initiales qui composent ses nom et 
prénom se trouvent au commencement du poème. Voici comment il ter
mine son récit : 

Kcxi xervo; 61toO -:h:zµt fou 1t~O 'tOV yuptvyu,, 

ti, 't!X 'ltE~:XÎ.ClUZ -rij, àpxt., ClV't'l\vovt vàt tGP'l'l•· 

J"ai donné une nouvelle édition de l'Histoire de Su:anne dans le tome 
premier de ma Bibliothèque grecque vulgaire (pp. 269-280). Quant aux 
Aoyo1 ô1ôcxu1xoi, ce petit poème offre plus d'un trait de ressemblance avec 
le Spanéas cl les 'Epµ-iivtrcx1 d'Étienne Sachlikis; dénué de valeur poétique, 
il est pourtant fort intéressant au point de vue de la langue. 

Bibliothèque Ambrosicnnc(clans un Recueil factice coté: Y, 8!) p. sup.). 
BiLliothèquc rople de Alunich, A. Gr. h. 47. 

106. •1,rrop(ix -:-où pÈ rii; ,;x.ih·t,ixç. Venetiis. 1543. 

Cette édition de l'Histoire du roi d'tcoMe ne m'est connue que par le 
Catalogue de la Bihliothèque d'Augsbourg de Ehinger1 (p. 129). Ce livre 
a disparu de la Bibliothèque d'Augsbourg. 

107. 

':! JUVIEI\ 15.U 

nAOY'TAPXOT «l>IA0>:011>01° 

'lt'IXi3ixywyk 

[Au r. u v•.] 'E~'J'lt'lo6'1) ELÇ 'n)V ~EVETLIXV iv OLltLIX ~1Xp6,;ÀojLIXLO\J TOÙ 

itixU,ypiqio•J. ~({)!'-~'. jL"lVÔç LQtvouixpiou ~'. 

1. Catal"l(us Bihliolhecœ nmplissimœ Rcipul,li,·œ Augustana>, rie. A149u8l,t: Yi11dt!lico-
1·u111, J6j3, in-folio. 
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ln-,lo de U feuillets non chiffrés 1, signés 11, ~. y, a, ,;', ,;', t. Le litre 
ci-dessus se trouve en tête du f. 2 I"'. Le premier f. est occupé (r0 el ,·0 ) par 
la curieuse épitre de Nicolas Sophianos à Denys, évêque de Mylopotamos. 

Bibliothèque Bodléienne, S 241 Theol. 8°. Seul exemplaire connu. 

J'ai donné une édition nouvelle de cette traduction du Uepi 1t11!owv ¼ywyl\;, 

à la suite de la Grammaire grecque vulgaire du même Sophianos 1• C'est 
d'après une photographie de r,e précieux petit livre, exécutée pour nous à 
Oxford, que nous reproduisons ici le texte de l'épître dédicatoire. 

TQ 8EO~IAE:ETATQ KAI :EEBA:EMl!lTATQ ETTI:EKOIIQ 
Ml'AOIIOTAMffr KAI XEPPONH:EOl' Kl'PIQ AIONl":EIQ NIKOAAO:E 

0 :EO~IANO:E XAIPEIN. 

BÀÉ1.ovTor.ç 1 8EotpLÀiaT0tTE 3iimo-ra., o-rL, 3L~ niv fLOtx.patv x.or.l 1.Lx.po

Ti'MlV 3ouÀoovv11v 1 -ro "1i[J.ÉTEpov yivoç É~i..EGE x.or.l. où3è x.i.v à.v0t~fLi

T0tL niv 1.pox.o~v ôr.oij Eix_ixv ol 1.poyovoL fLIXÇ, p.È ô1.o{or.v a.qi11,;ixv Er.; 

OÀ"tlV niv ol.x.oup.iv"flV À0tp.7rpatv x.ixl. à.8ivlXTOV 3o~OtV 1 1}0iÀ"flt;!X 7'0ÀÀix.L; 

1.Epl TOUTO\J V~ G\JfL~01JÀE1J8w x.or.l. v;. X.OLVOÀOj1llJW TO 1.piyfLOt fLÈ OIJQ•J; 

GO!pOÙç x.0tl. '1.E'I.IXL3EufLivoui; x.ixl. X.atT~ à.).f,8uor.v ivyEvE!; x.or.l. ÀE(~or.vor. 

T1)Ç à.8ÀC0tç x.or.l. 3uaTUx_oiji; à.px_0tC0ti; 'EUi3o; • Àiyw Tov iv3o~6-ror.Tov 

lC.IXI. 3ox_Etov ":'CÏIV à.pETWV ÀVTWVLOV TOV Kor.ÀÀLÉPY"fl", o-;;ou ELÇ fLOVOV 

à.1.ox.pix-rEî -.à à.~(w11-or. Twv '1l!J.L0iwv Éx.E{vwv '1lpwwv x.0tl. '1l ÀIXfL7rp6-

'MlÇ T1)V lÀÀ"flVLlf.~Ç Evym(or.; • x.or.l fLÈ TOV ipLIJTOV X.IXL 3oX.LfJ.WTOt

TOV LOtTpàv x.or.l. OVTWÇ a.nov 'Ir.r.ox.pi'MlV ., Ay"(EÀOV TOV cJlopT{IXV • 

X.Ott fLÈ TOV 1.Ep(tp"fl!'-OV lf.lXL ÀO"(LWTIXTOV 'AVTWVLOV "Er.ixpx_ov, TOV 3"fl:J.o

lJLOV 3L3iax.ixÀov T1li; ÀIX!'-1.POTi'MlÇ r.oÀtwç TCÏIV BEVETLWV • fLÈ TOV X.OtÀOV 

x.or.l. GIJVETWTOtTOV Kwva-r0tvTîvov Tov PiÀÀ"tlv, x.or.l. TO iiv8oi; T1)Ç. x.or.Ào

x.i.yix6(ix; Mor.T8(ixv TOV "A~Ot?LV • l'-È TQV 11-iyor.v lf.OtL t;Ep.vàv rEwpyv.>v TOV 

t. Ne connaissant cc livre que par une phologr,1phic, nous ne pouvons garantir que son 
format soit bien l'in-4•. Cependant, à eu juger par la dimension dl's éprcu,·cs pholugra
pbiques, qui reproduisent la grandeur réelle de l'ori!(iual, nous croyons être dans le Vl"di. 
Cet ouvrage est porté comme iu-8• au catalogue de la Borlléirnnc, mais cela oc prouve 
rien, car il est relié avec d'autres piècl's dont nous avuus pu constater le format in-.&•, par 
e.,:cmple le n• 108. 

2. Voy. ma Collection de mo,mment• pour aervir il l'ltude de la langue néo-ht!lli
nique (nouvelle série), n• ~- Paris, 187"; iu-8•. 
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KopCvOLov • :,,.È -rov 11oqiov 'Epf1-r53wpov ~v Zor.x.wO-r,v~v • fLÈ. TOV awqipovor. 

Y.OtL ar.ou3or.LO't'0t't'OV Kor.v-r!vov 't'OV TpL~WÀ"l)V x.or.l TOV TOUTOU r.or.npor. 

'Iixw~ov, -rov lÀor.pwnTOv x.or.l :x,or.pLÉGTotTOV r.OL"IJ;'lV • (J.è TO'I yÀux.•'Jv 

Y.0tl lffl'O•J3otîov Mtx_or.~À Tàv Poo-otîTov • fLÈ TOV l61,ov x.otl 1nr.0tL31uf1-ivov 

~Lx.oÀor.ov Tov Xîov • 11-A TOV f'-E)'otÀor.pEr.Éffot't'OV x.otl r.oÀLTLx.w't'otTOV 

?.;,-ropot (J>piyx.ov -rov TEÀOWT~v, x.or.l ËTL (J.è Tov tv1tvÉO"'t'otTOv 'Iwiwriv 

-:-ov IIor.Àor.toÀr5yov, iiv3pot imux.i; x.or.l. 11wq>pov0t, Ôr.ou -ii CJO(j)Cot x.or.l '1i 
, .,~ ' ''"\ \ ' , ' ' ' 9\. -r.?OX.O';';"fl 't'O'J:; fCJE't'otL u:; Or..Y,V 't"'flV OLX.0Uf1-EV"llV • X.otL Vot tJ,"ll fL«X.por..oyw, 

x.otl tJ,È r.oÀÀo•;ç ixÀÀo•Jç, ôr.o•J Ë't"J)'._OtV i3w, ,Ix,« IJIJfL~O'JÀ&ultn fLÈ r.oîov 

-rp6r.ov 7-0EÀ~v 3Lop0w0·~ -ro ,-iOo; TOÜ't'O rijç ir.ot,3,u11Cot;, x.otl. vilt yup,

,;o•iv ,t:; TO X.otÀov. Kor.l ÔÀOL ir.à (LlotV )'Vl~fLT,V ~CfotV ÔTL, «V .;jl}g').Qtv 

SLot~XfT'!l X.otl vàr. ypu"l."l)IJO'JV -ràr. ~L~ÀCot Ôr.ou i9'1ix.0tv Éx.tîVOL ol r.or.Àottol 

x.or.l Èv:t?E't'OL iv3p,:;, ,~x.oÀor. -r.0,Àtv 3Lop0w0ii -ii «.r.ot,3,uo-Cot ôr.ou r.ÀEO

vx:u ,i.i; 't'O'JÇ r.oÀÀo'.J:;. 

ALot 't'OÙTO ÀOLr.ov wpfL"/l'10t x.oc.l Éyù,, f'-È yvw11--r,v x.otl r.otpotx.Cv,iaLV 

':'WV ,i.p"llf1-ÉVWV ÉÀÀoyC:i.wv x.or.l EvyEvt~V iv3?wV, «.r.à ô11ov 3uv«11-or.,, 6,oü 
,i:, ~ ' '\ , • ' y, • ' ' A P'\, ~ On"/li'O'.JV't'O:;, VOt f1-E't'ot1 r..W't"t'Lll'W X.otL Vot r.E-,E'JO'W ot'lrO 't'ot l"'UMLot Or.0'J 

vx -}.vor.L :x,pMt:i.or. x.or.l w-pÉÀLtJ.ot ELÇ -rà vàr. «.votx.0tm110~ x.otl "« O:V0tr.T!

P'Ji'L1~ ir.à ~v -r6,;-r,v «.r.or.,S,u,;Cotv -rà ÊÀmvàv 1Évoç. Kor.l 3,ot -roù-ro 

fL1ÀL~'t'Ot i0iÀ"ll'î0t vàr. . ~OL"l)lj(I) T'/jV «-px,~v ir.o TO ~L~Àa.p,ov TOÙ't'O TOÙ 

TIÀo•Jdpx,o•J, 01toîov ÀÉ1ETotL « TIEpl r.or.C3wv &:.ywyii;, » x.otl "Ïi[Ui:; -rà 

WVOfLX.ljotfLEV n or., 3 otywyov, 3,6-rL otVTO tJ.0tÇ r.or.,3or.ywyEî X.otl 3t3ciax.u 

bo ~V ipx_~v r.w:; vàr. ytvv:,i~ X.otl VŒ.VotTpotq>"fi TO 'l:0tL3Cov ,üymx.àr., 

x.or.l ir.E"I.Eî 1tw:; vàr. r.ou3,uO"?l x.or.l vot yiv~ lv3o~oi; x.otl ivipt-ro; iivOpw• 
• ' T l , r.o:;, waotv -r,,;or.v o -iror.-rtpEç :i.or.;. 

Kœl r-Œ.l,v eix,œ iit1EL EL; f'-Eyil')v à:ï;opCœv r.W; lvœ, ~uvœTOv v2. 

'i:Lll''t'EUIJO'JV ol r.o').).ol -ràr. ÀO)'tot 't'OÙ Ilott3or.ywyoü, œv ov3Èv Ë"J_OUl1L 

x.otl ;.or.pi8Et)'fLOt To r.oCot; loyr.:; r.pi1m vot lvotL ô r.m,iu3t•JfLÉvoç iiv-
0 .. • ~- , . r.i.c • , ~ ' ~ pw-iro; ! otv OUOEV -:-oui; r.otpotO''t"'flljWtJ.EV TOV I"' OV X.otL 't"'flV otor.ywy-r,v TT,:; 

&:.px_tEpw,;uv"l)ç aou, x.otl. ÔÀOL OfLOÙ vàr. 0'7"0'.JSa.~OUCfL Vot l'-'f'·OÙVTotL ~ 

fLEï«Ào~ux, Cotv, 't'T,V ÊÀE1JOEpto't'7lT0t ôr.ou 3,Cx_vu; x.«O' lx.a.Cf't"rlv ti.:; 
·•-. -. , ' "'\ '\ , ' " '\ !l' ' l , or..ou;, x.ovTor..oy,oc, -:-or.:; otr..r..oc:; acpt-roc:; or.ou ffOr..L,OUO'L 't"'flV tpor.v O'Ou 
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x.otl ye.vvotCotv 4ux,-iiv, or.ou où3è otÙ-rot; b IlÀou-;-otpx_o; f',f.T~ tÙx.oÀCott; -;-à,ç 

~8g).gy œqmyn8ii. AoLr.ov, â.v ylv~ "C'OÜTO x.otl OÀOL ~ ot r.tpt'7<fOTEpot 

mi(;O'J(fL TOÜTOY 'roY Sp6fl-OY, E\IX.OÀot x.2.l œr.à œÀÀot noÀÀœ r.ri&-,i, 07tO'J 
T , , • l • ' • • ' " "I , "li "I "I. tl.:! K l 

f.LY2.L X, upo"C'&pot X.ot• IX'it otuniv niv OOU11.0G'JY1)Y, "fl'Jf.11.rt.Y 11.UTp<ù•.17j. ot•, 

â.v oil-rw r.OL'1)GOU<fLY, br.oîov 6ilo:,.Ev "C'O yvwpC~ x.rt.l '1Jf',f.Ît; œr.~ T1)Y 

r.O'JÀ1)G'LY TWY X,otpTCwv, 6é.ÀOf'-'Y TOUt; Sw~ x.otl Tà. ir.LÀOLT.otTOÜ IlÀou

Tripx,ou ~t~ÀCot, x.otl r.oÀÀoÙt; x.otl x,otpLE(;TiTOut; SLotÀoyout; TOÜ AOUX.L

otvoü, x.rt.l. œr.upot ni; le.pli; 6toÀoyCott;. Ei. 3' œÀÀwt;, o,;Ep oùx. Olofl-lX.L, 

TO (( O'J ippov-;-l; '11rnox.Àe.C3~ )) '11 ,;œpOLfl-LIX. iptî, x.otl. '1Jf'-EÎ; œvotx.«f',-

4of'-f.Y ai.t; 'nlY iptÂoaoipCotv ot•jT1)v x.otl 'nlY q>LÀ1lY '1Jf'-ÎY x.otl aw1i8-ti ye.w

f',f.TpCœv. b 6Eot; và. ipuÀi~~ "C'YjY œp;:upwwniv <f01J ELt; ,:povou; r.oÀÀo•:ii; 

x.œl x.œloui;. 

Nous croyons devoir consal'rer à chacun des savants grecs mentionnés 
dans celle épitre une notice particulière; pour Denys Z:mnetinos, nous re
produirons simplement celle dont il est l'objet dans la Greta sacra. 

• Dionsms ZANNETINUS Gr:ecus, adolescens ordinem Minorum ingressus, 
sacrai lheologire studiis sub Francisco Georgio, ejusdem instituti viro doc
tissimo, operam dedit, eo successu ut, oh eminenlem ejus in sacris littc-
1·is scicntiam, ecclesiis primum Zi:mensi et Firmensi t unitis, mox Melipo
tamensi et Chironensi I pariter unitis episcopus prœfectus fuerif a Paulo 
Papa DI, uli ad annum 1558 notat Wadingh.; tom. XVI noviss. edit. 
pag. 455, his verbis : • Transfertur ab ecclesiis Zianensi et Firmensi uni
« lis ad Melipotamens. et Chironcnsem unitas sub archiepisc. Cretensi Fra
• ter Dionysius N. per ohilum Vincentii de Massariis, 'die XI decembris. • 
Quantum autem in theologicis far.ultatibus valeret ostendil in saerosancta 
T1·identina synodo inter Patres scdens, ubi aliquorum sententias de impio
rum justificatione, utpote sihi suspectas, valide oppugnavil, et de extraordi
nariis episcoporum redditihus eruclite disseruit. Ejus tamen virtus lune 
pneeipue enituit, cum illatam sibi contra fas a Joanne Thoma, episcopo Ca
vensi, gravissimam injuriam non modo :equanimiter toleravit, sed etiam in 
conspectu omnium Patrum, flexis genibus, pro injusto oll'ensore miseri
cordiam el veniam, non sme lacrymis, imploravil,. ut fusius narrat in 

1. 7.éa el Tbcrmia. 
2. Chersonnisos el 11ylopotamos. L'auteur de la Creta •acra ne suit pas d'ortbographc 

régulière pour le nom de cette dernière église; il écrit Melipotamenai,, Melopotamen,i, 
et Milopotame,ui,. 



250 BIBLIOGRAPHIE HELLÉNIQUE. 

Histor. Co11cilii Trùle11t. Pallavicinus, lib. VIII, c. v1 1• Ejusdem Concilii 
Actis, quilms intcrfuit annis t546 et t547, nomen Dionysii apposilurn le
gitur hoe modo : ·R. D. Dionysius, Episc. Cliironensis et Melipotamen
si11 Gr;erus '. 

• t'tramqnc ccclcsiam non tamcn uno die dimisit Dionysius, Chironen
scm enim ante medium annum t549, el Milopotamensem ante medium 
annum t 555 rennntiavit; undc in suhscriptionibus concilii Tridentini, 
anno t 563, sub Pio IV, enuntiatnr episcopus llilopotamensis senior. 
Quum autcm, absolnta Tridcntina synodo, Bernardum Navagcrium car
dinalem ad suam Veronensem ecclcsiam comitatus cssct, solemniis in
tcrfuit quilms canlinalis episcopatus posscssioncm summa cum celebritatc 
iniit. Festivitatis l111j11s pompam cum in accurato docnmento posleris 
dema111lasset Adamns Fumanus, canonicus Veronensis, inter eos prre
sules, qui solemnia suo interventu decorarunt, non semel reccnsel Diony
siùm Gr:ecnm, Milopotamcnscm cpiscopum seniorem, cl Jacobum Surrc
tum, grœcum cpiscopnm Mclipotamcnscm juniorem, ul videre est in ltalia 
11arra Ughclli, ad tom. V, col. 99t et col. 99~. ubi enunliatur • Diony
« sius Grœcus, ordinis sanc.ti Francisci Convcnlualium, episcopus Melo
« polamcnsis •. Id aulcm quod Fumanus asscril de religiosa Dionysii 
episcopi familia, traditioni qu:e de eo ,·igct el rcrum verilati repugnarc ,·i
delur, cum constans scriplorum sentenlia sil ipsum inter Observanles sera
phicum hahitum induissc, sacrisque lilleris, suh Georgii, celehris ex Oh
scrvantium cœlu philosophi, disciplina, opcram dedisse, ccrtumque sil ac 

t. C<,tte sc,'•nr r"u ,;,lifiantr <'Ill liru au mois rll' juillet 15'6; voici comment la raconte' 
l'allniriui : • ~rlla cunim•gazionc de ,liciasseltf', il vesco,·o dC'lla Can, sapendo i comuni 
hiasimi contra il suo pr<'ll'rito ragiouarm~nto, ha,·,•a prOl'urato, in cambio d' f'mendarlo, di 
confcrmarlo. al solilo ,lrg-li huomini rire (ll'r sotl.rar,ii al com·ctto d' crrati, cadono ancora 
in quello d' ostinali. Ed havra rl'cali s<'CO moiti libri di sanli Parlri, i quali s• avvisava egli 
che insrgnaSSl'ro ciù ch' era slalo riprrso in lui. Or 6nila la Cougregaziooe e prima che i 
congrrgali si partissero della slanza tlell' us.<1,mblca, successc circ lrà Dionigi Zannettino, 
Greco, minore 011Ser\'811t<', ,·r<t·ovo di Chironia, ragionamlo prinlamcnle co' vcscovi di 
Bcrtinoro c di Rieti, atli•rmô chc nclla cougregazion sc11:11cotc volca rigettar ciô cbe il 
Sanfolicc bavca dctto, e che qucsti noo JK>teva scusarsi o dall' ignoranza o dalla protcrvia. 
li Sanfolicc udeudo in conl'uso chc il Zannettini di lui parlava, s'appresso à tutti c tre, cd 
intcrro!(OIIÔ circ cosa di lui diressc. L' all.ro pcr avvcnlura stimando chc il Sanfelice l' ha
vesse distintoml'utc ast·oltalo, c recandosi a ,·crgogna il mostrare di rimettcrsi in gula, quasi 
pcr villli di limo1·c, ciô chr havca proli•rito di lui quan,lo crctlca chc nol sentisse, con grec• 
prontezza rrµlicô : « Ccrto, Monsignore, ,·oi oon polrlc scusarvi o da ignoranza o da pro
tcrvia. • L' altro allora, SC('(Judo il costume d<'gli appassiouuli nclla collera, precipilô iu 
una vendetta as."'1i piti mx·i,·a al ve111licatorr che I' ingiuria vcudicata. lmperoche scagliak 
le mani alla barba del Chiroues,,, ne slrapvô moiti pcli, cd immantcueutc partiissi. Cou
coriw. gran gente al rumorc : Il Clrirouesr 11011 lë altro riscntimento, se nou che ad alla 
tœe rinovô il suo drtto c si offcrl di provarlo, etc. , (ldoria del Concilia di Trenlo, 
Rome, 16'6; pp. 678-670). 

2. Creta ,acra, pan Ill, pp. 114-115. 
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indubium ejus cadaver in Observantium cœnobio emortualem requiem ha
buisse. Venetias deinde, ut quiete dies suos ageret, sese recepit Dionysius 
in parœcia sancti Joannis Baptistœ in Bragora, ubi, extremo morbo 001·

reptus, dies suos clausit mense julii, anno !566, sepultusque fuit in elau
stro sancti Francisci de Vinea ordinis Minorum de Observantia 1• » 

ANTOINB CALLEl\GI. Tout ce que nous savons concernant· Antoine Callcrgi 
se borne aux quelques mots que Giraldi lui a consacrés dans ses Dialogues; 
il y fait dire à François Portus: « Est et apud nostros Cretenscs nobilis
sima Calloergorum familia, ex qua et alii Ooruere viri prœcellentes, et 
nunc maxime illustris Antonius, qui cum omni nohilitatis virtute Ooret, 
ideoque imprimis gratus S. R. Q. P. Venetœ 1 • • Nicolas Alalaxos, de Nau
plie, composa à la louange d'Antoine Callergi les vers suÏ\•ants, qui se 
trouvent en tète du manuscrit grec 569 de noire Bibliothèque nationale : 

ITIXOI IAMBIKOI Ill TON MEruonPEOEITATON KAI KAIUPOTATON AT8El'ITRN ILTPIOll 

ANTDlUOll KAAAIEPrHN, 011 H AKPOITIXI! « KA.\.\IEPrH? ». 

KtiH,aTœ ipyœ T'Ï) K01H1ipy7,l r.ph:u, 

12p1aTœ xœi ycxp -i)pniiv xœbpyiu. 

>.œxwv µàv 6@.1t'll~ ô1oyuvioç yivouç, 

>.œµr.pœuyocp,yyocp(l)TOY ivM;(l)Ç x>.ioç 

livToc alv xoaµo,o Tipµœ•nv f ô>.o,ç, 

ix"1166>.oç adp -i)ôT' œHoç diurvœç 

p1.16µ1tiµ1v a;; (fl.lYTovo,c ar.ou6~ç ,;ovo1ç, 

yivu XI XœTŒÀÀ'llÀOY œil 8!).(l)y Tpiir.ov, 

'llilyœan wa111p Ouodxüov cptioc 

aµtipœy6oç 1Av-;t:moç 71 Kœ>.1py!6'1lç, 

EIJ TON AJTON o\lITIXON HPOEAErEION, 

Atixvua, xtinoc 6 ,:).-iJp'llÇ aT01xd(l)Y ôhœ xvx>.,;ç, 

w Kœ>.,ipy'll, a~c d-iJa,o; 1ii,:pœyfo;. 

6 Mœ>.~oç (fl.lvTiOux1. 

Moustoxydis affirme qu'il existe d'Antoine Callergi une Histoire de l'ile 
de Crète, écrite en italien, et allant jusqu'à l'année i505; il ajoute 
qu'elle est souvent citée par les historiens vénitiens, mais il ne dit pas où 
se trouve le manuscrit de cet ouvrage•. 

t. Creta ,acra, pars Ill, pp. 178-179. 
2. LtLn GtULDI Dialogi duo de pocti, 11oafroru111 te111po1'11111 (Florence, 1551; in-K•j, 

PP· 64-65. , 
3. 'Ell'll110jJ,Y1}µ(1)Y, p. 327. 
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Sur ANGE Peoarus nous ne possédons aucun renseignement. 
CoNsTANTill ReALus fut élève du Collège grec fondé à Rome pari.éon X 1• 

MATTHIEU fü:vu1s était natif de Corfou. On trouvera sur lui d'amples 
renseignrments dans !"épitre dédicatoire qui figure en tête de son Liber de 
grœcœ li11gure particulis (voy. plus loin, année {588). Nous voulons 
seulement reproduire ici, à cause de l'intérèt qu'elle présente, une lettre 
inédite que lui écrivit Alexandre Néroulis le f 2 janvier {544. 

'A).iea:v6po; Ma:t6Cd'JI â!i2P'!l· f!r:ipy10; 6 Bbxov6'1); ~'t'~!rO:'t'O µ1 b61,1,1a1Y tl'I; 

r.p~. i!µà avvo·Ja!2;, oMiv OV't'I iyHÀIÏIV µ01, w; a:Ù't'o; µa:pwprt, oGn r.poraxop.r

vo; !Ho, cl µii 1i-t1 1701 ~ou).01-to avvrtva:1 xa:! a, 6!pa:r.ruuv, eir.rp 't'IYIÎ xa:1 iiUov. 

'Eyfu 6à li-t1 µàv &v-t' iµoO al r.poxbp1u, 112! lr.a:1v1Ïl a:ù-tliv xa:l 6a:uµ!itM cl µovov 

t; lô!a:; yvwµ'I); 't'OO't'O iv-tr6vµ'l)'t'Cl:I • d ?a µ71, lx6i;co1't'O ffO't'I 6r.' ŒÀÀ4U 't'OO O:V't'OO 

r.a:pœr.1ipt:ia6a:1, 6ian at &r.0À11t0na: lxdv'JI a-Jv1Tva:1. 'AUli ~OO't'O µiv ao1 µ1).71a11 • 

i:.1l ôè VOY iv xa:I µovov Hvr.r.171, 'l'O µ71 r.ponpov 't'OO't'' ir.1À61?Y 0 0:Ù't'lj) r.011'1aœ1 

r.p!v µè 't'lj) xa:pô1vt:i).u r.1p! œv-:oo ).6you; r.poa1v1yx1tv • li11:1p ta6' h1 xa:I, a:!a66-

µivo; µ11 XP~tuv ac a:i,-toO, ir.!ax• -toO µii lv6iv61 ao1 1Îr.1pxoµÉv'JI a:v-tliv ir.161-

owdva:1. 'Eppr,iao, xa:I ci 't'IVO; !Hou XP~~u; 62ppovnw; µ01 w; «ÔIÀiplj) µ71vu1. 

'Ex B1x1v't'la:;, f ir.! 6ha: lœvoua:p!ou ~;:µ6 1• 6 ao; 'AH~a:vôpo; NcpovÀ'I); 1 •• 

Le coKTE GEORGES CoRINTRIOS était originaire de Monembasie et neveu du 
fameux Arsène Apostolios, archevèque de cette ville. L'étendue de ses con
naissances nous est attestée par ses contemporains, notamment par Paul 
Manuce. Celui-ci l'exhorte, dans une lettre grecque, à composer quelque 
ouvrage, et lui dit que, s'il le veut, il peut aisément acquérir une gloire 
pareille à celle dont brillent les noms de Bessarion, de Gémiste et de Théo
dore Gazas. Il semble que Georges ait fait la sourde oreille à ce conseil 
d'un ami, ca1· on ne connaît de lui qu'une lettre adressée à Ilermodore 
Laistarchos et datée de Gortyne le 20 octobre f 539 '. Il possédait une 
riche bibliothéque, qui avait appartenu au Crêtois Marc Mamounas1 , et il 
prètait complaisamment ses livres à ceux de ses compatriotes qui pouvaient 
en avoir besoin. Nous possédons trois billets par lesquels Alexandre Nérou
lis lui demande à emprunter des volumes; ces trois billets sont datés de 

1. \'oyt'z plus loin (année H,8R) l'ûpitrc Jétliratoirc tlu Liber de grœcœ lingu;e 11arti
culu. 

2. llanuscrit grec LXIV, c. 111, 7, de la Bibliothl-que nationale de Turin, f. 50 recto. 
3. La leUre de Paul lllanucc, ainsi que trois autrcs également adressées à Georges r..orin

thios (deux de Michel Parastatis cl une de Georges Balsamos) ont été publiées par Lami 
(Delicùe erudilorum (Gabriclis Severi cl aliorum grœcorum reccotiorum Epistolie], Flo
rence, 17.U; pp. 161. ttl3, 1611 et 172). Voy. aussi l"'E).).'llvoµv~)l,IIIY, pp. 339 el suiv • 

.t. Publiée dans l"E).).'llvoµv~µ111Y, pp. 590-591. 
5. Montfaucon, Palœographia grœca. p. 99. 
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Venise, l'un du 24 juillet 1540 et les deux au Ires des 3 et (l juillet 1550 1 • 

Voici le premie1· à titre de curiosité. 

'AHl;ixvopoi; NapouÀ"l, T<,> o-o;,,,; KoptvO!'Jl, 'Evn!ix,i;. KixO' i;µépixv T~ o-~ ,;,).o.,.o,!~ 

o-.'., 'ltlXUO!llXI xp,:,µ,voi; ~tlli.!oti;. Kix! ydtp o-uµtét,pt• /lé 110, TO Tiji; 'f\JO"tOÀoy,Y.i',i; 

<XÀ'7}0ooi; 1tpo;,'7}n!ixi; « Ël.ix<;:oi; Tpéxu l.-::! TIX, 1t'7ly,i; Twv M::hwv », x,xyw Tpéxw e1i; 

TTJV 1t'7ly71v TWV 0-WV ~,tn!,,JV, /-;1,juilv Èµl: r.0-rto-Oijn:1 È; IX'jTwv. 'A;tG> 0-! TOtV\JV 

ôoOvcu T<T> r.œtût Ti~ ToO -ÏjOtxrd-:~-roiJ E·~ptr.tûo"..J i~-:2: -rpcxyt!>ôf:xç x:xt '1>p'Jvizo.., 

à:~-rtxw-riTOU ixi.oyip,•. ~yµ', µe't'ŒjEt't'vtii1vo; f :yO!vovTo.;, "l)youv xô' to'J).éo'J. 

lhcHEL ou IIERHODORE LESTARc110s 1 <'•tait natif de· rile de Zante~. Son 
pi>re, nommé Philippe\ avait embrassé l',;lat <'crl1;siastique et ,·ivait encol'c 
rn 1549 5 • llermodore fut élève de J:11111s Lascaris (sans doute au collè>gc 
grec de Rome) et de Marc-Antoine Antima11uc 8 • Il était non seulemrnt vel'sé 
1lans les lettres grecques et latines, mais il avait aussi étudié la médecin<' 7, 

1. Ces trois billets se t,·om·ent dans le Taurine11.•Ï• grec LXIV. c. 111. 7, au f. 411 ,••. 
2. Le véritalile prénom de La.'!!tarchos était Mruu:1., commt' le prouvent le, a,lrt'SSl's de 

trois lellrcs publiées dans le 'E).):l)v'>µvi µ,.,v (pp. ,,81, 592, 60:.;), el dont la dcruii•re est 
ainsi libellée : 0to:poiv'7}ç M,xixf,).,~ ~ 'Epµoo,.\p,~ -r,;, AY117T01Pi'.'!'· Peut-être prit-il le 
prénom d'lh:n■ooonE par allusion à wn nom palrm1ymi,1ue de Lmstarchos (cl!er ,le brigands), 
sur lequel Crusius plaisantait ainsi, dans une lettre à Théodose Zyg-omalas : Tt; {, 
A~o-n,p~o; 'Epµ6owpo;, ,j -rèt w:pD.1µx -rol; uµttipo1; vfo,; ttxpix.vfo-ix;; ètpxo; lr,17-rfov 
Èxe;ivo, 1r1; i.-r,a"t·f1, µSv o:jv x~\ iiv~tp!nj; x:ix€x, x:i\ Œr,ot~; 't'Oi'i ô~otv 0).El)pfotv 
xxxolv, xix\ ô1ix -roO-ro ô1xxi,,,, Èxotv'7}v TY)V Èm,,vuµlxv ÈO-i(YiX<.\; (Tu1·cogrœcia, p. 440). 

3. Voy. une ll'ltre publi,:e ,!ans le 'fü.l.l')voµvf,µwv !11p. 581-583) el ci--des.,ous la notf'6. 
4. Dans uue lettre datée de Nauplie le 5 s,•1,temhl'C 1540, Jean Zyg-omalas ,:crit : Ti,v 

rx•jf:t!v'tljV -rOv µtiTÈp 'Av-r:W•nov TOv x2yxEÀÀ~prnv, -r'l•, Ô<~tov ti>.; èti.-"6W; oVx bq,;axfov 
-roVTov, (X).).' œ.jOEvnxTj; Œ~l:l.; x2\ ieov11l~;, ltè.c Tèi; r:x•}roü x2\ 1t0Àl~, x2\ µ~yc.D..x; 
CXpa'trl;, Œ(71t!X~oµ,,ct 1to'1u"Wr; · Tàv µtaip N-ro•,i,3,:;v ~~û.6t:i'tlj, -rhv Àoytc.JT~'tov OntQÀix-rr.·, · 
Tov itp,a-rov ixpxov-rx µ,.,.~p Kcipi.0•1 Kixo-uH:bov -rov Èµ,,, 1t0Qt,von-r<Jv • -rov itpxr,va 
-rflv '...\:y,ix1t?tnr.»Àit"t}V ù>ax•.hw; /Xa,t:X:oµ.xt Èx o/"Jï.71;. '.Al.).i 'tl Ovoµ.xtrt\ ),Éyw; ti1txv-rx; 
'toV; lcxëxot.l;. ip:(ovtœ;, µ.,xpt')V;, µ.~y~i.ov;, 1tth>z')Ù;. 1tlovafov,, ~:(pt xx\ a~'tfuv TWv 
1txl~wv, à:o-1tiCoµ.x,. 'Ex ôè Tfuv tE:p!wv, 't'Ov EV1ixô!a-rcx-rov 1tx1tiv x'Jpcov 
<l>i).11tttov, 1tx't'Épix ToO o-o:po'i 'Epµoo,.\pov, tt?oo-xuvfu · Tàv ~µhepov ttixr.:b 
xVptov No,j:pptov xx\ fT'JtJ,1toÀt't1jv Ùµ.t')iM,; · -rf.-v t')txov/.iµ.t')v 't0v 1tx1tiv xùp KoTpt')viv 
{,µo!wi; · -ràv éiy1ov TOV ttpw-rommiv, -r;,., étyL1.\n-rov x·.;p,ov 'AHbvopov -rov 1'epo-.l).'7lv, 
-ràv &~ta'tOV ip:(t-r,Tpàv, Tàv 1t'.X'tÉpx -ro::i B,T:!·,T:ou t.rtJv -rt!, r$~fjf'l'tf. cx•~-roû vé,~, xxL To\Ji; 
).011tou; q,,).ov; xx, èt~t).:po:i; xix, ttuÉpix,, ,;,v li ~voµnix xxl.w; ovx olox, 1tpo17xyo
p,uw 1toOE1vfo; (Taurimmaia grec LXIV. c. 111. 7. f. 68 v•). La lettre dont nous extrayons 
ce passage est adressée à un eccl,:,Siasti•1ue de Zaute. Voy. encore P. Chiolis, 'Io-Top,xèt 
(X'Jt0!1V"l)!10VE1J!11X't'IX T'Ï',; VY'jl70\J ZixxuvOov, l. II, p. àj7. 

5. Voy. 111 date ,le la lettre dont un frag-mcnl est citi1 dans la noie précédentP-. 
6. llujus [Lascaris) alumnus iliscipulus fuit noster (c'est Anlimarrue rrui parle) lh:n~onnnus 

Zaryuthius, qui, aulns pertresus, his diehus in pntriam rcversus est, et an, ut <>si pollicitus, 
re,liturus sil ignoro, qui el ipse utramque ling-uam liclle profitetur (Lilii G. Gyraldi 
Dialogi duo de poeli, 11ostrorum lemporum. Flurentiœ. 1551, in--8•, p. 62). 

7 Voy. la lettre de Jean Zyg-omalas T'!' rJo:pwtci-r,!, inp,;, xup,~• 'Epµol,.\p,1,, publiée 
par M. Parauicas dans le l:1yypixµµx ttEpioa,.,,;,. Ju Syllogue helléni'lu<' de Constanti
nople, tome XI, p. 3S. - Théodo,e Zyg-om:ilus cnrnya, le 12 mars 1581, à Étienne 
(;r,rlach o-r,µrn.\µœTx h-rp1xèt tto•r~QÉvn lll,xœr1l. -r,!, 'Epµoo,.\p,!> ( Turcogr:e,.ia, p. 9!l). 
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l'i. l, Chios, où il semlile arnir passé une bonne partie de sa vie, il dirigeait 
une <'cole, sans que rrlle occupation l'empèchàt de donner ses soins aux 
malach•s. Au cours d'une lrttre adressée par lui à Jean Zygomalas, il dit 
11uïl frrit clans unr pharmac-ie et qu'il y est assiégé d'une foule de gens•. 
C'était très probahlenwnt là qu'il donnait ses consultations; aujourd'hui 
rnrorr, en Orient, il n'est pas rare de voir des médecins recevoir leur 
cliPntrle dans la hou tique d'un apothicaire. 

[ne ll'llre inédile d'Hermodnre à Matthieu Devaris, que l'on trouvera l1 
la pagP 3;il du tome Il, nous permet de fixer d'une façon très approximative 
J'ppoqne ,le son installation à Chios. Dans f,('lte lettre datée du t t mars 
t 5::i:i, Hermodore raconte que, passant par Chios dans un voyage de 
touriste c1u'il faisait 11 travers les pays grecs, les habitants de cette ile lui 
ont témoigné un si ,·if désir de le garder au mil~eu d'eux, qu'il n'a pu 
faire autrenwnt qur dP se rendre à lrur invitation. 

Dans une lettre l, Crusius, T. Z~·gomalas écrit qu'il y avait alors à Chios 
cpmtre élè\'Cs d'Hermodore et que plus de dix étaient retournés dans leur 
11:•~·s'. Zygomalas ne donne le nom d'aucun de ces élèves; mais, pour 
1prntre d'entre eux, nous sommes en mesure de suppléer à son silence. Ce sont: 

ALEU!'mRE ~Énm:us, de Zante 3 • 

" JAcQrEs DiAsson,~os, de Rhodes 1• 

JAcQrEs BAsn.,cos ffÉRACLIDF., prince di• }lolclavie 1 • 

IIÉllÉTRtos, secrét..1ire du pn•cédent •. 
Nous allons surressivement citer les documents qui prouvent que rf's 

quatre pers111111a1?Ps furent bien rlrves d'Hermodore. Pour les cieux pn>-

1. Voy. Turcognl!âa. p. 2-U. 
2. Ibid., p. 2lti. 
:'i. I.,, notici, que P. Chiofü a con ... 1rr,:,, à ,\1.E\uont: :'itnovus dans 11 Pandore (1. XI, 

p. 407) manque d"exaclitu,le. Sathas \Nioù>.. qai.o>.oyi11, p. 18:'i) cl Calramis (cf>,>.o
i.oy,xix oMii.EXTIX ZœxuvOou. p. 'l147), y ont puisé leurs articles. Le TauriMIUÎII grtt 
I.XI\'. c. 111. 7, dont Chiotis 5'est sen·i 1wmr réiliger sa notice, n'est as,mrément pas l'aulo
graplie de ~éroulis. C'est. à n'f'n pas douter, l'œune de qul'lque écolier, qui ne comprenait 
>o1n·ent pas t'e qu'il érrivait. romme le prouvent les fautes gros.•ières qu'on relhe i 
rha•J11e ligne. On peul conj,•clurer que le oopiste était un des ,:lèves de Néroulis, qui 
transcrinit, comme modèles de style, les lellres ,:criles ou reçues par l'OII maitre. CPs 
l1•1lrC'~ el lf's fragments des 'A,roil-r,111-ln de Nncius sont, du r<!lte, les seules choses 
int,:ressantes que rPnferme ce manuscrit, dont. les Grecs ont exagéré l'importance. 

4. On lrou,·era p. 'l197 une notice sur JAcouF.S D1usonn1os. 
r,. l.a vie de J.,cQUES S..sn.,cos Htn.,c1.mE. tn.\s connu aussi sou■ le nom de DESPOTE,• été 

écrite par Jean Sommer ( lïta Jacobi Dupoll!I!, Moldar,orum reguli; Witeberglll, 1587, 
in-4·) cl par A. M. Gratiani (De Joanne Heradide De11pota, Yallachorum principe, 
lil,ri trea; Varsa,·ia?, 1759, in-8•). Ces deux ounages sont l'un el l'autre d'une insigne 
rareté Le premier, dont on ne connait que deux ou trois exemplaires, est dédié au trop 
fameux imposteur J,cQVES PufoLOGUF.. 

6. Sur ce DfMtTnrns, vov. Sommer, J'ita Jaeobi D,,8pot,, Moldato0n1m reg11li, 
pp. 2M, ,,fi ri Mt \'11~·. nns-i 1'11r1·nqr:rrin, pp. 248-24!1. 
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miers, le manuscrit grec LXIV, c. 111. 7. de la Bihliothi>que nationale de 
Turin, dont nous avons déjà eu occasion de faire usage, va nous fournir 
des témoignages irrécusables. 

[A] Au f. 56 Yo nous trouvons une lettre sans date de Néroulis à Her
modore Lœstarchos, lettre dont voici les premières lignes : A116wv 't'71v 1111piz 

aoo 11po;·iiµ!lç 111µ;,6da11v 110611vod-n1v lma'toÀ71v, 't'oaoO't'ov d;,p2v6"lv, wan u110-

>.11µ6clv11v µ1 lv IIÙ't''J 't'J wn IÎVIII µE6' uµGlv XIII IZXOVIIV 't'ijÇ 't'GIV lr.Glv aou iiM't"l

'tOÇ, & 1t11pàt 't'ijÇ aflç yî.waa'ljÇ p16µ1v11 't7jV 'tOO chovov-:oç llll't'IIYÀUlllllv11 1111! <pfJl't'IC11 

,j,uxi)v. MèlÀÀov ôl tao,,, lr.l 'tO XIIÀlilç 1111p11yeyoviv111 as lv 't'IIV't'"!) 't'J 111p16oi)'t'l) 

r.6>.11, XIII 'tO ,ù-ruxlil; ô1ai.61rv a, 'tO\IÇ àv OœH't't!l XIVÔVYOUÇ, "O lli 11poç iiµ!l; ypcl

<pll; h, Ôlll't''ljplîV œvœyx'lj la'tl yp211µ11111V 't'7jY iiµrilv ,a>.!11v, r,11 1-LYI 'tO 'tOO xpovou 

XIII 'tO'IIOU ô12>.&1µµ11 l;dd<jl!J lltl'tYJY, ÀtyfJI "11 't'J aiJ tvôo;O't'lj'tl O'l'I O\l'tl xpovou 

x11I -r611ou ô1cla<t'ljµ11, oün 'tl inpov laxva11ev !v i;11i.1T<jl111 't'YJY œy2r.'ljv -roo 11uplou 

11111 11œ6"1Y"l't'OO 71µGlv 'Epµoôwpou. 

[B] Au f. 57 I"', Jacques Oiassorinos, écrivant à Néroulis, lui dit entre 
autres choses (lettre datée du 20 mai {544): 6 lµo; 11116"lY"l't'YJÇ XIII ô1a11o't''lj;, 

'Epµo!ifJlpo; 'i'"lfLI 6 Ilcla111vo;, lv 'Pwµ!l Ôl11'tp!6fJIY, &r.11v-r11; 11poa11yop1v11. 

Au- f. 54 Yo : 6 lµb; X116"1T'li't'YJÇ xpovifJlç 112>.111 -r-iiv K1p11up11!fJlv «;,iia11;, ip

p,.,µivoç -r71v 'Evnlilv lx11, -r-iiv vµnip11v r.poa11yop1vfJlv ;,1ll11v. (Extrait d'une 
lettre de Diassorinos à Néroulis, qui lui répond :) Tiz 1t11pàt aoo µoc r.1µ;,6lv-r11 

11,e2µ1vo; ypclµµ11-r11, XIII VOTjallÇ 't'O 11poa'ljvà; 't'fl; <plÀl11ç 8 r.pbç Tjµèl; du,,a111, 

µ!lÀÀov ôl -rb -rij; aij; vy&!11; 1ù611U; XIII œvo11'1j'tov XIII -roo 11uplou 71µGlv XIII 11116,;

l"l't'OO -r71v ix [ <tij;] K1p11up11!fJlv œ11oô'ljµl11v, f.a6'1jv d:vu (f. 55 1"'). 

[C) En ce qui concerne JaCf1ues Dasilicos Héraclide, nous possédons le 
témoignage formel du consciencieux historien de sa vie, Jean Sommer, qui 
s'exprime en ces termes : c Pueritiam exegit in Chio insula, apud Her-
• modorum, virum emditum et eloquentem, quem tandem dominus pro-
• vinciro factus amplissimis prromiis ad se e\'Ocahat in Moldaviam, misso 
• ducentorum aureorum viatico; quihus acceptis, ille se ilineri jam 
• accinxerat. Sed cum adventus ipsius importune in ipsum ohsidionis 
• tempus incidisset, a Danubio, quo jam pervencrat, in Grœciam celeriter 
• rediisse dicitur 1• » 

[D) Enfin, pour-Démétrius, nous citerons le renseignement que Théo
dose Zygomalas a inséré entr.e parenthèses dans la traduction en grec vul
gaire qu'il a faite d'une lettre de ce Démétrius adressée au patriarche Joa
saph• : 'Eàtv, 8a11 µou iauvi6'1ja11v üanpov œ;,' où œr.6611vav 6 l6ix6; µou 11ù6tv-r'lj; 

(6 yàtp ypcl<pfJIY où-roç .i,;µi)'t'p16ç ia-r, µàv µ110'lj't'7jÇ -roo ao<poO 'Epµollwpou, vo-riip10; 

ôl -roll p,;yb; M1toyô11vl11ç, yp2<j111v'to; 't'YJY &,_,.,ocv ir.1a't'oli)v ll1' ix!lvou ••• li 

t. Vila Jacobi Deapol:r., p. 8. 
2. Turcogrœcia, p. 2411. 
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Hermodore Lrestarchos avait un frère nommé André. On trouve une 
lettre de lui à un certain Michel dans le ms. de Turin, f. 6t I"'; d,e plus, 
une lettre de Diassorinos à Néroulis (ibid., f. 52 v<>) commence ainsi: 
'Avepdczç, 6 'tOO Ylllfdpou XCZ67JYTJ't00 xcd a,ad-rou &ll1Àcpoç, i1tlO''tOÀ-iiv &1to 'Pwµ7J; 

1101 11:htoµcp1. Voir encore f. 93 l"'. 
Par les citations que nous avons faites précédemment, on a pu voir que 

Hermodore était revenu de Chios en Italie, dans le courant de l'année t544, 
peui-être même dès t 543 t; il était encore à Rome en t 545, car dans une 
lettre d'Alexandre Néroulis, datée de Venise, fin novembre t~.t-5, et adres
sée à Emmanuel Cantacuzène, on lit ce passage : 6 iµoç xcz6TJYTJ'tiiç xczi ll1ad
'tTJÇ iv 'Pwµ'!l 61œy11>v a, n xczl -rollç liv-r11>ç cpl>.ouç 1tpoa11yop1û11 (Ms. de Turin, 
f. 50 I"'). Deux ans plus tard, nous retrouvons Hermodore à Ferrare, d'où 
il écrit à !latthieu [De\'aris ?] une lettre, qui porte la date du t5 dé
cembre t547. 

ici se trouve une lacune de treize ans, que nul document ne vient nous 
aider à combler. Hermodore habitait de nouveau Chios en t560, et, pen
dant cette année-là, il entretint une correspondance assez suivie avec Jean 
Zygomalas. En t562, il était encore à Chios. Enfin, le fameux Jacques 
Basilicos Iléraclide, devenu prince de Moldavie, l'invita à se rendre auprès 
de lui. Cet aventurier, qui aimait la littérature et protégeait les savants, 
voulait sans doute confier à son ancien maître une chaire dans l'Éc:ole qu'il 
avait fondée à Cotnar. Hermodore partit en t563; mais ayant appris, lors 
de son arrivée sur les bords du Danube, que Jacques Basilicos était assiégé 
dans la forteresse de Suceava, il crut prudent de ne pas aller plus loin et 
reprit précipitamment le chemin de son pays. Ceci se passait dans les der
niers mois de l'année t563 1 • A partir de cette date, nous perdons com
plètement sa trace. 

Nous terminerons cette notice par une liste chronologique des lettres 
d'Hermodore Lrestarchos. 

A. t5 octobre 1539. Lettre à Guillaume Budé. Incipit : ol -rwv lÀÀ7Jv1xli'Jv 

1. Hermodorc n'élail plus à Chios le 26 novembre 1543, comme le prouve la leUre sui
vanle : 'A>.i~czvapoç xupl'l' 'EpFa"'P'l' 't'Î' A'!lO"tcirx'l' iv xupllll xrzlpm. l:ocpw'tllff xrz\ 
cppOVl}.l,W'tllff rzv6ÉYTII, ;(pOYOÇ OV }11Xpàç 11:IIP'IÀ6EY 1~ Ô'tO\I 'ltEp o{SQ' "l}lli; iat~Cl}.l,Eflot yp«}.I,• 
jl.ll'tll, oi.e' ÔjLElç. Nov ai 0'01 11.1xpèi xcz\ 'ltClW o>.lyrz vlp.,,,, lm\ fl 1tpoaxo11.iCwv 't!IV'tll 
Cwo-11 xcz\ a11cp10"tci'tTJ "tUT;(civ11 imO"tOÀY,, .;,ç xll'tàt 1tciv-rœ Ti!Li«poç. "0v7JO-OY 11.01 orèi ci1to
O"toÀ1xèi fi11l>.l11, cpÎÀ-rll'tt • 'tY)Y Il' wv7Ja1v xvp1oç Mn611toç 6 II1xpo).ci/l7Jç ci1toorlal1. Tàt 
~• Ëv Xp10"t<i> or,;-, &a<i> orfxvœ ciy111t7Jorœ 'lcixw6ov, 'IwcinTJv x11\ rswpy1ov iv Xp10"t<i> «O"ltci· 
Co11.111. To xlli'l'àt Aœorivwv fi16>.lov x"piou Ndlou, ôaov & 'Pci).).7Jç ilp11,jla, cilllllpoaox-r,'tW; 
È1toi7JaE • &lç aè: 'tO i1t!>.011tOY, Ô1tEp O jl.llXllpl't'l)Ç Koo-11.&; iypot,jl!'I, Cl'ltl'ltÀTjpwcrœjl.EY 1tpoç 
'tY)Y àxdvov 11.TJ-rfp11 ô1tfp"1tUp11 ovo. Ol avv ip.o\ 1tiivn; iv Xp1aT<i• ~11.&; «O"ltciCo'l'tot1. 
"EppwafJE, 'A'ltO Xiou, qt'PILY voa~plov x<"', (Ms. de Turin, f. 59 I"'.) 

li. Jacques Basilieœ fut tué à Suceava, le 5 no,·emhre 1563. 
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111' i;;iacwc lxovTEÇ loywv T0'700TOV 61j>di.oua1 T~ a~ loy,&ni-:1, 610.ix!i.1 xvptE. 

Datée: &d Xlou, TOO ";,).6' r.uœv«j,tiilvoc i i1tl tixœ 1• 

B. t3 juin t 5-H. Lettre à Alexandre Néroulis. Incipit : ir.d Til aeµvlJv 

b1rvo xœ! Àœxwv1xllv iô1;tiµ,iv yp:iµµœ 11:œpci aoo. Datée : ToO "'rtio' µ,ivl;; 

hœT0µ6111iilvoc 11:1µ1tT'!J i1tl thœ 1 • 

C. t5 décembre 1547. Lettre à Matthieu (Devaris ?). Incipit: iy,;, Tbv 

cil,iOiilc ipiilvTœ xœ! 11:poc µ1Xxpllv ip&v. Datée : cir.o 4>1pp1Xpl0t; ToO ";,µ~' cid 

Xp1aToO houe a1iuµ6p!ou dµ1tT'!J ir.l tiH 3 • 

D. 3 mars 1560. Lettre à J. Zygomalas. Incipit : Tb µèv o·:.X ciµv,iµove!v 

f,µiilv flÀIIX,. Datée: cid Xlou, To'J ";,;' ITou; µouvu;i:u;,voc ,pl-:'!l •. 

E. 22 juin t560. Lettre à J. Zygomalas. Incipit : To M!Xp«ii.! vr:éa;i:wl 

µol TIC Tiilv ivuOOœ ;,i).wv 11:œpœaxerv. Datée : cir.o Xlou, ToO (!:;,;' i.'lu; cir.1; 

Xp1aToO huoµ6111iilvoc 6' f6lvono; 5• 

F. 28 juin t560. Lettre à J. Zygomalas. : Incipit: r.éµr.w ao, ,1; !\bp,,fü. 

Datée ." cir.l; Xlou, TOO ";,e' hou; h,noµfh1iilvo; y' ij>OlvovTo; I • 

G. t l aoùl 1560. Lettre à Jean Zygomalas. Incipit : TIJ ypiµµIX ôr.!p 

boµiaœTo 11:œp¼ Tij; auvoôou l1p11.1; N1xolœo; 6 Aht,i;. Datée : cir.lJ Xlou, T'l,; 

"'i'E' ~o,iôpoµ16ivoc li ir.l thœ 1. 

H. 6 mai t562. Lettre à Jean Zygomalas. Incipit : ii Tfüv r.on;;,v ;,1Ài1X 

où µ6v1µ0;. Datée: cir.o Xl~u, ax1ppofop1iilvo; ,;' iauµévou 1, 

/. 22 janvier (sans indication d'année). Lettre à J. Zygomalas. Incipit: 
hpcù; N1xoÀœo; 6 Aht,i;. Datée : cir.l; Xlou, yœµ71À1iilvo; 8' f61vovTo;•. 

J. 27 février (sans indication d'année). Lettre à J. Zygomalas. Incipit : 
11:œt; axoµ6pwv T6iv aµ1xpodTwv n xœl iiµ16pw,wv. f!atée : cir.b Xlou, Tntip-:'!l 

ci1116v,oc il11f,i6ol1iilvoc •0• 

K. 20 mai (sans indication d'année). Lettre à J. Zygomalas. Incipit: œvOinœ 

ciô,lfk, ,-iiv yptzf71Y ,o'J œv6ivTou ToO cir.oxp1a11Xplou. Datée: d; Tci; x' To'J µ1X!ou 11 . 

L. Snns date. Lettre à J. Zygomalas. Incipit: r.ipl r.ÀtiaTou av ir.01,ia:iµ,iv 11 • 

M Sans date. Lettre à J. Zygomalas. Incipit : auviaT,iµI aou T' i.oy16-:,i,1 1'. 

N. Sans date. Lettre à Lazare Buonamici. Incipit : 6 -:-iiv i::,a-:'lÀ,iv a'l1 

1. Boullœlou i11:um1h\ lH,iv1xœl (Paris, 157'; in-,•\, p. 203. 
2. Tauri1111n,ù grec LXIV.c. m. 7, r. 56 v•. 
3. 'EU,ivoµv,iµwv, p. 59,. 
,. llvrrpœµµll 1t1p1oa1xov du Syllogue de Constantinople, t. XI, p. -IO. 
5. TurcogrlllCia, p. 2,5. 
6. Ibid., p. 2~. 
7. Ibid., p. 2". 
8. llvyyp1Xµµ01 1tzp1oa1xov du Syllogue de Constantinople, t. XI, p. 39. 
9. Turcogrzcia, p. 2,1. 
10. llvyyp1Xµµir 1t1p10.131xov du Syllogue de Constantinople, t. XI, p. ,1. 
11. Turcogrzcia, p. 219. 
12. llvyypirµJl,ll 1tgpioll1xov du Syllogue de Constantinople, t. XI, p. 311. 
13. llvyypœµµir mp10/l1xov du Syllogne de Constantinople, t. XI, p. :i!l. 

BIBLIOGRAPRII HELLi!rlQl!F.. 17 
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xoµ!~WY oiJ,oai ';WY r.œp' i110! 'fOl'U)a:XY'l'WY EÎ; ia'l'I xœl dj; 'Eli.:iôo; lj>Wan';p 1• 

Quoique non datée, celle lellre devrait plutôt figurer au quatrième rang, 
car Lazare Duonamici mourut le t t février 1552. 

O. Exhortation à l'étude, intitulée : M1xœ-iil 'Epµoôwpo; ToT; Tài 'Eli.iivwv 

µu100a1 xœi ô1ôœaxoµivo1; µœ6f.µœ'l'œ vio1; EÙ1j>uia1 n xœl 1ùy1via1v 1il 1tpœn11v 1• 

lhcuv.L Ross.+:Tos était de Coron. Suivant un renseignement que nous 
fournit Jean llaurommatis, rédacteur du catalogue des ouvrages grecs 
conservés à ln Bibliothèque de Naples, le classement primitif de cette 
bibliothèque aurait été opéré par son compatriote, Michel Rossmtos, sur 
l'ordre du pape Paul III, dont il était un des familiers'. Rossœtos acheva 
de copier, le 6 jamier t541, le Monacemis n• cccxn, à la fin duquel on 
lit : M1zœi;À o 'PwaaœI'l'o; "EH,iv ix Kopwv,i; lypœ•}1 ~'fµŒ ,;' lœvouœp!ou•. C'est 
sans doute ile ce même Rossœlos que Jacques Diasso1inos déplore la mort, 
dans une lettre à Alexandre Néroulis, datée de Venise le 26 octobre t544 : 
Tôv 6:ivœ'l'ov 'l'OO ao900 xœl y1vvœ!ou àix,ixow; 'PwaaœiTov l!œv -liv1œO,iv, Y7J 'l'Ô lil,i6i; 

aw'l'r,p1ov 'l'OO 'I,iaoo Xpta'l'oO, 'l'OO li). ,i6oo; 71µwv 0100 • xp,ia'l'Ôç yàip xœl ao9ô; 6 

civOpwr.Q; 5• 

FnANcos TEwUNTAS exerç.,it vraisemblablement la profession d'avocat à 
Venise. On lit en tète d'une lettre inédite qui lui est adressée : Tijl 1e:iw 

µ01 1t1pm~Of.Ttii xœ! liyœv µ01 f,6v'l'li'l'tii, 'I'~ 1ùloy!~ Àoytw'l'«'l'ti> xœl 1ùylw'l''l'O'l'«T•r 

'I'~ P'i'l'opt!~, 'l'1µ1wd'l'tii xœi 1ùy1v1a'l'«'l'ti> lipxov'1'1 xup!tii tl>piyxtii A,ilov'l'q. (sic) ... 
zœipm•. Celle lettre est anonyme el, d'ailleurs, insignifiante. 

N1cous de Chios, surnommé N,ia1wT,i;, ou l'INsULAIRB, sans doute par 
allusion au lieu de sa naissance, ne nous est connu que par le passage de 
l'épître de Sophianos cl par un autre des Dialogues de Giraldi, qui fait dire 
à François Portus : << Est et N1cou.us NESIOTA Chius, qui bis diebus in ltalia 
versatur, ad capesscndas eum noslris latinas littcras et philosophiam, qui 
utinam se pium mugis ae religiosum quam facit omnibus oslentaret 1 • " 

Sur JEAN PALÉOI.OOUB nous n'avons aucun détail biographique. 

1. 'E).>.r,voµvr,11wv, p. 1>98. 
2. l:..lyyp01µ, 1ttp1oa. du Syll. ,le Const., l. XI, p. ,U. Théodose Zygomalas remania 

l,ig~remenl celle Exhm·latiou cl l'adressa, comme étant son œuvre personnelle, aux étudiauls 
,le l'Unh·ersité de Tuhiuguc, par l'entremise de Harlin Crusius, qui l'a publiée dans sa 
Turcogrll!Cia, pp. 455 el suÏ\·antes. Le texte inséré dans le E.Syyp011111œ 1t!p10/J,xov nous 
restitue cette exhortation telle qu'elle est sortie de la plume d'llermodore Lalslarehos. 

3. Voy. C. Sathas, N1oe).).,iv1x~ 4'11.01.oyiœ, p. H6. Sathas n'a pas indiqué le n• du ms, 
de Na11les d'où est extrait ce renseignement. 

4. Hardt (Calai codd. maa. gnecorum Bibliothecre regire Bavaricre, t. III, p. 263) 
ne donne pas en grec la fin de celle souscription, que je dois à l'obligeance de M. le Dr 
K. Krumbacher, 

5. Tauri11e11aù grec LXIV. c. 111. 7, f, 0 V". 
6. Ibid., r. 48 r•. 
7. l.tLn GYR.,LDI Dirllogi duo de poetia 11oat1·orum tempomm (Floi·ence, 1551), p. 64. 
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5 SEPTEMBRE 15.U 

108. ANT.QN IOY EUA PXOY TOY KE P-
. • ' ..... ·~ ' 8 -X.'J?ŒLl)'J u; 'NjV Er.r.%00; X.0t't'0tG't'poqmv, ?"flVO;. 

-roôj /Jt\J't'O\Î irwn·o).x!. 't'LVÈ; 1.pà; àp.ovoLotV GIJV't'ELVQIJ/j'/JtL 

TT,; ZPLlj''t"LotVWV 7'0ÀL't'EL/Jtlj'. 

ANTONII EPARCIII 
in eue,·sionem Grœciœ Deploratio. 

Eiusdem Epistolœ quœdam spectanles ad concordiam 
Reipublicœ Christianœ. 

Eiusdem Epitaphium in Cardinalem Contarenum, 
prœstantissimi consilij uirum. 

VENETIIS. MD XLIIII. 

259 

[Au Terso de l'avant-dernier r.J ive't'L'/lG'LV • É-:u TW ètr.à -r'i.; ivaipx.o•J 

oix.ovop.€ot;, l.!t'PP-3' p.11v!. ,;m-re~p(w É. 

In-4° de t8 feuillets non chiffrés, et divisés en quatœ cahiers, dont les 
5 premiers (œ, 6, y) de 4 ff. chacun, et le dernier (11) de 6 ff. Le verso.du 
f. 7 est blanc; le feuillet 18 contient au recto Errores qui in e.xcudendo 
libello evenerunt, et est blanc au verso. Linc d'une insigne rareté. 

Bibliothèque Bodléienne, S 241 Theo!., 8° [Lire in--i•]. 
Bibliolhè11ue de M. le prince G. Maurocordato. 

SANCTISS. D. D. N. PAULO TERTIO, PONT. MAXIMO, 
ANTONIUS EPARCIIUS FELICITATEM. 

Cum prœterilas ac jam nimis perlinaces Grreciœ nostrœ calami
lates atque alia Reipublicœ Christianœ detrimenla sœpe animo 
repeterem, magno quidem, beatissime Pater, alque inlolerabilï" 
mœrore afficiebar. Nec tamen palam et in oculis atque ore 
omnium jacluram islam christiani nominis deflebam. 'Elr.€3e; ;àt? 
otl -.o,j; ip•.1yi3ot; ~oG'lC.ouGotL me cohibebanl ne id aperle facerem. 
Sperabam namque fore ut ille dies aliquando illucesceret quo 
principes christianorum concordi quadam animi carilate fortunas 
noslras a Deo Opt. Max. sibi credilas el commendalas amplecte
rentur. Sed postea quam civiles discordias atque obslinala dissidin 
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el cffrenatam illorum iram perspexi et jam in mutua conversos 
esse arma sensi, sublata prorsus illa spes ex animo mihi est. Nam 
eo impelu in se inviccm concilatos video ut compertum jam mihi 
sil, nec diem longam, nec œtatem gravcsccntem, nec preces ullas 
fleclcre indurata eorum corda posse. Quamobrem gemitus, quos 
animo celabam antea, continere amplius nequeo. Quis enim se 
queat abstinere quominus non prœteritam modo Grœciœ stragem, 
scd imminentem etiam cœteris christianis perniciem defleat? Quis 
Lanta mala nobis invccta esse non lacrymet? Quis assidua 
incommoda non lugeat? Onde, bcatissime Pater, obsecro, regibus 
nostris hic animi stupor, hœc vecordia? Onde tanta et prope 
ineffabilis in rehus gcrendis 3u~ou1for., ut quod hostes vel ingenti 
compararent pecunia, illud reges nostri ,sua sponte nihil tale 
sperantibus offerant? Quis unquam hoc audivit ut, lupo medium 
grcgem ingrcsso, pastores non cum sed miseras conficiant oves ? 
Vercor ne moleste dictum sil, attamen ea perturhationc animos 
illorum opprcssos vidco, itaquc affici ut nullo modo sperarc 
audeam fore ut quid honestum, quid in hac re gerendum sit 
disccrnere unquam possint. Namque À'llfhiç r.E3fo" quasi currentes 
nec prœlerita cogitant, nec futura prospiciunt. Arma in socios, in 
amicos, in liberos, atque adeo in propria pectora dirigunt. Ad 
Cadmeiam "ictoriam quo maximo possunt impetu properant. 
Belluam illam non vident incredibili amhitione imperio totius 
orbis tcrrarum inhiantem. Non sentiunt scrvitutem pcrpeluam 
et cœdem cruentam nobis dcnuntiantem? Quid miscrius, quid 
luctuosius, quid perniciosius Reipuhlicœ christianœ conlingere 
potest ? Quid posteritas de regibus istis dicet ? Quid canent poctœ? 
Quibus laudibus cos prosequcntur? Quam Deus tandem de illis 
promulgabit sentcntiam, qui omncm sui principatus conatum in 
nostram pcrniciem convcrtel'Ïnt? 

Hœc quœ ad te scriberem oculis lacrymantibus, heatissimc 
Pater, habui, quippe qui benignas mihi semper aurcs prœstitisti. 
Ad illos plura in hanc sententiam scriberem si mihi liceret 
libcrc loqui; sed veritas ita flagrantibus animis odiosa esse solet. 
Quamobrem eam non semper profercndam esse Pindarus in 
Pythiis cccinit. Et Plato, summus ille philosophus, admonet -roîç 

~. " - " ' .. ~ " ' ~ ' JI P t S 1 ~Ot'iL,.iv,;w 'tl w; 'tlOLIT't'Ot 'tl w; "ll-'Lffot r.por.tpEpE011or.L. rœ erea o onem, 
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qui sapientissimus est habitus, ,·ideo pertimuissc scnlcutiam 
dicere de hello suscipicndo pro Salamine, quod certc justum 
el e republica futurum erat. Quanquam enim gravissimus 
legislator esset et optime de sua repuhlica mcreretur, in senatu 
tamen de hac re ne ,·erbum quidem facere ausus est; scd furiosum 
se fingens atque sertis quibusdam, ,·eluti dcsipiens, rcdimitus, 
in medium forum prodiit, ubi, frequenlium corona civium scptus, 
cecinit elcgiam, qua quœ de Salamine ad rcmpublicam pcrlinercnt 
declaravit. His Athenicnses cxcitati hcllum illud tum magno 
animo susceperunt, tum fcliciter absoh·erunt. llœc monuere 
me ne reges, et illos quidcm imtos, alloqui auderem. Quare, 
ut eo redeam unde digressus sum, Deplorationcm, jampridem 
infixam animo 1 , mmc demum mandandam esse litleris censui ; 
in qua tamen continere me non potui quin ad reges ipsos testem 
doloris mei oralionem· converterem, qui, si quid moleste dictum 
esse arbitrati fuerint, parcant luctui eversœ patriœ. Eam perle
gendam tuœ Sanctitali mitto, eo consilio ductus ut illam deinde, 
si quam movendi vim habere tibi visa fuerit, ad ipsos quoquc 
millas, aut excitaturam ad justum hellum capessendum, aut 
testimonium futuram -ri,; É.x•J;wv 3•n~o•JÀfa.;. Vale. 

Venetiis, xt kalen. junii MDXLlY. 

A la suite du 8pijvo; qui se compose da 103 distiques et occupe neuf 
pages, se trouvent trois lettres d'Éparque, adressées : f 0 Mipx<i> 'Anwvi•i> 

'Av-:1µix<i> (datée de Venise, 18 déccmh1·e 1539); 2• rœamipu Kov<tœp11vrji 

Tl.j\ œl&1a1µ111T«Tti> xœpô1vi>.11, iv 'Pœt'1a&ov'\'l (tlatée de Venise, fer juin 154.\); 
3° 4>1>.ln<i> Tl.j\ Malcirx0ov1 ( datée de Venise, 24, février t 543)'. 

Au verso de l'avant-dernier f. on lit cette épitaphe : 

Ell: KONT.\PHNON ·roN Al.l.El:IM!lT.\TUN K.\l'llX.\.\IX. 

E1JvcitoV'tll ~pO'tiÏIV ~IO'tf.; µiyœ xvµll: 'tllÀlllvr,; 

fciar.œp1v iv xolr.01; Z1ù; i; 'Oluµr.ov 11.11 • 

µ,i µlv TIÇ xlœhw 61tf.µ1voç iv ;,01µtvo1a1, 

~oul1ua111v ~x11 xœi r.a.p' 'O).uµr.i6zo1;. 

t. Voir la lellre d'Antoine Éparque à Pierre Bemhu à l'appendice du 1. Il, p. 362. 
2. Ces lellres ont été réimprimées Jans la Pa11dore (tome X\111, pp. 0-13 el 38-30), 

par '.llichcl Moustosydis, mais nec une grande m:gJigcncc. 
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Le lcctcul' ne sera sans doute pas fàché de connaître le jugement pol'té 
p:1r les contempot'llins d'Épan1ue sur sa Lamentation ou 0pijvoc. Citons 
d'abord ses compatriotes. 

'Avtpi(lc TüouVTll; 'Ai.E;ivi;pri, -:i;, l'iepov).r, ,;, r.p:inuv. Tàt a:i µ01 xoµ1a6iv-:œ 

ypi1111n' àvœyvov; xœ! -:-'ijv r.Epl aè: àxovoœ; {.,y1dœv, {.,up7io071v, 'AH;2vi;pE 

ii.i.oyq11;.-:2n. 01i;2 U 11.2l [ii-:1] -:-/jv ,:p;,ç f.µll; o,:, ÀiÀT,62; CflÀlœv, oiin -:-oT; r;:œvÀ01; 

-;-1;,y i;:ii.wv fo,x2; • o! µèv yœp -:-ov; yÏÀou; 1t2povTtZÇ µ6vov y<ÀOiltJ<V, àr.6VTWV t,è 

àµ•T,!1ovo·:iatv, 'JaOt To1r2poOv To,ov-:-ouc xœl f.µll; r.po; ai: 1ivo1<, x!iv tdi 

rp2µµhwv -:-oo-:6 ao, o·:.11. ir.1i;11;iµ71v ivn1 Tij; Tiilv r.Ào!wv à1topi2c, Èr.Ei o:ii;èv 

àtr.Ér.ÀEuaev, [ ir.,11.pnovo71;] Ti,; Tiilv àvà11wv ài;:op!œç. "Oµwc biaTOTI T1! i11'!l 

auvo,u!; t,œvoi~, 11.2l Tov; iv-t2002 à;axvouµivou; àli r.,pl aoo lpoµœ1 xœl z2ipw 

à:xo•j,.,y a, vy«xivov-:œ, Dpo; TOV'l'OIC µh f.rovµ,vo; [6T1]. ÔT!ZV ivTœOOœ 61hp16e:;, 

11:iH6v ao1 ,;peau Tœ -:iilv zp1an2viilv ar.out:i~uv i\ Tàt TiilY 'E).).71vwv, tio Tlj'> T'Ïjv 

r.cxpoOacxv xoµ!;ovn T1JY TOO 810).6you ao1 imadHw Tpœrri>6!2v, xœl Tove ToO 

ao,,.,Thou 'AvTwviou TO'J 'Er.ip;(OU iliyou;, &µ:;:w v1waTl TITU1twµivœ, & µi:v 

11.oµiar, où tiilpov, µ111.pllv yip, ,i).).àt a71µ1!ov Tijç 1tp1':; {.,µIle cp1Àiœ;. 'Eppwaov. 

'E).cx:;:7160).u'dvo; ~• la-:œµivou ~,:11t' 1• 'Evnir,a1v. Dœ-:'Ïjp ti: 6 iµo; xœl àtü:;:oc T1' 

;(2Tpi ao1 x&.µi~oua1, xœi iv ol; oTol iaµEV <,r.1axvovµeOœ. (Adl'esse :) Tlji ao:;:ljl 11.cxl 

iHoyiµ'l' iivF,pl 'A).1;:ivôp'l) T•i> :"i'tpov).r,. Zœxvv6'l' 1• 

La réponse d'Alexandre Néroulis à André Telountas est trop longue pour 
être reproduite intégralement; citons seulement le passage suivant : 

'Ev01.1µ710tl,; TljY 1t:iÀœ1 µ01 r.tµi;Or!aœv ir.1aToÀÎjv, &p1a'1'' 'Avôpiœ, à1t0Àoyicxv 

ixeiv71;, Il xcxl xpoviw;, ao! r.iµ1tw • avv ~ xœl ~,6i.iôiœ Mo µ01 1ti1toµ,:œç. "Ev µl:v 

71 -:oil 010Àoy111.wThou rp7jyop!ou TP<XTri>?Hœ, TO 6' lnpov 6 ToO aoi;oo r.0171-:00 

'Av-:wviou 'E1t:ip;(OI.I 0pjjvo,; 1JV Tij,; 'EH:iôo;. A1xœ!wç tè: iiµ:;:w lô71aœ;, auyxpîv:u 

~oui.6µevo; TOY 1tup1'v T~ µ1).ivr, • Èr.t,).Oi µ01 T6n yüiaœ1, 1171 tov f!À1ov, xœl, v71 

Aiœ, r.Ànvv x1xivT,11.œ tov yÉÀwTœ, 'l'OY ii6p71vov 0pi\vov lwp211.wç 1 • 

Voici maintenant l'appréciation de Mélanchthon. Dans une sienne lettre 
adressée à Joachim Camerarius, en t545, il écrit : « Dedi [Kelzlero] 
disceclenli hinc Elegiam Antonii Eparchi, qui ex illa vetere Alcinoi insula 
Vcnetias migravit, exhibcndam libi. Sigismundo versus videbanlur con
fragosi cl jejuni. Sed ego dolori et luctui autoris veniam do, tuornm 
!amen carminum lectione magis delector•. ,, 

t. Le 7 février 15.U (slyle vénitien)= 1M5. 
2. Ta11ri11e11si• irrcc LXIV. c. 111. 7, f. St Y". 

3. Celle lcllre csl ainsi datée : Èx Z211.,jv001.1, TO:i ~;iµi 1t'J!rlE•}ui,voc voup.,;vicx. Elle 
se trouve dans le ms. cité, f. 60 ..-. Un fragml'nt de cette même lettre, où figure le passage 
•tue je viens de tran,...rire, se lit au f. -là r", el présente un texte plus correct, que nous 
avons suivi de préférence. 

-'· /,ibt'!r co11tinen11 continua ,erie epi•tola11 Philippi Melanchthoni11 11cripta1 a1111i11 
XXX VIII ad Joach. Camcrarium (l,cipzig, 1569, in-8•), pp. 502--500. 
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t5U 

f09. TTENTHKOCTAPION. 

(Au r" de !"avant-dernier f.) 'H -riiiv TE"t"p:(3(wv X.:(TIX -ri~w à.x.oÀo•JOi:t. 

Œ-~ 1 3E~"1l0ix.Àl'-vçor.pa-ruqix4w ABrÂEZH. Omnes quatcrnioncs 
prmter ultimos sexterniones. Venetijs per Joan. Ant. et Petrum de 
Nicolinis de Sahio, sumptu & requisitione D. Damiani de Sancta 
Maria da Spici. Anno diii. M.D.XLIIII. 

In-4° de 252 ff. non chiffrés, divisés en 31 cahiers de 8 ff. chacun, sauf 
le demier, qui en a t 2 (la souscription, que nous venons de citer, devrait 
porter: prœter ultimum sexternionem). Le f. antépénultième cl le dernier 
sont entièrement blancs, ainsi que le v• du premier el celui du pénultième. 
Marque d'André Counadis sur le titre. 27 lignes à la page pleine. Helle 
impression rouge el noire. 

Bibliothèque nationale de Paris, InventaÏl"e B 1573, Réserrn. 
Bibliothèque royale de Munich, Liturg. 5t t, 4°. 

t5U 

HO. IANO\" AA}:KAPEn}: TOl" l'l"NAA-
• 

KHNO\" EilirPAMMATA. 

Iani Lascaris rhyn
DACENI EPIGRAMMATA. 

PARISIIS, 

Apud Jacobum Bogardum, sub insigni D. C/1ri
stophori, è regione gymnasij Cameracensium. 

t5U. 

In-4° cle 20 ff. chiffrés. Cette édition contient quelques épigrammes de 
plus que cetle cle t527 1• Nous en 1·eproduisons une ci-dessous. En outre, 

t. Vrétos (Catalogue, Il, p. 27, n• ::i!l, l'D noie} cite. à la dule de 1542, une é,lilion de 
,·e livre, donl le titre n'offre avec la présente que les deux dillërcnccs suinntcs : annl 
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l'épitre dédicatoire a subi la légère modification suivante : « ... Id quoque 
Jecisti humanissime ut c11m eo non pa11cos mihi menses vivere, nec amico 
solum, sed ad poetarum quoque tiestrorum intellectum prœcepto~e 
familiariter uti liceret. Cujus quidem excellentem in romana lingua 
nedum sua pcriliam pluribus hic verhis ne fusius persequar, etc. » 

Bibliothè11ue nationale de Paris, Y f 541. 

Ell: fEOPflO~ PAAAHN. 

N ') T '\ - • ! • '\ , • • 'Il- -ot'J':'t ,Ot w 'n'r.WVTE; Er. etVTOAL'1JV or;r.o ouGp.wv, 
... ',,. ,, , ' ,, '\ , 

V'/jot r.otpEC, oc.itpYI; '7T'1Jlj0C.'t' EljW r.L[J-EVO;' 

Ëv8' IXVOC.'TC'OC.'Jlj1[J-EV0t fLEjXÀO•J ltOÀ'TC'OtO ~Cotp(Lot, 

' '" • - n, M "' E; ':r?ALV otltf '/j':'E; •JE!JIJETE otlf1Jetr..'1JV' 
.,.().• ' • ,. , • • •~ • n • -itu,,ev T e; ... x.ept-,.; tepov "n"E<JOV • ev,,or;,;ep u:.Lw 

E•;q>~ IXVTtoéi;H -:reu80:i.ivY1 -.faeo;. 

T'fi ltotl IX':rot"(j'EO..OC.t't'E rewpyfou iv IlotÀetfLWIJL 

-iipCov ei.11,~fov Aor..,-itiptw; lTipou. 

Constantin Lascaris a, lui aussi, composé sur la mort de ce Georges 
Rhallis une pièl',e cle vers, qui a été publiée par Iriarte'. 

ANGE LASCARIS, fils de Janus Lascaris, est peu connu. On peut croire qu'il 
habitait Paris, quand lui furent dédiées les deux éditions des tpigrammes 
de son père, qui y parurent en f527 el en f544. Nous connaissons un 
manuscrit copié pa1· Ange Lascaris, c'est l'Escorialensi, R-Ill-f8 (Arith
métique de Diophante avec Commentaires), dont voici la ~uscriplion: 
'Anüoç 6 Aœaxœp1ç 6 'PuY<ÏIZX'l)YOÇ lypœ,j,, 'rO TCIZpOY p,6>.iov1• 

Dans une de ses lctt1·es à Janus l,ascaris, Guillaume Budé parle d'un 
certain Théodore\ que Hody, nous ne savons pour quelle raiso~, considère 
comme fils de J. Lascaris~. Aucun document ne vient corroborer cette 
assertion. Nous croyons qu'il s'agit dans ce passage de Théodore Mantegazio, 

apud, on lil t.remplaria proatant, et Camenu:enai, au lieu de Camerace,uium. ISous 
sommes assez disposé à admettre l'exislcnce de celle édition, malgré le peu de confiance 
que mérile rouvrnge de Vrétos. 

t. Regiw Bililiolheeœ Malritensis codd. gr. mss., p. -163. 
2. E. Miller, Catalogue du maniucrit, grec, de l'ücurial, p. 50. 
s. Voici le passage : 8168t,,poç a ao, ,:œ Mœii8ci aa, lll'l)~lrl'rlZI, '!' 'ltOÀÀcix,, O~X 

ÈsÉ't\l;(OY -rœ 'ltOÀÀœ Œ'JÀl~Q!UV«i> œ,hoç y, 'rl)YIXIZÜU iv iia-rll 5121-rwµ.evoç (Bovllœlov 
Èmino>.2\ i).).'l)v1xœ{, Paris, Ui7', in-4•, p. 152). 

4. De Graeci, illu,tribu,, elc. (Londres, t742, in--8•), pp. 27-1-275. - Giglio Gjraldi, 
parlaul de la mort de Janus Lascaris. ne dil pas qu'il ait laissé d'autre fils : Vita functus 
r.st ex podagra Pl arlieulari morbo, reliclo filio bGBLO hœrede (Lilii Gyraldi Dialogi duo 
,Ir pocti,, etc. Florence, 1551, p. 61), 
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que Janus Lascaris mentionne comme étant sou anu intime, dans le 
mémorandum qu'il adressa à François I"' en t522 1• 

HL 

(15.U] 

N IKOAAOr l:O«lllANOr IIEPI KATA

Glf.E\J"n; lf.~L "'/.PYi'1Ewç l!.pil!.w-ro~ ix11-rp0Ài~o•J. 

ln-4° tle 8 ff. non chifli·és, en un seul cahier signé A, sans aucune indi
cation de lieu ni de date; mais, dans l'épître dédicatoire à Paul Ill, repro
duite plus loin, Nicolas Sophianos nous apprend que son opuscule est 
imprimé avec les caractères récemment gravés pat· 01·drc de cc pape. Or, 
on sait que, dès t539, Paul III cl le cardinal Ma1·ccllo Cervini (plus tard 
pape sous le nom de llarcel Il) avaient formé le dessein d'installe1· à Rome 
une magnifique imprimerie pour la publication des plus précieux manu
scrits grecs de la Vaticane. A celle fin, ils firent choix du célèbre imprimeur 
Antoine Blado 1 • Celui-ci se rendit à Venise, et, pa1· l'intermédiaire de Paul 
Manuce, y fil l'acquisition d'une fonte de caractères et du matériel néces
saire au fonctionnement d'une imprimerie 3 • Les types qu'il se procura lui 
servÎl"enl à imprimer notamment les Commentaires tl'Eustathe sur Homère 
(,·oy. ci-dessus, pp. 257-258). Si l'on compare les caractères de cet ouvrage 
tant avec ceux du présent opuscule de Sophianos qu'avec le plus gros des 
deux corps employés dans l'Horologium que publia le même Sophianos 
en !545 (voy. n° t t5), on reconnait qu'ils sont identiques. Il demeure donc 
établi que la fonte de Blado el celle de Sophianos proviennent des mêmes 
matrices (bien que celle de ce dernier soit moins riche sous le rapport de 
la variété des so1·tes pour une mème lettre ou un même groupe de lettres). 
On peul croii-e que la plaquette qui nous occupe est la première production 
typographique sortie de l'imprimerie fondée par Nicolas Sophianos à Venise; 
elle est de la plus insigne rareté. 

Bibliothèque nationale de Paris, exemplaire à toutes marges, relié dans 
le manuscrit grec n° 2782 A. 

Bibliothèque Bodléienne, S 241 Theo!., 8° [Lire in-4•]. 

t. Voy. le tome II de la présente Bibliographie, p. :'i:'i6. 
2. Voy. Tiraboschi, Storia della Letteralura italiana (11ilao, 182', in-8•), t. VII, 

PP· 300--301. 
3. Nous n'entendons parler ici que d"un accroissement de matériel typographique : 

prl'sses, rouleaux, l'tc .. etc.; car Antoine Blado exerçait depuis longtemps drjà le métier 
d'imprimeur. 
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Jn1111édiatemcnt au-dessous du titre on lit l'épitre dédicatoire s1ii,·imte : 

TI.HAQ TPITQ TQ 8EIOTATQ AKPQ APXIEPEI. 

lloÀÀt;jv :ùv x.a.l. ocÀÀtoV ÊVEltEV, !X)'LWTŒ.'n r.:XTEP, 8Cx.a.LOV È,t;-::w 

cx.,ovÉ:mv T"!) !1-E"(Œ.ÀO'i'JX,L~ lîO'J x_:xpL-roc; • !'-1ÀLtn'2. 8i 8L1 'ÎjV 0,;-t,!'-ÉfŒ.L 
• ' ~ ). - w ' w • l' • ). , .. pr.i; r.::r.v-ra.; O\Œ.TE u; EJ.WV r.a.-rpLitT,V E'JVOLŒ.V, ltŒ.L uTL TO'.J; lpL o-:.ovw; 

~ , • ~ ). , ~ ,. , • , '). "E 01a.x.u:1.Ev'.l'J; O'..I ma. m;u; oEC,LO'-'lJ.Evo; E'-'EP)'EGL«.L; !1-E)'Œ. a.,;. pyo1; 
T , • • • w ). _ w~ ~, T ~ ) - " 0'.JV r.pOTELVWV T"r,V a.pETT,V I Epj'«il ltŒ. w; EOO.,E !1-'.lL ELVŒ.L 07l ,W'iŒ.L '7lV 

O!.'JTO; Ë:zw -:.p~; T"ljV tn)V IX)'LOT'flT!X. Ëp.?'JTOV E'~OLŒ.V. "u8.,. yxp }.v TOî; 

TO\Î 0TOÀEp.a.fo•J 11-a.8"1)p.0t.TLltOÎ; lî'JVT:X)'p.Œ.lîL ~L«.TpL~OVTo; !'-0'..I t 1 "n]V TO\Î 

81x TWV fa,x x.pCx.wv ltŒ.ÀO•J:J.ÉVO'J otlîTpoÀ:x~o•J opyivo•J X.!XTŒ.11ltE\11)V x.xl. 

zp·i-,rnv, <j>·r,8·r,v 3E!v otv::r.OELVXL -rr, !X)'L<i>GIJV~ Q'Q•J, iTE g"lj TO r.pwTELOV 
' ' ' t1' ' d '). • w , X.Œ.L r.EpL TŒ. 11-x•rr.:i.::r.TX ?E?O'.J~. Hv r.::r. Œ.L !1-EV ET'JX,OV 'r.EnOV7lX.W;, 

Cr;-rEpov 3È, X.Œ.TX x.ÉÀEUGLV -roij r.:XVT1 cxp(G't'OU x.a.l. 8Ep!'-0't'XTO'J Toî; 

,;r.o•J3a.foL; r.po~ÉVO'J MAPKE.\AOî I TQij GE~Œ.GP,LW't':x't'O'J x.::r.p3Lv:XÀEw;, 

Èlt3i3oT2.L TOî; VEOZ,at.p:fa-roL; TO•J't'l'.ML x_ixpzx:riipr;L 1 Tot; i.Jr.o Ti,; tfti; 

!Xj'LOT'flTO; È; [J.E"(LlîT'flV Toî; <pLÀOÀoyo,; w-pÉÀELŒ.V x.a.8EGT'fllt0GLV. "Or.Ep, 

()'J.C. oI3' 0-:'t'li>;, Tot; yijy r.Epl. -rx; ii.::r.8.,.p.a.TLX.Xi; Ér.VJ't''1J!'-Œ.i; lx.a.v7,v 
~· ). , 1 - '"\ , ,, ~' • 0'7':0UO'flV x.a.-ra.v::r. wr;a.71v, E; TOGOU't'OV WAL)'WP'flTŒ.L, W(JTE p.110 E; 

<p«.V't'Œ.'iLŒ.V TO TOLO\ÎTOV I w; i-:.v86[J.T,V I i18EîV' Év TOÎ/i [J.:XÀLGTŒ. X.?'flGL

(J.WT!X.'t'OV 't"J)''/..:xvov, x.a.l. O'J tXVE'J -r'ii; -rwv X.'JltÀLitw; 8Ewpovp.€vwv X.a.Ta.-
). ,' • , _11 • ~, , , , , , , 

1l'fEW; ElpLltE7'1Œ.L Œ.O'..JVŒ.TOV. Xp7l-iL[J.EUEL ya.p r.::r.v•J r.po; TE TIX; wpoGx.o-
, , ' 8' " , ' ' \ 1':7lGEL; wx.-rwp TE x.a.L [J.E '1llJ.Epa.v, lC.Œ.L r.po; -ra.; 

HT:X TE [J.7.ltO/i lC.2.L r.ÀiTO;" È7'L p.Èv TJÀLO•J X.IX!. 

CX':,ÀŒ.VWV TE X.Œ.L r.ÀŒ.VW[J.ÉVWV CXX.pL~w;, É.r.l. 3è: 

' o· · ' 8 ~ ' " 9::r.,vop.tvwv. '.J 7l X.IXTlltlJlC.EU'll [J.E OOE1JETlltL 0'.JTw;. 

À'1)~EL; TWV T07'WV 

Twv CXaTipwv -.wv 

Ti\; GEÀT,Y'1lli TWV 

t. '.'i1cou~ SoPm•~O!' n'a ri,•n puhti.: que nous sachions des œuvres de Ptolémée. Jean 
An,lres a hirn allirmé (A11/rmii A11g1uti11i, a,-chiepi,copi Tarraco11e111i,, epialol:e la
li11œ "' italic:.e [l'arme, tX0-', in-8•], lutrod., p. i38) sur la foi de Jlorelli (BibliotA. 
l'i11d/.). qu'il 8\'ait paru à Bâle une édition greeque de la Géographie de Ptolèmée Hl'C 
1l1's rom·,·tions et des noirs de Sophianos. Mais il y a là une confusion. Ce que llorelli 
arait vu était tout simplement un ext>mplaire de l'édition de Ptolémée donnée par Erasme 
(ll:ilc, •·rohe11, 1533, in-1•) sur lequel Sophiauos avait écrit des notes de sa main. 
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15.U 

ltJTOp(,x TOi:i T'XjL'Xr.LÉ?ot 

Iloi:i niv G'r):1.EpLV"flV 1l:1•Épotv 

l:otv a.;-.ov o•~3iv è:piv'tl 

Et; ô,;' opi~ow ol X.PLll'TLiVOL. 

Venctiis, 1544. 

267 

Cette édition de !'Histoire de Tagiapiera ne m'est connue c1uc par le 
Catalogue de la Bibliothèque d'Augsbourg de Ehingcr (p. !29). Elle a 
disparu de la bibliothèque de celte ville. 

[15U] 

113. l:Totupw1n; Toi:i x.vpfov 11p.wv 'f"ll,;oü ZPLG"Toù : aulorc Marino 
Pbaliero. [Venetiis, 154-f..] 

Cc livre ne m'est connu que par le Catalogue de la Bibliothèque d'Augs
bourg de Ehinger (p. t29). Il a disparu de la bibliothèque de cette ville 

Elùnger a dù, si je ne me trompe, tomber dans quelque méprise en 
transcrivant le titre ci-dessus. En effet, le fameux doge llarino Faliero :i 

inspiré au moins un, sinon deux poèmes en grec vulgaire et en vers poli
tiques, dont j'ai publié des extraits 1, d'après une copie manuscrite qui fait 
partie d'un recueil factice conservé à la bibliothèque Ambrosienne, sous la 
notalion : Y 89 p. sup. Un fragment est ainsi intitulé : 'la-rop!œ xœl clmpo 

-roo 1ùy1v1a-rti-rou iipiono, xup!ou Mœplvou <l>01À1épou. Kœi or.ou Owp1r, ypiµµœ <J>, 
µtÀc? 6 <J>œltipo, • xœ! or.ou Owp.r, M, µ1lir Tl Morpœ • XIZÎ or.ou Owp1r, A, µ1À1? Tl 
'AOooaaœ· Hl or.ou Owp,r, Il, µ1>-1r ii IloOoo>-œ. t:n autre fragment, dépourvu 
de titre, se termine par les deux vers suivants, qui ont pu fafre croire à un 
lecteur inattentif que Marino Faliero était l'auteur du poème : 

'O, iôn:àt h1>-11w011uv ii ~rµœ -roG <l>01À1épou 

-:àiyÉYT1J -roG µtaèp Mœpt,, 'tOO r.atÀ<X!OO ':'00 yépou. 

Ce poème, imprimé ou simplement relié à la suite de la :t-r01upwa1;, n'a-t-il 
pas pu amener une confusion entre les deux ouvrages? L'erreur en pareille 
matière est d'autant plus facile que les livres populaÎl'cs grecs publiés à 
cette époque n'ont parfois qu'un- titre de départ en minuscules, comme le 

1. Bibliothèque grecque t•11lgflii-e (Puis, 1881, in-8•), l. Il, l'i'· LXII cl sui,·. 
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h•xh! lui-mème. La découverte d'un exemplaire de ces opuscules pourt'ait 
seule trancher définitivem1•nt la ,,uestion. 

4 JA'.'IVIER 1545 

TYTTIKON KAI TA 
-:ATTOPPHTA:-

Con Priuilegio dello llluslrissimo Senalo Veneto, clie per anni 
dieci niuno ardisca la presenle opera Greca inlilolala Typicon, 
slampare, ne far stapare, ne slampala uendere in tutti i luoghi 
del suo Dominio, sotto le pene in esso priuilegio contenule, 
come amplamente nel prefato appare'. 

(Au V" du f. 105.) 'EvE't'L'fllJLV, iv oi.i-.,, Ï.ù>ivvou àtv,wvfo•J XatL -;;É't'po•J 

Ttïiv 110t;Léwv X.atL 0t•jT0t8é).<J>wV. :f<Jll'-É. i.otvvouotpî<t>, 8'. 

ln-folio de i 96 ff. non chiffrés, divisés en 25 cahiers de 8 ff. chacun, 
saufle cahict' i 7 {rp), qui n'en a c1ue 4. Signatures aœ-&..., et AA. Le f. i52 
r.st entièrement blanc; le ,·erso des ff. i el i 72 et le recto du dernier sont 
blancs. Sur le titre, la marque à la Fouine, avec les mots 'A..,6piou sur le 
côté brauche et Kou..,,i~ou sur le côté droit. Cette rnat·que est répétée au v0 

du dernier f., nmis sans le nom d'André Counadis. Texte à deux colonnes, 
40 lignes à ·la colonne pleine. Impression rouge et noire. 

Bihliothè11ue àlazarine, n° i U6 B. 
Bibliothèque royale de Munich (2 exempt.), Litut'g. 402 et 403, folio. 

L'éditeur de cc précieux volume, A!'(DR0:.1c Nucrns, sur lequel nous 
:mms donné précédemment une notice biographique (voy. p. 241), a mis 
en tète du présent livre la préface suivante (f. 2 t"' et Vo) : 

TOI~ E:\' TQ Al'IOTATQ K.\HPQ EN . .\Pl0MOl'ME'.IIOI~ 
Xl'I~TI.-\XOI~ OP0OâO:E.OI~ ANâPONIKO~ NOl'KIO~ 0 KEPKl.'PAIO~ 

E~ Kl.'PIQ XAIPEIN. 

no).i..ix.,; :,.o, :Ït-;;opi,,;ot, !NVÉ;'ll "C'Lvo; ..,_ip,v, 6> 8EO"C'L!'-'fl"C'OL l'-';Cf':'atL 
x.:d 'ï.?Q,;-::OÀOL -.oij 8iotv8?l"'ï.0'J 'l'l)IJOij, ol 't'~; LEpx; ~.~;ÀO•J; r.po 'JJl'-IÎIV 

Èv.-..ir.o;;v Èj'l. upfo2.vn; x.oti -roij 311 Àtyo:.LÉvou Tumxoij IJ')v -rot; ot•j'\oij 

t. On u·a <'0115Cf\'o! la ,li,1,usition <lu titre ']Ul' pour les mols g=. 
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• , • • , .JI.. • ' • • ' • - "'\ '\ • • oc-:.op?-r,TOL; O'JX. l!"V"l)?•l7llJQtV • OL 0'J O"I) lt!X.L TOCL; !ltl\1\2.L; IX'lt'IX'1QtL; 
fJ.'P'\ "' ., ., • • '\ ' , • '\ li• tJ'.JOAOL;, l\eyw O"I) TOC,; r.?o; EX.X.l\"1)'1L2.IJTLX."l)V IJWT!tVO'.JIJ!X.L; IXX.Ol\0'J1JLIXV, 

x_.oii1181XL r.po; 3o~otv ltlXL ü11-vov TOV r.oc:.L~IXIJLÀÉw; 8eov ltlXÀw; X.IXL 
. c .. o· . T ., • ., • • • " n • IX'lt'TQt IJTW; EX,O(J.EV. •J )'!ltp 0\JV OLO!'-QtL TO'.J; otvopix; OLX TLVQt r~•JIJ!'-LIXV 
t1 ~ 1 , , ,~, • p "\, _l), T ,, , t 1 

-r, <pUo<,J :X.P"ll!'-IXTWV ai; T011 ixvocooc,.eovlXL TO'-'?)'OV. Eyvwv jlX? IX'JTO'J; 
' • '\ , , , ' '\'\' • ., T ' v 

r.otvTO; IXVIXI\W:1.2.TO; x.pe~TTOVIX; yeyovoTot;' IXl\l\!X. TL O 0'.JV TO IXLTLOV 

Y,V ; TO tijv ~•J~Àov 11r.iv,ov ltlXL 3vGE'J?ETOV TO!; Tf.3a 't"Jyxivuv OVIJIXV. 

Et 3è yovv X.IXL r.otpi TLIJLV e•ipCtrx.eTO, à.).).' o;:x, O~Tw; uyt7i; X.IXL 
l'\ • '\ • • • , c ' '\'\' , ! • • . UI\OX.l\'r,po;, w; r.ix.p e11-o,. H:.Leî; yocp 'l.01\I\IX '!.OV"l)IJIXVTE; X.IX, OLIX 

r.oÀÀwv IX.ÀÀWV Q'.VTtypiqiwv IJIJ)'lC.POUIJIJ.VTE; 3,wp8w11ix:1.ev. 

' "" , • ' ' Q'P"'\ ' ' , , Kott V'l.l'I x.ex.ptX.OTa; e1111-ev T"l)V i-''J'll\OV X.OLV"t)V X.QtL TOî; r.ilJLV E'J'lt'OpL-

IJ-:OV r.o,·~IJotL, '!.OÀÀix.t; et; TOVTO X.IXL ocÀÀwv TLVWV 8aoGE~WV à.v3pwv . ~' . '\ . . ' ... , r.otpoTp'JVIXVTWV 11-e, <JLO X.IXL TOÎ; X,0tAX.01pX?Ot; ot\JT"t)V EX.OEOWX.IX!'-EV 

;.oÀÀocr.ÀotlJL!ltiJ6Y,VOCL1 X.1L È~ IX'Jffi; w; œ;;o TLVO; IJTEÀÉ'1.,0'J; jOVL!'-WTiTO'J 

1mp(ot; ŒÀÀot; œv2.<p•Jo11-ivix.; <p!ltVT,VIXL, G'JVE?iêii XP'1l1Ji11-avOL X.IXL "J..Op'1ljb,J 

TT,/; 3ixr.iv-r,; Œ.r.XIJ'1); âlX!'-LotVCÏI T<Ï' <pLÀozpCGTti) à.v3pc. 

To 3è tijV ~•J~ÀOV i:J.è IJWLffiV 1 w; à.vocyx.oc(otv X.IXL 'lt'XV'J w<pÉÀL:.LOV 1 

' • . T' ' • ,. T /"\ l p. , ,-E?LTTfJV -r,y,.11x:.L'r,V, L; yxp Q•JX. OtoEV I W <p•I\OL X.IX, IJE'):lt7!.LLOL !'-0L 

,-QtTÉpe;, w; olov TL; ffx811-'1) X.IXL X.IXVWV X.IXL 't"J.:o; ÈtrTL TOî; op8o3o~ctJ; 

~iiv r.pooc,pou:ûvo,;; .1,' ix;Tii; yip Él1Ttv ei.3iv1Xt r.on 3e, x.pewv x.lXl 
• n.•. . ' , , ....J:J. • • ' ' C • , i C .!!'. LZ'J\JWV EV!ltL!'-WV )'E'JEOVXL1 X.QtL r.OT O'J:X, ' X.IXL ,-OTE ~t>pTot7 :.Lou; ~jlLV 
' , ' , , ' , , ' C ' 1J!.LEp2.;1 X.QtL 'lt'OTI V'r,'1TL!'-0'J;' X.IXL "::OTE 'lt'IXVV'J:X,LGLV IX)'P'J'T':V lltL; X.ot, 
• !: '\ • ~....J:J. • • w 'n • T • ' • ''\ • ooç,OAO)'LIXL; x_p7iov1XL 1 X.IXL r.oTE O'J, ; 11,ev ow u; X.OLV"l)V w<pEAELIXV '1l 

~--'~Ào; "t"J.:w8eî,;or. È~i3o,o, ov 3er :.Le ;.epl T<l'JTO'J r.ep1XLTÉpw 3,1X,e(

velJ6ix., • îvx :1.11 Toî; r.po; r.iv.x 11-e:.L•},:1.o(pw; lzo•JGL, X.QtL 3Cx.-r,v x.uvo; 

ÀIXx.ot(V"I); Tdt Twv r.ÉÀot; ÈÀÀeC11-:.LIXTot ptv'1)À1X-:-ov11LV, o:Jx. à..:ux.0Tco1; 

à.r.upox.:itÀOL ?XveC-r,:.LEV. 'n; 3è. -ii:,.hepov iv EL"I) :,.11 TOV -ii11-wv x.i11-IXTOV 

Èx.<plX•JÀ(:uv, TO~-:o x.1Xl 11-i1ix x.ocÀw; oI8oc, et TL r.ou x.1Xi -ii:,.i; ypi:.Lt.LIX 

3utrTp1X:.L:nvov 1l X.IXL !'•ll ltlXÀw; r.po; op8oyp1X-p(ocv lzov 1.1Xpi3p1X(l.E • 

'""' . '"" . . '\ - ' ' . - . . .. ' IXAI\IX TO EI\I\L'lt'E; Qt;;Q;; l\'1)p0'JV X.IXL r.po; "l):.Lx; E'J)'V<oJ!'-OVW; E'1.,ELV I W; 

ixhfou; yev•,11-ivo•J; TIX'JT"tJVL tiJV ~•J:x,w-pe1ii 't"Jr.w8iiv1XL ~•J~Àov. "E-rTIXL 
~• T - _. ' (J. "1' ' , , t ' , ' 0 O'JV 't'O'J':'I) 1 QtV TO tJL'l tOV ot-r.:IXIJLCoJ; T'Jl'1J": WV'1)17X:J.!VOL I X.XV ':'IXÎ; 
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iE?,:î; 1-'·'Jlj':'7.j'tt>yt,:L; i:1.-po,Épwv 1111-wv tJ.YEfav o•ix. ox.v-/i'i'11TE r.oL-f.,r,:,;lht. 

#.E?fWI8e. 'Ar.o 'EvE-'WV. 

L'insii,'lle rareté de cc liHe nous foil un dcrnir d'en donner une 
drscri pli on détaillée. 

Au f. 3 l'° commence le texte du Rituel, par le titre de dép:irl sui\'anl, 
i111primé l'II rouge et en lellres capitales : 

T"Jr.tY.OY 'l'>'j; inÀ1jlJIIZIJ'l"tX1j; ,boÀouOEi11; -:>'ji; lv 'hpo110Àuµot; œyl«; A11up11; TO'J 

é.11fo"J ui OE,;;:op,;u r.a:-:pb:; f.µ,.iv l:i&&«. ÀCni U 71 cho1.ouOd11 ylvn111 x11i iv n!; 

Àr;tr:11!:; 'tb>V i.v 'hpo110Àuµot; 11r;v,;;y • ht ô! x11i iv 'l"C<!; XC<'t<Z 'l"Or.OY œyi111; 'l"O'J 0100 

hû.7j11i2t;. 

F. 151 r" et v0 • Iliv2; 111,v O"i°' :iyi•i> 1l; d u;:iht2 -:o'J Tur.txo'J. 

FF. 133 r•-170 r0 • !\Hp1<1i> 'A112p-:w).if1 iEpoµov:i;c1o1 11uv-:11yµz r.ovr.O~v El; -:i 

à,:opouµEYIZ 'l'Oil Tu,:tY.Oil. 

n·. t 70 V"-t 72 r0 • lliv2; hp,&f.; El; 'l'Œ œr.opouµ1v11 -:oo Tur.txo'J. 

FF. 173 r"-174 v0 • 'Ex 'l'foY voµtx1.iv ô,11-::i~1wv. 

FF. 175 r"-177 v0 • NtxoHou 'l'Oil 61111,n:i-rou r.a:-:pt:ip;cou K1,1Y1J'l'C<Y'1'1vour.')'/.!111; 

r.p;,; 'Av1111d111ov, x20'1)yo1;uvov -:oo l:tv!l &pou;, ôt:z 11-:izwv. 

noH:ixt; µE f.;iw1111;, -:hvov 1vÀoy11µivov, 

Ôt:Z ypa:;:,;; /;l'jÀfotJa:t IJOt r.fo; o;:lfi.11; Ôt!lTEtY 

E!; 1•j;ci)v, 1!; iyxpinuxv, 1l; œÀr.Oll Y1]1J'l'li11v, 

E'rl Ô& ô!a:t'tC<Y Œr.Àw; q>1jµÎ 'l'Oil ÔÀO\J XPOYOU. 

Ka:i i;i) r.wsOEl; 'l'o!; Àoyot; aou, 1iea: -r, ~ 01h\1111, 

lz:ipa:;i aot, w; 6p~;. 'l'œ 'l"r,ô1 y1yp11µµiv11, 

œp;i:>jY lv01v r.010:,µavo; o0EY &p;c1110111 Oiµt;. elr. 

FF. 178 r"-185 1"'. Observations diverses. 
FF. 185 r° (2• colonne)-188 v•. K1;,iÀ«t« r.11p11tvmd ô,i yvwµo>.oyi11;. 

FF. 189 r"-195 r". 'Ap;i:ii IJVY 0Eti> œrhi>, l11111xi1.1ov 'l'Oil oyôoou 11iwvo;, 

'IC!p!ÉY.OY 'l':Z œr.o x,itJEWÇ x611µou h11. Ti)v IYùlX'l'tWYIZ. Tov XUXÀOY 'l'Oil 71>.iou. Tov 

xuûr,v ,>';; a1li)v'I);, x11i 'l'O Oeµi>.1ov IZV'l'lj;. Ti)v r.11p11µovi)v 'l'WY Xpta'l'oil y1vvwv. 

Tr,v xp1w;:a:y,a:v. Tl; 'l'ptt~/;tOY 'ICO'l'I lip1.n111. 'E'I'! u ~xov Hl i1t181vov. Ti)v 'l'I 

àr.oxpi11. K11i 'l'OY E-:.«yyEÀttJµov. To voµtxàv <l>:iaxœ, lv r.ol~ 71µip~ 'l'!l; œylœ; Hl 

µ!y:ti.'I); rnioµ:iôo; auµ&«iYEtY fo1a0«1. To 'l'l xpta'l'tlZYWY Iliaz11. T71v œy!11v 

'Avii.r.•}1v. K11i ,JjY œyiœv IllY'l'1JXOIJ'l'J)Y. T71v xuptlZXl)Y 'l'WY œy!wv 'IIŒY'l'ltlY. Tàtç 

f.:1Ép2; 'l'WY YYjO'l'ltWY 'l'WY œy!wv xa:i r.11v1u;:i)µwv &r.oa'l"OÀltlY xœl ,iiv µvr.µ11v IZÙ'l'ii>v. 

t:,ai U 'l'!X r.!XY'l'IZ n11azilt11 l;YjXOY'l'IZ, 'IIOY710ÉY'l'C< r.e<pdt B11a1Àdou B11lip1ôo;, 'l'Oil 

Kep1<upa:fou • iipxovn1 ô' o~v dcr.o 'l'O .oil xuplou 71µwv 'l11aoil XptaToil l'l'oç x1l1oa'l'ljl 

'i:EY':2Y.0fJ(Q'1':f'f> 't'!'l''l'ŒpŒX~""t't"f> T.:i.µr.'t't?I• 



SEIZIÈME SIÈCLE. 271 

5MAI 1 5 45 

115. flPOAOrlON. 

Gum Gratia & Privilegio. 

(Au r• du dernier L] A,:~"( ô E ( "1)8 !Y. À(J. v ÇOï. p '7't"'J (J);( ~ w. :X.OC ~~ '(Y 

ôô EE ~~ ·trti 88 II Y.Y. n. &ï.OCV't"OC ELt;I ';"E,piô1,: ,.).·~v 't'WV A Y.OCL n 
&ï.Ep ELGL ôuilh,:. - ÉvE-ri·rmv Év otd:x. v1x0Àxo1J G0(J)tOCvou xixl -rcTJv 

h,:(pwv· hu 't'W 1ho 't'î)Ç ÈvaocpY.')'J otxovo:ûi; ~(J):û:, (l.'l)Vt p.:x.!w Ë. 

Petit in-8° de 280 ff. non chiffrés , divi sés en 36 cahiers de 8 ff. chacun, 
sauf le premier el le dernier, qui n·en ont c1ue 4 chacun. Belle impression 
rouge el noire. Édition d'une très grande rareté. 

Bibliothèque nationale de Paris, Il 155 (Inventaire, Il 5586). 
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116. 

RJr.LIOGRAPIIIE HELLÉNIQUE. 

t2 DÉCEMBRE 15,'5 

EYXOAOrlON : 

C•~v :J.'Jpfovn Tat lC.!XÀi '(LVE"t'tltL -:.ovo,; : 

[An r du rlPrnier f.) TÉÀoç, x.~l "t'w 8w x_ip,;: A. at~13t~'1)8ix.ÀtJ,V~ 

o-:=p,;-r•-'?Z'fW u ~~ yy 33 u ~~ '1l'1l M ·c,. ilb:~v-ri ELtrL "t'tTpi3,!X, 
-:=i:'r.v Tt";;v A x.~i n ir.Ep ELtrL 3ui3,~. ivETL'1ltrLV Év oix.fot v,x.oÀio•J 

,;,;7,0tvo~, lC.!XL "t'WV ÉT!XLpwv :i-ipx.o•J (i!X:.L0tpLipo•J, X.!XL VLX.OÀ10'J i..ipzo•J : 

É-:u ~?!LÉ. p.'1JVL 3ix.EpJ~p(w ,~' : 

In--i0 de 264 ff. non chiffrés, cfüisés en 34 cahiers de 8 fi'. chacun, sauf 
le premier et le demier, qui n'en ont que 4 chacun. 31 lignes à la page 
pleine. Sur le titre, la même marque que dans l''üpoloy1ov (\'Oy. n° ft5), 
lar1ul'lle est reproduite au v0 du dernier f. Belle impression rouge et noire. 

Les. deux associés de Sophianos n'étaient pas imprimeurs, mais bail
It,m·s de fonds. MARC SA11AR1AR1s, de Zante, était un riche commerçant, il 
possédait même un navire•, et, en t54t, il ocrupa le poste honorable de 
« gardien » de la Colonie grecque de Venise 1. Quant à N1cous ÉPARQUE, il 
était médecin et, en t 545, il eût été fort âgé, si toutefois c'est lui qui avait 
écrit, l'n U8t, le Parisinu, n° 262 du Supplément grec-, à la fin duquel 
on lit : 'E•nluw6'1) ';0 'IC!lpbv ~16).!ov ix xupo; N1xo).120" 'E,cœpxou XIII !11-:p'lO 

r.QÀEw; x11i v,\o-ou -;iilv Kopu<fiwv 71-;01 x11i c(l11112xwv al; -;œ; ~u,cœ il,co -;fi; Xp1a-:oO 

'l'!VYYjO'!WÇ, l,l'l)VÎ 1,111/'l) ,\, -ljµipŒ -;np261Y, Wpll t;'• 

Bibliothèque roy:ile de llunich, J.iturg. 222, 4° (sl'ul exemplaire connu). 

1545 

117. 'l'AATHPION TOY AABIA. VENETIIS. 

[A la fin.] Venetijs per loan. Anto. & Petrum Fratres de Nicolinis 
de Sabio, Sumptibus Mclchioris Sessœ. Anno domini MDXLV. 

In-t6 de 231 tT. chiffrés rt 9 ff. non chiffrés, divisés en 30 cahiers de 
8 feuillets chacun, signés A-Z et AA-GG. Sur le titre, la marque du Chat. 
Impression rouge et noire. 

Bibliothèque du Musée Britannique, 675. a. 4. 

1. C. Sathas, Doc11111e11t1 relntifa à f/1i1toire ,1,, la Grrc~ au mnyt'11 4.ge, l. V, p. 98. 
2. J. \'eloudo, 'Eni,vwv op~ll~61;w., œ,co1xl01 àv Btn-;l(!t, p. 173. 
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19 SEPTEMBRE 15-16 

tt8. DPOAOrlON. • 

VF..NETIIS. 

[Au v• du f. "19.] To -.;or.pov wpoÀoyLOV TET'J7"W~IXL ÉVET('rjaLV. Àvor.Àw• 

fLIXaL fLÈV >r.upfou Mor.p>r.fou, TOÙ >r.foou, i,n,,.EÀELIX 3è, ~IXaLÀEfotJ TOÜ 

~or.ÀÉpL3o~. ÉT'ri Téj) Jt-..o -ni; Évaocp>r.ou ol>r.ovo11-tix~ Toù >r.upfou 1JfLWV t'rlaoü 

x,p,a-;-oü x, LÀLOGTCÏ> 7"EVTIXMGL0irTéj\ TEaaor.p1X>t.oa-;-éj)1 Ë>r.Tw. fL'rJVl GEm'E

~pC<t> ,8'. 

[Au ,.. du f. non chiffré de la Jin.) Venetiis apud Petrum, & Corne
lium nepotem de Nicolinis de Sabio. Expensis Melchioris Sessa>. 
Anno diii 11.o.nv1. Mensis Settembris. 

Très petit in-8° de 4t 9 fT. chiffrés et de t f. non chiffré, au verso du
quel se trouve, aiusi que sur le titre, une vignette représentant un Chat 
assis. Impression rouge et noire. 

Bibliothèque du Musée Britannique, t t t t. a. 5. 

Bu1LB V ALÉRJS ou V ARÉLIS 1, éditeur du présent livre, était natif de Cor
fou et fut élu, en l'année t554, curé de Saint-Georges-des-Grecs, à Venise 1. 

Il exerçait, en outre, la profession de calligraphe, comme en font foi les 
deux souscriptions suivantes : 

'E·nl111:i671 -rll ff«pllv p16liov aux x11pllç lµoO Bœa1lliou Bœpil71, iv in1 -rij> dr:r.o 

Oaoyovlœç · x1l1oâ-rljl ff&Y-rœxoa1oa-rlj> -raaaœpœxoa-r/jl ffPM"rf1', µ71vi µœp-rlti>, iax!h'!J 

cpO!vov-roç • iv -r1J ixlœµffpo-rii-r'!I ffolu -rlilv Ovm-rlilv (Ms. grec 27 U de· notre 
Bibliothèque nationale, f. t 28 v•). 

To ff1Zpov p16llov ffipœç ail71ip1v jjll71 avv Oaii>, ll1œ auvllpoµflç xœl leollov -roo 

11:œv-r• 4pla-rov1 1vy1v1a-rœ-rov n xœl loyu:11-rœ-rov xvp!ov 'Av-rwvlov -roo Kœll1ipy71 · 

µn1ypœcp71 llà ffœp' iµoO Bœa1ldov Bœlip11loç1 'Evn!'!la1v, l-r11 -r/jl izffll -rflç Xp1a-roO 

-roo 6100 iiµlilv y1vviia1111ç ~ipµll~, lv µ71v! bp1l>.lf1', d (Ms. grec t 720 de notre 
Bibliothèque nationale, à la fin). 

t. J. Veloudo avait déjà noté cette duplicité de nom : Bœal>.11oç B01ptl71ç ~ B:z>.Ép1; 
('fill11v111v àpOoll&twv cmo,xlœ ÈY Btvs-ri~, p. 170). Elle eal confirmée par les deux IOU•· 

criptions que nous rapportons ici. 
2. J. Veloudo, "E>.>.11v111Y op6066t111"1 œffo1xlœ ÈY Bm-ri~. p. 170. 

BIILIOORAPHIE HELL•:111our.. tK 



274 RIBLIOGRAPHIE HELLEJSIQUE. 

L'écriture de ces manuscrits est nette, régulière et facile à lire. On peut, 
avec juste raison, ranger Basile Valéris parmi les bons calligraphes du sei
zième siècle. 

Voyez plus loin-le n• 127, qui a été aussi publié par Valéris. · 

H9. 

-------

Hi46 

AN0OC TWN XA
-PITWN-

(Au v· de l'avant-dernier(.) In Vinegia, per Giouann' Antonio, & 
Pietro fralelli, di Nicolini da Sabio. Ad instanlia di M. Damian di 
sanla Maria, ne l'anno del Signore MDXLVI. 

Petit in-4• de 28 fT. non chiffrés (dont le dernier entièrement blanc), en 
un seul cahier signé A. Sur le titre, la Fouine avec les mols 'Avôpéou à 
gauche el Kouv(ioou à droite. Pages à 2 colonnes, el 35 lignes à la colonne 
pleine. Le Yo du titre est occupé par un bois emprunté au f. 15 1"' de 
l'lliade de Lucanis (voy. n• 75), el• représentant Homère, couronné 
,le laurier, jouant du violon et ayant à ses côtés deu1 personnages barbus. 
Au f. 2 r" se lrou,·e le Illvcze Toil 'lt«povToç ~111>.!ou. 

Bibliothèque royale de Munich, A. Gr. b. 47, 4°. 

Au v• du f. 2, on lit la préface suivante : 

IIPOAOrm:. 

'E1til Ë-7.oLx.ot <olmE? ix.E"Cvov O'lt'OV lv«L Ei.ç Ëv« fl-Éi'Ot. ÀL~i8Lv ÈfJ-fJ-O?

'(OV liv8L11:dvov x.1!.11-«tovu T0t.i; x.opv<p1iç T6Jv r.Àfov WfJ-Op<poTÉ.pwv ~o-.â.

.,wv, 8L0t vat 'lt'OL-1)~ ËVOI. ~E<piVL. Ü~Tll)Ç x.Ot.{ Ê1til Ê1upEVIJOI. HL i11-i
~w~ot x.·«1. Êcruvot~ot Œ'lt'O Tot ~L~ÀLOI. or.O•J ÀÉ.yo'JV 3Lat TOI.ÎÇ x_â.ptTOI.LÇ x.Ot.L 

iÀOt.TTWfl-Œ.TOt., x.otl. 8i-rw x.otl. lir.o3dx_vw "Ci)V J..iptv, x.œl. op86vw 'MlV l'-È 

Totiç yp0t.<p1î't; 't'WV <ppOVLfJ-WV X.otL /LÈ "Ci)V 8ELOI.V 1p«<p-fiv. K0t.l. 11-È 't'Ot.Ù't'ot 

~ivw -rà ÊÀiTTwf'.Ot. -rà Êvœv-rCov 't'iiç x_â.pt-ro;, x.od 11-otpitw i-roii:0 -ro 

~t~ÀLOV Ei.ç X.EfXÀOI.LOI. op8w11-€.vœ, ttot r.ÀÉoV cruv-ro11-ov x.œl. yopyo-.Epov, 

d n 8El1ia~ç vat E~p~ç X.OI.L vat 11-i8~; 't'O 't'L'lt'OTE; 't'Yj~ !'-Lit; x*?t't'O;. A\ot 

-:-oii-.o 8€.lw ÉTov-ro -.à 11-tx.pov 11-ov r.OL'll!'-« vat -rà liyovv Â.v8o; Xœp(-
• ~ I • , T Q, ,p l. T , \ ":-b>V, X.otL, /XV 'T'.J"f.'!i 't'L'lt'O't'E; 'lt''t'OI.LIJL!'-OV, ELfJ-OI.L l"E'OOI.LO; Vri; 'llVIXL ELÇ 'MlV 
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avni~·,mv Éimvoii ônou TO ivœyLVWIJJ(.EL • x.œt iyw Ëlt,; "T<up~ nÉ<p-rw EÏ; 

n,v nœC~Evaiv --rou; x.œt iqiivw --ro n--rœiatl"ov !"ou. 

Le présent livre n'est pas, comme pourrait le faire supposer la lecture 
de la préface qui précède, un ouvrage originairement écrit en grec; c: 
n'est autre chose que la traduction à peu près littérale d'un livre italien 
bien connu, le Fiore di Yirtù 1• Afin que le lecteur puisse juger par lui
même de la vérité de notre assertion, nous mettons SOtts ses yeux le pas
sage suivant du texte original (édit. rie Venise, U77), avec la version 
grecque vulgaire en rt•gal'IL 

Capilolo primo. Della111or,· . 

.4.morc, beoivolen~ia, dilecliouc c carila •ono 

quasi una cosa, secundo la univcrsale e commune 

,loclrioa de sacri doclori thcologi, e maxima

mente di sao Thomaso, nella sua Somma dl'lla 

lheologia, per tauto nota che geoeralme'!tc lo 

primo movimenlo di ciascuno amore e la cogni

zione della co.sa : corne dice saoclo .4.ugustioo, nel 

libro della Trinita, che nessuoa persona non pno 

amarc akuna cosa, se primamcotc non a qnalclw 

cognitione di quella cosa ; c procede qucsto c~ 

gooscimento da cinquc scotimeoti priocipali del 

corpo, chome dal vedcr che e oegli occhi, dal 

udire che e ncgli orcccbi, dallo odorare che e 

oel oaso, dal gustare cbe e oella bocca, e ,fol 

loccare cbe e nelli maoi. Et procede aoeora 

dallaltra parle che del corpo, cioe dal sl'ooo in

lellettivo che e nello inmagioare del iolellello : 

e questa tale conscientia sic la prima . causa Pl 

primo principio del amure. ~i tulli questi la 

maggior parle disccmle e procede dagli ocehi, 

sccondo cite diœ el philoso11ho .4.rlstolele, 111'1 

s110 libro de anima e de sensu e sensalo, si,·he 

primameotc la volunta delle persone si muo,·r 

per questa conoscentia. Poi si muove la ml'• 

moria e convertesi in piacere in imagioamenlo 

la cosa cbe ha pensalo, e per questo tale pia

cere si muovc 1111 desiderio dal cuurc di desidP-

lhpl -:t,:; <iyh:71,. K.:;:. 2. 

'Ay:ir.71 xlZi HÀ>l Oi~71a1ç xlZi 

;(1Zpor.016T'lj-:1Z xo:i ip1Àio:, '1"11 r.«v'l"IZ 

11:f.EÔOV 1lvo:1 ivlZ r.pllyµIZ, XIX6wç '1"0 

Hyouv ol 6101,oyo, Tjjç ixx).71alo:ç, 

Hi µllHov fi ippèt Twµii~oç, dç 'I";, 

p,6).!ov Tjjç 610).oyio:ç O:Ù'l"OO. 4ui 

'l"OO'l"o a71 µsiwa1 'l"O H0oÀou ll'1"1 'l"O 

r.pG>-rov o:i-r,ov -rjjç dcyâr.71ç 1lvo:1 f. 
yvwp,µio:, wç xo:6wç TO >Jyu 11.(Z( ;, 

ciy,oç Aùyoua-rrvoç, ll-r, oùô1iç f.µr.~ 

p,r vœ iiyo:r.iia';l xiivévo: 11pllyµ:x, 

iètv 11p6T1pov ôh -ro i!yvwpil;11. K1Zi 

,h-oO'l"O ylvETO:I dc110 TIZÎÇ 1tlVTI o:!

aO-IJauç TOO xopµlou, -ijyouv dcr.o 

Oawpl1Zv 690dµoo, dc110 boiJv C.l'l"lwv, 

,ho &aipp71a1v ~,vwv, dc110 y1oar, 

aToµo:-roç , xo:i dc110 lj,71).âip71a1v xu
pwv. Ko:! d-ro,o: 1lvo:1 71 iyvwp1µ!1Z 

'l"O 11p6it"OY TP.ç dcyb71ç xo:i T& 11).fov 

yivE't"Cl:I dc110 TOÙÇ 6ip0o:).µoùç, w; 
xo:Owç TO Èe71y1îTO:I xo:i.ii cl>,i.oaoipoç · 

lh, Tl 11pw,71 &p1e,ç TWY dcvOpwr.w·, 

dcp;cii;u dc,;o '1"7lV TOIIZVT7lY o:1-:1:xv 

-ijyouv TTJY iyvwp1µio:v. METèt TO:OTIX 

x,1v1îTo:1 TO iv6uµ71T1xov xo:i lp;cc;r::x: 

1!:; l)p!;tv 1 x,zi bpµl~u Tl i!1110uµ!1Z 

-:t,:; Hp~i:x:;. xlZi l1116uµ1! vci ÏX';l -ro 

1. Lu µr,•farr irr•••~lll' rllr-1111\1111• esl emprunh:,. ù la µrMà,·r italiennP. 
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rare la cosa che glie piaciuta, e quel desiderio 

nasce da una speranza che viene di potere ha
ver quello glie piaciuto, e da quello nascie la 

sovrana virtu damore, laqua le e radice e fonda
~ento, guida e chiave, colonna e forma di tucte 

le virtu, sicome scrive el philosopho e il dicto 

san Thomaso, e moiti altri sacri theologi pro

vono che niuna virtu puo essere sanza amore, 

corne ben dichiara messer san Paulo, nella sua 

epistola che egli scrive a Corinthi, siche tucte 

le virtu anno priuripio e cominciamento per 

rognitione e per amore, e per lanto ciaschuno 

rhe senza errore vuole cognoscere la virtu da 

vitii, guardi pure se quello rhe vuole farr si 

,cpllyµœ 6,coO 6péynœ,, xœi l-rou-r71 

-li l,c,Ouµlœ ylvnœ, &,co 11lœv ll.,cl&c 

&-r1 l).,cl~11 và; lxi;i bl?vo 6,coO 6péy,

-rœ,, xœi l-roO-ro ,ivœ, 'it ;i:œp1ç Tijç 

&yœ,c71ç xœl Tl ~l~œ CltÙTijç, xœi dvœ1 

xœl 61µU.1ov µéyœ dç &>.œ,ç TCICÎÇ xœp,

TCICIÇ, MÇ xœ6wç ypœcpu xœl 6 cp,>.6-

aocpoç xœi 6 cppà; Twp.œ~oç &,coôd;i:vu 

ÔT& xàµµlœ &pn71 ôlv f.µ,copd vàt 

,jvœ, xwplç &yœ,c71v, xœl ô>.œ,ç !;(OUV 

&p;i:71v &,c• CICÙTTJV, xœl 0'11:0IOÇ 6t).u 

và; yvwplai;i TTJV ;i:&p,v &'11:o TO ÜGÉT

Twµœ, liç lô~ iuTvo 6,coO 6He1 vàt 

'11:0t~ai;i làtv opµ[~.., &,cil TTJV ;(Œptv 

muove dalla virlu damorP o si o no. P rosi potra Tijç &y&,c71ç, fi !l;i:1, xœi dç a,j~o 

<'0l(II0St'l'rP la verita. 

120. 
1 ~47 

't'A/\THFiGr--.;. 

[Au r" du dernier f.) Évn·C~a,v nocpàt XPLlfTOfOPCf> -rc'i» ~ocvÉTCf> vec,,a·d 

[LE't'ot noÀÀii; É'I.LfJ.EÀE(oc; 3,op8w0Èv, x.ocl Év-r,J1rw8Èv. ETEL -r4> ocr.o 

Éviripx.ov oi.x.ovofLC~ qtl{)~'. 

In-4° de 64 ff. non chiffrés, divisés en 8 cahiers de 8 ff. chacun, signés a-6. 

Sur lë titre, une vignette représentant David à genoux, un violon près de 
lui, el, dans l'angle supérieur droit : la figure de Dieu apparaissant dans 
la gloire. Au Yo du dernier f. la marque de l'imprimeur. Un exemplaire 
de celte édition du Psautier (fine copy; beautifully bound in moroeco 
extra, gilt edges, by Aitkin) est marqué 6 liv. 6 sh., sous le n° {604, 
dans le G~eral Catalogue de Quaritch (Londres, {874). • 

Bibliothèque du Musée Britannique, 2f8.g.f5. 

12t. 
28 FÉVRIER ts,s 

(MHNAION TOY MAPTIOY MHNOI.] 

[A la fin.] 'E-rvmu!hi 'Eve-r('t)at -rà nocpàv fL'tJVXîov nocpàt Bxp6oÀofLOCtCf> 

T<~ 'locvv(vci> • àtvùwii-ocir, x.ocl É'I.LfJ.EÀE(qc x.•Jpfov À.v~pfov ImvÉÀÀov · <i> 
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ir.td ~ctp1X Tijç Êir.Àct!'-~POTœniç àtp:x,iii; TW'II 'EnTli>'II aun:x,wpii&,i :x,œ~tt,; 

!UX.P' x' i-rw'II Î'llct l'-'113dç Tctu-rl. TIX l'-'11'\1tltÎtlt TOÀ!'-'1101! TU~ci>aott 11-~-r· œl

).08, Mw8i'IITot ~w).ijaot,· i'll -roti; :x,wpCott,; -rotuniai. Tiiç àtp:x,iii; ,l 3è. I'-~ 
1u:yCani'II Swa_u 3(X.'1)'11. "E-ru àt~à Tiii; Ê'll11œpx.ou OLX.0'110!'-Ltlt; TOV x.upCou 

11f'-W'II '('1)a0V Xpta-rov X,tÀtoa-rcj> ~&'\ITtltX.Oatoa-rcj> TEaaotpotx.oa-r~ oy3o<p. 

-p,~poucr.p~<t> x.ii. . 

In-folio. Emprunté à Mgr N. Catramis, cl>1À0Àoy1xœ œvœÀIU« Z«xuv6ou 

(Zante, f880; 8°), p. 2f 2. 
Des douze volumes des M11v«r«, celui-ci est le seul que nous connais

sions; il parait certain que les onze autres furent édités à la même épo
que, mais, malgré nos recherches, nous n'avons pu les découvrir nulle 
part. Cette édition des M11v«r« est t1-ès probablement la première; elle fut 
donnée par les soins de Nicolas Malaxos, protopope de Nauplie, ainsi que 
flous l'apprend l'admirable épître dédicatoire reproduite ci-dessous et mise 
en tète du M11v«ro" de septembre par Antoine Éparque 1. 

TQ IlANArIOTATQ APXIEPEI IO'PIQ 4l0Nl"EIQ, 
IIATPIAPXJ;I KONET ANTINOl"IlOAEOE, 

TQ KH4ElrlONI KAI ANTIAHilTOPI Tor EAAHNIKOr rENorE, 
ANTONIOE O EilAPXOE EN Kl"PIQ XAIPEIN. 

"Eç,a-r, ~ot'IITI. -reï> awqipo'll&i'II ~ouÀOfU'll<p, 8,~io:ta ~«-rtp, Œ'\lot~t~«

aot'\ITt T()'\I loy,a11-o'II ,ri; ·mer. ~,p,w~ Œ'IIW Tiii; ~u:x,iii; Ü~Ào-rœniY ~,

ptax.É~ota8ot, TIX ~,pl. TOY ŒY8pw~tYOY ~LO'\I b~6awY ,tal. 8opu~wY fLEa-;"IX, 

b~oa'1)t; xouqioni-roç >!-tltl. ,.,.,-rote'::oliii; ul. àt~ta-rCoti; • ltTtlt op8cj> lf.tltYQ'\lt 

X,p'11act11-É'\1Cf> TCÏ> loyci> x.pCntY TIXt; Clot; TOÜ ~fou, ul TÉÀOt,; otlp&ia8ott ,.,.~ 

~Y l'-'113è.v üy,è.ç x.oti. a-rœa,11-oY l:x,ouaotY, àtU1X ~.,, àtl'118ii x.oti. ~El-rCoYot • 

'C'Cf.lJ-;"1!Ç 3à I'-~ àtqiCa-rota8ot,, fd:x,p,; Œ.'\I T()Y ~ÀOÜ'II 3,otwaotYTt ~U,.,.~tltVTtlt 

TOY m t-;;.,, XtltL TIX; ÊYTctv8ot x.iipot; àt~oqiuyo"IT, ~pà; ~ Œ'\IW 11-cr.x.otp,6-

'n!Ttlt )'ÉY"flTtltt. 'A).).' i~us~ -9) 'NX,'11Ç Ê'IC"1lpdrf, -9) qi86Y<t> ~otax.œYOU TtYO; 

3cr.CfLOYO;, '11 TUJ.à'II X.otl 3,œ Tl !'-TJYt!'-tlt 8,ioY, 'i'o )'f.YO; 11fLWY, fLtX.pov 

3d'\I «~otY, -roaovTOY 'nTUX,'1)X.lY, wi; &.11-tlt -roi; Êx.To; ÀE)'OfUYOtÇ àtyot8ot;, 

t. Le texte ici reproduit est celui que Michel ll~usto:rydis a publié dans la Pandorr 
(t. XVIII, pp. 77-79). Toutes les réimpressions qui en ont été données dans les édition, 
ultm-ieurea des M11vC11lC11 eont incomplètes. · 
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fa:::E'TE!V T,~'1) lf.0tÎ. -:wv "C"1l; ~•Jx_T.;, o; 3uvot't'OtL ~~~fo,; o/j-.E 't'O -.nç 3Lot

·,oiot; ~!'-:J.ot r.,Epw/JotL ax_E3ov o•j3dc; O'~E 't'OV ÀoyLa!'-OV fl,E't'Eti.1piiaotL 

-:-:po; Tr)V 't'Qij ~EÀ't'ÎOvo; 8i0tv. "08Ev G'J:.&:xcvu 't'ùJV Tnç 'f'JX,Ylc; iy«8wv 

X.7.0't'EtX,ta8Év't'<a>V 7ll'-iv, T<j> î'1ltv<i> fLOV<t> r.po'TÉX,UV IJW!'-0t't'L • Hi. ÀOL1-ov 

-~ 11-!v yCvE1J80tL -.ov iitnoÀotvaTtlf.ov lf.tid npoç 718o'rl]v iitnox.).€vov-.« ~fov • 

r,c; 31) Tr)V fox_i't"1lV ÉÀ0t'I..! 't'1~LV iityx.(8,.,poc; wv T<i> ~0ŒX."tl!'-0t't'W~EL. Èv

":'Eii8Ev lpL3E;, q,86voL, É1-t~o•JÀ0ti., lvTEii8Ev q>LÀ0tp"('Jpi0tL, iitv0tLax_uv-.€0tL. 

iv't'E\Ï8Ev 't'ùJV ÀOL";';'ùJV lf.'Xlf.<ÎJV o awpoc; 1-!KV't'L 't'<j> yivu 't'ùJV 'E).).f,vwv. 

TC yà.p ocv x.rd yivoLTO l).mv6-.epov Ôtv8pw,;ov ÔtfLotp-ri1J0tvToc; 't'<ÎJV -.11; 
41•.,x.11; iity«8wv, ~xv0tyLw-:'0tTE 3Émo-.«; Ilwc; o,j ~).ol niv o/'-'X,'tlv x.«i. 

ÀÉ"(OLV't'O x.«l x.Œ.-.• iit).f,8uotv EÏEv r.ivTEc; E:.,,.·«,3ECotc; x«l 11-«8-ritJEwc; lp,i

:.Lot; 'n(11-Ep yà.p 't'O <pwc;, <potai. r.iv't'EÇ ot "(E voi.iv ÉX,OV't'Ec;, 't'OLÇ o<p8«À-
., 1 ' '). ,,, - ~ ~ , 8 ., • , :.Lo,; 't"1)V 0ta<p0t EL0tV 1-0tp0taX.E'J0t1,EL 't'OU X.~r.wc; r.opEVEIJ 0tL I O'J't'(a)Ç ') f',0t-

~·a,; iitv8pwr.<i> -roi.i I'-~ aq,iUEa80t, X.OtL 1-otp0t1-0tCELV Èv Tcj> ê'<i> • 't'OÙ't'O 

~È., 't'O "C"1lÇ !'-«&iiaE<a>c; q,w;,· o•jx, Éa't'L 't'ùJV q>uau YLVOfLÉV<a>V, C:,11r.Ep TO 

't'ùJV Oq>8:XÀ!'-<ÎJV, g,jl)~ç 't'EX,8Év~<a>V 7111-<ÎJV r.atpŒ. "C"1ll; lp'JGEW
0
Ç X,Op,l"(OUfJ,E

VOV, iit).).' É'1't'L X.'t"1)TOV, o,j fLÉV't'Ot ye wv,ov, iit).).at r.6v<i> x.:xl ):pav<i> 

~pEvo11-Evov , x.:xt 3E~LO't"'t1TL aoq>w-ri-rwv · iitv3pwv r.o~,iyE-roup.evov , 

X.(d 16y<i> T<j> "C"1ll; !X.À"tl8dotç 3,«3L3o!LEVOV -r-?, o/'JX.~- TOU't'lf> T<Î> q>w't'L 

~<a>r.-JpOutLÉV"tl o/'-'X.~ &.v:x11-ip.v-riax.E't'0tL Twv l«mi; &.y«Owv x.«t r.atpa.-
.!.Y ' ' ' , "' , ., ' ~' ' , 1T-'E'J~E't'0tL r.po; 't'OtÇ 0tpE't'0tÇ. ELT0t, 't'OV't'<a>V Eîlf.?at't"'tl; OL 0t'1X."tl'1E<a>; 

"YLVO!'-ÉV"tl, TVrx_a.m 'ri.c; !X.À"t18EC0t; • É~'Y)c; 3i X.0t't'Œ. 't'OV op8ov ).6yov ~0t8C

~O•J1J0t, o•j3fao't'E 't'OÙ Àor..r.oi.i aq,a.ÀÀE't'atL, o•'.i't'w; &.vSpEioL "(LVùt1-E80t, ovrw 

3(x.lXLOL, O~'t'W 11Wq>pOVEÇ, 0'J't'W q>pOVLtLOL 1 O'J't'W 8E<a>p'1)'t'LX.O€. TOLO'J't'OVÇ 0 

1-ot-riarx; 7ll'-i; x.nà. niv ÉrxVToi.i Eix.av« x.rxi o!'-0Cw11Lv È~ &.px_Yl; i3-ri

p.toup"("tl'1E. Nvvi. 8È, .. , 't'OÙ't'O, 8e11T.É'1L! 7"1't'Ep, TO r.EpL 7ll'-ic; !X..VX,"tl[L0t; 

't'<ÎJv Èx.TO; &.q,'!)pÉ~tLEV &.yrx8wv, la-.w 't'IXÏ.i't'IX • -.à.c; n6).u; !X.7;E~otÀ'lp.E8a., 
, " ' , ' , ,, ' ' , '"' 8 't'O'Jc; o,x.ov;, TIX X.'t"1l[LIXT0t, 't"1)V x_wprxv a.nrx,;rxv, 't"1)V rxpX,"tlV • ouoEv rxv-

1'-«a-.ov, T0tÏ.i't'IX ... ~i'.."tlt; &.yrx8à. yCna8x, nEq>'JX.O't'ot x.rxi. ot,;oy(vEa81Xt Tic; 

-.à.ç T'Ylc; lj,vJ._iic; 7111-<ÎJV É,;uÀ'1)1JEV Ë~uc;; -.Cc; -.ilt; 8..,va.11--u; iitr.wÀEIJE; -.Cc; 

i:pE!ÀE Tov ùyL'Yl ).6yov; 'C'l; otpE't'llV; -.€; r.0Àt't'E€0tc; Èm'1't'll!'-"tl"; -.€r; 3ix."tlr; 

yvwt1LV X.'XL va:.LwV j -.(; Tr)V É1mo(:ic 8EC:ic 't'atî; ~•Jz.attc; 7111-<ÎJV &.vrxx.pat8Eî-
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aor.v EÙyivmtv Ë~EllE; -.C; à.r.E-.v-pÀwGE -.ov voüv ; ·d; ~ocp~ipwv à.yp,w
TÉpou; inoC"flGE; TC; 6pE:J.11-i-.wv ÈÀmvo-.€po•J;; r.o-.Epov, -ii TV"/._"tl; x.or.l 

l'-~V OCVT"fl "C'WV o/J:;(_\X.IÏ>V Svv:i.11-EwV 0:J 3Eimo~u . ., Ap' o~v 7l 8ELOC npovo,oc 
'"· ' ~ ' ' • ,.. , •r , .... ,~ , ' X.0tT"fl!1-EA"flGEV "fllJ.WV X.ot\ l'-"tl ot•JTEÇ01JIJ\01J; E~ otpz7,; EO"tl!1•'9'.Jpjll,rE 1 X.ot\ 

't'O 6dov où (1-ETot!'-ÉÀE't'ot,. o,jx.oüv 'YlV 'EÀÀ"tJvwv r.ocî3E; El11-or.p:J.ÉV"tiV 

cpor.irlv, otÜT"tl 't'O yÉvo; 7l/L<Ï>V X.otT"flviyx.or.aEv; à.).).' o.:i3È. TOCVT"flV 't'<Ï>V 

icp' -h11-tv icpir.'t'El18or., ÀÉyoua,. TCv, yoüv l'-ÉME118ix, 3Et; -.Cvixi; -ii11-i; 

à.3,x.dv ipoù11-Ev; IlivTW; où3iva. • O'ft'E ~ip~ocpov, 01~6' "EÀÀ"tJV« Ëv 
' ( " ' ' " "\ I " t, " " ' " t ' (UT or.,i; E:;(_UV ux.o;. 0'.JTE 'l:OMT"flV 1 0'.JTE ~EVOV 1 01.J"C'E OCGTOV I OIJT ocypotx.ov • 
.. ' "'\'\ , - ' o. , ' , ' '\ ' ., , o•r. Œ.AAOV 't'\Vot 't'WV ocwpwnwv ocr.OCVTWV. ou A~Gff.V, O'J -ro,x_wpv-,,_ov, 

o•i Àwno3vnr,, où x.otx.oüpyov o,j3ivor.. 'Hp.EI; ix:J-rol iz6pol x.oci À~a-r:x.i 

X.OCL Àwr.o3u-.or., !oc1JT<Ï>V iyEvo11-E6ot • Y,(1-Ei; TOV 6Eîov ar.,v6·~por. TOV 't'OCÎ; 

4uxa.t; 71/L<Ï>V iitvocx.poc6Év't'«. ~EVV'J0!'-EV . f.:J.Et; 't'OV à.v8pwn,ir:J.oV 
• "l! 
ot'ltWM.Got(LEV. 

"0-rocv yètp loc•J-rwv à.11-EÀ<Ï>p.Ev, -:C 3Eî npoa3ox.iv &.no; ~ Tètc; jllv 
• '"l '- ~ ' ~, Ji , "l • , -. • ,. T «11-7-EAOU; ooxov:J.EV /L"tl ovVotO"T,or., /L"tl't'E x.or.,.ov, /L"tlTE r.OA'.JV o,iruv otvov, 

ŒV /L~ lC.a.À<Ï>; f.7"L/LEÀ7,8<Ï>G\ 7"0Cp~ TWV '(Ewpywv. Œv8pw7"0V 3È. /L"ll't'E x.otÀWÇ 

't'potcpÉv't'ot r.ocpèt -rwv '(EVV"IJG:X.v't'wv, 11-f.TE npoG"tJx.ov-rwc; nor.pèt 't'OÜ 3,3ocax.iÀou 

noc,3av6iv-roc ,:;w~m 3woc118oc, xiv OC'J't'"fJV yE T-i;v à.v6pw;.ov '"POGYl"(opCixv • 

yaloîov Toü-.o xocl r.Épa. 1"ocv-.oc; 2.Tor.ou. Ilwi; o I'-~ Toi; -;.Omv à.x_6dc; 

x.otl I'-~ f1-0t8wv 11-a't'p,6...,.-.oc, à.).).' a.p;.~wv x.or.l À"!IIJTEVWV x.a.l 3,ocar.wv 

x.or.l cponvwv, où Àulf.o;, à.n' ii.v8pwno;; Ilw; o x_oc(pwv Totî; +,3ovocr; 

x.or.l Àot~pocpa.ywv x.ocl x.a.6' litiGT"flV l'-E6vwv, où x,otpo;, à.n' !v6pwnoc;; 

âd r.iv't'w; 't'OV lt'XÀOV X.0tL à.yoc6ov Èaop.tvov ii.v6pw1"0V im11.EÀ"tj61;voc, 

lor.u-.oü x.or.l r.ponotp«.Gx.E'J11JOC\ 't'Y,V 4uz1iv • 't'p-xcp-nvor., 3Et X.otÀ<Ï>; E,j6,); È~ 

a.notÀ<Ï>V ovvx,wv, nor.,3Eu61;vott, 3,3ocx,8-nvoc, • 't'otÜTOt 11-ovov 7-0\EÎ 't'OV 

à.l"tl&"n x.or.l TÉÀuov ix.v6pw1"ov • ol yovaî; -roü 1Eviir6oc, 11-ovov ovTE; 

or.t-.,o,, «V œÀÀwi; où cppov-.C,:;w,:;, 't'WV 't'Éx.vwv, 1l x.oÀo~èt x.otl Yil'-\'t'EÀ~ 

't'ottJ't'ot Stor.11-ivu 11 où3' ÔÀwi; 't'EÀEaipopEî't'ot\ • i'"'l'-EÀ"tJ6Év't'Ec; 3È. x.otl 

6p€4otnEi; 't'Œ aw11-or.'t'ot 11-È.v 3,or.,:;w~O'JIJL x.a.l nor.t3or.; f.J.O'JIJ\, ~wi 't'\Vot 

oÀoX.À"tlpot ~ aw11-ot't'\ 11-ov<i> • 't'L 3! 't'O ÉÇ-nc;; Œ.V cppÉvocc; Ëx_wat, 

'3,3or.ax.iÀotc;.x.ixl aocpoii; à.vllprimv ir.,TpÉnouir, 't'Œ acpwv yEvv1i11-or.-ror. • ol ... 
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~è À:x~OV't'E;, ÊlC.T?ÉtpOVGL TnV 'f'J;(.~V 0C.\IT<dV x.otl. ~•J8!1-t~OIJ<JL V1]"r.Li~ovaa.v, 

ic.:d TO tpw; TO r.a.pat Ta.î; a,,j't'WV ~•Jx_a.î:; !1-ETO;(.ETE\IOVIJL Ta.î; Èx.eivwv, 

Et~' o:;Tw:; oÀOx.À"llpov o ivl}pw-;;o:; yivETIXL ~wov x.a.l TÉÀuov, jL"1J3evà; 

Èï.L3Eè;, tp'JTOV oùpivLOV 1 8eîov OVTw; œ-;;ocma.a11-a., o•j r.p"l)vè:; x.a.l x.a.11-ŒC
~"l)ÀOV w; Tat ÀOL"r.~ 't'WV ~wwv • œÀÀœ, X.a.Tœ TO Ï't'\.111-ov Tr,Ç Èmx.À7i11ew;, 

ivw 8ewpoi:iv I Èï.TEpc,>!1-ÉVOV I O~•Jw,.È:;, r.epLtpEpO!LEVOV f,V 't'cÏ) a.i.8ÉpL • 

Èï.Oï.'t'ElÎOV Tat É.v j'?, ,.fvTa. r.a.8-/ip.a.Ta.1 X.otL Tœ É.v oÙpotvcj) 8eîa. 3"1J!'-LOVp-
' ' ' ,,_ ~ ... ' ...... ' 8 - ' '8' ' ' y·np.ot-rx, O'JlC.ETL 1,WOV EVIJAOV, 0C.AA0t ELOV X.0(.L a. %.Vot't'OV. TOL0•.1-rov; "1J 

'EUat:; ËtpE?EV iv3?ot; r.iÀa.L • VIJVL 3~, w Tr,t; «tpopia.;, O~'t'E ~ovÀop.ot,, 

o·~-r' É'J..<" ÀÉ1m. M-im 11-eTi~otÀe TO r.epl TnV 'E).H3ot x.Àî:J.Ot ; 11-~ & 

ocr.p ÈÇ7iÀÀotlC.T0C.L; 11-Tl 't'OL 3Letp8opà:; TO r.EpLÉx_ov lC.otlC.Wt; 3Li!hix.e -rœ 
, ' ' ,,~ ' , , , \ ' ' -aw11-or.-rot; ('-"Il Tot 1J00(.'t'0(. j !'•"Il jEVOL'tO, "r.%.'t'Ep. Ila.vTa. 't'"IJV 0C.1J't'"1)V x.pot,;LV, 

" ""\ '?! ' .,. ,r T ' t ' ~ , , 1 w "\ "fjV EA0C.;(.EV Et., ixp;(."'lt;, i;w,EL. OLVOV TOV 0C.1JTOV, uV lC.otL r.pOTEpOV "1J 0C.jL'!;EAO:; 

É-pepe, r.ivouaLv • C3wp TO atÙTO ~Àv~ovirLv a.l miya.i · ,.iJpo•'.i:; -vo;; a.ù-roù; 

tpÉpEL TO À-/i'Lov. i.x_Ovwv TWV a,•jTWV X.%.L x.pewv yevOVTotL r.iv-re;. i,.l 't'Oi:i 

ot\lTOlÎ <i;<.ll!'•a.TO; ,.:xv-.a. 11-ep.Év"l)X.E • o•jx_ t-:mo;, où ~oi:i:;, où x.vwv, o•j 

).•;x.o:;, iv8pwno; 11-ovo; o ...;.; 'E).H3o; p.eTÉ~a.Àe • iv8pwr.o; jLOvo;, <~ 

y-n x.a.l -i\ÀLE, «('-EÀ-/iaa.:; ÉotVToi:i • iv8pwr.o; Èx.Tpotnd:; Tr,; Àewip6po•J 

w:; TO r.Àotvwp.evov O?EL~IXTEÎ r.p6~otTOV. 

'A).).œr.pà:;Ti T0C.lÎTa.; EL'l.OL 'tL; œv, «!, 3itrr.OTot. Ei. X.0!.L 3màv TO x.a.x.àv 

TOlÎTO 3ox.d x.a.l. ('-Éjot ùicmep 371 x.otl. ÉGTiv, «).).' 011-w; e,j3L6p8wTOV iv Tij, 

7.otpOVTt, X.otL o).(ywv 3eîTotL ,;po; TnV ix.r.ox.a.-.i<JTa.atv, aoi:i ye Àa.x_ovTO:; 

'YlVLO"J./iv TO•'.i:; lepoù; ...;.; Èx.x.À"l)aiot; 'Yl('-<ÏIV ota.x.~ • '1)X.E yd(p Tl ip1ip."1l Twv 

œpe-.wv ,;ou x.0d -;;po; Ylp.i;. cJ>otvepàv X.otTÉir't'"IJ<iE -.oi:i ~fou aou TO ii.ver.i

À"l)r.TOv r.œaL -.oî; É.v XptaTcj) r.taToî:; MT,-rpotpiv"I):;, o a.i.3fotp.o; Ka.taa.peiot; 

ir.Cax.or.o; · iç wv 1r..'EÀi~o11.ev 3wottr8a.( (if ('-OV(f> Tij, ÀOj(f> r.a.potx.otÀÉtra.L 

ï.pà; «pETnV ôtr.otvTa.:; • x.otl. TO•'.i:; p.èv vw8d; x.otl. «p.EÀOi:iVTot; iydpotL x.or.l. 

' ' "' ' (J. "\ ' ' ' î ' 8 ' -;;otpoTpwott, Tou; oe p."ll t'ouAlllJ.evo•J; a.va.yx.ottrotL · TO :; 11-"ll r.u 011-evot:; 

Ê7'LTL!1-'r.G0C.t o!:; orna.; TpO'it'Ot:;. â'JVotGotL 3L3otax.:XÀOu; !1-E'totr.Ép.~ota8otL, 

~L~Àia. 'l..0P"1li'"n11Œ-L • Ëçu; Ë-roLp.a. r.iv-.a., 8eoi:i auvoupov!l-Évov, Ë~EL; ToÙ; 

ür.a.x.ovov-.a.:; eùx_ epw; OG"IJ!'-Épou • eù3a.L11-ov-/iau ,.ix.ÀLv TO yivo:;'Yl!LW" ir.l. aoi:i. 

Toti:iTIX ÀOjL~611-evo; o r.ot?' Ylp.îv imipa.vfo-rotTo; 1 1Epwvv11-o; o Kopv-/iÀLo;; 
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otv71p "C'wv r.pw't'SUOV't'Cl>V È.v 't'~ !1-EYotÀor.ps,.Eî -tot•;ry Y•PO'JGL~ -twv 

'EvE't'WV, !pLÀÉÀÀ"t)V 11-XÀLIH'ot x.otl. !pLÀiv8pwr.o; wv, x.povov 3L:it't'p(~ot; Év 

Kpii't1) 11-otx.pov, x.otl. -:nîpotv Àot~wv lx.0tv71v ~; 'tl:J.<i>v Éx.lf.À'1)GL0t;, Ëyv<" 

Gul'-~ouÀEi:iG:XL 'Av3pé~ -t<j> Ir.LViÀ"!), ètv3pl. aE11-voTiT(i) x.oti 8Eo,;s~sî, ÉV't'IJ

,.waotL r.po; w<pÉÀELotV TOV yévou; '1):.LwV Tot M"l)V0tÎ0t Tot'J't'L X.otLVoî; 't'LGL 
, . '\ - - ~ ,. - . , . '\'\, -.ur.oL; X.otL y Aot,pupoL; x.ocpotX.T'tlpO'L OE(,Lw; EL?)'ot/1:.LEVOL; X.0tL X.0tAAIGTOL; 

1~eîv. "O; 371 T7JV O'>Jl'-~o•JÀ(otv èt1111-évw; 3sè;i!1-Evo;, où :.Lovov T7JV X.otÀ

x.oupyCotv OLotV où3d; i.).).o; 'T(OV r.po't'Epov ï.otpE!r..C.E1J0tO'EV I èt).).èL r.po; 'TO'JTOL; 

x.otl. x.ip't'ot; iè;EvpE TWV ÀE1JX.O't'OCTWV x.otl. X.ot'T:X TÉ1.V'1)V otx.?L~ij .. mOL"li-

1'-Évwv .. po; iè;otpx.ovo-otv "C'WV ~L~ÀLWV 312.:.Lov-/iv. "E,L 3à .. ovwv O'JX. 
• ' V ~ , '\ p' • l - '\ '\ , • • ''\ P-E!pE Got't'O, 0'J'TE oot .. otv-r,;: A0t0WV Eï., ï.:XGL O"JAA'/lï.TOp0t X.XL 't'OV E'JA0t0"1l 

TOV Notur.ÀLO•J .. pw-ror.ot .. iv NLX.OÀotOV TOV M0tÀ0tÇov, iv3pot 8eo11E~1Î x.otl. 

TilL Oeiot 1bpw; ï.Eï.otL3Eul'-Évov • 6a-.Lç, 3LEf8opo-rwv TWV .. pwTOTIJ'lt'WV, 

È'lt"'t)vwp8wo-otTO 'lt'XV"t"ot x.0tl. ELÇ TO U)'LÉO'T0t"t"OV otï.OX.ot't'É,;T"/)O'E. 

T ' , T • ''\ ,, , , 1 '\ - , (J_ P'\, 't)V !LEV O'JV Cd!pEAELotV o,;-r,v X.0?'1lj'"llGEL Tot ljlV)'..W!pEA'I) Tot'JTL t--LOALot, 

o,j3d; ètyvo.î, i:.Lo( TE r.spLTTOV Ë~oè;E ypiipm â .. oîov Ë,;ovTotL x.ÉvTpov 
' .. '"\'"\ ,~ , . . ' ' , ï.po; 0t!'-LAA0tV TO!; 0tLOEO'L!'-<tJ't"0t"C'OL; otp)'.. LE7'LGx.Oï.OL; TE X.0tL Eï.LO'X.07'0L; 1 

x.otl. 'tl)'OU!'-ÉvoL; x.otl. .. ps~•JTÉpoL; x.otl. .. otvTl. -rc'i> x_p1aTwV1.Jl1-<!> Àot<j> ol 

~LOL TWV œy(wv X.otL Tè:. È.jX.W!'-Lot 0tV0tjLVWO'"..C.01.LEV0t X.otl. ~otÀÀO!'.EVot. WV 

't'otî; EÙ"J.oti; 8Eo; â r.œv-rot; OLX.TELpwv 3t;>'tl j'E 7:Épot; x.otl. 't'Oî; ot't'IJX.-/i!'-ot'l'L 

Twv 'E).).-/ivwv • O'OV 3à 'T7JV otx.EpotLO't'"l)Ta. o-w~OL iv ~ot8sî x.~i ï.LQVL 

y-lip, aÙGa~w; 3LOLX.OV'l'otV TO lot'J't'Oi:i 'J;OL!'-VLOV. "Eppw,;Q, 

SEPTEMBRE f5'8 

122. , ' ' , t: - ,,. ' AL"/l)'"t,G'L; u; Tot; -..p0t1oE,;, -.,OV .. EpLi"O"tjTO'J, 

GTp0tTL)'OV -.wv ~<.,!'-otiwv, l'-EYiiÀo•J BEÀL110tpfo•.1. 

[Au r. i6 v•.J Té).o; ~; 3L'tly-/io-sw; TOV GTpot't'"/lyov Twv ~wl'-ot,wv, 

11-syiÀo•J ~EÀLGotpfou. 'EvETL~O'L ,;otpot IIÉ't'pou TOi:i Iot~i:Éw;. ,,p:,.-/i. f,L"fiV71 

r,-s .. Ta~pC<i>. In Vinegia, per Pietro di Nicolini da Sabio, a instantia di 
M. Damian di santaMaria. Nel'anno. M.D.XLVIII. nel mesediSetterqbrc, 
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Petit in--i• tic J G ff. non d1iffrés, en un seul cahier signé œ. :a vers 
!1 la page plt·ine. Le titre ci-dessus se trouve en tète du f. 2 1'°. Le l"' du 
premier f. 1•st occupé par un bois qui représente Justinien sur son trône, 
f'ntouré des grands de la cour, avec cette légende : 'loua,1v1œvo, ~œa1l1ii; ,r,; 
K,,1va-r11v.tvour:ol1w;. Au v• de cc mème f., un autre bois f<'présenle un person-
11:igf' à dll'rnl (prohahlt•nwnl Bélisaire), à la tète d"une troupe de cavalerie. 

llil,liotlu\p1e royale de Munirh. A. Gr. b. 47. 

1549 

123. ACOL VTHIA lecloris, sivc Sylliturgica. Veneliis apud 
Federicum Turrisanum. MDXLI X. 

ln-8° de t 6 ff. non chiffn;s, dont le dernier blanc. Opuscule tout en grec. 
lmpfl'ssion rouge el noire. Sur le frontispice figure l'ancre aldine, et au V" 

un crucifix assez mal gravé sur bois, de la grandeur de la page. Cette édition 
del" AxolouOi11 -roo œv11yvwa-rou est la seule du xn• siècle qui ait été mentionnée; 
Pile a été souvent rt'•imprimée au xvn• et au xvm• siècle. (Titre emprunté 
:1 RENOUARD, Annales de l'imprimerie des Aides, Paris, 1854, p. t.U). 

123 bis. 
1549 

l~TOPIA TnN rrNAIKnN, 

TnN KAAnN, KAI 

TnN KAKnN. 

[.4 la fi11.J In Vinegia pcr Pietro de Nicolini da Sabio, ad inslantia 
de Messer Damian de Santa Maria. Ne l'Anno del Signore M.D.XLIX. 

Pl'lit in-8• de 8 ff'. non chiffrés, en un cahier signé A. 22 lignes à la 
page pleine. Sur le titre, la Fouine, avec les mots 'Avôpiou à gauche, et 
xouvzôou à droite. Le poème commence au V° du titre; il se compose de 
B8 distiques di,·isés en trois parties. Voici les deux derniers vers : 

'x T' 'Avzr.Àt ~Evptn Àotr.ov IÎV!ll TŒ yovtxz 14w, 

T~2v1 µ!; Hat ,wvoµ!l X!l! -r-/iv yevuœ Blv-rpzµou. 

Ce poème et son auteur, JEU VENTRAllos, de Nauplie, étaient demeurés 
jusqu'à cc jour complètement inconnu!!. 

Bibliothèque royale de Munich, P. o. rel. t980. Seul exemplaire connu. 
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• 
t 549 

t 24." 'Ox-rw'1]x_o,; 'EvE-c'711n nocp~ Av3pii TCÏ> lffl'LVÉÀÀ<i> T<j) vo!'-LIJfLOC

"C'O'NlrCi>'tji T'n,; i~3o~oTini; Twv ËvE-:wv YEPO'JIJCot,;. Ë·m -ni; ivaipxo•J 
• , 8' · 0LX0V0!'-Lott;, lff!'- • 

Petit in-8° non chiffré. Jolie impression rouge e·t noire. L'exemplaire que 
j'ai eu sous les 'yeux est malheureusement incomplet de la fin: il se ter
mine par le cahier signé (l(l. 

Bibliothèque du Musée Britannique, 1111. b. 9. 

t25. 

8 •'EVHIER 1550 

ATTOCTO/\OC 
(NE. TIHCIN 

EN OIKIA. A.N.iPEo•J Tot t;r.LvÉÀÀou "C'<Ï) X0fL!'-0t't'~"C'IJn<t>"C'~ T~,; iv3o~w

"C'%"C"rlt; ytpouaCott; "C'WV ÎVE"C'WV. Ë-rEL. qcqiv'. f'-1JVL q>E1Jp01Jotp(w -li'. 

[Au r. 202 v•.] œ~y3E~'tl0LxÀ!'-v~onp,;-ruqix_~w a.ot ~~- &. .. œv-ri 

E\IJL "C'E-rpi3Lot ... l~v "C'O\Î "C'EÀEIJ't'otLO'J. o EIJ't'L ·3ui3L0'1. EvE"C'L'tllJ'LV iv otxCot 

i.v3pfou "C'0Ù IJnLVÉÀÀOIJ "C'ùl XOfL!'-0t"C'O"C'•J?;Wffi -ni; àv3o~w-rœni; YEPOIJIJLot; 
.. , ... ,, . ' , , , 

"C'WV EVE"C'WV, E"C'EL. qcipv. !'-'tlVL lj)E'J?0'JIX.pLw 'tl, 

Petit in-4° de 204 ff. non chiffrés, divisés en 26 cahiers de 8 ff. chacun, 
sauf le dernier, qui n'en a que 4 Signatures Œ-111 et H-~~- Au recto de 
l'avant-dernier f. on trouve le monogramme de l'imprimeur, dont les lettre~ 
entrelacées forment son prénom : ANDREA&. Le verso du premier f. et 
celui de l'avant-dernier sont blancs; le dernier f. est entièrement blanc. 
27 lignes à la page pleine. Impression rouge et noire. 

Bibliothèque royale de Munich, Liturg. 57, 4°. 

1. Nous avons eonsené la disposition Ju·tilre pour les deux première~ lignes seulement. 
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U IAI 1550 

AnO:ITOAO:I. 

[Au r" du dernier f.] 'H 8Eiot œiini Hl ltp~ ~i~Àoç, T!Mù>T/Jtl iv1-ri11• 

env. 'lt'otpàt x_pi~q>op<i> Tij> tœvÉT<J). àtvotÀWf1-lltCJl 11-iv KvpCov 3otf1-llltVOù, 

TOÙ ÊÇ È'lt'ETLO'J -.nç lUvpC3oç. È'lt'lf'-EÀEia. 3è X.IJtL 3,ç,on)Tl l'-'XŒ.1lÀO'J 

XOVTEÀÉoVTOÇ TOÙ ÊX f1-0VEf1-~0tCJLŒ.Ç. (!tq>V1 • fl-T,VL f1-0ti<t). ,f. - a.~y3t~ 
TJ8i:x.Àf1-V Ço'lt'p a-rvq>x_ 4w AB. Œ'lt'XVTot ,tal TE-rpd,œ. 

ln-4° de 208 fT. non chiffrés, divisés en 26 cahiers de 8 ff. chacun. Sur 
le titre, une ,·ignctte représentant Jésus en croix. Belle impression rouge 
et noire. 

Bibliothèque nationale de Paris, B t22 (Inventaire, B t564), Réserve. 

M1cHKL CoNTÉLÉON, de Monembasie, qui surveilla l'impression du présent 
livre, exerçait en outre la profession de calligraphe. C'e!tt lui qui a exécuté 
le manuscrit grec t 729 de notre Bibliothèque nationale, comme en fait foi 
la note suivante, qui se lit à la fin : Mrxczij>.oç Kolln>.ifllv 1 xœl -r«u-r71v niv pl-
6>.ov t i~iypcz,j,1 µta64), µnci -r-iiv Marv -rijç iczu-roo 1e«"tpUloç, -rijç ,c1).o,covv71a11&xijç 

'Er.rôczupou. De cette souscription, on peut conclure, avec beaucoup de vrai
semblance, que Michel Contéléon s'était réfugié à Venise, en t540, lors de 
la cession de Monembasie aux Turcs par la Sérénissime République. 

127. 

10 IAI - 15 JUIN t550 

!€PON 

E:Y ArrE:AION 
J:'\FTIIJ~I'- E~ Olh.L\ 

Av3pfou TOÙ 11,miUov, fl-OVETotpC<i> -.nç y,povaCotç -rwv iv,-rwv. Ê'lt'Lfl-E

).dœ Si ~0t111À,Cov lEpÉwç -roù ~0tÀÉp13oç. Ë-ru Œ'lt'O -r'nç ivaripxov olx.o-

1. Nous avions d'abord _cru qu"il fallait lire xov"to>.lonoç da~s la souscription ;..pportée 
ci-dessus ; mais ce colophon. écrit de la main même de Contéléoo, ne laÏslle subsister 
aucun doute sur la véritable orthographe de son nom. 

2. Ce manuscrit eontienl l'Hùtoire turque de Laonic Ch■lcondylc. 
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vo11-Coc.; 't'OÜ iu '1Jf-LWV LÜ -,._ü. -,._,ÀtOITt'W 'lrEV't'otlC.OO'tOO''t'W 'lrEVnJX.OO"t'W. 

!'-"l'Yt. 11-oc.fw 3EX.IX.'MJ 1 • 

[Au f. t56 V".] 1EVE-rC-riatv Èv otx.Cot i.v3pfou -roii imtvÉÀÀO•J -r<';i x.011-11-oc.

TO't'IJ'lrwni ni; iv3o~w't'IX.'MJÇ yEpouaCot; TWV ÉVE't'WV · Ém!'-EÀE!ot 3è., ~ot

lJtÀELOIJ lipÉwç TOÜ ~otÀÉpt3o;. i-.u -rw àt1rà njç Évaipx.ou otx.ovo11-Coc.; 

TOU x.upfou 1lf-LWV tu -,._ü (l'tpv' • fLYIVl touvCw, ti. - H -rwv TETpot3Cwv 

X.OC.Tot 't'IX.~LV àtx.oÀou(Hoc.· à.~y3E~-ri8tlC.ÀfLV~onptJTIJ,P"1.~· a.notVTIX. EL11' 

't'ETpa.3tot. 

ln-folio de t58 ff. non chiffrés, divisés en 23 cahiers de 6 tr. chacun 
(et non de 8 ff., comme le registre l'indique par erreur). Les deux der
niers ff. sont entièrement blancs. Pages à deux colonnes de 40 lignes cha
cune, soit 80 lignes à la page pleine. Quatre bois représentant les Évangé
listes. Titi·e encadré. Belle impression rouge et noire, caractères superbes, 
papier de qualité SUP.érieure. Au-dessous de la souscription figure le mo
nogramme de l'imprimeur. · 

Bibliothèque royale de Munich, Liturg. 526 b, folio. 

128. 

[1550) 

AIAACKAAIA nAPAINE:TIKH 
x.upoü àtl,~fou x.011-v-rivov -roü ÀEyo

fLivou, IJ'lrotVÉot. 

[A la fin.] 1EVE-rC-riat ,rotpot XptO"t'otpop~ Tcj>_ ZotvÉT'!). 

ln-4° de i 2 feuillets non chiffrés, dont le premier et le dernier entièrement 
blancs. Ce petit poème a dû paraître vers t550, il est imprimé avec soin 
sur très beau papier. Le titre ci-dessus figure en tête du texte, dont voici 
le début : 

rpœip-i) xœl nlxo1 ll1llœxflç xœl 11:œpœ1vicm11ç >.oyo, 

le 'A>.1elo11 Koµv71voo uo µœxœplov xdvov, 

-roo 61Z11µœa-roO xœi ,:oO aoipoO dç auvaa1v xœi yviila1v • 

11!00 "rO\I "r7)Y œda-r11b 'ç "rll eivœ 11:00 ~p,axho • 

t. Je n"ai coosené la disVo5ilion du titre que pour les trois premières lignes. 
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E!Ç ',da;tv T'1}Y iyp12,J,t x' fontÀI 1tpo; ÈY.EÏYOY, 

1tWÇ Y(l µ12ùa:tV'!) 1t1ZiôE\iO'lV V<l ~p~ Ttµ'1}v tt; -:D.o;. 

Thvov µo,; r.oOuv~TIZ'tOv,. r.121/li µo,; -i)y121t71µivov, 

iaToi:iv h -rGiv 6aTrwv µou x12l a<1p; h -rjji; a12p,:6i; µou, 

-ijht~IZ 'ç -rèti; 1tt1tp!2; µou TIZIJ'tlZ<; d:ç à,pop,i-ro,;ç, 

x' r1ç -roèiç r.0Uo1,ç µou a-:tvayµoi,ç x' tiç -roùç àµÉ-rpo,;; ,:ovo•,;. 

ÈaÈ.v V(l Ëzw ŒY20'1ZO"µov ltlZ! 1t12p71yop71µ& µou, 

xoc! ,:ou,ptaµov -rwv ,:ovwv µou -rwv àr.ap71yopr,-r1ùv, 

Sur les différentes versions de ce poème, on peut consulter ma Biblio-
1hè11ue grecque vulgaire, tome I, pp. vu et suivantes. ~ous croyons devoir 
reproduire ici les ingénieuses conjectures émises par M. Sathas concernant 
l'auteur de la rédaction primitive <lu présent poème: Ka-r' lµt, r.0,71-r't)ç 1h12, 

'AH;toi; _6 Koµv71voç, o,j:(1 6 12,j-ro,:phwp, àH' u!oi; -roo tx\1-roxphopoi; 'Iw&vvou -roii 

Koµv71voo, l,:oµhwç U àvt•},oi; -roO 6µwv1,µou 12ù-roxphopoi;. K12-r<1 1tila12v ôt ~e

t:a,o-r71-:12 à,:onivet -rètç iµ11hpoui; vouOeaiai; tx\1-rov tii; TOY àvt•}1ov 12\1-roO N,x719opov 

llp'.JÉvv1ov, -:ov \Jtov TOO N1xr,,:opo\J Bputvviou x12i -rt,i; 'Avv71ç Koµv71viji; 1. 

Dans la version de ce poème publiée par 'Jt. Wagner', les trois pre-
miers vers sont ainsi conçus : 

l:d;,:01, yp129'1) xtxl ôcôtxz'II, xtxl r.2ptx1vÉatw; i.oyo1 

È; '.Ut;iou Koµvr,voG -ro~ µaxtxp1wTthou. 

r.poç Tov -roo r.pip:c,:o; '.J!ov Kaiaapoi; Bpurvviou. 

Biblioth. Saint-Marc de Venise (seul exempl. connÙ), Miscel/anea. n• 622. 

129. 0 AAE.:'.AN.1POI 
0 MAKE.mN. 

[.111 ,.._ de ravant-dernier{.] In Vincgia per Francesco Rampazcrto 
a<l lnstantia di M. Damian di Santa Maria. M.O.LIIJ. 

Petit in-4° de 52 feuillets non chiffrés et ne formant qu'un seul cahier 
signé a. Le dernier f. cl le verso de l'avant-dernier sont blancs. Marque 
d'André Counadis sur le titre, au verso duquel un bois avec celte légende : 

1. Apud W. W•u~rn. Cannina graxa medii œvi, p. 1. . 
2. Carmina gr:eca medii œvi, pp. 1-2î. 
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;, ~œa,>.,ù,; Nnnvœfloi;. Autres bois dans le texte. Le poème commence en 
tète <lu f. 2 recto, par l'intitulé suivant : 

rENNHI:ll::, KATOP80MATA, KAI 

8ANATOI: AAE~AN4POî Tor 

MAKE4üNOI: 41A I:TIXOî. 

Il se termine par ces deux vers (f. _50 1"') : 

'Et71a, ôè: 'A>.é!;œvôpoç xpovouç -rp10tv-rœ-rp(ou;, 

-rov Mvœ-rov yàp Hœ6e œù-roç h -rovi; !ôfoui;. 

Enfin, aux If. 50 (,·0 ) et 51 (1'°), on lit l'importante postface suivante 

'E-roü-.o -ro ~L~Àor.01JÀov Ç'l) BevE-rtoc 't"Jr.w8-ri · 

Èx.Eîvo; "lt"OÜ 't'O 't"!J7:"WO"E [-1-E"(OCÀIX. yocp Ér.68u 

vix.üp~ 't"OC lf.O('t'Op8w[-I-IX.'t"IX. X'Xi r.pi~E<; 't'7 iüE~iiv8po•J. 

xoci r.w<; e80(VO('t"w8-rix.e 'x -roc X. Éptoc 't"OÜ Koco-o-iv8po•J, 

voc EÜp~ lf.'Y) oc8L~OÀOCLOV I VOCVIX.L 8twp8wf1-ÉVO 

Ei.O"È axor.ov lf.O(L ÈVVOLIX. lf.O(L op8oyE"(PIX.[-l-[-1-ÉVO. 

AOL7'0 'Àocx_E X.IX.L 'tlVpE 't'O, x.' eizE 't"() Évocv't"fo 

:ir.' ÔÀix. ôaix. efalX.[-1-E, x,O(i voc Ei.r.w 't"O r.oro • 

. O"<plX.ÀTO X.IX.L OC~top8w,o, X.IX.L X.IX.X.O"(E"(PIX.[-1-t.LÉVO, 

X'YJ :ir.o 't"'YJV 1t"IX.ÀIX.LO't"YJ't"IX. ~'t'ov 8tecp8ix.pp.évo. 

'Ex.Eivoç O"lt"O'J :w~IX.ÀE ti.<; a,C-x_ov lf.lX.L 1i.ç pC[-1-IX. 

eùpfox.nix.t Ç"YlV Zixuv8ov, x.' Ëxix.p.e p.éyoc x.p!(.LOC 

r:oü 3è p.i<; E•~Ep"(ÉTY)O"E 't"() É~LX.0 't"O•J ypip.p.oc • 

't'O voc 't"O [-I-OC8~ wÀr:L~IX. '7't"iÀVEL 't'O iv 't"cj> ocp.x, 

É7'EL iyw 't"OÜ p.r,vuO"IX. x.or.i 7.IX.pocx.iÀEO"X 't"OV' 

)'LOC voc 't"O '7TELÀ"'l n Àor:,ov Éyw 8e-~8-l)X.OC 't"OV. 

OÀE'JO"Lfl.lX.'t"OC 'p-J...OV't'IX.L r.oÀÀoc i3w ;--riv Bevnloc. 

't"O r.w<; où8Èv ,o ËO",etÀe o•~x. o[3ix. 't"'YJV ix.h(oc. 

'Hp.erç 't"O "tlP,7.opfoix.p.E ix.ip.ocp.e p.È x.67.ov • 

X'Y) èiv lv' a<potÀp.Évo 't'L"lt"O't"EÇ Ei.O"È x.ocvÉvotv 't'OT:OV' 

o-È plp.x 11 Ei.ç ËVVOLotv, "Yi ei.; x:ivévor.v 't'po;.ov, 
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-:o 111JXÀÀELV Évot, 't'WV ~pO'C'wV itotl 't'WV 8vmwv àtv8pwr.wv. 

AibE't'E yatp xotl r.i?ETE 't'OU't'Y)V niv l11TopC2., 

vat '3"Yi·n xo!TOp8w:mTot, AE~iv3po•J niv ·H,3t(2.. 

Àv3ptCot yatp Êx.ixniTO x~ ot'J"t"1lV ti)V O'w,ipo11•;v'lj · 

i.3h' â.v T,TOV O'Wtp povot; x' EÏX,E 3,xot,oauv11. 

l'JVotÎltot yocp 't'OÏÏ Aœpuou ~lx. E 'X,fLotÀ,w't',O'fUV'lj' 

:.1.' ÊitEiv11v 3iv ÊfL'OLX,EUO'E O'OCV Twx.ow '11-0,2.0-:J.ivoL · 
T , t , ' 't ,,.. , 

r.01.1-rov u; niv VEOni't'ot itot, E,x_ E EÇ0•.10',ot, 

-:o ,;vvu3o; 't'OV Û..Ej"f.. t, lt1 lqiuyE otvo11-C2.. 

A•j't'(vo 'rw 3,œbot11ot, ypot11-iJ.ivo yocp 't'O El~ot 

Ei.t1È ~,b).Cov l:1-11-opipov, c;ov 'G-rop,~ov l:out3ot. 

E•jvoïix_o; 't"YÎ; ~2.11CÀ,0'1Jot; lqluyE Ei.; AotpEîOV 1 

x' ipwniirÉ 't'OV Aipuo; y,œ 't'(OV otÙTOîi r.ot,3r:wv, 

iv (~ xotl 7l fL1l't'Épot Tou x~ ot•n-Cv11 7l yvvii TOU. 
l ' ' ' "' O. ' ' ' c. ,1... 1 lt!X• otr. EltEÎVOV EfLot<JE 't' otyotr.ot 11 'l'"l.Tl .OU. 

Aiyu Tou • « ~ xupi3E; 11-ou ~otaCÀ,11aot,; itotÀoïiv-:ix,, 

xor.l otr.otl 't'OV À.ÀÉ~otv3pov r.oÀÀœ EUX,otp,11TOÏÏVT!X,. 

K•Jpi 11-ou 7l ~otCJLÀLCJG'ot lvot, fLÈ niv T'l'-Tl ni;, 
' , "' ' • t ' ' , , , C ·nvotç OUOEV niv EjyLi;,E otvniv ELÇ 't'O xop11- ni;. )} 

l:ocv ... cb.o•JG'EV o AipELOÇ, c;ov o•jpotvov xo,Ti~EL, 

Tocç X, Eîpoti; TOU otG'T)itwirE, xotl -:ov 8Eov 3o~i~u. 

« E•jx_otpLl1TW 110•.1, ~Ir.i, ZEïi, Él1Èv ni ~otO'LÀELot, 

or.w~Wl1EÇ itotl 't'WV !p8otp't'wV 't'otlJ't'1)V niv È~OUl1Lot, 

xotl ~otcr,ÀEuow lr.l y"Yii; fLÈ 8ÉÀ1!fLŒ 3,x6 crov • 

f1Ù ~otcr,ÀELot fLO•J l3wt1E;, lt~ Œ.V lvotL op,1111-oç O'OU, 

ot'JTLV1! q>ÛÀot~ov ÊfLol, Ei. 3à xotl ou 8EÀTJ~Ç, 

-:o xpi-ro;, TO ~otirCÀuov 8i)..~ç voc fLOÏÏ 11TEPTJ~;, 

r.otpotitotÀw 0'1 À.ÀÉ~otv3pou ot;JTLVO voc x_ixpCarii;, 

xotl œÀÀot r.EpLG'l10TEpot ~~11LÀELot vœ 3wpTJ~Ç. )) 

'I3É-rE TL ltlXTop8w11-ot îvotL 7l CJwq> poMTJ, 

jLOC TOV ix_8pov notpotitotÀEî, ltotL nÉq>T1 Ei.ç 3ouÀ0'71JV'1j 1 

'EvE't'J~w8·,; TQ ÀOLr.ov, ËÀotbE yœp xotf TÉÀo; 
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ÈTOU'MJ '11 lffop,ot X.otL TO wpotîov !'-ÉÀoç, 

l:m 11-ETIX ~" ÀUTpc,>O'&V &.v6pw,rwv yiltp n)V VÉot 

x_O.,ot ,revTotY.oO'&ot 3tç 3faot x.otl ÈvvÉot, 

c;iltç 3ex.otr.ÉvT! -roij !'-1l"à; ÀÉyw -roù aer.-re:.1.~pfo•J, 

x.or.oç X.otL 3e~&O'nJT& Z1ivo•J -roij A7l!'-1lTpfo•J. 

289 

S'appuyant sm· une fausse interprétation de ce dernier vers, les Grecs 
ont toujours attribué l'Ale.randre à Démétrius Zénos 1 ; les vers H-t 8 dP 
la présente postface suffiront seuls à re~tifier cette erreur. L'auteur de cc 
poème est peut-être Mare Dépharanas, de Zante. 

Bibliothèque royale de Munich, A. Gr. b. 47. 

1553 

130. - : AnOAWNIOC ! -

[Au,.. du dernier feuillet.] Stampato in Vinegia per Christopho.ro di 
Zanetti L'anno del Signore M..D LIII. 

Petit in-4° de 50 ff. non chiffrés, eh un seul cahier signé 111. Le verso 
du premier et celui du dernier sont entièrement blancs. 54 vers à la page 
pleine. Sur le titre, la marque bien connue de l'imprimeur : trois lances 
liées ensemble et placées perpendiculairement dabs un cartouche, avec les 
initiales C. Z .. Le titre de départ, qui se trouve en tête du f. 2 recto, est 
ainsi conçu : 

âlHfHEIE OP.\IOTATH, AilOAONIOr 
THT (sic) EN TTPO, PIM.~4A. 

Au v0 du f. 29, on lit .les vers suivants : 

'Ed>.1111111111 ... œpx!v1acz µà .. oo 6Eo0 't1)Y xeip1, 

t;'OÙÇ x!>.ouç TCEY'tllllt01710UÇ .. àY µfjvlllY -.à ytveip1, 

t;"liv TCpw-:11v -:oa 8111a!>.11ou !iyiou .. oo TCpta6u-.11, 

dç .. a X111v1œ ~p1axoµEvoç, dç -:à v11al ,:'1)Y Kpii~'IY, 

00!11µ111 lv1111 «TCà x11pàç K111va-:111v-.ivou T1µév111, 

y1œ YIZ µà µ1111t111p!~oua1Y ŒTCTJ':IÇ ŒTC00111iv111. 

K111l &Y fo9czÀ111 x111l -.!TCo-.sç, &ç lv' auµr.cz6r,µho. 

y1111-:l bczµcz -:à xih-ex111 xczl -:1-:ixcz µcz011µivo. 

Bibliothèque royale de Munich, A. Gr. b. 47. 

1. Voir notamment Vrétœ, Catal., II, n• :SS, note; et N. Catrnmis, 'Avci>.tx-.01 q11>.o
Àoy1xèc Z01xuv6ou, p. 256. 

BIBLIOflliNIE DLLtl'!JQUE, 19 
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Parmi les auteurs qui ont eu l'occasion d'étudier cette version rimée de 
l'Histofre d'Apollonius de Tyr, les uns l'attribuent à GABRIEL CoNTIAl'IOS, 
les autres à CoNSTAl'ITll'I ÎÉIIÉNOS t. En eflet, le nom de Gabriel Contianos 
figure à la fin du texte de cette Histoire dans le manuscrit CCXLIX theol. 
(olim CCXCVII) de la Bibliothèque impériale de Vienne 1, dans celui de 
!'Ambrosienne, catalogué Y 89, p. sup. ~, et dans plusieurs éditions, 
notamment celle de Venise, i60:P. Mais, d'autre part, la souscription des 
éditions de {534 et de f555, sans parle1· des nombreuses réimpressions 
ultérieures 5, porte le nom de Constantin Téménos. Et, comme cette 
divergence de noms est la plus importante que l'on puisse signaler dans 
les différentes versions, on peut affirmer que l'un des deux signataires 
a dù s'approprier l'œuvre de son devanci~r. Mais quel est le coupable? 
C'est ce qu'il serait assez difficile de déterminer. ,D'ailleurs, la question 
vaut-elle bien la peine d'être élucidée? Nous ne le croyons pas, et voici 

' ~~~- . 
La souscription que l'on a hie ci-dessus ne nous parait pas provenir de 

l'auteur de la présente rédaction. Telle n'est pas la manière dont s'ex
priment les écrivains de cette époque pour se faire connaitre de leurs 
lecteurs. Une souscription ainsi conçue émane certainement d'un simple 
copiste : les mots cir.o xupoç suffiraient seuls à dissiper. toute incertitude à. 
cet égard. Ceci une fois admis, nous resterions donc en face d'un fait qui 
n'intéresse que fort médiocrement l'histoire littéraire et sur lequel il 
serait oiseux d'insister davantage. 

Quant à la date du mois de janvier {500, donnée par la souscription, il 
est impossible d'y voir le millésime d'une première édition, comme certains 
l'ont pensé à tort. Elle est simplement l'indication des mois et an aux
quels le copiste a achevé la transcription du poème 8. 

t. Voir Jou. Mica. LA.~611 D. Philologi2 barbaro-grrec2 par, altera (Altdorf, 1707; 
in-4°/, p. 23, § XVII. . 

2. Voy. W. Wagner, Carmilla grreca medii zvi (Leipzig, {874; in-8•), p. s. 
3. Ou lit dans ce manuscrit: r01tlp1~À 'Axon1:ivoç. Cf. ma Bibliothèq1.111 grecque 

vulgafre, tome li, p. LU. 

4. Nous n'avons pas vu celte édition, mais elle est citée par Hoffmann, Luic. biblio-
graph., t. I, p. 221. . 

5. Dans celle de {805. que j'ai sous les yeux. on lit Otµ.ivw, mais c'est assurément une 
faute dïmp1·cssion. Un certain Démétrius Téménos, qui appartenait peul-être à la m~me 
famille que celui dont 110W1 nous occupons, copiait, en 1624, une Histoire en vers de 
Michel le Brave, que j'ai publiée dans le tome deuxième de ma Bibliothjque grecque 
vulgaire. Voici sa souscription, qui est calquée sur celle de l'.Apollo11iiu: 

'E-re>.tiwacz 'tO 'ICatpov, fÙ 'tOV 6to0 n}V xcip,, 
~ov; x!>.,ouç ~czxoa,ou; eixoanaaoipouc, -;ov p.oip-;1 • 
xovôu>., lv011 àl'lto J(tipoc A'IP.'1-;p!ou T,µ.ivw, 
y1àt vàt 1ü p.01xczpitoua1v IX'IC7)'tlÇ 1X'IC0601lv111. 

6. l.a Bibliotheca Menar•iana (p. 33, n• 2422) ~ignule une édition ,le ,·enisc, 1,,01. 
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Celle version rimée de l'Apollonius est le remaniement d'un texte plus 
ancien en ve1·s non rimés 1, publié pour la première fois par W. Wagner', 
d'après le seul manuscrit que l'on en connaisse, le Parûinus n• 590 de 
l'ancien fonds grec'. 

1â54 

13t. EPMOî Tor .TPIIMErIITOT 11011\IANAPHI. AIKAHlIIOî 

OPOI IlPOI AMMONA BAl:IAEA. 

MERCVRII TRISMEGlsti Pœmander, seu de potestatc ac sapienlia 
diuina . .t:scÙLAPII DEFINITIONEs ad Ammonem regem. TYPIS aEcus. 
PARISIIS. M. D. LIIII. Apud Adr. Turnebum typographum 
Regium •. EX ra1v11.EGIO REGIS. 

[.-t la fin de la t,·aduction latine.) Excudebat Parisiis Guil. }forelius. 
Anno M.D.Lllll, 10 Cal. Aug. 

1n.4u de 4 tT. non chiffrés (pour le titre el l'épitre dédicatoire d'ANGE 

VERGÈCE), 103 pages (pom· le texte grec) cl t26 pages (pour la traductiou 
latine, qui est l'œuvre de Marsile Ficin 1 ). 26 lignes à la page pleine da11s 

io-1•, qui me parait tout à fait improbable, el La Monnoye, sur Du Verdier (arlide 
Apollo11iiu), en indique une autre de 1503, qui me semble tout aussi peu certaine; il 
faut, sans doute, lire 1603, date sous laquelle nous trouvons une édition de ce poème. 
Voy. la note 4 de la page précédente. 

t. Ce remaniement a dù être füit dans le~ dernières années du quinzième siède, alors 
que la rime était devenue à la mode dans la poésie grecque vulgaire. L'assertion · ,le 
Il. Édélestand du lféril (Floire el Blanceflor, p. cv), suivant laquelle cette rédaction 
aurait « été faite d'après 111 version allemande •• oc repose sur rien cl ne saul'Uit ètri, 
prise au sérieux. 

2. D'abord dans ses Medieval greek texl• (Londres, 1870, in-8•), pp. 6:;..90; ensuite, 
el d'une façon beaucoup plus corl"Ccle, dans ses Carmina grll!ca n1edii 211i, pp. 2'8-276. 

3. Le texte donné par ce manuscrit a été traduit du latin; cela résulte du titre lui
même, qui est ainsi conçu : M,-r01y>.wn,1111-01 èc11:o >.01-r,v,xov ,i; pw11-01ïxov. 4,~y"l)in; 
11:0>.u11:01800; 'A11:0Uwvlou -roil Tvpou. Cf. Wagner, Carrn. gr. med. zvi, p. 2'8 . 

.&. Le litre d"imprimeur royal pour le grec avait été accordé par Henri Il à Adrien 
Turnèbe, mais ce savant helléniste, qui était complètement étranger il la typographil', 
s'adjoignit le célèbre imprimeur Guillaume Morel, avec lequel il resta n~ié pendant prè~ 
de quatre ans. P1·esquc toujours, Turnèbe publiait le grec el Morel le latin, c'est cc qni 
explique la présence du nom de Turnèbe sur le titre de la première partie de cc volume 
(teste grec) el celle du nom de Morel à la fin de la seconde (traduction latine). 

5. L'édition princeps de celle ,·ersion parut au mois de décembre U7l, à Tré,·isc, en 
un volume in-4• de 56 IT. non chiffrés. Marsile Ficin l"a dédiée « ad Cosmum Medicem, 
Patrie Palrem ». Voir, pour plus de détails, llolTmaun. Lex. bibl .• t. Il, p. 3-i8. 

*" 
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l'épîlre d,;dicatoil'e, el 25 seulement dans le lexie et la traduction. Livre 
d'une excessive rareté. Vendu 12 fr. Daguesseau; ft sh. Pinelli. 

Tlililiotl1è1p1e de M. le pl'ince G. Maurocordato. 

Tl.;) ~Ocl>OTATQ KAI AOrl!lTATQ AAI'KIAOTQ KAPAQ, 
KAI AllE~DIUTAT!.,l Elll~KOIIQ PHrmoN, AI'I"EAO~ 0 BEPrIKIO~ 

El' IIPA TTEIN. 

'Ep:1:i;; o TpLG!'-É"(L'7'M;, a.13eaLl"wT1TE 3ia1r0Tot, AL)'WTLo; 11-è.v iv 
• , • ~' " ' ' Ili ' .., ,, ... " /, ' "C'O pvo;. r.otTpo; OE "Il ['-"tlTpo; O'JoELi; IX.Y EJ.OL Tif> OYTL T•YO; mrdv. 

"Hx.p.2.,;e 3è. 1rpo TO\Î «l>otp2.CÏ> 1 w; 7rOÀÀot; TCÏ>V x_povoypi<p<i>Y 3ox.et. 

'r1roÀ2.:1-~ivo1JGL 3i Tm; IX.'JTOY EÎva.L TOY mxp' A1yur.TfoL; x.2.Ào•;:uvov 

«➔t:.i8, È~ WY x.2.i o KLx.ip<i>v et; wv 'r'J"(J_1YU" œ').').Of. x.or.i. Lt;'ox_povov -.0\ÎTOY 

"C'LVE, lj'J"(X.2.T2.?LQ:1.'.l\Î7L TCÏ> «1>2.por.<ïï, otrnep iytil 0'J a,;yx.otTotTL8E[',2.L 
~ • • , , ... ' • '-'' Il fJ. ... , A' , ' • , OL ot~TLXY TOL2.'JT"tjV • ...,2,ljL TOY ,"llJJ'J i-ot'l'LAEot L"('Jr.TLWY ELYotL, 011-oLw:; 
"' ' • \ " 1. \ 8 ' T , , , 1' "" • Da X.otL TOY «l>otpot<i> 1 WGTE u f>w I EL T,Y Lt;'OJ_povo; -.OUT<f>, T,'l'otY IX.Y TOY 

IX.JT~lY "/.P~YOY ~ot'l'LÀE'JOYTE; A1yur.T(wv x.or.l. il'-?<i>- Tov-ro 3' O•J3d; ['-7,TE 

"C't~Y J.?OY0'{?1?WY, ['-7,TE TCÏ>Y TO!. IX.LÎJ':;TLIX.X.O!. l,;-.opoVYTC•lY 0:1.0').oyet• 
,. _11, f, ... ,. " , ' ... " ' ' , M ' , , '°' CoJIJV er.eTotL TOUTOY ELYIX.L "Il r.?O IX.'JTOU "Il 11-eT IX.•JTOY. ET ot•JTOY OE 

;.or.p' O•J3evi TO'JTWY EL?"flTIX.L • ToLyotpoijv ,rpo a.:JT'.)V • EL 3è. r.pà TOIJT'.)•J 1 

iipot X.2.L -:.pà Mw!riw;. To\Î-.ov oiv lp2.GLV œ1ro3"tlf'-0VYTIX. tji; ÉIX.UTOV 

-::np(3o; 7:E?L°L!YotL -:;i,;or.v 'n)Y V!p'YlÀLOY, œperii; HL ao?(ot; œvTL':;OLO!J

:1,evov. 1rlXL3E'JELY 3è. r.upi,;82.L T'.)•;; œvOpw1rO•J; Ëvot 8eôv p.6vov 3"fl1"L01Jpyôv 

x.2.i. 1Evhopor. 1rivTwv ai~e,;8or.L x.or.i. TLl'-iv , ir.L3ux.vvfLEYOY ti:l.lX. 
(~TLYL Tpor.<i> 3ei 'lrrOax.weiv IX.'JTOY. ~LCÏ>YotL 3è. ~(oy 1riv11oipov x.or.i. 

Oe'.l'l'e~·ii, Toti; TOÏÏ vo\Î 8Ewp(otL; I.T'f.OÀ2.~0YTot, TCÏ>V TE X.otT<i>ipepwv tj; 

vbi; O'J f ?OYTL~OVTot' Ër.otveÀ'1av't'ot 3' et; 'n)II ':r2.T?L3ot a,;yyp111-:.LotT2. 

ni·}otL T;,; X.ot't'' Èx.eîvo X.otLpo\Î (L'Ja't'LltT,:; lpLÀoaoip(or.; TE ltotL 8eoÀoyCot; 
.... , • ' ' ,,. ' t-, ' , T' ' • -. , , -. r.Ol\1\2.' (J)',f Tot X.2.T ec,ox_-r,v 0\10 E'7TL. 0 fLEY Aalf.A"t)7.LO, X.EltA"t)TotL, 

' ~\ , ~ ' " ' , ~ ''"\ ' ' ' -":'O OE TI0L:.L2.vop"tl; 1 X.IX.L E'7TL TO r.otp'.lv ' U 1r2.AotL ['-EV u; T"fl" TWV 

AotT(vwv 1').ci>na.v ['-E8ep['-"tl"E'J8èv, O\J (Li').' É~"tlitpL~Wf'-Évw; Sè., Év Toti; 

'EveT(otL; r.or.p' ~ AÀ3<f> T<j> PwfL«C<i> TeTVr.wTotL 1 • •o~è 3i r.oTE x.or.l iv «l>Àw• 

1. Il est au muius surprenant •1ue A~GE Yt:RGÈCE ne mentionne pas une seule des 
éditions antérit"ures. 
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pEV't'L(f Ei.c; 'n)V Î'lt'L)'_wpLov g,iiÀEx.-rov 'lt'IX.ÀLY ix. -rov-ro•J (LETotq>pota8Èv x.otl 

El!.TIJ'lt'W8Èv È~E368'1) 1. IlEpi. 3È TOÎÎ T'J'lt'OÜ0"8otL TOÎÎTO EÎ.c; 'n)V f).(l.i8oc. q>w

'rilY, i~ Y1c; otù-ràt fLETEq>pialh,, oùx. oi3' ô-:.wc; YI tx.(LEÀEC~ -rwv TU'lt'o1pi

qiwv YI x.otl ô1,1wpCCf, o,'.i861wc; (LVECot 'lt'E'lt'OL1lTotL. "08Ev i)p.E!c; oùx. E•~Ào

yov ,lvot, -roîi't'o 8,otax.t4ifLEVOL, E'lt'L(LEÀEîa8otL (L~Y (J-Œ-ÀÀOV Twv i~ otÙ'riic; 

ix.~ÀTJ8ÉvTwv, -nie; 3' à.px_E't'IJ'lt'ù>TÉpotÇ à.qipovTCa-rwc; r' lx_m, ci>"llfhi(LEY 

3,tv -roîi-r6 1E vîiv x.oti. ÉÀÀTJYLaTl TU'lt'wTfov T1 ElvotL x.oti. aoC "(E 'lt'poaqiw

VTJ-rfov, T<j> 'lt'OÀÀ'1JV Î'lt'L · Totîc; lEpoÀo1Cot,:; 'lt'OLOU(LÉ;<i> O"lt'ou3'1Jv 'lt'otÀotLot!c; 

TE x.oti._vÉotLc;, Îvot 'lt'poaÉTL x.oti. TCÏ>V à.px.cuo-rÉpwv (l.'11 tx.(LUTJTO:; ~c;, Ô'lt'wc; 

nie; TwY 8ECwv Elx_ov Ei.3"1)aEw:;. 'EoCx.otaL yàtp Totîc; x.ot8' 7l(Lic; EV ivfoLc; 

IJ'JY!f3UV wc; É!JTLV EV T<j> 'lt'otpOYTL EÎ.3ÉvotL. IlpOX.ELTotL 1àtp T<j> 'Ep(L~ 3Lot

ÀE"(O(LÉYCf> EVTotù8ot 'lt'pàc; Àax.ÀTJ'lt'LOY TE TOV (Lot81)-n)V x.oti. Tàt-r TOY ulàv 

ot:J-roîi ei.'lt'Etv 'lt'EpC TE Twv 8ECwv x.xi. tx.'lt'opp"llTWV 'lt'poty(LiTwv, wa-rE (J(JV 

'lt'!X!J'!I 'lt'po,;ox_~ x.oti. à.x.potLq>VEÎ 3LotvoC~ 8,3iax.Ea8otL ot:JTO'JÇ TotÎÎTot. &Là 

x.oti. EÎ.X.oTwi; oI(LotL TOV IlOL(LŒ.V8p11v '1t'po-rotx_8iivotL EV T<j> 3,ot16y<i> TOUT'!), 

""oÙTÉO"TL TOv 8Etov x.oti. 7l"(EfLOVLx.àv vot;v -nie; lj,,Jx_-;jc;, Tàv Toic; Èotv.oîi 

X.LV"ll(Lotl1L 'lt'OL(LotCvo~Tot x.oti. 8EwpoîivTot Tàt ov-rot, ôv x.oti. À.p,,no-rÉÀTJc; 

tx.'lt'otffii x.otl à.t3Lov tx.'lt'Oq>otCvu, iqi' ci> TEX.[J,otCpEa8otL TOÜTo, ÔTL TO'Jc; Tàt 

8Eoyvwa(otc; ~ouÀo~Évouc; à.x.poiaota8otL x.otl (Lot8dv 161,ot, 8da8otC TLvoc; 

'lt'pwTov 8Elot:; EÀÀifL4Ew:;, 'lt'08TJ1o•.JGY,c; ot•'.iTO'Jli EÎ.c; 'nl" à.x.p,~ii Èx.dvwv 

X.otTIX.ÀTJ4Lv • Ôr.Ep o•'.ix_ ot6v TE ixÀÀwc; 1EvÉa8otL, 'lt'pi.v YI ~o8ia8or., 'lt'd!.aotv 

~Lù>TLX.'1JV tx.'lt'IX.'L"T)V x.oti. (LÉpL(LVotV TOÙ r.pàc; TWV nie; ÛÀTJc; tx.'lt'O(Lotpotwo(l.ivou 

V0°àc;, x.oti. TOIJT(l)\f "(E -ri3TJ tx.'lt'OX.ot8otLpO(LÉVO'J x.oti. 'lt'pà; Tàv 8EîOV Êx.Eivov 

x.oti. 'lt'otTpLX.OV voîiv tx.'lt'OX.ot8LaTot(LÉVOU I CX'lt'TEa8otL tx.O'q>otÀwc; -ni; ot•'.i-rwv 
0 8Ewp(otc; x.oti. yvwaEw;. be; ow x.oti. ô 8EO"lt'ÉaLOc; ohoc;, -nie; O'W(LotTLX.'Îjc; 

:itx_ ).uo:; Œ?.otÀÀotTTO(LEVOc; X.oti. 'lt'pàc; ü40:; 8,wplotc; È'lt'otLWp"llaotc; TO'I voüv 1 

x.oti. ÔÀoc; TOÙV'L"Eù8Ev lv8ouc; "(EVOfLEVo:;, ocpx_e.-rotL Èotu-ràv Èpw-rocv, 3r,1ot8'1! 

-ràv IlOL(LIX.V3pTJv, TOV x.oti. •œù8EvTCotc; voîiv x.a.iou[.1-EVOV, -roîi 'n)V qiu,;Lv 

1. En 1541!. En voici le til1'1', d'après Hoffmann (Ler. bibliogr., Il, p. 352) : Il 
Pima11dro di Mercurio Tr,megùto, tradotto da Tommaso Benci i11 li11g11n Fforenti11a. 
Con privilegio. ln Fire11;e. ln-8• de 23 pp. non chiffrée,. 119 pp. chiffrées et U pp. 
pour la table. - Celte traduction a i!té faite sur la version latine de Mal"llile Ficin. Elle 
fut réimprimi!e l'année suivante, 1549, également à Florence. 
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TwY oYTcov tJ-'X8eîY x.otl yvwY'XL TWV r.ixvTwY r.a.TÉpa. TE x.0r.i. 3"fltJ-Loup1àY 

OeoY. Ilpot; QY fae!Y~ à:::a.11-eL~OtJ-EYo;, 8e(x.w,nv EVIJE~Wt; x.a.l 8,ep11-Tl

VE'JU niY -:-à 11-e,0r.ÀeÎ!>Y 't'"Ï}t; -roü 8eoü aoipCa.ç TE x.od 8uvi11-ewç x.a.l n,ç 

Éx.ELY"I); 'lt'!XYIJO?O'J X.~ L 'lt'?OY01]'rLX."Ï)t; 3LOLX.Y)GEw;, WIJTE x.a.t nw8a.YOtJ-EYOY 

T!X~'t'a. x.:d 3L'1.YO"t)8Évn. Èx.nÀY)'t'W18,x, x.a.i. ~oiY • « 36ç«_'T<j> nix-rpi. x.a.i. 

8e<j, • ixro; o 8eài; o r.0r.nip TWY ÔÀwv, IX)'LOÇ o 8eài;, o•i 71 ~OUÀ1) TEÀEÎ

T!XL ètr.à TWY. t3CwY 3wi11-ewv • iiy,oi; o 8eài;, Ôi; yvwa87-Y(X.L ~OVÀETIXL 

x.a.i. 1Lvwa-,<.ea80r., Toî;' t3foLt; TWY Ëp1wY, x.oci. Tot-lçyjç TOii Àoyo•J. » 

Ehix 3L3iça.L TO•~t; œÀÀoui; TtJ.ÜTIX ~OIJÀOtJ-EYO; npWTLIJT(X. 'lt'!X.YT?>'II TIJ

"/_EÎ'\I E'~)'._E't'(X.L 8e€:xi; TLYOÇ Èr.LYEV'l'EWÇ x.a.i. tax_vo;, TOÜ TtJ.ÜT:X 3uçe).8eîv 

hpL~w; • OV't'Wt; 3' eir.wv TpÉr.EL "t'O'\I Àoyov 1-pài; TOY Àax.À"t)7'LOY, x.a.i. 

ofoy ocr.ox.pwo:J,EYOÇ TX3e (fl"fl'l'(. « "t'Q 8EiO'II x.a.80 8eot; 1 ~ A.(J)I.À"t)r.LÈ 1 

' , , , ' ~' ' , ' ' ' - "' , ' :x1eY"t)TO'\I EIJTL • EL O 11.)'EY"t)TOY I X.IXL 11.'\IOIJ'l' 11.IJTO'\I • TO O t1.'\101JG 11.GTO'\I 1 

, • • • ll, ., ' • ., ., ' ' ' - "' • C 7':XYTWÇ 0'Jl!. E'\I IXLIJ\1'1)1JEL r.EpLA"t)r.TO'\I 1 11.AAIX tJ-OYOY YO"t)TO'\I • TO!JTO O otx. • 

"' , ll' t t • ~ , ... , ' ll' " '\IY,TO'\I OY, 'r.lXY<J IJ'r. (X.•JTOIJ X.L'\IEÎT(X.L X.11.L r.povoUTIXL, (fllJ'îU a.yrt.vO'\I ov, 

x.oci. Tat ÀOLr.ot 't'"Ï}Ç r.poyvcoa(a.; Tùl-1 r.XYTWY x.od cpvaew;. "E1mTa. npo-

. Tmi11-evo; r.pà; Th TOY 3LiÀoyov, 1-pwT«. tJ-ÈY wç eùx_-nv Èx.TÈÀwv mi

ÀLv cpa.CYETIXL, x.ixi. olov ÈÇ•J11-Yeîv To 8eîov 3ox.Ei. Ehor. x.otYT«ü8ot Tot n,ç 

8e(:x; cp1.10'EW; Èm3ux.v•~ç, r.pàç "t'O'JTOLÇ "t'E ŒpL3-ii).wç 8L8Œ.'1l!.E_L x.a.i. '"l'II 

Èï.!X.Y03ov TWY 41J"/_W'\1 1 ~tXr.Tt~OtJ-ÉYW'\I EL:; x.pa.T"iJpa. TOÜ '\IOÜ, 3Lot TOU 

X."li?VYfL«To; TOÜ na.pot 8eoü ~ep.cp8ÉYTO; i1-i. T"Ï)<; yi.t;, cpiax.wv TIXIJT( • 

« Ôr.ot fLÈY GIJY7'X.OCY "t'OÜ x.r,pvy11-«To; TOUTOU X.IXL È~IX7.TÎa8"t)a0r.v TOÜ 

vooi;, o•iTot fLETÉGx_ov 't'"r,t; 8iCa.ç yvw1nwi; • ôao, 8' -ilfLa.pTov TOii X."tlf>UY

fLtXTOt;, X.IXL o•J '-?OO"ELÀYJ(fllX'ît "t'OY ).oy,x.ov voiiv, ixl «ta8-iiae~t; TOVTW'\I 

"t'IXLÇ '!W" èt).oywY ~(IJ(l)'\I ELGL r.cr:pa.7.).-f.atlXL • ètn' ov 8vYIX"t'IX' TL;, (fl"fllJL, 

~!X7.TLG8"iiv«L et; IXVTOY, Èotv f'-11 r.pwTOv TO IJWfLIX a.irroü fL'a-l!~, TO•J

't'Éa"t't "t'() vÀtX.0'11 X.!XL yew3ei; cppoY"t)fLIX 't'"Ï}Ç a«px.àr;, X.IXL npà; ÈX.EÎ'\10'\I "t'O'\I 

ËY8eov voiiv ÔÀw; yÉY"t)TIXL. » Àp(a"t'"tl x.ixi. E•JotYrEÀLX.11 3L8a.,;x.a.1(a. 11.V't'"tl 

8ox.eî, waTE x.a.i. cpa.C"tlt; ocv ,;_,JTOY ovTct>ai. ÀÉyoYTa., taw; 8eamci>36v "t'tva. 

x.a.i. fLVa"t'"tlY "t'!Jî"/.Œ.YUY ovTa. 8,oii. 'Ev 7-0ÀÀoiç 1ètp x.a.l œÀÀoLt; "t'WY 

7-po; (X.V't'OÜ p"tl8ÉYTW'II, ov 3,oiam TWY r.«p' 'rlfLLY lepoÀo,ovYTW'\I 36çmv 

OCY • otoY ÈaTL'\I O't'E r.ep( 't'E x.a.Àoü x.ètya.8oii 3La.ÀE)'OtJ-EYOÇ M)'EL OTL 
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r.ocoèt 'C'CJl 8e,:I. 11.6vo•1 E11l'L' X!Xl Ô'C't YI X'VVW71ot !XÙTOÙ IJ.f.jtll'TO'I èv &:v8ow-
• • '1". • . ' ' 

7.0\Ç XOCXOY i'Tt't, lf.!XL ;npl ~ux_wv ocip8ocp11Cot; TE lf.OCL xo).i,nw;, ËTt TE 

-;;Epl TOÜ èv ix.v8pw-;;oLt; lf.O\YOÜ voü, 'itOÎOt; Tt<; Ëll'Tt xotl TL SuvotTott · &:nx 
3-n lf.otl r.Epl ri,; r.otÀtjjEVEIJL!Xt; TE lf.otL ÈmltjjEÀL!Xt; TWY ocyoc8wv, Ëv8!X 

ip-rial -rov ..-ni; r.ocÀLjjEVEa(oc; 3-ri:i.io•J?jÔY EÎvott 8Eoü 7tocî3oc xocl iv8?w-

7tov Ëvot • xocl 7.Epl 7tOÀÀt~v i).).wv 8Eoll'E~wv, ii 3tèt TO r.xpEi'vott èv TOî113E 

TWY lf.E!p!XÀotCwv, TQ'I ocpt811-àv OVTWY 'lt'EVTEXocC3Exot 'it1YTWV, ottpC7,:J.L 

-;;otptwY. IlÀ-nv ÔTL TO tJ.F.jL'i'C'OY. lf.!XL 8!X'Jf0tll'LW't"Epov 'it1'1'C'(l)Y 't't;;v 
• ' ' , A. 8' , , "'° ~, , 1' lJ7t' EXELYOIJ r"rl EVTWY, 0'J 'itX?EpjOV EOO,.E :i.oL EL'lt'E•Y. 

ri.ypotr.Tott (J.ÈY T«p l:out3:ic lf.Elf.À~118otL Tpt11:J.f.jLO'TOY TOY 'Ep:.1.-r,v 3tà-. 

TO 7.Epl ..-ni; Tpti3o; ip8Ey~i(J.EVOY Totù-rot Ei.r.Eîv: « iv Tpti3t 11-Cocv eivoct 

8EOT"r)Tot • O~Tw; YjY ipw; YOEpov r.po li'WTOt; VOEpoü, lf.otL T,Y IX.EL voij; voà; 

ipwTEtvô;, xotl où3Èv ÊTEpov r,v YI TOUTOU ÉYOT"flt; '1l 7.VEÙtJ.ot 'itOCYTat 1tEpti

"J.OV. 'ExTo; TOIJ'C'O•J où 8Eo;, o.:.x iyyEÀo;, oùx o•'.iaC!X TL<; i).).-ri • r.iv-
' , ! \ ' 8 ' l ' • ' ' ' l • • -TWY j!Xp xuptoç lf.ot• 'lt'ot't'"rlp X!XL Eo;, X!X• 'itotYT!X !J'it 0t'J'C'0'1 lf.!X• EV otU'C'<J> 

È,;TLY • o yètp ).oyo; otÙTOÜ 'itotYTÉÀELo; W'I lf.otl jOYL(J.OÇ lf.OCL 3-ri(J.tOup

yà;, iv yovC11-<i> ipu11Et 7toti't; W'I' lf.2.L jOVLfJ.<f> G3otTL Ëjlf.1JOY TOY iv8pw-
• • • - , • \ w?: .., , l. {)" • • r.ov E'ltOL"r)aE I lf.otL TotUT up-rixwi; "fl'J<:,otTO AEjùlY • upx i.,w 'l'E I oupotve 1 

8eoù (J.EjœÀOU ,;oipov Ëpyov • opxC~w 'l'E tpWY"nY ";;'!X'C'po; 'Y}Y Èip8i.1~!X't'O 

'-PWT"flY, Y1Vixœ TOV 1dvTœ lf.Oll'(J.OY Èa..-r,pC~otTO " opx(~(I) O'E lf.«.TOC TOÙ 

11-ovoyevoü; ).oyou xœl 'C'OÙ ?.OCTpo; 'C'OÙ ?.EpLÉ"J.OY'C'OÇ ?.OCVT«., ÎÀEWÇ, ÎÀEw; 

Ëao. » •1~0•) 3tœpp"ll3-riv 8eoÀOjEîv -r-nv ,-ivam-.ov Tpti3œ 8a.u11-a.aCwi; xotl 

e•'.iœyyeÀtxwd11-i; È~e-..œC3eu11ev. À).).' el xotl Èv T<';i 7t!XpovTL oùx ËaTLY 

01'.i'C'wal xœTèt Àt~tv eùpEi'Y, IXTE 3-n T«Ï> l:out3:ic eîp-riTotL, où3Èv 8otU(J.!X

a-.ov • Èv~v yètp œÙT«';> ?.ou TETV"J."fllf.OTL ~L~Àfou Ttvoç l'-iÀÀov Tiov Yl(J.ETÉ

pwv 3top8ou11-ivou, Tœù8' EÙpdv xotl 7totp' œÙT~. Etw8e yètp ?.OCrrJ..ELY 3ta.

ip8op&.v Tèt ~L~À(a. (fl)"J.Yèt ~ TOÜ 11-a.xpoü "J..POY01J !YElf.«.1 ~ TWY jpotipovTC:Ov 

à:,.œt8eu,;C~ ~ 3.;, xœl àt,-poae~C~, (J.iÀÀov 8' ocyvwaC~ Tiiiv lf.EXT"flfJ.Évwv 

œÙTœ x.a.x.wi; È?.L(J.&ÀO(J.ÉYWV. Kotl y&.p eGpofJ.EY lf.otl ?.otpèt T~ l:'C'O~otC<t> 

?.oÀÀœ TE a.na. xœl 8a.u11.œa-r&. TOÜ 'Ep(J.où, ti,v Èv TOît; Yl(J.ETÉpotç Twv 
, , , -. , , T , -. , t1 , - ... ~ , 
a.v-rtypa.ipwv OUOEV EIJ'Tt. OUTOU O"r) EVE.ta. (J."rl't'E T<J> ~OULO~ TLÇ IX'itL-

c ' ' , R P..,, • ?:' , • • , • • -'H'E TW 1 (J."rlTE ('-"rl'I TO l"'L'OA OV 0t.?.0t.-.LO!JTCJJ 1 EL OU 7t!XpEll'T\Y EV 0t.1JT'!). 
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À.ÀÀ. ocpx.eawii-e6ot 't'OÎÇ !'JP\~OtJ-ÉVO\Ç, ineC ye 't'Q ïx.uv OCtJ-UVOV 7'0CV't'<i>t; 

't'OÙ ,rpoa3ox.iv ,rÉq>•Jx.e. Tèt 8' 1i°ÀÀot e~x_oii-or.C ae 

3'1lpàv É~wuv x.or.l. ôpiv qia.ot; Y)EÀLO\O, 

OÀ~tOV Èv Àotoît; x.otl. y1ipotot; oùSov lx.fo6ot\, 

X.ot't'OC. 't'OV n0\'1JnJV. "Eppwao. 

11S54 

132. A\7lî'1JG\t; etç 't'Œt; npi~ut; -roù ,rept~OYJ't'Ou. GTpot't"1lyoù 't'WV Pw

ii-or.Cwv ii-ey:i)..ou BeÀt'7otpCou. 

[A la fin.] In Venetia, per Francesco Rampazetto, l'anno del Si
gnore M.D.Lmt. 

ln-4°. Titre et souscription empruntés à Vrétos (Catalogue, II, n• 45). 

1558 

133. ENCOMIVlf MATAEI FLACII ILLYRICI SCRIPTVM GRAECIS 
VERsibus à Viro Illustri, IACOBO DIASSORINO Domino Doridos, 
eiecto à Turcis patria & ditione, qui multis annis fuit ductor 
equitum Grœcorum in exercitu Caroli V. Imperatoris in Italia 
& Gallia. ITEM. CARMEN DE NATALœvs, Parentibus, Vila, Moribus, 
Rebus gestis eiusdem FLAcn. AVTORE NoHA Buc.holcero. Anno 
111.DLVID. 

In-4° de f 2 If. non chiffrés, divisés en 3 cahiers de 4 f'f. chacun, signés 
A; _B, C. Le verso du titre est blanc. Cette rarissime plaquette ne porte pas 
de lieu d'impression, mais Petrus Albinus, dans ses notes sur la Vila Ja
cobi Despot;s Moldavorum reguli, par Jean Sommer (Wittemberg, f587), 
nous apprend (p. f39) qu'elle fut imprimée à Wittemberg. Les If. 2, 3, 4 
sont remplis par une préface au lecteur. Le poème de Diassorinos com
mence au. f. 5 r" et finit au f. 7 r•. Le reste est occupé pat· le poème latin 
de Buchoicer. L'Éioge de Matthias Flach-Franeowitz (plus connu sous le 
nom de Flacius Illyricus) n'est en réalité qu'une satire violente. Il est évi-
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dent que ·Diassorinos la composa pour faire sa cour à Mélanchthon, qui 
avait alors maille à partir avec le fougueux Illyrien. Le poème de Diasso
rinos ne comprend que i57 vers; en voici le début, à titre de curiosité 

lrKDMIOII IUTIIAIOT BAAltOZ I TOT IAATPO! 

TOT ,UIIOMONl!TATOT KAI BAPBAPOTATOT K,U MIAPOTATOT, 

OMOT TE llAI 'fil' .wn llAI BAIIT ARPII.I.On, 

rivouç ppo-rdou -riJv lluia-rpoq,ov q,pévcz 

6v-r1,1ç y1vwax11v ll11aµczp1a-rcz-rov 11:iÀu. 

Ovllàv yà:p ŒÀÀO '11:0IXIÀWnpov q,ua11 

l11:1aq,cz>.éa-rap6v n à:v6pw11:1,1v voou • 

lx 11:p<il;11,1ç llà avµczpii'>ç xczl T00 >.oyou, 

aoq,oO voo0µav xczl à:11:cz11lau-ro11 -rp611:ov. 

I:oq,oO Ill 11:CZVT0Ç ~6oç 1vxo).1,1ç q,Épm 

-roùç >.011lop1aµoùç -ro0 à:11:cz101u-ro11 yivouç. 

xczi 11:poç -rà:ç ~6p11ç ll11axcz6b-ro11ç à:aµivwç 

µiJ à:v-r1n!mv µ-.jn lpyo1ç i\ "6yo1ç • 

à:>.>.' wç à:yup-rczç xczi µ!µouç olvoq,>.uyczç 

lilv -r, p1,1a-rp1îv xczi p,oov à:yv1,1a!qc, etc. 

Bibliothèque nationale de Paris, Y + non porté. 

JACQUES DussoRtNos était natif de Rhodes, comme il nous l'apprend lui
même dans la souscription d'un manuscrit grec écrit par lui en f54,i, 
à Chios, et qui se trouve actuellement à la Bibliothèque nationale de Paris 
(fonds Coislin, n° cLJu). Cette souscription est ainsi conçue : 'lœx1,16oç 'Poll,oç 

6 A1czaaMpîvoç 1 iv X!<i> yéypczipav -roil qcipµ<i l-rouç à:11:0 -rijç 6aoyovlczç. 

Des documents que nous citerons dans cette notice, il résulte que son 
père habitait Chios; il avait très vraisemblablement abandonné Rhodes, 
lors de la conquête ottomane, en {522. 

On a établi précédemment que Jacques Diassorinos avait eu pour maître 
Hermodore Lrestarchos. Le f6 juin f545, il habitait Venise, et son ancien 
condisciple Alexandre Néroulis lui écrit de Za~te une lettre où il se félicite 
d'être en correspondance avec lui. Il y fait l'éloge de Diassorinos, énumé
rant successivement sa bonté d'àme, son éloquence, ses actes. de courage, 
ses exploits Ill même le prestige de son origine rhodienne. 

Il résulte de cette même lettre que Jacques Diassorinos avait été à Zante 

1. C'esl à dessein que Diassorinœ tra,luit le nom ,le Flarh par le grec B>,ii~ (au génitif 
B>.czxoç), qui signifie aot, imbt!cile. 

2. Diassorinos signe ici A1aca1,1p1vàç, ailleurs .l.1acaa1,1plvo;, c'est celle dernière ortho
graphe que nous avons adoplée. 
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et que son pPre vi"fait encore à celle époque. Citons les paroles mêmes 
cL\lexanilrc Nfronlis: Ili,,ç yitp, iip,a-r' ixvllp,;,v, -ro -r'iji; a;,ii; t1Jyvwµoaiiv71i; xcxl -r'iji; 

uÀoxixy:zO(:zi; ihp6-r:z-rov, µ:iHov ôè. -ri\; t1oi;i:zi; iipp71-rov, x:zl -ro -r'iji; y).wn71ç 

Yjllu Tt xal tva-rpO<j>OV ( èw yitp -rit -rr,; àvllp:zy:zOi:zi; x:zl ytvvat6-r71-roi; lpy:z, xcxl -ro 

'tWY 'Po/l(wv ovoµ:z r.tp!971µov, ci El,nv ii;,:z 01J µovov <jl!Àtw6;,ivat r.poç -/iytµova,; x:zl 

ixpzovT:zi; o:ÀÀ<X xo:l r.piiç aù-rovç TOVç iv Ttht -r7iç '!'•Àoao'l'!:z,; àxpodToui;), o,ix 

ix;::z foov-r:z, cxpµoaOr,vat 1tpiii 't'IJY Èµ71v 91).!:zv 't'OO EÙ't'!ÀoO,; x:zl àva;iou; l\l71xtTL 

o·3v, àv-r,60).,;,, r.Epl -rou-rou [r.pii;J f.µ:i; yp:i,:e. IlEp! ilf. -roO aoO !µaT!ou, oùx lr.eµ<j,a 

ht -rC> m"i> r.:z-rpi · à.:Ei.OovTwv y<Xp uµC>v, lvOivlle µi:z µov71 oh<Xi; l,; X!ov ii,:ixt-ro, 

,.:zl a"Tll .::iv'J a,:ûEp:i. Ovx Ei:o;e ôé µ01 r.Éµ-}:zt ToO-ro, ôeôo,xwç 't'o 't'Wv r.ttpat-rwv 

ûr,Oo;, o, ,!v 't(~) Aiy:zi~ ,!-;•jrz:itvov · T-iiv T:xziaTlJV U TOOTO l,; 't'O\IT.:LOY dµ<j,w 1• 

A Venise, Diassorinos se trouvait dénué de ressources et réduit à un état 
tn\s voisin de la misère. Dans une lettre datée du 28 janvier 1544, il sup
plie Néroulis de lui envoyer à crédit pour quatre ducats de boutargues (:zv

yodpaz:x), l'assurant que, bien qu'il ne soit pas riche, il le paiera jusqu'au 
dernier sou. Dans cette lettre, il parle à deux reprises de sa pauvreté : 'Av

T•~o).,;, ae Toiv•Jv ~r,-rr,a-xt EupEiv, èµoo YE iveuv, woTàptxa, & 't'tve,; xo,v,;,~ avyoTà

p:xz:z J.é.;ou11tv, ô''t':Z":f.pr.,v TEaaip(r>V, ;;:Tiµi &oux:i't'w..,, ;\ 1t::xpci -r~O œ!ôetrtµw-:2.'t'ou 

iEpé.M; xupto'J A.:ol,;1po·J, T, i:::xp:i -roù Ootw-:-:i-:ou ÎEpoµov:X:1.ou xuplou MŒvŒaail, ot 
't''ljV -:wv lzOu,,iv É;(O'Ja<V iyp-xv, YI .::itp:i TLVO<; <XÀÀOU, K:zl µ,; µE T;\,; tx!Tiiaewi; 

à.:oa-:Epi;a-r,, 1t!V7JT!l av-:a' X'X! 7.0'tt ,iµer, µizpt xahoo 0:'JIOT!aoµEv. 'Ey,:i Y<XP, 

aoo yp:l:·}:z•To,, .::zpÉ;,., xup!<i> l\Hpx<i> :Eaµap1:l:p'!J TIX xpi;µ:z-.:z, 71 ,i).).~ ._,.; ~ovÀEt, 

YI, el µàv µ!Hui; 11poi; Yjµii<; üOerv aÙTO,; EÙOOt,>Oeli;, Ô x:zl 1tpoi; 't'jji; <jlLÀi:zi; iu-mlw 

µ71 ixHwi; yevéaOoc, '· Plus loin, il revient encore sur sa pauvreté: 11epl ôè. Tr;,v 

zpr,µhrov, el µè.Y anÀEfi;, µ71 lvôot:l:~-r,i; • 01/loc, Y<XP OTL dv71ç µiv tlµ,, etr. '· 
Le 25 août i5.U, niassorinos est loujonrs dans la même situation pré

caire; il écrit à Néroulis : o•:.x h Twv dôoc1µovovvTwv foµè.v, œHœ µi!Uov Èx 

-rwv ô'Ja't'J;(WV. Ilw,; y<Xp Ev02,µovf,awµEv àv, o! -.71v -/jµE'tÉp:itv TUpavvtxw, lzov-:Ei; 

~:l:p6apo1 r.:z-:p!ôoc, r,µEf; IIÈ woE xàxEfae u110 T'i\<; 't'Û;(lJ<; r.ep,,:EpoµEvot, ~lJTOOv-:Ei; 

eÙpEîv T1v:z 6r..~v 1tpoç 't'o ~fi• EÜ11opov, x:zl x:zO' hàaT71v iv :zù-rii) µox600vTe,; 1 ; 

Enfin, lrois mois plus tard, le 25 octobre, il a trouvé un emploi, et il 
s'empresse d'en faire part à Néroulis : lyw ôk Tov xcx,pov 6pwv 1tapepzoµevov, 

x:zl T'IJY 1tEvi:zv µt 1tàvu x:zTa-rpuzoua:zv µ71 ôuvàµEvoç iptpttv, oôov TLV!l 't'oO ~;,iv tÜ

pov rür.opov 5. Une lettre de Néroulis à Diassorinos, en date du i9 février 
1545, nous révèle la nature de l'emploi qu'avait trouvé son ancien con
disciple. Pour se soustraire à la misère qui l'obsédait, le noble Rhodien 

1. Ms. de Turia. f. 5;i ,~. 
2. Ms. grel' LXI\' de Turin, f. 51 ,~. 
3. Ibid., f. 51 V'. 

4. Ibid., f. a-i v•. 
5. Ibid., f • .UV". 
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était entré à la pharmacie de l'Ange, à" Venise. Néroulis se représente son 
ami courbé sur un mortier et exprime Ja crainte qu'à ce vil métier il ne 
compromette le trésor de connaissances qu'il a eu tant de peine à acqué
rir. Il voudrait le voir cultiver la philosophie, qui guérit les maladies de 
l'âme, et non cette sciënce grossière; ,up! ciµiiitZç Hl axMp1Zµl61Zç H't'1ZT1vo

µiv71 1• Cette lettre, où Nérolilis parle de.la pharmacie CD des termes qu'on 
croirait empruntés à Rabelais, ne porte d'autre date que celle du 5 mai, 
mais elle est certainement de f545. En voici l'adresse, qui mé1·ite d'ètre 
rapportée : 

; Al nobil giovane me:iser Hiacomo Diassorino Greco, da fratello caris• 
simo; in Venetia, al campo de S. Bartolomeo, a la $peciaria de fAn
gelo 1. 

L'adresse de la lettré du 15 février 1545 est également intéressante : 

Al molto mio charissimo cucino messer Iacobo Rodiotto, gentilh<Jmq 
Greco, a san Zuane Niovo, al ponte di piera, in casa di messer Zuane 
Tamiano 3• 

Pendant les dix années suivantes nous manquons de détails sur le compte 
de Diassorinos ; mais ce ne saurait être que pendant une partie de ce laps 
de temps qu'il commanda une troupe de cavaliers grecs ou stradiots dans 
les armées de Charles-Quint, et prit part aux expéditions de cet empereur 
en France et en Italie•. Cependant nous verrons plus loin qu'il était re
tourné en Grèce. 

Nous croyons aussi être dans le vrai en affirmant que ce fut entre f545 
et f555 qu'il copia six beaux manuscrits grecs qui font aujourd'hui partie 
de la Bibliothèque de l'Escurial, où ils sont respectivement cotés : l:-lll-6, 
T-11-20, T-111-f, «1>-II-2f, O-l-f5 et O-IV-25 1 • Quatre de ces manuscrits 
sont dédiés au futur Philippe JI, et un à son secrétaire intime, Gonzalo 
Perez. Voici la dédicace du ms. l:-III~6, qui contient les Tactica d'Élien : 

F.1% TOII ET1EBErfA.TOII K.A.I A.BTTHTOII BUIAIIA. 1'1111 BPETTA.IIOll 4'1.\IDDON. 

AIÀIIZVOO pill).~ç dµ! '11:0À_ua't"OVIZ lpyµu' 'Apijoç 

uu6oua' 'E).).,jvMv 1tp6xvu d:'ltoÀÀuµivMv • 

-ij671 'Ea'ltapl71v61 Àl'ltoOa' ivtZyij p1Za1>.ija: 

-ij).uftov iç 'ltla't'OO llwµa:'t'a: 71y1µ6voç • 

t. Ms. grec LXIV de Turin, f. 50 v•. 
2. Ibid., f. 50 V". 
3. Ibid., f. 49 re. 
4. Voy. ci-dessus le titre de l'Encomium, · 
5. On en trouvera la description dans E. M1LLER, Catalogue de11 manU11c,·it11 grec11 de 

l'Escurial, alll pp. 95, ·f.3t, i32, 163, '67, 495. 
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oùn o,oœ;oµiv71 a-r!xœ; lpxoµœ, iiyrµovijœ, 

1t0Àudo1touç T! -rp61touç "Ap1oç œlµo66pou • 

oün iŒÀ<zyyr.>v fü\vrœ, 1toÀÀcz yàtp ijpœvoç 'oillev 

elo71 -rli>v 1tat't"p11tli>v llnµœ>.lwv 1to>.iµr.>v. 

'A).).ci µ1v i;tp~ouaœ 1t0Àua't"ovœ 1ttiµœ-rœ OuµoO, 

Toopxoç &up llpœ!v11 ulia1v evae61r.>~ • 

iiviipœç µi:v xœ!vua1, ~œ8utwvouç Ili: yuvœ?ltœ, 

-dxvœ Ili 'l"Oupx!tu, 1to!µv111 1tciv-rœ Il' &yn. 

Tli>voe µvti11671-r', wvœç, xœ!, -rciallr adicœç iivllpli>v 

wyuy!wv &Opli>v, µvwro Ke1tpo1t!71,. 

Kœi yàip &1tœaœ, 4>IAIIlnE, Mœ1ttllov1xii a, 4>1~i1tr.ou 

yfj xœÀh1 8œµ1vii>, 4>I.\IIlilON ,~ae6éœ. 

"Hxr.> yàtp -rou-rr.>v µ01ptiyev1ç 6l6161lœ1µov, 

xœ! au µ, '1"1jY ;dv71v 61xvuao evµevÉr.>ç 

'lœxw6ou ~,œaar.>p!vou, xuplou -rfl, ~r.>p!oo, 1. 

Nous retrouvons Diassorinos à Bruxelles en t555. Il vient rejoindre 
dans celle ville son cousin Basilicos, qui servait alors dans les armées im
périales. Diassorinos ne fut pas sitôt arrivé que Basilicos s'empressa de le 
mettre en relation avec Mélanchthon, dont il avait fait lui-même la con
naissance en Allemagne. Le 25 novembre 1555, ils écrivent chacun une 
lettre au doux Philippe. Le a seigneur de Samos II se fait le chaperon du 
11 seigneur de Doride ,, , et le présente comme venant d'arriver de la Grèce. 
Afin de conquérir les bonnes grâces de Mélancbthon, Diassorinos lui pro
met l'envoi d'un livre rare, probablement quelque manuscrit. ·llélaneh
thon, alors très occupé, leur fait répondre par son fidèle Camerarius. Ces 
différentes lettres sont reproduites dans !'Appendice. · 

C'est ici le lieu de dire un mol du titre de « seigneur de Doride» que 
Diassorinos se décerne dans sa lettre à llelanchthon, dans l'intitulé de 
I' Encomium, et dont il fait suivre son nom dans la souscription des ma
nuscrits de l'Escurial calligraphiés par lui. Est-il besoin d'affirmer que 
la « seigneurie de Doride • n'a jamais existé et que, par co.nséquent, Dias
sorinos ne put en être dépossédé par les· Turcs, comme il a l'effronterie de 
le prétendre. La création de cette seigneurie chimérique appartient très 
vraisemblablement à Jacques Basilicos, qui inventa pour lui-même la « sei
gneurie de Samos •. Dans son Arbre généalogique, publié à Kronstadt de 
Transylvanie, en 1558, Basilicos donne comme chef de la famille à laquelle 
lui et son cousin se flattent d'appartenir l'Héraclide Tlépolè~e, « qui rex 
u lelisi, Doridis et Thasi füit, ex quo Heraclidœ primogeniti D[i]asorini, 

L Id., ibid., p. !16. 
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11 Kyrani, hoc est regcs (unde Kyrii Doridis nominantur, sl'cundo vcro 
11 nati, Basilici, id est reguli et despotro 1• » Voilà la fondation, pour ainsi 
dire officielle, de la « seigneurie de Doride ». 

Si Basilicos trouvait des poètes pour le chanter et un empereur pour 
attester par lettres-patentes qu'il descendait d'Hercule, Diassgrinos parvint 
11 inspirer assez de confiance à un helléniste nommé Blasset pour se faire 
dédier par lui un petit traité dont je possède l'original et qui est intitulé 
De l'excellence de Ca(li,nité de la langue grecque et de la langue fran
roise. L'épitre dédicatoire en vers qui figure en tète de cet opuscule est 
adressée : A TRÈS llOBLES ET ILLUSTRES PERSO11,iEs MESSIEURS DIASSORINl;S 
Curns 1 ET Co:,srANTINUS 1 CvooN11;s. Mais Diassorinos nourrissait des nmbi
tions plus élevées. Les lauriers cueillis par Basilic-0s en Mohlavic empê
chaient son cousin de dormir. Il résolut de tenter une entreprise analogue, 
tic conquérir une parcelle de terre hellénique moins imaginaire que la 
seigneurie de Doride. Cc fut sur Chypre qu'il jeta son dévolu. Cette ile, 
qui appartenait alors à Venise, était gardée par deux mille mercenaires 
Albano-Grecs commandés par Mégaducas. Si l'on parvenait à gagner le 
chef de cette milice, c'en était fait, au moins temporairement, de la domi
nation vénitienne. Diassorinos se rend donc à Chypre. Il y était déjà le 
t 7 août f562, date à laquelle il éc1·it au pati·iarche œcuméni11ue une lettre 
reproduite à l'appendice du t. II, p. 355. Il ouvre une école à Nicosie, et 
sa supériorité sur les magisters de l'ile lui mérite le surnom de t,M,,.xœlG;. 

En outre, sa qualité d'ex-garçon apothicaire lui suflit pour se faire 
empirique et capter ainsi la confiance des gens. Doué d'une élocution 
facile, versé dans l'art d'électriser les masses et profilant de l'ascendant 
qu'il exerçait sur les populations chypriotes, il leur parlait de la Grèce 
antique et les exhortait à reconquérir leur liberté, en chassant l'étranger. 
Pour avoir dit du mal de l'Église latine, il se vit banni de Nicosie, cc qui 
lui valut un surcroît de popularité. Il entretenait des intelligences a,·cc 
Basilicos; leur ancien maitre, Hermodore Lrostarchos, était mêlé lui-même 
dans l'affaire; mais le Despote, fort occupé avec ses MoJ<lavcs, ne pouvait 
prêter aucun secours à son cousin. Cependant le moment d'agir était venu, 
et Diassorinos songeait, dans l'hypothèse où il se rendrait maitre de Chypre, 
nux moyens de mettre sa conquète à l'abri d'un retour offensif des Vénitiens. 
Il envoya à Constantinople un homme de confiance avec mission de s'assurer 
les bonnes grâces et l'appui du Sultan. Ce fut sn perte. Son délégué eut le 
tort de dévoiler son secret à un Crétois, qui s'empressa d'aller tout raconter 

f. Sommer, J'ita Jacobi De•potm, p. 62. 
2. L"épilhèle de Chiu, e~l parfailemenl applicable à Diassorinos. Il avait élé élevé 

à Chios el son père habitait celle ile. 
3. Ce CoHTAl'ITIII élail sans doute quelque 1eig1u:ur du même acabit 11ue Diassoriuo~. 
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au rniïle de Yl·uise. Celui-ci, sans perdre un instant, fait parvenir à Matthieu 
Bt>mbo, chargé des affaires militaires en Chypre, un message où il lui 
raconte ce que Diassorinos tramait contre son gom·ernement. Diassorinos se 
trouvait alors :1 Paphos, Bembo le fait arrêter et am('ner sous bonne escorte 
à ~icosie. li t•st aussitôt jugé et condamné au dernier supplice. 

Après qu'on l'eut étranglé, on chargea son cadavre sur un âne et on le 
conduisit à la potence où il fut pendu par un pied. Ainsi finit cet aven
turier. )lt'•g:ulucas uc lui sunécut que peu de temps; il fut emporté par 
une tic ces morts suhites dont le Conseil des Dix possédait le secret. Les 
Mtails de cette curieuse affaire sont empruntés au rarissime ouvrage de 
A. M. Graliani De Joanne Heraclitle Despota, Vallachorum Principe, 
libri tres et de Jarobo Ditlascalo, Joannis fratre 1, liber unus (Varsavire, 
1759, in-8"), pp. 87-fO0'. 

On possètle de Diassorinos un Éloge en vers du cardinal Reginald Pole. 
Ce poème, encorn inédit, se trouve à la Bodléienne, dans le manuscrit n° 2 
,lu fontis Langhain, ff. 65 et suiv. Il commence par ce vers : El µh 

ÈT:21v,rv <t1:; 1.up6T:wv ipœ1eé01 xp~:01. M. Miller a publié un quatrain de 
Oiassorinos sur la messe de l'apôtre S. Jacques (Catalogue de, manwcrits 
grecs de l'Escurial, p. 491). 

tàà8 

134. EYXOAOrlON. 
C,~v l'-'J?foL(JL Tœ lC.otÀœ )'L)"'ETotL T.OVOL;. 

(Au v• du dernier f.] 'EvE-.L"fl'iLV r.otp2. XPLG-.oq>opw T<i> ~otVÉTW. VEWffL 

1-'-•Tœ r.oÀÀi;; È7.L:J-EÀei:x; ~Lop6w6Èv, lC.otL ÈVTVï.w6Èv I i-.u Téj> Évaxpic.o•J 

otx.ovo:1.Cor.;. ~9v+.. 

ln-4° de 524 ff. non chiffl'és, tfü-isés en 41 cahiers de 8 tT. chacun, sauf 
le pœmier, qui n'en a que 4. Sur le titre, une vignette représentant Jésus 
en croix; au-dessous de la souscription, marque de Zanetti. Fort jolie 
impre~sion rouge et noire. 

Bibliothèque nationale de Paris, B 126 (Inventaire B 1567), Réserve. 

t. Celte erreur du titre se retrouve dans l'ouvrage. Diaoorinos, nous le répétons, 
n'était que le cousin germain de Basilicos. 

2. A la date du 211 avril t:,63. le Conseil des Dix féliciLait le gouverneur de Chypre 
d'a,·oir «expédié» Dia,sorinO!I (Vlailimir Lamansky, Secrt!la d'Etat de Yeniae, Pétersbourg, 
1884, io-8•, p. 065. Cf. aussi le document publié dans le même ouvnge, pp. 026-027). 
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' (15 58 ) 

OKTWHXOC 

[Au r• du dernier f. 1 ÉVETl"IJ'iL r.ocpoc x_p1cr-roqiôpw -rcj.i ~ocvhw . 

303 

ln-8° de t 76 ff. non chiffrés, divisés en 22 cahiers de 8 ff. chacun, signés 
a-;c. Sur le titre et au v0 du dernier f. , marque de Zanelli. Bois dans le 
texte. Jolie impress_ion rouge et noire. 

Bibliothèque nationale de Paris, B 142 (Inventaire, B 559t ). 

AOUT 155 9 

136. nAPAK/\HTIKH. 

[Au r• du dernier f. ] 'EvE,i"t)'iLV -:t"!Xpoc x_ptv,oqi,5pw -rcj.i ~!XVÉ-rw . VEW'i't"I 

p.noc 7-0Àl,fJÇ Émp.EÀE!ocç ôtop0w0Èv' x.oct ÊV't'J7t"W0E.v' ËnL -r4'> OC7t0 -r'Ïjç 

Évvipx.ov otx.ovop.iocç ~qiv0' . 11-'IJVl ociJyou,;,w. 

Grand in-4° de 2i0 If. non chiffrés . divisés en 26 cahiers de 8 ff. chacun , 
sauf le dernier, qui en a t O. 

Bibliothèque du Musée Britannique, 47t . d. t. 

137. 

1559 

n A P AK/\HTI KH 

IIEPIEXOHA 

7t'.X.(10CÇ 't"OCÇ x.ocO' Èx.xcr,IJV ·hp.Ép1.v, OCV'/jX.OU'i!X; ocx.aÀr,v0iixç 0C'J't'~. E't"EL 

oc7to TYiç 0Eoyov €oc; XL Àtav,4'> r.Ev-rocx.o,:;10,;-r4'> mv,IJX.OG-rcj.i Êvvi-rep . 

M1.\IHTAI EETE TOr XPIETOr 
1

• 

[Au r• du dernier feui llet. ] E"t"'J7tw0·/J EV bEVETIOCLÇ, u-;:o À vôpfov -:-av 

CmvÉÀov · ôL' É~Ôôov x.vpaü, NLx.aÀiau -raü x.o•.;bÀ"t). 

In-folio de 206 ff. non chiffrés , divisés en 54 cahiers de 6 ff. chacun, 
sauf le dernier, qui en ~ 8. Pages à deux colonnes , 43 lignes à la colonne 

1. Lu disposition du li Ire n'a été conservée que pour les deux premiers. mols . 
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pleine. Bois dans le texte, beaux caractères, papier de bonne qualité, im
pression rouge et noire. Monogramme de l'imprimeur au verso du dernier 
ff•tiillet. Le titre est encadré d'un bois. 

Bibliothèque royale de Munich, Liturg. 326b, folio. 

Au f. 2 (r0 et,·•) se trouve la préface suivante de NtcOLAS MALA.XOS. 

1"IIW.\Am: IEPEn: 0 MAAA3:0E. IIPüTOilAIIAE NAl'IlAOIOr, 
TOIE ENTE\'3:0MENOIE Er IIPATTE1N, 

K:xt ;.i,;:xL :,,.lv 7.t tEp:xl. ~(~)m --:wv Ti\; fax.ÀTJl1Lott; 8Etwv ~,;l"i--:wv 

otV7.jX.7.LlltL HL wqiÉÀL!1-'->L 't'OL; EÙl1E~É'1L -ruyx.ivovl1LY • O~X. Û.œffOV 3A -ii 
•}'JZ,ll>'pEÀ1); 0t'~'t'TJ TOÙ U0tp0tX.ÀTJTLX.OÙ 3iÀ't'Ot; X.atl. ÀVIJL't'EÀY); x.otl. œYlltj

X.0tL0":1't'Tj r.Éq>vx.E. Twv l"iv yètp i).).wv 'ÏJ :,,.Èv x.ot-rèt -rôv3E, 'ÏJ 3i x.0t-rèt 

T?V3E 't'QÙ i:,L7.VTOÙ 't'OY X.otLpÔv )'..p"Îla80tL EtwOE • X.lltT œÀÀOV 3i X.lltL inov 

X.otLpOY r.0tp0tl1LWï.ia8otL GVfl-{:;lltLVEL. AÜ't'TJ 3i 11)'._E3ov œd -rô )'..pYJGL!"OY 

Ë"J.EL x.ott otl1L)'ll":WÇ ÉY ~ ix.x.).mC~ ~3ETotL, w; 't'WV Àr.>LntÜY GIJYEX.'t'LX.CJ>-

• -rÉpot x.:xl. l"iUov 't'O i.x.otvÔY E"J.OVGllt. 'Ex.EivotL yètp œvèt l'-Épo; ÈX.2.(i't'TJV 

't'WY 3E117:0TLX.IÏ>V UOÀou8LwV x.otl 't'WV x.ot8' ÊX.lltlJ't'llt IXjLll>V IXï.llt~ 't'OV 

hou; Ëmq>Épov't'otL • -ii 3i r.EpLEX.'t'LX.W't'Epov 3LoÀou x.otl œd 't'dt ELt; . 8EOV 

ut r.iv-rotç iiyfout; 4•J:,:wq>EÀ'ii x.otl. Gw't"1JpLot l"EÀLG!"llt't'ot X.Élt't'TJTlltL t. 

O•~'t'll> 't'OLY'JY -ii lEpi 3i).-ro; llt1~'t'Tj 't'O lx.otvov l:,:ovaot x.otl. ocÀÀOLt; 11-iv 

":LfJL TIÎIY :,:œho't"J,.w't'IÏ>Y x.otl. ix,.ot~ x.otl 311; r.po-rE,ur.w-rotL • o•~r.w Si 
opOoypotq>Lllt~ É..Ll"EÀEL~ x.otl. 't'OL/ltlJ~ x.«potx.n,pot; jp«11-11-i-rwv wpotLO

--:-,m. Nwl 3i ô Év :,:p7,11-0t-ro1.0Loî; ipLa-ro; 'AvSpiot; ô -roùr.Cx.ÀTJY l:-:.L

vÉÀTJi; 1 1 œyot8<j> )'..pTJG1fLEVOt; ÀOjLfS!'-<ÎJ, 't'0tlJ't'TjY Ë?.Lf1-EÀÉ11't'~OY ÉX.'t'E":U1'W

X.EV1 op8oypotq>tott; p.iv, ~; e3EL, tppov,t3ot r.OU1)v ir.' a,,j~ r.OLTjfJ1!"EVO;, 

E'Jï.pEid Si X.otpotx.n\pL yp:xf1-l"1't'WY ot'j't'Y)V x.ot8wpotfoot;, x.otl r.iaL r.p6-

x.upov -:.p!l8Eli; Ei.; x.oLv-nv -rwv :,:p·f,tôv-rwv wtpÉÀELotv, où_ SotniVTJt;, o•j 

9~ov-rC8wv, où x.6r.~v ipuail"Evoç. To~vEx.Ev x.otl. i.,!'-~Lt; ôaot -roi; 8ELOLt; 

ÛfLYOLç 8iÀjEG8otL -rèt; 4v1,.èt1;, x.otl. 't'ŒÇ x.«pSCoti; r.YEV!"llt't'tx.w; ,,j<ppotCvE

G8otL Ei.wO:x--:E, 3i~otfJ8E ot11r.0t,;Cw; 't'O )'..P"Îl!'-llt, x.otl. 't'Y)V lEpètv 't'0tlJ't'TjY ~L-
- -·--·-------- -- - ------

1. Ici nous supprimons un passage sans intérêt, où Malaxos donne Je dét~il ,lu contenu 
cle la 11:rpoc><Àr,nx;.. 

2. L'original porte. par erreur, mvi>:,i;. 
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~ÀOV ~po6vru,>ç ~p,iaœa6e. o•n-w yà.p &v X.!ltl. -ro,; ~Epi. -rà. TOl/%V't'OC 

8Eipea-rœ Ëpyœ ~ovdv lÀO(LÉvo,ç à.<pop('-11" ~œpÉ~OlTE b(LO<rE x_wpdv x.œl. 

~po; !Uwv à.vœyx.œCwv ~,~À(wv iic">Ur.w,rw · x.œl. O(L'iv 3i œù-roi; o,j T1l" 
-rux_ovaœv o'l1)<rlv 3,à. -rwv Év œv-roi'ç É(Ltpepo11-Évwv 8eCwv Û(Lvwv npo~ev1i

ao,-re ai.; 36~a.v Xp,a-rov -rov œi.wvfou 8Eoù 1111-wv, ~i; or.EpeuÀOj''rl:.1.Év'r); 

8e01'6xou, -TWv ŒGl.wv xœ.l É,;oupcivCt.>v 8e.C(J)v 3vvifLECa>V, x~l ~ivTwv 

-rwv ?t.yCwv. 'A(L1Jv. "Eppwtr8e. . 

N1cous MALAxos naquit à Nauplie. On ne connaît pas d'une façon pré
cise la date de sa naissance, mais on peut la placer, sàns crainte de s'éloi
gner beaucoup de la vérité, dans les premières .années du seizième siècle. 
Zaviras omis apprend que }lalaxos fut élève d'Antoine, rhéteur de l'Église 
patriarcale de Constantinople, lequel enseignait vraisemblablement à la 
grande École nationale 1• D'après C. Salhas (qui ne cite pas ses sources'), 
Malaxos, de retour à Nauplie, aurait épousé la fille d'un dignitaire ecclésias
tique, du sakkélion, de celle localité. Il devint, par la suite, premier pope 
de sa ville natale. Il occupait cc poste élevé, en JMO, )01-s de la cession de 
Nauplie aux Turcs par la République de Venise. Si Malaxos dut se résigner 
à viv1·e dans une ville désormais abandonnée à la merci d'un gouvernement' 
arbitraire et cruel, ce ne fut pas sans sacrifier à la coutume et au goùl du pays, 
en exhalant sa douleur dans un Canon de lamentations, qu'il a pris soin de · 
nous conserve1· 1 • Ce thrène en prose cadencée est fort loin de répondre à ce 
que l'on serait en droit d'attendre d'11n homme vraiment louché des maux de 
sa patrie. Pas un mot qui parte du cœur, pas une phrase qui ail été vécue. 
Une piètre amplification de rhétorique, un ramassis de banalités essayant de 
singer l'émotion, telle est cette méchante élucubration, dont l'acrostiche 
forme la phrase suivante : 6 1tpwto1tcz1tll,; CNyx'A«u Ncz1.11t'Ao1io1,; 6 Mcz>.czeo, '• 

C'est sans doute par suite dl} l'occupation ottomanq_ que Nicolas Malaxos 
se trouvait plongé dans une misère navrante qu'il a dépeinte dans une 
lettre, datée de juin i540 et adressée au patriarche Denys, pour le féli
citer ·de sa récente élévation au irône œcuménique 1 • 

'Hv ôi )101 d6a,; ll1t'Ano,;, écrit-il, ltClYClTll.:,tCltl • ôian:otcz, xczl n:1pcz1dptt1 xw

ptjacz,, xczi tov d6ov, i:i, olov t1, ·dv t,ài: loyov, in:d œUw,; li>.w,; d:llwcztoilµ.1v, 

d:,pocm.:iacza6cz1. 'En:d ô' czl µ.1.1p!cz1 71µ.rv ô1.1at1.1xlcz1 xczl toutov 0 lµ.1toôwv 71µ.&v 

t. G. Zaviras, Niez 'Ellèx;, p. 487. 
2. N&o1).).'ll"''iài 4'1>.o>.oyicz, p. 18-6. 
3. Voy. le Pari•inua n• 139 du fonds grec, f. 80 I"'. 
6. Ibid., f. 80 r". 
5. Le patriarche Denys nait été élu le 17 avril 15'0 (Voy. llypsilantis, Tèx µ.n 2 fTlV 

&>.wa1Y, p. 91). 
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xocOi11nv-:on, ul µ,.vovoù xixl 'tOVTO\I f.µ11; <;EO ! xax111>.vxixa1v, wc 1tixpà 1toÀÀwv, 

o?µix,, TO r.111Tov -li a-/i i;u 1tixvixy1&-.-r.;, xixl yiyoYEv 1iv. 'A).).' Îva: µ-/i 9ixvlilµEv 

àyvwµov1; r.po; ':OV oluîov ÔE'71tOT7jV, TOO'l'O ô>.111; o•:i ft01:P"!J'l'"Jl'12µE81X. 610 ÔE;ciµ1voç 

-r-/iv ôo·.1i.1x-ijv ànl r.œvniv xixl 81pµ-/iv -iiµltiv 1tp601a1v, àv-riôo; -iiµYv -rà; aà; 11:pô; 

Oeov Ev1tpo11ôh-:ov; 1vxœc xixl IV;IXI {mi:p -iiµwv ôr6µ18a: TOO >.cxt1Yv -iiµllc IXYIXXIIIX11" 

'l'r-:.v àr.1!p111v -fiµwv r.va-rvx,wv, t:>; ilv oGTw xix,pov xixl 'l'pÔ1tov axov-.1; -rôv ôov>.1-

xov f.µwv, w; o!ôv n, r.ixv-.010Tpo1t111; r.ôOov ir.,lld;:uµtv, ô xixl yivo1-.o. Al ôi: aixl 

r.ixv2y1ix, 6rt6TIXTIXI E\l)'.IXi 111v µ10' f,µ,:ïlv iv ti'l) 1t1XVTI. 'Eyp2,;-r. lità: a1to\1Ôf1C iv µ-r.vl 

lo·.1•!'!) -.00 ~;:µ•• i-.ov;. llpo; -.o r.2pàv, ào,xo1 xixl àa-.1yo1 g,n;, xixl r.>.da-.ix,; 

ôva-:·.1xi211; xœl anpf,11ea1 avv1:,:6µ1vo1, xœi oGx ixovn; 011111; -r-/iv r.p681a1v fiµwv 

tov>.1xw; ir.1ôE!!;21162_1 :ui, w; 1lxô;, il1;1t:ia21161:d ae -.ov -fiµinpov tiar.6T-r.v, 1v>.2-

tov1u02 µav r.po11ryyi1121 • &n' lli16-:e; tJE è; IZVTfl; 'l'fl; yTjµ7j;, xixi r.11mt1µivo1 i; 
11-:.-.wv 'l'WV r.pœyµhwv 'l'ÔV rvar.hrxvov µ1µovµevov O,ov, 'l'OV yiÀov f.yovµEVOV 'tO X!Z,à: 

Mv11µ1v, 'l'O r.po; üvv11µ1v r•jbt,.i; µ1-:à: -:oil xoµ,11-:00 àr.oa-:éHoµn. To ôi ia-r1 Mo 

TE-:pix-r.po1 À11µr.2/;E;, &; ili;21 àaµÉvr,>;, àvT1toi.o0µ1v, r.pb; -:ôv 1t60ov x11l -r-/iv r.pi.; 

-:-ijv a-/iv 1t11v2y16-r-r.-:11 ~É11tv f.µ,-:.v à:;,opwv, x11l ¼v'l'1il,i~v; f.µrv ,,:,;,:ex; .x11l ,,:,ioyl11; 1• 

Nous ne saurions préciser l'époque à laquelle Malaxos quitta Nauplie. 
En i551, il continuait de préparer, en Crète, l'édition des M-r.vcxt11 1 • En 
i 553, il fut nommé curé le Saint-Georges des Grecs 1. En i554, il alla cher
cher en Crète sa famillr el la ramena avec lui à Venise~. Cc fut peut-être 
lors de ce voyage que le vaisseau qui portail Malaxos eut sa carène endom
magée par une ,·iolenle lempèlc dans un port dangereux cle l'ile cle Crète. 
Ce bàtiment mil, paraît-il, quatre mois à se 1·enclre à Venise, el ce ne ~ut 
qu'après arnir jeté l'ancre dans celte ville que l'on s'aperçut du danger 
auquel on avait heureusement échappé. Malaxos, qui portail sur lui une 
relique clu barbier Jcan de Janina, martyrisé à Constantinople, le i8 avril 
i526, ne mam1ua pas de lui aOribue1· la protection miraculeuse dont il 
avait été l'objet pendant la traversée 5. Déjà, du reste, celle même relique 
précieuse, que Malaxos tenait d'un certain Grégoire, exarque patriarcal, 
avait, si l'on en croit Zàviras, opéré cles miracles à une époque antérieure, 
notamment en i 553, sans doute pendant la peste qui ravagea Nauplie 
celle année-là et enleva à Malaxos deux de ses fils•. Ce fut pour laisser un 
monument de sa gratitude envers Jean de Janina qu'il écrivit le récit du . 
martyre. de ce courageux personnage. Il est inséré dans le Ntov Ma:p'Npo-

My,ov, ~ la d~te clu i8 avril. 
Nicolas Malaxos n'occupa qu'un an le poste de curé de Saint-

1. Tm·eogrilJcia, pp." 251-252. 
2. Préface ,lu M-r.vixiov de •·énier (édit. de 1551), "°Y· Supplément. 
3. J. Velomlo, 'En;.vwv op0oi36~111'V ènto,xlix È"I fü'V!fflX, p. 63. 
4. Il y resta jusqu'en 1574 (J. Veloudo, ibid., pp. 63-64). 
5. G. Zaviras, füœ 'Ellil;, p. '87 . 

. 6. C. Salhas, N1oûJ.7jv1xr, 4'1>.o>.oyiœ. p. 18,l. 
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Georges-des-Grecs. Il eut pour successeur, en t554, Basile Varélis, de 
Corfou (voy. ci-dessus n° H8). 

Malaxos est l'auteur d'un nombre considérable d'Offices en l'honneur de 
différents saints. On en compte plus de vingt. 

Le Parisinu, St 9, écrit de la main de Nicolas Malaxos, et offert par lui à 
Antoine Callergi (voy. plus haut, p. 251) ne contient que des tp11j,6ux, 

111vt11xoattip1cz, at1x11pck 16,oµücz, et at1x11pck 11poaoµo1cz. Voici l'intitulé du 
premier morceau, les autres sont dans le même goùt : 

Tpuj,lllcz ~czUoµrvcz dç M;czv djç <i111pczy!czç 81otoxou lv toTç bolld11vo1ç li iv 

tczTç 11czpczxl71a1a1 tiilv ll1xczdvt1 71µ1piilv toli cziiyouaiou µ11voç, -/ito1 &d djç 

11pti1T1)Ç 71µipczç lwç d\ç 1l, iv ~ xczl 71 µv71µ11 cziitijç i111nÀITtcz1, 11011161vtcz <i110 

N1xo>.tiou lrpéwç toO Mcz).cz!;oo, 11pwto11cz111t Nczudo!ou. 'Eat1 61 -'1 &xpoat1xlç t&v 

htck, -/ito1 tiilv l\µ1au, czGt'l- • 'A/lu tczOtcz tek 11po16pt1cz avv d61!) xczpll!czç tiJ 

(( a111tiJ Ko1µ71a11 tijç Ilczp61voµ71topoç ,'\ll11 6 œµczptwÀoç N,xo>.czoç 6 11paa6unpot; 

,Il 6 Mcz>.czeoç, 11pwto11cz111tç '1:00 Na:udo!ou •• Tek yckp i'l'1pcz 111,:à. µnà. XCIII ,:oli 

nbu,:czlou XCIIYOYOÇ iy1yov11aczv XCll'l'Cl 'l'OY tU'IIOY ,:G,y 'l'ijç µ1y«À1)Ç Ullloµœlloç ,:p1~WY 

xczl xczvovwv •. 

Ces compositions, si elles dénotent chez leur auteur une ardente piété, 
sont absolument dénuées de bon gotit, et font assez piteuse mine à côté de 
certains morceaux analogues de date plus ancienne, dont plusieurs -unissent 
à un style irréprochable une élévation de pensée que l'on chercherait 
vainement chez la plupart des ecclésiastiques grecs du seizième siècle. 

Nicolas Malaxos passa les dernières années de sa vie à Zante, où il des
servit jusqu'à sa mort (survenue avant 1594) l'église de Saint-Jean-Baptiste, 
dont le gouvernement vénitien lui aVl'lit confié l'administration spirituelle'. 

N,cous Couvus, iux frais de qui fut imprimé le présent livre, appar
tenait à une famille établie à Venise : Canakis Couvlis fut gardien de la 
Confrérie grecque de cette ville, en t553; Andronic Couvlis, en t560 
et 't578; Nicolas lui-même, en 1~74; Laurent Couvlis, en t593, t604 
et t6t5; enfin André Couvlis, en t6t6 1 • 

1. Voy. l'article que Mgr Nicolas Catramis a consacré à N. 111l111111, dans ReS +,>.o>.oy,xèi 
œvœÀEX'l:CII Zczxuv6ou, PP· 116-119. 

i. Voy. J. Veloudo, 'E>.>.71vwv op~olloewv œ1101x!01 Èv Bmti~- pp. 173-17'. 



308 BIBLIOGRAPHIE HELLÉNIQUE. 



SEIZIÈME SIÈCLE. 309 

15 FtVRIER t560 

138. AlâAXAI AAESIOY JEPEDI: Tor PAPTOrPor KA1 XAPToqi•;Àixx.oc;, etc. 

Voyez le fac-similé à la page précédente. 

[Au dernier feuillet, r".l Tà na.pàv ~L~Àfov É-.ww61) ÉVETC'7lO'LV, EV otx.Cix 

œÀe~Cov lEpÉwc; TOV ~ixp-.oupov x.a.l :x,a.pTOfUÀa.x.oc; x.,px.upixc;. 6J x.a.l na.pot 

nie; ~x.À0tp.~po-.oc'C"7lc; œp:x,ii; TCÏIV ÉVETCÏIV avve:x,wp"1161) Tl :x_ipLc; wc; EÏp"rlTOtL 

EV T1Î à.p:x,ii -.ov ~L~Àfov. ÉTu nie; Évaipx.ov otx.ovop.Ca.c; ~qi~, EV p."rlvl 

fptvpova.p(w (sic), ,i. a.~y3E~'7llhx.1p.v~o~pa-.vf:X.· ixnixv-.a. Etal 

3vi3,a., nÀ~v -.oü i, x.or.l -.ov ~'. &-.,va. ,tal TETpi3,a.. 

In-4° ae 96 ff. non chiffrés divisés en 22 cahiers de 4 ff. chacun, sauf 
les deux premiers, qui sont de 8 ff. chacun. Beau papier, impression soi
gnée. Nous avons cru devoir donner en fac-similé le titre de cet ouvrage, 
qui est l'un des plus rares de la littérature néo-hellénique'. Un exemplaire 
de ce précieux livre, 1·elié en maroquin rouge, ne fut v~ndu que 5 fr. 95 
à la vente de Villoison (n° t8t du Catalogue); il appartient aujourd'hui à 
notre Bibliothèque nationale. 

Bibliothèque nationale de Paris, Inventaire D 960{ . 
Bibliothèque du Musée Britannique, 85.1. g. 7. 

Au verso du dernier f. se trouve une prière en prose ainsi intitulée : 
Eux-li ~y 6ipd>.c, 6 xp,a-;1czvoç aôxczp!a-;wç 1COIIÎY iv 6eici, voa~µn, 61to1t1awv. 

Do!71µcz xup!ou 'lwœvvou Bpo-;01t0Àou 1 , dipx171-;poo K1pxûpczç. 

Au verso du titre figure la table des matières, après laquelle commence 
la préface de Théonas, qui se continue au f .. 2 (r° et Yo). Nous reprodui
sons l'une et l'autre. 

DINAS TOT DAPONTOI IIBAIOT, 

â,llczxii 1tpw-;71, dç -;ov T1Àwv71v xczl «l>czp,aczYov. 

411lczx71 11,udpcz, alç -;-1iv·xup,czx71v -;oO 'Aaw-;ou. 

41llczx71 -;p!-;71, dç -;71v xup,czxiiv -;i'jç 'A1toxpiw. 

â,llczxii utœp';T), dç ';7IY xup1czx71v -;i'jç Tup,vi'j;. 

â,llczxii dµ,c-;71, dç -;71v 1tpw-;71v xup1czx71v ii'jç tiy!czç xczi µ1yœ>.71~ T1aaczpczxoaii'jç. 

t. On peut affirmer avec beaucoup de vraisemblance que le portrait de cbarlophyla:i: qui 
figure sur ce titre est celui de Rharlouros lui-même. 

2. Il faut sans doute lire BpoT01twÀov ou Bpoio1to-5Àov. Ne trouvant probablement pas 
ce nom U8eZ retentissant, C. Sathas l'a transformé en Bpo-rr61tovÀo; (NeoEÀÀ- «l>1À0Àoy!!X. 
pp. 229 et 749). 
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.11F,a;.c71 ix-r'll, &I; -r71v ll1udpœv xup1izx,\v. 

à.1tœ;.c71 i&ôoµ'll, di; -r71v -rpl-r~v xup1œx71v -rij; -roo 1:-rœupoo Dpoaxuv711m.,, • 

.11ôœx71 6yôo'll, di; 'l'TJY -rntip-r'l)Y xup1œx71v. 

41F,œ;.c71 ivYtx'r'I), 11, 'l'OY E,jizyyrl,1aµov 'l'ij; 810-roxou. 

41llœ;.c71 ÔIXtx'l''ll, d; 'l'TJY dµ11:-r11v xup1œx-ljv. 

41tœ;.c71 lvônh11, di; 'l'O ati&&iz-rov -roO Aiztiipou. 

41ôœ;.c71 ôwô1xii-r11, d; 'l'TIY xup1œx71v -r&lv Bœ(wv 1 • 

.11ôœ;.c71 ônii-r11 -rp!-r?I, al; 'r'IY µ1yii>.11v xœl liy!IZY Tupiillœ . 

.11',œ;.c71 ÔIXŒ'r'I) -rniip-r11, d; '1'7jY liy!œv xœl µ1yœÀ'l)Y Dœpœax1u,\y • 

.11t2;.c71 llnii-r11 dµ11:'l''ll, d; -r71v 'Avtia-r1za1v -roo Xp1a-roo. 

0 EN APXIEPET::EIN EAAXI::ETO::E 8EONA::E KAI E:S:APXO::E 
TOT IIANArIOTATOr DATPIAPXOT TH::E KON::ETANTINOTIIOAEO::E, 

TOI::E AlâE::EIMOI::E APXIEPET::EI KAI +IAAPETOI::E IIATPA::EI, 
TQ TE AOIDQ TOT KTPIOT XPll:TllNTMQ IIAHPOMATI ET IIPATTEIN 

.,HY x.oupo; i~ ô-rov TO loy,x.oy 3iY3p011 -np.tv Tiitï 1mvp.œ-r,x.iiç yvw

aul)ç o•'.ix. È~ÀIÎ.aTtj(Jf. x.0tp1"0Y TOY wp0t?OY x.0ti. ~PLP,OY I ŒY3pEt,; 0ti.3ia,p.w

't'0t't'O&, oao, -rr.; ~oy,x.-nr,; ÈY-rE8p0tp.p.ÉYO& 1"0tL3ii0t; ELÀ'rlX,OTf.t,; ia-r€ • avy

x_wa8ÈY yàtp -r0tît,; -r,;jç tityvwaC0tt,; Cltx:,ç 11, 1"poaix_fo-ripoY <piÎ.YotL, -r0tît,; 

1"0&X.0.0t&t,; [LEpCp.Y«&t,; 't'WY awp.0t't'&X.WY avp.<ptponwY, È1"LP,EÀELWY œyvw
a't'OY 1"1Î.Y't"r) x.«i. 1"1Î.Y't'(l)t,; TO•.rd yiy€Y'1)X.f.Y • X.ŒY 't'Olmf) YEXpw8€YTf.t,; 1"Wt,; 

1"p0t,; oÙ3ÈY 't'<ÏJY X.0tÀwY îE')'OY0tP,f.Y 3ox.,p.o&. 0•'.i3ÈY yœp 't'O& 't'O X.«Àov 

ip.0tvpoüy oI3i, <p0.T0t't'OL, wa0tYd ':'O r3,oY 1"pox.p,p.œ 't'OÜ X.OLYOÜ • TOÜ't'O 

1"0ÀUÇ p.iyœl0tt,; 1l<piÎ.YLaE x.«i. ~a.aLÀf.C0tç ip1i:.Lovç lf.Ot't'g(J't"r)(Jf. • 't'OÜ'ro 

1"0ÀÀ0tç 1"0ÀÀœx.Lç ix.x.À'r)aC0tt,; -ii3œ<pm, x.0ti. TÔ -iip.a-rE.pOY <ptü 1 1EÀÀ-,,Y(1)11 

y€Yot,;, 't'O -rwv v,a-r,0tYWV 8'r)l0t8-n, f.Lt,; 1"pOÜ1"'t'OY M~«Àf. TO X.ŒX.OY. 
0AÀÀ1 b ff,Ç ao<pC«t,; b311yo, x.0tl 't'OÜ X.O&YOÜ avp.<pipOYTO(i ""POYO'rl-r-nt,; 

-iip.wY 8f.ot,; TOY loyu11T0t't'OY iY lE.pEüa, x.vp,oY 'Ali~&OY TOY P0tp't'OÜpOY, 
• 

-réj> 01/'t'& ao<p C0tt,; P,Ea't'OY I X.0t't'0t 8tC0tY p.€8E~LY Evpt 1"p68vp.oY' oùx_ .;jx.,a-rœ 

')'f. x.«l 1"po; Tii; 8vp«8EY ao<pC«t,; otpCa-rwt,; i~'r)(Jlf.'rJP,ÉYOY, Wlfff. i~ otp.<po

-r€pwY 3wœp.tYOY 0tY0tx.0tÀÜ~0t, 't'OÜTO, x.«l T'Îlt,; 1"0tx_f.C0tt,; ÜÀ'r)t,; crvYOÀwt; 

0tV0tX.0t~p0t& 1 ÎY0t X.0tL TOY x.«pmY ÈY X.0t&p~ -réj> 1"poa1,x.oY't'& 1"0tpi~~ i3w-
3,p.ov. Ov't'o; 3' oÙY b T'Îlt,; ao<pC0tç ip0t~t,; oùx_ TJ't"t'OY l'r)Y ~poç 't'«v't"r)Y 

iyx.dp.Evo; x.nàt 8iC0tY tityœ~a,Y, tin' 11 t:>a«Yd f.L x.«l ~Ep0t,Tipw 't'&t,; 

t. Ce sermon el le prrcédcnl n"en forment qu'un aeul dans l'ouvràge. 
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r.po~otCvuv aljloyov, -rov TOÜ 'Hl Cou r.poc; Ai!pV'1lV û.x.wv r.otpot3uyfLotTL

x.wc; loyov. Ile; yi!tp à c)or.É8wv 3,ÉX.ELTO ~ fUO'LX.~ r.poc; TotUn)V iiyi~ 

w80UfLEVoc;, OÎJ't'b>IJL r.wc; ?(,Otl otÙ-roc; 't'CÎJ -riîc; llfLWV 0'b>'t"1)pCotc; Ëpw-r, 3,oc.-

. x.ot"nc; "(E"(OVWÇ, É~ 11fLU3pwv V0'1lfLiTWV X.Otl T.!X.;(UTi't"1)c; TWV ÀÉ~Eb>V ÜÀ'1)Ç 

-rou-:C ya -rà nvaufLot-r,x.àv 3iv3pov Taie; oti.3ea-CfLo,c; ÙfL'tv·œv3pia,v ,i.e; !pwc; 

Ë~É8e.o ~ fLOC.X.ÉÀÀ~ TOÜ loyou, r.ovriaotc; wc; otov 't'E • ô8e'I x.otl x.otpr.ov 

~lir.ov-rec; !pÉpm iv Éotu-:ij> -rote; XP~~oua,v iit8ovwc; Àot~erv Ô,;"1) MvotfL,c; 

3,Cx.vua, x.otl. aÙ!ppOM'1)V 't"nV l)V't'LVotOÜV X.'n)0'ot0'8ot, r.otp' ot•'.J-roü • œvoto/U

x-nv 3' où3iv -iinov iv3C3w11w ÉV't'U;( e!'J, x.otl 8ufL'1l3Cotv àtpCa-rwc; 3,èx 

n'IEU!'-ot't'Oc; 8,Cou Ém.pxop.ÉV'1)V 't'cj> r.po-;,ov-r, • où fL'tJV ye ii11i!t x.otl. 't'Oic; 

fL'n 3L"i0''t'CltfLÉvo,c; otù.oü ax.,i~uv oI3e r.o,x.O.wc; -roic; 8eCo,c; r.e-rilo,c; -roù 

n'IEUfLotTOc;. "O8,v ol r.o8oüv-rec; iv3e1exwc; 't'0V -nie; 8eiot; O'O!pLotc; x.otpr.àv 

ÏV't'UX,Elv, pi0"'C'1 ix.v y, -rotvùv 11fL0"('1l't'I. 3pio/or.,v-ro, ,i. fL'tJT.Ou -r,c; ~ 

O"UVOLX.<f> ~ota-rwv~ r.otpot~,i~o,TO, Tij> vot 't'U!pÀOÜv Éotu-rov x.otl -roîc; àt8ot1· 

fLO'tc; HfLf.LUb>V r.poc; ~ÀÉo/LV Êvotpywc;, ~Ub>V 3i 't"nV iix.o-nv r.pàc; otx.poot

tJLV I ŒpY'tJV 't'E 't"nV ylw't"t'otV 9-wv r.pàc; X.LV'1)0'LV I x.otl ?;IXV't'Wc; 0ÀLywpwc; 

lxu r.poc; -ri!t X.otÀIX, oc ~x,x.-nv ot3ota, !pÉpm 't"nV ~V'1)0'tv; x.otl. 8ecii r.otp

LIJ't'IXVOUO'otV ètp,3YJ1wc; 't'ot1J't"1)V, â.v fL'n pot0"'C'wveuof.LÉV'1l x.ot-ri -r,. TC yi!tp 

1.11,r.È.c; ::iv 't'OUTl 't'0 Év r.oÀÀoîc; yevo11-evov_ T.0V'1)fLot -,;ovo,c;, ô 3iv3pov 

8atov iir.dx.ota-rot, r.otp' llfLWV -roi,; x.otpr.oîc; ~pi8ov -roü :'NEUfLot-roc;, o•'.J3è.v 

wc; ÉfLotu-rov x.otl ~ ot1'1)8eC~ -,;aC8w. 'Er.eir.,p iipiO"t'wt,; 't"nV yvwa,v !pÉpu 

x.ot-roto/UX,YJV. Toü-ro yixp 3"y,ipuv oI3e -rixe; -rwv p~8u~v o/uxi!tc; x.otl. ,ù

x.,V1J't"0uc; 'l.poc; O'b>n)pCotc; à3àv ot'l.epyi~a-rot, · f.V TOU't'<f> tjc; iv r.YEUfLot't'L 

ètyi"r.'1lc; x.otpr.ol, ôao, r.let11-ro, 3eCx.vuv-ra.,, · 7l yvwa,c; -rw~ ov-rwv -,;lou

a,wc; lyx.e,-ra.,, 7l TWV o•'.Jpotvwv ~oc.a,1,Ca.c; Ér.C-rau~,c;, 7l 8eCa. x.a.l. Év-rel-nc; 

f.Lotx.a.p,onic;, iv ~ r.ic; o 't'WV op8o3o~wv Ôf.LLÀoc; iiywv,~0f.LEVOc; a--,;eu3u 

la.xetv. Ka.l, îva. O'UV!ÀWV etr.w, 't'OU't'L r.ep I.O"t'I. 't'0 T.Œ.V't'b>V otyot8wv lf.ot

"C'ot8u11-,ov, Ôr.ep OÙX. ŒV 1XfL1Xp"C'OL 't'Lc; EL X.otr. à3'1)"(0V -rijc; oÙpotVWV ~«IJL

ÀaLotÇ É~OVOfL'tJV«LTO, if' '1JV a--,;eu3uv llfLEÎc; 0!pELÀOfLEV OQ'OV Ëv, ye 't'IXX,L

O"t'ot, x.otl. ei.c; 1JV ix.ÀÀwc; où 3uvix11-e8a. t8iaott, -ri 3,i!t Twv EÙpu811-wv 

TOU't'b>Vl ~ij x.pov,otCou Ü!pO•Jc; ÔfLLÀLwv, a.t x.a.l. o/uxàtc; ètv,a-riv ot3œa, 

~e~u8,a11-Évotc; r.oÀÀoîc; r.À'1ll'-fL'À1lfL«0'L, m. fLÈ.V Tov n,ov iv3ux.vuf.L&vot, 
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't'OÙ 8,où ôao; iv Ylfl,iV lvEa't'L, ~ 3i 't'O 3Cx.a.,ov 't'OÙ a,x.œ«m>u x.pl't'OÙ 

r.otpLaTivovaot, 't'Oi'; ,ùotyy,À,x.oir;, Te. x.otl r.pocpm,x.oi; x.otl. àcr.oa-roÀ,x.oir;, 

~1lf',ot'1L 't'71V ni; awnipCotr;, OV't'WÇ o3ov Ëfl,cpotCvu_ x.otl cl>r;, ot6v 't'I eùx.6Àwç 

Tot!Jn)V tJ,E't'Épx_ea8otL r.pt~!J't'otr;, 't'I x.otl vfou; ÉÀlf.u r.por;, aCl>n)pCotv' ~,-

8u11-oui; 't'E x.rx.l. ar.ou3a.fov; 3,eye.Cpm É't'OltJ,Wt; lx_u r.por;, ipyotaia.v 't'OÙ 

r.'llUtJ,ot't'O; tj 't'WV Àoywv -i)3!J't"1)'t'L. d08ev I'-'" lf.tX.'t'Olf.V7)1J'r)'t'I 't'ot!Jn)V ir.,
't'E1J~ota8otL r.o">..?-wv ,ïv,x.ot Twv x.,otpC't'wv, r.ot't'Épar;, oti.3,a,f',<»'t'ot't'Ol, 't'Où 

't'l ~•J8tJ,L~l\V u:.1.i; f.V 't'OÎÇ 't'WV 71:otÀotl<Ï>V Œ)'tWV X,otpotx.nipCtJf',ot<fL, 't'oti't; 

't'ot!Jn)t; x_p-r,(f't'OÀO)'lotL; lf.otl r.otpotLVÉ<fltJL, x.otl. 't'Otlt; ücp' Ufl-CÎ)V OV't'ott; ct't'l

-,_vwr;, ËÀot!JVUV r.por;, 11-œv3pa.v oùpiv,ov, otot r.OLf1,ÉVIÇ ÀotX,OV't'IÇ 't'« Àoy,x.àr. 

XpLa't'OÜ 71:0ltJ,VLot 't'pÉcpm x.a.l. TII.Ù't'7 ai.aœym 't''Î> oÎ.x.dCf> 3,ar.6~ ctVIÀ• 

Àmwt;: TO!J't'O'J yàr.p X. ip,v lf.otl. 't'<j> 'll:OV1)170tV't'\ dtvotx.ot8ipotL 't'OU't'L 't'O 
'lNEUtJ,ot't'LX.OV 3Év3pov nit; yvwirtwr;,, :,:por;, ljNX,llf."nV ÀvlJL't'ÉÀuotv, où f',L

x.pàr.v 't'11V tùepy,aior.v 'll:OL")fJ'rla8e, a.v ye r.po8u11-wr;, otù:ri> lf.'t"'ltJ'rla8e, x.otl. 

o,'.;'t'(I) 't'Oi; tJ,E't'7 otÙ't'OV iaotJ,ÉVOLÇ OCtJ,LÀÀWtJ,ÉVOUÇ ipyœtJ'r)a8, 311r.ou8ev r.por;, 

a.ÀÀO 't'L 't'ù>V X.otÀwv WV't'LVWVOÙV Év 'll:VEUfl-0t't'LX.'?J 'll:otL3lC!f. )'EVOjLEVOV, ctÀÀœ 

ye x.otl 't'<Î> ~pot~eU't"fi -roù r.otp6v't'Or;, auv81)tJ,IZ.'t'OÇ x.upCc,> Botp80ÀotJ,11.Cc,> 't'<Ï> 

~ovpi~<i>, dtv3pl. ir.,cpotva<f't'œ't'Cf), 't'TJÇ -rwv 'En-rwv fl,E)'II.Àor.per.oùr;, ye-

poua(a.i; OV't'L, 1"pol}u11-o't'Épc,> ytvfo8a., 71:0\")IJ'r)TI, -~(f't'g r.por;, X,11.Àx.OTUr.Ca.v • 

iv3oùvotL, lL x.a.C 't'L 't'WV a.Àlwv Î<f't'LV iv YltJ,ÎV dtyor.8ov x.a.Î aW'riipLOV • 

OÜ't'w 't'OIV!JY dta11-lvwr;, 't'71V 't'OÙ 8eoù 'll:otL3e(a.v 3pa.~l%f1,1VOL, cl>r;, ei.x.oi;, tva. 

X.11.L r.por;, YltJ,iÇ X.11.L 't'Oi; !LE't'ot)'EVEa't'ÉpoLt; OÙ !'-Lx.pz 't'Lt; "(EV")IJlTII.\ 't'OÙ 

x.otÀoù x.Cv'1)aLr;,. "ËppwtJ8& iv XpLa't'<Î>. 

Ne possédant aucun dét~il biographique concernant !Lurs ReuTooaos, 
nous nous contenterons de citer le jugement porté par Martin Crusius• sur 
son Recueil de Sermons : , Sunt doetœ et pulchrœ eoneiones, quas autor 
ipse domi suœ Venetiis excudit, i5 febr. i560. Eas ego a U decemb. us
que ad 29 ejusde~, anno t57t, Eslingœ (quo iterum, propter pestem, 
·Aeademia Tybingensis eoneesserat), in domo mihi ab humanissimo socero 
D. Urbano Vetsehero eommodata, perlegi : tune primum hodiemam Grœ
ciœ linguam diseere auspieatus, quanquam ea quœ in Rarturi libro est 
puritate sermonem vulgi superat 1• » 

1. Turcogrœcio, p. 250. - Cette feuille était sous presse lorsque nous avons eu con-



• 

• 

SEIZIÈME SIÈCLE. 313 

Le Niov Mœp"Npoloy1ov fait mention d'un certain Théonas, disciple de saint 
~acques martyr, qui, sur la recommandation de son maître, fut- nommé, 
en t520, higoumène du monastère de _'.l'rékévista, en Macédoine. Après la 
mort de Jacques, il se retira au mont Athos, avec les autres rlisciples du 
saint. De là, il se rendit à Galatista, village voisin de Thessalonique, où il 
releva de ses ruines le monastère de sainte Anastasie Pharmacolytria. Cette · 
communauté compta bientôt dans son sein cent cinquante religieux, qui 

· choisirent Théonas pour leur supérieur. 
Par malheur, absolument rien ne prouve que ce THÉONAS soit l'auteur 

de la préface qui figure en tète du Sermonnaire de Rhartourost. En revan
che; il est certain que notre Théonas fut élève du célèbre Thomas (en reli
gion Théophane) Éléavoulcos Notaras; la Chronique de Dorothée l'affirme 
catégoriquementl. li devint par la· suite métropolitain de Paros et Naxos 
(Dœpovœel11ç) 1 • C'est en cette qualité qu'il écrivit à deux hauts fonctionnaires 
de l'église patriarcale de Constantinople une lettre publiée par Crusius, et 
qui abonde en détails d'un intérêt saisissant sur l'état de misère où étaient 
plongés les infortunés habitants de Paros, de Naxos et de Mycone•. . 

Nommé plus tard métropolitain de"Thessalonique 5, Théonas signa comme 
tel, avec un grand nombre de prélats, en l'année t564, la déposition du 
patriarche Joasaph ·le Magnifique 8. Nous ignorons la date de sa mort. 

139. 

1562 

HMilEPIOl' ll:TOPIA. 

ln-4°. Cette édition ne nous est connue que par le Catalogue des Jésuites 
de la maison professe, où elle porte le n° 50t 7, fonds de Huet. Brunet 

naiuance de l'Éloge de Rhartooroa par Joannikiœ Marcouras (Venue, 16-&2). On le 
&rouTera à l'!ppendice du tome II. . · 

t. Cette absence totale de preuves n'a pas empêché 1(. C. Sathas (Nso&llYjv11171 q11lo
loyiœ, pp. 211-212) d'identifier ce!! deux Tbéonas. 

2. To-r& ~TGV 1111\ ci ,rolÙç XII\ p.1y11Ç &v8pCl>ffOÇ ci XÙp 810fCX'IYjÇ •••• 1111\ l6y11l1 p.G18Y1-
TGIÇ ,rolloÙç 011Vp.111m>Ùç, 0tll)VIX:,1 -rov 81aa111lovÏ11Yjç, 'Apatv1ov Topvo6ov, 411p.111JXY1VOV 
-rov NIIVffn-rov 1111\ v ApTYjç, Me80010"1 "ro"I Mil&"ll11ov, 'ltp66e:o"I -rov Monp.611alœç. 
"H-ro"' 1111\ ci :E0.611JTpoç 'Al&~ll"li3p!l11ç 11œ\ 6 KvCl11ov 'It,)«1J11f, 1111\ 6 A11xe:a111p.ov!11Ç 
411)po61oç, 11111i &l>.01 ,rollol • ci 8&11)"11Xç, 6 'Apalv1oç, 6 411p.11t111YJvoç, ci Me&ooioç, ci 
'l&po61oç ~all"I ,ro>.l« 1111>.o\, loyio1 1111\ ,rpo11op.p.lvo, (6 Xpo~oyp«fOÇ, Venise, 1676; ,.; 
pp. vlC'-vlY1'). . 

3. Turcogrll!Cia, pp. 267-268 el p, 273. 
-&. Ibid., pp. 267-268. 
5. Ibid., p. 273. 
6. Ibid., p. 172. On peut voir, p. 268 de la Turcogrll!Cia, le fac-similé de la signature 

de Théonas, comme métropolitain de Paros et Naxos. 
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suppose (Manuel, IV, col. 647) que l'exemplaire des Jésuites dut entrer 
à la Bibliothèque alors royale, mais les recherches qui ont été faites pour 
l'y découvrir sont demeurées infructueuses. 

Ce livre est, comme on sait, une traduction abrégée en vers grecs vul
gaires de Pierre de Provence et la belle Maguelonne. La plus ancienne 
édition connue, après celle que nous venons de citer, est de rannée t628. 
Notre Bibliothèque nationale en possède un exemplaire porté au catalogue 
sous la notation : Y + 553. En voici le titre : 

HMOEPIOî ll:TOPIA. ENETIHEIN. KoY'l'œ li( -rov Ttœv11:é-rpov -rov OiviÀÀ'I ~x>.1\. 
- ln-8° de 20 If. non chiffrés. Marque de l'imprimeur sur le titre. 

J'ai donné une nouvelle édition de ce joli poème dans ma Bibliothèque 
grerque vulgqire, t. I, pp. 285 et suivantes. Il se compose de t046 vers 
rimés et n'est que le remaniement d'un· texte plus ancien, publié pour la 
première fois par feu W. Wagner, dans ma Collection de monuments 
pour 11e1·vir à l'étude de la langue néo-hellénique (nouvelle série), n° 5 
(Paris, t874; in-8°). 

23 SEPTEMBftB 1563 

140. NIKHTA 4>IA0l04>0Y TOT KAI AABIA EPMHNEIA EII 

TA TETPAITIXA TOT .MErAAOT IlATPOI rPHrOPIOT TOl" 

NAZIANZHNOT. TOT ATTOT EPMHNEIA, EII TA fLOVOCf't'&)'._ct. 

Tou cr.Ù-rou ELÇ -rœ É1nyplifLfL0t't'ct -rat ELÇ 't'OV fLÉyctv Bcr.110.l!&OV, 

1-ctpiqipcta,,;. InANNOT TOT rEnMETPOT i1-,ypitJ.tJ.0tTct. Vene
tiis, apud Franciscum Zanetum. M.D.LXIll. 

- [AK ,,. d" dernier f.] Tœ 01-ctpovTct 't'ETpiaT&)'._ct TOu"° fLEyi>..ou r.ct-rpo,; 

rp"tlyopfou TOÜ 6io')..6you, l-r, TE fLOVOG'T&)'._ct xcr.l. É1-,ypitJ.tJ.lltTct, wacr.u-rwç 

xcr.l. i1-,ypitJ.fL«Tct 'Iwivvo•J -roü yEwfLÉ't'pou, TEMWTct& fÙv Év •EvE-r(cr.,,; 

iv oi.xc, xupCou «llpctyy(axou Tou ~cr.vÉ't'ou. 1-6v<i> 3i 1-oÀÀ~ xcr.l. 1-Àd~ 

f.?.&fLEÀE(,, Zcr.x_ctpCou lEpÉwt; 11Xop81.1ÀCou itp"tl't'Ot; TOU ÉmÀE)'OfLÉvou 11-cr.

pcr.qictpi, xcr.l. É1-,Tp6r.ou TOU ni; KwvaT«v-r,vou1-0ÀEwt; oi.xouiuv,xou 

·r.ct-rp,ipx_ou xupfou 'Iwii11ctqi. œvctÀWl'40'& fLEV -roi; cr.Ù-rwv • .;j311 3i aùv 

8E~ 1-Épctt; ELÀ1l(j)E 1 f(j)~1' œ?.O nit; 6&o1ov{ctt; 1 fL0t&fL0tXT1lp&CÏIVOÇ o136~ 

qi8(vov-roç. ol,ouv œvcty,vwG'XOVTEt;, EV)'._EIJ6E xctl. wÈp à:tJ.(j)O't'Épwv. 

fL"P'°''- -rœ XctÀœ yCyviTct& 1-6vo,ç. 
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In-8• de 68 ff. chiffrés, dont le premier et le 52• entièrement blancs. 
Le volume est divisé en i 7 cahiers de 4 ff. chacu~- Signatures B, r, A, E, 

z, H, e, I, K, A, M, N, :::, . o, n, P. Le premier cahier ne .porte aucune 
signature. 55 lignes à la page pleine, non compris le titre cou~anl. _Marque 
de l'imprimeur sur le litre. 

Bibliothèque du Musée Britannique, 5805. a. 

Collation du volume. Au verso du titre, ce portrait de Zacharie Scordylis 1: 

Au-dessous du portrait ces deux épigrammes : 

ZAXAPIOî IEPEO:E :EKOPAïAIOî KPHTO:E 

TOO i1ttÀtyoµhou Matpatq,cxpll xcx! lmTpo1tou TOO Ti'jç KwYaTCXYT1You1t6hwç olxouµtYtxoO 

1tCXTptixpxou xup!ou 'Iwtiacxq, tlç TOY µiycxy fpl1y6p10Y TOY 8toÀoyoY. 

KocÀÀté"Wr) qaÀÉEtJXE'I ôp:riptxoc x_ECÀw. 't"O 7t"ptv, 

ocÀÀoc 't"EOC p.iÀÀov q:>tÀOC't"O, rp-r.yéptE. 

1. Les initiales IIZ, qui se trouvent de chaque côté de la tête de Zacharie Scordylis, 
signiliont prohablemeot flpoa!Jl'1tOY Zcxxcxp,ov. - Sur Marc Vathas, le graveur grec qui a 
signé ce portrait de Scordylis, nous ne possédons aucun détail. Un artiste homonyme et 
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'YI y«p b l'-iv l,ylwç ixv~pox:MaCœç ff l'-Œl_ŒÇ TE 

!'-!À'lt'E, O'Ù ~• Ei.p-tiv11ç lpyov ÈüO"TE(j)ŒYOIJ. 

IEPONnmr POrI:KEAAIOr Tor orïTEPBIOr. 

'H11Co~oç T«ç MoC11œç x.ÀEî l'-È" IlLEpi118Ev, 

œÙT«p Éx. ~(~Àou ~O'~E l'-E XPYI x.œliuv. 

F. 3 r". Upoolµ1ov -toO -to avyypœµµœ 1ton1aœµ1vov (où -to 1tœpov) 1tpoa<;>wv71a1v 

lxov 1tpoç 'tOV «E1wa1ZV't1Z 1to1i\aœa6œ1 't1)V l~i;y71a1v 'tiÏIV n-;pœa-rlx111v 'tOO 810>.oyou, 

'l111ivvou µovœxoo o;oO Z111vœpll. 

F. 5 r". Nn1i;n -ro? XIX! '1rJ6iô, ôovi.ou 'J71aoo Xp1a-roo, -toO ,p1loao,pou, ipµ71vdœ 

'tiÏIY -rnpœa-tlx111v 'tOO µ,y!ilou 1t1Z'tp/iç -ltµiilv rp71yoplov 'tOO 810>.oyou, œ-r1p 'tfjç 

ipµ71vdœç -;jjç !i, 6' XIX! 1 yv111µ0Àoylœ;, ~ lv1 -toO Z111vœpll. 

F. 41 r". Too IZÙ'tOO 610).oyou 1t:npoç iœµ601 1tœpœ1vn111.o! µovoa'tlXOI 11.IZ'tœ 

a-to1x1Tov. • 

F. 55 r". Too IZÙ'toO µ1y:i>.ou 1t1ZTpllç rp71yoplou 810>.oyou i!1t1yp!iµµ1Z'tlZ i1t111.1\

Ôt11Z, tin l1t1-r!ir;aœ, ,iç -rov µiyœv Bœai>.11ov ôtœ a-rlx111v -ltp1111hyd111v auv-r16iµ1vœ, 

auvnx6iv-rœ xœi ipµ71v1uOiv-rœ 1tœpœ N1'x1\-rœ ,p1>.oa6,pou -toO Uœ,p>.œyovoç ôuoxœ!ô111.œ 

'tOV tip16µov llv-rœ, IÏ1ttp i1t!XVIII 'tOO 't!lyOU 'tOO µey!i).o~ Bœa1Àdou 6 µtyœç rp71yop1oç 

d871x1v. 

F. 56 V", vers le milieu de la page : 

Too ,ùyavta-t!i-rou xup!ou 'Avôphu Aovôœvou, 

1tOÀl'tlX00 ,p1loao,pou, i!1t!ypœµµ11. 

l:wµnoç 'l1t1toxp!inoç 1t118Éwv ~16).oç lEoxoç &H111v, 

xb -t' i6H'!lç ,j,vxilç, 11I ô'ô1to671µoavv111. 

F. 57 r". '1111!ivvov r,111µhpou ix 'tli>V 'toO r,pov'tlXOO tlç 1tOl7l'tlX7lV -t!iE1v, ~ç -li 
i!1t1yp11,p'l 1t11p!iôuaoç. 

F. 67 r". l:,p!iÀµll'tll x11>.xoyp11,p1xœ 'ttxô' lv1. 

F. 68 r". Souscription rapportée ci-dessus. 
F. 68 V". Blanc. 

ZACHARIE ScoRDYLls appartenait par sa naissance à l'une des plus anciennes 
el des plus illustres familles de l'ile de Crète. Cette famille se subdivisait 
en un grand nombre de branches, dont chacune avait adopté un surnom 
distinctif. Zacharie sortait de celle des Marapharas. 

Il fit ses études à l'Université de Pa~oue. En 1562, il était déjà prêtre 

probablement de la mrmc famille. Thomas Vathas, dessina, en 1597-98, un Christ bénissant, 
qui fut ex,;cuté en mo,;aïque dans l'église Saint-Geor11es-des-Greca à Venise, où il se voit 
encore (J. \"elomlo, 'E).).i;vwv opO. œ,c. È'I BtvE-ri~, p. 42). 
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et habitait Venise. Comme bon nombre de ses compatriotes, il exerçait le 
métier de calligraphe. Notre Bibliothèque nationale possède plusieurs 
manuscrits de sa main, qui lui furent commandés par Hurault de Bois
tallier, ambassadeur de France à Venise. C'est du cabinet de ce savant 
amateur qu'ils sont passés dans le grand dépôt de la rue Richelieu. Comme 
sur presque tous les manuscrits qui lui Qnt appartenu, Boistallier a tracé 
sur ceux copiés pai: Scordylis des annotations intéressantes pour l'histoire 
littéraire. Ainsi, le n° 2426 porte les notes suivantes : 

Récognoverunt Zacharias Scordüli et Nicolaus Turrianwi Cretenses 
(f. 59 r°) . ....:. Liber lramcriptus ex vetusto quodam exemplari, reco
gnitus a Zacharia papa, anno 1562 (dernier f. V"). 

Remarquons, en passant, que Nicolas de la Torre, dont le nom figure à 
côté de celui de Scordylis, dans la première de ces deux noies, devint plus 
tard le copiste favori de Phi1ippe II, roi d'Espagne;et fut attaché par lui à 
la bibliothèque de l'Escurial, en qualité d'écrivain grec. 

Dans le manuscrit f527 (Commentaires de Zonaras sm; les Canons), 
on trouve au f. t 94 un colophon de Zacharie ainsi conçu : 8100 -ro lliilpoy 

xcxl Zcz;cczplou l1piw~ 116Yoç -roo Kp71-.oç, 'tOO xcxtà: xoaµoY .txopll1>.lou, -.oo Ill 11czp' 

i11ix).71y Mczpczi;,ccp!l • • 
'Pi,cc i;,10 -roo <pOYou <p66Yo; 

xcci xccp111l,; 'tOO q:0oYO\I ,;;ovo;' 

(!:9;6' 'Eynl'!)alY 1 • 

Et, dans ce mênie manuscrit, f. 259 Vo, avant le dialogue de saint 
Athanase avec Arius, on lit cette autre souscription : Til Hpllv ~,6>.lov iypœ<p11 

1tccp' iµoO Zcc;cœplou i1piwç -roll Kp71-rllç -roll Mœpczi;,œp!l, 6,à: auv6poµil; xœl µ1aOoo 

-.oo i!Y60;0-.ci-rou xuplou 'lwœvvou B01a-.11U1plou, 1tpla6,wç 'EY1'tl'!)at -roll lx).czµ1tpo

'tœ-rou xœl ycz).71vo'tœ'tO\I œù6iv-rou aupou Kœp>.ou ~œa,Hwç rœUwv• xcz! 'tOI iàtY 

11'p11d 'tl ).rz6oç, auyyvw'tl. œYOpw1ttYOY 1tœ6oç 'tO œµczp't«YIIV, 'Eppwa01, Et, au
dessous, de la main de Hurault de Boistallier: Transcriptua et recognitu, 
liber hic est ex vetualillBimo exemplari Cretico, Yenetiis, anno t562, 
~pensa (acta aureorum x .. Zacharias sacerdos transcripsit et habuit. 

En f565, Zacharie était déjà chargé d'alîaires du patriarche 'Joasaph le 
Magnifique, mais nous ne saurions préciser en quelle année avait eu lieu 
sa nomination ; tout ce qu'on peut dire, c'est que Joasap~, promu au trône 
œcuménique vers t55t, ne fut déposé qu'du mois de janvier t565. 

i. Cette soDSCriptioo en rappelle une autre de Nicolas de la Torre, qui se· trouve dans 
l'j«orialenaia 11"-II-10: Elsoli w /lii>poY xœ\ N,xo>.ciou Toupp,œvoli -.oo Kp71-ro,; 1t6Yoç 
(!:'Pet', Èv Aou-raxl~ 'tlÎ>V llœp,t!wv. 

Pit« q110 wli <p6YGu <p66voç 
· x~\ x~p1to; 't!)lj :p86vou :povo,;. 
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Il était en relations avec le jésuite François Torres, qui publia en t563, 
à Venise, le texte grec des Constitutions des Apôtres 1• François Torres 2, 

dans les prolégomènes de cet ouvrage (f. t 7 V"), appelle notre Grec czy71p 

r.ut0t1ô,vµivo, xatl loyov lµr.11poç. Et, à la fin de ces mêmes prolégomènes 
(f. 18 r"), cin trouve à la louange du jésuite et de son livre l'épigramme 
sui,·ante de Scordylis : 

ZAXAPIO)' IEPEü:E EKOP.:H'AIOr KPHTOE 

'tO'J lr.1À1yoµtvov Matp~atpll xati ir.t"tpor.ov 'tOO "ti'j, K111YCJ't0tY'tlYOV1tOÀllll'i r.at-:puinov 

xvpiov 'lwfoat;,, r.po, "tov, ivnv!oµivovç 't~ p11n~. 

'HGn it0tpr.o;:ôpov ôtv/;pov xat"tci ôriax1ov Ï,).71v 

ÀatsOrivu, r.vuvG>v xpvr.'tOY ur.' cixprµovwv· 

Hi µ1v 6r,p'll't-iip i!;;p:iaaat"to, œl•}œ ô'· 6r.wp'/l'i 

r.ÀljGCl'tO, Xati 6' cz).).01; Ôtf;rv ir.tCJ'tClµ_rvo,. 

,;,, czpCl 'tljYÔ! p!6).oy µV;,(2't01Ç U1t0 pav6!CJI Àr,6r,, 

cl>pœyx!axoç r.oHor, -ijµœa1 xev6011h71v 

r.oÀÀcz ltClllWY i!ariwar Hl i; iprio, -ijyœyEY œv6t, 

xcd r.potH evv-iiv r.poii6n' llYT)CJIY lxuv • 

.:110p' Ï"t1 ô'Ïj 11-n' iô71"tvv ôao1 Xpta"toO pœa1Ài';o, 

ÀCl'tpte,, oï 6' bpœr; 11111fllo111vo1 CJIÀ!CJI • 

1;71 yàtp ur.' iYY!CJi'!')CJI 6101tp1r.i111v l1pr,111v 

~1110;,opo1ç xœpr.àv fü\n' b71pria10Y. 

Indépendamment du volume qui fait l'objet de la présente notice, 
Zacharie Scordylis a encore publié l'Horologium et les l:vvo1da1œ, dont on 
trouvera la description sous les n°• Ut _el U2. Il rédigea aussi les 
'Av"tatr.oxp!au, 'tG>v 'EH71v111v 11:poç "tci, ipw'tTjauç 1fl' 'tOO Klœvô!ov (lire KœpoÀov) 

'ti'j, rovta')ç, Hpôl'ril1111ç "ti'j, A.06œp1yylœ;, publi~es par Lami dans le tome IV 
de ses Delicuè Eruditorum (Florence, t 738). Enfin, dans le manuscrit 
5643 de la bibliothèque Harléienne, on trouve Zatxœplov Mœpœipœpll 11:p1aflv

"tipov ip1171vdœ d, 'tO Kpi'ju, hl ,j,10a"tœ1. 

t. Ci' livre est d'une insigne raretll. Notre Bihliolhl-que nationale en possède un bel 
exemplaire coté : B 1001 ( Inventaire, ,B tot 2 bis), Réserve. · 

2. Né vers 1504 à Herrera, en Espagne. li se rendit fort habile dam la connais..-ance des 
auteurs grecs el assista au concile de Trente, en qualité de théologien du pape. li entra 
dans la Compagnie de Jésus le 25 décembre 1560 el mourut i Rome le 21 novembre 1584. 
li a publié un as.,;ez ,trand nombre d'ouvrages. 
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E"tU..W8'/l iv EYtTCŒLÇ iv oi.l!.L~ Av3rfo•J -roij Cr.Lvi).).o•J p.on-ra.pfo•J ~:ï.; 
Ïl!.hp.npodn;; &pzi.; TWY EYET(~Y. Èï.LtJ.ÙlL~ Tl HL i-:n3Lop6w1m 

za.x.a.pfo•J lepiw; ax.op3u1fo•J xp·rrro; -ro€i ir.LÀtyo:1.ivo•.1 l'-"-?"-_'Pa.pi, xa.l 

im-rpo'lt'O'J -roij Ti.; Ko,t;T'X.YTLYO'Jit'OÀElo.1; oi.XO'JfLEYLXQÎj it'otTpLipzo•J X•Jpfo•J 

Iwi,;a.qi. E·m Tij, ix-:;o -r-r,; iv,;i?XO'J oi.xovo:1.Ca.; -roô X:v 11:i.wv Ei Xü. 
,. I , ., ., • , l 

qcipc,y , LOIJMLW (ô , 

In-8° de 218 fT. non chiffrés, divisés en 27 cahiers de 8 fT. chacun, sauf
le derni~r qui en a to. Sur le titre et au V" du dernier f. on voit le mono
gramme d'André Spinelli. lmpressioµ rouge et noire. 28 lignes à la pa.ge 
pleine. Cette édition de l'Ho,.o/ogium est d'une insigne rareté. En tete de 
chaque mois, il y a une fort jolie gravure qui représente les occupations, 

·champêtres el domesti4ues, auxquelles on rnque plus spécialement à cette 
époque de l'année; chacune d'elles est accompagnée d'un distique .. Voici 
les douze distiques, suivant l'ordre ilu calendrier de l'église grecque. 

l\EPTF.llllRF.. 

BpiOw a!y,;, an;:vÀ~, ~piOw ù' fr::l da"!l or.,;,p"!J, 

ca;;o,.; 6' laor.œÀr,,; y!yvt.tZI ,'\µut vv;. 

OC TORR F.. 

Tl; 61 x' a!µ!!o 1:!ÀII yl:vupwnpo;, ô; µiOv À1jY(Ïl 

f.6v ir.1udyw Bix;r.ov œr.' o!vor.ii;ov; 

lWV°F-11B RE, 

Ei 'l"Ot 'A071vœl1j; r.éh1 lpvrœ, .:ip1ov ,'\671 

upr.;,y œr.oOW~uv, µvfa17'tlY lY.ElY uµi'l"WY, 

'bKCEIIDRF.. 

nœvaœaOœt YIIOO xiÀoµœ1· yhyoov~t y¼p ,'\671 

,;rr.Épµn1 p1yr,';œv71 r.71yv).l,; œv"t12a11. 

Hl'll'IER. 

'E; iµÉO!Y Àvd&tZ'l'tO<; ôr.' r,!À!oto Ovpa'tptZ 

A-:.aov101, G,J,o; 6ipX1,tZl -i;ii.10;. 

t. On n'a conservé la disposition du titre que pour les trois premiers mots. 
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FÉVRIER. 

A~-r<ip iyw OG!µtYG!ÎÇ Y"''lY Y!ÇHXùE<r<r! ÔtG!fvw, 

TCV:(WY EiG!ptYY}Ç lp.uov ayÀG1t7l,;. 

IIA R S , 

"Apxn' • Ap'l, &1t ' i µEfo, ""i iivOeG1, ""' yHyoç -ii ô'l • 

t<r'l ô' c1zoa-r0 -ijµnt vù; nHOet. 

A ' ' RI L. 

'Ev-rvvu -r11µoç ÔÈ 9u-roaxG1<po,; lpv_EG! -r&µvwv 

p!~~ Èr. ' hpo-r,h~ r,µ,pov hpÉ11ovG1 . 

JIAI. 

Olyi-rG!t iip-rt 0:l:À G!<r<fG! ' ! lj)OltÀ!~O!TE U YY)G!,, 

,.;p,ov à: xl. v,nwv h-ro,; · iiye,v ). q1Évwv . 

JUIN . 

l\hao<i-rto,; pof,o u e! 11l :t.G!l à:pye~vo,o xp!vo ,o, 

:t.G!i çG1v011:; up<ioou ~pi0oµG11 hpÉ .+oa,v. 

J Ull.l, ET; 

KG!pxivov -r)Àto,; µnG1ve!aeTG11, O:<rT<X;(IJG!Ç ÔÈ 

"-"Pif"Àeou,; x~pu yeto1t6vo:; tpemiv~ . 

AO UT. 

Kp!vw tyw 1t1Jp~v ""' _<ixupµ t<i,;- Èv f,È ÀÉOVT! 

àtpeY.ia Te).É.Oët z~ iµ cr'tci NTJ fiXôtdv. 

Au f. 204 v0 • KG1·1wv XG!TG!VIJXTCY.OÇ Y.G!i 1tG!pG!Y.À7jTt1<à:;, r.oi>;µ~ TOV <iytW't<XTOIJ 

µT1Tpo1toÀ!TOIJ <l>tÀG!0EÀlj)E<G!Ç xupiou e,oÀ~r.TOIJ, XG!TCl O:À ljl <X&TjTOY . 

F. 207 r•. TIG!az:xÀtOV aùv 0,1:, <iyi•i• !Tii,v ltEVT~XOY'tG!, &pzoµevov ii1to Xpt<7T00 !TTj 

(!.,: ,&', 1tov7jµG1 ZG!zG!piou hpÉ,.,ç l:xop/;uÀiou Kp7j-ro:; -roO ir.ovoµG!~oµÉvou l\fG!pG19apl1 , 

:t.G!i ir.,,por.ou -roO -r11:; Kwva-rG1v-r1vou1téhwç o!zouµtvtxoil 1tG1-rptd:pxou xupiou ' lw<iaG1,:. 

F. 2-15 r•. l:vvTG!YI'" lx TWY Oe!wv XG!i hpwv XG!YO'IWY ""' TWY ÏXxÀTj<r!ll<rTtXWY 

1tG!pG1/;oaewv -rwv cxy,,.,v r.G!.Épwv, 1tepi -rwv._naaG1pG1><o<J,wv ""' YTj<rTetwv -roO ÈvtG11J

-roo, ""' TIYG! ô' EV'IO!G!Y h<i<rTTj iz.i, !tov7j0Év TE aµot ""' auvuO!:v 1t0tpà: Z0t;,::,xp!ou 

!Eptwç l:xopôul. !ou Kp1)-ro:; -roO i1tovoµ0t~oµtvou M0tp0t1j>0tpll , x0tl ir.1-rp61tou, etc . . 
Iliblfothèque royale de Munich , Asc. 2.U0, 8°. 

FIN DU TOME PR EMIER . 

• 



PRINCIPALES PUBLICATIONS DU ltlE AUTEUR 

Cot.r.ECTIOX DE MmWIIF.NTS POUR SEIIVIR A L ETCDE DF. 1..1. LANGUI> :'iF.O-IIELLÉ

NIQliE. - t9 numéros formant la matièn~ ile 3 rnlumes in-8•. \ 

Col.LECTION DE MoNUH:'iTS POITR SERVIR A !.'ÉTUDE DE LA 1.AXGUE l'if:0-lft:LLÉ-

NIQUE (1lo11velle si,-it'). 7 numénis formant la matièn• dl' :i wlmut'!' 
in-8•. 

llrnuoTHËQUE r.RF.CQu•; VUI.GAIRE. -- :i rnlunws in-Il•. 

HECDEII, DE POKJIES HISTORIQUES t:N GREC V(!l.r.AIRB l"l'latil~ 1, la TunjtlÏt• t•I aux. 

Principautés danubiennt>S, avec traduction française. -· t rnl.. in-8°. 

~:ruÉlllÉRIDES DACES ou Chronique de la guerre de 11uatrc ans \ 1736-1759). 

par Constantin Dapontès, texll', traduction l'i. noll'1>. - 1 ,·ol. in-8•. 

1;RAIIJIAIRK GHCQUF. IIODBRIO:. - t rnl. in-8•. 

IIICTIONNA11l~ GREC ilODEIINE-PRANÇAIS. - t ml. in-52. 

lltr.TIONNAIIIF. .-RA:>iÇ.\IS-t;Rt:f. 11om:R:'iL - t rnl. in-:i2. 

l'ious prion, instamment fos ll<'l'SOIIUl''-' q1ti eoonaitrairnt ,1,., om·1"1gcs 1·,mtrant dan, 
noh'e ,·aclr,• ,•t Ut' ligun1nt 1ia.• dans la p~nle llibliograpbic, ,Ir vouloir bi,•n uous ,•n 
a,b·,•swr une ,lto,;cription au~i exactc qu,• po,;,iibl,•. en ~r conformant au s~·!ll!!mc ljllt: nnu, 
nous ailupl~- t.:eth' ,lescriptiun •cra publii't• Hec lï111lication cl,• si pro,·1•11a11,•1• c"laus 1111 
S11ppli•nu-11t à rt'!'- 1l1•u1 ,·ohmw,. 

fil Hl. - lmprimrrit.• A. Lnbure. r·ue d" Flruru"', 9, ;'1 Pari~. 
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FRANÇOIS PORTUS 

FuNçors PoaTus naquit à Rhéthymno, dans lile de Crète, le 22 août 
t5H s. Son père, nommé TeÉOPHILB1 , appartenait à une famille italienne 
originaire de Vicence 1. François se rendit en Italie, à l'àge d'environ seize 
ans, c'est-à-dire vers t524•. Nous ne saurions dire si ce fut avant ou après 
cette date qu'il suivit, à Monembasie, les leçons du trop fameux Arsène 
Apostolios, archevêque de cette ville. U y eut pour condisciple Jean 
Zygomalas 1• 

La plupart des détails que donne Nicolas Comnène Papadopoli concernant 
l'enfance et la première jeunesse de Portus sont inventés à plaisir 1. A en 
croire ce faussaire, Portus, devenu orphelin de bonne heure, aurait été 
emmené à Venise par un compatriote charitable, nommé Georges Callergi. 
Nous verrons plus loin que, à l'époque où Portus professait à Modène, il 
avait encore son père. Les autres détails relatifs à l'enseignement supposé 
de Portus à Venise, où il serait successivement devenu &px16161incz>.oç xczl 

1ep111Toxcz611T11T-/Jç dans un collège gree,1, dont il aurait été nommé directeur, 
sont aussi dus à la fertile imagination du susdit Papadopoli. Il en est de 
même des prétendues lettres de Margounios à Georges et à Constantin 

f. Retimo, patria D. Fnncilci Porti, apud Genevates Gl'llci doctoria (Turcogrtucia, . 
page 207). 

2. Natus autem l'ait, ut poeterius cognovi, FnncilClll Portus in Crete, patre Theophilo, 
die 22 aug. 15H. Inde in ltlliam circ. 16 IIIIIIOrWll venit, ac tandem ■utinensi civitate 
clonatus eat (Turcograuü,, p. 522). , 

~. Si ce renseignement ne nous était donné que par Nicolu Comnène Papadopoli 
(HuCoria Gymna,ii Patanni, II, page 238), il Jaunit lieu de s'en cWfier; llllÎII il eat 
con&nné par le fils màne de François Portm, Émile, dans un clocument dont un pasage 
est reproduit plus loin, p. lin'. 

-6. Voyez ci-desaus la note 2. 
5. Voir tome 1, page CLDJV, note f. - cr. Tum,grucia : Dicebat mihi biduo post 

D. Gerlachius Joennem Zygomalam si.hi Constantinopoli dWS88 l'rlllcilCWD Portum fuÎISe 
olim in Pelopoaneso auum condiscipulum (p. 520). 

6. Butoria GymNUii Patavini, t. Il, p. 238, 
7. D panlt certain que la première école grecque fondée l Venise ne le fut pa annt 

t!lll3. Le premier qui J enseigna fnt Nicol• Lucaris (VOJ. J. VIILOVIO, 'Ell11'f1tv &pOoa&&"'"' 
&.1101-dcz h B&Wfll\l, P· t0-6). 
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Palœocappa, qui auraient été publiées par Nicodème llétaxas 1• Il est de 
toute évidence que Nicolas Papadopoli, ne trouvant nulle part de détails 
sur la jeunesse de Portus, a eu recours à son procédé habituel en pareille 
circonstance, lequel consiste à en forger de toutes pièces. Mais son petit 
roman est tout à fait inacceptable : quelques brefs renseignements donnés 
par des contemporains en relation avec Portus et, par conséquent, en posi
tion d'ètre bien informés, viennent renverser l'échafaudage de mensonges 
dressé par l'auteur de l'Historia Gymna,ii Patavini. 

Ce même Papadopoli, qui était né pour composer des romans d'aventure, 
nous représente ensuite Portus honteusement chassé de Venise pour ses 
Qpinions hétérodoxes, et prenant la route de France, en mendiant son pain. 
Il s'acheminait, paraît-il, mélancoliquement vers notre pays, quand le 
hasard voulut que, en traversant Ferrare, il fût reconnu par un de ses 
anciens élèves, à qui il avait enseigné le grec à Venise. Celui-ci, qui était 
doué d'une àme tendre et compatissante, sentit son cœur ému de pitié à la 
vue de son professeur dans une si fâcheuse situation; il commença par lui 
donner le vivre et le couvert et ne tarda pas à lui servir d'introducteur à la 
cour du duc Hercule d'Este. Ici encore Papadopoli a mal combiné son récit. 
Nous ne savons si Portus quitta Venise pour des motifs religieux, mais une 
chose par(aitement sûre c'est que, avant d'habiter Ferrare, il demeura 
quelques années à Modène. On aimait dans cette ville la langue et la 
littérature grecques. Un médecin de la localité, Jean Grillenzone, avait 
décidé un certain Marc-Antoine de Crotone à ouvrir un cours de grec à 
Modène ; ce fut lui aussi qui, plus tard, engagea Portus à professer dans 
cette cité amie des letlres1 • 

Suivant la chronique de Tomassino Lancelloto•, François Portus ouviit 

t. Jlétaxas a publié plusieurs lettres de lfargouniœ dans les 'E1mno>.n10\ ni1to1 de 
Théophile Corydaleus (Londres, 1625, in-8•), mais aucune d'elles n'est adressée à un 
Palœocappa, et dans aucune il n'est question de François Portus. Ajoutons que, à l'époque 
où celui-ci quitta l'Italie, lllargouoios était encore enfant. 

2. Voyez Tnwol!CBI, Storia della l11tt11ratura italiana (Milan, 182,, in-8°), tome VII, 
page 1599. 

3. Citée par Tirahoschi, op. laud., tome VII, p. 1599. - Voici ce que dit à ce sujet 
Muratori : • Nè qui è da tacere che, circa il 1537, fu, a persuasione di lui (Castelvetro) 
e di Giovanni Grillenzone, l'hiamato a leggere liogua greca in llodena Francesco Porto, 
Grero nafr,o di Candia, uomo di rara erudizione, e intendentissimo della sua non meno 
che della lingua latina, siccome ne fan tuttavia fede l'opere da lui date alla luce, ,! padre 
d"EtnLJO PoaTO, personaggio anch" egli notissimo fra i lelterati. Leggeva questi parte in 
privato, parte pubblicamente nel Palazzo del Pubblico, cioè nella sala de' Notai (poi appel• 
lata della Spelta, e fioalmente ridotta in grandiosoteatro), lettere greche, e con tal credito 
e concorso che non solamente traevano in copia ad udirlo i giovani cittadini, ma anche 
assaissimi forestieri vi concorrevaoo. Si stette Francesco Porto con tale esercizio in Jlodena 
fino al anno 15'6, in cui, chiamato con ricca provisione da Ercole II duca, che era tutto 
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son cours à Modène, dans une salle de la maison de ville, le ter février 
t556. li n'était donc âgé que de vingt-cinq ans. Quelques années aupara
vant, il s"était formé à Modène une académie, dont faisaient partie Jean 
Grillenzone, Louis Castelvetro, Philippe Valentino, Alexandre Melano, etc., 
bref tous ceux qui, à cette époque, possédaient dans ladite ville une noto
riété artistique ou littéraire. En discutant entre eux, en approfondissant les 
ouvrages de l'antiquité, en lisant leurs propres travaux et en les critiquant 
à tour de rôle, les académiciens modénais s'encourageaient mutuellement 
dans leurs études. Par malheur, ils ne surent pas se confier exclusi
vement dans le domaine de l'art et de la science. En t540, un Sicilien 
nommé Paul Ricci vint à Modène et y répandit les doctrines de Calvin. 
Bientôt la Cour de Rome fut informée que bon nombre de Modénais avaient 
embrassé « les erreurs de la Réforme ». Le pape s'en émut et décida que 
l'on soumettrait à la signature des académiciens, tout particulièrement 
imbus du « poison de l'hérésie », un formulaire ou profession de foi. Les 
cardinaui: Sadolet, Morone et Cortese se trouvant réunis à Modène le 
t.,. septembre t 542, les autorités municipales donnèrent ordre aux citoyens 
de signer le formulaire proposé par le souverain pontife'. · 

François Portus, qui faisait partie de l'Académie et était, non sans raison, 
soupçonné comme ses collègues, se trouvait absent de la ville lors de la 
signature. La chronique de Tomassino Lancelloto affirme catégoriquement 
qu'il s'était éloigné pour ne pas être obligé de signer•. Quelques jours 
plus tard, il revint à Modène et fut admis, avec beaucoup de difficultés, à 
souscrire la profession de foi. On l'autorisa à rouvrir son cours. Le discours 
qu'il prononça en reprenant possession de sa chaire nous a été conservé•. 

. Portus y déclare que son absence a été mal interprétée. Ayant obtenu un 
congé de trois mois, il était parti pour se rendre à Venise et s'y embarquer 
pour la Crète, où l'appelaient des affaires de famille. Mais, ayant reçu à 
Venise une lettre de son père, il avait jugé inutile de poursuivre son 
voyage et était revenu à Modène. Cette explication est admissible; il n'en 
reste pas moins établi que Portus, pour échapper à l'inquisition, signa le 
formulaire que sa conscience réprouvait. 

inleso ad arrichire d"uomini insigni l'Universiti di Ferrara, egli colla sua l'amiglia si porto 
colà, lasciando la catlcdra sua vota in Modena,, (Vie de Castelvetro, en tête de ses Opere 
11arie critiche, lilan, 1727, in-4•, pp. 6-7.) 

1. Voyez TlllilOSCIJ, Storia della letteratura italiana (Milan, {824, in-8•), tome Vil, 
page 15911. 

2. Voyez TmABOSCm, ibidtll'II, tome VII, p. 1599. 
l. l'en ai reproduit le seul passage intéressant dans le prés<?nt volume, pp. 210-221. Le 

lecteur est prié de s'y reporter. 
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De Modène, François Portus passa à Ferrare, en t546 1• li y obtint bientôt 
l'estime et la protection de la femme d'Hercule II, Renée de France, fille 
de Louis XII. Il devint le familier de cette princesse, qui le donna pour 
précepteur à ses filles, comme l'affirme Ortensio Landi 1 • Les savants de 
Ferrare tenaient Portus en singulière estime, ainsi qu'il appert de ce 
que Giglio Giraldi fait de lui un des interlocuteurs de ses Dialogi duo 
de Poetis 5, et des éloges que plusieurs d'entre eux lui ont adressés. On 
nous permettra de citer les deux suivants, le premier de Jean- Baptiste 
Pigna, le second de Vincent Zeno. 

AD HERMODORUI PHILIPPIUM. 

Quid, Hermodore, Portus hic agit tous 
optimus et socius quondam Camilli lulii, 

docti Camilli Iulii, et cornes omnium 
qui latii eloquü graiique fontes hauriunt? 

Opesne tractat Tullii, anne copias 
divitis Hermogenis oratione candida? 

Portum o beatum, sed beatos o simul 
Œnotrire populos et patriam ma gis meam 1 

Achaicas tollit cadenles litteras 
Portus et Ausoniam lingua peroroat gnosia, 

tellure gnosia, tamen studio attica. 
Nec minus arte sua Remi papyra sarcinat 

furore smvo dissipata barbarum, 
officioque pio nomen lucratur ltali. 

Hune, Hermodore, mutua molestia 
surpuit alla tibi diœ Renate regia. 

Jactura magna civitatis h:ec fuit; 
ah I male dispereant aulre potenlum qurelihel, 

superba regum conterantur limina. 
Omnibus ambitio latet sub imo peetore, 

virtute namque nobili conjuogitur, 
nec vitio leviter potest pudendo dividi. 

Tenemur aurea lihenter compede, 
et placet incidere dulces in regrimonias, 

ut inde dicaot : o fidelem servulum ! 

t. Voyez le passage de la vie de Castclvetro par Muratori cité précédemment dans la 
note 3 de la page TIit. · 

2. Francesco Porto fu precettore delle figliuole del Duca di Ferrara (Sette libri de 
eathaloghi a t1arie coae appartenenti, Venise, 1552, in-8•, p. 563). La bibliothèque de 
!'Arsenal possède un exemplaire de ce rari~ime ouvrage, sous la notation: Hist. 19.WO, 8•. 

3. Voyez notamment page 6 de !"édition de Florence, 1551, in-8•. 
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hic mala qwe domini causa paratus perpeli, 
hic grat111, hic primus frequenlal atrium ; 

pneterit en, genua manu re8ecte supplici •. 

DE D. FRANCISCO PORTO CRETENSE, VIRO DOCTISSIMO. 

Franciscus celebri est et prosa et carmine Graius, 
itala cui tel111s non habet ipsa parem. 

)[;eooides graiie, latiœ andiadesque Camœnœ, 
huic date doctiloquo laurea serla 'firo ; · 

delphica mm ntem oihil hune cortina fefellit, 
sed lycios tripodas hic bene consuluit•. 

XI 

François Portus fut nommé membre de l'Académie des Filareti, à 
Ferrare ; il prononça, au sein de cette docte compagnie, un discours sur la 
langue grecque, auquel un de ses collègues, Albert Lollio, fait allusion dans 
les lignes suivantes, que j'emprunte 11 un discours adressé par lui aux 
susdits académiciens : « Non poteva al presente, virtuosi academici, il 
prudentissimo nostro presidente, cosa alcuna deliherare, nè a me più grata, 
nè cbe io facessi più volentieri che, doppo lo havere con tanta diligenza 
da M. Francesco Porto la greea, e da If. Bartolomeo Riccio la latina lingua 
fatto celcbrare, darmi bora earico di ragionare appo voi della bellezza e 
dignità della toscana favella, etc. 1 » 

Nous savons par une lettre de Paul Mnnuce à François Portus que celui-ci 
s'était retiré, en t5M, dans le Frioul•. L'imprimeur vénitien se félicite de 
ce que notre Grec ait réussi à trouver une retraite paisible où il puisse se 
livrer à ses goûts pour l'étude. Portus se vit vraisemblablement contraint 
de quitter Ferrare après s'être ouvertement déclaré partisan des doctrines 
de Calvin, que professait la duchesse Renée, d'auprès de laquelle, en cette 
même année t554, son mari Hercule II éloigna tous ceux que l'on 
soupçonnait de pouvoir entretenir en elle l'amour de ces nouveautés 1 • 

Il est très probable que François Portus ne fit pas un bien long séjour 

t. Jo. BAPTISTAB l'IGlllil Carminum libri quatuor (Venise, 1553, in-8•), pp. 8-9. 
2. V111C11:11m Zm Carminum libri tru (Venise, 1560, in-8•), ff. 37 V"-38 l"'. 

3. Dn: 011.u,0111 DEL Sro. Au111TO LoLLJO, l'una in laude della lingua tœcana, l'allra in 
laude della concordia. Ai signori academici ••iJareti di Ferran. Con Privilegio. In Yenetia, 
pcr Sigimwndo Bordogna, 11.D.LV., folio 3 l"'. - Un exemplaire de celte plaquette se 
trouve à la Bibliothèque nationale de Pw, sous la notation : Inventaire, X '365. 

,. Voyœ cette lettre dans le présent volume, p. 383. 
5. Tra.uoacrr1, Storia della letteralura ilaliau (Milan, ts2,, in-8•), tome VII, 

PP· 1600-1601. 
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dans le Frioul. Selon Crusius, il se serait rendu en France par Genève el 
aurait professé publiquement dans notre pa)·s. Après la mort de Henri Il, 
en t559, il serait retourné en Suisse 1 • Celte assertion de Crusius, que 
Mousloxydis révoque en doute 1 , est pourtant corroborée, au moins partiel
lement, par une lettre de Georges Balsamos à Georges Corinthios, dans 
laquelle on lit que Portus avait manifesté son intention de partir pour 
Paris. Balsamos ne savait pas au juste où se trouvait son ami; il priait 
Georges Corinthios de le lui faire savoir, afin qu'il pût lui donner de ses 
nom-elles. Voici, du reste, le texte du passage: 'O aà 4'pczyxlaxoc Il iyxczÀ1?, 

oô a,xcz!wc 1101 aox,r. Aù-roc ydcp lypcz<j,&Y MC nJY de Ilczp1alo11c &youaczy 11:1pi 

dyoua-rov fO!vov-rcz lµaU1 orpcz11:fjvcz1 • xczl a,œ oroOoro lywy' ialywv, 611:71 &Hoa, 

i11:1adU11v oùx iyvwxwç. ID71v l1101y1, xczl oroo yp«fllY 1bcxo11!v1j1, auµ11:p6ua1 -r(j) 

XPOY!jl xczl ~ oroo '!'IÀ-rpou 11:poaO~X'I • •e &xœxou yœp xczl bcz>.flc ln <j,uxi\c, XCZ'tlZ 

-rôv d11:6v-rcz, ~ 1livo1cz auvax-rp1q:oµiv71 11:poc -rli d>.aiov di:v6poO-rcz1. 'E11:11671 a' olir.c., 

xczl ~111pov olacz 11:1pl czôoroO 661 orœc a,up16œc 11:0IIÎ'rCZI, en, oroO-ro 671>.waczc ~l'ÎY -rà: 

µiy,a-rcz xczp11r •. 

Nous retrouvons François Portus en t56t, à Chiavenna, dans le voisinage 
du lac de Côme. Il y reçut chez lui son vieil ami Louis Castelvelro, 
obligé de chercher sur la terre étrangère un asile où il n'eût pas à craindre 
les poursuites de la Cour de Rome•. 

L'année suivante, t562, Portus obtint à Genève la chaire de langue 
grecque et le droit de bourgeoisie 5• A partir de cette époque, il put mener 
une vie calme el tranquille. Les instants qu'il dérobait à l'étude, il les 
consacrait à sa famille el à ses amis, dont le plus intime était Théodore 
de Bèze. 

Antérieurement à son installation à Genève, Portus n'avait pas joui d'une 
stabilité assez grande pour s'occuper d'une façon soutenue de ses travaux 

1. Turcograecia, p. 522. 
2. 'E).).71vop.vf,µwv, p. 374. 
3. 'EU'l)YOI.IYT,!lll>Y, PP· 342--345. 
4. Venuto pertanto il primo buon tempo del 1561, (Caslclvetro) si rifuggii> a Chiavl'nna 

di là del lago di Corno, terra speltanle alla repuhhliea de' Grigioni, dove trovi> Franrcsco 
Porto, il Grcro sopra mcntovato, e suo \"errhio amico, ehe amorc\"olmenlc quh·i il racœl,;e 
in sua compngnia. Era quella terra nnn molto grai1de e di territorio poco fecondo .... DoTeva 
il Porto appunto passare a Parigi per proprj affari, laondc prese anche l'incumhcnza di 
procurar quelli dcll' amico : e in falto s'inramminù alla Yolla di Lion,:,; ma nel passare 
Ginevra, avendogli falla islanza la Ilepubhliea di quclla cillà, che volesse ivi fermarsi a 
leggere puhhliramenle lellere grcche, accclli> il huon Greco l'offorla, ed ivi s'adngii> colla 
sua famiglia. » (Muauom, Vie de Castelvetro, en tète de ses Opere varie criticl&e, Milan, 
1727, in-4", pp. 41-42.) • 

5. Biog1·aphie universelle Michaud, tome XXXIV, p. H>7. Nous ignoron~ où Weiss, 
auteur de l'article, a puisé <·e ren~cignemrnt. 



-n~·.~-:! 
j,-rrri u. 
u~, ·)';i':: 

p,irti,:
·:o;, d,Œ 
•ir f•i:t 
il p!::1.'. 

r J~.;,; 

j f ~;-:w 

:;f.!:1ti 

;tdrdT", 

!'r;1ÎJ:11~ 

~ i.u1;W 

11 me:1<r 
,., il le; 
r1i,:,;,J,,;,? 

,ui d'u0t 
: tr.10111 --
C,J;i1<•'CJl,I 

fï3J;r~"1 

il ra;.•r,r< 
{"1f .. ,J 

;;;;,cJ111 ,} 
n1~l pi.-:41'~ 

,,_.:,nM"_i 
I• \1;i1) n~tl 

,-1,,.~ilJll. 

FRANÇOIS PORTUS. XIII 

favoris. Déjà pourtant, avant de venir en Suisse, il avait commencé à 
préparer l'édition d'Hermogène qu'il devait publier plus tard 1• 

Mais les presses génevoises ne produisaient guère d'ouvrage concernant 
les études grecques, sans que Portus y prît une part quelconque. C'est 
ainsi que, en t566, l'imprimeur Jean Crispin ayant publié un dictionnaire 
grec-latin', Portus composa à la louange de ce livre deux épigrammes 
grecques qu'on lit au verso du titre et que nous croyons utile de reproduire. 

•PArKU:KOl' nOPTOl' TOl' KPHTO!: Eli: TO MIKPON 

AESIKON TO I1APA TOl' KPI!:lllllOT TA TEAEl'TAIA EKAO8EN. 

MGlµoç Tœîç Mo(aœ1ç • pœ1ci 11 616Àoç. Al Ili ya • pœ1œ, 

-r6aaœ Il' lx11 a-rœOapl!ç ,jiliµµoç 6aœ A1flu71ç • 

6aaœ O&Qv 8Y7J-r&v n 11:iÀ11, Tpllq)1pllç -ra 1111! {rypllç • 

mi µœ-rœ f&IY«&IY 11:0UÀ ù f1XIIY6-rapœ 

lj1Àlou, 11:podp&1v -r6aœ 11ip-r1poç, 6aaov llç !a-rp&1Y · 

Kp1a11:IY<t> llà xc:ipiç ylyvn' &11:11p1a!71. 

Eli: TO Al'TO. 

E[ç 6l.lyov auvc:iy11v a&1pov µiylXY, iv a• &µœ awl;!IY 

x6aµov lllà xpcl71v, Oœoµr.c 11:iÀ11 ao11!71ç. 

4e~IY 'Ap1a-rodÀ71ç 3aœ xc:ivll1XY1 11:6v-roç, &~p, yfi 
110Ôp!XYOÇ, ., f&IY&Y fpe«µavoç ll111c:illcz. 

Kp1a11:Tvoç -ro µcz0fdv f&1YGIY -rov &11:a!pov• &p16µov 

rivOn• i11:1a-rczµ!Y&1ç alç 6l.lyœç aaÀ!llczç. 

K1Tvoç 11~" 3YT&IY tlliczç auvaUeœ-ro, 11:czali)y 

Ue1111v a7Jµczalczç ~Tcip 6 1!:0UÀU11:À611ouç. 

En t57f, François Portus fit un voyage à Paris pour des affaires d'in
térêt. Il s'agissait de soutenir un procès1 , sur lequel tmile Portus nous 
donne, dans l'épître dédicatoire de son opuscule De Nihili antiq11itate, le 
renseignement suivant : « Nullus Porto nuper promisit fore ut avita, 
« paterna ac materna bona (quibus, peradversm partis fraudes, anno t572, 
« fraudatus fuit ; quœ nunc etiam in Galliis, in Priorato S. Germani en 

1. Voir dans le présent volume, p. 10, un pa898ge de l'épitre i Thoodore de Bèze. 
t. Lnrcoa eiwœu.T11u111 n: R. CoNS'l'.t.lfflln aliorumque ICl'Îptis qui in hoc commentandi 

genere e:i:celluerunt utili eompendio collectum : ac eonun omnium quae Operi muime 
necessaria 111nt accessione auctum atque illustratwn. Gmnae. AptUl Jo. Crûpinum. 
1.D.LIVI. - ln◄• de 504 Cf. non chiffrés. 

$, Voye, p1us loin, p. :m, la citation tirée de la Réponse de François Portus i Pierre 
Carpentier. 
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« L' Aye, Parisiis vicino, a potenlioribus occupala delinenlur) recuperaret, 
« el in anliquam atque legitimam eorum possessionem tandem aliquando 
« mitterelur 1• » 

Émile Portus nous apprend, dans ladite épître, que son père avait aussi 
été dépouillé des biens qu'il possédait dans l'île de Crète : « Nullus eidem 
« Porto per litteras significavit bona quœ Franciscus Portus Crelensis in 
« insula Creta juvenis reliquit, nunc ah Egenolpho Porto, eomite Vicentino, 
« ne vacua manerent et possessore fructum eorum percepturo carerent, 
« per cognationis jura perofliciose possideri, P4>rtique filium qui, propler 
« longissimam lemporis prrescriptionem, ea repetere non audebat, omnia, 
« dominis invilis, a nemine, cum leb,itimo fœnore, brevi receplurum 1• ,, 

En i.572, quelques semaines après les massacres de la S. Barthélemy, un 
avocat nommé Pierre Carpentier, natif de Toulouse, qui avait professé à 
Genève, puis était venu en France où il servait, dit-on, d'espion à Catherine 
de Médicis, fut dépêché à Strasbourg1 • Là, il publia la lellre dont voici le 
titre : 

PETRI CARPENTERII I. C. Epistola ad Franciscum Portum 
Cretensem, in qua docetur persecutiones ecclesiarum Gallire, 
non culpa eorum qui reJigionem profitebantur, sed eorum qui 
factionem el conspirationem (qure CAVSSA appellabatur) fouebit, 
accidisse. 1572. [A la fin:) Argentinre, 15 cal. octob. 

ln-8° de 33 ff. chiffrés•. 

Cet opuscule fut traduit en français sous le titre suivant : 

LETTRE DE PIERRE Charpentier Jurisconsulte, addressee à 
François Portes Candiois, par laquelle il monstre que les persecu
tions des Eglises de France sont aduenues, non par la faute de 
ceux qui faisoyenl profession de la Religion, mais de ceux qui 
nourrissoyent les factions & conspirations, qu'on appelle la 
CAVSE. f 575. 

In-8° de 26 ff. chiffrés, sans indication de lieu•. 

t . .&m.n POIITI De Nil&ili antiquitatl! et multipliei pote,tate tractatu, (Cassel, 1609, 
in-&-), 2pltre dédicatoire. 

!. ID.. ibidtma. 
3. LBL011G, Bibliot~que hùtorique de la Fraœ (Paris, 1769, ~). tome D, p. iM . 
.&. Biblio&bèque nationale de Paria, L b11 63 A, 

5. llême eote que dans 11 note précédente, cette tnduction étant reliér avec l'original. 
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Comme on en peut juger par le titre, la lettre de Carpentier est une 
apologie de la S. Barthélemy. Il y disculpe absolument le roi et rejette la 
faute de ce qui est arrivé sur les chefs de la Réforme, qui, sous ce prétexte, 
ne cessaient de souffler le feu de la discorde et de la rébellion. Cet écrit, 
paru au mois de septembre t572, ne parvint à la connaissance de François 
Portus qu'au mois de février t573. Portus y répondit aussitôt par la lettre 
dont voici le titre : 

Ad Petri Carpentarii Causidici virulentam epistolam , 
RESPONSJO FranciBci Porti Cretensi,, pro Causariorum quo, 
vocal innocentia. M.D.LXXIII. 

ln-8° de 80 pages, sans indication de lieu 1. Au verso du titre on trouve 
une pièce de vers latins dirigée contre Carpentier et signée Antoniu, Fayw. 

L'année suivante, il parut de ce livre une traduction française intitulée : 

RESPONSE DE FRANÇOIS PORTVS Candiot, aux lettres 
diffamatoires de Pierre Carpentier Aduocat, Pour l'innocence des 
fi,deles seruiteurs de Dieu & obeissan, subiet, du Roy : massacrez 
le 2-t. iour d'Aouat t572 : appeliez factieux par ce plaidereau. 
Traduite nouuellement de Latin en François. M.D.LXXIIII. 

In-8° de 75 pages chiffrées et 5 pp. non chiffrées, sans indication de 
lieu•. Ces 5 dernières pp. contiennent un Brie( dilcovrs monstrant combien 
c'e,t va grand mal que calomnie, & de la me,chancett da r.alomniateun 
(par le traducteur). 

Dans sa réponse, François Portus débute par témoigner à Carpentier sa 
surprise de ce que sa lettre,. qui loi est adressée, ne loi est parvenue 
qu'après avoir passé par les mains de tout le monde. Il dévoile ensuite 
quelle a été la vie de Carpentier à Genève, à Besançon, à Paris, et comment 
il est allé à Strasbourg. Portus défend sa cause, disculpe Coligny, blàme le 
roi et les papistes avec beaucoup d'humeur. Selon lui, les réformés sont 
des gens tranquilles, qui avaient droit de réclamer à main armée le libre 
exercice de leur religion. 

Dans la lettre de Carpentier, on lit ce passage, que nous empruntons à la 
traduction française : 

t. Bibliotllèque nationale de Paris, L bA3t8. 
t. Bibliothèque nationale de Paris, L 1,31 317. - Cette traduction et celle de la lettre de 

Carpentier furent réimprimées dans les Mnnoiru da l'&tat th Prance ,- C/uJf'la 
nevjimu (11eidelbourg, t578, S-), rr. 450-SH. 
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« El vous semblablement, Portes, mon singulier amy, ornement <le la 
Grece, laissimt ceste avare et cruelle terre (la Suisse), vous en reviendrez 
à vostre maitresse madame la Duchesse de Ferrare, qui a toujours vescu 
comme nous en la pure religion, detestant la Cause. » 

Portus répond : « Cependant, Carpentier, oses-tu bien m'appeler ton 
amy 'l Vray est que j'allay à Paris, il y a environ deux ans, où ne te 
cognoissant pas encores bien et voyant que tu t'ofîrois à me faire plaisir en 
quelque mien proces, j'acceptay ceste offre, afin d'avoir accez par toy à un 
bon personnage, à qui je suis grandement obligé et duquel tu m'avois 
parlé quelquefois, afin de luy laisser la charge de mes petites affaires. C'est 
la seule cause pourquoy je t'allay voir; et deslors, si j'eusse esté mieux 
avisé, je devois bien deviner ce que tu convois en ton cœur, quand tu 
taschois me tirer de ceste Eschole, sous je ne say quelle esperance de grands 
gages ailleurs ; et me faisois dire ces choses par P. Ramus et Monsieur de 
Cavaignes, duquel tu dependois entierement pour lors, et que tu injuries 
maintenant apres sa mort, te monstrant extremement ingrat en cet endroit. 
Je pense que tu n'as pas oublié, et de ma part je me ramenteuray toujours 
ce que je repondi à ces bons personnages, de la simplicité desquels tu 
abusois, afin de me tromper 1 • 

« De ma part je feray fin, après que j'auray respondu en peu de paroles 
?l l'exhortation que tu me fais de m'allier avec toy pour estre traistre comme 
tu es. La terre puisse fendre sous mes pieds et m'engloutir tout vif, 
Carpentier, plustost quej'ensuive ta desloyauté. 

« Il y a presque quarante ans que j'ay embrassé _la pure Religion : je 
suis sorti d'Italie pour venir en ceste Eglise, que j'cstimois entre toutes 
autres, dès longtemps; y estant arrivé, on m'y a receu fort humainement 
et traité honnorablement. J'ay des gages dont je me contente; je n'en cerche 
point de plus grands, encore qu'ils soyent beaucoup moindres que ceux 
que tu y recevois, ingrat que tu es. Je sen tous les jours, ?l l'endroit de 
moy et des miens, une grande humanité des Seigneurs de ceste Republique, 
qui m'ont receu pour leur bourgeois. Je leuray obligé ma foy avec serment 
et, qui est le principal, je suis nourry de la pasture celeste el communique 
aux saincts sacremens. J'estime une telle condition estre le comble de ma 
felicité en ce monde. 

« La tres illustre Princesse madame la duchesse de Ferrare, ma mais-
' tresse, au service deAaquelle tu veux que je retourne, et ?l qui aussi pour 

infinis biens que moy et les miens avons receu de sa libéralité, je confesse 
devoir ma vie, mon sang et tout ce que je tien plus cher et precieux ici 

1. Page 9 de la traduction française. 
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FRANÇOIS POHTUS. XVII 

bas, n'a que faire maintenant de mon service. Pourtant elle ne m'appelle 
pas aussi; de mon costé, estant vieil et maladif, je ne quittera y pas ma 
charge pour me precipiter en des dangers et brigandages tout manifestes, 
oi ne mettray le pied en France que je n'y voye la religion et pur serviec 
de Dieu m'y donner libre entrée. Il n'est donc pas besoin que tu mr 
conseilles un tel voyage. Au contraire, je suis d'avis que cy apres tu 
t'abstiennes de faire mention de ceste excellente princesse, sinon que tu 
prétendes l'offenser grandement. Car c'est une Dame tant affectionnLle à la 
crainte de Dieu qu'elle deteste et a en extreme abomination les vilains, 
traislres, espions, deserteurs de leur eslat et vocation, hypocrites, bJ"icf 
toutes gens qui te ressemblent. 

« Quant à ce que tu menaces ceste Eglise et Republique d'cstre entierc
ment ruinée, si elle ne se raeheto en faisant mourir seulement noslre 
pasteur susmentionné, tu te portes en homme qui est assis au conseil des 
ennemis de vérité, enoores qu'ils fussent bestes jusque là de t'avoir en 
quelque reputation, ou donner audience à tel babouin que toy, qui n'as 
pour toute parure qu'un babil à louage. Mais eonsidere combien peu nous 
sommes estonnez de ton dire. Il y a long temps que nostre pasteur declarc 
qu'il est prest d'estre compagnon de plusieurs autres, la mort desquels il 
repute tres heureuse, pour leur regard. Quant à nous, pour le present, 
nous lairrons considerer à toy et à tes semblables ces deux sentences : 

Oui donne conseil meschant 
Sa ruine il ff cercbant. 

Item, les Chrestiens peuvent et véulent mourir aussi, quand il plait à 
Dieu, mais ils ne peuvent estre jamais vaincus. 

« De Geneve, ee premier jour de mars l'an du Seigneur MDLXXIII 1• » 

En cette même année t573, Françoi_s Portus collabora pour une large part 
à un Tombeau que les protestants de Genève consacrèrent à la mémoire de 
l'amiral de Coligny. Cette rarissime plaquette porte le titre suivant : 

EPICEDIA ILLVSTRI HEROI CASPARI COLIGNIO, COLIGNil COMTTI, 
CASTILIONIS DOMINO, MAGNO GALLIARVM TIIALASSIARCHJE, 
CHRISTIAN,E VERITATIS FORTISSIMO ET RELIGIOSISSIMO 
PACE BELLOQ. ASSERTORI, BEATO CHRISTI MARTYRI, VARIIS 
LINGVIS A DOCTIS PIISQ. POETIS DECA!.','TATA. 

ln-4° de t2 tT. non chiffrés, divisés en 3 cahiers de ,1 ff. ehueun, signés 
Â, B, C. Le lieu d'impression et la date ne sont pas indiqués, mais, dans 

1. Pages '13-75 de la traduction fnnçai'II!. 

IIIBLIOGIIAPRIE DILLlil'IQUE. 11-b 



XVIII INTRODUCTION. 

l'exemplaire de notre Dihliothèque nationale', une main du temps a écrit au 
has de la page du titre: Geneu.e. Apud Io: Durantium. CI:J l:J LXXIII. 
Le f. 2 est occupé au recto par un portrait sur bois de l'amiral de Coligny, 
au-dessus duquel on lit : 

Talis crat vultu quondarn Colignius heros, 
Qucm vere illustrcm vitaquc morsque facit. 

Autour du portrait on lit : lllustria heros et Christi martyr Cmpar a 
Coligni Gallim Thalassiarchus. · 

Les huit pièces clc vers grecs qui sont en tête de ce Recueil ont pour 
auteur François Portus ; elles ne sont signées que des trois lettres sui
vantes: C. P. F. Si on les lit de droite à gauche, il n'est pas difficile d'y 
reconnaitre les initiales de Portus. Dans un exemplaire de ce Recueil, que 
j'ai sous les yeux, un c-0ntemporain a écrit en toutes lettres les noms des 
auteurs qui n'avaient pas jugé à propos de se faire connaitre; et, en regard 
drs susdites initiales, il a mis : Id est Francisci Porti Cretensia. Voici la 
deuxième pièce, à litre de curiosité : 

"Oc xeipœ>.-iJv œlàv 1tœpe6ci).).1-:o dvixœ 1tii'l'p71;, 

71vl 'l'0Y cl:yvwµwv xpCl'l'0C &µepa, d-;p'JI • 

lapli -;' 71ôl ~i671').• Ile cl:ri1t'l'OIC ~u,-;o xepalv, 

O~x, ,;/,y cl:µipodpwv 1tCl'l'pl; lô' 6pipœv1x6v. 

KehQv yœî' cl:xiip1an., ni]) 11:œo;pl toî' cl:1totlvuc, 

11:po~evoc oùaœ o;eoo œiaxeoc cl:iôlov ; 

Na1tœp1c 6~1y6vo1; l,;w11 µi)v • ipi)µ'I! cl:da11 

rœadp1ôoc xe'i'œ>.-iJv, rœadp1ô6c n xipœc 
'>VÀoµiv71 ' a, IS' ip,î &1tœ; œlwY 1tCl'I' po; cl:11xQ; 

wo, o;œµeîv xcipœ>.-iJv, wô, o;œµcîv n xlpœc, 

Martin Crusius avait entamé, au mois de septembre t570, une correspon• 
dance avec François Portus ; mais elle ne fut pas très suivie. Après une 
interruption de dix années, il la renoua en 1580; il l'a publiée dans sa 
'lurcogrœcia •. Dans une note de cet ouvrage 5, le même Crusius nous 
apprend que François Portus mourut d'une pleurésie dans les premiers 
jours de juin t58t. Il était âgé de 69 ans et tO mois. Théodore de Bèze 
composa à la louange de son ami l'épitaphe suiva_nte : 

1. Il porte la cote : Y 2959, Pièce. 
2. Pages 516 el suivantes. 
3. Plljl'C 522. 
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FRANÇOIS PORTUS. 

FIWICISCI PORTI CRETE:'iSIS, SUE (ID EST GRJ.:C..t:) 

UNGU.E IN ACADEJllA GE:'îEVENSI l'IIOFESSORIS CLAIIISSDII 

ET AJIICI SUJIII, IIEllORI,E. 

Cretensem patria Portum, non moribus, orns 
traxerat in Venelas quem pietatis amor; 

nec satis in Venetis nactum feliciter oris 
quœrere suadebat quod pietatis amor, 

hospitio profügum excepit fovitque Geneva, 
exulibus portus tutus et ora piis. 

Nec solum excepit, sed et ilium bine inde sequutas 
et Porti assiduas Pieridas comi tes; 

emvias cujus matura œtate sepulti 
hoc portu manibus composuere suis. 

Pars autem melior portu meliore potita 
qme pietas ilium qurerere jussit, habet '· 

XIX 

Indépendamment de la lettre italienne de François Portus à Paul Kanuce1 

pour le remercier de l'envoi que celui-ci lui avait fait de sa traduction 
latine des Philippiques de Démosthène, et des lettres grecques publiées par 
Crusius, on possède encore de lui deux lettres dont les originaux existent 
aux archives de Modène. Datées de Consandolo dans le Ferrarais, le t 7 et le 
27 ao1it 1549, elles sont adressées l'une et l'autre à l'historien Gaspar 
Sardi 1• On n'y trouve aucun détail concernant la biographie de Portus. Il 
ne faut pas oublier une lettre grecque sans date, adressée à un pape et 
conservée~ la bibliothèque Laurentienne (ms. 41 du pluteus 28, 5 ft'. écrits). 
En voici, d'après Bandini, le commencement et la fin,; 

fiypœnœ b.11:cr>,œ1 i1t' l>.11611~ lapœ?ç lv 61011:val'laTOIÇ 3i>.TIOY ~~aaa,v, 6a1wTœn 

11:œ<t!p 11:Cldp!OY, '11:ClYTbç l&p!OTœTO\I Tœyµœ-ro< xœ\ içl!ilµœToç, TOO e.oo ClÔTOO lU11, 

YMI Tl 11:po,o!œç Odœç xœ\ TCIYOY TlblOTliT'!J xœpm, xd11y1iwv 11.nœp1-'tTClTI, 

ixP'llll«TIOT6 '11:0TI &vap\ 81oa161T 11:plmTœTi,, l:1111.1&w1 IIClYœTOU 06 11.-ii yrôn!J9œ, 

W< ay ra~ Til GIO~plOY xuplw • 11:poaiTI h ldpoiç, 11\c ix«p,i !v 'A6pœàt11- ta,111 

niv ffll -flp.ipczy, \\v 11.!Tck 'Ko).!, TI.ÏIY xp6YIOV IU01 8110poOYTIÇ T-lav b1ta1 xœp,v 

11:À~Y TIYi.iv o6x lyY!OalllY. 41b ~ 11--lav ÙII.Ol 'K1p1a"K011:00YTI Tb lv31œUCl1'TOV ••p1apo-

1Li\ç Tii\v xp6v111Y xœ\ 8dœç viœç b>.oyilç Tb lpx11pCZTIÙY Til, cbpoTœT'llc i11:l yilç 

wvdlll!Oç xœ\ itwa!œç 1v T1J IJ1J boT1>.1a9b II.ClXllP16T11-r1, Tic o?a..., cl l11.1U1 

ycvlaecu TOl®T'll xp11a~lœ 311:011 -rck 11:œvTCI lv l11:oxp1"foiç •po311i1p1aTœ1, xœl 

1. Tnonou Bau Ve1elii Poemalo varia (Genbe, 1599, in-t6), rr. 46 V"-47 ro. 
2. Publiée dans le présent volume, pp. 379-381. 
~- Voyez Tnwioscm, Storia della letteroturo itoliano (Jlilan, i.82', in-8-), tome VII, 

p. 1601, en note. 
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xo:p,j110110:, -dyri> lliri>v ,jµlptZY niv b l11,c71pGJv ,coll&'>v 11111-r,jp,ov, etc ....... 110!71 

WY Oelic, 't&'>Y ,C(XY'tlllY &yœO&'>v &era,ccuvoç lio-r-iip, !li1îv -ri> ,c1p1,c6871-roY i!v [ "r1J] a1;I 

1J.11Xo:p16"r71-r,, xczl ri-ra al,cor111 1ùncz!111ç xcz! -ljlllwç • « vov &,colûuç -rl>v lioOl6v 11011, 

lila,co-ro:, nl. » Ko:l -r6-ra i:iipslov xczp,j111aOcz1 wç 'Allpczci:11, al 01111pGJv 111011111 -ljp.lpczy 

bdv71v niv xczp1161J11Yov. 'Elœx11J"roç liooloç lioûlwv 1116cz1111!czç 11,iç 11czxo:p16"r71-roç 

lllpo:yx!11xoç 6 b Il6p-rw -ri> f,clxl71v, "r1J lil ,ccz-rp!li1 Kp-iJç, lil6111voç -rd: 1ùœp111"rcz 

à! 61/jl -rljl ,cczyczyœOf.t> t • 

Moustoxydis conjeeture1 que cette lettre est adressée au pape Marcel Il, 
qui fut élevé au trône pontifical en t555. Cette supposition nous paraît 
très vraisemblable. 

Enfin le Parisinus latin n° 7885 contient : t 0 Euripidis lphigenia in 
Aulide ezplicata a D. Porto, litterarum grrecarum in Academia Genevensi 
profenore, anno saluti3 MDLXVII, nov. - 2° D. Porti prœlectiones in 
Iphigeniam in Aul. Euripidis a P. Enocho summa diligentia excerptre. 

Portus devait posséder quelques manuscrits grecs; l'un d'eux, qui fait 
actuellement partie de la Bibliothèque de l'Escurial sous la notation E-11-8, 
porte en tête : tllp1ZY-rr;!11xw llci: Il6p-ro115 • 

Pour les publications de François Portus, voir plus loin les numéros U9, 
t50, t63, t67, t73, t87, t94 et 278, aux pp. 6, 9, 29, 32, 44, 7t, 84 
et 2t5. 

On trouve dans le Scaligerana l'anecdote suivante, au nom de F. Portus: 
« Monsieur de Bezc avoit un livre grec en characteres hebreux, et c'estoit 
du grec commun. Portus ne l'entendoit point : c'est grand cas, il avoit 
oublié son langage, et ne parloit qu'italien•. » Cette plaisanterie de 
Scaliger trouve son démenti dans une lettre écrite par Portus lui-même, le 
6 octobre t580, à Crusius et publiée par celui-ci dans sa Turcogrœcia•. 

t. B.lllllnu, Calal. œdd. grue. bibliotla. LavrentiaJIM, t. Il, col. 65. Luc Holstein a 
écrit sur la première page de ce manuscrit la note suivanle : • Hic est Franciscus Portus 
qui apostata et lueretiCUJ Genevœ obiit. • 

2. 'Ell71VOl1'11)fl.lllY, p. 372. 
3. Jlru.m, Catalogue da""'• grec, de fEan,ria/, p. 87. 
,1. &:aligerana (Amsterdam, t7-IO, in-8•), tome Il, p. 515. 
5. Piges 51~20. 

1 
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JEAN CASIMATIS 

Nous ne possédons que fort peu de renseignements concernant la biogra
phie de JIWI C.Unu.TJS 1• Nous savons seulement qu'il avait vu le jour en 
Crète, qu'il était neveu de François Portus, avec lequel il vivait à Ferrare, 
et que, de son temps, il jouissait d'une certaine réputation comme poète. 
Voici en quels termes Portus s'exprime à ce sujet, dans le second Dialogue 
de Giglio Giraldi sur les Poètes : · 

« Vivit mecum Jo. Casimatius, sororis meai filius, qui recto gressu pergit 
« ad bonarum artium capessendam semitam, in eaque ita insistit ut sperem 
« non longo post tempore portum arrepturum, modo ne aliqua juventutis 
« procella aut turbo alio navigium dcOectat. Scd hoc, cum jam tantum 
« processerit, minus verendum est. Vidistis, puto, omnes ejus non claudi
« cantes versus, atque tu imprimis, Lili; et vidi, inquam, ego et lcgi 
« heroicos et eclogas, sed et ad me moita cum mea lande hendecasyllabos 
« quoque grœcanicam argutiam redolentes misit•. » . 

Après une épigramme en l'honneur de François Portus, on trouve dans 
le Recueil de vers de Vincent Zeno, la pièce suivante à la louange de Jean 
Casimatis: 

DE D. JOA.NNE GR.ECO CRETENSE. 

Ingenioque nepos post hune petit astra Joannes 
qui tener œlate est, sed gravilate senex; 

quem decor exornat linguai bene notus acblllal, 
quem miris modulis secla Mura canent, 

carmine 1am facili, tam docto, tamque venusto 
ut Naso dicat carmen id esse suum. 

Orpheus huic eedat, cedat crinitus Iopas, 
cedat et Amphion qui valet arte IJ1'111 1 • 

Voici la pièce de vers consacrée par Jean Casimatis li Jeanne d'Aragon•, 

t. C'est par mite d'un oubli que cette notice n'a pu été ins&ée dans l'article concernant 
le TelllpÏo alla dmna rig,,ora donna Giot,anna tr Aragona (YOJ. tome Il, p. 77), 
auquel Cuimatis a collaboré avec plusieurs autres Grecs. 

'l. LILD GlliLDI Dialogi duo de poeti• (Florence, t55t, i.n-8-), p. 611. 
S. llllCIIITII Zm Carminum libri tru (Venise, 1560, in-8-), f. 58 recto. 
4. Jeanne d' Angon épousa Ascanio ColOIID8, prince de TagliacozlO. ille DIOlll'llt en 

t577, dans un ige très amicé. 
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et qui fait partie du curieux et intéressant Recueil que nous avons décrit 
dans le présent volume 1 : 

JOANNIS C.\SIMATIS• CRETE~SIS. 

· Antiquai Veneris nova Cypris et aurea fulget 
alma Paphos, veteri tracta Cythera loco ; 

et nova de cœlo Veneris dcmissa figura 
spcctalum vcnit quos habitura locos. 

Vcrum ubi pallentes vidit, mea Grœcia, vultus 
et mutata lui signa coloris, ait : 

« Crudeles anni quos velox attulit axis, 
cœlesti cursu tam rapide irruitis? 

Qui sedcs rapuere meas! quo transtulit ipse 
Jupiter! 0 fatum Grœcia nacta malum 1 » 

Sic ait, et fugiens retro vestigia vertit 
et super Ausoniam sistcre Diva parai. 

Cujus tam apricis urbcm cum vidit in oris : 
bac scdem potcro condere in arce novam, 

quai dilccta Paphos, quamvis non alta Cythera 
nomina erunt, liceat fingcrc posse novum. 

Bœc regni novitas multis dominabitur, inquit, 
nomen et a Vcneris sunt habitura novœ. 

Namque ut primates olim sola ipsa Pelasgos 
virtute erexi, cum fera bclla tuli ; 

sic etiam Ausoniœ quorum sunt dulcia Musis 
ingcnia incipient ore ciere Deas. 

Certabunt paritcr, pariterquc in prallia vires 
cernere erit; refluent omnia carminibus. 

Affiicti venient varia in certamina Graii, 
Ilion ut quondam circumiere manu ; 

orabunt pacem olTensis; sic Grœcia numcn, 
sic colet Ansoniœ turba beata meum~. 

t. Pages t 77 et suivantes. 
2. L'original donne, par suilc d'une erreur typographique, Cam1atia • 
3. Tempio alla divina 1ig11ora dom,a Giuva,ma d'.Arago11a (Venise, 1555, in-8•), 

partie latine, pp. 5'-55. 

' 
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MAXIME MARGOUNIOS 

§ 1. Naüsance de Margouniol. Se, premières études en Cl'ète. Il se re11d 
à Padoue. - EDAl'll!EL ou MANUEL (en religion Mu111E) MARGOUNIOS mu111il 
dans la ville de Candie 1, vers l'année 15491, et appartenait par sa mère à 
la famille Colonna•. Il commença ses études dans son ile natale, sous 
l'habile direction de Gaspar Viviano•, évêque catholique romain de Sitia el 
vicaire général de Crète pour le spirituel. Ce fut très certainement à l'école 
de ce maitre dévoué, dont il était chéri comme un fils, que )forgounios 
acquit cette profonde connaissance de la langue latine qu "il posst'.-<lait déjà 
dès sa première jeunesse. Nous verrons tout à l"heure que, en élèrn recon
naissant, il lui dédia son premier essai de traduction, le premier travail 
sorti de sa plume. 

Comme une foule d'autres Grecs, Margounios fut obligé, pour lenniner 
ses études, de se rendre en Italie. Il choisit de préféren(·c l'Uni,·ersité de 
Padoue, où la colonie hellénique était plus nombreuse qu'ailleurs. Il y eut 
pour condisciple el pour ami intime un homme qui devait être, comme 
lui-même, l'omement de la Grèce : c'était EHANUEL PIG.u, qui devint 
pins tard patriarche d'Alexandrie sous le nom de Mélétius. 

Nous ne saurions préciser en quelle année Margounios quitta Candie pour 
aller à Padoue. Mais on peut affirmer, sans s'éloigner sensiblement de la 

1. Voir les documenis reproduiis plua loin, pp. J:UVI et J:nm. 

1. On troul'en plus loin l'acte de décès de llargounios, où il est dit qu'il mourut â~é 
d"mriron cinqvante-lrou ana; or, 11 mort étant 8Qf\'enue en 1602, il en résulte qu'il 
était né ven 1549. 

3. Voir l'épitre dédicatoire reproduite plus loin, p. 199, laquelle est adressée à PAUL 

Coi.œn, dont Jlargounioe ae dit • •orore nepœ. Cet oncle maternel, llargounioa l'appelle 
en grec IIGIO>.oc Kar.ÀW"'IC, dans une lettre de l'année 1500 adressée à Jean llouni-; 
1'0ici ce passage : mp\ -ro.S-rou •ol.l.oO ~811 'fq, n ~oc 11:11-fP&c v,ou wyavlftlk• ed.., 
IlGNÀqt Tij, Kar.W-.-,, xœ\ a-1i xœ\ :Eio,po-ilq, Tq> iv p.cr,crxotc 6crlllmi'fqt, t6civl0 tacm&À
uc. (Parinnru n• 621 du supplément grec, p. 186.) 

,. Voyez l'épitre dédicatoire reproduite plus loin, p. uv. 
5. Quand Grégoire XIII chargea les cardinaux Sirleto, Savelli, Santorio et Caraffa 

d'étudier les moyens de créer un collège Grec i Rome, ces prélat& conaultèrent différentes 
penouues, notamment )(gr Gaspar Vil'iano : • Chiamarono e1iandio a Roma da Candia 
monsignor Gasparo Viviano, vllllCOl'o di Sitia in quel l't'gno, ben intcso de' costumi, degl" 
istituti, e dell' indole de' Greci; il quale diede i sentimenti ed C5pOS8 varj mczn valel'oli 
ad otteuere il bnmato disegno. • (Ro110:u, Delr o,•igine, progre,.o e ,tal.o pruente del 
Rilo greco in llalÜI, tome W, Rome, 1763, in-'8, p.151.) 
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vérité, que cc dut être vers t568 ou 1569 1 • Gaspar Viviano recommanda 
son élève de prédilection aux plus illustres savants, el, en premier lieu, à 
Thomas Trévisan, homme excellent et helléniste distingué; il continua 
même de loin à lui prodiguer ses conseils et ses exhortations, en entrete
nant avec lui une correspondance, chose que Margounios (c'est lui qui le 
déclare) non-seulement n'aurait pas osé espérer, mais encore souhaiter•. 

Ayant découvert un texte grec du Dialogue de S. Jean Damascène contre 
les Manichéens, Margounios s'occupa de le traduire en latin. Cette traduc
tion, il s'empressa d'en faire hommage à Gaspar Viviano et écrivit la 
belle épître dédicatoire qu'il a mise en tête et où l'on trouve de si précieux 
1létails sur sa jeunesse. Cette publication est un ouvrage de la plus insigne 
rareté 3 ; il n'en existe pas d'exemplaires dans nos grandes bibliothèques 
parisiennes. La description suivante a été faite par un de nos amis sur 
l'exemplaire du Musée Britannique. 

t. La plus ancienne lellre d'Emmanuel Marl(Ollllios est, à notre connais.sanre, celle 
qu'il adl'C5SI de Padoue, le 8 novembre 1560, à Hinnldo !lulinelli; en voici le les.le : 

TQ I:04'DTATQ KAI AOrIDTATQ KrPIQ PINAAA!,1 TQ »OAINETQ 

E)()IA~OrH.\ llilAProrNIOI: 0 Kl>HI: XAIPEIN. 

Ilc:ilcn pl-v TO 1Ù1t1XtÔEU"WY Tl 1t2\ lp.1tt1p6-v aou TG 1ttp\ Tix TIÏl-v lll'll-v1,i&,,i fMl.!111., 
p.1XOT,tJ.IXTIX (h ~ lp.' 1ôp1cni6~oc) Tix !UYlaTIX wcpO'llY n61XUp.1Xxwc· TG ai -vOv IÎYIII, XIX\ 
lllllX u-vix oùx olly11 -rlic tn)C aocp!11c YEVV'ltJ.IXTIX lôwv, 61XUp.1Xn« ys Tlj> 6vt1 XIXI ,ro).).oO 
cx~11X, 1Ùô1X1tJ,Ov!~111 a,, r:, aocpwTcxn. 'Ec ToilTo yixp lp.11:11pl1Xc -rl;, TIÏlv 'E).).~v111-v yl.Wff"llc 
Ë).~)."J61Xc, x1X\ olh111 Totc Ill.loue TT! aocpl1X Ô'l'cEp'llxo'-vT1a1X;, wc 11:11-vTIXC Totc Tix aix 6pwvt1XC 
œti1t0Ti Tl-VIX TIÏl'V 'E).).~y1.,1y, ci>.).' ~ù TIÏIY0 A1ulv111v a, T\ly;(llVOV'tll or1a61X1. TollTO\I X«PIY 
xciyw TOÎC aocpoic Tl XIXI tt0lup.ix6fa1 TIÏIY civôp&,v 'KŒVTOTE a\lVIÎVIXI cp1).&,.,, p.c:il.1n11 ai 
ao, TIÏl'V cpll111v dv111 11:06&,v, XŒl1ttp oùx &~1oc, &ll111c TE x1X\ cip.ixO~c, p.1xpc:iv Tl-VIX 11,h p;& 

1tpoc a, 1tfp.,j,21 ,j,~8'11" i1t1a-.ol~v, Il,' ~c ylvo1,:' av p.a -rl;c 1n1c 1t1p11to6,iTou p.01 6p.i>.lllc; 
i11:1TUxttv xcx\ aix ci11:olil~1Xa61X1 ypc:ip.p.lXTIX, ÜVTw yixp ,;:; l'a61 OTI ,:ij> TIÏlv aocp&,v ixxfxC1Up.111 
(p111T1 r:ian p.g, v~ .6i1X, ol11ali+,11:0n X1Xpliç x1X\ dp,j,t111c m1l.1XY6c:iv1a61X1, x1X\ IXÙTlj> "°""' 
iv1Xap.gv!Cm n xcxi ip.iuvm il1ix 1t1Xvr6c. Tl yixp, tbd p.01, cipt-rl;c ~ôllnpo-v; Tl il& cxlp1Tw
upov; Tl /lÈ: aTIX8EpwnpoY ; OÙ/ily, Ilmœ yixp cpOdpETIXI, 1tŒVTIX ÔCX1t1XYliT11I Tl xcx\ 
1t1Xpipxu111 • IX<lT'll Ill: P-6Y'll x1X\ 1tcxp1Xp.iv11 citô1oc, x11\ Totc ixù-niv 1to800v-.c:ic u 1111\ 
11:c:icr, afl:0\1~, xcx\ ffllp.tltlll' ll1~XOV't1XC p.tyc:i).111v È1t1X!YIIIV x11\ ll111pEIÏlv ci~1ot, xcx\, r.,,• 
o<lT111c ,r11:w, ci61XY«Touc xcx61ff'lla,. K1X\ 1t1p\ plv Tw-.111-v &lie. :Et Ill:, r:, aocp111TcmJ x1X\ 
1tpoacp14n«T'll p.o, xtcplXÀ~, T~'I wc ~p.Et6-v Tl -rl;c 1tpoç ai p.ou !Ùvol1Xc ci1t&ila~IXlt 1111\ 
p.-lj 11:poc To cip.1X6l:c IXÙ-rl;c, cillix 11:poc Tov -.oo 11:lp.11:ov-.oc 11:6&0-v cifl:66>.m,. "Epp111ao, 1111\ 
Toic cipt~ T1v1 x1xoap.11p.lvo1c p.~ ô11Xltl'lt"(lc ci1bton T« 1luv1XTix f3o'll0&,v. 'Ev Il11T1Xll&lfl, 
Xll'l:ix TO 'l'~~o·, civO&ff'llpllÏIYOC oyôo-, lnœtJ,!vou. (Parui111u n• 621 du supplément grec, 
PP· 250-200.) 

2. Voyez à la page suivante l'épitre dédicatoire à Viviano. 
3. Hoffmann le signale (Lezicon bibliographicum, tome II, p. 577), mais l'indication 

sommaire qu'il en donne prouve qu'il n'a pas eu le livre sous les yeux. 
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MAXIME MARGOUNIOS. 

DIVI IOANNIS 
DAMASCENI 

Contra Manichreos, 

DIALOGVS. 
Nunc primum ab Emmanuele Mar

guniô Cretense in lucem editus; 
ab eodemque è Grreco in La

linum conversus. 

PATA VII 
Ex Officina Laurenlii Pasquati 

MDLXXII. 

XXV 

In-8° de .t ff. non chiffrés, 39 ff. chiffrés et t f. blanc. Marque de 
l'imprimeur sur le titre 1• D'après le libellé du titre, il semblerait que 
le texte grec dàt se trom·er aussi dans le volume, mais le seul exemplaire 
que nous connaissions ne contient que la traduction latine. 

Les trois ff. qui suivent le frontispice sont occupés par l'épitre d1:-C.lica
toire et la pièce de vers suivantes : 

REVERENDISSIMO IN CHRISTO PATRI 
DD. GASPARI VIVIANO, EPISCOPO SYTHIENSI, 

AC VICARIO CRETENSI IN SPIRITUALIBUS GENERALI, 
EMMANUEL MARGUNIUS S.P.D. 

Posteaquam e patria discessi, anlistes reverendissime, nihil 
unquam habui antiquius quam ut meam erga te summam 
observanliam, si quo modo possem, significarem et quantum tibi 
deberem omnibus innotesceret. Ut enim omittam quibus me 
officiis fueris complexus, dum apud te essem, qure tuam erga me 
egregiam benevolentiam non obscuris argumentis declarabant, 
quam sœpe me ad litterarum sludia colenda horlatus sis, doctori
husque eruditis, Thomre in primis Trivisano, optimo viro el 
gnecarum litterarum peritissimo, non aliter ac si filins fuissem 
semper commendaris; ut hrec, inquam, et alia mulla omittam, 

1. Bibliothèque du ■usée Britannique, 36'10, a. 
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quanti illud est, quod Ju vir non minus sanctitale quam doctrina 
insignis et clarus, me, qme tua est humanitas, saluberrimis 
prreceptis informabas, et dum mihi sanctissima majorum instituta, 
bonorumque morum exempla proponebas, ad omnem virtutis 
Iaudem non solum invitabas, sed etiam quasi stimulis quibusdam 
incitabas? Tanti mihi quidem est ut cum nihil ampli us desiderare 
possem, non parvam in eo felicitatis meœ partem positam esse 
arbitrarer. Al tu hoc officii genere non conlentus, cum a te 
abessem, proptereaque ea mihi verbis exponere, sicuti solebas, 
non posses, id tibi litteris faciendum putasti, quod non dicam 
sperare, sed ne optare quidcm unquam ausus essem. Verum quid 
ego singula tua in me merita commemoro, quœ tanta scio esse 
et lot ut ne percenseri quidem numerando existimem ? Cum 
itaque summopere optarem ut aliqua mihi daretur occasio, qua 
possem, si non tuorum in me officiorum magnitudini respondere, 
al certe ingrati nomen, quo nihil est detestabilius, quantum in 
me esset,effugere, pulchcrrimum quoddam opusculum divi Joannis 
Damasceni, magni illius theologi, in meas maous forte pervcnil, 
in quo ille miro artificio impiœ Manichœorum factionis insidias 
patefacit, et subtilissimis rationibus nefariam illorum de duobus 
principiis opinionem radicitus evellit. Quod cum e grœco in 
latinum sermonem convertissem, dignum fore sum ratus quod in 
lucem jam diu optatam sub tuo honorificentissimo nomine 
prodiret, tum oh eas quas superiu,s attuli causas, tum etiam quod 
ipse auctor eum patronum requirat, qui et catholicœ · religionis 
tutor, qualis es tu, sil acerrimus, et sese temere jactantium 
hœreticorum impetum frangat et audaciam reprimat. Qum omnia 
te egregie prrestare, ut omnibus satis constat, ita nemo est qui 
aliquid eorum quœ ab episcopi et veri pastoris persona postu
lantur, in te desiderare jure possit. Tuarum etenim virtutum 
lucerna non est sub modio abscondita, sed omnibus lucet supra 
candelabrum in loco ita excelso posita ut non solum patriœ meœ 
quœ le diligit, observat et colit, sed etiam multis aliis civitatibus 
sis sanctitatis exemplum et honestatis ; quamobrem tuum erit, 
antistes reverendissime, munusculum hoc, qualecunque fuerit, 
pignus meœ erga te pietatis cerlissimum, hilari fronle excipere, 
vcl ca de causa quod a doctissimo ac sanctissimo viro, dcque 
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MAXIME MARGOUNIOS. XXVII 

christiana religione optime merito contextus lihellus hic fuerit. 
Vale, et me amplitudini ture quam deditissimum, sicut inslituisti, 
fovere ne desinas. 

Patavii, idib. sextil. ■DLu:11. 

DANIELIS FURLANI CRETENSIS CARMEN 
AD EMMANUELEM MARGUNIUl\f. 

Alma Ceres charam dum qurereret anxia natam, 
qua palet exoriens occiduusque dies, 

per sylvas rogitans Faunos, per flumina Nymphas, 
mœsla diu magnum diva peregit iter; 

ast ubi se vidisse neganl immitia terrre 
nomina, flens hominum mox rogat illa fidcm. 

Nemo tamen summi potuil mandata parcntis 
pandere el inferni dicere facta dei; 

exarsil genitrix, tellurisque abstulit almœ 
semina ; sic iras vindical illa suas. 

Mox raptam ut novit, magnasque ut Jupiter i1·as 
expulit, et genero fœdera cerla dcdit. 

Tune parat alma Ceres opta tas reddere f rugcs 
et glandes iterum pellere chaonias, 

Triptolemumquc vocal; celer is mandala percgit 
et passim populis semina rapla dedit. 

Et jam lœta viret tellus, jam mra colonis 
grata quidem, messis sed mage grata fuit. 

Ergo alacres juvenem celebrant cerealia dona 
qui dedit aerium cum celer egit iter; 

Triptolemum cuncti laudant, nituntur et omncs 
certatim laudes dicere Triptolemi . 

Te quoque, dum sancti reparas monumcnla Joannis, 
squalida quœ longo delituere situ, 

pars animœ, MaaUNE, mem (seu jusserit ipse 
auctor, seu cœli summus ah arce pater), 

gens pia christicolre celcbrant, mirantur amantquc, 
nititur et laudes dicere quisque tuas; 

el merito, meliora etenim tu semina rcddis, 
cum Christi populis das alimenta piis. 
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Au f. 39 I"' on lit l'approbation suivante : 

Ego frater Propertiu, R.uta de Talleacotio, regen, conventu, 1aneti 
Antonü de Padua, vidi 1aneti Damaiceni contra Manichmo& Dialogum 
et nil&il reperi quod catlwlw.e veritati adver,etur. 

Les questions dogmatiques préoccupaient beaucoup l'esprit curieux de 
Margounios. En t575, il entretient une correspondance avec Gabriel Sévère; 
il lui fait part de ses doutes en matière religieuse; il lui confesse que sa foi 
est chancelante et il va même jusqu'à émettre timidement un doute sur la 
solidité des arguments que les théologiens grecs font valoir en faveur de la 
procession du Saint-Esprit 1• Gabriel Sévère l'encourage, l'éclaire, le raffermit. 

La réputation de Margounios allait chaque jour grandissant. Elle parvint 
jusqu'aux oreilles du patriarche ,œcuménique, Jérémie Tranos 1 • Celui-ci, 
qui ne voyait pas sans une amère tristesse le déplorable état d'ignorance 
où croupissait son clergé, avait conçu le louable dessein de l'instruire et de 
former « des ouvriers dignes de cultiver cette vigne du Seigneur qui ne 
veut pas être labourée par des ânes ». Il se dit avec raison qu'un jeune 
homme aussi bien doué que Margounios serait seul capable de relever de 
ses ruines l 'École patriarcale, de grouper autour de sa chaire des élèves qui 
iraient enseigner dans les provinces éloignées de la capitales. 

Dans cette pensée, il écrivit à Margounios, en l'année t574; il lui fit part 
de ses projets, l'engagea à embrasser la vie religieuse et à se rendre à 
Constantinople pour inaugurer son enseignement. Margounios répondit au 
patriarche, le 26 aoil.t t574•. Il lui déclara que son savoir était loin d'être 
aussi étendu qu'on voulait bien le croire; qu'il avait à peine effleuré l'étude 

1. Voyez dans Lut, Delicias enulitorum, tome IX, page i9, 11 lettre de llargounios à 
Sévère, qui commence ainsi : l""°\ plv ue· i,ct.iffl!v, iI, 8drz 'XlfalÀ~ rœsp,~>.a. 1UVMINII 
crxaao., -rai ~c ,rlant0c. Cette lettre est datèe de Padoue le H décembre 1573. 

2. Sar Jéremie on peut consulter le livre de C. Sathu : Bioypalfl'XO'I crx&alup.« ap\ 
wO ,rcrrp,cipXou 'Icpcp.lou P', lv 'A&i,vrz1c, 1870, in--S-. 

3. Le 17 mai 1576, Étienne Gerlach écrivait ceci : • In toll Gnecia slndia nullihi 
ftorent. Academiu et professores publicos nullos habent, pneter scholu triviales, in quibus 
pueri ti>pol.6y,ov, ix-rw11xov, psalterium, aliosque libros, quorum in missa usus est, legere 
docentur. Qui vero eos intelligant inter presbyteros et calogeros paucissimi BUDt. Quidam 
Italim academiu adeunt, in quibus antiquam linguam, principia pbilosopbite Patramque 
tbeologiam percipiunt. Bi reversi domum alios interdum erudiunt, quemadmodum bic in 
patriarcbatu medic:us quidam Leonard us [Mindonius], e Chio, patriarchrc aliisque calogerit 
Ammonii commentaria in Organon Aristotelis, Rbetor [loannes Zygomalu] Hermogenem et 
Hesiodum es:plicat. Salarium si babent, es:iguum est. Sacerdotes stipem ab auditorihus 
babcnt. • (Turcograecia, p. 205.) 

.&. Voye1 BI lettre plus loin, pp. 389-390. Bien que celte lettre ait été déjà publiée, elle 
est d'une telle importance pour la biographie de Jlargounios qu'il était indispensable de 
la reproduire. 

l 
( 

l 
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MAXIME MARGOUNIOS. XXIX 

des belles-lettres, de la philosophie et de la médecine. Il abandonnerait, 
cependant, très volontiers, disait-il, le repos dont il jouissait à Padoue pour 
obéir à la voix du pasteur qui l'appelait, s'il n'envisageait la pauvreté de 
son père septuagénaire et la situation de ses sœurs qui n'étaient pas encore 
fiancées 1• Il prend à témoin Celui qui voit tout que, depuis longtempê, il 
aurait dit adieu au monde et serait entré dans l'état religieux, comme dans 

t. Ces différents détails, donnés par Jlargounios lui-même (voy. plus loin, page 390), 
démontrent une fois de plus combien peu de confiance méritent les assertions de Nieolu 
C'.omnène Papadopoli. Nous reproduil!Ons ei-dessous le commencement de l'article que cet 
impudent faussaire a con11cré à llargounios, a6n que le lecteur pui!l!le se connincre que 
le jugement porté sur l'Hi,toria Gy,n,uuü Patallini dm, la préface de la présente 
Bihliognphie est parfaitement motivé. . 

• llaximus Margunius, ante monaslicum nomen Michael 1, natus in insula Cretœ atque 
urbe cognomine, merutoris filins, Veneti■s cum patre venit eo (ut ipse serihit') anno quo 
Petrus Aloysius, Pauli tertii filius, cujus nefarium scelus narnt, Placentie interemptos est, 
atque adeo cin:a anoum t5'7. A paire Patavium mïssu,, quadriennio 1 latinu litteru ac 
philœopbiam, audilis claris professoribus, didicit, theologiam quoque Seoli, nt ipse scribit •, 
eJ: quo qua, damns euerpsimus, alibi etiam I hœc eadem profesl!O simul se hic fuisse 
clientem et eontobernalem Georgii Lombardi Cretensis syndici, anno 15'5; mo:s: Baroccii 
itidem Cretensis 8JIDD1Siarche, aouo t55t. Reversus Veneti■s tune cam indictum eet 
1aurea donandis jusjunadom atque profesaio fidei catholiœ es: formula Pii IV, ihi mortuo 
paire dives ex luereditate • gra:am Venetiis typograpbiam aperuit 7 ad D. Antonium, ac 
peritissimus lingue gnecœ malta quorum catalogum lege in Allatiani,8, ab ipl!O editum 
anno Ui68 9. • (Hutoria Gymna,ii Patallini, tome n, P· 26'.) 

1. Cette erreur a été répétée à l'infini depuis que Papadopoli l'a mise en cin:ulation. Toutefois, 
•argounios avait an (rire nommé :IICRBL, dont il est question dans le doeumeut reproduit à 
la p. nn de cette notice. · 

t. On lit en noie: In not. ad Nomoc1111., ad can. 3 Chalc. Cet ou'fl'llge de largouni09 n'a 
sans doute jamais eiisté que dans l'imagination de Papadopoli; mais, s'il esiste, ••rgounios n'y 
a certainement pas écrit que, en 15'7 (c'est-à-dire à une date oà il n'éllit pas encore né), il 
nait accompagné son p6re à Venise. 

3. Margounios étudia beaucoup plus de quatre ans à Padoue. li y éllit déjà en 11169, eomme en 
fait foi la date d'une sienne lettre à Rinaldo •ollnetti, lettre qui a été reproduite p. mv, note 1 ; 
11 s'y trounit encore en 1577 (voy. Turcograecia, pp. 49&-'911). C'est donc au moim pendlllt 
neuf annMS qu'il suint les cours de l'unhersité de Padoue. 

,. li y a ici en note: Epiai. ad Georg. Lmnbardum. Aucun des tpistolaires manuscrits de 
•argounios qu'il nous a été donné de consulter ne contient de lettre adres.100 à un personnage 
du nom de Georges Lomhardos, dont, du reste. ••rgounios ne pounit @tre le ,:l~ ni le _,._ 
bemalia, en 15'11. Parmi les lettres de largounios qui ont été publiées soit pu léll:us aoit par 
Lami, il n'en existe aucune adres.'lée à un cottespondant du nom de Lombardo,. 

5. On lit en note: Lib. th morib. ba,-barorum, in princ. Cet ou'ITlge est tNII probablement 
IUie io,ention de Papadopoli. 

8. Papadopoli, qui cite des lettres imaginaire& de Kargounios, ne aoapçoonait U8Urément pas 
eelle adressée à Jérémie, le 16 aoOt 157.&; autrement il se f6t bien pnlé d'écrire que Kargouaios 
61ait dnenu riche eu hérillnt de son pllre. 

7, largounios n'a jamais fondé d'imprimerie grecque ni autre l Venise. Jamais un bibliographe 
a'a IÎgllalé de liYres .sortis de cet établissement imaginaire. Papadopoll esl le seul à citer une 
êclitioa des lettres de lanuel Chrysoloras qui auraient été imprimées à Venise ebe1 liche! (JJ 
lugounios. Je n'ai pas besoin de dire que cetto édition n'e1iste pu plus que les prétendues 
lettres de Chrysoloras. · 

8. Si ce myslhieux Allatiau esiste, il ne contient certes pas de catalogue do ee reare. 
9. Ea 1ltll8, llugounios n'avait peut-être pas encore quitté Candie. 
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un havre calme et tranquille, si son amour filial ne l'en elll détourné. 
Toutefois, il promet d'écrire à son père à ce sujet, et, comme c'est un 
homme pieux, il espère obtenir son consentement. Si cet espoir se réalisait, 
il se rendrait auprès du patriarche avec Gabriel Sévère'· 

Le père de Margounios refusa très vraisemblablement à son fils l'autori
sation de se faire moine, car Emmanuel ne quitta point Padoue. En cette 
même année t574, nous le voyons publier sa traduction du Commentaire 
de Psellus sur les Analytiques d'Aristote'; l'année suivante, t575, il met 
au jour sa version du traité d'Aristote De Coloribu, 1 • 

En t577, Margounios était toujours à Padoue. En effet, le 2t mars de 
cette année-là, un ami de Crusius, le médecin Jean Scheurlin, lui écrivait 
de la susdite ville : « De barbarogrœcis autoribus, propter sœvissimam 
Venetiis pestem, gratificari nondum potui. Dabo tamen operam per amicos 
ut per D. Gabrielem aliquid acquirant, qui est ex diaconis D. Georgii 
Grœcorum ibi templi prœcipuis : vir latinogrœce, ut loquuntur, satis 
peritus, amicus, cum ibi versarer, meus. Prœter hune non puto aliquem 
alium alicujus momenti Grrecum esse : qui nec ipse quidem magnifit inter 
Italos, grrecre religionis parum amantes, et linguœ grœcre imperitissimos. 
Unus est in academia Patavina Emmanuel Marguniu.s Cretensil, juvenil 
doctissimw•. » 

§ II. Margounios quitte Padoue. Il embrasse rétat religieux. - Margou
nios avait probablement quitté Padoue au mois de décembre t577 5 ; mais 

t. Gabriel Sé,ère était sans doute, lui aussi, im·ité par Iérémie i se rendre à Constanti
nople. Jlargounios et lui auraient été deux exccllenls professeurs pour l'École patriarcale. 

2. Voyez plus loin, p. 108. 
· 3. Voyez plus loin, p. 200. - En tête de ce livre figure une épitre dédicatoire l Aime 

Lollino, qai appartenait à une grande famille vénitienne établie en Crète. Jlargounios 
resta toujours en relations avec cet ami de jeunesse. Le -i septembre 1591, il lui écrivait 
de Padoue une lettre ainsi intitulée : -r<'j, ~y,vetn'tttf!I 1101\ l.0111-,rpo-rci-rq, civap \ wplq, 
~loUC!ii> T'Î' Ao>.!vii> M&t,p.oç, -r111mvot; Èn!axom>t; Ku6~pwv, q,1>.oaoq,!01t; &xp«t; m>.11Uaw. 
(Paruinau n• 621 du supplément grec, p. 263.) Lollino, qui devint plus tard évêque de 
Belluno, était 1UB8Ï en relations avec Mélétius Pigu. 

4. Turrograecia, pp. -i!l"-495, 
5. Dans une lettre l Crusius, du 13 décembre t577, le même Seheurlin parle encore 

de Jlargounios : • Quod ad Gl'll!COS attinet quibus Patavii familiaris fui, eos inde fere 
omnes abiisse compertum habeo. Inter quos fuit Symeon (Cabasilas] quidam, -r&w lv 60-loiç 
,Tc -rwv Èv KwvO"T01v-r1voun&>.11, mibi et Ioanni Suartzio vestrati conjunetissimus, qui, ante 
meum ex Italia diseessum, Byzantium rediit, vir in aliquibus antoribus uteunque versatus, 
eed (quales fere omnes sunt) nomine et patria GnecUll, sennone et doetrina non eicultus. 
Quod bine palet quod in Italiun propter diseendum emigrant. Ex illo mulla de statu 
Gmciœ cognorimus ; sed ferc nil1il aliud quam nullun in Grœcia Gneciam, nullu Athenas 
Athenis esse. Idem ex Emmanuele Jlargunio CreteoSI', ab Italis demum pbilosopbiam 

I' 
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il n'y était certainement plus le 23 septembre {578, date à laquelle il 
écrivit il Gabriel Sévère une lettre qui se tennine ainsi : Kp~niO,v, 1111111œxni
p1&voç 4ya6-, ,pOlvo-naç -roo flO~ h·~ 1• Comme on le voit par les premiers 
mots de cette lettre, M'argounios a changé son nom d'Emmanuel ( 011 

Manne!) contre celui de Maxime, ce qui prouve qu'il est entré en religion; 
en outre, comme il se qualifie de l1po116vœxoç, on en doit conclure qu'il 
avait dès lors reçu les ordres. Son père avait-il fini par lui octroyer son 
consentement? Ou bien, ce qui semble plus probable, sa mort avait-elle 
laissé Emmanuel entièrement libre de ses actions? On peul adopter l'une 
ou l'autre de ces hypothèses. Quoi qu'il en soit, llargounios était entré dans 
le monastère de Sain~atherine, il Candie 2 • Deux lettres de lui il Gabriel 
Sévère, la première du tO janvier et la seconde du to avril {580, sont 
datées de ce couvent. Voici la souscription de l'une d'elles : Kp~nio,v, b 

'ri\Ç cn8œaµ.lezt; l&Orilt. 'tflç 4ylezt; AluT1plv71ç T@v E1v1ZiT@v, 1171Yllç lœvovœplov llexclT°!I 

~œd: Til ff1l' l-roç1• 

Margounios passa cinq années au moins dans cette maison, dont il consena 
toujours le meilleur souvenir et qu'il n • oublia pas même il son lit de mort 4• 

Il ne la quitta sans doute que vers la fin de {583; car, le 30 septembre 
de cette année-là, un de ses compatriotes, Constantin Semus, écrivait de 
Padoue il Martin Crusius : ex Margunius propediem, ut a civibus meis 
intellei:i, Venetias est profecturus, nescio ad quid conficiendum1• » 

gr:ecuque lilteras edocto, perœpi ; qui nullum anliquitati locum esse in tota Gl'll!Cia mihi 
saepe nll'l'lvil, nisi in Chio, ubi pauci adhuc "ID>.71vcc phil090phiam ~inceriorem pro&
teanlur. Praeler hos duos, Patavii et Venetiis quam plurimi Bllnt Gneci sacrificuli qui ne 
grammalicam quidem 11>lide didiœrunt, indigni 1111 origine ac potius barbari. Bi cognOIIIÎDI 
fere nulla profitenlur, sed, barbarorum more, x\lp,o, Gabrieles, wp10, Joannes, domini 
Stephani appellantur. Nibil in Creta, minus Corcyra ; barbariei plena sunt omnia. Quodque 
mireris, nec Patavium ullum gnecarum lilterarwn perilum alil, ut valde metuendum sil 
ne ad prislinam barbariem borua litlerle redigantur. • (T~. p. -195.) 

t. Lun, Deliciae ervditorum, tome IX, p. 3'. 
t. Ce 1D0111Slère était un (lft6xlO'I de celui du mont Sinai. Voy. Fuaœva, Creta uu:ra, 

lome 1, pp. 2fi.ffl. . 
3. Lun, Delù:iae ervditorum, lome IX, p. 35 et p. 37. 
4. Voy. son testament plus loin, p. 3~. 
5. Tun:ograecia, p. 537. -Ajoutons que, griee aq fflUIDê donné par Crusius d'une 

sienne leltre à ■argounios, nous apprenons que ce dernier était à Candie en t58t. Cette 
letlre à largounios était incluse dans une aulre leltre à Gabriel Sévère ainsi dalée : -r; 
YOVIL'll~" 'IOÜ TO lff1lcl ltoe •lat&PO'ITOC l1ZYovcxplov. Voici le passage inléressant de celte 
missi,e : 'n\Y TIZlffl,I il'1Cl.airic'IO'IZY l1rnno>.¾v, ,rcxpœxœ).c'ô, TfÎ> xvplcp Mœpyowlcp, av 
Yl)y n ~'n,I tiiv CWNIIO, amdp.,l,œl.(. Et un peu plus bas : Epi,tolae ad Efflfflafluelem 
lf11Tglllli11111 fflllntia 111111. •> ffli)ç ffpG~O'IIO Trj, u).rj, u\ Tll'Ufl xvplrp McxpyOVYuo ; 
o3x ot&œ. M&-- fffyp1Zl'(l4 Tl WOY CMoO 'lt(IO re 'KOV lTc'ôY d&v, 6n lv IlerrdÎq, 
'Avifi~opo, 31kpi& • vOv al l'i Tfl Kp~'",I ~O''!' ml. b) &e!eoriv p.e x01\ où -rij, 1JOV 

, 
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En cette même année 1585, Margounios dédia au patriarche Jérémie 
Tranos son ouvrage sur la Procession du Saint-Esprit; l'épître dédicatoire 
qui figure en tête du ms. de cc traité conservé à la Bibliothèque patriarcale 
de Jérusalem, sous le n° 205, est ainsi datée : Kpii-r110cv, po7jtpoµ1wvoc; lx't11 
lr.1 tbœ, ln1 1h:b -ti!c; -toO l:111-rflpoç -#iµ6'1v iv11vOp1111t71a1111ç ~ipr.y' 1• 

§ III. Jlargounio, ,e rend à Conatantinople. Il y reçoit la conaécratüm 
épiscopak. - Constantin Servius se demande, dans le passage de sa lettre 
cité ci-dessus, œ que Margounios allait faire à Venise. Il s'y rendait 
certainement pour prendre passage sur un vaisseau en partance pour 
Constantinople. Nous samns, en effet, par un document d'une grande 
autorité que Jérémi~ II l'avait de nouveau mandé près de lui, pour le 
charger de la direction d'une école où pourraient s'instruire les jeunes 
gens qui se destinaient à la carrière ecclésiastique. C'est à Jean-François 
Morosini que nous devons la connaissance de celte particularité ; l'ancien 
baïle de Venise à Constantinople s'exprimait ainsi dans un rapport adressé 
à la Seigneurie·: « lllustrissimi et eccellentissimi Signori, dovenclo io, 
« Giovan Francesco Morosini K•, di orcline di VV. SS. mm•, risponclere alla 
« supplicalione posta a piedi di Sua Serenilà dal ftdo Domino Massimo 
« Marguni, eletlo vescovo del rito greco nell' isola di Cerigo, riverente
« mente le dico che, ritrovandomi io bailo della Serenità vostra in Costan
« tinopoli, se ne viene queslo Reverendo in quella città, cbiamato dal 
« patriarca Hieremia di Costantinopoli, che pensava, essendo quello uno 
« delli più dotti huomini che si ritrovi fra Greci, di volersi servir di lui per 
« introdure un studio di lettere in Costantinopoli per amaestrare li saecrdoti 
« et altri religiosi del suo rito; ma gionto che ru esso Marguni in quella 
« città ritrovo il sodetto patriarca preggione, et egli privo delle sue speranze; 
« pero bavendo lettere dei clar. Rettori, etc.• » 

On voit par ce passage que le patriarche Jérémie se trouvait en prison 
lors de l'arrivée de Margounios à Constantinople; on peut donc affirmer que 
cette arrivée eut lieu dans les premiers mois de 1584. En effet, Henri III, 
roi de France, ayant été informé par son ambassadeur près la Porte des 
persécutions dirigées contre le patriarche œcuménique, écrivit, au commen
cement de la susdite année, à M. de Germigny, pour lui enjoindre de faire 

,qœmiç, ,r,, 4>pœyxlnoç & Il6p-roç, & 6p.oE8viJç ao,, 'Xtlll 6 xvp,oç r116p1~>.. 1111\ ot trip\ 
-r?N h K0t>'lla"rcrm"IOllff6>.11 ff!X'tplcip;ct1"" qi1>.i>.>.11v yœp iyw. c) triµtr01; iµoi fl trpoç Ô WY 
l1r1111xdp111111 &tro ffjÇ 811p.w8ovç y>.waa7jÇ. d) avyyv11181 11/ll\ 'tœ fl,IX'llpMll"rlX àxU'tOfflfJ!U'IClt 
p.œan'5o•,n. (Turcograecia, p. 527.) · 

t. AlmRO~IC DtdTRACOPOIILOS, 'Op06aoeoc 'E>.>.ci; (Leipzig. 1872, in-8°), p. 137. 
2. CollsTuim SATn•~, l>ocument, i11ldit, relatif• à rHi,toire de la Grkll au nwy~ 

dge, tome V, pp. 69-70. 

j 
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des démarches afin d'obtenir que le gouvernement turc mît un terme à la 
disgrâce de Jérémie 1• Mais il est très probable que celui-ci · avait déjà 
recouvré sa liberté, quand les lettres royales arrivèrent à destination. 
Quoi qu'il en soit, durant son séjour à Constantinople, Margounios logea au 
monastère de la Source-d'Or, à Galata'. li avait déjà reçu l'onction épisco
pale à la date du i5 avril {584, comme cela résulte de l'épître dédicatoire 
de son Traité en deux livres sur la procession du Saint-Esprit, épitre adres
sée à Pierre Boucle-d'Oreille, prince de Valachie, et qui est ainsi conçue: 

Tcj> 8aoaa~aa-rœT<j> M.l Îx.À«.f1-1""po-r1t.T<j> 'Iwi~ Ili-.p<i>, ~o·,~ov8~ 

'lr«CN!li oùyypo~Àctx.Ca.ç, Mi~'fl-Oli ô Ma.pyow,oç, TOt'!rUYOÇ 

·c KA.!. T ' ar. ax.o7"0ç u'll'lpwv, au ,rpa.-r-ruv. 

Til 'rijç 810>.oylœç µ.iy11 l'~PIOY -roaoG-rov civ8p1111tlv71ç IS111Yolœç <i1t1p11vl11't71x1Y, 
'letcivY11 Ill-rpa floi8clvllœ 61oa16Lr-r11d 1101 &114 x11l bl11111tp6-r11n, wç XIII CIÔ-r11Tç 
-r11Tç vo1p11rç x111 ciTT•l1X11Tç 111Mi111a1, -r11rç -rœ 1tp&-r11 q,&)-r11 -r&)v 0■ 1111v 1,14p11œpuy&)v 

'rijç Odœç X11l-61t1pq,w-r011 Tp1œ1Soç 111-rox1x&)ç iHœ111toµiv111ç l,L&YIIY ax11Sbv bp6a1dv 

'ri XIII &v11t!611't0Yo ID71v 3aœ r• ,r&)y 611111v ixq,a1v-rop1&)y XIII ~l,LÎV IS1œ 'rijç -roO 

1tt1Y117!ov Ilvavl,Lll'toç hoX11l.G,ti1111Ç 1t~11Yip111-r111 x11I IS1œ -r&)v ixdvov l,L\la'tflTfllJQY 

iu11u-li..,..Oœ, X11-rœ -roaoll'rov ~l,LTY iq,nm\ ylyvnœ1 xd' &aov ~l,LITç -r6v -ra ~µinpov 

voGY 'rijç ,r&)y 11:dQv ll.Goç n xœl i1t111~lœç ckY11t106>.111-rov 6111911l"iino111v, xcixdvo1ç 

i1t111:ovwnpov i1t16œU011av. T&v Tolwv 'rijç tapi!ç 810>.oylœç 6oyl&ii-r111v lv iy~1,141 XIII 

µ.iy1a-roY itœY'tfllY, -rb 1t1pl 'rijç 'tOG ltllYIIJIOU IlYIVI.LIZTOÇ b1top1Ga1111ç 11uanip1ov, 8 
-roaoG-rov 1Sua191xd-r1pov ylyY1-r111 -roTç ,;oUorç -r&v 1t1pl TT!Y 8col.oyl11Y x11-r11J1yvo

~. &aov ix1rvo1, 1'71 -rœîç bdvov 1t1pl i~ToG bq,11Y-ropl111ç cipxoG111vo1, l,L~'tl l'TIY 
TOÎÇ oîç 1t1pl 'tOU'tOII &n 1$71 &eloiç 'tl XIII XIIIP71'tlXOÎÇ oila1 -rp11Y6-r1poY ci1tox1xœ

l.111t'tlll x11-r' Ixvoç œxol.011floov-r1ç, iitl Tiiv 1111-r11l11Y q,1ioaoq,l11Y x11-r1191Gy011111 x11I 

l.oy1av,otç &v8p!1111:lvo1ç xœl ,pua1X1Ztç &1to1Sde1a1v, dora 11G-rol lani-robç, al-ra xœl clUouç 

IS1!1«eœ1 T7JY -r&v !iitlp q,Gatv yv&a1v x11-r11ta!yov-r111, 1tpi!y1111 -rlj\ &v-r1 ,r&)y 1G>.1161i1ç 

1t1pl -rœ Oer11 ix6v-r111v x11l XPIIJ'tlllYIX7IY i1t117y1Uoµ.iy1,1y Op71axd1ZY 1tœYT71 &U6-rpcov. 

TfJ yœp 91).oaoq,lcr, xœ-rœ TOIJOGTOY XIII 116voy IY JI 'tOÎÇ fldo1ç xcxp\11118111 ~l,LÎV auyxa

XWP71'tlll, xd' 3aov 1$1' ixdv71ç -rck 'rijç 610>.oylœç 1tpoa6a8111o'üv &;tWl&IZ'tll, oô l'?JY 6l 

XIII bfXI) ISœuG>.ii, 1t11pœaœ>.av11Y 1;011, 1t1p1ylyvn111. 

Toa-r' 1711171 b 1t0Uoa ,jj!l71 1&11&1l.lT71xwç, x11l-ro1 cl>.l111ç &1111p-r111lbç Av, 't1J µlnoc 

wo 1tœv117lou Ilv1G1111-ro; i1t1p11116111voç ~0710dcr, XIII xcipm, 't1J xczl -rotç i\ll71 nOY71-
x6G1 ,p1'l.œvOpw1t111Ç t11171Y i111tv1oucn,i, -rœtç 'tl 't&Y rp111xli)y XIII Aœ-rlv111v fl1ol.6yfl!Y 

t. Cnumz, N4gociatiOM de la France dana le Lnant, tome IV, p. 267. 
'l. 1oici OOllllllellt il date one de ses lettres l!aitcs durant aon séjour à Constantinople : 

ix '!TIC GIS«av-111( ~c ~c xvpl~ ~ç XpVIJ01t'IJ1lC -roO r11l.lX't&, lX1Zio(.l,6011&'lvoç oyô6-, 
~ 'Xltt« ffl œ~' lwç cmo ~ç wO IJtlmlpoç ~1,1,&v iv11Yflpfllm}alblc (LA111, Deliciae 
fflldilorulll, tome ÎX, p. 41.). 

IIILIOIIUIIII DLLilnQva. n-c 
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a11lczaxœ>.lcz1c 11:1pl 'l'ilC 'l'OO 11:czvczylOII Dv,uµCZ'l'oC lx11:op1ua1!,)c, WC o16c 'l'i ijv, «Y!,)0EY 

iyxu,jiczc i11:1µ1llanpov xczl aGµ,ppovczc 'l'Ou'tovc &H71lo1c a<ipii>v, 'tplcz 11:apl 'l'ile 

'l'OIIZU'l'l'IC Gl"lc ~16>.lcz 11:pw7lY avyytypcz,pcz, 11:1pl 'l'i 'l'ile ~~a't' av xczl 011atpia-r!,)Ç 

y&v7laOµlY7lC ivwaEIIIC 'l'œ avvcz'l'œ a,,µ616ouÀ1vxcz, 'l'/j) 11:IZYCZo(l!,)'l'Œ'l'lf> 'l'ile K111Ylr'i'GIY'l'I

YOVdÀ1111e &px111,aax61Cff> xvplff> 'llp,µlq: ,plp111v c!ivÉ07lxcz. Tb ai r• VOY 1?va11, 'l'OO 
xcz1poo xczl cz?i01e ).cz66µ1voe, xczl l>a,up 'l'IYI <iic,xxczuµcz't1 'l'/j) 'l'ile 'l'Qv lx1>.71a1Qv 

ivwa1111e a,1111:upff> dO!f> i11:czvcz11:T6µevoe, xczl &no 11:pbe 'toTe 'tp1a!v bdvoic ~16lio1e, 

l>a11:1p irx11p!ll16v 'l'i 11:1pl TilC czù'tijç G>."lc, avv'l'ÉO"lxli 'l'i xczl b11:1dv7lxcz, 'l'ile µ1v 

œÀ7l8dczc 'l'OO xcz8' -ljµllç 11:1pl 'l'ile 'l'OO 11:czvczy!011 Ilv1uµcz'l'oe bicop16a1111e a6yµat'l'oe xczl 

µœlcz l>.6µ,vov, i,p1>.xvaT1xllv ai xczl 'l'Qv Acz'l'lv111v czù'l'Qv i11:I niv c!i>.710uczv &1xcz16'tat'l'cz, 

xczl &vEV 'l'1vbc czÙ'toTc ix 'l'OU'l'OV av y1v7laoµlvov 11:poxplµcz'l'oe, al µ6vov µ71 i01>.oxai-

171acz11V xczl niv a,pQv czÙ'tii)Y xczl -ljµQv CZÙ'tli)Y a111'1'7lp!czv 11:poaoovcz1 11:cznci1tcza1v 

i01>.71acz11v, &nœ x•pal xczl 11:oalv, 6 ,pcza1, µllHov xczl czù'tol avv -ljµrv 111:l 'l'b 111>.bv 

'l'ile 'l'QY bxl71a1Qv ivwa1111c xczl 'l'ile 'l'Qv xp1aT1czvii)v xcz80>.1xi1e avµ11:volczc i11:czvcz

apœµo11v. 

Ex01tii)Y 6è 11:czp' iµatV'l'/j) i11:l 11:0Àtl 'l'IYI av 11:p11t1116ia'l'1p6v 'l'i xczl 61xcz16't1pov 'l'OO'l'O 

xcz011pwacz1µ1 ltlll 6Qpov &-n:oa'tdlcz1µ1, aoO 'l'ile T1µlczc xczl lapllc xa,pczlfle oùah' 

&>.>.ov -n:poxplvcz,_ ll1lyv111xcz, &n 671 xczl 01pµ6'1'cz'toY Til 11:1pl 'l'« Osrcz ,plÀTpov 11:czpœ 

a&atV'l'lj) 'tpi,poncz 11:czp' oùx 6).ly111v xczl czÙ'l'Qv"où 'l'QY 't'VX6Y'l'IIIY µ1µczfl'1lxli>c, xczl 'l'71Y 

'l'QY lld111v 6oyµœ't111Y 61« 11:czvTl>e lxµaÀl'l'QY'l'cz bpl6uczv, x&x 'l'OU'l'IIIY xczl ~ov>.6µnoY 

czùT60cv xczl 6vvat'l'ii)ç lxov'tcz 'l'OO To1ou't'011 ll1czpla'l'011 'l'i 4µcz xczl 6,ji7lÀO'l'Œ'l'011 'l'QY 

lpy111Y µall' 3a7lC oî6v 'l'i i11:1µ1ldczc 11Zllœ,jicz1 nxµcz1p6µ1voe, al xczl Oellc Tore µ1À1'l'7l-

81Ta1v &.,, i1nv1ua111V. AùTbc 'l'OIWY, &px6v't111Y 81oa16iaTczd 'l'i xczl b>.czµ11:p6'tat'l'1, 

11:pbc Tb 'l'ile iµfle ,jivxfle 11:p60vµov &11:06>.l,jiczc llczplj) 'l'/j) 11:poaw-n:q, xczl ,p1lo,pp6Y!,)Ç 

'l'b 6Qpoy b:06,eœµavoe, xczpitJ µb iµol d: µly1a'tcz, 11:czpÉeue 6è 'l'i> &'Kb 'l'OOllE xczl 

11:ldove 'l'«e &,popµ~ toO xczl xpdu111 xczl µdi;111 aoO n lvrxcz xczl 'l'ile 'l'Qv 11:0).).ii)y 

~,p,>.dczc 11:poal,LIÀl'l'llY. 'Epp111µivov a, 61cz<pVlciuo1 6 1tup1oe iv 11:0).).li)y i'l'li)Y 11:1p16aoic, 

&px6vn,v 8aoaa6ia'l'czd 1,101 xczl blczµ11:p6'tcz't1. 

'Ex 'l'ile a16czaµlczc µovfle 'l'ile Xpvao,i;71yf1e 'l'oO fczlcz'l'll 'l'ile K111vaTczn1vovdl1111c, 

llczpY71lr.6)voe 11:iµ-n:~ i-n:l 6bcz, l'l'II &-n:b 'l'ile ivacipxov olxovoµlczc q:<p11:6't. 

§ IV. Jlargounio, quitœ Con,tantinople et ,e rend à Cérigo. - On se 
deman.dera sans doute pour quelle raison Margounios refusa d'accepter la 
brillante position qu'on lui offrait à Constantinople. U déclare lui-même 
qu'il en fut détoumé par l'horreur que lui inspirait la domination ottomane'· 
On le croira sans peine, si l'on réfléchit qu'il dut être témoin des cruelles 
vexations dont le patriarche Jérémie était alors l'innocente victime. Il 
demanda donc le modeste évêché de Cérigo, où il espérait pouvoir mener, 

1. AIIDIIOIOC DtUTIWlOl'OIJLOI, 'Op866o~o, 'Ende (Leiplig, 1872, in-8•), pp. tSS-140. 
li. Voyez plus loin, p. ma, ea lettre à la Seigneurie de Venile. 
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loin du monde, une vie paisible, partagée entre l'étude et les devoirs de 
son ministère pastoral. 

Margounios mit à profit son séjour à Galata pour entrer en relations avec 
Jean-François Morosini, baïle de Venise, auquel il était recommandé par 
les autorités vénitiennes de Candie. Avant de quitter Constantinople, il prit 
soin de se faire délivrer par ledit baïle un certificat de bonne vie, qui est 
ainsi conçu : 

Noi, Giovan Francesco Morosini cavallier, bailo per la serenissima Signoria di 
Venetia in Costantinopoli, essendo slato qui in Pera alcuni mesi il molto R• Padre 
lassimo llargunio di Candia, eletto vescovo di Cerigo, per la prattica che con lui 
habbiamo bavula, et per testimonio di persone degne di fede, babbiamo conoseiuto 
et sentito come è persona virtuosa, litterala, et di santissimo zelo; ne habbiamo 
mai inteso ch' egli habbia qui falla cosa indecente alla sua monachale professione. 
Per tanto a riehiesta sua, dovendosi di qui parlire, habbiamo voluto aecompagnarlo 
con le presenti nostre sottoscritle di nostra mano et sigillate del solito nostro 
sigillo di S. larco, et di pifa raccomandarlo come amico nostro et pel'IOna rirtuoaa 
a tutti che Ji potrano fare senitio, che lo riputeremo come fatto a noi stessi, et 
N. S. Dio ghe ne rendera copiosa mercede. · 

Di Pera, a 6 di lnglio i584. 

GIOV. FRANCESCO MOROSINI. 

ANro1110 PAutuz11, secretario1• 

llargouoios ne dut sans doute pas quitter Constantinople longtemps après 
la date__ du certificat que nous venons de reproduire. Une lettre de lui 
adressée M'l)-rpoipcim -rlj\ &:~1>.ipljl est datée du monastère de Sainte Catherine 
de Candie, le 9 septembre t584 1• Selon toute probabilité, il se rendit 
directement de Crète à Cythère pour prendre possession de son évêché 1 ; 

mais le gouverneur vénitien de cette demière lle s'y opposa catégorique
ment et écrivit au Doge la lettre suivante èoncernant C!)lte affaire : 

Serenissimo Principe, 

Con quella debita reverentia mi si conviene dinoto a sua Serenitk qualmente 
es..oendo venuto de qui il reT. lluimo llarguni, della cittl di Candia, eletto in 
episeopo di questa isola da) reT. archiepiscopo di lalvuia, ricercandomi Il doveni 

1. C. S•TBu, Doctlmenu inld. relat. il flaût. de la GM:e ,ne moy,n dge, t. V, p. 69. 
2. Pariai,uu n• 62i du supplément grec, pp. 256--257. 
'3. A moins, loatefois, qu'il n'ait été obligé de se rendre l Monemblsie pour obtenir de 

Riérothée, archevêque de cette ville, la con&m.Lion oa IIOrle d't1.Uf1U1'1n' que ce prélat 
lui accorda en 15M. Ce document a été publié par C. Sathas, Doc, inl4. relat. il thï.t. 
de la Grtce 111unoren dge, t. Y, pp. 66-67. 
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dar il possesso d'esso episcopato; et io sapendo l'obligo mio, et volendo eseguir le 
leggi di sua Serenità, non ho voluto darli possesso di sorte alcuna, non ostante le 
sue patente datcmi della sudella elletione nella sua persona fatta per il sudetto 
archiepiscopo di Malvasia; ma li hô detto che s' in termine de mèsi sei porterà la 
sua confirmatione di possesso di V. Serenità, lo confirmarà in esso possesso. 
Il quale rev. D. Maximo viene a piedi di sua Serenità per ta! offitio, quella farà poi 
secondo il suo prudentissimo giuditio. Gratiae. Di Cerigho, li 20 novemhrio 158-1 1 • 

ANnnu Cocco, provi~itor et castellan. 

De son côté, Margounios adressa la lettre suivante à la Seigneurie : 

Serenissimo Principe, illustrissimi et eccel. Signori, 

Per la transpositione del R. Vescovo di Cerigo, restà quel!' isola senza pastore 
spirituale, dove essendo stato chiamato io, Massimo Marguni, servitor humilissimo 
di V. Serenità, alla cura di quelle anime, comparo a piedi di V. Sublimità, et la 
supplico riverentemente che si degni concedenni benignamente il possesso di 
quella chiesa, assicurandola che in me suo fidelissimo suddito sarà eternamente 
quel desiderio et ardore di servirla, cbe è stalo ordinario in tutti i miei maggiori, 
di che gliene polrano far piena fede moiti suoi clarissimi et eccellente rapresentanti, 
che m' hanno conosciuto in Candia, patria mia. Et siccome io n' ho proposle dignità 
et entrate maggiori per viver et morire sotto l' imperio 1Dansueto et christianissimo 
di V. Serenità, cosi debbo sperare che la clemenza sua si contentera ripularmi non 
indegno del numero de' suoi benemeriti servi lori, et io, se ben peccatore, pregherà 
nondemeno sempre sua divina Maestà che conservi questo eccelso Dominio in 
continua et etema felicità, et in sua bona gratia humilmente m' inclino et 
raccomando. 

Di V. Serenità et di _VV. SS ill•• el· et ecc- servitor in Gesu Cristo afî-o et 
humilissimo, 

l.t.SSIJ(O MA.I\GUM, 

hwnil vesco\'O di Cerigo 1• 

§ V. Margounio, ,e rend en Crète. - De Cérigo, Margounios retourna 
sans doute à Candie. Avant d'en repartir pour aller à Venise, il se fit 
délivrer les deux lettres suivantes, l'une et l'autre adressées au Doge : 

Serenissimo Principe, 

Essendo per partirsi da quesla città il reverendo Massimo Marguni di questo 
luoco, novamente eletto vescovo di Cerigo, per appresentarsi alli piedi di vostra 
Serenità et impetrar il possesso temporale di detto vcscovado, como devotissimo 
auo suddito, et havendolo io per quel poco tempo ch' è stato de qui conosciuto per 

1. C. SATB.U, Docummta inld. relat. à rhi,t. de la Gr~ce au moyen dge, t. V, p. 68. 
2. C. S&THAS, Documenta iMd. re/at. a l'hut. de la Grke GN moyen dge, t. V, p. 68. 
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homo di religiosa et essemp1ar vita et dl buoni costumi, ollre l'information hawta 
da ogn' uno de questi suoi fidelissimi populi delle sue honorate qualità et maniere, 
et quanto egli sia aft'etionato aile cose di V. Serenità, ho voluto pero accompagnarlo 
con queste mie a' suoi piedi, atTermandole che tutto quel favore cbe sarà impiegato 
nella persona di detto reverendo vescovo, sarà concesso in cosi benemerito et fidel 
suddito com' ella habbi nel suo Dominio bora. 

Di Candia, li 13 apri1e 1585. 
Di V. Serenità servitor 

Looovico lluo, duca 1• 

Serenissimo Principe, 

Venendo a' piedi di V. Serenità il rev. domino lassimo Marguni, Tescovo di 
Cerigo, per ottener 1a confirmacion temporale del suo Tescovato, non ho potuto far 
dimeno, essendo S. Rev• persona molto religiosa, dotta et di buona et christiana 
vita, che accompagnarla con le presente mie, facendo fede a V. Serenità deJie 
sue 'virtuose et honorate conditioni et raccomandandolo, percib et per esser delli 
suoi sudditi cittadini di queeta città, alla sua gratia, sicura che ogni favore che 
si degnarà concieder a S. R• •••• come per valore et bontà di vita. Gratiœ. 

Di Candia, a' 13 apri1e 1585. 
Di V. S. Am,1110 1111111, capitano1 • 

§ VI. Jlargounio, en imtance prù du gouvernement vénitien. Refus 
d'investiture. Dédommagement qui lui est offert. - Le 28 août i585, 
ordre fut donné à Jacques Foscarini et à Luc Michel, anciens provécliteurs 
du royaume de Candie, el à Jean-François Morosini, ancien baüe de la 
République à Constantinople, d'adresser à la Seigneurie un rapport sur 
l'affaire de l'évêque de Cythère 1 • Nous avons reproduit précédemment le 
début du rapport de Morosini•; il conclut à ce que la République accorde à· 
llargounios la confirmation qu'il sollicite : 

• 
Pero havendo lettere dei clar. Rettori di Candia per me, cbe strettamente mi 

raccomandarono quest' huomo, facendomi fede della sua bontà et della moita devotione 
che bà al senitio di questo Ser- Dominio, io Io ricevei gratamente, et di poi dalla 
conversatione sua et della relatione di persone degne di fede conobbi piil chiaramente 
cbe questo era un' virtuosissimo huomo di buona et santa vita, molto dotto et 
benissimo inclinalo alla unione della chiesa greca con la latina, et sopra tutto 
devolissimo suddito di questo S .. Dominio. Onde per opinione mia lo giudicarei 
molto ben degno della ditta buona gratia di S~ Serenità et di esser compiaciuto di 
qoello ehe dimanda ; perchè havendo questo gao Dominto nel1e sue isole di Levante 

i. C. Sàftll, Doc. inld. relat. tl flaut. ù la Gr~cs au moyen dge, t. V, p. 69. 
i. C. Suw, Doc. inld. relat. tl flaut. ù la Gr«. au moyen 4.ge, t. V, p. 69. 
:;, C. S1tw, Doc. itaid. relat. tl l'laüt. de la Griee m, moy,n dge, t. V, p. 68. 
-1. Voyez ci-dessus, p. um. 
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Ji populi per la maggior parte del l'ilo Greco, è necessilà a suppo1·tar anco che 
possino haver li suoi sacerdoti et prelati per vivere con la loro religione, che, se 
non admetlendo questo, si potessero ridur tutti a vivere secondo l' uso della chiesa 
romana, crederei che fusse molto bene non le concedere il possesso che dimanda; 
ma essendo questo impossibile, pal'IIli gran avantaggio have1· più tosto un' huomo 
dotto che un' ignorante, più tosto un suddito che un straniero, et finalmente 
più tosto un' affetionato a questo Dominio che un' inimico, oltre che quando questo 
ricevesse la repulsa di quello che dimanda, si puo credere che lutta la natione Greca 
lo sentiria acerbamente, credendo che cio procedesse da un mal animo che questo 
Ser- Dominio portasse al rito loro, che non è cosa che più potesse alienar li animi 
di Greci dalla devotione di queslo stato, et impedir quando piacesse al Signor Dio 
di aprir la stradda della Grecia alla christianilà, moiti progressi di grandissima 
importantia a heneficio et esaltatione di questa S•• Repuhlica, et che VV. SS. ill•• 
sano meglio di me che li principi savii deveno sempre haver la mira et haver 
riguardo non solo aile cose presenti, ma a quelle anco che possono succedere. Bo 
voluto pcr obedire a quello che mi hanno commandato VV. SS ill•• dirle rivereo
temcnte con mio giuramento et sottoscrittione di mano propria il mio parere, 
rimettcndomi sempre al loro prudentissimo giudizio. Gratie. 

Da casa, alli 2t di settemhre t 585. 
Di VV. SS. bumilissimo senitor, 

G1ov. FIL\JICBSCO lfoaos1111 •. 

Le rapport de François Fosearini, beaucoup trop long pour être reproduit 
intégralement, conclut au rejet de la supplique de Margounios. li invoque 
différentes raisons à l'appni de sa thèse; mais il insiste tout particulière
ment sur les abus de pom·oir commis par le prédécesseur de Margounios 
dans l'é,·êché de Cl1hère, un certain Denys Strongilos, investi le 5t mars 
t570 1 • Ce prélat simoniaque, assure le rapport de Foscarini cc essequi cosi 
« bene la licenza concessali che fra Candia, Corfù et Zante empie ogni 
« cos., de preti, tal che non uno o doi per casale, ma messe t5 et 20, 
« et con infinito danno levando al servitio publico quelli che erano obligati, 
« consecrandoli preti con mezzo de danari che ne cavava, ha causato 
« notahilissimi inconvenienti 1 • » Toutefois les obsenations que présente 
Foscarini ont un caractère général et ne visent aucunement la personne de 
Margounios : 

Quésti rispetti banno grandissimo poter nel mio animo, li quali pero non intendo 
che faccino prejudicio alla particolar persona· del supplicante che da me conosciuta 
de boni e nobili costumi, e che moslra haver altri peosieri, et, per quanto intendo, 

1. C. Suus, Doc. Ïlléd. relai. d fhùt. de la Gr~ce au moyen 4ge, t. Y, p. 70. 
2. C. Suuu, Doc. i11ld. relal. d l'hi,t. de la Gr~ce du moyen 4ge, t. V, p. 72. 
3, C. SATHAS, Doc. ill{d. relal. d {hùt. dela Grtce au muyen 4gc, t. V, p. 72. 
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ha scritto sopra l' unione delle chiese greca et lalina, che merita esscr abbracciato 
el [a,·orito da VV. Signorie ecc .. , credendo io che, poichè l'utile solo che puô 
ea:nr da quel vescovato lo muove a desiderarlo, si potrebbe permetler sema venir a 
comermacion di possesso che polesse passar in essempio, lassarli goder quel tanto 
che da quel vescouto si puô cavare, privandolo in tutto del poler consacrar preli ; 
et, se quello non basta, aggiungerli anche maggior trattenimento, come ê slalo 
ordioato che facci l' arciTesC01'0 di Filadelfia, homo di privata fede, al quale non si 
è permesso mai che possi andar in Candia, ohligar questo ancor a stantiar in 
4fuesiaciUà 1• 

Ce demier rapport était trop en harmonie avec la politique ombrageuse 
de la République pour que ses conclusions ne fussent pas adoptées. On 
verra tout i l'heure que les mesures mêmes qu'il proposait de prendre 
envers llargoonios forent en grande partie mises à exécution. 

En présence du refus de confirmation qui lui était opposé, Margounios 
adressa au Doge la lettre suivante : 

Seren. Principe, ruuatr. Signoria, 

Il desiderio natunle che tengo io, llassimo Jlargunio, humile vescovo di Cerigo el 
fidelissimo se"itore di V. Serenità, a viver et morire sotto il governo christianissimo 
di questo eccelso Dominio, m' banno necessitato a rifiutare mantenimenti cbe mi 
sono stati proposti in Costantinopoli, 01'e io Rl chiamato dal huon patriarca 
Hieremia, et insieme gradi maggiori el entrate ecclesiastiche in questi paesi; ma, 
ahhorendo io l' imperio acerbissimo de nemici communi del nome christiano et 
i costumi barhari, elessi, di fare angustamente la 1'ita a Cerigo et esercitare il mio 
povero talento nel semtio di Dio nostro Signore et di V. Serenità, confidandomi 
per l' esperieme passale, che la huona satisfalione havuta di me ad ••. suoi rappre
sentanti nel regno di Candia, fosse per rappresentarme et conse"'rme gratto nel 
concetto della Snhlimità V., et con l' opere mie havesse a guadagnarm.i maggior
menle la gratia sua, poicbè di me non sie mai udito altro che dottrina cattolica et 
oltima edificattione de suoi auddili nella pietà christiana ; con questo fine mi 
contentai di accetar la chiesa di Cerigo, ponrissima come sà la Ser. V., ma 
oppulenlissima per la qniete mia et per il desiderio che hô di sérvirla; la quale, 
tuttoche mi è stata conîerita da suddilo turchiesco, come porta il stato calamitoRo 
di tempi presenti et l' infelicità della chiesa orientale, non si trova perciô alcun 
deretto in questa collatione ne di giurisdilione et dominio spirituale, ne d' altra 
solennità, havendola io havuta in quella forma che hanno -Yoluto i sacrosanti 
canoni, i rescritti patriarcali et l'antiqua consuetudine della sede Costantinopoli
tana. la non è mia inlentione di mostrar a V. Serenità il giusto titolo et la piena 
ragione cbe io ho sopra quella chiesa, proponendo sempre la gratia ~ TOlontà sua 
a ogni commodo et conlento mio, cosi fosse stato piacer d' lddio che a me sua 
bumiliasima creatura fossero stali per avanti noti i suoi rispetti ·o gl' ordini del 

t. C. Sn111, Doe. inid. relat. à l'hi,t. de la Gr~ce au moyen dge, t. V, p. 73. 
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Ser- Dominio, che mai mi sarei indotto ad accclar quella chiesa per non dare 
qucslo disgusto a Ici et mcllc1·mi in sinistro concctto della mia natione, cbe, non 
consideraodo i rispctti publici, stimerà che per qualche demerito mio V. Serenilà 
m' habl,ia negato il posscsso. 

Qucllo che io dcbbo rappresenlare alla benignità sua è questo, che si degni 
risguarda1·e il stato mio con I' occhio della pietà et clemenza di questo religiosissimo 
Domioio, sollo I' ombra del quale eleggo volentieri d' esser in stretta fortuna 
suddito privato che padrone et commodo in altri paesi. Et, poichè non le pare 
di darmi el possesso della mia chiesa, la supplico humilmente che le piacia 
concedermi in Candia la chiesa de S. Georgio, nel casai LasiU1i, con dieci bovine 
de terreni di quel luogo, che è di ragione di V. Serenità, de quali ne ha concesso 
anco ad allri, dove io mi ridurù a far monasticamente la vita mia, et pregar il 
Signor per l'csallatiooe di qucsto eccelso Dominio et per la longa et felice vita di 
cadauoa delle V. Signorie illustrissime et ecc••, in buona gratia delle quali 
m' inclino et raccomaodo 1• 

La Seigneurie donna ordre aux autorités de Candie de lui adresser un 
rapport sur cette lettre de Margounios 1 • Ce rapport fut sans doute favorable, 
car le 4 février !586 (= f 585, style vénitien), le décret suivant était 
soumis au Sénat et adopté à une très forte majorité : 

1585, a di ,1 febraro. 

La bontà della vita et la dottrina del Rev. D. Massimo Margunio Greco, et la 
bona volontà di servir la S. N. in ogni occasione et in ogni luogo, et specialmente 
nell' csscrcitio delle lettere con insegnar in questa città la liogua greca et la Iatina, 
delle quali è peritissimo, havendosi opinione che habbia pochi pari in tutta la 
Grecia di eruditione, merita che li sia dato modo di potersi ,trattener in quesla città 
noslra ad utilità de sludenti, pero : 

L' anderà parte che delli danari della Signoria nostra siano dati al preditto 
Rev. Margunio ducali cinquanta aJI' anno, mentrc che starà in quesla città, per suo 
trallenimenlo, ho che se li possa proveder di Icttura o d' altra cosa; et aJ fedel 
noslro Michiel Margunio, fratello di detto D. Massimo, siano concesse boine dodici 
di terra in Candia, ne) luoco di Castelnovo di Francotopi pervenuti nella Signoria 
nostra, con le conditioni che essi Francolopi le sogliono havere, pcr alimentare 
casa sua; havendo sua Signoria fatto saper alli Savii nostri non aver altro pensiero 
che possa dcviarlo dalli studii che la nccessità della predclla sua casa, conoscendo 
che pcr molli anni che ha studiato in Padoa et in alll·i studii ha consumalo moita 
sustantia di essa a dctrimento delli altri suoi fratelli. 

Viccnzo Moresini, Kr Pr di S. C.; Marco Venier, S. di T. F.; Antonio Calbo, 
S. a Or. 

De parte .••.•• 
De non ••••••. 
Non sinceri • • • • • • • • 
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1. C. Snuu, Doc. int'd. relat. ii l"hi.t. de la Gr,'ce au moyen âge, t. V, pp. 73-7-1. 
2. C. Snen, Doc. i11~. relai. ii l"hut. de la Gr,'ce au nioyen dge, t. V, p. 7'. 
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t585, t3 decembre, in Collegio. 

De parte. • • • . . • . • . . • • • • 19 
De non... • • • • • • • • • . . • • 0 
Non sinceri • • • • • • • • • • • • • • 2 1 

On voit que la Sérénissime République usait d'un moyen terme et agis
sait, en somme, d'une façon extrêmement habile, sauvegardant à la fois 
ses propres intérêts, ménageant les susceptibilités de ses sujets grecs et 
créant à Margounios une situation indépendante qui, sans lui enlever son 
titre d'évêque de Cythère, lui permettait de se livrer à ses goûts pour 
l'étude. 

§ VU. Jlargouniœ à Yenile. Su querelle, dogmatique, avec Gabriel 
Sévère concernant la Proceaion du Saint-Esprit. - Margounios panlt 
avoir mené une existence assez tranquille à Venise pendant deux ou trois 
années. Son désir de la concorde et de l'union devait déchainer contre lui 
une véritable tempête: Précédemment déjà I nous avons eu l'occasion de 
faire obsener que, dès l'époque même où il fréquentait encore l'univenité de 
Padoue. Margounios se montrait extrêmement préoccupé d'une des questions 
dogmatiques qui divisent l'Église latine de l'Église grecque, nous voulons 
dire la Procession du Saint-Esprit. Il avait con,u l'espoir d'arriver à une 
entente sur ce point avec les théologiens catholiques1 • Dè~ avant son 
élévation il l'épiscopat; il avait composé cinq livres sur cette question. Le 
lecteur nous saura gré de lui épargner de longs détails sur un sujet aussi 
peu attrayant. Pour expliquer les récriminations que souleva la· doctrine 
professée, par Margounios en cette matière, il nous suffira de reproduire le 
sommaire de chacun des trois premiers chapitres du premier livre de son 
premier ouvrage Ucpl riJç ix11:op1ucm11ç TOO clylou Ilv1u11«Toç ~18>.lœ Tplcz : 

K19. «. K1nœ TlvCII xp6vov XCIII i11:I Tlvoç 11:«11:11 Hl IJ\lv6aov -li iv Tlj) IJ\lp.86>.fil 

11:poo6,ix71 yiyovc • Hl llT, xcd T&Y rpc11x&v iv TC11uq 11:C11pj\aœv b:laxo11:o,, XCIII T&YCII 
ci).).CII &vcxyxCIITCII, 

Kl,p. ~·. Ucpi TOO Tlç ~y -li fflY 11:poa6,ix71Y 11:0l'IJOCIIIUY'IJ auvo8oç • XCII k, xœ>.&ç 

lyniTO -li 11:poa&Jix71 • xœl aucrrC11a1ç TOUTOU lx Tl T&Y 1ôcryy1>.n1&Y TOO m.,riJpoç 

~l'«TIIIY xC11l lx T&v 81&yp.iv111v TOTç iv N1xC11lq; 11:C11Tp«a1 • xC11l k1 T1vlç T&v 11nm 
,:lli),:œ 810>.oy111v Tl&ÔTœ b1IY'!) i8oyp.«T1aœv, llaov T• i11:I T1I TOO 11:CIYCll?lo'U IlYIU(ICITOÇ 

61oloyl~: xœl 11:,pl 81TriJÇ 11:pooBou TOO 11:CIYCIITloV IlYIUP,CIITOÇ • XCIII 8TI oô P,OYOY Tb 

• xœ\ i~ Ttoo 11:porb111 Tb IlYIO(ICII • , ci>.>.œ TOOTO IJ\IYci(ICI Tb « b IlCIITpbç llCIII 

t. C. Smw, Doc. inld. relat. à l'l&üt. de la Grice au moyen dge, t. V, pp. 74-75. 
i. Voya tî-des&US, p. xxvm. 
:\. Voyez DOlamment ci-dessus, p. lllVD, la fin du npport de Morosini. 
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Y!oO 11:poihrz1 » 11:poant071 • xrzl 6,;1 IS1œ 'fO &11:061?~111 'fO llvlil11rz llrz<îpl n xrzi 

Yllj) 611ooua1ov xrzTœ Tli>Y rzlpn1xQv 11:poanl671, xrzl IS1' &n71v 610Àoy1x71v 611:66Ea1v 

vo1tTrz1 ix Ilrz<îpbc xrzi Yloo 11:poibv, d xrzl ixe!v71 -li auvoôoc ix 'fOG llrzTpbc l<pp6v11 

xrzl rzÔ'fO ix11:op1u1a6rz1 • xrzl 3TI etc xrz! 6 rzÔ'fllC axo11:llc ~y 'file 'fi XIITœ "Pw1171v 

y1vo11lv71c avv68ou xrzl 'file xrz'fœ 'f?IY l3rza1À!ISrz 'f@v dh111v o!xo11111v1xflc ISav-i-lprzç. 

K1<p. y'. ·ou iY 'f1) lx llrzTpllc xrzl Yloo 'fOO llv1u11rz'fOC 11:pOOÔ<j> OVYl'll:'fllYl1iv'IY 

ii11tv 610Àoy!rzv ol lS16iiaxrzÀ01 11:rzprz6166rza1, xrzl 11œÀ1irrrz 6 11rzxœp1oc Aôyova'ftvoçt. 

Ces assertions, audacieuses dans la bouche d'un Grec, exaspérèrent au 
plus haut point Gabriel Sévère, ardent défenseur des croyances de l'Église 
orthodoxe, prélat estimable, mais qui semble n'avoir jamais vu d'un bon 
œil la présence de Margounios à Venise. Toutefois, Jérémie, patriarche 
de Constantinople, et lfélétius Pigas, patriarche d'Alexandrie et ancien 
condisciple de Margounios, réussirent non sans peine à calmer les deux 
adversaires : une réconciliation solennelle eut lieu le jour de Pâques t590'. 
Mais, par l'imprudence de Margounios, cette paix dont la conclusion avait 
été si laborieuse, ne fut pas de longue durée. L'évêque de Cythère avait 
laissé circuler des copies manuscrites d'un Essai sur la Procession du Saint
Esprit, différent des deux traités (le premier en trois livres, le second en 
deux) dont il a été question précédemment 1• Composé en t587 • et dédié 
au patriarche Jérémie•, cet ouvrage ayant été envoyé par Margounios à son 

1. boaOlllc Dt■JITll.lllOl'OULOS, Ilporii)xrz1 xrz\ IS1op6~cmç 1lç 'f?IY N101ÀÀ. flÀOÀoylŒY 
K. I:ci6rz (Leipzig, 1871, in-8°), pp. 22-23. 

2. Une lettre de llargounios, écrite de Venise le 7 avril 1590 el adressée à Denys le 
protosy11celle, ne laisse subsister aucun doute sur cette date. On y lit : 11:Éffrzv'frz1 IS!x'l, 
~(l'nl'flll 81xrzcrnip10Y • oJBEp.lrz ÀOlffllY lx81x,j O"IIIIY <HtollllYOOY xœ\ IÏ'fl p.ci>.01 81x01iwY 
(m66aa1ç {lm>.i41'll:'frz1, &y~ç «vT\ 11:ciY'fblY xrz\ 11:po 11:mwY «Y'fa1aœx61mic 'f!llîç 
~p.1Tiprz1c ,t,vxrzlc, oi!Tw 81016iY'foc wo Odov, o.'.lT111c ~llff'IPE'l"llO"ŒY'foc 'f<j> ÈxdYov !3011>.,j
(l,Ot'fl 'fOti 'f?IY 11:pOO"'f0t1JliZY 'flÏIY ~p.ETfpwY «YEIÀ7l<pOWC ,t,vxlilv. 'H CXY1ZO"'fcia1p.oc 'fWY 
~p.EplilY ~y1'fo, 'fO avY081xoY 11:po p.1xpoO &1mÀ'l'!'ll(I-EY ypcip.p.rz, d yàip lôu 1trz6Etv, 
WIOV'tblY ~p.lY YEYO(l,&YIIIY &q,opp.&,Y; ~v0p.16oy ,t,vx1xlilc, IS171ÀÀciyp.&Oov 6aîxlilc. ,ma xœ\ 
ô1rzp.dYOl(l,EY &xp1 'f&ÀOIIC, 11:poc 6100 U xrz\ 'fWY hplilv {lp.&,'Y WXWY l!o'lOOV(l,EYOil 
(Pari,inru n• 621 · du supplément grec, p. UO.) Une lettre de Margouniœ à Gabriel 
SéYère, datée, comme celle ci-dessus, du 7 avril 1590 et qui accompagnait )"envoi d'un 
présent offert à la suite de leur réconciliation, esl ainsi intitulée : 'f<j> 11:01Y11pw'fci'f'!' 
cl>il.rzll1).q,Elacç Mcie1p.oc, 'f0t11:E1voc i11:laxo11:oc KuOf,p111v, p.&'fci ft avvo81xoY ypcip.p.rz >.rz&tv, 
'fo elc ciyci'll:'IY XOt\ ll101ÀÀ0t'P)Y ~p.&c 11:po<îp111:op.1yov. (Voy. et,rilinu, n• 621 du supplément 
grec, p. 89.) 

3. Voyez pp. xnn-llDII. 
4. Voyez plus loin, p. XL'fl, la BOUseription de ce Traité. 
5. Krz\ TO 11:po llvo iTlilY avvn6EY p.DI '11:Ep\ 't'iic wO 'll:11Y0tylo11 Ilv&V(l,Ot'fOC ilCffllplNO"EWC 

'11:0Y7IJ1œ'tlO"I, a1ci TIVOC 11:poa<pWY'lTIXOO ypcip.p.oiwc CXq>1Epw0fy 1101 y{jy 11:01p' É1100, ôaov 
oü11:w ô1111tE(l,'l'O'!ae'f0tl 0-01, 11:01Y01y~'fotU ll!a,w;oi (LeUrc de Margounios à Jérémie, du 
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MAXIME MARGOUNIOS. XLlll 

ami David Hœschel, d'Augsbourg•, ·celui-ci le fit imprimer à Francfort, 
en t 591. Andronie Démétracopoulos, qui nous révèle cette dernière parti
cularité', a malheureusement négligé d'indiquer à quelle source il l'avait 
puisée. Néanmoins, il faut reconnaître que son assertion est, sinon totale
ment, au moins partiellement vraie. En effet, l'Essai de Margounios sur la 
Procession du Saint-Esprit était dt!jà imprimé, en Allemagne, à une date 
antérieure an tt septembre 1591 1 , comme en fait foi la lettre suivante, 
adressée à Léonce Eustrate. 

'A11:i'jl81ç, i11ol Ili xczdl.111:cç llœxpvcz. Ilczpi'j>.Oov dç ,:Il 'ti'jç 01>!;71,:-.,,m11ç ll1xM't'i1-

piov lnpo110ç', o?ix ll'>ç {i11:czl,:1oç &>v, &U' ll'>ç ll11>.1œaczç 11:pl>ç ,:Il 11:pll-(1111 wç !'IJ61ç, 

vczl 11'1 XCII ,:1v11 i11:'ÎJp1111v ll1ll1wç. 'A11:i'j>.6ov Ili oîoç xczl 11:11pry1v611'1lv b.craa ia1v71ç, 

xœpm Xp1a-toO XCII 'r1J 'ti'jç b.l.111111:po,:œ,:71ç r,poualczç Gl>YJlTOPICJ xczl (i11:1p11a11:1al,Uj). 
Tl ,:il i11:I ,:oû,:01ç; 11:ol.ùç ,:G>v i11:71p111aœnwv 6 11nœ111>.oç i,p' oîç ill11lpœx11a11v. Tlç 

Ill 6 11t,:1oç xczl .,. h'!', Hl 11:pl> ,:i'jç 11:czp' ii11G>v (i11:011v-.,a&f11Ç •eut1a,:11a111. •ex, xczl 

clç ii11atç ,:Qv 11?.'t661 ~61ç i11:101>118œv,:wv, ll'>ç 11'1 blf&h, 11'ÎIY111111 • i11:1aw).71 iv 

f1p1111YI~ ;jll'll b'tll'Kw6atacz i11:1t6iiu1 1• 'En1U6cv b. no ,:œç ifop11œç 1t11pczax6v,:oç 

o?i 111xpl>ç iyalpa,:111 06p11&ç, ,:li 11:œvlluvcz 11:cz81T'I #iy71aczpjvw • iUci yœp lllu xczl 

'tQO,:' lxaîvov x11,:ci YoOv l.1181Tv ,:Il 1171 ll1Tv 411:œe 1tpoaxpoOa111 l>.la6111, xczl ,:oO,:o iv 

,:otç x111ploiç. rlyonv 0W a 1171 xczl ylyov, • ,eœvfll Il' iy«li czl,:&v 't'IY 'i1tl ,:otç 311:wç 

11:0,:à 11:111:l.1111111l.11pjvo1ç Ylj)Y auyxwp71a1v • o~,:oç a• &1tollox111iit11 't'IY 11Y't71a1v, &Uwç 

,:1 Xlll 111aol.11871aœv,:wv b.l.111111:po,:œ,:wy ivllp&Y clç ,:oilpyov. Tl oilv av xczl 11:œ601111Y 

i11:'1Jp111!;6111vo1; d ycip &Uo fi ,:il 01Tov clç 01>111111xl11Y 11:poax11>.aa6111011 ; -roO,:' o~v 

xczl 't'IY ajiv 11:pl>ç ixcTYo 81' ii11~ •e1l.if11a1v. ·o lapl>ç 11:pw,:011:1111:!ltç OÔ1CIII xczl "°" ,:Il 

19 juin 1590, apud Sua,s, Bioyp11f1xov axelUczcrv,œ 11:ep\ ,:oO 11:œ,:p1&p-;co11 'hpe11io11 W, 
Athènes, 1870, i~, p. 113). · 

t. Voy. A. RIIISIII, lndez mu. bibliolh. Augwt1.111ae (1675, in-4•), p . .&t. 
2. Ilpoofiiu, x11\ 31op60aa1ç ,lç ni-. N,oan. f1l.ol.oyl11Y K. E«611, p. 21 et p. M. 
3. La lettre dont le début est reproduit dans la note 5 de la page pncédeote fait 

certainement allusion l l'envoi d'un exemplaire impriml. Le manuscrit du Manuel fut 
IIIDll nul doute envoyé i Rœschel en t 590. 

1. Dans une lettre l Denys le protosyocelle, datée de Venise, le 16 boédromion (aoàt) t59t, 
llargounios raconte aussi qu'il a été appelé deTanl le tribunal de l'inquisition: où-. 61,j, 
[-n apiaav,&v, x11in, llcrov i11:\ ~ ,:&ly lmip111tov,:o,y ~11&!; 1/4'1:JlY 'Kpo&ta11 ffl>ÀÀOO y' ~Ô'I 

œi no6C1l.6-.,:aç ,:o tïi-. • Ô,:1 &novai 11:11p&a681J111v, xcz\ ~ ixxl.71cr1œcr,:1x~ au~71,:-.,cru, 
11:pCÏTll-lll ,:li,y til'4 xœ\ wa-.01111 v,6vov xcz\ ,:l>y p.71ôtv l1111,:,j, XIIXOY allY61M,:2 lxôeal,:,:11 XIXI 
,'iç tpO\IOY q,ip11 v,«l.uncz. (Épistolaire manuscrit de llargounios appartenant à )(. le prince 
G.1,urocordato, p. tH. - cr. Parmnu, Il" 6tt du supplément grec, pp. t07-t08.) 

~- Comme on le verra par le litre que no°' citons plus loin, p. :i:uvw, le Trailé tle 
llal\loWlioe est rédigé sous forme de lettre. 



XLIV INTRODUCTION. 

xploç &dôc.n11. Xrip1a111 -l)µtv, 1epôç -roO ,1>.!011, ypliµµœ-rœ 1epôç iutvov &1œµ11vuov-rœ 

'r7IV &d&oa1Y ' iµ1tœp1vdpœ1ç ô' ixdvo1ç xœl b~ç µlxp1 'rOV'rO\I -rœ xœ-rœ aà x1xwp11x1 

11œl -rœ -rGIY ,cpoa'f'Ol'r'l)ariv-r111v ao1 vl111v, oliç xœl 11œp' lµoO 1epoad1101ç '1'1l..1xw-rœ-rœ, 

vœl, 1epôç -rflç µnœeù vlj)v l1p!ç ip1>.lœç, xœl d 'rO\I -rlilv 1trzp' -l)µtv 4701 &1-/ia11, oùx 

av ipOrivo1ç i111-rrin111v -l)µtv . -rœ 1tpôç 6vvœµ1v. 'Epp111µlvoç µ01 61G161ff1'/IÇ, 470'f'6>'rGIU 

Hl iv-r1µ6-rœ-r1 iv Xp1a-rlj) &61>.ipl. 

'Ev■-rl110.v, µœ1µœx-r11p1Glvoç 1ri xœ-rœ -rô q:f~« 1-roç -rll a111-r-/ip1ov 1• 

Il est également question du Traité susdit dans une lettre de Margounios 
l Mélétius Pigas, que nous hésitons d'autant moins à reproduire qu'il s'y 
trouve différentes particularités concernant la querelle de l'évêque de 
Cythère et de Gabriel Sé,·ère. 

Tcj> 1'4l'ctpu1>-rœ'nf) 1rœ1rq,: x.ctl 'lrctTp,œpx_~ 'Alit«v3pdct; x.upC<t> x.upl<t> 
MaÀETC<t> Mix.t,fLOt;, Tct'lra,vo; Ku&fipci>V E?rL«J?'O?rOt;, ,i ,rpœ-rmv. 

'A1tdp11xœ ax1ôll'II iY -rœ?ç l11œ>.>.-/i>.01ç -rGlv O>.l,ii1111v, ,crinp µœxrzp1w-rœn, xœl 

o?6œ µàv XGIÀIÏIÇ ll-r1 'ICOIYœÇ 'rlÏIY ~V -l)µœp'r'l)XGI ix-r1vvv111, eiOe 6à xœl -rli)y x11>.lll111Y 

1eiiv'r'I) iv-r,06111 lxxœOœ1povaœç 111, ,iœl µ-/i µ01 11œl -rlilv lxda1 111xpodp111v 11poaô1-/i

a111v. Oùx la-rœ1 ôà -roO-ro, a\1'1111a,p1pova'l)ç µ01 xœl -rflç µœxœplœç aO\I <l'uxflç -r-/iv -roO 

Odov 61œ -rli)y ali)y IÙX/i)Y n xœi lepQv UÀl'l'/i)Y le1H111a1v • ,plpo1ç 6' av xœl CltlOiç 

1tpoa'l)YIÏIÇ 'ri xœl 1tœ-rp1xli)ç. Tlv1 yœp av ,l).).!tl -rœ xœ-r' lµà œYG1XOIY6>a1Z1µ1 1tp111111-

&la-r1pov -rGIY vOv ~'1l6'1laoµiv111v "r71V ô11v6x>.11a1v ; 

Où6i11111 11œl vav 116pov lax1v 6 xp11a-rbç 4'1>.œôa>.'l'dœç -roo 6µ6ae x111p1Tv -l)µtv xœl 

d:a'l)Ç -rrzpœxflç &vœ1t>.'1lpoav 'l'œ itµl-repœ. 'Ex1-rœ1 Ill, t:iç &v œù-rbç ipœ!11, 1ù1tpoaw11011 

&'f'opµf!ç, -rflç -roa 'Eyx11p1ôlo11 lx'rll1twa1111ç. Kœl ôii oùx la-r1v llv où xexlv'lld n 

1tœl XIYIT ).[Oov xœo• -l)µli)v. M1-rœ yœp 'r7IY i1tl -roo &µ6111voç GIÙ'l'lj) y1voµÉY'1lY 1ù1tp11tfl 

Ô'llll'llTOPIGIY, µnœ 'r7IY 1tpo616'1lXIIÎGIY X6>À\1471Y -roa 1tpoa-rplx11v xœl itµTv 'rlYGIÇ -rli)Y 

leoµo).oy1Ta6œ1 flo11).oµiv111v, 114.v 'rOÛ'l'!tl flO f 1t11t1Zp<i>v'llXI, ffl71y µri'l''l)Y -rbv Üpœ 

6ip111v xœl 11poa110ÀlµGlv lw-rlj), Ilpoai611x1 yœp xœl -roa-ro -rœrç 01a111alrz1ç œù-roa 

iµ1tY1va1a1, -rb 'rOÙÇ l1tl leoµo>.oy-/ia11 -rrixœ 1epoaô1ôpG1µ'1lX6'1'G1Ç itµTv 'rflç &xpriv-ro11 

1101v111vlœç &1edpy1aOœ1 • ,l).').' -lixpd111-rœ1 œù-rlj) 6 axo11bç, xœl µ6vov 'l'OO-ro 1epoax1p

ôœ!v11 -rll 11!1a1 11œ-rriô'll>.ov 11:po-r10ivœ1 -rô -rflç 11:poœ1pla1111ç µoxO'llpbY, 1:1 'rflç œvoxflç 

ao11, 1eœµ6œa1>.1a, xœf'1'01 xœl oli'l'111 xœO' bria-r11v -rlj) vrzlj) 1epoaaôp1û111v xœl -rœ 01Tœ 

l1po11pyQv. Tlç 0G-r111 110d ,cpbç -r«O'l'GI &1t11p110plœa1; 'l'lç -rii>v &Oln111v -ro1rzv"11 

ô1œ6ia11 <l'uxflç xœn-r6>.µ11a1 ; ,ciilç yœp av dp-/iv'l)Y 'r7IV &v1116111 l111a'ltriaœl'l'O œ!i'l'lj) 'ri 

11œl -roTç &>.>.01ç 6 'l'flç dp-/iv11ç 110>.iµ1oç ; 11iilç auyx111p'1lOd11 'l'œ 1t>.'ll11111>.-/iµœ'l'œ 6 oli'l'111 

'l'lilv Od111v <i1106'1lxlilv 11œl ' 1ùœyy1>.1xlilv 1tpoa'l'œyµri'l'111v &vrz1l1Glç 11œ-ropxovµrvoç, xœl 

1. Épistolaire manuscrit de llargounios, appartenant à Il. le prince G. llaurocordalo, 
pp. 2411-250. 
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\J.'1"11«n11œ11lœv vocrli'lv -riiv 6>.i6p10Y; 'O 3l- Tli'IY 11C11xlilv xolo,«:iv, 1b:p6aml µ01 Tà: Tflç 

b11l'llal11r,; 11:111:ol'llx•v 6 Tlilv xC11xlilv 110Toupyor,;, µ'113à yoov xom11v!11t,; Tt\C !1p1Jtr,;, 31' wv 

. i,c1,:œ,:u1 ,:oTr,; auµffC11pC1Y0µo0a1, 1CC1p11x111pli'IY 4lµTY fl!Y 411:6ÀCI\IOIY, Tir,; 4I 11:p60fCll'l:OÇ 

1Wn! voµo61al11, µèlÀÀOY 3' al11:1TY ffC1p11voµl11, -xœT1p µC11x11p1WTCIITI; l111r,; -x6n 

&pyi)croucn v6µo1 XCIT4 'l:00 11Clll 11:poc flljlor,; TPCIIX'IIÀIŒOCl'ITOÇ ; l111ç dn 11:C11pC11fltC11a8,j

OO'tl'l:lll 6101101 tapol ; 1111c 11:6,:1 iyxwx-1)01,:111 .... XCIIXI~ 6 i-xl TCIIUn,J 3uvcxdç ; 6 

,:o).µ71,:l11t,;; 6 O'UY6a111v t1p&'lv XCll'l:Cllfpo"'ll,:iit;; 6 xdul.œxT&'IY 11:11Tp1116'1v · XCII\ 11:11Tp1-

C1PXIXIÏIY 11:ClpCIIIYIO'IIIIY; •on µiiT71Y 4v111Ciq,'11YI a'UX°'CICVT&'IY, 4TI •e-lil1yx,:111 CIÔTO0 -li 
i11:,jp1111, 3iœ ,:oO,:o 11ll'l:llfp0YIÎ; KCIII alxbç µlv, i,m371, XIZT4 Tà: !1pà: ).6y111, XIII 

40"1&-iir,; dç llcl8or; 111111/i'IY XIZ'l:1111:10"«:iv, 1tl.71v 4).). • oô µiiT71Y llaiix8"! v6µoç l1poç, XClll 

-li b:I T1J ,:ou,:ou 1t11pC11Uo-11 1to1vii 11111 x6l1Z01r,;, fvœ x!v µ71 poul71Tœ1 6 11C1111oupy&'lv 

311ZX61C'l:'ll,:111, xC11l ,:oTr,; &Uo1c yoov Tflc olxdœç luµ71ç µil µ1T1131j). 

TOIIZU'l:'II -li 4lµ.1dp11 XIZTŒO'TIZO'IÇ' 1tœ,:1p \l,IZX1Zp1W'l:IZTI • oÔT!II 11118' 61t1p&oliiv 

i1n1p111!;6µ.1611. Kœl lO'\J,IY µh &,:1 ,jn,x-iiv !cpà:v xœl &•li> q,ll.71v &111T11pci,:,:0µ1v • 1tl.71v 

&n• die IIZTplj) Tlj) dw TCIIU'l:'!I 11:poa313p11µiix11\l,IY, 'Oxvo0\l,IY yà:p 11111 'IIGITIXO\l,IY 

lw,:oùc ,:fit; 11:pbr,; Tà: '1:0ICIIOTIZ 6pµflc. à:).).' WY xœl 11:poç fllY IZÔT681Y iaoµiY71Y 

81pC1111:d1ZY bo6>.i11:ov,:1ç b1toµ1uuoµ.1v 11:poq,11vlilr,; Tà: "1µiT1p11. •Aye oi'lv, 11:poç ,:flr,; dç 

,:1, 8cr6v aou 4yci'll:'llr;, 1tœT1p µC11x11p1w,:C11,:1, d T1v11 011:lciyx;CII olxT1pµlilv, cl TIC 

O"l:OPT71 xœl auµ11:œ81111 'll:C11Tp1x71, d TIC 31œ6101c q,1l.1xii, 3oç x1Tp11 Xll\l,IZl;Oµivo1c 

-fiµTY, oô,:111 311vlilc vwœy~oa, po-1)9'110-ov, oG,:111 aq,o3p&'lc XCIII &alx111c 11:ohµouµlvo1c 

4lµTY 4p!IITOt; 4vœq,civ7181 • 'IICIII i\ 11:CIIOaoY T00T0Y ,:fit; 4TŒ11'1:0'U 6pµflr,; 8al111r,; 'l:IZÎC 11:Cllpœ 

0'00 6pµ11Tç XCIII iµ'll:YIUOIO'IY, il yoov 1111Tà: fllY 81681v &81Taciv 0'01 xcip,v XIII ieoualœv 

31,r,; -iiµTY •eoualœv 11111 iv IÔXT71p!1t1 yo0Y olx1t1 ,:à: 81T11 t1p11px1x&'lç il yoov !1pC11'1:IXIÏIÇ 
tcpoupy1TY ofl,:111 p11puvoµlvo1ç 'l:CIIÎÇ 11:1pia,:cia101 11111 XCll'l:IZ'll:OYO'UµiYOIÇ '1:IZÎÇ iff71p1!111ç 

T0O 3czlµovoç. Oô yà:p &vcx,:ov 4lµTY ,:1, ,:lilv 4xpciv,:111v \l,'UO'l:'llpl111v i11:I ,:oao0Tov, xœl 

oôa' k' 1Vl6yo1ç 11M111ç, 411:oaxo1vll;1a8111. 0?311 µlv oi'lv iyilt Tiiv 3'1• xœl ""' Y1C11pà:v 
81aµo81al1ZY ,:o0 aoq,oO pœo-1>.i111ç Alov,:oç ,:0100T6v Tl oôx &u y• iv 1ÔxT71plo1ç ol1101ç, 
4).).à: 3-il XIII iv ,clokit, al wxo,, XCII iv ipiJµoiç 11:131œa1 81011:!0'CIIO'CIIY • 4).).ct; xœl oGT!II 

,:1, ivMa1µ0Y 1t11pà: ,:flç 61oq,1l.10,:ciT71ç aou ljn,xflr,; 3o6flvœl µo, ai!xo\1111, OG'l:111 ,:lilv 

iµCl'UTOO yaviiao\1,111 ,:o0 l.0111:00, XCII\ ud Xp10,:lj) q,pouplj) xczl ax1-x110T1J, xcd T1J ,:Qy 

811111v IZÔTo0 3Wp6>Y µ1,:C11l.i),j,11, To 611:6>.01-xov ,:flr,; iµflç bczpcix111r,; \J.ITPYJO"!II !;111flç, 

OUYcpyoua&'lv µo, 114v ,:ouT't' ,:lilv 11:por,; To 81Tov ,:flr,; O'flç \l,IZXC1p16T71TOÇ 1Ô'll:poa3bT111Y 

3&7)0'1111Y, 'Epp111µiY71Y 311ZfUÀ4UOI 6 11Up10Ç fllY aiiv \l,IZXIZpWT71'1:CI clç '11:0ÀÀIÏIY (,:Qy 

11:1p16aour,;, 11:œTcp \l,IZ111Zp1w,:11n. 

'En,:l7161v, 811ml.1Qvoç tcxcin,i q,8!vov,:oç 1111,:à: T0 Cff~6' l,:or,; ,:1, a111,:iipiov 1• 

Il nous a malheureusement été impossible de trouver un exemplaire de la 
première édition du traité de Margounios sur la Procession du Saint-Esprit. . 
Nous pouvons cependant en parler d'une façon très positive. Comme _nous 

1. Paricinu, n• 621 da supplément grec, pp. 61-36. 
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l'avons Mj~ fait observer, ce traité, que son auteur appelle 'Erx11pUhoY, 

cliffère de celui en trois livres que Margounios dédia, en t583, au 
patriarche Jérémie, et de celui en deux livres qu'il dédia, en t584, à 
Pierre Boucle-d'Oreille, prince cle Valachie. Il déclare lui-même, dans une 
lettre à Jérémie, qu'il le composa en t587. Dès lors, il est évident que ce 
traité n'est autre que celui qui fut réimprimé, en t627 ou t628, par 
Nicodème Métaxas, à Constantinople, dans le palais de l'Ambassade anglaise. 
Ce n'est pas ici le lieu de décrire le rarissime volume dont deux ouvrages 
de Margounios forment la troisième partie; nous nous réservons d'en donner 
plus loin une notice. Qu'il nous suffise de dire présentement que les six 
premières pages de cette troisième partie sont occupées par cet 'Eyx11p!~10Y, 

dont voici le titre complet : 

'EnLO"TOÀ'tJ Mot~CfLOU -roü Motpyouvfou, Ènv1x.6nou Totnuvoü Ku8-/ipwv, 
iyxuptgLOV ntpl ~i; "C'OÜ ·Hvotyfou IlYEU(LotTOi; lx.nopEu•nw;, cl,ç lv ,rgu 
ÈnLCM'OÀ.:;ji;. 

Si ce titre laissait encore subsister quelques doutes, cc colophon, qui 
tennine l'opuscule, achèverait de les dissiper : 

'Eva-r'1i6av, ~ocm3uiivo; lvvœ~ cp6Cvono; X.otT« TO qtcpnr iTOi; ~; 
ivaœpx.ou TOii aWTiipo; 'Îlfl,WV oi.x.ovo(LCattï. 

En t59t, un ami de Margounios, le moine UoNCB EusrRATE, qui visitait 
l'Allemagne, passa par Augsbourg et y fit la connaissance de David Hœsehel, 
auquel il communiqua même un précieux manuscrit qu'il avait apporté•. 
Nous ne savons s'il entra égalem·ent en relations avec un autre érudit 
allemand bien connu, Christophe Pelargus, mais celui-ci fit imprimer, en 
f 59t , à Francfort-sur-Oder, un ouvrage grec ( avec traduction latine) Sur 
l'opinion que profea,ent quelque, Grecs de nos jour, touchant la proceuion 
du Saint-Esprit par LÉONCE, ■01H 1• S'agit-il de Léonce Eustrate? Cela 
paraît fort probable. Quoi qu'il en soit, la présence de ce religieux en 

1. Dans l'édition qu'il a donnée des six Homélies de S. Jean Chrysostome contre les 
Juifs (Augsbourg, 1600, in-8•), Hœ1chel 5'exprime ainsi ■u IIUjet de Léonce Eustrate 
(page 513) : • Orationes bas sex in Juda!os e mem.hranis Leontü Eustratii Cyprii, -roO 
p.1111111pk-011 (quae ante anuos II ex patria hue Augustam secum ille altulerat mecumqne 
amice communicarat) lranscripsi. • 

2. Nous lison■ ce qui suit dans Zniras (Nlœ 'El.>.iic, p. ,t6) : A16vnoc i,i,ovœxoc 
•).cr;1v6qipwy. l:wt1-r011 -rou-rov oilyyp111p.p.01 nep\ -roO -rivœ Y'IWfL'll'I lxovcn 'tl'llC 
"EU,inc «r'IJ!L'P°" 1t1p\ -riic hnop1ucr!h>C -roO &ylov Iluup.01-roc. Toil-ro w 
!316>.lov lWlo-ro i>.>.11w>.cr;1v1cr-r\ Xp,cmiivoc (sic) 4 Ila>.œpyoc i-, 4'pœy11oqioup-rp 11:poc 
•oa,poy, -rij, luc t591, ile ,. "la, wv 11,ip.~-rp,ov l:11p.Elirl01, &p. 66. 
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Allemagne à la susdite date, ses relations bien connues avec Margounios et 
la question alors agitée de la procession du Saint-Esprit sont autant de 
raisons pour lesquelles nous avons cru devoir mentionner l'existence d'un 
ouvrage, dont, pas plus que de I' 'Erxupl61ov de Margounios, nous n'avons 
pu découvrir d'exemplaire. Peut-être trouverait-on dans ce livre quelques 
documents nouveau:r. concernant l'histoire littéraire des dernières années 
du seizième siècle. 

Cependant, l'Église ~e Constantinople s'émut des opinions professées par 
Hargounios. Le patriarche Jérémie lui adressa une admonestation paternelle 
et l'exhorta à se rétracter. L'évêque de Cythère jugea nécessaire de rédiger 
une apologie et de l'adresser au:r. membres du Saint-Synode. Cet écrit fait 
le plus grand honneur à Margounios; il révèle en lui une vaste intelligence, 
un esprit élevé, une droiture de caractère peu commune, un ardent amour 
de la vérité. Nous lui donnons plaœ ici, malgré son étendue; car il constitue, 
à notre avis, un document capital pour la biographie de Margounios. 

Tfi u-rà. KCt>va-ra.v-rwou,.ol.,v iv Xpunij> auva.8po,a8dCI'"!) 
lEp' auvô3<i>, ,-a.-rptiin ,-a.vix,3Eo-&!'-Ct>TŒTO&ç x.a.l x.uplo,ç in,11-0-rli-ro,ç, 
Mlit,l'oç, -ra.,-moç i .. Cax.o,.o; Ku8-/ipCt>v, ,;œv 6 -r, aCt>-n,pui3a; x.a.l ai.ç 

6aCa.v -iix.ov 3ôta.v x.a.l aùa.pia-n,a,v. 

'Eµol µb, w tcpii xœl OeoauH1X't'OC TOO xup!ou xczl a111Tijpoc -/iµli\v 'l71aoo Xp1aToO 

auvo6oe, xczl &yczv av ljv XCZTat8uµ,ov xczl TO 8).ov xczp1iaTCZTOV ~IÎ Tljl Tilc 1tpo8u

µlczc xp11aczµivlt' 1tTe~, wc 6µilc n 1tœpcrynla8cz1 xczl rliv ,cpocr/ixouaczv lxciaT01c 
ri1eov1îµcz1 czl6iil, xcz! Tl xczl lx TG\v iv6vt111v, cl xœl ToTç 1tila1 toile 1tcivTCZC f11to6i871xœ, 

auv11aavayx1îv tljl xcz>.ljl xczl OeœpiaT'I' 6µ6\v TflC cmou6flc xœl Tf!C sic rliv l1piiv ToO 
XplftoO ixxl.710-lczv i1ecz1nTl'!ç 61cz8ia1111c. 'E,cll 6l oÜT' i1tncix071v To0To 61ii xo1voo 

yp&µµcz-roc 6µ,dpou xczl 1611' Ti'!C 6µadpczc ripxflc, oÜT' l1e' iµol x1îTœ1 i:ic xœl . . 

CZ1iTov i8U11v TO elc lpyov &ycryaîv Tii TflC 1tpoœ1plaa111c, xczl b111v dvcz, >.01,cov rliv 

ToO 6µadpou lcpoO aun6you crdp71a1v µa&• 8Cf7)ç riOuµlczc ,pip111v 81œndl.excz. •o 6i 1,101 

>.0111:àv ljv ypœµµczTcz koiczoov iTXat~œ, 1tpàc 6µ11C, ic ToOTo 671, T6 y• vov lxov, 

811yc!poµcz1 • xczl µo,, 1ttJO' Tilc ale To 81îov 1ôae8a!czc, 61xczlœc ( xczl yrip a,pdl.ne) 
t:œpuxo1n rixoiic 1uxpoo 61?Y xœl rliv ljlux71v bol.ayoµivlt', oôx i,p' ore iyw dax111 
811'lva11.li\c, TiiXcz yrip Tli\v iµol ,c).71µµ1).718ivT111v Tl xczl xcz8' lxciaT71v ,c).71µµ1>.ou
vlv111v xczl T00T6 Tl xcz8cipa,ov ,cpoc TOO Oa!ou 1t1,p1Ào,pp6V7Jµcz1 • ,il).' i,p' ore 8T1 

v,œlia-tœ tli 6lxcz1ov oô rliv wxooaœv daxov 61œ,p8opriv xœOoP,li\. 

"Ey111ye yrip xœlTo, TIHcz Toîc 8l.01c ~n111v 6dpx111v Tli\v IH111v Tli\v xczT' iµi 

n vd (111:àp iµl, Tb y1µ71v i,c' 1ôa16&!1' n xczl ap6o6oEl(f y1vv716flvczl Tl xczl Tp111pflvœ1 
~::li tOII 11l.1ovaxnta8œ1 oô61vl G01t111 xczl vov auyx1xwp71xcz, xœl y1, 8100 auvœ1pou

\ÙV011, oi,6• av ·~ TOWlliv aurx111p,\acz1µ1. 'Ec TOOTO 6,\ 1,101 xczl ,cplv i'J elç tOV 

• 
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{,•~71lov TfjÇ l1pwavv71ç &v11x6flv111 p:xOµliv oùz 6l!y11 alafjZTCII a,:ouôflc, xcx\ czywv 

µ01 oùx 6 TUXWY ôn1ywv1aTo iv Illl't116!1j> 1:01ouµivri, ln v1œton1 TIÎÇ ôuzTp161iç, x11I 

,:ou Tl XCII 1t11pli TOOTO ,:poç T'i) llpz't1J 1t11p11ôoOjjv111 Tli dç Til tflv ,:11pœx1vôuv1u

CJCIYTI • 'Hl alç livôp11ç ôi: 1t11p11nll>.ŒYTI lllll l1pwavv71e &e1wOiYTI TOaOUT~ 1tÀIOV µ01 

Til 1:1pl Til ai611ç ,p!hpov ôi161pµ11lv1n lllll &v711:Tno, lla<i> ya lllll ,:poaµünijaœl Tl 

't/i) XOIY/i) Tfie 11C18' iJµlle laplle lzzÀ71al11e oùz czevµ,popov XCII 'tœ TOO 4Jµ1dpou Hl 

µ11Hov 1:poa61611100v Myµ11Toe, x11l Toùç &nove ôi:, IY1:1p oîov T' 71v liµœ de niv 

CIÙT7JY avv11:1a1:wµ1vov lvYOICIY' TIIEÙTli ô' &11:1TY z11l alç CI\IT7IY T7JY &l 71011ClY, oMlv 

µb iµliv >.iyovTŒ, oùôl czll6Tp111E Ela,p1p6µ1vov, Tdc ôi Toîe 1:CIÀCIIOÎe 1tct'tpœa1 x11l 

ô1ô11azil>.01e &a111v0Te 'l'I x11l 1ùpw1:11!01e dp71µh11 µad: TOO x11>.oo z11I ô1xœlov, xœl 

@e !v Cl\lTOl povl.7181î1v, de µIŒY 't7JY 1ù11yy1À1z71v avvœyoYTCI 6µ0,pwvl11v XCI\ crvµr.vo1C11V. 

'AôvvŒTOY ydcp 'Ï>l1'11Y Til ŒÙTli 1:v10µ11 liU01e liUwe iµ1:nOa111 Tdc lwToO, TO 11:ciaTJC 

6µovo71T1xfie lvwa&flle ŒÏTIOY • TOO'\'O µov Til a,:ovô11aµ11 71v, T00TO µov 'tpu,p71 XCII 

1ulh71µ11. El ôl llCII (,dp T7JY iµ71v ôuv11µ1v iTVTXCIYIY &v, &n• ilv1ôuvciµov µI TO 

,:v10µ11, ,:11p' ~ oùôlv &ôvvŒ'l'IT, z11l o?i1:1p iv &a81v&!!f nl.1100u1 "i Mvœµ1e, x11I 

1l1t1p &1:oxpv1tTIIY 0161 ,:olldc &,:li ao,piilv XCII CJUYl'tiilY XCII &1tox11lv1tTIIY v711:lo1c 

flÀŒv6p!111t0Tll'tCI. ·Auwe Tl ôl oùô' olhwç 1ew ,ppcviilY ly1y6vuv iyw t:iaTI 't'l)ÀIXOOTOY 

lpyov iµ11v'l''i) x11l µ6v<i> z11T11611pp1TY, czllli Tl! 11C16' iJµlle lcplJ bzl'l)al!f 1tpoai

ôp11µov, lllll <T, Tdc TŒU'l''/le olnoaTpo,pcîv ,:plie TOO Odov 1tpovo71T1xiile uxopiiYlJTO. 

'E,:d ôé TIY&e TIÏ)Y iJµnipwv T6'lv 1171 daipx1a6111 l>.oµéYfllY ô11i 'tfle Oupœc de niv 

cxù>.71v Tlilv 1:po&chwv, &n• &v11&11lv11v &ll.11x661v x11ziile 11ù'tfle &1:o>.1a671a11v-rae, ale 

&llox6To\le aoe11e iTpci1tOV'tO, tda'\'I xcxl 11'/l'l'PŒÀOÎCII y1via6111 TIYiç, Hl x11d: 'tflC 

y1vv71aœ(J'/IC XCII Op1,ji11µév71e 111\ITOÙC llllEÀiile &v1pv6p1œaTflle lllli µ1T' croô1voe lhxœlov 

i1:11lp1a6111, XCII 'tOUTOVe, Tœ y• alx6T11, i-n:11v11y11y1Tv ,:poç Tdc 1tœTp1111tpoù6uµ718'1)µ1Y, 

lh1léyxovT1e µlv cxùTlilv Til 'tfle ivvol11ç ô11aTp11µµlvov Tl x11l &-n:11't71Àbv, llaov y1 l,d 

Tlj) iJµ&dPfll ô6yµŒTI lllll de -n:poll1tTOY ôl CIÙToîe T10iv'l'le, lllll •e WY CIÙTOI i1:1xalpovv 

&ywv1a'\'1zw'tlp6v 'l'I &vT11t11p11aT11'\'1xiilç T7JY dil.7181111EY • axode ôi µ01 o?iToç 1tpoôx11w 

fi µa'l'dc no Hloo x11I &l.710ooe xcxi ô1x11lov, &!1eap oî6v 'I'' 71v x11I i,:I avvoôov fi 'l'&)Y 

XPla'\'IŒYlilY 6µ0,pwvl11 XCII avµ-n:vo111, XCl'\'1 oùalv µivTOI 1t11pczx11p11noµivov, cz1td'I) 

TOO'\'o µ11xpœv &,p• iJµlilv, ToO 1:11yxpuaov ToO 4Jµ1dpou a6yµ11Toe voµlaµ11Toç. Mcipnc 

ôi µ01 '\'OU'\'fllY TO 1:CIY'tlfOpov &µµ111, 'l'li x11pôl11c idi;o, Hl 111,ppoue • XŒi auµµ11p

TVp1T µDl Til CJUYltlloe, XCII CIÙtœ ax11lov ffllY7JY &,p1iYTCI TCZ ,:p,lyµŒ'l'Œ, Tdc 1t1pl 'l'ClU'l"/IC 

µ01 '\'fiC <ir.06ia1we l,:l 1tpoa&1&111wa11 'tOO llCIO' -ljµlle MyµŒ'\'OC 1tOY'lj8ivTCI auyypciµ-

1.LIIETŒ, 6 ,:pile ,:o).).oùe XCII llCITCZ a'\'Oµcx XCII ô11i ypczµµœ'\'fllY &ywv xczl axo-n:àv lxfllv 

1tœV'\'OT& '1'7JY &l.7101111EY, 71e oùôi:v Toîç_ya XC1'\'cz Xp1aTliv p100a1 ylvo1T' !v 1tpo'l'1µ6T1pov • 

fi 1tpbe N1x6l.11ov, 'l'liY 'tfle 'l"Œçlflle TQv l:TC1Vpo,p6pwv, µndc '\'ŒOTŒ Ill Mvlo-n:o'l'ciµov 

i,:laxo-n:ov, i-n:1a'\'ol.71 • "i ,:plie IliTpov 'l'liv NTci61lœv, 'l'liv '\'fie 'l'«h111e 'l'@v 4'pœyx1-

axciv111v, yQy ôà l,:laxo-n:ov 'P'l)8uµv71c, &1toloyl11, XCII 4J b 'Pwµ71e µ01 1t11pli l:1t1.1pl

ÔfllYOe TOO B>.ouôov 1t1µ,p01îa11 i1t11fTOÀ7l • 4J ,:plie 'AV'l'WYIOV 'l'liY T1µwv1ov, lŒ'l'pOY 

Xrov, '\'IVlilV •e (,µQy ,:11p11ax6v'\'fllY '\'IÎÇ &,popµlie, µ&'\'cl '\'1110'\'CI &uxp,aic. Il11pl71µ1 

d: iv 'l'lj) 'tfle iV'l'110011 aul;71T71a1111c xp,'\"llplff> &-n:o>.oyr,OlV'l'Œ, 'l'œ 'tÜ1to1c bôo8év'I'& µo, 
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11:oV"llv.&.T,œ, &fop11-iiv ax;6vTœ T~ nT' il&OO y1Y011lvœc lhœSolll:c, Tolic xC18' lx«a'n'I" 

b:a-y11poµ!v011Ç qlilvœc ff~ Talle -ll11t11 4vT1ô1C191pol,Lév011Ç. El ô' &llr.,ç &lloç TIC 

ÔICffl8pvll11x1 Tà -ill,LéTIPCI 'ltCll IWCITOY ijèl11 TO\ld ITOÇ èl1C111111:iivux1 tjv 1'1.11dpC1Y, 

w l' l11:' CIÔTlj), i'ltèlC1ffC1YlilY tr.,-iiv, XCII 11:CIYToioic Tp611:01ç 1rol1opxlilv tj11 -ilµadpCIY 

4a6ln1C1Y, ~llTlb11' p.lv ate, ylvotTO ICKUToO. d a• ollv, 411:olllèlÔTbl lôyov 91/iJ, 4TI 

6-ii crxC1YôœÀO\l ,j,ul(C1Tç ci11:lC1TC yavô11avoç 'ltCI! y1yvô17-1voc C1ÎT1oç. El èlà xC1l 11:pwT,;i 'ltCll 

61udpq: 'ltCll TplT,;J OU'IIÔÔ'l) i11:l TOICIUT,;J crd<j,11 y1vol7-iv,;i 411:pocrr.,11:olT111:TblC Hl 

bp1flii'>ç 'ltCll Tpô,i;OIÇ Tflc 8i17-1èloc xœ8u1t1TeC11 oGx lxptva, 1&1lllov èlà TOUTll>Y, iyiil oôx 

olèl' g Tl XCII d1to117-1, fl17-lil11 ô' av d11 XCII crxl<j,1c Tli'IY T'llllXOUT!llY l'i'' ICIIUTolic fpoY.. 

dôC1 cipC117-ivwv, XCII XC1TC11t1fpôY11x■ ô1' ~,, 11na: TIZOTCI èliôpC1x1v. 'Alla: ya:p Tic WT'II 

-Il 111:I Tore &nixp18r.,11"oic ijô11 ul 411:pocr11111:olT111:T11>ç xczl TOîC Tpô11:01ç Tf!C 8l17-1èloç 

<!i'll'l'tcrlla?crtY &UôxOToç XCII enltoucrcz OWf p011CIC 4xo~ 3llllC Tb VOY IÎYIZ! µITC18ol T1 ; 

'ApCI 'Ta:P -ll11-1Tc &Uo, WTfll TCll(llllÇ •e &ll11>11 y1yô11C1µav, il 17-«T'IIY lo11rbv 4',t,t Hl 

xtiTtat 'l'iPITCII Tà 1'11-i-npC1, Hl i,r' 0Gô111l Tlj\ OTCl81plj\ : lp11ôôµaOC1 j lvO,v TOI Hl 

x>.4'111 l11:ipJC1TC1I 17-0' &1tczpt117-û811T11 11:pbc T11l1xC1UT11Y 4fQpli'lvT1 TOO 1'11-cdpou ylvO\lç 

&uOTUJCIC1v, il oùx olô' g Tl ul d1tM cipl&OÔ1w-npov, 61xczio1ç TOO Odou xp!17-C1cr1 Til: 

lax;CZTci: x1vôuv1uoucrC1Y, IlC1pC117-u8a?Tci:1 èli 17-1 61t11>croOv Tb fflci:crTll: yayovbci:1 TCIOTII Til: 

ypti17-17-C1TC1 oTccrOcu, ul ffClpci T111oç ,rci:vdxvou Til: TOIIIIO'tci: XCITCliOO'f'&crci:l,Lévov tjv 

œl71811C1Y 41C11pTlcrll111 èl1117-1oupyoO. 0Gôà yll:p iy~l7-Cll 11:pbc TOIOOTÔY 11:0TI IIÎoXoC 

11:pGCll(~VIZI !cpa:v cruvoôov, &icrTI µIT' oô ffOl!i xci:l b:• 0Gè1111-1, cGlôy'l) 11M, XCITll

<!i'll'Flt,crllC11 lci:uTijÇ xci:1 bupci: T181crll111 a ffpÔTlpGY XCllli\ç {,-n;b 01/j\ 11«pTUPI XIII 

&ôax«OTl4C wplcrczTo, &lllllC n li-TITI xtipm, li-TITI èlucr17-1vdCf T1vl, 11-iiTc èlfllpoôoxlq. 

lu17-C11YOl,Lév11v Til èllx111ov, mep &pur-roc 1Cl,pvxc TOO ô1xci:lou xC1Ylllv, ul xplcr,ç Tli'IY 

411-'1'1cr811Tovl,Lév11>v 411:pocrt1o1dl"11ffTOC, li-TITI 11-iiv Til: IUTIOTII Tli'IY «le111>17-ciT11tY, d oGT!il 

TUXOI, ixffl71TT01UY'IIY, .:icrn ffClipœ TOOTO ToÔlClffOY &11:ovi17-11Y, oîc Tb fflloY U11 
i; 1Gvo17-!111Ç XOPTJTl?II 81/j\ l(C1p1tol!-iv71y Tà 11ly10T11, Dpocrffci81111 µà11 O'U'lt a,, ffœVTfltÇ 

lv y, Tcz?c xplcr,cr,v 6tuèlopxol71, civT1d01111 llà oôôôlfllç a-, 6pij,71 • 311:ou &à lxci:Tlpci:c 

-.C1uT11c Tf!c >.u11-71c xC10œpbc l'l'lOT'llx■Y 6 µaTà o,oo Hl i1el 8100 &,XClcrtjç, ffolllY 

11:0T' av axol71 JCWPIIY 411:0,pcicr■!alÇ ~111!œc hSlczcric; hou &• d xci:I YOO ae<iTTJc xCII 

bC11.71l1UToC 6 Tpô1toç, xczl &11:11piyxl1TQC -Il TOO tuyoO ,opa:, xci:l lfopoc TAY 

xplO"■!alY 6 61bc, ,cli\ç av 61czcp811pd71 Tb ô[xci:101'; Tci:OT' oilY "' xœl µci).IOTII ÔICIYOO'l>o 

17-1vov xci:T' il'-CIUTOY xci:l T'IY T&Y Tp11i\v 11:podpb111 OU1'Ôôta1v ,cpoxC:,P71cr1v 4'avôtl y1-,lcr8a11 

TIi ypti17-17-C1TCI 11:b:11x1 crulloy!tacrOCli. El ôà oùx 411:b O'ltKOO incweauxci:, 1116-rci, 
cpcum , lp1? Tek ,cp«yl'-IITIZ xœl -Il fl111dpci: cr!iv 11:cznl 81xci:li, Rl"(IYl'JOOl&"'II h 
_,,,;1,ji71,p1cric. Tl M11e0Ti 'f'CliOI XIII Tek. ypti17-17-C1Tt1; xiùbv ya:p xci:1 -rllOTal 1lç · vJcroy 

11:œpœyq11'1. « '11p111lci:c illi, OIOO, nl. l&ixp1 p.lv -roO 11:œpônoc 811crxa4'ci1171v u-rcs 

bpl&,11&'1 1171&lv Tlilv 11-11 &pacrxônwv OCIIUTbv ff111:ov8lvC11. » D6T1pov oilv ®TÔC IOTlv 

6 toi! l.pUM:00 v6110c. 1ùO!iç XCII b 11:poo117-l!alY ixffOl&ll:l'UIIY Tl xci:l Ô'lll&OOll'U111' T& T&v 

àa1l~-, i1M1p<ti117-C1TCI ; &ll!alÇ Tl XIZl cl T!Ç fv alô11 ito17-0loyiicr1wc TIYI XIXOIVm'l"/j'ltl; 

11,11\ 1;011 't~TCI xp10T111Y&v, &lleoc Ta xœl Apx11plta1Y; \ o.ô 11:Clpa: TOOTO xcil XA11 
'ltlU~p«u,, ul li TOU )(etcrletç lllt'KPfllTIZI 4ôcl'f'-ii, xci:l &lloc ano 'ri 11:111:ov&c; 

mLIOGu,m m.Lmon. a - d 



L l:NTRODUCTION. 

1100 6' !v xatl xwpizv axol11 lo11tOY 'l'O iœv cl1,1,iip't"lJ dç aà 6 &oalq,6ç O'O\I, xcd 'l'œ 

lomii; To yoov '1'0G-ro1ç &11izpiax1a6iz1 êzp• où 1tpocp111'17lç &v'1'1vo11061al111 'l'GIY 

nvo1,1,061'1'1111-Évwv Xp1a-rlï); 1l1to11 lià Hl l1t' 6U6pc,, xo,vlï) ljillxGlv ylv1'1'1111 71 "tOICIIU't1J 

ix1t61,1,1t1uaiç, d y• 1iv 'l'&Ç XCIII au111t1piivo1 1tod; « Mixp1 'l'OO 1t111p6v'l'oç 611ax1,j,ii1,1,11v 

Xlll'l'œ bp!611111Y. » Kizl 11ino1 lx 61iz11hpo11 'l'OU'l'OIÇ 'l'œ lvczyx6ç 'tl 'ltllll '11:(XI 111xpoO 

l,j,11qaaµlv111 'l'I xczl y1v61,1,1v111, lv6111 0C,'1't,10'I 1t1p1ixn1111 • (C '1'1110'1:' OVY lvw1t10Y 'rijç 71116111 

11np16,;11,;oç 1t111I ,;êi>v aùv 111ù-rtJ 1C,p16b-rw11 &px11piwv il66n111 11011l11wç xczl x11vOY1xQç 

&6,da'l'ljl 1tpoaw1tljl XCIII ,;ij) ,;p61t1j1 'rijç 6É1,1,1iloç bp16G1ç xœi &1tpoa1111tolii1m,>ç 

1tp61'tîJ' liNdpq. XCIII ,;pl'l''!J av"661j1 h1t,;01,1,1pêi>ç ien11a6iY"tt11Y Hl 1ùxp1v116iv,;111 

l.111111-pêi>ç XCIII xizOœpêi>ç, lyv1111,1,av cîv111 avxoq>IZY'l'lœç 1tliip11, x111l 1t1Xa1JÇ ~q.r.1011pylœç 

xœl l1t11pal11ç &vii1,1,ea,;111, 1,1,iil1a,;111 lii, ul.· cc T!ç ovv 71 'rijç 1tpG11v11ç ii.lxpovaiç x111l 

'fi ,;01111G'1'11 6ua11671ç li.l ,;ck xdpw &llo!wa1ç ; 11116h ,;êi>v 1171 &p1ax6v'l'WY 011111,;ov 

1t11tov6Év111. ToO-ro r.i oùôàv &llo, cl ,;iç 1tpbç ,;cl& q,6cia111V'1'111 cbo6li"11:01 il 11:po1tlva1Y 

,;71v '41ijcpov xpva(j> 61116v1111,;1aiv lvvo,tv, xœl lii111,1,111,;11t111pcza111l1G11v ,;ov ,;flç &1x1111oavv11ç 

i;vyov, d 11ii ,;1ç liyo1 XCIII ,;oO'l'o xczlGlç xczl 11iil11 lxuv 'l'o ,;oO 11:l11alov &1111oa11G1111, 

d oô,;111 clxo1, 11:l111,1,1,1,&lij1,1,111,;111 XCIII ax111YiliiÀ011 111!,;1ov ylyv1a61111 ,;oTç 11:ollorç. K111l 

ll1,1,wç 711,1,&Tç ,;oO 11:poaa,;Gl,;oç 7111,Tv xœl 1tp1,;oO &ll6,;p111 1tlZY'tîJ ,;1110,;111 1Îv1111 XCIII ia11111 

,;1 x111I 61111n1v6111611. Tl &i}11:on xczl ,;o 111h10Y "tOO ,;otç ,;010G,;01ç &piax,061111, xczl yà:p 

11:olliix,ç (cp71al ,;ck ypii1,1,1,1,111,;11) 6 ,;Qy &px11pÉIIIY aGlloyoç 11716h ,;oùç 11:iil.1111 A111dvw11 

n xczl ,;Qy x1116' 7111!1ç clylwv 1tlll'l'ipt11Y diliY1111 a1 q,iiaxov,;111, xczl 1,1,4l1a,;œ 11:1pl "tOO 

11:IIIYczylov 1Iv1G1,1,111,;oç 1tpoO''tl6i1,1,1YOY, '1:0 ,;ijç &px11p111aliv11ç &q,1111p1Ta61111' xczl ,;o 
1t111pci1t111Y x1116uanp1Ta61111 r.ciy,;wç 11:pwxp1v11v. IIollcixiç 6 ,;&111 &px11piwv avlloyoç • 

&v,;11t1116alœç &vii111cnoç 6 l6yoç 'ltllll 1tpoaxop71ç lx11111 ,;o 1.1.l'l'ck 1tci6011ç ltlltlYija61111 'ltllll 

Ci1to11l6"t1J'l:OÇ, Kczl yœp, œÔ\IYlll'l'li>Y 1tpoç ,;p1n71Y i11:111p6ijYIIII MOÔOY, 'l:(j> 1tÀIOYIIIO'l,L<j) 

,;oO &p,61100 &,pwpœa,;wç i\l1tlO'IY b111xnTY x111l &v,;1q,1lo,;11,1,1Ta61111 1tpoç '1:71Y &lii611111Y, 

&1toxpG'411111 'l'OY i\l1ov &a61v6lç x111-rczao,p1l:;61,1,1voç. Tlvwv &i ul &px11pi111v; êzpœ 1t1pl 

l,y 71 ,cpb 111xpoo aGvoiloç ll1y1 • "tOl'i,;011 xcip111 71 1,1,1,;p16"t1Jç 'fi111i>v T"6111-'!J, ~ovlf) 1t111l 

&11:oq,cicr11 µu& 1tciY"tt11Y 'l'Glv av1111:11p6v-r111v &px11piw11 x111! &&1l,plilv xczlQç xplvcza111 iY 

ciylljl 11:111p111x1l1G1-r1111 1tY11'i1,L1Z'l'1 fv111 1111ildç fl11lilv 06'1'1 'l'li>Y lcpw1,Liv11>Y, W'l'I 'l'GIY l111rxG1v 

wl11ii~ 1l1t1Tv il avlloylacza61111 x111'1'& 'l'OO i11:1ax611:011 K116iip111v 1171 q,poYITY ul 

q>11lciff1&Y 1t1118111plilç, &xp161ilç xczl l.11111,11:p&\ç 'l'œ 'l'flç x1116' 7111,!lç ixxl11alœç 'l'&IY rp1111x&y 

611lcz3'ii 66yl,Mlt<rlll, il '1'p1w6ol11116>y 'tlZXIII 'tlYGIY XCIII 'l'œ i611111tpt11'1'0'1'61t1111 &1t11111:ololiY'l'WY 

q,nflç, x111l fll" olx11111Y T"61111JY, hol111 6' &v -r1ç 111Ô'l'1J xczl d11 , 'rijç &l116dœç 

ti:pofll,L61Y'l'WY ul -roO XO&Yf) av11,pipov-roç, xczl 'l'O llloy a1t111Yliizl01to1Glv, xœl 'l'ile -r,i, 

olullllç •pavyol,LiYWY 1t11&plilœç 1t11ii1,1,111'l'111, 11,716h -roùç 11:ii>.1111 Aœ'l'lvwv -r1 xœi -rlilv 1tœ8' 

'fil'I< 4y16>v 11:œdpwv dlilv1111 aa q,cicrxov'l'œ, x111l 1,1,4l1a'1'111 11:1pl 'l'OO 1t111Yczylo11 llvaGµœ'l'OÇ 

11:pclftleil,LIYOY. Où&b ltpu1t'1'6Y, '1'1JO'IY 71 lapck ypœq,'ii, 8 oô 1171 q>IIIY&pov TIY7IO'l'l'IZI. 

ltczl 11:iil1v, oô &6"111'1'1111 dliç xp116ijv1111 ldvw llpwç x111,1,iY71. OÔ'l'll>Ç ovv oùil' 6 xœloç 

GIITTPIZ'f'IÙÇ <rlilY -ro1oli'l'!JIY oôx 716uvii611 l1116sTY -ro 1171 q>11>p116ijv1111 'l'ii 1171 &l116fl 

&-.llllv1ak1, lin1p oùill '1:71" &lij611111Y xp116ijY1111 611Y111dv x111l 'fillw q>111Yw'l'1pov 

61111Àœ1,L'll:O\ICNIY, Kœl yckp ltczl ltlll'I'' &11,'Podpœç 'tllll'i'l'IIIÇ 'l'ckç 11:po'l'iiO'IIÇ 4'1ulii;ç &v«1tlf'1YI • 



rtfAXIME MARGOUNIOS. LI 

-c:o yckp Uyu, &..-1 ou ..-o~ 11:cUc11 Acz'tl,wv o?llcz iyiil, 't'J 11:poç ..-ovç nwdpouç 

A:11:06U4'11 ..-li, l6yov io-rl ll1czadHov..-oç, fllaczvd lhy1v 4..-1 ..-oTç V1111dpo1ç ldµavoç 

iyiil , 'tiilY 11:cil.cz1 oùllèv b:1a..-piipo11œ1 • iyiil Ill ..-oùvcznlov xczl 11:ciw 11:pœnwv 

lluzndlcxcz. TQv yœp vcwdpwv ul 11:œvni A:11:1x6111voç, ..-o!iç 11:œlœ1 Acz..-lvouç n xczl 

-rovç xcz8' iiJl!C clylouç 11:œdpczç xczl ll11lCZIJllcilovç, oil-roc Il' ilv 171v 'A8œvœa1oç, xœl 

Bczall11oç, xœl rp71y6p1oç , ul Acz11C11J1&71vllç , xœl Ku11:p1czvllç, xœl 'llœp1oç, xczl 

Auyolltl'tîvoç, xczl 'A11flp6a1oç, xczl ol l.0111:ol 11:czlcz1ol, au11,p61vouç A:11:oll1111vuvcz1 xœ-rœ 

-rll lloyl,lCZ lœutotç n xczl 't'J cil 710d~ i11:dyol,lCZ1, xczl tawç oux clycviilç i,:' clllcxœa'Nllv 

xpmilv • 11:l11v ul ®'rllo>Ç id 11:poa6dScz161a11 -roo ii111dpou llclyl,lCZtoÇ xczl -rpczvcS-rcpov 

,ù,ixou aœl'll:1yyoç toO"CO ll1cz1171pùn11 "CIZ Tll1ÎY 11:0Y710iYtCZ auyypœ1111cz-rœ. 

Kczl &llwç lll, 11:Qç &v -r1ç -riz -ro1czil-rœ 11cztcz,jniiplacz1t6 11ou, 117111' iv 6vdpo1ç, c5 

,;œcn, 'rijç Acz-rivwv i11:œt111v f!IIYflÇ i 'Avtiyx71 yœp tOY &yvo1œv "CIYOÇ llCZf'IITOpoOvtcz 

b:I uv1, iutvov 11:pclnpov xczl 1,14lcz tjv i,:1at,i1171v IXIIY foO iip' i'f,11:1p &llou 

111xcz'r71y6p71uv &yvocczv. ToOfo cU oM' Cl!Gfllç 6 llcç1oç fli)v to1oùt111v i;wyptiipoç oux 

ilv ll1czfalvcz1to, .t y1 l,lill.01 A:l1181ù11v 11:od. Kczl &llwç Ill xczl clpcixv71ç cla61viat1pov 

fO fOIOOfOY içuipcza11cz. 'Eyw IÙY yœp 1':ètaCZY czlllQ tjv 11:poa,ixouaczy fil 61,1,1dpq. 

11:poavi1,1,111 cly1111au"1J, 11:czdpaç 01oa16icnczfo1, xczl flZ ,:clncz lfo1116ç 11111 11czOu11:d1111v 

't'J !,~ xczO' 61,l!c auvMci, xczl fcztç 01681Y ll1llol,livcz1ç 611rv i1111:Y1Ùaca1 • 1':l71v xczl 

611,ilç xczfà: nOto au111fpovczç lx11v ~T7111CZI, -ro 1111 llia6cz1 &v ,:08' Ci11ilç xp1d:ç fflç fiilv 

Aczflvlliv yl!üt"C'IIÇ 11cz8él;1a6cz1 • fOOto llà ,:czpœ fO 1111 iç71axflaOœ1 fO fo100tov llll11111œ. 

Ovxou-v où&' Wf!IIÇ av A:11:czllczyd71 fOO 4'1u6ouç 6 auyypczip,~. a 6111Tç cl11:czvczlna61, 

fOOto ul 1111 lloulol,liyocç A:,:ovl11111v 611tv, foaoutou llat Al716dczç lx1a6cz1 tjv jjv 

"Kczydlwç i;ùipczva 11:p6fcza1v. 

"E11:11tcz llii1111v n100n, y1yovivcz1 ipl, dtepav You01nTaOcz1 11llllov lê111 xczl 

êl1ôciaxaa6cz1 fcil710>j, il llç ~u66v n xczl A«6yv111a1v 41'od1111:1a6czc; Kczl 1171Y 6 f&)v 

i6viilv 611lciaxczloç fdiYCZVflcz "COÙtaiç xczl 1,14lcz YOl,l00CflT fi xczl 41'aipczlV1fCZ1 • -rao 

Il' czù-c:oO ylvouç ul ,\ ixol,liv71 fCZUf'IIÇ xcz6&anix1v. 'Eyw yctp 0Gt1 1i:poafl871111 

&lwç, OÜ"Ca 11:poa6117!v &v 'ltffl awippovQv • Ufœ cU f&)y f"IY 1tpoa6,jx71v xcx11Qç 

vo71aœv-r111v !llfCITIVladpwv, xcz! cillwv fi111dp111v xczl 11:civu tipo11cx1, xcxl tl xcxl 
A:y111v1cn1wupov 'KpoOTl6alç xcxl (Mhllo!iç] "COÎÇ &llwç llccxu11,livocç, rv• 4lwç CIIÙfo{iç 

11:poç i111111nov Uxùafll • 4f1 al 11:pà fflç xr.>luaawç fi!ç fplf71ç auv61lou dni iyay6m, 

oullb A1mxoç 11:poan81ta81111, fYCII l,liYfOI f7IY 111' r100 llç ,\l,l&)Y ~IÀflfllCJIY y1yvo11iY71Y 

"COO "Kczvcxylou Ilvaù11e11toç 11CZ'rCIICf'lll1CZlvt1 XCIII o6fta> 1'p6ollov, al 1tC11l b fOO IlC11fpGÇ fO 

IIYIOIJ.CZ to &y1ov App-{J'Nllç alç alxdczv WC11pe1v xcxl 6datCIICJIY b11:op1ÙlfCII, XCIII fMÎI 

671).oQy f4) 'KCllpœ ACllflYOIÇ ix IlC11-rpoç llClll r1ao 11:poxill1p1 fO Ilv1011cz • b,p 'KCllpœ 

ntç "'111tlpocç llc6C11CJ1t«lacç fo ix llC11fpbç ll&Y b11:op1'61a6cx1, Il,' rtoo llà 1'pofiYC111, 

J.OP71'fl?a6cz1 ul "Ki1111:aa81111 't'J 1td1m, u8ck xcxl 6 lapoç Mtie1110c fœç fii>Y Aœflvr.>v 

fi"ilaau;. xiù&ç ll171p11iivavcv iv 't'J 11:poç :MCllpTvov 11:p1a8ù..-1pov i1'10T0>.11. ToOta ll' c5).wç 

-c:b IIL' Tloo 11:polbcu 11:poaiixu 61,;i 81aloy11111 11e11l ov f1I 11:pllç olxdC11v li11:cxpe1" 11:pooll"' 

-c:oO IlnlÎ\14'roç, 11:œpi ya totc bp16Qç dll6a1v 611:06io-11ç ll1cxatillm 01aloy1xciç. 

Tlnç a• !v xcd yivo1no œllbczafo1 f/;IY -ra10'6t111v xp1fC11I ~ al hC11dpczv f"IY 



L.'iTRODUCTION. 

ylw'l''l'IZY 11-1'1'plC11c yoov lfl:1a'l'ii!'IY01; &ll' 6 y1YY11Toc 6oy11-11"1"1cm'ic 'l'ljl r.pôc iJµ:tc 

r.i011 lir.pl;, wc lo11u, r.poxn1ax11µivoc XIII &6IC11"1"ov 1?v111 11Ô'l'lj) 'l'llv p!o, oloµnoc, 

el 1'71 iJµa,v XIZ'l'1Z'fipo1'1'0 XIII 6r.C11aoov, &r.1p 11ù'l'llc r.aip pov11x1, x11!"1"01 lill111c 

r.poar.01oû1,1,1voc, il> 'l'i'IC &voxflc aov, Xp1ad p11a1ho, iJµîY ipipCIIY 11-nœ 611160>.ij; 

r.poanviµ11x1. M71 IÏ')Y a' iyli> liv11!'1'1oc r.11pcl: 614), µ116' 0.1111, lxo1µ1 'l'Ô 61îOY i9' oic 

1t1r.l11µµi>.11X11, el µ71 lv11 IZÏ'l'IOY lr.1y1ywaxo111-1 'l'IIY Il11dp11 Tloo 'l'I XIII IlnÛµll'l'OC, 

'l'OO iùv x11<tcl: yivv,;a1v, 'l'OO 6l x«'I'' br.op1ua1v lipp')<tov. "0'1'1 6' 11ù<tbç oG'l'I r.od 

lr.,iyy1>.µ111 11-dl';CIIY dv11i '1'1voc, 11-illlov 6à r.œv-rC11v iµw<tbv, 6-n:,p 671 x11i alµ,, 

ilœx1a'l'OY i\y11µ111, d 1'11 'l'OO'I'' dr.01 'l'IC 11-1y11locppoaûv11v '1'11 1'71 ,jnCII poû>.1a6111 
y!vaa011! 'l'IYOC lv 'I'~ lr.11yye>.!q: -roo Myµ11-roc, &Hou y1 x111poO XIII xp1l11c 'l'cl: '1'01110'1'11 

61,ial't'IZI de &r.o/lu;1Y, 6-r11v 'l'IC r.11pœll11l11 6'rv111 'l'cl: biiup11 r.poiÀ')flll, Il11pipxoµ111 

Ill a1y~ -rel: iv 11-iaii,, îv11 µ11 r.1p1nbc ~ r.1pi -rel: 11-1xpoo Hyou &;111. 

'Eum1 6l iv -rorc 11ù-rorc ypœµµ11a1 'l'oîc llr;Oav auvoli1xorc x11I -rw'l'l ir.iipipn111 • 

« r.poc -roû<to1c x11I 11-ncl: -roo l1pC11<tœ-rou ~,l11ll1lcpd11e ll111llciy1161, r.iiv-rC1 -rà x1n' 

CIÙ-roo ,jj-ro1 -rljl 'l'Û'lt'l) 1h·' 1i).).C11ç "rUTl(ŒYOY"rCI r.upl ll11l11>xwc XCl'tcl: llÛYClµIY, » ·o-r, 11-h 

OÙY lµol -rel: -rije l'l'l'IZ "rllO'l'CI ll111ll11yijc 1tCIY"rOIO"rp01t11>e 61~'1''JfC1l, 0G-r11> µiY"rOI fvCI 

x11<tœ 61/iv xC1I -roùe l1poùe voµouc yiY11-r111 -li ll111ll1ZT71, 11-11p-rup1r µ01 -rp!C1 il dnC1pœ 

r.poc Clù<tov ypiiµµC1-rC1 de '1'71Y lr.l 'l'oO'l'o r.po'l'por.71v y1y1Yv11µiYC1, xCII µiip-ruc 11-01 w 
auv111lbc, XCII auµµ11p'l'ÛpnC1! 11-01 -rb 61îoY liv11>61v, xtil 6 i;ucp11vOde "°' 6r.01oaoov 

>.oyoe i:iar.1p y1yovur11v 'l'IZÛ'l''JY <ir.oOiµavoc, XIII 11-iip-rupie 11-01 r.olloi. "0'1'1 6l où'l'oç 

acp1vaii11-v1voc "rlC r.pbc "rOO'l'O XIII «XIZl''lt11C oGllb ~'l"!"OY ll111µ1µiv11xcv, CIU'l'Œ 11-01 'l'IZO'tiZ 

61C111-C1p'l'ûpc'l'C1t • r.poa616C11or Ili 11-ou -rbv loyov XIII ii de Tb l1pbv 6ua1C1a'l',ip1ov llui 

'l'OO'l'o clallaua1c, XIII dloe ii de '1'1IY dllC1v CIÙ'l'oO C1u'l'or.poa11>r.oc licp1!1e, xC16' ;\v 

C1!'1'.,j111Ze aurxwp11a1,, -roO-ro 6à ÎYCI l'OYOY 1'71 ylyY')'l'CII 61' iJµile axiivllœl,:iv -rljl Àtzljl, 

oôx «r.il116ov • 8 11.,j l'OI ÀOl'ltOY XIII "r7jY clc -rb Il11'1'œfltov llla0111, lv611, -r6 T• VOY 

1111111, 6111-rpi611>, yiyovav 11Y<t1ov, x11it-0111-ivuv 'EYni"!la1Y<ir.o r.ollii>v r.poal1r.11pouµ1voe, 

XIII VOY axallov x1vlluV1UCIIY lr.lZYtza'l'pilj,1111t1Zpœ 'l'IYOe 'l'iÏIY 'l'fle r,povai11e r.poax11lou11-1voe. 

Tivoc Ili xiiptv XIII r.upl r.11p116od11 'l'IZ r.11p' iµoo ; El 11-lv ycl:p 11îp1aiv -r1v11 lir.61';ov 

CIÙ'l'OTC lioy11-11 r.ou r.11pnlar.11p-r111, XIII r.«vu lliXIZIOY • d a, 6p6olioUœc ,:). ijp1e -rô 

r.ov1111-ii'l'1ov, x11I oôôàv 8 1'71 b 'l'I -rii>v lap&'IY 1ù1ZTylÀi11>v x11I 'l'li>Y x116' -ljµlle l1pii>v 

ll1611axœl11>Y i11-r.1p1il(l'l'IZI, -ri "rOU"rOIC XCII -rljl 'HcpClia'l'fl' auyxo1v11>YiC1 ; El a' 8-r, 

-xpor.ol111-1T 'l'fle «l116li11c x11l XCl'l'cl: auxoip«v'l'ou cplpl'l'«1, xC1i-ro1 oGll' 6vol'tza'l'I, «llcl: 

y1v1xw"1"1pov -rp6r.ov XCII &aC1iplilc, r.upl ll1116a611>v >.o,r.bv x11I ol &v'l'tpp')-rtxol -rlilv 

61oloy11>v l6yo1 "r71• &lij61111v bll1xoOn1c, x11I 11-11llàv ixl<t11> r.llov XIII 8C1ailuoe xCII 

rp11y6p,oc, xC1I d -rie &lloc -ro,oO'l'oc -rflc &l716dœc <ir.1p11-C1xiia11c r.o-ri -rlilv X11-r' czu'l'flc 

"r7jY 6cppOV «PCll'lvfllY 6pœaû-rCl"rCI. 

OG-rfll -roTc r.cpl i11-i xœl "r1! •11-~ !'l'l'pt6-r71'1'1 oiii r.cp 'l'Ô 6ixC11ov 6illou111, 11-iir.o-r' 

oùv oG-rM llillox-rœ, µll).).ov -rlj) ~,lœll1lipdœc XIII 11-6••• x«I IÎ -r1v1 &>.lfl' Sr.Mc Mir.on 

-rô bclvov r.01fla«1 6lllouC11 XG1'1'118uµ1ov. Illilc Il' iv IÎ71 XCII IIIXIIIOY &x11-cit11v 11-b 

8lfllC 'l'IZ -roG 1j,1ullouc, "rlZ Ili -rflc &l710d11c XGl"rCll'IZPC1tiv1a6C11, X~XIÎYO !ÙY b:I r.ollli>Y 

6ll6Pf!1 lltn71punca0«1, 'l'GIU"r71Y Ill WC .. 'ltGlpt1flUCJ'l'fl'{,1tox1xpucp8C11 i1tl "ri ~ aipnipq: 
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MAXIME MARGOUNIOS. ... .... 
t1111-l(f ni diw b 'rllV'r'll' !v w,p1>.11871aoµiYfllY .i, 'rOÔ11:lliY µ71116>.111, 11:poiul11:-roua11v; 

ob lxp11v 11,ffcl niv qci11:71v -rclç ô6p11ç -nmQaœ1, 11.111 µ71v -roO-ro -rolç ,eciaœa&V 

6µo1Ô'rpoflY. oùlll yœp 111-rœ 'r7jY clyci11:71v, &nœ 11:pli 'r11V'r7JÇ yiyov,v 1l -rQv ypœµ.µâ-rfl>Y 

b.-;u1eflla1ç xczl lv tj, -rli crxcivllœlov l111v1. Kœl oùx fi111Tç 11:po71youµiv1o1ç (i6plxœµ1v, 

&:nœ allXOfœY'l:'118iv-ra, ll11xll1xo011,1v, 11.111 -roO-ro µa-rel '11:0ÀÀflç, r,\' 4v 'rlÇ d11:01, -rflç 

IÙY,,6111,oaüY'IIÇ iœu-ro~ç wa11:1p (i-.;' œlviyµœ-r& 'r13 -roo l6you ll1œln,i XPWl'IYOI. 'AHœ 

Hl -rœ mi: T/l«IJ.IJ.Gl'rr& -r4\ 11:œvœy11o1-rci-r(t' l\11'11 11:poùdµ11:no, xœl 3:l.wç -rliv 11111.1110v xœl 

&:11:poa111ltÔÀ'1l'll:WY ll1xœarilv &vœt'll-r•TY -rli œi-r1ov, xœl µ711tpliç -rli œl-r1œ-rliv xœl µ6vov 

inpd96œ1 i11:lhœyx1ç, al µil:l.01 xœ8œpœv Oualœv wpoaciym 814\, -r13 œù-roll111.111oauv'!I 

'rli 11111.anov. Oôlll ycl:p 1ôœp1a-r1T-rœ1 8aliç -r4\ Uy11v • xolcitw Di-rpov, 3-r, DœOÀov 

1-;u,j,œw • &nœ lier -n:p6npov &:xo1:Jaœ1 Di-rpou liyOY-roç 3-r, DœOÀoç ll1iµcvi 111 -rli11:-r1o1v 

'11;• oùll1111, atl·rl(f a,011p6-rœ-rœ, xœl 'rbl x1rpi '11:0'rl &:vœaxwv, w, !v 'r7jY 1UlfGIÀ7jY -rQv 

l111t11fll4-r111v ,p poup-iiaœ1µ1, auvi671 -roli-rou xœ8ci,jiœa8œl 111 µ1xp6v. Oô-rw yœp &vali8uvoç 

11:&v'r71 6 IU-rpoç hlllfG1Y1la1-rœ1 -roîç y• xp1nrv dll6a1v. 'E11:d Ill x11I, 11:pli -rQv ll1œ).).œyQv, 

iyw -r&lv 11poç œù-r6v µo1 auyycyp11µµiv1o1v barvov lx11vQç hiµv71aœ, x11I 3-r, &:vciyx71v 

laxov 6iœ ni• avxo,pœv-rlœv 11:œnœxoo ll1œdµ,ji111 ypciµµHœ, l>\ç &v, -r6 T• i11:' iµol, 

ùxœv&füa-ro1 11! ,jiuxœl ll111µivo11v, obouv y• 11:œpœ -roO-ro ~1œlfllç b616œad111 œl 

ib:oipcia11ç, 4).).à: xp!au ll111.111Cf i11:1-rp111:d11 -rel: 11l-r1œ. 'E11:111l71 xœl 81oç 6 x11I 11:plv 

TIYiaC61Ç Tœ ltŒY'rGI .tll~ ' x11-r116flvœl 'ri 11.11I 'r7jY XPCN'f'IY ta,rv EoMµwv 

'P1À~p<d:111ç '11Ùaôx71a1v, cbp1601:Jç ip11iv71ç -ro~ç xœl -rliv -r611ov &:vœ11:l11poOv-rœç 11ù-ro1:J 

i11I y~ç ix61Ma111o1v (i•d81a1v • 311,p 0?µ111 11:11p1ô-ii:l.ou fiµTv &µul'ipQç x11I -rli « 11:01:J al» 
'llpGÇ Til, 'Allà.11 dp71!,14YOY 11:11pœ 81oil • 11.111 'rO 11:pbç Kcirv « 11:01:l ia-rr, • A61>. 6 

&6,l,p6ç crw." Kœ, al xœl bxl11a1œa-r1xflç la-rop!œç k1µv11aOallltl,&Y, ll«t fi 'Aµ6poalci,, 

'l'j\\ M1a1olclV111v i11:1ax611:ci,, y1Yoµiv71 wpoç -rliv ~11a1Uœ 810116aiov i11:1-rœl"I w1pl -rflç 

T&lv 1p~c111, 611:1p8la1fll, -rœù-ro -ro1:l-ro 716olilno <i1t111vln1a8œ1. Kœl 'Alieœvllpov Ill 

holion11 -r&v i11:! -r1v1 x11'r7lyopoliv-rfl>Y -r1vbç, 8ci-rapov -rQv w-rlwv cl1o18iv111 ,pu>.ci-r-r11v 

fllal tt;, 1116• w fi x11-r71yoplœ lyly,,1-ro. Dczpl11111 -rel: 11:1pl -roO 111ycilou K1o1va-r11v-rlvo11 

ll'/6111'1«, ul li -r1 ciHo -ro1ou-rô-rpo11:ov. 'El; ~., xczl µci:l.1a-rœ &vœ,œln-rczc 1111 a?vcz, -ri\ 

TP<illll4t11 -roo 11:œvczy1fll-rci-rou 11:11-rpoç, xczl 111' ciHczç czl-rlczç, ~ xcz).Qç aaa1T1111.11111v. 

Doo a• a., 11111-rcz xœl xwpczv axol71 iv-rcz08œ -rel: -ro1:l 8101!1o1pii-rou wpoç -ro11 KlipiHoll • 

oG Tlip Tt;, xat-r' lxalvov 411:>.Qç ypci,jiœc 6 81ollwp71-roç x11-r1dxp1-ro, &:n• 3-rc xcw.Qc 

p.h itp6va1 6 Klip1lloç, uxQç llà lxaTYOY ippOYIÎY Wklff'rl\11 81ollwP71'rOÇ • -ro1:J-ro Ill 

~:ip ~lllilv av p.!).lov al71 wcin11>ç fi xcz8' 1'116\v 11:czpci T• &:licda-ro1ç xpm,tç. 'Hµatç 

yœp 111I a,œ ypczµµci-rfl>Y 11.111 llii\ auyypczµµci-rwv, xœl auµ6czµci-r1o1v XIII 11:pœyµci-rwv 

lira'rlllv, g,up x11l xczplil(f 11:1a-r11ioµ1v xczl a-r6µ11-r1 6µoloyo0µ1v &:va1tœ1axlivn1ç 1lç 

IU<rov 11po0m,c xczl 11:lal alllfti\C 11:czpœa-r-iiaœv-r,c, XIII µnœ !apd:ç lwl -roli-rci, auv11x8da11ç 

cruv6~ 1111 ,ii-ii,ov; (ildp 1'µQv, oùlllv ~-r-rov ll1czµivo111v i11:71p1cztôµcvo1, 'AH« ycl:11 
o~• t 0 t111ç Aw11p11xcz111v, xlv µuplo, ~a, xœl 611:fllcroov o! i11:71p1citov-r1ç • oli xœ-r1axv11 

:ot~ ao,lœç xœx!cz 'rfl, 11.11-rd: 81/iv, 11.11I fi -roO auv11llô-roç 11.11811p6-r71ç fiµTv l1111px1?, 

Clllv11111111P'lllpoOv-r11 lxouacz -rliv 11:IIYdlfOpOY a,eœlµov, 8v oùlldç &:v8pw11:111v lcz81rv 
a,aWiit«1, 1111 8v <idpll1xov lv -rot,; -roioli-ro1ç l>.11:lr,;11v, 8coç yœp bll1xiia11o1v xlip1oc, 



LIV INTRODUCTION. 

&µœ a, xczl 11:czp-iiyopoY XP11 Toùe 1111 xczO&:r.cze dx!I Tpixm llo11ivoue, xczl de TIX Tr,ôa 

1t1X'!)Ylvcz1 xczl 116vcz, &H1X xczl 11:pèe To 11iHov d:ôbczaTOY xp1T-iip1ov d:11:06>.i11:ov-rczç. 

TczOT' O~Y iaTIY & 111 111' <i1eo1CTO\I lllflle O")(IÎY TIX yp&:1111czTC1 yiyoYIY CIÎTICI. 'A).).àt 

yœp iyw xczl oô-rflle l-ro111oe 71v xczl 1epoallpcz111Tv Ti) b>.cz1111:p0To:T'!l l:uyxl-iiTci, xczl To 
T!le &1j>le1f11C Tlle czù-r6a1 b1161Y ).cz61TY lvMa111ov, 1111 lj>ipfllY TJJY TOO'CIQTTjY C.6p1Y TOO 

1tpo:y11czTOC • llTI 11iYTOI OÙX &Y &Hflle 711luv-ii671v TOÔTOU i'ICITIIXlîY il i11:1&deczç Til 

yp&:1111czTcz, flllloT ToO Tl li111dpov lluaTUxaaTo:Tou yivouç xo1Y11 xczl l1111f TOO 

xcz61to:,.ivou xp1-roo, xcz-riaxov l11czu-ràv 'rijç To1czGT71ç 6p11!1c- Elxov yckp &H111ç i,;,' oîç 

/lv xczl 11:&:w ll1czxczrx&:eo11v ô1czaGpovnç ~ç d:aGaTCZTCZ xczl 1171/lb <iy1iç lxov-rcz Tiz 

li11inpcz, oî 1tllaczv b0Gaczv-r1ç TOO 11:p&:y11czwç T11Y 1epoxwp71a1v xczl TG'>Y 1tpà 111xpoo 

auv61l111v T11Y lx6cza1v. IlC>ç Il' llv li TG'>Y w,oGTfllY ylvo1To 61pcz11:alcz, xczl b1111ç 1111 Tck 

TOICIOTCI ylyv71TCZI TOO >.0111:00, '1''1111 611 TO dcin1a6cz1 yp&:11µœTcz, xczl 6'11:00'1Jl10:YO'I& 

xczpezn71plt1a6ez1 11:ezTp1ezpx1xtJ , 611iT1pov laTez1 11:civT111ç Til 11:povo!lacz1 , lapck xezl 

61oaGH1noç aGvoôoç, TG'>Y To1ezGT71Y f POYTlllez i'I'' iczuToùç &pez11lvfllY 11:ezpck 6100. El 

Ili xczl li111lc 11:ezpezaTez6!1vez1 i11:1xp16d71, µ6vov 11:1pl TOÔTOU ,cpoç T1JY b>.ez111epoTciT7JY 

rapoua[czy 1t111fO-ii-r111 ypci1111ezTez, ~ç llv li11TY ~iov li T!lc à:1toô7111lczç b11loOiJ l'f'aaiç, 

xczl 11'1llh 111H-iiaezvnç, 6'1COffT1p01 wc TIYIC, 11:pàç 6111tç &1j>1e61116ez. Kezl yœp oôn T!IC 

à:>.716a!ezç ezùT!le, O\ITI 1171Y 'rijç bx>.71a1ezaT1x11c xpdcze li111Te oGôiv 'ltOTI ffpGTll17JO'Oµ&Y • 

• A0"11:ezt61116cz Ili ffŒYTezç lv Y• T(j) 11uezeù TOY iv xup[ci, 1Zaffeza11ov xczl µITck 11:cicnic 

ezlôooe IUTIXC>e 11:ezpezxcz>.00111v xczl li 111dpou 6111te 1171 ck11:eze1Qacz1 yp&:11µœToç, xczl Il Tl 

llv 611Tv 11:apl TOÔTIIIY ll1ôoy11ivov ylvo1To ô1ezO"l11civez1 Til Tcix1ov. l:uvôcez-r71po[71a61 Ili 

µo1 TOO >.oncoO iv 1tci0"!) r.pàç Til 61Tov 1ùezp1aT-iia11 xezl cly16T71T1, ,cezdpae xezl 

liôa>.'l'ol iY Xp1aT(j) ,cezv11pwuTOI xczl ,i;czyez1ô1a111wTezT01, xczl awlhez11p&:no1T1 iv 

Xp1aT(j) ,c!ly Il Tl de T'ÏlY TOO XplaTOO bx>.71a[ezy O'\ll1'f'OPWTCZT6Y TC xczl xp71a111wTezTOY. 

Al ôà &y1ez1 xczl 61011:1161Te 611C>v cùxezl ci71aC1Y µaO• li11C>v. &11-iiv. 

'Evn!7161v, ,cuezy1~1Qvoe Tph,;i laTez11ivov xezTà: TO lf-'1'~6' IToç Til a111T-iip1ov 1• 

Postérieurement à cette lettre apologétique au Saint-Synode, il y eut une 
nouvelle réconciliation entre Margounios et Gabriel Sévère. Celte fois-ci, 
elle fut sincère et durable. L'archevêque de Philadelphie, de son côté, fut 
très vraisemblablement invité par le patriarche œcuménique à tempërer 
son zèle. Ce fut sans doute à la suite de la longue épître qu'on vient de 
lire que Jérémie II adressa au gardien et aux administrateurs de l'église 
Saint-Georges de Venise une lettre qui se termine ainsi : Et 11iv czù-roc 6 
ÔICIÀ7l1j>6dc 6&0lj>IÀlO'TCITOe à11:laxo,coç Kv8-iip111Y xùp M&:~111oe oùx 6110>.oy1T xczl aoe&:t11 

we 6p66aoeoe xp1aT1ezvoe llaez li d:vezTOÀIX7I bxl'l)aiez ai6nezl n xczl T111i •e ll>.71e 

~ux!lc xczl ôcezvo!cze, &n• &nez 11iv ypci'l'11 xczl x71pGn11, &nez ôi voaî xezl 'f'povaT 

à:HoxoTcz T!IC xcz6' li111lc ixx>.71a!czç, IÎ'I d:1j>111p1a11hoç &,cà T!IC d:lhez1piTov xezl 

t. Extnit du Paruimu n• 621 du supplément grec, pp. 290-305. - Voir aussi Lur, 
Delicitu eruditorum, tome IX, pp. 4-23. 



MAXIME MARGOUNIOS. LV 

&CN'fX,l>'tOII Tp1œôoc, 'TOO lvôt; 'riJ ,va11 11100 71µGlv, n!" -rljl &v116iµCll'r1 (idlln,oc, 11111 

Tj µ1plç 11iiwO µnci ,:G,v a,:rzvp61aiiv,:111v ,:ov xvp1oy 71µGlv 'biaoOv Xp1a-r6v. 'Av Ili 

Y• -riJ &>.110&1, 6p0Gic xad 1va,8G1c ll1œni ni a-ripy'!J 3aœ œt olxouµmul ni ,:01t1XC1I 
o;G,y 4yi111v 'IC1Z'tap111Y XCII 01ocp6p61Y avvoôo, i6ia1t1aœv ,:1 XCII i818œ!111aC1Y 1va16t1 

ô6yµ11,:11, llll'l:"IYOP1?,:œ1 llà &lllxwc ni 1tœpœ>.6y61C, œv,:oc 11-lv auyx1x111p7111-ivoe la,:œ,, 
ot llà 1111'1:' IZÎl,:oO auppiilj/C1Y'l:IC llo>.l111ç niv auxo,pC1Y1:IC1Y ,:œv'l:71v 11111 b,p111v1ra6œ1 

clr.11Y1:rzxoo r.po1:pilj,C1Y1:1ç Uy,aOœl n ,:œv'l:'lv xœl x71pv-rna6œ1, ol ,:01001:01 wc 

al.lllOfœV\'111 &ip111p1al',&YOI IÎIY ni llCl'l:'JPlll/,&YOI .. , bolœc av ela1 -rœe,wc XCII &Uœ, .. , 
'Avll}'YIIMIO,\,:r., 1CC1pp71alcji 1• 

1 vm. La Cour de Rome réclame Jlargounio, pour le livrer à r Inqui
sition. - Peut-êtl"e Margoonios n'avait-il pas encore réussi à obtenir du 
patriarche la déclaration qui mettait un terme aux scènes scandaleuses dont 
sa querelle avec Gabriel Sévère avait été l'origine que, très probablement à 
son insu, il se formait sur sa tête un orage dont les conséquences pouvaient 
être redoutables. Ses démêlés avec le fougueux archevêque de Philadelphie 
avaient eu pour effet d'attirer sur Margounios l'attention des agents de la 
Cour de Rome. Lui qui avait conçu l'espoir de faire cesser le schisme entre 
!es de111 é.glises, il n'était parvenu, comme cela arrive souvent, qu'à 
mécontenter l'une et l'autre et à se créer des ennemis. L'autorité ecclésias
tique enmina les ouvrages de Margounios et n'eut pas de peine à y décou
vrir des propositions malsonnantes. Clément VIII insista auprès du 
gouvernement vénitien pour' qu'il lui livràt l'évêque de Cythère. La 
République fit preuve en cette affaire de la plus grande loyauté; elle 
repoussa avec énergie les sollicitations réitérées de la Curie romaine. Ceci 
116 passait en l'année 1593. La Seigneurie avait alors pour défendre ses inté
rêts auprès du Vatican un diplomate habile, Paul Paruta. Cet ambassadeur 
eut au sujet de Margounios plusieurs conversations avec le souverain 
pontife, Conformément aux instructions qu'on lui avait envoyées de Venise, 
à la date du 24 juillet t593, il représenta au pape qu'il avait toujours été 
admis que les Grecs vivant sous la domination vénitienne seraient laissés 
libres de pratiquer leur religion, et ne pourraient, sous aucun prétexte, 
être contraints à observer le rit latin; que, si l'on dérogeait à cette coutume, 
les sujets grecs de la République y verraient avec raison une atteinte à 
l~urs droits les plus chers, et qu'il pourrait en résulter de graves inconvé
nients. D'un autre ooté, les Turcs mettraient à profit le mécontentement 
des_ Grecs contre Venise pour attaquer les chrétiens. L'ambassadeur 
conJurait Sa Sainteté de vouloir bien prendre en considération la nécessité 

(Al• Co.nom S.lDU' BIOyp«f&ÙY ax.al«op,œ 'Kljl\ ml ,ccnp&dpxw 'lapcp.lou S' 
enes, 1870, 8•), p. 193. 
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oil se trouvait la Seigneurie de ne pouvoir consentir à une aussi scandaleuse 
innovation, grosse de conséquences funestes non seulement pour Venise, 
mais encore pour tout le reste de la chrétienté. Quant à ce qui concernait 
lfargounios, ajoutait la dépêche de la République à son ambassadeur, « se 
egli haverà fatto cosa che non si convenga et meriti di esser punito, quando 
cio sarà da noi conosciuto, non mancheremo di far quello che si richiederà 
alla sùa colpa. Et in confonnità farete anco la riposta all' ill. card. Santa 
Severina 1• » 

Le gouvernement vénitien faisait, en outre, écrire « alli rettori... di 
Padova che, fatto venir a loro il vescovo Margugni, li dica che debba quanto 
prima presentar a loro tutte le opere che si trovasse haver presso di sè o 
altrove delle stampate in Germania sotto il suo nome; le quali debbano poi 
mandar di qua alla Signoria nostra, dicendo di più al detto Margugni che, 
se egli con la sua dottrina et con la sua vita partorirà alcun scandalo nello 
stato nostro, non sarà in alcun modo tolerato, per esser cio contra la 
mente espressa della Republica. Li quali rettori debbano far con diligenza 
et scgretezza osservar nell' avenire le attioni di detto Margugni, dandoci 
aviso alla giomata di tutto quello che in tal proposito stimeranno degno 
della notitia nostra 1 • » 

Dans une lettre à son gouvernement, en date du 3{ juillet {593, Paul 
Paruta raconte comme il suit un entretien qu'il a eu avec Clément VIII, 
concernant Margounios : 

« Nel negozio del Margugni, del quale mi ero riservato a dame conto 
dopo qualche altra trattazione, perchè avesse Sua Santità a restame manco 
disgustata, sono andato premeltendo diverse considerazioni che mi vengono 
dalle lettere di Vostra Serenità somministrate, pcr le quali potesse Sua 
Santità conoscere la risoluzione che in cio avca preso l'ecc. Senato, nascere 
dalla forza delle ragioni già prima eonsiderate, e potevasi dire da espressa 
necessità. Le esposi dunque con assai lungo ragionamento quelli gravi cd 
importanti rispetti, che concorrevano in questa causa, con dimostrarne 
appresso aitre scandalose eonsequenze di eosi fatto negozio; le quali pro
curai di far conoscere essere tante e tali che costringevano a procedere in 
esso con grandissima circospezione, per non dare occasione ad alcun male 
molto maggiore che non era quello al quale si cercava con la richiesta fatta 
da Sua Santità di dare remedio. Le considerai appresso le qualità della 
persona di esso Margugni, che era di molto stima e riputazione tra suoi 
Greci; essendo a cio caduto molto a proposito, quanto le avevo li di passati 

t. Dupaccitli Paolo Paruta (publiées JIii" •• Rillaldo Falin), t. 1, p. 282, en Qllte. 
2. Ibid., tome I, p. 28!, en note. 
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considerato del medesimo Margugni, mentre le ragionavo sopra le cose del 
rito greoo e latino, corne allora ne fu Vostra Serenità avvisata; conside
randole parlicolarmente che Vostra Serenità si contentava di restare 
aggravata nella spesa di molli zecchini, che dava per trattenimenlo ad esso 
Margugni ed ail' arcivescovo di Filadelfia, perchè, astenendosi d'andare aile 
loro case e residenze, si rimanessero in quella città, e quanto più si poteva 
soddisfatli e contenti. Contuttocio dissi non essersi da Vostra Serenità 
restato di fare in cio che del Margugni era stata avvisata quel che si poteva 
ed era conveniente, dandolene conto conforme aile informazioni mandatemi 
con le sue ; onde conclusi, quel più che non si fosse fatto per effettuare 
compitamente il desiderio di Sua Santità, essere causato dalle ragioni e 
rispetti di sopra considerati, non da volontà manco pronta di fare a lei 
cosa grata. Dopo avere quetamente tulle queste cose udite, altro non 
rispose il Pontefice salvo che : Vi penseremo. Questo Margugni è un mal 
uomo, lo conosciamo tale ; e li suoi errori escono da quel che tiene la 
chiesa greca. Dalla quale risposta comprendendo io Sua Santità non restarne 
ben soddisfatta, tomai a fare nova replica delle prime considerazioni, 
aggiungendone anco dell' aitre, e principalmente del rispetto col quale -si 
conveniva per necessità procedere con i Greci; onde ail' ultimo Sua Sanlità, 
mostrando restame meglio persuasa, disse : Ne parlerete con Santa Seve
rina; questo è anco carico proprio suo, per essere capo della congrcgazione 
dell' lnquisizione, e ne è anco meglio informato. Al quale ufficio io soddis
faro la prossima settimana ; ed in quel miglior modo che stimero -poter 
giovare ail' intento di vostra Serenità, e per esecuzione de' suoi coman
damenti 1. ,, 

Cette affaire n'eût certainement pas pour Margounios les conséquences 
plus ou moins fâcheuses qu'on pouvait craindre. Ce n'était pas, d'ailleurs, 
la première fois qu'il avait maille à partir avec le Saint-Office. Déjà, en 
t59t, le redoutable tribunal avait appelé devant lui l'évêque de Cythère, 
relativement à un ouvrage publié en Allemagne, et il avait confisqué les 
exemplaires que Frédéric Sylburg lui envoyait. Margounios fait allusion l 
eetteafl'aire dans une lettre à ce dernier, datée de Venise le 8 octobre t59t: 
'l'i d:v'l'!yri«9« T&Y i11:1~0À&\v Tcic 11:poç ,'il,l!ç ,0œa11ç 6 ToO ciylou 6,tcxlou avP,;71T71T/iç 

z111p111x111dax1 11:rzp' iwTlj), lilç l'OÀcç lil'llç ivllç il xrzl 6111dpo11 iyxprzT1Tç y1viaflœ1 • 

oùaày ai '1'6\Y llecyii)y, OÙY Oa(j) Til) ciyl't', i11:11xol.oufl11a1. l:ù Il' &nrz d!'lj/lZIÇ lil'TY ll1cic 

'l'OG XOIYOG ipll.ov 'Eax•l.lou UYcic Tii)Y oîç 11:pooilffTlll li 07! 11:pOOfll>Vl'JTIXij, cl ia• 
XIIIP&pll'l!YE1lfll Tcic crci 1• 

t. ~ di Paola Panda, t. 1, pp. Ut-W. 
2· P01irin111 n• 611 dn supplément grec, pp. 138-130. 
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§ IX. Relations littéraires de . Margounios avec David Hœschel, 
Frédéric Sylburg, André Schott, Ascanio Persio, Dardi Bembo, etc. -
A partir de la seconde moitié de t593, Margounios semble avoir cessé 
d'être en hutte aux persécutions contre lesquelles il avait eu à lutter depuis 
son élévation à l'épiscopat. Il se trouvait, il est vrai, sous la surveillance 
de la police vénitienne, mais celllHll n'eut certainement pas de rapports 
bien sérieux à faire sur les complots d'un homme absorbé par l'étude. La 
République se montrait impitoyable pour les conspirateurs, mais elle aimait 
les savants et les encourageait avec libéralité. 

Cette période de la vie de Margounios est celle où il déploya sa plus 
grande activité littéraire. Vers t590, il avait noué des relations avec un 
savant allemand, David Hœschel, d'Augsbourg. Leur correspondance ne fut 
interrompue que par la mort de Margounios. Un certain nombre des lettres 
de ce dernier ont été insérées par Hœscbel dans des puhlic.ations faites en 
collaboration; nous les avons toutes reproduites ci-après. Mais il est d'autres 
missives de l'évêque de Cythère qui ont été imprimées séparément, et dont, 
par malheur, il nous a été impossible de découvrir un exemplaire. C'est 
assurément à ces lettres que fait allusion un passage de la lettre à Sylburg 
cité ci-dessus 1, et le passage suivant d'une lettre à Hœschel datée de Venise 
le 7 octobre t59i : 11:pbç ~à Hl Tii>v ~µidpfllv o;u11:oiç Tjll71 ix~1lloµiv111v imcno>.li>v 

1tiµ11:1 XIII 11v81ç Tpl11 UUX'II fi dn11p11, ffŒYTIIIÇ ~Ill 11:ŒYTIIIY d:811vciT011Ç lEoµiv CJOI 

o;œç xcip1-;11ç 1 • 

Les lettres de Margounios à Hœschel abondent, en outre, en précieux 
détails sur leurs travaux respectifs. L'évêque de Cythère communiqua à 
l'érudit allemand plusieurs manuscrits; celui-ci en fit imprimer quelques
uns, mais il en est d'autres qui n'ont très probablement jamais vu le 
jour; du moins n'en avons-nous trouvé trace nulle part. Tel est, pour en 
citer un exemple, le traité de Psellus füpl o;li>v ~oEii>v Tli>v f&Àocr6ipfllv 11:cpl 

niv l!Nx-iiv. En t595, Margounios en avait commencé l'impression à Padoue, 
mais, n'étant pas satisfait des types grecs employés par son typographe, 
il abandonna la public.a.lion et envoya son manuscrit à Hœscbel, avec prière 
de l'imprimer à Augsbourg•. Cinq ans plus tard, il n'avait pas encore vu 
le jour, comme en fait foi le passage suivant d'une lettre de Margounios, 
datée de Venise le 2 juin t598 : Tb o;oO 'l'al>.oO clç o;b ,faµ« Tli>v d:crµci-;111, oùx 

•~p71,;111 1t11p' àµol, à1td yc 111:1µ,J,11 clv. 'Av1µv71a871v ôà, o;oOo;o Tb µlpoç o;jjç aijç 

i11:1cro;0Àijç d:v11yvoùç, o;oO 11:1pl o;li>v ôoEli>v Tli>Y f&Àocr6ffllY 11:1pl ~o/iv ,fiuxiiv 

auyypiiµµ11o;oç, 11:ci>.111 i,.év cro1 cr-;11).ivo;oç, où µiv-;01 0611:111 x«l vov o;oO lf' ,j, lcr-;11).-;111 

t. Voir au bu de la page précédente. 
2. Parùinu, n• 621 du suppl6ment grec, pp. 1123-22f. 
3. Voy9 plus loin, p. 105. 
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1IÔ\UIIP11til'roi;, u:l ll1e111.1iY11CJC, 1tpoç 6100, dve1 !v axol71 niv ob:66cxa1v 1• Le texte de 
Psellus était accompagné d'une traduction latine et précédé d'une épître 
dédicatoire à Mélétius Pigas, patriarche d'Alexandrie 1• Il est probable que 
œtte édition n'a jamais vu le jour. 

Les relations que llargounios avait nouées, en {590, avec Frédéric 
S}·Iburg ne durèrent guère plus d'une année. Leur correspondance était 
suspecte à certaines personnes, paraît-il, et l'évêque de Cythère jugea 
prudent d'y renoncer : 11:l71v 4ll' 6u 111' {111:61t-r011 u:6ia-r71u -rorç 11:oUorç il 
l'&'f~ Ylj)v -t&lv TP4111/A'flll)V ll1e111:0µ1t71, x!v &vlll)dpe1 11:ci1111ç flj) 6v-r1 {111:0,j,lciç i, iyti> 

11b ffi l,llfci feltl'fCl ypcifllY 11:pbç al ll1di 'fO 11:poaxoµµCl XCll b111v IÎYCll Tl:E11:ClUl1011Cll • 

où ycip fO 11poç ~11&v 11«1 1,16vov, &Udi 11e1t d 1tpbç -r&v Tl:l71alov &v axo1t1l'v Hl 

l,IUlov dfcno1,11v 1• 

Nous ne croyons pas que Sylburg ait publié quelque chose lui venant de 
llargounios'. Néanmoins, nous croyons utile de reproduire la lettre suivante 
pour que le lecteur poisse apprécier le ton de leur correspondanœ. 

'Idniç 4Y'flXCldCJ'f11Y aov 1tpoç -rbv le1µ11:pOfCl'fOY B1vill1uov 'fOY r1wpy1ov, ri 

r.C:,ç 11.0I fnlY xrip1v niv &v-r1ypllf71Y -rt.'lv r:iv ob:~'f"llaClç pl6l.wv HpClOJC•Tv povl.716d71 • 
AU• o~h 11:Uov 1101 b 'rijç e1l-nja1111)c yiyov1 • .tvyxpou1a6e11 ydip -rdiç p!6l.011ç, ci 

fl'IIÇ tOVtOII aio,v-ro, llCll 11ril11 1,11 Tl:ClpClllCll.ctv, 0\1 1171" Ill XCll le1116rin1v &,,-rlypClipCl. 

ToUto &à lllll ao, ll1e11,111171v\111ive11 1tpoai671111v. 'Ey<il llà xe1l oG-rlll)c oÔll r:ixv71ae1 

B1rioxl~a111 xe1l -re1Tç 11:e1p' l11ol pl6lo1ç, al 11:oû -r1 -ro100-tov -r&lv ao1 11e1-re1fki11l111v 

h&11uxoov 1,11 ll1czl.e1v6Avo1. Ke1I 1171 116l1ç -r&v 810,vlcit-rov fVa111&1v t11-r1111ci-tlll)Y 

iyxP«niç rtrov11, 11:l71v 11e1l -rol'i>rlll)Y, d y' iµàv al1t1l'v, ill.11t&v. 'All' tve1 1171 TCŒY't"/1 

1. Paruiniu, n• 6it du supplément grec, p. tt5. 
2. Voyez plus loin, pp. 105-106. 
~- l'ari,inu n• Mt du supplément grec, p. 230. - Malgré 1111 résolution de ne plus 

écrtre i Sylburg, :largounios lui adressa encore deux lettres ■n moins après celle dont nous 
tenons de citer un pua.age. Cette dernière est, en effet, datée du 28 juillet 1591, et le 
même llllnu,crit en contient deux autres datées respectivement du 8 octobre et du 
19 octobre t51H (pages 238 et 23'1). Une quatrième lettre l Sylburg porte la date du 
tt septembre 1500; ce fut apparemment la première qu'il lui écrivit (Voyez Parinnu• 
D' 621 du supplément grec, p. ~). 

4· Sylhurg dut toutefois s'occuper, conjointement uec Hœschel, de la publication d'un 
00Trage de largounios. On lit, en effet, l la fin d'une lettre de l'évêque de Cythère à 
::bel datée de Venise le H septembre 1590 : m1-t1l.oi71ç !là u:\ -r« ~11tv 11ll'te16u11111, 
(~ .~:U,, clc niv 'flilY p,n1e1plCIIY llllloa1v, llCl' (lp,a1pl11tp -r,j, aOflll)'fcrrq, INCJTT11JIICIÇ 

d ~,..., Il" 621 du suppl. grec, p. 200). Il s'agit peu~tre du Trait.e IUI' la Procession 
u &inl-Eaprit. 
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&µ.01f>O' ,:oO &r.opovµlvov !;71,:'Î)µ.tnoç µ.dY'!JC, 6r.oTo" cb xœl ci71 ,:b &v,:lypœfO" ,:ovd, 

,:6 y1 "ov lxov, ao, ll1œr.lµr.uc111, xœl &Uljl ,:1vl avv71µµivov ypciµ.µ.œ,:1 N1x71cp6pou 

,:oO pœa1>.iwç r.1pl r.œpœ6poµ.ijç. TœO,:' o;}v &aµ.ivwç r.œpœxœ>.ii'I, xœl d ,:1 Ili ao, ,:ii'lv 

r.œp' iµ.ol d1p1axoµivwv xcip11v, oùx &v cp6civo1ç ll1œµ71vvwv lµ.ol, µ.6vov ixlliMaOw 

,:vr.01ç dç xocv71v r.cinwv ldljléÀIIŒY • ;;jç ,:1voç l>.1tllloç ,:b 81ollwp'Î),:ov I r.1pl cp1>.06iou 

la,:oplœç r.ov71µ.ci,:1ov &r.o,:vx1Tv µ.iUu • ima,:pœljl,i-rw, r.œpœxœ).&), r.pbç ,:bv dµ.,j,œv,:cz. 

Oür.w µ.01 c!ç x1Tpœç ;;ju ,:œ ,:ijç lv 'Ecp!alj) y1voµ.iv71ç aw611ov r.pœx,:1xci. 'Ev ,:lj> 

µ1,:cze(i Ili, YŒI r.pbç ,:oO cp1>.lov, xcip1,:œç &r.66oç r.œp' lµ.oO ,:œç &cpu>.oµtvœç ,:lj> 

AoUIY!jl • x&yC:, Ili, µ.ad: ,:'Î)Y 'l'ii'IY @Y lx6ixo11cx1 p16>.wv Kp'Î),:7161'1' &cp1e1v, oùx 

&µ.1>.'Î)aw lxn>.iacx1 ol ,:b r.06ovµ.1vov xœ,:œ Mvœµ.1v. 'Eppwao xœl avyyvw61 µ.01 

11ù,:oax1ll1cil;ov,:1, xœl d ,:1 r.pbc i!µi µ.ialjl 'l'lj> cp1>.,:ci,:'I' "li>" 'EaxE>.lljl dxp71ao. 
1Iucxvc,j,1ii'lvoç 11,xci,:'!l lvvci,:'!l xcx,:œ ,:b q:cp~ci l,:oç ,:b aw,:'Î)p10" 1• 

Margounios entretint aussi des relations étroites avec Ascanio Persio, 
professeur à l'université de Bologne. Indépendamment de la lettre que 
Margounios lui adressa de Venise, le t2 décembre t597, lettre que nous 
avons reproduite plus loin\ et de laquelle il résulte que l'évêque de Cythère 
revisa l'index homérique d'Ascanio Persio, le Parùinu, n° 62t du supplé
ment grec en contient deux autres datées de Venise, l'une de t59t (sans 
indication de mois) et l'autre du t3 juin t597 •. 

Margouoios fut, en outre, un des Grecs qui collaborèrent au curieux el 
rarissime recueil de vers que le même Persio publia en l'honneur de 
l'image miraculeuse de N.-D. de la Garde; le titre de ce recueil est rédigé 
en trois langues : italien, latin, grec. Nous reproduisons seulement le 
premier et le dernier : 

Componimenti Poetici Volgari, Latini, & Greci di Diuersi SoPRA. 

LA. s. uuoINE DELLA. BEA.TA. VERGINB Dipinta da San Luca La 
quale si ,erba nel Monte della Guardia PreBBo Bologna CON LA 
SVA HISTORIA ln dette tre lingue scritta Da Ascanio Persij. 

A\oup6pw" Ilo\1)TW"I "E?Ç'1) 'EÀÀ1l"\lf.Œ, AatT\"ILlf.!% 1 'ITatÀ\lf.!X ElE THN 

IEPAN T~ Arlil 0EOTOK0l" EIKONA T~" '"atpclt TOÜ œyCou Aoud. 

y,ypot(L('-!"11)"1 "HT\Ç È?.œ"lw Toü Tij; rouatp3(at; opou; TOÜ Bo"lw"l(atç f.)'ytJÇ 

3,atq>uÀoéTTETat,. DPOE AE TOl"TOIE n TAITHE IETOPIA Tattç Tplal"I 

Ei.p1!(LÉ"lot\Ç yi.wTTat\Ç Ilatpclt 'A<ntat"ICou füpisfou :IuyypatfEîaot. IN 

BOLOGNA PRESSO VITTORIO BENACCI. MDCI. 

t. Le ms. d011De par erreur 8,oxpC,:ov. 
l!. Parüinu, n• 6llt du supplément grec, pp. ll37-ll38. 
3. Voyez pp. llll7-llll8. 
, •. ÎOJ• Paririnua n• 6llt du supplément grec, pp. l!.I0-242. 
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MAXIME MARGOUNIOS. LXI 

Voici l'épigramme de llargounios, qui se trouve l la p. 79 de ce livre : 

Ell: TO'II TB'II ll:TOPL\l!f 2:rrrErPA♦OTA HA:&:DIOr, BIDJ:KOIIOr ltr&HPO!I. 

Eldvœ 1tœp6mx7lc XOU(l1'1C Aouxllç ,rod yprilj,IY, 

clpµ.6nwv 11:CZÀœµ~ Hl cppivœ 1Gadlâœ. 

'Aaxriv1oe a' &pœ TCou>.11µ.œ871c \ile nuxcr 'rlld<j) 

11:bîaTri yc la<toph1ç 6œuµœTcz iUOuo, 

aôa16éa1Y µap6TC1aa1Y lOcppovœ 611µ.ov &i~wy, 

1G11œ!;!ll'I T' &cpp6Y!ll'I œlpu1x6)y aT«lµClTCI • 

6l.61oe 8ç x>.moîa111 loîc xczµœT01a1Y ivdpu 

taîyµœ l7jç ao9h1ç, ô1Tyµœ Tl 1Ga16h1ç. 

Des relations littéraires de Margounios avec Dardi Bembo, il nous reste 
un précieux monument. Dardi Bembo, qui avait entrepris la traduction 
italienne des œuTI'Cs de Platon 1, voulant que sa version ft\t aussi conforme 
que possible au texte original, pria Margounios de vouloir bien la revoir 
sur le grec. Celui-ci se rendit au désir de D. Bembo, comme en fait foi un 
avis a111 lecteurs placé en tête de l'ouvrage et dont voici le début : « Alfine 
" cbe voi, disereti e cortesi lettori, ahhiate questa tradozione fedele e 
" conforme al testo greco, mi sono servito dell' opera del reverendissimo 
« Massimo Margunio, vescovo di Cerigo, di nazion Greco, monsignor lette
« ratissimo e nella lingua greca principalissimo. » 

Moins de dew: mois avant sa mort, llargounios se disposait à collaborer 
k la grande édition des Œuvres de S. Jean Chrysostome, que préparait dès 
lors l'helléniste anglais Henri Savile. La lettre qu'il adressa sur ce sujet à 
Bœscbel est une des dernières qu'il ait écrites; comme elle est pour ainsi 
dire perdue dans les notes du tome huitième de l'édition des Œuvres de 
S. Jean Chrysostome par H. Sa'vile (pp. t U-H5), et que, en outre, elle 
renfenne plusieurs renseignements très précieux, on nous saura gré de la 
reproduire ici : 

Act~ig~ 'i'<t\ 'Eax.al.C«t>, ao<pCl>'rtx.'i'«t) œv8pl, Mœ~&fLOÇ, 'i'«:1mvoç 
K. ll.! '( T , 

UITljpCl>V g,; O'lf.cm'O;, au ~p«ffUV. 

'E111:111v& aou TTJ'I 1t1pl Tm xpdTT!ll CfflOUt-lav, aocp61TCld µo1 '&Jxl>.11, IS1' ,.., 

1t11Vtq68n, oîœ 'rlYIÇ '101JTCIII -n:1pl xiYTpOY ypœµµœl, TO TAY aocp6\Y d7j6oç -n:poç al 
Gllppbr, llll,8cza1. l:71µ.aT011 ISl Hl 6 -roo lczµTCpoTœTou 'Epp!xou ToO Ed1>.!ou T(i\ 

&-.n d8oç e,œpcaToç, 3., 11:1pl T7JY lxtoa1Y 'r6\'I !plaTCI T(i\ Xpuaopp~µoYI TCO'l'l!BiYTGrlY 

a,"IVl'I.~ tpl,p11 «exp' ICIIIIT(i\. Kœl yœp '01t•p TIVl T&'I XCZÀ6\Y all'ICIIT!ll'IICr\'1,1 TO~TIIIY 

~- l:ette traduction parut à Venise de 1601 à 1607, en cinq parties, in-tll. Elle fut 
r~ en t74i-174S, S TOlames iH•. 
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0'01 T7IY cpponillœ XalTalT1Mpp71x1y. EiO, Ill xœTdc yvwµ71Y œÙTlj' x111pi1aœ1 Tœ "tijç 

ar.oulli'jc. Kœl ydcp œù,:' n T' aùadld~ &µœ xizl Totc IZÙTflç a1-ouôiza,:iztç où µ1xpciY 

1-poe1Y1ja11 T71Y lua1dle1œY, 1-poc T' 1-izpci 6100 ŒYTl To,j,:ou 1-loua[r,: ol œr.oxnaoµéy,;i 

àvT1µ1a6lr,: lv 1:lj' µiÀÀOYTI. T71v µàv oilv œÙTOO 1-poç TOY TOY plov ~Ô7J µaniUœxoTœ 

ixal"YOY l1Yôpœ t œviJYIIIY l1-1aTol71v, xizl 3 Tl ~Y œùtlj) xœdµiz6ov To poul6µ1vov. 

'E1-d a• ixEî6ev oùô,µlœ lhlç <i1-o>.ll111-Tœ1, ôa,jnpoc, cpœa,, 11:).ooc, fi "tijç 11:œp' 

/1).).111v l11:1xop'l)ylizc lr.lY01iz. 'Aµi>.11 TOI TOY 1-izp' œùtoO TGIY XpuaoaT0µ1xGlv ).6y111Y 

1-tµcp6iYTœ xœdloyov I Til) 1-«p' lµol auyxpouaiiµcvoc, TOOTov lxelvou ToY œp16µ0Y 

i!Y Ôl«xoalo1ç xœl 1-1p«1TÉp111 l.6yo1ç cl'ipov <i11:1pœxonltovTœ. Ol'iT01 ô' llpœ ô1ctcpopouç 

d>.-,jcp«a1 d:c l1-1yp«cpciç, To,jç Tl dç TO Ilciax«, ~TOI Tœ actl1-lyy1œ bTœ, x«I TOÙÇ 

X«tci 'Iouôœl111v ie, TOÙÇ 1-epl lcp111a,jv71ç TOao,jTouç, TOÙÇ 11:apl œxœul-,j11:TOU oulÎ>, 

Toùç Tlilv 11:T1puyl111v l1-1yp«cpoµlvouc dvn, Toùc TGlv œYôp11iYTIIIY x«l µ«py«p1TGlv, 

x«l Toùç, oGç ~ô71 1 auvalE!;:iµ71y auY«11:ox>.dovnç, 11:œy71yup1xo,jç. Tœ ycip de To 

xœtdc M1n6ct!OY xœl X«Tci '1111:ivv71v xœl Tœ lie T7IY TÉYl!JIY TOO 4ylou lxelYOU ŒYÔpoe 

{moµv-,jµœT«, 1-po Mo 11:ou lTGlv, de To ToO 'A6111voe !lpoe To l11:1l.1y6µ1voY &y1ov, 

/1ll.01e µ01 auYciµœ T1al ô11dµq,671 p16llo1e. l:wtaTœ& Ili 11:«p' lµol xœl µovoY To dç 

dç TGIY œffOO'TOÀIIIY 11:pœe11c <ir.6µY7Jµœ xœl fi ale 'roY 'l'œl.Ttjpœ lpµ1jYd«, 1-À71Y TOO 

ô1111i1xœTou xœl 11:1n71xoaToO ,ii«>.µoo, ToO 'Ayyl1xoo x«T«loyou oùlilv ô1œÀÀœnoua«. 

TœOTœ tGlv XpuaoaToµou ici 11:«p' lµo!. El ôi T1vœ TGIY ixdvou 11:«pdc TctOTœ xœl 11:«pdc 

Til) 11:«viz1ô1a1µ111T«'tljl xœl aocp111t«Tljl l11:1ax61-1j1 Til) AolllY!jl lne671aœ,jp1atœ1, lµà 

ioOTo ll1ilct61. Kœl, al lx1tYoe 'EYnl,;ia1 idcç ll1up16œç lr.011TT0, dxœ oùx llv -ljµTv 

TOO ll71aczupoO ŒYIVEUO'I T7IY ll1œY01e,v, YOY ôi, TOO lµ11:1atw6lYTOÇ ol 11:01µviou ~ 

c;,ul«x, 11:«pœx«6et6µ1voç•, Ma11:opov -ljµTv 11:011?Tœ1 TTIY lpcuvizv. Il11pœaoµœ1 ôà iœ 

auvœTœ, af 'tlYŒ 1-0U xœvno6,v 11:opov lcp1,jpo1µ1 'tOO t71T-,jµœtoç, 

Tov, <j, 11:pllç lµi tœ ypœµµœT« ld671xœç, yvGlvœ1 oùx faxuaœ. 'Ecp6œx11 yœp /1ÀÀ!jl 

'tljl, 11:pll 'tOO 1-Epl'tUXIÎ'I µ01, TIZ aœ 11,a111xwc. 01 TOO Kuplllou 671aczupol awtonœ, 

1-izp' lµo! • &11:«161,jTou llà ToO yp«ipi111c Tux6neç, 11:oll.71v lv œùtoTç l1-1cpÉpon«1 T71Y 

ll1«cpopœY. El Ill ao, TOOTO xœp11v, µn• oô 11:0ÀÙ 1uµcp6-,jaovTœl. 'AU' i11:1Tœx,jv«iç 

11:pll To,jTIIIY TTIY lxlloa,v tGlv 4'111dou l1-1aTol.Glv • x«I µ01 ô1œµ71v,jaœ1ç d Tl viov 

µixp1 TO,jTou 11:,pl 't&'IY lµGlv auyypœµµœ'tlllY TGIY 11:œpœ TOO aocpotl lxdvou œvllp6ç 

ao, ldat«l.Tœ1, Kœ! 6 11:«plÎ>v Ili l.6yoç Ttjç 11:«pii aol p«aœvou TUXIÎ>Y, llox,µctaOdç 

µày, Totc l.0111:otc auvœp16µ'1)6-,j1111. El ô' ol'iv, p«Od 11:œpœllo6-,j1111 ax6Tljl, 'Epp111µlvov 

a, a,«cpu>.œno, 6 K,jp1oc ctiux, Tl xœl awµœT1, œvllpGlv aoipwTœd µ01 xœl ÀOJlbl'tctTI. 

'Ev1T[1jOcv, µœtou 6yô6,;i laTœµivou xœTii Til r,:x6' lioc Til a111T-,jp1ov. 

1. Clarissimum Georginm, patritinm venetum. Ipseqne adeo llargunins, incommodissimo 
meis rebns tempore, paucos post dies obiit. (Not11 d11 Hmri Savil11.) 

i. Catalognm intelligit operum Cbrysostomi in Anglia repertorum hic jussu meo 
emuum, et ad clariuimum Georgium mi8swn ; quem catalogum Bibliolhece sue selectr 
inte:1uit de Joanne Chrysostomo IICl"Îbens Antonins Possevinus. (Notll de H11nn Sat1il11.) 

3. Sic enim scriptum erat in autographo. (Note de H1111ri Satlil11.) 
4. Il était l!vêque de Belluno. 
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MAXIME MARGOUNIOS. LXIII 

' ! X. Maladie de Margounio,. Sa mort •. - La date de la lettre que 
nous venons de reproduire suffit amplement à faire justice de l'erreur 
mise en circulation par Nicolas Comnène Papadopoli, à savoir que, dans les 
dernières années de sa vie, Margounios s'était retiré dans l'ile de Crète. 
Suivant le même auteur, il y serait mort octogénaire. Cette triple erreur 
a été roodi.tée, depuis deux siècles et demi, par presque tous ceux qui ont 
eu l'occasion de parler de Margounios. 

Nous allens prouver, en produisant des documents d'une autorité abso
lument incontestabl~, que Maxime Margounios mourut à Venise à l'âge 
d'environ cinquante-trois ans. Disons d'abord quelques mots de sa maladie. 

Le 7 juillet t60t, c'est-à-dire moins d'une année avant sa mort, 
Margounios, atteint, depuis longtemps déjà, de la pierre, ce mal cruel qui 
devait mettre fin à ses jours, écrivait de Venise au moine Mélétius Vlastos: 
iplJlT!k 11&1ç lxu d: 11116' -/i111le; xC11l l.lCll'tl iv1C11pQç, dn -rœ lëi1C11, dn XC11l -rœ xo1vci 

yv&v111 povh10. IJpoa,rC11l.C11!oµav ytl:p 1t0Uoo · ,jj/171 livili-rff) d611, TfJ 1tC11ptl: T&)v 

claxl1111:1«Blilv À1yov,iY1,1 y1,ppfT1ëi1, v,6vov &-r1 l;Qµ1v -ijµTY 1111yx11>pOVO"I) • -rez ëi' œUCII 

0Ü-r111ç ~nwµs6C11 TfJ TÎi)Y iyy1YOJ1&YIJ>Y 'ÎjJ1ÎY aa11vii)y 61t1p8ol.1J wç 111xpbv O'Ùëih 

a1Œfipm nxp/ilv. tl>ipoµ&Y ëi' oiw xC11I b6v-raç aîvC11, XCIII lb.ov-r1ç b1TY0, TfJ -roo 6100 

11:rpl ~ll!ç 11:povo!q: OIIYXll>P00YTIÇ Tb 'ltllY, J11Xp11Y yoOY TÎi)Y 'ICOÀÀ/i)Y 'Îjµii)v clJ1C11pTIÎi)Y 

&da1111E1v niv v6aov 611:o-ro1tcil;ov-raç. "1d)'J1CII yœp Tijç -roO 8100 q,1l.C11v6p11>11:!C11ç -rflç 

11:pGC ~l'!ç XCII! tœ TOICIIOTCII xczllcipcnCII t, etc. 

Le 6 jnin t 602, la maladie dont souffrait Margounios subit une aggra
vation que la fièvre vint rendre plus sérieuse encore. Le mal fit des progrès 
si rapides que, le mercredi 26 juin t602, Margounios, sentant sa fin 
approcher, fit venir à son domicile le notaire Jean-Paul Dario et lui dicta 
ses dernières volontés. On trouvera plus loin ce testament 1• Nous voulons 
seulement présenter ici -J1ne observation relative à une des clauses de cet 
acte, celle qui concerne ~ envoi de livres au monastère de la Portaitissa 
au mont Athos (plus connu sous le nom de monastère des Ibères, -rQv 

'IS~p!,>v~. Le don avait été fait et expédié deux ans auparavant, en t600, 
comme l'affirme 'Margounios lui-même dans sa lettre à Hœsehel reproduite 
Préœdemment, pages LXI-LUI. 

Maxime Margounios, évêque de Cythère, mourut à Venise, dans la nuit 
du SO jnin au t•• juillet t602, comme en fait foi_ une mention du registre 
laatro n°8 (page t6) de l'église Saint-Georges-des-Grecs. Voici d'ailleurs 
9?n acte de décès, que M. Jean Veloudo a bien voulu relever à notre inten
tion sur le registre mortuaire de la paroisse Saint-Martin de Venise : 

;· WID, Drliciu ln'Uditorum, tome VII, p. 310. 
• Voir pp. 591-393 

• ;- Sur ce ~tA~,. consulter JBU Goum, Ilpocn&11v71-rixp1ov -roO &y!o11 &po11, -roO 
~ (Vemse, tU5, 111-8•), pp. 40-00. 
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A primo luglio f602. Il Rm0 Mons• Maximo Marguni, vescovo de 
Cerigo, de anni 55 in circha, amalato da febre et mal de pietra 
già giorni 24. Stà nelle case de chà Bragadin. 

Enfin, Marc Velser qui, grâce à ses relations avec David Hœschel, était en 
position d'être bien informé de cc qui concernait Margounios, écrivait 
d'Augsbourg, le 3t juillet t602, à Joseph Scaliger une lettre d'où nous 
extrayons ce passage : cc Margunius sub finem superioris mensis Venetiis 
obiit. Bibliothecam grœcam monachis Cretensibus, Creta enim illi patria, 
lcgavit; et, prœsagus instantis fati, paulo ante mortem, novem cistas libris 
oppletas eo misit 1• » 

Nicolas Papadopoli, qui fait mourir Margounios en Crète, affirme qu'il 
fut enterré cc in templo Deiparœ Trimartyris ». Le témoignage de cet auteur 
est trop suspect pour qu'il soit prudent de supposer que le corps de 
Margounios put être transporté à Candie. Le même Papadopoli reproduit, en 
outre, une épitaphe trouvée, selon lui, dans les papiers de son grand-oncle 
maternel, Athanase Scliros surnommé Pieros, et qui aurait été gravée sur 
le tombeau de l'évêque de Cythère. Quoiquïl en soit, on peut croire que 
Scliros, qui était un excellent helléniste, composa cette pièce de vers en 
l'honneur de Margounios, dont, suivant Papadopoli, il aurait été élève; nous 
la reproduisons à titre de curiosité. 

Oô µ&pyoç lv0œll' li1tYOY liaTCZTOY llpÉ1tE1, 

&v-/ip lll Oe!oç, a111ippoauv71ç lµdeoç, 

xœl 1tpoaTœ-.71ç &p,a-.oç -.ijç 1tpoç MœH" 

v-iiaou Ku871p111v M&E1µoç Mœpyouv1oç • 

iwv 6101tv1uaT111Y µiyœ Moua&111v xlioç, 

y6voç lll Kp71-.tav, -iill' ,nœp Ti)ç 1eian111ç 1• 

L'auteur de cette épitaphe n'a pas été le premier à faire des jeux de 
mots sur le nom de Margounios. Déjà ce dernier lui en avait donné 
l'exemple. On lit notamment dans une lettre de lui à Théophane Carykis, 
datée de Venise, le 4 septembre t590 : 1eG>ç av "1111r, -.o 11-ii &pyo, ToO vooç, 
xav &Uo, cU.l111ç 906Y1j> T71xoµ1YOY -.b TOO Mœpyouviou ll11pµ71v1u111a1 ~•ullli"lç 

' i1er:iwµov, xœl lpyo,ç œô-.or, &1Coll11xvuo1µ1v 3 ; Et dans une lettre à Laurent 
Marinos, datée de Venise, le f6 aot\t t59t : ... fvœ µ71lll -.6-., &pybç li,i 6 vooç, 

-roo-.o yà.p iµol Tb MœpyouY1oç, al xœl lllloç T1ç 1t1pl -riiv l1tix>.71aiv iE711tœT71-.œ1, 

1eœprpµ71v1u111v orœuT71v Y.CZT' i1e71p11ŒY 1e&p,pyov '· Dans ces derniers mots, 

1. lb.Bt:1VELSERI Operahiatorica etphilologica, elc. (Nuremberg, 1681, fo), page 798. 
2. Hiatoria Gymnuii Patavini, t. Il, p. 265. 
3. Paruiniu n• 6i1 du supplément grec, p. 71. 
,. Paruiniu n• 621 du supplément grec, p. 137. 



l\lAXIME MARGOUNIOS. UV 

Margounios fait certainement allusion à l'interprétation IDJuneuse que 
donnaient de son nom ses adversaires en matière dogmatique; elle est 
exprimée dans un vers d'une épigramme fort méchante de Jean-Matthieu 
Caryophylli, citée par Léon Allatius 1 ; voici ce vers : 

Nooç p.œpyoç i\ voOç ipybç ~v Mccpyouv1oç, 

§ XI. Ouvragea de Jfargounios publiés. - Pour ceux des ouvrages que 
Margounios a publiés soit seul, soit en collaboration avec David Hœschel, le 
lecteur est prié de se reporter aux numéros t53, i74, i75, t85, t9t, 
f92, 202, 204, 205, 208, 209, 2ft, 229, 230, 252, 233, 267, 269,279, 
280, 28t, 288 du présent volume. Voy. aussi plus loin, p. 420. 

Parmi les ouvrages de Margounios qui n'ont pas été décrits dans la partie 
purement bibliographique de ce volume, il nous faut rappeler celui dont 
il a été donné une notice détaillée ci-dessus, p. uv, et mentionner les 
suivants: 

t) Ilrpl -roo -r!vcc -rpoirov iv -rorç ~a, 11:ccpccxrxwp11-rcc1 d: xccxcl. Suivant 
Andronic Démétracopoulos 1 , cet opuscule fut publié (pour la première 
fois) à Francfort, en i59t, par les soins de David Hœschel, et conjointe
ment avec Je petit traité sur la procession du Saint-Esprit. Il fut réimprimé 
par Nicodème Métaxas dans les 'E1unol1xol -ru11:01 de Corydaleus (Londres, 
t625, io-8•). Ce traité est rédigé sous forme de lettre au patriarche Jérémie 
et daté de Venise le i3 juillet t590; le traité sur la procession du Saint
&prit étant également sous forme de lettre, il est probable que ce sont 
ces deux opuscules réunis auxquels fait allusion Margounios dans les 
passages de deux siennes lettres reproduits ci-dessus, p. LVII et p. LVIII. 

2) MASIMOr TOY MAPrOrNIOî Eilll:KOilOî KvOiipfllY "l'p.vo1 4vccxp16vn101. 

MAXDII MARGVNII EPISCOPI CYTHERORVM Hymni Anacreontici. Cum 
interpretatione Latina Col'IRADI R1nnsHvs11. AvGvsr.1: Ex offù:ina 
typographica Joan. Prœtorij. Ano S. N. ■ocr. 

Petit io-8• de 72 ff. non chiffrés, divisés en 9 cahiers de 8 Cf. chacun, 
signés A-1. Ouvrage de toute rareté 1. 

En tête du volume on trouve successivement les pièces suivantes : a) Une • 
épitre dédicatoire intitulée : Koppccllo, 6 'P1-r-r1pao1i0'1°' 4cc&llltJ <rlj> 'Eaxc~I. w 

t. De Georgiù (à la suite de Georges Acropolite), Paris, 1651, P, p. Mt. 
2. Ilp~xcc1 'IIIJI\ ll1op8wa11ç slç -niv N10a>J,11v, ,,loloylGl"I K111vnClfflvov Eciecc 

(Leipzig, t8'lt, in-8-), p. fl et p. 32. 
3. Biblioth~e nationale de Paris, Y 540. - Ces poésies ont été n!imprimées dam la 

Collection des Poettu, gr,-;i wteru (Genève, Pierre de la Ro-rière, 161', P), seoonde 
partie, pp. 192 et 111inntes. 

aDLIOGll-,etK IIILLDIQVII, 
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'ltpci«11v. b} Une lellre de llargounios intitulée : Mcit,i,uiç 6 Maipyouv'°', 

'rGl'll:IIYl>Ç Ku071p111Y l11:!cnt011:0Ç, Koppcil>ljl -rlj) 'P1«1paoualljl, ac>flll'rœ'rljl lhl>pl, 

ail 11:pcimr11. Elle est datée de Venise, le 5 mars {600. c} Une seconde lettre 
de Margounios au mème, datée de Venise, le 30 août {599. d} Viennent 
ensuite plusieurs pièces de vers latins à l'éloge du traducteur et de la 
traduction. 

Les pièces de vers de Margouoios comprises dans ce volume sont au 
nombre de oeuf. Nous citerons la huitième, la seule qui présente un intérêt 
au point de vue de l'histoire littéraire. 

Elll NA8ANAHAON IEPOàIAKONON TON El: A8HNON mo:i:xollENON AM'9 
:i:r.llBIOTEr:CAI KAJ BPAàrNONTA. 

Tl Taiv-rci>.ou 11• -r71x11ç 

11:1xpaiTç, clp1a-r1, 11o!pai1ç, 

xai! 1101 6uao1a'rOY clxOoç 

xpai-rllç xai-ra:xp111cil;11ç 

5 >.IOov, 116pou 11:opd71Y 
111xpoO 11:aip11a<plpov-rai; 

Hl l>T<!ioç l.v ~oa:Tal 

111>.1ppu-ro10 xp71v71; 

lr.lax,ç, oùx lpiilv-ro; 

10 aai1flç 616ouç -r1 61Ty11G1; 

.EofbY l>éov aa 6v-rœ 

't'oùvœv't'lov 11:1pœlv11Y • 

<pl>.'11 l>iov as 111tnov 

<p!>.œ 'I' povETY n aoTo, 

15 6fl7111œ èl' cl).}.o 11:l71poOv 

6dax1a1v (idlœlaiv 

~y "°' 11:Glpfi>v kiaxou, 

~y "°' ypœf1J 't'I a,naiç 
a711171ro, xail6Y T• 

IO g,i,,v ai&n 11:o&oov-r,. 

Ilpoaijxa èl' oùlll clll111ç 

'rlÏIY il;uy111y fpGY7Jf711, 

11!11voua1v ot y' l9n11aiTç 
Xp1a-r0To a111a-r1xœTa1, 

15 11l11vo11a1v o'I 461>.'PlilY 

alllXQIYIÎ lplll't'I. 

Klv71aov oil, av d't'pœv, 

l110I y, 11:l-iav ~07166v • 
xail Yill'GI èl/)ç 1n1Tv 111 

30 ylld't''t"lç- ai6,v 111l1xp1tç, 

auvoual71ç or' lpainflç 

XGII lç x6pOY 'rpl!fflOGII. 

Oli't'III flloç av èl6h1ç 

cl). 7161vllç y1véa6ai1 • 

35 oli't'111 v61101ç 611:dx11Y 

't'OÎÇ 't'IIO'rGI auyxpnoOOIY • 

al èl' ofl, lyfi> 01T7Ja111, 
cl).}.oç èll ao, xpœ't'cniilç 

i1rolanail y, 11l11,j11Y 

'° oüx wç •xPfl" ,,ioo""''· 

Cette jolie pièce de vers demande quelques mots de commentaire, que 
va nous fournir Margouoios lui-même dans une lellre adressée au même 
~athanael. 

Nœ6œv2.-hÀ 'réi\ 'E11-1r6péi> baua,-rd:rff) l.v lapo3Lœx6voLt; 
Mœ~Lfl-Ot; 1~ 1rfffl"V• 

Kœ&' fi6ov71y "°' 1rciw -rà ,rœpà aoo ,üœnn,œ, Hl llaai "°' 6 't'oO 1ùy1v1a't'ci't'o11 

Ka:na>.œplou 11l/)ç, 1rpb 111xpoo "°' 11:poa1r1,01't'71xfi>ç, &171T7Jaœ-ro iç l&iyœ dY 1r1pl al 
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!vilti !1011 lpetT«, N«OC1Yt1111l 6a161TCld !101 XIII loyu:1TC1T1, El 1,Lèv o~Y xœl aoc 'la ,upl 

'la~ç lhci01acç iyylvaTCII 'la CIÙnJ, OÙ'II a,, ipOciYOIÇ 'laµTY auyyavoµavoç. 'IICII yœp llwa11ç 

Tl 'lav.?v T&v &-v iç xpal«Y ~xoiuv "K«p4 aoa, llaov ~x11 dç xpll«Y !hSllfllv 

iv-r1ypC1iptjç Hi l'l'llpciY TIYCI 6ff71paale1v, i\v Hl CIÙTlj) aoc ix'Kl71pol71ç, Hl &vTcl,ilji'!I 

TIÏIY wv 1'µ1?ç -~ Ttjç Od«ç xcipcTOÇ '11:lfllollfllp,iµEOCI nJY ivc'l1xoµiY71Y 1ù11:oplœv. 
AGT'I ll' b d71 &~ Tl ,i:cpl Tollç loyouç x_cd ip1loaoip!C1Y «ùT-i)v 'laµTY 11:1p1aw!;ne11 

lluYCll'IÇ, 'A'KCICT1]aOIUY lli aou Tb .GYOIIY Tl 'IICll Tœ '11:ŒYTCI 'K&aTOY. lier yœp 'IICII TOtlTO 

i;poa81?ve11 -ro?ç 11:pbç aà ypciµµœac llcœ Tb •v wrç x«O' 'laµllç xp6vocç advcov Ttjç 

XP'IJaTflÇ spOC11piaa111ç. WY Tœ fa« XIII 'laµa?ç ao, &v01111:caxvouiuO«. "Av O~Y aoc i,i:I 

wcœuT«cç auvO,ixe11ç yvwµ71 yiY'IJT«c auµSconaaœl Tl xcd auµs1Y7JT1tlae11 'laµrv, &u 

TciXtaTCI To0 11:~ 'laµllç «ùT60av &d11:>.011 b:iµa>.,ill71T1 • cl ll' wv, l&iva i,d Ttjç 

ivqxe1µiv71ç, t ll-i) ul !'iv11ç • XIII aoc Tb Oarov Tœ &r« 11:pbç ixllYOU 1ùœpiaT71a1v 

ii;1xo111JT1la,11 xcd xop71yol71 Tœ xpciT1n«. 'Eppwl&ivov a1 ll1œipulcino1 6 xupcoç ~'.I 
Tl W awµ«TI, 

'Evad7101Y, iYYciT'!J !Olvonoç l«Youœplou x«Tœ Tb ff~,;-• IToç Tb a111T1]p1ov. 

Après avoir promis à Margounios de se rendre à ses désirs, Nathanael 
Emhoros ne tint pas sa promesse; en effet, le f 2 février f598, Margounios 
lui écrivait de nouveau, de .Mussolente, pour le presser de venir auprès de 
lui. Mais cet appel ne fut pas encore entendu, puisque, comme on le voit 
par une lettre du 3 mai f599, dont un passage est cité plus loin 1, Margounios 
était toujours, à cette date, en quête d'un serviteur. Plus tard pourtant, 
Nathanael Emboros dut se rendre à Venise; car, en {603, l'imprimeur 
Antoine Pinelli mit en vente nn M71vœrov dn mois d'avril dont la souscription 
est ainsi conçue : Tb •11pbv l''IY«?ov iT1111:w671, iv ivnlœ1ç 11:œpœ 'AvTwvlfll Tlj) 

Divil>.111. 'E,niul&t; Tl llcop0fll0h, ,i:œpœ N«Tœv«,ilou (sic) l1poll1œx6You •~ 'A071vli'lv 

ToO 'Eµdpou. "ET&& Tb kb Tijç ivacipxou olxovoµl«ç ToO iu 'laµli>Y, Itl Xa, lfXT'. 

5) Margounios collabora pour une bonne part à l'édition de la Biblio
tlièque"de Photius 1, qni parut à Augsbourg, en f60f, par les soins de 
David Hœschel. On trouve en tête une épître de l'évêque de Cythère To?ç 

-rQv 'IICllQY ipœa-r«tç, laquelle est datée du 28 juillet f600. En voici une autre 
où il est aussi question du susdit ouvrage de Photius et que nous emprun
tons an Parilinw n• 62f du supplément grec (pp. 2f 7-2!9) : 

A.ot~C3~ Téj\ 'Ecrx,e>.Cff> M~'I"°' ei n-pœ.T;UY. 

M1dkll !'OIi Tb 11:1p1«lylç Tijç ~tjç llcci Tl ll>.11 tzùT11, éç clxllç, iyy1voµ&VOY 

ul 614 nJY mll0811 'KllpGl'IIIIIY, éç 11:ClplllTIOV j101 TOtl a1tC1Yl111ç llixraO«c 11:Clp« TIÏIY 

i. loyes phu loin, p. L:OX, note 3. 
i. A la page 919, Bœscbel, parlant des différents manwrerits qui lni furent communi

qué.li par diTenes personnes, s'exprime aillai en ce qui eoncerne llargoaniOI : ■ Borum 

-
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cpiÀIIIY ypiµµ1nœ, -;li ali ypaµµœ-;œ, crocpw-;œd µ01 &'#&pli)y 'Eaxl>.11 • ff!XY'i'fllC 6l dç 

-ro 6uµl'Jpia-;1poY ~" 71 µnœ6o>.~ • c'i-;1 n xœl -;li xœ-;' iµl 71 xœÀ~ aou xœl yYWµl'J xœl 

µv~µ\'J x1xwpl'Jx1, xœi c'iu µ01 -;71v -;oo 41111-;iov 1t"i"fla1v, xœl &Ull)ç 'rijç aflç x11poç 

1i.µ01p~o-11aœv, -;œi,-;o ll' ll111îv xœl dç -;b ivnHç xœ'i'l'JpT1aµlvl'JY, ll1œµ1µ~v11xav. 

Evxflç µl'i/ O~Y lpyov ~y lxuv xœl ll1' WY &v 1101 11116œpx~o-œ1µ1, c'iaov ~XIV alç 
µœpwp[œç leucpœ1vouo-œç TOO 4'11)dou lyxwµ1œ ' YOY lll OÔTI œÔTOÇ T'OU'i'll)Y IV'KOpli), 

oil-;' 1 lµol Tl llox1îv, xpdœ TOUTll)V, clpxouv-;111v T/i)Y lpyll)V œÔTlilY ll1teœ1 TO 1toÀ11µœ6iç 

TOO clvllpbç, xœl 1lç xpdœv lyx111µ[01,1 &vTl 1t!XVTll)Y œvdpXll)Ç lxonoç CIIVTOO lœvTij). 

"lvœ lli µ71 6).1yll)p!œv <i110-;od~ç T-/iv clwl(IIZV, clvT1µl'Jl(CIIY\'JaŒµl'JV 1tpbç TIZUT\'JV Tb TOO 

i111ypaµµœ-;oç TOUTO\I aeucpœaµœ, bizUiç µb, xœl OV'\'01 T• ,cpbç T7IV &;!œv OVTC TOO 

,Z,111-;!01,1 œÙTOO, ovn aoO TOO Tl'JÀ1xœO-;œ Tlj\ 4'111Tl1j1 xœl TOÎÇ ll1eoµivo1ç TOOTOY 

xœp1a11µivo11, 1t>.71v cln• bpœ1cpviç Tflç 11pbç ai µ011 cp1>.lœç Taxµ~p1ov. TI1p! Ill Tli)v 

lµlilv 'Avœxp10Yulll)Y oùxiT1 lf'POYT1lil • aoo yœp xœl i11œyy1Uoµiv011 xœl T-/iv 

lf'POY"i"lllœ &pizµivou icp' lœv-;by , clcppoYTlill µDl µivuy >.011tO'# i,cavœyxeç. Tb 

« &'IIITTŒ'i'O\IÇ » cp6opciv TIVCII OÎµCEI ffl'IIOV6ivœ1, ou/ll µ&µVl'JµCEI '!COTI TOICIIUT1) >.te11 

1t1p1wx1îv • -;axœ Ill « b11vyµ«-;ouç », al xœl To>.µl'Jpov xœ! -;oO-;o, &vœy1vwaua6œ1 

1111. El µlv o\lv xœ! 1101 auvlloe'!I 71 61p111tdœ, xœ>.ov • al 6' o\lv, Tel y, lµbv d111tv, 

ll11a6cpa11111TOÇ 71 &vayvll)atç. 'Eppll)aO, xœl Tlj\ 110fll)T!X'i'ljl xœl >.œµ1tpo-;ciTljl B1>.alp1j1 

wç 1tœp' àµoo lpplila6œ1 ll1œxi>.e111. 

'Ex Movao>.iv-;ou, qixci, xœTli µflvœ TOY µcipT1ov. 

!IIASUlOl', TAIIEINOl' BUII:KOIIOl' Kl'9HPON, EII: BI:XEAION TON I:O,tOTATOl'I 
EKAONTA THN TOr •oTIOr Jll'PIOBIBAON. 

4'WTIOY, 8v 11apoç 6pcpœll'J v!ie iv >.œyov1aa1v 

x100av cl1t11p1alœ1ç tllµov' clyvfjç aocpll'JÇ, 

ii>.1oç .~Tl lœtç TbY 11,eœTo clyxœ>.lll1aa1, 

aµ~eœ, ltl'Jµoovvœç ~, TUl(IY b allOTll'JÇ, 

11?1jiœ i1t' &vllpoµÏl'JV fUa1v iixœTo &lf'pœ voo10 

111,ya!;7,1 1t\llllY7IY leoxœ cly).œtJiv. 
4il(Yll110 µœpµœpvyœç ffQ).1,1,pblTOUÇ -la1).!o10, 

ov>.>.oy1 f POYTUJTœ filji16povou &pnflç, 

'Eax1>.1'11 xap1Tœç 6' &1tc1va1µ1, 8ç, 1~ fpotnll)v 1101, 

xœl Tel6' iotç xœµciT01ç lx6no 1ôx>.a!a1. 

4) En tête des six homélies de S. Jean Chrysostome publiées par Hœsehel 
A Augsbourg, en t602, on trouve deux lettres de Margounios auditHœschel, 
la première datée de i592 (sans indication de mois), la seconde datée du 
f 3 février i602. 

exemplia llax. llargunius impulsus, suasu etiam, ut intellexi, illastris Joan. Vincentii 
Pinelli, •uum ip,i,u AUTOGRAPBVX tnüit . • 
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5) BREVIS TRACTATVS DE CONSILIIS ATQ. PRAECEPTIS 
EVANGELICIS MAXIM:I EPISCOPI CYTHERENSIS • CVM PRI
VILEGIIS. VENETIIS, Apud Antonium Pinellum. t602. SVPERIORVM 
PERMISSV. 

(A la fin :] Til 1CIXp!lY ~16ll61ov Tl't'V1UIITIXI 'Evnl-,«m ,cœpœ 'AvT111vlci, Tij) Ilivenci, 

'Er.1µ1laiœ d xœl 61op8wa11 N«Ofv-rov Movœxoo 'Po61voo TOO Kv1ep!ov. M11811-roo 

TOO 81091lacn-ii-rov xœl ao,111-rii-rov 'E1e1ax61tov Kv01\p111v Kvpiov Mœ;!µov -roO 

:Mœpyovv!ov, qex6'. 'lovvlci, Il'. 

In-8° de 3t lf. chiffrés et t f. blanc. On voit sur le titre une vignette 
qui représente saint Jean l'évangéliste écrivant ; près de lui son aigle 
S)mbolique; plus loin une table avec des livres et ce qu'il faut pour écrire. 
A la fm, au dessous du colophon, un pin, marque parlante de Pinelli. La 
description de ce livre a été faite sur le seul exemplaire complet· qui en 
soit connu. En tête du volume, on trouve une épitre dédicatoire latine à 
Georges Higoumène, datée de Venise le 7 juillet t602, et une épitre 
dédicatoire grecque à Marc Velser, datée de Venise le 29 août t602. Ouvrage 
grec accompagné d'une traduction latine. 

Ce Néophyte Rhodinos, sur lequel la souscription du présent livre nous 
fournit un renseignement précieux à recueillir. les Grecs sont en droit de 
le qualifier de transfuge. Natif de Potamia dans l'île de Chypre, il suivit, à 
Leucosie, les leçons de Léonce Eustrate 1, qui avait été élève de Margounios. 
li dut être environ trois ans au service de ce dernier, lui tenant lieu de 
domestique et recevant, en échange de ses fonctions, la subsistance et 
l'instruction 1• Margounios ne l'oublia pas même dans son testament 1• 

1. Afovr,oc EJcn-pmo, ltpoµ6vœxo, Jmô TO K1crÀll"'l, OOfO' œv8p1111a1,, ll1ll111m1, 
ul01tix1po,, ll1/lcxcrxœl6, p.ou (?ifoPBTTB I\BODUIOS, Ilap\ ~P"'""'····· xœ\ &llw11 O'IOfllXOTiÏrl 
r,6pw,r11111 6-iroO &'ly,jXGCOI c1mo 'ro "11JO\ ~, Kv,cpov (Rome, 1659, in-12), PP· 1-66-147. 

2. Le 3 mai 1599, Margounios éeri-rait de Venise à Jean llouninos : Ô1nJPÉTov T&v6, µ01 
i!&t, l'l>.dfcr-rœd ""°' xœ\ >.oy1~TIXTI &a,>.,à, ~ µ1" 1ClfUX6-ro, 11:po, TO ypci,,,.,,, ovx 
r,ap:xcr-rw, Il' lxoffll, ,cpo, 'rO lxll11lcicrxccr6œl Tl TGIY &ylX&iirl 'i 1tpocrlœµ8cxvc111 Tl ,r>Jov 
Tiirl wv µaµcx&..,x,,. • iui'lo µ1" î11' lx111 o<l-rw 'Kil\ XP&)flGC& i1ei T1110, clriœyxœl4' 6!8lou 
cmoypœq,ij,, È1t111ll\ p.o1 >.01,cov ~ &,111, ,cpo, -roun 8lw, l~crOi"'l'KI • -rom Ill bl' «Y 
Ji..-r1lllµ6cmi xœ\ œko, ,cœp' lp.oo Tœ ,cpocr,\xovrœ 6aœ ya i, >.ôyw11 ~xai Cffl6x'rl1cr1v, 
,rpocrnkp,i,,',.,.., Mqt xœ\ T&l-f ,rpo, 'ni ~.,, clri1XTX1X!11111, 'Kil\ ,r Tl Il' a.,, yl .. 01-ro ' xœ\ 
p.o.>.10TC1 ,r 'nt; «r'I Tfn &l'u fill'I ffO ~, lcpoll1novi4' pœ&p.oO "IIIXTTJ~lflllµ&'/flllY, ll'n 
&lmpou µmoi u8œp&-r..,-ro, ~yovpmi,, ,~ -roO-ro11 CÏ.,,œx8'1croµi'lw11 (Pariaintu n• 62t 
da sapplément grec, pp. t85-186j. Jean Mouninos, à qui est adressée cette lettre, était 
an religieus da monutère sinaitique de Sainte-Calherine de Candie; or, comme Néophyte 
Rbodinos se qualifie lui-mfme de I:111œfni, ( ootarnrnent dans le titre de sa Iltl'I011:l.lcz 
.-,av~, .Rome, 1630, in-8"), il est plus que probable qu"il IOl'lait de celle maison, 
4111Dd il se rendit à Venise auprès de largounios. 

3. Voye1 plus loin, p. 393. 



' 

LXX INTRODUCTION. 

Plus tard, Néophyte Rbodinos devint un des plus ardents champions de 
l'Église romaine 1• 

Quant à l'ouvrage dont nous venons de transcrire le titre, c'est celui 
que, dans une lettre à Hœschel datée de Venise, le 6 juillet t601, 
Margounios dit avoir composé, ainsi que trois discours ou sermons, dans 
la solitude de Mussolente : 't'p1îç l.oyo, µ01 ll111"n:1dv71v't'e11 iv "'11 xœ't'' ip71µlœv -roo 

Mouao>.lv't'O\I ll1œr111T'!I ' 6 µb cîç &lç '1'71Y Xp1a't'oG yivvœv, ol Ill l.0111:ol alç -rci 

810,pilv11œ· 11:poç Ill 't'OU't'OIÇ 'IICll aunpœµµ,l "'' 'IICl't'ci 't'lh oloµiv111v µ71 ,,, 

a1116-i)a1a6e11 't'OÙç µ-ij UJ 'l'&Y 1ôczyy1l.111&v 11:poa-rczyµil-r111v h11:l.71pfllaU 

xczl -rciç aôczyy1l.111ciç auvc1111:l.71p0Gnœç poul.ciç, xœl aôczyyll.1110, 

11:p6a-rczyµcz auyxionœç xczl -rœu-rltonczç. El µi) ao, i11:l6czpu 'l'o -rou't'ouç 

ll11l.61Yv 4µcz xœl llo111µilaœ1, d 'IICll 11:poç &l.l.ouç 11:-ri)a,µo, 'IICll ,Plll't'OÇ &~101, 'ltiµ,j,œ, 

oô 11cz-ro11vi)aoµ1v 1• 

6) Des Scholia anaaceua,tü:a en latin sur les opinions professées par le 
jésuite Jacques Gretser touchant la procession du Saint-Esprit. Elles ont 
été intercalées par Gretser dans sa Dûputatio de ,acrosanctm trinito.tis 
my,terio, in qua potiuimum de proceuione ,ancti Spiritu, contra Grœcœ 
dùseritur, eju,que defensio•. 

7) l:l'NA::?APIA BTOI BIOI AI'ION EK THE EAABNIKB.E rAOTTB.E, 

Mucz,ppcza6iv't'cz, IlAPA MA:!IMOT TAilEINOT 'E11:1ax61tw 11118-i)Pf'IV alç xocv-iiv 
t:,,pil.11œv. CON PRIVILEGIO. 'Evc-r!71aiv, 1tczpci 'Av-r111vlct1 Tlj) 11:cvil.l.ct1, ~t'-

ln-40 de 8 ff. non chiffrés et 544 ff. chiffrés en grec. Titre encadré 
d'un bois•. 

En tête du volume, on lit d'abord une épître dédicatoire de l'imprimeur 
Antoine PineJli à Georges Higoumène, de Janina, datée de Venise le 
4 octobre t 607 ; puis une épître de Hargounios aux pieux chrétiens, datée 
du 28 janvier 1600. Après ces deux épitres, on trouve le permis d'im
primer daté du t 7 octobre t602, c'est-à7dire postérieur de plus de trois 
mois et demi A la mort de Margounios. Il est donc très probable que 
l'édition de t60t mentionnée par Vrétos dans son Catalogue (f" partie}, 
sous le n° 5-i, n'existe pas. Ce qui suffirait A le prouver, c'est que le n° 55 
est de t605 et le n° 55 de t6t0. Il faut sans doute lire t6f0 au lieu de 
t60t. Quant à la présente édition, c'est la plus ancienne qu'on ait signalée 
jusqu'à ce jour, et, malgré la date que porte le permis d'imprimer, elle 

t. Sur Néophyte Rhodinos, comulter : Lb Ar.u.TIUI, Apa Urbatuu (Rome, i63S, 
in-8-), p. i98; RoDOrA, Dell' origine, progrun e dato prutmte ,ü,l Rito greco in 
Italia, tome Ill (Rome, 1763, ÏJH•}, pp. t8'-t87. 

2. Parûinu n• 621 du supplément grec, p. 230. 
3. J1co11 GuTSUI Opera omnia, tome IX (Ratisbonne, t737, fo), pp. -19-68. 
4. Bibliothèque du Parlement hellénique. 
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est peut-être la première. On remarquera que l'épître d'Antoine Pinelli 
est datée de 1607. 

8) Il y a sept homélies de Margounios imprimées l la suite du Traité de 
Cyrille Lucar contre les Juifs (Constantinople, 1627, in-6o). Les six pre
mières sont lllll' les six dimanches du Carême, la septième sur le Vendredi 
saint ; elles sont rédigées en grec vulgaire. 

9) MASDIOT TOT MAPfOTNIOT Tcx1mvoo Kv0i)pt,iv l1nax61tw .U.U.OfOE. 

Tek 11:p6cn,nccx, l'PAIKOJ: Hl AATINOE, (i\·m) OP8OAO2OE Hl AATINOE. 
D«o>.oç 11:pbc 'E.,.alovç, i. B. 'Aco0iµavo1 -rll t•Olloc lcxhrn .Ui)011cxv lxcxaToç 
11:pllc -rllv 11:>.71alov «ôno, &u laµb 4).).i)h,v µi>.71. 

ln-4° de 1 f. non chiffré (appartenant au 1" cahier), 75 pp. et ,1 rr. non 
chiffrés. Sur le titre, une ancre entourée de feuillages avec la devise 
PLOUàT Dl &TBIUIVJI. Sans lieu ni date, mais imprimé à Constantinople par 
Nicodème llétaxas, ven 1627. Forme la troisième partie d'un livre, dont 
les deux premières ont chacune un titre et une pagination à part; la pte
mière partie renferme deux discours de Grégoire Palamas ; la deuxième, 
J'ouvrage de Gennadius intitulé : 'Op0oll6eov xcxT«,p~10,. En tête de cette 
troisième partie se trouve le petit traité (six pages) sur la procession du 
Saint-Esprit dont nous avons parlé précédemment. Quant au Dialogue entre 
le Gree et le Latin, que l'auteur déclare dans les premières lignes avoir 
écrit en l'année t586 ', il ne serait pas l'œuvre de lfargounios, si l'on en 
croit l'assertion suivante de Léon Allatius : 6 Alliloyoç l-roOToç, koo alç &vol,lCI 

'41116 TOU Tllv illl71µoall'UCJC xcxl l-w11:6olaav 6 ll«pyou"'lc, llb 1?vcx1 TOO McxpyoUY71• 

4µii 4).).owoO 11:«>.111o0, xdtlic yv6olpll,;n111 411:ll l,11 x11p6ypcx,pov 611:oO 16plax1-rcx1 •le 
Tiiv Bcm~v p1IJ>.1oOi)x71v, Tb h:orov 1?vcx1 ypcxµµivov xovTœ IS1cxx6a1ovc xp6-lovc 
6v,1tpllç 4à Tiiv ri).).714'1v Hl rilv ylvv71a1v TOO M«pyoUY71 • avvi)011« -r&v vwv 
CIX&av,tz'rlx&v, ol 611:0?01, l'ii lxovTtzC vck clsoOa1y ano 'K«p' b,rvo 611:oO 1?1t11v ol 

t:œ>.11101, f«Yœypli,pO"Ual 1'œ 11:«>.cx1oxiip-r1C1 1'&v 4U6o1v&v xcxl 1'œ IS71µoa11uwa1 m 
tltll'#I •a,u w,, 1 • Cette allégation de Léon Allatius, qui nous paraît tris 
probable, n'atteint pas Margounios, si toutefois cet opuscule n'a paru pour la 
première fois qu'un quart de siècle après sa mort et a pu, par co~séquent, 
lui être faussement attribué. 

l xn. 0uflNJges ,k JIMgouniot inldiü. 
t) M~lv,ou tcp,ipxw 1'00 Jfcxpyw,lou 11:1pl 1'&v 11:ivn ,.,,&, éc 1:pllc 11C1"1oriiv. 

t. ln réalité, l'auteur ■'exprime ainsi : lv T4i '11:Clpffll lni, B,i).d¾ "'ff» &yao.,.llAln'!' 
~- t'eà lllllriment l'éditeur qui a mis en muge : 1586. llais rien ne proUYe qu'il ne 
r.llait pu éaire 1386 011 1'86. 

t. ~ Aw'fflll, 'ErxlljllalO'I ap\ die iaop"-'c m> Aylov Ilva,Sp.cmc (Rame, 
1158, ia-ti), pp. Ni-ni', 
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Une copie de cet opuscule se trouve dans le Parilinu, n• 525 du supplé
ment grec (fT. 259 r"-292 r"). On lit à la fin: Télot; Tlilv ToO Dop,>uplou r.ivn 

,;:Mvlilv xa:l 611j> M~œ. ~xi, louvi1t1 t'· 

2) n,pl Ti\e TIÏIY llbœ XGIT']yop1lilv 11,llœaxa:llœe 1»e ,cpoe µœ61]T1JY TOO O'Of(l)TŒTOU 

xa:I loy1MTliTou xuplou MœElµou TOO Mœpyouvlou, i'ltlax6,cou Ku6+.pMv. Se trouve 
également dans le Parisinu, n° 525 du supplément grec, ff. 295 et sui,·. 

5) AœupcvTlou, ,:oO 1bo Ti\e d~,...,e Tli>Y &ll&l,;:ii>v Kœ,couxlvMv, 1npl Tiav TCœpœ 

TiJ 6d~ fpœcpiJ lapoloyouµivMv &yœ,c,inxlilv &p16µG>v 6ewplœ. Cet opuscule, traduit 
du latin par Margounios, se trouve dans le Taurinensia CCXCI. c. r. 46; il 
se compose de quinze fT. et est précédé de l'épitre dédicatoire suivante : 

Téj) na.vupwT«:r«,> &:px_ uniax.6?.«,> t11,').a.8i>.cpda., xa.i. Èv Xp,n-ii> 

na.va.,3m(LW't'iT«,> -n"tz.Tpi. xup€<i> ra.~p,-/iÀ<t> Téj) l:t~1i?<t> Mli~ip.o;, 
' • C tl.! T , Ta.nuvo; En ax.onoç KuVTlpwv, EU npa.nuv. 

Til lhœxœle ToO ,cpoe al TColllilv lv1x1v 6qmloµavou µ01 cpll,:pou o:.x ix(l)v /l,cwt; 

av &vœaxœlluaœ1µI n µan;ov xœl i,cœvciijiœ1µ1, ,cœv11pwTœn llia,co,:œ, r:ia,cap liµuôp6v 

Tl fldxxœuµœ r.pàç T1JY 'rOUTOU 6'1tOIGIY00Y 'ltGlpGIO'XIUT)Y lx Tii>Y iv6vT!JJY TTjY r.,pl 

TlilY &yœ,c,iT1x&'lv &p16µêilv 61Mplœv l,c1v1v6,ixœ, t r.po µ1xpoo &v -ruxfuv l.1nmad 

auyy1ypœµµiv,;i r.poc -riiv 71µnipœv TGIUT']Y lluorv lvnœ µaTOi(IT10aœ1 filéyv(l)xœ, TOO 

n fl,j,,iloO Tlilv 11:1pl TOO 6alou 6v6µœToe iyxciµivMv 61Mp,iµliTwv, xœl ToO -riJ ~ 
TC«v11p6T']-r1 xcip1b or, bnllaœ1 xœl µcil1a-rœ. 016« ylip a, TCpoe ToTt; lillo1e or&'lv 

ci11:oullœaµliTMY xœl -rouT01e le Td:xp16le i11:16cillov-rœ, &llMC Tl x&11:116œv -rœOT« 

1'GIT' i'ltl0'~µ7lY -rux,;i euyxdµ,vœ. 'Oc xd:vn061v oiix av 1ùloyoy 11:Glp' iiµGlv TOOTO 

TCpOO'f!JJV7l6ijvœl Tl xœl xa:611p6>6ijvœl 0'01, 11!v µœxpœv &'1t1J Tflt; aile &elœc TO 

.'1'1l.ollC:,p'Jlµcl • '11:liiv &ll' -ljµatc Til TflC aile ,p1loa,:6pyou fUO"El'dt; 11œ>.oxciyœ6ov xrzl 

TC!ilœ1 µaµœ67lx6nc xrzl vov oii6h ~nov l,c1a-rciµ1vo1, llT1 xœl ,:ote µ1xpore b1r61v 

6pµC:,µ1vot; µiy16ot; l11:16+.a11t;, xœl µlilœ TCE'ltalo-µ1611, lq,1a1v oiix &ycvij ,j,uxilc iv,:' 

lpyl'dY i,c1ll1(e1wt; µii &,cœe,wv &r.06i~11a6œ1, xœl TGIOTGI 'r1J ff O'GIUTOO flÀOO'O;>!JolT(l'r,;i 

Tl xœl q,1>.06l1t1 ,j,uxiJ oiillb &r.~llovTœ, xa:I iiµTv œiiTo?t; x&v Tou-rci, bTaÀ&'lv xœp1iaT«,:œ. 

'EppwµlY'JlY füœ9u>.iino1 6 xup1ot; T7lY aiiv TCIZY11p6,:'JlTGI ,j,uxiJ xa:I awµGITI. 

'Evnl,:ia1v, i>.G1,p'Jl6ol1lilv0t; bar-., l,cl llbœ xa:Tœ Til ~'l''lt~ i,:oç Tf,t; lva2pxou 
olxovoµlœe t. 

4) Mœelµou, TGl'ltllYOO KuO+.pl'dY ir.,ax6r.ou, ale T7lY iop,:iJv TÎÏIY 'Er.,q,œvdllolv TOO 

aw-:ijpot; l.6yot; iyx111µ1œa-r1x6t; (Pari,inu, n° 62t du suppl. grec, pp. 278-284). 

5) Too œiiToO 1-rcpot; ale TTlY œÔTTlY lopT71v (Ibidem, pp. 284-290). 

t. Codd. m11. bibliotheca; regii Tauri11en,i1 Alhenaei (Turin, t'l,9, I'"), pp. 386-387. 

--
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6) Sennon ,ur la fête de Noël. Margounios le mentionne dans une lettre 
à Hœschel du 6 juillet t 60t, dont un fragrnenl est cité ci-dessus, p. un. 

7) '0µ1l!« avv-roµoe y1voµlv71 id 'tfJ ll1«ll«~ r«6p111l, 'tOO 11:CICYllplll'tœ'tOII 

4'1l«ll1lfd«c cl:pxia11:1axo,i:011, x«i MC11e(µo11, i11:1ax611:011 K11fh\p111v (Dans l'tpütolaire 
de Margounio, appartenant à M. le prince G. Maurocordato, pp. 299-302). 

8) 'Av«auuii 'tii)v x11p1111dpwv i11:1x11p71J14-rfllv nie y1voµlv71e 11:pbe -rb ~-roo 

'En11pill1ov cl:11:oloylcicc. Se trouve dans le ms. Harley n• t803. Cet ouvrage est 
peut-être le même que celui mentionné ci-dessus (p. ux), sous le n° 6, et 
qui a été publié en latin par Gretser. 

9) Éclaircissements sur l'ouvrage de S. Augustin de Trinitate. Une copie 
de cet ouvrage, rédigé en latin, se trouve dans la bibliothèque patriarcale 
de Jérusalem (Démétracopoulos, Dpoa6flx«1 xC11l ll1op6wa11e, etc., p. 22). 

tO) A6yoc 11:pbe -rb xo1vllv die inl'llal«c. Margounios en fait mention dans 
le chapitre VIII du deuxième livre de l'ouvrage dont il est question sous 
le numéro suivant : cl:llcl: 11:epl µl'i -rou-rou fiµTY x«l iv &ll!f l6y!f 11:pllc -rll 
l!.OIYbY -rfle bxl71a!C11C dp'l)µivtii 'tl x«l auyy1ypC11µµbii, ll1à: 'KOÀÀ&Y x«i lx 't&Y 1e111e,., 

µcxp'nlp1&v ll11il7111:-r«1 (Manuscrit de Jérusalem n° 203, p. to7. -Cf. Andronic 
Démétracopoulos, Dpoa69IXC111 Hl ll1op6wcme, etc., pp. 26-27). 

H) Dcpl nie iHopcuaaflle -rod cly!ou Dv,uµcic-roe ~18ll« -rplcc. Il s'en trouve 
une copie dans la bibliothèque patriarcale de Jérusalem, sous le n° 202. 
Ce traité est divisé en 27 chapitres, dont Andronic Démétracopoulos a 
reproduit les arguments ou sommaires ~ans ses Dpoa&flxC111 x«l ll1op&wa11e ile 

'tJIY N101ll. filoloylccv -roo K. l:ci611, pp. 22-26. 

t2) M«eiµou MC11pyo11vlou wo Kp71-rbç, -r«11:11voO i11:1ax6,cou Ku8~pfllY, 1-rep« ~16ll« 

&Îio 11:pbc -roTe -rp,al 11:apl nie 'tOO 1CC11Y«y!ou Dv1uµ«-roe b11:op1ua1flle (Bibliothèque 
du S. Synode de Moscou, n°• 208 et 393). Démétracopoulos a reproduit les 
sommaires des chapitres de ce Traité dans ses Dpoa6flxC111 Hl ll1op6wa11e, etc., 
pp. 27-29. 

la) Recueil d'homélie,. A la date du 23 janvier t598, Margounios écrivait 
de Venise à Hœschel : 1l1C1111:1dY'1l'tC11I µ01 1tpb µ1xpoo awC11y111y,a l6yfllY 61oloy1x&v 

6&q6Pf11v Hlcx1&v ll11lC11axci>.111v x«l YlflldpfllY clç -rà:c x«-r' ivc«u-rbv cl:yoµlvcxc ll1a11:o-r1xcie 

n ul Oa~1111top1xà:c lop-rcie • dal Ill o~-roc 'tflY c!ip,&µllv fidp -roile 1l1C11xoalo11ç, oOç 

'lœi dç ,6\ç b.&06tjvC111 iµo! y' &v 11:pbe GuµoO ybo1w de wflÀIICIIY -r&v n f1lo>.6y111v 

ni 'Kll'lfoç fOIJ xpca'tfllYUµOII l«oO. El 'tOIYIIY XClll 0'00 't'IY a1µvo11:pi11:11C11Y avv6poµoY 

.:iç 6k 1œl GG118oulov .Gpo1µ1 -rtje -ro1«u-r71e a,coullfle, x«l &«file &y bllo61T1v XCIII i11:l 

11601) 6œd'4'!1 ~ &U111e 611:fllaoOY x«I xC116' 61to!C11e auv6,\xcicc llu µcil1a-rci µ01 y1v~anC111 

xœpin. füpl tou-rou ol!v -rel aoc lloxoOv,:« ob b f&civoce ll1cicµ71vufllY iµo! 1• Le 

1. Paririnua n• 621 du 111pplément grec, pp. 21!-2f3. 
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29 avril t598, il écrit de nouveau à Hœscbel : 11:po-rp61e-, 11,1 itl:l riiv -r&v 
lcpQv 6µ1l.1&\v 1xaoa1v' -roo-r' CIIÔTà 11:Cllpœ -roO 6alflt"r«"rOII 'Avapiou no J:x6-rov 

61toµ1µv71ax6µ1voe. 'Eyw a• xC111 a,ck 1tciO"le lxw -roo-ro noua~e. XCIII &-r, µcil.1crTC11 
l-rolµ111e lx111 1epàe 'r'IY b1tl.i}p111a1Y, do/iY &n• 6 -r~e ba6a1111e -rp61eoe, xtd i1tl -ria, 
CNY6i}XC111e XCIII -ria, XCIIPCIIU~pa,v, fa Hl h:l dOll aC11dv-, CNO'dl.l.11 µov plxp1 
-r~-rou TTJY 1tpo6vµIC11v. J:!i al xC11l -r&v xC11l.&\v lpu-r71e d xC11l &l.oe ylyv-, ~e -r&v 

trip\ TCIIOTCII &CJxol.ovµlYfllY &,1l.dœc • llCIII yoov x&v 'rOU'r<t' Tljl µlpu l1e1ade1ic aw 
-rà ,,l.civ6p1111toY, & T' &v ao1 'ltlpl ~e 'rOUT(IIY ba6a11alÇ XCIII aoe11, a,ck -rcixovc 

61eoµ1µv~ax111v -li111te •. Quelques mois plus tard (t8 juillet t598), Margounios 
écrivait encore au Père André Schott : llcpl al -r&v 1tC11v71yvp1x&v 6µ1l.1&v 
-rCIIG-rci ao, XCIII Cllôde evµ'ltlf p6V71·1t111, 11C11l &or, µcil.&O'TCII trplle 'nlY lxaoO'IY 11:cil.C111 1-ro(µIIIC 

lx111, Il µ6vov b -roo ~4a-r1111 Hl i 1epocri!x1v 6 ~e nu-r!llv i1e1vo7161lc -rp6ac 
bMaawe • aàv a' &pCII la-rC111 xC11l -roO-ro -roo xC111 iv &1e6poiç -rà 1top1µw-rC11TOY lxov-roç, 

Hl, YC11l 1tpàe ~e trpàc -rà 6ar6v O'OV &yci1e11e, a1C11µ7IYUO'CIIIC -liµîv b-r' &v ao, 11C11l a6eo, 

-rà -rcix1ov 1• 
La copie de ces Homélies est, selon toute vraisemblance, restée inédite. 

U et t5) Un livre contre la Jé,uita et un autre livre contre la 
Franci,cain,. Ces deux ouvrages sont mentionnés par Hottinger dans ses 
Analecta (t652, in-8°); il y dit (p. 552), en parlant de Cyrille Lucar: 
a: lbi audivit Margunium qui, Synesii stylum œmulatus, duos tune scripsit 
egregios tractatus, alterum in Franciscanos, alterum vero in Jesuitas. 
Utrosque suis depimit coloribus. » 

t6) n,pl ~e bxl.71a1u-r1x~e &xol.ou61œc. Margounios fait mention de cet 
opuscule dans sa lettre adressée de Venise, le 25 septembre t59t, au clergé 
de Cythère (&pistolaire de Margounio, appartenant à M. le prince Georges 
Maurocordato, p. t5t). 

t 7) 'Eyxwµ1ov ,te -ràv O'OfWTCIITOY ~ii-ropC11.... Mœvovi)l.ov no JIIC11pyovvlov Cffoy', 

lovl.lov ii (Démétracopoulos, llpoa6~xC111 Hl a1op6wa11c, etc., p. 29). 

f8) Âuo l.6yo1 i1e1-rci,co1 lie lll1l.l-r1ov ll71y1tv, 6l.(yov 1epo-r1l.avd1aC11Y-rC11 (Sathas, 
Nao1l.l.71v1x71 ♦1l.ol.oylC11, p. 2f 7). 

t9) Correspondance de Margounios. Il serait difficile de dire quelles 
sont les lettres de Margounios qui n'ont pas encore vu le jour. Lami en a 
publié un certain nombre dans ses Deliciœ Eruditorum (tomes VU et IX); 
Nicodème Métaxas en a reproduit neuf dans les 'E1e1a-rol.1xol cl1eo1 de 
Corydaleus (Londre,, t625, in-8°), plusieurs notamment adressées à 
Hœschel et déjà publiées par celui-ci; Sathas en a publié vingt-deux 

t. Parilinu, n• 62t du supplément grec, p. !If.&. 
li. Parï,üa,a ne 6!1t du 1111pplément grec, p. ifff. 
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dans son B1oyp«.111b,, crx•&fuiui s,pl -roo ,u1-rp1cipxov 'l,p,1,1,lov I'; enfin il en 
a paru un certain nombre dans différents recueils périodiques et autres 
publications. Il est à désirer que cette correspondance si précieuse, si 
intéressante pour l'histoire litténire, aoit bientôt publiée avec tout le soin 
dont elle est digne 1• 

20) li nous reste à signaler diverses épigrammes de lfargounios. Nous 
mentionnerons en premier lieu nne épigramme qui se trouve dans le 
Parùinw n° 62f du supplément grec (pp. 305-306); elle est intitulée: 
llp6ç -r1v11 111111&ç Uyo,,-r11 -robç "EU71vœç 'E1,1,1,L11V1M1l.w. Sathas, qui l'a publiée 
d'après un aulre manuscrit (NmU11v111-ii ~1l.ol.oyl11, p. 206), l'attribue à tort 
à Emmanuel Glynzounios. Celui-ci, qui ne savait pas mêuie l'orthographe, 
était absolument incapable de composer cette jolie pièce de vers. Le texte 
publié par Sathas est si rempli de fautes de toutes sortes que le lecteur 
nous saura gré de remettre sous ses yeux celui du ms. de Paris : 

Tfsn &-r11dcùl1,11r1 1,1,11,1,1yidv11 ~-/i1,1,11-r11 ~t11ç ; 

-rl"R:-r1 Ill -roaa11d1,1 dix•• b:' &,poa<.Y1J ; 
'Ea6l.œ l.ly11v b:lo1111v, 4v-/ia11,1,1, -roTç &y1180T1r1v, 

11G-rbç Il' oG&• j XP-ii cpciOl.11 l.cùll'Y illci71ç. 

'Bpl1,1,11 ypœ1,1,1,1,11-rlo1a1 &1llcia1110, xci1,1,1,1,op1, 1,1,l1,1,v11v 

aoTcnY, 11111 lllYIOTÇ dp,r10 &oe«ploiç. 

1,L-/i 'rlÇ, crfJ 8pll0Vfll'rl lllYOUl,LIYOÇ, &-fXI Sllpe&n«Ç 

&1le1,J a' &1,1,cpœ&bY 1,L7lllb j'R:IO'rril,LIYDY. 

Et Ill dll' ob ieil.710811, in'ia111 1,1,-/i-r' &y6pcu1 

~-/i1,1,11-r', lll' 'EU-/ivtl)Y cpdll10 1Gy1vl71ç. 

~pcit10 1&-li a' &l,ci871-roç i«l IJ,6yoç 611111 111xll1,1, 

wn IJ,1UlloavY71ç IUl"P•' •11-iiv r•n-/iY • 
-rœ0-rii r• "«;&«ph•v 1v, «111yY111 • 11 &à ab pou>.a, 

bp111l71Y 1,1,118u1v, ,fi1,1,1dpovç id-r181. 

T6cppœ yœp, Il Yol11ç cl Uyoua,v, 'rOÔl,L'KCÙIY lia1,1 

l,Ll!Uov IJ,IV&ori-nJ fl,l&l a' iv1crx61,L1YOY. 

t. En lête de l'.Achmetû upo,itio in Ptohmtui fnu:tu,n libron,,n noru,n, etc. 
(Cod. •arciamu n• IV, clus. VI, Appe,ul. ad eodd. graeco,) copié de la main de 
llargounios, on troun de celui-ci une épitre dédicatoire l Jacques r.ontuini, datée de 
lenise le 8 1111\t t585 (Voir une note de Il. Jean Veloodo dans les INpacci di Paolo 
Pfflda, t. 1, p. i83). - Suinnt Sathu (Bibliotheca gra«a rnedü am, t. m, p. 5t8), 
~ ~e du KmxlOY du Saint-Sépulcre l r.onstantinople posaède l'autographe 
d ane lettre de llargounios à Laurent llarinos, datée 11' -rftç 1,LOYTlç ~ç wp!œç Illlffl>Vp
~. le t• septembre t587. D'après Démétrius Procope (■pud Sathu, ilnrlna, DI, 
P. 48t), les lettres de llargounioe à Cyrille Lucar avec les réponaes de celui-ci enstaient 
en llllDlllcrit dans la bibliothèque du priaee fticol• ■auroconlato, l Conataatinople. 
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•ffpo3o'l'OÇ MOÛO"j!alY lY iYY!œ fÎ ~OI 'l'OaOIO'l'OI 

lj,tû/Js' iY1a'l'opia1 ; 'Hp611o'l'OY Yoh1ç; 

oô", µdt 'l'llY i'l'ptxl!JalY lcp,iµIYOY, OÔ'l'I y' b1TYoç 

"1•ûllnœ1, olin 'l'tbç vooç ôy1~ç 'l'tl.i011. 

Kp,inç lcp71µ1plo1ç µl'I'« 1ella1 l!i•vllaœ "1"1ûxm 

otllœa1; '1'10-,œl71v, d voh1ç & Hyuç. 

El llà dll' où voh1Y µ1µti071xœç, ll10po ll16iiaxou 

,cêi'lç vo111Y a1 llio-,, d y' i6lÀuç 'l'I Uyuv. 

On trouve encore cette épigramme de Margounios Etç '1'1vœ pi6>.ov, dans 
le tome VII des _Deliciœ eruditorum de Lami, préface, p. xx : 

'Avllpoµ171ç cpùa1oç aocpov lpyov xwdaœ x6aµou 

lj>OIIYO'l'Œ'l'OIIÇ œùyœTç >.tiµ1Cl'l'OII ij.>.1010 

'Av6pÉœç a.>.16,aa, µ1xpœTç 0i'l'o1 l11ûnpov &1e-r111y 

~ÀIOY lv vo1plj\ x6aµ'I' lf.ç aocpl71ç • 

o>.61oç 8ç µ1p6111aa1Y lG6poµov oîµOY &i~wv 

1ù1ep6a1'1'0Y xopl71v O,ixœ'l'o oùpœvl71v. 

La suivante se trou\"e dans la 'Epµ71vclœ dç 'l'~Y t1pdtv 'A1eoxti>.u,ti1v (Leipzig, 
1800, fb), p. 372 (il s'agit de Constantinople, la "''°' 'Pwµ71) : 

'Pwµ71Y daop6111Y 'l'~Y 61CÀ0'1'1p71Y a'l'OY61aa01Y, 

'l'OÙç 'l'I ,c,ipoç xpuaooç xupoµ!vœY 11>.oxtiµouç • 

'l'«Y ,c6).1y cl &, lcp71v, cl 'l'«Y r.6>.1v, ~ 1106' l>.oOaœ 

ax7l11'1'pœ pœa1>.d71ç adµµœ-rii 'I'' 1iiadl!71ç, 

YOY Il' ô,c' &'1'œa6œ).l71ç a'l'Uytpflç lj>EO 1 6uvdt ,cœOoOaz 

x1Ta' &xh~ç, x6aµov 1CtxY'I'' &1eoa11aœµtvœ, 

xoM' 6>.o,iç xœxl71ç ,cod >.fi;11ç &cppœc:iouaœ, 

la'I'' c!Y Il' lyxùpaœç ,cuOµhœ alç &t6ou. 

21, 22 et 23) Voir les titres de trois opuscules mentionnés ci-dessus, 
au bas de la page xLvm. 

Un certain nombre de manuscrits ayant appartenu à Margounios font 
aujourd'hui partie de la bibliothèque du Saint-Synode de Moscou; on en 
trouve aussi dans d'autres bibliothèques. Nous mentionnerons seulement 
les deux suivants : 

t 0 Le Codex Baroccianus n• 212 (à la Bodléiennc), où se lisent ces deux 
souscriptions : 

a) Bœ~i>.11oç l:œpiiY'l'OIÇ, ulbç N1xo>.iiou l1pi111ç, 6 lx MoY1µ6œalœç, Mœ;iµIJ> 

MœpyouYlljl xœp1t6µ1voç d6' lypœ'ii•"'· 

b) 'En>.11w071 'l'b ,cœpbY ôd x11pbç MOIYOU')ÀOU '1'00 M:xpyouvlou t,dt dxouç, '1'00 

~cpol' l'l'ouç 1etµ1C'1'1,1 i1el llixœ ixœ"1"0µ6œ1iilvoç. 

J 
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MAXIME MARGOUNIOS. LXXVII 

Ces deux colophons indiquent suffisamment que le Bm-occianu(n° 212 
est en partie de la main de Margounios. 

2° Le Parilinru n° f00-1 de l'ancien fonds grec (olim Regiu, 2886. 2.) 
a appartenu à Margounios, comme le prouve cette note qui se trouve en 
tête du premier feuillet et que nous reproduisons en fac-similé : 

Nous reproduirons, pour terminer cette notice, une pièce de vers com
posée à la louange de Margounios par un de ses amis, Paisios Hagiapostolitis 1 , 

de Zante, métropolitain de Rhodes : 

8110'tŒ'"IC ao,171; ffllXlvij; xœ>.dt, M&:e1111, lllvllpwv 

vlji1XÔ!l111Y x11dx11c civ0.11 llp11ji&:µ1vo;, 
11:11p61vl'!I n ~lov 'tbY la&:yy1>.ov ~ ys ouv&:lji«;, 

civ6,al -roi -r0Gn1; x11p11:bv clyvbv 11:poq,lp11; • 
-ro6v1x11 11:11-rpl 8clj) llualœ; lcpdt; 11:por&:l.>.1111 

b>.-lj67); 81µ1-rt:1; -rbv 81bv Ô1'1:'t'Ô!llYOC • 

clp' (NY 1'1:t:I; ; ~po-rbv il q,t:1-r' 0Gp&:v1ÔY 0-1 x11Ua111 ; 

oG ~po'tbv, 4>.>.dt xUou; oGpœvlou µl-roxov • 

ôv ycip 11:œv-rol'!JC 4pnijm uxCIO'µivov oîll1, 
-rôvll1 81b; vw11 48&:vœ't'OY -r1U811v 1• 

t. Nous ferons oœe"er que, comme le remarque llgr Nicolu Catnmis (cfl1>.o>.oy1xœ 
&.til&nœ Zœw"Y8ou, p. 307), on ignorait jusqu'à ce jour le nom de famille de Paisios. 
C'est lui-même qui nous l'apprend dans les vers auivants, qui se trouvent à la fin de 110n 
'lcmplœ -roO &ylou cfpouc l':1-Y& ••••• Ilol711111 xup(ou Il11îalo11, lf,TJ't'pKOÀm>u 'P6ao11 
(Paririntu n• 680 dn supplément grec, f. 62 recto) : 

El aà lk>,S>.n 1111\ fll'Y lµ-1)-v T"Y&l"Y111 i11:111wp.lœv, 
fllY iv,yxoOaœv 11:ÔÀIY u, ffpG< a u\ O'IITTl'Ydll'Y, 

Ilœfcnoc Zm-Y81oc 'Ay,._>.mic, 
lcp111p.iv111-v p.ovœcrr&l'Y dl.lllY lwwc &>.~nie. 

2. BibliolWque s. llarc de Venise, Cod. Nanianru n• Ut. - cr. Démétraeopoulos 
( 'Op~o&iloc 'E>.l.œc, p. 135), auquel nons empruntons le texte de cette épigramme. 
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142. TIEPI TnN THC cvrrENEIAC 
• 

{k6fLCÏ>Y INYOm'tX1) cruUo-pi lx 3tct<p6pcoY I IJIJVTa8,t11ct ~ctpœ z«x«pCou 

ltptœç nop3u1Cou xp-ri-roç TOÜ i~wo11-«~011-i11ou 11-œpctfctpi x.ctl i1n-rp6~ou 

-:oii ~ç XCl>"lcn'0t"lfl"IOWOMWÇ otxoutLEYUf.OÜ 7'"0tTptr!pxou xupCou Iwœa«<p, 

rsw TOiç &Uetç ÎHT&a-rpwftti. Mct110tnlÀOU t bpo3t«.lf.OVOU x.ctl iuyœÀou 

I~fUÀtu.oç Tijç l'-'YŒÀTIÇ ixxÀT1aCctç. lx8mç bl.ou~ipoc, . -rà xocl 

awrof"O'ripct. awr,8atact wctp' ;,~.., «p-rCcoç xocl ix3o8atact. llptal'-éj> 

-niü ?;IJ;Yctyu,>TŒTOU ;,fLCÏ>Y 3aim6Tou TOÜ OLlt.OU~EVtlt.OÜ ~«Tpt:ipxou 

itupiou bp,11-Cou, âyiviTO 3à x«Tlt TO'î.ÎTOY TOY -rp61'"0Y 1 • 

[Au I"' de l'annl-deroier (.] Tœ ~ctp611Tct auYOtX&atct ÎTU?;w8Y! ÎYt'\'C~atY 

iv obr." Itu.~ou TOÏ> AIOY"(X{You, ,i> x.ctl ~ctp« Tijç ixÀct!'-7'"()0TŒTTIÇ 

à.px_~ç Tiiiv iY,TCO'I IJIJVf.xcop-r,8-ti 1'"poY611-t0Y 1 3,' i-rwv ,' 1 f..,ct l'-"113dç TotUTl 

f'~t TOÀl'--r,~. d 3à l'-11, · iurCaT"l)"I 3wa&t 3Cx'7)Y. cruUo)i x.ctl 

. Î,;t!"'Àdf ZctxocpCou l,piwç nop3ul.Cou xp-riTàç TOÜ Î7'"0"10!'-0t~01'-!"10U 

t. Il s'agit ici de L11uaL XAIITlllJlos. au sujet duquel Il. Jean Veloudo m'écrit ceci : 
• Non ho lronto Ira miei DIS9. nessuna nolizia di llanuele Xantbinos, e eredo cbe aarl • 
molto difficile scoprime qualeuna. Cib solo posso dirvi cbe la llarciana possiede un eodice 
~bnnaceo in ~ del XII secolo, e registrato fra i greei Cl. Ill, Cod. X Yll : esso con
liene Ulla collezione di canoni dei selle concilii ecumenici, ed è imporlantissimo ; in fine 
Id euo, fol. 263, "Yi sono alcuni fogli cartacei ecritti evidentemente nel secolo IVI, e cbe 
aintengono 11 ltessa wEx6&cr1c 11:ap\ 0"11yyav1la1c di llanuele, xœp-rofd>.œxoc '"IC &ylœc xcx\ 
sdœati:lœc -roll 6100 lxx>.11crlcxc, ido&clarx ~p,cr!MÎ> 'IapclMflV trrx-rpi-,xou, precillmente 
œi:_ie Il ~ llampato nell' opmcolo Zrxxrxplov l:xop1M.lov. • 

.. La diapoaition do titre est comervêe pour la premwe ligne seulement. 
IIIUOIIU'IR IIILl.htQn. n-1 
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(L0tpot<potp1i, x.ctl i'IC'&Tpcmou TOÜ Tijç X.<i>VO'Tot'f'r&VOU'IC'GÀUt>Ç ob.ouiuv,x.oii 

'IC'ot-rp,lipx_ou x.upCou lwMot<p. · l-ru, Tq> «'IC'O -ni; iv alipx.ou oi.x.ovol'-{«ç 

-roii x.upCou -ii(Léi>v i.'1)aoii X.PLO"TOÜ, 1f<pt3'. i.v (L'1l"l lx.otTO(L~otW>VL, 

In-8• de 32 O'. non chiffrés (dont le demier blanc), divisés en -' cahiers 
de 8 O'. chacun, signés A, B, r, A. Le ve de l'avant-demier f. est occupé 
par une couronne de feuillage, au milieu de laquelle figure, surmonté d'une 
croix, le monogramme de l'imprimeur. Le r" du premier f. contient un 
portrait de Zacharie Scordylis, semblable à celui reproduit p. 3f 5 du 
t. I, mais sans la signature du graveur. Au-dessous de ce portrait on lit : 

ZAXAPIOr IBPEOZ:, 

Xczp-ro,pu).~ ,capoc &rxicrn1&Y ffdlfl,IA'r« >.oaav 
lp1111-, dxv-, • vov a• t,p,bç &>.1-rp6e. 

Au ,o du premier f.: 'H ovyylmcz 61cz1p1t-rcz1 de,•., suivent les cinq degrés 
de parenté. Enfin le titre donné à la page précédente se trouve en tête du 
f. 2 recto. La présente édition est peut~tre la première. 

A la suite des E11vo1da111 proprement dits, on trouve successivement 
différentes pièces, parmi lesquelles je cite celles ayant une valeur historique : 

(A) Mlpoe lx. -r1voc ypci111111-roc -roo ,cczvczy161-rbou x.111 olx.011µcv1x.o0 1e11-rp1cipxou 

-x.vplou '1111cia11,p, -roo !xp1 -rflc vov ,cpovolqi 8100 18uvov-roc -ro!ic otœx.ic -rflc K111va-r11Y-

-r1vo11d>.e111c ix.x.>.11alczc, y1yov6-roe x.czd: 11flv11 a11ed116p1ov, lv1J1n1&voe a•, -roo qi,pe° 
1-rouc • a11vc6p111l;6v-r111v x.111 -rii\v (,,c• czô-rbv x.cz8'11p18iv-r111v 11:11v11p111-rci-r111v 1111-rpoffoli

-r&v x.11I 810,p1>.ca-rb111v i1eurx.61e111v K111a11pdczc Mœuplou, •1>.11611,pdczc fdp171l, 

81aa11lovlx.11c 81111vil, Zvxv&v Kczl>.llf'rOII, Dczpov~lczc 81v11111lv, Mczpe,,valczc 'Apaavlou • 
i1e1ax.6ffou E1p6i111v Muczplou, D>.11-r1111&voe A1owalou, K@a11Y6pdczc Kczl>.la-rou, 
'Apa111,1Aplo11 r11>.11nl111voç. 

(B} ToO œô-roo Z«xœplou l1pi111c a-rlxo1 1111/,6111.ol etc -riiv &,p1lp111a1v -roo 'Evnl11a1 
YCIOO -roO µcy11lo11«p'rllpoe r,111pylou -r&Y rp111x.&v. 

Eol -r6v61 lf'1lxbY, x.11l1e1p oô llll'r1 &elœv 

ciJv aiiv, f6plllf1 810,p1Uc rpcz111&v ylvoe • 
Be, 11:la-rc111c 8wpcz111 a-r1111poG n a8lv11 
llczpp&v, 111181n1c 1eciY-r11 ISlllflllY&Y a-rpczwv, 

11:1notc "'' ,&c 1811 xœc, 1ôa-r6xft> x•pl 
pœ>.r.,v &d11a-rov 811pbc w1111a-roo ylwv • 
&v8' l,y lfl vl1111c 11111 ,c6v111v, r,filpy11, 

i'r'11al111c 11i>.1rOlllf1 1e11YYuxo1c poœtc 
~ 11cip-r11v, file y1vv11tov, wc Xp1a-rljl ,pllov, 

ft> 11111 ffllfllf'r!ÎIC inlYIÎC '11:11/,11:IIÇ Àl"rœç 

awl;11v 'Ax111&v 1ôa16fl 1eczy11l11plczv. 
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(C) E~ fllY Mijv lftlpwcnv lnpov •• cillu -rl'rl,w, 1eov710h Hp:i. -roo ao,111-

-rcl-rov xm:1 xvplov M1xcnal. l:of1111YOO '1'00 Bvtl:ffloll, . 
Xpinlj) lw'ri\p1 

xm:I -rtj\ clylftt 11clp-rvp1 r1111pylftt ol !ll-ro1xo1 
xm:I ol Ad xm:-rœlpovnc 'E•nlœt• -ril• 'E>.>.~v61v 
h4»1i lxo1n xm:-rcl -rœ 1Ccl'l'p111 -rf Oltj\ Op71ax1~11v, 

b -rilv im-r1111• ,,10-r11171acl111vo1 'l'à lrpàv 
&vl87ix11Y ,,W. 

Cette inscription est celle qui se lit aujourd'hui au-dessus de la grande 
porte de l'église Saint-Georges des Grecs, à Venise. Faisons remarquer que 
la quatrième ligne (h1111c lxoicv, etc.) a été omise dans le livre qui fait 
l'objet de la présente notice; nous l'avons rétablie d'après le texte qui en a 
été plusieurs fois publié 1• 

Bibliothèque Saint-lare (à Venise), dans le recueil factice coté sous 
le n• i953 (ancien cxca.7.)'. 

1565 

t43. OKTWHXOC. 

To 1r«pov ~,C!:l.Cov -r&Mtll'rctt éva-rC,ia,v, i;r~; 1l«x.w~u -roü Aaoyx.lvou, 

«YŒÀw!A41J\ f,Clv TOÎ; «•mü. i1r,i.r.al.aC~ 3i x.«l i1r,3,oF6w<m, 0Jjl.&C:W 

jLO'IŒXOÎÏ xwpCou, TOÜ ~ap,C!:il.ou. "E-r, Têi> œ,ro -rii; iv~~lf.OU oixo-

"°l''Œ;- ~-

(.lu T" de l'aTaDt-dernier f.] To ,ror.pov ~,C!:l.Cov -r1-ru1rwTCtt iva-rC,i,;,v, 

irr~; 'Iotlf.Cll~U TOÜ A,oyx.Cvou, Q'.YŒ~f,L«a, l'-'" TOL; «•~'C'OÜ. imi.r.al.aC:,: 
3i x.œ\ i1r,8,op&w1m, Cu~ fl,OYGtJ.~ x.wpCou, m ~,p,C!:i>.ou. "E-cu 

~ œ,ro -rii; ivaœpKOU oixovo,,_cot;. ff~I. œ C!: y 3 a C 118, x. l. I'-v ~ o. 
• A'R'«vrat ,\al -ra-rpœ3,œ. 

t. l'fo&aaent pv Spyridioa Vlaadil, p. 6 de la préface de 11111 Dictioauaire grec TUl
pire, fr•~ et italien (YmiH, t8t6; in-4-), et par Jean ·Veloudo, p. !8 et p. U.3 de 11111 
oa-rnge intitulé : 'E>.>.~v11r1 &pOollot..,., m1xlac lv Bm-rl11 ( Y,mi•e, 1871 i in-8•) 

2. L'ei:isteuee d'une .Wition de tOOU del :Evvo11'"111, que Vrécœ DMntioane (C.talogue, 
1, Il" i8) d'april Crulius (Turcogr.-cîa, p. tel0), ne me parait pu -• eertaine pour que 
je eroie de111Ïr la lipaler ea 11111 liea. 
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lei se trouve la marque d'André f.ounadis, avec les mots Tuac Knvci~, 
inscrits dans la partie inférieure, et au-dessous de cette marque : 

Venetiis, apud Iacobum Leoncinum. 
{565. 

ln-8• de f 20 ff. non chiffrés, divisés en t5 cahiers de 8 ff. chacun. 
Le dernier f. est entièrement blanc. 25 lignes à la page pleine. Impression 
rouge et noire. 

Bibliothèque du Wilhelms-Gymnuium de Munich, A. rel. 2t5. 

1565 

t44. TPIOàlON • 
• 

To ?;atpov ~,~lCov Tlffl(l)"C'lltl iv1-rC11a,v, iyyùç 'Iœ~~ou TOÏÎ AI0')'1'LYOU, 
' ., J • ' - ' ., ·C ' l. ' ~ "'-' ' œvot,-wf'«IJ' 1.uv TOT; œu-rou. er.,l'-&M If T& u 11;,o,op\J(llau, lufUWV 

11-ovœx_oîi x.•.mpCo•J, -roîi ~,p,~ilou. - "E-ru ~ or.r.o T'iiç ivaipx.ou 

otx.ovo:,.r-Cat;. ntt 
[Au Y" du dernier f.] To ~atpov ~,~À(ll>Y TI.MCIITl&l iv,-rL11aw, iyyùç 

••~~ou -roîi Ato')'1'Cvou, or.vœllw11-œa, iùv TOT; œù-roü. l-,;,fUÀdf 3à x.œl 

ir.,3,op&wau, l:u11-eü>v 11-ovœx_oii x.wpCou, -roîi ~,p,~O.ou. "E-re, -réii or.,ro 

T'ii; ivdpx.ou otx.ovo:.Liœ; ff~é'.. - 0t~y3,~116,x.l11-v~o1rpa-rutx_~w 
œœ ~~ yy 33 " ~ 1111 étr.œv-rœ ,,al -ra-rpi3,œ. Omnes sunt qualer
niones. Venetiis, apud Iacobum Leoncinum. 1565. 

ln-folio de 2-18 ff. non chiffrés, divisés en St cahiers de 8 ff. chacun. 
Sur le titre, la marque d'André Counadis, et au-dessous les mots Tu1roe 
K011Vciaov, tirés en rouge. Impression rouge el noire. 

Bibliothèque du Musée Britannique, 870.k,j, 

t566 

{45. TÔ 1r0tpôv ~,~Cov alvœ, Tl Ilatlœ,œ Tl x.œl N,œ A,œ&;ix.11, mo, 
TÔ "Av6o; x.œl 'Av0tyuTov œù-rii;, '\"Ô b,rotov iTUm116-ti 'l'ldpt& viœ, 
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i3u.,p6r,,G-,ia«.Y 3i x.zl i~~O'«.Y •mdc ,;pxy114-rœ ÎO"f«-Âiuvœ 1 &,;ap 

1Ix,1 np~apov l'-'ù noll~ç i,;,!"ÂIC~. 'Ev Bmnœ,; œi.Tliaa& xupCou 

'ItU.Ci>6ou -roü AaoyxCvou, l·m Titi ir.o -ni; Î'laœpxou olx.OYOf1-C«.ç ,,~;-'. 

(A la~-] Venetiis apud Iacobum Leoncinum. MDLXVII. 

In-8•. Emprunté à Vrétos (Catalogue, I, n• t5), qui ajoute que la 
marque d'André Counadis, avec les mots Tv11:0t; KOUYclllov, se trouve à la fin 
du Tolume, et que, à l'avant-dernière page, on lit: TU.o,· l·m -rlj) id ni, 
noœpxov olxovo.,.!œc ,,et'. La date de la souscription latine, donnée par 
Vrétos, est bien t567, comme celle de la souscription grecque. Voy. au 
n• 95 la première édition de ce livre. 

{46. 

1566 

EYXOAOnON. 

Jn-.lo. Publié à Venise. Impression rouge et noire, bois dans le texte. Ce 
livre ne nous est connu que par le Catalogue lfuM trà importante 
collection lf ouvragn ancien, et moderne, relatif• aux ,cience, eccli-
1îa,tiqua, publié par la librairie Maisonneuve (Pa.ris, t882; ~-8•). Il y 
figure sous le n• t U8 et a été vendu 50 fr. 

t8 SBPTBIBRI 15,88 

f 47. B,6).Cov -roii A1x11'-6pCou f'-'IVo;, 1r1p,ax,ov '"IV npi,;ouaœv «.U"'C'~ 

«nœaœv œx.oÂo•J8Cœv. "'E-i-u œ,;o -ni; 6aoyoviœ; x,,À,oa-i-i; 7r&VT«.X0-

a,offfii &~7IX01mf> oy30Cf). 

(1 )a fin. 1 To ncr.pov Mr,1«.tov iwi;Ci>6.,, iv Bava-:Cœ,; VICl>O'Tl I œi.Tliau 

xupCou 'Ict1'<06ou -roü AaoyxCvou, l-ra& Titi à.no -ni; ivaœpxou olxovol'-Cœç 

Toii K.Ü ul 8aoü X«.l :Ep; ~l'W" 'Iü Xü, cicip~-/i. iv f'-'llVl :E1nT11'-6pCti> x-/i. 

In-folio de 306 pp. ('l) non chiffrées. A la fin, avant la souscription, la 
Fouine avec les mots -rv11:0t; Kovvclllov, Titre emprunté à M. Paul Lambros, 
Catalogue de livre, rare,, Athènes, t86.& (en grec), n• t. 
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1568 

€1PMOAOrlON. 

'Evn·C11(n, ,;atp«. 'latJUü~ou -ro\'.i Aaoyx.Cvou. 

!ff~-li-

(Au Y° de l'avant-dernier f.] 1H TWV -ra-rpœ3CCl>V X.at"C'«. -ritw «x.OÀ01J8Cat : 

- et~y3a~"t16&X.À!'-V~O. 

In-8• de 116 cr. non chifîrés, divisés en i5 cahiers de 8 cr. chacun, saur 
le dernier qui n'en a que -1, dont le quatrième entièrement blanc. Impres
sion rouge et noire. 

Au l"' de l'avant-dernier r. commence: N,xo>.ilov lcphlç -roo Mc>.meoo, 11:pw

n•••• N111.111:>.lov, 11:cpl -rflç 111111ulcç -rAY hov11iY111Y 1Scx-rv>.111Y 'rflç x11~ 'rOà 
tcpl111ç b -rlj) ,(,>.oycTY c(i-rbv -rbv xp1cr-r4'iw11ov >...S-,. Cette explication se compose 
de 31 lignes et finit au V" du même feuillet. 

Bibliothèque nationale de Paris, B 136 (Inventaire, B 3587). 

1568 

1.49. l:îNEl:IOî Tor Kup11vatCou, i1n1JX.6~ou IlTOÀl!'«t3o;, 
.. . " , ''\ -"l'-vo, av o&atfopo,; !'-'MCf&. 

SYNESll CYREnœi, episcopi Plolemaidis, Hymni vario lyricorü 
versuum genere. GREGORII NAzianzeni Odre aliquot. Ytri,que, 
nunc primùm in lucë prodeuntibu,, Lat. interpretationem 
adiunxit Fr. Portu, Creten,i,. ANno M.D.LXVIII. Excudebat 
Henr. Stephanus. 

ln-32 de 192 pages [mai• certaiMment incomplet de la ~n]. 
Bibliothèque nationale de Paris, A 302 (lnvent. A 6028) Réserve. 

En tête du volume on lit la préCace suivante : 

41PAI'Kil:KOE O IlOPTOE TOIE 41IAOAoron: El' nPATTEIN. 

•ooo; fLàv b l:uvia,o; x.œl -ro T01JTOU l'-'YatÀOf'J'; -ra x.œl ~•pl Tii. Triw 

').oyCl>V x.atl TWV Tii; ~0&"1JT&X.T,; x«pC-rCl>V ûi}"1J'>.6fpOV, 0\18&vet TWV Tii; 
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iU,iv,xijç w«,3aCœç lxpo'li (~li f«~) :x_a(Àl1n ya~œiuvc.>v xœl T« -;o~u 

œva>.,~iuYc.>Y vo11-Ctc.> ètyvoatv. où I'-~ èt>.>.' iwu3~ 8,oü 'fO wivTOt 

u-;op&oùY, ètv8pwft&li 31 ~u8' •O11--ripov) i·npov 11-iv l3c.>xa 'Htilp, 
., ., • , • • • ' • .JL • 'L P ! ' 
&ffpGY O GtY&Vl~lY, 01JX OtWO -rpoftu IIJIQVœ& <t>YlV71Y ,. T& nap, TO\l'rOU 
Îm XOW~ 'rWV ÛTIU~Of,1,1Vc.>Y ';'OÎÇ W'I ix8,8ofUVO&Ç Vf'-VO&Ç C:,,1).1(,, 3t«. 

~pœx,aea,y wupiO'Of'-Ot& 3,œ>.«ial'Y. C>vroç y«p ~ ii~p, x«Cwap yaw«C«; 
• C l , • ""·"" - ' " ' 8 ~ ' ' ' WGt&0I «li fl :u. O'Of Gtli GtWOMM!.UXc.>;, 0f'-c.lli Y'f'-'rl'I, ,ou Tat WOtYTGt fL'rl 

3,36noç, t-riÀc.>til; -i-oü m.i-i-c.>voç yayov6)Ç ul Tii; ii:H8,if'-Gtlxiiç «lpl

CJ1C1t1i, ~ SOT&Ç jJ,i>.,O'flt, xètx,l8av oùx o>.Cyœ ai.ç tiJY OYTc.1/i f&ÀOO'Of Catv 
-rwv TOil 8,oii >.oyCcoY f'-'TIV'rlYOJ.ti>li, lO'ffV ou ~ inoupœv,ov T«UT,iY 

3,3œo-xœl.Catv 3oyf'-«O'&V iw,y,Co,ç o-uyxapœo-GtÇ, ètx,ipœ-;ov «ÙtiJv 8,at 

~Gt'l'fO/i oùx iT-lip,io-av. Katl yœp -;oÙç iip,811-o•~ç TOÙç Ilu8œyopou O'UfLf'-C~at; 

~ T'ÎÏli ciyua,Tœ'r'1)ç Tp,œ3oç ètpp-lrrci> f'-UO'T11pCci,, x«l w,pl TOÏ.Î YOÜ x«l 
-rijç Cl,iç, wÀGtTCIW&xcitç où 8,o>.oy,xwç wol>.œx,ç 8,œÀ«~, -i-œpœx,,iv 

-nv« xœl p.C~,v ~ OtfL6'Twv iftC,io-11 x«l -rœ ~•~Àœ O'IN-r,~• TOI; 

60'io&Ç ul lapotç. Tèw «ü-rov "°~°" l>.>.« n -r,vœ xœl wapl -rwv ètyyoov 
ul ~ ciy(ea,y w«pa&o-fipu xœl Tijç œùm n«pœ,T1i11ac.,ç wip 'Il~ 
l~œ xœl -i-œtç ciyCœ,ç rpœ,œtç iv«Y'i'C« w«paf'-~ÀWY. •~wç o°{n ol 

XGt&M CM'rGt)'f'-«TCl>Y opayo,,.,YO, x«l ';'OUTOUÇ OtVGtyYc.>O'Of'-'VO& -;oÙç 

Cp.vouç auÀGt~ 8u~px.wnœ,, x«l ~ )"1Wf'-1l" iy,œCvOYTaç TWrCIJV 
Otff1X,Cl>ff0t& Têiw T'ÎÏli 4-ux,ii; V00'1l!'-iTwV 1 & 8,œ3oO'&f'-i ÎaT& T'fi XO&VCl>Y(:f, 

f&À«v8pw~ou ¾18ouç xatl x,p,1n,œvoü aivœ, !'.mi>.«~ npovou81Tiio-œ, 
nœvuç -roùç cp,>.of'-«8,tç, icp' ~ 'fOV xCv8uvov oùx ÏÀœJ.&lffOV in•cr. cpu>.ti
~ot«,. Tœ g, &>.>.« 3,tax,up,o-«c,,.-riv &v TOiÏTOV m !v8pœ (xœfaap iwl 

e,o300'Cou TOil «ù-roxpœ-i-opoç yayovm} Ot~&CIJTGtTOV e.Ivcr., ~ ~ ~TOpc.>v 

Otff&X~ 3axrt3, ouva~~••, >.oyCl>V ~l'-'rlli ul 8uvQT'rlTO/i ivaxcr., 
aÙp.oucr(œç 3à 7.œp1v, p.aya8ou; ff xatl -h8oviiç ft&1lT&x.ijç, ft&'rlM TOl; 
ÎW&cp«.Y&GTœTO~li• •Eppca,a81. 
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1589 

150. OI EN TH PHTOPIK.H -r(("'<! xopufotto,, AcJieONIOl: 1 EP

MOrENlll, A. AOrrINOl:. 

APHTII01'1VS, HERMOGENES, & DIONYSJVS LONGINVS, prœatan
tiBBimi artiB Rhetoricea magiatri, F/LtNCISCI PORTI, CRETENSIS 

opera industridque illustrati atque expoliti. ANCHORA JOANNJS 
CRISPIN/ M.D.LXII. . 

In-8°, en deux parties. La première partie comprend 8 ff. liminaires 
non chiffrés, contenant: t• le titre; 2° l'épître dédicatoire de François 
Portus à Théodore de Bèze, reproduite ci-après ; 3° un avis de Jean Crispin 
à ceux qui étudient l'éloquence (en latin); 4° Dlvrzt -r6h ufrzl.rzlr11v, dh b T1J 
'Epv,oylvou~ dxv-, ~11top1xtJ 11:ap11xov,lv111v, Viennent ensuite: 

pp. t-48. 'Af6ovlou aOflatoO 11:poyuv,viiav,rztrz. 

pp. 49-"43. Hermogène. 
20 pp. non chiffrées renfermant un index latin pour Hermogène. 
t-69 pp. chiffrées et t t pp. non chiffrées pour la 2• partie, qui contient 

le Traité du Sublime de Longin, et dont voici le titre particulier: 
.UONUIOY AornNor PHTOPOE, DEPI r'l'OU .\oror BIBAION. DIONYSII 

LONGINI RHETORIS PR..ESTANTISSIMI LIBER DE GRANDI, SIVE 
SUBLUII GENERE ORA.TIONIS. ln quo cùm alia mulla prœclarè Btmt 
emendata, tum veterum Poëtarum ver,w, qui, confwi commixtique 
cum oratione soluta, min~ intelligentem Lectorem fallere poterant, 
notati atque di,tincti. ADDITYS INDEX MEthodum totius libri, & ordi
nem quœstionum de quibus agitur, ipsamque raLionem prœceptionum 
commonstrabit. APVD JO. CRISPINVM. M.D.LXJX. 

On trouve quelquefois cette seconde partie séparément, mais avec la 
date de t570. 

Bibliothèque nationale de Paris, X 1658. 

En tête du volume on lit l'épître dédicatoire suivante de Portus à 
Théodore de Bèze. 

8E0.1CPQ TQ BE~, TON EN l"ENEBJ;I EKKAHl:IAZONTON IlPOEETOTI, 
+PArKn:KOE O IlOPTOl: El' IlPATTEIN. 

XotM'I:«. -r«. X.otÀ«, XH«. ~y n0tpo,1i.C0tv, c!, e,ô3wp, • al 3, xœÀÀlOY 
8uv«fA-'CJ>Ç -roü iJyuv xotl 'rOltltUff)Ç Ï"J:lff7l[J.71Ç ètv8pw1:(j> ovn, ul -rci> 
lôycp fl,«Àlfftlt 'rWY !).).c,,y 8lCtcpapon, Cwwv, 8otUjA.IM0tl[J.1 !v · Ô"'f) 3i 
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ul.l.10Y, TÔG'ft> :x,œ>.a,rw-rapov IÙf'CaMff.1 '\'COY 6ffCIJY œ,rœfftt)Y ov. Dol.lat 

fÙY rJ,y ,\a,v l).l.«. x.atl iuyœb, é~ ~y ~ ~'m'Opllt.~ awCaTOr.TOtl, ir.atl 

ffJ."'I yCvaTGt,, où p.~ «ÀÀ«. -ro ,rapl '\'COY CJTtiawv x.œl aôpiaaca,ç '\'COY 

U"'À«.CCIIY lf.Gtl '\'COY \3aciiY 'C'oii loyou, f'l"(llffl>'I '\'COY 'lr«fftt)Y lf.Gtl «~IO

fflOu3ot~WI aivœC f'O' 8ox.aî. Katl ytip-ro, p.upCo, '\'COY ,rœl.œ,ciiY «~ 

T,aCou f'IX.P' x.atl KopotX.o; lUo, œl.l.«. fGtCYOffGtl ,rpatyl'-œffllrip.no,, 

Ml 818«.n«.l.Cct; atÏmi>Y ,rê:p1 HTotÀl~YTI;. "01JT1i; 3' 'EpfLOyivoui; 

bp,,aaTlpOY ,rapl TciiY T&ÀaUff.CCIIY TOUTCIIY, '\'COY ma&CIN f11f'I, -rijç 

aôpiaaC11Ç 'rciiY lf.&f(lÂ«.CCIIY x.œl 'rciiv \3aciiY 'C'oii l.oyou -rurx,œvu 3ml.11~, 

où8al.ç &Y, ol1A41, 1?11. T-tiY -ra y«.p '\'COY t'IT'lf'«TCIIY m ffllÀ1-r1lf.ciiY 

8,œCpaaw x.œl ~ -rciiv u"'l.«.CCIIY daœyc.>~ ,,l.01r6Yca,ç -n Kl !LI• 
'lr~Ç bp,,dat; 8u~ijl.8av, ir.atl ~ 'rciiY \8aciiY 'lrpGt"(1'4flCor.Y wrca,; 

f"fll,UpCaat-ro, acn, -roùç œll.ouç, ot -ro,omu ,t8ou; -ri4«v-ro ,r').alffo-v 

01JOY atÙ'C'oii «ftMMlf6at,. Katl r.apl p.à-v 'rciiY IJTŒIJICIIY ir.atl -rijç aôpaaaca,; 

m UfotMx-'CIIY, HC1rap l:x,ca,-v «ft3at~, ,rœp.ftÀÀGt, ét' ol; TOÙÇ ,rpl-v 

IJOfllJT«.ç ,œC-vaTatl wap'«MW' ;j œir.p,,ao-npov ;j aatf&fflpOY g,g~ 
;j lf.Gt& lf.GtlVOTOfLY!aotÇ1 ir.œC Tl'VGt 'lrpciiTO; a\ç ~ fll,'NJ'V a\aatyat"(6''V, atÙ't'OÇ 

,ratpatT11pY1aœç, TGtÜTGt -vw ,rœpœ>.aC1rc.> tvœ p.~ x.œ8' iir.atnat layca,y 8,œ
-rp"ca,, ir.atC ao, Tq\ x.œÀÀllfflt '\'COY x.d' -1ifdç œ-v8ptu'lrCIIY ,\3cm 'lratpl

'VOX,Àcii, ~-v 8i. ,rapl -noY \8aciiY Gaca,pCat-v, ~at'«l, C:.ç ·3œ,f'O"~ Kl 

waPfuciiç 8111x.p"C11lf.lY ! TOUTl y&.p 't'O lpyov f.811 é1r1x.,CP111JGt'V lf.atC Tl'VIÇ 

œÀÀOl œ-v3paç 'nO'# «~IOÀO"(fflTCIIY ,rpo Gtlm)Ù' OÙ f'~Y «ÀÀ«. TITatpaty

fU'VCII;' lf.Gtl À(GtY œr.,a-row-ra; a,Caw atÙTOlç ,rapl ~'V é-rax.Yoloyow, 

W'(lœ'VOl>al TOUTl 'lrlfflll'fjlf.OTIÇ. Olmlç 3à TŒÇ -n lf.Gt8olou '\'COY l.oyca,y 

,3iatç olOYd 'mat aTOIX,IÎGt Hl «px.«.; wo8&f"'VOÇ, lf.Gtl T«. TOUTCIIY 

11'811 al>f''lr&p1Àat,6'Y I fUT«. TOIJGM"Y)Ç aùir.pwaCatç Tl ul IJGtfYIYl{Gtç -rœ 

ffiTGt 1ùiu868C11Ç ,ratpa8C11lf.lY' ana TOÎÇ f'&T«.yavampo,ç f'118&fLCGtY 

ima~ol.~ ir.atul.,1rah. Dapl p.àv ol,,., riiç 'fOÙ ~,,l.Cou :x,p&Catç ir.œl ff.Ç 
' ' .. "" ,., '"l ,,, , • IV otimj\ lf.OlVCl>flAOÙÇ OIOGt!Jlf.GtMat;, . ouoa ;, lf.GtT lf''tl'V 'Y"WfL11'V, Gt!Lfl-

&rrnia11w, où3' l~pvo; ii.v yaYOlTO ~ 'fOIGM"Y)'V 'lrpGt"(1'4Tdatv x.«>.a

ffli; xœl i1r11rQ'lca,; aôp'lp.i'V'tl'V Ml x.œl.l,IJ'ff. '1ratfot3a3ofL&YYJV. 'Il 8à -noY 

'Îl(Ufl(ICIIV npoyovca,y, at-ra ~ ol.,yCllpCatY, afTa lyvo1atv, at-ra ul «!LfO• 
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-r,pœ TlltÜTat ,hnlY, -rwY TO,wrcov &awp,ifi«TCOY f"'Nt ,roÀÀwl lllwv, 
x«.l TOÜTO -ro X.P~ CMTllt)'f'4 'lrÀ"lf'f"À"lf'«,-c.w dr.vriiulJTOY Sv ,ar.Cv&TOtl 
,rapuwpœxvtœ, ul 1'"13,1',i; &apœr.dœ; -:a xœl 3,op&c.,cr,(I); ~,wcrMat. 

"Al3oç 'Y' -ro,, ~ TWY f ,loloyeiw (x.fril y«p TGtÀ,i61; al.,ralY) x.o,vo; 
1Ù1pyaniç, I"&' l-ripcov ~,i-ropwv xœl TMOY i~&Mwcr&'I' ar.ll' ~ 3,' Jr.1ro
pC0tv dr.x.p,,wv dr.n,yp«fCOY, ~ 3,' lll,iv -r,v' dr.vriyx,r, xœl Gtf'"IX,lltYCatY, 
dr.f14p-r"lf'iTWv dr.vœ1rlw xatTal,1rav, xœl i1r,1'1laCœç ul i1rœvop&wcra(I); 
3,6f"YOY où ~; -rvx.ova,i;. "ocro, 3à f'IT1 ix.,tvov Tl'TlmWX.IML TOGOUTOU 
3iovcr, tirl ~c,lov 3,wp&wx.ivœ,, «:m-, ,rollêj\ x.1tpov atÙtir# 3,œn&dxœ

cr,v • -r«. TIÀIV'l'llttat 3' b xœlo; Tl x.dr.yœ&ô; Kp,imlvo;, Tlf'CO"' ,rœpuœ

').owTWY xœl crvÀÀlltf'~YOYTCOY' TlltVT"IY 1\; fWÇ ix.3C3wcr,v. B«nt> 3à 
xpaCnco xœi. Jr.3,rif&opov x.atT«. -ro 3wœ-rov, ,rœvTa; h;3C(I); ,rcrovTat,, ul _ 

crù l'ril,nœ ·dncov, ô; xœl liyuv x.œl ypœf""', ul ù -rwY l.').').eiw 

x.pC""" lXatYWTatTOÇ ,t. "Eywy1 I'~ (a\ xœl 1pop-r,xèw rcrw; 1,1r,tv) -rocroü

TOY a.,, 3,iqvplcrlltÎf''I", ftÀÀœ f'O' ,ri').œ, ,rpiyl'4flt tir# ~~OY 'lratpat• 

(l'J.fl'I Gf.V11x.&crTw; -rpo,rov •nvœ lffLY où 3u1p&atpfl,MIY, x«.l crvnocrl(l)Ç 
xœl Gf.Tat~îat; '}'lf'OVcratY • ixal'lo 3à TWY l.).').eiw ipycdaO"rlpov ÎTIJ)'X,llt'IIY 

Ô'l 1 71 Tw'I Î-1 Tatl; TOÜ loyov \3aœLÇ ,rœp!r.31Ly~-n,w 3Latf6opœ, '1J'I 

i~uicrœcr&œ, dr.8watTOY i36x.&L, '' f''VI Tl;&;.,,,,.,~" 'Ir~ ~-irropœ;, ul 
rinœ;, w; al~al'I, loyoypœ,ov; Tl x.cd ftL,iTri;· 67rap 1..,,,,, ,r').aCcr-rou 

'lrO'IOV, ul nou3~; où f'lXpi; oto'I Tl~ '}'l'l&a8tu. où I'~ œll' opayô-
1""'0; x.«.~ lpœv6" T,vœ -rot; n,3aCœç œnnro,ov"'voLÇ 1\crw1yx.1TY, ul 
'fOÙÇ Y&OVÇ 'lrp0UÀ&cratl, ~ffl 'rW'# TOlOll"nlW 61wp,;11-œTC1W yaocrata8atl, 

x.ctl ~; ix -roVTwv l'''YCOT"l; Wf1À1Cat; bolœiiaa.,, i&alWNi; wicn,r, 
TOÜTOY TOY ,rovov, xœl ,ro').').«, ~.,, t&YT!ypœ,ar., ,rœn~.; 3à ~-irropœç ul 
ftl,iT«Ç œvalC~at; ul 3u~a').&c:,.,,, f'OÀLÇ tir# ~,,,.o., 3,op&c.,crœç, •¼ -ro 
ut~Ç CSX.~f'4 UT«. 3Watf'l'I «;ftXGr.flff"lcrat, 'Nt j-ÙY 3L"l}'4p'nlf'l'lllt x.or.i 

• ..A •n, ,,.,, l''',. ,rœp.,, .. «pf"Yllt 111pœ1r1tmt;1 fllY oa crvyx.vcr,v x.œ fllY œcratflLlltY ouux.p,-

v1icrœç, ù 3à 1ratpct8aCy114Tœ, b).ocrx,•~ ul ôy,~ l''flf'~ÂW#. Etx,ov 

''" 'rO ~L,ÀÎO'I 1ratp' ÎfiOl ul x.œ,pov 1ratp1T1ipow TOiÏ -rot; ,,lo1146'cr,v 
iuflt3oiivatL 'rWY YJf'l'l 'lr'fLÀffOY"l"'YflW, Niiv 81 TVX,61'# œv3po;. x.or.l
'r«. ,rapl tir# TV'lrOVpyCatY Ïf'!"À&ffllt'rllt nou3,(0V'r'O;, ,rpo&vf'Ouf""'OV 

•I •, ' 

:c~~:,1; ~ 
1". • 

! ~":','!t;~, 1.ll 

•I • :,~ ~.r:rr.bff ~: 

'!,:J,t"'l'j~ !J.~~ 
' ' ;.:.,,.. ' 

•• ,:i,;, ~- 11,:J 
~ ,:, ÎÙùtY ï~ 

t; '.l,ljj_~ .. ~~- ' ' , 

:ri.., :r.:i~:.:.i 

'½~' r"~. ~l,.~ 

b.~itt. u(-:r. 

~?.,,, iij.' 

':!lJ.:h., 
' 1 

:t~~i1 -;; 

~1:·,t':l,, ., 
tf~':11 
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~atl OtÙTOii TOlç 1npl TO~ >.oyou; cpLÀOCJOfOÏÎCnv ~,w,1Àà; cid TL ~
Àltv, ÎpfLŒLOV Twv ffl>ÀU'rCfLWV TOÏÎTO 1Jy-t1CJ«fL11V • etÙTCxet TOCvuv -rov 
lv3pœ 1rœpo~wet; TO fllv ~,,À.COY 3,3uopGwfUVOV 1rœpi3wu, ix,TYo; 
g• i~-rwwcrav, xocl g~ xocl &,ovuo,ov TOY Aoyytvov OCÙT~ 1rpocri&rix1v, 

lv3pœ m>fL'lrœV'fWV nx_voyp«-fWV xpLTLXCoTCtTOV, &v ~,~>.,o&;ix,r, r,.,.~x.ov 
xœl fLOUCJIÎOV 1r,p,1retTOÜV ol 'lrCtÀotLOL 8œu,a~oVT" ixi>.ouv. 

"Hv i,ùv ow f'OL xar.l 1rplv 3,' ,ùx,ii;, ;. e,o3wpa, 3,ty,.,.œ TL~; lf',ii; 

3Lot6icraw;, ~ 8«ufA,~wv cra 3,œTa).c;;, i~avayx.atv • où f',TIV àr.).>Jt fUXP' 
TOÜ viiv «ÀÀwV «ÀÀOTI 1rpotyf',iTwv if','lr03wv fA,OL yavOfUVc.rl 3,uc.,).u

&d;, fUÀÀOVTO; viiv 'I. K.p&ffCvou TOI.ITOU; ix3,3ovœ, TOUÇ ~~pœç, 
ffp01LÀOf',1lV lmwcroüv fllV if',Yl'I ao, 1rp02Cpacr,v .,;o,ijCJOC, XlltTotfotViÎ, 'VÎ i; 
tilV TCdV imap-,itdpwv Tœ~w if','lr&CJWV >.œ8atv • ci1ronai.).w 3,i ao, 3cipov 
f,W'pGV i,ùv, cpO.ov g, taw; iaOf'-'VOV · 8,œ ~V ~ ciw,rap~-rrrov cp,Àotv-

8pw,rCotv, xd ~V ,rapl TOÙç >.oyou; CJTOp~v x.œl TOÙ; TOLOI.JTOU; ~"rJTOpot;, 
oG; f',lffr. 'lrOÀÀci>V t8pw-rCt>V w; otov Tl ~ 3,,ixp,~fUVOUÇ T~ f',1l8&f1,L!Ç 
3œ.,;ivtiç ai.; T«. TOL«iiTot cpa'3ofUVff> 'I. Kp,nCV(f) ,rœpa3wv ix-rwwcrœ, • 

«ftfflÂÀw 31 ~pot; x.œl Taxvoypicpou; Tqi ,rœvTCl>V ~pwv Tl x.œl 

Taxvoypœipcov ~1lTOpLXCdT«.flt), où f'OVO'I 8awpCœ,; x.œl f',l>JTat&; 1 cil>Jt 
1r11yœtç >.oywv ciavoto,;, 8,3œ:x,œt; Tl x.ot&rif','pLvett;, td; "rOCJOÏÎTOV >.œov 
-rov81 XatTOCX1)ÀWV 'lrOLfL0tCVILÇ • TOI; 31 aot; O:~LatymOLÇ CNVTœyfl.otCJL 
'NJV olxOUfUV'llV cl.,;uœv ix1rÀT)TTar.;. Dapl 8à TCoY 1ro,11f,&lifllrl aou TC lv 
n; ,r1ro, i où ,rœna; Ct\lffr. f,UT« 8t!f1,60u; œal, x.œl cit3Cc,,v i1retCYWI ci:va: 
x_atpœ; lx_oucr,v ; xoclTO& T@Tet fLUp,omv ÎCJTL fUpo; 'niiv xœ).cj;y Tl x.œl 

TLf1-Cwv &Yiacx.upwv, oû; b ,rœvœyœ86; ao, 8,o; x.œ-rœ 'N!V cNIV f'pwwfA-Cetv 
œ,8ovw; i3wp711JCtTO" TOLOÏÏTOÇ 3' ÔfLWÇ c':iv,crJ alfl,VO'lrpo<rW1rlÎÇ1 où3' or.tpu; 
oippüv, «À.À' '118iw; ci1ro3al'!1 T«- TO&etÏÎTll. 1 ul cicm~'?I w~ 11; ,rœ,3aCetv 
Tl ul >.oyou; u1· -ni>v fLÀOfL0t8ciw i1rC8oaCv 'r& CJWUtJf&pOVft; • 3,o xor.l 

'IRX0&8:it TO a«.pov, ai. xœl fA,LXp~p,wà;, ÔT, ,.,.YJ'I T(Ï\ ru11-vœcru,, TOUTwt 

ul TO?; ,rapl TO~ >.oy~ 3,œ-rpc6oUIJLV 0,1>.o; où 'fO -rux.ov 'ft'Gtp&~O'I 

cpetCv,u,, xœl ~ ~ aa!A-v01rp11uc, oùx «xœp,, où3' dr.,rœpiaxov la,G'&«,. 
K.O('LO'ct& 'rOCvuv i,c,,xpœ 'lr«p« f1,LXpcïr,. Tcov yœp f','yœ>.wv ol.Cyo,, al ,.,.~ 
';OLOÏiTO& oto; a.'J, 3uvetVTCtL icpuua8ot&. "Eppcain, 81Ca Xlf«À~. 
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1570 

BIBAION 

ONOMAZOMENON OYCAYPOC 
"O,;ip GWiypio/1x:ro, · ô iv Movocx.oî; A«fL«

ax.uvo; Ô \17;0~Lixovo; lC.0tL a-rou~{ni; 

Ô 8tGGÙOVLlC.EV;. 

'E-rumo8ua0tv ~è VEWGTL I x.oc! Ë-ripoL Ë~ ÀéyoL . 'L'OÜ 

GO(!IW't'OC't'O\J iv ltpo11-ovizoL;, X.•Jpoü ocÀ

€ip-rou p.ocp(vou -roü "'/.. Cou, 

nOÀÀdt wpetîOL. 

CON GRATIA, ET PRIVILEGIO. 

[Au'° du dernier r.J To n«pov ~L~Àfov, É-ru,;wfhi iv ~EVE't'L«L;. 0tLT1)GU 

x.upfou 'l,xx.w~OIJ 't'OÜ ÀEO)'lC.LVOIJ 1 fLET 1 f.7t'LfUÀE{et; rp'tl)'Opfo•J 't'OÜ fL0tÀ0t~OÜ. 

i-ru 'L'<i> oc,;o 't"~; ivaipx.ov otx.ovo11-(oc~ TOV x.upfov 1111-wv L't)GOÜ XPLGTOÜ. 

qcqié. 

ln-4° de 550 IT. non chiffrés, divisés en 46 cahiers, dont voici le détail: 

2 cahiers de 2 fT. : A [liminaire] et o. 
6 cahiers de 4 ff.: K, A [ter], B (bis], rrr, AAA, E [bis]. 
t cahier de 6 fT. : zzz. 

37 cahie~ de 8 fT. : ex, p, y, &, ,, t, YJ, 6, 1, it, >., 11-, v, ~, o, ii, p, o-, -r, 

,,, ,, X,,;,, 111, A[bis], B, r , A, E, z, H, 9, I, A, M, N, :::. 

Au verso du titre, il y a un bois représentant Jésus en croix. 

Bibliothèque nationale de Paris, B t53 (Inventaire, B t577). 

La présente édition du Trésor de Damascène est, sinon la première, du 
moins la plus ancienne connue, car celle que mentionne Vrétos (Catalogue, 
I, n° 9) n'existe certainement pas. Cependant, cette indication fautive n'est 
pas imputable au bibliographe grec, mais à la Bibliotheca askewiana '· 
C'est, en effet, ce catalogue fort mal rédigé qui a mis en circulation ce 
renseignement erroné. L'édition que passédait le docteur Askew est celle de 
t628, qui se trouve au Musée Britannique. 

~s renseignements Liographiques que l'on considère comme appli-

1. Elle parut à Londres, en 1775, in-8•. 

~à DJU!ii 

ll:tœSÙTOI 

)Ill: ooitill-:r 
1·11 pa;h~i 
liilr:. qui der 
~Îl!A dt \ 
l!Zi:l:t0pde 1 
m da 111~ 
rl-il q.e le 
!ildms\, 
luiœ, qui 
Îa!'.l_, 

Ori m'nbj~ 
~b<D 
Ù;I. j\u; T 

(i,,~~-t 

' ·nq 
~ Œiios, l 
~Œ'JI de 

An r' di 
~d~; 
l'J~ îi 
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cables à Daucb1 LB STIIDJTB sont si incohérents et si confus que nous 
avouons n'Hoir pu rien en tirer de positif. Si une homonymie suffisait 
pour identifier deux personnages, j'affirmerais, comme plusieurs Grecs 
n'ont pu hésité à le faire, que le sous-diacre Damasœne le Studite est le 
même qui devint par la suite évêque de Liti et Rendini et plus tard métro
politain de Naupacte et Arta. Mais je vois à une pareille identification 
beaucoup de difficultés. Nous voulons seulement en soulever une. Si l'au
teur du Trésor était évêque de Liti el Rendini, en t56', comment se 
fait-il que les ~leurs de Venise l'aient encore appelé so111-diacre, en 
t570, dans le titre même de son ouvrage? Est-il admissible que Grégoire 
llaJaxos, qui surveilla l'impression du 'trésor, ait pu ignorer la promotion 
dont Damascène aurait été l'objet depuis plusieurs années déjà? 

On m'objectera peut-être que la Chronique de Dorothée affirme qu'un 
certain Damascène devint métropolitain de Naupacte et Arta •. Rien 
n'est plus vrai. llais est-ce Damascène le Studite, l'auteur du TrnorP La 
Chrtnaique est muette sur ce point. 

No111 ne po1sédons aucun détail biographique concernant ALBBH llumos, 
de Chios, prêtre régulier, et auteur des six sermons imprimés à la suite 
de ceux de Damascène. 

Au I"' du f. Au [liminaire], figure la Table, dont voici la reproduction. 
f.em des sermons que nous avons marqués d'un B ont en tête une vignette 
sur bois représentant le sujet dont ils traitent ou un de ses épisodes. 

Dol711U1 Ac1',1111X71YOO 11,0V«XOO. DIYfllt. 

t. A6yoe ale '°" E6rn1>.10Jll)., 'rfle 81orixov (B). 
i. de fllY Xp1cr-rOO Tl'MIOIY (B). 
5. de ,a 4y1e1 8•0f•v11e1 (B). 
,6. ale fflY flHCIYfflY TOO :Efitdlpoc (B). 
5. •le fllY ly1pcriy -roo ACl~&pOII (B). 
6. ile -ra BéfCI (B). 
7. ale ril• ,.._"°., -rqii• (B). 
8. ale -ri) Dacrxe1 (B). 
9. ale fllY 'A-,ü71,j11Y fOO :Ett'rflpoc (B). 

tO. sic rii• DIYf'lxN'ria., (B). 
H. ale rii., ll1Te1p.6PftN1• (B). 
H. lie fllY Kol1,t71cr1Y 'ri!C 81orixov (B) . 
tS. ile ,à Elo631e1 'ri!C 81orixov (B). 
U. !UltmP'°• -r00 4y1ov r111pylov (B). 

t. Xpovoypcl,oc (Mit. de Veaile, tl78; ÏIH"), pp. v):(-v>.71'. 
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f5. ll1llao1111>.l11 spnp1·H1117111:1pl ToO v-TI 1Jfollp&c.8p,iY1TY -roflc nb11tli'IYT11c. 

f 6. ll1ll11n11>.l11 spoip111:T11171 11:1pl Y11n1!.c. 

t 7. v,11,nvp10Y TOO 4yl011 81oll4"pw TOO 1Jtp11ni>.clt011. 

t8. etc TIÎ 811Gv,H11 -r&v T~IIIPXAY M1x1171>. Hl r11&pn1>.. 
t 9. v,11pclpiov TOO 4ylOII EvaT.&1111, TOO ll111dp011 '14"&. 

20. pl°' no 4ylo11 N1110>.clo11 TOO hllv,H111pyoo (B). 
2t. TfJ 1111p11111tJ TOO T1>.wvo11 ul +.p1HI011. 

22. TfJ 1111p11111tJ TOO 'A«JWTOII. 

23. TfJ 1111p11111tJ 'rilc 'A11:oxpl111. 

2-i. TfJ 1111p11111tJ 'rilc 'A11:onpwa1111c. 

25. TfJ 1111p111xfJ T'IC 'Op8olloU11c. 
26. TfJ x11p11111tJ TflC l:-r1111p011:pon11Y~«JlfllC. 

!7. Pl°' 11111 11:o>.1nlœ 'rilc 6al11e M11pl11c -rfoc A.lyu11:il11c. 
28. TfJ 1111p111xtJ TOO 8wv,I (B). 
j9. TfJ 1111p11111tJ TAY M11po,op111y. 

30. TfJ 1111p11111tJ TOO ll11p11>.GT011. 

St. TfJ 1111p11111tJ 'rilc l:11v,11pdT1~ (B). 
32. TfJ 1111p11111tJ TOO Tllf>.OO 1• 
33. TfJ 1111p11111tJ Tli'IY 4y1111v mi 810,opwv Hdpwv. 

M. TfJ 1111p11111tJ Tli'IY 4yletY dvTMv. 
35. v,œpclp1ov TOO 4yl111 bll6lou v,ay11>.ov,clpnpoc A71v,71Tpl111 TOO 11-11poa>.G-ro11. 

36. v,œpclp1ov -roo 4yl111 IYMeou v,cy11>.ov,iipnpoc 81olllllpo11 TOU Tlpetvoç. 

Au verso du même f. 
TOIia &pxl~- 01 le >.6y01 TOO ..... TbOII llllpOO 'A>.lipTOII. 

mv~. 
t. A6yoc clc Tfiv EvCIJT&>.,.v 'rilc Ci11:1pœyl~ 81ot6X011 (B). 
2. ile Tfi •vCIJYl>.iov TflC 11:pfi TAY Xp,noo JIY.0>.let,, 1111p11111flc. 
3. clc fflY U.p1TOv,T1Y TOO Xp11JToO, 11111 lie dY v,ly11v Ba1111l1&0Y. 

"· clc fflY 11:petTOfWTlll'I 1111p11111ijY. 
5. cle Tek lly111 e,.,,,,.,11 -roo 1111plOII ~v,a, '171no J:pCIJ'l:oG, ~youv cle TTIY 

4yfllY BclCTIIJIV • 

6. •le TTIY 'T4'et«J1Y TOO TIV,IOII o-r1111poG (B). 

AAKA:EKHNO:E JIONAXO:E O TilOAIAKONO:& 
TOlll ENTEl':EOKENOI:E XAIPEIN. 

K111;ou lUll.Àl&al""°" ll.otl 'Jr"llyiiç i-,,pœy,af'l'l"l; -rC iY «l'-fO'TlpO&; 
OflÀG;; ~Gc.c f'l!r&'I ix.al'IO '\"O yptitfLll.O'I ).oy&o'I. "o,np «'lotl"'O'~ iy~ 

t. Ce aermoa n'a p• de titre; il l'ait 1uite au pricédent et commeoce au feuillet S ,erso 
duc,hierl. 

L:~.:; 11i.: 

\"-tu· 

1c:~ ·i:.:J 

~~:':;_., È':' 

':",'.-;-, :, l: 
:.:. "t: 

lr:;, \ 
!Jt:r1~ Mt 

l:.1. i~ 

L,,.i_t_ 
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b Ù.iJ.,MOÇ 3,tv l>t.p,vœ 11.-:i >t.ax.Àuaiuvov iiiaœ, -rov >1.ij~ov 1 -m, 'rijç 

rpœfijç 371).ovoT, Àa.~up,v8w871 ,;j 'ml 'rijç l:cp,yyoç ctlv,yl'4'nl)37I ~iia,v. 

{)ihc., 3i >t.ctÀci> -m, 'rijç Ï~>t.À71aCœç il(Lci>Y lvvo,œv Tci>v rp~ci>v, oùl wç 
'r'tnct1JTTJV oiaœv, œn' cl>ç -rotç mUotç o,kc., 30>1.f.tv. A,à à.vcty>t.cttov 
• ' " ,,. ' ' ., ' • '°' ' '\ '\ 1 ô l ,x.p,vct fi.Tl OIJTCl>ç lt4act, ctuTTJV 11.uv, ou ~otaotv 01 1 et"" aTJV o 

cx.i:n)actvflÇ vn,aotv, à.nclr. ~•~otç T,a, Àoyo,ç TIXUTTJY f.VÀ~V -rot; 

iv-nry].ti.voua, 8piiact, >t.ctl jl.«.ÀlaTct -i-otç cti.-n,act1nv 1 oto, 8, ,i.a,v om, ol 

-riiç iwoCœç TœUTTJal Àoyo, 871ÀCÏ>aœ, l1.oua,v. m.-:i.,, ol in,u~6f1.1vo, à.v~ 

x_,tpœç Àa.fL~ti.vonaç, av1.aa8, >t.ctl auyyvc.,a8a 'rijç à.(J48dœç, >t.ctl ol 

x.patnov i~,aT«.fUYO& ,i.acp,pa-i-c.,aa.v ""' 'K'otp' ctÙ-i-ci>v ~ 8iÀflf) T~ • 
lt1-o,ya yclr.p OÙJ. ôaov ;,.,, -riiç ~Cctç, à.).).' ôaov 'rijç act'P71vdœç TOaOirrov 

àcmou8ctaTctC Tl >t.ctl yiypct'lmltl. Aiov rùv yœp >t.ctl -rotç à.n,aTOCJ.o,ç 

op8oyp~Eîa8ct, xœl ~ 'rijç ~TJTOpL>t.ijç Til~ r~aa8ct, • à,').).' où 'n)UTC,>V 

icpp6n,act, wç œ~ÀCÏ>Y ov-i-c.,v Tci>v ivvolci>v >t.otl 'riili actcp71V1Cœç. A,a. -ra, 
-roüTO b ai.86>Ç 8,op8oua8c.,1 >t.ctl ii11.tv 1.rip,v i1.a-i-c., 1 114Uov 3i Tij\ 36n, 

8f.ii\. "Eppc.,a8a. 

Après le dernier sermon de Damascène, au f. signé O (r"), on trouve, du 
même auteur, une pièce de vers en l'honneur de l'Assomption de la vierge 
Marie. Cette pièce, qui se continue au Vo du même f. et finit au v- du f. 
suivant, débute ainsi : 

Eîl-r1 8aoll l,linip xluv,i Mœpl,i ~1o3w-rov 
,j1,1,1>..-, lx y«hic ■le d>.ov h1:-rii1,1,1v111, 

dv-r1c &oUkc 6-rp«Ub)c Xp1o-r0To kœ~l 
cUp1 «Md1,1,1vo1, n61,1,11-r1 4px,8lfil, 

64'61,1,1vo1 11:61,1,11dv p.1v, &11p61,1,1Y01 v1,l10fffl 

,jl.v8ov lv p.cyiirx, + lv, .M1 x6p,i. 

'Oc Il' cl~v x>. 1Y'rfl pl p.1v, iaavp.iv.,c ipk1vov • 
dft1, 8100 l,linip, l>II' lvl 801p.11do1c;· 

.Gll11c X11>.àY xp&-rœ Xlll. v,jl«p.lv,i 11:ol. vxlo-ro" ; 
'.bpcxiMC ueov, 1'71 8œvl1w Hlb"; ete.1• 

t. Nous aurions dà dire, en parlant d'Albert Karinos, page 13, que la Karciane possède 
de lai t8 senDIIIII, dans le manuscrit Il" 13' da fonds des Nani, (Cf. Grllri codtl. apwl 
Nanio, acHrWati, Bologne, 178', in-4-, pp. 308-311.) 
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JUIN t573 

TTOPTOAANOC 
CON GRATIA ET PRIVILEGIO 
Dell' Illustrissimo Dominio, che nessuno non 
possi stampar la presente opera sotto le 
pene contenute in esso privilcgio. 
IN VENETIA. f 575. Nel mese di Zugno. 

In-4° de t80 ff. non chiffrés. Sur le titre se trouve la marque de 
l'imprimeur, que M. Sante Pieralisi, bibliothécaire de la Barberine, me 
décrit comme il suit : « L'impresa dello stampatore occupa la maggior 
parte della fàcciata. Nel più alto dell' impresa, ornata di ricca oorniœ, ai 
legge l'EMEAOC, alla veneziana, invece di rEHEAAOC, e qui si vedono due 
fanciullini, gemelli, che tengono una mano sopra una tavola. Nello spazio 
che passa tra l' una e l'altra testa dei medesimi è impresa una croce, ed 
un' altra egual croce è posta presso i loro piedi. » Ouvrage en prose grecque 
vulgaire. 

Bibliothèque Barberine, P. VW. 66. (Seul exemplaire connu.) 

La date du mercredi t5 avril t559, que donnent les premiers vers de 
la préface, est celle où un manuscrit du Portulan tomba entre les mains 
de DsdTuus TAG1.u, de Parga. La présente édition est la plus ancienne 
qui ait été signalée jusqu'à ce jour, mais il ne s'ensuit pas qu'elle soit la 
première. Nous en reprbduisons le prologue. 

'.J: TOÙÇ Xl).10\IÇ ffCYTctX6CflO\IÇ ff&Y'\Y";ll ln';W Xlll p.lœ, 
ffOU Tpixov-1 '"IY cniv-apo, lvaœpxo11 olxovop.lœ, 

'ç T«lç a,xœffiYTI TOU cl:11:pl>.1011, liv-lpœ 111œ n-;p«ll'I), 
'ç Til xlp1 V-OIi ijp81 Til >.0111:llY o;œxù xœ! &x1 pp«ll11, 
iiuvœ TOU -i'111,L'ljTp1011 Tiiy1œ, ~, pl l.la1, 

'x '"IY Iliipyœy dv-111, -;Il >.o111:llY 'ç -;Il xip1 v-011 •lx• 11:ia11, 
6 Ilopw>.ilvoç xœ!· TIV-71, l.ly1111, T'\Ç YCINTOCJUY'l)Ç, 
11:0Mn1v, xœpœ8ox11p&v p,8>.!o ll1xœ1oavv'l)ç, 

vwx>.iipfllY Tl xœl x611'11TfllY1 xcù ho1oç ll1>.1T«p11, 
u! 311:01oç YllllTIXT! cl:y«ffip., ylpoç xœ! -n:«U'l)xiip1 • 

.ib 1îx1 Ill TllY -n:lvœxœ, I'« 'yw TllY c?xœ pii>.11, 

yià v~p'llç 1üxol.œ -ri 8~ xcù a~pO'll 'ç 1:ll xc,iil.1. 
Kœl de 1:ll voa l,IOII 18«>.œ 1:' li n«v-11:œ ah -rllv lx11, 

oôlll 6>.ly', oôlll -n:o>.ù O TOV'l:O\I vœ v-•dX'll· 
Aly1t • 'ç '"l'i niiµH &c p«l.611, xdhGIÇ vœ µdctlY'!J 

Mi,, 

11L 1 
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y1cl: niv -r1v,,\ -rou 6 xci6c ,Tc 1111:ou xcxl lb wxœlvlJ, 
r,œ-rl 11:0>.>.ol -rbv cixœa, xpuv,v,!vov 1 '1'1.1>.œv,v,ivov, 
clc niv xœaal>.>.œ !l1.1Y<1-rci xœl xœ-rœx>.111l111v,lvov • 
11:&c vcl: wv lxo1.1v v,611' ~-roi vcl: '1'«lv111v-rœ1 v,syci>.01, 
vcl: -rb xptzWfflVI ~>.ci, -rcixœ 11:&c IÎY' Xl'l'ci>.,. 
Mel:, i:i, fip6&v ,tç -rb xlp, v,ou, >.iy(I) • a, -r6v1 11i:i«J(I) 

'c niv mv,mc, vcl: -rbv 11:oxnia-r1J xci6œ &v8p11111:oc i:ic -r6ao. 

Mdv' vcl: -IJelplJ ypciv,v,œ-rœ ~a-ri 11:00 vci ll1116cil;lJ' 
av lxlJ xœl -rliv 'l'l>.o -rou, xoncl 'rO\I ac wv xpcil;lJ, 
Kœl ho,oe llh Up11 ypœv,v,œ-rœ, vœl a, WY 4yopii«flJ, 

xœl !c pii>.lJ &>.>.ov cr6np!)fov, xœl a, -roo -rbv ll1«6ci«rlJ, 
xœl vcl: v,œ6«1YlJ vcl yp1x4, xœl vcl v,,illh wa-rcir;-,, 
xcxl vcl 11:cpvoOv ol >.oy,av,ol, -rbv x6av,o vcl v,o1pclF;lJ • 
y1œ-rl niv dxv,iv 11:' 4yHf xœl -r&v vw-rli\v 4pia11, 
xœl 1111:ou 4yœ11:4 -rb 11:i>.œyoc, ac V,TIV tJJ'l'IJ -ropv!a,, 
Xllll ac 4yopcl«fll xœl ac lllf,1 -rbv x6av,ov 11:&c yuplr;11, 
xœl 11:olœ a-rpci-rœ -rbv 'l'•>.!J, xœl 11:olœ -rbv v,11:olllr;11. 
r,œ-rl 6 dav,oc ill111:ll ll>.oc lvœ, ypœv,v,boc, 
411:b rx>.,dpœ 'c M1yp1>.1ci ill~vœ, HV,(l)v,!YOC, 
411:b y,ialœ al v,ia,a:, x6a-rœ1c, 411:1pœv-rr;clllœic, 
11:ouvivnic, 'Ap-rr;1d>.œyoc v,l alxœic xœl TJJfcill«ic. 
Aly(I) x,\ Mœ6p,i 8ci>.œaa& 'vœ1 xœl -li .Ex>.dowlœ, 
hou -li acivni pplax1-rœ1, .Ecl:Y l:Tyo xœl •Bvlœ, 
xœl -li •K(l)vnœv-r1v611:o>.1 v,s-rcl niv B1Y1dœ, 

611:&xouv1 11:0>.>.71 iv,11:œacl it ll>.œ -rcl 11:œv-roTœ • 
.Eouplœ xœl 'Avœw>.71, >.iy(I), xœl M11:œpv,11:œplœ, 

ml 411:1pœv-r!;cillœic 11:1p1aaœlc 'X w xcl6o M11:bv 'Avllplœ, 
fe Il 'ri ypci'l'II W xœpd, >.iy(I), -rel vœ61yœp11, 
crx6yiœ xœl alxœic lldxv11 aou, 1111:oioc -rbv i11:ciPlJ • • 
aà 11:oTov clnv,o vcl: ,11:4', a• 11:01cl: xclp-rœ u-rœ16czlY11C, 
0'00 llclxv11 -rel: a,iv,œlliœ 'c -rel: dp-rœ 1111:ov v,11:œlv11c. 
Tœlc a!xœic v,l ffl" 11:1&œv,71 -rœlc lx11 v,s-rp,iv,bczcc, 

xcxl PP"'' v,l xp6œ YCpcl lx11 a,iv,œllcv,v,!vœ,c • 
a' xcl&1 dp-ro niv &ii).œaaœ v,1p1cl: lx11 v,np,iv,ly,i, 

xœl hou ~elle x1d a-rcz&f,lc, xœ&1 11:pitœ ypczv,v,!y,i • 
a' 1eo1bv !vcv,ov ~tir;• &yxoupœ, a• 11:oTov llb11 11:>.(l)p-/io-1, 

xœl, llvnv lp6' ,\ ~dSclllœ -rou, ac 1ecin vcl: -rb >.v«r11, 
Ao,11:bv ll>.01 -rel: tip1-r1, v,cl: •yw aile -r4v6uv,li;(I), 

xœl O'\IV,H61l-r1 V.OU, 41la>.f0l, wcl: xœl ! llh yY(l)p(r;(I). 

BIIUOGIIDm BBLLbiQUE. 11-2 

1'7 
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i.53. IN LIBROS ARISTOTELIS DE PARTIBVS ANIMALIVM, 
DANIELIS FVRLANI CRETENSIS, Commentarius primus. 
Positis ante singulas declarationes Grœcis Pbilosopbi verbis, 
ijsdemque Latine redditis a Theodoro Gaza. Additus est Index 
rerum, et verborum insignium. CVM PRIVILEGIO. Venetijs, 
Apud Ioan. Baptistam Somaschum, i.574. 

Jn-8° de 8 rr. non chiffrés, St6 pages, et tO ff. non chiffrés (dont le 
dernier blanc), 29 lignes à· la page pleine. Marque de l'imprimeur sur 
le titre. Le commentaire de DillBL FoullLAl'IOS est rédigé en latin. 

Bibliothèque royale de Munich, A.Gr. b. 752, 8•. 

En ~te du volume se trouve l'épître dédicatoire suivante: 

ILLUSTRISSIMO AC REVERENDISSIMO 
VINCENTIO JUSTINIANO, S. R. E. CARDINALI AMPLISSIMO, 

.DANIEL FURLANUS CRETENSIS S. P. D. 

Anigiadverti, cardinalis amplissime, si quando noslri temporis 
hominum industriam in Aristotelis pbilosopbia tractanda consi
derabam, illud iis contingere quod omnibus fere qui in aliis 
arlibus et disciplinis versantur videmus accidere, ut, cum majora 
tenere velint et excolere, quœ minora sunt negligere videantur. 
Scilicet dum in illis gloriam et immortalitatem quœrunt, in his 
neque laudem sperant, si consequantur, neque si deserant repre
hensionem metuunt. Quorum ego sane sententiam laudo, dum 
quœdifficilia suntet a communi populi sensu remota omni studio 
nituntur pro se quisque posteris illustrare ; sed minora negligere, 
in quibus, quanquam non adeo abstrusa est el recondita veritas, 
jucundissima tamen sunt et vitre mortalium utilissima, baud 
scio an non dicam laudem, sed non damnem potius, neque vero 
si damnem, eo nomine damnare videar quod banc humiliorem 
pbilosophiœ partem doctissimos homines negem attingere, hoc 
enim et eruditissimis viris et omni laude dignissimis esset veluti 
injuriam racere, sed quod ita non amplectuntur ut lucubratio
nibus suis et nostrœ œtatis homines et posteritatem ipsam stu-

t 
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deant adjurare. Nam si qure sunt in philosophia qure possent 
novorum ingenia facile prreterire, ea fortasse sunt qure a grrecis 
iis philosophis doctissimis commentariis fuerunt explicata ; qui, 
quanquam, ut credibile est, hrec etiam humiliora non indigna 
judicarunt, quibus declarandis incumberent, tamen quoniam, 
temporum injuria, doctorum hominum vigilias amisimus: illos, 
qui et ingenio prreslant et multarum variarumque rerum lectione 
succedere huic labori oporlebat, et qure multorum inscitia cor
rupta sunt, emendare ; qure obscura et difficilia, aperire et expia• 
riare ; atque, ut omittam cretera in quibus, si jacturam facimus, 
tolerare fortasse possumus, Aristotelis libri de Animalibus quales 
quantique sint puto qui ignorarel esse neminem. Nam siYe rerum 
varietatem spectes in quibus non injucunda lectori paritur delec,. 
tatio, sive rerum contemplationem, in qua divinum illud inge
:r:iium reconditas naturre causas pervesligavit, sive utilitatem, 
qure ab bis aliis disciplinis communicatur, profecto nulli sunl 
qui bis anteferri videantur, et tamen quam pauci sint qui hos 
emendarint, illustrarint, auxerint, neminem latere arbitror. 

Nam ut eos libros omittam in quibus historicum agit divinus 
vir, et rerum, de quihus agit, causas non inquirit, quos, quan• 
quam non ita facile, potest tamen quis vel aliorum scriptorum 
qui in e9(lem argumento versati sunt lectione intelligere: libri 
ii qui de partibus et qui de ortu animalium inscrihuntur, illi 
sunt quos non sine doctorum hominum auxilio possunt vel eru
diti homines intelligere; et tamen in hos, prreter Averrois Arabis 
paraphrases et Michaelis Ephesii scholia, nullus extat eruditus 
interpres. An autem opus eo sit, judicet per se quisque quod 
vult ; ego certe desidero srepenumero qui reconditiora sensa. d~ 
claret, qui locos conferat, qui duhitationes dissolvat. Nam Aver• 
rois qui in obscuriora hujus autoris opera plures edidit commen• 
tarios, banc partem defessus videtur aggredi, quocirca festinat 
impendio et pneterit omnia modo tangat aliquid. Michael autem 
neque doctrina valehat adeo, et, si valebat, levia tamen qumdam 
persequitur, et qure grammaticorum sunt potius quam phil~ 
phonim ; ita factum est ut Aristoteles pame in bis libris careat 
interprete. Quapropter cum plu,ra ab eo bene et docte scripts 
,int, qu• vulgus anatomicorum et medicorum perperam accipit, 
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vellicalur continue el lacessilur non sine erudilorum slomacho, 
alque ego sœpenumero prœceplores meos probos et doctos viros 
audivi de hac hominum insolentia conquerentes; quorum, me 
hercle, sermonibus ita accensus sum ut omni meo conatu ac 
studio libros hos volutare ac legere cœperim, ut si quid possem 
in iis illustrandis collocarem. 

Cœpi igitur commentarios in libros de partibus delineare, rem 
sane meis viribus imparem, sed utcunque mihi non inutilem; 
quia quœ apud Grœcos auctores legi et quœ a prœceptoribus au
divi et memoria recolebam et ab omni perturbatione vacuus 
judicabam. Interea dum hœc meditor, visum est in primum horum 
librorum, qui omnium et pulcherrimus et difficillimus est, de 
meo instituto periculum facere. Sperabam enim fore ut, si meus 
in ilium placeret commentarius, reliquis etiam summam manùm 
imponerem ; si displiceret, a labore el vigiliis abstinerem ; sed 
illud in primis in hac me sententia confirmabat quod tibi, cardi
nalis amplissime, dicare jampridem cogitabam, cujus nomen ita 
mihi in hac editione profulurum arbitrabar, ut et libello genium 
pareret, et me ab eo hominum genere tueretur qui non rem sed 
personam intuentur, quique, dummodo reprehendant, omnia et 
dicunt et faciunt. 

Emitto igitur commentariolum hune meum et Amplitudini tuœ 
sacro ac dedico. Hic enim et voto me soh·et et summœ meœ erga 
te observantiœ tenue quidem erit, sed qualc potuit a me proficisci, 
testimonium. Etenim jam pridem animum meum Amplitudini tuœ 
devovi, et quem nunquam de facie, sed solis aliorum sermonibus 
noveram, ita cœpi colere et venerari ut nihil mihi felicius aut 
optabilius contingere posse certo scirem, nisi quando ea mihi 
data foret occasio in qua quanti te faciam primum tibi, deinde, 
si possem, omnibus testatum facerem. Equidem fateor, aliquid 
est novisse de facie quem observes, sed ego in me expertus sum 
bonorum omnium sermones, ita plerumque hominum animos ad 
amandum excitare ut viderintne an audierint parum intersit. 
Audivi ego in Creta patria mea puer adhuc quœ tua sil probitas, 
quœ sanctitas, quanta in deliberando prudentia, in agendo •sedu
litas, in castigando severitas, quanta morum elegantia, quanta 
lenitas, et cum divinas bas virtutes mente animoque cogitassem, 
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nihil unquam Deo Optimo Maximo majori curre existimavi quam 
ut in eo fores dignitatis fastigio, quod et maximum habetur et 
est. Cum ecce Pius Quintus Pontifex vere Maximus et Optimus, 
bonorum omnium restimator, in isto dignitatis amplissimre gradu 
te collocavit, in quo talem te profecto prrestas qualem omnes 
futurum jam pridem sperahamus. Hahes, Cardinalis amplissime, 
mere erga te observantire et originem el causas : coi si ulla nun
quam fieri potuit accessio, illa fuerit necesse est: quod parentum 
meorum cum pluribus gentis Justinianre fuit olim maxima neces
situdo, quod ego nepotes tuos Angelum, Benedictum, Vincentium, 
M. Antonium Justinianos non modo cognoverim, sed somma etiam 
observantia prosecutus sim. Nam corn omnium virtutem adamavi, 
tom vero doctrina Vincentii oh studiorum communitatem per
f rui licuit : cujus ego singulari eruditione acerrimoque judicio 
ita me in hoc opere adjutum esse fateor ut vel hoc nomine, quale 
quale sit, tibi, Cardinalis amplissime, dcberi videatur. Solvi 
igitur et hac in rc quod debebam non appellatus fartasse debitor 
~t ante diem, sed in posterum maturior fiel solutio. Interim 
accipies quod Amplitudini tore dedico, et quam prreceps prrevenit 
editio, lui nominis inscriptione comparahit auctoritatem. Yale. 

Patavii, VI kal. octobres M.D.LXXIV. 

Viennent ensuite deux épigrammes latines et une grecque : Aloyaii 
Lolini, patricii Veneti, ad Danielem Furlanum, puis une pièce de vers 
grecs de Margounios ; nous reproduirons seulement les deux pièces grecques. 

[ALOYSII LOLINI EPIGRAMMA.) 

EÀ~ i; AÙaov("flv ipa.•m~ 71u 3œ1i(J,<l>v 
,sii,v 3,œ 81').~,vocov, tlt-ripo>.riv", ~,~>.ow· 

-;;a.ua«.fUV"tl -;a ,:ovcov ~vo,v"C'coV )l.atv8pa.;o8,ajLOÜ, 

,::i ~at 8aéj> -;(vu 36p1n' ÎÀau8apCff>. 

EMMA.NOl'HAOl' MAPrOl'NIOl' TOl' KPHTO:E EI:E 4.ANIHAON 
TON •ol'PAANON. 

'H ,:œpo; ar.yÀ«.i"fla, )l,l)l.«.8jLiV"fl oÀ~Ca. EÀ~, 

i~ 71; -;;a.v"C'08a.,:11; ~Àœffa yivo; ao4>C"fl; 
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;\,:1p èta,p,a(,~a,v dul 8œ>.i8oua' ètp,-rcr.ta,, 
, C ,. • ,. , 

11-ouaœwv -rpo«p 11-0,ç "l'" ot1,0011-1v1l, 

«p&Ü .wo f',"l;(_otvC11a, x,p6voç «p8onpoto y' '1.Àoüaœ 

~«.VTot Tar.3' ê~œ,r(V1}; X.Œ.ÀÀ\1r1 ètf'-',~lltf1,&V1}. 

Kcd vüv œpyotÀ&"lç imo 11-0Cp1l; acp63pœ 3œ11-1taœ 

~otp~ot:plx:ij; fl,&8{,rl\ opy,' Jt·,3f1,00'1JV'1lÇ. 

AÀÀ«. y, 1rœyy,viTot0 v6ou 8,Co,o ~povoC11 

8«.ùf1,ot 11-iy' cl>ç x.œ~ov êx.1rpof1la, 1rar.À,v 1 

X.ot~OV VIX.Totpio,; «p3w611-1Vov y' u3ar.T&IJ!Jt, 

11-0,aatv x.œl aocpC11ç l11-1rl.1ov -iiyœ8i1l;. 

Totoç «p' «Tpix.iw;, Aœv,~À, lcpu; wan,p i-rux,81); 

1rouÀÙ x.>.ioç Tox.awv, muÀÙ x.Àioç 1rœTpC3oç. 

Kotl yœp &.jA,' lx. jA,OUIJ<Ï>V œ1r,3pi~œo «v8a' ètyiipw, 

X.«jA,jA,Opaç aÙx.Àd1}ç ~,~li.Tou aocpC1lç• 

~x,~v 3' êx. ~,8iwv TotU'MI; imo ,i 3,3ot1llf.6>Ç 

x,wp(uv, vo,pov 3ipx.,œ, 'Ï]il.,ov· 

x.,îv6ç T1 œi «potlEIJO'\V œd a,8,v OjA,jA,llt x.œ8ot(pwv 

&.nT1œ, oùpœvCwv x.oücpo; lC:,v 1r1p«.Twv 

œi.è.v 'Apl(nOT&Àouç 3à 1roÀwÀœvi•nv Àot~upCv8o,ç 

ÎjA,jA,EViwv 8eCwç Tov3, v6ov «potv1poî;. 

Tovnx.,v o-rpœÀiw; aio 8iax.aÀot lpyœ y,pœCp" 

,raf.ç T\Ç Ëi.xppoviwv 3<Ï>pot Tœ O'ijç «pl~Ç. 

K«yti> 3' otx.TpoTar.~ jA,otx,6µ.,vo; x.œc1r,p ètvar.yx.'?l 

EÀM3or; op«potvC11ç, 'i'OÎOV &.jA-1 aiaop6wv 

OÀ~Ctw a' t3È l.Ca!JOjA,llt\ utœ 8eoü ym~po; 

êx. 11-ovar.80; -roC11ç 1rpoa8i!A-avœ, 3ax.ar.3œ 

o«ppœ 1ro81 TljA,ITipo,o 1r6vou IJTOVO!VTOÇ t36naç 

TipjA,otT1
, â1ri 1rp0Tip1lç 6ljA,&V lT' ,ù-rux, C11;. 

Natl l.CTOjA-1 , èt8œvoéTO\O 8aoü y6n 1r«jA,jA,f.3iov-roç, 

ÎÀot8,, x,' TljA,ETipœ,; nüaov l«p' tx.,aCœ,ç· 

VIU/1-lltT\ yœp TE~ ,rar.v8' WOE\X.!V 1 O'ijç T1 «1rO x_upo; 

«pp-r!Ttt> 1JO«pC11 1r0r.VT«. 3,o,x.aaTot\, 

f 
~ 

r 
1 

r 
r 



SEIZIÈME SIÈCLE. 23 

Enfin, au f. 8 I"', on lit l'épigramme latine suivante, que nous repro
duisons à cause du nom de son auteur, Hanuel Pigas, qui fut par la suite, 
sous le nom de Mélétius, patriarche d'Alexandrie, et dont nous aurons 
occasion de parler plus loin. 

AD DANIELEM FURLANUM EMMANUELIS PIGANII 
CRETENSIS EPIGRAMMA. 

Necte comas, mea Creta, graveis oblita labores 
militim, et circum tempora laurus eat. 

Nam fandi Furlanus opes, turbataque hello 
jam studia, insigni dirigit artis ope. 

Aspice queis Latio verbis quantoque nilore 
pandat qum magnus scripsit Aristoteles. 

Barbaries en victa jacet, tibi mille triumphos 
Grmcia et ipsa parat, et parat Ausonia. 

Les ff. non chiffrés de la fin du volume contiennent: Yerborum et 
rerum iniigniorum index, l'errata et le registre. 

DARIEL FouJlLilos appartenait à une des principales familles de l'tle de 
Crète ; il était natif de Rhétymno 1• Tout ce que nous savons sur lui se home 
aux trois courtes citations suivantes : la première extraite de l'épître 
dédicatoire de Hargounios à A. Lollino, épître qui se trouve en tête de 
sa traduction du de Coloribu, d'Aristote I et sera reproduite intégralement 
plus loin; la deuxième, d'une lettre du même Hargounios à Hœscbel, datée 
de Venise, le 2 juin t598; la troisième, d'une lettre de Constantin Servius 
à Crusius, datée de Padoue, le 3 octobre t583. 

Daniel Furlan,u, juveni, et doctrina et moribu, insignis. 
A«v171l 6 •011p>.1tvoç KP71ç Jay 1lv71p dç lixpov ,;11118d111ç i>.71l111xll>ç, &UA ,aa 

XIIIXtJ -rlix, V,1'1'71U111e1 -rl>Y ~IOY, b111p111v,u671-rov 6pi!YOY 'tOÎÇ e,,v7161cr1 Xlll'tlllllffWY. 

X111p11,1 Bi V,01 cl -rb clç -rci -roa 8co,ppficr-ro11 fiffov,v71v,111 bclYOII ,;lv,lj/1111 ,;po6uv,718cl71ç 1 • 

Daniel Furlanu, in medicina et philo,ophia maxime versatu• '. 
Les Commentaires de Fourlanos, dont il est question dans le passage grec 

ci-dessus, ne furent publiés qu'en f 605 (avec le texte de Théophraste et 
la traduction latine), c'est-à-dire après la mort de leur auteur. 

t. Voy. page m du tome I" le passage du poème de Jlarinos Zanèe Bounialis. 
2. Cette traduction parut l Padoue, en 1575. 
S. Parinn111, n• 621 du 111pplément grec, page 215. 
,. Twcogrwcia, p. 537. 
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tL,POAOrlON: -

ln-8• de 2:;2 ff. non chiffrés, divisés en 29 cahiers de 8 ff. chacun, 
signés :r-"", it:r-'h el ,;r, (il n'y a pas de cah. H el ::~). Le Il:rar.:iltov, qui 
l)("..r.upe le dernier cahier tout entier, commence à l"année f579 et finit 
à l'année f6t5. [mpression rouge el noire assez médiocre. 

Ju!I ~.lTRA!IABL, dont il est question dans le titre de ce line, était 
Crétois el fut curé de Saint-Georges des Grecs à Yenise, durant l'année t57t. 
\'oy. J. \0 eloudo, 'EH,;vwv 6p,oM;Mv àr.orid:r l-. Bnni(f (Venise, {872), p. t70. 

t5i5 

{55. EYAITEAION. [A la fin.] To-.;otpouùotyyél.,ov, ÈT'J1rw6-,;viwa-ri, 

'En-r!~a,v • r.otpœ Xpl<rTOipop<i> -rcj\ ZotviT<t>, È'lrlfLlÀ!(~ 3i r.ol.):?, 

8ioipivouç l!po11-ovix,ou Aoyotp! TOii Kur.pfou, ÏTu -rêj> 11-.;0 Ti;; 

ivaip1'0'J oi.xovo11-Cot; TOV 1'upCou 'Îl!'-W" 1v Xv, ~<poÉ. 

C. Sathas, qui rapporte la souscription ci-dessus (Nml>.71v1x11 ;;1loloyiœ, 

p. 232), ne donne pas le titre du livre, qui est probablement: n 8rtov x:rl 

hpô-, Eôcrrr!ltov. 

1577 

156. H ArIA K.AI OIKOYMENIKH EN IIIAOPENTIA 

rENOMENH l:YNOAOl:. 

[A )a fin.] 'E't'U?;w&-,i iv •pCIJ!'-'11, 3,&. lltpoty1'C<r1'0U ZotYÉ't'OU. ~ETn Ti;; 

8eoyovCotÇ qeipol:'. 

In-folio de t f. (pour le titre), 406 pages et t f. (pour le registre et la 
souscription). &lition fort bien imprimée et devenue d'une extrême rareté. 

f' 
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Un exemplaire de ce livre figurait à la vente de Villoison; il faisait partie 
d'un lot, coté i i 2 au catalogue, et qui ne fut vendu que 8 fr. 

Au verso du titre, on lit : 

TAA' ENE:ETI EN THAE Til BIB.\O. 

Ilpcxn1d: -ttjç œylcxç xcxl oh1ou111v1xtjç auvooou, -ttjç èv fl>).111p1ni~ yivo11in1;, 

èi:l Eùycvlou Tl't«p'tOU bpou œpx11pé111ç 1• 

r,111pylou I:xo>.cxplou ,i;poç TOÙÇ iv "11 tlp'l'lllÉY"!J IJUYOO'!) ypcxtxoù; r.Epi ,!v,\vr,; 

(sic) xcx1 -rtj; 1tpoç -toù; >.cx-:lvou; 611ovo!cxç, >.oyo1 -rp,rç. 

r,vvœolou TOO axo>.cxplou 1tœtp1œpxou KwvatlZY'tlYOUr.6>.1111; auvdy11œtœ r.év-:1, èv 

o!ç -rli\v èv -rij) oi:<i> ttj; cxùttjç auvoaou ,i;1p11xo11iv111v x1ip2lœf111v 1tivn, 1ùa16w; 
&1111 xœl aoipQç {11upœ1toloy,r-:œ1. 

"A 071 1tœvu dç TTJY -rtjç aùadhlœç r.poxor.71v xœl tf,; œl'l'l611œ; ir.lyv111a1v auvtô

>.oov-rœ xcxl ,i;111111:l'l'l61Tç C:,ç 1t>.dat111v -rtjç n œvœtol1djç, xœ1 -rtj; 1lut1xtjç ixx>.7laiœç 

œylfllv 1tœdp111v xcxl èr.1ip1XY1a-rœt111v 011lœaxâl111v èvvol«ç xœ1 yvw11«, 1t1p1ixov-r11, 

Xll'tllYO,ia«ç 6 1111xœptW'tll'tOÇ -IJ11Qv 1l1ar.6T7lÇ ,i;âr.œç rp7lyop1oç -rp1ax1116ix«to;, &n 

noullœlwç œd T1! xo1v11 w,p1ld~ xœl a111't'l'lplq. i1t1y P'l'lTOpQv, 'tU1:1116tjv111 xœl ix806tjv111 

1tpoal-r«eav, 

L'éditeur du présent livre fut :Matthieu Devaris, ainsi que nous l'apprend 
un passage de l'épître détlicatoire qui se trouve en tète de son Liber de 
graJc;e lingu;e particulis t : • Florentinum Concilium tum primum grœce 
editum emendavit. » 

Bibliothèque de l'École des langues orientales, Q. 11. 23. 

Cet exemplaire porte sur le recto du f. de tilt·e la note autographe 
suivante de G. Vossius. 

Celebri et catholico studio generali Louaniensi, ex alma Vrbe Roma, 
per R•• Rur;emundensis Ecc" secundum Episcopum D. Cuyckium, in 
•yncer;e affectioni, ,ymbolum et ad perpetuam memoriam Doctor Gerar
dus Vo.,iru amanter dono mittebat et Collegio isthic Pontificio appli
cabat, etc. ANNO IVBJL,EJ. 

--------------------· 

t. Il. Henri Vast a démontré que l'auteur de ces Actes grecs du Concile de Florence 
n'est autre que le cardinal BCl!Sllrion. Voy. Le Cardinal Bu,arion (Paris, 1878; 8•). 
pages -137-H9. 

2. Cette épitre est reproduite plllS loin, pages 52 et suivantes. 
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1578 

Al oelAI AelTOYPrlAI. 

T r:ii i yfo•; 'IwX'l'I O'J -:-r:iti Z. P'J'7'Jo--:-6p.0'J . 

B l.,;Ùi:{ou "t"O ::Ï _fl·E)':Ùou . 

K7. l ·,; -;t7>v ;.-po·r.yt7.i;p.ivov. 

rtpfLOCVOÜ ocpx_ \E7t\O-X.01t01J X.Wa"t"OC'l"t"L'IOU7'0ÀEWÇ I la-rop(oc Ex.x.À-r,aLOC• 

a-r1x.~ x.oc1 fL•Ja-rtx.~ 8Ewp(oc. Tà nocpàv ~t~Àiov, hunw8'11 in-r("t)aL Év 

oix.(qc · 'Iocx.6{;<i> -rcj> Awvyy(v<p, ÉnLfLEÀe(~ 8l x.oct im8Lop8wau, Oeocpoc

vouç lEpOfLOVix_ou, Àoyocpoc, -roü x.unpiou. "E-ru -reï> ocnà -rijç ivaocpx.ou 

oix.ovOfLLOCÇ -roü x.upfou 1111-wv 'l"tlaoü Xü. q:cpo'tl 1 • 

[Au r" de l'avant-dernier f.) Ei: "t"LÇ Elç ivLocu-roùç 8ix.oc "t"OCU"t"ocat -rocç 8eCoca 

ÀEL"t"OUpy(oca ÉV"t"U7'0tÎV "t"OÀfL't]aEL 1 1) OCÀÀ08tv 7'08EV ÉV"t"E"t"\J7'W(Lt'10Cf1 WVLOCa 

ïx. m' ix. "t"OÜ npoYO(Lfo'J "t"OÜ Mocx.ocpLw-rrhou ocx.pou ixpx. LEplwç KÀ"YlfLEV"t"OÇ 

t~86fLou ~'YlfLLw8Me-rocL. ABrAEZH0IKAMNEOII, "A1tocv-roc 81iS1oc. 

In-4° de 64 ff. non chiffrés, dont le dernier entièrement blanc. La 
partie de ce livre qui commence au quatrième f. du cahier .c1 (!atopiœ hx).71-

atœattx-/i xœl µva-rtx-/i 6Ewpiœ) est imprimée avec des caractères différents de 
ceux qu'on a employés pour ce qui précède. La page pleine a 50 lignes 
pour la première partie, el 56 pour la seconde. Impression rouge et noire. 
Au verso du titre figure un avis intitulé: Tore; r.œ~tœxoo opOoôcieot,; xptattœvoT,; 

8eo<pœ v71,; !ipoµovœzo,; Aoyœpli; eù r.p&nm. Cet avis est tout simplement celui 
que Démétrius Ducas a mis en tête de son édition de ces mêmes offices 
(voy. le tome fer du présent ouvrage, p. 195). 

Théophane Logaras s'est contenté de modifier ainsi le passage qui pouvait 
le trahir : (( . '.avvtpy<i) xpwµevoç xvp1cii 'Iœxw6<i> 't{j) AEoy1dvcii, xœ! tic; 'tO 

&pzœrov, etc. • Malheureusement, le bout de l'oreille reparaît dans la 
souscription, partiellement empruntée à l'édition de Ducas. En effet, peu 
au courant des affaires de Rome, Logaras a laissé subsister dans cette 
souscription le nom de Clément VII, de telle sorte que les contrefacteurs du 
livre se trouvent menacés des foudres d'un pape mort depuis longtemps. 

Bibliothèque nationale de Paris, B i 15 (Inventaire, Bi 557) Réserve. 

1. On n'a conservé la disposition du titre que pour les lignes tirées en rouge. 
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1578 

158. OKTWHXOC. 

Tu1-wOEîaoc ÎVE't'l~(jLV, iv tj otx.i~ 't'OÜ E\JYEV!(j't'OC't'QIJ ~Epy1i, &:vocÀw

fL~m fLÈV 't'OÎÇ OC\J't'OÜ, i,np.EÀEI~ 8i x.ocl &:vocyx.ocLO't'OC~ im8top8wau, 

NLX.1JIJ)Opou TOÜ Éx. Tptx.x."t)ç tjç 8nTocÀ(oc;, x.ocl imTpÔ1t'Ou TOÜ tjç 

X.WVa't'OCV't'LVOU7'0ÀEw; VÉOCÇ ~WfL"tlÇ oix.OUfLEVLX.OÜ 7'0C't'p1ocpx_ou x.upfou 'Jtp!· 

fLLOU Tij> ~tpO"fl 1 't'Qij ~1-ç' I. 

[Au r" de l'avant-dernier f.] oc.~ -y. 8. E.~. "tl, 8. L. x.. À.p.. v. ~.o. 1-. p. a. 't' .u . 

tp• X.· 'f·W· A. "A7-0CV't'OC Etal Tnpoc8toc, 1-À"Y)V 't'OÜ A, 81oc8fou. 

In-8° de i96 ff. non chiffrés, divisés en 25 cahiers de 8 ff. chacun, sauf 
le dernier qui n'en a que 4, dont le quatrième entièrement blanc. Texte 
·encadré, bois assez nombreux. Impression rouge et noire. Monogramme 
grec au Yo de l'avant-dcmier f. 

Bibliothèque nationale de Paris, B !47 (Inventaire, B 5595). 
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159. 

'f'AATHPION. 

TEMWTOCL ÉVET("t)atv. É.v -r-~ oi.x.(~ TOÜ ~EPY'll. &:vocÀwfLOCaL fLÈV, Tot; ocù

Toü. ÉT.LfLtÀEt~ 8i, x.ocl Ém~topOwau, 0EOtpocvou; ltpop.ovocx_ou Àoyocpoc, 

TOÜ x.u1t'pfou. ,<j> cr,tpo1i 1 • 

[Au r' du dernier feuillet.) oc.~- y. 8. E.~.1).0. L. x.. À.p.. v. ~.o. r.. p. a. T. u.q,. 

"A r.ocvTOC E i.al TET pi~ LOC, r. ).-~v 't'OÜ tp, 8 toc8 fou. 

In-8° de 164 fJ. non chiffrés , divisés en 2! cahiers de 8 fJ. chacun, sauf 
le dernier qui n'en a que 4. Texte encadré; impression rouge et noire. 

1. On n'a conservé la disposiLion du titre que pour les deux lignes imprimées en rouge. 
2. Même observation que dans la note préeédente. 
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Sur le titre, une vignette médiocre, représentant David, prosterné et ayant 
devant lui sa harpe posée à terre. Dans le coin supérieur gauche de ce 
bois, on voit un palais et deux tours. Au Yo du dernier f., il y a un mo
nogramme grec. 

Bibliothèque nationale de Pa1·is, D 147 (Inventaire, B, 5595). 
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160. :nNTOMOl: EKAOrH TON Al:KHTIKnN A~ATASEnN TOT 

EN ArIOll: IIATPOl: HMnN Bor.,nÀEfou TOÙ (LEyri.lo•J, r.œ<n -roî; 

"C'OV Œ<l'X.'1j'nlC.ÔV ~fov lÀo:.LÉvo,; niw wipù,11-0;. 

[Au v• du dernier f.) "Ar.otv"C'i it,n 3uoé3Lot. AB r A EZ. 1E'rVr.w6-,i Èv 

PW!'-'11 r.or.pat. tflp~~Cax.ou Zor.vÉTov. "E"C'u 'Ml; 8Eoyovr:or.;. ~~ori. 

In--lo de 24 If. chiffrés. 

Bibliothèque nationale de Paris, H non porté (ancien E 459). 

Au verso du titre on lit la note suivante : 
'H 1tcxpoOa111 Tt.IV TOO 11.1yci).ou Bcxa1hiou liaX"IJTIXt.lY ÔICICT2~ElllY i1tlTOl1YJ, 1t2.ÀCICI 

r.&vii> xcxl a1touô~ TOO 111!61a1µ11>dTou xcxl ao;:11>TIÎTou B1Jaaœplll)vo; xcxplhvcih11>; auÀ

hy1!a111, xcxl µ~1t(I) 11lxp1 Tol;ôt TU1t(l)61ra111, vov 1tpli; xo1YYJY 1tciVT(l)Y Tt.lv xcxTd: 
TClUTCICC 1v n TOT; liv111ToÀ1xor; xcxl Toî; 61.mxol'; µip1a1 1to>.1nuoµlv(l)Y µovcxxt.>v 

w,;ih1111v, o?i µ6vov l).).1Jv1xlil;, li).).œ xcxl d; TYJV Tt.IV AcxTlv(l)v, IT1 ISà xcxi al; TYJY 

Tlilv 'ITcx>.lilv xo1vijv IS1ci>.axTov µncx;:pcxa8,racx i-ru1;w61J n xcxl ihM61J. 

La traduction italienne, dont il vient <l'être question, est reliée avec le 
texte grec dans l'exemplaire de notre Bibliothèque nationale. 
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161. AnOCTOAOC 

Eva"C'C'1J«rLV r.or.pœ, XpL«r"C'OfOp<i> "C'tj> Zor.vh<i>. vawnl (LE"C'at. r.oÀÀij; ir.L

(L'Àdot; 3Lop8w8iv I x.or.l iv"C'Ur.ù>8Èv l·m -r<'j> à.r.o 'M)t; èvari.plf.OU o\lf.o

VO(LLIX; : - tf:f08' 1• 

In-4° de t60 ff. non chiffrés, divisés en 20 cahiers de 8 ff. chacun, 

1. On n'a coose"é la disposition du titre que pour le premier mot seulement. 

l 
1 

1 
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r 
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signés 11-v. Marque de l'imprimeur au V" du dernie1· f. Titre encad1·é. Im
pression rouge et noire. 

Bibliothèque nationale cle Paris, D 123 ((n\'cnlaire, B 1565) Réserve. 
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162. Ilavnixoa·dptov, mptix_ov ·da~ •dtç a.~-rij> r.pu.ovaœ; x.a.i &:vœy

xa.Cœç &:xolo1J8C0t; 1 &:px,611-tvov &:11:0 'fi.; ~Ca1'1if6po1J l'-l)':XÀ"fi; K•Jptotx-r,; 

-r=nç i1ipaa<,1ç -roù Kupfo•J -ii!'-Wv 'ITiaoù Xpta-roù 11-ix_pt 'fi.; a.•;'fi.; 

lop'fi.ç TOù -r111-Cou aw11-0t-roç x.a.l a.t11-a.-ro; -roù x•Jpfou -ii!'-Wv 'l1l,;où 

Xpta-roü. Venetiis 1579, apud Iacobum Leoncinum. 

ln-4°. Emprunté à Vrélos (Catalogue, 1, n° 18). 
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f63. HPCllKA. OMHPOT IAIAI, HOMER/ IL/AS, POSTREll.l IDITIO. 

CVI originem & exitum belli Troiani addidimua, COLVTIIl 
Helenœ raplum : & TRYPlIIODORI Ilij excidium. LATINE 
omnia ad verbum expoaita. El à F. PoaTo Cretensi innumeris 
in locis emendata. r.otpàr. E. Oùtyvwv,. <i''Pn'. 

In-t2 de 921 pages et t t ff., dont le dernier entièrement blanc. A la 
suite de cette première partie, on trouve la suivante, qui est déjà annoncée 
clans le titre ci-dessus. 

Origo & Exilus belli Troiani. KOAOreor ATKOilOAITOT 

8HBAIOT, 'Eliv"fit; «.?11:œyri. TPT41l0âOPOT IlOIHTOT Alf'TilTIOT, 
ncou «ÀCalatç. COLVTHI THEB..EI, Helen2 raptus. ~YPIUODORI 
.!:GYP. llij excidium. Omnia versione Latina & expositione 
M. Neandri illustrata. r.otpàr. E. où·,yvwv,. 'f-t'r.'. 

ln-t2 de 79 pages.· Ce titre et le précédent sont encadrés d'un bois. 
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En tête de la première partie, on lit successivement un avis de l'im
primeur au lecteur, l'épigramme grecque reproduite ci-après et une préface 
de François Portus. 

EII: ETI:TA0ION TON orïrNONION. 

l:1uij3ov 1rpl.v 3oÀLX,OV 'lrOÀÀoÎ 3po11-ov. EÙGT2.8LOÇ 3è, 
EVlffOX,Œ. vüv x.«11-•}rz.; 1 Y,VVaE Tov3' cie8lov. 

AvaovCwv ylwa~ lpWVEÙVTŒ. 3è 8eîov "011-'ljpov 

Ëx.npoq,ipu Mouc;ciiv lpyrz. !1-ETep:,:ordvoLç • 
, T , ' ' ,.. 'A'\'\ 1. ' M-lC.WjLWV ouv a-req,,c.vwv T Œ.VTŒ.~Lo;. AAUf.. au, WjLE, 

164. 

LCJX1 Œ'lrO TOÙ q,8ovepœ; 'rij).g jLtXÀŒ. 'lrT&puyrz.ç, 

+p:xyxicncov Il6p-rov Tov Kp'l)-r6c. 

(151!0] 

WPOAOrlON. 

[Au Y" de l'avant-demier f.) 'E11ETL7laL 1rrz.pclt XpLaTOfOpw Tq> ZatviTw. 

In-32 de 4! 6 ff. non chiffrés, dont le dernier entièrement blanc, divisés 
en 52 cahiers de 8 ff. chacun. Sur le titre, une petite vignette représen
tant le Crucifiement. Celle édition n'est pas datée, mais le n«axii>.1ov, qui 
se trouve à la fin du volume, commence à l'année !580. Impression rouge 
et noire. - Un exemplaire de cette édition de l'Horologium, recouvert 
d'une belle reliure ancienne en maroquin, mais très rogné, est en vente, 
à Paris, chez le libraire Maisonneuve, au prix excessif de 300 fr. 

165. 

1581 

WPOAOrlON. 

'E-rmw87) EV EVlTC?)aLv, Îv ~ OLlC.L' TOÜ TLjLLWT2.TOU, XU lwœvvou TOÎÏ 

~Œ.ffLaTOÜ TOÜ pLX.EVLOU, TOÎÇ otVŒ.À«ufLŒ.aL TOÎÇ Œ.VTOÜ. "'ETEL Ti 0t7:0 
'rijç Èvaipx.ou OLlC.OVOjLLŒ.Ç TOÎÎ XU 1l!'-WV lü Xù ~'Fi 1• 

Petit in-8° de 4 ff. non chiffrés et ae (= 260) ff. chiffrés, divisés en 

t. La disposition du titre n'a été consen~ que pour le premier mot. 
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s.& cahiers de 8 ff. cliacon, sauf le premier et le dernier qui IODt l'un et 
l'autre de 4 cr. seulement. Titre encadré. Impression rouge et noire. 

Bibliothèque nationale de Paris, B 137 (Inventaire, B 3588). 
Bibliothèque du Musée Britannique, 3366. aaa. 2. 

t66. OMNES DAVIDIS PU.LK1, In Grœcum carmine Heroico 
conuersi : An hruo FBANCJSCI Parti Cretenai, F. B.un.u:, 
PD LBONilDUJI O,tenium, ,umptibu, Bern. lobini. MDLXm. 

In-8° de 320 cr. non chiffrés, divisés en 40 cahiers de 8 cr. chaCUD, 
signés A-Z et Aa-Rr. Sur le titre, la marque de l'imprimeur. Cet ouvrage 
est la paraphrase en heumètres grecs du Psautier, avec la version latine 
littérnle de ces vers grecs en regard. A la suite, on trouve encore la para
phrase en vers grecs du Décalogue et du Nunc dimitti, ( cantique du vieillard 
Siméon), avec une version littérale en latin, comme pour lea Psaumes. 

Bibliothèque nationale de Paris, Y 5-ib, Réserve. 
Bibliothèque du lfusée Britannique, t.&07. c. t3. 

En tête du volume (f. 2 r8 el Vot figure la préface suivante : 

TQ +JAEAAHNI KAI +IAOMOnQ ANAI'NQ:ETJ;I ADITAIO:E O IlOPTO:E, 
0 +PAI'KI:EKOl" Tor KPHTO:E XAIPEIN • 

. "E-ro; ~~ 1;111-mov, ~ ÀqiGTI «.'lotyvcï>a-rœ, &ra 'MOY fW'POTlpot'I 
YO~, x.œl 3,at -rwro otx.o, fUYCOY, .,;po; ~ 'lrO\"l~'TflJY 'nY«Î>Y «-'l«
'Y"Cl)(J\Y op11-~aœ, 11vœyx.œafhiv, fyœ Téj> 'TOUTCl>Y ~3,t TO ~li YQIJOU xœl.a
,roy !;x_8oç &Àotq>pwœ,,,_, ul -rœ; À~œç ,x.~œÀo,,,.,. TOTI -roCvuv -roîç TOii 

A.œ~Lg 'fœÀfLOÎÇ l'.mo 3,œ,opwv œv3pwv lÀÀ'r)Y\lt.OÎÇ fUÀl<r,v lpfL"IY&u8ata,v 

iv-ru;x_C:,v, x.œl ~ I'-'" TOii œù-rciw .,;o,iifL«-Toç ylux.U'T't)Tœ x.œl m,x.,lCœv 

. «ycti78dç, opciw 3à w' ivCow i,.iv 'lrCX.Y'TœÇ -roùr; ~Ct.ÀfLOÙli fLn'«q>pœa8avTœç, 
w' ÏYCCl>Y 3à olCyou; T,vcltç, x.œl lt.Cf.TctYO«Î>Y Tlt TiU'TCl>Y 'J;O\~fLCt.TOt 3,œ,opCl>ç 

'x."v, où3i 'TOÎÇ at\lTOÎÇ fUTpo'li 'J;CX.YT/%Ç x.ax~a8œ,, ov3' ;,., œu~ ~ lpfl.11-
YIUGH OfLoq>povaTY, w T0'7Cf.UfllY xpovou Tpî~-nv, ~ -rœtr; v6ao,ç ,rolu;x.po

"'°'li àolou8ttv ,ù.,Gu, 1;0\lîa8iu 3uaq>apciw, où3i TO<rov axo~uv 
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i8ÉÀwv, o~ 8~ ul œÙ-rot; -r<'; œù-r<"; lpy'i> i~,x_upEîv i-roÀfL"lact. Tû.ot; 

Si 'rnt; v6aou àt~1XÀÀ1XX,8dt;, oùx. !nu fLErCa~·/lt; 8Eou EÙfLEVECctt;, cj>~Ep 

«ppwa-rwv ir.ix_iCp-r,aœ, -roim> -ii811 Ëppwpi.vot; Ër.E-rÉÀEaQt. El 8à lf4Àwt;·-ro 

r.piyfl,Gt lx_u, -rwv «ÀÀwv '1l x.pCa,i; Ëa-rct\ • -rou-ro actfWt; oî8ct r.oÀÀo•jç 

laEa6cu -rwv ip8ovEpwv, ot, r.mwv x.œ-rœippovdv i6,a6iv-rtt;, '1lf'W" où 

ipECaov:c-ix, • ŒÀÀIX 'rOLOUTOLt; -r68i fLOYOY œr.ox.pLYOUf'GtL • g\ -rat iif',tffpct 

œÙ'roît; oùx. œpÉax.EL, ctÙ-rol x.pEi'ffOY r.OLWY'rctL, x.ctl noÀÀ~ r~(J) x_œp&Y. 

l:Ù 8è, é:', cpCM «Yctyvwa-rct, "C'1JV '1lfLii>V r.poa-rixaCctY À'rl"n)• "Eppwao. 
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167. FRANCJSCI PORTI CRETENSIS, COMMENTARII IN PINDARI 
Olympia, Pythia, Nemea, lsthmia. GENEV As. Apud Ioannem 
Syluium. M.D.LXXXIII. 

In-4° de 4 feuillets non chiffrés et t63 pp. Dans certains exemplaires, 
notamment celui de notre Bibliothèque nationale, le lieu d'impression 
n'est pas indiqué; il l'est dans celui de la Bibliothèque de l'Arseoal. 
Marque de l'imprimeur sur le titre. 

Bibliothèque nationale de P'aris, Y328. 
Bibliothèque de !'Arsenal : Belles-Lettres, 22t5 ter, 4,0 • 

Les ff. 2-.t. sont occupés par une épître dédicatoire dont voici le titre : 
lllustriuimil ac benigniuimû celeberrimœ Bernenm Reip. Dominil, 
Dominû ,ui, plurimum ob,ervandÏI, ...!milius, FranciJci Parti Cretemû 
füiu,, 1alutem et felicitatem perpetuam. Cette épître est . ainsi datée : 
Datum Lawannre, idibus februarii t583. 

Page 4, on lit la pièce de vers suivante : 

IN FRANCISCI PORTI CRETENSIS 

CODENTWOS IN PINDARUK POST IUUS OBJTUK EDITOS. 

IlupC8Et; Moùa\' 1 fl,EyœÀou -rœcpov «f1,cp,x_u8d'aœ, 

Ilop-rou (œ~œV'r(J)V œv8pot; ctÙ-r0tîa&V «pCÀOU 

l~ox_', lr.d x.ctl r.iiv-r(J)V lauv 6y' l~ox_ot; «ÀÀwY), 

œimu i-rœx.ov8' lpi.P'i> -ra ul r.6~. 
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A, ' 1. t , ·t~ '\ , , '\ , u-rGtp u X. ILV ot o«o ftAOUCS«ç otVTtftA'1jll'atÇ 

x.otÀov x.œÀoti'ç MoCaœ,cr, 3wpov :m«aEv • 

&ipov, votl, Moîcrœ,, X.otÀOV ~n1xcr1. n6p-ra, (JIJ 81 ovrwç 

~ ~wv iuyurn x.œl iuy,cr-r1 wv 8«vc!»v, 
ul MoCaate x.otl ,rixv-r«ç ocro, MoCcrœ,ç ÏfCÀot8av, 

~cijv T1 WflÀ'11CSllC, WfEÀIÎÇ "C'E wv 8atvwv. 
,_ Bortiubottru• (ONIHd. 
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f 68. K.ANONEl: K.AI àOl'MATA THl: IEPil KAI Arlil Ollt.OY• 

MENIKn iv Tpt3lvTft> yavOfUV'11Ç crw63ou Enl IlotuÀou "C'pC"C'Ou, 

louÀCou "C'p(-rou, x.otl IlCou "C'ET:ip-rou bpwv «px_uplwv, ix.-rijç Aot"C'C

vwv fWV"nÇ ELÇ ~V TWV I'pottX.WV 1'IT«fp«a8&V"C'ot ax.808&VT0t Tl ,rpocr• 

T:i~otVTO; -roü iytw-;-ri-rou KupCou "11!'W" rPHI'OPIOY Ir' AKPOY 

APXIEPEm:. EN POMHI, àt«. lllp«yx.Ccrx.ou "C'OÜ Zotvl-rou (ffny'. 

l!H° de -6 ff. non chiffrés (dont le quatrième entièrement blanc) et 
U3 pages. Sur le titre, un bois représentant les armes de Grégoire Xm. 
Ce livre ne fut publié qu'après la mort du traducteur, llatthieu Devaris, 
et par Jes soins de son neveu, Pierre Devaris. En effet, dans la préface 
que ce dernier a mise en tête d'un autre ouvrage de son oncle, le Liber de 
graeca lingua particuli, (voy. n° i79), on lit le passage suivant : • Equi
dem aliquot ante annis, sub Gregorio, pontifice muimo, Tridentinum 
Concilium typis excudendum curavi, quod, ut modo dicebam, avunculus 
rneus grœce converterat, etc. , · Livre de toute rareté. Fort belle impression. 

Bibliothèque nationale de Paris, B t070 (Inventaire, B tHt). 

En tête du volume on lit l'épttre dédieatoire suivante. 

TQ ArIOTATQ KAI MAKAPIOTATQ ID(QN AEEDOT~ 
l'PBI'OPIQ TPIEKAIAEKA TQ, Tml ArIAE TOT 8E0l' EK

KAHEIAE AKPQ APXIEPEI, 
KAT8AIOE ilBAPHE META TBN o+EIAOJŒNBN IIPOE

. KrNBlllN EN Kl"PIQ XAIPEIN 

'Ev -roi'ç !p-r, 1rotptÀ"11Àu86cr, x,p6vo,ç, "C'CÏrl -rijç Tp,3av-r,ornç crw63ou 

6pc..>'I Tl x.otl x.otv6vcaw, l"T«. -rijç 'lrp0'11"(0UfUV'11Ç or.inwv lap!ç 3,8or.crx.ot• 

t • Isaac Ca11alioa. 

llll.loliunm nu.isJQU. 
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l.Cœç, wo TOÜ ~c f14UPCœç p.v-/ip.,ic ncou -raTœp-rou, b.pou «n."picoç, 
xup«1>81vTwY -ra xœl ix3081nC11Y, ip.oC -r1 w' ixdvou wç 1rl.1Cnouç 

~1À1?Y i1r,8ufLOÙYTOC, fYGt alç ~ iUri3at ~., i1r' ~&Àd!f TOÜ 'TCÏiY 

rpœ,xciiy 'YIYOUÇ Tœ 3a3oyfL&YGt ~ CM03'!1 TGtvrllt p.aTGtcppœaat,fL' 1ratpaty
y1l.8anoç, ,i81wç f'ff ~XOuaat TOÙÇ l>p.ocpuÀOUÇ fJ-011 1 TOÙÇ 'lrŒÀGt, fÙY 
nou3at~OfL1YOUÇ1 YW 3à WO 1rœYTC11Y «p.aÀ0U!""OUÇ1 1rpoç TOÜ !xpou 
Jtpx.upiwc É'lr&fLIÂICœç ~,OUfL&YOUÇ. ÏÀ'lr~CIIY i1rl TOaoiiTOY 'fii\ ~c 
:f,~fL"IC ŒffOlffOÀ\XfÏÏ 8povq>, 'rO yavoc ix,tvo 'rit\ 1û,py1~114n TOU'fff) 
1rpoaœx.8fia1a6œ,1 ~ffl ~ ix cp,l.at1r1x.81J1LOYC11Y -r&Yciiv civ8~C11Y 3,œ
,ol.~c irr1YofL&Y11Y œû-riii 1repl ~c ~wfLGtlX~C ixxl.,iaCœç fLOX,81Jpœ., 
ÔftÀ,i~u, œ,ro6ip.aYOY 1 ~y -ratu-r,iç ope63o~ov 1r(any 'ri Hl 3,3atnat
).(Gty I xatl 'rO TOÜ ~CllfLGtiXOO cipx,upfu,ç 1rpCll'r1tOY œ~Cw,.,_œ, xœl ~ ,rt!l.at& 
wo -rciiY «pX,atCCIIY TOÜ yivouc ixeCYOU aocpw-r«TCOY -r1 xœl ily,w-rt!-nov 
1rat-ripC11Y 3ox,fLGta61taœv -r1 xœl 1r«pœlex,81taœv œû8av-rCatY, l-r, xœl Yiiv 

&Yat'Y"WpCaœ, -r1 xœl œ,ro3é~a8at, • 681., ffl'Y -ra IYwa,v 'TCÏiY ixxl.,ia&ciiY 
xœl ~., -roii yéYouc ix.d~ou üeu6apwa,., ~PX."'&,., 1rpoa8ox1Y. OÙ p.¼ 
ètl.l.œ uC1rep wo ~C il.1r(3oç ffU'r"IC ciY1y1p8dc iyC:., 6f1,C11Ç 1rpoc ~ 
luax,ipuœv ~c 1rpœyi,t,œ-rdœc ll.,'Y'Y&('i;v, i1rl 1rol.ù ,rœ~~&riv -ro iyx.aC
P"lfLGt· •y«rffpoY i,t,aY-ro& 'rO T01' l>i,t,0cpuÀO&Ç fLOU TO&OÜ'rOY «yat8ov 1rpot&
'110Wfl ~ àcpx.up1t, I'-~ 1rpoc TOÜ'rO 1rd81a8at, xœl xœT' if&l aw1p
y1l'I «8'i,t,&WI 4ry,icrœ!'-l"OC1 iv8u11-,i8dç 'ri 'rO TOÜ aocpoü 'lratpœyyaÀfLGt 
c P,11 l'-'O'rl~C i1rC1rovov ipyatcrCatY », Hl -rdœ M 'lrffl1 œpCcm.tY 

. fl,01' 1Û&P)'&'TCÏi'I, À.Àa~Y3pou 4totpv1crCou xd roul.,O.i,t,011 :z,pl.a-rou Xatp3,
.,,tl.1C11Y, ~ 1rpoc ~ op663o~OY ,rCa-r,.., xœl 'rO M rpœ,xwY yavoç 1rpoa
,rat8aC,, 1\c -ro m 'lrOYOY. TOÜTOY ciY1>.ia6u auv1x.wç p.a ,rpcnpmO'llft>Y, 
-rO-oc -rf 1ratYatyœ9'i> 814\ -riii aocpC~ov-r& v-/i1nœ ,r11ro,8ficrœç, wiO'nlY -ro 
À"TO"P'Y"ll'-Gt, xœl aw ml.l.at1' «ypu,rvCœ,c Xatl 'lrOYO,c 'lrOÀÀotc -riii rPY'tl 
TOU'fff> 1rpoaxœp-r1pficrœc1 lp'r' -r¼ p.a-rticppœcnY i~~aœ, xœl ~ 1rpo-
8aau TOÜ 1rpOUP")fL1YOU ŒpX,"piwç, 'fii\ 'lrÀGt'NCSi,t,ii"» ~C op8o3o~OU 'J;'(ffl<OÇ 
---· ~.!,)" ' t fi ____ .!_~ IA...,. ' I 
cmouo~OYTOÇ, acp QC1QY 71UUY"IV71Y, a,r,ipxacrat. 

Elç rk ~y op863o~OY ,r(any œviixov lpyoy ÎXfflfflffl!Xti>C, TCY\ &,., 
~p.olMampOY xœl 1rpaweitlwr1pov «m «YGt8di,t,YIY, 1l i,t,11 ~ "l'-'flfkf 

l 
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Dœwty,oni'C',, ,;fi -ro 1:~v rpœr.xcïw yivoç tp,l.o,ppov~ xor.1 1rotTp,x.wç 

dtcnr~OfU"lJ, ,;fi 1:1 1rpôç -ro xpaCT"mœ ,rpotyl-'4TC1>Y xot'C'fflMlY â1rotvot
yac.y1tv xœl 1:1 dtyar.8«. ,r«.v'C'œ 1:0îç iv8~olÇ invœx:niaota&ot,, •~ 1:ov 
ÎUtYOU 1:0ft'I WO 'C'OÜ ff«.Yatyti.Gou 8aoü XGtTII.T&8aC~ ; «.p:x;~8&Y fl I fvot 
~ 'rijç 4ul;j, 1:1 xor.l 8,œvoCac.ç ,rpoa:x_ouaor.ç «.pa-r«ç ac.Ù'rijç -rœvüv a,w
fllCS'CI>, où8amm ,rpoùpy~,TlfO" ff0l1)11otfU"ll, ~ TG ~ w68,a,v 'C'OÜ 

-rwv lPlffl«M xor.8ol.a.oü n6œafl4TOÇ ir.potwmv 1:1 xor.l nnl a6,v" 
31.GtfUNiffl,v, ir.otl 1:0v, œtp'IV&œtovT«.ç 1:1 ir.otl -rov TOÜ Xp,a-roü :x_,-iwv« 

8'"1,(llY 1"lpCl>f"Y°"' 1 OÙ f'O"OY xor.8' fvot 1 «.ÀÀœ xotl œ8poc,,ç «.VU.O
'ffllY 1:1 ul U-ntmlla,-, • a8' cr,., ·~ ,r«pœ 1:0Ü 3&xot(ou 11-,G6«1ro-

80'C'OU Gaoü, où f'OYOY Ï'I 1:4\ wv ~Cet> 'C'OÜ 'rijç ir.oputpotCac.ç «.noaTOl.,ir.;jç 
~(OTOU ~"-1'4TOÇ :x.o~, «.l,).œ xiv 'C'4\ xpaCTTOVl ïir.,,.,,., ffl
pou àoic.&LfUYOU, 'C'( &Y 11:, ,;fi ~Ccr: 1:1 xœl ~'?I ot~ 3uvœ,-ro 
ff(IOOY&Yao&ot, ; A,01r1p iyC:. YW OÙ:X, ~ &ipov TOU'C'C !'-OU 'rO ffOV111'4 
~~, l'C'a ~ jl,U'pOY 1:1 xor.l 1rol.l.qi Xot'C'daÎO'Tlpov &Y yavol'-'vov 

1:W'I ~ ffpcw,llt.O'l'RIIY al Wfl'ÀOfUYCOY, «.ÀÀ« jA,il.lov fvot ,;fi 'C'& 'rijç 
"I'-'~ nvoty~ xœl -iwv ,rapl ot~ crotpc'h xpCaa, xœ1 3ox,1'4-

GWF fif!Ci>Y UKO'C'~ • il'4 fÙY 'C'éiv :X.f'IIJL~'C'Cl>Y ,;fi fl ffpll.Yft«'C'&Clf, 
x.otl 1:0~ mat41"°'o" curr; 'C'OÜ'C'1 alvœ, ;jyoul'-'-,oç • «1'4 8i ir.otl ~ 
i,r' «Leda(f xa.l &pccwni'C'l 6Kol.114,v iir.xl.l-lca,-, • il 8a.ott~ &Y iva:x_aa6ot, 

wol.11tp8d11V' a-, i1rl TOIJOÎkO'I 'C'ij\ 1116«.a!'-11.Tl xœl ,;fi op8o36~ ffCIJTU 

dtvlixouaœv ffpotY!'-11.'C'd«Y, itp' ~ 'C'OIJOÜ'C'O& ~œ-ro, ch3paç TOaOÜTO'I 

XJOYOV i1rw,iaotv, iyC:. ,;fi l3(cr: CM&IJH 1r11ro,&-/iaotç, lvau i~-rœirawç Jt.otl 

8ox,l'-lla(œç àp,6-nft" fl xotl OUY11:campœç xœl 1-f4ÀLIJTCI. 'rijç ,rœpœ 

'rijç ÔjJ,fflpotÇ Dœvac.y,6,nrroç, ~ ffll.'lff ff ftÎY XPLffLotYCÎ>Y ,rpô~ otÙTOÜ 
flij 8anmu lPLffOÜ ,rp6.y(IAU i1r,mpotmœ,, ix3,30C11V. A,01r1p ÛY 

it' ~ 'C'éiv u ,;fi -spoty!'-11.'C'&Cif oüx 1ùœp,8fL~ fi.Jawv 8uax,ap,~v, 
ac.? W. fÙY Û. • ÔflXILf"YCl>Y 6ffo8&a&Ci>Y I W. 8' ÎX 'rOÜ 1:pOffOU ffiÇ 
~ Îff1!Jt.OÀ~v, ~ 'TWY xac.w. ti!Y ~a,l.C3œ -iwv 1roÀ&Cl>v -rœu• 
'C'1)Y ,ù8oJt.L~'NV &aol.oyCi>Y, {'C'L 3i xor.1 'C'WY ffpotTTOfUY'?l -;fl aw68ci, 
'"f«YIYOfUYC.W nûpr,w ~Àl.wv ~fLOt' Îffll'-'~ ,rœw xac.l àp,~ç 

it~ iyC:., 11' 3à ffl'I) -sl&Ccmi> xad tpopTut.coflPf XfOYOU 'C'p,~ ti!Y 
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l').').,,y,x.~ lpl"'rlY&CctY T<iY Tl ).it,caw x.œl ~~ Ti;ç cswo8,x.i;ç -rotUfl)al 

,rpctr11.0tffCct; ix 'Tii; x.œ-r& rpœ,x.ovç 3'1JfLOIJCotç ~ ee~EUffCIW rpœf«ÏN 

ix.36aaw;, x.otl ~ tlUwY 'NY l').').,,y,x.<i; T«. lep«. ).oy,œ ;j it'1lï'1Jlf«,U

YWY, ;j u.l 'NY ai.; otÙff T, œ.,,,X.OYTWY "")jpot~ŒYTCIW «yCwY «Y3pcïw, 

-i,piY,ap.œ, x.œl avnÀa~ip.'rlY • 6p.coç ina'1r1p iv3ix,aTiu x.«l acpctÀi;YctC p.a 

ÎYCOTI ;j Tij> p.-n ÊmTETUX,'1JXÉYOU TOÜ nonoü TIYWY YO'rl!LiTCIW, ;j TO I'-~ 
aœcpciç ÊYCOTa Tii p.aTatcppiau TO ÀotT1v,xoY i.3Cco11.0t 'lrotpota'Tiiact, • 3,& 

ffÙTot œxp,~E'ffipot; ï,r,n,~!(l)Ç 8eîa8ot, TO novr,p.ti p.ou TOÙTO ~IJ«• 

p.aYOÇ ,i.x.oTcoç «UTO Tii ûp.,Tipa,c npoacpipca, Ilotvœy,oT'rlT', 6ncoç x.œT' 

in,Tpo~ otv'riiç ûno ~ Tii; i).).11•"x.9i; yÀwff'rl; in,IJT'rlp.OYCIW x.otl 

œ).).w; aocpCOT«.TCOY T,YwY Ti;; ~W!"Gtix.ij; œyCct; ÎX.X.À'1JIJ(ct; x.otp3,Yœ

ÀlwY, ,;j œÀÀWY TWWY ol «Y ai.; TOÜTO În,-ni3uo, T1Ï Üp.anpa,c 8~, 

IlctYcty,oT'rlT' 8,op8w8àv, x.otl ûn' OtÙTi;Ç 3ox,11.0ta8àv ai.; TO ip.

cpotvàç lx,o, npoiÉvœ,, x.otl 'rij> T<i'Y rpot,x.c.iv ï'"", où p.«À,tnot xœp,Y 
nanpœyp.iTau-rot,, Tii n«.Yaa~«tmi> ~wp.otix.~ ix.x.).11aCa,c 8,ctU«~ otÙTO 

'1.otl cruvcty«yoy, wcpûur!v TE x.ctl œcpopp.~ iùu8,pCotç notpctax,aTY. <Mrap 

lp.o,ye, &; iv 'EUri.3, p.àv ï'ï'.,,,11.Gt', iv i»wp.'!l 8, nat'368eY œv«Ti-
8patl:'P.ct,, où3àv «Y X.otT1 IVl,«Ç p.œÀÀOY avp.~ctC11 • & x.otl 8aoç Îx.Te).i• 

IJlUY ai.; 8o~ctY otVTOÜ x.otl X.À&OÇ 'Tii; ûp.aTtpct; IlatYcty,O'MITOç, 7JÇ iyc:» 
' •~ - • y .t ' • • - 8 C • , ,p_ C TOt.J; nooœ; yownaTCO; ct«mct1w1,1p.evoç, T'1JY eY et~ , ctY a~OYat a1w11.0t 

Tl x.œl npoax.uvw. 

A la page f59 commence l'épître suivante: 

TOIE EKAETAXOl' XPI:ETONnfOIE l'PAIKOI:E 
lü.T8AIO:E AEBAPB:E EN Kl'PIQ XAIPEIN. 

IloÀMx.,ç p.àv, ÊY TOT; npo).Qt~oüa, x.povo,;, ol "rilY ~ lP'IJ'nctYWI 
«pX,~Y 'lrt'lnffEUfUYO\ 1 x.atT«. T«.Ç TOÜ x_p,tncawup.ou noÀlTIUII.GtTOÇ YOIJOUÇ, 
œpCff"IY x.atl x.up,coT«.T'rlY 8apctntCotv, -rœ; oi.xoup.mx.œç cruv68ouç ul 
TOVÇ yeY,x.où; TWY i,nax.oncoY avÀÀoyouç TOÎÇ x.otx.<iç 3,otx.&,f,UYO,; npri.y

p.cttn npoa,.,,,v6x_œa,. Kœ8' ilp.iç 3à, ,rnep x.œl tf.).).o-r,, x.œ,p,wTct-rœ 

x.atl 1rpoacpopw-ratTet TOÜTO 1renodix.at1JlY ol TOÜ X.OlYOÜ TWY XfllaTlctY<iY 

,rpo,~ç, 6-n TOÜ 'rWY 'Ayotp11Yc.iY "Npœwou, TOÜ X.OlYOÜ noùp.Cou 
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'rOîi m x,1aa-rLœVCi>v àv6f14,TOÇ, ô>.11v fLlv ¾i3,i ax,18ov ti1V Û,UTlpotv, ul 
ml~ ll>.œt; ~ç x_p,G"Tl«'l«4v yiiç 1ro>.a~ ul x_wpot; aùv l'-'Y'~ -roü 
x_p,cm.wuf,LOU ffl>ÀlTIUf'4,'rOÇ ~711'-C!f, ul 4ux_ëïw œ,ro~olii xor.TaG'Tpct!'-
fdvou, -rotç 3à m >.o,1rwv wpœyf14,a,v i,r,~oulaUO'll'rOç T& xœl ¾i3,i i1r,

Xllfl.lVOU • 3,x,ovOOU'll'rCIW 3à ul ffctG',~o'IITCl>V 1rpoç œ).).-/ilouç 'rcÎ>V iv 

X,f'fflctvotç ,uyC<JTCIW ~œa,l.lca>·1, ,roÀÀCÏ>v 3i où f,LOVOV lt.OtT1 lv3pot, «).).' 
olca>v wo>.aca>v -roü r,pf14,vut.oü l&vouç -riiç u8ol.ur.ijç wC<JTaca>ç «1"oxax_C1>• 
prix.6-rcaw, -rijç 3à BpaTœvCœç œ,rœa,iç tij'II ola8pu1>TIX'r'VJ'II '1100'0'11 œfpaa,v 

VOG'OUG"VJI,, Àp-r, 3à 7"0ÀÀOÜ T,v~ 7"l-/i8ouç œv8pw7"Cl>'II ~ç K.aÀTlX.iÎÇ x,tI,
patÇ Toîi x.or.8o>.,x.oü xœl àp8o36~ou a,~riafl,ot.'rOÇ «7"7JÀÀOTp,C1>fl.lVC1>V, ul 
't'ëj\ Tl lotU'rCÏ>v ~or.~).at ul TOlç op8o36~o,ç Î7"ct'IIIG'T'VJXOTCl>'II, f,LC«.v dvœ, 

WOCf1-Y71" x.œl f,LCctv ti!V âxx.).,iaCœv Tœ 1"piyf14,T«. 1"poaa3atTO. Âl07"1p 
xœ,p,w-ror.-ror. iv -roi'ç xor.8' 11~ x.p6vo,ç, ot x.o,vol TCÏ>v x_p,<JT,or.vwv wpo

ni:i.-rcu x.œl x.11311'-ovaç, ~f'4,ix.ol «PX."P'tç, WpcÎ>TO" f,LÈV b ~ç f'4,lt.Otp(or.ç 
fl,YYliJ-'VIÇ Dor.üloç TpC-roç, ul b -roil-rov 3,or.3,~,uv~ 'Ioul,oç TpC-roç, 

ml 7"!0', 3à ~ TITctpTOÇ, tilV iv Tp,3i-mi, tapœv G'UV03ov auvax.po-ni

G'otV, ~; ot 8afflv.no, xœvov,ç aw Tii 1"po,iyoufÛ""<I œÙ'rCÏ>v ~,pl WIXG"VJÇ, 
cl>; ai7"a1'v, ~ç op8o36~ou 7"CG'TICl>Ç tap,J 3,3or.axor.ÀC!f Wpw71V xœ-rœ 1"poa

T~\V Toîi ~ç f14,XctpCor.ç iJ,YYljJ,71t; DCou Ta-ri:i.p-rou &Ïç tiJv œpx_or.Cœv 1lf1-CÏ>" 

3lil&x.TOV jJ,&8apiJ-71"'"e,v-raç, vüv T'?Ï TOÜ ix.ai'vov 3,or.3,~fl.i"OU, ul 
7"\G"Twç tilV TOÜ 8aoü ixx.l.11aCœv oilltlf.ovojJ,OÜVTOç rP71yopCou ,y' aù,u

""' Ûf,Ll'v 3,œ3C3ov-rœ,. "Oç y, 3-n, x.or.8«:,ç «yor.8ëj\ oix.o31mo~ "'P'"'"' 

où "°"°" TCÏ>V WOf,L«.~CCl>V ~; ~Cl>jJ,otixijç ixx.>.,iaCor.ç fflf.VCIW wpov(nor.v 
lx_C1>v, àt).).œ x.or.l m àtwoy,yor.lœx.T,af1,6VCl>V ul f14,Xp0V «7"<t>lt.'G'fl.lVC1>V 
x.,i36,uvoç, Tœ ~ç 8101"'11&UG'TOU TlltUT7Jlfl auv63ou 36yf14,Ttlt, TOVÇ xœvovor.ç 

f111'-l ul T7JV lx.ctG'TlltX,oîi wpo11you11-i"71V œÙ'rcÎ>v tapœv 3,3œG"U>.Cœv, 
l).).otç Ti T,~ X,PlG'Tl«VêÏW IXVlltTOÀ,x.otç l8vl'J'l, x.œ-rœ ti1V lx.œ<JTCl>V 3,i:i.

ÀIXTOV, ul 3-h x.œl û11-tv xctTà. tilV àtpx,œC«:Y ûf,Léiiv ,UTot,racppor.afÛv«. 3,œ-
3C3C1>a,v : Ô7"C1>ç, iwu3-h ,rpotT-rofÛVO,ç où wœpœyivaa8, TOlç auvo3,xotç, 

yaypotfl,fl.i"O'ç x&.v yoüv iv-ruyx,i:i.vov-raç wcpalija8a, xœ8opwv-r1ç iv œù-rot; 
,rœati>v m œtpiaacaw tiJV àtvœ-rpo~ Ti xcr.l x.or.8œCpaa,v aùxp,vlG'TIX~ 

,,_,863ci> wa7"pot')"fl4,T&Ufl.lV7J". mpl yètp 'rCÏ>v l'-UG'T'VIP'(I)" ~ç ixx.>.,iaCœç 
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x.cd l-ripcaw -n'VWI &v«-pctCcaw lp&pcaw 3r.ctlat~ouact 4i Tp,3m-,~ owo-
3oç, 'lrœffctÇ -roùç uw. fl'Yflt x.povov ,r1pC -n 'TOlmllY l1mtœ~ ul 

x.111>.«.v«-mtÇ 3l&>.arx.u fl x.ctl x.ct-rupCvu • m jÙY nrr,.OY iY 'tji ,rpo,i

youjd~ TWY x.ctYOYCtW a,!atn0t>.Cf x.ct8' 11'GtO'TOY ftiv fWG'"lpCCOY 1rpcm-

81.tact, ~ là u-rœx.p,a,v iY -rotç x.Gt*' 'JrOlOUfU"'I • lu0.11f• 31 -li 
crwo3oç ctik-,i x.ctl 1r1pC 'n'ICIW M-pctCIIIY f'1!1rCO 'rO l"lP' -roü3, 'lrl'lrpcty
l-'4ffUjUYCOY, otOY 1r1pC Tl Tijç 1rpoyovur.ijç &fl4PTCctÇ x.ctl 1r1pl llx.«r.to
a1111Ç x.ctl 1-raplllY 'n'VW# 'lrÀIÎCl'TOY 6crOY co,,,.,f'Cd'I. apl ~,, ~ ovin iv 
-r«tç npa>.ot~ouact,ç aw63olÇ, ~ oüx. oG-rco y1 ,üx.pr.Yeoç x.otl let.Ji,~ 1rl• 

1rpcty,,_œ-rWTotl. 'naT& "'" fLOYOY ffÇ ,rœlat, CUYôlouç œ'#ctY1cïjcror.r., œl>Jr. 
x.ctl w1EapyœactG8ctC fl x.ctl «ùEiiact, 3œctCIIIÇ l'i GtÎml Uyo,-ro. Dlpl 31 
,rcïjy iv -rotç x.ct8' 4if',lç x.povo,ç «Yot'lrlfUX.OTcoY C,CGtYCcov, -rC lat x.ctl 
>.&yuv 6m.,ç Ïx.n!-rct, fti:iTot x.otl TOÜ aC-rou lr.«xcop(u. "Ev fÙY '1n 
-rotç x.œvôa, x.ctl ~ lx.ctcmtx.oü 1rp011you~ 3,3œax.ctlCf T«Ü'Nt ,rap"• 
x.1-rrz.,. atl a, r• >.o,Rl Tijç owo8ou 3,œ-rœEa,ç iY TOtç X.GtÀOUfUYOlÇ 3,
xpa-ro,ç 1r,p,11o-mtr.. Dotpœ y«p w. 'lrpGl'f"'lfUYGt flffOL, l'n x.ctl 1r1pl 
,niç ,rcïjy ix.x.l11ar.œcrrr.x.cïjv x.ctTctff«ftcoç x.«l Tijç ftiv ~ 3,op~ 
,üx.p,vacrrrz.Ti Tl x.ctl 1rl11pmotTGt 3un.,,,w 4i awoloç GtÎml x.ctl iyypœ
,coç 1rotpa8cox.av • ~ 6~ ,rapl ,niç TWY ix.x.lY)fJr.Gtffld'# x.ctft~ 

x.ctl Tijç TWY ~Qcïjy 3,op&waalllÇ 1rpctyf'«Td«v, oüx. 13~ Tfi\ x.pœ-r{cm,, 

ckfx.up,t -ro VÜY alvctr. 8atv Ûf''EY 3,ct1r&fL'lrllY, ovx. 6-n I''" x.rz.l vw x.«l 
x.ctT«. 'lr«.YTGt X.POYOY ,;j fl "YYCofJ'Ç x.otl ;xrar.ç ctÜT;jç ,rÀ&tftOY l'i Ôf'l'v 
O'U'IIYI-P,Ol, œuar. d fJ.lv k, ftÎV ~ 3u-r,x.i f&«.llcrrat iu.>.11ae, ,rpocni

X.O'ITCIW «fflTGt, 4i 1rpœyi,tctflCct ix.,c.,,, • r1r .. -rœ 31 x.œl -rcïw 'XJOV'111N 

lvax.ct b olç ial'-"', ul TWY 8uax.1pc'ij'I o~ -ro 'lrÀllcrrov -roü 'Y"°"' 6f1Aiv, 
wç oüx. "'ÀI, x.ctflx,1-rct,. A,' l où3lv 4ifL'EY lEacrr,v oGn ftiv ffOMTl
d'# 1 Ml ftÎV ix.x.l11ftotO'Tld'I f"TalYl'EY • flCOÇ rJn 'rtOY fl X.GtYCMW 

x.rz.l Tijç ,rpo -rwNY t~ ,r1pl TCOY l"'ff"'pec.v Tijç ix.x.l11aCatç x.ctl 'fliv 

ll>.cov TWY ,tç -ro cr,~ wpoCS"IJX,OYTCOY 1rœYTC11Y 8,3otnot>.Cot< œ1r0latGov
-r1ç, 'lrpcoTO'I l'ff T'i\ œpx,11r• TWY «y«8cov 8aqa x.if,v lx,1-ra, ~ 6jl4ç TQÎÇ 

x,«pC11jU&Crl mTQlÇ fflcrMfflTGtl. lw11Tct 31 Tfi\ ~, i,,aœpcaiç ,,.~,,.'le 
œpxupat DC'f) ~, ~ 'NJY OÛIOUf'IY&x.• Mo3ov 'nM"'IY b -rote 
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wpoWoîlai xpovo,; wo Dœûl.ou -rpC-rou œpx,cpic.,; CN"(l'a.l.,i,uv,r, 1 iicrn
pov 3i ,rol.l.ot; -r,11w Îf1,m>3Caf'GI.O'&Y iwl fNJ."°" 1.JOYOY 3u1t1.01r1latiY1 fl,I• 
yCO"rO&Ç ŒYotl.Wf'GI.O'& lf.otl O'IIVl"'J.11 i,nf&,ll.dcr; œvo.ar.~, Tl ul IJUfl,ffl'!rl.1)

pci>lf.l lf.otl -r&. otÙ~ 3,!orl""Cf. ~ «ffl>O"rOl.&1.i otù8w-rc, ~IX.Upc.t,O'I 'fi 

ul i~3C1>1.1. 'E,d nia& 3i ~ WY 'ri!V -roù 8aoü ix.1.l,i11Cœv 1r&O'Ted; ot«

lf.OYOf&,OÜff& UfCI> ŒpX,&epat rp,iyopC«t> ,y', &; -roÙ; -rijç 1tp,i!"Y'IÇ GWo3ou 
uv6Yœ; 1.œl n,v ,rapl ~ l'-"~pCCOY 1.œl ~ d; -ro ai~; «'l"lllt.ÔY'fCOY 
ÂO&'n'CÏÎY !p8P6)Y 3,3otO'lf.ŒÂCotY, 1rpw71Y Uff. n,y Ufl,IT&potY œpx,œCœy 3,œ

Mlf.TOY, C:.; ,rf111TŒ,, f1,IT«.1r1cppu1""« viiv Üfl,h iof111Y1?1 ul -rot; f'À" 
-nie IY6'ni-ro; -nie i1.1.l.71aCœ; œ1raax,a1"vo,; 3u-r,1.ot; l8"111C -r1 ul -rwv 

lf.Œff. l"POC htiffo&; 80'o,; ,rapl -nie u8ol.,1.'"; 'n'CO'TICl>C lf.otl 8p71muCœ; 
lf.Œx.ciiç cppOYoiia&, 'n'tiYTOCot; 81pot1r1C«.; 1rpo11œy1&, 8,rca,;, -nie ol.a8p&Cl>T«.T7J; 

YÔIJOU -nie œlpia&Ct>C œ,rotll.«.ya'lflC, niv üy&œCYOUIJotY ul O'Cl>T'lp~,i 

wœ,3,Cœv 'fil; u8ol,x.~ 1'-7JTflO' ~1.l.,i11C«; mtiYœl«.~ouv. •r,av 3i xœl 
cll.l.o&; ~ Dot-rol.nr.wv yl'lêi\v 114l.ot O"Uf',K&ci;e niv ai; TOY 1.ÔÂ'n'OY -nie 
~f'«,llf.ii; ml,i11Cœ; se,., Œm>lf.lX,Cl>~lf.Otfl mitvo30Y wpoew,t • &,rca,; 3,œ 

y• -rœùff. 1Ù)"'C1>fl,OY?11Jotn1; 1.b WY niv fl,'lflpot ~fl,Gtllf.°"" iul.,iaCœv 
œyul.CQ'7Ja8a, 11Y œpxii8w cl'n'otO'éi>Y 'NY iul,ia&ci\Y lf.OpucpotCotY YIYO• 
p.Ccs8ot,, ul iY ff.~ TOY g&O'ffilfll., Xp&mY -rat; 1.l.at; ~; ,rCO'Taca,; 

ivœ1ro8aa8ot& , ~ Üf&,lflpc.t,Y wpoy6Y'°" ol cly&WTŒ-ro& 1.otl aocpcarrot-ro, 

w -rot; lot~ tJUYYPŒfl,f'GI.O'& 1rotpd13c..lf.OtO'& • 1.b -rot1'; 1.11-r' otÙTOÙ; 
ywofA,iYot&Ç ollf.OUf&,IY&lf.11?; tJUYô3o,; lf.otl 3,ifl,OIJCo&; aulloyo&;, -rêj\ ff.U

"nlC œp1,upat Tat; 8101rpm1aT«.T«; ul l''lg,.,l ~ lo,riv 'n'O&fl,IYCOY 

mm 3,3ofA,iY«; 1rpo0"7JYOpCot; «m>Yl'llfl,?llf.ŒO'&Y, ,ffa 1.otl wpoax.UY,im 
g,~., ul hpov ul fl,lî&G'fOY œpX,upaot, 1.otl i1rCax.01r0v ~ clwtiY• 

ff.X(i'j -nie ol1.0uf'-1"7Jc i~l,i11&ciiY, 1.«l !l.l.ot -ro,œiiff. m -riic ftwfl,'IC 
Î1"0Yoiuita&Y. 

~,ho -roCwv ÏYGu(l,7J81YflC ch;, &f' ~ ~; ~f'«,llf.~C ilf.1.l.,icrC=t; œ1r1-
11J,Ca&,rr11 nnoCo&; ux.ot;, C:.; (l,11'ff'OT1 ~l.a, wapudaafl, ot; ul 
vw l-r, -ro 1rl.atcrrov -roG -y'vou; Üf&ii,Y il.u,vw; owl1,1ftu'1 crw1n ~, i 
!v3pa;, ~g,, ul fpOY1111otTi mm, ul niv cr1.l.,ipo1.œp3CotY œ,ro8'(1,1YOl 

im,-re ô8w œ,ro1.1xwp,iu-r1, ul "''" 'n'lpot&flpCt> TO 'INIÜ!'-Cf. TOii 810G, 

.. 
. -. 
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TOÜ '"IV UjUTlpatY i,nOTpofj)~ fLUP08ujl.<I>; ~•P'fL'YOYTOç, ~etpet1nx.p«.Cv1Ta, 
cj, -ii 36~ •¼ TOÙ; et\ci;Yet; TWY CtLWYCl)\I, ~,,.~.,. 

t69. tlPMOAOflON-

Tb ~etpàv ~,~>.Cov i~w&ri ÏYaTC~<nY, ix. TWY TU~<OY TOÜ Kouvœ3ou iY 
lTu Tc;\ «~à ~, ivaœpx.ou otx.ovol'-Cet;, TOÜ x.ü x.etl 8ü x.œl ap; Ylf'-W" 
lü Xü tf~3' 1• 

[A. la fin.] 'JI TWY TITpat8CCi>Y X.CtT«. Tœ~,v «.x.oÀou6(et et~ y 8 a~ Y) 6 , 

x.). I'-" ~o. 

In-8° de t 20 ff. non chiffrés, divisés en f 5 cahiers de 8 ff. chacun, 
signés o:-o. Sur le titre, la marque d'André Counadis. Au verso du titre, 
un bois représentant le Crucifiement. 

Biblioth~ue de Il. Jean Veloudo (à. Venise). 

t 70. 'OX.TCll"/IXOÇ oÜTOaC. 'ETWw&,i iY ~a(va}rCet,; • '" T0 O'Ylf'-ll0Y TOÜ 
1ùetyy1>.,afLOÜ ~, fLUtxpC«; x.œl à.a,~etp6lvou 810T6x.ou M«pCet; • 

- 1retpclt x.upCou 'ICi>œWOU ~«.m,O"roü, TOÜ ~,x.avCou. &; ÎOTlY ix. TOÜ x«

petx.~po;, TOÜ ,3.Cou yplifLfLCtTOÇ M ffl,YÛCi>Y' «.YCtÀWfl-«.O', f'-ÈY TOî; 

etÙTOÜ • Î~'f'-IÀdtf 3a x.etl i~,3,op&wau, rpYlyopCou TOÜ fL«À«.~OÜ • 

ff~3'. 

Petit in-8• de t60 ff. divisés en 20 cahiers de 8 ff. chacun, signés 11-11. 

t. La disposition du titre n'a été conservée que pour le premier mot. 

~ 
_J,. 
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ACTA ET 
SCRIPTA 

THEOLOGORVM 
WIRTEM,BERGENSIVM, ET 

PATRIARCHE CONSTANTINOPO-

litani D. llmu:IILtl : quœ vtrique ab Anno K,D,LllVI, 

vsque ad Annum IIDLXXX de A vGvsn-
NA CoNFESSIONE inter se 

miseront: 

Grœcè & Latinè ab ijsdem 
Theologis edita. 

WITEBERGiE 
Jn Officina Hœredum Johannis Cratoni,, 

ANNO M.D.LXXXIIII. 

In-folio de tO tr. non chiffrés, 38-1 pages, et -1 i'f. non chitîrés (dont le 
demier entièrement blanc). Marque de l'imprimeur 8ur le titre. Rarissime 
et précieux volume. 

Bibliothèque de Il. le prince G. Maurocordato. 

Collation de l'ouvrage. 

Premier f. Titre (au ro). Contenta in hoc lil,ro (au Vo). 
FF. 2-tO. Préface, datée de Tubingue, le fer septembre t583. 
· Page t. EpiBtolte du de Augustana Confessione ad Patriarcham 

Comtantinopolitanum, D. Bieremiam, mi11a. La première commênce 
par : 'E,ma;,, ff111Y«y1c.1:11n xup11, ia,i>.c.8,i v,01 -r-iiv cly~-rri 0011. Elle est da
tée de Tubingue, lé t5 septembre t57-I, et signée : 'lrix6>8oC 6 'AYISpiov, 
-rflc 810>.oylœc a,acicrxœ>.oc, -rflc -ra iv Tv&lyy-, b11>.,icrlœc ffp111dm-roe 11111 -rflc h-
1:11G811 &xœB,iv,lœc xœyuUrip1oe, - K4Tœ Mœp-rrvoe 6 Kpoucrioç, ÀlfflYIÙC 11111 
iU,iv111°' tv1:110811 a1&ri01111>.oc, CNYl\v1cr11. La seconde lettre cominence par : 
'Ea,triv,1811 ,:-iiv 1:1v,!œv b:101:0>.-iiv ,:fic cly16,:,i-r6c crov. Elle est datée de Tu
bingue, le 20 mars t575, et signée par Jacques-André et Martin Crusius. 
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Page 5. UOIIOAOrBJ:U: Tm ONOAOBOl' Du:'l'lœ, tO\lftft, l&kxllc 
. X,lftMIY&1'1ie, sponvaxktcr• KGip61• " ,.-., 'Pet1&11lttv fflfl11'4-rop1 Av111,a-rou,., 

b -rtJ na :Ectu-roo ••petwiu, ,11c r,pl,UIVl■c dl", ln1 h:11 orfle Xpicrroyovlac 
4tl ', l'lftlf Pukîn 6sfl lldlou na Aolnlev mdMc, 

Page 5'. Lettre du patriarche Jérémie l Jacquea-Andn et Martin Cru
aius, dat. du mois de mai [t576]. Incipit : 'Ihil m ... , lvllpac n,it'NI

'°' r1p1,U1VOI, 

Page 56, Dp.t,a sa,pi&,xw hMft'l'r,'IINdlWC wplov '11p1p.lou spbc ria• 
A6yovn•lav 'Op.oloylav h:bpl«rlÇ, •le Tl'i&IJT■'I "°~ ....... ,tn. Ineipit : Aalii
pl'IOI ,cl ••Pl orlle flpadpcc ly4s,ae ••l'fllv-r• "111,TY ypiipiumi, Signée et datlSe : 
'Eypiif,a • ... h lt•Nfllff1V011110l11, ln, •• orflc ..,_,uu tlUft!WIC na w
pfou "Ill&• 'I,ana XplftOO ffO~', 1&11fw 1i, h -rt u,p1■,x111tJ nk«rp.lf p.ovtJ orfle 
D•pp.a-,lnou. [En fac-similé : ] 'lcpaplcc ,1-, IIOG Apx11slnosoe lul'lft■v-ri
vovs4late vt■c 'Pitp.,ae ul ol11011p.1V111flc -■,pi&px,ac. Cachet représentant la 
Vierge avec Jésus dans ses bru. 

P. tü. Lettre au patriarche Jérimie. IJteipil: Tb pb orllc qi4t,a'4c «rou 

tcpiit,.,ov TP'P.IUI· DabSe : 'Asl Tvllmc, -rtJ r4 P.'lvilc louviov, l-ra1 ,11c ~

plcc "°''. Signée par Lucas Osiander (pour Jacquea-Andn} et lartin Crusius. 
Page U7. 'A,-rnbpmc b Nlmc •'6c fll'I sp.-r,av -roO •• ,,,ii,xov ,.,.. 

plov b611pmv, kil 11-,,1_, -roG l[pou«rlev ,e1U,av1da?cra. Incipit: 'Esc114hj 
slpu«rW ilp.Tv, Signée par Lucas Osiander et Martin Crusius. 

Page 200. Acvdpa s11,p1iipxov J::111vn■vtc-6l11tc ,wplov '11p1p.lov ls611fM&C 
•le T6'IJTtlv, ffOI' .,.,,...,n. Ineipit : 'Il 111-rpi4t,ac ilp&v keœp.1-,,a -rl "le lsy

xwolac 6pllv I h6'1pov .•••'J.Lfft' yp4pp.a,rll. 

Page Hl. Tlj\ savaya.,4-rqt hvn11vtcvilltr'1wc, vl■c 'Pitp.,ac, 11,ù ,1....
"''lli#I XP'IIUl'l«r■vtc ••-rpi&px11 1111plqt 'lapap.lf, nlacrpU&t,4'rff m lsyœtr,a'rtorii-rqt 
llohl,a. Incipit : Oôah ilp.TY •Pile 16'11:,a, ,nxp6,1pov, oôab m'e +uxlll'e ilP8'1 
spbc MWIIY niw-rapov wponcn?Y 1v •11uv-1ie,a, 1tavay1it-r■n dp11 ,rnpii,x•, ~ 
d llicl "P.'IC ilp,111; 61,aloOc Bleulm div triiv qi4-r,a,a ,.., hpotii-rMV ftO 11ulcp
,,.., . rie lYfltl111clc bxl11.i.c ,14_., paffftllltlva&, Dat. : '.A.cl Tull'fT'IC, ,. 

'fl'lllllqt ttG 6yfou Dpo3p6p.ou m Bcs-rlftOO 'lromtu, 1111 die •&'f1'Nl&lou Nt'I· 

plac ..... Sip6e : 
•a.,.,aoc 6 Blllp.aaxuac, l•loylac Mxwp, • die t, ~ IIO'lllc Helc, 
'U1lllhc 6 'A'lll,-u, laoloylac Mllwp, -rllC Tullff&XIIC •ulll«rlac spaadtnnc, 

orflc 'fi lul,aplac uyulUpa.c. 
'IMWl!c 6 1Uyc1poc, kol6yoc, orllc h J:tWuapaft, lpx0vt,11J die Br.pnp...,

yntlc n>.11, •xxl,acrlcc •paudcrawc, 
'lâMetc 6 'Blplpâlloe, lltloyfcc Mxwp, -rllC Mrtr1x" •n1~ xal ~ 

1,ap.lac Wllnaloc. 
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e..Mp11oroc 6 ltntuic, koloyllrc M•wp, h -rt Mtyyl81 h11l11-. ul lu
a,111.l'q. aaacicruloe, 

~ 6 '&W,oc, 'Ille t?llrc ltoloyllrc "-•P• u1 "'le l1P"111,a,riaoe 
lnOH11&11e dllle bù11"'"'"'e• 

l:ftfacvoe 6 r1plcx1oe, laoloyllrc 8'11'f11p, ul b Mlffl 8&8cnùoc, 
lkjrrTvoc 6 Kpo6cruic, h Min, die Wc8o,; u ul lnwl8oc ylitn,ie ul Ul

a,r.c a&8ccruloe, 

Page 28.&. 'Anamxp&OIC •• Nfmc •fllc da• &c,Klpaw -rot cnpli,xou ,.,.. 
p.lov &dxpun,, kl» .llaP'fl,ov -roo Kpoulriov llùl11,cok?n, Incipit: 'Ea uo 
h1 la 4twnlc nv. 

Page S.&7. Rêpome du patriarche Urimie l la lettn des docteun cit. 
ci-deum. Ineipit : 'B, . -rt ""ocldo6crJ •fll lllyov ffflCXt lllll GV\'X'NII da• 
~11,1ripaw b11l11alaY. Datée du mois de mai, neuvième année de l'ladic&ion. 

Page 3-69. Tpl"'II cœ'fpccipxov K11tnC1H1,ovc6lwc •vplov '11p111,lov &dxpunc, 
•le 'NSryyaw fftlcl c111,,,11n. Incipit : 'A,1111-ro 111\c ~li.le, el Mpec CJOtitor11u1 
r,pp.awol, lllll orr» &porl11c &t:onlllh ••P' 611,a, p,a11o,. Signée en fac-simil6 : 
6 ~wovc6lwc ,.,..,,r.c. [Et au~eaou, de l'6critun de TWoclole 
Zygomalas : ] ~aa&hi uor& orl» ffCCl9' l"oe, 11.11vl low"it (1 • 6 cptmMMPIOC 
8aoa6a1o,;. 

Page S7t. 'Annbpunc cpl»c da• "Pffll' cnp1C1pX1•~• adxpun,, 6ù ...,_ 
"wov ftO Kpovalov ieall,i,&alaTn, fftlcl, .11.11,l 8a•II.IP"it· Ineipit : -0. ",_.., 
h "cpold6n, u,,41. Signée par ome théologiens, nYOir I• huit dont 
les noms 10Dt rapport6a ci~eaua et les trois minnta : 

'IHYV,ic 6 Bplv-rcoc, laoloyllrc 8'n1tp, ul 'l'ClffllC h 'St M1yy&a1 hd11""' 
lhYll'"IC, "..., "' orœtc oroo 11,xovoroe 8Clccivœcc nov8C1~6Hlt, vbtv lfopoc. 

rovllalp.oe 6 'Olaap,ipoc,. laol6yoe, 'flic b .l'fOV11up8f9 b11l11ellrc XplftOCI 
•pocru"'IIC, 11111 bù11a1C1n1ùc riva8poc. 

'111civv,ic 6 J:xn,uic, laol'roe, 11cd die ••lfll'ICft•"'llc dlllc h J:'fOV11up8'9 
b-1,iacurilc, 'flic ora b11l11CflCICJ'r111flc avyùlaorov 1116"'81 riva&poe. 

Page S8t. Lettre au patriarche JéNmie. Ireeipit: Kà •fll ft08a a6vordc 
'Ml•• Dai. de Tubingue, let• ootohre t577, et lipée par Jacqueslleer
brand et Martin Cruaiua. 

Page 585. Rêpome du patriarche Jwmnie l la lettre ;pric6deate, qu'il 
dit aYOir reçue le .& mars t578, en Tbeaalie. Rentré l Conataatinople, le 
!9 mai de la même année, il se blte d'accuer riception de la lettre partie 
de Tubingue l'ana6e pNCédente. 

Premier r. floal DOD chitln, ... Lettre de Urimie l Jacque1 Beerbrand. 
Incipit : i:o,imcu, nov8Cll6'Nft lllll tel~• •'6p11 ez.,apava.. Da"9 de 
Constantinople, mai t578. 
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llême r ...... Lettre de Jérémie à llartin Crusi111. Incipit : J:11:ouk~Tftl 

Hl >.oylfdT«n 116p11 MaipTTn Kpo6cn1. Datée comme la précédente. 
Dam les deux ff. suivants, on trouve un index alphabétique et l'errata. 

t72. 

nu-use 

WPOAOrlON-

"ET&& TfP cxno -riir; ivaripxou otxovo,,.car.r;iû TOÜ .;,~• 'Iü Xü. cr:ff)nt. 

(!u.,. de l'avanl-dernier r.J OrTOII. iTWCl>&ri lv ~avaTCatLç, dç TO ni

f',&tov TOÜ aùar.yrt>.Lap.où -rijç fl,Gtll.atpCar.ç Hl cxunar.p8ivou 6xou MatpCar.ç 

nar.pèt xupCou 'lwœvvou Toü ALnpœv-rou • Ôffltp iaTlv ix TOÜ xar.pa-riipoç, 
TOU l3Cou TWV fflLV&Àca,v. œYGtÀwfl,Gta& fÙV TOtç ar.Ù'rOG, inLp.1>.ac, li xar.l 
inL3Lop&wau rp-rlyopCou TOÜ fl,Gf.ÀGt~oü. 

[.lu 'f" du dernier r.J lT&& œno -riip (sic) ivaœpxou OÏll.OVOfl,CGf.t; TOU ll.'JpCou 

xar.l 6,oü xar.l crw'riipoç -ri~v 'IY1croü Xp LaTOU fff)ff<;. 

Petit in-8• de '36 rr. divisés en 55 cahiers, tous de 8 rr., saur le sep
tième qui n'en a que .&. Signatures A-O, «-fi) et CIIGl-7l'I• Sur le titre un bois 
grossier représentant l'Annoncialion. Du nuxci>.1ov, qui se trouve à la fin 
de cet Horologium et qui commence à l'année f586, il ressort que ce 
livre, bien que l'impression en ait été commencée en t58" (date du titre), 
ne rut terminé qu'en f586 (date du dernier r.). 

Bibliothèque du Musée Britannique, t0t8. a. 3. 

t588 

t 73. FRANCISCI PORTI CRETENSIS Commentarii ln Varia Xeno
phontis opuscula Quorum nomina sequenti pagina declarantur. 
Ba:cudebat Joanne, le Preuz JI.D.LXXXVI. 
In-.&0 de 4 ff. non· chiffrés (dont le quatrième entièrement blanc) et 

535 pages. Rarissime édition•. 
Bibliothèque du Musée Britannique, 586. h. t2. 

t. Pour être correct, le titre defflit porter : olxovo('laic TOIJ wplou xai\ koO xai\ cr-
'Sfipoc ~p.l/W, etc. · 

t. Boffmun, qui donne de ce lim1 an titre ineuet (La. 6i6liogr., UI, p. 818), a1irme 
que le Commemaire de P. Ponus nt ane DOUYelle Miûoa l Genhe, en 1596. 
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La liste des ouTI"ages de Xénophon commentés dans le présent livre se 
trouve au V- du titre. La voici : 

Ta, 'El.l.11Y1dY, id ut rerum a Gracù gntarum lib. Yll. 
De repub. Lacednaoniorum lib. I. 
De repub . .Atlaeniemium lib. I. 
T&Y 411:011Y'fl110Ycvi,ul-reo1Y lib.1111, in quibw Socratem Xenophon accurate 

purgat et advemu varia crimina, qu ab adver,arii, illi fal,o objicieban
tur, (urtiter defendit, eftuque dicta factaque memorabilia fuie recen,et. 

De rei dome,tica administrantb, ratione lib. I. 
Hiero, rive Tyrannw. lib. 1. 
D6po1 ~ 11:1pl 11:poriae,iy, id nt de ratione parenh p ecuni.e, rive de vec

tigalih, lib. 1. 
De maatione lib. 1. 

Vient ensuite l'épître dédicatoire suivante. 

ILLUSTRI AC GENEROSO DOMINO D. JOHANNI 
SEPTIMIO BARONI A LICHTENSTEIN ET NICOLSPURG, 

PATRONO AC MA!:CENATI SUO LONGE BENIGNISSIMO Al:MILIUS 
FRANCISCI PORTI CR. F. S. P. 

lampridem, illustris ac generose Baro, meam fidem alacriter 
liberassem, meosque in Dionysium Halicarnasseum labores tui 
nominis claritati devotos tibi coram obtulissem, si_ quod opus ab 
Henrico Stephano feliciter olim fuerat inchoatum, idem ab eodem 
pari diligentia fuisset absolutum. Equidem non unum aut alte
mm, sed plures annos longam operis intermissionem ab illo 
factam tuli patienter. Sed cum typographi diuturniorem absen
tiam œquo animo diutius ferre non possem, 11t tedii dolorem 
aliquo modo lenirem et mearum vigiliarum jacturam minime 
dubiam aliqua ratione solarer, tempusque novis occupationibus 
implicitus majore cum voluptate fallerem, virorum quorumdam 
pl'IIStantium, quibuscum mihi maxima intercedit necessitudo, 
consilium rebus meis convenientissimum facile sum sequutus, 
atque rectis horum monitionibus et adhortationibus impulsus 
Romanas Antiquitates a Dionysio somma cura grœce conscriptas 
in gallicum sermonem vertere sum aggressus. Quod onus eo 
lubentius suscepi, quo plures autoritatis non contemnendœ viri 
mihi certo significarunt nullum alium ante me gallicam hujus 
eximii scriptoris versionem adhuc tentasse. Quid vero tam in 
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latina quam gallica interpretatione pnestiterim, lector discendi 
cupidus, Deo dante, brevi cognoscet. Baud enim amplius hujus
modi moras, longasque temporis dilationes ferre decrevi, pne
serlim cum animadvertam non deesse multos alios, qui jam in 
utroque opere excudendo suam operam, fldem ac diligentiam 
nobis ultro polliceantur, c?>v x atpac ivapyol m, x.œlo°' wov~ x.œl.Gtt, 
J.Gtf&a'nlpCwv «jA,o,~œtç X.OtJjA,&'tY ,,l.oücnv. 

lnterea tamen, illustris ac generose Baro, ne promissorum im
memor viderer, neve merito vanitatis abs te arguerer, quod 
verbis facta nondum responderent, hos mei parentis in varia 
Ienophontis opuscula commenta,rios tibi, cujus humanitati me 
plurimum debere fateor atque profiteor, censui dicandos. Kœl y«p 
riral GtU';O .. ,,œl.Gt,ov o~w cro, ci1ro3,36vœ, ii3UY1XjA,'YIY x.ot6ti1rap &v ,iu
J.OjA,'IY, fltÎÎ'rœ Y' ff. ~uyypGtjA,fl4T'Gt, :,ç flYGt "rOlCOY ~ crou ,,io,,po
CM"<I 3wtCc.c Of"loiu-,ov, 1rpoa,>lpa,v i~,ov. Ut igitur testeris quam 
gratus tibi fuerit Belicon, Parnassusque noster, quorum hortos 
amœnos, tlorida prata, saltusque Phœbo sacros frequentasti, 
quamdiu Musarum nostrarum choros tua jucundissima pnesentia 
cohonestare, nosque tuœ comitatis suavissimis colloquüs ornare 
non es gravatus, hos fructus in locis tibi non ignotis natos acci
pies serena fronte. Ouamvis autem multis aliis de cauais XeDOphon 
hic amore tuo sil dignus, pnecipue tamen tu, qui ~ç lu.,v11.~ç 
ul np.~ç ~pœx,uloy~ es amantissimus, eum amare debes, quod 
paucis ea sil complexus, que scriptores alii nimium prolixe sunt 
persequuti, quodque in tanta lot rerum brevitate nihil eorum 
pœterierit, qua ad hominum mores ac vitam decenter infor
mandam necessaria videbantur. Nam de pietate, de justitia, de 
temperantia, de fortitudine, liberalitate, magnificentia, modestia, 
comitate, et sexcentis aliis virtutibus, atque de vitiis, que virtuti 
sunt contraria, passim. egregie disaerit, et modo yr,&x.«:rnpcw, 
modo at3~°" homines ad illas impellit, ab bis vero deterret. 
Sed ut bec missa faciam, vis belli, vis pacis preclaras artes dis
cere! Quis alios aut de gnecis, aut de latinis autoribus, quorum 
libros quotidie volvimus, hujusmodi rerum pnecepta Xenophon
teis meliora tradidit! Cupis res privatas aut publicas recte guber
nare, legilimis rationibus easdem amplificare, et hou semel 
parla constanter ac tuto consenare! Bic vero lenopbon hujus 
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scientiœ peritœque laudem quasi per suos eloquentiœ campos 
exultans ac triumphans aliis prœripuit. Quod si quis ad honores, 
ac imperia, magistratus, splendorem, amplitudinem, et subli
mem gloriœ gradum aspirat, profecto nullum alium reperiat, 
cujus opera taeilius et sanctius voti fiat eompos. Non igitur mi
rum si tanti viri prestantiam omnes qui sana mente sunt prmditi 
maxime suspiciunt et admirantur. Illud certe non dubitarim 
af'firmare hujus philosophi sapientissimi seripta quoddam dpœç 
~f&«l.6dat;, sive potius XP"ll'41'<1W ffat'l'T03at1rciv fff>OÇ m œv6pedlVOV 
~Cov XP"lcnf'-COff'N'I l"Y«-1 &riaœupov jure voeari posse. Quare sive 
Xenophontis exeellentiam ac variam utilitatem, quam omnes bo
narum lilterarum et honestarum diseiplinarum studiosi ex ejus 
doetissimis scriptis pereipiunt, attente perpendas, banc nostri 
munusculi tenuitatem tibi gralam fore eonfido, sive eonsilium 
animumque nostrum speetare velis, a te voluntatis nostrœ cando
rem laudatum iri spero. Quare, illustris ac generose Baro, hœc, 
quœ tibi nunc offeruntur, ne asperneris : sed qua mentis alacri
tate dantur, eadem tu quoque aeeiperene reeuses. Hoe si reeeris, 
maximum et gratissimum benefieium in eos eontuleris, qui tue 
dignitatis atque splendoris sunt obsenantissimi. Vale, preelarum 
Nobilitatis Germanœ decus et ornamentum. 

Datum Lausanne, cal. julii MDLXXIV. 
ED tête da Commentaire aur lea lùllinif1"', oD trouve ane pntace de 

Françoia Portas, mais je De croit pu utile de la reproduire. 

t74. 

tlH 

'l'AATHPION. 
Cette 6ditioD du Psautier De DOUi eat connue que par l''Pllre d4dioatoire 

reproduite ci-deuoos. 

TQ IIANIEPOTATQ APXIEDIJlKOIIQ tIAAAEAHIAJl Kl'PIQ rABPIHAQ 
TQ UBBPQ IIANOl'BAOJl O I'Al'NZOl'NIOJl El' DPATTEIN. 

Uol.>.ol f"" utl lllrn m 1rpo 41.,..._., wàp ~, m ~ü ,r~

va~ 'Fatl..,..._., â&Oft(a>C ,r)JCo-r,iy KOt-ri8wro-niv ~' c:., &v ~ 
. •~ fl op&mpv, ft ul ~ffl'IVXffllpoY wkl ~~ ~ oùpatvC.., -rot~ 
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x.ctl ôntpfu!t fLOUaoupyCCf 3L,ry&itii>; ËfLfLÀox_wpoücn r.poxio,-ro, xin,ii-
8,v <ffo3po-r,pov iitEiVOL "C'OV 1npl 't'œ "t'OLlt.Ü"C'ot 8,tov lpw"C'ot npoae-n:a.vœ

'11:"t'OL&V, T« TE -n:ri&7, ,titoTw; ltot"C'otltOLjLCtom, ita.l Tii>v x_a.jLapr.ii>v TOU"C'wv 

GtVC!.ltOUf(toV"C'EÇ la.UToÙç -n:po; "C'O !votV"C'E; itcr.1 "C'Q !itpov GtVot'IM'Epot,v 'rcÎ>V 

Ëfl"C'cÎ>V 1 '11:C!.VLEpw"C'ot"C'E 8i:a"71:0"C'ot. Ol 3-h "C'Tl; "t'OLotU"C'1J; -n:api. ff ltot).àt -n:po

otLpÉaawç ita.l jLiÀot i-n:a.,va"C'ol, oùi_ ÔTL î' <f'PCa,v a.ÙToîç, «ÀÀ« 3-h itoti. 

&no,; T« ~ÉÀ"C'Lcmt -n:pov~aot, oùit :,itY"1l<rotv. DÀ-hv dt').).' & "C'fl "t'OÜ xa.,
poü -n:pox_wpi)au <SujL~otCvuv fLÀEt, oùit oI3' ôr.wç itotl "C'O -ro,oü-rov vt,i
Àov ltotl 8,tov 11-ouaoupr,ijLot ôr.o "C'Tl; 'rcÎ>V TUr.oypifWV Gt~EÀ'n)pCot;, '" 
lv ul jLOVOV &.rto~Àl7rOV"C'CllV, Ti> itÉp3oç, où tilV TU"J.OÜaa.v iv OUlt oÀC

yo,ç x_wpCo,ç na.x_a 'tiJV 'P8opriv. "<map YJjLEl; ,ro').').tix,ç na~ijL&VOL xa.8' 

lotU"C'OÙç, "C'ii>v -n:poi'Jpyou "C'L yavia8or., 8uvoii&7,l'-av, ,r y, ix 'rCiiv ivOffCllV 

-n:poaa1r,xoupiiaa.,l'-€v "C'L "C'éj) 1rpriyjL0tTL. Ka.l 8-h -n:oÀÀot; ita.1 &no,ç 'rCiiv 

1r«.Àa.LCÏ>v atV"C'LypifwV MITU"J.TlltOTa;, «.ÀÀw; n itotl 61V -n:ocpat "C'TJÇ crijç 

'!rGtVUpO'rTlTOç 7lÙ7rOp11lt!ltjL&V 1 ltotl "C'otÜTa. «ÀÀ1)ÀOL; 7rotpot8ÉvTEÇ1 w; Ef-,_o

fUV Î1rLjL&ÀECotç, ,\; Ti> op86Ttpov ix8,8witotjLEY, npocrx_cr.p,oüv"C'IÇ 3à ul 

&.no, "ljLl'v, jL&L'tw ,rapl "C'otÜ"C'ct ~v <mou3~v é1r,8,3ux_o-r,ç. Toii"C'' ow 

olovoüv «.v ,r'rl TO 3wpTljL«, "C'TJÇ ,rpoç ai jLOU aùvoCœç "C'I «jL« ltctl EUÀct~ECct; 

OÙlt GtjLu8pov "C'EltjL1!pLOV 1 Ô IJOL -n:pO<SfCllV~!l'otL 3LÉ)'VCllltlt.1 fL~ Gt7r«4~~Ç1 

1r0tpa.it0tÀw, lÀcr.pcj\ "C'éj> -n:poawn<i> -n:poa3,~cr.à8œ,, -n:otvL&~ot"C'E 8affl0Tot, 

,\ ul ,,.-h -n:po; "C'TJÇ aiiç «~Cor.; "C'œ -n:otp' Ylfl.WV· 'A).).' ow otÙTOÇ -n:poç ':'O 

"C'TJÇ ÎfLii; lj,u-,_ii; 1rp68ufLOV dtno~ÀÉ~a.ç, aù 013' Ô"C'L ouit «1ro8ox,fLcicmç 

Ti> X,«pL!l'jL«. 'EppwfLlVTlV 3,lt.'PuÀœno, b KupLo; tilV ~V ,ra.vup6nrra. 

1\ç ,roÀÀwv i"C'wv '1L'tp,63ou;. 

'En"C'C-,cnv, ~Tl~OÂLCÏ>VO; 7rÉfLfl1l laTotfLÉVOU ltotTœ TO 'f~Ç'1 l-roç 

dt~ "C'TlÇ ÉYaœpitou o\xcivofLCor.ç. 

t587 

t75. AN80AOrlON. 
De même que celle du Psautier, qui figure sous le numéro précédent, 

cette édition de l'Anthologium ne nous est connue que par l'épitre dédi-



SEIZIÈME SIÈCLE. 419 

catoire de llanuel Glynzounios l Gabriel Sévère, archevêque de Philadel
phie. Comme en fait foi la note qui suit l'épttre dédicatoire du présent 
livre, cette épttre, ainsi que celle du Psautier, a été rédigée par llargou
nios. C'est, d'ailleurs, d'un manuscrit des lettres I de ce savant prélat que 
nous les avons extraites l'une et l'autre. 

TQ DANIEPDTATQ APXIEill:EKOIIQ +IA.uEA+EIAll Kl'PIQ rABPIHAQ 
TQ :EEBHPQ KANOTHA O rAl'NZOl'NIO:E Er UPATTEIN. 

"'E3a& fÙ" .;,f',t;, ~«vupc,n-«n 8,tmo-rœ, ~e TCÏ>'I .;,fUTipcaw ~poyM 
tmou8iie l':')Jfllv ~outa6«l 8l,r1ax-ij, ul -nov ix.,Cvwv lx_vêiw -r, x.œl ~pœ

~,eaw ix_of'-'vovç, x.œl -r-iie x.œn ~ ~Cœv x_pva-iie i~'rlPfllf'-'VOue iuC
"1lli «mpiç, oùx. à.ymîe ~«-rlpwv à.~o8,Cx.wa6«l ~œt8«e • fdl.l.ov 3' olot 
x.i.-iipov ~,pc8~°"' c:itm,p ix. 8l«8ox_-iie iv iœv-rote 8l«aw~uv Tl ul ale 
'rOV?rlfU>.ie ~lr1lf'-'pGtl Ï1rGt~llV ix.1(vwV Tœ ~pOT1~fl,Gtff, 'E~ll~ 8' OÙX. 
ot8' ô8,v ~ ~"l'-~œv ,lç -roik' à.yvoCœç t•ü I i~wx.ui., n x.«8' .;,114e1 

~, oùx_ ÔTl y, à.f' i«IITCÏ>'I Tl I'-~ 3wœa6cu ~poaa~avpCax.m -rotç ~«f' 
ix.aCvCJ>'# -nov fli.o8,eaw x.œl 8.Cwv à.v8pêiw «plau ix.~o'l1)8atalv, à.i.i.« g~ 
x.œl -rat wCveaw 3l«f8opiv TlVGt où ~V -rvx_oüaœv i~laax_aa6œl wo Tl 
-r-ii; TCÏ>'I x_œi.x.oypcifwv «f1,Gt8dœe x.œl -r-ii; TCÏ>'I ~v i~lf'-''i.al«V Twv -ru• 
~eaw Ïf' lœv-roùe œpatf','VCaW «fUÂdœç, -nov ~P~P'Y°" Tl .;,l'-cte iv 'rOU'nf> 
')'M Tii\ 3,mpci, f'-'pu 3lat1rpi~Gtl (j,1,&.,,1'-,v, &.l.l.w; TC ul ~Gtpœ ~oi.
M1'1 i~l 'fMO ~po-rp«~&VT&e, ,r 'Y' 3l' ôa.,,e lX,Ofl,IV 3watf1,&we Tl ul 
i~lf','Âl(œç i~lX.OU~IJGtlf'-'V Tl Tii\ ~piyfl,«TI, Tfft TC ylvu Tft> .;,fUripci>, 
TG y, ,lç .;,1'41i 71x.ov, 3"1: -rwrou x_œp,ouiuvo, ul ~ ie -;o x_ctpov 
1rpox_wp11a,v 'fiô'I -rote 8aCo,e à.v8ptia, auyy1ypatf',f','VCJ>V x.w~e Tl x.œl 
31GtJC.~YT1e. K.œl ~, fl,~T« ~ TCÏtV TOÜ 1rpOf11TatV«x.TOe 'F«Âf'AÏW 
lx.3oa,v, x.œl ~ -roü 'A.v8oi.oyCou, TG y, wv 11.ov, -rote ,,i.o8to,e ~poa• 

ax.3,36«1'-"', où3iv i;ffovœ -r-iie ~e x.œv Twni> lC.GtTGt,GtÀÀOfl,IVOI 
'NI" ~po8uf1,CGt'I, we &v -rote Tl 'i'OV voiiv -nov Ïyx.&lfUVCl>'I m~,rroüa, ul 
-rotç xœvovtipx_œ,e œù-rote aùrtTaux.TOTtpœ .;, 1rpœyf1,«T1C« y{vo,-ro. K.cd 

UIITTl'I -ro,yotpoüv ~ ~C~ -;o ~pacriix.ov ~g.,, di.114>1.11Gtv TO.oe aol ul 

t. I.e Parinnu n• 821 du Supplément grec (pp. ,t""') eollaliomM! nee nn exemplaire 
plus ancien app■rlenant l Il. le prince G. llaurocordato. 

IIDLIOH4Pm DLI.ŒQD 
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«~8LÇ ~ 8aCqt xatl ûpqt lUf«À~ ,rpo11fCIIV"nlJlltL 'lrpO~p1lfLE60t1 'lrlltVUp<alff"l'l 
3aCJ'7rO'r«. TCvL ycltp !llci, 1rp1,rw3icrnpov -r« 'rOLlltÜT« TWV l6yœv Tl :ul 

,rpi~,œv !v&,i x.ct&upotv'rO, ixll' ~ Tij> TCiiv l6yœv Ï!p6pr,, xar.i. npi~u11v. 

TM' o~ ŒIJf'-'VWÇ Tl xar.l ixnctaCœç I'-~ ix~ct~LWIJtLlltç ixno3€~cta8ctL, 

J.lltPL~ ycltp TlfLÎV Tœ fL&')'Lffct, x.œl -rov iv TlfL"Cv ônoLovoüv iyx.,CfLlVOV 
n,v&-np« TOÜ X.lltÂOÜ ,rpoç -rclt 'rOL!ltÜff lpœ'rO!i inctv«tf,uç 11fo3p6-r,pav. 

'Eppca»f','V1JV 3111tfUÂœ'M'OI 6 x.up1oç ~ ~ 'lrlltVLEpÔfllTllt lfUJ.~ Tl Hl 

awfLllt'rl • 

'ba-rC~cn, x.ct-rclt -ro n~' Ï'rOç ixno Tijç ivaipx.ou OLX.OVOfLC«ç, otv6,

lff'rlp&éiivo; lx.~ lffctf','VOu. 

'Jodov k, ul «6'"! la l1naTo>.71 <i11:~ ToO M~lµou 11:1,1>.odv71T1111 l111r101n1>.<t1 Tlj'I 

n.11,touvu,. 

t588 

i76. BIBAION TOY MAPTIOJ MHNOJ 1r1p1lx_ov ~ 1rp11rcmrt.v 

«ù-réj\, &1r0tart.v bolou&Crt.v. ENETIJD:IN. Ilœpa: ,r€-rpou, uloü 'rOii 

'JrOfltl. XpLffO!p6pou, 'rOÜ ~ctvl'rOu. ff'"!· KDDITAI IŒTB ror XPJJ:TOr. 

[Aar-du dernier r.] 'B T&v T1TpG13IIOV 'XGITà Tlie&v bo>.ou&IGI, dy31t7181. 
"At:IIVTGI clal TITpÜux, -K>.71, TOO ,, Tp&Ü1ov. 

In-folio de 70 ff. non chiffrés, divisés en neuf cahiers de 8 ff. chacun, 
111uf le dernier qui n'en a que 6, et signés 111-1. Au Vo du premier f. il y a 
un bois représentant Jésus en croix. Le Vo du dernier f. est entièrement 
blanc. Texte à deux colonnes, ü lignes à la colonne pleine. Impression 
rouge et noire. llarque de l'imprimeur au I'° du dernier C. 

Bibliothllque royale de Munich, Liturg, t 79, fol. 

1588 

i77. BIBAION TOY MAIOJ MHNOJ Ilapuxov ~ 1rplnuaœv 

«~, &1r0ta«v bolou6Cctv. ENETIJD:IN. Ilctp« ,rl-rpou, uloü -roü 

'lrO'r'lltl. Xp1ff0f6pou, 'rOii -it«v,-rou. qtf~- lffllBTAI EJ:TB mr XPIETOr. 
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[A la fin.] To 1rœpov ~,6>.Cov -ramo-rœ, iva-rC11cnv, 1rœpœ ~" x.>.11po

v6f'Cl>v, Xp,cnoq>6pou "rOÜ ~CltV&"rOU. œvCltÂ.w(J,CltC1' f'-àV "rOÜ Clt\l"C'OÜ 1 i1r,f'-'• 
uCcr; 3i ul ÎffL3,op&wau, rawpyCou lapfu,ç BÀC1t0'1'0Ü x.p11-roç -re,P imvo-
··-r , ", ,, , , - , , • C ' ~Of'-'VOU ffOIN~A&"rOU. E-ru CltffO "r'1!Ç ava,tpx.ou o,x.oVOf'- œç. qt~'11-

'A.>.~611-roç. œ 6 y 3 a~ 11 8 , x.. "A.ffotv-rœ 1lal -ra-rpiB,ot. 

ln-folio de 60 ff. non chiffrés, divisés en tO cahiers de 6 ff. chacun, 
signés cz-x. Au V" du titre, un bois représentant le Crucifiement ; au V" du 
dernier f., marque de l'imprimeur. Texte à deux colonnes, ,l,t. lignes à Ja 
colonne pleine. Impression rouge et noire. 

Bibliothèque royale de Munich, Liturg. f79, fol. 

1588 

i78. nt:PI TWN THC cvrrt:N€1AC 

~8f'-&iv O'UV01"1',x.~ au).).o~ Îx. 3,œcpopCl>V auv-r181Taot wœpœ 74:X,otpCou 

lapiwç ax.opBu>.Cou x.pmoç -roü ÎffOVO~Of'-'VOU (J,Cltpotcpotpi ul i,n
-rp6ffou -roü -rilç X.WV0'1'«v"rWOW6).awç oix.oUf'-'Y&x.OÜ ffot-rp,œpx,ou x.ü 

'Jca,iaotcp, O'W "rOÎÇ !).).o~ ÎUffO"'r()W8'1!, X."rÀ. t 

(A la fin.) Tœ1rotp6not auvowa,or. i~ iv iva-rCot~ iv oix.Ccr;Da-rpou 

-roü ~otYa-rou ul Î1"Lf'-&À&C'!( rawpyCou lapiwç ~Àor.ftOÜ X.p,lTOÇ -roü iffo

vol'-or.~of'-'"Ou ftlN~À&-rou, lT&, -réj> «.m 'rijç ivaœpx.ou O&X.OVOf'-CCltÇ "rOÜ 

x.upCou ~l'-W" &'1)0'0Ü X.PLftOÜ ~-

In-80 de 30 tT. non chiffrés, divisés en ,1. cahiers, dont les trois premiers 
de 8 fr. chacun et le quatri~me de 6 tT. seulement. 28 lignes à la page 
pleine. Le seul exemplaire de ce livre que nous ayons eu sous les yeux 
appartient au Musée Britannique ; il est incomplet du dernier f., ce qui 
nous a obligé d'emprunter la souscription ci-dessus à l''EU'l)vo11viaiu,,v, 
p. St 7. Le titre figure en tête du f. 2 re, et le f. t r° est occupé comme il 
suit : 

t. On n'a comervt! la dispo1ition du titre que pour la premi~re ligne seulement. 
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ZAXAPIOî 

IEPEOJ: 

.,_ ctp-roq>vMt~ ,;lipo; 

«rx,acrnuiiv ,;,Ca

fL«.Tct Âiia,v lp
f'd11 TIXV11 

vw g• 
lep,ù; œÀ,Tp6;. 

Ces huit lignes sont encadrées par une vignette. Les mots Z11x11plou 

l1pi~ et les deux vers qui les suivent se trouvent, dans l'édition de 1564, 
au-dessous du portrait de Zacharie Scordylis. Voy. plus haut le n° U2. 

Bibliothèque du Musée Britannique, 869. a. 8. 

1588 

t79. MATTHAED DEVARD LIBER DE GRAICAI LINGUE PARTICVLIS. AD 

ALEUNDRVJI PA.RNISIVII CARDllU.LEII S. R. E. VICEC.ll'ICELLillVII. ROU, 

Apud Francilcum Zannettum. M.D.LXXXVIII. PERIIISSV sVPE

BJORVII. 

[A1111mo du f. de la~.] REGISTRVM. abc. ABCDEFG BIKLM 
NOPORSTVXYZ. AaBbCcDdEeFfGg. Omnes sunt folia in
tegra, prreter c, quœ est semifolio. [Marque de l'imprimeur.] 
ROU, Apud Franci,cum Zannellum. M.D.LXXXVIII. 

ln-'0 de tO ff. non chiffrés, 238 pages et t f. non chiffré. Sur le titre, 
les armes du cardinal Alexandre Farnèse, tirées en rouge et noir. Les 
ff. 2, S et .t sont occupés par une épitre dédicatoire de P11aBE D1uus, 
neveu de Matthieu, dans laquelle il donne sur son oncle des détails bio
graphiques trM circonstanciés et que, à cette considération, nous croyons 
devoir reproduire in~alement. 

Bibliothèque nationale de Paris, X ,105 (Inventaire, X t 962). 

ILLUSTRISSIMO PRINCIPI ALEXANDRO FARNESIO 
CARDlNALI S. R. E. VJCECANCELLARIO. 

LTl'ILmJ's Dnwvs, avunculus meus, cardinalis amplissime, 
multos quidem libros reliquit, octo ac viginti annis a se con-
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scriptos, quo t.empore in tuorum numero familiarium ad supre
mum osque vitre diem, quœ tua fuit erga ilium humanitas, domi 
tuœ versatus est. Ex quibus ego libris hune potissimum, quem 
De grBJCaJ lingua, particuli, inscripsit, jampridem statueram in 
lucem edere, quanquam diuturna et accurata grœcorum librorum 
tractatione illud erat facile consecutus, ut quis esset grœcanim par
ticularum usus, quœ vis ac notio, non modo ipse perspiceret ac 
t.eneret, verum aliis quoque tradere posset, deque illarum natura 
facillime disputare. Huc accedit quod viri docti permulti et grœcœ 
linguœ peritissimi non semel me cohortati sunt ut hoc opus in 
hominum aspectum lucemque proferrem, quod non exiguam 
censerenl utilitatem ad omnes manaturam, qui aut grœce loqui 
vel scribere aliquando velint, aut certe scriplores grœcos copiant 
legendo non primoribus tantum labris, Qt dicitur, degustare, 
verum etiam intus introspicere, cum ex una plerumque particula 
loci cujuspiam sententia pendeat universa. Nemo enim adhuc 
uno volumine comprehendit quœcumque ad eam rem illùstran
dam et explicandam pertinent, nemo distincte atque disposite·, 
nemo certa ratione ac via de illis egit, nemo certe clarius ac fa
cilius harum particularum vim naturamque perseculus est : 
quibus tamen, peritorum hujus linguœ sententia, nihil est pene 
in Grœcorum libris difficilius ad intelligendum, nihil obscurius. 
Atque inter eos qui mihi ut hune librum ederem suaserunt gra
vissimus in primis auctor fuit Hieronymus Roverius, cardinalis 
amplissimus, cujus tantum apud me valet auctoritas quantum 
apud omnes valere debet, quibus tanti viri sapientia, probitas, 
gravitas non sit inaudita. Quin etiam eo plus me, ut opinor, mo
vere debet, quo mihi est ejusdem integritas doctrinaque perspec
tior fortasse quam cœteris, quibus cum eo familiariter agere mi
nus contigit; etenim est ille quidem cum gravissimarum disci
plinarum jwisque civilis ac pontificii, tum grœcœ linguœ peritia 
clarus, ut ejus nominis fama vix ulli jam pene dicain mortalium 
esse possit obscura : idem tamen ita me, pro sua humanitate at
que in grœcam nationem benevolentia, in suis domesticis esse vo
Iuit, ut et mihi jam prope singularem viri sapientiam et probita
tem propius liceat ihtueri, et magnum in primis apud me pondus 
cardinalis optimi ac sapientissimi debeat habere sententia. Quare 
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cum fruclus uberes ex hoc libello percipi posse viri doctissimi 
atque gravissimi arbitrarentur, illud mei muneris esse maxime 
videbatur ut et avunculi nomen, quoad ejus fieri posset, immor
talitati commendarem, et grœcm lingum perdiscend;e subsidia 
ejusdem sludiosis hominibus sine invidia proderem. Verum ut 
hoc pietalis officium ad hoc osque tempos difTerrem mulœ me 
res propemodum coegerunt. 

Primum enim cum decem fere ipsos extremos mtatis annos 
idem avunculus meus adversa valeludine conflictaretur assidue, 
me Romam Corcyra, paucis ante mensibus quam e vita discede
ret, eo consilio revocarat ut ipsi, cum in aliis lib1·is, tum in hoc 
polissimum describendo ac disponendo prmsto essem, nisi vita 
ipsum anlea defecisset. Cum enim id maxime agerel, ac tibi ad
hue fideliter, pater amplissime, navaret pro viribus operam, 
septuaginla natus annos diem suum obiit, prœclaris, ut initio 
dicebam, relictis ingenii doctrinmque monimentis.Ex quibus h;ec 

ipsa de grmcm lingum particulis eruditissima disputatio, in varias 
dispersa schedulas, fuit cum a me diligentius colligenda et ad 
certam quamdam revocanda methodum ac viam, tom a viris 
doctis atque prudenlibus accm·ate per otium recognoscenda. De
inde vero exiguis facultalibus avunculo reliclis, nondum licuil 
efficeœ quod optabam, neque vero- liceal hoc lempore, nisi tua 
mihi benignilas, princeps illustrissime, subveniat : quam in ope
ribus egregiis el in iis priesertim sublevandis adhibere soles, qui 
te sedulo fidelilerque coluerinl, in quihus quoniam jure polest 
Matthieus Devarius numerari, cum tibi sil is diutuma lot anno
rum consuetudine penitus cognilus atque perspectus, lui ipsius 
testimonio gravissimo fretus panca quiedam hoc loco percensere, 
non dubitabo, quibus ejusdem vfrtus atque doctrina testata et. 
consignata posteris relinquatur; quippe qui mlatem semper in 
studiis rerum honestissimarum cum lande traduxerit. 

Natus est igilur Matthmus Corcyrm, honestaDevariorum familia, 
ex iis quie latinum rilum in christiana religione sectantur. Cum 
vix annum octavum ageret, Romam a Joanne Lascari perduclus 
est, viro grœcarum lilterarum latinarumque scienlia nohili, quo 
tempore idem Lascaris, Leonis decimi, pontificis maximi, jussu, 
ex variis Orienlis locis ingenuos pueros delegeral, ex quibus tum 
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primum est Gnecum RollllB Collegium, quam Scholam Grœcam 
nuncupabant, ad montis Quirinalis radices institutum, cujus qui
dem extat adhuc in Sophoclem scholiorum monimentum, qua, ex 
illo Collegio prodierunt. lbi igitur Devarius a tanto doctore, sum
ma docentis atque discentis cura litteris grœcis eruditus, obscura 
quœque ac recondita ejus linguœ mysteria ita celeriter arripuit, 
ut ipse deinde perse ex veteribus grœcis oratorihus, historieis, 
poetis, philosophis, tanquam ex fontibus, omnem hauserit non 
modo linguœ eognitionem atque verborum, verum etiam rerum 
scientiam pulcherrimarum. Quare , eum jam illius doctrina 
eelebraretur, a Nicolao Rodulpho cardinali accersitus domum 
humanissime reeeptus est, apud quem per illud tempus ita multi 
variis disciplinarum generibus instructissimi tlorebant (ex Grœeis 
quidem Constantinus Rallius, Nieolaus Soffiano, Christophorus 
Condoleus 1 , Devarii condiscipuli et contubernales; ex Latinis vero 
atque ltalis Nieolaus Majorana, idemque postea Malfectœ delectus 
episcopus, Franeiscus Priscianensis, Donatus Giannottus, Pater 
Leonardus Malaspina, Matthœus Hereulanus, Petrus Crassus, qui 
est episcopus ereatus deinde Viterbii), ut ejus cardinalis domus 
jure quoddam sapientiœ domieilium appellari potuis.,e videatur. 
Mei porro avuneuli opera Rodulphus in grœcis potissimum expli
eandis auetorihus utebatur, quem sue quoque bibliothecœ peram
plœ et copiosœ prœfeeerat 1 • Ergo Devarius, quindecim annis quibus 
superstes Rodulphus eardinalis fuit, lndicem uberrimum inEusta
thium, Homeri interpretem, confecit, qui adhuc extat a Paulo W 
fere editus, avo tuo, eardinalis amplissime; qui quanti semper 
feeerit viros doctos ac sapientes tum aliis rebus permultis aperte 
satis ostendit, tum vel bac una non obscure signifieavit, cum vel 

t. CultTOPD l'.onor.to• est peu connu. Nous poaêdona de lui one 6pigramme qui 
ligure en tête d11 Libaniw de Ferrare, 1517, et qoe IIOU •- reproduite p. 151 d11 
tome 1 .. de cette Bibliographie. En outre, P. J(atranga a publi.S d11 même Co11tolêon del 
Scholies homériqoes (Anudota graca, pp. '79-520) tiries du Yalieanu, grec t35t. Ce 
manuscrit ·contient encore qoelqoe11 autres morceau inédilll, parmi leaquels nous DOUi 
bornerons à me11tionner : t • Une lettre Ilpo, wv p.œxcap,~,:œwv ffp6&apov •p~f"I' llcaG>.ov 
,:p(,:ov ffpo,:piffo"ffll, aN-rov ivœ wv i>.>.11voc u\ ~fllp.octov œrixoctov >.6yov IINGIUWlcn). 
te Des Scholies sur le11 Épigrammes de Janus Lucaris, acholies qo'il affirme 1'f0Ïr eampo, 
- ~ tq>o, ,:où, ,,>.0114611' nopy'. 

t. ~ous avons parlé de cette Bibliothèque dam notre introduction. Rappelom aealemmt 
à que le catalogue en fut ndip par latthieo DeTaris et Nioolall SopbilJIOI. 



BIBLIOGRAPHIE HELLÉNIQUE. 

propter ilium ipsum a Devario susceptum Indicis conficiendi labo
rem, menstruam illi pensionem assignarit, quam eidem postea, 
quoad viveret, Pius quartus attrihuit, eumque Vaticanœ biblio
thecœ primum grœcorum codicum instituit correctorem; in qua 
nimirum ejusdem apparent monimenta prœclara in descriptis 
libris ab illius bibliothecœ librariis, ab ipso vero, non sine magno 
celeberrimœ bihliothecœ ornamento, correctis. 

Vita functo Rodulpho, Camillus Columna M. Antonium filium, 
hodie cal'(ijnalem, et quidem hoc dignitatis honorisque gradu 
dignissimum, Devario grœcis litteris tradidit imbuendum, cum 
quo Matthœus triennio partim Romœ, partim, studiorum gravio
rum causa, Pisis ita versatus est ut ab eo et in honore haberelur 
et unice diligeretur. Verum cum is Patavium profeclus esset ad 
philosophiœ spatium decurrendum, essetque Dsvario, ne! suo mu
neri librorum corrigendorum deesset, Romœ remanendum, a te, 
cafd,inalis amplissime, accitus est, et benignissime semper pro 
summa tua facilitate humanitateque traclatus. In tua igitur ho
nestissima domo œtatem reliquam Devarius traduxit : cum prœ
clare secum agi putaret quod se et principis amplissimi patroci
nium nactum esse et in celeberrimorum virorum numerum 
videret adscriptum, qui doctrinis essent omnibus exculti, quibus 
tuam domum semper omatam esse voluisti, quœ tamen eos vicis
sim non minus ornaret quam ab ipsis ornaretur. Ubi enim nisi 
domi tuœ, pater amplissime (ut a poetica incipiam facultate), velut 
in Pindo aliquo monte vel Parnasso, Franciscus Maria Molza, Lau
rentius Gambarus, Bemardus Cappellus, aliique permulti poetœ 
nostra œtate prœstantissimi tloruerunt 't Ubi unquam plures quam 
domi tuœ, aut eloquentiœ laude, aut variarum pulcherrimarum
que rerum cognitione prœstantes ? Ex quibus si Romulum Ama
sœum, Annibalem Carum, Carolum Gualteruccium, Fulvium Ur
sinum (cujus mentio nobis erit alias infra, non sine laude ipsi 

· debila, facienda), Guidum Lolgium, Antonium ..Elium, episcopum 
deinde Polensem, alterum item Antonium ..Elium Mirandulanum, 
qui Cassertœ item est postea prœfectus episcopus, Joannem Bap
tistam Possevinum, Hieronymum Mercurialem, nostra œtate me
dicum celeberrimum : si vel hos, inquam (ut cœteros quam pluri
mos taceam), proferre velim, nemo, ut opinor, erit, cui fuerit 

, 
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homm eruditio, vel consuetudine familiari perspecta, vel etiam 
fama ipsa et auditione cognita, qui mendacii nos possit vel teme
ritalis accusare. Quid't nonne ut ex equo trojano forlissimi viri, 
ita e domo tua, quœ semper doctrinarum omnium eliam divina
rum seminarium quoddam fuit, non modo episcopi permulti, hoc 
est reipuhlicœ christianœ lumina, et summi etiam ponlifices pro
diere '! Quorsum ego Marcellum Ceninum hoc loco nominem, qui, 
oh insignem virlutis el sapienliœ laudem, ad supremum sacerdo
tium est evectus; qui, cum diu tecum olim familiariterque vixis
set, gravissimo tuo teslimonio, ut par est, non sua, a qua lon
gissime aherat, ambilione, virlutum suarum quasi gradibus, ad 
sacros ac summos honores ascendit, quem tamen videlur Deus 
ostendere polios morlalibus voluisse quam dare ; quippe qui pau
cis diebus fuerit in apostolico illo fastigio superstes, ut et ilium 
tanto honore dignissimum et nos tanto paslore non satis fortasse 
dignos esse declararel 't Omitto Bernardinum Maffœum et Ardin
ghellium cardinales, qui illud purpurœ decus e domo tua retule
runl, quod illorum merita postulabant. Joannes Antonins Facchi
neltus, qui cum primum Romam venit, in tuorum numero dome
sticorum cum somma laude versatus est : inde Tridentino concilio 
interfuit, tum Venetias a Pio V missus, legationem somma cum 
dignitate obiit; deinde a Gregorio XIIl cardinalis creatus est, vel 
unus potest esse hujus rei testis idoneus, qui nunc in hoc sacro
sancto Patrum collegio magno apud omnes est in honore, oh 
legum humanarum ac divinarum scientiam : quibus polissimum 
fultus prœsidiis, mulla et gravissime onera pro dignitate sustinet 
in ecclesia sancta, pro viribus sublevanda. 

Verum ne in bac re Iongius digrediar quam aut leges epistolœ 
patiantur aut vires meœ ferre possint, ad institutam de avunculo 
meo narrationem revertamur. ls ergo domi tuœ Tridentinum 
Concilium et Catechi,mum, Pii quinti jussu, in grœcum ex latino 
convertit; Florentinum Concilium, tum primum grœce editum, 
emendavit 1• Longum essel alias prœterea ejus lucubrationes atquc 
opera persequi. Quid't epigrammata grœca quam mulla, quam 
eleganter ornateque conscripsil't ex quibus nonnulla, quibus Far-

t. loy. page H do ce TOlume, n• 1!16. 



58 BIBLIOGRAPHIE HELLÉNIQUE. 

nesia familia fere celebratur, in hoc volumen inserenda existi
mavi, ut et quantum illius in te familiamque tuam sludium fueril 
facile intelligatur ; el Farnesiœ familiœ nomen elsi per se salis 
ornalum, quo hic etiam libellus ornatur, vicissim tamen, quan-

/ tum est in nobis, bis quoque versibus illustretur. 
Equidem aliquol ante annis sub Gregorio, Ponlifice Maximo, 

\ Tridenlinum Concilium typis excudendum curavi, quod, ut modo 
\ dicebam, avunculus meus grœce converteral, antea tamen, eo

dem jubenle pontifice, recognilum et cum latino collalum exem
plo lum a Gulielmo Sirlelo, cardinali nostra relate religionis ac 
doctrine laude prœslanli, lum a Fulvio Ursino, familiari tuo, quem 
paulo ante honoris causa nominavimus, viro cum splendore ge
neris tum eruditione ac lalinarum grœcarumque lilterarum 
cognitione prœclaro : is ita suam in ea re operam navavil egre
giam, ut el quod amicilia illi summa cum avunculo meo inter
cesseral el quod ambo simul conjunclissime vixeranl, non majo
rem adhibere diligenliam, si viveret, auctor ipse potuerit. Reli
quum est ut el Catechismus et alia nonnulla avunculi opuscula 
describantur et viris doclis recognoscenda tradantur, quod ipse 
ejusdem Fulvii Ursini aliorumque ope, Deo bene juvante, prœstare 
conabor, quœ deinde tuo dicata nomini libenter sinam in manus 
hominum pervenire, quemadmodum hœc jam disputalio de pai·ti
culis prodit auctoritatis tuœ fulta prœsidio, atque ita prodit ut 
cum eidem Fulvio Ursino tuique studiosissimo, tum Sirleto ipsi 
cardinali vehementer probata sil, eademque a M. Antonio Mureto, 
paulo ante quam e vita discederet, accurateque recognita, de 
cujus viri doclrina, eloquenlia, grœcœ lalinœque lingue scienlia 
quid attinel dicere? cum inter omnes qui recte senliunt, ut puto, 
convenial eum eruditione, dicendi facullate, grœcarumque litte
rarum lande nostra relate pares forlasse, ut leviter dicam, pau
cissimos, superiorem certe habuisse neminem? 

Jam vero sicul mei avunculi consilium illud erat ut Concüium 
summo pontifici dedicaretur, quod ipsi esset illud negotium a 
summo ponlifice datura; ita hoc opusculum de particulis, quippe 
proprium fœtum ac suum, tui splendore nominis illustrari cupie
bat, nempe cujus domus, ut ante dixi, semper doctis viris ac sa
pientibus patuit, quorum voces te jam inde a pueritia osque adeo 
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delectarunt ut cum illorum sermonihus alque ingenii lui prre
slantia animique virtule magnas tibi opes paraveris prudentire, 
consilii, gravitatis; te nunc in sacro Patrum amplissimorum col
legio principem locum lenere, teque unum uni ponlifici maximo 
secundum esse jure lretemur; te denique, si humano res tanta 
pendenda judicio sil, illo ipso loco, quo nullus est in terris cel
sior, esse dignissimum arhilremur. Ergo dum tuo palrocinio, car
dinalis amplissime atque optime, tutum esse libellum hune atque 
ornalum volo; simul, credo, aucloris videbor obsequi volunlati 
et mihi ipse quoque aliqua ex parle satisfacere, qui non minus 
profiteor me amplitudinis lu111 sludiosum esse cultorem quam vel 
avunculus fuerit vel quam a me avunculum coli observarique 
par sil. Quare lui quondam clientis et familiaris primitias hilari 
vultu ac libenti, ut soles, animo accipere ne graveris, meque ip
sum Malthrei Devarii sororis filium in tua esse tutela, obsecro, 
patiaris, ut, dum simul avunculi memoriam conservas, meum
que hoc erga te studium et qualecumque officium minime con
temnis, si forte me vires in bac ipsa re prrestanda deficiant, tu 
me, pro tua somma humanitate ac benignitate, sustentes. Vale. 

Illuslrissimre ac reverendissimre Dominalionis ture deditissimus 
et humillimus servus 

PETRUS DEVARIUS. 

A la suite de ~tte préface, on trouve les pièces de vm·s ci-après désignées. 

F. 5 r-. M11d11lou -roO Âlkptl clç ♦11pv1olouç b:iypli111'11-rC1, 
[t.] n,pl -r&Y -rupœlli>.ffllY ♦11pY10l111v (2 vers). 
[2.] n,pl 'A>.1~fi.,,11pou ♦œpvcolw (6 vers). 

[3.] Tcj) GN"rcj) piS>.lov d-rli) &.>pou111voç (-1 vers). 
[4.] D,pi -roo dwo, Hl 'Evplxr, -rlj\ pu,>.at ou111'11xoov-roç (6 vers). 
F. 5 Yo. [5.] ,t, dv C1U-r6v (22 vers). 
F. 6 I'°. [6.] -rlj\ œô-rlj\ •~oplo-rr, b:I 'Iou>.lou -rpl-rou. Ilœpœx>.71oiç (32 vers). 
F. 6 Yo. [7.] c1, 'Pmou-rlOY ♦œpYUIOY -rlw upll1vœ).1y (t2 vers). 
[8.] DC1Ulou ♦œpv,olou, l"Yil® &px11pi111,, i,u-rœ,,ov (2 vers). 

[9.] i>.>.111; (autre épitaphe du même, 2 vers). 
[lO.] i>.>.111; (id., 2 vers). 
F. 7 ro. [H.] 'Opœ-rlou ♦11pv1olw i1u-rœ,10Y (tO vers). 
ll2.] b:i-rœ,10Y 'PCIYou-rlou ♦œpvaolou -roO xœpll1vœl&111ç (t2 vers). 
F. 7 Yo, [13.] no œô-roo ,1, -ri),, 4y,oy fp11y6p1ov -rl)v 810>.6yov (t2 vers). 
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[ 14.] "' 'lou>.1ov ibv IUTIOTOY &px11plai, b:l itJ &v11.1plo11 ,,,, HO 61,L'IPlltOO 

&yci>.11111-r°' x,rpai>.P,, (-1 vers). 
F. 8 r". [15.] Du, mcip-rti1, bP«i' &px11p1?. Voici cette pièce à titre d'é

chantillon : 
e,r, dnp, ,:1) d,:aip-rov lv &px11p,ao1 >.1>.orx111, 

dvu,v aôo,&l'lç x>.11vbv œitO\IO'l,LGI Diou, 

af U 001 ii111dpwv &xill>Y µi).11, &>Y -rœxai 811(!' 
ait,,., ib rp11111tGIY 11:oU& d11:ov81 ylv°', 

l:@oov, 111:ai &uvaioaiE r•, ib &uo11opov, iiv 111& 11:oUciç 

o;,Glv &pai&ç 11:poy6v11>v &vdlloo1v 11:aiplxo". 
TGlv Ili: d>.u 11:p6,:1pov µiyai xitllao, lllo11:o,:ai, xail HÙç 

xciv11>Y xullai>.l11ouç &11rp11t61,L11 xai11œ-rouç. 

Kail oorpl'l, ouvciy11>v xai>.& >.allj/G1Yai lioaai 11:o&• 'E).).ciç 
DaUœ&o,, iilll Dri>.~ xaip11:orp6p,icr1 dllov. 

Et 11:on -rGIO,:ai TU1Cll>Y yovl1,L01, xai,:aiOd, iv &poupai1ç, 

oOç y• i1e1>.11011ocruv,iç rpripl,LGIXOY &v,:lllo-rov, 

11,re, Dpo11116fioç 11:UXIYbç v6oç, aiô,:&p 'A8itv,iç 

"Hrp11110,:°' rppaillé11>ç y>.61j,av irp,i1,LOouvai1ç 
liljia' <i1e,eaivailluv,:• &yai6fjç &,cl) ,i:u6µivoç ait,i, 

lp,:111 xail 11:oU(j) (811101111 !) rpai11v6,:1pai. 

Torai Ili: vav 11:a1plx11>v cru y• 6vdaiiai, oTœ uç 'Ep11flç 
A,i,:otll,iç n, ol&~ xaiô,:bç 1,,., 111p61e11>Y, 

l:6v ia x>.ioç 11:1pl11:uo-rov ~ oôpaivbY &o,:1p61v,:ai 

~(11, xail yaiE,iç dp11ai-rai xail 11:1>.œyouç. 

(16.] alç -rbv aiô,:6v (12 vers). • 
F. 8 Vo. [17.) 11' MripxoY 'Ay-rwv1ov Ko>.oo11vaiv -rbY xaipll1vci>.1v (6 vers). 
[18.] ,t, rai&p171). DaiUo-rTOY HY xaipll1Yci>.1v (8 vers). 
[19.] alç 'Av-rwv1ov Kcipairpov ibv xaipll1vri).1y (6 vers). 
F. 9 ro. [20.] B1xmlti1 AaiouP«i' i(j) xaipll1vœ>.a1 (U vers). 
F. 9 "°· [21.] ,1, Euo,:oy 11:i1,LffffY lxpov &px11piai, Dc,:poO A18aipfj (8 vers). 
[22.] '1:00 GIÔ,:oO et, '11pwVU1,LOY N&cpov il)y xaipll1vci).1y (to vers). 
F. to re. [23.] 11:pbç dv iviurxcivov-rai, ~,i>.ov (8 vers). 

[2'.] -roo aiôioo (1-1 vers). 
F. tO Vo. Trois pièces de vers latins en l'honneur du livre; lapremin 

a pour auteur Josephus Castalion, les deux autres Thomas Mancini. 
F. non chiffré de la fin. Le recto contient l'errata; le verso a été dé

crit ci-dessus. 
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t80. DIONYSD ALEXANDRI F. HALICARN. ANTIQVITATVM ROM. 
LIBRI XI. AB AIMIUO PORTO FR. F. RECBNS, & post alio
rum interpretatione,, LatiM redditi, & NotÏB illustrati. 
QVIBVS ADIVNXIMVS H. GLAREANI Chronologia111 cum Indice 
Iocupletissimo. EXCVDEBAT Eustathius Vignon sibi & Henrico 
Stephano. M.D.LllXVID. 

In-folio de 8 pages pour le titre et les pièces liminaires. 47 pages pour 
le lhpl 1rp1afl11&Y idoy11I b -r&Y â,owolov -roo 'Al.11t11pY11arit.>Ç, texte grec 

accompagné de trois traductions latines, l'une de Henri Estienne, l'autre 
de Frédéric Sylburg, et la troisième d'imile Portus. A partir de la p. SS, 
notes de Henri Estienne; l partir de la p. "5, notes d'tmile Portus. 

56 et 24 pp., pour Benrici Stephani oper,e varill in Dionysium Hali
carnaaeum, id nt in hiatoricol eju, libro,. 

361 pp. pour I1aaci Ca,auboni animadversione, in Dionysii Halicar
nauei antiquitatum romanarum libros. 

S8S pp. pour la traduction latine des .Antiquité,. 
50 pp. pour la Chronologia rive temporum supputatio in XI Diony,ii 

Halicarnauei libro, .Antiquitatum romanarum, par Henri Glareanus, pro
fesseur à l'Université de Fribourg; l'Origo genti, roman,e et son commen
taire, et les Lege, regia et legn decemvirales, recueillies par Juste Lipse. 

2t tT. non ehitTrés pour l'Index. 
t07 pp. po~r les annotations de Portus sur Denys d'Halicarnasse. 
Barque de l'imprimeur sur le titre. L'ouvrage est dédié par tmile 

Portus lllu,tri ac genero,o D.D. Johanni Septimio, Baroni a Lichten
stein et Nicol,purg, patrono ac Jl,ecenati "'° longe benigniaimo. Cette 
qître dédicatoire n•otrre aucun intérêt et est datée de Lausanne, le 
t• janvier f 588. 

Bibliothèque nationale de Paris, J 58t (Inventaire J 956). 

(1588) 

t8t. DIONYSD HALICARN. Antiquitatum Rom. Libri XI. ab 
Emilio Porto recens & post aliorum inlerpretationes Latinè 
redditi & nolis illuslrali. Cum indice locupletissimo, & Henrici 

t. La page 36 est, par erreur, chiftrie 30. 
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Glareani Chronologia. EIVSD. DIONYSII QVAEDAM de legationi
hvs, gr. et lat., ex interpretatione Henr. Stephani & aliorum. 
HE~R. STEPH. Operre varire in Dionysii Antiquitatum lihros, 
& IS. CASAVBONI Animadversiones in eosdem. EXCVDEB!T 
Eustalhius Vignon sibi & Henrico Stephano. 

In-folio. La dédicace porte la date de {588. Voici, d'après Hoffmann 
(Lex. bibliogr., li, p. 96), la collation du volume (on remarquera que les 
différentes parties dont il se compose n'occupent pas le même ordre que 
dans l'exemplaire daté) : 

585 pp. - JEmilii Porti in Dionysium Halicarn. À.nnotationes com
plectuntur to7 pp., qua, excipit chronologia implens 28 pp. À.p. 29--19 
habetur diasertatio de Origine gentis romana? ex variis autoribus com~ 
posita. Indices implent 2i ff. D1pl 1tpia6,1Qv h>.oyœ! comprehenduntur 
47 pp. Henrici Stephani opera? varia? habentur 56 et 24 pp.; deinde 
sequuntur J,. Casauboni animadversiones 50 pp. complectentes. Biblio
theca Academia Lipaiemi• hanc rarissimam editionem adservat. 

Hoffmann ne mentionne pas l'édition décrite sous le numéro 180; mais 
il est probable que celle qu'il a eue entre les mains n'est autre que la 
précédente dont le titre aura été refait. 

t588 

182. To notpov 8iîov itotl. lEpov EÙot'Y)'ÉÀtov Ï"Mrw&,i iv Bm-rCott,; fUTlt 
'ff'ÀECGT"t},; Ê7nfLEÀECot,; notpit cl>patjjCGX.<i> TWV 'IovÀtatvwv • GIJVapofL~, 

aw8Éau ul. a,op8watt 'EfLfLlltVOV'i)À l').~wvCov. "ETEL IX'ff'O Tij,; iv-
' aœpxov otxovofLCat,; -roü xvpCov x«l &,oü xatl. aw'tiipo,; '1lfLWV 1l11aoü 

XptaTOÜ qt:(!)1"11· 

ln-folio. Emprunté à Mgr. N. Catramis, •M.o>.oytxd: &vifüuo: Zœxuv6ou 

(Zante, i880; 8°), p. 2i i. 

En tête du volume, on lit l'épître dédicatoire suivante. 

TQ IlANArH:lTATQ H'METEPQ AE:EilO~ 
KAI OIKOl'MENIKQ IlATPIAPXl;I KrPIQ KrPIQ IEPE~ l'ABPIIL\ 

APXIEilIEKOilOl: 4'IAAAEA~EIAE EilIAO:EIN IlNEl'MA.TOE Al'IO't' Ell: 
EPl'A :EOTHPIOAH. 

El ul 'ff'OÀÀol., -n-0tv0tytwT0tT! afonoTOt, r.oU~v X0tTÉ~0tÀOV qipov't'Caot 

~(~ÀOV/i <li,; TOt noÀÀ« 't"ÎÎli jL&yot ÀvamÀOV0'1lli '1lfLÎV npo,; ti)v -rwv !v-rwv 
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Y"wa,v ,,l.oaoipCot; xœl Tijç bpouipvoüç 1lf'MY 'lrCff&c.>ç , Tijç ovTw; 

f')fA,l ,PlÀOIJO!pCotÇ, Tijç 1rpoç 1'0 b.pov ix.,?vov àtyot8ov, o,j ÎYtx.ot 'lrœnot 

yCY"1-:ot, xœl 1rpiffa1"ot&, 'lrotpotaiuuot~o!JG"tl; «nl.8,?v , ëx.~waœ, , 

cil.l.' ol.Cyo, 1'CÎ>Y ~118,nwv fA,18' 601Jç l3u fflOu3-iiç x.rd 'lrpo8u11-Cœç 

-:œtç ~C~l.o,ç 1rpoa€ax,ov, l'-'113,voç &l.l.ou ippon~on,; ~ 'TOÜ x.€p3ouç 

x.otl Tijç '\'OÜ x,puaoü 1r1p,ouaCotç. Kixl ~v ovTc.>ç l3,tv ivTtv8w où 11-ovov 

-:clt 1r1pl tilY ypixl'-!'-IX1'lX.~ x.œl x,œpotx.Tiipix -:wv GTOL):!Cc.>v oùx, ~ 

,rpocflix.a 3,œx.d11-1vœ, àtl.l.clt x.ixl ~'111'-i1'CIIV xœl GUÀÀIX~V x.otl ovo11-«1'c.>V 

Ôln'&p'11fl-&"Gt 1'dt ,rl.aCc.> 1'CÎ>V ~L~ÀCCIIV' g,.,p où 11-ovov '\'OÎÇ î' YÜV «l.l.clt 

x.otl '\'Otç alç l'lrUTot où tiJY 'TU)'..OÜaotv 1rp0Qav,iam ~):LX.~ ~Àœ~'1)V 

-:, x.œl t'111'-Cotv. 

TOU1'Cl)V oCTw; Ï"J..OY1'CIIV, tT1Àq> 8,Cq, X.LV'1)8dç 1EfA-1'-1XV01rilÀ ô n.~ou
v,oç, «~p Tœ 'Tl !').lot X.IXÀO; x.«yœ8oç, Tijç '\'& X.UX.ÀLx.,jj; 1'CÎ>V 1rrm,_ot

l.Cea»V 1rep,63ou x.œl Tijç lip,8f1-'1!1'LX.,jjç ÎfA,1raCpwç lx,wv, wç '\'Otç 1rol.l.otç 

3-iil.ov, X.otl fA,'113,v~ '\'WV 1'0 GW!'-IX 'lrLEtonwv ;,ç voüv ~otÀ6JV ~ e,rl 11-ayot 

8,lç, TO 8,tov x.œl llpov Eùotyyil.,ov, c:,ç 1'WY &1rœnwv 'TO «Votyx.otLO'Tot

'\'OY x.œl x.œ8ot~v tea»iiç «1r0 Tijç ùl.,x.,jjç «l.oyCœç ÎfA,~LOÜV 'Tij> «v8pc,m<t>, 

x.ixl TO x.otT' ·,tx.6vœ 'T'11pt?v wç ol6v -:a «11-ol.wrov iv3,Lx.vu!A-'vov, x.œl 

1'0 ~Ç 'lrpo'T&potÇ l~ac.>Ç tt3oç 'lrotpot~&UŒ~OV «.1rOÀot~lÎY 1 «pm-ot eX.1'&1'1J

'lrCIIX.E • Têov fA,ÎV 1rpOTt'TV'lrC111'-&vwv 1roi..ù 3,œipipov où fA,OYOY 'Cii\ à.x.p,~ç 

3,op8wo6œ, x.otl 'l.ot~œl.c.>ç lx,uv -:œ Tl GX,'11!'-0t1'ot 'TWY a-ro,x,aCwv x.œl 

-:œç ot1mÏlY ypœ11-~, à.i..l.clt x.œl -:f CNV&?ÀotL otÜ'Tij> 1'0 Î'lrLG'\"11fA,OYLX.w; 

Ù'Jr1 otÙ'\'oü awotpfA,dv, W'O 3€ '\'&Yc.>Y 'lrŒÀotl «fA,1863wç (ac.>ç awn8àv, 

Eùœyyal.,a-rœp,ov, 8,;ep «.votyx.œtov 1rœnc.>ç '\'OÎÇ li'lrotYTot):OÜ 6aov x.i:v

'TpOY npoç x.ux.l.ov, x.œl !px.1"0; 1'01; 1rl.ioua,. ToÜ'TOv yoüv TOY 1r6vov x.œl 

~ Îç ,wç ¾i311 l'-'8o3,x.w; ix.3,3ofA,1V'1)Y 3,6p8ea»a,v 'TOÜ l,poü Eùœyy,l.Cou 

aol 'Tij> vo11-CfA-C11Ç 'TOÙ'\'O ÏfA,1;'lOTlu6iYT&, wàp GtÙ'TOÜ x.œl Tijç 1)~ fA,'11'Tp0Ç 

iul.11aCœç f'-upCouç 1'Ci>v «fOpTl'Tc.>Y Ù'lrofA,l(vixn, x.œ~'\'Ouç «vœ8,;;vœ, 

1rpoaO..'TO. "Ov y, 8ax_8aC'1)ç à.aiuvwç, f14ÀÀOY 3à ~v ,ùvolxwç -:a x.œl 

aÜ'lraC8wç lx,oua«v 1lf'MY &nœYTCIIY ~oul.~ x.otl npoœCpaa,v 1rpoç ti1Y ~ 
6,a1raaCœv x.œl IJOfCll1'«'\"11Y k-liv · 11ç -:ottç à.ypU'lrYOLÇ ipu86fl-lYOL 3,'11-
~•Gl x.œl «ÀÀot l'TOCfl-CIJC lx_Of'-'Y IX.'TU'lrWaotl ,r; fl tilY 'TOÛ rivov; 1lf'MY 
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OY'll<UY x«l 'n)Ç iu}:r,a(«Ç 80~1 -rat ·dYTGt t.SOL Têjj 'n)Ç obu>up.iYT,; 

f«Oa'n)PL x«l T?Ï xopc,wc8, TWY 'lratTpLOtpl,WY ~O'J81Y xœp,toiuvo,. 
"Eppeat/JO. 

1588 

183. Euœyy,À,a-rœp,ov 1r,p,l1ov TTJ'I TcÏr# ,üœyy,ÀLffWY 3,œ3oxTJY, 

r.08,v ixpl,OYTatL xœl 1roii xœ-rœÀiiyo•J<nY. "'ETL 3à uvov,œ ll, iv otç 
1ùp(ax1-rœ, œ&C'li'Off TO ,üœyyû,ov Twv xup,awv TOii oÀou iv,œlmlÜ, 

bfJ-OCwç xœl TO lw8,vov, ul 1r01'0Ç 11xoç ~«ÀÀlTatL iv h«cn,i xup,œa~ 

ul i-ripœ civœyxœrœ 1r1pl TOii ,ùpa1'v TTJY T.fJ-lpœv TOïi &:yCou 1r«qœ, 

ul 'lr"X,«ÀLOY 3,YJvtdç. JUYTt8Èv, 3,op8w8àv xœl ido8àv, 1rœp' 'E11-
fJ-«YOU7JÀOu TOïi r?.utwvCou. Con Privilegio. "ETH ci1ro 'n)ç iva«pxou 

e~OYOfJ-C«Ç TOii xupCou ul 8,oii xœl CW'n)poç 'Î!fJ-IÎÎY 'IYJaoii XplaTOii 

Cft'"I• In Venetia, appresso Francesco di Giuliani ad instan
tia di misier Manoli Glinzoni MDLXXXVIII. 

ln-folio. Titre emprunté l Mgr. N. Catramis, ♦1loloy111à &vcibx-rac Zcnwlov 
{Zante, 1880, 8°), p. 2tt. 

Cet EG11TT1l10-rcip1ov est précédé d'une tpttre dédicatoire de Manuel 
Glymounios l Gabriel Sévère, dans laquelle on lit ce passage : 'E1t11&ii -rolwv 
ob o?a• hwc lvv-Sàv -roTc 1t~ ii1&lilv ob lie -rb &xp18io-r1pov ilalpy11ow, -rav 1tpolip

yov IÎYGII cjl71071v -ri) l'IT& x1Tpacc IÔIITYll1o-rcip1ov lie 'lt01V7)Y b&oGYGII &lfib111Y • 
8 &71 XIII 1t11tol71xac, 1tol.l0Tc ydtp XIII il.lo1c -roa-ro ovyxpoGoacc, r:iv cacpà 'rflc aile 
DC1Y1tp6"71ToC XIII 11:11pdt -roo 810,1>.ao-rci-rov i11:1od1tov Kv871p111v xvplov Hllll1&ov xlll 
il.lwv 71G11:6p71011, &v11oxo11:71aacc -r1 etc -rb i11:11&1lio-r1pov, wç oT.Sv or' ~v, x11I -r1bi6-

-r1pov, -rœc 'XCIT' CIG-rb iPl''IIYIIGCC ddc 'ri 1Gox611:111c OVY'IIPl&OO«l&'IIY XIII 'r7)Y xvxl1x71v 
-r&v 1tC1Y6YW1 1t1plo8ov 1tpood811x11, 11:~; -rw-ro1c XIII -rijv -rlilv xvp111xav ovv11p1&oyiiv 

&d 'rflc T6\Y ... TIIIY xvp111xflc lwc TflC 'A1toxpw, ~"'' •v b1lvo1c oGx ai,, -r181w
P71TC11, &v11tl71p1110C1 81ci y1 -rb &pxiiv l111&Siv11v b1TY11 &d 'rf!C -roa 11:ciax11 xvp111-
1tflC 1, 

t. Empnmtê l c. Sathu, BioypllfllÙW ax18E11a.,.11 mp\ To0 1t11Tp1alpxou 'l1p11&Cou 
Atbmes, t870; S-), pp. p. y'-p.8'. 
!. Satb11, Nao1ll,r,1x¾} ♦iloloyt«, p. !05. 
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A la suite de cette épître se trouve une épigramme de Mnrgounios à Glyn
zounios, que nous croyons devoir reproduire : 

•y~,8p6vou aoqiC-ri; nouÀu-'p«--r:x. 36yfLa.'C'<X 'C'E'J'f. E\ 

-rij>3' M f'-Ua'C'O'J;OÀo,; 1'œfft8o o•ipa.vio,; 

M.~6v,o; 1'<XfLi'C'O,t; nip,1'u3ia, Ài't'pLaL XpLlffoij, 

Ë~ox,' ÈüqipovÉwv, niaLV i.3' i•iai~fo,, 

«fL~poaC'11t; "C'poqi,l'-o; 1'0fLCaM8' 11ù, cxv'C'l 3i 'C'O'J'C'WV 

l~:X,Ea8<XL ol ~~t; ~3' Ïv CXnO~OfLÉVOL; 1• 

1588-1589 

184. HOMERI POEmata duo ILJAS ET ODYSSEA S1vz VL1ss1:A. Alia 
item carmina eiusdem : de quibus vide pag. sequenti proxi
mam. Cum interpretalione Lat. ad verbum, post alias omne, 
editiones repurgala plurimis erroribus, (& quidem cra,sis ali
cubi) partim ab HENR. STEPHANO, parlim ab aliis : ut le epistola 
ad lectorem docebit. Adiecti sunt etiam B0MERICI CENTONEs, qui 
Grrecè OIIBP0KENTPA : item PRoVERBIALIVII Ho111:R1 VERSVVM LœELLvs. 
ANNO M.D:LXXXIX. 

Deux volumes in-8• 1 . Le tome I• comprend 8 ff. non chilît·és, 963 pages 
chiffrées et 5 pp. entièrement blanches; il contient. l'Iliade. 

Le tome II• comprend 869 pages chiffrées (Ody11ée, Batrachomyoma
chie, Hymnes) et trois pages blanches, pour la première partie1 • Après 
quoi l'on trouve une seconde partie avec le titre particulier suivant : 

Homeri Centones, à veteribus vocati 'OfL'11po1'Ev't'p<X. Virgiliani Cen
tones. Vtrique in quredam historiœ sacrœ capita scripti. NONNI 
P .ARAPIIRASIS EVANGELD loANN1s Grrecè & Latinè. EXCVD. HENR. 
STEPH. ANNO M.D.LXXVID. 

Cette seconde partie se compose de .4, ff. non chiffrés el 2-47 pages. Sur 
· 1e titre la marque d'Estienne, avec Ja devise : Noli altum ,apere. Les deux 

t, Satbu, N101>.>.,iv,x-li +,>.o>.oyl«, p. 205. 
'1. Bien que le tirage aol.& in-8-, le format ne dépasse pas les dimensions ordinaires de 

l'in-16 ou de l'in-tll. 
:\. Le tcme 8eCOIUI n'a pu de titre particulier. 

IIILI081L\PIIIS DLLÛIQVE n-5 
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seuls exemplaires de cette rarissime édition d'Homère que nous ayons pu 
voir ont à la fin du second volume cette deuxième partie, déjà annoncée 
partiellement dans le titl"c du premiel". Comme on a pu le remarquer, la 
date des Homerici centones est antérieure de onze ans à celle de l'Homère 
proprement dit; nous ne saurions affirmer qu'il en soit ainsi dans tous les 
exemplail"es, mais nous n'en serions pas étonné. On peut conjecturer, sans 
trop d'invraisemblance, que les Centons (qui se rencontrent séparément et 
avaient peut-être été tirés à grand nombre) s'étaient peu ,·endus el que 
cette circonstance avait déterminé Henri Estienne à les joindre à sa nouvelle 
édition d'Homère. 

En tête du tome I•• on trouve successivement : 

t• Henricus Stephanu, lectori de iu quz duobus huce voluminibus 
continentur. 

2° lllustri et in p1-imi• generoso domino domino Carolo, baroni a 
Zerotin, Namestii, Rosicii, Brandaïsii domino, Henricw Stephanw •· d. 
(Épître dédicatoire). 

3° Henrici Stephani in Homeri poesin przfatiuncula, post quam et 
nonnulia de emendatione ejus quz in p1·zcedentibu1 editionibu1 fuit in
terpretationu disserit. 

La traduction latine jointe au texte d'Homère a été revue non seulement 
par Henri Estienne, mais par plusieurs autres savants, parmi lesquels 
fKILB Ponrus, comme celui-ci l'affirme lui-même, dans la préface de son 
Thucydide' (Francfort, t594) : ... Tatius Homeri novissimam versionem 
ab Henrico Stephano typi, mandatam diligentusime recognovi, et ab 
incredibüi fœdissimorum solœcismorum colluvie repurgavi. Unde qui
libet (vel me tacente) facile conjiciet quanta sit reliquorum errorum 
seges quam illinc extirpavi. 

Selon Renouard, Brunet cl d'autres bibliographes, on trouve des exem
plaires avec la date de t588. 

Bibliothèque du Musée Britannique, e.t9.a.f2 el c.t9.a.t3. 

i59U 

t85. Toü iv œyfoLç -=œ-rpo; TlfUÏ>V 'Iwœvvou x.at!hiyovfUVOU TCiiv iv -rij> 

l:LV* opEL Movèt:i_ciiv, KÀCfLOt~ -roü Il0tp0t3ELl10•J, -;j ÀoyoL Œ(Jl(.T)'t'LX,Ol fLÈ 

1. Celle préface esl reproduite iotégralemeol plus loio. pp. 94-Di. 
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-.o•~ç br.oCouç 3,3iaiuT0t\ x.&.Oa atç x_pu.r·notvo; 'l:WÇ :;(pEwa-rE? vèt -i:oÀ,-

-raua-:ot\ 3,àt Vdt or.vi~~ ai.ç ti)V 'C'EÂUQfll't'0t -rij; fLO'lot:(,x.ii; X.otl x_p,a•not• 

'"X.~Ç ~wijç, vûv ?:~V ai.ç wcpiluotv -roü x_pun-wvu11-ou ÀœOÜ ix. -rijç 

lU·,r"x.~ç ELÇ x.o,'rljv cpp&.cnv fLETotyÀc,Yrna6€v-raç -i:otpdt M0t~C11-ou -roü 

MotpyouvCou. In Venezia apresso Francesco de Giuliani ad in
stantia del Reverendissimo vescovo di Cerigo, e di Misier 
Glinzoni. f 590. 

In-8° de 8 tT. non chiffrés, -r!IÏ (= 345) pages, et quelques ff. 1 non 
ehiffrés, contenant la table des matières, les témoignages tirés de )'Écriture 
et l'errata. • 

En tête du volume, on trouve successivement : l'Épitre dédicatoire de 
llargounios au patriarche Jérémie, une épigramme du même au même, 
une épigramme de Constantin Lucar (qui fut plus tard patriarche sous le 
nom de Cyrille) à lfargounios; une préface aux • pieux chrétiens 11, enfin 
la vie de Jean Climaque par Daniel de Raïthou. Nous reproduisons seule
ment l'épitre dédicatoire el les deux pièces de vers. 

TQ IIANAl'IQTATQ APXIEIUEKOIIQ KQNETANTINOl'IIOAEill'l 
KAI OIKOnŒNIKQ IIATPIAP~ Kl'PIQ Kl'PIQ IEPE:r.n.,.., MA:E:DIOE, 

TAIIEINOE EIIIEKOIIOE Kl'8HPQN, MAKAPIOE AIIAAAA.TTEIN. 

~v -rijç lapliç x.otl x_p,a•notv,x.i; cp,ÀoaocpCœç or.r.ox.'n)aLv 3~ r.por.x.-r,

x.oü Ta x.or.l Oawp-rrnx.oü vooç 711'-iv r.0tp0tyCviG60t,, 71 3,' lpywv x.otl àr.y6.-

1"JÇ inpytta6or., ocpdlouaor. -i:Ccrnç, x.otTàc. -rov 11-otx.&.p,ov IlotùÀov, -rpot~; 

7lfL/iç ix.3,3mu, 'l:0tVotY""'C'0t'C'I 3€a-i:OT0t. T¼ yètp 7lfLE'C'ipotv lj,ux.¼ 
àr.yot8ou3~ oiaotv, x.otl fL'IJ"tlV -r,vèt -r&.~,v ai.À,icpu?otv, ~i~Mœv -i:O'C'a 'rÎI 
-roü «Ù'C'a~ouaCou -i:otpot-rp~ ai.ç 'C'O x. dpov b -i:p«x.T,x.oç voüç 3,ar. 'C'WV 

-i:oÀ,T,x.wv x.otl TaÀaa·mc.édv àr.pa-rwv, x.otl -rwv lapwv i-i:l -ror.u-rot\Ç l'-'863c.w 
àr.vor.3ax.61'-'voç -rijç ivax.,i~a-tiç bn(l)(f31i-i:O'C'E or.l.oyCott; or.nox.ot8or.Cpm x.otl 

- '\{'t- • '\ ' l 1 '\ • \ ' S ' ' ' 'C'WV X.'Y)A OCalV 01.'l:OAOUHV, X.et• 'i'IAOÇ 01.U'n)V -,;poç 110tU'n)V E'l:otV«yuv I'-'· 
i,wcnor.ywî'Yl'C'Gt,. 'E-,;u~ 3i -.o?; ,v ovpotvo?ç 'C'O ?;OÂ&ffUfLot lx.ou~v où 

-.oü-.o x.otl fA,6vov or.-,;ox.p,i, 'C'O I'-~ -,;po; -.oi>3or.cpoç x.ax.ucp,vor., x.or.l -rijç 

ul.g.ijç «1"1ÀÂ6.X,.80t, -,;poa-,;œO&Cott;, or.ÀÎ.dr; x.or.l 8ao~ç -,;pocr1iX-E, -rpo-,;ov ""'vat 

t. Salhas, à qui j'emprunte ce tilre (N101>.>.. ,,>.o>.oylcx, p. fl6), ne dorme pu le 
Dœlbredeltr. de la fin. 
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r.poç 'rO 8,Tov Î~OfLOL~U «r.ox.ot6Ca-i-ct0"8otL, r.p01181T TLYOÇ ctuTO?t; r.otpœ 

TOiÏTO r.mc,,ç «Yot'(Cl>'(nt;, c:iG'Tl r.pot; Tt°; «r.lGTpa.f6«1 'rO aciifL«-1 ul. 

Oact TOÜ 11WfLCt.TOÇ lf.otl Îr.LGTpÉfE0"8ct1 3&'1lYWÎ>Ç r.poç 6EOY Hl IJUYEÎYctl 
a.ü-rci, vo,pw,. Noüt; g, &v ,r.,, 3~r.ou ul Totvn]Ç -ni, lr.l T«yœ8oY civœ

YlllCJlCl>Ç x.œl ÔpfLii, auYEpyo, TE x.otl IJWŒ'(Cl>'(Ot; wo -ni, 6,tx.ii, «x.T?vot; 

r.po,ÀÀctfLr.61"'"0,, c:iGT, TOÜTOY fllv ÎY -tji TOL«!J111 yoap, x.œl 6awp1mx.i 

ivapyd'f civœl.oyCœv Of6«ÀfLOÜ «'ltOCJW~ELY I atTE 3~ au~uyoY TE OfLfL« x.«6-
lCJ'r'Wact TWY Y0'1l'fWY • -rat, 8i r.oÀLTLlf.œt; x.œl TlÀIG'TLlf.œÇ TWY «pETWY' 

TIXÇ Tl iY Ti; YOl"f> X.UfLÉYctÇ ul Tœt; 3,' ciywyiit; ôa(œt; TO?t; e,eo,, i~«

ax.oufllvctt; «Y8pœa1, X,Upot; TE X.ctl. r.o3ot; X,WpctY «Yct7rÀ'1lpOÜY 1 «pETIZÇ TE 

~actç u8' lctUTœç, x.otl. otov «tpuv x.œl fLETEwpC~uv r.pot; oupatYOY TO•~, 

lx,wrctt; 8UYctfLÉYatt; 1 81œ Tijç 'rO r.pot; ti)Y «YŒ.TatCJLY Eu3pOfLOY r.po~EYOV

~t; TOÎÇ iv ot, ,ta, 6ECctt; x,a.p1TOç, 3ioY TO\IÇ ,üa,~iaTEpov 31ctX.UfLÉYou;, 
, ' • ..n Ô .. l '- ' , , ,_ 6o, 1rpoç T'l'I ,x.u111v PfLCl>i-'l'lY ro~v atYotfEpuv Tci. x.œTOp "l"'"ct. 

oü3l y«p o~,, E!LOL'(E l"OY'l &r,1iaatTO MUGT«, 
• "' li! • , • ' t" , " ouo ci.pet '11Epo, lX.TOt; oov r.Cl>TWfLEYO'I opvLY' 

ou3i fÙv v3ctTOÇ Éx.-roç a.l.C3pOfLOÇ Î'lr'î'atTO l.x,611;, 

wt; ou3à Xp1GTO?o 3Cx,a. ~pmç tx,vot; œtCpu, 

x.œMç Ô T7lt; 6iol.oyCœç '(~yopoç YOÜt;, Ô 6ioÀO'(LX.WTotTOt; rp'1l'(op1oç 

cir.1vfr,ctTO. OÜ'C'c,, g• &pet T0tÜT0t r.pot; &l.l.71Àat r.ina. alJ'ITtTatlf.TctL, Wt; 

«TEÀlt; ÔTLOÜV fl.t'IUY x.œ6' lat•JTo, ,l. I"~ x.atl. -ni, TCÎ>'I ÀOL7rW'I auvipydatt; 

ir.,-i-uyx.œvo, • TOiÏTO 3~ -ni, X.otT« X~LG'TLotYO\lt; fLÀOCJOfC«t; TO r.lpctt;, 

OÀOut; 3,' OÀCl>Y womé:pout; r.pot; ti1Y TW'I 6dwv ciyœ&wv ÉfECJLY x.œl !LITœ

À'l~L'I ycyv,a8œ,, Wt; «'I ti1Y TOÜ &v.,,-roü CJWfLCt.TOÇ fllCJLY cir.o8uaœfLEYOL, 

,Q;Cl>'IOL ÀOL'7:0'I r.pot; ~" ,t, oupctYO\lt; cplpouact'I «YctTpÉX,011'1 ol -rwv-rœ6-

T'lt; «Y,:,,,Cl>Y ipctGTctC -r1 x.œl «6À'1)Tctl x.«l 61or.01o?YTO r.po, Swœl"'" • 

or.1p Tiii; O'ITCl>t; cp1ÀOCJO(!)Cctt; lmv ôpoi;, Wt; Ô E!LOt; Àoyoi;, Ô TIMLOTct'rot; • 

&I iy~fLCt.' x.ctl -rov r.p0(!)'11TiYctx.u iv oÀCyo,i; ôr.œ,vC~0"8ot, ~1ifLCt.a,, 
r.pot; 'rO'I 8EOY Âl'(OYTct « fLUŒplOt; !v6pwr.ot; cj, ÏGTLY «YTCÀ'1)~1Ç ctÙT. 

r.«p& aoü, &vot~Ut; iv -tji x.œp3C~ ctUTOÜ 8,€8,-i-o. » Tatvnit; ow au,,_
!LLX.ffl TLYct x.œl r.œyx.œÀÀij fl18o3ov ~ Tiii; lipit; KÀCfLCt.X.Ot; r.pœyfLCt.-
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-re.C«. ÏfLn1p,lx,u, xœl inœyyO.>.,T0tL olov 3,œ -rwc.,v vo1pcïw ~Ot8fLCiiv, ix. 
-rwv in,y1fo,v 3,œ~,~~ouaœ -roùç npoœ,poufLivouç ,i.ç -rilt oùpri.v,œ x.œl ix. 
TWY i,).,x.cijy 1i.ç -rilt œü).œ • o•~c., Tl -riltç ~MUÇ «.ÙTWY Tijç ,}ux,-ii; X.OtT«.p• 

-ritouaœ, ci,ç x«l inl -rilt ulj,,i>.« taTlivœ, x.œl ~" où8àv ulj,,i>.6Tapov, xœl 

c1,~,p TLal ~EUfL0tTLX«.t; mpu~L, T«.t; Tij; np«.xTLXiÏÇ x.«.1 8111>p,ITLXii; 
tc.,'ii; u-;;o&lixœ,;, ,;poç oùp«.vov tmœa&œ, xœl X.OtTOt?;OtUUY ,;0tp0tax1uœ

toua0t • -riv -h11-1t; -roü Tl x.œ86lou TOttç TW"I 1Ùa1~v ,}ux_œtç, xœl i.3,œC

-r,pov -rot; -rov fL0"'1lP'tl ~Cov Ï,;œv~p'tlfUYO,;, au11-cp€povTO; (vax.œ, ai.; cpw; 
ix8oüvœ, ,;po,8u11-1i8'tlf',&Y, auv,pycp x_p,iari.fL&YOL ~ M«.vou1i>.ou TOÜ 
:n.uvtll>VCou i,;,l'-'ÀlCfit, œv3po; Tri Tl <XÀÀOt x.0t>.oü x.œy0t8oü ~l où3,voç 

3,u-.ipou -rwv ~" TOÜ 1lfL&Tipou ylvouç Ï,;l -rot; x.œ>.ot; no8omc.,v ~,).. 
TC11>aLY. T«.UT'tJ"I 8€ ao, ,;po(J't)xoYT11>; ,;poacpc.,y'ijaœ, ~po~p'1lfL'8«., n«.vct

y,~œ-r, a,~oTOt, Tep TWY UfLlT&pc.,v ,}ux_ci>v œpCaT<t) cppovn~ Tl xetl 
X't)3&fLOYL xœl Tij; ,;poç Tilt <XVII> ,;ope.Cœ; auU1i1rTOp, xœl no3'tly<p TWY 

,;po; ~y 7lf.u'Ï>Y CJll>T't)p(ar,y fLUaTL~lpOV )'LY"OfL'"lll>Y «V0t~«.6fLCÎ>", 1)Y 

~po(J't)Vw;, otri. ao, (JUY't)8,;, xœl cpœ,Spij> -rcp ,;po~ œno8,x,8-iivœ, 

X.OtTOt~LW!JOtLÇ 3iofLOt,, où TOa0ÙTOY ao,, XOtL yiltp «.ÙTo; Tij\ x.et8«.pcji aou 

TCÎ>Y -rpo-i;ci>v x.0tl ~ xœ-.ilt xp,mv te.,~ x.œl ,i.; Ot~"I TWY œpaTCi>v f.3'tJ 
œxpwpuœv lcp8ota0t; xœl TWY iv «M•m; n0tp0t,;o>.«.uuç ~ npoç ~v œnœ-

8u0tv in,36au xœl ~ b>.,x~ TOÜ iv aol xpdTTOvo; ul auvT6v<i> œyœ~
-r,x~ npo; -rœy0t8ov «votTiau, T&ÀOUfLl"IOÇ TIX œ,;6pp,iTOt ÔO'OY TOT; wo 
aol nOLfLOtLYOfUVO,; xd «imt> oùpœvC<i> ixTp,cpofLivoLÇ, .;j3ua~ TL in,-
8,C-i;v,ov x«.l t}ux.c.,cp,>.à; .,.,,,11aOfL'"IOY. 'Epp11>fL&Y'tJV 3,œcpu>.xTTOL b xup,o; 

~ «JYIY ,;otv0ty16T't)T0t ~ux.~ Tl xotl !r<ufLOtTL &tç ~ Tii; l1p!; ~ 
Xp,aTOÜ ix.x>.11aC0t; 3,6p811>a1v. 

'Ev1TC~a,, 'Jru«."ll~IC.iYOÇ TlTœp~ i1d 8ax.œ~ X«.Tœ TO "''' l-ro; TO 
all>T1ip,O"I. 

TOl' Al'TO'l' MAEIMOl' TAilEINOl' EillllKOilOl' Kl'8HPDN Elll TON 
Al'TON IlANArIDTA.TON IlATPIAPXHN. 

Nax.-.œpl11; 1;C80txo; npox_oilt;, l'-ixor.p, oùp0tvo>.0tfLn,r; 
3lx,vuao, 8,~,aCll>V 8pâ.yfL«.T«. fLUaTO,;olc.,v, 

~ , ' , • l ' ~, o«.&TUfLO"llÇ TOt X.potTlffOI Qt?;t,TfLOt)'OY ,x ,;0tp0to, aou 
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-re.~ç cpu-rcr.À,-iiç, 3wpov iücppôauvov. 

Totç 3' a.pcr. "f"lr.OYC"l)ç fUÀe.3-ii114-rcr. lv8e.o ae.îo 

x.cr.p,ràv o~wç ,rpocpÉp~ ipycr.-rCvcr.,ç -rpÔC!)LtLOY • 

vcd, d.-re.p, 113' «?Ô-rpo,o -r,x_v-ii!'-Ovo; IX!'-!T€pœç yi; 

Cf.~ÀCf.X.Cf. ÉX.TÉtLVO,ç VE1JCJEIJLV 0~1>3po!Lo,;, 
, ' ~· ' ., ' • • 1 J n.!. !VnE pOLÇ OE a TOLO X.Cf.AOV norOV, Of? Cf.~Ov7JX~U; 

e.~cr.x_w oùr«v(cr.L; aov ir.itLIX"t'OV r.opCtrriç, 

lv8ot x_opoCJT0t11(~aw ivou:i,e.vo; ixyye.ÀLir.~aw 
'li , ~ • ,,. , ., .. t 
ot•1Cf.Vot"t'OU OotLTOÇ "t'ElJ~EotL ot)' A0W1JÇ, 

Voici enfin l'épigramme de C. Lucar : 

'op80Tœ"t"'l)V r.opÉ"llV x.ÀCtLctX.O; voe.piç IXVct~cr.Cvm 

Ma.~,tLOÇ or8o~œ"t"'ll; r.po~8E"t'O e.v8u~2:"t'otL; • 

«.ÀÀou; T' El>CJE.~Éœ; 'ti]V ~'tl!-'-EV(U 113i y' o3E~,;:u 

oTpuvÉu, ~C~Àov "t'7)v3e. x_oc.p,tô1uvo;, 

-riç 1rpôypottL1Lot KÀCtLot~, 1rpo!J8-iiaw 3' or., HL lpœ, 

-iiptLfive.uae.v 1œp Mi~LtLOç lpÔ-rHo; 1 • 

1.590 

{86. Dionysii Halicarnassei Antiquitatum Romanarum Libri XI. 
Ah ..Emilio Porto recens et post aliorum interpretationes Latine 
redditi. Huic editioni accesscrunt, Argumenta seu breuiaria, sin• 
gulis libris prrefixa : Gnomologia noua, id est Sententiarum Selec
tarum, quœ in toto Halicarnassei opere occurrunt, alphabetica 
tabula : Rerum item & verborum copiosus Index. Ex officina An
tonij de Harsy, Anno 1590. 

In-i2 de t6 ff. liminaires, i082 pages et t5 fT. pour l'index (Hoffmann, 
Lex. bibliogr., Il, p. 97). 
----------------- - - ---------

1, l'l'ayant pu, comme je l'ai déjà dit, la traduction ,le )'f;cl,elle par llargouniu:s sous 
les yeux, j'ai emprunté à un rt>Cueil manuscrit des lettres de ce prélat le tc1te de cette 
épigramme et celui de l'épître dédicatoire. 

2. Empruntée i C. Salhas, N,01>.>.YJv1x~ fi>.o>.oy!~, p. 215, nole. 
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1590 

187. APOLLON II ALE-
XANDRINI DE SYN

TAXI SEV CONSTRV
cr101.u: ÛRATIONIS 

libri IIlI : 

71 

A FRANc1sco PonTo ante aliquot annos e manuscripto codice 
passim & correcti& suppleti; tum Latine redditi, & notationibu.." 

illustrati: dune denuo a Fnm. SYLBVRG10 cum bonû ex
emplaribus collati, & notationibtu aucti. 

Addita e PaocLI ÛIREsTOMATRIA GaADA.TICA Photii 
Patriarehm CP. Electa; ab Andrea Schotto primum edita, Latinitate dona
ta & scholiis illustra ta; nunc iterum a Sylburgio m. s. exemplaris 

collatione passim emendata, suppleta, no-
tationibus aucta. 

Bis accessere quatuor lnuentaria, verborum, rcrum, auctorum, tum Anomaliarum 

grammaticarum breuis adnotatio : opera et studio eiusdem Sylburgii. 

FRANCOFVRTI 
· Apud Andrem Wecheli heredes, 

Claudium llarnium, & Ioann. Aubrium : 

MDLX:XXX. 
Cum S. C;aare;e Maie11tati, privilegio. 

In-4• de 4 fi'. non chiffrés, 446 pages et f f. non chiffré. Marque de 
l'imprimeur sur le titre. Rarissime édition. 

Bibliothèque du Musée Britannique, 67f. g. to. 
En tête du volume, on lit les deux épitres suivantes : 

GENERIS, DOCTRIN.E, VIRTUTUMQUE SPLENDORE CLARIS 
VIRIS NICOLAO REDINGERO A STRISA, ET MARTINO SCHILLINGO, 
PATRICIIS VRATISLAVIENSIBUS, AMICIS SUMMOPERE COLENDIS, 

FRIDERICUS SYLBURGIUS S. F. Q. P. 

Biennium est circiter, nobilissimi doctissimique viri, cum ad 
Apollonii editionem uno eodemque tempore a duobus excellentis-
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simis viris, sat magno locorum intervallo diremptis, sollicitaba
mur. Primum enim quidam magni nominis vir, œ ltalia nobis 
off erebat doclissimi viri latinam interpretationem et commenta
rium. Deinde Theodorus Sebastius, pro suo erga rem publicam 
studio, Francisci Porti in eumdem auctorem , lucubrationes, a 
Porto moriente sibi legalas, ultro et ipse deferebat. Is summorum 
virorum consensus multum nos, ut par est, movebat : non tamen 
prorsus permovebat. Deterrebat enim aliqua ex parte gramma
tici ejus cognomen. Nam corn jam olim Difficilis cognomento sil 
appellatus, verebamur ne scrupulosis hoc sreculo emptoribus 
minus esset futurus gralus. Non molto post tamen, cum Aubrius 
noster ad vos, negoliorum gralia, Vralisla'Viam venisset, inclytus 
vir, Andreas Dudithius, qua pollebat auctoritate et gratia, edi
tionem suo suffragio ila ei suadebal ut plane persuaderet. Paucis 
mensibus post, accidit ut magnus ille vir, non sine insigni rei 
litterarire detrimenlo, ex bac morlali vila evocaretur. lbi Apol
lonii progressus aliqua ex parle interrumpebalur, prresertim cum 
prrestantissimus ju'Venis Thomas Savellus, qui et editionem ipse 
urgebat, a vobis in llaliam abiisset. Quamobrem vos, qui de in
slituto nostro inlellexeratis, non commiltendum rati ut qure vivus 
adhuc Dudilhius rei publicre deslinarat, una cum eo sepelirentur, 
ea ocius in lucem producenda existimaslis, ut indefessum ejus 
erga rem litterariam sludium, eliam post obitum hoc documento 
comprobarelur. ltaque apud defuncti 'Viduam et filium tandiu 
institislis, donec exemplar nobis promissum ab iis obtinuistis : 
idque confeslim per amicos, negotiorum gratia, superiore au
tumno, hue proficiscenles, transmisistis. Non molto ante, Porti 
exemplar advenerat, cum Dudithianum per veslrates afferretur. 
Cum igilur de tempore, quod grrecolalino romanre historiœ syn
tagmati dicatum erat, succidi boras aliquas posse viderem, ut to~ 
tantisque suffragiis obsequerer, bono de futuris omine animum 
ad editionem appuli. Qure ut luculenlior prodiret, exemplarium 
collatio insliluenda videbatur. Non contentus ergo duobus. islis 
exemplaribus, Porti el Dudithii, quresivi etiam te.rlium. Cum 
enim e clarissimo viro, Paulo Melisso, intellexissem in amplissima 
Palalinorum Eleclorum bibliolheca manuscriptum ejusdem Gram
matici extare codicem, stalim ad ornalissimum virum, Abraha-
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mum Colbingerum, Palatinm Curim secretarium, litteras dedi, 
rogavique ut suis amplissimique cancellarii, Justi Reuberi, pre
cibus eum mihi codicem ab illustrissimis Principibus impetraret. 
Quo accepto, magna profecto mihi oboriebatur lmtitia : verum 
ea mox majore sui parte minuebatur, cum ibi non integrum 
Apollonium, sed tantum priora XXI primi libri capita invenirem. 
Instituta igilur exemplarium collatione, deprehendi Palalinum 
codicem cum Aldina editione in plerisque consonare. Dudithii 
vero exemplar, etsi cum Porli libro in compluribus congruebat, 
quippe quod ambo e Michaelis Sophiani codice promanassent, 
moitas tamen habebat non pœnitendas adnotationes, qum in Porti 
libro non erant, et, cum earum parti duntaxat Sophiani nomen 
adscriptum esset, cmterm ab aliis doctis viris profectm videban
tur. Quoniam ergo suas partim emendationes, partim scripturm 
variationes in margine adnotarat Portus, ego nostras quoque simi• 
liter in margine collocandas putavi. Et, ut discrimen inter istas 
notationes teneretur, quibus Sophiani nomen diserte in Dudithii 
libro adjectum erat, iis ego quoque id ipsum apposui ; cmteris 
ex eodem Dudithii libro desumptis adscripsi litteram D. Sic lit
tera P in prioribus primi libri XXI capitibus notavi Palatini codicis 
8~TToypœcpCrx.ç: in sequentibu~, Pet P. F. Porti notationes distinxi; 
prmsertim sicubi em cum Dudithianis concurrerent. Nam etiam 
Portus ipse aliquot in locis suas notationes ab alienis bac nota 
discreverat. Si qum vero notationes occurrerent qum marginale 
spatium excederent, eas Porti annotationibus seôrsum in fine 
libri expressis interserui, additis nonnusquam etia~ de meo ali
quibus conjectationibus. Et ut, prmter insignes accessiones passim 
a Porto factas, perme quoque aliquod operi accederet corolla
rium, adjeci e Procli Xp1lfffO[J.«6df grammatica, Photii Patriar
chm 'Ex.>.oyiltç, ab Andrea Schotto in Hispaniis primum grmce ac 
latine publicatas, a me nunc denuo manuscripti exemplaris col
latione passim emendatas, suppletas, notationibus auctas. Ad hmc, 
quoniam grammaticorum lihrorum absque indicibus exigua est 
utilitas, gemjnum operi sub finem adjeci inventarium, grmcum et 
latinum, illud verborum, hoc et verborum et rerum. Atque bmc 
de hujus editionis occasione, deque mea in eamdem collata opella. 

De Apollonio autem ipso mulla hic declamare tam opus est 
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quam aclum agere. Nam Prisciani sufTragio salis est laudatus, a 
quo summus Grammalicœ artis auclor nominalur. El Porti eximia 
erudilio, alque in sure nalionis auctoribus interpretandis expli
candisque dexteritas, mullis jam ante documenlis ilJuslribus ita 
est probala ut nostra commendatione haudquaquam indigeat. Ad 
hanc certe interpretationem quod attinel, qui eam cum altera 
superius memorala conlulerunt, Porto diluciditatis rotunditalis
que palmam lubentes volentes lrihuunt : quippe cujus ductu, 
Apollonius hucusque Difficilis, deinceps sludiosis hominihus red
ditus sil facilis. 

Vobis autem cur potissimum dicatam banc opellam voluerim, 
nobilissimi doclissimique viri, non longa commemoratione opus 
est. Ipsa œquitatis regula id poslulabAt. Cum enim vestra inpri
mis ope lam egregias ad banc edilionem nactus sim suppetias, 
ad vos omnino cas referre par erat. Deinde tali et doctrina estis 
et judicio ut non tantum recte judicare de hiscc laboribus nostris 
possitis, sed eosdem etiam, si opus sil, advcrsus iniquas obtrec
lationes lueri. De quibus lahoribus meis ut vos, ita omncs ubique 
litteralos hoc scnlire velim, esse · illos etiam in hoc scriptore pu
hlicœ utilitalis studio el susceplos el peractos; atque ut illuslri 
Academiœ Marburgensi salisfacerem, quœ, de clemenlissimorum 
principum meorum scntenlia, et lilulum mihi professoris exlraor
dinarii et slipendium eliam abscnli decrevil. Quod si forte doclis 
judiciis non usquequaque bac in parte satisfeci, ut -ro ÈY ~œ«n 
x.ot-rop&waœ, «YiqmtTOY ÈGT,, cogitent velim in opere lam difficili, 
tam exiguo temporis spalio horis succisivis a meœ conditionis 
homine vix aliquid majus prœstari poluisse. Quod ut ah omnibus 
œquis alienorum laborum œslimalorihus mihi polliceor, sic a vo
his prœserlim hoc expeclo el peto. Vos id pelilioni meœ non de
negabitis, et qua œmulalione cum Monavio nostro in impetran
dis hujusmodi suppeliis hucusque certastis, eadem deinceps quo
que in aliis ad puhlicam utilitatem proferendis, me cum eodem 
Monavio adjuvare pergelis. Quod ut diu ac facile prœslare possi
tis, cum prospera valetudine felices in laudatissimis institutis 
successus vobis precor ex animo. 

Francofurli, VII id. ~pril. anni a Christo nato MDXC. 
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CLARISSIMO THEODORO SEBASTIO 
FRANCISCUS PORTUS CRETENSIS S. P. D. 

7S 

Quartus hic agitur annus, Theodore vir clarissime, ex quo me 
ut latine APoLLONIUII, veterem ilium Grœcum grammalicum celeher
rimum, verlerem magnoperefuisli adhorlatus. Fecil enim ardorille 
animi quo totus inftammatus de republica litteraria juvanda, op
timisque artibus promovendis assidue cogitas ut alios quoque ad 
eamdem beneficentiœ laudem provocare non desinas. Ego vero 
qui et mearum virium tenuitatem et auctoris hujus tum in ver
bis, tum in rebus ipsis obscuritatem salis habebam exploralam, 
primum hoc recusare et varias quibus deterrebat difficultates 
proferre cœpi, sed quum eas gravissimis ralionibus infirmares, 
dedi tandem maous, et dum auctoritati tuœ pares, malui pru
dentiam in me ab omnibus requiri quam abs te uno, si libi islud, 
quod studiosorum omnium nomine petebas, denegassem, bene
volentiam gratumque animum desideravi. Itaque promisi quod 
postulabas, et hoc onus longe gravissimum ac laboriosissimum 
subii; gravissimum, inquam, non modo propter ingenii mei im
becillitatem et maximam in iis caliginem, quœ subtilissimus hic 
scriptor consectatur; sed etiam quod opus ipsum quasi corpus 
quoddam mutilatum, vel potins ut misere discerptum cadaver, 
jacebat. Cui malo etsi remedium olim aliquod in ltalia nactus 
eram, vetustum videlicet multo plenius et emendalius exemplar, 
inederi tamen ita ut oportuit nemo possit, nisi plurium aliorum 
codicum fide et auctorilate fretus. Vix autem id eram aggressus, 
quum in gravissimum morbum incidi, quartanam videlicet se
nectuti funestam, quœ me per integrum annum miserrime vexa
vit. Hanc paulo post sequutus est alius morbus longe gravior 
atque periculosior : quo tempore, vir clarissime, quum medici 
et amici de salute mea prorsus desperarent, nullum benignitatis 
genus erga me prœtermisisti, tuisque demum precibus ut adhuc 
superstes vivam, a Deo vitœ auctore sane impetrasti. Sero igitur 
promissum exsolvo; sat cito tamen, si sat bef\8. Neque temere 
istud adjicio, prœserlim quod placere tibi videam ut hœc quoque 
nostra in publicum prodeant. Ut enim eos prœteream quibus non 
videbor scriptoris hujus sententiam ubique assequutus, non dee-
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runt qui, grammatica ista tanquam minutias quasdam aspemati, 
debuisse me potius contendant gravioribus in rebus tantam ope
ram collocare. Quibus, prœter tuam illam auctoritatem quam 
omnibus meis commodis et ornamentis antepono, et cui denegare 
nihil debui, habeo prœterca quod respondeam. Babel enim gram
malica, fateor, humiles et parum speciosas fores, sed quibus unis 
ad amplissimas illas et magnificentissimas omnium bonarum ar
tium ac disciplinarum arces pefYenitur, nisi fortasse eum iis col
loqui et eorum mentem cognoscere nos posse arbitremur, quorum 
tamen sermonem et linguam penilus ignoremus. Merilo igitur 
Fabius ille Grammalicen dix.il mullo plus habere in recessu quam 
in fronte promitlat. 

El quod ad hune nostrum A.PoLLON11111 altinel, quem Priscianus, 
ille teslis omni exceplione major, summum artis grammatices 
scriptorem appellat, et cujus vestigia duo illi doctissimi gram
matici, Theodorus Gaza grœcœ, et Thomas Linacer latinœ gram
malices oplimi et certissimi doc.tores, ubique studiosissime consec
tantur tantum abest ut ille sil in vulgarium grammaticorum 
numero ponendus, ut potius sil inter philosophos, et eos quidem 
diligentissimos atque acutissimos, recensendus. Nec enim is, ut 
alii plerique, bujus artis prœcepla nude ac simpliciter tradit; sed 
ipsas illorum intimas causas (quod philosophi polius quam gram
malici fuerit) tam alte scrutatur, tam judiciose expendit, tam 
subliliter el accurate tradit, tam solidis rationibus confirmat ut 
in hoc scribendi genere nihil melius scribi, immo ne cogilari 
quidem potuisse videalur. Quod utinam el integrum hoc ipsius 
scriplum et alia ·ejusdem monimenta e:xtarent : tolidem certe 
illustria summi ingenii et excellentis doctrinœ testimonia forent, 
in quibus utile cum dulci, sicut Flaccus ille loquitur, decerta
ret. Si qui vero prœlerea slylum in me poliliorem requisierint, et 
quasdam grammaticas lum appellaliones, tum formulas, ut ele
gantibus illis scriptoribus lalinis ignolas, abhorruerinl, velim 
illos cogilare nullam esse disciplinam quœ privalas quasdam suas 
voces ac formulas, vel prorsus novas, vel peculiari quadam tum 
forma tum nolatione donalas, summo el perpeluo lectorum om
nium consensu, non usurparil. Quas si quis immutare, vel ali
quibus pigmenlis illinire studueril, vim potius et pondus illis 

---~---- ---- --
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detraxisse quam ullum ornatum adjunxisse merito videatur. Cœ
terum sive hœc nostra lectoribus probentur, sive displicuerint, 
auctore te et instigatore, jacta hœc esto alea. Quid prœstare sim 
conatus et aliquatenus certe prœstiterim cognoscet œquus lector, 
si gnecas omnes hujus operis editiones cum bac nostra contulerit, 
nec eum prœterea piguerit latinam banc versionem cum ipsis 
grœcis diligenter comparare. Certe prœter plurimos singulis pene 
paginis mutilos locos ex manuscriplo exemplari repositos, inte
gras paginas magnas, el Aldinœ editioni pares, triginta quatuor 
recens adjeci, depravata plurima emendavi, transposita suis locis 
restitui; ci tata variorum scriptorum testimonia magno labore re
perta in albo libri adscripsi; capita tractationis, antea confusa, 
distinxi ; grammaticas voces grœcas ex Prisciano et probatissimis 
aliis grammaticis latine expressi ; simplicitati simul et perspicui
tati pro viribus studui, paraphrasten idcirco, sed rarissime, 
coactus agere ut obscurissima nonnulla illustrarem ; quos meos 
labores studiosis nec ingrafos, nec inutiles fore spero. Tuœ vero 
acerrimœ censurœ non ista modo mea qualiacunque, sed ipsum 
quoque APoLLO~UJI, cujus etiam Aristarchus haberi merito possis, 
ulfro subjicio, id unum petens quod te mihi minime denegatu
rum confido : nempe ut hoc veluti certissimo altero pignore 
meam in te perpetuam observantiam sanciri, pro humanitate et 
œquitate tua singulari, patiaris. Vale, clarissime Theodore, ~t nos 
amare perge. 

Ex Musœo nostro, calendis septembris, anno ultimi, ut tu loqui 
consuevisti, temporis MDLXXX. 

1591 

{88. BIBAION TOY IOYNIOl: MHNOl:. mp,lx_ov ~.,, 1rp€nouactv 

œÏJ-rêj\ 1 &nœaœv œxol.ou8Cœv. ENETIHl:IN. Ilctpà. 1r1-rpou, uloii 1'oii 

'lr01'ctl Xpla-rocpopou, TOÎÏ ~ctY€1'0U. fcp4«. MIJIHTAI El:TB TOr XPIETOr. 

[Au V- du dernier f.] To 1rctpov ~,~l.Cov 'NM01'ctl nt-rC11aw 1 1rctpà. TWY 

lC.Â1)p0YOf'-Cd", Xp,a-rocpopou 1'0G ~ctY€1'0u. œvctl.wti-cta, fÙY 1'01Ç ctÙTOG, 
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i1r,iul1(or. 31 r.cd i,n3,op8wim, r,wpyCou l&piwç. BÀ«.IJTOÜ x.p,rroç -roïi 

inovof',GttofLlvou nouvtotli-rou. "E-ru dtno ~ç lvaipx.ou oi.x.ovo11-Cor.ç. 

o,i:tpt,_ IX. À.Àf!X~'r)TOÇ. ot ~ y 3, t '116, X. À, "Anotvw. ,i.a, -rp,i8&«, WÀ~ 

Toii À. 6n,p ,i.al 3ui3,ov. 

In-folio de 64 ff. non chiffrés, divisés en t t cahiers de 6 ff. chacun, 
sauf le dernier qui en a ,6, signés ex->.. Au V" du titre, un bois représentant 
le Crucifiement. Texte à deux colonnes, M lignes à la colonne pleine. Im
pression rouge et noire. 

Bibliothèque royale de llunichr Liturg. t79, fol. 

t59t 

f89. BIBAION TOT IOTAIO:! MHNOl:. mp,ix,ov ~ npinouaotv 

otvrêj'.,, œnotaor.v dtx.olou6(otv. ENETllllIN. Ilor.pot n€-rpou, uloïi "C"lii 

no-rà. xp,a-rotp6pouç, TO\Ï ~or.vi-rou. ippt,_a.. MDIBTAl BJ:TB TOr XPll:TOr. 

[Au r. 78 ,e,J To notpov ~,~l.Cov T&TU7rOTGt& in-r{'r)a&v, notpot TCdY x.À,i-

pov6fLWY, Xp&O'TOtpopou TO\Ï ~otvi-rou. dtvotÀCUf',Gf.G& fL&V -rot; otÙ-roii, in,
fUÀ&Cot 3, x.or.l in,3,op8da&&, r,wpyfou laplw;. BÀota-roïi x.p'rl"r0Ç Toii 
• .. Nr .. , .. ! ., • • • • , , c L • 11r0V0l""""0r-V0U nouvlotMTOU. E-ru otno "r'r)Ç ,vaotpx.ou 0&X.0V0fL ot;. w,. ot. 

À.ÀflX~'r)TOÇ. ot ~ r 3 't 116 n. À I'-V. ~1rotV"rot ,i.al -rp,ix3,ot. 

In-folio de 78 ff. non chiffrés, divisés en t3 cahiers de 6 ff. chacun, 
signés •-v. Au V" du titre, un bois représentant le Crucifiement. Texte à 
deux colonnes, M lignes à la colonne pleine. Impression rouge et noire. 

Bibliothèque royale de Munich, Liturg. t79, fol. 

t59t 

1.90. BIBAION TOT A.Tronro:z MIINOl:. mp,ix,ov ~ 1rpiffl>ll

crotv otù-r., &nor.aor.v dtx.olou6Cotv. ENETIJDIN. Ilotpor. nl-rpou, uloii Toii 

ffTi. Xp1a-rotpopou1 TQ(i ';\otV&TOU, qttpl,_IX. MlMHTAI Bl:TB TOr XPIJ:TOr. 

(A.u r. 88 r-.] To notpov ~,~l.Cov "r&MOTot& ivl"rL'r)G'&V, ,;or.pot 'TWV X.À1)• 

pOV0fLWV 1 Xp1a-rotp6pou 'fOÏi -rCor.v,-rou. dtvor.l.cui,c.or.a1 i,ùv 'S'OÎÇ otÙ-roïi. in,-
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'eIH j 
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!L!Àdor. 8à x.or.i in,8,op~u, riwpyCou l!plw;. B).or.a-roü x.p,i-ro; TOÜ 
ino.,,014or.Co"'"ou nou.,,·,œ>JTOu. "E-ru otfl -ni; i"csœpx.ou olx.o.,,014Cor.;. 
'ff'ti, 'Alfi~'1!TO;. or.~y8,C .,,8,x.).14.,,~o. "Anœ.,,-ror. elcsi -rp,œ3,œ, 1;).~.,, 

TOÜ .o. ô~,p ilcsl 8uœ8,o.,,, . 

. ln-folio de 88 ff. non chifTrés, divisés en t5 cahiers de 6 ff. chacun, 
sauf le dernier qui n'en a que 4, signés -· Au V" du titre, un bois repré
sentant le Crucifiement. Texte à deux colonnes, 44 lignes à la colonne 
pleine. Impression rouge et noire. Marque de l'imprimeur au I"' du der
nier feuillet. 

Bibliothèque royale de llunicb, Liturg. t 79, fol. 

1591 

1.91.. S. GREGORII Nazianzeni, Theologi, ARCANA; seu DB PlllNCJPos, 

versus ccccncn. cum Paraphrasi Grœca. Eiusdem CAR11m contra 
Apolinarium. Item de PoE11A.T1s à se editis: & qwedam alia. 
Grœcè nunc primùm publicata studio& operA Dauidis Hœschelij, 
A. M. E BœLIOTRECA REIPVBUc..t: Augustante. Lvonvm BATAVORV11, 

Ex omcuu. PLA.lffll'(IANA, Apud Franciscum Raphelengium. 
cfu.b.xCJ. 

ln-8° de t t2 pages. Marque de l'imprimeur sur le titre. 

Bibliothèque nationale de Paris, C 2t0 A (Inventaire, C 2632). 

Aux pages to4-to6 de ce livre on trouve les trois pièces de vers sui
vantes de llargounios. 

JUmHOr Tor MAPrormor, ElllllODOr D'&BPON, 

1lç -rb 1Ô«rt1l.1xàY iha-rbY • lllç 6 1dYlll)Y b -roG GaCROç -rol'i-rov ll11j,'1ia11 dlcv • 

" 8ç lll IY ffl'!J b -roG 6llœ-roç w iyw llwa6> œô-rlj), oô V-~ ll11j,iia11 1lç -rbv 

• cd&vœ, clll.d1 y1viaa1-rœ1 iY ~ Ga6>p cll.l.6v,1vov dç tlll)~Y œ!C:,v,ov •. 

llix,p, -r(.,,o; x.or.~TO,cs,.,, àt>.,-rpo-rœTO,cs, "60,0, 
8ufl,à, ot~tX'ITÀYJcm; or.uot>.€"11; nC8œx.o;, 

8 C.j,o; àtul'-'"'o" 8,C-fi141"o; àtx.).ûecscs,.,, 
• , ' !!' ' '). 8 , 0tf','!rot'JU" x.œx. .,,, •p)"f',IXCS O & po-rox.o~ i 

à&tip' &y,, x.or.i.>.1p60,o npocs~,o lyx., ~u8pou 
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,ror.yœ; «8otv«:rou VœfL«C1'V oùpatvCo,;. 

K.«.ÜfLGt 3' &no x.por.8C,i; «mn,,,.nio «,,.nÀotX.\IX.CAIV, 

i.vlJ'C'œtJawv yl.ux.tp~v. ii8or.-ro; ôypoavv,iv, 

C3œ-ro; «no,,_lvo,o ~Cou fLEvlov-ro; i.; bpov, 
., ,y ' ., ' , X..11,u,..ov-ro; voapor.v -pu-rot.11,,,iv fLO!.lC.«pwv. 

'nç «pot 3,4or.uo; y' oùx. laa,or., oviro-r,, ~l.utov 

lx. x.putpi; l.,~i3o; VifLGt 'JrOTltoiuvo;. 

Tor A.rTor 
clç 1:iiv 1Gœyy1l.1x11v ~œpdo>.iiv ,:iiv Hyoucrœv c wi,u,1w871 'fi pœa1l.1lœ ,:lilv 

• oGpœvlilv &:vep,:,~lt' a~alpov-r, HÀllv adpl,UII b -r4) &yp4) cdi-roo. » 

âtüp' œy,, ~otp~oÀL'?)CllV è-p€cznao 8~ aoto~po;, 

8uiù, cil.ot8,C,i; ~T,fLGtT' i.pauy6fL'vo;. 
OùpotvC,i; 8' civœ-potm œp,np,nlaaa, l.oyo,a, 

x.&u8ofLlvotv Xplll'C'OÜ -pua,v civotx.TOpC,i;. 
"H3, yœp civ8pl lo,x., XotÀ0V czmpàv ô; x.otTot~œnu 1 

x.or.,poü i.-p,ll'C'otfLlvou, «yp«p M a-p,-rip<i>. 
1' ,., ' , 1 ' , ,. " Eun 01 ot-ppova0VTot; 1cp XET0 'l'rl0UfLO; lllr'I0; 

œv8por.;, inaaaufLlvw; ~l.u8,v ix,8pà; lo;. 
z,tœv,or. n,Cpat; 3i aC-rou x.or.l.oü iv ,,.,aœ-ro,a,, 

x.or.pnor.l.CfLW; lv8&V cj,x_a-r' ci-p,n-rlifLlVO;. 
Xop-ro; i.nd 3' œvopoua,, x.or.l Yl8lor. xotpnov iv-nx.1, 

~fLO; t,tor.vcwv i~8opav x.or.ÀœfL'I• 
AÙTCx.ot 3 'aù-ppovfov-r,; inf,l.u&ov «fLl'-'Yot 8iw1; 

3,nmu ix. a-p,-rlpou -rotor. ÂlÀotl0fLlVO\. 

'SH PI où nlpfLGt, fLO!.lC.1XpTotTa I xp,iaTàv x.œ-r&ao &ypêii 
aato j t,tor.vCcov -rCn-r' lcpu TOCICZœT\OV; 

T ' ,., • p, t ,. ' , .. ou; o ot'!i'GtfLlLOOfLEVO; '!i'poa,-p,i o,i cptp-rot-ro; ,ipw; • 

lpy114 ya -roüT' ix,8poü &v8pofLl,i; cpua,o;. 

Tol 3( I'-'" i.~apfovov • Ï'!i'MfL'VOV .;, ~œ ao, «fLfLlÇ 
-nr,8, t,tor.vCwv aul.l.aylfLl'I x.or.x.C,iv; 

K.,. ' 11- - ' .c .. • l ' ' l • ,. 6 -'?lf QT\ 'rOUT -r fLO'î oux. fLfL"'Gtl ,ivootva Ul"f», 
cniv ycltp t,tor.vco,; atTOV CX'JrOfflUl'rl. 
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To/r/ax.' IU~OfUVOLCJL CJUV0t!'-f0T&pomv o,;~m 

J..c»potv, œfl-'lTOÎO f1-€acpot-r' ÎnHaGfUVOU 

-riifl-OÇ 3' ipyot-rCvotLÇ 6ip,6; fl-&U TOÙ'rO 'Y' >.i~w, 
~pci>TOV ~L~otvCwv 3pœyf1-«T0t auÀÀ&')'&fl-&V. 

Tmot 3à 3aaf1-«.-rCo,ç M 3M«T&, x.œl fl-«Àapoto 

X.0Wf1-0t ~poç 6ia6& oi,mm ~otuaoiuvou. 

~x., av clfLaTipcic 3i œyaCpot-ra IJ'ÎTOV ifl-dO, 
8 , • , " , • e, P'l'-f'-1% anoupa.v,wv owo-r œnocp 'fl-&VOV. 

ToC,i ~«p~ol.C,i œl'-u3pœ ~ÉÀav • otù-rœp &.va.x.-roç 
ai-roç lywy' at,iv, Xp,m, ai6av x.œ8œp6;. 

TOT ATTOT 
µn«f pu1ç lhck crrlx111v wo pl6' "111lµoO. 

TC~, ci3al.cpoauvœ; ~w cpip-rapov i -rC"Ha 3à a.i6,ç 
-r,~6-rapov yl.ux.apœ; ~,v 611-ocppoauva.ç i 

EiTa f CÀ« cppoviontç œf1-0L~ot3ov &.v3paç œyœuol 

OflUf) av lpO'r1%T<t) VotL&Tl%0UCJLV dtfl-«, 

'IIG-r, al'-l'-'viovTOç inl x.pa.Tbç &.crna-roç oafl--n 
fl-Upou & 'Apcï>voç ~yovot ai.ax_Éa-rotL • 

iv3Uf'-«'rOÇ 3à ~1%ÀLV X.otTotÀd~aTotL lv8av en' 61otv, 

ax.~Àu~ov ~poxoœv ~EUf1-0tTOÇ clyvo-rtiTOU • 

-i)G-r, ùypo-ripa. wo G~aoç 'Epfl-ovuCou 
' L ..., 1 " 1 ' 1 ~ , &X.J..~&TotL ~LOVOÇ oupa 0th opoa,,i. 

"<>-rn 'Y' ,ûl.oyC,iv l!VTECÀ«TO ~Gtfl-~GtaLÀ~o; 

Ofl-cpct ix.,t fl-&VÉuv, &.cp6,TOV -ii3à ~Cov. 

81 

Chacune de ces pi~ de vers se trouve reproduite dans le volume qui 
figure sous le numéro suivant. 

t5H 

1.92. lü.:mo MARGVNII, 1P1scoP1 C1T11ERENs1s, Poêmata aliquot 
sacra : Grœcè nunc primùm publicata studio et opera DAvmrs 
Ho1scm:Lo, A. M. E Bibliotheca reip. Augustarue. LvGDVNI BATA· 

IIILIOIIURR DIUIIIQUS, n-6 

.,. 
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voaVII, Ex ommu. PLANTnmn, Apud Franciscum Raphelen
gium. cl:>.fu.xcn. 
Petit in-8° de 2-1 pages chiJTrées, divisées en 2 cahiers, dont le premier (A) 

de 8 ff. ·et le second (B) de 4 ff. Le verso du titre est blanc. 2t lignes à la 
page pleine. Voici la description de cette rarissime et précieuse plaquette. 

Pages 3-6. M11e(µo11, -r111tmoo i1t1ax61tov KvG,\pwv, -roo M11pyovvlov, 8p71V11-

-r1x71 xcd lx1-r,\p1oç 11:po, 810v 1Gx71 .,, x>.lv11 Xllµ&YOII, 6'11:lp 'ri\, 11111-roO ~xfl, l.1111-

8civova11 i!11pop1171v b -roo ~71-roO -roo 1G«yy1l.1xoo 11:1pl -roO l.11n«T, 11:1p111:1a6vwc 

(58 vers). 
Pages 8-7. Too «G-roo lloy1&«-r1x6v (26 vers). 
Page 8. Too «G-roo de d 1G11TT1l.1xbv ~-rov • 6 1tlvwv b -roo Gaœ-roç -ro<,. 

-rov, etc. 11 (t2 vers). 
Pages 9-t O. Too 11G-roo 1tpo-rp11mxov d, Kwvauv-rîvov -rov Ao~xœp1v I iv Illl'r11-

8l1t1 ll111-rpUlov-rœ, ypci,jlczv-r11 1tponpov «G-r(jl 3-r, -r« -rflc rlx,ic ~11pwç tpip11. 

TCç CH noÀwÀOtvioç ~LO'rOU ~6ov œffGtTO&YTGt, 

x.cr.l 8vocp,piiç xœx.C71ç ovÀOfL&YTJY jl.GtYCTJY, 
ul <pLÀC71v l-rtipwv oÀoocppovœ, xœl jl.Gt:(.ÀOOIIYO(.Ç 

4,u81Gt T&~ll>À"nV ndalY œÀu~&fL&YGtL i 
~ ~i y, 6,~aaC71; àtpa-niç n66oç, .ç, x.moto 

fL6x.6ou woa-ra.aC71, ov cpoploua, xœx.oC; 
"H 8io; iaaoii.iv71; àt8,xtia-rou ipyœa,tiwv 

xpCa,o; à.fL1-rlpwv, 71Y -rœx.' wo-rpoµ.iuç; 
~ xœl àtn&LpaaCwv x.œpC-rwv lpo;, œta, x.cr.Àoto 

ipyœ-rC3œç ljiux.èt; x.oaii.o; lo; a-racpa.vot; 
-rmœ aœocppoawTJ; aTJfL1l°LGt lnl,-ro, xoucpw; 

œlpOfL!YGtY 4ux.œv ü4o; i; ovpiv,ov. 
Tow,x.cr. 6œppœÀiwç civœ-rdvao, xcicppoauvtiwv 

aœpxoç 3uaii.avloç YOÜY lx.a mCox.ov • 
!'TJ3à X,Gtjl.Gtl na-rlov 8oloii.ii-rœo lxno6av ix.6poü 

jLii:<,o; aà a-rœ&apœç otii.ou cinox.Àovfo, · 

fL'lT' ii.iv tmlmpo,aLv inœCpao, at y, cppovoC71; 
xpdTrw, x.cr.l :uva~ 86~ a' ûno-rpacp€o,. 

Kœl y«p x.Àamoawœ; BùCœp -r68a lnl, YOTJ!J,Gt 

t. Celai-Il mame qui rat plus tud patriucbe œcammiique, 110111 le nrm de Cyrille. 



SEIZIÈME SIÈCLE. 

li8pct x.ctl «!'-tpctv!ov n«.vTOT' œvct-rponiuv · 

-ii81ct œ-yvo-r«.TCl>V g, l'-l!'-OIJ!'-'VO; -ri8i x.œl lpyœ 
œv!pwv, npcto-rtpOl; ,jj8ECJl X.ctÀÂUVlO. 

~,üy, g• lil'-TIÂlX.(11; a1ÀœyCa1'-ctTct, !'-'111:0T' àtep&fi 

ffllv&îipo; wr&oü ,plo~ !no 8ul'-o~6po;. 
HiiT& 8111yopC11; x.Àuvo; loyo; OVT1 «p' ti.vœyx.ct; 

'YlaTlvoaoüv !'-'ÀtTTI aul'-~lOV· ll'-nox.' l1_ol • 
nOÀÀ«.lC.l ~l8poTipol; 0t!'-0tfUY!'-Of.CJlV lv!ofh x.,u8u 

86y!'-Cl iov alC.OTOIV 'P p~v OÀOOÜ B1lCctp. 
olo; iv lpotaw 1'-'À18ii!'-Clalv 1 olo; àc1_pœvT01,1, 

-iiv no-ra TOÜTO l'-'Àol, ~œuao 81uyop€11;. 
àoy!'-Cl-rct !'-UCST0n0ÂCl>V 8, 1'-ITtp1_10, olal 810?0 

nYEÜCJI 1.«pl; x.œ8ctp«, x.Œ.ÀÀln& g· œÀÀOTplct. 

Tol«-8& 'Yl!'-'TlpTI; nOTl8i1_wao, Aoux.ctpl, ~ctl« 

vu68n ix. x.pct3C11; ~'111'-ClT' ipauy61'-1vœ. 
mC8,o npotpctfn«.l; g, x.œl oworœ X.ÀUVOV iy,Cpol; 

aol x.œl nctTpl a,8,v, l'-ClTtpl -ii!i tpCl~. 

Pages tt-t3. Too CM"OO alç dv p>.8' lj,œ>.!IA" ("6 vers). 
Pages US-t5. Too CIÔ-roO IU'r«fpC1a1ç Ill~ nlx111v HO e« +a>.1100 (42 vers). 
Pages f5-t6. Too œô-roo clç -rbv 16' !jiœ>."6v (26 vers). 
Page t7. Too œô-roo alç dv p>.8' lj,œ>."6v (f2 vers). 
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Pages 18-f 9. Too CIÔ-roo h:lx>.71a1ç dç '"!Y lœv-roO 110•-ii•, xœl -r1ç f111:oypC1f"I 
-r&v b œô"1!, 'XCII r:iCfflcp 11:poa11111:011:0171-r1'll-ii 11:pbç 'ni• CIÔ'"IY l'll•"'IPICI, lff111ç ClôdY 

11:ci>.1v ,11:1ovvciell (M vers). 
Pages 20-2{. Too œô'COO clç ni• 1ôcayy1>.1'lloiiv 11:œpdo>.-iiv 'ni• Uyo,,iagy • 

• 11\11014'1871 fi ~C1a1>.el11 -r&v oôpœv&v h8pw1u, a11:clpov-r1 'llœ>.bv CffliPl&CI h -rli) &ypt;) 
d-roo • (32 vers). 

Pages 22-23. Elç B>.ciy'll71Y ni• 'Po11t1vlœv, -r-iiv HO ix>.C11111:po-rbou Kœp6>.ou 
ftO 'Poutivlou 11:1p1fC1YCa-r«"71Y rituyov, MC1ell'OII -roo Mœpyouvlou, i11:1cnt611:011 Kv
eiiPIIIY, itl:lffflOY (32 vers). 

Page 24. Too CIÔHO Mcael11ou -roo Mœpyouvlou clç -rbv 'llllcivv,iv 8C11m~Y m:,
YCIY, -rbv b Bcpwv,iç, 111>.6aOfOY lœ-rp6v -ra ul 11:0171"71Y 11:1p1a,i11m-rov 'XCII 00....
u-rov (H vers). 

Biblio~e du lluaée Britannique, t 067. 1. U. 
Bibliothèque royale de Munich, P. Gr. t99, in-8°. 
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1592 

193. Dionysii·Halicarn. Antiquitatum Rom. libri XI. Ab ..Emilio 
Porto recens et post aliorum interpretationes Latine redditi; 
doctissimorum virorum annotationibus illustrati. Eiusdem 
Dionysii quredam de legationibus grrece. Cum interpretatione 
Henr. Stephani operœ var. in Dionysii Antiquitatum libros et 
1s. Casauboni animadv. in eosdem cum tri pli ci interpretatione 
latina. Huic autem editioni (prreter Henr. Glareani Chronolo
giam) accedunt ·argumenta seu brevis in singulos libros Gnomo
logia item nova. Apud F. Fabrum. i592. 

ln-folio. « Secundum Fabricii notiliam prodiil Lugduni apud Vignonium 
(Hoffmann, Lex. bibliograph., Il, p. 97). • 

1592 

194. LEXICO~ GRAECOLATINVM ROil. COXSTJ~Tl.:-il. Secuntla 
hac ctlilione PARTIM IPSIVS AVTHORIS, partim FHAi,CISCI 
POHTI & aliorum addilionibu, plurimùm auctum, tum quanta 
fi,eri poluit diligentia recognitum, ru. 'YT LUI STVDIOSIS POSSIT BSSI 

Grœcœ lingure T11EsA ,1lvs. GENEV ..E, EXCVDEBANT, Hœredes 
Eustathii Vignon & Iacobus Stœr. M.D.XCU. Cum priuilegio 
Christianiss. Galliarum Regis. 

Un volume in-folio en deux parties, donl la première se compose de 
4 ff. non chiffrés, 762 pages et t f. entièrement blanc, et la seconde de 
to23 pages. Texte à deux colonnes. Marque de l'imprimeur sur le litre, 
qui est tiré en rouge et noir. 

1 Ouvrage estimé, dit Brunet, el dont il n'est pas facile de trouver des 
exemplaires bien conservés. Quoiqu'on l'ait donné sous le nom seul de 
Constantin et comme une seconde édition du dictionnaire de ce savant (im
primé d'abord à Genève, en t562), ce n'est guère qu'une réimpression du 
lexique grec et latin composé par plusieurs auteurs et imprimé à BAie, 
par B. Petri, t584, in-folio, sous le titre : Dictionarium graeco-latinum, 
po,t correctiones G. Budan, J. Tu,ani, C. Gemeri, H. Junii, B. Con
stantini, lo. Hartungi, Mar. Hopperi, Guil. Xylandri, noviuime a lac. 
Cellario et Nic. Honigero accurate emendatum. On y a seulement ajouté 
quelques ohsenatiom de Fr. Portus •. llais, à ce sujet, il est juste de faire 

-
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observer que H. Petri, de Bàle, s'étant lui-même approprié le dictionnaire 
grec et latin imprimé à Genève, chez J. Crispin, en t562, et l'ayant fait 
reparaitre, avec des augmentations considérables, en t565 et en t58-', les 
libraires de Genève ont bien pu, à leur tour, se ressaisir de leur propriété 
et profiter des améliorations qu'on y avait faites. Au reste, l'entreprise ne 
parait pas avoir été fort heureuse; car, l'édition de ce livre s'étant vendue 
fort lentement, les libraires qui en possédaient des exemplaires en chan
gèrent plusieurs fois le titre; voilà pourquoi certains exemplaires offrent 
l'indication de Genève, t607, ou de Lyon, t637, quoiqu'ils soient tous 
d'une seule et même édition. , Vend. jusqu'à tOO fr. Dutheil; mais seu
lement 50 fr. Langlès, et t8 fr. 50, Labey. 

Bibliothèque nationale de Paris, X .j7t Réserve. 

En tête de la première partie, au f. 3 ro, on lit, après l'Avis de l'impri
meur, cette pièce de vers de François Portus. 

+PArKIEKOî' IIOPTOî' TOY' KPHTOll. 

n6v-roç &awv yœC11 Tl x.œl oùpœvoç ,ùpùç lipy" 
cpwvœç, x.œl 8uvœiu,ç Sç 1148.:Uv ylCx_aTœ,, 

dp(J,OU/i T' tÙfLtX8C11ç 1nvUT6cppovœç, 6aaœ -ra Mouawv 

1upi114-r' -ii8' ti:yÀœwv x.œÀ« niÀu XœpCTwv · 
'EU«ç 6ao,ç lapov x.oaiut x.ipœ, x.œl noÀuœv&r, 

,~ -r, x.611-œ,ç 01.11-cp,cpoptt aTicpœvov, 

X."C"la«a&w ~ ~C~Àov. 'Epaî ux_œ yri86awoç x.iip · 
,~pov, ~ ,~pov 8l11ç wx.aœvov aocpCYJç, 

Tciv npmpwv H~'rOUÇ y«p œnaCpovœç -ii x_ti.8, n«.V"C'tl>V 

x.4Uouç, wv m"'C'WV ~ax.œvC11, nÀiovœç • 
KwVaTIXVT"CVO/i 6aoç X.«.!'-'V ~811 noÀÀOV t8pwaœç 

oùptiv,ov d.aw cp,lol6yo,ç ocpaÀoç • 
K&À"C"lli, m,pc8wv ylux.ap~ 8, ya na.v-roTa cppovTlç, 

~~oç Sv aù6811-o,ç aT14, x.lti8o,a, 3ticpv11ç. 
ln,u8a-r,, cp,lo1148atç, «puaœa8i wv œavtio,o 

n"rJyiili, 11-118111-,iiç cpu8611-avo, 8œn«.V1Jç, 

Suit une épître dédicatoire ainsi intitulée : 'I«xwl'lt Tif\ TAY Aove,1&1oup
yc&v x1111"'px-,, ToO A«YYlou ni .t«1&1&1PfllTou A1y1plaxou xupl'lt lœ11-1rpoT«Tcp 
'P. K1111vnœv-rTv0ti +1ll«Tp0ti 1i1 1rpcin11v. Elle occupe les ff. 3 (ve) et .j (ro et l"'). 

1 
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195. MHN CEnTEBPIOC OYTO:!I. To n«.pov ~,~l.Cov "C'l"C'U• 

ffl)Tlltl iva-rCYla,v, natpœ TWV x.l-r;pov61'-"'v, :x,p1a-ro<p6pou -roîi -rtœv{TO'J. 

œv«.Àwf&MI fLàv TOtç «.UTOîi, i,n,,.,l,Cœ 3, x.œl in,3,op&wim, riwp

yCou laplwç BÀMTOÜ x.pY1Tà; 'fOîi &ft'IO!'-IJtCol'-lvou nO'JVt«.ÜTOu : -
., • • • • • • ' l Pl E-ru «.no "C'"flÇ evaœpx.ou Ollt.O'1O1'- «.ç. ,,,. o • J(IKRTAI El:TE TOr XPil:TOr. 

In-folio de 102 fi'. non chiffrés, divisés en 13. cahien de 8 fi'. chacun, 
sauf le dernier qui n'en a que 6; sign. «-Y, Au V" du premier r., un bois 
représentant le Crucifiement. Marque de l'imprimeur au V" du dernier r. 
Texte à deux colonnes, U lignes à la colonne pleine. Impression rouge et 
noire. Je ne reproduis1pas la souscription, qui est identique au titre, à 
partir de Tb 1re11pb-,, jusqu'à la date inclusivement. 

Bibliothèque royale de Munich, Liturg. 179, fol. 

1592 

196. MHN OKTWBPIOC OYTO:!I To n«.pov ~,~l.Cov Tl'r11mmtl 

lv,-rCYla\V, na.pat -rwv x.ÀYlpov61'-wv, Xp,aTOf6pou -roü -rCœvl-rou: «.V«.

ÀW!'-IJtiJI I'-'" -rotç œ•'.rroîi, a,;,,,.,l.dœ 3, x.d in,3,op8wau, r,wpyCou 

lapiw; BÀ«.noîi x.pYlTà; -roü l,;ovol'-atCol'-Évou nowt«.ÜTO•J : - "E-ru 
' • • • , • ' l Pl «.no TYlÇ evaœpx.ou Ollt.O'1O1'- «.ç. ,ip,.o. lllDIHTAI El:TB TOr XPil:TOr. 

ln-folio de t 02 ff. non chiffrés, divisés en t 3 eahien de 8 ff. chacun, 
sauf le dernier qui n'en a que 6; signatures «-v. Au Vo du titre, un bois 
représentant le Crucifiement; au V" du dernier feuillet, la marque de l'im
primeur. Texte à deux colonnes, .U lignes à la colonne pleine. Impression 
rouge el noire. La souscription reproduit le titre depuia Tb 11:«pb., jusqu'à 
la date inclusivement. 

Biblioth~e royale de Munich, Liturg. 179, fol. 
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t5H 

197. MHN IOYNIOJ l:îN em A.no mp,i:;:ov ti1V r.pinouaœv 
œu-c-cp, olr.œaœv bolou6Cœv. 'ETUr.wlhi iv ~m·rCœ,ç r.œp&. 'I(l)œwou 

'tOÜ Àl,r.pœv3ou. 6ç Ï<JT,v ix. TOÜ x,œpœx.'Ciîpoç, 'tOÜ l8Cou ypifL(Lct~ 
'fi,;y ~,vO.(l)Y, «.YctÀCll(Lcta, fllv -roîç «.UTOÜ, ir.,iulaCct -r1 r.ÀaCa,ni 

x.ctl ir.,8,op6wall. "E·m -rcp œr.o ~ç ivaœpx.ou OLX.OVOfLCctç -roü iu 
x.œl 6ü x.œl apç 1lfLWY_ Iü Xü. 'fit~'. KIJIHTAI EETE TOr XPIJ:Tor. 

In-folio de 6-1 ff. non chiffrés, divisés en 8 cahiers de 8 ff. chacun. 
Signalures œ-11. Titre encadré d'un bois. Texle à deux colonnes, ü lignes 
à la colonne pleine. Impression rouge et noire. Au ve du titre se trouve un 
bois du Crucifiement, et, à la fin du volume, le monogramme d'André 
Spinelli. 

Bibliothèque du Musée Britannique, 468. c. 8. 

t593 

198. MHN MAIOJ l:TN8EOA.nnnapu:;:ov ~ r.pir.ouaœv œ,mji, 

&r.œaœv b.olou6Cctv. 'E~wfhi iv ~m-rCœ,ç r.œp&. 'I(l)œwou -roü Àl,-
1rp¼#8ou. Ôç É<JTlY ix. -roü xœpœx.~poç, -roü l8Cou 'rWV ~,viÀ(l)Y, 

œvctÂCllfLMl fllv -rotç œu-roü, Î,;lfL&À&Cœ 'ri r.Àda,ni x.œl ir.,3,op6wa&l. 

"E-ru -rêj\ œr.o ~ç ivaœpx.ou OLX.OYOfLCatç -roü iu x.œl. 6ü x.rd apç 1lf'WY 
Iù Xü. fftî'· KIKHTAI EJ:TE TOr XPIJ:TOr. 

[A la &n.] 'Ewirwlhi iv ~m-rCœ,ç, ?.atp&. cflpœyyCax.ci> 'ni>v 'Ioul,œvwv. 

,~r'· 
ln-folio de 60 ff. non chiffrés, divisés en tO cahiers de 6 ff. chacun. 

Signatures œ-x. Titre encadré d'un bois. Texle à deux colonnes, -1-1 lignes 
à la colonne pleine. Impression rouge et noire. A la fin du volume, le mono
gramme d'André Spinelli. 

Bibliothèque du Musêe Britannique, -168. è. 8. 
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[f593) 

{99. nEPI TWN THC cvrrENEIAC 

~0t6fLCi>v auvo,.·rnd1 auno.,..;i i-,. 3L0tf6pwv «JWrE6daœ '7.otpœ zœxœpCou 

lEplw; a'1.op3u1Cou '1-p"tl-roi; -roü [i]novo11-œ~o11-lvou 11-œpotfotpi1 '1.otl Ï'l.L

-rponou 't'OÜ ~i; '1.WY~otYTLYOU'l.OÀEwi; ol'1.0U!'-"'L'1.0Ü '7.otTpLipxou '1.U~Cou 

'lwMotf, (IIJY Toi; œÀÀoLi; Ï'1.ot't'Ell'Tpcu61i, '1.TÀ. I 

Petit in-8° de 32 ff. non chiffrés, divisés en ,1 cahiers de 8 ff. chacun, 
signés A-111. Le dernier feuillet est entièrement blanc ainsi que le verso de 
l'avant-dernier. Le titre ci-dessus figure en tête du f. 2 r". Au r" du pre
mier se voit un portrait de Zacharie Seordylis, semblable à celui qui est 
reproduit à la p. 3t5 du tome premier, mais non signé, et au-dessous• 
les mots Zœxœplw l1pi111ç avec le distique rapporté ci-dessus, page 2. Au r" 
de l'avant-dernier f., il y a un monogramme absolument identique à celui 
des deux M71v11t11 décrits sous les numéros précédents. C'est ce qui m'a dé
terminé à assigner à ee livre la date de t 593, ear il est impossible qu'il ait 
été imprimé vers t550 par André Spinelli. 

Bibliothèque du Musée Britannique, 3366. aaa. 2. 

1593 

200. KupCou MEÀE-rCou a.yL(l)'t'IXTOu '7.œnœ 'A1E~otv3pdœi; imàp ~i; XpL

~Lotvciiv aÙIJE~ECoti; '7.poi; 'Iou3otCou; cxnoÀoyCot. rOIJ'l.o3Cvœ MaÀaTCot. 

AaOYTO'l.oÀua>i;. '.ETUncu61i iv ot-,.c, «3EÀfWY· lni 6EouyovCoti; ,11i:r' 1 • 

In-t6 de 56 ff. non chiffrés. Texte grec avec la traduction slave en re-
gard. Livre d'une rareté insigne. 

On trouve, à la p.2, une épigramme d'Emmanuel Achillios en l'honneur 
du patriarche Mélélius Pigas, mais elle est si mauvaise que nous ne croyons 
pas devoir la reproduire. · 

1. On n'a conac"é la disposition' du titre que pour la premiàre ligne. 
li. Le c qui IC trouTe daus cette date y a été mis pour suppléer tant bien que mal au 

signe r,, (= 90), qui manquait à l'imprimerie grecque de Léopol (Lemberg). On lit, d'ail
leurs, à la fin de la traduction slave, la date du ,& nril 1593. 
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A la fin du volume on lit ce qui suit : 

To ~or.pov ~,~or.pc3,ov -roü a:yui,TŒTOU Hl 114x.or.pu1>TŒTOU ~Œff'Ot x.or.l 

,rar.Tp,lipx,ou 'A.la~or.v3pdor.; x.upCou MaÀ&TCou, 'Ili ii iff',ypor.cp~ A.noAorrA 
mBP XPn:TIAl'IDN lm:BBBIAI:, ¾\TO, KATA IOrüIDN, ~pwTOV iùv Àor.T,v,GTl 

-rtï i.3Cqc x,upl auvaypœ~OtTO b>G'ff'&p T, T&X.l'-71P'OV «yli""lr; -rij; ~por; -ro~r; 

iv ôp8o36~<t> ~Co-ru -roUTl TO auyypor.11-114 x,or.p,ail'-'vor; • ï;GTipov 3à x.or.l 
1rpor; Tl~ 11>.8iv, l>11-0Cw; cl,; x.or.l ff.ÀÀOt -ni; d:y,or.; Ot•JTOÜ x,upo; ~ 
TJ!'-'TÉpqt «3,ÀipO'nlTl 8wpou11-av0t • TO 3è. ff'Otpov 3,œ ip,>.ox,pCIJ'i'Ou Mor.vo~À 
'rOÜ M0t~Ot~6Tat TOÜ Kp,iTCÏ>V rpatlXOÜ 1 xor.l ,iyat""l!'-'VOU «3&À!pOÜ -riir; 
Tll'-ITÉpatr; œ3,>.ip6~;, ii11-tv x.,x,œpllJ"C'Otl • Off'EP &UÀor.~w; ow 3,~il'-'vo,, 
x.ar.l 3,œ cmou3or.Cwv i>.or.x_CGTwv 3,3or.ax.0tÀ&Cou Tl!'-&Tipou 'i'OÜ iv A&OVTOu

,ro).u TJPl'-'r!Vw&ri ai.r; ~ aÀ0~0tl30t 3,«À&x.TOv, >1.0tl ix.3C3ol'-'v &lr; >1.0,'rl)v 

wip1Àuor.v Ù!'-lv ~or.k,otr; T& x.or.l vfo~; "El>.,ia,v iv Xp,1JTéj\ «3,>.ipotr;. 

t59S 

20t . M H N N Ot M 8 P 10 C OYTOl:I To ~0tpov ~,~>.Cov flMOT0t, 
iv,TC,iaw, ~«pat TCÏ>v x.À,ipov611-wv 1 XpL1JTOtp6pou ~ü Ttor.viTOu. œv0t
Âlal1'41JL jÙV -rot; 0tÜTOü, iff',l'-&À&Cœ 3è. x.or.l i~,3,op&wau, rwpyCou 
lapiwr;. BÀ0t1JTOÜ x.p,iTOr; TOÜ i~ov011-or.~01'-ivou ,roUY•,«>.iTOu. °kTu «fl 

T'ijç Ïvaœpx.ou Oi.X.OVO!'-Catr;. qtip~y': IIIJIRTAI BI:TB TOr XPII:TOr, 
. 

In-folio de f28 ff. non ehiffi-és, divisés en f6 cahiers de 8 ff. chacun, 
signés 11-11:. Au ve du titre, un bois représentant le Crucifiement. Texte à 
deux colonnes, ü lignes à la colonne pleine. Impression rouge et noire. 
La souscription reproduit le titre à partir de Til 1r11pll., jusqu'à la date in-
clusivement. · 

Bihliothêque royale de Munich, Liturg. f 79, fol. 

- --·-----------
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202. D. GREGORD NYSSENI OPVSCVLA QVINQVE: I. De profes
sione Christiana. - Il. De perfectione, & qualem·Christianum 
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esse deceat. - m. Anagogica vitre Moysis enarratio; qua vitre 
Christiane quidam is typus fuisse, ostenditur. - IV. Contra 
Apolinarium. - V. De Fide. Grœc~ nunc primum edita ,tudio 
& operâ DAvm1s HotsCBELD, .Augu,tani. LvcoVNI B.&u.voavx, Ex 
omcINA PLANTOOA.l'IA, Apud Franciscum Raphelengium. cfa.1:>.xcm. 
In-8° de 4 ff. non chiffrés et t 8-1 pages. 

Bibliothèque nationale de Paris, Inventaire C 26-1-1. 

Les deux lettres suivantes se trouvent en tête du volume, pp. t--1. 

MA:iIMOl':, TAilEINOl: Eilll:KOilOl: Kl'8HPON, TOil: IlEPI THN IEPAN 
El:XOAAKOl:I 4'IAO:E~IAN :EOTHPIAN. 

Ti; !ÙY ltpcj> rp"tlyopC«i> Tcj> Nua(n); noUœ >tœl à.U.ar. 3unovri&ri avy
'YPIXf'!I.OtTat, ~ T& uUu 'rijç ippiau11ç x.ar.l ~ 'rijç ÀÉ~twç nom>..c, x.or.l 

Tcj> Twv YO"tlfl4T<IIY Ülj,u, x.or.l 3~ x.otl ~ Tr,Ç ixno3tC~iwç tùar.ywy'f) .,,;oÀw 

'fi>v lpw-rar. innuar.Conar. x.or.l 'fi> lp.tpu-rov 'rijç .ji,Jx_ijç ixvar.axar.ÀtuOYTGt mip 

TWY X.GtT« 6,àv 'l':OÀLTl'JOf'EYCIIY dtv3pwv x.ar.l -rijç lapiç tpLÀoaoipCar.ç m,
l_Of'ÉYCIIY aipo3po-r•Tat npo; ~ TOÜ OYTCIIÇ ipœa-ro,j x.otl à.xpou TWY itpe.TWY 

x.CY"t)a(Y Tf. x.otl lipmv. A.ÀÀCIIÇ Tl iv otç o 6,îoç o•mç ix~p f'UIJT\XCIIT&

pwv ÏtplX'l':TtTIXL ÏYYOLWY I Hl 'fO TWY lt~Y ÀO)'CIIY wantp TL npoXIÎ.ÀUf'f'llt 

imar.voCywv aoipw-rar.-rar., iv3oTIXTOY -rijç 6,wpCar.; 'fi> ~i6oç IXYatp.ox_>..,uu 

Tl x.or.l 3up,uv,, x.ixl -roij,ro Toîç TOUT<11Y p.ua-rotL; x.otl «.xpo«Teti°ç i~et
nÀot npoç b.pC~uotv. Kiv Tf. ntpl TOÜ ~Co•J TOÜ MwaÉwç 3i npotyp.otTd!f, 

O'n'CIIÇ dtvw-r,poç ylyonv lœu-roü, Ttjl f''JG'TLX.CIITÉP'f' Tl x.etl dtvotywyLX.CII• 

TÉpft) TOÜ Tponou -rijç 6,wpCotç ô,j,wp.atTL, WIJTI f'"tl3' OYTIYlltOÜY TedY f'~ 

&n>..wç T& x.otl dtn1pLax.&nTCIIÇ Tilt~ iyx.umov'ftllY f'~ 3L« 6etup.ot-roç 

à.yuv 'fi>v à.v3pet noUoü x.otl npoa-rt&rix.ivotL TO ~ÀoY ar.Ù-roü x.ar.l o•ipi

YLOY TOÜ fpOY'rlf&,otTOÇ. 'Ey T~ yœp wantp TLY«. ntpLX.otÀÀ.ij tLX.OYat 

npo-rt6dç TOY TOÜ MwaÉwç ~Cov, -rotç x.ot-r«. XpLaTOY ~LOÜY etlpoujdvoLç 

ix.tt&tv ctÙTO•~ç Teiv nctpœ3uyp.i-rwv T«. x.2.ÀÀLG'Tct dtvœp.inta6etL, x.otl 

T« npoç ~ TOÜ TOLbUTOu dlouç IX?;OX.T"t)G'LY OTL f'IXÀLIJTIX G'\IYTtÀOÜYTct, 

3,' cr»v nctpct-rc&riaL nar.viyvwv imo&rix.wv, npoatmx.T!a6atL npo-rpl?:&TctL. 

Tijç otÙ'rijç g~ lx_,TotL x_pdar.ç X.ctl TQ npo; 'Apf'OYLOY ,;tpl TOÜ TC TQ TOÜ 

l.PL«JTLotYLG'f'OÜ inœna>..p.ot OWTot'}'fl4TLOY. Ilpoç 3à x.ar.l à.).).o TO ,;tpl 



SEIZIÈME SIÈCLE. 91 

'\ • , t !.- T ' ' ' , • l. TIM&O'nl'C'()Ç xœ, QmllOV uvœ, XP"'I TOV J.p&a-r&Otvov, w ci> Tciv r.atpci. Têj\ 

fA,OtXOtfC<t> IlatUÀ(t> lU&fUV(l)V TOÜ Xptcrroil OVOfl,Œ.T(l)V niv cp~,v r.œyxœ>.c.,ç 

3&ipf1,1!'111J(l)V I r.poç "C'IX.ÎÎTIX. ~ffltp r.poi; XGtVOVIX. T&vàt œr.1u&uv1o6«C Tl x.atl 

icp«pfl,OTT&IJ8œ, 8etv n,v TOii :x,p,cn,œvoii ml.,-rdœv àtr.08.Cx.win, x.œl ~ 

"C'OIJTCIW ir.l -nov lpy(l)V œvœ3d~u "C'OV "C'OWOfl,IX. TOÜTO «À"ll&wi; x.tr.Àov-

1'-"'°" J.11.ptr.X.T"llp~tafltr.&. To (ÙV OW J.p7111&f1,0V 'NV "C'O&OIJ"C'(l)V auyyp«fl,
~"C'(l)V ôaov, x.œl à~ OtÙ'riii; ,ù&jç ~i; TOIJ"C'(l)V ir.,ypœcpiii; aœcpwi; r.œpCcnœ-

,, ,., " " ' '\ C ' ' ' ' C "C'at& ' Or.(l)Ç o O:V IX.O:ffOÇ r.poi; "C'IAI (l)IJ\V "C',rl lf.lX."C'IX. Xp&ffOV Gtr.tr.p"C' -

to,-ro, x.œl "C'dt x.œ&' l11.1nov r.poi; àx.atvov 3,œx.p,~<f)"ll, r.piy11-œ Téj) OVT& 

r.iœ :x,p,~ol; œ~tipœ,n-ov, œx.p,~i; ,ramu, ~ TOll"C'(l)Vi. Twv auy

yptr.(1-i,c.iTCIJV myvcuau ir.,~GtÀWV ir.,11-1).icnapov. "Epp(l)IJ6g iv XptaT<j\ 

a(l)"C'ijp,. 

MAZDIO:E, TAilEJNO:E Eill:EKOilO:E Kr8HPCN, AABIAl;I TQ E:EXEAIQ, 
ANAPI :EC>+OTATQ-, Er IlPATTEIN. 

Tr.ti~œ aou Tql r.pocnœyfl,IX.T& • Hl, ai. (ÙV wi; l3u x.œl .;,ç ir.o6ui;, 

x.o,vov (ÙV «11-cpolv "C'O -nii; 4•J:x_iii; aaTOt& aùcppoauvov, aol 3' I\X.()"C'(l)Ç x.Otl 

TO r.üov, otTa 8~ œi.TC<t> y1vo11-ivci> "C'OÜ br.o,ou8-rmvoi; inup,if1,11.TOÇ 1 ao

cpc,,T0tT€ (1-0• 'Ea.,_tÀ\11 ai. 3' OW 1 & fl,-h "(&VO&T0 1 TOÙf1,0V (Ùv (1-tpoi; TŒ-J.1 

œv ar"ll auyyvcup."ll; œ~,ov, OT& 8-h p.il.,aTGt cptl.oiip.av x.œl OT& ôr.ap "13u
vip.a6œ, TOii"C'O 8~ x.atl r.1r.pœx_œ11-av. AÙ"C'Oi; 3, où p.avdi; œvatC-r,oi;, b x.œl 

' ' • ' ", ,,,. • ::l • ''\ ~ ~ r.poi; "C'Gt ur.ep OUVIX.fl,&V lf.lX."C'OtV0tyx.tr.1o(l)V "llfl,"1-;. Ap.aAU "C'O& "C'OU"C'(I)& "C'"I" 

Tpor.ci>, °" auaTGtÀ-/i~ "C'OÜ ÀO&r.oii, ~; r.po; "nfl,i; aoii r.apl Tdt TO&GtÏÏTOt 

bpp.iii; "° œvar.,T-/i3uov ir.,yvoui; • °" r.œvTa; iùv 1111-ii; -nov blV ao, r.u-
6œpxoiiVTlt; Ï~fl,IX.PffVO!"V, «VGt&"C'ÎOUt; X.OtÀwt; x.pCVGtV"C'lt; 6-/iaoua&" aol 81 

8aov"C'(l)Ç Tdtt; "C'QIJ"C'(l)V ati.TCati; r.pocnp,4oua,v. Ef"ll p.iv-ro, «VTl r.œV"C'(l)V x.œl 

,ip.i; r.at6œpxatv aùr.per.wi; x.œ, aa l~(I) œi.TC0t; p.(vuv r.poaTŒ."C"'C'OVTCt. 

ToiiTO g• ow aœ«pwi; ra&, Ô"C'& x.œv r.poaa6ip."llV T& r.Àiov ~ ir.,aTOÀYl, at 

!LO' r.Gtp71ff"llV x.œl Tti> auyypip.fl,IX.TI. 'A "(Ot'IMJIJUÇ 3' œpœ x.atl ot; TOU

"C'O&V «~poiiVTai;, aol "/lÙr.op,ix.tr.fl,W. Epp(l)fUV(l)t; !LO' 8,œ~u,ri;, «v8p&v 
r.poa«p&Mcn'Ot"C'I x.œl aocpcu"C'IX."C'I, 

'EvaTC"ll8av, il.«cp"ll~OÀtwvo; 8' linœiuvou x.œTàt TO qr:cp~~' l-roi; TO aw

Trlptov. 
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Pages t67-f68, on trouve cette autre lettre: 

MA:E:IMO:E O MA.PrOrNIOl:, TAilEINO:E Eill:EKOilO:E Kr8HPQN, MBiàl,I 
TQ E:EXEAIQ, :EO+OTATQ ANàPI, Er IlPATTEIN. 

'Eyti> -rotç TOÜ llpoü NUIJG'1)Ç Àoyo,ç ot6v Tl«nV füy~, '!rlaUjLCtTUf.et?ç 

lf.et-rUY!ÂOUjLEVOÇ fllY ~x.~v, oG-r(l)ç ip(l)'C'QjLCtVwç 7npi. -rov !v3pet TOÜTOv 

3,bujl.Ct&, cl,ç oÀoç etÙ-roü yCyncr6et, m>ÀÀu&ç x.or.l -rwv CJ(l)ff'nlf.wv cru

p+.v(l)V tJ,OÀ&Ç etÙ-roü Œ'lretÀÀœnacr6et,. TO&CtU'rYI '11 TWV ÀO)"(l)'I TOÙ àtv3poç 

3wettJ,&Ç, c:,ç lf.etl ,;poç jl.CtyY1lT&V ijL&ÀÀicr6et, l(8ov Tij> Tl -rwv V01ljLi

'r(l)V i<p&Àlf.Uff&lf.êj> lf.etl. Têj> d,ÀÀU ~ç <ppiifa(l)ç, lf.etl. Tet?ç ypetcp&Hi; 

àtno3d~m. l:UjL'lrÉ<pUlf.E 3' etÙTCÏ> ,;poç -rëj> yletcpupêj> TOÙ Àoyou X.etl '11 

,;u&ti>, où3avl, -ro y' èjLOY ai.,;atv, -rwv i,;l ~11-rop&ll.et?ç àtvœyH,ç 3,etÀettJ,

~iiv-r(l)v -rtlc. ,;p(l)-r,tet ,;œpetX,(l)poücret -ro cruvoÀov • ~ x.or.1. 8aol6yov «jl.Ct 
x.or.l <p&Àoaocpov alvœ, x.etl. ~+.-rop!X, x.etl TOU'r(l)V Îx.etcr'C'OV x.etT1 i~etCpa-rov. 

Metim,p,t 3à TCtÙTCt -rêji lape; TOV'rff) àtv3pl TIX TE œÀÀCt etÙTOÙ TWV 'lrOY11-

jLci.T(l)V, x.etl jLci.Â&ffCt ol ,;poç E\JYO!'-&OV Ct\JT<j> cruyypetcpÉn,ç œv-r,pp11T&

lf.Oi. Àoyo, • T'1!Ç etÙ'riiç 3' «pat Ïlf.a(vo,ç lf.otl b ~atpti>v ou-rocrl. lf.(lf.T«. 'A,;oÀ

À&vetpCou loyoç lx.a-ra., ,ù,;pa,;dœi;, ~petX,Ùli ftlv ~v ~ii.,.,v x.etl crw-ro140ç, 

Üljn,Âoç 3à fllY VQ11CJ&V ul 36y11-œa,v hp(l)T(XTO&Ç ÏtJ,7rpÉ,;(l)'I. 'E,;d 3è 

lf.atÙTO'i, -rcp y, i~ wv cp8ci.vuç «~'r1!lf.ti>; ,i.lf.ci.aœ,, cp,loyp1!yôp,6ç -r,ç d, 
x.œl 1mou3~v ai.acpÉpuç tvœ ao, -,;poç ot; lx.uç lf.atl ot}roç b loyoç àt.,;o

ll.'rYl&fi, i.3ou ao, .,;otp' '11!'-W" .,;œpœ-,;É!'-'lr&-rœ,. Kœl y«p otouç '111'-atç -roùç 

œÀÀouç -,;tpl. '111'-ili lf.CtT«. TCtU'r11V ycyv,cr6œ, ~V Gl11V ')'Â&X,OtJ,a8et, 'C'O&OU

TO'JÇ, iv olç 3uvci.tJ,a8œ, -rotç œlpou11-Évo,r; -,;œpÉX,01'-'"· â€3a~o 3~ iv -rij> 
t' - ' ' '·' ~• ' 8 ~• ' l ' ' tJ,lTatr,.U 'C'OU'roV • !L''l' ou ~OAU oE, tJ\IV Eêj> 0 u,;atv, x.et TO '" -rot; 

~pOtJ,&T<a>7rCo,r; -rwv TOÜ x.pvaopp+.11-ovoç lf.at-r«. 'Iou3etC<a>v loy(l)'I -r,81!a6-

I'-'"°", i,;d x.etl TOÜTO ,;poira~+.T11Hi;, ilf. -rwv ivôn<a>v ~povo+.ao!L'"· 

"Epp<a>CJO. 

'En-rC118,v, èÀCtcp~ol,wvor; -r,-rci.pT11 cp8Cvonoç u-r«. -ro cr:cp~~' l-ro; 
-ro crc.n+.p,ov. 
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t59.& 

203. 8OYK.YAlâOY TOY OA.OPOY, DEPI TOY DEA.ODONNH

l:IA.K.OY noA.E,,_ou B,~>.Cœ ox.'\'W. THVCYDIDIS OLORI FILII, DE 
BELLO PEWPONNESIACO LIBRI OCTO. Iidem Latinè, ex inter
pretatione LuRElffll VALU:, ab HENa1co MEPBANO nuper recognita, 
Quam &miliu, Portu,, Franci1ci Porti Creten1i1 F. paterno, 
commentario, accuratè 1equutu1, ab inflnita graviBBimorum 
errorum multitudine nouiBBimè repurgauit, magnaque diligentia 
pa,,im expolitam innouauit. IN BAC POSTREIL\ EDITIONE QVID PR..E• 

terea prœstetur, sequens pagina docet. FRANCOFVRTI, Apud 
heredesAndreœ Wechel~, Claudium Marnium, & Ioan. Aubrium. 
M.D.XCIV. Cum Priuilegi0S.C1111are1.e Maie,tati, ad 1exennium. 

ln-folio de 8 fr. non chiffrés, 63t pages, 568 colonnes et H fr. non 
chiffres. llarque des imprimeun sur le titre et l la fin du volume. 

Bibliothèque nationale de Paris, J !3 (Inventaire, J 649). 

Au verso du titre, on lit ce qui suit : 

ln hac po,trema editione qwe czteria omnibu, 1uperioribu, editioni
bu, e,t longe prae,tantior, prtBter ip,am latinam interpretationem ab 
M. P. Fr. P. Cr. F. optima fide recognitam et pauim innovatam ac 
expolitam, luec etiam lectoribu, historiarum 1tudio1it pr1B1tantur ac ex-
mbentur: . 

Thucydidi, vita a Jlarcellino detcripta, et ab laaaeo Caaaubono cor
recta et primum latinitate donata, nunc vero ab M. P. Fr. P. Cr. F. 
accurate recognita, et nova interpretatione multi, in loci, illuatrata. 

Item l'rancuci Porti Cretenm in octo Thucydidit libro, perpetui com
mentarii cum 1ingulorum librorum brevibu, argumentit. 

Item ejuadem Fr. P. ·cr. utiliuima 1ingularum Thucydidi, co,acionum 
cum artificio rlietorico argumenta, ab omnibu, litterarum amatoribu, 
jam pridem vehementer expetita et nunc primum in lucem emiua. 

Item .M. P. Fr. P. Cr. F. annotatione, in ob1curiuimo1 quoaque Thu
cydidu lQcoa grtBce 1criptlB, quibu, non raro grtBca ,cholia corriguntur. 

Hi, adjecta totiu Thucydide• hittoria Chronologia a D. Chytr,eo 
scripta, et ejutdem in ringulo, Thucydidit libro, breviuima argumenta. 
Ad luec et Jobi Yeratii in ringulal conéionea argumenta, in ,uperiore 
editione jam promulgata, acceaerunt. Cum duobu, amplwimü indici-
1,u quorum alter, qui nt latinua, rea tantum, alter vero, qui ed gracua, 
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verba phrtue,que tam in ip,o Thucydide quam ejw gr2ci, latini,que 
commentarii, ob,ervatu digna, complectitur. 

Au f. 2 commence une épltre dédicatoire d'Émile Portus llludrmimo, 
potentmimo atque clementi•imo Principi, Friderico IY, Dei gratia Co
miti Pal. Bheni, utr. BavarizDuci, sacri Rom. imp. Dapifero aupremo, 
Electori ,eptemviro, principi ,uo clementmimo. Cette épltre, datée de 
Heidelberg, le t •• janvier t5H, n'offre aucun intérêt. Il n'en est pas de 
même de l'avis au lecteur qui se trouve après, et que nous reproduisons 
ici, car il fournit de précieux renseignements pour la biographie des deux 
Portus . 

...EMILIUS PORTUS, FRANCISCI PORTI CRETENSIS FILIUS, 
LECTORIBUS GR...f:C...f: LINGU...E STUDIOSIS, ET HISTORIARUM 

AC ANTIQUITATIS AMATORIBUS, S. P. D. 

Tandem, humanissimi lectores, Thucydidem, historicorum 
principem, perpetuis parentis mei commentariis, meisque nolis 
in obscurissimos quosque locos partim grrece, partim latine 
scriptis illustratum, novœque vcrsionis ornatu quam fieri potuit 
maximo decoratum, ut promissis starem, fidemque meam vobis 
jampridem obligatam liberarem, in luccm edendum curavi. Qua 
in re typographus sedulam ac insignem operam summa animi 
alacritate nobis navavit. Non tantnm enim commodi qurestusque 
privali quanlam ulilitatis bonique publici rationem habuil. Quod 
prreclarum typographi facinus ac egregiam erga litteratos homi
nes voluntatem, el optimarum arlium pro virili promovendarum 
studium silentio minime prrelereundum ccnsui, ut ejus exemplo 
et alii ad idem poslhac faciendum intlammentur el incorruplis 
dulcissimœ gloriœ prremiis el in hoc et in allero seculo ftuantur. 
De me vero nihil in prresenlia dicam, ne, quod in aliis, qui sua 
scripta magnifice laudant, jure damnatur, idem in me quoque 
merito reprehendatur, si quicquid in bac novissima Thucydidis 
editione maximis cum laboribus molestiisque prreslili, narrare 
velim. Exitus acta probat. Habelis, candidissimi lectores, ipsum 
Thucydidem, quem vobis universis ac singulis examinandum 
ofTero libenter. Hune, quum res lempusque feret quumque per 
otium vobis hoc facere licebit, legetis, perlegetis, perpendetis. 
Sic enim de nostris laboribus melius judicabitis, sic œquiorem 
senlentiam feretis, sic unicuique quod suum est promptius tri-
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buetis. Hoc modo nullus debito benevolentiœ, laudis, ac honoris 
fructu se a vobis fraudatum queretur. 

His igitur nostris vigilîis ac sudoribus, quos in frigidissima 
hieme nuper Franckentalli vigilantes sudavimus, animo grato 
benevoloque fruamini. Cum enim, propter insperatam temporum 
malignitatem ac invidiam optimis quibusque viris potissimum 
infestam, in illam Palatinatus urbem, cum tota familia, me rece
pissem, donec ad aliquem priore tranquilliorem ac feliciorem 
portum, ex gravissimis tempestatibus, quibus vehementer diuque 
jactatus fui, Deus Optimus Maximus, pro infinita suœ paternœ 
bonitatis clementia, nos deduceret : cumque vitam privatam illic 
degerem (ut et hic nunc quoque dego), nec ullo grœcœ linguœ 
docendœ munere publico amplius occuparer, ne temporis jactu
ram in bac diuturniore peregrinatione facerem, simul etiam ut 
variarum curarum onus levarem, quo non mediocriter preme
bar, animum ad bas exercitationes appuli. 

Illic etiam totius Homeri novissimam versionem ab Henrico 
Stephano typis mandatam diligentissime recognovi, et ab incre
dibili fœdissimorum solœcismorum colluvie repurgavi. Unde qui
libet (vel me tacente) facile conjiciet quanta sil reliquorum erro
rum seges quam illinc extirpavi. Brevi autem, si Deus nostris 
cœptis faveat, hune quoque poetarum principem cum perpetuis 
ejusdem patris mei commentariis in eum scriptis, ab eodem qui 
nostrum Thucydidem typis mandavit, vel ab alio typographo qui 
pulcherrimum hujus exemplum sequi voluerit, fideliter excusum 
habebitis. Tune aperte patebit quid patris mei scriptis debeatur, 
quid etiam aliis, qui alienis scriptis usi (quœ ante quindecim 
annos a me precihus impetrarunt, ac mutuo quidem acceperunt, 
sed non ut hœc adhuc invito domino pertinaciter apud se retine
rent), nullam illorum autoribus gratiam habuerunt, sed contra, 
prœter amicitiœ jura, prœter officium ac decorum in beatam 
optimorum virorum memoriam, moitis post illorum obitum 
annis, invecti sont, suarumque laudum prœconia celebrantes, 
clarissimum illorum nomen suis obtrectationibus obscurare, illo
rumque bonœ famœ ac dignitati labem aspergere sunt conati. 
Ouamvis autem justus dolor oh injuriam nobis factam conceptus 
suadeat ut injurias injuriis ulciscamur, ego tani~n injurias nobis 
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illatas fortiter ferre quam injurias injuriis ulcisci malo. Nam, ut 
canit ille, 

Fortior est qui se quam qui Cortisaima TÏDcit 
llœnia, nec virtDS ùtiDS ire potest. 

Scio quid pietas, scio quid honestas, scio quid modestia ftagi
tet. Quamobrem ego junior, bis senioribus ardentem pietatis, 
honestatis ac modestim facem prmferre, et illos qui nos inimice 
tractarunt amice tractare, suique officii pie commonefacere de
crevi. Sed illud apud omnes mortales mature testatum esse volo, 
me, prmter animi senlentiam, magna necessitatis vi coactum, 
publicisque scriptis lacessitum, ad injuriam propulsandam ac
cessurum. In ejus tamen propulsalione me nullis conviciis (ut 
picrique facere soient) nullisque maledictis usurum : sed patris, 
ac meum honorem honestissimis rationibus adversus malevolo
rum ac invidorum linguam, qum nostro nomini dedecus conci
liare studuit, strenue tutaturum, et ab omni verborum acerbitate 
me mihi temperaturum sincere promitto. Nihil enim turpius, 
nihil ab homine christiano magis alienum esse constat, quam 
hujuscemodi conviciis ac maledictis alios, prmsertim vero pios 
doctosque viros lacerare, totumque lerrarum orbem famosis 
libellis replere, pacemque publicam turbare. Valeant igitur, va
leant illi qui non imperatoriis, al potins veteratoriis artibus in
decore gloriam sibi parare cupiunt. Quod enim isti firmissimis 
argumentorum viribus ac invicto veritatis robore demonstrare 
nequeunt, id ineptissimis ac inhonestissimis conviciorum terri
culamentis se consequuturos arbitrantur. Equidem in hoc certa
minum genere me nullo modo exercitatum esse fateor. Fateor me 
nec unquam ante talibus studiis operam dedisse, nec in poste
rum dare statuisse. Verum quidnam de me sentirent omnes, qui
bus honor maximm est curm, si gravissimam injuriam, eamque 
pub lice patri mihique f actam ab illis a quibus minime factam 
oportuit, diutius dissimularem, nec (quando citius non licuit) 
more saltem vulneris illati dolorem vel omnino se dare, vel, qua 
ratione possum, lenire conarer't Profecto nimia silentii diutur
nitas jam intempestiva videretur. Baud enim ignoro quod sil 
vulgi judicium. In mentem etiam venit quod omnibus est in ore : 
Qui tacet consentire videtur. Hœc importuna tacitumitas et nimis 
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verecunda patientia, quam publicœ tranquillitatis amor parit, 
obtrectatoribus quidem ac maledicis hominibus audaciam auget, 
illis vero qui sunt pietatis ac virtutum amantes non raro maxima
rom rerum periculum injuste creat. lpse quotidianus usus et 
e:r.perientia, perita rerum magistra, fidem facit. Hoc ipse meo 
damno doctus didici. 

Prineipüs obit& : aero medicina parat.ar 
QuUJD mala per longu ianluere moru. 

Malis tamen sero quam nunquam mederi pralstat. Quare, cum 
nostne causa, manifestam œquitatem, nostrumque jus omnibus 
perspicue demonstravero, quod sine magno negotio me facturum 
spero, cum etiam eos, qui gravissimam injuriam nobis fecerunt, 
pietatis ac officii sui paucis et amice commonefecero, tune a me 
rem satis feliciter gestam putabo. Valete. 

Datum Heidelbergœ, cal. januarii MDXCIV. 

t5H 

204. ANDRONICI 1111000, Pwutetici Philosophi, libellus 1rapl 1rœ-
8cïiY, id est, De animi atTectionibus. Et Anonymus de virtutibus 
& vitiis. Editi operâ Davidis Hœschelij, Augustani. 

Syneli111 
~ H'fck V\IIY r;1a171, d>.oc &v8pw11:ou. 

Aar xcviiv clvcac 11:1118&h ~v +uxiiv ~v 11i>.
>.ovcrC1V laca91111 lloxcTov 8100. 

AVGVST..E VINDELICORVM, typis Michaêlis Mangeri. M.DXCIBI. 

In-8° de H rr. DOD chiffrés, divisés en trois eahien de 8 ff. cbaeua, 
signés A-C. 

Bibliothèque du Jl118ée Britannique, 526. f. 6. 

En t!te du volume il y !1 une épître dédicatoire de Bœacbel : Clariai
mi, et doctinimi, viri• D. Adolplw Occoni, ix 'fp1yovf111Ç lftptj\; D. Marco 
Yindio, cornpatri suo, et D. Georgio Laubio, medicil Augu,tani,, domi
ni, plurimum colendil, ,. Dans cette épître, Hœschel dit, en parlant du 
O.pl •llllln. d'Andronie de Rhodes: Cujv, apograplatma ab uimie rne-

n-'1 
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rendo et doctil,imo viro D. Maxima Margunio, epiacopo Cytherorum, ut 
primum accepi, cum no,tro chalcographo ut e.xprimeret, egi. Vient en
suite la lettre suivante : 

MAPKQ TQ Il4,ILUOllOl'AQ,ANM>I El'I'ENE:ETATQ, MA:EIMO:E O MAP
rOl'NIO:E, TAllEINO:E EilIEKOllO:E Kl'8HPCN, El' llPATTEIN. 

Ilapl Œpl'nÎÇ -njç Tl Xl1T« 3LœYOLl1V xœi. -njç KT« T« ;j&r) 81Cl>fOUfU
YT)Ç no').).« f',àv xœl dULCnœ Téj, Tl 'Ap,no-nï.u x.œl œ').').oLç Tédv nœ

ÀœLOTÉpwv 3,œn,n6VT)Tl1L, Jr.v3pwv fLOL cp0.Tt1TI xœl ,üy,v,cn-ar.T, Mœpx.,, 
3L' wv nwç lv TLç T« -njç .J,u:x,iiç HTUOLfL~o, na.&,i, xœl n,pl Ùç 

cpœuÀœç TWV 713ovwv ar.v6pEX.TOÇ yCyYOLTO, Tf,v Ti cpp6VT1aLV TOÎÇ npoç 
1ù3œLfLOYCœv GWTdwua,v i~ax.oCT) inLTT)3&ufLl1aL, xd npoç T«Ç opy«ç 
3uax.L'nJTCl>Ç l:x,oL, xœl -ro xœT' Jr.~Cœv ix.a.lfflf) 3,œv&fLOL1 avv Téj, xœl 8œ

va.TOu 6').wç, ,r 1rOT1 a.pœ xœl TOUTOU 3,Tlau&, x.œTœcppovd'v, WY lxœ
a-rov TOY atÀT)&ii à.np-r~u anou3œt'ov, lpLa-rœ lx.nœL3,u,-rœL. 'Er~ 3€ 
a, lfL~ux_6v TLYœ Tédv à.ptTwY ,\x.6vœ ,Ivœ,, x.œl na.vu ÏfLl1UTOY n,nuxkç, 

tilV n,pl TOUTCl>V Tt1UTT)vi. auvTOfLOY fl,iv à.U' inC1>cp1').ij fLŒ.Àœ nœpa.8oa,v 1 

?rfOaT)XOVTCl>Ç ao, npoafCl>Yiîa~L 3moTJ&riv, Tat a« fdv IJOL Jr.no3L3ovç, 

ou aol 3à tJ4UOY ~ ilUoLç 3,« aoii x,œpL~OfLIYOç • fv' ~a,np TLvl UT• 
Om"p<t> 1rEfLX.11ÀÀd TOUTOLÇ ÏVl1TEY~OYTEÇ 1 œno3,3pœax.ouv fÙY T« ?rEpi. 
T« ;j&r) cpEUX.T«1 ŒVTLn'OLOÎYTO 3à TO~fL1r11ÀLV TWV ntpl T« œÜTœ 3LC1L-

, x.TCÏ>V. Kœl oinC1> cp,').6x.œ').oC T,nç n,p i. -ro -njç ~ux_iiç x.ti}.').oç lç 3wœfLLV 

3,œfdvovT~1 nœpa. Tl 8,cp xœl à.v8pwnoLÇ 1ü3œ,!LovC~oLVTO. T« y«p 
xœ-rœ aà, 3,' à.p,-nï_ç innp~o').1iv, 71pC1>tx.6v TL tJ4ÀÀOY lv !œu-rotç inLcpip,
Tœ, • wç d, xœ&œn,p TLvÉç cpœaLv, it à.v8pwnC1>v yCvOYTœL 8101, aol TOÜTO 

3,œ tiJV lxpœv n,pi. T«Ç œp1Tœç r~,v, fLŒ.ÀLa-rœ lcpœpfLo-rnLV. :ET1fL&Tov 3à 
T6 fl n,pl TO 8,tov aoü ,ùa,~àç x.œl Yi n,pl T« npœx.Tiœ aw1aCç fl x.œl 

cpp6VT)a,ç, T6 Tl lyœv awcppOY xœl -ro lv wu8,p,6TTITL IL'rœ').onp,nàç 
xœl TœÀÀœ, 3,' WY IXMTOv ~ TOI a1 à.v3poç &.,.,,TOii ,rœtv lfLfL&Vl1L (îvœ 
TL x.œl xœ&' .. OfLT1pov ,rn(I)) oiofL11,, à,').).« 810?0 • TOLGtiiTœ xœ-ra. -nvœ 
8 , ~ ,, .. , • ' ' ., .. ' -aoaoOTOv OVTCl>ç fLOTpœv UTGt?rAOUTT)aœvTGt. Eyw IL'" ouv ?rOAU -rwv 
npàç ~v CS1lV à.~Cœv ar.no').unofd"<t> auvo,3œ lfL11~ • av 3à ~ auY7J&u 
aou TWY Tf0'7rCl>Y lfT)fflTTITL x&v TOUTCf) X.fTld,fLIYOÇ, étr.1p œÀÀOLÇ 3,at 
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,roü 8wpoü(Lœ,, œ~o8i~M&t, cp,locppovw;, ~«puœ>.w, I'-~ œ~0t~1wcma.;. 

'Eppw(L&YOY a& 8&a.fUÀ«.ffO& 6 Kup,o; 4'-iXYi Tl X.Otl <Jc.>(LctTl 1 œ't3pwv 

S:Jyavia-ra.Ti (LO' x.a.l ~poacp,lia-ra.-ra. 

'Eva-rC118,v, (LlTOtya&-rv~o; fl-rrip~ x.a.l 3,x.ri.111 x.a.Tii -ro qi:f{y' 

Ï -;oç ~; avari.px.ou TOÜ J~po; 'ÏJ(L<Ï>Y oÏ.X.OYO(LCot;. 

159' 

205. GENNADIVS SCHOLARIVS, PATRJARCHA CONSTANTINOPO
LITANVS DE PM:DESTJNATIONE. A DAYIDE HOESCHELIO, 
Aug. nunc primum editu,. AUGUST~ VINDELICORUM ad 
insigne pinus. Cum priuilegio Cœs. perpetuo. ANNO IIDVIC. 

Petit in-.&o de t r. non chiffré (titre, appartenant au premier cahier), 
3t pp. chiffrées (texte), une 32• p. non chiffrée, contenant la lettre de 
llargounios reproduite ci-dessous, et t r. entièrement blanc. Sur le titre, 
un pin avec la de~ eo110s BRIT ■ne QVOQVB POJro. 

BibliotMque nationale de Paris, C t8 (Inventaire C U07). 

IIA.EUIOll, TAllEINOll Kl'8HPON EllillKOilOll,EllXEAIQ TQ llo+OTATQ 
Er IlPA TTEIN. 

i1uvo; ''I'-' -r&. apw-r,x.&., x.a.l Wff(l)Y x.a.l x.ctTT18VYC1>Y TOÎÇ léyo,;, 'lv 
Hl (1-0YOY TOÜTO ax.~ov 1r,1roC11(1-«., TO ~OtY«.'JrTUY 'lrOtYTOCw; TOl; apC1>

(Livo1; TOY 1rpo; ÎfÙ X.OtÀOY œmpw-ra.. Ilpox.0tÀOÎÎ(L«.& y«p ~a,tap x.a.l 
bwra.; alva., d; Tà ïm,x.-rpicpuv -ro raov TOü cpel-rpou 8111vax.wç. Toîi-ro 
8"1 x.a.l 1r1pl aaOtUTOY 1rp«.ff(l)Y 8,a.-raT&Âax.a., 'Eax_O.,i (LO& ~Otfl, 
x.a.l la-rw ao, TOUTl x.a.vc1v x.a.l x.p,~p,ov -ni; 1rapl aa (LOU œvwoulou 

x.a.l x.a.8a.pœç aTOpyii;. où3à yiip lyC1>ya 6p(o(L«., cp,l.Ca.v a,lllf.p,v~, T"hv 
, .. a• ~ _, .i. , , • , • • , • """" J. ' • • 1. 'lrotYV ~ œY X.otTOtT&~ TTIY otx.OTIY &YOUX.W(L'YTIY • Ot11.11.œ TTIY I l'lrUO!AY 

-ii :x,paCot x.a.lat, x.a.l TG 3p,fLÙ -rqi 8,lyon, <JU(L(Llyvuoua«v. To,otîiTot -rœ 

-ni; 'l'-~ç 1rpo; aà 3,ot8i'.aaw;, x.a.l are, x.a.l otÙTO; TO&OÜTOÇ yCyvo,o -rœ 

"Kapl i(Li. 'An,~i(L~•TOtC ao, x.otl 1rotp' ii~ -rl 8C1>pC8,ov 1 (L&x.pov fÙY fi 
~ TOlç aot; x.otTOt~Àlaa8ot,, x.otl ot; -ii~ x.otTOt'lrÀOUT(u; 8,11Y1x.cii;, 
fik 1 1 '\'\ 1 1 •• L - - • ' \ ' 1 \ 1 - -~ 0t11.11. u l"&-rpov 1r0,~; TOU 0C11pou TTIY yYCll(LTIY, ou fllY otUTOU -rou 
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~pou Jt~C«v, T«--,_« x.«l l'-ÉY« mn -rô ,,.,x.pov loy,afNiaETGt& ... Ea-r, 3, 
x«I. œllwç ,,_ly« ~ 3wpov, EL~ TW ,.,pl o,j 3,«l«,,.~ivu TO auyyp«,,.

,,_iT&O'tl 3&i~n·œir«LÇ Gt~LGt'tl. mpl y«p "J.poop,a,,.oii 3uCl,itpE, ~'l'nlf'-GtTOÇ 
-rwv 6T, ,,_tl,a-r« Jtv«yita.Cwv X.Hdt ti)Y 6eoloyud1v ill_'!l". Ai!a., -roCvw 

-.ou-rl «ffl«irCwç TE lt«l tpLÀotpp6vwç x«l, il yi ao, ~ouÀol'-É"<t> yivo,-ro; 

"J.Àdw ti)Y Ë"J.l TOVT<t) ipya.aC«v à:vœ3u~ov, T~ x.o,vcj> -rwv ,.,pl~ lEp«v 

x.a.Ta.y,yvol'-ÉYwv 6eoloyC«v i"J.,x.oCvwaa., -,_a.lx.OTV"J.OLÇ 1"0tpa.6É1'-EYOÇ dç 

ix.Mwa,v. "Eppwao, x.a.l. TÔ Àd'J.O'tl T~ TOÏÏ Nuaa,iç ~,~latpCCf> 7Jf'-Î'tl Ë"J.C-

'"'"'"'°"' ul ®'Y'Y"w6, «ÙTOa-,_,3,i~oua,v. 
'Evi-.C,i6ev, i.oulCou oy36~ Ë"J.l 3,x.œ~ x.œ-r« TO ~q>~ i l-.o; "C'O aw-

T'YlpLO'tl. 

t595 

206. lma.y,,.a. TLYW'tl Œ'tlatyx.a.Cwv Œx.1Àou6LW'tl x.«8' lx.«.ff"r)'tl Œ'tl"r)X.OU

aw'tl Tcj> bpet. 'E,.,,,_il,Ci 'El'-1'-a."olrl)À I'l~ovCou. Venetiis apud 
Franciscum Iulianum. 1595. 

In-"8. Emprunté à Vrétos (Catalogue, 1, n• 22). 

1595 

207, AIMIAIOY IlOPTOY, 41PA.rKllKOY IlOPTOY TOY K.PRTOi:, 

l'IJBP DABIJ:TDN, LU 11sr1a-rwv ,ù,pyET'lll4TWY, ul 6«u114crri:ç awni

pCa.ç "J.atp' Ël"J.C3a. nwa-rl 3e3ol'-Év,iç ,ù-,_a.pun11p,oç a,,_voç ~ "J.GtYTO
x.piTOp, lt«l a~pL 8Ecj> i~ iù-,_~ç x.a.6LEpw6eCç. AEMILil PORTI, FR. 
P. CR. F. HYMNVS, QVEM OMNIPoTENTI, ET SERVA.TORI DEO PRO PLU• 

rimi, f'TUJa:imiaque bmeficii,, et admiranda ,alute, prœter 1pem 
nuper data, gratia, acturu,, exvoto con,ecravit. Franchentalli, 
pridie ldu, Sextil. œroxco. 

Toii œÜToii 1rpoç TOY i,.,,a.vÉfffGtTOY, x.a.l ,ù,,_,.,,,ffat"C'O'tl TJYEiJ-OYGt 
41p,3iptx.OY A. K6,,_,rr« Il«À«TÎYOY, Tijç lepii; Pw,,_«C«; à:px,iiç "Eli
x.-ropœ, lt«l Tdt l~ijç. l!"J.&6«lœ,,.,oç cj,3~, iv ~ 71 'lrpw-nl TOÏÏ 1rpc:,-rou 
iv6pw,.ou X.TCcnç I ul 'lrp«ilffl TW'tl 1rpc:>Tw'tl yœ,,_wv 6d« 8,œTGt~Lç, x.œl 
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vol'-oç ypœ,-1Tcu. Eiusdem ad Jllustriss. et clementiss. Principem 
FRIDBR1cv11 IIII, Comitem Palatinum, S. R. Imperij Electorem, 
& cœt. epithalamium carmen ; in quo prima primi hominis 
creatio, et prima primarum nuptiarum divina constitutio, 
et lex describitur. F'RANCOFVRTJ Apud Andreœ Wecheli heredes 
Claud. Marnium & Joan. Aubrium. 11.».xcv. 

Petit in-folio de 30 pages et t f. entièrement blanc. Livre d'une insigne 
rareté. En regard des vers grecs se trouve la traduction latine littérale. Le 
premier hymne comprend 300 vers, le second 103. Enfin, page 30, on lit: 
EIVSDEM ~- P. FR. P. CR. F. Latinum a,da"t1xov Ad eumdem lllwtril,. 
Principem FRIDERICVM 1111. Com. Pal. & c;et. Ces dix vers sont ainsi 
datés : Franckentalli, .& cal. lui. JI.D.XClll. 

Bibliothèque du Musée Britannique, 586. h. f2. 

1595 

208. IIIEROGLYPIIICA HORAPOLLINIS, .1. füvms Ho1scB1LJO Fide 
Codicis Augustani ms. correcta,,uppleta, illustrata. AUGUST& 
YINDEUCORUM ad insigne pinus. Cum priuilegio Cœs. perpe
tuo • .Al'INO IIDVC. 

In-4° de.& ff. liminaires non chiffrés, 2!5 pp. chiffrées et tO pp, non 
chiffrées (contenant l'index et la lettre de Margounios reproduite ci-après). 
Les folios liminaires contiennent successivement le titre, une épître dédica
toire de D. Hœschel à Marc Velser, consul de la République d'Augsbourg, 
et une lettre de Margounios. Sur le titre, un pin, et au-dessous la devise: 
HOKOS BlllT HVIC QVOQVB POiio, Un exemplaire de ce livre en grand papier, 
maroquin rouge, aux arme, de De Thou, 40 fr. 55, Courtois. · 

Bibliothèque nationale de Paris, Z U35. 

Voici d'abord la lettre liminaire de Margounios : 

MA:EIMOE, TAIIEINOE Kl'8HPON EilIEKOIIOE, TOIE IIEPI THN •IAO
E(»IAN EEXOiUKOI:IN EIIIàOEIN •PONHEEOE. 

Tàv j-Ùv i1rnult.pufLiuvov ~ç ,-,l.0110,-Ca.ç Tponov ul -rà ~ç aul'-~o

Àllt.~ç lpf1,-riv1Ca.ç œtnyfl,IX.~wSeç eISo; àtpxœtov -r1 1Xfl,IX. yeyoviva.,, lt.lltl ~ 

~ç à.l116dœç yvcuau O'T\ fLŒÀ,ina. XP1l11\fLOY npoç 'Tl i~,s"~"' 1NY&a1coç 
11UY1pyoüv x.a.l ~poç ~potJ.UÀoyCotç œ1Jlt.Yj1J,v, ~Àg,CI) 'T& œÀÀot CNfLfL!X.P'TUPli 
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x.ctl -t0 TO'Jt; ~potyfL«TlX'4t; T«. -rwv «px_otCCl>Y cp,>.oaocp-/iactYTctt; TOÜTO x.oti. 

fUi>.ct it,i>.wx.6Tctt; cpctCna&t,. 'E~pctîOl fLÈY y&p 3,œ m ~ctp' ctÙ"C'Oît; 
nctpct~ITctCJ1'4TC1>Y, A\ym,o, 3è. x.otl ctÙTol 3,& TWY ci8UTwY nctp' ctÙTwY 

x.ct>.ou11.lvwv, TOÜTO aotcpw; ix.3,3œax.oua, • x.ctl ô>.w; ~ix.p~otp0C Tl «fL« 

x.otl "E).).,iv1ç T«.; m np«yfLœTwv «px_èt; cinox.pUlj,ix.fl.'YOl ctLYC)'fLMC Tl 

x.ctl au11.~6lo,;, ci).).,iyopCott; Tl x.ctl fl.'T«cpopctt; x.otl -ro,om,; Ttal Tpo

no,ç nctpct313wx.cta, tilY ci>.-1i8uctY. 'EvT1i.i81v 3-/inou x.ctl 71 lap& nctp' 

TlfLÎY 810>.oyCct ix. npoa~ou Toi.i 81oi.i 3,& 'Hacttou Toi.i npocp-lrrou oÜTw 

3,ctpp-li3,iv cp,ial, 8waw ao, 8,iactupoù; ax.o-rmoùi; ~ox.pucpouç • 8,iaœu

pov OX.OTUYOY x.ctl cinox.pucpov TIX.J_ct TO\ ti)Y 3ua8-/ipctTOY Cl~X.ctÀoi.iact 

aocpCctv. Toi.i"C'O 3~ x.œl ol 3,' ctLYl)'fL«:;-Cl>Y x_p,i1111.ol 1 x.cti. ctl I'-~ civctC3,iv 

X.ctl w; l-rux_av i1n31a.WfL4Yct\ TOÎÇ iy-ruyx_œYOUIJ\ TIÀETctl, àtn& fLETCL 

Ttvwv x.ct8otpfLciiv x.ctl ~popp-/i111wv x.ctl TWY au11.~6>.wv nctpct3,i>.oi.ia, T«. 

otcpœvm&pct" 'tO 3, ~t; "C'OtotUT'lt; ÎnlX.pU~!Cl>Ç ctf•nov TOÜTO OÎfL«l f14Àla'rct 

yayovivct,, w;œv I'-~ Tq> lTOLfLCj> ~; x.ctTctÀ1)~!Cl>Ç x.ctl TOÎÇ TUJ_Oi.ialT«. 8,tct 

&Ùx.ctTctcppov,iTct )'L)'YO\TO • où3i yœp 3d ~!~1JÀ.Ott; T«. TOÜ ÀO)'OU 3t'l)'&Î

a6ct, 11.uaT-/iptct, ô~ap TCLJ_ct x.ctl 'A~pd11- Ü~ct,vC~a&t, ~ou>.,i8d;, -t0, 

-t0Y llpov x.otl fLlJM'IY >.oyov i~,x.,x.pucp6ct, 3dv, iyx.pucpCct; 3,& àtp,811-,i-

-rwv a,,u3œ>.1wç 11-lTpCl>Y ~outv T'fl lipp!f ~pOa&'t'otff& • x.ctl t> &Ùct)j!Àt-

x.o; 3, >.oyoç I"~ ~c~uv T«. &y,œ TOÎÇ x.ual, l'-'13è. ~œ).).uv TO•jç fL«pyct

pCTctt; lf1.npoa8,v Twv x_oCpwv, TOÜT1 ctÙ-ro vm>tJ,ifL«CYCl>Y 8,ctx.1>.,u,Tctl. 

Ilpo; 3, x.ctl Ô~Cl>Ç ,lç ti)Y TWY ctLYl)'fJ.IX.TCl>Y lvvo,ctY ,;, m aocpwv ~ctplla

Mouact ~1lT'IIJlt; 'l"f"'IS'66T,pov inl ti)Y ~; àt>.116,Cct; ,,'.;p,a,v àtvotTplx_u. 

'Af"'ÂU TO\ x.œl ol nctp' AlyWTCwv Tot; aocpot; ~ct\3au61"avo,, npw-rov 

fi.IV nœYTCJ>Y ti)Y TWY yp«11-11-œTC1>Y f1.i8o3ov ix.11-œv8ivoua\, tilY ën,aTOÀO-
, .. , " , ,, , l \ T l l ypctcp,x.,iv x.ct11.0Ufl.&Y'IY • O&U't'Epotv o, T'IY !pctT\X.'1jY 1 ~ J.pwYTot\ 0 ,po-

YpctfJ.fl.«T&Îç, Ü«nœT,iv 3, x.ctl T&ÀEUTctCctv ti)Y l!poy>.ucp,x.~v, tilY X.otTœ 

T\Yctt; ctlv,y11-oùç àt>.>.,iyopoufJ.&Y1lY • o,~ 3~ ylvouç x.ctl -t0 f"''t'«. x_atpct; 

TOi.iTO x.ct8,n,ix., auyyp«!'-fJ.CLT\OY, ~pctx_Ù fÙY T6 y, ,~l Téj> oyx.ci>, ~o>.ù 
3è. TOÎÇ Y01Jfl.«IJ\, x.ctl 3,ti. Tl T« npiyfJ.ctTct ctÙT«. x.ctl TOY Tpo~OY ~; 

cppti.alCl>t;, -rot; ~,pl tilY aotCctv. iax_o>.ctx.6a,v, ÔT\ fl.lX.Àt«nct inwcpa>.È.; 

y,v,iaOfJ.IYOY. àa~a8, 0W x.ctl TOUTl cp,>.ocppovwç x.ctl TfÏi ~ç TOUTOU ix.-
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3ooao,ç œlTC't) YCYO(U'Y't) "r«Ç wpcmixoua~ ax,oC,iTI x_a.pLT~. "Eppwa81. 

K.œT& TO !ff~' lTO; TO O'Cl>fllpLo'Y aiuppo<pop,wvoç w•I'~ <p8C'Yonoç. 

Et à la fin de l'Borapollon. 

AABIA1i{ TQ EI:XEAIQ, I:o+DTATQ ANAPI MA:S:IllOI:, TAilEINOI: 
Kr8HPDN EilII:KOilOI:, Er IlPATTEIN. 

TC ,ra,8c., xœl bc,w TOlç oolç Ô'JraC>l.flt wpomyl'cm'Y, où TOÙ'rO 8~ 

C:,ç ,,.~ ~OUÂOfLl'YOÇ u,raCxuv, ,ro8t'Y y«p b xotl TCÏ)'Y Ô'lrèp 8u'Y0tfLL'Y XctTot

TOÂfLCÏW, Î'Yot 1'-0'YO'Y TOÜ"ro fLOL 'lr&pLyCy-niw.,; œ).).' OTL oùx_ Otn'WÇ l~aa-rC 

fLOL ù>fnnp «.'Y œnl ,rincaw Mou>.1)8,i'Y. À.ÂÂdt y«p tru Xotl TOvrG ,t361ç, 

6) (jlCÂ'I fLOL ~X.~ 'Eax,a>.u, où 'Irat~ I'' <pOpTCot l1n<pop-rC~w'Y 3~i

G'rotXTot, Ta.x_œ I" 3L« TOIJ"C'W'Y o16v Tm ~~<rlX'Y't) wotpotTL8dç, Î'Yot 'rij; 

lfL~Ç (11.JYIX,W; l,rot,aGa.vwfL«L où8mCotç, &'YotUÂO'Y &"J.W'Y 3,œ 'lrot'YTOÇ l'Y ~ 

l''Y-iil'~ TG'Y TW'Y O'W'Y Âoyw'Y, Î'Y1 0\n'WÇ ,r1rw, XotT«xpou<rfLO'Y. À.).).' ow 
lx,w TL'Ydt 'Jrotpotfw8Cot'Y ~ç "rCÏ)'Y Ô'lrtp 3wœfLL'Y TOÂfL'IÇ, TG wotpdt O'OÜ Â«fL• 

~ivuv Tdtç TOIJ"C'Cl)'Y «<popfLiç • &.Uwç y«p «.'Y fL«Xp«'Y 11yo'Y ~1JUX,Cot'Y 1 ul 

oùx «.'Y dÂofL"I" «lax,wri" lxoua,ov. "H ToCvw wotüa TOLMot ,rpOlffia

awv, ,i yo;J., Tdtç TOIJ"C'cov <pÉpa fL«xpo&ufLWç «tTC~, ,rœa, 3Lxotfot; Totu

TotÇ Œvot<pipco'Y 1rpoç G'lotUTO'Y, "EfLOLYI yœp fft 1rpoç ~'Y Œ'JrOÂoyCot'Y 'JrŒ.'Y

T08,v !1ropot, tru 31 Xotl ,rpoç TotÜTct xcr.l 1rpoç 61rap &.v &,).).o l1r,~UfL~cr.C'V1, 

&TOLfLO'Y ,ra.pax,, (Jlfl.UTO'Y. ooC Tl y«p ,rpa1mTct xcr.l ÏfLOl "J.«pCancr. l~ 

'Jrl~OL'V)XCUÇ. 'EppwfL&'YO'Y al 3,ot<puÂiffOL b KupL~ ~"/..i Tl ul G'<ufL«TL, 

œv3pci'Y fLOL ,rpO<r(jlLÂl<JTfl.TI Xctl G'O(jlCU"C'ctTI. 

'E'YtTC"V18E'Y, (JXLppo<pop,ci'Yoç 'lrÉfL'lr~ <p8C'Yo'YTOç, XctTdt TG (f(jl~• lTo; 

"rO aWT-iJpLO'Y. 
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209. NICOLAI CABASILAE oRAno Contra fœneratores. A Davide 
Hœ,chelio edita. AUGUST .tB YJNDEUCORUM ad inaigne pi
nu,. Cum priuil~io C~s. perpetuo. ANNO 11Dvc. • 

Jn...jede t f. pour le titre, 20 pp. chiffrées pour le texte, et t f. non chiffré 
contenant les deux lettres ci-après. Marque de l'imprimeur sur le titre. 

Biblioth~e nationale de Paris, C 18 (Inventaire C U07), Réserve. 
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HA.:&:DIOil, TAilEINOil Kr8HPQN EilIIlKOilOil, ilBI~ TQ EilXEAIQ, 
EO•DTATQ AN~PI, ET IlPATI'EIN. 

"l;la&riv l'-Èv x.otl où ,,.,-rpCw; lep' ot; l'-0' 1rpô ,,.,x.pou 3,œrul'--iiwx.at;, 

aoepw-rotTi l'-0' à.v3pwv 'EO"t,f>,.u, x.otl mi; yclr.p oùx. ll'-'ÀÀov ; 3~ &.v3pœ, 

cj, 1rotp' i,,.01 'JrOÀÙ; ô ).6yo, 3,œ y, tilV ivoüO"atV «ÙTéj> O'OepCotv "C'f. «,,.« x.«l 

x.oti..ox.~y«6Cotv. Etx.Ôli yclr.p TÔv ivœ,rox.dl'-1.vov ao, -niiv à.y116wv 8,icr«upôv 

x.otl il).).o,; 1rotpotnolf.11Àucp~vot, • x.d yœp -ro, où3à n6).,;, aùotyy,>.,x.w

Ttpov atnatv, inœvw opou; x.u,,.,v'rj x.pu~iivot, Mvot"C'atl, otov 3' ilv "C'lÇ x.«l 

oi:,i6d1J TO O?Oli, x.ot-rclr. 8, y, Tov Ïl'-ôv >.6yov, niv "C'CdV à.p1.-rciw l.n11vœ.

~ota,v • O"UV~a&,iv 3' 8l1-CIJ; x.otl oti&,ç O'Ol inl "C"ÏÎti l.v,yx.«fl,IV111i l'-'l'-''111-

x.6-r,. Kotl yclr.p ou3' 'I6œx.~;, l'-'1'poù x.otC-ro, y, 1roi..,:x,vCou, ô noÀul'-,rnç 

ix.dvo; 'o3uaa1.Ùç "C'iiiV 'ff'OÀf.WY "C'clr.ç 1r1.p,cpt1vf.O"'C'ip11tï 1rpou"C'CjL1lO'f. • x.œl 

noÀÀOÙli œv ailpOljLf.V "C'COV "C'f. "C"ÏÎli 'njLf."C'tpottï otÙÀ'ÏÎli 1rpoy6vwv I x.or.l 311 x.œl 
"C'CdV l~w8av, "C'OÜ"C'1 «ÙTÔ à.nl d,0'1lti !).).-ri; oior.O"Oiiv aù3or.,jLOYi«; 1rpo1.Ào• 

jLlvou;. XotCpw -roCvuv x.11l 3,œ tilV "C'Ol«.U"C"'IV O'OU ix.>.oy11v x.otl 3..œ TÔ 
"C"ÏÎli not-rpC3o; x.o,vweptÀÈtï, 1r11pœx.,v3w&UG'Œ.0'1jtï œv !,).).w; "C'COV ÏvotnOX.f.l• 

jLlvwv ao, 311~,Àiiili à.noO"'C'1.p-ri~v11, x.«Àiiiv • X.«jLOl 8à x.or.C T, 3,otcpipll • 

x.otl d:x,or. "C'lÇ 6,Cot 11-otpot "C'OÙ"C'O ,,.o, epipoucror. auruviii; 1rpoO'Vf.Yl1'-"1X.f.Y -h 
otÙ"C'o6, O'OÜ 8,otTp,~-fi. IlotpœnoÀotuwv ytip O'OU x.«ÜTÔ; ÏY yoüv "C'Oltï ypijL

!LlltO'l "C'COV x.«ÀCÏW 1 "C'O ~; ~:x,ii; &.v6o; otov "C'lO'' epot,8potlç À«l'-'ff'1l36cr, 
n,p,otuyœ~o,,.«,, IL~ ?r0tp,a6jLf.YOV 'Jr«.V"C'Wtï, f.L 1r1.pœ,Tipw no, ~ cpn-ri; 

'Jrot"C'pC3o; jL«.X.pœv 3layvwx.u; à.no8-ri11-C11v cmiÀota8œ, • i1m3~ "C'OLVUY 

(oVC"wç à.piaotv Tij> 6,lci>) à.v&x.o'ff'1l O'OU -h 1rpô; "C'OÜ"C'O ôpjL11, &.y, 811, :, 

yawor.t,, "C'1lV Tf. aotÙ"C'OÜ 1rotTpC8ot, ôaov a8ivo;, Tot; x.«Àot; O"OU "C'CdV in,
"C'1l3tujL«.Twv x.œl anou3otajLœ"C'Wv 3,œ,,_,..,,. x.otTuoa~v, x.atl -h~ 1rpoa-

6,por.n,uo,; TÔ Tii; lfUJ.'ÏÎli x.«.Tot6u11-,ov. Tiiiv "C'OÙ e,o8cop-li-rou, où; 1rr1.p' 

iijL«1Y «~"C'1lx.~, 3lt1>.oywv TU:X,tiv oùx. oto, yay6vœ11-av, x.«C"C'O, x.atl 
&.>.i..o,; in,6iv-r,; niv m-rou lp1.uvotv ul ix.~-li"C'1la,v • x.or.l 3-rii..c.,au TÔ 

l.yx.1.x.>.uajLlvov lv-rœù6œ 1rpô; iii-i "C'Où O"O~TOu mvn>.ou napl "C'ii; 
wo6,crf.W; "C'rl.U"C"'IÇ lyx.a:x,otpor.yjLlvov ypr,.jL~X"C',ov, &; 8~ x.otl Tclr. ,,.i
ÀUJ"C'Gt ~ O'?I O"EjLVOnp1.n..C:y; 1.ù:x,œp,O"'C'lt, lep' otç 8,' 1.uepiijLOU y>.WT'nlli 

Tœ Jf.Gt"C'1 otÙ"C'Ôv cpip1.,v lyvwx.«.Ç • ru>.-iia" 3' 01'-Wli "n(l,iv 1rapl "C'OUTOU X.f.Lli 
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-roùméY. EÙX,atplG"C'OÜ,UV 8i IJO\ x.œl Tll•utç iv olç -ra -rov, èiv IJO\ auvaffr)

cra.iuv, cplÀ~péYwç à.1n8i~, x.«l inl -rêj, cp,l.o3cupci> aou -rci>v Tp6r.wv • 
ul 3,6,,.,9ot 1r«p« aoü à.v-rat1r«l-rat~\ -ri!r. 3watTœ. nl11-1ro11-av 8i ao, -ro 

-roü 'l"al.l.oü -rou-rl aocpov auv-raty,,.«-r,ov, èir.ap iv-rœü&œ -runo,ç n«p«8oü

van 1rpo8u11-1111i11-avo,, 1rpoç 8à xœl à.px.fiv -r,vœ x.«-rœ~œ16v-raç, èiT, 11--h 

x.«I. TOÜ !1111v\X.OÜ x.«pœx-iiipoç auvau11-o,pii11œ11-av, à.v,~œ1611-18œ ~ ix.
Mwcr,v. :EÙ ow xœl Tep x.o\vcji -rci>v 1rapl -ri!r. 11-œ&iitJ,CtTIX. XatTœy,vo,,_ivwv, 

ul T?i 1rpo; T«. xœl.i /JOU i!'-cplmf) ~O'ltji, vatl 8-h x.«:11-ol x.œp,~6,,.,vo;, 
oùx. iv cp&ivo\Ç TOvr' œù-ro 8,œ -rci>v œimi&, x.Hapyœ~611-avo;, x.atC -r, -rci>v 

ix.T1mw8-riao,,_ivC1>V ,,_lp~ i1r,r.111-4:x,; Tl!'-tv, tv' M<i> TOÎ/i «HlTOÜIJ\V ô-r, 
jl4À\Mat -rci,v cpO.Wv i~W11p&TY11J<i>l'-av. 

Toü8ao8wpiiTOu TOÜ1rœpi!r. aoü r.apl-iii;Twv l1111v,x.ci,v1rœ&,,:LœT<i>v 81pœ

n11mx.ii; o~<i> xœl vüv iyx.pœT&Îli iyav611-18at • ir.clr.v 8i. yt'll1)Tœ,, x.œl 1rapl 

TWn>u 8,œ11-11wao11-av. 'EppwtJO, à.v8pcï,v 11-0, tJOcpWTœTa x.otl 1rœ11-cpO.-rœTa. 

'Ex. Ilat-rœ~Cou, nlppocpop,cï,vo; oy8011 ,ecvOVTOç HT«. -ro "'~y' ITOÇ. 

0 Al'TOI: TQ Al'TQ, 

• A 'IT\'lr&!'-'lrlTatC ao, x.œl r.atp' TlfJ.WV ,,.,x.pov !Ù", TO î' ,tç oyx.ov cplpov, 
Swpc8,ov, ,,_lyœ 3è Têj> OVT\, &rov y, ,t; TY!'I -rci>v i11-napux.011-ivwv 8wœ
,,.,.,,, !Ta 3-h 1rœ11-11-ox.8iipou 1rti8ouç TOÜ Tox.ou ir.,1JT111'-6vwç x.œ-rœcp1p6-

iuvov • ÏIJ'n 3' 8 cp'rl!'-' -ro x.œ-rèr. ~x.,~6v-rwv TOÜ IJOf<i>Tœ-rou K.œ~œaO.œ 
auyypœ11-11-11.T,ov, à.v3poç, T6 y' i11-ov ,tr.,tv, lv y, T?i -roü 16you tSVY-

8,au x.œl T?Ï aùcppœ8ae, ul T?Ï TWV vo11,,.«T<i>v À&1rn>fllT\ où8àv Yi ,,_,_ 
X.pOY Tl TOÎÇ 'lr!ltÀIX.\TtpOLÇ X,«pl~O!'-a'IIOU. OI3œ 3' ÔTl xœl 1r0tp«. TOÜTO 

r.ap,x.œpwç à.no8i~~ TO 8wp1111-1X., ô-r, Ta r.otp' i11-oü x.œl ÔT, T?i i11-ii x.upl 
iyx.ax.cipœx.-ratl • oI3at yclr.p xœl TOÜTO X.otÀCÏI; ôno Tij; !yœv IJ& IJU'l1)8dotç 
~; 1rpoç i,,_à TlffW,UVOV l.6yov T\Vdt 'JrO\&t~, 11.2.l -rci>v ifJ.WV • 8lo!'-IX., 
31 IJOU1 1rpoç TOÜ cp,l.Cou, ir.,,u).fi8,,T, TOÜ auyypil'-1'-~~ TOÜ 'Fall.oü, 
-roü T& !l.l.11v,x.oü cl!'-IX. x.œl TOÜ l.œ-rmx.oü • xœl ,r Tl Tiix.œ 1rou x.œl 
Tl(Lîv lv y, -rêj, p.aT«~ù 11-a-ratyÀ<i>TTC~oucnv -Pi xœl 8,op6oüa, 1ratpw'lrff,, 

y,yv611-avov yèr.p, xœl -roü6' Tl(l-î" ~ i1r,8,6p6wcnv x.œp,aœ, • x.œp,~ yi!r.p 
ù l"Y'cnar. • x.&v TOU'rft> 3à x.œl 11-il.,tJTat x.œp,~, ,, tiJ'I ffp<)li -rov 'Al.a-
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~3p,Cœc, lY8pat ao~-ro", 1rpo<Jcpf.O'n!T,x~ iv ~ 1rpo11-1-rc,mCff> n-
6,tvœ, 1ratpœyy,nœ, T~ -nmoypi~ XatTat~\W<fUote. K.atl 3,mpov Hl 

-rp(-roY xœl mÀÀu~ ippcof'-'YOç ÏY K.upCff) 3,œcpu'M:n·o,o. 

'Ex Ilat-ratGCou, XatTot ~ atÙtir# TJfdpatY x.œl l-roç. 
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21.0. TOT MErAAOT IDilOK.PA.TOn DA.NmN TON IA.TPON 

K.OPTctA.IOT TA. ETPil':K.OMENA.. MAGNI HIPPOCRATIS MEDI
CORVM OMNIVM FACILE PRINCIPIS, OPERA OMNIA· QV..E EX
TANT. In vm s1cT1ons ex Erotiani mente distributa. NYNC 
RECENS LATINA INTBRPREtalione & Annotalionilnu illu-
1trata, !Nvno Fo1s10 _MEDION&TRICO 'MEDICO Avreou: Adiecta ,unt 
ad VI Sectionma Palladij Scholia Greeca in lib. 1npl ètyf'-(0", 
nondum antea ezcuaa, & nunc primum latinitate donata. His 
prœterea accessere variai in omnes Hippocr. lib. Lectiones 
Grœcœ, ex reconditissimis manuscriptis exemplaribus somma 
diligentia collectœ, necnon etiam quorundam doctiss. virorum 
in aliquot Hippocr. libros Obseruationes. Cum INDICE QVADR'VPLICI 

longe ampliB,imo & vtilû,imo. FRANCOFVRTI, Apud Andreœ 
Wecheli beredes, Claud. Mamium, & Ioan. Aubrium. M.D.XCV. 
Cum S. CIB,arem Maie,tati, priuilegio ad decennium. 

Un volume in-folio. llarque de l'imprimeur sur le titre. La part prise 
par Émile Por&us à cette édition se home à un nombre assez considérable 
de conjectures, qui occupent trois feuiliets à deux colonnes imprimées en 
petit texte. En tête de l'ouvrage (f. 6 I"'), on lit une lettre et deux épi
grammes d'Émile Portus, que nous croyons devoir reproduire. 

CL. PR.ESTANTISSIMOQUE V. D. ANUTIO FOESIO, 
DOCTORI MEDICO, MEDIOMATRICO, D. PLURIMUM OBSERVANDO, 

.EMILIUS PORTUS, FRANCISCI PORTI CRETENSIS FILIUS, 
S. P. D. 

Aureum illud, cl. v., Hippocrateœ œconomiœ maxima cum 
laude nuper a te conscriptum typisque mandatum opus ad accu
ratiorem Hippocratis lectionem me vehementer invitavit, a qua, 
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propter incredibilem gravissimorum errorum multitudinem ac 
obscuritatem inde manantem, ego medicinœ studiosus, non me
diocriter ante deterrebar, sed, favente Deo, tuis auspiciis duciu
que per densissimas Bippocrateorum librorum tenebras ad satis 
claram intelligentiœ lucem baud infeliciter evasi. Quare quod 
tuum est tibi jure debetur. E:r. alienis enim laboribus gloriam 
captare nolo. Si quid tamen et ego in ista corruptissimi codicis 
emendatione prœstitisse videor, id ita demum ab aliis admissum 
iri confidam, si tu doctissimus artisque medicœ peritissimus vir 
hoc ipsum tuo judicio sententiaque comprobaris. Equidem bas 
meas animadversiones domi servare nec evulgare decreveram, 
sed typographus qui totum Hippocratem pulcherrimo vestis latine 
cultu recens a te exornatum eruditissimisque commentariis illu
stratum e:r.cudit simul ac ab amicis admonitus intelle:r.it quol 
quantisque mendis scateret Basiliensis ille codex quem in editione 
sequendum sibi proposuerat, slatim, pro ea familiaritate quœ 
ipsi mecum intercedit, ad me scribit, suam mentem aperit, petit 
ut Bippocrati prœter expectationem graviter laboranti medicinam 
aliquam facere ne gravarer, si quam in prœsentia paratam habe
rem, quod ipsa morbi gravitas diuturniorem dilationis moram 
non pateretur. Honestis igitur amici postulatis votisque satisfacere 
sum conatus. Quoniam autem, cl. v., in bac Hippocratis laboriosa 
difficilique curatione bonam pharmacorum partem e:r. prœstan
tissimis œconomiœ tuœ thesauris deprompsi, ne quis me bene
ficiorum acceptorum immemorem ingratumque merito vocaret, 
quin etiam ut omnem malœ fidei suspicionem vitarem utque meœ 
mentis integritatem animique candorem cuncti mortales melius 
cognoscerent, autores sincere laudavi quorum scriptis et autori
tate sum usus. Inter hos tu, medicœ facultalis columen et orna
mentum, sine controversia principem obtines locum. Quamobrem 
etiam bas jucundorum fructuum quos ex Hippocralis lectione 
percepi primitias nomini tuo, cl. v., censui dicandas. Hoc perexi
guum honoris, quo tuas e:r.imias virtutes prosequor, pignus ala
criter accipies et in eorum numero me pones qui te omnibus feli
citatis humanœ partibus auctum ornatumque cupiunt. Yale, 
prœstantissimorum medicorum decus. Datum Heidelbergœ, cal. 
septembris MDXCV. 
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AIMIAIOl' IlOPTOl' •PArKIEKOl' IlOPTOl' TOl' KPHTOE 
b:lyp11µµ11 alç "r'IY 'Aw-r!ov ~110-!ov 6vol,IIIO'IIIY 

XIII 0'1! l'IIO"IIIY. 

KÀUTOY i,rnppot3iw; 63' 1AYUTLOÇ ipyov à.vuaot; 

X.TVIG'otT1 à.u11-vria-rou x.u3goç à.y>.ott'llY. 
()wax.or. 3' •11rnox.pi·m TO fO<i>Ç b l)o1,a,o; -iiawv 

,§\).u8E Têj\ ~OfEpij;, TOWO!'-ot TOÜTO fipEL • 
V - , I t I -rowo!'-0!. -rovro fEpu TUl'-'llP'ov 01Jpotvo11-'llx.ou; 
3.:;.>.ov inLftll!'-'ll; ~ npÉ,rg 6,an,aCw;. 

TOl' Al'TOl' AMO. 

AÉÀT<i>Y o-rpotÜOL 3,~1i11-ov,; l1rnox.pot-r,Cwv, 

6mnp ix,m in68u YÜY x.iotp u11-ov lx,u. 
IliO'otY tilY ax.o-i-C,r, b l)o1,a,o; iv6iv œffliiag 

Àot!'-npoY (!)W'i fOpiwY 1 fW«rfOpo; OW x.upiu. 
lol x,œp,v ·1nnox.patfllÇ w; nÀdG'flJY o~gy ,3' i~EL 

yijy otÏnêj> 3wpwY C:,y ,ropi; «8otYII.T<i>Y. 

----------

1595 

2t t. SYNOPSIS RHETORIC..E. MATI'HAEI CAMARIOT.E. A Davide 
Hœ,cheli.o edita. A.UGUST~YINDEUCORUM ad imigne pinu,. 
Cum priuilegio Cres. perpetuo. ANNO 11Dvc. 

In-4° de t f. liminaire non chiffré, 20 pp. et t f. final non chiffré. 
llarque de l'imprimeur sur le titre. 

Bibliothèque nationale de Paria, Z 1886 .4, Réserve. 

Page t, on lit la lettre suivante : 

HA:EIMOll MBiàJ;I TQ EllXEAIQ El' IlPATTEIN. 

'I3ou G'OL x.otl TO ,rgpl ~,rrop,x.ii; X.otTœ G'UYO~W auy'ypotflv tMff.y-

1'-ll."i'LOY, ongp Tl!'-!; 1rpo 11-,x.poü «~fljaot;, 3,otni11-1rE-rot,, <JOfWTotTE x.otl 

fLÀLX.WTotff 11-0, 'lrll.YT<i>Y 'E«rx,ÉÀLE, 1r0tpll!'-EPOY (ÙY -ra.x,ot Tii; aii; ,rgpt 
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-roîm> nou8~;. -ni; 3à 8uvœ-rij; Tlf'-ÎY in,11-tltCat; où ~pœ8,œCnpov. K.atl 

r«p où8àv TlffOV TCÏÎ"I wv 1ratp' IXÀÀWV 1rap,no&m,w; lx_OfUV x.atl IXÀÀo,; 

'711'-d; TO lf.atT' lcpmv, T6 'Y' icp' TlfLÎV, otnod11poüv inur611-a8at. AÉ~at, 
8~ lf.atl 'rOÜTO 1rpo; Tij> cp8:xaœn, lf.atflt TWV TOlf.&~OVTW"I lor<i>, '!ratüpat 

fL&V T&Vct i11-nap,€x_ov-r,, otU' ~ffltp ix.tho; l<im, fL:XÀct l,riw;. OÎfLGt' 
3i Mct-r8atCou tivœ, TOÜ K.atfLGtp&cam>u -ro aurrpœf'-f'-tlt, œv8po; Tœ Tt IXÀÀct 
,ùa,~oü; x.atl T«. 1r1pl lorou; 01JX. œr1voü;. IlpoG"lrtcpo,TT)lf.U 8à TOUT<t) 
npo; TOi; ilUo,; x.atl r,wœ3,o; o >:x_olœp,o;, o fUT« 'ti1V œÀwa,v Tii; 

K.wvG'TtltvT&VOU'lroÀtw; -ni; ctù-rii; TOÙ; o(atx.at; x.atTtfLn,cn-1u8d;, otX.fLtX
aatv-r, p.àv ,rpo -rij; œ>.wa,w;, olCr<i> 8à Ccn,pov Tatlm!t; otnol,non, TGV 

~Cov. >:ù 8' ilpct, l> 3ct,!LOV&t, x.ctl ,r T& IXÀÀO TlfLiÇ oîa8ct Î~U1;1)pt-riiaatC 

G'O& 3watfUVOUÇ1 OÙlf. /iv cp8œvo,; W-OfL&f'-"'1G'lf.WV aot; iP:XfLf'-tltG'&, To 8à 
TOÜ 'faÀÀoü avyypœ11-11-œ, a\ p.àv ~ lx.Boa,., 1ÙTux_ijaœ, fUÂÀu, 8,œ11-1-

, , • "' T , C '\,. • ' , ., ... , VITW ?ratpat ao, • " oa ouv, anctv TW, 1ratpatx.ctAW, ,rpo; TOV 'lrtfL't""'VTat. 
"'Eppw~ x.œl ~ x.œ-rœ 8aov aù8œ,11-6vu 1ù8ct,11-ovCatv. 

'EvaTC118av, 'mJatVt~uivo; TpC'f11 lcnatiuvou, x.ctT« -ro (!Ccp~r' l-ro; -ro 
awnip,ov. 

Au I'° du f. non chiffré ~de la fin, on lit cette autre leltre : 

AABIAl,I TQ E:EXEAIQ, ANAPI EO«lTATQ, KAi:DIOE O MAProl'NIOE, 
TAIIEINOll EWEKOilOll Kr8HPllN, Er IlPATTEIN. 

e,ov T\Vct ,Tvœ, ~ f111'-1lV ètv3p6; T&VOÇ TldV inl aocpc, a111-vuvo,u
VCllV -¾ix.ouari. 'n'OU lf.ctÀowro;, 'EqilH, Xatl T«-x_ct 8aat 'Y' àfl,i ,i.3ivœ, 

oùx ot1ro,c8mw; ct\l'\ii\ i1r1vo-lifhi Tl 1rp6pp11a,;, xctC ,rc.,; ctÙ"Î) TO TOÜ 6dou 
au~Cvu gVOfLct. '0~ yœp T&Ç 6aCct xat8icn'T)x.&V 1 tfTI T« f'-&ÀÀOffct 

x.ct-r« 1rp6pp11aCv T&Vct 1rpo0tv0tcpc,woüaœ1 .dTa x.œl -rat TOÜ tlvœ, (ÙV 11-1-ri
Xovrct, I'-~ ,UYTO& ,ria, ,;po811lct 6VTot, ot'llctXT)punGUG'ct. A.~ a, ilpct 

ul ii11-TY xctl œyvldTct x.ctl l'i ckUo8ct1tji 8,œ-rp~ovTat, 6-r, f'-IXÀ&G"Tct 

i1r0C11a1 ~P'I'-°" · TOÜ aocpoü Ta x.œl x.œl.oü xètyat8oü lEpo11-ov6.x_ou -roü 
A Co -'· , « , " " , .J. • , l , &OYT u -rœ; TIXUTat;, ,v OUTw; a.,;w, aax_{j(,Tct; ct'n'1ll.1lG'UÇ xat l'-'XP't. 
'rlf'WV 3,œxo11-CactYTO; • ~,61r,CJTO; 8à 8~ou o Mp 6-r, x.œl ao,Cœ; Tii; 

~TCIIÇ -¾i811 ètv-r,1r11;0C11Tat,, xœl 8~ xctl 41'-ot Téj) otYT&mn118iivœ, x.œl où 
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11-1-rpCw; otuti)V 1rpoallt.fl!!JIXTO. Xl.l.at yatp TOii-r' otu-ro 'Ïi!A-iY x.td -rat ,rixpat 

-rij; CJl!A-V!mp&1r&Cœ; ,rpo; otuffi 1rpo fLl>t.poil 8,œ1rl!A-f6&Vff. CJUVl'lrlfLIXp-N• 
P"la, ypifLfL«-r« • où8à yatp où3' -ii~; lx,tvo;, fel.ot ~uiv, ul -rat 1rpo; 
-ïi8o'rl!V 'Ïi!A-'tv 1riw y,yv61A-1vix oùx «yvowv, -rii; lxaCvwv 6iœ; «n«~l«iaot, 
1rpo1Cl.1TO, :»fflap CM3&afL6; -r,; oùx «yav-h; -rii; 8,' éxdvwv fL&W.~Ù vwv 

raV'l)!JOfUV'llli ,,l.Cix; ,rixpavup6fL1VOÇ. Ei. 8' ai.x6vot; -rciv l'i ~ M~ '!rot-

• 6-rif',i-rwv aivot, -rat év -rêj, l.6rci>, 8oyf',Gt ,,l.6aOfOV 8lCl>pCaix-ro, ul ~X~ 

GOf~V -rat yp1XfO!A-&VIX ,rmwç x,otpu-nipctuv f«C11v !v lywya ... EyvwfLIY 
" •t: " , , ., , , - • ., , • • '" K ., OVV a, ovuxo;, f1X!Jl 1 'rOV 11.f.OVTCt, U• (JOU ~ 1lp!X"11.f.•f, Ca>Ç O•JOI pO•!JOli 

é,rl x,puaêj,, iyuux.wfL161X, xd r• ul CJUVIXCJfLIVC!JOfLIY -roü l.o,1roü, d 
fLOYOV -roü6' 'ÏifLt'I aoü f'ÀOf p6vw; xixp,toiuvou -roùv-raü6f."II 1r1p,yivo,-ro, 
-r6 -ra ivTpUfiv la&' 6-r, aot; ypi11-fL!XCJl >t.otl 1rpoa,i-rwv aurrpixfLfLr%TCl>"II 
aofciv «v8pcïw i1r,up1roüa6ix, lx.3oa,v, -rat -rii; ao,cix; 1rap,xl.1~ «yw

î'fL«, &.1r1p 'ÏifL?V 'lrlX"ll'\'Oli olouoüv 6ufL11paaTapot xaxp,-rot,. Ei. 8, ao, -rux_oy 
! • t • , • - • , • .. , .JI_, . X«• 111'-' li otv-r&ffpo,x,,; llt. -rwv IVOV'\'COV ot"IITlfl11.0Tl1'-"l!JIX~ '!;'OU O•J)t, 

«ve1r,fl18uo, 3o~IX'fL'", 6iffOV ;j l.6yo; -rat 8vvix-ri ao, xal.adcrotvr, i~u-

1r11pa'nll70fLIY, 'EppwfL'YWli 11-0, 3,ixfh«t>Tlli ,}u:x,~ -ra >t.otl CJWfLIXfl 1 «v8pcïw 
fCÀ'rlXTI (i1ru8~ x.otl TOü-ro >t.otTIX6otp pet bfLOlQ'nlÇ é1r«yyal.Cix; ul l.orCl>V 
oi.uCwa,;) ul !JOfWTot-re. 

'.EYa-rC1161v, lxatTOfL~IXl«ivo; or30'?J laTIXfL&YOU x.ix-rat TO l!'fr l-ro; -rii; 
ivaœpxou o\xovo11-Cix; -roil cr~po; "rlfLWV, 

Malgré son tilré latin, cette édition est tout en grec. David Hœschel n'a 
fait qu'en su"eiller l'impression et mettre au"° du titre une courte dédi
cace, G101G10 llœsceo !ueusruo, laquelle est datée: idilnu augu,ti MDYC, 
Augu,tae. 

1595 

2{2. MHN CtnTtBPIOC OVTOJI. TeMCa>Tot, lva-rC"lcr, '!;'otpœ itpixy

xCn«,l -rwv 'Ioul.,«vwv. «vixl.wfL««n ul 8,op&wcru, xupoü 'EfLfL!XYO~l. 
-roil M.vv~wYCou ... E-r, «1ro -rii; avirripxou oi.x.ovo11-Cœ; .,;oii iu ul 6ü 
>t.otl crpdlfLWV i.ü x,ü. ff~" 
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(! la &n.] 'E-ru'li'wlhi iv ~IV&TCat,li, 'li'atp«, •patyy(~ff> TWY 'IouÀ,atvciiv. 
cpp~i. 

In-Colio de t tO fî. non chiffrés, divisés en U cahiers de 8 ff. chacun, 
saur le quatorzième qui n'en a que 6, dont le dernier entièrement blanc. 
Signatures ~- Impression rouge et noire. Sur le titre la Croix de llanuel 
Glymounios. 

Biblio~e de l'&:ole des langues orientales. 

1595 

213. MHN OCTWBPIOC. OVTO:ZI. TeTVmamt, iv1-r(11a, npœ 

_•pa.rr(~Ct> TWY 'Ioul,atVCirl. «YatÀw!'M' ul g,op&c.,au, x.upoii 'Ef&,
f&«YOu-:iÀ TOÜ M.uv~wv(ou. •E-ru «'li'o -nili ivaœpx.ou, o\x.ovol'-(Œ/i -roii 

iu ul 8ii x.atl apli ilf'c'iiv \ii 1,.ii. ,~a. 
(!a W- du dernier(,] 'E~ ÎV ~mT(atlli 'li'atpœ •patyy(ax.q, Tciiv 

'Ioul,atVCirl. «vatÀwfLGta, x.cd g,opOwau x.upoü 'Ef'fLGtYou-:ii M.uv~wv(ou. 

'~'" In-folio de t08 ff. non ëhiffrés, divisés en U cahiers de 8 ff. chacun, 
sauf le dernier qui n'en a que 4; signatures .e. Croix de Glymounios sur 
le titre. Impression rouge et noire. 

Bibliothèque de l'&:ole des langues orientales. 

t595 

2{4. MHN O .AtKtMBPIOC OVTO:ZI To ~œpov ~,t>.(ovT&TU

,rcm, 'Eva-rC11alv, 'li'atp«, ,ra-rpou, utoii TOÜ ,roù. Xp,~opou TOii 
~OtV&TOu. œvar.ÀwfA,Ml f',àv TOîç latUTOii. i,r,f"Àe(Ot gà x.œl i'li',3,op

&c.,au. r1<t>pyCou lap&<t>li ~Àatmii x.p,ITOli TOii Ï'!i'ovOfLOt~Of'-'YOU 1rouviat
°liTOU. •E-ru «'li'o Tiili ivaœpx.ou o\x.ovo11-(Œ1ï, ffi'- Kl)(HTAI BJ:TB TOr 

IPIETOr, 

(.lu r" du dernier r.J 'Eve-r(~&Y, 'li'atpœ ,ri-rpou, uloü TOÎÎ 'li'OTi, Xp,

~6pou, TQl'j ~OtYITOU. ,,~'-
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ln-folio de 144 ff. non chiITrés, divisés en t8 cahiers de 8 ff. chacun, 
signés a-a. Impression rouge et noire. Au v• du titre un bois représentant 
le Crucifiement, et au r° du dernier f. marque de l'imprimeur. 

Bibliothèque de !'École des langues orientales. 

1595-1 596 

2t5. MHN IANOYAPIOC Ol"TOII. To -;rix.pov (L'YJVIX.Î0V 

't"IX.1, 'EvE't"L'Yj(n'I, nix.poc nÉ'C'pov, vlov 't"OV 'irO'tL Xp1'1"t'Olj)0pov 't"OÜ 

~ix.vfrov. iivix.1w11-oca1 fl-ÈV 't"0î; lix.u-.ov. ÉmpùECIX. 3i x.ix.l Ém31op-

8w(m. rEwpyfo1J !EpÉwç ~ÀIX.~OV X.p'YJ't"0Ç -roü É.'ltOVOfl-lX.~O(LÉVO!J now"(0t

ÀÉ-rov. "E-ru lino -rijç È.vaocpx.ov otx.ovo11-C0tç ~ip4É. lllMHTAI El:TE TOl" 

XPII:TOl", 

[A la fin.] 'EvETL'Y)a1v, n0tpoc 'ltÉ't"pov, v!ov 't"0V 'ltO't"È, Xp1~oipopov, 't"OV 

't"~0tVÉ'tOV. ~ip4ç'. 

In-folio de t 58 ff. non chiffrés, signés a-p, divisés en t 7 cahiers de 8 ff. 
chacun, sauf le dernier qui en a dix. Impression· rouge et noire. La marque 
de l'imprimeur se trouve au v0 du dernier f. 

Bibliothèque de )'École des langues orientales. 

2t6. 

1595-1596 

BIBAION A€rOM€NON 

ANArNW:ITIKON. 

mp1Éx_ov ncx.v-r0t 't"OC iiv0tyvwa(L0t't"0t 't"oc È.v · 't"0îç lo,;Ep1vo?ç 't"OÜ ÔÀov 

È.VLIX.V'C'OV • 't"CX. 't"E EÙp1ax.O(LEV0t, È.v 't"OÎÇ ~L~ÀfoLç 't"WV 3w3Ex.0t (L'YJVWV, x.0tl. 

't"OC iv -.éj> -.p1w~C<,>, x.0tl. Év 't"éj> 'ltEV'r'Y)X.Qa't"ctpC<i>, IlpoaE't"É8'Y)aœv 3È x.ocl. 0t! 

ho1ov8Ccu 't"wv wpwv ni; nocpoc11-ov-ïi; -riiç x_ù 1EvvfiaEwç . x.«l. 't"wv ipw
't"wv p.E't"oc -roü ocy1ocap.où, x.0tl. ni; ocyCocç x.0tl. p.Eycx.1'1l; nocp«ax.Ev-îiç aùv 

r.cx.a'Y) -riîç ocx.oÀov8C~ -roü Êar.Epwoù. Ivv't"E8Èv, ~1op8w8È.v, x.0tl ix.3o8È.v, 

mr:p' ÊfLOCVOV"tJÀW 't"éi> rluv~wv(<f>, CON PRJVILEGIO. IN VENETIA, 
Ad instantia di M. Manoli Glinzoni . M.D.XCVI. ' · 

t. La dispoeitiou du titre u'a été cousenée que pour les deUJ: premières ligues. 
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[!a,.. du dernier r.J 'E~w&ri iv ~avaTlct,; 1rctpilt 4»pœ~lax.ou -rwv 

'Ioul.,œvciw, œvctl.w114«n fÙY x.upCou 'E11-11œvo1n1Àou M.u~owCou. x.cti, 

-roîml oùx. a.vau 1rp0vo11-Cou. "ETU œ'!;o -rii; àvaxpx.ou o1x.ovo11-C~, Toù 

iv, x.ctl 8ü, x.cd acimipo; 'Îl!'-W" 'Iü Xü. o,cq>L_ t 

ln-4• de poa• ( t74) feuillets. Impression rouge et noire. Sur le titre 
une croix, tirée en noir et la devise qui l'accompagne imprimée en rouge. 
Celle ci-dessous peut en donner une idée. 

1 :.t 
z 

cs,ni 

X :.t 

..,_____ _ ___ __, 

NI H KA 

Au verso du titre, on lit l'avertissement suivant : 

IIANOmA O rATNZONIOll TOill ENTE'l':EOIŒNOlll XAPIN 
EN Kl'PIQ. 

rawpy,~ aÙÀCr.~aaTGtTO; iv lapaÜIJlY b Kwp,oç, Tœ Tl «.ÀÀGt x.ctÀO; 

x.iiyct8oç x.œl T<ÎJY x.œ-i-ilt ~" &X.X.ÀY)CJLctaTLX.~Y œx.ol.ou8Cœv 81Ci>pou11-lvC1>Y 

i11'!;up6TctTO;, 'EvaTC~a, 1rpo 11-,x.poü 1ro,oul'-'"'o; Tiltç 8,ctTpL~~, 1rol.w,; 

1rp0Ù'rpt!fGtTO 'Îl~ i'lrctYTGt TiJt TOtÏ 6l.ou &YLctUTOtÏ tXYct)'YWCJ!'-ctTCt ILÇ 

\y CJUYctyœyatv, "rWY TE Q:Yct)'YCl>CSTWY ctÙT<ÏJY :x_a.p,v, x.ctl "rWY &'!;l~L&YctL 

œÙTœ x.œl 4X.(l-«V8«và,v b1rwa'lrOTI ctlpou!'-'YCl>Y. TOUTOU 'Îl!'-IÎÇ '\"GY t:nl.O'!;OY, 

&Ta 8~ ÀUCJLT&À~ &vTCt x.œl a~l.oyov, œ'!;o8,~œl'-a"o,, ctÙ-ro Tl TOÏml 3,ct-
1"11;pix_«11-av x.œl !l.l.' «.TTct T<ÏJY œvctyx.ctCCi>Y TOUTCi>t 1rp0a-i-181Cx.11.11-av Têj\ 

CSU'mt)'l'4T«t>1 fflY Tl "rWY cl>pciw TWY TOÜ XpLCJTOtÏ )'IW<ÎJY tXX.OÀou8CctY 

f'll'-l, x.ctl T<ÎJY 8aoq>«vàCCi>Y x.ctl 'rij; l'-')'IX.ÀYJ; Ilctp~t:n1.1~;, aw ,r~ 

IIILIOGIAPIIUI ll&Ll,ntQUE, 11-ll 
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'r'?) TOÜ icmap,YOÜ otÙ'nÏ>Y «.XOÀou8Ctf, Îvœ Wp0J.Uf>OY -r, TOiÇ x.atYOY«.pJ,ot,ç 

wpox.é,i-rœ, iyxupC3,ov • «~ep wiv-rœ -rœvüv ix8,Mœ,,_,.,, I'-~" -nvœ 

auvua,op«.v -rë; TOÜ Xp,noü yœCQfuÀGCUCc,> ol 1"Y1)T&ç. •r,,_.rç 8à TO 

wp68u,,.ov ~fLCÏ>Y ~ç lfUl~' œwo81~iuvo,, ,,.~ œ~a.~1.Wao,n auyyw,,,,.o
v,xol y,via&t, wepl TO œa6avàç ~l'-w" ~ç 8uvil"C11ç, x.atl yœp ul 6eë; 

fCÀOY TO XŒ.T«. 8wœl''"' l'iÀÀOY 8à a.ÙTOÜ Tl TOÜ a.ÙT«. ~f'4Ç «.Yotl'vf,
aa.YTOÇ aùlœ~amTOu lepiC11ç, xœl ~fLCÏ>Y, 'nÏ>Y wapl ~ -roUTCa»Y auvœyw
,;iv Tl xœl lx8oa,v TOY 3uvatTOY xœ-rœ~a~À,ixofll>Y WOYOY, iv -rœtç wpoç 
TO 6,tov 8,,iaaa, 8,œl'-'1111'-0Yauo,-ra. "Eppwa6a iv xupCc,,. 

'Eva-r(1111w, latvouœpfou ix~ xœl alxo~ xœ-r«. TO tff~ i ÏTOç TO 
IJ(j)T,ipLOY • 

Cet avis et la souscription du livre portent, comme on le voit, la date 
de t595, tandis que le titre porte celle de t596. 

Bibliothèque de l''tcole des langues orientales, R. 11. 37. 

t596 

2f 7. M H N NOEM B P 10 C. OVTOl:I. T&MWTat, iva-rC,ia, wœp«. 

'nÏ>Y xl,ipov6f',COY 4'pœrrCaxou 'nÏ>Y 'IouÀL«YWY. œv«~,,_«a, xotl 3,op

&wau xupoü °E1'1'-«YOU1!À TOÜ I'luvCc,,vCou. "E-ru àt~o ~ç ivatipxou, 
olxovo,,.cœç -roü xu xœl 6aoü xotl apç ~fLCÏ>Y lü J.ù. ,~;-'. 

(Au l'" du dernier r.J 'E~ &Y ~IYITCœ,ç, l-ru àt~o ~, iva~xou 

o\xOYOl'(œç -roü iü xœl 6ü xœl apç ~fLCÏ>Y lü J.Ü. 1ft41 · 

In-folio de t38 ff. non chiffrés, divisés en t 7 cahiers de s· ff. chacun, 
sauf le dernier qui en a t O. Signatures •-p. Au Yo du titre un bois représen
tant le Crucifiement et sur le titre la Croix de Glynzounios. Impression 
rouge et noire. 

Bibliothèque de l''tcole des langues orientales. 
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3t JUILLET H,95 

AIAAoroc 
0p6o3o~oç x,ptCJTlŒYÔÇ. 

TOT MA.KAPIOTA 

'rOU x.atl ,ra.va.ytcou'rOu 1rri1ra. x.atl 

1ra.-rpitipx, ou cil,~a.v3paCa.ç xupCou 

(UÀ&TCo•J • alç ~ TCÏ>Y cmou3a.Cwv 

Wf&ÀllOtY. 

Mixpœ fÙY 11 ~~ÀOÇ fUytila. xau8u 
Tœ3' W ŒÙ'tji 

opyta. , · -;-]. ; XpŒT&piç ,r(CJT&OÇ 

op6o3o~cov. 
EN BTAINH 

qc~;-. 

M7lYl \oulCou lœ. 

Petit in-8° de 8 cr. non chitTrés et lia (= 38) pages. Livre de la plus in
signe rareté. Le titre de départ (page li} est ainsi conçu : AMll~ llala-rfov, 

1&1Trilov •Pflt'rOGVJTilou x11I &px1114Y&pl-rov 'AlaEC11YBp11«t;, 'OpOMoto, xp!O'f1111Yllc; 

i1ny~J&&VO,. 

Bibliothèque du Musée Britannique, 869.a. 2. Seul e1empl. connu. 

L'exemplaire de cet ouvrage que possède le Musée Britannique fut acquis 
à la vente de Frédéric North (Comte Guilford). li avait antérieurement 
appartenu au logothète Chourmouzis et à Nicolas Critiu. Ce dernier a même 
enrichi le volume de la note autographe suivante, qui a aon iotér& : 
'lcrriov a¼ al flll'IOl'IYCll .. Tljl HpGY'rl 81op8wa1" clalv 1a1, x11pl -roo GNftO 

°"TTP«titlllli, .Mcladov f'll'l -roo 1r111Y«y111Hii-rov. 

Nous reproduiaoos ici les différentes pièces qui occupent les t 6 pages 
liminaires non chiffrées. 

(P. t) En: TON ♦80NEPON ANAI'NOl:THN IAKOBOl' AilONITZOl'. 

Claüya p.ila., cp&ov,, cpaüy' wx.uTapov, l'-'lg• cinoxri,,_oi; 

cpauyuv, où y&.p lx,uç l'll~iv T&iiç x.crxC,iç • 

El x.atl ~'IT&lç ~}.œj,«l lj,,u3,~iv, ciyxuÀol'-iiTŒ, 
3w«fUYO; T' ot3iv f&üy, ,,.t).' iç >r.opa.xor.; 
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(PP. 5-7) EE ON MAKPOTEPON rEl'PAIITAI KAI AATINII:TI IIEPI 
THE TOT MAKA.PIDTATOT AAE:E:ANAPEIAI: Kl'PIOT MEAETIOT ZOHI: 

I:l'NO'FII:. 

MiÀiTLOÇ TO ir.Cx.ÀY)V IlYlyocç, !'-€:X.PL Tfi11-apov 1.A.Àa~œv3paCot; 1rotTpLixp

)'..Ylt;, lx. -ni; ,rapLf7l(LOU r.otÀ7.Lli; ix.ELVY)Ç lx.otTOVTotr.OÀEc.>t; Kp-hTY); œywv 

TO ylvo;, ul6; ia-.L yovÉwv iv36~wv x.œl 1rpw-.iu6vTC1>V œp,'"ii -n;;v 1roÀ1-

-n;;v • 'lrotL3L68e.v r.otpœ aOfWV 'lrotL3au8d;, otÙ-.0; TOÜ x.œ-.' otÙ-.ov ye.yÉVYl

fltl ~Cou 3,3mœÀo;, oix.o8tv OÎCf> -.,vl -.p6r.<i> ~pvwv ti)V «-paTfiv. "ET& 

8à 1rœt; wv b11-01oyat-rœ1 a,j1J8'1); x.œl '"ii fÙV fVaE1 auvt-.0; 1 Tf; 1rpoœ1péau 

8à 3,3œx.-.,x.o; x.œl ,roÀmx.6; • iv yœp Tott; œvÉaaa, x.œl ax,o).ott; œr.o 

-n;;v !'-Gt8'1)1'-œ-.wv aôpCax.,-.o 16you; TLvot; fl-&Àa-.wv x.œl cruvTotffl(Lf.VOt; 

r.po; lœu-.ov, -naœv 3' ol 16yo, 3,3œax.œ1Cœ; f'-Ea-.ol, x.œl 8Ei6v TL v611!'-Gt 

œvotx.otÀ~VT~. Elha 3i oùx. ot3œ 'lrll>t; f8ovoüaot ;, "C'V)'._'1) "C'OV r.ott3ot 

ai.; tX.(LITP7JTOUt; x.,v3vvou; ,rupo;, ô3a.-.wv, x.p1lf1-VWV, ~au x.otl 1rœp' où3Av 

-n18a 1roÀÀa.x.1; Ta8va.vœ,. 'A.,rœ).).œyd; 3' 8('-11>; -n;;v iv 1rœ1al 8,œ-.p,
,wv, i; 'ITotÀCotv tift~a-.o • x.otTotÀot~V 3i TO Iltx-r!X.~LOV, x.œx.ataa ,riiaœv 

i1r&aT1Jf'-YlV 3LE~EÀ8«1v iv lx.œ-.Épqr: 'r!) j'À~, 11pa8Ca8'1) aqio3p6-.apov r.po; 
' ' 8 C - x. "' ' - ~• • ~ ' ' , "C"1lV ar.1 Uf'- œv TYlt; Ill.VII> x.11.11aaw; 1 1rœ-.p1x.11; o, ur.ap1owv auyava œ;, 

36~'11;, r.Àomu 1rœv-.08œ1roü, auyrtvtCœ;, qiClwv, otx.a-.wv, x.œl 1rixv-.wv 

Saot œv&pwr.01; ia-.l r.ap1ar.ou8œa-.œ, TOV fLOVotX,LX.OV ~Cov 11ar.œaœ-.o, 

fLOVGtx_o; 3i 8LotTpC~ot; OÙ r.oÀÙ 1 (LE'Y«.Àot1 Wt; TO?t; ti)V '}:).).a.3œ x.otT01-

x.oùa1 3ii16v ia-.1 1 x.œ-.wp8c,,aœ-.o. Ilotpœ 8i TWV 1rp1~u-.Épwv1 TOÜ !1-Gtx.ot

pu,mi-.ou 3i 114>.,a-.œ ÀÀ1~œv8paCot; r.œ-.p,œpx_ou l:1À~Éa-.pou, li.yCou 

x.hdvou œv3po;, œvœyx.œa8al;, at; "C'OV -.oü lapéw; 1JVIX.8'1) ~ot6f1-0V. Ilpo 

3i -ni; otÙTOÜ )'._E1pOTOV1l(Jlca>t; !pWÇ ('-l'Yot in' otÙTOV À«.fl-~IXV r.otpœ 'r.ŒV"C'CIIV 

l.cupotTotL, w; Î1r1(LotpTUpoüv ~V inl ti)V lapwavvY)V TOÜ œv3po; tX.~IOTY)flt. 

X11po-.oV'118iv-.o; 3à &.1mpov &v af11 31'1)ydlJ8at1 T«.; Tl œpa-rœ; x.otl -rœ iv 

Tq> ~C<i> r.otpot8a{y!'-Gtfft, otou; Ô'7ri(JTY) x.Ô1rou; 1 w; x.otl vüv où3iv ~TTOV 1 

x.11pvffll>V TO TOÜ Xp,ftoO aùœrrn,ov x.otl œpot~lffl iv f'-1~ A.tyvr.-n,,. 

'E~Ài~To œùm b 8aoç r.o&('-IVot yv-lia,ov. KOLjl,Yl8Év-.o; 3è -.où ('-ot

x.œp111>Tœ-rou }:1).~fo-rpou, -ni; cly{œ; TOÜ Xp1a-.où Îx.x.À11a{ot; -njjv 1.A.ÀE

~v8p1wv r.poÉff'nl' 'lrlX(JY); -ni; ax.x.>.11a{ot; otÙTOV ~,œaot(LéVY);. Ku~apvat 
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Si l"X.P' 'nlf''(lO'I, x«.ÀOÜ '1;'0\fLIVOÇ ixt,œ 'l;'pœn-ci,v. To,; 3'atV'C'OÜ lt.otVOG'\ 

Tl :it.atl 'l;'poffiyf',Of.a,, œv,u ip86vou 3' ,i.p~a8w, xœl y!ltp œl118È;, où 

fL6vov Atyumo;, à.na: :it.œl «ù-Ni 'YI ep~-ri :it.otl 'l;'œa!r. 'YI 'Ell!lt; ù'l;'d

:it.uv ËTOlfLOÇ ul laT, :it.atl 3d:it.VUTotl. •1vœ Sà I'~ T,v, 36~w X,p<,Jf',Of.T«. 

T\V«. lj,,u8-ïi 3otvE(taa8œ, :it.œl ~mEtv I'-' 'N!V TOÜ à.v3po; T&Àumpotv œ'!;'0-

8":it.VÙVotL ai.:it.ovor., '!;'!pot; Téj\ loyci>, -:œ Y' vüv, 3c3wl',, TQIJT(l)V œllo8C 

'!;'OU yEyp«fL!"V(l)V upl~!O"rlpoV. 

IlÀlÎIJ"C'Ot ~,~lCot awaypœlj,a • où3àv 3' 0~(1) ~V tuyyp«fLfLIXTWV ix.3a-

30Tot,, 'l;'À-:iv 'rij; :it.œT«. 'Iou3or.Cwv ill,iv,x.-n; :it.otl ~ouaœix.-n; à.:it.p,~où; 

3,œlltaw;, ul vùv l> 'l;'otpc:»v oiho; 8,œloyo;• '&v auvi8,-ro, tvœ T,; -rot; 
'1- / l " '\ ' , ''\ '1-t • , cnrouoœ,o,; y,vaTotL oip111.o; œvœywwax.oua,v, fL«.11.tffot o EV -rot; TO'!;'Ot; 

x.œl ~olmv ix.,Cvœ,; 0~ fLIXÀlfffat ~puoua,v œl f',lotpotl ul '!;'OÀU'!;'O(Jt.\ÀOL 

~v œlpaaawv • wv yivo,-ro 'YlfL!ç -rot; 'rij; &yCœç -roü Xp,a-roü :it.or.80-

l,:it.-n; :it.atl œ'!;'OaTOÀ,:it.-n; ix.x.l-riaCot; 'rii; à.vœ-rol,x.-ni; à.:it.olou8oùntXÇ 

Hvoa, TE Jt.otl '!;'pOG"'C'IXYfL«.a,, lltu8,poua8œC -n 3à :it.otl 3,œipulœn-,a8œ,, 

3,at 'I-riaou XpLaTOÜ, «i> 'YI Sot« :it.otl Tb :it.pi-ro; aw Téj\ à.vœpx,<i> IlotTpl 
1 ,, ;,.n ' ' ' •~ 'A ' lt.ot 1oWO'!;'Ol,- VllJf'«Tl ltÇ TOIJÇ at\WVotÇ. f''r!V, 

(P. 8) Elll TON ANArNQllTHN AAMIA.NOl' llAl'AIAOl'. 

El:it.ovœ 8p11a:it.aC-ri; MalaTCou à.px,,ap-no;, 
al 1ro8ial; yvwvœ,, 'l;'atî yivo; aùcr,~écar,, 

~~ÀOV CJOL '!;'otp&X,ci, 1 Àœ~a_, ~ y«.p 'l;'~T1 Ïx.atvo; 

UTCa, fj)(l)T\a8d; Ilv&VfL«.TO; 81\0T«.TOU. 

(PP. 8-9) Elll TON AAE:&:ANAPEIAll KAHPON IDANNOl" BAllIAEIAOl'. 

'Jpo; 'Alator.v8paC-ri, x,ci,po; :it.Àuvo; l'!;'œVTci,v 
illœ3,Jt.WV, miyit, x,œtpa, '!;'(v' i:it. Votf',iTci,v, 

:it.otl yœp œ'l;'o y~; -roü y' à.f'~poaC-ri fLEp6maaw 

&Ùâa~aa\V ff~l\ 1 8wpov ÏÜ<ppoawov. 

(PP. tO-H) MEAETIOll EAEQ 8EOl' IIÀ.IlAt KAI llATPIAPXHll 

Tflç l'IJ«>.'llç d>.1111ç 'A>.aerxvllpel«ç, xcd xpcnic olxoul,l,h,ic, K111vnrxv-rlv'!l Kopv111x"', 
-rlj) l«p.11:po-r«T'!l 1,1!tp, x«p1v, lboç, 1lpiiv'llv, 11:11pà -roo x1,1plou, Hl 8100, 

x11l 0111-rtjpoç fiµ&v 'I'llaoo Xp1o-roo. 

Atiloyov T\Vor., x.ot-r«. 8~,iv m-rà '1;'0\0UjUVOl ff; 3,œTpt~at;, i.v 
•• 
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ür.o3unipci> bpC11wni; ~«8iu; 8,otTaÀow-r1;, auv1ypi.Jiotiuv 'op8o3o~w 

x_p,n,otvôv covoiua,6Ti;, 6v ao, 3wpov ix. ep~'tl; vüv ,d11-r.oiuv, Tlx.vov 

cpO.-rotTO'I KC11VIJTotVTÎVl1 aoii Tl T'fi tva,~d:r: x.d T'fi Tc.IV X.otÀii>v r.œC3CIIV 

lVÀot~dqt 10 x.otT1ÀÀ't)ÀOV. àa~ota81 üy,otCVOVTlÇ x.otl 8u~p:x,1a81 -ni; op8o-

3o~Cot; TOV 8-riirot•Jpôv ippC11!'-&VCIIÇ • IIJTCII 3è: ü11-tv ~; r.pô; u:i-1!; r.«Tp,x.ii; 

œyœ1n1; x.otl Tii>v Ür.Èp -ni; eUÀ't)aCot; Xp,aToii cppov-rC3c.w TlX.1'-1lP'O" TE 

x.œl fL'l'tll'-6awov. "Epp(ll(IO iv x.upC<i>, r.o8mOT«.ff. 

['Ev K111vnœv-r1v0111toi.11, 15931.) 

(l'P. 12-15) TQ ErrENEl:TATQ KAI MErAAOllPEilEI APXONTI 
KrPIQ IOANN~I. TQ MErAAQ llPArMATEnV, 

ol -rf,ç lll.71v1xf,ç tuz>.lx-rov cmova111to1 ol iv 'r1) -rf,ç &:a1>.f6"r71-roç "rf\ç clylœç xœl 

6µoovalov xcd l;Mo11:01oiJ xœi &a11111phov Tp1oiioç &:11111a71µ!qi -rQv 'Povcr&v, 

-rtJ iv -r1J Bu>.lv-,, aM"r71pl111v 11:œpcl 8100. 

IloÀÀ«. Tc.IV œya.~v Œx.7lX.OOTl; r.ipl ~; ~; 11JymC«.ç r.otpœ Tl 
œÀÀCIIV I r.a.p&. TOÎÏ r.1voa,C11TiTOu fLil,aT«. x.otl loy,CIITiTOu -iiiunpou 

~ix.TOpo; x.•JpCo•J KupCllou TOii Ao•Jx.ipaC11;1 auyx.,nou TOii «ytC11TiTOu 

8p6vou 1Al,~a.v3p1C1;, tilV IJYjV 1vcp1111-oiivT0;1 6,;ov olov1 x.d.ox.à.yœ8Ca.v 
1 ' ' ' C 8 ' l w-."'' " ' .. " ~ x.a. T7I" r.po; T't)V r. irT,v lpfLOT'tlff1 x.a. Tot""" 0'7ot fL«x.pov a.v 'tlV 0,71. 

;-liirota8ot,, OVX. ŒV Ef:X,OfLlV fL~ :X,Œ~va., eV fL!~ x.a.p3Cqt ti)V T'T.Ç ~; 

~ii; ai.x.6v«1 w; &.y«À!'-Œ r.ap,cpipon1;. ToUTou 3' îv' l:x,11; fL'x.pôv 

TlX.fL1lp,ov, TÔV àtiloyov TOiiTOv, ôv b fL«X.otpuu-rotTO; x.otl ~TO; 

r.«.Tp,1p:;r11; AÀE~atv3p1Cot; auyypa..Jiot; YlfLÎV i~o,vwaotTO ai.; YlfLlT&potV 

1jn:x,,x.~ wcpiluœv, T1TUr.C1111-ivov To,oUT'f> à.v3pl, aol 3v,lw6T,, 3C11pou

l'-'8a.. AvTÔ; 31 3,:x_ii>;, r.otpotX.otÀOÎÏfLlV T«. fL')''ffot, -Ïl[Lîv à.n,:x_a.pCto,01 
x.or.l -ïi11-i; IJO'J 3,a.r.poa«pfLoto11-ivou; T'fi cp,lCqt à.r.o3,:x,8oto, îvot l'-~ ar.ou-

3a.CC11v cpClTpov À•Jr.1JfJ11; x.otl r.pojL7181vuv T, r.apl Ti!"iÏI" fL~ œr.oloCr.o,;

x.a.l yàr.p 3it -Ïl!'-îv x.otl r.cil,v ~; r.a.p& TOii iua,œp,CIITŒTOU 'HTp,a.p:x,o•J 

AÀl~a.v3p,Cot;, X,•JpCou MEÀlTCou, ~07181Cœç, w; fL~ 3wœiuvo; fLOVO; 

r.pô; T.fLi; à.cp,x.iir8iu I x.œl hÉfCIIV r.ir.a.,31ufLlvC11v x.a.l lo1CC11v à.v8pwr.C11V, 

i. Le texte porte wa,g1C111, corrigt! à la maiD en w>.ddœ. 
2. Cette date est emprun~ à un Recueil man111Uit dea O lettrea de Jlêlétius Pigas que 

nous avons entre les mains. 
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x.otl o;wv lo,r.wv fLEL~ovc.>v x.or.1 GO<pc.>T:X.TCl>V «ittw ~•JrrP«fl.11.2.Tc.>v, Toc 

ITpc.>fLotTlc.>; 3' ix.dvo•J fL:X.ÀLlffot, TOÜ ~,~ÀLO'J (j)'ll!"L, iv ci> Tœ T"~; 

-:;CGTtc.>; 71ÀCou, w; -ii11-tv œvi>papov tiç,6ma-roL, Àot:,L1-POTtpov r.ap,ÉX,ETotL, 
.. , • =- ' • , 'H "' ' i ., ., , i oaov T1X,LOV 'Ill"...; fl.'ll ot1"011T1p'll~- 11-at; 0 U X.ot• 7.0AA1X.L; r.ap, 
TO!JTOU 3,œ '}'Pot!'-!'-2.TCl>Y -rii; Îx.dvo•J i3111'h;fL!V fLotXotpLOT'l)TO;, OVX. 

'll'jfLOLp-/i11ot11-,v 8' ÔfLCI>_; TOÜ otLTQlJfLÉVou, o•n-, yovv œ1-ox.pC11111>; • TO!JTO'J 

Sà vo11-~01'-'V TO 11-or.x.pôv aivotL TOÙ Tor.ou 8,il1T'tl!'-0t otLTLOV. oj g'" Ïvtx.œ 

aoü ÎTTtJTtpov oi11ixv ix.l,r.otpoü11-1v ~ x.otÀox.œy«8Cotv, I"'" œ1-ox.i11-o,; 

ir.,i:T&ÀÀll>V r.po; ti)V ix.aCvo•J IlotvotyLoT'l)Tot ôaov au1.,v6Ttpov, HL otVTO 

TOÜTO i~ 'Ïl!'-'Tipou r.otpu«.Àd-r:; ovo!'-otTO;. EÙ ol31fLEV ÔTL r.ivTc.>; ti.aot

x.o,JIJ%G11 • 71!'-'tv 3à x.11 r.2.G11 TÎ) ix.x.À'l)1JCJ x.,v3w,uou~ x.«l ôaov otov 

Tot?; TWV ÎVotVTCll>V r.OÀ!!'-0'J!U"1! ipopd; ~0'1)~11u; Tœ fU')'Lffot, 1H1'-'i'; 

3à TOv!'-r.otÀ,v in;oGX,6l'-a8i aou ~ 1ùy1vd~ œ8œviTO•J; ô11-oloy-liam x.otl 

ix. 3au-ripou T«; x_œpLTotÇ. "Eppc.>ao, 

Ex. BuÀCV'I);, l'-'TOt')'ILTVLcivo; ai.x.i3, 1 &TIL ~({)~ ;-'. 

Nous croyons devoir ajouter ici· 1es deux témoignages suivants l'elatifs au 
présent livre du vénérable Mélétius Pigas : 

M1li-r1oç 6 Il7Jyllç, YIX7Jµ&we boµ7J xC1l baTYoe &-d ntY &l-i)011czv, de -rliY &l7J-

81Yœ 11:C11llllff1xOY XC1l fbOY &11:li ntY &l,\811C1Y ixaTYOY '11tiloyoY, 611:00 xp:it11 Zboe 

XCI\ IlC1Te, µczp'rllp/J xC1l liy11 11:&e -rll &µdl,, ,jyouy li 'AYC1tol1x71 bxl7Ja!C1, ll11Y&ç 

,jll7J xaxipa!IITCII, TOUTÏIJTIY ly11Y1 11:CIVTœ'fl:CIIJI XIPllflJ'I XCII !xC1p11:oc t, 

Tolie '11C1loyouc, o1le b'r1111:&aC11 ale XCITC1pT1aµliY TlilY 6p8ollof111y 6 &alie 7JUox7Ja1, 

l''I lllM)8bT1e Tl> T7JYIXCIOTCI XCI\ 6µTY 11:iµ1'C1l, XCll Tti' loy1111TiiT1t1 Moupµoup-, t XCll 

Tlj) Tll'Ktl XCIPTOfulu1, XCII TIIJIY &Uo1e, YOY 11:iµ11:oµaY, Ilol7J1JOY ntY ll1C1wµ71Y ore 

XCII ~ oTllczc 4pµo/llete • oTe a• !Y ll1czv1µaTe ul ntY IUX1)Y ul auloylczv autavfoy, 

'EY K111YlffCIYTIYOV11:0l11, tp~ 1• 

t. N'Oflkov 'Poa1Yoil ,i11T1Ja11; cic fllY qt~Y -ri';c 8wr&xov, etc. (Rome, 1636; in-8•), 
page tOII, . 

i.. B1trait d'ao Reeaeil manmcrit des leUres de J11Hétius Pips. 
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219. BI BA ION 
IlPOXEIPON Ton nA:iI. 

UEPIEXON THl'I TE UPAKTIKHN 

«.pL8jL7lTL1'~ 71 jL1iÀÀov 1l.n1tv ~V l.oyotpLatÇ'Llf.~V. 

Hl n1pl 'fOÜ nwç EupCax.u Î1'0taTOV TO _&.y,ov nti

fl'J..« 1 ul Tf.Âf.LOV 7:0tf1J.IXÀLOV œd 1'0tl 

7:IXVTOTI, 1'0tl mpl Eupicmoç 
'\., , , ' , G&A7lV7lÇ IV 7:0L:X 1ljLl-

p0t yCvf.TatL 71 y,v-
, -Vat «.UT'flÇ. 

ENETIH:iIN 

mxpœ 7:ÉTpou, uloü TOÜ 7:0TÈ, XpLtM'Ocpopou 'fOÜ Tta.vÉTOU. 

~ll>~c;'. 

ln--1° de 76 ff. chiffrés et 6 ff. (à la fin) non chiffrés, divisés en f f ca
hiers de 8 ff. chacun,. sauf le deuxième qui n'en a que -1, et le onzième 
qui n'en a que 6. Le numérotage des ff. est erroné, en ce que, après le 
f. 8, on trouve -1 ff. chiffrés 5, 6, 7, 8; le foliotage continue ensuite 1~au
lièrement, de sorte que le volume se compose en réalité de 82 ff. et non 
de 78, comme on pourrait le croire, si l'on n;examinait le volume que 
superficiellement. Marque de l'imprimeur sur le titre. An V" du titre, un 
bois représentant un personnage couronné, assis sur un bahut, une jambe 
croisée sur l'autre, tenant de la main droite un compas, et de la gauche 
une sphère. Rarissime édition. 

Cet ouvrage fut rédigé (sinon édité pour la première fois) en i568, 
comme le prouvent les passages suivants : Tb" ina-r&-rcz xp6"o", ~yov" b 1-ru 
l;oç (f. 70 recto). Tb'I hlOT&TCI xp6'IO'I, ~J0\1'1 • .,, ITII r;oç, &-n:b Ill XPIO'TOO ~,eii 
(recto du premier des 6 ff. non chiffrés). Cependant postérieurement à 
cette date une addition a été faite, car, au verso du second f. non chiffré, 
on lit ceci : Hl i1mll71 xpcz-roOµn xux>.ov Tilc a1>.71.,,71c 1ç' -rll" lna-r&-rcz xpovo", 

-1\yov" de Tel1 f596. Même page, le acl71vollp6µ10~ commence à l'année f595. 

Le f. 2 est occupé par un avertissement de Manuel Glynzounios, dont 
noua reproduisons la première partie, la seule qui soit inléresaante : 
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IIAN01'HA0ll rAl'NZONIOll O EK XIOl" AIIAll~ TOlll TQ IlAPONTI 
ENT:En:OMENOIE IlONID[ATI XAIPEIN. 

Ol 1'«.'>.at, fÙ" ~ à.p,811-'V)TlX~ irx,œpœ~YTat; a~i; -:a 114'>.at x.or.l 

ffllJT'Vlfl-O"c.>t; lp,no, !-.,8pai;, !'-'Ti3c.>x.or.Y -roti; ~ou'>.011-i-.,o,i; TtÏ>'I ,up-ril'-'-
' l , , _ft ' ' "'\.' .,. ' ' I YflW ax.a,-.,o,i; 1'0YCl>Y 1'-'TOX,ITIUl011at, 1'poi; IX.'); A'V)pc.>11"' T'V)t; ,.,, Tatti; UrllJT'V)• 

l'-°''t: atu'nÏ>'I icpfoac.>i;, TatM 8' i1m8~ -ro 1;b -tiii; aocpCati; ~'Vll'-'c.>8Én1i; ii; 
TO<roÜToY «~at,3,~Cati;1'poiix.8'V!!"", &!'-« fÙ" ~i; ~ata,'>.dati; a-r1p-r18in1i;, 
ii!'-at 8à 1;œ1J11i; aocpia.i; Ta x.œl i~'ffrll'-'Vlt; )'U1'-"c.>8avT1; ( oli; x.pC11-ata, 
x.up,oi; 0!81), 3,-c-., l'f"CI>" I'-~ "J;atp,3,-c-.,, àr,').).œ x.&.-., ix.aCYc.>V i~,p TCÎÎY à.vaty

x.atCc.>Y ia-rl x.atl i~l Tatti; 'Ïlf'-'Ï>" i11-~opCat,i; XfW!'-'8at, 1;iia, 8wpoY Tl 
x.o,-.,à-., x.atl i~cpa'Ui; ~c.ûaati; X,atpCaœa6at, • ~ 8puUoul'-'"1J'I 811'>.at8~ 

"J;atpœ "Jr«.YTCl>Y "lrpatx.TlX.~ à.p,811-'V)TlX.~Y ;j, 11-i'>.loY ,,~ah, '>.oyatplatO'Tl-
' ' ' ' ' 'l'• '"" i. l '" 'l' ' 11! X.'V)Y l~lOTlll'-11" ' ou l'-11" 01 atM.cJ. X.at "J;atlJ)'.,atAlOY Ol'V)YIX.lt; Tl X.at ~1;upoY 

1;1pl TOÜ "lrOTI 8,t TO 1'«.IJX,at 'J;OUÎ'I ,,3,.,,at,, à.~ox.pauuv Tl x.atl !U' 

Œffat TCiiY à.Yatyx.atCCA>Y "lratpœ TOÎÇ 8,oaa~ia, x.atl op8o36to,i; x,p,o-natYot; 

TEloünat, l'-'l.P' ~i; IJ1l!'-'P0" x.atl ,li; TO ltiii; 11-iUoua,-.,. 'A'>.>.at "lrpoi; 

fÙ" -roti; ,t86a, x.œl i~,a-nil'-Oa,, t-.,' ll 1'08,-., 8,op&wa,Ci>ç 8111Tœ,, l'-11 

,;œpocp8aC11 • -rot; 31 à.î"ooüa,, 1'poi; Tà l'-«"81XYllY_ 8uydp,a6at,, 8""c.>i; I'-~ 
ti.11-1'>.aCati; lyx.'>.1111-Œ l«UTOti; 1;1p,8c;;a, • x.œl TOUTOui; fllY ix.'>.,~«pw f-.,at 11-ii 
fLOU x.œTat'("C.ÛIJc.>YTatl «!'-«8Cœ-.,, 11-0-.,ovou:x, l x.at8o?<îi"Tlt; To 1;p66u11-o" • -rou

TOuç 3à b1;c.>a8i,1;o-r1 àr.fflataCc.>t; x.atl l'-ITœ :X,atp~ 1'0'>.'>.iii; TOÜTO 3,:x,8c;;a"'· 

i~u3~ 1;0').').~-., ~.,, «:icpûmtY x.atl I'-')'« -ro x.ipSoi; i~ atÙT11t; T7lt; Ti:x,vrii; 

Tl x.atl l1;,a-ni11-11i: x.œ~C.ÛaoYTatl. TatÜTat 3u~ap:x,,a6at, X.~ 'J;IXYTati;, oùx. 

i~,~oliii;, Je).).' à.~OO'T0!'-0!.TC~uv &1;1p :x,putiW ,li; l'-.,,.,,1'-11" !yuv x.œl 1;po
:x,upat ~ ypœcpc8, dr.11-o)"V!Tl 1;atp« -roü -.,oài; 3ux.x,ata6at,. "'180,-ro 8' !-., T1i; 

«.Yœ X,Etpati; ~ ~-., d:pfLO~ TCÎÎY x.at81~71ç X.l<pat'>.atCc.>Y 1 wt; fÙ" é-., TOît; 

-rp1al X.E<pat'>.atCo,; TOtç 1;pc.û-ro1ç ~-., 3,œ'f"c.>IJlY TCÎÎV o/1)<j)L<IJV tupi,au I ÏY 

3à Tcj> TET«.pT<t> otU~Y ~ o/1)<p'Vl<pOp(atY 1 ilt1;1p 811 ~').').oy TCÎÎV !').À,(l)y 

lx_u-., "' i~u C:,ç ~œ&po.,, x.otl ~C~at.,, TCÎÎY icpetiii; X.l<pot'>.atCCA>Y, WY ~a-rat, 
c1iimap ,t Tlt; !l'>.11 l'-''>.,aaat, à.-.,,x.11-œaflat, ~ 3,a.Cpaa"' TatUT'rlt; 
8wi,a,Tot1. 

Bibliothèque du Musée Britannique, 87t.e. f. Seul exempl. connu. 
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E11nNUEL GLtNZOUNIOS (ou Manuel Glynzounis), fils de Basile, était natif 
de l'île de Chios. Les quelques renseignements que nous donnons sur ce 
personnage sont puisés : 1 • dans les publications où il figure, soit comme 
auteur, soit comme éditeur; 2- dans une lettre de lui; 5° dans son testa
ment, lequel est reproduit intégralement à l'appendice, d'après une copie 
que nous devons à l'aimable bienveillance de M. J. Veloudo. 

Glynzounios n'était pas un ignorant, mais il s'en fallait de beaucoup 
qu'il possédât des connaissances étendues. Les solécismes et les fautes 
d'orthographe dont est émaillée la lettre autographe de lui qui nous est 
parvenue suffisent amplement à nous édifier à cet égard. 

li semble pourtant avoir été suffisamment versé dans la science des 
chiffres. Il composa, ou peut-être ne fit que compiler, un traitéd'Arithmé
tique (celui-là même dont on vient de lire la description), qui fut fort en 
vogue dans les écoles grecques jusqu'au commencement de notre siècle. 
Margounios vante le savoir de Glynzounios en celte branche de connaissances, 
comme aussi son habileté consommée en matière de comput ecclésiastique 1, 

Bref, il était complètement apte à tenir les livres d'une maison de banque, 
et à rédiger un Ordo recita~i o(licii à l'usage du clergé. 

Associé avec François Giuliani et un autre imprimeur vénitien, Glyn
zounios s'occupa surtout de la partie matériel.e des livres. En commerçant 
avisé, il ne risqua ses capitaux que dans l'impression d'ouvrages liturgiques 
ou pédagogiques, dont la vente était assurée d'avance. A ce métier, il 
s'amassa une fortune assez rondelette. 

Lié d'ailleurs, par la nature même de sa profession, avec ses compatriotes 
instruits, notamment avec Gabriel Sévère et M:argounios, nous le voyons 
(1586-1587) prier l'évêque de Cythère de rédiger en son lieu et place les 
épttres dédicatoires du P,autier et de l'Antlwlogium, que nous avons repro
duites plus haut lVoy. n00 n, et 175). 

Quelques années auparavant, Glynzounios avait fait un voyage en Espagne 
pour J vendre un petit lot de manuscrits. li avait été chargé par le 
gouvernement espagnol d'en acquérir pour son compte, mais nous ne 
saurions préciser l'époque où cette mission lui fut confiée. Toujours est-il 
que, le 6 avril 1581, il se trouvait à Saragosse et écrivait au savant bibliophile 
Antoine Augustin, archevêque de Tarragone, une lettre par laquelle il lui 
offre à acheter une dizaine de manuscrits grecs, dont il lui donne une 
notice sommaire. Glynzounios arrivait de Rome. Avant son départ de cette 
ville pour l'Espagne, il avait eu soin de demander à des amis d'Augustin 
une lettre d'introduction auprès du prélat. Puis il se trouve empêché de 

t. Voyez ci-deN11S, page 68. 
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lui remettre de la main l la main sa lettre de recommandation, pour une 
nison qu'il ne peut pas écrire. Il adresse donc à l'archevêque de Tarra
gone, sous un même pli : f • une épître de sa façon Oil il insère la liste des 
manuscrits qu'il désire vendre; 2o la lettre de ses protecteurs. Le premier 
de ces documents se trouve à la bibliothèque universitaire de Barcelone, et 
est reproduit dans l'appendice du présent volume. L'article par lequel 
débute la liste de Glynzounios ('111116>.lxou X11>.x11Siwc) parait bien désigner le 
n° 208 du catalogue de la bibliothèque d'Augustin; les articles Ilo>.1111lvo11 et 
'Epiulou, les n" 250 el f97 1• 

Malgré le motif mystérieux qui l'empêchait de se présenter en personne, 
Glynzounios fit donc affaire avec Antoine Augustin. C'est donc comme 
bouquiniste qu'il apparaît pour la première fois dans l'histoire littéraire; du 
moins n'avons-nous pas trouvé trace de lui lune époque antérieure. 

Il est probable que Glynzounios mourut l'année même Oil il fit son 
testament. Le mercredi f f septembre f596, étant alité et gravement malade, 
il fil venir dans la maison qu'il habitait à Venise, près de la Sainte-Trinité, 
le notaire Vincent di Conti, et lui dicta ses dernières volontés. Il est juste 
de reconnaitre que certaines dispositions testamentaires de Glynzounios lui 
font le plus grand honneur. Il dispose d'abord d'une somme demilledueals, 
dont les intérêts se"iront à entretenir à Chios un maitre qui enseignera 
gratuitement la grammaire grecque aux personnes du pays qui voudront 
l'apprendre. Il veut que la maison qu'il possède l' N.:o. Terminiotissa 
se"e d'habitation à ce maitre d'école. Nous voyons ensuite Glynzounios 
disposer de ses matrices, de ses poinçons, de sa fonte neuve de caractères 
latins. Il lègue tous ses manuscrits grecs à celui pour lequel il affirme les 
avoir réunis, c'est-à-dire au roi d'Espagne. Enfin il exprime le désir que 
son corps soit transporté dans sa sépulture de famille à Chios, et il alloue 
cent ducats au navire qui opérera ce transfert funèbre. 

Les manuscrits grecs de Glynzounios furent-ils remis au roi d'Espagne? 
On est tenté de répondre affirmativement, quand on sait que Dominique de 
lleildoza, alors ambassadeur de S. M. Catholique à Venise, était spéciale
ment chargé par Glynzounios de su"eiller l'exécution de son testament. Il 
est, en effet, peu vraisemblable que ce diplomate n'ait pas fait obse"er 
one clause qui intéressait son gouvernement d'une façon toute particulière. 
D'un autre côté, rien, dans les bibliothèques de l'Escurial et de Madrid, ne 
révèle one telle provenance, ou, pour parler plus exactement, rien jusqu'à ce 
jour n'a été publié qui puisse nous renseigner sur le sort de ces manuscrits. 

Glynzoonios laissait, en outre, une riche oollection d'ouvrages grecs et 

t. Voy. 1111' cette queation l'excellent liue de Charles Graux, E11ai ,vr lu Originr• 
du Fon,u grec de fE,curial (Paris, 1880, in-8-), pp. i97-198. 
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latins. Elle fut acquise par la f.ommunauté grecque de Venise et forma 
le noyau d'une bibliothèque qui, par suite de déprédations, a depuis long
temps disparu, au grand détriment de la littérature et de l'histoire. 

Pour les publications de Glynzounios, voir les numéros t74, 175, 182, 
t 83, 185, 206, 212, 2t3, 2t6, 2t7, 229, 282. La plus ancienne remonte 
à 1586, la dernière en date est de 1596, l'année même où il dicta son 
testament. 

1596 

220. AnOCTOAOC &,op&c.i8dç (l-&T1 i1nl'-'Àdœç 1rœpœ 11attC11-ou 

Tot'lr&&VOÜ 'E1r,ax.mu Ku8'1)pc.,y ENETIIn:IN. Ilotplt TO?ç X.À1lpov611-o,ç 

1rhpou TOÜ v~œvé'.TOU. (fcp',,;-'. 

ln-,lo de 162 fl'. non chiffrés, divisés en 20 cahiers de 8 fl'. chacun, sauf 
le dernier qui en a 10. Sign. 11-v. Marque de l'imprimeur au verso du 
dernier f. Titre encadré. Impression rouge et noire. 

Bibliothèque de M. le prince G. Mauroeordato. 

1596 

221.. OKTWHXOC 'ETWc..8-ti iv ~mTCœ,ç ~œp&. cppœyyC«rlt,(t) Twv 

'louÀ~VCÎ>V ('-'Tlt ,roU-ijç i1n('-'À&Cœç. Cfcp',,c;-'. 

[A. la fin, après le registre.] "E~ àt1rà T-ijç iv aipx.u olx.ovo11-Cœç TOÜ iu 
x.œl 8,oü x.œl ap; -ii!'-Wv 'Iü Xü. Cfcp~;-'. 

Petit in-8° de 132 fl'. non clùffrés, divisés en 16 cahiers de 8 fl'. chacun, 
sauf le dernier qui n'en a que 4 seulement. Titre encadré d'une vignette. 
Impression rouge et noire. Bois dans le texte. 

. Bibliothèque universitaire d'Upsal, 64 : 336. 
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1596 

222. MHN CS,EYPOYAPIOC OVTOl:I. Tà ,rotpàv ~L~Àfov TETU

?rOTa, 'EY!TC111nv, ?rotpat ?r&Tpou, uloü TOÜ '!rOTi. XpLaTOq>opou TOÜ 

~otvaTOu. otvotÀW(J-OUn jÙV TOt~ lotUToü. i?rL(J-&Àt,ot gà x.otl i,.LgLop&wau. 

rawpyfou bpiw~ ~ÀMTOÜ x.p"llT0; T0Ü i?rOYO(J-ot~O(J-!YOU '!rOIJYtotÀ!TOU. 
,, , , ... , , ' C ' ' ETU ot?r0 T"tl; !YG"~X.0U 0LX.0Y0(J- ~ C!Cf"'t;' • IIDIHT.U BI!TE TOr XPn:TOr. 

In-folio de 78 ff. non chiffrés, divisés en tO cahiers de 8 cr. chacun, 
sauf le dernier qui n'en a que 6. Signatures cz-x. Au Vo du titre un bois 
représentant le Crucifiement; mat-que de l'imprimeur l la fin du volume. 
Impression rouge et noire. 

Bibliothèque de l'Éeole des langues orientales. 

1596 

223 . .SENOMNTOl: TA •EYPll:K.OMENA. XENOPHONTIS, PIDLO
SOPffl ET IMPERATORIS CLARISSIMI, QV,E EXTANT OPERA; 
IN DVOS TOMOS DIVISA : Grœce multo quam ante caatigatiu, 
edita, adiecta etiam ad marginem 1cripturœ di,crepantia : 
Latine tertia nunc cura ita elucubrata, ut noua pene toga 
prodeant : Noua inauper Adpendice aie illu,trata, ut quam 
plani11ima deincep, eorum lectio ,it futura : Opera lo!NNIS 

LEVNcuvu Alo:LBVRNJ. Accesserunt ,Emilij Porti, Fr. Porti C. Fil. 
Notm; & Index Grœcus verborum phrasiumque obseruatu 
dignarum • .Additu, item in calce aliu, Index rerum & verbo
rum memorabilium; à fronte, tomi utriu,que & noua, Adpen
dici, Leunclavian;e Catalogu,. FRANCOFVRTI, Apud Andrem 
Wecheli · heredes, Claudium Mamium, & loan. Aubrium. 
MDXCVI. Cum Priuilegio S. C1e1. Maie,tati, ad sexennium. 

Deux volumes in-folio comprenant ensemble 6 ff. liminaires, t 215 pages, 
28 ff. pour l'index et t f. pour la marque de l'imprimeur. Le tome II• 
commence l la page 649, avec ee titre : 

OPERVM XENOPHONTIS ATHENIENSIS, VIRI MAXIMI, Tomas 
secundus, Quo continenlur politici, atque alij libri XV, quorum 
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indicem versa pagina exhibel, cum epistolarum fragmenlis, 
& adpendice noua. Io. LEvNcuvu AIŒLBVRM lucubralio lertia. 
FRANCOFVRTI Apud heredes Andrere Wecheli, Claudium Mar
nium, & Io. Aubrium. MDXCIIII. Cum S. Cœa. Maie,t. apeciali 
priuilegio ad anno, aex. 

Cette édition n'est autre que celle de t59,, dont on a changé le titre du 
tome premier, et à laquelle on a ajouté les Annotations d'Émile Portus, 
qui occupent les pp. H60-t2t5. Suivant Hoffmann (Lez. bibliogr., m, 
p. 777), les annotations d'Émile Portus avaient déjà été publiées sépari
ment. Le bibliographe allemand n'indique pas à quelle époque aurait eu 
lieu cette publication; il est probable qu'il confond ces Annotations avee 
les Commentaires sur Xénophon de François Portus, publiés par !!:mile 
Portus, en t586 (voy. ci-dessus, n° t 73). 

Bibliothèque nationale de Paris, J 36 (Inventaire, J 667). 

1597 

224. EYPIDl&Hl:. EVRIPIDIS TRAGŒDIJE XIX. Accedil nunc 
recens vigesimre, cui DANAE nomen, initium, e vetustis Bihlio
thecre Palalinre memhranis, ou:cE iunctim & LATINE. Latinam 
interpretationem M • ..Emrvs PORTVS F. P. c. F. passim ita cor
rexil & expoliuit, ut noua (acie, nitidoque cultu nunc primum 
in lucem prodeat. Carminum ratio ex Gvt. CA.NTEao diligenter 
ohseruata, additis eiusdem in lolum Euripidem NOTJs. Heidel
bergre, lypis Hieronymi Commelini, ANNo cl:> foxcvn. 

Deux volumes in-8°. Le tome premier contient 6 ff. non chiffrés el 
800 pages; le tome second (qui a pour titre particulier : ETPIIll.10T TPA

ro&.110N -tl'i\114 ll11h1pov. EVRIPIDIS TRAGOEDIARUM Pars ait.en) se com
pose de 659 pages. Marque de l'imprimeur sur le titre du tome premier. 
Édition peu commune et recherchée. Vendue 55 fr. à la vente Renard, en 
t88t. On trouve, en tête du tome I••, une épitre dédicatoire d'Émile 
Portus à Georges Louis de Hutten, conseiller intime de l'Éleeteur Palatin, 
et datée de Heidelberg, le tu septembre t597. 

Bibliothèque Mazarine, n°• 20881-20882. 
Bibliothèque du Musée Britannique, 999. a. 7. 
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IU 1598 

225. NEON AN80AOrION DAHPE:rl'ATON TE KAI AKPIBE

:ZTATON m TO Til NTX.8HMEPOn: x.otvov,ù; cl'ipœ; -ra, xotl 

3111a1lfi «"oty,vwax.uv, :ZTNTE8EN KAI %TAAEX8EN, KATA~ 

-rri~,v -iw 1rotMtLOÜ Xotl xa.6o>.uc.oü 't'lnrLXOÜ -ni; 1rotpot3ôau.,; TCdV 

œylb>Y 1rotflpb>v, TOÜ Tl tiylou :Zœ~ot, xa.l TOÜ :Z-rou3l-rou xa.l -ro 
1r>.atcmw TOÜ œylou opou;, où I'~ Si ti.>.l« xotl rupo; -ni; 1rotpJô-

ft(J)Ç -roii baUJ>T«.TOu 1rotTpo; -ii,wv lcocnif -ni; l'ovii; TOÜ tlylou 

Nuc.oliou TCi>v Kotaoulb>v. - E't'lnrc:,&,i iv POH~ ffi11· Ex -nie 

Bot-rwtrii; T~b>îpotflot;. 

[! la p. tl.T' ( 555).] TO.o; M 81ij> d:yl<i> TCÏ>Y s,~OTLXWY, xa.l 810fL"t1• 

-ropuc.civ lop-rcov, xœl TCÏ>Y lop-rot(oruv(J)V tiylb>v, TWV 1r1pux_ofL'vb>V &Y 
TO~ 3-3,xa. f'"tlal TOÜ iv,otu-iw, Xotff T~"' TOÜ 1rot>.œ,oü xa.80>.,xoü 

WCLXOÜ -iw tiyCou :Zœ~ot, x.otl TOÜ a-rou3C-rou TOÜ n ctyCou opou;. xœl 

-roG balou 1rotTpo; "ÎlfWV Nuc.oliou TCÏ>Y Kotaoulb>v. l-r, 3i xœl cl1r6.~; 

œva.yxœ(otç ti.xo>.ou8Cœç -roii viou 'Av8o>.oyCou. awr18€VTO; xœl aulla

J.8'VTO;. u,;o AVTb>YCou TOÜ Apxou8ou. TOÜ -ni; %b>l&YTOiiç 1rpb>T01rct1ri 

j''l'll Mctfw. m, ffi11· ol TOCVW «"ctyLVc~axon,; 1~aa81 wip otÙTOO. 

1l3' 1t-r, a1'11t>.1pov 1t11· i1rotvop&warx-r1. x_œ>.xoyplifb>V y«p 1r6.80; -ro 
lk~uv. 

ln-8° de 36 ff. non chüTrés, ,1.r' (= 533) pages chiffrées, et 3 pp. non 
chiffrées, dont les deux premières contiennent l'errata et la dernière est 
blanche. Armes de Clément VIII sur le titre. Impression rouge et noire. 
Livre de toute rareté. 

Bibliotbèq11e nationale de Paris, B t2t (Inventaire, B 3580). 
Bibliothèque du Musée Britannique, t0t8. g. i2. 

TQ IIANAr1'lTATQ KAI JIAKAPIOTA.TQ EN XPillTQ IlATPI KAI KrPIQ 
IDWN Kl'PIQ KAIDIENTI ~ OrâOQ, AKPQ APXIEPEI. 

'up,Gwrot-ro, j'iv ol -ni; &ylrxç «YotTOluc.ii; ixx>.,iaCrxç 8ao~po, 

~ot-rip1; ,niv œviixouaotY xœw. -ro 1lw8o; al; -ro 81tov 8p11axalotv T«; 

vux&rirupou; l1p«; 8',iau; Tl xrxl xa.vov,d.; Tqi 8aij> ti.1ro8o8"tlaofA.ivot; x.otl 
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«.vot'Y"<i>a&iiao.,ivœç b)pctt;, -roaoü-rov 8è. 8,otx.ax_uiuvœç -ra x.or.1 iit."C'!"C'atfUVctt; 

"C'«t,; à:x.oÀou8Cctt; auvTli.~or.a8or., l8o~v, ~x.or.p,(l)"C'otff 1rli.Tip, b)ffa E[x.oai 

~C~Ào,r,; otÙTa.t,; ,;ou auvlx_aa8otL • -ro?t,; 3w3Ex.ot 811l.or.8~ M11vol.oyCo,r,;, "C'iji 

1FotÀ"C"1lpC<t>, TCÏ> •npol.oyCci>, Tfi Ilor.patx.À'11TLx.~, Tfi à:vor.a..at&Ciut> 'ox.-rw'1)-

1..<t>, Téj\ füV"C"1)x.oa..or.pC<t>, -réj\ Tp,ci>3C<t>, ~ JTl"f..lpotpC<t> x.œl -réj\ T1nnx.éj\. 

"o8av "C'OÙÇ fUV"C'Ol "C'WV rpœ,x.wv 1rp1~mpouç ff x.œl 11-ovor.1..oùç, TOÙÇ "C'«Ç 

x.«81)11-!P'"~ œx.ol.ou8Cctt; à:vor.y,vwax.a,v OfHÀol'-lvour,; , b3o,mpoünctt; 

x.œl fA4X-p«-v œ,;6nctt; 11-!8' lctUTwv où1.. ot6v -ra ~v -roaatù"C'at ~,~l.Cot 

~otG""r~uv, où3i-roùç v6a<t> auax_18lnor.ç -Pi 8,' lÀÀ'1)V -r,vœ otl-rCor.v iY -réj\ 

1..opéj\ 11-113«fl.CÏ>ti 1Mpl?vor., 3uv«,uvou; ctÙ"C'« 3,al.Caauv. Ilpoç 3à TOUTOLç 

OÙ !1-0VOV ol 'lrMia"C'OL otÙ"C'WV w3utç, "C'OLOU"C'OU 1rÀ'1)8ou; ~(~À<i>V OÙX. ltnro
p0ÜV"C'atL1 x.œl 8tœ -roü-ro lUcm 11-lv oùx. op&wt,; -rà. x.«8'1)x.OVT« œm-raÀlîV, 

lUO"C'a 3à x.ctl 1ror.n1Àwç ~ ù11-v<i>3Cotv Tl x.œl œx.oÀou8Cotv &.1rotaotv 

X.ct"C'atÀL'IUiv «.vct~OV"C'ctL, "f..<i>plç !'-Lit,; ~li "C'OÜ 'npol.oy(ou, & 1rctp' -ii11-tv 

C:,ç x.œ8'1)11-EPLVOV inupr:8,6v ia.., X.otl 1ù1..1pwç ,rapLfÉpe.TctL. ~G"rl 1rpà_ ~,Vfl x.œl. 3€x.or. im I'-'* 'Y"Wl'-'?I x.«t ~oul.'1)~ .. , -rwv À«1'-1rpO"C'ti."C'IIW 

x.ctl «l3m11-<i>"C'a.Twv x.upC<i>v ~li ciyCœç ~w11-«ix.~ç ix.x.l.11aCctt; x.«p8wti

M<i>V i1rl Tfi -rwv rpor.,x.wv i1ror.vop8CIJau x.or.8,aT«fUV<i>V -rwv otÙ"C'oü 

auyx.o,vwvwv, b À«l'-'lrPO"C'ct"C'OÇ x.ctl «l3aa,~ct"C'OÇ 'IouÀLOÇ 1.A.VML°' 

Jatmp,oç, ffll ~V 1rpE~U"C"1)Ç x.ctp8,v«ÀLÇ ~li TOÜ ciyCou Bctp8ol.011-«(ou 

iv N"1Ja<t> i1r,ypœ~;, vüv 31 IlpctLVlft(V'1)Ç i1r(ax.01r0t,;, ~li ciyCœç Ja~ap,~ç 

).ay611-1vor,;, x.ctl. ~li ciyut>auv'1)t,; aou l'-''Y'a"C'Oli i~o11-0Ào')"1ltilli, b -roü "C'WV · 

rpct,x.civ y,vouç x.«1 -rwv -roü cl:yCou 11-ayli.l.ou Bor.a,l.afou 11-ovor.1..éiiv Ù'lrap

~'~li, 1rpoa€Tct~ x.otl l3C<i>Ç I'-' 3uw1ua1 8,' b80L1r6pouç -ra x«l 

X.UC,,ÀUfUVOUt,; ,r-r, 11-ovor.1,oùç, ,r .. , lUouç x.oa11-,x.oùç XÀ11plit.OÙÇ -roùç 

Ù'lro ti)V "C'a.~,v -rciiv rpœ,x.wv OVTctt;, "C'«.Ç vu1..8'1),upou; 8dotç œx.oÀou8Cctç 

x.ctl x.ctvov,x.~ 81'1)auç ix. "C'OU"C'<i>V -rwv ~,~À(<i>v Àv8ol.6y,ov auv"C'O!'-<i>li 

auÀÀ1~or.,, C:.a,rap x.ctl ol à:v«-roÀ,x.ol x.or.fa1p «TaÀÈç "C'O Àv8ol.6y,ov 

l1..oua,. 

Tom fÙV o~ ctÙ"C'O x.«C -r,a,v aÙaE~ia, -i;pa~UTlpo,ç -rotr,; iv J«Àav• 

-rCCf olx.oüa,v i1n"C"r)8u6v TE x.or.1 à:vor.yx.cttov l3o~v. "08av Ili-rp°' b 

Ko3€po;, b "C'OÜ 'r3poüVTO; «pi,La-i;(ax.o-i;oç, ~ ~; otù"C'oü 3,oLit.'1)aa<i>; 
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E-:n TOUT<f> 11Wo3ov auvor.6poC11or.;, 3,or.x.oaCwv rpomr.wv -i\311 r.?E,,.g"J't"É?wv 

au11-r.or.ponwv, i'f')q>LaotTO ul r.pO!LI.ETO 3EîY ix. TWY Tric; 8ECot; ypor.~·7i; 

~,~>.Cwv Àv8o>.o·pov, Tà T~ à:i1or.yx.or.Cor.; 1d.aor.; à.x.oÀo•J6(or.; auvix.ov, 

tNYff.Jftr1vor.,, x.otl TotU"t""tJc; fllv OVYTi~iwc; Ëpyov i11-ol ün' or.•~ffit; Tric; 

cruvo3ou, wt; x.otl r.pÔ"t"Epov r.otp« "t"OÙ r.poup-r.11-ivou >.or.11-npo·d.-rou ltotl 

or.i.3unfLW"t"a.TOu x.upCou 'IouÀCou 'AYTwvCou x.or.p3,viÀawi;, Tri; &:1Cor.; 

Ia{:,p,viic; ünapor.an,aTOü, r.poaa-:-ix.6-wi- KaJ 'l.'pW"t"OY (Ùv or.ùTà, au11-gou):?J 

't"I x.or.l ~0118ac, awq>povwv ul à.yor.Owv r.p!~U't"ipwv, ii3iwc; i3E~OCfL1JY 

x.or.l anou3or.(wc; Ï,;ix,up11ai11-11v. "Er.u"t"ot 3È r.pô; Tà 3,or.,;pi~or.a8or., xor.t 

Ê-:n"t"EÀElV o ~118dc; 'IovÀlOt; 'AY"t"CIJVlO/i, x.or.p3wiÀlÇ "t"ijç œy(or.c; IE{:Ep,v'iic; 

wEpa.an,~;, r.pô Êffdt i-rwv ir.otv1À8ov-ror.11-1 ai.i; Pw11-11v ,;poa,3C:W fL2.Àot 

,;poiTpi~ot"t"0 1 ufaap 3,11Yix.ii>t; ul ,;or.pa.x.>.118iv-ror. I'-' wo TOÜ x.upCou 
Mor.pxi).).ou 'Ax.ouor.outgou yijy 3à Hl <Xp)'._Ur.,ax.6,;ou "t"OÜ •dpowTO;. 

To,ya.poüv -n811 ,;Q't"È fL&T«. TOaolJ"t"OUc; 11-6x,8ouc; -ra x.or.l ,;Ôvour; 3,x.or.-r,aaocpwv 

i-rwv, aw 8uj>, OV'C'lVO/i ,i.r; "t"lfLYJV "t"I x.or.l 3o~or.v r.po8vfLWt; "t"OÙTO "t"O 

Ëpyov r.poaE8a~i11-11v, o'J't"w x.or.l -rÉÀo; ir.i61)x.or., ~v ~pot)'..U"t""tJ"t"ot T'ÎJ 

-rii>v 3,ofLÉvwv x.or.À«j), X.or.Tilt TO•jc; -rwv 8ECwv ,;or.).or.,wv ,;or.-ripwv x.or.vovor.i; 

Tl x.or.l &1111-oùc;, x.or.-r«. 3vvotfLlV fLC~or.c;. . 

ToÜ"t"O jÙV ow Tà 'Av8o>.6y,ov auv,x,u T«. TOi.i r.or.>.or.,oü TU'lrntoii 

x.or.8o).,x.«. X.Eq>a.Àotlot 1 "t"O WotÀ"t"YlplOV fLETdt TWV cj,3wv x.ot'fdt "t"O'jt; 

i~3011-iix.ovTot "t"iic; vaor.c; 3,opOwaawi;, Tà 'npo>.ôy,ov, ~" Tiii; L{:3of143oi; 

bo>.ou8Cor.v, ~otÀÀOfLÉV1JV à.YTl "t"iii; Ilor.por.x.>.m,x.iii;, ~ à.vœa-ria,11-ov 

'Ox.Tw11x,ov fLET« -rwv iv8ur.or. iw8,vwv aùor.yya>.Cwv -i-a x.or.l i~or.r.o,n-u

>.«pfo,v à.vor.a-i-or.aC11-wv I IlEVT1)X.OaTip,ov fLET«. TCÏ>V Tp,<i>3Cwv iv TOÎ/i 

œr.o3eC'lt"V0lÇ ~otÀÀOfLIVCOV" ~V TOÜ œyCou <rwtLctTOÇ x.or.l otf[LotTOÇ "t"OÜ 

x.upCou '11!'-WV 'I11aoü Xp,aTOi.i x.or.l ~v Tci>v x.o,11-1181YTCJ>V Àx.oÀou8Cor.v, 

-rà. 't"CÏ>v x.o,vci>v œyCwv lf't"l)'..1Jpilr., M~i;, x.or.8fo11-or.u x.or.l x.or.vôvor.c;, x.cti. 

-rà. or.ù-rwv ,3,or. auvor.~,or., wv -i-«.i; TEÀE-r«c; lop-i-a.~011-av· T«.t; TOÜ x.upCou 

'nit; n Vlt"EpotyCor.t; 8a0"t"OX.OU MotpCor.c;, TÉÀOÇ 3à ul 'J;/XV't"WV "t"CÎ>V œÀÀwv 

ir.,oii!'-WY œyCwv TOÜ iv,or.u"t"OÜ OÀO't"IÀEÎÇ œx.oÀou8Cor.i; 1 œY"t"l 3è TCÏ>'il 

i.3Ccov x.or.vovwv 't"CÎ>V œr.Àii>v x.or.l oùx, iop-i-ot~OfLÉVWV œyCwv "t"Ot x.o,v«. 

INILfWVOÙV't"ot r.pOa11pfLOaotfUV' œr.ot~otr.Àii>t; 3è IJUYll_U OV<rLW3ci>c; 'J;Œ.IJotli 

IIBLIOCliPlll& RILl,f■IQIIII. n-9 
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-rœç w -rotç ,tx.oa, ~C~l.o,t; auvax,oiuvœç 6l.ou -roü ëv,or.u-roü ho

l.ou8Cœç. 
To,yor.pow 'rOIJOU'rCIW ë-rwV 3,71v1x.wt; f"'r« WOÂÂOÜ f'-Ox_8ou x.or.1 1"0VOU 

œ1npyor.aœ11-1voç x.or.1 alç -ro -ro,ou-rou 3pii.f'-O!.-rot; wo8m6-ror.-rov ul.oç, -tji 

-roü 81oü x,ii.p,-r,, wor.por.y1v61'-'voç, f'-'713Èv w,pl wl.dovoç "Î1)"711Jl%.f'-1IV 'l'OÜ 
wpot; ~ lEpœv ffU'r11V WOÀLV œ,,x.,a&or., x.or.l -rcj> wpOUp71fUV'f) M.f'-1"po
'rl%.'rff» x.upC'f) x.or.p3,vœÀu Tijç œyCœç ,:,~1p,vii; or.ù-ro 1"p011fipuv, tvor. r3ll 

1 , , ' • ~ • , i ~ ,r • ...... , ' • 'ri lf.ot. or.vor.yvw011 or.u-ro, ~ Tl or.y,wauvl) !JOU 1"L0&"•11· A.Al\ or.u-ro; 
fllv wv œx.p,~&IJ'rot'rOt;, wpw-rov fllv .;j8ù,v œvor.y,vwax.1a8or., x.or.1 i~1-rœ
~1a8or., U1"0 3uo i1",1Jlf.01"Cl>V rpa.LX.WV X.otl «.l.lwv nit; TwV rpor.,x.wv 

3,or.l.ix.-rou -ra x.or.1 8p71ax.dott; if'-1"dpwv, Ï1"UTot 3à x.or.1 or.Ù'\"Ot; '""'f'-IÂwt; 

i1r,ax.1~œ""v°' x.or.l Tf> or.ù-roü yvw11-ll auv11ror.,v,aœç, Tor.ù-ro Tf> œyl.CI>~ 
aou 1"pba-/iv1yx.1v, ~a-r1 ~ aor.u-roü x.poc.TC~ x.oc.l im1pTœ~ i~o~c, u 
x.or.1 or.ù81vTCf ~,~oc.,wi,uvov 1l; ~ ix.3C3oa8oc.,. EÙœp1m>t; l-rux,1 ~ 
&y,w~ aou f) w6vo; ou-rot;, x.or.1 -réj\ or.Ù-réj\ x.or.p3,vœÀI, inrdl.w i1r,11-1-
À1ta8oc., 81rwt; im6 TLvwv i1r,ax.6wwv fl x.or.1 !Uwv iv -roc.li; Twv rpoc.mciiv 

8p'11GUCoc.Lt; 1)1Jlf.'71fUVCIW, x.or.1 ci11-fOT&pwv TWV ylw-r-i-wv i11-1rdpwv, œvoc.y,. 
VW!Jlf.OL'rO. Tou-rou 8è: È'li'Ljl.&Âwt; 'ri x.or.1 TOC.X,Wt; 3,a.1opor.x_8av-rot; x.oc.1 Tf> 
œyLCl>IJUVl) [!JOU] noc.pœ TOÜ otÙ'rOÜ ÀOC.f1,1"pO'rœ'rOU x.or.p3wœÂ&Cl>t; œ1oor.yy1Â-
8av-rot;, où jl.OVOV œ~Cotv -niv3, ~C~ÀOV WOjl.LIJott; -roü al; ~ TWV rpoc.UCliw 
X.OL'h)V wq>&Àuœv 'ri x.otl Ï1"LT'7!3&LO'r'71'rot Tl-ru1"wa8oc.,, œÀÂœ x.or.1 il.au8ipwt; 
Tl x.or.l f'-'YOC.ÂOffpa1owç ,t; -roc.Ù-ro 'N1V 3ot1"1%.V11V i3wpii(J(I). 

A,6-r, 3,x.oc. x.or.1 ÔX.'M fl,~VCIÇ iv -tji l»w11-ll 3Ltl.TpC~otmt; jl.OU, lf.otftÂL-
1"0V'rOt; d.v-rot -rœ ni; oi.x.Cott; fl,OU, "Îlfl,Épœç n x.or.1 VUX.'\"Ot; œvor.ypœlj,otvTOt;, 
x.or.1 'rœt; Tl'rU1"Cl>fUV0tt; aal,C3œç 3,op8waotv-r0t;, 'r&ÂOt; 1 tJW 'tjÎ nit; œyWP 

fflM!t; aou i.3Ccr; ~0718,c, x.or.l ~ -roü 8,oü x,ii.p,-r,, Téj\ lpy'f) i1r1Ti87! • ~1 
œl.118w; l~IJ'TL 1"1Z011 ~ 'El.l.ii.3, œyoc.U,iia&oc.,, ~ Tl &y,w!JUVll aou 

11-1rCa-roc.t; x,œpLTCIÇ lx,m. "Offlap yœp al 1"0Lf1,~ wci;vTCl>V TWV x,p,a-r,a.vciiv 
x.or.1 X.lfotÂ~ 1oor.awv Twv ix.x.l.71aLWv, oih-w -rwv Aor.-rCvwv Tl x.or.1 rpor.,x.wv 

lawt; Ï1"Lf'-'Ài x.or.1 3,œ ~V TWV MWV IJCl>'rTlpCotv x.or.1 WVIUf'-0!.'rLX.~ 

Tp0f~, l'-11'r' œypum,wv ,,c3ll, fl,'11TI 11-6x,8wv, f'-11'r' 3otwor.vwv. 'EyC:, 
fUV'rOL -roÙt; w63œç ni; f'-0!.lt.otpLOTTITOt; aou aùl.«~&aTotTot HT«fLÀ71aœç, 
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-roù &aoü 11-ayCtn"O•J n ul ~alTCIJTOu cruvax_wç 8n,~aor-c,otL, :i«M:'a aa 

~ otÙToü «yCqc x.ot8olLx.'fi àx.x.l11aCqc r-c,otx.p6~hov I œ~lot~ii ul aù-rux_ii 
a~~&LV Tl x.œl CMT'11patv. 

'Ev ~ i>w11-~, loUYCou fA,11VOÇ ~p~, o,tf{-fi. 
Ti;i; fLU«PLO'M)TOÇ !JOU Tot~I\YOTotTOÇ u x.otl ~po8u11-mTOi; 8aüloi; 

0ÂKTG100E ÀPKOràIOE, b ~i; Jc.,lwTOÜ ~X.L~p,~apoi;. 

t598 

227. IlINâAPOl:. PINDARI OLYKPIA, PYTBIA, NEMEA, ISTBIIL\. Gr2ce 
& Latine. Latinam interpretationem M. ~IIILIVS P, Fa. Poan c. ,. 
Linguœ Grreeœ Professor nouissime recognouit, accurate repur
gauit, & passim illustrauit. Apud Hieronymum Commelinum, 
Elect. Palat. typographum. ANNO cfo fo xcm:. 

In-8° de t76 pages. -La dédicace (p. 3) est ainsi datée : Heidelberga, 
calmd. sept. anno t597. Émile Portus était alors in antiquwima et 
celeberrima Heidelbergen,i Academia ordinariu, lingua graœ pro
feaor. 

Bibliothêque nationale de Paris, Y+ 320. 

t598 

228. ATPJKOI. CARMINVM POETARVM nouem, lyricœ poesec.,s 
principum, fragmenta . .u.c&I, SAPPBVS, STESICBORI, IIJYCI, ANACBJ:ONTIS, 

BACCBYLIDIS, s1110NID1s, ALCIIANJS, PINDARI, Nonnulla etiam aliorum. 
Cum Latina interpretatione, partim soluta oratione, partim 
carmine. Apud Hieronymum Commelinum, Blect. Palat. typo
graphum. Alfflo cfo fo xcnx. 

ln-8° de t 9t pages. Les Annotations t d'Émile Portus occupent les 
pages t7 t-t 9t . La dédicace de ces Notes (page t7 0) est ainsi datée : 
Heidelberga, calend. nov. cl:, l:,xcvii. 

Bibliothàque nationale de Paris, Y+ 320. 

t. H• t10Le ltlfd jejuna, dit lfte l'IÏ9oD Boft'mann (Lu. Bibl., m, p. 257). 
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1 :,98 

228. APD:TOTEAon, TExNai: PaToP1Kai: ~,~lCot TpCot. ARISTO
TELIS, ARTIS RBETORIC..t:, LIBRI m. A M . ..EMILIO PoRTO, FRANCISCI 
Poan Cretensis F. in antiquissima, & celeberrima Heidelber
gensi Academia ordinario lingure Grmcm Professore, Noua 
interpretatione ülustrati, & nunc primùm in lucem emiBsi, 
Ad ILLVSTREIII, ET GENER0SVIII DOmNVII, DOIIIINVM CAROLVM, BAR0NEJI A. 

Lichtenstein, & Nicolspurg. ITEM FRANCISCI Poan Cretensis in 
eosdem libros perpetui Latini Commentarij anté non excu,i, 
Ad Generosum Dominum, DN. CiuusTOPBORVM GEORGIVII à Berg, 
Nobilem Silesium. SPl&E, Apud BERNARDVM ALB11m1. cfo fa lb. 

In-8° de 8 ff. non chiffrés et 487 pages. Les ff. liminaires contiennent 
le titre, l'épitre dédicatoire d'Émile Portus au Baron de Lichtenstein, el 
l'avis du même au lecteur; l'un el l'autre sont en latin et ainsi datés : 
Heidelberga1, cal. sept. t598. Enfin, au Vo du f. 8, on trouve: 

FACUNDI LIMENII SIDERENSIS IN NOVAM ARISTOTELIC,E 
RHETORIC,E VERSIONEM EilII'PA.MMA. 

AEüpo "C'ŒJ_EÎÇ x_wpEh'E <pClo,, "C'O'JÇ îiupoi; itlE 

Tlx_v11i; p11-rop,x.iii;, Î!'-Epoi; itEn(Y)i;. 

N.ijv y«p &.vEU x_otÀE'lt'7)Ç 11-i>.E8wv11i;, VOO'f\V bix0'1); 

't'll; npl.v 3uax_ EpC11i; Ê~E't'E -niv3E 11-0t8Eiv. 

N üv i; &p,O"t'O-rlloui; &.~ot't'OV v6ov, ,ii3A 1Lot8iimi; 

ELÇ 't'<Xt; 3uayvw'7"C'OUÇ pEîot 'lt'Epiv i3681). 

Tcj) 8E(ci> x.ü3o; vl!'-'TE, 8v1)-rota, 3' inotCvoui; 

TOCY)v 3w-rCV1)v wv 'lt'OVO/i V!'-1'-'V l3w. 

A la suite de celte première partie, on trouve les Commentaires de 
François Portus, déjà indiqués sur le titre cité ci-dessus et qui portent, en 
outre, le titre particulier suivant : 

Fa. Poan CnETENSIS COMMENTARll IN TRES ARlsTOTELIS RBEToRICA:, 
SIVE DE ARTE DICENDr, Libros. Ab ,Emio PoaTo, Fr. P. C. F. Nunc 
primum in lucem emissi, ET Generoso Domino, DN. CBRtSTOPBoao 
GEoRGIO à BERG, Nobili Silesio Dedicati. Vmrvs LAVDATA CRESCIT. 
SPJ&E, Apud BERNARDVII ALe1Nv11. cfofoiln. 
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lo-8° de j fi'. liminaires non chiffrés, 560 pages et 2 ff. non chiffrés. 
Dédicace datée : Beydelberg;e, cal. sept. t598. Ces commentaires, qui 
forment un ouvrage complet, se trouvent pai·fois séparément. 

Bibliothèque nationale de Paris, X t622 F. 

1599 

229. SANCTI MAXIMI MARTYRIS MYSTAGOGIA. Ex codicibus 
manuscriptis Reip. Augustanœ & Maximi Margunij Grœcè nunc 
primùm edita, cum interpretatione Latina. Eiusdem S. Maximi 
Definitione, integ1-itatirestitutœ. Opera DAY/DIS HOESCHEUI 
Augustani. Avovsu:, Ex offi.cina typographica Joan. Prœtorij. 
Annot599. 

Petit in-8°, dont Toici la description : 
8 II. liminaires non chiffrés, contenant le titre, un court extrait de la 

Bibliothèque de Photius, les trois lettres grecques reproduites ci-après, et 
M~!µou -roo 6µol.oy'll-roo 4po, llli:iq,opo1. 

t f. non chiffré, faisant partie du cahier A, et portant au recto le titre 
suivant : Too 4ylou IIGUµou µu~CIIJ61JIG1. Ilcpl -roo, dv111v CNµ8ol.G1 -rli H-rœ -r71v 

4y1izy bxl.'/IOiclY ifl:1 ~ç 8dczç auvœe&111c -r1l.0~µ1YG1 XG18icm,x1Y. 

Pages 2-76. Texte grec de la Mu~MJIGI. 

t f. entièrement blanc, qui est le dernier du cahier E. 
t f. non chiffré, fai'sant partie du cahier a, et portant au recto le tih·e 

suivant : Sancti Jlazimi Mystagogia. Quorumnam sint signa, qwe in 
S. Ecclesia, in diuina Syna.xi seu communione peragunlur. 

Pages 2-8t. Traduction latine du texte grec. 
5 ff. non chiffrés, dont les deux premiers contiennent les notes, el 

le troisième porte au recto la mention suivante : Avgvlllœ, Ex officina 
typographica Joan. Prretorij. Ânno JI.D.CXIX (sic). 

Bibliothèque nationale de Paris, C579 (Inventaire, C 2767). 

TQ 8E04iIAEETATQ KAI EIE AKPON IlAiàEIAE EAHAAKOTI 
IITPIQ IIA.:illlQ TQ MAPrOl'NIQ, EilIEKOilQ Kr8HPON, ilBlà 

0 EEXEAIOE El'àAIMONOE J1IAZHN. 

'Ev 1r!1n fÙv -rot,; lapo?t; >.oyCoLt;, 8aoq>LÀia-r0t-r& 3iffo-ra., wo&iix.œ,; 

1üpCax.OfLW ~ ;x_p1! ~~v lt.~fLCWt; -ra ul iv0tpi-rw,;· fLtltÀLa-r0t 3' Év olç 

I:> 8&tot; «'lrOG'rOÀOÇ nœpor.m? IVIJl'rlfLOV(a)Ç n,p,n0t-r&?v -.;poç -ro,jç l~w · x.ocl 
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'lr«.À&Y ll.loX_'lfl-OYCl>Ç x.otl x.otT« T«.Ç&Y 'lt«.ffot r''Y"lcr8ot&. Et y«p ot -rii; 
8101NIU(ffl)U 8,8otax.otÀCot; «f1-U71TO& Ti> 1rp11rOY't'Ca>Ç T&fl-~CJot& Ti> SY, 

II.IT«.>f.'rw; iY Tot?; o8otç ~ot3Caot&, f&ÀOfp<miCJota6ot& «ÂÀ-rJÀOUÇ, (3&0Y 

lpyOY ib8~ou x.or.Àwç «.?rlf-rJVotYTO • f1-iÀÀOY ntinw; -rotç 8103,8ri.x.-ro,ç 

1rp11t1& aù:x,œp,a-r,x.wç Tl x.otl T&fl-7)1'&X.WÇ l:x,uY 8,oü, oaCwç 3,œyuv TOY 

~Cov, f&Àotv8pw1r1u1a6ot, ,rpoç 'lt«.ffotÇ, x.otl lx.rxa-roTI til" ibœa-rpocp~ 

l:x,m x.otÀ~ iv Totç l8v1a,Y, îvot iv ci> x.otTotÀotÀoüa&Y otÙTwY (x.œ8œ f71CJCY 

,rou o &.y,oç 1l1Tpoç) wç x.œx.o,ro,wv, lx. -rwv x.otÀwv lpyCl>V lno1""1uovT1ç 

3oÇMwa& TOV 810Y iv TlfUP:f "tiiç Ên,ax.o,rijç. Toih' otù-ro ol 1rœÀot& 

1rœno-r1 x.a.Y Tottç auvœçm -rwv à.yCwv 3&&T-1Jpouv, ovrw TCX. x.œ8' îx.otcmw 

fUTCX. 'lt'M'lli 1ÙÀot~E.Cotr; 3,otnpotÇœfUYOL1 o'Ja-r1 fl-&y«.Àot Tl x.cd fl-&X.p« 

3ox.owTot 81o,rp1n1ç T& x.otl ini-Èp &.v8pCl>'lrOV U'lto3ux.vuvot,, oloY 'rlX.f1-'1JpotLT1 

!Y -r,; x.otl iç "nli x.otT&ÀL?rl ~C~).ou M«.~Lfl-Oli o ~.,, Ê1rCX.À'1CJ&Y 'Ofl-OÀO-
' ' , l .. . , .. , ' "·"'-- • _y , T ' 'Y'IT'lli, Totr; TOT& 1pOTIMO'r,otr; MlltV op"""' otv~wypotC(l'laotç, 'Ili ""1Y 

lx.3oaCY ao,, oti.81a&f1-Ci>TotT1 1rœT1p, Totvw 1rpocm&f<iN'IX.ot1 Ti> Of'-Cl>Wfl-OY 

aou, ~; T&Vot aCl>Tiipot âCot, ln,ypotcpof'-av71v, x.otl x.ot-r« ~li -rwv «f1-0t8cï;Y 

~otGX.otYCotr; WÇ '1totptXpT'lf1-0t 'lt'EpLot~fUV"IIY. 

ToÜTO TO au"ITotYfl-«.'rLOV, 1rpw-rwç I'-'" 'ltotp« aou fl-OL 'lt11Lf8È.Y, al-rot 
3' iv l'-'f'-~pœvœ,ç x.àtnotü8ot npocmop,a6È.v, a.vri.x.u-rotC ao&. 0Îf1-0t' 3, fy 
otÙTÔY '1:'0Y M«.ÇLf1-0V, 1rn1p VÛV IX.Vot~L<,)"11, TOU lapotT&X.Ou ?t«.ÀotL y1y0Yo-rot 

-r&Àouç, nap,:x,otp~vot, ch-, i1r&fC1>V'118.,, m a.p:x,,1p&C1>Y ~ç 'El.M3oç -rijl 

?t«Yu, x.otl oùx. iY 3,at TOÜTO ~ç Îfl-~li 'Y"Wf'-"llli 3,otfwviiaœ&. 'Aafl-&Vwç 

o'fn -ro81 Ti> 3wpC3,0Y x.otl ?tpoacp,Àwç àtn63,çœ,, À"ll~Ofl-lYOç ( Ê«Y 810; 

81).-IJ~) fl-&T1 où nol.ù fl-Ua-r&x.~ -rou œù-rou oaCou MœçCl'-ou ,t; Ti> 
Il«.-rap Tlfl-WY, 'ltpo; '1:'LYot cp,lo:x,p,a-rOY, ipf1-"11YICotY, x.otl «.ÀÀ«. M ?t«.Àan 

auyypotf€Cl>Y • 
'H TOÜ 41co'!:'Cou MupLO~L~ÀOÇ ;j3.,, ,n.,,.,,,a-rl notp' Tlf'-ÎY, ?t'OVCf> x.«.l 

in,f'-'Àdqc fi-OU, a.n,yptxfOLÇ y' 3&«f6po,; X.fCl>fUYOu , ~OÙTotL. 
1Eppwf'-'voç 8,otfUÀ«.ffOLO ~ -roü 8aou mÀ"1)aCqc, ~ otÙTOu :x,œp&-r&, 

'ltotVIUf'lf'-' X.otl 810f poup"IITI 3a!J'lt'OTot. 

'Ey Aùyou~ 0Ùi:v3,l.,x.wv, fl-OUW:X,LWVOÇ l~361'-~ cp8Cvonoç, l-ru 
à.no ~ç ÎVCJotpXIAl<flCl>Ç TOÜ Aoyou ffi8', 
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IL\EDIOE O 11AProl'NIOE, TAilEINOJl K1'8HPON Eill:EKODOE, ilBI~ 
TQ EEXEAIQ, E<>+OTA.TQ AN.6PI, El' IlPATTEIN. 

mp1 Tiii; TC1Y Toü llpoü 11«tcfLou 1rp~1x.111;, wap1œp, iùv 
lf&O'T' iv 1?11, al ~ap m ÔYO(l,ct'iOt; TÏp (l,ct>'ctpCq> iuCvq>, oG-rw x.ctl 
-riii; lvco6u «.ÙT'f\ 3ct'1,1lwç 1op~aC1JT1t; auyx.01Ywvo(11v 1œp1-;oi;. Kctl 

~'"&pat ffUT?l 'VI TWY 1rp~ x01vwvc« oùx. œaufLfCO"°'· 'E1r11371 
3' ix. -;ii; rlOIKOUCJTlt; 'VlfLh œfL&À&(ctt;, pi.Uov 3à ul ~ap CNfL1i'1fU• 
x.u(ctç, ix 3,ctfd-rpou-io?t; ixdvou n 'VlfL'Tlpct ,,pau,, oaov T' -iix.at ar, Tl 

Cftlf(a.Y XGtl 'NIY «ÀÀTIY œp•'MI"· xœl cnuüoç œ1p1lov, otov a~ TOÙfLOY -;iit; 

kii<, ~" -;o1oll'l'OIJ ix').ax.m iwpou aùco3Cctv lfl>paw où fl,'1'46T!u. TC 
ÏfLOl, 1rpoç m f&ÀCou, xœl flii ~'ni> ix.a{Yq> flt 6tfct xctl œywr«flt> 
J ___ ~ ( ,t T \ J. ' , 1 _L. ' \ t t'r I , œwp i OR1ti WY fL111rcti- TO 1rp11i"OY Xct• T1JY lfLTIY ct,,ctv 1i'011IG1lt;, fL1yw«oY 
TGt «f,LIXff, xœl ~ -ii r• Ô'lrOlctOÜY aw3pofL~, 8,ik TG TOÜ Tp0ffl>U 3~opov, 
«f1ÀœÀÀ11ÀOt;. xœl fliy œ3UTCOY Xctl œ1i'Opp,r;ll>Y TOÙt; i-r, 1rpot; Tl) wcopaCif 

xœ6a~OfL&YOUt; xctl cmll111oufL1YOut; flt 6aict, xœ-;œtuiiY. Oik-fl>t; fÙ" o'/.,, 

lxw yYCl>(LTlt; iyc.> • al g, «ÀÀca>t; "°' ul ~ÛTIO'I ;j Xctflt 'NIY ÏfL~ yYCl>fLTIY 
8~m, i1rl aol x.dcrau, TG ~ou>.118lv 31ct1rpœ~o6ct,. K.ar.l al -ioü-ro, ai 
~. J!_ • ,.,.J. ' , ,r • ' ,.J. ' ' ' .!.t'r_, 

010 11ol Olln 'lr-r- 'iO 1rp11i'OY Tl 1rl'lrpct,~, OUT& fLTIY 'lr-r-TTI" lfLTIY ~.aY, 

n(oxOffl>Y oC,x œyYO«i>v ff'lrltYOY I IL XGtl "''" cmou3«.ioY-ioÙt; -rp6,rou,, œÀÀ« 
,,>.œprm XGtl fLllt~ «Àl&CIIY, al XGtl fL~ X4T1 ixdvout; œl>.œ Y' TWY 
Îxa(yw, l1YwY, &ov GG,voç, ix_6fL'"°"' ul 'N!Y xar.TGt 610v ,,>.OGOfCar.v fL'T« 
flÙ IÙ~ xar.l ôp8o3~ou œnl flYTCoY 31C11XO'#Tœ fl xœl ~OfLUOY. 

Xctp1iî (,LOI flt fLIYl'ffct 3,atfL11WO>Y l'-01 ar ffU TUlOY Xctflt TG npèr, 
ù -rii, chmou B1~>.,o&rix.11, l).).,iv,a-rl ixT1moü-rct1 -ii fL1ÀÀ&1 u,-;u
~o6ct,. 'Eppwidvoç fLO' 3,ctfUÀœ'M'O&O iY Xp1GT4\ kii -n xar.l 
CJCl>fLlltTI, civ3pcïw O'ocpcamtff f'OI x.ctl ,,,.,~Tl. 'E,ym,i8av, "'PPOfO
pw"Ot; 1rlf'-~ cp6(Yonot;, Xctflt TO cr:,,r l-;oi; TO O'~p,ov. 

0 ArI'OE IIA:iDIOll MAPrOl'NIOll TOIE IlEPI THN IEPAN +IAOllO+IAN 
EEXOAAKOEI XAPITOE 8EIAJl ElllàOEIN. 

Otoç f1-àv ~ b lapàt; ll~lfLOÇ XGtl otouç wÈp 'r1lt; TWY ~t; tapit; 
œ').11aCctç 3oyfUift>'I O"U~awç, 1rpàt; ctlpa-r&x.où; 81œ(l,ctx_OfL'YOt;, -roù; 
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&:ywvrxç ù,da-ni, .;j -n ,.pàç Iluppov -ràv 3uaaE~7Î otÙ-roü 1'poa8,ci1E~,,, 

7'Epi. TOÜ 8itv 3uo f'-E't'àt 'nlV Ëvw1m È7'L Xp,a-roü fUfJELÇ ÔjLOÀO)'EÎV x.œi. 

ocÀÀCX nÀEÎffrx TWV rx?.m>ü IJU)'YP°'l'-1'-œ-rwv -r-;jç x.œ-ràt 8Eàv fJOfLCXÇ 

1-À7lpÉa-rrx-rrx, arx~; 1"rxp,a-.a.vo1mv. "Onw; 8È x.otl 8E~Ud'rot-rov 11-a-ràt -roü 

EÙaE~oü; 3 LotÀÀ«X.'nJV Tf. x.od 8 ,rx,'r7)'t'1)V ?.rxpfox, EV Éotu-rov -r-;jç f'-ETot~Ù 

TWV ix.x.À11a,civ œvotfUELa7)t; ?.O'rl 8,otl'-fL~7)T1jfJEW;, œÀÀCX. x.otl iv f'-Épu 

ËaTLV olç TWV œyCwv TO ?.«V'nl «;VE7'CÀ'r}?.TOV Ëv ya -rot, Éot11't"civ 

auyypiif'-1'-ota, 8u-rfip11aav , .;j Tf. ,rpo; Mrxptvov Kunp,ov ?.pa~u-rapov 

in,a-.oÀ~, x.otl 71 -rwv TOÜ lEpoü Nuaa7)Ç 16ywv, 6aot ya ELÇ niv cx;,rox.ot-rœ

a-rrxa,v -iix.u )'EVOf'-ÉV'rl otÙ'réj> 8apot?.ELII. x.a.l œÀÀot -ro,otîi't'ot, ÀotjL?rpwç 

na.vu œva.x."llpmoua,v. 'Ev otç fUV'T<n Éa.u-ràv Épf'-"tlVÉot x.ot8Ca-nia, -r-;jç 

œyCott; ypotf7Î'i, C?ikwi; œvotx.a.8a.Cpu -roü ù).w3ouç l1nx.a.ÀUf'-f'-II.TOÇ TOV 

iyx.Ex.pu11-fLivov -rotç lEpotç ÀoyCo,ç 8"tlaotupàv, x.otl -rwv npoaax,6v-rwv otÙ'réj> 

x.a.-rotx.a.ÀÀwu TO ;.&oç, TO ?.poç 'nlV ÛÀ"l)V Ë?.,pp,niç 'rijç 'r'X."nti ,rpoç 

x.ri.Uoç à.no~iwv 1;vEUf'-«T'X.OV • ?.poç Tf. TO Ù~'r}ÀOV -r-;jç 8EwpCœç «Vot~,

~~wv TOV voüv I x.otl -rwv 8dca,v f'-Ua't'otÇ TE x.otl lr.0'7rTotÇ œ?.Epyot~Of'-EVOt;. 

C:,ç f.LÇ 8,i"6v TL œyotÀf'-0!. T-;ji; x.a.8' 011-oCca,a,v @pot,O'r7)TOÇ TOÜ x.œnu 

«l>potCou 1rotpàt -roÙÇ uloùç TWV œv8~ca,y jLETO(.GX.f.U~UV otù-roùç x.otl ILÇ 

't'1)V x.a.-ràt 8,ov TEÀICca,a,v Totlç ini. TCX. x.p&Cfflll m voü œvot~œa,a, 

x_upot)'lll)'EÎV. IloÀÙ 8i, 8aot )'E Éf'-1 ai.3ivot,, -roÙç œÀÀOUÇ ?.otp1Àotaf. T'f) 

11-uaT,lt.lllTÉp<t> TE x.otl à.va.ywy,x.ca,-rÉp<i> T-;jç lp11-11viCa.ç -rp6n<i> • x.otl ycx.p 

X.œTCI> ?.OU x.otTotML?rlllV 'lrOÀÀa.x.,ç TO TOÜ 16you ol6v TL ?.pox.«ÀUf'-fL« 

Totnuvov, Téj> Ü~u x.a.l jLOV(i) TCÏ>V VO"l)f'-(%.TlllV lv-rpuff. x.otl ?.OÀUÇ lin,v 

iv -réj> 8œ~,À-;j -rou-rca,v -rotç -rwv -ro,ou-rca,v x.otÀot; 8œ,-ru11-61n au11-notpot

ax.auitm 't'1)V -rpœ7'Etotv. "Iaota, TOÜTO ol fL~ É?.,noÀot,oT&pov TOÎÇ ,rpoç 

811.Maa,ov TOV "P'~UTEpov napl 8,ot,opwv œnopca,v -r-;jç œyCotç ypœq,iii; 

lyx.ax.uq,6-r,ç t'"1lTfi!'-O!.a,, -rotç npo; 'E1,.c8,ov n,pl «y«'"'rlti -ra-rpotx.oaCo,i; 

X.EfotÀotCo,;, -rotç napl 8,oloyCOUi x.a.i. -r-;jç lvaa.px.ou olx.ovo11-Crxç 8,otx.oaCo,ç, 

-rott; napl à.pa-r-;j; x.a.l x.oc.x.Coti; n,v-rotx.oaCo,ç, x.otl Totlç ?.poç 8Lotq>6pouç 

otÙTOÜ i?.,IJ"t"OÀotlç, x.otl œÀÀo,i; -ro,ou-ro,ç • 8,' Jiv ix.a.a-roç TWV fl-&Tœ 

?.poaox,iii; «voty,vwax.6v-rwv -rijç ?.po; niv ÛÀ"l)V 17Uf1-?.ot8drxç IXVWT&poç 

yCyv,-roc., x.otl otov à.votn-rtpoi:i't'or., "POii 't'1)v ~ü 8,Cou 3uvot't'1)V x.otTotvo"l)a,v 
' 
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x.oc.l àr.yobniaw. Kp,v6nwv &.l.Ào,, oî yg -rifLii>v x.p,-r,x.w-rapo,, To napl -niv 

l~w a~Cœv TOÜ ltpoü TQUTQ1J àr.v8poç ngp,mv, TO npœx.-r,x.ov Ëv 6,wp(~, 
";'O iv ~p~u 61Ci>fl'rlT\X.OV 1 '"l"I x.œÀ.;,.., OVTCl>Ç «.VT\IJ't'poip~v x.a.l nœ~ 

8tOf \Àat ~~ ~,i.pa.a-rov twwp(3œ • olç nia,v où l'-6vov 3oy,,.a.-r,a-niç 

àp,~~ç x.or.l 610Àoyoç 1 «.ÀÀ«. 3~ x.œl tptÀoaoipoç àr.voc3ELX.VUTIX.\. Toü 

-ro,oUTOu 8à y,vouç x.œl TO na.p6v êa-r, ,ruyypa.:.1.11-a., TO 1"1pl TOlÎ -rCvwv 

au11-~0Àa. -rœ x.œ-rèt '"l"I a.yCa.v f.X.X.ÀY1aCa.v inl 'n)Ç 6E(a.ç awœ~Cl>Ç 

TIÀOUfUVIX. ; 1"pa.y(J4-rdœ -réj> OVT\ 1"â.at x_p,a-rta.vot; x.cd ~À,a-ra. -rotç 

n,pl -rètç l,pètç TIMT«Ç x.«T«01_0À01J1'-ÉVOtÇ x.œl TOV TOÜ 6,oü Àœov 

8,3œax.aw i11-~11"taT1u11-1votç Àua,TIÀ&aT«.TYI -r, «(14 x.a.l àr.vœyx.a.tOT«.TYI • 

iv ~ TOaoÜTOV àr.vwTapoç yi.yov,v !a.UTOü, Bac,, ya -rciiv iiÀÀwv -ri TOtlX.U'nJ 

8twp(a. ùqmÀOTÉpa. x.œ6ÉaTY1X.1 1 '"l"I x_wpn '111'-tv -rciiv x.otTœ '"l"I TOÜ 

Xp,a-roü Îx.X.ÀY1aCa.v -r1lou11-Évwv (L'J~pCwv yvwa,v i11-no,0üaa. 1 x.a.l 

-niv iv oùpœvotç lapa.p:x_(«v ix.11-,11-ttaOœ, na.pa.ax.aua.~ouaa.. Ta.ÜT' o'w 

bÀol}ux_wç «.1"08,t«!'-'VOt, cI, ni, aÙaE~da.ç 3tœnupo, Îpa.,nœl x.a.l TWV 

tl TQUTO\Ç x.a.Àwv lv ya T'Ï> 11-1-ra.tù àr.nol.a.uOVTIÇ, œv-rl TOUTCl>V TOt; 

x_œp,aa.l'-Évo,ç tiJV 1"poç 6Eoü x_a.pw Èx.Àt1"0tpo(..,-ra 1 6aov o\11"w x.œl TOtç 

!ÀÀO\Ç TOUTOU 1"a.va6ipo,ç auyypf(L(LIX.atv ànaut61'-'vo,. "Eppwa8a iv 

Xpta-réj> aW'n!pt. 

'Eva-rC~a,v, àr.v6,~p,wvoç Tf.TatM ip6Cvov-roç, x.a.-rèt -ro ffiÇ1 l-roç 

-ro !1Cl>"nlptov. 

t599 

230. S. IOANNIS CHRYSOSTOMI DE SACERDOTIO LIBRI VI. Grœci 
& Latini. DCC ampliu, loci, emendati, aucti, illuatrati, ope 
librorum ma,. ex bibliothecis Palatina & Augu,tana. OPERA 
Dnm1s HoESCBELII Aua. AuousTAE V. E typographeio M. Mangeri. 
Cum gratia & Privilegio S. C1es. M. M.D.IC. 

ln-8° de 8 ff. non chiffrés et 539 pages. La traduction latine commence 
à la p. 2t5, et les notes à la p. 500. 

Bibliothèque nationale de Paris, C26t (Inventaire, C 2662) . 
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Le f. , (r" et Yo) est occupé par la lettre suivante : 

AABüJ;I TQ DXE.AIQ, ANàPI I:O~MlTATQ, MAEDIOI:, TAIIEINOI: 
Kl'8HPON EilII:KOilOI:, El' IlPATTEJN, 

013' 6-n fLOU cptÀCixç OÀtyCl>pCixv X.IXTOtf')cptY,, OO~otfl fLOl œ-18pcôv 

"Eax_i').u, x.ixl !:x,ixptv OVOfLŒ.G'UÇ :x,ripw ~ fL-:i TIXX,ICl>Ç 8,3ofLiV1!'1, ~poç 

To ~pot8totC-i-1pov dtnox.ÀÉ4ixç -riiç TOÜ ("tlfllfLGtTOÇ ix.~À"l~f.Cl>Ç. À.ÀÀ1 

iyc:» fL'" x.otl ~po TOUTOU cp6a.G"otÇ 3,' c:,.,, y,ypixcpii ®" ~ a,,,..,,~p,~dcic, 

TOllXU'M)Ç ifLGtUTOV i~ttÀOfL"I" oti.-i-Cotç, où fL« TOV cpn,ov TOY ÎfLOY ff 

x.otl aov wo ~POGX,'rlfL«Tl ,imp~u x.ixl x.ot-i-' i~tT'1!8auatv ywofUY"IÇ 

~pocpa.atCIIÇ, !~oty, • «.ÀÀœ x.otl fLri.Àot i~«À"18tuoumiç TOTç ~pliyfLGta,, 

,;poa8dç ,tç «V«fLcpO.tx.TOY fLIXPTUpCotv x.otl TOY loywrœTOY ix.dvov 

Ylot'ICœv, TOV TOff TCÎW ~poç G'É fLOU YPIXfLf',Œ."rCIW 8,œx.OfLtG'T'1l", Kœl WY 

81 ~ oiG"Gtv x.œl ~v «.~ Ê~ucpa.CvC1> «~oloyCot'I, ix_Àov 8"'Àot8-:i 

1rpotyfl,Œ.TC1>V èt').').a~otÀÀ'rlÀCl>V x.otl ~a.VT08av Ê~taupafLivc.,v Tà cpop-i-,x.àv, 

oti.T(ot'I -riiç dtvœ~o').ijç x.otl 'riiç i,d TOG'OÙTOV w1p8€a1C1>ç, ~potax_6f1,1YOÇ. 
JÙ 8' èt').l.' lÀÀCl>Ç 11 ~«pat TCW't'IX lpfL"IVEU(JIXÇ '\'O IJUfL~IXfLGt, ,,.-:i ètv-rl TOÜ 

cpœviivot, Utx.oufL&Voç 'Jrœp' -ii~v, 'ÎlfLll; fLiÀÀov èt8,x.ijaœ, x.w3uva~; 

GCltflGTOtTOt. 'HtLdç yà.p, ,i. fLOVOV 'ÎlfLTV Ê~d"I, x.ixl TCÎW 'ÎlfLlflPCl>V X.otTOt• 
cppovoiifLEV la6' 8-i-,, Yvix -i-iz cpCÀot TOT; -ni; 'ÎlfL''"piXÇ i~"lfLfL'Vo,ç Û7r"lpa'ni

fLEY cptÀCot; • m 8i oim.> ~.,, rv~fL"IV 3tœx.dfLEVOl x.œl ~poffl)cplCÀOfLEY 

x.œl 'JrOÀÀOG"fOV TOÜ ~ixp' 'ÎlfL?v x,pfouç 3,œ -riiç 'Jrpoç T«. yprifLfLGtTGt bpfLiÎlô 

ÎX.TlWUOfLEV 1 'JrCÎ>Ç oùx. œv flG'ot'I cxx,otptG"'rCIXÇ œi.-i-Cot'I l,Cl>p'rlG'Gt\fLEY 

«fLEÀ'rlG'IXVT&; ; Oil-rC1>ç o~ 'Jr&~uoo 'Jrapl -ii~v, x.otl 6ÀC1>; cp,Àci>v -iifLll; Tat 
ta«. x.otl 'Jrotp1 'ÎlfLCÏ>V OCVTtcptÀOufLEVOiô 8,rifLEV&, x.otl «~a.C-i-u Tat 8uvot-i-ri. 

"lvot 8i GO\ TOU'fCl>V &ÙÀoywpot ylv"lff\ otcpopfL-:i, -rat; TOÜ KupCÀÀOU 

x.otfll:X,11auç iv -i-pC-ni> x.otl ai.x.oG'f~ cip,8fLéi> TOÜ ix.8,8ofL€vou X.otT«.Àoyou 

'NV 'Jr1Xp1 ÛfLÎY ~C~Cl>V x.ufLlvœç, fL'Tœ x.ixl -riiç ~ouÀijç TW ,ùyw1G"fiTOu 

x.œl G'OcpCl>TriTOU BaÀaÉpou, i.8,tv i'Jrt8u(Lii> • x.otl, 'Jrpoç TOÜ cptÀCou, x.œv 

T()IJ'nf) 'ÎlfLTv X,otpCaœto. MET1 où mÀÙ yœp fLETœ -ni; 1:poa,ix.oua,iç 

,ù:x,otptffCGC< .;, ~C~').o; «~o3o8'1!a,u,. Où8a~CI> x.otl wv, MO>Ç ovotCfL"lV 

Tii; ~tpl 4ux.ii; CJCl>fllpCot;, TCÎ>V É(UÏ>V lTUl,OV ~\~ÀCCl>V • im,8œv 3i 1:pci>TOv 

TOUTO\Ç inu:x,CI>, x.œl «('iOÎV «fLGt fL'fLV11G'OfLGt', aoü fLÏv, -ni; cp0."li. ÎfLOl 
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xacpa.l.iiç, 3.at T«ç TOÜ Cwr(ou n,a-t0l.«ç1 -roü 8i ~-iou BeMé:pou, 

8,clr. -rov -roü Xpuaoxecpti.lou loyov 'rOY iï.l.,7rii. "Eppcoao, xa.l et ftU 

'i'\'Vl Awt.ocppov, fUT« qoi.Cœv anu:x,o,ç, &np xœl 1rpà 'rOU'i'OU W&fl,"l'll<f«-, 

TOY 1rpo~ xa.d.6eç f1.la6àv, xa.C ao, 1rpo6ufl,Cllç ii.1ro806,iaeTGt,. 

'.Enn,,Oev, aeme11-~Cou -i-pC~ i1rl 3wi~ x«T« -ra ,,~ 6' lTOÇ -ra 
~plO'tl, 

L'épitre suivante commence au f. 6 r" et se termine au f. 8 ro. 

IIAEDIOll, TAIIEINOll Kl'8HPON BIDllKOilOll, TOill IlBPI THN IEPAN 
8EOAOnAN AllXOAOnŒNOill IlPOKOilllll EilIAOllIN . 

.. Ocrctw fÙY imo -ri;ç lvœ61v :x,ti.p,-roç Xotfll~u.,6,i -ro;y 3œpeciw b 

:x,puaopimf'AI" XpuaoO"rOfl,OÇ, «.XÀ\Yàç 8,clr. 'K'«.'ITOÇ -ra 'ri\ç lj,u:x,~ç Ofl,1'4 

Îlrl ~ 6eCa.v ii.vor.1ra*a.ç œxTtvor., xa.l Têi>v ixai6w xatTOtfflfl,'K'Of',IYCO'V 

1'4Pfl,OtpuîCÏW :X,Cllp1lT\XOY otÙ-ro 1ra.pa.ax1ua.aœiuvoç, wç I'-~ fl,OYOY i~pir.atv 

la.u'C'c'ji, œl.l.« xa.l !'l.l.o,ç ix cp,>.oa-ropyou 8,a.3oaeœç -rat 1ra.p' l«.u-roü 

3«4,~ 1rotpotx.atTa.TC6ea&a.,, xa.l 'lrÀOUT~I\V ffOÀuu3wç -roùç ~ 'réÏ>'V 

il3ClfflO'Y a.ù-roü YatjUiTœY 1rpoa,p:x,oiuvouç fll1ii, 8aa. TE I\Ç 3oyjUi'nl>Y 

dcx.p~l\a.V I xcd 8aot I\Ç ~Cou ivor.pa-rou op6éflJTOt ' xa.l :x,pun,a.v,x~ç 

ftÀlTda.ç TIÀalO'n)'C'ot à.viixu, ov8iva. 01114, ii.yvoetv -ro;y xœl f'lxpOY -ri;ç 

ÛlyrlÀT!Ç ÎxdY'TJÇ œ,royauaa.f"VCllY aocpCa.ç, TWY WO 'ri\ç :x_p~ç ixd"l'IIÇ. 

ffll1.'TJ6mo>Y ati.>.,.,noç Xotl -roü 6eOffY&uaTOU XLY'TJ6&YTCtW opyœvou, xœl 

fflç -roü oupotvCou ixeCvou YOOÇ ÎÀÀotf'cp6&nœY a.ùya.tç. K.a.l otUT« 8à -rat 
1rpœyl'4ft f'OYOYOU:X, l Àotf''K'pclr.v Î1ra.cpC'TJO'\ ~ cpc,MIY • o&iw y«p 'lrOÀUÇ 

ion TGttç :x,œp,a,v, wç où8àv 'YlffO'f -nj, ,.po(f'TJYet xœl cp,>.otv6pCIJffli) Têi>v 

T~CIW 'rOÙç -ro;y œxpoot-rcïw 1rpoç lotu-rov lpCll'r«.ç œvti.rmY Xotl i1r,affli.Y, ~ 

Ùç -ro6';œv 3\otvo(a.ç ntç Têi>v f"À'PPUTCllY 3oy~TCOY füy~, xa.TGt6û.yu11. 

no,xO.i.a, fl,àv y«p ~ 8,8a.axa.).(cr.v, xcr.l 1r6.y:x,pœv Totllnl'Y XotffO'Xeu6.Cu 

'K'«.v~; • fJU')'X'pot'IW" 3à 1r«vT«:x,oo To -n;; 1rc(fflwÇ ii.xp,~ ~ 
~p,CtJ8u cpa.pf',lixci> 'ri\ç TOÜ ~Cou op66'nrroç, «.f'cpOT&po8i~,oY ÉY'faù61'1, 

-ro r• i,.' «.ÜTêi\, ii,,.OT,~Y TOY ii.xpocr.Titv. 'A.i.l.clr. yclr.p où8à ~cov 

œcpCa-r«.TotL xotl ~ü ÀOlffOÜ lt.OO'f1,0U -ri;ç œvcr.yœyiiç xotl œi.>.,ryopCa.ç, 

am8clr.v 'Îl :x,pa(cr. )&4).'ÎI • ,;o0 I"~' 1repl T« ;j6,i x.a.l f14À\Œ'\'ot «.VT&:X,ITGU 
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X.IX.ÀÀouç, x.td ÔÀOÇ -rovrou yCyveTCt, 'i'OÜ cmo•J81X.af1-0t'i'OÇ • M)ev -ro, x«l 

~epl ~v -roü yp1Xf-Lf1.0tTOÇ la-i-opCa.v -i-o•'.iç i.8Couç, wç inl TO ~Àeia-rov, 

3,·,euvu Àoyoui;, lpf-L'lVE\JÇ TciiY lEpciiv ').oyCwv y,yv6f-LEYOÇ. •Av 3i p,i-ro

peCatç Î<pix.~-ratt x.a.l. àtvix.yx.,iv ÉX,'?1 atlpe-i-,x.wv x.0tT0t<pÉpetJ60tt • où ~epl 

X.MOV p'lf-Lil.T(l)Y x.a.-i-a.ax_ol.Ei-i-a.,, où3è x.61'-nov ÀÉ~E(l)V x.a.l. auv&.;,x.,iv 

àtvov,iTOV, x.a.l àtna.rreÀCatç nepupyCa.v, nep,~v oiaa.v x«l ao<p,a-rciiv 

àt~Catv, où8' a.i nepl. auUoy,af-Lciiv 8uaÀUTOuç ~ÀEX.T«vatç x.a.l àt8,il.6T,iTCt, 

x«l. 8aa. à.Ua. -roü 'rijç -rotatuT,iç Êpeax_eÀeCa.ç x.611-11-a.-roç • àtU' 8nÀat a.Ù-rêp 

~EUf-LctT\X.dt, x.cr.l i.ax_ùç à.f',ctx,oç, Tl œno Tciiv lepciiv rp«.<pciiv f-LctpTUpCat. 

~ep, C:,ç à.ÀÀOY rol.,«8 à«.~13, at\J'ro\JÇ X.0tT0ta<ptV8ov1J, x.atl XGtTota<piX.ffU 

~ fl-OtX.atCp~ TOÜ ~l!Jfl-Ot'roÇ" x.a.l. ~V o<ppüv ix.e(Y(l)Y, ~ i~atnlX.fllV 

3u').iyx,wv, eùnpenÉa-rotTat x.a.8at,pai, x.cr.l 't'd(Ç TWY op8o36~wv j'Wf'-OtÇ 

otix. 't'\(J\V àtpp,ix.-ro,ç nep,a<pCrru 8p,yx.oiç, x.atl Îf-Lne3oi' (J(l)ff\X.W't'ctTCt. 

Tat!JT'lV 8i ~ nepl 'ro\JÇ Àoyouç -roü lepoü &.v8poç 3wcr.v-,v, x.cr.1 à.').Àat 

f-LÈV nÀEÎaTct atÙ-roü aurrp1Xf-Lf1-0tT0t, x.ctl 3~ x.atl TJ npoç TOY l:EÀlUX.EL0tÇ 

BataCÀEtOV 0tvt"1J ~epl. ltp(l)aw,iç npoa8,œÀl~tÇ Îf-L<p:XVC~u -i-patvw-repov, 

0t<p1JX.TOLÇ Ttal net8atvix.yx.a.,ç auv,ipf-LO!Jf-LÉV'l I x.ctl npoç Téj> ùljml.éj> 'rijç 

~pcr.yf1-0t-reCa.ç (-rC yœp ltp(l)auv,iç x.a.l TciiY nepl 't'0t!JT'lÇ l.6y(l)v ùljmÀOTl

pov ;) x.cr.l p,i-rop,x.~ç x,ix.p,-roç G,pcr.v 0tf-L'lX,ctYOY lx,ouacr. • Y)Ç 8aov TO 
. l.uatTEÀÈç, àtnox.pouof',iv,ii; f-LÈY ~ nix.v-roÀf-LOY -i-ciiv I"~ C:.i; 3et Tct!JT'li; 

'riji; ~Catç è<ptlf-LÉY(l)V cmou3,iv • -rotç 3è 'ro!JTOUÇ IX.Vl~lTIX.(JT(l)Ç npox,upt

~Of-LÉYO\i;, x.cr.1 x,etpa.ç, 't'O "C'OÜ IlatuÀou, ~atpdt x.cr.v6va.ç TatX,ÉWÇ atÙToti; 

in,T,8ef-L€vo,i;, x«l atÀÀOTpCa.,ç x.o,v(l)voüa,v Œf-Lctp"C'Cat,ç, è~ctnetÀoua,iç 

-rdt nix.v3uvcr.. Otov 3' a.ù&,ç 8,, dvcr., Tov 't'O\ct!JT'lV iv-nen,a-raufl.Évov 

à.~Cotv, x.cr.1 n6a,iç "C'O npœyfl-Ot 3,î-ra., <ppovTC3oç, ~cmep ùn' o~,.,, WO"C't-

8eCa,iç, atÙTtlt x.cr.-repai 't'dt npix.yfl-Ot-rct -rotç iv't'Ux,oüa,v &v Téj> ~atp6n, 

ourrp1XtJ,fl-OtT\. 'Av8' ou x.otl noÀÀciiv à.ÀÀ(l)V 'ro\OIJ"C'COV, -roùç <p,l.ol.6youç 

x.a.l -roùç 'rijç lepœç œvTtno,ouf',ivouç 8eoÀoyCa.ç, noÀÀdtÇ Tij> on, lx,uv 

8et x,«pt"C'atÇ 'Eax_al.C«,>, 't'cp (JO~'°"f> œv3pl, !Ta 3~ µ.,i-re ~6vou, {L'l't'I 

in,f-Lll.dœç, tJ,'118' TJfftvoaoüv nepl Tdt X.P1Jfl-OtTCt <pEL3of-L€v<i> 3a.nœv,iç, ai.ç 

~ Tciiv ivotpÉTwv àtv8pciiv inC3oa,v x.a.1 ~el.'t'C(l)a,v. 'Anol.otua-ra 3~ Év 

ye -réj> tJ,lT~,j 'rijç TO\Gt!J'nli; aùapyeaCotç • f"T' où ~ol.ù 3i, M 8ecj> 
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8' 1,1r11'Y, x.otl œÀÀo,ç x.otl Tfi TOÜ œy1w-rœ-rou lh>Tfou, 'lr0tTp1œpx_ou Kwv

~n1vowoÀ1C11Ç, 1r0Àuotv6,t Mup,o~(~Àff>, TOUTOU ul "C'otUfllV ÔfL'l'Y 

:t_otp~OfL'VOU 1 ÏVTIUÇf.a8E. 'EppwfL&VOUÇ ÔfLiÇ 810tcp•.1À<1TTOl l) x.up1ot; lj,ux_~ 

Ta x.œ l aw f'4"C'l • 

'EvaTC~«n, a&'IM'EfL~pfou fL'rlVOç TpC~ i1rl 8~&.~ x.otT« TO (l'<p~a' Ë-tot; 

'tO CSCl>'nlplOV 1 • 

1600 

23{. 'Ovoaa.v8pou ~P0t"C'1lî1x.6ç. ONOSANDRI STRATEGicvs Siue De 
Jmperaloris Jn,titutione. Accessit. orPe1Kwr EmTH4ErKA Nicolaus 
Rigaltius P. NVNC PRI.VII B YErvsr1s Codd. Grœcis publicauit, 
Lalind interpretatione & NOTIS illuslrauit. Accedit seorsim in 
eundem Onosandrum IAm GRVTERI vberior Commentarius. Jtem 
M . ..EMILII PORTI, Fr. PORTI CRETENSIS F. Breue,, & œu-ro
crx_181~1x.0tl obserualiones , dum typi, opus mandaretur, 
ob,erualœ. Ex Officina Commeliniana. cfo fac. 

Jn-4° de 6 ff. non chiffrés, 95 pages, 4 ff. non chiffrés, 67 pages et 4 ff. 
non chiffrés. Marque de l'imprimeur sur le titre. Les annotations d'Émile 
Portus occupent les pages 78-95. 

Bibliothèque du Musée Britannique, 554. i. 24. 

232. 

1600 

nt:NTHKOCTAPION. 

To 1rœpov ~,~l.Cov TIMW'rotl iv1TC11a,v, Ilotp« ÀVTCl>V(w '\'<Ï> mvaÀw, 

œv0tl.w114cr1 fJ.iv TOtç otuTOÜ, Ï'lrlfLIÀICot 8i x.otl à1r181op6wa11, MotÇCfLOU 
Tot'lrllVOÜ 'E1r1ax.61rou Ku&;,pwv. "ETH œ,ro -riîr; ivaipx.ou o\x.ovofLCott; 

(l':t.;. • KUIBT.A.I 81:TB TOl' XPIJ:TOT, 

[Au f. Hl2 V-.) ENETIBIIN. Ilotpœ Àv-rwv(w T<Ï> Illvû.w, (l':t.;., 

In-folio de t 22 ff. non chiffrés, divisés en t 5 cahiers de 8 ff. chacun, 

t. Les n• ~ et 26 du CalaWf/1" de Vrilœ (1'" partie) deTJ'aient figurer après cet article; 
IIIIÎI, ayant des raiaom de douter de leur existence, je n'ai pu cra devoir lea admettre ici. 
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sauf le dernier qui en a tO, et signés-· Texte à deux colonnes, .U lignes 
à la colonne pleine. Impression rouge et noire. 

Bibliothèque universitaire de Munich, Liturg. 28, folio. 

234. 

1600 

TPIWAION. 

To ~«pov ~,~).Cov TEMCt>TtU 'EYETL'llll ~Œp« 'AYTwvCw Tto mvnw. 

«YctÀwl'40'\ f',iv 't'Oît; ctÙ't'Oü, i~,i.r.a>.i;Cct 8È x,rd l~,8,op6c.,au, Mot(CfLOU 

Tct~a,voü 'E~,mc.cmou Ku8-/ipwv. 'f'J..;· 

[A.u r. 2'7 'V".] ENETilllIN. Ilctp«. 'AnwvCou -roü mvû.ou· ff1..'tl. 

ln-folio de 2-18 ff. non chilTrés (dont le dernier entièrement blanc), 
divisés en 3t cahiers de 8 ff., chacun, signés 11-11> et A-H. Texte à deux 
colonnes, -1-1 lignes à la colonne pleine. Impression rouge et noire. La date 
,xis• (= t604) de la souscription est évidemment erronée; il faut lire 
Cf%;, comme sur le titre, car il n'est guère admissible que l'on ait mis 
quatre ans à imprimer ce volume, dont, du reste, l'éditeur, Muime 
llargounios, était mort dès t602. 

Bibliothèque universitaire de Munich, Liturg. 28, folio. 

1600 

235. TOY TAnEINOY MHTPOilOAITOY CjlLÀda>.fdctt;rct~p,~>., 
'E1n-rp6~ou x.otl i(tipx_ou ~ct-rp,«px_'1r.oü l:wr«yfLti-r,ov ~•pl TtoY œyCcov 
xctl lspwv /J,Uff'lpCwv. CON PRIVILEGIO. 'E-rum,,8,i l.v Biva-rCot,r; ~otp« 
'Iw«-YY-rJ 'Av-rwvC<,> T4\ mvé:>.w. n• Con licentia de' Superiori. 

ln-.-1° de .-1 ff. non chiffrés (dont le premier entièrement blanc, sauf la 
signature A, qui se trouve au bas du ro), v8' (- 59) ff. chiffrés et t f. 
entièrement blanc. Sur le titre une vignette qui représente un corbeau 
perché sur un tronc d'arbre et tenant dans son bec un rameau. · 

Biblioth~ue nationale de Paris, D39 (Inventaire D55t6), Réserve. 
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En tête du Yolume on lit la préface suivante : 

TOIE EN TJ;I EIIlill"PQ TJ.I AAKCNIKJ;I 8EOEEBEETATOIE KAHPIKOIE 
KAI TOIE AOillOIE, rABPIHA, 0 KHTPOllOAITHE +~EA+EIAE, 

0 EEBHPOE El' IIPATTEIN. 

"AUo, fJlv if.Uo,ç -ni>v -n x.oal'-(wv >r.œl Àat!'-~flCÎ>" 'ti)v a,wv x.oa!L&tv 

un1:dyovTGU ~ot-rpC3œ, ul T~ œpfiyuv Ô~Ào,ç ;j otÎ!'-M'" t3Co,ç, 

;j 1:Àou-rou ~,p,ouo-Cqc: où ?:otUOVTot, • la-n r~ -ni>V 8,1'-,ç x.œl WO njç 

cpuaawç œÙ-rijç 3,3crm.61'-"'°" • TlfUiÇ 3i njç ~" -ropœwC3~ TœUn!V œ1:œÀ-
" ..!.I!' - • ~ J. 8 '\ , ~\ '" , • - ' • ~, ou oUVfll.!L' œ, °7:AOIJT<t> oa ~ot"'" -rœuniv au,pyaTtJaot, oux. au~o-

poiÏ!'-"', ffllÀÀoaTOv 3i fl-Op,ov ul TOÜTO, ~ç cpœa,v, ilx.pci, 3œx.-ru>.«i> wo 
njç ibw81v >.at~6v-raç 1:povoCœç TO m>vri8iv wv 1:otp' '11!LW" 1:1pl TW'I 

&yCfJ>V f'IJff')pCwv iyx,upC3,ov, & auvamuyl'-'vwç ~wç ~otp' ivCwv -ni>v. 

-rœüT' ilp,au ~pGtY!'-GtTauaœl'-'vwv œvtX!LœtGtnaç, ùl'-tv TOÎç iv ~ il'-iî 
~ot-rpi3, 8aoa6f0~ œv8pœa,v œvœ8,tvœ, 3atv ci>fi&riiuv. Ilot-rpC3tX cp11!'-l 

~ç ul b u~oç, bl'-,ip,x.w-rapov ~vou, fL!U6v !Lo, m>8-,i-roç njç m 
Kpo(G'Ou ix.dv,iç ,ù3œ,"'ovCœç, '11" où !LOVOV YI cpua,ç ox,upwaœaœ TOiç 
~ÀO,ç oùx. &Ù«.ÀWTOV ,Ivœ, im>C,ia&V, ŒÀÀ«. ul ol ~ri.>.at, œoc3,"'o, 

-NV ~M,ÀUJ>v, MœupCx.,6ç -n ix.,îvoç, 'Al,t,6ç -n b KO!L'l'/l'IOÇ x.otl 

'Av3p6v,x.oç b nœ>.at,ol6yoç iv 3,er:cp6po,ç x.œ,potç T6 -n if.G"ro ul 'ti!V 
otÙTOÜ l'-'lTPOffl>À,v 3wpaottç Tl x.œl ~povol'-Co,ç u-r,lil'-~P""otv, ul -rov 

otÙ-rijç ~0'!'-'"ot njç Il&À~OW'1)1JOU &~ri.a,iç rtœpx,ov aivœ, x.œv Totlç 8dotlÇ 

ul l,pœtç -nÀaTotiç â~'cp111'-~'a8ou Àat!'-~flCÎ>Ç &amr(aer:v-raç â>r.nauo-otV. 

To,yœpow 3,x,&.C,iTa TotUTtJV Yl!LW", cl,ç œ~px.fiv -r,vor. -ni>v fflfJ>V, 
~' t T t , • & \ • - Q.( T • l'\ • -lffOUo,iv I '" ~ ou f'OVOV TOV ,wp,i-r,x.ov U!Ltl>" t" 0V t ou T0 Ta.11,UOV '" ~ 

yvw1m njç œl,i8dœç X.liTotl, VOOÇ y&.p l!VÉpy5'œ âa-r,v YI &,wpCot ~poç -r&. 

YO'rlff., 3uniaaa&, Àat!L~puvot,, ŒÀÀ«. x.œl TOV 1:pœ>r.Tl>r.OV, oô TO nÂuov 

YI 3,&. tnal!'-Gt~ Y'"O!'-'V'l njç Àoy,x.iiç lf'JX,iÎÇ ivapy"ri. ia-r,v • ~- 3,&. 
fUVTO' njç 8awp(otç bl'-o,w8d,i-r' 1v -réj> !LO"'f> x.otl ~PWT<t> voi • 3\&. 31 
Tijç âvotpaTOU ~pti.~wç, Téj> wip Yl!LW" 'ti!V TOÜ 3ouÀou !LOP~ >.at~6n,. 
Ili) TOCvuv, œn,~oÀw, TOV ~potx,ùv ~l mov awax,wç 3upx,6!L&V0l 

O>r.V11pwç 3i.b.ua&a. où yàtp -ràt ~poç aWTtJpCotv awr1CvOVTot l'-0"°" 1ùp-#i

·111-r1, œllà. x.otl 1-r&fri. T\Vot x.otT' lcpaa,v Ù!LWV yaypœf"!'-''llot· "Ecmc., y«p 
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~•JV 8Eij> -roîç 11-è.v i1naT1111-oaLv o!oc -rLç à.voc11-v'r)aLç, -rot; ~È noÀ.u1mpiocv 

noOotiaLV wqiÉÀ.ua., -roiç ~É "(E iiÀÀ.wç lx.ouaLv ix.px.-n yvwaEwç, x.a.l 

Œ.V't'LX.puç à.niÀ.a.aCœ "t't)Ç 't'OV't'WV à.yvoCa.ç x.od à.noao~'r)IJLÇ. "Eppwa8E. 

GABRIEL SÉVÈRE (l:d5;ipoç, l:6;ipoç) naquit à Monembasie, en 1541 1• 

Nous savons, par le curieux ~ürcfif~t8 ~ageliud) d'Étienne Gerlach, que, 
comme la plupart des Grecs de cette époque qui désiraient faire des études 
sérieuses, Gabriel suivit les cours de l'Université de Padoue 1 • Nous man
quons de détails circonstanciés concernant la première période de sa 
vie. On sait seulement qu'il résida longtemps en Crète 1 • Toutefois, par 
longtemps, il ne faut pas entendre, selon toutes les apparences, plus de 
cinq à six années; car, dès 1572 4, il habitait déjà Venise, où devait s'écouler 
la plus grande partie de son existence. 

Le 29 juin t575, la Confrérie grecque de celte ville l'élut curé de l'église 
·Saint-Georges5• Il succédait dans celte charge à Nicolas Malaxos, dont nous 
avons précédemment esquissé la biographie 8. Vers la fin de l'année 1575, 
Gabriel Sévère obtint de la Colonie grecque de Venise la permission de 
se rendre à Constantinople 7• On lui donna pour remplaçant intérimaire 
Philarèle de Chypre, qui était chanh·e de l'église Saint-Georges 8• 

Grâce à la réputation méritée de savoir et de vertu qui l'avait précédé 
à Constantinople, grâce aussi, il faut bien le dire, à l'appui de protecteurs 
puissants, notamment du richissime Crétois Leoninus, Gabriel Sévère fut 
créé métropolitain de Philadelphie de Lydie. La cérémonie dans laquelle 
lui fut conférée l'onction épiscopale eut lieu le 18 juillet 1577 •. Elle 

1. J. Veloudo, 'E},).~yll)y op6oob~111Y clt1to1x(111 lv Bev.~i111, p. 65. 
2. !Bel 3~mt faffrn ba IRrtni,olit bon letnorn, tin IBTuba IR~fii ôiaomonalfil, ID(Ilfier 

glricfifam ait brt ljlalriailfitn l'e~rmri!ltr i!l, nnb rin anba .fjitrvmonacr,ue bOn Q:reta, tin gtlr~rr 
tRann, btr in !ijlabua ftubitrt ~at, unb ~ir~rr tin IDlrtropolit iu rorrbrn gdommm. (Et dans la 
margl', en manchettes : ] .fjiaomonacfiut bon r.irrta @abrid roirb tin IDletro~olit 511 ljl~ilabt(IJ'ia 
(ltarl!ifcfitt ltage&wfj, p. 363). De Gabriele Gerlachius pneterea nobis indicavit eum olim 
Patavii litteris operam dedisse, deinde sacerdotem Candiœ fuisse (Turcogrmcia, p. 525). 

3. 5tardifcfitl ltage&ulfi, page 366. Voir aU88i le passage de la Tw·cogrtecia cité dans la 
note précédente . 

... J. Veloudo, 'E).).~vlllV op6oôoe111v clt1to1xl111 lv BivETtlll, p. 65. 
5. Date donnée par J. Veloudo (ibid., p. 65), qui l'a tu-ée des Archives de la Confrérie 

grecque de Venue (voy. ibid., p. 165, note 52). 
6. Voy. le tome I, p. 505 et suivanles. 
,. J. Veloudo, 'E).).~Vb>Y op6oô6~111Y clt1to1x!111 ty BtnTi\t, p. 65. 
8. Renseignement communiqué par Il. J. Veloudo et tiré du premier registre capitulaire 

des Archives de la Colonie grecque de Venise, année 1575. 
9. Cette date donnée par Gerlach, qui rédigeait jour par jour son ltürdlfdjet ltagrbudj, 

est, en outre, confirmée par le témoignage de Crusiue. Celui-ci raconte, dans une lettre 
adreaeée i Gabriel lui-même, qu'ayant interrogé Gerlach à son sujet, il reçut de lui ttlle 
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a été fort minutieusement décrite par Étienne Gerlach, chapelain de l'am
bassade allemande à Constantinople, lequel y assistait. Elle ne diffère pas 
des autres cérémonies du même genre, mais elle avait pour un étranger 
l'attrait de la nouveauté, etc' est cette considération qui lui a probablement 
valu d'être racontée dans tous ses détails. 

Gabriel Sévère reçut l'onction épiscopale des mains du patriarche Jérémie, 
assisté par quatre prélats, savoir : les métropolitains de Larisse, de Berrhée, 
de Didymotichos et de Médie. Étienne Gerlach, à qui nous empruntons cette 
particularité, ajoute : 

Unb wi, 'olefn Mt neum !Jhttol)olltm (iinfegnung lllffln 1>lel Œ«n'oiotm 
(etuj fkn'olet), betnn n lft CtUj !Jlon•~fl« geT,üttig, un'o letnge .BeU ln Œrdet 
gnuefm. 9lun, «uff Wür6itt dnd fflttn (bn Œetn'oltr W«ctote au @«lett«, mit 
!Jletmm 2eonlnul, CtUj Œrtt«) f>ti, btm q:J«td«rd)tn, lft Œr 5um mldro"ofütn 
gffllCld)t œotoen, f onftm 1>nmod)t rd nld)t, mCtt aud) au1>ot nit au Œonftetntt~ 
no\ltl gtœtftn. !>itfn ~ltt gltf,t, œtU (Br nid), un'o mt'otr mlriT, nod) Jtin'o 
~t, «Ue Unfofltn f1tr; un'o gt~d 4Uif f old)d '9ncf ft~r bld. Œtm,id)tntn 
~mft«g ~t tr dlld)e l 00 QDCld)jfrqtn, wle f d)on 1>0r9mtl'od, etufjt~tilen 
laffm. (if muj etUm !Bt'oitnttn T,ei, 'otm q:J«tri«rd)«t 1, 2, 3 un'o me~r !>uc«~ 
ttn, \letfj th i~n tt'1>t~let. ~d) aUtn, 'oit l~n i\t ~r,m 'f1tlffm dnmti,f1tn, rinnn 
f>ti, 'oit 'ore!) !>uc«ttn gtwn. Un'o i•t gltid) \letl @«fbnet~l «ujrid)ttn, \l4au mt~r 
ale ~n'otrt q:Jerf o~ntn fld) dnfttUtn. 3d) wetr'o «ud) tlngtlet'otn, etf>er 'otr 
.Sigometlet moite nid)t \letf>ti, f>lriwn : fonbnn gieng mit mir ~tlm, un'o f\,r«~ : 
f;it fi_,n '>ln filnff CStun'o un'o '1>Clnn 'oit mz«~larit aufj, fo ftt~ bn q:J«~ 
~ cwff, ne~m rintn !B~er, un'o f49e : On ml~ ner, ~t, bn trine! l~n 
cmj. !>Cl müj tin jebn i~n n,oU ~rcwfj trlncfrn : '>or dnem 3et~r fei, Cir \letr::: 
üm fretncf '1>0r'otn. 

(Ir f«gt mir \letj 'oitf er neue mletro"olU nlmmerme~r net~ q:J~llet'otl"~iet 
!ommt, \letnn ee fti,tn f«ft lcmtn ~ilrcfrn \let : f on'otm tr 6ltlf, ln Œrdet obn 
au Œme'otg. Un'o fol~tr mlttro"ontm f ti,m bltl 'oit nur 'otn !Jlet~mm 1>0n 
rinnn t>rt ~r,m, un'o nlt \let~ln fommen, un'o ge~ l~nen 4Uff t~rc Ciinwti~ung 
tin o'otr an,ei, j&~rlgt · Citnfilnfften, 'ole fle \l4T,t11 auf>üjf tn mütTtn 1• 

La modicité des revenus du siège de Philadelphie et le petit nombre de 
chrétiens que comptait ce diocèse noyé, pour ainsi dire, dans une popula
tion musulmane beaucoup plus dense, en faisaient une sorte d'archevêché 
in partibua infidelium, où la présence du titulaire n'était pas strictement 

répome : Hic e,t ille prmtantinimu, llir quem ego, XVIII julii MDLXXVII, llidi Con
atantinopoli a S. PatriarcAa D. Hieremia, in Palriarcheii templo, archupûcopwn 
Philadelphiœ creari (TurcogrlBCia, p. 52'). 

1. et~ kla4f bel lcltml 5toac-8111J (lfrmurfu"' m IRalJa, 167.&, in-folio), pagea 
368-367. 

mLIOG~IIIII ■ILLbJQUI. n-10 
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exigée. Après sa consécration, Gab1iel Sévère n'eut rien de plus pressé que 
de retourner à Venise. li y fut accueilli par les Grecs avec les plus vives 
démonstrations de joie, et, nonobstant la haute dignité dont il était revêtu, 
il crut pouvoir accepter de nouveau la cure de Saint-Georges, à laquelle 
l'appelèrent ses compatriotes, par un vote en date du iO mars t5'7'7 (style 
vénitien). li succédait au P. Augustin Staurianos de Candie 1. 

Le 9 septembre t578, dans une lettre adressée au patriarche Jérémie, il 
racontait ainsi comment il avait été reçu par le gouvernement de la Répu
blique et dans quelles conditions il vivait à Venise : 'B~ tae,, -&czvœy,w'l'lllff 

3ia11:0'1'111, flÀO-ril,l(l>Ç 11:ll>Ç 11:~Ç 'l'tjÇ 'l'&Y 'E,n&v 11:o>.llii11Y-/i'l'OV &pxflç -~•3ql.Li

YOV<, 'l'flç 1ôa16Qç 411111 3l xœl 111!81al1111>ç 'l'Oîç aoîç iY'l'UYXIIIYOGcniç TP«llt,LGIO'I itœl 'l'll 
&-&OfllllYOI.LIYOY &bYll>Ç 31111w0Ga1Jç, Oô311111Qç yàp 'l'lj) llY'l'I, oô811111Qç lv1n1v an., 
&pxtJ 11:1110>.œv 'l'IVIII 1ôp1TY 'l'li>Y IIIÔ'l'OO O'llllfOp&'IY, wç 'l"J3&, 'rO y' •llll• ll11:1Tv, 11:œvœyi
&l'l'lll'l'I 3iO'ffO'l'III" h t oô3111l111 ylyvnœ, 'I'« ,rpbç ni• ~111dpczv 8p71aulczv &vlxvava1ç. 

Ilpbç 3l ltllll O'l'l"/lpialOY 11111,ivov, 1t1118œ1r1p 'l'OÎÇ 11:œ>.1111 Nœw>.oloiç 'l'I ltllll 'E1n81111>
ploiç, 11it œl'l'oOY'l'I p.o1 &ffi,11111 1 • 

Le respect que Gabriel Sévère inspirait à tous était si grand et sa pré
sence à Venise était considérée comme une grâce de Dieu si précieuse que 
la Confrérie grecque, se dessaisissant en sa faveur d'un privilège qu'elle 
n'avait jamais aliéné jusqu'alors, lui conféra temporairement le droit 
d'élire pour curé de Saint-Georges tel ecclésiastique qu'il jugerait apte à 
ces fonctions 1 • Chargé ainsi de l'administration spirituelle de la colonie 
grecque de Venise, Gabriel Sévère n'usa de ce droit que deux fois seule
ment•, savoir : en t579, où il nomma curé le Crétois Georges Vlastos 
Pounialettos•, et en t588, où il appela au même poste Denys Catilianos•. 

t. Renteignement biroi par J. Veloudo, el tir6 du registre capitulaire de la Commu
nau14! grecque (déjà cil4!), l la date du tO man 1577. 

i. Tureogrmcia, pp. 5i5-5H. 
3. ■aigri! la conduite irréprochable que menait Gabriel Silvère, il se troun des geo1 

pour le dénigrer auprès du patriarche œcuménique. Justement alarmé, Jérémie écrivit l 
Venise pour savoir l quoi s'en tenir. Le chef de la Colonie grecque, ou ga,taldo, qui 
était alors Aodrooic Coovlis, lui adre&aa une lettre indignée (29 octobre 1579), dans 
laquelle il protestait énergiquement contre les accusations dont Gabriel av1it été l'objet. 
li terminait ainsi : 4 (IL).œa&>.qidcxc riwp,al,lhoc dvœL n' 3>.ouc, xœ\ 'l'«O'O'w aou ile -rov 
8eov 3'1'1, av ~81).1 Ull'I) 'l'l&'l'II; èii;p1ml11, iyw &'l'OC p.ou ~81>.111 ltlV'll$i ltlll'I'' CIW'l'OO. :Mài 
IO"l'Ovrœc vlw1111 iil&'I ol 0èiqiÉ'l'l'IIILC xœ\ 111.LlÎC vè& ~>.l1rwp.&Y 1rli>c 1r1pv& 'l'IP,'111,1,!vœ itœ\ itœ>.è&, 
3>.oL wv 0-166111811 itœ\ 'l'O'I èiyeo0111'1 (TurcogrllH:ia, p. 1>26). • 

,. J. Veloudo, 'E).).. op8. ài,c. iv Bm'l'I~, p. 68. 
5. Georgea Vlastos, de Rhétymoo, édit■ les livres liturgiques décrits ■ous les 0 00 177, 

178, 188,189,190, t95, 196, 201, 2H, 215, 222. 
6. Denys Catiliaooa, de Zaote,futélève de Gabriel Sévère. Après la mort de largouoios 

(1602), il fut nommé évêque de Cythère. On pouède de lui un asaea grand oombre de 
lettres, publiées daos les Delici,e eruditorum de Lami. Pour plus de dét■ils sur Cati
lianoa, voir l'article que lui a consacré lgr N. Catramis, dans ses (11>.o>.oy1xii CX'1o\>.tn11 
Zœw"6ou, pp. 1112-286. 
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Toutefois, pendant que Gabriel vivait tranquillement à Venise, le clergé 
et les fidèles du diocèse de Philadelphie, las d'attendre depuis douze années 
leur légitime pasteur, adressèrent par écrit de vives réclamations à Con
stantinople ; une députation se présenta même au patriarcat et demanda 
avec instance que le prélat récalcitrant fO.t mis en demeure d'aller résider 
dans sa province. Jérémie, qui avait si longtemps fermé les yeux sur œt 
abus, se vit forcé d'examiner cette affaire dans une réunion synodale. La 
chose, du reste, n'était pas longue à juger. Le résultat de la conférence 
fut une lettre que le patriarche œcuménique écrivit à Gabriel Sévère, dans 
laquelle il lui donnait le choix entre la résidence à Philadelphie et sa dé
mission. Il lui accordait un délai de six mois pour aller prendre possession 
de 10n siège. Dans le cas oh il n'obéirait pu, il encourrait la déchéance 
ip,o facto t. 

Gabriel Sévère ne s'émut pu outre mesure des remontrances de 10n supé
rieur ecclésiastique. llis en demeure de se soumettre ou de se démettre, 
il n'eut rien de plus pressé que de chercher les moyens d'éluder l'ordre qui 
lui était intimé. Peu soucieux de professer autrement qu'en théorie la 
pauvreté évangélique, il répondit à Jérémie que, s'il ne s'était pas rendu 
dans son diocèse, c'est qu'il n'y avait point de revenus suffisants à l'entre

tien d'un archevêque; que, d'un autre câté, il portait une affection des 
plus vives am quatre mille Grecs de Venise, dont la divine Providence et 
la sérénissime République lui avaient confié l'administration. La conclusion 
était facile à tirer : il désirait rester à Venise 1. Le gouvernement vénitien, 
qui voulait être agréable A 11es sujets grecs, appuya fortement les préten
tions de Gabriel auprès du patriarche œcuménique. Jérémie se laissa con
vaincre sans trop de difficultés, et Gabriel continua de résider A Venise, 
toµt en consenant le titre de métropolitain de Philadelphie. En ne lui don
nant pas d'autre titre, on voulut apparemment ménager les susceptibilités 
de la Cour de Rome. Mais il est certain que le pape ne vit pu d'un bon 
œil le patriarche œcuménique étendre sa juridiction jusqu'en- Italie. En 

t. Cette lettre a été publiée par Lami dans aea DelicilB wuditonffll (le tome qui porte 
au 'f" da titre : Gabrieli, &Nri et alioru• Gra!COMPII rfflmtionan ,putole), Flo
reuee, 1'1-U; pp. Ht-HS. Bile est datée : '101iJ.Gp!ou l'&ao0'11TOC f [t590]. 

i. Voy, cette lettre dans Lami, Op. cit., pp. HS-H5. En voici le r'1111&ge le plus im
portant : ¾!l'tc a~ Tà., wrcx06œ wo wp!ou XPMffWWl'O" >.œ?J.,, fi., 11 -rà& 11:mœ xaù.roc 
5io1l&OOcrœ ,qi&'II011J1 xœ\ ¾ ~p1crr11J1'1111Ctff«n1 u\ TOÙ.'ll'IMCffll 111V8&nlœ ,rr;,.,, Banrlirl ~1'1" 
""xdpurs, '11:lllflcql,l'l'°I"" IVIJITI'I).,. /Mœcrx&l"I, tilC ol'&'II u, clnrocno>.ncroc ff H\ ff,rrpG
'll:IJljlcza&-rr.,c 'IOUhnh, cipx11pcmxQc 'IIOCl'IJIN&l'II fl 1t1J1\ &Ù).oyat'II, !UXPIC a., ¾ 'rlil"I 3).
IJlk!œ à11:! -rwœ 1"T1J1>.w1Qffœ X'°P°" p.g-rcc6écr-,, •0r/J1'11 ai «'18' \l'o," &no, .,'Ada>.qidœc 
XIIPOTO"'II~ &px11pavc, ¾Il'~ tq»,\71" GMTIC u>.atotœ, ~lt a.,, lpu8p1ci-1"", Cette lettre 
est aÏDli datée : tWr' llJl'IOllœplou 18' (- t2 janvier 1500, = 1591, en tenant compte de 
la diffsence du calendrier vénitien). 
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t 65f, quinze ans après la mort de Gabriel Sévère, un fougueux champion 
de l'~lise romaine, le Crétois Jean-Matthieu Caryophylli, le pren~it encore 
à partie et lui décochait les vers suivants : 

Où 1epb 1e0Hwv lv,czu-rwv ,iv -rie <1>,>.czot>.q,tlo1c 

1epoatœnic 1v tlYI Àll!l,1C~ d).11 tf)C 'ltdlczc • 

11:pocn1yop!czc &e1oc µllÀÀOY fl!C ivczvt!czc, 
11,ICJ0XCIIÀOÇ xczl 1epo11lpoc &vtfllÇ µ1a1111l1>.,c!czç" 
civi)p 1ù1ewyfllv, ao&czpbc, µuxnip1atiic, 'lœvoc, 

xlvtczupoc xczl tpczyi>.111,oc, iv toTC x111U!ato1ç vœvvoc. 
•ev Ill µnci rp1111x&v rp1111xbc, Aczttvoç wv Acztlvo1c, 

xczl &e1oc ivix1a81111 d>.µcza1 toTc ,cup!vo1; • 

ypœµµcztcz 11-ii iu11111671xlilc i\81>.1v i11:1111vaTa8111 
OÎCII voµoll11lœax111>.oc, XClll j5cz&ouvl XC11À1îa81111. 

· "Eypczlj,1v 6 11:1111111.!czpoc xczl ~16>.ouc ciyvfllal11c, 

fÀ71vœq,ouç, ~1111j,r,,ll71µcztC11 11:l-/ip71 ci"11:C1111l1ualczç • 
l!.1111 t&v wc 11:cztp1111px1xbc leczpxoc iyczup!11, 

11:oltf XCIIVOVfllY fUÀIZX'J ; iv 1101, ieoua!t ; 
Tic Y0µoc, 110!11 auvolloc lllfllXIV ieoualCIIY 
ttj) KfllYCJtCllfflVOUffOÀlfllÇ l!.Clltci tiiv 'Jtd!CIIV t ; 

Deux Grecs qui quêtaient pour le rachat de leur famille réduite en escla
vage, Lucas et André Argyros, passant par Tubingue, firent une première 
visite à Martin Crusius, le 25 janvier i58f. Le professeur allemand, qui se 
montrait toujours très friand de nouvelles concernant la Grèce et les Grecs, 
ne manqua pas de questionner ces deux étrangers. Ceux-ci lui racontèrent 
qu'ils étaient allés à Venise et y avaient vu Gabriel Sévère, lequel était, 
dirent-ils, un homme d'une quarantaine d'années, de haute taille, 
maigre, au visage vénérable. La Seigneurie lui servait alors une pension 
mensuelle de six sequins', et l'avait autorisé à assister aux séances du 
Sénat•. 

Nous avons parlé dans notre Introduction de la querelle de Sévère avec 

1. Ces vers aont tirœ de la Mo'l'!)lllcz t,t\ tœtc auµq,opœtc nie llucmixoOc 'Elltilloc 
(C. signé U 2, r), qui se trouve à la 111ite de la Befutatio patmdochrutiaMJ Catechuia 
editm a Zacharia Gergano GraJCo, auctore Jo. MatthllJo Caryophilo, archiepuœpo 
lconienai (Rome, 1631, in-4•). 

2. Fuerunt in templo S. Georgii Grœcorum, ubi D. Gabriel est, archiepiscopua Phila
delphie, quem aiunt virum procerum et macilentwn esse, facie veneranda, annorum qua
draginta eirciter, pl'llllllem illius templi, accipientem senos zekinos in mensem ab ipsa 
Signoria, !CU magistratu veneto. Vivere ihi, quia res Philadelphie tenues esse et pauciores 
christianœ iia loeis. Veneliis habitue quatuor millia Gnecorum (Turcogrœcia, pp. 206-207). 

3. Veneliis antistes est ipse D. Gabriel, qui, ut audio, etiam venetum senatnm ingre
ditur (Turcogrl1JCia, p. 525). 
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Margounios touchant la procession du Saint-Esprit, ainsi que de la réoonci
liation solennelle qui y mit fin. Nous n'y reviendrons donc pas ici 1• 

Cependant, en l'année t579, le patriarche Jérémie, sous prétexte de 
mettre l'église Saint-Georges à l'abri des empiètements que pourrait se per
mettre à son endroit une autorité arbitraire cl peu scrupuleuse, essaya de 
la déclarer ,tauropégiaque et patriarcale; mais la Confrérie grecque de 
Venise, jalouse de ses droits sur une église dont elle était justement fière, 
el à laquelle elle entendait consener son autonomie et son indépendance, 
considéra comme nulle et de nul effet la décision de Jérémie'. 

Gabriel Sévère mourut le 21 octobre t616, à l'àge de 75 ans, dans le 
monastère de Sàinte-Paraseévé, à Lesina, en Dalmatie, pendant qu'il visitait 
cette province, dont il avait aussi l'administration spirituelle. Son corps fut 
transféré à Venise et enseveli dans le tombeau préparé à cet effet dans le 
sanctuaire de l'église Saint-Georges. Ses compatriotes lui firent élever, dans 
cette même église, un monument en marbre, sur lequel on lit en lettres 
d'or cette inscription composée par le Chypriot Alexandre Syncliticos i: 

T9 BN APETAl:C ADA:CAl:C EfdOKllllH:CANTI 

UA Btor DANTO:C, nEPI IIENTOI TA 8EIA Br:CEBEJ+ 

DPO:C dB THN rAAHNOTATHN TON BNETON APXHN Dl:C[TO:CrNl,rJ 

Bf:COAArxNIAN dB TOI:C DBNH:CIN rnEP+ro:c fflOdEISANTI 

rABPIHA.9 IIHTPODOAI : ♦IAAdEA♦ : T9 :CEBHP9 

01 TON EAAHNON BNOIKOI TE KAI BUOIKOI 

Bl'BPrB:CION UA IINHIIHII TOd' ANE8ENTO. 

MEMORI.E IMIIORTALI 

OABRIBLI SEVIRO ARCRIEP. PRILADELPR, 

UT Q, DOCTR : PIETATB • ET • SANCTB EXCBLLUIT 

SBR. RBIP, OB, BXIIIIA • FIDË • CARUS EXTITIT 

POSTERIS QUOQ. PêLAR, EXBIIPLU FORET 

GILECI INCOL.E BT ADVEN.E 

BENEFOR, M.EM. : NUNQ, SATIS VENERABÜ : P, 

ll•D•C•XIX 6, 

Il existe, dans la Scaletta de la Colonie grecque à Venise, un portrait 
de Gabriel Sévère, peint à l'huile. Une ph.otographie de ce portrait a été 
donnée par M. J. Velouilo dans son livre intitulé 'E>.l.iiv!llv 6p6oMe!llv 411:o,xl« 
iv Bava-rLf.. 

t. Nous ne aTOns ce qu'il J a de Yrai dans l'a!lllertion de Martin Crusi111, qui dit 
(Annalu Sunici, lib. 111, p. 830) que Gabriel fut emprisonné pendant cinq mois à Venise, 
fllOd f/Olui .. el Cretllnaium 10Cllrdotum igna11iam co,Tigll1'B. Nous ignorons également 
quels démêlés Gabriel put avoir nec les prêtres crétois. 

2. J. Veloudo, 'EU. opO. èctr. lv Bm-;!:x, p. 67. Renseignement puisé aux Archive& de 
la C.Onfrérie grecque, t. Jw, pp. 53 et 95 (à 0la date du 15 septembre 1583). 

3. Id., ibid., pp. 67-68, et p. 33. 
,&. Id., ibid •• p. 153. 
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Outre l'ouwage décrit S011S le présent n•, Gabriel Sévère publia encore, 
en t 60-1, le livre suivant : 

TOY TAIIEINOl' MHTPOilOAITOl' .,>.11&1>.falaiç ya:flp171>., x11l i1n-rp6,rov s11-

-rp111px1xoo, T00 b V,OYl1&ISC110laiç T0O aafSiipov. XIITà T&Y >.ay6YTfllY, TOÎIÇ 6p8o&6eov, 

T11ç 4Y11n>.1xflç bd11alaiç 11!ovç, xax&ç Tl XIII sœplZY6fW' so11TY Tlj) Tl!,14'1 XIII ,cpoa
xOvaTY -rà &y1« ll&flll, -livlxrz 6 x1povf51xl>ç !111-rcu 611-,oç. XIII 6 lap&t,ç ,,,_., TIIGT11, 

alaoll1v11, alç Tl> &y10Y Pflllll• "ETI sapl T&Y 1&1plll111Y, P Tlj) clyllf Ill~ is1-r18a-
1UYIIIY. "ETI ••pl T&Y xo>.v1S1111, xd n•p~TfllY, T&Y 11:poaflpOl,dYIIIIY b TllÎÇ lop-rll?ç 

or&, clyl11tY. xal 611:lp T&'I XIXOll''l!U'lfO'I 6p8o&6efllY. CON PIUVILIGIO. ENETIW:IN, 

Ilrzpà 'A-,-r111Yift, -rf DivU'I'. ,x11'. Con licentia de' Superiori. - ln-.&• de t f. 
non chiffré (appartenant au premier cahier) et t 7 ff. chiffrés en grec. Au Vo 

du titre on trouve deux épigrammes de Denys Gatilianos et 11116 de Georges 
Coressios. 

On possMe de Gabriel Sévère un nombre assez considérable de lettres, 
publiées les unes par Crusius dans sa Turcogr;ecia, les autres par Lami 
dans ses DelicilB eruditorum. Malheureusement, celles que l'on trouve dans 
ce dernier recueil ont été imprimées avec tant de aégligence que plusieurs 
passages en sont devenus presque inintelligibles. Il serait fort à souhaiter 
que quelqu'un en donnAt une édition nouvelle, car la plupart sont très 
riches en renseignements de toute espèce. 

Gabriel Sévère a encore écrit les ouvrages suivants : t• a. rrz&p1,il. TOO 
I:1fliipov TOO b lrl0Yo111Scxolaiç, T1Z1CIIYO0 1111-rpo,co).ITOU 4'1>.11&1>.,1aiç, "Ed~ lUIIT4 
T&Y 411118/i\ç >.ay6YTfll'I lUlll 1C1Zp!ZY611fOÇ ll1llcxox6YTfOY, a-r, -li1&1Tç ol Ti!ç 'AYIITOÀIXflÇ 

'Exx>.11alrzc l"''11alOI xrzl 6p8611oeo, 1CIZTll1ç ia11b ax'll~TIXOI (sic) 11:11pt Tflç clylaiç 
xal xo:86>.ov 'Exx>.11alaiç. - b. Too av-roo r116p171>. -roo 4'1>.11111>.flaiç 1e1pl Tflç p. 
ll1rzfop11c, T'I• 6,collZY lx11 -li 'A,11-ro>.1x71 'Exx>.11al11 i.r.à T'!Y 'P11111111ix71y • il?OII• 11:cpl 
Tijç &pxflç T00 Ilri-Krz. - c. Too IZÔTO0 ra:flp1-ii>. -ro0 4'1>.11&,>.flGIÇ 11:cpl Tflç T. IIIGl

fOpllc, T'I" 6,col,zy lx11 -li '.A.-,a:-ro>.1x71 'Exx>.11ala: 11à T,iY 'Pto1111ix71v • ilyow scpl Tflç 

G>.11ç -ro0 ivtv11011 xrzl 4tVl'O\I• - d. Too IIVTO0 ra:flp171). TO0 4'rld1).'l'laiç ,ccpl Tflç 
ô. ô&rzfopaç, T,iY 6,col,zy lx11 -li 'AYC1-ro>.1x71 'Exx>.71al11 i.r.à T,iY 'Pw1&e1îx71Y • ilyow 

,cepl -roo xrz6rzpniplou 1rup6ç. - e. Too rzô-roo ra:6p171>. -roo 4'1>.11&1>.flaiç.11:1pl T11ç 

•· ll1!Zf0pllc, "'71" 6,coi!Z'I lx11 -li 'A,a:n>.1x71 'Exx>.11ala: i.r.à T'I" 'Pfll1&e1ix71Y • ilyow 
11:1pl Tilc 1111xrzpi6ninç -r&v 4y1.,,. - ln--1° de 52 et 56 pages. Imprimé à Con
stantinople, vers t627, par Nicodème Métuas; fait partie d'un volume qui 
contient plusieurs autres traités de llélétius Pigas, de Georges Coressiœ, etc., 
ayant chacun une pagination particulière. 

2° 'Axo>.ou&la: alç Mœpxoy -rli-, 'Eflaov (Constantin Œconomos, 'Exx>.11a1C110T1xcl 

auyypœ111&e1-ra:, t. I, p. 560). 
3° A6yoç 11:1pl laptoavv71ç (Nicodème, Il11llœ>.io-,, p. 2; Athènes, t8.&t)'. 

f. Ce nmaeignemeat eet empnmté, IÏllli que le préc6deut, à l'exœlleule brochure de 
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Ajoutons encore que Gabriel Sévère fut un des savants qui contribuèrent 
à l'édition des Œuvres de saint Jean Chrysostome•, publiée à Élon, en f6f2, 
par l'helléniste anglais, Henri Savile 1• 

Gabriel Sévère possédait un certain nombre de manuscrits grecs, qui 
furent Tendus après sa mort et dont plusieurs appartiennent à la Biblio
thèque nationale de Turin. Parmi ces derniers nous signalerons seulement 
celui qui contient une traduction grecque de la Somme de saint Thomas 
d'Aquin, et est coté: xxm. b. v. 3. On y lit, à la fin de la table des ma
tières, une fort curieuse note ainsi conçue : 

'B ~l&loç arkii 11:ph1pov 1,11'1 ~., TOO p.œxœp!TOV 'll'Uplov r,w«lllov 11:111Tp14pxov, 
ffllpG'I al yiyova -roo 11:«Tp14pxov p.œxœplTov xvplov M~ll,LO'U· 11:111:pCICnlo!Ufll Ill 11:11pil 

TOU chalj,coO Gl6TOO wplov MGl'IOlnjl TOO l[op.v71voO, fiyopciae,i 11:11p' fp.oO ~'ll''ITPlov 

T00 ltrlcrrP"l'IOO ll&il P.'l'IP.'I" T&'I 11:p6Tlpo'I 'llT7IIJIIIU'lfll'I driav, ul rv11 P.'I h:1p6p1oc 

Tff'ITIII. 
Nov Ill lnw •p.o0 rdp171lO'U ♦1l«ll1lflilc ml b Movap.fSulœc -roO J:aviapov. 

A. ~œ, intitulée .Addition, et conwctionl a le PbiJologie uo-hellmique 
a l'.olutanfia Satluu (Leipsig, t87t; S-, en grec), p. 33. 

t. Bgregiam DObil et llrenlWD operam 11u11'1Ult (Préface aa lecteur, ea tête da 
tome I•). 

t. Duit 10lames in-Wio. Notre Bibliotbèqae nationale pœsède au admirable aemplaire 
de ceUe pr6:ieue e& rarillime 6litioll (colé : C MG; ID'f811taire C 186). 





AVIS 

Qu.um, après avoir arrêté la liste chronologique des ouvrages 
dont la description est comprise dans les feuilles qui précèdent, 
nous commençâmes, il y a plus d'une année, l'impression de la 
présente Bibliographie, nous nous étions promis que, quoi qu'il 
arrivât, elle n'aurait pas de supplément immédiat. Nous n'avions 
certes point la prétention d'avoir épuisé le sujet, bien loin de là; 
mais nous nous proposions, dans le cas où de nouveaux docu
ments viendraient à notre connaissance, durant l'impression de 
notre livre, de les mettre en réserve pour en former plus tard un 
volume, dont les éléments existent assurément et ne peuvent 
manquer, un jour ou l'autre, d'être mis en lumière. 

Cependant, des personnes qui ont à cœur que cette Bihlio-· 
graphie soit aussi complète que possible nous ayant signalé un 
nombre assez considérable de livres dont l'existence nous était 
demeurée inconnue, et en ayant nous-même découvert plusieurs 
autres, nous avons cru devoir abandonner notre premier dessein, 
à la vue des proportions inespérées qu'avait prises notre supplé
ment dans l'espace d'environ quatorze mois. Nous publions donc, 
dès maintenant, ce supplément, qui se compose d'ouvrages dont 
la plupart n'avaient jamais été signalés jusqu'à ce jour. On pour
rait croire, en y voyant figurer plusieurs ouvrages dont il existe 
un exemplaire soit à la bibliothèque Mazarine, soit à celle de 
l'Arsenal, que je n'avais pas pris soin d'explorer ces deux riches 
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dépôts avant de clore ma liste. Il n'en est rien; mais les catalogues 
n'étant pas à la disposition du public, ce n'est que le jour où l'on 
m'a accordé la faveur de les consulter que j'ai pu découvrir 
l'existence des rarissimes volumes dont on va lire la description. 
C'est grâce à l'aimable obligeance de M. Paul Bonnefon, à l'Arsenal, 
de MM. de Caussade et Cahun, à la Mazarine, que j'ai obtenu 
communication des catalogues manuscrits de ces deux bibli~ 
thèques. Qu'ils me permettent de leur en exprimer ici toute ma 
reconnaissance. La bibliothèque Sainte-Geneviève ne m'a fourni 
aucun article. 

t5 aodt 1883 . 



SUPPLÉMENT 

H JANVIER 1523 

235. APXH TOY MHNO· 
-: AOrlOY: -

WPOAOrlON nePIEXO.N TA. EN 
TH META TA. YTHN :IEAI-

AI rerPA.MMENA.. 

HOROLOGIVM CONTINENS QVAE 
IN SEQVENTI CALENDARIO 

SVNT SCRIPTA. 

(Au t" du dernier r.J 'Ev iva-rl«~, 8,ar. tcoa.wou «.ncovCou, xœl Til\! 

UaÂfêi>v «inoü, 'ROY ix. crcr.6Cou. l•m -ri «.~ 'rijç x,,OTOil yawii~&WÇ, 
x,,).,cmip -i;ff'rGtX.oa,o~, ,~~ TfCflf). jl,11\!0Ç \«woucip,ou, ~'. 

REGISTRVM. AA.BB.CC:. ABCDEFGHIKLMNOPQRSTVXY. 
Omne, Quaternione,. Venetij,, per loamaem Antonium & (rat.re, 
de Sabio. Sumptu & requiritione Martini L>catelli. 11.D.XXIll. 
Men,e lanuario. 

ln-8• de j.& ff. non chiffrés, t 75 fl'. chiffrés et t f. blanc. Sar le titre 
nne petite vignette représentant la Natinté de Jésus. Bois dans le texte. 
Impression rouge et noire. Les vignettes d'en-tête et les lettres ornées sont 
les mêmes que celles des impressions de Nicolu Vlutos. 

Bibliothèque de l'Arsenal, Théol. 22.&7, 8°. 
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236. APll:TO«l>ANOll K.mIDAIAI ENNEA. META l:X.O>..Cwv ~oÀ

Âcî>Y ~OtÀOtLWY x.œl 'mXYU WfEÀCfLWY ~po; TOY; ~p6-r!pOY ini-ru,;wf1-€YWY, 

tJVY ~Cvœx, «<p80Y01"1X'rff1, -rwY œ,rixffCi>Y Etç & ~EY -roY YOÜY' 1rpoa€x,e,v. 

ARISTOPHANIS COMOEDIAE NOVEM CVM COMmentariis anti
quis & ualde utilibus ad ea quœ prius excusa fuerant additis, 
indiceque ,copiosissimo omnium quœ animaduertere oportet. 

IIÀOÜTOç. Plutus. 
NE<pÛOt,. Nebulœ. 
Bix-rpœx,o,. Ranœ. 
'J~E!ç. Equites. 
'Ax,0tpYE!ç. Acharnes. 
l:<p~lt.EÇ. Vespœ. 
"opv,8iç. Aues. 
EtjmY11• Pax. 
'Ex.x.À11a"C~ouaa.,. Concionantes. 

[Au .,. du r. 575.] Florentiœ per heredes Philippi Iuntre. Anno 
salutis. M.D.XXV. mense Februario. CLE. VII. Pontifice Maximo. 

ln-lo de 32 ff. non chiffrés, 373 ff. chiffrés et t f. non chiffré pour la 
marque juntine. Édition aussi rare que la première. 

Cette édition fut préparée, avec le concours d'Arsène Apostolios, par 
Antonio Franchini, ainsi que celui-ci le déclare dans le passage suivant de 
l'épître dédicatoire Benedicto AccoltlB, arèhiepucopo B.avennati, qu'il a 
mise en tête du volume : 

Inter alia recognovimus Aristophanis, comicorum omnium lepi
dissimi, novem Comœdias, vere grœci candoris eloquiique delicias, 
cum sale suo, lepore, politissimisque facetiis delectet multum, 
sententiarum vero luminibus plurimum prodesse possit, ad hoc 
Araenii Cretensi,, archiepiscopi MonembasilB, magna eruditione 
viri, acerrimo judi.cio usi, dum is Florentire adolescentulos illos, 
quos Leo, Pontifex ~aximus, ad reparandam grrecre lingure jactu
ram, ex media Grœcia accersiverat, instituit. In qua quidcm 
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recognitione hoc in primis gloriari licet nos omnium primos in 
comœdia, cui titulus est Etp1rni, ad sexaginta versiculos, nostra 
diligentia repertos, restituisse. 

Ajoutons que les vignettes d'en-tête et les initiales ornées sont celles des 
éditions de Nicolas Vlastos. Mais, dans les premières, on a pris soin d'effacer 
le nom de cet éditeur qui y figure, comme on peut le voir par celle qui 
est reproduite page 56 du tome premier de la présente Bibliographie. 

Bibliothèque nationale de Paris, Y+ 335 .A. 

237. 

t538 

THC KAINHC 
AIA0HKHC 

«~ar.nar.. 

NOVI TESTAMENTI 
OMNIA. 

VENETIIS. 

(A la ~-] Venetiis per loan. Anto. de Nicolinis de Sabio. Expensis 
vero Diii Melchioris Sessœ. Anno Diii MDXXXVm. 

Tome premier. In-t 6 de 20 ff. non chiffrés, 6t 6 pages 1 et 2 ff. entière
ment blancs. Sur le titre, la marque du Chat assis. Les ff. liminaires sont 
successivement occupés par : 

t• ToO 1v clylo1ç 11:œT~ç "1!,lli\11 '1111ciwov &px1111:1nfflov K111110"r111YT111ovdll111ç TOU 

Xpucn>aT6µou 6d1,LY71J.LIII alç Tll11 cly1oy MœT8111?011 Tll11 1ôœyy1l!O"r,\11. 

2° Bloc TOO 4ylov 1ôœyy1>.10"roU MœT8œlov xœd: :Efllvp611io11. 
3° Td81a1ç TOU xœT& MœT8111?011 &ylov aôœyya>.lov. 

4- Table des Chapitres de l'Évangile selon Matthieu. 
5° Ce quatrain : 

MœT8œlou T6ll1 lpyoY &p10"rod11010 T1>.ll>vov, 

8ç rixo11 lq,pœaa 61?011 &11:11poyci11010 yu11œ1xbç, 
fi Tix,., ü11:opo11 utllY, 811 oô xcill,., oôpœvbç aôpùç, 

Xp1Cl"rbY &al ~ll>ovTœ 81b11, ~poTllY GIÔTllY i6vTGI. 

Viennent ensuite les .1 Évangiles et les Actes des Apôtres. 
Bibliothèque du Musée Britannique, 675. a. 9. 

1. En réalité 6ft, car la page 293 est immédiatement suiYic de la pagé 298, sans qu'il 
y ait pour cela de lacune dans le livre. 

\ 
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Le Tome second n'a que le titre particulier suivant : 

vnOGECIC THC 
Ellll:TOAIIJ TOT AnOT 

II.UA.Or DPOE TOYE 

POMA.IOTE. 

[A. la fin.] 'Ev Én-rCcuç ~cwc,, fÙY ul 3i~&6-nin -roü lwtiwou mwvCou 

-roü CJ«.~Cou, œ-1«.lw114cr, 3i -roü Mil.x,Copoç -roü CJICJCJOU ln, x,,l.,oa-n; 

~wr«.XOCJ&OCM'C? -rp&car.ocni; oy30'f>. 

Venelijs per lo. Ant. de Nicolinis de Sabio. Sumptu uero et 
requisitione Diii Melchioris Sessre. Anno Domini MDIX.XVIll. 

ln-t6 de -176 pages et dem ff., dont l'un, le pénultième, est entière
ment blanc, et l'autre, le dernier, contient seulement au Vola marque du 
Chat assis. 

Cette édition du Nouveau Testament est d'une rareté insigne. Notre 
Bibliothèque nationale n'en possède que le tome second. Le motif qui nous 
fait lui donner place dans notre Bibliographie, c'est que, s'il n'est pas 
certain qu'elle ait été éditée par un Gree, au moins paraît-il hors de doute 
qu'elle fut spécialement imprimée à l'usage des Grecs, étant celle que l'on 
réimprima plusieurs fois par la suite, à Venise, pour cette destination, 
notamment en t687, chez Nicolu Glykys, et en t695, chez Nicolas Saros. 

Bibliothèque nationale de Paris, A 45t (Inventaire, A 6283), Réserve. 
Biblioth. du Musée Britannique, 675.a.tO. (Incomplet des 2tT.delafin). 

25 DÉCEIBRE t5H 

238. - : ATIOCTOAOC :-

[A.u r- de l'a'9'1Jlt-demier f.] •a 8,C«. «fini x.«.l bpœ ~C~l.oç, n-ru~w-rœ, 

Én-rC11cr&Y, 'Av«.Àw!'4Cf&.!ÙV KupCou 3«.jl-&«.Yoü, Toü i~ É1n-rCou -rijç ll.l.u

pl3oç. 'E~&jl-EÀEC«. 8i 'Av3povCx.ou Noux.Cou Kipx.up«.Cou. "E-ru T~ ci1ro 
6,oyovCœç. ffl'-~ l'-11"1 3ix.i11-~pC<i> d. «.~y3i~118,x.l.11-v~o~pcr-ru 
cpx_~wAB. abcdefghiklmnopqr,tu:cyz&AB. Omne, 
quaternione, B ,externione,. ln Yinegia, per Giouann' Antonio . 
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& Pietro fratelli di Nicolini da Sabio : a in,tantia di M. Damian 
di ,anta Maria. f 542. Nel mese di Decembrio. 

Jn-4• de 2t2 fî. non chiffrés, divisés en 26 cahiers de 8 ff. chacun, 
sauf le dernier qui en a t2. Sur le titre, la Fouine avec les mots 'Avllpiou 

à gauche, et Kouvcillou à droite, tirés en ronge. Cette même marque se 
retrouve au ve du dernier f., mais sans les deux mots qui viennent d'être 
cités. Les vel'SOI des ff. premier, antépénultième et pénultième sont blancs, 
ainsi que le 14 du dernier. Impression ronge et noire assez soignée. Raris
sime édition de ce livre liturgique. Nom n'en connaissons pas de pl111 
ancienne. 

Bibliothèque de l'Arsenal, Théol. 2250, 4°. 

239. 15'7 

nr10n a,,0n0 ,~:::, iDc Cl'Din; unnt ,,,n ,r11t n,1t,10n ,,,,ne; n::ir,n 
;,,,n; ,,:::,, n,;lc r,cn, ni,tiDn a, ,,,r11t :in::,::, a,::i,n:::, n,,n ,r,c,n 
atipcn auin ,::i D'llin; u,at, n,n1 ,,,; ,ncn gJir,;, ;atir,, 'l::i ,,,l; 
n,n ;nn n,;l u,c, 'l::i::i n,;J,icn nmr,;n ,nr, 11; y,r,;, 'l1' r,r1;::i 
::i,,,nc ;Kir,, ,::i ;:::, n,,n;, nc,.:nn n,1,1t::i a,J:::,ir,n ;1t,r1,, n,,n, ,,ir, 
Dl ,::i Cl'llin; u,at, au,n ,nat, atipc D'lrl ,,::i1n a, n,,r,,D c,;r,n; 
li:::,r,, nrn i!lcn ncllin::i ;,n uirat' ;,en, n•y ,r,, r1,,,ll1 c,;plat c1lin r:::, 
r11t,::i n1n illcn n;nnn nn,n, ;1nr,,::, n,,n y,::,,n; c,::i, c,iDc D'llin; 
,11,;at c,pp,ncn ,,71 n,::,::, Ml'ilt1rtip nD n,,1,; 1r1n nl'1 non r1,n 

'rJ ruir, Cl1rtil i•:::,::, 

(Traduction du titre ci-dessus.] Gloire 4 Dieu qui noua a in,pir, 
fidle âimprimer ce livre trù prlci.euz: le, cinq partiel de. la 
Loi écrite, en caractère, hibraïque,, avec le, Ha(laroth t et le, 
cinq Megilloth •. En vue d' 8tre utile aw: jeune, l1rtûlite, et pour 
qu'ils ,'habituent 4 parler correctement, noua avon, cru devoir 
publier ici la traduction de l' Écriture Sainte en langue grecque 
et en langue étrangh'e 1 , le, dew: langue, en u,age parmi 
le, gen, de notre nation dan, la captivité, pour le, rejeton, de 
Juda et d'l1raël qui habitent dan, le, pay, turc,. Comme tout 

t. Lectures lllhbatiques complêmentaires. 
Il. Rouleau (= TOlumina). 
3. C'est-à-dire upagnoltJ (la langne la plua rt!pandue parmi les Juili de Tw-quie). 
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en( ant d' I,raël e,t tenu de rlciter avec le, fid~le1 le, piricopea 
1abbatiques, en lisant deux fois le texte et une fois la version. 
chaldienne, nous y avons joint la version d'Onkelo1 avec le com
mentaire de Raschi. Puisse r Éternel nous donner la force de 
mettre ce livre sous presse et nou, accorder la faveur d'en im
primer d'autres, afin de répandre la Loi en Israël. Commencé 
à imprimer ce livre à la néoménie de Tammouz, l'an 5507 de l'm 
de la création t, à Constantinople, chez le disciple des typographe,, 
Éliézer, fil• de Gerson Soncin •. 

ln-folio de 390 fî. non chiffrés, divisés en 65 cahiers de 6 fî. chacun. 
La version grecque vulgaire qui accompagne le texte est, de même que 
l'espagnole, imprimée en caractères hébraïques. C'est la première traduc
tion en grec vulgaire d'une partie de l'Éeriture qui ait eu les honneurs de 
l'impression. Elle est une preuve irrécusable que beaucoup de Juifs de 
Turquie s'étaient hellénisés de façon à ne plus entendre d'autre langue que 
le grec, qu'ils ne savaient toutefois lire el écrire qu'en caractères hébraï
ques : comparables en cela aux catholiques grecs de Chios, qui ne se servent 
que des caractères latins. L'auteur de cette version nous est inconnu, mais 
ce devait être, à coup sûr, un homme fort v~rsé dans la connaissance de 
l'idiome parlé par les Grecs de son époque, idiome dont la présente traduc
tion est un monument précieux au point de vue linguistique, et digne de 
faire l'objet d'une étude approfondie. Voici, à titre de spécimen, la trans
cription en caractères grecs du commencement de la Genèse : 

E1' &pxii ldcza1v 6 Oallç Tllv 6pœvllv xœl -riiv IJy,i. 

Kœl fi yfjç iJTov &8vaao;, xœl &q,1XY1111aµll;, xœl ax6Toç hd ,rp6atofflX &6uaatov, xœl 
civ1µoç TOO 8100 &vœfl:ÀITTIXI l,rl ,rp6atofflX Tli>Y vapli>v. 

Kœl 1T11:1v 6 816; • ciç fiv1111 fli>Ç. Kœl ÎlTOY q,li>ç. Kœl d611v 6 011lç Til fli>Ç 3T1 xœ'l.l>, 

xœl xwp1a1v 6 811>; &viiµ1a111 Tl> fli>Ç xœl &viiµ1a111 Tl> ax6To • xœl xpii!1Y 6 Oabç Tl> 
,pli>; µlpœ, xœl Til ax6To lxpœe1v YUXTIX • xœl ÎlTOY ppii611 xœl JjTOY fftopvb l',!pœ µlcc I • 

Le livre que nous venons de décrire est d'une insigne rareté, et l'était 
déjà il y a plus d'un siècle. Nous lisons, en effet, dans les Prolégomènes 
que Jean-Christophe Amaduzzi a mis en tête des Œuvres de Démétrius 
Pépanos (Rome, t 781; in-4°) : 

Postremo tandem hoc loco proferemus, utpote saltem hoc ipso sreculo XVI 

i. Le H juin 15'7 de notre ère. 
i. La transcription el la traduction du présent titre 1011t dues l l'extrême obligeance 

de ■. Schwab, attaché à la Bibliothèque nationale de Paris. 
3. Noua avona fait cette trmscription 80UI la. dictoo de 1(. Schwab. 
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typis vulgatam, licet Corte antiquiorem, Pentateuchi versionem grœca vul
gari lingua et hispana, ast utraque characteribus bebraicis expressa, elnbo
ntam : cujus editio peracta est Constantinopoli, anno minoris Hebrœorum 
aupputationis cccvn, Christi vero cr:>I:>xtvn 1• Quanquam vero quidam 
auctores meminerint versionis grœco vemaculo idiomate quinque librorum 
qui a Judœis Quinque Megillot vel volumina appellantur, tamen minime 
quinque Moysis libris Constantinopoli editis additi sunt. Cœterum seorsim 
Constantinopoli editus est eodem idiomate conversus liber Job et proverbia 
Salomonis, scilicet hebraice et grœce barbare, ast characteribus hebraicis. 
Sane Judœi ipsi Karraitœ Constantinopolitani legunt et adhibent eamdem 
Pentateuchi versionem, atque ideirco in aliquibus eorumdem commentariis 
in sacra biblia invenire est quasdam pro hebraici textus intelligentia grœ
eanicas adnotationes. Quare bine evinci posset tune temporis Judroos lingua 
grœca vulgari usos fuisse in eorum scholis, sive synagogis, eosque hujus
modi versionem non solum ad Hebrœorum Karraitarum, verum etiam ad 
Judœorum Rabanistarwn usum peragi curasse 1 • 

Bibliothèque nationale de Paris, A 2.U (Inventaire, A -'70). 

HARS t55t 

240. - : TPIOAION: -

[Au r" de l'mnt-dernier r.J Tà ~a.pov ~,~lCov Ta'\"Umi>T0t, ftÈV ivtTC~«n, 

mivci> X.P'aTOfP6pou TOÜ ~otveTOu 11-e-rœ ,;liC«r"MIV ixvœyv~awç ul x.a.TOp-

8w«r!wç, ixvotÂwf'-tlt«J' 3à Aa.11-,œvoü TOÜ ix. cma~Cou 'rijç lÀÀvpC3o;, l-ru 

ci,;à TOÜ x.p,aTOü X. ,l,Offféj> ,;av-ra.x.oa,oaTêj) ,;ana.x.oa-réj> ,;pc,,T<t> TCÏ> l'-'m'l 

Ma.p-i-Cci>, - a.~y3a~,i8,x.l11-v~o,;paTucpx_~w :- ABrAEZH 

81KAMN:SOIIPl:TYll>X : - "A,;a.v-ri É~, Tp,ri3,a., nÀ~v TOÜ ,;~u, 

x.otl TOÜ Talau-ra.Cou, wv -rà f',àv -ra-rpri3,ov, Tà 3à ,;av-rri3,ov : - Omnes 
sunt terniones, Exceplis primo quaternione, & ultimo, quinter-

t. n y a, par erreur, Cr.>r:>XVII, dans le texte original. , 
2. Pages LDIT-LDT. - Le même Amaduzzi ajoute en noie : Vide quai de bac Penta

tenchi Tersione ait Richardus Simonius, Hiatoire critique du t1iew: Tutament, lib. Il, 
cap. sa:, page 308, edit. Amstelod. t685, et Le Loog, Biblioth. aacr., tome I, cap. 111, 

secl. Tl, pag. 226. Extat hoc CJDLIVII 111111 ua1ss111u11 in bibliotbeca regia Parisieoai, et in 
bibliotheca cl. Tiri Job. Bernardi Rubei, professoris lioguarum exoticarnm in academia 
Parmenai. • 

IIIL1081U.l'IID DLLilllQUI!. n-H 
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nione. Veneliis in ..Edihus Chrislophoris Zanetti Impensis ucro 
Domini Damiani de Sancla Maria Mensis Martii MDLI. 

In-folio de 282 ff. non chiffrés, divisés en 49 cahiers de 6 ff. chacun, 
sauf le premier qui est de 8 ff. et le dernier de tO ff. (dont le dixième 
blanc). Texte à deux colonnes. Impression rouge et noire .. 

Bibliothèque Mazarine, n• t 147 B. 

Au verso du premier f. on lit la curieuse préface suivante : 

HPAKAE~ 0 l'IPAAN&m: TOIE KA8'EAAAM 4>IAOAOrOIE TOIE TIIN 
0EIAN rPA4>HN 4>IAOrI:IN Er'ITXEIN. 

IloÀÀol p.iv r.o).).œ; ûp.îv, tiJ qa).o).oyoL, "C'dt; ~(~).ou; ivT1m(l)81,a«ç 

r.or.pé3wM.v. Ol p.è:v yatp "C'WV r.OL"tl"C'<Î>V "C'I x.or.l "C'<Ï>V ~"tl"C'Opwv r.Àdcmt; • 

ol 8è. x.or.l "C'<Î>V auyypor.q>iwv oùx. o).Cyor.; • IXÀÀOL 8! x.or.l r.o).).œ "C'<Î>V 

r.otMt\<Î>V !pLÀOCJO!pCJ>V auyypiip.p.ot"C'ot, oùx. oÀC'}""tlV ELÇ otV"C'dt q>pov-.C8or. X.«.T«.

~ci).).ov-.,;, à.r.1TÉÀaaor.v. 'Hp.1?; Si "C'dt 81îor. "C'O«ro!J"C'<j> x.p1C..-.ovor. "C'wv 

à.v8pw1rCvwv vop.,ae!p.1vo, oaov r.or.vur.Ép-.or."C'o; b oùpor.vo; -ni; yii; ù,;1pÉx_u, 

8,îov '1ljLlV TOÜTO To ~,~).Cov, TO Tpu;>8,ov x.otÀoup.avov, ËvTU1rwaor.v-.1; 

,l; To x.owwq>EÀà; Twv -ni; 6dor.; yp«.q>-n; ipwv-.wv, r.or.pÉx_op.av. Tou-.l 8à 
-ni; -iip.wv ,ùvoCor.ç "C'I x.or.l -ni; a,rou8or.Cor.ç r.po; &1rotVTot; "C'OÙ; à.yor.8oo; 

f tÀCor.; x.or.l p.v"tlp.oauvov à.).1J8È.; x.or.l ~i~or.,ov la-.a., "C'r.x.p.-/ip,ov. Aor.p.~œvr.-., 

TOCwv, c1, cr,rou8or.LO"C'otTOL 1 "C'otUT1Jvl ~ ~C~).ov, -nvn1p ~a8' up.i; à.1roVT,"C'C 

TE x.or.l X. wpl; œp.or.pT-/ip.otTOÇ à.vor.yvwvot\. 

·o 8à "C'«.U"C'7lV tijv 8,op~a,v r.11rOL1JX.6>Ç 'Hpor.x.ÀÉ'rl; àa-rlv b rCp).or.v-

80;, b "C'O yévo; Mor.VT<Ï>o;, ô; r.ÀaCoa,v à.•mypiq>oL; x_p"tlair,uvo;, x.à.v 

TOuTOt; où ap.tx.p' !..-.or. aq>i).p.or.u r.or.vTor.x_oü EUpYlX.6>; 1 -ror.ü-.or. p.iv 
&r.otVT«. 4(1\ÀO'lrOv-/iaor.ç, x.or.l 8,or.a-.c.E~IX.[.LEVO; 8,' à.x.p,~EfflX.T"tJÇ cr,rou8-n; 

É'r.'1JVWp8(1)CJEV. 'Ev ~8, ~ TlmOUpyc, x.or.l r.oÀÙ [.LO)"'ICJ«.; où p.,x.pov 

71[.LÎV i1r,~oi61Jaav K(l)VCJ"C'otVTlvo; b Ilor.Àor.,ox.or.1ro;, b Kp~;, b lx. ni; 
Ku8wvCor.ç, ocr,rap ,ùip~; wv M.L p.ayCff"tlV ti!V r.1tpor.v è«rx_"tJX.WÇ lv ~ 

-ni; "C'E 8,wp"tl"C'Lx.-n; x.or.l -,.por.x.-r,x.-n; q>LÀoaoq>Cor.ç r.por.y1-1or.TELf x.or.l lr.l 
TOta8, -ni; 8dor.; rpor.q>-nç ~,~).Co,; TO r.«.MtL -,.o).ù x.or.-ror.ax.1Jaœp.1vo;, -ni; 

"C'otUT1Jal 19,).0,rovCor.; 'J.p<Ï>TO; .;jp~otTO. Kà.v-.or.ü8or. Si cr,rouSi "C'E x.or.l 11:po-

6u[.LC~ x_p1Jaip.1vo; où8iv ~or.p-n>m x.or.6' 8aov olov TE ~v, ,t; op8'tlv "C'E 
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x.œl F.Ùip11-oa-rov 'r1Ïli ~,~).ou auv6F.G'IV. 'A).).' oa-c-wt; œ6110C TE lt.œl 3ua

TU:(_Eîç ov-nt; -rur,.:i.vo11-ev ~poTOl, wa6' 'rlfLili où3fao"C'E 11-œx.pà.v Mvœa8œ1 

CÏ.-,;o1rLuuv l''1lTI tiyœ6oü -r1vot;, l''1l'C'E x_p11a(l'ou. THv yà.p ~ Kwva-c-œv-i-ivor; 

x.cd 'lt'!X.G'œLt; tipa-c-œit; 'lt'F.pLq>rL'hlli, x.otl 'lt'iiG'LV tiv8pW'lt'OL(i 'lt'OCW wq>ÉÀll'Oli • 

cil).' 6<r<i> ~EÀ-r(wv ~v 1 'C'OG'OUT<j> 6iffOV a-c-puq,viji -rtj\ 8a.vi'C'<j>, aù6œ).~c; 

ti)V ii).uda.v l-r, wv, q>EÜ ! 'lt'po 'C"'~c; '1l~pa.t; ti1d8otVEV. 'A).).à. "rOÜ 8F.oij 

ÈnÀF.CF.'C'O ~ouÀ,i. 

"HlLf.Tt; ow, &-ra iv "rij> TOLOUT<j> lpy<i> 3,a.30101, 61np ix.eivot; 81«

«p8a.pdt; oùx. '7)8uva.TO, 'C'OU'C'l 'C'Ô ~1~).Cov q>pOV'C'LG'OCtLEVOL 11-i-rà. '11:0VOU '11:0ÀÀOÜ 

,ùv 8,ij, «.11:i-ri).foa.11-1v. Aœ11-~ivi-ri oüv, «!, ~ÉÀ-r1a-ro1, -rô fLÉyœ 'C'Ou-rl 

x.œi. 'lt'OÂUTLfLOV y€potli, lt.«.l 'C'OÜ"rO fllv Wt; à.px.~, -iint; ia-c-l 'C'Ô -iif',LG"U 'C'OÜ 

'lt'rLV"rO/i- Â<i>G'OlLf.V 3~ x.œl œÀÀ4 11:oUà., 'C'OÜ 8ioü auva.1pOfLÉVOU • fLÉÀÀOfLF.V 

yà.p ivTU'lt'<i>G'F.LV x.a.l ~ HÀoufL€v1)V Ilœpotx.l11-r1lt.~v li.cil 'C'Ô IllV"r1)

x.omp1ov. 'Al).' 'rl!l41i i11:l 'C'OG'OU'C'OL/i 'C'OÎ/i '11:0VOL/i q>LÀdTI • où I'-~ ti).).à, 

Hi. "riji lt.upC<j> 'Av8p€(f "riji Kouva.3~ , -rij, Èlt. 'r1Ïli iv80,0Ttx"r1)1i "rCÎÎV 

Ilœ-rpcï>v 'lt'OÀIW/i yivot; lxon,, ~V '11:0ÀÀ~ i!3F.TI x_œp1v, 6G"ll:Ep lt.rLl a.Ù'C'Ôç 

iv tji8a tji ÉVTU'll:<i><ru lt.«.l 'lt'ol:ùv q,11rLv8p<i>'lt'Wli i8œ11:œV1)aa x.pua6v. 

EÙTU:(F.ÎTI. 

Cette préface se trouve très probablement en tête de l'édition de ce livre 
qui parut en t522 (voy. le tome Ier, n° 66). Le nouvel éditeur l'aura repro
duite, sans y rien changer; on ne peut expliquer autrement la présence du 
nom d'André Counadis dans la préface d'un livre à l'impression duquel il 
n'a pas contribué. 

H JUILLET 1551 

24f. MHN NOEMBPIOC TO IlAPON MHNAION ETYWl8H in-rC11a1 

l'f."rà. '11:0ÀÀ"nli É'lt'LfLEÀe.Ca.ç lt.otl 31op8wG'EW/i. Hl 'lt'Ep1ix.u 'lt'ÀEÎa'C'rL 

-rpo1-œp1ot, ,316µ.e.Àœ, lt.rLVOV«.t; TE x.or.l auvœ~œp1œ, a. G'UÀÀEX.8ÉV'C'ot vüv 

Èlt. 11:oÀÀwv lt.otl lt.rLÀwv ~C~Àwv oÙlt. ~aor.v iv -roit; œU01t; 'C'Oit; 11:po-c-u-

1-<i>8eta1 11:a.pà_ "rCÎ>V ŒÀÀ<i>V fL"lVrLfolt;. 310 G"UVEX.<i>p'1l8'1) x.œp1t; tmÔ 'r1Ïli 

Èlt.ÀotfL'1t'pOTœ"r1lt; yipouaCa.t; -rwv ivi-rciiv, -réji lt.upC<i> tiv3pi~ ul t«x.w~cp 

TOît; crr.1vallo1t; a-c-œ"r1lpo1-01oi; "riili iv3o~o-rœT1)1i -rœU"r1)t; 'JÇOÀF.<i>ç "rCÎÎv 
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ÏVETc'ÏJV 8,' i-rwv ..:, Îvct ,,.-,i8dt; TOÀfL"tl~ TctUTl -rat fL11V2.Îct 't'IJ7"W0'0tt, 

fL"tlT' a.).).08, TU,;'(1)8ÉvTct ,;'(l)J,,'r.O'ct, iv TOÎt; x.(l)pCo,t; TctUT'r)O'l nit; à.p~-nt;. 

at 8à fL"n, -.o,œuniv 8~u 8Cir.11v, o1ct auv€.x_a-rct, iv T!i x_a.p,-r,. l-ru 

à.no Tnt; 8aoyovCctt; x_,ÀtOlffij) 7"EVTctlf.O<UOG"t"ij> 7"EVT'r)lf.OG"Tij) ~f'd'nt>· 
)IIMHTAI EI:TE Tor XPII:TOr. 

[A la fin.] '1l TWV TETpct8C(l)V lf.ctT« TŒ.~tv à.ir.o).ou8Cct. ct ~ y 3 Et 118 'lf, 

). I'- V~ 0 ~ p O' Tu qi X.~ (1). «~ctVTŒ ,lal -.p,a.8,ct. To ~atpàv fL'rJVŒÎOV 

l,-ru,;w8'r) Èn-rl11aw. iv olir.Cat Àv8pÉou -roü a,;tv!).).ou, fLOVE-ratpC(I) ffat; 

iir.ÀlltfL1"p(l)TœT'r)t; à.px_-n; TWV iVETWV. È,;,,,.,lECat 8à, Bat<nl,Cou lapfo,; 

TOÜ Bat>.ip,8oç. ETE, Tij> à.,;o -rijç ivaipir.ou OLlf.OVOf.1.Catt; -.oü xupCou 1lflb>V 

\11aoü x.pta-.oü. (fqiv«. fL11Vl loulC<i> d. 

ln-folio de i.U. ff. non chiffrés, divisés en 24 cahiers de 6 ff. chacun; 
signatures œ-1111. Monogramme de l'imprimeur à la fin du volume. Texte 
sur deux colonnes, '4 lignes à la colonne pleine; impression rouge et noire. 

Bibliothèque nationale d'Athènes, 810>.. 40t.2. 

t 551 

242. MHN cflETPOYAPIOC TO IlAPON MHNAION ETril00H 

iv,-rC'r)O't fLlT« 7"0ÀÀ"nt; Ë,;,fLEÀEL0tÇ lf.Œl 8,~p8wO'E(l)Ç • ul ~,p,Éx_u 

~ÀlÎG'T0t -.po~a.p,at, l8,61.1.ilct, Xctvovct; Tl Hl O'Wct~a.p,ct, & G'UÀÀE

.,_8,not vüv iir. ~oÀÀwv, ir.ctl. ir.ctlwv ~C~).(l)v oùir. ~a«v Èv -.otç a.ÀÀott; 

TOÎÇ ~po-run(l)8Et0', ~ctp« TWV a.ÀÀ(l)V fL11VctCo,ç. 3to G'UVE'J.(l)p"tJ8'r} 'J.«p,; 

imà -rijç iir.ÀctfL,;po-r«T'r)t; y1pouO'C0tç -.wv Èvt-rwv, Tcj) xupC<i> à.v8p€.f 

xctl lŒXw~ -.otç a,mi.).).o,ç G"TctT'rJpo,;otoît; 'tiit; iv8o~OTIXT'rit; TctuT'r); 

~6).E(I); -.wv iv,-.wv 8,' i-.wv ir.', fvat f'-'1l8dç TOÀfl-"tl~ -.atu-.l -.ar. 
f1-11Vctîat TWW'1ctt, f'-"tl"C'E &.Uo8, -.u,;(1)8Év"C'0t ~(l)À-nr.rctt iv -.o?t; x_(l)pio,; 

TŒUT'r)O'l -rijç à.px.-n;. EL 8à ,,.~, "C'O,ct1J"C'11V 8wO'U 8(x11v I OLŒ G'UVIX,E"C'lltt 

Îv T!Ï J.«p,T,. l"C'u œ,;o -rijç 8aoyovCctç x_,ÀtOO'T'f> ~EVTŒXOO'tO«n"ij) 

~EVT'r)XOO'Tij) ~pw'ni). MIMHTAI EI:TE TOr XPII:TOr. 

In-folio de 88 ff. non chiffrés, divisés en i5 cahiers de 6 fT. chacun, 
sauf le dernier qui n'en a que 4; signatures 11-0. L'exemplaire sur lequel 
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a été faite la présente description est malheureusement incomplet du der
nier f. Il est permis de supposer que ce f. contenait une souscription 
pareille à celle du MY1v111rov de novembre décrit sous le n° précédent'. Le 
titre du présent livre est encadré d'un bois. Impression rouge et noire. 
Texte sur deux colonnes, 44 lignes à la colonne pleine. 

Au V" du titre, on lit l'épitre dédicatoire et l'épigramme reproduites 
ci-dessous : 

TQ IlANAI'IOTATQ APXIEPEI KONl'lTANTINOl'llOAEOl'l, NEAl'l POMHl'l, 
KAI OIKOnŒNIKQ 11A TPIAPXl;I, Kl'PIQ àIONl'l'lIQ, IOANNHl'l 

0 MINàONIOl'l EN Kl'PIQ XAIPEIN. 

Tov 3L3iaxixlov o•'.i3iv inixx_6wi; lP~ noL1tv 't'WV 1ti; 1J(J)nipCixv -i-wv 

1'46-ri't'Wv aunmov'r(J)'I. Et yà.p b f14X,ipLo; '1ixX.C:,~ vux.-i-oi; x.ixl '11!'-Épixi; 

xatTIX.07.TITO ,ti; ~V T<Ï>V 7-0LfLVL(J)V fj>UÀIXX~V, none; fLiÀÀOV TOV Tlt.Ç 

''"' l.. • , °' • ' 6 " T °' t '\' .r_, '1'"lœi; lfl.7.17.LIJTIUfLIVOV, xixv ,n fLOl ov tpyov ~, x.ixv 1•JTl.ll,1;, n~vTIX 

311 nouîv, npoi; Êv bpwVTIX fLOVOV, ~V IJ(J)nJpCixv 't'WV fLIX81)TIUO(UV(J)V, 

ul ~V ix.116,v 36~v YLVOfLE'nlV Tci> 6u~. OÛTCI> 3~ ut a&, 6uoTIXTI 

7-IXTl!P, OVTI novoi;, OVTI &.no TL ~L~U nixp1x.~iivix, Tiii; IJ'JVl:X,OÜ; npoi; 

-ro noCfLVLOV aou l'-'P'fL'nlli • & xixl ol iv6i3, 3,HpC~ov-i-aç ,t36-i-aç, 

IJ(J)nJpCix~ iVIX.IV 't'WV 'tlfLITÉpwv TU7"0ÙVTIÇ TIXUTIXIJl Tlt.Ç ~L~Àoui; ~ l1'Î) 

,;ixvixyLO'MITL ,;poaipipoua,v, ixt ul x_a.pa.x-riipoç oùx iv3,oü; ul 3,op6w

a,wç OÙ 1..rii~oua,. KœÀÀLIJTOÇ yixp ÎO'TL xa.l op8oTIXTOÇ "J;IXVT(J)V T<Ï>V 

MCl>V g î' ,;a.pwv • lx_u yà.p ÎnLO'TIXTIXÇ &.v3pa.ç aoipC:r: ul œp,~ 

-roùi; «.À.À.ou; ,'nnpix_ov-i-ixi;, xixl NLX.OÀIXOV TOV MIXÀIX~ov, ,;pw-i-onixn!v 

Na.unÀCou, 60'TLÇ ,;iG"!) &7-L(UÀdif a.ÜTà.ç iv Kp-li111 3LC.,p6(J)X.I, ul npoç 

TOÛTo'/i -roùç ,;pw-rou; -rwv aùy,vwv, ot x.ixl 3a.ni'nli; x.ixl n6v(J)v où 

11u36fLEVOL b0'1lfLÉpix, 'fO 'tlfL'"''P°" 1ù,py1-i-oüa, yivoç. dlvix yoüv Àa.fLnpo

"''fl« 3,a.11ix~ YI TOtJTwv npo.6ufLC«, xœl îvix 'fix3l -i-& fL1lVIXîa. fLEL~Ov(J)i; 

ÀIXfL~wa,v, 3,x_ou, ,;a.va.yLWTIX'fl nii-i-1p, xixl x-lipuTTa ~ otx.ovfLÉ~, aol 

y~p ci>; np(J)TL!fflt> 't'WV x_pLO"TLIXVwv npoa11€pofLIV. "Epp(J)ao. 

1. K. J. Veloudo, qui I eu également entre les mains un exemplaire lacéré de ce livre, 
m'avait communiqué une bonne partie du titre ci-dessus. 



166 BIBLIOGRAPHIE HELLÉNIQUE. 

IOANNO'X' MINàONIO'X' TO'X' IATPO'X'. 

"oin,ç Éno46p.tvo; p.um,p,œ yÀCx_tou «p8YJv, 

~,~Àoui; "C'œ0'3E cpioi; ,;ou').ù J.EOUO'ot; ôpœ • 

cli; p.tyi').<t> x.otp.i"C'<f) rpœ,x.oti; -,.œpÉx_u p.éyœ 8wpov 

J_otÀ.lf.oti; O'IJV8ÀClj,œç 'Av8péœç w3a "C'UnOLÇ. 

Bibliothèque nationale d'Athènes, 810>.. 40to. 

1552· 

243. l:-ro1x_tfo.1a1i; "C"iiç Xp,in,œvwv ,;Cinawi;. Rudimenta fi.dei chri
stianm. Libellus apprime utilis, nunc primum in lucem mditus . 
., p, 
E-.u qt:!pvo. 

In-i6 de 23-1 pages. Après la page t99, les pp. sont, je ne sais par 
suite de quel étrange caprice, chiffrées toOO, toOt, jusqu'à to3-I. 

En tête du volume se trouve une longue épître de l'imprimeur, écrite 
en grec et remplissant neuf pages. Après cette épitre on trouve l'épigramme 
suivante : 

,.0 "C'Œv, «x.olJO'Ov x.év cppaalv ~iÀou ').6yov. 

IIœÀ0t1 p.àv 8aao, "C'UYX. œvov IIÀ«."C'wv,x.o l, 

;j x.otl O"L"OIJOÜV "C'WV aocpwv l7"wvup.o,, 

«.Ù"C'Oü cap,~wi; 36yp.ot"C'1 È~tp.iv80tvov • 

x.où3di; p.a.8-ritilli "C'OV x.ot8-riyYJtilv làv 

-,.œ,V"C'(l)V ,;otp6nwv i~tpttv ~iJX,WE"C'O. 

l:Ù 3è II').œ"C'(l)VOÇ où 7"ÉÀ1) cptpc,Svup.oi;, 

8vYJ"C'OÜ y, Jtv8pàli x.otl cppiv' Èax.~p.évou, 

x.otl oùx. i.36v"C'Oi; cpwi; «ÀYJ8Lv6v 7"0"L"I! • 

È7"wvup.oi; 3A iaal "C'Oü 3,3œ~rxÀou 

XpL!ffOÜ, ô; 11p.ii; oùx. ÈnotC3,u11EV -rÉJ_VotLi;, 
"' 1 T • t "I 1 1 "' , 01 wv Ewp.EV EIJX.AEElÇ 7"0tp «vop0taLV, 

~fflEP r' ÎX.tlt!ffOÇ 't'WV -,.iÀotl 7"0Cu aocpwv. 

MiÀÀOV 8à 3,,~otç ,.pw-r' GtÀYJ8Lvàv cpioi;, 

8C3ot~EV 11p.ii; ti1V o3àv «r(l)'M]pC0t1i, 
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11; ,;p0a8E TQ(J(JQL œv3peç it-r,11-ipT(XVOV. 

EITœ où (LEÂU ao, -roü3e -rwv 3L3~j(LiTwv; 

œt3wç TE TOÙ"C'QV GOL X.(XÀEÎV 3L3œax.œÀOV ; 
.. ' ,p 8 ' ô ' ' n -rœv, q,00'11 , f'-'11 v œL-rx_uv11 -rœvüv, 

-rp€(LOV"C'(X oa-rwç x.œC a' i1rœ,ax_uv8îi 1;0"C'E. 

A la p. 215, on trouve : Eùx-ii -too cpo1<tii>v-toç 11:111/loç lç 11,llaaxœ:.ou. 

167 

Ce livre a été imprimé à Breslau, chez André Wingler, avec les mêmes 
caractères que l'ivangüe, divisé par dimanches, sorti des presses du susdit 
typographe, également en 1552. On les trouve l'un et l'autre reliés en
semble à la Bibliothèque Bodléienne. Il est vraisemblable que ce livre a 
été publié par un des membres de la colonie grecque de Breslau, qui était 
assez nombreuse au seizième siècle. Peut-être l'ivangile fut-il aussi im
primé pour l'usage de cette même colonie • . 
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ln--1°. Communiqué par M. J. Veloudo. 
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245. All:XYAOY TPArnMAI EIITA. AESCHYLI . TIUGOEDJ,E 
SEPTEM . A FRANCISCO ROBORTELLO VTINENSI. NVNC PRI
MVM EX MANVSCRiptis libris ab infinitis erratis expurgatœ, ac 
suis metris restitutœ. Gum Priuilegio. VENETIIS. Apud 
Gualterium Scottum. MDLII. 

ln-8° de t 2 ff. non chiffrés, 265 pages ehill'rées, 2 pages non chiffrées 
(pour l'errata) et 5 pages entièrement blanches. . 

En tète de ce livre il y a deux épîtres dédicatoires adressées l'une et 
l'autre à Mariano Savelli. Dans la première, François Rohortelli nous apprend 
r1u'il a été aidé dans cette édition des sept tragédies d'Eschyle par Louis 
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Castelvetro et Michel Sopbianos: Ludovicus quoque Ca,telvetriu, Mutinen,is, 
vir doctissimw et optimus, ,ummo atque acerrimo judicio, qwe ipse ad
notarat mihi tradidit. Idem sedulo effecit Michael Sopbianus, juvenis 
gr;ecarum litterarum peritissimw. 

La seconde épître relatant d'une façon .toute spéciale la part que Michel 
Sopbianos a prise à cette publication, nous croyons devoir la reproduire 
intégralement. 

• 
FRANCISCUS ROBORTELLUS MARIANO SAVELLO S.D. 

Conjecturm nonnullm fuerant a me factm in emendandis quam
plurimis locis, qum culpa librariorum erant depravata in manu 
scripto tuo illo libro sane satis vetusto, quem ad me miseras, quia 
eo continebantur tres seu quatuor postremm ..Eschyli Tragœdim. 
Eumdem ego librum cum legendum tradidissem Michaeli Sophiano, 
juveni mehercle valde docto et optimo, ut etiam is quacunque 
ratione posset ex bis quatuor tragœdiis maculas, si qum essent 
adhuc, elueret, conjecturas fecit aliquot sane certas et aptas quas 
meis inserere volui in ordinem redactas suum, ut perspiceres 
quales mem fuissent et quales itidem Sophiani, juvenemque, per
specto illius ingenio el doctrina, amare inciperes. Yale. 

Bibliothèque nationale de Paris, Y 50-'. 

ll1cHEL SoPH1.u,os, fils de Georges, naquit dans l'île de Chios 1• Il appar
tenait à une famille originaire de Constantinople 1• Cette particularité ex
plique l'épithète de Bvttiv-r1oç, que l'on trouve jointe au nom de Michel 
dans le titre de l'inscription qu'il composa pour êb-e placée au-dessus du 
portail principal de l'église Saint-Georges des Grecs à Venise (où elle se 
lit epcore aujourd'hui), et que nous avons reproduite page 5 du présent 
volume. 

Après avoir fait de brillantes études à l'université de Padoue, 'Michel 
Sopbianos retourna dans son pays. Nous le retl'ouvons, vers t565, profes
sant à Padoue•, où, gràce à son enseignement, il s'acquit bientôt la répu
tation justifiée d'un savant de premier ordre. Sa critique était perspicace 
et sûre; l'exquise urbanité de son caractère le faisait rechercher et aimer 
de tous ceux qui l'approchaient. Les "plus illustres érudits de son époque 

i. 'EU'llvo11v,\v-wv, page 263. 
~- Ibid., p. 26.3. 
3. Hodius, de Gnecu illudribiu, p. 311. 
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s'adressaient à lui pour obtenir tantôt l'explicatisn d'un passage obscur, 
tantôt la solution d'une difficulté grammaticale ou paléograplùque. 

Michel Soplùanos avait noué avec Jean-Vincent Pinelli des relations très 
étroites, mais qui n'étaient pas exclusivement littéraires, comme l'atteste 
certain souper dont Pinelli et l'helléniste espagnol Pierre Nuiiez firent les 
frais et qu'égaya la présence de la courtisane Lucrèce. Le souvenir de cette 
partie fine, qui eut lieu à Padoue, le 7 octobre t560, nous a été conservé 
dans la souscription du Parilinu, grec n° t 750. Cette souscription, peut
être unique en son genre, mérite d'être citée textuellement : 

BœxxcTaç Bœp8œlli:ip,oç xœl M1xœ~loç l.:OflClvbç •eayp111ji11v l,LC'l'i 11:111ll111C XIII 
yllfllwç, aùfllxoOv'l'aç -li11llç 'l'OO aùycvoOç &:vllpbç xœl ilo,voo -li11Qv tllov Oùrxav'l'lov 

D1vcl>.lov x11I Ill'l'pou Nouvvlou 'l'OO loy1fll'l'œ'l'ou, 11:oll.œ x11p11v'1'1a1111lvov. II11p~v Ill 

XIII Aovxp71'l'IOV -li l'l'11Tp11, l'l'OUÇ IJ.te', 4nfll8p. t11, .., 1111'1'1181"'. 

Cette singulière variante du d>.oç ,n'llf• crliv Gefi) était bien faite pour 
scandaliser Montfaucon: aussi le pieux et savant bénédictin n'a-t-il pu 
dissimuler la sainte horreur que lui inspirait une pareille infraction aux 
habitudes paléographiques : • Hi sane seribœ, rut-il sèchement, longe aliam 
notandi rationem ineunt; nam calligraphi eœteri preces tantum legentium 
et veniam peccatorum postulant, hi de lascivia gloriantur 1• » 

Le célèbre humaniste florentin Pierre Vettori entretenait avec Michel 
Soplùanos une correspondance suivie 1, et ne manquait pas, après la mort 
prématurée du savant grec, de rappeler la tendre affection qui les unissait 1 • 

Joachim Camerarius lui écrivait de Leipzig, le fer janvier t5H, pour le 
remercier de la sollicitude qu'il avait montrée pour un de ses fils, pendant 
son séjour en Italie, et le priait de vouloir bien avoir la même bienveillance 
pour un autre de ses enfants qui allait, lui aussi, se rendre en Italie. 
Camerarius profitait de l'occasion pour lui demander l'explication d'un 
passage de Platon •. 

Henri Estienne, excellent juge en matière de grec, exaltait la profonde 
connaissance que Sophianos avait de cette langue 1 • 

Paul Manuce lui adressait une lettre qui forme un véritable panégyrique, 
et où l'on trouve, en outre, de si précieux détails biographiques qu'il nous 
parait indispensable de la reproduire intégralement. 

t. PaleograpMa grtsca, p. 90. 
2. Nous possédons sept leures de llichel Sophianœ à Pierre Vettori. Voy. plus loin. 
3. Petri Victorii Commentarii in tru libroa Amtotelia de arte dicendi (Florence, 

1579; in-folio), p. 718. - Voy. aul!Si la lettre imprimée plus loin, pp. i73-17.& . 
.&. Joachimi Camerarii Bapenbergenais Epiatola,-um familiarium libri YI (Francfort, 

i583; i...S•), pp. 528-529. 
5. Heuri Estienne, Ot 'l'Îjç ~pflli°xll( 1tC1171a,w, 11:pwu~oYn; ffOl'IJ'l'CII\ x11\ ii).).01 'l'l'Yt( 

(1566, in-folio), page 20 liminaire. · 
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JllCHAELl SOPHIANO, PA TA YIUJI. 

Si noslrre necessitudinis initia repetas, nemo, opinor, isûc est qui mihi velust.,te 
prrestet; sin apud te vetustas pondus non habet, ipsam per se benevolentiam pendis, 
nec sic quidem jure mihi quemquam antepones. Ego te primum, cum abesses, 
memoria colui diligentissime, tuumque nomen crebris usurpatum sermonibus ornavi 
laudihus quantum in me fuit. Deinde cum de arnnculo tuo, ,iro optimo tuique 
amantissimo, miserrimam in servitutem a barbaris gentibus abrepto, cognovissem, 
ingemui s:cpe tua causa, quem orbatum domestico prresidio maximas in difficul
tates immerentem fortuna conjiceret. Postremo cum Pata,ium te aliquando rctu
lisses, valetudine ita perdita ut humana vix ope restitui posse videretur, quam id 
moleste, quam acerbe tulerim, lestes aunt communes amici, quibus et periculum 
tuum et eodem tempore dolorem meum dolori fuisse certo scio. Veni Patavium ali
quanto post; vidi te quam optabam potius, quam sperabam, habitu corporis non 
illo quidem optimo, eo tamen qui vitre spem minime dubiam afferret. Deinde quo
tidie meliora, accedente ad remedia medicorum temperantia tua, quam ita laudant 
omnes ut in studiis tamen paululum eam desiderent. Quo de genere prrecipere quid
quam difficile est, prresertim mihi qui, cum ab eadem culpa longe non absim, tum 
etiam nisi priores tibi partes in prresentia concedam, ignorare scilicel videar utrum
que nostrum, vernmtamen cum te penitus philosophi2 dedideris ut ejus prresidio 
forlunre tcla depelleres, debes eam sequi ducem in aclionibus tuis. Quod si feceris, 
extrema vitabis el omnem in medio laudem constitues. At mediocritatem mens in 
suo munere non amal; progredilur enim meditando, et quo longius eo jueundius. 
Vere sed immoderalis rebus natura Crangitur, et quanquam corpori mens dignitate 
prrestet, ulriusque tamen incolumitas ah utriusque pendet officio; ut herns imperat 
servis, nec tamen eos neglil{Ït sed consulit quatenus liceat commodis eorum, idque 
facit eûam sua causa, tamdiu enim herns est quamdiu habet quihus imperet; sic 
mens ralionem corporis habeat aliquam oportet. Nam, si negligat eam sedem in qua 
summus opifex illam conslituit, primum Caciet injuste; deinde corporis compagine 
qua ipsa includitur hrevi dissoluta, usum tractandre qure1·endreque virtutis amittet. 
Quod cum accurate vitandum omnibus est, tum iis maxime quorum et infirma vale
tudo requietem qurerit et ita viget industria ut mediocri etiam labore non medio
crem ipsis gloriam, creteris utilitatem afferre possit. Cui porro ignota est vel ingenii 
tui vel memori2 prrestantia? Quihus non modo ut emineres in grreca lingua, id 
quod omnes Catentur, sed ut, quacunque re proposita, peritissime disputes, facile 
consecutus es; itaque jure expetilur a nobilissimis viris amicitia el consuetudo tua; 
jure te dilignnt ac laudant quicunque in Patavino gymnasio doctrinis liberalihus 
excellunt, quorum tu virtute Crueris, et illi v1eissim tua, si valebis. Et ut valeas in 
te ipso magna ex parte situm judicamus. Obsequere igitur in tua salute multorum 
studiis; parce valetudini salis 1mbecillre, et quod libentcr facis da operam simul ut 
diutissime facias. Ita gloriam tuam, lœûtiam nostram, dignitatem etiam litterarum 
augebis, quibus ornamenti plurimum e luis aliquando scripûs, si valueris, accedet. 
Vale. Venetiis 1• 

Le 51 mars {555 (à une dale vraisemblablement antérieure à celle Je la 
missire que nous \'enons de transcrire), le même Paul Manuce lui adressait, 

1. Pauli )lanulii Epiatola,wn libri XII (Leipzig, 1698; in-8•), pp. 277-279. 
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de Venise, one lettre à laquelle nous empruntons le passage suivant, le 
seul qui soit important : 

Ho lettere di Roma dal Padre Ottavio [Pantagato], ove mi scrive che, rammen
tandosi corne io, ragionando con esso lui in un giardino, gli ha,·era lodati tre Greci : 
il Corinthio 1, M. Alessandro 1, e voi, egli vorebbc sapere ove sicle e se io sto saldo 
su quella stessa openione. Ho risrrillo quel che a voi per modestia non voglio dire, 
e soggiunto che l'intendimento vostro è di fornire gli studi vosh·i di filosofia, paren
domi ch' egli me n' habbi tocco nella sua lettera con diSl'gno di qualche utile e 
honorato partito. Al che se per aventura voi pensaste, dandomene aviso, operero 
quanto da voi mi fie imposto e quanto a fare l'amore ch' io vi porto, ch' è, si corne 
deve essere, grandissimo, mi conforterà 1, 

f.ependant, il était réservé aux qualités morales de Michel Sophianos, 
aussi bien qu'à ses vastes connaissances, de recevoir une consécration plus 
éclatante encore aux yeux de bien des gens. Disons à la suite de quel 
curieux ooncours de circonstances le due de Savoie devait le donner pour 
précepteur à son fils. 

En t563, Soliman II ayant résolu d'enlever l'ile de Chypre aux Vénitiens, 
mais se trouvant lié avec la République par des traités de paix qu'il ne 
voulait pas rompre sans avoir au moins l'apparence de raisons équitables, 
traita un jour de cette affaire dans son conseil pour trouver un prétexte 
à l'attaque qu'il méditait. On lui proposa de se faire fort des droits de la 
maison de Savoie, dont les princes avaient été dépouillés de l'ile de Chypre 
par les Vénitiens, et de revendiquer pour eux ce royaume. En conséquence, 
le sultan chargea le grand vizir de faire venir à Constantinople Nicolas 
Petrocoekinos, gentilhomme grec de l'ile de Chios, qui fut par la suite 
chargé d'affaires du roi de Portugal et son représentant dans les Indes. Le 
grand vizir, après s'être informé auprès de Petroeoekinos des droits du due 
de Savoie sur l'ile de Chypre, lui remit une lettre de el'éance en date du 
28 novembre t563, et signée de Joseph Nazi•, juif portugais alors tout
puissant à la cour du Grand-Seigneur et en relation avec le Piémont. 
L'émissaire avait charge d'informer confidentiell~ment le due de Savoie que 
le sultan ne serait pas éloigné de lui restituer le royaume de Chypre. Il 
reçut, indépendamment de ses pl'opres papiers de sécurité, on sauf-conduit 

1. Sur Je comte Georges Corinthioe, vo:r. le tome l"', page 252. 
i. Peut-être Alexandre Phortios. 
3. Lettere •olgari di Paolo Manutio (ln Venetia, M.D.LVI, in-8•), r. 80 Yo. (Biblioth. 

nat. de Paris, Z 1075 Rét!ene.J 
4. li s'appelait précédemment Jean Michel. Les historiens de J'empire olloman donnent 

de longs détails sur ce personnage, employé d'abord par Soliman Il et devenu le favori 
intime de sou suœes,,eur Sélim li. C'est surtout en Dallant le goùt de ce dernier pour le 
Tin de Chypre que Joseph Nazi détermina le sultan à entreprendre la conquête de l'ile, en 
:1570 (Voy. de Uammer (trad. fra11ç.), tome VI, pp. 118, 315, 383, 38', et tome VII, 
p. 50; voy. aussi Le Cor1·esponda11t, 10 aoùl 18,17. t. XIX, p. 362). 
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de Piali, capitan pacha, pour que le due pût envoyer à Constantinople, s'il 
le jugeait à propos, un navire avec des plénipotentiaires autorisés à traiter 
régulièrement de cette affaire. · , 

Petroeoekinos, arrivé à Nice le 20 février t5H, se rendit sans retard à 
Turin et accomplit sa mission. Le prince fut fort indécis aux ouvertures 
qu'on lui fit, et ne voulut les communiquer qu'à ses conseillen les plus 
intimes. Quelques-uns le détournèrent d'accepter des propositions sem
blables, en lui faisant observer que le sultan, s'il parvenait à conquérir 
Chypre, demanderait probablement à la Savoie le remboursement des frais 
de guerre; qu'il ne remettrait, en tout cas, l'île à Son Altesse qu'après en 
avoir détruit toutes les fortifications et qu'en exigeant un tribut annuel; 
que, de la sorte, on serait absolument soumis, sans aucune possibilité de 
résistance, à la discrétion d'une puissance orgueilleuse et brutale, qui 
pourrait, d'un moment à l'autre et suivant son bon plaisir, reprendre l'île, 
et qu'on se retrouverait alors au milieu de grandes difficultés, en présence 
des inimitiés provoquées par ces évènements en Europe. D'autres, au 
contraire, engageaient vivement le duc à saisir l'occasion unique qui se pré
sentait, déclarant que, dans leur opinion, il n'y aurait jamais d'autre moyen 
de reprendre le royaume de Chypre. Le Savoyard réOéchit, pesa ces diffé
rents avis, et finit par déclarer aux envoyés venus de Constantinople qu'on 
penserait mûrement à cette affaire. . 

En effet, peu de temps après, le due, pour s'éclairer davantage sur la 
situatit>n, prit chez lui Michel Sophianos, cousin de Nicolas Petroeoekinos, 
et le chargea de l'éducation de son fils. Une correspondance assez active 
s'établit alors avec la cour de Constantinople, au moyen de Michel Sophia
nos, d"un homme de Chios nommé Nicolas Giustiniani, et du juif Joseph 
Nazi. Aucun parti décisif ne résulta cependant de ces communications; lbin 
de là, on voit par la suite que Philibert-Emmanuel entra en arrangement 
avec les Vénitiens pour prendre part à la ligue formée contre les Tures 
par la République, de concert avec le Pape et le roi d'Espagne. Les Véni
tiens, avertis par le due de Savoie des dispositions du Grand-Seigneur à 
l'égard de leur possession de Chypre, firent augmenter les fortifications et 
l'artillerie de Nicosie et de Famagouste, ce qui n'empêcha pas Sélim de 
s'emparer de l'ile quelques années plus tard 1• 

Michel Sophianos mourut très peu de temps (quelques mois tout au plus) 
avant Benoit Varehi, qui succomba, en t565, à une attaque d'apoplexie. 
Cela résulte d'un passage d'une lettre de Pierre Vettori reproduite partiel
lement plus loin; cette lettre n'est pas datée, mais le personnage anonyme 

1. Le récit de ces 0oégocialiom est emprunté presque lcxtuellcmeal à !Il. de Mas-Latrie, 
Hutoire de l'tle de Chypre, t. Ill, pp. 557-558. 
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à qui elle est adressée ayant manifesté le désir de voir Varehi écrire une 
pièce de vers à la louange de Michel Sophianos, Vettori lui répond que le 
poète vient de mourir. Michel Sophianos s'éteignit à la Oeur de l'àge, 
comme cela résulte de la pièce de vers suivante, pieux hommage que rendit 
à sa mémoire le savant helléniste Jérclme Wolff. 

Tbv ootpbY or.loor. ~or.pcTor. fltpd>.uo or.l Eotp1or.vbv 

&v6oov8' ia>.1xl11, OWJJ,CITI, tppaool, -rux11 I 
R1v8aln1 ISà -rbv &vllpœ Xloc, ouµHoœ 6' ia 'EUœc, 

fiy ,i:œ).1y ~ 'Atllw tpQç ,cpoob1x1Y 115,rv. 

n1v60UYUIY Xœp1-r1c, Moooor.1, K116lp11œ, 'AdU!llY" 
c1v8ouvor!llY &puilc oTc ootpl11c -ra µl>..1. 

Kœl av µa>.10-ror., tpl>.11 E11p71v, µly' 615up10 -r&vl!pl, 

8' ~µ1ou Ti!C ~IOT'llC ouyxœ-rœ611,coroµiv11 t. 

Nous détachons de la lettre de Pierre Vettori dont nous avons parlé 
ci-dessus les passages suivants, qui constituent une sorte d'éloge funèbre de 
Michel Sophianos par un des hommes qui furent le plus à même de l'ap
précier. 

Petiisti a me per litteras, quas ad Bartholomœum Valorium, COIDD1unem amicum, 
scripsisti, adolescens suavissime et tuorwn omnium amantissime, ut al te mitterem 
vel'81l8 illos, quihus Achilles Statius ornavit memoriam Michaelis • Sophiani, et desi
derium suum illius mortui lenivit, missos ad me aliquanto antea Roma, cum hic 
esses, ab auctore ipso, qui sciebat me valde honore ipsius et commodis semper 
betatum fuisse : cum enim aliter nequiret, vir probus et ingeniosus, antiqua, ami
citi;e servire, bac una, qwe restabat, via deesse ei nullo pacto volait. Qua enim re 
magis aliquis vita functos potest ornare quam vitam eorum honeste actam et cogi
tationes gravihus et doctis viris dignas celebrando? Probo igitur consilium istius, 
boni profecto et eruditi viri, quiconque ille est, neque enim nomen ejus nobis 
notum fecisti, animumque egregium hominis vehementer laudo, qui scripsit ora
tionem de lande Sophiani et partes vitœ ipsius ingeniique dotes moitas, qwe vere 
celebrari possunt, uno loco complexas est ac monimentis litterarum prodidit. Fuit 
enim Sophianus talis ut ample magnificeque commendari posait atque omni honore 
verborwn fide optima affici, cum moderatus vir et integer extiterit, idemque suavis

. simis moribus pneditus et eleganti variaque doctrina excultus, fidelis pneterea ami-
cis, vel polios cupidissimus, quacunque re poterat, ipsorum juvandorum, dignusque 
demum ,etere illa Grœcia, in qua ille, postremis bis miserisque ipsius temporibus, 
hono loco honestisque parentibus natus erat. Quœ Grœcia, cum olim tloreret libera
libus artibus, vel polios mater inventrixque omnium disciplinarum f'uisset, totaque 
referta Coret eximiis prœclarisque ingeniis; nunc, quod non sine magno animi 
dolore dico, si non caret penitus his veris solidisque bonis, sa.Item, oh iniquitatem 

t. Alexandre Vlutoa, X1m flwc lo-roplœ -ni, ~0011 XC011 (Hermoupolis, 1840; in-8•), 
tome Il, p. 87. 

i. Tinbœcbi (Storia della Letteratu,.a italiana; Milan, 1824, in-8") affirme (t. Vli, 
p. t597) que Pierre Vettori donne ici à SopbiallOII le prenom de Jean. C'est une erreur, 
il y a bien dafts le texte Micluuli,. 
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temponun ipsis non abundat. Sophianum igitur, bis moribus et vita prmditum, 
lolque ac tanlis ingenii lumioibus ornalum, in ea nunc orlum semper admiralus 
sum ; durum enim est et ardumn admodum in terra gravi et aspcra servitute op
pressa quempiam exoriri qui animum erigal ad honesta studia ac toto pectore vir
tutem sequatur ac colat. Ipsum autem honeslmn virum fuisse instructmn plurimis 
ac maximis virlutibus, cum aliis multis satis certis hujus rei indiciis, declarat ctiam 
multitudo amirorum qui valde ipsius interitu perturhati sunt, indeque ccperunt 
dolorem accrbi~simum. Quoi enim censes mecum de morte illius eruditos sane om
nes el claros vil'Os egisse, qui ingenli molestia tali casu afTecti sunt ! Primus autcm 
mihi rem narravit et quod vulnus proxime acceptum esset exposuit Ioannes Vineen
tius Pinellus tuus, qui me, cum ruri essem, ut est singulari humanitate prmditus, 
visit. Cum enim mecum prius nonnulla de communibus studiis locutus essct, meque 
suavissimo sermone suo non parva voluptate afTecisset, ad extremum aperuit banc 
plagam, ac quod damnum lilterarum studia ingenuaique artes non multo prius 
fecissent, significavit, idque non sine œgritudine magna atque ita ut lacrymas vix 
teneret. Quanta vero sit infirmitas generis humani et quam semper hujuscemodi 
aliquod incommodum expectare debeamus paratosque nos esse oporteat ad hos casus 
œquo animo tolerandos testatur eliam quod tu in iisdem illis luis litteris, quas 
supra significavi, mandahas ut Benedictus Varcbius tuo nomine rogaretur ut scri
beret aliquid quod faceret ad Sophianum honorandum, qui tamen duobus tribusve 
antea diehus extinctus erat; cum pene subito ille, sœva &1to1t>.,i;i~ oppressus, nobis 
ipsius amicis ereptus esset .••• Quod vero ad Sophianum pertinet (ut eo redeamus 
unde abrepti valde simili casu fuimus), semper ego eum, ut scis, amavi et doctri
nam ipsius non parum suspexi, necnon aliquando etiam quid sentirem de ingenio 
eruditioneque hominis, litteris mandavi, quod testimonium velus meum de illo 
nunc confirmo, et, si quid addi potest laudibus illius, id libenter et ex animo ad
jungo, nec unquam cessaho, cum occasionem aliquam hujus rei nactus ero, id 
facere, nec putabo me ullam in partem peccare posse, cum etiam magnum acervum 
landum ipsius omnibus studiosis ingenuarum artium ante pedcs extruxero. Nunc 
autem, ut initio dixi, laudo mirifice eam qui hoc munus accurate laudandi ipsum 
suscepit, et in oculis fero 1 • 

Indépendamment de ses conjectures sur les tragédies d'Eschyle, insérées 
dans l'édition de Robortelli, nous devons encore à Michel Sophianos une 
traduction latine du traité de r Ame d'Aristote, dont nous empruntons le 
titre à Hoffmann (Le.xicon bibliograph., t. I, p. 346) : 

Aristotelis de anima libri tres, cum Averrois commentariis ex 
antiqua tralatione sure integritati reslituta. His accessit eorundem 
librorum nova tralatio, ad Gneci exemplaris veritatem et schola
rum usum acçommodata, Michaele Sophiano interprete. Adieci
mus eliam )farci Anlonii Passeri Januœ disputationem ex eius 
lectionibus excerptam, in qua cum de horum de Anima librorum 

1. Jlelri Victorii Epiatolan11n lib,·i decem (Florenliœ, 1586; in-folio) pp. 127-128 
[Bibliothèque Mazarine, n• 54t<]. 
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ordine, tom reliquorum naturalium serie pertractatur. Venetiis, 
apud Iuntas. f574. - Iri-4° 1• 

Voici, en outre, l'indication de plusicm·s lettres inédites de llichel 
Sophianos. 

t0 M1xezt1loç l:o,p1ezvllç B111.-;wp!'I' Tlj'I ao:;,4\ .~ 11:pœnuv. Incipit : 'E11.0µ111aµTjY 

aou riiv i11:ia-;ol71v a,' ~ç d: xœd: -;llv Oœuµiia1ov "Ayyclov xœl -;oùç ezù-;oO ll'llµ'llyo

pl«ç ia,ilouç 1101, i,p' oîç tl7011v 11lv C:,ç &ldç 1iv clvapez ,pilov xœl 11:oll';'IJv. Desinit : 
-roiolh"6v -;1v111 11.111! -rllv voOv 1Îvez1 -;Qv &vopi:i11:111v 1n11:czpo11olœa-r1111. "Eppwao. 'Ev 

D111-r111&119, 6ezpnl1&voç 1y', q.,pv&'. 

2- Incipit : T71v 11h i11:11l11.11œv riiv G"IY, cl 11.ciU1an, xczl -r71v 11:cpl -roùç l6youç 

i111mplcn -roO-ro µlv 11:111p& 4'1111'11-;p!ou 1tU86µcvoç lyvwv. Desinit : "A11:181 xczlpwv 

clç r1p11cnlcn, iv6u1100 al -rb 'r'i!ç 11:111po111lœç 'r1JÀOO ,pllo1 viov-r1ç oùx &lai ,pllo1 'r',l 

'11:C11Y67Îµou TCIIU~ cnmi8dq., &llœ 1171 811odpq. ml 'Hl bp1111,pvaa-ripq. ,p1ll!J 1171 
11:poa,ix11v. 

3° M1x111,ilov l:o,p1C11YoO C:,Ç b 11:poaw11:ov ll111ùlou Mcnouxlou -rlj) µcy111lo11:p111:1-

nci-rq, 1tœp61vcil11 ~,ppœplœç xuplq, 111:11:olù-rq,. Incipit : llollcix" ly111y1 11:rpl 

d)v la-roplcn auyypci,puv 11:po1111pou11iv111v TCIIÙ';'IJY. Desinit : K111l -roTç clllo1ç &1tcza1v 

4v0pw,;01ç x111-r111,pczv'il aov 11:01Qv ri&v 111y111lo,jiuxlœv. "Eppwao. 

4° Incipit : "11781 µc 4v'lldl7Tql d611 4l6v-rlll Tlj) 11:111pœ lcz-;poTç 4v1upùaµœ-r1 

wou11ivq,1• Desinit: li.CIi! flÀOaOlj>ld'rlll'rOY li.CIi! Til JiOoç i1e111daTCll'rOY l!.CIII flÀCIIYOpw-

11:6-;111-rov. 

Ces quatre lettres se trouvent au Musée Britannique, dans le ms. Hari. 
565-6. Dans le ms. t0272 add. de la même bibliothèque, il existe six lettres 
autographes en italien de Michel Sophianos, adressées à Pierre Vettori; elles 
ont été écrites de Venise ou de Padoue, pendant les années t562 et t563. 
Nous regrettons de ne pouvoir leur donner place ici. 

Pierre Vettori, intime ami de Michel Sophianos, nous apprend que, après 
la mort de celui-ci, tout ee qu'il possédait passa entre les mains d'un sien 
parent, qui n'habitait pas l'Italie et était continuellement occupé à de loin
taines navigations 1 • Il veut sans doute parler d'Emmanuel Sophianos, qui 

1. Gesner mentionne une édition qui aurait paru à Leipzig, en 1569; voici, du reste, la 
eourte notice qu'il a comacréc à Michel Sopbianoa: • Michael Soplaü,nua e gneco in lati
num convertit Aristotelis de anima libros lrea, qui excusi sunt Lipsiœ cum Simonii dispu
tatione de eadem materia 1569 (Bibliotheca, Zurich, 157.&; in-folio). • 

li. Michel Sophianos pourrait bien avoir BUccombé à la rupture de l'anévrisme dont il 
IIOUft"tait, et dont il entretient ici son correspondant. 

S. Michael mortuus est, et qua, poasidebat in potestatem Tenere cognati ipeiu1, qui 
domicilium non babe& in Italia, neque apud aliquem hic vivit, raroque hue adven&at, 
oceupatus in continuis et longinquis nnigationibus (PBTar Vrcro111 Commentarii in tru 
lilnw Arùtoteli• tù arte dicendi; FlorenlÎII, 1579, in-folio, p. 7t8). 
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était propriétaire des manuscrits de Michel, en t606, époque à laquelle ils 
furent transférés à la bibliothèque Ambrosienne de Milan 1• 

1552 

24ô. TOTIVS GRAECIAE DESCRIPTIO. 

Carte géographique de la Grèce dressée par Nicolas Sophianos, gravé.e 
en taille-douce et publiée à Rome, en t552. Elle est d'une insigne rareté. 
Dans le coin inférieur gauche de cette Carte, on lit, imprimées en petites 
capitales, l'épître de Sophianos et les quatre pièces de vers reproduites 
ci-après: 

N. SOPHIANUS STUDIOSIS S. 

Tabella ipsa ostendere poterit si longe impensiori cura atque 
exactiori diligentia quam hactenus eam, pro chorographim et geo
graphim ratione et ordine, conati sumus describere, ut opera quo
que nostra studiosis ipsis (quibus mirifice gratificari cupimus) 
nonnihil utilitatis afferretur. Nam ex Herodoto et Thucydide, 
Pausania, Strabone, el recenlioribus tam marilimis quam terres
tribus tabulis accurate descriptis qum in nostram rem conducere 
arbitra li sumos, excerpsimus; tum Ptolemmum minime mendo
sum cum · pluribus vetustis exemplaribus somma diligentia pro 
viribÙs conferentes ac non pauca addentes corrigentesque, eo prm
sertim duce, hic descripsimus Europm quidem Achaiam, qum el 
Grmcia dicilur, Peloponnesum, Eubœam, Crelam, Macedoniam, 
Thraciam, Epirum, Illyrim vero Dalmatiam et Liburnim partem, 
Mysiamque superiorem, plurimum inferioris, Dacim justam par
lem et Jtalim nonnihil; Asim vero eam qum proprie Asia dicta est, 
Pontum et Bithyniam, Lyciam, Galalimque el Pamphyliœ pluri
mum; punctis prœterea unamquamque provinciam, regionesque 
et gentes universas dirimentes annotavimus; ad hrec insolas om
nes adjacentes, maria, sinus, portus, .Promontoria, flumina, 

i. •m.>.'IJ"OP."111'f11V, p. 263. Suivant l'auteur de ce Recueil, lea manuscrits de llichel 
Sophianoe transportés dans cette bibliothèque étaient : la Géographie de Ptolémée, Denys 
le Périégète, lea Œuvres de S. Grégoire de Nazianze, l'Odyssée accompagnée de scholies 
et un Boèce &Tee traduction grecque. 
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paludes et montes memoratu dignos, necnon nemora, civitates, 
oppida, et templa insignia imprimi curavimus, quod, pro laboris 
industriœque et studii ratione, œstimatote. 

Romœ, in Templo Boni Èventus, M. D. LU. 

LEON. MARSUS. 

En quota pars orbis, donum spectabile, lucet 
hic, ut in œthereo menstrua luna polo. 

Si totum ut partem, Sophiane, effinxeris orbem, 
pars modo lunœ instar lucida, solis erit. 

L. F ABER PHAN. 

Nicoleos Asiam bis chartis nunc explicat omnem, 
queis debet pulchri Grœcia quicquid habet. 

Cum vero Europam el Libyam describet et astra, 
debebit quicquid maximus orbis habet. 

FAUST. SAB.-EUS. 

Terra potens armis, virtute potentior omni, 
ingeniis dives, moribus, imperio, 

cui par nulla Cuit, nec erit, nunc Grœcia languel 
tam spoliata bonis quam viduata viris. 

Picta brevi bac tabula est quoniam generosa recessit. 
ne sub barbarie viveret, orbe suo. 

FAUSTUS BUTURINUS VERONENSIS. 

Omnia mutantur, mulata est Grœcia solers, 
in faciem redigis quam, Sophiane, suam; 

nunc vera efjgies, quam nec Jovis ira, nec œslus, 
nec poterit posthac ulla abolere dies. 

Bibliothèque nationale de Paris, n° 20179. 
Bibliothèque du Musée Britannique, 200/57 . 

• 
t555 

247. DEL TEMPIO ALLA DIVINA SIGNORA DONNA GIOVANNA 
D'ARAGONA, FABRICATO da tutti i più gentili Spirili, & in 

IIILIOGIIANI• BBLLh1ou•. 11-12 
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tutie le lingue principali del mondo, PRIMA PARTE. ALL' ILLVS
TRISSIMO, ET REVERENDIS. Signore Il Signor CRISTOFORO 
MADRVCCIO, Cardinal di Trento. Con Priuilegio della lllustriB,. 
Sig. di Venetia, & d'altri Principi, per anni XV. IN VENBTU., 

PER PLINIO PIETRASANTA, 11,D.LV. 

In-8° de 24 ff. liminaires non chiffrés (dont le t6• et le 24• blancs), 
388 pages (première partie, poésies italiennes), t99 pages (seconde par
tie, poésies en différentes autres langues), et t8 ff. non chiffrés (pour les 
tables). Sur le titre, figul'ent les armes du cardinal Christophe Madrueeio. 

Trois Grecs ont contribué à ce rarissime et précieux recueil : 
Michel Sophianos, pour une pièce de vers grecs. 
Jean Mindonios, pour un quatrain en grec. 
Alexandre Phortios, pour deux pièces de vers en italien et six en· grec. 
Nous croyons devoir reproduire ici les pièces grecques à cause de la ra-

reté du livre où elles se trouvent. 

MIXAHAOl' E~IANOl'. 

Ziü, ?C"ŒÀ,v w; -rà ?C"ipo; 6vœ-rfi; ~E~OÀ'r!!l-ivoç ota-rp<i>, 

x.ixÀÀoç 'Iwiwœ; x.inpov Ëpw-roç Ë:(UÇ • 

ËÀ~ 3' 1Î X.EpOEYTot ~OOÇ 't'IJ'7C'OY 1 1Î au )"E :(pU11fJY 

Èa11X,fLEYO; 4otYiot; Wp)"OY Ë:(UY '7C'pOq>ota,Y 1 

"Hp~ 't"r!Ôa,oY 't'EU:(WY :(OÀOY, ~ ~a. '7C'Ep,1Jaœ 

a'7C'&u3u;· &.pp11x.Ta. x.Àiî6pa. aa.oqipo1JUYa.;. 

IOANNOX' MIN40NIOr XIOl'. 

"Ax.pov M 6v11TOt11,v à60t1J1'-0t1JE Clot~oç 'A?C'oÀÀ.wv 

ltlX.ÀOY i36'Y 6Y'r!TOÜ œfl.ÉTO:(OY 8a.YœTOU" 

otÀÀ.1 6TŒ.Y ÈY '7C'po8upo,; 't"-1)ÀOY '7C'Œ.t3' o~œ't'O 8-iiTa., 

EL7'E 0 Zaü, -rC ?C'X,ÀLY 3auTapov !lyoç l3w;; 

AAE:E:AN4P0l' +OPTIOl' KEPKl'PAIOl'. 

"IafLEY ÔT, ~a.Cu '7C'OÀ,o; :(pOYOÇ aixo; œvœitTwY, 

adla.ç, ?C"U?otfLC3a.;, œxpo,;-6lu;, 6€a.-rpœ. 

· "Epya. 3A fLOU0'0'7C'OÀwY '7C',vuT6qipova. fl.113€,;ooT' ac.i6'v 

x.oc~~a.Àa, f1.1l't'l ~a.Àd yfi; dTa. )"'rlpac.Àio;. 

Tow,x' 'IwXYY~ 'IEpwY'JfLO; ataa.TO _Y'r!OY 

r 
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i»ouax.ÉÀl:r1i;, 'lrÉTpwv œv3Lx_a. x.a.l x.ovC11i;, 

-ra.ta3É Tot i.v aùCaL · neptx.a.ÀÀÉor. 3' or.ÙTov i.yeCp~, 

MV'V)(LOIJVYOC.Ç aniv3u Y!X(LOC.Tor. 8vyor.-ripwv. 

'AUèt aù, c1 J_atpCeaaor., 3ix_eu Toc3e· x.atC oi l1..etv 3o,; 

oÀ~LOV ii; ,;'/X.VTat; TOV ~Cov ,iel.Coui;. 

TOl' Al'TOl' EI:E THN Al'THN. 

Uoü vüv, KatÀÀL01") 1 Tl% ÀL)'u8poat ul 'lrOÀU)'VŒ(LnTŒ 

veüpat Àup11i; • oîa8' .;,, ; x.etvat ·dt BLaTOvC3oi;. 

Doü Tb (Liy' ax. &ri!¼v O"C'O(Ltlt mv8a.pou, ~ TO (LEÀLx_pov 

Toaaat cpCl.ou Mouaor.LÇ 'lrVEÙ(Ltlt l:L(LOYC3aw ; 

Iloü VÜV KatÀÀL(LiJ.OLO x_œpLi;, Hl 'lrOÜ vooi;, 'EÀÀœ,;, 

~V lf.MOÇ oùpor.vC'1)ç ilvTUyoç m:x_eTatL; 

Doü 3-h 8,toi; "011-'11pOi;, Ôç lnÀETO 3aLvoi; &v œù3iv 

,;-iaatv 'Iwlivvœç awcppovœ x.œÀÀoauv'1)v ; 

à.v3picn yètp TOT; vüv Tetu-rœv nÉÀEL lpyov à.aC3uv 

Ila.l.Wo,; œi.po(L&V'11V ~eCvLa. x.œl XœpCTwv. 

TOl' Al'TOl' EI:E THN Al'THN. 

TCç 'lrOT1 &v à.cppa.aTwt; à.p,-rwv ,;-olu11petTOV lpvoi;, 

T{ç Tl 8eo3(L'1)TOU lf.!XÀÀEOÇ œyl.etf'1)V; 
Kl' 'I , , , .. , ~ " et T Ç wa.vva.v j E.Y0'1)<JII.TI, A'1))'f.fl 0 ?;°Cl>Ç 0\1; 

IO"C'LV ·o(L'11paC0tLÇ cppeaalv ocpnÀO(LÉVet. 

TOl' Al'TOl' EI:E TON IEPONnlON POr:EKEAAION. 

'HvC TOL ix. 8ticpvœi;, "Ie.pww(Lf., x.qc~ à.(L«pa.vTwv 

MVct(LOauvœç ,;-).i~œy T6v3, K6pœL aTÉcpa.vov· 

,ivC3a TOL x.œl x.pctti>p à.11,~p6-rw l(L'lr Àeo,; ilx_vœi; 

vix.Tatpoç ,ùni.11x.Tw 3ci)pov à.x.e.paox.61'-œ • 

11VC3e. x' atl XlipLTEÇ Tœ3e. 'lrl(Lnov8' Œ.8,a. (LOCÀet, 

a!i; lvax.' e.ue.,;-Cœç il(L(LL)'/Jt x.ctl aocp(œi;• 

à.l.l.œ T« 3ix_vuao, Tplç ul TeTpix.Lç oÀ~L68(!tL(LOV, 

(Ltltlf.p« Te.oti; ei.,;-ti>V x_œ,pÉ(Lf.V à.nL~Co,i;. 

179 
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Tor ArTOr EIE TON AITON. 

O .~• • I 'o"' · • ~• • '"' • ia, .. tL IJO CU na. t; AOpou, lf.OIJO 01.L 7'°0!.ALV ''- l"LO'Y f.V"11 

Tit; nox.a. ~a.'"lp<i>v Ôt; np611-oi. ~ 3,x.ix3oi;, 
• ~· ~ • "\ _.. _p, '1 , ' ' o•Jo ulJOV «y -,a.v cro,aua.v, apwwiu, Ta.V aa.v 

6,À~LVOù>V fA,Wl10!.t; ~p,8oiuva.v 1.01.pCT(l)V. 

TO'l'ArTOr. 

Miiiv IJf. ~œÀLV x.vctu TO wpC~ouv l(,Énpov ipwT<i>V, 

z,ü non 6-,i').u·dpwv T1.pn611-m ~Mf'-Olt;, 
ff t,' , J , , T , l UVf.lf. Iwa.wa.i;; 110• f.TCIJIJLOt; "ri 11-oyoi; 11T0!.L 

f0!.VT0!.11CYJV !').Àa.v &.UoT' Gtf'-U~a.11-avci> • 

.. H3' o,j TOL Aar.via.; ckna.Àœç ,ipiva.t;, où l:lf'-&Àa.t; x.~p 

').iyvov lx_u, tJ,«Àa.x.œt; où v6ov 'AvTLona.t;· 

fLOWOV 3' àtnilt 7"011LV 11Tipyou11' lov, ia6').àv àtvC111.u 

~iaLV àtx.11pœTOu 3,ty11-a. 110!.0fpOMYJt;. 

Bibliothèque Mazarine, n• 2t9t9. 

Dix ans plus tard, les exemplaires de ce livre qui restaient en magasin 
furent mis en vente avec un nouveau titre ainsi conçu : 

IL TEMPIO ALLA DIVINA S. DONNA Giouanna d'Aragona, Fabricato 
da tutti i più gentili apirti, & in tutte le lingue principali del mondo. 
Ali' illustrissimo et Reueren. signore, il signor CRISTOFORO MADRVCCIO, 
cardinal di Trento. Con priuilegio del' llluatriuima Signoria di Venetia, 
& d'altri Principi, per anni XV. ln Venetia, per Francesco Rocca, à 
S. Polo alf insegna del Castello. t565. 

Les armes du cardinal Madruecio sont remplacées sur le titre par la 
marque de François Rocca. [Bibliothèque nationale de Paris, Y+ 43t 7.] 

JBAK M1KDOK1os, de Chios, n'est pas tr~s connu. On sait seulement qu'il 
habitait Venise et qu'il y suneilla, conjointement avec d'antres Grecs, une 
édition des M71Yœrœ. 

Nous avons reproduit ailleurs (voy. pp. t87-t88) plusieurs de ses pi~ de 
vers, qui, bien que déparées par des fautes de quantité, dénotent pourtant 
une habileté de facture peu commune jointe à une connaissance suffisante 
de la langue. En voici encore une autre que j'ai trouvée dans plusieurs édi
tions du M71Yœîo11 de janvier; elle est adressée an patriarche œeuménique 
Denys. 

r 
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T&v v1czp&v ,jlux&v O.rov dµcz l.ciµ6czv1 pi61.ou;, 

XCIPffOVÇ iipxczl111v yvwaaoç dii&lov, 

tç M 81rcz p.il. 71 µ.czp-rup111v dp1tncz1 cl6671v, 

xczl µ.ovczx&v 6allllv, -r&v arc xcz871y1µ.6v111v· 

4a11cz yilp 61t1pix11 1tciv-r' 4a11cz-rcz xczl -rù1toç &Hou;, 

xczl Mvczxcç xczhoî, 8-iJç -r1 p.1p111vod1.oç. 

"A.yen yoov, !epaîç cly1w-rcz-ro1, 1e1-r1 ·dv-r1ç, 

&1tczv-r!n pl61.oiç 4aµavo, cz!81plcz1ç• 

0Gvo11e1 yilp clyl111v l1tl ycxl71ç 11i>.,j,n111 cxlel, 

xczl 8d111v lpy111v leoxoç la-ropl71. 

Kczl1t1p 61t' clU06111t&v bl.cz xczl xpiJµcx6' iil-w071, 

Xp1a-r#iç 611111ç ~exp' ôµTv 6dov &el T• 11lY11, 

Xp1a-rl>ç xcxl ao;,l71v xcxl 1tÀoO-rov x' ij6111 616oùç, 

"E).).71yczç xpll;IIIY xplaµcx-r, 8110-ri-r«.1. 

"Opyczvcx yoov Xp,a-roo ciy,w-rncx 11ll.,j,1-r1 1t:iv-r1,; 

&1e«11cvo1 ,j,ux&v 4a1111-rcz oùpcxvl111v. 
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ALBUl'IDRB PR011.rros (ou PRonru.s), de Corfou, est également peu connu. 
Indépendamment de ses poésies publiées dans le Recueil consacré à Jeanne 
d'Aragon, il a composé: 

t 0 Quelques Scholie, ,ur Pindare, publiées par M. Jean Sakkélion dans 
la Pandore (tome XV, pages 447-449). Ces &holie, ont été écrites par 
Phortios sur un exemplaire de l'édition de Pindare donnée à Rome par 
Zacharie Callergi, en t515 (voy. let. 1, p. {29), exemplaire qui fait partie 
de la Bibliothèque du monastère de Patmos. 

2• Une sorte de satire en vers iambiques encore inédite, dont M. C. Sathas 
a ainsi donné le titre, d'après un manuscrit qui appartenait à feu Sophocle 
Œconomos 1• 

K111µ«.>60&1ciÀoyoç 6 i1t1x).718alç cp1>.11>.iJ871ç, Sv euviypcx,j,1 Xll'tŒ 'tOÎY 6uorv œ8io,v xcz! 

11111p!11-rci-ro1v &v&porv, el 8iµ1ç -ro1où-ro1v &v&porv xcz>.arv 1111&1µlcxv iivllpoç iµcpip1111v 

ix6v-ro1v, -roo n 1tcz-rpcz>.olou xczl µ71-rpcx>.olou 8ao&oalou Zuyoµcxl!, -roo 1tcxpd: 't7lvd:elcxv 

'"IY -roO 11:p111-rovo-rcxplov 'tijç 11eyci1.71ç bxÀ71alcxç XÀfla1v >.czx6v-roç, oiµo1, xcxl MllYovii>.ou 

-roo T!;nl;11t!, -roo •e 'A.1.611vlilv lhov-roç -rl> yivoç, -roo 1t1111!dczç xczl i1t1a-rii1111ç 

TPllflfl«'tlllY -rl> 1tczpci1tczv ii111t6xou, or 1tO'tl cp86Yf.f> p1.718lv-r1ç xcxl fflY •e A!-r111>.lcxç 

ypcx,j,ciµ.avo1 r1wpy1ov, xcz-ra,j,aùacxv-ro ix!lvov baxv&1ç, Sç lldxwa1 xcxl -rlveç 11lv -r&lv 

1111-rp01tol.1-r&1v plov p1&a1 a111vl>v xcxl -roùç eivouç eavl!;oua, yvwµ, cp1>.01!1xcxlf.fl, -rlveç 

Il' w -rou-rouç 't1j cp11&111>.lqi 1tpoacxvixovnç 61tl> 1tciv-r111v 111aoov-r111, 6 ix Kapxupcxç 

'AUellYllpoç <Np-r1oç. 

t. N101U71v1x,li 4i,>.ol.oylcx, p. Ut. - Cf. C. Sathas, B,oypcxcp. axaalcxa11e11t1p\ -roO m1-
-rp1llipJCOU 'lap,p.lou p' (Athènes, 1870; in-8•), p. 137, en note. 
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1555 

- : cenTEMBPIOC: -

[Au 'f" du dernier f.] 0t ~ y 3 Et 118 'X. À I" Y. "A:irotYTot Ei.ai. TETpi3,ot. 

'EvETL1J<J1 notpà. Xp,1JTOq>Of)<i> -rij> ~otYiT<t>. tffV&. 

In-folio de fO.i ff. non chiffrés, divisés en f3 cahiers de 8 ff. chacun. 
Au V" du titre, un bois représentant le Crucifiement. Impression rouge et 
noire ; texte disposé sur deux colonnes. 

Bibliothèque de !'Arsenal, Théol. 2223, folio. 

249. 
1557 

OKTWBPIOC: -

[Au 'f" de l'avant-dernier f.] ot~y8 Et 118,x. Àl"vt "Anotv-ra. ai.in TE-rpi3,ot 

'!rÀ~Y TOÜ ~ 3ui3,ot. 'EYETC11•m '!rotpà. :X.P'lffl>fOp<i> -rij> totvlTCf>. VEw!J'Ti. 

l"ETà. 'lrOÀÀ'ÏÏç iml"EÀECotç 3,op8w8èv, x.otl iv.vr.w8èv, lTu -rij> lvaipx.ou 

oi.x.ovol"Cotç. tfqivt'. 

ln-folio de f 08 ff. (dont le dernier entièrement blanc), divisés en U cahiers 
de 8 ff. chacun, sauf le ·quatorzième qui n'en a que .&. Au V" du titre, un 
bois représentant le Crucifiement. Impression rouge et noire ; texte disposé 
sur deux colonnes. 

Bibliothèque de !'Arsenal, Théol. 2223, folio. 

250. 
1557 

NOEMBPIOC: -

[Au 'f" du dernier f.] ot~y3tt1181x.Àl"v~onpa. "A'lrotv-rri· ti.a, -rt-rpœ3,c 

'!rl.~v -roü a -rp,ri3,ot. 'EvE-rC11a,v r.otpŒ _Xp,aTOqi6p<i> -réj> totviT<i>. vtwOTl 

l'-ETIX 'lrOÀÀ'ÏÏç in,l"eÀdotç 3,op8w8èv, x.oti. ÉvTUnw8èv, lTu Tij> ivaœpx.ou 

oi.x.ovol"Cotç. tffV~'. 

In-folio de U2 ff. non chiffrés, divisés en f8 cahiers de 8 ff. chacun, 
sauf le dernier qui n'en a que 6. Au V" du _titre, un bois représentant le 
Crucifiement. Impression rouge et noire; texte disposé sur deux colonnes. 

Bibliothèque de l'Arsenal, Théol. 2223, folio. 
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[Au V° de l'avant-dernierf.j a.~ 1 3 E (-ri 8, li.. "Ar.ŒV"C'X Et11, 't'E-:-pi~,Œ 

'/ÇÀ~ 't'OÙ li. 'lt!-rr«~,a.. 'EvEa(-ricnv ,ra.pàt x_ptG't'Oq>opw 't'<ii tŒvÉ't"w, VEWG't'L 

,u-i-œ ,roÀÀ.:;jç i1r,iuÀd«.1ï 3,op8w8iv, xœl iv't'llr.w'1Èv, Ë-:-u 't'<ji iv11xpxo1J 

oÙtovol'-CIXli. ~!pv('. 

In-folio de 82 ff. non chiffrés (dont le dernier blanc), divisés en tO 
cahiers de 8 ff. chacun, sauf le dernier qui en a tO. Au v0 du titre, un 
bois représentant le Crucifiement. Impression rouge et noire; texte disposé 
sur deux colonnes. 

Bibliothèque de l'Arscnal, Théol. 2225, folio. 

252. 

12 AVRIL tâôll 

BIBAION 

TOY MAPTIOY 
MHNOC, TTtPltXON 

' , ' ... ,, '\'-r)V 1rpE'ltOUO'«.V «.UT'!) otr.ot-

0'«.V àtxoÀou8Ca.v : -

XAPITI THC tKAAMnPO 
"C'XT7JÇ àtpx.iiç -:wv ivi-rwv auyx_wp-ri8tC,ni ll.'J

pC<i> 'Av3pi~ -rcj> a1mÉÀÀ<t) l'-on-ror.pC<i> tjç iv 
3o~O'\'Œ."nlli 't'wv ivE-rwv yipoua(a.(i 3,' i-rwv i', 
Yvor. fL-ri3dç 't'OÀ!'-'1llJ1! 't'ot3i. 't'œ !'-"rlVotÎot 't'WW

O'atl I f'-'1l't'g œÀÀ08L 't'Ur.w8ÉV't"0t 'lrWÀ'Y)O'otl ÎV 

TOÎ(i x,wpCor.ç 't'otU'\'"rlO'L tjç otpX,iili • Ei 3, !'-"ni 't'OLotV• 

T7JV Swau 3Cx-riv otcr. auvix_,-rcr., iv ~ x,xpm. 
l-r:11 bb -rtiç U,oyovlw; 

x1>.1oa-r:ijl 'l:lY'l:IZXOa1oa-rijl 

'11:IY'l:IXGa'l:ijl 4yM!j1. 

MIMHTAI tCTt TOY XPIC"FOY. 

[Au r" du dernierf.] otÀ!p«.~-rJ't"OÇ • cr.~ 1 3 E ~ -ri Lli. À !'-V ~o. Œ.'lt«.V't'«. gt,;l 

-rpL«.3tcr. 1 r.À~ 't'OÙ 1'EÀEU't'«.fou Ô1np ûr.oépx_u·3,oé3LOV. 



BIBLIOGRAPHIE HELLÉNIQUE. 

[ Au ... du dernier f. l To r.otpov fl,'rl'lotiov f.TUr.wfhi f.VETCT)!JLV • Ev OLX.Lot 

Av3pfou fflLVÉÀou, f1,0Vf.Tot?Cou ni; Éx.Àotfl,r.poT«TT)t; à.px_iii; 't'<Î)V ÉVf.'t'<Î)V. 

Oi; XotTOLX.d Év tj ivo?C~ TOÜ ôtyfou fl,ipTUpoi; LOUÀLotvoü, r.ÀT)afov TOÜ 

votoü T0Ü iiyfou à.r.oaTÔÀou xotl f.tiot)')'EÀL11TOÜ fl,ipxou. Ex.wv É.v TffÏ 

ipyotaTT)pC<j> otÙ'C".lÜ 3Lœ G1lfl,f.iov, 11TÉf1,f1,0t lrrropL11f1,ÉVOV. Er.Lfl,f.Àf.Lot 8i 
rp'rl)'O?CO'J TOÜ f1,0tÀot~OÜ. ETU TW or.r.o ff,t; iva«pxou OLXOVOf1,CotÇ TOÜ -iû 
T,fl,WV tü "f..Ü (!'tp,vfi. Ev f'-TlVl à.r.pLÀÀC<i> L~'. 

In-folio de 88 ff. non chiffrés, divisés en f5 cahiers de 6 ff. chaeun, 
sauf le dernier qui n'en a que 4. Titre encadré d'un bois. Monogramme 
d'André Spinclli au v0 du dernier f. Impression rouge et noire. Texte disposé 
sur deux colonnes. 

Bibliothèque de l'Arscnal, Théol. 2223, folio. 

253. 

12 AVRIL 1558 

BIBAION 

TOY ATIPIAAIOY 
MHNOC, ntPIEXON 

' , . .... " TT)V r.pEr.ouaotv otuTff> otr.ot-

aotv à.xoÀou8Cœv .: -

XAPITI THC EKAAMTTPO 
TiXTT)t; «p"f.."Ï!t; 't'<Ï)V f.Vf.'t'<Î)V auyx.wp'1)8f.CGT) XU-

pC<f> 'Av3piq,; TffÏ fflLVÉÀÀ<j> fl,OVf.T«.pC<i> -riii; iv 

8o~o-rœTT)i; -rwv ÉvE-rwv )'EpouaC«.i; 3 L' i-;-wv i.', 
LVot fl,Y,3di; TOÀfl,-/i~ -rcr.81 T« fl,TlV«.i«. w.-.w

!JotL, fl,-/iTI! œno8L -rww8lv-r«. r.wÀ"Ï!CfotL iv 

TO(i; x.wpCoLt; T«.UTT)al -riii; or.px.i.i; • Ei8i I'-~ TOL«.u

TT)V 8wau 3Cx'r)V o1ot IJUVl"f..f.TotL iv ~ x«pLTL. 
l'rll id djc Oaoyovlœç 

Xl:I.IOO'rlj) 1UY'rll110Cl'1Gnlj) 

'll:IY'rl110Cl''rlj) 6yM"'. 

MIMHTA I ECTE TOY XPICTOY· 

[Au l"' de l'avant-de1-ni11r f.] To r.otpov fl,'rl'l«.iov i-rur.wlhi iv ~f.Vf.TCotLÇ, 

Ev olxCot Av3pfou T0Ü fflLVÉÀou, X,pTlfl,«.TOr.OLOÜ -riii; f.XÀotf1,1"po-ri-r-r,; 
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tip)'..iiç -rciN ~m-ruiiv· Oç HTOLX.tî iv ~ ivopC~ -roii œyCou fL«-p-rupoç 

LOUÀL0f.YOÎÎ, 1-À"1)<iLOY 'C'0ÎÎ va.oîi, 'C'0ÎÎ œyCou iv86~ou ot?;OaTOÀOU x.a.l 1.ùa.y

y1ÀL(M'OÏj ~px.ou. E)'.."'V cr1lf'-dov iv -riji ipy0taT"11pC<t> a.Ù-roîi C?Tlf'-!'-0f. 

la-ropL1111-ivov. E1-L11-f.Àda. 3è, rp"1lyopCou -roîi !'-0f.Àa.~oîi • E-rn -riji ti1-o 

Tijç iv<rripx.ou otx.ovo11-Ca.ç 1:oîi iu 'iifLCÏ'v tîi )'._îi, ~i:p,v-fi. Ev f'-"11Yl ,i,;pLÀ

lC<t> L~'. - œÀt:plX~"1)TOÇ • a.~ y 8,. ~ "118, X. À f'-Y ~ • &.1-0tYT0t ttal -rpLi8La., 

1-À~Y TOÎÎ 'C'tÀtUT0tfou 6n1p U1-1XpJ_U TETpi8LOY. 

In-folio de 86 ff. non clùffrés (dont le dernier blanc), divisés en Ucalùers 
de 6 tr. chacun, sauf le dernier qui en a 8. Titre encadré d'un bois. Mono
gramme d'André Spinelli au r" de l'avant-dernier f. Impression rouge et 
noire. Texte disposé sur deu:r. colonnes. 

Bibliothèque de l'Arsenal, Théo). 2223, folio. 

254. 

t 2 JUIN t558 

BI BAI ON 

TOY MAIOV 
MHNOC, n t:PltXON 

' , Il - ff T"1JY npEnou<ra.v a.uT'I) œna.-
aa.v tix.olou8Ca.v : -

XAPITI THC tKAAMnPO 

TXT"1JÇ œpx_-riç -rwv àn-rwv <iU"r'l"'P"118d~ x.upC«t> Av8péa. -riji <rnLY&ÀÀ«t> 

f'-OYIT0tpC'f) Tijç iv8o~OTiT"1)ç TWV &YETWY yapouaCa.ç 3L' &TWY i', ÎY~ 

l'-"118d_; TOÀf'-"tllJ1! -ra.8l -rat f'-"11Y0tîœ -rum;;aa.L, f'-"tlTE lUo8, -run"'8,v-i-a. 

'l.CJ)À'7Î0"0tL lv TOÎÇ l"'P'OLÇ 'C'0f.UT"1)0"l Tijç œpx.ii; • ,t8, I'-~, TOL0f.U'nlY 3wau 

8Cx.11v ota. auv,x.1-ra., iv ~ x_ixpL-rL. l-ru ti1-à Tijç 81.oyovCa.ç x_,l,oa-rrp 

'7.IVT0f.X.OO'LOIM'ijS '7.f.VTLX.0CJT~ oy8o'f). IIUIHTAI BCTB TOr XPICTOr 1• 

(Au v• de l'avant-dernier f.] To 1-a.pàv f'-'IYa.îov a-run(I)&,, iv ~m-rCa.,ç • Ev 

otx.Ca. Av3paou TOÎÎ _<rnLY&Àou, lP11!'-0f.T01"0LOÎÎ Tijç ix.la.11-1-pOT«.T"1)Ç dtpx_iii; 

-,;wv ~tv1.1:uiiv • Oç x.a.-ro,x.1.I iv ~ ivopC~ Toîi œyCou fL«-p-rupoi; touÀLa.voîi, 

1-l,iaCov -roîi va.où, 1:oîi œyCou àv36~ou dt1-oa-r6lou x.a.l aùa.yy1.ÀL1JTOÎÎ 

1. La dispoeition du ,itre a été c:onae"ée pour les six premières lignes. 
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fLipx.ou • E-,_CJlv <nlfLEîov Év -r<j, Êpyot«f"nlp(<i> otu-roü lJ'C'ÉfLfL0t Ea-rop,afLivov • 

EmfLi>..ECot 3à, rp-nyopCo•J -roü fLotÀot~oü • E-tu -rcj> à.no~; Êvaa.px.ou oi.x.o

vofLCotç -roü iu -ÎlfLWV i.ü -,_ü, qc-p,v71. Ev fL"IVl i.ow(<i> ,~'. otÀq>Œ.~1)'rOÇ • 

ot ~ y 3 t ~.,, 8 , x. 1 fL v. étnotVTot ti.al -rp,i3,ot. 

In-folio de 78 (f. non chiffrés (dont le dernier blanc), divisés en f3 cahiers 
de 6 ff. chacun. Titre encadré d'un bois. Monogramme de Spinelli au V

de l'avant-dernier f. Impression rouge et noire; texte sur deux colonnes. 

Bibliothèque de l'Arsenal, Théol. 2223, folio. 

255. 

U AOUT 1558 

Al ANIKOYCAI 
AKOAOYC:>IAI TW 

i.ow (Cf> I'--,,v l : -

XAPITI TH C EKAAMTTPO 

-r:x.-r-,,ç ètp-,_i}i; -rwv àvi-rwv auyx.CJlp-n8EC~ x.upC<i> À.v3pi~ Ttj) an,viÀÀCf> 

fLOVET<XpC<i> ~i; Év3o~o-ra.-r-,,i; 't'WV f.VETWV )'EpouaCoti; 3,' à-rwv i.', îvot fL"l3ELç 

TOÀfL71~ -rot3l -rœ fL"IVotîot -runwaot,, fL7JTE cïno8, 'rUnCJl8iv-rot ?;CJlÀi}a1, 

È.v -rot; X,CJlpCo,ç Totu-r-,,al ~ç ètp-,_iii; • Ei.3È fL'n 1 -ro,otu-r-,,v 3wau 3Cx.-,,v 

o!ot auv(x_E-rot, Év T'f} -,_ip,·n. l-ru à.no ~ç 8eoyovCotç -,_,1,o,n<j) ntvn

x.o,noa-rcp nEVT,X.OaTlp oy30Cf>. IIIMHTAI ECTE TOf XPICTOr 1• 

f Au V" du l'avant-dernier r. 1 To -.;otpov fL"IVotÎOV É-ru1rw8.,, Év ~EVETLot,; • 

Év oi.x.Cot ètv3pfou an,vÉÀou, X.P"lfLotT01ro,oü ~ç Êx.ÀotfL1rpo-ra.-r-,,ç ètp:x,iii; 

TWV ~EVETLWV • 8ç X.otTOLlC.lÎ iv T'fi ÉvopCqc TOÜ ,i y Cou fL1XpTUpoç i.ouÀ,otvoü 1 

,;).-,,aCov 't'OÜ Votoü -roü tiyCou iv3o~ou ot'lrOlffOÀOU X.otl EÙotTTEÀLGTOÜ 

fLŒ.?X.O•J • l-,_CJlv <nlfLEÎOV Êv -r<j) epyot«f"nlp(<i> otÙToü <JTÉfLfL0t la-rop,afLÉVOV. 

Ê?rLfLEÀE&ot 31, 'YP"l)'OpCou -roü fL0tÀot~OÜ • l-ru 't'W à.no ~, Évaixpx.ou 

oi.x.ovop.(otç TOÜ iu -ÎlfLWV i.ü -,_o qt:q>,vf, • Ev fL"IVl otùyouff<t> ,~'. «.Àq>i

~.,,'t'OÇ ' ot ~ )' 3 l ~ 1) 8, X. À fi. V t ot'l.otVTot lLtrl 't'pLœ3Lot 1 '1.À"nV 'rOÜ TEÀEU• 

-rotCou 61rEp ia·d 3ui3,ov. 

In-folio de 82 ff. non chiffrés (dont le dernier blanc), divisés en U cahiers 
de 6 ff. chacun, sauf le dernier qui n'en a que 4. Titre encadré d'un bois. 

1. La disposition rlu litre n'a été couscrv~:C r1ue pour les •1ualrc premières lii:nes. 
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Monogramme d'André Spinelli au V" de l'nant-demier f. Impression rouge 
et noire; texte disposé sur deux colonnes. 

Bihliolhèque de l'Arsenal, Théol. 2223, folio. 

Au f. 2 ro on lit les vers suivants : 

IOANNHE O MINâONIOE TQ ArIOTATQ APXIEPEI KONETANTINOl'
IlOAEO:E Kl'PIQ âIONrEIQ Er IlPATTEIN. 

'El.l.œ3lX.wV J.Œphwv -ro X.ÀÉOÇ ~,j; wlaaav œi.wv 

~œp~œp,xoi; 3œ114aœ; .;\6mv œylœf1JV • 

ld~œvœ 3' ix. 11-alini; ,mrov.,,11-ivœ oti nO'î' i,n-1 

aoC 'Y' <pÉpw, 6,c.,,; lx.yova <pU"C'œl,ii; · 

wv yètp in,1.6ov,o; fU')'IX; 'Epfl.'Ïi; ipülœ x.u3œ(vat; 

'ElM3o; -iiya.6€.,,; 3a.C11-ov, TPVJ.OfUV'11Ç • 

Mouaœ; yètp ila.aœ; o ya ~œp•); ~ip~a:pov l6vo; 

otx.C~EL oloàv n(IJ"'C'E°' x.œl aoip(~. 

l:ol 3' ow Ilœl.l.èt; l3w.ta v6ov x.œl «TÉpfl.ovœ x.ux.lov 

-r,6aœ x.a:l yvwa,v ~ip~œpov i~alri.œv. 

Kœl yètp œip' 'EfflapCwv x.lmàv 11-ivo; 'Ep11-ao3wpou 

'A"'C'6C3o; ,i l:,;a.pni; arx.alov ii11-,6io,i; 

ll.Éx.À'1)x.œ; ip,lÉwv «à; aàv na.!3', lapoipri.vTa:, 

Mouawv Ll.l.œ3,lt,(Ïjv 1.' ifflap(wv Tpoip,11-ov • 

pmopot 3' i~,;iip~vœ; «q>' 'Ep11-oü l~OJ.OV œv3pot 

owo11-œ x.otl n,~v ~a~a.11-avov iroipC'11V • 

ci> na.pot ipot~aœ; aol Tri.3, ypa.f'-fL«.Tot ni11-r.w 
x.œl ~C~lov ii11-a3otnwv ~ri.p~,-rov lapé'.wv · 

~ M "J_œÀx.a"'C'U,;o, nÀaitffOV n6vov i~EfL0')"11aœv 

x.otpnoù; IltapC3wv œnox.œ6,1ITiifLEVOL • 

a!nx.av wv aü1.ou «p-,_àv fLÉ')'otV oùp~v,wvwv 

aÙ"'C'U"/}11V nldaniv 'EfflapCo,; 3,36vœ,, 

-,_' iifLà.; «avri.o,; Mouaœ; pœv-rCa11-œa, potCvuv 

6dou x.otl ci:yCwv ouvo11-œ 11-alnof'-Évou;. 
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U AOUT 1558 

BIBAION 
TIEPIEXON 

TI A CAC TAC KAC:lEKA 

a-niv ~fLÉp«.v «v"tlxouaœç œx.oÀou8Cœç Tcj> i.ouÀC<t> fL"tlVl. X API TI TH C 

EKAAMTIPO-rœ-niç àtpx_iîç T<ÏIV ève.-rciiv aurxwP"tl8d~ xupC<i> 'Av8p€cr; 

-rcj> a1mO.À<t> 11,ovE-rœpC<t> ~ç èv8o~o-rœ-niç 'rciiv èvi-r<iiv yEpouaCœç 8,' Ï'r<iiY 

i.', îvor. fL"tl8dç TOÀfL"ll~ -rrx.81 -rtlt fL"tlVOtî«. "M;<Ïltr«.t, fL"/lTf. «.ÀÀo8t -ru,.w-

8iv-r«. 'lr<i>Àijaœt Év -roîç x,wpCo"; -rœu-nial ~ç àtpx_iiç • ai. 3i fL~, -rotor.u-niv 

8waat 8Cx"tlv otœ awax_aT«.t èv Tf) x,œpt-rt. l·m Jt,.o ~ç 8EoyovC«ç )'.,tÀ\O• 

IM'ëj, 'lof.VTŒ.X0IJ\0ffëj, 'lof.V"C'\X,OIJTëj, oy8o'f), lllUIHTAI ECTE TOr XPICTOr 1• 

[Au ... du dernierf.) To 'lratp0V fL"tlVŒ.ÎOV ÉWl'C'w8"tl èv ~f.VETCŒ.\Ç. f.V oi.xCœ 

àtv3p€ou ffl\V&Àou, XP"tlfLŒ.TCm'0\0Ü ~ç ÊXÀor.fL'lrpo-rœ-niç «-px, 'ijç T<ÏIV ~EVET\<ÏIV · 

oç XŒ.TO\XEÎ lv Tfi ivopCcr; -roü iiyCou fLip-rupoç i.oul.,œvoü, 'lrÀ"tltrCov -roü 

VŒ.OÜ TOÜ iiyCou iv86~ou à:1;0.,-roÀOU xœl Ev«.yyEÀtffOÜ fLipxou. lx_wy 

IJ"tlfLEîov iv -rëj, ipyœa-nipC<i> «.Ù-roü a-rifLfLOt laTOpltrfLivov • ÈmfLEÀdor. 8!, 

yp"tlyopCou TOÜ fLŒ.À~oü. l·m Tcj) otr.o ~; ivaœpxou oi.XOVOfLC«.ç TOÜ iu 

"Jfl-<ÏIV i.ü x,ü 'F'P ,""Il. Ev JL"tlVl œùyoUtJT<t> ,~,. otÀtpœ~"tlTOÇ • œ ~ r 8 a ( 'Il 8 t 

X À fL V~ 0 'Ir • CÎ'l;'Œ.VTOt 1i.al Tpli~\Œ.. 

In-folio de 96 ff. non chiffrés, divisés en t6 cahiers de 6 ff. chacun. 
Titre encadré d'un bois. Monogramme de Spinelli au V" du dernier f. Im
pression rouge et noire; texte sur deux colonnes. 

En tête du volume, on trouve la lettre d'Antoine Éparque au patriarche 
~nys, et les quatre vers suivants de Jean [Mindonios], deChios, au même. 

IOANNOl' XIOl'. 

"r11-vouç àtivi<i>v x,œpC-rwv -r68a l'-'PfLEpov l8voi; 

aol, '7.«.-rap, ~11-,8iwv àtt8Couç '7.«.plx,u • 

œa11-avoi; «.ÀÀIX 8axEU xœl ~vvu8, 1d4otvor., 8EIE, 

~fLI.Tip"tlÇ ymijç 'lop0)'._VU ot'7.0ÀÀ.UfL'V"tlÇ, 

Bibliothèque de l'ArsenaI, Théol. 2225, folio. 
---------------------------
1. La disposition du titre a été conservée pour les \roi$ premières lignes. 
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ntPltXON 

nACAC TAC KA<:>' 

lx.œ<JT11v ~iupœv à.v,ixouaœç 

b.o).ou8Cœç -réj> œùyou-

«n<i> f'-"IIYL: -
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189 

-riniç à.px,iiç -rwv iva-rwv a1.1yx,wp1J8da11 xupC<j> 'Av3p€qc -rw a,nvÜÀ<t> 

f'-OYa-rœpi<t> -rijç iv3oço-riT1Jç -rwv iva-rwv yapouaCœç 3,' i-rwv i', îvot f'-'113dç 

TOÀf'-71~ -rœ31 -rat f'-1JYœîœ TU'!rwaœ,, f'-"tl'r& œ).).08, TWw8év-rœ 'lrWÀijaœ, 

iv -rotç x,wpCo,ç -rœUT'1)al -rijç à.px,iiç · at3à l'-t -ro,œUT'1)v 3wau 3Cx'1)v 

olœ <NYax,e.-rœ, iv T'?) x,a.p,-r,. l-ru à.1ro -rijç 8aoyovC«ç x,,).,oaT• 1r1v-rœ

xoa,oa-r• ~,v-r,xoa-réj> ôy36ci,. KDIHTAI El:TE Tor XPll:TOr 1• 

[Au r" du dernier f.] To ~œpov f1-1JYœiov l-rww61) iv ~m-rCœ,ç • iv otxCœ 

à.v3piou -roü a1r,vl).ou 1 X.P1Jf'-œT01ro,oü -rijç ixÀœf'-~po-riT1Jç à.px_iiç -rwv 

~m-r,wv. &ç u-ro,xd iv T'?) •vopCqc -roü &:yCou f'-cip-rupoç louÀ,œvoü, 

· ~)..,,aCov -roü vœoü, -roü œyCou iv3o~ou «~oa-r6).ou xœl e.ùœyya).,a-roü 

l'-~xou. lx_wv a'1Jf'-dov iv -r• ipyœ<JT11?C<t> œù-roü a-rÉf'-~ la-rop,af'-&Yov. 

i1r,f'-1À&Cot 3à, yp'1l"(OpCou -roü f'-œÀœçoü. l-ru -r~ à.1r0 -rijç lvaipxou 

OLXOYOf'-r:œç TOÜ iu 11('-WY lü x_ü, qc,p,v11. Ev f'-"JlYl ae.~,l'-~P'<t> ,~'- à.).,pci
~'1)TOÇ" œ~ y3 a~ '118, x). f'-YÇO~ pa-ru • &.1rœv-rœ alal -rp,ci.3,œ. 

In-folio de t20 ff. non chiffrés, divisés en 20 cahiers de 8 ff. chacun. 
Titre encadré d'un bois. Monogramme d'André Spinelli au V" du dernier f. 
Impression rouge et noire; texte disposé sur deux colonnes. En tète du 
volume on trouve, comme dans celui de juillet, la lettre d'Antoine Épa1-que 
et les vers de Jean Mindonios. 

Bibliothèque de l'Arsenal, Théol. 2223, folio. 

t. La dilpœition du titre a é~ eonse"ée pour les sept premières lignes. 
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258. - : AE:KE:MBP IOC: -

[A.uv•dudernierf.] 0t~y8i~118LX.Àf1-Vto~p<rT. ).~otVTlt. ,im 

-ri-rpri8,œ ~À~v -roii -r ~Ev-rri8LOt. 'Evi-rC-,,a,v ~œpœ x_p,G"TOq>opCi> -rc; 

~0tVETCi>o VEWG"t'l fl-!Tdt ~OÀÀ"nt; É~Lf1-EÀIC0tt; 8,op8Ci>8Èv, >r.Otl ÉVTU~Ci>8Èv, l-ru 

-rcj) Év<rripx.ou oi.x.ovof1-C0tt;. o.r:ipv-/i. 

ln-folio de f5-I ff. non chiffrés, divisés en t9 cahiers de 8 ff. chacun, 
sauf le dernier qui en a tO. Au v0 du titre, un bois représentant le Cruci
fiement. Impression ronge et noire ; texte disposé sur deux colonnes. 

Bibliothèque de l'Arsenal, Théol. 2225, folio. 

t558 

259. - : IANOYAPIOC: -

[A.u r" du dernier f.] 0t ~ y 8 1t118 L lf. À I'-"' t O ~ p G'. ·A~IXVT«. ai.<n TE

-rp6.3,œ. 'Eva-rC-,,a,v ~a:pœ X.PLG"TOq>opCi> Téj) tœvÉTCi> VlCi>G'TÎ. f1-1Tdt ~oÀÀiÏt; 

i-.nfJ-EÀECoti; 8,op8Ci>8Èv, x.a:l iv~Ci>8Èv, l-ru -rcj) ivaripx.ou oi.x.ovofJ-COtt;. 

Cf'{)VTl. 

In-folio de tü ff. non chiffrés, divisés en t8 cahiers de 8 ff. chacun. 
Au V" du titre, un bois représentant le Crucifiement. Impression rouge et 
noire; texte disposé sur deux colonnes. 

Bibliothèque de l'Arsenal, Théol. 2223, folio. 

1562 

260. AL-/iy,><rLt; ai.i; Tdtt; ~pa.tu;, TOÜ ~EPL~OT)TOU, 

tTrp1X't"1lîOÜ TWV ~Ci>fJ-0tfo>V 1 fl-Eîlt.ÀOU ~EÀL<rotpfou. 

[Au 11mo du dm&ier f.] In Venetia per Francesco Rampazetto, 
l' Anno del Signore. MDLXII. . 

ln-4° de t6 ff. non chiffrés formant un seul cahier. Le titre se trouve en 
lr.le du f. 2 r". Les deux bois qui occupent l'un le recto, l'autre le ver!IO 
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du premier f. sont semblables à ceux déjà décrits précédemment ( voy. t. I••, 
p. 282), mais la légende qui figure au haut de la gravure du recto est dé
figurée par deux fautes typographiques et ainsi conçue : '101.11:nuxvàç ~o:aÀ1vç 

'tilç K111va-rmv-r1voud).1cxç. L'exemplaire que nous avons eu sous les yeux est en 
parfait état de conservation. 

Pour les éditions antérieures de ce petit poème, voir les n°• t22 et {52 
de la présente Bibliographie. 

Bibliothèque nationale de Paris, Inventaire J 2905, Réserve. 

15114 

261. DI MANOLI BLESSI 
IL PRIMO LIBRO DELLE GREGHESCHE 

Con la musica disopra, composta da diuersi Autori, a Quatro, a 
Cinque, a Sei, a Sette, & a Otto Voci, Nouamente per Antonio 
Gardano Con ogni diligentia Stampate & date in Luce. LIBRO 
PRIMO. co11 GRATIA ET PRIVILEGIO. In Venetia apresso di Antonio 
Gardano. 1564 1• 

In-4° de t f. non chiffl'é et ,H pages. Marque de l'imprimeur sur le 
litre. La Bibliothèque du llusée Britannique possède seulement l'alto el le 
tenor des présentes chansons; les autres parties manquent. L'alto et le 
tenor sont identiques comme paroles et pagination, mais dans ce dernier 
la chanson Benedetta 'l Gregharia manque. 

Nous avons longtemps hésité à admettre dans cette Bibliographie les 
ouvnges de IIAl'IOLI BLESSI. La langue employée par cet illustre stradiot est 
un idiome bizarre, mélangé à doses inégales de grec et de vénitien, et qui 
était en usage parmi les mercenaires hellènes au service de la Sérénissime 
République. Cette langue, Manoli la nomme tantôt Rumeca linga, tantôt 
linga Grnesca. J'ose espérer qu'on ne me tiendra pas rigueur d'avoir mis 
à côté d'ouvrages écrits soit en grec littéral, soit en grec vulgaire, ces 
poésies gréco-vénitiennes d'un brave soldat, qui n'était dépourvu ni d'ima
gination, ni de savoir. Les poésies de Blessi sont un précieux échantillon 
d'un idiome à jamais disparu avec ceux qui le parlaient. A ce titre, elles 
méritaient peut-être de figurer dans un livre tel que celui-ci, dont le but 

t. La disposition du titre a été conservée ponr les deux premières lignes seulement. 
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est de rassembler tous les matériaux pouvant un jour servir à rédiger l'his
toire littéraire de la Grèce durant la période obscure de son asservissement. 
Dans cette galerie d'hommes éminents, qui eurent l'insigne honneur de eon
sener le flambeau sacré de l'hellénisme durant ces siècles de despotisme 
féroce, eàt-il été juste de refuser une petite place à un guerrier aussi habile 
à manier la plume que l'épée, et qui trouva, comme Achille et Roland, un 
poète pour chanter ses exploits 1 ? 

Le texte de ces chansons est très court. Les paroles seules de la collec
tion tiendraient facilement en quatre pages. Nous croyons devoir citer les 
noms des compositeurs qui en ont écrit la musique : Cipriano de Rore, 
Giaches de Vuert, Andrea Gabrieli, Francesco Bonaldi, Sperindio Bertoldo, 
Giulio Sehiavetti, Annibale Padoano, Bartolomeo Spontini, Constantio Porta, 
Claudio da Correggio, Giulio Renaldi, Paolo Vergelli, Daniel Grisonio, 
Adriano Vuillaert, Alvixe Vuillaert, Giulio Fiesco, Pietro Taglia, Vieenzo 
Bellahauer, Giosefo da Lucca, Yvo de Vento. 

Voici maintenant l'épître dédicatoire qui se trouve au verso du titre : 

ALLI ECCELLENDI MUSICHI MESSER PAULO VERGELI, 
M. CLAUDIO DA CURREZO, M. FRANCESCO BUNALDI. 

Essendo sta sembre mai chesta costumanza del vecchi andighi 
e del muderni scrivauri servao , affendi mu misser Paolo, 
M. Claudio e M. Francesco infra tutti candi li aldri amisi a mi 
carissimi, de mandari sui pumblico le fantige de li sui frognimi 
inzegni, sutto la favure e la protettiun del Principi, del Re, e del 
lmperaduri, o veramende de calche Megalos, grando perstinazo, a 
fin chie 'l valur e 'l grandezza de chesti da la invidia e da le false 
calunnie del cativi reprensuri li habbia à defenderi e far restar 
seguri. Mi mo no seghitando li costumi de chesti, ho pinsao de 
prucederi aldramende in mandar fo1·a in luse per la mundo chesle 
mie fantighe, perchie mi la stimo se habbiano à indrizzari e dedi
cari le opere a chelli chie siano iteligenti de chella materia chie 
esse traltano. Parendo a mi chesti chie intitulano nel primo modo 

t. Nous voulons parler du poème d'Antoine Jlolino, dont voici le titre : 1 FATTI, E 
LE PRODEZZE Dl IIANOLI BLESSI STRATHIOTO, DI Il. ANTONIO IIOLINO, DETTO 
BVRCHIELLA. CON PRIYILEGIO. IN VINEGIA APPRESSO GABRIEL GIOLITO DE' FER
RARI, IIDLXI. - In-'• de to.& pages (dont la dernière non chiffrée). - Marque de l'im
primeur sur le titre, bois en tète de chacun des di:i: chants. Ce poème eat ~rit en otta11a 
rima et en dialecte vénitien mélangé de grec. La bibliothèque Jluarine en pœaède un 
e:rémplaire, coté t0975 an catalogue. 

, 



SEIZIÈME SIECLE. 193 

frutti del inzegni soi tipota (gnende) dessumegiai da colù chie 
vulesse dari a vederi, a fari giuditio de l'arte de un statua del 
Fidia, del Policletto ô della Sansovin, a una favro ô à calche aldro 
artesano del varia e diversa professiun dal dcscgno, lalmende 
chie coslui no sel truvasse alto a decerniri e cognusseri l'arte del 
scoltu1-a, gnanghe del pittura a intenderi la bellezza de un figura 
del man del Rafael ô del Tician. Cusi anga mi fra mi cun la mio 
cervello inseme, havemo deliberao de cavar fora e pumblicari al 
mundo chesta musica per mi fada cumponere da muldi eccellendi 
autturi del musica, sora li mie versi e rime della Rumeca linga 
noslra, ho giudicao chesla esser dunatiun multo cuveniende alla 
vostra profession, essendo l'uno e l'aldro de vui cussi eccellende 
e perfetto Musico, como chie sèu. E chesto xe canto al vostro valori 
del musica, alla chai se azunze puo l'andiga amicitia e cuversa
tiun e fradellanza, chie mi havèu con tutti tre vui, unde mi 
essendo sla spcnto c cazzao dal' meriti del vostre virtue, mel par 
rasunevelmende esser mosso a farve chcsta dedicatiun, la challe, 
paracalo sas (vel prego), no alla umellezza del duno, mo alla gligora 
(Presta) e prunta vulundae del donauro resgardando, vel ·piasa cun 
piasevule allegro viso da accettari ; e alla vostra buna gratia mi 
medemo cun l'opera recumando. 

Vostro MANou BLEssr. 

Bibliothèque du Musée Britannique, 55. a. 52 et 55. a. 55. 

262. 

f57t 

MANOLI BLESSI 
SOPRA LA PRESA 

l)E MARGARITIN. 

Con un Dialogo piaceuÔle di un Greco, & di 
un Fachino. 

Con licenza de' Superiori. 
IN YENETIA, 

Appresso Andrea Mµschio. M.D.LXXI. 

ln-4° de .& cr. non chiffrés. Marque de l'imprimeur sur le titre. 
IIBLI08UP■III IIIILLDIQIIF.. 11-1:; 
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P:1ge 2, on lit l'épitrl) dé1licatoirr suiv:rntl' : 

AL MAt;;\IFICO :-\Et;NOll FABIO l>A C.\'.\ALI, CAPETAG~O 
DEL CAVALLI SUL DALMATIA. 

lllusll'issimo capctagno Canal Fabio carissimo, calimera chic 
calispcra scmbre Dio vcl dia cla harle del voslro Manoli Blessi 
sei·viloros con tuda 'I rnslro Sindrophia. Sogni se vui seu macria 
(cla lunzi) cul pcrsuna, mi vc la xe plio cunda (apresso) mm la mio 
cardia, como sas tunbc la voslro M. barba Zuane, mio carissimo 
padrun. Mc dcspiasi chic vui no seu stao in chclle faciun del 
Margaritli con chclli aldri illustri capelagni, chie fese scambari 
con lurdcnanza marchiando chclli tandi cavalli turchicschi; se 
ben mi no la cognuso me la recurpando a tutti candi canto posso. 
Se mi lagcra in Corfu, mctacchini me n' andava a pruvar mio 
spalhia cun chella canagia in chelle baruffe. 

Ma esscndo de chà sul otio, me parsc dcsligar mio zcrvcllo 
c far calcosa chie piasa a li amisi, e per chic scu vui chello chic 
scu con mi, ve la dcdico e duno chesta mia fantiga fatta sui verso 
Pctrarcao a vostro honuri, prcgandove chie in vostro tasca la sal
veu, in mcmoria della vostro Blcssi arlcvao sui Corfu al bun 
tempo comcdiesco del Armeri Baillos. Se chcslo verso no xè como 
mcrita vostro magnificcnlia, chclla se dcgna de farme una pcrdn
nanza da fraros, da papà, da drcvis, da prclc, e da monscgnuros, 
como vc piase. l\lc rccumando 

Vostro MANoLI BLEss1. 

Le poème de Manoli Blessi sur la prise de Margariti commence p. 5 el 
se termine p. 4; il ne comprend que 44 vers. 

Page 5, on trouve 25 vers intitulés : Lamenlo de Selin con Manoli Blessi. 
Page 6, commence le Dia/090 piacevole de ,tfanoli ditto con un fachino. 

~~n voici les premiers vers : 

GRE. Lego, more fachin, pu isse? ela do. 
FA. Son qua, che comandef? GR. Cathi duglià. 
FA, No intendi gresesch, parle Cltrestià. 

llihliothèque du Musée Britannique, ft 45t.d. Seul exemplaire connu. 

Les trois piècos de vrrs qui composent celle précieuse plm1uctte furent 
rt'iimprimées l'année suivante, dans la 11cconde partie (f. !H ,·0 - f. ':!7 v0 ) 

d'un raris~ime recueil dont voiei le tilrl' : 
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RACCOLTA DI VARII POEMI Latini, Greci, e Volgari. Fatti da dive1·1i 
bellüsimi ingegni nella felice Vittoria riportata da Christiani contra 
Turchi alli VII d'Ottobre del MDLXXl. Con la Relatione di tutto il suc
cesso di Famagosta. Et i nomi de i Bassà, & Capitani ch'erano nell' 
armata Turchesca. IN VENET/A, per Sebastiano Ventura. MDLXXII. 
- Petit in-8° en deux parties, dont la première de 60 ff. chiffrés et la 
seconde de 48 fT. chiffrés. Le titre de la deuxième pa1·tie est plus court que 
celui de la première, et, à la fin de cette deu1ième partie, on lit: IN 
VENET/A, ad instantia di Bastiano Yentura, sta in piaz:.a di San 
Marco. MDLXX[/. [Bibliothèque nationale de Paris, Y 4194.] 

263. BARZELETTA DE QVATTRO COMpagni Strathiotti de 
Albania, ZVRADI Dl ANDAR PER IL MONDO alla ventura 
capo di loro Manoli Blessi da Napoli di Romania 1• coN rnIvI

LEGto. ln Venetia. t572. 

ln-8° de 16 ff. non chiffrés. Marque sur le titn~. 

A la page 2, on lit l'épître dédicatoi1·e suivante : 

AL CLARISSIMO SIGNOR GIO. FRANCESCO OITOBON, 
DIGNISSIMO CANZELIER GRANDO DE LA ILLUSTRISSIMA SIGNORIA 

Dl VENETIA. 

Tanda xè la servitu e l'ombligo, molto clarissimo signor mio, 
chù mi la tegno cum V. S. clarissima, chie mel pareria manchari 
grandemende al dembito del calo anzi calilero serviduros fidellis
simo vostro. E giathi ego gno1·iso (perchè mil cognusso) chie 
V. M. panda (sembre) se ha deletao e deletla de chesta nostra linga 
~resesca Talianao, massimamende in verso cumposto per la 
)fanoli voslro serviduros. Pero me l'apparso thora, vulendo melter 

1. Maooli Blessi était né à Nauplie; Holioo l'a rappelé dans les vers suivanL•: 

)fonoli Bleui, per la vostro aviso 
Naasuo 1è su 'I ciuà, chie sel dumanda 
Del Rumania Nupuli perciso 
Chie thoi-d 'I Turco p11dcstà ghel manda. 
Cando 'I gicra pedi, giera un Nol'<'iso 
Del belleua su 'I viso, e in lulla '1 handn. 
Dondro 'I chieffiili havev-.a nnn rervello 
llel(allo• ,lei v,m'lla. Pl rilralllllo. (Pli!/•" H. ·' 
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fora in vista su la slamba chesta mia barzalletta sul verso fatta 
del mazo sul 70 de la viazo fatto in Muscovia e in aldri loghi 
cuin catro cumbagni del Strathia zurandi da frandelli. E mi 
cugnusendo vostro giuditio perfctto e bono, ho urdenao su la 
nome del Ottobono, anzi Decabono, vegna fora in luse, e dedicarla 
à V. S. clarissima, la chai se degnarà de cetarla per soa allegra
mende, como mi legramende ghe la dono. Se no sarà al gran
dezza de chella corne la merita me la perdonerastu. Aceta duncha 
V. S. la bon vuleri del vostro serviduros carissimo, chai se 
recumanda der cicanda mille volde. 

Voslro serviduros MANOLI BL1:ss1. 

Biblioth. du Musée 81·itannique, n° i5 du Recueil factice coté: to7t. g. 7. 
Seul exemplaire connu. 

264. 

1572 

IL VERO 

SVCCESSO 
DELLA PRESA 

DI NICOSIA 
IN CIPRO 

Di Manoli Blessi Strathiotto. 

IN VENETIA, MDLXXII. 
Con licentia d'i Superiori. 

ln-8° de 24 ff. non chiffrés. Marque sur le titre. 

Ce curieux poème sur la prise de Nicosie commence au r° du f. 2 et se 
termine au recto dn dernier. Il est immédiatement suivi de t7 vers inti
tulés Pronostieo del ditto, avec la date: t Sett. t570 en marge. Le V° du 
dernier f. est blanc. 

Biblioth. du Musée Britannique, n°i9 du Recueil factice coté: to7f.g.7. 
Seul exemplaire connu. 
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1572 

MANOLI BLESSI 
Al Signor Zan Miches, 

ditto Giosuf Ebreo'. 
ta72 : 

16 April. 

197 

ln-8° de .& ff. non chiffrés, imprimé sans indication de lieu, mais cer
tainement à Venise. A la suite de ce poème, on trouve, au v0 du quatrième 
et dernier f., la pièce de vers suivante : 

AL SIGNOR MARC' ANTONIO BARBARO, 25 sett. 

DIGNISSIMO BAILO IN CONSTANTINOPOLI. 1570. 

Sotto la ciel sereno e benendetlo, 
Signor mio, cerca ognun, pur terra e mare, 
Chie no la credo mai porà trovare, 
Ena allo Musulman si malendetto, 

Canto xe chel Bassà ditto Mahametto, 
Chal fexe prima Soliman mancare, 
Mostrandolo esser vivo al turba ; e fare 
Creder si ben che poi prese Zighetto. 

Non me la maravegio se anghe thora 
In chesta gherra (se ben sta in so spithi) 
Nol daga al Baili berte a la muresca. 

No tel fidar in so bel ciera ogn' bora, 
Giathi l'imera stà como un argnilhi ; 
El nicta poi corne lo luvo tresca. 

0 semenza Turchesca, 
Nassuda con do volti e do cardia 

Per usar un e l'aldro in ogni via. 
Christôs chesta genia 

Manda in perdition, chie no sel trova 
Plio la semenza, e no plio se renova. 

Biblioth.du Musée Britannique, n° t6 du Recueil factice coté: to7t.g.7. 
Seul exemplaire connu. 

t. Sur Jean lliehel (Joseph N11i), voy. pric:Uemmenl11 note de la p.17t. 
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(1572] 

266. D I A L O G O D E S E L I N, 
CON GIOSVF 

HEBREO 

DE MANOLI BLESSI. 

Et una Barzelletta contra Jlu
stafà Bassà. 

Ile Tonda Theriarcchi Cipriotto. 

IN VENETIA. 

In-8° tle 8 ff. non chiffrés. Le Dialogue, qui est rn vers, commence à la 
page 5 et se termine p. f 1. La Bar::elletta du Chypriot ToNDA THKRIARCCUI 
commence à la page t2. 

Bililioth. du Musée Britannique, n°86 rlu ltecueil factice coté: f07t.g.7. 
Seul exemplaire cmmu. 

157-1 

267. MJCUAELTS PSELLI l\lETAPHRASIS LIBRI SE~7NDI POSTE
RIORVM ANAL YTICORVM ARISTOTELIS. Emmanuele Margunio 
Crelense inlerprete. VENETIIS APVD IVNTAS M.D.LXXIIII. 

ln-8° de 32 ff. chiffrés, diYisés en 4 cahiers de 8 ff. chacun, signés A-D. 
Texte imprimé sur deux colonnes. l\larque de l'imprimeur sur le titre. 
Livre d'une insigne rareté. 

Bibliothèque Mazarine, n° 27470. 
Bibliothèque du Musée Britannique, 5t9.c.3. 

Au V" du titre on lit les deux pièces de vers suivantes : 

DANIELIS FURLANI CRETENSIS CARMEN 
AD EMMANUELEM MARGUNIUM. 

E tcnehri!, potuit tandem revocarier ille 
urms, qui amissam Graiorum reslituit rem 
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Pscllus, in ai·canis sapientum cduclus, el idem 
doclus quœ ohscuris sermonihus inrlusere 
magnus Aristoteles el dii mens alla Platonis; 
Margunus pepulit t.cnebras, memorabile ci,·is 
officium, quivil quando pietas patriai 
efficeœ ut doctis monumentis ne careamus., 
et fecil lalia (mimm !) idem voce luqualur : 
hoc pietatis opus non est magis, al.que nitenlis 
doctrinœ Ausoniis quœ est haud incognila terris, 
Marguni, œtemum quœque est mansura per rovum. 

ANGELI LOLLINI CARMEN AD EMMANUELEM MAllGUNIUM. 

Cimmeriis tenehris et cœca in nocte latehat 
interpres magni fidus Aristotelis, 

quem loties mirala cohors studiosa Lycœi, 
et quem fossa suum Grrecia prisca decus. 

Hune tu non lanlum ohscuro de carcere ducis, 
Marguni, Ausonio sed facis ore loqui. 

Haud igilur mirum tibi si dehere fatetur 
Psellus, Aristoteles, Grœcia et Ausonia. 

Au f. 2, on lit l'épitre dédicatoire ci-dessous. 

PAULO COLUMN.tE, VIRO PR.tESTANTISSIMO, EMMANUEL 
MARGUNIUS, A SORORE NEPOS, S. P. D. 

1\/9 

Ea est generis humani conditio, Paule Columna, vir prœslan
tissime, ut, licet homo plerumque in summis quihusque rebus 
prœclare se gerat, non tamen omni ex parte perfcctus esse videa
tur. Nam, quamvis hic, a summo illo rerum opifice Deo, animo 
immortalis atque divin us effectus sil, mortalis tamen atque caduci 
corporis ratione (quod variahile maxime atque in perpeluo fluxu 
est) fit ut suam ipsius quandoque imbecillitatem argumentis satis 
manifestis indicet. llinc est quod non ad omnia homo natus sil, 
quodque minime mirum videri debeat, si prœclarissima quoque 
ingénia, summaque eruditione viri, tum in aliis rebus, tum etiam 
in Aristotelis libris interpretandis quandoquedormilasse dcprchcn
danlur; hoc enim naturœ humanœ proprium <'St. Qnamohrcm cum 
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sciam sœpenumero evenire ut verba Arislolelis vilio interprelum 
vel non intelligantur, vel maximas plerisque (iisque prœscrtim qui 
grœcam linguam non callent) pariant difficultates, atque auctoris 
sentenliam ex ipsomel poli us quam ex innumeris pene inlerpretum 
declarationibus haberi posse, operœ pretium facturum me esse 
existimavi si .quorundam locorum (quos obiler, dum Michaelis 
Pselli in secundum Posteriomm Analylicorum paraphrasin in 
latinum convertercm, adnolaram) versionem emendarem, et ex 
grœca bona latinam facerem non adeo malam ; alios prœterea pro 
viribus explicarem, nonnullos etiam corrigerem. Hoc autem facerc 
non ea ratione aggressus fui ut quicquam de prœstantissimorum 
hominum laude detractum voluerim: ab hoc enim, ut qui maxime, 
alienus sum, sed ut et ingenium meum exercerem, et, si quo 
modo fieri posset, clarius atque apertius verba Arislotelis in 
poslcrum inlelliganlur : quod an prrestiterim aliorum esto judi
cium. Ego sane quo polui studio sum enixus ut verba et sententias 
aliquas pene labentes erigerem, ne interpretum auctorilatem 
secutos in ruinam secum prrecipites traherenl. Cum autem mecum 
ipse cogitarem cuinam potissimum hosce mei ingenioli fœtus 
dedicarem, tu mihi occurristi, vir ornatissime, qucm oh virtutum 
splendorem, pro maximis tuis ac pene immortalibus in me me 
ritis, hoc munusculo dignum in primis exislimavi. Ingratus enim 
omnino essem, si cui maxima quœque debeo, ne minima qui
dem, cum illa baud possim, offerrem. Ilas itaque laborum 
meorum primitias, quœcunque sint, summœ erga te mere obser
vantiœ argumentum, qua consuevisti humanitale suscipias, 
atque me tibi semper dedilissimum fore scias. Vale. 

Dans l'exemplaire de la Bibliothèque ~fazarine, comme dans celui du 
Musée Britannique, cette traduction de Psellus par Margounios est reliée à 
la suite d'un autre ouvrage, paru la même année, dans la même ville, chez 
les mêmes éditeurs, et intitulé : 

BERNARDINI TOMITANI PATAVINI Logici, atque Philosophi 
nostrœ retatis eximij, Animaduersiones aliquol In Primum Librum 
Posteriorum Resolutoriorum. CONTRADICTIONVM SOLVTIONES 
in Aristotelis & Auerrois dicta, in Primum librum Posteriorum 
Resolutoriorum. In nouem Auerrois Quœsita Demonstratiua, Ar
gumenta, AVERROIS GRAVIORES SENTENTI..E, in primum ac 
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secundum lib. Po,teriorum Re,olutoriorum Pereundem obseruatœ. 
Quœ omnia, qua majore potuimus diligentia ex ipsius Tomitani 
manuscriplis lectionibus, & ab eodem recognitis cxcerpta Noper 
in lucem edenda curauimus. VENETus A.PVD IVNTAs. 11.o.ixx1111. 

In-8° de U8 ff. chiffrés, divisés en t9 cahiers de 8 ff. chacun, saufle 
dernier qui n'en a que 4 seulement; signatures A-T. Malgré le registre et le 
mot Fini, qui figurent au Vo du f. US, on trouve encore deux cahiers (le 
premier de 8, le second de -1 ff.), signés V-X, chiffrés U9-t60, et portant, en 
tète du f. U9 r°, ce titre de départ : 

ANNOTATIONES 
in Secundum Posteriorum, 

EMANVELIS MARG VNII. 

Et au f. i60 v0 , on lit cc qui suit : 

Et hœc quidem sunt quœ animadversione esse digna obiter inter 
legcndum existimavimus, in quibus si quid frugi dixerimus, hoc 
tolum ad divinam referalur gratiam, quœ bonorum om_nium Cons 
est, et cœcos eliam ipsos illuminnt; sin minus, quicquid hoc est, 
boni consulite, cum non modo actionem ipsam boni, sed electio
nem quoque quœ ad bonum verum lnnquam ad finem respicit, 
lande dignam esse vos non fugiat. Laus Deo Opt. Max. 

268. H 0€1,A A€1TOYPrIA MET A E:SHrHaui>v 3Lotf0p(.t)V 
" " '"' ., , • ' ' "' - 'I , OLOot'1X.XA(.t)V. A.ç,np fLEnJVE)'X.EV ELÇ niv X.0LVl'JV )'A(.t)ffotV (.t)otVVl'jÇ 

llp,~ç ô Nor.8or.vor.-h1 Oi.x.ovoii-o; x.xl i1L'C-rpor.o; T0Ü ~; K(.t)V/1TotVTLV0U-

1L'0ÀE(.t)/; olx.ouii-mx.oü -;.pd.px_ou x.upCou 'Iepiii-Co•J. CON GRATIA, 
ET PRIVILEGIO. IN VENETIA, Appresso lacomo Leoncini. 
MDLXXIID. 

[Au r- du dernier f.] 'H r.or.poüaot lu-roupyCot fLET«. 3L«f6pwv È~'Yl)''1l

GE(.t)V É-rur.wO-,, iv i[ VE }r(l)Cl'LV, àv olx.C~ l'·'v I 'Ior.x.w~ou TOÜ AioyyCvo•J 

iiv«lwii-otlj'L 3è x.or.l àr.LfLEÀdot, 'I(.t)ivvou lEpÉ(.t);, 't'0Ü Nor.8or.vor.ii1ou OLlt.0-

V0fLOU x.or.l Ér.L-rp61L'ou -roü ~ç X.(.t)VCl'Totv-rCvou r.oÀE(.t); ob,ouii-iv,x.oü 

;,puipx_ou iu lepi:i,fou w x.or.l r.otp~ ~ç ÈX.Mtf'-1L'poTiniç iipx;~ç TWV 
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évtT<Ï>V auvax.wpfi&r, ,.pov6tJ,,ov, 8,' ÏTwv 3é:xœ tvœ tJ,113dç, n1n,vi 

wmÎ>tJ(U "C'0ÀtJ,ofitJ1l, tH>A !A-.;, fLEyC,rniv 8wtJE\ 3Cx11Y. "E·m T<j> Œ.1ro -ri,i; 

ivacipxou oi.xovotJ,Cota "C'OÜ iu 1lfl-WV i.ü x.ü. cic<po3', 11-.;,v tJ,otp-i-C<i>. 

In-4° de 6 ff. non chiffrés et pl (= HO) ff. chiffrés. Sur le titre, au 
milieu d'une couronne de feuillage, le chiffre de l'imprimeur surmonté 
d'une croix. La partie supérieure du titre est encadrée d'un bois. Au Yo du 
ti.tre, il y a une gravure représentant le Crucifiement. Les folios liminaires 
2, 3, 4 sont occupés par la table des matières. Le f. 5 (r° et Yo) contient 
la· préface suivante, que je crois utile de reproduire. 

IOANNH:E IlPE:EBrTEPO:E O NA8ANAHA TOI:E ENTEr:E:OMENOI:E 
XAIPEIN. 

ALotalf.E4oc11-evo; à.x.pLbWÇ lf.otl lf.otTotVO't)tJotlj r.o11rh.,t; Wt; ol r.ÀEÎtJTOL 3-~ 
-.wv à.v8pw,-wv, ÀotÈ "C'OÜ 8eoü ,np,oua,e, T«t; "C'wv 8eCwv ypot<p(i;v èvvoCoti; 

lf.otTotÀotbE°[v O!Jlf. i.axuoua,, r.ep,r.etJOV"C'O; "C'0Ü yÉvoui; 1lfl-WV ir.' CX.VCl>tJ,!X.

}.(otLÇ r.o,lf.Clot,t;, i11-v·~,;8"1)v -ri,i; r.otp0111-Cott; ei.,.outJ"l)t; « x.•;bot; cx.vÉppLï.TotL ». 

'A).).' 811-wi; U"C'ix_pewv yvoùi; i11-œu-rov, IXfLllt fLÈ.V 'n)V "C'OÜ 3erJ7"6Tou 

lf.ot"C'Ot "C'OÜ 7-0V1lpoü 3ou1ou lf.otTocll.p,a,v ix3e,:,.otTOutJ,Evoç, &fLŒ 3è x.cip,v 

ÜfL!V TO!t; à.3e1<po!ç lf.otl fLÉÀEtJL XpLtJTOÜ yeyov6a,v iv To,om,ç r.ovi)aœ, 

~,otvoou!A-evoç, 8dv cj>-li811v TO -ri;; 8e(otç ÀELToupyCotç 11-u~p,ov, lf.otff 
' • 1 • • • ,t: l •t: ''\'\ - ' ' ' - ' )'E T"l)V EfL"l)V LfJXIJV' otVot7."C".J<,ot, lf.ot, E<, EAl\"l)VLX."l)Ç ELÇ T"l)V "lfLCI>" xo,v"l)V 

r ÀwTTotV fLETO): ETEÜaot,' à.r.' ÈfLotu;t'OÜ 11-113èv éx.-.,8ÉfLEVOt; à.).).' OtJot fLET1 

i,-,11-ùeCott; r.otpà. r.le(a-.wv 8eo16ywv à.v3pwv iv ~LbÀfo,i; 3,ot<p6po,i; 

lf.otÀwç lf.Elf.PL!J,ÉVot Ï<peüpov, ({>'111'-' 3-;, rep:i-otvoü, TOÜ K(l)VffotV"C'LVOU7"0-

).ewt; r.otTp,ocpx.ou, Iu11-ewv TOÔ vfou 8eo16you, N,xoliou TOÜ KotbXtJLÀot, 

0eo3wpou À.v3C3wv, lf.oti ÉTÉpwv T,vwv, 07-Clllj O r.o8wv "C'WV ,..,,EUfLŒT'lf.WV 

otùn.ç -.po<p(i;v oùx 111-0,poç yÉvo,-.o. A•'.,-.à yà.? Toü-.o T<ov 10,,.wv 11-uaT"l)

pCwv Ê~ox_wç Ü..o TOÜ xupfou w-lEX,Wt; r.OLE?v i3,3ix_81111-ev I wç pvaLOV 

7-otVTOt; "C'OÜ yivouç. Toü-.o yip, <p1J1Jt, 7'0\E!Te ei.ç ~v i11-.;,v à.vci!'-V"l)a,v • 

(J-E8' où x.or.i TWV 4œ111-wv, TOÜ 8' fo .. epivoü, TOlÎ op8pou lf.otl r.otawv 'TWV 

wpwv ~" È~"ll')'"tltJLII i7'0v1,aot11-ev. Aveu yà.p otÙTwv lu-.oupyCœv yevé:a8ot, 

O'JX. otov "C'I lf.otL • TotÜTot r.po,;eux.-rii; r.À'r)pou11-ê'.vwv, 11i; x.ip,v 3uo -.,và. 

xexT7;a8ott 3e611-e8ot, voüv 3m3-ri xœi à.ppÉp.bor.a-.ov, ud.111~,v ~È -rwv 

Œ.VEj,ICl>GfLlVùJV X.oti. à.1118-7) VO'r)t;'LV. Eixv yip TLÇ -rij> IJ"C'Of'-llt'rL r.po<1e1..iz"I)-
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-rcu, i 8à YOÙt; ~€11-~a-rot, ~ Àtl.ÀOUf1-ÉYtt>Y TCÏ)y ).6ywv -roù 6aoù ii:yvoat, Éx. 

TOUTOU -rC wcp&À1JO"IY ii:U' ~ X.O'lrOUÇ ; Etç fL6YTOL oi.x.03011-d, l-repot; 3' a:i 
X.otTotÀuu • ii:U.' ~fflEP TfÏ> O"TOfl-lltTL fllv ipya.~ETot&, OÛ't'tt>t; ocpd).u x.otl 

Tcj> voi, ÎY0t fl-TJTLÇ avpa&fi Tcj> 11-iv O"TOf.LotTL 3Cx.cuoc;, ~ 3à x.otp3c, ,;a.,nic; 

à:3,x.Cor.ç -ra x.otl ii:x.ot8otpo-iotÇ ,;e,;À"llptt>f.LÉYoc;. Toù-ro y«p x.otl b Œ'lrOO"TOÀoc; 

3,a.~E~0tLOÎ ÀÉywv. É«v r.poO'EIJX,tt>f.L«L r ÀWO'!J1) 1 TOUTÉO"T& Tcj> O"TOf.L«TL' 

-rà r.vaüp.i 11-ou npoaaux_a-rotL .;\-ro, -ii cpwY-/i 110u · b 3è. Yoùç cix.otpn6c; Én,, 

,;poaau!;Of.Lllt& 3è. Téj> 'lr'YE1Jf.L0tTL, '1t'p00'EIJ~Of.L0t& x.otl Tcj> yo\, x.otl Éf1-0l 3i 
yiYo,-ro ,;Éna ).6youc; ÀrLÀ'iiaotL fi-ET« cruvfoawç -n 11-upfouc; ~v y>-wO'!J1). 

Ilpoo-a8€11-18ot 3è x.otl 'lt'poc; -ri;> T&ÀE& -roù ~L~Àfou TLYŒÇ Œ'lrOX.pfouç ŒYoty

x.ot&OTrt.TotÇ TOÙ x.upoü 'Iwiaotcp, f.L11TponoÀC-rou 'Ecpfoou, 'lt'poc; TLY0t rawp

"(LOY lap€ot Apot~'iiYov, iiY3pœ -rcj> OYTL 8eoaa~ÉO"TotTOY. 

AÉt«aOa yoüY !O'f.LEYOL TO ~,~).foy, d TL y' Éa6ÀoY, x.otl f'.''l3dç f.LO'J 

x.a.TtlyopaC-rw -roü -rœ iv hp,~d nœÀ«L cppa.au EÀÀ"l)YLx.wc; x_«potx_8iv-rot 

ELÇ à;,;).ijy ÀÉ~LY f.LITOX,ETIUO'otf.LÉYOU. AÙ-rol y«p ol3ot-i-a X.otÀwt; x.otl npo 

7lf.LWY &noue; -ro 81'-o,ov ,;anOL"/lX.OTotc;, 8r.ap x.otl -Îlf.Lic; ai.c; -roü-ro X.&Y"fl

~Y«& 11viyx.0taaY. 'Ey otÙ-i-c'j> f.LÈY yàtp p~a-i-ot -ràt O'Uf.L~OÀLX.Œ 1.po~À-/if.L«Tot 

't'~c; 8dotÇ 11unotywyCotÇ ŒY«Ài~a,;8a, TIX. 6etœ -ra YO-/if.L«Tot -rwv ~otÀf.LWY, 

3,' wY C:,Ç napux.-r,x.~ notawv TCÎ)Y ii:pa-rwY x.ot-r« TOY Ti\c; x.lCf.L«X.Ot; ~ 
~ 1 ' ' ~ '• ,. ' 8' ' C l ' x.«poLotx."l)Y 1.pOO'EUX,"/lY CJ'X,OL"l)TE, OL "l)Cj r.~Y oty« OY aup (J'X,ETotL X.ot O'tt>T"I)• 

PLOY, ÎYCX f.L'n wç Œf.LEÀdc; vno TO\Î X.•Jpfou x.otTotx.p,8d"l)f.LEY, f.L'n ai.36-raç 

-i-«. Ti\t; -Îlf.LWY 11-UO"T-/ip,cx ,;Cnaw;. "YO"TEpov 3è. x.otl TWY YOf.Ltt>Y -rat 1J.ycxy

x.œ,6Tot-rct x.acpa.Àœ&ot x.otl TCÏ)Y x.up,ocx.wv -roü éY,otUTOÜ aùv nio-ot,c; -ratte; 

3,ano-r,x.ottc; lop-r«tc; x.«l TWY fl-E)'tXÀtt>Y à:y(wy T«. aùotyyÉ>.Lot x.otl œno

O'TOÀOu; 11-e8' lpf.L1JYd«ç x.o,y-;jç aÙY 8ecj> ylwff"llc; ë~o,-ra, 8,;wç f.L"ll3dç 

Ùf.LWY, wç 1.ilot, fÙY b aÙYoüx,oç Tcj> 11»,).Cm:<i>, notp«. TLYOt; Éptt>T"ll8d"I) -ro 

« iipot ya y,yw,;x.uc; & otYot)'LYwax.a&c;; » 'A>.À«. f.LiÀÀoY -r«c; 8aiot; ypa.cpàtç 

YUX.TOÇ x.otl Ylfl-Épotc; fl-EÀETWYTECj TOÜ 8afou f1-0tX.otpLO'f1-0Ù oùx. ii:r.owx_OLTE, 

où '7.IX.YTEÇ Œ~Lw8EL"l)f1-EY wc; ÀIX.-rpot, Ti\c; f.L«X,otpCotç x.otl ~LotLpÉ-i-ou Tp,œ3oc; 

TO\Î lYot; x.otl OYTWÇ 6aoü Ylf.LWY- 'A11-/iv. 

"Eepwa6a '7.tXYTECj aùv '7.CX.!J1) Êv 6acj> aù-rux_ ,,, 1lf.LWY l'-"ll3ir.o-r' Œf.LY"'lf.LO

Y'l\ÎYTECj ÉY TtXÎCj 1.poc; TOY x.upLOY Vfl-ETÉpot,c; ÉYTEIJ~EO'LY. :EL nou 3, TL y' 
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E•~pOlT! TCÏÎY 'Ïlf'-«P'"lfL&YCdY I auryvCd'i'É fLO\ 1 OÙ rœp ÎfLOY œÀÀœ X,œÀXOTU~WV 
' '8 ~ ' ' '"' '8 ' 8 c ' 'P- p ' -i-o ~or. o; ~or.pooEuonwv 'nl" œ,..-ri uor.v or.l"or. E if TOUTCdY x.œ, t"otpoœpoTrJ't'l. 

Le f. 6 est occupé au r" par une gravure sur bois assez bien exécutée el 
représentant Jean Nathanael, coiffé d'un chapeau à larges bords. Ce portrait 
rappelle beaucoup celui de Zacharie Scordylis, que nous avons reproduit 
p. 5f 5 du tome Ier de la présente Bibliographie. Au-dessous on lit: 

IOANNOr NA8ANAHAOr IlPEI:BITEPO)·. 

K"fl~Ou IJ'IJfL~OÀÉwv ltp"r.t; 8•JaC-rit; ib:o x.or.p-::ciiv 

rx.~or.Àor.\ x.l.ua6lv't'Ot; w; a.~a.t; où 8CrE't'0r.L, 

Nor.8or.vor.'Yil.o; vtiv ~ovÉwv 8toCyvua, TOÔÏ't'ov, 

~i,r\ 't'puriv o~œaat; iiqi8\TOV Ê1Tt'L0r.lJLV. 

Précédemment déjà, page 2-i de ce second volume, nous avons dit quel
ques mots de Jean Nathanael, à propos d'une édition de l'Borologium 
publiée par lui, en t57-i. A ce qui a été écrit en cet endroit concernant ce 
personnage, il faut ajouter les renseignements ci-après. 

La première mention de Jean Nathanael que nous ayons rencontrée remonte 
au mois de février f54t. Elle se trouve dans la souscription du Parûinus 
grec n° 85t, laquelle est ainsi conçue : 

'H 1tœpooaœ 1to>.11111'i71ç "' xœl xpvao11t71ç ~!6>.oç iypœq,11 µlv ôrcll xupllç '1111œvvo11 

\'I \'oO .,,>.orc6vo11, '1'lp111v al r• xœl l1tlx).1ov Nœ6œvœ71À • 6 _µb Mpœyy1116µavoç h6 

\'& \'ijÇ 611vij, 'ltlYlœç telypœ~ev, 1'i1œ n 1'iœ11:œv11, xœi œvœÀwµIZ\'OÇ \'00 1Gy1Y1a\'œ\'OII, 

1t1p160,i'tO\I 'tl xœl ltfZÀÀlatO\I œpxoY\'OÇ x11plo11 'AY\'IIIYIO\I \'01:I Kœ>.1ipyo11 ., roptUY7IY' 

i>.œq,7160).1Qvoç (ici un mot a été oublié) l11:l abœ latœµlvov \'oO q:q,11« ltovç 4111:0 

\'flÇ 81oyovlœç 1, 

A la date du t 7 février f566, nous trouvons une lettre de Nathanael 
adressée à Gabriel Sévère ; elle a été publiée par Lami dans ses Deliciz 
eruditorum (t. XV, pp. t5-U). Elle commence par ces mots : Al6ov xlm 

'1'11alv 'fi 11:œpo111lœ, el se termine ainsi : 'llll«YY1)Ç 6ut71ç 6 Nœ6œvœ-ii>., q:,pei;', 91-

6po11œplo11 1,;', lx 'Pv6d11v71ç. 

Une autre lettre, qui se trouve dans le même volume (pp. t8-19), com
mence ainsi : 'I111«vv71ç llp1ùç 6 Nœ6œvœ71>. tlj) lv 11ovœxorç l1p1r rœ6p171Àljl tli> 

I1671plf) xœlpuv". "lvœ \'I 1t1plÀ11rcoç e?, fvœ \'I avv\'œp«aaciç 111; q,71alv 6 1tpo,p71t71ç. 

Elle est datée: bll 'Pw1111,, q:q,06', 6u1116pllf' x'. li y reproche à Gabriel Sévère 
son long silence; et nous y trouvons ce passage significatif, le seul qui nous 
paraisse avoir quelque importance : 'Ea11h ylàp Hl 'fiµ1r, aùv 611j) f.iy1œlvovt1ç 

1. Le Parùiniu grec 11629 eat ■ul!lli écrit par Nathanael ; on lit, en effet, au f. 65 r : 
0to0 'tO awpo11 xœ\ 'lt0ciwo111e&11oç N œtlœvœ'IÀ· 
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µnœ' -roll 11loll, -riz 11:•-rplj)ac -ljµQy 1671 1t111i 3p1ac µ71 &1toMU0Ynç, µ0Yovo11;cl ôà 1tczp' 

&lwY &Y-r1q>1lovµ1Yo1, x!Y iv-rCZ116l µ71-r' iy1Yv1j671µ1Y, oùn µ!:Y czù-ro?ç 011Ynp:i<jl71µ1Y. 

Le fils de Jean Nath:mael dont il est question dans cette lettre se nom
mait Nicolas. li existe à son adresse une lettre de Paul Manuce, où l'on 
trouve quelques détails qu'il importe de recueillir; en voici les passages 
qui méritent d'être cités : 

Nicolao Nathanaelo, Yenetia,. Percull'ral me graviter acerhus ille nuncius dr. 
navi a piratis ahducta, qua vebebatur in Cretam exquisita multorumque nummorum 
bibliolbeca parentis lui, cum ex eo casu jacturre plurimum tulisse res et forlunas 
Testras intelligerem 1 • Nunc me prol'sus ab eo mœrore, quem mihi vestra calamitas 
attulerat, ad lretitiam incredibilem revocarunt litter:e. Scribis enim erudiendi 
curam adolescentis nobilissimi, Aloysii Mocenici, tibi esse demandaL1m. ln quo 
sane, pro ea qua te sum complexus benevolentia, multis nominihus tibi gratulor ... 
Vide igitur quid susceperis, cujus familire glori:e servias, quid fides, quid existimatio 
tua, quid honor etiam meus quodammodo postulet, qui tibi srepe, nec tamen grali:e 
causa, sed adductus judicio, testimonium impertivi probitatis et scienti:e, non 
modo grrecre, verum etiam lalinre lingua,, quarum alteram magistro patre tuo, 
Joanne :Sathanaelo, sacrarum litterarum peritia vitroque innocentia rum antiqua 
illa Grrecia, quam nunquam rama deseret, conferendo; alteram nonnihil e sermo
nibus fortasse nostris, e studio quidem tuo tuisque vigiliis maxime cognovisti. H:ec 
si tibi, etc •. 

Une troisième lettre de Jean Nathanael se trouve dans le manuscrit n° 289 
theol. de la Bibliothèque impériale de Vienne. Elle est adressée à Georges 
Calyvas. De plus, suivant le témoignage de A. Démétracopoulos 1 , il aurait 
surveillé l'impression du M71YacîoY du mois de mai publié à Venise, en t569. 

Comme on a pu le lire dans la préface qui a été reproduite ci-dessus, 
Jean Nathanael promettait la publication de plusieurs autres ouvrages; mai11 
nous ne saurions dire s'ils ont vu le jour. 

Nous trouvons encore dans la Bibliothèque de Fabricius (éd. Ilarlès), 
tome XI, p. 648, le renseignement suivant : « [Nathanael] grœce scripsit 
responsa ad quresita Gasparis Viviani, Urbinatis, Anagniœ prœsulis, quro 
citantur ab Arcudio, lib. Il de Sar.ramenti,, cap. t 2, et p. 446, .U9, "66; 
et Allatio, de Consemu, p. t260. 11 

Bibliothèque de M. le prince Georges Maurocordato. 

t. Nicolu Nathanaelavait lui-même possédé des manwcrits grecs. En têle de l'E•coria
lmaû J.-IV-H, on lil les noms de deux possesseurs : Kniµac 'Avllpio11 â11pv-crplou et 
K'"Jfl,Cl N,1t0).tio11 Nac9GCYac~>.o11 ffll Kp71-r&, (E. lliller, Catalogue du mantueriu greu 
û l'E•c:urial, p • .WS). 

j, Pauli llanutü Epûtolarum libri ill (Leip1ig, 1698 ; in-8-), pp. M8-2M>. Cette 
lettre ne porte pu de dale. 

5. Additiom et correetiom a la Philologie noo-helléQique de Co,.-tantin Sat/aa• 
(Leipsig, t8'lt, in-8•), p. 37. 
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1575 

269. ARISTOTELIS LIBER DE coton1evs muftis in locis emendatus, 
EMMANVELE MARGVNTO Cretense lnterprete. ln eundem 
Michaelis Ephesii Explicatio nunc primùm ab eodem latinitate 
donata. Cum licentia Superiorum. Patavii, Laurentius Pasq. 
Excudebat JIDLXXV. 

In-8° de 4 IT. non chiffrés et 40 ff. chiffrés. Un errata occupe le r" du 
dernier f., qui est blanc au V". Sur le titre, qui est blanc au V", figure la 
marque de l'imprimeur : un arbre, avec la devise VLMVS AMICA VITI. 

Bibliothèque du Musée Britannique, 520. b. t6. 

En tête du volume on lit l'épître dédicatoire suivante: 

ALOYSIO LOLLINO, PATRICIO VENETO, PAULI CLARISSIMI ATQUE 
ORNATISSIMI VIRI FILIO, EMMANUEL MARGUNIUS S. P. D. 

Quanquam ea sil ingeniorum diversitas, Aloysi doctissime, ut 
non eadem omnibus placeanl, sed suum omnes proprium appe
lcndi modum habeant, nemo tamen usque adeo injustus rerum 
œstimator invenlus est, qui virtutem ipsam non modo laudibus 
afficiendam, verum eliam summo cuique studio conquirendam 
esse non judicet. Hinc est quod cum ad prœclara quœque homo 
sil natus, quippe qui solus ex omnibus animantibus munere 
rationis cxcellat, nihil ex omnibus rebus humanis neque prœ
stantius, neque laudahilius ipsa esse et- recte existimet : hac enim 
una immortafü, redditur, Deoque, quoad ejus fieri potest, evadit 
simillimus, hœc una est ejus perfectio, quemadmodum Hippo
damus Thurins, pythagorœus philosophus, dicere consueverat. 
Verum hœc etiam nonnunquam, partim fortunœ malignitate, 
partim etiam hominum abusu quodammodo depravatur, aliis 
eam non sui sed deterioris rei causa appetentihus, aliis vero sui 
quidem studio conflagrantibus: quibus tamen oh durioris fortunœ 
necessitatem, ejus consequendœ spes omnis prrecisa est; verum
tamen coi utrumque contigeril, ut et suopte ingenio ad virtutem 
pi:opendeat, eamque propter se expetat, atque ita fortunre com
modis abundet rit exercere eam cum velit tum possit, is, ut ego 
opinor, et rarus revera est. et exemplo minus notus, et. divinum 
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quid inter alios possidet, si ita est ut dicitur et ut Arisloteles 
quoque in Eudemiis approbavit, homines fieri deos oh virtutis 
excellentiam. Brec sane est laus. broc, inquam, laus somma est 
Pauli patris lui, viri clarissimi, cujus equidem semper prudcn
tiam summam, exquisitum in rebus gerendis ingcnium, probi
tatem, conslantiam, singularcm humanitatem pari pietati con
junctam, aliasque eximias virtutes maxime mecum sum admiratus, 
qure lot, me hercle, tantreque sunt ut vix eas numero assequi 
possim : qure cum non minus in vobis etiam, ejus prrestanlissimis 
filiis, in te, inquam, atque Joanne, nobilissimo simul atque doc
lissimo, Angeloque eruditissimo (quos oh excellentem in omni 
genere virtutum splendorem omnes et diligunt merito el obser
vant) Ince clarius appareant, vera propterea et viva paternre 
probitatis vos esse, ut ita dicam, ÔfLOLWfl-«T« nemo est qui dubitet. 

De luis autem virlutibus quid est quod verba faciam, Aloysi 
ornatissime, cum ipsre per se omnibus qui te norunt ita sint per
spicure ut plus illis oratio mea obscuritatis quam lucis sil alla tu ra! 
Nam optima qureque in te esse et ipse, utpole qui longo jam lem
pore tua utor familiaritate, cerlo scio et quisque polest clare con
spicere : neque enim tu fortunre bonis delinitus, qure plerumque 
hominum mentes in omne scelus prrecipites agunt, optimarum 
artium studia intermitlis, sed animum quotidie optimis quibus
que scientiis atque potissimum studio philosophire excolis, cum 
nihil in humanis tam optandum quod virluti anteponendum sil 
satis noveris : neque in opibus (fortunre donis), quod multi 
faciunt, conquiescis, cum ipsas ncque 'per se bonas, neque per 
se expelendas sed ad aliud bonum ordinalas esse scias perfectius, 
et ipsis potins quasi oplimus dispensalor tum ad libertatem, tum 
ad magnificentiam, veramque consequendam gloriam largiter 
uteris. Accedit his conviclus doclissimorum virorum acjuvenum, 
quorum .ego domum vestram novi refertissimam, inter quos 
etiam fuit Daniel Furtanus, juvenis et doctrina el moribus in
signis, atque Emmanuel Piganus, qui, divino quodam instinctu, 
paucis abhinc diebus, ad angelicam vitam conversus est, et pleri
que alii. Id denique ·magis in le admiralione dignum existimo, 
quod cum vix vigesimum secundum œtalis annum sis egressus~ 
eum lamen in studiis te prrestiteris ut tanta efficias opera, quanta 
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in extrema senectute perpauci, qure nunc, et brevitatis studio et 
ne videar assentari (quod maxime a me alienum est), decrevi 
prrelermitterc. 

Hinc igitur fil ut, cum egregias tuas virlutes suavissimosque 
mores cognoscam, atque luorum in me officiorum non sim im
memor, indignum exislimaverim, si libellum hune Aristotelis 
De coloribus, hrevibus Michaelis Ephesii commenlariis explicalum 
(quem ex hibliotheca Joannis :Vincenlii Pinelli, viri nobilissimi 
simul atque doctissimi, omniumque bonorum patroni, excerpsi), 
in manas hominum sub tuo nomine non emilterem : exiguum 
sane munus, fateor, si cum iis conferalur qure a me libi deben
tur; magnum, si ad animum respicias. Hoc igitur qualecunque 
fueril summre in le mere observanlire animique mei non obscurum 
argu.menlum ne dedignerisea qua soles humanitate accipere.Nam, 
si id tibi gratum esse intellexero, dabo quidem magis magisque 
in dies operam, quantum in me erit, ut de cretero, Deo Optimo 
Maximo favente, meliora a me expecles. Vale, meque tibi deditis
simum et fuisse semper certo scias et futurum esse confidas. 

Patavii, MDLXXV. 

1577 

270. TO nAPON TYnlKON : - TEMCl>T(U ÈV!TL~G',, iv oi.x.Car. 

'Iar.x.w~ou TOÎÏ Aioyit!vou, œvatÀC1JfL0tG'\ fLÈV TOÜ atÙTOii, È7nfL6ÂEL0t 8i 
~oUii, x.ar.1 è~,8Lop6wG"u, x.upoii eaoq>ivou; 'l!pof'-ova.x,ou, >.oyar.pi, 

TOÎÏ x.u~pfo•J, x.ar.1 ~pwTOG'Uî'YÉÀÀou : .. 

[l la fin.] "E-ru 'Tij> «~à 'T:;j~ ÈVG'!XpX.OIJ Or.X.OVOfLCat; TOÎÏ x.upCou '1lf'-WV 

'l~G"OÎÏ Xp,G"Toii, qt4>0~'. 

In-folio de pµfl' (= U2) rr. chiffrés et 4 rr. non chiffrés. Sur le titre, 
qui est encadré d'un bois, figurent le monogramme de Leoncini, dans une 
couronne de feuillage, et la Fouine, marque d'André Counadis. Texte sur 
deux colonnes, H lignes à la colonne pleine. Impression rouge et noire. 
Cette édition est la reproduction de celle qui fut donnée par Andronic 
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Nucius, en iM5 (voy. tome I, p. 267); on n'en a pas même retranché la 
préface. 

Bibliothèque nationale d'Athènes, 8ro>.. 4088. 

t577 

27{. 'I<m>pCot TOU Pà Tiiç l:x.6~\'%;. 1EVE't'L1)(r\, 1r1%p~ Xp\G'TO<p6p<i> 't'êj> 

Z«.viflf). CM>~'. 
ln-.&o. Communiqué par M. J. Veloudo. 

1578 

272. 

EYXOAOrlON 
i't'W~ iv&'t'C~aw, iv 't"Î) otx.c, 't'OU ,uy,n~ri't'OU x.upCou 'AV't'll>VCou 

-roü BE~, œvotÀWf14G'\ t,LÈV TOÎÇ otUTOÙ, Ï1r\t,LIÀEC, 3à x.œl œvœy

X.0t\Cl>'t'/%'t11 i1r,8,op8wau lv -ra -rœtç tapœtç Àu-roupyC«,~ x.œl iv !ÀÀo,; 

1roÀÀotç N,x.11qi6pou -roü àx. -rpCx.x.11; Tii; 8tnotÀCœç, x.œl i1r,'t'p61rou 

't'OÜ -ni; X.C.,VG"'C'ot'IT\VOw6Àac.,ç viœ; ~t,L'rJÇ otx.OUt,LIV\X.OÜ 1rœ-rp,ripx,o'J 

x.upCou lapat,LCou. Têj> ,~1rr;'. -roü ,qio1!. 

[Aar- du dernier feuillet.]" A1rotVT0t atal Tt't'pi3,œ. œ ~ y 8 a~ 'ri 8, x. À IL v 

~ O?r p a-rucpx, ~ Il>, AB r A E ZH 91 KA MN. IlÀ~ TOÜ ,rpw-rou ot, 

3uœ8C-rou, x.œl -roü TaÀEu-;-œCou N, ,;-p,œ8Cœ. 

In-.&o de 4 ff. non chiffrés et n<"' (= 286) ff. chiffrés. Titre encadré 
d'un bois. Monogramme d'Antoine Vergis au Vo du dernier f. Impression 
rouge et noire, d'une exécution fort soignée. 

Bibliothèque de l'Arsenal, Théo). 22.17, 4°. 

t581 

273. ltPON tYArrtAION 'EvaTC'rJG'\V iv olx.c, xp,G"TO<p6p<i> TCÏ> 

Z«.Viflf), Ï?r\t,LIÀaCf 3à ftÀÀiÏ eaocprivou; ltp0t,LOVl%J.OU Aoyœpi TOÜ 
a11LIOIIRAl'IDI IDIU.'11JQUE, 
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K•.mpCo•J, l-ru à.no 't"iit; ivdpx.ou GLX.0'101'-(~t; 't'OÜ K•Jpfo•J 1111-wv '111aoij 

Xp,a-roü. qcq,n:i. 

In-folio. Impression rouge et noire. Gravures sur bois. Comm11Diqué par 
M. J. Yeloudo. 

1581 

274. MHN cenTEMBPIOC, 't'WWt-UVO; ~~p¼. 'Iwiw~ B~~-r,a-r-?i 

:hH,vc'i>, 't'Vno,; ~È 't'Qij ~oTÈ I1mO.lou • a·m.pyic, 'Iwivvo•J Bov~

q,lwt; 't'OÜ aoq,w-rœ"C'O'J. qtq,d •• 

In-folio. Impression rouge et noire. Communiqué par M. J. Veloudo. 

JBA!II BouPBUS naquit à Zante, de parents appartenant à la noblesse de 
l'lle. La date de sa naissance nous est inconnue, mais on peut la placer 
avec beaucoup de vraisemblance dans les premières années de la seconde 
moitié du seizième siècle, puisque un document de l'année 1583 le qualifie 
de jeune homme'· li fit ses études en Italie, peut-être à Rome, insinue 
timidement Mgr Nicolas Catramis 1 ; mais, à notre avis, plutôt à Padoue, 

.dont l'université alors célèbre attirait de tous les pays grecs une foule de 
jeunes gens, désireux de perfectionner leurs connaissances ou d'en élargir 
le cercle. Il résulte, en outre, d'un passage d'une letti-e écrite à Théodose 
Zygomalas par Bonafeus lui-même qu'il avait aussi suivi les leçons de Jean 
Zygomalas 1 • A une instruction aussi solide que variée, Bonafeus joignait 
une réputation d'honorabilité et de droiture des plus méritées. 

t. Voy. plus loin la traduction abrégée d'un passage d'une lettre de Uonard Donato, 
ambassadeur de Venise à Rome. 

1. +1>.o>.oy111œ «vil&1'"1'GI Zœ1',Sv6ov, p. 288. 
3. Voy. Turcograecia, p. 270. Cette lettre datée de Patru, le 3 janTier, sans indication 

d'année, ligure parmi les lettres de la troisième partie du troisième livre de la Turco
graecia, que Crusius affirme (p. 265) noir été écrites de 1556 à 1575. Or il résulte d'un 
document authentique, émanant du patriarche œcuménique et daté de Patras, le t •• nril 
t57', que, Toulant faire déclarer 1tauropégiaq1111 par l'autorité compétente l'église de 
saint l'licolu, qu'ils Tenaient de rebâtir sur le m&le de Zante, les habitants de cette ile 
députèrent à cet effet Ters Jér.!mie Il, qui se trouvait alors à Patras, plusieurs de leurs 
concitoyena, notamment Jean Bonafeus (a). C'est donc certainement lors de son aéjour à 
Patras que Bonafeus écrivit la lettre publiée par Crusius, c'est donc aussi la date de t57-i 
qui lui est applicable. Celle de 1556, que lui attribue C. Salhas (N,o,>.>.. ~,>.o>.oy!œ. 
p. 230) est tout à fait inadmissible ; en effet, pour que Jean Bonafeus ait pu écrire une 

teUe lettre en 1556, il lui fallait aTOir ringt-cinq ana au moins, et, par conaéquent, 1'1111-
busadeur de Veni8e, qui !'nait Tu à Rome, no l'aurait pu qualifié de jeune homme 
en 1583. · 

(a) ••• ••l"l.••~•.,H -r\v •p,.Cda., ••' l.il•cnv,.a:Î'l'll,v cplt; ffj., i~v Jl-l'fflÔfllM l1l. 'H~ n,ea ••\ rweula,e• 
~•n" ~ ... &'l~i •1.1elou ·1 .. &11.,011 Jlwo-,a,1, n.J xaTà .... ,a,,.., utoJ l-:-a1n1,nl1 "t:C il'-" JAC'l'p1é'l''1,.., (Nicolas 
l.,;alnun111 ♦,),fli.0"!'1111. lv,À&a'I'& Zawtivfo,.,, pp. 183--IU), 
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A la suite des études entreprises par ordre de la Cour de Rome pour la 
réforme du ealendt·ier, Grégoire XIII voulut tenter de faire accepter eette 
réforme par l'Église orientale. Il fallait que les négociations fussent adroi
tement conduites. Le pape èrut qu'il serait sage de eonfier de préférence à 
deux Grecs la mission d'aller exposer au patriarche œeuménique les raisons 
qui militaient en faveur de l'adoption du calendrier rectifié, adoption dont 
la principale conséquence était de fixer le jour de Pâques d'une façon 
désormais à l'abri de toute contestation. Le choix tomba sur Jean Bonafeus 
et Michel Éparque. 

Le t2 février t583 (t582, suivant le style vénitien), Léonard Donato, 
ambassadeur de la sérénissime République près le Vatican, écrivait de Rome 
à son gouvernement : Il vient d'an·iver iei deux Grecs nobles, jeunes 
gens fort instruits et d'une grande intelligence, l'un et l'autre sujets de 
votre Seigneurie. Le premier s'appelle Éparque, il est de Corfou et fils de 
feu Antoine, qui fut un savant distingué; le seeond se nomme Bonafè, c'est 
un Zantiote très versé dans les lettres grr.eques et qui a longtemps résidé à 
Constantinople près du patriarche des Grecs. Sa Sainteté les a fait venir 
pour leur eonfier la mission d'aller à Constantinople proposer au patriarche 
l'adoption du calendrier réformé. On leur a donné, à cet effet, d'amples 
instructions pour démontrer au patriarche que la réforme est bonne et natu
relle, et qu'en conséquence il doit l'accepter et la faire accepter par ses 
ouailles. Afin de ménager à ses envoyés une bienveillante réception de la part 
do patriarèhe, Grégoire XlII lui écrit quelques mots concernant l'affai_re, 
dont ils sont chargés de l'entretenir longuement 1• 

De Rome, nos deux Grecs se rendirent à Venise, où l'ambassadeur de 
France, M. de Maisse, leur délivra des passeports. Voici comment il raeonte 
cette affaire dans une sienne lettre adressée à Henri Ill, en mars t583 : 
« Le légat du pape qui est icy (à Venise] m'a apporté une lettre du car
dinal de Côme, par laquelle il luy escrit me prier bailler passeport à deux 
Grecs levantins que S.S. envoie avec présens de valeur vers le patriarche 
de Constantinople, pour le prier de vouloir recevoir la réformation de 
l'année, comme le reste de la chrestienté. La lettre porte que S.S. s'asseure 
que je n'en dois faire aucune difficulté, et que V. M. le trouvera très bon, 
estant pour le bien commun de la chrestienté. Je luy ai remonstré que 
cette négociation est aujourd'huy si pleine de jalousie, que je craindrais 
beaueoup que, s'ils estaient descouverts, il n'y allast de leur vie. Il m'en a 
faict telle instance, que je ne luy ay voulu refuser, hormis que j'ay résolu 
ne Juy pouvoir bailler comme estans serviteurs de V. M., mais bien eomme 

t. Fabio llutiaelli, Storia 11mina • autltloliell d'Italia racco11tata dai Yeneti 
ambalciatori {Venile, 1856), t. 1, pp. 133-135. · 
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estans de mes domestiques. J'entends que S.S. en eserit à M. de Germigny : 
l'intention de N.S.P. est de vouloir essaier de tirer par ce moien dudit 
patriarche cette reconnoissance et submission à l'endroit de l'Eglise romaine, 
pour s'en prévaloir quand il en sera besoing, et a cherché le ministère de 
ces deux Grecs, habiles hommes et sçavans, qui luy ont promis de venir à 
bout de cette affaire. Mais d'autant qu'il y pourroit avoir quelque marchan
dise meslée, et que, s'ils estoient descouverts, cela pourroil traverser vos 
affaires en Levant, j'ay adverty le s• de Germigny qu'il y prenne garde et 
qu'il ne s'arrête autrement à ce passeport 1 ? » 

A leur arrivée à Constantinople, Donafeus et Éparque obtinrent une 
audience de Jérémie Il, et lui offrirent de la part du pontife romain un 
beau crucifix d'or et une Paix enrichie de pierres précieuses 1 • Nous savons 
d'une façon certaine, par la réponse que le patriarche fit à la lettre du pape, 
qu'il accepta ces présents•. Mais, si Jérémie II ne crut pas compromettre 
sa dignité ni son orthodoxie en agréant les cadeaux de la cour de Rome, 
il n'en fut pas de même des propositions relatives à l'introduction du nou
veau calendrier dans l'Église grecque. Tout en reconnaissant la justesse des 
observations qui lui furent soumises, il demanda un délai de deux ans 
pour réfléchir, puis refusa catégoriquement d'innover, sous prétexte que, si 
la fète de Pâques n'est pas célébrée précisément à l'époque où les calculs 
astronomiques exigent qu'elle le soit, cela ne cause aucun pt·éjudice à la 
piété des fidèles. Il eût été difficile à la cour de Rome de réfuter une 
réponse si habile, si digne de figurer dans le répertoire d'un diplomate 
de la moderne Byzance. Les envoyés de Grégoire XIII eurent sans doute 
le bon esprit de ne pas insister. Rome se consola de son échec. Quant aux 
Grecs, ils conservèrent religieusement leur calendrier erroné, grâce auquel 
ils retardent sur le reste du monde, sans que leur pi.été ait jamais souffert 
de ce schisme astronomique. 

Jean Bonafeus revint à Rome. Nous ne saurions dire s'il y resta d'une 
façon définitive à partir de l'année t58_5; cependant, les seuls documents 
où nous l'ayons trouvé mentionné postérieurement à son voyage à Constan
tinople signalent sa présence à Rome. Ces documents sont : t O un quatrain 
de lui qui fignre en tête des Œuvres de Théophane, archevêque de Nicée, 
publiées à Rome, en t590, par Gonzalve Ponce de Léon (voy. plus loin 
le n• 284); 2° le pÔst-scriptum suivant d'une lettre de Maxime Mar
gounios à Denys, exarque patriarcal, datée de Venise le 8 4ovembre t59t : 

t. E. Charrière, Négociatiotu u la Franu datu le Lnanl, t. IV, p. 176. , 
~- Fabio llutinelli, ibid. 
3. La Jeure de Jérémie est datée du mois d'aollt 158'. Elle est repi;oduite à l'appen-

,lice du présent volume. · 
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6 cro,w-r«-roç Bov«fibç iv 'PC:,µ7,1 1eo11T-r«1 d:c ll1«-rp1llciç • iµ,iY\laœ 6l cni-rlj) -rb x«rp, 

~ 1t«pel croo, ll11:1p x«l crbv -rox<i> ao1 &11:oaoov«I 11• 11:poa1yyv'l)a1 t; 5° enfin la 
lettre de Matthieu Caryophilli reproduite ci-dessous, laquelle, bien que ne 
portant pas de date, ne saurait être antérieure à l'année t583. 

rE0Pr1q Tq l1I01:XETI9 IIAT8AI01: 0 KA.Pro•r.\AO:C. 

:tù µlv œl-r1Tç µa ypciµµ«-r«, lyi:i 61 a, x1vbv µlv fac.,ç xpuaiilv -rb p«>.civ1aov 

cr-r«-nipc.,v &11:av17x1Tv 'Evnlœl;1 1tdOoµœ1, -rôv 6l voOv ,coUwv xczi 11:ciY\I xczÀiilv 8'1)acz11-

piilv yiµov-r«, xczi -roaoo-rov 'liµiilv 610µ,vov llaov Tczv-rci>.011 ol µcixczp1ç, il 1t0Hiilv 

IN T• 'li6ov&'lv iç xopov iµ,popovµav,, xczl &µovaou 11:pW'l)V 'EpµoO, vov al -roo µ011a1-

Xfll't'Œ't'O\I 8106wpo11 µcz0'1)'t'œ 6œ1µov1w't'C1TI, ·1a0i r.czp' "1i11rv il µllUov eùv iiµTv llV't'Cl 

-rbv Bov«tl«, lie cri -rel µiy1a-r« IV'llPTET'l)XblC lv 'Apcµlv<i> il 'Paxœvœ-rl<i>, olµœ1, -rclç 

611vciç aou auµfopclç 61'1)71T-r«1. "Ea-r1 Ill 6 œv-rbç xczl alç -roùç czl&'lvczç XP'lla't'oç dr:v71p 

xœl, air.1p.-r1ç &Uoç, -riilv lczu-roo >.6yc.,v µnczM-r'l)ç clfOovi:i-rcz't'oç. 

'E1t1ax61touc lxoµav lv 'PC:,µ7,1 't'OÙÇ dr:11:b 'Pc.,al«ç, lir.ap 't'I µiµv.,,acz1, avo, i;,oyoç 

oô fCIIVÀfalV ova' dr:vo,i't'falY dr:v6pll'lv, xcz!'t'OI 6 l'l'lpoç, 6 -ri]v ii>-1xlczv Oczdpou ppczxv

-r,poç, dr:v,jp icr't'& 1to>.1-r1xC:,u-roç, xczl où6czµiilç av e!'I) 1t«p' 6a!o1ç x«l &:61xcia-ro1ç 

xp1-r«Tç pcipll«poç XÀ'l)doç. Z'l)'t'oOa1 Ti]v µl't'œ 't'flC dr:r.oa-ro>.1xilc -rija61 xcz0i6pczç 

p,llœiczv xczl µ6v1µov lvc.>a1v • lr.ov-rcz1 l5i -rdt µci>.,a-r« ~ lap~ lv cll).C:,p~ auv66<i>, lv t 
61xœlc.,ç oG-rc., xczl crcz,p&'lç -rel dr:µ,p1a8'1)-rovµ1vœ 6161~T'l)Tcz1, il'>an ovx !v olµcz1 ai11:1p 

anoel 'ICOII ,Gpo, 'rlÇ av µllUov fpœ1xoliç -roliç fpœ1xoliç, xczl 'ICCZ't'p1œpx!toYTClÇ diov 

-roliç 'ICCl't'p1«pxltonœç. Bcz8«1, C:,ç ).[czy lczu~ evµfc.>VOÇ "' dr:l.,jOmc, ovo' clµœp-r<ivu 

. 'rCZV't'l)Ç alµ71 µovoç 6 'rCZV't''l)V ,;,16yc.,v • ovx C:,ç &yvooOV't'I 11,,elpxoµcz1, den• C:,ç dilo't'I 

-rel xœ8' "1i111le -roO 1tci0011ç «laOczvoµiv<i> auvcz).y&'I, 111:d cri T• µllHov dxôç 71r.1p iµà 

-rilc 'rOICZOTCl VOV OÀOlj)Vp1a6«1, fac.>ç ivfo-ra TIÀll'lVTCl XCZÀ«plj) Tlj) 1CpOab11tft), iyxoÀ'ICIOY 

Il' lvllov -rô 1tci6oç lxov-r«, &,cc.,ç 11-ii &xcz1poç yivOITO -roo XClXOO "' i1tl611e1c, "Eppc.>ao. 
'Ex 'PC:,µ'l)ç•. 

Dans le tome XV des Delicim enulitorum de Lami, pp. 50-3t, on trouve 
de Jean Bonafeus une lettre sans indication de lieu ni de date, adressée à 
Gabriel Sévère 1• 

t. D'après le ms. dea lettres de l(argounios, appartenant à JI. le prince G. Maurocordato, 
lettre 63, page ltt. 

i. L'original de cette lettre noua appartient. 
3. C'eat probablement à Jean Bonafcus qu'a appartenu l'ücorialc,ui, R-1~. en tête 

duquel on lit: ix TIÎl'Y Bo"Yczfic.>ç (E. Biller, Catal. de, ma,. grec, de tücllf'ial, p. 3). 
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i582 

VOCABVLARIO 

NVOVO 
CON IL QVALE DA SE 

stessi, si puo henissimo imparare 
diversi linguaggi, cioè, 

Italiano Greco. 
ltaliano ET Turco. 
Italinno Todesco. 

Et di nuouo con somma diligentia, ricorretto. 

IN VENETIA, 
Presso Bernardin de Francesco. f582. 

ln-8° de 24 ff. non chiffrés (dont le dernier blanc), divisés en 3 cahiers 
de 8 ff. chacun, signés A, B, C. Marque de l'imprimeur sur le titre. La 
partie italienne-grecque vulgaire de ce petit vocabulaire occupe les fT. 2-7 
du premier cahier. Le grec est imprimé en caractères latins; en voici un 
spécimen, dont je respecte l'orthographe. 

l.lllTOU, 

Mi volet• tagliaf'II un 
paro di cal:111 P 
Signor, ,l, che le taglieJ•o. 
(luando ~ le compif'llte P 
Damattina. 
Mautro, quanto vi 10,io debitore !' 
Dieci perperi. 

•AITOIA. 

Raptbtisthelis name cipopis 
hena sepbgari chalades? 
Neleacbia, alTendi, theao tbaoopis. 
Phote naoe chamameoes? 
L'ho tbacbteren. 
Masloras, posso B11cchrosto? 
Decba perpera. 

J'avoue qu'il aurait fallu être bien doué pour apprendre le grec vulgaire 
avec un pareil livre. Cependant, comme la présente édition n'est qu'une 
réimpression, il peut se faire que l'orthographe ait été mieux soignée dans 
les éditions antérieures. Quoiqu'il en soit, cet opuscule devait rendre quelque 
senice aux marins et aux commerçants grecs que leurs affaires amenaient 
à Venise, comme aussi aux Italiens qui traitaient avec eux. 

Bibliothèque Mazarine, n° 20332. 
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t58.I 

276. Al 8EIAI AEITOYPrlAI 
TWN EN ArlOIC nATEPWN 

'Ill>«VVOU 'TOU Xp•J~IJ'TOfLO'J 

BataLÀeCou -roù f"E'YIXÀou 

Kati. '11 "t'WV ,;poTlyLataiz.ivù>V 

"'E-ru cx-;ro Tijç ivaixpx.o•J olx.ovofLiat;, -roij iu x.atl 8eoi:i 

x.or.l. apç '11fLWY 1 fü Xu tfq>,;3'. 

21:-, 

ln-4° de 26 rr. non chiffrés. Marque de Counadis sur le titre. Impression 
rouge et noire. Communiqué par M. J. Veloudo. 

277. - : WPOAOrlON: -

To ,;atpov ~L~ÀCov ÈTU'irw~ ive

-rCT1a&V, ix. -rwv Mll>V -rou Kowix3ou 

"E-ru œnll Tijç ivaipx.ou olx.oYOfLCat;, TOÙ iw x.atl. 

8ü x.atl. apç '11fLWV, lu Xù tf<j>7r3'. 

In-8° de 232 fT. non chiffrés, divisés en 29 cahiers de 8 ff. chacun, 
signés 11-w et u-11. Impression rouge et noire. Marque de Counadis sur le 
litre. Communiqué par Il. J. Veloudo. 

{58' 

278. FRANCISCI PORTI CRETENSIS IN OMNES SOPHOCLJS 
TRAGOEDIAS IlPO'Aey611-1vœ, vt vulgo vocantur. IN ovmvs Ipsa 
Poêtre vita, genusque dicendi declaratur. De Tragœdia, eiusque 
origine, & de Tragœdire, atque Comœdire discrimine paucis 
agitur. SOPHOCLIS, ET EVRIPJDIS COLJatio hreuis instituitur, 
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& quibus in rebus vterque potissimùm excellat, apertè demon
stratur. Singularum verè> Tragœdiarum Argumenta cum arti
ficio Rhetorico separatim exponuntur. lbs ADDITA IlAPAl:KlrrH 

AD 011ArrosE11 DEJ1oslheni, mpl. r.otpotr.p,~dotç, cui acce&aerunt Sex 
Oratiuncf!.laJ 1Atin1e, qua, idem F. P. olim in illualriBB. Ducia 
Ferrariensia Academia Jlutinen,i Linguœ GrœcaJ ProfeBBor 
habuit. Singulia Oratiunculi, auum argumentum paucia e,t 
ascriptum. MORGIIS, Excudebat loannes le Preux, Illustriss. 
Dominorum Bernensium Typographus. M.D.txxxnn. 

ln-4° de f05 pages. Livre d'une insigne rareté. 

Bibliothèque nationale de Paris, Y 528. 
Bibliothèque Mazarine, n• to462. 

En tête du volume, on lit l'épître déclic:itoire et la préface reproduites 
ci-après • 

.t'EMILIUS FRANCISCI PORTI CRETENSIS FILIUS CL. 
DOCTISSIMOQUE VIRO, D. JOANNI ACANTHIO, VERBI DIVINI 

FIDELISSIMO MINISTRO, D. SUO ET TANQUAM PARENTI 
PLURIMUM OBSERV ANDO. 

Quoniam, V. Cl., pater meus, ut ex moitis intelligere poluisli, 
morbo gravissimo, non diuturno tamen, affiictus, ex bac vita, 
prreter omnium spcm ac opinionem, ad heatorum sedes migravit, 
ila ut ei sua scripta per otium rccognoscere non licuerit, idcirco 
ea domi reservare, nec divulgare decreveram. Verebar enim ne 
multi rcperirentur qui meum consilium damnarenl, meque nimiœ 
temeritatis accusarent, si patri debitum officium pro viribus bac 
in re persolvere conarer; quanquam profecto in mentem mihi 
nunquam venit ut quod opus autor ipse, dum viveret, pro arbitrio 
non climasset, hoc a me post ejus obitum poliri posse sperarem. 
De scriplis enim aliorum, illorum prresertim qui, quocl in hisce 
terris amplius non versentur, mentem suam aperire, suamque 
sententiam adversus importunam ohtrectatorum invidiam tueri 
nequeunt, judicium facere valde periculosum esse constat. Huc 
adde quod in eam temporum severilatem, vel potius malignitatis 
otv8i~u~v incidimus, qure sua tantum laudat et admiratur, aliena 
yero vituperat et aspernatur. Quitre merito a patcrnis scriptis in 
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lucem edendis deterrebar. Verumlamen in proposito susceptoque. 
consilio permanere non potui : sed quotidianis amicorum precibus 
cedere sum coaclus, quorum honeslissimis volis ulinam respon
dere possimus. Illud cerle fateor ingenue opus longe meUus ac 
perfectius futurum fuisse, si ipsius aulori Deus vitam longiorem 
dedissel. Ego lamen pro charilate, qua felicem parenlis memoriam 
prosequor, feci quod a noslrarum virium imbecillilale homines 
non maligni ncque morosi polerant expectare. Quamvis aulem 
nonnullis in locis editionis Pindaricœ per typographici correctoris 
imprudenliam sil graviter peccalum (quod profecto nobis maxi
mam attulil molesliam) video tamen has patris commentationes a 
mullis non vulgaris doclrinœ viris humaniler exceptas. Hoc itaque 
nobis animos addidit, hoc effecil ut majori cum alacritale reliqua 
paterna scripta, quœ penes nos sunl in prœsentia, typis mandanda 
curaremus. 

Interea vero dum typographus parat quœ ad opus faciendum 
requiruntur, hœc quœ facile, cito, el sine magno sumptu peragi 
poterant, quasi cœterorum quoddam specimen, excudenda, tuo
que nomini dicanda censuimus, prœserlim cum -rœ r.po'>-Eyo11-mr. 
in Sophoclis tragœdias jure tuo tibi vindicare possis. Pater enim 
meus, ut tibi per lilteras jam pridem significavi, animam Deo 
commendaturus et ex humani corporis carcere ad superos evola
turus, memor amicitiœ, quœ libi cum illo maxima conslanler 
intercessil, memor eliam officiorum quœ sœpius ipsi pr:estitisti, 
Sophoclem suum cum suis commentariis propria manu scriptis 
tibi legavit, ut certum ac pcrpetuum monumentum habercs illius 
qui te plurimum amabat et observabat. Filius vero quod pater 
mandaral fideliter est exccutus, tibique rem debitam et legatam 
dedit. Verum quia publicarum lectionum auditor hœc, palre 
docente, scripserat, et verebatur ne, si quid humanitus accideret, 
in alienas maous venirent, et alius labores non suos pro suis ven
ditaret, aut invidiœ stimulis actus supprimeret, atque adeo per
deret, quia etiam non minimos fructus ex his a lillerarum 
studiosis perceptum iri credebal; idcirco typis mandari jussit. 

His addidit r.atpœax.Eu~v ad orationem Demosthenis r.Epl r.«p«
r.pa~doti;, adjunxit el sex orationes latinas. Scio, V. CI., scio 
perexiguum istud munusculurn esse nùllum, quum tuorum erga 
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nos meritorum magnitudinem mecum ipse perpendo. Ne tamen 
«x,ocp,aT,ocç x.d ~yvw11-oauv11ç merito me accusares, qoando tibi 
gratiam referre non possum, habere saltem atqoe hoc ipsom 
scriptis testatum omnibus facere volui. Quare, V. Cl., pro solita 
henignitate majorem prmclarre voluntatis quam doni tenuitatis 
rationem habebis, et rem tibi ab eo qui te ex animo plorimom 
observat, alacriter oblatam accipies, fovebis, et aotoritatis tore 
fideli patrocinio defendes. Vale, v. cl., et me, utfacis, ama. 

Datum Lausannre, idibus novembris f 585 • 

.tEMILIUS, FRANCISCI PORTI CRETENSIS F., HUMANISSlMO 
LECTORl S. P. D. 

Magna corn voloptate, lector homanissime, parentis mei com
mentariolos in Pindarum scriptos et noper in lucem editos moitis 
-rwv cp,').ù):rivwv audivi gratos fuisse. Qoamobrem et reliqoa ejos
dem seripla; sed tamen accuratius quam soperiora, si modo fieri 
possit, excudenda censui. lnlerea vero -rœ ~poley6iuvoc in omnes 
Sophoclis tragœdias et ~ocpocax.,~v ad orationem Demosthenis ~epi 
~ocpoc~pe~eCocç, et sex oratiunculas, quas olim, in celeberrima 
illustrissimi ducis Ferrariensis Academia Mutiriensi lingum grmcm 
professor habuit, ut quoddam rerum majorum pignus et argo
mentum, typis mandandas curavi. Quod si Deus Opt. Max. inceptis 
nostris faveat et labores nostros secundet, brevi Thucydidem et 
singulas ejus conciones cum artificio rhetorico diligenter ab 
eodem patre meo declaratas habebis. Habebis etiam Hermogenis 
ldeas, Dionysii Longini libellum de.Sublimi dicendi gcnere, Demo
sthenis aliquot orationes, Xenophonti6 maximam partem, aliquot 
Plutarchi opuscula, Euripidis aliquot tragœdias, Homeri Iliadem 
et Odysseam perpetuis ejusdem -viri nolis illustratam. Atque hmc 
quidem, qure sont in manu nostra, facile tibi, lector humanissime, 
possumus polliceri. Reliqua vero, qure jam non sunt in potestate 
nostra, fortasse et ipsa tandem aliquando in lucem cum non 
spernèndo rei litlerarire fructu prodibunt. Horum enim arbitrium 
est penes -viros de quorum spectata probitate et erga felicem 
parentis mei memoriam charitate non vulgari nobis dubitare 
nefas. Vale. 

Datum Lausannre, cal. dec. f 585 . 
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Voici maintenant les arguments des six discours de François Portus. 

Pnmier dùcour,. - Hac oratione F. P. Cr. ampliSII. Senalui Mutinensi et univeno 
Doctorum collegio gratiu agit ob Grœca, linglllll docenda, munus ultro sibi nihil hujusmodi 
speranli, multo minus pelenli, honorificcntissime delatum. Hic llutinensis civilalis antiqui
tas, le11es, instituta, gymnasium el doctores laudantur. Ducis Perrariensis ejusque majorum 
et familia, laudes et illuslria facinora tam domi quam foris edita celebrantur. Huc accessit 
Ferraria, urbis situs et commendatio, et ad linglllll grllltll cogoitionem adipiscendam adhor
tatio brevis. 

Cette oratio est le discours d'ouverture de F. Portus, qui succédait lt 
Mare-Antoine Antimaque dans la chaire de langue grecque. Le prince Her
cule d'Este était parmi les auditeurs; Portus y fait l'éloge de la mère du 
duc, la chaste et vertueuse Lucrèce Borgia. 

Devzihne di«ot,r,. - Historia et historici laudantur. 

Troilihne di1cour1. - ln bac quoque oratione Fr. P. Cr. Mulincnscm civitalem 
laudat, eique pro publica gra,ca, Jingua, provincia honorifice idque ultro sibi c:ommÏSlla 
graliu agit. llic etiam Thucydides et Pindarus laudantur, 

Quatrimi. di,cour1. - Hanc oralionem F. P. Cr. )lutina, in ipio senatu post suum 
reditum in urbem videtur habuiSlle. Cum enim oh veram nri Dei religiooem e1 urbe di&
eedere, et temporis iniquitati per aliquot menses cedere coactus fuisse!, et postea cum 
muima totius civitati1 laetitia preter impiorum quorumdam voluntalem et expectationem 
in mu sedes honorifice fuisset reduct111, eique pristinum munus et S. C, restitutum, tanti 
bene6cii memor patribus ampliss. bac oratione gr1tias cgit eorumque pietalem, fortitudi
oem, comtaatiam, munificentiam, ceterasque virtutes, quibus erant insignes, pie comJ 
meadavit. 

Nous croyons devoir reproduire le passage suivant de ce discours ; on y_ 
trouve d'importants détails pour la biographie de Portus. Il ne semble pas 
que Portus ait dù quitter momentanément Modène pour cause de persécution 
religieuse, comme le dit le sommaire ci-dessus rapporté, mais simplement 
pour se rendre en Crète, où des affaires de famille réclamaient sa présence. 
Des nouvelles qu'il reçut en arrivant à Venise le firent renoncer à son voyage, 
et revenir à Modène beaucoup plus tôt qu'il ne l'avait espéré. 

Satis opportune, patres amplissimi, ut ad hoc meum munus 
vestro heneficio redirem effecistis. Quare huic tanto heneficio 
vitam, salutemque semper acceptam referam; agam tamen gra
tias interea oh recentem ejus magnitudinem. Si minus pro digni
tate, at pro viribus mei ingenii memque f,11cultatis, ne verba 
factis et orationem clarissimis officiis negasse videar, quod sine 
summo scelere admittere non possem, cum per vos maxima qum
dam assecutum me videam et banc commoditatem, qua mihi 
prmter spem datur ut vestra civitate iterum frui honestissime 
liceat. Nam cum ab honestissimo vestro hoc ordine tres menses 
ut abesscm justa piaque de causa impetrassem, vix atligi Venetias, 
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cum mihi cogilationum ratio mulanda fuit. Inveni enim ibi qui 
moleslia lam longre ac periculosœ navigalionis me liberavit, litte
rasque attulit quibus intellexi ereptam mihi esse facullatem pie
talis in sororeni, quœ jam nubilis erat, declarandœ. Quare lenito 
desiderio patris visendi, partim litteris illius, partim aliquorum 
necessariorum prresentia, non jam Cretam mihi navigandum, sed · 
ad vos redeundum el ad eam civitalem, quam duco alleram 
patriam, quam primum esse judicavi. Oplabam, ila me Deus 
amel, ut bonus ille Ulysses, vel fumum e civilatis leclo aliquo 
exilienlem prospicere, mox animam effiare; ardebam desiderio 
cos rcvisendi quibuscum consueludo summa suavissimaque mihi 
erat, idque unius mensis intervallo; quid mihi ~surum fuisse 
exislimandum est, si diulius a vobis abfuisscm 'l Profecto oblan
guissem, neque injuria; quis enim amore non prosequatur eos a 
quibus se amari uni ce videat 'l quis non habeat carissimos eos 
quibus ipse omnium judicio sil carissimus'l quis tam ingrati 
animi se argui posse patialur, ut cum se magnis honoribus utili
talibusque affici videal, eos non colat, maxime non obser,·et a 
quibus hrec in se commoda nnimadverlat proficisci'l Addatur 
vestra virlus, summa fides alque constantia, quœ perpetuo mibi 
perspecta, in hoc tamen meo discessu ac reditu dulcis admodum 
alque optata fuit. Nam vidcre mihi adhuc videor mœrorem non
nullorum, qui discedentem me lacrymis usque proscquentes, 
vitam acerbam sibi fore quamdiu abfuissem demonstrabant, ut 
facile cognosci possct eorum in me animus optimaque voluntas. 
Audio post meam profectionem adolescenteis fere omneis, qui ad 
me audiendum hue conveniunt, supplices manus nd cœlum teten .. 
disse, precibus ac volis n Deo contendisse ut salvum tandem et 
incolumem me sibi restitueret ; atque, ut ex ipso exilu videri 
polest, lanti ponderis illorum pielatem supremum apud numen 
fuisse ut celerius id_ quam expectabatur concessum fuerit. Quare 
et mea sponte impulsus, et oplimorum amicissimorumque homi
num litteris revocntus h_uc redii, cum vos, bone Deus, qua lœtitia, 
qua nlacritate me excepistis, quam deinde curam de me tuendo 
suscepislis, quam in retinendo animi contentionem adhibuistis'! 
Incidi enim, incidi in magnam temporum acerbitatem atque in
juriam, quœ ut ex vestro complexu me evelleret mnxime est 

• 
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enixa, et fecisset prorsus nisi veslra virtus constantiaque mihi 
adfuisset. Quamobrem etsi amari plusquam satis senserim, vestro 
tamen id aspeclu, vestris officiis quotidie lenitur ac dulce reddi
tur. Etenim cum virtutis studium ac pietatis cultum animadverto, 
qua in bac una civitale maxime elucet, nullam doloris, nullam 
acerbitatis magnitudinem invenio, qum leniri mitigarique bis 
rebus nequeat. Nam nemo est, permittatis quœso, quœso permit
tatis, ut quoniam re loties me adjuvistis ac ornastis, qum vere de 
vobis dici possunt, verbis saltem prosequar, nemo, inquam, est, 
modo aliquem hic usum habuerit, qui summam in vol:,is religio
nem non cognoverit. 
· Cinquième diacour•. - Francisei Porli Creteosis oralmncula in qua de iotcrprelamli 
facultale, de ling11111 gneœ pnestaotia el de publico muoere lidelitcr escrcendo agitur. 

Sizi~me Di,coura. - Fraocisci Porti Cretensis oratiuncula in qua Demosthenis oratio 
Pro Cteaiphonte, 1ive Pro Co1·ona, commeodatur, et artificium quo Dcmœtheoes Ctesi
phontis suamquc causam cgil, eirplicatur. 

Ce discours, auquel assistait le prince Hercule, se termine ainsi : 
• Pauea hœe tua sunt prreeipue, Princeps illustrissime, tureque incompa
rabili humanitati, faeilitatique destinata. Quocl itaque hue venire non gra
vatus fueris, quod ornare me tua prresentia, tuoque splendore non reeusa
veris, eas tuœ amplitudini gratias ago quas possum maximas ; quoniam 
quœ tali adoleseenti, tanti patris, tantœ matris filio, tantis denique majo
ribus orto debenlur, nullo modo possum. 1 

{585 

279. D. GREGORII NYSSAE EPISCOPI, AC THEOLOGI PR..ESTAN
TISSIMI, In Psalmorum inscriptiones atque texlus Mystica, 
eminentissimaque explicatio, Nunc primum à MAXDIO MARGVNIO 
Episcopo Cytherensi, è Grmca Latina facta. Cv11 PRIVILEGIIS, 
VENETIIS. M.D.LXXXV. Apud Lorium de Lorijs Utinensem. 

In-8° de 8 Cf. non chiffrés et t08 Cf. chiffrés. En tête du volume se 
trouve une épître dédicatoire, ou préface de l'imprimeur, dans laquelle il 
affirme n • avoir reculé devant aucune dépense pour faire traduire cet ouvrage 
de Grégoire de Nysse par !'Évêque de Cythère. 

Bibliothèque nationale de Paris, C 230 (Inventaire, C 2647). 
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1585 

280. D. GREGORII EPISCOPI NYSSENI, AC THEOLOGI PRAESTAN
TISS. de vitre in virtute perfectione, & quis verus Christianus 
sil, ad Olympium tractatus, Eiusdem ad Harmonium, de 
Christiano nomine. Eiusdem de canonicis peccatorum remedijs 
ad Letoium Episco. Melitenes. Nunc primum à Mnœo PtfARGVNIO 

Episcopo Cytherensi, è Grœco in Latinum conuersi. CVll PRIVI• 

LEGns. VENETDS, Apud Lorium de Lorijs. MDLXXXV. 

In-8° de 22 ff. chiffrés, t f. pour la marque de l'imprimeur et f f. 
entièrement blanc. En tête de cette plaquette figure une épître dédicatoire 
ainsi intitulée : Jllustrissimo atque integerrimo viro D. loanni Francisco 
Moresino, Maximus Margunius, episcopus Cytherensis, salutem in 
domino. Elle est datée du mois de septembre 1585. 

Contrairement à ce qui est annoncé sur le titre, cette plaquette ne com
prend pas les traités De chrutiano nomine et De canonici, peccatorum 
remedijs, qui forment la plaquette décrite sous le n° suivant, laquelle est 
bien distincte de la présente, quoique ayant paru à la même date et au 
même lieu. 

Bibliothèque nationale de Paris, relié avec le n° précédent. 

1585 

28f. D. GREGORil EPISCOPI NYSSENI, AC TIIEOLOGI PRESTAN
TISSIMI, TRACTATVS AD HARMONIVM, Quid sibi velit, atque 
exposcat nomen Chrütianorum, a Maximo Jfargunio Episcopo 
Cytlterensi, è Grœco in Latinum conuersus. VENETIIS, Apud 
Lorium de Lorijs. 1585. 

In-8• de 8 ff. chiffrés, plus une seconde partie également de 8 ff. chiffrés, 
laqÙelle n'a qu'un titre de départ ainsi conçu : 

EIVSDEM DE CANONICIS peccatorum remedijs AD LETOIVM 
EPISCOPVM Melitenes tractatuB. AB EODEM E GR.ECO in Lalinum 
conuersus. 

En ~te de cette plaquette,on trouve une épître dédicatoire ainsi intitulée: 
Clariuimo ac prudentiuimo viro D. Marco Antonio Viaro, Maxim11.~ 
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Margunuu, epilcopu, Cylheremil, salutem in domino. Elle est datée de 
Venise, septembre t585. Margounios y appelle Viaro eximium ac 1ingulare 
nobilium decu,, ,empiternumque Cydonen,ium ornamentum. 

Bihliothè,que nationale de Paris, relié avec les deux précédents n°•. 

282. 

1588 

0E:ION KAI IE:PON 

EYArrEAION. 
CVM PRIVILEGIO. 

"E·m œno 'rijç ivaiipx.ou o\x.ovoii-C 

«ç, TOÜ iu x.«l 8,oü x.d aCl>'rii

poç -rifLii>v \-riaoü XPLlffOÜ. qcqimi. 
MIMHTAI ECTE TOT XPICTOT. 

[! ta dernière page.] 'H 'C'W'Y fl't'pi3LO'Y X.ŒTdt 't'Œ~L'Y œx.ol.ou8Cqc. «~y 3 .. 
,. 8 "' " dA ' ' '" "'' - '" E',"l LX. "'l'-" t;on. 'lrat'YTot uaL 't'ETpotoLot, 'lrA'rJ'Y 't'OU ~, TpLotOLOY. -

To ~«pov ul 8dov lEpov EÙ«ry&ÀLO'Y i'rlmw~ iv ~m't'C«LÇ fUTdt nlii

a't"rJÇ i~Lfl.11'-EÀaC«ç (sic) ~«p~ cJtp«yyCax.Cf> 't'WY 'IouÀLatvwY. Iw3pOfL71 

aw6lau x.«l 3,opOwau, 'E!'-fL«YOUT)À r>.w~ow,Cou. "'E-ru àt~o -rij; 
iYaipx.ou OlX.O'YOfLL«;, TOÜ iu x.«l 8ü x.atl aw'riipoç 'rlfLW'Y \71aoü xü qcqi'lr11, 

In-folio de av8' (= 252) pages. Impression rouge et noire. Le titre est 
enclavé dans une gravure sur bois qui ne laisse pas d'avoir un certain 
cachet d' originàlité ; elle se distingue, en effet, de celles que l'on rencontre 
ordinairement sur le frontispice des livres liturgiques non par ses orne
mentations extérieures qui n'affectent pas un caractère particulier bien pro
noncé, mais par sa partie intérieure où est représenté Jésus entre deux 
apôtres, dans un parallélogramme autour duquel on lit en leltres capitales : 
•~68-li "°' 11:kCI •eovalcz lY oÔpCIY(j'I xczl i,cl yilç. L'épitre dédicatoire a été repro
duite ci-dessus (pp. 62-6-1). Corrigeons ici trois fautes légères qui s'y sont 
glissées : P. 63, ligne t2, après nu-tC1111 insérer -to1yœpoo11, et au lieu de 
'E1&11.11Yov11l lire 'E1&1&C1YO"flÀoç; ligne 23, au lieu de !aC11ç, lire 1tC11ç, 

Cette description complète et rectifie celle qui figure, sou, le n• t82. 
Communication de M. J. Veloudo, d'après l'exemplaire conservé à l'église 
S. Georges-des-Grecs, à Venise. 
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283. OKTWHXOC. tNtTIHCIN. Ilatpœ Ili-rpou, uloii 't'Où 

~o-rè. Xpum14>6pou, 't'Oii 't'~a.vi'C'Ou. •c,ne'. 

In-8• de UO ff. non chiffrés. Signatures cz-a. Impression rouge et noire. 
Titre encadré d'un bois. Marque de Zanetti à la fin du volume. Commu
niqué par M. J. Veloudo. 

1590 

284. THEOPHANIS ARCHIEPISCOPI NICAENI, QVAE EXTANT 
OPERA, nunc primum ex Bibliotheca Vaticana Graecè & Latinè 
edita. D. CONSALVO PONCE DE LEON interprete, qui annota
tiones etiam addidit, & varias lectiones ex alterius codicis 
collatione. Ex facultate & approbatione Superiorum. ROMAE, 
Apud Franciscum ZanJellum. 1590. 

In-8• de t6 ff. non chiffrés, t 72 pages et 2 ff. non chiffrés. Vignelle 
sur le titre. 

Au va du titre, on lit le quatrain suivant de Jean Bonafeus : 

ICANNO'X' TO'X' BONA~EOll. 

'E~ œx_Àuo; ~.,, 3û.-rov 6 rovaœÀoç 1\yœyav i; fWÇ 
x_a.homo,; 3,œ3oo; x.œl 'l't'a.Àota,v lx_m· 

e,uq;ii.,,,oç 'C'O ~o-ni11-ac. aocpoii ~œ't'po; • oÀ~,o; ô-r-r, 
fLOÜaa.v l~v àtvciyu d; iiyCCIIY fLEÀÉ't'«.ç. 

D'aucuns trouveront peut-être que le présent ouvrage n'est guère à sa 
place dans cette Bibliographie, attendu que la seule part qu'un Gree y ait 
prise consiste dans le quatrain reproduit ci-dessus. Tout en reconnaissant 
que cette part est effectivement bien minime, nous la trouvons suffisante 
pour admettre iei le livre où elle figure. Partout où nous avons rencontré 
trace de collaboration d'un Gree, nous avons cru devoir la signaler, même 
au risque de nous exposer au reproche de pécher par excès de détails. 

Bibliothèque nationale de Paris, C 422 B (lovent. C t085) . 
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285. XENOPHONTIS, PHILOSOPHI ET IMPERATORIS CLARISSIMI, 
QVAE EXTANT OPERA, in duos tomos diuisa : A IOANNE 
LEYNCLA YIO tertia cura in Latinum ,ermonem conuer,a 
nouaque Adpendice recen, aucta: Nunc ab ..Eim.io Poaro Fa. F. 
recognita, breuibusque singulorum librorum argumentis & no
tatiunculis illustrata. Cuius ad Grœcum contextum Notre per
petuœ, cum Indice Grœcolatino, seorsum ad Grœcolatinam 
editionem adiunctœ. Additu, in calce Index Rerum & Yerborum 
memorabilium; a fronte, Tomi vtriu,que & noua, Adpendicis 
LeunclauianlB Catalogu,. FRANCOFVRTI Apud Andreœ Wecheli 
hœredes, Claudium Marnium & Ioan. Aubrium, .l. œa. Jmxcv. 
Cum S. Cœ,. Maie,t. priuilegio ad sexennium. 

Tome premier. In-8° de t6 ff. non chiffrés, 698 pages et 3 ff. blancs. 
Marque de l'imprimeur sur le titre. 

OPERVM XENOPHONTIS ATIIENIENSIS VIRI MAXIMI, Tomus 
secundus, Quo conlinentur politici, atque alii libri XV, quorum 
indicem versa pagina exhibet ', cum epistolarum fragmentis, 
& adpendice noua, Io. LEvNcuvu AuLBVRNI lucubratio terlia. 
FRANCOFVRTI Apud heredes Andreœ Wecheli, Claud. Marnium 
& Ioann. Aubrium. M.D.XCY. Cu~ S. Cœ,. Maiest. 1peciali 
priuilegio ad anno, ,ex. 

Tome second. In-8° de 402 pages et 55 ff. non ehiffi·és (le 53• et le 5-i• 
sont blancs, le 55• a seulement au V" la marque de l'imprimeur). Cette 
marque figure aussi sur le titre. En tête du tome premier, on trouve mie 
épître dédicatoire d'Émile Portus à Henri IV, roi de France, datée de 
Heidelberg, le t• septembre t595. 

Bibliothèque llazarine, n° 32383. 

t. Lee ounages de Xénophon aont trop connus pour qu'il aoit nécessaire de reproduire 
la lis&e dont il est ici question. 

1111.IOHAPIIII: Bl:LLÛIQDII, 11-15 
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286. AIAUK.µIA ):pLtrT&œv,~11. Eii; ti)v b~ob.v b 3,aiax.œ).oi; (sic) 

irc.,rt'i., xotl b fA.«8-rini; «'"!Àoyâ.Tœ,. K.«f.Lù>fL'v-11 œ,ro m 1'"«-np« 

'Iix.c.>~ov AE3fofL« 6ioÀoyov 'riii; GUVTpo,Cœç TOÜ 'I,iaoü, xotl yup,afLÉv,i 

,ii; TO :l>w114t~ov 3,at fL'IJOU TOÜ 1'"GtTpoi; BL~&nCou TOÜ K.œcnGtyv,6).« 

'riii; bfLoCœç aunpof C!Xt;. 

Didaskalia chri,tianiki, is tin opian o Didascalos erota, che o 
mathitis apilogate, Camomeni apo ton patera Jacobon Ledesma 
theologon lis syntrofias tu Iisu, chie girismeni is to Romœcon dia 
mesu tu patros Vincentiu tu Castagniola lis omias syntrofias. Con 
Licen:w de' Superiori. In Roma, per Luigi Zannetti, t595. 

In-t6 de 79 pages. Ce petit volume a le texte grec vulgaire d'on côté et 
la transcription en lettres latines de l'autre. Nous avons emprunté le titre 
de cet opuscule à De Backer, Bibliothèque de, écrivain, de la Compagaie 
de Jélus (Liège et Paris, t 869 ; in-folio), t. 1, colonne 1 tt t. C'est encore 
le même ouvrage (col. tt tt-t tt2) qui nous fournit la notice suivante sur le 
traducteur. 

• V111CPT CilrAG:oiou, né à Chios, était dans la marine militaire, quand 
il résolut d'embrasser la vie religieuse; il fut admis à l'àge de quarante
sept ans au noviciat, l'an 158-6. Clément VIII l'envoya fonder une maison à 
Cbios ; il J travailla avec zèle et sucœs au salut du prochain. Il mourut 
dans la maison professe de Messine, le 13 décembre 1604. , 

Ajoutons que les Jésuites s'établirent à Chios Ters l'année 1590 1• 

1597 

287. ORATIO M. AEMILII PORTI, FRANCISCI PORTI CRETENSIS F. 
De variarum linguarum vsu, necessitate, prœstantiaque aduer
sus eos, qui harum studia, cognitionémque contemnunt. Ex 
Typographuo Hiery,nymi Commelini. Ânno M.D.XCVII. 

[! la fin.) Habita Beidel'bergœ, in Auditorio Phüo,ophico, die 
lovi, XV. Âprili, f 596. Bora quarta pomeridiana. 

t. Voy. l'ouYrage que j'ai pablû! 9001 le titre de Relation de futabliunlnt da PP. 
de la Co,,apagnû: tù Jûrll en Lnant (Paria, llailorulnN, 1888: ia-8-) pp. 9-11. 
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ln-1° de f5 pages. Marque de l'imprimeur sur le titre. Ce discours est 
la leçon d'ouverture de Portus, qui venait d'être nommé professeur à l'uni
versité de Heidelberg. 

Page 2, on lit ceci : • Cl. prœstantissimoque viro, D. Ludovico Gravio 
domino suo plurimum observando, in prœsentia speet. Medieœ facultatis 
deeano in antiquiss. atque celeberrima Heydelbergensi Aeademia, et Ordi
nario eique exeellentissimo doetori medieo, qui 5<lrenissimo atque clemen
tissimo principi Friderieo IV, eomiti Palatino, S. R. Imperii electori, et cet. 
quotidie suam artis medieœ peritiam usù longo partam et exeellentiam 
felicissimis morborum curationibus nobilitatam fide, diligentia, eonsiliis, 
operaque saluberrima eommendat, ac universœ Germaniœ su~ma cum laude 
notam facit A:milius Portus, Francisci Porti Cretensis F., in eadem Academia 
ordinarius linguœ grœeœ prof essor, banc orationem de variarum linguarum 
usn, neeessitate, prœstantiaqne adversus eoa qui harum studia eognitionem
qne eontemnunt, parvum quidem, non ingratum tamen, -rlilv l1np1xG1, a,acb-rpw, 

µv111',6avvov, ex animo debitaque cnm reverentia, dieat et offert. » 
Bibliothèque nationale de Paris, X 5 (Inventaire, X U97), Pièce. 

1507 

288. INDICIS IN HOMERI POEMATA, Quœ extant omnia, GILECO
LATINI, ÉT LATINOGR..ECI, Qui scholiorum fere vicem explere 
possit, Ab Ascanio Persio diligentissime constructi, SPECIMEN 
(videlicet in primum lliado, vterque index) A Gratio Lodio 
Garifendo editum.- AD PERILLVST. D. IOANNEM ANGELELLVM 
Patricium Bononiensem. Bononiœ, apud Hœredes lo. Rossij. 
MDXCVII. Superiorum permü,u. . 
In-8• de 8 tT. non chiffrés, 79 pp. chiffrées, f p. non chiffrée et f 6 ff. 

non chiffrés. Marque de l'imprimeur sur le titre. Le huitième f. liminaire est 
occupé par la lettre suivante de llargounios à Ascanio Persio, de laquelle 
il ressort que celui-ci avait prié l'évêque de Cythère de revoir son livre avant 
de le Jiffl!r à l'impression. 

AI!KANIQ TQ IlEPI!IQ A.N.1PI to+OT A.TQ, 
KASIMOI!, TAilEINOil Kr8HPON EilIIlKOIIOE, Er IlPA. TTEIN '· 

'E1rœ,vw CJOu -ra 'nili yvc,,(A,111i famx.€1i Ta ~1 fl.'TP ,ov • &~œt ydtp 
TOÜTO g"jl<t>lf.~li -ra fl.-h ~Tot6œppatv CJE0tlJT4\,' lf.!v 6-r, 1'4').'(J'ff. ,i lx~ 

t. Dans un 11111. des Lettres de Jlarp~ que j'ai - lee JeU•• ee titre el& ■inti 
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-rœ ,rar.pàt croii, x.ar.l 3uvàv ti.3wç ti.ç 3tx.atfJ(LOV -:iiiv ljmcpwv ~ EW<nar.v, 

cxl.l.o,ç (!)Épwv ~ x.pCt.nv irx,upC~uç Éx.tCvwv, atÙToX.ÀT)-ro; b l.6y10; 

EpfL'lÎ;, 11 x.ptTu.wTini 'rciÎV Œ.X.ociiv. "Ivar. 'C'C x.ar.l x.pCvw11,; Toii-ro 3~ 
,réT,pov x.ar.i. ,rpà; &no..,; "n'"ll"''fL« x.ar., x.o,vwvLx.àt, ~ -roi:i8' ôl.w; «,;po·i:Tœ 

l • , ._,, • T Tl> ' • 1' ! ' -
ff x.ar. atx.OLVWV"IJTat j r..yw (LEV ow, ca> oatL(LOVU, 0'J1. o,o; ff x.ar., x.p,ni; TWY 

'roLOIJTWV ,rpo~il.l.ta8att • 'lrOÀÀOÜ ÎE x.ati. 3tî, 0Ù3i. yœp 1lyY01llC.at ÈJL«.U

TOV ~ÀEÎG'TOV ÔIJOV 'C'T,Ç ,rar.pàt -roi; &no,; «Y irrLVO(L'V"IJÇ 'lrtpl È(Loii 

36~11; ÀEL'lrOfLEVOV. Ill.-nv Jr.nàt 'C'WY ,rip,~o..,3iffWV TL8ÉfLEVO; TO (!)CÀ

'rp0LI; x.œ8wtCx.uv cp,l.,x.otç, cil.l.wi; TE x.ar.l 'roLOIJTOLr; olr; ixnar.nt; lx.ont; 

,Ivar., T:X ,rpwTEîat a-Jyx.i-,_wp7lX.ML, 8u~:;jl.8ov fLÈV, ~ 3uvri.(J.Eca>Ç tÎx_ov, 

'C'O 'lrOV"IJ(Lat, où 'C'OIJ'OÜ'roV 3i. ,rpà; (!)LÀ(ar.v ôcrov ,;poi; à.l.1i8uar.v Jr.,;o~l.i

lj,ar.i;, TOÜ'ro op8cii; 'C'E l-,_ov IX(Lat x.ix.p,x.ar., x.œl -rot; ÔIJOLÇ ,rpo; 8u!Loii -rà 
'lrtpl -rœ 'roLar.iiTat X.atTatyCvEG8ar.,, ÔTL (J.iÀLIJTat fruVTEÀovv, x.iv'C'Eij8iv lt!XL 

,rpo; ~IJLV Ï'roL(LOTat'roV, (LiÀÀov 3è. x.ar.l Tat!JTT)V wa-r:tp x.ar.-rar.var.ydtov 

8,àt -r-nv TWV ,,l.ol.6ywv WfÉÀuatv. "'Ex_uç 3~ ,rar.p' iiJLciiv, W~Ep ,eivui; 
• , '\ l. •• ,,.,. '"8' ., . ~ at7C11TT)X.ca>; 1 cptALX.~ (LEV X.atL 1 'ro Î Ef T,jLÎV 1 at.AT) E,ati; E:X,O(J.EV« 1 OVX. OLOat 
"' , l - - - , ~ _ ", , "' • , , ...Il _ , 
0 u X4 T"!) ni; IJ"!)Ç î""'l'-11; upfL'!) IJUV<i)Oat. EnUOTj Eï. at,:,11Evov; 'lriXW 

aar.l.tij11ar.L Tet rl,; cfi;ç ll.,rC3o; npo~pTltJatL. l:•~ 3' Jr.l.l.àt 3Cx.ar.,oi; wv o'C3' ô-r, 

T:;j; -n iiJLciiv Jr.a8mCar.; ipdfT!l, T:;jr; JL-h d.:x,ar. Œ.X.p,~oij; x.pC11tw; p.il.l.ov 

CJEatlniji ,;iptTpÉ"'ati; -ro~yx.ÀTl(L«, ~ yY<a>fLT,V 3' &.l.l.w; x.ar.l TO -i;tpl 11È 

a,ivow GtVTl ,;a.nwv à.-i;o3t~i11.ivo;. 'Eppwiuv71v 3,ar.cp'Jl.œn-o, b x.up1oi; 

' ' ! ·'·~·- ! , 'r1l" CJ1lV IJl(LVO'lrp1.,;gL«.V 'I'" ~ '!) 'C'l X.at, CfW(Lat'n, 

'Ev_tTC718tv, ,roau3wvo; 3,u-ripf l,;l 3ix.ri'r"!) x.ar.Tàt To '!Ctp«' 1 l-ro; -rà 
IJ<•lT7lpLOV, 

1509 

289 . .Emilii Porü, Francisci Porti, Cretensis F. Breves notre in 
omnes Euripidis tragœdias, quœ typis mandatre reperiunlur, 

~: Tij, «rOfWTŒT!f ~n,nlip -rij, Iltpalip, ll11p.oalff iv Bov11>vlff -ràc trip\ -roù, >.&yov, 
llcllcicntoYr1, Mcxt,p.o, mlnotro, Kvfhipll>Y, - Le même ms. contient en outre deu:1 autres 
lettres de Margounios l Pe~io, l'une datée de Venise, 1591 (sans indication de mois), l'autre 
également de Venise, le 13 juin 1597 • 

• 1. Il J a dans l'~riginal ff;>Ç'I, ce qui ae signifie rien. Nollll restitaona la miie leçon, 
d après an muucnl des letlrel de Jlarguanioe. 
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in lucem nunc primum prodeuntes et Nobilissimo Ioanni Pacatio 
dedicatœ. - Ae. P. Ex officina Commeliniana. cfofolc. 
In-8°. Titre emprunté à Hoffmann (Lexie. bibliogr., t. II, p. 226). Un 

exemplaire de ce livre est relié à la fin du second volume de l'Ertripide pu
blié par le même Émile Portus, en t597 (voy. ci-dessus n° 224) et conservé 
à la Bibliothèque nationale de Paris (Y +398 du Catalogue). Il est malheu
reusement incomplet des ff. liminaires ; les notes comprennent t t 9 pages. 

1599 

290. VOCABVLARIO NVOVO, Con ilquale da se stessi, si puo 
benissimo imparare diuersi linguaggi, cioè, ltaliano [et] Greco. 
ltaliano ET Turcho. Italiano [et) Todesco. Nuouamente Riatampato. 
IN VENETIA, MDXCIX. Pres~o Gio. Battista Bonfadino. 

In-8° de 24 ff. non chiffrés (dont le dernier blanc), divisés en 3 cahiers 
de 8 ff. chacun, signés A,B,C. Marque de l'imprimeur sur le titre. Voyez 
l'édition de t582, sous le n° 275. 

Bibliothèque nationale de Paris, X t t57 Réserve. 
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LETTRES DE MICHEL APOSTOLIOS 1 

t 
JIIXAHAOr AUOJ:TOAJOr rBJIIJ:TO, U,\H8DNI. 

Ei or, I" xcd 1ep6npov /1Uo, xcxi -rà xczl.lilç 1171 yp«qmv_ dllivcu, aol 11-ii ypœcpm 

iivciyxczC1v, oôx cSl.lT1JY i11ol llm11!11Y lxov vo11ltov-rG1, llox1TY IÙY clll6-rœ -roTç dd

crniç, «Gort;\ Il! ao1--roôYC&v-rlov 1171llo-r1oov i1eia-rd111vov, 'E1eal Il' cS,jii 1101 dao, 1e1pl 

l.6yovç fGIOlov fe&Yijv111, -roo ai 1101 ,,1ou111vov llyvo1TY 1epon-rlµ71-r111, oôx ll-r111!11Y 

1101 p.aUoY llloe,v lxov, aol "rt;\ llll<t> Dlci-r111v1 i1e1a-r1Tl111, i\ -rà "rGIU'rl3 JI llv-r1xd

!11YOY. 'Eyi:t ydip b1TY6ç &1111 6 -ri. r,vvœll!ov l.67111 ixx1xlocpi:t,, Kp71d -rt;\ '1œptlft> 

ao1 xo11!aœa6G11 ll1ll111xwç • 11«pwp1T 11ou -ri. Ào11ei:t -roTY l.6yo1v -rt;\ l.6ylt), w 11b 

dpœç, -rà Il' llpx11 &vn • w ao1 1e11eo11cpiv111 0?11111 lcz66v-rœ -ràv 'til, ixxl.71alœç llpx11-

pi11, oôx ÎYGI Hl -rGIO-re& l.œlli.Y fe&OÀGI OY"rGI lHye11,, "r« ytip "rOVWYl 1COÀÀ'i\ 11:ltl111 
xœl llvœyx«î«, -ro1110-rG1 &v-r« icp«Y"/1' llU' fv' ix1t81v oTov &v-r« Ill 1upl ak yvoùç, 

ax',I, n olxaîov xœl -rij) -rev aev ,fOl"r"IJ"rli'IY iTTP«-!ill, xopt;\, 'AU' 4-r, !llv cl111 
ail,, Hl 6CIY&ÎY -ljll1a-rG1 av G1lpol1171v <idp aw-roo, " "ri av oôx 11e,6v ao,/ bouo1111, 
lpyo1ç p.aUov oô Uyo,, ll!xcz,ov av -rà -ro,oo-rov ,11!v1a6«1 iyv111xi:t,, iœdov 1101 

fŒYGII iv -rt;\ 1rœp6n1 oÎO!lGII lliJ. T71v Il' «l"rlllY -lj 11i ao1 ypci,jim !llilia-r« i1e11edx11 

VOY 1l1e1TY, 11\ç oT6v "ri, lpxo11«1. 
'E11ol "r7jY XGlplllczy claill11 Odo11 Olœ"r!IIYOÇ lp111ç, dn -roO-ro 1e1186v-r1 "rt;\ -r1111la8111 

-rot, llpla-ro,ç TOY clvllp« ( cp1À1T ytip llvllpàç 1ùcp7111!« xœl -roùç 1111 dv11 -roO-rov cl116-rœç 

,PIÀIÎY llvœyxcll;11v WÇ -rdi ,coll«)' dn "rt;\ 'fllxdvov 111-rpl111ç ll161iax1a8G11. XGll i\Y av 

f. Il elliste pluaieun manuscrita des Lettres de Michel Apoatolios. Bornon,-nous l 
signaler œull de notre Biblioth~que nationale (n• 205 suppl.), de l'E11Curial (:E-I-f8), de 
la Biblioth~e d'Ambroise Firmin-Didot, et de notre bibliothèque particulière. Parmi ces 
différents manuscrit,, les pin■ complets sont celui de Didot ('7 lettres)· et celui de notre 
Bibliothèque nationale ('6 lettre■). Pour les "5 premières lettres, j'ai reproduit le tellte de 
mon manuscrit. Ce manuscrit, acheté par moi l Con■tantinople, en f875, at d'une bonne 
écriture du seizième siècle; il ne présente avec le Parùiniu, 205 auppl., que de fort 
légères dilTérencea qu'il ne m'a pas paru néce11aire de reproduire en note. 
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ixdvov ue .... oûx 6p86'1ç 'tlfJI xp1YOJUY1JY cbOUOll'I, oôt lcrov llv 8oulol1&'1Y {111:1pœ

,:;o:l.oy1ra8œ1 lluvci1&1voç , iyxœlu,jici1&1Yoç 111:111&1. 'E1&ol iùv 11-/i 11:oUorç xœl IU01ç 

TouTovt ll6y1&œa1v oûx 6llyo1 liyovTIÇ Tllv«YT!œ, -r6'1v oûx 6p8à: :1.iy11v .t&kwv iolxa

a,v, CIÔT!j) 11-li -roÛT'!' Tlj) 1te1Tà: TOIOÛTOV liym œûeœ&1cil;1a8œ1. Efi Il' et Tl IDciTflllYOç 

x-iill,;i, Hl ot, 1 ixdv"' 6p8à: ifcÎY'I 11:piax-,, TOÛ'tflllY &YTCII l'I XCII CIÛ'rbv -rqifllç 

µnci11:1µ4'ov, wç av lluv718d71v Tl fi11:1pe111:o:l.oy1ra8œ1 T1bllpbç, XCII fi av iy411 xplN IÛ

/lC1111&0Ylc\l ivnxo1µ1. • AU01ç IÙY oin · ,u. yoµ~ 1Ma1povlC1 • i1&ol Ill xal oîç li 

iµol lloxlT, ai Tl lllal'Y xœi iµfOP718flvœ1 TG\Y a&v 1• 

2 

IIANOl'IL\O,. 

Oii11:od a, cj,71871v To100TOY f«YiYTœ 11:1pl iµl otoç vOY ifcÎY71ç, ~ xœU ll«Yovflla, 

µ7l'tl ypciljlœç fi lx11ç 1,L7l8' 611:71 yflç fi11:cipx11, ll1C11Tll&v, llT' iv Bul;«YTift,, 1lT' iv 

'Op1nicill1, IÎTI 11:71 TG\V 6µ6pwv xal 11:1p1olxwv CIIÛTCIIÎY. 'Er,. t et fJOI Il-li b:cml

XIIY, -roO-r6 .,.01 xœl llœv lx11 xœ>.&ç. Ilp&-rov iùv T-/iv cniv T"6'1l'I" pov:l.ol,LiYffl clllivœ, 

i1i 11:cpl dv ll:ll1lf1lloov lx11, Sv 11:oUcixiç iùv -rtJll• i&pûUciç KP71T&v 1,LUplfllv M-
1uo11 11:ypolxwv xal 11:nux&v, ll:11:71p1161Ç Il' oÛ1&1YoOv oû&' ifpoYT1aarç, l1m8' h1 xœl 

-rbv a:,• 611:01C11JOOv 411:lipav-rœ dh1111ç -rot, y.ivouac T&v fllflllY \ cruyy1Y&v, w, 1,e11aav 

oî poû:l.o1no, ll71l&aœ1 6éo11 TPClffJ -roOn 11-li or& 11:ayx6aµ1ov, -roû-ro1v Ili! -rotv al'tlo1v 

lç ll10po ialywv, wç oî1&C11, &1xal111ç. El 6i ao1 ln-, 11:71 xai Ili! afiv lllxti &out TÔ 

11:pay.,.. 1:1.iyeœv-rc, 716i111Ç lv e,\ç 4ÏTT71l&CII 1111:011&1, 'AU'. ~ flhCITI Havoutila, oîllœç 

wç 11:1vl1f au!;&, 66111 olin -rofiç ix&poîiç lu11:0011Tœç i1&ûvœa8œ1 llûvap.a1, ohc -roTt; • 

flloiç xœpcl;oy.ivoiç iv-r1xœplaœa8œ1. mil•, OÎl&CII, T-/iY TÛX'IY YIXIÏIY -rlj) 11:liv8' <i11:o

tip11v -rà: •e CIÛTflç, la111, Il' lv Tl XCII 'tf'IÇ 6pyflç xœ&u,d71, xal TC111Tci 001 ioiu xœl 

VOY xcip1-raç oûx 6f&l:l.flllv, lv1ci 001 TG\Y -rtJII• xapllYTCII iç YilllTCII i11:111:il'4'11v. 

3 

AAONIKO,. 

Dapl lldl71v 61j,lœv MœpTvoç 6 xp71n6ç 1&01 -r&v fOIT'ITQv oci .,.01 ix61&101 ypci1&-

1'CIITC1 -roO ,,hci-rou iv l111,L/i)v1 xœ8711,Li'Hj) xal Ilnl&l&CITOY ivay1vitnov-r1. Eû8fiç oilv 

-rb p18llov 11:fdç, iv1l1y61&71v -rà: ypci1&1&C1TC1, Ill• Tl oûx 6llya ll1alœµ8ciYOYTC11, Hi 

6-rc i11:1"1TTlllci1&71v fOITflOC111 11:apll: dv atllio1.,.ov Tflç Ku&,,y!CIÇ l11:laxno11, 6-rou lv 

lliot-ro -r&Y i!'G\Y ., ll1Meo11&1, 'Ey,ii, Ill h1 IÙY 611:1ax61&'1Y Mlj) Hl vGv 11:p6&u1&6ç 

ll1&1 wç 61&lç ~e11v' d-r6ç Tl 61&oloy& xal Tcilll Tà: ypci1&1&C1TCI l&CIPTUPlt. lpy111v Il' 
•e CIIÛTOO TG\Y fi11:1ax71vJv111Y oû&111bç oûlllv 6p&, ,6youç Il' iulvou l,IOYOY xal yp4ii.-

1, Publiée par C. !leundre, d'après le ananueerit de Paris, dam PLtT-, TraiU des 
Loi. (Paria, 1858; in-8), pp, 370-:m. 
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11Clff crou, 1Cparfll4'rlllY xCll)plç, 4.,.,, WY ol >.oyo1 xavol, fi ylip iv xad TO 'ICOOOY TO'J 

111cr0oo El,116ciYTIÇ ,l:).).-i)).o1ç 71111'1 i671ÀWOCITI, XCII TOÛTOV p.ipoç 11:11l,P81i71 av iç 6ci-

11Cll'IO'I T'IÇ olxlC1ç, ivav ou, 11ii11:on ~ Ci11lç -lie(J), XCIX/j) 871pltp ~ t:cvlcr: ll.CIXOÛl11YOÇ. 

fi).71y .r 11• ,l:).7186\ç ,i:o8ctn XT'Î!OCI06C11 ,ppovno-;-iiv, 11:pli'ITOY 11iv eû11IIC1T1 TOY 111060v, 

xpva[vovç i110G 6µ1ç 411:CIITOGYTOÇ 06 ,i:).clovç i\ TlTTClplZXOYTCI TOY iYICIVTOY • ÎO!JIÇ 

XCII ~& Tocroûoa, yQy leovnç. 'A).).' 6 dOoç djç Kv6wvlC1ç1 X!Jlplov Tpo,plµ!JIY 

4;:86vov XCII ACloYlxov 11:11Tpllloç, ÔY iylil ,p1>.lil 11ci>.1aTC1 µCT' iµl, fopo;ûv71Y, Hl yû

YCIIOY, ul T«ÀÀCI p1«l;1TCII 11:ClpC11T'IOCI06CII, E1TC1 TOÙÇ 6ilf.C1 TOÛT!JIY fl:iµ,jlCIYUÇ yQy 

a,· ijy l,p871v CIITICIY al,i:lilv, µ18' ou ay XCII on pou>.01a81, l,LITCl11:ll1,jiC1T1. Tciç a· i11ciç 

i11:10Tolciç h, vGY oh l,i:1µ,jiciç 1101, (08' blÇ iyCIY àl.li11:710C1Ç' al IS' alç XClpciY pou).010 

'1'7IY ).û,i:71Y 1,LITC1lll.718i\YCII, yQy yoov onTl.6v 1101 TCIUTCIC, 000'1 ISUY'!J iv Tœx11, 'llv ·n 

;'Jµlltin ,i:ap! iµoG Ti\Ç &;;1e1fllc, -ljv Tl 1171, oliT!JI ycip 6 TpWOCIC lcionC11, 

4 

IOA!'iNH,. 

orllO,, Tl ,cpoc al ypci,ji!JI, xpvail llfl' xCII tapè u,pC1l.ii; OùlSl r•P Tlil x•rp, 11:Clv

T«,cuw .,. 1111ÎY ioTov, oli-;' GN CIÔTW TW da1, 4).).à: XCII yllitTTCII ax16ov fi11:o6i1S1-

T11&, 1171 -;otç 61&o,pûl.01ç 11:pooo1&1l.1tv i11:I 1&1>.>.ov, oôx 1l6<ilç 61n1 Hl 11:lilç TOVTI 

XIXIY'ÎIXII • ,c). 'l'i TOGTO T• eûYIOl&IY &Tl XC116œ,up lv alpx~ TIT'IP'lll18CII, ie XCIII 11:IYT'ÎI

XOYTCI IS171YVIIOTIC 1111lpœç, oh •e «OTIOÇ Tlil d61 XIV'ÎIOCIIYTEC, TOY al xp71µvov &vC1-

yvpovvT60cv 01611&1'101 XCIII Tciç olxlCIIC Tœç OVPflTWIS11c, 4v8pw11:01c 8' IÏl1&1l.7111.0TIC 

4T16cioao1c XCIII 4y1l.C11lo1c, XCIII T'ÎIY IUci6C11 f!JIY'IY 11:poo,p6in1a8C11 l''l al6601, TfJ 

1&ox071plqi 61 XC11T611:1v 4,p11ta1 TOY Eùpvllcif'lv • ,jiaût,ci O' C1l1&vllovc Tl l.6yovç ul 

l11:lxl.o,i:oy fi6oc, 'Halolloç av al11:1v, IÏlç oùlliv•c i).).01 avppci'ICTOVOI Tl XCIII OVYV,PClll

vova1v, lnpai 1&lv l.iyov-;ac, i>.>.C11 a• i11:1vooovnc. 'O 6i T• 4.16Y1100Ç & 11:0071ç 11:C11p' 

CIIÔTOTC TITÛX'IM TflC Tll'ilC ! OÙ yà:p 6-i! 4viXOYTCIII 1&IC1Y 411:0TOI TOG ivlCIIVTOG 71p.ipaiv 

la-;civaci • i\v Ili 11:ov l.C118ov CIIÔTobç Totln yiv71TC11, IÏlç xC111voT01&IC11Y TO 11:p4y1&C11 vo1&l

l;ova1v • &n' iv p.i011 XCIII XC1111:71blo1ç iyXC11l.1vlloû111vo1 1;6\as, plov p10GvT1ç 0 Tlj) lln1 

HICll)TOY, XCII IÏlç uç iv popllop<p all.vasli\vTC111, TO llii l.1y6µ.nov. "O daovç 1111tv 

•r-1&lfllY l..6yovç 1CC1pixova1v 1 6 Ill T011:0Ç f71Y 6p1&iiY ll:vCIIX011:TII XCIII oùx 4,pl71a1 • 

To1yclp-;o1 bfllY TGNTI 11:C1pC1l.al,jio111111. fl).71y oliTCII) 1&01 ul xdPfll Tè Tilç Tlix71ç iY 

-ii11:alp19 1CC1p11111111p-;iix11, TIi a' .., ~ hl.ciao-,, OÎCII 1 •ao, w 1lC1î110Y, Tl l1Cl1101l:pGITIÎY 

1l1&lç oli,i:111 x6piw al).71,piYCII (111:iaxov, ii1&ipœç iltTè 11:poç TpubionCI TOY Elie11vov 

6tc1CUop.n 11:6vnv, TOÛTIIIV TCIITÇ afxoo1v, olin y,iv, oliT' llpvcv, oliT' hipCIY 11).r,iç 

WjlftCl\&IV YCIGv, 11:).).' lillr,ip TO lil.1&vpov XCIII oÔpCIYOY ffllpo&YTCII, 611:' CIIÔ-;flç l&O'IOY 

-;flç il.,claoç Tp1,p61&1vo1, fic 11:pocrxVY& XCIII xvllC11lvw wv •IT1ov. TC11ÛT71v ylàp, 411\ç 

·ol''ll(IOY, 1fxov '"IV lapciv !10" XCI& ,pl).71y 1t111TplllC1 anl81ç lll,rv, '"IY 4plcrT1JY .., 'ICilo'I 

XCIII T&Y l.6y1111v J1.'1TpKol.1v, fiv 6 OGNJI.CIOTOC Oaoç IÏlç 6aûnpov i,cl TilC ijl.cov l11:71E1, 

'6)TltOIIIJCIIY, oôx IÏIÇ CIIÔTOC Tciç OfllllCIITIXciç o,jisic, AUè T•l1ii" XCIIÎ TSl1fOT1pCI, icra: 
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r.pbç niv 61,œv oraivu +vx'Ïlv, xœl 3aœ ,cpbç orooor6 y1 orô aw11-à:or1ov. 'Aq,' où Ili i-71v 

-r11và:Uwç ,col.u011-v11i-ov 1111-1Tcol.1v i11-&œnoaœ! 11-01 ylvo1i-' av, fiv i1d 11-11Uov :txvOœ, 

xœl l:C1Npo11-à:-rœ1 1tœUvvoua1v, wv Tl a-rol.71 xœl i-b pà:1S1a11-œ xœyxà:tuv oroùç 6pQv-r~ 

ir.œvœydtoua,v, b-ro-r1 -rck IS11vck xpouv716bv ,cpoùxwp71x11, xœl xcn111tl.vt11 vlxp1 Y• 

-roo 11:œp6voroç T'IY i11-71v ljiux71v xœl orb aQ11-œ. Bl.à:11:-r1a6œ1 yckp dw81v Tl +vx'ÏI, 3i-œv 
'tOI TO aQ11-œ 1,PŒ't't'!l xœxQç • i'll,c!11-r.11 yckp &v6pw11:oç •e à:6u11-lœç ffllYIXÇ où 11:poaJl

'ltOVaœ,; 611j), xœi 6fj61v œùoroo l.u11-œ!v1-rœ1 orb 611-o!wl'-CI. 'O 11-'Y o~v or611:o,;, «:>,; dp11-

-rœ1, a1yllv 1111-llç à:vœyxtitu. IS1ci 'tOI TOO'tO xœi alfll'II:~ -rà: ~a, 'tl!l-0!'-IY. aù 6' 6r.ip 

7111-Qv l.1'11:tipu O,ov, Îvœ 11-1 -rœx!w,; oroo6' i~i).-, -roO xi:ipov xœl or71v q,!>.71v "Kœ-rpilSœ 

aG>v l6d'Y 4~,i:,~. 

5 

MAPKll, Til, IBPOMONAXll,. 

Oiiu aù 11-'I ypci,jiœ,; i,; 610po 6!xœ10,; &v IÎ'llt; 3-r, oùx iU~111 7111-rv lyxdiaœ1, 

iyi:i n VOY YPŒflllY oùx &v a, 11-111-,jiœ!11-11v, d 11-'I a1eol11-11v" 'tO I'-"' ycip oùx &IS1xov, 
-rb 6' ~ ,cœ>.,v oii 6!xœ1ov. :too orolvuv ia-rl 11-'I y1v!aOœ1 orb IS1vnpov • 6 ycip ao1 

M1xœf!Ào,; 710i:iw-rœ1 ypti,jiœ1 q,Oci11-1voç, xœi 11-01 >.6yo,; 11:Uov oùlldç d71v xœ!puv 

à:xovov-rœ ôy1œ!v11v a, . xœl TCIO'l'œ 11-iv oii'l'fll. 'Eyw IS! a, 4e1&1 iax«'t'!l 11:av!~ aul;éi'.IY 

d: b11'81v w,; lx11 671).Qaœ! 11-01, orri n oroo yavvœiou xœl t11>.111-roo orQv 4pxœ!wv -ror,; 

-rp611:01ç xœl -rlj) 11:0U11-<t1 Kv,cp!wv 71y111-6vo,; à:ya:O~ TVX'lJ, xœl i11-ol 611-111vv11-ov 'A,co

a'l'OÀJl oroo Oa:v11-œa-roo, xa:I d: orfl,; v,\aou ~ lx11 xa:l &1e111,; 1e11v 6oxar ao, • d 11-01 

ISuvnov i>.06v'l'a: œù'l'oO lem 301v p1i:iao111-1, "1 ypa:11-11-œor,ù,; oroo iir•~voç ia611-1vo,;, "1 
oror,; 1eœ1al 6illciaxa:Àoç orQv Kv11:p!111v • 3u 'l'œ -r~lle oùx &11:111,; 11-0I à:piax11 Tœ y1 i,; 

>.6you,;, diUri 11-01 xœl ,c).auada: alvœ, 6oxar i,; Eùpw11:71v "1 iç Butciv'1'1ov • o!i'l'w 'l'OI 

lxtit 1COY71p11t,; xa:l lSua,cpa:yQ,;, xœl ior1 dx,ov, w,; iyii>11-C11, al 11-'I di11:1ipœ111-1. :tù a·, ci 

-r1 11-i).11 M1xœf!Àov auvcrvœl ao,, -rci a:ù'l'oO 11:p&l-rov 4p1a-rœ xa:i i:,ç 11:poaijxov ,c1p11p

yœati11-1vo,;, 11-1-rœxtil.aaov, [v' iv -ra:Ù'l'lj) llvora à:U71>.01v bti-r1po1 lljj61Y &plcmiv 11:po~1-

vor11-1v ll1œ'1'p1&71v. 

6 

llIXAHAll,. 

Dpi:i-r11v IJOI Ta:VTJlY i1e1a'1'0À-/iv, •e 6-rov ., Kp71T71Y in:œvflxov •e '1-rail.lœç, iaœ 

11-01 yoY10a1 '1'11'-i:,l'-IY• x71ll1a-rà:, &Utitv n aîvaxai i11:1a-rinw, xœl 'l'O 11:Uov 411-C1v1-rQv. 

Tov yà:p aîTOY o?a6ri 1CO\I, 0111-a:1, &or, Exv6a:i,; xp71a111-o,; TOT,; vo11-œa1 xail :tGNpol'-ri-rœi,; 

a:ù-rot,; "1 où1lla1v ladv "1 1ecivu 6>.lyo1,;, xœl -rov-ro,,; 'EU-livtitv 611-opoi,; xœl au11-11-1-

yla1v, be o~a, pa:p&œpo,, xœl i).).71v11toT,; ,jj61a1v oiix lOœa&Y" °EÀÀ'l)al a,, oî -rci 'l'I 

&Uai -ljax71aœa1Y i,; 'l'b x6a11-1ov xœl -r-/iv 4À'll6fl Xp1a-roO 1ela-r1v &vœ111-11td xail oii p!(!' 

11:poaii1tGIY'l'O 6coO 'tl llvoro,; xail 01Qv i1eix11vœ 't&IY r.œp' "EU7la1v, oùx 6.c111ç ae,o,; 

ar-ro; laoicv dvœ1 11:oUoO &Uà: xail &aœ orQv i1Sllt6!11-111v à:v6pi:i11:01ç >.ua1n>.ct ia61-
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6µ.avcx. 'Ey111y' oùv xcxl cxù,:bç Bvr;œv,:1oç 8p~;, Acx111llcx1µovl111v i!y1µ6v111v 'EUillloç 

,h:0111oç ll>v, 11111 wrç l61a1 ,:ou,:111v xcxl yw:,µœ1ç avv1!;71xwç1 a?,:6v n cxù,:66,v oùx 

&1t11116,:111ç 5aov xo1v!x111v nnœp!llv 1tplœa611! a, 11h6) x11I &µ11v1,:G)v ,:ovç ,cpwtµovc, 

,.:cx1alv 111,:pG)v 3acx y1 iç ,ua1v lµ>Jv ,civv l10;11v,:11; i:i,pülµovç. "llv oùv ,coHi ao, 

1e1pl wu,:wy i!µYv d1eooa1 avv6v,:1 aù,cn-G)ç x11I Tix1ov 1eiµ4'!lç lxcx·dp111 ,:til ,cpilyµ11n, 

oùx clv lç Ti!Y viCXY aov Xb>µ7IY ,:ovç 680>.ovç X11Tcx8iv,:1ç b6v,:1ç IÎYCXI a:,1eo1µ1Y. d 
3' oll, ,:liv al)y i!µlovov dµ4cxç i!µYv Tij) lmov,:1 a1186il,:1t1, µ.a,:œ,c1µ4ov. OG,:!,) yàp 

a ... a?,:ov Tl ~y 1tp111!µ71v, XIII &µczy1,:G)y xcxl Ocxa!ov xcxl TIYOÇ œÀÀO\I lµ<pop7161!-r;v 

,:iilv !awç µo1 l'l'uG)v, tilY ao, ,i;,iy,:!,)y µayœ>.cxç oia111 d:ç xœp1,:11ç. 

7 
IDA!f:IIH1. 

'Eµol µiv oa11 evvUl71 ,cœ6dv lv ,:1 T'J 'l'!À'!) ,c11,:pll11 x&v T'J Xb>P~ ,:ii)v 'ICOÀEµ!!llv 

&mo1a-ril ,:1 lllo;IY aivœ1 XIII oîov !Uo dp11ç l;wjjç, oü,:w ,:01 llo;œv T'J TUX'!J XIII 

'l:ij) X111ptj), µllÀÀOY Ill 61tj) Ttj) µ1yla,:1t1 XIII ,cpt:,,:<t' ~œa1>.1r ~IZalÀi!alY, -rtj) ,:ux71ç x11! 

xp6v111v 1t11I 1t111pG)v 11hltit XIII 11v81pv71,:'!l· "Oacx li' b1r61v lç 'l,:cx).lœv &1eœlpov,:1 ,:71v 

rô,:vxfl xœl 1ùll11lµovcx, xdpw µlv oùx !v 1Î'IC01µ1, ,:orç Ill 11:podpo1ç ,:,Odç 11:œpcx1tÀ71-

a111, IÎ71Y a ... i!µµivoç ,:jjç &À716dcxç, 

'llç ycip 1,071µ1v iç ,:liy 'Pcxovoy 5poç oev XIII ,:pcxxv XIII µadwpov, 11:1pl 'ICO\I TTJY 

XOPIJ'!'7IY 1Üp71,:cx1 i!µrv ,:oaœu,:71 x1tiiv, wç µ71 ,:o?ç Î1C1COIÇ lv1Yvcx1 l11cx,c1pllv, &ne\ YOY 

.... µilJlj) x16voç, tilfJ'ICIP lv G/lœ,:1, xcxl ,:o0,:6 T• où µixp, 11:0ÀÀOO. a:n• ol µlv 11:lf pov

Tlaµ.&YIH ,:Qv f11:,cwv Tijlli ,.:71 • x&x1ra1 avxv&ç l,c111:,:ov, 11cxl :r,.,, ilµYv oôx 6 ,:vxtiiv 

11:ovoç ·cxô,:ovç &vayarpcx1, 1?,:• &11:0X11µov,:1ç 11cxd1e1aov, xcxl i!µYv &lluvcx,:cx ;jv cxô,:ov; 

&vcxa-rt1acx1. To,' oùy i!µllç &,coplcx xcx-r1rxa d 11:1,co171x6,cxç -roo x1vlluvov 1e1p1y1via6cx1. 

'llç a• w,:1 Ti!Y 1tp6a111 x111p1Yv lvijY &llvvcxal~ ,&v f,c,c!,)y' oü,:• i11:1a,:pl4111 ll1ci ,li µ71 

11-'>µ71v i!µYv iyyvç 1?vcx1, XIII 11:poalloxlla6cx1 Tiiv vuucx 11d' 9i.,, oô11 &a'l'cxU; Jiv ,:Qv 

'IIP71µv&v 'llCICTliYcxl, ,:li 3' b1r 'llCIC'l:CXÀOacx1 Ocivcx,oç " Jiy 1tpOfCICY7IC xcxl iiv-&v 'IICXI ,:Qy 

f1t1Cf11Y, ffllpl?OY yœp i!µ&v:oÔ'll IÎXIY oôlldç, oü,' &elv71v, oôx l1t11:dcxv TPO'!''IY, OÔ'll 

cl).).' oôlll .... tilY -rorç ~116!!;0\14'1 ll,r, &vllpaç fiµYv .,civ71aCXY 11:cxpcl 11oe11v 11:iv,:1 'IICXI 

llbcx ,liv &p,Oµliv, lxov,:1; v-cxxcxlpcxç µcx11pœç ,orç IJf&Y cxô,:Qy IJfd!lCICIJIY &vllloyovç. 

Et1to1; av cxô,ovç 13«:w 'l''IPIJIY 6p1aitij)ol1JIY lo1x6-rcxç, b1rv6 r• ,:li 6µ,\p11ov. T,iv 

plv 371 11:cxpwalCXY bdv6>v i!µcdpCXY &-n:t:,b1cxv 11:civ,:1; 11:poa1llox&µ1Y, ,:li 3' IÎXIY 

oôx oh111; • &n• iv ,orç 311vorç IJfll,:flpac ll>f671acxv fiµrv &ycxOol. Kcxl 1tp&-rcx 111Y ll,i 
,:ovç !1t1ewc fiµYv avviiy11pCXY, 11,cx 1tpo1,cop1uov-ro, 11cxl a,:l&v fiµrv i,colWY oÔ'll 

&yavfl • ol µlv oùv 41>.ol ,:Qy f-n:1t!llY ,cpo~1acxv, 116' ol 1tlfop,:1aµ.!vo1, 11!6• 0G,111ç 

fiµcrç ll,c6µ16cx üa,:cx,:01, XIII oh111ç &,c71ÀÀœT'1µ1v ,:oo 111vlluvw, 6).lyov llov,:1; µ1a6liv 

,:o?ç &y116orç &vllpcia1v balvo1ç xcxl µ111t11plo1ç. II1pl Ill ,:oùç ,:oO 5povç 1tpo1to&cxç 

fiµTv 'IICICTCX8cxlvova, evvl871 XIII Tl ,:0100,:oy lll1rv lfJ'fOplcxç ae1ov. •Eva,:uxoµay &vllpcim, 

yvycx1i1v &µex xcxl 1tcx16cxp!o1ç oîç 1f1tno 11cxl ,:1ç ypœOç laxv,i, Yfllllliç, lppv,:1ll6>11ÏV1J, 

,:ovç Wll:IIC &yplcx, Ti!v x6µ71y XIITœÀ&\IXOç, ,:œç a, pO; 'IICXI &v cîx• µu,ncxxcx 1tcxpci ,ua1v • 

1 
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av a' ,fip.a?,; 1,16y1,; ar/il.8op.ay 'PœOvoY ul ••t11 xœl lmr&VOY'l'IC l1,11l.l.1Y bdv11 ffGl11:Cl& 

61œ11:11upœdvœ1 11:11';71, ToO-ro 1,101 xœl 8œ01,1œ yiyov1v iv 6&/j) xœl oTov 11:œpœ1,1u61ov 

'l'Qv x1v6uv111v. Mnck Ill 'l'ClO'l'œ, ,fi,jl21,116œ 'l'flC 6600, ~~ovo,; 1,1lv 'l'\lj; 11:podp111,;, o(i 

l,l~Y «11:0VO\I xœi 'l'ClU't?l'ô oM' b1vlluvw. ae yckp clda111,; ,fil,llp111,; ij1,11v 16vn,; xp111,1voù,; 

xœl 5p71 xcd ~2pœ6pœ, xœl '1'011:0V w,; cl>.716Q,; llv oôx o1a, 610,;, live., 1,1h a,a16'1'&Ç 'l'OÙ,; 

œ1toppQy111,;, :itcl'l'III al 'l'OY xp711,1vov, l,llaov al ~., 66ov, (J'l'IV~V o~aœv xcd '1'&6l.11,11,1i

V7IY xœl 1eov71piiv. "01,1111,; a' oôx œ611l 1t1p11y1vcl1,110œ 'l'flç 6600 xœl vov ial,llv iv l,llaci, 

'Pœywtl<t>, 'l'ljl 1tiiaœ,; d>.11,; (11tapv1xQv'1'1 'l'ljl xœl.l.11, cl!,; œô'l'o,; 116ov iai'l'I xœl vov, 

:-::>.~v 1,111tç, xœl 'l'CZU'1'71Ç &6ll111,; 'l'o ya vov 1ÎYG11 xœl llvawxoo,;. 

8 

El 'l'O?,; b:iadll.wa, "~ œV'l'11tl(J'l'C).).11v oôx oîaœ ae,v '1'00'1'0 1,1œ66V'l'I fi i11:I 'l'!v, 

1,1iyœ fpovoOv'l'1 a!xœiov ao1 ,œ!v1'1'œ1 aîvœ1, 4:).).' lyw, I'" ~v 'Afpolll'l'71v '1'6\v l6ywv 

xœl 'l'OÙÇ 61a1,10ÙÇ 'l'flç flÀl111,;, OÔ1CO'l'1 av œ61x1?Y ,fiy71aœ!1,171v dtvGIYdCl 1to1Qv 'l'O?,; "~ 

ypiifO\llJIV, rv· i:it1?61v fi 1CClU(JCllO a11111tGIV fi i1,11,1lv111v 'l'OÎÇ "~ 1tpoa71xwa1, alxœ; 

Ofdloi,; 'l'o?,; 4:yœ6o?ç 'l'Qv clv6pw1t111v • g ya 1tol.l.oO liv 'l'I,;, d 1-1-li 1,1111lvo1'1'0, «pl«1'1'0, 

4:).).' oô xav l'l'I a,, oî1,1œ1, dv XP11lf'l'OY "Ayyalov 'l'O a1yllv cla1tuclp.avov 'l'010u'l'o1; 

i!6ilm 1rap11t1a1Tv &'1'0.,i1,1U1, xœl.l.il,; n fpov71a1111,; -ljxov'l'œ xcd lclywv IN alacl'l'œ. 

Nov a• &1,1œ 'l'ljl i1tla'l'IÎÀGII xœl &1,171'l'Cl ,;i1,1,j111,; av&œp1xov, •e wv clv61? 'l'O Bvtiiv'l'IOV" 

111611,; yckp xœl 'l'OO'l'O ,fi1,1Tv lv ldp111v cl1tœyy11l.iip.avo,; ypii1,11,1u1v, olir.w a• if«Y'lj; 

r.11to171xw,;, 'l'OO 4œpcl!N xœl 'l'ClO'l'œ 'l'où,; lx6o,; xœn6716od'l'O,; xœl 'l'où,; x71poù,; taw,; 

i; 61opo clv71l.111d'l'o,;. Kœl 'l'w'l'I 1,1h wp!a6111 i1J6l 1171 • aol al wv i1t6v71a111,; 61' ,fi1,11t; 

xiip1; 1,1lv clal1,1v71a'l'o,; b:oxala1'1'œ1, clyii1t11 al a171v1x-lJ,;, xœl oaœ ivno6,v ald,;. 
0 la61 yckp ,fi1,11tç 'l'dt: l,lly1a'l'Cl IÔfpClVOiY'l'GI,; ha 'l'GI spo,; 'l'OÙC ,fiy11,16v111,; 'l'\ljÇ Kpii'1'11C &tek 

';OY IlœyiivoY ypcll,ll,IGl'l'Cl ia,eclp.a8œ. oT,; l)~ xœl 'l'à dl.eu a,ck 1,1œxpoO wa1v61,11v111 w; 
lx11 'l'«xw,; a1œ1m1:piixœ'l'Cll, lvo,; 6-IJ p.clyw 'l'O?,; •P«Tl,IUI aar • 'l'lvo,; ll-lJ 'l'OU'l'O\li tvœ 

xœl ~V '1'00 Ilœyiivw i:>.1\161p!G1Y 'l'OY il,IOY 41:i&l.fOY i1to-rpuv111C 11:01,ia11Y, oôx œYI\I 
'l'flç li1toypClf\llC -roll -rQy 'En-rlilY clpl,IOa'l'oO a,à 'l'O 1tiaTOY, œ(i-ro, ,fi1,1?Y ll'l'Cl xo1,1cri-

1,11vo,; 11:i1,1,i,.,,. To 'E'l'\ll,IOÀOTIXOV TOO EovtlJœ xœl TG A,e,xov, œ!T!rf IÔÀOT<t>, i\v laov 

oôx i\a11 yvol71ç &v xœl 1tœp' lil.l.wv, OÔ11:ld oôx 1e1ypœ11,i-r71v •• a,opo, vov al, a\lVCll

pol,llvw 6100, p.1-rœypClfiianœ1. 'A!1Q cU a,, 111:a! "°' 1,11a6ov oôlld,; l61&wu1, 600-
vœl 11.0I Tljl œli,>.fljl xpvalvovç liixœ, 511l711,1œ viov. Aô'l'OÇ ai ao, X0!,116\ TW p,ellw, 

f61vo11:wpov p.aaoov-roç il l.,iyov-ro,;. 

9 

TCh Arro,. 

El 'l'O cil,IClpTiivllY ldv-r111 ,jlclyov 'l'OÎÇ ày11160Tç ae,ov, d r• clxon111 11:6\,; oô Tflç 

lnl'r\ljç XG1'1'71yopl111,; oôx ae,ov, cl al l''lla' 111:œ!vov ,111111, av CN'fXldp&, ri 'l'I ~., 
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iiy.Oàç ~v oôx lv b:ixczUacz" lll1xczii>.i, 'l'ljl aljl, cl 'I'& czÙ'l'lj) iç llcOpo bovu &vciyx'!I 

xczl p!~ il; al ,m1:>.1111.Jl,i>.11Tcz1, iyw d ao1 'l'czxiwç, al 11-ii xczl 11:ci>.,v «:,ç dw611 'l'O 
/lcz1µ6v1ov div'1'1xpoûao1 'l'I 'l'OIOO'l'OV oîov xczl 'l'O vOv !NIJXIU217CIIV, &11:odaw Tel: 6,pu>.6-

IUYCI• Ovn yrip dç l.6yov XP'llll.«'l'fllV iµol iç 'l'o/le 71>.1xlczç &n1 &ll1xov 'l'I iç oùllivcz 

'l'lilv 11:>.11alov iyivno • aû 'l'I bo>.ii,jl-, hczv xczi t poû>.11 Tri atlr., (J.'l]ll1µ11lç ivczn&0-
>.oylœ; 71µTv y1v'l]t:roµiv11ç • c! yc iv 'l'oTç tlila1v &v'l'cç /l1czn>.orµ1v, i11:d XCIII 11:œÀCl1 av 

clx,,, al 1171 6 xœxin' bo>.oû111vo; 'l''J Kpii'I'-, GIÙ61; i11:1t:r'l'pCll'l'IU!rCIIÇ >.o,µoç où (J.OYOV 

11.ouacTcz xczl dxvœ; pczvczuaouç 'l'ri lczu'l'lilv 11:011Tv iv1d/l1a1Y, &>.>.ri xczl 11:œv'l'czç iç 'l'riç 

xwll.CIÇ xczl b11 yilç, IP'lll.OY 'l'O law 11:0171aœ;, iei-. Do>.>.obç yrip ieC1111:1vC11lwç 

i11:111:1crcllv 'l'lilV 'l'I iv &pxCIITÇ &v'l'fllV 'l'lilV 'l'I lll&fll'l'lilV l,p811p1v, ~v T• ,r, xczl 8wµll; 

6 pihlirTOÇ i)v XCIII 'l'CIIO'l'CII 11:Cllp' •Ill ., 'l'ri 'l'IÀIU'l'CIIÎCII fOIT7llrC11Ç, CIIÛ'l'OÇ 'l'I ldÇ av 11:u6010 

Tl(J.ÎY i11:C11Y7lefllv, il et T• XCIII CIIÔ'l'OO '-v 'l'IYCIÇ lpo&O 'l'lilV Kp'l]'l'lilY, 11:in, 11:pàç llixcz 

-IJµipœ; v6Cfff) xC11xla-r-, XCIII Ocivcz'l'ov &11:11>.ouir-, y1vvC11lwç b71vT'l]XC1 • 36,v 11:cinC11 'l'I 

'l'&µti, ul cl 'l'I "°' >.0111:ov 'l'lilV alilv XP'llJ.«'l'wv iv,iv, T'J n xpd~ 'rijallc 'l'flç v6aou 
xC11I cl(J.CII 'rijç olxlœ; •eC11Ycxl.waœ;, 11:poai'I'& xczl IIC11v11aciµ1Yoç, illC1111:¼v'l]t:rC11. ffiiav lu 

tlil • 'l'00'1'6 001 'l'OO llczvc!ou la'l'fll ivixupov, xczl 3n yc i11:czviih1ç, 'l'CIIXÏfllç Ill i11:C11-

viito1ç 11:0800,:rl ac oôx 6>.lyo1ç, le11, da11:pciacr11v 'l'OV IIC11Y11aciµ1vov, 11:po&uµov &vtCII 

&11:odcrcz1 fxflllfllç, dv Ili-, 'l'ri lµœ'l'&CII boll6111vov. 

to 
IIANOTHAO,. 

Nov 11:p&'l'OV, •e l'l'ou "' 'l'O 'l'lilV OVYYfllV 11œx1µov ylYoç 'l'flÇ 11:Cl'l'pllloç itiflla,v 

C11IX11'J 11:ohµ~, lvllpcx &yC116oY iç 'l'ti 11:civ'l'CII Butœv'l'IOY 16p11x«ilç 'l'OO'l'oY 11.h i11:~v1acz 

~ Tri Jl,iyw-rcz, al Ilia l.iyfll, 'l'lilv Il' 4).).wy 3001 x66opYOI 6vnç ii11:11'1'111v 'l'obç wç iµl, 

xaxol x111x&ç yiYOIY'l'O •e &v6pw11:111v, rv• ol XP'/llr'l'OI 'l'iiV diripW'll:IIY lrf/lç T• CIIÔ'l'WÇ 

'l'&t 'l'OIOU'l'COY di11:11>.>.111xonç 'l'OY xpuaoov p!ov Pr.&IY, av 'l'IÇ VllY'l!lrl '11:01'/]'l'&v. 'AU' 
WTOI µlv •xonetY ~ OU011Y ol XP'/lffOI, llilÀ).OY Ill 1 'l'ljl 0.1ft, aox,r XIII p101W'l'IIV 

xczl 6vTWv • .t1 Ill &vape vGY -ijll11 11:p&'l'OY cfipcllv, 'l'O xil>.oç crtiitOY'l'II 'l'&V 'E>.>.iivwv 

XCIII rii• di>.118'1 le plov lllflTIIT'lv, (J.Cllxczpltw 'l'I wç clxàç x11I le plov ol'I 11:«Vff(J.CIII 

Ïll:GIIYAY, fy,a dycx6oY t11>.0T'l'O '1'111.WII.IYOY XIII t'/IÀOÛII.IVOY mveo1'l'O, 111ùe6111vov Ill nJY 

11'1!;1111t111Y /l1111T'l]pol11' ~, YGY Tl(J.ÎY où Jl,incru pcze111i&.e • 'l'ljl lrUYIÎYGII xczlp11v 11110ooa1 

'l'Oîç_ ,czu>.o" OÙ TOÎÇ 1r11:oull111lo1ç, llioY fflllrlY lxcaOau 'l'OU'l'etY, lr)y fUlrU TIi: ff«Y'l'GI 

iflc'l'GII, iiy.OoTç ,puai& 'll:1'11:011111.ÏYO" 611:0 OcoG. XCIII µly Ilia xczl ~ .. 611:lp -/ill&\Y wp.&>..71-

XI" TOTY y1YY11lo1v bllpoTY, d:yczOci ao1 yivo1'1'0 11:0).).ti ix 8100 Hl 11:111p' -/Jµ&v Il' GIÙ 

IH1voç lirT1111 x111I xcip" lln1v1xiic • 61CJ'I'' cl 1171 'l'I 'l'&Y où ll1x111!1111v -li11Tv "1>-11:lri'I! ix 

'l''IC lrluanci'l'OU y l.wae111ç ixcl•ou 'l'OG ycwczlou A.ou xll, clllcç lv -li 11.llc crol 'l'I Hpcz

xd'l!Jl,ivouc, xczl ToTç ,p1l.Ti'l'o" ,,>.onsalCIIY 11:po11:lvov'l'ac;. El Il' CIIÔ'l'lj) ao1 xad 'l'Oîç 

,p11o" fpoY'l'lç 611.Tv iµl _.,lliy11v "E>.>.11YG1 "El.>.11cr1, ypciµ11C1171 '11:&a'l'oîç lll'l'HÏll.+•'I'•, 

Tv' moç 'l'I 'l'Av 6111rip111v, xczl 6111r, '1'6\'f Tlllldfll)Y i(J.'POP71lcl,i'1'1 • 'l"l!pobic Ilia 'l'JIV 
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ti:l:,1y t-iiY aitY, x«l 1to1ol71ç llv-o1111 uuto1ç iç nl.1vniY • wç «Y 'l'I 111Gtôç i1t1&1Y0To x111l 

"1µ1Tç lli'j6u 'I'« µiy10''1'1& IÔf p1111Yolµ16111. l.µoç y&p l1t1&IYoC 6 O'l&V'l'OO, x«l 1.N61ç O'OÇ 

XIZ'l'Œ 1t1plolloY 6 iµ6ç. oo, -ltµTY l1t1µ1j,œç x71poùç O''tllZ'tllovç U.i:l:6oµn, xœp1tciç 0'01 

oôx 6llyœç 6µoloyo001. Kœl O'Ù llà WY lo-t1 0-01 xpdœ tlilY t~lla 6œpplilY &1tœlu1 

xœ! µcilœ 0-01 povloµiyovç ll1cxxoY1T0'6œ1. 

H 
TO, BH:C:CAPIONI. 

Et µ01 oxo1toç iµµ1TY1&1 't1J 'l'tœl.lff, Ou6t1&'tl x111pll1YœÀ1(1)Y, i"tUTXIZYIY &Y, oôx 

&Y b~uy iç Kp,i't'IIY, lln O'OV 'l'W xcrp, TOYV'ltl'l'&Y "10-1t1ZO'Œµ71Y, il>.6wY b 'Pr:»µ71ç 

iç BOY(l)YIIZY • &nœ 't1l ~ O'VY16loVY XI&! O'VYl'l'l6v,ix11Y cxlll10-1µ6't71'1'I. 'E1td Il' l,y 

Kp,i-n;i xœl r.:110-1111 xœ! 'l'IÀIV'l'i\OIZI 611j1 xœ! &v6pr:»1to1ç i1t71yyulciµ7lY, ll1ut1pov &y6-

!llYOÇ yuv1111ov, ai71v llv &o-uµf(l)YOÇ l.µwtljl x111i dpp(I) lli\8av 6100 µ-ij oô to?ç 611:1-

ax.'l'lµivo1ç iµµiY(l)Y • xœ! 'l'l&V'l'l µh <liplo-6(1) 'l'~llé 1;71. 'Eyw Il' iHYi\XOY ., 'Pr:»µ71v, 

toOto µb 't1J ~ ll1œxov,io(l)Y cxl!lca1µ6t71'1'1, toOto Il' ilvt1u,6µ1voç toO xœloo 1tpovolff 

't1l ,;exp& 0-00, ~ç &vau ovt' iyw xcxl&ç ·l,y Kp,it13 pcr:»0-01µ1, o\16' ot Kpi\'l'lç l.6y(l)Y 

-ruxo11v llv, llo-01 y1 iç Mvcxµ111 -ltµniptZY • llcœ ll-ii toOto po71671doY KP71o-f 'l'I x&µol, 

~ µouo1ToY &v1(1)y6tcx, toOto ll-ii tb 1t0Hci 0-01 1tcilœ1 1to6ouµnov, ~ hft' -rp61tf!l 

&p10-tci 0-01 xcxl iµol l;m lloxaT • d(l)ç Il' 61todp(l)ç /ly ll1xcx1r:»o-01ç, 1,oiç /lv o-vµlj,,ifOVÇ 

"1 µ!!ç xœl ll1cxx6vovç iv 411:œo-1Y. 

i2 

Oî6ci 0-1, 6116tœn x111pll1vcil1(1)Y, llvoTv uuto111 llvto1Y "1y1µ6YOIY -r&v l.6y(l)Y 'Ap1ato

dlovç xœ! Dl«'l'(l)voç, µ1tllo11 Dlœ-r(l)YI ~ 'Ap10"l'odl11 1tpondµaYov, 4t1 xpd«o111 

iç O'OfÏtZY 'Ap10"l'odlovç 111ôtoO, xœl lli'j61v 1tll0'1 -ro?ç &pl0"1'01ç 1tpo-r1µ(1)µiv(!l" ll61Y 

1lxoç xœ! 110-01 ID«'l'(l)YI O'V"'IITOPITY dloYto ~ xœl -ro?ç bdv«t) -r161µbo1ç, -routo1ç 

i11:1x111lp11Y, IÏ 'l'I llplj'IIY xœpllY IDcit(l)YI, ll1,1œy 'l'I &o-µIYOY 1tcxpixon111 XI&! 'ltpoO"IIYOOÇ 

l6yov 111-rcxll11l6ncx, llo-cx or, &llœ -ro1cxu't71ç &,1111 flÀl,zç io-'l'IY, i1td xcx! M1xœfiloY -rllY 

o-bv, lori x111l CXÔ'l'lj'I '1'0100'1'0 1tc1t6Y7l'l'CXI XCX'l'œ 'l'&Y Dl«'l'(l)YI iYcxY'l'l(l)Y, XI&! 1tp6t1poY fl

llilv, µllllov &v fllol71ç, oîµœ1, -rcxvov Dl,i6(1)YI o-vY11dv-r111 -rljl o-wwo xœl D>.œ-r(l)Yoç 

fll«t). El Ill flloç 0-01 xcx! 8161l(l)poç, 1tpbç llv "111TY 6 &ywY, &ll• ou 'l'i\ç &l716slœç 

XI&! lll,iO(l)YOÇ fll'1'1poç, &vllpbç oô µ6YOY 111lll10-lµov 'l'OÎÇ YOY, &l>.œ x111I l&Ô'l'lj'I 'Ap1-

nodl11 xœl 1t!!o-1 -ro?ç 1tœl11110Tç, et yc xcx-r• bdYO\IÇ iylvno 6 &v,ip. Déµ1tnœ1 ll,i 

0-01 -ri> p16lloY, 111lll10-1µr:»tcxn xup11, oT6v -r1 ll&pov &µ016œToY -r&v ,;pbç iµi o-ov 

µcyœÀ(l)Y XIII 11:0ÀÀlilY ll(l)pllilY. O'Ù llà &v111l.œ6wv l&U'l'b x111l µn1wv, d 'l'I 11-ii 6p6&ç 

«G-rlj) IO"X11tt1111 i11:1ZYop6r:»o-œç, µncilloç oîç &v èlôorllç poulo10 • oroy Ill -rou'l'Ov 11:111dpœ, 
lhunllœ YOY lln111 -r&Y 't1Jll• 1tœY'l'(l)Y 1t1Y,i'l'(l)Y, oîµœ1 Il' wç oux &yvocTç • ll-rlllY wç o-à 

l>.~, {14ov &v 1to1,'io-oiç b,'ixooY. 
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H:CA.ÏA1o 

El p.b aull' clc111e >.111&1i,v 11:0Ucix1, µ01 l1mc6µf11ç, 1-rœlpll)V tl>.-r111n 'B11111t111, aM• 

0G-r11t n lll11 ~a>.ayatv • i1ul Ill µlœv xœl -r1110-r11 6v-r1 iv B11t11v-rl1j1, au a,p111lcit11v a• 
ll&T, aMl TIW fciax11v i11:1adll.0YT111 'l11tci"',l O fi yilip ll71 oux av IÎ'II' x11p-r1p6fpOVII 
OuµbY IX11tY. Nov Il' iç -roo A,ll, -riiv KpiiT'llv b:11Y1l6!Îlv, xœl -rar, ,c~ iµi aw 
ypciµµacacv n-rvx!Îlv, 4v-r1c1adll.11t ao, 4aµavaç, T&Xll'IIPl&V ao, 11:p&-rov 4; fiy1111lvu 

avi. avt&v, TWTljl ll71 ~ lh!plljl, 8 oT, pla, 6 l.6yo, ici col.fi evva1x1T • 11ml' 4-r, 
n1 -rll dw µa1 til.ouµavav 11:lµc1-r111 dY"111111 ,11,., 11:1a-rijl xœl l.lœv xP'lla-r'l), 8 d 
plv &al4µava; in:œa1111, -rll 0' at -r1 l.111e1T aa1 8160111pav -rllv aa,pl>Y, 61eolao1, av, ~ 

tll.°' µb 6 E6ixp«T'II,, ,,l.dp11 Il 'Il 4l.ii811111 • fi aux oG-ru x11l ao, Oox,r; d µlv 
0G-r11t, laijl xœl ao1 xcip,, • d O' 4>.>.111,, xœl -roO-r6 µ01 61ea1adav • lv ao, µ6vo• 

ltl11,L1111, tilt; y' b:liv d p,&l.lov µ&dlJ'• -r«xcov 1ei11,i,,, 11pllç -rllv 'llvl-r1pov Ocn6T'l!Y. 
-rllv 81111µœa-rllv B"11aa11pl11tv11, fv•, at -r1 111~-rijl l·H1111o-r111 -rijl p1&l.l1j1, 11:11-rpll, ciµ111p-r«ic!h 
a,1dpov, tll.a; &v m4-r11tvl 'tl xœl m71&11tv1, 411:1v8ôv11Ç, aT, av œô-rll, poul.om> 

µ1-rœaa1.,,. "Eppc,tao, XIII 'llµ&v !UllV'llaG, XIII& miiOMva, 1171 i111l.ci8011, -rd-rll 6' 1l,c1T-, 

m&'"'"°'. 

u 
TO, Al'T01o 

1f 11:ov n dv lpu-r' !v &,ra, pi>.-r1a-r1 'Ba11t11, fi 81llv, fi dB°' 1Tva:1 fi µœvlœv 
b -r&v xp11n6vuv, fl'I, 11:al.l.arç -r1 4Uocç 6ax1T xœl mœ-r111v1 -rijl 'Apla-r111vo;, t O' 

av 4!,Lfll; 81Ta, 'tllU't'lJ a, XIII 'IIIIŒYY'II' µcil.11 ,,1ar, lllxa:1°' Av xa:I l.lœv 4v-r1,1l.aTaOa:1, 
lllllY'll!WYGC aov ia111!, x111! -rci aci -ror, avvooa, O!II01,L1111eo1auµavaç, iicd xœl ln ,,>.o-r'llala:v 
11:pa11:lo1, 1e0Ucix1, Ill 1epaG,c11v • « 'Ba111t11Ç 6 ,cœw, µol nsy,v, ippwaOu t1l.ouµ1vaç •• 

Toow ,cal.l.cixcç 1t.6v-r1 i11:1-rl11'11a11 av, d µfi a1 81U1paf6vT'llv iv-r1xp11; iJ,c1a-rci11'11v• 

,, r: lyv111v ••lrf 1,LIIIV" x1vaûµ1vov, til~1C&p 'Al.x1&1«ll'11V m«-rlltY .,,111, 'tOV'tOVI 'tl 
Xlll al -ri µiy1o-r11 i11:111v& • -roO-rov p1v 4ya:8or, avv6v-r111 1e11p' wv 4v -rie w,1l.'1'18al11 

-rci ya 4µ,6-rapœ • al Il' fl\ç 4v -r1v111 Ecl.l'lvllv 1e1111l11yll)y1tv i1e1n«iµavov • -roO-ra Il' illfi-:
l.ovç X!lli iv TGÎÇ ,cpll, 11u-rllv ypiµµa:a1, ùµol 11.ieœvu icpll, ,coll.or, • '"IV p1v 1171 

,,1111v O'f&V T'llpGl\'l 81llç ., IIIÔ-rci T• CIUTtjÇ -rœ .,dp!IITCI Tti, tll)flÇ. 'Eyw l>i ao, x11l 

l.lœv 11:pollul,Lfll, C1!-r71a111Y'tl d ,cpllç -rllv XP\'lOTllV xczl aofllv 816llfllpav auyypa:µµ111, b 
B11t111Ydo11 i11:111Y1l.8li,v, 411111 -r111T, 11:pw-r111, i1e1dµfllV v1111al, 11:ŒYII a, a:e,&v lllaîv n 
CIUTll ,cplil-;ov XCII oîç paul.11 µ1-;1111lwa11v 4v-;1yp111,j,6µavov • ., Il' Ganpov 1ei11,j,11• 

11:p6npov 4l.l.111v ~ 811111µ1110T'l) 8'Jlaaczpluv1 • fv• al -;1 x&x,TG,v iiµtv ybac-;o wr, 

dv'Jlalv 4ya:Gllv, crol XCII -;ou-;011 -riiv x«ip,v clllflµav. 

BIBLIOGUPIIS RELLl'illlQIIE, n-16 
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IDAIINH, APITPORO?,\D,. 

Zd,ç, ri> dv'l'1,i llovl1uu, 8101 xcxl llcxlponç 111111 IJ,ux«l, xczl & 81&v lpy«, \ l1Toc 6 
• ffibwv lluxx1bGu1111, 'Eppi\ç "''• i; 16yov ivl'l'«e1v 6 x«l 'l'&v au,.,., l'ltlicnc, ~'" 

n &rlllovç xcxl iv1pydcxç l11C11V11papavoç, xcxl oî 'l'OO yivovç iip&v 1Uiixcxo1 xiikcre«&, 
xrzl 'l'i\ç ipi\ç, al oT6v 'l'' alxatv, awniplrzç x11l ~1lal11ç iv'l'1aiovp1,1e>1, " w laplw 
dp1voç '1'00 A1oç, Ô Mlvwç b6ap11 'l'i x11l 'PllllclpcxvOvç, x11nivciyx11CJ1ZV &,1dak1. 

A-lipftl ydtp 1t11lrz1&v iv'l'l'l'VX11XWÇ f&loa6fflnl, wv lpyov po1 (lovlopiwi, x11'l'11p18patv 'rà 

6v6pll'l'II, 016v 'l'i lyvwv 'l'OV 'l'OO ffCIIV'l'OÇ 1C017J'l"ÎIV x11I, &'l'i llaT, 1epovooupavov, oîç 'ri 

16yoiç xv6apvil'l'III 'l'O 1eilv xcxl b111Ç ylvoç &vO~-n:wv ll1111'1'il'l'CIII xcd l11ll1j'l'TJ'l'CIII, K«I 

aol 6à 'l''i\ 'pcxv'l'oO fil«.,, ha 81&v 'l'&Ç x11nl8wv 11:povo71a111'1'0, 'l'G~v 8160n po1 &yd&v 
p&'l'llllb>CJW' Ovpœlwv Ill &y118&v al 'l'fJlla unipx6'1'1ç 06 p&'1'1ax11x11pav, x«l 'l'OOW 

Oaii'lv liyoupa6rz llii'lpov. Tovd ydtp 'l'il 8V7J'l'OV, •e oi'.i dV'l'II fUHIII d871 8v71'l'cl, al 'l'~'IOÇ 
Gl71ç iv'l'Gxo1 'l'ii'IV 11:110ii'lv l11'lt'l'1xl1ç, 'l'ciXICJ'l'ci 'l'i &11:IIV811l11cll;1'l'«1 x«l wv xv6apvii'l'7JV 

1ecxpœxpovaclpavov, &xov poula'l'11l 'l'i ul 11:l,pvuv ci11:11a1 x«l 'l'cl olut11 11:poaa1p
ycli;n111. Tou'l'wv 'l'olwv 'l'li\v 16ywv liiutç 1lx6·noç ix6pnoi, o~ &11:wç 11:civO' k
olao1pav av &a« lloxol11 'l't) l111lpov1 • &Ucl ul xcip1v allllv1111 lllu101 av at71iuv 11:poao
tdlov'l'1ç, 'Edv Ill iiptv l11C1111:p1110al71 'l'il p0Gl71pcx, 'l'OO'l'O li' iadv ~ 'l'&v iecvP7Jphw, 

liptv cp1loa6fta1V l11CJK6a11v, \ 1&71 411:ilpCIII 'l'Qv 'l'fJll1, 01oa1671ç iapllç lllllll~l'l'CIII 

ffii)Owv, 81'i\ xcxl 'l'OO'I'' al lloxol711• 

16 

AAOlUKD,. 

06-ra a1y&v &p6lvdpcxv '1'71V 11:pbç al ,,ilcxv iiyoOpCIII a11TY, o6'1'' laxvpodpœv h 

'l'oO 811pdt islCJ'l'lU11v • 'l'il y&p ic bpov ilOilv, 'l'i\ç «olœç av p1-r116oli1ç llflikha; l:ti 

li' lo1uç 11:lov-r&v, o6x IO' ~1111 'l't) t«xtJ, 1rpilyp11 'l'flç CJilç 'l'I TV611&7JÇ x«l fVOWÇ 
llvov XCIII ipol 1epocr&lx1pov 0M11p&ç. IloO yœp IIIXIIIO'I '11:po'rlpil'I ,,11rzç ffl 11:loO-rov 

ivllp« 'l'cl 'l'& novllCIIT« oMavoi; i'l'flt, ul 16ywv lap&v x«l v6iwv ob ciwapov; 4Uœ 
'l'CIIO'rCII ph iç -roaoO'l'OV, ul11:1p woUœ lxom lly11v, dpi)aOœ. Til Ill v0v lxov XCIII 

lwlyuTov, &aœ, pol 11:pilç ivlovç 'l'6\V fllllt'I i«ICJ'l'OlCIII, pa-rcl 'r7l'I 'l'i\Ç 11:Cl'l'pllloc i1&i1C 

&1-v wo Tabpttv, iliit011CJC11V, 'l'lç ytlp «lalovç bclibn, i,r11nlUeo 001, Aa,u 
,n-rCll'l'I, rv« W 'SfflllÇ 'l'CIIÎÇ «cxpœ al 'ltCll'l'Clllieœç, lycl, 'l'i a, lx11ç d l'6o1p1 'rCIIÎÇ 

o6n1c "°" Hp' ipl, aol 'l'I x&pol 11«1 'l'OÎÇ ,noie iip&v x«pl&Y'SCII ipyCIIO&pdoy. 

T«o-r11 li' al wo1,'iaoiç, ri "'' 'l'i\ç ,rpiic ipl 11161«i\c &o-i- ul 111\c ly-. 111 ,11a 
flloOv-rcl pl IÎCJOpCIII, 

i. Publiée par C. Aleundre, d'apris le manulCrit de Paris, dans PLûB01', Traitt de, 
Loi, (Paris, 1858 ; in-8•), pp. 371-373. 
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,rB0Pr10,. 

"On fip.Tv '1wlfh1 sd1Tv ~wo •pxop.hoiç sap1-r-rbY ypclip11Y, -roo 8111µ! t101 b;11y

y1l.oOY-roe, w uUIOY ~ fi111te, 11:bhit llà wY f11&tY avn-rvx•• Tœ ôl 1&n' ix1TY11 11\e 
p.o1d111 f11&Tv, 06 11:l.sucrrilll, ylYOtcnr.1. xelU10Y yœp crd,elx1111 1'11 ipœyoOcrl 1&ivonœç 

6y111lv11Y, ~ -rfldlT111 !;71-roGnœç d l;flv 11:llplllXIYÔVYIU&IY • cl Ili -r1 fiµJy 4or/il.11n111, 

M1xanil.ov o6x •l'oa cfy1x111, ISpqp.11 ôi •n,, mnie ltv,icrel1&•~ lcr11 -rli\Y ~-roG fi11tv 

ipll111 ~ YGY 11:i1&1j,OY ~, ln '!eue, d al 4!eo,e, dp.1crOY. 

18 

OBTPD, TO, K.AAA.BPrB, 1 , 

El 11:ol.f,ç ~'I xpo~ lllaTY 4Ufll.ovç 11:11piôpœ1,11, Tl!MIII 11ov Xlll xpucrfl x1iplll.11, 

ül.' iyiit, p.4 ~• xelpw -r&Y l6y111Y XIII -r~e 01cr~ -rfle ,,11œc, -rore +,,x1xote 
l1&p.«crlY 6pa,, 4d cr& ISoxQ xœl 4xo6c1Y UyOY-roe, l'll'V111"~ ll,4 11:IIIYWC w, Tl 

lbyoY, WY 'fi 4lxovov, 'ltllli flJISI XIII d-r681. 0~ YOY g.,~ moG, -rel 'fi 6k-r111 ul11-

pvl;11 +,,xp4 'fi xllll ll1111ip11vfl Hl 71ôi11, 11r 'fi 471ô6Y1C -n-rvllr;ovcr, XIII dn1y1c -r1p1-

-rll;ovcr1 • -rel 'fi llivôpœ 'ltOl,Li,)crl -rote ipuU01e XIII -rote x11p11:otc • 11r 'fi ll1&11:1l.01 -rote 

(!6-rpucr, pplOovcri, -rel n /1U11, wY !e~ bol.111U11v al xœl IÎ'IC •e Tflp«c 6y1àc xœl 
pœeu. El ISà -rœ -r&Y ipll.111Y IÎYGII 'ltOIYà flJ 11:C11po1111, ôox,r, 11:Qc w l,ll'fCllff&l'lr'!I xœl 
M1xœfllov -rbY ®Y CJIIYGISOl.CIIUCJIIY -rli\Y 'fOIO\l'flllY 1,11-rpl111c, Xlll 'ffidlTIII b -rQy Xlllp&Y 

-rote -ro,ou-roiç, of XP~r;ovcr, +vx11?1111Tllllc 06 -rflc wxoucnie ; ,.,, wY Hl -roo-ro 

ll&lllspœxOcl71 ao, -rb XIIUY' 11:&fll'ltlllÇ yœp x111l 6YO!,Wl;J xœl.ck •PT•l;6!,IIYOC' r11:11:0Y \ "'"'°- ·--•nœc 1,11-rels11&tj,oY, 1-rlllY lop-rell;JC 'fYIY -rflc 8&01&'1WpGC Kol1&71cr1y. 
"Ep,-cro +vxflc 'ltllli N1&111-roe 4p1-rœtc ùl xocrp.oul,IIYOC, llpin,. Uelnœc -r~ 411œ 
"°' -rof,ç p.h ,rpocnr.w&, -rof,ç llà 11:pocr1Yis111. 

{9 

TD, A?TD,. 

'Eyw cr& ipil.& l'à• 11:111p6v-r111, cl al XIII ncivlOY 6p& xllll cr'JJTIYOl&IIII Il,' ~ 111ldœc 

wx ckyYocte, ll'IIIC 41ÔOl'llll -r• x111l xœlp!II 11:l71cr!OY n lx .. Y, xœl k• lY (lovlol1171Y wc 
n ckip1x61,11YOC • 11:o&& IS' 4dY-rCII, x111l 1to81i\Y !Y1&1&1111, 1'11 llwel11&YOC 6pllY -rbv soOou

l,IIYOY, El µàY yœp Aœlôœl.oe s1p1f1Y Hl 1r1p1C:.Y "°' 11:111Pf1Y, 3c "6~ b l''IX«YflC 

t. Le Parûirau. grec 11":St {Psllltiergreo-latin) porte aur. tt8 r-luouscriptioneuiYante: 
~ -ro 1tœpov ,f,111l.t11p1ov f&lritît xœ\ ul&vcrc1 -roll fflliptn00c '9XOY-rOC xvplov 
IU-rpov -roll K111Wpyo11. 
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lv8p1,11tov dpyrioC1-ro 11:-r1p111-rbv, Ta111, lv Hl m6v Il& 11:11eob1uv, "c al lloul611&vov 
-1ie11v, 11:oUoTç 'ri awpo1ç 11:11a8dç XCII OVXYCIÎÇ 1tC1pcixl,ja101v. 'E1td a• blTvo, p.ày 

le civ6pw1tlllY i;',xan 11:ŒÀCII, XCII C1Ù61ç i11:1811.i1aC11, d ya yOy lxov, riMYCl'rOY, i1&ol a· 

&vriyx71 oà -rbv Hi.liv dyC18ov Ili-rpov 6pllv, -ri, &v y1vol1&71v il nl.ilç lv l11A11-rbv 11:ClpCI• 

1&11871aC1l1&'11", aoo ya b:6v-ro, no a11YC11&ivou; 'AUœ yàip oT6v 11& -rbv i11:1liia1&0YC1 

li.C161v, lx111 -rliv 'll:CIPCl1'll871o61&&YOY' w ,,l.6'r71,. ·TIYCI a-ii TOOTO'I; al -rbv 1CIU'rCI 

!p1a-rov, 3' &vd 4C11acil.ou y1Y61'IYOÇ h1 Hl p18C116-ripoç, r11:11:o~ lx111v XCI\ -liv-16YCNC 

3oouç av pou>.010, -r6n a-iJ dn t,IC'rŒffll',jiov, &n 'r7jY TOO 8100 1t1ZY71yuplt1iç J&7JdpC1, 

C:,ç &v al n &,jiwµC11 -rov 11:08ouµ1vov Hl &11:0ÀC1ua111 -rflç 11:C1Y71yup1111ç 1• 
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DAXIUl1D1o 

Tbv -roo -li11&dpov ac , pov'111&HOC &1t■pp!llyhC1 ipio8C11 -r,jµcpov pou>.01&C11° Tl 01 

Tb p1ritov 3 1u11:0171dvC11 -roO-ro 11:111:ol71xn; cl J&ly d y' -li1&i-r1pov 0Îlo8C11 fCIVlh'J-roç 

11:1r.>.71pl.ilo8C11, XC1l 1'71 -roo i1tC11vouµivo11 µipouç T11TX«v11v, &11:o,flvC11 aioY 1îvC11, 11C1l 

oG-r111 1tC1Yd 06iv11 -rou-rou 11C1l C1Ù-rliç &1too-r,jao1&111 • d a• 16aa8iç Tl xC1l x60µ1ov 11C1l 

-roTç iv11v-rlo1ç CIÙ-roTç 11:CIYTŒ'll:CIOI 11:oÀ~l'Y'IJ'rOY 11C1l v61&01ç clylwv 11111 CIÙ'r1J T1J ci>.718&1~ 

INY~ÔOY • -rb a• ôµi-r,pov ffllv 'rOÙYCIY'rloY, alvouç l1&1tÀIWY, w1&6'r'IJTOÇ, 8piiaovç, 

4voa16'r7JTOÇ, Tl.ilY 'ri &Uwv, & oùaCll'l.ilÇ Tb >.va1ni.lç lx11, 11:l.ilç 06 l'CIYICI OClf7jÇ & 
'rl.ilY x11pla-r111v XCII le111ha-rci-r111v ia-rl, 'rOU'rOIÇ C:,ç a!>.1xp1vio1 -rbv YOOY 1tpoaix1cv, & 

Tijç 6,p8CIÀl'ICIC, Hl 'rCIO'rCI -rbv 1t1pl ,ji11xflç 11lva11vov 111vavv1uoYTC1; 'Eyw µb o?µci1, 

J&llÀÀov Ill olaC1 aClfl.ilC C:,ç oùlliv 01 -rl.ilv -ro1ou-retv µ1-rC1818>.ijo8C11 yiyovn C1Î-r1ov, 4>.>.i 
-rb 111Ybv aoeœp1ov XCII 6 lllx.71v 11:0'rCIV-IIIIY ~•vv-œ-r111Y ,,nppi111v XCII l'&TCIP pietv xpvriç• 

41tCIY'rCI llCITCll.111:WY i11:I T11ç, &or, Ti b T'IC iç CIÙT7jY 11:œYTCI 'll:CIÀ&Yapo1&1T, «ff'IJftO'rCl

'rOY 1e11c -rbv 1tCIYIIC1v.iiTopC1. 'A).).' &11111ç XCII 'rOV'rlllY ohwç ix6YTIIIY, lxuç, d pou>.010, 

lx11ç -r-iJv 16ciyt1 -rp[floy iHYIÀIIITY XCII l'&'rCIOT'IOCII Tb fp6'1'1JV-CI i11:l Tb 11:PfflpGY 

oXill'CI 11Cll 1l11186ç. al yip •e 4ydoO fCIOÀOÇ yiyoyciç, 11:0ÀÀœ T• a7111:ou81v {,IJov •• 

'11:0Y7Jpo0 ynio8C11 xp710-rbv, Hl TOOOV'rftl f11lÀÀOY 30ftl Hl Tl.ilY llCIÀl.ilY xriyC18l.ilv 11:p6-

-rapoY kflpxcc i8iiç • ivflvv-71dov yip -lillx71ç J&ÎY 'rlYOÇ Me71c l'&'rlÎXIC 'rOÎÇ -li11&dpoiç 

6!'0Yo&Y, 11C11 -ri 1tpbç &U-lilouç cil -lip!'OOl'lvoç 'rlJTXŒYetY, ii>.lx-, Ill -,o., tt1p1itt1occ 

&aoel~. Ei81 TOIYVY 81bc -rbv IÙTYWl'Off 001 oxodv xop71y,jo111Y • cl a• alç TOOOOTOY 

11:ClpCIYolciç i>.iioa&CIÇ C:,o-r• «1&1Tcl8>.71-roY lx11v -rbv loy101&bv, iyw . v-b oùd-r' ip&. 

CIUTbc Ill ox61t11 tto? 11:0'r' lv •e11171TCII -rb 11:pllyµci. 

f. Cette lettre et la précêdeute ont déjà été publiées par Il. Ambroise Firmin-Didot 
(Alde Jlanuce el fBelllniffna Ill Yeni,e,pp. 575-5ï7),d'aprèslemanll9Crit lui appartenant. 
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IUL\HAD,, 

To~ le ldovç œvllptZÇ pœllltnv iOl>.ovTtZÇ 6T'l'llil'n:on 11::1611 11:1p111:1a6Y"rœç ovx liaov 
b:oTpv-111'1 livœ, a, o?llœ, &n& xœl 11:11pix11v &·d alZVTOO llaœ T• ale 61làv bdvo,ç 

i11:1nill1111 11:icpvxav, 'E!lol yoov 11111 WTlj) YOlnl!llZTI ljlvxof66P'I' 1up11t1a6Y"r1, où 11:pll;1v 

&l.l.& ll1civo1œv pl.ci11:"rOYTI, dn:1p poTJ61\ao1ç il.1v81pl111ç xœl TŒXIOY ~., • ., P!<i> bpœeœc 

&yœO&v, vOv av lao10 !ld:111 11:111:olTJXWC • d Il' oii ao, Tà 1tpllf!lll ll•>-1\au TOOTo Toù

"°"'' xœl T&v 11:pod(lfllv la111ç œkfœy in:o!auç aœv-rlj) lv111 fi1ton:T1u1a6111, ,.,, ovv Tœ 

-r1 G!nœTii cro, Totç 11:podpo1ç lf«!l1>.l.11 lld;'llC xœl i!lol 111vllvnuovu çV!ll'IIX'll~C T& 
!liy&nœ, TOY -rœl.111py6v CJOV 6piœ oGllb ffO&OOYTII TIi 't'lllllpGV ffi1&tj11ZÇ, awcro,ç av 111-l 
6l.lyov 11:iiw 11:1a1tv ivlliov-rœ x1vllvv10a111 • in:I çvpoO yœp VOv 11111 olov iv a-rii61l'!I 

xdiOfllX& -ril i!l«• A,à: 'tOOTO poub!llll xœl -rlj) '!llj) XOIVIÏIHI 'tlill, 11:œ-rpl, ll1t111ç "°' 
crvvb:01 -rà: pi>.-rcaTœ • -rounn Il' ~,, -r1 llTI yivTJ'tll& 1tlt; cro1 'tTjv œl-rlœv -r&v iao!livlllv 
i11:olaa1, n oGllicnv oGllb &ll1x1\awv. •opoc Ili cro1 -roO 6piwc Tijç d11-tj111111ç laT111 -r&v 

-raTTiipblv o.:i 11:l.alovç li!lipœ1. 

22 
AAO:NIKD,, 

0G ao1 11:poat11:ov, Adv1x1 fll.'tœ-ra, wç hœv arec 11:>.ou't1) oùx 16' ~llnœ, f11X1j ; ~ 

y&p, -roO-r' IPT'l' ll1lç1ZÇ, &>.TJOil Il' &ffif11VIZÇ, Kœl y&p ~X Kvllll>YIIZÇ ., ropTWTJV 

i).Ofir,, av n,y,c fll.ltv 1111111111 'tll'IV 't1,I crannoo Xlf1&>.t,1, i!li 671 Uy1111 'ti,1111 1tœp6v-r11, 
-roo-rov oGlll niill16v crov iidxov-rœ olin 1tpoaijl.81ç lll1TY, olin x&v 11,ii -r1voc 11:pOCfTJ• 

y6pauaœç1 &>.l.& CJX'll!lll'tl fll.ltZÇ 'tlYài ).cz8wv !lOU TIÏIV fOl'tl'J'tlÏ)V 1 iç !liv -r&ç il',œç 

~ptZÇ, li-r' lyv1111ç llTI 11:œpaf'\111! Il', fil.81c • oli 11:poai!llcvœç Ili, 't1,I fllXtJ oùx -liM!llYOC • 
fi y&p av ~xaç Ille n xcd -rplc, d Il' iflbcç, iç 8upœc y, -rœç i!l&C, llTJlliv bo>.wl.a• 

xilç, &l.l.& !lll>-l.ov x1plliivœç xœl -ri cro1 &11:opou!llvov, cpo1'tl'J't'l1C n Av xœl fll.oç lx 
11:œl.11100, &l.l.' llaœ !liv 11:011TY -li !l&-rdol.71 ffifuxav, iy&a Tl &xp18&c olllœ, xœl 

Ataxv>.oc !lOI llllP'tVPlî, '1ill1Tœv 'tllU'tl'JV &11:oxcz).li)y, El, Il' al !llv -11,,,, WC '1i1&1ti 11,l'tœ 
n ypœ1,1.1,&iiT1ov lvœyvlilvœ, -rou-rl, aœuTàv &11111&1111c -rœ 11:pomixov-rii cro, 11:01-liaœc • d 
Il' I,:, l.dfiw olix -lib&C xœl &vœyvol,c, w-ràç xœ1:œtj111111ri""'6ç crov Tilt 11:poby61,1.1vœ, 
oGxi,:• anou TOU 11:poall,ijaol'III l'IIP'tVpGOY'tOÇ, 

23 
Kl'Pl:ND, 1, 

DTwxàç ifla!lll,, fi fTJCflY 6 >.6yoc, 'Epl,&llfpolll-rou, 1(,/11111,&0YICf, au,;&v KupTYi !'OI 
fll.TœTa • ll-r1 Ili 1101 olaoucn 1tl.da-rouç xœl 1.:i1'1yil11c xœl 1tlov11ç o?ix &1'1PlfY00 • 

t. C'eet peut-être pour le destinataire de cette leUre q11C Jlichel Apoatoliœ écrint le 
P11ri,iau grec n• 3059, en tête duquel on lit : M1xcz1\l.ou 'Affoml.11 ,:oO Bu<cimlov 
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fiy ollv 1,101 -roG'tWY lv11 d1,1"'7.lç, xpc&v b4YTltY 'ICTM1114 ,cp6npoY ~ lloc 1,101 

pwlaµlw, '"I" loprliv HT1&71&oxlY1111 INµ,ip,i 1ro171niç, 4).). • oô INl,llllyhi, ~ç 

lOoç cro1. 

TO, 8QIIIA1, 

K11>.6Y IIOU TO ipW't'll,lll, ,1>.-r11d l,IOI e .. v,a, &-r1 ri t&oY 6 116pœt cl ul >.11l1,111p

y6v ffll fGn1 11111 >.ly1-r111 4p,rllXTlxbY g.,, T'i) >.6Jt, na, IIÔTOO µh l311tc ,6tm ni 
TOO N&,, ob i,c1npl+ar, 41rOOT11>.lY 'rf,I TAY Pfltlf4TltY wpicr11 •• , 3l ffi 'B>.ln 
,raµdµcYOY ipTov 11d' bd:OT71v 1t01,Ll!;11Y, le TC Tbv Oa?OY lln4p&OY1 oô 1r11ro!71u T4 

•6ToO, Tbv cipTDY fllJ&?'I, 11111 oôx iç •ÔTM &,niY•1. • Axouc ISl xad '"I" >.Gcriv xa>.>.111 

ollcrlllY TOO ipeitT'll,IIIToç. El 71 ri l&iYTOI iYloiç iy'lfllfJTOY lpeitTIJ, fi ISl ri ~ 
T&crl fll'llpo?, &-r1 'l:llpà fllY TOO ,;wou ,Ger,., i,rl !,Lb TOO N&c ri '11:pATOY iymTo, ri 

a,GTapoY 3l Hpà '"I" d'l't'I 4Y6l'OIOY &lllfOpà'I T&Y '1Cpocr61'11:lt'I ul TAY hYliµcMY. 
'E111t i&lY ydip 6'11:à TaO Nli\c cr-rcùb 4v8pw,cw llv71ToO Tl ul lf,il'ipou, 'rf,I IGNTOO 

fV«rll TOY iulYOII und>.•- 6p1~ • b-r110811 a' 6-.:ll 11,00 ml 3U'llll'ffllll Til 
,r;m• ul Tàç ,Ga1iç 111ô-rdiç µcTllll4>.>.oYTOç 6-dp >.6yoY fin,jll71. 'E,m3ia ydip 

lµc).).ay 6 8,oç JIYY718flv1111 bau naplç, ,r;pllyl,lll 'lro&AY a Tflc ,Gcr111« oôx Ier-ri 
TAY JIY'l'ITAY, 1tpoô&,i>.11cr1 TOOTO le Tbv 'B>.ln, ul, µcTll ria• &dpp,iTDY yiW71-
cri,, lç TOY M1111d:p10Y ilS11S111llllft, Til cr-r61,111T111 Ti)Y jko>.6y11v ll'fp4TTMY -rote sœpà 
,Ger,., cr,iµcloiç. ,.,. wn,p lUIYftl dr, TOGTftl dr, Ttj) l,ICTll TOOTO 'IClcrTlôcretalY. AG-ni 
croc TilC 41Copl111C fi >.Gcriç, flb•d l'OI 8wv,a • cri, 15' 6y111iYOiç, x•l To1110T• n>.>.biç 
fil&lc CÔfpGIIYO&Ç ip61,L1YOÇ, 

25 
TD, rmPr10,. 

"JcrO, µc riv y1w11?ov i,dno,roy Tflc K1crriµou iç 'IT11>.ln &dp1111 crun&UClcrO~vTII 

x1t>.Gcr111, lpeitTI >.6y.,,, l>.>.71v1dv Hp' il,Ll pou>.718iYT11 ,01Ttjcr111 • oll 3-ia ul lpyav 

6 >.6yoç -rGx, yiJOYl'I &y"°'. 'E1:71nd>.11TO 3i l,IOI XIIT' 1-roç 31&6YII! µicrOllv bCITOY 
olvou l&i-rpœ ul crl-rou 1CIYT71xon11 xolY1x11ç, IT1 T•1&iav XIII xpucrlYouç oôx i>.iicrcrouç 
TAY ae • TOÔTetY oll-rw «rUYT18111'ivwY, l,l7IYOÇ l,IITllJIITY161YOÇ spw-r-, lcrT111,1lvou, IIÔTOY 

313d:cr1111Y fiped:l,LIOll, TilC "11'iPGIC TO d>.oç 11111 Tflc WXTOÇ 1111T' 11ô-r6. 'A1tw8ov TOIWY 

1Clcrll'I &Ylll'I, ul t4Y7181 crAç iµol Tlj\ t:olloOYTI cra, oô µ111'1 "11'iPIIIY, ,.\ç lt'IC, cruvtl,.,1 

«rVYllJM~ 1C11pa11,1i&Y 1111\ cru~1'11 o-&11 lvau JI 100 1111\ Ôlln 11t ,r;>.alouç ~11u1 ÙIÇ 
&pxci< • -riii àvaotOT~ u\ cro~• &-13p\ Upl• ACIISp• ~ Kupl.,.. Il aQ r. t03 ,. : 
M1xctii>.oç 'A1COm>.71ç B11CciYnoç 1,LffS fllY &l.111cr1Y '"IÇ Cil6TOO 'll:Rpl5oç ,mlœ crvClirl XCI\ 
-rMa fl0 811111,111cr-raO ,t,>.onpœTOII 100 A711,Lvlo11 ~1fl>.ia11 iUypœj,av, ci, 5~ ~œpOl'lr>.iicrioY 
XCI\ GM6ç y1 iç GMOV tmm171x11 : t.n., j1DUII', (Cette date ue Belllble pas être de la 
main de liche! !poatolioe.) Laaro Quiriui "-il appuemmeul Qll blc:tioauaire 'félùtiea 
dam l'ile de Crète. 
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ü).' mllll'r06c 'ri ul P.ilv«ti • 6 1œp >.0111-~ oG 11:pox1tpcT cniv 811j1, ci>.>.' 3crov oôx ,jlJ'II 
aœr«f1~au«1, hôc 'rilc ,jp.lpœç il Mo ci'll:01xo1,Livw,,, ul 0GIJ1v~ lcrnv &n. 'O u>.bc 
M1xœi1>.o; le 'Pu81p.wav ci1rj\as ~a6p.noc, Tp1Tc IJ• 1111:lilv ,j11,lpœc i>.01rv, 
&cxci-nic VOY oGO"llc ul 'ri!C wabc «Gp1ov hœ1po60"IIC, oôx l11:«vij111Y. AGo;ljl IJ'Î! 'rOOTO 
ma. d 0Vl''ll:lf"116c. m1Let ao, -ro6TetV Tf)œfllY OÔll lxw, ci>.>.' il WC ,j"4c no.rv 
-rq,o,, .r T• (So6>.oio llGII McipllOV l1J1TY Tbv p.ovq6v T• Xpua6- t. 
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BBEEAPIDIII. 

Tl UT' •"1 ~ lxovT' lnlv, œl1J1111p.4'.TG1'rl 116p11, &>.>.o,c n 0611 4>.1101c cro1 a,a,;

>.et'fr.n Tp«l'p.GIO'IY, cl "" T.SX,, llClllltJ Tl • .,.. 0611 ,a,ew. 06Tw 1lp TO~C 411:«0'I IJvawxQ 
xail oTc nbvT«locc ok, To61&bv id1&,pl'I! ao1 ,upl oôalœc 11:pbc 8161J111pov 11:6v'll1&• 
dv CJOfOV• 'A>.>.4 T• 11œl VOY ~ lx11 ao, IJ'IJ>.6t8)101T«1 • &T1 d 11nbv ,j 11:,vlœ 0'1Jpiov 

4111tm "°' dv ~lov 11:111:ol'IJlllV, &a• 1îxov bk11:cm'iauœ. Ol 1ikp Tfi\v Kp'IJo;Qv 11:on 
,,>.o>.cSto1 wvl 1&10o>.6yo1 ylf6v111nv, l>.>.«n 1tpolœ>.>.6.,..vo111œl 11:ulœv -r-iiv i1&0I evvo111ov· 
w-rc 11wauv16ol'IY, T6 T• VOY lxov, iy«:i Tl 6 ava-n,X'IC 11«1 Tb 1Jœ1.,.6v1ov y6vœiov ly11voe 
ok«, i -re l''l'r'IIP «6TflC ul TW 6p,pœvw 11:«r1J1, il 11«llljl 8œvclTftt T18vcivœ1 >.11"l1, il 
11:poa«IT«c TIVOl,livouç Tb Çflv b11:oplÇ1a8œ1, a, .,.. -r-ilv il''Î!V T6x'IJV 11«1 -r-iiv l1pciv O'OV 

+uxllv, «lx.,.cl>. .. Toç y1yovèlc, bo, Tflc i8i:ilJ1aœ, oôx 111:ol,ia«. Kœl TGIOO' 3T' lypœ,pov 
1I 11:«pll'IJC avvci1&11 TIYI, 1?1J1c av, .,.. TOÙC >.61ovc, M1x«t1>.ov TbY abv 1Jci11pvœ 01p1&à 
llftqlon« ul T«6o;l 11:pcinov ov1&11:œp6v l'OI Tb y6vœ1ov. El .,..,, wv xpvaivol 1&01 

Toaola1 ivfla«v ffll av ,jp111aœv '"°' 'ri uo• Mbv ul iç 0?11ov TtJ T\IVGlllll, 11:ci>.œ, 
av ~ al ~>.Oov u-r1pp111W111,Livoç ul ,s«111v&6'r'IJC • 111:d a' 0611 lx .. , l'IGIV ft•Opov 
n«>.>.G1T71Y TAY llGlllAY, al -rbv l'ITŒ k6v "°" kbv ul 11:pb 11:ciffltY 8&a11:6'r'1Jv, rv• 1 

ffllP anoa 11:0>.>.ci11cc x•Tpci l'OI itpcEœc ~O•l«c, ul VOY Tl «taxca-r« ...:dc?v 

11~«. 'Aviyvtr, ul T«P aov Tp«l'l'GIT« 11:p6c Ill 11:o>.>.ci11cc l11«n1>.>.61'1Y« 
l'"ll''IIY ho111caol,liwav cicl1&waa-rov, IJl'IJVlllfl Tl &îciqv, ul 3cr« wro..," 11116c • ~y o611 
o?k 11:6-r• &>.>.o-r1 m 11œ1pbv -roll 11:«p6no; w>.Let, 3n M1x«fl>.oc >.lp.4'.tt11, A 
11:povolœc lp.flc ul ll1&G1p1,Liwac 11œl -r6x'IIC, ul {xl111« -rp1111h>.11&G1TC11 11«1 l,li>.œvœ 41&
,pilmml1 • ffl d TWGIIOY OTGIOlciÇ11 -relai ul rilJc «l-rollv llGII l''llg•~ 411:0>.«oo, • 
3n 11:œTIJc -rw 6PfGIVW -roùc 11:poaol110UÇ 11:1p1T6YT1, 01-rl« al-r1r-rov 11«1 oîvov ul 

fl'll:o&-/il'GIT« • 3-re -roîv -i&1v ,j l'l1fflll anvci~, -r«OO' 6paa« ul 01pœ1111k1«1 l''I 
&w«l,liY'IJ. 

ICGII l''I Ill olov, œllJ1a11&1dTCll'rl 116p11, d1one1, XP'll'«TfllY >.iy11v Tœvd, ofl, l'Œ 
dv IUT«' ul 11:pa-rov ~«a1>.i« T&Y ~œa,>.wv, oGx oll-r0t p.œiVOl'GII M' lxwv «IT1îv, 
~. 8c ftbv 4-rll'ltc 11:>.ovT1TY, 11:lvcak, .,.a>.>.ov Tll'IOC 11:po11>.61&'1JY. El a• ci11:1n1rc, 
lpov -roùç KpijTCZC, 11«1 yv«:i~ -rel xœT' i1.,.i. 'A>.>.•, ol1&«1, ipdc 01:1 -rtJôa ,p6pov où1t 

t. Uœ glœe mugiaale de 1110D m111111C1Üelt aimi ~: llmpw, m Ev>.oupci6Y1v• 
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IXfl>Y, oGx av lllWIIIIO f10718tj1r111I 1101, 8 Ilia 11:0U&1uç 11:poU&Uov iv TOÎÇ 11:~ •iu crov 

yp&1111u1v l1p0Tç. Alll1a111r.T11d 1,1ov xûp11, Tl -rb 11:p61Sl.7111111 -roo-ro; 111111, 11 floûl.oio, 

MY'jl, 11111I 11&l.1a-r111 vov, 3-ri TOY 111la1a111i.-r111-ro, x111p61v&l.1v 'rijç 4ylœç .t1111S1,71ç 111111 

"111l-r1pov xûp1ov laxœ-r, vôa'll 11:1p11uaôn111 111vllunû11v cboû111 -roo p!ou -rooa, i11:-
111U111Yf1v1111. D6-r' oil, 1fip71a11ç XG1Ul111 -roo61 XG11pov axol.ijv lç Kp71't71Y ivo!htY, d 

11:oU& ao, 11:d:l.1111 11:08oû1,11vov ; Olll111 yd:p a, -rooll, lp&v-r111 oûx ii-rTov il xpuao11 

11upl111v TIIIÀ«Y'tlllY, 3a111 y, ., l.6yoY 11Y711,L'IÇ llllll lloe71ç. et11:1p blTYIII 11lY T~ fl!«p 
~• auvll111198dpu1111, TOOTo Ili i1t1118111v111-rlt11 Tiav 11v711,171Y, 1t11111l°' ll1xopjvov TIIIÛT'IY 

11:111p& 11:111-rp6ç. 'AU', ~ 8116Tlll'tl x111pll1YœÀ1111Y, 11ia i&cr,ç i1t11x6ç Tl 11:œ81TY •iu 'tl 
llllll ~ l.6youç 11111I To ylvoç 111ÛT0, 11:0U&x1ç "°' ypd:ljiœç • la-r111 3n Ti UTi. ai 
11111À&\ç lh1, 1111I 11ia &8û1,111 •. 06 11:p6-r1pov Toa6vll1 '1i8u11ou,, YOY Il' o6 "6vov où11 

i8u11ii\, iU& 11111I T&Y a111x&v IY111111 8111,111-r&, .tù 'fia, i11iav 'rlÎX'I' 11:poiyvwç d11:wv • 

• +1171v n, To1J 11:podpou yuycz[ou 8111v6v-roç, 11ia iy111Yia81111 ll1Û't1pov •. .tu !10' lloç 

a111I 'fiay 81p1111tal111Y 'rijç 'rlÎX'IÇ, lloç i1t111Uœyiav T&Y a1ZT1X6YT6>Y Ill À111t71p&v, &6ç "°' 
l;etflÇ Mov Ay1118flç, lloç 'r1I Kp71-r11 TOY IU71,111 l.6yov il 'fiav yÀ&aalllY d'fiay ilclpl111poY 
ltrl aol ll1111111TY1111, ldÇ i11:I aol floul.718in1 TIIIIITI 116vov lvcaTc ll111aw!;1a81111. 'HyoG 

TIIIOTIII Uy11Y 11ia oGx l!lÏ iU& Ili& TOY p111a1U111 111111 MIYflMI a111l 'Pdcl11111Y8uv • lt' 
otc TO 11:1p11lY 'rijç crof[GIÇ oGx lyvo1Tç 3aoY &Y 11111I otov i'tÛyXIIIYIY • 1 a111I 11:0Uo1J 11 

TIÇ 11:pl1111-ro, fi8û1171aœç IY IIIÛ~ o6a "" 6 1tp1d:111'fOÇ, 1[1111 TIIIIITI Il" ldÇ &ool.6ç aoc 
8111pP71aœç lviipapoY • aù Ili l10V 'fiay•111!'t71alY lpyoy 11ia l.6yoy 11:0171n1œç. 

27 
KANOrHAO,. 

"OTI 11lY Ille ., 'ITIIIÀIIIIY il.8«->Y 06 a111d).GlfS6y a,, TO 11:clw 1tOOOÛl'l'fOY, ano, Tl 

,_,., ria 6l.lyo1 111111 n où Ul.7181 -roO-ro • 3-rc Il' w 11:cll.1-, lt:ffUXWY crov 8auTÎ,X, 

11:À. lxp71acl1171•, TOUT't) Ilia T~ a,& yp1111111clT111Y, lxfl> aoc ll1te1111 TOÙÇ ll1no11llrlllff111Ç 
TIIIO'tlll 11111pnpoOYTG1Ç ldÇ ll.dcç. El y&p llûo il TpcTç l-rûyxlllYtn oil1r1111 1111 11:~ ai "°" l11:la'tol.111l, ,_, av allll IIIÙT°' fi11ip1À~ 31t6>Ç oùa ll.dcç • b:■l Ili a111T' hc
lllUTOY lllç 111111 Tplç idanUoY 111111 Tupbcç, dn111pœç -roùç 11:clYT111ç b111111-roùç, oGx 

lx111 tpliv111 ldÇ oGx lllie111 llûo yoOY TOÛTlll'f il 11l111Y, 0 0Tc Ili l.1111SC:,., olia l11:ia-r11l.11ç, 

'tOÛ'tov TiaY 1111-rllllY oùa lx• 11œ81TY. al 11b yd:p T&Y 11:poy61111111 "111&Y i11Y'l110Y&Y 111111 

'tOG 111t11111Toç, la l.l86>Y oùa •e lv8pw1t6>Y ip111l7111 iv a' lax71d111111 'fiay &pxiav 'rijç 

T•wiia1111ç. El Il' clllûYlll'tOÇ IÎYIII ipœl71ç a1118' "EU71vclç 'tl yp&ip11Y 111111 'l'tll!Àoùç, ljiuxpoç 

ollTOÇ 6 l.6yoç XIII! l11111't6Y &61aoOYTOÇ. &n' où -roùç ll11111101,1l1r111nœç laxaç, 111111 Ili& 

TOO'tO a1alT7111111ç ; a1111 11:&ç où 1tAa111Y &lluYIIITOY 11:111po111l111Y oùxl Y1Yla71111 To by6-

111vo11· ip' WY TGIOTIII 11ff oùx la-r1, ll'lll' d71. D19wp11111111ç Ili pJ Tl ldÇ ai &1,1111prin111, 

111111 ll1àr T00T6 "°" lllll'tlfp6Y71a111Ç; &n' cl11111I TOOTO llol71111Y IÎY1111, a, 11œ"'fia11111ld111Y 
TAY 11:ilnfl>Y 111111 T'IY &ippolll't'IY TQY l.6yfl>Y, oli aûvo11l111 i11111UT~, olill' alç &U6-rp10Y 

ToO-ro 11:11to171a~, oûll' ollT111 a, lll11 'r'IY llflYIY ll1111ipul.cln11Y &o&YIIITOY, 3p6>Y ail 

1lll6T111 111111 v6116>Y lcp&Y, •Ay1 llii, -r111l111 "°" a1iplllÀ71, ijll71 yoOY ypclljioY 11:poç TOY 
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29 

TO, Al'TO,. 

Eu°1ahi• 001 lt:iMm 'rilc sultovoc xœl ill'mPflC &px~, 1&1.,.I en -rqwc 'llhl 
'rflc lxpac uGiisuYOV, ••• &ffUXlt -roo ybovc il!'A• 11A111 -rAv olu-r&v aou ovl.LfifO'lfl 1 
~ Il' lx11 -rli!'i, 11ôwç n •oUcbic illii>.wa11 Tf«l'l'IIOl'I hi dv,ic al.,.t 111111 •pœffll 
xœx&c llGli x1vlluv11M •1a11"1 'rlj) '11:0'l'tt -roO Tf«fll'I • or •• ~xovnc hn08n CIÔ'roG, 

sol.lot Il' ~xoucnv, ipo0a1v, al lpo10. Tic Ili 1'01 yivo1-r' lv fSo,iOl>c, •npl~ ixa
a~v-c1 •o>.iJJ,lf', -rel -r1.,.1w-r11-r' oôx lxov-c1 ; ovyyn,tc oMl -rlilv ix dpffll, 11cd -rJ 
yopy6v1 au!;&lm ; 016c; lil.l' ib:dp,ixœ • 11111 illl'IJ T'TiiflllUI «1p11'ivwv • al yelp Pfdfic: 
., 6pT71v, oM• ale xœp1v -rq~. 'AU' il 'rUX'li -rel Ill 'riji; riX'IJC m«ll1''1'rll 0 Tli; b 
p.o1 llol'IJ l.o1dv x1tp11 po'IJ011v •svol'ivi, -rd! lax11-r11, al 11-la crli fSoul'IJ0al'IJi;, 6 su-rel k6v 
l'O\I Oal>c 11111 •pli 11:«V'Cfll'I llaad'r'ljl; i XCIII 'rCIO'rCI ••11TT11l«!U'16' l&OI •ol.lœ1111; x«p1v 
.,.tv liall'Y'IJO'rO'I boxa&ao!'ÎY'IJY, diy«11:'IJY Ill ll1'11Y&xfl 11111 6a11 iut01v alx6i;. Il6-r1 Ilia 
'rCIO'rGI ,11viiaa-r111 ;0 4-r11v •i11YOp1,11ua0&1; 11111 11:&lc oôx &lluVGl'rOY ; au• HIIY -rll lUIÙ'I 

i•i>.87,1 "°' TflPCIIC; 11111 11:&11; oôx 411'11>.ov &l'fodpwOn; K11l d lia? 1101 «>.116vwv; -r&v 
1&1U6v-cf11Y -rel ivaa-r&l-r11 •olîi 11lp1-r&1np« • al ya -rel l&lv 6pll-r111, -rel Ill ~ci!;1-r111 • 

MellY 111 xœl i>.-n:11111 x11l 4011 di; d l'Îuov lx11 'r'I" lluv11111v la11 -rori; 1111 CN01 >.oyli;o-

11111• 'l'11:apla-r110o Ilia "°"' llai6-r11n •11-rp1cipx11, Mc -roti; fl•aax'lll'Î"°&e d dpac • 
yavoo -rori; -r&lv Kp'IJ-r&lv fSoulo1&ivo11; 11lv, oô lluvlll'ivoic 111 -rt <Esvlt, 11t-r1oi; -r,i, ••pl 
>.6yovc noull,ii;. Kou,ia6v l'OU -rofic; dvoui;, 11:11p1111uD,in1 &vllpcs uxœxet!'ÎYO'I llidi 

sol.loo. 8i>."110'0'I &v6f10'CII xiY 'rfJ Kpii'r') 'rOÎII; >.6youi; • al ydip ~u>.oio, IIWJ. 'Aei
OOY 'r'IY Il'IJV&lH'IIY, •1r11Tllci 'ri l11iav xœllloul'IJY O'Cl\l'rOO, loylflli; 11b' lff\lX1,p1étauv, 

1 -roô.,.llv 411:IIY &11:iip'r'IJ'rlll yivoi; il; -rll 11:11p6v. llia6/iv Il' 6aov lv ll.oio hOvcl l'OI dv 

IYICIU'rllY, q«'ll:'IJ'r6' 'ri 11111 ,110,. 

30 
TD, Al'TO,. 

'Eyi:t •pl>c al 11:apl -r&Y • .,.li\v, to-11 l'Ol 11&4) 'rll'&IIUYI 11up11, xœl 11lcn i1yo011111 116Y'IJ .. 
lipxatv lv 11:&llfO&TallY b:ia-rol.iav, alll6-r11 ol6i; -ra lyr:i ••pl al xœl oîoi; 11ô-r6i; y, 11:apl 

• .,... 1E11:d Il' IY101 -r&lv d 001 lloul.wv, -rli\v o• l-r11lpwv • .,."" éi; al fOl'r&al 111' &n11, 
lliov ml 811ppouv-c1111; i11:1adl.l11v •pl>c al, il'CIU'r6v 'ri xbalvoui; il&Ol O'\IYIO''rciY'rl • f'I' 
lxatvol -ra, al poul.010'01 6.,.,1, iu-rdi -roo ll1x11iou, WY IÎY&XCI -rux111a1v ~XO\IOIV éi; 

6.,.11ç, lyw 'ri &Yllllll'YiiO'Xfll wv dpi ffOlÀSlllÇ idan1>.11. 4ie111 -rolwv liO'l'IYOI;, Ml; 

al&1611ç, old'f'IJY fll.ov aw-r4), 'rflc -ra O'flc xiipux11 &pnflc xœl wv 1-rux, 11:11pcl aoo, 
iu-rciiul.ov Ill, al u ai 11:on xœl xp'IJ-rl!;111v "1vlll0'1Y. 'E1&ol Ill xœxli\i; p100v-r1 XG1l 11\i; 

06t111:w11on i1l.111XG1, al Po"116iia111; (-r11xifllç Ill Po"116iiao11;), il'-00 'ri itno-rpl,j,111; -rll 

yopy6v&IO'I 11:ci~, llGll OGMf 11:1p18-/icmc il; m lril'l'IO'I Mea 11vplfllY 'Nllciffltv 
liv'r~IOY, 
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3t 
TD, AffD,. 

'Epoi -rAY l.6y11V &ao1 'r&v a&v 6vdli11 11:pocplpoua1v, J-rc l.6yo~ ~T'lll"II 810G 11:phç 

thlfNH~, 1cal -rpocpi1111; 11:phç ,ccatlicaç, Hl 3&aczadl.ov 11:phç fOl'r'JlffÇ • l1J01 3' w 
11:cU1v i11:e11vo0111v fi Hl xczpll;OV're11 11:nphç 1cal ,,>.oov-roç ~ 111&1, lioGl.ov 3cn6'r"j!, 

lu-r1po1 l,LiffOI Hi ,0.01 'llGII 11:UROI. Tl ycip il,LOl -r&v crAv ""°' fi 81111,Lbc OÔ 

hl.6y&nCII; ln 'llCll IIJCI t,IOI i11:11œl.11ç, ,co).).ci 3' b1ûh1Ç 81oliwrxtt \"'i) IJO,Plj\ x11-

p1l;61,L1~, Hl fll.GGV'r6' !,Li "rlÇ ~IIIV av CÎVCII ,cca&acfca, Hl <r&v il,L&v 'll'Jlliol,Livov • 

iyét ff ~ div cipxilv oh lv iv1x1lp111JC1 'rOIOG-r6 'ri evv81?Ye11 'llffl rca,;11, el Il-il 
-r6 f(l.-rpov iulvov iHl'r'IJJl,lffOV po1 'r1I 1caplil!f, 'ri!v -rvxoGIJcav l&i1&4'1v OÔ'll 1lca 'rOG 

ID,aO-Oç l'llpoaç yoGv wcrl ,ccapcatiixllJ8ca1, ciUci -r&v 11:111:pcayl,LiYll'I b 3llllf -r1 Hl ,ccapà 

311lCIV, lf"'IIJI Dlv3capoç, bol11wv oôli' av X~ 6 ffl'rltV ,ccariip tivVCll'rO ""'" lpyw, 
dl.oç • 

Tli.,.ci 3' ~ lx11 ul 11:p6-r1p6v 1J01 lilli,al.et-re11, ul vOv -r1hv-rcatov iùcal.& 11:cav-rl 

aliv11 ~ TJ,6' 111&1 Hl 11:pœnet H'll6\ç, oôx ~ffOV ,. Xp11,Lvl.oç b•~, , Ap~

""' -rà 3plliuz, 11:plv fi ieo1&1lft618flv•1 -ràv IDoG-rov. Kad oôn l,Livew b Kp,a'r"jl, ~ 
k1ax61&11v, 016' -r' el1&I,~ d-r• 'llGll an., '11:01 pcati!IJCII povl.,a1J01,LGII, ci11:opllf xP'IJ.,.œftlV 'llcal 

l'V'll''!I 'rflç Il11vel.'11:11ç, i\v iyivY'IJOCI ,ccatlicz 'rOICIV'r'IJY WOCIV div 8lcav otovç 'Apinodl.11ç 

wt,ç ,,>.oricp~ iv -rotç Ilpo8l.o/il"IIJIY ill'IJ1&-livcaw, l'il mopli\Y oô1 bcl,x,,. lfvo/i1&11v 

Ili f"'ll'I l.iyr.1v ri wG l'il Hp6v-roç b 14'11 div lvn:6l.111rw, wG lil H'llli\ç l;fl• l,i:6Y
,oç llOV w 8vyœ-rp1ov. Olov Ill -roG-ro, po&111• ol 11:0111-rcal • ia Uy11• elll6-r1 flll'IJÇ 
ml ,cpodpov l.Vfllç d Gcrrapov le1(jl-r1poY. ToG wv d8ouc T• -rov-rovt Hl 'rflç •• 
WCl3I civlcaç, ,1, lv anoç ybo1-ro, IJOG Il-il pov>.111in-oç, kpca,i:1v-ro/iç; 81#,ç Ili !,LOI ,cavov 

biff1t · d ycip ppcatiùç iç 6PJiiv, oM' clç xœp1v -rcaxvç. l:ù 3l l.0111:àç brphç, w 
-rcx~. ,t T• povl.oio, -r&v fl\ç i.,.l YOll'IJ.,.œ-rr.1v 'rflç WX'IJÇ • 0~ lvl\l, oô-r' a. 1J11:IIIJCll
ll'IIV GM1J Hl ,,.,.. fpoGliœ 'ri ul iY(jlY\ll'-CI, 'llCII .,.fil.&nCI vOv ln 'rflç 1,LCll;ovoç i11:i

'7aç lpxflç, 'llCII at11 JI ul ,,iç l1pcaç • in,'~~. J1YYC116-rca-r1 Hpli1vœl.ll'alY, ob •u~ 

*"' vov 6 u1pàç, av d:.,.ci b'lln•O.r.1 w&ç Ee11v Hl l'il l.w1trica1; B1klov -rolvw 
,ot,ç l.6yovç, ••I 1up1,col'111JCII lioGl.ov, al 'llCII 'rlÇ IUoç, IVVO\IY IJCl\l'rlj\ 0 ,cpaeov I IJOI 

16/Jpov iç -rà l,LiUo, Ee11 iyo/ipr.1 • v1t1&6v -ri !,LOI P0"118dcaç l.11,Ltj\ 11:cnTY 11vllw1VOH1 • 
1tp&IJ6y !,LOI ni• lx1-rclG1Y aa.,..voç • li1te6, !,Li 'ri llwœ.,..vo, ,ccapci IJl 111' •Ill, ri 111' 

l-r1pOY • 11:GIG1JOv xcalpov-rcaç -roùç ix8poùç, oô1 olllca Il -rit; iM1Y • fl\ç ycip lx .. -rCIYGv, 

~n ,1>.oç IM1 1&01, oll-r' ixOp6ç. Aàç x•lpccv cpll.oaç, al11:1p 11/JI, fil.GY 6p&1r1Y 

côwxo/ilJCIV'rCI li1li à, -rtJlli -r,, d Sovl.11, 'lllll l-n:01 IJOI ,1>.ov l,Ll'rC111:l1,L4'ci1,L1voç. 

32 
IDAllllR, APl'rPODOrAo .. 

'Enlpcaç ln ~li'II IJ\IYl1JX6-rcal;n, llpCIHaç b -Bvl;CY-rlov, -rà 'rflç Ilpo1tov-rllloç li11-

1t>.io1&1v dl.cayoç, ycal.11v1e1TOY -iilll'Y l•cpo, -roG Doa1ia&,oç i1&11:Y16aca.-roç, ln Yio, 
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GNffi ITY61Hal XC1l Tbv œhoo ya 11:œdpœ, v.'llliv Tl To10G-rov, '"I Alœ, 11:p&Tov laoo

a,v, ha T01"TfllV fiv.av 1v &yvwal,. Kœl 11:plv dnœpœc "i11ipœc lxnba8flYC11, ll'lll•voc 
-rov T&Y 1v Tt 8cù.ciT~ 11:11pœ8iYT1e ll11Yli'IY, 9i,, Mlvflte, '11be 11:œte, b6a1&11 Tt ,ô,,0111,, 

xœnipxcs11••· 11:civT' livco xœl xœTflt Tœ TflC 11:6À161Ç 1fip,ix6T1e, 11:6b116Y Tl HXàY xcsl 

4,poplcs• Tfle '1-lil''ITpoe, TCIOTŒ llii Tœ y1Y61&1vœ, ole llii xœl oil lvaxav ly1y6n11&1Y, 
&11:61>.iaœv.av. Oôlll yœp oôll' alalY ol 11:œp' lv-1 ,po1Tli'IYT1e -r&Y -r1ncip111v ldxa1YC1, -rote 

Tl li>.l.01e i "i11Tv 11:poxcsTdÀIXTCII, xœl 11ril.1a8' h, Tœ 'Pcol'CllfllY dw8csa1v b11:cs11l11"1-

a8C1U • ot Ili Y• "i11TY 6nae 116).iç a,, &pxoTn, a 11:IYO!llY, Ucz-r1. Kœxby oilv ,puy6YTIC 
10po111v li1&11voY, Tb -roO l.6you, cl 1171 xœxbY b1Tvo xl.,idoY 11:pbe -roll, 11:cxp11T18i1&1-

'°"• Kczl cl v-1• 11:11pon1e "i11TY IT1"yxczvoY, 'A11:ol>.f11YOÇ xcxl Aille lllllXÀOII Tb lllilpoY, 
&>.l.œ XCII Dol.ull,vx,ic CNY 'Al.xlYOff!, oôllb a,, Tb XCOÀVOY de Tb OVYYOJ.LOY liaTpoY -li~ 
cli,plx1a8œ1, il -r«xœ •ou xœl de yuvœ,xbç ploY ll.11"a1a8111. 'AUœ -rwTl plY oôx &m, 

la&Y "11&TY 6°111C1p-riix11, v.ii -r1voç Tli'IY 8upœl11tY ciyœ8&'1Y cli11:ol.1l.wx6T1e, -rcix1aTci -ra 

lvTI08n &11:lfll!llY •plY -rbY lapbY -roo '11bc a,id• xcs-r11l1Tv, XC1l -r&v li>.l.11tY 81&'1v &a1Cci

crœa8111 Tœ ciy«l.l'CITII, llciVTCI l'lv wv "i11Tv wo1adœ, TMOUÇ lxoval Tl au1111ci
xouç XCI\ 00n1p l,P'll'IY ypri,poua1v. Oôlll yœp 1&1-rdœl,i1&1v av, la-r' !v ll15ol71 81bç 

4 a,, ~>.r:.111811 ll1czv1"acz1. E?-r• d81e ll1ial81oç "li~ ll1Clllie1-rœ1 ID.-/i8fltY, aol llCll 
-roo-r' al lloxol,i 1 • 

33 

Alf àPOlflltD,. 

Oô Tb ,p1l.1Tv a, v.11>.l.OY 111:œ,v& TOVÇ ,PIÀOOYTCIIÇ il -rà xrip1-rœç vc111a& v.ii ll16oYIII • 

T00TO v-1, yœp &fcllfltY ffOllte, xcsl ll1œ TOOTO Y• oôx ••111v1-rbç, ~V 1-rux•e &•oaoôç • 
TOOTO Il' ,1 11:ol&v &11:b OIIUTOO 11:poac-rl811e, 1l1X11lflle av a' lqvo01&1V "i11lilv Tl ,i:).ioy 

11:01-/ial&Yft. Oô yœp ll-/i IJOI Tb ,PIÀITv, IJ.LOl Ill T~ 11:pr:.TfllC ,p1>.-/iaczv-r1, xcsl flOTO 

ll-/i11:ov81v llflloY, •e ~. ao111:plil-rov l11:1dl"fllVYpll1'1lciTWY, ,p1).lœç TuyXIIYOYTfltY 1&10Tlilv, 

ll«YTflle Ill ola811 -ràv -roo --/i-ropoe >.6yov -r(j) T'I" w681aw 11:11pczax6n1 x_œl d lpyœ 
11:poniJ.LOVTCI, 'Avllp6-,1xov lpcz ll1XC116JÇ ob IH1Y00111Y l''llllv 11:poa8i1&1vov ci,p' 
w-roo • ip' oG llox& IJOI -'ITOPl1"11v XCIX&'le, av 'llp61lo-roç 1,m61lia1 ; crl, plv a. ÎafltÇ 

oôx al•oiç ,p1l.&,, iy,i, Ili 001 >.iyfllv oôx A•oxpv4">11C11 -r&>.,i8fl, 6',ç cl 1'71 &, oil-roc 

IT1"yxczv1y 61&1).Qy, oG-r' a,, IJOI Ppczxiœ oG-r11t lllll l'CIXpciY ~TOpalœc ·••11:0llflll'IY 
ypcil'l'CITCI, oGO' oG-rflle &xcù.lfl xœl ciavY8nCI. 

àAPBID1o 

Tà !l'i dppbt a1 dw 1l1C1-rp1811Y -fill&Y, ypci111&C1a1 v.b 11:poa1p1Tv -fiv.llC oôx 4, 
•~ Ill 1&11>.l.OY y).r:,~ Hl 61&v.aa1Y &Ycs11:d811 6pllY cli>.l."1l.ouç Hl 6111>.atv, yY&1&0Y 

t. Publiée par C. Alexandre, d'aprêÎ le IDIDIIICl'Ït de Paria, dam PLffllGII, TraiU du 
Loir (Paria, 1858, in-8-), pp. 373-375, 
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,,>-!~ Tfic 4À'llfloOç. 'E1ubi:cp oMl -rooi-6 1101 ~~1.1lo11lv!f> vov, 6 i-oo ypii,11v lpe,ic 
iyéYuo • 'l'oui-01.1 ydip olµœ1 'l'OY v6µov 'l'OTC 411:ooa,v ol 11:1pl 'l'CIO'l'œ a11vol iaocplaCIY'l'O • 

niv al 11:1pl '1'4yœ6œ lfOI.I fUOIY 11:0YOOOCIY 11:œpaixœUaai,, ~a'II yQy 411:Gll'l'OOY'l'OÇ '1'00 

XpGYOl,I 'l'IZ lG11.1Ttj; b1adeaicr6ai1, rv' bt11c iv8pt1111:01 11:aTpCIY b.alvt11Y l.ai56v'l'aç, Aaiparov 

lfl 'l'OY XP'lllf'l'OY 11G&XC1P!at11111v • 4yaifloy ydip 11'11 xpu11:i-6µ1YOY 11:&\ç lx11 fUlflf>IÇ 1''11 
8G11.1µiir;1crflai1, l,ncp ,lµU.11 µ1cr1Tcrflai1 xail 'l'O XGIXOY fCIYlpouµIYOY. A1T~OY O~Y, !} 

TIYYGITc, a,• '1~ lfGll.l'l'OY xail 'l'OÎÇ a>.>.01c ol6v lfC tcrµcY 6nai 'l'OÎC >.6yocç, xail 'l'OVÇ 

a>.>.wc 1ul811Y 11:11pwµc8ai, ~ av 'll'ÎY ,l).'llfllUOI.ICJIY b. 'l'&\Y 4pc'l'&Y lfOI.I 11:poaycviicra'l'GII 

111:a&IYOÇ. 

35 

TOaArTQ,. 

El 11-'llalv oTc xœlpollCY iv8pt1111:01 XGIÀOY a!M'l'I 11:11pm 'l'flc WX'IIC, xiip1c oGx W9al
À1'1'6 1101 'l'IIU'l'1! a,xailt11c, 4>.>.it. VOY iyypai,j,iilf7,I 1101 9!>.ov oTov av 6 Ilu&aiy6~ C:.pl• 

lfGl'l'O, TOU'l'OI.I xiip,v &i-1 11:ÀallfT'l!Y 691iÀt11Y oµo>.oy& xail oôx 411:oxpü11:i-t11, Ile l,LOl 'l'OIOO'l'OÇ 

., 411:rzv ifiiY'I! 11:œY'l'GI Uyt11Y xail 11:piint11Y, .,. ci> i-411di ~IÀ'l'lfll 11:011\lfGII,- oîoc av a&G'l'OÇ 

ll,IGll.li-lj\ la i-orc lµoTç yY'lllfio1ç ri,ç 1,1,2>.1cri-ai. Où ll'IIY a~ 11:01&v oGx 4vn1,111:011îi-ai1, 

oôal f&À&\Y oGx 4n1,1bti-ai1, oùa' ai~ 11:ii>.1v aGapyn&v, al xœl 'l'&\Y ?crt11v y11111v, 'l'&Y 

ya XCl'l'IZ auvai111v 71x6nt11v 411:ocrdp&'l'GII • 111:d XP'll'Gllfl 111'1 xœl 'l'OÎÇ ci>.>.ocç a 11111,1,w 

Ueai n8a&Üj,LGIXC ll'llalv 'l'OÎÇ fi).ocç ,lvi-1a166vai1, 0Îo1.1ç 'l'I 6Y'I'~ '1~ 6!10).oyoOµCY WX 
~Xllf'l'GI, lx11:a&ÀGII 'rOU'l'f>IY '1~ lf'l'IP'lllfiilf'l!c 'l"I\C aai!l,LOYOC • &crai al flÀOY 411:09ailv11 

'l'OY cliÀ'l!811 xail oîc 91>.,oc 810c '1'11,Lll'l'GII ul elv,oc, 'l'Gl0'1'1 1v 11:0,&v xi,1 11:iiw 11,rcrx,,

p!tollGII • al Ili yc 'l'GIO'I'' ci11:01c &i-1 oG crdi, oGal croc 1111>.>.ov f&ÀO'l'111laiv xoµ!l;ov'l'ai, 

AU' i110l d T' a?vai, xail 'l'GIU'l''ll'I iyx11p1!;6µcv11. Tai08' 611:1111:wY xœ1plC1Y 'lllllc ora• Il'!', 
~IIÀIÎÇ OÎCIY ot 9llo1 ~iiUwcrl 'l'I xail ~ii>.>.onai,. 'Ad ytip lfOI.I nctY'l'GI lincp lx 

'l'r1oç xlv'l'pw xail !lixpcc ii11&v &f1x6µcvai, 11\ç al d>.,v i11:C1Yiix11 x1.1doÜ111YG1 xœl 
11:poc GIÜ'l'o 'l'O xlv'l'pov &vœxli1111:n1 xœl 11:cp,tcri-11'1'111, xail ylvai-111 a.,. crov, xœl 'l'o lloxoOY 

'll'ÎY aoerzv flpHY 'l'l'l'l'fGIOOY, '11-1.ÎY Il' ilY d'I! ul TOO'l'O 4pxoov cp!lov TOIOU'l'f>IY 4yd&v 

lxwa, yl1,LOYi-«. 
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ilàPOl!IIKO,. 

"la&• &i-, 11:ii>.ai, 'l'I ii11rv cr111:'l'OY 1?v111 'l'oGvollGI 'l'I\C ,,>.!~ lll6x11, ~Y &vdnpo,;,oc 

INYllf'r'l!lflV clivo,ai, xai! ,.,, &n1nc!œ 11:cpi il!,L&v 'l'OÎC &v8pw11:01c lUyl'l'o, pœ8110V, 

ol11ai1, 'l'lj,L&lfGI 'l'OY l8aoµoy. TaiO'l'œ cro! 'l'I fl.lÀa&xdov av li'II xœl 71µTv h, 11ii>.1n11 • 

'l'o 'l'&v 11:0>.>.lilv fv' b11>c 1111 xœl ii11rv d6oc l11:1cr'l'pa&'l'1Ülf7,l 1 oîc lpyov &11:11,a,üi-occ yc 

o~ar, 4>.>.iilocc ,oovl11v 'Hcrloaoc lcp'l!aav, b. -roo 11:poxc!pw 'l'I\C lfl.lTTYWll'IIC TI.ITXii

"Ol.lacv. "O'l''IJ 111'1 ydip Uyoç ob lvcn,v 71y111wv, ®'l'OC Il xœl 'l'IYOC ieai114p'l'o1, 

'l'11Xlwc av 'l"UXOI 'l'I\C 11:GlpGll'l''llflfl>C, ci av lat11XIY civfl>IIIY 'I fUlflÇ 11:111:0l'QXWÇ. or, Ill 
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16yoc d •cmY la cncMia, ul ME11 -rclç Al6youc "le +ul'lc 1tw71a1cc i1n1tp11-r1h, d 

-rivo< -r&v 1S16nflt'I b6vnç 9alilo'1v 6l.1y111poOY1:1,;, -riav 11!dC1Y &:6tb11-rov lxouai. To1-

y11poov, w ftl.o·n1;, XIIC -l)p.rv 'rli>Y 01tMllilll'I aiv111 &o1toOa1 1t11l.bv av d71 lx1a6111 

-rot,; n:~11ioc,;1 1tcd fiv &:nla-rp~ CNYia"t71al'I IVYOIII 1t11TICl'I fVÀ4tt11v 1t11l 

p.!lvtp.OY. 
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rABPmAD1-

El XIII 1tœl.111 ao1, -riav -rpo,;ap.ov yl.li>ttCIY bœll71p.!Gt,; 1t«I lGxvwv &:d,;ounv IS71iu,

a6n1xli>v llrfüwç, iç llrOpo a1yli>v i-r{,yxaov &v, Ail' w IS11tœlw,; lu cnrliao11«11 wll' 

&:1m671aw 'tiilv y, wv lxw 11:oUdt 'ltllllld'I aln:pœnouaiY Ill -rb -r1111w-rœ-rov • al !l'i 1t11l 

11:œtk ISIHIO'II &ÎYCII 11:11dp11 fC1!71 't&C &:1m61Tv • lUwc o• a-r, 1tœl •clcni,; M'tlpOY 

li'fOGlll&I fllO'tlll!Gt,;, '1:pb,; aoO "le Odœ,; jlOI 1tœl OOf'IC ltllflGÙ.flC, 't'I' or&, •iuivwo 
l6yen +tllflOY 1t111tli\c &16' ldpwe IS1«1t111li-v ld11'1 • -rOOw p.h 4'i; ~bç illou 'tOII 

-r&v avvin1 XIII OOflrf lœ1111:p1i>, ll'IIIP nyx4vov-roç ~ttovoc, 'tOO'tO IS' 4',; 11:cn-pbç 
iulffu T1'17100!lPOII, 1t«I -rCIIG-rœ ftloOnoç lyll'II Hl -roTç lllOTC ••1x«lpo'l'to,;. 'E'll:d 'fi 

1tœl al,; 11:11tllœ nloOY-r11 11:0U4 Ill 11:1pl l6youc 1t11pr1tœb1,; 11:po6œlv11v, 1tad vOv or(,; ch 

ylvo10 p.œO!d'I Ill -rclç lrpà:ç ala16v-rœ flloao9l11,; 1t1yxll1Sœ,;; lllpli>-r1 p.h !WI 'll:l1icmit 

1t1p1pp1op.noç l11:1adU111 001 't&Y -lillldPflllY TPIIP.p.!Z'tlll'I &1t1p b:16Gp.11ç IIS,tv, -rb ffl 

i1tl-rczyp.« ffl -roG-rr, ISITY IÎYIII YOjllaœ,; 11:lpœ,; l11fhtv· cri, Il' au ••P ch 11:1pl 'tCIIG'tCl 

4'11,1c,11411Ç Hl -l)p.tv IS71lwaœ1,;, -C ch ccl-rb,;, OOlflM'tCl'tl, fio{,l.010. 
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IDAIIKH,. 

Up1v p.h 1-r, 1tb!O"t71'11 611oloy& 't/l) loy"" 81tj1 &or, cri.., oG-r111 11:CIWO't4'tOIÇ xpo,01,; 

'XIII lUwc dn •noyliu,,v ma,dcnv hllp&. iç Illy« 't1J fGn, -r&v lv-rflll'l lljl1lo,; bo
lll1S11x1 11:tb&' aa« daw oô lli&o-rœ, l,\O'IO'IOb -rly116dt 'Xl1t't'lllflOY, d XIII lflOP'f&'Xb,; 6 
l6yoç '<>ll'IP'!I, p.711l1vl 'tCIIG-r' 1ÎY111 CNYllp«jllÎ'I &:1tOfC11vop.lYft>, b:ov y1 'XCII MpwKftl 
'ttjl 11:i--ri, lapol lflClcn l&yo, • oôx ~nov !là XIII m l6yov TY'IOIO'I h-rœ -rot,; 'Xn't'I"""°" XIII hCllfl«lpa-rov yvitpurp.œ. Aô-r4 ao1 -rdt yp4111lCl't« 114p-rvp1T loylou 11:a-rwc 
'EpjlOO 'XIII 'AG,iv!,; xpuaoppoov ln« l'XyOYCI XIII lflllmp.nœ. Aoy"" p.h !W1 k1p 

lf,iv x4pcc ll1dt -rllO-rœ Ou,a • aol IS' 1111 dlw mtjl au X11-rdt dpov -r&v 11:œilS11t&v ho
lœ61TY ~«'t'lilflllaœ,; l6yflt'I, 11:olbv ijll71 xpovov -r&v -ro1ov-r111v fill01p711t6-rœ, · 'tt,I -r1 

IN'l&ii'X'!I -r&v l6yon XIII -r&v a.o!lfi-rflll'I 't1J clpllOvltf, 'XIII oT,; -rot,; 1tC1-rp4a1 -r&v l&y111v 
"llOC 'XIX(lfla6«1 -rbv icrnovll11d-rœ ll&11tYW'tflllY. Tww1ç !lb IW/ &tc«alY ovll' aaov 

1l11:1TY in, X«lp111 • 1v llà 116vov b1TY0 llfil.1nœ llillo1'X« 't1J n HO dllovç &1l(pG't71'tt, 

'XCll fiv 11:apl 'tOb,; l6yov,; lx11c crnovllJ -rOV"tl nox11,;6p.no,; 1 !l'i -roo av1161871d-roç 

novMl;!itv dvoic i11:1ivx1r., bo61U.-,;, -rb 1tp1tnov, rljv oôalczy, ~ ,,16-r71ç. 
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l'EDPrra .. 

Tl, &n x6l,coç clxn #i11llç 6 xcpœ-r1oç, 11"'11110'HIXIIY tlytZY l-rGTXlll'IIÇ; aoO Ill YOY 

oô 'ltffi dppt,t IIIŒTOHCIÇ OÔ'I'' lllaTY 61.lllç 4vlx-,, wn TPŒl11',«0'IY \ l.6yo1ç 'l'GIY !l')ç 

'li~ lPXO!liYlllY wç 1Îlll8œç ,cpoa1pcTY, ¼\Y 1?x1ç llij81v ,cpbç #illllç a'rOPfÎIY iYll11xw
p.&'YOÇ, wç l1101y1 f68oç 6aoç b:ijl.81, 11-il g,, ÎCJG& yoY10a1 ll11dl.liç 'l'lllGIY -roG-rOII yOy 

,pponit-,ç, ~ç "'"'• x16Yoç 'l'ijÇ dpva1. Ex61m li-ri oilY l.«111ipœv 'l'-i!Y &,col.oyl«Y, 11\ç 
oô 1111.iia-, l6yoiç 4ft1Yla1 xpw111Yoç alç Hp«l'r1Ja1Y, llouxbç ll11l.«ll-ri 11111v1111IY0Y xcd 
1to1Yijç ul -rGIY &l.l.(IIY, &a81vij y&p -r«o-r« uplll«Y &Yllpbç 4v«l;(ll,cupijat11 -r«Tç &lu

,11.l«iç XGl'l'G1ppu1Tat1Y. T6n !ÙY y&p ÎalllÇ IÎXIY a,, l.6yOY awl;OY'l'Œ ao, 'l'b poGl.111141, Il 
p.11lldç &lloç XGII ~., av l.ly1iç IY'l'(IIY ,c«p' ij!lllç l,c1,pol'l'7la1Y, 'E,cd Ill iillGIY ul 'l'&\V 

ll.lix1a-r« yY11tpljU11V oôx 6l.lyo1 11:poa'j\aalll'I 1,14'1'1lY -r«o-r« ul oGllb 11,paloç ota11 l.ly6-

l'I"'" · &ll.& 'l'GIU'l'I 1,11,, 6 xp6Yoç &.n,p ul 'l'!ll« iiliY-r« lliaa-rœ,. Eù Il' -liilrv 111'1'& 
l«111ipoo -roO axii11«-roç ,ll,,1181 'l'OO'l'o ,clilœ, ,co8ooa,,, 111,TY 'l'oùç 1i1p111:li-rouç t, orx.., 

ti:OIOll!liYolÇ 'l'(j) laP9. 

40 
Til, LL\KOKAJIAHAH& 1, 

'APXiiV 111"' 1?vc11 f&l.lœç IH1YOY l1u,pijvn'1'0 oîç l111ll1 l6yoç 6 ,cap! 'l'GIG'l"lç, ~ 

flllqt Il' -lillGlv oG l,L6vov W'l'OÇ b aoo >.œe,;,., 'l'iav &px-ilv fl1i11pl'l"lç lylvno, oôll' il 
ffflÇ w d>.1v il xo!Yii 'l'oîç &v8pw11:01ç, &ll& xœl 6 xo1vbç da1 loylo1ç 'Ep11flç, fj, 
x«l 'I'~ p.,il.œ ll11a'l'7lx6-rœç >.6yo1ç ~ auYll1TY \ &l.l.01ç l>.Gaca1, x«l ~ auY111&• 
t&lvOIIÇ lpyov 111111111:0'1'1 llira'l'llY, DodPft» yoov 'l'oTY lluoTY xlip1v 1llllYG11 xp,,;,., ob 
chopov l1101y1. 'Al.l.cl li-ri xlip1ç ao,, l.oyl11tv ffli'l'1p 'Ep11fl, ll'fOTY 1ldY-r1 lllx«1ov 
IÎVGII • 'l'(j) 111"' 11\ç dv.., PP«x•T au>.>.,e«t&IYft» 'l'&t&&, x«l 'l'OÎÇ 'l'OG'l'(ll'I lp&\a&Y 4,plldY(IIÇ 

111-rd1116Y-r1, l11ol 6' wç 'l'"I"' 4PXiiv 11:«pœax6Y-r1, "iç 4v,u oM• œG-rtj) ao, vOY xd11ani
xa1 11:0dPft» 111? xœp1v &11:opija«1 vo11ll;ll'I, 'Eyw 11lv oilY 'Ep11tJ >.oy1.., 11:1ia&flv«1 11,TY 
koloy1ri1&1Yoç, A,t -r, ,.,,1.., x«! 810Tç &l>.o,ç x«! fip-,v al11! 'l'a x«! af11,, 1ôx61&1Yoç 

11:ih'l'GI ao, 6o0Yœ1 6aœ ,cap &yœH 6oxor,v a?Yœ& 'l'IJII• 'l'IJ p1.., x«! l;11t71v k11&i111lftO'I, 
lxalvfi, 6' 4pxoOY !Y a!11 'f'\llliu11v 'l'-ilv 'l'lie,v lç 41t«Y iyu,l"O'I• 

JIIliHAD,. 

'Eyfl> ~ 'Ep1&flv 'l'll,IA'l'l'CIÇ ul llo6cniç oôx K(IIÇ ,,>.ctv ,capl dda-rou ,co1o011411, 
&llcl ul 1141x«pll;(ll'I 61G1'l'1l&, ofo1ç ~ &ydoîç hll1lluxlY«1 81l.ijatlY'l'œç, ~., 

t. D1111 le 1111. de not,e Bibliolhèque natioaale, de même qae dam le manmcrit Didot, 
on lit allllÏ Xœ>.xo1111Y11iil')• 
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11:œYTCÇ ipG,a1 {!CIIOl'AcTç Tl x«l TVpGIYYOI, x«l TOOT' b d71v, p.l ,oti, l6youc 11:0l&Y ln' 
av µ01 'AdUr,,v T~ bTTY~ ,rpo81in,. El Ill TOIOOTOY GIUTbY yCYiaflcz1 «r1'wll«l;OYTGI 
., -r/)y ,,}.01œ).r,,y lyypœ,111 XCZTœloyov. El Ill d1yczObv TOOTO ,rpo8czlYOIÇ lll!dX6tY ul 

Tb 1dpczç lvO,in1ç 'r'J Ga11:l.71yy1, T6n al µlll.'AOY wç ipyœ'r7)Y 'rli\Y xœ'A&'>v l11:«1vinµcz1. 

'APX"II yà.p 11:llacz TOO d}.ouc lh«µczp-rvpoOacz ,il clv IÎXIY ■111"11 111,ipeczTo, Sa'!' TÔ µlv 
oô µ1a1TTG11 xpu11:T6µnov, Tb Ill xczl }.lczv i>.lyx1Tcz1 fG1Yapou1,1,nov • &Uà. ll-ii TOUTO'II 

81/jl µ1>.,ia11 xczl ao, x«I oîç ,POIT/JÇ ll&l'Jczaxri>.oiç. 'H1,1,&v Ill îafl1 TfdY l6yr,,y fi tuye TœÇ 

T&v vl1o1v xczplll~ xczdx71'Ae, x«I ~18>.wç 'P1.11µczl1.11v xczlpuv ddvT1ç1 T~ 'EU,ivwv 

ll171yxcz'AlaczTo, 1b1 ixoua~ 11:0>.u y, Tb x«p11v, T&U« Tl oT, 'A6JO'U x&Uoç ll1G&a7J
µG&IYITGII. K«I av Ill CZUTbç, l, ,,'A6'r7)ç, d Tb 11:0YIÎY 11:cpl 'A6yovç TOO Tpufll'# ffpG'rl

l''i''l' 1,1,10' fiµ&v, T'iiv K'llll1o1vltzv &tdç, ropm71v mczacz1 -r-iiv 1Mczlµovcz. 

6APBID,. 

·av lpyov Tœç xu'A,xczç bxczOczlp11v TIYlç 6valll71 aoc Tlj\ 'Aoylr, µ01 1tpo,plpwa1 

,1>."' 1'"11 ll\lYaiµlv"' ll1cz'Alxtli1Y1Z1, Tlj\ Tl czv071µepbv fiµTY ,p1>.oa6<p'1' a11:czplv-r1 Tl ul 
&v«ao6lvT1 • TOOTO Ill oîç i11:71yyd>.w xczl oô 11:111:ol71x~, oliTwç lx11v ll1raxvpll;ovT«1 • 
al yà.p oT6ç Tl ijv, y1'A&vdç ,pcza1, xczl T&Y 'EpµoO }.6yWY xczl Mwa&Y cil dlllÎ>I;, oôx 

clv oliT!.11 ~lr,,ç a clv fidaxuo, 1111>.ucTO. 'Eyi:. Ill, ·v'ii Tbv ,r"A,ov, M1nœµ71Y TOÎÇ 
y1 l'"IJ xœl.&ç Tb 1tpllyµai ll1aiy1vi:iaxwa1, ToO xcz1poO Uywv TCZ0Tœ Tl 1?vcz1 x«I liv fi 

llczlµwv 1tpoa,iyczy1 11:11pczaµ&v, -r-iiv Il' l11:czyycllG1Y µlvm fivlxcz lllll ynlaflcz1 • llc~ov 

ll"IJ oi:lv µc TOÎÇ 4,ovuaov ,pl>.o,,, d ffOTI xczl VOY œ>.1161uovTcz, wad TIZV'r7)Ç 4µ«pT6t 

Tilç ll1czyvwa1wç, xcz>.bç clv d71v lv y1o1vlq: ll1œy11v, To{iç 11:oUo{i; y&p ci:l o?aflcz 0To1 
,rcpl Tœ TOIGIOTGI dwOœa, ylyvcaflœ1. 
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DATPIKID,. 

·oo· fiµTY ~XCV 6 ulb; 'Apyvp611:w'Ao; ypczr,,.µ«TfllV Pl'U T&V a&~, 1to}.{iç 1111&Y 
l>.«81 x'A6voç :rœ µll.71, µczup11, xczl 11111:'AoOç ld1rca1 'Aoy1ar,,.6ç. • Ap' w; 1'"11 r,,.oOaG&Y 

1lll6T1o1v fir,,.Qv u-r1,pp6v71a1, µ7111' wç l11:1nczr,,.lv1o1v Tœ ,,;Topoç; K«I 11:&'>ç llv To0TO 

TOIIZV'r7)'1 tlNX"IJ'I 1IGITIXp«'r7)al ToaOOTO'I bl ao,lq: a1r,,.vuv1aflcz1. 'AU' &axo'Alai TIÇ 

fiµTY Tlj\ TCYVIZ"t' 11:1p111n,ix11, ul ll1à. TOO-ro a1aly71xCY ; œ'A'Aà. xczl TOOTo 'AIG&Y dtdo1x1. 
Kb' b µla7Jç, 11:&ç oi11 ; nCYœe~ xczplll~ dp6r,,.71v aii:l 11:œl.1v Tbv wç fiµllç b1T01v 
11:aipczy1v61,1,1Vov • x&xcTYoç fiµllç ll11818cz1i:iacz-ro µ711llv Tl Til; œ1roll71r,,.I~ clllivai, a1 

TOO &vllp6ç. T6T1 Il~ T60' fiµ&'>v -r-iiv xczplllG&Y 6 >.6yoç &v1,:1o11rup71a1v • &U' oux 

oliT6tÇ 6>1ffllP av CZVTb; claczdaT1U1;. To,yczpoov, W a1rovllczT1, l'"IJ œ11:cze1wacz1; 
,cpbç \\r,,.llç ypœ,jicz,, TOUÇ ai Tl _11:oOoOYT~ xail TOTÇ aoTç i11:1xailpovTC11Ç;, il).' &11:111, 

av f!ou'AolO TGIX'"'' ul 11..,.aç Tll«l'l'Gl'rll Tœ aà. lll1TY œe1-v. 
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JIIXAHAO,, 

•oo• ,ii,r.?Y -11111 8161l111poc 6 xp,ia"oc xoi,r.il;111Y ypœi,r.i,r.tu« "ci aci, oùll' aln:aîY 0I6Y "' 
•cnlv 4a7ic ,ii,r.?Y 11:p6e1YOC x«8icn71xcv ,illoYilC • ~y n yckp iixouov ,11:,0vi,r.ouv xœl cl 
~l'?'I &vlyvwv 611:icJxov. Tiiv i,r.lv o~v b:ia"o),itv 11:oUœxu; 611:«vœyvoùc, al n ~c cil716dœç 

k~v-, x«I ii,r.«V"OY ~c 1?,-n,xlœç 11:poa1i,r.«xœp1a«, 11:poc llà x«I l[ull111YIIXT«Ç TOÙC 
l6ywv lpœcrrckç ul 11:«1llllœç. Tic ycip h!t' xœl 611:waoOY fpov,ia1111c i,r.iT&aTIY oôx iY 
~ j&l).lov ToO ,upl l6yovç lp111Toç CIIÔToùc 4yœa6d71, il &Uouc 11:1pl 11:loOTOY lan:ov
ll«x6Tœç x«I x-;,ii,r.«T«, otc oùll' ivl«vTOC i,r.6YOC 11:oUœxu; "r'Î]Y Tœe,v .,,aœe.., ; lytl, 

j&ày m 411:1p lfTIY x«I as xbdvouc xœl ii,r.«VTOY T«YOY i,r.«x«pl1;111. "0-r«v llà ~ 11:œl1v 
fii,r.l!ç ..; Kvllfllvl« xœ-rlll11 xœl T6\Y 1,• fii,r.IY fl\c ol6v T& 1,11T«lœ'111, fOIYoYToç yckp 

i,r.«1i,r.«11T71p16\voç w olll« TOOTo y1Y,ia1T«1, 11:œv-r1c ol Tli\Y x«l6\v lpœcn«I ~ Til 
x«I O«lliTT?J Tœç Tli\v ,t111, ll,GIO,\aa1c bdi,r.ljioua1v. 
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BBJ:J:APIOIII. 

To 11:ollci i11:1adll11v 11:0Uœx1c 11:1pl hoc oùal 1,1,1, 8116T«"r&, Ul7181Y fl\c œYOICIIY 

11,;11:ou ToO ycyp«f6Toç x«fflyop,r, ul l6you dpoY ToO llsxoi,r.lvou T«îc bo«Tc To 

11:oUi,r.wv. To Ill TOUTOU y• «!T10Y oùx iytl,, cill' ol 11:poç al &f1x61,11Yo1, of~ fiil''ll 

lloxoOYdc Tf 1,11 lluv«a6«1 ~ Tek aci, xœl 11:poal«a1 x«l lX&TIUO\IOI O\IYIRilY 1,11 TOVTOVÇ 
~ a1J y, «lllaa11,1,6T71TI •• All1xoç a• œY IÎ71Y llox&v, d P.71 TOUTOit; xP11i:oua1 (w,ifl..;a«1p.1. 

TIYOC m ll1TT«1 T'it• •11:ccnol'it• 6 xoi,r.ll;111Y 001 ; ri Tl llltl,v 11:poaxUYij1J11111, 111d 11 TOU 

llt11 p.m1yp«lji61,11YOÇ • civ'itp T6\Y 111116' ®TOY 06 11:olllj\ Tlj\ !"Olt' ,,>.oloyfliTapoç, x«I 
-r6\Y IT«lcx&'lv lloyi,r.liTfllY 11:«11168&Y civT111:owu1,11voc, x«I 11:«p' li,r.l IIVIII ul p.1xp6v Tl 

11:poç fOIT,iaœç iYICII\ITlü • ,lllwç 6ff71p&nTa6«1 TOÎC ll1011:6T«IC d11:1p TIC, xœl ~y av 

TVXOI l,IIP,Ytji,r.iyoç ~C xœp1TOÇ. 'Et; T00TOY -liv Tl 11:01,ia&IÇ T&'IY 4y«6&Y, ie11c 4T1 

11:l11Rouç TOÙC .HIYiaonœç. TouTWY IR«I 11:p&nc fOl'r'IT'IC 6 ip.oc 'ilie«Yllpoc 6 

h ytlc x«l Tlj\ O."" ll1«xovovp.&Yoç, A,teov Tolwv T'itv fiil''IY 06 4'1vllca8«1 • Oa6c Yu 
-rlç lcn1 ul «6T'it, no 1l11:6noç o6x iY 1&&P.Y1lo· 
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06xi-r• av &e10Y, oli,r.«11 x«fflyoplœç 11:ow?i,r.1, d llopuœl111T6ç 11:06' 6dp;«c TÙXlJ 

x«xiJ, lx y, ~y ll1718dc l11:«60Y T00TO i,r.«6tl,y, x«I Tl lloxii\Y ~ ,..; l''ll llw«a6«1 •c Tci 

ri, auvlaT71p.l aol TIY« T6\Y p.o1 11:«86n111v T«6Tci ( 11:«pl711,1,1 Ill TOY &111:6n« • '11:TfllXOC 

11:-r111xlj\ ,oovt11 ul duoY1 dxTwv, • T'itv yvciii,r.71Y 06 Tii°IY a11:oullœl111Y, Tii°IY llà 

IIILI0811APBII DJ.WIQVI, n-t7 
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1tollii\v, cilç OÎjl.111, µ1µouµ1vov), clv6p111 AlafJIOY µl'i 'l'lj) ytv11, fflll'l'plôoç Il' tll11x6'1'111 l}'I 

6111!µ1,)Y i1eob1a1 M1nil,\v71v 1t1116' h!plllV µnœ1Jol71v 1tolu~µv71'1'ov, xœl vOv xœO' fiµllt; 

A,\µv1111 1eœOooa111v xœxœ il µllllov Butiv'l'&Œ 'I'« -ljµhapœ • 'l'b ,cp~ov µàv 1t111! 'l'lj) 1epoa..:,1tljl 

ll111tYOY'l'III, 'rCl1CUYbY Ili &v'l'III cpua11 ffÀÏOY il 'l'UX'll, xœl x&:p1v ali'i6'1'111 6µoloy1TY 'rOÎÇ 'l'I 

it; 1116'1'1lv 111110171116a1 xp71a'1'6v. rv~ 'l'bv IÏYllp111, '1'71" &,jl,v llllilY, &y111871v iy«Ot:i &v'1'111 

p.111p-rupoOaC11V lvllo61v. Tl 671 µ01 1tl110YIJ)Y llcT; Tou'l'ii> Il po71871,mç, &lt; y, x«l PO!l-
6iiae1t; ,pQalY µ1µouµ1Yot; '1'71'1 O'Clll'l'OO, {lq.a'l'OY µl'i 001, lluaxolov Ili -rou-reo,t, ypiiµµr.c 

lloi,ç 'l'Wt; ,ùyv..:,µov111t; ait; ll1ov bxœloOv, 1tolloiit; µh 111111 fl,!ÔE l~uç 'l'OÎlt; ir.1111vl'l'111t;, 

U11t; Ili xb1T 'l'bY µlylllV 111111 'ICpÎi\'l'OY p111a1llœ 01bv, •e 0\1 -ri 'l'I cl).11111tp611a1y iy1110àc 

xœl ll-ii xœl 'l'O(i'l'IJ), cpclœvOpeo,,,:lœ aœl lllot; •. 
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TD, Al'TD,. 

"00"1 µou '1'711t11lwv '1'71" 1t111plllœv 1la-i\11 boualllV'l'Ot; clnov imlJijvœ1 'l'OO Obou 'l'&:IY 

Eùp1111t111l111v 'l'ijt; lxxl71a!œt;, µ-iJ llaov, 01µœ1, Kpij·nt; µ71vuaoua1v &:nœ 1t111l ol Kp11ni-

61v olwvol xlœyy1J yotp~ 'l'bY 8uµIJp1v ô11x1upii\v-r1ç1 ci>t; ôij61v 1t111l 111Ù'l'ol 'l'ŒTt; 'l'&\v 

'El).,\y!J)y &xOoµEYOI auµcpopœri;, c'j, yœp IVIÀ1Clt; &,y 1t111l 'rOÎlt; clllout; 1111160v {i«tam 'l'IZ 

'l'&\v rp1111xii\v, 'l'OO Ili (Le reste manque) 1 • 

48 

IIJXAHA0& AU0&T0ABJ: Bl'ZANTI0& TD, KAA0KArA8D, ♦0ITHTH, 
BOAN0rHAD, TD, ATPAJll'TTIND, 1, 

'E, (, 1to-r1 flllœn 1todµ'f) x111I "1uXPlj) 11111I ll1111cp111V1T iyé Tl x111! Dl-rpoç fld '1'71" 
dii'l'lll'IOf "ip1a'l"liCJC11&1Y, h bdv'fl ciilcv 4,j,i p.ovrl>œ-rot; ip10"t'ii\v, µ1µv71µhoç aou 

1, Jls. Didol, f. 471 I'°. 
t. Ils. Didol, t. 471 r-. 
3. Lee d~ls nous manquent 111r En.i.1'1!■L A'l'liJl1T'l'■1'111, On 111it aeulement qu'il 

avait été un des &miliera de Pic de la llirandole. DaDI une lettre d'Alde Jlaouce à 
Politien, (du 5 des calendes de novembre (U85)) on lit ce qui suit : « Annum abhinc 
tertium, quo Veneti Ferrariam oppugnabaot, me, ut Tel Dei (ut aiuol) nedum homioum 
bellum fugerem, ex orbe Ferraria Jlirandulam contuli ad Joannem Picum, principem 
aetalis nostre doctissimum, quod et amaret liltcratos viros el faveret ingeniis. lbi Emmanuel 
Adramyllcnus, familiarissimus meus, tuam mihi grecam, quam ad se dederas, ostendit 
epistolam, ornate quidem el docte atque copiose seriplam, que non a Romano viro sed a 
mero Allico, qui Alhenis semper fuÎS!!el, elueubrata videbatur. Quamobrem cœpi, mi Angele, 
amare le vehemenler, doctrinam tuam alque ingenium non mediocritcr admiralus. Deinde 
Bnuuanuel 1110 cum principe TiciullDI prolectua est, ubi, paucis ante mensibus quam ad te 
scriberem, exceuil e vita. Cujus iuterilu ila quidem mo,·eor ut mollis aonis gravius nihil 
et molestiua lulerim. Erat enim homo et moribus apprime ornalus et gra,cis Iitteris sane 
quam doclus meique amanlissimus. Non possum igitur non mœrere tali amico orbatus, quan-
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61a1:l>.ow, xœl 11:00 '1n1v vov il d -rurxciv1111:01iilv 6 XP'lla-roç 71µTY 'EµµŒVoutjÀoç; l>.1yov 

xœ,:' ip.11111m • !pci ya axo>.ci!;11, il œyopcitu, il &no Tl llp~ xoaµ1ov, T'l! a,pnép" ljlux~ 

xœ1:œ8-6µ1oy ; œt6' i:'i,paÀI auµ1tœp1TY11i µ01 1 'llç lli 11:onœ <i1t111twv oGx elxoy ac -rll 

ffOllouµavov, œp1a-r71aœç 6>Ç 1-ruxa XCII -roil ~/;œ-roç lx1t1wv, µ'llllh CIÔ'tijl ~a6'1JµÉYOÇ 'tÎÏl'I 

dcpa-r&v, ci-r' œvUl'IJY r1t1t'-!) ÀCUllij\ lç 'tO N'lla[oy 't7IY xwµ'IJY, IY6CI Mœpxoç xœl 'lfll!XYY'lj<; 

'r~ œlJ&À<piil, ,tCIÎÔI XCIÀbl xœl ciµ<pfll XP'lla-riil, lEüOovn 'tOO o'lxou, 4,p' f1t1tOU µc XCl'tCl

~civ-rcz 'rl'tlµ7IXCIWY -rœ alXO'tCI • xœyii, 'rOÎY 1tC11lJ01'Y 3aCI 11:poç œpn71Y xœl Àoyouç (i,p71-

T7lG'ŒµIYOÇ XP'I XCII ll-r1 11:poa1vl1t11ç œG-riil, xœl llaoY oGx i\ô71 xœl ypœµµci-r1ov dµ,jmç, 

al1:œ xœ!p11v CIÔ'tOÎY n xœl TOÎÇ &no1ç d1tiilY, cipp'IJY i1tl TOY r1t1tOY 4vU5'1JY XCII T7IY 

ffpox11µlY71Y iMfl1toY. 4"ciaœç a' iç xwµ71Y 'r'l'I hyoµly71y 'Op871Y, ix TtjÇ 8Éa1f11Ç ÀCll(OO

G'IZY TOÔ1twvuµov, 11:civ-r' lxouaŒV llaœ T'l! xt:Iµ-, xpaiilY 4yœ8œ, b1ta1 -ro Ton xœd>.uaœ, 

oùôi xbat ToO yc <pŒV71-r1&noç xœl y' i1t1&11u1iilnoç, al &71 l.éyfll TCIOTCI HyfllY, 

œµY71µoviilv, Ji yœp av ct71v ll(fllY 'r'IY p>.cia'r71Y ix ).[6111y oGx •e àv6pw1t111Y, oî TOVÇ llpouç 

1:iilv 11:pœyµœ-rfllY T71p1TY 11:1,pûxœa1 xœl TlµllY • ll,;ou yc &71 T'll µiv yp71yop-/iaŒVTaç, T'll 
a• G1tvt:laŒVT1ç &11vuxnp1ûaœµav. T71v a• <iaTcpœlœY l6vT1ç Jiµav iç 'Pu61µY71Y 'r-/iv 

lepœv, 'rUl(Cllfllç ai XCII Mll(CltjÀOY xœnl.ci8oµaY TOY xp71aTOY, oîç 1tÀlOY ÀOyfllY <ppOYTlç 

il XP'llµ«TfllY Toîç <p1Àœpyûpo1ç la-rciµevov xœl lhœÀ1y6µ1vov. D6pp11161v &i xœ-r1llwv oîœ 

l.uyxavç lpxoµlvouç, 11:œpdç Tovç civlipœç bdvouç, 4,plxno C:,ç 71µ1tç • &n71>.111 lli 

1tpoa111t6vn xœl 6>.lyœ cinœ ddvn 11:1!;~ i1t' oixou ii>x6µa8ov, xœl µaO' 6aovoov 

>.6yoiç iva-ruxov -roo 'E,plaou xœl µov<i>ô!" -roO ravvœôlou. "Ivœ lli yvijlç llT1 aou x71lloµœ1 

xœl 411:iilv, dµ1tfll ao1 TOÛTouç &vœyvii\vœ1 xœl µ,-nl.Oatv. Tov ô' &nov 11éµ,i,fll ao1, cl 

y' iYTÛl(OlµI • iv-rûxo1µ1 a• av, d µ71 !;71-riilY 411:oxciµo1µ1 • al ô' 41toxciµo1µ1, cill71ÀOY 

cl µ71 6civo1µ1 • cl 3i 6ciY01µ1, oGx 1illl71>.ov al µ71 l.ci6010. 'An' iyiil al xœl alv 'At3œo 
xcz-rd-/iaoµœ1, ob !Y 'Eµµar,,ou71l.ou 110Ti 6&1010 l.Cl60!µ71Y t. 

qwun meo magis ipsius incommodo quam illius. Nam illi ad supel'llll racillimum Cuisse cursum, 
quoniam et bene et beate semper vwt, non sum nescius (Lettru dll Politien, éd. de Paris, 
1526, in-'°, liYre VII, lettre '1). • 

Le Paruiniu grec Il" t76t (Tableauz de Philoltrate) a été écrit par Emmanuel 
Atramytlenus. On lit, en effet, 111 dernier 1. r" : 'Eµµar,,ou-lil. 6 'ATpœµuff1voO -ro -riilv 
Elx6vea>v wa, ~1Sl.lov iUypcx,j,1 l.lll'l"pllffl!C &" ffCl'rpoc, 11loû xœ\ &ylou 'KYNµlll'l"OC. 'n)Ç 
6µooualo11 XCIL œll1œ1pm>u Tp1ciaoc. œp.-/iv, &6tœ ao1 6 610c ~µiilv 116lœ ao1. ffÀoç, UÀOC, dl.oç. 

t. Pariainua grec no i05 du suppl., r. 93 r•. Cette lettre est de l'écriture d"Aristobule 
Apoetolios, fils de llicbel, qui a ainsi signé : 'Ap1m6oul.oc 'Anft0l.Ca71c l~ypœ,j,«. 





CORRESPONDANCE DES GRÉGOROPOULOS 

Les lettres de GBOuu, 11.uuBL et JBAff GuooaoP01JLOS sont publiées ici 
pour la première fois, d'après les autographes appartenant aux héritiers 
de If, Ambroise Firmin-Didot. Une rapide lecture de ces lettres ne m'avait 
pas permis d'abord d'y découmr des faits assez importants pour motiver 
leur insertion dans l'appendice de cette Bibliographie, oil un seul membre 
de la famille Grégoropoulos occupe une place des plus secondaires. 
Toutefois, m'étant mis à les copier, je trouvai çà et là bon nombre de 
menus détails concernant certains personnages dont le nom n'est pas 
inconnu dans l'histoire littéraire de leur époque, mais sur la biographie 
desquels on ne possède que des renseignements insuffisants. Je savais par 
expérience combien un simple mot, une date, une phrase en apparence 
insignifiante, m'avaient souvent aidé à éclaircir des faits, qui, à leur 
défaut, couraient risque de rester inexpliqués. Cette considération triompha 
de mes hésitations. En outre, si l'on veut bien tenir compte de l'excessive 
rareté des lettres grecques autographes du quinzième siècle, on recon
naîtra peut-être qu'il n'est pas indifférent de savoir, par des documents 
d'une incontestable authenticité, comment écrivaient leur langue des 
copistes à demi instruits de ce temps-là. N'y a-t-il pas aussi quelque 
intérêt à pénétrer de la sorte dans la vie privée d'une faJUille grecque de 
la classe moyenne? Notre époque si friande de « documents humains » en 
trouvera dans cette correspondance quelques - uns d'une saveur toute 
particulière. 

Le chef de la famille, GBORGBS GRÉGOaoPOutOS, était prêtre et desservait 
une église de Candie. Il professait, au moins en apparence, la religion 
catholique romaine; car ce n'est pas, croyons-nous, faire tort à sa ~émoire 
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que de le ranger dans la catégorie de ceux dont Jacques Foscarini parle en 
ces termes dans un rapport adressé par lui au gouvernement de la 
Sérénissime République : « Fu lasciato un lasso dal cardinal Bessarione 
Patriarca de ducati 300 l'anno, da essere dati a f6 papati Greci che 
facessero professione della fede catholica ; li danari sono distribuiti, et nel 
riceverli sono catholici, ma d'effclto ancho non sanno che cosa sii fede,. 
calholica 1• 11 Le rapport auquel est empruntée celle citation porte, il est 
vrai, la date de t 577, mais est-il téméraire d'affirmer que les choses ne 
devaient pas se passer autrement trois quarts de siècle auparavant, quand 
on sait quelle antipathie les Grecs ont toujours éprouvée pour l'Église 
latine? 

La pe1-sonnalité de Georges Grégoropoulos ne se dégage pas de cette 
correspondance sous un aspect bien recommandable. Son fils Manuel se 
plaint amèrement, dans une lettre à Jean son frère, de l'esprit de partialité 
qui a présidé au partage de l'héritage fait par leur père entre sos enfants; 
il favorise les uns au détriment des autres, mais ses préférences sont 
cruellement punies par les préférés eux-mêmes, qui ne lui témoignent que 
de l'indifférence et le laissent croupir a,'eC sa femme dans l'a. plus affreuse 
misère. Si rien ne justifie un pareil abandon de la part de ses filles el de 
ses gendres, il faut avouer pourtant qu'ils n'avaient guère lieu de se 
montrer fiers de lui. Le vieux pope menait, en effet, une conduite des 
moins édifiantes. Dans ses fréquentations avec les femmes de mauvaise 
vie, il avait contracté une maladie honteuse, et l'avait communiquée à sa 
femme et même .... à son petit-fils, Georges. L'effroyable relâchement de 
mœurs qui régnait alors à Venise avait, on le voit, envahi ses possessions 
du Lennt. D'ailleurs, Étienne Sachlikis, poète crétois contemporain des 
Grégoropoulos, nous a tracé de la vie que menaient les débauchés à la 
Canée, ville voisine de Candie, un tableau des plus saisissants•. Le jeu, 
l'ivrognerie, la luxure y faisaient de nombreuses victimes. Georges Grégo
ropoulos subissait donc l'influence pernicieuse du milieu où il se trouvait. 

L'aîné des fils de Georges Grégoropoulos, MANUEL, avait commis quelque 
crime, très probablement un homicide (voy. sa lettre n• 6), qui avait 

1. Vladimir Lamansky. Secret, d'État de Veni,e (Pëtersbourg, 1884, in-8°), p. 636. 
i. Voye1 Étienne Sacblikis, Corueil, a Franee,clai (dans ma Collection de monument, 

pour aervir • l'itude de la la,igue nlo-/aelllnique, n• 15), Paris, 1871, in-8•; et le 
Porme sur aon empri•o1111ement (dans les CarmÏlla grœca medii zt·i, publiés par 
W. Wagner, l.eipzig, 1874, in-8°, pp. ?9-105). 
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motivé son bannissement de l'île de Crète. Il s'était retiré dans l'ile de 
Carpathos : il s'y occupait d'agriculture, copiait des manuscrits et tenait 
one école primaire. Malheureusement ses maigres récoltes ne lui C<msti
tuaien& pas on revenu bien considérable; les copies qu'il exécutait étaient 
mal payées, et plus d'une fois il se vit obligé d'appetcr ses débiteurs devant 
le tribunal; il parle aussi d'un père qui lui retira son fils, juste au 

9\moment où il allait avoir l payer les honoraires do maitre. Manuel avait 
épousé une femme de Carpathos; de œ mariage trois enfants étaient nés : 
Georges, Jean et Claire (fhl-r11~). 

Comme il est facile d'en juger par leon lettres, Georges et Manuel 
Grégoropoulos ne possédaient qu'une instruction des plu rudimentaires. 
C'est ici le lieu de dire que, dans la reproduction de ces lettres, nous 
avons scrupulemement respecté le style avec ses monslroeules entorses à 
la syntaxe et ses barbarismes les plu inattendus. La 118Ule liberté que nous 
ayons prise a été de rétablir l'orthographe et la ponctuation. Contrairement 
à l'nsage généralement adopté en pareille matière, nous avons fait 
précéder chaque lettre de aon adresse, afin que le lecteur n'ait pas besoin 
de tourner parfois plusieun feuillets pour connaître le destinataire. 

Il existe un certain nombre de manuscrits de la main de Georges et de 
Manuel Grégoropoulos. Nous nous bornerons à signaler les suivants, qui 
sont signés : 

a) Parisinus, Il" 2728 : r1&ipy1oc 6 xœl l1pcùç -roo rP71yop01CoG>.ou xœl -rœvniv 

T~Y ~18).oy iv Kpii'fll telypœljiœ (f. 98 Vo). - 8100 TO &6\pov xœl r,(l)pylou Ov,:ou 

11:6voç To0 rP71yop01Cov).ou (f. U,6 V°), 
b) Parisinus, n° t805: 'E-r1>.11t:i&,i Tb 11:œpov ~18>.lov a,œ x11pllc iµoo 1ôn>.ooc 

lapl(l)c r,(l)pylou -roo rp71yopo11:0G>.ou, 6100 &dl6v-roe (f. St8 r"). Ce manuscrit a 
fait partie de la riche bibliothèque du Crétois Marc llamounas, comme on 
le lit en tête du r. t r". 

c) Escorialensis E-Jl-t6 : Tlloc nœ81v fi puS>.oc cxG-r71 ie iµoo r,(l)pylou 

tapi(l)Ç To0 rp71yopo11:0G>.ou (à la fin) 1• 

d) Parisinus, n• t884 : T!loç a• l>.œxav fil>• p!6loc ovv 814\ 1tœpœ Mœv~>. 

TOO rP71yopo1toGlou iv t1Œ'P, fillou xvx>.oc ,ci, a1>.-ljv71c 18'. lv&1x-r. ,:' (f. 33t ro). 

Jiu GdGOROPOULOI, second fils de Georges, avait été J'élève d'un 
maitre profondémen~ versé dans la connaissance de la langue grecque, le 

t. E. Miller, Catalogue des nua. grec, de l'E11curial, p. !lt. 
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diacre Aristobule Apostolios. D possédait une instruction supérieure à celle 
de son père et de son frère. Nous savons, par une lettre de ce dernier, que 
Jean exerça ausai le métier de copiste avant d'avoir quitté la Crète. f.e fut 
très vraisemblablement dans l'intention de se rendre plus utile à ses vieux 
parents et d'affranchir son frère (ce qui semble résulter de leur correspon
dance) que Jean Grégoropoulos se rendit à Venise. Dans les dernières, 
années du quinzième siècle, la calligraphie avait cessé d'être une industrie 
lucrative; Georges Grégoropoulos se plaint du chômage dans une de ses 
lettres el manifeste même le dessein de partir pour Venise, si l'on peut 
espérer gagner davantage dans cette ville. Bien que la typographie n'et\t 
encore multiplié qu'un nombre relativement restreint d'ouvrages grecs, 
elle était déjà pourtant une rivale redoutable pour le métier de copiste. 
D'ailleurs, les calligraphes crétois en avaient résolument pris leur parti, 
ils se faisaient graveurs en caractères, fondeurs, imprimeurs. Nicolas 
Vlutos et Zacharie Callergi, tous deux Crétois, tous deux copistes, venaient 
de fonder une imprimerie à Venise. Grégoropoulos y entra en qualité de 
prote. Quand, pour des raisons qùe nous ignorons, cet établissement cessa 
de fonctionner, Alde llanuœ s'empressa d'aœueillir chez loi le jeune 
Crétois. Avec son nouveau patron et Seipion Fortiguerra (plus connu sous 
son nom grec de Cartéromachos), Jean Grégoropoulos contribua à fonder 
l'Académie aldine, qui compta tant de nres esprits parmi ses membres. 
Il y figurait dans la tribu de, Correcteun ('ICll«'Mlç KpiJç flll~ç &1op8111-

-rf&oç). Com~ien de temps resta-t-il chez Alde? Retouma-t-il en Crète, 
comme son père et son frère ne cessaient de l'en supplier? C'est ce que 
nous ne saurions dire. Il était lié d'une tendre amitié avec Marc llusurus. 
Celui-ci, selon l'usage grec, ne l'appelle jamais, dans ses lettres, autrement 
que frère•. Faut-il, parce qu'il est l'auteur de ces quatre vers, qualifier 
Jean Grégoropoulos d'épigrammatiste? Nous ne le pensons pas. llais tel 
n'a pas été l'avis de M. Paranieas, que n'effraient pas, d'ailleurs, les asser
tions les plus invraisemblables et les plus audacieuses 1• 

Dans un exemplaire du Grand :.itymologique que nous avons sous les 

t. C'est IIIJII doute cette déoominatiœ qui a fait croire l M. Ambroise Finnin-Didot 
(Alde Jlanuu et fHellhcinne a Yeniu, p. '53) que Gregoropoulœ était le beau-frère de 
M111111'Us. NOUB n'nons trouvé nulle part la moindre allusion l une parenté quelconque 
entre ces deux Crétois. 

2. lld«iov K. II«pllV!'IUI q18!11ap.11 ,rgp\ ff!C CY "r'Î' l>.l'ljYllUÎ> rave, llll"rllCl'rœOEWC 
-r&IY TP«l'V-ii-rwv, etc. (Constantinople, 1867; in-8•), p. 100. 
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CORRESPONDANCE DES GIŒGOROPOULOS. 26& 

yeux, on lit en marge, vis-l-vis du -quatrain de Jean Grégoropoulos, le 
distique suivant d'une écriture de l'époque : 

Spe mala pensantur : fatill melioribas ati 
dent libi cœlicobe, Gregoropale, dii 1 

A la suite des lettres des trois Grégoropoulos, nous en avons imprimé 
i deux de Georges Carantinos, gendre de Georges, et beau-frère de Jean et 

de llanuel. Nous les reproduisons tant l cause des quelques renseignements 
qu'elles contiennent que pour donner un échantillon de la langue vulgaire 
en usage dans lïle de Crète l la fin du quinzième siècle. 

Le manuscrit grec de la Bibliothèque du S. Synode de Moscou, coté sous 
le n• 28-1 dans le Catalogue de llatthei, sous le n• 297 dans œlui de 
l'archimandrite Sabbas, n'a pas été copié, comme on l'a cru, par Jean 
Grégoropoulos. Ce qui a pu causer cette erreur, c'est que ledit manuscrit 
se termine par l'épigramme que Jean Grégoropoulos composa à la loullDge 
du Grand 8tymo'logique et que nous avons reproduite -p. 59 du tome Ier de 
la présente Bibliographie. D'ailleurs, dans le Codez Mo,quen,i,, ce quatrain 
ainsi qu'une trentaine de ligues qui le précèdent ne sont pas de la même 
main que le reste du manuscrit et aucune des deux écritures n'est celle de 
Jean Grégoropoulos. Nous avons obtenu ces renseignements gdce à l'obli
geante entremise de If. Alexandre Wesselofsky, professeur à l'Université de 
Saint-Pétersbourg. 

C'est par l'intermédiaire de Il. Pawlowski, le savant bibliothécaire de la 
maison Didot, que nous avons été autorisé à publier ici ces lettres auto
graphes, et que nous avons pu collationner sur les originaux quelques 

, lettres déja\ insérées par Il. Ambroise F"mnin-Didot dans son Alde Manuce. 
Nous prions If. Pawlowski d'agréer nos plus sincères remerciements pour 
l'empressement qu'il a mis à nous être agréable en cette circons~ce. 

• 
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LETTRE DE JEAN GRÉGOROPOULOS 

Tlj) iv l1p10a1v 1ù>.œ81at&tq, lapoll11xx6vq, xuplj) 'AptawfSoul<i> 

tlj) 'A11:oa,:olf<i>, &vllp1 loylq,, wç 11:cnpl µ01 xcd ll1llcxadl<i> 

fllttitq,, llo6-/i1:61 iç dv Xrivllcxxcx djç Kp-/iniç. 

A1xdSplq, 111 [141111]. 

'l'ylCXlYMY d,iç, tptd6,id µoc xcx6,iT1lt&, xcil cxùt• 6y11x!vov,:1. A-/i671v aou xcxni

yopoOvtri µ1 oô 1111111:dov • 8 y&p oùx i&>l11:11v xcxtoTllcx. "Et1pcx y&p .}y µ01 611:laxou 
11:011Tç. Aùtbç lll xcxl tplç xcxl t1tprix1ç 11:pbç al ypcxf~Y 111:1µ,ticx, r.',ç xcxl dxbç, xcxl , 

t&µ& dvtcx llfllcx i11:olouv • aù lli y1 oùlll 11:poaf111Yflacxl µ1 &v t1v1 tii\Y lç -/iµl!ç 
lleuaoµivwv iT1:11yydl;., iµdpMv, 'All' 1?1v tcxud. "la61 h1 11:1plludç 11µ1 11lxp1 

8cxvritou, llt1 11-/i11:M lx 11:oUoO ypcxf~Y 11:cxp& toTç yov10a! µou 11:cxpllcxfSov • xcxl a! toi 

dv 1Tç o:ùtiilY ltt t11 ~ ol'l, µo:&aTY oùx l,:uX°"· Kcxl tcxOto: µ71111 11:1pl ,:ijç toO 
xcxa1yv-/itou µou lutp&>a1&>ç tt µo:6,TY, lit' 1jç 671t1u11v 11lxp1 lluo ivtcxutobç x1xpri

niµo:1. 'A11:opiil toO xp-liµcxtoç, 8, 11:pbç 6100 xo:l ftl!cxç, µ~ &µil71aov toO ypri,ti11v, 

,:à 11:rivtcx ll71liilv. l'YMat6v ao, xb11Yo llt1 6 xupbç 'IMrivY'IJç 6 toO µovcxxoo ivll71µ-/iacxç 

11:cxp' 6µ1!ç ll1~1Y /lu ~oul1tcx1 wvflao:I ttvo: ~ifS>.ov lltà ti'lv tp6f1µov Mouaii\v xupbv 
N1x6lo:ov tbv Mcxîll1&>niv, 1jç to6voµcx où l11ll-/ilMx1v • r.',ç oîµo:1 lll, Aoux,cxvi'lv wvflacxt 

.fSou).uo. cxùtbç lll llal,LIYOÇ t&vllpl 611:1axl671v w,vflacxt, b11Yoç Il' o:ld cb1fSriU1to 

xo:l &vo-/itMÇ &Tl:flp1v. El to!vuv oùx l,:ux1v wv-/iacxç, ll,ilMaœtw µof tlÇ •e 6µ&v, 
iyll> Ill xo:1/)lllY &:11:oa,:1).&, cl µ6vov auv tlYI '111,LIT tobç 41Solouç. Ko:tà tb 11:cxpbv, 

oùx lnpoy. "Ep/)lllao 11:cxvo1x!. Et ,:1voç tiilv ivtcx08cx lll11, Oo:ppouvtMç 11:p6a1:o:tt1. 

'Ayy11lov toTç yo1110a1 Mcipxou toO -/iµ1dpou /l,:1 6y1cxlvMY iatlv iv ~1pcxplq: auv 

ttYt o:ù6ivt1J a11:oullo:lq, l).).71v1xoo ta xo:l lo:t1v1xoO • xo:l 611:lp cxùtoO µ~ fpovt1aci

t111acxv, iv xo:>.• ycip lattv, 'Bvlxo: lll i11:1a,:o>.~v xdvip Ti:1µ'4icx1 ~oul111vto:1, 11:1µ'4iri
t111aczy wç lµl, o:ùtbç 111 lvOivlla v1µ6\. 

:E1µTi:l!x1oç clç tàç llbcx xcxniyopfcxç tu11:wa1111ç l,:ux1 • µet' 4>.fyov Ill xo:l 'Aµµwv1oç 

dç ,:àç 11:lv,:1 f111Y&ç 1 xo:1 li Elao:yw~ toO Ilopfup!ou. Kcx1, d ttç xP'!ltu toutwv, 

11-/i>.Maov. XcxTpa. 

t. La date de 1'99 que j'ai placée entre crochets .en tête de celte lettre est absolument 
certaine. En etTet, Jean Grégoropoulos écrit que le Simplicim, avait déjà paru (il fut 
acheTé d'imprimer le i6 octobre 141111). et que l'Ammoniua allait hienl6t paraître (il 
fut achevé d'imprimer le n mai 1500); il est donc hors de doute que la présente lettre 
a ét6 écrite le 5 décembre 1499. 
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t 

Tlj) &yC1TC7lT/j) !,LOI vllj) 'XVptj) 'Jflt~ 'l'lj) fp11yopnoô>.<t> 
&oed11 h 'Ev1-;lcz1ç. 

E[11ç fiy1C1lvwv, TCC1µipl>.tC1d µ01 vil 'l6>civv11, 'XCITd: dv IS1doav, 6y1C1lvoµn Ill xC1l 

-li111Tç T1J 'l'OO Xpurroo µov 1Svvci1111 µn& TCŒYT6>Y 'l'Qv aQv • -li 6µ1dpC1 11-liT'IP d 
XCITpl ao, viµ.11 IJÙY T1J 1ôx1,1. 'AyClffl'ITl 'l6>ŒYY7l, ,ae, ITI >.vff'l t1:m>.iip6>'XI 'l',!;ç 

ii111dpczç 4'vxd:ç, i,;d i,;ino>.~-., b. t1:o>.>.oo oôx lxniµ16C11r11pd:aol• 'XCII dx1Tpov 1'1'1, 

llvo 'll:>.ol6>Y lv-;106cv i>.1Vo9iYT6>Y, oôlllv lyY6>µ1Y fi !;1JÇ fi d6Y11otz1. 4a6µc6ci ao, IS&d: 

dv 61bv, 'l'tzXlwç 4:daT11>.ov iiµh ~v iillinci';'lY y~v, R6>Ç t1:C1pC1ù116Qµcv oôx 
6>.lyov, 'XCll 4:vciµY7laoY 'l'œ TC1pl al '11:/i)Ç 1t11. 'AyC1TC7ld, cl WTJµlplTÇ moa, µct,,ov• 
cl IS' ofl, l>.61 ,;pbç iiµllç. •1ae,, 4:yCITC'ld, h, T1J v-fiattt t laµcv id1;1acv ~ 6pyia 

'l'OO 6100, xC1l µaUov 'l'oTç xwµ,i'l'C11ç. DciY'l'IÇ yoov t1:pbç iiµllç 11C1dt1:1aov yvµvol 

l>.<t> 'l'/j) awµCl'l'I" 'l'&viç da,v lvll11luµivo1 µipoç ~xov[ç], 'l'&vlç ~µ,au x1'1'6>vlaxov, 
&>.>.o, ll1aacixx1ov ipp1yµivov, lnpo1 -;bv IYC1 ,coOV lvlSalluµivov, 'l'bY Ill &Uov oG • 

&>.>.01 ll1d: 61toll7lµci'1'6>Y &vl\l txvli)y, &no, ll1cl ll1aµupl6>Y iµ,;cz).6)µŒ'l'6>Y • 11! 
yvvC1Tx1ç lxo11aC11 'l'œ dxvC1 i,cl 'l'OÎIÇ 6iµovç xC1l 1v 'l'CITç x•pal xC1l k1o9av xczl 

lµ.11:poaeav, lt1pC11 it1:l1111v11 'l'Qv ISi'XCI, 1 alas Uvov 6iczµ.11. 411vcip10V fi 4:pyvp,ov 

fi xpualov oô x11dx6>asv, ~>.b:œa, 'l'bv a'T'l'OY xC1l µtzpC1lvoY'l'C11, xczl le6> ~v 

y>.&nczv b.6ciU6>a1v b. 'l'OO >.,µoa • '1'1vlç l>.11v ~v -liiupczv axci1t'l'OY'l'CÇ auvciaovnç 
x6xxovç al'l'O\I 'XCll lo91ouasv, &no, b. 1CCIY'l'OllC11t&v a,c1pµœ'l'6>Y. ·oe,v ~>.i'KOY'l'IÇ 

-liµcTç 'l'~Y auµipopclv 4:>.yoOµcv T1J Hplllq. '"'' OÔ'X dalv ixCl'l'bY fi xn&01, 'l'O>.µ& 
al1t1h ldx11vC1 'l'&v 'l'p1ax1>.l6>v • 11C1l 'l'b x•Tpov h, d Hl ll11vcip1ov xbT7lY'l'C11 oô 
Mvczv'l'CII &vflaC1l 'l'I, bd 'l'd: ,cbtci da, XC1xd:, xczl oô >.C1µ6ciY011a&. 'Eytvov'l'o T1J 
l&iq. µl>.czvaç, lxovnç tobç 6ip6cz>.µobç 1t1>.11lvobç XC1l 111-;plvovç • tzi 1tczylllC11 CIÔTQv 

l'l!U'l'P'll'iYCII dalv b. µC1xpoO. 8civC1TOç Ill ofl, 4:Ucl l;œ~ x1xp1µlv11. Elç ~" IS1C1-
xovlczv llainov'l'tzl 6µ.oo '1'p1ŒXOVTCI, 'XCII 1v ldpq. ipci>.czyy, dxoa,, 1v an., llbCI. 'XCII 

~>.i'll:OVTIÇ CIÔTOÎIÇ o! ,co). Î'l'CII x>.dovin 'l'«Ç 6vpczç, x&:x1t,,01 'XPClll?Œl;O\la&Y 1e6) 

>.lyov'l'1ç • l>.111µoavv11v • • 4:U' oôllelç t1:C1p«CJX'll· MiU6>a1 yd:p dv'1'1ç 4:TC06C1nh • 
oôx &n oôx dal ~pwµC1'l'C1, 4:U' &-;, ll11vcip&0v oô X'l'&Y'l'C11. •1ae, 11C1l l-;1pov 11C11v6v • 6 

iiµinpoç 1'1lTPOTCO>.IT7lç xvp,oç 'Avllpiczç 6 AciYTOÇ x1xci611t1 'l'bY TCWYCIIYCI '1'00 xopu

fCllov -liµ&• xvpoo 'AYllpiov M6>po0 IS1d: ~C1>.11llov 11hoxdPf1tç, 11C1l dailluan C1ôtbv 

clç fll>.CIX~Y µlczv l>pczv, >.iyOY'l'OÇ l'l'I OÔ'X iniaCITO 1v T1J 'P-lill'!I av 6 1''1TpG1tO>.IT7lç 
fi6oG>.no. 'AU' lnpov, Hl lx• lv a1C111'1'1j) • tae, h, Hl -li111Tç !;&µav µc-;pl6>ç. 
•o abç 6µ0µ,i-;p1oç Mczvou,i>.oç 6y1C1IYC1 IJÙy T\IYC11e1 'XCll TCC11al t 'XCII vlµwal ao, 
T~Y ~/i)CJIY. "Aa,;cza6v µ01 Tbv &y10Y iTCICJXOTCOY xup,oY 'Iw~, 'l'flç M16wv11ç 'l'bY '1'00 

m,ova1czll11voo. "AaTCcza6Y µo, 'XCII 'l'OY -ljµhapoy TCCldpcz 'XCII xGp,oY 6vT7lY 'Iwm'l'jY 
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wv 'Pikov 1• 'Avci11V11aov ii11Tv 11:Qç 11:011i»1v de rliv f.111dpœv 6d01a,v, -!lyow ,:&)v 
xpualve1v, xœl d dxniaœf 1:1 lhil ,:bv 611011111:p,ov, xœl 11:00 olllaTç, 'O 611l1:1poc 
ll11lœncùoç dp&OÇ ll&cixovoç'Ap,ad8ouloç 1:oO'A11:oCJ'follou 6y1œlv1& 11:œvo,xl ul vl1,111 

ao, ,:b x111Tp1. Kœl lp(J6MJOV, &yœ,nid. 'Ay11111:11d, aôflv1111 xœl 1171 &6uµa1 wc it&:yw. 
riypH'l:GII 1v 'ri,! '1'11CJftl KP11"",1, iv 1111vl &11:pù.lftl lllitœ'",1, 

r,wpy&OÇ !1pdi< no rP11TOpo11:0VlOU '1:0ÎÇ 11:llal vil,L(II ~, .... 

2 

406cl11 1lç x•Tpœç -roo iyœ11:11no µou uloo 'IHYV11 no rp11yopa11:o-6Aou, 
1lç 81V1-r{œv, alç wv Yœbv 1:liW clylGIIY 'lwclwou xœl Dœulou. 

IC. Er11-r1 6y11?c wv Oabv ~xo11œ1, xup11 lapl ll1œxov1 lrliv 1:lj) cly11111:11'flj) 1101 
utlj) 'lwciW7,1, 'l'ymlvol,IIV ul œônl 'ri,! ffO Xp&CJ'foO µou xcip,1:1 • ~ dvnc, b:11 6 
-ljµi,:apoç 11:œrlip hfllll• ,:li\v -riJllc 11:pbç ,:àç œlwvlouç xœl oôpœvlouç µovœç, xœl, Il 

iv T'l1P" i, &ll' ilu,niri µc 11:la?CJ'fœ, El Ill, u!à, 1171 l-611:11 n xœ,:œon, clllil Mc 
/l6eœv 1:lj) klj) 'r'i\ clpœv,:1 mbv b ,:Qv lw11p&v 1v X«Pt, '1a61, ull, 3-ri 'li CJ1) 
11'11'"1P lja6IV11CJ1V cla6iv1iœv oôx 61IT11v, xœl lu1n 'llvlpœc 11:lff'l\xonœ b' laolol,. 
11'11C • xiyii) h"11111:wœ œurliv, l11:1116ov Ill 11:ollik fyœ œôrliv lyalpw llià œo 8100. Nov 

ow mw 6y171c ul vl1,111 aoc rliv «61:flc WX'11"• 41à 1:001:0 ul oôlll nb, i11:1Vllu1:œc 
lrilcaa, clllà (6Jtpœlvonœ1 ul Ili' ldpou 11:lolou 11:111q,011aov-rœ1. 'B xol1111acç -roo 
iv iuzxœplff TfJ ll'1'111l'P y1VOµivou ylyov1 'ri,! xll' -roo lœvouœplou 1,111v6c, 

Elffl 'flj) olj\ -r1!lfft1 llcllGICJltcilri, 3-ri 'li xuplœ œô-roO 111\nip xœl 11:rivnc ol auyy1v1Tc 
ul yvlllCJ'fOl 6y1G1IV!ltCJW, "la61, utl, h1 vil,L(II 611Tv ~•Oyoç lv xo1poµipm, rvœ ia611-r1 

mi 6µoG 1lç T1)V 11171v &vœ11V71cnv. 'Epw-r& "• ull, fvœ 1171 clµcl\\e711-r1 rliv 6d8101v 
nO 'E11l'Gl'l~lou klp 11:cinœ, 3-ri ll,i 'rilc 1111:llloç -rœunic lyii) 11:111P11yopo0µœ1. 
'Epw-r& clx1171v 6µ!ç f'IGI CJUXY~ viµc-rc ii11Tv ypœq>àç, f'IGI yv&µcv -ril 11:1pl 61,16\v, Nl11111 
Ill œ6Ti 61,1TY p.l wv clvOpw11:ov -rbv lxov-r11 -roo 6µcdpou llcllGICJltcilou -ràç ypœq>àç, 

w w &voµœ ypciq,11 6 œô-roO -rl111oç yœµS~. 'Exniocill11" x11I 41,111:aloY clç niv CJ1)V 
(l&cnv. "E-rapov 06 ypœflll 6p.Tv clll' fi -roo c6p,rv 6µ!ç -li fiµcdpœ l11:ICJ'fol71 .... X«Pt 

xœl &ycùl&cinc aw 'ri,! IÔX11• riypHTIII • ., Kp\\'",I 'ri,! 1y' -roo fClpouœplou 1111"6c, 

rcwpy&OÇ lapcbç 6 rfl'lyop611:ouloç -rote 11:ilm vl11111 ~IV, 

3 

4o8cl11 iv xcpal -rlj) -r111{ft1 xœl cfilds? laplj) lhœx6Yri, xuplq, 'Ap1a-roloulii, 
Tlj) 'A11:oo-rollii,, xœl -rlj) &y1111:11-rlj) l,IOI ullj\ 'lwci'l'n,I Tlj\ rP11yopo11:oulii,, 

iv 'EY11:l111c, 

E?11-r1 6y11Tc u-rà -rbv ll111:loOY 11:pb dv,:wy -rbv 8cbv 1Gxoµœ1, lapl xœl -rl1111 
auixov• aw -rlj\ illlj\ q,chci-rri> utlj) 'lwciw.,, xdwc ffl,ll'I XIII fiµaTc, Ti,I -roO 11:«vœyci&ou 

1. Il s'agit du célèbre calligraphe IBAJ I\Bosos. 
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O,,;O f, 11wv c;:1lcz.Op<,11d~. 'l-Te1n 6n ,dvnc ol avyycntc w ,;;ilo, x:d yvwa-roi 

vt;.v .. a1v <i;.itv -:i> ;,c:zt,:., a'Jv -:,; t·~;,c,;. 'Ay:z-::71-ri c;:il.& x11! x1,p11 61:ixon, la61 6-r, -rclc aiç 

,:-:;~T,-:ic yp:z;::ic t;,,;:i;t,,:z x:zi lyvw;.i,v -::h-r:z, 66,v -rov 6ti>v g,:;;ia:z;.i,v 1ü1ra-rœ 

ir.ii {,r.:i;;;r.1-r& o~-:,.,,, x:zi t!O.:v 6 6ti>; t4'71 x:z! -::fi.o; iy:z%·, al; 1dvt11. 'la&, xœl 

i-:,,:.•.iv, -:~ o-::, 6 f,y,;;,.;:,.,v-:;; xu-:;!;.i71-::z1 -::,; ,,;' -ro'J c;:11lpo-J11piov, x:zi 11,D'JC f.yip671aœv 

l.1,xo, iv:z a:pr.:ia111a, tb ai>v 11,;v:z,,t,\p1ov x:zi a, l;waw"'", oî da,v 6 1,poç 8,clowpoc 

6 x:zi 'Pa:::uv',u-:,;c a'Jv -=li> i·,t·}1tï> 11•:.-r,;O. 'AU' 6;.<WC, 't1J nG 6100 ~,;Od(f xczi 

11-i;;,:6,;piii: -ro'J aoO ·n;.i!o-.1 y:1;.i&p-,0, ir.1axop11xia671a11v nl.Eiwc x11I oùr.w b1?61v 

a-:,:.i;:,;;v-:11,. K11! 6 i-:,poc Î)Y 6 !rXO'tlYÔ,;'t"llC 6 M,aoup,oe' [ ÔIIZ] po,;6tiœ; xczi 

a-Jvtpoµf'îc -roG xc!vov 8,iou Mcn1po0 Mo'.laoup11piovoe 1• 'AU' oùv xixdvoe l~,;yxw

vl'!rtl,; x11i La-:pa:,11 de -riz 6r.1a6,v xœ~a;,cu11;r.ivo; [ xœi] µll:zy;,coliilv. 'Ax1171v ~v xœl 

(-:.poc xp·.n:tbc ôv a-J o-:.x :5:yv,;ttc xiyw o-:. 6,;liil. A1ài ôl p-:;716d11c xœl ,:poa,cœ6dœ; 

to'J a,<; -:111!w y:zµllpoO xœi ,-:,F,oxi:z; -;oO r.:zv-:oôuv:i;.iou 61,;G xczl -::oG iuyœlw A1l1''11-

'tplo11, alafli.6ov xiyw ix,t o•:.x de ;,cp6vouc, à:U' iw; oi:i -li ""Tl eùlilluœ ilcuaO,; 

wt,, r.01iilv oC-::w; • x116' h:ia'tljv lar.ip11Y 4~uv la-::,p,vbv, x11I tic -::oo aœlllla:-::ou 

liyuv lt1-:oupyf11v, xœl -:1J xup1œx,; -rbv 6p6po·,, {n:oa;,c611&Yol µo, à:r.ot!tuv 

tr.ip-::up11 1C(Y't7jxov-:11 r.:ipt; -::iilv aiilv. l:ù 61 1171 ar.ou6:ia~; l12acz, -::clc Gr.o6iauc xœl 

ti.Oetv, :5:Hiz r.lf.pwaov ,:p<ii-:ov œi.-:izc, x:zl 1171 r.-:o,; ai -:, l,:d iyw daijlOov. 

'Ep111-riil a,, iyœr.11-rà, Îvœ 1171 6:;:i~c 't'Ïl 'Iwœ••~ 'tTJY <ir.66,a,v 'tOG Mœvou71l.011. 'An' 

iv-roe aov œi.-roo 3aov ôuvœ""' 1to!'llaov, t1iz 1tp1a611iilv 'tilc <i111dpœc xuplœc xœi 

µ71-rpo;, ~c -li '"X71 &171 µ,6' <i;tiilv xœl lv -li11tv, xœl &1ii: 1tœpœxliia1"'c nG aoG -::1111011 
xœl 6:;!ou yœ116poo, xœi t,• iµoo -roO t«,i:uvoG y1vv71topoc • xœl d iyw ov &1.1v716iil 

&v-::œiut,jiœ,, 6 6eoç 6 11:ol1'6wpoc :5:1toôwa11 ao, vo-, xœl de -::ov œliilvœ. 

'Ayœr.71,:à uil 'Iwiivv11, lyv111v -::izc a~ 71ôiatœç TP"'i'~ xœllilç, xœl iMeœaœ -::ov llr6v. 

l'il, r.iinœ 6aœ ao, 61tiiE11 6 ab; t!1110; ô,ô:iaxœloc, 1rol71aov xœl 6aœ aol da,v .;,;>► 

l1µœ de µ:i61111cz xœl de x!pôoc, tvœ à:xouwv x:5:yw evfpœv6iil. "la6, h, 6 H'"IP p.adat'II. 

'la61 6-::, b"t11aœ11-11v &µr.alov. 'la6, 6n 71 y1vv71twp aou 71a6iv1lacv r.1vnixov-re1 71µipœ; • 

vGv oùv (iy1œlv11. •1a0, 6-r, 111,11-,jlœ <iµiilv teoyoc iv 1111poùc xo!pou. "la&, &-r, -::o<i; 

x1-rwvœc vr11iilµev ô,' hi.pou Ttlolov. "Ia61 6n -::o pp,;,ull,ov dlc M«plœc bi,j,vErv 

71;<1piov ,i. •• Aar.:zcrov I'-"' 'tOY &y,ov lr.laxo11ov M,6wv11c xup,ov tOV IDova,œ&71vbv 1, 

t. Il veul certainemenl désigner par celle dénomination Marc JlusUl"U5. 
2. On connût fort peu de chose sur J. l'Loo!IWl111os. Aux détails, surtout littéraires, 

donné! par Le Quien (Oriem chridianu, t. U, col. 231-232) et Harlès (BibliotA. grtua, 
t. XI, p. 458) il convient d'ajouter le précieux document suivant tiré des archives de 
Venise : c t-169 [= t-170), 28 januarü. Quum ullima rebellio Crete, quam Siffus Vlasto 
tenta-rit e1equi contra st.alum nostrum, Lota processit a falsis tnctatih111 et sagacibus 
machinationibus papatum scismaticorum, persecutorum et iuimicorum ancte romane 
ecclesie et Domini nostri, istud Consilium de X cum additione nunc pro salule &talus uostri 
et postmodum eliam •ine additione continue proTidit super hujusmodi papalibus scisma
ticis, ne multiplicarent, et etiom ac etiam de Constanlinopoli et aliunde illam insulam 
non venirent ad habitandum. El unus e1 diclis papatibns deteril rebellionem, fuit consli
lutus per Consilium X, l't non ,tshal in r.andida, imo ronlinue habitat in Rhrtimo. D<l!'lr• 
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xcd -rbY 11vpbY '1111clvv71v -rbv ,cpia&vv -rbv 'P&'laov, 11111 ■I i6'!]Ç 11111 -rbv -riµ1ov 1111i &y,ov 

b: ia11or.ov -rbv 'A.>.ie11v6pov 1• 

Ei,ic ~1iic dr, Oabv lun6111 llcœ 11:cin«, &yn11d vil "Jlllciyv71, •c ul fiiurc 
ilh16100 ia111v. 'Ayœs71-rl, la61 h, ol crliv i11ol w.œl ol iv -rljl crljl ia111v iv ~•1, 

x111l ,cci,,-raç ao, -rb x«rpt vl11111a1v crvv 'rtJ 1GxtJ• 'Aylll1C'ld, i61e«1116« -rby fiv-lnpov 

xvp1ov ul a,&œcrx111ÀOY Ciy1t1 1, 11«1 (ji1171acv 1CGIY0111l.,, -rljl 4y"19 A111111-rplft>, ÙT• m 
GIÔTOTC xœp1v flÀl«c. 'Ea1çœ1111v lll 11«1 -rà 1e111,p6iv'r111 "'°' ll&'lpœ, -ra n adpoll« x«l 
0111Ci«c u1 xo1Jxo6>.111 • a,' ~c xœp,-rœc 6v-oloyii\, lv1111« al ,iç v-lpoc «G-rà ~ crv 
ip,rc. 'Ay«1n1-rl, llpll 'XIIIÀÎÏ)Ç .,, «G-rtJ 'rtJ 1CCp1,p,\11ft> 11:6111 .,, x111pq. ul 4y111>.>.11ia11, 

fv« 4xour.n, ùyw 1G,ppœlv111111111. K111I 1171 fi v6a,p1a1c -roo ipœawo ÀV1C11Cl"!I cri, 1111ll' i) 

i1171, l,cd a,' '11ellloc Oœppoovnç lie 8abv ,cœl1v avv«>.>.œy&v-cv Hl iv CJOflq: x«I 

'KÀOVTft>. 'Ay1111e71d, 11,\ 1101 41SOidµ,ji'!]c iv6œll1 -r,, 4>.>.ci OUY«n rv« 'ri 4y1110bv 1C011IIT!JC 

Tljl 611«!11ov1 i\ a«À60'XOYT6TOY il ~o~c, OÎÇ iyw 411016oç CJOI ·Ci,cclcrxol'GII Xlll6ÔÀOV. 
'Ay1111e71d, la61 h, l1v,6c ia-rcv 1i161 al-rov x111I otvov 11pœ-r11116ç. 'Ay«1n1-rl, al lll ul 

GIG-r681 p.ol Cidpx11 dplloc .1, Tb ypœ,p11v, ypœ,jiov V-01 611:111, 1lai>.O.. «G-roO, 6-r, -r&'lv 
-rtJ&• 0Gll1i< ia-r1v 6 ypci,pwv. 'Ay111,c71-rl, 6 11up1oç Mcip11oç 6 M1aoup1oç ilOù., «~oo, 

fll.11 1el1Ta-r« •• -rbv ta,ov l-rœlpov • xœl &a11:111crôv 1101 ,cœv-rœç oOc 0?6111c ,pllovc x«I 
yYIIIOftvç. 'Il 4111e1loc o?vov oGx i11:ob1crt, x111l al-rov oGx la11:11p111, x111l Ci1eœpx111 

nœvioc -rw-ro1c. Oôx clUov, 4U' il lppwaov. 

rwpy,o,,6 -roO fp71yopo11:ov>.ov -rœxac xacl 8u-r11c -ror, 1Clla1 viv-w ~bl(JIY. 
r!yp1111:-r«1 .,, Kp,\n,i, 'rtJ ,a' -roo 011CTlµ6plov 1111v6ç. 

Dominatio cum capitibus Consilii X loco dicti protbopapa absentia eomtituit propria manu 
Joun PLVlW11110 Ticeprotbopapa, Tenun catbolicum et fidelem nostrum, commendatnm a 
Snmmo Pontillce et arcbiepiscopo Crete et illo regimine, ac etiun a reTerendissimo domino 
Cardinale Niceno. Vadit pan quod dictus PLUlWl&llO pro bœo et aeearitate atatus nostri 
in illo Ticepapaln confinnelur, et liltere sibi alias per Dominium cum capililius istius Cou
silii facte anctoritate istius Consilii replicentnr nec reTocari possint sine licentia istius 
Contilii. De parte, tt. De -• ~- Non sine., t (lfuti Conailii D-, t. XVI, Cf. 
Vladimir Lamansky, Secret, d"Étal de Yimi,e, Pélersbourg, t8M, in-8•. pp. 052--053). 

Dans le Pari,inu, n• 2500 (C. 210 T") on trouTe un opuscule de Plousi4dinos, aiusi 
intitulé : 'Emno>.-li 1Cc&pGIIIIITIX-li ,cap\ laplwv lxwv (1. lxovaac) -rbv ).6yov ffœvTCII 1t1p\ 
«T«'K'IK, lx..,,, (1. lxwcrac) aè-ro~olr,.iov rllli GMOG -roO al!Kfipoc ~c >.6yovc, 1t:01"1ktcrai 
11:111pài -roO -rcra11100 'Iw«'IYOU 11:paaflu-dpov -roO Dloua,d,ivoO. En TOÎCÎ le début : 
i kcm:~c ~µ.&,Y x«\ 8coc 'b1aoOc Xp,mc i Oll>fflP 6 ~p.h-,poç, etc. 

t. Très 1'l'IÏlembllblement Georges Aleundre; sar lequel TOJ, let. I, pp. 7-8. 
2. Il s'agit d'Aristobule Apostolios, qui revenait de Venise. 
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Til\ &yllfll't'i\ V,01 11!4\ 'Jlll)œVY., 't4\ rp,iyopoiro6>.. 806&111 lç 'EYl'tlœiç. 

El,iç fly111lvfll)Y xœ'tlt 'tbv 811r>.oov, &yœfll'tl 11ll 'lfll)œY'll), ~ç Hl li1,11tç 'tfJ -roO 
,,>.t&Y8pchou 01oO ,(in:).CIITX"" io-1',iv. "la61, ull &yœ11:,id, lu lo-r1ù.cl oo, b:ln'O
>.l81ov xœl iai;>.-cl 001 rilv ,,n8,i1,1,lt&Y ToO fl1,11dpou 9'3œad>.ou, Hl rilv olx11a1, 
CIIÔ'roO rilv ,lç -rbv ily1ov â,i1,1,ia-rp&0v, xœl vov lvœ1,1,vli\ 001 • bit l,Lh11 11:C11Y01xl, 
XCIII 00\I l,Ul,L'll)'tCIII 411. "la61 k, TO~ x1-rC11vlnouc 001 411:i1r11,1,,jiœ, XCIII ei;>.--, "°' al 
l>.C116aç bdvouc. 'AyC111n1d, p.lv, C110-r68, IIP'lv,x&ç Hl IY ~11, fvCII on:>.aovœa-, 001 li 
xœp,ç 81-r't&ç, x&yllt 1,Lt&YOœvfll)V .O,ppœlYfll)l,Llill Of08pli\ç Hl &yCIIUl&l,LGII, Tbv N1x6).œo, 

lx11 •v i1111-r4\ 6 11:Cll'"IP CIIO-roo ,!v111 nt&Y&cl>.ou, fvœ ylY71-rœ, lv,o1oç bllv!f), 
xC11l 11:1pl bdvou 1,1,1186>.atç 1,11pl1,1,vœ • &>.>.it 11:1pl -roo fl1,1,1dpou C110-rœai>.,ou no 
lllt&Youii>.ou 'tà 'tflç i>.11161p!Cllç. 'ÂJCllfll'tl, al li li1,11dpC11 b:1nia1,1,11 11:o>.1u61Tœ1 Cl!Ori01, 
ypcl,jiov !,LOI, batç x&yllt no.. 11:pbç al, fvœ auyH'II.Kdiaol&YT&Ç lvC11lpetl,LIY 'tW abv 

xœl 11,Lbv b -roo fluOoo, Il 1,L6voç oO awœaC11, 'Aironi>.>.• 001 fiœpi>.1ov lv olvov 

'11:>.iaP'lç • li 1,1,IO'tcl't'I ii • &iao"tC111 iv x•polY -roo xupoO 111,ryipou 'Pl"ttou, bcl,w w 
&1à -rflç vCIIOç CllfflO &1r18ia1,1,7101Y 6 flp.i't1poç 913œnœ).oç, 

àia>.-4v "°' rilv 6vo1,LC11Glt&Y -rflç 11:œpo1xlC11Ç 0011, fvœ, l'tt&Y ypclfet 001, &11>.a x&yi:t. 
00 yiyp1&1r'tC11I 001 l't1pov fi 1,L6vov Clll li1,1,inpœ1 1GxC11l looY'tCIII lv ool • XCIII lppetoov • 
mœa6v !,LOI 11:ŒY'tCIIÇ TOÙÇ yYfll)ftOÙÇ '11.Clll 'tbv 'tll,LIOV Hl dp,ov lllclpxov dv Maao6plO'I. 

àia>.-4v !,LOI d -ri 111:pœet&Y iv 'Pw1,1,-, acit TO~ xpualYOUÇ. riypt1TC'tlll 1v )[pila~ 
viaa!f), lv l,L'IYI a111:n6pl!f) >.'. 
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Tljl &yt11'1:'1'tljl "°' \114\ 'Jlll)œyy., Tljl rp11yopno6>.. 8001111 ,,, 'Evs-rlœiç, dç 
m ilylO'I 'lfll)œv'll)Y Hl DCIIO>.ov, ~JO\IY 1lç -rbv oilY novlv l Il6>.ov. 

El11ç {iy111(vfll)Y, &yœ11:11d 'lfll)œYY'I, xœ-rit -rbv &111:>.oOv • fly1C11IY01,L1Y 91 xœl li1,11Tç ol 
t&YTIÇ 'tfJ 'tOIJ OaoG 811Yœ1,1&1. , ÂJCll'll:'ld, tri, 1-r, ill1lcll,LI011 lriiv 11:0811vori't'IY ,11:1-
a-ro>.i)v 11:œpit -roG 11l81ol1,L011 b:cn61rw xuplou 'A>.~clv&pou aùv -ro?ç xouxou>.loiç, 
'li.CIi! •xœP'll,LIY a,p68pœ a,p6apœ 1,LG166naç 't'JY OJJV ~Qa1v. 'A>.>.' INY >.u11:061,11811Y 

OÔ 11:0>.ù 81& ff l''I ypœ,pllY IY dv, vl1,1,1iç li1,1,TY -ritç 1,1,11:0llpY!Cllç 'li.Ill '"'"' TPllfiiY, 
à!& ypcl,jiov Aa,pœ>.&ç xœl ,t l>.œ6aç 'tliv olvov no 'tl IMœncl>.ou ùl,LoO, Sv 
ld1,1,,jiœ1,1,av a,it "toO Hpœ6ox11plou Ilclpo11 'Pl-rtou, 81A -roG Mœpl • Hl al ypclfa1ç 
fi «l'ffllffœPIIÇ Hl -rlv,, Hl 'tl -rb up84ç. "la61 lori li 'lflaoç if6P'lcm hl> ol'tO\I 
'tfJ -roo 8100 &11Ycl1,111, olYW &l oG 11:0>.>.oa. CO obç 61,1,01,1,ia"tp1oç aùv 11:œ&al xœl 

JIIY1&1xl {iy1œlvfll)a1 '11.1111 vii,u,,al 001 't'JV ~a,v. 'ÂTH'ld, 11:C11pœ1,1,u001J x&aù 'tfJ -rflç 

1,Lt&HplC11Ç i'll.&111,1,", h, aùv CIIO'tfJ p.l>.>.ol,LIY 11:clvnç 011Yo1xi\aC11 lv 'tfJ fiœa1>.1" 'tlii\v 
oôpl&Y&Y, xœl k1 atœa, dt >.1111:11pit Hl d«l'i\>.Oav iv -rt xœpiJ 't&v &1"11.C11(fll)v. 'Ayœ1n1d, 
d ho6'. k, Hpt11,1,u01?aœ1, x&yw •Gfpori"l'IÇ 11:>.11a6~001,1,111 ai,y 'tfJ ll'l'tPI. ·o Aviap 
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Il' ixdY'IJÇ fpov,:ll;u ldpC11ç ovl;uylC11ç, XCIII oô p.lb1 '11:&pl "111,ii>v oiln dxvo1ç. 06 

vip.111 aol ,:1, 'R:'l:OOÙp.1voç p.71 >.«&al'#· cli>.>.' iv clivOpw1tft1 yv111a,:lj\ Yl1J.'IJ671aov,:C11I 001 

nC11flllaç xC11l >.ap.6vui, 11\ç i,:iia111. l:C11I lpp!J)ooY, lpp111aov. 

'O riç 1tC11,:iip f1wpy1oç 6 ,:oG fp"11yopo1toù>.ov xC11l 0Ù'l:'IJÇ ,:o?ç 1t!a1 v!p.11> 

~ii>a1v. fiypn,:111 '1:11 x&' «6yoùnov, iv· Kpii,:'11· 

7 

Tlj\ cliyC111t'IJ'l:lj\ 11,01 vlljl 'J!J)iiY"'II ,:lj\ fp"11yopo1toù>.<t» llo0al'II iv 'Evc,:IC111ç. · 

Ei'IJÇ (iy1C11lv111v, 1tC11p.fi>.,:C11d p.01 vlà 'l111iivY'IJ, 11\ç xcxl "111,1Tç '1:11 ,:oG 1t«vcxyiiOov OaoG 

"111lilv ~O'IJOel~ iap.iY aùv 1t!a1 ,:o?ç ,,>.ooa1 xC11l avvlila1 • C11l 4111>.fCIII aùv 4Yllpfia1 xC11l 

dxY01ç xC11l 611011'11,:plftl aùv yvvC111xl XC11l •11:«10! 1thTnC11 clin:œl;ov,:C11I a&· "1 OJ1 1171'!:'IJP 

clin:cil;1,:C11I a, 1t>.iov ·dv,:111v • C11Ô'l:'IJ ll1ci 1t«v,:bç f>.iynC111 '1:11 xcxplll~ 1tapl ooG xC11l 11!>.>.0Y 

vGv, i1td, ,:p11ilv dolwv -rlilv '1:1111• xcx,:C11>.C1166v,:111v, oùlliv l11ii80111v ,:Qv [ 1t1pl] al, 
ov,:1 l11ci ypcxtpflç ovn 111' 6pfiaawç, &o,v "111IOv'IJ<ro1 1tl>.0111v vov, 4>.>.' &,:«v <rC11Ù,:'IJç 

6pC118in1ç, a60ùç <r1J ,:oG 6C11vœ,:ov ~1t1J 11l>.>.0111v 4YC11xov,1allflvC111 • &Oav Ilet a, <rCIIÙ'l:'IJV 

,:qlwç alç "111!lç boan?>.C111, 'Ayvolil111v ,:ci aci, 1tlilç IÎ'IJÇ iv ,:o?ç Uvo1ç, al l1C11Y6œ

v11ç, al xapll4ç, al ,:111!aC111, al 116voç 11lv11ç, al ~>.O,v 6 y1v1pci>.1oç, al i11,e,i:itii a,, 
d l1t~iç ,:s alç ,:iiv fm681a1v, al lxuç Ofippoç 1tpileC111. Alo11C11I aov, v!à &yC11flld, 
ll"11>.01tol'IJOOY "1111V 1tœY'l:CII ÎYCII yv6v,:aç 1ùtppC11v8&111v '1:11 XCllplll~. 'AyCll'll:'IJd '1111fivv'IJ, cl 
Cllù,:681 lx11c clivœ'll:CIIVOIY, Jl,IYI l111ç 0~ ~oùh1. al 111 oll, lhùall'IJ'l:I ., '11:Cll'l:plllCII XCll'l:C11>.1-

'll:ldY "11:iiv,:C11, 'O d111oç 1tp111,:08Ù'l:'IJÇ xC11l i11bc cli'R:1llii11'lla• '11:pbç fi11!lç, xcxl ln:C11aov 

C11Ù,:bv yY'IJOllllç. "EyYIIIY xC11l ,:iiv 111,:iincxacv ,:oG iv Jl,llx«p~ '1:11 11vfi11'11 xvpoG !apl!J)Ç 

'1111«VY'IJ ,:o0 'Pwaov, xcxl >.v1to011C111 oùx 6>.lyov, xcxl 11!>.>.ov ll1ci ,:b 1171 yp«f&IY 

C11Ù,:bv ,:bv cli6p1a,:ov, &u iv ixalv<t» ixcxvxil-ro 1171 yvlilç, 

• An:cxa6v Jl,01 ,:bY xùp,ov i1tlcrxo1tov M18wY'IJC xùp1ov 'IIIIOJlf ,:bv mova1d"11Ybv, 

6J1,0l111ç xC11l dv xùpcov Mfipxov ,:bv Maooùpcov. A71>.111aov "1111V ,:ci ,:oG i'll:1ax6'R:w 

11:pcxxdCII «lilç ,:ci 1t1pl ,:flç Ci1to8ia1111ç ,:Qv xcxOo>.cxlilv l1tp«e1 il xcxl 1tp~C111, '11114YY'IJ, 

ra111 &,:1 111,:plwç l;lil111v, i1td C11l -rixvC111 lialliv'IJa«Y, xC11l p.!Uov "1 "111nipcx •, &e,v ,:1 

oùx lx111 001 1tl111j,C111, cl 1171 ,:iiv "1111dp«v cùxfiv. 
f1wpy1oç ,:«XC11 xcxl lcpaùç 6 ,:oG fp"11yopo1toù>.ov -rote 'll:4a1v vi11111 ~acv. 'O Ci11i-r1poç 

ll1llmC11>.oç1 (iy1«IY11 1t«vo1xl xcxl vl1111 001 ,:iiv ~lffl. 

8 

Tij> cliyC111t'IJ'l:lj\ 1101 v!lj\ 'l111«""'11 ,:lj\ fp'IJyopo'll:où>.<t» ,:lj\ Kp'll,:I 

110811'11 iv 'Evc,:IC11cç, ,:lj\ ipyC11l;OJl,IYftl niv a,:ci111t«v, 

I C. Ei'llç Ciy1C11IY!J)Y, XCIII ot iv "111Tv, 8100 llcMv,:oç, (iy1C11!Yova1v. 'AYCll'ltll'l:l vil 

'I(l)«YY'IJ, ,:ci 1tœ>.C111 XCIII vov '11:Cllpci aol «111,p6lv,:C11 i>.ci60111v ,bau ,:Qv axC11'1:6>.111v. 

t. Le métier de calligraphe. 
2. Aristobule Apoatoliœ. 

BIILIOIIUPIIIB DLWJQO, n-18 
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A9iÀ6v ao, d11 l·n 6 fiµlT1poç yC11µ6pliç 6 KC11ptzff&vliç voaat v6aov &vlC11wv, ul 11:api 
ixdYO\l 11'1 tppôYTlti Tl L,ç av (iy1C116tJ. '1081 ITI iYTCll06CII 11:op1unC11, À1µliç loxupl)c 

alnv XCIII oivov, cliaT' fiµatç µupiwç tQµ1v. 'O abç avyyovoç µiv11 &xµ71v iv 
KC11p1t«81t>, XCIII µ!vw C11Ô,:llv xC118' b«OT'IIY• fpC11tpà:ç &d YÉl,Lfll ao,, &n• oôx oî6ov 1t6\ç oô 

al6wal 001. EôbyQ TOY Ocllv h, &xouw 11:apl aoo xœl 1ôtppœlvoµC111, &xµ71v Mi:w 001 

6 8Ellç xœl µa!tovC11. D1pl fiµQv 11'1 À\l1toO &i:, 61à: i:oo Xp1ai:oO &1tœlp11 fi v6aoç xd' 

btianiv à:tp' fiµQv. 01 x6vllvÀ01 xœl 6 oîvoç 1t1µtp871oov,:11I 001 611 ldpov 11:Ào6ç. 

8œvµœtw 1t6\ç t11i:1Tç 1tpllç ai i1t10Tt) 6 allç, y1vwax!lfv 't'IV iµ71v µov6nii:œ. Be611100 h, 
ix TG\Y à:yx10,:6)y oô6dç la,:,,, cl1ta?Y !,LOI zœrp,, &peœµlvwv &,:Il ,:oO 1tOTÎ yœµ6poo 

ToO Tp1ax11t11p«nv. Tli µou, Il tp1À1?ç µa, i:balvov µ1166Àwç tpp6vT1!;1. Tfiç MC11plœç 

6 'U!liç 6 <l>pœyx?axoç ai,v i:lj) f1wpyllt) '11:Àa?a,:,i 001 x111pnoOY, XCIII, cl 6 8allç &w1m, 

'l:E1,L'1'8iia1i:C11I 001 6 r1wpy1oç iv Tlj) l11p1, 'O rcwpy1oç 6 M1i:t11xllç ,:Il xœrpi 001 viµa,. 

'Ay111t11i:i vli, xœrpc XCIII 1ô1j>pœlvov &d xC11l côxœp!a,:11 'rllv 811lv a&Mvi:C11 001 't'IY 

'tOIIZU't'IIY xœU!aniv 6a6v. 'O allç a1a«axC11loç CÔÀ11671ç l1poa1œx11>v 1up11>otQv xœlp11 

001. To!iç xpualvovç &xµ71v oôx lldov, 61à: toOi:o oô viµ11> aol or,, &U' lli:œv lti6w, 

v1µ1187101tC11I 001, xœl lpp11>aov. 

fiypHi:111 iv Tt) viia1t1 Kpiin.i, lv 1111vt 011tT1µ6pllt) 171. 

9 

T4\ &yœff'llt'i\ µ01 11l4\ 'l11>«VY1J i:lj) f P11yopo1touÀ<t> 

ao&d11 iY 'Ev1or!C111ç, dç 't'IV olxlœv i:oO 1ôy1YoOç 

iipxov-roç xvpoo 'J.,ciww -roo BlœotoO. 

El11ç <iy1C11lv111v, v!Qy 61tlp·up1 '1111«YV'II, aùv -rotç O'Uvo1xia1 001. 'Ay111t71d, -r71Y 

fi6IO't'l')v 001 xœl µaÀlppv;ov TPIZ'l''IY lœ6wv lx«p11v, yvo!iç -rà: aci dv-rC11 dav xœÀ&ç • 

fiµa?ç 61 l;Qµav iv Tt) &081vd,, ~Y fi ciµœpor!CII l1j>1p1v clx6T11>ç. KC11I dvnç IY1xa 
TC11ui:11ç fiµ!ç lyx11dÀ11tov, XC11l olln À6y011Ç, olln 11:11p11µ118!œv lx -r1voç lxoµav. 

'Alltl XC11l 8\ly«nip xœl yœµ6pol xœl lyyovCII XCIII à:yx1otœl -ro!iç 6ip6œlµoùç xC11µµ&MnY 

b111ç fiµilç 11'1 166\a,v. M6vo1 yà:p &vi:À&µIY ,:à: xœxtl xœl µa-rci 116x8011 dUw am
r;6µc8œ ai,v i:lj) lµlj) lyyov11> r1111pylft1. 'E11:0[11a1ZY 6µ6YOIIZY µa-rel ,r6)y ax1aµamx&v 

XCIII •e ixdYfllV i>.11:lç oôx lai:, µ01. 'Ay1111:,id, fi <i11:081a1ç TOO aoo µiv11 &-r1l71ç, 

111:d ol xp1"a1Yo1 oôx llalY. 'AyC1111:11d, d ai, ~01">.11, 61œ -roo Xp,ai:oo, 11:ol11aov xC11l 

,:Il dloç, xdwç XCIII T'IV &pxiiv. 'la81, &y1111:11d, Ili:, ol &a181?ç l11:6p811aœv 't'IY 

M16wv11v, XCIIÎ -ro!iç iiv6pœç l11:o!µC111vov iv ~ti661t1 a1611p4 • -r71v 61 Kopwv11v lv &ycl1t11 

xC11l 'll:po6oa!". '1a6, 1-r, fi -rp1iip11ç -roo DC110)CC11llyw XClltlÀdc Tllv ~1181lv Hl ixopl

a811aœv "11:«v-r1ç llaœ-roç • -rb ISi 'Av«'ll:À1v xœdlnta Hl &'11:11S71µ11a1v. '1081 h, fi 

fiµ1dpC11 ,coÀ1ç &a61111T tchTa-rC11, lhœ -rb 11'1 dcv 'll:plie11ç iv CIIUTfJ. 'Hµaîç al µœxcip1ol 

iaµav ll-r1 iai:i lv CIIUTfJ s1J lC11µtcplJ d>.11. 'AyC1111:11d, µln C11ôd81 xœl µ71 l\l'ICoO 

a,• fiµ&v, lltcfllÇ 11:Cllple-,, XCIII Tll,L'IV XCIII 1tÀOIJTOY, 'O allç µlv11 iv KœpdOlt), 'AyC111t71d, 
i:à:ç TPIZ'l'œç iç 6 'll:Cllt'IP -roO Mcipxov Yiµa,, 1tiµ,j,oy IZVTlj). 
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'El11:lto1m ale 8a11v &u ~ ~iudp« cia6iv11œ lœ6tJ, xœl 11-ii l1111:oo li1' ~11&v. 

Kup1oe Ili xœl Galle li71 1116' 611&v ailv -rtJ ~111dp" aôxtJ., 'O 11ôe ciY11ji1ôe r1wpy1oe 
viiu1 d xœrp,. 'E11:ol7111a Ill ~ (i111dpœ cili1lrp-Ji Mœplœ v!ôv xœl avyxœlpci 1101. 

riypœ11:-rœ1 iv ~en, Kp/i~ iv -rtJ x,;' -roO 11a11:-r111flplo11 [ ff'] 1• 
'O lapavç r,wpy1oe 6 -roo rp71yopo11:oulo11 dv-rœe bd!;o11œ1. [A. l'extérieur 

de la lettre : ) 'O <,iunpoç li1llœnœloç al71 iv pw1111 xœl vil,LII 1101 d xœtpa. 

LE'ffl\ES DE IIANUEL GR€GOROPOULOS 

t 

Tlj) 1ôlœll1T Hl œlll111l11q, xvplq, lcp1T r,,,,pylftl -rlj) rp71yopo11:oulq, 

llo6al71 ale Kpii"'llv, 

.toi -rlj> œlll111111,.,-rci-rfi) xœl l1pw-rci-rq, i111j) xvplq, 11:œ-rpl -rll 11:œp' ~l'Tv xœlp11v 11, 

411:o-r!w ailv -rtJ nxOU!Jll 1101 u:l 1tciv-rwv 611&v. Xœlpan -rolvvv 1v xvplfil 1tollci. 
'Ja61Ta Il' o~v &T1 xœl œôTol xœl&ç lxo111v TœvOv • xœl oÜTt,1 Tlj> 611j> xcip1;. 'la61 

a' wv, 11:cinp, &Tl ia,e«1116œ -rôv i111lv cill1lrpllv • ., ~C:,1111 xœl iv xœplJ, xœl, &aov rplloY 
xœl irp1ullY, xœpœv xœl civœljivx-Jiv ill,e«1116œ, 'All'.d T• 11:cil1v 111pl11vt,1e TŒXIOY 

"10il7111œ ivli7111fl11œl 1101 111œv-rllv ivnoo,v œôT061, &,;,.,e xœl œôT/lt; ail lcifl11c civœ,jiv

xiiv xœl 1ôrppo1NY71v. 'AU' i1t11&71 oün -roo 6ilovToç, oün -roo Tpixov-ro;, cillœ -roo 
,ôaoxoov-roç 6100, 1a11 -rolvvY IZÔTIIY v1xfl11œ1 TIIY e,11,, ffœYTfllY, '11161, '11:«Tap, h, at,., 

i110l iylva-ro 6 1111vœl11ovciç 110\I ~ iupœç 11:ciaœç Tciç l,LIT' i1100 18', xœl oll-rt,1 i11:0!7111œ 

IZÔTlj> 11:œeœv-a'I fvœ ci11:011Tœl& œÔTIIY 11:pll; (i1111e xœl, l11flœllœ œÔTÔY aie -rll 1tloicip10Y 
dll1, xœl 111Tœ TOOTo lœ11œ œôTIIY l'OYOY, 11:œp«y1vo11lvov alç "'!Y i1111., olxlœv xœl 
Ocrppoov-roe 11ov &T1 iyiv1To 11:pll; 6µ11ç TIi 11:lotov, lµ11vœ oli-rt,1 ciµ,plµvwç. "E11:11Tœ 

1,11Tœ 6uw ~!'ipœç lyvf4 &Tl bµ-Jiv iv -rll li11:œç µivt,1111, -ro11d11TI iv Tlj> bpt,1-r71plff1 • 

xciyw 11:œpayavo1171v ·1tcil1v 11:pllt; GIÔTÔY, 11:1p111:œ-roovd; 1,10\I 81' &l71; T'lle ~l'ipœç &11:11 
1tp'4t lwç l11dpœç w11al µIU1œ x', b111ç XG1Tœlœfl1Tv œôTov • xbat 'Hpœy1voµ1vo; 

~pov ~-rllv xœi 11:civ-rœç 11xv6pt,1,tœ!;ovTœç ll1œ TOO xœ1poO -rll ci'lcuollov • oô µovov cillœ 

xœl œôT&v -rotlc c!pTO\IC dvTœç Mœdv7111œv, 6µo!wç xœl 6 i11ôc &llalrpo;. 'Eyw Ili 11-ii 

li11vœµlvo11 l,IO\I 11:1pl TOUTOV 'ri 11:paeœ,, xœl k, oôx Jaxvaœ -rll xœO' ~!UPGIY 
1top,6aa6œ1 TOl100TO'I ll'IIXOÇ 1tpll; -rllv œly1œlllv, 06 µovov cillœ xœl lll,l!IITTWY'rlllV 

œô-r&v ia6111Y a?xov xœl Tllv lj/1111,1/lv TOO iµoO cill,lrpoO, 11-ii li11vœµivo11 ci'IT111:paeœl Tl, 

. 
t. La date de t500 est certaine, car il est question dans cette lettre de la prise de Coron 

et de llodon par les Tura, laquelle 1T1it eu lieu un mois aupara't'lllt (ao6t 1500). 
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Oô µ6voY -ro0-ro, &Udc x«I lx«µvc -rb 1tl.01cip1ov Mci-r111Y ,coU&v, i:ic Hl 1t«pli 

'ICOÀÀ&\Y lxuc 11«81rv. Kati 1171 Me-, 0-01, 1tcznp, lln ««p' lµ«v-rlj> fi8ll.71a« H'rÉXIIY 
dv iµbv di61l.,p6v. 'AU' l1m671 µ71 6uvœµivw µou &Y-r11tp~œ1, aun8ouhua«µ71v 

1l1t111Ç µ1xpbv u-rciaxeTv œô-r6Y • ul µn' 6llyov r.pbc fiµ!I<; iv671~ yiv71-rœ1. Kœl µ71 

diµ,p18«l-,c, 1tcznp, 11:tpl œô-ro0 -r1, h, ul.ii>ç lx11, µ71lii lu,coO • or& 6' le;ic ilµoO 

,cczv-rœ 6fil« ylY'l\anœl ao, ,cœp' œô-rlj> µnœ -r71v œô-roo iv671µl«Y. TGIO-rœ 8à lypœjici 

ao1 rv« 1t&\e HÀiile lxoµav yvwa-,. "la81, 'ICŒ'rlp, ll-r, viµ111 fiµTY l1t-rii µip71 xpl« 'r&\Y 

1tpo8ci-r111v, xœl -rb lv 8iaacixxiov µea-rbv 4l.œne, xœl -rb xol.oxGv81ov -roO y«8poO 

1jµ&\v x«l IY {illlylv x1vbv, xœl -rb lv ~«pll.1ov uv6v. "la81 ll-r1 l6111x111 no 4'«Y01.1plou 

-roo xuplo11 no 1tlolo11 aol.61« da~«p« 61ii 8GtYdo11: xœl 18œl.ov œô-rœ de -rbv 

YCIOÀOY. Up6axee, 1tcznp, rv« xœ-rœ -rb anU6µ1YOY di1tolH611Y xœl -rbv YCIOÀOY, xœl 1171 

1tcp1u6v or,. K«l 111-r' 6llyov crl,y fiµl'Y y1viia1-r«1 6 di61l.,p6e !10\I, Hl µ71 l.111t1Ta81 • 

dia1r«t1-rœ1 6i (,µ1<;. 'Aa1t«tov-rœ1 (,µile 1tczvnç ot avv 71µTv. "Aa,cœaov -roùç ,p1l.00v-rœç 

71µ1<;, d-r1p. 

M71vl l011Yl1t1 6', iv 1Gx«p1t'l), Mœvo11'11l.o; iv x11pl1t1 x«lp11v. 

2 

Tlj> fiyœ,c71µiv1t1 !10' di61l,plj> x11plj> 'lw«w-, -r!i) fp71yopo1toul.ft> 

8001171 cl; Kp1J'r71Y. 

'l'ylœ1n, -l)yœ1r71µlv1 di81l,pl '1111«YYT1, Hl lx• Hl.li\; aov 1tilm nT; yov,oal 

aOII ul di61lq,0T; x«l auyy1v1Te Hl auv71801; aw Hl q,ll.01;. 'H avv iµol 'KÀITafll 

-rb x«lp11v ao, boviµ11, Hl 6 abc dive,j,10; 6µolw; 1t0Ucix1; a, xœ1p1-r1J. "la81 

o~v, di6rl.,pi , ll-r, Hl&e lxoµ1Y 81tj1 ,cœpixov-r, , xœl oli-r111 «ô-rtjl x«p1;, œô-rlj> fi 

x«p1;, -roo 71µTv n Hl fiµTv &d 81œawtwv. Mv71µov11'1111, w 1t1t1l.71µin di&lq,à, 

-roo xœ1poO w 1tpoa1ylvw 71µTv Hl h, oli-rw XIY0Y ie,u,rv al le fiµ&v, Hl 

0G-r1 -r71Y 1tcipo11al«Y aw xœl -rov 11:ol.uv aw x61rov 811vciµ1vo1 ,c1p11to1'11a«1, oG-r1 

'r7IY 1t«p' 71µl'Y aou œ,coual«Y laxuaœ, 1ô1top'l1aœ1, Hl oG-rw IJUTTYb11171Y 'ICClp«axou 

71µTv. M11UoY 8i xœl dixouawv µ01 yiyovlY 6 xlv611v6; aou Hl h, &d6111xœç m 
abxoY de -rbv Y«Ol.ov, xœl -ro0-ro 1t11tl.71p1ai µou l.u1r-, 'r7JY xœp61«Y. "laO, lS' wY 

4-r, 6 xup1oe -ro0 ,c).0[011 ijyouy 6 40UXCIÇ oôx divia-rp11j,1Y dloY -rœ lv81Y. &na: M«c 
Hl «ô-rbc iyiYE-ro. "Ia81, di61l,pi 'lw«vv71, h, Hl.&; lxo111v • -rdil.716i; oG -roaoo-rov, 

61& -r71Y !,adp71a1Y 71µ&\Y &,c' di).).71).111y. 'A61l.,pi 'llll«YYTI, {i,c71xooç ylv011 &al 11:«-rpbc 

xœl µ71-rpoc, µ71 r.œp16fi>y la-, v6µoY -r71v !,,co-rCITiiv t auvix11 -rdc oôp«Y1« Hl ri 
i1dy11«. 1171 XCl'r«Àua-,c 'r0 :tol.111µ6v-r1oy llp1ov, Ile 'ICCl'rpcza, XIÀIUII viµ11Y 'ICila«Y 

-r1µ71y. 11 µiY -rb <i1to"r71p1Îaaic, ,~ lx11 • al 6i 'rOÔYClff!oY 1tpcz;11c, &!16v a' lx11 6 

610; µ1-rli -r&\Y xop&v -r&\Y 61oµivwY, Hl -roO-ro dia,pœl&\e -riip11. El 6i, 11:dpCIO'OY 

atCl\l'r0Y 'rfJ TPlllf'.I, 616czx871-r1 'IC«p« -r1voc, oô y«p lad 'ri 'r&\Y 'rOIOU'rlllY, WY oôx 

da,pipwal a, ale dip1-riiv • dp71vœ?oe yevoa • -r71v di61l,p71v 71µ&\Y il ,'r7JY µ71dp« µ71 

Àur.11 • tao,, diôrl,pi µ011, ll-r, H'rii -rbv x«1pbY -ro0-rOY lpxo11«1 ,cpoç <i1111e. 'A6tl.,pi . 
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'lwtiw-ii, IJ.Y'llv.6vwcrov 11:1pl o~ 1701 lf'IIY lµœ"tlou lluk 'to lµ8puov. 11:poç ,:1, 11:œpœx11-

f1A17GU • al 'll~PII', 1U av lx'!), al Il' of>, &ll1>.cpè 'lwcivv'll, xo1tlœ17ov 1ôp1TY 11:>.œdv"t1vov 
11:œvlv, xc:d 11:01Tjl71X'l'I lp.œ'tlOY IXÙ'to81 wç lvoç l'tOUÇ. ~œ,i,œ't(II llè 6 Tjµi,:rpoç yœupoç 

(=yœ8poç=yœµ8poç), ~ ci).).oç 'tlÇ li 'tlÇ av li'll' xœl µ117017:ltOUfliZY 1:t11>XIY'l1V ~ xou-
110UÀIOV 11:poç ,:1, 11:œpœx11µi17œ1. 'Axµ-i)v xœl 8 11:podp'llxci 1701 ll1ci 17'toµœ"toç ,upl lµoO 
d IUpGIÇ N av lx'!), d Il' of>, µavi,:11>, ·ue,up,, &ll,>.cpè, lk1 ,:1, ;lcpoç où 'tŒ't'tll llç 't1)V 

8\Î:it'llv, µattov ,:ijç 8\Î:it'IIÇ il7'tl, Enr>.i µ01, &ll,>.cpà 'lwcivv'll, >.oupiv 11:poç ,:o !;11>Y1YV , 
11-1, ni et ,:1 av 11:œpczcrxtJç' ypci,i,ov µoc ,:-i)v ,:1µ71v œii"tlilv, 'All1>.cpà 'lwcivY'll, 17,:i).).w 

6µTY acixxov hœ, ni al XP~t,,:a œù"tov 6µ1Yç, ail av lx'!), al Il' of> 1tw>.ii171,:a œùwov, 
xœl xo,i;lœnv œù,:oç llllwç alç niv &yop&v ,:oO i>.œlou, xœl l,v'lll70Y µ01 1>.œ,oy où 

xœ>.ov, al· IJ.71 ,:ijç >.uxvlœç' ni ,:oO,:o 1tOl'11CJOY IJ.01 &pœpo'tWÇ' hi où llùvœµœ, 
,:oaoO,:oY 11,ijxoç ,:ijç wul,ç ,:oo x11µ&1voç 61tv1TY llcci ,:o 11,71 lx11v cplilç ni 11:011TY ,:o 
ipyox11pov. Aù,:6ç i17,:1v 6 17bxoç 8v l>.œ8œ &v,:l ,:oO iµoo, 8v l>.daç aô &1.ll 

,:oO 11:nl rawpylou , x&xaTYoç dx1v ldpouç xœ>.obç xœl oùx lll11>d µ01 •e 
ixcl-v • iylil Ill oux alxci ,:1 d11:1TY œù,:lj\ 1:cixœ &v ll1ci ,:71v cpc>.lœv. 'Axµ71v oùlll 
i1tÀ\Îpw17i µou ,:llv 11011:ov ,:,iç p18>.w. IDiipwaov ab Ill ,:1, 'Yœhiip1ov œù,:oO xœl ,:71v 

'E!o11,o>.6T'llacv, 11\ç 6daxou. T-i)v Ill 'E;oµoÀoT'lll71Y xwplç ,:ijç pl8>.ou ypœ,i,ov ni 

n1r>.1 œù,:iiv. "lat,, &lla>.cpè, &,:, 6 MœvoÀ'llç 6 Alv1:1oç niv 'Ox,:&i'IIXOY, t;v iylil 
lypœj,œ œù-rlj\ wç olllœç, oùx -li8i>.'11171Y µca9no6&117œl µ01 l11>ç · o~ iyxci).11711 œù-rlj\ 'tlj\ 

aPXOffl. 'Ax11,71v t;v lypœj,œç aô &y6pœa1v 6 vo1xoxùp1ç ,jjyouv 6 ywpllç (= yœµ8pllç) 
,:ijç xwv,cillœç nu, xbaTYoe oùx '1i8i>.'11171Y, al µ71 nl œù,:l)y iyxci>.aaœ. "Ia81 hc xœl 

œù,:l)ç 6 Ain1oe cpuyciç iy1y6v11. "la81 3"tc nl 6 Kœn,>.lvoç 8ç a?pi n1 ,:oO ypci,jiœ, 
œù-rlj\ aîxl µoc 11:œpaill11loµivoY ,:llv œù,:oO u!llv, 111\ç o?llœç, xœl ijv!xœ lµaÀÀIY dµè 

>.d,rv- ,:llv 11,,crllllv, l>.œ81v œù,:/)y n' i11,oo. ·1a0,, &ll1>.cpi µou, h, -li8ou>.ii8'11Y 

ncrpœ,. IlœpciCJXou µoc 6>.lyov µnci!cv XÀw17,:oy. E,:lUw 111 xœl llùo &yyarœ µiÀc'toC 

0111J.110Uµivœ. IlœµScixcv oùx c?xœ n,:ci ,:li 1tœp6v. Kœl lv ldpti) 11:>.olci> 11:œpczcrx1TY lx11> 
6µTY nl aT'tov, al fli>.1,:1 • xœl l.cvllv 6>.lyov al lxa,:a, 11:œpci17X'll'tl iiµTY, ail!' of>, µ1Yé,:w. 

"la8,, &llcl.cpi µou, lu al Hl 1îxœ lv ~ llùo 6dpnpœ 111:1[µ],iiœ œù,:ci alç 'Pollov 

llcci xtip,:11v, Til lv &yyatov, ,:1, µcxpllv, ,:li µl>.CY &nviµ11 aou il ail xowctillœ, la,:1 Ill 

hll -robç iµotiç v1cppobç, &n' 3µ11>ç Ili nu œùni viµw ,:li Ill 11,1ttov 11:&v,:wv 611,&1v, 

11:01iiaœ,:1 xœl µoTpœv flJ ijµarip<f 4111>.cptJ flJ µcyla't'!). Bti,jiœ,:1 nl -rll llpyov !1p&v1ov • 
poù>.oµœc 11:œpœax11'Y xav lv 17,:poµœv,:6'r'llµœv ,:ijç Mœplœç. Kœl a-rcna ,:ijç xowctillœç 

nu i 6-n:iaxou, a-rcr>.1 6>.lyov aoul.ou11,IY xœl 11:l.œdv-r,vov xœl 11,tipy,,pov ll1œ>.ùµœ,:oç 

,:oO 11:œ,lllou • xœl, d tlib,:1, 1rœµ8cix1v 11:ol.bv, n1n11:1 Aplltiucœ (= Allpti11,:1œ) 4,rll 
,:di µcycil.œ i oîllœç • xœl a-r1r>.1, 4111>.cpà '111>«YY'11, llùo acp1Yllù>.1œ xoxœ>.ivœ pœpdi ,:ijç 
xovvccillœç 17® • l,:apov Ill, w. El'll µa,:di aoo 6 flcllç &al. 'Aa,rti!;w ,:obç cpcl.oOv,:œç 

'11µiç xœ,:' llvo11,œ. El i,rol'lla•v '11 IJ.'lldpœ ijµ&v -rob/; i11:1vllù1:œç, 411:odaœ,:a, al 11' of>, 

11,1Yiwaœv. IlœpciCJXw µoc ,:di &yy1Tœ ,:oO µi>.1,:oç. 

'Eypticp,i µ11vl ·mµSplti> 11', iv Kœpdtkf, 

MIXYWij>.oç. 
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A«rKtil;cnil ac xcxl 91~1? xcxl dt -rovniç fVVTCX, 6 r,wpyulç d f71111 xcxl '1111cl:vv,iç. 

'E&SG,i p.oi, il xcxalyv71-r1 ,,>.71d, fl,I 111 -roO lovvlov iv fl,I viiaffl Kczp11«8ff1 ypcl:111111-rcx 
11:czpc\ aoo x11p1acl:111vcx, ci xcxl ,mi~czç xcxl -rci -rovn,v 11171 yvooç, xci:p,-rcl:ç 001 6110>.oyQ 

11:ol.lciç, dc'lwç h, fpov-rlr;uç il1100, xczl Il 001 la-r, lluvcz-rllv -roO-ro oôx il111>.Qç llp!Jç, 

• Al.lck xcxl 11:po -rov-r111v llcz&ov xcxl ldp1111 iic'l(aniv ypczf71v b11:cz).cz1 11:czpri aoO y1yo

vvt1111, dycil cxô-rllç xcxl 11!1111 xcxl c'lvo xcxl -rpiç xcxl 11:0Ucl:x1ç lypcx"'cl: 001 xcxl 11:>.cxw

•df161ç, xcxl cl illo871 0'01 1171 dllwç. A,b xcxl v11vl '11:llpllXCXÀii) O'I To0 axo>.cl:r;11Y &:d xcxl 

vlµ11Y -rlj) O'lj) -r111!'1' 11vaT'!I -rll spoafixov, -r71v cxlc'lw f7111' xcxl -r111iJv. M71 ta81 1t11pci 

CHCINT/j), ycvoo TOÎÇ 11:llO'IY fi11:iixooç, 1171 i11:cx!po11 fl,I 0'1J O'Ofllf, à).).ci 11:cxpci O'ICINT/j) 

'n\p'IJO'OY -rczvniv' ll11:111ç '"IP'l1°',I IJI xcxl TIÎç 611ovç O'OII 6p80TOl1'11°',I. B1cl:r;1-r111 6 xcx1pllç 
xcxl l111ç ~ lx11 xcxô-rllç x011:1cl:aczç &:y111v!to11, cl xcxl 11:cxp' i11ol -roo-ro "111i>.71-ro. Ilpo 

11:cl:n1111v Ili i11&1&cl:t111 Ili ac 1l11:111Ç -rllv -roO scx-rpllç l6yov '"IP"l~ç xczl 11:01-ii°'.Jç, 1lllci,ç 

CIÔTOO T71Y laxilv xcxl &u TIT'11PGIXIV, xcxl .,. laxilç cxô-roo •en,11:cv, xcxl llu µ6voç iGTl 

xcxl x111>.cx!v11 xcxl 11:pll -roo a, y1vla8111 iY B1v1d1f, 11\ç bll 11lpo11ç, wvl Ili nld111Ç, 

aoO Tl -rov-ro11 fianp71a1111-roç, 111/i xcxl yp~11ç c,\ç sl1111:-ro11 1-roç ac laca8cx, cxô-r6811 
xcxl -roO-ro d71pw1111 >.v11:71ç la-ri -rlj) 71µadpff1 1t11-rpl. 

'AU' i1d Tlj) 11:pou111lv"' it:cxvi>.8111, xcxl TCIIOTCX iv ppqat, i11:cl 6 xcx,pllç Ppœxvc 

m,, xcxl h1 8lpoç i xcxl 7111/lç p1cl:tu111, cl xcxl tjv xctpœ oô 11:l71po0111v ol 01pl
r;on1ç, oôc'li -rllv x6l110Y ol O'IIUlyoYTIÇ -rci llpcl:yv,cz-rcz, xcxl -rcxo-rcx ll1x11!111ç, 81/iç 

p.Y7J0'8clç hop.1Qy p.ov. Til c'I' &Uo &-r, xcxl 11:pll -rcxvniç 11:lcxwdp!llç 001 tjv 71µadpczy 
yvw1171v llfllOY 11:111:0!71xcx. A,ll yp«f&IÇ &11:111ç µa -rcxxl111ç -rcxxl111ç y1vla8111 iv fi11TY, à).).• 

•x1,p11111 llYTCII a,, oôx o?a• b111ç -roO-ro ~TIIIÇ fflÇ, -rll -rcxxi!IIÇ, M71 µ6voç &111!; \ -ri 

TIÏIY incxOOcx 11101 fi11:cxxov11; ,r/)y yrip Xp11T00VTCX 11:&:v-rcx fi11:cxxov11. 'H 6c'lllç ppcxx1tœ 

ml p.01 wç ,, IJTG&lllwv 11:0lflO'CXI, oôx IGTI TOOTO -rczxl111ç ynla8cx,, oôx IGTG&I, il 
fll-rcx-ra. 'AUci xcxl l.1µ/iç xcxdld1 tjy 71µ1dp111111:11-rplc'lœ, q\ oôx ot&iµCY, &c'lalfi, 

al l;flO'CXI c'IIIY110'0YT111 ol 71µl-r1po, • 6 yàp 11:cztjp 71p.Q11, wç lf'IIY, yayiipcxxn xcxl xczp.œl 
'IIVll O x&ycil 11:Qç CZÔT/j) xoµiJa111 tjy av).).~-rpov ~Tlj) xczl dt pp,,vUICI; 

'AU' IGTw, 11\ç iv,ol c'lox1r, -rà -rflç -la111dpczç fi11:o8lac111ç lflpœ xczl 11\ç 1lç ljHip.µov 

olxo&v,oOV-r1ç, 11\ç &:l.7181? 'roOTO i11:l1JTczµcz1, \ fpoY& xolo&Qç. 'OµczlSUoY, oô l&lbc 

"°' 11:cpl ,rii)y xpualYIIIY xcxl dpc'lovç &aov ml, ,1 xczl 11:b71ç clp.l • &:n' 31JOY inl d 

'lflç i:>.&1181plczç xlfcklcz&0v, xcxl -rll 11:6pp!11 11:w ypG11pl11111 czô-rllç trlfllXCZ • cl it&0Tç xcxl 

TCIV'"IY T"I" it:IO'TOl71Y oôx lc'111 1,11 spllç ai ypd:olicz,, &n• ,.,. 1171 µlp.4',ç -la111lç, TCIO'rll 

c'lp&µav. A,ll, &c'lalfi xupi '1111œ11v71, v,11111 x11l µ6Y7111 ,~pov iv iv,ol Ocpnd..,, tjy 

11:pllç µlpouç a11l&oxo11T6-ro, -r71v xcx-rci 11lpoç lVTp!IIO'&Y, cl f&À1Ta111 11:11pck -rlj) IÏPXOYT&, 

xcxl ll-r, laxv11 -rà 11:ÀIÎIJTII • xcxl Hpci Tlj) O'lj) xcxl ip.lj) -r,µI"' ul llloyll,llf) ul 111-rliu, 

iv lcpc0a111 xœl lv -ro?ç bxl.71a1CIIO'T1xo?ç x11116a1v x11plj) lcplj) ll111x6Yff1 ul alj) 11UO"S11, 

xcxl TOV'rftl ~-rllç CIIÔTlj) '&CITA ff«YTCII cl ,e,or, ff«YII &a«œ,;6µ,0œ • ul al 'ri '" 11:pbç 
Tjµllç povlnœ,, boll,l,IIIÇ lxoµn 'ltl.71pQ1JC111 TOVTftl Til 11:p60Tœyv,cz t al XIII 11:pbç -lal,lllç 

6).fyœ 6baT. A.01'Kll11 cl TOOTO oôx laxva11111cv 11:0lflO'lll' oôa' il).).o •e,axvaoµn. To0ff 

xcxl v,6voY &181 11:01iiaCII0'8œ1 fl\ç ,.. \ ç.• 1-::, xœl 6 -rœO-r11 tcGIIIIIJCIIÇ, llovla~ T01fflll 

et Tl IÏY ln, ul pov:>.1-rœ1, cl &;e1ol Tflç -lap.adpczç TpœfflÇ, xœl a • .,, x&y411 lcleet 
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T"«:,11'1Y 1t11pœ -r(j) «PXOY'rl -roo 1tp11e111 &a11 µGI wœpx111a1Y blv71-r11 iv -r1Jll1 'ri) v1\ari,· 
Ao11tbv -rCIIO-rœ iad 1101 Hl'1tpbç 'rllO'rll bllixo11111 x1Tp11 b 'rlilY 11ô-r601, XIII 'rOU'rO\I 
yavoO auvspybç 1l1t111ç y1v,ia1-r111. K&yw, ,plh11-r1 &ll1l.,pè, x11! -roO-ro -rb 1-roç iv-rCII0011 

1tpoa11dv111 iv -r1J61 'ri) v,iari,, cl y1v,ian11I 'ri -rlilY 1\Î b -rlilv 11G-r601 x11I yav&'I lv 'ri) 

-li11ni~ 1t11-rpla1 • al Il' ol:I, y1v,iao11œ1 b71 Il' llv !11111 • -rb xpeT-r-rov -ljyoo11111 d 

(:lpqù l;flY ( Hl) xœl.iilç l;flv, il -rb µœxpli\ç l;flY Hl 1171 HÀiilç • ll-r1 luoY 1-r°' 
~111pov auvll1œl;li\ -rli\v c':'>a, 111p61t111v -rlilv ll1œ6ol.1xlilv n x11l i1t16oul.111v x11l ljiaua-r&'lv 

x11l -rlilv &v-rwv iv 1tœv-rl Hxijl, x11l -rci 1tl.d111 oô lluvœ11œ1. 

'l111œvv71ç xœi; abç auv«:iw110, dw a1 &a1tœl;1-r111, d ul ljii>.>.11 • 611011,)Ç x11l 6 
r,«:ipyioç. 'H6011l.,iOr,v an?l.œl cro1 6l.lyov -r1 11v,i1171ç xœp1v, l>.>.• oôx 711S11viiOr,v, 

i1td Ôltflpxov • ., 'r(j) Iloa1lllri,. "Ea1t11pœ Ili XIII rliç &6' µi-rpœ aT-rov, XIII rl,ç i1111ea -rb 

1tpiil-rov, 1tœnœ xœl.iilç, iv Ill -rijl 4ylljl ul 111ylil.1j1 aœ66ii-r1t1 l6p1e1 1tOp 6 81bç 

1t11p& x11p!01.1 xœl -rœO-rœ xœdxwaav. 'H601.1l.,i6r,Y Ili xœl 11nà -rb auYfieœ1 -roO-rov 
il.61TY Kpit-r71vll1, xœ! IIIITY -roùç -li111dpo11ç yoY&Tç xœl au>.>.11l.fla111 -rou-ro1ç. 

"E-rapoY llè oti, l>.>.• la-r111 ao1 61bç cruY01x°' da11d xœl -rorç µa-rà aè 1tlla1. 

'Eypœ,p71 xœ-rà 11f1Ycr,t louv1ov lat'!I, iv 'ri)· Y,ialjl blip,:fft, "Eppwcro, œv61ç lppwcro. 
ll11pà Mœv01.1itl.01.1 aou -r, yy71al011 lllù.,poo -roO-ro lllxO\I, cl le10Tç. l:1toull11leoç 

yiypœ-n111 dw iv -r(j) lloa11ll<t>, ul 1171 11•11,p6d71µaY. 

5 

T(j) ,PIÀ'r!X'rlfl 1101 &111>.,p(j) xupf '1111œyy., 'rijl rp71yopo1toUÀljl 
IS06d71 dç 81Y1dœv. 

T(j) aw11l11ovl µo1 -r(j) 11:1p11to8-fi-r<t> ul ,p1>.71-r(j) 6y111ln1Y iaa!, dw la1tœl;oµœ1. 

Mlµ,poµœl cro1 -rb «11Y'll10Y, ll11œ1110Y, -rocrou-rO\I &v-roç xp6YO\I -rb µiaoY •&ç oôx 

i11Y-lia871ç fi11TY XIII xœpœeœ1 111xp6v. -roO-ro y>.1x61116œ ,coH(j) 1tbl111, fiµaîç µèY lai 
1tpbç al ypœ,po111.,,, x11l ,cpbç ai 11ô-r6611 xœl iç Kp-fi-r71v ,cpbç -rbv fiµinpov 1t11dpa&. 

El oôx 1lç x1rpœç >.1111611Y1iç, oôx i1da-rœ11œ1 1 ci>.>.' ll11111ç ypœ,po111Y • d oux iaµlv 
d>.1&01 11:1pl -rb ,pl>.-rpov ul -rb a,p61lpœ ,pi'hTY a1, -roO-ro 61bç i1tla-r11-rœ1 xœl a1 i11:1>.cr,,

OiiY11Y oô IS11lu...71-rœ1. El Il' oG-reoç -rb 11:plly11' lx11 xœl -roO-ro wç al xœdx11, 11k11ii-

11.011 -rflç Yiiaw -rb civ«:i11œ>.6Y -r1 xœl lluad61uoY • -li -r&'IY 11:œl&io>Y ,ppovdç x11! ,rflç 

aul;uyO\I «t µip111v«1, «ô-r«I µ6vœ1 lluYœv-r«1 ll111n1Maœ1 110\I -rb >.oy1xbY xœl -rpiljiœ1 

dç «>.oyov, -roo xœp1v '1''1111 «tulilµœ1 1 cl -rà dd-rœ 11:pœn11v ou (:louÀ011œ1, cri n 
Il' oô 11,r 11:pœn11v 0G-r111ç, il.&V6lpw 11:œv-r111v -rou-rwv &v-roç aou xœl l1Y'll10Y1u11v fi11TY 

llcrov cro1 ll-6vœ11iç, 'Hxoucr671 1101, ,p1>.71d, h1 >.01116ç ia-r111:pbç <i1111ç 11G-r661, ,'1-ro1 8m-roç 
!111poç, -rb >.1y6µavov 6cr,,œ-r1xbv, xclyw 71v111871Y • i86611 Ili 1101 xœl i-rapoç crd>.olji 

'11:0ÀÀ(j) 1t>.d111v -roo 11:po>.«66'11-roç, fvœ -rà i>.>.d11:ov-rœ -rflç aœpdç µou µi>.71 d-rtj) 
xœ-rœ6p111µœ T1Yiiam111. "Eyp~œ Ill cro1 'ltOÀÀIXXIÇ clvciyia8«1 ,rpoç -li111tç. lpxd yip 
xœl µ6YoY croc llllç -roo&, lacaOœl a, «ô-r661 u! -rœYOY il.61TY 11:pbç 11:œ-rplllœ, 11:poç 
TIY"71ffpa&Ç ll-6cr'f71YatÇ' x«xbv {i,;èp -rb µi-rplOY 11:0).ùy lj 111,1-rpl«. r,voo 1tpoç fiµllç, 

• 
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&lial.tl, 1t«l, al Inc 8C1Y«-r11tbv, (iaawv &vciy«y1 cmNTbY 1t«l 11...rci61ç, kov -rcixoç 

ao1 ~. M71 pp«IIÛY'!lç, 1'7111l &v«8ci>.'!lç, ill' i>.Ol, où 11:0>.ii -rb iY 11tar.i>, 11«1 «ù'l'oç 

poûlol'CII 4Y«yéa8au alç 11:«-rplll« 11C1l 'l'GÎIÇ 711'-•dpouç 81cia1111· i11:d «ùtbç bC:,v &m11pf111-

y[CJ871ç 1t«l «ùtbY fln1p1Tç CIÙ-rlilv, lywyâ I'' CIÙ'l'li)Y &xwv 11:poa1tbY 11:onja1a1, 11«1 

,bœtiuefl) .,.,111)6 .... 

'H fJ7j YÛl'lf'I &adl;1'1'C1! !JI 11:ciw, 11«1 -ri •e CIÙ'l'ijÇ fUY'rCI 11:ciw IJI &adtoY'l'IIII' 

XCll TOÛÇ 01 flÀGOY'l'CIÇ ,,>.oo.,.,v 'IICII 41J11:Cll;6.,..e«. OùlllY l'l'lpoY. 

l:111:t,.,.8pl<j1 11' H98, iycypcif&1 iY K111p11:ciO<j1 MC1Youij>.oç. 

6 

Tlj) ao,plj) 11«1 iv-rll'<jl llUp/j) 'llalciYY'!J -rlj) fp71yopo11:oùlii, 

11&.,.ol f&l-rcl'l'ft> 11e1a1yviJ'l'<j1 llo6d71 iç 'Evnl1111ç, 

bb KpiJ'r"IJY, M«Youij>.oç. 

El'lç ôy1«IY1a1Y, tl>.t«d 1'01 11C1l 11:1p111:66"1J'l'I illi>.tl 11C1l 11ûp11, 4-ri Ill oùx wç 

&61ltlj) 11«1 116Y<j1 [ici quelques mots ont disparu par suite de la vétusté du papier] 
à;).).' wç ol110Y61'GY 111&1 11:1&dp1& ,,>.6a'l'opyoy 11:pbç -rbY •e CIÙ'l'OO b11:op1u6.,..YGY 

'IICII ycYYri>l"YGY, A1b Ilet .,.01 'IICII ill,ltlj) fÙ."IJ'l'ft\ 'IICII ol11ov61'ii, 'IICII iY'l'IÀift> wç 

ml1&!18C1YG!'ÎY<jl -r&.,.oO 11:ŒY'rCI f61YIÎY 111&1 'IICl'rlcrxllY 111&1 adpy11Y, &Y xcipl'l'ŒÇ 001 

6.,.oloyoOl"Y ob 4>.lyœç -rlilY ore 11:,pl 711'-l!ç aou 11:olllilv 1ù1py11J1&v 111&1 -rlilY 1ùe111:o

llb-r61Y 11:dlilv ~.,, <i11:lp i.,.oo 4Yux61"voç 11:dcTY 11«1 l61ç 8C1Yci-rou où11 «tlnuo 

wllpyou wç ld!ÎIY wo 11:o6"1J!'ÎYOU -rb lax«-rov, Ilo(œç Ill lo1dv &.,.01pciç 001 iyci

ya111n -rlilY 11:pbç ai l10U i11:~lœç, il 11:al61Y ll61pllil1' X1&p1aril.,.,81& al 11:Œ1''1'611' 1n'lli

n1&-ra1, il 11:alœç HpP"IJalaç cipt1&a81&1 &-rpol'-71-rl t1J ylril-r'r'!J t8iye«ae1&I -r1 -rlil1' 11:pbç 

ai l10\I 111ZÀIÏl1', oùx lx!I) 'rTjY 11:lilPP"IJIIICIY 11,111C:,ç h1 l.6y61Y 11:pcie1111y btbç 1'71 pcil;Cl1' 

Hl 11:pbç al fCIYlil ,j,1ûll11& liy11v • -roo xcip,,, Hl x•tpiç p.ou 11l6vii, -rr,l 111&dxav-r1&1, 

1ICli x6vlluloY 11ilC1Y1 41101''rl1JCII 'IICII &pe«ae1&I 'ri où IIÛYCIY'rlill • bopaç &11' 11:CIY'l'bç 

&ydoo llpclee11 Il' oùllb 01111& • lv yœp 01111& 11C1l .,.6vov, 811ft> bl.111:1&pija1&1 11C1I 11:ollljl 

11:lal111 ie1lila1&1, @Ç 6f11Ài'r"IJÇ &11' 11:olllilY lllilÏ 11:plil'rOY 61/j) IIOOYCIII 'r7j1' ll6eCIY, 8ç 11:«1'

'rlllY ln, 11ûp1oç 0~ 'l'b 1&!'1'16Y ia-r1, 111&1 11:œY'r!l)Y .,.ou 111&lù,j,1&1 ci11«P'r"IJl1«'rlllY 11:À"IJOùY, 

K1&I iv -roÛ'l'ft> 1101, flÀ"IJd, -r4'1 -roûtou 11:1a-r4"1 lllcbov1 11«1101 cùapy!'r'!J, 'IICII 11:lou-rlac1 

11ùp1oç -rbv lloo>.o" «ù-roo 11:C1Y-roç &y111&00 111&1 6rilff'!J 001 11:«Y'I'« 11:pbç a111-r71plC1Y 1&!-rii-

11«-r1&, oTç l11:1-r1&1 ..; l;1a171 71 1&!wv1oç, 'rlZO'l'ci 001 ,i;«p' 711'-ÎY, 11ûp11 'lw«YY"IJ. av 6' 

«Y'l'llloç -rb iv l6yo1ç a.,_111p6v .,_a, 111&1 adv1ov, -rb iv lpyo1ç aou IUT" 11:1&pcla-r"111'Cl· 

KIZ'rlil!JXÎ'l'lll -rolwY t1I 011a111:11 -rœ 11:PŒTl'Cl'rlil, où yclp ia-r1 'l'OV'r!l)Y 11cup6ç. Aù'l'bç Ili 

llCIÀIÏIÇ taxuv !a81 11C1l 11:«Y'l'IÇ ol IJÎIY a.,.01, 'IICII a, &1111:cil;oY'rlill, "la81 ll-r1 iyivn6 .,.01 

11:lilllllov &ijl.u, t1J 61'-lllY\11'"' llÀVYCIÇ IZÙ'l'TjY 'l'ijÇ 711"dpœç ll"IJ'rp6ç • ,pipu yœp l'ilYIZÇ 
111:-rcl. /lu Ill ÀOIJl,OÇ iyiYC'rO 'l'b 111ZÀOVl11YOY &CIYIZ'rlllbY .., t1I Yii!Jft> 'P?ll<i' • !1161 llà;yw 
ill''IY i1' t1J viia<i' K1&pd&<j1, wç olll1&ç, 111&i Ill' o~ -rbv ,p68o'( iila1&1 11:lo?ov a!11d1v p.71 

ec>...;aCIY'rlÇ b -roo IC1YOU1Zplou l'"IJYbç, 'IICII IZÙ'l'bç i11:i11:,a1& v6aou x«plY l'fl'IICIÇ 6b1&, 
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~rrlou. lUll'l:œ '1:00'1:0'I -rbv xaupbv 11:l.1va11n6ç "°' 'r1J 11:C1'1:pl31, uril.dllv "' v6aoç, 
litaœl 1u lx11 p.flvœç llvo. "Op.111ç 111p1111p1ap.ivo1 ~p.av 'rflç 11:11-rpllloç ul 'P61lou • ol 
Kpfl-raç -1)!1Aç 'HOOVp.l'IOI, -l)µcîç Il' IIÎl 11:œÀl'I 'l:OÎÇ 'Pollloiç. ToV'l:111'1 oG-rw ix6v'rfltv 

XIIÎ a-rœa111 y1v6µ1v1n, T1vxpou -rll 11i-r1ov, XIII 'll:œY'l:111'1 -l)p.Qv 'IC'l:OT,61'1'1:111'1, xœl x11pve 

l66YJa& p.cyti).'!I -r1J "'"'"' -rQy <i,m,6VYIIIY iltv6tplœç P.YJYVp.Cl'rCI" XIIÙ'l:llç oôx '!,a6op.YJV 

-rQy TIYOp.11111111 'l:ci 11:pœyµll'tll • cil.lei 11:pll '1:0V'l:IIIY 7lXO\la'l:III "°'' ul alôrilç -rQv 

11:p11x6iY'l:111Y 1111pci aoi -rci -tflç i!>.1v61p!œç "°' • cil.l • oùx 1îx1ç dp.,j,111 -rœvniv 
bµiiv ilv-rczvOI • .6111 -r1,1 x!l -roo 11ùyova-rov p.YJvllç lyi111-ro 11:pllç -li111tç l.ip.6oç, xœi aoO 

yl.1xo11lvou XIII 11:1p111:0871-rou 'l:VXWY TPllfflÇ lxœpYJY, &l.l.ci xœl '1:00 -liv-adpou 'l:lp.lou 
11:11-rpllç yp«fOY'l:OÇ p.01 bo1Cl.10a111 Kp71'1:YJYll1, wç 11:œpovaYJÇ 'rflç il.auOaplœç • ul 

<i11:71xooç y111op.111oç x11l 11oa-r71aœç aùv -rljl r,111pyl1j1 -rljl atj) &1111l111ï1, xœdl.dov -roùç 

-roxlœç lv 811j1 • x11I -r1v111v &11:œpœç lx1î01v ap.1xpQv ll&ip111v xœl avp.&l.111v -roO lloOYœl 

'l:IYIIIY 11:poa&i11:111Y, x11l '1:0V'l:O\I 11:11p11l1rv oùx &e,ov. revop.ivou p.01 alç OÎXOY '1:0xllllY 

,~pov yp11;,ciç p.01 11:pllç aà v1µop.lv11ç, x11i 11:1pll.v11:oç ycvop.avoç xœl -rll où 8iµ1ç 

Xll'l:YJTOpQv 'rflç l.718YJÇ '1:0V'l:IIIY x11l &µ1l.d11ç, h, 8œppQv Il,' œô-roTç ypci;,111 wç œù-rciç 

,cpllç al vlµ11v • w-ro, llà ~l11:-roua1v -r11v-rœç i11:œv111 'rflç l.cyoµivYJç ax11n!;lœç, iycil Il' 

&p.aplµvwç 11'1 alllwç alµ,. lô11 ycip '1:0V'l:OIÇ 11:pllç '1:CIO'l:CI p.1l.71aC1Y'l:CIÇ l,lYJll' lil.111ç. 

a:u• W'l:01 o<i-r111al ata,, wç GIÔ'l:llç alllwç 11:0'1:I, le61lovç 11:œpixon,ç &v111,,>.,tç 11:0YOIC 

p.œulo,ç • a-tœa111 11:C1Yvvx101 11:pllç œô-roùç laœal da,, -ri 'rflç 8pv1'1111ç xœl µovov 'l:1J 
yu-rpl fpDYOOY'l:IÇ, &yvp'l:CII iY i1ec11101ç 11:>.ova,01, iv Il' laolloiç 11:avla'l:Cl'l:OI xœl voao,c 

-rial -rupvx6111vo1. 'AUci xœl avv1a-r1ci-r111p 6 11:11'1:Y)p -l)µQv yav6p.avoç xail avp.11:oa,œl;fllY 

'l:flç ilXOVaYJÇ 'l:Y)Y v6aov 'l:Y)Y -rQv Kal.-rQv, 0?µ111 xœl -rov-rou xp«'l:7Jaœç, o'î 11:<ZY'l:ll>C h 
il11:1n11, dou-roov-r,ç «taxporç. 

K&ycil -rolwv alµI ilv-rczv8l -r1J 11:œ-rplll,, xœ\ avllœl.71aœç -rorç 11œ-rpcia1 11:apl '!:fic 

{i,co8la161Ç xœl KIIIÇ Il,' CIÙ'l:flç ilycvoµYJY Kp71'1:7Jvll1, xœl 11:ap\ 'l:llv •eoualœç v6v-ov 

xœ\ ll111Uary')v -rQv &v-r1d>.111v ll11111opllç, xœl ll-r, &11:pu-r6ç m,v -li -ro1C1Ù'l:YJ p.7JYV'l:YJ 

oTov Poul.Y) '1:flÇ •eoual«ç, ,r 11'1 ot &v-tl11:œl.01 81).71aczvnc, xœ\ '1:00'1:0 altW1C'l:Op.CII xœl 

'l:Y)Y xœplllCIY il.yQ, il11:at '1:11 11:llv alç xdvovç &vciyc-rœ, • 11111 l.o,~llv x11Yo1ç llo0Y111 

-rol,ç xpvalvO\lç i\ 'r1J il>v11a11v-i"'!I flllvtJ xpvalvoiç l61loµ71xov-r11, oOç x11\ P."l lx6n111v 
'fip.Qv lloov«c, xœ\ aczvm xpœ'l:YJ-rllv 11:0171a11ç Ile' «ô'l:flç. Tl '1:11 «t'l:cov 'l:GIO'l:CI l.iy11v; 

/l'i:' l11:op1u8YJY 6 '1:1µ,oç 11:Gl'l:Y)p 11:pllç oOç 1?11:ov ll111l.l.Gl'J'Y)Y 11:0171aœa8111' avp.61611-

ol,ia6p.avoç lloovœ, «Ù'l:oTç xœ\ 'l:bv &µ1t1l.Qv11 œôno xcip,v '1:111''1:YJÇ, xœ\ 4l.l.œ llaai 

illlu'ICl'l:O. Kœl '1:GIO'l:CI 11:0171aœç 6 11:11'1:Y)p 'l:flç 'fiµadpœç T"lülJ.YJÇ 1e111, CIV'l:llç Ill yl.1x6111YOC 

ill.av81plC1Y lll1Tv oG-r!lt 11:0171a11ç. 'Bycil Il' oôx 7181).oy yavla6111 lv-rGN61 'r1) 11:«-rplll,, 

cl 11-li a, Kpo/i'l:'Jç lx11, h, cll.l.ov ovx lxM '1:&v 1tpary11«-rMv fpoY-rta'l:Y)Y ttl.'Y)Y aoo. 
•nv Ill xœ\ 6 fip.anpoç y11116pllç, xœx,Tvoç -lia6iYYJaav, o?p.œ,, vôaov ~l'JIO\I, 8c 11:11p

p,iai«l;1'1:111 xdvo,ç. 'H ycip fiµ1dp11 'l:\IXYJ laal 4xvaT, xb 11:p!ü'l:YJÇ fil.,xlœç xœxo

llœ1p.6you p.O\I llY'l:oç, 11:<ZV'I:« vczv'l:111 µ01 ylyvovu,, xœl a, 11!61 11"1 il>vfla:u 'l:Y)Y Usuh

plCIY xœ\ l.ù'l:p!lta1v I xœ\ 'l:oaoù-rou 11:6vou ao, 'l:oxl111v '1:1 x11l 11:11'1:pllloç x11l avvo/i8111Y 

fll.flt'I HOPfC1Y1a8flv111, '1:CIÙ'l:YJÇ 1:ll «T1:1ov. KpaTaaoy l.o111:bv o<i-r111al µiYIIY I" xœl 

11:opcuOtiv«& aw '1:0ÎÇ 4l.l.oiç <,,c,ueùYoiç alç &Y-r,,cœphœe,,, Tabpou, xœl fÔYOU 11111>.-
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ÀCIIJTl'I ,rolila1111, p.iJTI TIYOC xœp1v llllTICJx11v, p.711ll ailTiJp.t&TGI ,c1p1TTœ xail i1e611o,, 06 

'rOCJOVTO~, xail al oGTfl)C 1?x1 TÔ 11:payp.ai y1viaOai1, 116YOY XPVCJIYOI llbai œpx1Tol p.ol 

~CJGl'I. 'AU, ilyiVITO. 'Eycil Il' oGx ~Oaloy Kpii'r'!Ylll y1vla01111 XGITœ '"IY œvailoyl11v, a, 
V-'11 a' lx11 T611:oç, d:U., r,ai 1171 116e111 fGIVIÎY bv,TY XIII œv71xo1TY ,CG1Tpœa1, ily1vo1171v, xail 

TCIYOY p.lTGl'lo&, llpœeaiaOail Tl V-YI dllwc • TOO xmplY laiatz 11111 Tolipyov oG ilpy11top.71Y ify Ti) 

,..,a.., K11p,ctiOtii x11I yuv111xllç x11I ,c11lll111v llui 'rilc ilh1161pl11ç Til 11i•nov, 1t11I oGn 

TIIV'r7J'I ,cl71pwa11vnç ,c11p,i Tl\Ç xdv111v yvw1171ç, i:'ian 1t11xc?Yol 11:on 1171 01liia11vT1ç, 

11111 ,CŒYTII uvœ ul p.œTIIIII 0?11111 y1vo111v11. 'AU' bo111a11 XIII r,wpycov rv• œpxl\c 

x11UlaT71ç œpew11.011, XIII TOVTO\I V-YI ,c11p111lp11111Tv &e1ov. oG yàp 11111eav 6 11:ll'"IP '"IY 

ill\l01plaiv Ti) •eoval~ "ivlH ilylYaTo, ,iU' lfltzÀl'I IIÔT7l'I axp71vlrii XIII f\lÀIIX'"l'I 

TIIVT7JV i'r'!piia11To, ,cpoa~oxllv i11l, x11I vov yv11vœa111 11:œvT11 povlop.1611, Hl TOVTO\I 

oG-rfl)c lxonoç, oGx 0?1111 Til dptze ToO ,cpœyp.aiToc, no xœp1v a1Y"11 11' lx11 ypœ,11v d: 

01111:111 y1yvop.1v11. 'E1100 Ill Tœ ,cpœy1111T11, flÀTtzTI &p.ai111ov, oliTfl)Ç lx11 • f POYT1a-riJ

p1ov ,coU&v 11:pœy11œ'tfl)v y1vop.1voç, Hl yuv111xllç x11I «t11llx111v ppcipii\v, x11I bopl11 

V-OVCJ'IC, XIII hvl11ç f.i1to11ov,i, Hl œTOYIII Tod111v, TS Tl lU11 a Ile? 6xYITY yptiip11Y, 
elllwc aO\I Til ixiippoY XIII T&Y 1tp11yp.œTIIIY il,claxo11:ov. TIIOTII Ill 1111e1116ov, il,cd 

YP!lf'11Y p.ov H1poo ,colloo p.71 TVXWY pU,j1111 aa, oG Til 11t·nov, 11\ç lip71v, TOdfl)Y ~Y. 
Ktzl avyyv11101, œe1&, Tl\Ç ,coÀ11Àoyl11ç Til 1h011:ov, ilv111xoo Ill TŒ ,coU,i ol CJOfOI ll111-

Tl61YTIII Hl ifelova1 • "iv-TY Ill TOOTo oGx ICJT111, œUœ povlop.111 -n:œl1Y x11TaiÀllfl1TY 

Ktip,cdov TOO Cfff1Tp111 11111 ll1op61i>a111 Tœ -n:pœy1111T11. El nlu1116',I -li lle1101pl11, w 
a., lx11 Hl -n:opevaop.111 • al Ill V-YI, ,cœÀl'I ,cop1vao11111, XIII ivwa111lov TpGf'IY 1topl

aaia0111, x11I ,c11lla1Toç T&Y b,r 11u11vœaT71ç yav& x11I voCJTl\a111 1r11Tplll11, x11I TOOTo 

06 ,cpbç aol ,co1iiatze povÀop.ai1, œU,i -n:pli>TOY a1 y1via0111 Ti) ,Ct1Tplll1 XIII IIÔT/)ç p.ed: 

aoO, k111:11Tplaoç, d,iv aoo, oG fpovdi:111, p.llÀÀov 111,i al TIIVT7JÇ XPit111 • T&v yàp 

11:ptzyp.œT111v p.o1 ll1op6fl)niç &v alç al p.aTœ • Ocllv ll-n:op.ai1 XIII TOO axo,coO P.'1 4-n:oTV

X'l1atze. ll11l ffÀ7jp&v al TllY X111pllv Sv 6-n:lp ilp.oo fl1tiivayxtze ,COII\CJGII, nu Kpii'r'!Ylll, 

r,• tz6T/)ç ycv&. OGTfl) Ill nlovp.iy1,1y TOVTfl)Y 06 11:poap.a[Yfl) TOÎÇ t&acv, œÀÀ' 1ô6i,ç 

8«vo1p.1. 

Ktzl 111\T', œ11,1,l, 814) ÀŒTp■111, T&Y yoYifl)Y xcd "ip.&v v-i11V7JaO. TOlipyou P.-ii 
oiflntzao • CJIII\ITll'I yvp.v11!;1 XIII 11aeillv 11:0(11, il11flp16,iç lao XIII -n:!)4oe, ""' Tl 

11:ptiyp.aiT' «11:111«1. -n:pllc yœp dv X111p1iv 6 CJOfllç p.aTllflœUH' œv-iv--n:Tfl)ç, x111 v--ii 
-rpop.ia,v MY«TO'I fflll'rOY fflGI pioTI\Ç -n:iptze, fvai P.-ii xad 8 ttJC œ-n:ofltzÀ1JC• M-ia 
«f(aTGICJO Yll«fllY "i11Tv ia111I ,c&c ll1œx11a111. Til: fVYTII 11:tiw oia'ltœl;oYTIII aa, p.ilÀÀO'I ' 

6 6p.i:,wp.oç '1NW71ç, x110' lxœaT71Y ffl)VIÎ CJOI xail il-i aol Xtz11Xil'rllll TOÎÇ 6p.olo~ TOVT,,, 

C lxfl), Àiyfl)Y, p.11:œp1111:11 ic 'Ev1d111ç • • Til Ill 11:11cllloy ilnl CJll'IITllY 11111 ~p.tz?ov· 

11:0ÀÀfi' 11:11(11) r1fl)pylo11. 'H a-il YVP,f'll 06 11:IIVITIXI x116' IXUT7JY lipaiv CJÎIV llœXflllCJIY 

bl111:11po0aai Til 81tov fv' l111J n x!IÀ&)c lxon11 x11I 'rfl 11:11Tpla1 X11T11l111&fl«Yon11. 

'Bfloulop.71v dp.,ji«c CJOI pw-rvpou ,iyy1Tov, av11fl0Àov 'rilc ,iyti1r71ç 06 p.iya, xllll yov1?c 

Mxo+œ, p.011 Til povÀ71p.ai, !1~111 UyovTIÇ TOIITO'I p.ilÀÀO'I 11M111v TIV&Y 'rilC -111'-'
dPtze ko8lcr1mc, 1111! oGx 6,ciJxOIICJlll TOVTO~, llib avyyva,81. El llvvaia111, œlllÀfl, 

1f.ipi p.o1 n:"87jv TWA &oxl1171v, xail p.11:wvicilov 1111Àovp.1VOY, ln111 Il' e.\p11?ov, xllll il-roc 
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"lot, Il' o\lv, &yœ,nrrl, h1 wç 1Tç 'l'lilv &q,pov1a'l'«'l'!JIY &U& xczl l7.1lf'l'lilv xczl xl11t'l'lilv 

xal 'l'lilV llGl'l'Glllht!JIV, oG'I''!) fflP 'l'(p lluawx1r nœx1, oùx oîll' llff!JIÇ ueo11œ1 'l'ii)v '1'00 0100 
xp1µ«'1'!JIV &11\'IX«V'!)• Oiµœ1 llà itpàç 'l'"IV fiµadpœv xrxl µ6Yl'JY vou61a!œv xœl ,iœ[llsua,v, 
xœl ffGIY'l'olœv &,ir:il11œv, 'l'CIO'l'IX 11:œpijaœv. 'E,i111l71 11:oUdi liµœp'l'œYOV'l'IÇ µ6vo,, µ6vo, 

xœl 'l'œç '11:0IVŒÇ ll11tœfo1e av &11:olœuaœvnç. 'EyiYl'l'O Ili 'l'IÇ &da'l'!JIP 'l'lilV fiµ1dp!JIV 

111plilv, vioc &v, 'l'OVYOµœ Iloµffll1oç, Hl 11:pàç 'l'œ fiµanpœ y1v6µ1voç. xczl q,-i)µl'Je 

«ü'l'oO xpc'l'oulfl'Jc ,iœp& 'l'lilv Kp71'l'Qv 6'1'1 dU1a'l'oç wv 11:pàç 'l'-iiv dxYl'lv, Be siO, µ71 
yaylofœ,, 6'1'1 ollç llœfl, 61pGlfflUlf!JIY 11:œY'l'IIÇ 4fflll'l'IIYI. 'AU' dllwç 'l'OVÇ Kpij'l'œe 
6Y'l'IIÇ .,,-i)lullœe xœl &lloxlµouç, 11:œpœ 11:œY'l'!JIV 11:Àœvii)Y'l'CII, Oll'l'IYOÇ q,1l1!Jlaœµ1voç 6 

fiµl'l'apoe llua'l'UX"IC yœµflpàç, fiffilPX' yœp 'l'à '1'6'1'1 6 fiµlnpoç dç 'l'à ipyœa'l'-i)p,ov 
'l'OO µ«xœpoç 'l'OO 11:od N1xolœou. Kb1Tvoç ,ipoaxœl1aœµavoç iv 'l'1J 6Ïp!f 'l'oO Oœvœ'l'ou 

«fi'l'oO 'l'àY fiµi'l'1pov yœµflpàv, 11:œplll!J11tlY œÙ'l'/j) 'l'-iiv olu!œv auvauvov, 'l'Œ 'l'I dxYC 

xrxl 'l'à lpyGl!f'l'-i)p,ov xufl1pvllv xrxl ll111xprx'l'1TY xrxi 11:pœaa11v, ·xrxl wç tll1oe 11:œ'l'-iip 

11:pàe dxvœ ni yuvœtxrx y1vlcr6111, xœl µ1cr6àv lrxµflœveiv xrx'I'' l'l'oC xpua!vouc d, 
&vau 'l'&Y 1e611111v. Be ilœµflœv,v oü µ6vov 'l'GIO'l'IX &U' ll'l'I ifloulno, li>ç ill1oc x1'ip1oe. 

&Uœ xœl 4Ycilloxov «ü'l'-iiv 'l'-iiv '1'00 N1xolœov yuvœîxœv 11:pàc 'l'àv «fi'l'oO fiµi'l'lpOY ulàv 

ill'l'-i)aœ'l'O. 'All' OÜll ixp6v1a1 11:pàe 'l'OO'l'O la 'l'l'iXl'I• 001-/iarxc wv µijvau; ae 1v 'l'/j) 
ipyœlf'l'l'lpllfl, alllwc 6 bilf'l'IIIP 'l'à &dq,œlov lllXI 6'1'1 «Ù'l'àç Wq>lll'J6-iia1'1'GII • ., 'l'/j) 

ipyœlf'l'l'lpllfl lv cj, {i,rflpx1v 6 laµlnpoc, 11:poa11toll,j671 GIÜ'l'lj), lµfl1flœl;111v ®'l'lj), 

xd' lll«lf'l'l'IY laµlpœv xœl vux'l'œ auv6v'1'1c, avvacr6lov,1c xrxl 11:lvov'1'1ç, xœl 11:oUè 

poul,vcrœµavo, iadljiGIY'l'O fvrx 1tOlll'J6lila1 'l'/j) &pxov'l'I r,!Jlpy!lfl 'l'/j) MfcrxpµHplylfl, 

lllXI iµf11flœa!JllflY GIÙ'l'/j) l!ff!JIÇ le!JlalV 'l''!V yuvrx?xrx '1'00 otxou xrxl '1'00 ipyrx!f'l'l'lplou, 

li>c IXÙ'l'àç 6 &px!Jlv xup1oc &v bdvou, xczl iµflœl7.1 IXÙ'l'OÇ 6 &px111v 'l'à ipyGl!f'l'71p10Y 

xrxl 'l'œÇ ie6ll11c xczl 6 fiµinpoc 'l'Otiç x611:ovç, lllXI 6 lrx'l'pàc 'l'-iiv dXVl'JV, xrxl µ01pœl;11v. 
'Oc 1111ov ix11'Yo1 lo1,ràv oG'l'!JI ifloulauaœv'l'o xrxl oÔ'l'!JI i,io1-i)aœv'l'O • xœl «:ip1a1Y 'l'-ii• 

yuvrxl'llœv 6 &px!JI• µlœv xrxl Ille lllXI 11:0Uœx1e, xrxl ixolœ671 11:ollè 11:pàc 'l'àY laµi'l'lpOY 

la yuv-ii li>c qœp1Mo• 1fip10iv'l'œ 11:pàe 'l'o• 1ü1pyi'l'l'Jv, xrxl 11:11'1'-i)aœv'l'œ 'l'OîC 'l'ilC q,1llrxc 
Y6µoic. 'AU' 4!-L!JIC ll1!Jlpla1X'l'O la •eoualœ µl'I'« 'l'-ii• 11:rxp1pxoµlvl'JV Aœµitp&v &11:llpœ, 

'l'OO oixou la x-iipœ. Krxl 6 &px!JI• lll!Jlx1 'l'/j) 1'µ1dP!f1 yrxµflplj) xpvalvouc :r· &yopcia11v 
,th 8 XP~l:1) 'l'à ipyœa'l'-i)p,ov. 41X11'1XV7llflZÇ _Ill ff«Y'l'IX 6 llua'l'UX'IC de 'l'à dlll'I, OÜll 
111:œuarx'l'O fiµlpœv xrxl VUll'l'GI '11:Ull'l'll'i!Jlv, llovl.1U!JIV iv ,cvpl iealsîv 'l'ii 'l'lilV po'l'œv&v 

Gllrx'l'rx, xczl 'l'plflllY 1v 'l'/j) lyll!<i> 11:l,tov li µijvau; 'l'patc, iv 'l'/j) œÜ'l'oO oilllfl xoµl!;!JIY 
·11:«Y'l'œ, Hl 6 !px!Jlv cri,y 'l'/j) lrx'l'plj) xd' b«lf'l'l'IY ipx6µ1vo1 Hl 01!JlpoOY'l'1ç 'I'« 

y1Y6µ1vœ. E1xov il.11:lllrxç XPl'llf'l'iiC, xczl 4ll'J81i\ç al 1Txov 'l'1lia111, ,~ !Y 1Tx1 11:poc 'l'-iiv 
fiµ1dpœv wq,llalGIY, 11'1', 11:rxpè ff«Y'l'IIIY ~,, &yrx,rr:iµ,voç 6 fiµl'l'apoe yrxµflp6c. à1à li>ç 

ldl1a1 axallàv 'I'« '11:«Y'l'II xœl l'l'Olµ!Jle lxoY'l'IC &,illp111 GIÜ'I'« de 'l'à ipy11a'l'-i)p1ov, 

µ6,oY 11:poalloxwµIYOI 'l''!Y ll1opf11y '1'71Y 11:poç '1'71Y X-iipœv, iY 'l'IIÎÇ fiµÎp111e 'l'ile 
'Adxpa!JI, µ11J 'l'&V fiµ1p6\Y iy1y6v11 11:pàc 'l'-iiv &yopèv wv,jarxot111 µil, xpuaiY!JIY li>ç 
-rp11i1Y, lµ,rpocr61v 'l'tjÇ Ol'ipœc -roo q,6pov ll11µœxov'l'O lll'io, l'l'1poc Ill 'l'IÇ lœflwy d'l'pllY 

lpp11ji1Y ,ipàe -roY &v'l'1µœx6µaYOY 'l'OO olxdov 11Ü'1'00, xbdYou 4a'l'Ox,iaœv-roç, l11:l.71hv 

-ràv l)µi'l'apoY xd1r;6µ1YOY IY 'l'/j\ ipy11a-r71pllfl 11:pœyµ11'1'1v6µ1YOY, li>c lq,71Y, -rà µ'11 • 

.. 
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hF®GI U lrl.-:{i'I &Ytt ':'fj; x~-:¼Tw ~, ~,,,. 'Eymw 6l h "rlit ot~ &{,wJ • 

1:2p2":'M;.LIYOÇ ti 6 !cz-:poç !cz-:p1iiowv lrl.-:ôv, i:d&aù.r, crj,ro, liyttv 11:pot; IZÙ'tOY, 

• 1:op1<.ou, lx:111 -rov f,µi-:1P71 oç 9po,,-:ia11 d: +.iJ-:•~- • K¼u!vw &1:1l8onoç, 
7,i.hv ~ Cl~':OG 9iloç 6 ll,;µ,::lco;, Hi ldw'I crr.OY &Î; tol:iloç Cl?r:oo &ypo?uç u:l 

&:µ2~j;; lx ':'fj; yen!lç -:lilY M1:o-JpÀ2x(llv, l'h;uv 11' ffiY dr.yijv cllczç u:l lUl'E"ll«-t. 

'Erw ti, f.µr.v n ":tJ lxxlr.ai~. Hi p.œl)wv l11op,,;tr,v, Hl &ltwç IÎ'l:OY • • yczµ&pl, 

&:,:1; li.61?v !cz-rpoç. c K&xdv~ µ01 l,:1jv • c of., wx lcnw l1:1xiw.>YOY. • l[iyèt 
l91jv cz~lj'I • c tcà: -roli'ro xp&înov; • lloif,a~ U h fljl 'MIU"!t czfiwG iip.ipav µlu 

u:l ,,,jx-rœ µm, &vlefT11 lpycztôµnoç -rci: -roG ipyflO't"llplov h 11:Vpl xcd lytltit, ni oh 

iH,ja«-ro iisupœ; W ,,,jx-rczv 1uù 'lll&P«'I lpyœtôµnoç, xcd 1t1p11tftii1V ft 'r1J &:yoplJ 
u:l ,., -rez?; ,r:).cznl4cc, xœi ,r:iltY hczv-r!ov 1:011jo:iµcvoe, o!ov loualczv, CN'ICNCflczv, tUlcl: 

xœi I, MoG flloç 6 la:-rpàt; lti~r, IZÙ-ro, µit Y11cn.,;1w. 'Allti l'ff11ÀÀCÎT'I ni fa 
11\i'toG MICJIC, U"tœ 'tOY ddnCI. 6µ1l!œc lUIXlÙ fOdpwmY ii°'I XP'lffl. 'llym Bk 

x«i hipczv yuwTu, -roO fcz6œla ffiV Ovycnip11, 't11" &:l.11lov, ni ai• lumie lla&1 

xczl 't'I" crl.-n'ie ita>.;,11v h -rlj'I olui'!' ol~, 11«1 -rovc &:01lcpoi,c ~e ixail.011:ol11crn 

tmii~ aôt,cc µcycU.czç. 'AU& 11111! ale xopoùc 111111 -rpq'ltli~ iU01j a,• lulY1)e, 

-1 -rov -l)µlnpov 11:11dpcz 111111 11'lldp11 ul +.11ac pt1l11;ciµnoç, 11:poe iulvouç ll,6vo, 

f,;i,c(IIY. A10, iy1111:11-rl, ,co1-i)aczç -l)p.ip«e 1-ii 111-r& -n'lc 1tÀ'll?ile, x«l 11:civu; 11:poç IZÙ-ro, 

Uyo...rac • c ,,;>.œ;ov cn11V-ro, xczl l.ci-rpr,,aov •, ovx f.61l1v &xoGam, 6n y1 6 vooe 

-r&v -roco,;-rwv iv&,X:.11:wv t1to,wp.ivoe la-rl 't1J &yb-,. T&l'll6lc ovx ~., -l) 11:l'llTii -roo 

Oczvci-rw, &:U& oroao,jorr.,v ivll'l'tlwv 1tOl7lOG1p.iYW, 4vciyx11 ~., •le -ro x&Tpov l'lllaîv. Tf 

Bl 111 ljµÎP'f crl.oroO t1',l61Y de ch:czv oro alilµ« oro ilyoe 11111! 11czdlcz&1v Cli.oro, Hl 

111:aaav i11:l 't11" xllv'llv • 't1J al 10' ~lOIY 6 IZÙoroil ,110, 6 111-rpoc 111111 &v-rwe iiiunpoç 

•xepoç, 1111i lowv crl.oroY, l.iy11 • C OV11 la,:1v iJC 'r',ç 1tl11yflç, &llci: lo1µ111fle- 9 

'B!llTe al, b6voroç ulYW, liyo111v 1tpoe 11!.dv • « ovxi, ill& &11:0 'rilc 1tl11y',ç • 

xœl, si e,11,,, 11oµlaop.iv ao1 la:orpôv. • K&x1Tvoç ovx i11:da°'1 -rore 11111dpo1e lôyo1ç, 

x«I ,i:o1-i)aczc -l)p.ipœc Mo, o!.11 i)Mv11-ro lczlflOG11. '81111, ai 11:opavOinac dç 11:cin«e 

-roi,; l«orpoùc, xczl llOôvne x11l «0171atiµcvo1 wµ6o,jliov, 1111:ov ll-r1 ill 'rflc 1tl'1Tfle 

6ilpxiorat1. Kœi w-r• t1cz6-iix'llv i)Oil11a1 ,cocflOG11, o~n i1tC1TT1l!czv • 11cz1 llÔÀCC Hl orAv 
0,((11,, µvcrnip!111v 111-rii;czç idOczvav. Kczl ll8wv 6 cipx"1v llcz61v 11:civor11 orci: no ipy,,,_ 

crniplw • 11«1 30GC µàv ixpwan1 11czll' ix«Cf'r11V 11loroOvorcz1 • ui cl11:1p mlj) ixpawa-ro,n 

-rivle oGx 6110loyii>a1, &-r1 ovx lxoµav a,~111 11v-rQv 't11V ll-i)&acczv. 'E01111w071v tl 111111 

6 .,pior°' 11!-rwv or& 11:po11114 'ril, crl.oroo &:a,lipflc, &:llci: 11«1 6 ll11:11p1111:czpfyoç orobe 

Xp"UCr!VOUlo moO cnj,ouç. Kalv'lt al i11:1µcip"n1Ç 81oç ov11 if>pi011, al µ11 ;jµcaov XflllOIYOV. 

Ao,11:àv iyw 61i1lOov lç Kcip11:110o,i, 111111 idp«e ~lOov Kp-ii't1JY" 11111 B1& -r& lcy6-

µa.,11 11:ciYor« ov Mvczµœ1 laam &a,1,11., xiipczv ofl-r(llal, xcd yuv11Txczv 11«1 11:cz?aczç, 

i>.61TY 11vd81. •1l'rcz-r1, 1111 11111:00 ,c1pl orii>Y wµ&cinwv. 06or"1ai 6 Oaoç po,;l1or111. 

llapi al oriilv ,cpq!lcior41o1Y wv11:1p la-r11lczç, 11:poiypcz,j,ci 001 ,c1pl ma,. •thœn, 
'llcivoraç ac &a1CG1tôµ10cz x«l µallov 'li aii ,,,;µip71. 'Eppwao. 

llœvouflloe. 

l 
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T/il xup'ï) '1111,lyy'll T/il rp11yop01tOUÀ'l), ,;al-rtiT'l) µ01 &31Àip'i), 
&08d11 iç 'EvnlC1r.ç 0 

Ei11ç 6y1C1IY11>Y, 1Cptk7flÀIO'tCld p.o1 &ôtlipl, h1 XCII CIIÔ-rol CluTije crxG)µay où 

-rablt.,e a,œ Tflc &U,illl>Y 6a-r1p,ia1111e· &u• S-n:11 TG) 81/il iplloY &yd-r111· 1Ci11:018C1 
yclip i1e' CIUT/i) xC1I 1Ci11:11aµC11. 'Ex µC1xpoo ydip xpovou iy>.1xoµ11v 81tiaœa8C1I aou 

"1&laT11Y i1e10"tol-/iv, xcd TCIUT\'le -ruxciiv ytivuµC11, &>.>.' 4yC1µœ1 ôl ll-r, 11:ol!, Tb iv 
µi«J'l) &ip' w TCIUT\'IY x11p,iaœc, &1C1-rl -roo-ro oux taµn -rb µa-r' C1u-r~e 1eQe aoo t, 
6x-r1116plou x6' dlonoe, 'E11:11&-/i µœxpcli y1ymi1118C1 &U,i>.01e, XCIII &u czu-rbc olx& 

h viiati> 1up161p1aµiv-, aC1I &a,il"l), Au-rile &• lµ11:C1l1v iv t:6>.11 T1J 1e1p1ÀC1Àouµiv-, ltCII 

1eoluol6ti> • :roo xtip,v 4yC1µC1; -rie 6 x111>.u111v T-/iv -rfle 'iiux'le aou vfll!o1v xczl T-/iv 
,upl alç flµlç cliyC18,iv aou 6dl111!o1v, l&6v-r1e ll-r1 ip1>.1re "111lc XC11l dvu ai n µovov 

8C1pp1Tv aC1dxov-r1e aCII cxô-rol aC1I 81/i) &io1µ1v -roo n11:1!;oµivou oôa &11:o-rux1tv. 4,ci 

-roo-ro &ioµœl aou auxvclic b:i0<tolclie viµm a,, ÎvCI µ-/a de 1tti8oe 11:1p1da111, "1 ydip 
&1ro-ruxlC1 Tile &µuY11e ÀH'IIY ipip11, "1 &l lu11:~ 8tivC1-rov ,rpohnt, <tll-rC1-r1, lyvfllv aou 

T-/iY ypC19,\Y, <t-iac &' h, d &iov ao1 8C1ntv, 411:pC1aToe &vczyia8C11 ou pouhaC11, cli).).' ~ 

xp,\µcza1y ~ xpovoic Tl &plaœ1 • hep iplÀOY iiµty iO'tl Til ailv pou>.11µC1, µIÀÀOY XCIII 

auvspyol de Tb cliyczOilv y,yav,\xczµiv ao1 • &Uci -ruxciiv -roo lipnoO le 1tC1Tpl&cz i>.8i • 

µ-/av bviilJ'lle, µ11ôl ppC1Mv-,c, 1111&' cli'lto0<tpC1f'' Tb 11:pl)c ai µou i1tlTczyv,œ, 11\e 
11:p1a6udpou aou ToTe xpovo1e aczl µ6vov. 'E,maà&v 6 1rczT-/ip iiµQv ycy,\pC1a1 xCII "1111\T\'lp 

fiT6Y71a1, l11:p11t1 ydip iiµQv C1u-rQv &v-r1ÀC16ia8C11 xczl &vC1aouiplaC11 Tlj) XC11p4\ TOO 

y,\pouc, •011:,p xczl cxô-rol lC161TY 8i>.ov-r1e 11:C1pœ -rorc "1µadpo1e davo1e iY Tlj) Tile 

&-rovlczc xcz1p'ï) • "1µ1Tc &l -rouvC&YTlov 1ro1,\aC&Yne, iycii &' !a111v a!, &' bc1,v. 'AUcli µ-ia 
,rp~ç 11:>.d111 XC111pbv, h1 XC11ailv 6,dp Tb µiTp1ov 11:0).!,v "1 &µ1TplC1, 'B a-la YUµf'II 
1ttiYU &ad!;1Tczl a,, l11:111:0800CJCI t&,rv T-/iv a-/av ii&ICJT'IY OlC&Y • xczl µ1-r' CIUTijÇ 6 r,wpy,oc 

a!,y T(j) '1111tivv-,. 'O &è '1111tivv11c 1tpox61tTII filial~ awµCITOÇ xczl ~c1iµ-, ppczx10Y11>Y 
aczl a8b11 O<tipYll>Y 611:èp T/il r,fllpyl'l), a, 11:0ÀÀ«XIC IYe&yXCIIÀl!;ITCII T'ï) &&,lip(j) 

czuToO TG) rafllpyl<i> aC1I ptiU11 xii-rfll, "la81 h1 C1ôxµ11plC11 iil'lc xczl &v111v,œllC11 1tC1I 
&ipfllY µ1-rC18olC1l 111:I l-r11 -rplC1 xC1dlczllov, aczl >.1µilc oùx 6>.lyoe XC11l CJ1tC&Y&6T11c TQY 

l11:1a1Tl111v, T« n 4ÀÀC1 i11:laTC1CJC11 1ttpl TCIUT'IIC Ttjç v,\aou • XCII ll-r, ~flÀIIC&Y 11.1xp&v 

OUX .teClµIY 11:Clpài T(Ï)Y T-/iY &px-/iv Ti!C viiaou iXOYTll>Y, µIÀÀOY TOÔµ'ltCIÀIY 11:Clpài T(Ï)Y 
pczvCIUCJll>Y, 41cli TOOTO lx8oµœ1 ou &1• iµl, &nœ a,œ T(Ï)Y fUYTll>Y. &,di TOOTO ôioµCII 

aou, d &uvii«J11, Po118flaC11, a&v ibu81plczv 11\c &11:b µipouç. °EyYfJIY &l /lu ,ro).).ol 
fi>.au&,pc1i811aC&Y T(Ï)Y Tile iY1yxczµiY71ç iiµTv • ,;;., lau 'Apx6l1flle 6 &11:outlvczc TbY 
lt111plv, XCII IT1poe Ile &du11vc TbY 41oµi>.czvov, XCII ano, TIY&Ç, µd' WY al &UYClffi 

yayavtja8C1I µ1, µ-/a &vczll«>.-,ç. Oôx lnpov. Edpyfll µiv11v iv 'f1161 v,\a!jl, &1« Tl TOOTo 
fi8oul,\811v &vczyiaOcz, le 1tC1Tpl&cz aczl l&,rv Todœc xC1l 1rpoaÀC1ÀtjaC11 Tl µ1 &,t 

11:01tjaœ1 • Il).).' bot>.6011v ToO ippov,\µC1Toç, µ-/a 8i>.ovToc TOO xupoO TOO UµSouc 
CM1C1Ye&yicrla1 µa. °ECJTI &l aczl 4).).cz 11:on& WY oùx if«ylll CJOI &,œ Tb ,ro).!,y TOI 
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dpov, &>.>.' «:iç lxlfpl'IIY xcll dllMç -rœO-rcz talh, xœl 3aov ao1 Mvœµ1ç µ1-ra.µd.oç 

yavoo. "Ea1mpœ Ili xœl a?-rov • -rb µl-rp1ov • xœ-rœ -rb vov oôx la-r1 ,cœp' fiµTY -r1 

nanœl ao1, 3-ri fia-r1p~aœ1,11v 1tŒYTflllY -r&'lv &yœ8G'lv a&œ -rœç clµœpdœç fiµ&v. "Eyvetv 
Il" ll-r1 i)6w>.~671ç annœl 1,101 xcl>.-r!;œç, 1e1pl ltv oô poû>.oµcz, 1eœpix1w ao1 xbov, 

i>.>.œ 1eo111'Y 1tpbç a,iv blfl>.llatY • i>.>.' cl 8t>.uç 1mfla11tl µo1 8 plh16v µol ia-r1, -roO-ro 
1e>.~p111aov 8 czl-r&. Oîllœ yd:p i>.7186\ç 3-ri cl llvv~~ xavbv oôx bœyœyuç lç ,ccz-rplllœ 
O'IWTclv. El la-r1 ao1 1e1p166>.œ1oy 1e1pl -r&v dxvfllv, YIT!,11, i\ xœl xovxov>.lflllY 06 
>.1vx&Y. 'EµoO Il' cfipi fllç wx-rbç 1,11t1pl-r11tY, 3-r, o6x lxfll, xœl lao1t-rpoY IY xœl 

-rp1xcl1tTY)Y. 8œpp&Y TPŒffll, 1t11tl 1171 1tpbç pclpoç lh,1 O'I -rb fi1tlp1,11-rpoY llclppoç. l:b 

Ili 611tppoûma1ç ypclfl J,y llilJ, 1t1pl ltv cl aiov fiµ!c 8œn1'Y l-rolµ111ç lxolJ.IY 1t>.71p&',O'œl 
aov -rb 1tp6a-rœyµcz oî6v ln1. • Aa1tœaclv µo1 1tclv-rœç -ro!iç O"VY01xoonclç ao1, ltv -ri 

6v6µœ-rœ oôx i1ela-rœµœ1. rpcl'f'• xœl 1,171 &jl.i>.11 iacul 1tpbç -robç 1eœdpœç fiµ&v. 

'Eppfllao, 1t11tl fiµ&v 6 µ1µv71µlvoç µiµY71ao. 
MczYovfl>.oç. 

9 

Tlj) iyœr.71-rlj) 1,101 61,111tlµoY1 xvp/il 'IfllciYYlJ -rlj\ fp71yopo1toû>.ii, 1 -rlj\ 1tpo6Y-r1 a!IY 

Tlj\ xvplj\ N1xo>.clii, -rlj) B>.cza-rlj\, llo8d71 clç 'Evc-rlœ1ç, id Kp~TY)Y. 

Et71ç fiy1œlv111v, cl flhœd µo1 6µœlµMv, xœl œô-rol (iy1czlvov-r1ç a!iv 814\ ,cclv-rcç, 

1t11tl 1CGIT71P, xœl IJ.~TY)p xill,>.'!'71, Hl .,. a!IY iµol xœl di •e fiµ&v, 1CŒY'rCÇ &aµÉYMÇ 
aoû ore y>.1x61,11Yo1 &ad!;ov-rœ1 ,cclw a,. 'la&', &ll,>.'f'à, 3-ri a!iv 814\ iç Kp~T7JY 1t11tYol

x111ç fi:i:œpxov-r1ç xœl 1e1pl fllç afiç 1,101 filllaTY)ç bofiç -rfiç fiydœç -rfiç fi1,11dpczç 

xœu6pov-r,a&dç >.latY ixclp71Y • b 1eo>.>.oo ydip -roû-rov ll161,11voç d-ravxcz, xœl 01tj» 
1ôxœpin&. n,pl Ili -r&Y a&v 1epo6ûµfllv -r&v 1e1pl fiµllç 1ô1py1a1&v xœl xcl1tfllY, -r&Y 

xpvalYfllY 'f'Y)!,11 ltv bi1t1µ,j,œç, 1ôxœp1a-r&. Eilpov Il' •e ba!YfllY xpvalvovç P', >.iJ61Y 6 
fiµl-repoç 1tœ-r71p 3-ri -rp1Tç l>.œ6n, 1tC11>.~aœç -rdi iyyc?œ xœl -rb iY ie 116-r&v llcz1t11t

v~aœç. n,pl llà clv f1\Ç y1vla&œ1 1,11 lv aol œû-r681, -rœYOv oô llvvcl1,118œ, f1>.71d • ,c!v-r1 
yclp laµay iv 'rlj\ fiµrdpii, otxii,, OÎTIYIÇ -rdi dnœ •e lµoo lllov-rœ,. 'O ydip fiµjnpoç 

H'rJIP i)-r6Y7Ja1Y, fi l'~T7JP y~pœxav, b -roo fiµadpov yœµ6poo &1e1-rûxo1,11v • µovi:t
-rœ-roç yclp cl1,11, fi ail YÛl,lf7l UY7J Il' oilaœ 1t11tl i1e11poç -r1jç olxalœç x86vC11ç. Dclv-rC11 1,101 
iY!li1,111t>.C11, xlplloç oôlli -rb aûvo>.ov. Ilapl Ili -roo &...1,j,100 1 1t11tl -roO-ro -rCIIYOY &lluYC11-r1r, 

C11t-r1ov -rb fllç f PŒYJTlatÇ «:iç 1,11-r11l667) CIIÔTlj\ fi &a&lv11C11 1tC11pœ -rlj\ 1tC11Tpl. 'Ev a,cwllt,1 

,co>.>.1J 'ratYOY ypclffll ao,, &>.>. • 1v ldpii, ypcl,j,61 ao, «:iç f1>.1rç • oîllC11 yclp O'I ixif povC11 
vo11'Y -rdi 1,171 yp11tf6µ.cvC11. 'Aa,ccl!;oY-rœl a1 ol aol &...1,j,101, 6 r,!lipy1oç, 6 'It11clYYY)ç, XCIII 

aliY CIIÔ-ro?ç fi 4>fll-rm71, XCIII 6 4>"pœyxTaxoç 6 fllç MC11p!C11ç vl6"- 'AyCll1CY)d, 1,171 >.v,c71-

e,;, -rdi ycyov6-rcz fvœ 1,171 aaœv-rbv p>.cl,j,lJç Hl fiµ!c 811tYC11-r!li~ç. 'Aycz1e71-ri, ofi'rfllal 

ll1iyov !l,ç 18oç ia-rl -ro?ç Uvo1ç • oô ll1t -rbv tlvov >.v1e1Ta6C111, &>.>. • &Ô'f' p11tlY1a6cz1. 

'Eypif71 H-rœ µfivœ 6x-r!li6p1ov x,;', lv 'r') v~aii, Kp~-rll• 'Eppwao. 

Mœvollfl>.oç. 
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-roim11v, xœl 71vlxœ 61ija11v ovx è11:ob1aœv. Kœl nO-rœ ypœipr., ovx ivœ -rœç &ô,lipiii; 

IJ.OV à1J,olpo11ç Oilr.,v 11:0171aœa8œ1, &llii -rô luôc -rQv (JIIY071xQy Il œv-rœ?c iôo671, xœ! 

-rœ!ITœ &vœ;mv1hr11aœv. 'BvœydaO,iv ).0111:ôv ,cœl1voa-rijaœ1 Kpirr11v61, xœl l'AO«:iv 

1tC11dlœ80Y œv-roùç clµœ xœµYOY't!Xli, 3TI i1C1lii8no 'ltClll œvTijç TijÇ µ71Tpôç ,\ v6aoç xœi 

TOO d1tY011, 0,:, 11:iiw 6i pœa1ZVltnœ1 TÔ 11:œ,&lov, &Uil xœl «vTol aùv 01/j\ ,cpôc 

6yd1ZV xœpltOYTCIII, 'Eyr:i &k • ., &iixpua, TCIIOT« ao, ypiiipr.,, h, x«l •dnaç œvttùç 

11:œp1?6ov xœl yv111aTol xœl ipl).01, ovôi T1ç 16p18&ic iiv xllv G&œToç ,jiuxpoo 1&1Tœôw(Jll)v 

œ?iTo?ç • &Uœ, uxl11aµh111Y Tli'IY Oup6'1v, iia«Y µovwT11To1 la111 h Tlj\ 1tl.1Y16u,,, 

xœl ippo0601 &11:' œvTQY iyivovTo 11:ii'olnç. K&yr:i, i:i, IÎ&oY CIIVTOÙç 06T111al, l]vœyxiia07]v 

1to171aœa6œ1 oloc T' ,jµ71Y xœl 3aoY !axvaœ. 41ô, ip1l11d, 11:iip1ao, i1m&71 6 XCll(XIC 

11:œpijY 'ltCll 611lv011 6 61' lµi ao1 61aµôi;, xœl ll6i, 6ioµœl ao,, ic 11:œ-rpl&c, 1tÀ71v 

61' laxvpoo li1J,8oui; 11:l10aov, IY11tœ -roG &Oiov 'laµœ71l., llç idp071a1Y iv Tœ?c -ljµipœ,ç 

,\µiilY -rœc &Uolœc 11:6b1ç, &llii 'ltCll -ljµQv xpœnia11, al 61ôç 06 µv,:a~ -ljµ&Y. 

41ô iyr:i bilpœ, pov>.oµœ1 li; Kiip11:œOov, ToO 11:11pœax111iia111 -rci xd' -ljµllç xœl 

YOaTfjaœ1 iç 11:œTpl6œ 11:œvo1xl, al xœl -li 611:661a1c o6Tr.,al µiv11 &1t1pœlr.,ç, xœl 'tCIV't1JY 

-r71Y 11:opelœY 611:lp aoo 11:01)1aoµœ1 xœl µ6vov, (-,• &1J,ip6-rapol iap.1v Kp~'t7]Y6c. 4cœ 

-roOTO i>.Oi, cp1l11:i, al (J\jµiplp11 'ltCll wç XP'l1 • xœl, al ovx la-r, ao, -roO-ro povl11Tliv, 

11:ol11aov i:,ç olôœç. ToOTo 61 >.iy111 11-r, o6x lx111 4Uoy i:ic ai, xœl 61ôv & iaT1 xvpcov 

chrl?v 11-1• 
Xpcr:iv ypii,j,œ1 xœl 11:cpl Tli\Y (JIIYIÀOovali'IY µ01 1t11pœa1J,6\Y cl11:ô µlpouç, oÎ6Clili 

yiip -rô avvolov. E1CC11v1iixci; laxvr., 11:oplaœ1 Tpocp71Y 11C1l &icpclijaœ, x«l i!,LCllll'fôv 11111 

TOÙÇ p.lT' CIVTÔY, 'ltCll 11:pôç & ,\ xpdœ, OVX &pxoÛ(J1]C Tilc l1nani1J.1JC• •Bxp11w61]aCIIY 

-rci 11:iiYTœ, clUci xœl 611awxlœ1 111:caov de lµi. Zlilœ yiip daaœpœ iiaŒY 11:œp' iµol, 

61' llv i11:op1t6µ&6œ or71y xœ61]1J.1p1v71v -rpoip71v, 4 µo1 clfdlœTo -rô 01?ov, 'ltCll 11ivr., 

x1vôc, wan ov11 olô' llm11c 6p~œ1 6'l1:lp ToO oixov. 'AUci 11œl 11:oUlj) TOÛU>Y xœl 

11:ldovœ b:i11:1aiiv µ01, & yp«fllY 6xvlil, laœd 611a6œlj.U11Y t:lv. 'AU' ll1n1 -rlj\ 81/j\ 

~ cpl).oy &yi-r111. Iliiv-rœ TCIO'tiZ ov6œ111vœ xœl OVTIÔIZ'I« da, 11:pbç Tb 11:(XIC ai !lOV cpll.TpOY, 

MaTii TÔ l61Yv aa 6iivo1µ1 1 

'O r1wpy1oc aùv 'tlj\ 'lr.,civv-, 'ltCll 4-IIITIIV11 11:ŒYII clad!;oYTIZl ac. 'A11:op6\Y cld 

cl,i;ô K11p11:ii6011 cl11:0Tlaœ1 aol Tl, &or, oôx laTIY 6 µn11xo11la111 ao1. Kizl yiip 81/j\ 

µiipwpl µ01 ,cpôc -roOTo XPiJi; h, ovx w11Y1Jaci 11:0-ra iç 11:«YTII xœl &,li 'ICŒY<tll)Y ypii1111v 

ao, • &).). • ol6œ ll-r1 a1CC11v1cixcç 61œT71ç TOVTll)Y ylvcaiz1 • &Uci 'ltCll aù li11:cp8œU6vTll)Ç 

è>.v11:71aœc -ljµ!lç, cp1l.11d- Tô &• CIIÎTIOY 0611 lxo11-1v au11811).1tv, xœl ypiicp1 (J\jxvcb1i; 

-ljµ?Y 61,i 11:poaw11:wv cvOù, h1, wc ol6111i, ol ·n:l.1ta-ro1 T&v &Y8pw11:111v o6x 6p801to-

6oOa1. 4,ô cv6vµ11aov, xœl 01/j\ avxœplaT'l]aOY, i,m671 l111p1Y batvoc wc OÎÔIY Til 

11:civTœ, 11111 ).û-n:11v 1i1la11v &11:w6011 11œl ivœv-rlœ &11:oaxopci11iaoY ««YT« ni &11:68œlov 

&r.ô aoo, 11œl 11:pôc Il 1Gxp71aTov 61ci8'c Tek xœxci. • Anœaov -roùc olxdouç wc 
àc;,' -ljµQv, d iaT1 -rie Tli\Y yv,.,aTQY, 

Eli; tf.'P', vo1µ6plo11 CX11, 
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"Eyp11,j,r.c; fiµTv, t1l11d, on vaµaîç µ01 dl-1·!;111ç 6Eu11iç, 1111!, al lvuµœç 1 0G11 

U.cx6ov. 'Ev -rou-ro" 11:lla1 µ71 11:pilç ~cipoç ao11 y1via-r11t 6 <nc!p -ril µh-p1ov l6yoç • 1111 

lxo-v-r6ç µov &llov ll1e11loOv111 -rilv l6yov, 11:pbç al 11G-roµ6l11ae1. 'la61 hi, x11alyv11-r1, 

1-1.iv11t iç 11:œ-rpillœ, &ll' b11tv 1111! µ71 ~011l6µ1voç • -ril Il' r.c!-r1ov 1111 il66v-roç &1111-rlo11 
cl-n:l) Kr.ip11:ci6ov. 'H6011l6µ11v &11:llp111 11:pilç Kcip11:116ov wan «r11:1îp111 11111 11r.c-r11a11111cia111 

~a: -li"'1-r1pe1 11111 0G11 ~l6ov, ll&il µiv11t uvilç 11111 &1tollaœç dv-rr.cç -rovç atv iµol • 

• All' OV'tl "' lpycil;01-LŒI 't1J fiµnipq: x66vq:, «rfl:CIYIŒ"ltlÇ laxu11tY ti\«rr.11 11111 116l1ç. d 
tl 11111 iyYflt«r'tOÇ .t11 6 &v6p!41tOÇ 11:ŒY'tfltÇ &1toOr.cv1T-r111, a, ly11ty1 ff!).14y • &n • &11:opQ 

-n:1p160>.11111tv, Ili' ~., e1laxuvoµ111 1G0116oli1a111. 

X:11-rœ lli\YII ll1dµ6p10Y lyaypcife& ~,. 

'Ev -r11u-r111ç -r11Tç fi1&ip111ç l>.1161v 6 ailç 1-LU«r't'IIÇ 6 llpoll1bovoç i11:1a-rol,jv aov &11:il 

lovllov y1yp111&!-Liv11v 11:œpœ aol 11:pbç CIGdv • a,• ~ç 11111 -la1&1Tç 11G, pciv0111&1v oG 1&111p6v. 

Ill-/iv où11 1Gitop& no l'TI lœ61Tv fiµllç ypciµ1111 i:ia11u-r11tç. "Epp!atao, œ~O,ç lppwao. 
♦1>. 11-ri 'lwciYY'II , i>.Ol fv• l1t1ad,j,-,ç -rovç 11:11dp11ç , i1td 11:11pli aol iau -rb 

~0110i1a111 11ù-r0Tç il iyt:i • h1 oG x11>.&ç lxow, 11111 11!poµ1v llv111loç 11!ax1a-rov x11l 11:11pà: 

01ij) x11I &vOpt:i11:o", al 11-li 06-r111ç yivo1-ro • x11l 11:ciln, b:r.cv1hua-, 11111 CIG-rilç µnœ aoo • 

. 
De la main de f!eorgcs Grégoropoulos : 

l'ti &y1111:11d '111tœvv11, .t11ç Ciy1Qç ia11al -rilv 01ilv lx1nu11t 11111 h XIIP~ 11111 lv 

-r11&tJ xlll iv 11:lou-riit, Yll, 11:apl 111&&\Y l'TI &6111&00, h,, -r11rç -roo Oaoo iln:la1v, 11 Ciyd11 

11:pllt'tlUII il 11 &a6iv11r.c. r!l, I-LIÎYOY 11G-r601 l!atç o;:j 11:01,ja-,ç "ri &y1106v. '1a61 h1 6 

abç 61&01&,j-rp1oç 1&ivc1 vov iv 1111rv, l'{xp1ç oi'.i d>.1v &nll111&,ja-, iv -rij) 111'1-roo olxiit, 

XCII ilci60111v x11pœY a,œ Xpia-roO 11111 aoo, a, &woat:iao, VOY 11111 1lo-111I. 'Il Cin:661a1ç 

CIG'toO 1&iv11 o6-r111ç, &ll' oiw i11:0l11tr«v alpfiY'/IY Il"'' bdvov, 0EOO ll11l6vnç, 11111 chi 

&v11"'1n1 -ril -rq8lv wr.cp' 11100. K11I lpp11taov. 

il 

Tij) /iy1111:111-Liviit 1101 xœa1yvfi-riit 1111pij) '114«YY"!J -rij) rp11yopo11ouliit 

lloOd11 alç B1vnle11ç. 

ET11ç Ciy111lv111v, ~ tll'I 1101 &x1p11l11 11111 i>.11:lç !10' nld11 xœalyv"l!n &y1111:11d, 

'l'y111lvo111v 11111 d-col, no 8100 a11Y1pyoonoç, oTov 11:ll'tTJP, 11-li't'IIP, &ll,ltii (,i-r1ç l-r1x1 

11:11cll!oY &ppav g., 1-L'IIYii\Y auw WÇ -ro081) 1111! &v1,j,1œ 1111! &11:11E ,111:l&ç dvnç Ciy111I

YOY'tlÇ, oî &a11:cil;ov-r11I a, w«volxfltç 11:civ11. 'All' 611:1p611ll6v-r111ç i>.un:11aœç -1&1111ç, 

,,l11d, 11111 OÙll lxo111v «r111&611lcTY -rb 11!-r,ov. Mi) lil110œç 111-LÎY; il axoli) ••pl 111-LTY 

ao, oôx l'tllXI i il ·11:11p11lwY llll'tlf p6v11a11ç i Où111voov, 0111111. av ydcp 11:tpl aoO olll11 

b:al 11111 111'1-rbç lit' 11µQv oÔll l'tllXIÇ yp11ipi\;, -rci ta11 11:111:0l11xœç • oi:i lllx11ioy oùlliv • 

11111 yœp WÇ oll>r.iç 'tO\IÇ 11:11dp11ç &aocvoOV'tllÇ XIII 1-LTI laxuoY'tCIÇ x!v 't1J ~'" xczl 
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oh1d11v -rpoip-i)v 11:op!a111 • -rœ [aœ yà.p xrd czG-rôç l11:118ov -ljvlllll i'K' czG-r&lv ;\µ11v. 

'EdpOII -r1vôç oôx il:v-r18d:Uoµ1v b:d oùxi-r, la-r111 -r1ç 6 -rœ fiµlnpcz il:v11>.11µ811v6µ1voç · 

6 yà.p TÔ {11npippovaTY iv iczu-rlj) fÉpt,>V <llç lld r1wpy1oç 6 ol>pciyxoç O\IVt'NXt µ01 llCIÎ 

-rœ 11:1pi•aoO µ01 fpd:a111v >.ly111v 11:pôç czù-rôv, ai11:1 11:civ-rcz xCIÀ&lç ll1œ a-r6µ11-roç, 11:Uài 

-rijç 11:apl -rô 11!-r1ov ypctfijÇ ;\pa,:o T-i)v 11!-rlczv y1vlcr8111 cri bv11pllv 11:pôç i1ncr-ro>.-i)v, 

xœi czù-rbç 11ùx11pla-r11crœ -rlj) &ail) yvo!,ç T-i)v C,yllczy -r-i)v cr-i)v 11111 i11ol 11:0811vo-rciTTJY, 

'1a81, il:yœ'K1)d, /l,:1 6 11:11-r-i)p ciU6µ1voç p11lllt111v i, -rô 11l-r1ov czù-rôç c':lv, fi>.11,j,11 

yàip CIÙTÔY ll1à. ffOÀÀOO 11:1p1nczcr1100 llllÎ 8opû8ov, 3-r, OÙll 11:vdxa-ro TOOTO 11:01ija111, 

11:U' 311111ç iylvuo. '1cr81 3-r, l,;1µ,j,ci ao1 i11:1cr-ro>.71v -ljvlxcz iy1v61111v 1;11-rplllcz • 111:111,j,11 

lli czGT-i)v ll1œ Tijç Y1JÔÇ TOO rpo1-rtl011, t lypœipl ll1ll6cr8111 clç TŒÇ xatpœç TOO xvpoo 

N1xo>.ciov B>.czcr-roO. Kœi TCIÛTTJY ip1ûv11aov fi 11:d Tijç Y1JÔÇ -rovç il:v8pw11:ouç fi 11:,;ô 

-rôv xupôv N1x6>.11ov, h1 iv 11ù-r1J ll11>.&1 ao1 -rœ -ljµinpcz ,;civ-rœ. 

'1cr8' 3-r, iyciol 111v& dç 11:11-rplllœ l111ç ,:ijç A.1111,;p!ç b111v 11111 1171 pou>.6111voç, ui 

ou-ra la,;11pcz oi!-r1 i,;0111ad:1111v -r1 ,:à, 11:pllç T-i)v xpllœv. Kœl -roO-ro 11iv111, i11:ull-i) oôx 
la-r1 do?ov il:vczyicr8111 b1?81v. 'Eyv111pla81) 1101 il:1rô Tijç aijç vûµip11ç h1 ff!Y xnôv 

ll1111:pcieCIYTO ol tll101 ,;pbç -rci -ljµinpœ 11:pd:yµHCI, "lcr8' lltl poû>.011111 il:,;!p111 TOVÇ 

olxalouç b T&IY b1?81v 11:pbç tà. f)J1i-r1p11 11uœ TijÇ Aœµ,;p!ç • 11:na: TOOd ia-r1 TÔ 

ÀU'KOOY J11 llTI OÙll lx111v TIYœ ffpG!JÀCIÀ\11111 TOÎÇ &pxoua, TOO d11:ou XCII •eouallllv 

>.1181TY 11:odja111 Tek fi!1i-r1p11, <llç poù>.0µ111, 11111 xoµt1a111 Tà. 11:~bç xpdczv, ll-r, 11:1vi

cr-r11dç 11111, 41œ TOO-r6 in, a poù>.011111 &11:!p111 T&IY bat, XCII av, il:y1111:71d, i>.8i 11:pôç 

-ljJ1!ç aiop8w!JIIIY -ra: '1i!1i-r1p11. XCII cl ffll crol T&IY a~ ivTczu81 T1J d>.11, XCII CI\ITOÇ 

111Tœ croO &vczyicr8111 lx111v TÔ 1uxo>.ov, ll1op8&1a111 lluvci111811 -rœ -li11iTap11 11:p&Tov, 

lffllTCI &vczyicr8111. 07/lœ yœp 3u TOÎÇ 'KllalY CIÙTOÇ al yvwp1µoç XCII TPCIYWTlpoY otaœ, 

T&IY 11:pczy11ci-rwv TŒÇ ix8cia11ç. Ilepi lli TOO -li111dpou y11118poO a, x611:0Y XCII •e6a11ç 

11:11pix11 ao1, cl llùv11a111 Ae6ll111ç 11111 cld11:wç -roo-ro tcol11aov 311:1p ao, a,• itc1cr-ro>. flç 

«r1J1111lv11 • al ll' o~, clv1111:czûou. Moi) 8czu11œcr-,ç h1 mllç c':lv 6 ypciipwv ao1, b0Uii811 

1101 ToO-ro 1;01t1a111, -roo xcip1v i11:0!71a11, clUà. tcpbç czùdv 11:11pad811 Tl, 11,ç otllczç 

1Gipp6v111ç, XCII 81/lç µnœ aoo. 'Ey1ypciip11 IC1You11pl1t1 llTJ MCIYOUijÀOÇ 6 a6ç. rpci,j,ov 

-ljµTv, ip1>.71d, r.lÏlç -rài ûµinpcz. 'Epp111ao, lpp111ao. 

12 

T«j) 1ù>.1181T lcpc? xœl xupl'!I ffcttpl xup!1t1 r,111py!1t1 -rlj) 

rP1Jyopo11où>.tp llo8cl11 dç KpiiTTJY, 

:toi Tlj) iY lcp10cr1y ltCITœ fl:œYTCI &Utp lape? XCII •114'> ai il:e11pciattp lllll tco8IIYOTil:Ttp 

tl:Cltpl • vlix71v (iyc[czy Tl XCII 11:poaltÔY1J!IIY aieœ,, 11:ciTcp, tcczp' iµol Tfi' Ofi' vllj) 

Mczvouii>.'P • T116Tla lli ul aoo, µflT•P, tc11pix111, ToO-ro ai xczl -rotç 6µoµ71-rplo1ç 

yiYOIT' av IJVY Tlj) 11:Hpl f)µQy XCII •114'> llOUYlcill't}, XIII TÔ leJjç, 41tCIYTIÇ x11lp1n &1rb 

8coO tcCIYTOXpciTopoç. "Jcr81 a• WY, 'Ka:Tcp, 3Tt l).cz8oy iç xaTpœç 'r-i)y cr-i)y T1µIC1Y 

i11:1cr-ro>.71v, xczl ).lczy ixcip11v • l>.118ov ai lllll Tek 11:œp' C,µtv uµip6ivT11, (ifflp liv lli 
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xcip1tcic 1101 6µol.oyii> r.ol>.cic. Drpl wv Ill f'IIC llt1 11qicitt111 111 /lui: ypcupflc xcd ôte 

µadl.8111 t'l)Y 111td111v, lt1 llè h1 dtcpov r?xov ypcilj,1111 1101 11:1pl tflc !;111otpofflC &t, 
aüv1111µ1 &pélj,1111 l«vtOY oô µovov, «H' iv ~ XCIII Mo, XCIII oô µovoy tOOto, An· 
6µoµ-/itp1oç tll CIIÙtO x«I CIIÙtOC ip1î µ01 oTov dxov ôµîv '11:!Zpœaxrtv ypœµµ«tCII 6t1 

'IClh iy«Oov ô1tœpx11 iv iµoi, XCIII 0Ütt111 Hy11 ir.atll'I) oÜtlllC latœ1, xp1îttOY fiyooµœ, 

r.01fl111111 tflc ljµii>v 6µ0µ71tplœc ~ aoo, x«l ollt111 x111l.&1c 1,11, xczi r.civv, ,,a µ01, œt œt. 

·p«CJOY ljµtv, ·dtrp, tic •e fiµià\v 11fŒttll t'l)Y xœplllœv hlpou. 'l'µarc ol 11:po11Scil.

ÀOYtlC tli r.pltyµœ ldp111c xœl où Htœ tli ypciµµœ µou ~ iyw. Dœnp, lypœlj,œ ôµIY 

11:ol>.1b1c 11:cil.1111, Hl vov Ili dl.1v ypœ,111 • ôµ,rc Ili to!ic l.oyouc µou t«l.116ic wc 

µu60f41JµCltllC ljyc?tc. 'Eyt:i llè oô lluvczµœ1 tœ 'ICŒYtllC HpœlloOvœl 1101 iv TPIICffJ • '11161 

Il' ollv hi x«l.ii>c lx111 8100 ll11lovtoc, xœl t&IY ali)y Àltii>Y xop71youYtlllY. Oôx lypœlj,œ 

llè ôµTY hi oôx 6dpx11 µ01 &ptoç, ~ üll111p, ~ olvoc, fi tupoc, ~ ~outupoç, xœl ll11œ 

li ~CJOC «6t11 11éxt71t11CI • µllÀÀOY Ili tOÔYCIIYtlOY lypœlj,œ xœOwc t&l.716ic iat1, /ln 11:!p 

611111 tfJ v-Jio-qi i11tl, i; IICÙt/i)Y 'IUÀOvtlllY µ01 ffÀIÎIJtllC • &l>.11 1trpl tlYOC 6 Àoyoc t Ôv 

IÎr.ov, 116;« CJ01 6 8r6c. Ilcit1p, Il,& tflc iµflc i,nat-/i1111c ofitlllC 1,11v r.plic ôµllc lite 

aixov µflvœ lvœ •e•pyœ11lœc, dr.rp µoYOY µil.œvoc, 11111I tOOto 11:ol>.ci111c ylvctœl µ01. 

Tacot« Ili lypczlj,œ tlj) &ll1l.qilj) µou Ili' «ltlœv to1œut71v, llt1 oùx 4vixoµœ1 &d 111 x611:ouç 

xœl wv7111µo!ic Hl •eollouc Hpixm • &n. lypœ,jiœ «Ôtlj) tlj) &llal.flj) µou ôr.lp 

t1ttcip111v ~ xœl ae 11ol.lll111v 6v7111µov, ~youv 6l.lyov xœptlœ xœl µIÀŒYIY fi xœl xovllulœ, 

lit, Ill où lluv111µcz1 &l>.otp6r.111c ti1aœ1 cl µ-Ji lllli tflc i11:1a-r-/i1111c ll1' ~c r.rp&. '1a61, 

r.cinp, 6n ll.œSov t'l)Y yp«fiiY -ljv µ01 oô r.œp1rxov de x•Ypczç, xœlr.rp x&xriv-, &r.o

xplvoµœ1 Ili' idpczç olxdœç ypœqiflc • x&xriv71v lllj,11, x«I lll111xœ 111ôt71v de lnpov 

do?ov toO byoµivou IlœvtœHou, xup!ou toO ,clo!ou, xœl µlczv b-/ivœv xol.uµr.71tœrc 

layoµlv71v, xœl tli lv ~czpll.1ov • 11d>.>.111 Ili CJOI vov xœi tli ~111ylv xœl tli ll11111cix111ov. 
4'-iic Ili µ01 ,cpoc tli &r.oll71µflaœ1 C11Ùto61, xœl toOto, r.cinp, où lluvœµœ, 'lt01\ljl111CI • 

llt1 Ili ll.dov r.évt1 fi xœl IE r.œrllœc r.plic tli x1pllœv1rv t1, xœl cl ici11111 «ùto!ic, &r.œvt« 

tllv µ1a6/iv b:tiil.111œ, xczl Ili& toOto oil lluv111µœ1 il.61Tv r.poç ôµllç xczl lll1Tv ôµllç. 

Ilcitap, 1JUT):iiip11111v «ltii> CJOI /St, 'ICŒYtod 111 'IIO'ICI&, Ôtl 3i 1rl.71pov11c IJ!i &cl11:otc 

to!ic vœul.ouç • &).).• ollv ll'ÎI 1tcip1x1, Hy111 1101, tOÎÇ 11up!o1c tii>Y ,cl.01œp!111v IÎ tl av 

ôµrv 111lni11111vtCIII lie YIICOÀOY, &n• llaov lluYClll111CI qiip1, /ln Ili ip111tii> x&yw «Ùtolic 

Hyovdc µou· -ri ôµIY llill111111Y 6 'lt«t-/ip µou; K&111l'vo1 1tplic µi • oùlli t1, 6r.èp 

Ayci1t71c. '.A>.>.' oiiv iyw lyv111v tlZC 'ICOY71plczç «Ôtii>v. Ilcitcp, xœt& t/i Hpliv oùx lxœ 

tl 1101 11t1n1111 • &n' ollv clc clix«1pov lxœ 'ltllCPIICIJXIÎY 6µ?v y' Il' µoll1œ np6v. Ilcinp 

µou, b:œp«Hcinœc ypcilj,ov µ01 cl XP~t11c tl tii>Y lv8cv. K«I 'li iv iµol ôµllç 1tcivtœc 

xœ1p1tif., xczl 11d>.>.11 tflC Mœpl«c lvœv tul.1yœll61toul.ov. '.Ayopci11111d µoc µnci(,., 

xovllpliv ix t&v lléxœ topv111lœv r.,œ y111tw11111 toO utoo µou 111vll6v111 ix 1tci1J11c llléczç. 

Ilcit1p µou, 1to!71c,ov µ!CIIY xcipcv. 'Eptiit11CJOY iv tout111v tii>v &v6ptii1t111v fvœ yv111-

plcrlll11l 1101 to!ic lluo &ll1l.q>o!ic to!ic &pxovt«C, ll71l.ovot1 tOY µ1111ip '.AvllplCIIY xal tliv 

µ1111èp Kopv-/il.1ov. K«I 1topcu8,it1 clc «ôto!ic µet& 1t«pp,i11l«c Hl µn& IJl(-/iµ«-roc, 

/lu r.cincc !'18plll1to1 IJ-/iµcpov 11:«p p7111lœv 111lt&1111. Ao111:liv x1111pi-r1111ov «ùto!ic x«I 
yvwp111ov 111œu-rliv «ùtoTc • yvtiip111ov Ili x«i iµi: «ùtoTc ur.àp lit, 110c ultic 1iµ1. 
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Z71niao11 Ili xcd xcip111 œô-roTç ,cpbç -rb lxm µ1 -rb a:d,coç œô-roTç. Oillœ Ill oroOoro, 

·d-rep, h, d,c1T11 lxwal ao1 (i,ci:p ~ç (i11:cipx11 l11 iµol, 8u "1 xodlœ ci,coO lx11 ui 

l,cjjpb iaor111 i)µii>v, xizl Ili, ,cii>ç oô ,cœ11llp1ueorœ1, ll-r, 'ICih, orti>v ,il. Et11:i: œô-;oTç, 

r.il:np, h1 6 lµbç u!bç lypœ,j,i µ01 0-;1 lxu d,c1TY or1 d)ç (iµ1dpœç œô81Y"tl,zç, llore&Y 

11111 -rd: 11:poaW'ICCl (1µ6>11, ul oG-rwç d Tl 6ilo11or1ç 11:011jaœ1 lx11. Kœl 6,j,'l]yop'l]aoY 

cicôoroùç, 11:ciorep, iv aofoTç loyo,ç 6',ç l,claorœaœ, • bµ'Îlv ui 8-rcicv 6n:cipx'!J aol or, 

xollu8ov blptzTov, adn, ClÔTti>Y •e ClÔTti>Y, xœl 11:ol'l]aOII ClÔTobç fllouç xpClTCllOUÇ, 

·o-r, 111, ,ccznp, pouÀOP,Cll 11:011jaœl Tl Tli>Y ,ll, GanpoY lx11, lll1TY, µ611011 11:0111 xœ8' 

oaoy ypil:fW ao,. Oôxl lorepoY il yiip 6 8ebç µ18' 6µ6\Y li:d. rlype&'IC'tCll 11:Clp' lµol 

Mœvou71À!JI orlj) fp'l]yopo,i:oul!JI, iv µ'l]vl 6uw8pl!JI ç-', iv Kœpmi6!J1, Et lluvœa81, 

1to171aui µ01 lvClY xounllx1Y r:ipœT011 (i,clp oroO uloO µou. 

t5 

Tlj) lv t.p1~111 1ôl"61î l1pd xuplj) fewpyl!J> orljl 
fp'l]yopo,coul'I) llo8d71 dç Kp,i't'l]v, 

'fylœ1v1 nord: 11:ci11orœ, li 6dœ ul lpe&ff71 µ01 Xlfe&lij, xœl vllv ul 11:poorcpov • 

(iyiœ,vc Hl ri or,, 6µ0~71orp11 • µllllov Ili, t1 µf)np, oroO 1ôpe,,a-rœlv11v ac llloµœ, 

µnd: orQv fllorci-;r,,11 6µti>v dxvwv • (iylœ1v1 cicôorij li:ll1À'1'71 µou µcylfff"IJ µ1-;d: oroo aoO 

crvvcuvoç xœl or&11 rixvt1t1v (iµti>v • (iylœ1v1, t1 11:poyovc xœl 11:œ-riip orti>v lµii>11 11:œdpwv • 

(iyl1111111, t1 Mcxplcx li:llal'l'ii xcxl 1tlflÀ7lµ&Y'I] • r:i, (iycœlnorc 11:il:n1c 11:œvo1xl, orb cicôd 

xcxl i)µctc (a61-r1 6y1tzl110µ111, 6100 ilaoOlloroç. "la&,, l, ,ccinp, OTI ill1eciµ18111 -rd: 'ICCllp' 
(iµt11 411:C&Yu ,c1µf6i11orœ. Alcxv Ili: 11:1pl oroO-;o 6µTY xcip,or,zç llµoloyti> 11:ollàç, x111ipt1t1 

Ili: 8-r, l1d 11:lla1 8111ppti> l'i'' 6µ?11, Il XCIII M,couç 11:cxpixw 11:oll.6>11 li:11or111µ018ii>11 d:Uouç. 

fvr.>p1a-rci µ01 lyivono 411:C&Yorcx -;dt no li:6Elfo0 µou • ,cep! w Ill 111111 llcxv blu1t'l]µcx1 

li:11µ7111 /ln &11:c:ilno 111111 orb p111pll1v • 11:epl Ili no 4lCXToç iw orocrooorov µ!).11 µo,, 
'IC1pl Ili: orb xpi,zç lu,cj\µ1111 • cl Ili: XCIII li:11:wlo11oro orà: 11:ffllll, ycvoµcvov ln,. llciorcp, 

11:1pl l,v Ili: tp'ÎlC k, iejjl&a xup1oc dvoretv llopxœ&.lv ul ycvii> cicôd61 il 111111 ll&r.> llleTY 

6µ11c, il ul 11:1pl Tjjc 61to6ia1i:»c µou, !a&, 061tt1t1 Ili: x1111poc laor, xœordt d ,cpo11P71-

µ!vov ul 11:poyaypœµµivov ao,. Bouloµcx,, orlµ11 11:œor1p, ,co1f)aœl µ1 l118œ61 l111ç orbv 

ipxoµ1vo11 'XCIITdt orb11 11111,pbv TOOTOY iYIClUTOY. llpbc orb l11161TY li:11:1vn061Y i\TOI lluv1111µ1 

111111 h, ,cœtll,zç lxt1t1, •• -;dt Il' IUie 6 abc ulbc yv111pla11 ao,, xœl -rd: ,cpoyaypcxµµiYcx. 

Kœ-rd: Ili: orb ,cœpbv oô viµ111 6µTY or,, 8-r, noullœlwc li:,p' -ljµii>Y -;b ,clo1œp1ov ylyovcv. 

Tbv Ili 6ui:»8p,ov pouloµcx1 ,ciµ,j,1111 6µTY llllyov atorov• xœl ,cœµ6cix,v. 'Axµ7111 xcxl 

dllc orb ypciµµcx dvu noullœlr,,ç (iµTY lypœ,jlcx. llciorep µou, µij lw'I] ,cl'l]poT a,, b:d 

wç lf&pc d ,plpov tpip11 • cl Il' oô tpip11c· orb ,pipw 6',c tplp11, a111CUorbv xcxxi:»acic, ul 

orb fip11v ac ,plp11. 'Ev6uµ718'1]"t1, 'letœvY7) d:llaltpi, lltd: orb 1µ8puov, 6',c ,c:po1Tpœ ao, 
11,ii xoµµcior,v lµci-;,oy 11:pbç orb •e•x11µcia1111, XCIII µ!11111 C,XOUtplCIIY ori:111xlv'l]11. 'Axµ7)Y 
xœl ,c1pl lµoO µv71µ6veuaov -;dt 11po11p'l]µ!v111. 

Dchep, ia,ccxaov µ01 TbY llipl(OYTCII 'Avllpicxv Kopvœpov, Xtzl li:ç ypœ,i,., TOO d:ilEÀfOO 
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11?.,:oO 11:pbc 11:IIPIZIJXIÎY -i!p.lïlY xpla1Y Hl i111t111ocrvv11v ci>.r,Ofl lllll qcf.r.71v. Ka:! µJJ 

r,&1a"rfj TOOTO IIÔTljl 3,:1 11:11p' il,IOl yiyp1111tTIII clc 11Ô,:6v • œ).).ci 11:11p' IIÔTOO ypœ"'œ,:w 

Tlj\ ciil1À91jt IIÔTOO. 

'Aa11:ritov,:111 CiµIII; 11:ŒVTIC ol µc,:' iµoO • œa11:œt1,:111 CiµIII; -il IJÙY iµo! xœ! ,:1, 

lµllpuoY. 'l&11ÎYV7I œllllcpl, al ypœ<j,11c ,:b '1'11ÀT71p1ov TOO 11:1111:ll r,wpy!ou 71 xœl ,:-ijv 

'Eeo1J,Ol6y11a1Y, ypci<j,oY IZÔ,:b ,:œxlwc. 'B dp71v71 TOO 8100 µ18' {lµii>Y, œµ71Y. 'Eppwao,. 

Mœvouflloc. 

LETTRES DE GEORGES CARANTINOS A JEAN GRÉGOROPOULOS. 

i 
Sans adresse. 

UD7' 21 3\'0blO. 

llpbc 'fby 11:œyyluxu,:œ,:ov xœ! 11:0).).cf. µou 71yœ11:71µ!vo 'lw:ivY71 TOY r>.71yop611:ouÀo 

11:ol.lcdc {lyd11ic XIII 11:oUci x111p,Tlaµ11,:11 cid iµlv11 TOY yœllp6 aou TO r1wpy10 TO 

K11p11YT1Yil, XIII ci-Kil niv «a1>.cp71 aou ni Mœp!11 11:oll.à: y>.ud11 x111pa,:la1111,:11 x11I 

1t11T11f1À,iµ11,:11. Kcd 3>.o, µczç 1t11I ll1xol µœc 11:oll.ci aa x111pnoo. "H,:1e ô16111a,:11y 

xupioY ,:by &ailY ,:oO &Cip,t aa -li TP!lf-li µczç iY {lydq. x11I x11p1', i116,:1c x11I l111tc, 

µl ni lluv11111 To0 11:IIYll'flÎOou Xp1a,:oO, ltllÀ6iC lxo111 lwc ,:il aii111po. 

21op1, #iy1111:71µly1 l10'U xou,11illlo, ,:b 11:&c i11œ811111 11:,pl -:fic yp11cpflc aou 11:&c 1îa111 

x11>.ci x11l cpx11p1a,:1'c, xcd -:oo ll11l11axri>.ou aou ,:b 11:&c aoo xtiµV11 x11>.-ij au,:pOfui • 

ul ill0Eria11111 ,:bv 816v. Kipw,:6i XIII ,:olic œ6pw11:ouc boO lpxo,:œ1 ci11:' ci-:oo, x11l 

Ucn l10'U 6yià: aiv11, Hl x11lpoµ,z1 xiyw Hl ,\ cill,>.ipii aou. Hl ypriip11e llO'U i\dvou 

■le -:bv cif&Y"t"/1 IJ,O'U ul ale "tT)Y x■pœ µou, XIII Ill udx11c, llGUYlllÔO µou, 6x' iyw 

cll>.o X11Y-ij llàv lx111 f«pci l,:ou,:ouc xœl aile. Tb 10111:ilY, x011Vl4ilo µou, xcinxi w 
xl-rt, -rolic 41tp1tripw Ill 11:ltac oôëll l1ywnpov 11:11pci ~aciv lab• 61toO daœ, u,lliY 

TetÇ, ul -roO-ro& lµbac ~cb iaivœ. 
llacpœw& ac, xouv1illlo µou, ,ci µoO i\yopœlJllC 11ci iioO 11:l'nJC ci11:b -racle l,Lfl'UpY&edc 

-roO a1po11:lou 611:00 lxou -rci xO'UTtoUYrip1œ, 6coo 111top1tc 11ci -rœlc lx'!Je ci-roo ii ale ,:il 

ao,,,,,11,:0 ~ ll.1yC:.-:1po • xacl -r!Uac 6-n:oO aoo i1tœpœyy11lac, iplllv1acai œ, xœl, 1 8il'!J 

6 61bc, ,:b xp6vo boo lpxnac, Oi>.111 aoo 1tl<i"!J a,:ri111Y111 11ci 1100 -:ciyopcilJllc, 6y1acd 

6v11µ6aou t 6i>.&1 Yci xœ11w -:i\pyaca,:71p1 61toO xœdx11c, aew 4-icil Orivœ-:o. Kœl y1ci 

-:oO,:ov Ill aoo ,\11:1<j,111 a-:ri11111111, 61111-:I 11:riax111, av -li1111:opla111, vci 11:1ria&1 T11to-:czç vci 

1up1µ111t6v111 411:' 6>.!you h, 1111:op!a111 11ci µ71ilà d1 yup1u111 INÀGC ci11:riv111 'c niv c:\pœ. 

Tb 10111:ilY xriµa1 Oi>.11> ll-:1 µ11:oplaw Yœ 16p11> Yci aoO d<j,w Yci µoO -:ciyopcilJllC· K11I 

1CC11pGClliCIIÀ00µ& a, Yœ µ111; TPIÎ'l''!JC 11:IÎYTGC Yœ µ,z8civwµ1 ,upl -:fic {lydczç aou • xczl 

J. c·csl l'italien 0911i 111oclo. 
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dµ11:oiu 0011 auo 11011ciµ1ocz xczi xovivloue 1; µà TOY EhoawpoY, 1.11:oO lpXHCZI 1h00 

µà -ro ypT110Y ToO 'AY-rwYl-rt,i ToO µczxczplT011, 6y1czd lvcz1 &czppnoe µcl: xczl a,dç. 

·ox1 &llo. KGp1oç 6 &,oc -roo cl:ht:,lr!l 11-czc ToO l6cr ac, xczi czG-rbY ao~riaoµa. 

2 

Eiç -rdtç xEipczc -roO xlip f1rivv71 ToO rl71yop011:oûlo11 

ao6iint dç rii Bcvnlcz. 

Ilpoe TOY ,cczyyl1111GTczTOY xczl -K1611µ'1jµiYoY l,LOII 11czlcz11p166Y µou 11011v1il60 xlip 

f1riYY7J TO fl71yopo-K011lo 11:ollczle <iydcz1ç xczl 11:oUcl: xcz1pulaµczTcz, 6µolwç xczl fi 
cl:aüipii 0011 "1 Mœplcz ,colldt yl11dcz ai xcz1pnq. xczl 11czTczip1l1r. "HT1e a10µ11rTczv 11Gp10Y 

TOY 6ellY TOO 1up&î a, it ypczq,ii µczc iv <iydc,. xczl µay«l'!J xœpq., a16T1e xczl lµere, xcxplTI 

TOO 1eczvczyci6011 Xp1aToO, xczl&ç lxoµa lwç Tb aii111poY. 

:E10p1, bp16i l,lOII 11011Y1llao, 6 1tczTiip µczc xczl 'fi µ,idpcz 1,LCZC dvcz1 xczlcl: xczl 

dµ1t011 aOII TTJY 1Gxii -rwe, xczl 6 11ouY1il6oe l,LOII 6 xlip MczvoOaoç IYcz1 xczlcl: xcz! 

xcz1pnq. 01 xczl "1 q,czµ1l1ci TOII, Hl ~TOY i.SQ TO 11czlo11czlp1, xczl 11' rii Mvczµ1 To0 

6io0 i11:p1!;1ncipœµ1 '"IY ~6r;cz xczl Tl;1-rcip1oi 'ni "1 cl:q,1YTlcz. Tb lo11t0Y ia-rC1YTrip1acz 

-Kollcl: 6xczl Ycl: µ11:opi~w Y« xciµw TOO xczxo Tczle 11odlcz1e Y« ar.:,00\I To 6ll711,LCXY Twç, 

TO 11:0ÎO !Y 7a81lcz ld,c'!I iyw &v "16ihn eoa1cilr!l &llcz TOOCZ OTCXl,LIYCZ i:i, &yopczo&ç rii 
~or:cz • 66111:on oGai TO Uyczol TOYI d 'KOÎO b6µ71 • 6 a:a,lipoe TOIie oGab TO 1aw111 

To 6ll,iµciY TOII, xlxw 6l1el&cz1e de Tov 6eov vcli Tov iipipw 11czl 111?Yo de 3-r, ,j\91pcz 

TCZlç cl:61lipci6cz1e TOU. 'E-rr;, iµlooe,i,e lllXl fft\TI dç 'r'ÎIY Kcip1tcz60 Y« 01tdp'!J d xpovo 

TOOTOY, xczl To-r1e loyczp1cir;11 vcli 1ecip'!I TTJ q,czµal1ci To11 Ycl:pOi,j ia&,_ Hl 6 61/ic Y« 

1ti"1'!J xczl 6y1cli loyOII TOII 111Xlo. Ko11v1il60 µ011, lxw aou µ1ycil71 11Clll7j 11czp8tcli TO 

11:Qc a, l'ile ypœq,11e Tb -ri ylY1acz1, µcil1a-rcz Hl To r.1p1000-r1poY 6y1czd -i\ypcz,i,1e -roo 

yovtj µcze, xczl µiycz oMl µoo lypcz,i,1e, xlxw -ro 1eczpczffciy1ai. Tb lo1dY ypciip, µczc 

va: yp1111001,L1 -K&e 1?ocz1 Hl«, XCII ,ciµ,coµi aou lvcz t1uycip1 ,co11ciµ1acz µi TOO 

'Av-rfllvl-rr;,i -ro ypT11:ov µl 3Yoµczv &6pw11:0Y -roo xùp e,oar.:ipou, 6,coO ao~q,,p, XCI! rii• 
ill,i q,opcl: -rcli &llcz. Kiyw yp«<li'!J 0011 -i\61lcz vcli µoO 1tl"1'!Je -rl6o-rczc cl:11:0 -rcli xp11czal&U1 

61100 11czdx11e, µcl: xczdxw xczl a-r,voe Oie 1?a-rcz1, 6y1czd cl:llwvoo 'acz1 6,cl.ayil&oç. 

Kczl 6 610c •« 11:l"1'!J vcli 16T'!Je cl:11:0 -ro q,czo-rl610 cxG-roOYo, vcli XCXl,l'!JC XCI! où xcxlb ia,x& 

OOII. ·ox, &llo 6a1a: rii• llpcz, el 1.171 TOO a:e,r.:ilr!l 1,LCZC 6 81bç TOO l&1T ac, xczl CZ~Y 
a~œaoµ1. 
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f 
Sans adresae. 

A?voe 'r~ e,~. Cf'!'«, ll'l'IYbç &1tp1).).lo11 16'. 

Kùp 'Ico«vY1J • ipll.cov 1t1pm68'l'ln, x6le ~>.6111 ale '"'" B1v1-rlœv &1& vœ idp111 niv 
,œi,w.lœv µ1-rœ 111.l de niv D«v-ro116111v, xœl ij-r1e ~>.6111 de -rb cml-r1v -roo "A>.&w, 

iiTOIIY ale -r71v CJ'r«µ1tC11Y, &1& v« ao1 6µ1>.iicrco, xœl we xœ6oo xœl oG&lY a, ,~pov, &,flx111 

-rœç u>.-rl;œç OOII xad -rbY x«pœxœ de de x•Tpœç -roo 'ltllll&be 8111p60>.0µ111lo11 Y« cri -rœç 
&i:icn,i. 'Oµol111ç lori ij61>.111 Yœ cr11Yoruxco -roo xùp 81Y1lllno11 -roo xœ-r« or1Yœç 1Ii>.«-ro11 
lh« -r1Y111 (i'fl:661cr1Y, -rbY 61toToY &l'i illuYii6'l'IXIII Yœ -rbv 1llpw, &1& '"IY 61tol111Y 1111-rlœv -roo 

Tp«flll '"IY auyxax>.aicrµiY1JY i1t1cr-ro>.71v, XCIII 1tlllp111xœ}.Q a, ,to).).œ Y« 'rOII '"IY llwcn,i,. 

"AUov oGxl. 'l'yl1111va Hl H>.6\ç lx1, x' fiµaTç yœp i>.h1 OaoO xœ>.ci'le lxoµay. 

[Z111x111plœç 6 K111U1ipy'l'1ç 1 .] 

2 

Sia dada in man de ser Zuane Gligoropullo nostro, 
coretor de miser Aldo Romano. In Venesia. 

-.1>.coy w1p1d6'l'1'rl xùp 'lco«YY'l'I, (iy1111IYIIIY p.nœ 1tcimie li.OIi <rflç ,p111µ1>.l111e 1t11I 
xœ}.Qç lx111Y, (iy1111IY11Y xllll al x11pl«t) ailxoµ1111 µnœ 'ltlllOli\Y -r&Y fiµadpwY. 4ioµ111! OOII 

ln 81~ &ore ,& kOCJ'ral>.'l'lc niv lnbç b:1cr-ro>.71v ale -rœç xarpœç -roO &111>.,poo µœç 

x11poo M«px011 -roO Moucroupo11 • '"I" 61tolC11Y yp«,p111 «1tb 11.ipouc or1Yoe -ro11 ,pl>.ou ale 

111G-rbY, xœl !Y "ihup~ç -rl1to-r1ç 111' œG-rbY, ijyOIIY fa µiv11 fi lpxn1111 1tpbç 1'11.IIC, 

t. Jean Gttgor0p00l01 
t. Il est facile de recoonailre à l"éerilure que ce billet esl de Zacharie Callergi. 
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11:œpanuzl.lil a, vli: 11l yp«•ln;ic • Hl 11:i11,i,ov '"IV l11:1~0>.71v de di Jrl11:oupyM ~6xov, 
de -rœc xarpœc -roo Zœxa:plov -roo 'PM11a:lo11, UyM &v-r1xpù -roo 1n1yœ6lo11. "A).).ov 

oôxl. "ry!œ1v1 1t1&l u>.&c lx•• rp«,i,ov '"IV i1t1yp1&f7IV l&ÔTOC 'rflc i11:1~0>.t1c " lhti 'tlVll 

yœp iyw œMœv oôx lypœ,i,œ. 

Zœxœplœc 6 abc l1&11-rbv 1tœpœtiëillla1v. 

3 

Erudito 'riro domino Joanne Gligoropulo Cretense, tanquam Cratri 
amantissimo dd. A )a stampa de miser Aldo Romano, sui campo 
de Santo Aguatino, accante el Pestore. ln Venesia. 

"Oaov oôx al'lu?v -rli: ali: 16«:iv ixtip71v, fl>.Mv 1up111:6871-rc, yp«111,L1&-r1&, 'r1j 11lv 111&8«:iv 
-ro· Ciy1œlv11v a, xœl xœ>.ii'>c lxuv, a,r yli:p -robe llnlllC fl>.ovc fll,lllv -roiou-rwv xœl&c 

lx6v'tlllV Ci1t1p~61a81&1 • 'r1J 6l, 1lCl:'tŒ 'tO d11l6bc, xœp11v-r1t61,L1Y6v a, '1tpOC7f!IIVOOnœ 'ri 

-rore fl>.oic '1i11Tv w xœrp, 'Xlll -rt,1 'ltllpc\ -rlj) fpiœ-r1, j-rlVI, spofcia" -rà. aà. xpwl,LIVoe, 
fl'>e iwb aoO -rb xœrp1 11:poa1T11:ov. 

Toile xtip-rœc 11:tivv xœ>.oiie 11:œpii: -roo fiµadpov 1111poo 'Illltivvov lli-rpov al>.71fliic, 06 
11nplœc 001 'tlZC xcip1-rœc lxlll • -r&pyGp1ov a• a àv~>.waaic >.œ8l 'ltllpà 'tOO fi111dpov 

lapilllc Bœ·n1~00, al b:w>.71a1, >.iy(I), Toile Jrlovaœlovc. al 6' 061t l1twl71a1, 11:llp'' 

11100 l,Ll't' oô 11:olù wœp6noe ao, >.~,i,7,1. Tov OOf6Y Tl 1t1&l l6yiov rœ8p1fllov fl'>c &1t' 

ll,LOO cia'ltcitov, 111&I Ueov œô-rlj) hi -rci: d-rpci:61& iecyp«f'll • &111& n xvpbv I:xmlMvœ 

Kœp-r1p611œxov 'rliv fil,Linpov, xœl -robe 11:1pl N1œH67111lœv &11:cznœc, ie6x111C -ra -rov 
&px71yi-r71v 111&1 xopvfczTov czô-rtjc. "Epp(l)ao. 

4 

"l"y111lvo1c 111&vo1xal i11ol 11:poafù.ia-rœn Zœxœp!cz. T71v ix -rlilv l,LOV ypcz111,L4-rlllv 

1ufpoaGv71v n Hl -roO-ro 11llHov ypci,i,czvdc aov 'ni"' 6111l'lv vydczv l,LdwY, llaov 
ta8711,L1Y oôx av 671>.waœ1111 yp«flllY. •o-r, 6i 111 ~,ore illv CJI 6'11>.ov6-r1 61à 'rQ ·••l
yonœ i[v] Jrl1&Y-ro6~, y1via8(1) bep ao1 fl>.ov. Ili1111:C111 Ili ao1 p,8>.lov ixa?vo d1 

1tœ>.a:1ov, clif' o~ bypti,i,uc -rà 1tep11x6111v1& lœ-rp11tci:, 'PoOq,6v n ul pu8>.ovc 6uo -roO 
'Op18czalo11. l1tl 'tOU'tOle 6l 11:i111t(I) 111&I I:-rpti6(1)Vll, av 11:ontic µa-r' bp16dœc bypœ

<j,uc, cie,oç ytip iau 'tlZU't'IIC wyxtiv11v, 1t1&i aov ln -roO d(l)86ToC &xp18aadpo11. 
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'AY'l'ITP«lj,czc Ill 'l'ci r1blpy1d, r,cz llÀ71Y1a'l'l ovvt1671al'l'Cll i1nµ1À71a11ç. T&Ucz Ill xczl 

71µstç xczl.éilç lxoµ1v. 'Eppblao, xczi [ ava'l'71aov] 71µ1tç 1CŒ'l'pl n xczl µ71'l'pl. Mœtou .... 1 

µ.iYou. 

Poil ,cript.a. Credo ch' el ngnara da Toi meser Lanferdino nostro. Fate ge 
compagnia e fate che la madona ge faci honore. lfandaro li libri per Scarpace, 
so che Ile Tenir lunedl 1 • 

t. Il J a ici une brilore dans l"original. 
2. Celte lettre el les trois précédentes sont publiées d"apn\s les originaux, qui font 

partie de la collection Ambroise Firmin-Didot, et 111r lesquels je les ai soigneusement 
collationnées. Cf. Alde Manuce et fHelUriinM a Venue, pp. 525-529. La première 
était inédite. 

rAc-mmJ DB U 11611.\T'DIIB DB ZACIWIIB C.1.IJ.BIIIII (LITTU TIIOISli11t:). 



LETTRES DIVERSES 

ADRESSÉES A JEAN GRÉGOROPOULOS 

t 

ln mano de M. Zuane Grigoropulo grecbo, amicho carissimo, 
in Venetia. 

'Alla>.qi• xup11 'Iwlivv71, x«Tpa xœl &yliUov, h1 xcd iyw -ro «ô-ro 1mli>. Ao111ov 
niv ypœqi,jv ao11 l>.118« xœl -r«Tç ald-rt11ç xœl xl>.1111 •ç 1t0Ua: l'r7J. 0 O1,UOç ypliqiaiç p.o11 

a,a: -ro '11:0Xœµ.,ao -roo µ.1a•p l:711tlo11 t -ro '11:lilÇ Ili -ro 71Gp1-r1 xœl .,a: y,ipi,j,tt1 llllil • 

Ao1'ltllv iyup1,j,« 8aoy 1)-rov ll11vœ-rov, 6 81oç -ro y1vr:iax11, &µ.Tl Ill -ro 71llp«, &Uœ 
oôlli c?ll« -ro 1toalilç av -ro -ljqi1p1 iM, il. oli. Aomov llb "ihvptt1 x&µ.µ.lœv aill71a1v b' 

«ô-roo, &µ.Tl av -ro -lj81>.« lll1T v,1: -ro i8yli>.-, lll&, -ljyo11y 6µ.1tp6ç µ.011, -1Je1up11 x«>.,1: 8-r1 
oôlllY f,81h x«Oi'j av -lj81>.' la-rœ1 xp11aov, xœl iyw -lihuptt1 x«>.tl: 8-r1 0œppli> liç -rov 

11,bv vtl: 1-'-Tl Jiµ.«1 T0I00T0Ç &v8p1111tOÇ 81tov va: -lj6r>.« -ro xp«-r,ja_,. ÂOl'll:0V >.111to0µ.«1 

,:ol).,1: 1tli>C ix2871 • xœl d,d -roll -roO µ.1alp l:711tio11 ul av -lie111p« h1 -lj61>.1 81>.,ja-, 

,,,1: -roo -ro 1t>.71pt:>att1, -roo -ro -lj8,>.« d71pr:ia-, µ.na: x«pilç, x«-ra: 4>.,j811œv 8100, 1l16-r1ç 
>.11n0µ.111 -ro 1toU,l: '11:lilÇ CÎ'll:1'11 8-r, -ro l8y«>.1 llllil, -ljyOVY 6µ.oO µ.a-ra: &U« lluo. TYjV 

axouqi1« ao11 aoo &uad>.Ytt1 µ.ncl -rbv xup10Y 'IwœvY71Y Ili-rpoY -roY Bii>.« · gx, &Uo. 

K«I a aoo dµ.v-, xpd« -rl,:onç &1t• illli>, ypli,j,1 µ.011, x«I ai -ro 8i>.w b«1a-rd>.-, 

µ.a-ra: x«paç. 

'Exd'll'll 81tov -1ieaup11ç h, oôllb 4J8i>.71aav, -ljyOVY fi y11-r6"111aa,i µ.ov, '"l" ix«1pl
-r71aœ 411:o µ.oTpœ ao11, x«I lllwaœ ni, ftµ.1a«Tç 4d -r«Tç a1ti-rt11ç, x«I ai1t1 l-'-OII 1tlilc 

8ih1 va: l>.8'!), llç -ro d>.oc -roo µ.71voc -roo 11:«p6v-roc, alç 'r'l" B1n-rlœv, 616-riç lxn 

l. li e"■gil sans tloule de Scipion Fortiguerra (ou Cartéromacho&). 
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""TIY µ.:iw«v n,; C1(mJO • XC1l ipwp'I!; vci l>.81111 XC1l iyfil l\ vri croo ypœ,j,1111 ypC1,p-ltv, vri al 
""71Y 6:xrnrfl.1111 µrtri ""ai,J'"IY• 'Ox1 œ).).o. 

6 cr/J; XCl\'CI ,cœvi-CI IlœOÀo;. 

'Ev IlC1i-C18lri,, rfipli, C1ùyouai-011 ,o•. 

'AnCIO'OY i-/Jv µ1alp l:'11,clov ,ire' iµoO · xœl i-bv µ10-àp 'AllSov. Mnri a,covlSfl; 

lypC1,j,C1, XCII où ypœ91111 aov llCl'tœ Àru/ly xœl œÀÀœ i-1vli 1• 

2 

Tlj) i11:mxrT XCII 11:rHtlScvµivlt) &vlSpl xvplri, '1111.ivv'!I i-t;'I 

rp'IIJOpoxulri,, li-Cllplt) ,cpocrip1Àcai-œi-'!I- 'Evnl'!JCflY. 

·1a01, 1rpoaip1UnC1d µ01 '11111tivY"11, ai-, vymvlil; cl; MtpCIY\'OUÀ'IIY XCl'l'ijÀ8ov, XCII 

6-n i-llv ipxovi-C1 oùalY ~nov ,cp/J; iµl l\ 11:po'l'lpov cil IS1œi-r811µivov xœdl.C18ov • 

iaµcvoç ycip Clo'I; ~Y i-cxµ71pC1a8C11 b ,coÀÀlilY xpOfCIYIÏIY O"lll,LciflllY ,cpoa71xC1i-o µr. 

'Ehl~1111 IS' 8-n xC1l ri; i-/Jv IEi'I; cùµrvradplt) i-lj\ &vlSpl xpiiaoµC11 • ln, yrip IÀÀ'IIYO

l'CIY'IÇ xC1l ip1>.oi-11&6i-C1i-oç. 'A).).' oGi-111; Tio1µ1 XCII ac l,c' lp111f11tC1l ip1>.oi-1µl(f XP'll«ri-oO 

\'IYOÇ TOIOU\'011 clpxovi-oç xoµlilY'rCI XCII XCI\IX!dl,LIYOY, i-on yrip i-1>.&1111; cÛISCltl,LOYIÎY 

voµlaC11µ1 • &>.>.ri i-C10i-C1 µh, ipC1cr1, 81ii>v iv youvC101 xcTi-C11 • .tù a', ti1 li-C1Tpc, cù8uµ11 

xœl TOO XC11poo 1&l11v11ao bolC1u11v, µaµv'll!'lvoç -roo croipoO >.lyonoç • i-91; ,pCI; 

&,co).11111&, 'KClpCIXl'«~CI 'rCIXÙ ,C,ZYTCI • • 

'Epp1111Go, XC1l i-bv >.oy1wi-œ-rov • AllSov Clo'I; &,c• lµoO ,cp6a1111:ov. Ilcpl i-oO xp11-r1xoo 

i-pl1&1&Cl\'OÇ oùlSlv lx1111 001, "!l",i; i-b 1CC1p1Jv, Uyciv " oli11:œ yœp CIN'r/JY ll1,ac11rœ11'11Y 

ypœ11p.œcn, l''I TCIÛ'rri i-lj\ i-llv cbœyvpov XIY00YTI ,cclaca8C11 ipo80Ul,LCYOÇ. IlfYTCIÇ i-oùç 

,nove Clo',ç 4,c' il,LOO ,cpoaipWY'l!O'OY, XCII 1,L«ÀIO'\'CI i-/Jy llcp1,LC1\'01CWÀ'11Y, oÎa8CI av Uy1111 • 

11illur-rC1 ISl l"l'Y'IIO'O &vn,c1a-rrnC1! 1101. ET11:ov -rlj\ ZqC1p!rf 811:wç ippovi-1001 b-r1Un1 

"°' 8,c1p &,ccpxo11b1t1 1101 kia-r'I 11:019laC11. 'Eppl'>IO'O C1il81ç. M,.vlJ; 1,LC1pi-lov oùx 0ÎISC1 

dniç. Tbv M111fa-rpoipparyxTcrXOY Clo'lç &,c' i1100 ,rpoa9wv11aov. 

[En marge :] rpœipw i-lj\ "AllSlt) bw; d11,j,01 110! \'IYCI p18llC1, iv oîç ill,01111v 

XCll 410CJXovplaov, i-llv koTOY av TIJY IX'!JC, xipll1a1 xœH1ov IJÙ i-ri OT«l,LIYCI ffClpri 

x&v1lç c!Uoç, l'«ÀIIJTCI Ill ffOÎCJClf !,LOI 1,Ll«Y xilp1v XCll ffil,L,j,C !,LOI \'GY TOO IlC1ulo11, a, 
iuTvoç lx11 clç -r-Jiy IlœlloV«Y ll11l111bov, XCll -rà: cri-œµcYCI i-oG i-dl 8l>.w a-rcf>.11, hœv 

nd>.w i-lj\ "Allllt) XCII 11:1pl i-lilv !Hwv p18>.l1111v '· 

t. Original. Collection A. Firmin-Didot. Inédite. • 
2. Original. Collection A. Firmin-Didot. Cf. Alde Manuce, ete .. p. 558. 
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Carissimo uti rratri Joanni Cretensi Grigoropylo, 
in domo domini Aldi, Venetiis. 

'All,l.,pi l,LOII yl.vxu-rrz·n, 1I-r1c fiy111lv11>v fiy111!vov-r1 xrzl rzô-rlj), Mil 811u1&11t1 al oô 

avvcxlanp6v ao1 i1nad).).11> • y1yvi:,ax11> yœp 11\ç 6 81a1,Lbç Tflç ,p1l.lrzç oôx iY -rlj\ 

avv1xli\ç l1nad).).11v avv!a-rn111 • x&Y TOUT'!) 1&lY-ro1 -rp6TCff) -r1vl -rb TCl.1Ta-;ov avv!

a-r11-r111 iv -rlj\ TC11plx11v a91tç ciw-robc TCpo8u1&ovç 4-rrzv -roo lll'!I, cl).).11>ç ors oôx 1ôTCo

po01&cv -rli\v yp111&1&11-ro,pop11>v, xrzl -rp!-rov 4-r, oôllb -r&v &vrzyx11!11>v "°" 1nlr;11. Mil 
llva11v11a:i,;l-r11 -rb l.01TCbY de -rbv leflc Il of, OVYIX&Ç X01,L(a1110 'l'Cllp' i!,LOO y, ypii!,L!,Lll"rll 

ll1œ -rcit; 11:popp'1l8darzç 111-r!rzç • aoo Ill llio1&111, al l'I ,p1brc, &v-r1TC!an1l.6v 1&01 ll1cl: 

-rou-rov -roO ll111xo1,L1aTDO xrzl l'il cll.1y11>p!f 11:11p11llij,'1lc -rb 11:plly!,LII • 11:poa!,Llv1111 ycl:p 

xcx,ivwç lllx'll" -r&v Y&oaali\v bll1xo!,Llv11>Y rljv lrzv-rli\v l''lldpœ al -r1 ~xo1 ,plpovarz 

rzfi-rorc lllilill11&ov, •o, Ill lllo1&11I aov ll'lll.li\arzl "°'' &xov, • ll'lll.oO 1&01 wc i" pp11x1t 
al -roo-ro -rb 6ipoc 6 Tfjc &a16d11c TCpoa-rii-r'llc poul.1-r111 ixd!,LTCIIY a-;6l.oY 111« 811l.iia~ç 

il o~, xœl sl 6 'Allp!rzç ia-rlY clxvpbc le x11-r11TCl.oOY il oG • la-r1 yiip -rie -r&v i...-rC110811 

,p!l.11>v, Be, povl.O!,LIYOC WC •c KlpxvpllY Xll"r1&11:l.10arz1, floul.01-ro allllYCIII al cl:i,:vpœ IÎ'/1 

CIIÔT/j) Tl\ Tf!C 61lo0 il ofi ' TIIO-rii iaTIY 1 8il.ot Cfl 1l71).r:,a11v !,LOI' l'ii &!,Lll.~Cf'!IC, 
lllD!,LCIII aov, ,p!h111n. ,Uc xiip1v &YTO!,LIYff), 111Yll1ao Il' lxl"r'/IY, "Epp1111ao. lliinrzç me 

,pll.ovc &crdl;o!,LIII x111l 1,Lii>.1CJT11 -rbY xup1ov r,i:,py1ov dY Moa:i,:oY, x111l 11:0>.>.& TIX l'r'II 
aov. IlbloYIII oô ypii,p11> ao1 ll1œ -rb x1111poO l'il 1ÔTCop1TY, 6 ycl:p YPllll'!,LIITO,popoc i11:l 
.,i:,,;01c !,LDV iTCIXIITGII bllcxol'IYOC x111l TCIIOTCII -ra: cll.ly111. 

M1p11Yrl>.'1l81v, 6 abc M1x111iil. 6 Tp16fi>>.'llC• 

'Ay1111v1t61,L1v6v l'I xœO• -IJ1&lp111v, l-r111tpi !,LOI, ,cpoa111t1TY a,, ,cpoG,p&niic I'• 

,cp6-r1poç 11:pocrrzyopsvaii1,LIYOC, •oaov Ill xœl 71G,pp11Yciv p.l -rel aœ in11p1cr8b-r111 !,LOI 

ypii!,Ll,LUIII -rl XP¾i xœl l.ly11v ; 111?1-rlj) yiip cro, avvo1&1bTY 111ôdTCwç ill6xovv xœl aov 

'ri!C x11pbc i11:1>.11661,L1YOÇ, 11\ç alfi>8111,L1Y, 1ô-rp11111:1>.lt11Y lj,o1,L71Y. 'A).).d: ab !,Llv xœ>.li\ç 

b:ol,iarzç -1)1,LTY xrzpiiv iTCia"rlllCIIÇ oôx cl>.IY71Y x111l 1lç -rb tefjç TIÎI 41,LOIII 1to1oi,ic • iyw 

Ill 411:1p "°' uxlbvxœç i;ad>.1a111, xrzl oYotç !,Lb ypii,per,, œô-rbç 1~11 xœ8' lxC11CJT111 rljv 
b:ICJ"rol.¾iv •e,>.lerzç, &a,ppœy1a-rov ycip œô-riiv lliœ -roO-ro CJTi>.>.ot ao1. 'ETCd Il' &Y111yYij,'1lç 1 

ir.1TCrlerzç 111111 a,pp111ylaœç indp1aov ixeiYff) -rlj) clpxov-r, 'rlj\ -rb x161>1-r16v !,LOU 'KllpC11-

ll11l111x6-r1 l'O'• Kœl r,111 Ill yvij,,iç 1ôx1pli\c -rbY clYllprz, &11:181 dç -rb l.1y61&1vov 'Paiihov 

• t. Original. Collection A. Firmin-Didot. cr. Alde Manuce,etc., p. 540. 
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in Panaria, Tovda,av dç Tà: l.1v611:111>.œ lpyœa·n\p1œ, dç Tb lpyœ11-r~p1ov Tb i11:1yE

ypœµµivov µlµ'llµœ pooç, 'li.CIi ilpw't'llaov l,ut ,upl œù-roo, be? yiip 1i11101 ouxvà: 

81œ-rp!611v • xœl.1TTœ1 a' 6 clv71p miser Ieronymo di Pichi, xb1Tvo1 lld;oual ao1 Tov 

civllpœ fi lvOœ X1ZT01x1T, xœl lyx11plt111v œù-rljl 'r7!Y i11:1nol.71v, ,cpoa,pwv'llaov œù-rov 

diç cl,c' lµoo Hl al11:ov «ù-rljl diç cl11:' lµoo 311:111Ç ll1œann7,1 TœÙ-r'llv &lç BapdUœç • 

Hl 1?1eov GIÙT/j) 31e111Ç ln11plto1 ao, «ù-rlj'I da«ç -riiç B1px1UQv wç lµl lpxoµlv«ç 

l11:1nol.tiç. "ETC ylv111ax1 wç •e 'l",coyul.ou 'li.Cil lx Bov111vl«ç ~d µo1 U,l.71 TIÇ '11.lll'rŒ

n«acç • 36,v iµoO 816µsv111 41e1lvœ1 ,cœpà: Toùç bd i11:1aTol.11I iyx11pl110'lla11v, 

fi1ecaxvouµav«I H -ljµTv 11:oUli "rlYGI, où µlv-ro, TOY µ1aOov IZ'ICO<p~lvovTCÇ '11.1,PCIÀClll'llll&\ç. 

T«OT« Ill 871l.wa111 ao, fvœ 1111,lç UiaO«c 611:6-r,pov f:l11U6v ao, clpiax11, btinpov yiip 

xœl.6v ln, xœTà: Tb ,:,xp6v. ~p6v-r1aov a• 3µfllli wç 41eonœl.1J dç Bapdl.l.«ç ¼;v 

ylypœ,pœ lr.1nol.~. "Epp111ao, xœl cldxp1vœl µ01 uxi111ç 3n 1e1r.ol'llxœç, clµœ Ill 

TOÙT01ç Hl at Tl cll."116lç Hl &;16>.oyov lx11ç viov • o?aO« ydtp 3n ,p1l.oµe1x&'I 3-rœv 

x0161ull111. "Eppwao CNO&ç. MœpTlov ...o,. 

t. Original. Collection A. Firmin-Didot. Inédite. 



ACTES DE NAISSANCE 

DES DIX ENFANTS DE DÉMÉTRIUS CHALCONDYLE 

[ t] Tf,1 xll' -roll 11œtov 1111vllç, 1'85 1-ru -r~ cid -rflç no Xp1a-roO y1vviia1fllç, 

a1liiv71ç ciyoÛal'JÇ ,c1pl bxœ18111ii'rl'JY, '11:pfllt, fi11ipqo: xup1œxt,1, ,capl lv81xii'rl'JY Cipœv, 

iycvv11611 1101 8vyii-rp1ov 6vo11œa6kv Eho8wpœ1, «j, 8œl11falv ciyœ61lç ,cœpd11 xœl 811tiiyo1 

81ci ~!ou 'ICGIYT6ç. l:ÛY'rlllYOI x6noç 'lfaliiYYl'JÇ 6 ix M1pœv-roûl.11ç, r,wpy1oç B1cmoÛXIOÇ 

XGIYOYlxllç, Ili-rpoç 4fi'rl'JÇ. 

(2] "E-r1 -rt,1 6' -roo vo1116plou 1111vllç, 1'86 ln,, a1liiv11ç ciyoÛal'JÇ ,cap! 1y', i)l,Lipq1 
,ci111i~, ,cpfalt, ,c1pl -r1aaœp1axœ18111ii-r11v Cipœv, iy1YY7J671 1101 ,cœ18lov 6vo11œaOlv 

816qi1l.oç TpÛffalY 1, «j, fa 6alœ ,cp6vo111 Hpœa-rœl11 o'ÙY ciyœ6(j) -rljl 8œl11ov1. Eûv-r1xvo1 

Blvœp8oç Nlpl.1oç N11pll.1oç, 'IflliiYYl'JÇ 'Ax16l.11ç, Aœuplv-r1oç 6 Topvœ66voç. 

t. Extrait du Pari,in,u grec, n• i023 (f. 323 r et V-) et ~rit, comme tout le reste du 
mm119Crit, de la main de Démétrias Cbalcondyle. En tête du r. 323 .. , oo lit ces mots : 
Loguitvr Dtrmetri111 Cluzlcocondyla,. . 

2. TBtœoli époma le saftDl A. G. PAlllillo. Voici en quels termes perle d'elle G. P. 
Valeriano : c Filiam enim incomparabilis honestatis Jano Parmasio in matrimonium 
eollocatam, eam apad se tam diu alere coactus est [Chalcondyles), donee post aliqaam 
UIIIOl'lllll seriem, eo jam mortuo, Leo Pontifex lluimus, conducto Jano ut Ro111111 profite
retar, morem etiam ipsemet auctoritate 1111 traduci jusserit (IOU1Di1 Pierii Valeriani 
Bellanensis De Litteratorum infelidtate libri duo, Veneti~ 1620, ~; pp'. 58-59). • 

3. G. P. Valeriano a fait de Théophile un éloge que noas ne sanrions nous dispenser 
de citer : • Ex maribns aatem T■BOPBILD■, ingenio et eruditione pnestantem habuit 
(Cbalcondyles], qui quo spei majoris esse cœperat, eo aeerbiorem patris luctum fecit. Sab 
doetissimo enim patre, mox et sab Joanne Lascare, eojns et eontubernio et clientela pel'
quam diu 05111 fuerat, m11lt111B profecerat, grœcisque et latinis litteris apprime eraditus 
erat. Profectus bine Papiam ad altiores disciplinas, magnam de se eoncitarat expeetationem, 
eum, noete quidam, dom apud amicos cœnatus domum se recipit, ab iis qui alienae Tirtuti 

· in1idebant interfcctus est (1. P. Valeriani De Litterat. inf11licitalfl libri duo, p. 59). • 



ACTES DE NAISSANCE DES CHALCONDYLES. 305 

[5) "ETI T1J r;' TOO bp1>.lou µ71vo;, -li11ip~ -rplr,, U89 l·m, aa>.iivll; &:youall, 

,upl lvll111œ-r11v -li1,1ipœv, ly,vviiOll 1,101 1t:z1~!ov œppn, 6voµ:za0iv 811aev;, Il d11 Oe!~ 

µol~ TCVY1J6àv xœl -rp:z;,b ,ù 1tp:l;:z1 X:ZT' 1ù;c71v T(Î)Y yoviwv. EuY-:EXYOI 'Iwœvv11; 

M11llx11; 6 'tOO AIZUp&Y'l'!o\l 6 '!i'l'!'I06d; xœpô1vœ>.1;, 'AH;:zvôpo; «llpev!~71; x:zl 

r,wpy10; B1aitoux10;. 

[4) "E-rc T1J 111 -roO a1n1µ6plov µllvoç, -liµ!p~ aœ66h1t1, U00 lrn, 11,pi 

llwll1xœ-r11v wpœv, a1>.iiv11; &:youa11; Il' t lynv11671 µ01 'IIIXIÔIOY œpplY, 6voµ:za0i:v 

'lwœYY'IJÇ Bœa!>.uo; 'Pwµu>.o; 1, «j, -li 61!:z xœp1; flmip;co, aw~ouaœ IXÙTOY avv &:yœO-~ 

A.. G. Pamsio ne parle pas de cet infortuné jeune 'homme nec moins d"enthousiasme : 
c Demetrii soceri filios pro meis educabam, nec alio prœequebar affectu quam si ipse 
geouiS!lem, crebro concinem illud Appii : swe quisque fortume faber est. Offendit hoc, 
ut apparet, immitem deam, initaque denuo nocendi via, proh facinus, in medio studiorum 
eursu. ÎREOPIIILO maous injccit, eorum quos asciveram nalu mnimo, philosophiœ jam 
wididato, quodque difficuller aliqui credenl, ipsi Demetrio patri jam tum fere œquando. 
ln quo tantum probitatis, erud itionis, ingenii, industrilll, studii, memorilll denique fuit ut 
breviseimo spatio omnia -vitœ munera pP.reiisse videretur (Iaoi Parrhasii Liber de rebut 
per epiatolam quaiaitia, [Genhe], H. Estienne, 1567, io-8•, p. 1'4). • Paul Jove, qui ne 
laisse jamais échapper l"occasion de dénigrer les Grecs, affirme (Elogia doctorum eiro
"""• AnYers, 1557, io-8•, p. 65) que Théophile était un jeune homme turbulent, et 
insinue méchamment qu'il fut tué dam une rixe nocturne; tandis que, d'apn¼ le témoi
gnage tant de Valeriano que de Parrasio, il serait tombé victime d'un guet-apens. Selon 
le même Paul love, l'assassinat de Théophile aurait eu lieu peu de temps avant la mort 
de Démétrios, auquel sa femme l'aurait tenu soigneusement caché. Si celle particularité 
est exacte, Chalcoodyle étant mort en 1511, Théophile, né en U86, aurait succombé à 
l'ige de 'J5 ans environ. Ce fut sans doute à l'occasion de la mort de Théophile qu'un 
poète demeuré ioconDu composa celle pièce de Ters citée par Paul love (op. cit.) : 

Vheoa corona nobilis juventuli1 
clrcaodabari1 undequaque, Demelri, 
dum oatenderes iter per allicoa campot. 
Certe beatus, si ohligiuel morienli 
doctam videre tibi 1uperstitem prolem, 
oeulumque claudi languidum a tuis nalis, 
a)II hoc 1epulcn1111 lacryma illonun sp_argi. 

t. Son heau-frere, A.. G. Pamsio, parle de lai comme il suit : « ••• Uxoris meœ fntrem 
BASll,JD mors fortume satelles eripnit , illius quoque ealamitatis solatio suffecturwo, 
mibique non minus oh alia cariseimum quam quod affinis : quippe quem corporis et animi 
pneelariseimœ dotes, emendatissimi mores, ingenium prœcox, acre, varium, ftexihile, multi
plex, etiam vobis omnibus commendabat : a quo sic utriusque lingue proprielas exprime
hatur, ut utramcunque attingeret, ad eam demum oatus appareret. 0 fragilem cooditionis 
humanœ sortem I Decessit in primo ftore œtatis egregius adolescem, posteritati plurimum 
profuturus, si Yirtutes ejus ematuruissent, si, quœ prius a Demetrio patre, quem nulla 
bomine libero digna latuit disciplina, si qua, mox apud lanum Lascarim, humanarum 
divinarumque rerum scientia nemini secundum, plenis laucibus hauserat, aliquando promere 
potuiseet, ut non injuria Theophrastus moriens accusasse oaturam dicatur, quod cenis et 
coroicihus Yituo diutumam, quorum nihil interesset ; hominibus, quorum maxime inter
fuisset, exiguam vitam dedisset. Nam si Basilio paulo looginquior a..-tas accessisset, o quot 
iogenii fœtus edidisset, cum vix a ferula subducta manu, prœter assiduu auctorum gnooo
rum solertesque expositiones, Annihalis Romaoorumque res in Hispania ac Italia geslas, 
ab Appiano secretis operihus illustratu, Latii jure nondum donatas, adeo luculeoter atque 
sententiaram ficie Yerborumque splendore traostulit, ut undecunque doctissimum Leooem X 

IDLIOIIUPIIS ULLÜIQUS. a-20 
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TGX',1· l:wnxYOI 6 ~710d; 'lt11:iYYT)C M11Slx71;, llœYTOIIÀ,po; 6 lx AoGY'IC, xœl DlTpoC 

6 lx B161œ!v71c, yp1Xµµœnùc TOO AC1111p1vTl011 M16lxo11. 

(5] T1J iYY«<t',1 TOO 61xaµllp!ou µ71voc, UDi ln, Tlj) &1to Tf!C xup1œxf!c y1vv711ma1c, 

-fiµlp• xup1œx1J, ,upl T1aaœp1axœ11!1dT71Y r:ipœY, a1l71v71c &yoG~c (quantième oublié), 
iy1vvi)871 1&01 iv M1610Àd:Ylfl 1tœ11!lov 8ijlu, ,j, &vo1&C11 id871 Mœp!œ, &y11181J TIYI TVX',J • 

l:wnxYOI B111p80ÀOJLGIÎOÇ Xœhoç1 6 TOÎÇ -fiyeµOYIXOTC yp111µ1&G1't&Oa1v i1t1aTG1T&\Y, 

'liixt116oc 'AY'tlXOUœp1oc, 'lt11ŒYY7IÇ ix B1À1l;wv71ç, Ilœp1; ix MGIYToGœç. 
[6] T1J 16' TOO lœYOUGlplou µ71voc, UH ITII Tlj) &d Tf!C TOO XptaToG TIYY'lalfllÇ, 

-fi1&ip, xup1œx1J, 1t1pl lv61xd:niv r:ipœY, a1l71v71c &yoG~; 1t1pl lxnav -i11&ipG1Y, iy,wiiO'I 

1'01 1t11116lov 8ijlu, q, &vol'GI IloluUv'I, aùv &yœOlj) xœl 1ôµ1v1? 1!111lµov1. EwTcxvoc 

BœpOoÀO!'CIIÎOC Xd:>.xoc, 6 i1tl T&\Y -iiT•l'OYCX&\Y TPCll1'µGldt11v, B>.œY'tOC ix KœaT1Àlt11voc, 

'ld:xt116oe 'AvT1xoud:p1oc. ' 

[7] T1J lxT',J <toO loul!ou l''IYOC, UD6 Inc Tlj) &1to Tf!C Xp1a<toO ycw71a1t11c, 

-fiµlp• len blanc), 1tEpi ivll,xd:'t'IY r:ipœv lyevvii6'11&01 6uya.<tp1ov, ,j, &vol'GI KGIO'ad:vllpœ, 

&yœ111J TGx7,1 aœ!1&ovoc 0.1t11 xœl aôµ,vooc {i1td:pxovToc. l:GvT1xvo1 BœpOo>.oµœToç 

Xd:>.xoc, 6 i1tl TGIY -fiy11&ov1x&\v yp11µµœdt11v, Bld:v<toç 6 ix KG10"nÀlt11voc, 'Iiixt116oc 

'AYTIX011œp1oc, 'lfllœYYT)C 'lœxt116oc 6 ilç 'Ap71y6vt11Y lx M11v-roG11c. 

[8] T1J d: ToO a11tnµflplou !''l"lic, U.9'1 Inc Tlj) &ito Tf!c Xp10"TGO y1Yv71a1t11c, 

-fi1&ip, Hpœaxlll1J , 1t1pl alxoa<t71Y rllpœY, acliiv'lc &yoG~c 1tcpl lxniv -ii!'ipœY, 
iy,vvii8'1 1&01 1t1116lov !ppcv b:l Tp1alv iip•Ef!c tllyœ<tplocc, i1t1xoupl, ·611!1&ovoç &yœ8oo, 

,j, &vo1&11 'It11d:YY'1C 'AUE11v6poç. l:Gvnxvo1 'It11œvv'lc 'Ayyaloç 'Poufl?Yoç, N1x6>.œoc 

'AvT1xouœp1oc lœTpoc, N1x6>.œoc Aœtœp?Yoç lT11Tpoc xœl rou>.!1>.1&oc. 

[9] T1J 6' TOO &1tpcl!o11 µ71voc, 1500 Inc Ttj\ &ito Tf!c XpiaToO 'f&YY7Jalt11C, -ii!'ip, 

admiratio legentem subieril 'l (I. Parrhuii, ibid. pp. U.6-U.'l). Et G. P. Vùeriano: c Rujus 
Yero [ac. Theopbili) germmua frater BA11L1119 CoLcoimnu summa et ipse gnecarum 
lalinarumque lillerarum erudit.ione, sed longè majoris spei juYenis, m quutum et vigesi
mum 1Elalis annum agens, cum summa omnium admirat.ione gra,eu litlens in Romano 
Gymnuio pro6lerelur, rapidiuima correplus febri, ftorentissima in œtale defunclns est. 
llagnus ille nimirum foturus, nisi fala lanlillum id felicilatis eYersœ jam tum GrECÎIE, sine 
regnis, sine repnblica ulla, sine viris propemodum, invidissent. Hoc enim erepto et 
1l111111ro sublalo, vix nous tantum IOIDDes Lascaris est mpersles, qui litterati nomen inter 
Gn,coa oblineat. Neque quidem ille ulla unquam vitae 11111! lempeslate feli11, nisi quantum 
virlute et sapientia sua omnes et fortune llllrientis impetus et valetudinis etiam, qua de 
artubus omnibus laborat, atrocilatem exuperat (1. P. Vùeriani Th Litterat. infelicitate 
libri duo, pp. 58-50). 11 Buile Chalcondyle serait mort en 15H, si, comme l'affirme 
Vùeriauo, il était âgé de 2' IDI, quand il fut emporté par one 6èvre pernicieuse. On trouve 
dam le Li~ de rebu per eputola"' qt111Nitia de Parnsio (pp. '5-t&) une lettre de 
celui-ci à Buile relativement à ce pllBlge de ludnal : utile porro Filiolam turpi 
1lelula prod.llCtlf"e hlrpent, dont le 611 de D. Clialcondyle nait été le premier à donner 
une interprétation •tisfaisante. 
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crœ&U-r't', 'K!pl ô1xœ-r11v c:ipœv, iy1vvi)011 1101 'Katllllov 4pp1V, OIÀ'llY'IIÇ lx'r'IIV 4yov0l'IÇ. 
qi 6YOl,LI& 'AHeœvôpoç. 

rto] T1J xy' -roll louvlou l&l'IYbç, 1501 lm, -li!-Lip~ -rpln,i, c:i~ ÔIXŒ'r'!I, ae>.i)v')Ç 
4yo6cniç l&ô6µ71v, iy1vv,j871 1&0111:œ1ôlov !ppav, qi 6voµœ II-ro>.1µœ?oç 1• 

t. On peut croire que ces deui: demi ers enfants moururent en bas ige : l'article qui 
les concerne a été biffé d"un trait de plume et il n'est pu fait meution de leurs parrains. 
Paul JoTe parle (Elogia doct. tlir., Autverpiœ. 1557; p. 65) d"un fils de Cbalcoodyle qui 
1e serait appelé Snsucn : • Seleueus vero natu minimas ad pubertatem non accessit. • 
Ce nom provient peui-être de quelque inadYertance et pourrait bien désigner PTotub. 
ln effet, celui-ci, par la place qu'il occupe sur la liste que nous publions, s'identifie 
parfaitement nee ce dernier-né qui, selon Paul Joye, n'atteignit pas l'ige de puberté. 
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DE11ETRl[S Cil \LCO~DllES ATIIE~IE~SIS 
Jon~I RE[CIILJ~ PIIORCE~SI, JrRISPERITO, S. D. P. 

Doctissime ac p,.estanti,.sime vir, legi liœnter litteras tuas, quihus 
puerum optim:e indolis, fratrcm luum, nobis commendas, quibus et 
animum tuum ingcnuum et opinionem minime vulgarem cognovi. Quod 
enim puerum tam carum et tam tcnera relate procul a palria et a comple:ru 
parentum lUOlJUe miseris, eruditionis ac doctrinm causa, non sine 
magna impensa et multis incommodis ac sollicitudine animi, non medio
crem mihi facit admirationem, bac pr.csertim œtate nostra, in qua 
litterarum studia jaœre vidcntur, cum ignavia et ignorantia principum, 
tum maxime cupiditate hominum circa qumstum, quem omnibus bonis 
major pars hominum anteponit. Sed tu non hos homines smculi nostri 
imitatus, verum illos veteres prmclaros et ingenuos viros tam Grœcos quam 
Romanos secutus, qui longas peregrinationes, doctrinre ac scientim gratia, 
facile subibant. Tarn nobilem opinionem ma:rimeque homini convenientem 
et rationi consentaneam non modo in animo fixe habes, sed re etiam in 
tibi carissimo executus es. Quamobrem et tu, vir optime, mulla commen
datione et admiratione merito digons es, et nos cum tua, tum ipsius pueri 
causa, qui nobis ingenuus est visus, eum benigno et alacri animo et 
vidimus ac susœpimus, et omnem operam impendimus, ut cum viro gravi 
et doctrina et bonis moribus prredito maneret. Atque in posterum quicquid 
poterimus libenti animo in eum conferemus, ut non modo humanitatis 
officio, quantum in nobis est, satisfaciamus, verum etiam et rem gratam 
tibi et Principi tuo faciamus, qui Lam diligenter ipsum commendavit. Cui 
et nos pro humanitate tua commendabis, et nostram operam, si quid 
possimus, nitro offc1-es. Bene feliciterque vale. 

Die xv1 junii MCCCCXCI. Florentiœ 1• 

t. B1tr1ite du Recueil intitulé : llluatrium 11irorum epiltolz ad loannem Rewlalin 
(Haguenau, 1519; in-&•). 
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6HJIBTPIO:C XAAK01'1'6rAR:C IDANNl1 Tq KAllNJDNI Er fiPATTEIN. 

'.bir,111'1 crou niv i11:10Tol71v ,\ôiwç, oô 116vov h, 11:œpdt >.oy!ou 11:vôpl,ç XIII XPYIO-:oo 

Tliv Tp01tov, xœl ô71 xœl tpl>.ou 1101 ôi' i11:1dx1111v T•YEYYl!livou ld1111:1To, 11:U • O'l'I 

xœl IU'll'llnl yiypnTo, 11:0U71v -rivai 1ôtput11Y 11:11p1nli\aœ TOO auvTœçœvToç, xœl 

61!10T'11TGI 11:poç 'l'I >.oyouç lU'IIYIXOÙÇ xœl niv ŒÀl'IIV 411:11011'1 i1CIO'l''ll1YIY• Kœl ôil'l'IZ 
i8œv1111i:ov >.oy1!;011ffOÇ Tlç 11:0T' av d'IIÇ >.oyo,ç, 11:vllpœa, xcd >.oyr.,y l).).'IIYIXli\Y i1CIO'l"7l

p.oa1 auyy1v611evoç, bon olxo81Y xœl o!ov GIÔT01111671ç y1v611evoç, TocroOTov iv >.oyo,ç 

id6111x,zç &'tan Hl IUY1Yll;11v ~ô'II XIII 0G'1'111 xœ>.71v xœl ynvœlll'I i11:10Tol71v ôuv11a0111 
OUVT18ivœ1, 

'Eyw 11b o~v xœl h1 b 'Ptil11'11C i11:cn71x111v lvMôc ,\11rv ivi-ruxeç, ypci111111'1'11 1t11p' 

'Ep110>.ciou xo11la,zç, TOIOOTov Tl b ~pœxd,zç xo111ôi1 auvoua!œç 11:epl aoO l1111vT1u611Y1v, 

mç xœl '1'11: 11:œp' i1100 11:pliç 'Ep110>.GIO'I TOTI 11:111,0ivTIZ ypciµµIZ'l'IZ i1111p'1'up11, ÔY1lOOY'l'IZ 

fav 11:1pl croG ul 'l'flç crilç &:y116i1ç xœl y1nœl,zç tpuae111ç h6lY1<j,1v 1ixov. Nov ôi ys 

6p&'I CJI lpylf), 1171 ).6ylf) 110YO'l 0 TOI00TO tppGV1111GI XIX'f'l11&YOV1 11\'IÔè: TIZÙTœ TO!Ç 

,ro).).orç Hl xua11!01ç tppovoOvTœ, ~lloµœl n oôx 6llyœ xœl 001 xœl Ti;J 01J 11:11Tpll;1 

cruyxœlpe,, To100To'I clvôpœ ivayx1111i'n,I xoa110., œôTi;J 611:cipxovTœ, xœl To?ç &Uo,ç 
1rœpcill11y1111 xci>.>.1no'I IG1UTb'I x1161ncinœ • 8ç xœl Tb'I aœuToO tpllTGITO'I &:ll1ltpbv 

xo1111lfl Yiov &vTGI xœl ax11lbv 1'1'1 TpotpoO l116111vov 0ÜT111 dppr., Tilç ffGITpllloç alç rilv 

k1pop10'1 Hl 4Uolln71v 611:iµll'l,zç 1tl11<j,111 11:œ11ld11ç lvaxœ Hl 4y111yi1ç ileu6ipou, 

Toiiç 11:ci>.œ1 'Pw1111louç 11111ouµ1voç, ot x11IT01 y!llç 4dO'llç ax1ôbv Hl 611lcia0"11ç 

clpxovT1ç, Tovç IGIUT&Y &11111, ul,rç alç 'A871v,zç Hl 11:ll'ITGIXOO 'l'flç clll'llç 'EUcilloç 

111:11111:o'I 1CGl!lld,zç IU'IIYIX!llç XIII >.oy111v ~'11TOp1xli\v, xœl tplÀOOOtplllY µa'd!OVTIZÇ lloy11ci

TIIIY, TœOTGI nlwv 01 tppovoOVTGI xœl llpli\nœ Tlç oôx !v •~ ippovli\v 4yciaœ1To TilÇ 

crou µayœ>.o<j,uxl,zç xœl œÔTOÙç Tobç xœ6' ,\µilç "E>.l71vciç Tl xœl AœTlvouç y1vvœ16'1'71T1 

XIII Tlj) TOO xœ>.oo !;71llf) fl11:1p811lovTG1 • ~" ot 11:>.1?0To1 Tille Tli\v >.6y111v 01toulli1ç XIII 

'flilv wyrv&v xœl i>.au6ipe,,v 11111871µœTwv 4111l71aœvT1ç 11:pbç 4Uo1ç 11-illlov TbY voov 

lxoucr1 • ~œp8cipr.,v 4l6yr.,v xœl Tb 'l'flç lj,ux111, cl>.oyov 1/-0YOV 01pœ1uuovTWV XIII 1tpt

a8cu6v-r111v oôllà ll1œipipovT1ç, Tiilv n 11:poyovwv hœç1œ ffll'ITci11:1101 lipli\vnç. l:oo li!: 

lôl~ 11b Tbv 4111>.ipbv auvincivToç 'l\11Tv, xoivtJ liè: oùv GIÔT/j) x01l Tbv lnpov 11:01?&01, 

Hl œç100vToç 1ô111Y&ç 01ÔTo?ç ,;potpip108111 x01l ,;al01v6pt:i,;111ç, ln Tl bô11lciaxuv 

GIÔTobç 6y1i1 n xœl ipp111µiv71v xœl 1tpi11:oua11Y 11:111/ldcn XP'IIOToîç 1t01l y1w01lo1ç ~6eal 

Tl x01l 01111pl111ç, Otpollpœ av 41l1xo?µev, al 1171 11:rpl Tobç 1C1Zîll01ç tp1lo11016e?ç Tl &vTGIÇ 

xœl 1Gtpu1Tç xll:ç 4yœ8&v tpuvT,zç yovl111v, x01l TOIOUTOUÇ 4v6pcia1, 0To1 6µ1?ç lnc, 

11:po0711tOVTGIÇ TOIOOTOI flZIYOl11e611 oTouç 6111rç 4ç100T1 xœl ~oulaa61. E~ wv tae, h, 
Tdt 11lv dç GIÔTobç '11:l1COl7IXIXl1IY 611:60111 6 vGv 411:~TII x011pbç, TŒ llè: oôôà ~'l'TOV 1tpo6uµ111ç 

aoo y1 lvaxœ ,;010011iv Tl xœl 11:017100111v x01Tck 6uv111µ1v. "Epp11100. 

'A11:b tlll111pcvTl11ç, louvlou bx1111ô1xciT'!J, U91 ln, 1• 

t. Extraite du même Recueil IJUe la précédente. 
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DBMBTBD CHALCOCONDYL& JW\CILLO YJRGILIO. 

Salve, mi )larœlle 1• Reddidit mihi Bemardus litteras tuas, una cum 
Hermia; quarum altene moitis ante diebus quam orator istine discessisset, 
perbreves altene recentius, eum jam inde disœdebat, scripte erant. Causam 
autem retardationis et litterarum tuarum et libri Hermiœ ad me mittendi 
et ego ex bis quœ postea acciderunt fuisse opinatus eram et tu litteris tuis 
mihi significasti. Quamobrem ego potins sum aceusandus, qui tardius ad te 
litteras do, quam tu qui cum nunquam scribendi officium omiseris 
quominus id appareret casus supenenientes impedierunt. Librum Bermiœ 
non fuit mihi tempos pereurrendi ; puto enim eum recte a te exscriptum 
esse, quod maxime desidero. Cœtera quœ ad decorem libri et venustatem 
spectant, si non adsunt, non multum in prœsenti requiro. Satis igitur mibi 
fecisti, ac muons non modo amici verum etiam benefactoris subiisti, quippe 
cujus labore mea causa suscepto, ae liberalitate, tali auctore perf rui 
possim. Quare ut tu alaeri animo inter tuas oceupationes muons tuom 
optatum prœstitisti, sic etiam gratissimum mibi feceris, si quod tibi 
Canaccius noster ofTeret non aspernatus fueris. 

Quœ autem isthie aceiderunt et tu aceurate scripsisti et si antea 
intellexerim non sine magno dolore, magna tamen me molestia et stupore 
afTecerunt; nam et ictus fulminis tam horrendus in templum civitatis 
prœcipuum et maximum corn tanta ruina stuporem ingentem injecit, ac 
magnum quid portendere visum; et mors Magnifici Laurentii, viri bac 
nostra tempestate clarissimi et in omni re elegantissimi, non mediocrem 
mihi dolorem attulit; cujus obitu, prœter communem jacturam, quam 
omnes profecto non panam fecimus, ego etiam privatim multum amisi, 
qui eum semper benignum erga me et fautorem cognovi. Mors pneterea 
tam tetra et abominanda Petri Leonis I adeo me percussit ut nihil acerbius 
graviusque molto jam tempore senserim, sentiamque. Quœ res, crede mibi, 
Marcelle, et mortem Laurentii maculavit et notam baud panam atque infa
miam et familiœ et civitati inussit. Nam etsi tu et omnes qui hoc seripserunt 
asseritis eum sibi mortem ultro conscivisse, seque in puteum nescio quem 
projecisse; tamen viri prudentiores cujuscunque ordinis non facile 

1. llarcel-Virgile !driani professa les belles-lettres à Florence; il fut le maitre de 
Machiavel. A partir de 1498, il occupa le poste important de secrétaire de la République 
Dorentine. 

2. Pierre Leoni, de Spolète, célèbre médecin, fut professeur à Pise et à Padoue. D 
BOigna Laurent de llédecia dans sa dernière maladie et, le lendemain de la mort de 
celui-ci, 8 avril 1492, il fut trouvi mort dUIS un puits. On n'a jamais su s'il s'était suicidé 
ou s·il nail été victime d0une liche agression. 
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persuâdentur, nequc existimant hominem tam prudentcm, tantaque 
doctrina praiditum, ut tu ctiam scribis, ac cum tanta inte.gritate tantaque 

. fide L:mrentium curantem, eo usque insanire amentiœque venisse ut sibi 
tam ignominiosam tamque infamem mortem elcgerit. Ea autcm qme 
finguntur quibuscumque rationibus impulsus est ad talem optandam sibi 
mortem tam sunt puerilia atque &vœx6>.ou8œ, tamque maligno pravoque 
animo commenta ut homines prœscrtim non vulgares non sine stomacho 
et contemptu audiant; verearque ne illud 1ùp11ull1rov omnes propinqui ejus 
atque amici µ,x~v Hpii,ll~aC&Y·nç in eos qui tale patrarunt facinus exclament : 
luciv,n, lvczyécn11-ro1, orl>v aocpi:ior11-rov orlilv lœorplilv, et vindictam tam atrocissimi 
et impiissimi sceleris a superis supplices implorent. Verum utromodo id 
fuerit commissum non diu, puto, latebit. Atque utinam et civitatis et gcntis 
causa, quandoquidem illius fato nescio quo ita debuerat esse, potins modo, 
quo dicitur, quam quo maturi homines suspicantur et credunt omnibus 
constet factum. 

Quod Petro detulerint omnes honores et dignitatcs patris publico decl'Cto 
homines prudentes et gnti et qui omnia maturo consilio gerunt, quis non eos 
probaverit laudaveritque et ex re civitatis reique publicœ fore non 
crediderit? Sed clµipœ, Il' b:l>.011m µcip-Npaç aocpi:iorno,. Yale, et omnibus 
nostris amicis salutem meo nomine dicito. 

llediolani, die 1v menais maii IICCCCXCII. 

t. Ang. llar. Bandini, Colltctio œterum aliquol monimentorum ad hiatoriam 
pr,ecipue litterariam pertillffltium (Arreti, t 752 ; in-8-), pp. it-H. [Biblioth~que 
uatioDAle de Paris, Z 956 F. J 
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Egregio el erudito viro domino Zacharie r.alergi, impressori 
libronun grœconun diligentissimo. Ai Cruceehieri, a la botega 
de Luca Antonio libraro. 

'Allal,pl xup11 Zczxczpl«, 1Tllov -rbv Mczra-rpol111>v1xcz?Yov lv \ l>plf lnlldJOcl y, 
&,p1x6p:11v. 'Ell11U µo, &lez 1ix1 -roo fczl'IIYOG • alal /là -rel: 11:1p11x61,11vcz iY -r4\ 1dv«x1 

't/j) iY't~ 'tlÏIY ypczµµii't111v 'tOll'tll>Yl xcxl11aµtvq,. "Ex11v Ill ,P'llal xczl &llcz, WY -rœc 
fflaypcz,pcl:ç ll"11lwa11> ao1, 1hmllcl:v -rlj) yipon1 ll6!-,, TczG-rcz yaµ~Y -rel: 1v -r4\ 1dvczx1 
-r1-rpclllicl la-r1 -rp1clxov-rcz crrlxouç xcz8' bcla't'IIY aallllcz, xczl 11:1v-r"1xov-rcz ypclµµcz-rcz 

xcz8' lxcza-rov a-rlxov lxov-rcz. riypcz1t-rcz1 Ill -rœ µb 11:czp' iµoO viou 1-r, llY'tOç iv 

4>l111p1v-r!q:, 'tœ /là 1tczp' 'Aheœvllpou 'tOG Eù71µlpo11. A1wp811>'tCZI µlv-ro1 -n:clv-rcz, 6\ç 

lyrl> l61czaclp."11Y, 11:czpdc 'tOG ao,poo y!pov-roç, Sç, al 'ltœY'tll>Ç lriwxcz'tl 'tGIO'tCZ 't\111:0GY, 

-roaou-rou (iµTY 1t11>l "1a11 3aou czù-r~ wv"1acz-ro • wv"1acz-ro Ill daaczp« n-rpclll1cz, -rou
da-r, ,pullcz l.8', xpualvou. Toaczo-r« t'll-r&T, xczl au µ01 -ri ll1lri11>xczç &1toloy"18'11n, 

'Ex ♦apczplczç, xcl loullou t.&119. 

Tl)y xpuaoOY µ011 &llal,pl)y xup,ov 'l111clYY"11Y -rl)y a1yv16pc xcz1pl'r'11aoY xcd ,Pll'llaoY 
6\ç &11:• iµoO. 

Mclpxoç 6 a6ç1• 

t. Original. Collection Ambroise Finnio-Didot. Cf. Alde Jlanuœ et r Belltnimie a 
Venin, par Ambroise Firmin-Didot, pp. 51~17. Nous rappelons ici que toutes les lettres 
déjà publiée& par A. Firmin-Didot ont été collatioooées sur les originaux, ce qui nous a 
permis de rectifier un certain nombre d'erreurs commises par le premier éditeur. 
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T(j\ x11p11cniit<t> xœl CfflO~lllft, 1v vlo1t; xvpij) '11111ilvv,;i t(j\ fp71yopo,couÀ<j>, 
llliç 46clf'i\ xœl q,llf!I 1to811vo-rilt'1', Veuetiis, acante ai Crucechieri, 
in casa do,e se atampa in grœco, 

'A6clq,i 11w -1Jy1111:7111lv1, fiy111lv1111v IY71t; llliç XP~t11c, 8111.11',iir;11ç la1111c lhck tlv' 

cd-rlœv oGx &1t11tp1vil1171Y ao1. fl-,1111ax1, &61lq,l, &t1, 61.1a!Y fi11lp111t; GcncpOY toO 

xo11la11a811I Ill tek ypci111111tci crw, crq,o6pllc idax71,j,i 1101 xœl avvcx71c 1t1.1pc-rllç, ~tl 
111 t«ç 11:ulœt; 11Gtœt; 4pcie111 toO 'I' p1x111161atiitw 1tœvt1111v 8œvci-rw. Ob oGtet Ili 

11' Uu1t11 œGtll tll 8œvarv, 1tli\t; ycip; xpioç &v 6ip11loµavov, lllit; tll i1tl ec!v71t; xœ! 

crvyycvli\v xœl ,pll1111v ip7111I~ 1t11'1'11a-rpl,j,111 -rllv plov. Nov 11iv-ro1 ~taœt;, OcoO awtDV'l'ot; 
ul ttJ 01011,i-ropoç i1t1xo1.1plq;, i1t1cn11?.11I cro1 l11iyv1111x11 1171).Qv tllO'l'ci n a 1tpoi

yp!1,j,11, xœl Hl fi6ét,)Ç av crO\I 1t1.16ol1171v 1tpli\'l'OY 11lv " 'rlÇ tli\Y fill'dp1111v 1t0Àltli\Y 
&q,lu-ro .,,ei,cnl 'Kœp' fiµaç, 111:11'1'11 61 11:apl no tli\v fiµadp1111v l11cmo-rli\v cn6lw. Ol 

yœp iv8cil11 !v8p!i1111:01 oôx olll' Hl ll\llrf'lllOOa1•· al -r, yoov ,r,. pl81110• xœl 4v1111-
,p1d,jt7J-rov b1ho 11,jÀOI.I, 

Dpllt; Ill 'rOU'rOlt; 'Kli\t; tel tli\v ri1tlillY 1tpoxei,p1T; 11:6t1p0Y ·"•x•1p-/ia11-r1 toTt; 
fœl71voO, ~ toTt; i!TJT71t1&?t; lyx11a61 11ovoiç ; Tlvœç tl VOv t1.11toOt1 -rli\v ihT71tli\v, 
tllv E11111:llx1ov bnliaœvnt;; Dpllt; 61 tOU'l'Olt; d 6 dp1oç r,wpy1oç 6 M6crxoç1 'Kllp' 
fi11Tv 11lvo1, ~ 41tfll81 •1r11pel -r71v 11,idpœ, xaù, d &11:ijl81, ll1ck 'l'lv' œltllllY ; 11:6t1pov 

fi111i\Y 61op61111-roO 1171 XP',ltov-rei,v, ~ bdvw 1111 cnipyovtot; 0Tcm1p fiµaTt; ®'l'lj\ 11:poa-
1ipip1-r1; "lvœ Ili 1171 xœ6' bœa-rœ Uy1111v 6111tpl81111, 61011111 crO\I' &61lipl x11p1ia-r11-r1, 

tp!t; xœl tl'l'pœXIÇ &xp18écn11til 1101 671lli\a111 11:1pl '11:œY'l'IIIY tli\Y bœdp<j> fi111i\v 

&v71xov-r111v, lla11 ya ic 11:11'1'pl611 xœl riteOl.lt; ,Ïx11. T4 Ill ypci111111-rcl aw 6~ tlj\ 1Gy1v1T 

u! nov6œlf!> vl'!> Détpf!) Dé1111:'!) • 11G'l'llt; yœp ii11Tv cpllc (11!c &aip11Uatœt11 cl11,j,11. 
Tl)y &61lipllv iiµQY xœl q,lloY xup1ov ZœxœplCIIY '11:CIIYOIXI 11:poaipwY71aoY WC 4,c' i1100. 

Eld 4'11:11 loyov 110\I toO xvpoO N1xolcio1.1 toO Bl11atoO, 8,, x111pct&, llu 6 

M11ra-rpov1xo>.oh1111v?yoc aœa'l'lv ,j81lcv &dv1111 ~ x116ipv11 no f11l71voo m 8ib1 

®'l'bt;, 11ovov vck 'l'llv xii11',I a1yoopov lit, vck tel a'l'1111dPll • l110-r1, llb tel cn11111ril

poY'l'IIC, ab tiO.>.c llwa') oG6l 601.1xlltov ~ q,uUOY, Kœl 11:1pl toU'l'O\I, h X~t',1, 

&; 1111,j~ toO 111alp Iliipo m1111:et, xœl ixcTvoç xœ-rop8w~ tll 11:llv. 

'Ex ♦1p11plœç, crc11:-r1118plw t,i. 

Milpxoc 6 Mol.lcrOOpoç 1 • 

t. G1oaç10 l[osco fù figliuolo di Gionn losco Laeedemonio; il quale havendo seguitato 
le vestigie del padre, riuscl ancor egli, come il padre, huomo dottissimo. Professl> l'arte 
ontoria e la medicina, e plll'll> in tulle le due lingue. Fù in Ferrara e in Mirandole, 
e da' Signori di questa ■SIiii ben veduto. Andl> in Corfù, dove ië il suo domieilio (Loren10 
Cnaso, J,toria de' poeti gnci, Napoli, 1678, in-folio, p. 262). Cf. Lilii G. Gyrcltli 
Dialogi duo de Poeti, no,lrorlml ümporum (Florence, 1551, in-8•), p. 60. 

2. Original. Collection A. Firmin-Didot. Cf. Alda Manuce, pp. 518-510. 
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Erudiliuimo ,iro Domino Ioaoni Gregoropylo Cretensi 
uti fratri dilectisaimo. Venetiia. ln casa de messer 
Aldo, apresso sant' Agostino. 

Aù-rov a,, Y'I -rà:c X«pm1c, lloxlil v-01 wvl 1n11mv, l-rcdp11tY 'Iw«V"'I ,pllTCl'l'I, 

O"lt\16p11t1td:l;ov-rœ ax,aov xœl TOlœllTCI v-•v-~11101po011-r• xœ-rà: O'&\ITOY. Iltil,v -IJ11tv fju, 

ypd:1,Ll'Cll'rCI, 1td:l1v &vœ6olœl, 1tœl1v œt 11:po,pd:a11c ix 1tpoxdpo1.1. T«XCI ai ao, ul 

liy11v idpxHœ1 • -rie 81, 1tpoc no 410c, iJvtiyxœl;av caù-rov iE lw-roo i11:C1TT1llœa&œ1 

V-TJ81voc 1tœpœxaloov-roc; ,:I a' d 1171 lhcvod-ro K«p1to81v &1to8TJ111tv, 11:latv ~ 8n1b1c 

ida,:11hv -ljµ?Y &vœl'ivuv; 'ApEci111voc ycip id 11iaou ,p81vo1twpov, b:11llà:v llayn 

6 11p11-r&'lv ., 'Pw11TJV iv8iv81 ÀÛ01J, 11&.yw 11:11p' 611~ &,p!Eo11111 • l111toll1aOb,:oç aà 

,:oO 11p11,:00v-roc, wœl1v l,pCIIO"ltaY la1:1111ivTJc &,plE011e11 naaœpœ1100"fijç. 'All' wni 11lv 

ijpEœ,:o 11111 i81xo-roµ,i611, xœl vov l,jyovaœ 1j>6iv11, l111îvll( a' 1-r, 1'ill11. 'A1t11671ç Tljl 

llv-r, 11111 clT1yuoç &v6p1.o11toç • oM' cdaxûv1-r111 11TJ8tvœ l6yov 1tocoû111voc 'r00'0Û-r11tv 

11111 'l:OIOÛ'rfllY l-r11lp1.o1v ix81xo11ivwv 11œl µovovoù 111XTJV6'1'11>Y i1tl ,:1J IIÙ'l'OO i1t1,p11n1,. 

E1av, El-r' i>.1ûa1a6œ1 v-ill11 ain 11-ii 111U11, CIÙ-roc ,,,,_ • iyw yckp CIÙTOY 11:1pi-
111v11v oùd-r1 6l>.11t • Hl ,:11tc a• caù,:oo 61toaxia1a1v &11:0 ,:-iiv aia111pov oùdTC 

,nanûaw, d:llck ,plvœH xœl xcl6œlov dt; &11:œv lpyov -l)y,jao11e11, • Allovc fi6TJ 11:111ti1:w, 

11:poc lµl llà 11p11-rll;11v ttwiaOw Kptj-rca 11cd CIÙ'l'ov llv-rca. Tl ytip ia,:1 ,:b 1111>lûov 

œv61c ; o?i yœp 11-/i T-/iv xpœ-roOVToç lèO\IO'lœv œlTISO'Cll'I:' llv, al1t1p 6 xpllTGIY iv .,pœplff, 

inoe al v-ii T(j) alT<t> 1tœ>.1v ly11œl1T 11-ii II\IYCll"V<t> tt11tl.118flv•1 • 11wll\lvcû11 ycyoviv111 

ÂIOÇ ~lœvoc 6 aT-roc oi:i-roc: 'E11:laxcç, 'Jw«vv11 • v-11d-r1 11:œ,c-rœ,va dpacov, ,p11alv 

6 111l1ntic, M116111lœv &ll11v œltlœv lp1ûv11, CIGTTJ yckp -li &111aoc, ijç oôx la-r1 11:p., 

a61.1dpC1Y 411:0600v111. •o-r, 61 T006' oll-rwc lx11 11cal 6 ll11111011urnic ,:-wvl TlilY 

yp11v-11•- IÏttOI av 0'01, d:).).à: 11C1l 6 ,:oO XP'IO'TOO "Al801.1 111181ft,it;• civav yà:p 

XP'll'«TCIIY no,r-, 'Ev11:l11t1 l'«TIIIO'I • ,:oûu,v Ill dpoc lµo,y' oiSv rix la,:w cillo8iv 

,co81'1 où6aic ij,ccp iwo al,:w • -roûto\l Ill 11'1 1rC11lw11ivw, &vœyxcxrov -IJ01.1Xl&Y iyav. 

El ycip l''I TOO-rov 1îx1 TO ttplly1111 TOY ,:po,cov, OÙ'II av TOIO\ITOYl '11:llpCIIU'IC'l:lt'IIO'l:CI 

11cx1pov 'ICpGTJX«11TJY, 6d,:1, ,:aO 11p111:00YTG( le 411pcxplow cb:1lllclv-roç, 6 xp,,aoOç 

d:81>.'i'oC, 'ICœp' 6µ1!ç lpxuœ,, Otcxç xcip1v. ToûT<t> ,:olwv caù-roc lj&1.1vd:1111v 4~6'1; 

xcxl ivd1111>c O'\ll1'1Cl10acx1, d:nœ Tl 111 ~lecx,µcv • aù11 d:xoû11c x116' "ivlpœv TlilY ,co).).Glv 

d:v8pw1t11>Y lloy1111-r1!;6n11>Y wç -li TUX'IC i1t1xp:i-r11œ T'IV {111:0 a1l.,jv11v v-til1n11 TOO 

'ICIZVTOC 11atpœv ll1111100"111T ; Oùx oîaO' 11\ç ,:&)y ypcz,pir.,y ol O'OflÏl,:rpa, 'IC'llil«lcov CIÙ,:1J 

11,110001 11pœr1Tv wc 11ve1pvlll01J 'ri: iv ,:• c6v-r11> ,:fic y1via11i1ç td.iav,:cx; l:ù -ro 

1t116ci>.1av i1d O'ij>lllpcx, !llpûo1.1a1; Ilpoc 1:œo-r11 11ii &vafopn, 11718' ilyœvcix-rn, 'IC,1t11-

a111voç 11b wc iycii troU(j\ 111l!;av1 udxo11C11 d&q, -roo ,cœv-rcxc llldv ô~ ij,up ü111Tç 

toO 116vav i11i, Tao-ro Il' iv11pyla,:1p6v iaT&v ~vlp11ç • 6 yckp iv 1tl!a1v ü11tv xcz-rcx-

111111p1aµlvaç lp11tc 6lof1.1Glç tvd-rTJxi 1101 11:paa1t1aciiv v-ovoc "6v'il • 1r11t11aplvoç o' i.;., 
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oùx hcl,v hœa-ron niv 1:po81aµ!œv fi1t1plczlv111. "Olwç li' b1Tvo 1:czpcii aol µ7j&lv 

&eu.:iµcz-roç IIÙT01dnov li1cz,1piT111. 'Oç lyw '11:ŒYTIIIC i).81Tv C:,ç fiµllc lyv111x11 • i>.1ùaoµcz1 

,., &aoY OÎ01' n 0llnOY. Ei71 lii µ1 eùv f.µTv '"!Y &vczl!111a1Y lopTŒOIIY TOO 0100. 

M&pxoç 6 aoc 1• 

Perdocto juveni Domino loanni Gregoropylo Creten1i, 
quasi fratri carissimo. Veneliis, in casa de 1. !ldo, 
:ipresso santo Agostino dove se atampa. 

'Ali,l'l'i µou yluxÙTczn, IÏ'IC fiy1czlv111v xczl 11ÙT/jl fiy1czlvovT1. l:ù µiv tawc 0czuµcil;eic 

'"!Y iµ71v ~pœ3u-rf1TCZ, xczl 1tcil11' µa &aunCZTOY lh0pw,:oy &1:oxczhrc. 'Eyw lii, ~ 

ftÀ6T71ç, oTc µb &,:~ lyvwxuv lµµiYIII. où yœp av OÜT' &1:11>.czrc ch:0&11l1&aczc oün 

01111:1ùµ11a1 1111l6czx1a8clc µ1Tcz1t11a8rl71Y, 'E1td li' 6 xpczT&lv 1:lla&v Tl T71v cb:6xp1111v 

iv 1ù,poauvcz1c xczl 1ù111zlcz1c, xoporc n xczl x11111iiia1G1v 81111plcz1c xczT71vœl111a1, ToTc 

11:cpl Tov x71li1o-riiv 11fiToO xczp1l;6µ1Yoç, xczl die 1111xczpl-r1lioç TCZUT71al xczl a,11xwllouc, 

µllllov lià ~cz-rpœxofœyou, naaczpczxoa-rflc i1:11a,p71aœcnic, &pp111aT1Tv 1GOùc -i\~czTo, 

Hl OÔ'll:111 ippcira,v axp1 T0O vov, &v&yx71 11:llacz µivllY ~y • TO fi yœp &11:1ivcz1 lci0pcz 

T&IY xpœTOÙvTwv OfCZÀ1pov, xczl Tb cl11:cz, 11:czpcz1T'IOGIJUYOV -roo &11:1l81tv iioualœv 

&11:œllœy1!vœ1 oô liuvczdv, 00(™ y&p Ma]xol6c la-r1v, ha voaaT, tlian µ718,voc 

&xoù1111 81czl1yoµivou -rQv 1:1p1ax11tToµiv111v &vix1aOcz1. Où µijv &ll' fivTo]c -rp1[1i111J 

,\ -r1-r-rœp111v #i111p&\Y (14111,, lnœ1, 8100 awi:;ov-roc, al xpii -rote ,-oaoxoµoaaw œô-rbv 

lczTpoTc oO-rwç Cif1nœµivo1ç 11:1a-r1ù11v • {l«taœv-roç lil, -r& 11:pciy1111-rœ ul&ç 31G18dç, 

l11:czviiew lx6v-roç, 11 liVVGl'ro1', -roa xpœ-roOv-roç, i11:œviie111 lià -r&x1nG1, Tc:wn;i ffl ,rày 

xpuaoov Bu-r1niiv, -rov 1Jœ11:111Tov liyw 1'1G1Yl11v, 6llyœç li11lp«ç h1 11:1p1µ1TY11I µa 

11:czpœx&bao,, · al µiv-ro1 11:&v-rwç oô liùvœ-rœ1 µivuv, 11:czp11x118la8w 001 w 1ulw-r10v 

xczl -rw -rp!&>vi llOU, 

•Eppwao, xœl -rov i\li1a-rov fi11ll'.lv 1-rœ?pov x11l1tollT7Jv xùp1ov 'IczvoOaov-ràvEùin1pov 

11:poaq>WY7JOOY .:,ç &11:• lµoO • li1 lià Tp~IIIYII 'roY auv6nœ -roTç -roO apxoYTOÇ 40YS'r0U 

ulu1, xœl 11:ŒVTCIC -roùç fiµadpouç lTczlpouç. 'Adlioc -rœ lyxaxluaµiYGI TP411llfl'rll 'rlj\ 

dp71µiY'l) B111mcrd) 11'l d1111:wY, &ll' IIÙ'rOÇ {al liUVGIToY) •rx11pll;111v. A081c lpptMO, 

'A11:o K&p11:ou, 1111voc 11czp-rlou lùll. 

Mcipxoc 6 aoc 1• 

L Original. Collection A, Firmin-Didot. Cf, Alde Maniu:11, pp. ~t1. 
2. Original. Collection A. Firmin-Didot. cr. Alde Manuce, pp. 513-SU. 
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Eruditissimo Ioanni Gregoropylo ci,i crelensi, 
tanquam fratri bon. Venetiis. 

'All,>.q,l p.ov, -Ko8m6-r11d p.ov, eî71ç 1101 6y111l114111v • h oTc !ÙY d1111 iycl, 1Ud b1,1c 

adpyo1111 -roTc 'K1ZpoOa111 6 &-Koll1lloùç &11 ao1 -rek yp«111111-r11 ll1711p181,1v-i111,1ç al"KOI, 

'E118v11,\871-r1 iu11-ro1, q>1>.6-r11c, &-Kb a1Z11-roo 0To11 -rb &-K1,1-rœ-r4111 ipll4111v ,T,111 11111 T111,1pl-

111,1v, 1111I -r110-r11 111111' &v11p i>.-Kltov-r11 -rb w lv11111. Toû-rov yekp i>.>.1hto11-roc, -r&>.>.11, 
Il 11111 TOTC 'KOÀÀ~Tc !;71).1,1-rek, &>.>.' O~Y iau 11:pbc -rbv ax011:bv i11-Kollw11. Eù Il'' ir. 
-Ko811v6-r11-r1, 1171 q,dllov !lui Tli)v alilY i1na-ro>.&111 'K1Zp1111vOl11v v-o1 "Ko:péx11v -r1vœ. 
Il«YTMÇ Il' oTaOo: -r&11ol 110:-ro:8u1110: • -rek Ili ypci11110:-rci aov 6 xupioç • A>.lloç hO'Kll,l

d-r4111. Tek -r1-rpœll10: -roo E11111:>.111lov &y110&1 -r71v o:IT!o:11 111' 9i,, 6 llal'Yo: ob &:11:olloOv11I 

v-o1 poûb-ro:1. 
'Ex Kcip,iov, bp1>.>.lov 111, 1500. 

Mcip110t; 6 a6c 1• 

6 

Sans adresse. 

Mœpxoç 6 Mouaoopoc 'l1,1œv11-, l-r11!pci, ,~ 11:pb-r1111. M71 otou Ill, c} q,1>.6T1Jç, 111\8' 
WY ao, {,fflaT1JY 6>.1y1,1p,\ao:v-ro:, 11,\-r1 -rœc TlilY a-rpo:-r11,1-rlilv &11:11>.iiç ll11!11n611'1'011 0G1 

i11:o:v1>.81TY 'Evnlo:t1 • &U • 6-rc 'KŒVT4111C ivOlvlla &11:1>.81l'Y &IIUYIZTO: ~Y, &11:o:yop1uo11-roc 

TOO 1po:-roOv-roç. Miµv71ao:1 yoOY wç i11:71yy11>.«1111v 11h b:o:v,\e11v, {,,io81-r111&1c Ill, 

11181111iYov 1171>.o:!171 -roo xpo:-roOYTOt; • &:Uck 111111 6 11po:-rii>11 d11:1p -Ko-ri 110:l vOv lx1-r11I 
v-ov 11ilÀÀOY fi 1118lno:1 d116-r1,1c. &po: oGII' iycl, i11:o:vtj>.8011, xo:>.&c 11:01&)11. '0 yœp 

xpo:-rlilv ij, a6na111v -ro100-r6c iaTIY oToç -roùç <,q,' IIZIITlj) 1111I Àl.l'Kfjao:1 1111,1-rapltov-ro:ç, 
x11l Tflc 1G11:118do:ç &:µdlj,o:a80:1 a1,1q,povoono:c • &:11:• iµIZIIToO Ill ao, -roO-ro 11:01,\a1,1 

11:poq,o:vlilç. Mixp, 11h yœp &dxYO:IOY o:G-roO Tek WTO: 6cn111ipo:1 'KO:po:1-roûv-avoc •eoua!11v, 

-rel !ÙY >.11to:plilv, -rel Ili ihuOlpci, -Kpi11:01.1a111 hllpl XPW!llYOli >.6yo1c, -Kpbc Tlj) 1111/Siv 

!Yûn11v, 11:0:pweuvoY IZUTIIY hciaTOTI 'IIIZT' •1100. 'E1td Il' i81wpovv 111111h m~ 
111pll11lv1111, T71v idpo:v i-rpci11:71v (11:ila11 yœp &:vtiy1111 v.lv11v 1!v 110:I 80.ov-ro: '11111 1111), 
11011(a1ZÇ Tl euµcpip11Y Tb TOO >.6you 1to:À1Yllpo11flao:1 11ilÀÀOY fi 'IIIZ'll&C llpo:111l'Y 1to:pi114111110: 

!ÙY l111Z11-rli11 d-rlj) 11:plic 6-r, poû>.11-ro:1 xpfla&o:,, 11:1a-r&ç Ili 11111 &no:al1,1Ç lq,•~flc 
f111:ovpy-lja1111 i11:71yy11>.ci1171v. 

'O Ill, q,1>.œ118p11111:oc C,y q,ûa11 11111 111y1ZÀO'Kp111:71c, WÇ lb ale -rbY 111:11-ro: xp6voY 

i. Original. Collcclioo A. FirmiD-Didol. Cf. Alde Jlanuce, pp. 507-508. 
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fitJUxiœv ciyl!o) atœ6ap~ xœl i:b1v,i-.'l' lhœvo!~, l1pi1mxbY iéll!o)p,ia111t6 µ01 xt'lladél1ov, 

ii-.' oilY ,ù,pyiT'lll'(II, O'\IYCltlYIO'œYtl'IIY 6!'-061111-œôbY tlilY iv Bovwvl~ toO bpou l1po9œYtO\I 

TOKOT'llP'lltlilY. Tb Ili 110poY ll.œnov µlv il f:'lan civôpœ dç 11:1p1011aiœv lll61ov &n:o

'1'i1Yct1, 4yct6bv Ili 11:œp111µù6ioY &vôpl «lv'lltl XIII f1ÀOÀ6yljl, Dpôç Tl yœp 11:ilO'ctY 6dpxu 
tlilY ciYctyxœlwY fOpckY i11:1t,iél11ov, 11,ci tb tjjç 6ia1111ç IÙflliç, altou -r,, ppoµ!ou ore, 
XIII ilœlou xœl wp6,vtoç • ul ,i:on,;., ya ,i:œv-rœxoo -rpifll t'itY flO'Ux!œv, cite 11-it -roO 

4ataoç ,i:br-, il 1111i:i111x11 atœôlouç &n:1j1x1aµivov • tilaTC ibrvœl 11-01 tbv i,i:' œùljjç 

XÀUÔl!o)YII flÙyOYtl ~ldY'llÇ bat XIII ,jluxœy111yl11ç i'll:ltllYXllYIIY 6'11:b TŒÇ ,PlltctÀlciç 

utct:iù.1Yoµiv'I' i,i:I aµ!lnoç xsl 6ùl'OII xœl dsç 1M1lo11ç XIII dç w p,6>.!ov &'11:o

lU,i:ovu. 'Eli\ ÀiyllY i:i, 6 tb x111p!oY if' fl11-1ad11ç y11a1pylilY da, dxv-, x11p1!;1a611I 

"°' 'll:&1pilt111, cxùtôç TC xœl w ywœiov ul -rci ,i:11111111 ,cod 11-h &a,i:œpœyouç 1ù1'-'Yl811ç, 
11:o-ri 111 1C71X<r!IY yrils, •a-ri Ili &p-rl-roxœ 11:poafipwv 1»œ. Oô 1uxpci 11-b oil-, xcxl 
TIZO'rll 116e111'1 4v 'rllJIY • a 111 '11:0lù TOUTO\I µa?l;oY flµaTç d,utv lxo11-1v TOO x1a1plo11, 

&ore -rbv l&pwO'ÙY'llç 6n:01IOvc11 l;uyllv oùx &vœyxœ,;11 -roùç x&xt'll!'ivouç • la-rc ycip -rlilv 

av111 fpoY-rl&ç >.ayoµiv111v 1ù1pyn"1111-«-r111v, -rci Ili -ro1œO-r11 x111l µùa-rcx1ç 6µ00 XIII 

&µ11,i-ro1ç cî11181 11111oa6cx1. Où 11-'it., &Hci xcx6' ,pœv b«aT'llY ax1151lv dç aùxœç 6pµila6c11 
11:poai\u1, Gµvoiç XIII cj,acxTç 6.rov y1pcxlpoy-r11. ToO-ro 151, al XIII 81oa16lç clµcx XIII 

,jNXlalf&Àiç œÀÀIIIÇ iatl (11-1ylaT'll yœp 611bç ,i:pllç &pnjjç aax'lllJIY XIII noll1'11!o11 Plou 

xcx-r6p61a11J1Y fi l'lliT'll -rlilv 61011:nÙatl!o)Y yp&flilY • iv -r111u-rcx1ç ycip ,i:pbç -rœç 11-n111pl111v 
11:plieaiç &v15p&)v, olovd 11:p6ç -r1vœç dxô-,œç cifoplilYTCÇ iµ,j,uxouç, rilv 1ù111p1a-roOaœv 

8,lj) 11:0À1'1'1lcn 151& µ1µ,ia1111ç &11:011-htoµ..,), &pycxUov µlvto1 xœl -rotç Xll'r'11X0111'ivo1ç 

or'!' il'-01 11:0ÀÀ'itY -r'itv 15uaxip11œv lxov • oô yœp ·'l'•~'l!ç ,rli)y IÔXlilY fi bo>.ouOlcx, où&i 

X1116' flµlpœv fi cxù-r,i • &n • 'I>.166av a& ,pipwv &v1µoç K1dv1aa1 11:Ucxaa,v • -rci 11-lv 
yà.p &,cil -rlilv x111-r' &pxœ;, tci a• &'11:b -rlilv 11:pllç -rlj) dlac, -rci 15' b µiaou -roo p,6:1.1011 
ÀCXµlœYIIY xp,i • 1-r, -rci a,Ïl'lpGY allxp'llatCX cxllp1ov axP'llaTIII • T!l 111 µ1116,TY dYII -rla1v 

flµipcxiç l"1111:d11 xcxl dvou ,coUoO xcxl xp6vo11 151T-r111 l'l&XpoO. Oô 11-iiv -rcxù-r-, y1 
&'ll:01lun1-r,iao!'IY, wv dll,GITOY oôx 61tofipon1ç • &Uci, 8100 y1 x1tp11 6piyov-roç, 

ÔICXX11pt1p,Ïao1'1Y lxp1 tiÀO\IÇ. 
Tl oilv av tiç d,co1; .Eù 151, xcxU Mœpx1, otxo81v 11-b bal5,i11-'llasç iv 'I-r111>.llf 

'11:llll511187i!JÔµ1YOÇ iUTYII µœÀ&a'rll TIÏl'f '11:1111'111!'-ll'rlalV, •e ~y av 15UYIIIO IJIII\IT!IY &,co111tecx1 

XP'IIJll'ld'rllTOV llv-rcx 'f1J 11:cx-rpl1l1, XIII xœ-rœ y, rilv iµ,cop!œv 'rCXUT'llV &dl111:1ç plv 

yoylœç i\1511 y&y11pcxx6-rcxç, &,d:l.111:aç Ili rilv ip11-r11v'itv 611-'llllxl'llY ,rli)v f&hœTlal'f l-r11lp111v, 
t&v µiv oôx l,c1x>.œa6dç :iù.11116µ11p1,;oµiv1a1v, tlilY a• l,i:1>.cxµlœvôvt111v xcxl xcxtaxôv-rwv 

l''ll15ivcx '11:0l'll!Jœ!'IYOÇ >.ôyov • 111:116' ,a,ccp 111:1>.111661'-'YOÇ oll dvcxll 15,0p' &filesç, l'ilÀÀOY 

11' f:°)a,i:ap IJIII\ITOQ 1&'1léliv fi1l1x11XÔTOÇ &11f11y!11v Xll<rœyVOÙÇ1 111:1 TIYOÇ &lœ'rO\I 11:o>.1xv[o11 
XlltcxlÙ.11a61lç, oîœ TIÇ • av 6ul'!IV xcxdl51a1v, '11:llTOV &v&pw'll:lalY &lulv1a1Y • &v15pœacY 

cxù81xtlato1ç xcxl 1&-lin Pl'!' l'\1TI 11:0À1-r11(f 15111,pip11Y, &Uci 11:pllç &U,i>.011ç 1&lv &d 
atcxa11il;011a1, 11:pllç 11:11v-r111ç -roùç l,i:filu&sç aa,covllov x11I b,ipunov dl1µov 

&pcxµivocç, tel 11:>.1ta-r11 O'\IYwv • ,Tç ycip &v'itp oùllalç &v71p, x11I µ!ex x1:A1&«:iv l11p oô 

11:011?. Kcxl oôx cxlaxu"ll rilv l:l.1118aplllY µb t e11v1-rpœf'llÇ b1µ1'ol'llx«:,ç, &v11>.lax1a1v 
&l T!l 11:o>.11t1>.iatcx-rov &vœ:l.111µ11, t!IY xp6vov i El ya vOY µlv ao, iv Kœp,rocç &vcxy-

i 
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XCIÎOY IÎYCII, iut' 6liyoy a• de Aovl;czpl!IIY 81TY, xht!Bn alç llmOll!IIY iu-ripx1o8111, 

xczl 31~ l''l~i1ton toO x,wroOYtoç cbold1t&allcz1, d:v Mo?ç xh bYli\a1v U.l71Y1xwv 

bposa11 1,L!ll67i1,LitotY 11:poaixovn;. Doo ao, ,:b TIYYCIÎOY ix1tYO 'rijç 4'vxflç 8 d111ç 

elxcç, llipx,; Doo ot 1vil11:11Scç 'rijç lllllYOilllÇ &Y111tlu.,.ol ; lloO 6 lpotç ,:oO 11:po

x611:tm ••• &p1njv; Din11 , po~œ, 11:riYtll 0Tx1,:111. K11I ylip 1171 x118' -/il,Lif)IIIY 1,Lh 

œ1t01,Lt&Y8iY11; b1p lx ,:cziilotY ~1311; • 1t11aiiw a· &11:oyYOVC ,:Qy ilr.lllotY «t; 1ixcç ir.i 

tor; loyo,;, wa,upd tlÇ ,ntot; il 4/lo; IIVtOXP'll'II oGtotÇ i8&loX11x&; 871t1~Y cbl.ni;, 

fy' oGt111; cl,:tot, XIII vtllw1,Lo;, fil;. 1,L1ylat71v 1ôll1111,Lovlt&Y -/iy1To8111, ,jjv ,:iç i'll:I fiY'l!ç 

&ypoO xGp10; ybo1to d16p111lov, xczl ppqll XPfll'II cri,:11plov x11i olY11plov 1topltOY,:oc. 

Oôtotç i)dp11; b tczt; iurlat111; dba1 ,:Qv 1b11yx11lwv, .,.anov a• 0Txo1 twv 11:11tpcjK,lv 

&.,..n,.,., ,:1 x111 n71.,.&t111v. 

K11l &no, 1,Lb, 1:71v 11:11tplll111 x1vl1,w1Gov1rt&Y &vli1r,:11nv 6d ,:Qv ,:ob1,Ll11v yavic,81111 

11:poiiu,,01, ,:fic lll!IIIÇ IY1xn &1r,«l.d111Ç, iç 1:71" ~11111111 ,:lilY b 'ltt&l.l~ dl.,,.,., 

1,Utcj,x,i1r11tY • IÎt' lxl? llOlllrlÎOY '"''!tTOtlÇ, ,:OlrOO'l:OY &11:ll ,:li)y l.oy11v x1pklvoucr1, 

X11l,:01 l,L6l.iç, il 8101, ,:71v lll1tott1x71Y ,:&v 'l,:111l.&v flilY71" p111p8111plr;onac, 6llr'tl 1'71 

l,L6vOY yplllllillv Xlll 11:11t11S111plwv xolocsvp,:llv ,:pi,,,., lx11v, &ndc x11I 1r1:p11twt1111Ç 

p.&o8bv 411('" bovi1,L11v, if' ij, ,:a ,:otç but«xoo 'rijç 'ltllll.!IIIÇ "En,i1r, a111r;&cnv 

&11:1ù.1TY ~ ilv 'Evn,&v ir.18&1r1 ,:de flrx111t11 11:11aol,Livoiç. l:ll a• &poGp,iç, 61,L,ipcxQç 

1l11:1TY, lxOoe it4'11r1ov, &nt ui dtw 11:1pwGp-,, XIII 11:pofl111tlou lllx11v nx-, xl.oltjl 

,:,.,, X/Nlr. ,1w 111ôxiv111 ll18b,:oç, 1'-/it' &nove lx ,:Qy ivoff61Y i:i,1l.lilv, .,.,;,:, 11:po
x6«,:11v 111k6;. Dpbç Ill ,:oG,:oic oôx iwoctç ,:llv xocvlw "En111r1 x111l p111plSiip61Y ,:o?ç 

11:l.1ilrnic 11:«pd111IYWY v61,Lov, 11,• ofj 'l:poft01r1 xrip1Y ixtln1v uxGp.-,:1111. Tilt ylip ll'it 

oG 1re ~•T i11:1xoup!IIIÇ ,:1 ,:tjç IJflç llcol,Liv11y, x111l tilt 11:pll; yov!Glc h1111tovvt61Y 

T• lll1U11111, xdris1p 6 v61,LOÇ XIII fa '"" ul.1G11. "Opœ ow 001, lliipu, 11'it 116fn 
••pl lroO l.ri8otlrw ol 4v8p111t1H ~ cT,ic h,G&vvoç 11h ,:ore isl ,:Qv ynY11lrriYNY 

Xlllltfdlrll x111,Livoic v61,L011;, &ycvvlç Ill XIII ,:11s11vllv 111ôd81Y &Yllpiisollov • k1 fn1-

,:cGc1v 4xp1 y-/ip.-ç ,nov ,:G,y ,,hiitlllY ,.,.,1,;1r111Ç, oô !1li 4.l' i,d l.lll11spo?ç XCIII 

l,Llyril.oiç IÔfVX-/i1,L1111m, &n• ·•I p.&o8ij) &a1x1l.lfi, XIII 1r11•~. xdl.111 !llv ÎlrfllClllflYCII, 

6s1pcj,11v Il' oGt, ll1flv1111, xœ&' 'B1rloaov 1hi:1TY. 

TIIIOtlll !llv m d11:01 ,:11; lv il 3t, inGtllfCI • ,:0Gt111v. 'Eylit Ill spllç s&Y,11 !llv 

&sol.oy1To8œ1 o?ix av iv 'l:lj\ •11:11p6v-r1 IIVYClll,L'IY .., 1111pl«11; bxol.lczic Av, UlTO& •riw 
1ô,i:p6«rllsov &11:ol.oyln 11:potax1a811, xœ8' lx111r1:ov lx•• • X1186l.ou Ill XIII cn,yxcx,>

!livlllÇ ,:&c 11:l.alovç ,:Qv is11:11,L-/i1r111tv oôx &l.7181tç oila«c 06,:-l 11:wc iUy111&e11' 4v. 

'E1t11'1i:1p oô llouhG11v i1r1:l ,:li 81M181t XGll f1l.n8p«"11:r, xllll 11:po1r11v1T x«l Il.~ 1lç 

11:0Y71pl11Y &vcs1l.-/is-np -fiy1.,.6v, 1rVY1TY111, ,:flç dtflç xo,.,..voov,:« ,:pnit11c XIII axallllY 

1ls1tv lc,0,:11,LIIIIÇ, kll 11:lvNY 11h ,,l.oG~ ,:a x«I ,:11,L4'11,L1vov, fis' bletv Ill XIII 

yv11vG1Tc ,:«Tc x1,«l.G1Tc llOYOVW 11:pon11YOv111YOY, 6\ç &r«•11tllv TOO xpœ,:oay,:oc 
lllllrilrXllll.ov, a.œe 1,LlV 'rijç fal,LipatÇ &Yœy1v.r.novt11t, ,:llv a• &nov xpovOY ,fj,:v, ,:&\y 

,,l.orifllv hpoltl,LIVOY xœl ,:o?ç 4'111,LfOlf'lfCIÎC &,1l.ovalxwç ll111lcy6111YOY, il xd' 

mlw 1v llllllftlfit 11:lllffO&nav 11:,pl ,.,..,., d1 l.6y61 p11Sl.l11v XIII V0V •1,LfOpoG!llYOY, 

x«I 11:ol.l.• 11:l11MY l,Lltdc 111xpbv i1,LfQp-/i1r1o8œ1 .,.tnoy,:111, Xatl 3l.wç 11:rin1111v w,:o-
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poO'ITII Tlilv b:i-;711Sdfl>v iv TMCIIU"r'!J XClll 'l'CIIOtCII tlilY xC111plilv &vfl>µCIIÀI~. Tà yœp 671 

>.iy11v WC 'l'TIY OIÎvtpt>fOY il.su61plC11Y &1uµ11:0À71xwc, ollt' •c OC11tœ61ov &,p1xura6C111 

,,>.oao:p71a111v b:iµüianpov, out' oixC11IS' i11:C11v1>.6wv yovaoa, di 'l'po:plilv &11:olSoOvC111 auvii

croµ111 XC11p1at71p111, Àflpoc • oô yœp &vC11yxC11Tov, Il 'rflnc 11116uvC11µ111, µ711'' ic viwtCII 1Suv71-

01a6111. Tl yœp iµ11:o6wv latC111 ; 6 xup1oc ; &n' fiv i~ µflvœc 3>.ouc, clia11:1p vov 

1ro11r, 'l'oTc lU71v1xoTc iµ:p1>.011:oviia., >.6yo1c, 311:1p llpyœaC11-ro Tlilv ,p1loa6:pwv Tolic 

IIÔ'l'oO xcx671y71acxµivouc, x,iµi 1'71 1Sp:ia11. 'Exdvo1c yœp -riiv XC11À71v y1 vlx71v iv IS1C11À1-

xt1xt,1 xad ,p1loao,plrf vav1x71µivo1c <i11:• CIIÔtoO, 11:pàc tlj\ 11:1la111Y -riiv 4'11>.oµiY71v IIÔ'l'oTc 

OIÎY'l'til&1v cb:o600v111, ul 6171µC11-roc IS71µoalou XCIII O.p«dvtt1i1v 1,U'l'C111'o!ic 'l'lilv '11:op■u

rivwv, idtp111:1v oixC1161 xt1i1p1Tv. M716dc 'l'olvuv µ71-r' &a1S■IC11C 11:pàc 'l'o!,ç yov1rc, 

µ71-r' &yY111µoavv11c sapl -riiv 11:Clltp!IS« ypC11,pia6111 '" • OU11:tlil yœp y1y71pC11x11. "Ey111y1 

yoov lxC11vàv µb iY 'ltC11Àl<f 1'1«-rpl,j,111 xp6vov, Il ul µ71 1ux>.11czv 'l'fJ 11:«-rpl1S1 ff1p1-

sollilv, &n. ollv 'l'àY '0µ71pou v6µov 'l"llplilY, i:p' &aov 1Suvœµ1wc 'l'I ul nowflc 'l'OÔµàv 

ieC11px1T • 'l'OOto IS' iatl µ711Si yivOl,i 11:«tip111v czlaxuviµIY • 'l'IÀ&UtlilY µb 1'71 IS111vooOµcz1 

(ew Ollj\ a• clp710&'l'CIII) oixC111Si t' &vœatpi,j,«1 XCIII T'IIPO'l'po:pt10111 Tolic TIYY7IOIXY'l'«C, xczl 

xcz'l'IIIÀOacz1 'l'àv ~lov isl 'l'OO 11:0611votti-rou i6œ9ouc, fvcz µou 'l'à a&\µcz 11:«pczxczt«611111C111 

'l'fJ 'l'IXOU~ XCIII 6p1,j,C111,LÉY'!J "' TtJ, 1171 x!v µuœ Oœv«TOY SC11p« wrc 'X«'l'tlil icv1'1'&IC11Y 
cl>.laxt1i1µ«1. 'rd ISC11xput1i1Y oô auvczµ111 11:l.slovcz yp«:pllY, 'Epp!IIOO x«l 'l'àY &acl:pàv 

-1J11&1v XC11l 11:oÀl'l"IIY xup1ov 'Iw«vv71v Tàv Eôia11:1pov wc &11:• iµoo 11:poa,pwY71crov. 

7 
A 1. Francesco. 

Signor M. Francesco mio honorando, desidero d'intender corne voi altri 
Ja passate eosll in questi turbolenti e calamitosi tempi, che in vero non 
aiamo qui senza fastidio grande, eonsiderando che 'l vittorioso dracone vi ê 
mollo vicino. Della Jettera ehe mi scriveste io n'ho letta una parle, cioê 
quella. che raccontava il conOitlo degl' infideli, alla Santità del N. S. et al 
Monsignor reverendiss. de Medici, mio heoegnissimo patrone. "Tutti due 
mostrarono d'baver mollo caro il vostro aviso; per tanlo io vi prego che 
spesso vogliate dame qualche notitia de successi belli Mgyptiaci, perchê 
qui raccontano le cose in varii modi. Il mio prefalo reverendissimo 
Cardinale ê fatlo vice-cancell., mostra più loslo con fatti che con parole di 
far qualche conto di voi. Medesimamente il Papa. Siche se vi bisogna cosa 

1. Original. Collection A.. Firmin-Didot. Cf. Âlü Jlanuee, pp. 50t-507. L'original de 
cette lettre n'aJllll pu noua être communiqué à temps, il nous a été impossible de la 
eollatiooner comme les autres. Nou■ la reproduisons clone telle qu'elle a été publiée par le 
premier éditeur. 
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alcuna <la qucsta Corte, io mi ofTerisco per fattor e procuralor delle vostre 
cose. Come aitre volte vi scrissi, io non volsi menar meco il nostro gentil 
e da ben figlio Fedro, perchè non aveva formezza del mio rimancre in 
qucsta terra; et, oltra di cio, intendeva che l'Acadcmia greca del signor 
Lascari era più che piena di fanciulli. E cosl era il vero; poi concludessimo 
finalmente esso M. Lascari et io di mandar via più tosto alcun di quelli 
che c' erano, a fine che, secondo il dovere, il figlio di M. Francesco Attaro, 
gentil' huomo da bene e d'assai et amico nostro precipuo, havessi loco. 
E cosl quantunque per le mie prime havcssi scritto a messer Antonio de 
Benedetti che era poco ordine che 'I Fedro venisse qui, nondimeno, dopo 
Ja prefata conclusione, li scrissi con istantia che 'I mandasse. Hora etiam 
li replico. lo credo che non habbia mandato, havendo avuto rispetto di 
questi tumulti di Romagna, i quali hanno molto perturbato la tranquillità 
ùi questa Corte, e perturbano lutta via non senza grandissima spesa e 
sommo fastidio del N. S. Non credo etiam che bora il mandi, perchè, oltre 
che le vie non sono sicure per la causa sopradetta, i caldi sono sopragiunti, 
e sapete ben che quest' aere di Roma non fa tal volta bon accetto a chi il 
visita primamente in simil stagione. Per tanto a me parebbe, secondo etiam 
che scrivo al prefato M. Antonio, che 'J fanciullo venisse in questo set
tembre, se 'l mondo non mina. Altramente, sarà poi il ben venuto e sarà 
ben visto dal Sig. M. Lascari, e ben trattato, e molto ben ammaestrato in 
latino et in greco, nella Academia sua sustentata dal N. S. Oltra di ciô harà 
qui [in] me un altro padre, dove potrà ricorrere sempre in ogni suo 
bisogno a le mie piccole forze; perchè e con fatti, e con parole, e con 
ammonitioni, e con essortationi a ben vivere, brevitcr con tutto quello 
aiuto che li potro dare, non li manchero. lnterea prego Dio che conservi 
sano e lui in Vinetia e vostra S. costl, insieme con il clarissimo e gentilis
simo suo fratello : ,a cui per mille volte mi raccommandarete. Prcgovi 
tutti due che di me tanto vi promettiate, quanto di un terzo vostro fratello. 
Valete ambo felices mei memores. 

ln Roma, alli t8 di maggio t5t7 1• 

Vostro corne fratello 
MARCO Mi.:ssuao arcivescovo 1 • 

t. n y a 1501 dans le texte, mais cette date est évidemment erronée, et c'est t5t 7 
qu'il raut lire. En effet, outre que llusU1'115 ne fut nommé archevêque qu'à la fin de 
l'année 1516, la conquête de l'Égypte, à laquelle il eat fait allusion dans celte lettre, n'eut 
lieu que dans les premiel'I mois de t5t7. 

2. NUOl/4 1cielta di leltere di di11er1i nobi[i,,imi huomini (Venise, 157-i; in-8•), 
liml D, lettre 16', p. U5 (Bibliothèque n11tionale de Paris, Zto55 Réserve}. 

• 
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LETTRE DE LÉO~ X A IIARC MUSURUS. 

Marco Musuro Cretensi. Cum magnopere cupiam Grrecorum sermonem 
et grœcas disriplinas jam prope abolitas atque dcperditas resliluere, et 
quantum in me positurn est consulere bonis artibus, exploratumque hahcam 
et prœstanli le doctrina et judicio esse prœditum singulari, mando tihi ut 
suscipias diligentem curam ad<lucendi ad nos e Grrecia dccem aut duoclecim, 
aut sane quot voles ipse, liheralis ingenii bonœque indolis pueros, unde 
latinis hominibus linguœ illius verus germanusque usus, reclaque cognitio, 
et tanquam seminarium quoddam bonorum studiorum commode confici et 
comparari possit. Qua de re Joannes Lascaris, vir propter suas virtutes et 
rnultam iis in litteris doctrinam mihi valde carus, scrihet ad te pluribus 
verbis. Te vero, pro tua vetere in me observantia, quœ opus esse ad eorum 
studiorum rationem et banc rem, quam paro, cognoveris, sane confido 
summa diligentia curaturum. 

Datis vm id. august. M.D.Xm. Anno primo. Romœ 1 • 

1. P1n1 BDBI epûtolarum Lt,onû decimi, pontifici• maximi, nomine ,criptarum 
lilwi XYI (Veniae, 1535; in-folio), HuiLiëme lettre du IV• livre. 

-

~¾,,;" ;._.g,.~ g. 'v' 
H"'"' :14".,t:;;, . 

PAC-Snm.i HU 110!1.t.TIJU H ■ABC 11171111111S (Lll:TTH DEIIXlin). 
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t 

Doctissimo et sapientissimo nro d. Demetrio Chalcondyli, 
pneceptori suo et tanquam patri optimo. 

'I~YY1'JÇ Aciaxczpc; 6 'PvvllCZ111'JYbç A111''l'l'Phil 'l'/j) Xczbovll6>.11 &i1 wpcinccv. 
'A,ply11-18« iç Bvr,:cincoy oô:it !Y111 xcz11-ci'1'011 11:0>.>.oo xczl '1'cz>.cz11r111plcz;, 68110 v-fixoç 
•eczvl'iaczY'l'IÇ oôx 6>.!yo,, xczl 'l'CIO'l'CI ., 6lp11 xczl 11,a: 11:11l!111, 'l''ijY fflclaniv 680111:oplczv 

11:01061',1YOI. 'A>.>.A yàp oô lloxcl fl11-tv, ul1i:cp iY -r1J 680111:oplq; '1'cz>.cz11r11tp-licrczcny oô 
µl'l'pl111;, 'l'oaGO'l'OY &v&dilvczl 11:0'l'I 611:&crov 11ôcppciv6111"Y iY'l'bç iill11 Jffll',IYOI 'l'ilC 
11:6>.&111;. Tb yœp wx•tv w 'l'IÇ i1r111:btcr'l'OY icp!C'l'CZI, oôx /l,i:111; xovcplr,:11, dta161Y 'l'OVÇ 
11:pb 'l'OO wxatv dvov;, &na: ul >.fi6'11Y i11:ciy11 ~• 'l'IÇ 11:pb; 'l'OO'l'o cr11:,M.,, 11:11ral

pcz'l'cz1 llm&v. 'A>.>.a: 11:apl 'l'06'1'fllY 11:1pcz1dpw IÙY 0Mb, l'-ii xczl Me11111-h 'l'llrlY &',ç 

&pcz ~l',I?; &1r11poxcz>.!cz; ll&ecz, i11-11:01tjcrcz1 ~ov>.611-16cz 'l'OTç 11:1pl >.6yov; 'l'ob< &>.1161Tç 
icr'ltovllczx6cr111, &'1'1 y1 611:lp CZÔ'l'&Y xczl d11ov; xczl x1Yll611ov; czlpo6.,..0cz h6Y'l'1;. 

T&Y Il' IY'l'cz08cz &Yllp&v oT; crvyynlcr6cz1 11-lycz flyo611-11v, 'l'bv IÙY X:czµczpr.w'1'1'JY oô 
xczd>.czlo11 r,:&v'l'cz· • ~,, yœp &11:o>.111:rilv 'l'b lrflll',ci'l'IOY -roo 11:czp1>.66v'l'Oç b1czv'1'00 1r1pl 

'l'p01tœ; 'l'œ; x11v-cp1Yciç. "011:1p &x11xo6'1'cz "' oô l',l'l'pl111; -lav{czcr1y, 1>.wm'l'CZ IY'l'VXllv 
'l'I 'l'!Yllp\ xczl 111' lvcz hatvov o\ovd 'l'bv xopb11 411:czv'l'cz 8acicrczcr6cz1 'l'&Y 11:pb fll',&)11 1r1pl 

Uyovc xczl cpc>.o-,lcw &xµuciv'l'etY &11llp&Y. Trinic Ill 'l'-iic i>.11:Elloc ll11tavcrl',lvo;, 
riY1111-1 yoOY 6cr'l!'ipcz1 A'll''ll'l'Pl'tl 'l'/j) KU'l'p'/IY/j), 'l'lj) 6v'l'1 cp1>.ocr6cp't) &111lpl >.6y't) 'l'I 
xczl IPT'I', xczl &1to>.czô111 'l'ile 'l'06'1'ov crVYovcrlczc 'l'I xczl 611-1>.lcz;, oôx i1x1cr'l'cz 11:czp' CZÔ'l'oO 
xczl alç '&'-iiv i11--iiv 11:p6611r1Y &cp1>.061',1YOÇ. Tbv Ill Kczµczpr.w'l'ov JY6>p11',0Y, 'l'bY &wo>.1-

'l'IV'l'OY ~i)'l'opcz t, alllov tùv xœl crv11lwxo11 411:tze czô'l'lj), 1ôGùc Il' A1r1llfi11-11cr1 crù, 'l'/j) 

t. D s'agit tres probablement de ■1.1'1181. Coa111TR1oe, grand rhéteur de !"Église patriarcale. 
ThêodOll8 Zygomalu, parlant de Matthieu Camariole, ajoute que : 'XP1lll-ll'l'llrl llcllcicrxœ>.oç 
M:lllYWii>. Kopcv6iov, 'l'OO ni:\ -nie 1r«'l'p1«pxdrxc '1'110 11:ci>.«1 1t1X"1:p1cipxo11 81ol.fi=11, x«\ 
•i.p,11-lav -roO ('l'l'à& -roO'l'011, lxoY'l'oc -ro oq>qilx1011 'l'OO µ1yci>.ov p71'1'opoc, ~'l'OC Ill lllikhv 
ÂY'l'b\1110Y K1XP11-«>.lx1)Y xcz\ 'ApcrlY1ov -roy Mo.,111-8œcrlczc, ete. (Turcogrzcia, p. 90). 
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YIW!ffl 'r& ~P'IU.Llv'1) Hl bf>'ll d:px11p1r. 'Eeij>.61 ycip bctvoç èY ciyuptou xœl O:YllUùOOÇ 

11:œpœaltou µo!pq:, to dt.16oç (1110 'l'ijç_tGIY 'E).>.,ivt.111 xœxoacuµovlœç n xœi d:0>.1o'l"lrro:;) 

'"I" 'E).).cillœ 11:llaczy xœl toùç 11:1pl œùtiiv t611:ouç iv1œutli11 ll>.ov iv auvrxet ~ dœv'll 

11:1p1oll1uat.1v. "E'll:l'l'CII al xœl 6 ~,itblp CIÙ'l'ljl. IlœpldY a· Tat.1ç clv W'riÀ'l)trl 'l'I 71µ1lç. 

Où ycip ia6' &11:wç oùx lx11 te tG>v a11:œvlt.111, ll1Hpl<j,œç iv Butœvtl<t' xœl aùv d:vllpœac 

aDfOÎÇ oùx 6llyov xpovov. n,pl Ill '1'00 Ilupo11:ou).ou t oùx lxt.1 'l'I yp«fllY, OÔ'l'I '11:bl 

llltilv CIIÔ'l'OY, W'l'I 111,?Y ihltwv, d:xouw, ~a ... 'l'JIY 11:0ÀÀJIY d:'1'011:lœv '1'00 d:vllpoç &µœ '1'4) 

Tiitxf i11:11l1llo00'1ZY • Kœl 11:1pl TOU'l'blY µb TCIO'l'Clo 

Nov Ili ao, a.,.1«:>aoµcY Hl oîç a\lYITUXOI.Ll'I p,&llo1ç •e llTOU TO a,u-r,pov i11:i6.,.µn 

'l'ijç 'E).).cilloç llcci 'l'ijç 'AxœpvœYlœç Tl XIII 81TTœllœç T1JY 11:opdœv 11:01ouµ1vo1. Elal ai 

TCl0Tœ. 

A1e1xoY CMlµIZY'l'IXOY 'l'GIY ue1111v TQY abcx ~'IIT6pb1Y. 

'llpczxld'l'OU TOO IloYTIXOO &:n.,.yoplœ, ff poç Tœ 11:apl TQY 61G>v 'Oµ,i P<i> 'll:1'11:01'111.LIYIZ XIII 
m1pp71a11ç 11:pbç TOÙÇ XCl'I'' CIÙ'l'OO plœaf'lll'-7111/ZYTCIÇ. '.b,liç. ld11:11 Ill 6l.lyov, olµœ1. 

A6yo1 TOO 81µca-rlou 1tb?aT01. 

J:xolcœ clç TO 11:cpl l;ületY 1.1.opllll'I «, fi', y', a•. Elç TO fflpl l;ü!blY ,rope!œç, dç 

-ro 11:1pl l;ü1flllY xwiiaaetç, clç 'l'O 1t1pl i;i:iwv ynia,wç ci, fi', y', a•, i. 

t. !noms PnolOIILOI est lffl peu connu. Il parait pourllnt noir joui d'une certaine 
reputation comme médecin. Le célèbre Ermolao Barbaro (le jeune) lui adreaait une lettre 
grecque, publiée parmi celles de Politien (Paris, 1526, i.n-&•; lettre .U du liTre XII), et 
dina laquelle il le qualifie de très illustre médecin. C. Sathas (füo,n. 111>.oloyla, p. f0.6) 
a commis, en parlant de Pyropouloa, plmieurs erreura qui ont été relevées par Andronie 
Démétracopoulos ('E11:11vop6wa11ç trfllÀµœTblY 11:IIPllT'IJP"116SYTIIIY à11 tji N 10,n. f&loloyl11 
-roO K. l:ix6œ, Trieste, 1872, in-8•, p. 1'). Le manmcrit n• VII de la bibliothèque dÙ 
S. Synode de MOICOU (Arutoteli• libri Ylll phyaicm auditionia cum acholiia Simplicii 
in compendium redadia a Georgio Scholario) n'a pu été copié, ainsi que l'affirme 
C. Satbas (N1C11ll. f&Àoloyl~, p. 106, note 2), par Antoine Pyropoulos, mais lui a seule
ment appartenu, comme en témoigne une note autographe qui s"y trouve et que nous 
empruntons à Mattbiei (Accurala coétl. grlBCOrUffl ..... hibliotheeanim •IIOlfUDUÏllffl 
,anetiuimaJ Synodi notitùi et reœmio; Lipsiie, 1805, ln-8°, pp. 24--25) : ToO-ro w 
Pil!l!ov ~ fUtr,x71 op611ar.ç TOO 'ApcaTOTilouç 6dpx11 il.LOO T00 cill1œa6Xou xœ\ WTSloOc 
m\ &fUlp-rwloO 'AYTl4Ylou ToO Iluponoulou, ypixµµœTct o,u,6xscpœ -roO &ycflll'l'mu ,cœ\ 
CfOfflll'l'ffl\l ff!ITPl«P')(OU wpoO rawœlllou, xœ\ œqnap&v111 'rO &te fflY 11&61Zt11.1.lflll'l'IX'r"/IY, 
ciy,lll'l'IX'r"/IY H\ P«mlnd1v I.LO"TI"' TOO B11T01C11llou, l11rt111tlpûp 18', l'Toç Cil'[= 12 octobre 
1'96). Eo outre le Paru1n111 grec n• 1290 (Georgii Scholarii tomua primu, adoer,u, 
IAtinoa de Spiritu, ,ancti proce11io11e) contient au 'f" du r. 310 et dernier les vers 
suinnts écrits de la main d'~toiue Pyropoulos: 

Tllv 811mlo1ç ypix,j,IZY'!'CII. -rllv XIX'l"III'"'°" 
'AYT@"IIOY palflaTOY ,11-rplÏl'I lxpov 
lx Ilup0ff0ul.111v wyav&Y ttpo11yµ!vov • 
Tov écvœycvwcrxov-rœ cniv 1rpo8u11.l11 • 
f'S}.«na -roùc -rpdç, ;:, Tp1œç -rpca~llllœ 1 

Les TerS de Docianos en l'honneur de Georges Scholarios, qui se trouvent au r" du même 
r. MO, n'ont rien dt comnnm avec ceux du v• (que nous venons de citer) bien que le 
Catalogue imprimé dise le eootraire. C. Sathu affirme (op. cil., p. t6') que Pyropoulos 
êtait de Coron et que, s'étant fait moine, il habita au moot Athos, mais COIDJlle on n'apporte 
1ueune preuve à l'appui de cette double assertion, il o'y a pas lieu d"eo tenir compte. 
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I:z~i.tœ I:ni<ivou ijaÀo0'6;:ou t!i; -;o 1tp6-rtpov -rwv ÔE'J'tÉpoov &:vœi.u-:txwv . 

.1oµvivou AœptO'aœ!o·J i;i;yr.r.:r; -:wv ao:;:ta"ttxwv li.irxoov. 

4e;!r.r.ou, T.À!l":!JlV!M'.l ytÎ,00'~,'0'J, tir; -:œr; œptO''tO'l'EÀtl'-!X; XC<'t1J')'Opiœr; IZT.OptiÏIY 't! 

'l.2Î À°Jtl'Ef.tl"I ci, t', î'" à-:û.Ê;. 

I:wr.,h.,;ou ôuz[peO't; -:;;,v ~r.-=r.:d~r.,v, ~tl:i.!ov &:;,oi.oywu-rov xœl &:vœyxœîov Etr.Ep 

Tt Tijyy P'lj"C'Op!".JOl,lÉ'ilr.a>v. 

Kœl 'tOV't!JlV 'tOV µÈv I:wr.œ-rpov foµtv lr.iv1jµÉvo1, ":WY a• œi.i.oov &:v-rlypœ,pœ i.œflEîY 

c,·~x -/i1ui.,iO'œµtv. Kœi -rœO-rœ µi:v w; iv r.2p6/;~. 

'Ev B•J~(l<Y'ti~ U -:r,r; 1tOÀÀr,; ii.,dôoi; i,j,eua611v, wr; iotXEV. E~pov a• oµooç 6bœ 

~t&i.!2 -rr.iv !a-rop,;;,v 4toôwpou -:oO I:txEi.tw-rou, 't1JV 6111-rÉpœv 61x<i6œ, -ro lv6bHov, 

Y.œi µÉzpt -roo dxoa-roO, xœi i1t1a-roi.à:r; -roo 'la1ôwpou vr.ip -rœi; xii.lœç xœl 6tœxoalœ;. 

'Ily~pœO'œ xœl -rœo-rœ. 'EJ.œllov xœl r.œpœ -roO Kœa-rp11voo -ro n Miyœ 'E-ruµoi.oy,xov 

11.cii -roo 'H).toôwpou -ràt A!6tor.txœ, xœl ir.l -rou-rot; -;oùr; .t-rpooµœ-reîç -roo IO,iµev-roç, 

µnàt µup!oov oaoov 131f,a1oov, Y.œi r.œp' hov-roç, xœ-ràt -rov r.0111-riiv, &:hov'tl 6uµljl, E~pov 

7.C<l -roo 81µ,a-rlou 6i.irov -rt 7.C<i &:ui.èç di; -roùç &:1toôun1xouç. Eiip11-rœ1 6i µ01 xœi 

6 -roO 'Iaoxp:i-rouç ni 'la2iou xœl 4uvoinou ~ioç auyypœipliç ,:œpœ -roo 'Ai.,xœpvœaifl);, 

xŒ6:iT:,p 6 -roo Auaiou µnœ È;e-:<iaeoo; -rij; ,:1pl i.6yoov 6uv<iµEfl)Ç Hl 6tœ,pop!c ~-raiv. 

'Ea-ri ôi 'tt 'l'O ~,6i.iov œ-:eÀÉ; • vr.6azE"tŒI yà:p 6 410YUIJIOÇ ipEîV Hl 1tEpl 4.11µ0-

aOtvou; Hl Alazivou xœi 'l"r.epiôou. 'Ei.r.l~oo 6i Ô-rt 1{ipfiaoµ1v xœl -rll lUEî1tov. Kœl 

1:epi -rou-:oov µèv e?Oe ,,zov xŒl r.1pŒtdpoo ypiiipetv ao1. Nov 6i r.1p1µ!voµ1v 1ti.0Tov 'tl 

-r,-;,v µey!ii.Mv, 6tà: -:œ; -:wv 1mpŒ,wv r.poa6oi.àr;, or.tp -ljµ!tr; aùv -rljl lœ-rpljl lç Kp-ii-r11v 

ùlŒ1top6µeuamv. Kœv -rou,1:1 7.C<l iv-rŒOUŒ X!2Î.ÀIOY ip1uv-iiaoµgy, xœl li; 'A6pt(l<Y00 1tOÀtY 

r.op111aoµ16œ r.pà; -ràv MŒYO'J1jÀ ôv o1a6œ, 'l'Éwr; lr.1axovni; -rijr; 1topdœç &Ufl)Ç 'l'I XŒi 

lltà 'l'O hµii~EtV Ïx!î -rijr; Èr.tÔ1JµOU171JÇ VOO'O\I xœl ci1tŒY'l'C<XOO 'l'/;)Y dp,e xfl)p[fl)y. 

'Eppwao aùv -roîç 91i.-rcho1;, Hl -ràv iµov M!ipouUov xœi -rov l-rœTpov fp11yop1ov, 

ôr.ou 1trp &v ~. 1tpoaœy6pruaov wç àr.' iµoo. 

'Ev Bu~œv-rl'l', µ1-rŒy11-rv11i>voç ÔEX«'l''!J ta-rœµivou. M-iJ 1tœpiÀ6'!JÇ 6i "Kpoaœyopauuv 

µf.-n 'l'OV 'Hq,œ!a-rou &11:oyovov, 'tOY 1tp1a6u'l'!pov 'hpwvuµov, µ~'l'I 'l'OY 6tzµŒÀt,pciyov 

llhpov 1 . 

2 

Rererendo palri domino Bernardo Micheloeio, reverendissimi 
Cardinalis de Medicis secretario dignissimo. Pisis. 

JEsus. Reverende pater, salve. lo veni per trovarvi lo di che vi partisti, 
ma fui troppo tardo. Quanto alla facenda, pregai Monsignore per lo nepote 
mio. Pregovi, si admittis preces, che non ve la dimenticati, ma che solli-

t. Rivùta di Filologia (Turin, 187-1; in-8•), pp. '6t el 111innles. L'original de cètte 
lettre se lronn IUlC Archins royales de Flol't'nce, Archivio Mediceo innan;i ol Prinâ
pato; filza 93. 1586. 



DocmlEi\TS CONCEHNANT J:\l\U::-i LA:,CAHIS. 3:25 

citale lhabi expeditione. Noi non dimantliamo troppo irran rose : prPgo sua 
Reverendissima Signoria lo aronci cum qul'llo siµ-nor \'ittrlli, prr rrsprrto 
de quello Grcro Musachi, cum 11110 ra\'allo el uno famig·lio, ario hahi l)Hi lo 
governi in ministeriis necessariis. Lui verrà molto '"'llr in ortline e ,li c;l\'allo 
e darme e di anima. Prego Monsignore Reverl'!ldissimo li faei darc 1p1akhe 
cosa più de lusato, pcrchè inte111lo se sole cussi fore, al'io si possi man
tenire per adL·sso; e poi sp(•1·0 li honi portamcnli li acressl•rano conditione. 
Lui vi portar:.t alcuni di vestri 11uintemi. Srrivetime quam primum, cu111 
rem executus fucris. Recomandatime rcYrre111lissimo domino. Bene valc. 

Florentiœ, fcbruarii 2~• U92. 
I.1sc.rn1s !uns 1• 

ACTE D'ACHAT DE MAXUSCnITS GRECS FAIT PAR J. LASC.-\HIS 

POUR LE COllPTE DE L.\UHE~T DE MÉDICIS. 

EXEJIPLUJI SUJIPTUJI EX LfBRO NOT.IRIE MEi CYRILL/ GR.4n0,VICO, 
NOTARII VE.\"ETI.IRUM. 

Anno domini millcsimo quadringcntesimo nonagrsimo secundo, mrnsis 
aprilis die tercia, indictione -'· Candie insule Crete. Cum inte1· magistrum 
N1coLAU■ JACOBI de Sena, fisicum et sure artis mcdieinœ doctorem, parlll 
una; et JoANNEII LucARJ, agentem, ut ascrit, nomine ac vice M. H. 
Laurentii de Medicis de Florentia, parte altera, confcctum et stipulatum 
fuerit c1uoddam basarium sen mercatum nonnulorum voluminnm li}Jrorum 
valoris ducalorum circiter 950; qui libri consignari dchcrcnl dicto 
S. Joanni pe1· prefatum D. Nicolaum in hac terra, ultra illam partcm Yolu
minum quam dictus S. Joanncs habuit in Pern; a qua qnidem qnantitatc 
denariorum dictus D. Nicolaus habum-it in Pcra duratos centum, ut de his 
distinctius et copiosius palet quoclam publico instrumento coufcclo Peïre 
inter partes predictas, i49 l, indictione viiij, die xvij deeembris, manu 
S. Domini de Alssario, notarii imperialis; cumque dicte parles venerint in 
hac terra ubi reperiebantur dicta vol~mina librorum; c1uibns visis et 
perspectis, non fuit inventa tanta summa et copia voluminum Iihrorum 
quanta sperabant inveniri : qua de causa perspectis et perscrutatis illis 
libris et voluminibus infrascriptis repertis, inferius particularitcr dinotatis, 
quœ visa sunt dicto S. Joanni expcdire pro suplimento neccssitatis rlidi 
S. Joannis, agentis nomine dicti M. D. Laurentii; ideo dicte parll's concor-

1. Original ; obligeamment communiqué par li. le mnr'Juis de Queux de S. Hilaire. 
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<liter, visa qualitate et condicione eorum voluminum et considerata qualli
tate et condicione eorum 1, taxaverunt et appreciavernnt illa volumina pro 
ducatis .CC.LV. et pro aliis du.catis .L. quos dictus d. Nicolaus in presentia 
mei notarii exbursavit et dedit dicto S. Joanni nomine quo supra, pro 
suplimento necessitatum et expedimento dictornm voluminum dictorum 
librorum, ita ut dictus S. Joannes Lascari nomine quo supra, omnibus 
cumputatis, remansit verus debitor in totum dicto domino Nicolao in ducatis 
auri venetis et boni ponderis trecentis quinque, satisfaciendis dicto d. Nicolao 
in Peira pcr S. Franciscum de Bartalameum Boraduci Alfieri de fo Strinati 
(sic) et Jo. de Marco Salviati, cives et mercatores florentinos, et quemlibet 
eorum in solidum et pro tota suma et quantitate dictorum ducatorum 
trecentorum quinque, prout ipsi sunt ohligati per formam dicti instrumenti, 
contracti inter partes predictas in dicto loco Peïre, vidclicet infra spacium 
et tcrminum contentum in literis cambü factis per dictum S. Joannem 
Lascari dicto d. Nicolao pro dictis ducatis trecentis quinque. Hœc autem 
omnia suprascripta partes suprascriptc promiserunt atendere et ohservare et 
in nichillo venire vel contrafacere modo aliquo vel ingenio, sub pena 
ducatorum auri .C. contractu firmo. Signa suprascriptorum curatorum qui 
hrec rogaverunt fieri. 

Testes : Magister F1W1c1scus de Florentia in sacra theologia ordinis 
Prœdicatorum. 

D. ARisTovutus APoSTOLI yerodiaconus. 
D. PETRUS FALll'U .• 

Nomina vero dictorum librorum et voluminum accepta pcr dictum 
S. Jo. Lascari nomine quo supra, sunt ista, videlicet : 

Multi expositores operum Aristotillis in uno volumine. P. 
Biblia veteris testamenti. M. 
De eresibus. P. 
Lucianus. P. 
Apianus. P. 
Moralia Plutarci. P. 
Compendium retorices et filosofie Josef. P. 
lpocratis et aliorum de füi;aminibus et disloc.,cionibus. M. 
Universa opera Platonis in uno volumine. P. 
Liber Artemidori de somnüs. M. 
Climu: in theologia. M. 
Clementis pedagogus. M. 
Moralia Grisostomi. M. 
lparghus in Aratum. M. 

t • En marge : llla habait dictua S. JOIJlllel nomine quo 111pn a clicto D. Nicolao que. 
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Theodoritus de Istoria ecclesiastica. M. 
Proclus in theologiam Platonis. P. 
Item Proclus in Astronomia. M. 
Apolonii gramatica. P. 
Quoddam opusculum in medicina. M. 1 

Margarite Crisostomi. M. 
Polienus de stratagematibus et Polux in uno volumiuc. P. 
Epistolc sancti Pauli cum cxpositioue. M. 
Magni Basilii ierapsalmos et quedam alia in uno volumiue. M. 
Filonis judei scrmones. P. 
Aristides. M. 
Liber Crisostomi dictus consolacio. M. 
Quedam istoria a principio mundi. M. 
Pars Strabonis, Asia. P. 
Libanii orationes et dcdamacioncs. P. 
Pindari quedam. P. 
Crisostomi de virginitatc. P. 
Qnidam liber in medicina diclli:1 Janua. P. 
Nilli de teologia Cristi. M. 
Dionis Crisostomi liber. P. 
Lisi oraciones et Escinii in uno voluminc. P. 
Carmina Gregorii theologi. M. 
Georgii monaci de sinodis. P. 
Paulli eginite in medicina. M. 
Actuarius. P. 
Liber de cibis quem putabamus Thcofauis. P. 
Textus logice Aristotillis. M. 
Liber in Agricultura. M. 
Josepus de antiquitate judaica. l'. 
Athanassii contra idolla. M. 
Una statua marmorea, de qua fuit facta mentio in indice liLrorum qui 

fuit missus Florentie. 

[Extérieurement :] Conti di mess. Lascher per cotito di libri comperali 
per il magnifj,co Loren~ de Medici che fu 1• 

t. En marge: Metrodori. 
2. Rivuta di Filologia (Turiu, 187'; in-8•), pp. ,20--'23. L'original se trouve aux 

Archives royales de Florence, Archivio Mediceo a1JtJnti il Pri11cipato, Filza, 81, a ,97, 
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LETTRE DU GOlYEH~DIDT FLORLWIN A J. LASCARIS. 

Joanni Lascari Grmco. Rivcdendo noi il numero delli libri greci e 
btini pcr alcuna occorrenlia che rimasono della heredità di Lorenzo de 
Mcdici, che sono in santo Marco e altrove, troviamo mancarne a)cuni vo)umi 
in grcco spccialmcnlc, libri di importantia e di valuta; e perchè intcndiamo 
clic ,·oi ne avcl'li alcuni da sanlo Marco e d'allronde, de' quaJi siamo certi 
die remleretc Luono conto : pero rnrremo che ail' hamta di questa ne 
d1•ssi picno adviso dovc sono e chi gl' ha, e do,·c gli possiamo totalmcnte 
ritrovarc. E cosi scriviamo a Giovacchino Guasconi, noslt·o imbasciadore 
apprcsso la macstà cristianissima, che sia con ,·oi, e habbi, e inlendi da voi 
i) tutto dove siano deeti lihri, chc siamo certi Jo farete, non havernlo 
ricevuto da lJUCsta eitlà e Signoria se non S('lllpre honore e benefizio; che 
oltre che farete cosa ragionevole ne sarà gratissima. 

Ex Palalio nostro, clic xv, februarii MCCCCXCYI 1.: 

5 

JOHAN~ES LASCAIUS JACOBO POXCEAU, REGJO AHCHIATRO, S. P. D. 

(En tête de l'édition d'Avicennc; Lyon, 1'98; 3 vol. in-folio.) 

\'elus sane Romanorum institulum fuit ut qui civem hostibus circum
ventum ab exitio defenclisset corona frondea donaretur, quam a servato cive 
civicam appellahant. Te aulem, vir prœstantissimc, non solum civica, 
verum etiam aurea, eorum ornamepto apud antiquos qui de omni gente 
optime meriti judicarcnlur, jure oplimo dignum exislimaverim. Nam quod 
agis in prœsentia non modo civem servare est, verum etiam in omnem 
gentem tuum ingens beneficium conferre. Dum enim Jacobo de Partibus, 
viro adrnodum excellenti, revi,·iscere concedis, ac defuncti jam diu animam 
in Jucem revocas, et illius vitre et toli GaUiœ et regiœ va)etudini magnopere 
consulis. Sed ne quod diximus ad magicam aliquis spectare arbitretur, 
dicam apertius. Animam ego virorum illustrium, mentem ipsorum ac 
mentis opera et ingerrii fruetus seientiam et eloquentiam esse existimo; 
scpulera autem animarum islarum libros et Jitteras, in quibus veluti in 

1. BA!IDINI, Catalogua codd. 111,a. biblioth. Medicere Laure11tia11re, t. I, pp. :111-xm. 

Bandioi ajoute, en note, que cette h-llre • extat in coti. membr. Epp. Reip. Fior. ad 
principes ab anoo IICCCCXC ad IICCCCXCVII, apud lo. BAPT, DEITII. » 
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monumentis eorum reliquiœ positœ sont. Nec igitur monumenta incuria 
hominum ac prava quadam negligentia quasi œdificia corrnunt ac paulatim 
abolentur, et cum his deficiunt animœ c1uœ in eis, in mcmoriœ quodam
modo thcsauris, servabantur. Quod tu minime passus es ut patriotœ tuo 
tibique cognomini ac ejusdcm artis professori accideret. Sed ejus specio
sissimum monumentum, pulvere obsitum expositumc1ue blactris ac tincis, 
a tencbris erutum ..Esculapii nepotibus vendicasti, non minori diligentia 
usus quam Marcus Tullius quando Archimedœ sepulcrum, quod glqriœ sibi 
asc11bi postulat, paliuris ac dumis obrutum, Syracusanis aperuit. Verum 
ille quidnam ulterius agerct? Tu autcm una cum socionim collegio, qui 
curam regiam, pondus atlanticum, sustinctis, opere pcrquam studiosc 
recognito quanta in eo csset utilitas facillime perspcxisti. Nam dum vir illc 
copiosum Avicennœ vulumen his commcntariis intcrprctatur, abstrnsissima 
quœque auctoris scnsa diligcntissimc pcrscrutatus, omncm mcdicinœ artis 
facultatem complcxus est, et ad ejus fastigium pcr omnia curarum gencra 
facilem et expeditam viam aperuit. Quin etiam non his contenlus doctor 
istc quod nostris medicis in primis gralum ac commodum sil et Francorum 
populis perutilc, locorum et aeris varietatem totius Gallicœ rcgionis summo 
studio distinguit ac deterrninat, hahitaque ratione morum ac consuetudinis 
suorum hominum quœ sunt in medicina non parvi ncgocii horum varietali 
per totum opus pharmacorum specics ac proportioncs accommodat. ln 
quihus tu eum quum ubique optimum mcdicum ac summum philosophurn 
prœ se ferenlem intellexeris, non distulisli ultcrius regnum hoc ulilitate ac 
laude propria in eo homine fraudari. Scd illico impetras a regc bcneficen
tissimo nec magis invicto quam lillerarum et bonarum artium sludioso, ut 
recuperatum opus ejus auspiciis in plurima exemplaria promulgelur per 
ealcographos, passim<1ue jam usui pateat. Jure igilm· et Gallia omnis tibi 
dehere faleatur, et mcdici ipsi te non modo ut artis principem venerentur, 
verum etiam ut parentem colant amentque, quandoquidem el defunctorum 
gloriam restiluis et virnrum commoditatibus assidue consulis. Immo vero 
me quoque pluribus jam tibi heneficiis devinctum hoc tam pio officio adeo 
commovisti ut nec in prœsentia hoc opus tuum tacitus prœtergrediar, et in 
futurum magnam spem concipiam meis quoque doctoribus, qui bonorum 
omnium auctorcs extitcre, tua opera a rege magnanimo ac munificentissimo 
inclytarum relliquiarum monumenta (heu nimis jam rnisere corruentia) 
facile reparatum iri, opus quod procul dubio et :ispectu mausoleis gratins 
futurum sit et regi ipsi majorem gloriam allaturum quam si œdificia 
strueret colossis et pyramidibus admir:ihiliora. 

Quod ut sine prœjudicio aut damno impressorum in luccm ed:itur voluit 
ac vult, mandavit ac mandat Rcgia ipsa Majestas ut prœdictum opus nemo 
post primam imprcssionem (quam fido et in fomili:uu suam ascriptitio viro 
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Johanni Trechsel, artis impressoriœ in civitate sua Lugdunensi magistro 
inprimis industrio, commissum voluit) reimprimere quovis modo audeat, 
aut alibi impressum intra limites regni soi vendere quinquennio proximo, 
prœter dictum Johannem Trechsel aut ejus successorem aut ab eo consti
tutum, et id in confiscationem omnium librorum pœdicti operis in regno 
suo impressorum aut illuc advectorum. ·In pœnam prœterea indignationis 
regiœ et pœnœ arbitrariœ si quis (quod absit) transgressor fuerit. Cujus rei 
mandatum publicum omnibus in civitatibus regni sui publico soaitu et 
clangore tubarum ubi dictus impressor aut ejus suooessor petierit, publi
eandum voluit ac volt mandatque dicta Regia Majestas sigillo suo regio cum 
(ut dicunt) vidimus muniendum, et penes dictum impressorem aut ejus loco 
fungentem derelinquendum, ut et ejus munimine fretus in transgressores 
legitimam habeat animadversionem. Cujus quidem regü mandati in calce 
hujus meminisse placnit, ne in fraudem jam sœpe dicti impressoris 
lueredumve ejus, et in damnum suum quisquis temerarius et ad aliena 
prœsepia ignavus incubator in banc messem ubi nihil severit iniquam 
falcem immittere audeaL Vale, litterarum patrone. 

8 

A. Monsieur maistre Guillamne Budé, secrétaire du Roy, 
en Paris. 

Mi Gullielme, miseram tibi, cum adhuc Venetüs essem, eam partem 
Moralium Plutarchi quœ interim erat impressa; dum exigo reliquam ab 
Aldo per litteras, de numero quatemionum quos tibi misi non convenimus. 
Scribas velim quot acceperis ut mittam qui restant. Erit cum iis etiam 
Arrianus quem petiisti '· Quoad res meas privatas attinet, si forte scire 
cupis quantum auctœ sint ex publicarum administratione et omnino quo 
pacto mecum actum sil perconcteris licet Stephanum Petitum a secretis. 
Dicet is tibi quœ ego scribenda non censeo, ne pariter iu11'1ilv-o1poç videar 
-roTç &yy&o-1 ,r&)y i11Qv ffo>.1-r11111«-r111v, xœl 11:ap,w-ro>.oyQv d 11:œpo1111&a1ç lxatvo 

audiam : O'Olll-rov y• IH1v1Tç Gia11:1p 'AaM«ll,IIÇ, &v,p. Hoc a me sciu : Medio
lani sum et apud Demetrium, qui tibi salutem dicit. Conor redire in 
gratiam cum Musis, sed vix recipiunt transfugam. Quid facturus sim 
intelliges cum mihi satis constiterit. Vale avv -roTç ,,>.-rœ-ro,ç. ldibus januarü. 

J.urns LuCilIS tuus •. 

t. L'ou-.nge d'Arrieu dont parle ici Laacaris ne saurait être que la traduction latine 
du Dsp\ 'A>.&l!Mpou c!NdciO'l!IIC, qui fut aehe-.ée d'imprimer l Pesaro le g juin t508. 

2. ■usée BriLlnniqne, ls. Bum. n• 365, f. 35. Original. 
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RÉPONSE A LA LETTRE PRÉCÉDENTE. 

A mon trescher seigneur et amy messire Janus Lascaris, 
conseiller du Roy, à Millan. 

0 jucundas litteras tuas idibus januariis scriptas, sed mihi baud ita 
multos ante dies redditas. Eram enim peranxius de te, deque tua condi
cione; de te dico, deque tua condicione? Immo vero de me altero, dequ!' 
nostra amborum condicione. Apud palatium circa lites satagitanti littene 
tuœ mihi redduntur (lx ,p,>.006,pov yd:p iivllpoç ,p1>.61l1xoç 1up11y1v6v,'1'1v) nihil 
minus certe quam litteras a te speranti, quo magis eas suaves mihi fuisse 
credas. Hœ sic mihi omnem mœrorem de [te] contractum (sic enim existi
mabam, quandoquidem istic te continere in animum induxisses, insignem 
me jacturam in colendis amicitiis fecisse), omnes litigatorum ineptias, 
omne denique causidicorum asseclœ fœdissimum obsequium absterserunt, 
ut in pristinam 1ô611v,!cr1 41tox11\'11~11v11, mihi videar. 0 hominem te lepidum, 
cui hoc in mentem tam opportune venerit 1 :Mediolani, inquis, sum et apud 
Demetrium et quidem qui tibi salutem dicit, profecto beasti me hoc 
nuncio, cui equidem 1ôœyyil.i11 vel ll1'l'cilcr1'l'ac debere me fateor, aut etiam 
majora, si ita censueris. Mayci>.'l'I v,lv o~v acô"''l'I -/illoVTI, oôd"'' Ill d>.1xp1v-iiç, at 
cum Stephanum Petitum a secretis oonveni, ibi vero solidum gaudium fuit. 
Moita ultro citroque verha de te habita, cum ambo in te absentem laudes 
certatim ingeremus, ut uno verho absolvam, ad extremum ita digressi 
sumus ut aut ille melius te nosse aut meliorihus annis, aut ista forsitan 
oris vultuumve dignitate aut ingenita aut accersita homini illi tu magis 
(tametsi carissimo) imposturam fecisse quam mihi viderere. Jamdudum 
enim te sensi in ambitiosœ istius vitœ instituto, id est ·jam inde ex quo 
primariis aulicis venditare te eœpisti, omnia lenocinia sermonum habi
tuumque, l'l'1 Ill Hl 1tacv'tolœç &:an16\"l'l'l'Oç adhibuisse xacl olovcl 81v,10-roxblacv 

-r,vdi xo1,11j,6'l"1'1-rac «N1,1,p11-r6Y -r1 xacl ,c1p1noôll~oY ad emerendam ilv -ro?ç Uvoiç 

gratiam, quo minus mirum Musas simplicitatis arnicas pridem te transfugam 
ne nunc quidem plane erroris pœnitentem in musœum œgre te admittere. 
Quippe quarum tu cultu non modo deposito aut intermisso sed etiam 
abjecto abruptoque, gratiis tihi tantum septennio jam ferme litandum esse 
censueris, ,co).).cl: ipp&a8111 ,ppciaœç -roTç 11:1pl -ro!iç >.6yovç -rac>.11111:111polla1v ljµTY. 

Sed, ut ad rem redeam, hœc ferme summa sermonis nostri fuit : dominum 
legatum, 'l'll llac11,16v16Y aov, maxime omnium tihi et favere et cupere, comper
tumque se hahere omnia eum facturum, manibus pedibusque enixurum, 
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r.:iv-:ix TE i.,6ov xiv~am 11uoad 1·ationem inierit qua te in gradum reponat 
(lametsi te drjrctum ex wrbis luis suboluit mihi magis accedentibus 
rumusculis quilmsdam, quam ex scrmone illius intcllexi), facturumque 
eum quovis modo (rp1id cnim ille frustra unquam conatus est) ut non 
mediocribus forlunœ ornamentis auctum te esse ,·idcamus, ad summam 
tantam ille te spcm sustinere aiebat, • tam magnificc de te primarios 
homincs cisalpinos transalpinosque scntirc lotJuique dictitabat aut hominem 
me tibi benirnlum nonnulla sane œmulatione commoverit, utrum ingcnua 
nimirum il:p).e!~ me prodo. Ilrpl ôt -ttiiv atiiv 1toÀ1-revµh111v o-:ioi iv ~fiµix, cl 
aderant multi circumstantes viccsque loquendi cum co cxpectantes, qui 
liherum noLis ociosum scrmonem non permittehant. 

Demetrio nostro, cujus contubernio felicem te judico, verbis meis salutem 
plurimam dices; cui utinam ipse quoquo modo commodare possem, 
quandoquidem mihi tam longe ab se distracto commodare ipse non potest. 

PJutarchi unum el viginti quaterniones habeo. Deest mihi aller a 
vigesimo, et deinccps quotquot sequuntur, quos non multos esse intellexi. 
Cœterum Arrianum alterum comparavi, ne frustra ad me millas. 

Ex libris tuis apud me remansit dialectica Aristotelis antiquissima, 
quam a te non hahui, sed in manus meas precario incidit, ut sum vcterum 
lihrorum sludiosus xixl Ttiiv ivTu-r.:1116avT111v ~t6À!wv 01op0111-rtx6,. Hanc ut cum 
depositis apud me libris tuis mitterem in mentcm forte fortuna 
non venit antrquam mitlcre intcgrum jam non fuit. Nec enim suceur
risse mihi vellem quandoquidcm magno postea mihi usui fuit. Multus 
etenim nunc sum in aristotclicis scriptis. Verum in metaphysica et in 
lihros de Anima commenlarios desidero; tu ,·ero in acenis philoso
phorum, id est iv &-yixOwv &-yix6!a1 volutaris. ltaquc magnopere hoc a te 
contendcrim ut, si diucule in otio esse le contigcrit, nonnullos Galcni 
Jibros exscrihcmlos mihi cures, si tamr.n apucl Demctrium extant, Tliv Toil 

x:xO' f.µa, œlwvo,; 1t<XOr,-y.µ6vix. Hos autem ex multis maxime transcribi velim 
-;;epl Tjj, Twv voa71µhwv 01ixq;op11,, 1trpl Tjj, &pt(rT1J, 1t<XT<Xaxavjj, TOO awµixTo,, 

r.epl ipva1xtiiv ~uv:iµewv, 1trpl TWY xix6' 'Ir.-::oxp11-r71v aT01xtl(»Y, 1ttpl µtxpa, TÉXY1J,. 

Si tantre nomenclatunc partem aliquam habuero, prmclare mcçum egissc 
te putabo. Sccl librariorum culpam prœstarc te clehere censebo ne, loc.ato 
statim opcrc faciundo, pcrfunctum te esse officio spcrare possis ; accurare 
igitur te volo ut quicquid erit quod ad me missurus es (si tamen missurus 
es) et integrum et emendatum exeat. Proinde si Jibrarium exemplariaquc 
nanciscaris, continuo fac me certiorem ut pccuniam confcstim reputandam 
istis curem. Omnia tnmcn ex commorlo tuo exigo, non enim tihi tantisper 
ocioso negocium facesscre volo, sed hoc uno modo ut arbitror absente te uli 
possum homine, nisi fallor, fratris loco me amante. 

Valere me xixl 1:œ ip!i.TixTœ utinam ad te vcrc scribcrc posscm, scd quin-
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quennium jam totum pcrpetua ferme valeludine afficior, conficiarque ut 
arhitror, usque adeo molesta ut animos despondere idcnlidcm mihi 
contingat, nec ideo tamen studio litterisque succensere : eui hoc me medici 
acceptum conferre juhent, lr.d xa:l ~ clva:yvwau lva:1to6v'l\axuv laoe,. Neque 
vero quod Galeni lihros flagito 11'1lotwov esse me interpreteris, sed ex 
therapeuticcs lectione ejus auctoris doctrinai studiosus faclus sum, cujus 
dulcedine captus sum magis quam lucis cnpiditate. 

Joannes Morletus, homo mihi amicissimus, quem tu Venetiis nosli, 
salutem verhis meis tihi dicit, homo cum lilteratorum omnium amantis
simus, tum vero baud malignus -rii\v aii\v 11:ol1nuµœ-rwv commendator. 
Fratrcm istic hahet trihunum airarium, qui, ut ai-hitror, bas litteras tihi 
reddidit. Cum bas lilleras scrihe1·em, rex in banc urhem perendie ad
venturus credehatur; aherat enim bidui. Vale. 

Parisiis, pridie idus martias. 

6 abç ipo1-r71niç 

Gu1LLIBLHUS Bunsus 1• 
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LETTRE DE LÊO~ X A J. LASCARIS. 

Johanni Laicari. Dilecle fili, eum haie ad te scrihenda mandavimus, 
jam forte existimabamus, ut tu, bona parte itineris confecta, ad nos appro
pinquares; tamen voluimus has litteras ire tihi quasi obviam, significantes 
te, quod serihis gaudere et gratulari vehementer bac amplificatione nostrai 
dignitatis, jure ac merito id agcre : non enim amiciorem, vel tibi ipsi 
nominatim, vel iis artihus optimis atque honestissimis, quihus tu egregie 
praiditus atque ornatus es, audire potuisti sublatum esse ad summum 
fastiginm tantœ potestatis. Quare, si Deus, cui omnia nostra semper accepta 
tulimus, nostris cogitatis adfucrit, intelligent omnes boni fortunam atquc 
potcntiam bene institutis mentihus rectisquc animis dare facultatem beni
gnitatis potius quam tcmeritatis exercendœ. Sed biec speramus nos coram 
propediem collaturos. Tu, si valebis nosque cito invises, rem pergratam 
nobis feceris. Datum Romœ anno primo• [t5t5]. 

1. Original. Bibliolh. nationale de Paris, Fonds D11pu1, n• 400, rr. 3-4. 
2. Jacobi Sadoleti epi1tolee Leoni, X, Clementi, YI/, Pauli Ill, nomi1111 1cript:e 

(Rome, 1750, in-8•), pp. 2-3 [Biblioth. nat. de Paris, Z740+ A]. L"argument de cellr 
leltre (page CJ:Llll) est ainsi conçu : Respondet epistola> quam i(l!li scripserat [J. Lascaris] 
Pontilil"i creato, eumque Romatn arcessit. 
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Charissimo in Christo filio noslro Francisco, Francorum regi 
christianissimo. 

LEO PP. X•. Charissime in Christo fili noster, salutem et apostolicam 
benedictionem. Venit ad majestatem tuam dilei:tus filius Joannes Lascaris 
Constantinopolitanus, tui nominis observantissimus, vir et genere inter 
Grecos admodum illustri et doetrime optimarumque artium et liUerarum 
prœstanlia, et tum morum elegantia, tum prudentia in rebus agendis expe
rienlia ac dexteritate plane insignis. Eum his lot tantisque de causis et 
amavimus omni tempore, et nunc inter nobis charissimos animoque nostro 
gratissimos habemus. Neque solum nos, sed universa domus nostra, preser
timque bone memorie Laurentius Medices, genilor secundum carnem noster, 
eo usus est familiarissime fecitque ilium semper plurimi. Quamobrem 
gratissimum nobis erit si, prreterquam quod is in tuo aere jam diu est, 
quodque est sane dignus, propter suas plurimas excellentesque virtutes, 
qui a tua Majeslate diligatur, nostra etiam causa et respectu lelo ilium 
vultu excipies, liberalitateque tua et benegnitate hominem amplecteris, 
habebisque nostro nomine aliquanlo etiam chariorem. Preterea, quoniam 
ei mandavimus ut Majestatem tuam a nobis salutaret tihique nonnulla 
referret, ejus verbis ut fidem adhibeas eandem tuam Majestatem hortamur. 

Datum Viterbii, sub annulo Piscatoris, die XJID octobris MDXV, pontifi
catus nostri anno tertio. P. BBJ1eos 1• 

RDA1'1Ellllff Dl L.l LETTBI PafCfDEIITI, a'uaù L'iDITIOft DIS LlffRIS DB IIIIIO 

PIIBLlliB Pil LIJl-llbl. 

Francûco Gallorum Regi. Venit ad te Joannes Lascaris Constantinopoli
tanus, ohservantissimus et studiosissimus tui, vir et genere apud Grœoos 
admodum illustri et doetrinre optimarumque artium et litterarnm pnes
tantia et agendis rebus experientia et morum probitate omnisque vitm 
comitate plane insignis. Eum bis lot tantisque de causis et amavi omni 
tempore et in pontificatu prope quotidie ita ejus virtute sum usus ut nemo 
illo mihi carior sil, nemojocundior. Neque solum nos, sed universa domus 
nostr-a, atque in primis Laurentius, pater meus, quotidiano prope in convictu 
ilium habuit, hominisque familiaritate et oonsuetudine mirifice est delec
tatus. Quare gratissimum mihi erit si, prœterquam quod is tuo in acre 
jam pridem est quodque est qui abs te diligatur mea etiam causa arctius 

t. Bibliotb. nationale de Paris, n• 15523 da Fonds français. Original. 
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benignitate ilium tua et liberalitate fueris complcxus, ostenderisque ei 
meam apud te commendationem plu1imum valuisse. Dat. non. octob. anno 
tertio. Romas. 

10 

[Leo X•] Procuratori Cardinalis Seduni. 

Joannes Lascaris Byzantins, homo gnecis litteris pereruditus, nostrarum 
non ignarus, omnium bonanun artium appetens, bonus plane vir, cupit 
commodari abs te de ea domo quam Cardinalis Sedunus, herus tuus, in 
Esquiliis habet, hoc tantummodo tempore quo is Roma est abfuturus. 
Idque ea de causa vult ut. dum ego hic autumni calores et romanum 
cœlum devito, ipse isthic et pulcherrimarum edium elegantia et hortorum 
amœnitate et sylva viridissima suis cum libris oblectare sese possit. In eo 
si illum juveris, erit mihi gratum, idque ut facias te hortor. 

Dat. prid. non. octob. anno quarto [1516]. Viterbio•. 

H 

MEMORIAL DE LASCARI 1 • 

Mons"r, nel ■ .n.:u:, la M" del Re comando che fosse istituito uno studio 
de lettere grœce ad restitutione de la lingua e scientia grœea et ad comune 
beneficio in Milano; e fu ordinato dece milia franchi in una volta per una 
stantia e doi milia franchi ciaschaduno anno per le spese de dodeci figlioli 
di natione Greci, e doi maestri, uno Grœeo et uno Latino, che havesscno 
ad legere a ditti figlioli Grœci et ad altri che venisseno de Cori al studio. 
L.uc.uu, el quale haveva commissione di ordinare questo tal studio, hebbe 
li doi milia franchi del primo anno · ■.n.n, per condure gli figlioli e 
maestri. De questi ne lasso ducento senti a Milano cum ordine fosse locata 
wia casa in Milano e fomita per fina chel havesse modo de riscotere li 
dece milia franchi che erano assignati nel ■.o.:u:1 e ■.n.xur, e fu 
locata la casa per uno anno e fomita in modo che poi si speseno quelli 
ducento senti. Lo resto porto seco a Venetia, e corne fu li mando in Grecia 
per li figlioli 'e maestri, e feceli venire in Venetia. In questo mezo segqi 

t. PETRI Bum epittolarum Leonit decimi, pontifici• ma:rimi, nomine 1criptaru111 
libri XYI (Venise, 1535; in-folio), lettre V du livre XI. - Nous ferona remarquer que, 
aa lieu de lloma, il faut lire Yiurbio (•OJ• l'origiual). 

2. PzTRt BDBI epi.ttolarum Leoni, decimi, pontificù mazimi, nomine ,criptarum 
libri XYI (Venise, 1535; in-folio), lettre XXI du ll'Yre XIII. 

3. Bibliothèque nationale de Paria, Fonds hnçais, n• 301S, rr. 52-5:>. Pièce originalr. 
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el caso ,le )lilano, for Jogni opinione. Lui sperando che si havesse ad 
recuperarr, corne crecleva ogniuno. e non Yolendo ahandonar la impresa. 
parcndoli wrgogna et incom·enienle rimandar quelli, ha,·eva fato venire 
ollra la spesa fata per congrr~are li figlioli e macstri da di,·erse parte de 
la Grœcia, ha mantenuto ditti stuclianti fina al presente con spesa sua, ollra 
li doi mi lia franchi molto grande. Al presenle non ha,·endo più modo alcuno 
de manlPnerli, non havendo harnlo altra cosa ne per loro ne per se di 
franza di suoi gagi, supplica alla prefata }IU che, o mlendo che li stuJianti 
restino in ltalia lim-crno che viene o che si transferiscono in Franza, sia a 
quelli provisto del ,·iwre loro el altri hisogni; che LAscARI non li po man
tenere più che per tutto agosto, non ha,·endo ne per loro ne perse, havendo 
tutto spenduto, ne hawndo intrata da parte akuna. 

Item, la M'1 del Re li ha ordinato da che fu a Milano pensione in Franza 
sei cento franchi lanno; non ha harnto niente ia anni tre, cioè del t520, 
t52t, t522. Supplica che li sia mandato qualche cosa per lo suo vivere, 
essendo servi tore del Re et in sua commissione. · 

Item poi che si provederà alli studianti, dice che è prompto e parato, 
o solo o in compagnia, andar ad servire alla )(Il del Re in qualunche 
comisione paresse apto et idoneo a sua Mil. Per queste cose ha mandato con 
V. S. uno homo suo, chiamato Theodoro Hantegatio, lo quale V. S. li ha 
promesso fare presto expedire, al quale è contento, si non sa per chi 
rimetter li denari ehe piacerà al Re mandarli in Venetia o in Roma, che 
siano consignati tutti ditti denari in Lione, e lui è homo fidato et harà 
modo di farli rimeller a Roma, che de la se possono bene ritrare per 
Venetia. 

In Yicenza, a di xnu de agosto M.D.XX.11. 

JA.,us LAsCA.R.Is manu propria 1• 

1. Ces quatre mols seuls !!Ont de la main de J. Lascaris. 
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LETTRES 

D' ARISTOBULE (ARSÈNE) APOSTOLIOS 

t 

Tlj\ 11:1pl niv &p,n\Y cmw3«lftt xuplftt '1111clw11 -r4) rp11yopo11:olil.ft1 
llo8-/iore, 1lç 'Ev1-rlaiç. 

1'97, v-11vàç &n1118plou cd. 

'11111iYY11 tll.-r«'rl, 6y1«IYIIIY IÎ'IÇ ul -liv-Tv 6y1«lvoua1. 'Acrxol.ouv-avoç •• 4Uo1ç or&\Y 
&v«y11«iodp111v oôx "1UIIIO'ti 111 ypœµµti-r111v "111.1-rlpwv iç dll1, xœl o,',yyv11181 i11:d x«l 
«ô-r6ç ao1 auvlyv111v &µal.i)a«YTI ypti,jmv 11:cpl ti>Y ao111:«pi)yy11l.œ, 11:1pl -r1 -roO 4olllaxou 

l.lyw xcd -roo &v1lpou 'Avllplœ, -rti -r1 11«-rck al 11\ç lxov-r' ia-rl. 'E11:d Il' 4v-ablq. 

xp11atiµ1voç iç dll1 oôx lypq,œç, lll>ç lill\oia1v -liµTv 11:1pl dv-r111v -r«vov it11µlvo1ç 

v-œ&,rv. l:b Ill ylvflln1 &Tl 11:lµ11:1-r«l ao1 111& -roo Ill-rpou 'Pl-rtou, &ç iaT& v«u«pxoç 

'rijç Y'làç v-a8' ~ç ul «ô-rl>ç «ôor681v -rtJII• xœdjpH, ~œpll.1ov 1v 4v8oaµlou, µ18' o~ 

11:lµ11:1-r«1 11:œp' "1µ&,v Hl -rlj) µ1alp '1111tivv11 Illµ11:ft1 b,pov µocrxti-rou 11:111:l.11p111µlvov • 
x«l 1111:oulltia«-r1 411:ol.«81?v «ô-rti. 'Eç -r6111 11:poa1ll6x111v or&ç fHSl.ouç clç 11:œp/iyyul.« 
-rlj) xvplcit "Al.llftl fflµ4'11v, fv« xœl -ltµITç 4vT111:lµ4'111µav clç 11:œpi)yyub. 'E11:d Ill 
µlxp1 -roo yOy OÔ'll i11:lµ,p8'1J1JGIY, 411:181 11:pl>ç b1Tvov xœl alffl 11\ç 411:' iµoO rv« Mia, 
«ô-rckç v-1alp 'lw«YYJ -rlj) KuplY!fl, 11\ç Hl 11:polypœ4'« • \ 11:1µ4'ti-r111 •~-rœ08ti TIYI -r&v 
iv-rœ08« cp«yµœor1UOµlY111v 'EYl-r&lv, a, ll1llobç 4vT1l.tifJ11, Oôxl b1pov, H'rœ d 11:«pl>v, 

al µ~ 6 81l>ç µa-rck aoo. Tl>v 11ôp1ov 'Pœ,pœ~l.ov I xœ1plT1aov 411:l> l.6you µou, x«I ald 

&11:wç ob 4µv11µov&\ 'rijç 11:11p«yy1l.lœç bdvou, ITI x«I fv« auvllptiµJ -rlj) «111111111'!1 

i11:1ax611:ft1 At«vlaœ1 n\v yp«,p~v -roo HHpµ«-roç. 

'Ex Kp"i'r'lç, 6 al>ç 'Ap1a-r68oul.oç ll1ci11ovoç. l:11:oullœlfllç 1 • 

i. Trili probablement le 11nnt humaniste Raphael Regio, qui fut professeur à Padoue, 
et dont Érasme raconte que, à r,ge de soixante-dix ans, il ne manquait pas une des leçon• 
de KUIUl'lls, quelle que filt la rigueur de la 11ison. 

2. Original. Collection A. Firmin-Didot. cr. Alü Jlanuce, etc., pp. 531-532. 

IIILIOIUPII& IIILlâJQn, n-22 
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2 
Sam adresse. 

'EvOu1u1crn, troco011Al ao1 -rljl rdll1cr111,111d:-r'I' trpe,,-rof1psT 111&1 trat-rpl !'01 m,sv114-r1111j) 

tv«, 81oG crwr,;onoç, cnrm1p10tJç 1v B1v1-rl" -rljl loyl'!t 6:vllpl • .il&, 11«1 U~ç at6-r~ 

,upl -riilv llbat xpvcrlvwv oGç 4fdlw 6:11:odcr11v bd"• pu6lloiç, 11\ç bo1.,Jç al1&1 

cjlnv1 av bdvct1 llo11d71. X:«l, d ~ub-rat1, 11:1p1d111 y1 -rljl XP'lnlj) ij, 11«1 11«8' 4ip.av, 

w, 101111, yiypatf&. Kati ll1cl -roo-r' atlll1T-ro -rel 11dvov T!'«l&IUl'r« 1i1&TY k1lla!e11v. 

Ko.,.lcr11ç Ill llatl 4aat •e1w1uocr1 'rlilY pv8ll111v iHYIPXOl&IYOÇ é, li.,.at;, ll71lovo-r1 -rclç 

-roG 'Apl«r'TllfŒYOVÇ llllll&f!llll«Ç llatl -rb A1(1xov 1• 

'Ap1m8ovloç ll1cixovoç 1• 

3 

Tljl 11:1pl -riiv cipsriiv n:ovllrdfl' avplcii 'Ieta"ll rp71yopo,i:oülct1 

lloO'/i-rat i, Oôcva-rl«Ç. 

'IatcivY71 .,.01 ,11-r«-ra, (,y111!v111Y ""' lied li1&TY Ciy1atlvovai. Ili! ow.,.cia,, al -roaou-rov 
xpovov '11:Cltfct'X'IXOTOÇ 'Katp' liµlilY OÔll lllie111 TPll'!'TIV, ·•al 11111 w-rbç lllç '&atl -rplç 

ypci,j,«Ç, Hl 6:dapiacv 1111 ll1eci1&1vo,, oôx 8(11111,] Oœvµcir,;111, 6:U4 ·" llatl TPllfiiV 
l'/i871ç T!'«fOl/,1111 lllx«1ov h 4i11,lilv 1&111vtla8111 aœl µ711lol111ç l1nlat8ia8at1 ln' lv 1v 
r,;Gm ll111-r11,,. Oîll«Ç yœp, o?llatç éç b 'rlilY iYOY'rlllY llllllœe« '&atl ••p110atllj,4µ11v cri 

HTp111lilç Hl, -rb 6:v~xov 11, lµl, ob &euµ&loç all!IÇ oôlll 6:evv-ral'/i, ao, 11:1pl MY 
ill1'/i071ç evviwxov. 'AUœ TatOTII µb ., -rocrôvlla alp'/ia8111. "O Ili µ01 flllYl'rCltl ll1Tv 

'Katpt1cr71µ11wcrœa811I ao1 ll16: ppœxiwv lplil. Otcrtlat Hl yœp -rb 11:llY 6:11p18&\ç. • Allloç 

MIIYOUlUOÇ, 6 ,1Ul171v H'r' &nlfpatcrlY, 11l-r1T .,.. 3,4 'rlYOÇ 'pœ Udlov 'r~ llb11 

xpvcrlvovç 11111 ~µ1av -rlilv p18ll111v, oOç &xp18&, oîllœç é, 6:v-r1111:illlalx« yp11,pt,1 ul 

dvcii 8v 1111-r1811loµ71v lv Tljl ll1op800v -rclç 11:11p' lxdvov -rv11:ovµivœç -rlilv pü8l1tv. 

'Eyw Il' 6:v-rn:111-rlil µ1a8bv 11:1pl11:ov lluo µ71viilv x«I llbœ nrpatlllwv -roo 'Al&e4vllpov 

.1, fVGIX'IY -roo 'Ap1nodlovç •e'/iy71cr1v • MY 6 µialbç av1111:oaouµavoç aCiplcruTIII 

1rbl1tv -rlilv 11:œp' œô-roo 11l-rovµiv111v llbœ xpvcrlv1tv 1111\ ~µ1av. 'Apvovµivov Ill -rllk11 

-roo i11:1-rpo11:ov d-roo 1111\ 8pxov l1181Tv oô fpovdcrrznoç x11-rœ niv -roo • .illlov yp11f71V 

( lxaTYoç yœp ,,o leœpvoç 'rOU'rltV 11:civ-r111v -rvyx4v11 ll1n1lli1Y) bvpwO,. 11:11pm ,:Qy 

lv,:110611 xp,-rlilv, fv• 6:11:olloO&\cr1v ol 11:po11p71µlvo1 xpucr1vo1 11:œp' iµoO, 8pxov 11186.,,:oç 

-roo • illlov éç oôx 6:vdlda -rou,:ovç -rljl 1lp71µiv'!t TpGffft'• .Uo114I crov ,:olvuv tv' 

l1nJ1,Cl710tJç ul 6µvÜY'roç bdvov 11:11patcrT110fJç • crv yœp &11p18lilç oîll«Ç Tb 11:ply!'A 11\ç 

IUov lµi. 'Eppwcro. 

t. Le Dictionari- griectm1 copion.- nait paru ea clanhre Hll7 et les 
f.omidiu cl'Aristopbane, le t5 juillet ta. 

i. Original. Collection A. Firmin-Didot. Inédite. 
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'() ~ 11:amap ul 'I\ "'~'""' ul dY-r1e ol O\lfYIYIÎe &cni:œl;oYTœl a, xcd -rœ p,hl111 
ao1 ~xona1. 

Tlj) >.oylft, &vllpl xvp!1t1 'Ap1a-r0Soûl'i' -rlj) ll1czx6Y1t1• 

rP71y6p1oç 'Ap1no&û>.1t1 .~ 11:pœn11v. 'E; WY i-rûyxC1Y1e T•TPClfblÇ ul ., i:,y 1Îp71xi 

µ.o1 AùyovnTvoe, &Y"ilp cni:ovllczToe, 11:rpl -r&v a&Y p1S>.f111y, &x8011iY1t1 lo1xczç, xczl µ.ovo~ 

ovxl '"IY iµ.71y fpoY-rlll• &µ.l>.11aY dore uxovpylav bcibaczç wç la-r1Y lllctY b -r&Y 

a&Y ypczµ.µ.œ-r111Y. 8czvµ.lii;w o~Y Tile i11:1no>.flç xczl -roO-ro • 4jllo1,LC11 Ill ll1cz11rpmwc, 

4'e fil llxbc, i1d ~ i1,LC1VToO 1tpoYolqi, cl 11,T 11:p6vo1av >.ly11Y '"l" 1upl -robe ,nove 
a11:ovll~Y Tl xczl i11:1sul11av, 11:1pl ile oùll' ln1Y clti:rî'I 6dacz ,rli)y (fli)y IYIXCI i11:0171-

Cfliµ.71Y, xczl ydtp ol iv d>.11, µ.11>.lov 111 ol lµ.11:opo1 -ra 11:pbc 'l\1111e c5l1y111piiCJC1Y-rre, 

&:• oùllb oî11cz1 xlplloc le '1\11,&Y lb!l;ov-rre, 11:pb 1to>.loO -ra p1S>.lcz ix1T 1tov lv x6v11 
xcz-rczx1x>.11CJiuvcz 1Txov, xczl -roo &11:olloOvcz1 -rl> a,11>.6p.cvov, A Tile &ll1xlczç I oùllbœ 

>.6yoy i1moov-ro, d µ.71 &pcz 6 ~ 'E>.lcill1oe, -rQy llccni:o-r&Y x&11ol 11l>.11tY wvay11tY1-
toiuY11tY, &11:ocni:ciacz1-ro -r&Y &Y1hv8ipwY -ra xczl czleJXpox1pll&Y cliY8p11t1tczpl11tY • &lU: 

-rà: 'r&Y iµ.dpwY -ro1czO-ra. 'AYayxczToY iuno, d: &d ~û-rwY T• IIVCJX•Pfl 61tOSUYIIY, 
xczl 11:ci>.1Y b:I -ro~ œù-robc i1tC1Y,\xOY-r1 b1p' 4-r-r• CJVµ.Sci>.>.11Y xczl-ro1 11:o>.lcix1c 
hœT718iYTlo Tl ydtp a,, TIÇ -rQy 1to>.1-r1xQy llpij,71 iµ.dp11tY xwplç; ll1l> xczl lloxoOCJI 

µ.Dl ol l1111:opo1 &YayxaToY xaixbY TCIÎÇ 11:6>.1CJ1Y IÎYGII • oGn yà:p l',IT' CZÙTQY, oGn 

4,,.,.. œù-rQy llvYciµ.1811 tflv, ul -rczO-rœ µ.h oG-r111. Too 111 µ.71 11:11toµ.11iYœ1 -rlj) µ.czxaipl-n;i 

Kœ!CJaip1 -rel ri p1S>.lœ, xdci11:1p iµ.ol ll1el ypaµ.µ.ci-r111Y ld-rpc,j,cze, ba?'loç 6 np«'r'IITl>C 

&ypo,xlczç ltwv ul, fyœ µ.~ -r1 k.Slc at11:111 ale -rl>Y -r18Y1Q-rcz, >.11S718pl111Y &µ.ovah1poç, 
11:p6-r1pOY ~ 11:poeJ11ix1ricz1 11:aipœ T&Y lµ.dpwY -rel p1Sllcz &d pai>.Sllloe, ,u1, ll1ifJcz>.1 

ul cpop-r1x&ç &p1tGITflC il,Ll xczT71y6p71CJ1Y • &1up œù-rl,ç 1tp&TOY µ.lv paipir,,c 4jY&yxcz, 
l1m-rcz 111 yc>.llY i11:i11 µ.o1 xczl i>.11?'1 µ.11>.>.oY, -rocrai6T71ç &µ.dlœç ul &1tcz11ll\lalczç 

i1m>.71µ.µ.iYOY, xczl µ.-{i-ra i1taiiriC1Y6µ.1YoY ~., llSp1Y 1t1p1fl11:n -rlj) 11l>.1t1 rp71yopli,. 

•Exaî'loç l,LlY WY 6 µ.naipl'r'IIC xczl 'I\ -r&v iµ.dpwY xczxoii811ci Tl ul &11lh1ai -roO µ.-la 

11:p6-rapoY 11:lffOµ.fiYCZI -rœ p1Sllai œldav lll6tXCY. Oil l'-iaY &>.lei xczl 'l\µ.1Tç novlltJ TIYI 

TOO 4Yaiyy&YGII -rœç p!alovç XGITll).71µ.SUYOI OÔX ~TTOY TOO xd-,\xonoç 'l\µ.aip-r,\xczµ.ay. 

'A>.lel 1upl ffÛTllfY &11:l> l;MCJ'IIÇ flltYflÇ iyulpfllC CfOI. Tel Ili T• YOY Ai,yovnlY1t1 xcz>.lj) 
xœyai81j) &vllpl, i:tCJ11:1p •~l,L'IIY«ç, 411:1p aîxov p1Sllcz &aµ.iYIIIC upillwxœ • a!CJI 111 
>.6yo1 ,rQy lliu t,i-rc5pwY ul :Evp1aivoO -roO lt1>.0Uvov n-rpcill1œ -rplcz. Ti)Y Ill 

Maylftpov ypaiµ.µ.œ-r,xiaY, ixPIC w &v-r,yp,i1jifll µ.ova1xci -rivai xczl &npo>.oy,xœ -rlj) œù-rlj) 

p1S>.l!tt CJVYII•~. ,v>.œe111 n1.:Eb µ.lv wv, Il ,,>.6'r'IIC, w oîll' h1 IÔYOîxQç CJVTTY.iµ.1iç 

&;1w1cc -rl>Y fllOY, xczl 'rCOTGI µ.dwY '"IV aMav 111' fiy oùx l11:1µ.1jia u-rel •fil llioY -rel 

1. Original. C:Ollection A.. Firmin-Didot. Inédite. 

.,. 
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~lfJÀi«. El &i 'rl'llle 'rlil'II f«UÀ!ll'II &&nllric 1r«p' #iµTv il-r'r!NÇ #il,Lllc 1tl'K0111ll«o'IV, tcre, 

h1 iy1,1 "'" i1t«1vara6«1 fi IJ,iy1cre«1 1t«pii 'rOIOU'r!IIV i1tl 'rlj) ~lep 0Uiv11 l.ôyov '11:0IOGµan, 
1t11l -r«o-r11 -rlj) iµlj) A«crdp11 -rlj) 1tpbe d: 1t11Àà 1v11111T -r, 1t11l IJ.Ollcr&" -rfOfl!U!l 
&p1crdµavoe • ol'i-roe ylip ~16xp1111e µœp'rllÇ 'rli'IV ffl'Kt'«îl'i-•, lllll lµo,y, '11:P'rfll'II 

&v-rœf16c icr-r1v. "Epp111cro. 

5 

TQ IlANArHlTATQ KAI IIAIUPIOTATQ KTPIQ KTPIQ IDŒTEPQ KTPIQ 

AEONTI 4EKATQ, 'rilc 4yl«c 'rOO Otoo ~µ«îxfle ll«l 1t118ol.1xfle bxl.71crlric 
illPftl &px11pct, 'Apcrivioc, 6 Mov1µ8«o"l«c &px111dcrxo11:oe, -rijv 'l111v1œv &Y11d671cr1 •. 

'O µlv lµbe 1t«oriip, ff«Y«y1w-r«n lllli µœx11p1w-r«n &ino-r11, '11:IIÀIII '11:0'rl &111-rplfl111v 
,V 'Pwµ'!I, fœcr11:11p1, -rlj) 11!&1crl!U!l i11:1crx61tti1. no "Ocrµov, auvq111yiJv 11:11po1µ1Av 

auv81Tv111 <idcrxno. 'Aptœµcvoc &l -rlilv 11:11po1µ1lilv auvv1uµvi)cre71 lllll yv111µ&,v, 

&11:ocp81yµ:i'r111v 'ri lllll 61to671xlilv &px1110-rœ-r111v lllll crocp111-rœ'rf11Y &v&plilY. Tw-rl y&p 
&i)11:ov01v &U ij>.111v dcrlv &&1>.cpi, liOcv x&'ll:l -roTc -rlilv lv&ov d,cl nTe lffll81v lcr-r1v 
1<ip1Tv 11:11po1µ111cr-r11Tc ob 6).lyric lllll y;wµ«c lllll <i11:06iix«c lllll i1tocp6lyµ11-r«. T11Tc 

µb !Wv 1t11po1µl111c d>.oc i11:16de, rj, xlll <i11:1crxi671 ief&o-ro, -ri l.0111:i &l 1t11-r11l.11tcliv, 

ldp111e 11,iov-rlcr1v &crxo>.716dc 1t11l VÔ«rljl &v71dcr-rti1 11:1p11r1crwv, crvµ11:1cp11pµlv11 1t11l 
1h11u11 x11l, fv' d11:111 llll'r' 'Av11t11y6p11Y, 11:œv6' 6µo0 xpi)µ11-r11, '100 'rlVOC &ioµ1v11 ., 

&-r11U11C de -rœt1v 1t11p11y11y1Tv, -rbv ~lov µa-ri)U11etv, 'Ap1cr-r11y6p' &11dc <i11:o&i)cr11a6111 
O\lll ipp11µµlvov &U' &pp11cpov -rb (,'fl:6671µ11. 'Eyw &l 'rllO'r« &111&1fœµavoc lllll -rote 

11:11-rpcxoTe l&plilcr1 crvy1t11'l'llµle11c -roùe iµ1111-roo, dl.oc crùv Oeil\ -rlj) lpyfjl b:i071x11 le 
&-rœei11c de delV 11:11p11y11ywv lllll 11:pbc -rote bdvov 11:œµ1toÀÀ11, ovx ll-r1 -rlilv 1e111 
&Uli lllll -rlilv lcr111. crocplilv fvvq71oxwe lllll 'rllÎC 1t11po1µ!111e fvv-rn«xwe 4,ccp d11:1p 
-rlilv bclvov 11:11p111p71µiv111v &px1116np11 Uyo1µ' av IÎVIII lllll wp1116np11, 811p plilv av 
d11:01µ1 -r&>.716ic. Tou-rov &i µoc yiyovcv 11t-r1oc 6 l.oy1w'rll'rOÇ &viip '1111œvv71c 6 Aclcrx11pcc, 

6 -roo yivovc -rlilv 'EUi)v111v b:cCJ'1116-r11-roe, Ile ~671 -rliç -rlilv ,c11>.111lilv bdv111v x11l 

µ111t11pl111v ~lfllove &v&plilv, wv ovx ll-r1 y1 ol x118' ljµlle, &nli x11l ol 11:oÀÀlj) #iµlilv 
11:p6npo1, ova• !cr111e t&1cr11Y -rli 6v6µ11-r11 1 µiJ h1 y• -ri auyypilµµ11-r11, -rie µb li1n1 

yfle <rli\ xp6vti1 xpvfldcr11e, -rie &• ljµ18pw-rove CJ'lcrl 1t11I x6v1cr1 y1voµiv«c, dvoce ovx 
al.iyoie nrc 11111-roo, x11l &v11l.wµ11cr1v ovx 1b11-r11cppoviin1e -roo y1vv1110-ril-rov xlll 

11:1p1cp11Y111-ril-rov ·H-rpoc -rfle <iµnip11e DIIY«ylO'r'!'rOe iv 4'l111p1nl~ y1, &v1crwn-ro, 

i. Original. Collection Ambroise Firmin-Didot. CF. Alde ••nue,, ,te., pp. 53'-536. 
t. Celle épitre dédicatoire d' Aasm APolTOL1os figure en tête du Yiolw de 11111 père, 

•iebel AJ)Ollolios, dans le Paruinw n• llOM, lequel etl éerit de la main d"Anène lui
m~me. C"est la rédaction de ce mannacrit que noua suivons. 

... 



LETTRES D'ARISTOBULE (ARSÈNE) APOSTOLIOS. SU 

bov -ri\ç 1,Lb b.ypi,p1.11Y iyw Ili'tp<il 'r~ iuy11>.o,rpu:1T XIII YIYYClll'fl avyy6Y'fl 'rflç 
ll1cmoor11«c aov, -ri\ç ,r).dovç ycip b.clv1.11v 1111 i1,LoO cl:v1X11lv1171, oroO cl:oilllµov dn 

11:11-rpliç 61,LQY 11:pll 6>.lyov •c xopo17"tClll7111c cl:yl1.11v cl:,ro1xo1-Livou • orcic Ili 1,Ln1wv 11.11-rci 

4vYlll,LIY '111-L•dpC11v, ip11v1t6µ11v XCIII cl:v1by61,1,11v -rci xciU1a-r11, wç 1,LiÀ1aa111 -rQY cl:v6i111Y 

-ri 16"'llia-rC1-rci 'ri x11l lilp1116orC11-r11. Ei>.xua1 ycip xcl:µi d-r' iv 4>>.fllpcvti" 11,ci oroo 

IJOflll'r«'rO\I A11axcip1111c 6 ,,un11v b.cTvoç XIII µ1y11>.6vouç AC1Upiv-r1oç, orll &xpoY 'tflç 
or&v 4>>.111p1v,;lv111v y1pov17!11c &111dv n x11l xUoç, bou x11l niv frilv lyvfllY 1,L11X11p16-

'r'l!'rlll • d-r1 1171 dn orooor' fiv ; h1 x11I 6uµU11v, wç iv &U111ç 'A6,\vC111ç, iv nJ ,rol.u

orcbT 170\I olxl" or~ 'Ap117tO<pcivouç 11:>.ouor'tl ,r11p117xcucix11ç Àllµ11:pQç. 

Tl> !,Lb O~Y ~18>.lov, ffllYCITllil'rHI lli17'11:0'rll, ,r,!pcaç -lill'II 11,eœl,LIYOY ffiµffltlll 1701 

'rljl lnlffll'rœ't'fl Tl cl:px1,rolv,■YI oÎOY 'ri ll&lpov cl:µ01811Tov ortie 'ri 1Gvol«c !;v 6 l,Lly«Ào

,cpcd17"tCll'tOÇ Di-rpoç XIII TIYYGIIO'tCll'rOÇ fJOI 61,L«lµ111v iv 4>>.111p1v-rl" 1,1,01 iv1llcle11-ro, 

xlzl !;v il 1771 11:œvcay16-r71ç b. «11dp1a1Y 17filt11 ,rcpl orov l>.>.11v11 >.6yov cmoullflc. .tti 

Il' CIIÔ'tOC, ,rœvcay1iil-rœor1 xup11, ,GµcvQç (,,rolliE«10 XCII xœp1Y &vor1,r11pœaxo1c oGx b111c 

i1,Lol, &Uci XIII ,rœvor1 or~ yiv11 -r~ ilv-•dP'!I, i1,Lol 1,Lb ypci1,Lµ111J1Y hol7oro>.1xorc cl:v,;1-
x«-rC11dµ,ji«1c niv cô>.oylœv aou, XCIII 11:po oroo i>.6,rv XIII 171111,L«"t1xli'lç ,rpoax11v1117111 or71v 

/l117,ruclœv 170u. Ilpo171xuv711711 ycip dn 'Kp&l-rov clxoU1J11ç i1n8cin11 ac ortie !xp«c 

&pxilc, xCII °'117««aii1-L11v -rovc &xpœvorouç aou dll«c 11:vcuµcn,xQc 1-L•-rci «civ-r111v KP'll-rlilv, 
ol x«I avv-Jia6111,Liv ao1 XIII avnuq,pciv811µ1v 61,Lo6u1,L11abv ,roUi XCIÀri 'ri XIII cl:y«H 

-rll "Ko>.u,rovov yivoç 'EU-/iv111v >.oy117«1,L1vo1 orllv 81/lv ll1ci 170Q ,ro:-Ji1711y lllcrv. Etxov,av 

Il' le«pxov "ttjÇ 1G,ppoauv71ç XIII 6uµ111ll11ç y• 'tCl\l't'lll7Î 'IflliYY'IIY orllv AœY'tOY -rllY œlll1171-

l,LlilorC11'tOY 'rflÇ Kp-/i-r11c cl:px111d17XOffOY, dv 'Evnorc 1170'tll,l,OY 1Gr.11-rplll11v, dv •e 

cl:ym6Qy cl:y11&11v, -rllY x«>.llv niv yvlilµ11v x«l 4pll7'roY iv -r«Tc ,rpcxE1171y, lie ,roToY cllloc 

cl:y11U1«171111C dn XCII 1Ùfp017UY'IIC oùx ivcllclEuo lvlloY XIII 1e111 'tilc CIÙ'tOO l,L'll'rpD

db111c, wpaofiç 1,L11plouc iv ororc xullfllv1&1171v &vt1,ji1v, >.1-rC1vlcaç ,ro11rv •,• il1-Lip«1c 

l>.C111ç 6xorb> oùx iHul7«-ro, ypC111xQv XIII lC1-rlY~v l1pi111v XIII t1po1,LOYŒXIIIY avv118po1-

171,Liv111v 61,LoO xC1I -rll 6crov b.>.1,rœpouvor111v niv frilv 1,L1111.11p16-r11-rC1 i"KC11"Ko>.ric1Y XIII 

6ydcac; a1111,LC1-r1xt1c ale x118ipY11171v -roO xp117"totYVl,LOV boo. 'AU' i1,Ll 1,Lb, lilc lf'II", 

i,poll1cia111c -rtJ aô>.oyl~ 17011, ixdv'fl Ill yivo10 ,rpllc 6coo, ,rœvcip117-r1 &px1,rol1,L'II", 
&v-r1>.-Ji,rn11p XIII ~0116oç, ni 'rO yQy IÎYCII 'rllil7111Ç GIÔ'r~ 'rO ,ro6ov1,LIYOY. Nov ycip 

oôx la-r1v l-r1 -roO µlU11v X111p6ç • cl:via'rTJ61 -rolvuv, &vcia-r7161, il 1,LC1X11p1iil-r«or1 • 

1e,e,, &vœ>.1181 XCl'tci ~«p8œp111Y cl:6ifllY 'tO 17'tC1Up1XOY -rpo'KCIIOY, bdbaoY oroùç '1ly11,L6vœç 

'rlÏIY Eôp11111:C1IIIIY 6,jii yoOY XGl'tœ ,r6)y T1uxp111Y 17'tpGl'tlUl7œa8111, ,}y cf yt XIII lluo l,LOYOY 

ol l,Liy117oro1 avµq,111v-/ifJflll71, xC111 -rorc y1vY«10-rœoro1c xC1l 1,L1y«>.o,jiuxo1c 'Eva-roTc 

e,,µµq-Ji17111m, ,rilaœv niv '1ly1µovlœv -rQv 'r,uxpwY x11! lluv«l,LIY Xll'rll17'tpi,jiov171v. 

'Adlloc -rll ,r11v-rqoo yflc ll11cm«p1,Livov yivoc '111-L&IY nJ "K«-rplll,, orll «od 1,Lb 6+11>-6-
-r11orov XCII ao,plil'rCll'rOY' YOY Il' •eo1181v11 µivov XIII 'tCll'KIIYO'rCl'rOY. N 61,Lll70Y "°" &xou11y 
-rQv 'EU-ljv111v ~olilvor111v xC11l ,rpllc ibu81pl11v i,r1xX11>.0111,LiY111v ac -rllv xpci-r,a-rov 

&px11rol1,L1YC1. 41?eov Ill XIII iv '1-r«>.I~ "EU11vœç 1-r«>.ltOffœç, XIII h 'EUcill1 '1-r«>.oùc 

l>.l11Yltov-rœç, bCldpouç &pla-rovç bC11dp111v orCITv y>.lil-rorC11v, of 171 XIII 6µv-Ji_, 

>.6yo1c, XCII iHIYi_,., iyxet1,Llo1C 'rJIY 4>.'111'1 aou cro,p(CIY, '"'" clpifJ'r'IIY crou fpGY'IIGIY, 
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fllY rilc il710dar.ç 'rll'TIY, -rb ll.ar.p6v aou xar.l x6av,10Y ml ,,l.civO~ov, d O.IVOlpCOY 

rilc oôpœv!ov aou XIII 1&1ylllovov 4'uxflc, 4>.>.ar. -r1 11:0>.>.ci -r1 ul &yar.H:, ul atc 
XP~tova, fllY i11:cipxu11Y, 6 001 l'ITIO'r'/IY aoear.v iç -rbv io61'1'10'1 OC.OIi 'ltlll &car.e

-rlo11 fll',I l'"-il''IY 11:ar.1&/lç &1xo1&lYOV ttar.p& 11:ar.-rpoç. M1-rar.11:l1&4'ar.1ç &l x&~ -rbv il.cixc~ 
~ç Mov11&llœa!ar.ç &px111tloxo11:o", [-rbv _&&i1t111Ç xar.l &xpl-retÇ ttar.p' &v&pbç KP71-rbç n 
'Pw1&7,1 XIII -rar.O-rar. &1iyov-roç, 411:ov &1T 1&ci>.1o-rar. riJv &1+,811œv owl;1o8ar.1, &11:oyv1&v..Obu 

'roO &e1w1&Cll.'rOÇ1,] fvar. XIII, 11:plil'r0',1 l'ff fi1t71p1-r-/icrar.ç .., C>>.111pu-r1, Ill-rix, 'rtj) &oc&liu:, 

ovyy6-ni, ri!ç &1CJ11:o-relar.ç aou, W71pn,io111 xar.1 b 'Pw1&7,1 'r1! 8110-rci'r',I aov ul lapt 
'ltlflll.11, t p!oY ilwoy T11&• -rb OdoY xar.1 i11:11&ii1tlO'rO',I CfflY 6y,kf. xar.l 1ôael!f, x&ut 

!'l'rà -rlav 11:p&i'r!IIY &v&pli\v bal- 1t11l l'fl'ltllPW" rii• &y.;pw xar.l 114xar.pl11Y &ol71 
.tatii•• 'A>.>.ci ao, ~Y 'rtj) 1tar.var.y1111-rcifltl l'O' car.or pl xar.1 wplfi, 1111plfi, d>.cw 'ltlll 

«oUcixcç 11:ol.l.à -rà l'r'I, xar.l «11011 iv ll1(i\ 1Gwxlar.. (Le reste ne prilente 111C1D1 mWrat 
littéraire et est emprunté à la préface de llidlel !JIOllloliœ.) 

6 

AP.tENIOY, MHTPODOAITOY MONEMBA.tW, llilOMIQ, DATPIAPXJ.I 
KON.tTANTINOmOAEOl:. 

'Afl'ltl'rO "' fil'/lç XIII fi iY .t&11 lyxuxl.lov i11:1no>.flç ad' fil'li\Y &nl.1l.11iü'l'/I 
XPum11&l1&71-roç aou &r.6,pœacç, &,op1ol'(i\ xar.l xar.8ar.1plo11 par.llar.1~ 1111-rnl.v~ovaar. • d 

&' CII.Î'rlO',I 6-r1 'rOVÇ 6pllo&oeouç ovyxlol'IY, "' ar.G-i:bç fTIÇ, xar.l &,popco~ ixo-rucil;ol'ff 
/ XH' ixdv111v, xar.l h, 11:ar.pà -rotiç xar.vovar.ç no &px11par.-r1xoO llp6vou -rflç Mov11&llar.olar.ç 

i11:lll711'ff" fiv l.ar.llw" -r1 xar.l &var.11:-rvEar.ç &11Efl>.llov aw ,p6111t1 -r1 xar.1 xar.piJ • f6'q, 
~" &,à -rb -rflç Ilar.var.yco'l:'l-roç CJOU 4'!1111&11, xar.plJ &l &1à 1:b il'fll,lm al&bar.& &vlyù71'rOY 
~" lyxar.>.o01&CII.I oxar.v&ci).111y 'ri xar.1 CJUTXVOllll',1. ·oeu &71 xar.1-rOCJOO'rOY a,111 4yar.Yn'rlt'I 

••• oTç &alxwç y• 1111-r1xplll71v, ,an, YTI 'r'I" Tp,ci&ar. 'r'I" 61&oova1°", ~C xcl fflàç 

1Ga1ll71ç l.ci-rP71ç 111&1, i>.1&1 xar.l x«ucx-rdpw 'r71Y &tyu.-rci'r71Y, &111111H«'r'/IY 'ri x«I 
OOf(O'rŒ'r'/IY, xar.1 81ol.oy11tGt-rci'r71'11 61&/i\Y .two&°", ~'rlÇ &vo,nlo-rfllÇ 'ltlll &11:1p&1'1Pl1&Y111Ç 

ipiil''IY itii"IJXIY &d,œa,,, xar.-r' i1&00, 11:11o81tn ~" ovxô,pcin«cç -rcoiY, 06 tt1&o81toar. 

ai -roO 1'01")81-riioGl'll'rOÇ 61'GIIIIÇ &l'fOÎ'I &xpollollar.1 &1tv, ~. !111>-l.ov altt1tv, -roO il710ooç 

Y01&08l-rou ul xuplov fil'&\• '171000 Xp1o-roo, 11:pOO"rci'r'rO'll'rOC 1t11l 'IIOllll1"rOO'llffC fip.!!ç 
&là -roO ciylov &11:00'r6>.ov xar.1 1ô«yy1>.ccr-roo Mar.-r&ar.lov, l.lyov-roç • i4Y lil&cip'r',1 cpbç 
al 6 &&1>.f6ç oou, lby(ov d-rbY l'l'rar.(v ooo xar.1 ar.Ô'rOO. 

"l'llar. &l 1'71 &ot111 a111111:li\" &11t11l111c X11-rar.x111p!o8ar.1, ri y1 vOY IX°"• ob kà tlN!IC 
flll'llf!C &Uà TP«l'l,UWI 'rCII.ÎÇ il'flll'rOO a,xar.,ol.oylar.cç 11:pooxp11001&C&, OGTGt y&p av 

t. Ce qui ae troaTe ici entre crochets ne figure pas dus le manmcrit de Parit. Noua 
l'empruntons à l"Mition du Violier donnée par Cbr. Wal1 (Stuttgart, t83i; in-S-), d'après 
pluiean m■., 110WD111811l ceux de Florence et de •- (p. 5). - Le Crétoil 111C)11el il 
llt fait .U111ioa dam ce puup poarrait bien être lwc •-· 

\ 

1 
1 

.... 



LETIRES D'ARISTOBULE (ARSÈNE) APOSTOUOS. 31'3 

oGnt n¼ plv •claGl'l'rflC 6fl,lc OV1Locpœv-rflC clx6-r""' JI -rœl.œvlao1-r1, fiµ!c -rs œù-rwc 

l''IJUU l'!XÀ' 4aµi"""' •ponx11v 4vapœa1 a11cp80Pffl 'n!Y JV!dll'IJY l'l'rCl'n:CIIIS1Vao1n, 

-~ 31 'n!Y •"il"' 4•ol.oJICl'I a..o,u,i,Cl'l'rlC, si JI "e 4l.110&iç 'rOfl:O'r'/IP'IJ'rCII XCII 
l&d'll-rœl -roo 0111-rtipoe 1'1,1,QY a,œnl.,r-rs 611:œpxon,;, 'ni" •œ>.tv~iœY !001-r,. 

Et, µb wv, clJICI XCII lep« X&cpœl.ii, WY fi) l1pll crou E11Y6~, ~ µ.b crxœvlSCIÀCI 

XCII cruJX6«me •pohvoOY-rœ -rore 6p001S6ço1;, «.\; JI crti cpiie, xœ011•08œU11e 4cpop1crµlj) • 

~ al -roo 4px11pœ-r1xoo Op6'1ov ortie Mov1µ.8œcrl111e •œpcl XC1Y6v11C •po8œnœ, xœ811p11-

µÎY0Y JI 411:ocpœlv11e, 'EJ«it 31, •pile pl'I -ril •p&i-roY oli-rw JI '11:oxpivo1&C11 (-roo 

~!il.ou a,x&c À&Joµiyou, 11:œO.,.-r,x&c 'P'III'' xœl •Y&m-r1xQe) • Il 1&lY "e •Jxd-
1&1'16Y l'i -rlj) • .,,m-r1xlj\ 4,poplr;,i;, -roO,:' ~,:il IS1xœlwe 11:011re, xœl,:01 JI oüa• oG,:w 

ISIXGIIOC a,, .t11e •e111e,r, 1'1'1c \'&Y lpwY rile bxl.11crlflC, l'ii •p6-r,poY 1CC1pC11Yicr11 
XP11«r«1&&YoC, OlcrOœ Jclp 1Sij11:0II01Y -rli• \'oO Kuplou •~ -rilY Ill,:poY 4dcpœcr,v, -rliv 
ÀiJOllcrCIY • • où ÀiJCI) cro, hic l,r-rcl, 4U' lc.,e aaaoµ11xov-rœx1e l11:,:cl, • 61p&crµÎY. 

4p10µ.lj\ thd 4oplcr-rou XP'llcrClµÎVO\I, Eti a• 6 XCIÀilc •Oll&IYIXPX'IIC, 6 •plJl)e xœl ~•el
XCIXoC ul crocpilc, 1rol4 You01crl4, •014 a,aœcrxœl.lqt, •ol4 al (:lo11l.1J n XCII •œpœ1vicr11 

l\'IIX&; •w•11:0n xp11cr«1&1voc •~ "11&!c, To¼ l.6yo1c "111Klicr1 xœl x1vore cruxocpCl'l
-rovµivouç; a.u' oùx iY lxo1e &lui'#. El a• 61C -r'i) •œO.,.-r,x'i) crllCl'IMl.ci, nùe 

4yvwl&OVflC crxœvaœl.lr;onœc, oùx 6crl""' -rli• 06 xp1cr-ro1&l1l11dv crov 4dcpœcr,v ~11p16çot 

JI xœO• 1'µ.&v, ,:&iv ,:iiv d,:pCl'I TOO crxel'IMl.ou "'"°""'-" Xp1crdv. D&c Jdip •Ji.t 
n1m,:1xlj\ cruva«>.!f -roùe 6pOoUçoue crllCl'IISCll.lr;w, le JI -rel crxœ,aœl.œ XCII -rel; 

Oll'fx6cr,i;, Kpij,:œr;, •e 'EY&'l:llih 4cp1x61&1voe, ••11vwpOc.,crli1&'1JY; • .,, œîc •ol.l.oùc -r&v 

lcpiwv XCII lcpoµ.ovœxc.,v 6 11.ÎJCIC bù11crcœpx11c 6 crilc ,vi6œbv, 6 ç(,>.,voe voOc, 6 

crllCl'laœl.o•oi6c 'ri ul YIW'l:lpicr-riie, 6 IYCIJXoC 1lcr«e11C XCll'IO\'OJ.UCIC 4dflllC "1J 
bxl.11cr1Cf. D&c iJi.t crxœvaœl.a.01ile, 6 \''IY 1lp1'Y'IJ'I •e 4.œl.&v 6v6zw, JI 4affucl
ll'YOC ; •&c iyi.t u-rcl -r&v 6pOoMçotY dv-rœ l.lOov x1v&, le 6p0o&çl4 ul l.6yoi; 

, crur;&v, llCI! 1&1Ài"11 T&v 8clwv rpœcp&v fi) ore 4vœx11p6e11 -r&, 01lwv IS0J1&«ntv i•' 

1"8c.,voe, •plie a dl.oe \'oO 4PXllpCl'l:IX00 •• ,aœtvo"" Aeutl&Cl\'OC, -rel fÙ'I \'&V XCI
Mçwv n1p1&«n1v •xdUw r;1r;«v1œ, dv 31 XP&cr-r61'111l&OY uo Kuplov l.àv •pli; -liha 

XP'll«r'l:cl, •pile ~lov crcµ.va.p••tl, •p6c 'ri IU11v 8sœpccr-rov •pllç1Y, lcr'IJ a6vœ1&1c, 
B11Jdpw; "0,:1 ü o63bœ ,:&v xpccr-rlGIY&Y 4,popicrl'lj\ ullHtiaœl.ov, 1I 1&-ii Dùiud 

-r1vœ 1:11&.r,iœ'"lv, olx1lci, •«011 XCII lyvw~ x1Yo61&1vov, 'Eva-rlœr;i 1&• •po1f'IJÀC1-
xlcrCl'l'l:C11 1rpocrl&CIP""Piicroucr1v lcro1 -rel u,:' ipl oraœcr, XCII -r11&1lY a,cyvlitxœcr, -rliv 

4l.ij0clCl'I, '11«1'811• ü ,rœp' bclYOV xœl -rliv ij«Cl'I 61&0ÀOJ6\, cpœvclc i!notv 6pyilc 
,rpile iµ.Spov~,:ov, 4vœ1cr01'\'0II, •œl.1yx6\'0\I 'ri xœl thœl.cpdij,:ou. 'H«iihav, xœl 

cwOi; 61&0ÀOJ&, lyvoav lie .UX\"IJTO ,1>.ovc 'Pal,l. ,:i)y 'Al.4œvapou, A11µ.ifi,:piov -rilv 

ipc8oa1cp&v-rœ -rel klp a6vœ1&1Y, xœl Kopicrc6v -rlYCI v60ov, IYISpœ Tp1crxœ&a1x«1f'IJXUV, 

,Sl.1n1&«l'Cl'l'rC1, lboµivovc plv rilc ~1vilc •cap' bclvou, ll.xOY-rflC 31 •xxl.11criœn11v 
-rilY m, le fit' 6µ.&v \'cl xœ,:' •vl -rpœx-rœicrOtjYCII fivœyllClcrl'I, ~ UiJl'l:1, Tl al -ril 

Tpœxutr;11v; ToO-r' iJi.t "EU11v Av d Jivoe o6x ••lnœ1&C11, 7Q xœp1!;61&1Y01, 11\ç 

4&\'CII Hp4 •«Y\'ll)Y, aUo-rs 'n!Y fiv OÔX la11 JpCl,PJIY o63l cretfpOYOIC 6nœc '1:llllf'I, 

Kœl -rCIOu plv •pile -ril •p&-rov m 41'11•'4 JI B1u&0ÀOJOVl&IYOY, lXGIYCi Tl h-rœ 
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dasescv 11.1, d1t1p &p11 xœl ie1&l716'11Y, clc -rà -r'lc inl'llalœc 6po8ia111, xi, laœ, 
yiv111Y'tlltl ,j,ijipo,. 1tpbc ai -rbv ~iov 'ltÀUOIC a• av -li3'11, 'ICIIYIIYIW'tllt'tl 3ia,i:o-rœ. El 11b 

fi c,-ii ciy16nic 31à d i1t1lœ&ia8111 su no 8p6vou ,i:œpà -roùc 1t11tv6vœc, 1i>C f'llt11, 

1t11t811t1pia11 latUllt'tlltl!Î; t'11111or, iyw ai -ljaiwc &v !JOU ,cu6oi11'11Y 'tbl'I 'ltlltv6vwv -rG'.lv fÙY 
&v-rwv -rG'.lv ciylwv li,coadlwv, -rlilv lli -rlilv olxou11sv11t&lv b-rli auv6awv, -rlilv 3i -rQv 

111p11tlilY auv66111v, -rlilv 3i -rlilv ciyiwv, -rlvœ -roù-rwv ,cœpi8'11v ; li11:6xp1v111 l11x1111i1 • =l 
,cp66'11ÀOV C:,ç li1to1ç av -rbv liyov-rœ •• i1tla1tOTCOC {,,tb Mo fi -rp1lilY x11pnovda8111 •• 

'AU' iyw xœl &llouç i1tla-r1111111 li1toa-rol1xo11c, 6v y, 371 i1t1818111ot 6 -rfjç iv l:œp311t1J 

'ltlltYhlV r:', «TCOfllt;v611svoç o<i-rwal • • si al 'tlYI i1tœpxl1f dç 116vov i1tltJ1to11:oc 'ltllt'tlÀEiip8'/I, 

1tb1tvoç 11:œpli -roo 117J'tpoTCol!-rou 1tl"116dç dç i1t1ad11:ou x11po-rov!11tY 1171 1tœpœyiv'11-r11t1, 

11iin 1171v liv-r1ypi<lr,, -rb bœvbv 6 l1TJ'tp01toll-r'llç lxi'tw, • TœO-rœ 'ltat'tci voOv 3111tfU

lciu111v lyw, l1t11a71 ,j,TJfla&dç 1-ruxov, 11:po11TJ6alff -roO lboµlvou Xp1ano, 1tœpci 

11:llt'l'tbç -roo d-i]pou die ciy1111-rciniç 'tlltÛ'tTJÇ 117J'tp01COÀIIIIC 'ltatl 11:itJT)C 'tijç d>.11111;, 

ovY11t1via11 TOO f.y1116voe xœl -roo «PX11pi111c, xœl 11:pbc -rb x11poTOvTJ6flv111 111-r1111:11,1ip6dc, 

la,coùaœaœ 11:ciOll dxv1,1 hb -rp1lilv fi 6uo yoov i1t1tJ'ltOTCIIIV <i11:oateœa&111 't71Y x11po

-rov!œv • .J:uyHliaœc o~v -rbv xlflpov &1t11tv"t11t 1t11tl -rovc &pxov-rœc, 1î1tov • &y1-r1 371, 

11:pbc 8100, -rbv KopWV'/IC 'ltatl MoY111811alœc, &11ip111 yilp -rœo8' WC oia&œ, euvœpdaœc 

lx11 lœ8wv, 11:pbç 't7IY i1171v x11po-rovlœv 1t11tlia111111v. 'All' 011101 CI\IYXIIIP'lldOY "'ri 

371 11:1pl balvou 11:œp11t8H11tw-r1pov 1lTC01111, T Api y1 o~-roc vo11l111111; xœl 1t11tYOY11tQç 

x1x11pn6v"11-r11t1; Ovxouv, lie y, 1101 aoxaT, Ilol111v ycip v611111v, 1tol111v 371 aurx111poùv

-r111v llllt'IOVIIIV i3p«ellt'to 'tOÎV auorv 6p6vo1v 6 &TCÀ'/ltJ'tOÇ l1t1todnœupoc, twolY Y• 'tOÎV 

&uorv «px11porv, Kup!llou liyw Hl B7Jaaœp!111voc, Hl ~owno1v b,rvo 371 -rb no 

Xpuaopp-i]11ovoc, Hl wc fi a-il ciy16nic 3-i]1tou81v xœ! -r1v1c -rG'.lv «px11pl111v &no, 

y1yov111dp(f 't1J ,,.,.,,, bpœuyœaœ-r,, WC 1ia!x111c i11:1lœ81-ro 'tOÎV 8p6vo1Y 6 liovvd3'1!'toC, 

6ç oô CI\IYfl'ltl 'ltatl aurx111poùµcvoc 1C11tp111-r-i]aœa8111, M1l1-r!a7J, &v 'ltatl MœpylTTJC • llatl 

-roù-rou 371 xœpcv 11:atpci 'tO\IÇ 'ltlltVOVlltÇ 'ltlXllpG'tOVTJ'tlltl, El y11171v -ror, 11b <i1t11uiov, 

-roTc ai livu1to"tœniov fi11rv le1n1. Aiy11 ycip _6 3,ùnpoe xœvwv -rflç i::• • • 6 x11po-

-rov'118TJri111voc i11:!axo1toe, cl 1171 -rbv 'l'œl'tijpœ YIYbltJ'lt1) xœl 'r71' 8alatY 11:ilaatY fp«f71', 

xœl 'tO\IC l1povc 'ltllt'IOVIIC iplUV'/l'tl'ltiÏIÇ lillci 1171 1Catpo31u-r11tQç, r:.n, Hl iœu-rbv 'ltat'tci 

-rci 81?11 iv-rœl1111-rœ livœ,npiip1a8111 'ltatl -rbv <,,c• œô-rbY 3,aœa'ltllY lœbv, 1171 x11po-ro

vda8111 •• TApat -rfjç atÔ'tflC 'ltllt'tllttJ't!XIJIIIIC 6 x11pO'tOY7J6dç KopwYT)Ç 'ltatl Mov1118œalœc 

i1tiaxo1toç; Olixouv, C:,c aoxaT -rote 1171 1t11t't11tTCITCHTJl1&YOV iv 1tdpvœcç, wç b1TYo1, 

lxouac "tbv iydipatlov. Too-rov, ai y• a,t a,opltacv, a,xœl111c liip6p1,:1. Aô-rbç ycip -rovç 

1C1Yllf TC11toµivouç, Hl füci -roo6' holµ111ç oô auv1111ivouç œ11:ofü&ov111 œô-rlj) -rb œvijxOY 

llaoc, livTJÀllilç n ~œl œvo1uln111ç «foplt11 Hi -r(jl liv116t1111-r1 11:œpœa1a111a1 • -rQy al 

-rci xœvov1xci 11ixp1 xœl 68olo0 oôx li11:o-r1vùnœç xœl -rci aùloY'll-r!x1œ l1pi111,, 'r71' 
ltpciv lvcxupœtnœ, a-rol-i]v. 'tOO'tOV œip6p1t1, -roO-rov 1tat6at1pia11 'ltatflud8atlh. 'E1td 

11:pbç 'tOÙ'tOIC 'ltatl ,cœpci 11:0ÀÀO\IÇ 't'IÏIV llllt'IOVIIIY x1x11podY'/l'tlltl, ,cpbç 8100, d,ci 1101 

dpoµlvftl, ciy1i:i'l'œn, daouç 371 daouç -ro1où-rouç, 'tijç -rpl-r11c liy111 11:œp' 'Ha16a1t1 

deuo,, fi a-il ciy16-r11c lx11 aull11-roupyoùç ; 4'111111oxoa10ycipy11tpat ; 'Hµa?c ai 6ÛtJ'tT)VOI 

Mayœpfl" oli-r' iY >.6yft1 11:atpci aol, oli-r' iv lip18µ1j1 • -rb 6i x1rpov, 0Tp.o1, xad lifop1t61118œ. 
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Tlvoe xclp,v; 11:olwY iyxl'111«-r111v ; 11:ol111v &111d.«1t'111«-r111v i &nœ 1171Y 'rOIOO'rOY 6v-r«, 

11:pllç i1tlll11E1v 1ô11:118dœç, ouv«1naclv-r111v 411:iiv-r111v, daaœpa1v i1t1a-rolœ?ç, 'r1) -roO 

-li11116voe, -r1J no &px11pi111c, 'r1) •11,, xœl -rflc dl1111c, wv ll1œxo111a-r71c 6 -li11inpoç 
11lyœç olxov611oç iyivno, -rllv l1pllv civap« 111-r11t1111ji«1118œ, l11xœ100vnç ,cpllç 8100 1171 

&vœv,011«1 'r"IY «T'r'la,v. 'Ex1?Yoç Ill <idax1-ro 11èv il81?v, xœl -r«o-r« 1tpo1p111-r71aœç 

-rllv olxov611ov Il ,i:o).).Qv XP\Hrlv111v /&,colœuo111 -rflc xupo-rovl«c, 6 a111111vl«c &1t61;111v • 

oô ·Hp1yinn Ili, ,p86v'I' 'r"IY xœpolœv -rœxdc, xœl -r«o-r' bouoœç T' '"IV ilidxp1a1v, 

ci,ç 1t«-r«1t1ou111voç -rllv &p18111lv 11:1pl1to11 1t1v-r71xov-rœ. Il«p11t1t111x6-roe -ro!wv ll'IYl)ç 

bile, xœl 6l111c 1171 11:œpœy1vo11iv011, &n' oullè 111-rœ 11:IV'rlx«lllax« 11flvœç, WY iv-rl)ç 

11:1p1111ivo111v, i&,iia0'1V 11:«pœ -roo -liy1116voc -r71v x11po-rovlœv di1toa-rol1xQç &vœlliE«aOœ, 

1t«pœ no 11:pll i1100 ilipx11pœ-r1uaœv-roc • 3 871 xœl yiyon, ll110Tv a-r«11po,p6po1v 111111"' 

11:«p6vn1v -rlj\ &px11p1T iv i111ax611:111v d1t'1', K«I «6-r'I 11h -li 11:œpii8œcr1ç, lie <i111Tç 

.«-r•, i;v 6 11:po11P'lµlvoe Hvwv i\ n 11iiv-rol110c &viiyx'I bolunov, fi xœl 6111tc 

l!OllbUOV'rlÇ 11:onœ 871 11111;111 'rOU'rlllV T' 11:œpœ8œlv1-r1, a ii11Tv oôx 1e1a-r1v &vœxplv11v 

lloulo1ç ll1no-rQv. El Ill -r1ç b1?Yœ -rorç ii111dpo1ç &v-r1Enclcr111v, 1<ip71a11 -roaoonv 

l111Y'1Voxivœ1 &U71l111v, &crov 11:pllç xwv11111:œ x«11'1loç • i;v 6111rc Cicr1C1p -r1vœ cr111pllv 

1t«-r«1tlvn1, -rllv Ili IS\Hrwxfl -li11l-rrpov xwv11111:« 11:11xlcr1 nTç -rpuyol11:01ç l11illl!;1-r1. 

M,-rœ !Sè 11flv«ç le, iy1w-rœ-r1 1Sia11:o-r«, -rflç •11flc x11ponvlœç, -roo 11«xœpl-r011 

bdvOII x11poO Kvplno11 -roo &px11pl111ç ,cpllç '"IV -r@v 11«xœpl111v lf1E1v &11:iipœv-roc, 

1nx11al I" Kp-ii-r'l81V 11:pllç 1«11-rllv Xp1a-rllç 6 llx611evoe, ci,ç IS711t0116aY 1171 X'IP'U' -li 
4ylœ œô-roo 1171-rp61tol1ç • iyw li' il8wv xœl -rllv 8p6vov IS1œ!S1Eii111voç, xœl-ro1 y, 

11:oniixic 11:poaxl'18dc 11:«p,'r'laii11'lv 'r"IY 'P6oov, Cie ia-r, nrç 11:11111 x«-r«,pœvic, 

inll11Eii11'1v T71v 11:poa-iixovaœv 'r1) 6111dp~ 4y16-r'l-r1 • 06-r1 yœp crclnov -IJ11,p11aii11-'1v, 

06-r1 -roo t,poo id&'lv 8p6vo11, 11ixp1c oll A«11piv-r1oç 6 Kupa«c, lie 87111:011 611l-r1poç 

IE«pxoc ,i:œp,yivno 11:pllç -li111lc, ,pip111v -li11?Y IJIITXIIIP'ITIXœ ypii11µ«-r«. "A11:1p lllwv 

xœl -rpoµ1pœîç x1pal µn' 1ôlœfld«c &vœlœflwv iia1t«aii11'1v. xœl 11:poa1xUY'1CJ« crilv 

11:œv-rl 'rlj\ xl-iiP'I' xœl 'rlj\ l«lj\, T6n 871 -r6n Hl xœp1v ,ôloyl«c ll.«81 11:«p' -iiµQY 

'r1) cr1J xoµlcr111Y cly16-r'l-r1 xpucrlY011ç -rllv &p18µllY bœ-rllY Hl µ1xp6Y or, 11p6ç. Tœo-r« 

µlv da1 -rœ iyxl.71µ«-r« xœl «t 11:«p«&iia11ç, wv IY1xœ -li 01xœlœ 6µiilv &d,p«cr1ç &11:o

lll11-r«1 • x«l &or, µh i&l'18iÎ -rœ l1x8iv-rœ, 811lv µœpwpoOµœ, -r71v «ô-roœl71811«Y, 

T«o-r« -rolwv dMnc, Il iylœ l:uvoooç xœl xp1-rœl ilioixœa-ro,, -r71v x«O' -liµQy 

cl1Col1luµiv'lv, tlv xclp1v xœl -roùç b«-rllv ixoP'IT'lalÎµ'lv XP\Hrlvo11ç, 11:pllç -rflc Tp1iilloç 

«u-rflç, cl:11:«l.d,j,«n • x«l iv -roîç 6po81alo1ç -rflç bxl'lal«ç, @Y I" &1t1bvldCJ«-r1, 

11:iil1v b:«v«yiiy1-r1. Kœl -roO-ro µh d 11:01711101-rc, -rœ dx6-r« 'r1) bxl'lal~ 11:p«Eo1-r1, 

x«I 11:oUo<iç 11:pœyµœ-r111v T• cl1t11UiiEn1 • Il li' &v, 3 µ71 yivo1n, -rorç 6'iµoloT'lµivo1ç 
111,µIIY'l'rl, iyw µh -rllv ll«x-rul1ov -rijç 11:la-r1111ç 11:«pœ -roO l:111-rflpoç ,popiilv, IS111p1&v 

xœl -r«o-r« l«&wv, oô ,ppovor1iil 'rijç 6l«xflç -r&\Y 6lno11wp111Y, VOY ,r6)y orflç bxl'lcrlœç 

&11:01tl116v-r111v p.1 1tp«11T«îç &vocrl«1ç, Tµ1îç Ili xœl «Ô'r"IY -r&\Y 8'1pl111Y 'r"IY ,puer,,,, 

ltOl'rlÎ 41w-r,ov, 611:1p«xov-rlcr«-r1. 'Ex1Tvoç yœp 11:0U f'ICfl, -rll µh -roùç •xopoùç &yœ11:11Y, 

81îO'I lpyoY Ier-ri • -rll !Sè tllOIIC ,,>.,TY, &v8pw11:1YOY • -ril Ili ul nùç ,,>.oOY-r«c P,ICflTY, 

-roO-ro haplflly &v 'rlÇ Ocl'I, 
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.... Ill n9lo-r1po, Tm l&ff' iiù 1&«8-iin, 1111l JYOl'ITI l\c Ùl&OI fllllifflTIII fthç 

TOTÇ lloyl,LUl'f, &xova11d !'OU 11111 '"'" 6µ.o>.oyl11, ni, tdft111Ç, "' Xllpofl'IOU!l,IYOÇ 
iuycll.1,1 -r1J 9111"' 4v'lrop11,1cr11. 'Eµ.ol tdCJ"rcç, 4y1wT11n llimroff, Oabç, ~ 6~CJ1DÇ 

Tp1iàç 11111 dToT1l.'1iç, ij, llljµ.oç µ.b trpD9'1TlilY 4v1Ttr1 81ocrdlii1ç, xopbç Ill kooril.111v 

ll0Eclcr11YT1Ç 4n1nipuEczv, D11dpcz 9'11&111111 rlllv 1111l Dv1011,11 clycov • 1111l Tbv iùv lvTII 

1nn1u111 4yiv'l'ITDY xczl 4vczlT1ov • Tllv Ill, TOGv11nlov, 11IT1IIW'f Tl 11111 T"""ITOV• 

r,.,.,'ITbv Ili 9'11'1 TOOTOV oGx WÇ IYTOÇ xpovou trod .,, «j, oGx fiv Tl 116-rbç, 4l.l.' lu 

à! .,, TIYY~CJII in!, 1111! 11:CZPll',PIIIYII Tljç 6trOCJT«CJIIIIÇ 116-roO &px111w-r1pov Tl llfTIOV • 

Tb Il' Il~ lxtrop1V01&IYO'I lx D11-rpoç. "E-r1 µ.l11v iùv .,, Tptcrl lloe«r:111 9ucr1v Tl 11111 
oGcrlar, • -rpl11 Ill trpocr111n 4tll1ci Tl 1ICZl lxpoM, oGcruf 1&lv ~v111µ.lv11, Wµ.11T1 Ill 

ll11111111p1µ.lv11 xczl 6trOCJTÛICJl'I • 06 11--liv 4l.l.ck 11111 m lv11 Tflç r:11111px111flç Tptœlloc, 

'ri>, TOO 8100 9'1111-1 l.oyov, .,, 6aTGTOIÇ oîllll xpovocç 111' ~Il-~ Tl'l'n!Oi'ITII b DV&G!l,IITOÇ 

qiou 1ICZl M11plczç Tflç à1trczp8ivou. 6trlp ~µ.lilv Tl 11111 ni, ~µ.anpczç CJIIIT'IPlczç 

OGIYOVTII Tl 11111 TllflYTII, 1ICZl 4"11CJTfflll Tiiv TPIT'IV ~µ.lpar,, ' fllCJl'I Ill 811111 rflllflll. 
Dpbç Ill 1ICZl rilv Tliw v111p&v 4vciCJ"rUl'I trpocrllox&, le dToO TOOTO l.11p.8civow TOO 

~nipoç XplOTOO, 11czl •e ~,, d-rbç jjy11p1 T~ l.oy"' ,axplilv • 4Uck 11111 TDTÇ "" 

lycz6oTç -r&v &v8pwtr111v ynlcr8cz1 ltv b:pczEczv 4µ.o11Sœç lx 8100, ToTç Ill trOY'lpoîç 

T1iu,tplar,. Elç uO-rcz ,r1o-r16w, i,mllii 11111 alç T110-r11 ~•IScltrTICJJIII&, Tou-re.v 6tr1p11,11Xlil, 

TCZOTII cicrdl;o1&111 Ylj\ 1ICZl ij,,,X11, 1111p11I, 11111 CJ'rOl&IITI. "Ea-r111 !'01 ffiTIIIV !'«PTVÇ 

11111 6 >.o11rbç xpovoç. auvoµ.ol.oy~all 11,0I Ill 11111 Tek trpclyµ.czTII. "Epp- •. 

t. ■nmcrit no 152 da moautère da Saint-Sépulcre (Comtutiaople). rr. '10 et laiT111ts. 

PA~ H LA IICHTIJD D'.&alll'OMIU DOITOLIOI (LITIU IIOlllla), 
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Kvplft, Nnn\Tt Ttj) ~. 4Y4pl tJOf'i\ ul >.oy{ftJ, ul ,,, Oôcvnlc111ç 

471p.oaltf T~ ToG 4&a«oacUov ffffOY l11:ixOYT1. 

'lovcrTTYOÇ 6 41xa4voç N,x-lJTt Tlj) "fflftJ w 11:p«HIIY, Ilo).).œ 11:0).).oTç 11:0).).cxxoo 

y,,wp11&6Y al 11:111:ol71x1, vlx71ç il flp&l'IVl'I •cxOaTI l).).oyc~TCXTI. 'li Tl yœp lovl611:1tcx 

YC&0ç lxd"'I, 1jç fi &yxlvocci aov 1(ipiT1ç llloe.,, dvcx, 1, d n 471!'0alt l6yovç 11:cx1ll1Ü11Y 

To!iç 11:cxpœ aol f0ITli'IYTcxç Tli'IY vlw,,, xcxl fi 4).).71 aov ilpani, fvcx l''l xcx8' lxcxa-rcx 

llywv xolcxx1xwT1poç Mew ao1, oôx &11:wç fi1&TY TOTÇ lyy,'IT1pov, 4).).cl: xcxl T0ÎÇ 11:lpcx 

rcxlldpwv ly,,wp1cr1 • xcxl 8cx0!'ci T' oôalv. KcxTcl: TbY llyoYTCX yœp cro,bv, fiil''I TbY 

la8lbY x4Y 1&vx0Tç lldxvvcr1 yijç • ili'I ycl:p llym Tel: Tli'IY 8dwY b1TYcx XP'lcr~,,, Tb 
oô 4hcxTcxi 11:6l1ç xpvlijYCXI 111:chw &povç x111&h'I, xcxl Tb oô xcxlovcr, 

>.üxu,, xcxl T18lcxa1Y (i,;b Th 1&6ll1n, 4).).• h:l T'IY >.vx,,{cxy, xcxl &aœ 
TOICX0Tcx, alç 1,, crvYTdYOYTIII x1ipœlc111ov ilfflllYTIII, Tb l''l 4üvaccr8e&I 471loY6T1 xpÜffTIIY 

T'IY ilpcnjY -ro!iç lacvTijç lpcxcr-r,kç, oôx 1jor-roY i\ -ro!iç (,11:' lxdYov 11:opavo!'ivovç -rb f&C• 

'Oc WY lpyœT71ç 1t111l cxô-rbç ilpc-rilc 11:«oly,,111a-roç •xP'll&«Tlcrcxç xcxl 11:1plaoeoc, 1t111l 

e1vo,,' "' IÎffOY, oôlllv. Oô yàp XCY@ç TOIIIIUT71Y fiil''IY b).71poY61&71crcxç, T0ICIOTIII ycl:p 
orœ ylpac T11ç àpnijç, oîc ilv-r1xcxpltaa8cx1 -robe ,,>.cxpl-rovç l11:lcr-r111orC11. Til,, IÙY o~,, 

11:IYT-/JP'I, 3&6-rc OÔ'lt ficr8CI 1l:C111!~1&CX87IÇ 11:1pl TŒ TOICI0TCI, OÔX 1Gp'11&~«ol TIVIÇ IÎYCII 

abY, i\ fe6Y!t) p111).).61&1YOI fYCI njY 116eCIY Tli'IY fllod'#llr>Y XC16il111cr1Y, &,;1p T0TÇ 

,eov,poTç 11:poôpy1C1ITCITOY, i\ -rlj) ilij611 T00 11:piiy1&C1TOÇ XCII elvft) 'ltCITCXd71n61&1YOI, 

EIC:,8«o1 ydcp ol ddoV< lx Tli'IY xC18' lœv-ro!iç xœl -rd! ,;api Tli'IY !).).wy cr-roxœt1cr8C11 • 

31&111c T•l''IY oôx 1j«OY ,te lyx1111&lov l6yoy Hpœ pœcrxœYOIÇ xp,-rcxTç cfip""'""" "" 
WcrCIY -roTç 11:œlC11, XIIIT'!l'll'l!'iY'l'I Ill XCII OÎO'I l11:1bl71cr1&iv'l'I dn TCITÇ Tli'IY XC11pli'IY 

!Y1111&CXl{C11ç, ct-r, -rli'IY 1t111-rœ xC11po!iç !YOpC:,,;wy TC1Tç 41&1>.dC11ç, crl Y0Y 11:pli'l-rov 

iYCXXCIIYlaCII xacl alç 4Yœl'Y'lcrlY &yœy,TY • -rœ ydcp 1t111lli'lç 1(ip18lv-rC1 Hl cr!.,y dY!tl 

t. DécadJ(ll lait allusion l la l'ameuse guinqvlriffle, vaiueaa de lm grande dimemioa, 
dont Falllllo lltait 1rmftlltear, et qui fat comtruite aux Crai, de la Rllpablique de Venue 
(VOJ, lean degli !goeüni, Notuw ... ügli ffrillori IIÏIWÏCIIÏ, t. Il, PP· .&55 et auiv.). 
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xn,6iYTII, IÎ Y• llç TO 11'/IÔlv œx61T1v 1t11l1111,16ÉYTII, XP-li TOÙÇ TG>Y &v6pw'ltWV &p!O'fOIIÇ 

11-li illv Tlj) 11CllllP/j) xœv11p161171Tr, xpovr, O\IYIIYll'f'IIV!l;1a8111 XIII l716'11C XIITIZVTllv &lç 

puoov, ŒYIIYIOOV'l'IÇ Ill 1111nov xœl l1t11vœy11v dç 'f'/;>Ç 3cni lluv11111c, ,., av IIÔTol lCJOlffO 

1ô11l11Tç TOÎÇ 111d1t11T11. 01 Il' •e &pxflc 1uph111 11Y7111'11C &01o!'il11ou nueoYTIII x11l 

1111x11p1a1100. "Ca1t1p yd:p cz! XIIIVG>Y TIY(l)Y CJO'f'ICJ11ŒTIIIY 1!ipia11ç x11l 1t11p11o56efllv 

(1t11pœ6oe11 ,5• av "'Il Td: Tflç O\IY"116t!11ç &H6Tp111) XOIYatcplhîç Tlj) pi,, u1 ivœyxœT11I 

ala1v, 0G'1'111 llflTII X11l 11I TOUTIIIY &v11xœ1via11ç, ai y1 cixo11v iUn,l11 Tlj) xp6v'1' 

y1v6111v11. Â'/ll10T111ov Tlj) llvTI x11l xp71a111ov... x11I 11ÔToç b TOO lpyou TOUTOU 

clivll'f'lllp1TOY 11>.ioç ., 'ltŒVTIIÇ lax•c &v6pw1touç ll11111!111ç. 'EppÉTfll yà:p 'f'66voç 6 11-li 

µ6vov TOÎÇ œpÎaTOIÇ 'lt·11po1111pTG>Y, œ).).d:, XIII TCIIÎÇ >.11111tpO'l'ŒTIIIÇ TG>Y 1tpœe1111Y 

b0Àou61TY d1116wç • Tll11lY yà:p &e1ov 11-/i /l'!'t TOÙÇ 1!ip6YTIIÇ Tœ XP71Cfll111t XIIT' 

'A,p66v1ov, &nd:. XIII TOÙÇ 1tpoa1e1up6YT:ZÇ, xœl TOÙÇ 1tpo11>p16in11 11b, 11:po&11:o>.111>.0TC1 

Ill ŒYIIU'/ICflll1lYOUÇ dv"' XIII 11,e16T'/ITI 'f'UCJIIIIÇ, Td:.ç 6/loùç TG>Y 11:poollll>CfŒfflllV 

661uov'1'œç, x11I xczTop61116ivTczç 6p6G>ç r.poç e&ÔTœç. Ilœvnç ycip 411cz xcz61n71xœa1v 

1ô1pyi'l'111 xo1vol, T71v Tl ycip 'ltlYT71P'II, x11I Td:. 11:111111 TG>v 11:11>.111G>v 1!ip1111bwv /Sn1ç 

11:pG>TOÇ i'f'10p1v, OÔ 111tllov 1!;po1 TIÇ av li IÎ TIÇ i11:1x11p71aall l;'/ITIÎY TO'Y 11:pWTIIIÇ 

xp111,jlœ111vov. K11I TIIOTII 11lv '5-/i TIIOTII. 

To Ill TOY TOO llOIYOO 111/la:axti>.011 6povov lyx11p1a8flv11! CfOI 1v 'rfJ xpllTICf'i'IIIOUCJ'!I 

x11I TœOT11 TG>v 1t6h111v, ll1eov µvplo1 ao'f'ol xœl ll1llœa11œ>.01, TOOTo 11-/i xœl CJO'f'l:zç 

x11T11yop1T aov, ~, oôlllv oli'l'I 1ôn1110'1'1pov, oliT' 1ôx>.1in1pov yiYO&T' av, 1tœl TG>v 

cl).).111y leoxov IÎYIII 6110>.oyaT. Ou yd:.p ,!Y alç TOIOOTOV «el1111111 &v16[611aœY -rlilv 

auvnlilv Où1v1TG>Y ol 1t11'1'p!11101, xo1vlj) ll6y11œu Tflç pou>.flç, al 11-li yv111pla1111a1v 

&pnflç lwp!IIY l111epi1tOffll, &l 1171 Cfl TpO'ltfllV 111tllov li >.6ywy Hh1tOY 1t111611>T-/iY, &l 

11-li loy1wT1pov bp1vœv TG>v 11:11p' œÔToTç loylwv Tl x11I ao,pG>v, 4'1'1 xœl œôTol CJO'f'Ol 

IIY'l'IÇ ol 1thlovç IIÔTG>Y XIII &11p161Tç ieu11aTœl, XIII xœv6v1e TG>Y TOIOUTIIIY XIII 

yvw11ov1ç. E~p6v Cfl yd:p oôx 31t111Ç ~e 'Ell71YWY 'f'IIIYfle i1t1n71110YII, &lld:. XIII~, 

'P11111œ!t11v oùx &6œ7111ovœ, cl1t1p li 'f'Ua1e xœl 'ltOYfllY oôx clv11> 6>.lyoiç x11pll;1-r111. 

Âlœ yoOY T-/iY TOIO:U'l'llY ~Ç 'ltClll/111~ CfOII 61e10T'/ITII 'fi 11:CIICJG>V TG>'Y iY 'JT11l[tf 

11:pox116111'-i"'II, d 11-li -rol1111pov o56h1 -r_oOTO TOTe 116onpoTç, -ro1011TO-rp61t111ç a1 xœl 

•'1'71111a1 x11I id1111a1 x11I 11C111111p1aToY &1t11pyœa11To • µ.œxœplovc ycip &1to1111lvu11, 

Illvllœpoc Toùc lv &v6pw1eo1c f7111'11" &yœ6-/iv xn,aœ11lvouç, « 6 6' lll61oç, llywv, Sv 

fitµ111 xœdxovT' &yœ6œl •• •o Ili ya •e 'Aaxp11c 'Halo6oe &1tœ61ZV11Tll;11Y xœl OÎOY 

&1to6100v -roùc 1ÔTVXlile Tœun,v lxovT:zç ypœ1111œT1Te 1111a1, • 1'7111'11. 6' 0G-r1e 1toi111eC11Y 

&1t6llv-rœ1 fivTIYII 1tollol lllOI f'lll11eova1, 016e YU -rie ia-r, xœl IIÔT71. • Al yd:.p 

&l"1181Tç ffl11111, of« li a-li, oli'l'I ~tf6l111e &dllvv-r111, oli'l'I 1tw1toT1 a6ivvun111, &t' ~C 

x&y~ XIII we {if'IIY'lla«111v6v a, x11I i1t1n11116v111e &vuaœn11 -rd:. 11:apl T-/iv '1tlYT71P'II 
f'/1111 XIII WC ale oôpœvlœv ciYTUYII &vœ61611x6T11 T-/iv 61611ax11l1x-/iv, lvœ -rG>v xo1116fl 

CJOflilv, x11l wv ale -rov aulloyov iviypœ,j111v ol ao,wTœTo&, wç lfp11T111, -rQy Oô1vu&v, 

WY 11' 1tpla1e yvw11111v 'ltlpl 'l'd:. TO&CIIOTœ iaT1 1• 

1. Taurinenli, grec LXIV. c. m. 7, rr. 61 ~-62 r. 

----~-----------
- --.--' •-.. r•·-.-.__....••.,--, 



LETTRES DE JUSTIN DËCADYOS. 
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rpci1&1'CI 1tcspcl: croo HTCl11:ll',P8lv clç -fil'IIÇ 1a,eci1&1JY ul XCldl'Cl8oY a,· CIÙTOO 

iYCIPJ&crTCITCI '"IY 1upl -fil'/lç crov a,ciho1Y, 8106t,1pC ,plÀTCITC' 'Ep1&Gat,1pOY ycl:p bcl,y 

IÎYCII ob 4v cr, xcù.icrcs11&1, xdœ TIYIÇ CIÙTOl'ciTt,)Ç 6Y01'CIT061-roovdç "' l'C'rt,)YOl'ClcrCIY. 

oiln ycl:p 'Ep1&00, oil-r' 'A81JY/lç M1pov CN • 61b oùx 'Ep1&06t,1pov, ob 'A81JYGat,1pov 

6lov 111:ovoµœl;IIY oc· ol ycl:p 6101 -rli\v i6vli\v 61111&6v111, 111\ç -rlj) 1tpOf'11Tll ul T1J 
4l718dqi aox,t. 6 aè xùp1oç TOÙÇ oùpcsvoùç i11:ol1JOIY llcr-r1ç Hl "' a,a'IJl'IOÙPT'IJd TC 

al Mpov -rlj) plri,, où 1'71Y cl:Ucl: 'Hl -roTç y1vv71-ropo1 -roTç ooTc ixcsp!ocs-ro, !vcs 

11:~TOTÙfft,)Ç l'lv cll111p1vli)ç lcs-rp,G-,ç CIÙT/j) 111\ç· 610"60TOç, 6p60TœT'IJY lxt,)Y 11:1pl 

CIÙTOO '"l'Y 611:ol'l•lnv, T'JlpollOl'li\Y aè TOÙÇ TOll&CIÇ 1t1lcspy111/i\ç 4YTIUIPTIT1JÇ .Hl 

0G-rt,1ç 111\ç &E1ov 64\pov 81001, 11:oU/i\v aè TOTç yoY10o1v cl:ncleiov, lvcspbt,1ç il 1&11Uov 

1111:cTY 81csp,cr-rt,1ç pul>ocsç l«I l'Clllpbv l'CTcl: dloç c1:e1111e,1.,, -rflc Prztf1blcsç CIÙTOO 

cùxcstç -rQv y0Yit,1v crov 11111 xcs-r' lfcslpc-rov 311 cùxli\v -rli\v 4y1111v «csd~v bclvt,1v, -rAv 

llCITcl: 11111poùç • ., T011:0IÇ 3111,popo1c «cspcl: 3111,pop111v cw16Qv pcscr1U111v cruvdpo106iYTt,JY, 

11111 XOIY1J &11:0,p'IJYCll'fflllY V'lflfOp!qi bolcsv niv aoecsv lxllY XP71 «cpl 8100 TOÙÇ &d 

Xp1cr-roo, xcsl niv yvil>l''I" b8lv-r111v csù-rli\v, xcs&cl,ç -rb 11:YCOl'CI csù-roTç ivi1tYcvcnv, 
CIÙTlj) lcyo1&&Yft) «ru1&66llt) T'IC 1tlOTlt,)Ç 1tpoo111:16iYTt,JY XCII i«ITll'IOY .r TIÇ «csp' a 
CIÙTotç xcslAç lx11v 13obv il-ro, 1tpoo61TYC11 lll111ç, fa &,pal1TY av &Uoç l«1x11p71cr111V, 

TQy TOÎÇ txv101, TOOTO Hl ycl:p ue111v ilxt,) 001, l«ol'IYOÇ xcsl csù-rbç, l''IJdTI cl:dp11 

,:..; 1v -rotç ypci1&l'Clcrl crov ,pcslv'!I Hl ,p71ç &11:op1TY 1t1pl -roO b -rlj) HTcl: '1111m'JlY 

cùcsyycllft) ~TOU, TOU IITCIY 61 ne., b1TYoç l'&XP' TOU Sor, lx TOU 1!'00 l1''1i1TCII 

Hl &vcsyy1bT 61&TY • 11:1pl -roù-rov 001 «cspcs1vQ 1'71 nùb crw-rbv AU' &pxOÙl'IYOÇ • 

-roùç 'P1111&C1lovç ycl:p les -rel: 'Pt,11&C1lt,1v ,ppov1TY, TAY -fil'ldp111v 1t'YIU1'C1Topp71d~v Hl 

01oloy111v 1'1Tril111v TCIÎÇ ie'IT'l1"'"'" lx' ilcruxoc, Hl l''ll3' Ier-rd,, l''ll3' &l'f16ol111Ç 
lx111v clç -rel: T01CIO-rcs -rAv t1JT1J!'liTt,1Y xpovo-rp1611 >.01«bv l'ii «pb:ov-rcs • ool ore ycl:p 

&volx11ov 11:cpl TOIOÙTt,1Y l;71nTY vllt) ore 11:civv, 111\ç &xoùol'lv; llv-r, Hl -rli\v 810>.oy,xli\v 

où -rp16111v1 xp11&118pAv • ll'OI Tl 1'71. 61tocr-rl>.bcr8111 b oh111 l'ii 1tpocr1'xovo1 xcs1p0Tç 

11:1pl -rAv -ro1où-r111Y &11:oxplv1cr8csl ore xcsl &«o,pcslv1cr8111 11:li\ç où 1&111pbv d'IJ av xcsl 

&v01JTOY, Hl M1>.1-r16/i\Y IIYTIIIC lpyov Hl 1'Cll'l'CIXOÙ6t,1v, XCII 1tC1pC1d1Jelcsç iaxrinic 

-r1x1&1'piov, bcslpov ycl:p TCIÙT'IJ[ ,p1lo-r11&lcsç -rie 6 xcs1p6ç ; -li 61 xpclcs -rie ; 'Ecsoov 

O~Y Tcl: TOICIOTC11 XCl80TI 6111-rp16csl Hl 1tcsp1>.xvo"6ç clac TOU 001 11:poOfOpoll XC11p00 

XCII 1t1pl -rel: xp111116lcr-rC1Tri 001 ylv,08111 an,, &xp,66\ç "'dpxov -rel: TAY -raxvAv, 

y1YoO l'ii x111bÜ!llv TPC11'1'C1T1xbç, 1'71 ,pcsv1J oov oo>.o,xll;ov -rb ffll'CI fa pcsp6cspll;111v 6 

llovcse a,• oil xcspriTTIIÇ -rel: TPril'l'Cl'rCI • ~'IJTOPIXOTC 6pylo,, TOY csüxlvcs 6dx>.1vov 11111 

t. Ce qui pricède a dêjà êté pnbliê, d'apres on autre mann1erit, dans l"EU1JY01'Y111'IIIY, 
p. 305. 
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1&«81111,ci-rflW -r&v lU1tY br1>.doo n:oua1116-r1poY, 1111I ri-ra l"'"!! d u-rnopov1,11Yov, 

-rll yàp ~11TW!l,IYO'I 4>.1a1-rllY, bf&~II &l d:11,1>.ov11,1YoY, é, 6 iY -rpœycp&lff IJOf&l'rll~ 

JY!all'o>.oyat EofOx>.,i,, dn Hl 11:11CJli!IY -rlil'I lap&Y la, -ra x11l y1Yii1J11 ypllf&v 
•11,1mp6-r11-r°', -roll, -r&Y 'rOIOUT!al'I lp11,11Y111-rà, bp18&, &1rwY • !l,IIYTIUO!l,111 yàp 611,00 

XIII •11:•uxo1&«I 001 Tl dU10-r11. TIIU"'l'I 001 '"l'i 'ffllplllYIO&Y 1!,0181a-r4-rc, ~ii>.c, xd 

&ycl1r-o 11:pocrflpw al>.1xp1Y1?. •Ay &l Hpcl -rr,,°' -rp61rov f11Y1J ao1 b4&ovcr11, w 
fpoY-rl, 'lnodal&-o, -la 11:11po111,l11 ipat. E?1Y. 

E!, a· ii11,!ç !,1r1p11r111Ylo~ 10111~ ""' iyx1a111,1clo111 d dp1xo, • lylii &l 11111 -roO-ro 

-roo •1111p111Ylo11a1, lxOYTo, >.6you !,1ro11,111,Yiio:w 001 "~"' -ri\ al,n}.fl 11,1y11>.vY11Y, v-iin 
-ri\ v-1xpà l"YdUYll'I 1rod, fy11 .,.~ a~,, .,.~ &)y -r111, 4>.118&111" xo>.11x1w-r•~- Do>.b 

y4p 11:>.loY •e-tJP~ x11l -rrll iip.i-rapœ \ '"IY •m8p1166Y11 6 Dal-r11px°' • ,r).~y o!, ab 

no 11:11pœl.6yov nu-rov 6 11l-r1°', -la f~l'11 &l ii 4'111Myy1>.o,, ii -ri\ v-1xpœ 1lfll8vt11 

l"Ycl).11 11:0IIÎ'I, Ofll irapl •11,00 001 •e A(,).Qy°' "' 'Ayx&YII 11:ap&crai, -r1111-rl 
&1111:6p8.,.- -rà ljil\llS111:11ji1111Sla-r11-rcl 00\I iyxwv-ic, "EppltOO Hl -lav-QY a!, """ 

p.iv-'l'loo • 6 &' lap6, 0011 11:11-r~p 11:pocrx11Y118d, ,., 4f' iiv-&Y irp6npoY 611:1p111Xla811t, 

Hpnœ>.&, fya Hl 11!,-rol Olll"'IPI~ "rVXOl!l,l'I -ril, n Xp10-rlj) '111000 v-a-ri\ Me11, 
11lwYI011, ,., 6 8110, Il110>.6, f1101Y. 

'Ad AGl&Yo,, f&8pov11plov 116'1• 

t. Pominw grec n• 1389 (et non n• 1373, comme l'indique JIii' erreur le Catalogue 
imprimé), tr. 358 Yo-359 -r. Copie. Le Catalogue dit i tort que cette lettre a éU p11bliée 
par fnlilll dans Il Turœgrecic. 



LEITRE D'HERMODORE LESTARCHOS. 

EPMO.àOPOl: IU.T8I-t- TQ ABAPIAI EY nPATTEIN. 

'Eyw 1.Ln ob IY 11:0TI riiv T00 U11-rp6x>.ov Xlll 'Ax1Uwe ,1>.lrzv, fav la ~111 

11:cp116"11TO'I i11:cffo1iax11, 1'71 h1 yc &l'll8fl laT11acl1&'11", Al>.• oMl 11:18arriiv 1&c-rpkite, al 
1171 'NIVT'l!'I ., il,100 -rcx11111pol11'11v. Tbv yclp flhmv 1101 "A811p1v, -rbv 11:pàc Tfle 

hb118b 1&01 ,,>.Ille 11i"!I ivo1xoov-r11 TfJ +vx1 11:pà 6f8rzl11&v 11:cp1,ipwv oôx ln1v 

&•wc bb 11via11'11e p11bl'I, xlv 11:oUcl 1&•-ra@ oôpacl -ra ,x161v-r11 x11l fixia11r1r11 
lcl>.111r1r11, XIII -ri l'OI -rote IUoic ivrzv-rloy 1J11"8i8'11Xlo Ilclv-rae yclp am., ~>.ov 

&11:ixOV1J1 -r&v ipw!'lvwv x11l -rbv d0ov a8~ovcn Tfle +vxtie, iyw 111 xlli ~>.ov 

11:poa-rl1"11111 x11l &xlarzal111 oôx oT6v -r1 liUwe al 1171 av riiv 4'vx71v -rote iallla-roic aov 

l6yo1e x11-r111ovia"!le x11l TfJ -rli\v l:11piavwv aov 1ô1&ovalcf. XIITIIX'llliiGlle &01ll1clwv 
••1x11Ut1 ll1cl yp1111"4-r11tY aov. T110-r11 yclp fclp11rzxov lip1nov -r11Te ia1&1dp11ic c{ipiha 

4'vx11Te (dn 11:11p' 'Epl&OO, aln 11:11p' &l>.ov -r1vbc, l1lov Il' rwv &11ete Mpàe) lpy11vc 

lv-r11 oTe &dv-rcc ~ 11:11p6v-rcc 6111>.0011,v &Uia>.oic xrzl avU11lo01'1V, x11I Tel x11-r• 
pol)l'IICl'IV 11:11pinclY01'1V· OTe 1171 x&yw a1 ffpoa,Olyyo1,111I Tl XIII XIIT!laffcll;o11111 Xlll 
11:poal-r1 ffpoal1•11pli\ Tl x11l lx1nvt0, a6v n 116110v acl Tl yol)vd' lxrzv6!'1voç, Il~ 

·-~1610'rzal111 fiv.lC ali\v -r111l11tv TPIIIIII«™"• &n "'""°1k!i.,ç 111eiwaal111 • Meet yclp 
iYTIXp~ ao1 cr'UYOlllbl'I Xll1 IJlll'fOln•a0111 TIIOTII ll&&e1px61'1YoC XIII x11-r11n11l;61'1V6e 
ac X11Tllaffclf;1a0111, &Ucli 1171 611:1pd81ao &v-r111:1n11?.111, !} ,,>.6T'l!e• mx ln1 111 

&1,111lalrzv iffurxi,j,rzal111, 11:li\e yclp; 6 x11l BpoOTOY Yl'IIX'l!Xlilc av XIII f>cll.11p1Y b1l'IO'I, 

o~ XIII -r&c i11:1no>.Ac lu 11:IITe &lv &••1'Y"11"6v1vcrrzc, x11l -rbv 11:1p116'11TOY iY iffur-ro>.11Te 
Kibp11. Ilal801&111 Ili ac TOVTI ù!'ivwç 11:01iaa11v llicli niv 11:11>.111clv fii'li\Y b111plrzv. 

Tol)-rov 1171 x11l w ll1cl 11:>.1i6vwv ivox>.iaaw ao1. Eîl'I. 

'Eyw 111 To0 'ni" 'EUclll11 lnoptjarz1 pov>.6!'1Voe, oôx oîllcl TIYI cix, x1-nilale ale 
w Bvr;clvTIOY •e 'Ayxlihoç &przç ••onodpovv, ol6!1,1'16e Tl IÎVIII TWT'l!Y, TfJ 11:cl>.111 
,ia1111 11:&iffl'IYOe. Nov 111 -rrzl)T'l!e &1111xpv-rl x11l ll"'lla8flY111 oôx oT6c al1&1 in•P'lll'i""IY 
6pli\Y 11:ciYTlltY Tli\Y &y118&v, TllpllVVO'U!'iY'IIV (iffb Przp8clpetv, XIII pclp811poY iwriiv 

&fllÎIJIIY fWY7IY T'l)Y Tli\Y Movali'IY ffcll.111 TpofbY XIII IIÔTli'IY Tli\Y 816\v '"IY aw1,111-r1x71Y 
xrzl ,j,vx1x71v 61100 &Y1v1yxoOa11Y TpofbY XIII 11:œYTII -rel x11>.cl h11a11e111,1iY"11Y- 'Eli\ y&p 
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-r&Uœ, rv« 11-ii xœ8' bœcrniv li1ol.o,pup11111«•• Tou-n, Tolvw Tlj) ff611i, CNCJXllldç, 

11«1tpllv &py111l.h1v 'ri 6lillv lbdbcr«. Tb lil vGv 1lv1111 1v Xli,, -r, ffp6-r1pov SLh 

iffl,PIIIVlaT«T7) TlilY 'lwv111Y vijcri,, vQY lil 1t«Cf71Ç TfiÇ 'EUœlioç ,Plil I li11l -r-iiv ,;&)v 

"Kpœy11d:-r111v llv11111œl.lœv, li1d:y111, (ntb TlilY iv-rœi18œ ,p1l.o,pp6v111ç f11toli1x8dç xcd 

,p1l.ou11no;, 11-ii lœ81iç Tl 1tpocr111dpw x111pficr1111. Tlwç li' b-r«i18111 li1«-rpl,ji111 lwç ,;'i' 
Til 1t0:YTCII olxovo11oilvTI ll'Y«li, 1114) x«l CflllTflp1 "i11111v 'l'IICJOO Xp1a-rlj\ &Uwç ue,,. 
'E11:To'1111lvoç li' o~v ll11111ç licr1:1p ol livcrlp111-r1ç -rll ffo>.lll -rel fflpl T-iiv 'l-r111l.l11Y &,pop&). 

"Eppwcro, &yyl>.016 d 1101 (iy1œlv111v &al, -rov-rl yllp li1' l,plcrawç 11101 ff'UY8a:Y1crllc,u. 

ICIIIVaTIIYTÎVOY -rllv 'Pd:ll'IIY xœl r1wpyioy -rbv B111l.crC11llfl>Vilv, x«l N1x6l111oy dv l:o,p111Vbv 

TllY 11101 1t1p11:06'11TOY 11-ii XIIITOXV)1Cf1'Ç Ùffœcr111Cf61111 WÇ &ff' l11oO, 

'A1tb Xlov, -roll ~,pl.y' 1-rovç, 11ovwx1lilvoç 11111 11:! lib« 1• 

t. Paruimu grec n• t389 (et non n• t373, comme l'indique par erreur le Catalogue 
imprimé), r. 358 I'" et '°· Copie. 

-



LETTRE DE JACQUES BASILICOS 

IAKOBOE BAEIAIKOE MAPKETTIOE, 4EEHOTHE EAMOr, IDDEU Tor 

AHTTBTOr KAIEAPOE KAI KOMHE DAAATINOE, TQ EM>OT.UQ KAI 

EUEBEETATQ ANAPI KrPIQ •IAIDDQ TQ MEAArxeo~I Er IlPATTEIN. 

Ilol!iç ijll,i 1e11pii;c67.1 ;cp6voç, 1ùa16ia-r11n •1>.11e1t1, x11I oùllh Tl µ1xpbv b:ia-r6>.1ov 

1C11pÏI aoll lwp11X11, XIII ull-r11 lllç XIII -rplç ypi•~œ, T'J «r'J loy16-r71-r1, •e 0~ &1e11liJµ71a11 

-rfjç M11va,p1lcl11Ç, &1e1p µ01 où µ.ixpœv 1C11pia;c1 -r~v &vl11v x116' lxciaT71v @p11v 

ll111Yoouµlv'!) 11-ii Tl -rQv &v6p1111elv111v M1>.ciy;c6111v 6 iµbç 1ô1pyiT71ç x11I (io,i6bç 

1d1eov6n. 'Oç Ili a■ 6y1fl x11l t&n11 -rlj) 61/j) ijxova11, ;ccip1-r11; -rlj) «rfllTtjp1 ljµQv 

ll',µol6T71a11, -rlj) x11l vllY a, tli\n11 ,pvlcinov-r1, x11I µ1 ll1unp6v a■ l111p11xiv111 

x11-r11e1111a11µiY!j), Tek 1t11p6v-r11 yptiµµ11-r11 ll1ck -roll Àoy1111-rti-rov XIII fflPlfllYOllÇ 

avµ6ov>.■v-roll -roll &,inii-rw K11!a11poc •1yy1xoll dµ1e111, fv11 µ~ x11l 11ô-rck, i:ic 

-r&U11, &1eo6).7166\a1, x11I -r111l-r11 -roll iµoll 11ù-r11v1,tilov, µ■y11>.01ep11eollç xvplw djç 

4111pllloç, aol ypci,pov-roc, vllv ix -rflc 'EUcilloc alç TbY K11lailp11 i>.66v-roç, x11I -rœç 

&v11xtia-rovç aov &pnœç x11l x11>.ox«y116lœç 11:11p' iµoll 111,iyovµlvov 6a,iµip111 

&xouat&Y-roç . .àio1111I aov 11:poa11yop11laon i:ic &11:• iµoll -rbv ao,pw-r11-roy iv 'Aaxl711e1cill111ç 

xup1ov fcia,c11pov D11.1xflpov. "Epp111ao, x11I -rlj) ~ x«611p4 x11plll!f, -rlj) -rfjç YllY &01xii-rov 

x11l llvaTVXollç Etiµov ll1ad-r-,, 11:od Ill 1ÔTVXOllç x11I iYolxov olia,iç, ,p1Àollnl a1 

&nlyp«,tiov. 
'Av61crT71p1&voç 6yll6-, ,p81Yov-ro; -roG !f,pvi, &11:b BpovUU111v. 

6 abc B11cr1>.1x6c 1• 

t. Turcograecia, p. 556. 
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LETTRES DE JACQUES DIASSORINOS 

t 

TQ l:O<IIOTATQ KAI AOrIOTATQ AN4PI KYPIQ 4'IAIIlilQ TQ MEAAfX80NI 
IAKOBOE 4IAEl:OPINOl:, KrPIOE 40Pl40E, Er IlPATTEIN. 

Tb 1va1&lç -lj 111t).).oy d11:111 O.oat&lç 11cd flÀoaocpoY djç af,ç l.oy16-nl'roç, 

,cz1111cza1w-rcz-r1 4'1:i.111:11:1, lx -rG'IY (i111dp111Y avyypcz11µœ-r111Y 61czY0'1laii111Yoç xczl -rœç 

i11q,u-ro11ç ao11 clpnœç 11:czpci 11:0ÀÀG'IV bowtlç 'llCZl YOY 11:czpci TOO l11:1cpczvo11Ç 61a11:6-rw 

-r'ljç l:¼11011, i1100 Ill czv-rczn,j,!011, -rczo-rcz lç -rci 11ci>.1a-rci 1101 iY Bpo11Çi>.).cz1ç 

p1&cz1111acz11l.,,011, -ro 11:czpoY ypci,j,cz1 ao1 i11:1a-r6>.10Y n-r6>.11'llxcz, 61' w T11ç crtjç 

61'1lfl'Î)ao11cz1 xcz).011czyczOlczç avyyvw11'll" 1:czpczaxlT" 1101 -ro1czO-rcz -rol.11'Î)aczvu 111111 -rli\v 

aG'IY UYWY avyxcz-rczp1fl11'11a111l 111 a11:0ll6czl111Y. Xczlpw yclp -roTç -ro1ou-ro1ç °"f")-rci-ro" 

4.,,3pia1 cp1>.100aflcz1 xczl· (,,;'llplTITY 111v-roTç, -ljy(xcz -rou-rw &l-,, fvcz x111l wdç 

11cz11czp16'r'11-roç -ruxo1111, i11:d 111111 1111111cip1oç lla-r1ç 11cz11111plo1ç (,,c'llp•nT. Twd -rolWY 

TO 11111pOY xczl b'1111il'11TOY i1:1a-r6>.10Y -lj c,-ii 61e11111iv'1 flÀOaocpl111 cla11iv111ç 111 'r1J 
111111-r'ljç cp1).czyflp1111:I, flÀIWaHIIII 111111 11111p6Y Tl TPllll111«TIOY i1:1n1À1T-r1111, ~, d: 
,upl 111v-rtjç 11ci001111, 'Xllll Tlj) 1:1p1cpczv1a-rci-rlf) a1111&wl111nJ -roO 471-r-r'Î)-rw Kczlaczpoç 
flÀÎ).À7IYI r1p11111Yljl 4'1yy1111j'l ypci,j,01 -lj TIYI cl).).lfl cplÀlfl TG'IY iYTIIIOfllll i11:1fl1TYIIII aGI 

clacpcz>.G'lç, 61:1p ao1 i11:ca-r1>.00111111 • 11111poY -r1 ycip (i)ç ,1v1ov b -rtjç ffci).1111 1ô-rvxoOç 

xczl 11cz11czplczç 'E).).cilloç, YOY 3l cH>.lczç, p1&>.loY -rlilY 611a111pl-r111Y 1Cl11,j,1111 ao1 pou>.0111111, 

r.,,• CZVTO '11:0'rl ll11px6111voç -roo -rtjç 4wpllloç 1111plo11 11Y'lla8d'IIÇ, °E).).71yoç hllpbç xczl 

cpl).011 1va1&ia1v. 'Epp11111iYOÇ 31czn>.ol'llç, clYISpQy &11:civ-rwY iY3oe6-rlll'l'I, 111111 hw'l'lpoç 

"Kczv-roç clY1czpoO. 

Too ''"' d,y81a-r71p1G'lvoç oy/16,, cpOlvov-roç, &11:b BpwUUWY 1• 

l. T11reogr/UÎa, p. 5M. 

i 
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Mil.tOPINOl" TQ DATPIAPXJ,I. 

Tb l1po1tp111:l, \ 111tllov al11:1TY 81011:pad., ni, aflç D11v11y1onrroç 1t11Y-r11xoO 

8w11tlt111v 3111-ral& • TOIOOTOÇ ytlp "' d8oç ni, afjç 011Yrzy1onin, x11dx11, 1tollii 

iyrzllii Ct1t1p,p1.1fl dixOUIIIY 1t1pl aoo, wan 1171 aûv11a811I 11• XIII 'P66o8cv XIII Kû1tpo61v 

1171 i11:1antl11I ao,. K11I 1dp,,a1 µh 'P66o61v i11:1a-r1Tl11I ao1 -rnolµ'l)x« x11I 11:11przax1tv 

ao, 1tptlyµ111-r11 Ctd.p TOO l1pt111, .tT1.1l111voo, -roüµoO auyyavoOç, TOO 'Po6I01.1, TOO ix 

11:olloO, 0?µ1111, il06v-roç 11:pbç T71Y ~., D11v11y16ni-r11 Ctdp uvoç 6lx'l)ç, fv11 -rb 6lx111ov 

bovlµ7,1 'li ~ 31x«10a1JY'I) • 'rllYOY 6à ypll,p111 flJ atJ 4y1011:p11t1t XIII 1,p, x1,p11ltJ, rv11 

-ri) C.11:iixoov 1tpbç T71Y ~y 31;1iiY i1t16al;111 XIII a,œ ,rQy 1tllpGY'r!JIY T71Y 1tpoaiixo1.1a11Y 

41tov1µ6'1 1tpoaxû'l'l)a1y, XIII 61wp71-r1x&, T7IY 1tYl\l1lll'r01ttipoxov aO\I a,e,œv 4a11:llawµ111. 

Ilpl)ç 'rOÛ'rOIÇ 31 fv11 ~Ill 11ù-rl)ç T~li)ç, µ1xpoY 'ri 1t11przyyill11t, li-ri 6 VOY 'Jwœvv11ç 

l!odl6311ç, 6 ni, Doy311vl11ç l!rza1l1liç, '#iµi-rapoç ia-r1v, XIII 0~ IIV'r~ Iawç iwp11x11ç 

yptlµµH11. 'Ex Tli\Y '#iµcdpwv wv ia-r, x«l "Ell7111 4v71p, i; 1vy1voOç ,pû-rl'l)Ç x11I 

1vy1v1a-rtl-r11ç, "rà 4vixrz61v 'Hp11xld6'1)Ç. K11l al a,r lrpatç Tl XIII iipx11p1Tç i1t1ûx1a0111 

"Ell71a1v ipx01.1a1, -r11vov Ctfflp 11ü-roo ffpoaiix11, x«l oG-rwç, lxnaûw, 11:01iia11-r1, fv11 

1vcip1noç Til) 611j\ y1Y6µcvoç xrzl 6y171ç a,à: T6'1Y 1tp1a6116'1Y {iµ&v, or/) XIIT' ix1TY0Y 

11Ïllpyniia, -rot, 31Hm1Xia1 -rli'lv 'Elliiv111v, ~ x11l i,pl1-r111, x«I -rflç D11v11y16n1-ro, 

ao1.1 11:1a-r~ flloç Ion••• 6v-oWll4i xal ol al,-, IIIÜ-rlj\ xp1a-r111Yol. "Epp111ao, 1t11Yrzy1w-r11n 

6ino-r11, x«l aûyyv11181 • 6 yiip XIII/X)Ç Xll"r11tdy11 111 x«l 311!o61xri:tnpoY oü ypœ,111. 

Oüx illo \ 11I cly111I aO\I x11l 8101mO.tç 1üx11l T71Y ~., 4a11:tlo111 61;1iiY ii;&ri:ta1111Y. 

'A11:b A11.1xoal11ç, 1tol1111ç Kû11:pou, -roO ffll' IIÜyoûnw 1,:'. 

6 d)y ali'IY iip1-rlilY i1t111vl-r11, XIII ll1ptl11:111y 1• 

t. Ms. Il" 10 de la Bibliothàiue du Syllogue litthaire bellmiique de Conatantiaople. -
Cr. le l¼yyp11p.(I-GI ap1o61ùv de cette Société, tome XI, pp. 7t-'12. 

,, 
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ÉLOGE D'ALEXIS RHARTOUROS 

IOANNIKIOT IEPOMONAXOT MAPKOTPA, TOT KEPKTPAIOT, ALUJ:KAAOT 

♦JAOJ:O♦OT, EI'KOMION Elt TON J:O♦OTATON KAI AOnOTATON 

KTPION AAE!EJON TON PAPTOTPON, AlâE~IMOTATON DPOTODADAN 

KEPKTPAJ:. 

J:11vii611œ 11:11l.œ1ci ia-rii671 de -roùe 4vOPfll1t011e 61toO ale -rck !UPl'I -rflc 8P41niç 
ixœ-ro1xouaœv1, 6-rœv ,j81l.a T•YY710fl xœvde ilhx6e -rovc &vop-oe, vck l.woonœ,, ,,, 

11l.œlo11a1, aail vck 6lluff11Y'rœ1 • aail, 6-rœv ,jOal.av 41rœ1Hv1.1 -r1vàie ill1x6c -rovc ,j 'rl'IIIC 
61toO 'rlYœ cv,pyaalœv ,jOal.a -rovc dµ11, aîxœv cnnii011œv .,. XIIIPfllV'rœl 1111! vck 
1v,ppœ!v111v-rœ1, vck -rllv -r1µoOa1 11œl vck -rllv x11l.owxltova1, 1111I vck 11iivovcr1 ciiv-ro-ra 

1t0Uoùe i1tœlvo11ç ale ixa?Yov nv ck1tœ18111,1,iuvov Mp1Jt1tov, Oil.ov-rœç vck fœY&PfllOOVcn 
µl toO-ro 6-r1, 6-rœv ycvvll-rœ1 6 4v0p1Jt1toe, iµ1tœlv11 ale µcyiil.œ -roo 116aµov piiaœvœ, 

de lu1t111ç 1111I ale 6!111pµoùç, 4µ-ij ll-rœv -r1l.11wa,, -rou'r71v niv l;1Jt71v, U11181p6v1-r111 

411:b -rck avvcxfl -roo x6a1,1,011 pcia11V11, 11111 <i1tiiy11 ale -rci 1t11V-ro-r1vck 4yœH ixai"'le 'rflc 

œl1Jtviov twfle. 
Twp11 l.011tov llv b1rvo1 ol 1t11l111ol da111c xœp11?ç idv11a1 1111! -r6oove i1t1dvovc 

il.iyœa1 1tiiv-rn1 de -roùe 41t1118111,1,µlvo11e ,pllove -rove, -r&v 61to!1Jtv "1 .;,vx11 de dl.11a1v 
<i1tiiyœ1v1, 1tUov xp1111!;6µavov 1Tv111 ,jµa?c µà av,poauv71v µayiil.71v vck i11:œ1Y601Jtµay 

-rllv ao,pw-rœ-rov 116p1ov 'AUe1ov nv 'Pœp-roOpov, 61toO i-r1lal1Jta1 'rDU'r71Y fflY ,p811pnav 
l;1Jt71v, 1111! l;1Jt71v 4,pOœp-rov l:l.1181v • 41tll -rllv 61toTov ll:l.o1 ol K1px11p11To1 da111e 11œl 

-roa111e 161py1alœ1e il.ii8œµri 1111! 411:b µvplœ piia11Vœ UIII01Pf118iixœ1,1,r1. 'AU« 411:b 

-KoO vci Apx1viia,, -r1vciç và: ic111via,, -rœle daœ1e Apnille -rou-rov -roo 011111,1,11a-roo 

4vllp6e; 'KoO vck cGp'!J -r1vciç dloç -rlilv 1111-rop81Jtµ«-r1Jtv; solœ yl.&aaœ,. 1t0Toe l.oyoe, 

1t0Toç (171-rwp ij8al.a 1111"'18'1 vck i1tœ1via, 4EIMC -roO-rov -rllv OcTov &v8p1Jt1rov ; Bi8111œ 
µ71-rc &l.01 ol (lii-ropae 61,1,00 lllv i)Oil.11a1 !111v718fl Ael1Jte vck -rllv iy111Jtµ1iiaova1v, de 

-rlilv 61tol1Jtv fll'ldpci,v -rllv 4p18µbv !lb ijO.l11 -rol. 11'1101.2 vck piilfll -roo l.6yov µov • 

llµ111e l.oy1iil;ov-rœç h1 x11l,j-rcpov dv111 vci i1tœ1via,, -r1vckç 6llyov -rbv iviipa-rov &v8P!Jt11:0Y 

tr11pci vck 0111111:,ja,, 6l.o-r1lœ -rœlc 4pn«lc -rov, Oll11 Apxlfiw -rll iy11wµ1ov. . . 
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358 APPENDICE. 

(lo'llfl' 11:l.éov Toùç 111xponpov< Tou, waciv ToOTOv. 'Al.l.à: x11I niv 1ÙOll:ÀC11TXYl11V 611:00 

1lx1v de TOÙÇ ll'UO''NtlÎÇ œv8pw11:ouç, niv iÀl'lll100VfllV koO IÎXIV clç TWÇ 11:TMXOÙC, 
T1JV au11r.ci81111V dç &ppwcrni11lvouç, XIII T7)V e1volloxl11V 611:oO llxn ■lç ffiÇ ,,YOUÇ, 
&11:ll Til livov-œ TOU IÎYIII fllVlphY ,,. Tlllç v-œe, TIV«Ç, IROVTIIÇ 611:oO &>.01 vlov 'Alpà11 

Tllv iUy11a1. ToOToç xaù T«lç y1v1xM-riiT11iç &p1T11lç dT01œç l.oyflç T11lç clxn alç ToO 

>.6you TOU, koo 11:1p1aaoT1pov. Mci d 8U111 ,,. UILM •rw (oô11I a!ç •11l) atfov-rœç ,,. 

11.npiia111 11l11v x11I 11l11v TIIÙç &pn11lç TOUTOU To0·8œu1111a-roO civllpoç; 611:oo 1bol.61T1pov 

\TDV ,,. 11np-/ia, TIV«Ç Tek &aTpll TDO oÙpllVOO il niv &11!10• 'rijç 811l.4crcni,, 11:11pci •• 

lllTP'ÏJO, TIYliç TIIÏÇ &pn11lç TOU. 'Al.l.ci Tl và: ur, TIYà:Ç 11:oUoùç ).ôyouç; av &l.111; 

fi &pn11lç adxouv alç 'r7JV q,p6v'lla1v !1DYIIX7J•, xlll 'l'OOToç clxn T1>.al11v 'r7)Y fpoflla&V 

a!ç 'l'OO >.6you TOU, llh q,81iv11 TDO'l'O v& yv111pla, Tlvciç &Tl ,,. ■lx• 11:ilall ).oyflç 

&paniv ; Tl xp11œl';OVTIII ).oyo1, 611:oo Trk lpy11 IIVIII daov f11Y1p4; 'Hhûpa1 ,ra

lvœç alç 11:00'IIY lloublœv, dç 1:0011Y ll'UO"rUXIIIV, alç da11 flœ011V11 fj"rDv 11:p&T11 ol llparç 

'rilç K1pxûpœç, x11I To0TDÇ 11l 'r7)V q,p6v'llalv "°" Toùç iibu8lpe,ian, laTOVTIIÇ và:· 

611:riyJ alç Tllv &px11pu.c 'rilç 'Pw11'11Ç • 6 611:oroç (l>.b:ovTIIÇ 'r7)V 111yiil.'11V 'rDU 'POV'IIOIV, 

5T1 TDO a111:1v lx11111v, x11l yp11q,11v 1lç 'r7)V Kipxup11V l11:111,ji1v, 11:poa-riiaaovTœç, iv 

(l11p1r &,pop1a1100, va: 1111• 11:up«l';J T1vciç Toùç l1p1Tç T&\v 'P1111111l111V. K11I yupll';ovTœç 

dç T1JV 11:11Tpl611 TD0Toç 6 81Toç &v8p11111:oç, x11l flU11:ov-r1ç ol K1pxupœ?o1 'r'iJv 1111«>-'11• 

TOU fpoV'l!OIV, TllY bUe11a1 xe.1p111:laxo11:ov, av x11).à: XIII TWPII alç TllY 'rO'll:OV TOU Î!VIII 

11:plll'l'011:1111:ilç. 

'Ad 'rDOTII >.o1dv x11I bll ll>.11 11:oUœ 611:00 ll1à: 'r7)V auv"rD11l11V iq,lvo!llY, 111111:opaî 

và: !llTp-/iO, TIY«Ç 11:0lfJJV fpoV'l!OIV IÎXIY ,te TOO ).ôyou "°"·'A).).•,~ 'AUe11 1111xrip11, 

'A>.ie11 i11:ly111 &yy1b, 'AUe11 81rxl &v8pe111:1, daov &lbiç fia111 alç &>.ouç -rwç 

!llUovTœç xp6vouç i11:111v■!llvoç, 1ôx11p1aT'lllli•oç, Tll1'111livoç, &sil &>.ove TOÙC OOfoùe 
œv8pw11:ouç, à:11:ll &>.ouç TOÙÇ iv11piTOUÇ &v8pwsouç, &d 11:ilallV 7'>.1xlœv œv8p6111:0II 1 

• AU t i11:11671 XIII Til 11:l.ij&oç T&\Y lpywv 'rDVTOU 'rOO hv1111a-roo œv8pw11:ou IÎYIII fllVlphv 

alç &>.ouç, x11I 6 axodç l1IIÇ 6h clv111 và: Ôl'IIT'1180011n Tel: 111p1xà: 11:11p116dy1111T11, 6'1 

và: 1111v lx111111v x111phv và: Tel: &v11,plp111111v, la-rovT11ç 611:oO 1îv111 ax161lv k11pœ, 
,Hv11 611:oO xo1viilç Tel: &vœq,ip11111v dç 'r'iJv 1ùy1vdœv aœç. K111phç 1lv111 >.0111:llv v& 

111T11yupla111111v clç T7JV 81111P'IIT1x71v 1';11171v Tov,:ou TOO &vôp~ç Tllv l.6yov ILIIÇ, wa&v 

611:00 &,:• m11v 11:pi11:11 và: fiv111 i11:111va!llvoç 11:1p1aaÔT1pov, 6111Tl Mv 711111:op1T và: iiv111 

11Uov •1:111va!llvoç 6 rb8pw11oç waà:v và: •x, a111cl: alç T7)Y 11pae1v Xlli 81111pl11V, is11671 

dT1ç 611D16v1T111 Ill m 811lv 6 &v8p11111:oç, lli11-rl Xll'l:à: 11:iilç 6 811lç lx11 Mo iVlpydœç, 

8awp'IITIX7)V koo 71l1up11 &l.11 Tel: 11:pœy1111T11, XIII 11:pDYO'IITIX'IV koO xulapv411 -rel: 

GVl111:IIVTII • l,:1';1 XIII 6 voOç TOO œv8pw11:ou lx11 ôl'io ivipy1111iç, 81111p'11TIX7)V 611:00 

X11T11>.11l11lv11 Tll\ç oùal111ç 'l'li\Y 11:pœy11œT111v, 11111 11:p11xT1xriv Ill niv 611:olœv OÔ'IIT' 
6 &v8pw11:oç TOO >.6you TOU XIII Toùç &Uouç alç &pn-lJv. 'E1i11671 >.0111:llv x11! 6 

11lllaal11WTll'rOÇ xlip1oç 'AUe,oç 6 'P11p-roOpoç i&ale«lllV &-r1 \TOY ,.iç 11:pae1v 'rÙ.IIOTll'rOÇ, 

!ç al11:00111v alç flp11xu>.oylœv XIII 11:apl 'rijç 81Mp'11-r1xijç "°" !;111ijç, x11i dora 8Uo111v 

01111 dl.oc -rli\v Uy111v 1111,. 'A>.).à: IT1 và: fi-rov 81wP'IIT1xw-r11-roç &•8pw11:oç, -rel: 

ypll,jil!lll"ii "°" XIII 114).1a-r11 fi A1llq11lç "°" -rll llalxvoua1, -r11lç 611:olll1c lix1 !lÔYOY 
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-radç lx11 a"t0>.1apjv111ç 11à -rp611:o<,ç XIII ax-ii1111-r11 Tflç fS,i-rop1xflç, XIII 11l lax11p6-r11-r111ç 

&d3ciEaç Tflç >.oy1xf)ç, &>.>.& XIII ~à 6,jn1>.6-r11-r11 vo711111-r11 -rflç 6cl11ç XIII lcpllç 6ao>.oyl11ç 

x11l 11l 11:llv ci3oç T&v ci>.>.wv t11:1CJfll11lilv, IZÙ-r11lç ip11v1p6vo11a1 rliv aoipliZY -rou, 11ù-r11lç 

clç 3>.ov -rbv x6a110v rliv x,ipvnoua,v. 'B111rç &l la-rov-rize 611:oo tip11vapi:ia11111v x11-r& 

-rb 611Y11-rbv ulç &p1-r11lç -rov-rou -roo 611111111a-roO &v&pbç iv 11:p«eu !.i111 61111plq: >.ci11,j,11v-roç, 

3lv bl11:11 &>.>.o 1r11p& v& a-rp11ipoo11cv 11:pbç -rbv 61rov civ6p11111:ov -roo-rov 11:11p11x11>.iilv-r11c 

-rov XIII Uyov-rœç • ~ 611od-r,i, cly1111-rci-r,i x11l 1111x11pu,1-rci-r,i ,j,ux-iJ, 11:>.71p,iç &11:b 1tlla11 

X11>.bv, &d 11:lla1ZY &p1niv, 611:oo i&yflx1ç Xlll i>.a1161pi:i6,iç œd -r11lç &ua'r\lxlcziç xœl 

-r& pcia1ZY111 -roO x6a11ou -rovwu, 11111 pll11:11ç -rb ,piilç bcrvo x11I -r-iJv lci111j11v -riiv 

!avyxp1-rov , 11:11p11xcl>.ca1 nv xvp1ov ii11&1v 'l,iaoov Xp1a-rbv, -rbv 11:01,i-r71v x11I 

xu&cpv,irliv -roo 17Vl'11:IZY'rOÇ' vœ ,jj61>.1 l'llC i>.11161p61ff11 œd -r& ,po&1pcz pœaœvœ 'rf)ç 

xo>.cia11111ç xœl v& 111lC œe,i:,1711 ortie pœa1>.al11c -rlilv oùp11vlilv, ,jjç ylvo1-ro dv-rœç ii111lC 

i1tl'r\lXIÎV iv Xpia-rlj) 'l,iaoo 'r/j) xupli, ii11&1v, <i, il Me11 alç 'rOVÇ 11l/ilvœç 'riÏIY 11ti:ivwv. 

«11iiv '· 

t. Se trou•e l la auite du rarissime M1-r11111po>.oyixàv de .Jo.l1m1tt111 Jluco11us (Yenüe, 
. t6'i, in-,•). La Bibliotbèqae nationale de Pam pGllède un exemplaire de celte précieuse 

plaquette, !IOlls la cote : R 67i Â, Rélene. 
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ANTDNIO.t O EIIAPXO.t TQ .to-.OTATQ AP.tENIQ, MONEMBAtlA:& 

APXIEilltKOilQ, El' IlPATTEIN, 

Ilpoa,p6p111ç -rljl •pciyµ11-r1 -rotç K111vO""t«v-rlvov ypciµµ11111v ixp11dµ1811 -roo aoo 

µ1167l-roo, &pian lluk ffciv-r111v 'Apab11. Evviin'llO"I ycip f,µtv ffOÀÀ' ~v1xoµbo1ç 

&110-0vµi(f, Hl ff«W x11l.11tii>ç ll1H181Ta1v, if' q, -rov ~lov fiµlilY ll'llllb fiy1?a6111 '1lv111. 

'E'tllyX«YO!llY ycip 'rOO 4pxov-roç 'rOY 1111).oy nxpoY O'll!l1:11p11dµ1t0Ynç 'rlÏIY ÛÙIYl'rii'IY, 

60""t1ç inOvi)1m µiY iillT11tp6-rp1-r«, ihfip1-ro llt 110À1ç i1tl -rpl't'llv, 6tl'à dlç fiµip«Ç, 1toÀÀo?ç 

ff11p11ai)µo1ç -rflç ipxflç, -rlilY lipo1to1GIY ff01'1tMY-r111v, fl,I y1po110-l<f. !llÀ1XY11µ0YOGO'll, 

'rljl lliiv-<i> fflXY'rl H'r'llflî, ffŒY'rll H'rcl: -rel: 1t:i-rp111. To (,dpoyxoY oGv 'tOO'tO -r,i, 

1tT1lld«ç 81111pollv-r1ç iiJ1lT;, x«l -ri\') v,xpl\') 1t«À1Y iv µipai 1tpoaixov-r1ç -rov voov, ~ 

11kv ~11vll1n16i111611 'rOÎÇ 1tav800a1, 'rO iv8pw1tlYOY 6piilvnç oîov, fl,I llà 'Xll'r'TIÀii'IJ11Y 

fiv-ii>v 11ù-rii>v, «:>ç oico-6111 6-r1 11-«'t'IIY fiµtv yivo1n 1tcin11, Hl 11ù-ro -ro l;flv iYN 

ylÀoao9l11ç. 'Ev -roG-ro1ç ll111-rpt66v-r111v fiµQv Hl -rflç ""'xflç 0G-r111 1t1p11toÀ011µlv'llç, 

idO"'t'II TP21,LJ111'r0fOpoç iyx11pll;111Y B1À1a11plft1 'ri\') XP'llO''rl\') -rel: yp:iµµ11-r11, q1 ~YflY Ili! 
iyw -r6n. "Aµ11 Ill no-r« À1166n1ç x11l iv111t-rG!1XY-r1ç, wç ll1t!~11111v lllç 1tov Hl -rplç 

À71f6in1ç -rljl x11pl1vu -roll Hyov, -rljl iÀÀ7lv1aµljl, ntç ill111ç -roG yp:if&1Y ip,niç, 

11ù6iç iff1611Uo111611 'r'Î)Y iXÀÙY blÎY'llY ir.o 'rflç ~xflç, ;111 liv iill'll dn11 1t1X611pik 

'XIII y11À7lYIQY'rll, iv111t11Ào\lµÏY7lY llo!IXY'rlÇ lll,tv 'r'Î)Y iÀÀ7lYl'X'Î)Y 1t1111ld1&Y, N,oaov, 

11iy1a-r1, v1oaov • Hl ycip iv -rljl wvl xpciv1t1 J1'1lll111l1XY il 111xpœY 6À111ç 6pliln1ç 

'XIX'tllllcillaa6111 f POY'rlll11 1t1pl 'rœ TPŒl1Jlll'rll 'tOÙÇ °EÀÀ7lYIIÇ ll1œ 'r'Î)Y e111161lO'IIY 'rljl 

yivu H'rllO''rpO<p'Î)Y, i1to1tv1y6µ1611 1tciw XIIÀlr.Qç, C:,ç ff«pœ 'rljl -rp11xiiÀ1t1 -rcil dll' 

ir.10''r7lp!l;oY'rl 'r(i) 'XIXXljl 'XIII µllÀÀOY iv111td6ov-r~ ll1œ 'rOll'r' IIÙ'rO XIIÀl1tOY fiµllç, il 
ll'llllh 6À111ç -#iy&?o-8111 'rO l;flY, d1t1p llij'rll ll1œ 'rlZÀÀII • 60'ftl T• -rci µiv ia'rlY fiv-tv 

9Ga11, -ro Ill 1tpo111pia11 -roO xdpovoç Hl iill'll iv1XY-rloY -r, fGo-11, •11p' &aoY -rljl 

Àoy11tljl l;Wftl 'rO ll'Îl ~oGbo-8111 µnci Àoyo,; l;flY civ-r,ll«rvov iO"'rlY, 'A1tipp1'1'1 y(ly iip' 
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ii11iilv -rci: ypci1111am1 -ro lu11:00v fl:Œ"l"rlllÇ xœl auvianio• Hl '1V,>p11v, xœl œv1two1, 

Hi ii11li'lv œù-rQv 1171 d:11:oyvti'lvœ1, d:Uœ Oœpp,Tv -ljvciyxœa, Hi d:yœOècç lxuv ih!llœç -roo 

a1118'1ia1a8au xiv ll'li y, -r71v yov71v œù-r'liv, "Al1ç -riilv Hxli'lv -IJ11tv 1 1171 Hl -roO-ro, 

i>.&Uxœx,, yivo1-ro I Tb f:li>.-r10-rov -li11Tv, -li 11:111-rplç, 0:11:«i>l.no, 61100 llà -rœûn,i Hl -ràl 

àlyœH lpp11 fl:ŒY"rCII, Dœpœl11cp8'1i-r111 xiv -li 11:1111/ldœ. El ev11811 Hl "rCIIÛ"r'IY i1t1-rp18ijv111, 

-ri ll1t 11:>.iov "EU'IVCIIÇ tflv lll,«i>-rœç, xoputiilv-rœç 'f7IY ~ÎYCII xœl -r1pcia-r1ov 'fi y1yovo-r11ç, 

xczl -riilv 8p11111ci-r111, œù-riilv ~novczç, ,cczp' oùlllv loy1to11lvouç -rij) xoa11'1' -roû-r'l' ; 

'AU' l11:111:ov61111av iv, ,ù ia8' 6T1, XCIII ToO-ro, ~! 1171 81oç 'flÇ &v1116-v 11:czpczxû,j,œç 

xczl TO yivoç olxnlpœç Tij) czliilv1 ixczplaczTo -roÛT'l' T71v Odczv ,j,ux71v 'lwcivvou TOO 

Aœaxci,nwç, 6a-r1ç, -ro 11:p,ollctov lxwv Tijç l-rœl1xtjç 11:cz11l1ûo1111ç xczl µiv y, xczl -rijç 

lU'1Yl1tflç, ivda-r'I T1J fl:OY'IP/J Tti)Y 'EU'livwv TÛX'lJ, xczl -rœÛ-r'IY xcz-rczy111v1oci111voç 

XCZ"rlaT'IOI TOÎÇ "EU'IOI "r7IV ll"1111oalczv TCZÛ"r'IY axo>.71, • .,, ♦>.111p1v-rl~, ~ç czù-roç av 
11:potaTczocz1, xczl vo, iU'IY ii11Tv iv M11l10À«Y'1' llT111oaiczv xczl TCIIÛT'IY • «j, llol'I T• Ocoç 

flllv 6-r, av ev11c;ip'!J, 11.1a8ov TOaOÛTIIIY iycz8ii1Y, l:v llà i>.l'' w ll11lczoxci>.111"1 &p1a-r1, 

lxou TtjÇ 6/loo "rCIIÛ"r'IÇ, l'ixp,ç av iç bpov czù-rtjç yiv111v-rcz1 cl 1171 11:IZY"rlÇ ol 11118'1Tlll, 

i>.>.' OÙY T' ll'li TIVIÇ, 11111I 1171 O'K&Oll• TJl"I ., Tcz,v«Pfl) • •11~11>.ox«i>p11 11êlUov Tij) 11:0YIÎY 

vdp TtjÇ TiilY 'EU,iYIIIY 11oe'I,. ivlaTCIIOO T1J yv«i>~., - eu118czloO Tij) f:1!'11· ivdxou Tiil"I 

ypcz1111ci-r111v ,~ Mv11111ç, 1171 11:czpol1a8,i~ xczl TCZO'fal, Ton yœp av OYTIIIÇ IÎ'I 11:ŒÀIY 

OY"rlllÇ ii11tv -ro f:110011 ifliw-rov. Tl ll,t 11:0).).ti)y; œù-roç av aczu-rij) 11œp-ruç TOO 1epciy11cz-roç. 

"Eppwao, 11czl -rllv Aouxczvllv 11:poa1111:1 11:czp' ii11iilv. 

'Ad Où,vnciilv, f:10'1llpo111Qvoç 18' cp6ivonoç. 

2 

TQ l:EBAEMIOTATQ DPOHrorMENQ IlANNONIAE KîPIQ DETPQ 

TQ BEMBQ ANTIJNIOl: 0 EDAPXOl: Eî DPATTEIN. 

"lla11:1p 11I 11U.1aacz1 Totç &v61a1v icp1tcivouacz1 11:êla1v, iv «j, 11lv iv 1Gp111al Tl -riilv 

a'l'lo, t"11-rou11iv111v ll1cz11ivoua1v 1111:l xpovov iv11r.czuo111vc11, iv «j, Il' iv 11'115lv 1Gp11101, 11:plv 

11111 xczi.iilç i,01tfla111, ll1t11:-r11vu1 Tczxiwç i11:czU11no111vcz1 • ov-r111 dyw, a18cza111«i>T11n 

llia11:o-rcz, iv TCZÛ"r'lJ 11ou T1J ,9uy11ôd~ 11:0111"1 ivczyxcito11cz1. 4ct yècp i>.1u6ip111ç ivllpl 

y1vvcz!<i> -r«ÀT16i1 l.iym. 

41116pècç "r7IY 11:11pèc TiilY Toûpxwv iox«-r'IY «:i110-rT1TCZ, Y1Ûa11 'flYÎ Oc!~, tdÇ ol >.0111:ol, 

xczl oùx iv6p11111:IY'lJ aofl~, 'Evnl'lJalY IZfll!.011'1" • h'I ll1èc T7IY bo80À71v -riilv b6ûpwv 

iy116iilv iv ivl5d~ 11czl TiilY iv11yx11l111v czù-riilv xcz61a-r'11tWç, 11:1pl1111I T&vczç Tiilv iv-rczo6œ 

lloxoÛYTIIIY 1ùy1viilv ivllpiilv, i11:01t1pllêlvœ1 6,ir.ou6b -r1 TiilY XP'lal11111v ao,01to111voç. 

Oùlllv oùv ipûwv 11ixp1 -roo vov, 61ci: Til &v6101v d:11:czYTêlY id 11T1llh -roo 11i>.1-roç lxoua,v, 

d:11:011:nllv ~6'1 loylto11œ1, xczl i11:czUciT~1a8cz1 To1oû-r111v ivl5piilv, XlllfOY TO Ttjç 1ûy1Y1lœç 

ixonwv ovo11111, l:ûyyv1118115à, " 'fi 11:œpp'IOIIXtOjllYOÇ i>.eu61p1cii;111. Oû11 lx111 yècp TJIY 

tir.Il 11:poyov111v 1ûylv11czv, flÀ1XY8p«i>11:ou yY6111'1Ç 111111 Tpor.wv XP'IOT&v ip'11111181toczv, 

.. 
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6µ01od/)(\t 1:C1p«6Cll1Yv spiyµœT1. Kn' iiù ycl:p, '+ux6,, n ni v1xpbv oô µ6-,cw cwni, 
ciHcl: xcd sllY ci..Opf!ts1YOY HUX711'CI &our, av µ71 xcd sapci Tflc cil71loOC wyavclmc 

b:1xpwaO~, TflC 4vw81Y b:&fOITW<nJC 371ld71, 9i,, o,;x ci11:11xllc dx6vC1 TflC µ11xC1plmc 

fUCJIWC XCll liy1aOC11 Hl aoeœt1aOC11. Tl yœp av Hl TPOITO HlGlç lxov 71µTY " Ttjl 

pftt, œpaTflc &v111; d dl.aie µb 3lœc lC1p.spuv11, plov 3à ,SU811lt11 dv bticrrov; d 

t".1;('Î1v YOCJOOO'CIY lœall0'8C11 3vvC1-r6v; Tl 3à xC1l cisC18C1Y11TlaC11; TC1UT7Jv wv riiv cil718iile 

IIÏTIOY TOO 1il yi•11a8C11 Tin &v8pw11:ov, TTjY l;li'IO'CIY XCII lC1p.11:p6npov -~ 'ICilO'rt 

cl:SIIYTli'IO'CIY 11'yin1C1v, l11'1"'TOY IÎYIII ~ laP4 00\I ,&,vx~ 1CC1pœ 1tœYT- 1ti.Tw8tÎC, 

lyYwv Tel: xC18' i)111lç xo1vwaC1aOC11 ~ a111v6T7JTI ~ ~. Hl TOTC i11:dyovo1 xnoTç 

j,:;1xœliaC1aOCl1 TTjY O'WT,ip1ov x•Tpœ crov, 4v8oc ~aec xcd 11,111,opci,TlffOY cbdvwv 

fncolC16wY 1lvC11 tjv crii• i,:;11lx11C1Y. El 1•.b oôv Tflc 1tC1pci aoO TIJXOlp.av jl,cl~, 

xC1Uv la-r111 no ,:;o8ovµivov wxoo«nY • ~., U µ71, Hl TOOTO xœlôv kcm,yxœv11Y 

ftcunt7181TO'l'I ~&71. 'Allœ Til '11116œYTII K1pxvp11loic a,.,,ci -rp,zy~d'I xcd -ro,;p.ôv •le 
3,j,1• n1 Ti81a0111, MÇ l,:;l TOuT01c oluov spoxœllcruk1 p.all;oY11, oôT' iµol ,:;pisr, 

jad 8iiT1pov, iv8pw11:1vii y, 1trz86vT1 x11I p.&Tplwc flr.1111yx6n1 TÔ 11:llY, OÔTI n1 

"rÔ lo1soy œyYWO'TOY 1lv111 a,r IO'ToplCIY 6loax1pfl crvyyplifOYTI ni 1tapl HOT• 

XIITflTIYOµi"lftl. • Allod µ01 TÔ 1CpOCJSIO'Ô'I T~ XOI~ 8P71v718,iO'ITIII &1.ov neydoic 

-roTc 11:pOCJ,iXOVO'I 1• Nvvl u, Bip.61, d 11111vln &vop.,z, TTj'I l1tl -roTc 1111wllkOIJIY 

71p.llç il T71Mv11 µ6vo• nc+iip.avoe, al -r1Yci 11:ov 81p,z11:1lcr, ol&«ç, flr.6µY7Jnv • TOGT' 

1111:' lurvo TÔ 11:C1pci no ,co8oup.aYOY • vO• x111pllc air.ap 1t0Tk ~1t111poe &v8pwsOY 

1ô1py1TflaC11, l;li'IOY 6µ6fvlo• • •Ov 6671Tfla111, Y1i• e,.,111111. 117111' <i11:olcl611c oG

XP71114Twv 71nw111voY iiù lv1:1Ta0111 x,zl liy11Y -r110T11 • µ,i µ01 yiY01-ro oGTIIIC 

4a'x71µovfl1J111 &1cl: 'l'Ô yQv i11:11:1fJÔY ciclx71µC1, ipx1aOin1 'ICœYTOTI -roTç 11:11poOm XIII W 
(ldp 17jY xpdCIY G6p1Y lµr.011TY Tlj' Pl• loy11J11p.iv •• 'All' 3 p.& 1:1it11 ir.1p,,8p11lv 

11111 -ro>.µèlv 411, xch Tl -rpqi.l vil,UalfJlv ol 8101, HTcl: orin Eôp11:i&71v, 71 'fUCJIC laTI 

,;a>.6nxYOÇ MIio 'A11:o>.l11œc yà:p -rœ pon,iµœTII Hl TTj'I " oîx,.- 'ICIP'OVOlcr, &µœ 

11:!IG'I TOÎÇ ÀOl'ICOÎÇ x-r,ip.aicn, p.6YOVC 1-11 TWÇ 11:llî&CIC TVP.YOIJC. ToOTO &à '1,p.6i671U 

-rorc K1pxupC1loic o,; TOCJ11UT1J -rli'lv pC1p6ipw• 11:po8u11llf, -roo 11:11p1Z1J1Cov6fl1J111 Tiiv 

1lp,iv71v, ~ ya -r&v &101x71aiVTwY i11:11plq: no µ71 3111T7Jpf111111 ffiT7JV. RIIJTI\IO'OY 

lp.ol TÔ 11:èlv iixp16111x6·n, Tlilv &à pl116iv-rwv hl yeyov6-r1 XIII 11:p10'6111~ XP7ll,lCITÏfJIIY'rl 

r.pôc TÔY i)y1µ6v11 -rli'lv pC1p6iipwv 1:plv 71µTv l11:18ia0111. Nov oilv oôx lxwv 6,c681v 

&1C18pio.j,C11 Tci 1CC11ôc:i:p111, TiX"'l" µ71&1µl11v d&1»1; -rlilv PC1YC1u11wv, lr.1 Ti!v ilcv8ip1ov 

TllUT7JY HTClflUTfll, ~TIC r.od XCII 41ovua1ov l8p11j11 -rôv clpciwov • iJv ycl:p i,:;i x6ffiu, 

"''li Tflc 4'vxflc lµC18ov, Tpo,;-ij .. if' oTc lr.dov 1e11v 31C1Y1v67111111. 4areo-, CNY IIUTOO µol 

'rlYII TÔY 71µlilv &u18piljlov1:11 TÔ cr&µœ i1d T(j) XIII 71µ1lç TTjY ixalvou +vxiiv • po,i071aOY 

O't"' l!UYCIO'CII -rp61t"' • 66,\y71aov 1!iv&O''l'IO'I 4v&p11 XCll œyvWO'TOY. "0 'ri ycl:p ch 1COl,i0'1l; 

XCli g 1101 1:pOO'flXOY il1TIY ix-r1>.!1111;, XIII 3 p.GI 1t1pl 1100 <i11:dl711tTIII OÙ xn1Uye11;. 

'Evnl11m, 1COfJll&llilYOÇ o· ln11p.lvou ff,flt'. 

t. A.imNn ÉPillQH pensait déjà, comme on le TOit, au poème qu'il publia l Venise 
1ept- plus tard, en t5". ÎOJ· notre t.1, pp. i59-i61. 
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~ N PIDU 1- A ll Lftl'BJI l'UCilDIIITB. 

Venelias. Pelrua Bembm Antonio Epveho, Corcyneo, S. P. D. 

Litterae twe quu ad me grœce seriptas misisti, ut vere dicam quod sentio, 
me cum voluptate tom vero etiam dolore sane magnopere affecerunt. Nam 
quod erat earum sermo purus, suavis, dootus, Alhenas ipsas redolens, 
tom etiam philosophiœ sensu ac prœceptis pictus et perpolitus, majorem in 
modum tuarum litterarum lectione sum delectatus : eoque amplius quod 
nova mihi hercle tota ea res inopinataque acciderat. Neque enim putabam 
bis quidem tempestatibus, cum e Graecia bonarum litterarnm studia penitus 
emigravissent, tam egregium tamque pnestantem opti.mis artibus ac disci
plinis virum, ut te esse video, Coroyram insulam non nimis elegantem 
alere ac erudire potuisse. Itaque eam pne ooulis pagellam diu tenui, que 
tuœ mihi doctrinœ tuorumque morum testis et plane obses · fuit. Quœ vero 
earumdem litterarum tuarum pars illatam tibi proximo hello Thracio a 
fortuna tam insignem injuriam continvit, ut a solo patrio fugiens nihil 
inde tuarum rerum tecum abstuleris, pœter nudos liberos, ad quos quidem 
nutriendos et tuendos, teque una cum illis sustinendum, coactus fueris 
ludum litterarum V enetiis aperuisse : ea mihi porro œgritudini ac dolori 
magnofuit. 

Angi enim te ac perturbari curis animi atque laboribus hominem ad 
scribendum et ad posteritatem natum, tuaque studia durissimis vite 
difficultatibus impediri, quis est tam illiberali porro ingenio coi non id 
peroiolestum esse ac plane miserum debeal ? Quare mihi, ut ad illud 
redeam quod initio dixi, et hœc virtutum tuarum perœpta ex tuis litteris 
cognitio voluptatis plurimum attulit et tuarum molestiarum lectio atque 
cositatio plurimum acerbitatis. ln qua tamen ea me spes recreat quod 
te confido in istis mœroribus non diutissime fnturum. Vel enim fortuna 
eadem quœ te pressit, etiam sublevabit; vel virtus ipsa te restituet tua, 
multoque reddet clariorem atque illustriorem quam si domi tuœ nulla 
re offensus permansisses. Quod ad me attinet, si quem hic nactus fuero 
ex üs quos commemoras, eum tibi amicum omni studio comparabo. Sed 
mira paucitas est, omnesque fere non tam ut recte addiscant quam ut 
pa"o curare atque perpendere videntur. Ego, ut spero, propediem te 
videbo. Vale. · 

xvn kalen. januar. MDXXXVII. Patavio 1 • 

t. Pnu Ba11 cardinalia Eputolarum familiarium libri ,es (Colonie, 1582, in-8•), 
pp. 321-322 (Bibliolb. nal. de Paria, Z 737). 
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LETTRE PAR LAQUELLE PIERRE H■IO RICOIIJUJIM llTOl!IE ÛUQVR, 

Al canl. Farneae, a Tusculano. 

Come che io stimi che ail' animo alto vostro non sia punto necessario 
che alcuno degno per verlù e per dollrina, o per altra onesla cagione ben 
meritevole della grazia vostra abbia intercessore appo voi, pure non ho 
voluto che M. Antonio Eparco da Corfù a voi venga per impetrar la vostra 
buona grazia con N. Sign. senza quattro miei versi. ll quai M. Antonio, 
esscndo slato invitato l'anno passato da Sua Santità a tomare a lei con 
molla dimostrazione di volergli giovare e fargli alcuri bene, viene ora a• 
suoi santissimi piedi per supplicarla di cio. La onde priego V. S. che si 
degni favoreggiarlo con la sua grande e prima autorità, in raccomandan
dolo a Sua Beatitudine; che peravventura non arete molto spesso cosl 
degno suggetto da poterla usare in somiglianti cose e utilmente spendere, 
come ora avele. Costui è ben nato nella sua città, ed eravi per la sua verlù 
e buone condizioni molto creduto e di chiaro nome, ed havui perduto per 
le incursioni e ossidioni turchesche tulto quello che egli v' avea, che aJ 
suo slato e in quella vita non era poco. Ed è oltre a cio cosi dotto nella sua 
bella lingua, corne sapete. Se voslra mercè sarete cagione che nostro 
Signore il sollievi alquanto ancora più oltra che egli sollevato non l' ha 
per lo addietro, che è tuttavia leggiadrissima cortesia slata, accrescierete 
non solo la voslra, ma ancora la gloria di Sua Santità, che si loderà non 
pure per queste nostre conlrade, ma ancora per la Grecia istessa, e 
celebrerà il nome beatissimo suo, e lutta quella nazione si terrà essere 
stata favorita e heneficata da Sua Santità, essendone stslo beneficato un 
cosi onorato ciltadin suo. Pigliale, signor mio, questa occasione col voslro 
buono e hello animo e fatevi conoscere dal mondo non men genel'~ e 
giudieioso che fortunato. Bascio la mano di V. Signoria e nella sua buona 
grazia mi raccomando. 

A 7 d'ottobre t540. Di Roma 1• 
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TQ AAMllPOTATQ l:rMBOTAQ Tor Al'TOKPATOPOE KîPIQ ANTONIKIQ 

TQ IlEPENOTQ El' llPATTEIN. 

Ilcpl l,llv -rli>Y iubç hyoµiY(l)Y à:yœ6G>Y -rli>Y 1.poo6n(l)Y cro1, 1.l.ou-rov f'lllll xœl 

llol11ç, -rflç 't'C 1.œpà: no œù-roxpœ-ropoç 't'l!li'lC xœl 't'flÇ 4U11ç C\l't'UXl«Ç 411:œcniç, 

t. Opere del cardinale Pietro Bembo (Veniae, t7!9, in-folio), tome III, p. 31. 
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b71d11v xcd 11p6'1'1pov, czl&ccnµr.:i'l'cz'I'& &lcrno'l'cz. 'Aq,lx1'1'0 yœp oil µ6vov wç iµi, 4Uck 

1te1l ,cpoç 'l'OÙC iv 'Encia, 1CœY'l'C1Ç t:plil'l'OY µiv 'l'b xUoç '1'00 aoo 1CC1'1'pbc, IÎ'l'CI xczl 'l'b 

o6v • où&cle yàtp 4viixooc iyiva'l'o 'l'GIY 111pl 'l'œ µiy1a'l'C1 'l'oO 1e1Z'1'p6e 0011 auµ8oul11i1v. 

Ola• 'l'b TIYYIZÎOY 'l'fle ljiuxile IZÏl'l'oO 'EUcke 'li ,cp61e11a11, 'l'-iiY ,c1pl 'l'œ &71µ60111 i1CIO'l'lll1'1Y, 
'l'b µ1y11lo,cp1,clç .,, 'l'IZÎÇ ,cpœe,a,. TIYIZ yckp l.ly111y ,oùx {nup18cil&'l'O Nia'l'opcz, '1'00 XIII 

ckd ylr.:iaO'le µ!l.1'1'oe, q,71alv "0µ71poc, ~ésv izù&ii; Tlviz &i po11hû111v oùx fl111p71x6v'1'1a1 

81µ1a'l'oxlflv l\ D1p1xlflv; Tlvoç iyiv&'l'O .:E6>.111voe l\ Auxoûpyou l\, v-Ji .6.111, Nouµit 

'l'OO Doµ,c1llo11 1e1pl 'l'b voµoO&'l'aTY &1Û'1'1poe; Toû'l'oue &1e11Y'l'C1Ç xizi ai 'l'IYIZ lnp6v 
ia'l'1Y 1flp1TY '1'0100'1'0Y q,1l.6ao,0Y iY 1eo>.1'1'cllf' 6 abc 1C1Z'l'71p 4xp18@e lt71>.111xtiiç q,Ocia111 

Yoµltl'l'IZI 1t11pài ~ciY'l'IJIY '/iµGlv. 'l"dtnpoç yàtp '/i 'rTil'-'I 1CIZY'l'CIX00 &111'1'plxo11a11 ,cœY'l'IZ 

~~al111e IL'IIYÛII 'l'ci 'l'I XIIÀœ xizl 'l'à& xclp111. TIYIZ OVY loyli;1a0111 a,1 'l'bY 'l'OIOÛîOII """ 
1e11'1'pbe fÛY'l'IZ, 'l'p11q,iv'l'11 &à {id llill11axci>.111v XIII ~71'l'op111v (oil Uy111 &à ~'1'6p111Y 

11.1a011pvlilv 'l'I xizl 4yop11l111v, &Uck 'l'li'IY Xll'l'ck '1'71Y y1vY11l11v XIII 4l'll0i1 ~71'1'op1x-Jiy 

T1T•Y'IJ11iv111v); ilpiz oùx ~p111ci 'l'IYCI XIII '/iµI010Y; 'Eµol µh yd:p 1tpoe 'l'-iiv &>.'lj811C1Y 

bCIO'l'IZ 'l'GIY 1t1pl al OX01C00V'l'I, i:'>a-n;1p XIZXOO dpizxoe xizxbv IÎYIZI xizl 'l'b wbv aox1T, 

OV'l'IJI XIII 'l'l>Y •e &y118@y llY'l'IZ &y118bv &ÎYIZI fÛOII flZIYl'l'IZI. 'AUœ ,cpoç 'l'OÛ'l'Ole d &v 

ai1eo1 'l'le 1t1pl &v&pbc .,, "1J &1C1YOl(f' &1e1111ivo11 'l'oùe &1Cb :E111xpci'l'OIIÇ xizl Dlci'l'IIIVOe 

xizl 'Ap1a'1'odl.011e ~lnize ~ûizxczç; Dizpd: '1'01csû'l"IJe ljiuxfle, 11l&1a1µr.:i'l'11n &ia110'1'11, 

oriz dq>UXIY 'li a-Ji' '1'lv11e '/iµitç 'l'oùe °EÀÀ'IJVIZÇ &1t1Zl'l'tjOIZI a,r 'l'oùe X11p'll:oùe, 'l'b 

IC11a'l'IZÀl11e li&111p b-n;10Û071Ç XIII ,:by 'El.1xGIYIZ ftpOÛ071Ç 6loax1pfl i ilp' oùx ~a1a0111 

&,r; ilp' où dp1e1a0111 ; ilip' où xop1û11v, xiz,:& ,:bv x111µ1xbv d-n;ITv ; 'AU' i1tl ,cita, 

-roû,:01c ,:I XP71 Hym, si1t1p XIII ,:izO,:' la,:1y &l.718fl & 1trpl aoO YOY l,c118oµs811; ilp' où 

a,r ,:lkç x•Tpizc ale -rbv oilpCSYbv &v11,:1rv111 XIII xcip1,:czç &81ZYci,:ouc 6µoloyflaiz1 ,:ljl 

,cizy,:1,c6,c,:'!l Ocljl; ilp' oil a,r µ11x11plo11c '/iµitc fiy1Ta8:z1 ,:oO l.011100, (i:'>c] ,cxa,v ol ,:fic 

aile fÛOIIIIC µ71w-r11l l'-'IJ&lv ij,:,:6v 01 ,:lilv ,c11,:pl111Y yp11µµci,:111v µl'l'11x11pit1a0111 xizl d: 

,:6\v 'EU71v111Y, xizl ,:6\v flllY&'IY &11fodp111Y i11' tO'IJc l5:y,:111011Ta6111; ToO'l'O XP'llad:c 

1e11pix11 ,:die il,cl&czc ,citai ,:oTc "EU'IJOI ,:oO y1via8111 01 1ep6hvoY xizl ,:fic il.1118rpl11c 

11~-rQv. 'l"1eoµv71a11c yàip xizl x1viia11c ta111c -rbv 11il,:oxpci,:op11 1epbc -r& '11:l.11, 

&v11y1vr.:iax111v ,:lkç ,:Qy 1tpoy6v111v f,µQv p18louç, -r-Jiv &pl'l'-Jiv ,cpo,:18dc -rG'lv &v&pQv, 

-r71v ,cap! loyouç &ûv11µ1v, 'l'-iiv aoq,lizv, ,:71v a,:p11,:'11yl11v xizl -rck lo1-n;ài ,:Qy &yd@v • 

& a;, ,cciy,:11 oil µ6voy •eropov ol °EÀÀ'IJYIC, &Uœ XIII l.11µ,cpQç •e11pycia11v-ro. NuYl 

ai, otµo1 'l'QY xizxlilv, 1e1xpQc 1Souhùoua1v &Y&pcia1Y &a18ia1 xizl p11pHpo1ç. 'A&ûviz-rov 
ovY boûaCSY,:ci ,co-ra -rizO,:cz ,:bv 11il,:01tpci,:op11 µ-Ji b,c'IIISfla111 ,cpbc d: &,cl.11, c:'icrnap 

flZOI ,:/,y 'AHeizvapoY {i,cb ,:oO x1611pci,aoo ltlY'IJfllv,:11. 

'AUck ,cap! ,:0Û,:111y iv &Uo1c a11eoa,xr.:inpoY rîr.oµcv XIII czvfl,c, x111poO fiZYlY-roc, 

ipoOµlv 'l'I Xlli auvizy111v1oûµ1811. Tb /Si vov lxov ia,:iv rviz aua'l'71a111µ1v or1J 1111 
flÀC1Y8p11111:1, -rbv &,coxoµll;OY'tlZ ,:œ ypliµµIZ'l'IZ ,:1111,:I • a,r,:111 ai XIII µ1,:pl111Y XIII 

IS1X11l111v, wc IÎ1CIY fiµTY. M-Ji &1e11e1r.:iCJ"!JC OVY XIII -roO'l'OY Xlll fiµitç IZÙ'l'OÙC &d 'l'OOISC 

auv11p18µfla111 'l'OTC aoTc old,:111c, cl 1111! ic -r6a, &yvG>,:rc iy,,,6µ18ci 001. rv111plo11c 

a• ta111c '/iµitc xczl &11b -rflc lltj,1111c czù,:fle ju,:' où -n;olù, -rb ijOoc 1ep6npov IS111ax1tj,ciµsvoc 

&q,' ~,, d-n;oµsv. Kczl 1e1pl µiv ,:oû-r111v &lie. 'E1111&-Ji ai &v11t71nTY 01 xczl p18llcz 
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IU11v1xi Tliw ipx1110Tblll'f ix'l]dllp.n, xad olovd a,vnpov DcialOTflllTO'I y(yccr&an 

x11iUrol11111rov -rii-, f,;lxl'l]Y f1ltill1lfOY, 1t11l 'Aptnodl'J] d• ftlffDfOY xad 'lwlcczy#)y 

-ràv «G-roxpti-rop11 (o~u, yœp 1;plo-ro1 -ri xtil.l1a1:11 avviJyœyo, jh6ll11), ll'l]losoco~JI.&"' 

TtJ otJ ,,111v8pw,;lir; IÎYIII Xlli ffllp' 711.lÎY TIUX'IJ fflY'n!XOffll p,6ll111, &px11imY n1.,.vndih • 

i 371 i1;11yoiuvoç lyvwv &1;01loOv111. "Ea-r, yip il,l,Ol 8"yii-rp10• ~p11?ov ytil,LOV • ~ç 

TUX'IJÇ Ili OXÀ'l]plilç ifflXlll,LlY'l]Ç '11,L?Y, &vœyX11?;6iuvoç Tl ,rpàç civllp11 aoovœ1 T7jY X6P1'JY, 

{,1;1qoµ'l]Y TIYi ftpl,LIIY~ &,;olloOYIII TIIOTII, 1;po81cri&l«ç 8lp.noç • &a--r,ç fiv hdç 

'11-LIPIÏIY fflY't7lXOYTII µ71 fllYtJ' 11:til1Y .,. '11-LÎY la-r111 -rà 11:plly1,L11. Touv-r1081Y INY iafh 

aov 1lv111 xa:µi XIII -rd: p16ll11. "Eppwao. 

Ilo1jl:poµ1wvoç -:p!-:~ l11:l llbt11 ,o!vov-roç, ir:,v'. 'Evnl~a1. 

LBffRE DU CARDIUL CHABLES -.odB A &llTOIH D'AIQIII. 

Antonio Eparcho <:orcyneo. 

Libros grœca manu scriplos, quos superioribus diebus Romam miseras, 
habemus ia Vaticana bibliotheca lalinos et impressos; neque idcirco volun
tatem el studium tuum Pontifici maximo probastl minus. Vidit enim id 
speclari a te dum monumenla sanctissimorum hominum, quibus Gnecia 
semper floruit, ad catholicre religionis fidem et auctoritatem agendam et 
corroborandam sludiose conquiris ut que habemus potins adaugeantur apud 
nos quam temere quidquam depereat, quo in officio visus es non minus pie 
quam diligenter versari. Hoc lamen perfice, Eparche, ut quœ ab eruditissima 
natione tua sunt scripta divinitus et in veteris Gncciœ thesauris adhuc latent, 
invesliges, eruas, in lucem proferas, el cum nostris hominibus alque cum 
omni posteritate communices. Nihil habet nec virtus tua prreclarius, nec 
industria tua uberius quam in istiusmodi libris perquirendis, el ad usum 
omnium vel traducendis vel 1-evocandis, a Deo graliam, a SS. D. N. diligentie 
tuœ fructum, a cœteris, qui religioni et litteris favent, cxistimationem et 
laudem consequare. Quod ut efficere commodius possis L aureos nummos 
tibi curari, ac menstruam preterea pensioncm aureorum nummorum dccem 
attribui Pontifex jussit. 

His de rebus feœram equidem te anlea certiorem, sed quia ex epistola 
tua suspicabar tibi non fuisse redditas meas lilleras, faciendum putavi ul 
de eisdem rebusiterum ad te scriberem. Tu si procuratorem Romlll.habueris 
cui quas curamus tibi pecuniœ recte dentur, efficiam ut suo tempore 
omnino persolvantur. Vale. 

Rome, XVI cal. junii MDI,XV 1• 

t. Lettres de Jean-Baptilte Amalteo, éc-rites aa nom du cardinal Charles Borromée, 
IOUS le Pontificat de Pie IV, dans les ltfüœllanea d'Étienne Baluze (Lucques, t76t, I"), 
t. Ill, p,!ii6. 

• 
1 
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"Ap·n s«p«yn6µcvo; ix Tfac 'EUiilSoç iv'l'«00«, w; i1N0611-'lv 'l'/j) 'l'lilY xcxpl$1vii>.1111v 

flplj) dy11«d cri, 11:ii'l'lp cxll$1cr111w'l'C1C'l'I, cr\lY7lp1611fla8«1, 1GOùc 'l'«Ç x•Tp«; Il; 'l'0Y 

oGp«vov h«'l'llvcxç, 'IÙX«plcrnicr« 'l'ljl 11:«v«yii6<i> 611j1 • xo1v1J 11lv 11:plil'l'0Y CN"7lll6111vo; 

-r1J xrz>.1J 'l'0O yivouç b«PXi'J, llllq: Ill 'l'ljl crOflll'l'iiT<t> .E1pÀl'l'lt), yivv7ll.LC1C xcxl 6pi1111« 

'l'f!C 111rci>.'1c 'EUcilloc y1yov6'1'1, Nov x«cpi'l'llla«Y "EH'IVIC, yQy 'EH«; 'li 11:p611:cxcr« 

xop1ui'l'111, vOv crx1p'l'ci~111, vOv IÛf pcxcvla8111 xrzl ily«U1cia6111, XP'lcr'l'&IY i>.11:!ll111v xcxl 

111ylcr'l'IIIY &ycx6Glv 'l'àc 11:pool11cœ a1e«11!Y'1• Nov 11:pOcr'l'cinJY ll>.1Jip«l,LIY ŒÀ'l6fl, VOY 

x'lll1116voç i'l'Gxo111v TY'lcrlou • oùx &v6pw11:cvov 'l'00'l'o, oùlS' clv■u i11:1'1' pov1Jcr1111c 8dcxç • 

civ11101v 11:civ'l'IIIÇ icr'l'l 'l'O IIGlpov 11:cxpàc TOO 'l'àc 11:civ'I'« 1$101xo0v'l'oç, Où yàcp h1 IU'IYCIC 

xrzpll1vci>.cv à>.cipo111v, IS&dc 'l'00'l'o x«l 11-611011 xrzlpo!,LCY, oùll' &'1'1 xrzl cr11:oullrzTov 116vov, 

&U' &·n xrzl clç clxpov i>.'ll.rzx6'1'rz TfaC &v8p11111:l"'lC &11rz xrzl 'l'flç oùp«vlou f&locroflrzç, 
XIZÏ &px11p1T cr\lYIZY'l'iJcr«vfll 'l'flÇ IZÙ'l'faç 5YTI 11:poœ1picr1111ç ' «licr'I'' ie ci11:ciY'1'111'1 1$ox1Tv 

11rzxrzpl«v 1ù8ùç lcr1aOrz1 'l'i)v iv Xpccr'l'lj) 11:ol.1'l'll«v, xrzi 'l'0Y xrz>.111:w'l'IZ'l'OY tuyov 'l'flç 

'EUcilSo; Hpdc TOOd 11:0'1'1 >.Û8f!YIZI ' &Uàc 1r1pl 'l'OV'l'IIIY iv cll>.01; a11eoa1xw'l'1pov 

lcr'l'rzl >.rz>.flcr«1. E'11111111dov 11' &'1'1 lx 'l'lilv 'l'0O croip111'1'ci'l'ou 8'1crcrrzpl111voc xrzl 'l'OO 

'P111crlrzç xrz1p&v, &Uov oGx lcrxo111v "EU'lv« 11-ixp1 '1'00111 'l'tjç 'l'OC®nJC 11611011 

1G1101p1Jcr«v'l'rz 'l'l!lf!C • «licr'l'C cro1116vov vov 'l'dc 'l'f!C 'EUcilSoç &1rox1x>.1Jp111'1'rz11rpciT11rz:rrz • 

1upl l>v, 8100 1$1116v'1'oç, lx111 11:0>.>.a: i11:' «Trz81j) 'l'00 11:«Y'l'0Ç x6a11ou xrzl <i11:oµvflarz1 xrzl 

11:po'1'1Tvrz1 xrzl au111Jou>.10arzl cro1 11:plil'l'ov, IÎTIZ xrzl 'l'ljl µrzxrzp[<i> 11:rz'l'pl. 'AUdc, d T• 

VOY lxov, iTW ,rpGl'l'0Ç 411:ciY'l'IIIY rprz1xli'lv 11:p6a11111 'l'ljl aljl fll.«v8pw11:ft) XP'la6111voc 

&eu,11,LIZ'l'C, b:d xrzl 11:plil'l'0Ç iy1v611'1" yvwp111oc T1'J tr1J J.IIT1ZÀ011:p111:d(f iv 'l't! ,cpoc 'l'OY 
µrzxcxp1w'l'rz'1'011 Miipx1Uo11 cr1µ110'1'ci'l'lJ crou 1$1rz-;p181J. 4io11rz1 o~v, llicr11:o'I'«, Tfac crtj; 

i11:1xovplrz; i11:l f1Àrzv8pw1Cft) xrzt l,Lcilrz llcx«\<tJ 11:pciyl,LIZ'l'I, 

'O 11:rzp1Uwv nroc d'l'rzp'l'OC, clxpoç &px11p1ùc, '1'00 11:rzp1l.80Y'l'OÇ iYIIZ\l'l'OO brze,v 

'/i11Tv µ1aOov abrz xpvcrlv11>v hcicr'l'OU 1,L'IY0C, xrzl 11:poc 'l'OV'l'OIÇ l11:1111j,1 xrzl J.ll'l'P71'1'0Y 

&pyvp1ov lx«v6v. 'Edcr'l'ICÀI Ill xcxl TPci!11,LC1C'I'«, l>v '11:11111:w 'l'O !crov cro1 xrzl 'l'lj) 

1,LCICXC1Cp1111'1'ci'l'lt) 'ICCIC'l'pl. 'E11:l 'l'OV'l'OIÇ O~Y 11:111:018wc, ix6µ1cr« 'l'dcç iv 'l'lj) XCIC'l'CICÂ6T<tJ PIIJ>.ou; 

lx 'l''IC 'EUcilSoc, iiTGCTOY Ill crùv iµol xcxl 1$,io HTIScxç iµoù; 1CC111ISIV8'1crovJvouc iY 

Il«'l'«IJl<tt, &'l'I 'l'f!C iYITX«l,LiY'lC 'li11lc µi) auvrzvJY'IC '1'00'1'0 apacrrz1. Oôx •erzpXOVY'l'IIIIY 

1$l '/i11Tv '1'6\Y .,oa!wv, XIYISUYIVOJ.IIY, fiv 11-ii crù 1CC1Cp«IJ0'18iicr-,c, xrzx6\; &11:rzUcie«1 fi, 

x«'l'dc 'l'll >.1y6iwvov, 11:rz>.1v1Spoµtjacx1 µl&Uov fi xrzx6\c 1Sp«111Tv. 4cll lS16µ1vo; Tfac 11:«p« 

croO f&À«v8p11111:lrzc, où 11:rzvoµcx1 11:rzpcxxcxl.Qv, fvrz 'l'lj) vift) clpx11p1T 11:rzpcxcvicr-,c Ill<tJ 

11:i1111:'l'<tJ µ~ ll1rzTpcilji«c 'l'd!ç 'l'0O 'l'l~cip'l'ou 11:pllc '/iµilç 1ù1py1crlcx;, 1ôa181a'l'ii'l'ft) T' 5v'l'1 

, xrzl µvpicxc; &pn«Tc i1r1a1µvvvoµiYft), &U' i11:1xvpQacxc µilUov xcx! 11:iµljirz1 wo 

61rzllpcxµ6v'l'oç xcx1poO 'l'll &pylipiov. Tlv1 yàcp clU«it 'l'&v rp«1x&v !Jo'l8iicr11, fiv iµl 

r.1p161j,'1'l'«1 lloOl.ov 11:p011:cx>.111 T•Tov6'1'11 'l'f!C boa'1'0>.1xflc xrz8i1Sp11c, x11lwc T• i>.cix10"l'ov, 
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dtn' 3µ<,>ç avµµœxov 1naTOY, hlÇ ix 'tWY ytypœµµÉY(J)Y -#iµTv 6d1tYU't1ZI. 'AHci 11:Epl 

'tOV't(J)Y dtpxc? 'tlZO'tll. AVYIZO'IZI ycip 0'11:IY6ijp1Z Àoyou 11:1Zp1ZÀIZ6b1Y 1t11pxœ[civ OÀ1JY civ«,j,œ1, 

xœl 61lt111 -r(i> &xpq, dtpx11p1r -rciç yov!µouç ,j,vxciç -rGlv &pla-r<,>v livllpGlv l1111lloa1µov 

lxm xœl µixp1 TGIY I;<,> nJY ôvvœµ1v. 'Epp<,>ao iv xupiq,, xœi µ-/i dtfl:œe1WO'"j1Ç -#iµllç 

àµei<J,œa6œ1 ao?ç ÔT1 'l"Œl(IO'TIZ yp2µµœa1Y. 

5 

TQ AAMilPOTATQ KAI'r.lNAAEI .tIPAETQ ANTONIO:!": 0 EDAPXOI: 

Eî DPA TTEIN. 

0ilT6> dipuuv dtpn-/i T1µ1la6œl n xœl 6CNµ2tta6œ1 1tœpdt TGIY TIZVT1JÇ µuaTaty<,>ywv 

xœl yv111p!µ111v. Elllwç yàp 6 µœxœp1wT11-roç &xpoç dtpxupeùç -rov &v6p111'ltov µf.n 

,j,vx-/iv µoYOY !IYTIZ, µi)-r, aii>µIZ µovov, àU,i 'tl avv6'-rov lE à:µipolv, XIZTIZµœ6wv lli O'OU 

-r-/iv ,j,vx-/iv, i'ltmda-rœn llia'ltOTIZ, µup!o1ç pp!6ouaœv à:yœ6oîç xœl 'lt2aœ1ç -rœtç dtpnœîç 

xczl.>.1111t1toµiv11v, «:iç µ7161voç -rGlv &v-r111ç dtyœ6Glv lvô1Glç lxuv, "16il71a1 xœl -roo idpou 

µrpou; i'lt1µ1).716ijv1Z1, 671Àil6Y) TOO awµCll"toç, 6py,ivou 'tlll'l('1YOY'tOÇ «YIZl'XllfoU 'ltpoç 

-rà:ç -roO Plou 'ltpà;11ç. l:r.oullœ[œç yoOv ,j,uxiic lpyov 'lt01ii>v, 1ùa16Glç &µœ xœt <p1Àoippov<,>ç 

TIZÎÇ O'IZÎÇ &pnœTç xœp1toµavoç, i'ltlO'ltO'ltijÇ l'1t1Zpl([IZY 1ù71pyh71at ao, µ1yl1ÀYJY Tl XCII 

'ltÀoualœv, «:iç l'1tu60µ161Z YOV. •e ~- xœl -rœ 'tOO awµIZTOÇ µnpl111ç, ltlZ'tŒ d 0'01 

1tpoaijxov, 6tp1Z'ltlVIIY 1e11c XIZI 'tOÎÇ O'l <plÀOOO'IY il.,u6tpq, xupl l'lt1xoup1TY llvviia'!l, 

1ùa16Glç XIZ't' dtµiponpov 't«Ç -rtjç ,j,ux'lc O'OU lluvaµuç i'lt1ll11xvuµ1voç. 

'E'ltl -rov-ro1ç oùv 1ùx11p1a-rGlv -rlj> -rœ ,c,iv-rœ 'ltpbç -rli avµipipov olxovoµollv-r1 61/jl, 

auvi)ôoµIZI ao1 xœl 'lt«À1v, i'ltmxia-rn1 ·Ua'ltOTIZ, oùx 3-ri 'ltoÀÀGlv dtdl.1Zuaœç wv 

xpdlZV c1xcç. o?llœ yàp aou 'tY)Y ., &px'lç lµ<pU'tOY œù-ràpx11œv iv 'Pwµ'!l llunpl6111v, 

&n• 3-ri •e WY xp1lœv oùx lxuç 'ltOÀÀOÎÇ i1tœpda1Z1 'ltpo6uµ116iia"!l, xœl 'tlj> yiva, Tlj> 

-IJµcdpq, i'ltl XIZÀ(i> 1to-r1 xœl -roO-ro y1vi)a1-ra11. 'Ov1110 ll-/i -roO h1-roupy71µ11-roç -roO 

6o6iv-roç 0'01 VOY. IÙ 0'01 yivo1-ro 'ltl1YTIZ, œlllurtµI 'lt«Tlp • ll<j,71 0'01 xvp1oç lv &6opvll<j> 

dpiiv'!l l'ltl µœxpo-rœ-rov p1oov-r1 -rGlv µ1y11l.111v œù-roO ô111p1Glv &1to>.œu11v. 'AU• d61 xœl 

-#iµGlv i'lt1µYYJ0'6a!71 6 'ltlZVIZYIW'tlZ'tOÇ &px11p1uç. 1t61 yivo1-ro XIZI -#iµllç TGIY 4'1xl111v T&iY 

lx 't'lç l1pllç œô-roo -rpœ1tit11, 'lt1'lt-rov-r111v i'ltœ'ltoÀIZOaœl ,con. 'Epp111ao, xœl -rœ 1e1pl 

i)µiilv O'VY'tOYW'tlpOY &vœ6ou Tlj) flÀOlt'1À'l) XIZI f1Àoll11t1Zl1j1 µ1Z1t1Zp1111'tl1'tljl i)µiilv 1t1Z'tp!. 

I11tnµ6p!ou 16' l!'.'Pk', &1tll Où1vn1iilv. 

6 

TQ AAMilPOTATQ KAP.1INAAEI TPANH.t ANTONIO.t O EDAPXOI: 

Er IlPATTEIN. 

Eva-roxo'v ipva1111ç xœl µv71µov1xtjç &µœ ôk xœi ip1Àor.6vou 'tUl(WY, ir.lllXÉO'TIZ'tl 

Ua1to-rœ, Hl -rœrç 1tpoç &xpl6~11Zv 6ewpil.rn; e,j6ù:; ix viwv yuµvœaà11evo, -rr,v ,',12vo1œv, 
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,,>.ooo,pl11c Tl iv&éO\I cl,j,œµrYOC 6p6G)ç, 1tpôc Ili: TOUTOIC XIII TWY 8.fwy YOl-f.WY Hl 

iv8p1111dYWY ~IIIIY iµ1t11plC1Y >.œ8wv, ltWÇ oux av 6µ01w6d'1l; Oëljl ll.CITŒ TÔ ÔUVCITOY 

iv8ptii1t'1); ,lUci 'Ilet! TIÏIY -ni; lll'llYIXf,Ç a,œywyl'j; iµ:pop'llOel; >.oywv, 1:ii>; 6 l.v aol 

81îo; vooc oôx av olv1pp11tla6'1l xcd Tcix1ov l:pOœa1v id Tolyœ86v ; To100Toç 1tŒYTWC 

iRlv bcîvo; 6 voo; 6 ll1ci ToO loyov avµ1t>.'1lpiilv Tb iY olvOptii1to1ç olyœ8bv, èY '11 Tb 

11111µ.oYIOY xœ8lllp111Y 6 EwxpŒT'!lC· Kœl yàip Tb aul;vyo; !1µµ111 TiilV YO'llTIÏIV cldYTWV, 

CINTOÇ iaTIY 6 1t111pci TOTC cp1>.oa6,po1; '111Zlouµ1vo; 8,wp'll'rlxbç YOOÇ. ·oo,v '111111 Tbv 816v 

flllfJIV ol Tœ µ1yœ>.11 ym:iaxovT1; iYll'llµ&îv iY ~ TOO cp1>.oa6cpo11 ,j,vx1J xœl Y1wv 1lv1111 

8ao0 div iY olv8ptii1t'1) 81111p'1lTIXiw YOOY, av av cd olpnœi u0111lpovaœ1 Tb ,lUoTplOY 

~l,j,wa1 xœi -ni; <i>.1xl'j; b111Uclewa1 11:poa1t1110clœ;. 

To,oOTOV yryOYOTCI ac, ,6i111tOTII, T71Y ll1clvo1111Y x111>.ii1; ltOIIÏIY 6 µœxœp1b1TCITOÇ &xpoc 

olpx11p1ù; avµflov>.'1) IJOI 1t1pl TIÏIV 1tpœxdwv ,id 'IIÏXP'llTIIII. 'AUci TctOTCIC 1:ŒVTCIC TŒ 

'IIIIT' &>.11811111Y œyœ&œ KwvRIIIYTîvoç 6 'PclU'llc &1ri)yyubv 7'µ.îv l.µ1t1p11tolara8œ1 T'J 

8cl'f IJO\I ,j,vx1J• 'Ae101tl1JTOÎ; oôlv 1tpbc T'J 1t111pœ TIÏIV clUwv cpi)µ' y1voµ1voç 061 

µclpTVC 11:111p1xlY'1l1JIV l.1t1R1îl111 x11! 1t11pn11Ua1111 Tiiv ai!Y µry111>.110T'llTIII ~o'll6bY 7'µ.îv 

y1via8œ1, icp' oTç 1t11pœ ToO &px11pi111ç ll16µ18œ. 'AU' rôl ia81, llia1toT111, ri v11.:inpoc 

fiv iyc.1, OÔ'II av l11:1µ1tov i1tllJTOlœç oôn Tljl µ111x111p1WTŒT'1) 1t111Tpl, OÔTI T'J a1J 
µry111b10T1JT;, oôT& µijv Tljl >.11µ11:poT,h'1) l:1pliTii,. Oô yœp ToaoOTov -IJ>.18,oç, oùlll 

ax1111bc il 4v111lquvTOÇ clµ,, &U. IIÙTllç av inœo8111 yavoµcvo;, TOÎIC !,polie ltOÔIIIÇ TOO 

&px11pi111c 'IIIIITlllcp1>.~aœ,, ll11Hx8'!lv &v 1tœp111v 1tpll; 1t11poYTIII 1t1pl ~y lxp-,toY, 11r1e111, 

µ6v71Y '"IY l.1t1Ro>.ijv TOO µ11x111plaœYTOC Diou Tnclpnu. 'AU' l.11:111171 6 T\IIC 7'>.1xl111c 

7'µ1i>Y 'lllllpllç 1tpo1111tclp71x1Y 71671 'IICICI YOIJOÇ 7' T\IIC ).11111µ1).oOç 1tollciypœç 'IIIIITIIITPVXII 

"°" TM 1toll1, i>.61îY ll>.111; o,} ll1lluY71µ111. "081Y -ni, 1tœp& TOO bpou &px11pi111c 

&Ôcpycalœ; wxctv 1tpo8uµouµ1voç i1el m ll1unpoY &'ipµ.7111111 doov. A,ll, yow11:n71ç 

11,ài yp111µµclTeitY 1tpoa,cl1t-r111v TOÎÇ IJOÎÇ txY1a1, 1t11p111x111>.1i1 a, IJVl&l-f.lllXOY y1Yia8111 &Yllpl 

1t11p71f171xoTI 711171 '111111 cla81v&T, b viou axo>.cla«YTI 11:111,lld'f '11111 >.6yo1ç ih1181plo1ç, 

dXY'IY T6\Y ~IIIYIIUIJIIIY 01}111µ.IIIIY dllo·n, i1tl eiY'IC clyovTI µrTœ TIÏIV 1t11lll111v i1t' i). 1tlll1 

,,>.IIY8ptii1tou x111l µcl>.111 ll1x111!011 1tpclyµ111Toç. 'E11:I TOVT01ç llioµ111, ycYoO µ01, lli111to-r111, 

otx111v &yxupœ T&Y iµli'IY • l.a8>.oo yœp clYllpllç, cp7111lv Eôp11tlll71ç, T1J lllx-, 8' b71p1nTY 

'11111 TOÙÇ 'lllll'llo!iç llpllY fflllYTIIXOO '11111'116\ç. M-li l.clff'!lC 7'µ1, l.1t1Tp18flv1111 • 1tpôc TIÏIY 

x11plT111Y ~Y 1>.11fl1c 1r11pœ 8100, 1rpllc T6\Y >.6y111Y, 1rpllc -nie 1r1111lld~c, ~oii811111Y • fy111 

).cifJwµry '"IY auYTctelY 1t11p« TOO ltllpGYTOC ftfl:111 0 ljy '11111 11:111pœ TOO 1t11p1).8QYTOC 

•ixoµrY. AWIIIJIIII Ill llaoY oôllclç &>.>.oc w,p1>.flaœ1 llua1tpflTOOYTIIIÇ µh iY Tljl 11:lllpGYTI, 

.cl>.>.wç Ili: 1ô1pyiTœ; •e ~V cixoµav ycyoYOTIIIÇ Ti!C i1tOIJT0>.1xfl; x1118iôp11ç. "Epp111110, 

'111111 1'71 &t:cte,wm.ic liµTv clvTC11:IIJTlîl1111 •• Apxi1111 yœp l.µol allv ypœµµ.111 µ1xpôv µeycl>.71; 

1'11ovflç 1tpofcta1Y ILY'IIJTIOIJIII&. 

BIBl,l08RAPIIIE Rl!:l,Lf!IIQU!. 11-2, 



370 APPENDICE. 

'1 

TQ AAMDPOTATQ KAP4INAAEI ♦APNE:&IQ ANTONIO:& 0 EilAPXO:& 

Er IlPATTEIN. 

Oîoç •e clpx'lc iadx671ç 1C1pl -li11!ç cpclv7161 xczl vov, i1e111dn11n &iirnO'tCI. "Oy&oov 

,jja71 'tOV'tl xczl alxoa't0Y l'toç a11yiYno •e 0V po7161ilv -li11Tv oô 81il.11e1ç, ~µo,pl" 

fUlfl<atÇ 'tflÇ afiç 1Cpo,p6ivfl>Y cld, xczl 'tŒÇ i"'llpdczç 'tflÇ 'tUX'IIC A1eoax1llcl!;fl>Y• •Jaov 

xrd 1ecll.1v lxiT11c ijxfl> 1101, xcz'tcz,p1uyfl>v 6\ç i1el 4avl.ov l1pov rliv lllf\l'tOY l1e1du111Y 

'tfiç 1ôy1voOç aov lj,\lx'lc xczl rliv llv't<atC p11a1>.1x71v iv czÔ't'J 'tlilv Apa'tlih 1eol.1.1d>.1111V. 

•ov. GVY IY1x11 'tflç aflc œY'tlÀ'ltli•wc lY 'tlj) 1eczp6Y'tl 111611.0cz, 'tCI0'tcl ilf'tlY, IÔµ&Yfflll'tl 

ai,,1CO'tll• ·E11ol 11b OV'tl XP'lll1Œ'tfl)Y ,c).71801.1ç, OV'tl XTll11«'t<atY µil.11 't0 1Cczpcl1CC1Y lv 

'tlj) wvl. 'Apxat yœp 116vov 't0 bol.ou6wç 't1J fWll l;fl• • Al.l.' alal µGI auo 1CC1Ta&ç, 

l,v xczl 112l.1a't11 11i>.11 µo,, xczl 1e1p1ar.outczlf'toY ylv1't111 't0 1e111llalczç µa'tczl.q1Tv ul 

'tflç bpo't«'tO\I ar.clau&czl 'tl ,p1l.oaocpiczç, 6\ç av6vç b 'tOU'tO\I ,cczpcl 1eclv't11 m plov 

il.11.16ip01.1ç iaoµivouç. Ovn yclp 'tlilY irnov8czlfl>v 'tlYcl alv111 aool.6v cpczal 1C0'tJ ol 'tel 

111ltfl> flYWqltOY'tlÇ OV'tl 'tlÏlY b111a1u't<atY ibu6cpov, x&v KpollfO\I il Ml60\I 1CÀO\llflflt

'tlpoç yiv71'tC1I. ~lcl 't0O'tO lfVY CIÔ'tOÎÇ 't0ÎÇ 1CCllcn µ&'tCIVilfTIIY b 'tfiç 1CCl'tpiaoç, WÇ 

pp11x1.1dpczç OVlf'IIÇ 'tllU'l''IIY 1eput11V10a11l 1101 rliv i1e16u11lczv. 'H yelp 'El.>.œç pœp6clfHf> 

xupl &\IÀIUO\llfll 0Txn111 axeaov ija71 xczl p1611p6iipw-:111 • lf1CIY8flpcz yoov 'tlYCI dv 

't0Y a111xp6'tC1'tOY 'tfjÇ Apxrzlczç i1e16"11lilv 1(,y1nlczç ,cep! 'tOY i11ov olxov ll1C11Jwau8111, 

71yczyov iv'tcz06cz 'tovç 1eczt811ç, oô 1ei111e11V cly11»1,L1'tp71't0\IÇ fOl't'llfllV'tCZÇ iç 81IIC11Jwov 

'tlYOÇ 'tlÏlY iv Ilcz'tcz61<t> ivaoewv. Ilpovoou111voç OVY 'tlÏlY i,cl rliv xpa!CIY 'tCIUTIIY 

ApxoUY'tlllY lCfolll1»v, lxha\llfcz 't00 '1e11p1l.66v'toç iv,wuo 'tov 'tel 1eclv't11 µiy1lf't0v xczl 

_ 't1b16't11'tov &vapcz, Iltov d'tczp'tov 'tov !xpov clpx11pi11, -li11rv i1e1xo1.1pfja111 xczl 

µ&'tcz600YCII 'tlÏIY 1Cl1C't6Y't!IIY ,i,1xl1»v 'tflÇ llp!ç CIÔ'tOO 'tpal1eit71ç. •o ai f1ÀCIV8pb>1Cl'>IÇ 

xczl 111ZÀCI y1vvczl111ç 111a8ov i'tœe, llbcz XP\llflYl'>IY lxlZlf'tO\I 11'11YOÇ, xczl 1CpGÇ 'tOU'tOIÇ 

xczl µ&'tP'll't0Y clpyup,ov l1e111,i,1v oôx 6l.lyov. 'Ecp' olç rliv il.,dacz 't00 ll1Cll;filflll llil,LIYO/i 

lyw, llcz~pli'IY 1erzp1y1v61171v iY'tcz06cz µ&'tel 'tlÏIY ·1:11la111v. 'Al.>.. ci\ 't'IC «lf'tlZ'tO\I 'tUX'IIÇ 1 

,ppo0lloç -ljl,LTY 6 't7IÀIXO0'tOÇ iyivl'tO 1CÀO0ç, ¾\v 1111 av, llia'ICO'tll, sczp1160718711fl!Ç, 8ç 

116voç otx1»v !yx1.1p' i11&v iyivw. 'O yclp bpoc clpx11p1vc 6 'tov 111riov 't~czç xczl 

'tO l;fjv -li11Tv iff1xop71y71aczç 11uiaT11 spoç 'tœç oôpczvlouç ax71vœç, 'tO?ç clyyil.01ç 

avyxop1ua111v. 'H111rç Ili 'tlÏlV ih:[a(l)v •• 'tOÔYCIV't!OY 1Clp1'tp111mali'lv xcz'tll;ov'tlÇ 

iv'tCIOllcz 1C1p1YOlf't00111Y, cl1171x11vo0v'tlÇ 8 'tl xczl 8piia111µav. 'E,cl 'tOU'tOIÇ OVY IXl'tlUII> 

rliv l11cpuuv ls11lx1111V 'tfiC 1ôy1Yollç lfO\I 4'ux'lc, fvcz 11:11p111vi~c 'tlj) .,,. clpx11p1T, 

'tlj) 1111xczp1(1)'tŒ'tftl Ill'!) 'tlj) d11s't'!), 11'1 a,œypcl,i,111 'tœç 'tOO 'tl't«p'tO\I Illov ,cpoç -lj11!ç 

1ô1py1alczç, Al.>.• b:1x1.1p&a111 111l.>.ov xœl d11'11111 xczl 'tl 111,LIXpGY Apyupll11ov lx 'tOO 

a,11ap11116noç xcz,poo, [vcz lsl 'tlj) 1va1611f't1Z'tftl 'tlÏlY 8uo Il[(l)y 6v61111't1, "ish11ç xczl 

-li111tç lxnl.l1JC11 -ro 1eo8ou111vov lxo1111v. Mil r.1p1f8'!JC ovv -li11aç cl1epoa8ox71w1c 

cl':'\lxii11rza1 r.rp111l.711111ivovc, lloul.01.1c llvtrzc clpxczlovc 'l'f,C ~c l.11µ1epo'l'iiT11c olxirzc, 
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TQ ETAABEETATQ .OTABIQ TQ OTPEINQ ANTONIOE O ~XOE. 

'11p&iwµoe, &\Y'ÎJp i>.>.oy1µ&i-rcnoc x«l 11:iicnie 11:«16d«c ■le cbpov il'IJ>.«xitc, 6 
M1p11011puil1c à:1nin11>.cv fiµYv -rfle lj,uxflc (Nl'U -rllv ,c>.oowv 411:œv-r«, x«l w cp1>.clv0Pf1f11:ov 

-rtic yv&i11'11e x«l -rll xcz6«pllv -rtic ,cpo«1pia1111e • & 611 x«l Hp« 11:oUlilv i>.>.111v le161v 
>.6you à:vllplilY i=66µ1II« 11:ti>.«1 • cilloµav 61 x«l d cp1>.6'covov x«l 11:oluµcz6ie (Nl'U le 

WY a'UYf,yœy1e 11:1pl ue1111v -rlilY 11:«p' "EÀÀ'IJ«rl x«l A«-r!vocc ~'IJ'r6plllY x«I 11:0l'IJ'rllv. 
ToO-ro x«I l,LOYOY '1;1,L!c i>.c>.f,611 h, 'rlilY ie«1pi-rwe olxd111v x«I 11:tiw inou6«!;oµiv111v 

01p«1t6v-rwv cn.i 11:plil-roe 61tiiPX•1C -roo >.«µ,cpo-rti-roull1a,:hou ♦«pv1alou-roo 11«p6ivci>.1"", 
x«I aoc µ6Yft> 11:civ-r111v 'rJIY i,c1µi>.11œv -rflc ,co>.u-rlµou p16>.1olli;x'IJC «ôwo iv1,cln1NG"1v, 

4-r, cp1>.oa69"' x«I cp1>.l>.>.'IJYI. "Ha0'1JY -roow µcz6wy ll«1µovl111c x«l -r&ç x•Yp«c ch«axcltv 
lll6eœa« WY i1tOff'rl1HIY'r« 11:clvt« awdlp« 81llY fiµlilv • i:tan 1e1n1Y 1ô>.6y111Ç -li4'11 w 
,cpotp'll-r1xllv ba?Yo ¼6r1ov -roO Euµalilvoc d,urv • • vav &11:o>.û11e -rllv 6oo>.6v (Nl'U, 

llia11:o-r«, 11«-r« -rll ~flµcl (Nl'U iv alpi;v-,. • K«I yà.p vOv AH>.>.«yiiaoµ«1 ùyit -r&v 
i,c1a1a1a1p111µiv111Y µ01 Buaxcp&v à:'r'UX'IJl1ii-r111v, µcz6cl,y -rll dv 11:pllc dv i11:1cp«vicm1wv 

x«p61vcl>.1v ie(111µ«. Aoy1!;6µ1Yoç yckp, -liB'II 11:61111:-rov hoc inl -rou-rl, xa>.6v -r~ x«I 

11oiv111cp1Ue <rlj) Pl'!' -r&v à:vOp&i,c111v x«-roplllilaœc, l>.cz6ov lw-rllv x«x« ~lNNll,IYOC• 

'Ani yip -rflc cp1>.d'r'IJe iµol x«i -r«rc Moûaœ1c fiauxlczç, 11:pclyµ«-r« x«I 8opû8ouc 
i,c1a11:«aci11'1JY iµw-rlj) x«l, -rll by61,L1Yov, ch-r' &ycz6&v à:ycz616czç à:d>.«uov. 'l"11:o>.«µ8M 

6' 0µ111e iv 'rlj' 1t«p6v-r1, -rtic lrilc a1e111e, lie aide incv, i,nxoupoûcnic fiµTY, à:,ccù.>.«yflv«I 
-r&v w1oû-r111v 8opû6111v. 'Ea-r, 61 -rll 1111166>.011 -rflc {nto6ia1111c 11:1pl ,cpœyµ«'r!IIY oô 

-r«,c11v&v oôa' n«xla-r111v, à:>.>.' l,c«cvnlilv x«I -r1111111-rli-r111v -r&v iv à:vQpC:,,cocç &V'r!llv. 

D>.ci-r111v yà:p 6 Oaroc iv -rlj) Tcµ«l'!I tp'llal 1U16lv 4>.>.o 111ri:ov &y«Ollv i>.'1Jl'U8iv«1 wrc 
Av8p&,,co1c ,c«pà: 8100, 11i;-r1 !l'i" -lje■,,, ,co-rl -rtie cpc>.oaocpiczç, i1m611 yv&ale in, dw 

8d111v x«I -r&Y &v0p111,clv111Y ,cpœyµci-r111v, x«I 11«-ri -roO-ro 6µ0101 y1v61110« ll11j) 11«-r« w 
Bw«-rllv à:v8p&11t'1'• Tl yà:p -rlilv Op1µµcl-r111v 61i;v1y111v ivOpw,coç, -r«ûnic !l'i 11:«11>.llovcnic 

• ., 'rlj) Pl'!' ; -rie 6 -r&ç 11:0>.tnl«c 61«xoa11&v av iy1y6v11 ; -rie 6' 6 +uxiiv 6p8&ç 
µiUoUa«Y p1c:ia1a6«1 ol«11ovo11&v x«I ,cpo11:«p«ax111tir;111v i6dxww ; 'En, 61 x«I wtic 

x«>.&c iPX"" i61>.i;aœv-rczç p«a1>.1rc l611'Y cb6pd111c -r1µi;aœv-r«c -ri;v n cp1>.oaocpl«v ~Y 
x«I me cp1>.oao'l'i;a«v-rczç. K«l yckp 6 K«Ta«p oô 11:1p11cpp6Y'IJOIY i,d -r&ç 'AplnwYOÇ 

Oûpczç tpOl'rllY, oôlll Doµ,cf,roe i,cl -r&c Kpœd,ntO'U P•6ll;11v à:1t'11elwa1, x«I ~IOWOI°' 
61 6 vioc oôx à:1t1111lle ljyi;a«-ro, 6n x«'rfl>.O. n>.«-Y .,, l:1111>.I~, «ô-r/lc 11.lv ljviox&v, 
11:«p«164'r'IJY a' b11'YOY ffOl'IJai:i!llY°' i,cl -roo 4pµ«-roe &vœyœy1TY. 'E& 61 >.iym 'rJIY 
411>.l,c,cou wo M«11166voe 111y«l6vo1œv x«l D-ro>.c11«lo11 ,:plie ~'IIJ1Ti<rp1ov dv ♦«>.'llpi« 

x«I 11.upllllv 4>.>.wv ,cp/lc 4>.>.oue. 
Toû-rwv -rQv 811111v à:v6p&v x«I dlla-rwv 4>.>.wv ciyl111v 81ol6ywv auvi;yœyov b 'rflc 

'E>.>.ti6oc 6'1tOJ1Yii11•-r« lie 'ri 'rJIY t.pcb 810>.oyl«v fiµ&v x«I 'rJIY 1e111 byo11i'l'IJY 
,,loaoflœv xœl -ràc xœ"tà: µlpoe i1t1a-ri;11œc -r1 xœi µœ6i;µœ'tœ lv -:1üx1a1 dda-ro1c 
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XCII &pxC110-rœ-ro1ç, ., lr.1-rC1yflç 'l'OO ll,CIXC1p1111-r«T011 Diou -r1dp-rov -roo &xpou &px11pi111C, 

WÇ lcn,v Ul1r~ b Tlin ixclvw 11:p~ -1111-~ l■ p6'>Y ypcap.p.œn,v, x11pl TOO l.Clp.r.po-rœ-rov 

Boppc,,p.calw TPC1flv-r111v. 'AU. & 'tf!Ç "rlix71ç, .. , ly1v611,71v lvu08C1, wpov 11,IUÀÀŒÇCIYTCI 

dv 6n111C r.rov xcal 81rov b1rvov iv6pC1. 471>.wacaç 6l -rb 11:plly11C1 -rljl vi'll &px11p1~, 

0MlvC1 11:1pl -rou-rou 11:1r.ol71-rC11 l.oyov. ICC1doXov ow -rck p1&l.lC1 11,ixp1 -roo3, • xC1I 

-r«ç 11,b -roo 11:po>.71,;0lv-roç -rnœp'l'ov Illov lnol.ckç 11,1-rck r.ovov 11:oUoO XCII x1v3uvo,v 

XCII XP'IP.ZTIIIY TIÏIY lp.li'IY r.po6up.i,,ç i1e1d>.■aca. 'Eyw 6l YOY (11;/) TIÏIY XPIIÏIV xcal TIÏIY 

TOXIIIY xcal -rf!; 3C111:œv71ç XCITCl'KOYOUl,LIYOÇ, XCIXIÏIÇ &11:C1Uœn1,1, Il 11-'l mi b TIÏIY lvoYTIIIY 

lr.1&0718~i,1u;, TCIOTCI 11,b WY, IUÀCl&i«nCl'tl 4hu>.&11, l11ol xcal TCIÎÇ Mouaca1ç 

XC1p1l;Op.1YOÇ 3~l.i,,aoy 'l'(j\ l.C1p.r.pod-r1t1 4'C1pv1al1t1 ' ~XiiY Xl'&C18C1p1ap.i"71Y XCII 

P•h~v lxov-r1, ÎVCI p.■yC1l.OfpoY111Ç, war.1p 1Îfll81Y, lr.1xovp~a'll 'l'CIU'l''lJ -r1J ,\11,1dp(f 

11:pilç11, 11:p~ -rb aw!;1a8C11 'I'« i,, &v8pw11:01ç '1'11,Llb>TCITCI 'l'CIOTCI Xllll,~ÀICI. Al y«o 

ilv6pC1r.o3w31iç 4'vxC11 oG3' 6'1'1oav ir.C1tova1 -rlilv Mwalilv, o~'l'aç al r.C116al(f xaa11,au11,1voç 

xC1l xilU11 ylvwç l.C1p.r.pvv611,1vaç xcal 11:al.mxflç l11,r.11plC1; 11,1y!a't71Y Mvœp.1v lx11111, 

311Yoç lcn1 OVY11l1rv 11:ilv-rC1 d: lv -rtj\ Pllfl C1lp1-r&_ xcal fl\lX'I'« xcal ou r.1p16,jinC11 '1\11~, 

81pilr.ov-rcaç 6nC1ç &pxC1I011ç 'l'flç lcav'l'oO l1ITC1l.avolC1ç, &voa!111ç 0G-r111ç lr.1-rp1&fjvC11. 

Dip.r.111 ai 001 xcal -rbv r.lvC1xC1 -rlilv p1&l.l111v wv avv~ycayov. Mii wv boxv~a.,ç 671>.ii1aca1 

'l'i a.r 1:0IIÎY "'"'~ &aov 6UY'lJ -rœx1a'1'C1. "Epp!IIOO. 
Tbv C1l61a1p.W'l'Cl'l'OY 'hpWYVll,OY 'KC1Tp1ilpx71v 1Gl.C1&iilç 1rp6a11r.1 XCII -riiv l1pœv x1rp11 

-roO xcapt1vœÀl111Ç 411\ç b' lp.oO xca-r11,;l>.71aov. 

9 

BAKKIQ DAüINQ, TQ l:04l0TATQ BIBAl()(,YAAKJ Tor 40îKOl:, 
ANTCNJOE O EilAPXOE Er DPATTEIN. 

Koap.oç 6 'l'IÏIY M,alxi,,v, 6 >.1111,11:p6'1'11-roç 4'l.fllp1Y-rlcaç ipx111v, bl O\IYl'tWTCITI Dœ>.arv,, 

o{, p.ovov -rck 11:1pl -riiv &px-iiv &y118b; lo1x1v 1?11111 xcal nav611îoç -rck r.1pl -ciiv 11:ol.1-r■ IC1v, 

&Uck xcal 11:1113clcav ckv3p116-rC1TC1 -r111,lilv f1Z!11n111 • iv l.oyaiç yiip &yœ8arç -rpœfd; xcal 

a1p.YO't"/ITI plou 3111r.pl11:1,1v, oTaç C1u-r6ç lcn1, -ro1ou-rovç xœl -ro!iç 11:ol.l-r11ç lOi>.11 

11:11pcaax■viit11Y yi111a8111. Tœo-r• ipCI XIII waoOTOY l11:111,■>.~671 r.1pl TTjY TIÏIY &px11lf11Y 

lU71v1xlilv p,&>.l1,111 ufla1v, C:,ç ou 11,0YOY f111:1p&11Ua8111 11:«VTIZÇ -ro!iç .., Eupw11:-, yQy 

6Y'l'caç ipxov-rœç, &Uck 11111 -rlilv -lj37111:œl.C11 y1yov6-r1,1v, D-robp.œlov f'IP.I -roo f&l.llllli>.fOII 

11111 47111,71-rp!ov -roo 4'11l.71pl111ç XIII avxvlilv iU111v, 11713b &11:ol.■i11:1a0111. •ccn, 11:11pm 

-roO-ro -riiv 8cav11,u-riiv 'l'IZU't"/IY 611,lilv dl.111 ■lx6-ri,,ç iv -r1ç 6vo11,iito1 -rflç p.àv 'EUœ3oç 

bœ071ç la-rlcav, Tek nlpp.caTIZ Tf!Ç &pnfl; i'll:I071C &p.fodpc,,Y T&IY fl,IYIÏIY 3111"t71p71a«071Ç 

1111! 11-'I ll.œnov -r&lv 11:Hpli,,v -rck -r&lv 'E>.l.~vi,,v p.nC1x11p71aC111,l1171ç • -rfl; 3l '1-rœl.lcaç 

11:pVTCIYIÎOY T&IY i1t10"t711/,&)Y XIII 'l'IXY&Y XIII 11:«YTIIIY TiÏIY iUwv çœO&IY • 11:poai-r1 

3l xC1l 11:poçlvov y1vop.lv71; -roo XIII 'l''IV 'Iul.&Y flllY'lY, i)p.1l.7111,lv71v -lj671, b 'l'&Y 

ll.l.71v1x&v l.oywY l11:131op61118f!Y1ZI. Kœl yclp JUTS T"r.Y XIITIZOTPOfii• Tf!Ç 'E>.>.ii3a;, 

l11:l -roo 11:1p1fC1YOOç Koap.ov XIII Di-rpou XIII Awp111-rlov -r&\Y M131x111Y, 11:poy6v111v 

I 
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,:oO y(jy «pxov-roç, 6 ,:ci 1tciY'tC1 ilpur-roç K6a11oç fflY i1e &pxflç 'tlilv 'El),i)vlltV &psniv, 

1CIT:OV7)X\IÎCIY -ij/171 xczl l'iiywaczv lllwv, 11'T«lo,p6vfltÇ xczl ,,1czvepw11"" il111xwpiiaczç 

auvniip71a1 xczl ,:oO 8ciUuv l,:1 xczl vov clvcz, czi,:1oç iylvcTO • if' J.ç xcip1TCZÇ &hr,ci-rwç 

ilyu -rl> ylvoç f.µiilv bczv K6a11«i>, aw-rfjp1 fC1Vlv-r1 'rflC &pxczlczç div 'ElliiYfllv 

11,yevrlczç, Mii fÎpov ycip -rl> yivoç -rlilv illoyl11wv &vllplilv, -rlilv 'r71Y1xczG-rcz «1p16v'n1,,, 

,cczpci pczp&œpo,ç olxarv, 871plo1ç b18ciaao1; xczl 1rl11v 'rfjç 11opq,fjç ovlllv &v8pw111YOv 

ilUo 1t1X'r'!l1ivo1ç, l9111y1v &:d 1rpo-rpo1rcill71v lxcza-roç, xczl XHÎflVfOV, i:ta111p il11l 

pw11l>v ilaulov, il,cl '"I" lcz1111pciv -rczv,:71v olxlczv. 

Ilpiil,:oç Il' cb:civ,:wv &:9lx1'f0 Xpuaolwpllç 6 B11!;11v-r1oç • 3v llii xczl ftlo-rliwc 

(111:0&1;ciµ1voç 6 1r1p1,11v11ç K6a11oç, -rcµfjç 'ri -li;lwaav ciscia'!C xczl 81pnalczç 'rfjç 

1rpo1171xo~ç, xczl spiil,:oç czv-rl>ç illlllczç1 niv xcz8' "Ell71vczç 11111/lllczv • i;fjç Ill xczl 

&ll.01 auxvol, ol xczl A1ovcipllov xczl Kcipolov TO!iç 'Apnlvwç isczlllllllJCIV, ul 

♦iltlfOY xczl Ovczprvov xczl ,rollo!iç &llouç. 'Ta-rcpov Ill xczl 6 xczll>ç '1111civ'l7)ç 6 

Aœaxczpcç &,,x6111voç ovx 6l!yci auviiv'Tx1v. Oll-roç Ill Hl cnrntviaç &v -li11rv, cll'CI 

r1111pyl"' 'rljl i111j1 1Cll'tpl, •e ilr.l'rfZTflÇ -roo &:011ll11011 K6al'OII, auviiyfZTOV ix 'rfjç 
'Ellcilloç xp71alµwç p!6louç, &:pxiav dn ,:fjç p,6l108-iix71ç lczµ6œvo~ç. 

Ovlliv OVY 8111111cza-rl>v, a09W'tll'rl Bcixx11, i1,• or, 6. 'IICl't'l1P "°" iyivew SHI xci!ll 

d y, vov lxov, ir.l -rorç civi:orç auµ,1lo11:ovfjn1 xcil auvcpyl>v y1via8ci1. El11181 ycip 

,collœx,ç -rci ,rpciyµll'rCI Xll'tci -rciç i1tC1YllX\IÙWa11ç 'tlÏIY xp6v111v ~'r6!'CITCI au111rl«'rll'I 

b:1 -rb czv,:6. ·oe.v où -rdr,r.ivcz, ller, d1r1p d:Vllfll!YOl11ll xciyw ix a\lY'rllXICIÇ 'rlYl>ç 

81p111r111v &v &:pxczroç 'rfjç il1r1fllYOOç -rczv-r71ç olxlczç. l:11Yiiyczyov ow, -rbv 11czdpcz 
1111106µ1voç, 'rll\ld -rœ p16llcz, &r.cp, i1100 xelcvallYTOÇ, ix6111a1v ix 'rfjç 'Ellcilloç 

6 u!oç, ,rollœ XGlµwv xczl 1111p!o11ç <ir.oa-rciç x1vllvvouç, il11I 'rljl 11pon18fjvC11 flJ 
,co).u,:czlœvi:«i> TllV'r1! p,61108-iixi, -roo 4wx6ç. 'AU• al !'lv Y1w-r1poç Jay, xczl 

spoan6µ1n av czv-rbç 'rllO'tCI 'tljl iTCl'f'CIYlftlZ't'I' ilpxon,. 'E11:d Ili -ijll71 a!iv 614\ 

l61loµ71xoa,:ov i61lo~v iywv 1-roç 'rllTXIZYW, 11:poç Ili xczl 'r1J XCJ'rllpci,:"' 111il;ol'CII 

11:ollciyp!f., ovx 1vx1piç 1101 ylve-rcz, 1rpoa1>.61rv, xczl-ro, T• ,roll.dt Ko6iilv lll1rv 0G-r111 

,,>.6xCllov ipxovi:CI &:vbci6iv n ffCl'rp1xl>v -fiµrv y1yov6-rC1 yvwp1µov. Tb ,rpczxdov ollY 

>.oy1t6111voç, xcz,:' il111111-rov lyvwv, b:111xia-rci-r1 Dczlllrv1, b:1a-r1nczl o,a , 1r1n1110dç 

,rczpdt 1COll&lv a:u- ).6yo11 &:vllplilv ffl1CC111lllll1ÎYOY n t?vczl al xczl ,rolmdv ilv 'fOÎÇ 

1111l1a-rcz, ftllll.711111 n xcii ,,>.œv6pw,cov. Ilczpcixcz>:iil yoov, fv' il,rl 'rit\ ilµ4\ 6v6µcz·n 

XGl'rll'f'lliiaczç ,rp6npov -riiv ll1;1civ -roO 4wdç, 1Cpoaf1T«r,ç wç lapllv &v«O'll'II -rciç h 
'rljl XGl'tC1l6r«i> pi6lwç. Dcpl Ill -rfjç llczdv71ç fiv Xll'rlhl61116cz, h, av 1rpoilo1'f0 

lloOYCll 'll'IÎÇ •vxcipla-rwç xoµ1a61116C1. Mil ollv ci1tllç1wa,,. Ill -r111lcz 1101 Xlfdii, S•n 
-r11x1a,:ci -rel: lloxoov-rci -rljl &pxov-r, aorç &1rcin1r>.ci1 TPll11j.lllCJIY. "Epp111ao, • aol n 

O.ol daci llor1v 3aci , paal a1Ja1 111vo1v1Jç •. 
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tO 

MAPKQ ANTDNIQ TQ fAA4INQ. 

Tp,al Uyo" iµCN'l'ÔY 11:118fll µ71 a,pczl.i1v111 'l'OO cnio-n:oO • lvi µiv 'l'ijl 'l'pc!ç 

l.11µ11:po'l'clTO"' lx11v 11:poa'l'ci'l'IIÇ 'l'/i)Y iv 'Pwµ7,1 lluv11µivwv, ll71ÀoY6'1'1 'l'OÙÇ &pl(IIIO'l'ci'I'°"' 

611:clpe11nœç iµol 11111 ,piÀ°"' 11111 ll11n:6'1'11Ç, E1pÀ&'l'OY, 'AµOUÀIOY 11111 4>11pvia1ov • or'l'IYIÇ 

'r7)Y iµ71v 6dl.71"11v 11:clvn1e oG 1111nUyeoua1v, 4.Uli 11111 'l'ile 'l'Ul("le fiµllç iln1l.li"10Y'l'III' 

11,:d 'l'CN'l'œal 'l'«e ~16l.oue xp71alµoue ova11c, oG ,c1p16,j,ov'1'111 • 4.Uck T11,1,liaoua1 11111 

&elœç fiyliaoY'l'III d~e ~llalÀllli\C ~16À1o8lix71c, µcl).1a'1'11 1n 'l'i!C iv Bll'l'lllllYtj'», OG 

Il&? llà 'l'TJY ilpx1116"1"11-:11 µ6v71v 8C1Nµcit11Y 'l'ile yp11,pi1e 11vTQv, oGll' iHlpm, h, 11111 

,cblo"lle IJXCIY'l'III v6µo1 'l'/i)Y yvwp,toµbwv iv 'l'tj, ,c11p6v'l'1, oGll' le 6v6µ11'1'oe Uy11v 

4n 'l'tj, µayiÀ«t' B11a1l.11fi, 11111 Xpuaoa'1'61,1,«t1, 'A811v11al«t1 'l'I x11I 'l'ijl 411µ11ax71vtj,, x11I 

'l'tj, 111p11µiwe 'AxpllJIIY'l'IYfllY i11:1ax61t«t1 XAZI T1µo8ic, 'l'tj, BuaTplilv, ,c1pl O&oloylœç 

iµ11:1p1lx1'1'III' ovll' 4a11 'l'/i)Y ivMewv 4Yllpli)v ale IDcl'l'fllYII 11111 , Ap1a'1'0'l'&À7IY 1111! 

Il'l'OÀll,l,IIÎOY <i11:01,1,vliµll'l'11 ,pip&'l'III • tilY 411:clY'l'fllY oGll' 6 Kpolaou xpuaôe ilv'l'cie1oc av 

JIYOl'l'O, 3 llli-n:ou 11:cln1e ipoOar, ol 'l'/i)Y 'l11:,co11pii'l"le Yllµœ'l'WY y1uaclµavo1. 'AUck 

'1'110'1'11 µàv ie 'l'OaGO'l'OY • 3 llà l.01,côy ylYl'l'III, '1'00'1'6 ao, 1,1,0YW'l'Œ'l'«tl 1CŒY'l'WY 4vliim 'I'~ 

ivnlcke 'l'oO 11:pclyµ11'l'oe lxov'1'1, MouaQv 5v'l'1 'l'po,Plll-«t' 11111 fiµTY e.\e ultj, ,c1,p1l.71µivf!t, 

-rp1yÀW"«t1 11111 µ1xpoO ll1TY 'EpµtJ n'l'pllJÀ&>XIYI 'l'UJXclvov-r,, oGll' ilv11µ1µvliax11Y a1 

llar VOY w81e 'l'i!C i,myoG~c fiµllc xpalœç. Aclxpucl µ01, Y7I 'l'ÔY e,v1ov, 11111 'l'Ô 

1"!1-Yi1a8111 l,l,6YOY 11:llpGllllYIÎ. 4.U' 41,1,f11C aoO 11111 'l'IÏIY 4vfll ~8&Y'l'fllY 1,1,0I 81a,c1alwv 

-r11Te 4vclyx11" fil'&Y i11:,xoupow'l'fll'I, adpyfll lxtliv ilboYTI JI Ouµtj, tilYIII y1vla8111 'l'à 

'l'OIIIO'l'II 81?4 µo, 11111,1,71).111. "Eppe,,ao, 11,:d 1'71 4-n:oxcll''!le 'l"J TPIJÀ&>a~ aou ft,IY'J 
611:àp fiµ&Y Ayemt61,L1YOÇ, 

tt 

ANDNTIIQ. 

T71v 811,LMJ'l'lou 1lç TÔ ,cplil'l'OY 11111 ll1unpoY ilvlllu-r,116\Y ,c11pcl,ppœa1v llll'l'IZ 'r7)Y aT)Y 

11:p&rrœe,v 1"T11Jpcl"111Y'l'le XIII µ&'l'IZ l-n:,.,.,blœç· IIVTT)Y avyxpo6a11YT1e, bo11:l.,.,coµ1v 

'l"J atJ l"Tin'!l 11lll1a1µ6'1'11T', ,cp68u1'01 5nac 6,c71p1Ti1a11, 11111 al Tou 4Uou lli7,1, liv 

l1111Yol iaiuv 611:oupyi1a«1 'l"J ll1nonl1f aou. 'Eytli !"'l'à '"IY ivno81v boll711,Ll11Y aou 

11:ollclypqt 11111 411:opllf xp71µciTfllY iEczTov-/iaœç, 11l.1v-lip71c ie dll1 xczTcl11111'cz1, ,c).71v 11118' 

lxcla'1'11Y ativ 81tj, il,LCIN'l'ÔY i11:11Yczl.cz1'6civfll, ~wmµavoç 'l"J il.11:lll, TQv a&v <i11:oaxla1fllv, 

ac iyw Tl 6 ixalvœç b1111lax61'1YOC 11111 li '1'6\Y 'Ev1T&Y yapoualcz ix Tli'IY A,ôç llil.'1'111 

1?YC11 CZVTàç 1ClffMJ'l'l6xCll'IY, ac 4aov -rclxoe 11:pôc 81oO i11:ta,pP11Jlaczç Ttj) -rU.11 TflC aile 

417181iczç 411:611:11,Llj,ov. 
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'Evœrxoç lx Kp71T'l)Ç ié.1e21111v ypœfcl:Ç, 61' ~" '11:poç TOÎÇ U.lo1ç xœl T00T1 lµœ6ov 

wç M1xœijloç 6 M11lrvoç, 4v71p ,iloUTlfl xœl 11œ1é.d!f xœl 11:ldaTœ1ç Plfllo1ç xoµiilv, iç 

µœxtipt11v <i•xno v-iiaouç, XGITGlllffblY TOÎÇ xl11pov6µ01ç xpvalY(l)Y x1ltci6œç TOY 4ptOµov 

l11Tcl: xœl 6ixœ • xœl plfllouç a,iœvlœç Tl xœl «e1oloy(l)T«Tœç {idp d:ç Tptœxoalœç 

o?i-roç ixixT'l)TO xœl &ç 11poô>.1yov 'r1,l 1f1J µayla'r'!J œl61a1µ6'r'l)Tt. El oiN 61" i,picm11c 

lxnç XT71aœaOœ1 TCIIUTGtç, Tallaœç tjv {iff6axea1v 'Apaavllfl ·xœl l,po~11iaœç œÔTov 

XP'U1Jlvo1ç llao1ç &v fCIIYEl'I) 'r1,l 6tlfffOTal!f aov 6'>an TGtUTQ;Ç ~viiaœa6œ1, 4116>.uaov 

œôTov TTJY iç Kpii-r11v fipouaœv anllœaOœt 61cl: Tijç vei:.ç TiilY -roO liylou T«fOU 

,ipoaxUY'l)TiilY, ~ xœl 61« TIYOÇ TiilY -r1J61 ipxoµiv(l)Y 11l11poOaOœ1 Tp1iip1t11v, œî µ1Tcl: 

tjv loptjv Tijç «ylœç D1v'r'l)xoaTfjç 1ô8ùç Ttjç bo611µlœç µv11a6iiaonœ1. 'Epp(l)µboç 

61œfliiii11c. 

fvt11aTov laT(I) -r1J 61a,i0Td!f aov llT1 lx Tflç Tiilv xpualv(l)Y bœTonli6oç, iiv 

'll:poaiTœeœç 61ci TG1l(it11v 6o8ijvœl µo1, iç T661 llœflov où6l 4flolov, xœl TœOTCII iµoO 

Tl xœl -roTY iµoTY 61œx6vo1v xœl œÙTiilY aT1pouµiY(l)Y -roO 4vœyxœlou. Dp&a-rœeov 

Tolwv TOÔTou, 6o8ijvœl µ.oc, li ya "1µ1tç ·œôToùç poul.11 tiiivTœç xœTœlœfllTv 'r1,l TiiiY 

XP'l!l«T(l)Y ci,iopl!f ieœTOY7JaCIIYTQ;Ç. Dœliv xœl 110Ulix1ç lpp(l)aO. 

'E~ 'EvaTtiiiv, f81vonoc lx'r'!J TOO µnœy11n1iiivoç. 

t. Les leltres d" Antoine Éparque ici reproduites sont empruntées ~ ~r.>.la-rtllp, tome 111, 
pp. 428-'33 et pp. 558-561; tome IV, pp. 65-72, 145-147 et 378-383. L"éditeur de ces 
leltrea, qui signe Il ( sans doute Moua-rot6511c), ne donne 1ur leur p1"11Yenance que cette 
indication use1 vague: ToO 'AY'r(l)vlou w6-rou &tncr.o>.œl T1vac µlie up1i;>.8ov v11111JT\ &le 
Tœc xatpœc ie l1poaolup.1x&iv x11poyp«ql(l)Y àtv-r1y1ypœµ~c11 (~1>.la-r(l)p, t. Ill, Athènes, 
1862, in-11•, p. 379). Nous nons cru devoir les reproduire à cause de la rareté du Recueil 
oà elles se trouvent. Celle1 qui portent les Il'" 1 et t t figurent au11i dans les Delicùe 
tnUlitorwn de Lami et ont été réimprimées dans la Pandore (t. VI, pp. 'Oi-493), mais 
leur importance nous faisait un devoir de ne pu les négliger. 

• 
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T'ii ,,.~«pu.,d.-r<i> 3eo,r6"C11 'C'<Ï> ~i"°' rP"lyopC<i> 3ex.ci.'C'<t> 'C'pC-ni>, tlx.p<i> 
à.px,upd à.~,WTIX.'C'Cf>, •iipefl.C~ ili<i> 8àoü à.px,mrfox.o'!;'o; Kwvcrrotv-r,

vowoÀtw;, va~ 'pwfl.11; 1 x.œl oi.x.ovl"ev,x.o; ~ot'C'p,iipx,11;. 

X11µ11l;oµivo11Ç iv 'rOOOU'"!' 11:1).ciy11 -rtjç ivaa-ri:ia,iç 71µTv e1111,opllç 71µ1lç &v1,jlux1110IIÇ 

lhd: -rtjç tapllç OOII i11:10-r0Àf1C, µ11x11p1i:i-r11n lli01to-r11, G,01t1p &anip cly118oç fllYalç 

x11I a111-r-{ip1oç, iv i 11:0).ù -ro 11:p116v n Hl ip1Àciv8p11111:ov iµip11lv11ç, x11I alç 71µlç 

11:oU-ijv -r-iiv iv Xp1a-rlj) &yii11:11v XIII 11:11-rp«j,11v a-ropy-ijv µ1xpllç ba601111ç iv8dç 111-rlllV, 

Hl 6p8&ç 11:oû &11:1xp1viiµ1811 -roTç 11lpn1x0Tç r1pµ11v0Tç, 71µrv {11mrxvovµivo1ç -rck µ-ij 

11:poa61x6µav11, 'XIII l;1l'r"rJl,Lll'rll •rx11pœe11aiv, oô 11:poç -ro 6y111V9i!v111, ÎOIIIÇ &Uck ip8opckv 

µa-r113oOvC11 -roîç 1v -rtJ 11:lan1 6y1C1lvova1v, fl\ç IXOIIOI -r&v C1{p1-r1xlilv avvo11a!C11 n xC1I 

ll111y,;µ11-rC1, 'XIII &ç 1ôippovoOaC1 ypcifll 0011 il 1,LC1X11p16-r11ç, i\v-r1vC1 'XIIÀlilç al8év111 

j3oll).6µ18œ, Hl iN8' llaCI 11:poç -rou-ro11ç 71µ1'1 iypiif11, 6 'rU'll:OÇ ixdv111v &dnµav, &Uck 

CNViµ,e, -rorç 71µadpo1ç, Hl ..• 11:poaG,;xœc le111-r6\v, G,011:1p 6 'Xll'll:11ÀIUIIIY... -rov 

'XIIÀOY o?vov &xpallf) 4ÀÀlf) ;\ Gl111-r1. 'Hµ,Tç a• a Hp« -rli\v ciyl111v ilii6oµ1y boa-r6>.111v 

-ra XCII 11:Cldp!llv, 'tC10-tC1 µ1µ118,;x11µ1v xC1I f povarv xC1I Uy11v x11I ypii,puv IIIXC1 -r1voç 

&U11ç ivdxvo11 a11µ11:Àoxtjç .... 'A>.1i111v yiip iaµ1v 1111811-rCII 'Xll'r4 -rov ddv-rC1 • x11I 
71µ1'1 oô xoµ,jioç >.6yoç -ro 011:0lll111!;6µavov, &U. 41118-iiç ).6yoç -ro 'll:poax11vouµ1v6v n 

xC1I 11:10-r1v6µavov. Tou-rOIIÇ Hl -roùç iµ,p1p1Tç -rou-ro1ç 71µ1Tç &v1va6-r111ç µiaooµav, 

ix8poùç llv-r11ç Xp1a-roo, xC1l -rtjç X1180).1xflç XCII -rtjç 4"11:0a-ro>.1xflç bx).11al11ç • il>.à 
3-ij x11I -roùç avyxo1v111voOv-r11ç -roTç &xo1v111v,;-ro1ç &,p111p1aµlvo11ç 4"11:11yop1uoµav. K11l 

-rC10-rC1 µb 311\ -rflç i11:1a-ro>.t1ç aov -ro 11:pli\-rov x1,pii).111ov. 

Dapl Ili: -rflç ll1op8i:ia1111ç -roo lapoo 'XIII '11:IIYCITIOII Dœax11, Jiv &v µ01 11,• IU)CtjÇ 

71µ/lç evyynia6C11 'rOÎÇ i11:1ax1,j111µivo1ç, 1tp6npov ;\ YOY µad: -r-iiv ixd,;p11101v 'rOU'tOII 
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LETIRE DE FRANÇOIS ,PORTUS 

A ■. PAOLO JWltmO 

Ho letto le quatlro Filippicbe di Demostene, cbe V. S. ha voltato, anzi 
ho udito Demostene parlante in latino, et in che lingua? in quella medesima 
certo che Cicerone, padre della romana eloquenza, lo fece già risponder ad 
Eschine, suo aversario. 0 felice noslro secolo, habiamo moiti e grandissimi 
oblighi a Dio di tanto accrescimcnto e miglioramento che a tempi nostri ci 
ha conceduto quasi in lutte le arti. lla, per lasciar al presente da parte gli 
altri, quanto siamo tenuti a S. divina maestà del favor che ci ha fatto della 
stampa? Quante fatiche di valenti huomini antichi et eccellenti compositori 
in diverse materie, per carestia di questo singolar dono, o si sono del tutto 
perdute, o sono rimaste deformi e mutilate, cosa che gli scrittori della 
nostra età non hanno da temere, mercè di questo maraviglioso trovato, che 
li fa securi della perpetuità de loro BCritti. Ma se di nessuna cosa habbiamo 
da ringratiar Dio, l'habbiamo a ringratiar di questo cbe, essendo sepolte e 
quasi del tutto morte le belle lettere, et in loro veee sottentrata una infinita 
e lorda confusione di barbarie, da non moite decine d'anni in qua, per 
divino favore, sieoo risuscitate e ritornate in luce : di maniera che le lingue 
tutie e principalmente la latina e la greca per tutto quasi fioriscono ; nella 
quai cosa la felice memoria del voatro honoratissimo padre è stato potentis
simo instrumento a riparar una cotai ruina; perciocchè essendo dotato di 
eccellente ingegno, non solo col saper et intender egregiamente l'una e 
l'altra lingua, e col componere e scrivere a promotione di amendue, ma 
con fatiche infinite, industria ineomparabile, spese insopportabili, e per 
mezzo della stampa le ha ridolte in stato tale che non possono mai più 
temer nè fuoehi, nè acque, nè guerre, nè alcun altra simile ingiuria. Parimente 
l'habbiamo da lodare e ringratiare, perchè a dl nostri la cogi1itione di queste 
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due lingue sia in tanto colmo che si trovano di quelli che dall' una ail' 
altra con gran felicità transferiscono, nella quai Iode voi, a giudicio mio, 
o solo, o con pochissimi altri, siete arrivato al sommo: aggiungendo questa 
eccellenza aile moite aitre paterne virtù, che, come legitimo herede, 
possedete, cultivate e del continuo ampliate. Certo, Signor mio, lette et 
esaminate le dette orationi, rimasi tutto pieno di stupore e di confusione, 
pereiochè io pensau bene che V. S. non fosse priva della nostra lingua e di 
una mezzana intelligenza degli oratori e poeti nostri: ma che ne fosse cosi 
padrona che potesse far tante maraviglie, non me l'aspetlava almen per bora, 
si chè rimasi pieno di ammiratione, non sensa qualche (per confessar a lei 
il vero) compuntione di animo, perchè pare, pur che punga e non leggier
mente che la natione nostra, spogliata di ogni altro bene, venga hor a perder 
ancora quello che suo proprio si riputava, cioè la germana intelligenza di 
quelli che in greco hanno scritto. Pur, considerata maturamente la cosa e 
tornatami a mente_ la prudenza e la modestia vostra, che vedendo quanto si 
disdica la publicatione e predicatione delle proprie laudi, le va ricoprendo 
et ascondendo, e ricordandomi di M. Antonio ehe, con tutto ehe fosse 
dottissimo et intelligentissimo della lingua greca, nondimeno non era tenuto 
per tale appresso 'I popolo: m'acquettai e dissi: GO "r01 &xaTY &pr.noç AU' 

&ÎYCII Oil.a,. 

Io ho visto qualehe altra tradottione di quelli cbe hanno gran nome, a 
tempi nostri, di sapere e d' essere possessori delle lingue: e tutti insieme mi 
paiono fieno e paglia a paragone della vostra ; et in speeiale qnelli che si 
sono messi a voltar Demostene, impresa faticosissima e solo da Cicerone o 
simili. Pereiochè, oltre la gravità de' sensi e'l peso delle parole, che COD 
grandissima brevità mettoDo le cose sotto 'l senso, vi è aDeo nella loro 
collocatione una rotondità tale ehe par impossibile a polerla rappresentar 
in altra lingua. Ma voi solo, come ho detto, superata ogni difficoltà, e tirato 
in luce qualunque coneetto per profondissimo et abstrusissimo che fosse e 
COD equivalenli parole adornato et illustratolo, e rinehiusolo dentro da confiDi 
senon Demosteniei, almeno Tulliani, havete bornai levato la speranza a tutti 
di poler migliorare. Piaeesse a Dio ehe da un ta) soggetto fosse tradotto non 
pur tulto Demostene, ma PlatoDe et Aristotele, ehe nè gli studiosi delle 
bnone arli penerebbono tanto ad intender bene eotali autori, nè i sofisti 
harebbono commodità di levar tante eavillationi. 

0 prineipi, o Mecenati, o fautori delle buone lettere, ove siete? Ma assai 
gran premio è apparecchiato al divino ingegno et aile gentilissime vostre 
fatiche, la gloria e l'immo1·talità del vostro nome. Seguitate dunque, signor 
mio, nella via che havele presso, ehe, se ben' è irdua e quasi da nessun' 
nitro caleata, i frutti · ehe eoglierete, se non dall' altrui debita eortesia, 
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almeno dnl ,alore di voi medesimo, saranno dolcissimi e soavissimi. E qui 
faœio fine, racoomandandomi alla buona gratia di V. S. 

Di" Ferran, a xxv di settembre del MDXLIX 1• 

1. Delk lett- flOlgari di diwr,i nobiliuimi /auomini, et eecellentiuimi ingegni 
(Venise, Alde, 1567, 8•), Livre ID, pp. U0-U3 (Biblioth. nalionale de Paris, Z non porté, 
Réserve]. Cette leUre ne figure pu dans 11 plupart des réimpressions de re Recueil, bien 
qu'on 11 trouve indiqu~ à 11 table. A 11 p. '9 du 3- livre de celle même collection, est 
publi~ une lettre de Ferrule de Trotti a M. Francuco Gr«o; elle est datée de llodène, 
le 7 ao6t 15111, d'où il réaulte que Fa,11ç011 PoaTus était encore à Ferrare. 



LEfTRES DE PAUL MANUCE 

A FRANÇOIS PORTUS 

i 

1 ■. FRANCESCO PORTO. 

Magni6co signor mio, ho ricevuto il prezzo della Poetica, nè restero di 
tenere memoria di quanto V. S •. mi commette intomo al maestro de' suoi 
figliuoli, ne fin bora ho mancato di (are diligenza ; ma non riesce di sodis
farmi per il molto desiderio che io tengo di senirla. Quanto a beccafichi, io 
non penso di parlame a ••• da' quali, corne da gran signori et intenti a œse 
di maggior momento, haverei per avventura più tosto parole che efi'etti. 
Terro altra via e spero che V. S. sie servita. 11a non so se gli amici de' quali 
in ciô l' opera usero acœtteranno pagamento. lie le raecomando, pregandola 
a comandarmi con ogni sicurtà, si corne io sempre a lei, quando il bisogno 
ne sia, ricorrero con ogni confidenza. 

Di Venetia, alli 23 di giugno 1553. 
Ser. PAOLO 11.\rmno. 

2 

! ■. FRANCESCO PORTO. 

Magnifico signor mio, per diligenza che io habbi usato, non mi è venulo 
(alto di sodisrarvi intomo al Nonno ; corne che da principio non Cussi senza 
speranza di poterlo havere dal reverendissimo arcivescovo di Candia, mio 
carissimo signore. ln qualche altra cosa per avenl111'3. sarà piil felice il 
desiderio mio. Starô aspettando il libro, con speranza ch'egli debba havere 
preso dalla vostra mano quella forma che altrui, per essere informe e 
materiale, non puô dargli. 

Di Veneti:i, alli 23 di decembrc {553. 
PAOl,O MANUTIO. 



LE'ITRES DE PAUL MANUCE. 383 

3 

A •· FRANCESCO PORTO. 

Duolmi assai dell' amico ehe V. S. ha perduto, ma mi rendo eerto che 
con la sua prudeoza si consolerà di maniera che non aspelterà il beneficio 
del tempo, del quale godono ancor quelli i quali non si sono armati, come 
Vostra Signoria, con le dollrine per resistere ail' affanno che puo nascere 
da simili accidenti. Io perdei già il mio Rhamberti, e quesl' anno N. S. 
Dio mi ha lolto il cardinale Maffeot, mio signore e fl'alello; ne poteva 
avvenirmi cosa laquale maggior cordoglio mi arreccasse ; nondimeno io fo 
violenza a me stesso, indueendomi a volere quale che vuole chi mai non 
erra, ne ci da cosa che rea sia, bencbè spesso l'apparenza c'inganni per la 
cecità del noslro intellello. Io da lei medesima, perchè la conosco, spero il 
suo conforto. Le bascio la mano. 

Di Venetia, a 25 di gennaio [t5M]. 
Ser. PAOLO Muuno. 

A Il. FRANCESCO PORTO. 

Mollo mio signore, ho havuto il lihro, e di qnello che intomo a ci~ mi 
ofîerite, ne aspetlero l'effetto, accrescendomi qnesta spennza la vostra 
cortesia, da me hormai in più cose provata. Di Roma, ne di altro lnogo ho 
havuto letlere o altro chevi sia indrizzato: ne manchero, oecorendo, di Came 
huon servigio. Che siale nel Friuli, mi nllegro molto, percbè stimo che 
godiate nna somma qniete, rignstando l'infinita dolcezza de' vostri stndi. 
Piaccia a Dio che io vi rivegga di corlo, voi con vita meno travagliata, io con 
manco occupationi, a fine che mi sia libero di poteni godere qnanlo io 
desidero: ehe desidero tanto qnanlo isprimerlo con parole non potrei. N.S. 
lddio vi conservi in sua gntia. · 

Di Venetia, alli 29 di maggio t55,1. 

t. · Le cardinal Beraardioo llaffei mourut le t7 juillet 1553. La présente lettre est donc 
bien de janvier 155'; et, quand Paul llanuce écrit « il m'a été enleYé celle aanée •• il 
llllit le ealendrier dnitien, qui raiAit commencer le nouTel an au tor mars. 

2. Ces quatre lettre5 de Paul llanuce sont tirées des Letlertl eolgari di Paolo Jl,mulio 
(Venise, 1556, in-S- [Biblioth. nationale de Paris, Z 1075 Résene]), rr. ill, '3, et 70. Nous 
les réimprimons ici l c■1118 de la grande rareté du ,olwne oà elles se trouTent. 
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Tcp ix.À«(L~po-riiT<f) x.œl 8EoqaÀEa-rii-r<i> , Ë-rL 8i x.«l <pLÀOGOq>ù>TIXT<f> 

«px_u'ltLITI.O'lt'f> ni, «1Lù>-rliniç «px_mnax.O'lriit; T«p«)'ù>VCotÇ, iiu; 8, 

«ù8€v~ Y.«l 8Ea1.6~ X.•JpC<i> 'AVTù>VL<t> -rcp Aùyoua-rCv<i>, M«volriiÀoç b 

M.uv~ownç I i).iix_La-roç 8oiiÀOt; «ù-roii, TOV 'ltpoa-rix.ov-r« «O"lt«G(J.OV 

TWV TL(J.Lù>V œ•'.i-roii x_upwv ,ù).«~ç «'ltOVÉfL"· 

Tbv {111b 11«v'l'111Y 1ù'l',:µov11.1vov µ1xpà: yl.61aaœ, µilHov 61 xœl &µa:81adni, 

IÙ'1'7lµflac11 où ÔVVŒ'l'ŒI, 810'!'IÀÎt1'1'Œ'tl 61t11tO'l'Œ, xœl ôuk '1'00'1'0 •e-ueœ'l'O t1111t111J 

'1'1µila8a:1 • xczl ,upl 'l'OV'l'ou µlv &lie. "la81, 810'1'1Àia'l'œ'l'I 6la11o'l'cz, ~oul,i8dc il61rv 

de 'lar.œvlczv ôui 'l'tvcz à:vczyxczlczv xpdczv, 4)6011).~6,iv 81ciacz1 a, 'l'bY iµbv 61a1t6'1'71v • 

xczl 61œ 'l'OO'l'O 'l'CZV'l'7)V 'l'7IV l111a'1'0À~v ~'l',ia&µ,iv 1tczpà: 'l'&v a61v 'l'&v xcz'l'o1xovv'l'blV lv 

'Pwµ'll. 'Ex111Àv871v 61 {n:b ciµczp'1'161v µou 15ui 'l'tvcz czl'l'lczv, ~v où ôvvœµcu ypci'l'11v, 

xczl 61œ 'l'OO'l'o 'l'TIV i111a'1'0À71v i111adH111 6µo0 µnà: 'l'czvniv -t71v &µcz81a'1'1i't71v • xczl 

iY'l'czOOcz yp«'!'lll xczl 'tlVŒ ~16>.lcz & xoµl~w µn' iµoO, &111p alalv 'ta:O'l'cz • 

'lczµ&>-lxou Xczlx115!ble -tfle Koll,ie Euplcze ~16>.lœ 15' ·, 1tp61'1'ov 111pl Ilu8czyop1xoO 

~iou, 61v'l'1pov 1tpo'l'p11t'1'1xbv de 'l'IÀoao'l'lczv, -tpl'l'ov 111pl 'l'fle xo1vfle µcz671µcz'l'1xfle 

lma-t~µ,ie, -ti'l'czp'l'ov 111pl '!'fie N,xoµcixou &p16µ71'l'1xfle daœywyfle, 8v (sic) 
111pux11 111pl &p18µ71'l'1xfle ir.1a-t~µ,ie, xczl 11,pl yctllµl'l'plcze, xœl ·11,pl µoua,xfle 

-tfle 11czpà: IluOczyopdo1e • 111µ1t'l'ov 1'1'1 -toO czù'l'oO 'la:µ6>-lxou de -t71v l111a'l'ol.71v 

Ilop'l'up[ou. 

Ilpoxor.lou, XPUJ'l'IŒYOO t10'!'lt1'1'00, de 'l'Œ cJ,,µuœ '1'61Y 4,aµci'tllJV le,iy7)'1'1X61Y 

ix>.oy61v ir.1'1'0µ71, cir.b '!'CJlvfle rp,iyoplou Nvat111e xczl KuplHou 'Abeczvl5pdcze, 

'Op1yivoue 'tl xczl 4>1Àfllvoe -toO Kczp1ta:Olou, 'Ar.ol.1vœplou, Eùa16lou Kcz1aczpdcze 

xczl ldpwv 61czf6pwv, iiyouv U'li:6µ011 'l'OO ciylou 'la1!:wpou, 81oii111p~'l'OU xœl 

8.10fli,ou. 

Tà: 11pczX'l'u:à: 'l'!\e 1tpw'l'71e xczl 61udpcze auv66ou 'l'flC lryoµ!v,ie 6y66,ie, yevoµ!v,ic 

i1tl Bczatblou 'l'OO ~1Za1H111c xczl 'l'lilv <tp161v u!wv CZÙ'l'OO lv KCJ1Yt1'1'CZY'l'1vou1t6Àet, 

xcz'l'à: <l>w'l'lou -.oo 1tCZ'l'pteip:.,;ou Kwvai;czvt1vou116),1111c, xczl vdp czù-roo. 
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fioluœlvov «fff)Cl'"IY"llµiiTIIIIY p,6llœ anw. 

'Epµclou flloao,ou -rli>Y dç -rbv ffiii-r1111voç 4>œrl5pov p,6liœ -rplœ, œ', 6', y'. 

Tb ,r;apl lv1pydœç 15œ,µ6v1111v 151iiloyoç T,µo6lou xœl 8pq:1tbç xœ-rœ Mœv1v-roç. 

Too ao,111-rœ-rou Bl1µ-,jl5o"' (sic) loyoç 'Klpl pœa1ldœç ,r;pbç -rbY IIUTOXpœ-ropœ. 

Too aOf111Tœ-rou xœl loy1111-rœ-rou xupoO 1111µ11-rplou TOO Ku15wv11 loyoç, ll,r;111; 
4loyov -rb TOO Oœvœ-rou llioç &,r;oll11xvu111v. 

Kœl, cl µiY Tl •e ~Tli)Y XlllUl) 1\ ail o,o,1llœ, llp1aov, xihuaov -rbv abv 15oOlov, 
av ixnia111 151' &p1-rflç. 

"E-rc 151 xoµlt111 TIYœç ltCITC1l6youç p,6ll111Y oGç bla-r11lœv µ01 •e 'Ellœ15oç, Xlll 

d µb x1hu«rl;J 1\ 1r71 blœµ,r;p6-r11ç, xœl œô-roùç dµ,r;uv lx111 • xœl d µlv lp111-ri., -,\ 

ail Oaoip1>.!œ d&lv 1flp1rv µ1, iv Mœ15pll (sic) iv olx!q: -roo blœµ,r;po-rœ-rou xœl 

010f1l1«ffœ-rou i;iipxou -roO bpou &px11pi111ç, llv ol '1-rœlol v6v-rt1ov 6voµiitoua1 • 

xœl dv-rœ -ril: 6p1a&lv (sic) ,r;œpil: Tflç aflç blœµ,r;p6-r11-roç llouhoaœ1 lx111, fi-,6 01bç 

fUliieoc dç ,r;olli I'"! -roO 6pOo-roµ1rv -rbv l6yov -rflç Al110dœç. "Epp111ao iv xup!<i>, 
81oip1ll«ff«T1 15ia,r;o-rœ. 

'Ev Kœ1aœplq; AôyouaTl;J, l-r11 &d Oaoyovlœç ff'l'd, µ11vl bp1llftt ,! . 
.:1oOloç Tli>Y 15oul111v Tflç aflç blœµ,r;p6'"1-roç, M«vovflloç nuvr;ow11ç, b Xlou 1• 

f. •s. 8-1-IO de la bibliothèque univenitaire de Barcelone. Original. - Cf. GBAux. 
&aai nw le• origina du fond• grec tk r E,curial, pp . .U'"""3. Nous avo1111 corrigé 
les grouières fautes d'orthognpbe dont cette lettre était ânaillt§e. 

Au moment même où ùlait s'imprimer la présente feuille, nous non1 trouvé d111S une 
fort intéressante publication de ■. Pierre de Nolhac, LetttJre in«lite tkl Cartl. ü 
Gmm1t1lk (Rome, 188', in-4•), pp. jf-22, la lettre suivante, qui apporte une contri
bution -velle à la biognpbie de Glyn10UDios et que, pour cette railon, nous croyons 
deTOir reproduire : 

Jlltao #Il Rtao Sig, mio o..-. c.,-,. Sirkto. R01111J 1• lllmo et Rmo Sigr mio oamo. Alla 
nnuta - in questa eorte me porto ■anuel Glimœ l'amorevolillima Jettera di V. S. mma 
in l"ICOIIIJIIIJldatione -• et lui potra testifiear a V. S. mma ch' in me trovo ogni pronta 
TOlunta in benefitio suo. Si ritorna dispacto et spero veramente cbe nelle case cbe l'ado
peran.nnô senira bene, et spetialmente cbe co"I me110 suo potra ricuperare quùche libri 
anticbi cbe potmmo senire per acerescere la libraria del monasterio di SI Loremo il Reale 
del Scuriùe 1 ; et per essere buomo desiderœo di se"ire ùla Repul,ca, so cbe V. S. mma 
l'ama et cbe non e buogno ch' io perdi perolle in raceoma.ndar glielo. Pur non voglio 
luciar di suppliear V. S. mm• di vederlo voluntieri et favorirlo in quello che se le potra 
oft'erire, et ch" in quello cbe lei giudieara ch' io la posai servire si ricordi di commandarmi 
per aBSicurani dell' animo et desiderio ch' ho dadoperarmi in suo senitio. lddio la conservi 
et prosperi. Da ■adrid, ùli 8 di maggio tffl. Di V. S. lllma et Rma hlllllilillimo se"itore 
An. C&u. Dl GLUVILI.S. 

1. &,. 387, rr. Ut-UI. le dois l'indication de cette letlre au récent livre de •· Dejob, 1H r,,._ 
/fuertU du cmu:ik tù Trntll ..,,., la litUl"Gture el ••r la t•iu-arù (Paris, 188.1), p. S76. 
[Nole de K. de Nolhac.] 

1. On trou•e une lettre où Glynaounios offre lhltl se"ices à Sirleto dans le Yatic11rt1116't5. 
[Nole de Il. de Nolhac.] 

IIBLIOGIIAPBIF! RELLflltQDE. u-i5 



TESTAMENT 

D'EMMANUEL GLYNZOUNIOS 

ln Dei eterni nomine, amen. Anno ab incamatione Domini nostri Jesu 
Christi milessimo quingentesimo nonagesimo sesto, die Mercurii, undeeima 
mensis setembris, inditionis X. 4. 

Considerando li pericoli di questa fragil vitta, io Eu.NUEL GuoNzoN (sic), 
da Sio, quondam messer Basili, atrovandomi indisposto del corpo, ma sano, 
per la Iddio gratia, della mente e del inteletto, ho disposto ordinar le mie 
cose, et perô ho fatto venir a me, in casa della mia abitatione, in contra di 
S1• Ternittà, dove mi ritrovo in letto, Vicenzo di Conti, nodaro di Venetia, 
et l'ho pregato che vogli scriver il presente mio · testamento et ultima 
volontà, quai voglio che prevaglia ad ogni altra ordinatione che havessi 
fin horra fatto, et doppo la mia morte lo el voglia compir et publicar con 
le adictioni et clausule necesarie secondo l'uso della ·città. 

E prima raccomando l'anima mia al mio creator, alla dolcissima Vergine 
madre santa nostra, et a tutta la corle del cielo. Comisari et esecutori del 
presente mio testamento instituischo et voglio che sia messer Domenico da 
Gagliano, et quello si troverà di tempo in tempo Gastaldo nella Scolla di 
S. Giorgio di Greci, con li soi doi govematori; et sopra tutti questi prego 
che sia l'illustrissimo embasiator di Spagna, domino Dominigo di Mendoza. 

Voglio che sia vendutti tanti delli mei beni che si cava ducati mille, li' 
quali voglio che siano investitti a livello, overo corne parerà alli mei comes
sari, el il pro di quelli voglio sia mandatto nel mio paese, acio da esser 
datti ad uno maestro di gramatica, che insegna di gramatica grecha a tutti 
quelli del paese che vorano impararla, senza tuorli delta mercedde, et che 
sia datto per habitatione al maestro la casa ehe mi atrovo de li haver posta 
in s1a Maria Tenniniotissa. 
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Item voglio siano investitti ducati 400 delli mei beni, et il pro di essi 
habia a goder madona Catarina, mia parente, che è qui in casa e mi 
govema. Quel pro di ducati 400 sopra scritti lei godi in vitta sua et, doppo 
la morte di quella, di questo pro sian maridatte doi putte povere greche 
ogni anno. 

Lascio alla scolla di stampadori ducati 25 per una volta. Quelli voglio 
che siano datti quando farano la croce che sono per fare. 

Lasso alla putta di maistro Zoni sartor" nominatta Marina oltra delli 
ducati 20 che li o promesso per suo maridar, voglio che ne li siano datti 
al tri vinti. 

Lasso le mie madre e li mei polsoni alla chiesia di S. Giorgio di Greci et 
per far esercitar l'arte, et, se messer Giorgio Digeni vorrà, ordino che lui 
sia soprastante a questa cosa. Voglio siano pagatti lire quaranta e ..... delli 
Cinapri alla botega della scalla apresso delle lire 200 che li o datto. 
Lascio ..... che o batizato Giovanni Antonio la littera lathna che si trova in 
casa sua et la mittà ....• che ho da spartir con il Vescovo et lo scrillo delli 
ducati 50 ehe mi die dar. Lasso a ..... della compagnia che ho con Francesco 
di Giulian et messer Zuane Serniolla sia ..••• mei compagni, et il cavedal 
mio solamente sia per loro restituitto corne il tutto ....• nelli libri. Lasso a 
madona Margaritta qui di casa tutto quello che ho speso per essa ..•.. 
messer Jacomo Massini in questi sie anni che voglio che esso messer 
Giacomo ..••. dia o che la luoghi in qualche loco. La litteni nova che ho 
fatto zittar per la stamparia voglio che resti insieme con l'altra in casa 
mia per far esercitar l'arte, et se il putto sopra detto Giovanni Antonio si 
farà buono da esercitarla, voglio che lui sia preferitlb ad ogni altro, et se 
sua madre vorrà mover qualche desturbo overo molestia alla mia comessaria 
overo anco lui, voglio ,che sia anullatto quanto di sopra o detto di lui, ma 
che sia fatti li suoi conti et sadisfatti di ogni cosa. ' ' · 

Lasso tutti li mei libri scritti a mano in greco per lo nome che ho 
raccolto ch' è el serenissimo principe di Spagna, al serenissimo Re Catolico; 
avendoli per lui raccolti, per lui voglio che remangano et prego sua Maestà 
Catolicha a voglierli favorire et haverli per raccomandati. 

Voglio che il mio corpo sia messo in una cassa et posto in depositto in 
chiesia di S. Giorgio et sia condotto a Sio in la mia sepoltura; et voglio 
che sia datto ducati toO a quella nave che lo porterà. 

Raccordato dal nodaro delli poveri vergognosi della città, rispose : 
lasso cinque et altri ducati cinque pe1· loco alli ospitalli di S. Giovanni e 
Polo, della Pietà, delli Incurabilli, inconvertidde cittelle; et voglio sia datto 
ducati to alla parochia mia per portar il mio corpo alla sepoltura in 
S. Giorgio, come o detto di sopra, nè altra pomba voglio, ma lasso il 
carico alli mei comessari. Del resto in religione segionte. lo lasso ducati fO 
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alle povere monache et monachelle di S. 7.orzî, che l'arcivescovo li parla 
corne li parera. Il residuo delli mei beni di ciascuna sorte, voglio resti 
lutto in benefficio del maestro della scolla che ho detto di sopra per 
insegnare la gramaticha grecha. 

Preterea plenissimam virtutem ac potestatem do, tribno atque concedo 
suprascriptis meis comessarüs banc meam comessariam post mei obitum 
intromitendi, administrandi, et che voles, etc. 

Testes fuere S. Bortolo fiol de Zanbatlista Salbardo, balti orro; 

S. Antonio de Nice da Venetia, pntaiolo. 

Vincentius de Comitibus nodar. 

i598 die X februarü. Presentata fuit carta die i5 presentis mensis in 
officio curie forensis per D. Manusso Cressi I N. Q. 1., in causa cum domino 
Jacobo Masini 2• 

1. l'anllllllO Cressi (Mœ-voOaoç KplaO'"l)ç} rut • gardien • de la Colonie grecque de 
Venise pendant les années t598 et 1599. Voyez J. Veloudo, •m>.~-vw-v op8oM~w-v &tr011d11 
l'Y Ben<tl~, p. t7,. 

2. D'aprèl l'original conservé au1: Archives de la Colonie grecque de Venise, et dont je 
dois une copie à l'inépuisable bien,eillance de Il. J. Veloudo. 
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ciHt.le 'l'I x«i al 'tà. aà. 1tpoe ci;!«v oîov 't' fiv ltly'ljµt!a6111, où&lv av 'tli>V 1t«p• lµoO 

faœ!vt.lv i6h1a1. 

Iltpl U Tfle r:ie al 1tpoaxli}a1t.le, te µ1 a,à. ypœµµd:Tt.lV 1tpoaxixÀ71xœç, d œv lllll 

Àtyo1µ1, 1t11vœy11.d'tllt& ata1tO'tll; lTt.lTI yà.p où6èv av, 'tO T' lµôv al1t1l'Y, 'tOIIIV't'l)Ç 

1tpoüo!µ71v 1tpoax).,\art.le, d µii &vd:yx-, 1tt.le 1t11-rp1xf) llll'tt1X6µ71v • x«I yà.p d llll& 

µii 'tOIOO'tOV iµ!XUTÔV ~y71µ111, ~ µll).).ov d1t1?v, olô«, 61a6' OÎOV T' IÎV«I 'tOIOO'tOY 

&yli>v« &v11U;11a6111, ci).).d: T' auµµ11671Tiie yoov llCIÙ'toe EÎ71v Tore ciH01e Tore {nto 

aol, d µii Hl a,ii:iallCIÀOe. Ilo61v yà.p 6 µiin 1ttpl ).oyo~ 'tà. ÔIOV'tll a,npi<j,œç 'll«i 

'tfle ,p1Àoaoi;l11e œÙTfle 6>.lyov Tl lllll To08' 61tt.le ITUXIY ci1t11p1.1ad:µ1voe, 6µt.le y1µiiv 

xœi a1to1.16iiv lnp,xfle dxv71e, X«'tlZ 'tOO'tO yœp lv6&:a' ci,p1xoµ71v, 'tflV 'l'I 1t«-rpla11 XIII 

Toùe olxdo1.1e x11I -roùe Tljl yiv11 1tpocnixovTœç, Hl 'tÔ y).1.1xv µ01 lllll 1tpllyµ11 lllll 

6voµœ, CIÙ'tÔV 'tllV 1t11dp« XCl'tllÀl1twv, oGx 3TI al &nœ XIII 1tlla11v &v Tiiv iv'tll0611 

civd:1t111.1a1v, 1t0Hii ycip iaT1v, r:,ç fl11le o?a,, µœxpœv x11lp11v &!11a11, aol T• Tljl xœlljl 

x&y1161j1 1ro1µlv1 1ù6ùe ô1t11xova11e, r:i, x«Àli>C x11I 1tpoax11loOvT1 x11I 1tpoTpi1tovT1, al 
11-ii 1tpôc 1t1YIC1Y 'l'I 1tll'tp1xiiv lllll 1tpllc cia1).,pœç 611:' CIÔT/jl Tljl '11:CITpl H1aoµ71xonlr, 

i)a71 1-roc ciyon, x11l a,c1ôllv ci1toy1y71p«x6T1 &µv71a-r1vT011C µixp1 TOVTOII a111nl.0Gaœç 

&1tillb1tov. "ETt.lTI yœp, µapTUe al µ01 TOO l.tyoµivw Til '11:CIYd,popov 3µµ11, lx 
ffOÀÀOO i)ô71 1tlXV'tCI Tel: Tf.Ja, ci1toÀ11ll'tlaœç &v 11xov llCII Tljl µov11a1xfjl Pllfl, wc 1Mli, 

-r, -1 fiavx'tl l1µiv1, 1rpoai'!'l.lrov, al 11-ii ff«Tp1xôv •d6oe 'l'tle 'tOIIIV't'llC &11:,rpyl 111 

111po111pla1ta1c. 'AHœ lllll oll'tfllÇ oô ftœv-r-, &Y1.11tOTCIXToC XCII aol T• µa:Àla"tll 'tf,l 6110-rci-r-, 

x1,p11l.f) ,p11vflv111 po1.1l.11aoµ111. 'AH«I: ypd:,j,ta1 µb 1t1pl TOV'tO\I 11:pbç Tllv tr«dpœ, 0?µ111 

al XCIÔTÔV G\IYlflÎV Ttj) trpoa-rayµ11-r,, b:11611 T• fl1oa1ll11e œ-r,v, cl XCII µ,x>.1a-r11 d 

T• ,,>.6cr-ropyov fflpl fµl adxwa1v. 'Eyw al lllT« 'tCIO'tCI e.')ç ri, ffCIY«yllilTCl'tl 

&lcnro-r«, µcT«I: -roo b l.cpoµovd:xoiç 6cr1ta1Td:To1.1 Tl x«l ao,pt.l-rci'tw r11llp111lw -roo 

l:11l11pw, oôalv µ1).).-/Jaœç ci,pleoµ111. Eù &• diç laT1 ao1 !lwloµivtp, iµol de ffkuœ 

xlxp,icro. XCII y' cl 11-ii &n-,, iµl yoov XCITœ ffQ;YTCI ao, 1e11c kdxov-r« • x«G'tllc, 

G1.1Y111poµivw crw, oGx ljT-rov po71611cr111 T/i! tr11-rpl, ~ al XCII iv 116«rµ'fl &1l'tp11lov • 

Tol.µ-/i- &' dft1Tv, 811pp&v 'tf) crf) 1t11Y«y16't71T&, trpocrln 11«! 11p1Tmv Tl a1~11v Ti 

fiµlnp11 TOO 10111:00. K«l -r«OT« µlv µixp1 Tov-r111v clp-/icr6111 • crû &l µo,, ff11Y«y1lil'tll't1 

&ltr1toT11, XCII a1vT1pov &vT11t1a-rd>.«1c, To0TO yd:p la-r111 µ01 x11pcicr'tC1TOY, x«I aid: 

'tOVTO\I y1v-/Jcroµ111 11:po81.1µ6T1poe, Etc µ11xpllv &l &111811j,71c Tiiv criiv trolµY11v, ~ µIUov 

d111Tv, Tiiv olxwµiv71v 11:llcrllv 81«pla-r111ç &111'1'\1>.«'t'tfllY • x&µoO 'tOO ilµœpT111ÀoO iv 

-r11Tc ilylaue 1Gx11re T«Te 1tpbe 'tllv 11vp1ov 11111vflcr6111, &loµ111 JOY1.11t1Tli>C, 11-li &1r«e1e:t

cr11C1t;, 'Epp111µivov tri &dUTI a1«,p1.1>.cino1 6 xvp1oe ,j,l.lxf) Tl XCII cri:iµn,. 

'Ex DH«Slw, po71&poµ1iilvoe dµ11:-r-, ,plllYOYToC, llCIT« Tb ffoa' IToC 1• 

1. Pari,imu n• 62t du Supplément grec, pp. 1-4. • 



TESTAMENT 

DE MAXIME MARGOUNIOS 

tllM, 26 IVIIKO, 

TESTA.■Bl'ITO DEL uv•0 ■O1'1S8 JIJ.BSl■O ■.A.RGUNIO Dl CANDIA, 

VESCOVO DE CBIUGO. 

N° 5.18. 

Dili L1llll., PRIIIO DlWI IVLII {_602, 
PUILICATU■ IUPll CADU'&Rli, 

Anno ab inearnatione Domini nostri Jcsu Christi millesimo sexcentesimo 
secundo, indietione quinta decima, die vero Mereurii, vigesima sexta 
mensis junii. Rivoalti. 

Considerando io, MAss1■0 IIAR&uN10 de Candia, vescovo de Cerigo, il fragil 
stato della presente vita et che cosa non habbiamo più certa della morte et 
incerta l'hora di quella, per tanto retrovandomi, per gratia del Signor 
Iddio, sano di mente et intelletto, benchè infermo del corpo, jacendo in 
letto, in casa dell' habitatione mia, posta nella eonlrà de S. Antonin, ho 
fatto venir a me Zanpaulo Dario, nodaro publico di Venetia, quai ho pregato 
ehe seriver debbi il presente mio testamento et quello, oecorrendo il caso 
della morte mia, publicar, compir et roborar con le clausule solite, justa 
li ordeni et statuti della cilà, et quando all'. altissimo mio creatore piacerà 
a se chiamarmi, li ricomando et alla madre sua gloriosa vergine Maria et 
tutta sua eorte eelestiale l'anima mia; al quai presente mio testamento 
ho voluto sii Mons• Rm0 Gabriel, arciveseovo de Filadelfia. 

Lasso la carità a tutLi li ehristiani, domandando sempre perdono se 
havessi offeso aleuno. 

.. 
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Lasso a Messer Manusso Moschioti, Greco de Candia, tutti li mei libri 
che si troverano scritti de mia mano, per l'anima mia. 
, Lasso al Monasterio della Madonna del Monte Santo chiamata Portagitissa 

le nove casse de libri de diverse sorte che ho mandato al detto Monasterio 
per l'anima mia. 

Item lasso tutti li mei libri vecchi de bergamine che mi ritrovo qui al 
Monasterio de S. Antonio de Savatiana de Candia, tra li quali se ritrova 
un libro chiamato Nomocanone de s1a Catarina de Monte Sinaï, il quale 
voglio che sia dato al Monasterio de s1a Catarina de Monte Sinaï. 

Il restante veramente de tutti li mei libri che mi ritrovo qui et alcuni 
altri che sonno a Mussolente in mano del Sig' Rafael Sosomeno, quali puono 
esser pezzi n° quindese incirca, voglio siano posti tutti nel Monuterio 
predetto de S1• Catarina del Monte Sinai de Candia, per benefficio delli 
Studenti d'esso Monasterio et universalmente de tutta la Nation Greca, ne 
mai possino esser levati del detto Monaslerio, ma solamente restino li per 
benefficio di quelli vorano studiare; delli quali tutti libri voglio siano 
fatto uno inventario, et in caso qualche d'uno studente havesse bisogno di 
qualehe d'uno d'essi libri, voglio in tal caso il possi havere con licentia 
dell' Economo del detto Monuterio de s1a Catarina, lassandoli pero un 
pegno per detto libro sino a tanto li restituirà esso libro, perchè l'inten
tione mia è che sempre restino conservati detti mei libri nel detto 
Monasterio per benefficio di tutti li studenû. 

Lasso alla chiesa di S. Zorzi de Greci qui in Venetia, per l'anima mia, 
il mio turibolo d'arzento, che mi costo da cinquanta in sessanta ducati. 

Lasso li due mei trecieri et docieri d'arzento al predetto R- )Ir Arcivescovo 
di Filadelfia in segno d'amor. 

Lasso al R•0 Melletio monacho, mio fratello, cechini n• cinquanta d'oro 
per una volta tantum con questa condition che vada a star nel monastèrio 
de Savatiana, over nel monasterio de Vrodici. 

Item lasso a Messer Manulachi Corintio, mio nepote, altri cechini cinquanta 
d'oro per una volta tantum. 

Item lasso a madonna lsabetta Colonopula, mia ameda, ducati vinticinque 
da L. 6, soldi-' per ducato, per una volta tantum, in segno d'amor. 

Lasso li mei paramenti saeri al monasterio predetto de s1a Catarina de 
Sinaï de Candia. 

Il residuo veramente di tutti li mei beni si mobeli corne stabeli, caduchi, 
innordinati et prononscritti che al presente mi aspeta et per l'avenir mi 
potesse spetare et pervenire in cadaun locho posti, lasso al Seminario greco 
che s'intende di fare in Candia, et caso non si facesse detto Seminario, 
voglio che-detto mio residuo sia dispensato a' poveri per l'anima mia. 

Commissarii et eseculori di questo mio testamento instituisco et ordino 
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il magnifico Sig• Theodorin Lombardo, fo del magnifico Sig• Dimitri, Nob. 
Cretense, et il magnifico Sig• Julio Sodorin, Ciprioto; quali prego che, 
occorrendo il caso della morte mia, voglino eseguir quanto di sopra ho 
ordinato, con consentimento perô sempre del predetto Mons• Rmo Arcivescovo 
di Filadelfia. 

Lasso al Rd0 monaeho Neoffito, die al presente mi serve, tutti li mei 
dnpi del mio vestir, per l'amor di Dio, con questo che li habbi a partir 
per mità con il predetto R•0 Melletio, mio fratello. 

Item lasso a tutte le monaehe greche, ehe si ritrovano qui in Venetia a 
S. Zorzi de Greei, lire doi per eadauna per una volta tantum, per l'anima mia. 

Dimandandomi dal nodaro delli loehi pietosi della cità justa l'ordinario, 
ho risposo altro non voler ordenar. 

Preterea, etc. Si quis, etc. Signum, etc. 
lo, LAt1RBl'ITIO 11.uul'lo, abbate del monasterio di S. Antonio di Vrondissi di 

Candia, fui testimonio pregato et giuratto, et fo fede al nodaro del nome 
et persona del sopradetto testatore. 

Io, N1cao1,0 LoJIBARDO, del magnifico .messer Thodero de Candia, fui 
testimonio pregato et zurato. , 

Jo, Zoaz1 PRA.s1J11ceo, quondam messer Antt0 di Candia, fui testimonio 
pregato et giuratto. 

In Protocollo a ca. 8t. 

Die llartis t6 mensis julii t 602 ad cancellum. Constituito alla presentia 
di me notaro et testimonii infraseritti il magnifico ser Julio Sodorin, Ciprioto, 
commissario instituito per il testamento del quondam Rmo llonsig" Massimo 
llargunio, veseovo de Cerigo, del quale fui pregato, io notaro infraseritto, 
aotto di 26 zugno prossimo passato, attesochè nella d• commissaria non 
s'ha ingerito, ne maneho intende ingerirsi; per tanto ha refutato et refuta 
delta commissaria, pregando me notaro, etc. presentibus ad predicta 
clarissimo l)o Jo. Francesco Condulmario, quondam eluissimi 0-1 Antonii, 
et Domino Diomede Verselli, quondam 0-1 Camilli lfediolanensis, sansuio 
de confinio su Antonini, testibus1• 

t. D'après l'original COD1en6 l l'ArcAi11io notarile de Velli118, et dont une copie m'a 
6t6 procurie par 1. J. Veloudo, 



DOCUMENTS 
CONCERNANT 

MARC MUSURUS 

Eruditissimo Tiro Domino IOIJllli Gregoropylo Cretensi, tanquam f'ratri 
suavissimo. Venetiis, in casa de messer Aldo, apresso aancto 
Augustino dove se stampa. 

'Allll,fi 11ov 'Kpoa,1>.lMœn, cl71ç 6y1œlv1a1v Hl b:l 111la1v w lxeov • 6y1œlvoJ11Y 11œl 
IIÔTOI 8100 U100YT°'. Ta: !ÙY iµck 8111a1ç lx11 6 &1101l11louç ao, -ra: ypiiµ11GCT11, T0Y 

4PXOYTOÇ 8œ>.11µ71d>.1a1v ,Tç @Y, «>.œdeoç a, d1101. IliiYTlalÇ Il' oMlv '1,Yifl71 HIY6Y. 

&U' fi ui «p6-rapov 1?x1 11111 vo, yc ll11ix11-r111 • «cp! Ill -r0v alilv clyvooon1ç fi 
,cpoifl71 -rlj) 1111llh &«11>.11,lvœ1 «11pœ aoo «oUoo y, 'ijll71 xp6vov ypœµl'fioriov, -rooO' 

a111p 6110>.d11rr111 1111! if' fi11Tv ia-r,v, i11llloa1v i11l -rb pi>.-r1ov lxuv œô-rà 11cd 

y>.1x611a811 llGCl 1ôxo11e811. "O,ceoç 11iv-ro1 pefl111l1a1ç iv oTc IÎ71ç alôG>µav, 11>.ltj,a:ç aczu-rbv 

cl'!Cb ~ç 111p! -ru,covc -r111>.111111a1pla:ç xpovov 8aov &pxiaœ, 11pbç 116-rpov l111a'1'0>.t1c, 

,cpG>-rov 11b œô-rb -roo-ro ll,i>.ov, l1111-r11 llk d -r1vii ao1 1111pœ -roo ffœ-rpbc 'ij1111 viov 

ypiiµJ1GC'l'GC, ,cpbç Ili 1111! d TIC 'Ev1-rl11t1 Kp,i-r7161v :Ji>.&& vaeoad TlilY yv1a1plµ1a1v • 

-rpl-roY 'l'I yOy 'r'U'ICOO'l'III 'Kllp' 611Tv h, llGC! >.6yov &e,ov, llGCI ,cep! TOO 11œ671Y71a111µivov 

,cœ!lleov 5v-reov ~110v l1poll1œ11ovov ff6-r1pov 'Evnl11a1v lori llcœ-rplflu ~ 11:ii>.n, 0!1111181 

g).Qç ffOl&Y clv111011fa871 • u! 11:0TlpGY &11al).71flY «1up IIÔTlj) 'Kpw71v Ï"KÏa'l'lllhGC 

ypiiµJ1GCTII, ~ ix1Tvcz J1lv 6,cb -roO lllTvoç i111ao>.111fl,i671, 111ô'l'bç Ili -Kponpoç i111a'1'1l11111 

,cpbç fip.aç ob av llGC'l'czlllecz1'1'0. Tczo-r• oilv •1101, fl>-'1'111'1'1, 'KiiY'l'III 1111vuaa:ç, 6czuµ111mv 

aaov 111xczp1a11ivoç ·~ • Tlj) Il' GCÔ'l'lj) llCZ! av ll1cz110111a"",I xpfla81111 llwi,~. 'Epp1a1J1iv1a1ç 
Hl aôµczplilç ll1111fl11j,71ç, 1'1p1d671-r1. 'Acb Kiip'Kov, P011llpo11161v°' al11iill1. 

Miip11oç 6 aoç. 

'Avii11v71aov 'l'bv 11vpbv "A>.llov -roO dµ,j,1111 1101 ,:Il 'l'npœ61ov, 0~11:1p ivllarv 'l'ti) 

C:,po>.oyl!t' 11ov 6 'Uiip1oç oîllcv 1• 

t. D'après le fac-similé publié par Renouard, Annale, de fimprimerie da Alde 
(troisième édition, Paris, 11134, in-8•), vis-à-vis de la p. 5to. 
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ÉPITRE. DE MARC MUSURUS A NICOLAS VLASTOS. 

T&v IU71v1x&v p1fll.l111v, N1dl1111ç ,plh«-rc, 1611:opcTY -ro?ç 11:ldoTo&ç µn oôx ivijv, 

1,1cll.1o-rœ Ilia d TIÇ T&IY 11:1pl 4pniav 81p1,16T1p0t;, 11:lY71ç Il' 4ll111ç. <Xi-r111 yti~ TO?ç 

p1fll10-rcl,po1ç iMx11 4p10-r« xœl 011:0111Sijç 4E1« ISpltv, C:,ç 06 µ6vov «ÙTol 011:0111Scll;11Y 

411:«vT« xœl 81111p1TY_ xœT111:dyovn , xœl Tovç 4Uovç 1,11T«IS11lclox11v i11:œlvovç xœl 

11:œvToll«1ti\ç 'P'l1171Ç xclp1v. Ol ytip œô-rol 'livlx« Tl 1,11xpbv ll1œoœ,p71vll;11101v 6,pœ1pou

l,IIYOI c«pœ Tli'IY iv TœTç pifll.o1ç, C:,ç 81o!iç œùTo(,ç vo1,1lto1101, xœl 611:b 11:clvTwv 

8wµœl;108œ1 x«I 1tpoox11Y1To8«1 ~10001, xœl Tlj) ISœx-rul~ ISdxwvT«1 • o6-r6ç m1v, 

1bo6ovTIÇ ccpl œ6Tli'IY, llç •e11y71olv TIYGI 1ù11:p111:fl ., T4 llivlSclpov iUO&w x«I 

lo-roplllV bp1flfl 11:1pl T4 '01,111pov, x«I iç 4U111v &[ vœy ]xœl111v 1Svo1up1wv xœl 

1Svov671wv. • 'AU« 1,171/là Tb 'Kœpcl11:11V x!v 1,11xp6v u i11:1xlrvœ1 cpbç Tb p1flllov TOTç 

&lloiç OIIYXlllpoOot, x«I, xœT« Tb 11:111:œpo11,11œoµlvov • xÜ!llv b:l ,p«T"',J », ovvT1lo001v. 

'EXIIY'I ytip 06-r, io8111v Ax11p6v u ivdOu,-rœ1, oiln -ro!iç 11:wÀovç i4. "01,111tç ISà, C:,ç 

'li 871fl«I« l.up«, iolli'lv ycl:p flcb x«p1,1clT111v 1tf11,1C1 Ovclox11 cœllyxo-rov IS«l,IClo8b, kt.IV 

0.oO µorp« 11:l1,11t-, &v,xcl:ç &lflov 6y,ilbv, Tlç, C:,ç d11:111 Ocoo v1ù1,1«T& lwç ISb«-rov 

T011Tl w,p1ÀITY xœl iç ,pli'lç TC111d &vœxo1,1lcr11Y oôx b:wcr«To • 8ç, cl 6doovç xcl 

611:olovç 1,16xOovç iTOÀU1tlllOI povl.0!1,17111 IS1&E&l8&TY, OÎl,ICII TiiY lrUl,lff«vTcl 1,1111 ailli'lvœ 

11:œptlO,rv 1• 

SIX VERS DE JIA.RC MUSURUS. 

Au ~ 5 du cahier signé 71 de l'édition de Théocrite donnée par Zacharie 
Callergi, après le vers 93 de l'épitaphe de Bion ordinairement attribuée l 
Moschus {llcrlT1 crcO Tii 1,1U.11r1,1« x1vùp1T«1 4 M1wl.clv«), on lit ce qui suit : 
• Miipxoç 6 MovooOpoç Ilay, w1CIOTii TIYGI bl11:11v • 

Dclvnç, loo1ç xœ'ICllpbY T1li811 o-r61,1C1, p111xol1œo-rail 

lx 1,111ur&v crlo 1t6Tµov &vnl«lovcr1 Oœv6vwç. 

10«111 l:1x1ll1Sœç Tb l:clµov xlioç • iv llà Kull1111r1v 

6 11:plv 1,111&&6111n1 cr!iv &1,1!,ICIU ,p«11Spbç llllcrh1 

lliixpllCI VOY Avxlllœç xlœlwv xl11 • lv Tl 11:ollT«iç 

Tp&01tlll«iç 11:o-r«1,11j) 8p71v1t 11:aip' "AbvT1 ,t1l.71Tltç • 

(iv llà l:11pœxocrlo1cr1 816xp1Toç, etc.). » 

t. Collection Firmin-Didot. Original. - Cf. Ambroise Firmin-Didot, Altk •anuce d 
rH•llbainw a Jl'miff, p. 521. ■. Ambroise Didot conjecture (Op. cit., p. 557, en note) 
que la présente épitre avait peut-être été primitivement écrite pour figw-er en tête du· 
Grand Ély,,,ologiqw. Cette opinion nous parait tout à fait admissible. 
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ÉPITRE DÉDICATOIRE DE L'ÉDITION ALDINE DE STACE. 

(Venise, 1502, in-8•.) 

AI.nus Ro•uus 11.u\co lusuao Curns1 S. D. 

Quoniam operœ pretium duximus scire studiosos orthographiam gr.eca
rum dictionum omnium quotquot in Papinii operibus inveniuntur, quibusque 
in casibus eis poelal nostri, senatis etiam grœcis accentibus, uti consue
vernnt, dictiones ipsas secundum ordinem alpbabeti non pano lahore 
collectas et latine et grœce imprimendas curavimus, atque sub tuo nomine, 
Musure eruditissime, publicamus, quod tanti lahoris particeps mecum fueris, 
cum forte in Academia nostra esses, profectus ab Alberto nostro, Carporum 
principe, et gloria hujusce œtatis philosophorum, quem, subsicivis tempo
ribus, cum a theologorum librorum mulla lectione vacaret, grœcas litteras 
accurate docebas. Non est enim moris nostri fraudare quemquam sua 
laude, immo decrevimus omneis quicunque mihi vel opera vel inveniendis 
novis libris, vel commodandis raris et emendatis codicibus, vel quocunque 
modo adjumento fuerint, notos facere studiosis, ut et illis debeant, si mihi 
debent. Atque utinam plurimos id genus haberemus reipublicœ litterariœ 
benefactores; quanquam plurimos speramus futuros non in Italia solum, 
sed et in Gennania et Galliis, atque apud toto orbe divisos Britannos, in 
quibus babemus Grocinum sacerdotem, et Thomam Linacrum, viros unde
eunque doctissimos, qui olim Florentiœ sub Demetrio Cbalcondyle, viro 
clarissimo et grœcœ facundiœ instauratore magnoque decore, grœcis litteris 
incubuerunt. Quapropter ex Gennania Valerii Maximi quœdam, quœ in 
Italia non habentur ; ex Gallia vero duodecim Asconü Pediani elegantiarum 
libros percupidi expectamus, quos extare esseque M. FIÙ:>Ü Quintiliani, ac 
inde bonam partem Elegantiarum suarum accepisse Laurentium Vallam, 
vel puer Romœ, cum andirem Domitium, intellegebam. Gaudeant igitur 
bonarum litterarum stndiosi, nam, D. O. M. annuente, assiduisque labo
ribus nostris atque Academicorum nostrorum anxilio et cœterorum bono
rum doctorumque hominum, qui bonas litteras, bonasque arteis propagari 
nostra œtate desyderant, omnia suppeditabimus, quibus in summos viros 
queant evadere. Vale. 
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FRAGMENT D'UNE LE'M'RE DE BARTHÉLEMY RICCI 
A ANDRÉ NAVAGERO, 

CONCBRN.t.lH )hac llusuaus. 

Eodem die, quo a te profeetus sum, Venetias peneni ......... Postridic 
Musurum adeo qui, ut audivit a te nuneium esse cum litteris, sealas ut 
ascenderem jussit. lnterea vero ille e cubiculo ad portieus januam mihi 
obviam venit, q11i (ut fit) antequam litteras aperiret, ut valeres ac quid 
rerum? amantissime quresivit. Recte, inquam, omnia. Ut vero tuas litteras 
legit, eo me vultu, iisque verbis atque amplexibus aecepit, quo ego facile 
cognoscerem me a te illi ea de nota commendatum esse qua commendari 
soient qui vere amantur. Dicere non possem quam grlllCus homo ac tantus 
vir meeum humane se gesserit; ut vero de te et honorificentissime et 
amantissime loqueretur, non puto te expeetare dum dicam. Scd omnia 
cumulavit cum me recta ad eos misit a quibus non discessi. Ad quem heri 
fui, ac quid actum esset narravi gratiasque egi quas potui maximas. Is 
contra mihi gratulatur, atque in reliquum si quid aecidat, in quo suo 
studio atque opera mihi opus sit, id omne familiarissime pollieetur, 
tibique ut suo nomine ·salutem plurimam ascriberem jussit ; cuî ego pro 
tanto erga me ejus animo respondi : non ilium quidem apud ditem homi
nem, aut principem virum suum officium et jam posuisse et esse positu
rum, sed apud eum animum, qui ejus in perpctuum recordaretur. ltaque 

· ab eo discedo, etc. 1• [Venise, t3 février 1513.] 

ÉPITRE DÉDICATOIRE DE LA TRADUCTION DU TRAITÉ 
DE PODAGRA. 

ILLUSTBI BT AJIPLISSl■o VIBO RBVEBBNDO SCA.u■. ÎRIULTIO, 

.UTISTITI Co■BNSI, REFBllBND.t.BIOQUB ET ASSISTENTI PONT. Kill■I DIGlllSSIIIO, 

Il. Musuaus ABCBIBPISCOPus, S. 

En tibi, antistes amplissime, opusculum de podagra, Megœrœ Coeytique 
sobole, si Luciano credimus parentes teterrimœ illius pestis comminiscenti. 
Cujus equidem in latinum conîerlendi munus aliquandiu procrastinando 
detrectavi, quod sicut autor (quisquis hrec ediderit) infans et elinguis erat, 

t. Bun. Rtc:cn Epi,tolannn libri Ylll (Bologne, 1560, in-8•), lib. 1, ff. 4 Yo-5 r. 

, 
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ut qui nesciret, si quid ,·el arte didicisset vel usu compertum habuisset, 
exprimere : sic ego cui notum erat quam nihil gloriœ solerent interpretes e 
transferendis quœ non possent nitescere reportare, tergiversabar. Sed 
tandem nec prœclaro viro Jano Lascari bene de nohis merito, qui tuœ, 
prœsul illustris, valetudini consulens, id mihi lahoris injunxerat, poteram 
flagitaoti recusare, nec tibi non gerere morem audebam : cui neque 
quantum debeam neque quam magnum sis nomen ignoro. Non me latet 
opera quam mihi (quœ tua fuit benignitas) navasti quo tempore summus et 
optimus Pontifex Leo X speciosis ac praJClaris antistitum titulis me conde
coravit. Perlege igitur qualecunque id libelli est quod amplitudini tuœ 
nuncupatim dedieamus, et perpende non chartarum numêrum, nec autoris 
vel excellentiam vel celebritatem, sed animum interpretis, qni pro dignitate 
tua longe majore11 subire labores longeque majora tihi prœstare officia 
paratus est. Peto a Deo optimo maximo summisque volis exposco, si preces 
eum innocentis et candidi cordis unquam exorarunt, ut hic noster libellus 
protinus quam fuerit perlectus abs te ejiciat ab artubus, nervis ac medullis 
tuis omnem podagricam srovitiam et infestationes. Dignus enim es non qui 
jacens in lecto crucieris et ejules, sed cujus e bona valetudine, sapientis
simo consilio, rerum divinarum et humanarum prudentia, tam uberes quam 
consuetos ecclesia Dei fructus percipiat ac degustet. Sil sospes ac felix, 
amplitudo V., cui me etiam atque etiam commendo 1• 

ÉPITRE DE CELIO RODIGL~O A MARC MUSURUS. 

Looov1c1 CŒLn RHODIGINI JIii A.NTrQuuu■ LECTIONUJI LIBBOS .lD DOCTrssnru■ 
MARcu■ Musuau11 CaETEl'(Ss■ PR.t:FATIO OCTAVA., 

Audio, quo me cunque vcrtam, primœ notœ viros tuis obstrepentes lau
dibus, quod et summam in te nobiles, infimi, medii, probi\alem experiantur, 
nec humanitate, jucundissima omnibus, disclusa. Nam quod ad eruditionis 
penu multifariam cumulatum spectat, ita demum celebraris, itaque nulli 
non occurris admirabilis, ut spectatam gentibus universis Grœciœ bue sapien
tiam et facundiœ dulcissimam vim revocare ab inferis prœmortuam et qure 
omnium vicissitudo est, quodam velut fato pridem ita adobrutam contumu- ' 
latamque ut in terra Grœcia diu quœsita videatur Grœeia ipsa, denique 
dicaris, atque ingenii prœstantia eatenus confovere, idque in ltalia nostra 
ut plures nunc cooriantur qui grœce sciant, quam lustris centum proximis. 

i. lledicaa artu principu (edit. Henri Estienne, 1567, ~). t. 11, col. 835-836. - La 
traduction da traité de Podagra est 1uine de rette date : Roma, cakndu aprili, 
IIDXYJI, Leone X pont. 
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Gratulor tihi, doctissime llusure, gaudeo mihi. Est quod bene speremus. 
Opera tua vel exactissima veterem ffo>.u11116!1r1 video brevi suo nitori restitu
tum iri parte plurima. Utinam vero w1oOTol n1 llh.11 au11,pill11ov1ç ,t,v 

'Ax111Qv, vel momento, nimio plus coalita barbaries isset pessum equata 
solo. Properari passim ad te summo studio etiam a veteranis in re litteraria 
animadverto plerisque editreque jam œtatis. Quos feront motos, demulctos
que eloquentiœ mira ubertate, ac reconditarum scientia rerum captos, 
te, velut Callistratum, relicta etiamnum cum Platone suo Acadernia, magno 
profectu conscctari r.œpisse, sicque etiam te observanter audire ac celebrare, 
perinde ac cœlo demissum aliquem arbitrum interpretemque Sibylle oracu
lorum. Id illis; opinor, non scholica e:s.primunt nugalia, sed remotior 
doctrina, e:s. intimis tuarum gentium eruta museis. Cui tradentis accedat 
illa xœp1ç liTT111:71, omni gratior cultiorque Venere: quaque una Athenœ magis 
Attieœ fiunt, ac recalescunt, quœ eonsenuerant, Grœciœ vires ~a,up TTJY 
>.dh1plll11 b611>.ooa111. Nec absit ineomparabilis facilitas, qua scite sic et 
asseverate (quod dicitur) prœmandis, ut e:s. te audita, tantumque non 
digesta celeriter aheant in corpus. Inde nimirum qui te dictantem audiunt, 
consilescunt extra modum universi, ac obtupescunt attoniti, delinimentis 
aurium [ ex fle:s.anima, ut a bono poeta pronuntiatum scimus, et rerum 
facundia 1) ad intima demanantibus. Quapropter editurus jam elucubratos 
mihi pridem Antiquarum lectionum libellos, in quibus forsan, non ut in 
decursibus ludicris et simulacris prœliorum voluptariis, distincta fuerint 
omnia eomptaque, verum laboriosissime eongesta non desunt et pereuriose, 
ut ~~6u116npov nil, aut subsultans, quantum unius hominis opera effici 
valuit, effiuerel : non permisi mijù inhonoratum te pertransire, quum tot 
tantaque abs te in nostrates proficiscantur. Quo itaque plurimum possumus, 
&vT1ff1>.11pyoo111v, tuumque nomen, quanquam e:s. se, proprüs quoque monu
mentis eeleberrimum [ dum eandem nobis incudem diem noetemque tundis ], 
in memoriam damus, ampliora molto prœstituri, si ll«Toç afforet &yai6Qv, Yale•. 

PROCURATION DE MARC MUSURUS 

A. SON NEVEU JUNO·USSOS SU'.ELLA.RIOS. 

In nomine Domini. Amen. Per hoc presens publicum instrumenlum 
cunctis evidenler pateat et sil notum quod, anno a Nativitate Domini 

t. Ce que j'ai mis entre crochets ne figure pas dans l'éd. de i5t7, mais se trouve dans 
celle de Genève, {620; ajoutons que, dans cette dernière, 11 préface à llusurus est en tête 
du liwe XIV, qui, du reste, est identique au liwe VIU de· l'éd.- de t5t7. 

t. Rao-nro■, Antiquanu11 kctionum commentarii (Puis, {517, in-Colio), p. 335. 
L■ première ~ition est de Venise, 15t6. 
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millesimo quingentesimo decimo septimo, indictione quinta, die vero secunda 
mensis februarii, Pontificatus sanctissimi in Xpo patris et domini nostri 
domini Leonis divina providentia pape decimi anno quarto, in mei Notarii 
publici testiumque infrascriptorum ad bec specialiter vocatorum et roga
torum presentia, personaliter constitutus Reverendissimus in Cristo pater 
et dominus dominus MARCHUS MUSURUS, ELECTus Monu.t.s1B1'1s1S ET 
EP1scoPus H111lAPETRENs1s, principalis principaliter pro se ipso, extra tamen 
quoruncunque proouratorum suorum per eum hactenus quomodolibet 
constitutorum revocationem, omnibus melioribus modo, via, jure, causa 
et forma, quibus melius et efficacius de jure potuit et debuit, ·fecit, 
constituit, creavit, nominavit et solemniter deputavit suum verum, certom, 
legitimum el indobitatum procuratorem, actorem, factorem, ncgotiorum
que suorum infrascriptorum gestorem ac nuncium specialem et generalem, 
itaque specialitas generalitati non deroget nec e contra, videlicet venera
bilem et egregium virum dominom LNussu• S.t.CHELLA.lllUK, Cretensem, 
ejusdem domini Constituentis ex sorore nepotem, absentem tanquam pre
sentem, solum in solidum specialiter et expresse, ad ipsius domini Consti
tuentis nomine et pro eo quandam gratiam resene in tota insula Cretensi 
et Cypro existentis sibi per sanctissimum dominum nostrum Leonem papam 
decimum concesse, prout in eadem resena in forma brevis expedita ac 
processus desuper fulminata, omnibus et singulis personis quibus opus 
fuerit presentandum, intimandum, insinuandum et notificandum et que
cunque beneficia ecclesiastica sub dicta gracia reserve vacantia acceptan
dum, necnon corporalem, realem et actualem possessionem quoruncunque 
beneficiorum vacantium capiendum, intrandum, apprehendendum et ma
nutenendum ac possessionem sibi conferri petendum et obtinendum, necnon 
quoscunque fructus, redditus et proventus quoruncunque beneficiorum 
petendom, levandum, exigendum et recuperandum, ac de illis habilis et 
receptis quictandum et quictantiam seu quictantias faciendum, cum solemoi 
pacto de re habita ulterius non petendo, necnon arrendandum locandumque, 
seu ad firmam vel annuam pensionem dandum et concedendum, ac illis 
beneficiis laudabiliter in divinis deserviendum et deserviri faciendum. Et, 
si necesse fuerit pro premissis omnibus et singulis in quocunque foro sive 
judicio coram quibuscunque judicibus et commissariis tam ordinariis quam 
extraordinariis comparendnm et agendum, ac ipsum dominum Constituen
tem et ejus jura defendendum, libellum seu libellos et quascunque peti
tiones summarias dandum et recipiendum, darique et recipi videndum, 
litem seu lites contestandum et contestari videndum, calumnie et quod
_cunque alterius generis licitum et honestum juramentum in animam ipsius 
domini Constituentis ac ipsius nomine prestandum et ex adverso prestari 
videndum, ponendum et arliculandum, panique et articulari videndum ac 
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eos tenendum et obse"andum ; sententiam seu sententias tam interlocuto
rias quam diffinitivas ferri petendum et audiendum et ab ea vel eis a quo
cunque alio gravnmine ipsi domino Constituenti illato vel inferendo provo
candum et appellandum aptosque semel et pluries debita cum instantia 
petendum et obtinendum, appellationemque et appellationes hujusmodi in
timandum et prosequendum ipsasque ad Romanam curiam, si opus fuerit, 
deducendum et amoliri faciendum ; expensas, damna et interesse taxandum 
et taxari petendum, et faciendum ac super ipsis, si neœsse fuerit, juran
dum ; unum quoque vel plures procuratorem seu procuratores loco ipsius 
cum simili aut limitata potestate substituendum, eumque vel eos revocan
dum, et onus procurationis hujusmodi in se reassumendum ·totiens quotiens 
opus fuerit" et sibi ,idebitur expedire, presenti procuratorio nichilominus 
in suo robore duraturo; et generaliter omnia alia et singula faciendum, 
diœndum, gerendum, exercendum et procurandum que in premissis et 
circa ea necessaria fuerint seu quomodolibet oportuna et que ipse dominos 
Constituens faceret et facere posset, si premissis omnibus presens et per
sonaliter interessel, etiam si talia forent• que mandatum exigerent magis 
speciale quam presentibus est expressum, promittens insuper idem domi
nos Constituens sibi a me notario publico infrascripto tanquam publice et 
auctentice pèrsone solenniter stipulans et recipiens vice ac nomine omnium 
et singulorum quorum interest, intererit aut interesse poterit quomodo
lihet in futurum se ratum gratum atque firmum perpetuo habiturum totum 
id et quicquid per dictum procuratorem constitutum ac substituendum ab 
eo actum, dictum, gcstum vel procuratum fuerit in premissis seu quo
modolibet premissorum, relevans nichilomiuus ex mmc et relevare volens 
eundem procuratorem ab omni onere satis dandi ac judicio sisti et judica
tum solvi cum omnibus et singulis ejus necessariis el opporfunis sub 
ypotheca et obligatione omnium bonorum suorum mobilium et immobilium, 
presentium et futnrorum et qualibet alia juris et facti renunciatione ad 
hoc necessaria pariter et cautela. Super quibus omnibus et singulis pre
missis idem dominos Constituens sibi a me Notario publico infrascripto 
unum vel plura publicum seu publica fieri petiit atque confici instrumentum 
et instrumenta. 

Acta fuerunt bec Rome, in domo habitationis ejusdem domini Consti
tuentis, sub anno, indictione, die, mense et pontificatu quibus supra, 
presentibus ibidem domino Leonillo Leonis catolico Paduensi, et Aloysio 
Vallo catolico, Greco natione, testibus ad premissa vocatis atque rogatis. 

+ l!I>~. Ego Joannes Theobaldus, Clericus Lingonensis, publicus aposto
lica et imperiali auctoritatibus notarius ac in officio Archivii Romane Curie 
descriptus et annotatus, quia premissis omnibus interf ui eaque omnia sic 

BIILIOIIW'Bm lla.LfSIQIII, n-26 
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fieri vidi, ideo hoc presens instrumenlum suhscripsi signoquc meo signavi 
in fidem omnium premissorum rogalus et requisitus. 

Jo. TeEoeAI.Dus Nonerus 1• 

LETTRE DE NICOLAS SAGUNDINUS A MUSURUS. 

REvuuoo u CeBISTO PA'l'lll D. Laco Musuao, ilCBIBPISCOPO 

Mo~ousm.,s1 DIG~1ssn10, Nu:ouus St.GU~DL~us S. D. 

Maximo lencbar desiderio, pra?sul longe omnium doctissime, tuas aeci
piendi litteras, quibus meis quarto (ni fallor) idus augusti prorime deeursi 
ad te utcunque exaratis le responsurum, ul mihi persuaderet faciebat vel 
summus in le meus amor perpeluusque cultus et observantia vel tua in me 
pariter non mediocris benevolentia singularisque J>enignitas. Quibus quidem 
luis felicissimis litteris ca,·e credas in his temporibus jucundius quiequam, 
optatius, honestiusve accidere potuisse. Verum dum meam me spem 
frustratam esse dolerem, dum mulla ipse mecom tacitus animo voluta
rem, ecœ ex litleris meorum Venetüs ad me datis Cactus sum certior te 
nupelTÏme a sanctissimo domino nostro Leone, Pontifice muimo, Venetüs 
Romam honorificentissime accersitum, archiepiscopumque ( ut aiunt) 
llononsiensem auspicatissime creatum declaratumque esse. Quo nuntio 
pro eo ac debui sane quam sum ga,isus, non tam quod le nova ista 
amplaque omnino dignitate auctum sentiam, qua jampridem sua,issimis 
luis moribus, doctrina tua, facundiaque rarissima, sapientiaque ista tua, 
prudentia, integritate incomparabili prœditus, merito dignissimus habitus 
judicatusque es, quam quod omnibus optimarum litterarum studiosis 
optime consullum intelligo, qui quidem per te in eo dignitatis gradu 
constitulum, apuclque pontificem maximum, tuo merito pollentem , 
Camœnas tam alto hac tempcstate dejectas culmine, tam misere deturbatas, 
in suam pristinam celsitudinem, tranquillitatemque suhlevatum deduc
tumque iri non · dubitabunt. Quo fit ut magnam in spem adducar ut 
credam futurum quod, cum studiosi omnes aliquid bonis litteris habitum 
esse honoris emolumentique, Ma?Cenatesqùe alicubi reperiri resciverint, 
multos suhinde fore Marones. Gaudeo itaque mihi ac vere et ex animo tibi 
gratulor optoque munus istud tali auspicio tibi feliciter delatum esse ut ad 
supremam usque dignitatem gradus cum luculentissimo tui nominis splen-

t. L'original de ce documeol est conserd à 11 Bibliolhèque 01tiooale d"Atbènes. n 
avait déjà été publié par C. Salhas (Nu1Àl.Yjv1x11 q11>.o>.oyi11. pp. 81~); mais le texte que 
je donne iei est la reproduction d'aoe copie de l°original obligeamment faite i .- inten
tion i-r S. C. Sakellaropoulol, professeur i l'l;uiversité d'Ath~. 
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dore, optimarumque litterarum singulari illustratione, amicorum et elien
tum, quorum de grege et numero sum, perpetua jueunditale. Verum seire 
te eupio, presul elementissime, quod etsi nihil aeeidere potest jueundius, 
quam le Oorenlem audire, quam te meritissimam fœeundissimamque tua, 
strenuissimœ agricolalionis exeipere messem, postque lot turbulentas pro
eellas, Ouctuumque agitationes portum tranquillum et quietum subiisse; 
nihilominus non possum non vehementer exeruciari Venetam juvenlutem, 
bonarum litterarum amore flagrantem, quam luis nectareis epulis quotidie 
opipare pascere solebas, ex luis lotam dependentem nulibus, et tanquam 
alterum Demoslhenem Ciceronemque colentem et adorantem, te tanlo ac 
tali viro, nostri sa,culi fulgentissimo ornamenlo, tam importune privari 
orbarique. Reliquisti tamen Venetias prredium omnino ferax et fertile, in 
quo aliquol felieissime tuis sanctissimis excultre manibus insurgebant 
plantre, futurre aliquando inclytre reipublicre Venetre tibique usui, fructui 
atque honestamenlo : quœ tali destilutre orbatreque colono, nescio an algi
fica sidera nimios œstus descendentes supeme subitos imbres timere 
cogantur. lie miserum, qui tali ero privatus solatio, orbatusque lumine sine 
quo ut cœcutiam deliremque erit nccesse. Scd mihi non perexigua restat 
spes, quœ nonnihil me consolatur et recreat, te scilicet, superis juvantibus, 
Romre videre, te prresentem affari, ac tua dignissima frui consuetudine 
et tanquam asseclam tuum numen sequi et adorare. Romam enim adire 
jamdiu mihi insedit animo, nunc vero tui visendi adorandique gratia titillat 
et ardet. Et de bis hactenus. 

Nos vero adhue Britannieum calcamus solum, tantispe1-que calcabimus 
donec exspectatissima in patriam redeundi vcnia ab illustrissimo Senatu 
nobis decernatur. Sed ardet ( erede mihi) jam animus in patriam redire : 
non enim possum tamdiu eharissimorum meorum duleissima,que patrire 
jueundissimo earere conspectu. lnterim tamen pro virili nostra eurabimus 
ne dies ullus llusis vaeuus dilabatur. Erasmum enim sœpe convenimus, 
qui aecersitus (ut arbitror) ab hoc divinissimo rege, omni virtutum genere, 
modis omnibus eumulatissimo, nuperrime hue accessit, apud quem non 
medioerem fortunam eum habiturum eon .. do : nosti enim eum tu, antistes 
doetissime, quam sil dignissimus omnibus fortunis qu:e tribui possunt 
homini; nosti exaetissimam emunetissimamque utriusque linguœ doetrinam 
ejus; non es prœterea ignarus quam lotus ilium suspieiat et admiretur 
orbis : cui quidem felicem islam tuam ad arehiepiseopatum promotionem 
notam esse volui. Exhilaratus est continuo vir humanissimus, et tuo feliei 
sueeessu quam maxime est lœtatus. Aderat enim tune Thomas Morus, unus 
ex primariis Londini eivibus, vere optimorum morum insigne exemplar, 
tui nominis amantissimus, cujus eeleberrimum nomen non dubilo ad aures 
tuas antehae advolasse : quo viro (erede mihi) nihil in vita excogitari vel 
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inquiri potest jucundius, suavius, atque lepidius ; cujus mirificam in scri
hendo elegantiam, orationis structuram, delectum verhorum. sententia
rumque rotunditatem, non minus omnes pleno ore apprime laudant et 
extollunt quam ingenii acumen, lalinique sermonis politiem omni candore, 
festivitate, acutia, facilitateque refertam summopere admirantur. Totum 
enim me, prœsul henignissime, tali viro dedi perpetuoque dicavi, totum 
me ei addixi insinuavique, in cujus mellitissima consuetudine, tanquam in 
amœnissimo diversorio, srepe acquiescere soleo; illeque qua est humanitate 
vir, perhenigne amanterque me videt et exeipit; quo fit ut nunquam eum 
conveniam quin me doctiorem suique amantiorem dimittat. Qui quidem vir 
doctissimus feliciter auspicata ista tua dignitate tihi vebementer gratulatur. 
Reliquum vero mihi videtur esse ut te quam maxime possum rogem ohse
cremque ut me divinis istis tuis litteris dignum esse velis. Quod quidem 
si ahs te impetraro omnium felicissimum me esse existimaho. Vale et 
gaude, doctissimorum hominum juhar prreclarissimum, et Nicolai tui inep
tias mquo animo lege, meque in perpetuum tihi commendatum hahe. 

Londino, 22 aprilia, anno t5t 7 1• 

1. hum Opera omnia (Leyde, t 703, fi>), t. DI, dem.ième partie, col. tOOt-1603. 
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CONCERNANT 

NICOLAS VERGÊCE 

[Nicolai Vergetii) 

AD PETRUM RONSARDUM DE OBITU ADR. TURNEBI. 

Quales verendi filia Nerei 
misit querelas pectore ab intimo, 

cum filium audiviÎ feroeem 
dardania domitum sagitta : 

Qualesve fletus victa gravi Venus 
, mœrore fudit, cum Cinyra sati 

exsangue corpus vidit, acri 
dente suis misere peremptum : 

Deserta quales aut gemitus dedit 
Ceycis nxor, cum examinis sui 

consortis est amplexa corpus 
expositum œqnoreis arenis : 

Ronsarde, tales fundere lacrymas 
es visus alto e pectore, Pallada et 

quicunque amat, Phœbi et recessus, 
et placidas Heliconis nmbras. 
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Cessisse iniquis quisque virum dolet 
fatis, virorum qui fuit optimus, 

œtatis et nostne decus, seu 
vis latüs, studiisve grœcis. 

Ille, ille doctus Tumebus occidit, 
cui Musa mater lumina condidit, 

tristisque Pbœbus tristiores 
in lacrymas pepulit sorores. 

Ronsarde, nil est perpetuum, nibil 
nisi caducum. Tu, licet, aspice 

quacunque magnum sol per orbem 
Oammiferos agitet jugales. 

Nos nec suaves Pieridum chori, 
nec Marlis ingens gloria fervidi, 

virtus nec ardens, a futuro 
interitu revocare possunt. 

ln nostra tantum non babet Atropos 
jus facta. Vivet Tumebus inclytns, 

ejusque suscepti labores, 
in mare dum Ouvü vehentur. 

N. ÎERGBTJUS 1• 

CONTRETRÉNE A NICOLAS VERGtCE, CANDIOT, 

( par Jean-Antoine de Baïf. J 

Fée, ces mignardises laisse, 
Je ne puis entendre à tes jeux : 
Lichons un peu cou ver nos feux, 
Afin que m'acquitte à Vergéce 
Qui m'a mis en souci plaisant 
M'étrenant d'un mignard présant 
Que la lluse avec la Charite 
Ont ourdi de fleurons d • eslite. 

t. Adrillli Taruebi Tumalu, P•rilü,, 1565, in-6-, folio 9 I'" et v•. (Bibliothèque 
■uarine, Il" 18'1'11.J 
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Ces beaux vers en langue latine 
Confits au miel Catullien, 
Vers de bon heur, méritent bien 
Que beusse de l'eau Cabaline: 
Mais verse-moy de ce bon vin 
Plein cc verre, qui tout divin 
M'échauffe de fureur non vaine, 
Pour n'estre ingrat en Contretréne. 

Amy, qu'en la prime jeunesse 
J'acointay chez le bon Tusan, 
Voici cinq fois le cinquieme an 
Tout nouveau venu de Greee : 
Lors que j'estoy si jeune d'ans 
Que venoy de muer les dents, 
Et mon printems n'entroit qu'à peine 
Dedans la deuxieme semaine. 

Compagnons d'une mesme escole, 
De mesme estude et mesmes mœurs, 
Et presque de pareils malheurs, 
Pareille amitié nous affole. 
Bien jeune tu vis escumer 
Dessous toy la ronflante mer, 
Tiré de l'isle ta naissance 
Qui vit de Jupiter l'enfance. 

Moy chetif enfantelet tendre, 
Ce croy-je, encore emmaillotté 
En des paniers je fus osté, 
Pour dur à tout ennuy me rendre, 
Bors la maternelle cité : 
Oil la noble postérité 
D'Antenor dans le Cons de l'onde 
(Miracle grand) ses manoirs fonde. 

Depuis avoué de la France 
Mon aimé pais paternel, 
Par quinze ans d'heur continuel 
faccompagnay ma douce enfance. 
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Mais dés que mon pere mourut 
L~orage sur mon chef courut: 
Pauvreté mes espaulles presse, 
lie foule et jamais ne me laisse. 

Je suis pauvre el tu n'es pas riche : 
Vien-t'en me voir, amy tresdou : 
Embrassons-nous, consolons-nous: 
Le ciel ne sera tousjours chiche 
Envers nous du bien qui des mains 
De fortune vient au humains : 
Or vivons une vie estroitte 
En pauvreté, mais sans souffrette. 

Nature, mere charitable, 
De ses factures n'a mis loin 
Ce qu'à leur estre fait besoin, 
A qui est de façon traitable : 
Le bien croissant ne le fait tant 
Estre ny riche ny contant 
Que la convoitise, qui franche 
Toul desir superflu retranche 1. 

f. lean-Antoioe de Baïf, Œu1,ru en rime, Paris, 1572, 8•, t. l•, fr. H9 ro-HO ro. 

FIN DB L'APPEl'IDICE 



TABLE CHRONOLOGIQUE 

ET RÉCAPITULATIVE DES LIVRES DÉCRITS 

DANS LES DEUX VOLUMES 

N• hnées Pagea 

t. U16. Grammaire grecque de Constantin Lascaris, édition donnée 
par Démétrius Damilas. Tome 1. • • • • • . • • • . • . • t 

'· U8.t. Erotemata de lanuel Chrysoloras. T. I ••••••••••.. 5 
S. U86. Batracbomyomacbie, édition de Laonicos. T. I. • • • . . • . 6 ... U86. Psautier, édition de Georges Aleundre. T. I ••••••••• 7 
1. U88. Œuvres d'Homère, édition de Démétrius Cbalcondyle. T. I •• 9 
8. U90. Proœmium du liTre m• de la Grammaire de C. Lascaris. T. I. t5 
7. U95. Œuvres d'lsocrate, édition de Démétrius Chalcondyle. T. I •• {6 

8. U95. Erotemata de Chalcondyle, Manuel loscbopoulos, etc. T. I •• 17 
9; U9'. Galéomyomachie, édition d'Aristobule Apostolios, T. I •••• t8 

to. U9-I. Béro et Léandre de lusée, édition de llarc lusurus. T. I •• !10 
H. U9.t. Psautier, édition de Justin Décadyos. T. I •••••••••• !l!I 
tt. U9+5. Grammaire de Constantin Lascaris, etc., édition aldine. T. I. !16 
t5. U9-I. Anthologie, édition de Janus Lascaris. T. I •••••••••• !19 
u. U9.t. Hymnes de Callimaque, édition de Janus Lascaris. T. I .• ·I . 59 
t5. U9-I. Quatre tngédies d'Euripide, édition de Janus Lascaris. T. I •• -10 
t8. U9.&. Sentences; Héro et Léandre, édition de Janus Lascaris. T. I. -11 
t7. U95. Grammaire de Théodore Gaza, édition aldine. T. I •••••• 4t 
t8. UN. Argonautiques d'Apollonius de Rhodes, édition de Janus 

Lascaris. T. 1. • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • 4!1 
t9. U96. Œnvres de Lucien, édition de Janus Lascaris. T. 1 •••••• 45 
20. U96. Erotemata de Cbrysoloras, édition de Janus Lascaris. T. I ••• ü 
2t. U98. Nenf' comédies d'Aristophane, édition de llarc lusurus. T. 1, -15 
fi. U99. tpistolograpbes grecs, édition de lare lnsurus. T. I. • • • • 5i 
!15. U99. Le grand ttymologique, édition donnée en collaboration par 

lusurus, Callergi et Vlastos. T. I. • • • • • • • • • • . • • 55 
i-1. U99. Simplicius, édition de Vlastos et Callergi. T. L •. • ••••• 62 
25. U99. Suidas, édition de Démétrius Chalcondyle. T. I. ••..... 65 
26. U99. L'EnlèTement d'Hélène, poème de Démétrius loscbus. T. I •. 67 
27. 1500. Ammonius, édition de Vlastos et Callergi. T. I •••••..• 72 



TABLE CHRONOLOGIQUE. 

l'I• Années Pages 

28. 1500. A.rgonautiques d'Orphée, édition de Constantin Lascaris. T. 1. 73 
29. 1500. Thérapeutique de Galien, édition de Vlastos et Callergi. T. 1. 7' 
SO. 1502. Tragédies de Sophocle, édition aldine. T. 1. • . . . . . . . 77 
31. 1505. Tragédies d'Euripide, édition aldine. T. L • • • • • • • • • • 79 
32. 1508-9. Rhéteurs gre~s, édition de Démétrius Ducas. T. I. • • • • . • 82 
35. 1509. ŒUTres morales de Plutarque, édition de Démétrios Ducas. T .1. 92 
M. 1509. 'Ef;e}i"'l .. f.&aT& (Recueil de prières), édition de Callergi. T. 1. • 9' 
55. 1509. Préceptes du diacre 'Agapet, édition de Callergi. T. I. • • • • 95 
36. t509. 0Lil'ffll d'Henres, édition de Callergi. T. I. • • • • . • • . • • 96 
37. 1512. Erolemata de Chrysoloras, édition aldine. T. I. • • • • • • • 98 
38. 1515. Alexandre d'Aphrodisias, édition de lare lusunu. T. I. • • • 99 
39. 1513. Œul'ffll de Platon, édition de Jlarc losurus. T. 1. • • • • • 100 
.&O. 15H. Nouveau Testament, édition de Démétrius Ducas. T. I. • • • tt2 
'1. 15U. Erotemata de Chrysoloras, édition de Démétrios Ducas. T. I. • US 
,2. 15U. Béro et Léandre, édition de Démétrius Ducas. T. 1. • • • • • 120 
'3. 151,. Œuvres d'Athénée, édition de Marc llusurus. T. 1. • • • • • • 121 
"• 15U. Lexique d'Hésychius, édition de lare Musurua. T. L. • • • • H2 
45. 1515. Idylles de Théocrite, d'après un texte corrigé par llusurns, T. I. 12, 
'8. 1515. Halieutiques d'Oppien, édition de Giunta et lluSUl'UI. T. 1. • • 126 
,1. 1515. Pindare, édition de Zacharie Callergi. T. 1. • • • • • • • • • H9 
'8. 1515. Grammaire grecque d'!lde, édition de llarc llusurus. T. L • tSl 
.49.· 1516. Idylles de Théocrite, édition de Zacharie Callergi. T. L • • • 1s, 
50. t5t6. Discours de saint Grégoire de Nazianze, édition donnée par 

lare MllliUMlS. T. 1. • • • • • • • • • • • • • • • • • • • 136 
51. 1516. Pausanias, édition de lare lu.suros. T. L • • • • • • • • • • lU 
52. 1517. Thomas Magister, édition de Zacharie Callergi. T. 1. • • • • • 150 
r.3. 1517. Phrynichus, édition de Zacharie Callergi. T. 1. • • . . • • • 155 
5'. 1517. Lihanius, édition de Soterianos Capsalis. T. 1. • • • • • • • • t55 
55. 1517. Béro et Léaodre, Argonautiques d'Orphée, etc. T. I. • • • • • 158 
58. 1517. Scholies d'Homère, édition de Janus Lascaris. T. L • • • • • 159 
57. 1517. Discours d'lsocrate, édition de Janus Lascaris. T. I. • • • • • 162 
58. 1517. Tableau de Céhès, etc., édition de Janus Lascaris. T. L • • • 165 
59. 1518. Questions homériques de Porphyre, etc., édition de Janus 

Lascaris. T. I. • • • • • • • . • . . • • • • • • • • • • . t63 
60. t5t8. Commentaires sur les tragédies de Sophocle, édition de Juua 

Lascaris. T. I. • • • • • . • • • • • • . . • • • . • . • • 181 
lt. 1519. r~ cmnu,y d'Arsène Apostolios. T. I. • . • . • • • . . • • 166 
82. 1519. Apophtegmes, édition d'Arsène Apostolios. • • • • • • • • • 169 
63. 1520. Livre d'Heures, édition 0orentine. T. 1. • • • • • • • • • • • 172 
6.&. 1520. 'Uimlnix.oç, édition de Janus Lascaris el Zacharie Callergi. T. (. 172 
65. 1522. llapabjT1x~, édition d'André Coanadis. T. I. • • • • • • • • 175 
&6. 1522. Tpllj,Buw, édition d'André Counadis. T. I. • • • • • • • . • • 173 
67. 1522. Erotemata de Chrysoloras, édition de Zacharie Callergi. T. 1. • t7.& 
68. 1523. Dictionnaire grec de Guarino, édition de Zacharie f.allergi. T. I. l 7-1 



,. TABLE CHRONOLOGIQUE. 

N" Années Pages 

235. 1523. Livres d'Heurea, édition des frères de Sahio. T. Il • • • • • • t55 
69. 152'. Diveoç 8armou, aux frais de Pierre Counadis. T. I .••••. , 179 
10. 152,. Psautier, édition de Démétri111 Zénos, aux frais de Pierre 

Counadia. T. I. • • . • • • • • • • • • • • • . • • . • . • 179 
71. 152'.' Li'ffll d'Beures, édition de Démétriua Zéno1, aux frais de 

Damien. T. I. • • • • • • • • • . • . . • . . • • • . . • 18t 
72. 1525. 'Oimlnix.o, (Melchior Sessa et Pierre Banni). T. I. • • • • • t83 
73. 1525. Psautier (Melchior Sessa et Pierre Banni). T. I •• ; • • • • 18.6 
236. t525. Comédies d'A.ristophane, publiées avec la collaboration d'Ar-

sène Apostolios. T. Il. • • • • • • • • • • • • • • • • • • 157 1,. 1526. Aristote, Génération des animaux, avec le Commentaire de 
Philopon111, édition de Nicolas Petrus. T. I. • • • • • • . • 185 

75. 1526. Iliade en grec vulgaire, remaniée par Nicolas Lucanis. T. I. • 188 
76. 1526. lesses de S. Jean Chrysostome, de S. Basile, etc., édition de 

Démétriua Ducas. T. I. • . , . . . • • • • . . ' • . . • . . 192 
77. 1526. Euchologe. T. I. . . . . . • • • . • . • • • • . . • . . • • t95 
78. t527. ipigrammes de Janua Lascaris, premiàre édition. T. I. , . . t95 
'19. 1527. Corona Preciosa, première édition. T. I. . • . • • . • . . . . t99 
10. t528. lesse de S. Jean Chrysostome, édition donnée par Démétriua 

Zénos et Ménandre Nuci111. T. I. • • • • • • • • • • • • • 202 
81. 1528. Histoire de Tagiapiera, poème de Jacques Trivolia. T. I. • • • i02 
82. 1529, Polybe, Extraits publiés par Janua Lascaris. T. I. • • • • • • 20, 
83. t5i9. Aleundre le Grand, poème publié par Démétriua Zénos. T. I. 205 
8,. t529. Noces de Thésée et d'tmilie. T. I • • • • • • • • • • • • • • 206 
85. t531. Poème sur l'art militaire par Léonard Phortios. T. I. • . • • • iO'l 
86. t532. Opuscules de Psellus, Blemmydès et Pachymàre, édition don-

née par Arsène Apostolios. T. I. • • • • • • • • • • • • • 209 
87. 1532. Li'ffll d'Beures (chez Victor Banni). T. I. • • • • • • • . • 2H 
88. 153i. Psellua, Sur les quatre sciences mathématiques, édition don-

née par Arsène Apoatolios. T. I. • . . • • • • • • • • . • 215 
89. 1533. Philé, Vers sur les traits propres au animam, édition donnée 

par Arsène Apostolios. T. 1.. . . . • . . . • . . . • . . . 215 
90. 153'. 'A~, poème de Bergadis. T. I. . • • • • • • • • . • • H8 
91. 153'. Apollonius, poème en grec vulgaire: T. I. • • • • • • . • • • M9 
9i. 153'. Scholies d'Euripide, publiées par Arsène Apostolios. T. I. • • 2t9 
95. 1535. Alcinoos, Introduction à la philosophie de Platon, édition 

d'Arsène Apostolios. T. I. • • . . • . . • . . . . . . . . . 22, 
9,. 1535. Livre d'Beures (imprimé par Barth. 7.anetti). T. I. • . • . . 226 
95. 1536. Fleur de l'ancien et du nouveau Testament, par Joamùkioa 

Cartanos. T. I. • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • 226 
96. t538. Tpu(il1ov, édition de D. Zénoa, aux frais de Damien. T. I. • • 233 
97. 1538. Ilœpaxl.muài, au frais de Damien, etc. T. I. • • • • • • • • 23' 
257. 1558. Nouveau Testament, chez Sahio, au frais de lelcbior 

Sessa. T. II. • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • . • • 157 
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98. 1559. Histoire de l'!De, du Loup etdu Renard, poème. T. I. . 234 
99. 1539. tvaogile, aux fnis de Damien, elc. T. 1. • • • • • • • • • . 235 

100. 1539. Batrachomyomachie tnduit en grec vulgaire et en l'ers par 
Démétrios Y.nos. T. 1 •••••••• , • • • • • • • • . . 235 

t0t. 1542. Eustathe, Commentaires sur Homère. T. I. • • • • . • . . . 23'1 
238. 1s,2. l.rim,loç (Lectioooaire), édition d'Androoic Nucius. T. li. . . ta8 
102. 15'3. UMloç 8:tn:CN, publié par Démétrios Zéoos. T. I. • • • • • • 238 
105. 1543. Fables d'Él'Dpe, traduites en prose grecque vulgaire par 

Aodronic NuciWI. T. I. • . • • . • • • • • • . . • • • • • !Ut 
10,. 15'5. 'Aff6xor.oç, poème de Bergadis. T. L • • • • • • • • • • • 2U 
105. 15'3. Conseils d'un père à son fils, poème de lare Déphannas. T. I. 2"5 
106. 1s,s. Histoire du Roi d'Écosse, poème de Jacques Trivolis, T. I. . iM 
107, 15'4. Plutarque, De l'éducation des Enraots, traduction grecque 

vulgaire par Nicolas Sophianos. T. 1. • • • • • • • • • • • 246 
108. 154'. Thrène sur la ruine de la Grèce, par Antoine Éparque. T. 1. • 25P 
109. 15". Il1r.7j11=&r1ov, avec la marque d'André Counadis. T. I. • • • 265 
HO. 154'. tpigrammes de Janus Lascaris, deuxième édition. T. I. • • • 265 
1H. 15'4. Sur la construction et l'usage de l'astrolabe armillaire, par 

Nicolas Sophianos. T. I. . . . . • • • . • . • • • . . . • 265 
H2. 15". Histoire de Tagiapiera, poème de Jacques Trivolis. T. I. . . • 26'1 
H3. 15'4. Crucifiement de N. S. Jésus-Christ. T. I. • • • • • • . . • • 267 
tU. 1545. TwWJY, ou Rituel, édité par Androoic Nucius. T. 1. • • • • • 268 
H5. 15'5. Livre d'Heurcs, publié par Nicolas Sophiaoos. T. 1. • . . . • 2'1t 
U6. 15"5. Euchologe, puhlié par Nicolas Sophianos, etc. T. I . . • . • 272 
U7. 15"5. Psautier (chez Sabio, aux frais de Melchior Sessa). T. I. • • • 2'12 
US. 15'6. Livre d'Beures, édité par Basile Valéris. T. I. • • • • • . . • 2'15 
tt9. 15'6. •Ailoç -rit'I l«p(-r11'I, aui: frais de Damien. T. I. • • • • • • • 27, 
t20. 15'7. Psautier, chez Christophe Zaoetti. T. l. . • • • • • • • . . • 276 
259. 15'7. Pentateuque en hébreu, grec vulgaire et espagnol. T. Il. . • 159 
121. 15'8. M71.,11icw du mois de mars. T. I. • • . • • • • . • • . • • • 276 
t22. 1s,8. Histoire de Bélisaire, poème grec vulgaire. T. I. • • • • . . • 281 
123. 1s,e. Acoluthia lectoris ou IullitWllpTIÛ. T. I. • • • • • • • • • . 282 
123 ... 15'9. Histoire des bonnes et des mauvaises femmes, poème en grec 

vulgaire de Jean Veotramos. T. I. . • • • • • • • • • . • 28i 
t~. 15'9. 'Ox-rclnix_oç, chez André Spioelli. T. I.. • • . • • • • . . . • ·283 
125. 1550. 'A716on~ (Lectionoaire), chez André Spinelli. T. I. . • • • 283 
t26. t550. 'A~ (Lectioonaire), chez Cbr. Zaoetli. T. 1 • • • • • • 28' 
127. 15MI. tvaogile, chez André Spinelli. T. 1. • • • • • • • • • • • • • 28' 
128. t55t. A18œnt&Àlœ i::rp11,.,,-:-!Ùj, poème grec vulgaire d'Alexis Comnène 

surnommé Spaoéas. T. 1. , • • • • • • • • • • , • • • • • 285 
2'0. 1551. Tp1if,31GY, chez Cbr. Zaoetti, aux frais de Damien. T. Il. • • • t6t 
24t. 1551. M'IJ'l11Ïov do mois de novembre, édition de Basile Valéris. T. Il. t63 
2,2. 155t. M71V11in du mois de février, édition de Nicolas Jlaluos (!). T. Il. t64 
2-i5. 1552. Rudiment& de la doctrine chrétienne. T. ll. • • • • • • • • • 166 
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2.&.&. 1552. Il&vnp1.oa,-iip1ov, éd.ilion de Basile Valéris. T. li. . 167 
H5. 1552. Tragédies d'Eschyle, publiées par _Robortelli nec la collabo-

ration de liche! Sophianos. T. n. . . . . . . . . . . . . 167 
2"6. 1552. Carte g,'-ographique de la Grèce, par Nicolas Sophianos. T. II. 176 
129. 1553. Alexandre le Grand, poème en grec mlgaire. T. 1. . • • • . 286 
130. 1553. Apollonius, poème en grec vulgaire. T. 1. • • • • • • • • • 289 
131. 155". Pimandre d'Hermès Trismégiste, édition d'Ange Vergèce. T. 1. 291 
132. 1554. Histoire de Bélisaire, poème en grec Tillgaire. T. 1. . • • • • 297 
2.&7. 1ât>5. Poésies en l'honneur de Jeanne d'Aragon. T. Il. • • • • • • • 177 
248. 1555. M71-niov du mois de septembre. T. Il. • • • . • • • • • . • 182 
2-69. 1557. M71,œîO'I du mois d'octobre. T. Il. • • • • • • • • . • • . • 182 
250. 15t>7. M71,œîov du mois de novembre. T. Il.. • • • • • • • • . . • 182 
251. 1557. M71vœiO'I du mois de février. T. Il .•••• , • • • • . 183 
133. 1558. tloge de Flacius Illyricus par Jacques Diassorinos. T. 1. • • • 297 
13". 1558. Euchologe, che1 Christophe Zanelti. T. 1. • • • • • • . • • • 502 
135. 1558. 'Qucl,71xoç, chez Christophe Zanetti. T. I. • • • • . . • • • • 503 
252. 1558. M71vœiov du mois de mars. T. ll. • • • • • • • • • • . . . • 185 
253. 1558. M71-niov du mois d'avril. T. O. • • . . • . • . • • . . . • • t84 
254. 15à8. 1'l71,œi,v du mois de mai. T.D. • • . • • . . . • . . • . . • 185 
255, 1558. 1'l71vœiov du mois de juin. T. O.. • • • . • . • • . . • • . t86 
256. 1558. M71Yœiw du mois de juillet. T. Il •• , • . • • . • • . • . • • 188 
257. 1558. M11-niov du mois d'aoùt. T. ll. • • • • . . . . . • • • • . • 189 
258. 1558. M71,œiov du mois de décembre. T.11. • • • . . . • . • • • • 190 
259. 1558. M71,œiov du mois de janvier. T. 1 •.••.•......• , 190 
156. 1559. Dczpu>.1mx~, chez Christophe Zanetti T. 1. . . . . . . . . . 505 
137. 1559. DczpœxÀ71Tix~, aux frais de Nicolas Couvlis. T. 1. • . . . . . • 503 
138. 1560. Sermons de Rhartouros. T. 1. • • • • • • • • • • • • . • • 508 
159. 1562. Histoire d'lmbérios et llargarona, poème en grec mlgaire. T. 1. 313 
260. 1562. Histoire de Bélisaire, poème en grec Tillgaire. T. Il. • - • • 190 
U0. 1563. Nicétas, Explication des Quatrains de S. Grégoire. T. 1. . . . SU 
Ut. 1563. Livre d'Heures, édité par z. Scordylis llarapharas. T. I. . • • 319 
U2. 156.&. Depl. Téii'tl njç aunwd~ !1«8i,uï>v, de Z. Scordylis. T. Il. • • • 1 
261. 156.&. Chansons de llanoli Blessi. T. n: ............ ·. . 191 
U3. 1565. 'Omfnix.oç, édition de Siméon Vérivélis. T. Il. • • • • • • • 3 
144. 1565. Tp1t{i8ur,, édition de Siméon Vérivélis. T. Il. • • • • . • • • 4 
U5. 1566. Fleur du nouveau et' de l'ancien Testament, par Joachim 

Cartanoa, deuxième édition. T. II. • • • . • • . • . . • . -6 
U6. 1568. luchologe. T. II. • • • • • • • • • • • • • • • . • • • • • • 5 
U7. 1568. ll71Yœiovdu mois de décembre. T. II. • • • • • • • . • . • . 5 
US. 1568. Etpl'oMyuw, chez Jacques Leoncini. T. Il. • • • • • • • • • • 8 
U9. 1588. Hymnes de Synésius, etc., édition de François Portus. T. Il. 6 
150. 1589. Aphthonius, Hermogène et Longin, édition donnée par 

François Portus. T. Il. . . • • • • • . • • . • • • • • • • 7 
151. 1570. Trésor de Damascène le Studite. T. Il. • • • . . • • • • . • i2 
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262. t57t. Prise de largariti, poème de lanoli Blessi. T. Il ••••..• tll5 : 
265. t572. Baneleta, poésie de Manoli Blessi. T. II ••••••••••• t95 
264. t572. La prise de Nicosie, poème de Manoli Blessi. T. II. • • • • • • 196 
265. 1572. Jpitre au juif Joseph Nazi, poème de lanoli Ble88i. T. Il. • • 197 
266. 1572. Dialogue de Sélim avec J. Nazi, poème de lanoli Bleasi. T. II. 198 
152. 1575. Portulan en grec vulgaire, publié par Démétri111 Tagiaa. T. II. t6 
155. t574. Commentaire sur le De parlilnu animaliron d'Aristote par 

Daniel Fourlanos. T. II •••••••••••••••••• 18 
1M. 1574. Livre d'Heures, édition de Jean Nathanael. T. II ••••••• 2,1 
267. 1574. Commentaire de Psellus sur les Analyüca d'.Aristote, traduc-

tion par llargounioa. T. Il. • • • • • • • • • • • • • • • • 198 
268. 1574. La messe expliquée par Jean Nathanael. T. II ......... tot 
155. 1575. fvangile, édition de Théophane Logaras. T. Il ••••.••• i-1 
269. 1575. Aristote, de Colorilnu, traduction de Margounio1. T. Il •••• toi 
t56. 1577. Actes du Concile de Florence, publiés par Matthieu Devaris. T. Il. 2,1 
270. 1577. T1nmùw ou Rituel, réimpression due am soins de Théophane 

Logaras. T. II .•••••••••••••••••••••• 208 
271. 1577. Histoire du roi d'i:cosse, poème de Jacques Trivolis, T. II ••• 209 
157. 1578. Messes de S. Jean Chrysostome, de S. Basile, etc., réimpres-

sion due à Théophane Logaras. T. Il •••••••••.•• 26 
t58. 1578. l>x-r&>71:x,oç, édition de Nicéphore de Tricca. T. II •••••• 27 
t59. 1578. Psautier, édition de Théophane Logaras. T. Il •••••••• 27 
180. 1578. Règle ascétique de S. Basile. T. II •••••••••••.•• 28 
272. 1578. Euchologe, édition de Nicéphore de Tricca. T. Il .•••••• 209 
t6t. t579. 'Ax6crto~ (Lectionnaire), chez Christophe Zanetti. T. II .•• 28 
162. 1579. füvnixocn~1ov, chez Jacques Leoncini. T. II ••••••••• 29 
t63. 1580. Iliade d'Homère, etc., édition de François Portus. T. II •.•• 29 
164. 1580. Livre d'Heures, chez Christophe Zanetti. T. II. • • • • • • • • 30 
t65. t58t. Livre d'Beures, Venise, T. Il ••••••••••••••••• 30 
t68. t58t. Les Psaumes mis en vers grecs par tMile Portus. T. II. • • • 5t 
275. t58t. fvangile, édité par Théophane Logaraa. T. Il ••••••••• 209 
27-1. t58t. M11W1îov du mois de septembre, éd. par Jean Bonareus. T. II. 210 
275. 1582. Vocabulaire itaben et grec vulgaire, etc. T. Il •••••••• 2U 
167. 1585. Commentaires sur Pindare, par François Portus. T. II ..... 52 
t88. 1585. Canons et décrets du Concile de Trente, traduits en grec par 

Matthieu Devaris. T. II.. • • • • • • • • • • • • • • • • • 55 
t69. 158,1. Elpp.a).6.ytov, avec la marque de Couuadis. T. II •• · •••••• 40 
t70. 1584. 'OxTcf>71:x,oç, édition de Grégoire .llalaxos. T. II. • • • • • • • 40 
t7t. 158,i. Acta et scripta Theologorum Wirtembergeneium. T. JI. . • • ,If 
278. t58,. Messes de S. Jean Chrysostome, etc. T. II.- • • • • • • • • • 215 
277. t584. Livre d'Heures, avec la marque de Counadis. T. JI. • ••. 215 
278. 158-1. Prolégomènes de Fr. Portus sur los Tragédies de Sophocle. T. II. 215 
!79. 1585. S. Grégoire de Nysse, Explication des Psaumes, traduction par 

Margounios. T. Il. • • • • • • • • • , • • • • • • • • • • 2!H 
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280. 1585. S. Grégoire de Nysse, Perfection de la vie dans la vertu, tra
duction par largounios. T. II. • • • • • • • • • • • . • • 222 

!il8t. t585. S. Grégoire de Nysse, Sur le nom de chrétien, traduction par 
largounios. T. II.. • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • !il!il3 

t7!il. t586. Livre d'Heures, édition de Grégoire lalaxos. T. II. • • • • • .U 
t73. 1586. Commentai1'81 sur Xénophon, par François Portus. T. II. • • .U 
t74. 1586. Psautier, édition de GIJnzounios. T. II.. • • • • • • • • • • ,17 
t 75. 15157. 'Av8ol.6-y,ov, édition de Glynzounios. T. U. • • • • • • • • • ,s 
t76. 1588. M71v«iov du mois de mars. T. II. • • • • • • . . . • . • • • • 50 
t77. 1588. M71,11iov du moi de mai. T. II. . • • • • • • • • • • • . • . 50 
t 78. t588. Dap\ Tb>V 'ri!; ovnm!11< ~118iw,, de z. Scordylis. T. II. • • . • St 
t 79. 1588. Sur les particules grecques, par Matthieu Demis. T. II. • • . 5!il 
t80. 1588. Denys d'Halicarnasse, édition d'&nile Portus. T. Il.. • • • . • 6t 
181. 1588. Denys d'Halicarnasse, autre édition d'&nile Portus. T. Il. • • 6t 
182. 1588. tvangile, édition de Glynzounios. T. Il. • • • • • • • • • • • 6!il 
282. t588. tvangile, description complétant celle du n• t8!il. T. Il. • • • ii3 
183. 1588. &czyycl.1~dp1ov, édition d'Emmanuel Glynzounios. T. Il. • . • U 
t8,. t589. Œuvres d'Homère, édition d'tmile Portus, etc. T. II. • • • • 65 
283. t589. 'Oxn:.71x_oç, chez Pierre Zanetti. T. Il. • • • • • • • • • • • • 22-1 
t85. 1590. tchelle du Paradis, de Jean Climax, traduction· grecque vul-

gaire par Maxime Margounios. T. II. • • • • • • • • • . • . 67 
t86. 1590. Denys d'Halicarnasse, édition d'tmile Portus. T. Il.. • • • . • 70 
t87. 1590. Apollonius Dyscole, édition de François Portus. T. II. • . • • 7t 
28,. 15110. Œuvres de Théophane, archevêque de Nicée. T. Il.. • . . • • 22-1 
188. 1591. M71v11iov du mois de juin. T. ~- • • • • • • • • • • . • • . • 77 
189. 1591. M71v11iov ,du mois de juillet. T. II. • • • • • • . • . • • . • • 78 
t90. 1591. M71,11iov du mois d'aolL T. Il. • • • • • • • . • • • • • . • 78 
tut. 1591. S. Grégoire de Nazianze, Arca,ua, T. II. • • • • • . • . . . • 79 
192. 1592. Poésies de Margounios, évêque de Cythàre. T. II. • • . • . • St 
193. 1592. Denys d'Halicarnasse, édition d'tmile Portus. T. II. • . • . • 8-1 
t9'. t592. Lexique grec-latin, revu par François Portus. T. II. • • . • • 8' 
t95. 1592. M"/l'llliov du mois de septembre. T. Il. • • • • • • • . • • • 86 
t96. t59!il. M'IIV«ÎOV du mois d'octobre. T. n.. . . . . . . . . . . . . . 86 
t97. 1592. M71v11ioY du mois de juin. T. II. • • • • • • • . • . • • • . • 87 
t98. 1593. M71,11i'ov du mois de mai. T. II. • • • • • • • • • . • • • • • 87 
199. 1593. Dap\ T&iv 'rilc ""T(IVdœç ~&Giwv, T. II. • • • . • • • . • • • 88 
200. 1593. llélétius Pigas, Traité contre les Juifs. T. Il.. • • • • • • • l8 
20t. 1593. M'11'#4iov du mois de novem~re. T. Il. • • • • • • • • • . • • 89 
202. 1593. Cinq opuscules de saint Grégoire de Nysse, publiés par 

Maxime Margounios. T. Il. • • • • • • . • • • • • • • • • 89 
203. 159,. Thucydide, texte et trad. latine, revus par JJ:. Portus. T. U. • 93 
26'. 159,. Andronic de Rhodes, édition de Margounios. T. Il.. • • • • • 97 
205. t59'. Gennadius, Sur la Prédestination, éd. de Margounios. T. II. • 99 
206. 1595. ~. etc., édition de Glynzounios. T. Il. • • • • • . • • 100 
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207. 1595. Poèmes d'fmile Portus. T. Il ................ . 
208. 1595. Hiéroglyphes d'Borapollon, édition de Margounios. T. II .•.• 
209. 1505. Cabasilas, Contre les usuriers, édition de Margounios. T. Il •• 
210. 1595. Hippocrate, édition revue par tmile Portus. T. II •••••.• 
2H. 1595. Matthieu Camariote, Rhétorique, édition de Margounios. T. II. 
212. 1595. M11n.iov du mois de septembre. T. Il •••••••...•• 
2-13. 1595. M"lYcziw du mois d'octobre. T. Il ••••••••••••• 
2U. 1595. M"lvczi,v du mois de décembre. T. Il. , ••••• , ••.•• 
285. 1595. Œuvres de Xénophon, revues par tmile Portus. T. Il ••.•• 
286. t595. Doctrine chrétienne en grec vulgaire par V. Castagnola. T. Il. 
2-15. · 1595-6. l\l"lvcziov du mois de janvier. T. Il •••••••••••••• 
216. 1595-6. 'Avcz"f"lllaTtl«IY, édité par Emmanuel Glynzounios. T. Il .•.•• 
217. t596. l\l7lYczi,Y du mois de décembre. T. II •••••••••••• 
218. t596. 'Op8~o; Xpianœvo; de Mélétius Pigas. T. Il ••••••.• 
219. 1596. Arithmétique d'Emmanuel Glynzounios. T. Il .•• 
220. 1596. 'A7t6atolo; (Lectionnaire). T. Il •••••••••••••• 
22t. 1596. 'OxTW7jX,O,. T. II •.•••••••••••••.••.•••• 
222. 1596. M"lvcziov du mois de février. T. II ••.•••••••••.• 
223. 1596. Œuvres de Xénophon, revues par Émile Portus. T. Il .•••• 
22,. t597. Tragédies d'Euripide, éd. revue par Émile Portus, T. Il ••.• 
287. 1597. Discours d'tmile Portus. T. Il •••••••••••••••• 
288. t597. Indes des poèmes d'Homère, revu par Margounios. T. Il .•• 
225. 1598. NiOY clv80).6y10Y, édité par Antoine Arcoudis. T. Il .• 
226. t598. Œuvres de Pindare, édition d'tmile Portus. T. Il ••••.•• 
227. f598. Collection de neuf poètes lyriques. T. II •.•••••.•••• 
228. 1598. Œuvres d'Aristote, édition revue par tmile Portus. T. Il ••• 
2211. 1599. Mystagogie de S. Maxime, éd, par llargounios. T. II •••.•• 
230. U,99. S. Jean Chrysostome, Du Sacerdoce, éd. Margounios. T. Il •• 
289. 1599. Notes d'tmile Portus sur Euripide. T. Il .•••••••••• 
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ADDITIONS ET CORRECTIONS 

TOME PREMIER 

Introduction (p. 30), ajouter : On doit encore l Manuel Chrysoloras 
une traduction littérale en latin de l'Odyssée. Henri-Frédéric Haase en a 
publié un spécimen fort curieux, d'après un manuscrit lui appartenant, 
dans l'index lectionum de l'université de Breslau pour l'hiver de {862 
(pp. -1-to). Voici la traduction des quinze premien ven; elle suffira pour 
donner au lecteur une idée de la façon dont a procédé Chrysoloras. 

Vinun mihi pande, Musa, multimodum, qui valde multum 
erravit : es quo Troiœ sacram civitatem depredatus fuit, 
multorum hominum vidit urbes et intellectum novit. 
lu.lias autem hic in ponto passus fuit augustias (dolores) proprio in animo 
redimens propriamque animam et reditum sociorum, 

_ sed non sic socios salvavil, desyderans licet ; 
ipsorum enim propriis stullitiis perierunt 
stolidi, qui per boves Byperionis Solis 
comederunt. Nam hic istis abstulit diem. 
Hœc a quaque parte, Dea fi.lia Jovis, die et nobis. 
Jam alii certe omnes quot fugerunt grnem destructionem 
domi erant, bellum cum fugerant atque mare. 
Hune autem solum reditus egentem atque uioris 
nympha venerabilis impediebat Calypso diva deanun 
in speluncis cavis, desyderans maritum esse 1• 

Introduction, p. xx1, ligne 9. Au témoignage de Giraldi, qui affirme que 
Gaza assistait au concile de Florence, il faut ajouter ce qui suit : On trouve 
dans le Parilinu, n° {287 de l'ancien fonds grec deux opuscules de 

t. Voy. aussi J. Rmc11n:a, Die :&Wt1i1prachige Stuttgart-HOffllJf'hanthchrift, ihre 
Yariantm :. Odiuee, ub,t den Luartm der U11btlr1et:.11ng du Manuel Chry,olora,. 
Separat-.Abdruclc au, d. Bllilbromt-Gymna,ialprogralflffltl vom Bnb,t, 186'. ,&•. 

BIDLIOGIUPIIIII BBLLibJQUB, n-27 



418 BIBLIOGRAPHIE HELLÉNIQUE. 

Théodore Gaza qui ne laissent subsister aucun doute sur sa présence audit 
concile et à la part acfo-e qu'il y prit. Voici les titres de l'un et de 
l'autre : t• "A,c,p fü1HxOr.aœv Aœ'l'îvo1 xœl rpœ1xol iv cl>epœplif auvœxOiv'l'œ {mb 

8eo&wpou '1'00 rœtij. 'A1to&,,e,,, lx 'l'i\Ç Odœç ypœ,;,ijç Aœ"tlYWY 1tpbç rpœ,xovç 

611xvlivnç (sic} "tb llveOµœ "tb &y,ov lx1eopeli1aOœ1 xœi b -toO rtoo. - 2° llepl -toO 

xœ6œp'1",iplou 11:upoç µnœ Oiivœ"tov. 'A,co>.oylœ rpœ1xl.ï)y 1tpbç Aœ-tlvouç iv cl>rpœp!~ 

ax161œaOeraœ ô1tb 8,oliwpou 'l"OO rœti\, 

Introduction, p. 49, à la fin : On trouve encore une fort belle lettre 
latine de Théodore Gaza en tète de la traduction de quelques livres <le 
l'Iliade par Nicolas de Valle (Rome, U74, in-4°). 

Introduction, p. 70. A la liste des ouvrages de l\lichel Apostolios, ajouter 
le suivant dont le l\lusée Britannique possède une copie (Ms. Sloane 
n° 524) : M1xœii>.ou 'A,coa'l'oÀlou 'l'OO Buto:v'l'lou >.oyoç ·xœ'l'œ 'Eµµœvouii>.oiv 

µ1œpw'l'«'1'01v o:ù'l'oO qiot'l''J'l"O:ÎY 'l'OO µi:v Kp,i-;bç 'Alipœµun1voo, 'l'OO 6à El'>.w-toç, oiv 

6µolouç 'l'b 'l'i\Ç xm\a,wç µl'l'pOY 6 xp6voç oùx à1Ceîli1v 1, T• 71µêtç. 'Ee,Mo,i Aouxl<t> 

iv KpTJ'l''JC Xiivlio:x1. 

Introduction (p. t65}, nous avons écrit : « La première mention que 
nous connaissions d'Aristobule Apostolios se trouve dans le contrat par 
lequel Janus Lascaris, en avril U92, etc. ». Grâce à une publication toute 
récente de M. Henri Omont, la plus ancienne mention d' Aristobule se 
trouve reportée au mois de mars U89. En effet, à la fin des Argonautiques 
d'Apollonius de Rhodes (qui font partie du ms. :18t70-73 de la biblio
thèque royale de Bruxelles), on lit la souscription suivante : 'Ap1a'1'6601.1>.oc 

'A11:oa-to>.l6,iç (add. t1poli11bovoç 8d(f xiipm) µ1a600 xœp!Y x.o:1 -to:6n1v 'l'TJY ~!6lov 
iv KpTJ'l"jl te!ypo:'1'0:, (fU1t6', µ71vbç µœp'l'lou >.ii 1• 

Page 68, ligne 5. Au lieu de « la fin de la traduction », lire « le com
mencement de la traduction ». 

Page 73, ligne 22. Au lieu de « Janus Lascaris », lire « Constantin 
Lascaris ». 

Page :128, ligne 3t. Au lieu de 'Apvcllou, lire 'Ap>.,v!ou. 

Page 253, ligne :16. Il existait un exemplaire de cet Iatrosophion dans 
la bibliothèque du fameux Michel Cantacuzène. En voici le titre : 'lo:-;poa6,;,1ov 

'Iwo:vv1xlou lepoµovcixou -toO xo:I i11:lxl ,iv Ko:p-tcivou xo:I 11:p111-toauydUou TIYO:!UYO\I 

K1pxlip11>v 'l'ile viiaou, auvo:x61rao: xo:l b>.,x61rao: ,cœv'l'o: -tœ !.vo:yxo:îo: !.11:b 'l'li'IY -tp1&'1v 

t1np&'lv 'l,c11:oxp«'l'ouç, fo:).71voo xo:1 M1>.a-t!ou -toO ao,poO • l-t1 xo:l 1e1pl &a-tp111v 71>.lou 

t. H&. .. B1 O•on, Catalogve dei ms,. grec, de la BibliotkèlJlUI royale de Bn,:ullea 
(Gand, {885, in-8•), p . .iff. 
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-ra xal ai:).r,v'll,, xal 1tapl ôiai-r'll, -rwv ôwôExœ 11'1l•w• xœi 1tepl yÀE6o-roµ1:zç aù-rwv. 

Kal -rb xœp-rl lva1 p166bivo 1 • 

Page 299. Indépendamment dt's manuscrits de sa main conservés aujour
d"hui à l'Escurial et du ms. Coislin n• i53, Diassorinos en avait cncnre 
écrit deux autres; l'un (S. Épiphane, de XII lapidibus), qui a peut-être 
disparu, fut recopié par Constantin Palœocappa. Cette copie de Palœocappa 
est actuellement le ms. Harley 5564 ; on lit en tète cette pièce de vers de 
Jacques Diassorinos, le pseudo-seigneur de Doride : 

EII: TON lllErAAOOPEOH Kl'PION ANTDNION MOPI.\ION I:O<l>!lTATOll TE ANàPA 
KA! .'I.OrI!lTATON. 

"O).611 -r,ivô' 'AY't"WYII 1tœp et!,010 ha!pou 

i:r.v pa,œv ô!hov ôixvuao 1ùµEviih>ç • 

aµ1xp71 µàv, µ1yœÀou ôl loydou lvôo01 xeû0e1 

ÀIZµr.plÎY ÔWÔ&XŒÔIZ 1tOUÀU't"EÀWY 't"I ).iOwv, 

-ljvr.ep 'louôa!wv -rb 1tœÀa1 cpophax1v 6 0û-r'll, 

iv Y'll/i) 4ylfj> xuôa).!µ010 l:1wv, 

Aù-rl>ç a' oilv, 1tEplr.ua-r1, 't!fJGIY lxw• 1tod xepal, 

µvw10 ~y1µ6voç .1wp!6oç l)ya0É'll,, 

L'autre manuscrit (~neas de Gaza, Theophrrutus) est aujourd'hui le 
n° H373 de la bibliothèque royale de Bruxelles. Au f. 1 Vo, on lit cette 
pièce de vers en l'honneur du grammairien soissonnais Adrien Amerot 
(t 1560) : 

BII: TON El'I:EDEI:TATON KAI IBPOIIPEOEI:TATON ANàPA 
Kl'PlON AàPIANON AlllEPOTION I:04>0TATON TE KA9-

HrHTHN KAl NOl'NEXEI:TATON. 

'Allp1œvl, tdvou divôpllç -r61l1 Àœt10 M1pov, 

K1pxacp!llou 4œvao0 dys µ1xpllv -rüi811 • 

-ru-r071 µh llihoç, t'll-r,iµœ-ra Il' lauv iv œù-r~ 
1t!anoç bpa1cpvoOç &e111 a1J 1tp111t!ô1. 

Z1ùç ycip dial 11:poaœy11 1t11pœ1tÀ,ia1ov iç -rllv llµoîov, 

~ç ~ M111ov!ôou cp8iye11-ro K11Ui6tn1 • 

µûa-r71v oilv 01op71µoaûv71ç 't6vô', l1pocpœv-rop, 

t1v!aœç tav1xGlç llixvuao 1ùµcvi111ç. 

'lœxw&oç 4111aawpTvoç "EU71v 'P6ô1oç 1. 

Page 315, ligne t. Lire in-4°, au lieu de in-8°. 

t. Ra:llilD FCllllSna, De antiquitatib111 fit librü mamucriptu con,tantinopolitani, 
conffltffltatio (Rostochii, 1877, in-'•), p. 28. 

i. lluu Ollo11T, Catal. du mu.grea de la BibliotA. roy. de Bruullu, pp. H-t5. 
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TO)IE SECO~D 

lutroduction (p. 65). Remplacer le n° t du~ XI par ce qui suit : Au 
moment où allait être terminée l'impression de cette Bibliographie, nous 
arnns enfin réussi à nous procurer le titre et la description de la rarissime 
pla11uette que Margounios fit imprimer à Francfort-sur-Main, par l'entre
mise de son ami David Hœschel. Si le lecteur veut bien se reporter à ce 
que nous avons dit de cet opuscule dans l'introduction du présent volume 
(pp. XLII-XLVI et p. Lxv), il verra que toutes nos conjectures se trouvent 
vérifiées par la description suivante : 

MA!:m1or Tor MAPfOl'NIOî, Kî8HPO~ Eilll:KOIIOr, EilltTOAAI .uo • 

œ', lhpl 'l'o0, T!vœ -rp6r.ov lv 'l'0îç o~a, r.œpœiu;,cwp'l)'l'IZI -rài xœxài • p', ll1pl 'l'i'jç 'l'00 

l:!ZY1Z7io11 r.VEUµIZ'l'OÇ ixr.opEua11.o1ç. 

MA.Xml MAilGV~II, EPISCOPl CYTIIERE.NSlS, EPlSTOLE DV.-E : 
l, De malorum pcrmissione diuina : Il, · De processione Spiritus Sancti : 
Graece ambae, prior etiam Latine. 

FRANCOFVRDI Apud Ioannem Wechelum. IIDXCI. 

Jn-8° de t f. non chiffré et 30 pages, formant 2 cahiers de t6 pages 
chacun. Signatures du premier cahier : A1, A1, A6 ; signatures du second 
cahier : B, 8 1, si, 8 6• Le f. non chiffré est occupé par le titre; la pagina
tion (t-30) commence au recto du f. signé A1• 

Comme l'indique le titre ci-dessus, la première lettre est accompagnée 
d'une traduction latine, qui occupe dans la page la colonne de gauche; elle 
commence de cette façon : 

MAXIMI IIARGVNII EPiscopi Cylhe
rensis, Tractatus, in forma epistolae, 

ad sanctissimum Constantinopolitanum 

Palriarcbam, D. Hieremiam, Quisnam 
sil m()(IUS malorum pennissionis in 

entibus. 

MA!::IMOr TOr MAPrOrviou, ~œr.moo 

Ku0f.pwv Er.1ax61tou, Il1pi 'l'oO, T!vœ -rp6r.ov 

iv 'l'0ÎÇ o~a, r.œpœd;,cwp'l)'l'IZI 'l'ài xœxœ, C:,ç iv 

aillu ir.,a'l'OÀijç' itpoç 'l'0Y r.GIYIZTIW'l'IZ'l'OY 

K111va'l'1ZY'l'1vour.ol.11.o1ç r.œ'l'pdpx71v, x~p,ov 

'Iapaµlœv. 

Cette lettre se termine, page 23, par le colophon suivant : « Venetiis, 
anno salutis MDLXXXX, tcrtia decima die mensis julii. - 'Eml.,a,, 
µnœ711n1&'>voç 'l'pl'l''!l ir.1 61tXIX'l''!l, XIZ'l'œ 'l'O 'l-9~' l'l'oç 'l'f;ç lva:ipxou 'l'00 a111'1'f,poç 
71µ&'>v olxovoµlœç. » 

Celte même page 23 contient le commencemenl de la lettre ci-après, 
qui se termine p. 24. 

◄ 
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IIAZl.11O:C O llAPrOrNIO:C 4ADl41,1 TQ E:CXE.\I':}, AN4PI :CU4>1lT.\T':} Er Ol'ATTEIN. 

K11l p11atÀIÎ 'ltO'U vowp 1tpoa1Y1x6iv, où 1tpbç 't'O 't'OO owpou µtxpor.pEr.ÈÇ &:Hœ 

r.pbç 't'OO llwpouµcvou 1tp60uµov cir.o6l.isliœvTt, oùx œx2p1 1t:iv't'wç 't'O 6wpov lilo;1. 

K2I aot 1tpbç 't'OO't'' IIÙ't'O iv oTç al ftÀollwpoùµ162 ci:;;opwv't't (oT; y<ip iluv:iµE02 

't'OO't'O 1tpcinoµ1v, µ71 i;ov oÎç !v 1tpo1>.oiµt62) oli 't'ol y1 d; 1t2p'- f.µwv, cii.i.w; 'l'i 

x11I aou 't'IZÇ 't'OtlZÙ't'IZç 1'µîv fi1t1xx11ùaœv't'oç !i>.œç, cir.61l>.r,T11 • d llà µ-ij 612µf,vv1, 

xciv 't'oTç 1tpbç fiµ!ç aou yp:iµµ11at 't'œ 't'j\ç r.po111pia1wç 612x:ipœn,, xa;i aot où 

6111,oxl.,jaoµav 't'OO >.omoO, 't'éi'>Y fisli"lll.odpwv a, 't'Œl(!I Oewpr,µci-:wv Ili¼ 't'tdY 

x1.1µcp1t1adpwv 't'OÙ't'wv xizOlhovnç, M,jr.on Ill x11I T1uxp<i> 1to't'à a-rp11-r1voµiv'i> 

't'1) 't'flç &a,cllloç 1tpo60>.tJ Ai11ç oùx ciaùµ;,opoç ylyoYrv • olixouv oùôà M:i;,µoç tawç, 

lv 't'tat yoov, 'Eax1ll'iJ &lvat't'IÀ71ç dç 't'dt llo;11v't'11, "1!;011 ovv ;nlo:;;povwç xa;l 't'ov-.i 

,cacp' f,µ6'>v, xœl bp166'>ç 't'1) 11:œpdt aol pœa:iv'i> 1tpoa:iya;y1 • xciv µiv aot yv,ja1ov 

M;-, 't'O XU"l]µII, XIII ~ÀtOV t6ot 1to't'à XIZ't'ctUy:i~OV't"II • Il Il' ol.v, rv11 µ71 xa;I 't'OY YOOV 

Xct't'llpY'J, 'Hfct!a't''I' 1tctp111loO,j't'w 1tctp11vcilwµ11. 'Eppwao, &vôpéi'>v ao,:w'l'ctd µ01 xœl 

1tpoa,p1Àla't'11't'1. 

'Ev1't'l"!Ja1, µœ1µœx't'"l]p16'>voç 1tpW't""!J i1tl llrx:i't'"!J Xll't'IZ 't'O qtip~' IToç 't'O aw't'+,ptov, 

A la suite de cette lettre, commence (page 24) le petit traité sur la 
procession du Saint-Esprit. En voici l'intitulé : 

MAEIMor Tor MAPrOl'NIO't, 't'IZ'ltllYOO i1t1ax61tou KuO,jpwv, Erx11pl61ov 1t1pl 

't'flç 't'oO 11:cnizy!ou 1tv1uµ11Toç b1top1ua1wç, c:iç lv ci61t i1ttaTolf,ç. Cc traité se 
termine, p. 30, par ce colophon : 'Evnl"l]Orv, 'll:oa11616'>voç lvvci't'"!J CfOlvoY't'oç 

Xll't'IZ 't'O qi:ip1ti;' IToç 't'flç lvacipxou 't'OO aw't'flpoç 1'µ6'>v olxovoµ!œç. 

Bibliotheca Angelica (à Rome), K. 8. 52. [Les exemplaires de ce livre 
sont devenus d'autant plus rares que ceux envoyés d'Allemagne à Margou
nios furent saisis par l'inquisiteur de Venise I et très probablement détruits. 
L'exemplaire qui a servi à faire la présente description est le seul connu.] 

Page 40. N° t69. Le Elpµol6y1ov qui y est décrit ne se compose que de 
t 16 ff. et non de t20; le dernier cahier n'a que 4 ff. 

Page 55, note t. Ajouter que, dans la bibliothèque de Thomas Phillipps, 
à Cheltenham, il existe, sous le n° 238-1, un ouvrage en grec de Christophe. 
Contoléon sur l'immortalité de l'àme. Ce manuscrit, qui est du seizième 
siècle, avait fait primitivement partie de la bibliothèque de Meerman. 
Voy. H.t:IIBL, Catalogi librorum m8S. (Leipzig, i850, in-4°), col. 882. 

Le Monacensù n° 400 a été copié en t5-15 par Christophe Contoléon, 
comme en fait foi la souscription suivante : Tov xaxT"l]µivov lllà ypci,j,œvT', 

i aéi'>'t'sp, fpoupu, Tlloç IÎÀ"llfl"I 'fi lli>.-.oç cx~'t"'I 1tctp' lµoO Xpta't'Ofopou -roO 

Kov't'olionoç, l;xy', 111tt(jl xO'. 

t. Voyez l'introduction du présent volume, p. Lvu. 
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P. U9, note f. Au sujet de cette note, Il. J. Veloudo nous transmet 
l'importante communication suivante : « Gabriel Sévère fut bien réelle-

• ment incarcéré, mais pour un motif tout diB'érent de celui indiqué par 
Martin Crusius. Je lis, en effet, dans mes Manoscritti di notizie letterarie 
dei Greci moderni dal 1453 alla caduta della Republica veneta : 

« f8 oltobre f588, in Senato. Il Consiglio dei X fa conoscere una Jettera 
eapitata nelle mani del bailo di Costantinopoli. Essa era scritta da un prete 
greco di Candia a Perotto in Pera, nella quale si parla che in Candia si 
pativa di fame; che il re di Spagna era in rotta coi Veneziani, già poveri 
di armate ; che percià il Pcrotto si recasse in Candia, dove quel Re gli 
darebbe ogni ajuto col vescovo di Filadclfia, eh' era prossimo a venire in 
quell' isola; ehe Candia è facile a prendersi; ebe, suecedendo questo, la 
Canea sarebbe sua, e Candia del vescovo di Filadelfia. E raecomandava 
silenzio, percbè altrimenti la sua vita sarebbe in pericolo, e cosl quella del 
vescovo di Filadelfia. 

« Il Senato dubitô cbe cià fosse una calnnnia contro il Severo; il quale 
perà a,·eva clesiderato nei mesi passa1i di andare in Candia. Fu quindi 
stabilito di arrestarlo. Per ordine quindi del Senato, il 22 ottobre f588, 
fu preso di nolte l'arcivescovo Filadelfo greco con lutta la sua famiglia, et 
levatoli aneo le scritture, et fu detto per cose di stato (Voir Cronaca Veneta, 
à la Mareiane, classe VII, cod. 393). Risultà pertanto del processo, ai 25 
dello stesso mese ed ai 3 di novembre, ehe tutto era falso, e cbe i dispacci 
del bailo provarono che la letlcra era scritta da un prete di Costantinopoli, 
nemico di Gabriel Severo, ed uomo di mala vita. Ed, il f6 di noYemhre, si 
scoperse dal processo tenuto in Candia ebe il ealunniatore fu certo Serafmo 
ieromonaco, nemico del Filadelfense. Il Severo era dunque stato innocente
mente imprigionato per ealunnia di ribellione. » 

Page f 75. La première lettre de Michel Sophianos à Pierre Vettori se 
trouve aussi dans le Monacemi, n° f83, et est datée du f6 thargélion f559 
et non du f3, comme dans le ms. Harley 5654. La quatrième lettre au 
même, qui ne porte pas de date dans le ms. Harley, se termine ainsi dans 
le Monacenail n° f83 : ix Ilcnœ6!ov, yœ1171l1Qvoç cl b:I 6àxœ q.q,;6'. 

Page 205, à la fin <le la notice sur Jean Nathanael. - Étienne Gerlach, 
dans son rarissime et curieux ~ütcfif~tf !tagtl,ulf, (Francfort-sur-Main, 
!674, fb), raconte (p. 27f) le fait suivant, à la date du f 7 novembre f576: 
La semaine passée, le patriarche a excommunié deux prêtres de Crète, 
nommés l'un Jean Nathanael et l'autre Pierre Rhodius. Voici pour quel 
motif. Le patriarche a envoyé en Crète son collecteur d'impôts, comme cela 
se pratique tous les trois ou quatre ans. Or, dans cet intervalle, beaucoup 
de personnes lèguent en mourant à l'église patriarcale et au patriarche 

C: 
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lui-même trois ou quatre cents ducats, de sorte que ces donations pieuses 
se montent souvent, au bout de trois ou quatre ans, à deux mille ducats 
et plus. Voilà le butin que ces deux prêtres ont voulu soustraire au patriarche 
et aussi la raison de leur résistance au collecteur d'impôts. En outre, ils 
ont été dénoncés comme frayant avec les Latins et menant une mauvaise vie. 
De là, le châtiment que leur a infligé le patriarche. Cependant le baïle de 
Venise se mêla de l'affaire, et grâce à son intervention et à la médiation 
de Jean Zygomalas, le patriarche consentit à lever l'excommunication, tout 
en se réservant le droit de punir des fautes de cc genre, s'il s'en pro
duisait à l'avenir. Les coupables devaient, en outre, se rendre à Constan
tinople, si le patriarche les y invitait, et, loin de résister au collecteur 
d'impôts, lui prêter aide et assistance. 

Page 2t0, ligne 6 de la notice sur Jean Bonafeus. - Il fit bien ses 
études l Rome, au collège grec de S. Athanase, et non à Padoue. Voy. 
ALLA.TIUs, De eccle1i.e occidentalù atque orienta/il perpetua consenlione, 
col. 996. 

Page 246, en note, nous avons dit que Lauro Quirini (pour lequel Michel 
Apostolios écrivit le ms. qui est actuellement le Parilinu, grec n° 3059) 
était apparemment un fonctionnaire vénitien dans l'ile de Crète ; mais il 
s'agit sans doute du célèbre Lauro Quirini (ou Querini), né en Crète vers 
U20 et qui enseigna avec éclat la philosophie à Venise et à Padoue. 

Page 258, note 3. Au peu que l'on sait concernant Emmanuel Atramyt
tenus, il faut ajouter que la bibliothèque royale de Bruxelles possède, sous 
le n° H283, une collection manuscrite d'oracles sibyllins formée par lui 
et dédiée à Ange Politien. Voy. H. û•Ol'tT, Catal. dei ms,. gr. de la biblioth. 
roy. de Bruxelles, p. {8. - Nous devons faire observer que, si l'on trouve 
le nom d'Atramyttenus écrit Adramyttenu,, ce savant signait lui-même 
'A-rpœ111rmv6ç. Voir ci-dessus, p. 259. 

Page 323, note t. Ajouter à la notice sur Antoine Pyropoulos : Il existait 
dans la bibliothèque de Michel Cantacuzène un 'Iœ-rpoa6ip,ov -roo croipoo Il11po-
1eo.Gl.011. Le rédacteur du catalogue ajoute : Kœl -rb fMl.!ov lvœ, v,aycil.o xœl lx11 

le l111t11p!œç 1tol.l.œ xœl ll&ciipopœ 1tpciy11œ-rœ, xœl -rb xœp-rl lvœc x6l.l.œ1ç ~16flcix1vœ1ç. 

Voy. R. FœnsTER, De antiquitatibUI et libril ms,. comtantinopolitanil 
commentatio (Rostochii, {877, in-4°), p. 27. 

NoTA. Malgré le soin que nous avons apporté à la revision des épreuves, 
il nous est échappé quelques erreurs typographiques, notamment dans le 
grec, mais aucune d'elles ne nous a paru valoir la peine d'être relevée ici. 
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Catrnmis (Mgr Nicolas). I. •· m. 23. 189. 277. 

280. 507. - II. TJ. 62. M. U6. 210. 
Cavnignes (Monsieur de). II. 11. 

Caussade (de). II. 15'. 
Cébès (tableau de). I. t65. 
Cecilius (le Siciliote). I. 65. 
Celse. I. 11. •· 
Celso (Thomas). I. m. 
Cellarius (Jac.). II. M. 
Celtès (Conrad). I. 1ot. 

Centclles (Julien). I. 11. 

Ceriani (l'abbé Antoine). I. 11. 8'1. 106. 

Cervini (Marcello). I. 187. 188. 265. 266. -
11. 57. 567. 

r.ésar (Jules). I. 81. - II. 372. 
Chalant (Antoine de). I. u. 
Chalcocandyle. II. 255. 
Chalcocondyle ouChalcondyle (sur le nom de). 

I. ••• note. 
Chalcocondyle (Nicolas). I. 100. 

Chalcocondyle (Nicos). I. t0t. 

Chalcocondyle (Jean). I. 100. 

Chalcocondyle (Jean S.). I. m. 
Chalcocondyle (Lucas). J. 101. 

Chalcocondyle (Spyridion). I. m. 
Chalcondyle (Ale:undre). I. "· - II. 307. 
Chalcondyle (Cassandra). I. "· - ll. 506. 
CIIALCONDYLE (Démétrius). I. u. n. 96 à 

101. 111. m. 111. IP. t:111. u,. 10. H. 13. 
16. t7 . .U. 65. 65. 81. 98. 118. U6. U&. 
- II. 255. 3M à 3H. 322. 330. 331. 
332. 5116. 

Chalcondyle (la femme de Démétrius). I. 118. 

Chalcondyle (Jean-Alexandre). I. •· -
II. 306. 

CIIALCONDYLE (Jean-Ba,ile-Romulus). I. •· 
108. - u. 305. 

Chalcondyle (Leonie). I. ,._ 28,. 
Chalcondyle (lllarie). I. ve. - Il. 306. 
Chalcondyle (Polyxène). I. ve. - U. 306. 
Chalcondyle (Ptolémée). I. ve. - II. 307. 
Chalcondyle (Seleucus). U. 307. 
Chalcondyle (Théodora). I. "· - Il. 3o&. 

CIIALCONDYLE (Théopbile-Tryphon). I. "· -
u. 31U. 

Chalcondyle (Thésée). I. "· - U. 305. 
Chalkiopoulos (Georges). I. IOI. !111'1. 

Cbalkiopoulos (Nicolas). Vuy. Calcbiopulo. 
Champier (Symphorien). I. 101. 

Charles-Quint. I. 111. 1n. tS4. 111. 1n. 111. m. 
110. 215. 216. 237. 2'2. 200. m. - n. ,2. 

Charles Vlll (roi de France). I. 1. ue. m. 
UI. IP. 

Charles IX (roi de France). I. 11. 317. 
Charrière (E.). Il. •· 212. 
Chastel (Pierre du). I. 111. 180. 1M. 
Chigi (Augustin). I. 11,. 150. 
Chion (le Platonicien). 1: 53. 
Cbiotis (Panagiotis). I. 189. 2'3. 253. 
Cbondrommatis (Jean). I. IOI. 

Cbourmonzis (le logothète). U. 115. 
Cbristodoulos (pope, à Corfou). I. •· 
Cbrysocépbale. Il. 130. 
Cbrysococeès (Georges). I. 67 .... 

Cbrysoloras (Démétrius). I. •· 
Cbrysoloras (Jean). I. 111. •· w,. 

CHRYSOLORAS (Manuel). I. 11. teàso.111. 5. 6. 
.U.67. 98. 118. 120.17.&.-U. 11.37' . .&17. 

Chrysoloras (Théodora). I. •· 
Cbrysonaus (Marc). U. 2.17. 
Chrysostome (S. Jean). I. "· .a .... 1■. m. 

118. 139. 192. 200. 230. - II. 11. n. 118. 26. 
t37 à t.&1. i5t. 157. 215.326. 327. 375. 378. 

Cbytrœus (David). D. 03. 
Cicéron. I. 11. •· w,. u. 1ü. tu. M. 89. 00. 

292. - Il. 10. 329. 370. 
Cicogna. I. 1oa. 
Cirillo (Salvator). I. so. 
Cisinge (Jean de). I. 11. u. 111. 111. 

Clario (Daniel). I. '6. 
Claudien (le poète). I .... 
Clément (d"Alei:andrie). U. 167. 32'. 326. 
Clément VII {pape). I. 111. 1111. 176. 193. 19'. 

-U. 26. 156. 
Clément VllI (pape). II. 11. 11. t27. 226. 
Cléon. I. 65. 
Climaque (Jean). U. 66. 67. 326. 
Clitaniue- Il. 350. 
Cocco (André). n. 11. 

Codero (Pierre). U. 128. 
Cœlius (M.). I. H. 
Colbert. I. 18'1. 

Colbingerus (Abrahamus). JI. 72. 75. 
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f,oli~'TIY (f.•~p3r de). Il. 11. 17. 11. 

f,ilo,•ci (Ange). 1. 1:,9. 
Colonna (Ascanio), prince de Tagliacozzo. 

Il. 11. 

Colonna (f.amillt>). Il. 56. 
Colonna (tli;al-.-lb ). Il. 3!12. 
Colonna (lfarc-Anloinc). 11. 50. 00. 
Colonna (Paul), oncle malcmcl de Maxim,· 

llar,.:ouniœ. Il. n. 199. 200. 
Colnlhus. Il. 29. 
O:,me \cardinal de). Il. 211. 
Comilihus (:-.atalis de). l'oye= Conti (:-.oi'I). 
Comme li nus ( llicron~·mus ). II. 126. 131. 

Ht. 2\!6. 
Comui•nc (.\lexis). I. 2R5. 2R6. - Il. H3. 
Comni•ne Anf(do.tucas (Jean). 1. 100. 
Comni•ne (Anne). ). 280. 
Comnène (Jean). 1. 280. - Il. a. 
Comni•ne ( llamu•I) , ncwu du patriarche 

Maxime. Il. 1àt. 
Comlulmario (J.-t'.). Il. 303. :.m~. 
<:onfalonerius (llarlhulumam:1). ). ~
Con,lanlin Draga•i•,. 1. "· 11. 18. ue. 
Constantin le Gran,I. II. 11. 3i 1. 
Constantin (le moine). I. ~
Constantin (l\obcrl). Il. 11. 8,1, 85. 
Conlarini (François). ). 212. 
Contarini (cardinal Ga.•par). I. 259. 261. 
Conlarini (Jacques). II. 11. 

CO:O,TÉl.f:o::'1 (Vic.bel). I. 284. 
Conti (:",oiH). 1. m. 
Conti (V. di). U. 123. 386. 588. 
CO:-.TIA."\0S (Gabriel). 1. 200. 
CONTOLÉ0::'1 (Christophe). 1. 111. - Il. 55. 

Ut. 
Coray (Adamantios). 1. 1n. 
wrbinelli. (Antoine). J. n. 
Coressios ( ••••. ). Il. 343. 
Coressios (Georges). Il. 150. 
CORINTHIOS (Georges). 1. MS. 252. 25a. -

Il. 11. Ill, 171. 171, IN. 171. 
Corinthios (Manolakis). Il. 392. 
Corinthios (llanuel). II. 322. 
Corintbios (Théodose). 1. 111. 1u. m. 
Corio (Barthélemy). 1. n. 
Coris. Il. 287. 
Cornaro (André). II. 294. 
Cornaro (Vincent). I. 1111. 

Cornelio (Jérome). 1. 280. 
Corniactos (Constanlin). Il. 117. 

Û>mnlus. 1. so. 

Coron (tla). l'oyea Dacoros. 
C"r011a prerio•a. ). 199. 200. 
,~,rre~~io (Clau,lrl. Il. 192. 
Cortcse (le car,linal). Il. ,. 
CorlPse (Paul). 1. "· "· 
Coryclalo•us (Théophil,•). Il. 1. u. n. 
Cosma.•. ). 250. 
Coss.:-Bris.ac (fJiarl,•s ,le). I. 10. 

Co,,,é-Bri»ac (Timoléon de). 1. 11111. 

Colronas. 1. 253. 
(A,ulai loré (Fül,ip). I. 1u. 
COl''.'i.\DIS (André). 1. t 73. 181. 182. 18R. 

200. 215. 218. 235. 238. 2,1. m. ~5. 
2ti.1. 2118. 274. 2t<2. 286. - 11. 4. 5. 40. 
tà!I. 163. 208. 215. 

con.UHS (Pierre). 1. 179. 
Com·lis (fsmille drs). I. 307. 
C,,u,-lis (Anclronic). Il. U6. 
COli\"LIS (:Si,·ola.1). 1. 303. 307. 
Coxe. l. o. 
Cramer (J. A.). I. 2~. 
Cras.."<> (Laurent). I. 1:,0. - Il. 313. 
Crassus (Petrus). Il. 55. 
Cras ton (de Plaisance). 1. 7. 26. 
Crali>s. 1. 51. 
Cratippe. TI. 372. 
Cralo (Johannes). Il. 41. 
Greigblon. 1. 11. 

Cri,mone (André de). I. n. 
Crémos (Georges P.). 1. 1. 

Cressi (llanusso). Il. 588. 
Crétois (Laurent Je). Yoyn Laurent. 
Crispin (Jean). II. 11. 8. 9. 10. U. 85. 
Critias (Nicolas). II. 115. 
Crotone {Marc-Antoine de). II. 1. 

Crusius (Martin). 1. 17. 117. 111. 111. j()G, 236. 
253. 254. 258. 312. - II. 11. 11. 11. so.11. 

3. 23. 41 à "· 144. 148. 1'9. 150. 210. 
350. ,22. 

Curlo. I. a. 
Currezo (Claudio da). II. 192. 
Cuyckius (évêque de Ruremonde). Il. 25. 
Cydonis (Démétrius). J. IO. - Il. 385. 
Cydonius (Constantinus). I. 301. 
Cyrille. 1. 139. 
Cvrille 1l'Alexandrie. II. 384. 
Cyrille (évêque). Il. 3". MS. 
Cyrille (de Jérusalem). Il. o. 
Cyrus (le sophiste). I. 82. 
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Dacoros (Alvise). 1. m. 
Dalviain (Barthélemy). 1. m. 
Damlll!Cène (Jean). 1. 230. - II. u.111. 18,375. 
Damascène (de Naupacte et Arta). 1. 3t3. 
DAMASCÈNE (le Studite). II. 12 à t5. 
DAMIANOS (de Santa Maria da Spici). 1. t8t. 

t89. 205. 206. 2t8. 219. 233. 234. 235. 
238. 2-it. m .. 245. 263. 269. 21,. 281. 
282. 28,. 286. - Il. t58. 159. t61. t62. 

Damilas (Antoine). 1. see. f à !I. 
DAIDLAS (Démétrios). 1. t à 6. 9. t0. U. 65. 
Damilas (Nil). 1. 2. 
Damodos (Antonello). 1. •· 
Damoros (André). 1. 111. 

Danaos. 1. 33. 
Dandolo (Marc). 1. na. 
Daniel (de Raithou). n. 67. 
Dardi (Jean). I. •· 
Dario (Jean-Paul). Il. 1111. 391. 
Darius (le Crétois). O. 233. 25!1. 253. 256. 
Darmanos (Vincent). 1. l!Ot. 

Darmarios (André). O. 205. 
Dathi (Léon). 1. u. 
Dati (Pierre). 1. "· - Il. 30,. 
Davila (Pierre), évêque de RhéthJlllllo, II. 48, 

DtCADYOS (Justin). 1. tOI à 101. tu. ta. 2'. 
t79. - n. 3'7 uoo. 

Décadyos (Joel). 1. 10.. 

Decembrio (Hubert). 1. so. 
Dei (Jean-Baptiste). Il. 328. 
Dejob. Il. 385. 
Deligotis (Authoula ou Fiora). I. toi, 

Deligotis (Antonello). I. IOI. 

Deligotis (Donat). I. IOI. 

DeligotiR (François). I. a. 
Deligotis (Guillaume). I. a. 
Deligotis (Victor). Yoy. Ugotti. 
Delisle (Léopold). I. 111. tl'I, m. 111. tH. 

Della-Bionda. Yoy. Bionda. 
Démétracopoulos (Andronic). I. ,. rr. -li. 216. 

"· as. 'IS, n. -rr. tM. 205. 323. 378. 
Démétrios ( ..... ). Il. 3'3. 
Démétrios (dit de Phùère). I. "· 82. -

n. 372. 373. 

Démétrios (saint). Il. 272. 
DÉMÉTRIOS (secrétaire de Jacques Basilicos). 

I. 25'. 255. 
Démocrite. 1. M. 
Démosthène. I. 18. Ill, 11. ao. 1n. 111. 51. 8'. 

- o. te. 118. 2t7. 2t8. 32'. 379. 
Denys de Byzance. I. 1eo. 
Denys ( exarque patriarcal). n. 2t 2. 
Denys (d'Hùicarnasse). I. t6. 37. 82. 88. -

II. 61. 62. 70. 8'. 
Denys (le jeune). Il. 372. 
DENYS D (patriarche de Constantinople). 

1. 1118, m. 277. 305.- n. t65. 180. 18t. 
187. 188. 

Denys (le Périégète). Il. 176. 
Denys (évêque de Platamone). Il. 2. 
Denys (le protosyncelle). Il. "· 
Denys (le sophiste). I. M. 
Denys (de Thrace). 1. 35. 
Dependio (Jacques). 1. 1111. 96. 
DEPHARANAS (Marc). 1. 2'6. 289. 
Devaris (François). 1. tri. tee. 
DEVARIS (Matthieu). I. m. trr. Hl à tes. 238. 

2'7. 252. 2M. 256. 257. - o. 25. 33. 
36. 52 à 60. 351. 

Devaris (Pierre). 1. 1111. - Il. 33. 52. 59. 60. 
DIASSORINOS (Jacques). 1. 2M à 256. 258. 

296 à 302. - o. 35'. 355. '19. 
Dibdin. 1. 6. 7. 
Dida,kalia chriltianiki. II. 226. 
Didot (Ambroise). 1. '"'· 111. tl8. m. 10. -

o. 233. m. 261. 2M. 265. 299. 300. 
301. 302. 303. 312. 313. 31'. 3t5. 316. 
319. 337. 338. 339. 340. 395. 

Didyme (Pierre). 1. 1111. 

Dimisianos (Spiros). 1. soe. IO'I, 

Dinarque. I. 8'; - Il. 32'. 
Dioclès. I. t85. 
Diodore de Sicile. I. tsa. t33. - Il. 32,. 
Diogène (le Cynique). I. 51. 
Diogène Laerce. I. tOt. l05. 
Diogcnianus. I. t23. 
Diomède. I. 35. 
Diomélanos. II. 287. 
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Dion.,. 3. 4. 10. 12. u. 1:il. 106. ti0. - nonalo (li'flna.-.1). n. 2IO. 211. 
Il. 3i7. llonalo (l.111ln,·ii-). I. R. 

Diophane (de Gortynl'). !. 111. ltorat. I. 1114. 

Diophante. 1. 264. l~1ri1 ()lanfr,•,lina). 1. 1:\. 

DiO!'l·ori,le. 1. 301. ll11n,1h,;I' (Chroni11ue ,litt• d,•). 1. 313.- II. 13. 
Diphilc. 1. 167. flomlh,;e (,le La,·é,1,'•mnrll'). 1. 313. 
)liplovala,·e (Gc•or;:<'s). ). 11. llro,inOI' ((;,•oriws). 11. 203. 
Diploular,~ (Thomas). 1. 1. 11. 11. (liihner. 1. m. 
Di,hypalos (1,c•n,-.,:cs Paléologm·). ). sa. 111. lluc (Fronlon du) 1. "· 
Dociauos. Il. 323. ll111li1hiu• (An,lrcas). li. 72. 73. 
DodrSt'O!I. Il. 337. llurantius (Joannes). II. 11. 

llolt't (Éti,•nne). ). 180. lhirl'r (.\lh,•rt). 1. 122. 
Dol>'<·ius (l'aulu,). Il. -12. lin Can;:,•. 1. 111. m. 200. 
Domili,•n. ). 131!. lh1111s (1'11isloricn). 1. 18 •. 

llomilius (mailr,~ cl"Alcll' lfanurc•). II. 3!16. 111'.CAS (llémélrius). I. 1os. 82. 85. 80. 02. 
llomninos (111' Laris.<1·). Il. 324. 115. tl7. 118 à 120. 121. 103. - II. 26. 
llonalo (Ji•n\mt'). 1. ttS. llyana (Barlholom:rus ,li). 1. a. 

E 

ÉcossE BT DE LA I\F.l'.'IE D0,bGI.F.TERRF. (lli,toire 
en rrr1 du /loi tf). 1. 203. 204. 246. -
u. 200. 

EAAl'r (Émile). J. 2-12. 
Ehinger. I. 246. 267. 

E!p(.U)ÀOYIO'I• u. 6. "°· 
Èlicn. 1. 51. 200. 
t:pipbane (saint). J. 231. 
Ellis,en (A.). 1. 11. 11. 11. 11. 

Elpidios. Il. 136. 
Emboros (:Salhanacl). li. 11. I'!. 

Emmanuel (roi de Portugal). 1. 103. 151. 
Empiricus (Sextus). I. 18t. tt7, 

Enlabra (Angela). I. aa. 
Enocbus (P.). U. •· 
tpnrque (Adrienne). I. 111. 

ÉPARQUE (Antoine). I. •· n. 111. 110. m. 
110 à m. ne. 180. 2'7. 259 à 262. 277. 
- 11. 188. 180. 211. 360 à 376. 

tparque (Cosmas). J. m. 
Eparque (llémétrius). I. 111. 

Éparque (Georges). I. 110. ua. - Il. 374. 
Éparque (Jeanne). I. ne. 
ÉJlffllue (Joannikios). I. ns. 
Épar<JUe (l.ibera ou Liberia). 1. ns. 
ÉPARQUE (licbel). J. ns. ne. - li. 211. 

2ti. 378. 

IIBLIOGIIAPME RELLiNIQUE. 

Éparque (:";ic,;phore). 1. ns. 
f;parqnc (:";icola,). 1. 110. ns. 272. 
f:pidi•l1'. 1. 31. 
f;pim,:ni,le. J. 2. 
f:piphane (saint). Il. ,to. 
f:P1TRES (livre liturgique). J. 283. 2s,. -

11. 28. 12'. 158. 
Érasme. 1. "· 1oe. 111. tlO. t11. 1n. tts. t11. 

tlS. 151. 266. - 11. Sl7. 403. 404. 
F.rmolao (Barbaro). 1. tOI. Ht. 

Erotianus. Il. 106. 
F.schine. J. 53. - li. 324. 327. 370. 
Esd1yle. Il. 167. 168. 2'5. 
Esculape. I. 291. 
Esope. 1. 67. 241. 
Este (Alphonse d'), J. 154. 
Este (Borso d'). J. ,,. 
Este (Hercule d'). Il. •· 10. tt. 217 à 221. 
Este (c.ardinal Hippolyte d·). J. 15-i. 157. -

11. 175. 
Este (Lionel d'). I. 11. as. 
Estienne (Charles). 1. n,. 
Estienne (Henri). 1. tlO. m. na. - II. Il. '5. 

6t. 62. 65. 66. 8,. 93. g;;. 160. 598. 
F.,tienne (Robert). I. ta. 
Etl'mo (Ja,-ques). J. 201. 
Ètit'nne (le philosophe). II. 324. 

n-211 
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Eucliologe. I. 195. 272. 302. - Il. 5. 209. 
Elllli•me. I. 63. 
F.udocie (et non Emloxic). I. m. 
Eugène, d'Augustopolis de Phrygie. I. 05. 
Eugi•ne IV (le pnpe). II. 25. 
Euphorbe. I. 175. 
Euphron. I. 167. 
Euripide. I. 11s. m. no. 40. 51. 79. 8'. 167. 

219. 223. 253. - II. IO, 126. 215. 218. 
228. 229. 309. 

F.nsi•hc (de Césarée). I. 159. - II. 38,. 

Eustachius. I. 208. 
Eustathe. I. no. 12. 1'. 36. 237 à 238. -

II. 55. 
EUSTRATE (Léonce). II. u. "· et. 109. 
ÉnKGILES (livre de,). I. 235. 28'. - n. 2'. 

62. 6'. 209. 223. 
Évhémère. Voy. Bondini. 
Évbcspère (Janus). II. 315. 319. 
Êvrétopoulos (Jean). 1. IOO, 

'E~a,j,ii>.p.œrcx. I. 9'. 
Eyssenhardt (F.). 1. 2'3. 

F 

Fabcr (F.). Il. 8'. 
Fabcr (L.). Il. t77. 
Fabio (Jacques). 1. rr. 
Fabius. II. 76. 
Fahricius. 1. eo. 101. - Il, 8'. 205. 
Fabroni (A.). I. a. sa. 
Faccbinetli (Jean-Antoine). n. 57. 
Facciolati (Jacques). 1. 1. H, ua. 
Fugiuoli (François). I. ue. 
Faliero (Marino). 1, 267. 
Falina (Pierre). Il. 326. 
Fal'Dèse (le cardinal Aleundre). 1. tn. 111. 

- II. 3'. 52 à 59. 36'. 370. 372. 1173. 375. 
Farnèse (Horace). U. 59. 
Farnèse (Paul). Il. 59. 
Farnèse (Raouccio). n. 59. 
Fausto (Vittorio). 1. toa. 115. U7à US. 1'13. 

-II. :m.3'8. 
Fayus (Antonins). Il. ts. 
Fazio (Barthélemy). 1. 15, 211. 

Federici (Domenico-Haria). 1, 07, 
Fcltre (Victorin de). II. 11. 

Ferdinand (le Catholique). 1. tM, m. tss. 
Ferdinand I• (roi de Naples). I. 11. '18, 

Férétos. II. 286. 
Ferulini (Philippe). 1. as. 
Ficin (llanile). 1. 100. tOt, t.05. 291, 293. 
Fiesco (Jules). Il. 192. 
Figueroa (Laurens Sull'CZ de). 1, tM, 

Filelfe (François}. 1. t8, a. 11. 11. 11. 41, 61, 

68, 18. SI, Il, 11, 8'1, IA, fit, 

~'inck. Il. 353. 35'. 
Fiore di l'irtil. I. 275. 

Flaccus. Voy. Horace. 
Flach-Fraocowib (Matthias). J' oy. Flacius 

Illyricus. 
Flacius Illyricus. I. 2911. 297. 
Flaminio (Antoine). 1. 111. 

Fœrsler (Richard). 1. tot. 111. m. 207. ,11U23. 
Foesius (Anutius). II. 106 à t.08. 
Foncemagne (de). 1. uo. 
Fondulo (Jérôme). 1. 1u. t.80. 
Fontani. 1. ui. 

Fonte (Barthélemy). 1. n. 
Forster ( directeur du gymnase de Constance). 

1. 11. 

Fortiguerra ( Scipion ). Voy. Cartéromachos. 
Foscarini (Jacques). 1. 209. 210. - Il. 11. as 

(à celte dernière page on a imprimé par 
erreur Françou au lieu de lacquu). 262. 

Foscarioi ('lare). 1. 110. 

FOU111J1 (la marque a la). I. 182. 
FOURLANOS(Daoiel). U. n. 18à 23.198. 207. 
Francesco (Bernardin de). Il. 21'. 
Francesco (11.). Il. 320. 321. 
Francbini (AnL). I. s,o. - Il. 156. 
Franciscus de Florentia. U. 326. 
Franck. Voy. Silbcr. 
François (petit-fils de Georges Grégoropoulos). 

n. 2n. w. 2ss. 
François I• (roi de France). ,1. uo. m. ts1. 

tN, t'II, 111, 178, fit. tll, tll, 111, 1ft, ttS. 

11e. 1s1 .119.100. 265.-n. 33.&. 335. 336. 
Francos (Georges). II. 292. 
FRA.l'iCOULIOS. 1. 81, 111. 

Frea (John). I. u. 
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Frédéric IV (comte palatin du Rhin). O. 9'. Friedcmann. 1. "· 
100. 101. fl7. Frobt•n. 1. m. 200. 

Fredéric (empereur d'Allt•ma!(nt'). 1. •· 
IO'I.IOII. 

Freher. 1. 11. 

Frenczi (Alexandre). 1. ff. - Il. 305. 

Fronlin. 1. u. 
Fm·her (J.-J.). (. Il. 
Fulin (llinal,lo). Il. sa. 
Fumanus (Adamus). 1. 2:iO. 

G 

Gabriel (métropolitain de Phila,ldphie, an
térieur i Gabriel Sévère). Il. 2. 

Gabriel (métropolitain de Philadelphie). J'oy. 
Sévère (Gabriel). 
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Manetti (Giannozzo). 1. n. 
Mangerus (Michael). 1). 97. 137. 

llnnoussos. Il. 296. 
llansi (Benoil). 1. 53. 63. 65. 
Mantcgatio (Théodore). Il. 336. 
Manlhen de Gherretzen (Johannes). 1. 4:1. 

llantzapéla~ (Manuel). Il. 89. 
'.llanuee (Alde). J. w. u. a.. tot. t01. 111. 111. 

US. 115, 118, 111, Ill, 119, IH. US. 1111, 119, 

111. 1llll, m. us. m. 20. 2t. 22. H. 25 
à 27. 28. 42. 43. "· 47. 50. 53. 55. 77. 
78. 80. 81. 82. 83. 85. 87. 88. 89. 90. 
92. 98. 99. 100. 101. 106. t08. i2t. 122. 
123. 128. 131. t32. 133. t37. i-13. U6. 
t55. t58. t78. 292. - 11. 258. 2M. 297. 
30{.314.315.316.330.337.338.394.396. 

Manuee (Paul). I. 110. 252. 265. - Il. 11. 11. 

169 l t7t. t75. 205. 379 à 383. 
llnnuel. Il. 234. 248. 
llanuel (de Corinthe). J. 1oe. 
llarapbaras (famille des). I. 316. 
Ma.rapbnras (Georges). li. H9. 
llarc d'Épbèse. Il. 150. 
Marc (le moine). Il. 236. 247. 259. 
Marcel Il (pape). 1. m. - l[. to. 

llareellinus. J. 83. s,. 89. - Il. 05. 
Marcieu. O. 371. 
llarcoras (Gérasime). 1. 111. 

Marcouras {André). J. to,. 

llarcouras (Joannikios). 1. 313. - li. 356 
à 359. 
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)laroouras (Macarie). J. 184. 

~GOUNIOS (Emmanuel ou 11anuel, e11 
religi01& Maxime). J. •· 11. - Il. 1. •· n 
à n. 2t. 23 . .&9. 50. 6.&. 65. 67. 69. 70. 
79 à 83. 90 à 92. 98. 99. toi. 103 à 105. 
1os. 100. 122. 12,. t33 à 135. 138. 139. 
Ut. U2. U6. U9. 198 à 200. 206. 212. 
213. 221 à 223. 227. 389 à 393. 

lllargounios (Hélétius). II. 392. 393. 
lllargounios (Vichel). II. 11. IO. 

)(ariano (Dominic& di). 1. 11. 

Marin (prêtre). II. 11. 

Marini (G.). 1. 111. m. 
plarinos. II. 23.&. 
'IARINOS (Albert). II. 13. 15. 
11arinos (le Chypriot). 11.136.· 
Jlarinos (Laurent). li. 14. 11. 393. 
Marnius (Claudius). II. 71. 93. 101.106. 125. 

126. 225. 
lllarsuppini (Charles). J. 7. - II. 37,. 
Marsus (Leon.). II. 177. 
Martial. I. 37. 
Martin (M.). I. 180. 
!llarullus Tarchaniote (llicbel). I. u. t7. 11. 

198. - II. 32'. 
Mas-Latrie. II. 172. 
Massariis (Vineentius de). I. 2-19. 
11assini (Jacques). U. 387. 388. 
llatranga (P.), éditeur des Anecdota. Il. 55. 
Matnnga (Philippe). I. n. 
llatthaei. I. 'IO. - Il. 265. 323. 
11atthias (roi de Hongrie). I. 1116. 

Matthieu (patriarche de CP.). I. •· te. 

llallhieu (métropolitain de Verria). II. u,. 
Maurice (l"empereur). I. ss. wi. - li. U3. 
Jlaurocordato (1. le prince Georges). I. 1s 

à 11. 111. ns. in. 6. 16. 18 • .&O. 72. 75. 
120. 163. 182. t95. 200. m. 259. 292. 
- II • .a. ~ 71. n. ,1. ,9. 12'. 205. 
213. 

lauroeordato (le prince Nicolas). II. 71. 

llaurommatis (Jean). I. 258. 
)(aurophrydis (D.). I. 190. 192. 
Mauaac. I. m. 
11uime (saint). J. 1n. - II. 11. 133 à 137. 
lluime (le patriarche). Il. 151. 
11uimilien (l'empereur). I. 1'7. 155. 
laynieri (Accurs10). J. tM. 
llluzuchelli I. 11. 

Médicis (Catherine de). li. o. 
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~létlicis (Cosme tle). I. Sl. 111. u:s. 291. -
II. 373. 37,. 

llédicis (Jf'an de). I. t. 100. - II. 305. 306. 
Yoy. aru,i Léon X. 

llédicis (Jules de). I. ua. 176. 177. 178. -
II. 3-19. 32,. 

llédicis (Julien). J. 1ss. 
llédicis (I.aurent de). I. t. 11. 115. 17. 71. P,. 

ltl. 108. 111. 1:111. tss. tss. ne. 1ST. 111:1. 111. 

no. 111. 32. 102. 10-1. 105. 107. 178. -
II. 306. 310. 3tt. 325. 326. 327. 328. 
SM. 335. 3-IO. Mt. 373. 

!édicis (Pierre de). J. 138. uo. O. H. 12. 29. 
30. 31. 32. 37. 38. - II. Mt. 3,2. 373. 

Mediolaneus. Voy. Damilas. 
llr~mlucas. I. 301. 302. 
Mehus. I. 111. 11. 

Melampus. I. 185. 
llélanehthon (Philippe). I. 261. 262. 297. 

300. - II. 353. 35.&. 
!l'lano (Alexandre). II. •· 
llélas (Paul). I. 126. 
Méletius (le philosophe). I. 185. - II. 418. 
llelissa. I. 51. 
llelissus (Paulu,). II. 72. 
llemo (L.). JI. 'SI. 

Ménage. J. 13"1. tSII. IU. 

llénandre. I. 167. 168. 
Mencken. I. 11. 100. tllt. 

J:endoza (Diego Hurtado de). J. ltl. 190. 241. 
'l.&2. 

Vendoza (Dominique de). II. 125. 386. 
M(11(e1 {fl,YJV01Îat). I. 276 à 278. - II. 5. 50. 

77 à 79. 86. 87. 89. HO à H2. tU. 125. 
163. 182 à 190. 210. 

Ménéxène (de Cydonie). I. ae. n. 
Menge (R.). J. m. 
M1!tiologe. J. 182. 183. 2ft. - II. 155. 
llercuriale (Jérôme). O. 56. 372. 
Mériel (Pierre). 1. us. 111. 

lléril (Édélesumd du). I. 291. 
llesmes (Henri de). I. tn. 
lesourios (lare). Voy. Musurus (llarc). 
llétuas {Nicodème). I. 1. 1118. - Il. a. te. 

M. 111. 11. n.150. 
letellua (Jean). I. 190. m. 111. 

lléthode ( de lélénico). J. 313. 
)létrodore. n. 327. 
Métrophane (métropolitain ile Césarée). 1. m. 

280. 
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llétrophanc (ami de fürgounios). O. 5111, 

~Iiani (Antoine). Il. sr. 
~Iiani (Pierre). I. M. 

llil-halns (Jacques). I. toi. 

Michel (rl'f:phèse). Il. 19. 206. 208. 
llirhel (Jean). Voy. Nazi (Joseph). 
llichel le Drave, prince de Valacbie el de 

~loldavie. I. 290. 
)liche! (Luc). Il. sr. 
llicl,elozzi (Bernard). I. t:ie. - Il. 32,. 
lligne (l'abbé). I. •· u. a.. 11. 11.11 • .._ •· 11.111. 

Milinos (Michel). Il. 376. 
lliller (Emmanuel). J. 11. eo. 111. t. 2. 180. 

241. 26', 299. 502. - U. IO, 205. 213. 265. 
Mimnerme. I. 167. 
Mr.lDONIOS (Jean). Il. 165. 166. 178. 180. 

181. 187. 188. 189. 
Mindonios (Léonard). II. •· 
Mingarelli. I .... 
Mirandole (J. Pic ile la). J, 88. IIO. et. -

II. 258. 504. 
llissinas (llanoussos). I. 111. 

llilzicos {Georges). n. 27'. 
Mocenigo (Jean). I. 11-

llocenigo (Thomas). J. 11J. 

Modeste. J. 11. 

Mœscbus d'Augsbourg (Georges). II. HO. 
Molinetli (Rinaldo). II. lt. •· 

Molino (Antonio). Il. 192. 195. 
Molaa (François-llarie). II. 56. 
Mombrizio (Bonnino). I. 11. 

llonavilll. II. '1'. 
Monnoye (la). I. 291. 
Montefeltro (Frédéric de), I. 111. 114. 

Montfaucon (le P. de). 1. 1111. 180. 252. -
II. 169. 

Morailis (Émile). Voy. Morea. 
Morea (Emilio della). 1. 206. 
Morel (Antoine). U. ,19. 
Morel (Frédéric). I. tat. 
Morel (Guillaume). 1. 291. 
llorelli. I. so. 266. 

Morellos (Jérûme). I. m. 
llorellos (Nicolas). J. m. 
lloréri (le dictionnaire de). I. •· 
lloresiui (Victor). I. ua. 
lloresini (Vincent). li. 441. 

llorlet (Jean). II. 553. 
llorone (le cardinal). II. •· 
lloros (André). Il. 268. 
llorosini (Jean-François). U. u. ss. l"I. 111. 222. 
Morus (Thomas). Il. ,os. 
lloschettis {Georges). li. 215. 
lloschioti (llanuso). Il. 392. 
Hoschopoulos {Manuel). 1. U. 26. 
lloschus (le poète). li. 395. 
llOSCHUS (Démétrius). J. 88 à 11. 67. 158. 
lloschus (Georges). I. 88. •· to. - II. 502. 

313. 
lloschus (Jean). 1. aa. •· eo. 110. 

llolla (Antoine). 1. 6,. 
llourzinos (Jean). U. •· •· 
llousloxydis (André). I. 1. •· •· 11. IO. •· 90. 

Il, n. tOI. Ill. 191, 8. ffl. 25{. - 0. 376. 
:lloustoxydis (llichel). 1. ttt. W. 261. i77. 
llullach. I. 236. 
llüller (K. K.). I. tn. 

Muratori (L.-A.). II. •· 10. n. 
lluret (llarc-Antoine). U. 58. 
llusachi (le Grec). Il. 325. 
lluschio (Andrea). U. 1113. 
Musée {le poète). 1. 1•. 20. 22. ,1. 120. 

158. 220. 
Musonius. I. 51. 
lIUSURUS (Marc). I. •· IIO, 106. 1os. toe à 1•. 

m. 11111. 111. 111. 111. 111. IIO. il. '"· '5. 
'7. 50. 53. 5'. 58. 50. 75. 78. 79. 82. 85. 
86. 88. 89. 98. 99. 101. 100. 106. 101. 
121. 122. tü. 125. 127. 128. t3t. 157. 
1'3. u,. 155. 173. 199. -Il. 26'. 270 
à i75. i7'. 1197. 306. 31U 321. 337. 5'2. 
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Mutinelli (Fabio). Il. itt. 212. 
Xyia. I. 51. 

N 

NATHANAEL (Jean). U. 2,. 201 à 202. 20-i. , :Sauck (Aug.). I. m. 
205. ,22. :Saudé (Gabriel). I. ss. 

Nathanael (Nicolas). JI. 205. :iavage1-o (André). J. 111. - JI. 397. 
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~avagero (Bernard). 1. 250. 
Nui (Joseph). II. 1.71.172. 1117. 108. 
Néander (Hicbel). I. 206. - Il. 29. 
Nebrija (Antoine de). I. 68. 
Néophyte (moine). Yoy. Rhodinos. 
Nerli (Bernard). I. 11. 9. 11 à13. - U. 30-1. 
Nerli (Neri). I. 9. 13. 
Néronlis (Alexandre). I. 252. 25' à 258. 262. 

297 à 299. 
Neufville (Nicolas de). 1. IOS. 

Nieandre (Coloph.). I. 159. 
Nicandre (ami de K. Apostolios). 1. a. 
Niccoli (Nicolas). I. n. ts. 

Nice (Antoine de). O. 388. 
NICÉPHORE (de Tricca). II. 27. 209. 
Nicétu (David). 1. 31". 
Nicodème. U. 150. 
Nicolaidis (Ch.). I. 11. 

Nicolas V (pape). I. 14. 11. 1111. 61 • .a. 111. 10-I. 
Nicolas (patriarche de CP.). I. 270. 
Nicolas de Sienne. I. 111. tl4. na. 111. -

n. 525. 326. 

Nicolas de Casuli (St.). II. 127. 
Nicolas (de Cbios). J. 2"8. 258. 
Nicolas de Lonigo. I. sot. m. 111. m. 75. -

II. 3t 2. 515. 
Nicolas (de l'ordre -tli>v lkaNpoqi6pwv). II. u. 
Niem (Thierry de). I. 11. ' 

Nil. 1. 256. - II. 527. 
Nolhac ( Pierre de). I. m. 171. m. -

Il. 385. 
Nonnus. (. 84. - O. 65. 582. 
NOTARAS (Anne). 1. us et suÏ\·antes. 55. 
:Sotaras (Isaac). I. 111. 

Notaras (Jacques). I. m. 
Notaras (Lucas). I. 1111. eo. 111. 111. 55. 
Notaras (Thomas, en religion Théophane, 

Éléavoulcos). 1. 513. 
:SUCIUS (Andron.ic ou Nieandre). 1. sn. 202 

Mt à 2-13. 25-1. 268. - U. t58. 209. 
Nucius (Ménandre). 1. 202. 
Nucius (Théophile). I. m. 
Nuiiez (Pierre). Il. 169. 
Nuntius. Yoy. Nucius. 

0 

Occon (Adolphe). II. 97. 
Œconomos (Constantin). O. 150. 
Œconomos (Sophocle). II. tst. 
'OX"rll»IXOC• I. 172. 182. 283. 303. - II. 3. 

27. 40. tM. 226. 
Olderer (Guillaume). II. '3. 
Olivieri (A.). I. 11. '71. 

Omont (Henri). I. 111. tft. 1'11. Ut. 111: 11, ••• 

- n. "18. ,10. 425. 
Onkelos (version d'). II. 160. 
Onofrio. I. 153. 
Onosander. O. Ut. 
Oporinus (Joannes). I. 111. 80. 
Oppien. I. Ill, 111. ITI. 126à 129. 216. 
Orco (Ambrosius de). J. 2. 

Pacatius (Joannes). II. 229. 
Pacatus. I. 63. 
Pachymère (Georges). I. 209. 2t0. 

Oribase. II. 298. 
Origène. I. 11. •· - JI. 584. 
Origlia (Jean-Jœepb). (. 11. 

Orléans (Louis d'). I. 111. 

Orphée. I. 11. 11. 1os. 35. 73. 158. 220. 
Orsini (Fulvio). 1. 111. 111. m. - Il. 56. 58. 

572. 
Osiander (Lucas). II. ,2. '3. 
Osma. ( Voir la note de l'Introductinn du 

tome 1, p. cuv, el le présent index au 
mot Zaccm.) 

Osteuius (Leonardus). n. 31. 
Ottobon.i (Jean-Fnuçoi1). II. 195. 196. 
Ovide. I. 21. 57. 
Oxford (lord). I. 7. 

p 

1 
Pacb&ne. U. 2"-1. 
Pacbame (patriarche de CP.). 1. 111. sn. sa. 

- n. 3-12. 
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Patloano (Annibal). II. 192. 
Paganos. Il. 238. 
f'agliarino (Matthieu). I. n. 
Pngliarino (Petrone). I. es. 
l'altrocappa (Constantin). I. m. 119, - II. 7, 8, 

162. 163. 419. 
Palirocappa (Georges). II. 7, 1. 

Pahrphalus. I. IO, 

Palatiauos (Philippe). Voy. le suivant. 
Palatianos (Photius). I. IOI. 111:1. 111. ne. 
Paléolo~'lle (André). I. uo. 
Paléologue (Andronic). II. U3. 
Paléologue (Constantin-Dragasë~). I. 117, 

Palêologue Dishypalos (Georges). Foy. Dis-
hypatos. 

Paléologue (Jacques). I. 254. 
Paléologue (Jean). I. •· •· 70, 171, 248. 258. 
Paléologue (}lanuel). I. tO. n. 111. •· 111. 

Paléologue (~liche! IX). I. 216. 217. 
Paleolli (Gabriel). JI, 60. 
Palladius. I. 177, - Il. 106. 
Pallavicini. 1. 250. 
Palmieri (Matthias). I. 60, 

Palmieri (Matthieu. I. 60. 

Pamphile. 1. 63. 
Pandin (André). I. 110. 

Pandin (Georges). I. 110. 

Pandin (Stamati). I. 110. 

Pandollini (Philippe). I. 125. 126. 
Pannartz. I .... 
Pannonius (Janus). Voy. Cisinge (Jean de). 
Panormita (Antoine). I. 11. a. 
Pantagato (Octave). II. 171. 
Pantaléos ( ....• ). II. 293. 
l'anvinio (O.). I. 9. 
Panzer. I. -.. 
Papadopoli (Nicolas Comnène). I. s. e. 7, 8. 

n. 1oe. tGI. m. - Il. •· a. e.. 
papadopoulos (lare). Il. 98. 
Papadopoulos-Vrétos (André). Voy. Vrétos. 
Ilcipœx>.11-r1x~. I. 173. 234. 303. 
Paranicas ('.llattbieu). I. 253. - Il. 26l. 
Parastatis (Manuel). 1. 1111. tOO, tOt, 111. 

Parastatis (Matthieu). I. tOO. IOI, IOI, sœ. 1118, 

1111, 118, 119, 

Parastali~ (Michel). I. 252. 
Paravisini (Denys). I. t à 4. 10. 
Pardo (Jean). I. 60. H, 71, 71, 71. 87. te.. 
Pària de Mantoue. 1. "· - II. 306. 
PariMn. 1. 177, 

Parodi. 1. u. 
Parrasio (A.-G.). II. 30,&. 305. 
Partibus (Jacobus de). Il. 328. 
Paruta (Paul). II. 111. H, 87. 11. 

Pasqualigo. II. 274. 
Pasquati (Laurent). Il. 11. 206. 
Passerus (Marcus Antonins). II. 174. 
Passionei (le cardinal). I. 180. 
Patrice. Il. 256. 
Paty (Richard). I. tl!O. 

Paul (d'Égine). II. 327. 
Paul (frère). Il. 338. 
Paul (ami de Jean Grégoropoulos). II. 300. 

301. 
Paul Il (pape). 1. se .... 
Paul Dl (pape). I. m. m. 111. u•. 111. 220. 

2-&9. 258. 259. 265. 200. - n. 33. 37. 
39. 55. 

Paulidis (Damien). II. 117. 
Pauluzzi (Antoine). n. 35. 
Pausanias. I. 111. 111. iu. 01. 133. U3. 150. 
Pawlowsky (Gustave). II. 265. 
Pedianus (Asconius). II. 396. 
Pèdiasimos (Jean). I. 135. 
Pelargus (Christophe). n . .e. 
Péléen.pas (de Cydonie). II. 3"3 (il faut sans 

doute lire PallllOCBppas). 
Pellicier (Guillaume). I. tu. tts, 118, 180. 184 
Pembroke (comte de). 1. 3. 4. 
IlMo, 6czv«-rov. 1. 179. 238. 
Ill'l'n)xoCJT«p,ov. I. 263. - U. 29. Uf. 167. 
Pépagoménos (Démétrios). I. 111. 

Pépanos (Démétrios). I. Ill, - n. 160. 
Perr,grinus (de Bologne). I. 6. 
Perez (Gonzalo). 1. 200. 
Perleone. 1. 11. 

Perotti (Nicolas). 1. N, 111. 2. 
Perrenot (Antoine). Voy. Granvelle. 
Persio (Ascanio). II. 118, eo. 227. 228. 
Persona (Christophe). 1. :sa. •· ... 
l'etit (Étienne). n. 330. 331. 
Pétrarque (François). I. 17, 11. 

PETREIUS. Voy. Petrus (~icolas). 
Petretin (Victor). I. 21).4. 

Petri (H.). Il. IU. 85. 
0Petrini (Andrea): I. ss. 
Petrizzi (Andrea). I. 1111. 

Petro (J.). Il. 298. 
Petrocockinos (Nicolas). Il. t 7 t à t 72. 
Petn1cci (Antonello cfo). 1. 78. no. 
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PETRUS (Nicolas). J. 183 à 187. 
Peucer (Gaspar). ll. 353. 
Phalaris. I. 53. 
Phanourios. ll. 276. 
Phidias. ll. 193. 
Philarète (de Chypre). II. t.U. 
Philarge (Pierre). Yoy. Ale:randre V. 
Philé (Manuel). J. t7'1, 215. 216. 
Philelphe. Yoy. Filelfe. 
Philémon. J. 167. 168. 
Philétès. J. 167. 
Philibert-Emmanuel. II. t7t. t 72. 
Philippe (de llacédoine). J. 35. 51. 218. -

II. 370. 
Philippe II (roi d'Espagne). I. 1111. 2911. 317. 
Philippius (Hermodorus). II. to. 
Phillipps (Thomas). J. 175. - Il. 421. 
Philon (Carpath.). Il. 38.&. 
Philon (le Juil'). J. tlO, - Il. 327. 
Philoponus. I. 183. 186. 187. 
Philosios (Valérien). I. 129. 
Philostrate. I. t6. '3. 5t. - Il. 2'6. 
Phocylide. I. 26. 
Phortiu. Yoy. Phortios. 
PBORTIOS (Ale:randre). I. IOO, tot. - II. 171. 

178.179.tSO. t8t. 
Phortios (Ange). I. IOO, 247. 252. 
Phortios (Augustin). J. tOt. !O'I. 

Pbortios (Camille). I. IOO, 

Phortios (César). I. t1t, IOO, 

Phortios (Démétrius). I. a. 
Phortios (Diamantine, femme de Jérôme). 

J. tll, 

Phortios (Éléonore). I. m. 
Phortios (Jean-Baptiste). I. IOI. IO'I, -. IOII, 

Phortios (Jeanne, femme de Prosper). I. IOI. 

Phortios (Jérôme). I. tn, 1111. •· 

PHORTIOS (Léonard). I. tll à a. 1111. m. 
20'1. 208. 

Phortios (Prosper). 1. IOO, 10t, 

Pbortios (Théophile). I. 1111. 

Phortios (Valère). I. IOO, 

Photinos (Théodore). I. toa. toe. - D. 3'9. 
Photios (le patriarche). II. n. 111. •· 'lt. 73. 

133. 13'. 135. t39. Ut. 345. 384. 
Phrynichus. I. 1■. 153. 
Picoolomini (Enea Silvio). I. •· 
Piehi (Jér&ne di). n. 303. 
Picroladis (llalthieu). J. 256. 
Picros. Yoy. Scliros. 

Pie II (pape). J. 'lt, 

Pie IV (pape). I. tts. m. nt. 33. 37. 38. 50. 
60. 366. 367. 369. 370. 371. 373. 

Pie V (pape). II. 57. 367. 370. 
Pieralisi. (Sanie). II. 16. 
Pierre Boucle-d'Oreille (prince de Valachie). 

II. SJ,H, 

PIGAS (Emmanuel ou Manuel, en religion 
llélétius). Il. a. "· •· n. 23. 88. 89. 
H5 à U9. 150. 207. 

Pigna (Jean-Baptiste). U. 10. u. 
Pilate (Benoit). Il. 297. 
Pilate (Léonce). I. t?, 11. 

Pincianus (Fredenandus). I. 68. 
Pindare. I. 10. t•. 110. 129. 175. 220. 260. 

- Il. 32. 131. 179. tst. 218. 219. 251. 
327. 348. 

Pinelli (Antoine). I. ,. 203. - Il. n. 111. 7o. 
,t. H1. U2. 

Pinelli (Jean-Pierre). I. 3U. 
Pinelli (Jean-Vincent). I. 1oe. - Il. •· 104. 

169. n,. 2os. 
Pino (B.). I. tn. 
Pins (Jean de). I. tœ. Hl, Hl, 137. 
Pintardus (Matthœus). I. •· 
Pio (Alberto), prince de Carpi. I. tot. 111. 1st. 

65. 00. 
Pio (Jean). I. 206. 
Pirckheimer. I. 83. 116. 122. 163. 
Pirro (Rocco). 1, 'lt, 81, 

Pisan (Christine de). 1. 1st. 
Pisano (Buonacoono). J. 116, a. 
Pitali (Pierre). 1. 11. 
Placentinua (Joannes). Voy. Craslon de Plai-

eance. 
Plaisance (Georges de). I. 81. 

Planude (Ma:rime). 1. te. 38. 2't. 
Platon. I. IO, •• l'f, u.11. n. a . .._ •· eo. 

es. m. 1œ. ue. 181, 36. 51. HO. 105. 106 
à tt2. H6. 21'. 224. 225. 260. - Il. u. 
'l. 16'1. t00.233.23'.SIO. W.2'2.326. 
32'1. 365. 372. 375. 380. 385. 3911. 

Platonios. 1. 50. 
Platter (Thomu). I. 205. 
Pléthon (Georges). J. •· 81, •· a. 84, •· rr. 

•· 9. 252 •. -n. m. MO. w. 2'2. 25t. 
252. 

Pline. I. nt. S7. 
Plotin. 1. 84. 

Plotius Gallus. 1. 8'. 
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Plolllliadinos (J.). n. 268. 270. 271. 273. 
Plutarque. J. ue. uro. m. m. 110. m. 1n. tO. 

16. 38. 89. 92. 93. t33. 163. 2'6. -
Il. 218. 326. 330. 33ll. 

Podocataros (Livio). I. 193. 
Podocataros (Louis). I. u. 
Podocator. Voy. Podocataros. 
Pole (Réginald). I. 302. 
Polémon (Athénien). I. 185. 
Polides (Lacedœm.). I. 138. 
Politien (Ange). I . .o. ao. 11. rr. t00. 10t. 10t. 

tlll. 1111. Ill'!. na. W. 2. 3. 176. 178. -
II. 259. 323 . .&23. 

Pollion d'Alexandrie, J. 63. 
Pollux. D. 327. 
Polybe. J. •· nt. m. 133. SOI. iOS. 
Polyclète. Il. t93. 
Polyen. J. 2t8. - D. 327. 385. 
Polylas (Étienne). J. IOt. 

Polylas (Marie ou Jlacarie). (. 111t. 

Pompée. n. 372. 
Pompilio (médecin). D. 285. 286. 
Pona (Jean-Baptiste). n. 83. 
Ponce de Léon (Gomalve). D. 212. ffl. 
Ponceau (Jacques). J. m. - O. 328. 
Pontano (Jovien). J. •• 
Pontremoli (Sebastien de). I. 16. 
Porphyre. J .... 35. 163. t6'. 167. 210. -

ll,'11, 

Ponon. I. 78. 
Porta (r.«mstantio). n. 1911. 
Portulan gree. D. t8. 17. 
Portus ( Égénolphe), eomle de Vicence. 

n. , .. 
PORTUS (Émile). D. -r. •· 11. u. 31. 32. 81. 

82. 86. 70. 8'. 03. N. tOO. 106 l 108. 
125. H8. t3t. 1311. Ut. 1116. 1118. llll5. 
ft8.ffl.228.ft9. 

PORTUS (François). I. tu. m. 1■. 25t. 258. 
- O • ., llo. 11. u. 8. 8. 29. 30 l 311.. .Ù 
à"· 71. 72 à 7'. 75. u. 85. 93. 100. 
125. 126. 132. ll15. 219. Ht. 379 à 383. 

Portus (Théophile). D. -r. 
Possevino (Antoine). II. 11. 

Possevino (Jean-Baptiste). D. 58. 
Polhos (Nicolas). I. 111. 

Pounialettoe. Voy. Vlaatos (Georges). 
Pra?lorios (Joannes). D. 11. 133. 
Prasimicho (Georges). D. 393. 
Pruagore. I. t 70. 
Prendilacqua (François). J. n. 
Preux (Jean le). II. 4'. 
Priscianensis (Franciscus). O. 55. 
PriBcien. II. 7'. 76. 77. 
Proclus. J. 73. - o. 7t. 73. 327. 
Procope (Démétrios). II. -ra. 
Procope (de Gaza). I. lit. - Il. 38'. 
Prodrome (Théodore). I. t9. 167. 
Properce. I. 11. 

P,autier. I. 7 l 9. 112. t79. 183. t72. 1178. 
- n. 21. 3t. "· 

Psellos. J. t67. 168. 200. 210. lllll. 21'. -
11 ...... 105. 109. 198. 200. 

Plocboprodrome. J'oy. Prodrome. 
Ptolémée (Claude). I. 111. 266. - O. -ra. 176. 

ll3'. 375. 
Ptolémée (Philadelphe). J. 81. - II. 386. 

372. 373. 
Ptolemeo (Lactance). I. 1511. 
Pulce (ou Pulci). I. m. 
Pulchérie (l'impératrice). n. S7f. 
Purliliarum (Jacobus comes). I. 205. 
Pusculo (Ubertino). I. 11. •· 11. lt, 

PYROPOULOS (Antoine). Il. 323 . .&23. 
Pyrrhus. II. 138. 
Pythagore. J. 116. 58. 175. - Il. 7. 253. 

Q 

Quaritch (Bernard). J. 1•. H. D. '3. 8f. 
83. 90. 98. tOt. tft.t35. tM. t60. 163. 
t85. tel3. 1178. 

Quartmo. Voy. Cartanos. 

Quintilien. n. 398. 
Quinws de Smyrne. I. N. •· 

Quirini (Jean). n. 337. 
Quirini (Lauro). I. •• - U. 2-15. ffl. -123. 
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Racine (Jean). 1. St. 
Rampuetlo (François). 1. 280. ~- -

Il. tOO. 
Ramus (Pierre). Il. 1e. 
Rangone (:'iicolas). 1. to. 
Ranzano (Pierre). I. u. 
Raphaël (le peintre). Il. t93. 
R1phelengiu1 (Fnnciscus). II. 79. 82. 90. 
Rasario (Jean-Baptiste). 1. 1111. 114. 

Rascbi (commentaire de). Il. t60. 
Ravano (Pierre). I. t82. t83. 207. 2H. 
Ravenslein (Gérard Veltwiclr. de). I. 1n. 242. 
Redingerus (Nicolaus). II. 7t. 
Regio (Raphaël). 1. 111. - II. 337. 
Reina (Placide). 1. 11. 

Reiser (Antoine). I. 111. - II. ts. 

Renaldi (Giulio). Il. t92. 
Renaldi (P.). I. 225. 
René II (duc de Lornine). I. 111. 

Renée de France (fille de Louis XII, femme 
d'Hercule Il d'Este). O. 10. 11. te. tT. 

Renieris (1farc). I. 11. 

Renouard, 1. 10t. 1os. u,,. 1oe. 78. 83. 200. 
ffi. - II. 66. 39'. 

Rentioa (Théodore). 1. f28. 
Resta (Propertius). D. 11. 

Reuheru! (Justus). O. 73. 
Reuchlin (Jean). I. 1ao. - II. 308. 309. 
Reynhardus (Joannes). I. u. 
Rhacendyte (Théodore le). D. 270. 
RHAWS (Constantin). I. m. na. 247. 252. 

256. - n. 55. 352. 369. 
Rhallis (Georges). 1. 2M. 
Rhallis (Vanilius Cabacius). I. m. ••· ••· 
Rballis (Xar.). I. t97. 
Rbamberti. Il. 383. 
Rhapbtopoulos ( Stamalis) , surnommé Tza

pbesta. I. no. 
RHARTOUROS (Alws). I. •· 308 à 3t3. -

II. 356 à 359. 
Rhenanus (Beatus). 1. 111,, 

Rhiaos (Pierre). Il. 272. 337. 
Rhodinos (Néophyte). U. •· ,o. tt9. 393. 
Rhodius (Pierre). Il. ,22. 
Rhodocanü.is (François). I. 1. 

Rhodocanakis (Démétrios). I. a. 
Rhosos (Je.an). I. 11. - II. 209. 27t.,273. 
Ricci (Barthélemy). U. u. 397. 
Ricci (Bernard). I. n. 
Ricci (Paul). II. 1. 

Ricci (Pierre). Il. 272. 337. 
Richard (Thomas). I. 111. 

Ricuccio (le frère Jean). 1. 111. 

Ridolfi (le cardinal Nicolas). I. 111. m. 187. 

1111. 210 à 213. - Il. 55. 
Riemann (O.). 1. 116. 

lligallius (:'iicolaus). Il. Ut. 
Rilr.enius (Jean-Baptiste). II. 50. ,10. 210. 
Rikis (Stylianos). I. IOI. 

llincon (Antoine). 1. 11._ 

Rillersbusius (Conradus). a. 11. 

Roborlelli (François). II. t67. t08. t 7.&. 
Rocca (frnnçois). Il. 180. 
llochelle (Chardon de la). I. tu. 
Rodigino (L. Celio). II. 398. 309. 
Rodotà (Pompilio). U. u. '10. 

Roger (le comte). I. 11. 

Romano (Egidio). I. 11. 

Romanos (Jean). I. 191. t01. 111. 111. no. HO. 

Ronsard (Pierre). I. 1111. 111. 181. - II. '°5. 
406. 

Rore (Cipriano de). II. t92. 
Rosanbo (marquis de). I. 171. 

Roscoe. I. HJ. 50. · 
Rosmini (l'abbé). 1. :so. 
ROSS.€TOS (Michel). 1. 2'8. 258. 
Rossi (Jean-Bernard de). Il. t6t. 
Rossi (Robert). I. to. n. 
Rothschild (le baron J. de). 1. m. 
Roussanos (Pachôme). I. 23t à 235. 
Rovere (cardinal Jérôme della). Il. 53. 60. 
Rovière tpierre de la). Il. 11. 

Rubini (Jean-Ange). I. "· - II. 306. 
Rudimenta fidei chri•tian:JJ. II. t66. 
Ruelle (Jean). 1. 1n. 
Rufus. II. 298. 
Rümplcr (Carl). I. n. 
Ruscelli (Jérôme). I. 316. - U. 178. 179. 

t80. 
Rutgcrs (Jean). I. 179. 181. 
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Snh,rus (Faust.). JI. 1 i7. 
Sahhas (l"arrhimnmlrile). JI. 265. 
Sabbn~ (saint). JI. 127. 
Sahio (Cornelio de). I. 273. 

s 

Sal,io (Üienne de). I. 179. 188. 100. 200. 
202.212.215.218.219.22,.233.23,.235. 

Sal,io (Jean-Antoine dr). 1. 173. 183. 200. 
202. 20,. 210. 205. 206. 2,1. 263. 268. 
272. 27'. - II. 155. 157. 158. 159. 

Sabio (Pierre de). J. 2,1. 263. 268. 272. 273. 
27'. 281. 282. - II. 155. 159. 

Sacco (Calon). I. st. 
Sarhlikis (Étienne). 1. 2-16. - II. 262. 
Sacrobosco (Jean de). I. 69. 
!-a,lolet (Jacqurs). I. ttt. 105. - II. 11. 333. 
Sagundinus (:Sicolaus). II. j02 à'°'· 
Sngundinus. Voy. aw,i Secundinus. 
Saint-Hilaire (marquis de Queux de). II. 325. 
Sakellarios ()lnnom,sos). I. ttt. -11. 399. j(J(). 

Sakellaropoulos (S. C.). I. 111. - II. j02. 
Sakkélion (Jean). II. 181. 
Salandus (Joannes). J. 63. 
Salbardo (B.). II. 388. 
Salentinus ( Joanues Honorius Manlicnsis). 

1. 238. 
Sallo (Joan. Pa.squet. de). J. us. 
Salutato (Coluccio). J. IO. 11. n. 
Salviati (Donato). J. 253. 
Salviati (Jo. de Marco). Il. 326. 
Salviati (le cardinal). J. m. 
Samnriaris (llarc). I. 111. 272. 208. 
Sansovino. O. 103. 
Santo Stefano (le comte de). I. Ill. 
Santorio (Jules-Antoinr). li. Il. se. 57. 128. 

129. 130. 
Sanuto (Jlarc). I. us. 
Sanuto (Marino). J. 1. IIO. 103. m. ue. m. tu. 

IIS. 117. Ill. 118. 

Sappho. II. 131. 
Saranlas (Ba~ile). JI. 78. 

Sardi (Gaspar). II. tt. 
Saros (Nicolas). n. 158. 
Sa.si (Joseph-Antoine). J. a. n. 2. 
Salhas (Constantin). I. 1oe. m. ua. no. m. 

178. no. l!S. 2. 8.180.191. 206. 258. 2i2. 

286. 305. 300. 309. - n .•. as. as. :n. 
se. •· 60. ". u. u. as. a. 71. n. 71. 2'. 6'. 
65. 70. 151. 181. 205. 210. 323. '°2. 

Sauli (Étienne). I. m. 111. 

Sauli (Jénime). J. 185. 
Savelli ("ariano). Il. 167. 168. 
Snelli (Thomas). Il. 72. 
Savile (Henri). Il. 11. •· 151. 
Savioni (Jean-Victor). I. 203. 
Savonarole (Jérôme). I. no. 
Snonarole ("ichel). J. 11. 

Scala (Barthélemy). I. t0t. 

Scaliger (Joseph). U. IO. 14. 

Scandella. I. 1111. 

Scheurlin (Jean). Il. llO. 

Schiavelti (Jules). O. 192. 
Schillingus (Marlinus). Il. 71. 
Schmidt (Maurice). I. m. 
Scholarius (lieorges). O. 25. 323. 
S,·hopl" (Jean). O. '3. 
Sd10U (le Père André). O. sa. n. 71. 73. 
Schwab (~.). O. 160. 
Schwarz (Jean). Il. M. 

Schweighaeuscr. I. 11a. 
Scinzenzeller (C:lric). J. 16. 
Sclavounos (MatU1ieu). 1. no. 
&lengias (:Sicolas). 1. 11. 

Sdiros (Athanase), surnommé Picros. JI. 11. 

Scomberg (Guillaume). I. 11. 

SCORDYLIS (Zacharie), surnommé Marapha
ras. J. ,. •· 31' à 320. -11. t. 2. 5t. 52. 
88. 20,. 

Scot. J. 138. - Il. n. 
Scoltus (Gualterius). Il. 167. 
Sehastius (Theodorus). Il. 72. i5. 
Secundinus (~irolas). I. 11. 57. 

Sedunus (cardinalis). II. 335. 
Seebode. 1, n. 
Sélim Il (sultan). H. 171. 19'. 
Selve (Georges dr). I. m. 111t. 

Smtentire m0008tichae. I. 98. H8. 
Séraphin (prêtre régulier). II. 422. 
Serge (patriarche de CP.). I. 88. 

Semiolla (Jean). Il. 387. 
Servius (Constantin). II. st. 11. 2:,. 
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Sessa (1(elchior). 1. 182. 183. - O. 157. 
158. 272. 273. 

SÉVÈRE (Gabriel). 1. 111. tfl. - n .... llO. SI. 

•1 .... a.. 11. fl, 'Il (son portrait). ,67. ,9. 
62. 64. 122. 1'2 à 151. 2CU. 213. 300. 
391. 392. 393. 39,6. ,22. 

Seyssel (Claude de). 1. 111. 111. 

Sforl'e (François). 1. 71. 11. 

Sforce (Hippolyta), fille du duc François 
Sforee. 1. 71 à 'Il. 

Sforce (Ludovic). 1. 1110. 

Sgouropoulos (Démétrios). 1 . ... 1:11. 

Sgouropoulos (Silvestre). Yoy. Syropoulos. 
Sigismond (l'empereur). 1. •· 
Silber (Eucharius). 1. u. 
Silva (Guzman de). 1. m. 
Silva (Michel de). 1. 151. 
Silvestre (patriarche d'Alenndric). 1. 313. 

-11. tt6. 
Simon (Richard). O. 161. 
Simoneta (Antoine). 1. 3. 
Simonide. 1. 167. 168. - O. 131. 179. 
Simplicius. 1. 62. - O. 267. 313. 316. 
Sirleto (Guillaume). II. u. 3'. 58. 367. 368. 

369. 371. 375. 385. 
Sixte IV (pape). 1. 11 . .-. 11. 

Sixte-Quint (pape). II. 60. 
Snepf (Théodoret). O. '3. 
Socrate. 1. 138. 170. - II. ,65. 365. 369. 
Sodorin (Jules). II. 393. 
Soliman (le sultan). 1. 111. ttJ. - Il. 171. 

197. 
Solin (C. J.). 1. 111. 

Solon. 1. 36. 260. 
Sommer (Jean). 1. 2M. 255. 296. 
Soncin (Elié:ter). O. 160. 
Sopatrus. 1. 82. 83, 8'. 87. 89. 225. -

II. 32'. 
Sophianos ( ..... ). 1. 9. 
Sophianos (Baptiste). 1. •· 
Sophianos (Emmanuel). O. 175. 
Sophianos (Georges). Il. 168. 
S0PHIA:-I0S (Michel). n. 3. 73. 168 à 176. 

178. ,22. 
SOPHIAN0S (Nicolas). 1. tu. trr à m. tN, tn. 

IOO- na. 111. M 7. 258. 265. 27 t. 272. -
Il. 55.176. 177. 352. 

Sophile. I. 165. 
Sophocle. 1.111. IU, 77. 16'. 165. - 11. 55. 

215. 218. 350. 

Sophronisque. 1. 170. 
Sophronius. II. 157. 
Soranzo (Barthélemy). 1. 312. 
Sotade. 1. 167. 
Soutzos (Jean). 1. 207. 
SolODlène (Raphael). U. 392. 
Spandougini (Jlatthieu). 1. 1n. 
Spanéas. 1. 2'6. 285. 
Speusippe. 1. 225. 
Spinelli (André). 1. 276. 281. 283. 28'. 285. 

303. SCU. 319. - II. 88. 163. 16'. 166. 
167.183. 184.185. 186. 188. 189. 

Spinelli (Jacques). O. 163. 16', 167. 
Spiria (Timothée). 1. 1:11. 

Spontini (B.). II. 192. 
Stace. 1. 111. - II. 396. 
Ster (Jacobus). O. 84, 
Stanitzas (Victor). 1. 111. 

Stauracios (Jean). I. •· 
Staurianos (le P. Augustin). II. 146. 
:E-tci,lpwcr1ç 'n!O xupiou ~p.&lv, 1. 267. 
Stazio (Achille). II. 173. 
Stephens (Henry), calligraphe anglais imagi-

naire. 1. t'II. 

Stésichore. O. 131. 
Stissus (Sergius). I. 111. 18,i. 186. 
Stobée (Jean). 1. 130, 

Strabon. 1. 133. - O. 298. 327. 
Strongilos (Denys). Il. 118, 

Strozzi (Pallas). 1. 11. 30, llO, 111. 

Struve. 1, •· 
Stylianos (p~tre). II. 355. 
Suède (le fonds de la Reine de). 1 . .a. 
Suidu. I. as. 63. 123. 295. - O. 238. 
Sulmone (Barthélemy de). 1. rr. 
Surretus (Jacobus). 1. 250. 
Sweert. 1. 110. 

Sweynheim, 1. u. 
Sylburg (Fréderic). U. 17. 111. 1111. 61. 7t. 
Sylvestre. Yoy. Silvestre. 
Sylvius (Joannes). Il. 32. 
Syméon (Démétrios). II. M. 

Syméon (le moine). II. 3. ,. 
E\1'10t~«p1ov 'n)Î) 'rl!l-'llll-'"O\I yœ8œpou. 1. ~
Synœllus (gramm.). 1. 111. 

Syncliticos (Alexandre). Il. 1'9. 
Synesius. 1. 5f. - II. 6. 
Syrianus. 1. 83. 8'. 89. - O. 339. 
Syropoulos (Francoulios). 1. 111. 

Syropoulos (Silvestre). 1. u. te. 
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Tagiapiera (Hûtoire en ver, de). I. ~ Thomas d"Aquin (saint). I. 138. - U. 151. 
à~- i67. 275. 276. 

TAGIAS (Démélrius). II. 16. 
Taglia (Pietro). U. 192. 

~ Tamiano (Zuane). 1. 2119. 
Télès. I. 167. 
Telounlas (André). I. 262. 

- Telouutas (Francos). I. 248. 258. 
Téménos (Constantin). I. 289. 290. 
Téménos (Démétrim). I. 290. 
Teofilacto (Papà Spiro). I. m. 
Testament (La Fleur de l"aneim et du 

nouveau). I. 2it}. - II. ,. 
Testament (le nouveau). I. 112. - Il. 157. 
Tellament (partie de l"ancien). Il. 159. 
Théano. I. 51. 
Themistius. II. 323. 
Theohaldus (Joannes). ,&01. 402. 
Théocrite. I. 118. nt. no. 151. 124. 13'. 1.35. 

170. - II. 395. 
Théodamas. I. 159. 
Théodore (ami de J. Lascaris). I. 264. 
Théodore (d"Andide). II. 202. 
Théodore (prêtre). I. 298. 
Théodoret. II. 111. 10-i. 105. 327. 38-6. 
Théodose (Démétrius). I. 101. 

Théognis. I.1!17. 
Théoleplos (métropolitain de Philadelphie). 

I. 320. 
Théoleptos (le patriarche). Il. 322. 
Théonas (métropolitain de Thessalonique). 

t.. 309. 310. 313. - II. 2. 
Théophane. II. 327. 
Théophane (archevêque de Nicée). II. 212. 

22'. 
Théophile. Il. 38-i. 
Théophraste. I. 11. - II. 23. 
Théophylacte. I. 51. 
Théotokis (Georges). I. 11113. 

Théotokis (Nicolas). I. IOO. 

THERIARCCHI. Voy. Tonda. 
Thiau et Émilie (Nocea de). I. 206. 207. 
Thésée (Nicolas). I. 11 • .a. 68 . ... 

Thomas (ami de liche! Apostolios). Il. 239. 
2'6. 

Thomas (Jean). I. 249. 250. 
Thou (comte de). I. 206. 
Thou (de). I. 186. 

Thrasyllus. I. 105. 
Thucydide. I. m. uo. ~ II. 93. 97. t 76. 

218. 219. 
Tibère {le sophiste). I. 10. 

Tibulle. I. llll. 

Tiepolo (Étienne). I. 111. 

Timoclès. I. 107. 
Timonios ( Antoine) , médecin de O.ios. 

II. 68. 

Tiphemas (Lilius). I. N. 

Tiraboschi (Jérôme). I. •· •· "· 10t. m. 151 

265. - II. •· t. u. tt. t. 73. 
Titien (le). II. 193. · 
Tomitanus (Bernardinus). Il. 200. 201. 
Tommasi (Thomas). I. 60. ü. 

Topi (:'iicolas). I. ,a. 

TONDA TIIERIARCCHI. Il. 198. 
Tomabuoni (Laurent). I. "· - II. 30-i. 
Ton-e (Jean-François della). I. a.. 
Torre (Joachim della). I. use. 
Torre (Nicolas de la). I. 31 7. 
Torres (François). I. 318. 
Torrcs1m (Frédéric). I. 282. 
Trandafilo (Spiro). I. IOO. 

Trani (le cardinal de). II. 368. 
TRANOS (Jérémie), patriarche <le CP. Voy. 

Jérémie U. 
Tranquillus. J. 84. 
Traversari (Ambroise). I. IO. 11. w. 
Trébizonde (Georges de). I. 11. 81. nt. 184. 
Trechsel (Jean). II. 330. 
Trente (Co11cile de). U. 33. 
l'révisan (Thomas). Il. u. u. 
Trincavelli (Vincent et Jean-François). I. 226. 
Trismégiste (lVercure). I. 179. 291. 
Trissino (Jean-Georges). ). 100. 

Trivolis (Cantinos). I. 248. 
Trivolia (Démétrius). I. 1111. 

Trivolis {Dimos). I. m. 
Trirnlis (Doriléos). II. 301. 



INDEX ALPHABÉTIQUE. 

TRIVOLIS (Jacques). J. m. m. 902. 203. 
2M.m.-n.i09. 

Trivolis (Michel). O. 3M. 300. 
Trivolis (Reniera). 1. m. 
Trivulce (Scar.). I. ut. - O. 397. 
Truentis (Nicolas). I. tte. 
Trotti (Ferrante de). D. 381. 
Tryphiodore. n. il. 

Turnèbe (Adrien). I. ,.,.. 11111. ,.._ tot. 
Tusan (Jacques). 1. 111. 196. - Il. 8'. 

.&07. 
Typaldos {Émile). 1. 189. 
Tzanotis (Spyridion). 1. 189. 
Tzaphesta. Yoy. Rhaphtopoulos. 
Tzetzépas (llanuel). Il. 181. 
Tzetzès (Jean). 1. 168. 

u 
Ughelli. 1. 250. 
Ugotti (Vettor di). 1. 111. 

1 Urceo (Codro). I. 53. 55. 
Urrea (Lope Ximenes de). 1. '19. 

V 

Val (Jehan du). 1. l'IT, 

Valentino (Philippe). II. ,. 
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PRÉFACE 

LEs deux premiers volumes de la présente Bibliographie 
ont été exécutés d'après un plan conçu et imposé par feu le 
prince Georges Maurocordato. 

Le 28 février 1882 (il y a juste aujourd'hui vingt el 
un ans), quand je m'entretins avec lui, pour la première 
fois, des conditions dans lesquelles je devais entreprendre 
cette Bibliographie, je lui fis observer que, pour me co_nfor
mer rigoureusement à ses intentions, il faudrait éliminer 
des ouvrages lalins, tels que ceux de Bessarion, de Jean 
Argyropoulos et de Constantin Lascari~, ce qui serait, à tous 
égards, une lacune des plus regrettables. 

Le Prince était trop intelligent pour ne pas saisir immé
diatement la portée de mon objection. Il voulut bien l'exa
miner et discuter avec moi à ce sujet. Dans l'espoir de 
l'amener à modifier son plan, j'employai même un argu
ment ad hominem. Je lui demandai s'il concevrait une 
Bibliographie hellénique du xvu• siècle dans laquelle ne 
figurerait pas le Pneumaticum instrumentum circulandi 
sanguinis de son ancêtre Alexandre Maurocordato. Cette 
question, à laquelle il était loin de s'attendre, parut ébranler 
sa résolution, mais il se ressaisit aussitôt et me déclara que, 
pour le moment, il désirait que je m'en tinsse à la description 
des ouvrages publiés en grec par des Grecs. 

Je n'aurais pu, sans manquer de tact, insister davantage. 
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Je crus cependant qu'il était de mon devoir de dire au 
Prince que la mention publiés par des G,·ecs courrait plus 
d'une fois risque de ne pouvoir être appliquée avec une 
rigueur mathématique. 

C'est ainsi que le Prince lui-même admettait dans le 
cadre qu'il avait tracé l'édition de la Grammaire de Cons
tantin Lascaris donnée par Alde Manuce, et des éditions 
préparées par Maxime Margounios, mais publiées par David 
Hœschel. 

Je me suis moi-même hasardé à décrire, dans les deux 
premiers volumes, quelques ouvrages latins publiés par des 
Grecs; mais il s'en fallait de beaucoup que je pusse 
admettre tout ce que j'aurais désiré. Le présent volume et 
celui qui le suivra en sont la meilleure preuve. 

Plus tard, le prince Georges Maurocordato changea 
d'avis. Il me pria de lui communiquer les fiches que je 
n'avais pas utilisées. Je lui en portai plus de 600. Il ne put 
s'empêcher de manifester son étonnement, en me voyant 
déposer sur sa table un si volumineux paquet. 

Il le garda pendant plusieurs i:.emaines et examina une à 
une toutes mes descriptions. Quand il eut terminé, il 
m'invita à passer chez lui. 

Je profitai de l'impression favorable que lui avait causée 
la lecture de mes fiches pour lui dire que les éditions mul
tiples des grammaires de Théodore Gaza et de Constantin 
Lascaris publiées par des étrangers faisaient, à mon avis, 
plus d'honneur à !'Hellénisme que si elles avaient été don
nées par des Grecs. Il comprit où je voulais en venir et il 
exprima le regret de ne pas m'avoir écouté en tssi. Il m'en
gagea, en même temps, à mettre la dernière main à celte 
œuvre et me fournit les moyens de me procurer un certain 
nombre de descriptions bibliographiques qui me man
quaient encore. 

L'impression de ce volume venait à peine de commencer, 
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quand le prince Georges Maurocordato fut emporté, le 
21 janvier 1902, par la cruelle maladie dont il souffrait 
depuis plusieurs années. 

Son frère, le prince Nicolas, ancien ministre plénipoten
tiaire de Grèce à Paris et à Constantinople, qui patronnait, 
lui aussi, cette Bibliographie, vient de mourir à son tour 
( 13 février 1903). 

C'est grâce à la libéralité de Georges Maurocordato que 
j'ai commencé cet ouvrage. J'ai le vif regret de ne pouvoir 
lui offrir le présent volume, dont il avait voulu lire, en 
épreuves, les quatre premières feuilles. 

Qu'il me soit permis d'ajouter que j'ai vu avec chagrin 
partir de Paris son admirable Bibliothèque. Je l'avais 
plusieurs fois mise en ordre, et en dernier lieu dans 
l'appartement de !'Avenue Gabriel, 42, d'où elle a pris le 
chemin de l'étranger. Le prince Nicolas a dù la faire trans
porter au château de Mauerbach, près Vienne, où il se pro
posait de passer chaque année la belle saison. 

* • • 

J'aurais voulu donner en tête de ce volume, comme je 
l'ai fait pour les précédents, des notices biographiques sur 
les auteurs dont j'ai décrit les ouvrages. J'ai dO renoncer 
à mon dessein, car ce n'est pas deux tomes, mais quatre 
au moins, qui m'auraient été nécessaires. Je n'osai pas 
solliciter de mon généreux mécène un pareil supplément 
de dépenses. 

Mais ce que je regrette le plus de n'avoir pu encore 
publier, c'est la Bibliographie hellénique du dix-huitième 
siècle, déjà prête pour l'impression, et à laquelle les princes 
Nicolas et Georges Maurocordato s'intéressaient d'une 
façon toute particulière, car elle comprend la description 
d'une foule d'ouvrages écrits par leurs aïeux ou publiés à 
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leurs frais dans les principauté~ roumaines, à l'époque où 
ils les gouvernaient. 

• ,,. ,,. 

Il nous reste à dire quelques mols concernant l'hélio
grarnre que nous avons placée en regard du titre. Le 
tableau original qu'elle reproduit est, parail-il, l'œuvre du 
célèbre peintre vénitien Genlile Bellini, dont il porte la 
signature. Il fait partie de la riche Collection du comte de 
Crawford (l'U~fJO Lord Crawfonl). C'est mon ami Ingram 
Biwater qui en a obtenu pour moi, par l'entremise de 
Lord Ilalcarres, fils de Lord Crawford, une splendide 
photographie au charbon. Je prie les nobles Lords de ,·ouloir 
bien agréer l'expression de ma gratitude pour l'exquise 
amabilité dont ils ont fait preuve en celle occurence. 

Feu Eugène Müntz, à qui j'avais montré cette photogra
phie, il y a quelques années, exprima l'avis que Gentile 
Bellini devait avoir travaillé d'après des documents très 
précis. Une seule chose le rendait perplexe, c'était la cui
rasse dont est revêtu Mahomet li. Il en parla à Charles 
Schefer, administrateur de l'École des Langues orientales. 
Celui-ci déclara à Müntz que les sultans de cette époque 
aimaient à se parer d'armures anciennes; et, à l'appui de 
son dire, il lui fit lire un passage d'une Relation italienne 
inédite, rédigée au xv• siècle par un Ragusain qui avait 
visité la Turquie, et où il était question d'un achat de vieilles 
armures fait à Ancône pour le compte du sultan Mourad, 
père de Mahomet II. 

La scène qui fait l'objet du tableau de Gentile Bellini 
est historique. Cette magnifique peinture représente la visite 
que Mahomet Il fit au patriarche Gennadius, peu de temps 
après la prise de Constantinople. Elle est ainsi racontée 
par l'auteur de !'Historia politica (Tw·coyr,?Jria, page 16) : 
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Voir aussi !'Historia ecclesiastica (Turcogrœcia, p. 109), 
où le même fait est raconté. 

* • • 
Nous ne terminerons pas celte préface sans adresser 

encore un appel aux personnes que nos études intéressent. 
Nous les prions instamment de nous aider à redresser les 
erreurs que nous avons dû commettre et à combler les 
lacunes qui existent certainement dans ce travail. 

Toutes les descriptions d'ouvrages indiqués comme se 
trouvant dans une bibliothèque allemande ont été exécu
tées, à mes frais et d'après mes indications, par le D• Arthur 
Richter, de la Bibliothèque royale publique de Dresde, lequel 
a apporté dans ce travail un zèle el un soin au-dessus de 
tout éloge. 

Paris, 28 f'P-\'ricr t 90:1. 
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t 
BESSARIONIS 

ADVERSVS 
CALVMNIATOREM 

PLATONIS •. 

(Feuillet 2 recto :) Bessarionis Cardinalis Sabini & Patriarche 
Constâtinopolitani capitula libri pmi aduersus calüniatorë Pla
tois incipiut feliciter. 

(A la fin :) 

Aspicis illustris lector quicunq3 libellos 
Si cupis artificum nomina nosse: lege. 
Aspera ridebis cognomina teutona : forsan 
Mitiget ars musis inscia uerba uirum 
Côradus suueynheym : Arnoldus piinartz113 magistri 
Rome impresserunt talia multa simul. 
Petrus cum fratre Francisco Maximus ambo 
Huic operi optatam contribuere domum. 

t. Ce titre ne figure pu d&Illl les exemplaires ordinaires, mais il existe au recto 
du premier feuillet d'un exemplaire appartenant à Théodore Avramiotis et d'ail
leun incomplet de pluaieurs cahiers. Le feuillet sur lequel il se trouve fait bien 
partie de l'ouvrage, mai■ l'impre11ion parait exécut6e au compo■teur. 
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In-folio de 234 feuillets non chiffrés, dont le premier et les deux 
derniers blancs. Sans signatures ni réclames. Caractères latins. 
38 lignes à la page pleine. Ingram Bywater, professeur à l'univer
sité d'Oxford, qui possède un exemplaire en feuilles de cet ouvrage, 
a bien voulu m'informer qu'il comprend 24 cahiers ainsi composés : 

Cahier t : huit feuillet.s. 
Cahier 2 : six feuillets. 
Cab. 3 à t7 : dix feuillets chacun. 
Cahier tS : douze feuillel.s. 
Cab. 19 et 20 : dix feuillets chacun. 
Cahier 21 : douze feuillets. 
Cahier 22 : dix feuillel.s. 
Cab. 23 et 24. : huit feuillets chacun. 

Les caractères employés pour les citations grecques ressemblent, 
pour la plupart, à ceux du lacta11ce de Rome, U65; ils sont dépour
vus d'accents; mais, dans certains exemplaires, on les a suppléés à 
la plume. 

La présente édition est la première de cet ouvrage de l'illustre 
cardinal Bessarion. Bien qu'elle ne soit pas datée, il y a certitude 
absolue qu'elle parut en U69. En effet, dans un exemplaire ayant 
fait partie de la riche bibliothèque de Boutourlin, et décrit par 
A. Claudio, libraire parisien, en son catalogue du mois de no
vembre 1.881, sous le n° 33721, on trouve, au lieu de la souscription 
ordinaire ci-dessus reproduite, un envoi, peut-être autographe, de 
Bessarion à Mario Paruto de Ferrare, daté de U69, et ainsi libellé : 

BESSARION EPISCOPVS 8ABINVS CARDJNALIS NICAENVS PATRIARCHA 

CoNsTANTINOPOLITANvs LIBRVM HVNC ADVERsvs GEoRGIVll TRAPE

ZVNTIVH CRETENSEM DJVI PLATONIS CALVMNIATOREM svo Lv»ov1co 

MA.RIO PARVTO FERRA.RIENS! DONO DEDIT MEMORIA.E & HONORIS GRA

nA. ANNO CHR. M0 cccc0 LXVJJII0 PA.VL. PONT. MA.X. ANN. v0 • 

On possède, en outre, une lettre adressée, le 13 septembre U69, 
par Bessarion à Marsile Ficin pour lui annoncer l'envoi de son 
ouvrage ; et une lettre de François Filelfe, du 5 octobre U69, par 
laquelle il remercie le cardinal de l'hommage de son livre. Ces deux 
missives présentent même un intérêt tel que je crois devoir les 
reproduire intégralement l'une et l'autre. 
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LE CARDINAL BESSARION 
D'après les Elogia de Paul Jove (Bâle, 1517, f•). 
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/Jessarion I Cardinafü Sabinus Jlal'silio Fici110 
Platonico, S. D. 

Spectale docteque vir amice nosler, superioribus litleris elucu
hratum opus noslrum et nuper editum in defensionem Platonis nos 
ad te missuros promisimus, cum ob ingenium tuum et platonicœ 
doctrinœ sludium eximium, tum ut quid nos ex illo fonte hauseri
mus facile pcrspicias et legas. Si quid enim in bac induslria noslra 
vel eloquentiœ vel honarum arlium cognitionis eluxit, si quid fui
mus, id omne vel nos ab illo accepisse, vel ipsum sibi se defendendo 
suppeditasse facile existimari patimur el volumus: quod non nihil 
quoque ad illius laudem pertinere videtur ut suis viribus 1 , sua 
amplitudine causam pro se dixerit, alieno auxilio non eguerit, voci 
tanlum 3 patroni locum reliquerit ac studio. Hune librum ad te 
dedimus iis qui curam hic gerunt rerum illorum ex Medicis : quo 
miltendo cum fidei et promisso nostro omnino, tum studiis luis 
algue animo erga Platonem non nihil satisfactum esse putamus. 
Bene vale, et an librum acceperis nos facies certiores. 

Ex Urbe, idibus septembris M. CCCC. LXIX'· 

Fmnciscus Phildfus Bcssarioni, cardinali Nic..eno 
et Constantinopol. patriarch..e, sal. 

Haud scio quid optatius mihi potuisset iucundiusque contingere 
quam ea te usum beneficenlia, pater reuerendissime, quod me 
donalum abs te volueris pulcherrimo tuo illo eruditissimoque et 
eloquentissimo codice, quo Georgii Cretensis maledicta in philoso
phorum principem ac palrem Aristotelen, cognomento Platonem, 
non minus grauiler ac vero quam acerrimis suisque rationibus 
refellisti euellistique radicitus. Et sum equidem non mediocriter 
miratus in id insaniœ incidisse Georgium Cretensem, ut non modo 
incomparabilem summi viri doctrinam algue sapientiam non pro
barit, sed vitam etiam modeslissimam ac pudicam et ab omni vetus
tate mirifice laudatam impudica arundine polluere se posse animum 

t. Dans la reproduction de cette lettre, nous n'avons pas conservé les abrévia-
tions de l'original, de même que dans la suivante. 

2. Il y a uiribis dans l'original. 
3. Il y a tam tum dans l'original. 
,. Epistole Ma,·silii FicÏlli Flore11tini (Venise, U95, fol.), f. V verso à VI recto. 
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induxerit. Et, ut tibi ingenue fatear mei animi sententiam, non 
facile adducor ut credam osque adeo Georgium istum ab sese alie
natum, ut mentiatur tam impudenter. Quod ut ita existimem ea 
moueor coniectura quod cuius maledici nomen in primordio tui 
nobilissimi operis te nullo pacto in medium prolaturum affirmas, 
id ad calcem additum inuenio et ea quidem oratione qum tum 
minime cohmret. Quo fit ut quid iudicaturus sim de homine non 
intelligam. Sed, utcunque res habet, mihi opera danda est ut qum 
Georgius in Platonem scripserit quam diligentissime perlegam. Id 
si flet, vel discam aliquid vel docebo, fielque alterutrum ex officia. 
Tum igitur humanitatis fuerit hoc item benignitatis munus mihi 
gratificari. Quod ut facias, te etiam algue etiam rogo. Vale, pater 
reuerendissime. 

Ex Mediolano, m nonas octobres M. ecce. LXVIIII 1• 

Bibliothèque nationale de Paris: R t8 et R t9. Réserve. 
Bibliolhèque municipale de Besançon: n• 200. 
Bibliothèque municipale de Cambrai : no 3i29. 
Bibliothèque municipale de Carpentras : E. ti23 A. 
Bibliolhèque du Musée britannique : C. 7. c. t. 

2 
[AVLI GELLII NOCTES ATTICAE 

RECENSVERVNT 
IOHANNES ANDREAS & THEODORVS GAZA] 

(A la fin:) Anno Christi .M .CCCC. lxix. Paulo regnante. Il. 
Anno ejus. V. die uero. XI. mensis Aprilis. In domo Petri de 
Maximis. 

In-folio de 200 feuillets non chiffrés. 38 lignes à la page pleine. 
Rarissime édition, imprimée, à 275 exemplaires seulement, par 
Conrad Sweynheym et Arnold Pannartz. Vendue 400 fr. Gaignat; 
H30 fr. La Vallière; 58 liv. t6 sh. Pinelli; 43 liv. i sh. Sykes. 
Richard Heber en avait réuni 4 exemplaires, dont le plus beau fut 
vendu 20 liv. st. et le second i2 liv. i2 sh. Les deux autres étaient 
incomplets. Un exemplaire, relié en cuir de Russie, provenant de la 

t. François Filelfe, Epistolarum libri XXXVII (Venise, 1502, folio), f. 214 r•. 
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collf'clion Wodhull, est marqué 40 liv. st. sous le n° 291 du Cata
logue 200 de Bernard Quaritch (Londres, juillet 1900, in-8°), p. 35. 

La Bibliothèque impériale de Vienne possède un exemplaire sur 
,·tu~, qui provient de celle de S. Marc, à Venise. Il y en avait un 
autre dans la bibliothèque du chàleau de Blenheim (Angleterre). 

Ce ml urne commence par une épitre dédicatoire de Jean-André de 
Bussi au pape Paul II, dans laquelle on lit (f. t v0 ) : Confisus prœ
cipue de summa erudilione et beniuolentia mei TuEODORI GAZE, qui 
non in una aliqua seorsum facultate : sed in omnibus generatim 
animi ingenui disciplinis est doctissimus. TnEonoao igitur opitulante 
mulla ut arbitror latina feci ueriora et ut grœca latine legerentur 
consequutus sum. 

La collaboration de Théodore Gaza ressort clairement de ce 
passage, et plus clairement encore des quatre vers suivants, par 
lesquels débute la pièce de dix-neuf distiques, qui se trouve à la 
fin du volume : 

Aulia mi quondam predigna uolumina clausa, 
Te pandenle forem, iam, Theodore, lcgo. 

Tu quencunque iuuat mecum has euoluere noclis, 
Illas cum Gaza me uigilasse tene. 

Bibliothèque nationale de Paris: lnv. fü;s. Z 3!1. 

3 
[CAII PLINII SECVNDI 

HISTORIA NATVRALIS 
RECENSENTIBVS 

JOUANNE ANDREA ET TUEODORO GAZA.] 

(En the du volume :) lohannis Andree Episcopi Alerieü ad 
pontificem summum Paulum. II. Venetum Epistola. 

(A la fin :) Ucreneus Lugdunensis Epus : Item Justinus ex 
philosopho Martyr. Item cü diuo Hicronymo Eusebius Cesa
riësis : serio posteritatem adiurarunt : ut eorum descripturi 
opera conferrent diligëtcr cxemplaria. & sollerti studio emen
darent. Item ego tum in cctcris lib1·is omnibus tum maxime in 
Plynio ut fiat : uehementcr obsecro. ohtcslor. alq3 adiuro : ne 
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ad priora mëda et tenehras inexlricahiles lanti sudoris opus 
relabai. Instauratum aliquantulü sub Romano Pôtifice Maximo 
Paulo. II. Veneto Atq3 impressum Rome in domo Petri et 
Francisci de Maximis iuxta campo. flore presidëtibus Magistris 
Côrado Suueynheym et Amoldo Panaratz (sic). Anno dominici 
natalis. M. CCCC. LXX. Pontificatus eius felicissimi ac placi
dissimi Anno. VI. 

Grand in-folio de 378 feuillets non chiffrés, dont le premier et le 
dernier blancs. -46 lignes à la page. tdition de la plus insigne rareté, 
Vendue 2U fr. La Vallière; U livres st. Sykes; 9 liv. 6 sh. Heber; 
t27 fr. Boutourlin. 

Que Théodore Gaza ait collaboré à cette édition de Pline avec 
Jean-André de Bussi, évêque d'Aleria, c'est un fait absolument hors 
de doute. Déjà, en U69, Jean-André disait, dans l'épitre dédicatoire 
à Paul II, qu'il a mise en tête de son édition d'Apulée : « Si tamen 
Deus dederit mihi, tuarum castarum precum, pater beatissime, 
merito, ut aliquando C. Plinium, difficillimum ilium omnium qui 
scripserunt, propter mendas, autorem, quem impresentia cum meo 
THEODORO GAZA eruditissimo in mauibus teneo, uel mediocriter 
absoluam. » 

Jean-André est encore beaucoup plus explicite dans l'épitre dédi
catoire au même Paul II, qui se lit à la première page de la présente 
édition de !'Histoire naturelle : « Inuit sane ac mirifice inuit conatus 
meos, quod minime dissimulandum arbitror, vir summe eruditionis 
et sapientie TBEODORUS meus GAZA, atque ita quidem ut, absque illo, 
neque ego, nec poene dixerim mundus hoc munus fuerit impleturus. » 

Biblioth. nationale de Paris : S 6 A (Inv. Réserve S to6), exemplaire sur 
papier. La même Bibliothèque en possède un superbe exemplaire sur 
VÉLIN, relié en de~ volumes et coté : Vélins 4-95-4-96. 

i 
[EVSEBII PAMPHILI DE EVANGELICA PRiEPARATIONEJ 

(A la fin:) Antonii Cornazani in laudem 
Artificis Epigramma. 

Artis hic : et fidei splendet mirabile numen : 
Quod fama auctores : auget honore deos. 
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Hoc Ienson ueneta Nicolaus in urbe uolumen 
Prompsit : coi fœlix gallica terra parens. 

Scire placet tempos ? Mauro christophorus vrbi 
Dux erat : œqua animo musa retecta suo est. 

Quid magis artificem peteret Dux : christus : et auctor 7 
Tres facit œternos ingeniosa manus. 

M. ecce. LXX. 

In-folio de U2 feuillets non chiffrés, sans signatures ni réclames. 
Très belle impression en caractères romains. 39 lignes à la page 
pleine. Livre d'une excessive rareté. Vendu 63 fr. maroquin rouge, 
Brienne-Laire; 45 fr. Chardin; 60 fr. Duriez; 70 fr. maroquin rouge, 
Le Chevalier, eu t857; 270 fr. un /Jel exemplaire avec initiale, en or 
et en couleur, Costabili. Il y a des exemplaires sur ~LIN. Celui de 
la vente Mac-Carthy fut retiré à 400 fr. et a été offert depuis à t,000 fr. 

Le volume commence par une épitre dédicatoire du traducteur, 
GEORGES DE TRtBIZONDE, au pape Nicolas V, que nous reproduisons 
ci-après intégralement : 

Eusebium Pamphili De euangelica Prœparatione latinum ex 
grœco, beatissime Pater, iussu tuo effeci. Nam quom eum 
virum tom eloquentia, tom multarum rerum peritia et ingenii 
mirabili flumine ex bis qure iam traducta sont prœstantissimum 
Sanctitas tua iudicet, atque ideo quœcunque apud Grmcos 
ipsius opera extent lalina facere instituerit, Euangelicam Prre
parationem, quœ in Urbe forte reperta est, primum aggressi 
traduximus. Quo quidem in libro, quasi quodam in speculo, 
uariam atque multiplicem doctrinam illius uiri licet admirari. 
Cuncta enim qure ante ipsum facta inuentaque fuerunt, qum 
tamcn grœce scripta tune inuenirentur, molto certius atque 
distinctius ipsis etiam auctoribus qui scripserunt, percepisse 
mihi videtur. Ita quom constet nihil fere prœclarum unquam 
gestum fuisse quod illis temporibus grœce scriptum non extaret, 
nihil in rebus magnis naturaque abditis quod a philosophis 
non cssct cxplicatum : omnia ille tum memorire tenacitate, 
tom mentis pcrccpit acumine ac, ut apes soient singulis insi
dcre floribus, indeque quod ad rem suam conducit colligere, 
non aliter illc undique ccrtiora uerisimilioraue deligens, mira-
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bilem sibi atque inauditum scientire cumulum confecit, multi
plices uariasque philosophorum sectas non ignorauit, infinitos 
pene gentium omnium religionis errores tenuit, orbis terrarum 
historiam serie sua dispositam solus cognouit et creteris tradidit. 
Nam quom non esset nescius gestarum rerum historiam titu
bare, sanctissime Pater, nisi distincta temporibus pateat : 
quippe quom natura temporis facial ut qure in tempore fuerunt 
nisi quando fuerunt scias, nec fuisse quidem propter confu
sionem uideantur, eo ingenio, studio, industria huic incubuit 
rei, ut omnium scriptorum peritiam in unum congestam facile 
superauerit, distinctiusque cuncta ipsis suis, ut diximus, co
gnouerit auctoribus. Conferendo enim inter se singulos, uerita
tem, quœ ab omnibus simul emergcbat nec ab ullo exprime
batur, consecutus est. Qure omnia ab aliis qure scripsit et ab 
hoc opere perspicere licet. Quod ille ideo suscepit, quoniam 
quom apud gentium prreclaros philosophia uiros nobilissimus 
esset ac priscam paternamque deorum religionem catholicœ 
ueritatis amore contempserit, partim accusantibus suum pro
positum respondere, partim nostra pro uiribus suis uoluit con
firmare. !taque in duas uniuersum partis negotium partitus 
est, quarum primam qure nunc traducta nobis est, qua illis 
respondet qui eum quod christianis inhreserat, accusabant, 
Prreparationem Euangelicam, alteram Veritatis catholicre Doc
trinam appellauit. Illud sane prœtermittendum non est, ne 
quis, quoniam nonnulla in hoc libro, non absque ture Sancti
tatis auctoritate concidimus, quasi traductoris trangressos 
officium nos accuset, ante primi concilii tempora librum hune 
ab Eusebio editum fuisse. Constat enim ipsum ariana hreresi, 
ante sententiam concilii, laborasse; sanctorum deinde patrum 
auctoritatem libenter secutum sanctissime atque pie in ortho
doxia uixisse. Fertur enim apud Grrecos ab eo, iussu patrum 
sacrosanctre illius synodi, symbolum scriptum fuisse, quod ita 
composuit ut ad deiiciendam absque controuersia perniciosam 
hœreticorum opinionem Filium Dei genitum, non factum, con
subslantialemque Patri conscripserit ac patribus tradiderit, nec 
inuentioni sure quicquam addidisse aut inde aliquid detraxisse 
aut mutasse patres dicuntur nisi solum illud : Deum uerum de 
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Deo uero. Nam etsi genitum esse a Patre, non factum, con
substantialemque Deo Patri Filium ad refutalionem hœretico
rum sufficerent, quia tamen Deum Filium, Patrcm uero Deum 
ucrum, inter hœc distinguentes Ariani prœdicabant, ne, quo. 
niam Deum de Deo ille dixit, ansam captarent, Deum uerum 
de Deo uero patres interiecerunt. Ilœc res, quoniam nonnulla 
in hoc libro sparsa inuenimus ab ariana prauitate non aliena, 
firmo nobis fuit argumento ante cœtum ilium sacratissimum 
hœc ilJi conscripta et edita fuisse. Quare, sentibus tuo iussu 
amputatis, rosas solummodo latinis hominibus hac traductione 
optulimus. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inv. Rés. C 99. 

5 
[BESSARIONIS CARDINALIS NICLENI 

EPISTOLLE ET ORATIONES 
DE BELLO IN TVRCAS DECERNENDO.] 

In-4° de 40 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, sans titre, 
ni signatures, ni réclames. Ce livre ne porte pas non plus d'indica
tion de lieu, ni de date, mais il fut imprimé à Paris, en Sorbonne, 
par Ulrich Gering, sous la surveillance de Guillaume Fichet, et dans 
la première moitié de l'année t47t. Il ne put être imprimé en U70, 
comme l'affirment certains bibliographes, car la lettre du cardinal 
Bessarion, qui accompagnait l'envoi de son ouvrage à Guillaume 
Fichet, et que celui-ci a insérée en tête du volume, est datée de 
Rome, t3 décembre U70. 

Jules Philippe a affirmé I que les Orationes furent imprimées anté
rieurement au 21 mars U7t et distribuées à partir du commence
ment de ce même mois. C'est une grosse erreur qu'il eôt pu facile
ment éviter, s'il se fôt donné la peine de lire avec un peu d'attention 
la correspondance échangée entre Bessarion et Fichet, qu'il avait 
sous les yeux. Il y eôt tout d'abord remarqué que la première lettre 
écrite par Fichet au cardinal est incontestablement celle du 

i. Origine de l'imprimerie à Paris (Paris, 1885, in-,•), p. 58. 
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t3 février U7t 1 • Le ton de cette letlre, de même que celui de la 
lettre de Bessarion 1 , prouve surabondamment qu'ils n'avaient 
jamais correspondu auparavant. Or, à la date du t3 février U7t, 
Fichet n'avait pas encore entre les mains la copie manuscrite des 
Orationes. Comment, dès lors, admettre que des exemplaires impri
més purent en être distribués à partir du commencement de mars, 
comme le veut Jules Philippe? Où prendre surtout le temps maté
riellement nécessaire pour exécuter l'admirable exemplaire offert à 
Louis XI, orné du portrait de ce roi, et dont Fichet va, tout à l'heure, 
nous donner la description? 

Jules Philippe appuie tout son raisonnement sur une lettre de 
Fichet à Bessarion, datée d'Amboise, t2 des calendes d'avril (2t mars) 
sans millésime, et qu'il affirme être de U7L Que celte lettre n'est 
pas du 2t mars U7t, mais du 2{ mars U72, c'est ce que nous allons 
essayer de démont.rer. Reproduisons-en d'abord le commencement. 

« Nunquam, pater reuerendissime, quid ad te scriberem minus 
cogitaui quam pridie nonas marcias in regim domus vestibulo, aut 
tertio idus marcias, quom tabellarii celeritas atramento madentes 
litteras mihi detraxit, aut nunc xu kl. apriles quom parumper quies
centi secundum flumen Ligerim, inter scopulos castri Ambasim, 
nuncius forte fortuna sese obtulit. 

« Reuertor in scholam nostram Parisiensem, causa fi.dei, quam 
mihi iamdudum imposuisti, Regi nobilibusque regiis exposila. Ora
tiones tuas quam apparatissimas potui reddidi Serenissimo Regi, 
verbaque feci paucis cum de concordia christianis principibus inter 
se necessaria, tum de hello conf.ra Crucis hostes obeundo, nihilque 
prmtermisi quod tuo nomine Regi esset offerendum. Gracioso qui
dem vultu librum excepit, legitque parumper prrefaciunculam quam 
operi tuo prmscripsi. Reuolutis deinde membranis, picturas et ima
gines in marginibus sparsas cominus inspexit. Tum glosulas in ora
tione Demosthenis a te quidem positas fere singulas legit : erant 
enim auro varioque colore in contextu orationis interiectm. Inter 
legendum qumstiunculas a me quasdam rogauit, quibus prresto fuit 
respoosum. Postremo reuersus ad codicis principium, distichon ter 
quaterque resumpsit, quod in calce regim imaginis scriptum 
repperit: 

t. Publiée par nous à la suite des Cent.du: lettres grecques de François Filelfe, 
p. 226. 

2. Publiée par nous, ut 1up1•a, p. 223. Lire aussi, p. 230, la lettre de Bessarion 
du tt des calendes d'avril (22 mars) U7t. 
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Fausta futura tibi, Rex, aecipe Be~sarionis 
munera, quœ prosint et foris atque domi. 

A secrclis qui aderat librum cuslodiendum nccepit. Rex tuœ Paler
nilati tandem pro munere gracias egil. De domestica vero concordia 
JJelloque foris obeundo ne verbum quidem unum fecit. 

« Li lieras aulem quas iamdudum 1 mei commendandi causa Regiœ 
J\faiestali scripsisti, neque reddidi, neque per alium passus sum 
rcddi. Cur ila fecerim audies. Rex peruicaci est ingenio, neque 
sihi desunt qui meorum similium labores ambitionis causa sus
ceplos arLitrenlur. Non i_taque volui priuatum commodum publico 
fore detrimento, mortuoque mihi quam viuo malo mercedem tan
tillo pro labore reddi. Non qui Bcssarionis unius mei patris com
mendationem respuam, sed qui pietalis el rcligionis colore nullius 
volo graciam videri coemisse, aut potius muneribus reciproca 
munera fœncrari. 

« Neque de sex et quadraginla tuarum Oralionum opusculis quœ 
circumquaque per Gallias et Germanias a me, fidei tuendœ causa, 
sunt disparsa gralisque data, vel oblatum quicquam accepi, nisi 
duntaxat a Fralrum Minorum ministro prouinciali litteras participa
tionis bonorum operum Fratrum Sororumque sure prouinciœ, quas 
marsupiolo quodam inclusas reuerenter accepi, regumque omnium 
thesauris antepono '· ,, 

Je me bornerai à relever dans ce texte un fait qui suffit seul à 
réfuter l'assertion de Jules Philippe. En effet, Guillaume Fichet y 
déclare avoir déjà distribué quarante-six exemplaires des Orationes, 
et il accorde une mention spéciale à celui qu'il avait offert au Pro
vincial des Frères Mineurs. Or, la lettre d'envoi jointe à cet exem
plaire est connue, je l'ai publiée 3 ; elle est datée des ides d'aoôt 
(t3 aoôt) sans millésime; mais ce millésime ne saurait être que 
U7t. Comment donc Fichet aurait-il pu parler, le 2t mars U7i, 
d'un envoi qu'il ne devait faire qu'au mois d'aoôl suivant? 

Les plus anciennes lettres d'envoi, celles à Louis XI et à 
tdouard IV, portent la date du 5 aotH U7t. L'exemplaire remis à 

t. G. Fichet n'aurait certainement pu employer cette expression, en mars Uït, 
au début même de ses relations épistolaires avec Bessarion. 

2. Publiée par nous à la suite des Cent-dix lettres grecques de Francois Filelfe, 
p. 239-243. · 

3. A la suite des Cent dix lettres grecques de François Filelfe, p. 216. 
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Louis XI, en mars U72, était, à n'en pas douter, le second exemplaire 
qui parvenait entre les mains du roi de France. 

La présente édition de ce livre est d'une extrême rareté et il n'en 
passe que peu fréquemment des exemplaires dans les ventes 
publiques. Vendu mm·oquin bleu, 76 fr. en octobre 1825; l liv. st. 
Heber; l 76 fr. maroquin rouge, Chenest. L'exemplaire contenant de 
plus que les autres l'épître de Fichet à Louis XI t a été successive
ment vendu 84 fr. chez Gaignat et 35 fr. 95 chez La Vallière. 

La lettre de Bessarion à Guillaume Fichet, datée de Rome, 
13 décembre U70, occupe le recto du feuillet i. 

Viennent ensuite : 
l<'euillet l v0 : Bessario cardinalis nicenus inclytis atque illuslris

simis Italim principibus. 
Feuillet 2 v0 : Eiusdem Bessarioni monacho & abbati salutem. 
N. B. Dans le Codex Laurentianus latin n° 36 du plut. sup. 90, on trouve, 

au f. 35, cette même lettre ainsi intitulée : Ven. ca1·dinalis Nicrenus manu 
propria vene-rab, Patri D. Bissarioni o-rdinis S. Benedicti, societatis S. Ius
tinre, et abbati S. Severini Neapoli, Romre sc1·ipta V aug. M. CCCC. LXX 1 • 

Feuillet 6 v0 : Eiusdem Bessarionis Cardinalis ad Italos de peri
culis imminentibus Oratio. 

Feuillet l 7 ro : Eiusdem de discordiis sedandis & hello in Turcum 
decernendo. 

Feuillet 29 va : Eiusdem ad eosdem persuasio, ex auctoritate 
Demosthenis. 

Feuillet 30 v0 : Demosthenis oratio pro ferenda ope Olynthiis 
aduersus Philippum regem Macedonum. 

On doit remarquer que la citation grecque du f. 22 v0 est manus
crite, ce qui prouve que l'imprimerie de la Sorbonne ne possédait 
pas alors de caractères grecs. 

Bibliothèque nationale de Paris (quatre exemplaires, savoir) : 
1°) Inventaire J 1224 Réserve (Exposition 370). Ce précieux exem

plaire est celui-là même que Guillaume Fichet offrit à l'infortuné 
Jacques d'Armagnac, décapité à Paris, le 4 aoO.t U77. Il porte, sur 
la dernière page, cette note autographe de son premier proprié
taire: 

l. Aujourd'hui à la Bibliothèque nationale de Paris. Nous en parlons plus loin. 
Voir page suivante. 

2. Bandini, Catal. codd. mss. lat. Bibliot/1. Laurentian.B, t. III, col. 519. 
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Ce li11l'e de Bessa1'io11 contra Turcum 
est au duc de Nemours comte de la Marche. 

Jacques. 

Il contient imprimée la lellre d'envoi à Louis XI el aux princes du 
royaume t, de sorte qu'il se compose de 42 feuillets. Les quatre 
marges de la première page sont ornées d'une fine dentelle en or et 
en couleurs. Les grandes initiales, exécutées avec beaucoup de soin, 
sont également en or et en couleurs. Actuellement relié en veau 
fauve avec tranches rouges, cet exemplaire a successivement appar
tenu à De Boze 1 , Gaignat 3 el La Vallière'· 

2°) Inventaire J t225 Réserve. C'est l'exemplaire offert par 
G. Fichet à l'abbé et aux moines de Cluny; il contient manuscrite la 
lettre d'envoi à ces religieux 6 • La. marge gauche de la première 
page est ornée d'une dentelle en or et en couleurs. Il est actuelle
ment revêtu d'une reliure en maroquin rouge et doré sur tran
ches. 

3°) Inventaire J t226 Réserve (Exposition 239). C'est l'exemplaire 
adressé par G. Fichet à Jean Nomagianus, supérieur de la Grande
Chartreuse, et il contient manuscrite la lellre d'envoi 8• Il est enrichi 
des mêmes ornements que le précédent, dus certainement au même 
enlumineur. Il est actuellement relié en maroquin bleu et doré sur 
tranches. 

4°) Inventaire Z U72-U73 Réserve. Cet exemplaire est très pro
bablement celui que s'était réservé Guillaume Fichet. Ce qui per
met de le supposer, c'est qu'on y trouve, manuscrites et reliées en 
tête, dix-sept lettres d'envoi, qui accompagnèrent quelques exem
plaires de l'ouvrage distribués par Fichet, puis un certain nombre 
d'autres lettres presque toutes échangées entre Bessarion et Fichet 1 • 

Cet exemplaire provient de la bibliothèque du cardinal de Lomé-

t. Elle est datée des nones d"aoO.t (5 aoO.t) 1411. Nous l'avons publiée à la suite 
des Cent-dix letl1·es grecques de F,·ançoia Filelfe (Paris, 1892, in-8•), p. 257. 

2. Catalogue De Boze, p. t78. 
3. De Bure, Catalogue des livres de feu M. Gaignat, t. I, n• 2558. 
4. Catalogue La Vallière, n• 2339. 
5. Elle est datée du 6 des nones d'octobre (2 octobre) U7l. Publiée à. la suite 

des Cent-dix lettres grecques de François Filelfe, p. 287. 
6. Datée du 4 des nones de septembre (2 sept.) U7t. Publiée à la suite des 

Cmt dix lettres grecques de François Filelfe, p. 285. 
7. Toutes ces lettres ont été publiées par nous à la suite des Cent dix lettres 

!1recquea de F,·ançoia Filelfe, p. 223 à 289. 
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nie 1 ; il est aujourd'hui recouvert d'une médiocre reliure en veau 
fauve et doré sur tranches. 

Bibliothèque Vaticane : n° 3586 du fonds des manuscrits latins. 
Cet exemplaire, imprimé sur magnifique VÉLIN (et sans doute ainsi 
classé par inadvertance), est celui que G. Fichet offrit à Edouard IV, 
roi d'Angleterre. Au recto du premier feuillet, figure une fort jolie 
miniature, dont voici la description 1 : Assis sous un dais, le jeune 
roi, couronne en tête, sceptre en main, vêtu de bleu et portant un 
manteau violet clair fourré d'hermine ; à sa gauche, un personnage 
presque pareillement costumé ; au fond sont groupés différents 
autres personnages ; devant le trône, un homme à genoux, entière
ment rasé, tonsuré, vêtu de bleu, recouvert d'un manteau rose avec 
capuchon blanc (c'est-à-dire Guillaume Fichet habillé en docteur de 
Sorbonne), offre au souverain un livre rose doré sur tranches; 
debout derrière lui, Bessarion le pousse de la main gauche pour le 
présenter au roi; le cardinal grec porte la barbe blanche, est vêtu 
d'une soutane noire et coiffé du chapeau rouge ; dans sa droite, il 
tient une· longue croix dorée. Cette miniature est entourée d'un 
cadre formé de losanges en or et en couleurs. Au verso de ce même 
feuillet, on lit l'intitulé manuscrit de l'épitre au roi d'Angleterre, 
puis vient l'épitre elle-même imprimée. Cet exemplaire est relié en 
maroquin rouge gauffré et doré sur tranches. Le plat de la reliure 
porte une étiquette en parchemin avec cette mention, d'une écriture 
paraissant être du xvx• siècle : Bessarionis omtiones pro pe1·iculis 
imminentihw ltaliœ christianisque. 

Bibliothèque impériale de Vienne. C'est l'exemplaire offert par 
G. Fichet à Frédéric III, empereur d'Allemagne. Il est sur papier, 
mais en tête deux feuillets de vélin contiennent manuscrite l'épitre 
dédicatoire, identique, mutatis mutandis, à celle adressée aux rois 
Louis XI et ldouard IV. Viennent ensuite les vers reproduits 
ci-après: 

f. Voir F.-X. Laire, Index librorum ab inventa typographia ad ann11m 1500 
(Sens, t79f, in-8°), t. I, p. 96. 

2. Il en a été donné une mauvaise reproduction par Jules Philippe, Ori9ine dt! 
l'imprimerie d Paria (Paria, 1885, in-6•), en regard de la p. 96. 
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IMPERATORI FREDERICO SEMPER AVGUSTO EIUSDEII GUILLERIII FICHETI, 

PARISIENSIS TIIEOLOGI DOCTORIS, PATRIA VERO SABAUDI, CARMINA. 

Quos citat in Turchos acri Bessario cornu, 
Cœsar et audenles sumite tela viri. 

Grœcia vos moueat dyro prostrata tyranno, 
excilet et Chl'isti iam prope lapsa tldes. 

lmminet llaliœ, Latio parat arma, minatur 
Gadibus et Gallis ; œquor et yle cupit. 

Non iuga Pyrenei, non inuia saxa nec alpes 
obsistent tumido, mente rapit superos. 

Dum vicina petit, dum vestra integra supersunt, 
exaudite senem, vos legite et reliqui. 

Bibliothèque royale de Turin. C'est l'exemplaire que G. Fichet 
envoya à Amédée IX, duc de Savoie, et aux princes du sang. Il est 
imprimé sur VÉLIN, orné de lettres en or el en couleurs. On lit, en 
tête, une épitre beaucoup plus longue que celle adressée aux 
autres souverains 1 • Rappelons que le duc Amédée avait épousé 
Yolande, sœur de Louis XI. 

Bibliothèque Mazarine: n° t.7t.U. Cet exemplaire ne contient pas 
de lettre d'envoi. Il est relié avec d'autres ouvrages également 
imprimés en Sorbonne. 

Bibliothèque de Reims : n° t.20. 
Bibliothèque du prince Georges Maurocordato. Exemplaire de la 

bibliothèque d'Ambroise Firmin-Didot. C'est celui que G. Fichet 
avait offert à Guillaume Romain, prieur des Célestins. La lettre 
d'envoi manuscrite figure en tête 1 • 

6 

Oratione di Bcssarione Cardinal Niceno e Patriarcha di 
conslanlinopoli a tutti gli Signori ditalia cofortandogli contra il 
Turcho : Vulgarizate per lo Clarissimo huomo Miser Lodouico 

i. Elle n'est pas datée. Publiée à la suite des Cent-di.x lettre• gr. de FrariçoiB 
Filel(e, p. 262. 

2. Datée du i2 des calendes d'octobre (20 septembre), sans millésime, mais 
certainement Ult. Publiée à la suite des Cent-dix lellru gr., etc., p. 283, 
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Carbone allo Illustrissimo e prestantissimo Duca Borso. e prima 
il proemio. (Au v0 du dernier feuillet :) FINIS .M .CCCC. LXXI. 

In-8° (non in-4°) de 60 feuillets non chiffrés, sans signatures ni 
réclames. 23 lignes à la page pleine. Imprimé en caractères ronds, 
les mêmes que ceux des Facéties de Pogge, Ferrare, U7l, et, par 
conséquent, sorti des presses d'André (Belfort) Gallus, et non de 
celles de Christophe Valdarrcr, comme l'affirment certains biblio
graphes. Rarissime. Vendu 24 fr. Gaignat; l liv. 5 sh. Pinelli; 
25 fr. Brienne-Laire. 

Nous reproduisons intégralement l'intéressante épître dédicatoire 
de Lodovico Carbone au duc Borso d'Esle. 

Considerando meco infini te volte, illustrissimo duca e huma
nissimo signor mio, la grandissima excellentia di quel sapien
tissimo padre e reuerendissimo Cardina]e Niceno, chiamato 
per nome Bessarione, che adesso ha il titolo del patriarchato 
di Constantinopoli, mille fiate mi son marauegliato chc gli 
scgnori cardinali e tutti gli pt'Încipi christiani non si siano 
accordati a douerlo elicgcr pcr dignissimo capo de la chicsa 
di Dio, per general pastore de le smarite pecorelle christiane, 
pcr magnanimo e prouidentissimo papa, ritrouandossi in lui 
tal compagnia di tante vertude che non si potria facilmenle 
discernerc quai sia la magiore : o la summa doctrina, o la 
singular cloquentia, o la integritade di vita, o la incredibile 
prudentia, o la grandeza danimo, o la smcsurata dolceza e 
mansuctudine de costumi. Ognuno pur slupisse la profunda 
scicntia sua : ma cerlo cum vcrilade potemo affirmare la minot· 
vertu de Bcssarione esser la scicntia, tanto son grande laltrc 
chc non voglio dire che lui debba cercare il papato, ma il 
papato gli doucria andar drieto a lui. Questa sola era la via di 
poter liberar la Grecia da man de 'furchi c recuperar tanti 
christiani paesi che cum bruta vergogna e vituperio de la 
nostra fede habiamo perdutti, specialmente hauendo lui sempt·e 
amato li latini forse piu cha greci, corne ne la famiglia soa 
manifeslamente se vede. Quai sia il feruore e lardentissimo 
animo suo a vïdicar lenzurie del ncmico cofüune e amorzare 
tanta ignominia riceuuta, chiaramcnte se dimostra in qucslc 

2 
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doe oratione mandate nouamenle a tutti gli principi ditalia : 
doue, inanti agli ochi ponendo il pericolo instante, confortagli 
ad csser tra loro concordi per amor de la religionc, e ancha per 
il facto loro, e responde a tulle le apparente ragione che sanno 
allegare quesli noslri, che si dcbba pur lassar venir il Turcho. 
0 miseri Italiani, po csser che quella semenza romana ne gli 
italici cuori gia sia morla? Soleano gli buon llaliani anclar a 
trouar fin a casa que!-te gente fcroce e gli loro tyranni caciar 
de reami suoi e menargli a Roma calenati e imprigionarli : e 
nui, trisli e sciagurati, comporlemo che questi barbarazi tanto 
presso ad Italia sauicinino? Potemo sofîerire il nemico di Dio e 
nostro csserne sopra le spale? 

Ma non voglio csser quel io che riprenda la negligentia e 
tristitia noslra. Muouaui lauctoriladc di lanto cardinale e vedete 
buntade duomo che, non potendo aiutar la palria corne seria il 
desiderio suo, per ingcgno e per eloquentia non gli vuol man
chare. Ragionandomi adoncha di queste oracione il doctissimo 
& eloquentissimo philosopho e medico vostro experlissimo, ma
gistro Hieronymo Castello, e inanti chio le vcdesse commendan
domele molto per la deuocione che ancol'a lui porta a quel pad1·e 
e signor, stimaua bene doue csser opra digna e notahile peroche 
da quel ingcgno non polria ussir senon cosse lcgiadre. Pur venu te 
a:lle mane mie gli trouai ancor piu che non pensaua, e lopinion 
mia dal vero c soperchiata : onde intendendo che a la Signoria 
voslra, per la beniuolentia e reuerenlia che sempre hauetti hauta 
a sua paternitade, seria cossa gratissima se di lalino si facesseno 
vulgare per poter meglio comprendere e guslar quegli buon luo
chi da tal ingcgno ritrouati, piu cha voluntieri mi ho lolto qucsta 
picola faticha di tradurui e vulgarizarui lutta questa bella ope
reta, parendomi obligato a dilatar la fama soa si per il fructo 
pigliato da Greci soi, si per la real cortesia usata verso di me 
lanno passato in mandarmi tanto graciosamenle adonar quel suo 
dignissimo libro miniato e nobilissimamente adornato scripto e 
composlo da lui in difîesa di Platone 1, che cm·to gia docento 

t. L'ouvrage de Bessarion Cont,·e le calomniateur de Platon. Voir ci-dessus, 
page 1, n• t. , 
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anni nela chiesa di Dio non si fece si bella & utile opra. E anche 
la materia e tale che non solamente da litterali si vole intendere 
chi son pochi, ma uniuersalmente da tuto il populo christiano 
che ami lhonor di Dio e la gloria del sangue italiano. Non so 
qual duro cuore non si debba spezare legendo e udendo tal 
lamento che a quel di Ieremia profeta si po comparare. Acom
pagnemo cum le lacrime il nostro monsignore, che senza 
mille suspiri e gemiti non ha potuto scriucre. 

Bibliolh. nationale de Paris (2 exempl.) : J t3i6 el J 2462. Réserve. 

7 

[PHALARIDIS, BRVTI & CRATIS CYNICI EPISTOL.tE.J 

(A la fin :) Erhardi Vuindsberg Epigrama ad germanos 
librarios çgregios, michaelem, martinum atq3 udalricum. 

Piura licet summre dederis alemannia laudi ! 
At rcor hoc maius te genuisse nihil. 

Q/ prope diuinii summa ex industria fingis 
Scribendi banc artem, multiplicans studia. 

Fœlices igiî Michael, Martineque semper 
Vivite et Ulrice, hoc qs opus imprimiî. 

Erhardum vestro & nô dedignemini amore, 
Cui fido semper pectore clausi eritis. 

In-4° de 82 feuillets non chiffrés, sans titre ni signatures, ni 
réclames, sans lieu ni date, mais imprimé à Paris, en Sorbonne, 
vers U7t., par Ulrich Gering et ses associés. Livre d'une insigne 
rareté. Vendu 3t fr. La Vallière; 36 fr. Daguesseau; t8 florins, Cre
venna; Ul6 fr. Riva; 5 liv. st. Libri, en 1859; 430 fr. Ambroise Fir
min Didot (juin l88l), maroquin bleu doré sur· t1·anches. Cet exem
plaire était traversé par une piqOre de vers. 

Les Lettres de Phalaris occupent, avec l'épitre du traducteur, 
François Accolli, à Novello Malatesta, les 56 premiers feuillets. 

Les Lettres de Marcus Brutus occupent environ l 7 feuillets. 
Une particularité des plus rares au quinzième siècle et que, pour 

cette raison, nous devons mentionner, c'est que d'une portion de ce 
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Yolume il a été fait un tirage à part, dont la bibliothèque Mazarine 
possède un exemplaire (pcul-èlre unique). Il s'agit des Lettres de 
Brutus, t7 feuillets. Les vers d'Erhard Windsberg, que nous venons 
<le reproduire, se trouvent à la fin de cette partie, tandis que, dans 
les exemplaires complets, ils sont placés après la quatrième partie, 
qui termine le volume, c'est-à-dire après les lettres de Cralès 1 • 

Les Lettres de Cratès le Cynique occupent environ 9 feuillets. 
Elles sont précédées d'une épître dédicatoire du traducteur, que 
nous croyons devoir reproduire (nous ne conservons pas les abré
viations) : 

ATANASIVS CONSTANTINOPOLITANVS, ARCHIENSIS ABBAS, 
AD DIVVM PRINCIPEM KAROL VM ARAGONVM, PRIMO

GENITVM. 

Quum, superioribus diebus, me, illustrissime princeps, Pan
hormum, cum luis litteris commendalitiis ad excellentissimum 
Siciliœ proregem, pro mei capiendi monasterii possessione, 
contulissem, possessionem quidem haud habere potui; sed epi
stolas quorundam philosophorum et prresertim Cratis cynici 
fortuna optima repperi, refertas grauissimis sententiis, refertas 
attica eloquentia, refertas dcnique cynica illa philosophia. 
Quas quum repperisscm, maxima certe lœtitia affectus sum. 
Arbitrabar enim quod si eas latinas fecerim et tibi principi lit
teratissimo humanissimoque dedicauerim, non solum gratitu
dine dignus apud te existimandus essem (cum vacuus ad te non 
rediissem), sed etiam quod iamdudum magno cum desiderio 
quœrito, possem facile obtinere. Tanta enim vis non modo 
philosophiœ, verum etiam sententiarum grauissimarum in eis 
est ut eos homines ad quos peruenerit, liberales, clementes, 
humanosque continuo reddant. Verum si eos pari eloquentia 
qua apud Grœcos sunt, conuertere non potui ( cum mihi lingua 
latina peregrina sit) otlicium tamen fidi interpretis in eis tra
ducendis pro viribus obseruare curaui. Non enim eas interpre
tari volui ut meam eloquentiam in hac romana lingua, qure 
mihi nulla pene est, ostendcrem (nequaquam enim ostentatione 

t. cr. Jules Philippe, Ori!Ji11e de l'imprimei·ie à Paris (Paris, 1885, in-4•), p. tU. 
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gaudeo}, sed ut mentem illorum grauissimorum philosophorum 
Iitteris lalinis exprimerem, et tibi optimo principi in hoc litte
rario officio aliqua in re morem gererem, qui non lingure suaui
tatem, sed menlem eorum qui scribunt consideras. Quamohrem 
ut in hoc meo itinere quas epistolas perturbato (ut ita dicam) 
animo traduxi, libenter accipias qureso, et me non omnino 
ingratum existimes, qui, ut ii philosophi (cum Grreci sint) 
tecum latine loquantur, operam dedi. Quod si facies, ut spero, 
et tua opera, humanissime princeps, monasteriolum meum 
asseculus fuero, animo quieto complura grreca latina efficiam. 

Le Don Carlos, à qui est adressée cette épître dédicatoire, était le 
fils aîné de Jean Il, roi de Navarre, lequel Jean, ayant succédé, en 
:1458, à son frère Alphonse V, roi d'Aragon, déclara, le 30 aoOt U60, 
les royaumes de Sicile el de Sardaigne pour toujours unis à !'Ara
gon. Don Carlos mourut en U6t. De ces diverses dates, il résulte 
que la traduction des Lettres de Cralès par Athanase fut exécutée 
entre :1458 et U6t. 

Un superbe manuscrit sur vélin contenant la même traduction 
des Lettres de Phalaris, de Brutus et de Cratès que l'imprimé de la 
Sorbonne avait été calligraphié pour le susdit Don Carlos, comme en 
fait foi sa souscription, ainsi conçue : Altadellus primogeniti Ara
gonum regis bibliothecarius qui hec scripsit 1 • Ce manuscrit nous 
révèle une particularité d'histoire littéraire qu'il importe de noter 
ici, c'est que le traducteur des Lettres de Brutus, non dénommé 

· dans l'imprimé, s'appelait THÉODORE et était Grec. Il faut très pro
bablement l'identifier avec THÉODORE GAZA. 

ATHANASE CnALKÉOPOULOS était de Constantinople et avait accom
pagné ses compatriotes en Italie pour prendre part au concile de 
Florence. La plus ancienne mention de lui que nous ayons recueil
lie se trouve dans une lettre de Jacques Perleone I à Jean Tortelli 
d'Arezzo datée de Bologne, veille des ides de décembre (t2 déc.) 
U5t. On y lit: 11 Ut autem codex ipse tuds grœcus, qui semper, 
postquam hue venimus, penes reuerendissimum dominum fuit, ad 
te perferatur curabo diligenter. Millam etiam ad SS. D. N. princi-

t. Il figurait, sous le n• 169, dans le Catalogue de liv1·es précieux, manuscrits et 
imprimés provenant de la bibliothèque particuliè,•e de feu Léon Techener, troisième 
partie (Paris, t889, in-8°), p. 15-11. 

2. Ou Parleone. Il fut un des secrétaires de Bessarion. 
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pium illud a me traductum cum parua epistola, ut quid agam ex 
optimo patre D. Athanasio Chalceopylo scire poteris, quœue caussa 
fuerit qure me ad ius ciuile impulerit 1 • » 

En U58, Athanase dut 11 à sa naissance illustre et à l'éclat de ses 
vertus » l'honneur d'être admis au nombre des bourgeois de la ville 
de Messine. 

D'abord abbé commendataire du couvent cistercien de Notre
Dame d'At-ca, au diocèse de Syracuse, il fut ensuite nommé archi
mandrite de l'abbaye basilienne de Notre-Dame du Patire, au dio
cèse de Rossano. Il reste de son passage dans ce monastère un 
précieux monument artistique : une icone de la Vierge Hodegetria, 
aujourd'hui consenée dans l'église de Saint-Pierre à Corigliano. 
11 C'est un panneau à fond d·or peint sur ses deux côtés, portant au 
revers le Christ en croix, entouré de la Vierge et de saint Jean; de 
face, la Théotokos à l'enfant ,Jésus sur ses bras (comme les madones 
de Saint-Luc), avec l'exergue : 

H 
MP 

NEA 
~r 

OAHfHTPIA. 

En bordure au bas une élégante inscription en lettres d'or 1 », 
laquelle est ainsi conçue : 

AeANAl:IOI . <l>IAIIIIlOr. XAAKEOilrAO~ . APXIMANAPITHl:. 
THI · MHTPI · ror · 8EOr • IOTHPIAI · TON IIPOIEPXOMENO:S · 

XAPIN. 

L,! pape Callixte III nomma Athanase visiteur de tout l'ordre de 
Saint-Basile. 

Enfin, le 21 octobre U6t, Pie II le promut à l'évêché de Gerace. 
Ce fut probablement à l'occasion de celte promotion que Constantin 
Lascaris lui écrivit une lettre, que je crois utile de placer sous les 
yeux du lecteur : 

'A8,:•,,:alq, èmcr.t61tq, 3. 

DoÀÀiixt:; XIX't1 ÈfJ,2:U':~Y îEVO(J.E•10:; x,:-:.607,a,: x,:l dx:r,i; x,:l ~,:atHwv x,:l 
cipztEpfoiv IX~'tb)V 'tOlO~-;ov Œ'tO(J,OV Èv fJ,boti; iypolxoti; ttilY'tWY <rJYIXîEÀ:z~i:aO,:t 

1. Amaduzzi, Anecdota litteraria (Rome, 1173, in-8•), t. III, p. 379. 
2. Pierre Batiffol, L'abbaye de Rossano (Paris, 1891, in-8•), p. 7. 
3. Nous avons corrigé dans cette lettre quelques fautes d'impression négligét>s 

par son premier éditeur. 
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xœl !p111arp6pov x1lœlvo1ç vi91a1 cru-rtœl6m1a6œ1, xœl fLT1 cipx_1e1tlaxo1to·, 8œu11œa-tijç 
1tOÀEIIIÇ 1t017jail'l'tlllV, w ŒÔ'tOç 'tt ae!wç 81iyo1ç XŒ! œÀÀot WtpEÀ7j8EtE'I, ÎŒÙ'tŒ 01) 
xœl 'tOIŒÙ'tŒ civ01loy1~6111voç ~Àyouv, 'tljV Aoxp18« 1 2':xu~ÎÏJ'I Îp1jfLlŒv ¾jyo611evoç. 
'E1t1l oè 'tÔ'II aorpôv 8eoowpov I Ëax_Eç luïpov, 1tÎÏJÇ ofo fLE x_oi!pEtv ; xœl 1tœl1vip
ol01-. fowv, EÔ'tux_eadpouç 'tOÙç 1tatp' lifLt'II XpljfL'IIOÙÇ 'tÎÏJ'II è'll'tatü8œ 8tot'tp16îiJv 
vop.1Cw. nOvtwi; œp1tieœç èXEtVO'I œ•n\yœyaç <NVOIXOV 'tOIOÙ'tOV 1to1~a01ç, où 'ltŒ@O'll'tOÇ 
civtvoti,ç 1tl%V't11JV 'tuyx.&veiç, "Eppwao s. 

Jérôme, évêque d'Oppido, étant mort, Sixte IV réunit ,e diocèse à 
celui de Gerace, le t 7 septembre U72. Et, par un décret pontifical, 
ces deux églises ayant été soustraites à la juridiction des arche
vêques de Reggio, furent placées sous la dépendance immédiate du 
Saint-Siège. 

Athanase fut conseiller d'Alphonse I•• et d'Alphonse Il, de Ferdi
nand I•r et de Ferdinand Il, rois de Naples, et comblé par eux de 
nombreuses faveurs. 

Il mourut presque nonagénaire, le 4 novembre U97, à Oppido, au 
cours d'une visite qu'il faisait à celte église. Son corps fut transféré 
à Gerace. On célébra ses obsèques à la cathédrale, et il y reçut la 
sépulture, dans un tombeau qu'il s'était fait construire. Par les 
soins d'un de ses successeurs, monseigneur Octavien Pasqua, on lui 
grava, sur une plaque de marbre, l'épitaphe suivante : 

D. O. M. ATHANAs10 CHALCEOPYLO CoNsTANTINOPOLITANO QVI 
Pio II PONT : 81ERACEN. EPISCOPVS FACTVS, GR..ECAQVE ECCLESIA IN 
ROMANVM RITVM JMMVTATA, VIRTVTVM SVARVM. VESTIGIA JMPRESSA 
RELIQVIT. AD IMITATIONEM ÛCTAVIANVS PASQVA GENEVENSIS 1 EPISC0• 
PVS 8IERACENSIS, AN. {584, P0SVIT. SEDJT ANN0S 36. ÛBIIT PRID. 

NON. N0VEMBRIS f 4,97, BENE PRECARE QVISQVIS ES 1 TIBI SIC ALII. 

Athanase avait une sœur nommée HÉLÈNE, dont la fille, appelée 
EUPHROSYNE, contracta mariage avec Jérôme Biennato, frère d'Aurèle 
Biennalo de Milan, professeur de philosophie à Naples '· 

Le Parisinus grec 3013 contient le texte du traité .De la danse de 

i. Constantin Lascaris appelle ainsi Gerace où avait été transféré le siège de la 
ville ruinée de Locres (Locri epi::ephy1-ii). 

2. Théodore Gaza. 
3. Iriarte, Regiœ biblioth. Matritenais codd. g,·. maa., p. 292. 
4. Tous les renseignements donnés dans cette notice et dont la provenance 

n'est pas autrement indiquée ont été puisés dans les deux ouvrages suivants : 
i•) Conatitutionu et Acta Synodi Bieracenaia ab illualri'8, et 1'evei·endisa, domino 
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Lucien, précédé d'une traduction latine par Athanase Chalkéopou
los 1 , en tête de laquelle on lit une épitre dédicatoire ainsi intitulée: 

A thnnas-ii, episcopi Hiaac,,11si., P-t Oppidmzsis-, prœfatio in lihrum 
dP- Saltatione Luciani ad mognificum virum Antonium Pet,·ucium t, 
inclyti regis- Sicili:e Ferdi11n11di s1'c1•1!farium maiorem. 

Ce manuscrit est très vraisemblablement un autographe d'Atha
nase. On pourrait le savoir, en comparant l'écriture avec celle du 
Rouemzas (Classensis) t39.4. R. (ltliique à Nicomaque), à la fin 
duquel on lit celle souscription : 'E1p:h?7l r.-ip' 'All:xv-z'711)~ JJ,ov:xzll::i -:,,::; 

X-z).x.or.o·~).o~ -r'P _çnvt, am (= Ha0 de notre ère 3). 

On trouvera plus loin, à l'année H76, la description de la version 
italienne de l'f:néide altribuée à notre Athanase. Certains biblio
graphes le considèrent aussi comme auteur de l'O,·dine de le no:e de 
lo /Llustris-s-imo Signor misir Constantio s-fortia de Aragonia : et de ln 
lllustris-s-ima hladona Camilla de Aragonia sua con.mrtP- ne[ anno 14i 5. 
(Vicence, U75, in-4°), mais on ne produit pas la moindre preuve à 
l'appui d'une telle attribution '· 

Ajoutons, pour finir, que les Italiens avaient métamorphosl; 
Chalkéopoulos en Cal'ciofi.lo, et que, en U67, Bessarion jeta les yeux 
sur ce prélat pour négocier un mariage (qui n'eut pas lieu) entre 
Jacques de Lusignan et Zoé Paléologue 6 • 

Cœsare Rossi episcopo celebrafœ dielm., 10, fi et 1f novemhris fi.V, ('.'iaples, 1155), 
p. 286; 2•) Conslituliones et .Acta Synodi llieracensis ab illusfriss. el revet'e1Hliss. 
domino Francisco Xaverio Ma1117e1w•a episcopo dieb1u !iz, 23 et f.f maii an11i 1889 
celebratœ. Cum ap1Jendice et Hiernce11sium episcoporum rhronofogira sel'ie ('.'laples, 
1892), p. 338. Je dois la connaissance de ces deux très rares volumes à l'obligeance 
du R. P. Pierling, de la Compagnie de Jésus. 

t. D'après une note de l'abbé l\lorelli publiée par Boissonadl' (Notices et exfrnils 
des manuscrits, t. XI, seconde partie, p. 3, note 1), Athanase aurait aussi traduit 
en latin l'homélie de saint Basile, In proœmiwn Proue,·biorum. 

2. Antonio de' Petrucci, accusé du crime de lèse-majesté et condamné â mort, 
fut exécuté Je 15 mai l481. 

3. Cf. Albert Martin, Notice sm· les mss. g,·ecs de la Bibliotl1. ClassP.nse d 
Raven11e, dans les Mélanges Graux (Paris, 1884, in-8°), p. 5,j5, 

4. L'auteur du Catalogue général des livres imprimés de la lJibliot/ii>q11P. natio
nale de Paris place cet ouvrage sous le nom d'Atanagio (t. IV, col. 919). 1:exem
plaire de notre Biblioth. nat. (Rés. K 800) est incomplet du premier feuillet. 

5. Voir le P. Pierling, S. J., La Russie et lP Sai11l-Siè17e, t. l (Paris, 1896, in-8'), 
p. 127-128. . 
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8 
GEORGII TRAPEZVNTII DE PARTIBVS ORATIONIS 

EX PRISCIANO COMPENDIVM. (A la fin :) Mediolani. 
M. ecce. LXXII. 

ln-4°. On trouve en tête une lettre de Georges de Trébizonde à 
son fils André; et, à la fin, une lettre du même à Cola Montano, 
datée de Rome, 4 avant les calendes de novembre (29 octobre) U71. 
Nous les avons reproduites plus loin, l'une et l'autre, d'après l'édi
tion de U74, car nous ne connaissons pas de visu celle de U72. 

9 
Nicolaus Sagundinus ad lohannem filium, de cpistolari 

dicendi genere. Impressum Neapoli per Arnaldum de Bruxella 
die XVII Sept. MCCCCLXXIII. 

In-4°. Emprunté à Apostolo Zeno (Disserta:. Vossiane, t. I, p. 342), 
qui ajoute : « Edizione unica e rara, alla quale vanno unile le sup
poste Epistole del sultano Mehemet II, tradotle in latino da Landi
vio, cavalier Gerosolimitano. » Cf. Maittaire, Annal. typ., I, p. 329. 

t.O 
[EVSEBII PAMPBILI DE EVANGELICA PRAEPARATIONE 

GEORGIO TRAPEZVNTIO INTERPRETE.] 

(A la fin:) 
Artis hic : & fidei splendet mirabile numen : 

Quod fama auctores : auget honore deos. 
Quid magis artificem peteret Dux 1 : christus & auctor? 

Tres facit œternos ingeniosa manus . 
. M. ecce .LXXIII. 
Leonhardus Aurl. 

t. S"il s'agit du Doge, il faut en conclure que Léonard Auri résidait alors dans 
une ville de la Sérénissime République. Ces vers sont d'ailleurs empruntés à la 
souscription de l'édition vénitienne parue en U10. Voir ci-dessus, le n• 4. 



r:.-~. ·. i!:; 1:-i, f.-11ill";b n,,n chiffrés. d,Jnl IP pr,~min Liane, san;. 
• :-.-:._· -~-~ r,i r-:dame,;. Caradàes latins. 3i lignes à la page. 

1.-:• ,:,.:--,,_ ,,-r,,;; de c,, liue s,JDt les m~mes que ceux de !"édition 
1,-·· r.1"':',r,,,,,, de Cii:,:r,,n d•Jnnée par Adam de Amheri::au, en t-lï~. 
,_,., ,~ .: J,':r::,,,l rJ,, cr,,ire que L,:onard .-\url a succédé à ce dernier. 
r_:. "'l•:mI,:;,ir,; d,, C':l r,11ua;,r, fut ,·en<lu :;1 fr. Gaignal; 1:; llorins. 
'.~~-.,,:_r,:s; :".h fr. F. J,i,fot. 

J;:: -/:,•: i';'; r,:,ti,,11<1I•, de Paris : l11L 11,:,en·e C l•JI. 

H 

lrir:ipiunt alirp1i lil,ri ex lliadc Homeri translati p dflm Nico
hiJ ,fo \" ail,! Li•gii iloclorf, Basilicc prïcipis apostolorü de urbe 
Can 1,nir:ii quos cï,pl,~n~ aut Pmï•darc nü potuit ïprouisa morte 
prr•urmlus. 

1.-tll re,.·to du dunier {1!11il/et :) 

AD LECTOHDI. 

Qui lcgis, emenda, liuor discedc, reucrsus 
ln latiü duce me magnus Oomcrus erat 

Homaq3 certasset tecü uel smyrna ucl argos 
:\'on potui postq mors iugulauit opus. Vale 1• 

Lclius de Valle in memoriam filii. 
Impressus est iste Liber Rome in domo lohannis Philippi de 

lignamïe mcssaii S. D. N. familiaris Anno M. CCCC. LXXIIII. 
Prima die Mcnsis Februarii. 

In-4° (non in-folio) de 98 feuillets non chiffrés, dont le premier 
blanc, sans signatures ni réclames. Le volume comprend onze 
cahiers ainsi composés : Cahier, t, t2 feuillets; 2, tO feuillets; 3 
el 4, 8 feuillets chacun; 5, 12 feuillets ; 6, tO feuillets ; 7, 8, 9 et tO, 
8 feuillets chacun; H, 6 feuillets. Le titre ci-dessus reproduit figure 
au verso du feuillet 3. Rarissime et recherché. 

Au feuillet 2 recto commence la jolie lettre suivante de ÎHÉODOHE 

GAZA, laquelle se termine au verso du feuillet 3 : 

t. Entre celle ligne et la suÏ\·antc se trouve Ir Hcgistre. 
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THEODORVS GRECVS DOMINO LELIO DE VALLI~, 
VTRIVSQUE IVRIS DOCTORI, SACRI CONCISTORII ET 

PAVPERVM ADVOCATO, SALVTEM DICIT. 

27 

Cvm te, Leli vir prestantissime, sepulchrum concedere Nico
lao filio, viro eloquentissimo, statuisse intelligam, probo equi
dem istam etiam operam. Affert enim et sepulchri conditio 
aliquid ad memoriam defunctorum ; sed quod longe pulchrius 
et ad gloriQ immorlalitatem efficatius est, libros dico el scripta 
filii, id et tuo amori et Nicolai filii studio aptius commodiusque 
eodem parari posse existimo. Studuit enim ille non opihus et 
diuitiis, quibus sibi aut Qdes magnificas conderet, aut sepulchri 
subptuosi (sic) impensas relinqueret : sed virluti et bonis litteris 
atque artibus, quQ hominis et viuentis vera sunt ornamenta et 
vita defuncti memoriam seruar-0 apud posteros omnes amplis
sime possunt. Nouerat ille sepulchra summorum virorum siue 
romanorum siue grecorum nulla nunc esse quQ aliquando pre
clara fuere ; nomen vero illorum et gloriam seruari adhuc 
libris quos aut illi sua facultate ediderant, aut alii de eorum 
virtute conscripserunt. ltaque hoc unum magnopere curauit 
ut tum alii de suis Jaudibus iure oplimo agerent, tum etiam, 
quod pulcherrimum est, ipse sua doctrina non modo confir
maret quQ alii sibi tribuerent, verum etiam amplificaret suam 
existimationem, mandaretque posteris tutiorem. Qvamobrem 
etsi sepulchri quoque opera negligcnda non est, tamen longe tu 
melius et ex instituto filii congruentius feceris, si inter ea quQ 
amor paternus memoriQ filii consulat, hoc in primis procures 
ut eius libri quos nondum ediderat exarentur pluribus exem
plarihus recte atque edantm·. Hoc enim illi laudem lalius 
accumulabit, nomenque contra omnem seculi labem tuebitur 
amplius quam sepulchrum, quam statua, quam quoduis eius
modi monumentum. Cum enim mortales sibi immortalitatem 
quandam comparantes, triplici illa consilii ratione moliantur, 
aut enim bonis fortunQ Qdes, sepulchra, statuas sibi faciunt, 
aul bonis corporis liberos procreant, aut bonis animi litteris 
mandant, quantum ipsi ingenio, doctrina, studio, denique 
virtule valent, hoc tamen unum quod littcrarum bonarum 



\ 
1 

' 

1 
• 1 
~ • 1 

28 BIRIJOGRAPHIE HELLÉNIQt:E 

opera conlincntur (sic) adeo excellit ut reliqua parum fere ad 
memoriam conseruandam valere videanlur. Qve enim çdes aut 
scpulchra Cesaris, Pompei, Ciccronis, Virgilii, Senecç hoc tem
pore extanl? Qvç Alexandri, Agesilai, Demoslhenis, Homeri, 
Platonis, Aristotelis? Quid de familiis? Nunquid aliquis sit in 
nostra etatc qui se Cesaris gentilem aut alicuius ex iis quos 
modo enumeraui, vere fateri potest? Omnia hçc perierunt, 
tantumque de illis clarissimis viris memorie habetur quantum 
littcris mandatum est. Hoc igilur uno lillerarum bonarum 
studio mortales semper viuere possunt, nomenque assequuntur 
immortale. Sepulchrum vero Mausoli, quod inter scptem mira
bilia orbis terrarum enumeralur, deletum omnino est, proies 
eliam cuiusuis genus humanum potins seruat quam parentum 
memoriam et nomcn. 

Sed cum plura Nicolaus noster laude digna pro suo amenis
simo ingenio suaque plane singulari doctrina scripserit, illa 
inprimis edi celebrarique cupio, quç cum gloria illius greco
rum quoque auctorum commendationem augeant. Quapropter 
Homeri et Hesiodi, principum poetarum, carmen, quod clegan
tissime in latinum conuersum ab illo est, id primum edatur 
horlor et rogo, vt simul et nomen Nicolai illustre seruetur, et 
auctorum grccorum tam insignium opera extent latinis lilteris, 
'luando fata ila tulerunt ut grecis minus scruari iam possint. 
(J fortunam iniquam que ingenium Nicolai prcclarum homini-
1,us quasi inuidcns rapuit priusquam totum Homeri carmen 
ab .. oluerct? Coleretur cnim Homerus opere integro, non minus 
mu,a latina quam grçca unquam claruerit, nisi Nicolaum ami
si"emus. Sed tamen quantum vel inuita fortuna ille efficere 
su,: ,·irtulis opera potuit, non est omittendum. Nec enim volu
mine parum, neque facultate interpretis mediocre est; scd 
tantum profccto ut ab omnibus qui linguç latinç operam dede
runt, perlibenter recipiatur, accuratissimeque seruetur, exem
plumque studii nobilissimum habcatur. Non id imago quedam 
Homeri est, scd ipse Homerus lalino eloquio res troianas 
referre videtur eadcm copia, grauitate, suauitate, et elcgantia 
qua grçcc retulerat; tantum Nicolaus ingcnio atque doctrina 
perficere potuit. Ita cum Virgilio suo auctore certauit, ut quem 
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ille imitatus est, ipse transfcrret in Latium, suisque hominibus 
patefaceret tanta cum elegantia et grauitate et priscarum rerum 
dcmonslratione ut Hesiodum et Homerum ipsum loquentes 
Latini facile intelligere possint. Viuet certe Homerus et Hesio
dus studio Nicolai omnibus seculis, nec Nicolaus unquam extin. 
gui poterit, Homero et Hesiodo, quos pulchre interpretatus est, 
auctoribus. Quod si hçc preclara filii monumenta seruanda 
curauerjs, functus sane eris officio non solum patris beniuoli, 
sed etiam viri humani studiosique patriç. Hec enim eadem res 
el filio pariet gloriam immortalem et patriç summam afferet 
utilitatem. Itaque memoriç filii sic inprimis consulendum cen
sebis. Obitum autem eius, iacturam .s. et priuatam et publi
cam acerbissimam, conaberis animo ferre constantiore, ratio
nibus iis quas nemo melius quam tu tibi possit repete1·e. Cum 
enim omnes mortales simus, is profecto plus consolationis 
capere potest, cui superest ut non magis doleat quod amiserit 
filium quam quod genuerit optimum gaudeat. Vale. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inv. Rés. Yb t87. 

!2 
GEORGII TRAPEZVNTII DE PA 
RTIB VS ORATIONIS EX PRISCI
ANO COMPENDIVM. 

(A la fin :) 
lmpressü Mediolani kalëdis februarii. Mcccclxxiiii. 

ln-4° de 80 feuillets non chiffrés, sans signatures ni réclames. Sur 
l'exemplaire de notre Bibliothèque nationale, qui nous a servi pour 
la présenle description, tous les cahiers ont été soigneusement 
signés à la plume, sans doute pour faciliter le travail du relieur. 
Cette particularité nous permet d'en donner la composition : Cahiers 
i à 6, huit feuillets chacun; cahier 7, dix feuillets; cahiers 8 el 9, 
huit feuillets chacun ; cahier iO, six feuillets. Caractères latins. 
28 lignes à la page pleine. Rarissime édition. Voir ci-dessus la pre
mière, sous le n° 8, page 25. 

Immédiatement après le tilre, on trouve une épître dédicatoire 
de Georges de Trébizonde à son fils André, que nous reproduisons : 
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De parlihus orationis brf'ui compondio, Andrea fili, ad te 
snihero conslitui. Nam cum vidorem lalinam linguam his 
iunioribus grammalicm magislris corruerc, nihil earum nuga
rum quas illi doccnl tcnC'llo ingenio tuo proponendum putaui; 
dc•nim si qum a pul'ris nobis discunlur, ea facile ad seneclu
lt•m JH'l'lll'Uiunt, non ('St nPgligl'nda ha\C œlas nec obliuione 
dihna sunt traJenJa, se1l qua• non pœnitC'at &talc grandiores a 
pucricia percPpisse. . 

Qua• cum ita sint nC'que Prisciani C'X'}uisila. volumina pucris 
danJa Vilft.anlur, Compendium ex oo non paruo labore confc
cimus : quod si memoriœ tradideris, oplimos profccto fructus 
ubC'l·ioresquc concipies. Nam ut agricolœ, nisi scmina curiosc 
dolf'gf'rint agrumque probe colucrint, tcmporc messis lugeant 
nccesse est; sic, nisi quis ru,lem animum bonis regulis auclo-
1·ibusquc imbueril, maior a-Laie mctC'l ignoranliam. Qua in re, 
si mihi, cum primum docl'l'C impulsus sum, fuissct obtempe
ralum, Yirgilium Cit:erom'mque pueris olîercnti non ut intelli
f;t'rent, quoJ ab ea a•lal<• alienissimum est, sed ut crebra kc
lionc memoritcr ll'lll'l'l'nl, qu,l' pul'ricia• propria stuJia sunt, 
multi profl'clo inpr,Psl'nliarum imu'nes pra•eeplione noslra 
ll'larenlur et nos nwlius sibi quam parentes prospexissc proli
l<•renlur. Verum qunniam communem p<'ne omnium prauam 
consuetuJinl'lll, _quam J1_,Jisccndam discunt, magna ex parle 
\'l'i inuili SC'culi sumus, lu, qucrn non alil'no ductu sed nostro 
docC'l'C possurnus, \ïr~ilium nunc el has regulas, paulo post 
Cir<•ronis nonnulla memoria' comm1•1llla, qua• sola virlus animi 
his h•ncris annis summo opL're pllllcl. Deinde, cum per a-tatl'ID 
nlll'nt!L'l'C polt•ri~. facilius inh'lli~es qua• molliori animo inlixa 
fuerint. Quod si faci1_•s. o~lt•ndt'S profodo l'l me recle multis 
consuluis~e l'l tt, a tertio apllll ll1_':-i0Jum online hominum longe 
nl11•sst' : 

tlptimns illt• •Jlli,lt•m qni 1wr ~t•~e l,mnia nt•,~ens 
l'r.P<'•'l'h'r l'lllll' ip~e ~ilii nwli,,ra pt•re~il. 
lllt• h,•nu~ rur~um nwnitn~ qni n·,·ta ~,•qut'lur, 
Qni 1w,· ip,t• ,·i,lt'I n,•qut• .-n•,lit n•da nwnt>nti. 
Ili,· nulla in parlt• utili~ t'~I 1• 

--------- --------------------
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Au d~rnier feuillet (r• et v0 J, on lit celte autre épitre: 

Georr;ius Trape:;unrius Coite Monta110 suu 
salut. die. plur. 

Peregi quod tam moitis prrecibus a me poslularas, fili mi 
optime, ut de quattuor partibus oralionis indcclinabilibus Com
pendium ex Prisciano conficcrem : quod, etsi laboriosum mihi 
arduumque nimis oh scnectutem meam videbatur, iam enim, 
ut nosti, neque litteras formare vacillanti manu, nequc volu
mina euoluere sine ingenti labo1·e valeo, tamen non existimaui 
posse me eff ugere nomen impietatis, si tibi omnium quos aut 
vidi unquam aut audiui aut legi maxime pio quidquam denega
rem prresertim tam honesta pctenti. 

Profueris enim hac Compendii exactione non solum iuuen
tuti Mediolanensi de cuius virtutibus et disciplina solicitus hoc 
mihi onus imposuisti, scd creleris quoquc latinœ lingure stu
diosis, neque tantum in hoc Compendio, verum in aliis etiam 
operibus qure olim a me suscepta, deinde tedio senectutis et 
ingratorum odio intcrmissa, nunc toto animo mr.o tua pietate 
rccreato ad communem utilitatem pcrficientur, me vero dcsti
tuti operis infamia liberaris : quod ego cor imperfcctum dcse
ruerim nihil aliud video nisi Deo ita volente ut, cum quattuor 
partes ad Andr~am filium meum scripsisscm, reliqure superes
sent quattuor, quas ad le scriberem, quem nec minus amo 
quam ipsum Andream, nec minus filium existimo. Illius enim 
corpus mortale et corruplibile ex meo corporc genui, tuum 
vcro animum ex meo animo, quod molto plus est, imprcssi ac 
formaui, ut, quod de loue atque Minerua poctre fabulantur, tu 
de meo capitc quodam modo natus et videri possis et credi 
cupias. Vale. 

Data Romre, IV kal. nouembris M. ecce. LXXI. 
Bibliothèque nationale de Paris : Inv. Rés. X Hi77. 
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PO'.\lPEI FESTI COLLECTA~E.A 
PH J SC OR V li VER BOR V li 

f.l U rr;r;t,, rie l'11umt-rl1:rnier f eui/let :) 

CfJll,iclanca Arroganlissimi Pompei Festi 
Priscis113 VPrbis 11mulgala. a Iohane Reynharâ 
ile Enyngen. Conslanlicfl. lmpressa Rome sub 
Six Lo .1111. Pont1• Maxi. Annoscdncdum salutis 
l'Î us,Jem. Absolu ta salubcrrime extiterant. 
A. D. .M. LXXV 1 • Calend vero Octobr. 

J 11-folio dll Hli feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc. 
Au rnrso du l'avant-dernier feuillet figure le registre, duquel il 
rt'•sulte quo l'ouvrage comprend H cahiers dépourvus de signa
lur,iK et ainsi composés : le premier de six feuillets, les neuf sui
v1111ls dll huil feuillets chacun et le onzième de six feuillets. 33 lignes 
il la pai,;e. f<lilion de la plus extrême rareté 1 • Vendue 86 fr. maro
'l"i" ,·111,gr., La Vallière; 91 fr. mal"oquin cit,-on, Mac-Carthy; 70 fr. 
llll {Htt. 

J,11 prumiur feuillet, blanc au recto, contient au verso l'épitre 
il,'•dicaloire do Manilius (MANILIVS CABACl\"S RALLvs) à Pomponius 
Lmtus, que nous reproduisons ci-après : 

Munilius Honumus Pomponio Lelo salulem. Nuper cum 
ll'i-;issmn Pompci Fesli mulilatos libros, qui priscorum 
vllrborum inscribuntur vehemcnte1· dolui quod tanlum 
opm1 inh-grum non 1·emanscrit. Scripsit ille quidcm ad 
lolius antiquilatis cognilioncm el poslerilatis utilitatem. 

t. l.'.1h~1•11c1• ,lt•111·1•11lain1·~ \CC1:q dans l'l'II<' date ne pro\"ient pas d'une inad
\'1•rla111·1• ,lt· noir,• pari. Ell,·s 111• sont 1•xprimi•cs ,tans aurun ,les trois exemplaires 
1(11'11 111111~ 11 1'!1'• tl11nn1• ,h, \'l•ir. Cf. J. H. Aut!iffrl'.ti. Ca/al. historico-criticus 
1·01111111111·11111 ,•dit. ,,:rc11li Xr, p. ftlS-1\ltl; C't la llibliùlhe,·a Spe11ce1·ia11a, t. YI, 
p. ~;;:,. 

:l .. \11111• l'i•lilii-n ra1•11111t• l,lli.,,·,·/1. !.XXIII\ qm• )lanilius lui a,·ait montré le 
111.11111•,·nl 1•r111i11al : tlslt-n,lil mihi H,•n1a· ahhine quat!rit>nnium )lanilius Halins, 
1,r,1•,·11~ h,•11111 s,·,I lalini~ lilt'ri~ :1,lpri111,· 1•,,·ult11s, fr,1!!lll<'Ulum quo.tJam Sexti 
l',•mpd F,•sti 1nam ila ,·rai in lilul,,· s,111,· qn.im nl'lustum. st'J ph-raque muli
l.1111111 pra·1-.•~11111,p11· .1 muribu~ ,.\. l',•liti,·n. o,.,·,·11111 lv11111s pri11111s. L~·on, 15:!S, 

111-:-·. I'· 61!.l • 



ANNÉE 14:ï5 

Sed puto inscitia superioris etatis tam preclarum munus 
nobis eripuit, nam quidam nullius momenti sine nomine 
sine litteris ad Carolum Regem volumen diffusum 
& copiosum in sterile compendium redegit, & credibile 
est reliquisse que magis necessaria erant. ut sepenumero 
tu mecum questus es. quod superest imprimendum curaui 
ne alios forte audax & temerarius in peius reddat & 

pro virili parte emendari castigarique euigilaui ut saltem 
si non integer, fidelis tamen legalur. Vale. 

De Romaulis. 

33 

L'épître dédicatoire ci-dessus est reproduite ligne pour ligne, 
comme dans l'original. 

Biblioth. nat. de Paris: Inv. Rés. X 516 (ex. incomplet). 
Bibliothèque Corsini (à Rome). Col. 50. F. 2!:i. 
Bibliothèque du Musée britannique : 624. i. 27 1• 

f4 
(En tfte du volume :) Nicol. Gupalatini. Veneti. Phisici. 

prefatio in Problemata. Aristo. Ad Sixtum .1111. Pontifi. maxi. 
(A la page 3 :) ARISTOTELIS PHILOSOPHI PROBLEMATV 

PARTICVLA PRIMA INTERPRETE THEODORO PER VLTI
MAM EMENDATIONEM. 

(A la fin:) Expliciunt Aristolelis Problemata. Rome impressa 
per lohiinem Reynhard. de Eningen Qu~ Theodorus Gazes. 
Tessalonicensis (sic). olim e greco in latinu3 côuertit. Eaq3 
nuper ultima emendatione Emendauit. Suh Sixto .1111. Pon. 
Max. Absoluta sunt. A. M. CCCC. Lxxv. xiiii. calend. lunii. 
Foeliciter. LA VS DEO. 

ln-4° de t56 feuillets non chiffrés, divisés en dix-sept cahiers, 
ainsi composés : t et 2, de tO f. chacun; 3, de 8 f. ; 4 à 9, de tO f. 
chacun; iO, de 8 feuillets; t :l, de 6 feuillets; :l2 à U, de tO f. chacun; 
t5, de 8 feuillets; t6, · de to feuillets; t 7, de 6 feuillets. Le pre-

1 i. Copinger (n• 2488) reproduit inexactement la souscription de cet exemplaire, 
aquelle est identique à celle des deux autres. 

3 
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mier el le dernier fouillet sont blancs. C11ri1•u:.;c préface de :\ieolaus 
Gupalalinus. Raris~irne 1idition. 

Htl:iliothi:que nationale de Paris : lnv. lli:s. H 123::i. 

15 
[CLAVDII PTOLE)IAEI ALEXANDRINI 

COS)IOGRAPHIA 
IACOBO ANGELO & MANVELE CIIRYSOLORA 

lNTERPRETIBVS.] 
(A la fin :) Angelus uadius : et Barnabas picardus uicëtinus 

lectori Sal. llabcs lcctor : quiitum p nos fieri potuit : accura
tissimü lib~ : ï quo si forte qd te offenderit : nô eni3 cofidimus 
oïa ad unguë exegisse : ne .ppterea : qure recta sunt asperne
ris : rogamus. Vale. 

En tibi lector Cosmographia Ptolemrei ab Hermano leuilapide 
Coloniensi Vicencire accuratissime impressa. Benedicto Triui
sano : & Angelo Michacle prresidibus. M. CCCC. LXXV. IDI. 
SEPT. 

In-folio de 144 feuillets non chiffrés, dont le premier blanc, divisés 
en dix-sept cahiers ainsi composés : aa, 10 feuillets; bb, 8 feuillets; 
a, tO feuillets; b c d e f g, 8 feuillets chacun ; h, 10 feuillet.": 
ABCDEF, 8 feuillets chacun; G, 10 feuillets. Première I et rarissime 
édition. 

On lit, en tête du volume, uneépllre dédicatoire de Jacques Angelo 
au pape grec Alexandre V 2 , à laquelle nous empruntons le passage 
suivant : 

« Ceterum gcogmphiam, hoc est terrre descriptioncm, auctor 
hic noster hoc omne opus grrece nuncupat : quam appella
tionem uir sreculi nostri erudentissimus MANVEL Constanti
nopolitanus, suauissimus litterarum grrecarum nostri sreculi 

1. Celle qui porte la date erronée de 1462 lui est manifestement post,1rieure. 
Nous la décrivons plus Join. 

2. Pierre Philargis naquit dans l'ile de Candie vers l'année 1340. Voir J'(·tude 
que, sous Je titre b iÏ.À'l)v 1tiir.01; 'A">.é!;01vôpo; ,•, Marc Réniéris lui a consacrfr dans 
ses 'la'l'opritœl µ..).lu, (Athènes, t881, in-8°), p. t-105. 
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apud nos prreceptor, dum in latinum eloquium id transferre ad 
uerbum licet pariter incipit non mutauit : sed nos in Cosmo
graphiam id uertimus, quod uocahulum, licet etiam grrecum 
sit, tamen apud Latinos ita usitatum est ut iam pro nostro 
haheatur : credamusque uirum eum, si id quod transtulit 
emendasset, omnino illud in Cosmographiam mutaturum 
fuisse 1• » 

La collaboration de MANUEL CHRYSOLORAS est encore plus catégori
quement affirmée dans le titre d'un manuscrit de cette traduction, 
qui faisait partie de la Bibliothèque des Oratoriens de S. Philippe à 
Naples, et dont A. Buchon donne la notice suivante 1 : 

Claudii Ptolemei Alexandrini Cosmog,-aphiœ libri YI (sic) e grœco 
in latinum sermonem pe1· Jacobum Angelum Flo1·entinum tradur.ti, 
adiuvante Manuele Constantinopolitano, grœcarum litte1·arum pro/es
sore eiusque prœceptore, cum descriptionibus et tabulis geographicis, 
ad beatissimum pal1·em Alexandrum V, pontificem maximum. Flo
renti:e, anno 1.409. 

A cette notice ( très vraisemblablement copiée en tête du manus
crit ou peut-être dans un catalogue appartenant aux Oratoriens) 
Buchon ajoute : « Manuscrit grand in-folio sur vélin, d'une magni
fique exécution avec d'excellentes miniatures et 26 fort belles 
cartes géographiques coloriées, sur lesquelles les montagnes sont 
indiquées. » 

Biblioth. nat. de Paris (2 exempl.) : Inv. Rés. G 37 3 et G 463 '· 

i6 
.P. Maronis Virgilii Liber Eneidos 
feliciter incipit. 

(Au recto de l'avant-dernier /. :) 0 uoi periti, et anche uoi 
non docti, che legiereti ouer ascoltareti la nobile opera gia in 

1. Noua ne reproduisons, dans cette citation, ni les abréviations, ni la ponc
tuation de l'original. 

2. Noutielles ,·echerchea historiques sur la principauté française de Morée (Paris, 
1.843, in-8•), t. II, première partie, p. 356-35'1. 

3· C'.et exemplaire, bien conservé, a fait partie de la bibliothèque de Robert 
Gaguiu, dont il porte la signature (Ro. Gaguinua) à droite du colophon. 

'· Cet exemplaire est incomplet de plusieurs feuillets. 
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IJl!r;;o c<1m p<1nuda I' lo fam1Jsissi mo Poe la laurealo .P. }larone 
Vir;.çili<J }lanluano ad honore, cl laude de Octauiano Augusto 
s1!1:11wfo lrnperalore de Homani: et da puoi de uerso in lingua 
uul;.;ar,i rPducla (J'!r lo lillcratissimo grcco Athanagio p conso
lati,me de Con;;tantio figluolo de Cüstantino Impcratore, Vera
m,mlr! s,mza duLio alcuno rcmanercti tutti licti et contcnti 
wdi a11irni uoslri pcr la inlclligcnlia de li exccllcnli et mirabilc 
facli de Enea como ne la presentc opa si conliene : nü meno 
'I uanto allra uulgar opera se polcssc p consolatione legicre et 
audirc : La quai e stata impressa ne la famosa cittade de 
Viccncia, per Ucrmanno Leuilapidc da Colonia grâde ne lano 
dil Signor. M. ecce. LXXVI. adi Marti. XII. Marcio. 

1am prcscns opus hoc mille Athanasius annis 
Encadum cccinit : lcgc dulcia carmina lcctor. 

P. B. C.O. 

In-i'' Je 102 fcuillels non chiffrés, dont le premier blanc, divisés 
1m lrBiw cahiers de huit f. chacun, sauf le dernier, qui n'en a que 
six. Signatures a-n. Livre d'une insigne rareté. Vendu 4 liv. U sh. 
li d. Hihherl; 3 liv. t.9 sh. Heber; 58 fr. Boutourlin; 200 fr. maro
tJ1tiii rnurr, Libri, en f.817, et maroquin olive, 3 liv. 6 sh. en f.859. 

Au l"' du f. 3, on trouve la préface, ainsi intitulée: Queslo e il pro
lor1u drl grero atlumagio. En voici le seul passage intéressant : 

« ... Il qualc lihro cl greco Athanagio, de li greci doctorc 
111ai01·e, homo discrclo c lillcrato cü moita faticha rccho de 
uersi in pro:,;a. Lusciandonc cicrta parte scnza la quale li parue 
cho qucslo lihro starc suflicicntcmcnte potessc. Et lui possa ad 
iuslii.lia diclu nü molto lcucmcnlc di grâmalica in lingua uol
i:;aro lriissuloc (sic). » 

Lll simplo lcclure do col extrait prouve surabondamment que le 
Cir1ic Athanas1i n'est pas l'auteur de la préface. J'ai à peine besoin 
1l'ajo11Ln quo la présente version abrégée de l'i:néide ne put être 
l'ai Il' •• pour la con:,;olation de Constance, fils de l'empereur Constan-
1 in,,. Culll' Hl'ossit'•re !--IIJWrch,•rie ne pouvait tromper que des igno
ranl:,;, On 1'1111~it11\r1• ~t•11frah•m1•nt comme le traducteur ATHANASE 

C11.\1.1.a'.:opo1·1.o:-, tlont il a tll\jà été question plus haut. Yoir le n° 7. 

llihli11lh1\1J111• 11ali1•11ale de Pari~: (11\'ent. Rés. m\'c. 461. 
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17 
THEODORI : GRAECI: THESSALONICENSIS : PRAEF ATIO : 
IN LIBROS : DE ANIMALIBVS : ARISTOTELIS : PHI
LOSOPHI: AD XYSTVM: QVARTVM 1 : MAXIMVM. 

(Au verso du feuillet 7 :) ARISTOTELIS : DE HISTORIA : 
ANIMALIVM : LIBER PRIMVS INTERPRETE THEODORO. 

(Au verso du feuillet 250 :) Finiunt libri de animalibus Aris
totelis interprete Theodoro Gaze . V. clarissimo quos Ludouicus 
podocatharus Cyprius ex Archetypo ipsius Theodori fideliter & 
diligete1· auscultauit : & formulis imprimi curauit Venctiis per 
Iohannem de Colonia sociüq3 eius lohannë mathen de Gher
retzë. Anno domini. M. CCCC. LXXVI. 

In-folio de 252 ( deux cent cinquante-deux) feuillets non chiffrés, 
dont le premier et le dernier blancs, divisés en 27 cahiers, ainsi 
composés: ah, to feuillets chacun; cd, 8 feuillets chacun; e, to feuil
lets; f, 8 feuillets; g, to feuillets; h, 8 feuillets; i, to feuillets; k, 
8 feuillets; lm no p q r s t, to feuillets chacun; u, 8 feuillets; x, 
tO feuillets (il n'y a pas de signatures entre x et aa) aa hh cc dd, 
tO feuillets chacun; ee, 8 feuillets; If, 6 feuillets. 

L'avant-dernier f. est occupé au recto par la Tabula cartai·um 
secundum ordinem ponendarum. Il est blanc au verso. Livre d'une 
excessive rareté. Vendu t50 fr. relié en maroquin bleu, grandes 
marges, Gaignat; 89 fr. Brienne-Laire; 60 fr. Trudaine; 28 fr. Mac
Carthy; 86 fr. bel exemplaire ma1·oquin rouge à compartiments, ini
tiales peintes, Huzard; 45 fr. Quatremère; un exemplaire sur VÉLIN, 

500 fr. La Vallière 1 ; 52 liv. to sh. Sykes. 

Bibliothèque nationale de Paris: Vélins 504. 
Bibliothèque de Sainte-Geneviève : n• 206. 
Bibliothèque du Musée britannique : 985. h. t. 

Loms PoDOCATHAROS 3, éditeur du présent ouvrage, naquit dans 
l'ile de Chypre, en U30. Il fit ses études à l'université de Padoue et 

i. Le mot PONTIFJCEM manque. 
2. C'est celui qui est aujourd'hui à la Bibliothèque nationale de Paris. 
3. Ce patronymique a été défiguré de maintes façons : Podocator, Podacataro, 

etc. La véritable orthographe est celle qui se lit dans le colophon ci-dessus 
reproduit: Podocatharu,, en grec IlolloM6œpoç (= qui a les pieds propres). 
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y devint recteur des Arls, le 26 mai U60 1 • Fort versé dans les 
lettres grecques et latines. il acquit également une certaine noto
riété en médecine, puisqu'il fut premier médecin du pape Inno
cent VIII. Nommé par Sixte IV évêque de Capaccio au royaume de 
Naples, en U83, puis créé cardinal du titre de sainte Agathe, en 
t500, il fut pourvu, en t502, d'un canonicat à la cathédrale de 
Padoue; mais il s'en démit en faveur de son neveu Livio Podoca
tharos et mourut peu de temps après. On ne sait d'une manière 
précise ni le lieu, ni la date de son décès. Suivant les uns, il serait 
mort à Milan, en t504; suivant les autres, à Rome, en t506. Héritier 
de ses goô.ts littéraires et de sa riche collection d'antiquités, Livio 
fit élever à son oncle, dans l'église Sainte-Marie-du-Peuple, à Rome, 
un très beau mausolée, avec une inscription qu'a publiée Galletti 2 • 

18 
Pompeii f esti collectanea 

priscorum uerborum. 

(Au feuillet -49 ,·ecto : ) Expliciunt collectanea priscorum uer
borum Pompeii Festi sub Anno a natiuitate dfti Millesimo qua
dringentesimo septuagesimo septïo die vero ultima mensis 
Decëbris Pontificatus Sanctissimi in xpo patris et dni nostri 
dni Sixti diuina prouidentia Pape Quarti Anno eius septimo. 

In-folio de 50 feuillets, dont le dernier blanc, sans signatures, ni 
réclames. Caractères gothiques. 40 lignes à la page pleine. Le titre 
ci-dessus figure en tête du feuillet 2 recto. Le verso du feuillet 49 
est occupé par le registre. Le recto du premier feuillet est blanc et 
le verso contient l'épitre dédicatoire de Manilius Cabacius Rallus, 
qui figure dans l'édition de U75 et que nous avons reproduite plus 
haut, p. 32-33. Volume de la plus insigne rareté. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inv. Rés. X 5t 7. 

t. MCCCCLX. Ludovicus l'odocatharus Cyprius vn kal. jun. Rector electus est, 
ut in lib. Statutorum Ill, c. 46. ex quo loco apparet hune primum Arlistis consti
tuliones scripsisse, vel potius dispersas collegisse et confirmari curasse. Podoca
tharum excepit anno l\lCCCCLXI, postridie kal. jun. Joannes de JURtis Cretensis, 
qui, ineunte majo anni sequentis, arcepta ~edicinœ laurea, discessit (Jacobus Fac
ciolatus, Fasti gymnasii Patauini, Padoue, 1757, in-4•, t. 1, p. 86). 

2. Ces détails sont puisés à la savante notice de Cicogna sur la famille Podo
catharos, lnsc,·i;ioni Ve11ezia11e, t. IV, p. t42 et auiv. 
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19 
(Au feuillet 2 recto :) Q. A. Pedianus I senatu cotra. L. Piso

nem. (Feuillet 56 verso :) Ht;lc est pars Q. A. pediani cura & 
diligentia pogij florëtini uiri lilteratissimi reperta in monas
terio saneti galli prope eonstantiii. .xx. millib' passuu3 : & ab 
ipsius pogij exemplarib' a me A. lu. transeripta. ac Venetiis p 
lohâne3 de Colonia sociü43 eius lohanem Manlhen de Gerretzem 
impressa. 

(Au f. 57 recto:) GEORGII TRAPEZVNTII DE ARTIFICIO 
CICERONIANAE ORATIONIS. PRO QVINTO LIGARIO AD 
VICTORINVM FELTRENSEM PRAEFATIO. 

(Au feuillet 90 recto :) Antonij Lusehi Vieentini oratoris 
elarissimi Inquisitio sup. xi orationes Cieeronis ad fratrem 
suum optimum : atq3 eharissimum Astolfinum de marinonibus. 
PREFATIO. 

(Au feuillet 176 recto :) Xiconis Polenloni argumenta super 
aliquot orationibus & ïuectiuis Ciceronis : ad Iaeobü de aluaro
tis legü doetorë Palauinü clarum ineipiunt. 

(Au feuillet f 83 verso :) hleronymus Squarzafic' Alexandrin' 
Reuerëdissimo in Christo pri dfto Antonio Set·aeho arehiepo 
Corinthien si. · 

(Au recto du dernier feuillet :) Venetiis ex t;ldibus solilt;l 
habitationis 4.0 • nonas lunias. M. ecce. lxxvij 1• 

In-folio de t84 feuillets non chiffrés, dont voici la répartition. 
Registre d' Asconius Pedianus : Cahier a, to feuillets; cahier b, 
6 feuillets ; cahiers c d e f g, 8 feuillets chacun. Registre de Ge01·ges 
de Trébizonde : Cahier a, 8 feuillets ; cahier b, to feuillets ; cahier c, 
8 feuillets; cahier d, 6 feuillets, Registre <f Antonius Luschus : 
Cahier a, to feuillets, dont le premier blanc : cahier b, 8 feuillets; 
cahier c, to feuillets ; cahiers d e, 8 feuillets chacun ; cahier f, 
6 feuillets; cahiers g h i k l, 8 feuillets chacun; cahier m, 6 feuillets. 
Les registres occupent le verso du premier feuillet, dont le recto 
est blanc. Caractères latins. 36 lignes à la page pleine. Rarissime. 

Biblioth. nat. de Paris (3 ex.) : X 284, X 285, X 4-29. Réserve. 
Bibliothèque Sainte-Geneviève : n° 226. Réserve. 

i. Ceci n'est pas une souscription typographique, mais la date de l'épitre de 
Hieronymus Squarzaflcua, lequel est d'ailleurs l'éditeur littéraire du \"Olume. 
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20 
(Feuillet I recto:) 

DO.NA TI . ACCIAIOLI FLORENTIN! . PROOEMIVM. 
IN EXPOSITIO~E~I . LIBRI . ETHICORVl\l . ARISTOTE 
LIS. AD CLARISSIMVM. VIRVM. COSMVll. MEDICEM. 

( Feuillet 5 i·erso : ) 
DO~A Tl • ACCIAIOLI . FLORE~TINI . EXPOSITIO . SV 
PER LIBROS . ETIIICORVM . ARISTOTELIS . IN NOV.Hl 
TRADYCTIONEll . ARGIROPYLI . BYZANTII. 

(A la fin :) 
DO~A TI ACCIAIOLI FLORENTIN! EXPOSITIO SV 
PER LIBROS ETHICORV~I ARISTOTELIS IN NOVAM 
TRADVCTIONE:\I IOBANNIS ARGYROPYLI BIZANTII 

Fll\'IT FOELICITER. 
IMPRESSVM FLORENTIAE APVD SANCTVM 
IACOBVll DE RIPOLI M ecce LXXVIII. 

In-folio de 26-l feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc. 
Signatures : a b, 8 feuillets chacune ; c, 6 feuillets; d, 8 feuillets ; 
e f g h, 4 feuillets chacune; i, iO feuillets (il n'y a pas design. k); 
1, i2 feuillets; m n o p q r s t u, 10 feuillets chacune; x, 4 feuillets 
(pas de sign. y z); A-1, iO feuillets chacune (pas de sign. K) ; L, 
i2 feuillets. Caractères latins. 39 lignes à la page pleine. Première 
et rarissime éd ilion. 

Bibliothèque nationale de Paris : lnv. Rés. R 283. 
Bibliothèque d'Ingram Bywater (à Londres). 

Ce volume fut imprimé l'année même où mourut Donato 
Acciaiuoli, décédé à Milan, le 28 aoùt U78, alors qu'il se rendait 
dans notre pays en qualité d'ambassadeur auprès de Louis XI 1• Il 
avait suivi les leçons de Jean Argyropoulos : 

« Passù di qua nella perdila di Coslantinopoli messer G10VAN:-."I 

ARGIRoroLo, uomo dottissimo in greco e in latino, e sommo filosofo. 
Entrù soUo di lui anni dodici o più, sanza ignuna intermissione di 

i. Son rorps fut rammé à Florence, où lui furent faites de magnifiques funé
railles et sou oraison funi•bre prononc,·e par Cristororo Landino. Ange Politien lui 
composa une i\pitaphe en trois distiques latins (Angelo A. Poliziano, Prose 
110/yari , potsie lllti111 t grt<'ht, .t'lorence, t861, in-8°, p. l5:1). 
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tempo, e da lui udi loica e filosofia, e fecesi in queste scienze, 
come si debbe, di cominciare da' principii. In prima udi da lui a 
casa lutta la Loica d'Aristolele, insieme con Piero I e altri giovani 
fiorentini. La Loica non gli bastù udirla da messer Giovanni, chè 
andava a Santo Marco a frate Agnolo da Lecco, uomo dotlissimo, e 
da lui udi- la loica di maestro Pagolo 1 , e aitre cose di loica ; e, 
ogni di, a casa di messer Giovanni, o a Santo Marco, andava a dis
pulare ne' circuli. Udita la Loica, cominciô a andare allo Studio, a 
udire l'Etica d'Arislotele, e riscoglieva in iscritti tutlo quello che 
diceva messer Giovanni in voce. Aveva la mano velocissima, ed era 
bellissimo iscriltore di letlera corsiva. Udita ch' egli ebbe l'Etica da 
messer Giovanni, udi la Politica al medesimo modo. Di poi udi l'Eco
nomica, che è il resto della filosolia moralP,. E ollre a questo, ogni 
di notavano certi dubbi che avevnno nelle lezioni, e andava a casa 
di messer Giovanni a domandarlo, e disputava con lui. Udita la 
filosofia, vennono alla naturale, di poi De anima; udito De anima, 
udi la Metafisica, e di poi De cœlo et mundo 8 • » 

Ce fut à la prière de Cosme de Médicis que Donato composa son 
Commentaire sur l'Éthique. C'est encore Vespasiano da Bisticci qui 
nous fournit cette information : « Voile (Cosimo) per passare 
tempo, innanzi circa uno anno che morisse, farsi leggere l'Etica 
d'ArisLotile a messer Bartolomeo da Colle, cancelliere in palazzo; e 
prego Donato Acciaiuoli che arrecasse in ordine gli scritli che aveva 
ricolti sotto messer Giovanni sopra l'Etica '; e secondo che Donato 
emendava, egli mandava i quinterni a Cosimo, e messer Bartolomeo 
leggeva, e lessela tutta; e questo Comento che c' è oggi dell' Etica, 
di Donato, fu quello che s'emendo, mentre che Cosimo se la faceva 
leggere 5• » 

t. Son frère Pietro Acciaiuoli. 
2. Voir la notice que lui a consacrée Vespasiano da Bisticci, dans ses Vite di 

uomini illustri del ,ecolo XV (Florence, t859, in-8°), p. 501-509. 
3. Vespasiano da Bisticci, Vite di uomïni illu,tri del secolo XV, p. 33-6-335. 
4. Si cette assertion est exacte, et rien ne nous autorise à supposer le contraire, 

Cosme de Médicis étant mort en us,, Donato aurait donc composé ce Commen
taire en 1463. 

5. Vespuiano da Bi■ticci, Op. laud., p. 2ll. 
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21 
GEORGII TRAPEZVENTII (sic) DE PARTI 
BVS ORATIONIS EX PRISCIANO 
COMPENDIVM. 

(A la fin:) Mediolani l\lcccclxxviii. DEO GRATIAS. 
In-4° de 84 feuillets non chiffrés, dont le premier et le dernier 

blancs, divisés en onze cahiers de huit feuillets chacun, sauf le 
huitième qui n'en a que 4. Signatures a-1. Le feuillet 2 est signé ai. 
Caractères latins. 29 lignes à la page. gdition rarissime. 

Bibliothèque nationale de Paris: Inv. Rés. X t579. 

22 
(A11 second feuillet ,·ecto, première colonne:) 

Claudii Ptolemei Cosmographie 
liber primus bec habet. 

(Au mfme feuillet, seconde colonne :) 

Claudii Ptolemei uiri Alexandrini 
Cosmographie liber prim• incipit. 

ln quo differt Cosmographia a 
Chorographia. 

(Au verso de l'avant-dernier feuillet, première colonne :) 

NVMEROS MATEMATICOS 
INEXPLICABILE FERME TER 
RE ASTRORVMQVE OPVS 
CLA VDII PTOLEMEI ALEXAN 
DRINI PIIILOSOPHI GEOGRAPH 
1AM ARNOLDVS BVCKINCK E 
GERMANIA ROME TABVLIS AE 
NEIS IN PICTVRIS FORMATAM 

IMPRESSIT. 
SEMPITERNO INGENU ARTIFI 
CIIQVE MONVME.NTO. ANNO 
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DOMINICI NATALIS. M. ecce. 
LXXVIII. VI. IDVS OCTOBRIS. 

SEDENTE SIXTO .1111. PONT. 
MAX. ANNO EIVS .VIII. 

43 

In-folio de 70 feuillets, dont le dernier blanc, divisés en huit 
cahiers, ainsi composés : t, 3, 5, 6 et 7 de huit feuillets chacun; 
2, 4 et 8 t de dix feuillets chacun ; plus 27 fort belles cartes gravées 
sur métal, savoir : une mappemonde, tO cartes pour l'Europe, 
4 pour l'Afrique et t2 pour l'Asie 1 • :F.:dition rarissime et très recher
chée à cause de sa belle exécution. C'est aussi la première qui ait 
été enrichie de cartes géographiques. 

Le recto du premier feuillet est blanc. Au v0 , on lit : CLAVDII 
PTHOLEMEI (sic) ALEXANDRINI PHILOSOPHI COSMOGRAPHIA. 
Cet intitulé est suivi d'une épitre dédicatoire au pape Sixte IV, à 
laquelle nous empruntons le passage ci-après : 

Qua in re ne librariorum inscitia tue Sanctitatis aures offen
deret, Domitius Calderinus Veronensis 3 , coi huius emenda
tionis prouintia demadata fuerat, eam cura suscepit asserens 
cum uetustissimo greco manu gemisti Philosophi emendato 
latinos codices se collocaturu3 '. Magister uero Conrad us 
Suueynbeym Germanus a quo formandorü Rome lihrorü ars 
primü profecta est 1• Occasione hinc sumpta posteritali consu
lens animum primum ad banc doctrinam capescendam appli
cuit. Subinde matbematicis adhibitis uiris quemadmodum 
tabulis eneis imprimerentur edocuit, triennioq3 in bac cura 
consumpto • diem ohiit. In cuius uigiliarü 7 lahorumq3 partem 
nô inferiori ingenio ac studio Arnoldus Buckinck e Germania 
uir apprime erudilus ad_ imperfectum opus succedens ne 

t. Ce huitième cahier comprend bien dix feuillets, dont le dixième blanc, et 
non pas huit seulement, comme l'indique le Registre. 

2. L'exemplaire de la Bibliothèque nationale de Paris possède une vingt
huitième planche, mais étrangère à l'ouvrage. 

3. Domizio Calderini avait été protégé par Bessarion (Paul Jove, Elogia docto-
rum virorum, Anvers, 1557, in-80, p. 46). · 

4. Il faut certainement lire collaturum. 
5. Je conserve la ponctuation de l'original. 
11. L'original donne consnmpto (sic). 
7. Le troisième i de ce mot manque dans l'original. 
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Domitii Conradiq3 obitu eorum uigilie emedationcsq3 sine 
testimonio perirent neue uirorü eruditorü censuram fugerent 
immense sublililalis machinamenla examussim ad unum per
f<'cit. Que omnia cum Sanctitalis tue munus perspice1·em, etc. 

La présente édition offre <·elle particularité que non seulement 
elle reproduit une traduction à laqut>lle a collaboré ~IA~t:EL CHRYSO
LORAS, mais que Domizio Caldt>rini a ren1 celle Yersion sur un manus
crit grrc corrigé de la mnin de GEORGES Gfa11sTE ,Plélhon). 

Rihliotht'·que nalinnalc de Paris: Irw. n,:~. G :1R '.Exp. 82). 

23 
[CLA von PTOLE~LEI ALEXA:\'DRINI COSMOGRAPHIA 

IACOBO ANGELO & M.-\NVELE CHRYSOLORA 
I~TERPRETIBVS]. 

(Au ft•uillrt 60 recto :) Hic finit Cosmographia Ptolemei 
impressa opa dominici de lapis ciuis Bononit.isis ANNO 
.M. ecce. LXII. ~IE~SE IV:\'11. XXIII. BO~O~IE. REGIS
TRV~[ DVIVS LIBELLI. Primum uacat. Beatissimo patri. 
Quis cosmographiœ, etc. FIMS REGISTRI. 

In-folio de 6:! ft,uillet:;:, dont le pr,,mier et le dernier blancs, suiYis 
de Yingt-six cartl'S géographiqtll'S gra,·ées sur métal el coloriées. 
Edition aussi rare que Ct'lle dt"•l-rile sous le numéro précédent, mais 
plus recherl'11t"•e t'ncnre à c:i.11:;:e des cartes qu'elle conlil'nl 1• 

Au fouill,,t lit ret'lo. on lit ee qui suit nous ne conserYons ni les 
ahréyiations, ni la ponelualinn de l'ori~inal) : 

· Tabulas Cosmographia• secundum dimcnsioncs Ptolomei 
impressas tibi, quisquis es, nobilium opl'l'UIU sluJiose, non 
solum oh eam rem comnwnilo. quotl ab excellentissima Plo
lenwi scientia manarunl; st>tl multo magis quia et characterc>s 
et fignrt' tanla sunt diligentia correcte ut non multo plus 
Ptolomeo ob rnirabilem primam compositionem quam nouo 

t. r,,ur le t.-.xt.-. t'I m.'•m,, l"épitr,' di·dkal,•ire au pap!' Alexandre \'. elle repro
duit l"é,liti,,n d,··,·rilt' ,,,us t., numèr,, pri·,·t',lt•nt. On ,,,t prié de n•mar,1uer que 
h's rart,•s qui enrirhiss,·nt ,·,·Il,' ,'<lifo,n s,,nt au n,,mbre de 26. comme dans le 
manuscrit d,,nt n,,us parlons ci-dt'ssus, page 3:;. 
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correctori oh emendationem congruam debere uideamur. Nam 
frustra suo crelesti ingenio Ptolomeus scientiam mundi mundo 
reliquisset, nisi p1·eteritorum seculorum ignorantia simul ac 
temeritate corruptos eius codices et peruersas confusasque 
tahularum figuras noua corrigentis industria sincera fide ad 
ipsius auctoris dignitatem reuocasset, et Ptolomeum non modo 
celeris hominibus, sed ipsi quoque Ptolomeo restituisset. A.cce
dit mirifica imprimendi tales tabulas ratio. Cuius inuenloris 
laus nihil illorum laude inferior, qui primi litterarum impri
mendarum artem pepererunt in admirationem sui sludiosissi
mum quemque facillime conucrrere (lire conuertere) polest. 
Opus utrumque summa adhibita diJigentia duo A.strologire 
peritissimi castigauerunt, Hieronimus Mamfredus et Petrus 
Bonus; nec minus curiose correxerunt summa eruditione pre
diti Galleoltus Martius et Colla Montanus. Extremam emenda
tioni manum imposuit Philippus B[ e ]roaldus, qui, Plinii, Stra
bonis reliquorumque id genus scriptorum Geographiam cum 
Ptolomeo conferens, ut essel quam emendatissimus elabo
rauit. 

On a beaucoup disserté sur la date réelle de la présente édition 
de Ptolémée, car le millésime qu'elle porte (U62) est évidemment 
le résultat de quelque erreur typographique. Les savants n'ont pu 
se mettre d'accord à ce sujet. Les uns, comme G. F. de Bure•, 
B. Gamba 1, F. C. Alter 3, sont d'avis qu'il faut lire U72; J. B. Bern
hart ' penche pour 1480 et il appuie son opinion sur ce fait que ce 
serait dans l'édition de U78 qu'on aurait employé pour la première 
fois des planches gravées sur métal, chose extrêmement probable, 
mais dont la preuve péremptoire reste pourtant à fournir; 1482 a 
pour partisans Heineken •, Audiffredi 6, Dibdin 7, Raidelius • et 

t. Bibliographie instructiue, n• U92. 
2. Osservazioni aulla edi:ione della Geografia di Tolomeo {alla in Dolo9na colla 

data del 146! (Bassano, t196, in-8•). 
3. Allgem. litterar. An:eige,•, n• l.02, p. 993 et suiv. 
4. Dans Beitrlige .::111· Geschichte und Litteratui•, tome V, p. 497 etsui v. 
5. Idée générale d'une Collection complète d'estampes, p. 145. 
6. Specimen edit. italicarum sœculî XV, p. t2 et suiv. 
"1. Bibliotheca Spenceriana, t. II, p. 2793 et suiv. 
8. Commentatio critico-lilteraria, p. 40. 
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l'auz,'.r 1 ; f i!Jl tr,JJJH! uu cl1a11q,ion dans Br,•ilkl)pf 1 , qui aflirme 
'Jll':, au Ji,'.u rfo )ICCCCLXII, on d11il lire )ICCCCL:XLI '..: ~antander 
111: sr: pr1m,,nce pas cat,;;.;orir1uemenl el pense que la uaie date 
1,1,urrait i:tre H5i:! ou H!J:! 3 • 

24 
Incipiunl ysagoge porphirij in kalh<'gorias arestolilis. 

(A la fin :) Explicil liber priorum analelicorum Aresloli
lilis (sic) qui est de resolutione silogismorum ï principia sua 
foliciler. De cuius fine sil laus & gloria Christo inlcmeral<'q3 
virgi11i ac malri eiq. Impressus per Ambrosium keller in regia 
ciuilalc Augusta. Sub anno domini Millesimo quadringentesimo 
scptuagcsimo nono proxima die post fcstum :Exaltationis sancle 
Crucis. 

In-folio de 122 feuillets non chiffrés el non signés, dont le dernier 
l,Janc. 

Liher Posll!riorum analelicorum Arestotilis Primus incipit 
fcliciler. (A la fin :) Finit liber posleriorum analeticorum sc
cund' Arestolilis. & ex consequenti lotq Impressus per Ambro
sium keller in regia ciuilate Augusta. Anno diii &c in Lxxix. 
in die sancti simpti. 

In-folio de :J(j feuillets non chiffrés el non signés, dont le dernier 
titane. 

Incipit liber primus Elenchorü A1·estotilis. (Au feuillet 
17 rf!Ctu :) Liber Thopicorum Arestotilis incipit feliciter. (A la 

fin :) Finit liber oclauus & vltimus Thopicorum analeticorü 
urestotilis. Impressus per Ambrosiü keller in regia ciuitate 
Augusta Anno ab incarnatione diii Millesimo quadringente
simo septuagcsimo nono. In die sancte Vrsule tginis. Pro quo 
fine sit laus xpo. 

ln-folio de to.-1 feuillets non chiffrés et non signés. 

1. A1111,1!1·.~ l!ll"'!l''t1J•hici, t. 1, p. 21:i. 
2. l/,•ba tlr11 IJl'llck der uro111·111d1. Karll'l1, p. 6. 
a, /licliu11111ii1·e bibliu111·111ihiq11e, t. 1, p. 2:;o. 
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Incipit liber Primus Phisicorum Arestotilis. (A la fin :) 
Explicit liber oclauus & vltimus phisicoorum (sic) Arestotilis 
Impressus per Amhrosim (sic) kcller in rcge (sic) ciuitate 
Augusta. Anno diii Millesimo quadringentcsimo septuagesimo 
nono feria secunda ante festum sancti Martini. De quo fine sit 
laus et gloria omnipotenti deo &c. 

In-folio de 98 feuillets non chiffrés et non signés, dont le dernier 
blanc. 

Ces quatre parties se trouvent rarement réunies. L'exemplaire de 
notre Bibliothèque nationale ne possède pas la quatrième, qui, 
selon certains bibliographes, formerait un volume distinct. Quoi 
qu'il en soit, nous reproduisons la description de cette dernière 
d'après Hoffmann, Bibliographisches Lexicon, t. 1, p. 304. Caractères 
gothiques. Rarissime. 

Ces diverses traductions sont dues à JEAN ARGYRoroutos. 
Bibliothèque nationale de Paris : Inv. Rés. R 338. 

25 
[EVSEBIVS DE EVANGELICA PR.tEPARATIONE 

GEORGIO TRAPEZVNTIO INTERPRETE.] 
(E'n tête du feuillet fl recto :) 

HIERONYMVS BONONIVS TARVISANVS. 
Errores hominum uetustiorum 
Sacris Eusebius libris refellit 
Ignoti latebras : sinusque ueri 
Diuino docet ore : prredicatque 
Possint quo fieri modo beati 
Sümo dehinc homines bono politi 
Ergo philosophum sequamur omnis 
Communi studio scholre probandü. 

(Au recto du feuillet 4 :) 
AD SANCTISSIMVM PAPAM NICOLAVM Q. GEORGII TRAPE

ZVNTII IN TRADVCTIONE EVSEBII PRAEFATIO. 
(Au verso du même feuillet :) 
EVSEBIVS PAMPHILI DE EVANGELICA PRAEPARATIONE A 

GEORGIO TRAPEZVNTIO TRADVCTVS. 
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(.-lu recto de l'm•ant-den1ie1· feuillet:) 
CLARlSSIMO IVRISCONSVLTO ALBERTO VO~ICO TARVISANO 

HIERONYMVS BONONIVS. 

(.4. u verso du même feuillet :) 

EIVSDEll HIERONYMI CARMEN. 
Eusebius graio tantum scrmone loquebar 

Nec poteram latiis utilis esse uiris. 
Cura Trapezunti non est perpessa georgi 

Ignotum tanti muneris esse bonum. 
Interpres latias solcrs aduexit in oras 

Et docuit lingua Jibcriore loqui. 
Errorcs igitur quisquis cognoscere priscos 

Instructus uera religione cupis 
Me lege diuinas Romana uoce docentem 

Historias : grates soluere utrique memor. 

Eusebii Pamphilii de euangelica prreparatione opus a doc
tissimo utriusque lingure interprete georgio Trapezuntio e 
grreco in latinum uersum Michael manzolinus parmensis exac
tissima impressit diligentia Taruisii Anno humanitatis Christi. 
M. cccclxxx. pridie Idus lanuarias. 

In-folio de t08 feuillets non chiffrés, dont le premier et le der
nier blancs, divisés en t5 cahiers ainsi composés : a, tO feuillets; 
b, 8 feuillets; c, 6 feuillets; d, 8 feuillets; e, 6 feuillets; r, 8 feuillets; 
g, 6 feuillets; h, 8 feuillets; i, 6 feuillets; k, 8 feuillets; l, 6 feuillets; 
m, 8 feuillets; n, 6 feuillets; o, 6 feuillets; p, 8 feuillets. Les feuil
lets 2 el 3 contiennent une table des matières. fdition rarissime, en 
caractères romains. 

En !887, la librairie Maisonneuve de Paris possédait de cet 
ouvrage un exemplaire d'une conservation parfaite et absolument 
non rogné, sur les marges duquel se lisait une traduction italienne 
des passages les plus importants exécutée par un anonyme, mais 
dont récriture était certainement de la première moitié du seizième 
siècle. Cet exemplaire fut acheté 280 fr. par un professeur russe. 

Biblioth. nat. de Paris : Inventaire Rés. C t 18. 
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26 
€TTITOMH TCùN OKTCù 
TOY AOrOY M€PCùN 
KAI AAACùN TINCùN 
ANArKAICùN CYNT€ 
8€1CA TTAPA KCùNCTAN 
TINOY TOY AACKAP€ 
CùC TOY BYZANTIOY. 

COMPENDIVM OCTO 
ORATIONIS PARTIVM 
ET ALIORVM QuORVN 
DAM NECESSARIORVM 
EDITVM A CONSTANT! 
NO LASCAR! BYZAN 
TIO. 

(A la fin:) Hoc diuinum opus impressum est 
Mediolani III kalendas octobres. 
M. ecce Lxxx. & interpretatum 
per uenerabilë uirü utriusq3 lin
gure doclissimu ac optimum lo
hannem monachum Placentinum. 

In-4° (non in-folio) de 97 feuillets non chiffrés, divisés en douze 
cahiers de huit feuillets chacun, saur le douzième qui en a neuf 1• 

Signatures a-m. Impression sur deux colonnes à 31 lignes chacune. 
Texte grec à gauche, traduction latine à droite. Fort jolie édition, 
plus rare que celle de t-176. 

Le premier feuillet, qui est blanc au recto, contient au verso 
l'épitre dédicatoire suivante : 

Bonvs Accvrsivs Pisanvs viro clarissimo 
Ivlio pomponio salvtem plvrimam dicit. 

Cum mea opera & studio uir Venerabilis & grrece ac latine 
doctissimus Iohannes monachus Placentinus uerterit in latinum 
Erotemala Constantini Lascaris rem mea sententia iis peru
tilem : qui grreme litteraturm peritiam assequi cupiunt : tu 

· unus mihi in primis uisus es dignus propter singularem tuam 
ac prœstantem eruditionem : cuius nomine hrec interpretatio 
simul cum ipsa grreca arte transfundatur in populos. Suscipe 
igitur tanquam primicias quasdam initœ. amicicire nostrm 

1. JI devait y en avoir un dixième blanc, qui avait disparu de■ quelque■ 
exemplaires que j'ai eu■ 1ou1 le■ yeux. 
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opusculum hoc : operamque dato ut inlelligam offi.cium meum 
fuisse tibi non ingratum. Quod si feceris : breui intelliges me 
quibusdam maioribus muneribus tecum agere. Interea uero 
lemporis me ut facis : ama, quemadmodum tu mihi es caris
simus. Vale. 

Ex Mediolano .m. kalendas octobres. Mcccclxxx. 
Bibliothèque nationale de Paris : Inv. Rés. X tUO. Un autre exemplaire 

( coté Inv. Rés. X ï32) est incomplet de plusieurs feuillets. 
Bibliothèque du Musée britannique : 623. I. 2 et G 7608. 

AAYIA TTPOCS>HTOY KAI 
BACIA€WC M€AOC. 

27 
DAVID PROPHETAE ET 
REGIS MELOS. 

(Au recto du dernier feuillet:) Impressum Mediolani [impensa 
Bonaccursi Pisani] Anno Mcccc. Lxxxi die xx. Seplembris. 

ln-folio de t82 feuillets non chiffrés. Signatures : a-x, de 8 feuillets 
chacune ; y-z, de 6 feuillets chacune. Les 2 premiers feuillets for

. ment un cahier séparé et non signé. Impression sur deux colonnes, 
le grec à gauche, le latin à droile. 29 et parfois 30 lignes à la colonne 

· pleine. Les caractères grecs sont ceux de DÉMÉTRIUS DAMILAS. 

Les mots que nous avons placés entre crochets dans la souscription 
ci-dessus reproduite ne figurent pas dans tous les exemplaires. Le 
titre se trouve en tête du feuillet 3 recto. Rarissime et précieuse 
édition. Vendue 216 fr. La Vallière; H livr. 5 sh. Pinelli; t30 fr. 
d'Ourches; 49 florins (piqué) Meerman; 9 livr. ma1·oquin bleu, Dent; 
et 6 livr. H sh. Heber; 150 fr. Bearzi; t70 fr. maroquin rouge, 
Giraud; 400 fr. (non rogné) Boutourlin. 

Le recto du premier feuillet est blanc. Au verso commence une 
épitre dédicatoire ainsi intitulée : <1 lohannes placenlinus Monachus 
Reuerëdo palri & domino D. Ludouico Donato Episcopo Bergomensi. 
S. p. d. » Elle finit au verso du f. 2. 

Bibliothèque nationale de Paris : lnv. Rés. A 4.97. 
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28 
[ORIGENIS CONTRA CELSVM LIBRI OCTO.] 

(Au verso de l'avant-dernier feuillet :) 

Origenis contra Celsum finis : quem Christophorus persona 
Romanos : prior sanctre Balhinre de urbe : latine grreceq3 peri
tissimus : cü fide e grreco traduxit et emendauit Magister uero 
Georgius Herolt de Bamberga Romre impressit. Anno incarna
lionis domini Millesimo quadringëtesimo octogesimo primo 
mense Ianuarii : regnante Sixto quarto pontifice maximo : 
anno eius decimo. 

In-folio de 264 feuillets non chiffrés, sans signatures ni réclames. 
Le volume comprend 32 cahiers ainsi composés : Cahier t, t.O feuil
lets; 2 à U, 8 feuillets chacun; 15 à t8, to feuillets chacun ; t9 à 
31, 8 feuillets chacun ; 32, 6 feuillets. Caractères latins. Beau 
papier. Magnifique impression. Rarissime el recherché. 

Le recto du feuillet t est blanc, et le verso est occupé par l'épître 
que nous reproduisons ci-après : 

Theodorus Gazinus Conslantinopolita. 
Xpforo psona S. P. D. 

Cvm, diebus hisce superioribus, animo, ut soleo srepe, latinos 
viros versarem qui grrece scire aliquid viderentur el grrecos 
insuper auctores qui in latinum verli non mediocri cum laude 
possent, ipse imprimis ohlatus es, quem unum noui ab ineunte 
adolescenlia sic grrecas litleras imbibisse et, quod plurimum 
iuuit, in Grrecia ipsa et grrecis ex prreceptoribus, ut nisi te 
ciuem romanum scirem, et propinquos tuos primarios urbis 
viros sat nossem. dicturus facile sim ex Grrecia te oriundum; 
nam et ipsa tua grreca pronuntiatio Grrecum prrefert. Quorsum 
hœc? Vidi Chrisostomi sermones non paucos quos e grrecis 
Jatinos f ecisti, et Liuanii meletas nonnullas, veluti maioribus 
rebus futura preludia. Vidi paulopost apud te Athanasium 
tuum, cuius traductio ita me oblectauit ut in spem bonam 
eo ex tempore venerim posse te et Origenem aduersus Celsum 
traducere : quem lihrum, quia elegantissimus est, et in fidei 

·xpianœ defensionem conscriptus, Nicolaus pontifex, etsi de 
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se erat nouorum operum et grrecomm prrecipue cupientissi
mus, meo hortatu Constantinopolim misit qui ad se coemptum 
deferret, delatumque mox mihi ostendit, dixitque velle se 
ei quiduis premii polliceri qui latinum hune facerct. Et sane 
ipse id opus aggressus essem ac lubens, nisi me tune alia 
grauis traductio prreoccupasset. Restat igitur adhuc liber isle 
in Pontificis hibliotheca intactus et, ut arhitror, tibi seruatus, 
ut ea cum dignitate, quam grœce sonat, vel saltem proxima, 
latinum facias. Et spero fore pro lua utriusque lingure singulari 
perilia ut non minus laudis in hoc conuertendo promerearis, 
quam auctor ipse in edendo promeritus sit. At dices non esse 
illa nunc exposita premia que Nicolaum pontificem narras 
proposuisse, nec tales nunc principes qui eius vestigia consec
tentur. Cur ergo tanlum lahoris insumam? Nec ipse quidem 
inficias eo. Quidni? qui experienlia doctus id ausim confir
mare, nec principes tales nunc esse quales antehac extitere, 
nec ea lahorum virtutumque premia. Sed quis adeo f uerit siue 
illiheralis siue ingralissimus princeps, qui, uhi librum hune illi 
traduclum dono detuleris, non le muneribus principe dignis et 
magnis honorihus prosequatur? Aggredere ergo id opus, et 
pro eius ut dignitale ahsoluas continenter incombe. Age roma
num virum et animo ingenti difficultates omnes peruade. Est 
quidem hoc, fateor, interpretatu difficile, sed eo plus laudis 
consequeris quo rem non facilem aggressus videbere. Vale. 

Immédiatement après cette lettre, on lil (au f. i recto) dans cer
tains exemplaires une épitre dédicatoire de Christophe Persona au 
pape Sixte IV, et dans·d'autres une épitre du même au doge Jean 
Mocenigo et au sénat de Venise. On trouve le feuillet qui contient 
cette dernière relié à la fin de l'exemplaire de notre Bibliothèque 
nationale. 

La jolie lettre de THÉODORE GAZA reproduite ci-dessus nécessite 
quelques observations. Et d'abord, elle fut écrite assez longtemps 
avant la publication du livre qui nous occupe, puisque Théodore 
Gaza mourut en U75. 

Nous y lisons que, sur les conseils de ce savant grec, le pape 
Nicolas V avait envoyé quelqu'un à Constantinople exprès pour y 
rechercher le traité d'Origène contre Celse. De la part d'un biblio-
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pbile tel que cet illustre pontife, le fait n'a rien qui puisse nous sur
prendre. Un témoin digne de foi nous apprend, d'ailleurs, que 
Nicolas V • multos librarios tum grœcos tum latinos ad transcri
bendum et intra et extra urbem annuis mercedibus conduxit ; mul
tos exploratores doctos bomines, non per uniuersam Italiam solum, 
sed usque ad extraneos etiam Germaniœ ac Britanniœ angulos ad 
inuestigandum indagandumque transmisit; multos insuper in Grœ
ciam ipsam, et ante et post deplorandam Constantinopolis captiui
tatem, eruditos viros magnis eum salariis ingentibusque emendo
rum et perferendorum clarorum codicum commissionibus desti
nauit 1 ». 

La personne chargée de faire l"acquisition du traité d'Origène, 
s'en procura un exemplaire, qu'elle rapporta à Nicolas V et que 
celui-ci montra à Théodore Gaza. Quoique cette copie ne figure pas 
dans l'inventaire de la bibliothèque grecque de Nicolas V, dressé 
par Cosme de Montserrat•, il n'est cependant guère possible de ne 
pas l'identifier avec celle-là même que Christophe Persona em
prunta à la Vaticane, en U77, comme en fait foi l'extrait suivant du 
Registre de prêts tenu par Barthélemy Platina : 

Ego frater Placidiu accepi nomine prioru ,ancte Balhine 8 lib,-um 
Origenil contra Ceuum a dno Platina ex memb,·anil in rubro, die 
xxvii ianuarii Mcccclxxvii, ut apparet ex kirog,·afo eiu, de hoc 
facien, (sic) fidem ad ipmm d. Platinam. - RP-stituit xxi-kal. iulii '· 

Bibliothèque nationale de Paris: Inv. Rés. C 90. 
Bibliothèque d'Ingram Bywater (à Londres). 

29 
THEOPBRASTI DE HISTORIA PLANTARVM LIBER 

PRIMVS PER THEODORVM GAZAM IN LATINVM EX 
GRAECO SERMONE VERSVS. 

(Au recto du dernier feuillet :) THEOPHRASTI DE CA VSIS PLAN-

t. Manetti, dans les llerum italicarum acriptoru de Muratori, t. III, seconde 
partie, p. 926. 

2. Eugène Mllntz et Paul Fabre, 1-!J bibliothèque du Vatican au xv• aiècle (Paris, 
l881, in-8°}, p. 315 et suiv. 

3. Christophe Persona était prieur de Sainte-Balbine. Voir le colophon ci-de11u1 
reproduit. 

t. Eugène Milntz et Paul Fabre, Op. laud., p. 215. 
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TARVM LIBER SEXTVS ET VLTIMVS EXPLICIT. IMPRESSVM 
TARVISII PER BARTHOLOMAEVM CONFALONERIVM DE SALO
DIO •. ANNO DOMINI. M. ecce. LXXXlll. DIE .XX. FEBRVARI. 

In-folio de t56 feuillets non chiffrés, dont le premier blanc, divi-
sés en 2t cahiers, ainsi composés : 

8 cahiers (A-H) de 8 feuillets chacun : 
3 cahiers (I-L) de 6 feuillets chacun : 
t cahier (a) de 8 feuillets : 
t cahier (b) de 6 feuillets : 
6 cahiers (c-h) de 8 feuillets chacun: 
2 cahiers (i-k) de 6 feuillets chacun : 

64 feuillets. 
t8 feuillets. 
8 feuillets. 
6 feuillets. 

48 feuillets. 
t2 feuillets. 

Le volume débute (feuillet Aii recto) par l'épître dédicatoire de 
Théodore Gaza au pape Nicolas V, reproduite ci-après. Elle est immé
diatement suivie d'une préface du même Gaza. La traduction pro
prement dite de l'Histoire des Plantes ne commence qu'au verso du 
feuillet 4 (sign. Aiiii), par le titre ci-dessus. Le livre dixième se 
termine au recto du cahier K, au verso duquel se trouve une épitre 
de Georges Merula à Dominique Sanuto. Viennent ensuite six feuil
lets (sign. L) comprenant les sommaires. Enfin, au feuillet 83 
(sign. a) commence : 

THEOPHRASTI DE CAVSIS PLANTA1' LIBER I. 

Voici l'épître de Théodore Gaza au pape Nicolas V: 

THEODORI GRAECI THESSALONICENSIS 
AD NICOLA VM QVINTVM PONT. MAX. 

Quam magna exultare leticia possint homines nostrre retatis, 
pater amplissime, non abscens nunc, ut tempore elapso, rela
tum accipio, sed, iam annum apud te manens, rerum ipsarum 
experimento plene intelligo. Quod enim solum uelus illa et 
laudata Platonis sententia remedio urbibus futurum permultis 
ac uariis detrimentis laborantibus nsserit, nostris his tempo
ribus certe uideo contigisse. Quod enim tu, qui summus phy
losophus semper fuisti, summus princeps creatus es ; prreclare 
actum iam est quod uil' doctissimus,ille futurum affirmat, cum 

t. On ne connait actuellement que quatorze ouvrages imprimés par ce typo
graphe. 
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aut phylosophus regnare aut rex phylosophari inceperit. 
Quippe nunc arma, quœ per ltaliam Europamque totam seuie
bant, penitus conquiescunt et Mars furens ille uinculis tuœ 
cohercetur prudentiœ., omntsque inter se gentes reconciliatœ 
pace tranquillissima ex tua opera tuisque consiliis perfruuntur 
et clarissima quietis munera, id est studia litterarum, quœ 
diutuma bella eripuerunt 1, tuo ponlificatu reflorescere pul
cherrime incepere. Pacem namque ipsam abs te fundatam 
.ueluti quamdam plantam flores eiusmodi atque fructus abunde 
sequuntur, et urbes Italiœ omnes nunc litterarum ornamentis 
exhilarantur, quibus prias orbatœ, deformes et ueluti lugubri 
quadam ueste indutœ, modo uiduarum degebant, consistunt 
nunc, augenturque maiorem in modum cetus phylosophorum, 
oralorum, poelal'Um, denique profîessorum omnium liberalium 
artium, et excitanlur mirum in modum ingenia hominum, te 
auctore, diue Nicolaœ, qui non solum tua tempora pacata sic 
reddidisti, uerum etiam cuique sure uirtutis laborisque magni
fice proponis 1• Non enim tu pecunias conseruandas inutiles 
censes, sed assidue queque large distribuis et diuitem sic te 
opinaris, si tibi pecunire usui sont, si summa liberalitate lau
dem tibi comparas immortalem. Nec tu aurum ad condendos 
exercilus sumptitas, ut nonnisi sanguinolcnta manu calicem 
diuini sanguinis labiis admoueas luis. Sed fessa oppida reficis, 
templa condis, omne litterarum genus ut pulchre uigeat facis, 
quœ pauperibus inopiam reddant leuiorem animo largiris_. 
Omnia denique laudabiliter statuis, quibus fclicitas publica 
cunctis mol'lalibus contingere possit. Sed nihil clarius, nihil 
sanctius, nihil deniquc humanre uitœ commodius quam ea tua 
cura el diligentia, qua liltcrre florenl et homincs plurimi docti 
erudilique euadunt; quaque doctis nihil omnino dcest, quod 
uel honoris uel pecuniœ consequi debeant. Qua in re peculia
rem profecto laudem illam quoque tibi rcddere licet, quod non 
solum uolumina omnia quœ lingua latina prrebere possit 
summa cum diligentia collegenda et usque a barbaris ultra 

\. Peut-être faudrait-il corriger en eripuerant. 
2. Il manque un mot dans cette phrase, sans doute mercedem ou prœmia, 
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aquilonem degcntibus conquirenda magno cum sumptu curas ; 
sed eliam Grrecorum numerosa opera conuerlenda in latinum 
sermonem percenses. Idque tanto cum desiderio agis ul breui 
pauci uix libri insignes restent linguœ illius qui latine legi non 
possint. 0 rem perutilem et summo pontifice dignam ! Hœc 
enim ut homines eruditos omnique barbarie perpurgalos red
dere potest, ita etiam humaniores iustioresque reddat necesse 
est. Brec tuas bibliothecas, somme princeps, non paucis qui
busdam ludeorum libellis, ut de Ptholremeo I Philadelpho scri
bitur, sed plurimis amplissimisque Grrecorum codicibus gentis 
nobilissime omnique litterarum genere prœstantissime facil 
pleniores. Quocirca ratione op lima bibliothecas istas qure lan
tum luminis afferant lingure latinre, tantumque utilitatis prœs
tent hominibus, thesauros longe meliores illis exislimari opor
tet, quos pontifices quosdam semper custodisse, modoque col
chidici illius draconis, absque ulla utilitate super eis assidue 
inuigilasse accepimus. Qum cum ita sint, te iure optimo funda
torem quielis auctoremque aurei cuiusdam sœculi non solum 
Quirites, uerum eliam omnes Europœ incolœ appellant et sum
mis laudibus extollunt, et honoribus perinde ac Deum in terris 
alterum prosequuntur. Sed hœc quanquam plenius explicare 
magnopere cupio, clementissime princeps, tamen Theophrasti 
opus, quod mihi interprœtandum decreueras, me iam ad se 
trahit ut inspici a te celerius possit. Quapa·opter de bis alias 
latins, uli debeo, referre pro uirili mea conabor. 

Nunc Theophrasti libros de Plantis fronte hilari, pro tua 
solita humanitate, accipies : quos, credo, traduci a me iusseras, 
non quod me salis id facere posse putaueris (parum enim ea 
in re me ualere tu minime ignoras), sed ut hominem grœcum 
latine dicenlem aliquando audires. Nouitas enim rei non nihil 
delectationis aff erre quoque in genere potest. Mihi tamen res 
adeo meas uires excedere uisa est ut, nisi pro lege tuam 
uoluntatem firmissime mihi statuerem, facile hercle recusas
sem quœ bene expedire non possem. Creterum tua iussa tan
tum apud me ualent ut quantulum ego summo cum labore 

t. Il y a phtoaemeo dans l'original, 
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alieno in cœlo serere possim cogitare non uelim, dummodo tum 
uoluntati morem gessisse uidear. lnspice igitur et lege, quoad 
tum occupationes permittant, libros quos iussu tuo in latinam 
conuertimus linguam atque in tuo nomine edidimus ; et, si 
quid recte dixisse uideantur, id diuino tuo auxilio tribue. Te 
enim non secus ac Deum piissime inuocantes opus incepimus. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inv. Rés. S 102. 

30 
[MANVELIS CHRYSOLOR~ EROTEMATA.] 

Commence au verso du premier feuillet par l'alphabet grec, suivi 
de l'Orauon dominicale et de la Salutation angélique, en grec et en 
latin, sur deux colonnes. 

(Au feuillet 2 recto :) Ek 1t6cra. ÔLa.LpoÜY"ta.L -rœ eÜtocrL -récrcra.pa. 

-yp«f1f'Œ.'t'a.. 
(Au dernier feuillet verso :) Imprmssum Venetiis per Pere

grinum Bononiensem. M. CCCCLXXXIIII. DIE QVINTA 
FEBRVARII. 

In-4° de 3i feuillets non chiffrés, sans réclames, divisés en six 
cahiers, ainsi composés : a, 8 feuillets; b, 4 feuillets; c, 8 feuillets; 
d, e, f, 4 feuillets chacun. 30 et 31 lignes au grec et au latin, Impres
sion sur deux colonnes. idition d'une extraordinaire rareté. Un 
exemplaire est coté deux cent quinze marks, sous le n° 877, dans le 
Catalogue LIX de Ludwig Rosenthal de Munich. 

Bibliothèque nationale de Paris: Inv. Rés. X 725. 

31 
Nicolai Sagundini ad clarissimum IC. Patricium Venetum 

llarcum Donalum in Plutarchi de civili inslitutione Prmfatio. 
Brixim per lacobum Britannicum. f 485. 

In-4°. Emprunté à Apostolo Zeno, Dusertazioni Vossiane, l. I, 
p. 34t. 



58 BIBLIOGRAPHIE HELLÉNIQUE 

32 
· ; t[ Rethoricà Poncij. 

'. t[ Copia lalinitatis . 
. t[ Epistole Bruti t Cratis . 
. t[ De artc nolariatus. 

(Au feuillet xxn verso :) Explicit modus dictandi Magistri 
Poncij. &c. Anno diii. M. ecce. lxxx.y1°. 

In-4° de tx feuillets chiffrés. Signatures : A-H, de 8 feuillets cha
cune, sauf Cel H qui n'en ont que six chacune. Caractères gothiques. 
Plaquette de la plus extraordinaire rareté. 

La traduction des lettres de Cratès, due à ATHANASE CnALKÉOPou
tos, commence, au verso du feuillet L, par l'épitre dédicatoire 
reproduite précédemment, p. 20-21. 

Bibliothèque royale d'Augsbourg : lncun. !:95. 

: 33 

lohannes chrysosto 
mus super Mallheü. 

(A la fin :) Impressum p me lohanne koelhoff de luheck Ciuë 
-colonie. Anno gralie M. ecce. lxxxvij. Finit feliciter. 

In-folio de tO feuillets non chiffrés + cxxx feuillel.s · chiffrés. 
Signatures : a-r, de 8 feuillets chacune, sauf o, p, q, qui n'en ont 
que 6 chacune. Caractères gothiques. Impression sur deux colonnes. 
45 lignes à la colonne pleine. Rarissime édition. Un exemplaire, 
incomplet du titre, est coté t2 marks, sous le n° 280, dans le cata
logue LXXI de Ludwig Rosenthal; un exemplaire, incomplet du titre 
et d'un feuillet de l'index, est marqué t livr. t sh., sous le n• 809, 
dans la Second list of books de W. M. Voynich (Londres, t900, in-8°), 
ip. t92. 

La traduction de cet ouvrage est due à GEORGES DE TaiBIZONDE. 
Bibliothèque royale de Munich: Inc. c. a. t89t. 
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MANUE L CHRYSOLORAS 
D'après les Elogia de Paul Jove (Bâle, 1577, f0 ) . 
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A.eliani de inslruendis aciebus opus ad Diuum Ha 
drianum : a Theodoro Thessalonicese latinum factum 
& Antonio Panormit~ Alphonsi Regis prçceptori di
catum .·. 

(A la fin:) Impressum Rom~ per Venerabilem uirum MagistrO. 
Eucharium Silber : alias Franck. Anno domini Millesimo 
quadringentesimo octogesimo septimo. Quinto decimo kal. 
Martii. 

In-4° de 28 feuillets non chiffrés, dont le premier blanc, divisés 
en 4 cahiers de 8 feuillets chacun, saur le troisième qui n'en a que 4. 
Pas de signatures ni de réclames. Se trouve d'ordinaire réuni au 
Végèce, attamen 1eparatim repertum nihil delideratur •. Rarissime. 

Bibliothèque d'Ingram Bywater (à Londres). 
Bibliothèque du Musée britan11ique: t397. h. (t-4). 

35 

[ANDREE BARBATIE 
TRACTATVS DE PRESTANTIA CARDINALIVM 
AD BESSARIONEM CARDINALEM NICENVM.] 

(Au f. ! recto, en rouge :) Ad reuerendissimum in christo 
patrem t dominum... Bessarionem episcopum tusculanum 
cardinalem Nicenum bononie legatum tractatus de prestantia 
cardinalium : qu03 consumatissimus in vtraq3 censura doctor 
dominus Andreas barbacia ex patria messanensi . • • edidit. 
Impressus exactissima diligentia apud bononiam officio ac 
impensa Vgonis de Rugerijs feliciter incipit. 

(Au /. 57 recto :) Finit opus hoc diuinum de pstantia Cardi
naliu3 ;,positum a pstiilissimo vtrius43 censure interprete diio 
Andrea barbatia. Impressum bonon. suma diligentia Vgonis 
Rugerii vna cum tabula ad illud edita per venerandu3 Patr03 

t. Holl'mano, Lezicon bibliographicum, t. I, p. t!l. 
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Domino Troylum Maluitiu3 vlriusque luris doctorem .•. Anno 
Mcccclxxxvii. die xii. octobris. Laus deo omnipotenti. 

In-folio de 6i feuillets non chiffrés, dont le premier blanc. Signa
tures : a-k. Caractères gothiques. Impression sur deux colonnes. 
Marque typographique au verso du feuillet 62 1 • Rarissime '· 

36 
OPVS ARISTOTELIS DE MORI 
BVS. A IOHANNE ARGYROPY 
LO TRADVCTVM. 

(A la fin :) C[ Finitur per Egidium delfum sociü Sorbonicum. 
Atq; impressü per lohëm higma in intersignio leonü : prope 
scbolas decretoit. Anno d:ô.i millesimo ecce•. lxxxviii. die xxvi. 
mensis marlii. 

In-4° de 124 feuillets non chiffrés. Signatures : a-q, de 8 feuillets 
chacune, sauf la dernière, qui n'en a que 4. Le feuilleL 8 du cahier p 
est blanc. Marque de Marner sur le titre. Caractères latins. 29 lignes 
à la page. Rarissime et recherché. 

Bibliothèque nationale de Paris: lnv. Rés. •E 276. 

37 
{Feuillet 1 verso :) VICTOR pisanus Ludouico mucenigo: 

prœcellenti in eloquentia uiro S. P. D. (Après cette épitre dédi
catoire:) In hoc uolumine continëtur Alexandri aphrodisei pble
mata per Georgio. ualla in latinü côuersa. Aristotelis problemata 
p Theodoro. Gazi. Plutarchi problemata per lohannë pelrü 
lucensem impressa V enetiis per Antonium de strata Cremo
nensem. 

t. Lê seul exemplaire de ce livre existant en France dans les d6p6t■ publie■ 
~ trou,e à la bibliothèque de Grenoble (Voir M. Pelleehet, Catalogue ginlral du 
1ncrma6lu, n• t821). 

2. Noua donnon■ place lei à ce volume, parce qu'il est dêdi.S à Beuarion. 
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( Feuil/PL 2 recto :) Georgius Valla placentinus iohani marliano 
mathemalico & in tota philosophia medicina<13 prrestantissimo 
salutem plurimam dicit. 

(Feuil/Pt 3 rPclo :) ALEXANDRI APHRODISEI PROBLE
MATA : PER GEORGIVM VALLAM PLACENTINVM IN 
LATl~VM TRA~SLATA. 

(Feuillet 26 recto:) Impressum Venetiis per magistrum Anto
nium de slrala cremonrnsë. Anno domini. M. ecce. lxxxviii. 
octauo calefl. decembris. Laus deo. 

(Feuillet 26 verso :) Nicola. Gupalatini Veneti physici prœ
fatio in prohlemala Aristo. ad sixtum. iiii. pontificem maxi
mum. 

(Feuillet 27 recto :) ARISTOTELIS PHILOSOPHI PROBLE
MATVl\1 PARTICVLA PIUMA INTERPRETE THEODORO 
PER VLTIMAM EMENDATIONEl\f. 

· (Feuillet 74 verso:) Expliciüt Aristotelis prohlemata. Venetiis 
lpressa per Antonio crcmonëscm de slrata. Quae Theodorus 
gazes Thcssalonicësis oh e greco in lalinü côuertit. Eaq3 nup. 
ultima emëdatione cmëdauit. A. M. cccclxxxviii. xv. kleii. 

· Ianuarii. F,eliciter. Laus deo. 
(Feuillet 7 5 recto :) Calphurnius Marco Aurelio uiro claris

simo salutem. (Puis plus has :) PLVTARCHI CHERONEI 
TRAIANI PRAECEPTORIS GRAECORum CLARISSIMI HIS
TORICl . AC PUILOSOPHI PROBLEMata Emendatissima. 

(Feuillet 88 r 0 :) Expliciüt problcmata Alexandri aphrodisei : 
c grreco in lalinü traducta p Georgiü Valla. Et Aristotelis pro

. blemnla Thcodoro ilerple. Et Plutarchi problemata : simul 
scriall. q cmëdatissima : exceptis islre Plutarchi tribus ucl ad 
sümum quatuor locis ubi grœcü exëplar mancü erat : tu cü 
melius habueris tua diligentia iungito. Vale. Impressü Vene
tiis per Antonium de strata cremonensem. Anno salutis nrœ.. 
M. cccclxxxviii. die Sabbati iii. no. ianuarii. Registrü. ah c d e 
f g h i k l m n o Oés süt terni : exceptis a o qui süt qualerni. 

In-folio de· 88 feuillets non chiffrés. Caractères latins. 55 lignes à 
la page pleine. Rarissime. 

Bibliolh. nal. de Paris: Inv. Rés. R 291 et R 292. 
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€Til:TOMH Tu>N OKTu> 
TOV AOrov M€Pu)N 
KAI AAAu>N TINWN 
ANArKAlu>N CVNT€-
8€1CA TTAPA Ku>NCTAN 
TINOV TOV AACKAP€ 
u>C TOV BVZANTIOV. 

38 

(Au recto de l'avant-dernier feuillet :) 

COMPENDIVM OCTO 
ORATIONIS PARTIVM 
ET ALIORVM QuORVN 
DAM NECESSARIORVM 
EDITVM A CONSTAN
TINO LASCAR! BYZAN
TIO. 

Hoc diuinum opus impressum 
est Vicentiœ per magistru3 Leo 
nardum de basilea. xviii . Kalen
das Iulii. M. cccclxxxviiii. & in 
terprelatü per Venerabilë uirü. 
utriusq3 ligure doctissimü ac op 
timum lohannem monachum 
Placentinum. 

63 

ln-4° de 98 feuillets non chiffrés, divisés en 12 cahiers dont les 
. onze premiers de 8 feuillets chacun el le douzième de t0 feuillets. 
· Signatures : a-m. Volume d'une insigne rareté. . 

Pour que cet ouvrage soit complet, il doit posséder une seconde 
partie tout en grec, qui se rencontre aussi séparément, et dont voici 
le titre et la description : · 

Kwvi;œv-.(vou Àœa-.c&:peuç -toü ~~~œV'tlou 1tpool(,L~Ov 
'tOÜ mpt ov6(,Lœ-:oç xœt p-,\(,LŒ'tO'i -tphou. B~6ltou. 

ln-4° de 20 feuillets non chiffrés, dont le premier et les deux der
niers blancs. Signatures : a, 8 feuillets ; b, 6 feuillets; c, 6 feuiHets. 
Cette deuxième partie n'avait pas été publiée antérieurement. Les 
caractères el le papier étant identiques à ceux de fa première, on en 
peut conclure qu'elle fut également imprimée à Vicence. 

Au verso du feuillet { de la première partie, lequel est blanc au 
· recto; on lit l'épitre dédicatoire dé Bonus Accursius à Julius Pompo
nius, que nous avons reproduite ci-dessus, p. 49-50. La traduction est 
celle de lohannes Placenlinus (Jean Crruton de Plaisance) • . 
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Celle édition se trouve rarement avec les deux parties réunies. 
Vendue 75 florins, Crevenna; 50 francs en t.8U; 6 livres t.O sh. 
Sykes, el le même exemplaire t. livre t sh. Heber. L'exemplaire de 
Pinelli, qui possédait la seconde partie, fut vendu 5 livr. 8 sh. el 
3 livr. 6 sh. Heber. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inv. Rés. X. tM5. 
Bibliothèque Mazarine : 528. Incunables. 
Bibliothèque du Musée britannique (trois exemplaires) : 62i. C. 10. -

C. 8. h. •· et G 7585. 

39 

[MANVELIS CHRYSOLORA.: EROTEMATA.] 

Le recto du premier f. est blanc. Au verso, on trouve l'alphabet 
grec, suivi de l'Orauon dominicale et dè la Salutation angélique en 
grec et en latin. 

Au r• du f. i commencent le texte et la traduction sans intitulé et 
imprimés sur deux colonnes. 

(A la fin :) Impressum Vincentire per magistrü Leonardü 
de Basilea . 111 • ecce . LXxxx. • DIE PRIIIIO llENSIS sEPTEIII. 

In-4° de 3i feuillets non chiffrés, divisés en six cahiers signés 
a b c d e f. Rarissime édition. Nous ne décrivons pas ce livre de 
VISU. 

~o 
[MANVELIS CHRYSOLOR~ EROTEMATA.] 

Le recto du premier f. est blanc. Au verso, on trouve l'alphabet 
grec, suivi de l'Oraison dominicale et de la Salutation angélique en 
grec et en latin. 

Au recto du f. i, le texte des Erotemata commence sans intitulé : 
Elc 1t6112 81aupoii-t111 1 'Cli 1fxoir1 dirir11p11 "f P«f'flll'tll. 

(Au verso du dernier feuillet :) Impressum Vincentire per 

t. Et non pas ll1011poüv-rai1, comme dans les autres êditions. 
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magis lrü leonardo de Basilea. M . cccclxxxxi . die . xxiii . 
men sis decembris. 

In-4° de 32 feuillets non chiffrés, divisés en six cahiers dont voici 
la composition : a, 8 feuillets; b, 4 feuillets; c, 8 feuillets; d e f, 
4 feuillets chacun. Texte grec et traduction latine imprimés en 
regard sur deux colonnes. 30 et 31 lignes à la colonne. ldition 
rarissime. 

Bibliolhèque nationale de Paris : Inv. Réserve X i26. 

,1 
ARISTOTELIS 

De nalura animalium lihri nouem 
De partibus animalium lihri quattuor 
De generatione animalium libri quinq3 
INTERPRETE THEODORO GAZA. 

(A la fin:) Johannes & Gregorius âe grego1·iis fralres eorum 
opera & impensa Veneliis impresserunt: Sebastianus Manilius 
Romanus recognouit & per capita disposuit quartodecimo 
Kalendas I decembris. Incarnalionis Dominice anno. U92. 
Augustino Barbadico Serenissimo Venetiarum principe rem 
puhlicam tenente. 

In-folio de six feuillets non chiffrés + 106 feuillets chiffrés. 
Signatures : A, a-s, de 6 feuillets chacune, sauf la. dernière, qui n'en 
a que 4. Le recto du premier feuillet chiffré est orné d'un curieux 
encadrement gravé sur bois. Marque typographique au verso du 
dernier feuillet. Caractères latins. Rarissime édition. 

Bibliothèque Mazarine : Incunables no 674. 

1. Le K de ce mot a été fabriqué avec un R, dont on a limé la partie supé
ricu1-e. 

:.; 

• 
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42 
EIBICA ARISTOTELICA : IOANNE ARGYROPYLO 
INTERPRETE. 

(A la fin :) Laus deo optimo maximoq3 Impressum Romre per 
Eucharium Silber alias Franck : Anno salutis M. CCCC. xcii. 
kal. Septem. Alexandro Sexto pontifice maximo. 

In-folio de cenl feuillets non chiffrés. 32 lignes à la page pleine. 
Caractères latins. En têle du volume, on trouve « Epistola Petri 
Marsi ad illustrissimum principem Virginium Vrsinum ». Un exem
plaire (Leg. orig. pel. e tav. Bellissimo esemplare a tutto margine. 
Rattoppo ad un angolo del bottello) est marqué 30 francs, sous le 
n° t9 du Catalogue 22 de Francesco Perrella (Naples, septembre 1900, 
in-8°), p. 3. 

43 
GEORGII TRAPESVNTII VIRI DOCTISSIMI ATQVE 

ELOQVENTISSIMI RHETORICORVM LIBER PRIMVS. 

(A la fin, après les trois distiques qui figurent dans la première 
édition :) Med. in Libraria Leonardi Pachel officina Anno post 
natum Diim. M. cccclxxxxiii. iii. Cal. Auguslas. Lud. Maria. 
SF. Io. Gal. Nep. aureum regnum felicissime gubernante. 

In-folio de 100 feuillets non chiffrés, dont le premier blanc, divisés 
en seize cahiers de six feuillets chacun, sauf le premier et le der
nier, qui en ont huit chacun. Signatures: a-q. :€dition aussi rare que 
la première . 

Bibliothèque Mazarine : n° i20 (Incunables). 

4-4 

Textos ethicorü Aristotelis a Ioanne argyropylo traduclus. 
(Au f. 117 recto :) Finilur opus Arislotelis de morib~ ad 

Nicomachü iniprele loâne Argyropylo Bizâlio greca, latinaq3 
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lingua erudito qui t singulos libros per tractat• capitaq3 dis
tinxil. QuoJI' materia Egidius delfus socius sorbonic• breuii 
explicauit q3tu3 Arislotelis mentë (que interim obscura est) 
perspicere potuit. 

(Au/. 121 v• :) Finitur per Egidiü delfum sociü Sorbonicü: 
Atq3 impressum per magistrü Georgiü Vuolf in intersignio 
sacte Barbare. Anno diii. M. CCCC. xciii. xvi. die aplis. 

In-4° de t22 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc. Carac
tères gothiques. 28 lignes à la page. Signatures: a-p. Une des plus 
rares éditions de cet ouvrage. 

Bibliothèque du prince Georges Maurocordato (à Paris/. 
Bibliothèque de Théodore Avramiotis. 
Bibliothèque de la ville de Cambrai : n• 3999. 

4:5 

(Feuillet 1 recto du caltier a :) 

VEGETIVS DE RE MILITARI. 

(Feuillet 1 r" du cahier k :) Sexti lulii Fronlini uiri consularis 
Slrategematicon. Liber Primus. 

(Feuillet 6 r• du cahier q : ) Impressum Rome per Venerabi
lem uirum Magistrum Eucharium Silber : alias Franck Anno. 
M. ecce. xciiii. die tertio nouembris. 

(Feuillet 1 recto du cahier r :) Modestus de re militari ad 
Theodosium Augustum. 

(Feuillet 1 r• du cahier s : ) De instruendis aciebus. Aeliani de 
instruendis aciebus opus ad Diuum Hadrianum a Theodoro 
Thessalonicense latinum factum : & Antonio Panormitre, 
Alphonsi regis prreceptori dicalum. 

(Feuillet 1 r• du cahier A :) Onosander ad Q. Veranium de 
oplimo Imperatore eius43 officio p Nicolaum Sagundinü e 
grreco in latinum traductus. (Au verso du dernier feuillet dt, 
cahier D :) Onosandri De oplimo Imperatore : eiusq3 officio : 
p Nicolaum Sagundinum e grreco in latinü Traducli. Finis. 

In-4° de t06 feuillets non chiffrés, divisés en 26 cahiers de quatre 
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feuillets chacun, saufle seizième qui en a six. Signatures: a-y et A-D. 
Rarissime édition. Au verso du premier feuillet, on trouve une épitre 
dédicatoire de /o. Sulpitiw Verulanus Petro Paulo de Comite. 

Biblioth. nat. de Paris : R 1559 (Inv. R t 187). Réserve. 
Bibliothèque du Musée britannique: 534.. r. 5. 

46 

Hippocratis Aphorismorum Sectiones VII, interprete Con
stantino Monacho cum eruditiss. Galeni commenlatione; 
Eorundem interprelatio nova Theodori Gazœ, cum expositioni
bus Jacobi Foroliviensis, Marsilii; Omnium horuncce castigatio 
et collalio per Christophorum Caslaneum Laudensem. Venetiis 
per Bonelum Locatellum. U.95. · 

ln-folio. Emprunté à Panzer, Annal. typ., t. III, p. 369, n° 1907. 

47 
Sextus lulius Frontinus Vir consularis de re militari. 
Flauius Vegctius Vir lllustris de re militari. 
Aelianus de instruendis aciebus. 
Modesti libellus de uocabulis rei militaris. 
(A la fin du FaoNTIN : ) lmpressum Bononi.e per Platoncm de 

Benediclis librorum cussorë Anno .MCCCCLXXXXV. die uero 
decimo lulii. 

(A la fin du VÉGÈcE :) Vegetii Finis Impressi per Platonë de 
Benedictis. Anno domini Millesimo quadringentesimo nonage
simo qnlo. Die uero sextodecimo Nouembris. 

(A la fin du MonEsTE :) DE Arte Militari : Frontinum : Vege
tium : Aelianum et Modestü auclores penilus Diuinos q casti
gatissime impressit omni solertia Plato de Benedictis Bono
niensis ln alma ciuitate Bononi.e Anno salutis. M.cccc.Lxxxxvi. 
Dccimosexto kalen. Februarias. 

ln-folio de 98 feuillets non chiffrés. Signatures : AA-RR, de 6 feuil-
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lets chacune, sauf FF et N[N], qui n'en ont que 4 chacune. Marque 
typographique après le Frontin et à la fin du volume. ~dition d'une 
insigne rareté. 

La traduction d'Élien est due à THÉODORE GAZA. 
Bibliotb. universitaire de GüUinge.n: Auct. Lat. I .t834-. 

Epy toma loiin i s 
De môte regio ln 
almagestü ptolo-

mei •·. 

(A la fin :) Explicit Magne Compositionis Astronomicon 
Epitoma Iohannis de Regio monte. lmpensis non minimis : 
curaq3 t emendat.ione non mediocri virorum prestantiü Cas
paris Grossch : t Stephani Roemer. Opera quoq3 t arte impres
sionis mirifica viri solertis Iohannis hiiman de Landoia : die
tus hertzog : felicibus astris expletum. Anno a prima rerum 
etherearü circuitione. 8480. Sole in parte sextadecima virginis 
gradiente. In hemispherio Veneto : Anno salutis .U.96. cur
rente. Pridie Caleii. Septembris Venetijs : Maximiliano Roma
norum regc primo Faustissime imperante. 

In-folio de t08 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, divisés 
en quinze cahiers ainsi composés : a, t0 feuillets; b, 8 feuillets; c, 
six feuillets; d, 8 feuillets; e, 6 feuillets; f, 8 feuillets; g, 6 feuillets; 
h, 8 feuillets; i, 6 feuillets; k, 8 feuillets; 1, 6 feuillets; m, 8 feuil
lets; n, 6 feuillets; o, 6 feuillets; p, 8 feuillets. Marque à la fin, 
après le colophon. Caractères gothiques. Très jolie impression. Livre 
d'une extrême rareté. 

Cel abrégé de l'Almageste est l'œuvre de Georges Purbachius et de 
Jean de Kœnigsberg son élève. Il est précédé d'une intél'essante 
épllre dédicatoire de ce dernier ainsi intitulée : Reuerendissimo in 
Christo pat1·i ac domino domino Ressarioni, episcopo Tusculano, sancte 
romane ecclesie cm·dinali, pafriarche Constantinopolita110, Johannes 
Germanus de Regio Monte se offert deuotissimum. On y apprend que 
Bessarion avait lui-même commencé un pareil ouvrage, mais qu'il 
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n'avait pu en poursuivre l'achèvement, à cause de la mission en 
Allemagne, dont il ful chargé par le pape (U60-U6t). Ce ful sans 
doute à Vienne que le cardinal grec conseilla à Georges Purbachius, 
astronome de l'empereur Frédéric III, d'entreprendre cet lpitomé, 
que la mort ne lui permit pas de terminer. 

Bibliothèque nationale <le Paris : lnv. Rés. V 193. 

Hoc in uolumine coolinentur infrascripla opera Aristotelis 
uidelicet : in principio : Vite eiusdem. Epistola eiusdem ad 
Alexandrü Ioanne argyropilo Bizantio interprrele. Phisicorü 
libri octo. Methaphisicre libri duodecim. De_ cœlo & mundo libri 
tres. De anima Jibri tres. Ethicorum libri decem coi addidimus 
libellum De morih~ eiusdë Ari. interpte Le. Arc. Liber prredi
cabilium porphirii. Liber prredicamëlorü Aristo. Periherme
nias libri duo. Liber sex principiorü Gilberti porretani intc1·
prrete hermolao barbaro. Priorum liber unus. Posteriorum libri 
duo. Opera Aristotelis qure scquüi partim sunt ex antiq traduc
tione partim ex illa Leouardi aretini. Partim Gcorgio ualla 
Placëtino iterprrete put suis I locis annotalü reperies. Ex anti
qua traductionc Topicorum lihri octo. Elenchorum libri duo. 
De sensu & sensato. De memoria & reminiscentia. De somno 
&. uigilia. De motihus animaJium. De longitudine & hrcuitatre 
uitre. De iuuentute & senectute. De respiratione & inspiratione. 
De uita & morte. De phisionomia. De hona fortuna. De colori
bus. De plantis. De uegetabilibus. De lineis indiuisibilibus. De 
nilo. Dc·proprietatibus relementorum. De porno. De intclligcn
tia. De mundo. De causa. Exlractione (sic) Leonardi aretini 
Politicorü libri octo. Economicorum liber unus. Liber Magno
rom Moralium Gcorgio ualla placenlino interprrete. 

(Au v0 de l'ai,ant dernier feuillet:) C[ Registrum cartharum. 
aa duernus. a b c d e f g i k l m n o p q r s u x z & :> IV A D E 
F G H I K L M N P Q R S T V X Y Z AA BB CC DD EE FF 
GG HH II KK LL MM NN 00 ocs sont quaterni h t y BCOPP 
QQ quœ (sic) sunt terni, 
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(Au recto du dernier feuillet:) Imprressum ë psens opus Vene
tiis per Gregoriü de Gregoriis expensis Benedicli Fontanre 
Anno salutifere incarnationis domini nostri .M.CCCCXCVI. 
Die uero .xiij. lulii. 

In-folio de quatre feuillets non chiffrés, 503 (cinq cent trois) feuil
lets fautivement chiffrés et un feuillet non chiffré, lequel contient le 
colophon et la marque typographique. Le registre ci-dessus 1·eproduit 
est parfaitement exact. Rarissime. 

Bibliothèque Mazarine : Incunables, n• 872 (cet exemplaire est malheu
reusement incomplet du feuillet de litre). 

Bibliothèque de Bordeaux : n° 517 t, 

Bibliothèque d'lngram Bywater (à Londres). 

50 

DECEM librorum Moralium Aristotelis tres conuersiones : 
Prima Argyropili Byzantij, seconda Leonardi Aretini, tertia 
vero Antiqua per Capita et numeros conciliate : communi fami
liariq3 commentario ad Argyropilum adiecto. 

(Au verso du feuillet 210 :) Et absolu la sunt impensis, sump
tibus et diligentia Ioannis Higmani et Volgangi Hopilij in 
bac litterarum formularia arte sociorum : In almo Parhisien
sium studio Anno ab incarnatione domini virtutum U.97. 
t2 aprilis. 

In-folio de 2t0 feuillets non chiffrés. Caractères gothiques. Le titre 
est placé dans l'encadrement gravé des éditions in-4° de Henri 
Estienne. 

Celte rarissime édition fut publiée par les soins de Jacques Lefeb
vre d'F:taples, qui a rédigé lui-même le commentaire joint à la tra
duction de Jean Argyropoulos. 

Bibliothèque d'Ingram Bywater (à Londres). 

L M. Pellechet, Catalogue général des incun«blea, n• 1111. 
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51 

Eusebius de euangelica Prreparationc a Georgio Trapezunlio 
e grreco in latinum traductus : . opus cuiq3 fideli non solum 
utile uerü etia iocundum & pnecessariü nouissime impressum 
& exactissime emendatum. 

(Au verso du titre:) Cum priuilegio ne quis audeat hoc opus 
imprimere sub pœna in eo contenta. 

(Au verso de l'avant-dernier feuillet:) Eusebii Pamphilii de 
euangelica prœparatione opus a doctissimo utriusq3 lingure 
interprete Georgio Trapezuntio e grreco in latinum uersum 
Bemardinus Benalius exactissima impressit diligentia Venetiis. 
Anno humanitatis Christi. M. cccclxxxxvii. Pridie Kalendas 
Iunias. Cum gratia ut in ea palet. 

In-folio de i08 feuillets non chiffrés, divisés en quatorze cahiers, 
ainsi composés : a, tO feuillets; b, 8 feuillets; c, 6 feuillets; d e f g 
h i k l m, 8 feuillets chacun; n o, 6 feuillets chacun. Le recto du 
dernier feuillet est occupé par le registre, au dessous duquel une 
xylographie censée représenter saint Marc, avec un lion couché à sa 
gauche. Rarissime édition. Un exemplaire est marqué 20 francs, sous 
le n° i35, et un autre, dont plusieurs feuillets sont abîmés par l'hu
midité, est marqué iO francs, sous le n° i36, dans le Catalogue 59 
du libraire U. Hoepli, de Milan. 

Bibliothèque nationale de Paris : lnv. Rés. C t02. 
Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : 5i9tî. 

52 
HYMNI ET EPIGRAMMATA 

MARVLLI. 

(Au feuillet antépénultième 1·ecto :) Impressit Florentiœ 
Societas Colubris 1 VI. kal. Decembris. MCCCCLXXXX VII. 

t. Faute typographique pour Colub1·i. Dans certains exemplaires, on a gratté 
le ,, dans d'autres on l'a recouvert d'encre. La Sociela, Colubri s'appelait en ita
lien Compagnia del IJrago. 
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ln-4° de 96 feuillets non chiffrés, divisés en douze cahiers de huit 
feuillets chacun, signés a-m. Les deux derniers feuillets sont occupés 
par l'errata. Rarissime. Un exemplaire, avec noms sur le titre et 
quelques notes manuscrites, est coté 35 marks, sous le n• 414, dans 
le Catalogue LXVIII de Ludwig Rosenlhal de Munich. 

Les Épigrammes sont dédiées à Laurent de Médicis, fils ùe Pierre
François. En voici le titre de départ : 

Michaelis Tarchaniotre Marulli Constantinopolitani cpigram
maton ad Laurentium Medicen Peh'i Francisci filium Jiber 
primus. 

Les Hymni naturales sont dédiés à Antoine, prince de Salerne. 
Nous allons indiquer celles des pièces de vers qui, par leur sujet, 

intéressent plus particulièrement l'histoire littéraire de la Grèce. 
Feuillet 3 v0 : tpilaphe de Théodore Gaza. Nous l'avons publiée 

dans celte Bibliographie, t. 1, p. XLI. 

Feuillet 6 r 0 : De morte Iani fratris. 
Feuillet 7 r0 : Epitaph. Michaelis Tarchaniolœ aui malerni. 
Feuillet 9 ro : 

EPITAPHlVll PBlLIPPI MARVLLI AVI PATER:-il. 

Siste, hospes, atque hrec verba, si placet, legc; 
neque enim rogamus nisi lubenlem quempiam. 
F.go Philippus hic Marullus contegor : 
posuit supersles filius Manilius 
uxorque Thome. Hoc salis, cretera aJii. 
De se Marullo pro]oqui ulterius nefas. 

Feuillet i3 ro : 

li:PITAPBIVJI EVPBROSYNES ÎARCBANIOT.E MATRIS. 

Quamam hoc in tumulo tegitur matrona? Venustas. 
Ille pudicitiam dixerat. Brec eadem est. 

Quod gcnus? Inachidi . Generis fortuna? beata, 
sed cccidit patria deficiente sua. 

Quis torus? unus, el hic felix sine lite, MaruJli. 
An mater? seno pignore fecit auu m . 

Qure vita? in tenebris. Qure causa indigna dolo1·is ·? 
Occasus patrire seruitiumque grave. 
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Ecquem cum patria luxit? fratresque patremque, 
sed quas felices diceret esse animas. 

Felices nimirum animre, sedenim hrec quoque felix 
f emina tam rari pectoris in patriam. 

Feuillet t3 va : Ad Manilium Rhallum (2 vers). 
Feuillet 15 v<> : Au même (32 vers). 
Feuillet 20 ra : 

MORTVI PRO PATRIA, 

Inachii spes una soli, bis dena, viator, 
millia in hoc tumulo cum palria tcgimur. 

Dom natosque patresque, larem patriamque tuemur, 
imperioque ducis Tarchanii obsequimur. 

Nam rex indignus pnlriam qui protegat armis, 
turpiter et regnum fugerat et patriam. 

Feuillet 22 va : De fortitudine Byzantiœ. 
Feuillet 27 va : 

EPITAPHIVJl MANILU MARVLLI PATRIS, 

Flens primum bas auras hausi puer, omine diro, 
flehilis erepta vita fuit pah'ia. 

Nunc quoque flens morior, ne quid non flebile restet. 
Hrec est humani conditio generis. 

Feuillet 29 va : Ad patriam (28 vers). 
Feuillet 31 v<> : De Demetrio Chalcondylo. 

Dum ver hymettium diu, etc. 

Cette jolie épigramme a été reproduite dans la présente Biblio
graphie (t. 1, p. xc1x), où, par suite d'une erreur typographique, on 
a imprimé per au lieu de ver. Curieuse coïncidence, la même coquille 
se trouve aussi dans l'ouvrage de H. Hodius De G1·aeci1 illu,tri6us 
(Londres, 1742, in-8°), p. 218. 

Feuillet 41 v0 : Ad Manilium Rhallum (24 vers). 
Feuillet 45 v0 : Ad Io. Lascarem (58 vers). 
Feuillet 53 r• : 
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MICHEL TAHCHANIOTE MARULLUS 

D'après les Elogia de Paul Jove (Bâle, t570, f•). 

75 
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EPITAPIIIHI P.\ vu ÎA RCll.\~IOT.E .\ n·~cn1. 

Quod procul inachiis tegeris, carissime, ah oris, 
desine de fato, Tarchaniola, queri. 

I.:'na eadem terra est quam cernis uhique locorum, 
nec magis clysium bine aut minus inde vire. 

Nam nobis mandata salisque supcrque dedisti 
lot rerum inuictus pondere et exilii. 

Le Laurent de Médicis, fils de Pierre-François, à qui sont dédiées 
les poésies de Michel Marullus, était un rejeton de la branche cadette 
de Jean de Bicci, de laquelle sortirent les grands ducs de Toscane. 
Ayant demandé à Ange Politien son avis sur lesdites poésies, il 
re~ul de l'illustre poète la réponse suivante, à la louange du Grec : 

Quœris quill mihi de luo Marullo, 
Laurenli, videatur ·? Est poeta 
unus qui referat suum Calullum, 
aut si quid tenerum magis Calullo esl. 
Nil argutius elegantiusque 
isto quem libi dedicat libello; 
nec tol prata coloribus novum ver 
pingit, lassula cum reversa hirundo, 
quam carmen varium lui Marulli est : 
cuius delitias, facetiasque, 
lusus, nequitias, sales, lepores, 
nuper Roma legens superba dixit: 
a Quo iam se mihi comparent Alhenœ 1 'l ,, 

L'exemplaire sur vélin qui fut offert par le poêle à Laurent de 
Médicis, dont il porte les armoiries, fait aujourd'hui parlie de la 
riche bibliothèque du prince Georges Manrocordato. 

Afin d'apporter quelque diversion à la sécheresse inséparable d'un 
ouvrage tel que cette Bibliographie, le lecteur me permettra de 
reproduire ici les beaux vers que Ronsard a consacrés à Marullus. 

t. Angelo Ambrogini Poliziano, Pl'ose volga,•i inedile e poesie latine e grecJ1e 
(Florence, t861, in-li'), p. t2-l. - Il faut dire que certains érudits ont affirmé que 
le Mabilius si malmené en dix pi<"•_ces de vers d'Ange Politien {Op. laud., p. t3t et 
1uiv.) n'est autre qufl l\-larullu~. mais cette identification ne nous parait pas cer
taine. J'inclinerais à croire que le MABILll!S en question était MANn.ms Cabacius 
J1111lu1, dans le prénom duquel Politien se serait borné a changer une lettre. 
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tPITAPBE DE MAROLLE, CAPITAISE ET POÈTE GREC, 

TRÈS EXCELLENT, NATIF DE CONSTANTINOPLE, 

Dites bas de bonnes paroles, 
Muses, et avec mes chansons 
Accordez faiblement les sons 
De vos luths et de vos violes. 

Voicy de Marulle la tombe ; 
Priez qu'à tout jamais du ciel 
La douce manne et le doux miel 
Et la douce rosée y tombe. 

Je faux : la tombe de Marolle "? 
De luy sa tombe n'a sinon 
Les vaines lettres de son nom ; 
Il vit là bas avec Tibulle. 

Dessus les rives élysées, 
Et sous l'ombre des myrtes vers, 
Au bruit des eaux chante ses vers 
Entre les Ames bien prisées. 

Pincetant sa lyre cornue 
En rond, au beau milieu d'un val, 
Tout le premier guide le bal, 
Foulant du pied l'herbe menue. 

Lors que ses doux accens respandent 
Les douces flames de l'amour, 
Les Héroïnes tout autour 
De sa bouche latine pendent. 

Tibulle avecques sa Delie 
Danse la tenant par la main. 
Corinne l'amoureux Romain 
Et Properce tient sa Cynthie. 

Mais, quand ses graves sons réveillent 
Les hautes louanges des Dieux, 
Les doctes Romains les plus vieux 
Béans à son luth s'émerveillent 

De quoy luy, né sur le rivage 
D'Hellesponte, a si bien chanté, 
Qu'estant Grec il a surmonté 
Les vieux latins en leur langage. 

Chère àme, pour les belles choses 
Que j'appren en lisant tes vers, 
Pren pour présent ces lauriers vers, 
Ces beaux lis et ces belles roses. 

77 
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Tousjours légère soit la terre 
A tes os, et sur ce tombeau 
Qui enserre un esprit si beau 
Tousjours grimpe le verd lierre 1 ! 

Bibliothèque nationale de Paris : lnv. Rés. mYc. 889. 
Bibliothèque Mazarine : 948. Incunables. 

53 

ARISTOTELIS 
De natura animalium : libri nouem. 
De partibus animalium : libri quattuor. 
De generatione animalium: lihri quinq3. 

INTERPRETE THEODORO GAZA. 

(A la fin:) Imprressum Venetiis mandato & expensis nobilis 
uiri Domini Octauiani Scoti Ciuis Modoetiesis. Die .viiii. 
Augusti .i498. (sic) per Bartholameum de Zanis de Portesio. 

In-folio de 6 feuillets non chiffrés + 89 feuillets chiffrés + t. feuil
let blanc. Signatures : a-q, de 6 feuillets chacune. Marque typogra
phique à la fin du volume. Rarissime. Un exemplaire est coté 
~O fr., sous le n° 3t, dans le Catalogue 59 d'Ulr. Hoepli, de Milan. 

Bibliothèque nationale de Paris: Inv. Rés. R 350. 
Bibliothèque de S. Marc (à Venise): n• 5î4i8. 

Primus canonis uuicenne principis cum explanatione Jacobi 
de partibus medicine facultatis professoris excellentissimi. 
(A la fin:) Erplicit (sic) liber primus canonis Auicenne princi
pis cum explanatioe lacobi de partibus tornacensis facultatis 
medicine professoris excellentissimi. 

In-folio de 452 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc. Signa-

t. Œuvre, complète, de P. de Ron,ard, nouvelle édition publiée par Prosper 
Blanchemain, t. VII (Paris, 1866, in-t6), p. 238-239. 
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t.ures : a-z, t;n", aa-zz, tt ;.>;.> Jl'JI', aaa-eee. Caractères gothiques. Très 
rare. 

(Att verso du titre :) Operis huius magistri Iacobi de partibus 
in auicennii nuncupalio ac priuilegij .... manifeslatio. lohannes 
lascaris Iacobo ponceau regio archintro. S. P. D. 1 (J. LASCARIS 

fut l'éditeur littéraire de cet ouvrage). 

Tabula in prima fen terlij canonis Auicëne principis cü 
explanatione Jacobi de partibus doctoris famosissimi. ( A la fin :) 
Explicit Fen duodecima tertij cum cxpositione. 

In-folio de 380 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc. Signa
tures: A-G, AA-ZZ, AAA-BBB. 

Fen tertiadecima tertij. (A la fin :} Ego Jacobus despars de 
tomaco natus magister in medicina parisius exposui ad Ion
gum totü primü libr1l canonis auicenne t totum tertiü : t 
prima3 fen quarti. Incipiens anno diii MCCCC. xxxij. t finiens 
anno .liij. quarta die augusti. 

In-folio de 358 feuillets, dont le dernier blanc. Signatures : Aa-Zz, 
Aaa-Yyy. 

Fen prima quarti canonis Auicëne principis cü explanatiôe 
Jacobi de plibus medicine facultalis professoris excellëtissimi et 
tabula eiusdem. 

(A la fin :) Hnbes lector optime Magistri iacobi de partibus 
medicorum sui temporis facile peritissimi in Auicennii : quii
tam ipse post finë tertij se côposuisse ptestatus est : editionë : 
vna cü texto ipsius Auicëne. 

Impssu3 est aüt hoc opus lugduni (cü puilegijs in epla decla
ratis 1) incipiëte qdë ac pcuriite egregio viro. M. iohannc Trech-. 
sel alemiino arlis impssorie pitissimo : cui" aïa in pace qes
cat. ;,summiite aüt .M. iohiine Clein itidë alemiino nec min' 
perito. Anno christiane pietatis millessimo (sic) quadringen-

f. Cette 6pttre dédicatoire e■t publiée intégralement dans le tome deuxième de 
la présente Bibliographie, p. 328 à 330. 

2. Ces deux lettre■ en italiques aont reprê■entée■ dans l'original par un ■igne 
abréviatif. 
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lesimo nonagesimo oclauo. nono kalendas ianuarij. Sil laus 
deo. 

In-folio de U2 feuillets non chiffrés. Signatures : aaaa-zzzz. A la 
fin marque typographique de Jean Trechsel. 

Bibliothèque nationale Je Paris : T19i 2. Réserve. 
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VITAE ILLVSTRIVM PHI 
LOSOPHORVM SI 

CVLORVM ET 
CALABRO 

RVM. 

(Au demier feuillet verso:) 

Finiül vilQ plio19 Siculorü ac Calabro19. ImpressQ ' no 
bilissima vrbe Messana. Per Guillielmü scomberg ala
manü de franckfordia Anno dii.i M. ccccxcix. quinto ve 
ro die Marlij. 

(Ici se trouvent trois écussons.) 

Qui vos impressit tam clara insignia mullum 
Diligit, & toto pectore firma lenet : 

Imprimit hic eliam qufJ scribunl dicta recentes. 
Et veterum scripsit quQ veneranda manus. 

Vir bonus imperium liquit, patriaq3 lemanni 
Nunc Mamerlinus noster & esse cupit. 

Huic Messana faue en te iam nunc personal orbem 1 

Illustris43 simul tu cornes ista dabis. 

ln-4° de dix feuillets non chiffrés, en un seul cahier signé a. 
28 lignes à la page. Caractères latins. Le verso du titre est blanc. 

L'auteur de ce livre est CONSTANTIN LASCARIS. 
Au recto du feuillet 2, épître dédicatoire intitulée (en capitales) : 

t. La préposilion in, que certains bibliographes ont placée ici, ne figure pas 
dans l'original, dont nous possédons une excellente photographie. 

2. Nous ferons remarquer que l'e de ce mot est écrasé. 
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lllv,tri domino don Ferdinando de Cunea piissimo Siciliae p1·01·egi 
Co11,tantinvs Gmecv, salvtem P. D. 

Au verso du feuillet 6, c'est-à-dire en tête de la seconde partie, 
consacrée aux philosophes Calabrais, autre épitre dédicatoire, 
inlilulée (en capitales) : Constantinvs Lascaris G,·aecvs Byzantinvs 
Alphonso Aragoneo illvst1·issimo Cala6riae dvci salvtem ac foelicitatem 
plv1·imam. 

Immédiatement au-dessous du colophon, on trouve une xylogra
phie représentant trois écussons, dont l'impression manque de 
netteté. 

The John Rylands Library (Manchester). Seul ex. connu. 

56 

Eusebius de Euangelica pt·œparatione a Georgio Trapezütio 
e grœco in lalinum traductus : opus cuiq3 fideli non solü utile 
uerum eliii iocundum & pernecessariü nouissime impressum 
&. exaclissime emendatum. 

(Au recto du f. 6-1- :) Eusebii Pamphili uiri diserlissimi de 
Prœparalione euangelica opus a doctissimo utriusq3 IIgure inter
prete Georgio Trapezuntio e grœco in Jatinum uersum exactis
sima Venetiis impressum diligentia anno humanitatis domini 
M.CCCCC. Die .x. Mensis Nouembris. 

In-folio de 65 feuillets chiffrés et un feuillet blanc, divisés en onze 
cahiers de six feuillets chacun. Signatures : a-1. 

Une des plus rares éditions de cet ouvrage. Un exemplaire est 
marqué ti fr., sous le n° 137, dans le Catalogue 59 d'U. Hoepli, de 
Milan. 

Nous avons pu récemment examiner, chez un bouquiniste pari
sien, un exemplaire de ce livre dont les trois premiers cahiers sont 
imprimés sur VÉLIN. On en demandait 250 fr., prix modéré, vu l'ex
cellente conservation du volume. Cet exemplaire portail, sur le recto 
du premier feuillet, un cachet à l'encre grasse dont il ne restait plus 
que Ja circonférence. 

Bibliothèque Mazarine : Incunables H09. 
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57 
He sunt non minus elegates 43 vtiles Bessario 
nis Cardinalis Niceni epistole et orationes de ar 
cendis immanibus turcis a finibus christianorum : 

(A la fin :) Ex officina Guidonis mercatoris anno Christi. 
M.ccccc. Octobris. xxi. a quo solo victoria et speranda, et 
petëda est. Cui sit honor, decus, et imperiü In secula. Amen. 

In-4° de vingt-deux feuillets non chiffrés. Signatures : a-d. 
Caractères gothiques. Au verso du titre, il y a une xylographie 

qui représente un nègre sonnant du cor. F:dition plus rare encore 
que la première. Sans indication de lieu, mais certainement impri
mée à Paris. 

Bibliothèque du Mans : Belles-Lettres, n• 2833. 
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58 
CLAVDII 
JELIANI 
TACT ICA, 

seu 
DE INSTRVENDIS ACIEBVS 

MORE GR..tECORVM : 
EX INTERPRETATIONE 
THEODOR! GAZ-LE 

THESSALONICENSIS. 

In-4° de .t6 pages + i feuillet (peut-être blanc), qui manque dans 
cet exemplaire. Signatures : aa-ff, de 8 pages chacune. 

En tête, on trouve successivement : {0 A?liani vita ex Philostrato; 
2o E Suida; 3° De Theodora Gaza; 4° Claudii Aeliani in librum 
iuum de instruendis aciebus Prœfatio ad Had1·ianum A ug.; 5° Tacti
corum Lemmata, cùm vulgô desiderarentur, hic e:r A?liano G-esneri, 
d11m meliol'a reperiantur, adscribenda duxi. 

L'édition des œuvres de Claude flien donnée par C. Gesner ayant 
vu le jour en 1.556, à Zurich, il s'ensuit que la présente plaquette 
est postérieure à cette date. 

Bibliothèque royale publique de Stuttgart : Glass. 
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59 
[AESOPI VITA ET FABVLAE GRAECE 

CVM INTERPRETATIONE LATINA 
RYNVCII TBETTALI.] 

(En tête du volume :) Bonus Accursius Pisanus doctissimo 
ac sapientissimo ducali quœstori lohanni Francisco lurriano 
salulem plurimam dicit. (Après cette épitre :) 

AICWTTOY BIOC TOY MY80TTOIOY. MA 
!IMW TW TTAANOYAH CYrrPAcl>€1C. 

(.4p1·ès cette Vie d'Ésope viennent:) 

AICWTTOY MY8O1-
A€TOC KAI AAWTTH!. 

(Jprf!s le texte grec des fables:) 

Vila Aesopi fabulatoris clarissimi e graeco latina p Rynuciû 
facta ad Reuercdissimü Palre Dominü Antonium tituli Sancti 
Chrysogoni Presbyterû Cardinalem. & primo prohoemium. 

(.-!près la p1·éface, la fraduction de la Vie d'Ésope et celle des 
fnhles :) 

Totius operis anacephaleosis. hAbes uitam pariter & fabulas 
a!sopi fabulatoris eximii Reuerendissime pater per me nuper 
uerbis lalinis intusiatas. non tamen omnes I sed quotquot ad 
maous meas usque pernenerunl. quanquam arbitror prreter 
has si quœ reperiunlur : esse perpaucas. quod uero longe plu
res Aesopus confecerit : hinc ucl maxime conicclari licet. 
Nam in describendo fabulas cum scquatur ordincm Alphabeti : 
in his multœ dcficiunt litlerœ : atque in aliis plœrisque litteris 
perspicue apparel plenum fabularum numerum non esse : qure 
sine negligentia scriptorum siue uarictate temporum sine ipsa 
uelustate obliteratœ sint ad sœcula noslra non peruenerunt. 

f. Nous n!' cons!'rvons pas les abréviations dans la reproduction des préfaces 
et épitres tlédicaloircs tic cet ouHage. 
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qure tamen habentur : quia iucunditatem legentibus afîerunt : 
& nitre hominum utilitatem non mediocrem tuo in nomine feci 
latinas {fc. {fc. 

(Et plus !Jas :) Vita Aesopi per Rynucium thettalum I tra
ducta. Verum quoniam ab eo non nuJla fuerüt praetermissa: 
fortassis quia graecus eius codex esset minus emendatus : 
Ego Bonus accursius Pisanus : eadem in ea omnia correxi : 
& emendaui. 

( Vient ensuite une seconde épttre au même questeur ducal, dont le 
nom figure en Mie de celle par laquelle débute le volume :) 

Bonus Accursius Pisanus doctissimo ac sapientissimo ducali 
Qureslori lohanni francisco Turriano salutem plurimam dicit. 

(i)N superiore codice : ut nosti : imprimi curauimus uitam & 
Aesopi fabulas grrecis & litteris & uerbis : subdidimusquc 
earum interpretalionem secundum Rynucium Thettalum uirum 
mea sententia & doctum & disertum. N une uero quo maior ad 
liberos tuos ac facilior aditus sit ad utranque linguam & grre
cum & lalinam : quasdam electiorcs fabulas, qure in communi 
sont nostrorum hominum usu : ita singillatim in eisdem pagi
nis informari curauimus : ut in eodem latere habealur ex dex
lera parte grœcus ex sinistra autem lalinus sermo . hoc enim 
paclo uerbum quasi uerbo respondebit sine longa inquisitione. 
Nihil enim prretereundum existimaui : quo tibi gratum fore 
sim arbitralus . nec prœteribo unquam aliquid : quod aut ad 
tuam dignitatem aut ad tuorum utilitatem conducturum pulem. 
Vale. (Suit le choix de fables en grec et en latin, lequel se ter
mine par:) 

T€AOC TWN TOY AICWTTOY MY8WN 
FINIS AESOPI F ABVLARVM. 

(Puis a1i-dessous :) Bonus Accursius pisanus impressit : qui 
non doctorum hominum sed rudium ac puerorum gratia hune 
laborem suscepit. 

At Malgré cet ethnique, Rynucius n'était pas Thessalien, mais d'Arezzo. Voir 
poslolo Zeno, Di&aerta;ioni YoaBiane, t. Il, p. 210 et suiv. 
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In-4° de 168 feuillets non chiffrés. îdition de la plus insigne 
rareté. Sans indication de lieu ni de date, mais très vraisemblable
ment imprimée à Milan, vers U76. 

Dans la description que nous venons de donner, nous avons à 
dessein évité d'indiquer que telle ou telle partie commence à tel ou 
tel feuillet. La raison en est qu'il ne se rencontre presque pas d'exem
plaires où les trois parties soient reliées dans le même ordre. L'ordre 
suivi par nous est le véritable : cela ressort clairement de la seconde 
épitre dédicatoire à Jean-François Marliano, ci-dessus reproduite. 

Les caractères grecs employés dans ce livre sont absolument 
identiques à ceux de la Grammaire de Constantin Lascaris, imprimée 
en U76, à Milan, par DÉMÉTRIOS DAMILAS. Nous ferons, en outre, 
remarquer après Hoffmann 1 , pour l'avoir constaté nous-même, que 
le papier est le même que celui du Justin imprimé, en U76, à Milan 
par Valdarfer. 

Bibliothèque nationale de Paris: Yb 478 (exp. t25). Rés. (Incomplet). 
Bibliothèque du prince Georges Maurocordato. 

60 

Laudes heatissimi 
palris noslri . Fran 
cisci. 

Regula el vita fratrum minoru3 vna 
cum laudihus eiusde3 regule a heatis 
simo patre nostro francisco prolatis. 

Pro dyonisio rosse. 

(A la fin :) ([ Expliciunt sex documenta a sancto. Bonauen
tura pro iuuenum instructione. ([ Extracta correcta43 sunt 
omnia premissa per hone et laudahilis vite fratrem. Alphonsum 
de Salamina ordinis sancti. Francisci seraphici commorantis 
apud conuentum de Cesaris augu~to reformatum. 

Petit in-8° de douze feuillets non chiffrés dont le dernier blanc, 
divisés en deux cahiers : A de 8 feuillets et B de 4 feuillels. Au verso 

t. Bibliographischu l..e~ico11, t. I, p. 62. 
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du litre, marque de Denis Roce 1 • Rarissime plaquette imprimée en 
caractères gothiques. 

Bibliothèque nationale de Paris: Inv. Rés. H 1773. 

La même Bibliothèque possède (Inv. Rés. H 2218) de cet opuscule 
un exemplaire d'une autre édition, malheureusement incomplet du 
titre, et dont voici la souscription : 

Extra~ta correctaq3 sunt omnia pmissa : per bone et lauda
bilis vite fratrem Alphonsum de Salamina ordinis sancti Fran
cisci seraphici comoranlis apud couentü de Cesarisauguslo . 
reformatuIQ. 

Petit in-8° de douze feuillets non chiffrés, divisés en deux cahiers: 
A de 8 feuillets et B de 4 feuillets. Rarissime plaquette imprimée en 
caractères gothiques. 

61 
Laudes beatissimi 
patris nostri Francisci. 

Regula et vita fratrum minorü vna 
cum laudibns eiusdem regule a bealis 
simo patre nostro francisco prolatis. 

(A la fin :) ([ Expliciunt sex documenta a sancto Bonauëtura 
pro iuuenü ïstructüe. Extracta correctaq3 sût oïa pmissa per 
bone t laudabilis vitP fratrem Alphosum de Salamina ordinis 
sancli Francisci seraphici commorantis apud conuentü de Cesa
risaugusto reformatum. 

ln.S- de 12 feuillets non chiffrés, en deux cahiers signf\s A-B, 
26 lignes à la page. Sans aucune indication de lieu, ni de date, ni 
d'imprimeur. Caractères gothiques. Rarissime. 

Bibliothèque de Troyes (Aube) : E. i.7.4.008. 

t. Dans la marque, l'orthographe de ce patronymique diffère de celle qui figure 
sur le titre. 
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62 
HABENTVR HOC VOLVMI 

NE HAEC THEODORO 
GAZA INTER 

PRETE 
Arictotelis (sic) de natura animalium. lih. ix. 
Eiusdem de partibus animalium. lih. iiij. 
Eiusde3 de generatione animalia. lih. v. 
Theophrasti de historia plantarum. lih. ix. 
Et decimi principium duntaxat. 
Eiusdem de causis plantarutn. Lih. v. 1 

Prohlematum Aristotelis. 
Sectiones due de quadraginta. 
Prohlematum alexandri aphrodisiei. lih. ÏJ. 

(A la fin:) REGISTRVM. ah cd e f g hi le lm no p q r s tu 
:x y z aa hh cc dd ee f f gg hh ii kk li mm nn oo pp qq rr ss. Oës 
stmt quaterni. 

In-8° de douze feuillets non chiffrés et 328 feuillets chiffrés. 

HABENTVR HOC VOLVMINE HAEC THEODORO GAZA 
INTERPRETE Theophrasti de historia plantarum. lih. ix. Et 
decimi principium duntaxat. Eiusdem de causis plantarum. lih. 
v. 2 (A la fin:) REGISTRVM. ABCDEFGHIKLMNOPQRSTVX 
YZ. AA BB CC DD EE FF GG HII II KK LL MM. Omnes sunt 
quaterni prél!ter MM qui est sextemus. 

In-8° de seize feuillets non chiffrés et 284 feuillets chiffrés. 
Au f. t recto commence l'épître dédicatoire de Théodore Gaza au 

pape Nicolas V. 

PROBLEMA TVM ARISTOTELIS SECTIONES duéB de qua
draginta Theodoro Gaza interprete. PROBLEMATVN (sic) 
ALEXANDRI APHRODisiei lihri duo eodem Theodoro inter-

i. Il faudrait vi. L'ouvrage comprend bien les six livres. 
2. M~me observation que dans la note précédente. 
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prete. (A la fin :) REGISTRVM. AAA-'CCl. AAAA-CCCC. Oes 
sat quaterni praJter ecce !J est sextern.us. 

In-8° de 212 feuillets chiffrés. 
Cette édition sans lieu, ni date, ni nom d'imprimeur passe pour 

être une contrefaçon lyonnaise de celle publiée par Alde en t504. 
Bibliothèque nationale de Paris : Inv. Rés. R 224-6-224-7. 

63 
Aristotelis tres de anima libri per 

Joannem Argyropylum e greco 
in latinum traducti. 

(Au dernier feuillet ra:)~ Impressum Venetiis per Iaco
bum de Pentio de Leuco .x.kl. nouemhris. 

ln--1° de 34 feuillets non chiffrés, divisés en 8 cahiers de 4 feuillets 
chacun, sauf le dernier qui en a 6. Signatures: a-h. tdition d'une 
insigne rareté. 

Au-dessous du litre, épigramme comprenant quatorze distiques 
sur le lJe anima d'Aristote. 

Au verso du titre, épitre dédicatoire ainsi intitulée : Volfgangus 
Momauer, li.6eralium disciplinarum Magister, venerando patri Georgio 
Puecher, dominici gregis pastori in Wels, felicitatem opiat. 

Au verso du dernier feuillet, épigramme de sept distiques sur la 
nouvelle lraduction du De anima d'Aristote. 

Bibliothèque d'Ingram Bywaler (à Londres). 

Aristotelis lihri auscultationis de natura : quos Ioannes 
Argyropylus byzantins traduxit . 

. ~n-~o de t09 feuillets, le dernier blanc, sans signatures, ni réclames, 
81 tnd1calion de lieu. 30 lignes à la page 1 • 

Bibliothèque du Musée britannique : 8706.g. ( t ). 

t. W. A. Copinger, Supplement to Hain', lleperlorium bibliographicum, n• 613. 



: ' 

.. 

!JO RIBLIOGfi.-\PHŒ HRLLÉNIQUE 

65 

Textus ethicorum Aristotelis a Ioannc argyropylo traductus. 
(A la fin :) Finilur opus Aristotelis de moribus ad Nicoma

chum interprete loanne Argyropylo Bizantio greca, latinaq3 
lingua crudito qui et singulos libros per tractatus capitaq3 
distinxit. Quorum matci·ia Egidius delfus socius sorbonicus 
breuitcr explanauit quantum Arislolelis rnentem (que interim 
obscura est) perspicere potuit. 

Jn-4° de t30 feuillets. 23 lignes à la page pleine. Très probable
ment imprimé à Paris. Marque sur le titre. En tête du volume figure 
la préface de Jean Argyropoulos à Cosme de Médicis. Rarissime 
édition 1 • 

66 
OPVS ARISTOTELIS DE MORIBVS AD nicomachum, a 

loanne argyropylo Byzanlio : Causa clarissimi Viri Cosma, 
medicis tlorëtini patris palrire traductii. (Au recto du dernie1' 
feuillet :) FINIT PER ME NICOLA VM FLORENCIE. 

In-4° (non in-folio) de H6 feuillets non chiffrés, divisés en seiz.e 
cahiers, ainsi composés : Premier cahier (non signé), 8 feuillets; 
cahiers b cd e f g h, 8 feuillets chacun; cahier i, 4 feuillets (il n'y a 
pas de cahier k); cahier l, 8 feuillets; cahier m, 6 feuillets; cahier ù, 
8 feuillets; cahier o, 6 feuillets; cahier p, 8 feuillets; cahiers q r, 
6 feuillets chacun. Caractères romains. 3t lignes à la page. Le 
volume commence par l'épitre dédicatoire de Jean Argyropoulos à 
Cosme de Médicis, laquelle remplit trois feuillets. Le titre ci-dessus 
figure au recto du feuillet 4. J;;dition d'une excessive rareté. Le seul 
exemplaire qui· existe en ft'rance, dans les dépôts publics, est celui 
de la 

Bibliothèque nationale de Paris : R. 3t t Réserve. 

L Hoffmann, Bibliograp/1isèhes Lexicon, t. 1, p. 334. Cf. p. 66, n• 44, l'édition 
de U93. 
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67 
ARISTOTELIS De natura animalium : libri nouem. De par

tibus animalium : libri quattuor. De gencrationc animalium : 
libri quinq3. INTERPRETE THEODORO GAZA. 

In-folio de 152 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc. Signa
tures: A, A-Z, &. Caractères latins. Rarissime édition. L'épllre de 
Théodore Gaza au.pape Sixte IV commence au recto du feuillet 5. 

BiblioLhèque de la ville de Rodez (Pellechet, n• t20:i). 

68 

Libri octo physicoi1' Aristotilis per Ioannem Argyropylü e 
graeco in lalinfl traducti. (A la fin:) f[ Phisicorum. Aristotelis 
liber octauus : & ultimus finit per. Ioannem argiropylum accu
ratissime e grœco in latinü translata. FINIS. Vienne Impres
sum pedo. Winterburg. 

In-8° de 90 feuillets non chiffrés. Signatures : a-x, de -1 feuillets 
chacune, sauf la seconde qui en a 8 el la dernière qui en a 6. Sur 
le titre, figure une épigramme de six distiques ainsi intitulée : 
« Ioannis Camertis ordinis Minorü : theologorü minimi : in noua 
Aristotilis translationem : Epygramma ». Volume de la plus insigne 
rareté. 

Au feuillet 2 recto : « Bolfgangus Mosnauer Liberalium artiü Ma
gister: theologo & philosopho doctissimo Ioanni Camerti. S. P. D. ». 

Au feuillet 3 recto : « Compendiosa Arislotilis uila ex electis auc
loribus excerpta per reuerendum sacrre theologire doctorem magis
trü loannem Camerlem : sacri ordinis Minorum : professum. ,., 

Bibliothèque royale de Munich : A. Gr. b. 267. 

69 

Libri posteriorü Resolutivorum Arislotelis : quos lohiines 
Argyropilus byzantius causa Cosme Medicis florentini tra-
duxit. · 
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In-4° de 55 feuillets non chiffrés, sans signatures ni réclames, ni 
indication de lieu. 31 lignes à la pnge 1• 

Bibliothèque du Musée britannique : 8706. g. (2). 

70 
. ~ PROBLEMATVM Aristotelis. 

Sectiones dure de quadra
ginta Theodoro Ga-

za interprete. 
PROBLEMATVM Alexan
dri A phrodisiei lihri duo 

eodem Theodoro 
interprete . 

In-4° de huit feuillets non chiffrés, clvj feuillets fautivement chif
frés (le dernier chiffré porte la numérotation cliij) et un feuillet non 
chiffré, divisés en vingl-un cahiers, ainsi composés : a (liminaire), 
de 8 feuillets; A, 8 feuillets; B, 4 feuillets; C, 8 feuillets; D, 4 feuil
lets; E-O, 8 feuillets chacun; P, tO feuillets; Q-V, 8 feuillets cha
cun; X, 4 feuillets. Sur le titre, vignette représentant le Crucifie
ment. Très vraisemblablement imprimé à Paris. Rarissime édition. 

Au verso du titre commence Martialis Campij Charrofini in Pro
blemata Aristotelis P,·a!fatio. Ma1·tialis Campius Chan·ofinus suo in 
philosophia 11m·enti haudquaquam pœnitendo Ioanni Morello Vernonio, 
insigni philosopha & medico eximio, perpetuam hominis vtriusque S. 
Elle se termine au recto du f. 8 el est datée : Parrhitijs, ex iJ/useo 
nostro Mygnonico, quinto /di,s Octob,·es. Suit, au même recto, l'index, 
qui finit au verso. 

Au verso de l'avant-dernier f. commence une épitre du susdit Mar
tial aux gens studieux, laquelle se termine au recto du dernier el 
est datée comme celle qui figure en tête du volume. Le verso du 
dernier f. est occupé par l'errata. Au f. 4 du cahier Q, commence la 
préface de Théodore Gaza au pape Nicolas V, placée en tête des 
P,·oblèmes d'Alexandre d'Aphrodisias. 

Bibliothèque Mazarine : n• U670. 

t. W. A. Copinger, Op. laud., n• Sil. 
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7l 
ARISTOTELIS. QVAESTIONES. VARIAE. GENE 
RATll\l. COLLECTAE. ATQVE. ITA. IN. PLVRA. 

DIGESTAE. VOLVMINA. 

93 

(A la fin du texte, avant les tables :) Manture hoc sümi phi
losophorum pricipis Arestotelis ,pbleumalü nouam ad nicolnum 
quintum pontificem secundu3 traductionë per Theodorum Gazes 
grrecum. Illustrissimo pricipe & domio Domino Lodouico de 
Gonzagha Marchione ibidem tune regniite 1 • per Iohannë Vors
ter de Compidona & lohannë Baumeister socios uolumen im
pressu3 finit fœliciter. 

In-4° (non fo) de 96 feuillets non chiffrés, sans signatures ni 
réclames. Caractères romains. 39 lignes à la page. 

Bibliothèque nationale de Paris: Inv. Réserve R 54.0. 

72 
[ARISTOTELIS RHETORICA 

GEORGIO TRAPEZVNTIO INTERPRETE.] 

(Au r° du feuillet 2 :) Ad reuercndum in christo patrem 
ac dominü. dominü. F. de padua domini nostri pape thesau
rariü georgii trapezoncii in libros rhetoricorü aristotelis tra
ductionis Prefacio; 

In-folio de 64 feuillets non chiffrés, dont le premier blanc. Sans 
lilre et sans indication de lieu ni de date, mais très probablement 
imprimé à Paris. Caractères romains. 34 lignes à la page pleine. 
Extraordinairement rare. 

Bibliothèque nationale de Paris: Inv. Rés. X 269. 
Bibliothèque de la ville de Bourges : n• t 79. 
Bibliothèque du prince Georges Maurocordato. 

i. Ce prince étant mort au moi■ de juin U18, il ■'ensuit que la présente édi
tion est antérieure à cette date. 
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73 
(Au f. 1 recto:) Aristoteles de uirtutibus. (Au f. 7 recto :) Pre

clare dicta seplem sapientü. Georgio Bermonymo interprete. 
(Au feuillet 8 recto :) Preclare dicta septem sapientum Georgio 
hermonymo interprete finiunt. 

ln-4° de 8 feuillets non chiffrés, en un cahier signé a. Sans indica• 
lion de lieu ni de date, ni d'imprimeur. Caractères gothiques. 
27 lignes à la page. Rarissime. 

Bibliothèque de Chartres : 4968, 6277 et 68i6 1 • 

Notons que la traduction du De virtutibus est également l'œuvre 
de GEORGES HERMONYllE. On trouvera plus loin, à l'année {507, la 
description d'une nouvelle édition, dans le titre de laquelle le tra
ducteur est ·désigné par son nom. La Bibliothèque de !'Arsenal pos
sède, d'ailleurs, une copie de cetLe version écrite de la main même 
de Georges Hermonyme 1 , avec une épitre dédicatoire à Tristan 
de Salazar, archevêque de Sens (U75-t5t.9), que nous croyons utile 
de reproduire : 

Tristando de Salazariis, archiepiscopo Senonensi, Galliarum 
Germaniarumque primati, Georgius Hermonymus plurimam dicit 
felicitatem. 

Hune libellum Aristotelis De virtutibus alias e grœco sermone in 
latinum vertimus, cuius copiam propter reuerentiam tuam singula
remque virtutem tibi patrono cliens deditissimus communicare sta
tui, ut corrigas et emendes. Verum tu, percolende pontifex, ut es 
animo permagno et liberali, non tam rem ipsam, que exigua est, 
quam donantis voluntatem pensitabis et, si hec scripta tibi grata 
esse cognouero, a me etiam aliis lucubralionibus, si qua modo nobis 
huiusmodi facultas fuerit, posteritati commendaberis. Accipe igitur 
munusculum nostrum qua fronte humanitateque cuncta liLteratorum 
accipere soles. Vale et me pro tuo libito utere et rege i, 

t. M. Pellechet, Catalogue général des incunables, no t267. 
2. Petit volume en parchemin de 23 feuillets ; grec et traduction latine. li con

tient, en outre, les Lettres de Thémistocle et de Platon, également traduites par 
Georges Hermonyme, et porte la cote 81'. 

3. Henri Omont, Georges Hermonyme de Sparte (Paris, t885, in-8°), p. i9-20. 
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7i 
CICADA 

siuè 
CARMINA 

BIERONYMI CICAD.tE 
Terrœ Sternatiœ, & Milonij 

DOMINI. 

95 

In-4° de 1.03 pages. Sans indication de lieu ni de date, mais certai
nement imprimé dans les dernières années du seizième siècle. L'au
tilur était un Grec de la Terre d'Otrante. 

A la suite on trouve : 

BACCVS Ad dilectissimum Familiarcm noslrum IOANNEM 
LEONARDVM LEGVM DOCTOREM MVSCBVM LVPIVM 
Origine Cretensem. 

In-4° de quatre feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc. Sans 
indication de lieu ni de date. Le format et le papier sont identiques 
à ceux de l'ouvrage précédent. Ces deux plaquettes sont rarissimes. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : 305(.. AN.(.. 

75 
Confutalio Alcorani seu le 

gis Saracenorum, ex grreco nuper in latinum traducla. 

In-4° de 34 feuillets non chiffrés, divisés en cinq cahiers ainsi 
composés : a-b, 8 feuillets chacun ; c, 4 feuillets; d, 8 feuillets; e, 

· 6 feuillets. L'ouvrage se termine au recto du dernier feuillet par le 
mot: Telos. Le verso du premier feuillet et celui du dernier sont 
blancs. Caractères latins. 37 lignes à la page. Manchettes. Sans _indi
cation de lieu, ni de date, ni d'imprimeur. 

L'épitre dédicatoire commence au recto du feuillet j et se termine 
au verso du même feuillet. Nous croyons nécessaire d'en reproduire 
le début: 

Bartholomçus Picenus de Montearduo Ferdinando Regi Ara
goniç & utriusq3 S~ci!iç. ~--P~_!!ic_iJ._ 
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Cvm Demetrius Cydonius, vir utriusq3 linguQ peritissimus, 
e lalino in grecum opus Richardi 1, f ratris ordinis Prçdicato
rum, translulisset, non ab re mihi visum est, serenissime atque 
catholice Rex, illud rursus e grçco in latinum conuerlere : 
non quod apud Latinos huiusmodi opus extare non existimem, 
sed cum vidissem Demelrium Cydonium opusculum illud e 
latino in grçcum cleganliori stilo transtulisse, idcirco pro viri
bus conalus sum libellum ilium iterum ea dicendi elegantia 
quoquomodo in nostram linguam transferre, & eum in nitidio
rem cultum candidioremque slilum pro viribus redigere, & 

tibi, serenissime atque calholice Rex, ilium dedicare debere, 
qui solos inter christianorum reges hac nostra tempestate 
Mahometanam sectam maximis cladibus affecisli. 

Un exemplaire (cartonné, légèrement taché d'eau et bruni) de 
cette rarissime édition est coté 9 marks, sous le n° 680, dans le 
catalogue XX de Jacques Rosenthal, de Munich. C'est sur cet exem
plaire obligeamment communiqué que j'ai exécuté la présente des
cription. 

76 
MAPKOr TîAAIOr KIKEPc.>NOI: 

Pc.>MAIOr, KATwN B IIEPI 
fHPc.>I:. 

t[ Vœneunt Parrhisijs, ab Egidio Gormontio, Sub signo 
trium Coronarum Coloniensium commorante. 

In-4° de 20 feuillets non chiffrés, divisés en 5 cahiers de 4 feuillels 
chacun. Signatures : a-e. Marque de Gilles de Gourmont sur le titre. 
Le titre d'entrée en matière, placé en tête du feuillet 2 recto, donne, 
en plus du titre principal : EPMHNEIA 8E0AwPor. Rappelons que 
TntooORE GAZA est le traducteur de ce Traité de Cicéron. Plaquette 
de la plus insigne rareté. 

Bibliothèque d'Ingram Bywater (à Londres). 

t. Autrement dit Ricold de Monte Croce. 
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77 
[MANVELIS CHRYSOLOR~ EROTEMATA.J 

(Au f. I r° :) [E]l.ç maœ ÔLŒL?OÛY'rŒL -r2. et>Coa-L -réaa«?Œ yp&:f.1.f.1.Œ'tŒ. 

(Au recto du dernier feuillet, après falphahet grec:) 

Aei ô11 'Y.Pllf.1.«'tt.>Y, x«l ,veu 
' 1 "'' ' 1 l Q '.OU':t.>Y ' OUOtY te;~ "(tYf;a' ŒL - .. , 

'tWY OtOY'.t.>Y. 

-.éÀoç. 

ln-4° de 42 feuillets non chiffrés, sans titre, ni signatures, ni 
réclames, ni lieu, ni date. Texte et traduction latine imprimés en 
regard sur deux colonnes. i9 lignes à la colonne grecque, nombre 
variable à la colonne latine. Rarissime édition. 

Bibliothèque nationale de Paris : lnv. Rés. X 724. 
Bibliothèque du Musée britannique: G. 7527. 
Bibliothèque de Henri Omont (à Paris). 

78 
[MANVELIS CHRYSOLOR~ EROTEMATA.J 

Le texte commence au recto dur. i, sans intitulé, comme il suit: 

[E]i.ç r.6a-Œ ÔLŒLpOÛY'rlXL -rà. 
• 1 , 

tLXOa'L ':f;a'a'/XpŒ "f PŒf.1.f.1.Œ'tlX. 

(Au recto du feuillet 40 :) 

Chrysolorre Manuelis 
Erolimata Fclicitc1· 
Finiunt. 

-:iÀoa. 

ln-1° de 40 feuillets non chiffrés, divisés en cinq cahiers de huit 
feuillets chacun, signés abc de. Impression sur deux colonnes, 
l'une pour le grec, l'autre pour le latin. Pour le gr_ec, le nombre de 
lignes à la colonne varie entre 2-1 et 26; pour le latin, entre 24 et 25. 

7 
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~dilion de la plus insigne rareté. Elle passe pour avoir été impri
mée à Milan, vers U90. 

Bibliothèque de l'Arsenal : Belles-Lettres. 250 A. Cette mi\me biblio
thèque possède un second exemplaire (coté 250 A.B.), qui est incomplet du 
dernier feuillet. 

79 
~ RABES CANDI-

de lector grammaticen doctissimi Chrysolor~. a. 1. Chre
radamo, longe q antea emendatiorem. 

In-8° de 64 feuillets, dont le dernier blanc, divisés en 8 cahiers de 
8 feuillets chacun. Signatures : a-h. Marque de Gilles de Gourmont 
sur le titre el au recto de l'avant-dernier feuillet. Rarissime édition 
toute en grec. 

En tête du volume, épître dédicatoire ainsi intitulée : Eruditissimo 
viro Raulino Seguerio domino Grandis Silne I. Chœradamus S. P. D. 

Bibliothèque d'lngram Bywater (à Londres). 

80 
[DIONYSII HALICARNASSEI PR~-ECEPTA DE 

ORATIONE NVPTIALI, DE ORATIONE NATA
LITIA & DE EPITHALAMIO, THEODORO 

GAZA INTERPRETE.] 

(A la fin :) ([ Impressum chremone etc. 

ln-4° de 6 feuillets non chiffrés, en un seul cahier signé a, sans 
indication de date, ni de nom d'imprimeur. Caractères gothiques. 
Dans les feuillets 1, 2, 5 el 6, la hauteur de la justification est de 
126 millimètres, avec 34 lignes à la page pleine; dans les feuillets 3 
et 4, la hauteur de la justification est de 122 millimètres, avec 
33 lignes à la page pleine. Plaquette de la plus extrême rareté. 

Page t (ap1·ès l'épître dédicatoire reproduite à la page suivanie) : 

([ Precepta de oralione nuptiali. 
Page ,1. : ([ Precepla de oralione natalitia. 
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Page 6 : t[ Precepta de oratione epithalamio. 
Page 9 : Claudiani poete eloquentisimi (sic) de 

Phoenice carmen feliciter incipit. 
Page t2 : Cladiani (sic) eloquentissimi ac impri 

mis clarissimi poete carmen feli 
citer explicit. 

Voici l'épitre dédicatoire 1 : 

THEODORVS I GAZES THESSALONICENSIS 3 

LVCHINO DE MEDICIS s. d. p. 

99 

Feci, mi suauissime Luchine, quod a me tam vehementer 
petieras. Que enim Dionysius alicarnaseus de nuptiis ac nuta
liciis dicenda grece tradidit, ea tibi latine traduxi : quanquam 
id quidem iure optimo negare potuissem, cum et homo sim 
grecus et ad hoc dicendi genus hospes, ut vides, plane veniam. 
Verum quod aliquo modo fieri u. me potest, non me hercule 
meis possim amicis negare, ea in re presertim qure henivolen
tiam summam, arrogantiam nullam pre se ferat. Quis enim 
usque adeo in me iudex acerhus atque iniquus esset, omnisquc 
officii amicitie ignarus ut id mihi arrogantie daret, cum latini 
quidem sermonis auditorem esse me auidum fatear, auctorem 
omnino negem, idque oh eam maxime causam susceperim ut 
ex auctoris nostri preceptis quem cupisti fructum capias, atque 
ex meorum, ut ita dicam, verhorum inculto horridoque campo 
sententiarum optimarum flosculos illius colligas atque delihes. 
Atque eo lihentius tihi morem gerendum censui, quo ea que 
ego in alienum conucrti sermonem non eo ornatu quo dlci 
debuere, tu patrie elegantia condire facile possis, atque perpul
chre vestire que nos oh inopiam nuda protulimus. Quod ut 
omnino facias antequam foras edantur, magnopere te rogo. 
Etenim si utilitatem elocutionis dulcedini admixtam hahuerint, 
omnibus sane et legenda magis & imitanda videbuntur. Si quid 

i. On n'a pu conservé les abréviations de l'original. 
2. L'original donne Thedoru,. 
3. Il y a thualonictmia dan■ l'original. 
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est prcte1·ea in quo studiis luis opera mea utilis esse possit, 
fidcnlcr sanc atque, uli omnia verbo complectar uno, amice 
petas vclim. Omnis enim pro te susccptus labor ut quies mihi 
atque oblectatio videalur singularis noslcr amor efficiet. Vale. 

Manlue, idibus quintilis HU. 
Biblioth. de S. Marc (à Venise) : Miscell. cxn. 6. *·Vol.VI. 
Bibliothèque du Musée britannique : 625. e.3. (3). 

81 
CI Hoc in uolumine aurea hœc opuscula continentur. 
CI Chirii cosulti Fortunatiâi Rhctoricorum libri tres. 
CI Dialectica Chirii consulti Fortunatiani. 
C[ Computus forlunatiani. 
([ Francisci Puteolani Epistola ad lacobum Antiquariü . 
([ Dionysii Halycarnasei prrecepta de oratione nuptia-
li pcr Theodorum garzen (sic) é grreco in latinü traducta. 
([ Dionysii Halycarnasei pcepta de oratione natalitia p 
Theodorum gazen é grreco in latinum traducta. 
([ Dionysii Halycarnasei pcepta de coponendis epi
thalamiis per Theodorum garzen (sic) é grœco traducta. 
([ Oratio nuptialis. 

In-4° de i2 feuillets non chiffrés, divisés en i8 cahiers de quatre 
feuillets chacun. Signatures: a. ABCDEFGHIKLMNO. ABC. Carac
tères latins. Rarissime plaquette, peut-être imprimée à Milan. On 
trouve, au f. 55, l'épitre dédicatoire de Théodore Gaza à Luchino de 
Médicis, reproduite plus haut, mais elle est ici dépourvue de date. 

Bibliothèque .Mazarine: n° t;;8ï6. 
Bibliothi>11nc du ~fusée britannique: 62!J.g. t. (2). 

82 
(Au rf'cto du /. ':l :) Eusebius Pâphili de euà 

gclica prcparacüe ex gre 
co in latinü translatus ln 
cipit feliciter. 
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(A la fin du volume :) Eusebius Paphili de eua 
gelica preparacoe ex gre 
co in latinü translatus Ex 
plicit feliciter. 

tOi 

In-folio de t52 feuillets non chiffrés, sans signatures ni réclames. 
Caractères gothiques. Imprimé sur deux colonnes. 37 lignes à la 
colonne pleine. Une des plus rares éditions de cette traduction 1 • 

Le premier f. du volume est occupé, au recto, par une préface 
qui débute ainsi : Eusebius pamphili de euà.qelica preparacione. Vir 
tum eloquentia sermonis, tum omnium pene re,·um peritia prœstantis
limw, etc. Cette préface n'est pas imprimée sur deux colonnes. Le 
verso du premier feuillet est blanc, de même que celui du dernier. 

L'épltre dédicatoire de Georges de Trébizonde à Nicolas V com
mence au recto du f. 2. 

Bibliothèque nationale de Paris : lnv. C 96 Réserve. 
Bibliothèque d'Ingram Bywater (à Londres). 

83 
(L Vila inimici christiane fidei machometi 

nouiter impressa. 

ln-4° de quatre feuillets non chiffrés, sans indication de lieu, ni 
de date, ni d'imprimeur. Xylographie sur le titre. Le verso du pre
mier feuillet et celui du dernier sont blancs. Caractères latins. Pla
quette de la plus insigne rareté. Cotée 20 fr. dans le Bulletin de 
librairie ancienne de Maisonneuve frères et Ch. Leclei·c (Paris, mai i886, 
in-8°), sous le n° 341. C'est sur cet exemplaire, acquis par nous, qu'a 
été faite la présente description. 

Le traducteur de cet opuscule est GEORGES HERMONYME. 
Au ro du f. 2, on lit l'épitre dédicatoire suivante : 

1. C'est probablement cette même édition que Hoffmann (Bibliographisches 
uzicon, t. Il, p. 102) décrit d'une façon incomplète. - Un exemplaire est coté 
100 marks (avec trois autres ouvrages), sous le n• 19it, dans le Catalogue XXVJU 
de Ludwig Rosenthal. 
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AD PRESTANTISSIMVM MVNIFICENTISSIMVMQUE VIRVM 
DOMINVM GERMANVM DE GANEIO 1 

GEORGII HERMONYMI SPARTANI EPISTOLIVM. 

Non satis est morlalium generi lraditam Jitteris fuisse vitam 
optimorum virorum summorumque ducum ac maximorum 
imperatorum. Elenim oportuit etiam flagitiosissimorum faci
norosissimorumque hominum mores ingeniumque · memorie 
posteritatique cognoscendum dare. Nam, ut non inuenti fuis
sent qui palriam tutarenlur nisi forent qui oppugnarent, ita 
non enilerel I sanctissimorum vila •, nisi lilterarum beneficio 
noti nobis essent scelestissimi, vl, comparatione summarum 
virlulum viciorumque, quantum vtrinque interuallum interce
dere' deprehendi possel. Legisli vitas integerrimorum prestan
tissimorumque virtutibus virorum : lege, oro, vitam Macho
meli, orbis euersoris. Banc enim latinam e greca nomini tuo 
feci vl, cognilis summis eius sceleribus, sanclilas illorum quos 
legisli magis ac magis illustris probataque tibi sit et per le reli
quis nota. Vale, decus ac columen vnicum nostrum. 

8i 
Rubrica ptinës ad principiü Jibri. 

Traductio librort Sancti Iohannis crisoslomi Super malheum 
e greco I latinü edita a Georio (sic) trapezoncio direclaq3 Sanc-
tissimo presuli Nicholao pape. V. · 

In-folio de 252 feuillets non chiffrés, sans signatures ni réclames, 
sans date ni lieu d'impression. Le feuillet 128, qui est blanc, manque 
dans la plupart des exemplaires; la marge intérieure subsiste encore 

i. Germain de Ganay, chanoine de Bourges, conseiller clerc au Parlement en 
U85, doyen de Beauvais en t502, évêque de Cahors en i509 et d'Orléans en t5t2, 
mourut le 8 mars t520. Il était frère du chancelier Jean de Ganay (H. Omont, 
Georges Hermon.vme de Spai·te, p. 23, note). 

2. Il y a emitteret dans l'original. 
3. Il y a vitam dans l'original. 
,. Il faut sans doute lire inlercederet ou i11te,·cedat. 
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partiellement dans celui du Musée britannique. Le verso du feuillet 
t29 est resté blanc par suite d'une erreur typographique; mais, au 
recto du même feuillet, on lit cet avis : Hic nullus est delfectus. 
Sequitur textus. 39 lignes à la page. 

La Rubrique reproduite ci-dessus figure au recto du dernier 
feuillet. Elle constitue un véritable titre placé à la fin du volume. Le 
texte commence ainsi : 

(l)nlrante autem jhesu. In capharnafl aduenit ei centurio 
deprecans eum et dicens 1• 

Au recto du dernier feuillet, avant la Rubrique, on lit la lellre 
suivante, que nous reproduisons intégralement, mais sans conserver 
les abréviations de l'original. 

GEORGIVS TRAPEZVNTINVS ILLVSTRI SENATORI VENETO 
FRANCISCO BARBARO SALVTEM. 

Reddile mihi fuerunt tue littere quibus scribis ut Criso
stomi I opus a me nuper traductum ad te mittam. Quod quam 
libenter faciam, bine intelliges quod tardius scribere malui 
quam inanes litteras miltere. Nam liber non erat apud me, sed 
apud pontificem, cuius iussu tradnximus. Et cum in dies 1 

recuperare speral'emus, scribendi quoque officium in dies' cras
linos remittebamus. N une vero quum legato Venetorum librum 
commendauimus ut ad te ipsum transmitlal, has scripsimus 
quibus illud eciam exccllcntie tue significare placuit alia quoque 
mulla hoc biennio nos vertisse volumina. Nam et Cirillum 
Alexandrinum super Iohannem, opus ccrte diuinum; et Euse
bium Pamphili de doctrina christiana librum, omnium qui lege
runt iudicio adeo vtilem vt vix alter ei similis reperiri possil; et 

t. L'exemplaire du Musée britannique possède un intitulé exécuté à la main et 
en lettres d'or. Un autre exemplaire, que j'ai sous les yeux, porte un titre à l'encre 
rouge et d'une écriture qui ne parait pas remonter au delà du dix-septième 
aiëcle. 

2. Crûostimi (aie) dans l'original. Je conserve partout la graphie Criaoatomua, 
au lieu de Chr,Jaoatomua, parce qu'elle est celle que Georges de Trébizonde a 
constamment suivie. 

3. Indigu dans l'original. 
4. L'original porte indigea, 
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Aristotelis s aureos de Animalibus libros, cuius eciam de Rhe
torica I libros antea vertimus. Sed alios alias. Nunc Crisos
tomum lege, cuius latinam eloquenciam tanto a greca distare 
necesse est quanto a dicendi eius elegancia Georgius distal. Sed 
quicquid in nobis est, id abs te inicium habuit, cuius ope ac 
opera Latini facti sumos. Quare non magis nohis et Crisostomus 
et alij Greci qui modo per nos latine loquuntur quam tibi ccrtc 
debebunt. Ceteros tune si uixeris mittam, cum Crisostomum 
remiseris. Quod quam cito fieri potest facias oro. Nam hic nulli 
propter temporis breuitatem nisi Domino nostro exemplum fac
tum est, et multi polentesque petunt. Sed abs te fuit incipien
dum, qui me de Grecia eripuisti et primus in Italiam in latina 
studia reduxisti. Vale. 

Ex Urhe, v kalendas maïas i .\50 3 • 

Bibliothèque du Musée britannique: 1412. h. t2 '· 

85 
S. IOANNIS DAMASCENI HISTORIA DE VITIS ET REbus 

gestis Sanctorum Barlaam Eremitœ, & Josaphat Regis Indorum, 
Georgio Trapezuntio interprete. In eandem Scholia Aloisij Lip
pomani Veronensis Episcopi. D. Ioannis Chrysostomi, de com
paratione Regis & Monachi Germano Brixio interprete. Index 
Materiarum locupleliss. ANTV ERPIAE, Apud Ioannem 
Bellerum sub Aquila Aurea. 

In-t2 (non in-t6) de t8 feuillets non chiffrés+ 370 pages (en réa
lité 368, car il y a une erreur de numération après la page 94) + 
t2 feuillets non chiffrés. Sans indication de date, mais certains 
bibliographes lui attribuent le millésime t540. Peu commun. 

Bibliothèque Mazarine : n• 3194-t. 

t. L'original donne arialotilis, que l'on pourrait à la rigueur conserver. 
2. Relhorica dans l'original. 
3. Ce millésime n'est pas dans l'original, mais se trouve dans un manuscrit que 

H. Hodius a eu sous les yeux. Voir son ouvrage De Grœcis illuatribua, p. ttt. 
-'· Un exemplaire, piqué des vers mais grand de marges, est coté 120 marks, 

sous le n• 844, dans le Catalogue LIX de Ludwig Rosenthal, de Munich. Voirau11i 
le Catalogue LXIJ du même libraire, n• 10,. 
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86 

Constantini Lascaris By 
ZANTINI DE OCTO PARTIBVS 

ORATIONIS LIBER PRIMVS. 
Eiusdem de constructione Liber secundus. 
Eiusdem de nomine & verbo Liber tcrtius, 
Eiusdem de pronomine secüdum omnem linguü, 
& poeticum vsum Opusculum. 

Hrec omnia habcnt e regionc latinam 
interpretationem ad verbum fe 

re propter rudes : 

(Au vel'&O du feuillet antépénultième :) 

Louanii apud Theodoricum Martinum. 

(Au recto du feuillet pénultième :) 

Ac.>6i:m68~ 1tœpœ 8eooc.>puc<J> -:cj> Mœ?-rlv'I'. 

t05 

In-&<> de 200 feuillets, divisés en 50 cahiers de 4 feuillets chacun. 
Signatures a-& (24 cahiers), A-Z (23 cahiers) et aa-cc (3 cahiers). 
Marque de l'imprimeur au verso du dernier feuillet. Edition d'une 
insigne rareté. 

Le recto du feuillet 2 est occupé par l'épitre d'Alde Manuce à Angelo 
Gabrielli. Celle édition est la réimpression de l'aldine parue entre 
t50t et 1503. 

Bibliothèque Mazarine : n° 10062. 
Bibliothèque d'Ingram Bywater (à Londres). 

87 

IN HOC LIBRO H..EC CONTINENTVR. Constantini Las
caris Byzantini de octo partibus oronis Lib. I. Eiusdem de 
constructione Liber Secundus. Eiusdem de nomine & uerbo 
Liber '1ertius. Eiusdem de pronomine in omni ldiomate 
loquendi, ac ut poetç utuntur opuscnlum. Cebetis Thebani 
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Tabula. Plularchi de his qure apud Homerum linguis. De lileris 
grrecis ac diphthongis, et quemadmodü ad nos ueniiit. De potes
tate littcrarum grrecarum, & quo modo quis per se discal legere 
grœca uerba. Item quare Christus & lcsus sic scribimus Xps 
IHS. Cur in alphabeto ypsilon quibusdam fio dicitur. Oratio 
Dominica & duplex salulatio ad Beatiss. Virginem. Symbolum 
Apostolorum. Euangelium diui Ioannis Euangelislre. Carmina 
aurea Pythagorre. Phocylidis Poema ad bene, bcateq3 uiuen
dum. Introduclio perbreuis ad hebraicam linguam. Omnia hœc 
cum interpretatione latina. 

In-8° de 292 feuillets non chiffrés, divisés en trente-sept cahiers 
de huit feuillets chacun, saufle dernier qui n'en a que quatre. Signa
tures: a-z, A-Let A-B. Le dernier cahier n'est pas signé. Rarissime 
édition. 

Il y a, en tête de ce volume, une épitre dédicatoire de Bernard 
Giunta à Petrus Viclorius (Pietro Vellori), où il dit avoir déjà publié 
Aristophane (1515) et Oppien (1515). D'où il résulte que celle édition 
parut très probablement en t5t6. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inv. Réserve. X Uat. 

88 
t[ THEODORI INTRODVCTIVAE GRAMMATICES LIBRI 

QVATVOR. t[ Venales reperiunlur in vico sancli Ioannis late
rancnsis e regione camcracensis collegij apud Egidium gour
mont diligentissimum & fidclissimum Bibliopolam. 

In-4° de 24 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, divisés en 
cinq cahiers de quatre feuillets chacun, sauf le deuxième qui en a 
huit. Signatures a b c de. Titre imprimé en rouge et noir. Première 
marque de Gilles Gourmont, avec le premier o cassé el entourée de 
petites xylographies tirées en rouge. Rarissime. 

Bibliothèque nationale de Paris: lnv. Réserve. X H-02. 
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89 
THEODOR! INTRODVCTIVAE GRAMMATICES LIBRI 

QVATVOR. C[ Venundantur Parrhisijs suh intersignio trium 
Coronarü apud egidiü Gormontiü in vico diui Iacobi. 

In--1° de 22 feuillets, dont le dernier blanc. Seconde marque de 
Gilles Gourmont sur le titre. Sans date, mais imprimé vers 1515. 
Rare. 

Bibliothèque nationale de Paris : Im·ent. X H-03. Réserve. 

90 
EPIG RAMMATON 

MICHAELIS MA
RVLLI CON-

STANTI 
NOPO 
LITA 
NI:. 

(A la fin :) Finis secundi libri. REGJSTRVM. 

ln-4° de 28 feuillets non chiffrés et non signés, de même que 
sans indication de lieu, ni de date, ni d'imprimeur. Caractères ronds. 
Ne contient que les deux premiers livres des F:pigrammes, qui y 
sont moins nombreuses que dans l'édilion de 1497. Rarissime. 

Le litre ci-dessus figure au recto du feuillet 1, dont le verso est 
blanc. Au recto du f. 2, on lit ce titre d'entrée en matière : 

MICHAELIS TARCANIOT.tE 
Marulli Constantinopolitani uiri Patricii Epi
grammaton ad Laurentium Mcdicem Petri Fra

cisci filium liber primus 1 • 

t. Auditrredi, Specimen hislorico-crilicum edilionum ilalicarum aœculi XV 
(Rome, 1194, in-4•), p. 391. 
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91 

Politicorum opus. Seu de civili Institutione ad Traianum 
Imperatorem. Per Nicolaum Sagundium. E grreco translatum. 

(A la fin :) Plutarchi de politica et imperatoria institutione. 
Cum Gratia et Privilegio. 

In-4°. Sans aucune indication typographique. Peul-être imprimé à 
Milan par Ulric Scinzenzeller 1 , 

92 

De politica et imperatoria institutione ad Traianum Imp. Id. 
de liberis cducandis. Epislola Nicolai Sagundini ad Marcum 
Donatum patricium Venetum. Epistola Plutarchi ad Traianum 
Impcratorem (A la fin :) Plutarchi de liheris cducandis finis : 
Per Guarinum Veronensem e grreco in latinum translatum. 

In-4°. Sans aucune indication typographique. Peut-être imprimé 
à Milan par Ulric Scinzenzeller 1• 

93 
DE MILlTIA ROMANORVM & Castrorum metatione Liber 

ex Polybii historiis excerptus Iano Lascare illustrissimo 
viro, ac Vtriusq; lingu,;i principe, interpretc. Parrhisiis Apud 
Petrum Gromorsum, in edibus domini de Albret. 

Pelit in-8° de seize feuillets non chiffrés, divisés en deux cahiers 
de huit f. chacun, signés a-B. L'avant-dernier feuillet est blanc et le 
dernier a seulement, au recto, la marque de Pierre Gromors, Titre 
encadré. Sans indication de date. Rarissime édition. 

Bibliothèque Mazarine : n° 33635. 

t. L. Hain, Reperto,·ium bibliographicum, n• 13135. 
2. L. Hain, Repertorium bibliographicum, n° 1313-l. 
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DE PVELLA GERMANICA, QVAE FERE BIENNIVM VIXERAT 

sine Ciho, Potuq:;. AD PAVLVM III. PONTIFICEM. MAXI
MVM. Simonis Portij disputatio. 

in-4° de dix feuillets non chiffrés, divisés en trois cahiers signés 
ABC, dont les deux premiers de quatre feuillets chacun, le troisième 
de deux feuillets seulement. Armes du Pape Paul Ill sur le titre. 
Sans aucune indication. Plaquette de la plus extrême rareté. Voir, à 
l'année 1551, la description d'une édition différente, qui est très pro
bablement la seconde. 

L'épitre dédicatoire à Paul Ill occupe le feuillet 2 (r0 et v0), et com
mence ainsi: Jam annm, ni fallor, igitur quartm, Pontifex sanctil
,ime, ex quo ager Puteolanus, subito igne correptus, totu.s penè con
pagrarit. Cette catastrophe eut lieu en 1538. 

Bibliothèque nationale de Paris : Tb30 i. 

95 
DISPVTA DELLO ECCELLENTISSIMO FILOSOFO M. 

SIMONE PORTIO Napo]etano, sopra quella Fanciulla della 
Magna, laquale visse due anni o più senza mangiare, & senza 
bere. Tradotta, in Lingua Fiorentina da Giouam batista Gelli. 
Con Priuilegio. IN FIRENZE. 

In-8• de 52 pages+ 2 feuillets blancs. Signal ures : ABC, de t6 pages 
chacune; et D, de 8 pages seulement. Rarissime. Les p. 3 à 7 sont 
occupées par une épitre ainsi intitulée : « Al mollo magnifico messer 
Alamano Salviati, gentilhvomo Fiorentino, & maggiore suo obser
uandissimo, Giouambatista Gelli. » L'original latin parut sans mil
lésime (voir le n° 94) et en 1551. Voir à celte date. 

Bibliothèque .Mazarine : n° 29350. 
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96 
AD ADRIANVM SEXTVM 
PONT. MAX. MITTITVR 

MVSA GEORGII SCLEZA 
CRETENSIS. 

(A la fin :) Impressum Romre per magistrum Marcellum. 
5. Noii. lulii. 

In-4° de quatre feuillets non chiffrés. Le litre, sur lequel 6gurent 
les armes d'Adrien VI, esLplacé dans un gracieux encadrement xylo
graphique. Cet opuscule ne porte pas de millésime, mais il dut être 
offert au susdit pape l'année même de son avènement au trône pon
tifical, t522, ou l'année suivante, t523, puisque le colophon porte la 
date du 5 avant les nones de juillet (3 juillet) et qu'Adrien VI, élu le 
9 janvier t522, mourut le U septembre t523. 

Le nom de GEORGES ScLÉZA apparait, croyons-nous, pour la pre
mière fois dans l'histoire littéraire hellénique. Le seul exemplaire, à 
nous connu, de cette plaquette appartient à Ingram Bywater, pro
fesseur à l'université d'Oxford, qui a eu l'extrême obligeance de 
nous l'envoyP,r en communication. Il fut acheté à Rome, en t880, 
dans une vente aux enchères, au prix de 4 fr. 50. 

Ci-après, nous reproduisons la préface et le poème dans leur inté
grité, nous bornant à corriger les fautes d'impression•. 

CHRISTO OPTIMO MAXIMO 
chrisliani generis I perpetuo protectori 

Georgio Scleza Cretensis . 
• D. 

(f. ~ r 0 ) 

ÛMNES fere qui tëporibus nostris bonaru litterarum ocio 
diutissime se exercuere : primitias suorü studiorum tandë 
exhibentes mo1·talibus illas. uel honoris sui gratia, uel bene
ficii munere dicare consuerunt. Ego aül aliqua ex gratia, ali
quoue ex beneficio nulli magis uicleor esse astriclus, q Deo 
optimo. qui hçc omnia hominibus (quç ipsi appellant biificia) 

t. Nous indiquons en note les leçons de l'original, et nous en conse"ons la 
ponctuation. 

2. Original : generatis. 
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conferendi facultatë tribuit. Ea .n. pulo beneficia I dici : qure 
nobis omnibus natiua & perpetua ipse Deus infundit. Nam 
quis morlaliü uitam, ingeniü, uirtutem, C{Jteraq3 borne uolupta
tis oblectamenta conf erre nobis poluit, nisi Deus? Cui us equidë 
beneficio, &si minime dignus uideor : tamen ut tanti muneris 
& gratim memor essem. Christo Optimo Maximo banc meam 
musam uelut prrelibatum pomum profugum primiliis Deo 
sacratum dicare pro uoto pium exislimaui : Vt perinde bonis 
auspiciis lusus mei meorumq3 studiorum oblationes ad Sexlum 
Adrianum Pontificem Summum, Christianm religionis columë, 
honarumq3 litterarum tutum emporium, procedant : ac beni
gne ab 2 eo suscipiantur. 

AD ADRIANVM SEXTVM PONT. MAX. (f. 2 v•}. 
mittitur musa, Georgii Scleza Creleii. 

SVrge age sume lyram, & dubitantis pelle timorem 
Fata aderunt cernes iam meliora tihi. 

Pone animum lrislem : & lmtum 3 concipe uultum 
Pecle caput ,nitidum uentilel aura comam, 

Cyclade sic uestita tua : sic tecta tyara 
Qualis lauriferas concomitare Deas. 

Adrianumq3 petas : summum pietatis alumnum 
Ponlificem, cuius Sidera fama ferit. 

Neue hune gP.mmifera rutilanlem ' forte corona 
Exlimeas : facilem se dabit ille tibi. 

Non ex Germanis quisq est clementior illo. 
Non est, qui tantum conferat ingeniis 

Si dextram dederit, tu protinus oscula dextrœ 
Porrigilo : & sacras sic reuerere man us. 

Poplite dehinc flexo pertenta pollice neruos : 
Et primum plectro sic modulare nouo. 

Salue diue Pater : Salue spes unica mundi 
Salue : afilictorum mite palrocinium. 

t. Original : benefla . 
2. Original : a. 
3. Original : lœtum. 
4. Original : rutilate. 
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Ad te confugio supplex Pater optime : supplex 
Deposco auxilium, prresidiumq3 tuum. 

Som tua Calliope Romre uixi undiq3 casta 
Nullum pacta nefas nec meditata scelus. 

Vt te conspicerem triplici splendente corona (f. 3 r0 ) 

Sublimem I Petri sceptra tenere manu. 
Quod si grata meis concederet ocia curis 

Sors : canerem facili I nomina uestra pede 
Sed me somme 3 Pater tantum lacerauit egestas ' 

Vt pigeat miseram plectra mouere lyra. 
Non mihi certa domus Romœ est: non uictus egenti 

Non est qui nostram quœrat amicitiam. 
Immoderata tamen, tum frigora tumq3 calores 

Cogor sic dura ferre super silice 
Ah pudet ante tuos mœstam consistere uultus 

Nostraq3 tam longa damna rcferre mora. 
At tu, musarum cultor Pater optime tandem 

Respice Calliopen : qure tibi mœsta canit. 
Qure rogat exaudi : non maxima prremia qurerit 

Quod tantum possit uiuere sola petit. 
Te pietas 6 humana mouet : te nomina natum 

Norunt: Pieridum Thespiadumq3 Patrem. 
Nouit opem prrestare suis cu1toribus usq3 

Ipse Deus nouit surgcre ad auxilium. 
Nauigat ad lybien : quando mercator & lndos 

Mercurio discit ponere thora Deo. 
Bella gerit miles, Marti dat uota prccesq3 8 

Bello namq3 uocat : Diua uocata uenit. 
Primitias frugum Cereri fet·t rusticus almre 

Et pleno cornu surgere qm;iq3 rogat : 
Vndiq3 despumat nigris uindemia labris (f. 3 v•) 

Si ueniat Bacchus, siue uocatus adest. 

t. Original : Sublimen. 
2. Faeili dans l'original. 
3. Original : sume. 
4. Original : œgestas. 
5. Pictas dans l'original. 
6. Original : prœcesque. 
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Munere uenator nouit celebrare Dianam 
Illius optatam si bene sentit opem. 

Vota suos tetigere Deos, semperq3 Minerua 
Ingeniis prresto est, atq3 uocata uenit. 

Vatibus, & Musis quisnam nisi pulcher Apollo 
Adsit, & aonidas Thespiadasq3 iuuet? 

Ergo adsis nobis, audiq3 uocatus Apollo 
Nam solus gratus Cynthius ipse mihi es. 

Non poteris certam uirtutem spernere : qure te 
Extulit, ac tanto fecit honore patrem. 

Qure fecit triplici tegereris, ut ipse corona 
Prrestitit, ut uolites docta per ora uirum. 

Tu mihi Mrecenas 1 : tu Cresar reddere possis 
Quod tuba Vergilii clara canebat opus. 

Bre Musre faciles : hre reddere prœmia norunt 
Bis : qui lauriferas incoluere Deas. 

Non hrec uana pater panduntur : & irrita non sunt 
Virtutis laudes docta Poesis habet. 

Non frustra Aenean cecinit, rutulumq3 fel'ocem 
Ipse Maro dignus laude Poeta sua est. 

Mreonides 1 1 celerem qui decantauit Achillem 
Vanus : qui cecinit prrelia I totq3 Duces. 

Thessalici belli scriptor Lucanus : & ipse 
Archilochus ' : Naso uanus : & Euripides. 

lt3 

Vanus: & ascrreus: uel fabula docta menandri. (f . .t. r0 ) 

Vana syracosius uanus : & ipse linus. 
Persius, an uanus : Venusina<13 6 uana lucerna est 

Grrecia quos alios : linguaq3 nostra tenet. 
Laudamus Vatem cantatq3 carmine uatis 

Vnius eloquium : par decus alterius. 
Non igitur uanum laudari carmine musre 

Esse putes : famre quo uiget aura ture. 
lndiges Aeneas crelo : & mauortia proies 

Sunt positi docto carmine Pieridum. 

i • Original : Mœcenas. - 2. Original : Mœonides. - 3. Original : prœlia. -
-'· Original: Arcbilocu■• - 5. Original: Venusmaque. 
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Musa louem cœlo statuit : & cresaris astrum, 
Atq3 deos inter diuidit imperium 

Neptuno mare sorte datum data tartara diti 
luppiter omnipotens ardua regna tenet. 

Hinc est Saturnus, Pallas : bine maxima iuno 
Bine atlantiades 1 : bine Venus : binc43 puer 

Tyndaridœ fratres : hinc inter sidera noti 
Herculis bine uirtus nominis I instar adest. 

Tu quoq3 gemmife1·a conscendere in astra corona 
Si faueas musis : Dive Pater poteris. 

Quid tibi nunc aliud fas est optare, quid ultra 
Quam fieri œtemum nomen in orbe tuum? 

Sint tibi diuitire Crassi Syllœq3 potentis 
Innumerœq3 undre 3 si cumulentur opes. 

Sil tibi quod flaua uoluit pactolus arena 
Romanum43 decus persica gaza ' simul. 

Quid facies tandem? quantum natura requirit (f. i v0 ) 

Hoc tantum sumes : C(;ltera mortis erunt. 
I At tibi diuitire superant, superatq3 supellex : 

.. 
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Et tibi pontificum gloria fortis adest. 
Optandum est igilur uirtute exlendere famam 

Quod prrestare tibi sola Camœna potest. 
Hoc neq3 protogenes 6 : neq3 apelles nec polycletus 

Prrestabunt Zeuxis 8 1 non quoq3 Parrbasius. 
Picta dies diutuma 1 abolet, roditq3 uetustas 

Et redit in nibilum, quod fuit ante nihil. 
Pyramides • cecidere phari cecidere colossi 

Lysippi : at uitam docta poesis habet. 
Sed ne displiceant cythare modulamina longre 

1am tibi Diue Pater sit satis usq3 Vale. 

i. Original: athlantiades, - 2. Il faut sans doute lire: numinia. - 3. Original: 
nudœ. - 4. Original: goza. - 5. Protegens dans l'original. - 6. L'original 
donne zeusis. - 'J. Original : diutnrna. - 8. Original : Piranide1 • 
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97 
[RICHARDI SVINSET 

OPVS AVREVM CALCVLATIONVM 
RECENSENTE IOHANNE DE CIPRO.] 

(Au recto du dernier feuillet, au bas de la seconde colonne :) 

Subtilissimi Doctôris Anglici Suiset Calculatio 
nu3 Liber. Per Egregiü Artiü et Medicine Doctorë 
Magislrü lohanë de Cipro diligëtissïe emëdat• foe 
liciter Explicit. DEO GRATIAS. PADVE. 

H5 

In-folio de 86 feuillets non chiffrés, dont le premier blanc, 
divisés en U cahiers ainsi composés: a, iO feuillets; b, 8 feuillets; 
c, cc, d, e, f, g, h, 6 feuillets chacun; i, k, 4 feuillets chacun; l, m, 
n, 6 feuillets chacun. 58 lignes à la colonne pleine. Le texte com
mence en tête de la première colonne du feuillet 2 recto, sans 
aucun intitulé, par les mots suivants : pENES QVID HABEANT 
INTENSIO ET remissio qualitatis. 

Edition de la plus excessive rareté, imprimée sans indication de 
date, mais ayant déjà vu le jour en U84, comme en fait foi une note 
datée du 21 décembre de cette année-là et qui figure au verso du 
dernier feuillet d'un exemplaire mis en vente, au prix de 50 francs, 
par le libraire Ulrich Hoepli, sous le n° 310 de son Catalogue 59 
(Milan, 1890, in-80), p. 40. 

Biblio\hèque nationale de Paris: Inv. Rés. R 573. 

98 
Uu feuillet I recto :) 

8€0KPITOY 8YPCIC H WAH €1AYAAION 

(Au feuillet 3!l ,·ecto :) 

HCIOAOY TOY ACKPAIOY €PrA KAI HM€PAI 

In--lo (non in-fo) de 46 feuillets non chiffrés. Signatures : «, '7 feuil
lets i h8,, 8 feuillets chacune ; ~. '7 feuillets. Première et rarissime 



-·-

I 

1 
f 
1 . 

I .. 

, 
1 

H6 BIBLIOGRAPHIE HELLÉNIQUE 

édition, imprimée en rouge et noir. Les caractères employés dans 
cet ouvrage sont ceux de DÉMÉTRJUS DAlllILAS, les mêmes qui ont servi 
pour la Grammaire grecque de Constantin Lascaris (Milan, U76, 
in--1°), décrite dans la présente Bibliographie, t. I, p. i et suivantes. 
30 vers à la page pleine. Vend. 3t livr. iO sh. Pinelli; tOOi fr. bel 
exemplaire, d'Ourches, et revendu le même prix chez Larcher; 
45 livr. iO sh. maroquin bleu, Sykes; 33 livres i2 sh. Heber. 

Bien que les pontuseaux soient horizontaux, Brunet (Manuel du 
Libraire, t. V, col. 779) considère ce volume comme un in-folio. 

BibliotMque nationale de Paris : Inv. Rés. Yb 305. 
Bibliot.hèque du prince Georges Maurocordato. 
Bibliothèque Mazarine : t332. Incunables. 

99 
THEOPHRA 

STI DE SVFFRVTICIBVS, 
HERBISQVE, AC FRVGI

BVS LIBRI QVAT
tuor, Theodoro 

Gaza inter-
prete. 

' (A la fin :) Argentorati per Henricum Sybold, Mense Augus
tum (sic) . 

In-8° de 96 feuillets non chiffrés. Signatures : A-M, de 8 feuillets 
chacune. Hoffmann I assigne au présent ouvrage la date de 1528, 
mais il ne dit pas sur quelle autorité il appuie cette attribution. 
Excessivement rare. 

En tête du volume, épître-préface intitulée : Henricvs Sybold artis 
medicae prof essor, medicine candidatis. S. 

Contient les livres 2, 3 et 4 de l'ouvrage de Théophraste, ainsi que 
le livre 20 de !'Histoire naturelle de Pline. 

Bibliothèque du Musée britannique : 723. b. 39. 
Bibliothèque royale de Berlin : Vv. 830. 

t. Bibliogrtl7JhÎ8chu Lea;icon, t. III, p. 532. 
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100 
GEORGII TRAPESVNTII VIRI DOCTISSIMI ATQVE 

EL0QVENTISSIMI RHETORICORVM LIBER PRIMVS. 

(A la fin :) 

Qug superat reliquas artes est facta georgi 
Ars bene dicendi munere nostra tuo. 

Correxit ueneta rhQlor benedictus in urbe. 
Hanc emat orator qui bonus esse uelit. 

Si nescis ubi sit uenalis : quQre lemannum 
Spiram : qui precii codicis auctor erit. 

Coradinus. 

ln-folio de t56 feuillets non chiffrés, dont le premier et le dernier 
blancs, sans signatures ni réclames. Caractères latins. -If. lignes à la 
page pleine. Les citations grecques sont imprimées avec des carac
tères fort bien gravés et dont quelques-uns ressemblent à ceux du 
Lactance de Rome, U65. 

Ce rarissime ouvrage fut imprimé, à Venise, par Jean et Vindelin 
de Spire, non pas vers U72, comme l'affirment la plupart des biblio
graphes, mais certainement avant le t.3 février U7f. 1• En effet, dans 
une lettre qu'il écrivit à celte date au cardinal Bessarion, Guillaume 

F"ichet affirme que la Rhétorique de Georges de Trébizonde était déjà 
c-0nnue à Paris et y avait même des admirateurs: Fuerunt apud no.r 
Georgiani quidam qui Rhetoricam illiua neacio quamdam magnopere 
laudarent, etc. •. Vend. 57 fr. Gaignat; 45 florins, Crevenna; 26 flo
rins, Meerman. 

Grâce à un précieux renseignement fourni par Marino Sanuto, 
nous connaissons la date à laquelle fut composée cette Rhétorique : 
V enne d' agoato ( U59) in queata terra ( à Venise) Giorgio Tra/Je,onzio e 
pre,entd al Doge il libro di Platone De legibus tradotto per lui di 
greco in latino, e fu condotto a leggere in queata città in umanità con 

1. Ce millésime, qui est celui de la première lettre de Guillaume Fichet à Be■-
sarion, lettre qui se croisa en route avec la première que lui écrivit le cardinal 
grec, laquelle porte la date du t3 décembre tno, ce millésime, di■ona-nou■, ne 
correspond pu à H12, comme on pourrait être tenté de le croire. 

2- Cette lettre a été intégralement publiée par nous à la ■uite des Cent dix 
lettre, grecque, de François Filelfe (Paria, t892, in-8•), p. 226 et 1uiv, 
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1alario di ducati f 50 all' anno. E fece la ,ua Rettorica, intitolata 
alla Signoria nostra, chiamata Rettorica Trabesunzina 1• 

On ne lira peut-être pas sans intérêt l'opinion d'un judicieux cri
tique du dix-septième siècle, Baltazard Gibert, concernant cette Rhé
torique, qui eut jadis une si grande vogue : « Ses préceptes I sont 
bons et solides, fondez sur la raison et sur l'experience. Son style 
est clair, net et assez concis. Ainsi je ne conçois pas qu'on ait voulu 
parler de sa Rhétorique, lorsqu'on a dit qu'il n'a p0 retenir son 
babil, et si j'avoue que c'est de cet ouvrage même qu'un autre cri
tique a parlé lorsqu'il a porté un jugement semblable du Trapezon
tin, je ne conviens pas de même que le jugement soit juste. Car, 
outre que le Trapezontin est modeste et sans affectation, il ne donne 
des exemples qu'à propos, et il les donne d'une juste longueur. Il 
imite si bien Hermogène, il explique si bien Cicéron, comme ce rhé
teur a expliqué Démosthène, qu'on pourroit l'appeler sans difficulté 
l'Hermogène latin ou ciceronien 8 • » 

Bibliothèque nationale de Paris : Inv. Rés. Y 636 . 
Bibliothèque du prince Georges Maurocordato 
Bibliothèque de Théodore A vramiotis. 

Le précieux exemplaire de Théodore A vramiotis a jadis appartenu 
au copiste ALPHONSE L'ATHÉNIEN. Ce personnage a deux fois tracé son 
ex-libris au verso du premier feuillet blanc : «lcp6vcrou -toü «81jv11!011 
x-t'ijfU!. Les marges présentent aussi quelques notules où se reconnait 
la main dudit calligraphe. Cet exemplaire est parfaitement conservé 
el revêtu d'une élégante reliure moderne en maroquin rouge. 

Alphonse l'Athénien a copié deux manuscrits non datés, dont l'un 
constitue aujourd'hui les i58 premiers feuillets du Parisinu, Jl f 6 f 
de l'ancien fonds grec ( Galeni commentario,·um in Hippocrati, apho
rismos libri Vll). On lit, en effet, au recto du feuillet i58, la sous
cription cryptographique suivante en minuscules ·rouges : '&ocplvwlll) 
'8116v&~lll) l~'n>8't'1v, c'est-à-dire : «Àcpovcroç ci91lvœioç iypœ-J,,v. Le manus
crit Harleian 5599 du Musée britannique (Aristotelil categoria:, 
etc.), est également d0 à la plume d'Alphonse l'Athénien, et porte, 

t. Marino Sanuto, Yite de' duchi de Yenezia, dans Muratori, Rerum italic. acript., 
t. XXII, col. H67. 

2. Les préceptes de Georges de Trébizonde. 
3. Jugeme1u des Savans aur les auteurs qui ont traité de la rhétorique (Paris, 

t6i3, t6t6, t6i9, 3 vol. in-12), t. II, p. t39-UO. 
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GEORGES DE TRÉBIZONDE 
D'après les Elogia de Paul Jove (Bàle, t 577, f•) . 
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au bas du feuillet 209, une souscription identique à celle du codex 
Pa,•isinus 216 f. 

Enfin, parmi les nombreux débris de manuscrits grecs que feu 
Emmanuel Miller avait pieusement recueillis au cours de ses mis
sions scientifiques en Orient et qu'il aimait tant à montrer aux 
paléographes, se trouvait un feuillet en papier de fil très épais et 
qu'il voulut bien me communiquer, au mois de janvier t884, avec 
autorisation d'en prendre copie. Haut de 22 centimètres, large de 
t6, et ayant fait partie d'un volume doré sur tranches, ce feuillet 
contenait, au recto, les dernières lignes de la vie de saint Théodore 
Graplos à peu près telles qu'elles se lisent dans l'édition de ce docu
ment donnée par François Combefis, à partir des mots xplll'Wvol'-lwu 

fiS'll 8,oip!Àou 1, et cette souscription ainsi disposée : 

'Eyp«171 Ô~œ xupoç ÈfOÙ 'AÀ.if6Yaou 't'OÜ 

ci.871v~fou, !'"'l"t ÔEXEf6pl<t> xi., -:oü 
!fUOî' É't'OUÇ, 

Au verso, le même copiste avait écrit des vers en grec vulgaire de 
Théodore Prodrome, que nous avons publiés dans la Revue des 
Études grecques, t. IV (t89i), p. 72-73. 

Les seuls détails que nous connaissions concernant la biographie 
d'Alphonse l'Athénien nous sont fournis par les lettres suivantes de 
François Filelfe 1 : 

Franciscu, Philelfu, Georgio Alexandrino salutem. 
Alphonsus Atheniensis est, ut scis, ex ordine religionis fratrum 

Prœdicatorum et, quantum intelligere potui ex eius mecum consue
tudine fere quottidiana, honeslis ornatus moribus, prœlerea sciendi 
percupidus: cuius vulgaris vernaculaque lingua est certe perpolita 
ac plane attica. ls a me petiit ut se tibi per litteras commendarem. 
Quod feci eo libentius quod tuas prœdicare laudes nunquam desinit. 
Alphonsum igitur libi commendatissimum esse cupio, et ita cupio ut 
quicquid in hune officii benignitatisque contuleris, in me ipsum 
collatum sim iudicalurus. Dignus enim mihi est visus opera atque 
ope tua. Ad hœc, etc. 

Ex Mediolano, 1x kal. augustas M. CCCC. LXXIII. 

t. Originum rerumque constantinopolitanarum varii8 auctoribua manipulua 
(Paris, tss,, in-6•), p. 2t2. 

2. Epüstolarum libri XXXVII (Venise, t502, f•), r. 265 l'° à 266 r•. 
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Franciscw Philelfus Lodouico Fuscarino, equiti aurato, iurecon
,ulto, P''ocuratorique Sancti Mal'ci, ,al. pl. dicit. 

Quantum viri docti et sapientes urbi Athenis debeant, tu, qui vir 
es et doctrina et sapientia singulari, ignorare non potes, utpote qui 
non sis ne.icius ingenuas artes omnts et nobilissimas disciplinas 
inde tluxisse. Cur igilur ipsa etiam monumenta veteris ruinœ non 
diligamus, non amemus, non omni obseruantia prosequamur? Vel 
ipsi etiam lapides urbis illius inclytœ, mea senlentia, colendi sont. 
Iniustus igitur et ingratus censendus sim, ubi minus tibi quam dili
gentissime commendem Alphonsum adolescentem, qui el Athenien
sis est et probus et religiosus. Hic ex ordine fratrum Prœdicatorum 
Venetias petiturus, negocii sui causa, me rogauit ut se tibi non 
minus carum facerem quam commendatum. Cuius ego petitionem eo 
libentius suscepi quod nostrœ literaturœ atque disciplinœ est admo
dum studiosus. Peto igitur abs te, per humanitatem tuam ac prœci
puam in me beniuolentiam, ut modestissimum adolescentem et sua 
et mea causa perhumaniter admiltas, eique omnibus in rebus ita 
faueas atque opem feras ut liquido cognoscat literas de se meas 
maximum apud te pondus habuisse. Vale. 

Ex .Mediolano, 1x kal. augustas M. ecce. LXXIII. 

F-rancilcu, Philelfus Bernardo /u,tiniano, equiti aurato, ,alutem. 
Perlibenter equidem eos tibi commendo omnîs ·qui mea sunt 

commendatione apud te digni. Quis enim te uno studiosior virtutis, 
doctrinœ et sapientiœ? Quis autem sil adeo inhumanus qui nolit 
omnibus in rebus eos ope sua auxilioque complecti quorum maiores 
laudatissimarum omnium et artium et disciplinarum inuentores 
atque auctores in uniuersum humanum genus se beneficos prœs
titerunt? Bos autem Athenienses extitisse nemo doctus ignorat. Hac 
ego ductus ratione, non sum veritus commendare tibi Alphonsum 
islum adolescentem, qui et Atheniensis est et ex ordine fratrum 
Prœdicatorum el sacerdos continenlissimus. Hune, tametsi noram 
eo te esse ingenio ut sine ulla etiam commendalione mea commen
datissimum esses habiturus, volui tamen iccirco in prœsentia meis 
litteris Le adire, quo etiam. mea causa aliquod significantius osten
deres, qui intelligeret me apud te gratia plurimum valere. Quœ opi
nio ne aut me aut eum fallat tuœ erga me beniuolentiœ fuerit omni 
officio prouidere. Vale. 

Ex Mediolano, IX kal. augustas M. ecce. LXXIII. 
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Franciscus Philelfus Z acha,·iœ Bm·haro, equiti aumto, salutem . 
.... Qui tibi reddidit meas litteras Alphonsus patria Atheniensis, 

moribus autem plane Italus, cupit tibi a me commendari. Igitur 
abs te peto ut pro renouata amicicia nostra Alphonsum istum, qui 
et adolescens est religiosus et doctrinœ cupidus tuique nominis 
assiduus prœdicator, ea frontis hilaritate excipias qua omnes soles 
qui probilatis sunt sciendique studiosi; eidemque, quantum hones
tas ac dignilas tua patitur, adsis in rebus omnibus. Extorris enim 
est per impios Turcos, qui Athenas teterrimo premunt seruitulis 
iugo. Quare cogitur mendicare quo plerosque suos redimat e car
cere. Sed hœc tu coram ex Alphonso cognosces. Mihi certe facies 
rem gratissimam, si in hune islum adolescentem humanum te et 
officiosum prœslileris. Vale. 

Ex Mediolano, 1x kal. augustas M. CCCC. LXXIII. 
On remarquera que ces quatre lettres ont été écrites en U73, 

comme la souscription du manuscrit hagiographique reproduite 
ci-dessus. Il est permis de supposer, sans trop d'invraisemblance, 
que François Filelfe avait peut-être employé Alphonse !'Athénien à 
lui copier quelqu'un de ces manuscrits qui faisaient l'ornement de 
sa bibliothèque, et pour lesquels il avait une si jalouse sollicitude. 

fOi 

Georgii trapezuntii qui suis tem 
porihus sopitam et tantum non mortuam Eloquenti 
am suscitauit Ars Rhetorica nunc primum in gallia 
ipressa: Et oratoribus nostri seculi maxïe accommodata. 
Pm·isiis apud Aegidium gourmütiü qui in utraq; lingua 
libros fidelissime imprimendos curat. 

In-folio de H2 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, divisés 
en U cahiers de 8 feuillets chacun. Signatures : a-o. Le volume se 
termine par les trois distiques qui figurent dans la premi ère édition 
et que nous avons reproduits ci-dessus (page H 7, n• fOO). Marque de 
Gilles de Gourmont sur le titre. Le nombre de lignes à la page 
pleine est variable, le plus élevé est de 53. La justification est de 
20 centimètres sur 28. f:dilion d'une rareté insigne, dont je dois la 
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description à Georges Mermet, bibliothécaire de la ville de Bourg-en
Bresse. 

Bibliothèque de Bourg-en-Bresse (Ain) : Division 4-3. Rayon D 1• 

102 

Georgii Trapezuntii Clarissimi Oratoris Co
mentarii in Philippicas Ciceronis Incipiüt. 

(A la fin :) Comentarii Georgii Trapezuntii Clarissimi Oralo
ris in Philippicas Ciceronis fœliciter finiunt. Venetiis. 

In-&• de 30 feuillets non chift'rés, dont le premier et le dernier 
blancs. Plaquette d'une insigne rareté. 

Bibliothèque du Musée britannique: 833.e.2t. 

103 

GEORGII TRAPEZVNTII DE DIALETICA (sic) EX ARIS
TOTELE COMPENDIVM : 

ln-1° de trente feuillets non chift'rés, sans signatures ni réclames 
et sans indication de date, ni de lieu, ni d'imprimeur. Caractères 
romains. i8 lignes à la page. Parait correspondre au n° 7607 de Hain. 
Rarissime. 

L'ouvrage débute par une épitre adressée à Pierre (de Médicis?), 
dont nous reproduisons le commencement et la fin : 

Mulla sunt, mi Petre, quœ faciunt ut omni cura omnique 
diligentia eogitem qua ratione in bis humanitatis artibus facile 
œteris pnestare possis. Nam et amor tuus erga me singularis 
et palris lui excellentissimi uiri maxima in me officia cogunt 

t. Cet ouvrage eat le premier d'un Recueil factice comprenant, en outre, la 
llhiloriqve d'Aristote, traduite en latin par Georges de Trébilonde (6d. sans date) 
et décrite ici même soua le n• 12, et l'édition de Justin, Florua et Rufu1, parue en 
t524. C'est ce dernier millésime qui a fait attribuer erronément la date de t52' à 
l~ IIMloriqve de George■ de Trébizonde, dan■ le Répertoire du oufJf'age• pédago
gique, du uizièm, siècle, compilé par F. Bui11on (Pari■, t888, ln-8°), p. 319. 
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ne, si modo gratus esse velim, quidquam aliud magis cupiam 
quam te bis studiis florentem atque ornatissimum omnium 
conspicere. Quam quidem rem cum diu ac srepe animo uolue
rem, quoniam dialeticre (sic) omnino expertem ne mediocrem 
quidem futurum oratorem puto, statui ut, more boni debitoris, 
quam nunc possum minimam debiti parliculam tibi reddam, 
qure ferme ad percipiendam dicendi copiam necessaria sunt ea 
e peripateticorum fontibus sumpta breuiter ad le conscribere ..• 
Dabis igitur operam diligenter qurecunque hic scripta sunt 
animo commendare, exercitatione firmare, frequenti disputa
tione uel cum aliis uel tecum ipso facillima et sicut innata tibi 
reddere. Quod si facies, nec te prreceptionis nostrre, nec me 
laboris pœnitebit. 

Bibliothèque nationale de Paris : lnv. Rés. R 8i5. 

10, 
([ Sententie siue apo-

phthegmata septem sapiëtum Grf,lcanica : vtilissi
ma sane ac ethica, vna cum Pythagorico sym 

bolo : vnumquemque admonentes 
quo I hoc mortali labyritho sese 
dirigere oporteat : nupric casti 

gata ac aucta ab Iacobo 
Musuro Rhodio. 

ln-4° de quatorze feuillets non chiffrés, divisés en trois cahiers, 
dont les deux premiers de quatre f. chacun et le troisième de six 
feuillets. Signatures: abc. Seconde marque de Gourmont sur le titre. 
Imprimé à Paris, sans date, mais certainement avant t.517. gdition 
toute grecque, sauf le titre ci-dessus et l'épltre dédicatoire. Très rare 
et recherché. 

Au Vo du titre on lit celte épitre dédicatoire : 

IAcoBvs Mvsvavs RH001vs longe verendo in Christo patri 
Ioanni Oliuerio, diui Medardi Suessioneii.. abbati dignissimo, 
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regioque chronographo prudentissimo, omnifaria disciplina 
tum gl'œca tum latina cumulatissimo, cum omni veneratione S. 

Cogitanti mihi ac srepius mente reuoluenti literarum grreca
rum studia cunctis sedulis rectarum disciplinarum sectatorihus 
non parum adiumenti, ne dicam consummationis, afferre, o 
prœsulum insigne specimen Oliueri, lectio iamdudum grreca
nice grammatices Theodori Gaze ac etiam Chrysolore Manue
lis utilissima sane ac penitus necessaria philogrammateis enu
cleanda sese obtulit : quam quidem et nobis et reliquis insuper 
omnibus aliquando profuturam speramus. Porro, non bis con
tenti progymnasmatis, alliora quredam rimari cepimus : que 
et emolumento simul et voluptati auditoribus essent, que 
etiam ad mores ac virtutes facerent, quum statim Septem illo
rum grrecorum Sapientum ( quos ao,oùç vocant) saluberrima 
Apophthegmata symbolumque nobis occurrit pythagoricum, in 
quihus quidem quantum quidue habeatur doctrinre neminem 
latere putauerim. Sane ubi sedulius bis legendis immoror, plura 
manca ac minus castigata comperi; verum non prius eorum 
intermisimus lecturam ac studium quam emunctiora ac casti
gatiora a nobis prodirent. Creterum, quum impressioni ea tra
dere esset animus (opus ut ad iustam prodiret mensuram), 
tabulam Cebelis, Phocilidisque aurea poemata his consulto 
adiunximus. Brec quoque nostra primitialia immaturaque stu
dia, quantulamcunque etiam operam ture benignitati (coi plu
rima ac maiora me debere profiteor) ff LÀ6f pCt>v f LÀ of p6vCt>ç dedico, 
maiora tandem (Deo suffragante) suscepturus, que quidem, 
anlistes O"Ofw-mu, sub tuo prodibunt auspicio. Vale, presulum 
splendidissimum iubar, Musuri tui memor. 

Jean Olivier, abbé de Saint-Médard de Soissons, à qui est dédiée 
cette édition des Sentences, fut nommé, en t5t. 7, abbé de Saint-Cres
pin de Soissons et, en 1532, évêque d'Angers. Il mourut en t.540. 
C'est pour lui que Georges Hermonyme avait copié le manuscrit 
actuellement Bernensis 703 1• 

Quant à Jacques Musurus de Rhodes, nous ne connaissons sur lui 
presque aucun détail. Nicolas Antonio affirme I que l'helléniste espa-

t. B: O~ont, George, llermonyme (Paris, t885, in•S•), p. t9 et 60. 
2. Bibl10tlieea Bi,pana n011a, t. II, p. 206 • 

. -- .. , -----------------..== 
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gnol Pedro Juan Oliver « eul pour mallre de grec, à Paris, Jacqu• 
le Rhodien, neveu de Marc Musurus •· Jacques a possédé le manus
crit Vos,. gr. fol. t Ode la Bibliothèque universitaire de Leide s, au 
folio .U.7 duquel on lit : 'lu1Mo11 ~où llo11cro6po11 ~i xovS1P,tov. ~o.oc. 

Bibliothèque Mazarine: no t04-87. 
Bibliothèque de Henri Omont (à Paris). 
Bibliothèque d'Jngram Bywater (à Londres). 

105 

l:IIANOl: 
In-4° de vingt-quatre feuillets non chift'rés, divisés en six cahiers 

de quatre feuillets chacun, signés A, B, rc, .iD, E, Z. Impression 
rouge et noire. Le mot EDANOE est imprimé en rouge au milieu d'un 
encadrement tiré en noir. Le verso du titre est occupé par la xylo
graphie reproduite ci-contre, laquelle représente le Spano, (Homme 
sans barbe ou à la barbe clair semée) conversant avec un bouc. Bien 
que ce petit volume ne porte aucune indication de lieu ni de date, 
on peut affirmer qu'il fut imprimé à Venise, vers t.553, par Chris
tophe Zanetti, car le papier et les caractères sont absolument iden
tiques à ceux de l'Apocopos et de l'/mhério,, sortis des presses dudit 
typographe, en t.553, el que nous décrivons à leur rang chronolo
gique. Rarissime. 

Bibliothèque universitaire de Leyde : 886. D. ts. 
Bibliothèque Barberine (à Rome) : GGG. VI. i9. 

106 
NOMINA ANTIQVA ET RECENTIA VRBIVM GRAECIAE 

DESCRIPTIONIS A N. SOPHIANO 1AM AEDITAE. 

Placard in-folio oblong, à cinq colonnes, sans aucune indication 
de lieu ni da date, mais très probablement imprimé à Rome, vers 
US.«. Il forme le complément de la Carte de la Grèce, que NICOLAS 

1. B. Omont, Catalogue du m11. gr. du Pay,-Ba, (Leip1ig, 1881, in-8•), p. 8 • 
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SoPBlANOS avait publiée antérieurement. En tête de la première 
colonne, on lit l'avis suivant : 

Hanc quoque paginam, qure Grœcire urbium ac locorum 
nomina, quibus olim apud antiquos nuncupabantur, & quibus 
nunc appellantur, diligenti cura per quinta continet, studiosis 
obnoxii imprimi curauimus : ut inde eis non minus utilitatis ac 
voluplalis quam ex descriptione iam redita accedere possit. 
Atque hic recenti vocabulo interpretata nomina, numero simili 
quo etiam qure sunt in descriptionis tabula annotauimus : ut 
sine negotio & hic & ihi inueniri queant. 

Ce document se trouve à la Bibliothèque nationale de Paris, 
département des manuscrits, fonds Dupuy, tome DCCXXVIII, f.183. 

107 

Manoli Blessi Nella Botta dell' armata de Svltan Seliil, 
Vltimo Re de Tvrchi. 

In-4° de quatre feuillets non chiffrés. Sans indication d'aucune 
sorte; mais imprimé, en t.57t., chez les Guerra, typographes véni
tiens, dont la marque figure sur le titre, lequel est encadré et orné, 
dans sa partie inférieure, d'une vue de Venise. Rarissime. Emprunté 
au Catalogue de la Bibliothèque de feu le comte Riant, deuxième 
partie (Paris, t.899, in-8°), n° 3450 (19), p. 304. 

108 

Manoli Blessi nella rotta dell' armata de Svltan Selin, 
vltimo Re de Tvrchi. Con Privilegio. 

In-t.6 de huit feuillets non chiffrés. Marque typographique sur le 
titre. Sans indication d'aucune sorte. Autre édition de l'opuscule 
précédent. Rarissime. Emprunté au Catalogue cité dans l'article 
précédent, n° 3450 (20), p. 304. 

- -- -- - --·-·--- -------- -
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VALERII. Maximi priscorum excmplorum Libri nouem. 
cum laudatis Oliue.rii commentariis: Hermolai Ba1·hari: Geor
gii Merulre. M. Antonii Sabellici lani Parrhasii : Raphaelis 
Regii : Egnatii Veneti : multorumq3 prreterea nouis obserua
tionibus : Indiceq3 mirifico per ordinem Jitterarum noper exco
gitato ad inueniendas historias : alteroq3 ad uocabula : rerumq3 
cognitionem in usum grammaticorum. CODICEM Theophilus 
Chalcocondyles emendauit : ab antiquo fidelissimoq3 exem
plari lani Parrhasi i. 

(A la fin.:) C[ Explicit opus Valerii maximi cum commcnto 
Oliuerii Arzignanensis & Theophili Lucubrationibus &c. 

In-folio de 20 feuillets non chiffrés (dont le 2()e blanc) + ccxtv1m 
(mais en réalité 239, car le foliotage passe brusquement de 220 à 
231) feuillets chiffrés + t. feuillet non chiffré, ayant au recto le 
Registre et blanc au verso. 

Signatures liminaires: A, de 6 feuillets; b, 6 feuillets; a, 8 feuil
lets (les deux premiers feuillets de ce cahier sont signés a, les deux 
suivants sont signés c). 

Signatures de l'ouvrage proprement dit : a, 6 feuillets; b etc, 8 f. 
chacune; d et e, 6 f. chacune; f-m, 8 f. chacune; n, 4 feuillets ; o, 
8 feuillets; p, 6 feuillets; q-z, 8 feuillets chacune; &, a, ➔, 8 feuillets 
chacune; A-D, 8 f. chacune; E el F, 6 feuillets chacune. 

En tête du premier feuillet, recto, au-dessus du Litre, figure la 
marque typographique, dans laquelle on lit: 10. IACOMO. E. FRAT. 
DE. LEGNANO. ~- Ces imprimeurs exerçaient à Milan : c'est donc 
en celte ville que ce précieux volume a vu le jour. F:dition fort rare. 
Un bel exemplaire est coté i livr. iO sh., sous le n° 1824, dans la 
Fourth lut of books de W. M. Voynich (Londres, aoô.t i90t, in-8°), 
page 484. 

L'éditeur, ÎBÉOPBILE CHALCOCONDYLE (alias Chalcondyle), fils ainé 
du célèbre humaniste Démélrius Chalcondyle, fut assassiné peu de 
temps avant la mort de son père, survenue en 1511. Voir sur lui la 
présente Bibliographie, t. II, p. 304-305. 

Au verso du titre, il y a une épitre dédicatoire de Théophile Chal
cocondyle AD ORNAT1ss. ADVLESCENT. STEPBANVll &c, à laquelle nous 
empruntons le passage suivant : 

9 
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Equidem maxime uellem : eam mibi facultalem dari : qua 
posset hanc incxplebilem tuam discendi sitim propriis lucu
brationibus elsi non extinguere saltem sedare. Sed quum non
dom per retatem licet : habebis interea Parrhasii lui, etc. 

Les Annotations ( ou Lucubratione,) de Théophile sont indiquées 
en marge par son prénom: THEOPHILVS. 

Bibliothèque nationale de Paris: lnv. Rés. Z 191. 

109 A 
OKTWHXOC:-

{Au recto du dernier feuillet :) IX 6 y ô e ~ 'Il 8 "i X À !A- y e O 'Il: p a 
T u f l &11:rxvu etal. TeTpixÔLtt • èveT{7la~ 11:rxpàt vLÇorpopw T'Î> 
~œvéTw • 

ln-8° de t. 76 feuillets non chiffrés. Marque typographique sur le 
titre et à la fin du volume, avec les iniLiales de l'imprimeur: C. z. 
Le verso du feuillet 3 est occupé par un portrait gravé sur bois de 
saint Jean Damascène. Le recto du feuillet .1 est encadré de petites 
xylographies pieuses. Impression rouge et noire. Sans millésime. 
Henri Omont (Inventaire sommaire de, manuscrit, grecs, troisième 
partie, p. 355), lui attribue la date de US.la. 

Cet exemplaire est entièrement interfolié. Les feuillets ajoulés 
contiennent, d'une écriture du xvi• siècle, des essais de traduction 
de l'Octoechus, tantôt en latin, tantôt en français, dont quelques
uns assez réussis. 

Bibliothèque de la Sorbonne : M. S. f226. (Olim T. IV. 15.) 
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DU SEIZIÈME SIÈCLE 

HO 
Cratis Thebani Cynici philosophi 

Eple aureis sentenlijs referte theo]ogie consentanee. 

Vignette représentant deux philosophes 
cyniques, avec un chien, et au dessous : 

Pallia non Cynicum faciunt atriq3 cuculli 
Non baculus curuus pera nec ipsa facit 
Ast animas recli semper seruator et equi 
Et qui fortune spernere dona potest. 

(A la fin :) Impressum Nurmberge Per Ambrosium Hueber. 
Anno domini 1501. 

ln--lo de huit feuillets non chiffrés, en un cahier signé a. Caractères 
gothiques. Plaquette de la plus extraordinaire rareté. 

En tète, on lit une épître dédicatoire ainsi inlitulée: Joanni Gracco 
Pjerio vulgo Crachenberger dicto Chorographo Austrie Apollinis 
vicario Joannes Stabius Austriacus philosophus et mathe. felici
tatem. A \a fin de cette épitre : Vale, ex lngolsladio ex diuersorio 
nostro lillerario. 

Viennent successivement : Eiusdem Jo. Slabij Au. Phaleutium 
earmen Pragmatice. 
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{32 BIBLIOGRAPHIE HELLÉNIQUE 

Atanasius Constantinopolitanus, Archiensis a.bbas, ad diuum prin
cipem Karolum Aragonum primogenilum. 

On trouve ensuite la traduction des lettres de Cratès le Cynique 
due à ATHANASE CUALKÉOPOULOS, 

Heracleti philosophi ad vitam humanam ; .•. 
Democriti philosophi contrarium ; ... 
Ad Joannem Tritemium Druidam Abbatem in Spanhaim Conradi 

Cellis Carmen pythagorice. 
Le verso du dernier feuillet est blanc. 
Bibliothèque roy. publique de Dresde : Lit. Graec. B H-04. 

Hl 
Eusebius de euangelica prreparatione a Georgio Trapezuntio 

e grreco in latinum traductus, opus cuiq3 fideli non solum utile 
uerü etiii iocundum & pnecessarifi nouissime impressum & 
exactissime emendatum. 

(A la fin :) ([ Eusebii Pamphilii de euiigelica prreparatione 
opus a doctissimo utriusq3 lingure ïterprete Georgio Trape
zuntio e greco in latinum Impressum Venetiis per Bernardi
num Vercellensem : Anno Salutis. M. CCCCCI. Die primo 
KaJendis Septemhris. Registrum huius operis. a b c d e f g h i 
k l m n o p q. Omnes sunt terni : prreter a & q qui sunt quaterni. 
Cum gratia & priuilegio. 

In-folio de 100 feuillets non chiffrés, divisés en seize cahiers de 
six feuillets chacun, sauf le premier et le dernier, qui en ont huit 
chacun. Caractères latins. Rarissime. Un exemplaire est coté 12 marks, 
sous le n° 755, dans le catalogue XXXV de Ludwig Rosenlhal; el 
1 livr. iO sh. sous le n° 1867 de la Fourth list of books de W. M. Voy
nich (Londres, aotU 1901, 8°) p. 500-50!. 

Bibliothèque universitaire de Bologne: AM.RR.V.t2. 
Bibliothèque nationale d'Athènes : Théol. t 635. 



ANNÉE t50t t33 

H2 
Opus Aristotelis de Moribus Alias Ethicorum a Johiine argy

ropylo ex greco adeo eleganter in latinü traductum vt eos qui 
hacten• alijs vacauerint translationib• banc, superiore deserta, 
lcctitantes, non immerito pristine sue lucubrationis penitere 
deheat. 

(A la fin:) t[ Finitur opus Aristotelis viri sapientissimi de 
Moribus ad Nicomachum : Interprete Johanne Argyropylo 
Bizantio : greca Latinaq3 lingua erudito : qui et singulos libros 
per tractatus capitaq3 distinxit. Impressum Liptzk Anno xpi. 
!501. 

In-folio de cviij feuillets chiffrés, divisés en 18 cahiers de six feuil
lets chacun. Signatures : a, B-S. Caractères gothiques. 8dition de 
la plus extraordinaire rareté. 

Bibliothèque royale de Munich : A. Gr. b. 389. 

H3 
Prohlemata Alexandri Aphrodisei Georgio Valla interprete. 

Problemata Aristotelis Theodorus Gaza e gra-co transtulit. Pro
blemata Plutarchi per Ioannem petrum Lucensem in latinum 
conuersa. 

(Au feuillet lxxxii r• :) Impressum Venetiis per Albertinum 
Vercellensem. Anno Domini. MCCCCCI. Die. xxvi. Maii. Laus 
deo. 

In-folio de lxxxii feuillets. Caractères romains. 58 lignes à la page 
pleine. Rarissime édition. Un exemplaire, incomplet du titre et du 
dernier feuillet, est coté 3 livr. 3 sh. (prix considérablement exa
géré), sous le n° 912, dans la Second list of books de W. M. Voynich 
(Londres, t900, in-80), p. 225. 

Bibliolh. nat. de Paris. lnv. Rés. R 54 (t). lncompl. du dernier r. 
Bibliothèque universitaire de Leipzig. 
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Hl 
Problemata Aristotelis cii duplici translatioe antiqua. v3 t 

noua. s. Theodori gaze : cii expône Petri Aponi. Tabula secundo 
magistrt Petrum de tussignano per alphabetum. Problemata 
Alexiidri aphrodisei. Problemata Plutarchi. Cum gratia. 

(Au feuillet 296 recto :) C[ Expliciunt pblemata Plutarchi. 
Per43 emendatissime impressa Venetijs per Bonetu3 Locatel
lum presbylerum. Anno salutis, HIOt. Tertio kalendas sextiles. 

In-folio de 22 feuillets non chiffrés + 296 feuillets chiffrés. Carac
tères gothiques. Impression sur deux colonnes. 52, 65 et 66 lignes à 
la colonne. Rarissime édition, dont la description est empruntée à la 
Second list of books de W. M. Voynich (Londres, {900, in-8°), n• {006, 
p. 258-259, où cet exemplaire, bien conservé mais recouvert d'une 
reliure en mauvais état, est coté 2 livr. 2 sh. 

Au feuillet 22 liminaire verso : Dominicus massaria Vincentinus 
Lectori. S. P. 

Au feuillet t chiffré, recto: C[ Expositio preclarissimi atque eximii 
artium ac medicine doctoris Petri de Ebano Patauini in librum pro
blematum Aristotelis feliciter incipit. 

La traduction des Problèmes d'Alexandre d'Aphrodisias est celle 
de Georges Valla. 

(A la fin :) 

H5 
Erotemata Guarini. 

Ambr. Rhegiensis Scazon. 
Quicunq3 graiarum sititor, hune paruo 
Sibi parauerit libellulum. is demum 
Recte suos locabit asses: quem noper 
Typis uidem' -x,pua-oÀc.>pœv excussum 
Curante Ponlico Virunio graii, 
Scio & latini gnariter logi, nii, quos 
Es hactenus tu perperam nactus pssos : 
Quos obsidet Jatinulus denarrator . 
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Dabis latrinœ, aut myropolœ cucullos. 
Quanti? petis, bis assibus denis. magnu3 
Poscis. Sed isti sunt duo; quinam? cerne. 
En 1pu~Àwpœv, en ÀL6a.vLov doctü 
Epistolas. en, munus addo. quo possis 
Ahire Jœtus, hosce JtpL8p.oùç. œcastor 
Emo. cape hos. satis datum. Vale felix 1 • 

Rhegii Lingobardiœ impensis nobilis Simonis Bombasii : & 
socio1t Pontici Virunii : & presbyteri Dionysii Berthochi : 
Benedictus Manzius Carpesis impressit t501 .x. lulii. 

In-89 de soixante-huit reuillet.s non chifl'rés, divisés en t 7 cahiers, 
dont le premier de deux feuillets seulement ne porte pas de signa
ture; les t6 suivants, signés IZ g î g a ~ 'Il 8 1 )t). 1-' y e O 1t, sont de 
quatre feuillets chacun, saur œ qui se compose de six reuillet.s. Joli 
petit volume de la plus extraordinaire rareté. 

Au verso du titre commence une préface de Pontico Virunio, dont 
voici le début : 

Ponticus Virunius Jitterarum grœcarum I studioso cuicunque 
benefkcere. 

Compendiolum a Guarino ex Chrysolorœ libello maiusculo 
extractum 3 cum sœpius impressum fuerit : ita mendosum 
semper extitit : ut non solum ab incipientibus disccre : sed 
etiam a doctis legi non posset : quod prœ cœteris correctissi
mum esse oportuisset : quoniam scientiœ typos est et instru
mentum : et uerba mutilata, etc. etc. Cette préface se termine 
au verso du feuillet 2. 

Au recto du r. 3, l'ouvrage proprement dit commence par ce titre 
de départ: 

1. Cette poê1ie a êtê très fautivement reproduite par Domenico Maria Federici, 
i. la page t01 de ■es M,morie Trivigiane aulla tipografia del aecolo XY (Veniae, 
1805, in-4•); ainai, au mot &p,8f1-o~ç de l'avant-demier ver■, il a 1ub1titu6 opti
mum/ Je ne parle pu du reate. 

2. On n'a pu conservê le• abréviation, de l'original. 
3. Lei Erotemata de Guarino ne ■ont, en eff'et, que les Erotemata de Manuel 

Chry1olor11 quelque peu abrégé■• 
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EPOTHMAT A TOY' XPY' 
IOAQPA. 

Ils sont SUIVIS des A1G2v!o11 <rO!jHC:OÙ t'ltlC:OÀlf'!IÏOI xœpn-r~pEC (sic), 
Viennent ensuite les Nombres en chiffres grecs et arabes. Enfin, au 
recto du dernier feuillet, on lit une postface de Pontico Virunio Dt 
impress01·ibus, laquelle finit au verso du même feuillet et y est sui
vie de la pièce de vers et de la souscription, que nous avons repro
duites ci-dessus. 

Bibliothèque nationale de Paris: Inv. Rés. X til 9 1 • 

H6 
"Ov w68&Y Mcipxoç MoœoGpoç lypa4&Y lffllctYCW 

Oùp&n,c,G, 'Tb ffllfX>" &el:dov l\l'Tl>ç lxs,. 

Quas nouiter Marcus Musurus carmine panxit 
Vrbani laudes, bas ea charta refert. 

A«l>B. MDII. 
Toü 1tpoc; 8eov 11èv eùae6oüc;, 'tWV ÔÈ ~po,wv 
IloÀÀoÙc; 11è:v EÙ fpea.v-roc; Èe t':>v ia8evev, 
"Epyoi.c; ôè 1171 ~).ti..jla.v-roc; ~ ÀoyoLc: -rwti, 
Toü 'tOV 11ova.«:71v eùytiÀ'1jVOV ~auxov 
• A8wov a.Ù-ra.pxoüv-ra. Àt-rov eùcppova. 
'EÀeu8epov G"t'Épea.v-roc; ci❖euô·~ ~lov, 
Toü ':'ljV cip,c;tipxe,ov ol~upœv -ri1.v71v, 
Mëi.À).ov ÔÈ: 1touÀuxpa.vov ~Ôpœv t1111evÈc; 
Alet xtx-ra.8À~aa.v-roc;, eùcpp6vtxc; 8' /JÀ.a.c; 
'E-ruii,oo!rpotc; ax1.vôa.U11-o,c; yÀwaa"1j!1-Œ'tWV 
Ila.À,1160Ào,c; -rè auÀÀa.6wv 11-e-ra.-rpo1ta.1c;, 
Aa.11-1tpic; à.va.Àwaa.v-roc; &x_pi.c; 7111-épa.c;, 
"Oo' fo 11-6x8oc;, 6v -ra.Àa.L1twpcr eÉvE 
Wux~ -ruÀlaawv, -rœc; 1t0Àuyvti11-mouc; rpopœc; 
dtexopa.11-~ xtiÀÀ,c;a. 'tWV à.v' ÉÀÀŒÔtx 

t. Dans cet exemplaire, le relieur a bouleversé l'ordre des cahiers et les a pla
cés comme il suit, aprés les deux feuillets liminaires: ca6y61i.~h,Lx11vo1tÇ. 
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Aoe,;iv c;pOftXÀ(îi(l)Y XIX!'TCUÀ(l)Y Q' etÀ-,jl'E(l)',1 
Aù-roç aHU'tOY èv ~6ff«i> TCOÔll"(E'tWY, 
'Emv ô' &vœx~c; ek -ro ffl,;;ç, ctY11Àlouç 
MEÀIX!''ltÉTCÀOUÇ xeu&l',;ivœç «"("O(œç !fU"(6>Y 
AÉÀ'tOLÇ èvœpy,;iç -:œiaôe ÔœÔOtJXOO!'E'\IOÇ, 
E., , , n , 'l' ''l' , 'I , , , .. 

LÇ -: tXY'1E!'(l)oE:.ç euopoaouç 1t0r.uppooou; 
AEL!'fdYIXÇ è).Q«:Jv, eu-rx.0FEU't71Ç èvvéœ 
fi~ ÔLOÇ XOUp!XLCJ'L À(l)cp7iaœç TCOY(l)Y, 
Ml) ôuaxœplc;EL 't'ÎÏ!'oç, ctÀÀœ ff,Y -,_a.pLY 
Mt!'Ylla'O -réji 'v&.~œv-rL ÔŒÔIX xœt crÉÀœç 
Oùp6œvÈ (fil\~ -x.œ"ipe, xœl aoL ~EÙç l'É"ftXÇ 
Aœl''lmÏPOç &v-rt 't'OÜÔE -rtji, mÀœayLxwv 
"Opl'(l)Y èeÀÔo!'ÉYOLCJ'L 1tupaeuaœç ÉXELÇ, 
Aol11 fJ.E't'' eùœ((l)vœ -roü y,lp(l)ç pO'ltllY 
TwY ~ô' œTCœÀÀœyÉv-rL, XÀllpOOX'J> 'ltÉÀELV 
Xwpœç l'œxœlpœç 't'ÏÏç civ' eùpùv oùpœv6v • 
8EloLÇ -r' èm~pEaaL aul'6LoÜv èxii: 
TpLÀ«!'TCOff!W't'OU xœt -:pLCJ'llÀlou cp&.ouç. 

t37 

Petit in-4° de deux feuillets non chiffrés. Le texte commence 
immédiatement après le titre, au feuillet t. recto, et se termine au 
recto du feuillet 2, qui comprend quatre vers seulement. Le verso de 
ce même feuillet est blanc. Cette pièce de vers rarissime est un tloge 
par MARC Musuaus de la Grammafre grecque d'Urbain Bolzani, dont la 
première édition parut, en U97, à Venise. Nous avons cru devoir 
le reproduire intégralement, en conservant la ponctuation de l'ori
ginal. Le seul exemplaire que nous en connaissions appartient à 
Théodore Avramiotis; il fait partie d'un Recueil factice comprenant 
un certain nombre d'opuscules tous du seizième siècle et pour la 
plupart imprimés en Italie. 

En tête de ce Recueil, sur le verso de la feuille de garde, on lit, 
en gros caractères, DIONISIO DALLA VECCHIA: sans doute le 
Serbe de ce nom qui fut, en t.536, gardien de la Colonie grecque de 
Venise. (Cf. J. Veloudo, 'E).).~vwv &p6o3oewv Œ'ltOtxlœ lv Btvrc!CJ, p. t. 73; et 
la Stampa, publiée, en t. 743, par certains Grecs de Venise, Al Lauda, 
p. 3.) 



: 1 

! . 
r . 
1 

I 
f 
! 

·• 
{ , 

,. 

t38 BIBLIOGRAPHIE HELLÉNIQUE 

H7 
ORTHOGRAPHIA ET FLEXVS DI

CTIONVM GRAECARVM 0-
MNIVM APVD STA TIVM 
CVM ACCENTIB. ET GE 

NERIB. EX V ARIIS 
VTRIVSQVE LIN 

GVAE AV-
TORIB. 

* 
In-8• de 40 feuillets non chiffrés, divisés en cinq cahiers de huit 

feuillets chacun. Signatures a b c d e. Le feuillet 40 a l'ancre aldine 
au recto et est blanc au verso. 

Au verso du titre commence l'épitre dédicatoire suivante, qui se 
termine au recto du feuillet 2 : 

ALDVS RO. MARCO MVSVRO CRETENSI. S. D. 

Qv0Nu111 operœ pretium duximus scire sludiosos orthogra
phiam grœcarum dictionum omnium, quotquot in Papinii ope
rib. inueniuntur, quib.q; in casib. eis poetre nostri seruatis 
etiam grœcis accentib. uti consueuerunt, dictiones ipsas secun
dum ordinem alphabeti non paruo labore collectas et latine et 
grœce imprimendas curauimus, atq; sub tuo nomine, Musure 
eruditiss., publicamus, Qvoo TANTI usoars P.ARTJCEPS 11ECvx 

PVERis, cum forte in academia nostra esses, profectus ab Alberto 
nostro, Carporum principe et gloria huiusce œtatis philosopho
rum, quem, subsicivis temporibus, cum a theologorum libro
rum mulla lectione uacaret, grœcas literas aceurate docebas. 
Non est enim moris nostri fraudare quemq sua lande; immo 
decreuimus omneis quicunq; mihi uel opera, uel inueniendis 
nouis libris, uel commodandis raris et emendatis codicib. uel 
quocunque modo adiumento fueriot notos facere studiosis, ut 
et illis dcbeant si mihi dehent, atque utinam plurimos id genus 
haberemus reip. literariœ benefactores, quanq plurimos spera
mus futuros non in Italia solum, sed in Germania et Gallijs 
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atque apud loto orbe divisos Britannos, in quib. habemus Gro
cinum sacerdotem et Thomam Linacrum, uiros undecunque 
doctiss. qui olim Florentiœ sub Demetrio Chalcondyle, uiro cla
riss. et grœcœ facundiœ instauratore magnoque decore, grœcis 
literis incubuerunt. Quapropter ex Germania Valcrij Maximi 
qua!dam, quœ in Italia non habentur, ex Gallia uero duodecim 
Asconij Pediani elegantiarum Jib1·os percupidi expectamuc;, 
quos extare esseque M. Fabij Quin. ac inde bonam partem 
elegantiarum suarum accepisse Laurentium Vallam uel puer 
Romre, cum audirem Domitium, intelligebam. Gaudeant igitur 
bonarum literarum studiosi, nam D. O. M. annuente assiduisque 
laboribus nostris atque academicorum nostrorum auxilio el 
creterorum bonorum doctorumque hominum, qui bonas literas 
bonasque arteis propagari nostra relate desyderant, omnia sup
peditabimus, quibus in summos uiros queant euadere. V ALE. 

(Après les 40 feuillets liminaires :) 

STATU 
SYLVARVM LIBRI QVINQVE. 
THEBAIDOS LIBRI DVODECIM. 
ACHILLEIDOS DVO. 

(Au feuillet .t. recto du cahier G :) Syluarum Quaterniones 
nouem. a. /J. c. d. e. /. g. h. i. Thehaidos Quaterniones. xxi. 
K. l. m. n. o. p. q. r. s. t. u. x. y. z. A. B. C. D. E. F. G. Sed. 
G. est duernio. Achilleidos Quaterniones tres. A. B. C. Sed. C. 
est duernio. VENETIIS, in Academia Aldi Ro. Menre Nouem6ri. 
:mm. NE quis hoc impune queat imprimere CA VTVM EST. 
(Au recto du dernier feuillet : ) VENETIIS IN AEDIBVS ALDI. 
MENSE A VGVSTO. M. DII. Cautum est et in hoc, ut. in 
CIBleris. 

ln-8° de 256 feuillets non chiffrés. Le feuillet 8 du cahier i est 
blanc. Marque aldine sur le titre. 

En tête de cette seconde partie, on trouve une épitre d'Alde à Jean 
Pontanus. 

L'ordre des deux parties dont se compose le présent ouvrage est 
quelquefois interverti. Volume d'une insigne rareté et très recherché. 
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Deux exemplaires sont marqués l'un i liv. iO sh. et l'autre (fine tall 
copy in red morocco extra, gilt edges, from the Siston Pa,·k library) 
4 livres 4 sh. sous les numéros 638 et 639 du Catalogue 200 de Ber
nard Quaritch (Londres, juillet t900, in-8°), p. 67. 

Bibliothèque nationale de Paris : lnv. Rés. pYc 886. 

H8 
QV AE IN HOC VOLVMINE CON

TINENTVR. 

Ad Marinum Sannutum. Epistola qui apud graJcos scripserint 
!1E'trll10ptpwaE!.Ç. 

Aldo priuilegium concessum ad reip. literari;e utilitatem. 
Orthographia dictionum gr;ecarum per ordinem literarum. 
Vita Ouidij ex ipsius operi6. 
Index Fa6ularum et c;eterorum, qu;e insunt hoc li6ro secun

dum ordinem alpha6eti. 

OVIDII METAMORPHOSEON 
LIBRI QVINDECIM 1• 

(Au verso de l'avant dernier feuillet :) a. 6. c. d. e. f. g. h. 
i. k. l. m. n. o. p. q. r. s. t. u. x. y. z. A. B. C. Omnes sunt 
quaterniones, pr;eter C. qui est duernio. (Au recto du dernier 
feuillet : ) VENETIIS IN AEDIB. ALDI · MENSE OCTOBRI. 
M. DII. Ne impune quis typis h;ec excudat in tota Ill. S. V. 
Ditione cautum lege. 

In-8° de 64 feuillets liminaires non chiffrés, dont le dernier blanc, 
et 204 feuillets non chiffrés. Le registre ci-dessus ne comprend pas 
les feuillets liminaires, qui sont divisés en huit cahiers de huit feuil
lets chacun, signés a-h. Ancre aldine sur le titre et à la fin du 
volume. 

Au recto du feuillet liminaire signé a iiii, commence, imprimé sur 
deux colonnes : 

t. La disposition du titre n'a été conservée que pour les deux premières et les 
deux dernièrea lignes. 
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INDEX graJcolatinus dictionum graJcarum in libris transnm
tationum Ouidij secundum ordinem Alphabeti ubi oi!s casus, 
quos mutuare a graJcis latini cosueuerüt, {; latine, et graJce 
cum suis accentibus adnotantur. remittitur autem lector ad 
semipaginam in qua dictio est. quaJ semipaginœ sunt. 4.0-i-. 

Cet index finit, au recto du feuillet signé f iiii, par 'téÀo.:; aùv 6eij; 
~Q~ 'f?lltxoÀr.!vou IllvllXOÇ. 

PVBLII OVIDII NASONIS BEROIDVM EPISTOLAE. A VLI 
SABIN!. EpistolaJ tres. P. O. N. ELEGIARVM. Libri tres. DE 
ARTE AMANDI. Libri tres. DE REMEDIO AMORIS. Libri 
duo. IN IBIN. Liber unus. AD LIVIAM EPISTOLA DE MORTE 
DRVSI. DE NVCE. DE MEDICAMINE F ACIEI. (A la fin :) 
VENETIIS IN AEDIBVS ALDI ROMANI. MENSE DECEM
BRI .M. DII. Cautum in hoc ut in cœteris (Suit le registre). 

ln-8• de 202 feuillets non chiffrés, dont le i20- blanc, divisés en 
i6 cahiers de huit feuillets chacun sauf kk et qq qui n'en ont que 
quatre chacun et CC qui en a dix. Signatures aa-zz et AA-CC Ancre 
sur le titre . 

PVBLII OVIDII NASONIS, QVAE HOC IN LIBELLO CON
TINENTVR. F ASTORVM. Libri VI. DE TRISTIBVS. Libri 
V. DE PONTO. Libri 1111. 

(Au feuillet 85 verso:) VENETIIS IN ALDI ROMANI ACA
DEMEIA. MENSE IANVARIO. M.DII. (Au recto du dernier 
feuillet :) Venetijs in Academia Aldi Mense Febr. M. D. III. 

Cauimus al si quis nohis non credet auarus. 
Incidet in casses prteda petita meos. 

ln-8• de 204 feuillets non chiffrés, dont le 86• (celui qui termine 
le cahier ll~ blanc, divisés en 26 cahiers de huit feuillets chacun, 
saur les cahiers lll et ttt, qui n'en ont que six chacun. Ancre au 
verso du feuillet 85. 

Il est excessivement rare de trouver réunis les trois volumes de 
cette édition. On les trouve plus fréquemment mélangés avec des 
volumes des éditions aldines postérieures, identiques, du reste, 
pour le caractère et à peu près conformes pour le papier. Un exem
plaire complet, sans mélange de dates et bien conservé, est un 

-==----.,....:..":c=:,_-
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ouvrage des plus précieux, mais d'autant plus difficile à rencontrer 
que, même dès le seizième siècle, il paratl qu'on a mêlé plus d'une 
fois les ditrérenles éditions, témoin l'exemplaire de J. A. de Thou, 
relié en maroquin à ses armes, qui, avec les deux tomes de t502-
US03, avait les Libri amatorii de 1533. Il y a des exemplaires sur 
VÉLIN. 

C'est l'index grec-latin du tome pr~mier qui a motivé l'admission 
dans nolre Bibliographie de la présente édition d'Ovide. Dans son 
épitre dédicatoire à Marc Musurus, qui figure en tête de l'édition de 
Stace 1, Alde déclare qu'il n'a pas l'habitude de frustrer qui que ce 
soit de l'honneur qui lui appartient. Eh bien, il faut croire que 
l'illustre imprimeur a parfois mis ce devoir en oubli. Car nous 
avons la preuve que l'index d'Ovide a été sinon intégralement 
rédigé par un Grec, au moins que ce Grec y a travaillé, et cette 
preuve nous est fournie par les deux lettres inédites suivantes 1 , qui 
nous révèlent en même temps le nom d'un collaborateur, jusqu'à 
ce jour inconnu, de la célèbre officine typographique de Venise. 

N1d).01oc 6 Buti11'tlOC 'Pou6ap-cqi 'tÏp aocptjl ,o 11:pmacv. 
•0t1 ,,_,.,, oôx cl11:oxplvol'-°'l ao1, eôyavÉO'Cotn &v,p, iv otÔ'ttjl 'tWV yp011-1-11-i'twv aou 

at'llu yvw!J'C6V ao1, cll!J'C& xotl ilie16c 1i11-1 auyyvw11-11c. El 8é 'tlÇ XOl'tljyopijaotl 11-0u 
'tl pouÀ118d71, i1t1'tpé4w 'tT1v 8!x11v rou6ép'tqi 'ttjl cp1).é).).11v1, 8mip I'-"' 'toùc 
11611-ouc, cly018q, 8à ~,l'topt xotl aip68pot 81x01v0tq,. A Ô'tOC &pot 611:ep0111:0Àoy-,\a&"tot! n 
Hl 61tap-zrnla11 11-0u • 'tO 8è cp1Àtiv8pW1tov 'tijç 'tlfLlotc aou xaipotÀijc, 8ao11 lx 'tiÏ>v 
yp-z11-11-œ'tWV 8~VIXl't1 IXV 'tlC O'COX,ŒCEa6011, 't{Ç oôx &v ciytiaotrtO ul 611:1p801u,,_&aa11 ; 
81tou y, o;oùc 11-sv «v-zelouc 61t11pl't1tiv ao1 x_pija6-z1, ,,_i).).ov 8à XIX'totx_piia8011, -lj6ou
).-l,81jc el1teiv. Koti 11:ollœc fLÈV iyw oî8ti O'OL x.tip1't1XÇ • aù 8à x_pii> fi11-iv 8ao11 
11:poacp1).éc lO'Cl ao1. K-zi 'totii'tot fÙv 'totu't'jl. 

n,pi 'trl r, p16).{01 Œ't'tlX 11-01 1t-ZpÉ8wx-z; x,zi 1tpoa!'t1 OÔ'ZÀép1011 ( ü>Y1jali11-1jv yœp 
IXÜ'tOV 'tptiÏ>V 1-1--zpx!).).w11, u8œ èvttE!Àw fi11-iv) x,z).iiJç 'tl ui tm11-1Àwc 818,,,_lvot, 
WC l!.'%1 ot&'toc t:411, 'ttjl YP'Zl'-1'-IX'tOtpopqi tv1x.11p!a0111-1v x:zl 1totplXXIX't!01j,uv 0'01 
xo,,_!a011. '01t6aov 8, clv1jÀWXIX1'-'V ,le 'tO 8ija011 ot&'ti, 8'tL naaotpEaul8'xot l'-'ZP
xi).).ouc, xotl 8'tL oôaà d; 'tOÜ Oôï8lou aùv 'tDÏC &noie 871 ~16).locç cl1to'ltÉ,,.'ltO!'-'V 
814: 'tO 1'-Yi'ltWC ix'tl'tU'ltiÏJa8011, 1totp01).~4w ypicp11v • ie6v aot 1totpœ 'tOÜ ypot(-1,!'-IX'tO• 
cp6pou 'tOÜ'to 1tU8ta8011. 

"Eppwao, x-zl I'-' 'tbJV tplÀ'tŒ'tWV 11-01 't!p xeip-z).11!qi rou6ap-tqi auO'C1jcrov, x:zl 
).~ov lrt1 oô ,,_6vov tipl,11-°'l 'tl Xotl l1t11lu11-w otÔ'tOV t8iiv, cl).).œ x-il, d x.p6vov 

t. Voir le num~ro précédent, oti. noua avons reproduit ce document. 
2. Le, originaux font partie de la riche collection d'autographes réunie par 

feu Ambroise Firmin-Didot. ll1 m'ont été fort obligeamment communiqués par 
G. Pawlowllki, qui rut le bibliothécaire de cet aimable et savant imprimeur . 
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,ew, m1[m4'ofUZI] @c ,ixoc, xœl 1tap11tÀu:tjaop.1111 il&'l ~œtaœ'll'CI xœl ChœÀœG~~, 
bt 'ri\c uc11prmic Yoaou. 0\ 1t1pi 'COY aocpoY h11tl111Yœ 1 6y1œlvoua1 xœl cp1[).oiia1] ' ••• 
11ivtez< 6(-lic. 

* •• 
NmoÀnc 6 Bu~1oc rouGip-tq, 'Cij, cp1ÀéÀÀl)'III x.œ!p11Y. 
·~1,,lnœÀœ11tpoç 6p.œç 11t,&ljp.ijaœ1, p.œÀÀO'II g, auveiv11( u x1d eu11&ur;p(G11Y 

611:i, &116801111, xœl œlkoç 0Ta611 • 'IIW ac xœl i'('IICIIX2, i1t1l oôx tirnou&œao;ouç, oôac 
~ile 1101, C:,rn,p 3~1t0u6111 x21koc 1t11poE&.,,11111 p.1 au111Go&>..,u1c, 'Clic p.16' 
6i,üï,11 81«tp16¼c fiyoiip.21 y111ia6œ1, 'Cll~l ac 'OUÀl)6&1c XOl1llll'llij<r11! <fOI >..&you p.01 
l&E,. rpœ,, 'COIW'I @c cp!Àoc xœ1 ,i,;6xp111œl fl.01 'Cl <JOI &oui mpl 'CO~ou, xœ1 d 
,cpoaip1lit; u X11l x_p~a1p.011 6p.iY 811 'Wfx.«'1111. 1.œl 'Cll~œ t,ù11 oik111C. 

Tè ta -ioii oôî&!ou il&'l 1t«Àœ1 ix-cu11t~œ, 1tm11, 1tÀ-ii'II 'COÎÏ 1lç œlkœ nl11œxoc. 
lœl -cè'"" oœ p,G).13,œ 1t11pœ 'COii X,llp-toGpéx'COU • 11Àl)fWC 1t111p' lp.ol cpuÀ«'C'CIII • 
oô 11no11cp11 s, <JOI œlkœ, 'CO P."' &t, 6 x&p1oc -.naoc p.1a6011 po&Àffœt, 'Cli &à ul 
'Cli 1Upl(lM111 'COY Ul1111xœ, 11td 'COI xœl œlkoc d).lyou &dv lx'Cl'CU'ltCll6f.11R111. 'Eyw 
Il &111j(lip111 'COÏC J:x.o>..!01c nlxllfUII, clic ~y 'CIJ&X,lff'lY œlk« ix-c1Àia111p.1. WEpp111ao. 

Tiji &ùyMffttq> 'PouGap-tcp p.& a&fflj<fOY xœl 1tia1 nie œlkoii, aol t,ù11 l1tl'Clj
l&loi., 1110! ra '("lllplp.01ç. 

Comme on vient de le lire, lorsque NICOLAS DE BYZANCE écrivit sa 
lellre à Roberto, l'édition aldine de Valère-Maxime était en vente, 
or elle est datée d'octobre 1502 ; il affirme, en outre, dans cette 
même missive, que l'Ovide n'est pas encore terminé, tandis que, 
dans la lettre à Guberto, il le déclare imprimé saur l'index. Et 
pourtant cet Index figure en tête du volume des Métamorpho,e,, 
daté, comme le Valère-Maxime, d'octobre i5œ. Cette remarque a 
pour but d'établir qu'on aurait tort de considérer les dates de cer
taines éditious aldines comme correspondant avec une rigueur 
mathématique à celles de leur achèvement réel. Le tome troisième 
de l'Ovide n'est-il pas, d'ailleurs, daté de février US03, c'est-à-dire, 
en tenant compte du calendrier vénitien, février USOI '? 
, Quand donc Nicolas de Byzance déclare l'Ovide imprimé, sauf 
1 Index, cette déclaration ne peut guère s'appliquer qu'aux Méta-

t. Sciplon Cartêromacho■ (Fortiguerra). 
I' 2: <:e que nous avons placé ici et plu■ haut entre crochet■ a disparu de 
onginal par suite d'une d6chirure. 
3· ~•p,:opaq'"I~ tnmpeur, ouvrier qui imbibe d'eau le papier de1tin6 à l'im

P~on. Nou1 avon1 peut-être ici le plu■ ancien exemple connu de ce mot grec. 
qu~l~me il porte amai la date de Janvier UI02 (= 1503), il faut en conclure 

1 ut plu1 d'un an en coun d'impreuion. 
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morphoses 1, en tête desquelles figurent les pièces liminaires, dont 
l'exécution typographique ne précède jamais celle de l'ouvrage pro-
prement dit. · 

Dans la seconde lettre, Nicolas affirme qu'il s'applique à terminer 
les Scholies le plus rapidement possible. Or, ces Scholies doivent 
être identifiées avec l'index grœcolatinus dont on a reproduit plus 
haut l'intitulé complet; en d'autres termes, il se hàlait de mettre la 
dernière main à la plus considérable des pièces liminaires, à celle 
que le titre général désigne par Orthographia dictionum grœcarum. 

Et, quand Nicolas donne à ce travail le nom de Scholies, il lui 
applique une dénomination qui peut se justifier. Cet Index com
prend, en effet, un certain nombre d'articles tellement étendus qu'ils 
constituent de véritables Scholies, dans lesquelles Nicolas de By
zance fait preuve d'un incontestable sens critique. 

Afin que le lecteur puisse en juger par lui-même, nous lui en 
plaçons sous les yeux deux spécimens pris au hasard. 

Eionides 1 , llioniden, sic perperam impressum est, cum scriben
dum sit Atolides, ut in omnibus fere reperitur codicibus. A Planude 
eliam tralatum est, libro 6 3 : èE wv (J.t~ aol, Dpoxp! ', au~oyip o Alol.!ô'llç 
KécprxÀoç ,ôôrxl(J.WY èy!v,i:o. Id est 

E quibus ..-Eolides Cephalus, le coniuge felix, 
Procri, fuit. 

Item, libro 7, de eodem: op~,:;., AloWh,v ciyv6lcnou ôivôpou 1tE1totT1i,d
vov ô&pu -c~ X,Etpl cp!pov-cœ 1 • Id est 

Aspicil ..-Eoliden ignota ex arbore factum 
ferre manu iaculum. 

Quanquam omnes fere idonei autores dicunt Deionéos fuisse 
Cephalum, non ..-Eoli filium; quod, ut prœtermittam alios, sic Eusla
thius in Catalogum : 'A1-1cpt-cpowv cpuyiiô:x, 1t:xprxÀ:xÔwv Kécp:xÀov 'tQY A1)ÏOWWÇ, 
xrxi:foxe viiaov x01l 1t01piôwxE -cij, KtcpiÀip, où x:xi yéyovtv èxE!v71 è1t6>YU!J,OÇ. Idem 

t. Peut-être aussi au tome Il (Libri amatorii), daté de décembre 1502. 
2. Dans la reproduction de ces deux scholies, nous ne tenons pas compte de 

la ponctuation de l'original, et nous mettons des majuscules à. ceux des noms 
propres qui en sont dépourvus. 

3. Page 260 de l'édition publiée par Boissonade dans la Bibliothèque latine de 
Lemaire. 

,. Ici, l'édition de Boi11onade donne Dpôxp:, (non Dpoxpi), mais on accentuait 
aussi Dpoxp1,. 

5. Page 303 de l'édition de Boissonade. 
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in decimum OdyueaJ sic : KÉcpœÀoc; o àîovÉwc;, 1tEpl ou xœl lv -c~ Bo1w-c!q: 
l-ypicplj, P,l'!XC: Ilpoxp1v ~-, 'EpEx_OÉwc;, X!lt OÉÀWY «1t01tE1priCJC&ab1 d awcppovo!"l, 
œitEÔf.f&llaEY ~ 0tù-toü -coü w11-cpwvoc:, &c. Cur igitur .Eoliden eum appella
rit Ouidius, consyderandum. 

lnarime, lnarime,, lnarimen; ~ Elv0tpi11-'ll, 'tiic: E!v0tp!11-'llc:, ~v El•10tp!
I'',~· Sic el Planudes, cum e latino in grœcum traduceret illud, 

Inarimen Prochytamque legit sterilique locatas 
colle Pithecusas habitantum nomine dictas, 

ait : E!v11p!11-'llv 1t0tp0tÀl''(l'tlXI xœl Ilpox1m1v X!Xl de; èv anp!cpotc; Àocpotc; x11818pu-
1'MC ll1&-,,xouaœc; 'tÎp 'tWV è·,01xo&V'tblV &vol'IX'tl X0tÀou11-é·,œc;. Grœci enim n Ap111-11 
ul 1 "!p•JLO• dicunt montem sub quo Typhonem giganta sepultum 
fabulantur, de quo sic Stephanus : wAp111-11 "011-'llpoc; : 

E!v '!p!11.01c: 081 cpœal Tucpwéoc; ë11-iuviu eôvric;. Ol fJ,&V èv K1À1x(q:, o\ 8, &'Il 
Iup!q, ol S! èv Ilt&'ljxouaœ1c; 1t0tpœ Tupp'ljVOtC: cp0ta1 "(E'll&ri0t1 'tOV fJ,ÜOov. To èOvntov 
rlp1f111tioc;. 'ExœÀoii'll'to xœl nAp1f'o1. Primum autem Vergilium dicunt, cum 
illud &lv '!plfJ,otc: Homeri transferret ex 1iv apud Jonas prœpositione 
el 'Apil'o•c: datiuo, /narime innouasse •. Quem postea Ouidius, Luca
nus 1, Stalius 4 & cœteri imilati, Inarime protulerunt 1• Sed de Arimis 
uide Slrabonem et Eustathium in Homeri Catalogum. 

H9 
( Alexij Celadeni Episcopi Gallipolitani oratio ad 
sacrum Cardinalium Senatum ingressurum ad nouum 

Pont. eligendum. 

ln-4• de six feuilJets non chiffrés, en un seul cahier signé a. Sans 
indication de lieu ni de date, mais certainement imprimé à Rome, 
en Hi03. Caractères gothiques. Rarissime •. 

, l. Ce ul, mis ici au lieu de et, n'indique-t-il pas que la scholie est l'œuvre 
d on Grec, se trahiuant dans un détail ■ans importance? 

2· '"'ide, IX, 715. 
3· Pliar,ale, v, tot. 
4• Sylve,, Il, 2, vers 16 ; TMbaïde, X, 9t 7. 

1 5· Non aeolement les poète■, mais Pline l'Ancien lui-même a employé cette 
orme (Bilt. nat., m, 6). 
d 6ë:!1n exemplaire a 6t6 oft'eri au prix modique de quatre marks, sous le n• s.&2 

0 lalogoe XXVII de Ludwig Rosenthal, libraire à Munich. 

10 
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Jean Burchard raconte, dans son Diarium ', que ALEXIS CELADENus, 
évêque de Gallipoli (en Italie), adressa un discours aux cardinaux, 
alors qu'ils se disposaient à entrer en conclave, le t.6 septembre 
1503, pour élire un successeur à Alexandre VI. Il ajoute : « Et fuit 
tediosa et longa oratio. » Le récent éditeur du Diarium, L. Thuasne, 
affirme (ibid. en note) que « bien qu'il ne soit pas dépourvu d'une 
certaine habileté, vu la difficulté du sujet, sa lecture confirme plei
nement les épithètes de Burchard». Les cardinaux purent trouver 
longue et ennuyeuse l'allocution que leur adressa l'évêque de Galli
poli, mais on est en droit de s'étonner que L. Thuasne en ait jugé 
comme les contemporains. On trouve, en effet, dans ce discours des 
renseignements de premier ordre concernant Alexandre VI, d'autant 
plus qu'il fut prononcé devant une assemblée de personnages, dont 
certains se trouvaient, par leur situation même, en contact presque 
journalier avec le pape défunt, et vis-à-vis desquels il était impos
sible de déguiser la vérité 1 • 

Alexis Celadenus échangea l'évêché de Gallipoli contre celui de 
Molfetta, en t508. Il mourut le t8 avril t.517, à l'àge de soixante-sept 
ans, et fut enterré à Rome, dans l'église de Saint-Auguslin. Voici son 
épitaphe: 

ALEX. CELADENVS EPISC. MALPITAN. APOST. SECRET. GEMINAEQ. LIN

GVAE ORATOR ET INTERPRES, ACVTISS. SPARTEN, EX NOBILI GENERE 

ORIVNDVS, RELIGIONE ET SANCTIS SEMPER OPERIB. ADllllRABILIS, 

LXVII AETATIS SV AE ANNO FOEUX OBIIT XIIII CAL, MAIAS JIDXVII 1 , 

On voit, par cette inscription, que Alexis Celadenus appartenait à 
une famille noble de Sparte. Au f. 3 v0 de cet opuscule, il rappelle 
ainsi sa nationalité: Archidamus Lacedemoniw conterranew meus. 

Bibliothèque nationale de Paris: In vent. H 2t 72 Réserve 4• 

t. Tome troisième, éd. L. Thuasne, p. 261. 
2. Voir un intéressant article de R. Garnett dan■ The engliah historical lle11itw 

d'avril 1892, p. 3H à 3U. 
3. Forcella, lsc,·i:ioni delle chiese e d'altri edificii di Roma, t. V, p. 35. 
4. La même bibliothèque possède (sous la cote: Invent. K t2i3. Réserve) une 

copie manuscrite de cet opuscule reliée avec un autre ouvrage imprimé. 
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t.20 
ftl,)py(ou fEtA-Lcr.oü -roü xœt 1tÀlj8'c.woç, Èx -rwv àLoÔ<!>pou, xœl. IIÀou

't'an.ou, lctlt -;œpt 't'WY p.e-rœ 't'1jY ÈY tA-otY't'Wd~ tA-«x;riv, ÈY xeipotÀot(OLÇ 
ÔL&.),114LÇ, Hp<a>ÔLœvoü -;iiç tA-E-rœ M&:pxov ~MLÀe(œ.; lir.opLwv ~L6Àlot 
OX't'hl, Ixolvi 1totÀ0tLa., xœt euvomLXœ Èç oÀoy 't'OY 8ouxuô(ô71v, 0Y 

\ , 't', ' t: , 'Xl,)P~ oux e:u,uve-roç o ,uyypœipeuç. 
Georgii Gemisti, qui & Pletho dicitur, ex Diodori, & Plu

tarchi hisloriis de iis, qure post pugnam ad Mantineam gesta 
sunt, per capita tractatio. Herodiani a Marci principatu histo
riaiv lihri oclo, quos Angelus Politianus elegantissime latinos 
fecit. Enarratiunculre antiqure, & perbreues in totum Thucydi
dem, sine quibus aulor intelleclu est quam difficillimus. 

(A la fin:) ot. 6. Ï· ô. E, ~- 71, 8. L. x. À. !A-· Y. e. o. 'lt. p ç. -r. u. 
r· A1t11V't'a; Èa-n -;e-rpoc6Lot, 1tÀ7lY 'tWV 8. Y. u. f · CüY 't'O tA-È:V 8, xotl. Y, ôu&:
ôux · 't'0 ôè u, xœt ip, -rpLocÔLœ. omnes sunt quaterniones : exceptis Q 

& v duernionibus : & u :P ternionibus. Venetiis in Aldi Neaca
demia mense octobri M. 1 D. III. 

In-folio de :1.56 feuillets selon le registre, mais en réalité de 
i08 feuillets seulement, car l'éditeur en a séparé l' Histoire grecque 
de Xénophon, qui s'y trouvait d'abord réunie. Ancre aldine sur le 
litre et au verso du dernier feuillet. 

Bibliothèque Mazarine : n• lSM8 A. 

i2i 
QVAE HOC IN VOLVMINE TRACTANTVR. 

C[ Bessarionis Cardinalis Niceni, & Pii.triarchre Constatino
polilani in calumniatorë Platonis lihri quatuor : opus uarium, 
ac doctiss. in quo prreclarissima qure<13, & digna lectu : qure a 
~)atone scripta sunt ad homines tam morihus, ij disciplinis 
m5lrue~dos breuiter : claréq3, & placido stilo narrantur. 
T C[ Eiusdem correctio librorum Platonis de legibus Georgio 

rapczuntio interprete : ubi passim uerba grreca ipsius Pla
tonis recitantur & emendata, & cum suis accentibus : nam in 

-----
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libris Romœ olim impressis desunt. Deinde a Bessarione sœpe 
argumento prremisso in latinum uertuntur. Postremo Trape
zuntii tralatio subiungitur: quod est perq utile iis : qui grrecis 
literis ïslituuntur : atq3 ex grœcis bonis, bona latina facere 
uolüt. 

t[ Eiusdem de natura & arte aduersus eundem Trapezuntiü 
tractatus admodum q acutus, ac doctus. 

t[ Index eorum omnium, qure singulis libris perlractantur. 
(A la fin :) a b c d e f g h i k l m n o p Sunt omnes qualer

niones. t[ Venetiis in redib. Aldi Romani, lulio mense. M. DIII. 

In-folio de huit feuillets non chiffrés et H2 feuillets chiffrés. Rare. 
Au verso du titre, épitre dédicatoire d'Alde Accu,•sio Mainero 

Avenionensi iureconsulto ac l. ch!'istianissimi Gallorum Regis apud 
Veneto, oratori prudentiss. Elle est suivie de celte note : 

<< Excusa iam parte libri terlii, allatum ad me est hoc Bessa
rionis opus manu scriptum : perquii diligenter & emendale : 
ubi etiam grrecum inerat totum manu ipsius Bessarionis : quo 
mulla correximus : quœ perperam Romœ impressa fuerat : 
accenlus43 addidimus. In eo opere est argumentum libro ter
tio prœponëdum : quod in libris Romre impressis non haberi 
demiror. id ne periret : hic ego imprimëdum curaui. » 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : 38H0. 
Bibliothèque du Musée britannique : 84-&t.r. 

122 
HABENTVR HOC VOLVMINE HAEC fflEO 

DORO GAZA INTERPRETE. 

Aristotelis de nalura animalium. lib. ix. 
Eiusdem de partibus animalium. lib. iiii. 
Eiusdem de generatione animalium. lib. v. 
Theophrasti de historia pJantarum. lib. ix. 
Et decimi principium duntaxat. 
Eiusdem de causis planlarum. lib. vi. 

Aristotelis problemata in duas de quadraginta sectiones, ln 

■ 
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quibus quatuordecim, qure circa finem deerant, qurestiones, in 
quarumque Jocum totidem ex iis, quœ alibi in eo ipso uolu
mine habentur falso suppositre fuerant, in suum locum resti
tuendas curauimus. Qui error in omnibus est problematum 
libris qui ante Venetiis excusi leguntur. 

Alexlidri Aphrodisiësis problemata duobus libris nô unquii 
lite Ipressa eodë Theodoro Ite1·prete. Insunt prreterea huic uolu
mini tractatus tres. Quorum primus est eorum omnium, qure 
in Aristotelis animalibus, & Theophrasti plantis habëtur. Alter 
est grrecus secundum ordinë literarum, animalium pliita
rumque omnium, de quibus in iis ipsis libris Aristoteles, & 

Theophrastus meminerunt, ut .s. ea in latinum traduxerit 
Theodorus. Addütur & nomina partium omnium corporis, tum 
alia quredam baud scitu indigna. Tertius est latinus secundum 
literas alphabeti eorum ipsorum, qure in grreco tractatu notata 
uisütur, Quod factum ideo est, quia operre pretium existima
uimus, scire studiosos, animaliü, plantarumque omnium 
nomina, qme in his libris habentur, & grrece dicere, & latine. 

Bos libros a Theodoro tralatos adeo utiles futuros existima
uimus iis, qui grrecas literas discere concupiscunt, atque cum 
grrecis latina coniungere, ut nihil magis. sed eos ne p]uribus 
laudë, facit Hermo]aus Barharus, qui sic de Theodoro ad Six
tum Pontificem in Themistii paraphrasin ' scribit. Magna, 
incomparabilemque iacturam non pridem fecimus Pontifex 
Max. in Theodoro Gaza, qui uir grrecus latinos omnes I hoc 
munere scribendi, interpretiidique superauit. Is si diutius uixis
set, linguam latinam bac quoque in parte locupletasset. Quod 
& fecit his libris absolutissimis de animalibus Aristotelis, & 
!heophrasti de stirpibus. Hic unus mihi certare cum uetustate 
ipsa uisus est. hune mihi quë colerem, quem imitarer, pro
posai. Ab huius scriptis adiutum me & fateor, & prredico. hune 
e~o non magnopere incuriosius legi, quam M. Tullium. Pli
nium. Columellam. Varronem. Senecam. Apuleium, & crete-

ru!· _La ~aduction latine par Ermolao Barbaro de cet ouvrage de Tbémi1ti111 
déb 1:pnmée pour la première fois à Trévise, en U8l., in-folio. Le volume 
Bibt par ?De épitre dédicatoire du traducteur au pape Sixte IV (Cf. Holl'mann, 

10graph1tc/uu Lexicon, t. Ill, p. 410). 
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ros, quos ï hoc genere cüinentandi diligenter euoluere, neces
sàrium est. 

Eos nos contulimus cum grœcis exemplaribus, Qua re plu
rima qum uel deerant, uel perperam impressa habebanlur, 
addita, emendataque sunt. 

(Au recto du feuillet 108, erronément chiffré ff 1 :} ab c de 
f g h i k 1 m n o p. Oes sunt quatemiones : pter o & p q sot 
terniones. VENETIIS IN DOMO ALDI MENSE MAIO. M. D. 
Ill (Juat. U. char. 2. 

(A la fin :} Venetiis. mense Martio. M. D. 1111. 

In-folio de 12 feuillets chiffrés dans la marge inférieure du recto, 
1.6 feuillets non chiffrés, 273 feuillets chiffrés et un feuillet non 
chiffré. Ancre aldine sur le titre et au feuillet zOo. Rarissime édi
tion. 

Au recto du feuillet 273, on trouve un registre (b-z, &, A-N) pré
cédé de cette note : Nota hic deesse. a. &. q. atq ;. a. consulto 
ptermissum. q. uero per incuriam. 

Au verso du titre, épltre dédicatoire : ALDus PIVS KANVTIVS ROKA

NVS IIATTBAEO LONGIO CAESAREAE lllAIESTATIS A SECRETIS, AC PRAEPOSITO 

AVGVSTENSI. Elle est datée: Venetiis sexto calendas Apriles. M. D. 1111. 
Bibliothèque de S. Marc (à Venise): n• 38H3. 
Bibliothèque d'lngram Bywater (à Londres). 

123 
Liber ethicorum Aristotelis Johiine Argyropilo Byzantio tra

ductore, adiecto familiari Jacobi Fabri Stapulensis commenta
rio. t[ Venundantur parrhisiis a Johanne Graion eiusdem ciui
tatis bibliopola in clauslro Brunelli prope scholas decretorum e 
regione diue virginis Marie. (A la fin :} Absolutum in Alma 
Parisiorum academia anno Domini virtutum, saluatoris43 
mundi. t50i. 

In-4° de 200 feuillets chiffrés et 4 feuillets non chiffrés. Signatures : 
a-z, ti ?, ~. de 8 feuillets chacune, sauf la dernière qui n'en a que 4 • 
Marque typographique sur Je titre. Au verso du titre, épitre dédica
oire de « Jacobus Stapulensis Reuerendo patri Johani Rellico, Epis-
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copo Andegauensi, Cofessori Regio ». ldition de la plus extrême 
rareté. 

Bibliothèque roy. publique de Dresde : Lit. Graec. B t 250. 
Bibliothèque royale de Munich : A. Gr. b. 4Hi. 

Opus Aristotelis de Morihus Alias Ethicorum a Johiine Argy
ropylo ex greco adeo elcganter in latinum traductü vt eos qui 
hacten• alijs vacauerint translationib• hanc, superiore deserla, 
lectitantes, non immerito pristine · sue lucubrationis penitere 
debeat. 

(Au dernier feuillet recto :) ([ Finitur opus Aristotelis viri 
sapientissimi de Morihus ad Nicomachum : Interprete Johanne 
Argyropylo Bizantio : Greca Latinaq3 lingua erudilo : qui et 
singulos libros per traclatus capitaq3 distinxit. Impressu3 liptzk 
Anno christi. 1504. 

ln-folio de cviij feuillets chiffrés, divisés en 18 cahiers de 6 feuillets 
chacun. Signatures: A-S. Caractères gothiques. Marque de l'impri
meur (Martimu Herbipolen,is) à la fin du volume. '€di lion de la plus 
excessive rareté. 

Bibliothèque universitaire de Leipzig: Aristot. t9. 4. 

125 
0nosandri viri Clarissimi ad Q. Verannium de optimo impe

ratore eiusq; officio Opusculü plane diuinum : Venditur par
rhisiis e regione collegii Italici in redihus Ascensianis. 

(Au/. xtm1 recto :) ([ Onosandri de optimo imperatore eiusq3 
officio p Nicolaü sagüdinü e grQco in latinü traducti Finis ad 
x calendas Ianuarias. Anni M. D. 1111. 

In-8• de XLDD (U) feuillets. Signatures : AA-FF, de huiL feuillets 
chacune, saufla dernière, qui n'en a que 4 seulement. Très rhre. 
F, On ~rouve, au dos du titre, une épttre dédicatoire ainsi intitulée : 

rancisco Cantelmo, Sigismundi duc-is Sarre filio, Jacobus Faber 
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Stapulenm. S. D. P. Elle est datée: E:x pa,,·hi,iorum Academia ad 
decimf.l Calenda, Martius Anni ad Calculas Romano,. MDVI (sic). 

Bibliothèque Mazarine : n• 30404-. 

126 
HYMNI ET EPIGRAMMATA 

MARVLLI. 

(A la fin :) lmpssum Bononire p Benediclü Hectoris Biblio
pola & Impressore elegii.tissimü Anno Salutis. M. D. 1111. Idibus 
Martii. 

In-4° de 5~ feuillets non chiffrés, divisés en sept cahiers de huit 
feuillets chacun, sauf le dernier qui n'en a que quatre. Signatures: 
ABCDEFG. Marque de l'imprimeur à la fin. Caractères ronds. Edition 
d'une très grande rareté. 

Le premier livre finit au f. US recto; le deuxième, au f. 28 recto; 
le troisième, au f. 40 recto; le quatrième au verso du dernier 
feuillet. 

Bibliothèque de S. llare (à Venise) : n• 2976. 

127 
Sextus Julius frotinus Vir consularis de re militari. Flauius 

Vegetius Vir Illustris de re militari. Aelianus de instruendis 
aciebus. Modesti libellus de uocabulis rei militaris. 

(A la fin du Frontin :) Impressum Bononire per Ioannem 
Antonium Plalonidem Benedictorum de benedictis ciuem Bono
niensem Anno domini. MCCCCCIIII. Die uero. xiiii. Decembris. 

(A /afin du Végèce :) Vegetii Finis Bononire1J3 lmpriessi per 
loannem Antonium Platonidë de Benedictis necnon Ciuem 
Bononiensem. Anno Domini. M.CCCCC.11111. Die uero ultimo 
maii. 

(A la fin du Modeste :) LAVS DEO Regestum huius operis. 
A. B. C. D. E. F. G. H. I. k. L. M. N. Omnes isti sont Terni. 
0 et P. sût Bini. De Arle Militari : Frontinum : Vegetium : 
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Aelianum : et Modestum. auctores penitus Diuinos q casliga
tissime Imprmssit omni solertia Ioanncs Antonius de Bencdictis 
Ciuis Bononiensis In inclila ciuitale Bononiœ Regnante Ioanne 
Bentiuolo. Anno Domini. M. D. 11111. Die uero Vltimo Maii. 

ln-folio de 86 feuillets non chiffrés, divisés en quinze cahiers, dont 
les 13 premiers de six feuillets chacun, el les deux derniers de 
quatre feuillets chacun. Signatures comme il esl indiqué au registre 
ci-dessus. îdilion d'une insigne rareté. 

La traduction d'llien est celle de TeÉODORE GAZA. 
En tête du volume, épitre dédicatoire, intitulée : PHILIPPVS 

BEROALDVS INCL YTO HERMAE BENTIVOLO SAL VTEM. 
En tête du Végèce, autre épitre dédicatoire intitulée : AD MAGNI

FICVM SENATOR.EM MINVM ROSCIVM PHILIPPI BEROALDI 
EPISTOLA. 

Bibliothèque royale publique de Dresde : Lit. Rom. B .O. 

128 

Quœ in hac uolumine continentur. 

Vitm Aristotelis ex Plutarcho & ex Diogene Laertio. 
Prmdicahilia prophyrii (sic). 
Pradicamenta Aristotelis. 
Sex principia Giberli porelani intepte Hermolao harharo. 
Libri duo periherminias Arist. 
Liber priorum arist. 
Libri duo posteriorum arist. 
Physicorum libri octo. 
Metaphisicm libri duodecim. 
De coelo & mundo libri tres. 
De anima libri tres. 
Aethicora libri decem interprete Io. Argiropilo. 
Politicorum libri octo. 
Economicorum liber unus. 
Libellus de moribus interprete Leonardo arelino. 
Magnorum moralium Georgio ualla inlerprete. 
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CVM PRIVILEGIO. 

(A la fin :) Aristotelis opa, quœ a loa. Argiropylo, Hermolao 
barbaro, Leonardo aretino, & Georgio Valla: e grreco traducta 
sunt : foeliciter expliciut en noua erroJ:V casligatione, ut stu
dëti patebit. Venetiis a Philippo pincio Impressa : sumptibus 
diii Benedicti Fontana. Anno incarnationis diii M. cccccv. die 
xii. Septembris. Regnale iustissimo diio diio Leonardo Lau
retano Venetiarum Duce serenissimo. 

In-folio de 358 feuillets non chiffrés. Signatures: a-z, &, ;,, if, A-T, 
de 8 feuillets chacune, saufla dernière, qui n'en a que six seule
ment. Rarissime. 

Bibliothèque royale de Munich : A. Gr. b. M. 

129 
DECEM librorum Moralium Aristotelis, tres conuersiones : 

Prima Argyropili Byzantij, seconda Leonardi Aretini, tertia 
vero Antiqua per Capita et numeros eonciliate : communi, 
familiariq; commëtario ad Argyropilum adiecto. Ex secunda 
recognitione • 

A la fin : ([ Hec opera hic côtinentur : ad inuicem hoc 
ordine conciliata (Suit fénumération). ([ Omnia vno volumine 
comprehensa et diligentissime recognita : quo ad beate viuen
dum nullum desit studiosis presidiü. nullum enim vtilius stu
dium existimauit Socrates, et vniuersa vere philosophantium 
schola : eo in quo ad pbitatem incitamur, et ad virtutii accë
dimur amorë. Et absoluta sunt impensis, sumptibus, et dili
gentia Benrici Stephani : in almo Parisiensium studio. Anno 
ab incarnatione domini virtutum. {505. 5. die Mensis Augusti. 

In-folio de i10 feuillets non chiffrés. Signatures : a-q, de 8 feuil
lets chacune, saur la dernière, qui n'en a que 6; a, 10 feuillets; 
a-e, 8 r. chacune, saur la dernière, qui n'en a que 4; A-E, 8 r. cha
cune, saur la dernière qui n'en a que 6. Titre imprimé en rouge 
dans un encadrement gravé sur bois. Caractères gothiques. Raris
sime édition. 
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JEAN ARGYROPOULOS 
Elogia de Paul Jove (Bàl 

155 

e, 1577, f•) . 
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A la fin de la lraduclion de l'Éthique par Léonard Bruni, on lit : 
ln alma Parhisiorum Academia. US04 (aie). 

Bibliothèque universitaire de Leipzig : Aristot. 95. 
Bibliothèque royale publique de Stuttgart : Class. 

130 

Rhicardi ex ordine fratrum : qui apud latinos predicatores 
appellantur : Confutatio legis late Sarrhacenis a maledicto 
Mahometo : triislata ex Romana lingua in grecam per Deme
trium Cydoniü : deinde per Barlholomeum picernum de Monte 
arduo e greco in latinum conuersa. 

(A la fin :) Impressum Rome per magistrum Ioannem 
Besicken Alemanum. Expensis Stephani Guillereti de Lotho
ringia. bibliopola (sic) academie Romane. Anno domini. Mille
simo quingentesimo sexto die vero .xxiij. Mensis Maij. 

In-4° de 40 feuillets non chift'rés, dont le premier et le dernier 
blancs. Signatures : a-e, de 8 feuillets chacune. Caractères gothiques. 
34 lignes à la page pleine. Le titre ci-dessus se trouve en tête du 
feuillet 3 recto. Le feuillet i (r° & v0 } est occupé par l'épitre dédica
toire de Bartholomœus Picernus (sic) à Ferdinand, roi d'Aragon el 
des Deux-Siciles. Plaquette de la plus excessive rareté. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inv. Rés. D 5ii7. 

131 
Aethica seu moralia Aristote 

lis ex traductione lohiinis Argyropili ab Egidio delpho sin
gulorum capitum argumentis prenotata, et ab Ascensio In 
dice et Annotatiunculis illustrata. 

C[ Venundiitur a Iohanne Granion in clau
so brunello comoraii.. apud Pariseos ad 

intersignium diue virginis 
Marie. 

C[ Ex officina duoit Cignoit . 
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(Au verso du dernier feuillet :) Aristotelis viri sapientissimi 
Ethicorû ad Nicomachum decimus et vltimus Liber finitur 
feliciter. Impressum aüt est hoc opus Parisius impensis Iohan
nis granion bibliopole comorâtis in clauso brunello ad inter
signiü diue virginis Marie. die quarta mensis Februarij. Anno 
dni Millesimo quingentesimo SEXTO. 

In-8° de dix feuillets non chiffrés et cxl feuillets chiffrés fautive
ment, car le chiffre c étant deux fois répété, il s'ensuit que la numé
ration de tous les feuillets suivants se trouve inférieure d'une unité 
et que le dernier porte cxxxix au lieu de cxl. Le volume se compose 
d'ailleurs d'un cahier liminaire de dix feuillets signé Aa + f.8 cahiers 
de huit f. chacun, sauf le dernier qui n'en a que quatre. Signa
tures A-S. Marque de Iehan Granion sur le titre. Caractères gothiques. 
Jolie impression. Volume de la plus grande rareté. 

Au verso du titre, 20 distiques latins d'Egidius Delphus. 
Les f. liminaires 2 à 8 contiennent les tables, et les f. 9 à f.O la 

préface ou éptlre dédicatoire de Jean Argyropoulos à Cosme de 
'Médicis. 

Bibliothèque de l'Arsenal: Sc. & Arts. t5tt. 

132 

Liber hysagoge Joannitii ; liber Phylareti de pulsibus ; liber 
Theophili de urinis; iusjurandum Hippocratis; liber pronosti
cor~m Hypocratis ; liber afforismorum Hypocratis secundum 
a_nt~quam translationem et novam pariter Theod. Gazae elegan
t~ssimam ; collectio aft'orismorum Damasceni ; flosculi in medi
cina ex Corn. Celso extracti ; liber techni Galieni etc. Textos 
duarum primorum fen primi Avicenne in theorica - textos 
fen quarte primi : et primi quarti practica ; cantica Avicenne 
tra~slata a Armengando Blasii de montepessulano ; textos 
nom Almansoris de egritudinihus a capite usque ad pedes, 
collecta_ Jacobi de partibus in medicina pro anathomia ; liber 
pro~osbcorum Hypocratis dictus capsula eburnea; descriptio 
pon erum et mensurarum ex breviario Aiseir in vigilis ; ed. 
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Pet. Ant. Puestico. Papie per Jacobum de burgo franco et 
impensis Barthol. de morandis. MDVI. die xn. Januar. 

In-folio. Panzer, Annales typogr., t. IX, p. 553 ; et Hoffmann, 
Bibliog,·aphisches Lexicon, t. II, p. 285. 

133 

Preclare dicta septem sapiëtü grecie Georgio Her 
monymo interprete. fidelissimo. Preterea 
Verax aristotelis de virtulibus Interptatio ex grc 
co ï latinü Ah eod georgio Hermonimo sptano Ad 
iecto pij pape de remedio amoris diuino tractatu. 

Spes mea iesus. 

N.B. T. ad spectntorem. 

Hoc eme : si cupias virtutes nosse : vel ipsa 
Grecorü septem dicta notanda sophon : 

(Au dernier feuillet verso :) f[ Impressum fuit hoc elegans 
opusculü parrhisijs ï angiportu clausi hrunelli apud iohannem 
gourmont sub signo Cornu damme Anno christiane salutis. 
M. d. Vij mense octobris Et illic venale reperies. Ac ante col
legium cameracense. Finis laus iesu. 

In-4° de huit feuillets non chiffrés, divisés en deux cahiers de 
quatre feuillets chacun. Signatures: a-b. Marque et devise de l'impri
meur sur le titre. Plaquette d'une insigne rareté. 

Bibliothèque Mazarine (2 exempt.) : n° tO-i-87 et n• U.327 A. 
Bibliothèque de feu Charles Gidel. (Cet exemplaire, recouvert d'un car

tonnage moderne, était non rogné et daus un parfait état de conservation. 
Le titre présentait cette particularité que la marque typographique avait 
été très habilement enluminée. Sur la marge inférieure du deuxième 
feuillet, recto, on voyait une signature ancienne devenue illisible). 
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Qure in hoc uolumine continentur. 
Vitre Aristotelis ex Plutarcho & ex Diogene Laerlio. 
Prœdicabilia porphyrii. 
Prœdicamenta Aristotelis. 

fa9 

Sex principia Giberti poretani interprete Hermolao _barbaro. 
Libri duo periherminias Arist. 
Liber priorum arist. 
Libri duo postcriorum a1·ist. 
Physicorum libri octo. 
Metaphisicre libri duodecim. 
De cœlo & mundo libri tres. 
De anima libri tres. 
Aethicorü libri decem inlerprete Io. Argilopilo (sic). 
Politicorum libri octo. 
Economicorum libe1· unus. 
Libellus de moribus interprete Leonardo Aretino. 
Magnorum moralium Georgio ualla interprete. 
(A la fin:) Aristotelis opera qure a Ioan. Argiropylo Hermo

lao Barbaro Leonardo Aretino & Georgio Valla : e grreco tra
ducta sunt : foeliciter expliciunt. Cum noua errorum castiga
tione : ut studëti patebit. Venetiis. Impressa : sumptibus 
heredum. Nobilis Viri. Q. D. Octauiani Scoti Ciuis Modoetien
sis. Maxima diligentia. Bartholomei de Zanis de Portesio. Anno 
incamationis Domini. M.ccccc.vn. die .m. Mensis Aprilis. 

In-folio de 358 feuillets non chiffrés, divisés en 45 cahiers de 8 
feuillets chacun, sauf le dernier, qui n'en a que 6. Signatures : a-z, 
&, ;,, ➔ et A-T. Marque typographique à la fin du volume. Rarissime. 

Bibli oth. royale publique de Dresde : Lit. Graec. B t!i9. 



1 
' 1 :, 

I 
1 
' ' 

• • 

160 BIBLIOGRAPHIE HELLËNIQUE 

t.35 
EPOTUMATA XPrIOAOPA. Grammatica Chrysolor~. 

(A la fin :) C[ Operoso huic opusculo extrema imposuit 
manii Egidius Gourmôtius integerrimus ac fidelissimus, primus 
duce Francisco Tissardo Ambac~o gr~carii litterarii Parrhisijs 
impressor. Anno diii. M. CCCCC. vij. Cal. Decëbr 1• 

In-1° de 82 feuillets non chiffrés, divisés en vingt cahiers de quatre 
feuillets chacun, saufle dernier, qui en a six. Signatures: a-v. Sur le 
titre, marque de Gilles de Gourmont flanquée de deux sentences (à 
gauche) rvw81 crœu-tov (à droite) M1l8iv Giyœv. Rare et recherché. 

En tête du volume, on trouve une épitre de François Tissard à 
Jean Aurélien, archevêque de Toulouse. A la fin, une épigramme 
du même au même (6 distiques), un distique du même ad dominum 
Oliverium Lugdunum; deux distiques de Charoliu Rousaeu, au 
lecteur. 

Bibliothèque nationale de Paris : X 62 A. 
Bibliothèque de l'Arsenal : Belles-Lettres. 250. B. 
Bibliothèque Mazarine : n• t 1578. 
Bibliothèque de Sainte-Geneviève : X 292. 

t.36 
C[ In hoc volumie puo t q3titate : maxio in virtute côtinen

tur infrascripti codices. Liber hysagoge loannitii. Liber Phy
lareti de pulsibus. Liber Theophili de vrinis. lusiurandum 
Hypocratis. Liber pronosticorum Hypocratis. Liber aphorismo-
1·um Hypocratis scdm antiqua translationë t nouam pariter 
Theodori Gaze elegantissimam. Collectio aphorismorum Hypo
cratis ad vnamquiiq3 egritudinem pertinentium. Liber apho
rismorum Damasceni. Flosculi in medicina ex Cor. cel. exh-acti. 
Liber techni Galieni seciidfi antiqua translationem t noua3 pari-

t. La disposition typographique de la date dans cette souscription a fait croire 
que ce livre avait été imprimé ou achevé d'imprimer le 7 avant les calendes de 
décembre (25 novembre) t500 (voir notamment Hain, llepertorium, t. Il, p. t09), 
c·e1t-à-dire à une époque oti le grec ne s'imprimait pas encore à Paria. 
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ter elegantissima. Text_us duarum primarü fen primi Auicenne 
in theorica. Textus fen qrte pmi : i prïe lJrti î practica. Cantica 
Auicenne. Textus noni Almasoris de egritudinibus a capite vsq3 
ad pedes. Collecta Iacobi de partibus in medicina pro ano
thomia. 

(A la fin :) Impressum venetiis per Petrum bergomensem de 
quarengiis. M.ccccc. vii. die xiii. Mensis lulii. 

In-8° de 280 feuillets non chiffrés. Signatures : a-z, i, i, ~. aa-ij, 
de 8 feuillets chacune. Caractères gothiques. Volume d'une extrême 
rareté. 

Bibliolhèque universitaire de Leipzig : Meù. gr. 234. 

i37 
Opus insigne bea 
ti patris Cyrilli pa 

triarche Alexandrini 
in euagelium Ioan 

nis : a Georgio 
Trapezotio 
traductü. 

(A la ~n de la traduction :) 

(C Absolutum est hoc opus Parisiis in officina Vuolfîgangi 
b.o\)ilii, ad insigne sancti Georgii in uico sancti Iacobi : impë
sis eiusdc Vuolffgagi, loânis Parui et Thielmâni keruer in hoc 
excudëdo opere sociorü. Anno uerbi incarnati quïgëtesimo 
octauo supra millesimü, decima lanuarii. C[ Inueniuntur autem 
hi libri uenales in leone argëteo, et craticula ferrea eiusdem 
uici. 

(Au verso du derniel' feuillet :) 

Regislrum huius libri. a b c d e f g h i k l m n o p q r s t u 
x y z. et ABCD, et sunt omnes quaterni : preter D qui est 
duernus. 

ln-folio de 212 feuillets mal chiffrés, divisés en 27 cahiers de 
Il 

-- :_ --- - ---
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8 feuillets chacun, sauf le dernier qui n'en a que 4. Le Litre est 
entouré d'un bel ornement gravé sur bois. tdition rarissime. 

Le feuillet 2 (r" el v0 ) contient une épitre dédicatoire de Judocus 
Clichto•;eus au cardinal Georges d'Amboise. 

L'exemplaire sur vélin de la bibliothèque Mazarine a certaine
ment appartenu au susdit prélat, dont les armes sont peintes sur le 
titre. 

Bibliothèque Mazarine : n• tO-iet C. Réserve ( exemplaire sur vélin) et 
n° toit D (exemplaire sur papier). 

138 
m:J" ARRIANVS DE REBVS GESTIS ALE 

XANDRI REGIS. QVEM LATINI 
TATE DONAVIT BARTHO 

LOMEVS FACIVS : 

(A la fin :) Opera & Ipensa Hieronymi de Socino Arrhianus 
Impssus est Pisauri IOANNE SFORTIA. Regnate. Anno. M. Dviii. 
Die. ix. lunii ABCDEFGBIKLMNOPQR Oes süt terni preter 
0 qui est duemus. 

In-folio de cent feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, divi
sés en dix-sept cahiers de six feuillets chacun, sauf le cahier O qui 
n'en a que quatre. Signatures comme ci-dessus. tdition de la plus 
insigne rareté. 

Au verso du feuillet 1, commence une épitre dédicatoire de Bar
thélemy Fazio à Alphonse, roi de Naples et d'Aragon, laquelle se 
termine au recto du feuillet 2, et n'offre aucun intérêt. 

Au même recto du feuillet 2, on trouve une épitre dédicatoire de 
Sigismond Golfo de Pergola, secrétaire de François de Gonzague, 
marquis de Mantoue, à Aloïsio (= Alvise, Louis) de Gonzague, fils 
de Jean-Pierre, laquelle finit au verso du feuillet 2 et est ainsi 
datée : Ex villula Pestanarii, nonis aprilis M. D. VII. En voici le 
seul passage important pour l'histoire littéraire, et nous le repro
duisons d'autant plus volontiers que celle épitre n'a pas été réim
primée dans les éditions postérieures : 

« Sed tantum ut litterarum studiosis ohlectamenli mea cura 
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Hieronymi Soncinatis faberrimi ac diligentis impressoris 
induslria et suasu atque consiHo tuo : quippe qui, cum doctus 
sis, doctos colis et ueneraris, aliquid afferatur, Ilisloriam ab 
Arriano inter grrecos historicos primnrio de Alexandri Magni 
gestis accurate reditam a Bartholomeo Facio in latinum tra
ductam et demum a Ludouico Odaxio I emendatam, non inui
tus Hieronymo, in hebraica et caldea lingua nemini cedenti el 
inlatino minime rudi, tradidi imprimendam. » 

Au verso du feuillet 98 commence une épitre non datée de Jacopo 
Curulo à Arnaldo Fenoleda, dans laquelle on lit : « Affui ego una 
sœpius cum NICOLAVII SAGONDINVM et THEODORVM Tessalonicensem, 
uiros summos et grœcarum et latinarum liLterarum eruditissimos 
cooueniret (se. Bartholomœus Facius) et ab illis mullarum rerum, 
qure Lntinis obscuriora videbantur explanationem exquireret. » 

Enfin, au recto du f. 99, commence une quatrième épitre, celle 
d'Alessandro Gabuardo dalle Torricelle à Thomas Diplovatace 1 , 

noble Constantinopolitain, datée de Pesaro, ides de juin (t3 juin) 
t508. On y lit : cc Thadmus ille Vgoletus Parmensis, uir in utraque 
pagina doctissimus, me suis litteris admonuit se legisse interpreta
\ionem Arrhiani a NICOLAO SAGVNDINO factitatam fuisse. » 

Des deux derniers passages que nous venons de placer sous les 
yeux du lecteur, il ressort catégoriquement que Théodore Gaza et 
sort.out Nicolas Sagundinus collaborèrent à cette traduction de l'His
loire des expéditions d'Alexandre. Mais, en l'absence de ces témoi
%Ua~es, dont le premier émane d'un contemporain, nous serions 
iu\\\samment renseignés à ce sujet par Nicolas Sagundinus lui-même, 
dans une lettre inédite, adressée à Marco Aurelio, datée de Naples, 

t. Lodovico Odassio de Padoue, savant humaniste, fut précepteur dea princes 
d'Urbin (Apostolo Zeno, Disserta:.ioni Vossiane, t. I, p. 62). 

2. Il Y a dans l'original Thomœ plouatatio (au lieu de Diplouatatio). Cette forme 
écourtée du patronymique de ce savant jurisconsulte n'est pas, comme on pour
rait le supposer, le résultat d'une erreur typographique. Elle devait être employée 
concurremment avec la forme complète, car il existe des documents contempo
rains où il est appelé Thomas de Plovatatiis; et le même Alessandro Gabuardo, 
daos uoe pièce de vers, l'interpelle ainsi, au commencement d'un hexamètre : 
Clare Plovataci (voir Annibale Olivieri, Memorie di Tommaso Diplooata:.io, Pesaro, 
i1it, in-4•, p. x1x et xx1v). Et ailleurs (Op. cit. p. xx), cette oole relative au 
décès de Diplovatace: I>ominus Thomas de Plovatatiis J. U. D. [decessit] die 
!9 maii 1541, circa ho,·am septimam. 
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3 avril 1456, et à laquelle nous emprunlons le passage suivant 1, le 
seul qui nous intéresse ici : 

Arrianum de gestis Alexandri olim semibarhare in latinum 
conuersum I BartholomQus noster 3 nondum attigit. Rege 
autem hortantc ' maxime, traductionem illam equidem cum 
grQco f_ideliter et accuratissime contuli et scrutatus sum, vbi 
ferme innumeros emendaui errores, quantum scilicet ad ueri
tatem historiQ et auctoris sententias altineret. Orationi enim 
lumen adhibere latinitatis et elocutioni nitorem et uenustatem 
apposite ac diserte adijcere : Bartholomli}i partes ulique sunt; 
qui, occasionem idoneam nactus, si suppeditetur sibi ocium, 
rem impigre aggredielur et, uita comite, ut est ingenium et 
eruditio viri, egregie ac luculenter ahsoluet. 

Bibliothèque de l'Arsenal : Rist. 2057 A. 
Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : n• 4-3278. 

t39 

BAbes in hoc volumine incundissime lector particulas septem 
Apho. Byppo. cum duplici triislatione antiqua. v3. t Theodo. 
gaze. que ï alijs nusq3 habetur t cum expositionibus magni 
Gal. medicine illustratoris necnô Jacobi forliuiensis 6.delissimi 
interpretis t additionibus Marsilij cü questionihus eorüdem. 
Demum vniuersi voluminis Indice maxime delectaberis. Et 
hoc industria t Iabore. D. Hieronymi Bompili de Olearijs de 
Uerona artium et medicine doctoris. 

t.. Déjà publié par Apostolo Zeno (Disserta:ioni Vo11iane, t. I, p. 3-iO), il a été 
collationné sur le manuscrit original aujourd'hui conservé à la Bibliothèque de 
S. Marc (Lat. class. Xlll, Cod. LXII). 

2. li s'agit évidemment ici de la traduction exécutée par Pierre-Paul Vergerio, 
sur l'ordre de l'empereur Sigismond. Dans l'épitre dédicatoire à ce monarque 
placée en tête de sa version et publiée par Apostolo Zeno (Disse,·ta:. Vos,., t. I, 
p. 55-56), Vergerio lui-même s'exprime ainsi sur son travail : " Tibi vero non 
futurum ingratum certus sum, ,i plano ac pene vulgari stilo sensu, tantum, non 
verba, ll'ansferrem, ut, eo nunc primum e Grecia redeunte et externa narrante, a 
Latinis quibusque, vel indoctioribus, rerum gestarum tenor possit agnosci. • 

3. C'est-à-dire Barthélemy Fazio . 
.fi. Alphonse, roi de Naples. 
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(A la fin:) Expliciüt Qones Jacobi Forliuiësis : necno Marsilij 
de sancta Sophia sup aphorismis Hypocratis sümope1·e dispositc 
ac reuise per Hieronymum Bompilum de Olearijs Ueroneii. 
arlium t medicine Doc. C[ Impressum Uenetijs : per Jacobu3 
Pentiu3 de Leucho : Arte impensa vero Juncte de Junctis 
Florentini. Anno diii. i508. vltimo Octobris. 

In-folio de iO feuillels non chiffrés, t89 feuillets chiffrés et un 
feuillet blanc, divisés en 24 cahiers de 8 feuillets chacun, sauf le 
dernier qui n'en a que 6. Signatures A-Z, &. Impression sur deux 
colonnes en caractères gothiques. Petites gloses marginales. Marque 
typographique au verso du feuillet t89. Rarissime édition. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise), n• 4!;298. 
Bibliothèque du Musée britannique: 539. i. 4 (1). 

140 
In hoc volumine hec continentur : Marci Antonii Sabellici 

annotationes veteres t recencentes (sic) : Ex Plinio : Liuio : 
t pluribus aulhoribus. Philippi Beroaldi annotationes centum. 
Eiusdem contra Seruium griimaticum Jibellus. Eiusdem casti
galiones in Plinium. Eiusdem etiam appendix annotamenlo
rum. Joannis Baptiste pii Bononiensis annotationes. Angeli 
Pol itiani Miscellaneorum Centuria vna. Domitii Calderini 
Obseruationes quedam. Eiusdem Politiani Panepistemon. Eius
dem prelectio in Aristotelë : cui titulus est Lamia. Joii. Bap
tiste Egnatii Veneti Raccmationes. 

(A la fin :) Regislrum. A B C D E F G H I K L M N O P Q R 
Oës sunt terni pter D qui est quaternus Venetiis impressus est 
Volumen hoc p loa. Tacuinus de Tridino Anno diii. !508. 5. 
Septembris. Quini .x. char. 2. 

In-folio de x1x feuillets (dont les t8 premiers non chiffrés) 
+ LXXXllll feuillets chiffrés+ un feuillet blanc. Volume d'une très 
grande rareté. 

~ous donnons place ici à cet ouvrage, parce qu'il est dédié à un 
Grec, ANDRÉ ANÉSIS ou ANÉs1:-;os de Corfou. Voici le début de l'épitre 
dédicatoire ; 
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IOANNES BEMBVS VENETVS 
. ANDREJE ANIXI CORCYRJEO. S. P. D. 

Post meam profectionem nullas ad te litteras scripsi : tom 
quia nullus mihi nuncius fuit certus qui recta istuc venirel : 
tum quia in peregrinatione quum essem, litteras ad te Corcy
ram mittere nolui, ne propter hrec ltalire hella in suspitionem 
aliquam inciderem. Nunc vero, quum in patria sim et moiti 
Corcyrrei occurrant, bas ad te dare volui, ut tu, quem summo
pere diligo propter tuam excellentem doctrinam, me hic esse 
intclligeres, et, si quando tibi opus esset, mea opera uti posses. 
Et quum bonarum litlerarum studiosissimum te semper cognoui, 
omniumque Corcyrreorum doclissimum, iccirco lihi mitto Marci 
Antonii Sabellici ... (Il énumère les auteurs dont les noms figurent 
sur le titre de l'ouvrage). Horum igitur lihellos ad te mitto ut, 
quando negotiis forensibus vacuus interdum eris, id ocii in bis 
legendis consumas. 

Celte épitre est datée de Venise, H avant les calendes de février 
(22 janvier) 1502 (c'est-à-dire 1503, en tenant compte de la diffé
rence du calendrier vénitien). Comme on le voit, le volume ne fut 
achevé que cinq ans et environ sept mois et demi plus tard. 

Jean Bembo, fils de Dominique Bembo et d'Angèle Cornaro, naquit 
à Venise, en U73. Il y eut pour maitre de grec Aristobule Aposto
lios et suivit, ultérieurement, à Corfou, les leçons de Jean Moschus. 
Il se trouvait dans cette Ile en U98. Il avait épousé une Corfiole 
nommée Kyourô Coriero. En t536, à l'occasion de la mort de celle 
femme, Jean Bembo écrivit à André Anésinos une lettre qui nous a 
a élé conservée et dont voici le litre : Joannes Bem/Jus Venetus, vici 
Bfrii, divi Canciani, de Cyurw, uxore sua, ad Andt•eam Anesinum 
Corcyrensem amicum vetel'em. M.D.XXXVJ. 

Il raconte, dans cette missive, que, après la prise de Lépante par 
les Turcs, en U99, il se rendit avec son épouse à Raguse, où, écrit-il, 
« Cœlius Gradius, illius urbis nobilis, grœcœ et latinœ Mineruœ 
peritissimus, et Demetrii Chalcondyli discipulus, nos muneribus 
xeniis salutauil et suis carminibus laudauit, et quasdam Demosthe
nis orationes ostendit lalinas a se factas. 11 

Il énumère ensuite tous les enfants que lui a donnés sa femme: ... 
« Et postea mihi Modestinum edidit : compalres fuere Bartholomeus 
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NoTICE SUR LE PORTRAIT 

DE JEAN ARGYROPOULOS 

REPRODUIT A LA PAGE PRÉCÉDENTE 

L'original du portrait de Jean Argyropoulos, dont nous donnons 
ci-contre un fac-similé, se trouve dans le codex grec Baroccianw 87 
(petit in-4° de 353 feuillets écrit au xv• siècle), en tête de l'Organum 
d'Aristote, lequel commence au f. 35. Ce traité est accompagné de 
gloses marginales qui pourraient bien avoir été recueillies de la 
bouche même d'Argyropoulos. 

Quant au portrait, il est permis de supposer qu'il fut dessiné, 
durant une leçon, par un des disciples du savant Grec. Cette con
jecture n'a rien d'invraisemblable, car les choses ont d6 se passer 
jadis comme aujourd'hui : celui qui écrit ces lignes a été souvent 
croqué et même caricaturé, pendant son cours, par plusieurs de 
ses élèves. 

Le portrait d'Argyropoulos a été reproduit, au xVlll° siècle, dans 
le livre de H. Hody, De Graecis illuatrilnu (Londres, i7'i, in-8°), où 
il en est question à la page i95. Mais la plupart des exemplaires de 
cet ouvrage sont incomplets dudit portrait. Cette considération 
m'engage à donner ce fac-similé d'après la gravure anglaise, laquelle 
est fort exacte, car les reproductions de divers genres essayées 
d'après une photographie de l'original n'ont pas été satisfaisantes. 

L'inscription placée au dessus du portrait se lit ainsi : 

'O 'A ' '\ ' "' "' ' 'A ' II 1 '\ ' ' • pyupo1tOU1,0ç X0t~ OV~ctcrxeL Y't'c.>YLOY upo1tOUt,OY Lot-rpov X0tL 
M0tvou71À Ilup67tOuÀoY oi,i.o(c.>ç xotl IlctY:l;?E't'OY 'Ic.>«wriv k-.pov Ht 
"AyyeÀov â71i,i.-,\-rp~ov tct't'?OY x2.t 'AyixÀÀc.>Yot -:ov 't'OÜ Moa-x_ou xœt Bprxviv 
't'OY -:où 1tpc.>'t'oi,i.ix~O?OÇ Èv 't'cj> 't'OÜ Kpa.Àou eev6ivL. 

Celle qui commence à droite de la tête du personnage ('Iwiv-n;r; 

ôtôiicrxrùor; li 'Apyup61:0uÀ0r; x:xl ôtôiaim, etc.), reproduit à peu près la 
précédente. 
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Fin doctor, aduocalus maximus, et loANNES ABRAIIEVs, ciuis vester ... 
Peperit et Prudentium, quem baptizauit Ioannes Baptista Egnatius, 
publicus Venetiarum lector, et MAacvs MASVRIVS I Cretensis, lector 
pub1icus litlerarum grœcarum et iam discipulus ARISTOBVLI, archie
piscopi Epidauri et Milesiœ 1, prœceptoris mei grœcarum littera
rum a. » 

Bibliothèque de S. Marc {à Venise) : 39154-. 

lit 

Liber de Anima Aristotelis nuper per Joannem Argiropilum 
de Greco in Romanum sermonë elegantissime traductus cü 
cômentariolis diui Thomc Aquinatis iterü explosa barbarie 
castigatis et reuisis iuxta ordinariü processum ducalis Aca
demie Wittenburgensis. (A la fin :) ([ Expressum Wittenburgii 
per Joannem Gronenberg. Anno Virginei partus. M. D. & noui 
sreculi IX. 

In-folio de 52 feuillets non chiffrés, divisés en 9 cahiers de 6 feuil
lets chacun, sauf le dernier, qui n'en a que 4. Signatures : A-1. Sur 
le titre, il y a une épigramme de cinq distiques latins, adressée au 
lecteur. tdition d'une extraordinaire rareté. 

J:n tête, épitre dédicatoire : 

Amplissimis uiris dominis Albiorësis studij Reformatorihus 
optime meritis preceptoribus suis omni doctrinav laude · cumu
latissimis Chilianus Reutherus Mellerotatinus fœlicitatë exoptat. 

Datée du U septembre t.509. 
Bibliothèque universitaire de Leipzig : Aristot. 35.2. 

t. Lire Musurius et mieux Musuru8. 
2. Nous avons ici une preuve nouvelle que Aristobule et Arsène Apostolios 

doivent être identifiés, et cette preuve nous est fournie par un contemporain qui, 
de plus, avait été élève de ce savant. 

3. Tout ce qui concerne ci-dessus Jean Bembo est emprunté à Jacopo Morelli, 
Dissertazione intorno ad alcuni viaggiatori eruditi vene:iani poco noti (Venise, 
1803, in-.\•), p. 15 et suiv. [Bibliotb. nat. de Paris: K 3366.] 
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142 

CI QVESTIONES logicQ, secüdum viam realium & nomina
lium, vna cum textus explanatione Magistri Anthonii coronel. 
CI Venundantur Parrhisiis A Bernardo Aubri in Vico Sancti 
Jacobi, sub intersignio Diui Martini. 

(A f avant-dernier feuillet verso :) CI Predicabilia secundum 
vie realium & nominalium principia a magistro Antonio Coro
nel hispano de regno castelle diocesis segobiensis dum regeret 
parisius I famatissimo collegio l\fontis acuti composita expli
ciunt parrisius impressa opera Jacobi le messier. 

In-folio de 40 feuillets non chiffrés. Signatures : a-f, de 6 feuillets 
chacune, et g de 4 feuillets seulement. Marque typographique sur le 
titre, encadré dans un ornement gravé sur bois. Sans date, mais il 
y a, au verso de l'avant-dernier feuillet, une épitre d'Antoine Coro
nel à son frère Fernand, datée de Paris, collège de Montaigu, 
i5 décembre 1509. Rarissime. 

Contient l'Ysagoge porphirii ad cathegorias Arislotelis Ioan. Argi
lopilo (sic) Byzanlio : inlerprete (feuillets biiii recto et suiv.). 

Bibliothèque Mazarine: n• 3580. 

143 

EROTEMATA GVARINI CVM 
MVLTIS ADDITAMENTIS ET 

CVM COMMENTARIIS 
LATINIS. 

(A la fin de la partie grecque : ) 'fütt ni.; pepp11.pt11..; x11.-:& lw1bYll·1 
McxxLox_Lo"\I ~O"\IÔ€"\IO"II. 23 lou"\l(ou. M. tJ.. 9. 

(A la fin du volume :) CI Impressum Ferrariœ p me loanè 
Mazochü. Anno Domini. M. D. IX. Die. XIII. Martii. CI RPgis
trum huius operis. ABCDEFGHIKLMNOPQRSTVXYZ abcdefg 
hi/2/mnopqrstu. Omnes sunt Duemi. 

Jn-8• de 68 feuillets non chiffrés el t 72 feuillets chiffrés (dans la 
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marge inférieure de chaque recto), sauf le premier el le dernier. 
Marque de l'imprimeur sur le litre. fdition d'une insigne rareté. 

Au verso du titre, il y a un avis de Ioannes Maria Tricrelius. En 
tête de la seconde partie, figure une épître dédicatoire intitulée : 
Ponticus Virunius magnifico Antonio Vicecomiti 1, Lod. S(or. Suh1·0-
rum ducis 1 , consiliario ac omtori Ferra,·iœ, salutem. Elle est suivie 
d'une Vita Chrysolorœ remplie d'erreurs 3 • 

Dans celle édition, comme dans celle de 1501, le titre d'entrée en 
matière est : EPilTBMATA TOl.' XPîl:O.\ilPA. . 

Au feuillet 4 verso du cahier Q, commencent les X2p2x"t7ip,, 'tw·, 
aizHx'twv 'twv kH1,vw'I, qui se terminent au f. 1 verso du cahier R, et 
sont suivis (f. 2 recto du même cahier R) de la note ci-après, dont je 
respecte l'orthographe el l'accentuation : To1-ro•J; a12),tx'tou, èyw -rp1xa.l
À1~, 1tpocré8e1x2 1toÀ1, wç ofori21, xx!ptouç xxl Œ'l2yx21ou,. 'A),).i a~ O"ltl)u8a.io, 
il ~Ol>À'I') œva.ytvwaxe, tmt'tlt OoÀÉ n xœl riiya. x_a.ïpe 8eol ôi 't0t 6:>.6101 ÔotE'I, 

Au feuillet 167 recto, on lit: 

Sed de aliis alibi multa qure solebat mecum N1coLAvs AcTIA
cvs, nunc Sancta Maura uulgariter dicitnr, uir nalione Grœcus, 
in litteris eminentissimus, qui capta patria a Turchis, et suis 
omnibus, Florentiœ. immoratus, postca Ferrariam profectus, 
ptisi inopinanter periit et in fauce claustri diui Dominici sepul
tus. Heu, prrecœptor carissime, Musre semper te lugehunt. 
Aspice me ex Elysiis, uel orbe Lunre, qui tui memoriam non 
cesso prredicare '. 

\\\Ill. nat. de Paris (2 exempl.): Invent. Rés. X tï04 et X 2ît2. 
\\il>liothèque Mazarine : n° 20002. 

t. Antoine Visconti. 
2. Ludovic Sforce, duc de Milan. 
3. Signalons les suivantes: t• Pontico Virunio dit que l\lanuel Chrysoloras fut 

conseiller de Constantin (au lieu de l\lanuel) Pal~ologue; 2• qu'il quitta Constan
tinople, en U53, lors de la prise de cette ville par les Turcs; or, on sait qu'il 
mourut en Ul5, à Constance (voir la présente Bibliographie, t. I, p. xx1x); 3° qu'il 
se rendit au concile de Bâle, dont l'ouverture eut lieu en U3t, c'est-à-dire seize 
ans après sa mort. 

~- Sur Nicolas d'Actium ou de Sainte-Maure, nous ne possédons aucun autre 
renseignement. 
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{44 
CONTENTA. 

Georgij Trapezontij dialecti-
ca hrec continens. 

De Enunciatione. 
De quinq3 vocibus, id est pdicabilibus. 
De prredicamentis. 
De syllogismo cat~gorico, id est pdicatiuo . 
De syllogismo hypotetico ac côditionali. 
De Enthymemate .i. syllogismo impfecto. 
De Diffinitione ac diuisione. 
De Thesi, ne quid aut dicendo, aut scribë

do absurdum pugnansve dicatur. 
Et hœc omnia vtiliter, eleganterq3 

& modo quidem perbreui 
ac introductorio. 

(A la fin :) Argentoraci in officina Matlhie Schürerij Helue
tensis artiü doctoris. viij. Iulij die, An. a natali Iesu Christi 
Seruatoris nostri M. D. VIIII : REGNANTE CAEs. MAXIMILIANO P. F. 

AVG. 

ln-4° de 30 feuillets non chiffrés. Signatures : A, 8 feuillets; B, 
4 feuillets; C, 4 feuillets; D, 8 feuillets; E, 6 feuillets. Au verso du 
titre, épitre dédicatoire de Beatus Rhenanus à Jean Kierher, datée 
de Strasbourg, le 4 avant les calendes de juin (29 mai) f509 t. Elle 
est suivie (au feuillet 2 r0 ) de celle de Jacques Lefebvre d'€laples à 
Fortunatus, datée de Paris, 1.508. 

Cette édition est de la plus extraordinaire rareté. 
Bibliothèque du Musée britannique : 8i63. de .6. 

L Elle a été reproduite dans Briefwecltael dea Beat11a Rhenanus, publiée par 
A. Horawitz et K. Hartfelder, p. 2i-22. 
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tii A. 
CONTENTA. 

Ricoldi ordinis prœdicatorum contra sectam Ma 
'J humeticam, non indignus scitu libellus. 

'.· Cuiusdam diu captiui '.furcoril prouinciœ septem
castrensis, de vita & moribus eorundem 

alius non minus necessarius 

LI BEL LVS 
so 
LI 

REGNVM ET CORI- IMPERIVM 
STO 
DO 
MI 
NO 

CVM 
P. ET 
S. S. 

I N 
S E 

C V L A. 

tiO a 

(A la fin :) Libelloril de impugnatione legis Turcoril & de 
morihus, vita & nœquitia eo19 : impressoril Parisiis I officina 
Benrici Stephan ç regione scholarü Decretoril sita, finis. anno 
Christi dei per sanguinë testamenti sui & Euiigeliil œternü ubiq3 
cr,;dendil & venerâdü SALVTARIS nostri. MD VIIII. quarto 
Cal. Dec. 

ln-4° de 62 feuillets chiffrés. Signatures : a, c, e, g, i, l, de 
4 feuillets chacune; b, d, f, h, de 8 feuillets chacune; k, de 6 feuH
ets. Rarissime et recherché. 

Au verso du titre, épitre dédicatoire de Jacques Lefebvre d'ltaples 
à Guillaume Petit, confesseur du Roi. 

Le traité intitulé Turcorum mores commence au feuillet 29 recto. 
Bibliotb. nat. de Paris (3 ex.) : Vélins t778, {779, t780. 

La version grecque du Contra sectam Mahumeticam de frère 
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Richard (ou Ricold de Monte Croce) par DtMtTRius CYDoNis, 
retraduite en latin par Bartholomreus Picenus de Monte Arduo, 
se trouve dans le Parisinus 1191 de l'ancien fonds grec, du 
f. 89 recto au f. i US verso. Afin que le lecteur puisse apprécier 
la façon dont Bartholomreus Picenus a compris son rôle de 
traducteur, nous croyons devoir publier ici le début du cha
pitre premier (f. 90 recto) : 

Ihpl -rwy lipx i.xc.>-rtpc.>Y cilptaec.>Y -roü 
'IIOIJ.OU Mc.>«tJ.E't, r,.OY. 

IlpW'tOV ,:o[wv 1tpocnl1m tJ,C116iîv ,:œc iipx_oe1Ô1~Épatç œ\p!aa,,;, ~ 6 ,:éiiv .Eatpt&X1j• 
véiiv ,:!61lo-1 v61-1-o,;, xœ6' ii,; 11tiÀ1çœ ,:tj> 6a!qi VOf,tlfl lvœv,:1où,:œ1, 'Içéov ,:o!vuv 6-r, 
'lt«V'l:CII '1:0'1 ,:éiiv «px.œ!wv atlpmxwv ~opGopov, ôv 6 ôuiSoÀoç lv ,:oiç œÀÀ01ç ô111p1l-
11f11wç xœdO"ltEtpev, eiç '1:0V Mœx.061-1-!'1: ii6p6ov lE1,f,tEO'!V, Oi'.i-toç rœp 1-1-ftœ 11èv '!:OÙ 
.Eœ6elllou iipveÏ'tCIII 'ltat11't!Àéiiç '1:ljV ,:p1œôœ, ôuœôœ ÔÉ 'tlvat ,:{~O'I lv -roiç 6a!oiç 
iivœÀO'fOV ix!patl11e1·1 tv bu,:'ii ÔU11Cltf,tÉ111jV, 'lt«O"'lç ôè k,:apO't"l'!:OÇ o?icratv iipx_i,11. 
'r,ro,:{6lj0'1 'fèzp CIIÔ'l:T,11 '1:S ';Yj11 6e!0111 OÔO"!œ11 xœi 't'Jj11 '1:Cll&'!:"lç l)iu)(~V ' 66av elç '1:0 
'Ahop«vov '1tÀlj6UV'1:tltéiiç e:io-œr11 Ô10IÀl'fOtJ,!V01I '1:0V 6eov, 6>Ç Ôoxaiv CIIÔ't'ljV ,:où 
6eoù l)lux,-ijv xœi ClÔ'l:OV '1:0V Xp1çov èi).)."lç '1t01pà. '1:0V e,ov Ô1t«px.siv oôalaç, xœi 
&Àmovoç '1:0Ü 6eoii 'ltCllt O'lt0'1:!'1:Cll'ff1!"1lç aô,:iji, O'UtJ,!p!pOf,tlVOÇ lv -ro&'to1ç • Apalqi xœi 
Eô-.,011!qi, O'ltO'tl6&iO'I 'tOV Xptçov 1)11Àov e:Tvœ, x't!O"f&Cl, 'lt!XV'tWV tJ,ÉV'l:Ot ,:ii,y èiÀÀwv 
umpÉx,ov. A!l't"l ôè fi ôoEœ lx -réiiv IlÀœ,:wvixéiiv 6>pf,te:ia6cz1 ôoxsi, ur.0,:1611-1-Évlllv 
'1:0V èixpov 6eov 'ltœtÉpat 'lt«V'tblV xœi Ô1j f,t10Uf>'fOV • ie ou '1:11/œ voiiv 0."fOV 'lt/>W'tOV 
ci1toppuiivcz1, lv !p 'ltMŒÇ EÎVCIII ,:o1i; ÀO'fOUÇ -réiiv l>v-rwv, xœi ol)i1lÀo-repov ,rœv-rwv, 
ôv xœl 'ltCl'tfll'ltOV -.,oüv '1tfl00'1l'f0f>EUOV • xczi !-l!'tœ 'tOÙ'tOV SÎVCIII '1:ljV ,:oii 'lt90"f,tOU 
l)lux_1,v, t(feEiiç ôè -rà. Ào11tœ x,:!ap.œccz. Tà. ,:o[wv lv -rcziç îPŒ!fŒÏç mpi -roii uloü 
'tOÜ 6eoù ÀE'fO!-llVŒ, 'tCIIÙ'C. t,r' ixeivov 't011 voüv à.viirov ix,ivo1, 1-tœÀiçcz -rij) xœi 'tT,V 
6a!czv 'f PŒ!fll" ,:ov u\ov ,:oii 6aoù1 6eoù ao'!'!czv xœi 6coù lorov xczÀciv • ii ôoE11 Hi 
fi ,:oii 'A61va!vœ auv~ôci, Ôç Ô'ltèp 't'JjV ,:où 6pül'tou (sic) oôpatvoii l)lux,-ljv 't7iV 
1tpW't"lV V01lO'IV Ô'lt0'1:!61l0'1 cztvoÜO'atv 'tOV 1tpw-rov oôpatvov, -r.ç t'ltÉXCIVClt iv 'tq> èixpqi 
,:ov 6eov xcz61ôp6u, O!kw ,:o!wv o\ 'ApuCZ'1oi lv61-1-10-atv ,repi -roü u\où -roù flsoii 
6>Ç 1f71 x-rlo-1101, O'ltEpex.ov 'ltMWV ,:éiiv iillwv 'lt'tlO'!-l!X'tlllV, ou f"O'l-r&&onoç 'ltfflat 
'tOV 6aov ÔEÔ7JtJ,IOUP'f1l'lt&Vau • liflev xœi 6 Mlll«f,tl'I: O'lt0'1:lfl1lO't '1:0V Xptçov ci'flW'tŒ'tOV 
xœi tvœpa-rW'tat"tov iivflpw,rov Ô'ltèp ,rœv,:aiç ,:o1iç «ÀÀouç iiv6pw1tou; • ô1czpp74Ô1jv 
ô! '1:1 iv CZÔ'tq> '!'1lO"ÏV EÎVCIII x:d Ô'ltèp œvflpW'ltOV, (F. 90 Vo :) 'Ovo1-tiC11 yà.p CIIÔ'tOV 
ÀO'fOV flaoù xœi l)lux.iiv 'tOÙ fleoii, '1:0 ôè Oaov Xat'C1 ci).1,flEl:ZV Uyto-61111 1tCIIV't«'ltCZO'I 
"(EÀOÏOV firai,:011 • xœi 1tpoç '1:T1V ci1toôuE1v -ro&,:ou 8ual tJ,!XÀIÇCII x,pii-rœ,, kvi ~V ,:ip 
ô,' at&'tov 'tOV Xp1çov 1'1l8è 'ltW1t0'1:E mpi laiu-roù 'tOÜ'!:O Ô1ïo-x.up!o-1110"61111 ij sl,reiv, 
ldpqi ai -riji xczi '1:0ÔVCIIV'l:!ov 1l1tciv ' liflav Cf1lO"{v, 6>Ç o\ XptlilŒVOi '!'CIIO'{, 'tOV 
Xp1çov IÎVŒI e,ov, 



A~NÉE 1509 

ti5 
Beati Rhenani Beluetensis 

Ad Lectorem 
Parœnesis. 

MICHAELIS TARCHANIO 
TAE MARVLLI CON 

STANTINOPOLI 
TANI EPI 

GRAMMATA 
· ET 
HYMNI. 

t7t 

(Au verso de f avant-dernier feuillet :) Argëtoraci in redibus 
Matthire Schürerij Artiü doctoris Julio Mense. An. M. D. VIIII. 
REGNANTE J.MP. CAES • .MAXI.MILJANO P. F. AVG, POPVLIQVE LIBERATORE. 

In--1° de 78 feuillets non chiffrés, divisés en U cahiers, ainsi com
posés : a, 6 reuillets; b c, 4 f. chacun; d, 8 feuillets ; e f, 4 f. cha
cun; g h, 8 f. chacun; i k, 4 f. chacun ; 1, 8 feuillets; m n, -l feuillets 
chacun; o, 8 feuillets. Au recto du dernier f. marque typographique, 
avec la devise : Ep,·~v~ a~u'tov 'ltÀeiov il d 'ltÜ,~~. Rarissime. 

Au verso du premier feuillet, on trouve la Parrenesis de Beatus 
Rbenanus, datée de t509 1 ; el au f. 8 v• du cahier h, une épitre du 
même « Sapido suo », datée également de t509 1 • 

Enfin, au v• de l'avant.-dernier f., avant la souscription, on lit: 

HYMNORVM NATVRALIVM MARVLLI FINIS. Qui vnus 
noslro amo apertissime monstrauit, Naturii parentë, minime 
adhuc etîœtam, sua43 exhaustii virtute, quin ingcnia & quide 
optima cottidie possit producere. Qua de re Beat. Rhenanus 
Heluctensis, hoc distichon exlpe lusit. 

Quod priscis similes meliora hrec sœcla poetas 
Protulerint, vates Tarchaniota probat. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inv. Rés. mYc. 891. 

f. Reproduite dans Briefwechsel des Beatus Rhenanus, publ. par A. llorawitz 
et K. Hartfelder (Leipzig, 1886, in-8•), p. 26-27. 

2. Reproduite, op. cit., p. 577. 
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U6 
Beati loannis Chrisostomi archiepiscopi 
cüstanlinopolitani. de laudibq et exccl

lcntia sancli Pauli. apostoli domi 
ni nostri ihcsu christi. homelic 

quatuor elegii.lissime. pcr 
Gcorgiü Trapczon-
tiü c greco in lati 

nü tradu 
cte. 

(A la fin :) lmprcssum Liptzk per Vuolfgangü l\lonaceii. 
anno diii. t.5f0. 

In-folio de huit feuillets non chiffrés, en un seul cahier signé A. 
Caractères gothiques. Livre de la plus extraordinaire rareté. 

A la fin, il y a une postrace intitulée : Ioannes Kuschuert Weis
senslaten(sis) ad sacrarum litteraru(m) sludiosos. 

Bibliotht~que ducale de Gotha: !\Ion. typ. t510. fol. 5. 

{47 
DECEM librorum l\loralium Arislotelis tres conuersiones : 

Prima Argyropili Byzantij, seconda Leonardi Aretini, tertia 
vero Antiqua per Capita et numeros conciliate : communi, 
familiariq3 commëtario ad Ar~yropilum adiecto : C[ HEC TER
TIA RECOGNITIO TYPIS ABSOLVTA EST IN OFFICINA 
HENRICI STEPUANI UIPENSIS EIVSDEM ET IOANNIS 
PARVI IN ARTE EXCVSORIA SOCIORVM. Veneütq3 hec 
volumina in vico sancti Jacobi in leonc argenteo et in vico 
clausi brunelli e rcgione scole dccretorum. 

(A la fin :) ([ Bec opera hic contincntur : adinuicem hoc 
ordine conciliata : Primo decem libri Ethicorum Aristotelis ex 
Traduclione Argyropili Byzantini. ([ Commentarius in eun
dem. Secundo Magna Moralia Aristolelis lnterprete Georgio 
Valla Placenlino. Tertio. Dialogus Aretini ad Galleotum. 
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Quarto. Artificial. introduclio p modü Epitomatis In decë 
libros Ethicorü Aristotel. Quinto. Decem Ethicorum Aristo
telis ex traductione Leonardi Aretini. Sexto. ltidem Rlhicorum 
libri decem ex Antiqua lraductioe. t[ Omnia vno volumine 
comprehensa et diligenlissime recognita : quo ad beate viuen
dum nullum desit studiosis pt·esidium. nullum enim vtilius 
studium existimauit Socrates, et vniuersa vere philosophan
tium schola: eo in quo ad .pbitatem incitamur, et ad virtutum 
accendimur amorem. Et absoluta sunt impensis, sumptibus, 
et diligentia Henrici Stephani: in almo Parisiensium studio. 
Anno ab incarnatione domini virtutum. i5IO. die iO Mensis 
Decembris. 

In-folio de 126 feuillets chiffrés (sauf ceux du cahier n), dix feuil
lets non chiffrés, 36 + 38 feuillets chiffrés, ainsi divisés : i O seize 
cahiers de huit f. chacun, sauf le dernier qui n'en a que six, signa
tures : a-q; 2° un cahier de dix f. signé a; 3° cinq cahiers de huit f. 
chacun, sauf le cinquième qui n'en a que quatre, signatures : a-e; 
4• cinq cahiers de huit f. chacun, sauf le dernier qui n'en a que 
six, signatures: A-E. Caractères gothiques. Rarissime édition. 

Bibliothèque Sainte-Geneviève : R t62 Réserve. 

Magistri Anthonii Coronel Scobiensis in Posteriora Aristo
telis (vna cum Textu a loanne Argyropilo Byzantio h-aducto) 
Commentaria, Nouiter recognita, atq3 adamussim emuncta. 
Venundâtur Parrhisiis in Edibus Petri Gaudoul, in claustro 
hrunelli, sub intersignio Sancti Cyrici. 

In-folio de 68 feuillets non chiffrés, divisés en onze cahiers de 
six feuillets chacun, sauf le dernier, qui en a huit. Signatures: a-l. 
Marque typographique sur le titre, lequel est encadré dans un bel 
ornement gravé sur bois. Ce volume ne possède ni date, ni souscrip
tion;. mais l'épitre dédicatoire d'Antoine Coronel à son frère Fran
çois Fernand Coronel, est datée de Paris, 24 avril 1510. Rare. 

Bibliothèque Mazarine : n° 3580 *. 
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14-9 
CONSTANTINI LASCARIS INSTITVTIONES 

uniuersre cum plurimis auctariis nuperrime 
impressœ, tanta diligentia, et rerum 

copia quanta nüij 
aliàs. 

(Au recto du dernier feuillet:) Ferrarire per Ioannem Macio
chium Bondenum, Tertio Calendas Sextilis. M.D.X. 

In-4° de 292 feuillets non chiffrés, groupés en 37 cahiers dont le 
premier, non signé, de quatre feuillets, et les 36 autres, signés A-Z 
et a-n, de huit feuillets chacun. Marque de l'imprimeur sur le titre 
et au recto du dernier feuillet. Une des plus rares et des plus inté
ressantes éditions de celle Grammaire. 

Le f. 2 (ro et v0 ) est occupé par un avis de Ioannes Maciochus. 
Feuillet 3 ro à 4 r" : Texte grec et texte latin du psaume Miserere 

mei, Dem. Le v• du f. 4 est blanc. 
Feuillet 5 ro : Table des matières. 
Feuillet 5 v• à 6 ro : 

CLARISS. AC PR...ECELLENTI PHILOSOPHO ET NATVR...E CONSVLTO 
LVDOVICO BONACIOLO FERRARIENSI PHYSlCO DVCALI. 

Qui aut suos lihros, aut quos recenter impresserint, cuipiam 
adscribunt, Ludouice uir eminentissime, soient unam aut alte
ram nuncupalionis afferre causam. Mihi uero sub tuo nomine 
ac patrocinio grrecas Constanlini Instituliones, et alia quredam 
auctaria, quœ in huius operis fronte agnosces promulgare 
cupienti, plurimre sese agminatim et publice el priuatim rationes 
oggerunt, qure non suadeant modo, sed impellant, ut id faciam. 
uel si natalium tuorum et fortunarum splendorem animad
vcrto, uel qure uos magni uiri uix inter bona annumeratis, oris 
suauitatem uultusque grauitatem miro quodam et dignitatis et 
comitatis temperamento admistam. Tum uero ingenii acumen 
et in lota uita amplitudinem. Virtutumque prrestantiam. Et 
totius naturre et omnium qure in nalurre maiestate abdita sunt, 
notionem. Addo in scribendo elegantiam, in medendo felicita-
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lem, in rebus omnibus decorem. Que rarissima humani animi 
bona iam tantum tibi existimationis peperere. Vt quom antea 
eminentissima inter princeps' fœminas LvcaETIA Boao1A te 
unum semper habuerit, et nunc maxime habeal salutis et inco
lumitatis sure uindicem. Nuperrime eliam inuiclissimus Dux 
nosler Alphonsus, dum inter strepitus hellorum versatur, 
optime conscius multa sibi oh castrensia incommoda prretcr 
expectationem euenire posse. Te unum e. clarissimorum uiro
rum cœtu qui Ferrarire profitentur, euocauit ad salulem et 
habitudinem suam tuendam. Et tu quidem hrec principibus 
nostris et reip. quotidie prrestas. Me uero quam humane semper, 
quam liberaliter promeruisli ? Quom tibi rerum omnium mea
rum tranquillitatem debeam, S«P.pe opera et ope tua adiutus. 
Debeam et hune spiritum ab atrocissimis morbis creberrime 
liberatum. Et profecto quicquid esl apud me facultalum aut 
nominis, libenter tibi ac prrestantissimo uiro Iacobo Magnano 
acceptum refero. Quorum prresidio emersi e summis rei fami
liaris angustiis, debebuntque omnes studiosi uobis, si cui modo 
unquam brec noslra industria ullum allalura est emolumen
tum, nisi .n. liheralitate ueslra usus essem, non satis intelligo 
quomodo lot impensis, qure ad rem impressoriam necessarire 
sont, par fuissem. Eo igitur gralior hrec tihi nuncupatio esse 
debel uel quod a dedilissimo libi animo proficiscitur, uel quod 
gratitudinis polius, quam munificcntire sil testimonium. Bene 
uale et Io. Maciochum in summis fortunre ac dignitatis acces
sionibus tuum esse memineris. ldibus iulii M.D.X. 

Au recto du feuillet signé l, avant la Diligens Pisonis super grœcis 
litteru commentatio, on trouve une épltre dédicatoire ainsi intitulée : 
Baptista Piso Ferrm·iemis Magnifico ac Prœstantissimo Comiti Thomœ 
Calcagnino salutem. Elle est datée de Ferrare, cinq avant les calendes 
de février (28 janvier) t509. 

Au feuillet ~ recto du cahier signé n, autre épitre dédicatoire, 
ainsi intilulée: Amplissimo uiro Thomre Fusco Episcopo Cymaclien. 
ac Illustrissimi et Reuerendissimi Domini Ca,·dinalis Esten. a secretis 
Cœlius Calcagninus salutem. 

t. Le texte original donne bien princepa et non principe,. 
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Au verso du dernier feuillet, un avis de Io. Maria Tricrelius 
Aequinas. 

Bibliothèque d'Émile Legrand (Exemplaire provenant de la bibliothèque 
du comte D. Boutourlin). 

Bibliothèque nationale d'Athènes. Philolog. gr. 3312. 

f50 
CONTENTA Ricoldi ordinis prœdicatoram contra sectam 

Mahumeticam, non indignas scitu libellas. Cuiusdam diu cap
tiui Turcorü prouincire septemcastrensis, de vita & moribas 
eorundem alius non minus necessarius. 

LI BEL LVS 
so 
LI 

REGNVM ET CHRI- IMPERIVM 
STO 
DO 
MI 
NO 

CVM 
P. ET 
S. S. 

I N 
S E 

C V L A. 

Adiücl' est ïsup libell' de vita & morib' ludreorü. 
(Au feuillet 62 verso :) ([ Libellorü de impugnatione ]~gis 

Turcorü & de morib\ vita & neqtia eorü : impressorü Parisijs 
i officina Henrici Stephani Q regione scholarü Decretorü sita, 
finis . anno Christi dei per saguinë testamëti sui et Euâgeliü 
reternü vhiq3 crredendü & veneradü SALVTARIS nostri .MDXI. 
i6. Aprilis. 

(Au feuillet 86 verso :) ([ LIBELLI de vita & morihus 
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ludreorum I diio Victore nunc Sacerdote Christiano olim Iudreo 
et totius operis Finis Parisijs ex offi.cina Hërici Stephani Anno 
Do mini. i5H. Vltima A prilis. ·. 

In-4° de 86 feuillets chiffrés. Rarissime et recherché. Coté :1.8 marks, 
sous le n° 69:1.2, dans le catalogue XXII de Ludwig Rosenlhal de 
Munich. 

En tête, épHre dédicatoire adressée à Guillaume Petit par Jacques 
Lefebvre d'Jstaples, qui avait surveillé la publication de l'ouvrage. 

Vient ensuite la Confutatio A lcorani de Ricold de Monte Croce, 
mais retraduite en latin, par Bartholomœus Picenus de Monte Arduo, 
sur la version grecque de DÉHÉTRIUS CYDONIS. Elle se termine au 
feuillet 28 verso. 

On trouve après : le petit opuscule De moribus Turcorum, suivi de 
l'Oratio testimonialis el de la Prophétie de Joachim de Flore. Celle-ci 
finit au feuillet 62 verso, où se trouve également un colophon. 

Le recueil se termine par : 

([ DE VITA ET MORIBVS IVDEORVM VICTORIS DE 
CARBEN olim iudQi nunc CHISTI (sic) miseratione Chrisliani. 
LIBELLVS. 

Lequel commence au feuillet 63 recto, au dessous d'une xylogra-
phie pieuse. 

Bibliothèque nationale de Paris : lnv. Rés. D 96H- (incomplet). 
Bibliothèque Mazarine : A i06i8 et A H 728. 

Il existe une traduction allemande par Martin Luther du traité de 
frère Ricold (alias Richard) : 

Verlegung des Alcoran Bruder Richardi, Prediger Ordens. 
Anno. t300. Verdeutscht durch D. Mar. Lu. Wiltemberg. 
M. D. XLII. (A la fin :) Gedruckt zu Vittemberg : Durch Hans 
Lufft. M. D. XLII. 

In-4° de 84 feuillets non chiffrés, divisés en 2:l cahiers de 4 feuillets 
chacun. Signatures : A-X. Titre placé dans un ornement gravé sur 
bois. Rare et recherché. 

Il y a aussi une traduction italienne rarissime, par Paulo Angelo, 

t. Il faut sans doute suppléer ici le mot auctore. 

u 
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publiée (à la suite de l'Epistola Pauli Angeli ad Saracenos, cum 
libello contra Alcoranum), sous le litre de Libello aureo contra lo 
Alco1·ano. Ces deux traités forment un volume in-So de 66 feuillets 
chiffrés, imprimé au seizième siècle, sans indication de lieu, ni de 
date, ni de typographe. Sur le titre, il y a une marque (la Justice), 
avec les initiales A. B. 

i5t 

Opus Absolutissimum 
rhetoricorum geor
gii trapezuntii cum 
additionibus herra
riensis. 

(A la fin :) Imprcssum est hoc insigne rhetoricoru3 opus in 
alma côplutensi academia bonarfi litterarü. certissima matre. 
Sub magnificentissimo ipsius fundatore diio Francisco ximenez 
diuina prouidëlia cardinali hispaniaru3 archiepo toletano in 
officina solertissimi Arnaldi guillelmi de brocario. Anno ex 
quo verbum caro factum est t habitauit in nobis. M.ccccc.xi. 
Idusdecemb. 

In-folio de 128 feuillets non chiffrés, divisés en t6 cahier de 
8 feuillets chacun. Signatures : A-Q. Armoiries du cardinal Jiménez 
sur le litre. Edition de la plus extraordinaire rareté. 

En tête du volume, on trouve une épitre dédicatoire ainsi in
titulée : 

Illustrissimo et reuerendissimo domino francisco ximenez diuina 
prouidentia cardinali hispaniarum Archiepiscopo toletano : ferdi
nandus herrariensis lupi alfonsi herrariensis filius humilem reue
rentiam. 

Après la souscription, on Jit une épigramme latine (6 distiques) 
d'Alfonsus Sanctius au lecteur. 

Suivent le registre et la marque typographique. 
Bibliothèque du Musée britannique : H805. m. 1-. 
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152 

Opus Aristotelis de Moribus ad Nicomachü filium : Alias 
Ethicorum a Joanne Argyropilo ex Greco adeo eleganter in 
Latinü traductü vt eos qui hactenus alijs vacauerint translatio
nibus banc, superiore deserta, lectitantes, nô immerito pristine 
sue lucubrationis penitere debeat : Denuo iam éi3 castigatis
sime emendalü. & ab ipso Argyropilo per tractatus : capita & 
singulorü capitum Argumenta cuiq3 capiti preposita, distinctü 
et elucidatü. 

(A la fin :) C[ Finitur opus Aristotclis viri sapietissimi de 
Moribus ad Nicomachü : Inte1·prete Johanne Argyropylo Bizan
tio : Greca Latinaq3 lingua erudito : qui et singu]os libros per 
tractatus capita<13 distinxit. Impressum Liptzk per Baccalaureum 
Martino Herbipolensem Anno diii Millesimo quingentesimo 
vndecimo. 

In-folio de cviij feuillets chiffrés, divisés en i8 cahiers de 6 feuil
lets chacun. Signatures : A-Q. Caractères gothiques. Marque de 
l'imprimeur à la fin du volume. Edilion de la plus insigne rarelé. 

Bibliothèque universitaire de Leipzig : Aristot. 26. 

153 

EPOTHMATA TOY XPrl:OAllPA. C[ Grammatica ChrysolortJ. 
(A la fin :) C[ 'E'.'.J1t«:>811 èv Aeux~oxL(f. "E-:eL &m 8eoyovt«ç XLÀLoc;<ji, 
mv-.uoaLO:;cji, Ôc.>ÔEX«'t''I), Mt't'«"(EL't'YLWYOÇ è1tl. ÔÉx« 't'pl~. 

In--1° de 70 feuillets, dont le dernier blanc, divisés en i 7 cahiers 
de quatre feuillets chacun, saur le dernier qui en a six. Signatures 
«-p. Sur le titre, marque composée de neuf petites xylographies 
représentant des sujets religieux et autour de laquelle on lit, dis
posées en carré, les quatre sentences suivantes 1 : 

f. Ces sentences sont empruntées aux rvw114, p.ovcScmxo,, dont les éditions sont 
nombreuses. Notons, en passant, que ce Recueil a été plus d'une fois réimprimé 
à Venise, sous le titre de l'Ywp.i•œ p.ovcStixœ -roü Xpucro).wp!. J'ai entre les mains 
les éditions de il11 et de 1830. 
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'Av8po, 8lx-x(ou xœp1toç oùx ii1t6ÀÀu'tœl, 

8v7,'toç 1te9uxwç !'-li 9p.,•1f1, t'.mfpOa:-x, 
"Ayu 'tO O.Tov 'toÙç x-xxoù, 1tp?; 't-r1v 81Y.7jV. 
:S:lvolç tr.-xpxwv, 'tWV f:rwv nue"!l 7tO'ti, 

En tête du volume, on trouve une épitre de François Valable • 
Barptolomœo Auria: 1 , nobiliss. adulescenti, Lucœ Auriœ, equ itis 
aurati, filio. Elle est datée de Paris, 4 des calendes de juin 
(29 mai). 

Bibliothèque nationale de Paris: Inv. Rés. X 727. 
Bibliothèque nationale d'Athènes : Philolog. grecque. 1706 (t). 
Bibliothèque du Musée britannique : 62½-. c. ½-. 

154 
IN HOC LIBRO HAEC HABENTVR. 

Conslanlini Lascaris Byzantini de oclo partibus oronis Lib . I. 
E iusdem de Construclione Liber Secundus. Eiusdem de nomine 
& uerbo Liber Terlius. Eiusdem de pronomine in omni ldio
mate loquendi, ac ut poetœ utuntur opusculum. Hrec omnia 
habent e rcgione latinam interpretationem ad uerbum fe re 
propter rudiusculos, ita lamen ut & amoueri, & addi possit pro 
cuiusq3 arbitrio. Cebetis tabula & grreca & latina, opus morale, 
& utile omnibus, & prœcipue adulescentibus. De literis grrecis 
ac diphthongis & quëadmodü ad nos ueniât. Abbreuialiones 
quibus frequentissime grœci utuntur. Oratio Dominica & duplex 
salutatio ad Beatiss. Virginem. Symbolum Apostolorum. Euan
gelium diui Ioannis Euangelistœ. Carmina Aurea Pythagorre. 
Phocylidis Poema ad bene beatéq3 uiuendum. De ldiomatib. 
linguarum tres tractatus Ioannis grammatici. Eustalhii Corin
thi cum interpretatione latina. Introductio perbreuis ad hebrai
cam linguam. 

(Au verso du feuillet signé pii :) Venetiis apud Aldum mense 

t. Ou Wa~tebled (mais l'autre forme est plus usitée). 
2. Barthélemy Dauriac . 
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oclohri. M. D. XII. (Au recto du/. suivant:) œ ~ "( o E ~ 71 8 ~ x À 1-' 
v ç o 1t p Qualerni omnes prreter v & p duernos. 

(Au recto du/. 8 du cahier si.gné &p :) ace h km y. Quater
niones, h d f g i l x z. Quinterniones. n Ternio. & Duemio. 

In-4° de 294 feuillets non chiffrés, dont 274 signés comme aux 
registres ci-dessus reproduits et 20 feuillets supplémentaires répartis 
en trois cahiers, dont les deux premiers (signés aa, bb) de huit fe~il
lets chacun, et le troisième de quatre feuillets sans signatures. Le 
f. 7 du cahier signé &? est blanc. Ancre aldine sur le Litre et au verso 
du f. 8 du cahier &p. On trouve tantôt le grec et le latin réunis et 
placés en regard l'un de l'autre, tantôt reliés séparément. Il y a des 
exemplaires tirés sur grand papier. 

Bibliothèque Mazarine : no t0060 A. 
Bibliothèque d'lngram Bywaler (à Londres). 

i55 
QVAE HOC LIBRO CONTINENTVR 

Georgij Simler Vuimpinensis obseruationes de arte 
grammatica. 
De literis grçcis ac diphthongis & quemadmodum 
ad nos ueniant. 
Abhreuiationes quibus frequentissime grreci utuntur. 
Erotemata Guarini ex Chrysolorre libello maiusculo 
cum interpretatione lalina. 
lsagogicum siue introductorium in literas grrecas. 

'Q NLxoÀœo; fr.p6ÉÀÀLOÇ 'rO~ 
a1t0uôœi0Lcr (si.c) 

IJoÀÀot "fPIX1-'1-'IX'rLX7\Y lt).).ot (sic) Ôi ypcxrpoucrL Àœ-r{y71y 
'H ~l6Ào; ÉÀÀœÔLXl\Y xœt 1t0Àuxixp1t0Y (sic) Ë-,_rL. 

(A la fin:) Tubingre in redibus Thomre Anshelmi Baden 
sis mense martio. M. D. XII. sub illustri 
principe Vdalrico Vuirtenbergcnsi. 

In-4° de .\ feuillets non chiffrés et CXXVI feuillets chiffrés (sauf les 
4 premiers, le foliotage commençant à v), divisés en 26 cahiers de 
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4 fi' chacun, sauf D, H, M, Q, V, Z, qui en ont 8 chacun, et I qui en 
a 6. Signatures : A-Z, &, con, I; + LVI feuillets chiffrés, divisés en 
U cahiers de 4 feuillets chacun, dont le premier non signé et les 
i3 autres signés B-!E ; + 26 feuillets non chiffrés, dont le dernier 
blanc, divisés en 5 cahiers, dont AA, BD, u, de 4 f. chacun; rr de 
8 feuillets et EE de 6 feuillets. Marque typographique à la fin du 
volume. Rarissime et curieux. 

Les Erotemata de Guarino occupent, dans la seconde partie, les 
feuillets IX à LVI. 

Bibliothèque d'Ingram Bywater (à Londres). 
Bibliothèque du Musée britannique : 8~6t.c.(2). 

156 

LEXicon graecolatinum mollis et preclaris additionibus locu
pletatum : quod vel ex indice eorum : quç in toto volumine 
comprehendütur : in sequenti pagina cognoscas. 

Venalem inuenias hune vere literarum thesaurum apud 
Aegidium Gourmontium : e regione scholarum Cameracen
sium. ( Ou celte autre adresse :) Venalem inuenias hune vere 
literarum thesaurum apud Matthçum Bolsecum in vico Decre
torü diui luonis signü proferentem. 

(A la fin :) ([ Prreclaro huic & laborioso operi suprema 
imposita est manus industria & impendio probi viri Aegidii 
Gourmontii : Bibliopolre Parisiensis Millesimo Quingentesimo 
duodecimo ad Eidus Decembres Lutetire Parisiorum. 

([ Quidquid id est quod vobis benigne datur boni consulite 
Oplimi lectores. El in literis grrecis proficite. 

Registrum huius operis. ([ a. b. c. d. e. f. g. h. i. k. 1. m. n. 
o. p. q. r. s. t. v. x. y. z. &. A. B. C. D. E. F. aa. bb. cc. dd. 
ee. ff. gg. A. B. r. a. b. c. d. e. f. g. h. i. k. 1. m. n. Omnes 
sunt quaterniones prçter r. ternionem & E. &. n. duerniones. 

In-folio de 6 feuillets non chiffrés + 470 pages fautivement chif
frées + i feuillet blanc + i 78 feuillets non chiffrés. Les 2 pages qui 
suivent celle marquée 455 sont blanches. Les 6 feuillets liminaires 
sont signés a. Titre dans un encadrement xylographique. Sur le titre 
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première marque de Gilles de Gourmont, ou marque au saint Yves 
de Matthieu Bolsec. Volume de la plus insigne rareté. 

Nous donnons place ici à cet ouvrage, car il renferme les opuscules 
suivants, dont nous empruntons l'indication à l'elenchus qui figure 
au verso du titre : 

Ex libris Aristotelis de animalibus Theodoro Gaza interpte 
selecta abecedario ordine vocabula quibus grçca deinceps sub
duntur. 

Eadem grçca vocabula alphabetica serie cum eiusdem Theo
dori latina interptatione. 

Ex libris Theophrasti de stirpibus iuxa (sic) latinarum lite
rarum ordinem vocabula latina & Grçca interprete eodem 
Theodoro. 

Eadë iuxta ordinem grçcarum literarum, et eiusdem inter
pretationem. 

En tête du volume, on lit une épitre dédicatoire de l'auteur, ainsi 
intitulée : 

Hieronymus Aleander Mottensis Illustrissimo Principi Volf
gango inuictissimi Ludouici Comitis Palatini Sacri Roma. Im
perii Electoris eiusdemq3 Ducis Bauariç fratri S. P. D. 

Elle est suivie d'un avis de Jérôme Aléandre aux lecteurs, et 
d'une épigramme grecque du même (6 distiques). 

Bibliothèque nationale de Paris: Inv. Rés. X 544. 
Bibliothèque Mazarine: no 35 (incomplet). 
Bibliothèque de l'Arsenal : Belles-Lettres. 3tt A. 

157 
Speculum Galeni. 

Epithome Galeni sine galenus abreuiatus vel incisus aut 
intersectus quecunq3 in speculo domini Simphoriani Champerij 
côtinebatur apprehëdens. cui plurima variarum traductionil 
eidë in fine duplicata nouaque annectütur galeni opera eu 
argumenlis eiusdem domini simphoriani. 
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Medicine ppugnacu]ü domini Simphoriani Chaperij Lugdu
nësis phisici : in speculü medicine galeni. 

([ Libri superadditi cu3 in speculo medicine no eënt. 
· · Galeni vita. De elementis galeni epithoma. De generatione 
animalium epithoma. De passione vniuscuiusq3 particule cor
_poris & cura ipsarum qui liber decem tractatuü siue myamir 
.intitu]atur epithoma. Silue febrium ex libris galeni ad comple
mentum libri myamir. De gynecijs liber be ë de passioibq 
muliel.1'. De dinamidijs liber. De morbis oculol.1' galeni lihri 
duo 1 • 

_ ([ Alia plurima Galeno ascribuni opera que cum ad manus 
_pcrueni~sent nias qm stilo alicna penitus erât reseciida duxim._ 

(Au feuillet cxxxvj recto :) ([ Finis speculi medicine libros 
.videlicet precipuos quos constat Ga]enum composuisse sub 
paucis comprehendentis. Medicineq3 propugnaculi : ex varijs : 
tum theologie : tum philosophie : tum medicine professoribus 
depropti. Finis. Anno diii : M. ccccc. xij. Die vero .xv. Mensis 
Februarij. 

In-8° de 228 feuillets mal chiffrés, divisés en 29 cahiers ainsi 
composés : Aa, Bb, Cc, Dd, a, de 8 f. chacun ; b, to feuillets ; 
c d e f g h i k l m n o p q r s, de 8 f. chacun; aa, bb, cc, dd, de 
8 f. chacun; A, 6 feuillets; B, 8 feuillets; C, 4 feuillets. Caractères 
gothiques. Titre rouge el noir. 

A la fin de ce volume, au f. 5 r0 du cahier A,·on trouve : 

([ Liber primus seu particula prima libri galeni de oculis 
a paucis annis translatas de greco in latinum a demeb'io 
greco 1 • 

Ce recueil est imprimé sans indication de lieu, mais le privilt\ge, 
daté de Valence, 20 juillet t5H, est accordé à Symon Vincent, 
libraire, demeurant à Lyon. Rarissime. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inv. Rés. T13 69. 

t. Nous ne reproduisons pas le titre de la seconde partie, qui n'est guère 
qu'une répétition de celui-ci. 

2. Il s'agit très probablement de Démétriua Chalcondyle, qui, comme on le 
verra plus loin (année i.529), avait traduit les Anatomicœ agres11iones de Galien. 
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158 . 
QVAE IN SEQVENTIBVS 

HABENTVR. 
Bessarionis Cardinalis Niceni, & Patriarchœ Con

stantinopolitani, Oratio de Sacramento Eu 
charistire, & quibus verbis Christi 

corpus perficiatur. 
EIVSDEM 

Epistola ad Grœcos. 
Index eorum omniü quœ hic pertractantur. 

t8:i 

(A la fin :) Argentorati, Ex œdibus Schurerij, Men. Decemb. 
An. M. D. xm. Regnan. Imperatore Cœsa. Maximiliano P F 
Aug. PP. 

In-4o de -40 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, divisés en 
sept cahiers, ainsi composés : A, 8 feuillets ; BC, 4 feuillets chacun; 
D, 8 feuillets; EF, 4 feuillets chacun ; G, 8 feuillets. Plaquette 
d'une extrême rareté. Un exemplaire broché est coté 12 marks, 
sous le n• 354, dans le catalogue LXII de Ludwig Rosenlhal, de 
Munich. 

En tête de ce livre, on trouve une épitre dédicatoire intitulée : 
S. MVRRHO 1, IVN. COLMAriensis, loachimo Vadiano I S. Elle est 
datée: Ex œdibus Schurerij, Nonis Decembrib. An. MDXIII. 

Bibliothèque royale publique de Dresde: Patr. Graec. 23t. 

J'ai sous les yeux un exemplaire de ce livre auquel on a ajouté 
44 feuillets contenant un texte grec manuscrit, que j'avais d'abord 
pris pour l'original du traité de Bessarion. Mais ce n'est qu'une mé
diocre version exécutée sur le latin par un helléniste novice; elle 
fourmille, en effet, de contresens, de solécismes el de fautes d'ortho
graphe. Cel exemplaire est revêtu d'une bonne reliure ancienne en 
maroquin vert sur le plat de laquelle sont frappées en or des armoi
ries épiscopales. 

l. Sébastien Murr. On peut consulter sur ·'1ui : Ch. Schmidt, Riat. litt. de 
l' ifüace, t. II, p. 36 et suiv. 

2- Joachim von Watt. On peut voir sur lui: Aschbach, Geschichte der Wiener 
Uniueraitât, t. Il, p. 392 et suiv. 
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159 
BABENTVR HOC VOLVMINE HAEC THEO-

DORO GAZA INTERPRETE. 

Aristotelis de natura animalium. lib. ix. 
Eiusdem de partibus animalium. lib. iiii. 
Eiusdem de generatione animalium. lib. v. 
Tbeophrasti de histioria (sic) plantarum. lib. ix. 
Et decimi principium duntaxat. 
Eiusdem de causis plantarum. lib. vi 1 • 

Aristotelis problemata in duas dequadraginta sectiones, in 
quibus quatuordecim, qure circa fine deerant, qurestiones, in 
quartüq3 locum totidem ex iis, quœ alibi in eo ipso uolumine 
habëtur, falso suppositm fuerant, in suum locum restituendas 
curauimus. qui error in omnibus pblematum libris, qui ante 
Venetiis excusi leguntur. 

Alexadri Aphrodisiensis pblemata duohus libris no unqua 
ante Ipressa eodë Theodoro Iterpte. 

lnsunt prœterea huic uolumini tractatus tres. quorum primus 
est eorum omniü, qure in Aristotelis animalihus, & Tbeophrasti 
plantis habentur. Alter é grrecus secundum ordinem litera1t 
animaliü, plantarüq3 omniü, de quibus in iis ipsis libris Aris
toteles, & Tbeopbrastus meminerunt, ut. s. ea in latinü tra
duxerit Tbeodorus. Adduntur & nomina partium omnium 
corporis. tom alia quredam baud scilu indigna. Tertius est 
latinus secundum literas alphabeti eorü ipsorum, qure in grœco 
tractatu notata uisuntur. Quod factum ideo est, quia operre 
pretium existimauimus, scire studiosos, animalium, plantarü43 
omnium nomina, qure in bis libris babentur, & grrece dicere, 
& latine. 

Hos libros à Tbeodoro tralatos adeo utiles futuros existima
mus iis, qui grrecas literas discere cocupiscunt, atq3 cum grrecis 
latina coiügere, ut nibil magis. sed eos ne pluribus Jaudë, facit 
Hermolaus Barbarus, qui sic de Theodoro ad Sixtum Pontificem 

t. La di1position du titre a été conservée pour les huit premières lignes. 
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D'après 1 THÉODORE GAZA 
es Elogia d e Paul Jove (Bâle, 1577, f•). 
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in Themistii paraphrasin 1 scribit. Magnam, incomparabilëq3 
iacturam non pridem fecimus Potifex Max. in Theodoro Gaza, 
qui uir grrecus latinos omnes in hoc munere scribendi inter
pretandiq3 superauit. Is si diutius uixisset, linguam latinam 
bac qùoq3 in parte locupletasset. Quod & fecit bis libris abso
lutissimis de animalibus Aristotelis, & Theophrasti de Stirpi
bus. Hic unus mihi certare cum uetustate ipsa uisus est. hune 
mihi,. quem colerem, quem imita1·er, proposui. Ab huius 
scl'iptis adiutü me & fatcor, & prredico. hune ego non magno
pere incuriosius legi, quii. M. Tulliü. Pliniü. Columellam. Var
ronem. Senecam. Apulcium, & creteros, quos in hoc generc 
commentandi diligenter euoluere, necessarium est. 

Eos nos contulimus cum grrecis exëplaribus. Quare plurima, 
qure uel deerant, uel perperam impressa habebantur, addita, 
emendataq3 sunt. 

(Au rrecto du feuillet 108 :) Venetiis In AEdibus Aldi, & 
Andrere Asulani Soceri Mense Februario M. D. xiii. 

(Au recto du feuillet 27 3 : ) ab c d e f g h i k l m n o p q r s t 
u x y z A B CD E F G H I K L M N O P. Omncs sunt quater
nion es, prreler a sexternionem, & N ternionem 1 • 

In-folio de 12 feuillets non chiffrés, 273 feuillets chiffrés et 17 feuil
lets non chiffrés, dont le premier fait partie du cahier N et les 
16 autres constituent deux cahiers signés 0-P. Ancre aldine sur le 
titre et au verso du premier feuillet non chiffré de la fin. Edition 
rarissime. 

Au verso du titre, figure l'épître dédicatoire (A ldus Pius Jlan. Rom. 
Matt hœo Longio cœsareœ maiestaiis a sec,·etis ac prœposito A ugustensi), 
datée de Venise, 6 avant les calendes d'avril (27 mars) 150-1. 

Bibliothèque nationale de Paris : lnv. Réserve R 49. 

L Voir la note que noua avons placée ici dans la description donnée plus 
haut, page 1'9. 

2. Ce registre est erroné et se trouve rectifié par le registre partiel du feuil
let i08. En ell'et, les cahiers o et p ne sont que de six feuillets chacun. 
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160 
M. T. Ciceronis epistolarum ad Atticum. ad Brutzmz, ad 

Quintum fratrem, lihri. XX. Latina interpretatio eorum, qure 
in ijs ipsis epistolis grrece scripta sunt. uhi mulla{; mutata, {; 
addita sunt. Admonemus igitur lectorem, ut inde sihi lihrum 
corrigat suum. 

Alexander VI {f lulius Il pontifices maximi, nequis lihros 
cura nostra impressos imprimat, uel alibi impressos uedat, suh 
pœna excümun·icationis latœ sentetire prohihuerüt, et cœtera, ut 
in litteris, quarmn exemplum ante h;ec epistolarum uolumina 
impressum est, licet uidere. 

(Au verso du feuillet 331 :) AA BB abc de f g J,, i k lm 11 

op q r s t u x y .z aa hh cc dd ee fi gg hh ii kk Il mm nn oo pp 
qq rr ss Il Omnes sunt quaterniones, prreter tt duernionem. 
VENETIIS IN AEDIBVS ALDI, ET ANDREAE SOCERI. MENSE IVNIO IIIDXIII. 

In-8° de t6 feuillets non chiffrés + 331 feuillets chiffrés + 1 feuil
let non chiffré, blanc au recto et ayant seulement au verso l'ancre 
aldine, laquelle figure aussi sur le titre. Très rare. Il y a des exem
plaires imprimés sur VÉLIN 1• 

A la fin de l'épitre dédicatoire au Hongrois Coulai Moré Fülôp 
(f. 6 r0 du cahier BB), après l'interprétation des phrases et expres
sions grecques, on lit le passage suivant, d'où ressort la collabo
ration de MARC Musuaus : 

Hœc nos cursim quidem, sed diligenter interpretati sumus, 
adiutore uiro doctiss. et compatre meo cariss. Marco Musuro, qui 
tanto mihi castigandis libris adiumento assidue est, ut, si duos 
pra!terea taleis argiua tulisset terra uiros È!J.ot aU!J.f?OtÔ!J.OYrt'i, spe
rarem hreui optimos quosque lihros utriusque lingu;e daturum 
me studiosis emendatiss. 

Celte épitre est datée de Venise, calendes de juillet 1513. 
Bibliothèque nationale de Paris: Inv. Rés. R 2134-. 

t. Voir Ant.-Aug. Renouard, Annales de l'imprimerie des Alde, troisième édi
tion (Paris, 183-i, in-8•), p. 62. 
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161 
Questiones magislri Barloli caslrensis hahitae pro lolius 

logice prohemio. Questiones eiusdem in pvdicamenta Arisîo
lelis disputatae secüdu3 opinionem Thome Scoti et Ocha3 tes.tu 
ex traslalione Argiropili inserto. Canones triumphi numerorum 
ab eodë Bartolo Castrëse primilus abinuenti cum carmini 
charlarum. 

(A la fin :) Impressum fuit hoc opus in imperiali ciuitale 
toleti ino domini millesimo quingëlesimo decimo tertio octaua 
die octobris per loinem de uiJlaqram huius arlis magistru; 
cxpertissimum impësis alfonsi de castro bibliopole complu
tensis academie fuitq3 prefalu3 opus corrcclum et in calce 
tabula correclionis apposila per ginesiü marti valëtinensem 
discipulü authoris qui op• etîecit regnante in hispania inuic
tissimo et cathoJico rege Fernido quinto de aragonia • 

In-folio de xcm feuillets chiffrés + 3 feuillets non chiffrés. Signa
tures: a-r. Titre encadré dans un ornement xylographique formé 
de fi gravures retraçant la vie de Jésus-Christ. Caractères gothiques. 
Impression sur deux colonnes. Rarissime. lpltre dédicatoire au 
cardinal Jiménez de Cisneros. C. Pérez Pastor, La imprenta en 
Toledo (Madrid, 1887, -1°), n° 58. 

Bibliothèque nationale de Madrid. 

162 
CONTENTA. 

Georgij Trapezontij dialecli-
ca hœc continens. 

De Enunciatione. 
De quin43 vocibus, id est pdicabiJibus. 
De prœdicamentis. 
De sylogismo catœgorico, id est prœdicatiuo. 
De sylogismo ypotetico ac conditionali. 
De enthymemate .i. syllogismo imperfecto . 
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De diffinitione ac diuisione. 
De Thesi, ne quid aut dicendo, aut scribendo 

absurdum pugnansve dicatur. 
Et hœc omnia vliliter, eleganter<13 

& modo quidem perbrcui 
ac introductorio. 

f9f 

(A Ja fin:) ArgP.ntorali, in officina Matthiœ Schurerij, Mense 
Decemb. Ann. M. D. XIII. REGNAN. IMPERATORE CAES. 
MAXIMILIANO. PF. AVG. PP. 

ln-4° de 30 feuillets non chiffrés. Signatures: A, de 8 feuillets; 
B et C, de 4 f. chacune; D, de 8 feuillets; E, de 6 feuillets. Edition 
d'une extraordinaire rareté. C'est la réimpression de celle de t.509. 
Voir ci-dessus le n° tü. 

Bibliothèque du Musée britannique : H805.e. t. 
Bibliothèque universitaire de Heidelberg (incomplet). 

163 
t[ Preclarum op• Cyrilli Alexâdrini : q Thesaur• nuncupal, 

qtuordecI libros coplectës : et de cosubstatialitate filii & spüs 
sancti cü deo pre, cotra hereticos luculëter disserens : Georgio 
Trapezontio interprete, In quo uersutissime continëtur ipsorum 
argutie, ex sacra scriptura perperii intellecta desumpte : et ad 
impugnadam ueritatë fidei excogitate. que ab ipso Cyrillo sacra
rum lilterarum authoritatibus, ac ualidissimis rationibus acer
rime cofutantur. t[ Venale habetur in uico sancti Iacobi, apud 
sanctum Benedictum : ad signum sancti Georgii. 15U.. 

(Au feuillet 87 recto :) t[ Libri decimiquarti et ultimi, The
sàuri Cyrilli : finis. Qui cum ceteris precedentihus Parisiis im
pressus est : aiio domini, i5t3, quarta die Aprilis, Per Vuolf
giigü Hopylium, industrium artis Hbrorü excusorie opificem, In 
cuius officina hoc opus Cyrilli cü nonullis aliis eiusdë opib• 
uenale habel in uico sancti Iacobi ad insigne sancti Georgii. 

(Après ferrata :) Registrum. a, duemus. AB CD E F G H 
I K L : quatemi. 

In-folio de 4 feuillets non chifl'rés, 87 feuillets chUl"rés et un feuil-
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let non chiffré, divisés en 12 cahiers de 8 feuillets chacun, sauf le 
premier, qui n'en a que 4. Titre dans un encadrement. F.:dition d'une 
insigne rareté. 

En tête, épître dédicatoire de ludocus Clichtoveus à Guillaume 
Briçonnet, évêque de Lodève, datée de Paris, t5t3. 

Bibliothèque royale publique de Dresde : Patr. Graec. 56m.2. 

l6i 
C[ DECEM LIBRI ETHICORVM ARistotelis ad Nicomachum 

ex traductione Ioannis Argyropili Bizantij : communi familia
riq3 Jacobi Fahri Stapulensis comentario elucidati, et singu
lorum capitü argumentis prenotati . ·. Ex diligentissima in 
officina recognitione emissi, t5U. C[ Venales hahetur Parisijs 
in officina Henrici Stephani chalcographi e regione schole 
Decretorum sila. 

(Au feuillet 312 recto :) Ahsolulü in Alma Parisiorü achade
mia impensis, sumptib~ & diligëtia henrici Stephani e regione 
schole decretorum comoriitis. Anno diii virlutü saluatorisq3 
mundi UH i pridie Kalendas Noucmhris. 

(A la fin :) Presens Artificialis Introductio In decem lihros 
morales Aristotelis : feliciter suü finem assecuta est In alma 
Parisiorum achademia t5U. 

In-8° de 312 feuillets chiffrés et 20 feuillets non chiffrés, divisés 
en 42 cahiers de 8 feuillets chacun, sauf le dernier, qui n'en a que 
4. Signatures : a-z, A-Q et a-c. ~dition d'une extrême rareté. 

Bibliothèque royale publ. de Dresde : Lit. Graec. B 3tt5. 

165 
C[ Caietanus super lihros de anima cü duplici textus trisla

tione : antiqua, s. et. loiinis Argiropyli : que semper primo loco 
ponitur. C[ Eiusde3 questiones de sensu agete: & de scnsibilibus 
comunibus : ac de intellectu. t[ Item de substantia orbis Joan-
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11is de Gandauo cum questionib' eiusdem : que omnia nunc pri
mum recognita fuere : & in pristinu3 candorem deducta. . 
• · (Au recto du dernier feuillet :) C[ Expliciunt subtilissime 
Qônes in Commëtatoris libellum de substantia orhis : cum 
ciusdem libelli textus expositione : ab acutissimo plio Auer
~oystarum principe Ioanne Gandauense luculenter edite. Vna 
cü Aristotelis libris de anima per eximium doctorë. d. Caieta
num Thienensem opulentc1· expositis : omnibusq3 nouissime à 
viro bene docto castigatis : & in pristinum nitorem restitutis. 
Mandato & impensis nobilis viri dni Lucantonij de giunta flo
rentini Venetijs accuratissime impressis Anno reconciliate 
natiuitatis. HSU. Die. 8. Aprilis: 

Registrum A B C D E F G H I K L MN O P Q R C[ Omnes 
sunt quaterni preter R qui est ternus. 

In-folio de t.32 feuillets chiffrés et deux feuillets non chiffrés. Ou
vrage de la plus grande rareté. 

Bibliothèque Mazarine : n• 3844._ 

166 
.. 

LIBELL VS DE MORIBVS TVRCARVM. TurchicQ spurcitiQ 
et pfidiœ Suggilatio & confutatici duobus Libellis leclu iucundis
simis nec minus gratis conclusa. Quorum· prior fœdissimos 
mores & turpissima instituta eorum aperit & confutat~ Pos
terior Alcoranü TurchicQ perfidiœ insfrumentü validissimis 
argu~entis improbat. confutat. explodit. Est autem Richardi 
ordinis pdicatorii: e grreco (cum apud latinos minus cultus 
extaret) nuper tralatus. PrQmissis quibusdam de Turcharum in 

·christianum nomë odio & Christianorum· in eos iam concepta 
resistentia : lectu non indignis :_ & vtriusq3 operis titulis seu 
capitibus. Quœ oia VQnundantur a fratribus de Marnef suh 
J>eJjcano. · 

' 1 

ln-8° de 4 feuillets non chiffrés, LXXXVII feuillets chiffrés et un 
feuillet non chiffré. Sans indication de millésime, mais l'épitre dédi
~toire est datée de 151.-1. Marque ~e ~arnef sur le titre. 

. . ' . ~ l. . . • . , . . . 

t3 
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11!dition très rare, contenant le Liher de mori/Ju, et inmtutu, etc., 
l'Oratio telfimonialis, la Prophétie de Joachim de Flore, l'opuscule 
anonyme De decem nationihw chriltianu, et enfin la Confutatio 
Alcorani du frère Richard, retraduite en latin sur la version grecque 
de Dtld:TRIUS CYDONIS. Ce dernier opuscule, déjà publié antérieure
ment, reparaît ici par les soins de Jodocus Badius, qui en a adressé 
la dédicace à Jean le Maire de Belges, dédicace datée du 15 des 
calendes d'avril (18 mars) 15U. 

167 

In hoc opere haec côtinentur. 

Noua translatio primi libri geographiœ Cl. Ptolomœi : quœ 
quidem translatio verbum : habet e verbo fideliter expressum : 
Ioanne Vernero Nurenbergeii. interprete. In eundem primum 
librum geographiœ Cl. Ptholomœi : argumëta. paraphrases. 
quibus idem liber per sententias : ac summatim explicatur : & 
annotationes eiusdem Ioannis Vemeri. Libellus de quatuor ter
rarum orbis in piano figurationibus ab eodem Ioanne Vernero 
nouissime compertis & enarratis. Ex fine septimi libri eiusdem 
geographiœ Cl. Ptolomœi super plana terrarum orbis descrip
tione a priscis instituta geographis. Locus quida. noua trisla
tione. paraphrasi: & annotationibus explicatus : quem recen
tium geographorum : vt ipsorum id 1>ace dicam. nemo hucuscu 
sane ac medullitus intellexit. 

De his quœ geographiœ debent adesse : Georgii Amirucii 
Constantinopolitani opusculum. 

In idem Georgii Amirucii opusculum. Ioannis Vemeri Ap
pendices. 
. Ioannis de Regiomonte epistola. ad Reuerendissimo. patrë & 

dominü Bessarionem Cardinalem Nicenum. ac Constantinopo-
litanü patriarcham de compositione & vsu cuiusdi meteo
roscopii. 

Caesarea cautum est sanctione : ne quisquam hoc opus infra 
sexaginta annos : praeter manifestum opificis consensulli 

:· .. 1 
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imprimai aut distrahat sub graui muleta : in Imperialibus his 
litteris expressa. 

(Au recto du dernier feuillet :) Explicit geographicus hic 
liber : per ipsius compositorem : atq3 per Conradum Heinfogel 
artium & philosophire magistrum : diui43 Maximiliani Impera
toris Capellanum. Et haud mediocrem mathematicü fideliter 
emcndatus recognitusq3. Necnon a Ioanne Stuchs Nurenbergre 
impressus. Anno domini nostri Iesu christi Millesimo quingen
tesimo decimo quarto. pridie nonas Nouembris phebe ad Iovis 
contubernium defluente. 

In-folio de 68 feuillets non chiffrés, divisés en onze cahiers ainsi 
composés : a b c, 6 feuillets chacun ; d, 8 feuillets; e r g h, 6 feuil
lets chacun ; i, 8 feuillets; k, 6 feuillets ; el 1, 4 feuillets. Rarissime. 

L'opuscule de Georges Amyroulzès commence au feuillet 2 recto 
du cahier i, et se termine au feuillet 7 verso du même cahier. Le 
Commentaire sur cet opuscule commence au feuillet 7 verso du 
même cahier i el se termine au recto du feuillet signé l. 

La lettre de Jean de Kœnigsberg à Bessarion commence au recto 
du feuillet 2 du cahier l et finit au verso du même feuillet. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inv. G il 7. 

GEORGES A111aouTZËS • appartenait à une des premières familles 
de Trébizonde. Petit-fils de Iagaris el cousin-germain de Mahmoud 
Pacha 1 , il parvint aux plus hautes dignités. Il fut protovestiaire et 
grand logolhète s. C'était un homme remarquable par sa beauté, sa 
force, sa taille avantageuse et son habileté à tirer de l'arc'· 

Déjà, sous le règne de Jean IV dit Calojean, il avait été chargé 

t. On trouve ce patronymique orthographié de diverses façons : 'Ap.oupou-r~11~ 
("E1&81a1ç ):POVl'lnl, apud C. Satha■, Biblioth. gr. mtdii IBVi, t. VII, p. 519); 'AIJ-r.U
p+,~"'•' (Ibid., p. 581); 'A1L1iPOu~11ç (Ibid., p. 56l; et Sylvestre Sguropulu■, Yti·a 
hidoria unionia non VtrlB, p. H3, 238 et 239); 'A1J-11pouv~11ç (Id. Ibid., p. l15); 
'AfLUpou-rr;1i~ (Historia politica, apud Crusius, Turcogr1Bcia, p. 21); 'A1J-otpou-r~11, 
(Lettre de Georges Scholarius citée ici même; Boissonade, Anecdota gr1Bca, 
t. V, p. 389; Michel Apostolios, Lettre, inédite,, p. 83); 'A1J-1poij~11c (Boinonade, 
op. cit., t. V, p. 389). Enfin, Critobule (IV, 9, 2) donne la forme 'A1J-T,poux11c. 

2. Voir sur lui Critobule, I, 11, 2, et passim. 
3. Hiat. politica, p. 21, et Hist. eccle,ia,tica, p. t2l (dan■ la Turcogr1Bcia). Le 

titre de grand logothète figure dans l'intitulé de son Dialogue Dt fidt. Voir plu1 
loin, p. 20t. 

t. Biatoria politica, p. 2l ; "ix&mç vov,xfi, p. 1119. 
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d'une m1ss1on diplomatique auprès de la République de Gênes, 
afin de redresser des torts réciproques, mais les prétentions exagé
rées qu'il afficha firent échouer toutes les tentatives d'accommode
ment 1• C'est à propos de celte ambassade que Georges Scholarius 
adressait à l'empereur de Trébizonde une lettre (inédite), dans 
laquelle il le félicitait d'avoir confié ses intérêts à Georges Ami
routzès : Oôx iip-z 11-ovov 'Acr[œv x-zl -ci,v 1t?lic ~11-'îv Eôpdnt1JV aô9p-z!vE1ç -cè x-zl 
xocr!-'-EtÇ -en 9~1'-'!I 'CiÏ>V lxiîOiv ao, a,aol-'-ÉVWV xœÀii>v, ciÀÀœ iu.d '1-cœÀ!riv liÀ1JY 
l1t'1)y&!pou 1tpoc E~VOtœv Hl 'CœÇ !-'-E'C!l~l, 1t~ÀEIC ci1t&crœc xœl v~aouç g,• b>V o 
HÀoç 'A11-01po>h~1JC ;El 1tpea6dcrwv ••• 'Eyw Sà 8œu112~w 11-¼v cre 'CT;C cptÀo-cli.r-ou 
'C!11";'1Jc 1tpecr6dœc, oTa-z Sè :x_&ptv 'CT;C e!c 'COY 1tp!a6tY 'Cl!-'-7.C • xœ!-co,, SiHtOÇ blY 
Hl cro96c, oôx llY h!pq, 1tpo; tjy 61toupy[œy èx!:x_pîjcro -co10Ü'Cov œyapœ 1tœpdc, ô; 
i11-aÀÀE 1tÀdocr1 'COY 1tE1tOf1-lpO'C!l -cp61to1ç 'ClfliÎV • an' OUY O'CI 'CiÏ>V œÔ'Cij, 1tpE1t0V'tWV 
-cnuzT,xwc x-zl -cijç cipa-ci';c 11-œp'tuplœv Èx -cii>v crii>v o/'lcpwv '1À1Jcpwc il1to:x_pwcr:zv 
~S,ov ~ 1tp6cr81v ~twcr&-cœ,, -cij, crij, xp2n1 x.&pt't'ZC fcrfl-EY, œô-;ol -cijc mpl -cov cplÀoY 
-c111-iic -co !-'-tpoc 1-'-E-ct:x_oync, &c. 1 • 

L'Italie n'était pas, d'ailleurs, un pays inconnu pour Amiroutzès. 
Il avait assisté au concile de Florence, et Sylvestre Syropoulos le 
mentionne à plusieurs reprises. En avril ou mai U38, alors que le 
concile siégeait encore à Ferrare, nous voyons le cardinal Cesarini 
inviter à sa table Bessarion, Georges Gémis te et Georges Amiroutzès. 
Pendant le repas, il soumet à ses convives des problèmes philo
sophiques dont les Grecs donnent des solutions satisfaisantes•. 

Plus tard, le mardi 28 novembre U38, durant la onzième séance, 
Amiroutzès et deux de ses compatriotes allèrent s'asseoir dans le 
coin oriental de la salle, derrière tout le monde, à l'écart, mais en 
face de Marc d'tphèse, dont ils accueillirent les paroles avec ironie, 
l'air narquois et riant sous cape. a: C'est ainsi, ajoute Syropoulos, 
que les Grecs combattaient avec le champion de notre église, lors
qu'il luttait pour l'orthodoxie 1 » ' Du reste, Amiroutzès était parti
san déclaré de l'union et prenait fait et cause, avec Isidore el 
Bessarion, contre le métropolitain d'8phèse s. 

Enfin, quand le jour est venu de se prononcer définitivement 

t . .Alti della Societd Ligure, IV, llendiconti, p. St et suiv.; XIII, p. 218 et auiv. 
{documents des années U41-U49). 

2. Parisinus grec 1289 (ancien fonds), f. 10 r0 et v-. 
3. Sylvester Sguropulus {= Syropulus), Vera hiltoria unioni.t non 11er• (La 

Haye, 1660, f-), p. tt3. 
,. Id., ibid., p. ns. 
&. Id., ibid., p. 238-239. 
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pour ou contre les Latins, tandis que Bessarion et Isidore opposent 
leurs arguments à ceux de Marc d'lphèse, le grand protosyncelle 
et Amiroutzès ont ensemble une discussion des plus vives. D'un 
autre côté, Georges Gémiste, ayant hasardé quelques mots en 
faveur de Marc, est grossièrement apostrophé par Amiroutzès et 
réduit au silence. Tout le monde s'étonna que !'Empereur n'eôt ni 
relevé l'insolence d'Amiroutzès, ni adressé " à l'excellent Gémiste » 
une parole de consolation 1• 

La place assignée par Critobule au passage concernant l'entrevue 
d'Amiroutzès avec Mahomet II I pourrait laisser croire que le sultan 
l'admit parmi ses familiers anssitût après la prise de Trébizonde. 
Il n'en est rien; autrement la lettre de Georges à Bessarion, écrite 
d'Andrinople, demeurerait inexplicable en plus d'un endroit. 

Cette letlre 3 ne porte pas de date, mais elle est très certaine
ment de U6t. Georges y raconte comme récente la catastrophe 
dont il est une des lamentables victimes '· Il y dit que son fils 
Basile, réduit en captivité, est exposé à renier sa foi dans les mau
vais traitements. Il adjure Bessarion de lui fournir la somme 
d'argent nécessaire à sa rançon, et manifeste l'espoir d'être lui
même secouru par le charitable cardinal. Il indique le moyen de 
lui faire parvenir de ses nouvelles : u Il ne manque pas de gens 
qui, de Venise ou de Florence, se rendent à Constantinople. Et, de 
celle ville à Andrinople, il n'y a que trois jours de chemin. On peut 
donc avec sécurité expédier des lettres ou d'autres objets. Moi
même, si j'apprenais qu'il est arrivé quelque chose de ta part, je me 
rendrais en hàte à Constantinople. » 

Cette derniè.re phrase prouve que Georges n'était pas alors 
privé de sa liberté 6, puisqu'il pouvait aller et venir à sa guise. 

D'après Crilobule •, c'est la réputation de savoir dont jouissait à 

t. Id., ibid., p. 251. 
2. IV, 9, 2 (Année 1-161). 
3. Publiée par Boi11onade, Anecdota grtEca, t. V, p. 389-,0l. 
4. Il avait été tranaporté à Constantinople en compagnie de l'empereur David 

Comnène et de tous les archontes. Voici, en effet, ce qu'on lit dans l' •1x&1a1ç 
;r.pov1"K71 (p. 518-519) : Til·, ~2cnÀiœ lit "Kzl ,ccfn2ç -roùç l!pzov-r2; ilv2616iia2; iv ,cÀ0!01ç 
l:ptpcv (se. Mahomet II) iv K1o1va-r2V-r1vou,cÔÀ11, -rov ors Kzb~-fi-r"l" x2! 1r«a2v rl,v "f'Vliv 
œù-roü, -rllv p.iyœv p.1a:i~ov-r2, -rllv 'A').or.zp.oup1ov, -rllv ,p1Àôao1ov 'Ai,i.oupoû-r~T,v -rllv ,qi1o1-
-roô1a-r,~1ov. 

5. On peut même ■e demander ■i jamais il l'avait perdue. Son transfert à 
Constantinople n'en est pas une preuve péremptoire. 

6. IV, 9, 2. 
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juste litre Amiroutzès qui lui aurait valu d'être admis dans l'intimité 
de Mahomet II. L'assertion de cet historien est fort admissible, car 
<>n sait que le Conquérant aimait à s'entourer de gens instruits. 
Mais il ne faut pas oublier que Georges était cousin-germain de 
Mahmoud Pacha, et l'on peul supposer que ses liens de parenté 
avec un musulman ne furent pas étrangers à cette faveur. . 
· Ayant un jour ouvert . l'atlas géographique · de Ptolémée 1 , 

Mahomet II exprima le désir de voir ces diverses cartes, danf 
lesquelles l'univers apparait morcelé, réunies sur une toile unique 
et formant ainsi une mappemonde, qu'il serait facile d'étudier et 
d'embrasser d'un seul coup d'œil. Il fit venir Amiroutzês et lui 
confia ce travail. Le Grec s'en chargea volontiers, y consacra tout 
un été I et l'exécuta avec une perfection telle que le sultan en fut 
ravi et lé récompensa généreusement. En outre, comme, gràce à 
son fils, qui savait l'arabe, Georges avait donné en cette langue les 
dénominations géographiques de ladite mappemonde, Mahomet U 
lui enjoignit de translater dans le même idiome l'ouvrage de 
Ptolémée tout entier. 

L'Histoire politique affirme que les Turcs « ayant admis au sérail 
les ~ls de Georges, ils le firent lui-même musulman a ». Ce témoi
gnage est le seul qui accuse formellement Amiroutzês d'avoir apos
tasié ; mais l'Histoire politique est une compilation de beaucoup 
postérieure aux événements. Nous avons, en revanche, un docu
ment contemporain, qui ne se prononce pas d'une façon aussi 
caiégorique. C'est une lettre de Michel Apostolios ' adressée à 
Georges et dans laquelle il le félicite d'avoir, ainsi que ses deu~ 
fils, fait aux questions du sultan des réponses de nature à le 
satisfaire et de n'avoir pas, comme tant d'autres, couru sottement 
à la mort. Rien n'empêche, dit Apostolios, de demeurer fidèle à ses 
premières convictions tout en se ralliant aux Turcs 1• 

t. V, 10, 5-8. 
2. Probablement celui de l'année U65 (Critobule, V, to, 6). 
3. Dans la Turcogrœcia, p. 21. cr. "Ex6,aLç 7.povLx-fi, p. 519. 
,. uttres inédites (éd. H. Noiret), p. 83. 
5. L' "Ex&acnç )(pOvLxt, porte contre Amiroutzèa une accusation des plus graves, 

que noua ne pouvons puaer sous silence, mais dont il faut laisser la responsa
bilité au compilateur anonyme de cet ouvrage : Kœl 11.nili &dÀo:. ul cir.fnjç œli-roü 
-roü 11:pc.1-ro61a-ruzpiou i1eop1u8T1 6 œù6iYr"l)ç iv -ri;i Tp:z-n:1~ouvr1J • œü-rbç yilip h:ucrc 1'œl 
-rbv -r:zÀGL!11:c.1pov ~œaLÀiœ xœl -n:poasxu·,.,.aav. Si cela était prouvé, la faveur dont 
Amiroutzès jouit auprès de Mahomet Il n'aurait pas eu pour unique raison le 
savoir du protovestiaire trébizondin, 
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S'agit.-il d'une apostasie en bonne et due forme ou d'une accep
tation pure et simple du nouvel état de choses créé par la conquête 
ottomane 'I Que se dissimule-t-il sous cette imprécision de langage 
peut-être calculée? Pour les fils d'Amiroutzès, le doute parait impos
sible, On connait leurs noms musulmans : l'un s'appelait Méhémet 
et l'autre Iskender 1• Pour leur père, la chose ne présente pas autant 
de certitude. Et ce qui me confirme dans cette opinion, c'est un 
épisode le concernant, qui nous reste à raconter. 

L'amour de l'étude n'était pas le seul qui captivât Amiroutzès. Bien 
que déjà vieux (vieux beau probablement), il s'éprit d'une folle 
passion pour la veuve de Franco Acciaiuoli, dernier duc d'Athènes. 
Fille de Démétrios Asanis, seigneur de Corinthe 1, cette dame, vulgai
rement connue sous le nom de la Mouchliotiua •, était douée d'une 
éclatante beauté. Emmenée àConstantinople, après la prise d'Athènes, 
elle était l'objet de l'admiration générale. Georges la vil et résolut 
de l'épouser. Mais il y avait un obstacle. Sa femme légitime vivait 
encore. Il tenta d'obtenir du patriarche la permission de contracter 
quand même un second mariage. Le patriarche refusa net, et, pour 
cet acte de fermeté, eut la barbe coupée par ordre du sultan. 

Quant au grand ecclésiarque, que l'on essaya vainement de cor
rompre par des présents, il eut les deux narines fendues. 

Dans l'impossibilité de vaincre une pareille résistance, Amiroutzès 
résolut de passer outre, Il chassa sa femme légitime et, avec la per
mission du Pacha (sans doute son cousin Mahmoud), épousa la jolie 
duchesse'· 

Qu'il me soit permis de faire observer que ce récit renferme une 
contradiction flagrante. On affirme d'abord que Georges s'était fait 
musulman, puis on déclare que pour contracter une seconde union, 
du vivant de sa première femme, il sollicite l'autorisation patriar
cale. Aurait-il donc eu besoin de cette autorisation, s'il edt élé mu
sulman 'I Maintenant apostasia-t-il en cette circonstance même et 
pour l'amour de celle qu'il avait juré d'épouser ou de mourir? C'est 
une question à laquelle je ne me charge pas de répondre. 

On possède d'Amiroutzès quelques pièces de vers, dont deux qua
trains amoureux. Rien n'empêche de supposer qu'ils Curent inspirés 

t. Bütoria eccluitutica (dau la Turcogracia), p. 132 et HO. 
2. Büt. palilica (Turcagr.), p. 2t; Hi&t. eccluitut. (ibid.), p. t2t, 
3. Parce qu'elle était originaire d'une localité nommée Mauchli. Cf. D6m6triu1 

G. Cambouroglo1, 'lnoplca M 'AB-,ivcz!wv, t. II, p. 60. 
4, Bütoria eccluitutica (daDI la Turcogracia), p. t2t et ■uiv. 
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par les éha~més: de la Mouchliotissa.' En' voici· uii, à titre': d'échan-
tillon;·::. ' · ·. - ' · · 

BO.~ lx 'tWV &1111&:twv IJO\J ~œÀÀO\JCl'L 'tŒÇ xœpa!:zç • ., . 
~!Xbczl 'tWY 8Ew11lvwv Cl'OI 1 0\ o' 611wç tly21tiim 
xczl :x,1X!poucr1 cphy611Evo1, cp1Àoùcr1 'tE-rpwidvo1. 

, cf>eù o tov ipw-rlX yEwijç I cpEù o tov 1t60ov -r!xn1ç 1 1 

Cependant Amiroutzès ne jouit pas longtemps de ses amours adul
tères; Un jour que, jouant au trictrac avec quelques gros person
nages, il étendait la main pour prendre les dés, il mourut subitement 
~n · grinçant effroyablement des dents. Le sultan et le pacha n'ap
prir:ent pas sans émotion celle mort terrible et la considérèrent 
comme une puni lion de Dieu 1 • 

· Indépendamment de ceux que nous avons déjà mentionnés, ·on 
possède de Georges Amiroutzès les écrits suivants : 

A. 
Toù 'A~o1po6't~1J EÔX,1) txlcr1oç il !.l11voç 11:poç 9E6v, 

. Incipit: "Ava.pxs, ci1tepl-ypcims xUpt1, A 1tt:la'llC 6pœ't~C xœl ciop¼cou cp&atwé 
a~111oupy6,, 6 1tiCl'IXV lwotlXY Ô1tEpb1X!vwv. Explicit : x6pœ, 6 9e6ç 11ou, 11::xp' ou 
dv iiy1X8ov El, f, .,.a, iicptXYEt't!XI. 

Se trouve dans le Parisinus grec t327, r. 239 v<>. 

B.-

rvw111J 8 xup!ou rewpy!ou 'tOÙ , A111po6't~1J TjV iowxev lv -r'i\ cJ>ÀwpEvi:i~ tvtil• 
11:1ov -roù ~:xcr1Àéwç xczl -rou 1t1X-rpdpx_ou • 
.. Incipit : Et 11àv lwpiiiv A:x·dvouç 'tCZ6'tljV 't'l)V aoeczv, 6-r1 'tO 11:YEU!'CZ lx 'tO:; 

11::x-rpoç xczl 'tOU uloù lx11:ope6E'trll, Àoy1cr110 iç cxv8pw11:!voiç ci11:08E1XY6v,;:xç, o!h' 1lv 
lyw 'tl)Y -ro1:x6-njv 86E!Xv l'LÔ'tWY toEE«111JY, o~o· ô1-1-œ, &v ~E!wcrcz 8éx_,cr6:u. . 

Explicit : 1tÀCZY'lj8ijvcz1 yœp lv -ro1'to1ç 't'l)Y œÀ11cr!czv cio6YCZ'tOV. 
. Se trouve dans le Parisinus grec 3043, du r. t6 verso au r. t8 
recto. Dans cet opuscule, Georges Amiroutzès admet que le Saint
Esprit procède du Père et du Fils. 

· l. Spiridion P. Lambros, Doti\!JA!u r1wpyiou -roü 'Ap.01pou-r~11 (dans le AsÀ-riov n.ç 
1Cl"top1xi\ç Hl à8v. in1pl:iç rl;ç 'EÀÀci6oç, t. Il), p. 281-282. 

2. Hislo1-ia ecclesiastica (dans la T1trcogrœcia), p. l23. 
· 3. J. Fr. Boissonade, qui cite cet intitulé (Anecdola gr•ca, t. V, p. 389), insère 
ici -roü, mais ce mot n'est pas dans l'original. 
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C. 

201 

_ füpl -:iii,,:aufl,lieli~x6-twv èv 'tj <l>Àwpav'tÏ~ll '~~oaq,; sous forrn~ de letir~ 
adressée à Démétrius, prince de Nauplie. Il en existe_ plusieur~ 
~opies, notamment à Rome et à Moscou-. Cet ouvrage de Georges 
Amiroulzès a été connu de Léon Allatius •, du patriarche Dosithée 1 , 

~e Nicépho~e TJiéotokis 1 , d'Andronis Démétracopoulos .', etc., etc. 

D. 
', 

Toii M,;8t!œç 8aoip&vouç xœl lptÀoo:6cpou 'tOÜ '.Àfl,Otpoo'tCTJ à1ttff'>Àœi «fl,otliœïœ, 
mpl 'tT,Ç ül,;ç 'tOii ècpeEijç aurrp&fl,fl,Gl'tOÇ « 810cp&vouç 'tOÜ M7J8e!œç,_ 1tp6upov 3à 
l'EjiÀou o!xov6f1,0U 'tijç l""'(&ÀTJÇ 'ExxÀ7Ja(œç, 1tpo, 'toÙç VOfl,(Cov'tœç Hv tpO"(c.Jatv 
66.v Ào1iiw811ç il!paç XGt'CGt'IMOUC7! 3tœawCo'l'ttXI. tjifl,i'IO'l'tlÇ aè èxeïaa xœl C71tÎÏl'l'tEÇ 
œù-cooç, 'tOY 6&vœ-cov à1ttrniii'l'tœt, ÀO"('>( 4'1t00EIX'10(1)'1 xœxiiiç 'PPOYOÙV'tZÇ œô-toùç 
XII! &lç 6eov ~œiiœpdvo'l'tœç, 11 · 

Cette correspondance a élé publiée par A. Papadopoulos Kéra~ 
meus, dans ses 'Avlx3o'tœ.m,;nx« (CP. {884, in-4°), p. 23 à 29. Les 
lettres de Théophane àAmiroutzès y sont au nombre de quatre; il y 
en a quatre également d'Amiroutzès, dont trois à Théophane et une 
à Critobule, probablement l'historien de Mahomet II. 

E. 
Lettre de Georges Amiroutzès au cardinal Bessarion. Elle a été 

publiée par J. Fr. Boissonade dans ses Anecdota grreca, t. V, 
p. 389 à-lOI. 

F. 
(Parilinw latin 3395, f. 8 3 recto :) 

GEORGII AMERVZAE, MAGNI TRAPEZVNTIS LOGOTHETAE, 
DIALOGVS DE FIDE IN XPVM HABITVS CVM . REGE TVRCAR. 
TITVLVS DIALOGI PHILOSOPHVS VELDE F/DE .. 

PROOEMIVM •. 

Mihi quidem nulla amplius relicta occasiô uidebatur, in qua, ut 

· t. De eccluial occidenlalia atque orientalia perpetua con,enaione (Cologne, t648, 
in-40, col. 883). . 

2. 'lffop!œ ,ccpl -rwv iv 'lcpoao>.ill"otç -n::z-rp1:zpx1uaf.l-rwv (Bucarest, 1115, in-Col.), 
p. 160, § 9. . 

3. 'Ar.ôxp1a1c op8o6ô~ou -r1vdc (Halle, t115, in-8°), p. 33. 
· 4. 'Op8ô6o~oc 'E>.>.i1c (Leipzig, ·t812, in-8°), p. tt9. 



202 BIBLIOGRAPHIE HELŒNIQUE 

olim, scribendis sermonibus occuparer, cum Grœcorum ditionem 
vbique sublatam cernerem, ipsamque nationem rebus iam male 
geslis ea contemnere qua, sibi olim pulchra et magni faciend& 
uidebantur; in ea vero solum intendere qua, ad tuendam uitam 
necessaria sunt, eaque ipsa egre sibi difflculterque comparare. 
Inutile igitur mihi liUerarum studium uidebatur, cum nemo esset 
qui audiret, quique attentionem prœstare dignaretur. (F. 83 r,er10 :) 

Paucis enim exceptis e priore ill& felicitate residuis, qui potius 
sibi conuenire arbitrantur lugere domestica infortunia, frustra alijs 
litterarium negotium hoc exhibeas, vtpote qui neque intelligant 
qua, dicas, neque audiendis sermonibus uacare possint. Illud etiam 
cui quisquam prœcipere consulens non immerito studeal circa libro
rum foeturam, nihilo melius quam nunc est, sperare nobis concedit. 
lmmo autem ualde timendum est ne in Scythas penitus abeuntes 
Grœci esse desinamus : id quod accidisse iam uidemus Asiam 
incolenlibus, grauem ac diuturnam seruitutem perpessis. Ita iam 
penitus seconda fortuna Grœcos destituit. Accidit quidem illis alias 
quoque ut ad seruitutem usque afflicti fuerint. Neque enim hoc 
primum seruitutis iugum senserunt. Nam et Macedones, externi 
homines, Grœcos armis deuictos parere sibi coegerunt, et Romani 
subinde tum Macedonas tum Grmcos ad eandem deduxere fortunam. 
Neque tune tamen litterarum studia philosophiamque neglexerunt. 
Ouin potius, cum desissent (F. 84 recto:) de regno Gneciœ inter se 
disceptare, omne suum studium litteris impenderunt, ftoruit itaque 
temporibus illis apud Gnecos philosophia. Nunc uero nimia uis 
huius fortune, quam patiuntur, eliam eorum qua, pulchra et lau
danda sunt, studium illis abstulit. Omnes enim lugere proprias 
calamitales coguntur. Ac primi quidem Grœciœ domitores simplex 
duntaxat nomen seruitutis, graue tune quidem atque intolerabile 
Gnecis imposuerunt. Re autem ipsa uirtutem ipsorum ac sapientiam 
uenerati liberos ac sui iuris eos dimiserunt. Romani autem ita capti 
sunt ijs quœ inesse Gnecis ornamenta conspexerunt, ut ipsi etiam 
immutati sint, Grœcique i&m effecti orbis imperium successoribus 
suis Gnecis reliquerint. 

Nunc uero ad naturalem hostis contra nos simultatem religionis 
quoque addita dift'erentia grauissimam seruitutem nobis inuexit. 
His itaque rationibus adductus, non putabam sic miseris hominibus 
scribi aliquid edique oportere, neque, dum sapienliœ nomen quœri
tur, fatuœ simplicitatis nomen comparandum cuiquam esse. Post
quam vero, subactis iam Grœcis omnibus patriaque mea in 
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(F. 84 verso :) captiuitalem adducta, ipse etiam seruus illius eft'ectus 
sum, qui romanos ciues grœcosque bomines dominatu suo nunc: 
premil. Isque, lilterarum studijs el pbilosopbia sese obleclans, 
nostro audilo nomine, in colloquium mecum uenit, meque inter 
familiares acceptum iussit continue apud se esse atque exercilum 
pone subsequi, ac sœpenumero de pbilosophicis rebus mecum 
loquutus est, nibiloque minus et de vtriusque gentis dogmalum 
dift'erentia, vbi solum id qumrebatur nostrane cbristianorum fldes 
comunibus sil consona notionibus. 

Cum tamen de sua religione ac fide ne mentionem quidem ullam 
fieri permilleretur, cumque multos mecum sermones, quosdamque 
illorum baud plane despicabiles, pertraxisset, multos uero et ipse 
alternis ei regessissem, dum uidelicet refellerem qum ab eo adducta 
fuerant, doceremque christianorum dogmata ne comunibus quidem 
notionibus aduersa esse, libuil sane ipsa bœc quœ uarijs in con
gressibus ultro cilroque dicta sunl composila publicare, vt bine pi~ 
probique bomines contra aduersariorum rationes stare possint. 
neue minus ueritati quam ipsi mendacio tribualur. Multi quidem 
contra illorum ralsam (F. 85 ,·ecto :) religionem ita exacte iam 
conscripsere vt a nobis addi quicquam non oportuerit. Al uero ad 
ea refellenda qum nunc ab illis contra nostrum dogma inferuntur, 
nemo adhuc nostrorum demonstrando quicquam disseruit, nec ex 
quibus decuit principijs orsus est. Neque enim disputanti eodem 
pacto demonstrandum est contra fldei nostrm aduersarios, quo et 
contra nobiscum sentientes. Sed necesse est eum qui conuenienter 
demonstret rationes proferre ex ijs quœ discretim seorsumque 
unusquisque opinelur ac sentiat. 

Idcirco itaque bos ego sermones collegi, tum rationes adducens 
quas ille attulit proprio ac domeslico robori innixus, tum et eas 
uicissim quas ego contra illas adduxi. Hœc autem ipsa non uno 
quidem congressu, sed pluribus disputata sunt. Is itaque cum de 
huiusmodi rebus disserturus esset, respondendi quœ uellem facta 
potestale, ac prœfatus ea de quibus mecum acturus esset, ab bisce 
uerbis dispulalionem incepil. 

REX TVRCARVM. 

Deus, inquit, necessario est, quandoquidem secus esse non potest, 
ut Aristoteles in ijs libris ostendit qui Metaphysici appellantur. 

(Explicit, feuillet 144 recto :) Asserimus igitur quidnam Deus 
secundum seipsum sil, et quanam ratione sil incogitabile prorsus 
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esse ac inèfl'abile. lpsi uero duntaxat Deo cognitum esse quidnam 
ipse secundum se sit s. 
, Nous ne connaissons pas le texte grec de ce traité. On trouve, 
f. U6 recto à t. 76 verso, le -brouillon de la traduction, mais il est 
incomplet; il se termine par les mots Sed diuina substantia nec bona 
perse ipsam, qui figurent au f. U3 recto, ligne U, de la mise au net. 

G. 
Il y a deux lettres de Jean Eugénicos adressées à Georges Ami

routzès. Nous les avons publiées à la suite de Cent dix lettres grecque, 
de François Filelfe (Paris, t.892, 8°), p. 303 à 304. 
· Une lellre de Michel Apostolios lui est également adressée. Elle 
a été publiée par Hippolyte Noiret dans les Lettr. inéd. de Michel 
Apostolis (Paris, t.889, 8°), sous le n° 64, p. 83 à 84. Enfin, le même 
Apostolios lui a aussi adressé un Discours, dont nous avons parlé 
dans celle Bibliographie, t. I, p. LXVII. 

H. 
On trouve, dans plusieurs bibliothèques, notamment la Biblio

thèque nationale de Paris 1 1 un traité en grec de Leonardo Bruni 
d'Arezzo Sur la République florentine. Cet opuscule est, dans cer
tains manuscrits, dedié à Georges Amiroutzès •. Léon Allalius 
s'était proposé de le publier dans le tome troisième de ses Sym
micta •. Philibert de la Mare eut aussi l'idée de le faire imprimer 
avec une versioa latine de Jean-Baptiste Lantin 1 • Il a enfin vu le 
jour, dans les dernières années du dix-huitième siècle, d'après le 
manuscrit. de la Lauren tienne. La version latine, placée en regard 
du texte grec (assez fautivement édité), est l'œuvre de Benedetto 
Moneta, jurisconsulte florentin, qui a gardé l'anonyme •. Voici le 
litre de ce petit volume devenu fort rare. 

Toü Atova:pôou 'Appt-t(vou 1ttpt 1t0ÀL-te(œç tlJÀopeV't(vfl>v (sic). 
Leonardi Arretini de Florentinorum Republica. 

t. Le feuillet 145 est blanc. 
2. Fonds grec, dans les numéros H9l (f. 5 ro) et 1739 (t. 268 l"'). 

, 3. Bandini, Catal. mss. gr. biblioth. Laurentian111, t. II, col. 606 . 
.&. Voir notre B. H. du dix-septième siècle, t. II, p. 22,. 
5. J. ·p. Niceron, Mémoires pour servir à l'histoire du homme& illustres de la 

République des lettres, t. XXV, p. 292. 
6. J. l\;(orelli, Biblioth. msta gr111ca et latina (Bassano, t802, 8°), p. 21,. 
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In-8° de 32 pages, dont les trois dernières blanches. Très proba
~lement imprimé à. Florence. 

168 
EfXEIPlâION fPAMMATIKHl: Ell:AfOfHl: EK âIAcl>OPON 1:rr

fPAcI>EON :UAAHcl>0EN. EN TOLâE TOL BIBAUlL TAâE . IlEPIE
XETAI. 'Epc.>njp.a::-œ 'tO~ x.pua:oÀc.>pœ. Ile?l &vc.>p.«Àc.>Y p71p.œ'tc.>Y. Ilepl 
cr-t7l!L~-'tLap.oü -rwv "J..POYc.>Y Èx 'tW'! x.œÀxovÔUÀou. 0eoÔG>pou ypœp.p.œ
':LXTÏ; elaœyc.>)'7Ïç -rwv ·,tç -:Éaaœpœ -ro -:É-rœp-rov, mpl aüv-:ixEec.>ç. Hpc.>
ÔLœYOÜ mpl ÈjXÀL'tLXWY, fvwp.œL fJ.OYO<J"tLX.OL ·-Èx ÔLClfOpc.>Y 'ltOL7l'tWY, 
K&.-rc.>YOÇ pc.>p.œ(ou jYW(J.ClL 1tœpœLYE'tLXClt Ô(O"tLX.OL &.ç p.en\YEjXEY Èx 
-:ii; Àœ-rwlôoç cpc.>vriç el; -div éÀÀ71vlôœ ÔLIXÀEx-rov p.ciELp.oç p.ovœx.o; o 
1tÀœvouô~oç. 

(A la page 286 : ) To 1tœpov È)"X.ELp(ÔLO'I &xpL6wç ÈYW1tc.>8Èv 1tÉpœç 
erA11cpev ~Ô71 aûv 0e<ï, ÈY cl>Àc.>?EY'tl(f, &vœÀG>p.œaL p.Èv cl>LÀ('lt'ltou -r_oü 
1.oüv-rœ cpÀc.>pev-r(vou • 'ltOY«t> ôè xœt ôeELOTll'tL B:tp8oÀop.œlou ~pLaLŒYÉ~ç 
':WY éÀÀ71YLXWY ÀOjc.>Y Ècpu:p.ÉYc.>Y 1.ixpw, É'tEL -r<ji à.1to 'C'7Ïç Xp~oü jE_Y" 
v,\cnc.>ç "/.. LÀLoç<ji mv-rœxoa_Loçtji n-rixp-r«i> xœl ôexii-r«i> fA,7lYOç cl>e6pouœ-
plou &:. · · 

In-8° de 286 pages et un feuillet. A la page 2, épltre dédicatoire 
d'Euphrosynus Boninus à Aloysius Alamannus. Rare. 

Bibliothèque nationàle de Paris : X+ 284. (lnv. X 6653). 
Bib~iothèque du Musée britannique: t2923. a. 4.t. 

169 
HEXAMERON 

Magni Basilij per Joannem 
Argyropolum e greco in 

latinu3· conuersum. 
Cum Gratia t Priuilegio. 

(A la fin :) C[ Imprçssum Romç apud Iacobum ·Mazoêhium 
Romanç Achademiç Bibliopo. Anno. M •. D. XV. Die. Xlt 
Mensis ~e~~~ris. . . . · · · · , . r : · . . · ; , : • : - •· 



206 BIBLIOGRAPHIE HELLÉNIQUE 

In-folio de XLV feuillets chiffrés ou, plus exactement, xLvI, car le 
xxxm est répété. Signatures : aa-gg, de 6 f. chacune ; hh, 4 feuillets. 
Titre dans une bordure ornementée. Plaquette de la plus grande 
rareté. Un exemplaire est coté 9 marks 25, sous le n° 763, dans 
le Catalogue xxll de Ludwig Rosenlhal de Munich. 

Au verso du titre, épître dédicatoire de Jacobus Mazochius 
R. D. D. Petro Grypho, episcopo Foroliviensi, referendario apo,tolico, 
datée de Rome, t2 avant les calendes de janvier (21 décembre) 1515. 

Bibliothèque nationale de Paris: lovent. C t57. 
Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : 4-982t. GQ. 4. 

170 
CONTENTA. 

C[ CONTINETVR HIC ARISTOTELIS CA-

stigatissime recognitum opus metaphysicü a Clarissimo prin
cipe Bessarione Cardinale Niceno latinitate fœliciter donatum, 
xiiij libris distinctum : cum adiecto in xij primos libros Argy
ropyli Byzantii interpretamëto, rarü procul duhio & hactenus 
desideratü opus. Deus optimus qui sub nomine ipsius entis in 
hoc opere celebratur : hoc ipsü faciat ad sui & laudem & 
cognitionem omnibus studijs proficuum. [THEOPHRASTI 
metaphysicorum liber I 1.] ITEM METAPHYSICA inlroduclio: 
quuluor dialogorum libris elucidata. C[ Venale habetur hoc 
eximium Aristotelis opus apud Henricum Stephanum e regione 
scholre Decretorum. ex cuius oflicina accuratissime rccognitü 
prodijt Anno CHRISTI qui summum ens entium existit MDX V. 
vicesima die mensis Octobris 1 • 

(A la fin :) HOC cximium opus continens ex traductione cla
rissimi patris Cardinalis Bessarionis, libros metaphysicorum 
Aristotelis XIIII, & Argyropyli XII, Theophrasti autem 1, Et 
introductionem 1, Ac introductorios in eandem dialogos 1111 : 

t. Ce que je place ci-dessus entre crochets manque dans certains exemplaires, 
notamment celui de notre Bibliothèque nationale coté : lnv. Rés. R 380 (2). 

2. La disposition du titre a été conservée pour les deux premières lignes. 
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impressO. est Parisijs in edibus Benrici Stephani Chalcographi 
e regione schole decretoro comorantis. Anno eiusdem CHRISTI 
domini nostri MDXV vicesima die Octobris. 

In-folio de 160 feuillets chift"rés. Au verso du titre, épitre de 
Jacques Lefebvre d'itaples Roberto Fortunato Collegii Ple11eiaci 
moderatori vigilanti11imo. Très rare. 

Bibliothèque nationale de Paris : lnv. Rés. R GUS (2). 
Bibliothèque de l' Arsenal : Sc. &. Arts, 903. in-fol. 

171 
8EOàOPOr rPAMMATIKBt EitArorm: BIBAIA à', Toû auhoû 

apt 1"11Ywv. fewp-ylou -coü Àexcxff71voü mpt o-ün&;ewc 't'wv P11!1-«'t'c.>v. 
TBEODORI GRAMMATICES INTRODVCTIONIS LIBRI QUA
TVOR. Eiusdem de mensil,us. Georgij lagapeni (sic) de construc
tione uerl,orum. 

(Au recto du f. antépénultième :) To 1tœpov ~L6Àlov œxpL6wç 
lvtunw8h 'ltépœç etÀ71cpev ¾iô11 o-ûv 81~ !v '='li 4>Àwpev:t~, lvœÀC:,l"œa-L 
iùv 4>1.Àlmt0u -coû 1.oüv-rœ cpÀwpev:lvou. 'ltOYCf> Ôt xœ\ ô1;L0':71't'L Bœp8o
Ào!"Gtlou -coü ~pLO'LGtYiwc 't'WY éll71vt.XWY 16ywy icpLE~YCa>Y xa.pw. E't'L 
(sic) 't'~ œ1t0 -riic XPI.ÇOÛ yevv,io-Ec.>C "X,LÀLOÇ~ 'lt&Y't'UOO'°ioc;~ 1"1'-ffl't» 
ut ÔEU't''f> 1"11VOC Mœp-::tou X~. ilpxov:oc l"Eîlc;ou iip"X,LEpiwç 111"WY 
AioY"COç ôexa.-cou mL 't'plT«i», lmpre,fSum est hoc opus grammatices 
Theodori Georgijq; s~ acri calamo castigatum Florentia,. in 
Aedilnu Philippi luntaJ Florentini 6ibliopola1. Pontificatus sanc
tissimi Leonis. X. Papa, nostri anno tertio. Anno dominicl/8 
incamationis. M. D. XV. Quinto cal. Aprilis. a 6 cd e f g hi le 
lm n op q r s tu :x y .z. ABCD. Quaterniones omnes. 

ln-8• de !t6 feuillets non chift'rés, divisés en !7 cahiers de 8 f. 
chacun. L'avant-dernier f. est blanc et le dernier porte au verso la 
marque de l'imprimeur. Rarissime édition. 

Bibliothèque Mazarine, n• ü9'9, 
Bibliothèque nationale d'Athènes: Pbilolog. gr. 33ti. 
Bibliothèque du llusée britannique: 622. e. t6. et G. t6799. (t). 



208 BIBLIOGRAPHIE HELLÉNIQUE 

172 
C[ Flauius Veget~us Vir illuslris de re militari. · 
C[ Sextus Julius Frontinus Vir consularis de re militari. 

'. ' C[ Aelianu~ de instruedis aciebus. . . . . . 
· C[ Modesli Libellus de vocabulis _ rei mililaris. 

Venundanlur Parrisijs a Johane paruo in vico sancti Jacobi 
sub Lilio aureo; : · · · · · · · · · · 

(Au feuillet 37 ·rèctiJ :) C[ Impre's~us' Parisius· per niagistrü 
Bertholdum Remboldt pro Iohane- paruo librario parisiensi. 
Anno. t5i5. Die vero. U. Maii. 

(A la fin:) LAVS DEO. Pro .lohanne paruo Librario vniuer
sita.tis.~~ri.s~ei;., ,8. Iunii. Anno. i9_i5. 
,,, . ' 

. •. In:-1° de 6 feuillets non chiffrés, 72 fetiillels ·chiffrés et22 feuillets 
non chiffrés, divisés en t3 cahiers ainsi composés : A, 6 feuillets; 
a b c d f g h k 1, 8 feuillets chacun ;_ e. m, 6 feuillets chacun ; i, to 
feuillets. Titre imprimé en rouge et noir. Marque typographique sur 
le titre. Rarissime édition. 

En tête du volume, épitre dédicatoire ainsi intitulée_ : Ioannes 
Longueval Mondideriensis prestàtissimo viro Antonio du prat, Frâcie 
càcellario meritissimo, salulë. · · 

Celle épitre est suivie de « Guillermi Brinonis Parisien. Hêndeèa-
syllabum carmen ». · · 
. La traduction d'ilien est celle de T-BÉODORE GAZA. 
· Biblioth. royale publique de Dresde : Lit. Rom. 8 t539. 
,. Bibliothèque nationale de Paris: Inv~ Rés. H90. 

-. 

173 
MICHAELIS TARCHÀNIOTAE 

• . MARVLLI NENIAE. 
d : ·; -,. Eiusdem''Èpigrammata nunij; alias impressa. 

M. ANTONII· Flaminij Carminum li6ellus. 
Eiusdem Ecloga Thyrsis. 

(A la fin:) ([· lmpressum Fani in mdi6us Hieronymi Soncini. 
ldi6us Septem6. M._ ~-_~Y:. __ _ 
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ln-8° de vingt feuillets non chiffrés, divisés en cinq cahiers de 
quatre feuillets chacun. Le premier et le dernier cahier ne portent 
pas de signature, les trois autres sont signés b c d. Plaquette d'une 
insigne rareté. Un exemplaire, auquel est jointe la rarissime traduc
tion italienne du De officio Regis d'Agapet (Venise, {545, in-8•), est 
marqué 20 francs, sous le n• 234 du Catalogue 22 de Francesco Per
rella (Naples, septembre {900, in-8°), p. 26. 

Au verso du titre, épttre de M. Antoniils Flamininus (sic) Achilli 
Phileroti Bochio. 

Au feuillet 2 : Michaelis Tarchaniotœ Marulli Constantinopolitani 
Nenia:. Elles sont au nombre de trois : La première De acerbitate 
Fortuna:; la deuxième est simplement intitulée Nenia; la troisième, 
Ad Antonium Baldracanum, se termine au verso du feuillet 7. 

Au feuillet 8 commencent : Michaelis Tarchaniotœ Marulli Constan
tinopolitani Epigrammata nunquam alias impre1Sa. Ce sont les sui
vantes: Ad Ecnomùm, ln Monillum, Ad lsabettam Gonzagam Ducem 
Vrbini, ln Sacerdotum auaritiam, ln Cominium, De filio Auli, De 
Diogene et Aristippo, Ad Hylam, ln Posthumum, De Miseria uitœ, 
Diuo Geo,·gio, De Domillo cœco ferente claudum, De Carolo Gallorum 
rege, Epitaphium eiusdem. Ces épigrammes se terminent au feuillet 
H recto. Viennent ensuite les poésies de M. A. Flaminius. 

Bibliothèque de S. Marc(à Venise) : n• 3178. 
Bibliothèque Mazarine : n• 2t!i30 (exemplaire incomplet des poésies de 

llichel Tarchaniote Marullus). 
Bibliothèque d'Ingram Bywater (à Londres). 

171 
L. Cœlii Lactantii Firmiani diuinarum institutionum Libri 

septem. De ira Dei, Liber 1. De opificio Dei, Liber 1. Epitome 
in libros suos liber acephalos. Phœnix. Carmen de Dominica 
Resurrectione. 

(A la fin : ) VENETIIS IN AEDIB VS ALDI, ET ANDREAE 
SOCERI. MENSE APRILI. M. D. XV. 

In-8° de i6 feuillets non chiffrés + 348 feuillets chiffrés + i2 
feuillets non chiffrés. Signatures: aa-bb; a-z el A-Y, de 8 feuillets 
chacune. Ancre aldine sur le titre. ldition d'una extrême rareté. 

Au verso du titre commence une épttre dédicatoire intitulée 
t, 
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Optima, atq; integen·imo Antistiti Antonio Triultio, ac Ch1·istia11i.mn11 
Francorum Regi.s 01'atori ad Senatum Venetum prœstantissimo, loânes 
Baptista Egnatius Venetus 1 • 

Des t2 feuillets non chiffrés de la fin, 8 contiennent: 

INTERPRETATIO DICTIONVll GRAECARVM, QV AE IN 
LACTANTIO REPERIVNTVR, DE VERBO AD VERBVM 
FACTA, IDQVE VT RVDIVM TIROCINIO CONSVLATVR, 
RECENSENTE, EMENDANTEQVE MARCO MVSVRO. 

A la suite du Lactance, on trouve ordinairement relié l' Apologé
tique de Tertullien, qui comprend -1 feuillets non chiffrés et 48 feuil
lets chiffrés: Signatures : *• de 4 feuillets; et AA-FF, de 8 feuillets 
chacune), avec la même souscription que celle reproduite ci
dessus. En tête, il y a une épitre dédicatoire de /oannes Baptista 
Egnatius Venetus Gaspari Contare110. Ancre aldine au verso du 
feuillet 48. Renouard affirme I qu'on ne peut séparer le Tertullien du 
Lactance sans faire de l'un et de l'autre deux fragments imparfaits. 
L'assertion de ce bibliographe est corroborée par l'édition du Lac
tance de t535, où le Tertullien est annoncé sur le litre collectif3. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : n• 38260. 

175 
Horœ in laudem bea 
tissime virginis se

cundum consue
tudinem Ro

manœcu-
rire. 

Septem Psalmi pœni
tentiales cum lretaniis 

& orationibus. 
Sacrificium in laudem 
sanctissime virginis. 

t. Cette édition est due aux soins de Jean-Baptiste Egnazio. 
2 • .dnnalu de l'imprimerie de• .Alde, troisième éd. (Paris, l83-i, in-8•j, p. iO. 
3. Voir plua loin, à l'année 1535. 
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(A l'avant-dernier feuillet verso :) 'Ev pwtJ,7\ '.71 'tc.>Y 1toÀEwv 
0 ... ,.. ' z ' - 'l'I' ' ' t ' ' '8 1"'2av •• o~, 1t2?Cl 21.a.pLa. 'te.> XŒ/\/\U:p"(11, oux EIJVOtJ, ou x.wpLc; E':IJ1tW 7\, 
"E·m -:w à.1tà 't"iic; XpLc;OÜ "(EW,icnwc;. X,LÀLoc;w, fLc;'. M'1)voc; tJ,(lp-:(ou Lw. 
A, "' , ( , , , l i. , , - ' , EOY'tOc; 0EX2':0IJ tJ,Ej' c;ou Œ?X,LEpEwc;, oa .wc; 'ti;;, XIXL EU'tUX,c.>c; ŒU':7)V 
TjVLox_oüv-:o.;. 

In-32 de !28 feuillets non chiffrés, divisés en seize cahiers de 
huit feuillets chacun, signés ar.-'IC, Au verso du dernier feuillet, dont 
le recto est blanc, il y a ceci tiré en rouge : Z. X, 1 K. Impression 
rouge et noire. Petit volume tout en grec, saufle titre. Les caractères 
sont ceux du Pindare de t5t5, mais paraissent plus fatigués. 

La préface suivante commence au verso du titre et se termine au 
recto du feuillet 2 : 

Za.1.,œplœ; KœÀÀI.ÉpY7lc; 6 Kp11c; -:oie; Éxœc;a.1.oü op8oooeoLc; X,pLc;LIXVOic; 
D..:o.; 1ta.pœ 8EoÜ xœt Elp7Ïv7l 1tÀ'1)8uv8El'1). 

'EmLÔ-,\1tEp O a'OfOÇ Ô7ltJ,LOUpj'Oc; Èe à.op«'tOU xœt Opœ't"ÏÏc; a'UYE~a'IX'tO 
T111i.; 9ucnwc;, &vœyxa.ï:ov Ô7Ï1tou ÔL't'riic; xœt ÔEia8œL 'tpofiic; • xœt mpt tJ,ÈV 
~c; ac.>fA-IX'tLXTÏ.; cpLÀoaa:pxou.; 6pwv, oùôèv 1ta.pœww • mpt ÔÈ 't"iic; 'ltVEU-
1:'-"-:Lx-i\c; à.l:'-EÀE1c;, ÔEÜ'te: 1 Àéyw, 1ta:v-:ec; ff.V &xoÀou8(œv 'tŒU't'1)VL 't"iic; 
inœpa.ylœ.; 111:'-WV 8EO't0XOU op8pt~ov-:éc; 'tE xœ8' ÉXŒc;'1)V xœl 1tpoaEUX,0-
1:'-€VOL à.a"ltlXaw l:'-E8œ, xœt à.v-:t 'IÉX'tœpoc; xœt à.l:'-6poalœc; 'tœu~ X.PC:, l:'-e:8œ • 
Î'lœ -:œï:c; 1tpàc; 'tOV l:'-0VOj'EVTÏ œù't"iic; ut6v 'tE xœt 8EOY wa(œt.c; tJ,É'tOXOL 
yEvc!>[l:'-€]8œ 't"iic; a.twv(ou ~w-i\c; • Y1c; xœt 'tUXOLfA,EV 'tlÏ œÙ'toÜ X,«pL'tL xa.t 
cpl.Àœv8pw1tltf, à.1:'-1\v. 

Au feuillet 2 verso, commence le texte avec le titre suivant : 
'AxoÀou8!ar. ,r't· o?iv wpatL 'tijç ŒEL'ICatp8&vou Mar.plar.ç, Xllt't 1 ëeo, -cijç pw11ar.txijç ar.ÔÀijç. 

Biblioth. du prince Georges Maurocordato (Seul exempl. connu). 

Cet exemplaire, acheté chez un bouquiniste de Rome, au prix de 
300 francs, avait appartenu au pape Urbain VIII; il était recouvert 
d'une reliure aux armes de ce pontife, mais dans un tel état de déla
brement qu'il fut impossible de la conserver. 

l. Ce signe est flanqué de quatre points à l'intérieur, un dan■ chacun des 
angles qu'il forme. 
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t.76 
QVAE HOC IN VOLVMINE TRACTANTVR. 

([ Bessarionis Cardinalis Niceni, & Patriarchre Constanti
nopolitani in calumniatoré Platonis libri quatuor, opus uarium. 
ac doctiss. in quo prreclarissima qureq3, & digna lectu, qure à 
Platone scripta sont ad homines tam moribus q disciplinis 
instruendos, breuiter, claréq3, et placido stylo narrantur. 

([ Eiusdem correctio librorum Platonis de legihus Georgio 
Trapezunlio interprele, obi passim uerba grreca ipsius PJatonis 
recitantur & emendata, & cum suis accentibus, nam in libris 
Romre olim impressis desunt. Deinde à Bessarione srepe argu
mento prremisso, in latinum ucrtuntur. Postremo Trapezunlii 
tralatio subiungitur, quod est perq utile iis, qui grrecis Jiteris 
Istituuntur, at43 ex grrecis bonis, bona Jatina facere uolunt. 

([ Eiusdem de natura & arte aduersus eundem Trapezunliü. 
tractatus admodum q acutus, ac doctus. 

([ Eiusdem Metaphysicorum Aristotelis XIIII librorum tra-
latio. 

([ Theophrasti Metaphysicorum lib. I. 
([ Index eorum omnium, qure singulis libris pertractanlur. 
(A la fin :) ab cd e f g h i k 1 m n o p q. aa bb cd e f g. 

Omnes sont quaterniones, prreler q, qui est duemio, & g qui 
ternio. VENETIIS IN AEDIBVS ALDI, ET ANDREAE SOCERI 
MENSE SEPTEMBRI M. D. XVI. 

In-folio de huit feuillets non chiffrés + H6 feuillets chiffrés + 
53 feuillets chiffrés (dont le dernier chiffré par erreur 53) et un 
feuillet pour l'ancre aldine, laquelle figure également sur le titre. 
Bien que peu commune, cette édition est moins rare que celle 
de 1503 (voir le n° 121), mais contient en plus les traités d'Aristote 
et de Théophraste sur la Métaphysique. Il y a des exemplaires en 
grand papier. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : n• 38t3t). 
Bibliothèque d'Ingram Bywater (à Londres). 
Bibliothèque nat. de Paris (-ie ex.) Inv. Rés. R 2t, 22 et 23; el Fol. R. 26t. 
Bibliothèque du Musée Britannique : 52"'. k. 3. 
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t.77 
Textus Aethicoiv Argy. 

Habes humanissime lector Ethicorum seu moralium libros 
decem Aristotelis scilm traductionem Ioannis argiropyli in 
quibus humane vite decursus perpulchre describitur de nouo 
correctos ac emëdatos & (ni fallor) nunq3 politiores inuentos : 
cum marginalibus additionibus textum elucidantibus. Preterea 
capiti inuenies adiunctas annotationes seu declarationes Reoe
rendissimi domini Magistri Gilberti Crnb ponentes diffinitiones 
diuisiones & notiida in decem predictos libros quibus intellectis 
facile fis textos obscoritatem discernit. 

(Au dernier feuillet ·verso:) Aristotelis viri sapiëlissimi Aethi
corum ad Nichomacum (sic) Libl'i decem Corn annotationibus 
Reuerendi domini Magistri Gilberti crab in predictos Iibros in 
principio posilis Impressi per Ioannem de la place : Anno 
domini. M. cccccxvj. viij Augosti. 

In-8° de i 7 feuillets non chiffrés + cxxxvn feuillets chiffrés 
+ 6 feuillets non chiffrés, divisés en 20 cahiers de 8 feuillets 
chacun. Signatures : a-v. Le feuillet l 7 liminaire appartient nu 
troisième cahier. Titre imprimé en rouge et noir, avec une xylo
graphie représentant un professeur dans sa chaire et remettant un 
volume à un élève agenouillé devant lui. Quelques autres élèves se 
tiennent debout. Dans la partie supérieure de cette vignette, on lit 
en rouge : Domin• Gilbertus Crab. Une xylographie du même 
genre, mais non identique, figure au premier feuillet chiffré. Marque 
typographique (?) à la fin du volume. Rarissime. 

Bibliothèque d'Ingram Bywater (à Londres). 

t.78 
D E C E M librorum Moralium Arislotelis, tres conuersiones : 

Prima Argyropyli Byzanlij, seconda Leonardi Aretini, terlia 
vero Antiqua per capita et numeros conciliate : cümuni, 
familiariq3 commëtario ad Argyropylum adiecto. ([ HEC 
QYARTA RECOGNITIO TYPIS ABSOLVTA EST IN OFFI-
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CINA HENRICI STEPHANI E REGIONE SCHOLAE DECRE
TORVM. Venale habetur predictü moralitl Aristotelis opus 
apud eundë Henricü stephanum chalcographtl e regione schole 
decretoru cômorantë. 

(A la fin :) f[ Hec opera hic continentur : adinuicem hoc 
ordine conciliata. Primo. Decem libri Ethicoru Aristotelis ex 
traductionc Argyropyli Byzantini. f[ Commentarius in eundem. 
Secundo. Magna Moralia Aristotelis Interpretc Georgio Valla 
Placentino. Tertio. Dialogus Aretini ad Galleotum. Quarto. 
Arlificialis introductio per modum Epitomatis In decem libros 
Elhicorum Aristotelis. Quinto. Decem Ethicorum Aristotelis 
ex traductione Leonardi Aretini. Sexto. Itidem Ethicorum 
libri decem ex Antiqua traductione. f[ Omnia vno volumine 
comprehensa et accuratissime recognita : quo ad heate viuendo. 
nullum desit studiosis presidium, nullü enim vtilius studium 
existimauit Socrates, et vniuersa vere philosophantium schola: 
eo in quo ad probitatem incitamur, et ad virtutum accendimur 
amorem. Et absoluta sunt impensis, sumptihus et diligentia 
Henrici Stephani : in almo Parisiensium studio. Anno ab 
incarnatione domini virtutum. t5i6. die iO Mensis aprilis. 

In-folio de tOl feuillets chiffrés (dont le dernier porte par 
erreur 201) et un feuillet blanc, divisés en treize cahiers de huit feuil
lets chacun, saufle douzième qui n'en a que six. Signatures: a-n. 
+ 22 feuillets chiffrés, divisés en trois cahiers, dont les deux 
premiers de huit feuillets chacun et le troisième de six feuillets. 
Signatures : a b c. + iO feuillets non chiffrés en un cahier signé a. 
+ 74 feuillets chiffrés, divisés en neuf cahiers de huit feuillets 
chacun, sauf le dernier qui en a dix : Signatures : a-i. Titre dans 
un encadrement xylographique. Caractères gothiques. Rarissime 
édition. 

Bibliothèque Mazarine : n• 36t 7. 
Bibliothèque de Théodore Avramiotis. 
Bibliothèque de feu Charles Gidel. 
Librairie de Maisonneuve (à Paris). Cet exemplaire possédait en double 

les 22 feuillets chiffrés et les t0 feuillets non chiffrés. 
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179 

CLA. PTOLEMAEI INERRANTIVM Slellarum significa
tiones per Nicolaum Leonicum è grœco translatœ. XII. Romano
rum menses in ueterihus monimentis Romœ reperti. Sex priorum 
mensium digestio ex sex Ouidij Fastorrtm libris excerpta. 
P. OVIDII NASONIS FASTORVM LIB. VI. TRISTIVM 
LIB. V. DE PONTO LIB. 1111. IN IBIN. AD LIVIAM. 

(A la fin:) aaa hhh ccc ddd eee fff ggg hlih iii KKK Ill mmm 
nnn ooo ppp qqq rrr sss ttt uuu xxx yyy .zzz AAA BBB CCC 
DDD EEE FFF. Omnes sunt quaterniones,prœter FFF duernio
nem. VENETIIS IN AEDIB VS ALDI, ET ANDREAE SOCERI 
MENSE IANVARIO M. D. XVI. 

In-8° de 21 feuillets chiffrés dans la marge inférieure el un 
feuillet blanc + 227 feuille Le; chiffrés + un feuillet non chiffré ~yant 
au recto la souscription et au verso l'ancre aldine, laquelle figure 
aussi sur le Lil.re. Rarissime. 

N. B. Le foliotage de la seconde partie, tel que nous venons de 
le donner, bien que conforme au registre, n'est cependant pas 
exact. En effet, le cahier lll n'a que six feuillets, dont le sixième 
blanc, et le premier f. du cahier mmm qui devrait être chiffré 87 est 
chiffré 89, de sorte que celte seconde partie ne compte réellement 
en tout que 226 feuillets. Ce volume fait partie de l'édition aldine 
d'Ovide publiée en 1516. 

Bibl. nat. de Paris ( 3 ex.): lnvent. Rés. pYc 6!-t, 642 et 643. 

180 
EPOTHMATA TOr XPn::oAOPA. Grammatica ChrysolorfJ. (A la 

fin :) t[ 'E'tu1t©871 iv ÀEUXO'tOX~, "Î\'tOL 1tctpLa-CoLç "E'tEL «l'!tO 9eoyov(œa

x~ÀLOc;W' 'ltE'll'tctXOa'LOc;bi txxœ~ÔEXIX'tCi>. 'EÀcttpl}60ÀLb>'IIOÇ kœiuvou 
'lti(J.q. 

ln-4° de 70 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, divisés 
en dix-sept cahiers de quatre feuillets chacun, sauf le dix-septième 
qui en a six. Signatures œ-p. Sur le titre, seconde marque de Gilles 
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Gourmont, avec les quatre sentences reproduites ci-dessus, Voir 
p. t.80, n° t.53. 

Bibliothèque de la Sorbonne : 1. 1. Ill. 23 *· 
Bibliothèque de l'Arsenal : Belles-Lettres, 250 B. 

t8t 
EPOTHMATA Tor 

XPY'l:OAOPA. 
Erotcmata Ch1-ysolorm. 

Toü Or.op.&:pou ~TjÔc.>, 
.EL 8e68ev ~(6Àou.; à.v8pwm~wv 'tE p.&:8TjO'W 

K~aaêfç 'ttzÜ-rtz p.6"7i ô' ÉÀÀà.ç ëôwxe O'OfTj 1• 

Ottomari Luscinij I Distichon. 
Sacra simul penitusq3 iuuat quem nosse prophana. 

Argolicas studeat voluere litterulas. 
(A la fin :) Excusus est Chrysoloras formulis Grmcis Argen

torati, in officina loannis Knoblouch calcographi Argentineii. 
Anno M. CCCCC. X VI. Die .iij. mensis Decembris. 

In-4° de 34 feuillets non chiffrés, divisés en huit cahiers de quatre 
feuillets chacun, sauf le dernier qui en a six. Signatures A.-H. Titre 
encadré dans un ornement xylographique. :8dition rare et jolie. 

Bibliothèque de !'Arsenal : Belles-Lettres. 250 bis. 

182 
THEODORI INTRODVCTIVAE GRAMMATICES LIBRI 

QVATVOR. t[ Venales reperiuntur parisiis apud Egidium 
Gourmont e regione collegij Cameraccnsis. 

In-4° de 22 feuillets non chift'rés, divisés en quatre cahiers, ainsi 
composés : a, 4 feuillets; b, 8 feuillets; c, 4 feuillets; d, 6 feuillets, 
dont le dernier blanc. 

t, Les fautes d'impresaion qui déparent ce titre se trouvent bien dans l'original. 
2. C'est-à-dire : Ott. Nachtigall. 
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THEODOR! GRAMMATICAE INTRODVCTIVAE LIBER 
SECVND VS. C[ Venundantul' parisiis ab Egidio Gourmont E 
regione collegij Cameracensis. 

In-4° de 42 feuillets non chiffrés, divisés en dix cahiers ainsi com
posés : e f g h i k I m n, de 4 feuillets chacun ; o, de six feuillets, 
dont le dernier blanc. 

THEODORI GRAMMATICAE INTRODVCTIONIS LIBER 
TERTIVS. (Le reste comme dans le livre II.) 

In-4° de 54 feuillets non chift'rés, divisés en douze cahiers ainsi 
composés : aa, de 4 feuillets; bb, de 8 feuillets; cc-li, de 4 feuillets 
chacun; mm, de 6 feuillets. 

THEODORI GRAMMATICAE INTRODVCTIVAE LIBER 
QVARTVS. (Le reste comme dans Je livre II). 

(Au verso de J'avant-dcrnicr feuillet :) TEAO:E Tor TETAP
TOr TON El:E TEIIAPA Tm: 8E0.10POr rPAMMATIKH:E EI:EA
rornI. KAI IHIOr XPil'TOI. IlAEIITH XAPI:E. 

t[ 'Ew1tw871 füip\afo~a 1tŒpœ roupfLOvt(<i> Ë-:EL &1to 't"~; 8eoyov(Œ,. 

x~À~oçcïi 'ltE:Y'rŒXOO'\OÇCÏ> ÎX'r'!) XŒ1 ÔEXœ'r'!) ax\pOfOpU~YOO' ÈYYœ~ 
' , ll'lt\0Y't0O'. 

In-4° de 54 feuillets non chiffrés, divisés en trP.ize cahiers, ainsi 
composés nn-&, de 4 feuillets chacun; ;,;,, de six feuillets, dont le 
dernier blanc. Seconde marque de Gilles Gourmont sur chacun des 
quatre titres. Rarissime édition, dont on rencontre parfois des par
ties séparées. 

Bibliothèque Mazarine : n° t006I. 
Bibliothèque royale publique de Dresde : Lit. Grœc. B t 609 (pour les 

livres 3 et .(. seulement). 
Bibliothèque du Musée britannique (-i-exemplaires) : 65. a. 20. - 62t-. c. 7. 

(2. *· 6. 7.) -687. r. to. et G. 7i62. 
Bibliothèque de Théodore Avramiotis. 
Bibliothèque de feu Charles Gidel. Cet exemplaire avait appartenu à 

Huet, évêque d'Avranches, et était revêtu d'une jolie reliure à ses armes. 
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i83 
THEODORI INTRODVCTIVAE 

GRAMMATICES LIBRI QVATVOR 
Venalcs reperiuntur Louanii e regione Scholre 
loris Ciuilis apud Theodoricum Martinum 
Alustensem diligentissimum & fidelissimum 

Chalcographum. 

(A la fin :) Louanii ex redibus Theodorici Martini Alustensis 
Mense Martio An. M. D. XVI. 

In-4° de 1.6 feuillets non chiffrés, divisés en quatre cahiers de 
quatre feuillets chacun. Signatures : a-d. Sur le titre, marque typo
graphique de Thierry Martens. Au verso du titre, épigramme grecque 
de Jérôme Aléandre. Rarissime et recherché. Ne contient que le pre
mier livre. 

Voir le numéro suivant. 

Bibliothèque du Musée britannique: 624. c. 6. (1). 

{84 
THEODOR! GRAMMA TI CES IN 
TRODVCTIONIS LIBER SECVN 
DVS. 

(A la fin :) Louanii apud Theodoricum Martinum Alusten
scm Anno salutis M. D. XVI. Mense Iunio. 

In-4° de 32 feuillets non chiffrés, divisés en sept cahiers. Signa
tures : A, 6 feuillets; B-F, 4 feuillets chacune; G, 6 feuillets. Marque 
typographique de Thierry Martens sur le titre. 

Ces deux livres sont les seuls qui aient été publiés des quatre 
annoncés sur le titre général. 

Voir le numél'o précédent. 
Bibliothèque du Musée britannique : 624. c. 6. (3). 
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185 
THEODOR! VIRI 
VNDECVNQVE 

DOCTISSIMI 
Liber Quartus & vltimus de cüslructione 

R. Croco Britanno lnterprrele. 

219 

(Au verso du dernier feuillet :) ,r Cautum est per prudëtissi
mum & grauissimum Senatü Lipsensem ne quis hüc librü 
D. R. C. aut quëuis aliü ab eodë in bac inclyta vrbe, versü, 
cüpositü, aut excusü, intra quadriëniü imprimat, aliüdeue 
imjissum hue aduehat prout videre est, in instrumento_publico, 
quod eidem D. R. a Senatu donatum est. Lipsire in œdibus 
Valentini Schumaii Anno M. D. XVI. 

ln-1° de -4 feuillets non chiffrés + xxxv feuillets chiffrés+ t feuil
let non chiffré. Signatures : a, -4 feuillets; A et B, 6 feuillets cha
cune; C, -4 feuillets; D, 6 feuillets; E, -4 feuillets; F, 6 feuillets; G, 
-4 feuillets. Titre placé dans un encadrement xylographique, dont 
l'intérieur est partiellement occupé par les armoiries d'Albert, arche
vêque de Mayence, et le bas par les images des saints Maurice, Mar
tin et llienne (martyr). Autres armoiries au verso du feuillet 35. Le 
feuillet 36, blanc au recto, contient au verso la souscription et la 
marque typographique. Rarissime édition. Un exemplaire de ce livre, 
revêtu d'une très belle reliure ancienne en peau de truie estampée, 
était en vente, au mois d'avril {887, à la librairie Maisonneuve, au 
prix de 50 fr. 

Au verso du titre : 

R. Croci Londoniensis, in laudem Reuerendissimi in Christo 
patris & Illustriss. principis Alberti, &c. 

Sumpto argumento ex insignibus. 
Gryphes habent Aquiliiq3, & habët tua signa Leones. 

Sic leo quadrupedum gloria, vt illa auium. 
Rostro alisq3 aquila est, leo corpore gryph", & vnus 

Est duo, sunt cuncta & singula vita tua 
Niiq3 alfJ doctrinfJ aqla : te nobile stëma leonem, 

Fecit vtrüq3 deus, iunxit vtrü43 deus. 
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G. C. Aubanus in quartum Theodori 
a Croco pceptore, latinitati donatum. 

Quisquis es, & grecre linguas sectare loquelre, 
Et cum Romanis Attica verba sonis, 

Hçc lege, quç studio iuxta generosus & ortu, 
luppiter o quanta translulil arle Crocus. 

Dispeream, si non : Lector sludiose : putabis 
Hoc studij : & verre Nobilitatis opus. 

Nam mihi (nec fallor) sic hçc nô parua videnlur, 
Vt fore nulla vsq3 splendidiora putem. 

Les feuillets liminaires 2 reclo à 4 verso sont occupés par une 
épitre dédicatoire ainsi intitulée : 

Reuerendissimo in Christo palri, Serenissimo & Illuslrissimo 
Principi, Diio. Diio Alberto, Sancte Sedis Maguntinesis & Mag
deburgesis Archiepiscopo, Sacri Romani Imperij Electori, 
Archiciicellario, & totius germanire primali, Ecclesiç Balber
sladesis administratori, Marchioni Briideburgesi, Sletinësi, 
PomeranoJ.V, CassuhoJ.V & Schlanorum duci, Rugie Principi & 
Nurenbergensi Burgrauio, Domino & Mecamati suo somme 
obseruando, M. R. Croc, Londoniensis S. P. D. 

Bibliothèque d'lngram Bywater (à Londres). 
Bibliothèque du Musée britannique : 624. c. 5. (2). 

186 
frimue libtr grammatiCAE INSTITVTIONIS THEODOR! Gazre 

sic translatus per Erasmum Rolerodamum, ac titulis & anno
tatiunculis explanatus, vl cilra negocium & percipi queat & 
teneri. ~um 9re1tiŒ tt Jrtuiligio (sic). Venundantur Louanii apud 
Theodoricum Martinü Alustensem e regione scholre iuris 
Ciuilis. 

(Au verso de favant-dernier feuillet:) Louanii apud Theodo
ricum Martinum Aluslensem Anno M. D. XVI. mense lulio. 

In-4° de 34 feuillets non chiffrés, divisés en huit cahiers de 

.. 
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-1 feuillets chacun, sauf le dernier qui en a six. Signatures A-H. 
Titre imprimé en rouge et noir. Le dernier feuillet, blanc au recto, 
est occupé au v0 par la marque typographique de Thierry Martens 
d'Alost. Edition aussi rare que jolie. 

En tête, épitre dédicatoire d'grasme 11 Ioanni Cœsario Iuliacensi », 
datée d'Anvers, veille de la S. Jean-Baptiste (23 juin) t516. 

Bibliothèque Mazarine : n° t006t . 
Bibliothèque d'Ingram Bywaler(à Londres). 
Bibliothèque du Musée britannique (4 exemplaires) : 62-i.. c. 6. (2). -

6M. c. 7. (3). -62-i.. d. t. et T2236. (t.). 

Le nom d'lrasme, surtout quand il est inscrit sur le titre d'une 
grammaire grecque, a le don d'évoquer le souvenir de la prononcia
tion dite érasmienne. Il est certain, toutefois, que l'illustre savant 
hollandais n'a jamais prononcé le grec de cette façon, maints pas
sages de ses écrits sont là pour le prouver. Mais, parmi les nom
breuses lettres dont se compose sa correspondance, il en est une qui 
semble avoir passé inaperçue et qui montre l'extrême importance 
qu'grasme attachait à ce que le grec fOt correctement prononcé, puis
qu'il voulait que la prononciation en fô.L enseignée par un Hellène. 

Cette lettre, curieuse à ce point de vue spécial et à laquelle le 
nom du destinataire ajoute encore un autre genre d'intérêt, a sa. 
place marquée ici-même et nous nous faisons un devoir de la repro
duire intégralement. 

IOANNI LASCAR! CONSTANTINOPOLITANO 
ERASMVS ROTERODAMVS S. D. 

Vir omnibus orna.mentis clarissime, Hieronymus Buslidiu~, homo 
doctus ac potens et huius regni decus incomparabile, in itinere his
panico moriens, legauiL multa millia. ducatorum ad institutionem 
noui collegii a.pud Louanium, academiam bac œtate cum primis 
Oorentem, in quo publicilus et gratis tradantur !res linguœ, hebraica, 
grœca., latina, sala.rio satis magnifico circiter septuaginta ducatorum, 
quod tamen augeri possit pro ratione personœ. Hebrœus iam adest 
et item Latinus. Grœcam professionem complures a.mbiunt. Verum 
meum con,ilium 1empe1· fuit ut ascüce1·etur Grœcus natus, unde atatim 
germanam grreci sermoni, pronunciationem imbibant auditorea. Ac 
meœ sententiœ subscribunt autores huius negocii omnes, mihique 
mandarunt ut suis verbis accerserem quem iudicassem ad hoc nego
cii idoneum. Quare te rogo, vel pro solita tua erga nos humanitate, 
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vel pro tuo erga bonas lilleras fauore, si quem nosti quem existimes 
et mihi et tibi fulurum honori, cura ut quam primum hue aduolel. 
Dabitur viaticum, dabitur salarium, dabitur locus. Erit illi res cura 
viris integerrimis et humanissimis. Neque minus fidat bis meis lit
leris quam si centum diplomalis res esset transacta. Inter bonos el 
absque syngraphis bene agitur. Tu cura ut deligas idoneum, ego 
curabo ne hominem hue venisse pœniteat. Bene vale, doctissime 
clarissimeque vir. 

Louanii, postridie diui Marci 1, M. D. XVIII 1• 

l87 
THEODOR! GAZAE 
Thessalonicësis , Grammaticœ 
inslitulionis liber primus, sic 
traslatus per ERASMVM RO
TERODAMVM, ac titulis & 
annotatiunculis explanalus, ut 
citra negociü & percipi queal & 

teneri. IDEM Grrece, pro ijs 
qui iam aliquâtulü profecerüt. 
COLLOQVIORVM F AMI 
liarum incerto autore lihellus 
Grœce & Latine, nô pueris mo
do, scd quihusuis, in cottidiano 
colloquio, grrecü affectantihus 
sermonë, impëdio futur" utilis, 
nun43 antehac typis excusus. 

(A la fin :) BASILEAE APVD IOANNEM FROBENIVJJ. MENSE v1111Bn1. 
AN, M. D. XVI. 

In-4° de 72 feuillets non chiffrés, divisés en t.8 cahiers de quatre 
feuillets chacun. Signatures A-S. Le titre est placé dans un gracieux 
encadrement xylographique signé HANS HOLBEIN. Marque de Fro-

t. C'est-à-dire le 26 avril. 
2. Des. Erasmi Rot. Operum te,·tius tomus (Bâle, Froben, 1540, in-fol.), p. 128. 
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ben, au verso du dernier feuillet. f:dition aussi jolie que rare et 
recherchée. 

Au verso du titre commence l'épllre dédicatoire d'f:rasme à Ioan
nes Cœsarius Iuliacensis. 

Au feuillet signé I, épitre de Beatus Rhenanus à Jean Frohen, 
finissant au verso du même feuillet et datée de Bàle, 6 des calendes 
de novembre (27 octobre) 1516 1• Suit le premier livre de la Gram
maire de Théodore Gaza tout en grec, lequel se termine au dernier 
feuillet verso du cahier P. 

Au premier f. recto du cahier Q, épitre de Beatus Rhenanus à 
Lucas Edenberg d'Augsbourg, datée de Bàle, nones de novembre 
(5 nov.) 1516 1 • En voici le début: 

Proximis superioribus diebus, cum hue e Selestadio reuolas
sem, Theodori Grammaticre institutionis primum librum, ante 
menseis aliquot pauculis horis ferme totum a me uersum, com
modum in maous receperam, ut illi colophonem iuxta prouer
hium adderem, cum ex amicis quispiam bonarum studiis lite
rarum impense fauens, me reducem e patria salutaturus, in 
bibliothecam meam penetrauit et, post dictam salutem ac habi
tos de rebus nostris ultro citroque sermones : « Quid istuc libri 
est, inquit (nam pagellas illas in manibus castigaturiens tene
bam), Grreci cuiuspiam, ni fallor? » « Recte diuinasti, inquam. 
Tbeodori illius est, unici suo sreculo Grrecorum decoris. » 
« Rem actam, inquit ille, mihi uideris agere, si quidem Theo
dori primum uerlis. » « Qui isthuc, inquam? » « Quandoqui
dem, inquit, Erasmus ille tuus idem libri transtulit » et simul e 
sinu codicem expromit 8 • Ego, mi Luca, quam fuerim ibi 
gauisus, non facile dixero. Statimque mere tralatiunculre spon
giam obducens, libellum plane musteum adhuc et ab ipsis 
(quod aiunt) follibus ad nos profectum aperio, lego, Erasmum 
uideo. Nusquam enim non sui similis Erasmus, hoc est ubiquc 
doctus, diligens, acutus. Et qui in maximis ubique primas tenet, 
in minimis certe posterioreis non tulerit. Porro cum loannes 
Frobenius Louaniense exemplar suis typis esset imitaturus, hoc 

1. Partiellement reproduite dans Briefwechsel des Beatus Rhenanus, p. 583. 
2. Elle se trouve immédiatement avant les Colloquia familia1·ia. 
3. Voir l'édition décrite sous le numéro précédent. 
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familiaris colloquii aurrpa.iJ-(Lci:nov adiicicndum putaui, quo tibi, 
qui noper grœcari cœpisti, et tyrunculis quibusquam gl'êP.canicre 
literaturœ studiosis gratificarer 1 • 

Bibliothèque de !'Arsenal: Belles-Lettres. 275 B. 
Bibliothèque d'ln,:tram Bywater(à Londres). 
Bibliothèque du Musée britannique: 62i-. c. 5. (t). 

f.88 
EfXEIPI..\ION fPAMMATIKHl:. EN TfüâE Tfü BIBAOL TAA1E 

Ell:I. Ep11>n\(Lct.'ta. -roü 1,puaoÀ11>pi. IlEpt œYll>(J,ClÀll>V P71l'-Cl'tll>V. füpt 
crx_1ijUl't'Lal'-oü -rwv 1..p6v11>v Èx ':WV 1..a.hovÔuÀou. 8EoÔwpou 'ltEpt aiiv
-:cx:eEll>Ç. Hp11>ÔLa.voü mpl ÈyxÀmxwv. fvw11-a.L 11-ovo;L1_0L Èx ÔLct.fOpwv 
'ltOL7l'tWY. Ki't"ll>VOÇ p11> 11-Œfou "j'VW 11-ŒL 1 &ç 11-E-.,\YE"J'XEV Èx ':TjÇ ÀŒ't'LYIIIY 
(fll>V?jÇ Et; 't7lY tÀÀ71y(ôa, ÔLCX:ÀEX't'OV 11-ieLl'-OÇ l'-0YŒ1..0Ç 6 1tÀct.VOU07IÇ a, 

ENCHIRIDIVM GRAMMATICES. IN HOC LIBRO H.LEC 
SVNT. Erotemata chrisolorre. De anomalis uerbis. De forma
tione temporum chalcondilœ. Thedori (sic) de constructione. 
Herodiani · de encleticis (sic). Sententiœ unius carminis ex 
diuersis poetis. Catonis Romani sententiœ quas trii.stulit ex 
latina uoce in grœcam linguii. maximus monachus planudes. 

(Au recto de ravant-dernier feuillet :) Impressum Florentiai 
in Aedibus Philippi iuntœ Florentini anno a salutifera incar
natione. M. D. XVI. Decimo cal. Octob. Pontificatus Sanctis
simi Leonis Papœ nostri anno quarto. REGISTRVM. a b c d e 
f g h i k 1 m n o p q r s Quaterniones omnes. 

t. Cette épitre dédicatoire est reproduite intégralement dans Britfwtchsel de, 
BealU8 Rlumanua, p. 89-90. - Il semble que Érasme n'avait pas été satisfait de 
ce qu'on eO.t réimprimé à Bâle sa version du premier livre de la Grammaire de 
Théodore Gaza. Voici, en effet, les premières lignes d'une lettre que lui adressait 
Beatus Rhenanus, le H avril t5t1 : • Reddidit mihi Bruno litteras tuas in die 
parasceues. Non est cur œgre feras editum hic Theodori primum (librum) : adtu
lerat id libelli quidam impressor Louanio venien1, ut venderet; et, nisi donato 
Nouo lnstrumento sibi comparaaset Frobenius, ab alio quopiam fui11et exeusus, 
nam ambiebant multi (Briefwechsel, p. 92). • 

2. Les mots 1t11p11tva•m,11l 6!tttl(ot, qui figurent ici, dans l'édition de t5U, ont 
été supprimés dans la présente. 

3. L'éditeur a rétabli avec raison 1tÀaivou6'1lç au lieu de la forme 11:i.xvo:.iôto; de 
l'édition de UIU. 
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In-80 de 28& pages et deux feuillets non chift'rés, dont le premier 
a au recto la souscription et le second au verso la marque. P. 2, 
épitre dédicatoire d'Euphrosynus Boninus à Aloysius Alamannus. 
Rare. 

Bibliothèque nationale de Paris : X 284- (Inv. X 6654-). 
Bibliothèque nationale d'Athènes : Philolog. grecque. ti07. 
Bibliothèque du Musée britannique : 622. c. 4-. 

{89 
AD SANCTISSIMVM DOMINVM NO
STRVM LEONEM DECIMVM PON

TIFICEM MAXIMVM. IOANNIS 
GEMISTI GRAECI SECRETA 

RII ANCONE. PROTRE
PTICON. ET PRO NO 

STICON. 

(Au dernier feuillet verso :) Ex ordinatione ipsius Diii Ioan
nis Gemisti. Qui hoc ipsum opus Composait. Impressum 
Anconre per Bernardinum Guerraldum Vercellësem Anno 
Dni. M. CCCCC. XVI. Die XVIII. Mensis Ianuarii : Laus. 
Deo. FINIS. 

In-4° de trente-six feuillets non chift'rés. Signatures A-1. Sur le 
titre, grossière xylographie censée représenter l'auteur oft'rant son 
livre à Léon X. Au-dessous, les armes de ce pape. Ouvrage d'une 
insigne rareté. 

Dans ce curieux poème, l'auteur, JEAN GÉMISTE, expose au Souve
rain Pontife les moyens qu'il croit efficaces pour délivrer la Grèce 
du joug ottoman. Il dit de lui-même (f. 2 r 0) qu'une cruelle divinité 
l'a contraint de quitter ,a patrie et de che1·cher asile ,ur la terre 
étrangère. 

Il appartenait peut-être à la famille de Georges Gémiste dit Plé
lhon, qui avait laissé deux fils, nommés Démé.trius et Andronic. 
Michel Apostolios mentionne, dans une de ses lettres 1, un petit-fils 

i. Lettres inédite,, éd. B. Noiret, p. 94. 
t5 
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du célèbre philosophe, auquel à11rpv1c K&p,voc (Lauro Quirini), chargé 
d'aft'aires de Bessarion en Crète, ne se pressait pas de payer dix 
ducats, sans doute une pension que lui servait le cardinal. 

Bibliothèque nationale de Paris : Y t 708 Réserve. 
Bibliothèque Mazarine : no t0622. 

t90 
GREGORII. EPISCOPI. NYSENI. VIRI & 
uitœ sanclitate & ingenii magnitudine inter 

Grœcos Christianœ professionis asser 
tores pnecipui. de uitre pfecli-

one, siue uita Moysi, Li-
ber utilissimus. per 

Georgiu Tra 
Trapezuntium I e 

Grœco in latinum con-
uersus, & iam primum in soli-

dioris doctrinœ studiosorum emolu
mentum, quam fieri potuit, castiagtissima (sic) 

impressione uulgatus. 

Ad Lectorem Vadianus. 
Quod sua Comigero tribuerunt srecula Mosi, 

Nyseno id Moses debet, an addubitas? 
Ille suis ueri monstrauit dogmata primus 

Et Pelusiacis iussit abessc sacris. 
Hic uitam Mosi fragilem, nomenq3 caducum 

Eripuit Catis, eripuitque rogo. 
Fecit &, ut propria tueremur imagine uatem 

Cui soli quondam prodidit ora Deus. 

Cum Gratia & Priuilegio. 
(A la fin :) Finis. Laus Deo. Impressum Viennœ Pannonire 

t. Il y a, parait-il, des exemplaires ofl la syllabe Tra n'a pas été répétée au 
commencement de cette ligne, mail je n'en ai vu aucun. 
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p Hieronymü Vietorë Expensis Leonardi & Lucre Alantsre 
fratrum. Mense Decembri. Anno. M. DXVII. 

In-1° de quatre feuillets non chiffrés et 54 feuillets chiffrés (dont 
les deux derniers portent par erreur 47 et 48). ldition de la. plus 
grande rareté. 

Au verso du litre commence une épitre dédicatoire dont voici 
l'intitulé : 

REVERENDISSIMO IN CHRISTO PAtri & Diio D. Georgio 
dei gratia Episcopo Vienii. Diio suo groso. Io. Gremperius 
deditissim" cliens, post humilë sui cômendationë Salutem & 
felicitatem optat. 

Celte épitre occupe deux pages et demie. On trouve ensuite les 
pièces de vers ci-après désignées : 

Iani Hadelii Poetre laureati ad lectorem epigramma. (8 vers). 
Philippus Gundelius Patauiensis piis lectoribus. (40 vers) 
Carmen dicolon distrophon V dalrici Fabri in uitam Moysi a 

Gregorio Nyseno conscriplam. (26 vers). 
Malhiœ Paulini ad lectorem epigramma. (20 vers). 
Georgius Logus Silesius. (8 vers). 
Michael Alcophorus Palauiensis ad lectorem (6 vers). 

Les feuillets liminaires se terminent par deux lignes de corrections. 
L'ouvrage proprement dit commence ainsi: 

GEORGII TRAPEZVNTII PRAEFATIO, in uiti Moysi per 
Gregorium Nysenum fratrem Basilii. M. editam, & per eundem 
Trapezuntium e grreco in latinum traductam, Incipit. 

Vient ensuite, au feuillet 3 recto : 

GREGORII NYSENI DE VITA MOYSI LIBER INCIPIT FELICITER. 
Au verso du dernier feuillet, marque des frères Alantsee. 
Bibliothèque de S. Mare (à Venise): Miseell. 2473. 2. 
Bibliothèque de Théodore Avramiolis. 
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t9t 

Ethici seu morales 
libri philosophorum principis Aristotelis, intcrprete Argyro
pylo, diligenter resliluli : & aristotelico more ab Antonio 
Silucstro expositi. t[ V Qnundantur Parrhisiis ah lodoco Badio 
& Bernardo Aubrio. 

(Au f. 279 1·ecto :) Hic finem capiüt ethicorü libri deccm: 
lohanne Argyropilo bizantio traductore : cü familiari expla
natiüe, seu familiarih' admodü annolationihus : ad planü Aris
totelis sensum habendü, plurimü ( vt speratur) cüducturis : 
Magistri Antonii silucslri : in famata vniuersilate Pa1·rhisiana: 
Süplibus quidë honestorü virorü, lodoci Badii Ascë. & Bernadi 
(sic) Aubry bibliopolarum in dicta vniucrsitate : Quingenle
simo decimo septimo supra millcsimum : quarto kal. dccem
bris. Laus Iesu. 

ln-8° de cctxx1x feuillets chiffrés en chiffres romains et un feuillet 
non chiffré, divisés en 35 cahiers de 8 f. chacun, signés A-Z el a-m. 
Sur le Litre, une presse typographique, avec ces mQls en caractères 
gothiques : Prelü Ascësianü. Rarissime édition. 

En tête, éptlre dédicatoire à [Michel de Boudet], évêque de 
Langres. A la fin (f. cctxx1x verso) : Petri Cor. et Joannis Jor. de 
virtulis et vitii causis disquisitorius dialogus. 

Bibliothèque Mazarine : n° 27713. 

t92 
Aristotelis Peripatetici Philosophorum monarche Ethicorum 

decë libri ad Nicomachü, Argyropylo Byzantino traductore. 
Cü subtili et elimata text• explanalioe : necno singulorum 
capitü annotatiüculis et summarijs : intercalatis plurib' t 
varijs sacre scripture, philosophorum, oratorü, poctarum et 
historiographorü sententijs, opinionih' et autoritatibus : adiec
tis etiii questionibus cum dubijs varias difficultates morales 
t "theologicas enodiitib' : a peritissimo viro magistro Gilberto 

-
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Crab arliü preceptore Parisieii. et in oi scientie genere longe 
predito confcclis : et caracteribus impressorijs antehac nusci3 
redactis. Addita quibq sunt preterea cuiuscüq3 lractatus t 
capilis tabula siue index a magistro noi,tro Egidio Delpho sacre 
pagine pfessore et oratore eximio edita : cum repertorio alpha
betico ex eleclioribus fragmëtis et sententijs notatu dignis, 
facili indagine (vt intuenti liquet) ad libros t folia remissiuo. 
Inserta deniq3 eiusdem Argyropyli Byzanlij traductoris prefa
tione, in ipsa Aristotelis moralia. Symon Vincent. Cum gratia 
et priuilegio regio. 

(A la fin :) tI Ethicorum Aristotelis opus, Argyropylo Byzan
tino traductore, cum luculenta disertissimi viri mngistri 
Gilberli Crab, arguti philosophie interpretis cxplanatione, sin
gulorüq3 capitum summarijs et annotaliüculis pcr eum adiectis, 
ac cuiuscüq3 tractatus et capilis tabula per sacre theologie 
profcssorem el oralorem eximium magistrum nostrum Egidium 
Delphü edita. Inserlo preterea reperlorio alphabelico fragmen
torum vtiliü t nolâdorum, ad libros et folia remissiuo. Carnc
teribus primü impressorijs exaralum per Iacobü Mareschal 
calcographü : sumptibq vero fidelis bibliopole Simonis Vin
centij, Anno verbi incarnati. M. cccccxvij. Kalcdis Aprilibus. 
Regislrum huius operis. a b c d e f g h i k I m n o p q r s t v x y z 
ABC Omnes sunt terni preter a el C qui sunt quaterni. (Autre 
Registre au verso du f. 10 liminaire:) Registrum huius operis. 
a aa b c d e f g h i k l m n o p q r s t v x y z A B C. Omncs 
sunt terni preter aa q est duernus & C q est quaternq. 

In-folio de 27 cahiers ainsi composés: a, 6 feuillets; aa, 4 feuil
lets; b-z et A-8, 6 f. chacun; C, 8 feuillets. Titre rouge et noir. 
Caractères gothiques. Le registre final est erroné. Imprimé à Lyon. 
Rare. 

Bibliothèque de Sainte-Geneviève : R 163 Réserve. 
Bibliothèque de feu Charles Gidel. 
Bibliothèque de Théodore Avramiotis. 
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193 
Expositio magistri ioannis 

de Celaya Valêtini in octo libros phisicorum Aristotelis : 
cum questionihus eiusdem, sctlm triplicem viam beati Tho

me, realium, et nominalium. 
([ Venundatur Parrhisijs ab Hemundo le Feure in vico 

sancti Jacobi prope edem sancti Benedicti sub intersignio 
crescentis lune commorantis (sic). 

Cum gratia et Priuilegio 
regis amplissimo. 

(Au verso du f. cci :) ([ Explicit in libros phisicorum Aristo
telis expositio a magistro Joanne de Celaya Hyspano de regno 
Ualentie edita : dum regeret Parisius in famatissimo diue 
Barbare gymnasio pro cursu secundo, anno a virgineo partu 
decimoseptimo supra millesimum et quingentesimum. vij. 
idus Decembris. diligenter impressa arte Johanis de prato et 
Jacobi le messier in vico puretarum prope collegium clunia
cense commorantium : Sumptib• vero honesti viri Hemundi le 
feure in vico sancti lacobi prope edem sancti benedicti Sub 
intersignio crescentis lune mora trahentis. Laus deo. 

ln-folio de deux feuillets non chiffrés, cc1 feuillets chiffrés et un 
feuillet non chiffré. Les deux premiers feuillets ne sont pas signés; 
ils sont suivis de 34 cahiers, dont le premier de huit feuillets, les 
32 suivants de six feuillets chacun et le dernier de deux feuillets 
seulement. Signatures : a-z, t, ;>, A-J. Caractères gothiques. Marque 
sur le titre, tiré en rouge et noir, dans un encadrement xylogra
phique. Rarissime. En tête du premier f. chiffré, on lit: 

([ Aristotelis de naturali auscultatiôe liber prim• Ioanne Argi
ropylo interpte ad Petrum medicen. 

Bibliothèque Mazarine : n° 3777 *. 
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191 
EX p OS i t i 0 

Diui Thome Aquinatis Docto 
ris Angelici super octo libros PhysicoJf' 
Aristotelis cum duplici translatione An
tiqua videlicet t Ioë.nis Argiropyli Cor 
recta q3 diligentissime a fralre Bartholo
meo Spineo Pisano Ordinis Predica 
torij : c ü Tabula ad omnes materias t que 

stiones operis : ac cum questio
nibus de formis eius

dem. S. Doc. 
Item sümam Linconiensis super 

octo libros Physicorum. 

131 

(A la fin:) Venetijs impensa heredo. quondam diii Octauiani 
ScotiModoetiensis ac sociorum. U. lulij. 15{7. 

In-folio de 6 feuillets non chiffrés + U7 feuillets chiffrés + 
t feuillet blanc. Signatures : a-v, de 8 feuillets chacune, sauf a, t, 
et v, qui n'en ont que six chacune. Après la souscription ci-dessus, on 
trouve le Registre et la marque typographique. Caractères gothiques. 
Rarissime. 

Ribliothèque royale de Munich: A. Gr. b. 2t7. 

195 
S. Thomas super physica. 

t[ Expositio diui Thome Aquinatis Doctoris An
gelici super octo libros Physicolf' Aristotelis cum 
duplici translatione Antiqua videlicet t Joanis ar 
gyropili : Correcta 43 diligëtissime a fratre Bartho
lomeo Spineo Pisano Ordinis Predicatorij : cum 
Tabula ad omnes materias t questiones operis : ac 
cum questionibus de formis eiusdem. S. doct. 
C[ Item summa Linconiensis super eisdem octo Ji. 

bris naturalis auditus. 
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(A la fin :) ([ Venetijs impensis domini Luce antonij de 
giunta Florentini. 2t. Nouembris. f5t7. 

In-folio de 6 feuillets non chiffrés + U7 feuillets chiffrés + 
i feuillet blanc. Signatures : a-v, de 8 feuillets chacune, sauf a, t, 
et v, qui n'en ont que six chacune. Marque juntine à la fin du vo
lume. Caractères gothiques. Rarissime. 

Bibliothèque universitaire de Munich : Philos. t83.7. 

t.96 
Aristolelis Stragyrite (sic) Dialectica : cü quiq3 vocibus Por

phyrii Phenicis : Argyropilo traductore : a Ioanne Eckio Theo
logo facili explanatione declarata : adnotationihus compendia
rijs illustrata : ac scholastico exercitio explicata : videbis o 
Lector priscam Dialecticam restitutam : ac Neotericorum sub
tilitati feliciter copulatam. Cum priuilegio. 

Ben. Behelij Distichon. 
Seu scrihis Logicen : Physicenue, beatius Ecki 

Sortite ingenium : nil facis insipide. 
Joan. Auentinus ad Lectorem. 

Cingere si cupias, latitans indagine verum 
His opus est catulis, cassihus, atq3 plagis. 

Sub Reuerendissimi d. Mathci Cardinalis titu. S. angeli ac 
Italire proconsulis patrocinio. Suh vmbra alarum tuarum pro
tege nos. 

(Au feuillet 92 de la première partie :) Deo ductore finem 
fecimus prioris partis JogicQ : Tuum fuerit amice lector hrec no 
liuore carpere, sed pie vbi erratü fuerit emendare. Vale & Salue. 
M. D. XVI. Die .X. lunij. Deo gloria. Eckius. Rumpere liuor 
edax. 

(A la fin du volume :) Excusa in officina Millerana Augusta> 
Vindelicorü ad. V. Cal. Maïas. Anno salutifero. M. D. XVII. 

In-folio de xcn feuillets chiffrés (première partie), divisés en t.5 
cahiers de six feuillets chacun, sauf le quinzième, qui en a huit. 
Signatures A-P. + ctxxx1x feuillets chiffrés et un feuillet non chiffré 
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(seconde partie), divisés en 32 cahiers de 6 feuillets chacun, sauf le 
trente et unième qui n'en a que quatre. Signatures a-z et Aa-Ii. 
Marque typographique sur le titre, lequel est imprimé en rouge et 
noir. Rarissime. 

Bibliothèque Mazarine : n• 3590 *. 

197 
IN HOC VOLVMINE HAEC CONTINENTVR. M. T. CIC. 

OFFICIORVM. LIB. Ill. CATO MAIOR, SIVE DE SENEC
TVTE. LAELIVS, SIVE DE AMICITIA. SOMNIVM SCIPIO
NIS EX VI. DE REP. EXCERPTVM. 

UAP.UO.EA. 8EO.iOPOr IlEPI fHPOl: EPMHNEIA. ONEIPO~ 
l:KIUIONOl:. 

(Au recto du feuillet {58 :) abc de f g hi K lm no pqrs tu 
Omnes quaterni. VENETIIS IN AEDIBVS ALDI, ET ANDREAE 
ASVLANI SOCERI. M. D. XVII. MENSE IVNI. 

In-8° de huit feuillets non chiffrés, dont le huitième blanc, t58 
feuillets chiffrés, un feuillet blanc et un feuillet ayant seulement au 
yerso l'ancre aldine, laquelle figure aussi sur le titre. 

Il y a, en tête du volume, une épitre dédicatoire de Jean-Baptiste 
Egnazio à Marco Molino, fils d'Alvise Molino, procureur de S. Marc, 
à la fin de laquelle on lit : « Suscipies igitur hosce libros, Marce cla
rissime, eo etiam libentius quod grreca etiam primi qure Theodorus 
Gaza olim transtulerat, excudenda curauimus, libellum uidelicet 
1f,pw, 1dpt xr.d l:xi1t!wvoç èvumwv, qure cum ille uir doctissimus pluri
mum admiraretur, digna duxit qure grrecis hominibus lectilanda 
lraderet, ne gloriari tantum Grœcia possit nihil habere a Latinis, 
quo merilo civ'tme.Àcxni1a6:n 't'!Ï 'EÀHB, uideamur. ,, Cette épitre est 
suivie d'un avis aux gens studieux. 

Cette édition est fort rare. Il y a des exemplaires sur vélin et sur 
papier bleu. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inv. Rés. * E 583. 
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198 
IN HOC VOLVMINE HAEC CONTINENTVR. M. T. CICE. 

OFFICIORVM. LIB. III. CATO MAIOR, SIVE DE SENEC
TVTE. LAELIVS, SIVE DE AMICITIA. SOMNIVM SCIPIO
NIS EX VI. DE REP. EXCERPTVM. DAPAâOEA. 8EOâQPOr 
DEPI fBPm: EPMHNEIA. ONEIPOI l:KIDIONOI. 

(A la fin :) ab cd e f g hi k lm n op q r s tu Omnes sunt 
quaterni. FLORENTIAE IN OFFICINA PHILIPPI IVNTAE 
ANNO A VIRGINIS NVNCIO D. XVII. SVPRA MILLE 
MENSE IANV ARII. 

In-8° de quatre feuillets non chiffrés+ i59 feuillets chiffrés (le 
dernier porte par erreur i56) + un feuillet (blanc ou avec une 
marque) qui manque dans cet exemplaire. Le feuillet {52 est blanc. 

Bibliothèque nationale de Paris : lnv. Rés. • E 508. 

199 
Ep(l)n\p.ix't'ix 't'OÜ Xpuao),(l)?êi, Ilpt (sic) ŒY(l)p.ŒÀ(I), PllfJ-«'t'(l)'\I, füpt 

0-XllfJ-IX't'LO'fJ,OÜ 't'W'\I XjOY(l)'\I Èx 't'W'\I 1,ixÀxoYÔUÀou. Tà 't'É't'ixp~v -roü 
yix~ii. 'ltept O'IJY't'«ee(l)Ç, Uept èyx).71't'LXW'\I, fvwp.ctL fJ,OYOnLY.OL Èx ÔL0t76-

p(l)Y 'ltOL7l't'WY. Ka.'t'wv. Ep(l)'t"llfJ,IX't'IX 't'oÜ fouixpLYou. Erotemata Chry
soloraJ. De anomalis uerbis. De formatione temporum ex libro 
Cltalcondylm. Quartus Gazœ de Constructione. De encletici.s. 
Sententiœ monostichi ex uarijs poetis. Cato. Erotemata Guarini. 
(A la fin :) VENETIIS IN AEDIBVS ALDI ET ANDREAE 
SOCERI MENSE NOVEMBRI M. D. XVII. a b c de f g h i k l 
m no p q r s tu x y z AB C D. Omnes quaterniones prœter D 
duernionem. 

In-8° de 4i5 pages et une page non chiffrée contenant l'ancre 
aldine, laquelle figure également sur le titre. Le registre ci-dessus 
est inexact, car le cahier t n'a que huit pages et non seize. Raris
sime édition. 

Bibliothèque nationale de Paris: Inv. Rés. X 262f. 
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200 
Speculum Galeni. 

235 

Epitome Galeni siue galenus abbreuiar vel incisus aut inter
sectus quecüq3 in speculo diii Simphoriani Champerii côtine
bani apprehendes. coi plurima variarum traductionü eide in 
fine duplicata nouaq3 annectuntur galeni opera cum argu
mentis eiusde domini simphoriani. - Medicine propugnaculü 
diii Simphoriani Champerij Lugdunësis physici : in speculü 
medicine galeni. - Libri superadditi cü in speculo medicine 
non essent. Galeni vila. De elementis galeni epitoma. De gene
ratione animalium epitoma. De passiôe vniuscuiusq3 particule 
corpis & cura iparü q liber dece tractatuü siue myamir Ttitulai 
epitoma. Sylue febrium ex libris galcni ad complementum 
libri myamir. De gynecijs liber hoc est de passionib" mulierum. 
De dinamidijs liber. De morbis oculorum galeni libri duo. 
Alia plurima galeno ascribüi opa q cü ad man" puenisset nras 
qm stylo alieno penit• eriit resecâda duxim". Que huic impres
sioni addita sont Tabula omnes materias t singularcs morbos 
côprehendens. Constantini aphricani terapetica seu megatechni 
super libros de ingenio sanitatis galeni. 

(Au feuillet cclxxij verso :) Finis speculi medicine libros 
videlicet pcipuos quos constat Galenum composuisse sub paucis 
côprchendentis. Medicineq3 propugnaculi : ex varijs tom theo
logie : tü philosophie : tom medicine professorib" deprôpti. 
Finis. Anno diii M. d. xvij. ij. id" maïas lugduni Joannes de 
ionuclle dictus piston imprimebat. 

In-8° de 24 feuillets non chiffrés et cclxxij feuillets chiffrés. Carac
tères gothiques 1• Rarissime édilion. Sur la présence de cet ou,Tage 
dans notre Bibliographie, voir ci-dessus la description de l'édition 
de 1512, p. 183, n° 157. 

t. Holl'mann, Bibliographi,chu Lexicon, t. II, p. Ul. 
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20! 
ARISTOTELIS STAGYRILE ACROASES PHYSICJE 

LIBRI. VIII. IOAN. ARGYROPILO INTERPRETE, ADIECTIS 
JOAN. ECKII ADnotationibus & commcntarijs ad illustrissi
mum D. ERNESTVM. Comitcm Palalinum Rheni ac Boiorum 
ducem. CVM PRIVILEGIO. 

Il. Bebelius morbo graualus hoc 
distichon extorsit. 

Si physicen hodie superi traclare solerent 
Eckius his ansam, materiamq3 daret. 

Ioan. Auentinus. 
Nunc noua ferl animus libi dicere (si libet, aurcs 

Arrigc) quid tellus, rethera, pontus agant. 
Soli deo gloria. 

Eckius. 

(A la fin :) In Augusta Vindelica, in Sigismundi Grifü 
Medici & Marci Yuirsung officina, Meme lunio. Anno Gratic. 
M. D. XVIII. LEO~E. X. PONT. MAX. ET MAXIl\ULIANO 
IMP. AVG. ORBI CHRISTIANO PRMSIDENTIB. Cautum 
priuilegio Cresareo, vt in reliquis Cümentarijs Eckianis : neqs 
decënio imprimat, aut alibi impressos in Imperio venditet, vt 
in Dialecticis tolü rescripsimus priuilcgium. 

In-folio de un feuillet non chiffré + cxt feuillets chiffrés. Signa
tures : a-t, de six feuillets chacune, sauf t, qui n'en a que quatre. 
Rarissime édition. 

A la fin du livre I (f. 25 r 0): 19. Nouemb. Anno. M. D. XVII. 
A la fin du livre ~I (f. 39 r 0 ) : 26. Nouembris. 
A la fin du livre III (f. 50 v0): iij Decemb. Hit7. 
A la fin du livre IV (f. 68 r 0 ) : t2. Decembris. 
A la fin du livre V (f. 77 r•) : t 7. decemb. 
A la fin du livre VI (f. 88 r 0): xxnn Decemb. hora viij. Anno. i::il7. 
A la fin du livre VII (f. 95 v0 ) : xiiii. ian. 
A la fin du livre VIII (f. Hf r•): 1518. Jan. 24. 
Bibliothèque royale de Berlin : Vl. 54-30. 
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202 
EX PHYSIOLOGIA ARISTOTELIS, LIBRI DVODETRI

GINTA. l De auscultatione naturali octo, 3 De cœlo quatuor, 
5 (sic) De anima tres, loanne Argyropylo interprete. 3 (sic) De 
generatione & corruplione duo, 4, Meteorologicorum quatuor, 
6 (sic) De sensu & sensili vous, 7 De memoria & reminiscentia 
vnus, 8 De somno & vigilia vnus, 9 De insomnijs vnus, l 0 
De diuinatione in somno vnus, l l De longitudine & hreui
tate vitœ vnus, l2 De iuuentute & senectute & vita & morte 
& respiratione vnus. Francisco Vatablo interprete. Quibus 
omnibus, antiqua tralatio tricenos libros contines, ad Grrecum 
per eundem Vatablum recognila : columnatim respüdet. CVM 
PRIVILEGIO. 

(Au feuillet 336 recto :) PARISIIS. IN AEDIBVS BENRICI 
STEPHANI. MENSE A VGVSTO. M. D. XVIII. 

In-folio de 336 feuillets chiffrés. Impression sur deux colonnes. 
En tête du volume, épitre-préface de François Valable à Guillaume 
Briçonnet, évêque de Meaux, datée « ex cœnobio diui Germa.ni », 
août 1518. Rare. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inv. Rés. R. 33t. 

203 
HOMER! BATRACHOMYO~IACHIA.. Hoc est, Ranarum & 

murium pugna. Grrece & Latine. APVD INCLYTAM GE,i-
1\IANIAE BASILEAM. 

(A la page 33 :) 

MVSAEVS POETA VETVSTISSIMVS, De Ero & Leandro. 
Grœce & Latine. APVD INCL YTAM GERMANIAE BASILEAM. 

On lil, à la page 35, les épigrammes de Marc Musurus qui figurent 
dans la première édition (dont celle-ci n'est que la réimpression) et 
que nous avons reproduites dans le tome premier, p. 21-22. 
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(A la page 65 :) 

AGAPETVS DE OFFicio Rcgis, ad lustinianum Cresarem. 
Grrece & Latine. APVD INCLYTAM GERMANIAE BASILEAM. 

C'est la réimpression de l'édition donnée en 1509, par Zacharie 
Callergi, el décrite dans le tome I, p. 95, n• 35. 

(A la page 105 :) 
GALEOMYOMACHIA, Hoc est, Felium & Murium pugna. 

Tragœdia Grreca. APVD INCLYTAM GERMANIAE BA
SILEAM. 

Réimpression pure et simple, y compris la préface, de l'édilion 
donnée vers 1494, par Aristobule Aposlolios, et décrite dans le 
tome premier, p. 18-19, n• 9. 

(Au recto du demier feuillet :) 
Ev BricnÀe:ltf 1t0Àn niç fepp.a.vlŒç 'ltrip?t le.>. -rcj> cf>poôevt<i>, Ë·m ci7tb 

ni.; 8eoyov(a.ç tf· If· L71. M71vt fŒii,71ÀLwvL. 

In-4° de 126 pages et un feuillet, au verso duquel se trouve la 
marque typographique. Chacun des quatre titres est placé dans un 
encadrement gravé sur bois. Rarissime et recherché 1• Un exem
plaire, relié en cuir de Russie, est marqué 2 liv. 2 sh. sous le n• 390 
du Catalogue 200 de Bernard Quaritch (Londres, juillet 1900, 8°),p. 46. 

Bibliothèque de Théodore Avramiotis. 

20i 
Expositio magistri ioannis de Celaya Valentini, in quattuor 

libros de celo & round J Aristotelis : cum questionibus eiusdem. 
t[ Venüdaî in edibus Hedmüdi le Feure : in via diui Jacobi 
prope edem sancti Be1 iedicli sub signo crescëtis Lune moram 
trahentis. Cum Gratia et Priuilegio regis amplissimo. 

(Au recto du feuiilet lx :) t[ Explicit expositio Magistri 
Ioannis de Celaya Va1entini in quattuor Libros Aristotelis de 
Celo et Mundo, cum questionibus eiusdem, nouissime et cum 

i. Se trouve parfois à la suite de l'Ésope imprimé la même année, à BAie, chez 
le même typographe (cf. Hofl'mann, Bibliographi&chu Luicon, t. 1, p. 63-64). 
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maxima vigilantia in lucë redacta : ac ipressa arle ac artificio 
Ioannis du pre & Jacobi le messier. Anno a partu virgineo 
Millesimo, Quingentesimo decimo octauo die vicesimaprima 
Mensis Iunij. Sumptibus vero Hedmundi le feure : in vico 
sancti Jacobi ppe edë sancti Benedicti, sub intersignio crescëtis 
Lune morii. lrahëtis. 

ln-folio de lx feuillets chiffrés, divisés en dix cahiers de six feuil
lets chacun, signés A-K. Marque sur le titre, lequel est tiré en 
rouge et noir dans un encadrement. Rarissime. 

Au verso du feuillet 2, on lit ce titre de départ : 

C[ Aristolelis de celo liber primas Ioanne Argiropylo bizantio 
interprele. 

Bibliothèque Mazarine : n• 3777 *· 

205 
THEODOR! 

GAZAE 
de lingure grrecre institutione liber secundus, 

Erasmo Roterodamo interprete. 
Cum gratia t privilegio. 

In-4° de 44 feuillets non chiffrés, divisés en onze cahiers. Le pre
mier cahier n'a que deux feuillets et n'est pas signé. Les dix sui
vants sont signés : a-i, 4 feuillets chacun; k, 6 feuillets. A la fin du 
volume, on trouve la marque typographique de Thierry Martens, avec 
les devises. Rarissime et recherché. 

En tête, épître dédicatoire : Erasmus Roterodamus Ioanni Cœsm·io 
suo S. P. datée Louanii decimo Calendas Martias, 1 !H 8. Et suivie 
des mots : Louanii apud Theodo1·icum Martinum, ainsi que d'une 
liste d'abréviations grecques. 

Thierry Martens avait publié en 1516 la traduction par irasme du 
premier livre de cette Grammaire. Voir ci-dessus, p. 220, le n° 186. 

Bibliothèque du Musée britannique (deux exemplaires): 624, c. 7. (5) et 
624. c. 26. (2). 
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206 
THEODOR! 

Gazre Tbessalonicensis, Gramma
ticre institutionis libri duo, nempe 
Primus & Secundus, sic translati per 
ERASMVM ROTERODAMVM, 
ac titulis & annotaliunculis explana 
li, ut citra negotium & percipi queiil 
& teneri. IIDEM Grrece, pro ijs 
qui iam aliquantulum profecerunt. 
COLLOQVIORVM FAMILIA
rium incerto autore lihellus Grrece & 
Latine, nô pueris modo, sed quihus
uis, in cottidiano colloquio, grrecum 
atfectantib~ sermonë, impëdio futu-

. rus utilis, nü43 antehac typis excusus. 

(A la fin du second livre : ) 

TEAOl: Tor âEITEPOr TON Ell: TEl:l:APA THl: eEO
âOPOr fPAMMATIKHl: Ell:AfOfHl:, EN BAl:1-

AEIA IIAP' IOANNH «l>POBENUl. A«l>HI . 
AIIO THl: 8EOfONIA:E ENIAîTQ 

MHNI l:KIPO«l>OPIONI. 

In-4° de 92 feuillets non chiffrés, divisés en 23 cahiers de 4 feuil• 
lets chacun. Signatures: A-R, a-f. Titre placé dans un encadrement 
xylographique. f':dition de la plus extrême rareté. 

En tête, épître dédicatoire d'Erasme à Joannes Cmsarius, datée 
d'Anvers, veille de la fêle de saint Jean-Baptiste (23 juin) t.518. 

Bibliothèque du Musée britannique ; t2924-. f. Hi. (incomplet). 
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207 
CI: HOME RI VA TIS NA TVRALISSIMI 
DE MVRVM FELISQVE BELLO CO-

MOEDIA. Vel alterius cuiusque in9eniosissimi 
ah. Hieronymo. Soncino diligenter gr;ecanicis la
tinicisq; literis impressa : {f ah Oliuerio poeta an
xianensi fi de liter interpetrata (sic). Opus scitum Qui 

dem Vrhanum ë" utile. Lector quœso ne pri 
usquâ legas ddnes, nam quod tu dicturus 
es : prius dicta fi,et. Senarius {f gr;ecus 
!lersus. prosa senaria /acta est atque 

latina carens il lis quos tu forte de 
sideres pedihus sed rationem in 

lihri medio face legas. pul
chraque alia qucdam {f 

Salue. 
ANNO SALVTIS. 

M. D. XV iii. 
Cllarta intermedia tota lihri latina est ut si libitum 

fuerit diuidi possit a gr;eca {f altera lectio. 
A 

(A la fin :) Impresswn Ortonr,. Pre ' Hieronymum Son
cmum. 

In-8° de 22 feuillets non chiffrés, divisés en six cahiers de quatre 
feuillets chacun, sauf le sixième qui n'en a que deux'. Signatures 
A-F. Plaquette d'une insigne rareté. Un exemplaire, relié en maro
quin avec tranches dorées, est marqué 2 liv. 2 sh. sous le n° 263 du 
Catalogue 200 de Bernard Quarilch (Londres, juillet 1900, in-8°), 
p. 33. 

Le texte grec est la réimpression pure et simple, y compris la 
préface, de l'édition de la Galéomyomachie donnée à Venise par Aris
tobule Apostolios, el décrite dans la présente Bibliographie (t. I, 
p. 18-19). 

Le grec figure à gauche el le latin à droite, sauf dans les feuillets 

t. Dans la plupart des exemplaires, on a biffé à l'encre grasse les lettres re de 
ce mot et repoussé au dessous la correction er. 

f6 



24.2 BIBLIOGRAPHIE HELLÉNIQUE 

5 et 7 qui ont le latin au recto el au verso, et les feuillets 6 el 8 qui 
ont le grec au recto et au verso. Cette disposition typographique a 
occasionné une interruption du poème aux f. U verso et U r0 , qui 
sont occupés par un avertissement en latin du traducteur (Oliuerius 
Poeta Anxiane11sis Doctis Salutem). Il y donne des explications con
cernant sa traduction. 

Le verso du feuillet 21 et le recto du feuillet 22 contiennent, l'un 
en grec et l'autre en latin, une liste des différents cris des animaux 
qui se termine ainsi : è1tl 'OÀtGepfou hipe'tv. in Oliuerio Nugari. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : Miscell. 2167.7. 
Bibliothèque nationale de Paris : Inv. Rés. Yb 6-i-5. 

208 
ARISTOTELIS STAGIRITAE 

De Cœlo.~1111. Argiropilo 
Libri De Generatione. II. Nypho interprele. 

Meteororum. IIII. Boetio 
C[ Adiectis Eckij Commentarijs. 

Reue1·endissimo D. Georgio Episcopo Bambergcii. D. 
(A la fin:) C[ Excusa in officina Sigismundi Grim Medicinre 

doc loris & Marci V uyrsung AuguslQ Vindelicolf Anno virginei 
partus M. D. XIX. Dccimo quinto Kaleii. Iun. 

In-folio de cxxvt feuillets. Armoiries sur le titre. 1!:pilre dédica
toire de Jean Eckius à Georges, évêque de Bamberg. Rarissime. La 
disposition du titre n'a pas été conservée. 

Bibliothèque nationale d'Athènes : Philolog. hell. t379.2. 

209 
C[ CONTENTA. Textos Perihermenias Aristotelis loannc 

Argyropilo Biziitio interprete. C[ Clarissima eiusdem expositio, 
a Magistro loanne dullaert gandauo, olim edita. C[ Eius item 
magistri loannis dullaert, in prrefatum textum Perihermenias, 
aculissimQ quQstiones, suis locis insertQ. tI Additre sont insuper 
nonnullre questioes per magistrum Clodoaldum Cenalis Parrhi-

.. 
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siensem.t[Omnia Parrhisijs nupcr adamussim castigata Sumaq3 
vigilantia fideliter coimpressa. Venundantur Parrhisiis in vico 
sancti Iacobi sub intersignio lilij aurei. 

(A la fin :) Registrum hui us opcris. a. b. c. d. e. f. g. h. i. k. 
l. m. n. o. p. q. r. s. t.v. x. y. t[ Omnes sunt terni prcter. a. 
&. b. qui sunt quatemi. y vcro duernus. 

Explicit lextus Perihermcniarum Aristotclis : loannc Argi
ropilo Bizantio traductore : vna cum litterali expositione, & 

luculentissimis questionibus, eruditi quondam viri loannis dul
laert Gandaui. Impressit, post accuratam casligationem, Nico
laus de pratis calcographus probalissimus. P ARRHISIIS. Anno 
Christi saluatoris. M. D. XIX. idibus Nouëbris. 

In-folio de cxxxm feuillets chiffrés et un feuillet blanc. Titre im
primé en rouge et noir dans un curieux encadrement xylographique. 
Rarissime. 

Bibliothèque Mazarine : n• 3:i!t 7 *. 

210 
Prohlematum Aristolclis triislatio duplex antiqua. s. & ea 

qua Theodorus Gaza edidit : cum Petri apponensis Expositio
nibus noper correctis. Addita his tabula a Petro de Tussignano 
confecta : qua cuncta notabilia : que in Petri Appo. expositioni
hus cütinentur : facilia inuentu sunt. Adiuctis his pretcrea 
Alexadri Aphrodisij summi Peripatetici & Plutarchi Cheronei 
Problemalis. Quibus omnibus perceptis a quolibet de quauis 
materia licenter disputari posset. 

(A la fin:) 

Calphumius Brixiensis ad Dominicum 
Siliprandum Mantuanum. 

Quos radi optabas lima Siliprande libellos 
Imprime : nil posset iungere docta manus. 

Qui leget hos equus grates tibi lector habebit : 
Alq) idem optabit candida fata mihi. 
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Nam modo mendosus latijs errabat in oris 
Plutarchus rasa nunc bene pelle nilet. 

Aurelij43 mei claras festinat ad edes : 
Qui colil ex toto pectore pieridas. 

([ Expliciül problemata Plutarchi cheronci perq3 emendatis
sime impressa Venetijs Mandato & impensa Hcredum nobilis 
viri Dfti Octauiani Scoti ciuis Modoetiensis ac sociorum. Anno 
salutiferc incarnationis. t5t9. Die. {2. Augusti. Registrum, aa 
bb cc a b c de f g h i k 1 m n o p q r s t u x y z i ;.> ~ ABCDEF 
GHIKL. cc Ternus. Ceteri alij Quaterni. 

In-folio de 22 feuillets non chiffrés el 296 feuillets chiffrés. Marque 
à la fin du volume. Au verso du titre, épitre dédicatoire Hiero11y1110 
Pai-aleoni iuris utriusque lumi11i, quondam Domini Jacobi legum iuris
que consultissimi filio, Ioannes Ricius Venetus, S. P. D. Rarissime. 

Bibliothèque Mazarine : n• 3786 *· 

2H 
IN HOC VOLVMINE HAEC CONTINENTVR. M. T. CIC. 

OFFICIORVM LIB. III. CATO MAJOR, SIVE DE SENEC
TVTE. LAELIVS, SIVE DE AMICITIA. SOMNIUM SCIPIO
NIS EX VI. DE REP. EXCERPTVM. 

DAPA.10:S:A. 9E0.10POr DEPI fHPQI EPMHNEIA. O~EIPO~ 
IKIDIQNOI. 

(Au feuillet l 58 recto : ) ab c de f g lt i k lm n op q r s t u Omnes 
Quaterni. VENETIIS IN AEDIBVS ALDI, ET ANDREAE SO
CERI, MENSE FEBRVARIO. M. D. XIX. 

ln-8° de huit feuillets non chiffrés, dont le huitième blanc, 158 
feuillets chiffrés, un feuillet blanc el un feuillet ayant seulement au 
verso l'ancre aldine, qui figure aussi sur le litre. Les pièces limi
naires sont les mêmes que dans l'édition de l5l7. Celle-ci est presque 
aussi rare. Il y en a des exemplaires sur papier bleu. 

Bibliothèque nationale de Paris : lnv. Rés. * E 589. 
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2f.2 
Q. ASCO. PEDIANI IN CICERONIS ORATIONES COM

}IENTARII atq; Georgius Trapezuntius, de artificio Ciceronianée 
orationis. Pro Q. Ligario, nuper maxima diligentia excusi. 

(A la fin :) REGISTRVM. ABCDEFghiklmnopqr. Omnes 
sunt quatemi. Florentim per hmredes Philippi Ittntée Florentini. 
M.D.XIX. Leone decimo Pontifice. 

ln-8° de t.28 feuillets chiffrés et huit feuillets non chiffrés. Marque 
typographique au verso du dernier feuillet. Rarissime édition. 

Au f. 2 (ro & v0 ) : Antoniua Fmncinua Varchiensis A vera1·do Serris
tori-0, patritio Florentino S. 

Bibliothèque Ma,.arine : n• 20563. 
Bibliothèque du Musée britannique : 83:i d. 33. 

2f.3 
Moschus Graece 

et Latine. 

(A la fin :) f[ Impssu3 ;>pluti p Egregiü virü Arnaldü Gui
liermi de Brocario. Aiio. t5t9. 

ln-4° de U feuillets non chiffrés. Signatures : A, de 8 feuillets; 
B, de 6 feuillets. Titre encadré d'un ornement xylographique, dans 
la partie supérieure duquel figure le monogramme I. H. S. Pla
quette de la plus extraordinaire rareté. Un exemplaire, bien con
servé et revêtu d'une élégante reliure pleine en maroquin vert, fut 
vendu 300 francs, en t888, par la librairie Maisonneuve, de Paris. 

C'est une nouvelle édition, avec une version latine, du joli poème 
de DillÉTRIUS Moscaus Sur l'enlèvement d'Hélène 1• La traduction, 
due au célèbre helléniste espagnol Fernand Nuiiez de Guzman, est 
interlinéaire, c'est-à-dire disposée comme il suit : 

Primum musarum sacrum chorum precor cantus. 
Dpw-.ov Mouaa.c.>Y lepoY -,_opoY eü-,_oi,c,' à;~Lôii; 1 • 

t. La première édiüon est décrite, sous le n• 26, dans la présente Bibliographie, 
t. '· p. 61-11. 

2. Ce vers est le premier du poème. 
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Au verso du titre commence une épitre dédicatoire de Fernand 
Nuf'i.ez à Antoine de Nebrija, laquelle se termine au recto du 
feuillet 2. 

Bibliothèque du Musée britannique : G 8891. 
Bibliothèque d'lngram Bywater (à Londres). 

2H-
C[ La genealogie du grant Turc a present regnant. 
(A la fin :) C[ Cy fine ce present liure lequel fut acheue 

dimprimer le . vie. iour de nouembre Lan mil cinq cens 
dix neuf pour Francois regnault libraire iure de luniuersite. 

In-4° de 64 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc. A la fin, 
marque typographique de François Regnault (Silvestre, n° 43). Le 
titre, imprimé en gros caractères gothiques, est entouré de quatre 
bordures formant encadrement. 

Le verso du titre est blanc Ouvrage d'une insigne rareté. 
Le feuillet 2 est occupé par le prologue, qui commence ainsi : 

u O tres illustre seigneur, moy estant, il y a quatre ou cinq 
ans, en Constantinoble, ou m'estoys transporté pour eslre avec 
ung mien frere, qui de long temps estoil la, a cause de recou
vrer quelque partie de biens qui nous esloient occupez par le 
seigneur dudit lieu, apres qu'il eut esmeu la guerre aux 
Veniliens 1, el ayant trouvé mon frere estre allé de vie a trespas, 
et les biens incontinent occupez, je demouray plusieurs jours, 
assez plus que on a de coustume, triste et dolent. Finablement, 
pour alleger ma grefve douleur et soubstraire les ennuyeuses 
pensées de mon inoppinée & mauvaise fortune ... , je me mis à 
à investiguer de vouloir congnoistre les gestes et meurs de la 
maison de Othoman. » L'auteur ajoute qu'il les présente au 
personnage à qui il s'adresse (probablement le roi de France) 
« comme a mon singulier prince et souverain bienfaiteur & de 
toute la nation grecque, jadis tresheureuse et tresexcellente, 
mais a presenl plus que nulle autre miserahle. » 

t. La guerre éclata, entre Venise et le sultan Bajazet li, en 1499 et prit fin en 
1502, la paix ayant été signée le U décembre de cette année-hi. 
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Les feuillets 3 et 4 sont occupés par la table. L'ouvrage est divisé 
en trente-six chapitres. Les 8 premiers seuls concernent l'origine 
et la succession des sultans ottomans; les autres sont consacrés à la 
description des mœurs et coutumes et à l'organisation de l'empire. 

L'auteur de ce livre est THÉODORE SPANDOUNINO CANTACUZÈNE. 

La traduction est due à Balarin de Raconis, qui l'exécuta pour 
Galiot de Genouillac, grand-mallre de l'artillerie. On en connaît 
trois exemplaires manuscrits : deux conservés à la Bibliothèque 
nationale de Paris (numéros 5640 et U680 du fonds français) et un 
troisième, sur peau de vélin, à la Bibliothèque de Chantilly. Voir à 
ce sujet: Petit traicté de ,: origine des Turcqs par Théodore Spandouyn 
Cantacasin, publié et annoté par Charles Schefer (Paris, 1896, in-t8), 
p. nvm et suiv. 

Bibliothèque de Chantilly. Exemplaire relié en maroquin brun jansé
niste doublé de vélin blanc, avec tranches dorées et ciselées; il est ren
fermé dans un étui de maroquin brun foncé, doublé de chambis. Il avait 
d'abord appartenu à monsieur Coppinger, puis au baron Franchetti (Voir 
Catalogue, {890, n° 3t5) 1 • 

Feu le comte Paul Riant possédait de ce livre un exemplaire, dont le 
premier cahier, soit quatre feuillets, avait été refait en fac-similé d'aprè~ 
le procédé Pilinski. Il était, en outre, incomplet du feuillet 2t et du 
feuillet blanc de la fin 1• 

Le manuscrit de la rédaction italienne, qui fut présenté au pape 
Léon X, est aujourd'hui conservé à la Bibliothèque de la Faculté de 
médecine de Montpellier, sons le n° 389 (fonds Bouhier, petit in-4°, 
vélin). Il est orné des armes de ce pontife et d'un gracieux enca
drement 1 • 

215 
Scrinium medicine Authore Joanne diurio Bellouaco ipsius 

artis professore. Cum priuilegio. 

In-t2 de CI feuillets chiffrés et un feuillet blanc, divisés en neuf 

t. Description due à l'obligeance de notre collègue et ami, Émile Picot. 
2. Catalogue de la Bibliothèque de feu M. le comte Riant (Paris, Picard, t899, 8°), 

deuxième partie, t. II, p. a,a, n• 3536. - La collection de livres décrite dans les 
deux volumes composant la seconde partie du catalogue ci-desaus a été acquise 
par la Harvard University de Cambridge (ttats-Unis d'Amèrique). 

3. Calal. général de, mcznu,crit, de, Département,, t. I, p. ,,t. 
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cahiers de douze feuillets chacun, sauf le neuvième qui n'en a que 
six. Signatures A B C D E F G H I. Bien que les pontuseaux soient 
perpendiculaires au texte, ce volume constitue bien un véritable 
in-i2, allongé et étroit comme un agenda. C'était un livre de poche. 

A la suite, on trouve : 

Liber primus pronosti. ([ Incipit primus liber pronoslicorum. 

(Au bas du f. xxix recto, on lit :) 

([ Incipit liber aphorismort düi Hyp. a domino thcodoro 
gaza medico e greco in lati (au verso du même feuillet :) nü 
de nouo triislatort. 

(Au feuillet xlviij recto :) ([ Diui Hypocratis medici apho
rismort finis a dfto Theodoro gaza medico nup e greco in latinü 
triislatort. ([ Deo g1·atias. 

(A la fin :) ([ Cu.3 regio priuilcgio literis auctenticis in fauorë 
Joannis diurii medici doctoris collatis inhibitu3 est omnibq chal
cographis t hibliopolis, aliis a deputatis a dicto doctore ne plo 
dent aut venditiôi exponant siue exponere faciiit hoc opusculum, 
a data presentium ad triennium vsq3 inclusiue. Datu3 Carrerijs. 
Anno dfti. M. D. xix. Die vero .xxij. mensis Julij. Signatum 
Bourdelles. 

In-:1.2 de i52 feuillets chiffrés et quatre feuillets non chiffrés, 
divisés en treize cahiers de douze feuillets chacun. Signatures a-n. 
Tout ce volume est imprimé en caractères gothiques. Rarissime. 

En tête de la première partie, épître dédicatoire de Joannes 
Diurius à Antonius a Prato, chancelier de France, datée de Paris, 
3 des ides de juin (:1.:1. juin) i5i9. Elle est suivie d'un avertissement 
du même au lecteur. Viennent, immédiatement après, trois pièces 
de vers. 

Au feuillet V recto : Lettre de Jodocus Badius Ascensius à son 
ami Joannes Diurius, laquelle finit au feuillet VI recto et est datée 
des nones de juillet (7 juillet) i5i9. 

Bibliothèque Mazarine : no 290,i.7. 
Bibliothèque du Musée britannique : 544. b. 8. 
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216 
ILL VSTRIVM VIRORVM EPISTOLLE , IIEBRAICA<.: , 

GILEC~ ET LATINLE, AD Ioannem Reuchlin Phorcensem 
virum nostra mtate doctissimum diuersis temporibus missre, 
quibus iam pridem additus est LIBER SECVNDVS nunquàm 
antea editus. Reuchlinistarum exercitum pagina inuenies mox 
sequenti. 

(A la fin :) Hagenore ex Officina Thomre Anshelmi. Anno 
Incamationis Verbi M. D. XIX. Mense Maio. 

In-4° de tU feuillets non chiffrés, divisés en 29 cahiers de 
4 feuillets chacun, sauf le dernier, qui n'en a que deux. Signatures : 
a-z et A-F. Titre dans un encadrement gravé sur bois. Marque 
typographique à la fin du volume. Rarissime. 

On trouve, dans cet ouvrage, les lettres suivantes émanées de 
savants grecs des xve el xv1• siècles : 

t•) Au feuillet 2 r0 du cahier m : Lettre grecque de Démétrius 
Chalcondyle à Jean Reuchlin, datée de Florence, t6 juin U91. Elle 
esL suivie de sa traduction latine. 

2°) Au f. signé miii, ro : Lettre grecque de Georges Hermonyme à 
Jean Reuchlin, sans date. Elle est suivie de sa traduction latine. 

3°) Au r. 4 r0 du cahier O : Lettre latine d' Andronic Conloblacas 
à Jean Reuchlin, datée de Bàle, U77. 

4,o) Au feuillet 4 verso du cahier O : Lettre latine de Georges 
Hermonyme à Jean Reuchlin, datée de Paris, 8 février U78. 

5°) Au même f. 4 v0 du cahier O : Lettre latine de Démétrius 
Chalcondyle à Jean Reuchlin, datée de Florence, le t6 juin U91. 

Bibliothèque nationale de Paris : lnv. Z 329t. 

217 
• A,r6x0ffl>ç -rot:S p.,rspycx3-I). 

èxrnttœaev N!.xôÀœo; o KœÀÀ~pj"llt;, HH 9. 

In-8° (mais plus probablement in-4<>). Stlrement imprimée à Ve
nise, cette très précieuse édition de l'Apocopos de Bergadis ne nous 
est connue que par l'indication sommaire ci-dessus, empruntée au 
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Catalogue of the large and valuable Library of the late lem·ned and 
ingenious Mr. Michael Maittaire (Londres, 1748-1749, in-8°), deuxième 
partie, p. 141, n• 83. 

On avait considéré, jusqu'à ce jour, le Ilévao~ bvœ"tou, publié à 
Venise, en 1524 (Voir la présente Bibliographie, t. 1, p. 179, n• 69), 
comme la plus ancienne impression en grec vulgaire, mais le voilà 
relégué au second rang. 

Notons, en outre, que le nom de NICOLAS CALLIERGIS apparait ici 
pour la première fois dans l'histoire littéraire. 

218 
BASILII MAGNI Cœsariensium in Cappadocia Antistilis 

sanctissimi OPERA plane diuina, variis e locis sedulo col1ecta : 
& accuratioe ac impësis Iodoci Badii Ascësii recognita & coim
pressa, quorum Index proxima pandetur charta. C[ Vçnüdanlur 
eidem Ascensio sub gratia & priuilegio : saltem prius non 
impressorum : in triennium: vt ad calcem explicabitur. 

(A la fin :) Impressa aüt sunt impensis, & recognitione lodoci 
Badii Ascensii ad ldus Nouemh. Anni diiici. M. D. XX. Cum 
gratia & priuilegio, nequis prçter eum proximo triennio impri
mat, saltem prius non impressa : Astipulante insigni morum 
literaru43 Mecrenate. (sic) L. Ruzço. 

In-folio de huit feuillets non chift'rés et CLxxvm feuillets chift'rés, 
ces derniers divisés en 23 cahiers de 8 feuillets chacun, sauf l'avant
dernier qui n'en a que 6 et le dernier qui n'en a que 4. Marque (Pre
lum Ascësianü) sur le titre, entouré d'un ornement xylographique. 
Rarissime. 

Au verso du titre, épître de lodocus Badius Ascensius Stephano 
Poncherio Senonensi archiepiseopo. 

Bibliothèque nationale de Paris : lnv. C t5t. 
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Opus insigne beati patris Cyrilli patriarche Alexii.drini in 
eoangelin loannis : a Georgio Trapezôtio traductn, & secunda 
emissione exacte recognitn. Bec secüda cditio cômentariorn 
Cyrilli in loannë : mulla habet adiecta ultra eorn prima emis
sionë, pserlim in quatuor libris intermediis : ad eosdë cëimen
tarios supt>radditis. t[ Venale habetur in uico sancti Iacobi apud 
sanctum benedictum sub signo sancti Georgii. !520. 

(A la fin :) t[ Duodecimi & ultimi libri commentariorum 
Cyrilli super loanem finis. t[ Opus hoc preclarü commenta
riorn Cyrilli patriarche Alexandrini, in euangelium loanis : 
duodecim primum libris ab authore fuerat absolutum . quorum 
primi quatuor itidem & quatuor postremi, hic integri uisuntur. 
Quatuor vero intermedii & interstites, temporü iniuria peric
rot: nec uspiii. extare (ut ferüt) dinoscuntur. At illoJV loco per 
Iudocfl Clichtoueü Neôportuësem, doctorë Theologü adiecti süt 
quatuor alii libri : litterii euii.gelii loanis intermissa cütinua 
serie, côsimili4.3 scemate recludëtes. Quinimmo & in hac se
conda editione, permultis sparsim (uti res ipsa efilagitabat) p 
eundë supadditis : hi quatuor adiectitii lihri, auctiores cumu
Iatiores1J3 sunt redditi : jj in priore fueriit emissione, ut am
pliore fenore, locupletioreq3 penu ac supcllcctile instructi : 
secundo in lucë prodirent. 

f[ Excusum est autë & denuo efformatfl hoc opus, apud lute
tiam Parisiorum, in officina VVolffgangi hopylii : ad insigne 
sancti Georgii, in uico sancti Iacobi, habitatis, Anno ab incar
natione dominica uicesimo supra millesimum & quingentesi
mum : die uero decima quinta decembris. 

In-folio de 263 feuillets chiffrés et un feuillet blanc. Signatures : 
a-z, &, A-1, de 8 feuillets chacune, sauf y, qui en a t.O, et I qui n'en 
a que 6. Titre dans un curieux encadrement xylographique. Edition 
plus rare encore que la première. 

Jl!pttre dédicatoire de Iudocus Clichtoveus au cardinal Georges 
d'Amboise, la même que dans la première édition. 

Au f. t.04 v0 , épître dédicatoire dll; même à Jacques d'Amboise, 
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évêque de Clermont, relative aux 4 livres ajoutés aux Commentaires 
de Cyrille sur l'Evangile de saint Jean. Datée de Paris, nones de jan
vier (5 janv.) t5t3. 

Bibliothèque royale de Berlin: Ba t382 (t); et Ba. t382a (t). 

220 
ARISTOTELIS STAGYRITAE PBILOSOPHI 

De anima 

De sensu & sensato 
De memoria & reminiscentia 

De somno & vigilia 
De longitudine & breuitate vitre 

Libri III. Per Argyropilum. 

Liber 

I 
I 

I 
I 

Ex antiqua traductione. 
Adiectis Eckij Commentarijs. 

Reuerendissimo D. D. Christophoro Episcopo Brixiensi D. D. 
(A la fin :) Excusa in officina Sigismundi Grym Medici, & 

Marci Wirsung Augustœ Vindelicorum. Decimosexto Cal. 
Apriles. Anno restaurationis humanœ. M. D. XX. 

ln-folio de txx1x feuillets chiffrés + t f. non chiffré. Armoiries et 
vignette sur le titre. J;;pttre dédicatoire à Christophe de Schrovenstein, 
évêque de Brescia. La disposition du titre n'a pas été conservée. 
Rarissime. 

Bibliothèque nationale d'Athènes : Philolog. hell. t3i9.2. 

22l 
Problemata Aristotelis cum cômëto : et duplici triislatiüe : 

antiqua videlicet t noua Theodori gazes thessalonicësis. Vna 
cum Petri de apono doctissimis cômëtariis : nouiter in margine 
43 pluribus iinotationih' Isignitis. Necnô magistri Petri de tus
signano in eisdë copioso reptorio. Adiunctis isup Alexiidri 
aphrodisei : ac Plutarchi cheronei vtilissimis problematibus. 
Nouissime post oës ipressiôes vhiq3 locoit excussas: q reperil'.i 
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potoerüt affatim recognita : cüctisq3 mendis et errorihos expor
gata. t[ Venondantur ah Johanne petit soh lilio aoreo vici diui 
facohi. 

(Au f. 28../. recto :) t[ Finiont Aristotelis eminenlissima pble
mata : cü duplici texto : antiquo. s. t Theodori gazes thessalo
nicensis : vna cü doctissimi Petri de appono luculentissimis 
comeutarijs. Adionctis etiii Alexiidri aphrodisei : plotarchiq3 
cheronei prohlematibus : necnô in margine q:; ploribos annota
tionibus, elegantiq:; tabula nuper recognita. Nouissime post oës 
impressiones vbiq:; Iocorum excussas ·omnia recens reuisa. mul
tis43 mendis expurgata. Jmpressa autem Parrisijs Opera et dili
gentia Magistri Andree houcard. Jmpensis vero Johannis petit, 
illius vniuersitatis hihliopole iurati Anno domini. {520. Ad 
kal. Jul. 

In-folio de 24 feuillets non chiffrés et 284 feuillets chiffrés. Carac
tères gothiques. Impression sur deux colonnes. Le titre, tiré en rouge 
el noir, est encadré dans un ornement xylographique et porte une 
marque typographique. Rarissime édition. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inv. Rés. R 3.i-0. Et deux autres exem
plaires cotés: lnv. Rés. R 50 et 51. 

222 
Cômentaria Doctoris Subtilis Joannis Scoti in doodecim libros 

Metaphisice Aristotelis, scripta, recollecta, t ordinata ah ipsios 
discipulo Antonio Andree, cü doplici texto : Argiropili. s. t 
boecii suis locis inserto. t[ Pros tant Parisiis in edihus honesti 
viri Joiinis Frellon Comorantis in vico mathorinorum. Cum pri
uilegio. (A la fin :) Parisijs per magistrum Petrum Vidoue im
pensis honesti viri Johannis Frellon. 5 nouemhris. t520. 

In-folio de 212 feuillets chiffrés, divisés en vingt-six cahiers, ainsi 
composés : a-z de 8 f. chacun, t de 8 f., ;> et Jf' de to f. chacun. 
Marque de Jehan Frellon sur le tilre, lequel est encadré d'un bois. 
Caractères gothiques. Rarissime. Au verso du titre, épttre dédica
toire d'f:tienne Formon à Guillaume Huet, provincial de France. 

Bibliothèque Sainte-Geneviève : R t28' Réserve. 
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223 
Jacobus de forliuio super 

aff orismis cü Tabula. 
Ilyppocratis medicine inuëtoris afforismi : antea corrupli 

atq3 inuersi : nüc vero castigati ac in rectiorë ordinem dispo
siti : dupliciq3 translatione : antiqua. vz t noua Theodori gaçe 
decorati. Una cü Galeni medicine illustratoris : necnon Jacobi 
forliuiensis fidissimi interpretis commentarijs: ac Marsilij de 
sancta Sophia additionibus. 

Questiones subtilissime eiusdë Jacobi in oës septe3 particulas 
cum ipsius Marsilij supplemëto recës emendate. 

Reformata denuo amplissima tabula in longe absolutiorem 
alphabeticum ordinem deducta. 

Adiecta etiamnunc primum nouissima Laurentiani t Leoni- 1 ! 

ceni in omnes septe3 particulas elegantissima versione : ac 
locis suis fideliter inserta. 

Adiüctis insup nouiter in calce totius voluminis tredeci; 
afîorismis cü Galeni comentarijs secüdü duplicë Laurëtiani t 
Leoniceni traductionë : qui in eorü codicibus repti sunt. 

Que omnia ex collatione multorum exemplariü nouissime 
affatim fuere recognita : 01busq3 erroribus t mëdis expurgata. 

(A la fin:) Venetijs mandato t expensis nobilis viri Domini 
Luceantonij de Giunta Florentini: Anno diii, 1520. die. 28. 
mensis Decembris. 

Registrum t a b c d e f g h i k 1 m n o p q r s t u x y z t ;:, 
Omnes sunt quaterni preter ;.> qui est ternus. 

In-folio de to feuillets non chiffrés + i95 feuillets chiffrés + 
3 feuillets non chiffrés, divisés en 26 cahiers. Le cahier liminaire t 
n'est pas de 8 feuillets, comme l'indique le registre, mais de tO. A 
la fin, marque typographique de Luc Antoine Giunta. Volume d'une 
rareté insigne. 

En tête, il y a une préface intitulée : 

Prefatio domini Constantini africani motis Cassianësis mona
chi : ad Azonë vel Glauconem discipulum suum. 

Bibliothèque du Musée britannique : 539. i. 5. (t). 
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Melaphysicorü Arislolelis opus. re ipa diuinü noua iuxta 
Bessarionis tralationë : qua, si f orle sermonis te capiat elegiitia, 
nulli pfecto sectam ipse pbabis, candide lector Qc1 si interprelis 
queras auctoritatë : erudilionë : atq3 in pmis fidem absolutis
sima, oih~ ceteris banc facile pstantiorë inuenies : adeo vt in 
ea pene verbo verbü reddito asseres, vbi latina grecis ;>tuleris. 
Cum ilaq3 eam, q veteri tralatoi deest, elegiiliam : cum itë 
que in argyropilo desideral interptationis fidelitatem in Bessa
rionis bac tralatione impense offendas, non est cur eam non 
eligas, et omnibus optimo iure anteponas. 

,I Accessit operi et id cümodi, qc1 libri singuli per cômenta
riorü Auerois nüeros : que vt vetusta, ita peripateticis peritis 
recepta est distinctio, sont digesti. Adiecta sunt preterea capi
tib;> singulis argumëta at43 coclusiones capita diuidentes et 
con textü Aristotelicu3 ita illustrantes, vt fere expositiois nô 
vulgaris loco, illis vti valeas Passim deniq3 insperse sunt, 
sententiarü Aristotelis ex varijs eius libris et locis cosonantie : 
que non parü lucis : voluptatis, vtilitalis43 studioso lectori 
adferent. 

! Jacobi Fabri Stapulensis. de Bessarionis et Argyropili 
tralationib;r sententia et iudiciü est (nous ne reproduisons pas 
ce jugement). t[ Accipe ita43, studiose lector, Metaphysica 
nostro labore, nô vulgaribus instructa omamentis et illustra
tionibus : modo tibi sit ingenium, philosophie et auidum et 
ca~ax. t[ Lipsie excussit Vuolffgangus Monacensis in regione 
Gnmmensiü sub anno Millesimo quingentesimo .xix. 

(1u_teuillet 117 recto :) Melaphysicorum Aristotelis libri 
decrmiquarti et vltimi finis, iuxta fidissimii illam atq3 elegantem 
doctiss~mi ~essarionis Cardinalis greci, tralationë Porro in 
duodecim libris operis huius qd comentatiois, illustratiois et 
~~amëti additu sil codicis marginib~, in libri duodecimi fine 
a~us ~~plicatü, legere licebit. Nunc vero deo optimo maxio, 

qui entm oim supremü : ea43 ratione presentis operis obiectü 
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est precipuü, Laus sit honor et gratiarum actio in perpeluum 
Amen. Anno M. D. 20. 

In-folio de H8 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, 
divisés en 21 cahiers de 6 feuillets chacun, sauf les cahiers 17, 18, 
20 et 21, qui n'en ont que 4 chacun. Signatures : A-X. Caractères 
gothiques. Rarissime édition. 

Bibliothèque universitaire de Leipzig : Aristot. 21. 

225 
0EOA.OPOl' fPAMMATIKHl: Ell:Arorm: BIBAIA A.'. Toù (llJ';O~ 

mpt (-1-'t\VWV, fe<i>py(ov 'tOÙ ÀEXll1't7jVOÙ mpt avr.ŒeE<i>Ç 'tWV P't\11-«· 

-.<i>v. THEODOR! GRAl\fMATICES INTRODVCTIONIS LIBRI 
QVATVOR. Eiusdem de mensibus. Georgij legapeni de cons
tructione uerborum. 

(A la fin :) Impressum est hoc opus grammatices Theodori 
Gcorgiiq3 sanè acri calamo castigatum Florentire, per hçredes 
Philippi Iuntre Florentini. Pontificatus sanctissimi Leonis X. 
Papre nostri anno octauo. Anno dominicre incarnalionis. 
M. D. XX. Quinto cal. Aprilis. abc de f g hi k l m no p q r 
s tu x y z AB CD. Quaterniones omnes. 

In-8° de 216 feuillets non chiffrés, dont l'avant-dernier blanc et le 
dernier avec la marque juntine au verso. Une des plus rares éditions 
de ces divers ouvrages. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : n• 4-1723. 
Bibliothèque nationale d'Athènes: Philolo~. grecque. 1517 et 1517 a. 
Bibliothèque du Musée britannique : G. 16800. 

226 
m;rxmr AE~IKON. HESYCHII DICTIONARIVM:. 
(A la fin :) REGISTRVM abc de f g h i k lm no p q r s tu 

x y z t. Quaterniones omnes Florentire per hœredes Philippi 
Iuntre. Anno domini. M. D. XX. quinto ldus Augusti, Leone. X. 
Pont. Max. 
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ln-folio de 1.55 feuillets chilTI-és cl un feuillet non chiffré contenan l 
seulement, au verso, la marque juntine, laquelle figure aussi sur le 
litre. Rarissime. Réimpression pure et simple de l'édition donnée 
par ~lare Musurus, chez Alde, Venise, H>U, in-folio. Voir la pré
sente Bibliographie, tome premier, p. :1.22, n° 44. 

Bibliothèque nat. centrale de Florence : V. 2. 5. 
Bibliothèque nationale d'Athènes : Philoloµ. gr. 25i8 et 2:1ï8 a. 

227 
CI Q. ASCONII PAEdiani in Orationcs M. Tullii Ciccronis 

Enarralioncs nuper qua licuil cura, ac diligentia collatis, adhi
bitisq; variis cxëplarihus recognitœ, ac locis ïnumcris rcsti• 
luire, cum Georgii Trapczuntii in eiusdcm Ciceronis Orationcm 
pro Q. Ligario docta ac pereleganti Intcrprctationc, Adnota
tionibusq; ac Commentariis Antonii Lusci Vincëtini, in reliquas 
Ciceronis Actiones, quarum Elegiitia, ac summum artificium 
adamussim bis libris explicatur. Cü verhorü ac rcrum indice, 
Regioque Ad Triennium Priuilcgio. Vœnüdatur Luteciœ, suh 
Scuto Basiliensi. 

(A la fin:) Imprimehantur L VTECIAE hœc Asconij Pœdiani, 
& Georgij Trapezuntij, Antonij Luschi, Xicchonis Polëtoni in 
0rationes M. Ciceronis commentaria impendio ac œre Conradi 
Resch, lndustria vero & arte Petri Vidoœ, Anno ah orbe 
redempto. M. D. XX. ad Resurrectionem dominicam. 

ln-folio de quatre feuillets et 340 pages chiffrées fautivement. 
Marque de Conrad Resch sur le titre. Rare. 

Au v• du litre, épître de Guillaume Budé à Nicolas Beraldus, 
laquelle débute ainsi : « Audio te Conrado Rescho bibliopolœ operam 
dare qui emendatum Ciceronis interpretem Asconium imprimendum 
suscepit et in lucem edendum. » 

Au v~ du f. 3 liminaire, il y a un extrait du privilège, non daté et 
accorde pour trois années. 

Bibl' · 
8. _10theque Mazarine: n• tiO. 

•hholbèque du .Musée britannique : t U.00. i. 7. 

17 
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228 
OFFICIA CICERONIS RVRSVS accuratissime recognila per 

ERASMVM Roterodamum, Vnà cü alijs, quorü Catalogum 
reperies in proxima pagella. Cui accessit Somnium Scipionis, 
& Grreca traductio Theodori Gazre in Senectutem & Somnium. 

(A la fin :) BASILEAE IN AEDIBVS 10. FROBENII, 
MENSE AVGVSTO AN. M. D. XX. 

ln-4° de 40 + 347 pages + t page non chiffrée. Signatures : 
Aa-Ee, a-z, A-V, de 4 feuillets chacune, sauf V qui en a six. Titre 
dans un encadrement xylographique. 

En tête, épitre dédicatoire d'lrasme à Jacobus Tulor, pension
naire de l'illustre ville d'Anvers, datée de Louvain, 4 avant les ides 
de septembre (iO septembre) t5l9. A la page 38, on trouve une 
autre épître ainsi intitulée : Erasmvs Rolerodamvs ornalissimo uiro. 
M. lacobo Tutori luris utriusque prudenlissimo. S. D. El datée : 
Lulecim quarto calendas maïas, anno M. CCCC. XCVIII (28 avril U98J. 

Bibliothèque roy. publique de Dresde: Lit. Rom. B 224-7. 

229 
MANILII 
CABACII 

RALLI 
IVV ENILES 

INGE NIi 
L VS V S. 

(Au recto de ravant-dernier feuillet :) Impressum Neapoli 
In. redibus Ioan. Pasquet. de Sallo. Anno Seruatoris nostri. 
M. D. XX. xv. Decemb. Leone .X. Ponti. 

ln-4° de 42 feuillets, divisés en dix cahiers, dont le premier de 
six feuillets et les neuf autres de quatre feuillets chacun. Signa
tures : + et A-1. Le feuillet six et le dernier sont blancs. Titre 
encadré. Marque de l'imprimeur au recto de l'avant-dernier feuillet, 
au dessous de la souscription. 
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L'insigne rareté de ce petit volume nous fait un devoir d'en 
donner une description détaillée. Nous reproduirons même quelques 
piêces, pour donner au lecteur une idée du style de MANILIUS 
C.mcu;s RALLt:s. 

Feuillet 2 r0 : Petri Grauinœ epigramma (8 vers). 
Feuillet 2 v0 : Tranquilli Grauinœ Phalœcium (t6 vers). 
Feuillets 3 r0 à 5 ro : Reuerendissimo et illustrissimo domino meo 

lulio cardinali Medice et vicecancellario Manilius Cabacius Rallus 
(fpllre dédicatoire en prose). 

Viennent ensuite : 
Elegia heroice de discessu Licinnœ (« distiques). 
Deexilio etin eum qui primus seruiuit (43 distiques). 
Non esse deserendos am ores ( U distiques). 
De nouo amore (28 distiques). 
Laus Autumni (23 distiques). 
Ad Pontanum Iouianum (43 distiques). 
Diuo lulio Medice vicecancellario, patrono b. m. (20 disl.) 
Ad Leonem decimum pont. max. (t27 vers). 
Ad Galeoltum card. S. Petri ad Vincula vicecancell. (t5 vers). 
Ad Musam (6 distiques). 
Ad Licinnam (tO vers). 
Ad Geminianum (6 distiques). 
Le personnage à qui sont adressés ces vers n'est autre que Filippo 

Callimaco Esperiente de San Gimignano. Il en fut mécontent et 
répliqua par les suivants : 

VIRI N0STRE TEJIPESTATIS CLARISSIIU AC DOCTISSIIII 
CALLDIACHI DE S10 GEIUNIANO VERSVS 

AD MANOLIVII Gu:cv11. 

Solerlissime greculacionis 
librorum carie reconditorum 
qui fraudas tineas I penuque murum 
supinas moribundula lucernas, 
cumque scorticulis Menandrianis 
innectis Gliceras Terentianas . ' 
•am dudum tibi debeo canenti 
de me versiculos inerudilos 
et quos Pyerides apollinari ' 

1. Ceci est une ail . C ll d p . . . . sauv. d I u~1on aux o eclanea e ompetus Festus, que Mamhus a,·ait 
es e a destrucüon et publiés. Voir ci-dessus les numéros 13 et 18. 
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inuisos truline fuisse iurant 
ac offis similes pulant aborlis, 
quas frustra louis inguini aUigabis : 
sed euro dilaceras sacrum poetam, 
quem Phœbus cornes et nouem sorores 
hue usque a laliis vocauit oris, 
non belle facis, at facis maligne, 
insulse, illepide atque ineleganter. 
Quare, si sapis, integrum refercto, 
dum licet, moneo, pedem, sopitum 
in te ne male prouoces leonem t. 

De se ipso conquerilur ii6 vers). 
Ad Licinnam (10 vers). 
ln Varronem (9 distiques). 
Ad Paulam: 

Quid me, Paula, feris moribus enecas ·? 
Hircanaque diu tigride sœuior, 
perstas heu I miserum perdere Manilium, 
pigris dum nimium ludis amoribus, 
etblandœ Veneri quod placetaut negas 
aut differre diem pergis in ultimum, 
donec me grauior vis necis explicet, 
luctuue assiduo rata resorbeant? 
0 formœ leuitas iuncta pereimiter? 
nostro quœ veniant die age funere 
isti sœua tuœ lucra libidini, 
quœ tam nostra foues damna tenaciter 1 
At nobis satius mitior ut fores 
et ferres cupidis unguibus aureum, 
formœ dum liceat iam modo lubricœ 
carpi nec nimio tempore flosculum. 

Quinterii tumulus (5 distiques). 
Alexandro Cortesio amico (5 distiques). 
De Rufo Parmensi (7 distiques). 
Summum bonum frui oplato : 
Summum malum non frui (20 vers). 
Ad Licinnam (US vers). 

t. Bibliothèque Laurentienne, cod. 13 du plut. ■up. 89, f. 55 v•. Copie due à 
l'obligeance de Henri Rostagno. 
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In Sextum (2 distiques). 
In eumdem (2 vers). 
Epilaphium Marci Barbi cardinalis sancti Marci (4 vers). 
Ad musam (20 vers). 
Ad Licinnam (6 vers). 
Ad Paulam (4 distiques). 
Ad Leuinum Venatorem (6 distiques). 
De Simonetta (2 vers). 
In palriarcham (2 vers). 
Ad Poscam ( U vers). 
Ad Falconem Sinibaldum (6 distiques). 
In Paulam (:lO vers). 
De Mancino (U vers). 
Ad Angelum Policianum (t2 vers). 
A.d Auclam (4 distiques). 
A.d cardinalem Galeolum (t5 vers). 
De Prospero Columna (33 vers). 
Auguslino Maffeo defuncto (6 distiques). 
Ad Pompeium (13 vers). 
Ad eumdem (4 distiques). 
Tumulus Galeatii (-1 distiques). 
Ad cardinalem Galeotum (:lO vers). 
De Roma el Pannonia (2 distiques). 
Ad Slrigoniensem (4 distiques). 
Ad Augustinum Morauum (15 vers). 

ÎVKVLVS DEIIIETRII BOIOCHALI LACONIS AVVNCVLI : 

Pro laribus patriis, pro libertate focisque, 
multa tuli pugnan!< vulnPra Roiochalus ; 

dumque acies solus turcas, dumque arma faligo, 
spes fuit et patrim vincere posse meœ; 

at postquam hello insignem mors inuida vieil, 
una omnis mecum hic Grœcia victa iacet. 

26{ 

Parenelice ad reginam Hungarire Bealricem de Aragonia (40 vers). 
Tumulus Strigonien. prresulis ( 4 distiques). 
De Cacia Pannona (15 vers). 
Tumulus patris 1 : 

Fi. Ce tombeau se trouvait à Rome, dans la basilique des Douze-Apôtres. Voir 
p o~rlla ~l~crizioni delle chiese e d'altri edificii di Roma, t. li, p. 230, n• 676), qui 

u ie, d ailleurs inexactement, l'épitaphe ci-après, 
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D. M. 
DEMETRIO. CABACIO. RALLO 1 • 

EQVITI. SPARTANO. 

QUI. NVLLVM. CORPORIS. INCOMMODVM. EXPERTVS 

NONAGESIMVM. AETATIS. ANNVM. MENSIBUS. Il. DIEBVS. XXII. 
SVPERAVIT. 

MANILIVS. EX. ÎHO:VE. ÎHEODORI. BocHALI. FIL1A. SVSCEPTVS. 

PARENTJ. SANCTISSIMO. AC. B. M. SIBI. QVE. POSVIT. 

Si, genitor deflendc, pius tibi debita natus 
iusta, sepulturae munera si apta darem 

conderer hic tecum, discat ne sera senectus 
cum genere amissam rem patriamque mihi. 

Ad Federicum regem Neapo. (to vers). 
Ad Prosperum Columnam parenetice monocolos (37 vers). 
Divre Felici Ruuere (40 vers). 
IANO LASCARO DOCTJSSJMO ODE MO~OCOLOS. 

Cordis dimidium, Lascare, cur mei 
œternis animum consiliis grauas '? 
Et nunc intrepidus prospicis Allobrox 
armis Italiam tcmpore quo petat, 
nunc quid dissimulans tentet Hiberia 

t. Demetrius Cabacius Ra\lus signait en grec 41lf,LT\Tptoç 'P:zo!.À K:z6:1ht1lç et se 
qualifiait lui-même de Spartiate et Byzantin (notamment dans la souscription du 
Yatic. gr. 1i9.~, Thucydide et Helléniques de Xénophon). On y voit encore qu'il 
avait copié ce manuscrit à Rome, vingt-sept ans après la prise de Constantinople, 
c'est-à-dire en US0. Un autre manuscrit (le Val. gr. 1359, Hérodote) fut égale
ment copié par lui en US0, car, au f. 486 v0 , il affirme l'avoir écrit, à Rome, 
l'année où les Turcs s'emparèrent d'Otrante. Au r. 49t v• de ce même manuscrit, 
Démétrius déclare que, en t487 (troisième année du pontificat d'innocent Ill), 
il se trouvait a Rome depuis vingt et un ans. li s'y était donc fixé eu H66. En 
H82, il emprunta à la Bibliothèque du Vatican un manuscrit de Strabon et le 
restitua le 8 juin (E. Müntz et P. 1''abre, La Bibliothèque du Vatican au x,·• siècle, 
p. 288). Démétrius était loin d'~tre un savant, il ne connaissait mi\me que fort 
imparfaitement l'orthographe. Il est pourtant auteur d'une très curit>use lettre 
concernant la parenté de sa famille avec celle des l\ltToc111T11s. Ce document, inti
tulé 41l!1T,Tpîou 'P:zo~À K:z6i1tT1 ~-:t:zpT:iTou 1tœ! Bu~œ·,Tiou -:tpoç To11 u!o11 :z~Toü M:zv1).w,, 
a été publié pour la première fois, par Léon Allatius dans son ouvrage In Roberli 
Creightoni Apparat1tm (Rome, t614, in-4°), p. 616 et suivantes. Démétrius a ~ga
iement copié le Val. gr. 1:1¾3 contenant di\'ers traités d'Aristote, notamment 
rtthique à Nicomaque 
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aut Rheni slaluat cœrulus incola ·? 
:Eui nonne vides sœpe die breuis 
includi spatium, nec senio dari 
(non œqua tetricae lege Proserpinœ) 
quod natura nimis finxerit arduum '? 
Sic nuper Galeotti ampla manus mei, 
et mens ingenuis prœdita moribus, 
regalisque decus sortis, et hei mihi 
fato rapta malo lot Lona, tot sales : 
sic et musa deorum inclita laudihus 
canlatis numeris eximiœ chelis, 
insuetreque meis hactenus auribus, 
quœ, quamuis patria creta sit atthide, 
romano polius detonuit sono, 
quo sœvre Libitinœ et nimios metus 
vitet continuo tartareœ domus. 
Quare, dum licet algue illacrymahilis 
permittit soror, hanc pone molestiam 
curis, fane, leuans pectus edacibus, 
sermonesque mades socraticos quibus 
oblilus, breuibus cinge caput rosis ; 
antro subque meo lœue merum bibens 
gratis seu patriro concine vocibus ; 
seu sic, utque ego nunc, facta deum moue 
supremique louis, cum fera fcrvido 
Titanum penilus sustulit agmina 
iclu, nec tumidas Enceladi minas 
victor pertimuit ; Pelion at suo 
iussit stare loco; iussit et integram 
tEtnam suppositus sustineat gigas ; 
dum cmlum auricomis emicet ignibus, 
tellus dumque suis addita floribus 
lœtos vere nouo sufliciat dies, 
aut dum tantus honos, dum Leo maximus 
regnet, iam prece mulla auctus et hostia. 

Laus Heluetiorum (7 distiques). 
Bibliothèque nationale de Paris : Y 1623. Réserve. 

NOTE SUR L'ANNÉE { 520. 

1 Nous croyons ulile de signaler la publication, en celle année, des 
eltres grecques el latines de Guillaume Budé : 
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EPISTOLAE Gnlie1mi BudQi Regii Secretarii. Venüdantur 
in oflicina Iodoci Badii cü gratia & priuilegio in triennium. 
(A la fin :) FINIS Epistolarum Gulielmi BudQi Regii Secretarii: 
Parisiis sub prelo Ascensiano, cum Gratia & Priuilegio in 
Triennium: ne alius quispia rursus imprimat. Anno. M. D. XX. 
decimotertio Calend. Septembreis. L. Ruze. 

In-4° de t3t feuillets chiffrés et un feuillet blanc, divisés en 
t 7 cahiers de 8 feuillets chacun, sauf le dernier qui n'en a que 
4 seulement. Signatures a-r. Editiôn de la plus extraordinaire rareté. 

Au f. H2 v0 commence et au f. H4 v• se termine une lettre de 
Guillaume Budé à Janus Lascaris, datée de Paris : b:z-rol'-~:z:(;iyo, 

l'-'llVoc; 't~ oEX!X't"(l \c;:z(J,Évou '1t?O iiti; -ri;c; -rpo1tf,c; -ri;c; i.Àt:zxi;c;. 

Bibliothèque Mazarine: n• H3ti2 A. Réserve. 

230 

'l'AATHPION:-

(.lu rer~o de /'ara11t-det"llier feuillet :) 

K. TOU Ila.),a.LOXIX'ltOU. 

'H TOU Oelou AiA' ZP'flO'IJ.IJ>OO; a.uTY,t ~(610.;. 11 xa.t ÀELIJ.WVt œvOnt 
1~ • )" • .. ' ' - .,. "I - ... , • 'ltl.)LlC~M~ xa.-rec;Lj[J,E'IIJ) ·m1puxa.-.op.e:'17l, OLa. ':'fl'I 't(l)V 'j'i1t,,p.<,>11 OLa.ipopov 

, "I• , ) ... _ , , a- ,· , 
-rE: 1 Xi1L 'ltOt,,UTp07tOV 1 X:Xt 'ltO ,Ua'"f.LO'f). -.:po,; 'ti1 H!l. 'ltOLXL ,La.V. XCXL 

•}uzo:pe:Ï.e:c;épa. 'lta:~.; Oe:La.,; ;urrp~:p-~.;. -:ij; -r' Èv 'lta.Àa.L~ xa.t 'IÉq. 

Ôta.Olix~ OÜO"fl.;, w.; 'ltOÀÀOLC; p.èv œÀÀot; -:wv Oe:o),oy(q. œvôpwv Ôta.r:pe

❖&:r.1i>V, xa.l. œOa.va:al«i> -:<i> "'(EWiÔq. ÔoxEi., W'lt<ù0Ei.O'a. aùv ixpan Oeou 
,. .,,. , , , ) ~ .,. , - , """ - ve ... , 't , r ' 

(,}; l.)~OV T Emp.E ,w; 'Il Eva.pyw.; tOE'.V E'9EÇL 'tOLÇ 't E'lt!l.'l(ù IJ.<ù[J,OU -:r,'J 
1 , , 't o' r "'°" r ') - " ,, 't V XfL'l'LV EO"Y.'1).XOO'W EV UEVE'tL'fiO''.V1 '1).071 r.epa..; EL ,'fl(j)U~IX !l.'I Et7'1• EV ETeL, _,,-o / )- - . - , ':~) ocr.o Tf\; eoyov~oc;, "f} ,LO:;IJ). 7t<:V'ri1XOO't0:;IJ). ELXOÇIJ). itp<ùTC~. 

'E ,, - , ' n• , , - ' '..XOC'rOIJ.02.L<ùVOÇ E'IVCX~ 1'1.JL'IO'l';OÇ. UT.:2.'tEUOV'tO; 'lt2.VE'J't!J'l_W; ':E X:XL 
' ' - A .. '"" ' '"" A ' ~ - A " -l.)a"L<ù; 'r'f).; 1-':X'l'LALOO,; ';!l.U':'fl'l'L 'ltl.)Aê<ùÇ, EO'locpoou 'tOIJ a.up7ioa.vo'..I. 
r • "" , \ , , '"" •• , , ' " ·,.-ys: [J,O'IO;, l.)LX!l.tO'l'IJ'I~ 'tE xa.L E'lttELXEt(f X2.'r'f).j Aa.LO'IJ.E'IOU. XOCL w,; ET:L-
, O' " , - - , , ' "I , •"I "I , ":OIJ.<ùÇ xa. OfA-'1).?0'I Et'ltEW, TOU xa:t a.1to jM)O'a"flÇ IJ.EhL'tOÇ î'"Ul(L(ù'I 

'J ''!'Ili' "" ' 1. ~A"'' - K '"' '"' ' ' p-E'. !l.UO'fl. OIX1tOCV~ IJ.~V, VOptOIJ ':OU OUVIXOOU. rJ.VOpo;, 1tpo,; "'(E IJ.Ti" 

-:a.~.; ocÀÀa.L; 'tOU':OU xa.ÀÀoxa.ya.O(a.t.;, -ra:p.a.),L,;, E1JO'EbOu,;, x:it Èr.Lp.ÉÀEL:X'I 

-:w'I Oet<ùv XEX':'flXO-:o,;. 'ltOVIJ> ôè:, K<ùVc;IXV'tlvou -rou Ila.),a.Loxir:ou -;;,:.,; 
' - ' ~ , ,,.. ' - 1. ...I:.. Xf71-:o.;, -:ou EX XIJÔ<ùVLi1; EAXO'ITO; ..-r,v ïEVE";TjÇ O'ELpci:v : (\) ~ .. : (\) 

f' 
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(.-tu recto du dernier feuillet :) 

e "' v 8 '\ "A '"' )' - - ' - ' :i u '( 0 e: i., ·,, LX A !J-· 'it:lY't'(l .E.p!XOOL!X, 'it ..-rav -rou !J-· EXEWO ya.p, 

~?iiôoLov : N Venetiis per lo. Antonium et fratres de Sabio, 
sumptu et requisilione D. Andrere Cunàdi. M. D. XXI. Mense 
lunio. 

In-4° de 94 feuillets non chift'rés, divisés en douze cahiers, dont 
les onze premiers de 8 feuillets chacun et le douzième de six feuillets 
seulement. Il y a sur le titre, une petite vignette représentant la 
Nativité de Jésus. Impression rouge et noire. 

Îdition d'une rareté insigne. 

Biblioth. nat. d'Athènes, relié dans le Code:r, grB!cus 643. 

231 

fI Preclarum op" Cyrilli Alexadrini : q Thesaur• nuncupai, 
qluordecï libros cüplectës : & de cüsubstatialitate filii & spüs 
sancti cfi deo pre, cütra hereticos luculenter dissercs : Georgio 
Trapezontio interprete. ln quo uersutissime continentur ipso
rum argutie, ex sacra scriptura perpera intellecta desumpte : 
& ad impugnandam ueritatë fidei excogitate. que ab ipso Cyrillo 
sacrarum litterarum authoritatibus, ac ualidissimis rationibus 
acerrime cofutantur. 

f[ Venale habetur in uico sancti Jacobi, apud sanctum 
Benedictü : ad signum sancti Georgii. i52L 

(A la fin :) ([ Libri decimiquarti & ultimi, Thesauri Cyrilli : 
finis. Qui cum ceteris precedentibus Parisiis impressus est : 
afto domini t52t, decima octaua die Nouëbris. Per Vuolfgagü 
Hopy]iü, industriü artis libroi1' excusorie opificem. In coins 
officina hoc opus Cyrilli cü nünullis aliis eiusdë opib" ucnale 
habel, in uico sancti Iacobi ad insigne sancti Georgii. 

ln-folio de 4 feuillets non chiffrés et 86 feuillets chiffrés. Signa
tures : A, A.-L, de 8 feuillets chacune, saufle premier A, qui n'en a 
que 4; et L, qui n'en a que 6. Titre dans un curieux encadrement 
xylo1:,rraphique. 
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Epitre dédicatoire de ludocus Clichtoveus à Guillaume Briçonnet, 
évêque de Lodève, datée de Paris, 1521. 

Bibliothèque royale de Berlin : Ba. 1382 (2). 

232 
GREGORII 

NYSENI VETVSTISSIMI THE 
ologi. Mystica MosaicaJ uitaJ enarratio, 

perfectam formulam uiuendi cuili
bet Cltristiano prœscribens, 

Georgio Trapezon 
tio interpre-

te. 
BASILEAE, ANNO M. D. XXI. 

(A la fin :) BASILEAE, IN AEDIBVS ANdrere Cratundri, 
Mense Maio, Anno M. D. XXI. 

In--1° de Ht pages chiffrées el une page non chiffrée pour la 
marque. Page 2, avis d'André Cralander aux gens studieux, daté 
de Bàle, 3 des ides de mars (13 mars) t52t. 

Le titre est encadré dans un ornement xylographique. 
f:dition d'une grande rareté. 
Bibliothèque de l'Arsenal : Théologie. 3528. 

233 
LIBRI OCTO PHYSICORVM ARISTOTELIS, per loannem 

Argyropylum e grreco in lalinum traducti. f 
Ioannis Camertis ordinis Minorum, theologorum minimi, 

in noua Aristotelis translationem Epygramma. 
Qui modo harbarico latias sermone per aures 

Pergebam, didici uerba latina loqui. 
Vix lune Caoni~ quercus, uix aridus Ham mon, 

--
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Vix poterant Del phi condita sensa loqui, 
Cuius Apollineos latuit contingere uales 

Sensum, nunc nitidus quolibet ore legor. 
SoJis in aspectu pallent uelut astra minora, 

Sic & Aristotelem dissona uerha tegunl. 
His tersam doctre cupiunt qui iungere linguam, 

Cultior ignara reddor ah arte lihens. 
Depexum iam pando caput, latiumq3 decorem, 

Ne timeat mecum turha latina loqui. 

2Gi 

(A la fin :) Selestadij in LEdihus Lazari Selnicerij, Calendis 

Augusti, Anno M. DXXI. Impensis Lucre Alance. ' 

In-4° de U2 feuillets non chiffrés dont le dernier, probablement 
blanc, manque dans l'exemplaire qui a servi pour la présente des
cription. Signatures : A-Z et aa-ll, de 4 feuillets chacune, sauf la 
dernière qui en a. 6. Les 4 feuillets liminaires n'ont pas de signature 
proprement dite, mais le deuxième et le troisième portent respecti
vement les chiffres 2 et 3, dans la marge inférieure du reclo. 
Rarissime édition. 

En tête du volume, épllre dédicatoire, intitulée : 
Volfgangvs Mosnauer, arlium Magister, theologo & philosopha 

doctissimo, Ioanni Camerti, Salulë. D. 
Bibliothèque royale de Munich: A. Gr. b. 2i0. 

23i 
Burleus sup Lihros Ethicoiv. 

Rabes in hoc uolumine candidissime leclor Hualleri Burlei 
expositio3 sup decem lihros Ethicoiv Aristotclis : cü duplici 
tcxtu : antiquo : v3. & eius qui est Argyropoli : que omnia 
noper recognouit Frater Ambrosius Patauus theologoiv mini
mus ex ordine Fratru3 diui Augustini : qui Eremile appellanlur. 

(Au verso de l'avant-dernier feuillet :) t[ Hualteri Burlei 
doctoris cgregij super decë libros Elhicoru3 Aristotelis Expo
sitiones expliciunt. Correcte p fratrem Ambrosiu3 de Padua 
sacre theologie professorem ordinis eremita19 Diui Augustini. 
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Venetijs impressc • Heredum nobilis viri qnonda Domini 
Octauiani scoti ciuis ac patritij Modoetiësis & socioiv. Anno 
salutiferc Incarnationis. 1.52!. Die t8. lulij. Registrum 
A B C D E F G H I K L M N O P Q R S T V X Y Z AA. t[ 
Omnes sunt Quaterni exceptis. Z. & AA. qui sunt terni. 

In-folio de U feuil_lets non chiffrés, en deux cahiers, dont le pre
mier, signé a, de 8 feuillets, et le second, signé b, de six feuillets; 
+ 187 feuillets chiffrés et un feuillet blanc. Marque à la fin du 
volume. Rarissime. 

Bibliothèque Mazarine : n• 3G29•. 

235 
t[ Questiones magistri Ioannis dullaert A gandauo in librü 

Predicahilium Porphirii scc1m duplice via Nominalium et Rea
lium inter se bipartitorü annexis aliquot questionibus et diffi
cultatibus loaiiis Drabbe Bonicollii Gandensis. t[ Expositio 
succincta et vtilis loaiiis Drabbe. B. In librum Porphirii ad 
Chrysaoriü de quinq3 vocibus interprete Ioanne Argyropilo 
Bizantio. Cum Priuilegio. Venundantur parrhisijs a bernardo 
aubry eiusdë vniuersitatis librario lurato. Sub signo diui mar
tini via iacobea. 

(Au feuillet :xxxii recto :) 

Claudite iam riuos pueri sat prata bibere. 
,r Finis questionum in librum Porphirij de quinq3 vocibus 

magistri loannis dullae1·t vna cum textus facili expositione 
Ioannis Drabbc Bonicollij gandensis adiunclis aliquot questio
nibus, difficultalibq et adnotamentis impressarum Parrhisijs 
cura diligëlislima (s-ic) architypi (sic) Michaelis Lesclencher : 
sumptibus vero probi viri Bernardi Aubri, eiusdem vniuersita
tis librarii iurati mcritissimi. Die .xxij. mensis Octobris. Anni 
ab incarnatione dominica. M. ccccc. xxj. 

In-folio de deux feuillets non chiffrés et xxxn feuillets chifîrès, 

1. Il y a ici un mot oublié, probablement sumptibus. 



ANNÉE t!î2t 26!) 

divisés en sept cahiers, dont le premier de deux feuillets seulement 
et non signé; les quatre suivants, de six feuillets chacun, sont 
signés a b c d ; et les deux derniers, de quatre feuillets chacun, 
sont signés e f. Titre encadré d'une jolie xylographie. Marque sur le 
litre. Caractères gothiques. Impression sur deux colonnes. 

Bibliothèque Mazarine : n• 3580*. 

t.85 

THEODORI GAZAE GRAMMATICAE IN 
stitutionis libri quatuor, latine è 

regione ad verbum fcrc 
expositi, loanne 

Vatello cô 
cinnato 

re. 
V œnundantur in redihus Ascensianis, & è 

regione gymnasij Italici. 
Cum Priuilegio. 

(Au verso du feuillet antépénultième:) 

Parrhisijs apud Vatellum. 

(Au recto du feuillet pénultième :) 

In-4° de i.96 feuillets, divisés en 25 cahiers de 8 feuillets chacun, 
sauf le dernier qui n'en a que 4. Signatures: a-y et A-C. Sur le titre, 
une Oeur autour de laquelle s'enroule un reptile et Oanquée du 
nom VATELLVS. Rarissime édition. 

Le verso du titre et la page suivante sont occupés par une épître 
dédicatoire de Jean Vatel Francisco Deloino, regio consilim·io, datée 
de Paris, octobre i52L 

Le verso du feuillet pénullième et une partie du recto du dernier 
contiennent l'errata. 

Au bas du recto du dernier feuillet, on lit : 

La court de parlement a ordonné & ordonne que nulzs aultres 
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que maislre Jehan vatel ne impriment ou facent imprimer, ne 
vendent ou facent vendre sans son congie ce present liure 
ainsi que plus amplement est declairé au priuilege lequel il a 
obtenu dicelle, iusques a deux ans du iourdhuy .viij. de 
octobre. M. D. XXI. 

Bibliothèque Mazarine : n• to062. 
Bibliothèque d'Ingram Bywater (à Londres), 
Bibliothèque du Musée britannique : t2924-. c. 23, 

237 

~ THEODORI GAZAE GRAMmaticœ institulionis Liber 
Secundus, E R A S M O intcrpte. (A la fin :) Coloni~ apud 
Henricü Nouesiensem Anno domini Millesimo quingenlesimo 
vigesimo primo, Calendis MARTIIS. 

In-4° de 40 feuillets non chiffrés, divisés en dix cahiers de quatre 
feuillets chacun. Signatures: A-K. Rarissime édition. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inventaire X t9t6. 

238 

~ THEODORI VIRI VNDECVN43 doctissimi Liber quar
tus & vltimus de constructione, R. Croco Britanno interprete. 
(A la fin :) Finis, Colonire apud Henricum Nouesiensem. 
Anno Domini Millesimo quingentesimo vigesimo primo. 

In-4P de 40 feuillets non chiffrés, divisés en dix cahiers de quatre 
feuillets chacun. Signatures : aBCDEFGHIK. Titre encadré d'un 
ornement xylographique. Edition rarissime. 

Au verso du titre, on trouve une épigramme latine de trois 
distiques par R. Crocus à la louange d'Albert, archevêque de 
Mayence et de Magdebourg, électeur du saint Empire romain ; une 
épigramme de G. C. Aubanus in quartuni Theodori a C1·oco prrecep
tore latinitati donatum (quatre distiques). 

Au recto du f. 2 commence une épître dédicatoire de R. Crocus 
de Londres au susdit archevêque Albert, laquelle est datée de 
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Leipzig, veille des calendes de janvier (sans millésime). Voir ci
dessus le n° t85, p. 2t9-220. 

Bibliothèque nationale de Paris: Inventaire X 1915. 
Bibliothèque de la Sorbonne : I. 1. III. 23*. 

239 
IN HOC LIBRO HAEC 

CONTINENTVR. 

ConslantiniLascaris Byzantini de octo partibus orationis Lib. I. 
Eiusdem de Constructione Liber Secundus. 
Eiusdem de nomine & uerbo Liber Terlius. 
Eiusdem de pronomine in omni ldiomate loquendi, ac ut 

poetre utuntur opusculum. 
De Grrecarum proprietate linguarum ex scriptis de arte 

loânis Grammatici. 
De Grrecarü proprietate linguarü ex bis qure a corintho 

decerpta. 
Plutarchi de his qure apud Homerum linguis. 
Cebetis Thebani Tabula. 
De literis grrecis ac diphthogis & quemadmodum ad nos 

ueniant. 
De potestate literarum Grrecarum, & quomodo quis per se 

discal legere grreca uerba. 
Item quare Christus & lesus sic scribimus Xps IHS. 
Cur in alphabeto ypsilon a quibusdam fio dicitur. 
Oratio Dominica & duplex salutatio ad Beatiss. Virginem. 
Symbolum Aposlolorum. 
Euangelium diui Ioannis Euangelistre. 
Carmina Aurea Pythagorre. 
Phocylidis Poema ad bene, beate43 uiuendum. 
Introductio perbreuis ad hebraicam linguam. 
Omnia hœc cum interpretatione latina. 

(A la fin du Phocylide :) Imprcssum Venetiis per Melchiorem 
Sessam & Petrum de Rauanis Socios. Anno Domini M. D. XXI. 
Die .xvu. Octobris. 
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In-4° de 286 feuillets non chiffrtis, dont le dernier blanc, divisés 
en 36 cahiers de 8 feuillets chacun, sauf l'antépénultième, qui n'en 
a que six. Signatures : a-&, A-K, aa-hb. Marque sur le titre (un Chal 
tenant dans sa gueule une souris). Edition de la plus grande rare lé. 

Bibliothèque universitaire de Rome : O. g. 9. 
Bibliothèque nationale d'Athènes : Philolog. gr. 3315. 

2l0 
H~rx1or AE.:.IKON. 
HESYCIIII DICTIONARIVM. 

(A la fin :) Hagenore, in œdihus Thomre Anshelmi Badensis. 
Anno Salulis M. D. XXI. Mense Decembri. 

In-folio de un feuillet non chiffré, 776 colonnes el un feuillet non 
chiffré, divisés en 25 cahiers de 8 feuillets chacun, sauf les deux der
niers, qui n'en ont que 6 chacun. Signatures : a-z et A-B. Marque 
typographique au recto du dernier feuillet, au dessous de la sous
cription. Rarissime. 

Cette édition reproduit celle donnée par MARC Musvaus, chez Alde, 
Venise, t5U, in-fol. Voir le tome I, p. t22, n° .U. 

Bibliothèque royale publique de Dresde : Lit. Graec. B 46:i. 
Bibliothèque nationale d'Athènes : Philolog. gr. 25i9. 

Xenophontis 
de factis t di 
ctis Socratis 
momoratudi 
gnis Bessario 
ne Cardinale 
Niceno Inter 
prete. Libri 

Quatuor. 

(Au feuillet 51 verso :) Impressit Romre Arioltus de Trino 



ANNÉE t521 273 

Impensis loannis Mazochi Bergomatis. Kal. Decemb. M. D. XXI. 
REGISTRVM ABCDEFGHIKLMNO. Omnes sunt Duemi, pre
ter O quod est Ternum. 

In-4° de 58 feuillets chiffrés. Titre encadré dans un ornement xylo
graphique. Volume d'une extrême rareté. 

En tête, on trouve une épitre dédicatoire, ainsi intitulée ~gidio 
Viterhiensi, cardinali amplissimo, domino suo heneficentissimo, /anus 
Vitalis, et datée Romœ, ex Cuhiculo tuo, iii nonasnovemh. M. D. XXI. 
Elle est suivie d'une seconde épitre Bessarionis preshyteri cardirialis 
Niceni ad lulianum episcopum card. Thusculanum. 

Le recto du feuillet 58 contient le privilège accordé par le pape 
Léon X, avec la signature de Jacques Sadolet. Le verso de ce même 
feuillet est occupé par la marque typographique. 

Bibliothèque de S. Marc {à Venise) : Miscell. t29,i.. 

NOTE SUR L'ANNÉE l52L 

En cette année, parut une nouvelle édition des lettres grecques et 
latines de Guillaume Budé : 

GVLIELMI BVDAEI, REGII SECRETARII EPISTOLAE. 
BASILEAE, ANNO M. D. XXI. (A la fin :) BASILEAE, IN 
AEDIBUS ANDREAE CARTANDRl (sic), MENSE FEBRVA
RIO, ANNO M. D. XXI. 

In-4° très fautivement paginé et comprenant 24 cahiers de 8 pages 
chacun, signés a-&. Le dernier feuillet est blanc au recto et porte 
au verso la marque typographique. Titre encadré. ~dition aussi rare 
que celle de !520. Comme celle-ci, elle contient (p. t65-t68) la lettre 
grecque de Guillaume Budé à Janus Lascaris, déjà mentionnée ci
dessus, p. 264. 

Bibliothèque Mazarine : no lt352 B. Réserve. 

242 

TPICA>AION 

( l ) fj ) T' ' r.\ i!'"I' ' ' 'E ' ' vNl .-\. a Ill : 0 1t2pov t"LUMOY -:e-ru1tc.>'t'IXL f,C,EY YE't'L7IO'L, 'l'tOY't) ... --

18 
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OEÇL6't'71't'L 'H?IXXÀÉou; 't'OÜ rLpÀa.vôou, 11YIXÀb>jA.1Xa"L ôè x«t 1toÀÀcji xpua~ 
Kupfou 'Avôpéou, 't'OÜ Kouva.ôou, 'tOÜ 't'O 1t1XÀ1XLOY yévo; lÀxoY't'O; Èx -:ri; 
't'WY 1t1X'tpwv 1t6Àe1a>;, -ni; 1teÀ01tow7\a-ou, rJpix; ôè ;ùv 8ecji eO,riipev, mL, 
&1tb ni; xp~c;oü yew7\a-e1a>;, 'X_LÀLoc;cji 1tEYUXOIJ"LOc;cji dxoc;cji âtU't'Ép'f), 
Mixp't'fou Èa-za.'tll cp8tvoY'to; : - ix~yôe~7l8LXÀjA.YÇ01tpa-'t'UfX.4Ca> : - ABf 
àEZH8IKAMNEODPl'Tîcl>X : - "A1t«v't'a. ÈnL 't'pL&.ô~«, 1tÀ71v -:oü 
-n:p«:>'t'Ou xixt 't'OÜ -;eÀeu't'«fou, wv 't'O jA.ÈV 't'E't'pa.ÔLov, 't'O ôè mY't'a.ÔLOY : -
Terniones omnes, Exceptis primo quaternione, & ultimo quin-
ternione. Venetiis, in .iEdibus Ioannis antonii, & fratmm de i 
Sabio, impensis & cura Diii Andrere Cunadi. M. D. XXII. 
Mense Martio. 

In-folio de 282 feuillets, divisés en 46 cahiers de six feuillets cha
cun, sauf le premier qui en a huil et le dernier qui en a dix, dont le 
dixième blanc. Impression rouge et noire. Rarissime et précieuse 
édition. 

Remplace la description incomplèle de ce volume donnée, d'après 
André P. Vrétos, dans la présente Bibliographie (t. 1, p. 173, n• 66). 
La préface d'Hercule Ghirlandi, qui figure au verso du titre, a été 
reproduite dans le tome II (p. 162-163), d'après l'édition du Triode 
parue en 1551. Communiqué par A. Papadopoulos Kérameus. 

Bibliothèque du S. Sépulcre delérusalem: Kr'. ci. i. 

24-3 
EVSEBIVS De Euangelica prQparalione, a Georgio Trape

zuntio e grreco in latinum traductus, opus cuiq3 fideli nô solum 
utile, uerum etiam iocundum & pernecessarium, nouissime im
pressum & exactissime emendatum. 

(A la fin :) Eusebii Pamphili uiri disertissimi de prreparatiôe 
Euangelica, opus a doclissimo ulriusq3 lingu~ interprete Georgio ~-
Trapezuntio, e Grreco in latinü uersum, exaclissima Haganoie 
impressum diligentia. lmpensis atq3 rere D. Ioannis Rynman 
de Oringau, cura & opera induslrij Henrici Gran. Anno huma-
nitatis domini M. DXXII. Mense Februario. 
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lo-4° de 354 pages et un feuillet blanc. Titre encadré d'un bois. 
tdition très rare. 

Bibliothèque Mazarine: no H989. 
Bibliothèque nationale de Paris : lovent. C t44.6. 

2U~ 
~ DECEM LIBRI ETHICORVM ABISTOTElis ad Nico

machum, ex traductione Ioannis Argyropili Byzantij : comuni, 
familiariq; Iacobi Fabri Stapulensis commentario elucidati, & 

singulorum capitum argumentis pramotati * ADIECTVS LEO
NARDI AREtini de moribus Dialogus ad Galeotü, Dialogo 
paruorü moraliü Aristolelis ad Eudemium ferè respondens. 
PARISIIS. t[ Vamales habentur in officina Simonis Colinrei 
chalcographi, è regione scholre Decretorum. MDXXII. 

(A la fin :) t[ HOC INSIGNE ETHICORVM ARistotelis opus, 
excudebat Simon Colinreus : in celeberrimo tolius orbis Pari
siësi gymnasio, è regione Decretorum scholre. Anno a CHRISTO 

nato MDXX1I Octaua die Aprilis. ~ 

ln-8• de 349 feuillets chiffrés et un feuillet blanc. Signatures a-z 
et A•V de 8 feuillets chacune; x de 6 feuillets. Rarissime. Au verso 
du titre, pièce de vers de Jacques Lefebvre d'l!:taples. A la fin, après 
le colophon, il y a cinq distiques de loannes Murmellius et un dis
tique de Ludovicus Bigus. 

Bibliothèque de l'Arsenal: Sc. & Arts. t502. in-8°. 

245 
~ PLVTARCHI CHAERONEI opuscula quredâ longe uti

lissima, Raphaele ac Ioane Regio, Nicolao Saguntino, & Guarino 
Veronen. interpretibus. Quorum est uidere catalogum in sequen
tis pagellœ elencho. Indicem in ipsius operis calce reperies. 
MOG-VNTIAE AN. M. O. XXII. 

(Alapage 335 :) MOGVNTIAE APVD IOANNEM SCHOEF
FER MENSE MARTIO AN. M. D. XXII. 
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ln-8° de 336 pages, dont la dernière blanche. Tous les cahiers 
sont de i6 pages. Signatures : A-X. Rarissime. 

A la page i99 (en capitales) : Plvtarchi Politicorvm opv, ,e., de 
civili in,titvtione ad T,·aianvm imperatorem, per N1coLAVll SAGVNDINVK 

e graeco translatvm. Cet opuscule se termine à la page 28-1. 
Bibliothèque universitaire de Leipzig: Plutarch. 56b. 

C[ Cômentum Nicoli super Aphorismos Hippo. Compilalü 
a Magistro Io. Baptista Theodosio Parmensi Imol~ Phisico 
publico. Curante Antonio Sacco de Parma. 

(Au feuillet 216 recto :) C[ Finis Diui Hippocralis Apho
rismoJ1' sm triislationem Veterë, & Theodori Gaze : & Nicolai 
Leoniceni, cum cômentarijs Nicoli Florentini. Impressum 
Bononie per Benedictü Hectoris Bibliopola Bononiës03. Anno 
dii.i. 1522. die f2. Augusti. 

ln-8° de 2i6 feuillets chiffrés et deux feuillets non chiffrés. Signa
tures : A-Z, t, ;,, ~. b', Aa, toutes de 8 feuillets chacune, sauf la 
dernière qui n'en a que deux. La souscription est suivie du Registre, 
après lequel viennent quatre distiques latins d'Antonius Saccus de 
Parme aux étudiants, puis la marque typographique, et enfin une 
épitre de Joannes Baptista Theodosius de Parme à Alberto Pio, 
prince de Carpi. Volume d'une extrême rareté. 

Bibliothèque royale de Berlin : V q. 9453. 
Bibliothèque du Musée britannique: 539. c. t6. 

2i7 
EPOTHMATA Tor XPrl:OAOPA IIEPI :EXHMATI:EMOr TON 

XPONON EK TON XAAKONàrAor. EROTEMATA CRHYSO
LORAE (sic). DE FORMATIONE TEMPORVM EX LIBRO 
CHALCONDYLAE. (A la fin :) A. B. r. à. E. Z. H. 8. 1. K. A. 
M. N. :a:. O. II. P. l':. T. r. «I>. X. lf. O. œ. 6. 1. ô. i. ~- Tl• fl. 1.. 

omnessunt duerni. ImpressumRomœ. M. D. XXII. me11.se lunio. 

In-8° de i32 feuillets non chiffrés, divisés en 33 cahiers de quatre 
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feuillets chacun, signés comme il est indiqué ci-dessus. Une des 
plus rares éditions des Erotemata. 

La disposition typographique du titre n'est pas identique dans 
toos les exemplaires; et il y a des titres où la faute CRHYSOLORAE 
n'existe pas. 

Bibliothèque de l'École des Langues orientales: GG. X. i26. 
Bibliothèque du Musée britannique : 827. a. 26 . 

• 

2i8 
~ THEODOR! GAZAE GRAMMATICAE INSTITVTIO

NIS LIBER TERTIVS. Grmca è regione exposita sunt latinis, 
ita ut uersus uersui, imo uerbo penè uerbum, quoad commode 
fieri licuit, respondeat autore Iohanne Vatello. Apud sanctam 
Ybiorum Agrippinam. ANNO M. D. XXII. 

In-4° de M feuillets non chiffrés, divisés en seize cahiers de 
quatre f. chacun. Signatures A-Q. Titre encadré d'un bois. Rarissime 
édition. Il y a de, exemplaire, avec la date de 1523. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inventaire X f9f6. 

2i9 
GEORGII TRAPEZONTII Vlri œ.tatis sure doctissimi Dialec

tica breuis, sed iudicio omnium eruditorum absolutissima, in 
gratiam studiosorum denuo noper excusa. BASILEAE, apud 
Valent. Cur. (A la fin :) BASILEAE APVD VALENTINVM 
CVRIONEM MENSE IVLIO, ANNO M. D. XXII. 

In-So de 38 feuillets non chiffrés, divisés en 5 cahiers de 8 feuil
lets chacun, sauf le dernier, qui n'en a que 6. Signatures : A-E. En 
tête du volume, épitre de Valentin Curion au lecteur, datée de Bàle, 
calendes de juillet i522. Rarissime édition. 

Bibliothèque du Musée britannique : H34. a. i. 
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GEORGII 

TRAPEZVNTII RHETORI
CORVM LIBRI, IN QVI 

BVS QVID RECENS 
PRAESTITVM PRO 

XIMA FACIE IN 
DICABIT LIMI

NARIS EPI
STOLA. 

~ 
IN INCLYTA BASILEA. 

(Au ver,o du feuillet 17 5 :) CVDEBAT BASILEAE VALENTINVS 
CVRIO ANNO M. D. XXII. MENSE AVGVSTO. 

In-4° de six feuillets non chiffrés, t 75 feuillets chift'rés el un 
feuillet non chiffré ayant la marque au verso. Titre encadré d'un 
ornement xylographique, dans la partie inférieure duquel on lit : 
M. CRASSVS. Très rare et très belle édition. Au verso du titre, avis 
de Valentin Curion au lecteur, daté de Bàle, ao0t 1522. 

Bibliothèque de l'Arsenal : Belles-Lettres, H06 bis. 
Bibliothèque Mazarine : n° to233. 
Bibliothèque du Musée britannique : 834-. e. 25. 

251 
ASCONII PAEDIANI EXPOSITIO IN 1111. ORATIONES 

M. Tv.LLII CIC. CONTRA C. VERREM. ê' In Orationem pro 
Cornelio. ln Orationem contra C. Antonium, ê' L. Catilina. ln 
Orationem pro M. Scauro. ln Orationem contra L. Pisonem. In 
Orationem pro Milone. atq; harum rerum omnium index. Yic
torini commentarij in libros M. T. C. de inuentione. ê' Georgij 
Trapezuntij in Orationem pro Q. Ligario. 

(A la fin:) VENETIIS IN AEDIBVS ALDI, ET ANDREAE 
ASVLANI SOCERI MENSE DECEMBRI M. D. XXII. 

In-8° de douze feuillets non chiffrés, dont le quatrième blanc, 



I'" 

ANNÉES t522-ta23 279 

:!83 r. chiffrés + un feuillet blanc au reclo et ayant au verso l'ancre 
aldine, laquelle figure également sur le titre. Rarissime et recherché. 
li y a des exemplaires en grand papier. 

Bibliothèque nationale de Paris: X t907 A (Inv. Rés. X 24-29). 
Bibliothèque du Musée britannique : 835. c. 20. 

252 · 
BA.SILII MAGNI Cresariensium in Cappadocia Antistitis 

sanctissimi O P E R A plane diuina, variis e locis collecta : & 
accuratione Iodoci Badii Ascensii noper diligentius recognita : 
eiusdemq3 opera & impësis augustins coimpressa. Cum duplici 
rerum, operum43 tabella. t[ VQnundantur eidem Ascësio sub 
gratia & priuilegio quibus in superioribus. 

(A la fin :) Impressa autem sont rursus, opera, industria & 
recognitiôe Iodoci Badii Ascensii ad ldus Maïas. Anni domi
nici. M.. D. XXIII. Cum gratia & priui1egio in superiore impres
sione expressis. 

ln-folio de huit feuillets non chiffrés + ctxxm feuillets chiffrés et 
un feuillet blanc, divisés en 23 cahiers de huit feuillets chacun, sauf 
le dernier, qui n'en a que six. Signatures: A et a-y. Marque (Prelum 
Ascèsianü) sur le titre, placé dans un ornement xylographique. Ra
rissime. 

Contient la traduction de l'Hexaméron par Jean Argyropoulos et 
celle du Contra Eunomium par Georges de Trébizonde, précédée 
d'une lettre au pape Eugène IV, par Bessarion, laquelle est suivie 
d'une lettre de Georges de Trébizonde à Bessarion. 

Bibliothèque nationale de Paris: Inv. Rés. C t52. 

253 
DIVI BASILII MAGNI CAESARIENsis episcopi eruditis

sima opera, quorum catalogum in sequenti pagella deprehendes. 
INTERPRETES. IOHAN. ARGYROPILVS. GEORGIVS TRA
PEZVN. RAPHAEL VOLATERRA. RVFFINVS PRESBYTER. 
Monodia Grego. Nazian. Anno M. D. XXIII. 

--=-

.. 
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(A la fin:) Excusa sunt hœc opera in redibus Eucharij Cerui
corni, rere & impendio. M. Godefridi Hittorpij, ciuis Colonieii.. 
Mense Iunio. 

In-folio de huit feuillets non chiffrés et 180 feuillets chiffrés. Titre 
encadré dans un ornement xylographique. ldition rare. 

Bibliothèque de !'Arsenal: Théologie. 348t. in-fol. 

254-
Aurea expositio clarissimi artiü et Theologie professoris ma~ 

gistri loannis de Celaya valentini : doctoris Parisiésis, in decem 
libros Ethicorum Aristotelis Argyropilo bysantio (sic) traduc
tore : cum questiôihus atq3 duhijs, varias difficultates morales 
& theologicas enodatihq. Venüdatur in edihus Hedmodi le febure 
& Petri Viart in via ad diuum Iacohum sitis. Cum priuilegio. 

(A la fin :) Expliciunl Cômentaria domini loannis de Celaya 
doctoris theologi. In lihros Ethicorum Aristotelis Parrhisijs 
Opa et impensis Hemondi le fehure et Petri viarl: Anno dni 
millesimo quingentesimo vigcsimo tertio. Die vero xv. Aprilis. 

In-folio de deux feuillets non chiffrés et 182 feuillets chiffrés, ces 
derniers divisés en 30 cahiers de six feuillets chacun, sauf celui 
signé B, qui en a huit. Signatures a-z et ABCDEFG. Marque de Pierre 
Viart sur le titre, Liré en rouge et noir dans un curieux ornement 
xylographique. Rarissime. 

Au verso du titre, Privilège du roi accordé pour trois ans à 
Hemon le feure libraire, et daté de Paris, 2 avril 1522. 

Le feuillet qui suit celui du titre est occupé par une épitre dédi
catoire de Jean de Celaya : 

D. Stephano Gabrieli de Merino, archiepiscopo Bareii. & 
episcopo legioneii, sanctissimi domini nostri papç ac sedis Apos
tolicç ad christianissimum Francorum regem in Regno Franciç 
nuncio seu legato dignissimo. 

Bibliothèque Mazarine : n• 3618 A. 
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NICOLAS LÉON ICOS THOMJEOS 

D'après les Elogia de Paul Jove (Bàle, 1577, f0 ) . 

/ 
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255 
ARISTOTELIS 
STAGIRITAE 

PARVA 
NATVRALIA 
De Sensu & sensili. 
De Memoria & reminiscentia. 
De Somno & uigilia. 
De Insomniis 
De Diuinatione per somnia. 
De Animalium motione. 
De Animalium incessu. 
De Extensione & breuitate viœ. 
De Iuuentute & Seneclute, Morte & Vita, 
& de Spiratione. 

Omnia in latinum conuersa & antiquorum more explicata 

à N. Leonico Thomœo. 
CVM PRIVILEGIO. 

(Au recto du dernier feuillet :) Codicem hune ex Impres
sione repesentauerunt (sic) Bemardinus & Mattheus fratres 
Vitales Veneti Anno Diii. M. D. XXIII. Mense Iunii Regnante 
Inclyto Venetorum Duce Andrea Grittço. Registrum. AA BB 
a b c d e f g h i k 1 m n o p q r s t u x y z & ;, If ABCDEF. 
Omnes sont quatemi prçter AA BB qni sont terni. 

In-folio de douze feuillets liminaires non chiffrés, dont le douzième 
blanc, + CCLV I feuillets chiffrés et un feuillet blanc. Titre encadré 
et tiré en rouge et noir. Magnifique et rarissime édition. 

Au verso du titre, on lit l'épitre suivante: 

t. Ce dernier r. chift'r6 porte par erreur ccnv. r.omme on le voit par le registre, 
l'ouvrage ■e compose de deux cahier■ liminaires de ■ix r. chacun et de 32 cahien 
de8 r. chacun. · 
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IOAN. MONTISDOCCA HISPALENSIS 1 SCHOLASTICIS 
PATAVINIS. S. 
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Nicolaus Leonicus ille undecunque doctus disciplinœ Plato
nicœ et Aristotelicœ plane eruditus totius antiquitatis et hona
rum literarum consultiss. uerterat aliquando in Jatinum quœ 
uulgo Paru.a naturalia dicuntur, opus aureum et frugiferutn, 
miro quodam et salutari temperamento, ut neque uerbum uerho 
redderet, et ipsi authori nullam uim afferret, non priuatœ iac
tantiœ studens, sed publicœ legentium utilitati prospiciens. Adie
cerat commentaria meo iudicio ualde probanda, partim latinos 
partim grœcos authores imitatus. Perfectum opus erat et ahso
lutum, expectabatque tantum suppremam manum; ipse tamen 
(ut est omnium modestissimus) adhuc hœsitabat et recrastina
batur. Forte fortuna venio ad eum salutandum quodam die. Is 
me comiter et benigne excepit (ut est obvius et expositus omni
bus, summaqoe humanitate et dexteritate prœditus), quumque, 
post longum et copiosum sermonem de communibus studiis 
ortum, legisset mihi scripta sua, maximam cepi uoluptatem, 
studiosorum nomine hortatus ut quam primum illa ad commu
nem omnium utilitatem publicaret. Reluctatus est aliquandiu 
(fateor), postremo quotidianis prœcibus, interdum etiam con
uiciis, extorsimus ut morem nohis inuitus gereret. Habetis ergo 
mea opera uigilias hominis optimi et eruditissimi uobis ( ut 
spero) summe placituras et studiosis omnibus magno adiumento 
futuras; Quas, quœso, legite diligenter et accurate, posthabitis 
omnino recentiorum authorum prœstigiis, aut ego fallor, aut 
dicetis idem quod ego sentio, bis mullis annis nihil eiusdem 
generis omnibus numeris perfectius in lucem exiisse. Valete, 
iuuenes nohiliss., et proficite et, maiorum uestigiis nixi, ingenue 
me docente operam philosophiœ impendite, explosis e gymnasio 
isto nostro Sophistarum cauillamentis et nugis. 

Patauii, M. n. XXII. Klen. octohris. 

Vient ensuite une épitre dédicatoire intitulée N. Leonicw Tho-

f. lean lfontiadocca de Séville était alors professeur de philosophie â l'univer
•ité de Padoue. Il avait été chargé de cet enseignement, le 3 septembre t5i0. Voir 
J. FacciolaU, Fa.ti Gymnaaii Pata11ini, t. II, p. 27'. 



284, BIBLIOGRAPHIE HELLÉNIQUE 

malus R. Paceo Potentis,. Regis Britannue à Sec,•etu Primario. S. 
Et enfin une préface qui occupe huit feuillets. 

Léonicos Thomœos a mis une épitre dédicatoire « Alexandro 
Capellœ » en tête du De memoria et reminucentia; une« Lucre Bon
flo »entête du De ,omno et vigilia; une « Stephano Saulio •entête 
du De Somnii,; une « Reginaldo Polo Britanno » en tête du De diui
natione per somnum; une« Danieli Renerio Patritio Veneto• en tête 
du De animalium motione; une « loan. Lascharo » en tête du De 
animalium ince,su; une « Antonio Amulio Patritio V. •• en tête du 
De extenrione et lweuitate vitœ; enfin, une à P. Bembo en tête du 
dernier traité. 

Au verso de l'avant-dernier feuillet,-on trouve le privilège accordé 
par le pape Adrien VI. Et enfin : CVM PRIVILEGIO ILL VSTRISSIMI 
DOMINII VENETIARVM : VT IN EO : 

Ce fut par l'intermédiaire de Richard Pace, ambassadeur d'Angle
terre à Venise, celui-là même à qui est dédié le livre dont on vient 
de lire la description, que Léonicos Thomœos obtint un privilège de 
la Sérénissime République. Nous empruntons à un article de l'Ar
chivio Veneto • ce qui concerne cet ouvrage : 

« t523, 23 giugno. L'ambasciatore d'Inghillerra domanda con 
molto calore che a Nicolô Leonico Thomeo, il quale vuol dare in 
luce un commento in Parvis naturalihus, quœ ip,e omnia e grœco in 
latinum conuertit moreque antiquorum explicauit, si dia privilegio. Il 
Senalo pensa di accordarlo prœsertim cum, ab,que ulla interceuione, 
frequenter huiu,modi conce,sione, fieri ,oleant. E gli accorda ( + 128-
3-2) di fatli un priuilegio di dieci anni ; pena al contrauuentore la 
confisca del libro e ducati tO per copia, da diuidersi fra il magistrato 
a cui prima si sarà denunziato, l'accusatore e la Pietà. Ma l'opera si 
stampi in Venezia 1 • » 

Bibliothèque universitaire de Padoue : F 2. SSS. 

256 
COMPARATIONES PHYLOSOPHORVM ARISTOTELIS ET 

PLATONIS A GEORGIO TRAPEZVNTIO VIRO CLARIS-

t. Tome XXIII, première partie (Venise, 1882, 8°), p. t98. 
2. Cf. Brown, Calendar of State papera of Yenice, 1, p. cxLrv, oil est mentionné 

ce privilège. 
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SIMO. AD LECTOREM. E. EN ha!Jes optime lector treis a Geor
gio Trapezuntio libros olim scriptos, ~ nunc prima Venetiis opera 
Augustini Clarauallis editos. Qui/Jus ille doctissimus uir, Aris
totelis Platonisq; Compa1·ationè aggressus, Aristotele Platone 
longo interuallo superiorem esse cütëdit. Qua in re, sic oëm 
phylosophià, reliquasq; omneis arteis !Jonas admiscet, ut digni 
planè sint, qui ah omnibus studiosissime legantur. Quare no in 
merito factum à Bessarione Cardinali Niceno, uiro cum utrdq; 
lingua Eminëtiss. tum uit;e sanctitate Clariss. cognosces, q. Tra
pezatio respüdenda si!Ji pro Platoe cësuerit, quippe, qui uereri 
poterat, ne mortalia animi, li!Jrora huiuscemodi lectiüe i!Juti, 
facile una Aristotelë ample:xaretur, platonè uero aut negligeret, 
aut etùl grauius ~ acer!Jius accusarent. Cautum est ne quis per 
Decennium: 

(A la fin :) Venetiis per Iacohum pentium de Leuco, à partu 
Yirgineo. MDXXIII. nonis Ianuarii. 

In-8° de 168 feuillets non chiffrés, divisés en 22 cahiers de huit 
feuillets chacun, sauf le premier et le dernier, qui n'en ont que 
quatre chacun: Signatures: a eL A-X. Ouvrage d'une très grande 
rareté. 

En tête du volume, on trouve deux épitres dédicatoires adressées 
l'une et l'autre à François II Sforce, duc de Milan, la première par 
« Augustinus Claravallis Montifalconius, eremita Augustinianus, 
theologiœ doctor » ; la seconde par cc Benedictus Moncettus, sacrœ 
theologiœ doctor, eremitanus. » 

Les feuillets 3 et 4 sont occupés par la table. 
A la fin du volume, on lit une pièce de vers {sept strophes) ainsi 

intitulée : « lacobi Candidarii Eterni Senensis saphicum carmen ad 
lectorem. » 

On trouve, dans cet ouvrage, maints détails précieux pour l'his
toire littéraire, mais notamment deux passages concernant l'un le 
cardinal Isidore de Russie et le patriarche Grégoire Mammas Mélissène 
Stratigopoulos, l'autre Georges Gémiste Pléthon. Nous croyons utile 
de les reproduire intégralement. 

IsmoRE DB Russm et GRÉGOIRE M.uœAs. 
Grmcia, quamuis, quasi ager incultus, calamitatibus pressa 

nunc iaceat, duos tamen viros omni sanetitate. prœcipuos his 
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temporibus nobis produxit : Y sidorum cardinalem Ruthenum 1 

et Gregorium, Constantinopolitanum ponlilicem. Quorum Ysi
dorus, cum potuisset in ecclesia sua regie viuere, unionem 
ecclesiœ romanœ opibus illis et gloriœ huius sœculi prretulit 
vinculaque acerbissima perpessus, inuictus tamen euasit, 
viuusque martyr vera esse qure multi vilipendunt priscorum 
pro catholica fide pericula non voce sed re dum aspicitur, 
prœdicat. Post hrec undecunque potuit pecunia collecta ad 
succurrendum Constantinopoli profectus, captusque in expu
gnatione urbis ab infidelibus, id quoque periculum diuino 
auxilio aufugit. Et nunc, quamuis in summa ioopia, si suam 
dignitatem consideres, viuat, magnitudine tamen animi plura 
solus indigentibus elargitur quam creleri pene omnes. 

Constantinopolitanus vero pontifex Grcgorius non ferens 
Grœcomm a romana ecclesia dissidium , sed sua ecclesia 
relicta, Romam migrauit, et beneficio tam multis subuenit ut 
mirum sil unde sibi afiluunt quœ in dies pauperibus dispergit 1• 

Nous profitons de ce que le nom de Grégoire Mammas se ren
contre ici sous notre plume, pour mettre en lumière un passage peu 
connu d'Ubertino Pusculo s concernant ce saint prélat : 

Manserat ast populi eurœ, eui Grœeia tota 
eredita erat, patriareha ingens, Gregorius : omnes 
promebat vires vigilans noetesque diesque, 
pontiftei quo detur honos, mundique parentem 
obseruent Graji, atque suum rcuoeentur in agmen. 
Hie monaehus eiuisque fuit Byzantins : olim 
errorem patrum tenuit, sed eognita veri 
argumenta, pater Danaos dum iunxit in unum 
eoneilium Eugenius, testatus euneta Latinis 
edidit, et firmam seruauit eonseius una 
relligione fidem. Senioq,rrauis [et] pius idem 
moribus ornatus eastis, vitamque gerebat 
eœlestem.in terris. Patriam dum fleetere eordi 
hie habet, amissam eupit et reuoeare salutem 

t. Sur le cardinal Isidore de Ru11ie, on peut consulter l'excellent ouvrage du 
R. P. Pierling, S. I., La Rusrie et le Saint-Siège (Paria, 1896, 8°), tome 1. 

2. Feuillet 1ign6 Q 2, verso. 
3. Con,tantinopolil, livre Il, vers 232-2n, dans A.. Elli11en, Anale/den der 

mittel und neugriechiachffl Literatur, t. m (Leipzig, l8!11, t6°), p. 31. 

'I ,.J 

• j 

., 
·.\ 
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cogitur irrisus patria decedere terra 
exul, et ipse petit Romam '· » 

GEORGES Gu1sTE PLtmoN. 

287 

Alter nobis iam natus et educatus est Machumelus, qui, nisi 
prouideamus, tanlo exitiosior primo futurus est quanto Platone 
ipse Machumetus pemitiosior fuit. Quidam in Peloponneso vir, 
Platonis et eloquentia et scientia et pietate alumnus : is vulgo 
Gemistus a semetipso Pleton est agnominatus, credo quemad
modum nonnullos priscorum patrum in mutatione nominum 
ad res maximas vocatos fuisse docemur, eodem pacto Gemistum 
nomen vertisse ut se facile de crelo lapsum crederemus et citius 
doctrinam et legem eius susciperemus. Scripsit enim exquisi
tissime elegantissimeque noua quredam instituta viuendi, in 
quibus mulla etiam aduersus pielatem catholicam euomuisse 
creditur. Nam constat ipsum ita platonicum fuisse ut nihil 
aliud quam Plato senserit de diis, de anima, de sacrificiis aut 
deorum aut dœmonum creterisque omnibus tam magnis quam 
paruis verum esse profiteretur et scribere non obstare auderet. 

Audiui ego ipsum Florentire (venit enim ad concilium cum 
Grœeis) asserentem unam eandemque religionem uno animo, 
una mente, una prredicatione uniuersum orbem paucis post 
annis esse suscepturum. Cumque rogassem Christine an Machu
meli? Neutram, inquit, sed non a gentililate dift'erentem. Qui
bus verbis commotus semper odi et ut venenosam viperam per
timui, nec videre aut audire amplius potui. Percepi etiam a 
nonnullis Grrecis, qui ex Peloponneso hue profugerunt, palam 
dixisse ipsum, anteaquam mortem obiisset, iam fere triennio, 
non multis annis post mortem suam et Machumetum et Chris
tum Japsum iri et veram in omnes orbis oras veritatem perful
suram. Liquido igitur significare volehat religionis ac pietatis, 
cuius ipse aut author esset aut contemtre spretreque rclator, ful
mina sonumque terribilem in omnes gentes mirabiliter exitu
rum. Nam librum quem de his rebus composuit, post infelicem, 

. t. GrégoireMammu mourut a Rome et y fut enterré dans l'êgli1e de S. Georges 
~a. ~elabro. Son tombeau existe encore, mai• l'épitaphe est devenue a peu pré• 
ilh11ble. 
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turpem ac miserabilem exitum eius (natus enim christianus et 
aqua spirituque sancto renatus in gentilitatem ex amentia reci
dit), ne publice legeretur et multis officeret, a Peloponnesi 
principe Demetrio, sic ut fertur, ereptus celatusque est 1 • Quare, 
nisi diligenter ab iis qui similibus rebus prresunt quresitus igni 
tradatur 1 , scio quid dico, et ratio enim et prreterita qure acci
dunt non contemnendam futurorum mihi diuinationem attule
run·t, maior clades generi humano futura est quam Machumetus 
inuexit. Non credunt primates, rati pontifices negligunt, et qui 
apud eos plurimum possunt, irrident. Cur? nescio, inquam. 
Cogis ut dicam, coniicere possum, vel quoniam non utilitati 
communi, sed volupl.ali sure unusquisque inuigilat, vcl quo
niam nullius momenti rem esse putant, nec dignam de qua 
tantre authoritatis, scientire, dignilatis viri verbum facere aut 
omnino cogitare debeant. .. 

Gemistus, non minor eloquentia Platone, non inf erior scien
tia illi, unde tanquam a Deo responsa Machumelus habebat, 
nullum nobis sirnilitudine, saltem perfidiœ, terrorem incutiet? 
prresertim cum ille in extrema barbarie fuerit, hic in media 
Grrecie pestiferos libros edidit; et ille in temporibus Heraclii, 
Romanorum imperatoris, qui cultu Christi omnes imperatores 
superauit, cuius rebus gestis Persre ( quod nunquam antea) 
Romanis seruiuerunt, ab oriente incipiens, cooperante humanre 
naturre inimico atque veritatis calumniatore dyabolo, in media 
nunc Europa triumphat, et Constantinopolim, olim christia
norum sedem inexpugnatam, possidel; Gemistus in Europa 
ortus in perditissimis temporibus, romano imperio extinclo, 
christianis in solo fere nomine redaclis non crescet? An elo
quenliores, sagaciores maiorequc doctrina refertos illius libros 

t.11 s'agit du rameux Traité des Lois, dont C. Alexandre a publié {Paris, Didot, 
1858, in-8) les fragments échappés à la destruction. Nous ne saurions trop recom-
11:1ander la lecture de la substantielle notice que l'éditeur a placée en tête de ce 
livre. Rappelons que les fragments du Traité des Lois furent recueillis par Démé
trius Raoul Cabacés ( voir la note de la p. 2 de l'édition donnée par C. Alexandre). 

2. Cet ouvrage fut, en effet, livré au feu par le. patriarche Gennadius. Voir. sa 
~ettre à Joseph (et non pas Jean) !'Exarque, publiée par C. Alexandre(op. laud.), 
p. HO, o~ ildi~: ôo6-rivœ111:uet 11:111:01-fi"Hl'-IY -ro ~16).iov. C'était l'original, car il ajoute 
immédiatemènt aprè■ : fiv ô' hœv Jtllpl y1yp1111-p.ivov ocivou. 
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quam istius putatis? Illi, ut traductiones ostendunt, nihil 
magni, nihil cogitatione dignum, nihil non spurcum continent; 
Gemistus (extant enim nonnulla Romreque inueniuntur scripta 
ipsius) sic ornate elegantcrque scribit, sic Plalonis figmenta 
breuiter distincteque refcrt, sic gentilitatis opinioncs defendit, 
sic nostras crediderim in illis ab eo libris oppugnari, ut nemo 
nisi doctissimus in eum mutire possit. Quales ergo putamus 
libros esse illos in quibus scribendis totam retatem consump
serat, ad quos totum animum, totam curam, omnem operam, 
studium, vigilantiam suam transtulerat? Obseruauit veterator 
pessimus inuenta ad senectam, centum enim pene misera relate 
annos compleuit 1 , quanti temporibus nostris fides Christi apud 
plerosque fuit, vidit nullam esse inter christianos charitatem, 
non fugit eum quam extinctus ardor sil religionis nostrre, iniu
riis, adulteriis, rapinis, credibus omnia esse ref erta cognouit, 
hœc mutationum semper magnarum causas fuisse non ignora
bat. Quare simul et libros pro reuocanda gentium falsa spur
cissimaque pietate cautissime scribebat, et prredicare non dcsti
tit paucis post mortem suam annis et Christum et Machumetum 
de medio sublatos iri, siue id demonum suggcstione futurum 
sibi persuaserit, siue propter christianorum peruersos mores 
potentum aliquem libris se suis pellecturum sperauerit, siue 
casus se obtulisset et rebus faciliorem viam sibi honorem au
thoris scribendo cum Sibyllre prredicendo comparaturum credi
derit ncscio. 

11 Quas oh res, pontifices oro ecclesiarumque prresules ac 
eos qui nomen saluatoris sustcntare augcrequc sua prredica
tione student ut rem tam facilem in agendo, tam honestam in 

1. D'après une note qui se lit au f. 50 du Monacensis gr. 495 et a été publiée par 
~- Alexandre (Traité des Lois, p. XLmj, Pléthon serait mort« le 26 juin de la quin
zième i?diction, un lundi, a la première heure du jour 11. C. Alexandre fait observer 
av:c raison que le 26 juin n'a pu tomber un lundi qu'en 1452, si l'on veut que ce 
soit une quinzième indiction. Or, cette date est erronée. Il résulte, en effet, d'un 
argyrobulle accordé par le despote Démétrius Paléologue aux deux fils de Pléthon, 
D~métrius et Andronic, en juillet 1450, et publié par Pasquale Placido (Illustrazione 
di tr~ diplomi bizantini del grande archivio di Napoli, Ne.pies, l862, in-8, P· 22 
et sutv.), il résulte, disons-nous, de ce document que Georges Pléthon était déjà 
mort au mois de juillet U50. 

Il 

- ------
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suscipiendo, tam utilem in prouidendo magno atque conslanti 
animo aggrediantur. Ego his iam scribendo rem patefeci, elfe
cique quantum ad me atlinet ne quartus iste Plato tantum ter
tium excedat, quantum au~ secundus primum, aut tertius secun
dum in commendanda voluptate superauit 1 • 

Bibliothèque nationale de Paris: R t668 ( Inv. R. t826). Réserve. 
Bibliothèque de S. Marc (à Venise): t24'99. 
Bibliothèque d'Ingram Bywater (à Londres). 
Bibliothèque du Musée britannique: 52t.b.5.(3). 

257 
~ EROTEMATA GVARINI PER GEORGIVM RITHAY

MER PRO REi NECESSITATE NONNIHIL A VCTA. ANO
MALA VERBA. FORMATIONES TEMPORVM GEORGII 
RITHA YMER. SENTENTIAE MONOSTICHI EX VARIIS 
POETIS. 

(A la fin:) Où't:éw71ç ni; 1tŒwov(riç È-:u1tw871 1trtpŒ aLyyptvLoÜ XLÀLo;~ 
'IŒ'Y'tŒXOa'LO<;<ji tlxo:;<ji -rp(-:<i> clr.1to ni; 8toyov(rtç t'rtL p.71voç 1iv8e<;71pu;;vo; 
u-:ip~ È1tt ôéxri. Viennre Pannonire per Ioanne Singrenium 
Anno post natü Christü millesimo quingentesimo vigesimo 
tertio. decima quarta Nouembris. 

ln-8° de 4 feuillets non chiffrés + 247 pages. Titre placé dans un 
gracieux encadrement xylographique. Rarissime. 

Bibliothèque nationale d'Athènes : Linguistique. t038. 

258 
THEODO 

RI GAZAE INTRODVCTIO 
nis grammaticœ libri quatuor, unà 

cum interpretatione Latina, eo
rum usui dicati, qui uel citra 

t. Fetùllet 6 r0 du cahier signé V au feuillet 2 v• du cahier signé X. 



A:fflÉE t!i23 

prmceptoris operam Grre
cari cupiunt. Vbi quid 

expectes, sequcntis 
paginm indicat 

epistoliü. 
Ava:yvc.>~ àÉyx~oç 

Aovo.; o;~ç Èp~ç yÀuxep-iiv x7\1to~o -.~87\vl\'', 
Tœü-rœ ao~ eüoôp.ov ~~6Àl.œ 81\xe p6ôov. 

BASILEAE AN. M. D. XXIII. 
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(A la fin:) BA.SILEA.E APVD VA.LENTINVM CVRIONEM MENSE 
AVGV. ANNO DOMINI M. D. XXIII. 

ln-4° de i 78 (non i 76) feuillets fautivement chiffrés, par suite 
d'une erreur survenue dans le cahier li. Signatures : A-Z et A.a-Xx, 
de 4feuillets chacune, sauf la dernière qui en a six. Titre dans un 

\, encadrement xylographique. Marque de l'imprimeur à la fin du 
volume. Rare et jolie édition. 

Au verso du titre, avertissement de Valentin Curion, daté du 5 
avant les calendes de septembre (28 aoo.t) i523, dans lequel on lit : 
« In prioribus libris, quantum ad uerbum licuil, religiose secuti 
sumus D. Erasmi interpretationem. In tertio uero et quarto interim 
Conradi Heresbachij, uti ille auditoribus suis forte ad uerbum 
enarrabat, interim Jacobi Tusani atque Croci, hominum eruditorum, 
interpretationem, ueluli centones nectentes, consarcinauimus. • 

Au recto du feuillet 2, on lit cette épigramme : 

GRAECARVJl LITERARVM STVDIOSIS loHANNES DENGKIVS. 

Beus puer, heus iuuenis, heus tu quoque cana scnectus, 
Qum cupis in graio nare renare sinu, 

Brachia cuius adhuc fluctus indocta marinos 
Pellere, suhlimem ferre per alta negant, 

Ecce tibi cortex, qui te, dum libera possint 
Brachia, per syrleis, per uada tuta uehct. 

Bibliothèque .Mazarine : n• t0068. 
Bibliothèque nationale d'Athènes: Philolog. gr. 5018. 
Bibliothèque du Musée britannique: 624-. c. 8. 
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259 
THEODOR! GAZAE TBESSAlonicensis, grammaticie insti

tutionis liber primus, sic translatas ab Erasmo Roterodamo, 
ac titulis & annotatiunculis explanatus, ut citra negotium & 
percipi queat & teneri. Apud sanctam Vhiorum Agrippinam, in 
a1dihus Eucharij Ceruicorni, Anno M. D. XXIII. 

ln-4° de 28 feuillets non chiffrés, divisés en sept cahiers de quatre 
feuillets chacun. Titre encadré. En tête, l'épitre dédicatoire d'trasme, 
déjà signalée ci-dessus, n° 186. Rarissime édition. 

Bibliothèque nationale de Paris: Inventaire X t9t6. 

260 
CONTINENTVR HOC VOLVMINE Georgii Trapezuntii Rhe

toricorum libri V. Consulti Chirii Fortunatiani libri III. Aquilie 
Romani de figuris sententiarum, & elocutionis liber. P. Rutilii 
lupi earundem figurarum è Gorgia liber. Aristotelis Rhetori
corum ad Theodeclen Georgio Trapezunlio interprete libri III. 
Eiusdem Rhetorices ad Alexandrum à Francisco Philelpho in 
latinum uersie liber. Paraphrasis Rhetoricie Hermogenis ex 
Hilarionis monachi Veronensis traductione. Priscianus de Rhe
toricie prieexercitamentis ex Hermogene. Aphthonii declama
toris rhetorica progymnasmata Io. Maria Catanieo tralatore. 

(Au verso du f. 161 :) * abc de f g hi k 1 m n op q r s tu. 
Omnes quaterniones, prieter u quinternionem. VENETIIS IN 
AEDIBVS ALDI, ET ANDREAE ASVLANI SOCERI MENSE 
APRILI. M. D. XXIII. 

In-folio de quatre feuillets non chiffrés, dont le quatrième blanc, 
161 feuillets chiffrés + un feuillet ayant le recto blanc et l'ancre 
aldine au verso. Ancre aldine sur le titre. 

Le recto du r. 2 liminaire est occupé par une épitre dédicatoire 
intitulée : Jacobus Taurellus Fanensis Thomae Diplovatatio, Cons
tantinopolitano patritio, s. p. d. el datée de Venise, 9 avant les 
calendes de mai (23 avril) !523. On y lit le passage suivant à 
l'adresse de Thomas Diplovatace : 
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Tu uero illustris patria Constantinopoli noua Roma, illustris 
Diplouatatio genere imperatorio, illustris patre Lemni principe, 
longe illustrior es literarum, & sapientire splendore, nam iuris 
prudens requitate, et doctrina eminentissimus, etsi Turcre 
patrium regnum abstulerint, regnas tu tamen in iudiciis, in 
fideli historiarum scriptione, in animi magnitudine. 

Bibliothèque nat. de Paris : X 1657 (lnv. Rés. X 275). 
Bibliothèque du Musée britannique : H340. h. 

261 
FLA VIVS VEGETIVS VIR ILLVSTRIS DE RE MILITARI. 

Sextus Iulius Frontinus vir consularis de re militari. Aelianus 
de instruendis aciehus. Modesti Lihellus de vocahulis rei mili
taris. + 1523 + 

{Au verso de l'avant-dernier feuillet :) REGISTRVM. A. 
abc de f g hi K lm no p q r. Omnes sunt quaterni. 

In-8° de 8 feuillets non chiffrés, t35 feuillets chiffrés et un feuillet 
blanc. Titre tiré en rouge dans un encadrement xylographique tiré 
en noir. Très rare et très jolie édition imprimée en italiques, très 
probablement à Paris. 

En tête, épltre dédicatoire : Guido Bresleu, Pari,ien,i, Lodouico 
Borbonio, Lodunen,ium anti,titi meritissimo et galliarum pari. A la 
suite: Guillermi Brinoni, Parisien. Bendecasylla/Jum carmen (t5 vers). 

La traduction d'Élien est due à T&toooRE GAZA. 
Bibliothèque nationale de Paris: lovent. R. 24. 723. 
Bibliothèque royale de Munich : A. Lat. C. t90 m. 

262 
Der TOrcken heymligkeyt. 

Ein New nutzlich hüchlein von der Türcken vrsprung, 
pollicey, hofsytten vnd gebreuchen, in vnd ausser den zeit

ten des Kriegs, mit vil andern warhaffligen lustigen 
anzeygenn, durch Theodorum Spanduuinum 

Contacusinum (sic) von Constantinopel, weylant 
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bebstlicher heilikeyt, Leoni dem .x. in welsch
er sprach beschribenn zûgeschickt, vnnd 

in newligkeytt durch Casper vono 
Aufses in ein gemein teutsch 

gezogen. M. D. xxiij. 
(A la fin :) Gedruckt vnd volendt, durch Georg Erlinger zû 

Bamberg, am Freytag nach dem Auffarttag jm jar nach der 
gepurt vnsers erléisers, funffzehenhundert vnnd jm drey vnnd 
zweynlzigsten jar. te. 

In-4° de 46 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc. Signa
tures : A, de 2 feuillets; B-M, de -1. feuillets chacune. Sur le titre, 
une xylographie au dessous de laquelle on lit : Paruus sum sed 
jucundus. Plaquette de la plus extraordinaire rareté, imprimée eo 
caractères gothiques. 

lpttre dédicatoire de Caspar von Auft'sess à Johan11senn seigneur 
de Swartzennberg, datée du vendredi après la Saint-Georges, f5i3. 

Bibliothèque royale de Munich: H. Ture. 72. 

263 
ORATIO HABITA AB eloquentissimo Viro F. Thoma Gui

chardo Rhodio, iuris utrius43 Doctore, Illustrissimi Bierosoly
mitan@ Religionis Magistri Oratore, coram Clement. vii. Pont. 
Max. in qua Rhodiorum oppugnationis & deditiois summa 
continetur. (Au verso du feuillet 11 :) Impressum Romm per 
magistrum Marcellum in Campo Fior@. :xxx, die Decëhris. 
M. D. xxiii. 

In-4° de douze feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, divisés 
en trois cahiers signés ABC. Armoiries du pape Clément VII sur le 
titre. Rarissime opuscule. 

Thomas Guichard, malgré son nom élranger, était-il Grec, comme 
l'était Jacques de Vintemille? La chose ne parait pas impossible. 
Nous admettons à tout hasard le présent opuscule dans notre Biblio
graphie. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : Miscell . .{.03.U.. 
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26, 
DIVI CYRILLI PATRIARCHAE ALEXAND RINI. IN 

EVANGELIVM I0ANNIS C0MMENTARIA, RVRSVM exac
tius recognita. In quibus mulla habenlur adiecla, ultra eo1·ü 
primii œdilionë, prresertim in quatuor libris intermediis, ad 
eosdë comentarios per ludocum Clichtoueum Theologü super
additis. 0PVS INSIGNE, QV0D THESA VRVS INSCRIBI
TVR, de consubstantialitate filii & spirilus sancti cum deo 
paire, contra hrereticos luculenter disserens. In quo continentur 
uersutissimre ipsorü argutire, ex sacra scriptm·a perperam intel
lecta desumptre, & ad impugnandam ueritatem fidei excogitatre : 
qure ab ipso Cyrillo diuinarü literarü aulhoritatibus, ac uali
dissimis rationibus acerrime confulanlur. GE0RGIO TRAPE
ZONTIO INTERPRETE. INSVPER, IN LEVITICVM LIBRI 
XVI. VBI QVICQVID corporaliter & ad literam ohseruandü 
statuitur, id omne ad spirilalem, uiuificantem1i3 intclligentiam 
transf ertur. 

(A la fin:) BASILEAE, APVD ANDREAM CRATANDRVM, 
MENSE FEBRVARIO, ANNO D.[M.JD.XXIIII. 

In-folio de 8 feuillets non chiffrés + 293 feuillets chiffrés + t feuil
let non chiffré. Signatures : *, a-z, A-Z, Aa-Cc, de 6 feuillets cha
cune, sauf* et Q qui en ont 8 chacune, et Cc qui n'en a que 4 seu
lement. Marque typographique sur le titre. Edition peu commune. 

En tête, avis d'André Cralander au lecteur, daté de Bàle, le 8 avant 
les calendes de mars 1524. 

Bibliothèque de la ville de Leipzig: Pa. Gr. 49. 

265 
~ IN HOC V0LVMINE H.tEC C0NTINENTVR ARIST0-

TELIS De historia animalium libri IX. De partibus animalium 
& earum causis libri 1111. De generatione animalium libri V. 
THE0D0RO GAZA INTERPRETE. De communi animalium 
gressu liber I. De communi animalium motu liber I. PETR0 
ALCY0NIO INTERPRETE .. INDICES IN PRAEFAT0RVM 
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OPERVM SINGVLA. PARISIIS. Ex officina Simonis Coli
nrei. 4524. 

In-folio de 1 ° : 46 feuillets non chiffrés, 101 feuillets chiffrés et un 
feuillet blanc; 2°: U feuillets non chiffrés et 42 feuillets chiffrés; 
3° : 13 feuillets non chiffrés, un feuillet blanc, 53 feuillets chiffrés, 
3 f. non chiffrés, 13 f. chiffrés el un feuillet blanc. La place de la 
marque est restée vide. 

Au verso du f. 13 chiffré de la troisième partie, on lit : 

HOS DE HISTORIA, PARTIBVS, GENERATIONE, com
muni gressu & motu animalium lihros Aristotelis emisit _ex 
officina sua Simon Colinreus, Anno. M. D. XXIIII. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inv. Rés. R 52. 

266 
~ CONTENTA HOC VOLVMINE. Prohlematum Aristo

telis sectiones dure de quadraginta : Theodoro Gaza interprete. 
Prohlematum Alexandri Aphrodisiei lihri duo : eodem Theo
doro interprete. INDEX IN VTRIVSQVE SECTIONES ETPR0-
BLEMATA. PARISIIS. Ex officina Simonis Colinrei. t524. 

In-folio de 38 feuillets non chiffrés (dont le 386 blanc), 123 f. chif
frés et un f. blanc. La place de la marque est restée en blanc. Rare. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inv. Rés. R 52. 

267 
NICOLA! LEONICI THO

MAEi DIALOGI NVNC 
PRIMVM IN LVCEM 

EDITI QVORVM 
NOMINA PRO
XIMA PAGI-
NA HABEN 

TVR, 

-
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(A la fin :) Venetiis in ;edibus Gregorii de Gregoriis Mense 
septembri. M. D. XXIV. 

In-4° de xc feuillets chiffrés et de deux feuillets non chiffrés, dont 
le dernier blanc, divisés en 23 cilhiers de quatre feuillets chacun. 
Signatures: a-z. Caractères italiques. Rarissime. 

En tête du volume, épitre dédicatoire de Nicolaus leonicus Ray-
11oldo Polo, datée Patauii Pridie Calendas Sextiles (3t juillet) 
M. D. XXIIII. Nous ne reproduisons pas la table des Dialogues, qui 
figure au verso du titre. Le lecteur qui en désirerait le détail, le 
trouvera plus loin, sur le titre même de l'édition parisienne de t530, 
publiée conjointement avec les Parva naturalia et les Opuscula. 

Bibliothèque S. Marc (à Venise) : n• 56782. 

268 
FLA. VII VEGETII RENATI uiri illustris de re militari. Scxti 

lulij Fronlini uiri consularis de strategematis. Aeliani de in
struëdis aciebus. Modesti de uocabulis rei milita.ris. Prœclara 
opera nunc demü ad multorü uetustissimorü codicü fidë reco
gnita & castigata. Index capiti prœfixus est. 

(A la fin :) Excusum Coloniœ apud Ioannem Soterem, im
pensis integerrimi Bibliopol~ Godefridi Hittorpij ciuis Colo
niensis. 

In-8• de 190 feuillets (les uns non chiffrés, les autres fautivement 
chiffrés), divisés en 25 cahiers, ainsi composés : A, 8 feuillets; B, 
4 feuillets; a-h, 8 feuillets chacun; i, 4 feuillets; A-H, 8 feuillets 
chacun; I, 6 feuillets; Aa-Ee, 8 feuillets chacun. Titre dans un enca
drement. Sans millésime, mais l'avis de Godefridus Hittorpius au 
l~cteur est daté de t524, le t4 des calendes de juin (t9 mai). Raris
sime édition. 

La traduction d' Élien est celle de THÉODORE GAZA. 
Bibliothèque royale publique de Dresde : Lit. Rom. B 151-0. 
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269 
OMAR DE NA 

tiuitatihus t interrogationihus, nuper castigalus t 
in ordinë redactus per .d. Lucam Gauricu3 Ar
tium doctorem egregium : Comite3 palatinü, 

AlcJ3 Prothonolariü Apostolicu3, 
cum multis additionibus. 

C[ Item. 
C[ Georgius trapezuntius de antiscijs : t 

Cur astrologorum iudicia plerüq3 fallant. 
C[ De reuolulionibus natiuitatum ex abenragele, 

De fridarijs seu tëpo1·aria potestate planetarum. 
C[ Decëniorum decreta ex firmico Materno. 
C[ Annue Mëslrue ac Diurne progressiones Apheti

corum quinq3 locorum : per Gauricum examina te. 
tI Cautum veneti senatus decreto: Nequis alius Ab iunta 

calcographus intra decennium hos excudat libellos. 
C[ Si quispiam hoc contrafecerit : libros amittito: t in singula 

volumina Aureos decem MulctQ nomine persoluito. 

ln-4° de 60 feuillets chiffrés. Signatures : a-g, 8 feuillets chacune; 
h, 4 feuillets seulement. Marque juntine sur le titre. Sans indication 
de millésime, mais l'épitre dédicatoire est datée Ex Neptunia sede 
idibus novembris 1524. Plaquette rarissime. 

N. B. Le catalogue imprimé de la Bibliothèque Casanatense 
(t. III, lettres E. F. G., p. 318) donne fautivement à ce recueil la date 
de 1525, et cette erreur a passé dans l'opuscule de Renouard, Notice 
sur la famille des Junte (à la suite de la troisième édition de ses 
Annales de fimprime,•ie des Alde), p. xxVI, n° 87. 

Bibliothèque Casanatense (à Rome) : Miscell. tome 442. 

270 

: TT€NTHKOCTAPION 

--
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ÔtçLoni-ri Ô7l!A.7l"rPlou -roü ~~vou, -roii ~œxuv8!.ou • à.vœÀw!A.œ!J'\ ÔÈ Kup!.ou 
AŒ11~oü -roü lx am-r~lou nie; i.ÀÀup!.ôoc; • 1tÉpœç ÔÈ aùv 8Cd e0..71qiev 
i-œL &1t0 nie; -,_ü ye~aec.>c; 'l,\À\Oc;Cd mv-rœxo!J'Wc;Cd e1.xoc;Cd 1tÉ!A.m'f>, 
ô,u116plou, Kf', cp8lvov-roç. 'H "rldY -re-rpœô!.c.>v X/l"rœ -ra.ew &xoÀou8!.œ. 
li~'( ô t ~ 71 8 \ X À !A. y e O 1t p IJ' -r u 'P .,_ 4 (1) A B r â E z H. Omnes 
quaterniones prmter ultimos sexterniones. t[ Venetiis : in 
Aedibus Stephani : filii quondam Turini de Sabio : sumptu & 

requisitione D. Damiani de Santa Maria da Spici. M. D. xxv. 
Mense Decembrio. 

ln-4° de 252 feuillets non chift'rés, divisés en 31 cahiers de 8 feuil
lets chacun, sauf le dernier, qui en a 12. Le registre ci-dessus 
reproduit devrait porler, pour être exact : prœter ultimum ,exter
nionem. Impression rouge et noire. Rarissime édition. Communiqué 
par A.. Papadopoulos Kérameus. 

Bibliothèque du S. Sépulcre de Jérusalem : r;'. ,·. 518. 

27! 
THEO 

DORI GAZAE IN
troductionis Grammatic;e 
li/Jri quatuor, unà cum 

interpretatione la
tina san~ quàm 

doctissima. 
Avœyoatji âÉyx\oç. 

Aovoc; 8ffLÇ àp~ç yÀuxEpYiv x'l\1tpLO-t\8~Y71v, 
TœÜ'tœ IJ'O\ tÜOÔ!A.OY ~\6Àlœ 8-îixe poôov. 

Colonùe opera {f impensa 
Ioan. Soteris. 

ANNO MDXXV. 

ln-8• de 212 feuillets non chift'rés, divisés en 27 cahiers de huit 
feuillets chacun, sauf le dernier qui n'en a que quatre. Signatures a-z 
et aa-dd, Titre encadré d'un bois, Marque au verso du dernier 



300 BIBLIOGRAPHIE HELLÉNIQUE 

feuillet. Il va sans dire que noua avona reproduit le grec du titre 
ci-dessus avec les fautes de l'original. l!;dition de la plus grande rareté. 

Bibliothèque nationale de Paris : X 290 A. (lnv. X 6661). 
Ribliothèque du Musée britannique: t2923. a. ts_ 

272 
8E0.:10POr fPAlfMATIKHl: BIBAIA b.'. Ilepl. (.t71YÎdv Èx -.wv -.où 

aÙ"tOÜ. ftc.)pjLG!J Aexccmivoü mpl. awra.;tc.)Ç p71(.tCl'tc.)Y, 'Ei.ti.tii·,ou~À 
Moax01touÀou 1tepl. ni; 'rldY OYO(.tŒ.'tc.)Y, xal. P71(.tCl'tc.)Y auv-.ci;tc.)Ç, Tou 
aù-.oü mpl. 1tpoa't>Ô~Îdv. Theodori grammatices libri. IIII. De 
mensibus liber eiusdem. Georgii Lecapeni de constructione 
uerboril. Emmanuclis moschopuli de côstructione nominum, 
& uerborum. Eiusdem de accentibus. (Au recto de f avant-dernier 
feuillet :) VENETIIS IN AEDIBVS ALDI ET ANDREAE 
ASVLANI SOCERI, MENSE IVNIO M. D. XXV. 

In-8° de 236 feuillets chiffrés et deux feuillets non chiffrés. Ancre 
aldine sur le litre et au verso du dernier feuillet. Edition rare et 
recherchée. 

Bibliothèque nationale de Paris : X 290 (lnv. X 6659). 
Bibl;iothèque nationale d'Athènes : Philolog. gr. 50t9. 
Bibliothèque du Musée britannique (4 exempl.): 622. c. f 7. -687. d. t. -

t067. c. 23. et G. 7453. 

273 
LOGICORVM LIBRI DVODEVIginti : solito castigatiores 

facti : & ad grrecam veritatem nouissime elimati : vt iii legi & 
intelligi possint : Diuo Seuerino : Boetio : & loiine ARGYRO
PILO Byzantio : altematim interpretibus. PORPHIRII. ISA
GOGES Liber. I ARISTOTELIS. PREDICAMENTORVM 
Liber. I PERIHERMENIAS Libri. II POSTERIORVM Libri. 
II PRIORVM primi partes. II IO. ARGYRO. interprete. PRIO
RVM primi pars reliqua : & Secundus integre. TOPICORVM 
Libri. VIII ELENCHORVM Libri. II Diuo Seue. Boe. inter
prete. t[ Cum priuilegio imperiali. 
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(A la fin :) Compluti opera & impësa Michaelis de guia anno 
domini. M. D. XX. V. 

In-fb de 296 feuillets, divisés en 37 cahiers de 8 f. chacun. Signa
tures: a-z, t, ;.,, Jt', AA-LL. Tout ce volume est presque entièrement 
imprimé en caractères gothiques, sauf quelques titres et la souscrip
tion. Ouvrage de la plus insigne rareté. 

Bibliothèque universitaire de Barcelone : 166. 8. 2. 

27i 

~ DEMETRII ~ 
CHALCONDYLAE GRAM

MATICAE INSTITV
TIONES GRAECAE, 

GRAECE INITI
ANDIS MI-

RE VTI 
LES. 

VAENEVNT GORMONTIO 
CVM PRIVILEGIO. 

(A la fin :) Excussre sunt hre Demetrij Chalcondylm Gram
matiCéB Institution es Lutetire summa cura ac diligentia in officina 
Egidij Gormontij. Anno M. CCCCC. XXV. XVIII die mensis 
Februarij. {525. 

In--1° de 76 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, divisés 
en dix-neuf cahiers de quatre feuillets chacun. Signatures A, ~--.. 
Marque de Gilles de Gourmont sur le titre, lequel est encadré. Fort 
iolie et fort rare édition. tpltre dédicatoire de Melchior Volmarius 
Erylhropolitanus à Petrus Xylotectus, fils de Iodocus Xylotectus, 
Friburgensium in Helvetiis a secretis, laquelle est datée ex œdibus 
Beraldi, prima prime septimane menais ianuarii f 525. 

Bibliothèque nationale de Paris : X 294, (Inv. X 1918). 
Bibliothèque d'lngram Bywater (à Londres). 
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275 
Aristoteles de 
animalibus. 

ln hoc presenti volumine infrascripta hahentur Aristotelis 
opuscula, a Theodoro gaza de greco in latinum iiipridem ,:mersa, 
noper to recognita : & errorihus ïnumeris purgata, in eisq3 
multa, que in ceteris hucusq3 impressis exemplarihus deerant 
addita. Aristotelis de natura animalium. Libri. IX. Aristotelis 
de partibus animalium. Libri. 1111. Aristotelis de generatione 
animalium. Libri. V. Theophrasti de historia plantarum 
Libri. IX. Et principium decimi dutaxat : qd: ita elii apud 
grecos inuenies. Theophrasti de causis planlarum. Libri. VI. 
Aristotelis problemata in duas de quadraginta sectiones diuisa. 
Alexandri Aphrodisiensis prohlematum. Libri. II. 

(A la fin:) t[ Opus hoc Aristotelis de Animalihus, ac Theo
phrasti de plitis, nuper somma cura recognilum, t collatis q; 
plurimis gr~cis, ac latinis exemplarihus emendatü, Venetijs, 
arte, & sumptibus Heredü quonda nohilis viri Diii Octauiani 
Scoti Ciuis Modoet.icsis, ac sociot1'. Anno ah Icarnatione Diiica. 
M. D. XXV. Impressum fuit, ldibus Aprilis. Registrum + 
A B C D E F G H I K L M N O P Q R Omnes sunt quaterni p~ 
let· R qui est ternus. 

In-folio de 8 feuillets non chiffrés, t.33 feuillets chiffrés et un 
feuillet blanc, divisés et signés comme l'indique le registre ci-dessus. 
Marque typographique au verso du f. t.33. Caractères gothiques. 

A la suite et déjà annoncés sur le titre du volume précédent, on 
trouve: 

Aristotelis problemata : in duas de quadraginta Sectiones 
diuisa, a, Theodoro Gaza e Graeco in latinum felicissime versa. 
Alexandri Aphrodisei prohlematü libri duo : ah eodem Theodoro 
de greco in latinum conuersi. 

(A la fin:) t[ Prohlemata Aristotelis in duo de quadraginta 
Sectiones diuisa, vna cum prohlematibus Alexandri Aphrodisiei 
noper diligëti cura recognita, t Emendata. Venelijs ore & 
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impensis Heredü quonda diii Octauiani Scoli ciuis Modoetiensis, 
ac sociov, excussa fuerül. Quinto Kalendas lunij. Anno a 
deifero virginis partu. M. D. XXV. Registrum a b c d E f Omnes 
autem sunt quaterni, prçter, f, qui est ternus. 

In-folio de 45 feuillets chiffrés et un feuillet blanc, divisés et 
,i::: \·· signés comme l'indique le registre ci-dessus. Marque typographique 

au verso du feuillet 45. Caractères goLhiques. Rarissime. 
;-;;3; Bibliothèque d'lngram Bywater (à Londres). 

1;·z::i· 
./IJ'.. 

~:Jj.: : ,r 

,b.i: 

i Di : 

':.,. 

276 

NICOLAI 
LEONICI THO 
MAEIOPVSCV 

LA NVPER 
IN LVCEM 
AEDITA 

QVORVM NOMINA PROXI
MA HABENTVR 

PAGELLA. 
Cum Priuilegio. 

(Au verso du feuillet cxxx1x : ) Re,qistrum. a 6 c d e f g h i K l 
m no p q r s t u x y z & t 19. A B C D E F G H. Duerniones hi 
sunt exceptis c H qui ternioni sunt. Opusculum hoc ex impres
si'one reprél!sentauit Bernardinu.r Vitalis Venetus Anno Domini. 
MCCCCCXXV. Die. xxiii. Fe6ruarii. Ex Venetiis. 

I11-.t0 de cxxx1x feuillets chiffrés + un feuillet blanc, qui com• 
piète le cab.ier H + quatre feuillets contenant l'errata et formant 
un cab.ier signé 1, qui ne figure pas au registre ci-dessus. Titre 
rouge et noir dans un ornement xylographique. 8dilion rare et 
recherchée. 

En tête du volume, épître dédicatoire de l'auteur à Ioannes 
Burgarinus, datée de Padoue, nones de sextilis (5 aoO.t) t.524. Au 
feuiJlet LV, on trouve une autre épitre dédicatoire de N. Leonicw 
Ludovico S. Bonifacii com. cano. Patavino, datée de Padoue, six 
avant les calendes d'octobre (26 sept.) 152-1. 



304 BIBLIOGRAPHIE HELLÉ:SIQUE 

Nous nous abstenons de reproduire la table des Opuscula, qui 
figure au verso du titre, car le lecteur peut en trouver le détail plus 
loin, sur le titre même de l'édition parisienne de {530, publiée 
conjointement avec les Parva naturalia et les Dialogi. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : n• 56781. 
Bibliothèque nationale d'Athènes: Philolog. gr. 154-2 (t) et t54-2 (1) a. 

277 
~ LIBELLVS 

HIPPOCRATIS DE FLA
TIBVS, LASCARE INTER 
PRETE. 

PARISIIS 
In redibus Simonis Colinrei. 

{525. 

In-t6 de onze feuillets chiffrés et un feuillet blanc, divisés en deux 
cahiers, dont le premier de huit feuillets et le second de quatre 
feuillets. Signatures: ab. Peti~ livre d'une extraordinaire ·rareté 1• 

Bibliothèque nationale de Paris: Td2IOP. 
Bibliothèque du Musée britannique : 539 a. t9 (t). 

278 
~ TOTIVS OPERIS INDEX. Hippocratis Choi Aphorismi, 

Nicolao Leoniceno interprete. Eiusdem prœsagia, Gulielmo Capo 
Basiliensi interprete. Eiusdem de ratione Victus in morhis acutis 
lihri quatuor, Eode Gulielmo Copo interprete. Eiusdem de na
tura humana. Andrea Brentio Patauino znterprete. Eiusde; 
lihellus de flatihus, Constantino Lo.scare : aut ut nonnulli pr3.'
ferüt Francisco Pltilelpho interprete. SVBS:EQVITVR Item ~
ars parua Galeni Pergameni, Eode Leoniceno interprete. 

t. Hoffmann (Bibliographisches Lexicon, t. U, p. 289) cite cette édition sans 
l'avoir vue. Il en donne inexactement le format et, ce qui pis est, introduit dans 
le titre, avant Lascare, le prénom Constantino, qui n'y figure pas. 
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(A la fin :) EXCVDEBAT SVIS TYpis Antonius Blanchard 
Lugd. a. CHRISTI solius ueri medici natiuitate. M. D. XXV. X. 
Kal. Augusti. +. 

In-8° de cxv feuillets chiffrés + l feuillet blanc. Signatures: A-P, 
de 8 feuillets chacune, sauf P, qui n'en a que 4 seulement. Titre 
imprimé en rouge et noir dans un encadrement gravé sur bois. Très 
rare. 

Bibliothèque de la ville d'Augsbourg: Med. 2228. 

279 
: C€TTT€BPIOC : 

(A la fin :) «~1ÔE~"fl8•.xÀp.v;o : Tutti sono quaderni Lultimo 
Tcmo. C[ Stampata in Venetia per Maestro Stefano da Sabio : 
il quale habita a Santa Maria formosa : ad instanlia di miser 
Damian di santa Maria da Spici. M. D. xxv1. nel mese di 
Luio. 

In-folio de H8 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, divisés 
en i5 cahiers de 8 feuillets chacun, sauf le dernier qui n'en a que 
six. Impression rouge el noire. Rarissime. · 

Communiqué par le R. P. Matthieu et A. Papadopoulos Kérameus. 
Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 
Bibliothèque du S. Sépulcre de Jérusalem : Cï'. œ' 360. 

280 
._ut in ~oc uolumint contintntur. 

Acta generalis octauQ Synodi sub Eugenio quarto Ferrariç In
ceptQ : Florentiç uero peractç, e grQCO in latinum nuper traducta 
lnterprete Uartholomeo Abramo Cretensi, PrQsule Ariensi. 

Magni Basilii contra Eunomium de Spiritu sancto liber tertius 
interprete Georgio trapezuntio Cretensi. 

Bessarionis Cardinalis tune niceni Archiepiscopi, oratio ad 
Grçcos habita, quQ inscribitur dogmatica uel de coniunctione, 
eodem Bessarione interpretc. 

:!O 
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Eiusdem Epistola de successu ipsius Synodi ac de Spiritus 
sancti processione ad Alexium lascari eodem interprete. 

(Au verso du feuillet CLVIII :) 

Impressum Rom~ apud Antonium Bladum de Asula. Anno 
Diii M. D. XXVI. Die. xxiii. mensis Maii. 

In-folio de CLYIII feuillets chiffrés en chift'res romains, et 2 ft'. non 
chift'rés, dont le second, entièrement blanc, manque dans beaucoup 
d'exemplaires. Signatures : A-X el AA-FF, de 6 feuillets chacune, 
sauf la dernière, qui n'en a que 4 seulement. Titre encadré. Marque 
de l'imprimeur au verso du f. CLYm. Très rare. 

Au f. 2 on liL cette épitre dédicatoire : 

BENEDICTO DE ACCOLTIS, RAVENNA.TI ARCHIEPISCOPO, 
BARTHOLOM.tEVS ABRAM VS CRETENSIS, PR.tESVL ARIE~SIS, S. D. 

Cogitanti mihi, prresul humanissime, quonam pacto tibi sa
crarum litterarum stucliosissimo ac omni virtute prredilo, gratias 
pro luis in me maximis meritis aliqua ex parle referre posscm, 
tu sane longe aliud molienti quasi obuiam prodiisti, utquc gene
ralis concilii iam pridem Florentire habiti Acta e grreco in Jali
num sermonem verterem mandasti. Qure quidem nescio qua de 
causa Jatinilate _donata non extent, cum memorire proditum sil 
duos scribas grrecos totidemque latinos qui eidem interfuere con
cilio ea ipsa grrecis lalinisque litteris diligentissime conscrip
sisse. Sed id alii viderint; mihi autem, grreco homini lillerisque 
latinis non satis erudito, onus tantum subiisse non mediocris 
negolii visum fuit, prresertim non inscio mulla scientiarum 
genera in ipsis Actis disscminata esse, qure nisi quis mcdiocri
ter saJtem calluerit, Acta ipsa nequaquam intelligere, ncdum 
latinis bene tradere possit. Quis enim summam in ipsis theo
logiam desiderabil? Ubi primo subtilissime disputatur an Purga
torium sit et quidnam sit? Et an animre sanctorum felicitatem 
suam absque corporihus suis assecutre sint? Deinde an posle
riores œcumenicœ synodi priorum Actis quicquam addere vel 
ab cis auf erre possint, et an romanre ecclesire absque generali 
synodo particulam illam ex filioque symbolo licuerit addere, 
quod quidem & ipsi facere licuisse, necnon ad romanum ponli
ficem rite pertinere ambigua in fuie abstrusaque declarare ac 
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œcumenicam synodum iniussu eiusdem romani pontificis cele
hrari non posse : romanam denique ecclesiam caput & princi
pem creterarum ecclesiarum existere probatum ac susceptum ab 
ipsa synodo est. Ubi prœterea perquam subtilissime disputatur 
an sanctus spiritus ex patre, nulla facta de filio mentione ut 
Gra-ci, vel ex patre fi(ioque (ut ecclesia romana asseuerabat) 
procedat. Postremo an Grrecis liceat pane fermentato sacrifi
care. Prœterea quis vel naturalem philosophiam vel metaphy
sica in eisdem Actis desiderabit, in qui bus de Dei filii genera
tione, de diuinarum personarum distinctione ac ipsarum 
relatione subsistentiaque acutissime pertractatur. Quis denique 
sine dialectices ac rethorices arte luculcntissimas illas orationes 
bene percipere posset, quas & Iulianus ille cardinalis amplis
simus ex nobilissima Cœsarinorum familia oriundus, pro romana 
ecclesia, et Bessarion, tune Nicœnus archiepiscopus, quem 
deinde, oh divinum eius ingcnium multiplicemque doctrinam, 
Eugenius IV, pontifex maximus, amplissimorum S. R. E. car
dinalium collegio, consensu omnium, cooptauit, in eodem ipso 
concilio habuere. Tanlam ergo prouinciam aggredi meus ani
mus mirum in modum extimescebat. Verum quid facerem, cum 
nisi tibi saltem obsequio satisfccissem, accrbam mihi vitam 
viuere viderer. Dine factum est, antistcs humanissime, ut iussn. 
tua, quibus apud me nil est validius animum meum impulcrint 
ut audacia quadam rem tantam meis viribus imparem sim 
aggressus. Qua tamcn in re summo studio vel potius Spiritus 
sancti, de quo agcbatur, benignitate mihi videor efîecissc ut 
quamuis elegans stilus ab e]egantissimo ingenio tuo desiderari 
possit, qure tamen grrecis litteris non minus barbare quam con
fuse reJicta fuerint, ita ut vix intelligi possent ea fide]iter cxpli
cauerim ac dilucide li ttc ris 1atinis ( quantum grœco homini licuit) 
mandauerim, ut quisque vel mediocriter bonis litteris eruditus 
Acta ipsa sine ulla difficultate intelligere possit. Multa quoque 
superuacanea & nihil ad hanc diuinam rem facientia volens 
prudensque prreterii, ne lectoribus fastidio esscnt. Nam grreci 
scribre ludos singulos et honores quibus Constantinopolitanum 
imperatorem primo magnificentissimi Veneti, deinde Ferrariœ 
prudentissimus ille marchio, postremo nohilissimi Florentini 
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prosecuti fuerint, testatos litteris reliquerunt et Actis diuini 
concilii ineptissime inseruerunt. His igitur atque nonnullis pri
uatis ipsorum Grœcorum inter se disceptationihus et controuer
siis ad rem neutiquam pertincntibus (ut prœdictum est) prreter
missis publicas tantum corum euro Latinis disputationes et con
troucrsias fidcliter ac fore de verbo ad verbum (ut tute utriusque 
linguœ studiosissimus, œquus iudex poteris esse) e grreco in 
latinum sermonem conuerti. 

Necnon tcrtium magni Basilii in Eunomium de Spiritus sancti 
processione sermonem olim a Georgio Trapezuntio Cretcnsi 
conuersum, quo synodus ipsa vehementer innixa fuit, & quan
dam ipsius Bessarionis orationem ab eodem dogmaticam nuncu
patam ac eiusdem nominis epistolam, quas ipsemet post multos 
annos in latinum traduxerat, ut ipsa eadem Acta clarissima 
reddercntur, huic operi addidi. In quo quidem, doctissime pon
tifex, et tuum erga sacras litteras studium summopcre lauda
bitur quod diuinum hoc opus obliuioni iam traditum, te autore, 
in luccm prodierit, et summa mea in te obseruantia creteris 
quoque mortalibus innotescet quod, te iubente, oneris tan
tum subierim, ac, te efilagitante, ad metam usque peruene
rim. Rogo igitur te ut meas huiusmodi lucubrationes, quales
cunque sint, tuis auspiciis incœptas atque confectas ac tuo no
mini consccratas, suscipere, amplecti,fouereque non dedigneris. 
Vale. 

AD LECTOREM. 

Res noua, res velus est, res grœca est, resque latina est, 
sancta refert, sed non omnia sancta refert. 

At dices : quonam hœc tendunt pugnantia? Nempe hue 
hoc unum, ne unum hoc esse putaris opus. 

Barlholomœus Crotus Regiensis. 

Au verso du feuillet non chiffré de la fin, on lit : 

CLEMENS PAPA VII. 

Venerahilis frater, salulem & apostolicam henedictionem. 
Quod Acta gcneralis octaui concilii Florentire celebrati e grœco 
in Jatinum abs te versa imprimere & ad Latinorum utilitatcm 
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edere statueris, non possumus laborem istum tuum non adiu
uare, cauereque ut qui ex illis fructus pcrcipientur ad alienos 
ne deferantur. Mandamus igitur ne quis per decem annos Acta 
ipsa imprimere aut imprimi faccre, aut impressa venundare 
vendendaue tradere ullis in locis audeat sine consensu tuo. 
Qui contra mandatum hoc nostrum fecerit, quibuscunque in 
locis id fecerit, is excommunicationis pœnam incurrat. Qui 
autem in huius Sanche Sedis ditione id admiserit, is prreterea 
quinque aureorum in singulos codiccs quos impresserit aut 
venundederit camerœ aposlolicre applicandorum, & librorum 
omnium amissione poma multetur. 

Datum Romre apud sanctum Petrum, sub annulo Piscatoris, 
die xxii aprilis M. D. XXVI. Pontificatus nostri anno tertio. 

Be. El. Rauenii. 
In ave1·sa parte diplomatis : Venerabili fratri 

Bartholomreo, episcopo Ariensi. 
Biblioth. nationale de Paris (deux exemplaires) : Inventaire B 34-1.-, et 

Inventaire B 34:i Réserve. 

281 
Aristotelis quinq3 de Animalium generatione libri ex inter

pretatione Theodori Gazae cum Philoponi : seu loiinis Gramma
tici Cômentarijs per Nicolaum Petrum Corcyraeum Accura
tissime e graeco in latinü conuersis. 

(Au feuillet 107 recto:) Registrum. A ab cd e fg hi k 1 m n 
op q r s. Omnes sunt Terniones. C[ Venetijs : per loannem 
Antonium : & Stephanum : ac Fratres de Sabio. M. D. xxvj. 
:Mense Oclohris. 

In-folio de 4 f. non chiffrés + t07 f. chiffrés et un feuillet blanc. 
Le cahier A n'a que 4 feuillets et non 6, comme l'indique fautive
ment le Registre. Marque typographique sur le titre. Caractères 
gothiques, sauf pour les privilèges et l'épitre dédicatoire. Volume 
d'une extrême rareté. 

Au v0 du titre : Bref de Clément VII accordant un privilège de 
dix ans à Antonius de Camera, et daté de Rome, 25 juin :1.526. Il est 
suivi d'une prohibition dli Gouvernement vénitien non datée. 
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Les feuillets liminaires 2 recto à 4 recto contiennent une épitre 
dédicatoire, en caractères italiques, de Nicolas Petrus au sénateur 
vénitien Marino Georgio non datée. 

Le verso du feuillet 4 liminaire est blanc. 
Bibliothèque Mazarine : n• 3765 *. 
Bibliothèque nationale de Paris : Thti9 t. 

282 
8E040PO"f fPAMMATIKH:E BIBAIA. i1', Uept j17lYWY Èx -roû cxÙ-:oû. 

fewnLou ÀtXCl1t7lYOÛ 1te-pt auVt&.eewç P7l!J-IX'.WY. E1111cxvOU7lÀ Moaxo1t0u
Àou mpl ...;;; 'tWY O'IO!J,IX'tWY xcxt P7lf11X'tWY a''JYTa:eewç. Toü acù-.oü ·m:pt 
1tpoa<i>Ôu;iv. Hfcx~~(wvoç Èrx_E~?tô~ov. THEODOR! GRAMMA.TI
CES LIBRI Illl. De mensibus liber eiusdem. Georgii lecapeni 
de costructionc uerborum. Emmanuellis (sic) Moscopuli (sic) de 
constructione nominum & uerborum. Eeiusdem (sic) de accen
tibus. Hephrestionis Enchiridion. 

(Au feuillet 232 recto :) Florentire per hreredes Philippi Iuntre 
Anno Domini M. D. XXVI. Cie. septimo Ponti. Maximo. 

(Au feuillet 283 verso:) Quaterniones omnes excrepto G. qui 
est duernio. A. B. C. D. E. F. G. Florentire per hreredes 
Philippi Iuntre Anno Domi. M. D. XX VI. mense ApriJi. CLE. 
septi. Ponti. Maximo. 

ln-8° de 284 feuillets non chiffrés, divisés en 36 cahiers de huit 
feuillets chacun, sauf le dernier, qui n'en a que quatre. Signa
tures : a-z, A'.'F et A-G. Marque juntine au f. 232 verso et au f. 284 
verso. Il est excessivement difficile de se procurer des exemplaires 
complets de cette édition. L'Enchiridium d'Héphœstion manque 
presque toujours ; de sorte que les exemplaires incomplets se 
terminent avec la souscription du f. 232, 

Au verso du titre, il y a un avis d'Antonius Francinus Varchiensis. 
Bibliothèque nat. de Paris : Inv. Rés. X 2705 (incomplet). 
Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : n• 4t 724'. 
Bibliothèque d'In~ram Bywater (à Londres). 
Bibliothèque du Musée britannique : t60. b. 4. et 622. c. t8. 
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283 
GEORGII 

TRAPEZONTII VIRI 
œtatis su;e doctissimi Dialectica 

6reuis, sed iudicio omnium 
eruditorum a/Jsolutissi-

ma in gratiam stu
diosorum denuo 
nuper excusa. 

Antuerpiœ apud Mic!taelem Hellenium. 
Anno. M. D. XXVI. 

JU 

In-8° de 32 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, divisés en 
quatre cahiers de huit f. chacun. Signatures A-D. Titre encadré 
d'un ornement xylographique. Une des plus rares éditions de cet 
ouvrage. 

Bibliothèque de !'Arsenal : Se. & Arls. 833. 8°. 

284 
MAPKOr TrAAIOr KIKEPQNOl: POMAIOr KATQN O MEIZQN 

B IIEPI rHPOl:. Tor ArTor ONEIPO~ TOr l:KIIlIONOl:. EPMH
NEIA 8EOAOPOr Tor rAZH. EN BAl:IAEIA. t526. 

ln-8° de 32 feuillets non chiffrés. Plaquette rarissime. 
Bibliothèque nationale d'Athènes: Philolog. hell. 5029. 

285 
OKTWBPIOC 

(A la fin :) t[ Veneliis in edibus Ioa. Antoni. & Fratres de 
Sabio : impensis vero Dfti. Damiani de Santa Maria M. D. xxvii. 
mensis Septembris. 

In-folio de 120 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, divisés 
en 15 cahiers de 8 feuillets chacun. Signatures : a-o. Impression 
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rouge el noire. Rarissime édition. Communiqué par le R. P. Matthieu 
et A. Papadopoulos Kérameus. 

Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 
Bibliothèque du S. Sépulcre de Jérusalem : c;-·. a.', 360". 

286 
NO€MBPIOC: 

(A la fin :) aa. b~ cy dô ce: ~ g-,i h8 h kx Il m11 nv o; po q.
rp sa b:. Omncs quaterniones pretcr t Ternioncs. ([ Venetiis per 
Ioan. Antonium & Fralres de Nicolinis de Sabio : sumplu & 

requisitione D. Damiani de Sancta Maria. MDXXVII. mense 
lanuario. 

In-folio de i50 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, divisés 
en t9 cahiers de 8 feuillets chacun, sauf le dernier qui n'en a que 
six. Impression rouge et noire. Rarissime. Communiqué par le R. P. 
Matthieu et A. Papadopoulos Kérameus. 

Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 
Bibliothèque du S. Sépulcre de Jérusalem : c;"'. a.'. 360. 

287 
DE SA

CRAMENTO EVCIIA 
ristire, & quib' uerbis Chri 
sti corpus perficiatur, Bes

sarionis Cardinalis Ni
ceni, · & Patriarchre 

Constantinopoli 
tani, Oratio. 

Norcmbergre apud Io. 
Petreium, Anno 
M. D. XXVII. 

In-8° de sept feuillets non chiffrés, 60 pages el un feuillet blanc. 
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Les pages t. et 2 forment le feuillet 8 du premier cahier. Titre encadré 
d'un ornement xylographique. Plaquette d'une extrême rareté. 

Bibliothèque Mazarine (2 exempl.) : n° 22\l9:i et n• 25606. 

288 
~ CLA. PTOLEM.tEI INERRANTIVM STELlarum 

significationes per Nicolaum Leonicum è grœco translat.:e. XII. 
Romanorum menses in ueterihus monumentis Rom.:e reperti. Sex 
priorum men.sium digestio ex sex Ouidij Fastm'Utn libris excerpta. 
Anluerpùe apud loannem Graplteum Anno. M. D. XXVII. 

In-8° de 20 feuillets non chiffrés, divisés en trois cahiers, dont les 
deux premiers de huit f. chacun et le troisième de quatre feuillets 
seulement. Signatures ABC. Au verso du dernier feuillet, marque à 
la Charité. Rarissime. 

Bibliothèque Mazarine: n• 3013:i. 

289 
TON EN TfüâE Tfü BIBAOL DEPIE 

XOMENON, ONOMATA 
KAI TA.E.12:. 

ApLt;o-rÉÀouç 1ttpt ~wwv l~oplœç. 
T - ' - \ )"' 1 1 ou œu-rou mp~ -.wwv !lOPLCa>V. 
T - , - ',_, , ou œu-rou 1tE?L -.wwv 1toptL0tç, 
Toü œù-:oü m:pt 'fux_'Ïjç. 
T -•- 1•91 ''8 -ou IXU'rOU 1ttp~ (XL,:J' "l)<J'Ela>Ç l(QtL IXL'l' 71-:ou. 
Toü œù-:oü 1tept (J,Y7l(J,7lÇ xctt -roü (J,'l"ll!l'lYtum. 
Toü œÙ-;oÜ mpt Ümou xctt Èyp71y6pat1a>ç, 
Toü œù-roü 1ttot Èvumtwv. 
Toü «ù-:oü mpt -r'Ïjç xœ8' Ü'lt'IOV !l(XY';LX-ii;. 
Toü œÙ-roü mpt ~WCa>Y xw7iae1a>ç, 
T - ' - \ )"' 1 1 ou œu-:ou 1ttpL -.wwv yevi:;atw;. 
r-•- \ /f!I '(.l. /f!' ou œu-;ou mpL (J,tlXpouLO';7}';OÇ X0tL 1"'?1"/.UULO..-ri-:o;. 
Toü œù-roü 1tept vt6';7}-roç, xœt j7lp1a>;, xctt civ0t

mo7i;. xœt ~wi1ç. xœt 8ixv&.-:ou. 

~L6À(œ Q'. 

~L0Alix ô'. 
~L6Àfov œ'. 
~L6),(ix j'. 

~L6ÀLov ix'. 
~L6),lov œ'. 

~LÔÀlov œ', 

~L6),lov œ'. 
~L6),lov œ'. 
~L6Àlov œ', 
~L6°'Alœ e'. 
~L6Àlov œ'. 
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Toü œÙ-roü 'ltEpt 'ltYEup.a.-:o;. 
T - , - ' , OtJ ŒtJ'tOtJ 'ltEpL x_pw p.a.-:wv. 
Toü œù-:oü [1tept] cpuaLoyvwp.LXwv. 
T - ' - . 8 .. ' , ou cxu-:ou m:pL a.up.a.aLwv cxxouap.cx-rw•,. 
To:i cxÙ-:oü 1tept :E.Evo:pœvou;. xœt ~7\vwvo;. 

~L6ÀW'I ,,.'. 
~ L6i.!.ov a.'. 

~L6),(oy a.'• 

~L6'.!.ov a.'. 

xa.t fopylou, ôoy11œ-:wv. ~L6l!.ov a.'. 

Toü œù-roü 'ltEpt à.-rop.wv ypixp.p.wv. ~L6Àfov a.'. 
8Eo;ipœ:;ou 'ltEpt lz8uwv. ~LOl,LOY a.'. 
Toü cxù-roü 'ltEpt li.(nwv. ~L6À!.ov a.'. 
Toü œù-roü 'ltEpt xo'ltwY. ~L6°'Afov a.'. 
Toü cxù-roü m:pt oa11wv. ~L6i,!.ov a.'. 
T -, - ,,. ... , A_I!!",', ou (J.tJ'tOtJ mpL LOpw-rwv. t"Lt1ALOV IX • 

Omnia ex exemplarilms. N. Leonici Tho-
nuei diligenter emendata. 

(Au feuillet 318 verso :) REGISTRt.;M. ABCDEFGBIKLMN 
OPQRSTVXYZ. AA.BB.CC.DD.EE.FF.GG.HH.11.KK.LL.MM. 
NN.OO.PP.QQ.RR. Omnes sont quaterniones. Florentire per 
hreredes Philippi Iuntre. Anno a uirginis nuncio M. D. XXVII. 
mense Maii. CLE. VII. Pontifice Maximo. 

In-4° de 318 feuillets chiffrés + un feuillet non chiffré, blanc au 
recto et ayant au verso la marque juntine + un feuillet entièrement 
blanc. Edition d'une extrême rareté. 

Le f. 2 (ro et v•) contient l'éptlre dédicatoire suivante : 

N. LEONICVS THOMJEVS 
BERNARDO GIVNTJE FLORENTINO. S. D. 

Petiit a me noper Ioannes Burgherinus, utriusque nostrum 
amicissimus, quando iam pridem in animum induxeris cum 
Aristotelis tom Theophrasti in uniuersam philosophiam com
mentarios excudere uelle, ut meos quos iam dudum diligenti 
studio ex uariis exemplaribus manu conscriptis emendaueram, 
tibi commodare uellem ut nouo hoc fœtu tui correctiores in 
lucem prodire possent. Ego uero, etsi Burgherino meo nihil 
non debere me profitear, ea est enim in litteris elegantia et eru
ditione, iis animi dotibus clarus ut qui eum non amet carum
que habeat, is ccrte ab omni prorsus humanitate alienus esse 
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uideatur : nihilominus hac in re non illi magis, si id fecissem, 
quam mihi ipsi plane salisfacere uidehar. 

Quid enim laudahilius, quidue mihi expetendum magis acci
dere potuit? quam ut tam hona in re, hac prresertim relate, lit
terarum sludiosis non parum prodesse mihi daretur occasio, et 
quod iugi lectione per tot annos colligere potui, id totum illius 
opera posteritati larga, ut aiunt, manu transfundere concede
retur. Emendationes igitur ex meis exemplarihus omnes illi 
libenter tradidi ut ad te perferendas curaret. Tu quod studiosis 
liberaliter es pollicitus hona fide prrestahis, ut mox a te impri
mendi commentarii quam castigatissimi in hominum manus 
peruenire possint. Scio mulla restare qure ~ diligenti alioqui 
lectore animaduerli et recte nostris addi poterunt : non enim 
omnia possumus omnes. Sed isthrec interim multos cum exem
plo iuuahunt, tum inuitare eliam poterunt ut in hoc stadium 
descendere et pro uirili qure deerunt restituere con tendant. Nam 
nobis satis superque est loca circiler duo millia, qure in illis 
mendose mutileque legehantur, sedulo restituisse. Vale. 

Bibliothèque Mazarine : n° H:934.. 
Bibliothèque nationale de Paris : Inv. Rés. R 782. 

290 
THEODORI GAZAE INTRODVCTIONIS GRAMmaticm lihri 

quattuor, unà cum interpretatione latina, nuper ah Hercule 
Girlando Mantuano, g- recognita, g- ah omni uitio expurgata, 
uln" f}Uél! passim ohscura, cœca, recondita, multis perplexa nodis, 
hactenus lecto1·ir anima latuere, ea nac omnia omnibus aperta, 
candida, ·manifesta, ac intellectu f acilia leguntur + quare, 
lector, si bonus es, nos quoq3 honos, boni aliquid tihi quotidie 
ferentes, bene ama + g- sis felix .MDXXVII. Mense Nouehre. 
Ne quis alius lihrum hune, aut imprimere, aut imp1·essum possit 
uendere, Senatus Veneti Decreto cautum est. (A la fin_:) Venetijs, 
in mdihus Francisci Garoni. Anno M. D. XXVII. XII. Cal. 
Nouem. 

In--1° de cxxx1x feuillets chiffrés et un feuillet blanc. Marque de 
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l'imprimeur sur le titre et à la fin. Edition aussi rare que jolie. Au 
v• du litre, épître dédicatoire de Hercule Ghirlandi à Frédéric 
Malatesta. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : n• t4-764-. A. 6. 
Bibliothèque du Musée britannique : t2923. b. 24. et G î59l. 

291 
ORATIO HABITA AB ELOQVENTISsimo viro, F. Thoma 

Guichardo Rhodio, im·is vtriusque doclorc, illuslrissimi Hicro
solymilanre Religionis Magistri Oralore, coram Clcmëtc VII 
Pont. Max. in qua Rhodiorum oppugnationis & dedilionis summa 
continelur. PARISIIS EX OFFICJNA ROBERT! STEPHANI 
E REGIO~E SCHOLAE DECRETORVM M. D. XXVII. (Au 
f. If verso :) EXCVDEBAT ROBERTVS STEPHANVS, IN 
OFFICINA SVA ANNO M. D. XXVII. V IDVS AVGVSTI. 

In-8° de onze feuillets chiffrés et un feuillet blanc. Sur le titre, 
marque à l'olivier, avec la devise : Noli altum sapere. Rarissime. 
C'est la réimpression de l'édition romaine de t523. Voir ci-dessus 
le n• 263, page 294. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inv. Rés. X t 709. 

292 
ALEXANDRI APIIRODISIEI COl\lMENTARIA in duodecim 

Aristolclis libros de prima Philosophia, interprcte loannc Gcnt.'
sio Scpulueda Cordubcnsi ad Clementem VII. Pont. Max. CY~l 
GRATIA ET PRIVILEGIO. 

(Au feuillet antépénultième :) Rcgistrum. a b c d cf g hi k 
1 m n o p q r s t u x y z, AA BB CC DD, A B C D E F G Il I K 
L M N O P Q R S T V X Y Z. Omncs snnt (sic) terni. Impres
sum Romœ, in redibus l\larcelli Silbcr, alias Franck. Anno 
domini M. D. XXVII. mense Februario. 

In-folio de 300 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, divisés 
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el signés comme l'indique le registre ci-dessus. Titre placé dans un 
encadrement xylographique. 

Nous donnons place à cet ouvrage dans la présente Bibliographie, 
parce qu'il eut pour éditeur commercial le Crétois DÉlllÉTRIUS DucAs, 
comme en fait foi le privilège à lui accordé, qui figure au recto de 
l'avant-dernier feuillet, et dont voici le début : 

CLEMENS PAPA VII. Vniuersis & singulis ad quos hre nostrœ 
literre peruenerint, salutë & apostolica henedictionem. Cum 
dilectus filius Demetrius Ducas C1·elensis, Grrecarü lilera19 in 
alma Vrbe nostra Roma publicus pfessor, Alexandrum Aphro
disieum super metaphysica Aristotelis in latinü conuersum, 
imprimendi uel imprimi faciendi, ad communem studiosorum, 
& literatomm utilitatem multa cum diligëtia & labore, suaq3 
etia impësa curam susceperit. Etc., etc. 

Ce privilège est daté du 22 janvier f:'.i27, el porte la signature de 
Jacques Sadolet. 

En tête, épitre dédicatoire de Jean Gincs de Sepulveda au pape 
Clément VII, sans date. 

Bibliothèque Mazarine : no 3723*· 

293 
DIALOGVS SYLLA A VTORE TRANQVILLO. (Au recto 

du dernier feuillet:) M. D. XXVII. 

In-8° de 50 feuillets non chiffrés, divisés en six cahiers de huit f. 
chacun, sauf le sixième qui en a dix. Signatures : a-f. Titre encadré. 
Sans indication de lieu. 

I.e titre d'entrée en matière, qui figure en tête du f. 2 recto, est 
ainsi conçu : 1'ranquilli Andronici f)almat;e dialogua SYLLA, lnterlo
cutores Cœsar, Sylla, Pompeius, .Minos. Livre de la plus grande rareté. 

Nous donnons place ici à cet ouvrage à cause de l'épitre dédi
catoire à JANUS LASCARIS, car Tranquillus Andronicus était Dalmate 
et non pas Grec, comme certains l'ont cru 1 , par suite d'une confu
sion avec And:ronic Calliste. 

L Notamment Gabriel Naudé, Addition à l'histoire de Louis Xl, p. 181. Voir à 
ce sujet Chr. F. Boemer, De dllcli8 hominibua graecis, p. 164. 
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L'épitre dédicatoire suivante figure au verso du titre : 

ILLVSTRI & MAGNIFICO VIRO D. IANO LASCARl RHINDACE~O, 
DOCTRINARVM & ANTIQVITATIS PARENT!, 

TRANQVILLVS ANDRONICVS DALMATA S. P. 

Cum Michaele Nardino, meo necessario, uiro ingenioso el 
docto, longa mihi disceptatio fuit de nostrre nationis hominc, 
Dioclctiano imperatore qui, eadem animi magniludine qua 
sublalus erat ad fastigium rerum humanarum ad priualam 
vitam redierat. Quod me defendente, illo contra nitente, cam 
disputationem sub Cresaris et Syllre persona retuli. In tempe
rando autem stylo non simplex difficultas fuit, nam ratio pos
cebat ut esset infra oratoriam grauitatem, et sua grauissimis 
personis dignitas altrihueretur. Existimaui banc meam fœturam 
nonnihil ad tuam fortunam pcrtinere, non aulem solandi tui 
alque confirmandi gratia, in quo virtus et litterœ summum adire 
periculum videantur, sed quoniam auguslali sanguine ortus, 
utpote cuius maiores longa serie Constantinopoli imperarunt, 
vicissitudine rerum ad banc tenuitatem redactus sis. Quam tu 
commutationem sic forliter toleras ut istud viuendi genus 
elegisse videare. Itaque mitto tibi hune Dialogum ut cum tua 
sorte conferas ac, si probaueris, te authore exeat in manus 
hominum, et noster Dioclctianus uindicetur a calomnia. Vale. 

Bibliothèque nationale de Paris : Z t 166 (lnv. Rés. Z 2-i-3t). 
Bibliothèque Mazarine : n• 2530i. 

29~ 
DIVI CYRILLI ARCHIEPISCOPI ALEXANDRIN! OPERA, 

in trcs partita Tomos : in quibus habes non pauca antehac 
Latinis non exhibita. HOC PRIMO TOMO INSVNT, In Euan
gelium Ioannis commentariorum Libri XII. In Leuiticum 
Libri XVI. BASILEAE, IN AEDIBVS ANDREAE CRATAN
DRI, MENSE A VGVSTO, ANNO M. D. XXVIII. Cum gratia 
& priuilegio Cresareo. 

(A la fin:) BASILEAE APVD ANDREAM CRATANDRYl\1 
MENSE AVGVSTO AN. M. D. XXVIII. 
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In-folio de 8 feuillets non chiffrés + 283 feuillets chiffrés + 
t feuillet non chiffré. Signatures : œ-~, a-z, A-Z, &, i, de 6 feuillets 
chacune, sauh, ~. Q et l, qui n'en ont que 4 chacune. Marque typo
graphique sur le titre. 

En tête du volume, il y a une épitre dédicatoire ainsi intitulée : 
lllvstrissimo et nobilissimo principi ac domino, domino Philippo 
Marchioni in Baden ac Hochberg, necnon & comiti in Spanheim, 
l:iesarere maiestatis in Romano Imperio uicem tenenti, Ioannes 
0ecolampadius felicitatem & salutem. Et ainsi datée : Basileae, die 
penullima Mensis Augusti. Anno M. D. XXVIII. 

Ce volume contient notamment : 

CYRILLI PATRIARCHAE ALEXANDRIN!, SVPER EVANGELIVM 
l0ANNIS, GEORGIO TRAPEZONTIO INTERPRETE. 

SECVNDVS TOMVS BADET, DIVI CYRILLI ARCHIEPISCOPI 
ALEIANDRINI Opus insigne quod THESAVRVS inscribitur, de 
consubstantialitate filij & spiritus sancti cum deo patre, aducr
sus hrereticos. Georgio Trapezontio interprelc. Dialogorum cum 
Hermia de Trinilate libri septem, cum appendice argumento
rum, quod spiritus sanctus est deus. De adoratione & cultu in 
spiritu & ueritate Liber unus. loanne Occolampadio interpretc. 

(A la fin :) BASILEAE, IN AEDIBVS ANDREAE CRA
TANDRI, MENSE AVGVSTO, ANNO M. D. XXVIII. 

In-folio de 2 feuillets non chiffrés + 159 feuillets chiffrés + 
i feuillet non chiffré. Signatures : Aa-Zz, AA-LL, de 6 feuillets cha
cune, sauf Nn-Zz et AA-KK, qui n'ont que 4 feuillets chacune. Marque 
typographique sur le titre. 

TERTIVS TOMVS BADET DIVI CYRILLI ARcHIEP1scoP1 
ALEXANDR1N1, Contra lulianum apostatam pro religione Chris
tiana libros X. De recta fide in Christum ad Theodosium, & ad 
Reginas, libros III. 

In-folio de 2 feuillets non chiffrés + t37 feuillets chiffrés + 
23 feuillets non chiffrés. Signatures : A-Z, aa-rr, de 4 feuillets cha
c~ne, sauf rr, qui en a six. Les 2 premiers feuillets ne sont pas 
s•gnés. Marque typographique sur le titre et à la fin du volume. 

Bibliothèque royale de Munich : P. Gr. i27. 
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295 
CONTENTA. Decem librorum Moraliü Aristotelis, tres 

conuersiones : Prima Argyropili Ryzantij, seconda Leonardi 
Aretini, tertia vero Antiqua, per capita & numeros conciliatre: 
comuni, familiariq; commentario ad Argyropilü adiecto. 1. 
Fab. introductio in Ethicen. Magna Moralia Aristo. Georgio 
Valla interprete. Leonardi Aretini dialogus de moribus. Index 
in Ethicen. Item in Magna moralia. PARISIIS Ex oflicina 
Simonis Colinrei. i 527. 

(A la fin de la seconde partie:) fI Brec opera hic continentur: 
adinuiccm hoc ordine conciliata. Primo. Decem libri Elhicorum 
Aristotelis ex traductione Argyropyli Byzantini. ([ Commen
tarius in eundcm. Secundo. Magna Moralia Aristotelis inter
prete Georgio Valla Placentino. Tertio. Dialogus Aretini ad 
Galleotum. Quarto. Artificialis introductio per modum Epito
matis In decem libros Ethicorum Aristolelis. Quinto. Decem 
Ethicorum Aristotelis ex traduclione Leonardi Aretini. Sexto. 
Itidem Elhicorum libri decem ex Antiqua traductione. ([ Omnia 
vno volumine comprehensa & accuratissime recognita : quo ad 
beate viuendü nullum desit studiosis prœsidium, nullum enim' 
vtilius studium existimauit Socrates, & vniuersa vere philoso
phantium schola : eo in quo ad probitatem incitamur, & ad vir
tutum accëdimur amorem. Et absoluta sunt impensis, sumpti
bus et diligentia Simonis Colinrei : in almo Parisiensium studio. 
Anno ab incarnatione domini virtutum, t528. die 3 Mensis Iulij. 

In-folio de UO + 83 feuillets chiffrés et un feuillet blanc. Le litre 
est encadré dans un ornement xylographique représentant six phi
losophes (Aristote, Pythagore, Socrate, Platon, Cicéron el Sénèque), 
gravés à mi-corps, avec une sentence au dessous de chacun d'eux. 
Dans la partie supérieure de l'encadrement figurent les armes do 
l'Université de Paris et au bas la marque de Simon de Colines dile 
aux Lapins (Silvestre, 433). Ph. Renouard a donné une réduction de 
ce curieux bois dans sa Bibliographie des éditions de Simon de Coli11es, 
p. 31. Edition d'une insigne rareté. 

Bibliothèque Mazarine : n• 3769*· 
Bibliothèque royale de Munich : A. Gr. b. 376. 
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296 
~ GRAECA TBEODORI GAZ.LE TRADVCTIO IN CICE

R0NIS DE SENECTVTE DIALOGVM. Eiusdem versio in som
nium Scipionis. P ARISIIS 4pud Simonem Colinreum t528. (A 
la fin :) Ev Aeuxe-rbt -rwv Ilœp71cr(<,)y 1tœp?t l":lp.<,)YL KoÀwœl«i>. E-reL -:i;.; 
ll'w't'"llplœcr tip.wv œip71. M71vt louAl«t>. 

In-8° de 32 feuillets chiffrés et 8 feuillets non chiffrés. Marque 
sur le lilre. 11.:dition rarissime. · 

Bibliothèque nationale de Paris : X 290. B (Inv. X 6663). 
Bibliothèque du Musée britannique : 525. i. 4. 

297 
CLAVDII PTOLEMAEI PHELVDIENSIS ALEXANDRIN! 

ALMAGESTVM SEV MAGNAE CONSTRVCTIONIS MATHE
MATICAE OPVS PLANE DIVINVM LATINA DONATVM 
LINGVA AB GEORGIO TRAPEZVNTIO VSQVEQVAQ. 
DOCTISSIMO. PER LVCAM GAVRICVM NEAPOLIT. DIVI
NAE MATHESEOS PROFESSOREM EGREGIVM IN ALMA 
VRBE VENETA ORBIS REGINA RECOGNITVM ANNO 
SALVTIS MDXXVIII LABENTE. Ne quispiam alios Calco
graphus Venetiis aut usquii. locorum Venetre dilionis impune 
Almagestum hune imprimat per Decennium Scnatus Veneti 
Decreto cautum est. 

(A la fin :) Claudii Ptolemœi Alexandrini Magna sinthesis, 
per L. Gauricum Neapolit. exacte recognita In Vrbe Veneta 
Vrbium & Orbis Regina & calcographica Luceantonii Iüta 
officina Aere proprio, ac Typis excussa, horoscopante louia 
stella ln calce febru. Ad calcë redacta ë, Anno chri 1528. labëte 
qui fluxit ab Adamo annus secundum Bebreos & Io. Picum 
Mirandula 5035 Paulü orosium, Bedam, Eusebium 6726 Apos
tolos, & primos ecclesire patres 7027 Alphonsum Hispanire 
regem 85f.2. REGISTRVM A abc de f g hi k 1 m no p q r s 
Omnes sunt quaterni prreter A qui est temus. 

!l 
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In-folio de six feuillets non chiffrés, U3 feuillets chiffrés et un 
feuillet blanc. Sur le titre, tiré en rouge et noir, marque de l'impri
meur, avec ses initiales: L. A. Rarissime . 

Cette traduction de l'Almageste est due à GEORGES DE TRÉBIZONDE. 
Elle fut soigneusement revue par Lucas Gauricus, qui s'adjoignit 
comme collaborateur dans cette tàche ardue le savant N1cous 
PETRUS (ou Petreius) de Corfou, ainsi que nous l'avons déjà men
tionné, p. !84 du tome premier de la présente Bibliographie, oil 
nous avons reproduit, en note, le témoignage de Gauricus lui-même, 
extrait de l'épitre dédicatoire qu'il a mise en tête de cette édition. 
Après l'épître de Gauricus, on en trouve une autre d'ANDRÉ DE 
TRÉBIZONDE, fils de Georges, adressée au pape Sixte IV. 

Bibliothèque nationale de Paris : U non porté. Réserve. 
Bibliothèque Mazarine : 4639*. 

298 
EMANVE-

LIS CHRYSOLORAE, BY 
zantini, Oratoris eximij, integrre 

Grammatices, epitoma qui 
dem, sed undecun43 ab 

solutissima, insti-
tutio. AL-

BANO Torino Vi
tudurensi inter-

prete. 
Cum marginarijs eiusdem 

ndnotamentis. 
LECTORI TORINVS. 

Tot sunt Grammaticm, quot hahet uel liuus· arenas, 
Vix tamen hac pueris, frugi(era ulla mage est. 

Nam quaJ dispersim }.e'ixœ1ç latéq3 dicuntur, 
H;,ec strictim, 9' mira cum hreuitate, docet. 

BASILEAE, APVD IOAN. 
BEBELIVM 

AN. M. D. XXVIII. 
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(A la fin:) BASILEAE APVD IOAN. BEB. !528. MENSE MARTIO. 

ln-8° de 76 feuillets chiffrés. Au verso du titre, avis de Jean Bebel 
au lecteur. tdition abrégée et très rare. 

Bibliothèque Mazarine : n• 20069. 

299 
THEODORI GAZAE INSTITVTIOnis grammaticre lihri 

quatuor, addita uersione latina : ad omnium hactenus impres
sorum exemplaria collationem, 5 grrecè studiosorum castigationë 
là eme-ndatè excusi, quàm {, res ipsa indicabit, 5 loca quredà 
nunc tandem sure integritati restituta testahuntur. Vrenit Parisijs 
apud Christianum VVechel. uia ad diuum Iacohum, suh scuto 
Basiler.ensi. t 529. 

In-Bo de 24 feuillets chiffrés. Titre encadré. 

'fHE0DORI GAZAE INSTITVTIOnis grammatic;e liber secun
dus : simul cum interpretatione Latina, quéB tenuiorihus ad 
Gr//Jca adspirantihus, prreceptoris munus ohire possit. Vrenit 
Parisijs apud Christianum VVechel. uia ad diuum Iacohum sub 
scuto Basilnensi. t529. 

In-8• de 50 feuillets chiffrés. Titre encadré. 

THEODORI GAZAE INSTITVTIOnis graritaticéB liber TER

nvs : iunctis è regione Latinis, quihus facile fuerit uel &u-.o
Ôt011x-.'t> cuiq; quicquid hahet grreca ligua creditre potius quarn 
uer;e difficultatis, superare : tantum ut seriam operam nauet. 
PARISIIS apud Christiana VVECHEL: uia ad diuum Iacohum, 
st16 scuto Basiler.ensi. · t 529. · · 

In-&> de 63 feuillets chiffrés et un feuillet blanc. Titre encadré. 

THEODORI GAZAE INSTITVTIOnis grammaticre liber 
QVARTVs, utraq; lingua : cui, quod ad structuram g1•élJcre 
orationis nihil extaret ahsolutius, no omnino oscitanter insu
datum est, ut quàm minimum mendarum secum elferret in 
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puhlicum. Ad calcem item huius ànotatft est, si quid erat in !tac 
editione, cuius ut admoneretur, lectoris uisum est referre. 
P ARISIIS apud Christiana VVECHEL : uia ad diuum lacobum, 
sub scuto Basile:V!nsi. 1529. 

Io-8° de 68 feuillets chiffrés. Titre encadré. 
Bibliothèque nationale de Paris : X + 29{. A. a. (Inv. X 66î0). 
Bibliothèque nationale d'Athènes: Philolog. gr. 502t. 

300 
THEODOR! 

GRAMMATICAE 
introductionis Li

bri. 1111. 
PARISIIS 

Apud Petrum Gaudoul 
Et PETRUM Gromors. 

1529. 

In-8° de 150 feuillets non chiffrés, divisés en 25 cahiers. Signa
tures: A, 2 feuillets; autre A, 8 feuillets; B, 4 feuillets; C, 8 feuillets; 
D, 4 feuillets; E, 8 feuillets ; F G H, 4 feuillets chacune ; 1, t.O feuil
lets; œœ, 8 feuillets; ~~. 4 feuillets; n, 8 feuillets; 88, u, 8 feuillets 
chacune; ~. 4 feuillets; ll, 8 feuillets; AA, 4 feuillets; BB, 8 feuillets; 
CC, na, EE, 4 feuillets chacune ; FF, rr, 8 feuillets chacune; HH, 
6 feuillets. Titre dans une bordure. fdition d'une insigne rareté. 
Texte grec. 

En tête du volume, avis au lecteur, daté de Paris, 3 avant les 
calendes de février (30 janvier). Il est suivi d'une courte note sur 
Théodore Gaza el de son épitaphe. 

Biblioth. du Musée britannique : G 7,l.63. (Incomplet du dernier 
feuillet). 
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30{ 
THEODORI GAZAE INTRODVCTIONIS GRAMmaticre libri 

quatuor, Grrece, simul cum · interpretatione latina, iam de 
integro recogniti atq3 aucti, cum argumentis, & indicibus Iibro
rum singulorum, ac alijs luculenlis castigationibus, qme in 
alijs exemplaribus desyderabantur. Quid autem in uniuersum 
hic expectes, sequentis paginre indicat epistolion. BASILEAE 
APVD VALENTINVM CVRIONEM ANNO M. D. XXIX. (.4 la 
fin :) BASILEAE APVD V ALENTINVM CVRIONEM MENSE 
SEPT. ANNO DOMINI, M. D. XXIX. 

ln-4• de t65 feuillets fautivement chiffrés (car le dernier chiffré 
porte 164, par suite d'une erreur dans le cahier Z) et un feuillet non 
chiffré, divisés en 4l cahiers de 4 feuillets chacun, sauf le dernier 
qui en a 6. Marque de l'imprimeur au verso du dernier feuillet. Jolie 
el rare édition. 

Bibliothèque d'Émile Legrand (à Paris). 
Bibliothèque du Musée britannique: t2924. bb. 2L 
Bibliothèque nationale de Paris : Inv. X t !H4. 

302 
~ THEOPHRASTI DE HISTORIA, ET CA VSIS plantarfl, 

Libri Quindecim. Theodoro Gaza interprete. Eiusdë, Tabulas 
duas capita lihrora coplectentes : quara unam libris de historia, 
alteram de causis plantara, unà cft uocabulis quibusdam Grœcora 
{s Latinorum nominum, prll!fixas inuenies lector. Theodoro Gaza 
i'nterprete. Vœnit Parisiis apud Egidium Gourmonctum, uia ad 
diuum Iacobum sub intersignio trium coronarum. i529. 

In-8° de t8 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, 343 pages 
chiffrées, une page non chiffrée et douze feuillets non chiffrés, dont 
le douzième, blanc au recto, a, au verso, une marque typogra
phique. Signatures : * et aa, pour les feuillets liminaires; pour 
l'ouvrage proprement dit : a-y (pas de .:) et &. A la suite, on doit 
trouver: 
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THEOPHRASTI DE CAVSIS PLANTARVM LIBRI VI. 
THEODORO GAZA INTERPRETE. *· Lutecill!, Ex officina 
Christiani VVechel. t529. (A la fin:)* aa. abc de f ghikl 
m no p q r s tu x y{, s : **· rA B CD E F G HI K L MN 0 
P Q R S T V X Y Z Et. Omnes sunt quaterniones, pr;eter aa 
quinternionem, atq; Et ternionem. t[ Excu.ssum LutecitB, in 
mdibus Christiani VVecltel, sub scuto basile~ensi, in uia Iacobœa 
Idibus Nouebris Anno salutis nosh·m. M. D. XXIX. 

In-8° de neuf feuillets non chiffrés 2, 35-1 pages et douze feuillets 
non chiffrés. Marque à la fin du volume. Chacune des deux parties a 
son titre encadré dans un ornement xylographique. Rarissime. 

Bibliothèque nationale de Paris : Invent. S 9527-9528. 
Bibliothèque du Musée britannique : 450. b. t. 

303 
GALENI 

Pergameni Libri Ana 
tomici, quorum indi 

cem uersa pagina 
indicahit. 

Clemenlis. vij. Pont. Max. ac 
Caroli Imperatoris : ne qu1s 

librum hüc intra qninquëniu3 
imprimat : aut alibi impressum 
vendat : Priuilegijs cautü est. 

(A la fin :) Bononire in Aedibus loannis Baptistre Phaelli 
Bononiensis, Mense Septëbri. M. D. XXIX. REGESTVM. abc. 
ABC DE F G HI K LM NO P Q. Omnes sunt quatemiones. 

In-4° de 24 + 128 feuillets chiffrés (dont le dernier est fautive
ment chiffré 124), divisés en i9 cahiers de huit feuillets chacun, 
signés comme il est indiqué ci-dessus. Le titre est encadré dans un 

t. Cette première partie <lu Registre s'applique au premir.r tome de l'ouvrage. 
~- Le neuvième feuillet est le premier du cahier A. 
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bel ornement xylographique, Marque au verso du dernier feuillet. 
:f:dition d'une rareté insigne. 

Au verso du titre, on lit : 

Catalogus eorum, qure hoc Libro continentur. 
Galeni de molibus Musculorum Nicolao Leoniceno interprete 

Lib. II. 
Anatomicarum aggrcssionum Demetrio Chalcondyle inter

prete Lib. IX 1 • 

De arteriarum ac Venarü disscctione Antonio Fortolo inter
prete Lib. I. 

De Ncruot"Um disscctionc codcm interpretc Lib. I. 
De Hirudinib. Reuulsione, Cucurbitula, Cutis concisione, 

seu Scarificatione, Ferdinando Balamio Siculo inlerprete. 

En tête du volume, épître dédicatoire de « Iacobus Carpus Herc. 
Gonzaghm Card. Mantuano Domino suo ». 

Bibliothèque nationale de Florenr,e : 20. B. 4,, 25. 
Bibliothèque municipale de Bologne : n• 74-0t 1• 

304 
MICHAELIS TARCHANIOTAE MARVLLI CONSTANTI

NOPOLITANI EPIGRAMMATA ET HYMNI. Parisijs apud 
Christianum VVechel. M. D. XXIX. 

In-8° de deux feuillets non chiffrés, 84 feuillets chiffrés et deux 
feuillets non chiffrés, dont le dernier, blanc au recto, a au verso 
une marque typographique. Titre encadré. Jolie et rare édition. 

Bibliothèque nationale de Paris : lnv. Rés. pYc J2t0. 
Bibliothèque Mazarine : no 2t2t8. 

L Ce traité occupe les pages t à H2, c'est-à-dire la plus grande partie du 
volume. 

2. cr. Luigi Frati, Btbliografla Bolognese, t. Il, col. 9'8. 
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305 
AN80C TCùN XA

PITCùN. 

(A la fin :) REGISTRO A.B.C.D. Tutti sono quaderni. Stam
pato in Venetia per Giouanantonio da Sabio & Fratelli, ad 
instantia di M. Damiano de santa Maria, nel MDXXIX. Adi 
sei di Nouemb. 

In-4° de 32 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc. Signa
tures : A-D, de 8 feuillets chacune. Sur le titre, marque (une Fouine) 
d'André Counadis. Au verso du titre, xylographie empruntée au 
feuillet t5 r• de l'Iliade de Nicolas Lucanis et censée représenter 
Homère (Voir la présente Bibliographie, t. I, p. 274, n• H9). Celle 
édition est actuellement la plus ancienne connue et le seul exem
plaire qui en ait été mentionné jusqu'à ce jour est celui de la 

Bibliothèque Estense (à Modène) : A. XLI.D. 32. Op. t 

306 
GENNADII SCHO-

LARII PATRIARCHre CONSTANTINOPO 
litani de synceritate Christianm fidei Dialogus 

qui inscrihitur 1tEpl. riia oooü -:iii; 
L 1 8 r •J aw-.,.p~ixa ixv pw1twY. iuest 

De uia salutis humanm. 

Amurates 
TVRCVS. 

I.A. B. 

Gennadius 
PATRIARCHA. 

Ici une grossière xylographie censée représenter 
l\fuurad Il(?) et Gennadius. Un soleil brille entre les 
deux personnages. 

Gum gratia {f priuilegio Cœsareo in quarta annu. 

{A l'avant-dernier feuillet v0 :) HIERONYMVS VIETOR, 
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lmpensis ingenui s· /JonaJ spei iuuenis, Vr/Jani Alantsee, LUCIB 

filij, Excude/Jat, ViennaJ Austria!, Anno à nato Iesu, M. D. XXX. 
Mensis Aprilis, Die XXX. (Au dernier feuillet r 0 :) Insignia 
Vrbani ALAN TSE E, Luc;e filij. (Marque typographique). 
"'8' \ > \ - I"\ ' ,L ' / "\ 
'I' O'IO; jŒ? a.Et ':lt.tÇ f'-Ejlt.Alt.tÇ EU1tp1t."(t~~ ClY't~'ltCl/\OÇ, 

Petit in-8° (non in-t6) de 82 feuillets non chiffrés, divisés en• 
~ cahiers de 4 feuillets chacun, sauf le dernier qui en a six. Signa
tures : A et a-t. Titre encadré d'un bois. Rarissime et fort jolie 
édition 1• L'exemplaire sur lequel a été faite la présente description 
m'a été obligeamment communiqué par le libraire Jacques Rosen
Lhal, de Munich. 

Au v0 du titre, on lit : Antidotum pro pio quidem sed infirmiori 
iudicio lectore (quatorze lignes). 

Le feuillet 2 r° et v0 est occupé par une pièce de vers intitulée : 
Ornatus. viro n. loanni Fabro suo, regio consilim·io prœcipuo, 
I.A. Brassican. 

Vient ensuite (f. 3 ro à 8 r0 ) l'épitre dédicatoire du même Jean
Alexandre Brassicanus I à Matthieu, arche\'êque de Salzbourg, car
dinal prêtre du titre de S. Ange et légat du Saint-Siège. 

Au verso du feuillet 8, outre un extrait de Suidas, on lit un pas
sage de Gennadius le Marseillais concernant non pas Scholarius 
(comme l'a cru Brassicanus), mais le Gennadius qui fut patriarche 
de Constantinople au cinquième siècle. 

Le texte grec commence au verso du feuillet 9 et la traduction 
latine figure en regard. 

Bibliothèque d'Ingram Bywater (à Londres). 

307 
~ ETHICA ARistotelis Peripateticorum princ1p1s1 Cum 

loannis Maioris Theologi Parisiensis Cômentariis. V (Jnun
dantur, cuius prelo impressa sont lodoco Badio, & in societatem 

t. Elle a été l'objet d'une étude de Lambacher intitulée : Dissertatio literaria 
de tditione quadam antiqua Gennadii Scholarii De via Salutis humanœ 
( Vienne, t 132, -i 0 ). 

2. Ou Kohlburger. On peut consulter sur lui la Biographie uniuerselle, nou
velle édition (Paris, t8'3, 8•), t. V, p. ,i,i2; J/.lcher, Allgem. Geleh,·len-Lexicon, 
t, 1, t3i2; et Aschbach, Ge,chichte der Wiener Uniue,•sitllt, Ill, B. 
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accepto Io. Paruo. (A la fin :) Finis Commentariorum Ioannis 
Màioris Parisiensis Theologi, Impressorum prelo Ascensiano 
Impensis eiusdem, & Ioannis Paroi. Pridie Nonas Iunias. 
M. D. XXX. 

In-folio de huit feuillets non chifl'rés + ctxx feuillets chiffrés, ces 
'derniers divisés en 21 cahiers de huit feuillets chacun, sauf le vingl
et-unième qui en a dix. Signatures : a-x. Sur le titre, qui est encadré, 
figure une presse avec les mots : PREL VM ASCE'SIANVM. Rarissime. 

Au verso du titre, épitre dédicatoire de Ioannes Maior Hadinf:'lO
nanus « Domino Thomœ Vulsœ Sanctœ Romanœ ecclesiœ tilulo 
Sancti: Ci:cilii: presbylero cardinali, Eboracensium archiepiscopo 
Anglii:q; primati atq; apostolicœ Sedis ab lalere Legato », datée 
« Ex collegio literario Monlisacuti in Parrhisiorum gymnasio », pre
mier juin 1530. 

Au premier feuillet chiffré, on lit ce titre de départ : 

ARISTOTELIS ETHICA .i. opus de moribus, ad Nicoma
chum filium ab Ioanne Argyropylo Bizantio traductum, & ab 
Ioanne Maiore Hadingtonano elucidatum. 

Bibliothèque Mazarine : n° 36t 9*. 

308 
~ DECEM LIBRI ETHICORVM ARISTOTELIS AD 

Nlcomachü, ex traductione Ioannis Argyropyli Bizatij : com
muni, familiariq ; Iacohi Fabri Stapulensis comentario eluci
dati, & singulomm capitum argumëtis prrenotati. 

t[ ADIECTVS LEONARD! AREtini de moribus Dialogus ad 
Galeotü, Dialogo paruorum moralium Aristotelis ad Eudemium 
fere respondens. PARISIIS. Apud Simonem Colinreum. 1530. 

(Au verso du /. 335 :) t[ HOC INSIGNE ETHICORVM 
Aristotelis opus, excudebat Simon Colinreus : in celeberrima 
Parisiensi academia, e regione gymnasij Bellouaci, Anno a 
cuR1sTo nato M. D. XXX. 

In-8° de 335 feuillets chiffrés et un feuillet blanc. Rarissime. 
Au v0 du litre, 23 vers de Jacques Lefebvre d'l!!taples à Paulus 
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JEmilius. Le f. 2 (r0 et v0 ) est occupé par une épitre dédicatoire du 
même Jacques Lefebvre Joanni Rellico, episcopo Andegauensi, Con
fessori Regio. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inventaire *E H-2f. 

309 
Posteriora Egidii. F,gidii Romani, Doctoris Clarissimi ordinis 

Eremitarum Sancti Augustini : in Libros Posteriorum Aristo
telis prof undissima cômentaria. Cum duplici tex tus transla
tione. antiqua, scilicet t loannis Argyropili biznntij : nunc 
primum addita. Nouissime post omnes impressiones vbiq3 
terrarum excussas : collatis multis exëplaribus, adamussim 
recognita: cunctisq3 mendis expurgata. Adiecto insuper copioso 
Repertorio nouiter excogitato, quod omnes cum Philosophi 
;iclusiones, tum etiii. Doctoris ipsius cgregij quesita : & nota
hilia Alphabetice demonstrat. +. MDXXX. 

(A la fin :) t[ Impressum to Venetiis, omni cura & diligen
tia, sumptib• heredu3. q. Nobilis viri diii Octauiani Scoti, Ciuis 
Modoetiensis, ac socioJI'. Anno Salutiferi partus Virginei. 
M. D. XXX. Die to. XXV. Augusti. Andrea Griti Inclito Vene
tiaII' Principe. +. Registrum. abc d e f g h i k lm n o p q f s t 
Oës sunt Quaterni Preter t Qui est Quintcrnus. 

In-folio de U7 feuillets chiffrés et sept feuillets non chiffrés, dont 
le dernier blanc. Marque sur le titre et à la fin du volume. Carac
tères gothiques. Rarissime. 

Bibliothèque Mazarine : n• 3570*. 

310 
~ ARISTOTELIS STAGIRITAE PARVA QVAE VO

CANT NATVRALIA. De sensu & sensili. De Memoria & remi
niscentia. De Somno & vigilia. De Insomnijs. De diuinatione 
per somnia. De Animalium motione. De Animalium inccssu. 
De Exlcnsione & breuitate vitre. De luuentute & Senectute, 
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Morte & Vita, & de Spiratione. Omnia in latinum conuersa, & 
antiquorum more explicata a Nicolao Leonico Thomreo. Eiusdem 
opuscula noper in lucem edita. Item eiusdem dialogi, quotquot 
extant. Parisijs apud Simonem Colinamm. M. D. XXX. (A la 
page 373 :) PARISIIS EX CHALCOGRAPHIA LVDOVICI 
CYANII GANDAVI, IMPENSIS SIMONIS COLINAEI MDXXX. 

In-folio de huit feuillets non chiffrés el 373 pages. 

NICOLA! LEONICI THOMAEI OPVSCVLA NVPER IN 
LVCEM EDITA, SCILICET PARAPHRASIS IN COM~IENTA
RIOLVM ARISTOTELIS DE ANIMALIVM MOTIONE. PARA
PHRASIS IN EIVSDEM PHILOSOPHI LIBELLVM DE ANI
MALIVM INGRESSV. QVAESTIONES QVAEDAM NATVRA
LES CVM AMATORIIS PROBLEMATIBVS XX. CONVERSIO 
MECHANICARVM QV AESTIONVM ARISTOTELIS CVM 
FIGVRIS ET ANNOTATIONIBVS QVIBYSDAM, PROCLI 
LYCII EXPLICATIO PLATONIS EX TIMAEO, VBI DE A~I
MORVM GENERATIONE AGITVR, IN LATINVM CONVERSA, 
CVM NVMERORVM HARMONIARVMQVE MULTIPLICI 
FIGVRA. PARISIIS APVD SIMONEM COLINAEVM. i530 (A 
la page t26 :) EXCVDEBAT SIMON! COLINAEO LODOVI
CVS CYANIVS GANDA VVS, MDXXX. MENSE SEPTEl\lBRI. 

In-folio de 126 pages et un feuillet blanc. 

NICOLA! LEONICI THOMAEI DIALOGI NVNC PRIMYl\l 
IN LVCEM EDITI, Trophonius: siue de diuinatione. Bembus: 
siue de animorum immortalitate. Alucrotus : siue de tribus 
animorum vehiculis. Peripateticus : siue de nominum inucn
tione. Sadolelus : siue de precibus. Sannutus : siue de com
pescendo luclu. Phœhus : siue de retatum moribus. Severinus : 
sine de relatiuorum natura. Bonominus : siue de alica. San
nutus : siue de Judo talario 1, Bemhus ' : siue de animorum 

t. Il y a des exemplaires (notamment celui de la Bibliothèque ltlazarine) dans le 
titre desquels on a répété ici de alica au lieu de de ludo talario. Cette faute a dù 
être corrigée pendant que le volume était sous presse, ce qui explique qu'elle ne 
se trouve pas dans tous les exemplaires. 

2. Certains exemplaires (notamment celui de la Bibliothèque Mazarine) portent: 
Rur,um Bembus. 
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essentia. Parisijs apud Simonem Colinreum. !530. (A la page 83 :) 
Parisijs ex officina chalcographica Lodouici Cyanij, impensis 
Simonis Colin;ei, Anno Domini MDXXX, MenYe Nouembri. 

In-folio de 83 pages chiffrées, sept pages non chiffrées et un feuillet 
blanc. Marque sur·chacun des trois titres. On trouve quelquefois les 
deux dernières parties séparément. Rarissime. 

Bibliothèque nationale de Paris : lnv. Rés. R 72. 
Bibliothèque Mazarine : no 38M. 

3H 
ARISTOTE:t.iIS RHEtoricorum ad Theodectem, Georgio Tra

pezuntio interprete, libri III. EIVSDEM RHETORICES AD 
Alexandrum, à Francisco Philelpho in latinum versm liber l. 
Nunc recës ad grmcam veritatem recogniti. Parisijs apud Simo
nem Colinmum. t530. 

In-8° de 184 feuillets, dont le dernier blanc. Marque sur le titre. 
Bibliothèque Mazarine : n• 20302. 

312 
~ LIBELLVS ELEGANTISSIMVS DE RATIONE ME~SIVM APVD 

GRAECOS, AVTORE THEODORO GAZA. THESSALONICENSI. Eme lector {f 
fruere bonis auibus. PARISIIS ex otficina Gerardi Morrhij Cam
pensis, apud Collegium Sorbon;e. M. D. XXX. 

ln-8° de 70 pages + un feuillet blanc au recto et ayant au verso 
la marque de Gérard Morrhe. Signatures: AB r A, de 16 pages cha
cune ; E, de 8 pages seulement. Rarissime petit volume, tout en 
grec à l'exception du titre. 

Bibliothèque nationale de Paris : lovent. G tf4.!S8 (incomplet du feuillet 
~l) et G Ui59. 
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313 

~ VETERINARIAE MEDICINAE LIBRI II IOHAN~E 
RVELLIO SVESSIONENSI INTERPRETE. Parisijs apud Si
monem Colinamm. t530. CVM PRIVILEGIO REGIO AD 
QVINQVENNIVM. 

(A la fin :) PARISIIS, EX CHALCOGRAPHIA LVDOVICI BLAVBLOllll 

GANDAVI, IMPENSIS SIMONIS COLINAEI. MDXXX. 

In-folio de iO feuillets non chiffrés + 120 feuillets chiffrés + 
6 feuillets non chiffrés. Signatures : *• iO feuillets ; a-p, 8 feuillets 
chacune; A, 6 feuillets. Sur le titre, on voit une belle xylographie 
représentant un homme à cheval. Rare et recherché_. 

En tête du volume, épître dédicatoire de Jean Ruelle (alias du 
Ruel) à François premier, datée de Paris, le 8 avant les calendes 
d'avril (25 mars) 1528. 

Au verso du feuillet, on trouve une épigramme de Janus Lascaris, 
que nous avons reproduite dans cette Bibliographie, tome I, p. CLXII. 

Bibliothèque nationale de Paris : Tg19 t3. 

314 
D. BASILII MAGNI CAESARIENSIS episcopi eruditissima 

opera, quorum catalogum in sequenti pagella deprehendes. 
Monodia Gregorij Nazianzeni. INTERPRETES : lohannes 
Argyropilus. Georgius Trapezunlius. Raphaël Volaterranus. 
Ruffinus presbyler. ColoniQ, ex officina Eucharij, anno t53L 

(A la fin :) Excusa sunt hœc opera in redibus Eucharij 
Ceruicorni, œ1·e & impendio. M. Godefridi Hittorpij, ciuis 
Cololieii. (sic) Anno M. D. XXXI. Mense Februario. 

In-folio de 8 feuillets non chiffrés + 376 pages, dont la dernière 
non chiffrée. Signatures : A, a-z, Aa-Hh, de 6 feuillets chacune, 
sauf A et Hh, qui en ont 8 chacune. Titre dans un encadrement 
xylographique. Edition rare et recherchée. 

Bibliothèque de la ville de Cologne : G. B. IV. 8605. 
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315 

~0EO 
âOPOr (sic) fPAMMATI

xii; È~acxyw·(iiç 'tWY È~; 

'tÉaacxpcx -.à 1tpw-

~ THEODOR! IN~ 
lroduclimJ grammatices 

lihri quatuor. 
DIONYSIAE. 

M.D.XXXI. 
EGIDIVS. GORMONTIVS. 

335 

(A la fin :) ~ ETrD08H EN AEîKETIA IIAPPHl:ION «YŒÀb>-
11-:mv EyLôlou fopfLov-.lou âJL 1tcxpcxwéaiwç xcxt È1tL(LiÀ&:(cxç lei>œwou 
X,pŒôœp.ou. D6v«i> ÔÈ: xcxt i1,eLO't7l'tL DÉ'tpou OuLÔoucxlou Ë't&:L 'tW «'ltà 
-;i\; 01.Xovo11trtç 'toÜ xupfou -fi11wv h1aoü XPLc;oü. XLÀLoc;w. cxciiÀcx. M71và; 
MOUYLXLWYOÇ. ô. 

In-4° de t6 feuillets non chiffrés. Signatures : A-D, de 4 feuillets 
chacune. tdition de la plus extraordinaire rareté. 

Au verso du titre, épître dédicatoire de Jean Chéradame adressée 
e. Bartholomeo Sallignaco apostolice sedis protonotario, vtriusque 
iuris ac triü linguarum peritissimo. » 

A la suite de ce premier livre, on trouve le second : 

([THEODOR! GRAMMATICAE INTRODVCTIVAE LIBER 
SECVNDVS. t[ Vœneunt Parrhisijs, ab Egidio Gormontio, 
Vici diui Iacobi. Sub signo trium Coronarum Coloniensium 
Commorante. 

ln-4° de 28 feuillets non chiffrés. Signatures : A-G. Marque typo
graphique sur le litre. Au verso de ce titre, épitre dédicatoire de 
Jean Chéradame adressée « Ornatissimo viro triglotlo Ioanni Oliuerio 
Abbati diui Medardi ». 

Bibliothèque royale publique de Dresde : Lit. Graec. B 1609. 



... 

336 BIBLIOGRAPHIE HELLÉNIQL'E 

316 
éè NICOLAI éè 

LEONICI THOM.A<:! 
DE V ARIA HISTO

RIA LIBRI 
TRES. 

NVPER IN L VCEM EDIT! 

MD 

lei la marque 
juntine : une 
fleur de Lys. 

L. A. 

XXXI 

Index insuper tum capitum, tum eo
rum qure notatu digna uisa sunt 

locupletissimus. 
(A la fin :) REGISTRVM. a b c d e f g h i k l m n o p q r s t 

u x y z & ;, ~- Quaterniones omnes. Venetiis in redibus Lucre 
Antonii Iuntre FJorëtini. M. D. XXXI. Mësis Ianuarii. Die. xx. 

In-8° de seize feuillets non chiffrés + 208 feuillets, dont 207 très 
fautivement chiffrés et le 2088 (ou blanc ou avec marque typogra
phique) manque dans le seul exemplaire que j'aie pu trouver à Paris. 
Rarissime. 

Au verso du titre, épitre dédicatoire de l'auteur à • Cuthbertus 
Tunstallus, episcopus Dumelmensis », datée de Padoue, calendes 
de février 1531. 

Bibliothèque de !'Arsenal: Histoire. 19i89. A. t. 

317 
NICOLA! LEONICI THOMAEI DE VARIA HISTORIA 

LIBRI TRES NVPER IN L VCEM EDITI. INDEX insuper 
tum capitum, tum eorum quœ notatu digna uisa sunt locu
pletissimus. BASILEAE IN OFFICINA FROBENIANA, 
ANNO MDXXXI. 
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(A la fin :) BASILEAE IN OFFICINA FROheniana per 
Hieronymum Frohenium {, Nicolao, Episcopium Mense Augusto 
An. M. D. XXXI. 

ln-1° de t.2 feuillets non chift'rés + 362 pages + onze feuillets 
non chift'rés. Les pages 36{-362 sont formées par le premier feuillet 
du cahier Z, dont le deuxième constitue le premier feuillet final 
non chift'ré. Marque de Frohen sur le titre et à la fin. Rare et jolie 
édition. 

Bibliothèque Mazarine : n• 35973. 
Bibliothèque du Musée britannique : i4-33 .c. 2. 

318 
Eplll~!-L«'t'cx 't'OÛ XpuaoÀc.>pîi. 
füpt œyc.>1-1a.Àc.>v P7ll-1«'t'c.>v. 
Ilept a"X.7ll-1Œ'tLap.oü 't'WY 'f.p6Yc.>v èx 't'WY 'f.«ÀxovÔUÀou. 
Îo -.é-:œp't'OY 't'OÛ 1«~'Îi, mpt Cl'UY't'a.eec.>ç. 
Dept iyxÀ71't'Lxwv. 
fYh>fLClL !-10Y6c;L'f.OL èx ÔLCXcp6pc.>Y 'ltOL7l't'WY. 
K«'t<a>Y. 
Erotemata ChrysolortB. 
De anomalis i,erhis. 
De formatione temporum ex lihro ChalcondyltB. 
Quarlus GaztB de Constructione. 
De Encleticis. 
Sententile monostichi ex uarijs poetis. 
Cato. 
(A la fin :) Registrum . a h cd e f g hi k lm no p q r Omnes 

sunt Quaterniones. Venetijs per Victorem. q. Petri à Rahanis {, 
Socios. Anno Domini. M. D. XXXI. Mense Maio. 

ln-8° de 270 pages + t feuillet non chift'ré, en t.7 cahiers de 
f6 pages chacun, signés comme il est indiqué dans le registre repro
duit ci-dessus. Marque typographique (une Sirène) sur le titre et à 
la fin du volume. Rare. 

Bibliothèque du Musée britanniqfte: t2923 .a. 24-. 
Bibliothèque nationale d'Athènes: Philolog. grecque : i715 (2). 

SI 
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319 

i üP0A0fI0N i 
DEPIEXON TA EN TH META 

TAITHN IEAlâl fE
fPAMMENA. 

i 
(Au recto du feuillet 207, on lit ce colophon, lequel est répété 

au recto du dernier feuillet :) Victor à Rahanis é" Socii, l'enetiis 
excudehant. M. D. XXXII. Mense Iunio. 

In-8° de 224 feuillets non chiffrés. Signatures : A-Z, AA-CC et A-8. 
de 8 feuillets chacune. 

Le feuillet 208 est blanc. Sur le titre, petite xylographie représen• 
tant la Nativité de Jésus-Christ. Marque typographique (une Sirène) 
au recto du feuillet 207 et au verso du dernier feuillet. Impression 
rouge et noire. 27 lignes à la page pleine. Remplace le n• 87 dut. I, 
p. 211.. 

Les seize feuillets de la fin comprennent : t • un Ménologe; 2° un 
Canon; 3° un Paschalium qui commence à l'année {525 (sic). 

Bibliothèque d'Émile Legrand (à Paris). 

320 
NICOLAI LEONICI THOMAEI DE V ARIA HISTORIA 

LIBRI TRES, NVPER IN LVCEM EDITI. INDEX insuper 
tum capitum, tum eorum quœ notatu digna sunt locupletis
simus. ~- APVD GRYPHIVM LVGDVNI, i532. 

In-8° de 336 pages + t.6 feuillets non chiffrés, dont le dernier 
blanc. Signatures : a-z, de 8 feuillets chacune. Marque typogra
phique sur le titre. Rarissime. 

Bibliothèque Mazarine : n• 306! 9 A. 
Bibliothèque de l'Arsenal : Hist. !94-89 A. 

" 
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321 
NICOLA! LEONICI TilOMAEI Dialogi. Quorum nomina 

proxima page/la habentur. *· SEB. GRYPHIYS GERM. 
EXCVD. LVGD. ANNO 4532. 

In-8° de 267 pages + i page blanche + 2 feuillets, sans doute 
blancs, qui manquent dans cet exemplaire. Signatures : a-r, de 
t.6 pages chacune. Marque typographique sur le titre. Rare. 

Bibliothèque Mazarine : no 30619 A. 

322 
OPERA NVOVA 

molto utile~ piaceuole, oue 
si contiene quattro Dialo
gi, composti per l'eccel 
lentissimo dottor delle 

Arte et rnedico au 
reato Messer An-

gelo de Forte. 
MDXXXII. 

(Au feuillet 43 verso :) Stampata in Vinegia per Nicolo d'Aris
totile detto Zoppino del mese di Agosto. MDXXXII. 

ln-8° de 43 feuillets chiffrés + un feuillet blanc. Signatures : 
A-L, de 4 feuillets chacune. Titre dans un joli encadrement xylo
graphique. Opuscule d'une rareté insigne. 

Le feuillet 2 (r0 & v0 ) est occupé par une épitre dédicatoire 
italienne de ANGELUS DE FoRTIBUS (il s'y nomme ainsi en latin) à 
André Gritli, doge de Venise. Dans sa préface, au f. 3 r 0 , l'auteur 
déclare avoir écrit ce livre à la prière du Reverendo plebano messer 
Gieronimo Basileo. Au f. 4 r 0 , ce personnage, qui est un des inter
locuteurs du premier Dialogue, dit de lui-même : per patria son 
Tergestino, dell' antica famiglia de Basilij, genito di Nicola Basileo, 
dottore delle canoniche e civile legge. 

Le premier dialogue roule sur l'Alchimie et ses erreurs; le 
second, sur l'Astrologie et la Médecine; le troisième, sur le gou-
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vernement du monde; le quatrième, sur l'art de se rendre heu
reux; 

Sous le pseudonyme transparent de Angelo de Forte ou An
gelus de Fortibus, on reconnaît d'autant plus aisément Angelu, 
Fortius (ou Ange Pho1·tios) que, dans les deux premiers dialogues, 
il développe certaines idées que l'on retrouve, dans sa Veritatis 
redivivœ Militia (Venise, {539, 8°), opuscule que nous décrivons 
plus loin. 

Bibliothèque nationale de Paris : In vent. Z t69l6. 

323 
Michaelis Tarcha
NIOTAE MARVL
LI CONSTANTI

NOPOLITANI EPI
GRAMMATON 
LIBRI QVA

TVOR. 
Eiusdem Hymnorü Libri Quatuor. 
Eiusdem Nenire Quinque, & alia 

quredam Epigrammata. 
Omnia hœc cura exactiori emen

data candidatis Poeseos 
exhibentur. 

(A la fin :) M. D. XXXII. Mense lanuario Brixire excudebatur 
apud Damianum et lacobum Philippum fratres Brixianos, 
Sumptü facientibus Bartholomreo Maschara Brixiano et Petro 
Antonio Placentino Bibliopola. 

In-8° de 93 feuillets chiffrés + un feuillet probablement blanc 
(qui manque dans l'unique exemplaire qu'on ait pu trouver), divisés 
en i2 cahiers de 8 feuillets chacun, sauf le douzième, qui en a six. 
Titre encadré dans quatre ornements xylographiques. Caractères 
gothiques. La plus complète, mais aussi la plus rare de toutes les 
éditions des Œuvres de Marullus. 

Au verso du titre, épltre dédicatoire intitulée : Bartholom.œus 

--·- --------------------~~ 
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Maschara Brix. GP.orgio Sereno Ca1Tarie11si S. D. et datée de 
Brescia, 5 avant les calendes de janvier (28 décembre) 1.532. 

Bibliothèque Querini (à Brescia) : 3•. 1. XIII. 8. m. t•. 

324i 
~ GEORGII TRAPEZONTII dialectica, bec continens : 

De enuntiatione. De prredicahilibus. De prœdicamentis. De 
syllogismo categorico, & hypothetico. De enthymemate. De 
diffinilione ac diuisione. De thesi. ET HAEC OMNIA VTiliter, 
elegater1131 & modo quidë perbreui ac introductorio. PARISIIS. 
Apud Simonem Colinœum. t532. (A la fin:) Parisijs in officina 
Simonis Colinœi, III Noii. Fehruarij. Anno à natali CHRISTI 

saluatoris M. D. XXXII. 

In-8°de 32 feuillets chiffrés. Signatures: A-D, de 8 feuillets chacune. 
Titre dans l'encadrement xylographique aux Lapins. Rarissime. 

Bibliothèques d'Amiens et de Clermont-Ferrand. 

325 
M. T. CIC. OFFICIORVM LIB. Ill CATO MAIOR, SIVE 

DE SENECTVTE. LAELIVS, SIVE DE AMICITIA. SOMNIVM 
SCIPIONIS EX VI. DE REP. EXCEPTVM. DAPAL\OEA. 8EO
àOPOî IIEPI fHPO:E EPMHNEIA. ONEIPO:E l:KIIIIONO:E. 

(A la fin :) A a /J cd e f g hi k l m no p q r s t u. Omnes 
quaterniones. Victor a Ra/Janis, ·é" Socii Venetiis excudehant. 
M. D. XXXII. Mense Ianuario. 

In-8° de 8 feuillets non chiffrés + 1.59 feuillets chiffrés + t feuil
let probablement blanc, qui manque dans cet exemplaire. Signa
tures comme au registre ci-dessus. Marque typographique sur le 
titre el à la fin du volume. Très rare. 

Bibliothèque du Musée britannique : t65. b. 33. 
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326 
1',L. VEGETII RENATI VIRI illustris de re Militari libri l 

quatuor. SEXTI IVLII FRONTINI viri consularis de Stratege-
matis libt·i totidcm. AELIANI de instruendis Aciehus liber 
vnus. MODESTI de vocabulis rci Militaris liber vnus. Item 
picturre hellicre cxx passim Vegelio adiectre. Collata sont omnia 
ad antiquos codiccs, maxime BVDAEI, quod testabitur Aelia-
nus. Luletire apud Christianum Wechelum, sub scuto Basi-
liensi. Anno M. D. XXXII. dccimo Kalendas Septembres. 

In-folio de 4 feuillets non chiffrés + 279 pages chiffrées + t page 
non chiffrée, contenant seulement une marque typographique. 
Signatures : a et A-Z, de 6 feuillets chacune, sauf la première, qni 
n'en a que 4; et la dernière, qui en a 8. Xylographie sur le litre. 
Très rare et très belle édition. Un exemplaire est marqué 23 fr. 
sous le n° 7780, dans le Catalogue LXVII de Silvio Bocca (Rome, 
i.890, in-i6), p. 557. 

La traduction d'Élien est due à THÉODORE GAZA. 

Bibliothèque nationale de Paris :. Inv. Rés. R 259. 

327 
IANNOîAPIO~ 

(A la fin :) cx~yôe~7l6LXÀf.1-Y;OTC?O-:U : - CÎ"lt!lY'r« elcrL "tE'tpii:oLrL, 
r.i.-r1v -cou È;t•, È;:xoLov. ab cd e f gh i k lmnop qrstu. Omnes sunt 
quaterni preter u qui est sesternus. Venetiis per Stephanum de 
Sabio, sumptu & requisitionc D. Damiani de Sancta Maria. 
MD.-rxxiii mense Octoh1'is. 

In-folio de i.64 feuillets non chiffrés, dont les deux derniers blancs, 
divisés en 20 cahiers de 8 feuillets chacun, sauf le vingtième qui en a 
i2. Impression rouge et noire. Rarissime édition. Communiqué par 
A. Papadopoulos Kérameus. 

Bibliothèque de !'École commerciale de Chalki. 
Bibliothèque du S. Sépulcre de Jérusalem : Kr'. aL 4-. 
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328 
sa; REVERENDISSlMI PATRIS Genadii (sic) Scholarii 

Patriarchre Costantinopolitani, Lihcllus de quihusdam fidei 
articulis, quos Turcorum Impcrator voluit ab eo scire, factus43 
est inter eos de his dialogus, qui inscrihitur Via Salutis homi
num nusq antehac Impressus 1 • P ARISIIS. Apud Michaelem 
Vascosanum, Via ad Diuum lacohum, sub signo Fontis. 
M. D. XXXIII. 

In-4° de dix feuillets non chiffrés, divisés en trois cahiers, dont les 
deux premiers de quatre feuillets chacun et le troisième de deux 
feuillets seulement. Signatures : abc. La souscription, qui se trouve 
au recto du dernier feuillet, donne les mêmes indications de lieu, 
d'imprimeur et de date que le titre. Dans le titre de départ, au r 0 du 
feuillet 2, il est dit que ce Dialogue de Gennadius a été traduit par 
GEORGES HERMONYME de Sparte. Celte plaquette ne contient que la 
traduction latine, laquelle diffère de celle qui figure dans l'édition 
viennoise de i530. Rarissime 1• 

Bibliothèque Mazarine: H.096 A. 

On connaît deux manuscrits de cette traduction, en tête de cha
cun desquels on lit une épitre dédicatoire de Georges Hermonyme 1• 

L'un d'eux, aujourd'hui conservé dans la bibliothèque de lord 
Ashburnham, a été décrit par Henri Omont'· Il est dédié à Louis 
de Beaumont, évêque de Paris (U72-U92) 1• L'autre, appartenant 
an professeur Ingram Bywaler, qui me l'a fort aimablement envoy~ 
en communication, est dédié à Philippe le Beau, archiduc d'Autriche 
puis roi de Castille, fils de Maximilien d'Autriche et de Marie de 
Bourgogne, époux de Jeanne la Folle. Ce manuscrit comprend 
:U feuillets en beau vélin, dorés sur tranches, et mesurant 95 milli
mètres sur UO. 

Le recto du feuillet 4 est entouré d'une fort jolie bordure héral-

i. Ceci est inexact. Voir ci-dessus le numéro 306. 
2. Un exemplaire est coté 6 marks, sous le n° 846, dans le Catalogue llXVI de 

Ludwig Rosenthal de Munich. 
3. Ces deux épitres sont mutatis mutandis à peu prés identiques. 
4. Georges Hermonyme de Sparte, p. 25. 
5. L'épitre dédicatoire a été reproduite par Henri Omont, op. laud., p. 25-26. 
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dique en or et couleurs, dans la partie inférieure de laquelle 
figurent les armoiries de l'archiduc avec la devise : QVI VOVLDRA. 
Le verso du f. 23 est occupé par une illustration à pleine page, en 
bleu et or, de caractère similaire. Lettres et lettrines en or et cou
leurs diverses. f.6 lignes à la page. Reliure en velours violet foncé. 
Cette copie a été exécutée par un calligraphe habile mais ignorant. 
Quelques mots grecs, notamment en marge des feuillets 4 verso et 
i7 verso, rappellent l'écriture de Georges Hermonyme 1 • 

Nous reproduisons l'épitre dédicatoire à Philippe le Beàu : 

GEORGIVS HERMONIMVS SPARTANVS ILLVSTRISSIMO PRIN
CIPI ET DOMINO PHILIPPO AVSTRIE ARCHIDVCI 1 • 

Diuina illa humanitas et immortalia tue illustrissime nohili
tatis in me beneficia cogunt ut die I noctuque te cogitem ne 
immemor ' apud Deum hominesue I mansuetudinis tue 
unquam reperiri possim. Et quemadmodum homines diis thure 
sacrificant, ila ego dominationi tue illustrissime re lilleraria, 
quam scio tibi mirifice semper excellentissimeque placuisse. 
Habeas igitur Scolarii, patriarche Constantinopoleos, opus 
theologale ; qui quidem fuit uir somme religionis theologiceque 
discipline nostro euo omnium peritissimus. A maximo Thur
corum imperatore 8 Mahumeta olim hortatus ut cum doctoribus 
sacerdotihusque de nonnullis articulis fidei nostre, precipue 
de sancta Trinitate, publice verba faceret, ea serie illis interro
gantibus respondit que in hoc breui uolumine continentur; 
qua.m postmodum ipsemet, uolente imperatore, scripture com
misit '. Quod, cum nuper ex Asia ab oratoribus Magni Turci ad 
christianissimum rcgem Francie Karolum octauum grece scrip
tum delatum esset, latinum feci tueque illustrissime domina
tioni dedicare michi persuasi. 

t. H. Omont a publié (op. laud., p. t2) un fac-similé de l'écriture d'Hermonyme 
tiré du Parisinus grec 912, r. 72 verso. 

2. Suivent treize lignes d'autres titres que je m'abstiens de reproduire. 
3. Il y a dans l'original ait. 
,. L'original porte inmemor. 
5. Il aerait peut-être préférable d'écrire homineaque. 
6. Original imparatore. 
7. Original acriptor, comiait . 



ANNÉE t533 34,5 

Verum non id in presentia negocii assumendum esse putaui, 
ut tantam tue dignitatis excellentiam humanitatemque necnon 
religionem laudare velim. Alios namque liberalitas sublimat, 
alios iuslicia clemenciaque extollit, nonnullos scientia illustrat, 
quosdam in Deum religio subleuat ad astra : te autem, illus
trissime princeps, non una solum uirtus, non unum dignum 
memoria facinus, sed omnes simul iuncte uirtutes omniumque 
rerum probata experiencia non desinit I te illustrare. Tacebo 
patrem tuum prestantissimum cum in ceteris, tum precipue in 
rebus bellicis? nemo eo maior, nemo prestantior est. Quis enim 
unquam in laboribus perferendis pacientia, in adeundis periculis 
fortitudine illi uiro similis est? Quis in rebus gerendis proui
dentia, in exponendisque indu stria I equalis? Cuius quidem 
gesta, cum oportunitas dabitur, latius scribemus. Sed ne in 
longum nunc producatur oratio, ad rem ipsam deuenire fes
tino. Tune 3 igitur ad interrogationes imperatoris Turchorum 
animum 4 rogo paulisper aduertas 1 • Vale. 

329 
~ IN HOC VOLVMINE HAEC CONTINENTVR. ARISTO

TELIS. De historia animalium libri IX. De partibus animalium 
& earum causis libri IIII. De generatione animalium libri V. 
THEODORO GAZA INTERPRETE. De communi animalium 
gressu liber 1. De communi animalium molu liber 1. PETRO 
ALCYONIO INTERPRETE. INDICES IN PRAEFATORVM 
OPERVM SINGVLA. PARISIIS. Ex officina Simonis Colinrei. 
1533. 

(A la fin:) BOS DE HISTORIA, PARTIBVS, GENERAtione, 
communi gressu & motu animalium lihrc;is Aristotelis emisit 
ex officina sua Simon Colinreus, Anno M. D. XXXIII. 

t. Original desinat. 
2. Original indistura. 
3. li faut sans doute lire nunc. 
,. L'original donne autem. 
5, Original aduerta. 
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In-folio divisé en trois parties ainsi composées : :l 0 ) 36 feuillets 
non chiffrés + :1.01 feuillets chiffrés+ :l feuillet blanc; signatures: 
Aa-Dd, de 8 f. chacune; Ee, 4 feuillets ; a-1, 8 feuillets chacune; m, 
6 feuillets; n, 8 feuillets. 2°) tO feuillets non chiffrés + 42 feuillets 
chiffrés; signalllres : aa, tO feuilllets ; bb-ee, 8 f. chacune; If, 
:lO feuillets. 3°) :lO feuillets non chiffrés + 53 feuillets chiffrés 
+ 3 feuillets non chiffrés + :l3 feuillets chiffrés + :l feuillet blanc; 
signatures : aaa, :lO feuillets; bbb-hhh, aaaa, de 8 feuillets chacune; 
bbbb, de 6 feuillets. Marque typographique (le Temps) sur le titre. 
Rarissime édition. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inv. R 97. 
Bibliothèque du Musée hritannique : t:i20. I. 4. 

330 

i CONSTANTIN! i 
Lascaris Bizantini de oclo ora 

tionis partibus vnà cü eiusdem authoris & alio~ opusculis 
atq3 additionibus tü ad grrecam, tum ad hebraicam introductio
nem. qure hanc voluenti paginam statim se olTerunt. atq; ea 
quidem omnia cum interprctatione latina, & quàm antca 
vnquam prodicrint, emcndatiora. ~ 

(A la fin :) Venetiis per Mclchiorem Scssam. Anno Düi. 
MDXXXIII. Die. x. Maii. 

In-8° de 356 feuillets non chiffrés, groupés en 45 cahiers de 
8 feuillets chacun, sauf le dernier, qui n'en a que 4. Signatures : 
a-z, A-X, a. Marque typographique au verso du feuillet 352. Titre 
ornementé. Rarissime édition. La disposilion du titre ci-dessus a 
été conservée pour les deux premières lignes seulement. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : 14728. A. 5. 
Bibliothèque nationale d'Athènes: Philolog. gr. 3316. 

1. 
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331 
XENOPHONTIS 

DE F ACTIS ET DICTIS SO 
CRATlS l\lEMORATV OIGNIS, 
Bessarione Cardinale Niceno in

terprcle, Libri quatuor, Ad 
Grrecü exemplar diligëli recognitione plu 

ri mis locis restituti. 

MARCI FABII QVINTILIANI 

ex lib. decimo Institulionü oratorio. 
rum de XENOPHON 

TE iudicium. 
Quid ego cômcmorë Xenophontis illii iucüditatë inad

fectalâ, sed quii nulla possit adfectatio cüseg, ut ipsQ finxis
sc scrmonë Gratire vidcantur. Et quod de Pericle veteris 
comœdiQ tcstimoniü est, in hune transferri iustissime pos
sit. In labris eius sedisse quandâ persuadendi deam. 

LOVANII APVD SERVATIVM 
Zassenum Diestensem Anno 

M.D.XXXIII. 
Mense Fcbruario. 

ln-4• de 48 feuillets non chiffrés, divisés en douze cahiers de 
quatre feuillets chacun. Signatures : A-M. Le feuillet 2 (ro & v•) est 
occupé par l'épître dédicatoire Bessarionis preshyteri cm·dinalis 
.Niceni ad lulianum episcopmn cm·dinalem Tusculanwn. Très rare. 

Bibliothèque Mazarine: no t9i40 c. 

332 
Advisi da uno Cristiano de Constantinopoli : de tutti li modi 

et remedii particulari : per potcre offendere et destrugere la 
potentia del Turcho : con exercito et per terra et per mare. 

tl: 1~ modo de rebellare : et prouocare tutti li cristiani : et 
pagani subiugati et non subiugati : dal Turcho : et general-
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mente: moiti altri soi inimici : particolarmente nominati : et 
doue habitano : et doue al presente ciaschuno se ritroua. 

C[ Dela expetatiua de la impresa de cristiani : da uno parente 
richo del soldano : per vendicarse del Turcho : et reintrare nel 
suo stato. 

C[ De alcuni principi turchi : confinati in Asya dal Turcho : •·· :: 
che li sono inimici. 

C[ De li malli trattamenti : vsati contra cristiani per tulto el 
dominio del Turcho : et del patre cristiano che non e ardito a 
poter batcre et castigare cl suo figliolo. 

C[ Impresso in Bologna per Justiniano 
de Rubiera del {533. 

ln-4° de 6 feuillets non chiffrés. Le recto du f. 6 est occupé par une 
xylographie représentant le Pape, et le verso du même f. par un 
bois des armes impériales entourées du collier de la Toison d'or. 
Caractères gothiques. 43 lignes à la page pleine. Plaquelle rarissime. 

L'auteur de cet opuscule est probablement THÉODORE SPANDOUNINO 
CANTACUZÈNE. ; i; 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : Miscell. 2088. 

333 
'I' A AT H P 1 0 N. 

(A la fin : ) 'H lepèt «Ü't"rl ~t6Àoç -roü 8dou Aa.A, 'tt'tU'lt(l)'ttX\ p.l:·1 
ève-r(~7\ 'ltOY<j> x«t tM\6>'t'7l't\ A71(J.'7l'tp(ou 'tOÜ ~~vou, 'tOÜ ex t1Xxuv8ou. 
«v«Àc!> p.ixa\ tè, xupoü 1tt-rpou -:où xouva.ôou, -roü 'tO 1tixÀ«Lov -yho; 
nxoV'toç, Èx -ri;ç 'tWY 'lttX'tpwv 'ltOÀECa)Ç, -:i-;ç 'lttÀO'ltO~aou. rJpŒÇ ôè: e~v 

. 8ecj> e0.71rpev, X,LÀLoc;cj> mv-:ixxoa~oc;tîi -re-ra.p-:<i> -:pL«xoc;tîi È-:eL, «m ..-ii; 
-roù XpLc;où x«t 8eoü -fip.wv yevv~at(l)Ç, p.1Xtou -:p('t"rl rp8(vor.o;, Ot yo~v 
' • " 8 1 ' l ' ' tXVCl"(LYCa>a>!.OV'tEÇ euy_ea E XIX~ um:p tXf-C-fO'tEpea>v : -

ln-4° de 96 feuillets. Edition rarissime. Nous n'en connais!!ons que 
l'exemplaire de la Bibliothèque nationale d'Athènes, incomplet de 
plusieurs feuillets et relié dans le Codex grœcus 653. 
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33i 
An OCT o·A OC 

'Eve-rtîicrL 1t0tpœ C-rtrpcivou 'tOU 

Cat6u:<,>ç. q.rpÀô'. 

3i9 

In-4° de 212 feuillets non chiffrés, divisés en 26 cahiers de 
8 feuillets chacun, sauf le dernier qui en a 12. Signatures : A-Bb. 
Sur le titre, marque à la Fouine, avec les mots : 'AvSp!ou (à gauche) 
louviiôoa (à droite). Impression rouge et noire. Rarissime édition. 
Communiqué par A. Papadopoulos Kérameus. 

Bibliothèque du S. Sépulcre de Jérusalem : Kr'. y'. 86. 

335 
~ EVSEBIVS ~ 
DE EVANGELICA PRAEPA-

ratione à Georgio Trapezuntio è Grreco in Latinum traductus, 
opus cuique fideli non solum vtile, uerumetiam iucundum & 
pemecessarium, summaque diligentia emëdatum. PARISIIS. 
Ex offi.cina Antonii Augerelli, sub signo D. Jacobi, uia ad 
S. Iacohum. f 53.t.. Vrenit Antonio Augerello, & Simoni Colinreo. 
(A la fin :) PARISIIS Apud Antonium Augerellum & Simonem 
CoJinamm. 

In-4° de 202 feuillets chiffrés + deux feuillets non chiffrés. Signa
tures : a-z, A-Z, AA-CC, de 4 f. chacune ; DD, de 6 feuillets; EE, 
Ueuillets. Caractères romains. Edition d'une très grande rareté. 

Les deux f. non chiffrés de la fin contiennent une lettre adressée 
loanni Russœo, utriusque iuris doctori, diui Martini Turon. canonico. 
La disposition du titre a été conservée pour les deux premières 
lignes seulement .. 

Bibliothèque :Mazarine : no t i 990. 
Bibliothèque nationale de Paris: Inv. C U.47. 
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336 
AND. CRATANDER LECTORI S. 

EN TIBI CANDIDE LECTOR, ARISTOTELIS ET THE0-
PHRASTI HISTORIAS, QVIBVS CVNCTA FERÈ quœ Deus 
Opt. Max. homini cotemplanda & usurpanda exhibuit, adamus
sim complecluntur : creaturas inquam omnes, & sensu prie
ditas, qure animalia dicuntur, & sensus expertes, quas appellant 
plantas. Vbi hercle ne ypù quidem in speciem tam humile, tam 
abieclum, tamcb pusillum, in quo summus ille creator non sit 
summè suspiciendus, & cuius non sit usus amplissimus. Qua 
profccto re uix aliud quicquam existit, quod gloriam & amo
rem Dei, omnium parenlis, in cordibus hominum magis excitet 
& inflammet. Quod autë huiusmodi rerum cognitio, medita
tiocb, cum ad omne Philosophiœ genus, tum prœcipuè ad Medi
cinam, tum ad uniuersam deniq3 mortalium uitam utilissima 
sit, ac maximè necessaria, nullus est adeo naris obesœ, & a 
cômuni sensu tam alicnus, qui nô intelligat. Quum uero ARIS
TOTELES & THEOPHRASTVS mihi in primis ad hoc facti 
uidentur, per quos Ôo'tllp Hwv uoluit eiusmodi mysteria beni
gnissimè mortalibus efîundere : ne tibi ea quoq3 parte deessem, 
optime lector, placuit eorü quœ hue pertinent opera, sub incudë 
reuocata, multo quàm antehac diligentius emendatius43, publi
cis potins studijs, quam rei priuatœ consulens, excudere. 
Proinde abs te uchementer contendo, ut meo in transcribendis 
optimis authoribus studio, tuus eliam in comparandis syncerus 
animus respondeat. Vale & Librorum catalogum uersa pagina 
require. BASILEAE. f534. 

(Au verso du feuillet 1 :) HOC OPERE CONTrnENTVR. 
ARISTOTELIS De historia animalium, Lih. IX. De partibus 
animalium, & earum causis, Lib. 1111. De gcneratione anima
lium, Lib. V. Theodoro Gaza interprete. De communi anima
lium gressu, Lib. unus. De communi animalium molu, Lib. 
unus. Petro Alcyonio interprete. THEOPHRASTI De historia 
plantarum, Lib. IX. Et Decimi principium duntaxat. De causis 
plantarum, Lib. VI. Theodoro Gaza interprete. AD HAEC, 
Vocabula latina & grœca, ex Aristotelis libris de animalibus, 
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& Theophrasti de plantis. Indices in prrefatos libros, summo 
labore & diligentia digesti. 

In-folio de 20 feuillets non chiffrés + 320 pages + cinq feuillets 
non chiffrés. Marque sur le titre. 

On doit trouver à la suite : 

THEOPHRASTI PHILOSOPHI CLARISSIMI, De historia 
plantarum, Lib. VIIII. Et decimi principium. De causis, siue 
generatione plantarum, Libri VI. TIIEODORO GAZA INTER
PRETE. Cum eorum omnium quœ his Theophrasli libris conti
nentur, indice. (A la fin :) BASILEAE APVD ANDREAM 
CRATANDRVM, l\lE~SE MARTIO, ANNO 1\1. D. XXXIIII. 

ln-folio de quatorze feuillets non chiffrés, 264 pages et un feuillet. 
Marque sur le titre et au verso du dernier feuillet. Edition peu com
mune. 

Bibliothèque nationale de Paris: lnrcnt. B. !J6. 
Bibliothèque Mazarine : n• :rngo *. 
Bibliothèque du Musée britannique : li20 .i. L 

337 
CONTENTA HOC VOLVMINE. Problematum Aristotclis 

sectiones dure de quadraginta : Theodoro Gaza interprete. 
Prohlematum Alexandri Aphrodisiei libri duo : eodem Theo
doro interprete. INDEX IN VTRIVSQVE SECTIONES ET 
PROBLEMATA. PARISIIS Ex officina Simonis Colinrei. 1534. 

In-folio de 30 feuillets non chiffrés, dont le trentième blanc, 
123 f. chiffrés et un feuillet blanc. Signatures : a-b, 8 f. chacune; 
c, 6 feuillets; d, A-0, 8 feuillets chacune; P-Q, 6 feuillets chacune. 
Caractères romains. Marque typographique (le Temps) sur le titre. 
Rarissime édition. 

Bibliothèque nationale de Paris : Invent. R !J8. 
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338 
~ ARISTOTELIS RHETORICORVM AD THEodecten, 

Georgio Trapezuntio interprete, libri III. BASILEAE IN OFFI
CINA FROBENIANA AN. MDXXXIIII. 

(A la fin :) BASILEAE, IN OFFICINA FROBEniana per 
Hieronymum Frohenium, & Nicolaum Episcopium MDXXXIIII. 

In-8• de 205 pages chiffrées + trois pages non chiffrées. Signa
tures : a-n, de 8 feuillets chacune. Marque typographique sur le 
titre et à la fin du volume. Rare. 

Bibliothèque royale de Munich : A. Gr. b. 640. 

339 
EMANVELIS CHR YSO LO RAE BY santini, uiri doctiss. Gréec;e 

Grammaticœ lnstitutiones. Latina è regione opposita sunt Grœcis, 
ita ut uersus uersui, imo uerhum uerho, quoad commodè fieri 
licuit, respondeat, DOMINICO SYLVIO interprete. PARISIIS. 
Excudehat Christianus Wechelus, suh scuto Basiluensi, in uico 
Iacohœo, Anno M. D. XXXIIII. 

ln-8° de 199 pages + deux feuillets, dont le second, blanc au 
recto, a seulement au verso la marque typographique, laquelle 
figure aussi sur le titre. En têle du volume, épître dédicatoire de 
Dominicus Sylvius à Gerardus Sukerodius, datée de Paris, 4 des 
ides d'ao-o.t (to aoô.t) 1.534. Rarissime. 

Bibliothèque de l'Arsenal : Belles-Lettres. 250 quinquies. 

Je possède de ce livre un exemplaire dont le premier feuillet de 
garde contient une courte notice biographique sur Manuel Chryso
loras, écrite au seizième siècle et remplie d'erreurs. Elle renferme 
cependant un détail digne de remarque et que je n'ai trouvé men
tionné nulle part ailleurs, à savoir que THÉODORA CBRYS0L0RINA, 
petite-nièce de Manuel Chrysoloras et femme de François Filelfe, 
avait été chantée par un poêle de son temps, nommé Georgiw 
Veronensis. Ayant découvert une pièce de vers adressée par cet 
écrivain à la jolie Grecque, je crois devoir la publier ici: 
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THEODORE ·PHILELPHE DIVE INCOMPARABILI 
GEORGIVS SVMMARIPA VERONENSIS SALVTEM. 

Inclyta signoril diua Theodora, 
In cui natura ha posto ogni heltade, 
Virtute, legiadria, sancta honestade, 
Qual mai non fu in alchuna al mondo anchora ; 

L'ingiegno tuo & la forma decora, 
E dil tuo genitor la nobiltade 
Inamorato ha si questa citade, 
Che come cosa sancta ognun ti adora; 

Si che, Philelpha mia, donna gentile, 
Ben ti puoi gloriar fra ogni altra diua 
D'esser felice in ethà giouenile. 

Ma se 'l mio dolce Apollo non mi priua 
Di la sua nympha che per pianto humile 
Hebbe gia gratia in la palerna riua, 

lo faro si che uiua 
Serai canonizata in uersi & rime 
Per tue uirtu excellente, alte & sublime 1• 

a,o 

3113 

THEODORI GazaJ uiri planè attici omniumq; grammaticorfl 
facile principis IntroductiWB grdmatices lihri quatuor, cum 
Latina interpretatione, nunc recens singulari cura impressi. 

Primus literas continet, omnesque orationis partes praJter 
prll!positionem de qua in quarto cumulate tractatur. Declinal 
nomina ê" uer/Ja ingeniose. 

Secundus item repetit octo orationis parles, u/Ji communia ac 
propria tam nominum quàm uerborum demonstrat, ê" quod 
utiliss. formationes uer/Jorum. 

Tertius de accentu ê" quantitate sylla/JaJ atq; orthographia 
erudite tractat. 

t. Manu1crit U de la Bibliothèque communale d'Udine, f. 313 veno. Nou1 
avon1 obtenu une copie de cette pièce, le U man 189', grAce à l'obligeance du 
lliblioth6cN1'9, le docteur ViDcemo loppi. 

Il 
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Quartus autem de partium orationis constructione commemo
rat, cum figuris quibusdam elegantijsq; dicendi. 

PARISIIS Apud Michaelem V ascosana, in uia sancti Iacohi, 
sui, signo Fontz·s, ldibus Ianuarij. M. D. XXXIIII. 

In-8° de 35 feuillets chiffrés et un feuillet blanc. La souscription 
répète les indications de lieu, de date et d'imprimeur déjà données 
par le titre. Dans ces conditions, je m'abstiens de la reproduire. 

THEODOR! GAZAE INSTITVTIONIS Grammaticœ Liber 
Secundus, in quo repetit octo orationis partes: quasi loca qu;e
dam primi libri denotans, {f plura exponens. Prœterea quemad
modum fit à Porphyrio in quinque uocibus quœ nos uniuersalia 
dicimus : communia ac propria tam nominum quam uerl,orum, 
ft docte ft copiose demonstrat :· {f quod utilissimum maximéq; 
necessarium futuro grammatico, formationes uerborum doc
tissime doc et. Beneficio Jacobi Tussani, prof essoris Regij, multis 
locis quàm antea castigatior. PARISIIS, apud },fichaelem Vas
cosanum, in uia sancti Jacobi, sub signo Fontis. M. D. XXXIIII. 

In-8° de 129 pages chiffrées + une p. non chiffrée + un f. blanc. 

THEODOR! GAZAE 1nstitutionis grammaticm Liber TER
TIVS, in quo tractat eruditè de accentu {f qudtitate syllaba!, 
atq3 orthographia, ne (ut ipse dicit) barharismus, quod est pec
catum circa dictionem, eueniat, quotque modis fiat, ostendit. 
iunctis è regione latinis. PARISIIS, apud Michaelem Vascosa
num, in uia sancti lacobi, sub signo Fontis. M. D. XXXIIII. (A 
la fin:) PARISIIS, apud Petrum Gaudoul, in uia sancti Hylarij, 
sub signo scuti Britannici. M. D. XXXIIII. 

In-8° de 165 pages chiffrées + une p. non chiffrée + un feuillet 
blanc. On remarquera que le nom de Michel Vascosan figure sur le 
titre, tandis que celui de Pierre Gaudoul se trouve dans la souscrip
tion. Cette confusion provient sans doute d'une inadvertance du bro
cheur, puisque, comme on le voit par le titre suivant, il y avait des 
exemplaires au nom de chacun de ces deux libraires. L'exemplaire 
de ce troisième livre conservé à notre Bibliothèque nationale, sous 
la cote Inventaire X 667 2, porte sur le titre le nom et l'adresse de 
Pierre Gaudoul. 
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THEODORI GAZAE INSTITVTIONIS Grammaticœ Liber 
QVARTVS, in quo de partium orationis Constructione cômemorat, 
cum figuris quihusda elegantijsq; dicendi. PARISIIS, apud 
Petrum Gaudoul, in uia sancti Hylarij, suh signa Scuti Britan
nici. M. D. XXXIIII. 

In-8° de 168 pages. Il est très rare de trouver réunis les quatre 
livres de la présente édition de cette. Grammaire. L'exemplaire de 
ce quatrième livre conservé à notre Biblioth. nationale, sous la cote 
Inventaire X 667 3, est au nom et à l'adresse de Michel Vascosan. 

Bibliothèque nationale de Paris: Invent. X 19782. 
Bibliothèque du Musée britannique : 622 .c. t 9. et 622 .c. 20. 

341 
~ GEORGII TRAPEZONTII dialectica, hrec continens 

De enuntiatione. De prredicabilibus. De prredicamentis. De syl
logismo categorico, & hypothetico. De enthymemate. De diffini
tione ac diuisione. De thesi. ET HAEC OMNIA VTiliter, ele
gaterq3, & modo quidë perbreui ac ltroductorio. P ARISIIS. 
Apud Simonem Colinreum. i534. 

(Au feuillet 32 recto :) Parisijs in officina Simonis Co
linrei, VI ldus Iulias. Anno à natali c n RI s TI saluatoris. 
M. D. XXXIIII. 

ln-8° de 32 feuillets chiffrés. Signatures : A-D, de 8 feuillets cha
cune. Le titre est placé dans un fort bel encadrement xylographique, 
gravé par Geofroy Tory (avec la croix de Lorraine). 

Bibliothèque nationale de Paris : Inv. Rés. : R 2707. 

342 
IOAN. DAMASCENI VIRl svo TEMPORE IN DIVINIS PRIMATVH 

TENENlis, omnia qure hactenus & à nobis & ab alijs haberi potue
runt opera, ad uetustiora Grrecorum exemplaria collata atque 
emendata . SVNT A VTEM IN HAEC. De orthodoxa fide, lacobo 
Fabro Stapulense interprete, Lib. 1111. Quantum bona opera 
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uiuentium defunctis prosint, Ioanne Oecolampadio interprete, 
Sermo. Prœterea historia Josaphat & Barlaam, quam ferunt 
Trapezontium transtulisse. Eiusdem Damasceni uita, loanne 
Oecolampadio interprete. BASILEAE EXCVDEBAT HENRI
CVS PETRVS. (A la fin:) BASILEAE EXCVDEBAT HENRI
CV5 PETRVS MENSE MARTIO, ANNO M. D. XXXV. 

In-folio de i2 feuillets non chiffrés + UO et t35 pages. Signa
tures : œ-~. 6 feuillets chacune; a-1, 6 feuillets chacune ; m, -1 feuil
lets; A-K, 6 feuillets chacune; L-M, -1 feuillets chacune. Marque 
typographique sur le titre et à la fin du volume. Rarissime édi
tion. 

Bibliothèque de S. Mare (à Venise) : 56802. 

343 
CONTENTA. Decem librorum Moraliü Aristotelis, tres con

uersiones: Prima Argyropyli Byzatij, seconda Leonardi Are
tini, tertia vero Antiqua, per capita & numeros conciliatœ : 
communi, familiarfque commëtario ad Argyropylum adiecto. 
I. Fab. introductio in Ethicen. Magna Moralia Aristot. Georgio 
Valla interprete. Leonardi Aretini dialogus de moribus. Index 
in Ethicen. Item in Magna moralia. P ARISIIS Ex officina 
Simonis Colinœi. t 535. 

(A la fin de la seconde partie :) t[ Brec opera hic continen
tur : adinuiccm hoc ordine conciliata. Primo. Decem libri 
Ethicorum Aristotelis ex traductione Argyropyli Byzantini. ([ 
Commentarius in eundem. Secundo, Magna Moralia Aristotelis 
interprete Georgio Valla Placentino. Tertio. Dialogus Aretini 
ad Galeotum. Quarto. Artificialis introductio per modum Epi
tomatis in decem libros Ethicorum Aristotelis. Quinto. Decem 
Ethicorum Aristotelis ex traductione Leonardi Aretini. Sexto. 
ltidem Ethicorum libri decem ex Antiqua traductione. C[ 
Omnia vno volumine comprehensa & accuratissime recognita : 
quo ad beate viuendü nullum desit studiosis prresidium, nullum 
enim vtilius studium existimauit Socrates, & vniuersa vere phi
losophantium schola : eo in quo ad probitatem incitamur, & ad 
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virtutum accMimur amorem. Et absoluta sunt impensis, sum
ptibus et diligentia Simonis Colinrei : in almo Parisiensium 
studio. Anno ab incarnatione domini virtutum, t535. Calendis 
Octobribus. 

In-folio de UO + 83 feuillets chiffrés et un feuillet blanc. Signa
tures : a-q, de 8 r. chacune; r, 6 feuillets; s, 4 feuillets; A-1, 8 feuil
lets chacune; K-L, 6 feuillets chacune. Le titre est placé dans un 
encadrement xylographique représentant six philosophes (Aristote, 
Pythagore, Socrate, Platon, Cicéron et Sénèque), gravés à mi-corps, 
avec une sentence au-dessous de chacun d'eux. En haut dudit enca
drement figurent les armes de l'Université de Paris, et au bas la 
marque de Simon de Colines dite aux Lapins (Silvestre, 433). 
Ph. Renouard a donné une réduction de ce bois dans sa Bi/Jlio!Jrapliie 
de, édition, de Simon de Coline,, p. 31. Rarissime édition. 

Bibliothèque nationale de Paris : lnv. Rés. R .O., 

3ii 
L. COELII LACTANTII FIRMIANI DIVINARVM INSTI

TVTIONVM LIBRI SEPTEM PROXIME CASTIGATI, ET 
AVCTI. EIVSDEM De ira Dei Liber I. De opificio Dei Liber I. 
Epitome in li/Jros suos, liber acephalos. Phœnix. Carmen de 
dominica resurrectione. ITEM Index in eundem rerum omnium. 
TERTVLLIANI liber apologeticus cum indice. M. D. XXXV. 

(A la fin :) FINIS. aa IJIJ a b c de f g h i k lm n op q r s t u x 
y .z. ABCDEFGHIKLMNOPQRSTV * XYZ. AA BB 
CC DD EE FF GG HH. Omnes sunt quaterniones, prmter hlJ 
V* duerniones, et DD sesternionem. VENETIIS, IN AEDIBVS 
HAEREDVM ALDI, ET ANDREAE SOCERI, MENSE MAR
TIO, M. D. XXXV. 

In-8° de t.6 feuillets non chiffrés + 328 feuillets chiffrés + t2 
feuillets non chiffrés, dont les deux derniers blancs + 47 feuillets 
chiffrés+ t. feuillet blanc+ 44 feuillets non chiffrés. Ancre aldine 
sur le titre et au verso du dernier feuillet. Très rare et très bonne 
édition, meilleure que celle de t.5t5. Cotée 3 fr. 20, sous le n° 1203, 
dans le Catalogue lOO de Enrico Vismara (Milan, 1901, in-8°), p. 43. 
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Au verso du titre commence une épître dédicatoire de Pavlvs Mmw
tivs Aldi f. Germano Minadoo rnonacho Casinati. Elle est suivie de 
l'épitre de Jean-Baptiste Egnazio à Antoine Trivulce, qui figure déjà 
dans l'édition de t5t5. Les -4 derniers feuillets liminaires (t3 à t6) 
qui, d'après le registre, doivent se trouver avant l'Apologéti.que, 
sont, dans cet exemplaire, reliés à la suite du cahier 6b et con
tiennent l'épître de Jean-Baptiste Egnazio à Gaspar Contarini. 

Des t2 feuillets non chiffrés qui terminent la première partie 
(Lactance), les feuillets 3-tO contiennent l'lnterpretatio dictionvm 
g,·aecarvm de MARC MusuRus. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise): n• 3826t. 

345 
ARISTOTELIS STAGIRITAE PERIPATETICORVM PRIN

Cipis ethicorum ad Nicomachum libri decem, IOANNE 
ARGIROPYLO Byzantio interprete, nuper recogniti & cum 
DONATI ACCIAIOLI FLORENTINI VIRI DOCTISSIMI 
COMMENTARIIS 'CASTIGATISSIMIS, NVNC PRIMVM IN 
LVCEM EDITI. VENETIIS IN OFFICINA L VCLE ANTONII 
IVNTLE. M. D. XXXV. 

(A la fin :) INDEX CARTBARVM. * ABCDEFGHIKLMN 
OPQRSTVXYZ. AA BB CC DD EE FF GG HH II KK LL Ter
niones omnes prreter LL qui est quaternio. Venetijs in officina 
Lucreantonij luntre Florentini. M. D. XXXV. Mense Februario. 

In-folio de 6 feuillets non chiffrés + 205 feuillets chiffrés + un 
feuillet blanc. Marque juntine sur le titre et à la fin du volume. Jolie 
et rarissime édition . 

Bibliothèque universitaire de Leipzig : Aristot. 26•. 

346 
~ ETBICORVM ~ 

ARISTOTE 
LIS PHILOSOPBI CLARIS-

siPJi libri dccë ad Nicomachü, ex traductione diligentissimi ac 
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eruditissimi viri Ioannis Argyropili Byzàtij : familiariq3 nec
non admodü copioso Jacobi Fabri Stapulësis Commëtario eluci
dati, & singulorum capitum argumentis prrenotati, Adnota
mëtis quoq3 marginalibus illustrati : nuprimeq3 quàm hactenus 
fucrint, multo castigatiores redditi. ,r Adiectus est Leonardi 
Arctini de moribus Dialogus ad Galeotü, Dialogo paruorü Mora
liü Aristotclis ad Eudemiü ferè rcspüdens. Impressum Lugduni 
M. D. XXXV. 

(A la fin :) Regestum. abc d e f g h i k l m n o p q r s t u x y z 
ABCDEFGHIKLMNOPQRSTVX. Omnes sunt quaterniones. 
~ Impressum Lugduni typis Benedicti Bonnyn. Nomine 
vero Jacobi Giunta. 

In-8° de 352 feuillets chiffrés. Sur le titre, tiré en rouge et noir, 
gracieuse marque au Lys, avec la devise : IN . DOMINO . CONFIDO . 
et les nom et prénom : IACOBVS . GIVNTA. La disposition du litre 
n'a été conservée que pour les trois premières lignes. Très rare et 
très jolie édition. Cotée 3 francs, sous le n° 372, dans le Cata
logue LXVII de Silvio Bocca (Rome, t.890, in-18), p. 27-28. 

Bibliothèque Mazarine : n• 2îi15. 

347 
ETHICORVM ARISTOTELIS AD Nicomachum lihri decem, 

Argyropilo Bizantio interprete. JACOBI F ABRI Stapulensis 
Annotationibus, ~l 1tcxprxfprxc;Lxw; scriptis cümentarijs, accessere 
demfl argumenta ad sinqula capita prœfixa. LEONARD! ARE
TIN! de Moribus Dialogus ad Galeotum. Omnia multo quàm 
anteû castiqatiora. LYGDVNI APVD HA:REDES SIMONIS 
VINCENTII. M. D. XXXV. (A la fin:) EXCVDEBANT LVG
DVNI MELCHIOR ET GASPAR TRECHSEL FRATRES. 
i535. 

In-8° de 780 pages et deux feuillets blancs. Sur le titre, marque de 
Simon Vincent, avec la devise VINCENTI. Rarissime. 

Bibliothèque Mazarine: n° 27714. 
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3i8 
~ THEODOR! GAZAE Thessalonicensis liber de Mensibus 

atticis, loanne Perre/Lo interprete. Eiusdem interpretis de ratione 
Lurue, (f Epactarum secundum Gazam, cum tabula perfecti 
ambitus annorum intercalarium. PARISIIS Apud Simonem 
Colin;eum t535. 

(Au verso du dernier feuillet : ) Parisiis in œdibus Simonis 
Coliruei anno à Christo nato quingentesimo trigesisimoquinto 
(sic) supra millesimum, tertio nanas lunias. 

In-8° de 12 feuillets non chiffrés + 52 feuillets chiffrés. Signa
tures : t 8 feuillets; A, 4 feuillets; B-G, 8 feuillets chacune; 
H, 4 feuillets. Marque typographique sur le titre. Rare. 

En tête du volume, épitre dédicatoire ainsi intitulée : Reverendil
simo Patri, ac Domino D. Petro Palme,-io Viennen. A,·chiepi.rcopo et 
Allobrogum totiusq; Galli.œ p,·imati maximo Ioànes Perrellu, S. O. 

Vient ensuite la pièce de vers ci-après : 

CLA VDII A R VPEFORTI 
Equitis Lugdunesis (f Arbissii Domini, 

in Libri interpretisq3 comendatione. 
Res est 6ellula, 6ellulisque diuis, 
Ipsisque illepida haud quidem deabus 
Gazas colligere, atque habere promptas: 
06 quas suauiculi volant amores : 
Quas ardent V eneres, Cupidinésque : 
El spreto loue diti/Jus ministrant. 
Adeste o V eneres Cupidinésque : 
Festinate volatiles amores : 
Et quidcunque polo est detlm ac dearum: 
Nam Gaza haud opulentiore quisquam 
Vos certe cumulet meo sodali. 

Enfin, deux distiques latins : In /o. Perrelli inte1-pretatior1e è 
Claudii Rosselleti Pardiani quonda Domini, Poetre Lugdunensil, 
Posthumo. Etc., etc. 

J Bibliothèque nationale de Paris : Inv. X 6663. 
Bibliothèque .Mazarine : n° 30151. 

-



ANNÉE t535 36t 

FLAVII VEoETn RENA.TI v1a1 ILLvstris de re Militari lihri 
quatuor. SEXTI IVLII FRONTINI VIRI consularis de Strate
gematis libri totidem. AELIANI de instruendis Aciebus liber 
unus. MODESTI de uocabulis rei Militaris liber ite unus. 
Omnia diligenter ad codices antiquos {f emendatos maxime 
BUDAEI, collata sunt : id quod Aelianus testabitur à mendis 
compluribus repurgatus. PARISIIS. Sub scuto Basilei.ensi in 
officina Christiani Wecheli. M. D. XXXV. 

In-8° de 359 pages el 8 feuillets non chiffrés, donl le dernier, 
blanc au reclo, contient seulement au verso la même marque typo
graphique qui figure sur le titre; soil un total de 24 cahiers de 
8 Ceuillels chacun, sauf le pénultième qui n'en a que 4. Signatures : 
A-Z, &. tdition rare et recherchée. Cotée 20 francs, sous le 
n• 52U, dans le Catalogue 352 de A. Claudin {Paris,juin-juillet t90t), 
p. 276. 

La traduction d'Élien est due à TaéoooRE GAZA. 

Bibliothèque d'lngram Bywater (à Londres). 
Bibliothèque nationale de Paris: Inv. Rés. R 260. 

350 
La genealogie du grant Turc a present regnant. 
(A la fin :} Cy fine ce present liure lequel fut acheue d'im

primer le xxviii. iour de octobre l'an mil cinq cens xxxv. 

In-4° de 64 feuillets signés a-h. La souscription ci-dessus repro
duite figure au recto de l'avant-dernier feuillet. Au verso du même 
feuillel commence La ta6le de l'origine des princes de, Turc,, ordre de 
la court, et meur, de la dicte nation. Elle occupe, outre cette page, 
les deux pages du dernier feuillet. Emprunté à Brunet (Manuel du 
Libraire, l. II, col. {529), qui n'avail vu qu'un exemplaire incomplel 
du titre. Celui donné ci-dessus ne doil donc être considéré que 
comme une simple indication. Voir, page 246, le n° 2U. 
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35t 
- : 4>€YPOYAPIOC: -

(A la fin :) œ ~ y ô e ~ 71 8 L x À p.. Omnes sunt quaterni 
preter p. qui est duernus. t[ Venetiis in redibus Stephani de 
Sabio : sumptu & requisitione domini Damiani de sancla Maria. 
MDxxxvi Mense Septembr : 

In-folio de 92 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, divisés 
en douze cahiers de 8 feuillets chacun, sauf le dernier, qui en a 4 
seulement. Impression rouge et noire. Rarissime édition. Commu
niqué par A. Papadopoulos Kérameus et le R. P. Matthieu. 

Bibliothèque de l'École commerciale de Chalki. 
Bibliothèque du S. Sépulcre de Jérusalem: KI". œ. (. 
Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 

352 
DIVI THOMAE AQVINATISCOMMENTARII IN QVATVOR 

LIBROS DE CAELO ARISTOTELIS, CVM duplici textus 
interpretatione, vna loannis Argyropyli, altera antiqua, Reco
gniti ab Antonio Demochare Ressoneo 1 , & illustrati. ~ Qui
bus prreponitur Hieronymi Sauonarolœ Ferrariensis, ordinis 
Prredicatorum, de disciplinis omnibus vtilis admodum tractatus, 
& index alphabeticus, insigniora qureq; complectens. PARI
S11S APVD IACOBVM KERVER SVB DVOBVS GALLIS IN 
VIA IACOBEA. M. D. XXXVI. 

(A la fin :) Finiunt interpretamenta sanctissimi doctoris 
Thomre Aquinatis, almi ordinis Prredicatorum, in tria priora 
volumina de crelo & mundo, cum expositionibus eorum loco
rum qure prrefatus doctor morte prreuentus explere non potuit. 
Item textus Aristotelicus cum duplici translatione, loannis 
videlicet Argyropyli, & antiqua. Item fratris Hieronymi Sauo
narolre Ferrariensis tractatus, in quo diuiduntur omnes scien-

t. C'est-à-dire Antoine de Mouchy ou de Monchy, de Ressons (près Compiègne}. 
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tire, nuperrime in lucem editus. Item tabula ordinatissima 
maxime insignium qure in toto volumine habentur. Omnia 
summa diligentia recognita, ac elimatissime in alma Parisio
rum Lutetia impressa, Anno salutis M. D. XXXVI. Regnante 
Francisco Valesio huius nominis primo Francorum rege. 

In-folio de dix feuillets non chiffrés, 230 pages fautivement 
chiffrées et un feuillet blanc (ou peut-être marqué), qui n'existe 
dans aucun des exemplaires que j'ai vus. Le volume comprend : 
t0 deux cahiers liminaires, dont le premier de six feuillets et le 
second de quatre feuillets. Signatures : a-b; 2° quinze cahiers de 
seize pages chacun, sauf les deux derniers, qui n'ont que douze 
pages chacun. Signatures : A-P. Sur le titre, marque aux deux 
Cochetz. Rarissime. 

Bibliothèque de l'Arsenal : Sc. & Arts. 279. 
Bibliothèque nationale de Paris: lovent. R t2U. 

353 
~ ALPHABETVM GRAECVM TRIBVS PARtibus distinc

tum, primis linguœ Grrecre rudimentis perdiscendis perquam 
vtile & necessarium. PRIMa, Iani Lascaris, De veris Grrecarü 
literarum apud antiquissimos formis & causis. SECVNDa, 
De expedita legendi ratione, aliisque Grammatices elementis. 
TERTIA, Iacobi Ceratini, de recta Grrecarum literarum pro
nunciatione. PARISIIS IN AEDIBVS IOANNIS Lodoici, Via 
ad D. Hilarium, sub signo D. Virg. Marire, M. D. XXXVI. 
(A la fin :) EXCVDEBAT IOANNES LODOICVS TILETANVS 
MENSE OCTOBRI. M. D. XXXVI. 

In-8° de 24 feuillets non chiffrés. Rarissime. 
En tête de ce petit volume figure une préface de Ioannes Lodoui

cus Tiletanus. 
Le traité de JANUS LASCArus qui conslitue la première partie du 

présent alphabet (p. 5 à H) n'est autre qu'un extrait de l'épître 
dédicatoire à Pierre de Médicis qui se trouve dans l'édition princeps 
de l'Anthologie (Florence, U94, 4°) et que nous avons reproduite 
intégralement dans cette Bibliographie, t. I, p. 31-38. 
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Je dois la description de cet opuscule à l'obligeance d'lngram 
Bywater, professeur à l'université d'Oxford. 

Bibliothèque Bodléienne (Oxford) : 8. Z. 3t. Th. Seld. 

35i 
THEODOR! GAZAE INSTITVTIONIS grammaticm lifJer Ter

tius, iunctis è regione Latinis, quihus facil~ fuerit uel ci u 't o ô L

ô « u <t> cuiq3 quicquid ha/Jet grmca tingua creditm potius, 
quàm ueraJ difficultatis superare : tdtùm ut seriam operam 
nauet. P ARISIIS. Ex olficina Christiani Wecheli sufJ scuto 
Basiluensi. M. D. XXXVI. 

ln-8° de i75 (non i57) pages assez incorrectement chiffrées et 
i page non chiffrée. Signatures : A-L, de 8 feuillets chacune. 
Marque au Pégase sur le titre et à la fin du volume. 

Bibliothèque nationale de Paris: lovent. X 667t, et X 6665. 

355 
THEODOR! GAZAE INSTITVTIONIS grammaticlB liber 

Quartus, de emendata gr1Bci sermonis structura, und cum tter• 

sione latina, multo quàm ante hac castigatiore. PARISIIS. Ex 
olficina Christiani Wecheli suh scuto Basiler.ensi. M. D. XXXVI. 

In-8° de i8l pages fautivement chiffrées + 2 pages blanches 
+ i page avec la marque typographique, laquelle figure aussi sur 
le titre. Signatures : a-l, de i6 pages chacune ; m, de 8 pages 
seulement. Rare. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inv. X 6665. 

356 
~ GEORGII TRAPEZONTII dialectica, bec continens : De 

enuntiatione. De prœdicahilihus. De prmdicamenlis. De syllo
gismo calegorico, & hypolhetico. De enthymemate. De diffini-
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tione ac diuisione. De thesi. ET HAEC OMNIA VTILitcr, ele
gantèrq3, & modo quidem perbreui ac introductorio. PARISIIS. 
Apud Simonem Colinœum. 1536. 

(Au dernier feuillet recto :) Parisijs in officina Simonis Coli
nœi, m Noii. Februarij. Anno à natali ceRISTI saluatoris 
M.D.XXXVI. 

In-8° de 32 feuillets chiffrés. Signatures : A-D, de 8 feuillets cha
cune. Titre dans l'encadrement xylographique aux Lapins. Très 
rare. 

Bibliothèque de l'Arsenal : S. &. A. 838. in-8° (Relié avec l'éd. de t!lii). 

357 
THEODOR! GAZAE THESSALOnicensis Liber de Mensibu~ 

Atticis, IOANNE PERRELLO interprete. EIVSDEM INTER
PRETIS de ratione Lunœ & Epactarum secundum GAZAM, 
cum tabula perfecti ambitus annorum intercalarium. ACCES
SIT PRAETEREA in studiosorum gratiam idem THEODOR! 
Libellus Grœce, multis locis ii3 · antehac emendatior. ITEM, 
Rerum toto Opere memorafJilium copiosissimus INDEX. BASI-
LEAE. M. D. XXXVI. · 

(A la fin:) BASILEAE, PER BALTHASSAREM Lasium & 
Thomam Platterum, Mense Augusto, ANNO {536. 

In-8° de i2 feuillets non chiffrés, dont le douzième blanc, et t5i 
pages. Marque typographique à la fin du volume. Rare et recherché. 

Riblioth. nat. de Paris: lnv. G tU62 et tii63 et Résene 2108. 

358 
M. T. CICERONIS LIBRI TRES DE OFFICIIS. Item, De 

Amicitia : De Senectute : Paradoxa : &, De Somnio Scipionis : 
cum D. Erasmi, Philippi Mel. ac Barptolemœi Latomi annota
tionibus. Qui6us accessit Grœca Theodori Gazm in li6. de Senec
tute, {; Somnium Scipionis traductio. Lugduni apud Gryphium, 
US36. 
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In-8° de ·36 feuillets non chiffrés + 264 pages + 32 feuillets non 
chiffrés. Signatures : a-e, A-R, aa-dd, de 8 feuillets chacune ; sauf e 
et R, qui n'en ont que 4 chacune. Marque typographique sur le titre. 
Mêmes épîtres que dans l'édition de Bàle, f.520. Voir ci-dessus le 
n° 228. Rarissime. 

Bibliothèque roy. publique de Dresde : Lit. Rom. B 22!i0. 

359 
CONSTANTINI LASCARIS BYZANTIN! GRAECre insti

tutiones, unà cum interpretatione latina, eorum usui atque 
commodo dicatre, qui grrecas litteras optime scire desiderant, 
in quibus expectes, sequens pagina tibi facile indicabit. 
MDXXXVII. 

(A la fin :) Venetiis in redibus Barlholomrei Zanetti Caster
zagensis. Anno à partu Virginis. MDXXXVII. 

In-4° de 288 feuillets non chiffrés, divisés en 36 cahiers de huit 
feuillets chacun. Signatures : A-Z et a-n. Marque de l'imprimeur sur 
le titre et au verso du dernier feuillet. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise): t470l. A. 4-. 
Bibliothèque nat. de Paris : Inv. Rés. X t4-54- (ex. incomplet). 

360 
BEVEREN 

DISSIMI CARDINALIS NICAE-
m ad illustrissimos, Inclitosq3 Italiœ Principes 

contra Turcas exlwrtatio. 
ROMAE excudehat Antonius Bladus Asulanus 

Anno M. D. XXXVII. Men-
se Septemhri. 

In-4° de 30 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc. Signa
tures : A-G, de 4 feuillets chacune, sauf G qui en a 6. Marque typo
graphique sur le titre. Au recto du feuillet 29, on a répété les indi
cations de lieu, d'imprimeur et de date, qui se trouvent déjà sur le 
titre. Au verso de ce même feuillet, xylographie qui représente un 
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prédicateur en chaire, parlant devant un roi assis sur son trône et 
entouré des gens de sa Cour. Rare. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : Miscell. t65.8. 

361 
HO MERi 

POETAE CLARISSIMI 
Odyssea, Andrea Diuo lusti

nopolitano interprete, ad 
verhü translata. 

EIVSDEM BATRACHO 
myomachia, id est Ranarü é" 
murium pugna, Aldo Manu

tio Romano interfJte. 
EIVSDEM HYMNI DEO 

rum. XXXII. Georgio Darto
na Cretense interprete. 

Cum gratia 9· priuilegio. 

(Au recto du premier feuillet non chiffré de la fin :) 

VENETIIS, APVD D. IACOB A BVRGOFRANCHO. 
M. D. XXXVII. MENSE MARTIO. 

In-8° de 260 feuillets chiffrés, sauf les 2 premiers et les 9 derniers. 
Signatures: A-Z, AA-HH, t, de 8 feuillets chacune, saufDD et HH, 
qui en ont iO chacune. Titre ornementé. Marque typographique au 
verso du premier feuillet non chiffré de la fin. Rarissime et 
recherché. Un exemplaire de l'Iliade et de l'Odyasée, relié en vieux 
vélin, est coté i7 sh. 6 d. sous le n° 1293, dans la Third list of books 
de W. M. Voynich (Londres, i90i, in-8°), p. 333. 

Bibliothèque universitaire de Padoue : Z. 2-H. 
Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : n• 57573. 

362 
DE ROMANORVM MILITIA, ET Castrorum metatione Liber 

utilissimus, ex POL YBII historijs per A. IANVM LASCAREM 
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Rhyndacenü excerptus, & ab eodem Latinitate donatus, ipso ~·.· 
etiam Grœco libro, ut omnia conferri possint, in studiosorum 
gratiam adiuncto. EIVSDEM A. IANI LASCARIS Epigram-
mata & Grreca & Latina, longe eruditissima lectu<i3 dignissima. 
ITEM, JACOBI Comitis PVRLILIARVM de Re Militari Lib. Il. 
ad retatis nostrre bellandi rationem apprime utiles ac necessarij. 
BASILEAE. M. D. XXXVII. 

(A f avant-dernier feuillet recto :) BASILEAE, PER BAL· 
THASAREM LASIVM ET Thomam Platterum, Mense Martio, 
ANNO M. D. XXXVII. 

ln-8° de 2 feuillets non chiffrés + 248 pages, dont les 3 premières 
non chiffrées + 2 feuillets non chiffrés, dont le premier contient la 
souscription et le second la marque typographique. Signatures : 
A-P, de 8 feuillets chacune, et Q de 6 feuillets seulement. Jolie 
édition rare et recherchée. 

Bibliothèque nationale de Paris : Invent. Rés. J t673. 
Bibliothèque Mazarine : n• 33636. 
Bibliothèque d'Ingram Bywater (à Londres). 
Bibliothèque du feu prince Georges Maurocordato. 
Bibliothèque nat. d'Athènes : Philolog. gr. U36. 

363 
Compendium 
GEORG II 

TRAPEZVNTII DE 
PARTIBVS ORATIONIS 
ex Prisciani Grammatica 

Compendium 
EIVSDEM PRISCIANI EPITOME 

Hactenus paucis uisa. 
(A la fin :) AVGVST.tE, IN OFFICINA Philippi Vlhardi 

xxvn Ianuarij Anni M. D. XXXVII. 

In-8° de 8 feuillets non chiffrés + {25 feuillets chiffrés + i9 feuil
lets non chiffrés, dont les 2 derniers blancs. Signatures : A-T, de 
8 feuillets chacune. Marque typographique sur le titre. 11:diLion de 
la plus extrême rareté. • 

r, 
\., 
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En tête du volume, épître de Xystus Birkius à ses élèves et épître 
de Georges de Trébizonde à son fils André, reproduite ci-dessus, 
page 30. Communiqué par S. Det, conservateur de la Bibliothèque 
de Troyes. 

Bibliothèque de la ville de Troyes (Aube): T. t5. U20. 

36i 
~ CL. PTOLOMAEI ~ 

PHEL VDIENSIS ALEXANDRI-
NI PHILOSOPHI ET MATHEMATICI 

excellentissimi Phamomena, stellarum MXXII. fixarum 
ad banc retatem reducta, atque seorsum in studioso

rum gratiam. 
Nunc primum edita, Interprete 

Georgio Trapezuntio. 
,i Adiecta est isagoge IOANNIS Nouiomagi ad stellarum 

inerrantium longitudines ac latitudines, cui etiam accessere 
Imagines sphrerre barbaricre duodequinquaginta. 

' ALBERTI DVRERI. 
,i Excusum Colonire Agrippinre, Anno M. D. XXXVII. 

octauo Calendas Septembres. 

ln-folio de 26 feuillets non chiffrés, divisés en cinq cahiers de 
six feuillets chacun, sauf le premier et le dernier qui n'en ont que 
4 chacun. Signatures : A-E. Sur le titre, un globe. Edition très rare 
et très recherchée. Feu le prince Georges Maurocordato me montra, 
le 20 janvier t.900, un exemplaire non rogné de ce livre, qu'il avait 
en communication. 

En tête, épître dédicatoire ainsi intitulée : 

ILL VSTRI AC PRAECLARO VIRO D. REINARDO è comitibus de 
Leiningeo, ac domino in Vuersterburch, ecclesiœ metropolitanœ 
Coloniensis Decano Maiori, atq; inibi apud D. Seuerinum Prœposilo, 
Mogontinensi atq; Treuerensi Canonico capitulari, domino atq; Mecœ
nati suo integerrimo, lohannes Nouiomagus S. D. P. 

Au verso du titre, deux distiques grecs avec leur traduction en 
autant de distiques latins. 
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Celle plaquette comprend le livre septième et les trois premiers 
chapitres du livre huitième de l'Almageste. 

Biblioth. royale publique de Dresde: Lit. Graec. B 7t3. 
Bibliothèque du Musée britannique: 7t8. i. 5. 

365 
LE POVRQVOY 

IJ'amoure. 2uqurl eont conttmu plueiture 
quretione, brmanbre, ou problrmre br cretr 
matim, brequrllre erneugurnt lre eolutione 
i rreponcre, brbuictre par aut~oritu br raieon 
naturrllr, matirrt fort iogruer t brlrctablr a 
crulr principalrmrnt qui .ont eugui, eugurnt, 
ou ont breirl br e.uiuir la triump~antt court 
bu erignturial princr Gtupibo. 

M. D. XXXVII. 
On les vend à Lyon, chez Morice 

Roy, & Louys Pesnot, 
en rue Merciere, en 
[l]a maison Henry 

Sauoure. 

In-16 de 20 feuillets non chiffrés : Signatures : a-b, 8 feuillets cha
cune; c, 4 feuillets. Caractères gothiques. 

Traduction (attribuée par La Croix du Maine à François de la Cou
draie) d'un des opuscules de LtoSicos T110M..1:os, parus en i525 (voir 
ci-dessus, p. 303, le n• 276), lequel est intitulé dans l'original Ama
tm·ia P1·oblemata. Une nouvelle édition de cette version fut publiée, 
en i543, sous un titre un peu différent. Voir plus loin. 

Voici un extrait de la préface du traducteur (je ne tiens pas compte 
de la ponctuation de l'original) : 

Saches, amy lecteur, ql a este faict apres ung ho autheur & 

scavant Philosophe Italien, qui, puis naguyeres, deceda en la 
noble ville de Padoue; leql se nümoit Nicolas Leonicque: car 
cüe icelluy eust auec les oeuures naturelles, qu'ô appelle Etic
ques D'aristote, insere premiercmN plusieurs problemes & 

questiüs de choses diuerses & mesmement de matieres amou-

-
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reuses, nous a sëble couenable, par maniere d'esbat apres ledict 
philosophe, faire quelque chose q ref erast a la memoire & au tho
rite d'iceluy. 

Bibliothèque de la ville de Zurich : Gal. Ch. sot .3. (C'est le seul exem
plaire qui ait été signalé jusqu'à ce jour. Nous possédons la photographie 
du titre.) 

366 
AN80C TWN XA
-: PITWN :-

(A la fin :) In Vineggia per Stephano da Sabhio, ad instantia 
di M. Damiano de santa Maria, nel M. D. XXXVII. A di sci 
di Maggio. 

In-4° de 32 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc. Signa
tures: A, i2 feuillets; B, 20 feuillets. Sur le titre, marque typogra
phique (la Fouine) d'André Counadis. Au verso du titre, xylographie 
empruntée au feuillet i5 ro de l'Iliade de Nicolas Lucanis et censée 
représenter Homère (Voir la présente Bibliographie, t. I, p. 274, 
n° U9). On ne connalt actuellement de cette édition que l'exem
plaire conservé à la 

Bibliothèque Barberine (à Rome) : O. XI. 73. 

367 
EMANVELIS 

CHRYSOLOR.tE BYSANTINI, VI
RI DOCTISS. G~C.tE GRAM 

MATIC.tE INSTITVTIONES. 
Latina è regione opposita sunt Grœcis, ita ut uersus uer

sui, imo uerbum uerho, quoad commodè fieri licuit, 
respondeat, Dominico Syluio interprete. 

(A la fin :) Venetiis in œdibus Bartholoma1i Zanetti Casterza
gensis, sumptu D. Melchioris Sessœ. Anno. MDXXXVIII. 

In-8° de iOO feuillets non chiffrés, divisés en treize cahiers. Signa
tures: A-M, de 8 feuillets chacune; N, de 4 feuillets seulement. Sur 

• 
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le titre, marque de Melchior Sessa (un Chat tenant dans sa gueule 
une souris), avec la devise : Dissimilium infida societas. Une des plus 
rares éditions de cet ouvrage. 

En tête du volume, épitre dédicatoire de Dominicus Sylvius à Gerar
dus Sukerodius, datée de Paris, 4 avant les ides d'aoOt (tO aoOl) 1534. 

Bibliothèque du Musée britannique : 622 .c. 5. 

368 
~ THEODORI GAZAE INTRODVCTionis Gramaticre libri 

quatuor, Grrecè, simul cum interpretatione latina, iam denuo de 
integro recogniti atq; aucti, cum argumentis, & indicibus libro
rum singulorum, ac alijs luculëtis castigationibus, qure in alijs 
exemplaribus desiderabantur. BASILEAE APVD NICOLA VM 
BRYLINGERVM, ANNO, M. D. XXXVIII. (A la fin :) 
BASILEAE APVD NICOLA VM BRYLINGERVM, ANNO, 
M. D. XXXVIII. MENSE IVNII. 

In-8° de 635 pages + deux feuillets blancs. Signatures : a-z et A-R, 
de 8 feuillets chacune. Rare. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise): H-943 .B. 2. 
Bibliothèque du Musée britannique : 622 .c. 2t. 

369 
G. TRAPEzuntij rhetoriCORVM LIBRI QVINQVE, nunc 

denuo diligenti cura excusi. PARISIIS. Apud Ioannem Roigny, 
uia ad D. Iacobum, sub Basilisco {s quatuor Elementis. 
M. D. XXXVIII. 

In-8° de 8 feuillets non chiffrés + 645 pages + un feuillel non 
chiffré, ayant au verso la marque typographique; soit 4~ cahiers de 
8 feuillets chacun, sauf le dernier qui n'en a que 4. Signatures: a, 
A-Z et AA-SS. Rarissime édition. 

N. B. On trouve des exemplaires avec la mention : ln officina 
Christia11i lVecl1eli. 

Bibliothèque nationale de Paris : Tnvent. X t0,65. 
Bibliothèque de Troyes (Aube): T. 12. ta81. 

,, 



ANNÉE t538 373 

370 
PHILIPPICA SECONDA DI M. T. C. TRADOTTA IN 

VOLGA RE PERM. GIOVANNI GIVSTINIANO. MDXXXVIII. 
(A la fin :) IN VENETIA, PER VENTVRINO de Rolfinelli. A 
di xvm Settem6re. MDXXXVIII. 

In-8° de 32 feuillets non chiffrés, divisés en quatre cahiers de huit 
feuillets chacun. Signatures : A-D. Portrait de Cicéron sur le titre. 
Rarissime plaquette. 

Au verso du titre, épître dédicatoire ainsi intitulée : Al reverend. 
• · et illust. sig. Georgio de Annignac, vescovo di Rodez, oratore del Re 

Christianissimo appresso la Se,•eniss. Sig. di Venetia, Giovanni Gius
tiniano di Candia. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : Miscell. 2367.t. 

371 
~ AIIOl.'TOAIOr TOr BIZANTIOr IIAPOIMIAI. APOSTOLII 

BIZANTII PAROEMIAE. BASILEAE EX OFFICINA HERVA
GIANA. 

(A la fin :) BASILEAE APVD IOAN. HERVAGIVM ET 
IOAN. ERASMIVM FROBENIVM.ANNO. D. M.D. XXXVIII. 

In-8° de 238 pages + t. feuillet non chiffré, ayant au verso une 
marque typographique. Signatures : a-p, de 8 feuillets chacune. 
Rarissime. 

Bibliothèque Mazarine : n° 22734-. 
Bibliothèque nationale de Paris : Inv. Z 17603. 

372 
MAfIKA AOfIA TON AIIO Tor ZOPOAl.'TPOr MAfQN. PARI

S11S APVD IOANNEM LODOICVM TILETANVM, VIA AD 
D. IDLARIVM, SVB D. V. MARIA. M. D. XXXVIII. 

In-4° de huit feuillets non chiffrés, divisés en deux cahiers de 
4 feuillets chacun, signés œ-~. Marque typographique sur le titre. 
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Rarissime. Au feuillet 3 recto commence le commentaire (&mliivT,~) 
de GEORGES GÉMISTE (PLÉTBON) sur les Oracle,. 

Bibliothèque royale de Munich: A. Gr.b. H7t.4. 11 

373 
BOMERI POETAE CLARISSIMI ODYSSEA, ANDREA 

Dluo lustinopolitano interprete, ad uer/Jum translata. EIVS
DEM BATRACHOMYOMAcliia, id est, Ranarum {f murium 
pugna, Aldo Manutio Romano interprete. EIVSDEM HYMNI 
DEORVM. XXXII. Georgio Dartona Cretense interprete. Excu
debatur Lugduni Anno domini. M. D. XXXVIII. 

In-8° de 251 feuillets chiffrés (saur les 3 premiers) + 9 feuillets 
non chiffrés, dont le premier blanc. Signatures : A-Z, AA-HH, t, de 
8 feuillets chacune, sauf DD et HH qui ont 10 feuillets chacune. Sur 
le titre, marque typographique de Vincentius de Portonariis, avec 
la devise. Rarissime. Communication de Hugues Vaganay. 

Bibliothèque de la ville de Lyon : 3t826t. 

371 
BOMERI Odyssea ad verbum translata, Andrea Diuo Iusti

nopolitano interprete. EIVSDEM BATRACBOMYOMACHIA, 
.i. t·anarum {f murium pugna, Aldo Manutio interprete. EIVS
DEM BYMNI DEORVM XXXII. Georgio Dartona Cretense 
interprete. PARISIIS ln olficina Christiani Wecheli. :M. D. 
XXXVIII. 

In-8° de 250 feuillets chiffrés + 8 feuillets non chiffrés, dont 
l'avant-dernier, blanc au recto, a seulement la marque typogra
phique au verso; et le dernier entièrement blanc. Signatures : A-Z, 
AA-HH, de 8 feuillets chacune; II, de 10 feuillets. Marque de l'im
primeur sur le titre. Rare et jolie édition. 

Bibliothèque Mazarine : 20824 (exempl. non rogné). 

iï 
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375 
M. T. CICERONIS LIBRI TRES DE OFFICIIS. Item, De 

Amicitia : De Senectute : Paradoxa : &, De Somnio Scipionis : 
eum D. Erasmi, Philippi Mel. ac Barptolemrei Latomi anno
tationibus. Quihus accessit Grœca Theodori Gazœ in lih. de 
Senectute, {5 Somnium Scipionis traductio. Lugduni apud 
Gryphium, t538. 

In-8° de 36 feuillets non chiffrés + 264 pages + 32 feuillets non 
chiffrés. Signatures : a-d, de 8 feuillets chacune ; e, de 4 feuillets ; 
A-Q, de t6 pages chacune; R, de 8 pages ; aa-dd, de 8 feuillets 
chacune. Marque typographique sur le titre. Reproduction des 
éditions de Bàle, t520; Lyon, t536. Voir ci-dessus les n•• 228 et 359. 
Rarissime. 

Bibliothèque du feu prince Georf(es Maurocordato (à Paris). 
Bibliothèque nationale de Paris : Inv. * E t4.32 (incomplet). 

376 
EVSEBII CAESARIENSIS DE EVANGELICA PRAEpara

tione. Libri Xllll. DiJigentius ac emendatius nunc, quam 
antehac usquam typis excusi. Gco1·gius Trapczuntius uertit. 
Accessit nunc recens & accurate colleclus, Index rerum atque 
sententiarum locupletissimus. Colonire, excudcbat HERO ALO
PECIVS, Anno à CHRISTO nato M. D. XXXIX. 

. In-folio de quatre feuillets non chiffrés + 98 feuillets fautivement 
chiffrés (car la numération passe de 76 à 78 et continue régulière
ment jusqu'à la fin, de sorte que le dernier feuillet est chiffré 99). 
Marque de l'imprimeur sur le titre. Rarissime édition. 

Bibliothèque Marucelliane (à Florence) : 6. J. I. 35. 
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377 
IOAN. DAMASCENI OPERA QVAE ORTBODOXAEFIDEI 

VIM OMNEM ita tradunt, ut uix quicquam extet magis ido
neum cum docentibus & populum ad pietatem cohortantibus, 
tum -:œç ~e6,jÀouç xevocpwv(œç xœ\ &vrL8éaeLÇ ni; 4euÔc.>VUfJ.OU "(Yfi>a'E(l)Ç 

& hœreses refellentibus uel oppugnantibus. 1am iterum, Grœ
corum exemplarium collatione , castigata. SVNT A VTEM 
HAEC. De orhodoxa (sic) fide, lacobo Fabro Stapulense inter
prete, Lib. 1111. Quantum bona opera uiuentium defunctis 
prosint, Sermo. Prœterea historia Iosaphat & Barlaam, quam 
f erunt Trapezontium transtulisse. Eiusdem Damasceni uita, a 
Ioanne patriarcha Hierosolymitano conscripta. Nunc primum 
annotationes, impedita & difficiliora sublimioraq3 omnia expli
cantes, accesserunt. BASILEAE EXCVDEBAT HENRICVS 
PETRVS. (A la fin:) BASILEAE EXCVDEBAT HENRICVS 
PETRVS MENSE MARTIO, ANNO M. D. XXXIX. 

In-folio de lO feuillets non chiffrés + 183 pages + 1 page 
blanche + 123 pages chiffrées + l page non chiffrée. Marque 
typographique sur le titre. Rare. 

Bibliothèque royale de Munich: P. Gr. tt 7. 

378 
EMANVE 

LIS CHRYSOLOILE BYSAN 
TINI, VIRI DOCTISS. 

GR.LEC.LE GRAMMA
TIC.LE INSTITV 

TIONES. 
Latina è regione opposita sunt Grecis, ita ut uersus uer

sui imo uerbum uerbo, quoad comodè fieri licuit, 
respondeat : Dominico Syluio interprete. 

De formatione temporum, ex 
Libro Chalcondylœ. 

MD XXXIX, 

'.,1 

" 
1 
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(A la fin on lit :) Venetijs, per Bartholom::eum de Zanettis, à 
Casterzago: Sumptihus uero Nohilis uiri Domini Federici Turresani 
ah Asula. Anno Domini. MDXXXIX. Mensis Fehruarij. 

In-8° de U2 feuillets non chiffrés, divisés en U cahiers. Signa
tures : A-0, de 8 feuillets chacune. Sur le titre, marque de Frédéric 
Torresano. Rarissime édition. 

En tête du volume, épitre dédicatoire de Dominicus Sylvius à 
Gerardus Sukerodius, datée de Paris, 4 avant les ides d'aot1t 
(tO aoll.t) i534. 

Bibliothèque du Musée britannique : 622. b. 34-. 

379 
EMANVELIS CHRYSOLORAE BYSANTINI, uiri doctis

simi, Gr::ecm Grammatic;:e institutiones. Latina è regione oppo
sita sunt Grmcis, ita ut uersus uersui, imo uerhum uerho, quoad 
commodè fieri licuit, respondeat, Dominico Syluio interprete. 
PARISIIS Apud Christianum Wechelum, suh scuto Basiliensi: 
{f suh Pegaso in uico Bellouacensi. M. D. XXXIX. 

In-8° de 212 pages, un feuillet blanc et un feuillet ayant au verso 
la marque du Pégase, laquelle figure aussi sur le titre. Rarissime. 
tpttre dédicatoire de Dominicus Sylvius à Gerardus Sukerodius, 
datée de Paris, 4 avant les ides d'aoll.t ( tO aoll.t) i534. 

Bibliothèque de l'École des Langues orientales: R. VI. 29. 

380 
THEODO-

RI GAZAE INSTITVTIO-
nis grammaticœ libri quatuor, addita uersione latina : ad om
nium hactenus impressorum exemplarifl collationem, {f grmcè 
studiosorum castigatione là emendatè excusi, quàm {f res ipsa 
indicahit, {f loca qu::eda nunc tandem su;:e integritati restituta 
testahuntur. Vmnit Parisijs apud Christianum Wechel. uia ad 
diuum Iacohum, sufJ scuto Basile...ensi. t539. 
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In-8° de 24 feuillets chiffrés, divisés en trois cahiers de 8 feuillets 
chacun. Signatures : A-C. La disposition du titre a été conservée 
pour les deux premières lignes. ,, 

THEO DO RI GAZAE INSTITVTIOnis grammaticaJ liber secun
dus : simul cum interpretatione Latina, qure tenuiorihus ad 
GraJca adspirantihus, pr1Bceptoris munus ohire possit. Vamit 
Parisijs apud Christianum Wechel, uia ad diuum Iacohum, sub 
scuto Basiler.ensi. i.539. 

In-8° de 50 feuillets chiffrés, divisés en 6 cahiers de 8 feuillets cha
cun, sauf le dernier qui en a to. Signatures A-F. 

THEODOR! GAZAE INSTITVTIOnis gramaticlB liber 
TERTIVS : iunctis è rer;ione Latinis, quihus facile fuerit uel 
&.u't'o~hôŒX-.<t> cuiq;, quicquid hahet grreca lïgua creditaJ polius 
quàm uerlB difficultatis, superare: tantùm ut seriam operam 
nauet . P ARISIIS apud Christian a VVECHEL : uia ad diuum 
Iacohum, suh scuto BasileLensi. !539. 

In-8° de 63 feuillets chiffrés+ t. feuillet blanc, divisés en 8 cahiers 
de 8 feuillets chacun. Signatures: A-E et FFF-HHH. 

THEODOR! GAZAE INSTITVTIOnis grammaticaJ liber 
QV ARTVS, utraq; lingua : cui, quod ad structuram gr;ec;e ora
tionis nihil extaret ahsolutius, no omnino oscitanter insudatum 
est, ut quàm minimum mendarum secum e!f erret in publicum. 
Ad calcem item huius dnotatfl est, si quid erat in hac editio11e, 
cuius ut admoneretur, lectoris uisum est referre. PARISllS 
apud Christiana VVECHEL : uia ad diuum Iacohum, suh scuto 
BasileLensi. t539. 

(A la fin :) Excudehat Parisijs Simon Siluius. t539. 

In-8° de 68 feuillets chiffrés, divisés en 9 cahiers de 8 feuillets 
chacun, sauf le dernier qui n'en a que 4. Signatures : AAAA-IIII. 

Chacun des quatre titres que nous venons de reproduire est placé 
dans une bordure xylographique. 

A la fin du volume, marque de Chrestien Wechel, avec la devise: 
Vnicum arbustum non alit duos erithacos. Rarissime édition, dont il 
est fort difficile de trouver les quatre livres réunis. 

Bibliothèque du Musée britannique : !2923. aa. 37. 
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381 
THEODOR! GAZAE INSTITVTIONIS GRAMmaticœ libri 

quatuor, addita uersione Latina, iterum exactius à quodam 
Grmcè doctiss. collati : demptis adulterinis quibusdam, {f uer
sione ubi uidebatur castigatiori. P ARISIIS Apud Christianwn 
Wechelum, sub scuto Basiliensi : {f sub Pegaso in uico Belloua
censi. M. D. XXXIX. 

In-8° de 72 pages, dont les deux avant-dernières blanches et la 
dernière ayant seulement la marque typographique (le Pégase), 
laquelle figure aussi sur le titre. Signatures : A-E, de i6 pages cha
cune, sauf la dernière, qui n'en a que huit seulement. Rare. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inv. X 6665. 

382 
GEORG II 

TRAPEZVNTII DE 
RE DIALECTICA LIBEL-

/us perquàm vtilis summa accura
tione emedatus, ca loannis No

uiomagi scholijs ab eode iam 
tertio recognitis, atque 

locupletatis. 
ADIECTVS EST GEOR-

gij Valla! Placentini de expedita ratione argu
mentandi libellus, cum Petri jfosellani 

Protegesis in eiusde Categoremata 
ac Categorias scholijs. 

LVGDVNI 
Apud haedes Simonis Vincentij. 

M. D. XXXIX. 
(A la fin :) EXCVDEBAT DIONYSIVS AB HARSIO LVGDVNI, 

M. D. XXXIX. 

In-8° de 277 pages + une page avec la souscription + un feuillet, 
dont le recto est occupé par une couronne au milieu de laquelle on 
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voit la tête du Christ sur le saint Voile, et le verso blanc. Sur le titre, 
marque de Simon Vincent, avec la devise VINCENT!. Une des plus 
rares éditions de cet ouvrage. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inv. R 9553. 

383 
~ GEORGII TRAPEZONTII dialeclica hœc continens : 

De enuntiatione. De prredicabilibus. De prœdicamentis. De 
syllogismo categorico, & hypothetico. De enthymemate. De 
diffinitione ac diuisione. De thesi. ET HAEC OMNIA VTiliter. 
eleganterq3, & modo quidem perbreui ac introductorio. PARI· 
S11S. Apud Simonem Colinreum. t539. 

(Au recto du dernier feuillet :) Parisijs in officina Simo
nis Colinœi, xv. Octobris, Anno à natali c u RI s TI saluatoris 
M. D. XXXIX. 

In-8° de 32 feuillets chiffrés. Signatures : A-D, de 8 feuillets 
chacun. Titre dans l'encadrement xylographique aux Lapiru. 
Rarissime. 

Bibliothèque de la ville de Reims. 

3si 
HIPPOCRATIS Aphorismi. De natura humana. De flatibus. 

Prœsagia. De ratione victus. Galeni ars medicinalis. PARISIIS 
Apud Simonem Colinœum. {539. 

In-t6 de i87 feuillets chiffrés + i feuillet peut-être blanc qui 
manque dans cet exemplaire, le seul que nous ayons pu trouver. 
Signatures : a-z, &, de 8 feuillets chacune, sauf la dernière qui 
n'en a que 4. 

La traduction du traité De flatibus est de CONSTANTIN LASCARIS, 
Bibliothèque du Musée britannique : 539. a. !9. (2). 

-'-'-=-=-===---======-=~-~-------------------·~ 



ANNÉE t539 

385 
VERITATIS REDIVIV .4: 

MILITIA. 

38t 

(Au dernier feuillet r0 
:) bnp1'essum Venetiis pe1' Augustinum 

de Bindonis. !539. 

ln-8° de 26 feuillets non chiffrés, divisés en sept cahiers de 
quatre feuillets chacun, sauf le septième qui n'en a que deux. 
Signatures : A-G. Impression rouge el noire. Caractères italiques. 
Armoiries du pape Paul III au verso du feuillet 2. Petit volume de 
la plus extraordinaire rareté. 
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L'auteur de ce livre, ANGE Paoar10s de Corfou, se nomme dans 
l'intitulé de l'épllre dédicatoire suivante, qui occupe le recto du 
feuillet 2: 

Beatissimo ac sanctissimo Paulo tertio, Pontifici maximo, 
Angelus Fortins, Naturre inuestigator, fœlicitatem cupit : 
Venetiis, Die t mensis februarii. MDXXXIX. 

Veritatis rediuiure militiam (Petri sanctissime successor) 
constituere decreueram : ut sreua mendacii latrocinia e bonis 
artibus gloriosa et perpetua uictoria propelli atque exterminari 
possint. 

Veruntamen commoda FortunQ, quQcunque ad id mihi Cor
cirQ comparaueram ingens Turcarum classis furor prreda atque 
incendio funditus deleuit 1 • ldcirco, ut qure ad usum ui~ 
pertinent acquiram, medicinre facultatis exercitationi I incum
bere conuenit. 

Qure quidem animum impedilum reddit 1 , et corpus oceu• 
patum facit : sed mente impedita & corpore occupato res 
tanta ad plenum suscipi non potest. ldeo huius mililifJ prin
cipium, qualecunque potero, Sanctitati ture adscribo, vnde 
quis in prresenti sim et in quem postea rerum apicem deuenire 
possim, benignitate tua pontificia iuuante, aperte discemere 
ualeas. 

Suscipe igitur hune ingenii mei partum, Apostoli magni 
Deique omnipotentis Vicarie, tali animo qualem ipse Deus 
afilabit. 

Quod, posteaquam gratum fore intellexero, hoc perficiam et 
ad altiora prouehar. Vale. 

Au feuillet 3 ro, commence une préface intitulée Angelw Fortiw, 
Naturœ inuestigator, Veritatis' Cultoribus fœlicitatem cupit, laquelle 
se termine au recto du feuillet 02. On y lit (f. D verso) : At in 
prœsenti nullum mihi vacuum tempus concessum est. Nam otium 
quodcunque meum, ad hoc commodi fortunœ paratum, ardentibtu 

t. Dans le terrible siège que CorCou soutint, en 1537, contre les Turcs, com-
mandés par Barberousse. 

2. L'original donne facultalis exercitatione. 
3. Il y a redit dans l'original. 
6. Yertiatia dans l'original. 

. j 

-
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Co,·cyrœ fl,ammis, horrihili impetu Turcarum, periit. Quare molestiis 
angorihusque conficior. 

Bien que (ou peut-être parce que) médecin lui-même, Ange Phor
tios ne se montre pas tendre pour certains de ses confrères, qu'il 
appelle (f. 4 v0 du cahier B) : Carnificum illud genus ho,·rendum, 
medico nomine uestitum. 

Au verso du f. 2 du cahier D, se trouve la table des chapitres de 
l'ouvrage proprement dit, lequel commence au f. 3 recto du cahier D. 
Nous croyons devoir reproduire cette table : 

Totius operis Exordium. 
De recta nominum impositione. 
N ominis definitio. 
De nomine primre ac i:;ecundre intentionis. 
De nomine primre ac secundre impositionis. 
De nomine bone impositionis et melioris, male 

Cap. t. 
Cap. 2. 
Cap. 3. 
Cap . .t.. 
Cap. 5. 

et peioris. Cap. 6. 
De nomine boni vsus atque mali. Cap. 7. 
De vniuoco et diuersiuocis. Cap. 8. 
De multiuocis. Cap. 9. 
De conuenienti et proportionato. Cap. m. 
De requiuoco. Cap. H. 
De nomine, secundum placitum imposito, discrimen. Cap. {2. 
Discriminis solutio. Cap. 43. 

Nous ignorons la valeur d'Ange Phortios comme médecin, mais 
ses connaissances en étymologie ne dépassaient pas la moyenne de 
son époque. En voici un spécimen, à liLre de curiosité (f. E verso) : 

Saturnus, quod saturetur annis, appellatus est. 
Iuppiter, iuuans pater. 
Mauors, quoniam magna vertit. 
Sol, quoniam sol us apparet; nam sidera occultat vbi exoritur. 
Venus, quia ad omnia venit. 
Mercurius, medius currens, etenim sermo medius inter 

homines currit. 
Luna, luce aliena, propterea quod radiis Solis accensa lucet. 
Vulcanus, quoniam volat canus, flamma namque cana siue 

candida est. 
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Auis, quoniam per auia discurrit: nam in acre via nulla 
discerni potest. 

L'ouvrage finit au verso dur. antépénultième. 
L'avant dernier r. (ro & v<>} est occupé par une postface au 

lecteur. 
Le recto du dernier r. contient l'errata et la souscription. Le verso 

est blanc, de même que celui du titre. 
La présente description a été faite sur un exemplaire qui m'a été 

obligeamment communiqué par Jacques Rosenthal, libraire à Munich. 
Cet exemplaire proYient de la bibliothèque du chevalier Andrea 

.. 

Tessier, de Venise '· ::n 

386 
VERITATIS REDIVIV .tE 

MILITIA. 
(A la fin:) lmpressum Venetiis, pe,• BartholomaJum deZanetis. 

Ann. M. D. XXXIX. 
In-8° de 24 feuillets non chiffrés, divisés en six cahiers de quatre 

feuillets chacun. Signatures: A-F. Caractères italiques. tdition aussi 
rare que celle décrite sous le n° précédent. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : Miscell. 2239.5. 

387 
9EOKPITOr EiàrAAIA, TOITEITI MIKPA DOIHMATA ~ 

KAI TPIAKONTA -rov œÙ-rov ÈTCljpip.p.a.-ra. èvvea.xa.lôexa.. -roû à:u-ro~ 
füÀexu.; xa.l. D-repuy~ov. THEOCRITI IDYLLIA, HOC EST 
PARVA POEMATA XXXVI. Eiusdem epigrammata XIX. 
Eiusdem Bipennis s· Ala. VENETIIS apud Salamandram. 
MDXXXIX. 

t. Catalogue de livres anciens, manuac1·its, 1-eliures, cartes, dessins, etc., p..o
venant des collections de feu le chevalier Andrea Tessie,· de Venise et d11 marqw.r 
de •••. Vente du il au i3 mai 1900 (Munich, Jacques Rosenthal, 1900, in-S•), 
p. 53, n• 403. 

,1,:.1 
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(Au r• du f. 79 :) Venetiis in œdibus Bartlwlomœi de Zanettis, 
à Casterzago. Anno à partu uirginis. MDXXXIX. 

In-8° de 78 feuillets chiffrés et deux feuillets non chiffrés, dont 
le dernier blanc. Marque à la Salamandre sur le titre et au verso 
du f. 79. 11:pitre de Labanus Torinus à Polycarpus Cratander. 

l:XOAIA IIAAAIA Ell: TA 8EOKPhou e:tôuÀÀ~cc. Èx ÔL:t:P6owv ci.r.L-
' ' yp!irwv auÀÀex8ér.œ. COMMENTARIA VETERA IN THEOcriti 

Eglogas, ex diuersis exemplaribus collecta. VENETIIS apud 
Salamandram. M. DXXXIX. (A la fin :) Venetijs in œdibus 
Bartholomtei de Zanettis, à Casterzago. Anno à partu uirginis. 
MDXXXIX. 

In-8° de t.04 feuillets non chiffrés, divisés en treize cahiers de 
8 feuillets chacun. Signatures : A-N. Marque à la Salamandre sur le 
titre el au Vo du dernier feuillet. Ces deux volumes se complètent 
l'un l'autre, mais se trouvent plus souvent séparés que réunis. 

Le titre d'entrée en matière de ces Scholies figure en tête du 
f. '.! recto et est ainsi conçu : 

l:XOAIA TA EfPl:EKOMENA, dç 'tŒ 'toù 8e:oxpl-rou e:tôuÀÀLœ. Èx 
.. • • J_ ' ' ' .... "\"\ Ci• ' z 0L!lf0f>W'Y !l'Y'tLjf>C1.fW'Y ELÇ X0L'Y7l'Y <i>rEM'.L!lV aU/\AEX'JE'Y't!l1 'ltctpœ a.xœ-
p(ou xciÀÀLÉpyou 'tOÙ xp71't6ç. 

Bibliothèque nationale de Paris: Inv. Yb 2026-202i. 

388 
~ APPIANOr IIEPI AAE:S:AN.iPOr ANABA:EEO:E Il:TOPION 

~L6),(ci ox'tw. ARRIANI DE EXPEDITIONE SIVE REBVS 
GESTIS Alexandri Macedonum Regis libri octo, nuper {, 
reperti, {f quàm diligentissimè in lucem editi. Bistoriam quoq3 
eandem, olim quidem a Bartholomreo Facio lalinitatc donatam, 
nunc uero innumeris quibus scatebat mendis rcpurgatam, hic 
adiungi curauimus, ut & conferri a lingure Grrecre studiosis 
possit, & quid in utroque a nobis prrestitum sit, facilius appareat. 

(A la fin :) EITII08H EN BA:EIAEIA, &vœÀwp.œaL 'Po6ép-;ou 'toù 
Xe:L1:1-e:ptvoù, É'te:L 't'Î> iX'lt0 n\ç èvacipxou otxovop.(œç 'tOÙ 'l71aoù XpLc;où 
XLÀLoc;<i> mv-rixxoaLOc;cji 'tpt.œxoc;<ji èwci-.<t>, p.ouvuxLwvoç p.71voç. 

!5 
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In-8° de treize pages chiffrées, une page et un feuillet non chiffrés 
(titre et pièces liminaires) + 320 feuillets non chiffrés, divisés en 
40 cahiers de huit feuillets chacun. Signatures: a-z et A-R. Marque 
au verso du dernier feuillet. On trouve, en tête du volume, une épître 
dédicatoire de Nicolas Gerbelius à Iacobus Sturmius de Strasbourg, 
datée de cette ville, premier février t539 1 • 

A ce volume on doit trouver réuni le suivant déjà annoncé surie 
titre et qui motive l'admission de cet ouvrage dans la présente Biblio
graphie 1 • 

ARRIANI NICOMEDENSIS NOVI XENOPHONTIS APpel
Jati, de rebus gestis Alexandri Magni regis Macedonü libri octo, 
summa diligenlia ad Grrecum exemplar emendali, & innumeris 
quibus antea scatebant mendis repurgati. BARTHOLOMAE0 
FACIO uiro doctissimo interprete. BASILEAE. (A la fin :) BA• 
SILEAE, IN OFFICINA ROBERTI VVINTER, MENSE Martio. 
Anno M. D. XXXIX. 

In-8° de huit feuillets non chiffrés, 396 pages chiffrées, une page 
non chiffrée (pour la souscription) + un feuillet blanc au recto el 
ayant au verso la marque. Rare el recherché. On trouve en tête, les 
épîtres dédicatoires de Barthélemy Fazio au roi Alphonse, de Jacopo 
Curulo à Arnoldo Fenoleda et d'Alessandro Gabuardo à Thomas 
Diplovatace. 

Bibliothèque Mazarine : 32395. 
Bibliothèque de l'Arsenal : Hist. 2057 et 2057 bis. 
Théodore Avramiotis possède de ce livre un exemplaire non rogné dont 

les marges sont enrichies de dessins d'une extrême finesse et servant 
d'illustration à l'histoire d'Alexandre. Aucun d'eux n'est signé, mais plu
sieurs portent la date de t54-4-. 

l 

t. Nic. Gerbelius, qui banc editionem paraverat, vel ad uoius pluriumve codi· ::,j 
cum manuscriptorum fidem emendationes fecit, aut prorsus ex codicibus, üsque 
melioribus quam ille editionis principis (celle de Venise, 1535, in-80), exprimi 
iussit, et hoc prœcipue Scbmieder probavit quod bic primum Jib. 1 et 8 separalim 
prodierunt. Omnium fere posteriorum editionum fons est (Hoffmann, Le.ricon 
bibliographicum, t. J, p. 399). 

2. Voir ci-dessus, p. t62, le n° 138. 
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389 
~ MAGICA ZOROASTRI ORACVLA, ~ 

PLETH0NIS C0MMENTARIIS 
ENARRATA. 

Iacoho Martbano Pictauiensi, interprele. 
PARISIIS 

Apud Ioannem Lodoicum. 
M. D. XXXIX. 

387 

In-4° de huit feuillels non chiffrés, divisés en deux cahiers de 
quatre r. chacun. Signalures : a-b. Marque typographique sur le 
Litre. Rarissime plaquette. 

Au recto du feuillet 2, éptlre dédicatoire de Iacobus Marlhanus 
D. Gaurherio l',larthano patri. Au recto du dernier feuillet, autre 
épitre du même au lecteur. 

Bibliothèque Mazarine : n• t0690 A. 

390 
Contenta HOC V0LVMINE. Prohlematum Aristotelis seclio

nes dure de quadraginta: Theodoro Gaza interprete. Problematum 
Alexandri Aphrodisiei libri duo : eodem Theodoro inlerprete. 
PARISIIS. Ex officina Prigentij Caluarini ad Geminas Cyppas 
in Clauso Brunello. f539. 

In-8° de 227 feuillets chiffrés + un feuillet non chiffré ayant au 
bas de son recto la date 1540 et à son verso une xylographie. Titre 
encadré d'un bois. tdition rare et jolie. 

Bibliothèqne nationale de Paris: Inv. Rés. R 2ï3i. 
Bibliothèque du Musée britannique : 5t9.b.5. 

39i 
OPERA D.BASILII MAGNI CAESAREAE CAPPAD0CIAE 

EPISCOPI 0MNIA, SIVE RECENS VERSA, SIVE AD 
GRAEC0S archetypos ita collata per vvolfgangum MVSCVL VM 
Dusanü, ut aliam omnino facië sumpsisse uideantur. Quorum 
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Catalogus insequitur prrefationem. BASILEAE EX OFFICINA 
HERVAGIANA. ANNO M. D. XL. Cum gratia ac priuilegio 
Cresareo. 

In-folio en deux tomes, dont le premier comprend ~ feuillets 
non chiffrés+ 582 pages (en réalité 562, car la numération saute, 
par erreur, de 360 à 381} + 1 feuillet blanc; signatures : a et AAA, 
6 feuillets chacune; BBB, 8 feuillets ; a-z, Aa-Zz, &&, 6 feuillets cha
cune. Le tome second comprend 440 pages, signatures : A-Z, aaa• 
mmm, de 6 feuillets chacune ; non, de 4 feuillets ; ooo, de 6 feuil
lets. Marque typographique sur le titre et à la fin. 

En tête du volume, on trouve une épltre au lecteur de Wolfgangus 
Musculus Dusanus, datée du 24 décembre 1539. 

Nous donnons place à cet ouvrage dans la présente Bibliographie, 
car il contient (t. 1, p. 29-117) la traduction latine de l'He:xaméron, 
par JEAN ARGYROPOUtos, et (t. I, p. U8-t.96) la traduction latine des 
Adversus Eunomii Apologeticon libri V par GEORGES DE TRÉBIZONDE, 

Bibliothèque du Musée britannique: 692.k.3. 

392 
DE PLATONICAE ATQVE 

Aristotelicre Philosophire diffe
rentia, Libellus, nuper 

in lucem editus. 
Bernardino Donato Veronensi Authore. 

re<,>pylou -roü fe(J,~oü -roü x11t IIM8<,>voç 1Œp1 
'1>v 'ApLi;o-ré>.-r1ç 7tpoç 7tÀ«O:<,>YŒ ÔL11rpÉpe-r11L. 

VENETIIS 
Apud Hieronymum Scotum. 

i540. 

ln-8° de 72 pages+ 24 feuillets, dont le dernier contient seule
ment, au verso, une marque différente de celle qui figure sur le 
titre. Celle seconde partie comprend le texte grec de GEORGES 
GÉMISTE et n'a sans doute pas été imprimée par le même typographe 
que la première. Livre de toute rareté. 

Bibliothèque Mazarine : n° 27481. 

--

, 
·-. 
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393 
NICOLAI LEONICI TBO~I 

Conuersio in lalinum, at43 explanatio pri
mi libri Aristotelis de partibus 

animalium. 
LilJer apprime utilis, nunc primum 

ex authoris Archetypo 
in lucem éBditus. 

MDXXXX. 
Non sine priuilegio Senatus Veneti. 

389 

(A la fin :} Venetijs apud Ioanne de Farris, {, fratres, de 
Riuoltella. Anno à partu virginis. MDXL. 

In-8° de 64 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, divisés 
en 8 cahiers de 8 feuillets chacun. Signatures : A-H. Marque typo
graphique sur le titre. Ouvrage de la plus extraordinaire rareté. 

En tête du volume, épitre dédicatoire de MAGNUS LEomcus I au 
cardinal Reginald Pole, en date de Padoue, ides d'octobre (t5 oct.) 
t540. En voici le début : 

Miraberis fortasse, Prresul amplissime, quod lihrum Aristotelis 
primum de partibus animalium a Nicolao Leonico, auunculo meo, 
tum latinitate donatum, tum etiam dilucidis explanationihus 
illustratum, post illius mortem ilico non publicarim .... Latuit 
autem tandiu libellus in magna, ut fit, librorum supellectile 
(te enim non prreterit quam amplissimam Leonicus et quam 
lectissimam reliquerit) nec, quanuis multum ac diu uestigarem, 
usquam sese prodebat. Cœterum nunc tandem ultro, dum 
aliud quœrerem, meas in manus incidit ; quod mirifica me 
uoluptate affecit, non modo quod repertus esset liber, quem 
interiisse non poteram non œgre ferre, uerum etiam quod 
eo tempore repertus esset, quo te Pontifex Maximus inter 
amplissimos patres cooptauit. 

Bibliothèque du Musée britannique : 9ï6. c. 2. 
Bibliothèque de l'Arsenal : Polygr. iî93. 

t. Feu Jean Veloudo m'avait promis, sur Magnus Leonicus, une notice biogra
phique, que la mort ne lui a pas laissé le temps de rédiger. 



390 BIBLIOGRAPHIE HELLÉNIQL"E 

39i 
Tor l:Ocl>QTATOr q,"EAAOr, 
È1tlÀuar.ç tLÇ 'tOÙi; Êe 't'TÏi; fLÀO

O'OfllXi; -;pon:oui;. 
Toü ixù-.oü auvo4r.ç 'tWY 'ltÉY'tt fll>YWY, xœt 

ÎWY ÔÉXIX XCl't7l"(OpLwY T~i; f LÀOO'Of(Cli;, 

Toü BÀtp.p.lôou mpt 'tWY itÉr.t fll>Ywv, lhœ-rt 
' 1 ' 1 ' À! " ,. • tLO'~ fJ,OY0tL XIX~ ou 'lt t;LOUi; 7l tJ.œ-:-roui;. 

rt<,)pytou 'tOÙ n:œxup.eptou, mpl. 'tWY Ë; 't'7Ïi; 
(fLÀOao7lixi; opL7fJ,WY, xœt 'tWY mr.t fll>

YWY, xixt 'tWY ôéxix XIX't7)"(0pLwY. 
(A la fin : ) 'Ev 't'TÏ 'tWY DixpLa(<,>y È'tU'ltw871 xop71;t, xœt Ôœ1trrn\1umv 

'Ep.wvô·'li;Toufl.viii;, -riii; XTiP!Xi; yuvœLXoi; Koppa.pôou (sic) Neo6œp!ou, -:oü 
(,l À , L " ' • - 8 , , f , ''I R ~ • t'0tO'L tLOU 'tU'ltOjp:r.fOU1 t'ttL Cl'ltO 't71i; tOjOYLCli; Cl(f fJ,, tACl/fTiV0A\WV°' 
p.71v6i;. 

Pelit in-8° de 32 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, 
divisés en -1 cahiers de 8 feuillels chacun. Signatures : cz-3. Marque 
typographique sur le litre. Rarissime. 

Réimpression, y compris l'épître dédicatoire d'Arsène de Monem
basie au cardinal Nicolas Ridolfi, de l'édition princeps, décrite dans 
celte Bibliographie, t. I, p. 209, n° 86. Pour la traduction, voir 
plus loin, le n° ,HL 

Bibliothèque d'Ingram Bywater (/1 Londres). 

395 
Claudij Ptole-

maei Alexiidrini 
ASTRONOMORVM PRIN 

CIPIS CENTVM 
SENTEN-

TIAE 
INTERPRETE GEORGIO 

TRAPEZVNTIO. 

Œ 
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LVCAE GA VRICI 
ORATIO DE 

INVENTORIBVS, VTILITATE 
ET LAVDIBVS ASTRO 

NOMIAE. 

39l 

(Au f. 52 r• :) Impressum Romœ per Valerium Doricum, {, 
Ludouicum Fratres Brixianos Anno Ch,·istia1UB salutis. M. D. XL. 

In-4° de 60 feuillets non chiffrés, divisés en 15 cahiers de quatre 
f. chacun. Signatures : A-P. Sur le titre, armoiries du cardinal 
Jérôme Aléandre. Plaquette rarissime. 

En têle du volume, éptlre dédicatoire de Luc Gaurico au cardinal 
Jérôme Aléandre. 

Les feuillets 53-59 contiennent: 

ORATIO DE INVENTORIBVS, VTILitate et laudilms Astro
nomùe habita per Lucam Gauricum uertente Anno humanati 
uerbi. t507. Dum in Ferariensi Gymnasio Mathematicas disci
plinas Puhlice profiteretur. 

Il y a, au recto du dernier feuillet, une pièce de vers ainsi inti
tulée: D. LVCAE GAVRICO D. Cm·olus cazoporus calahe1·. S. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : Miscell. t629. 3. 

396 
GRAl\lMATICAE ARTIS GRAECAE METHODVS, Manuele 

Moschopulo Authore. E IV S DE M ARTIS 'rheodori Gazœ 
LIB. Il. BASILEAE Ex officina Ioan. Vualdcr. MDXL. 

In-4° de 4 feuillets non chiffrés+ 257 pages {chiffrées par erreur 
277) + 5 pages blanches+ 1 feuillet blanc entre les pages 158-159. 
Sur le titre, un oiseau tenant une branche dans son bec. Rare et 
recherché. 

Les livres de la G,·ammai,·e de Théodore Gaza ici imprimés sont 
les deux premiers. 

Les pages 255-257 sont occupées par Xotp'lboTXoù 1tpo, 'tl):J, iv 1tia1 
'to"i.; p-1,f',Œat xœv6vœç ~7,-coùvtixç x:il Of1,0tO't'1j't'XÇ, 

Bibliothèque nationale de Paris : Im-ent, X HIH. 
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397 
EPOTHMATA Tor XPîl;OAOPA. 
II ' ' '"\ ' , e:p•. IJtYt,) f.1-a./\ll>Y P71 f.l-!l';t,)Y. 
Ue:pt ax_71p.œ-;Lcrp.où -rc;iy y_poYWY Èx 'tWY XœÀxovouÀou. 
To -rÉ-ra.p-roy -roù fa.~ii, 11:e:pt cruv-ra.eewç. 
Ilept ÈyxÀ71-rLxwv. 
rvwp.a.L f.1-0YOcr'tLX.OL Èx ÔLa.cpopwY 11:0LTj'tWY. 
Ka.-;wvo.:; yvwp.a.L &ç p.enjveyxev 6 11:Àa.vouÔ71ç. 
EROTEMATA CHRYSOLORAE. 
De anomalis uerbis. 
De formatione temporum ex libro Chalcondyl;e. 
Quartus Gaz;e de Constructione. 
De Encleticis. 

m 

i:J 

Sententi;e monostichi ex uarijs poetis. f, 
Catonis sententi;e à Planude conuersœ. .,, 

ANNO M. D. XXXX. ":( 
(A la fin:) REGISTRVM. a bcdefghiklmnopqrs ,;, 

Omnes sunt quaterniones. Impressum Florentia? per Benedictum n: 
Iunctam M. D. XXXX. Mense lanuario. ) . 

In-8° de 285 pages chiffrées + une page blanche + un feuillet ou ~ ,1 

blanc ou marqué, qui manque dans cel exemplaire. Marque typo
graphique avec la devise : NIL CANDIDIVS. Rarissime édiLion. 

Bibliothèque du Musée britannique : 622. c. 6. 

Epwni p.a.-ra. -roù XpucroÀwpa.. 
Ilept &.vwp.œÀwY P7lfL«'tWY. 

398 

Ilept ax_71p.œ-;Lcrp.où -rwv xpovwv Èx -rwv x_a.Àxovôulou. 
To -ré-ra.p-.ov 'tOÙ ya.~ii, 11:ept crw:«eEwi;. 
Ilept ÈjXÀTj'tLXWY. 
rvwi,c.a.L fLOYOc;LX.OL Èx ÔLa.cp6pwY 'ltOLTj'.WY. 
Ka.-rwv. 
Erotemata Chrysolor;e. 
De anomalis verbis. 
De formatione temporum ex libro Chalcondylœ. 

d 
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Quartus GaZl/8 de Constructione. 
De Encleticis. 
Sententiœ monostichi e:x varijs poetis. 
Cato. 

393 

(A la fin:) Registrum. a bcd e f ghiklm nopqr Omnes sunt 
quaterniones. Victor à Rabanis fr socij Venetijs e:xcudebant. 
M. D. XL. Die uero V. Mensis Octobris. 

In-8° de 270 pages + t. feuillet non chiffré. Marque typographique 
sur le Utre et au recto du dernier feuillet. Rarissime édilion. 

Bibliothèque du Musée britannique : 827 .a. U,. 

399 
THEODOR! GAZAE INSTITVTIONIS grammaticœ liber 

secundus, beneficio Jacobi Tussani, professoris Regij, multis locis 
quàm antea castigatior. PARISIIS, Apud Christianum Weche
lum, sub scuto Basiliensi : fr suh Pegaso in uico Bellouacensi. 
M. D. XL. 

In-8° de i29 pages chiffrées + une page non chiffrée + un feuillet 
ayant au verso la marqu~ du Pégase, laquelle figure également sur 
le titre. Signalures: A-G, de i6 pages chacune; H, de 20 pages. 

Bibliothèque nationale de Paris : lovent. X 6665. 

ioo 
~ THEODOR! GAZAE INTROductionis Grammaticœ libri 

quatuor, Gr1Bce, simul cum interpretatione latina, iam tertio de 
integro recogniti atq3 aucti, cum argu.mentis, fr indicihus libro
rum singulorum, ac alijs luculentis castigationibus, q'UIB in alijs 
e:xemplarihus desiderabantur. BASILEAE APVD NIC. BRYL. 
ANNO, M. D. XL. 

In-8° de 703 pages + une paie avec la marque, laquelle figure 
également sur le titre. Signatures: a-z et A-X, soit.Y cahiers de seize 
pages chacun. Rarissime édilion. 

Bibliothèque Victor-Emmanuel (à Rome): 6.t.B.2t. 
Bibliothèque du Musée britannique : 622. e. 22. 
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401 
CONSTANTINI LASCARIS BIZANTII DE OCTO ORA

TIONIS PARTIBVS, vnà cum eiusdem authoris, & aliorum 
opusculis, atq; additionibus, tum ad grrecam, tum ad hebraicam 
introductionem, qure banc voluenti paginam statim se offerunt. 
atq; ea quidem omnia cum interpretatione latina, & quàm antea 
vnquam prodierint, emendatiora. Eme lector candide, & fruere. 
VENETIIS. MDXL. 

(Au recto du f. 8 du cahier X :) Venetiis per Ioan. Ant. de 
Nicolinis de Sabio. Expensis vero Diii Federici & Diii Francisci 
Asulani. Anno ab orbe redempto. MDXL. 

In-8° de 356 feuillets non chiffrés, divisés en 45 cahiers de 8 feuil
lets chacun, sauf le dernier qui n'en a que quatre. Signatures: a-z, 
A-X et a. Marque sur le titre. fdilion d'une très grande rareté. Cel 
ouvrage est le seul connu qui porte réunis sur son titre les deux 
noms de Frédéric et François d'Asola. 

Bibliothèque nationale de Paris : X 286 (lnv. Rés. X t i03). 
Bibliothèque Mazarine : n° 45586. 
Bibliothèque nationale d'Athènes : Philolog. gr. 3317. 
Bibliothèque de Henri Omont (à Paris). 

402 
Arislolelis rhe

TORICORVM AD THEODE
CTEN, GEORGIO TRAPEZVNTIO 

interprete, libri III. 
EIVSDEM RHETORICES AD 

Alexandrum, à Francisco Philelpho in latinü 
versre liber I. 
N une recens ad grrecam veritatem recognili. 

PARISIIS 
Apud Simonem Colinreum. 

i54.0. 
(A la fin:) Parisiis apud Simonem Colinreum. M. D. XL. 
In-8° de U2 feuillets chiffrés + deux feuillets blancs. Signa-

-
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lures : a-f, de 8 feuillets chacune. Marque typographique sur le 
litre. Rarissime. 

Bibliothèque nationale de Paris : Invent. X 16672. 
Bibliothèque Mazarine: n• 20303. 

l03 
GEMISTI PLE 

THONIS DE GESTIS GRAECORVM 
post pugnam ad Mantineam per Capita tra

ctatis, duobus libris explicata, 
M. ANTONIO ANTIMACHO IN

TERPRETE. 
AD HAEC 

DIONYSII HALICARNASSEI PRAECE
pta De oratione Panegyrica, De oratione Nu

ptiali, De oratione Natalitia, De Epithalamijs. 
DEMETRII PHALEREI PRAECEPTA 

De membris & incisis, De periodis, De compo
nendis epistolis, De Characteribus dicendi. 

POLYAENI DE RE MILITARI 
Prrefatio 

EODEM INTERPRETE. 
M. ANTONII ANTIMACHI DE LA VDI

hus Grrecarum literarum Oratio. 
Omnia nunc primum in lucem edita, Gum priui

legio ad triennium. 
BASILEAE. 

(A la page i03 : ) BASILEAE PER ROBERTVM VVINTER 
ANNO M. D. XX.XX. Mense Martio. 

ln-1° de huit feuillets non chiffrés, dont le huitième blanc+ 104 
page~, dont la dernière contient seulement la marque. Rarissime. 

On trouve, en tête du volume : t. • une épitre d'Antoine Antimaque 
à Albertina Lollio, datée du 9 des calendes de mai (23 avril) t.539 ; 
2• une épitre du même à son père, Matthieu Anlimaque. 

Bibliothèque Mazarine : n• t7t35 A. 
Bibliothèque de l'Arsenal : Hist. 2732. 
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iOi 
BOMERI ODYSSEA AD VERBVM translata, Andrea Diuo 

lustinopolitano interprete. EIVSDEM BATRACBOMYOMA
CHIA, .i. ranarum {; murium pugna, Aldo Manutio interprete. 
EIVSDEM BYMNI DEORVM XXXII, Georgio Dartona Cre
tense interprete. SALINGIACI, Ioannes Soter excudebat, Anno 
M. D. XL. Cum Gratia {; Priuilegio in Sexennium. 

In-8• de 8 feuillets non chift'rés + 250 feuillets chiffrés (ou plus 
exactement 248, car le foliotage commence à 3), divisés en 32 cahiers 
de 8 feuillets chacun. Signatures : t, A-Z et AA-HH. Marque typo
graphique sur le titre. Rarissime édition. 

Bibliothèque d'Ingram Bywater (à Londres). 

i05 
DE IESV CHRISTI SACERDOTIO NARRAtiuncula è Grreco 

translata, incerto Interprete. VNA CVM Jacobi Antonij Mar
celli ad Rhenatum Sicilim regem, & Gilberti Cognati Nozereni 1 

ad Pelrum Richardotum epistolis. His accessit MACHOMETI 
VITA ex Gr;eco in Latinum per Georgium H ermonymum uersa 1• 

Adiecta est eadem de Iesu Christi sacerdotio narratiuncula Grrece 
quoq3, ex Suida, si cui con/erre libeat. M. D. XXX.XI. 

ln-8° de 27 feuillets chiffrés + un feuillet blanc, divisés en qualre 
cahiers, dont les trois premiers de huit feuillets chacun et le qua
trième de quatre feuillets. Signatures : a. b. c. d. Sans indication de 
lieu, mais probablement imprimé à Bàle. L'épitre dédicatoire de 
Gilbert Cousin est datée de Nozeroy, premier janvier(sans millésime). 
Rare. 

Bibliothèque Mazarine : n• 25!85. 

t. Gilbert Cousin de Nozeroy (Jura). Il fut secrétaire d'Érasme. Pour plus de 
détails, consulter Achille Chéreau, Notice sur la vie de Œlbert Cousin, dans les 
Mémoiru de la Société d'émulation du Jura, année t863. 

2. Elle occupe les feuillets l6 Vo à 20 ve. Est également reproduite dans cette 
édition l'épitre dédicatoire de Georges Hermonyme à Germain de Ganay, que 
nous avons publiée ci-dessus, p. t02. 

·--= 
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406 
~ DE PLATONI

cre atCI3 Aristotelicm Phi
losophire differentia 
Libellus, nuper in 

lucem editus. 
Bernardino Donato Veronensi Authorc. 

fe:fl>pylou -roü fe:i-c,Lc;oÜ 't'OÜ xœt IlÀ~8fl>voç mpt 
cay 'ApLc;')-réÀ71ç 'l'Cpoç IlÀŒ't'fl>Y(X ÔLi:t.fépe:'t'œL. 

PARISIIS 
t5U. 

397 

(A la fin) : 'Ev ~ 't'WY Ila.pLcr(fl>Y èv&:'t'U'l'Cw871 xop71y~ xa.t Ôœ'l'Ca.Ylj
!'-12.CJ'LY 'Ei-c,wvÔ71ç ÎOUCJ'0tVÎÏç, 't'7Ïç x-,jpœç j'UYi:t.Lxo,; Koppa:Ôou Ne:oôa.p(ou, 
-:oü ~(XCJ'LÀe:(ou 't'U'l'COj'pŒfOU, l't'e:L 11'1'CO 't'7Ïç 8e:oyov(rxç a.' cp' i-c,', i-c,ouvuxLwYOÇ 
i-c,71v6ç. 

Petit in-8° (non in-t6) de 48 feuillets chiffrés (pour le texte latin) 
+ i-4 feuillets non chiffrés (pour le texte grec), dont le verso de 
l'avant-dernier et le dernier blancs. La partie latine comprend six 
cahiers signés : a-f, et la partie grecque trois cahiers signés : « ~ y, 
les uns et les autres de huit feuillets chacun. Marque sur le titre. 
Rarissime. 

Bibliothèque nationale de Paris : lovent. R 9398-9399. 
Bibliothèque d'Ingram Bywater (à Londres). 

407 
CONTENTA. ETHICORVM ARISTOTELIS AD NICOMA

CHVM LIBRI DECEM : ET TRES eorundem Conuersiones : 
Prima Argyropyli Byzantij, secunda Leonardi Aretini, tertia 
uero antiqua : per capita & numeros conciliatre : annotationi
buscb & 1Crzpa.fprzc;LXwç scriptis commentarijs per Iacobum Fabrum 
Stapulensem, ad Argyropylum adiectis. I. Fabri introductio in 
Ethicen. Magna Moralia Aristotelis, Georgio Valla interprete. 
Leonardi Aretini dialogus de moribus. Index in Ethicen. Item 
in magna Moralia. Omnia exemplariorum collatione diligenter 
castigata. FRIBVRGI BRISGOVIAE, Anno, M. D. XLI. 
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(A la fin:) ([ Omnia uno uolumine comprehensa & accura
tissime recognita, quo ad beate uiuendü nullum desit studiosis 
prresidium . nullum enim utilius studiü existimauit Socrates, 
&. uniuersa uere philosophantiü schola, eo in quo ad probitatem 
incitamur, & ad uirtutum accendimur amorem. Absolu ta autem 
in almo Friburgensiü studio, anno ab incarnatione domini uirtu
tum, M. D. XLI. Ioannes Faber Emmeus luliacensis excudehat. 

In-folio de 221 feuillets chiffrés + t feuilJet blanc. Signatures : 
a-z, A-O, de six feuillets chacune. Marque typographique sur le titre. 
ldition de la plus insigne rareté. Un exemplaire est coté t8 marks, 
sous le n• t 77, dans le Catalogue LX de Ludwig Rosenthal. 

Bibliothèque universitaire de Munich : Auct. gr. i2i. 

408 
MICHAELIS EPHESII SCHOLIA IN ARISTOTELIS Llhros 

aliquot : nempe, De luuentute, senectute, uita et morte. De 
longitudine ac breuitate uitre. De diuinatione per somnum. 
E GRAECO NVNC PRIMVM CONuersa, Conrado Gesnero 
Tigurino Medico interprete. Accessit quo<13 NICOLAI LEONICI 
THOMAEI conuersio atq; explanatio primi lihri Aristotelis De 
partibus animalium, lucuhratio ualde utilis, nunc primum etiam 
ex autoris archetypo in lucem edita. Cum gratia & priuilegio ad 
Septennium. BASILEAE. 

(A la fin :) BASILEAE APVD BARTHOLOMEVM VVESTHEMERVM. 

ln-8° de 267 pages chiffrées + t page non chiffrée pour la sous
cription + t feuillet blanc + t feuillet ayant seulement, au verso, 
une marque typographique. Sans indication de date, mais l'épitre 
dédicatoire de Conrad Gesner à Sébastien Singler est datée de 
Zurich, ao0.tt5.U. Rarissime et recherché. Coté 5 fr. sous le n° 8l7, 
dans le Catologue tOO de Enrico Vismara (Milan, t90t, in-8°), p. i9. 

Les mots nunc primum du titre constituent de la part de l'éditeur 
un éhonté mensonge, car il a reproduit l'édition parue à Venise, 
l'année précédente. Voir ci-dessus, p. 389, le n° 393. 

Bibliothèque Mazarine : n• 28839 B (Relié avec l'édition du même 
ouvrage parue à Bâle, en t559). 

Bibliothèque du Musée britannique : 520. a. {5. 
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i09 
~ ALEXANDRI APHRODISIEI PROBLEMATA, OMNI

BVS STVDIOsis non minus vtilia quam iucunda, Grœcè & 
Latinè Ioannis Davioni studio illustrata. Cum priuilegio in 
biennium. PARISIIS. t5U. 

Petit in-8" (non in-f.6) de 78 feuillets chiffrés + deux feuillets non 
chiffrés, dont le dernier blanc. Dans son épitre dédicatoire au 
cardinal Jean de Lorraine, Jean Davionus déclare qu'il reproduit la 
traduction de Théodore Gaza, avec quelques corrections. 

Cette traduction se rencontre parfois seule, mais l'ouvrage, pour 
être complet, doit contenir le texte grec, dont voici la description : 

AAEEAN4POr A4>P04l:EIEO:E loc-.pLxœ &:1topl\(J,OC":ot, xœt (j)UO'LXŒ 
1tp06À7l(J,0t":0t. (A la fin :) 'Ev ~ 1'WY llœpLO"(<a>v lvexocpctx811, xop11y(~ 
xoct Ô0t1t0tY7\(J,otO'LY 'E(J,WYÔ71ç TouO"otY7iç, 't7Îç Xllpotç yuvoc,xoç Koppctôou 
Ne:o6œp(ou wü ~otO'LÀdou ..U'ltOypœrpou ë-:eL &1to 't7Îç 8eoyov(ocç «cp(J,. 
8otpY11ÀL6>YOÇ (J,11Y6ç. 

Petit in-8° de 66 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, 
divisés en huit cahiers de huit f. chacun, sauf le dernier qui en a 
dix. Signatures : 11 ~ î 8 , ~ 'IJ o. Marque sur le titre. Cette édition est 
rare, et il est surtout difficile de trouver les deux parties réunies. 

Bibliothèque Mazarine : n• 22683. 

110 
PLVTARCHI CHAERONEI PHILOSOPHI ET HISTORICI 

CLARISS. OPERA MORALIA, QVAE IN hune usq3 diem 
latinè extant, uniuersa. Huius uiri singularem disciplinarum 
omniü scientiam, & exquisitam rerum uarietatem, solidre 
eruditionis studioso notiorem esse decet, quàm ut encomium 
eius aliquod hic expectet, Bibliothecii enim totam ecquis lau
darit satis? Li/Jrorum catalogum sequens pagina monstra/Jit. 
Cum amplissimo rerum & uerborum Indice. Sub Augustiss. 
lmperat01'1.IB Maiest. edicto {f priuilegio. BASILEAE APVD 
MICH. ISINGRINIVM, ANNO M. D. XLI. 
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ln-folio de 20 feuillets non chiffrés + 260 feuillets chiffrés. Signa
tures : a-c, A-Z et Aa-Vu, de 6 feuillets chacune, sauf C et Vu, qui 
en ont 8 chacune. Marque typographique sur le titre et à la fin du 
volume. Rarissime. 

En tête de l'ouvrage, on trouve : 

NICOLAO SAGVNDINO INTERPRETE. Politica, seu de 
ciuili institulione liber ad Traianü Imperatorem. 

Je copie cet intitulé à la table qui figure au verso du titre, celui 
qui se lit en tête de l'ouvrage proprement dit est ainsi conçu : 

PLVTARCHI CHAERONEI P0LITICORVII, SEV DE CIVILI INSTI
TVTI0NE oPvs, AD TRAIANW DIPERATOREM. Nicolao Sagundino 
interprete. 

Le traité de Plutarque est précédé de l'lpitre dédicatoire de Nico
las Secundinus à Marco Donato, jurisconsulte vénitien. 

Bibliothèque royale de Mnnich : A. Gr. b. 927. 

iH 
PSELLI INTRO
ductio in Philosophire 
modos, à lacobo Fo
sèareno D. Michaë

lis filio è grreco 
in latinum 

versa. 
PARISIIS 

t5.U. 

Petit in-8° de 26 feuillets chiffrés + deux feuillets blancs, divisés 
en 4 cahiers de 8 feuillets chacun, sauf le dernier qui n'en a que-'· 
Signatures : a-d. Marque typographique sur le titre. Rarissime. 

Traduction, y compris l'épitre dédicatoire d'Arsène de Monemba
sie au cardinal Nicolas Ridolfi, du volume décrit sous le n• 394. 
Pour l'édition princeps, voir le tome premier de cette Bibliographie, 
p. 2to. 

Bibliothèque d'lngram Bywater (à Londres) . 

]Fi 

; .. l 
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4J2 
THEODOR! GAZAE INTRODVCTIONIS GRAMMATICAE 

LIBRI QVAtuor, unà cum Interpretalione Latina per uices 
Capitum disposita : Recognitione ucro ex uetustis manuscriptis 
exemplaribus llalicis. Basilere ex officina Valderiana, mense 
Martio, Anno t5U. Cum priuilegio Caesareo ad quinquennium. 

(A la fin :) a b c d e f g h i k 1 m n o p q r s t u x y z. aa 
bb cc dd ee ft' gg hh ii kk li mm nn oo pp qq rr ss tt uu xx yy 
zz omnes quaterniones prreter zz sexternionem. BASILEAE IN 
OFFICINA Valderiana. An. t5U. 

ln-4° de 369 pages chiffrées+ t. page non chiffrée (pour le registre 
et la souscription) + t feuillet blanc au recto et ayant au verso un 
oiseau perché sur une branche qu'il mord. 11':dition des plus rares. 
Cotée 3 fr. sous le n° t.088, dans le Catalogue 100 de Enrico Vismara 
(Milan, t.901, in-8°), p. 39. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inv. X 733. 
Bibliothèque du Musée pédagogique (à Paris) : n• H3t9. Figurait à 

!'Exposition universelle de 1900, parmi les raretés bibliographiques que 
possède cet établissement. 

it3 
8EOKPITO)• EiirAAIA TOITE.;L tJ,lxpœ (sic) 1toL~tJ,œ<rœ ie xœ\ 

-rp1.«xo-nœ. Toü a.ù-roü 'E1tL1pcitJ,tJ,"'t'œ iwea.xa.lôexœ. Toü a.Ù-:oü IléÀ,xuç 
xetl Il-:epo1Lov. THEOCRITI IDYLLIA, Hoc est, parua Poëmata 
XXXVI, Eiusdem Epigrammata XIX. Eiusdem Bipennis, & 
Ala . PRAETER HAEC, ACCESSERE Sc!tolia utilissima Zaclia
rim Calliergi, hactenus paucis uisa. BASILEAE, M. D. XLI. 

(A la fin :) BASILEAE, PER HAEREDES ANDREAE CRA
TANDRI. M. D. XLI. 

In-8° de huit feuillets non chiffrés, dont le huitième blanc + 38t. 
pages chiffrées+ deux pages blanches+ une page avec la marque. 
Rare. 8pttre dédicatoire de Hieronymus Gemusœus à Ioannes Hen
richus Ryhinerus, datée de Bâ.le, premier aoô.t 1541. 

Bibliothèque de l'Arsenal : Belles Lettres. 2284. A. 
16 
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iti 
~ P. Ovidii Nasonis Fastorùm Lib. VI. Tristium Lib. V. 

De Ponto Lib. 1111. Parisiis Apud Simonem Colinreum. l5U. 

ln-16 de 240 (non 230) feuillets fautivement chiffrés. Signatures: 
a-z, aa-gg, de 8 feuillets chacune. Titre dans un encadrement xylo
graphique. Rarissime. 

Le volume se termine par Cla. Ptolemœi inerrantium stelloru111 
significationes per NICOLA n1 LEONIC\'lll è Grœco translat;e et Roma110-
rum Menses in veteribus monimentis Rom;e reperti. Description em
pruntée à Ph. Renouard, Bibliogmpltie des éditions de Simo11 de 
Colines (Paris, i894, in-8°), p. 433. 

Bibliothèque Ambrosienne (à Milan). 

it5 
IL SOGNO DIL CARA VIA. 

Con Gratia, e Priuilegio. 
M. D. XLI. 

(A la fin:) Con priuilegio : che nessuno ardisca stamparc la 
presente opera in termine di anni dieci, ne a/troue stampata 
uendere senza licenza dello auttore. Con pena corne in esso si 
contiene. ln Vinegia. Nelle case di Giouann' Antonio di Nïcolini 
da Sahhio. Ne gli anni del Signore. MDXLI. Di! mese di J,faggio. 

In-4° de trente feuillets non chiffrés, divisés en sept cahiers de 
quatre feuillets chacun, sauf le dernier qui en a six. Signatures: A-G. 
Xylographies dans le texte et sur le titre : celle-ci représente no 
homme debout qui parle à un autre homme assis, le coude appuyé 
sur une table. Plaquette de la plus insigne rareté. 

Au feuillet 2 recto, épitre dédicatoire ainsi intitulée : 

AL MOLTO ILL VSTRE, E REVERENDO Signor Don Die_go 
Vrtado de Mendoza, del Consiglio della Cesarea, e Catho!ica 
Maestà, e suo dignissimo Oratore appresso la Serenissima {; 
lllustrissima Signoria di Vinegia, Alessandro Carauia. 

Au verso de ce même feuillet 2, huit octaves Alli Lettori. 

-:.1, 

: 1 

rG: 
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Au recto du feuillet 3, Incomincia il Sogno dil Camuia. C'est un 
petit poème en octaves, qui se termine au recto de l'avant-dernier 
feuillet. Au verso du même feuillet, on trouve : ORATIONE CHE 
FECE il Carauia al Signore lddio dipoi risuegliato. Elle est aussi en 
vers et se termine au recto du dernier feuillet. Elle y est suivie des 
mots : IL FINE, et de la souscription que nous avons reproduite 
ci-dessus. Le verso du premier feuillet et celui du dernier sont 
blancs. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise): Miscell. 2477 .4. 
Bibliothèque Mazarine : no t t060 (incomplet). 
Bibliothèque nationale de Paris : Inv. Rés. Yd 577. 

416 
HPOâOTOr AOfOI ENNEA, OIIIEP EIIIKAAOîNTAI MOîl':AI. 

HERODOTI LIBRI NOVEM, QVIBVS MVSARVM INDITA 
SVNT NOMINA, KÀuld. EÙ-ré?mi• 8œÀ.;(a.. MEÀ1top.év71. ÎE?'fL'X.0?71• 
Eprx-rld, IIoÀup.v(rx. Oùprxvlrx. KrxH~6mi. Clio. Euterpe. Thalia. Mel
pomene. Terpsichore. Erato. _Polymnia. Vrania, Calliope. AD 
HAEC, fEOPrIOr fEMil':TOr, Tor KAI IIAH8ONOl':, IIEPI 'tWV 
p.dt ":71V Èv Mrxv-t'LVE~ f'ŒX.71V, ~L6À(rx W, GEORGII GEMISTI, QVI 
ET PLETHO dicitur, de ijs quae post pugnam ad Mantineam 
gesta sunt. Libri Il. Vnà cum IOACHIMI CAMERARII Prae
fatione, Annotationihus, Herodoti uita : decb figuris : & qua 
usus est Dialecto : omnia in studiosorum utilitatem diligenter 
conscripta. BASILEAE, IN OFFICINA HERVAGIANA. 

(Page 310 :) BASILEAE, IN OFFICINA HERVAGIANA, MENSE 
MARTIO, ANNO M. D. XLI. 

In-folio de dix feuillets non chiffrés + 3to pages + un feuillet 
ayant au verso la marque typographique. Rare. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inventaire J 644. 
Bibliothèque Mazarine: n• 5540 A. 
Bibliothèque nationale d'Athènes: Philolog. gr. 2430 (t). 
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417 
ONOSANDRI PLATONICI DE OPTimo Imperatore eiusq; 

officio, opus no minus erudilü quam amoenum Nicolao Sagun
tino interprete. RAPPHAELIS VOLATERANI De principis 
ducisq3 officio {f ueteri militia, Liber unus, perquam doctus « 
utilis. AGAPET! DIACONI DE OFficio, Regis ad lustinianum 
Cœsarem opusculum saluberrimis aphorismis refertum, per 
ALBANVM TORINVM Latinitate donatum. PLVTARCHI 
CBAERONEI DE doctrina principum Liber /. ERASMO ROTE
ROD. interprete. BASILEAE. M. D. XLI. 

In-8° de 8 feuillets non chiffrés + 224 pages fautivement chiffrées. 
Signatures : a, a-o, de 8 feuillets chacune. Rare. 8pitre dédicatoire 
d'Albanus Torinus à Bernard, marquis de Bade, datée de Bàle, 
calendes de septembre t.541. 

Bibliothèque royale de Munich : A. Gr. b. 2366. 

4t8 
L. COELII LACTANTII FIRMIANI DIVINARVM INSTI

TVTIONVM LIBRI SEPTEM. *· EIVSDEM De ira Dei Liber I. 
De opificio Dei Liber I. Epitome in libros suos, Li/Jer acepha
los. Phœnix. Carmen de Dominica resurreclione. Cum Indice 
rerum locupletissimo. LVGDVNI APVD SEB. GRYPHIVM, 
us.u. 

In-8° de 620 pages + 26 feuillets non chiffrés. Signatures : a-= et 
A-T, de 8 feuillets chacune. Marque typographique sur le titre. 
Rare et recherché. 

Les feuillets t. recto à 6 recto comprennent le Lexique des mols 
grecs rédigé par MARC Musuaus. 

Bibliothèque nationale de Paris: Inv. C 2857. 

4l9 
~ Aristotelis Stagiritre PerÎPATETICORVM PRJNCIPIS ETHI

CORVM ad Nicomachum libri decem. Ioanne Argyropylo 
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Byzantio interprete, nupcr ad Grrecum exemplar diligentissime 
recogniti, & cum Donati Acciaioli Florentini viri doctissimi 
Commentariis casligatissimis, denuà in lucem editi. PARISIIS 
Ajmd loannem Roigny, via ad D. Iacobum, suh Basilisco & 
quatuor Elementis. M. D. XLII. Cum Priuilegio. 

(A la fin :) PARISIIS. EXCVDEBAT IOANNES LODOICVS TILE
TANVS. t54t. 

In-folio de six feuillets non chiffrés + 208 pages. Sur le titre, 
une presse avec les mots : PRELVM. ASCËSIANVM. Jean de Roigny 
avait épousé Jeanne, fille de Jodocus Badius Ascensius (Josse Bade 
d'Assche) et ce fut après la mort de son beau-père qu'il adopta 
cette marque typographique (Cf. Pb. Renouard, Imprimeurs pari-
siens, p. 329). • 

Bibliothèque Mazarine : n• 362t*. 

420 
Decem libri ETHICORVM ARistotelis Interprete lo. Argyro

pilo Byzantio multà quàm anteà emendatiores. P ARISIIS. Ex 
officina Prigentii Caluarini ad Geminas Cyppas in Clauso 
Brunello. 1542. 

In-8° de {33 feuillets chiffrés + trois feuillets non chiffrés. Xylo
graphie au verso du dernier feuillet. Titre encadré d'un bois. Au 
verso du titre, 23 vers latins de Jacques Lefebvre d'Etaples à Paulus 
.,Emylius. Rarissime édition. 

Bibliothèque nationale de Paris : lnv. Réserve, p R 62. 

421 
Arislotelis DE GENERATIONE ANIMALIVM LIBRI V. 

Theodoro Gaza interprete. P ARISIIS. Ex officina Prigentii 
Caluarini ad Geminas Cyppas in Clauso Brunello. 1512. 

In-8° de 94 feuillets chiffrés + deux feuillets non chiffrés. Titre 
dans un gracieux encadrement xylographique. Edition d'une grande 
rareté. 

Bibliothèque de l'Arsenal : Sc. & Arts. 5031 bis. 
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422 
Aristotelis Stagiritm DE PRIMA PBILOSOPHIA seu lfeta

physicorum Libri XII loanne Argyropylo Byzantio interprete : 
& ad Grmcum exemplar diligentissimè recogniti. PARISIIS 
Apud loannem Roigny Via ad D. lacobum, sub Basilisco & 
quatuor Elementis. t5.t.2. 

(A la fin :) PARISIIS EXCVDEBAT IO. LODOICVS TILETANVS. 
{542. 

In-1° de H9 feuillets chiffrés + un feuillet non chiffré. Signa• 
tures : a-n, de 8 feuillets chacune; o, p, q, r, de 4 feuillets chacune. 
Rarissime édition. • 

Après la traduction par Jean Argyropoulos des {2 premiers livres 
de la Métaphysique d'Aristote, on trouve la version des livres i3 
et U par le cardinal Bessarion. 

Bibliothèque royale de Munich: A. Gr. b. 395. 

423 
Primus phySICORVM ARistotelis, interprele loanne Argy

ropilo Byzantio. P ARISIIS Apud Guillielmum le Bret, in 
clauso Bruncllo, sub signo Cornu cerui. {542. 

In-8° de H6 feuillets chiffrés. Titre placé dans un encadrement 
xylographique. Rarissime. 

Bibliothèque nationale de Paris : Invent. R 26880. 

424 
Arislotelis DE ANIMA Libri tres, interprete loanne Argy

ropilo Byzanlio. PARISIIS. Apud Guillielmum le Bret, in 
Clauso bruncllo, sub signo Cornu cerui. t5i2. 

In-8° de 48 feuillets chiffrés. Titre placé dans un ornement xylo
graphique. Rarissime. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inv. R 26883. 
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i25 
Libri QuaTVOR ARISTOtelis de Cœlo, Argyropylo Byzan

tio Interprete. PARISIIS. Ex officina Nicolai Buffet, prope 
collegium Remense commorantis. 154.2. 

(A la fin :) ;5a,I Excusum Parisijs, in officina typographica 
Nicolai Buffet. 154.2 . 

ln-8° de 64 feuillets chiffrés. Titre encadré dans un ornement 
xylographique. Rarissime. 

Bibliothèque nationale de Paris : lnv. R 26884. 

426 
Nicolai LeoNICI THOMAEI CONuersio in Latinum, atque 

explanatio primi libri Aristotelis de partibus animalium. Liber 
apprimè utilis, nunc primum in lucem .editus. Cum priuilegio. 
PARISIIS, Prostant apud Iacohum Bogardum , sub insigni 
D. Christophori è regione gymnasii Cnmeracësis. i5'2. 

In-8° de 52 feuillets chiffrés, divisés en sept cahiers de huit feuil
lets chacun, sauf le seplième qui en a quatre seulement. Signa
tures : A-G. Marque sur le titre. Rarissime. 

Bibliothèque Mazarine : n• 29058. 

427 
NICOLAI 

LEONICI 
THOMAEI 
DIALOGI 

Quorum nomina sequens indicat 
pagel/a. 

LVGDVNI APVD SEB. 
GRYPHIVM, 

f 542, 
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ln-8° de 270 pages + un feuillet pour la marque, laquelle figure 
également sur le titre. Signatures : a-r, de 8 feuillets chacune. 
Rarissime édition. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : n° t2648. 

428 
EMANVELIS 

CHRYSOLORLE BYZANTIN!, VIRI 
DOCTISS. GR..:EC..:E GRAMMA 

TIC..:E INSTITVTIONES. 
Latina è regione opposita sunt Gr;ecis, ita ut uersus uer

sui, imo uerhum uerho, quoad commodè fieri licuit, 
respondeat, Dominico Syluio interprete. 

VENETIIS. M D XLII. 
(A la fin:) Venetijs apud Ioannem Farreum, é" fratres. Anno 

à partu Virginis. M D XLII. 

In-8• de 100 feuillets non chiffrés, divisés en 13 cahiers de 8 feuil
lets chacun, sauf le dernier qui n'en a que 4. Signatures : A-N 
(lettres latines). Marque de l'imprimeur sur le titre, flanquée de 
ces deux devises, dont l'une est la traduction de l'autre : Concordia 
paruae ,·es crescunt. Tîi Of.1-ovol!J 'tœ f.1-txp¼ cx&EivoV'tœt. 

Bibliothèque de l'École des Lan·gues orientales: GG. X. t25. 
Bibliothèque du Musée britannique : 827. a. t9. 

429 
CONSTANTINI LASCARIS BYZANTIN! GRAEcre institu

tiones, vnà cum interpretatione lalina, eorum usui atq; com
modo dicatre, qui grrecas litteras optime scire desideriit. in 
quibus quid expectes, sequens pagina tibi facile indicabit. 
VENETIIS. MDXLII. (A la fin :) Venetiis, apud loannem 
Parreum, & fratres. Anno à partu Virginis. MDXLII. 

ln-4° de 288 feuillets non chiffrés. Marque de l'imprimeur sur le 
litre. Rarissime édition. 

Bibliothèque de S, Marc (à Venise): t7913. P. 8. 
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430 
THEODOR! GAZAE INSTITVTIONIS GRAMmaticœ lifn.,, 

quatuor, addita uersione Latina, iterum exactiùs à quodam 
Grœcè doctiss. collati : demptis adulterinis qui6usdam, {, uer
sione u6i vide6atur castigatiori. PARISIIS. Apud Christianttm 
Wechelttm su6 scuto Basiliensi in uico lacohœo : {, sub pegaso in 
uico Bellouacensi. M.D.XLII. 

In-8° de 69 pages chiffrées + deux pages blanches + une page 
avec la marque au Pégase, laquelle figure également sur le titre. 

Bibliothèque nationale : lovent. X 6673. 

431 
IANOr AA~KAPEO~ Tor PîN~A

KHNOî EIIIfPAMMATA. 
IANI LASCARIS RBYNDACENI 

EPIGRAMMATA. 
PARISIIS, 

Exemplaria prostant apud lacohum Bogardum, sub inszgni 
D. Christophori è regione gymnasii Cameracensis. 

t5.\2. 
(Au dernier feuillet recto :) Ex o!ficina laco6i Bogardi, è 

regione gymnasii Cameracensis. 

In-4° de t8 feuillets non chiffrés, divisés en 4 cahiers, dont les 3 
premiers de 4 feuillets chacun et signés ABC, contiennent les épi
grammes grecques; et le quatrième, de 6 feuillets et signé A comme 
le premier, comprend les épigrammes latines. Marque typographique 
sur le titre el au verso du feuillet t2, lequel est blanc au recto. 8di
tion plus rare, mais un peu moins complète, que celle de t544. 

Bibliothèque d'Ingram Bywater (à Londres). Cet exemplaire porte, à l'in
térieur de la couverture, l'ex-libris gravé de L. E. Bigot. 

Ce Recueil d'épigrammes, très probablement formé en dehors de 
la participation de Janus Lascaris, est loin de renfermer toutes celles 
qu'avait composées l'illustre humaniste. On nous permettra d'y en 
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ajouter deux inédites. La première figure, au feuillet t2 recto de la 
grande Collection chirurgicale réunie par Nicétas et contenue dans le 
Parisinus grec 2247 : 

'I ' A ' WCXV'IIOU '.00 cxaxcxpE<t>Ç 

· 'I ' 1.. ~ ' ' 'P'" EtÇ WCXV'lll)V '°tfJ'I/ "'-iCX'll'tOptvov 'tOV OOtO'II, 

Tlç -:a:ô' &xe;opb1ç ÔLa.yp«iJ,(J,(l't'IX Ô71pov i11a.upèi 
«ÏJ8~ É8'flXE rpa.vœ 1tp«1tLO'L 'ltEUXIXÀ((J,~Ç; 

'E '°'' ' ,, n •_,1'1 'I> • 'p'" , ' X o7)p7)ç iJ,EY IXYc.>'JEI E ... 1/\UDEÇ EÇ OOOY Lp7lY 
~ - , - 'I' , ' ') ~«Y't'OpLYOU 1tpoyov0L, 't'WY X/\EOÇ Evpu 'ltE ,EL ' 
, , ,, , , • "1 , "\ ( ' , 

xa.u't'oç a.pL;oç œv71p, xouo EV "°Y OLç «yepix;oç, 

1-1oüvoç ltYL'X,YEUO'IXÇ 87\pix1-1ix XOO'iJ,O~EÀÉç, 
~a:8p«, ~p6x.ouç, 't'ov(c.>v èmoéa1-1c.>v O"/."'i'flX't' É-:eu;i.y 

1t«rY.pll;' 1 , Lao8É«t> 1tix-:pl 2 xixpL~OiJ,EYOÇ. 

Il nous paraît toutefois impossible que les dessins du manuscrit 
2247 aient pour auteur le susdit JEAN SANTORINOS. Ils sont plutôt 
l'œuvre de quelque élève encore très inexpérimenté. 

On connaît fort peu de chose concernant Jean Santorinos. On sait 
pourtant que le fameux médecin Vido Vidi avait fait appel à son 
talent pour illustrer ses traductions latines d'auteurs chirurgicaux 
grecs. Celui-ci le désigne nominativement, en compagnie de Fran
·çois Primatice, dans la préface de sa version du .De machinamentis 
d'Oribase. Voici ses paroles : 

Ea itaque latina fecimus. In quibus interpretandis, dum non 
modo qure dicerentur intelligere, sed illa ipsa etiam machina
menta, quo aptius dictione complecterer et uelut oh oculos 
ponerem, et pingere et lignea conficere studeo : quantum labo
ris susceperim, quantum exhauserim, pr;eter complures alios, 
testis mihi est loANNES SANTVRINEVS RHomvs, et ipse reuerendis
simi cardinalis mei 3 / amiliaris; testis etiam Franciscus Prima
ticius Bononiensis, regis Galliarum pictor eximitts, quorum ali
quando opera wus sum '. 

Le Parisinus grec 2248 contient également la CollecLion chirurgi-

t. Ainsi corrigé en marge, au lieu de i:œvûxp11c;-'. 
2. C'est-à-dire le Pape. 
3. Le cardinal Nicolas Ridolfl. 
4. Parisinus latin 6866, f. 305 recto. 
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JANUS LASCARIS 

D'après un tableau ayant appartenu à feu Je corn le Luigi Bossi de Milan. 
Voir à ce sujet : Guglielmo Roscoe, Vila e pontificato di Leone X, trad. dal 
conte Luigi Bossi, t. VIII (Milan, i8t7, in-8•), p. 48 et 255. 
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cale de Nicétas. On trouve en tête l'épigramme ci-après, qui est de 
Janus Lascaris, comme cela ressort des vers 2t et suivants : 

"Bv 'AaxÀ7111:~a.Ô71; 11:oÀÀwv &v-:a.;Lo; &.vôpwv, 
11::iao-c.>Y, Èx-ra.11vc.,v, f&.pii,a.xa. xa.t ~ÉÀta.. 

'l'Tt'Ttoxpa.":7};, };Ca)pctv6;, 'OptL6ŒO'LOÇ Kmtu; 't'E, 
'ApxLyÉv71;, 'PoÜ'fOÇ, Ilpa.;a.y6pa.;, âLoxÀl\;, 

'HpocpLÀo;, cl>(À(a)Y, 'Epa.a(c;pa.-:o; 7lOÈ fa.À71v6;, 
' ' L -. " 1 '\ 11:ctY':EÇ ctpLc;0-:1::xva.L ljO'ŒY 0O'0L 1tpo1tctActL 

'. - , f 1 ~ , ' 8'1 1 ctAXn1pt; Y0UO'Ca)Y, uyu:~71; !J(a)'t0pt; &:O' A0~, 
oùôè:v &x,c;opt11; doo,; um;é6a.Àov. 

Ot ÔÈ YÉoL 't'U'Tl:É(a)Y Àw6a.ç È;a.p8pwanç 't'E - , ' ,, , , xouptuaw ypœuaw -r Ca)'Tl:ctaa.v a.ii,rpu-itELY • 
• • ,.. _8 ' ~• ' ''\ L xa.L cpuaLX0L 0l\ ev XELpoupyLxa. '"' oux a.Myor.t; 

' • , ( • • l ' • J. ":7}Y 't'EXY71Y f0tEO' y 't' Ca)O'~ 't EXEptA-ci.'tLO'ctY • 
!>..À' ID.ÀOLÇ !1EÀ!Ca)Y -r' È1tEYE(11a.r.' d; &tpctYL0'!1ÔY 

-ra.u't71; ~a.Lo-ra.-roL; O-XL~op.iY71; 11opfoL; • 
• AÀÀ' 8 yt N r.xl\-:a.; O'Of( 71; 11:po 110;, Etc iv &ytlprx; 

- " ' , •~ , " , r ""- 8 't'EUX0Ç 00' EC7XL0Y0tY't 71pxtO'EY 0L 0AE pov • 
' ~ ' • ,,~ t: , , ' ~, , ""' XctL t1L0typa.1111a.'t' EoEL,EY E'lt(a)YU!1a., O'UY o E'Tl:L0EO'!A-Ca)Y 
oùv611a.-.• Èx 11-opcpwv 8-iixtv È11:Lc;a.ii,év(a);, 

orppa. 11:ÉÀ(a)O'LY Èva.py-ii p(f,;WY7lY 11:rxpéxov-ra. 
Q'Ca)'tELpa.; -.éy_v71; 11:œv 11:08ÉoUO'L yévoç 

'E'I '\ L~ ' ~. .. A . f 1 , ,, ' AACl.u0Ç EÇ O ctLl'XY œuptr.L0Ç l\Y~X E'Tl:E!1'1'EY 
OÙX &éxOY'tŒ y' ÉXWY ~u6À(œ ÔL~E!1ÉYl'XL 

11:a.10:i; 8' ÉÀÀœÔLXOUÇ1 ot; tÙ11a.pÈ; Èç -:fi.oc; a.ÙÔ71v 
•'I '\ , "'' ' - ' ~, 'I '\ , ... EAAl'XO E'ltl'XO'XljO'ctL Xa.L O0!A-EY 'tl'XAL0a.L,;, 

xa.t auyypa.1111a.-:' Èpuact'tO XÀELYO'tŒ't(a)Y 11:0YOY à.'IÔpwv 
Ào(a-8La. ôua11tvÉ(a)Y XEpatv &.m)J,ul'Eva. • 

-.,jvô' l-rL ~u6lov !f7lYE 8tô; xœt xpuaô; ÏYELXE 
't71À68t'I '1-:œÀ(ljvô' 0'fpœ 1tD,~ MtÔLl(Ca)Y 1 • 

Nüv ÔÈ 11:(1.'tl}p KÀl\!1ELÇ ;uY71Y 8é-ro xa.t X0t't'ÉYEUO'EY 
t71-rpwv ':ÉX,Y71Y O'W'I l11tv w; 't'Ô -itipo; 1 , 

t. Le manuscrit original rapporté du Levant par Janus Lascaris est utuelle
ment le Laurentianus 1 du pluteus 14. Il a été décrit par Bandini, Calai. codd. 
grœcorum Bibliothecœ Laurentianœ, t. III, col. 53 et suiv. . 

2. C'est-à-dire les manuscrits grecs 2241 et 2248 de la Bibliotb. nat. de Paris, 
exécutés par ordre du pape Clément VII, ou peut-être le dernier seulewenL 
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Ëpya. xÀu-t«;iv 1tpoy6v<i>v crw~<i>Y eùepyecr(a.ç -:e 
a.ue<i>Y1 xa.t 1ta.pÉ'f.<i>Y èç crocp(1)Y 1tipoÔOY. 

Er11 ot ~a.crLÀ'ÎÏa.ç 6p.6cppova.ç IÎ't't"il p.evow~ 
a.Ù'toç ÉXWV 1t0Vi<i>v ' ci).).œ 't( 'ta.Ü-:' è1tt 'tOÏ:Ç; 

.,. "\ ! , , , , r__ ,, , ' 
<i>V XMOÇ OU"J,,L 1ta.pepyov œer.1rop.a.L, Cfa'E'ta.L a.L<i>'I 

Ëpyov &p.a. KÀnoï: Ka.ÀÀL61tll n 8ea.ï:v. 

~32 

U3 

IL LIBRO OTTA VO DE LA ENEIDE DI VERGILIO, PER 
MESSER GIOVANNI GIVSTINIANO Dl CANDIA. Con P1·iui
legio dello Illustrissimo Do. Veneto. In Vinegia. MDXLII. (Au 
verso du f. 35 :) In Vinegia per Giouann' Antonio, {f Pietro /ra
te/li de Nicolini da Sahio, A instantia di D. Francesco d'Asola. 
Nel Anno. MDXLII. 

In-8° de 36 feuillets non chiffrés, dont le 8° blanc, divisés en neuf 
cahiers de 4 feuillets chacun. Signatures : A-B et A-G. Marque de 
l'imprimeur sur le titre. tpttre dédicatoire de Jean Giustiniano à 
François I••, roi de France, datée de Venise, 25 juillet 1542. Rare. 

Biblioth. de S. Marc (à Venise) : lliscell. 2371.10. et 238t.5. 

i33 
DE OFFICIIS, M. T. CICERONIS LIBRI TRES. *· Item, 

De Amicitia : De Senectute : Paradoxa : & De Somnio Scipio
nis. Cum D. Erasmi, Philippi Mel. ac Barptolemrei Latomi · 
Annotationib. Quibus accessit Grreca Theodori Gazre in lib. de 
Senectute, & Somnium Scipionis traductio. Omnia denuo, uarijs 
ac optimis quihusq; collatis exemplarihus, diligentissimè casti
gata. LVGDVNI APVD SEB. GRYPHIVM, t542. 

ln-8° de 36 feuillets non chifl'rés + 264 pages + 32 feuillets non 
chifl'rés. Signatures : a-e, A-R, aa-dd, de 8 feuillets chacune, sauf e 
et R qui n'en ont que 4 chacune. Marque typographique sur le titre. 
Rarissime. 

Réimpression des éditions lyonnaises de 1336 et 1538. 

Bibliothèque roy. publique de Dresde : Lit. Rom. B 225tm, 
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434 
DICTIONARIVM LATINAE LINGVAE AMBROSII CALE

PIN! BERGOMATIS, moitis uarijscb ex autoribus collectum, 
accuratiuscb multo quàm antehac excusum. Cui certo consilio 
Tabulas adiecimus de ratione usucb xu. mensium Romanorii, 
unà cü Cla. Ptolemœi inerrantium stellarum significationibus, 
per Nicolaum Leonicum è Grreco translatis. 

AD STVDIOSA,V IVVENTVTEM. 
En tibi, quod faustum {i fœlix sit, arnica Iuuentus, 

Ambrosii rursus lexica docta damus. 
Aucta quidem paucis (nec. n. nisi uera fatehor) 

Aucta tamen, multis atq:, polita locis. 
lpsa quod aduertes, con/erre priora molestum 

Huic si non operi, quod modo prodit, erit. 
ld precor ut facias, namq:; inde iuuahere multum, {J 

Pro uigili fueris grata lahore mihi. 
Cum gratia & priuilegio Regio. BASILEJE. M. D. XLII. 
(A la fin :) BASILEAE, PER HIERONYMVM CVRIONEM, 

MENSE A VGVSTO, ANNO M.D.XLII. 

In-folio de 542 feuillets non chiffrés, divisés en 90 cahiers de 
6 feuillets chacun, sauf le premier (liminaire) qui en a 8. Signa
tures : *• a-z, aa-zz, aaa-:zz, aaaa-uuuu. 

Nous donnons place à cet ouvrage dans la présente Bibliographie, 
parce qu'il contient la traduction, par LÉomcos Tuo11.&:0s1 d'un 
traité de Ptolémée, mentionné sur le titre. 

Bibliothèque nationale d'Athènes : Linguistique. 

435 
ROMA RISTA VRATA, ET ITALIA illustrata di Biondo da 

Forli. TRADOTTE IN BVONA LINgua uolgare per Lucio 
Fauno. IN VENETIA. MDXLII. Con Priuilegio del sommo 
Pontifice Paulo III. {5 dello Illust1-iss. Senato Veneto per anni X 

(A la fin:) REGISTRO. ABCDEFGHIKLMNOPQ 
R S TV X Y Z AA BB CC DD EE FF GG HH II. Tutti sono 

,.r,I 

', __ J 
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quademi, eccetto II ch' è duerno. In Vinegia, per Michele Tra
mezzino, del l\IDXLII. 

In-8° de i6 feuillets non chiffrés + 3.U feuillets chiffrés + 
H feuillets non chiffrés. Marque typographique sur le titre et à la 
fin du volume. 

Le feuillet 2 liminaire contient le privilège accordé par le Pape; 
le feuillet 3 recto, celui du Sénat vénitien, en date du 19 mai 1.542. 
Au verso de ce même feuillet commence l'épître dédicatoire de 
l'imprimeur Michele Tramezzino à Daniel Veniero, laquelle se 
termine au recto du f. 4. Viennent ensuite : la table des matières, la 
table des localités, une épitre de Biondo Flavio au pape Eugène IV. 

La RoMA RISTAVRATA occupe les feuillets t r• à 63 r• et est 
divisée en trois livres. Les deux pages suivantes contiennent une 
autre épître de Biondo Flavio in ltalia illustrata. Au f. 64 v0 , il y a 
une liste des provinces de l'Italie, qui sert de division à l'Italia 
illusfrata. Cet ouvrage va du f. 65 au f. 3.U. A la suite, on trouve 
des Annotationi contra Biondo ne la sua Roma ristaurata, cauate da 
l'antica Roma di Giouam1i Bai·tolomeo Margliano Jlilanese dottissima 
persona, e raccolte, seconda l'ordine di numeri, del medesimo Biondo. 

Lucio Fauno est le pseudonyme de GIOVANNI TARCHAGNOTA. 
Bibliothèque de S . .Mare (à Venise) : n• 3i6U. 

i36 
GEORGII TRAPEZVNTII, IN LOcum illum Euagelij, Si 

uolo eum manere donec ueniam, &c. Opusculum. ARNOBII 
AFRI IN ALlquot Euangelistarum locos Annotatiunculre 
IVXTA SENSVM ALLEGOricum apud Origenem obseruata (sic) 
à Gilberto Cognato Nozereno. ANTONII NEBRISSENSIS in 
aliquol Sacrre scripturre locos Annotationes. Vnà cum alijs, nunc 
primum ex impressione reprœsentatis. BASILEAE. M.D.XLIII. 

(A la fin:) Basilere per Roberlum Vuinter. An. MDXLIII. 

In-8° de huit feuillets non chiffrés+ 272 pages, dont la dernière 
contient seulement la marque de l'imprimeur. 

D'une vie de Georges de Trébizonde, placée en tête du volume, je 
détache le passage suivant : « Vertit autem Aristotelis librum de 
Animalibus, eiusdem de Arte dicendi, Eusebii de Prœparatione 
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eua11gelica, et Ptolemœi ingens opus quod Dlpl l'S"fœÀTj; 1tpcryf,I.Gl'tdizc 
inscrihitur, in quam et Commentaria scripta reliquit, quœ reprehen
dunlur una cum versione a Ioanne de Monte Regio, iis libris 
quibus Theon Alexandrinus defenditur, quare tantam sihi inuidiam 
comparasse scrihitur ut a Trapezuntii filiis Romœ veneno exlinclus 
quihusdam credatur. » 

Ce crime, dont on a accusé les fils de Georges de Trébizonde, esL 
purement imaginaire. Jean Müller de Kœnigsberg mourut de la 
peste, comme en témoigne Luc Gaurico : « Ohiit diem suum in 
urbe Romulea ex fehre pestifera sine epydimia in xenodochio 
Sancti Spiritus, anno œtatis sure 51 cum mensihus 5, diebus 12 nl 
circiter 1• » Paul Jove tient le même langage : « Sed grassanle in 
Urbe pestilentia falo surreplus 1 • • 

Bibliothèque Mazarine : n• 23a4'3. 

i37 
Theodori Gazre INSTITVTIONIS GRAMMA TICAE LIBER 

Secundus, multis locis quàm antea castigatior. PARISIIS Apud 
Iacohum Bogardum suh insigni D. Christophori, ~ regione gym· 
nasij Cameracensis. 154.3. 

In-8° de 65 feuillets chiffrés + un feuillet blanc. Signatures : 
A-G, de 8 feuillets chacune; el H, de 10 feuillets. Marque typogra
phique sur le titre. Rare. 

Bibliothèque d'Émile Legrand (à Paris). 

438 
BESSARIONIS Niceni Cardinalis orationes De grauissimis 

periculis, quœ Reipublicre Christianœ à Turca iam tum impen
dere prouidebat. Eiusdem ad principes de pace inter se con
ciliiida, & hello aduersus Turcas suscipiendo exhortatio. 

(A la fin :) abc d e f g hi quaterniones omnes. Romre In 
iedibus Francisci Priscianensis Florentini. MDXLIII. 

t. Tractatru astrologicu.t (Venise, 1552, ,l•), f. 62 v•. 
2. Elogia doctorum virorum (Anvel'I, 15511 8•), p. i7i. 



ANNÉE t5i3 U7 

In-4° de 36 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, groupés 
en 9 cahiers, signés comme l'indique le Registre ci-dessus. Le litre 
est placé dans une bordure xylographique gravée par Francesco de 
Nanlo. Rare et recherché. Un exemplaire est coté 18 marks sous le 
n° -486, dans le Catalogue LX de Ludwig Rosenthal. 

tpltre dédicatoire à tdouard IV, roi d'Angleterre. C'est celle-là 
même que composa Guillaume Fichet, en U71, et que nous avons 
reproduite à la suite des Cent-dix lettres grecques de François 
Filelfe (Paris, 1892, in-8°), p. 257-258. 

Bibliothèque de S. Marc. (à Venise) : 3285. AO. t. 

i39 
CORONA PRETIOSA 

Laquai insegna la lingua Greca uolgare & literale, 
Et la lingua Latina & il uolgar Italico 

con moita facilita & prestezza 
nuouamente emendata. 

l:TECl»ANOl: XPHl:IMOl: 
" l • ' 1 ' 8 l ' ' -°' "I: -r1youv ;i.fœvoç -.~p.~oç œp-r~wç sn:œvœp pwtJ,i.V"'l, Uf T1ç s.,e:;~ 

p.œv8&.vsw ffiV tô~w-.~x71v Ht ffiV ~-::~x71v yÀwaaŒv 
-:~v ypœ~wv • Ë-.~ ÔÈ: xœt ffiV ypœ1-11-1a.-:~x71v 

' ' ,,. ' "1- - "I XŒ~ niv ~Ô~c,>';~X7lV jAWaaa.v 'tWV Afl.• 
-rtvwv 1-1s-rà. e:ÙxoÀlœç, xa.t 

, '"I' 6 SV.OA~î«t> "I.P "«t>· 
VENETIIS EX SIRENIS OFFICINA 

ANNO MDXLIII. 
(A la fin :) Registrum. ABCDEFGH. Omnes sunt quater

niones prœter H duernionem. Venetiis apud hœredes Petri 
Rauani & socios mense lanuario M. D. XLIII. 

In-8° de 60 feuillets non chiffrés. Marque à la Sirène sur le titre. 
Rare. En juin 1899, un bouquiniste du Quai Voltaire offrait, à 20 francs, 
un exemplaire incomplet du dernier cahier. 

Bibliothèque de l'Arsenal: Belles-Lettres. 285, in-8°. 
Bibliothèque Mazarine : n• 20to0. 
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440 
CONSTANTIN! LASCARIS BYZANTIN! GRAEc;e institu

tiones, vnà cum interpretatione Latina, eorum vsui atq; commodo 
dicatéB, qui Grœcas literas optimè scire desiderat . in quihus 
quid expectes, sequës pagina indicahit. PARISIIS, Ex officina 
Christiani Weclteli, suh scuto Basiliensi, in vico IacohéBo : {f suh 
Pegaso, in vico Bellouacensi. M. D. XLIII. 

ln-4° de 200 pages. Marque typographique sur le titre. Rare. 
N. B. Les 4 exemplaires qu'il m'a été donné de voir se terminaienl 

tous avec la page 200 et, par conséquent, ne contenaient pas ce qui 
est annoncé au verso du titre. 

Biblioth. de !'École des Lang. orient. (2 ex.) : R. III. 3a. et Y. m. i. 
Bibliothèque de Théodore A vramiotis. 
Bibliothèque du feu prince Georges Maurocordato. 

i4t 
EROTEMATA GVARINI CVl\l MVLTIS ADDITAMENTIS 

EMENDATIORA QVAM VNQVAM PRODIERINT. VENETIIS 
EX SIRENIS OFFICINA ANNO MDXLIII. 

(Au recto du feuillet 51 :) Venetiis apud hreredes Petri 
Rauani & socios mense Februario M. D. XLIII. 

In-8°. de 51 feuillets chiffrés + un feuillet blanc. Sur le litre, une 
Sirène, entourée du quatrain suivant : 

OÙ ~À!X'it'ttL, IXIJ'tœ? 'tOÙ,; YIXtJ't(ÀÀOYtŒ,; èye(peL 
' ' , ~ ' '1( o-etp'tlv 71p.e-.e?~i; eu:;op.oi; ev o-e11. o-w. 

Tiji xœt civeu Ôea-p.wv, xœt da'7li; x71?0Ü &ÀoL1'7ii; 
Tiii; o-orp(œi; 1tÉpœa-ov 8œpa-œÀÉwi; 1tEÀIXY7l. 

En tête du feuillet 2, comme titre d'entrée en matière, on lit 
EPDTBMATA ror XPBWADPA (sic). Rappelons que les Erotemata de 
Guarino ne sont que ceux de Manuel Chrysoloras un peu abrégés. 

Bibliothèque nationale de Paris: X 295 (Inv. Rés. tïO-i bis). 
Bibliothèque du l\lusée brilannique : 022.c. tO. 
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GRAECAE 

INTERROGATIONES 
DE OCTO PARTIBVS ORA 

tionis, quibus grreco Sermone dili
gens prœceptor quàm facilli

me studiosos discipu-
los interrogare 

poterit. 
Non sine gratia, multaq:; pecuniaria, ut 

in Priuilegio continetur. 
VENETIIS MDXLIII. 

4-t9 

(A la fin :) Venetijs pcr lo. Ant. & Petrum Fratrcs de Nico
linis de Sabio. Anno Dni. MDXLIII. 

In-8° de 48 feuillets non chiffrés, groupés en six cahiers de 8 feuil
lets chacun. Signatures : A-F. Marque typographique sur le titre. 
Rarissime. Grec et latin. C'est un abrégé des Erotemata de Manuel 
Chrysoloras. En tête, on trouve un avis au lecteur de Petrus Roccha. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise :) t.4-736.A.5. 

443 
~ Les questions 

PROBLEMATIQV[E]S DV POVR
quoy d'Amours, Nouuellement traduict, 

d'italien en langue Francoyse par 
Nicolas Leonique, poëte 

Francoys. 
*Auecq ung petit liure, contenant le Nouuel 
Amour inuenté par le seigneur Papillon, & 
vne Epistrc abhorrant folle Amour, par 
Clement Marot, varlet de chambre du Roy, 
· Aussi plusieurs Dixains à ce propos 

de saincte Marthe 
M. D. XLIII. 
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~ On les vend à Paris en la rue neufuc nostre Dame à 
l'escu de France, par Alain lotrian. 

(A la fin :) ~ Finist le liure d'amours Nou
uellement imprimé 

à Paris. 
Petit in-8° (non in-16) de 40 feuillets non chiffrés, divisés en cinq 

cahiers de huit feuillets chacun. Signatures : A-E. Vignelle sur le 
titre el bois dans le texte. 

Voir ci-dessus, à l'année 1537, le n° 365, p. 370. 
Bibliothèque nationale de Paris : lnv. Rés. Ye t60i. 

444 
0EOKPITOr Eii1rAAIA, TOITE:ETI MIKPA nom.MATA&:: KAl 

TPIAKONTA. Toù ixu-roù Èmypœ11~-r« Èwe«x«lôex«. Toù ixu.où UiÀi:

xuç x«t II-repuywi1. THEOCRITI IDYLLIA, HOC EST PARVA 
POEMATA XXXVI. Eiusdem epigrammata XIX. Eiusdem 
Bipennis {f Ala. VENETIIS ex Olficina Farrea. M. D. XLIII. 

In-8° de 78 feuillets chiffrés + 2 feuillets non chiffrés, dont le 
dernier blanc. Signatures : A-K, de 8 feuillets chacune. Sur le titre 
et à la fin du volume, marque typographique avec la devise : Sopra 
ogn' uso mortal M'è dato albergo. Très rare. 

En tête du volume, épître dédicatoire de Labanus Torinus à 
Polycarpus Cratander. 

:EXOAIA IlAAAIA El:E TA 0EOKPI-:ou dôuÀÀL«. Èx ÔLŒcpop11>v ixv:r.
ypœf11>V auÀÀex8év-.«. COMMENTARIA VETERA IN THEOcriti 
Eglogas, ex diuersis exemplarilJus collecta. VENETIIS ex 0/fi
cina Farrea. M. D. XLIII. 

(A la fin :) Venitijs (sic) apud Ionnem (sic) Farreum & 
fratres. Anno à partu Virginis. M. D. XLIII. 

In-8° de i08 feuillets. Signatures : A-N, 8 feuillets chacune; O. 
-1 feuillets. Marque typographique avec la devise sur le titre et à la 
fin du volume. 

Ces Scholies sont celles qui ont été réunies par ZACIIARIE CALLERGI. 

Voir le titre d'entrée en matière, f. 2 recto. 
Bibliothèque du Musée britannique : 687. d. t6. (1 et 2). 

·- 1 
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445 
ARISTOTELIS STAGIRITAE PERIPATETICORVM PRIN

CIPIS ETHICORVM AD NICOMACHVM lihri decem. Ioanne 
Argyropylo Byzantio inte1·prete, nuper ad Grœcum exemplar 
diligentissimè recogniti. Cum DoNATI Acciaioli Florentini viri 
doctissimi Commentariis, denuo in lucem editi. Quot tihi, 
Lector, ex hac postrema editione locos restitulos habeas, 
nostra hœc si cum cœteris confcras, facile deprehendes. Nam 
prœter verha mutilata & confusa, integras quoq3 lineas qure in 
priorihus editionihus non habebantur, fidcliter restituimus. 
LVGDVNI, A.PVD loANNEll ET FRA~CISCVM FRELLONIOS, FRATRES. 
i5.U.. 

(A la fin :) LVGDVNI, ExcvoEBA~T 10A~~Es ET FRA~c1scvs 
FRELLONII FRATRES. i5.U. 

In-8° de i2 feuillets non chiffrés + 919 pages chiffrées + i page 
non chiffrée. Signatures : œ, 8 feuillets; ~' 4 feuillets : a-z, A-Z, 
AA-LL, 8 feuillets chacune; MM, 4 feuillets. Marque typographique 
sur le titre. Très rare édition. 

Bibliothèque universitaire de Güttingue: Auct. gr. IV. t 02:;. 

446 
~ GEORGII TRAPEZONTII Dialectica, hœc continens : 

De enuncinlione. De prredicabilibus. De prœdicamentis. De 
syllogismo categorico, & hypotethico. De enthymemate. De 
diffinitione ac diuisione. De thesi. ET HAEC OMNIA VTililer, 
elegantérq3 & modo quidë perbreui ac introductorio. P ARISIIS. 
Apud Simonem Colinreum. rn.u. 

(Au feuillet 32 recto :) Paririjs in olfi.cina Simonis Colinœi, 
xxn Aprilis. Anno à natali c H RI STI saluatoris. mu. 

In-8° de 32 feuillets chiffrés. Titre entouré d'un bois (qui n'est pas 
celui aux Lapins). Edition aussi rare que toutes celles de cet ouvrage 
données par Simon de Colines. 

Au r0 du r. 32, après la souscription, on lit cette pièce de vers : 
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Ant. Tempestiuo, Dialectico Monlisaculi, 
Hubertus Sussannams. 

Interpres Dialectices perite, 
Antoni, Logicam Georgianam, 
Excusam nitidis typis noufsque 
Propono iuuenum clwro tuorum. 
Afucronem rabidi styli retundet 
Horurn qui faciunt subarroganter, 
Receptam Dialecticam eleuando, 

Bibliothèque de l'Arsenal : Sc. & Arts. 838. Relié avec l'édi lion de i:i36. 

447 
EPOTHMATA TOr XPrl:OAOPA füpt ixvhlp.a:),(,)v p71p.ihwv. füpt 

a"',(7l{J-rJ.":LO'p.OÜ 'tWV XflO',l(,)',I' Èx 't'WV '/_rJ.Àxovou),o'J. To -:bz.p,0'1 ,OU 
frJ.Ç"fÏ, 1tept O'IJV'tŒ:ÇêhlÇ. füpt È"(XÀ7lnXW'I (sic). fvwp.2•. !J-OVOa".\'f.01 ÈX 

ôLrJ.CfOflhlV 'TtOL7l'tWV. Ka:'t'(,)',1. Ep(,)":7\ p.2-:œ 'tO:J fou2pwou. 
EROTEMATA CHRYSOLOR~E. De anomalis uerbis. De 

formatione temporum ex libro Chalcond;ljla!. Quartus Gaz;e de 
Constructione. De Encleticis (sic). Sententùe monostichi ex uari;s 
poetis. Cato. Erotemata Guarini. VENETIIS Ex officina Farrea. 
Ad signum Ai:boris uenundantur. (Au recto du f. !81 :) 
VENETIIS Ex Officina Farrea. MDXLIIII. 

In-8° de 1.81 feuillets chiffrés + un feuillet blanc. Marque au 
verso du feuillet 181. Rare. Au verso du titre, épitre dédicatoire 
« Aldus Cresari Aragonio », la même que dans l'édition de t5t2. 

Bibliothèque nationale de Paris : X 29:i (Inv. Rés. X ti04- bis). 
Bibliothèque du Musée britannique : 622. c. 7. 
J'ai vu récemment (mai 1902), chez un bouquiniste du Quai Voltaire, 

un exemplaire de cette édition des El'otemata qui différait des exemplaires 
ordinaires en ce qu'il ne possédait pas au verso du titre l'épllre dédica
toire, laquelle y était remplacée par des armoiriP-s que je n'ai pu iden
tifier : d'azur au lion de sable lampassé de gueules. Le bibliopole en question 
l'offrait au prix dérisoire de cent francs. 

,1 
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448 
CONSTANTINI 

LASCARIS BYZANTINI GRAMMA 
ticœ institutiones unà cum aliorum qui

busdam opusculis, atq3 additionibus 
tum ad gra-cam, tum ad hebrai

cam introductionem, qure 
banc uoluenti paginam 

statim se offerunt : 
atq3 ca quidë 

omnia 
cum intcrpretatione latina, & 

quàm antea unquam 
prodierint, emen

datiora 

' 

423 

(Au recto de favant-dernier feuillet:) SERIES LITERARVM. 
abc de fgh i kl mn opq r s tuxyz ABC DEF GHI 
K L M N O Q R ST V X Y Z AA BB CC DD EE FF GG HH 
II KK LL MM. Omnes sunt quaterniones. VENETIIS, APVD 
IOAN. ANTOnium, & Petrum fratrcs de Nicolinis Sabionenses. 
Süptu Melchioris Scssç. Anno l\lDXLIIII. mcnsis Octobris. 

In-8° de 464 feuillets non chiffrés, groupés en :i8 cahiers de 
8 feuillets chacun. Marque typographique (un Chat) sur le titre et 
au ,·erso du dernier feuillet. Rarissime édition. Un exemplaire, 
relié en très beau parchemin, est colé 5 fr. sous le n° 1.209, dans le 
catalogue 1.00 de Enrico Vismara (Milan, in-8°) p. 43. 

Bibliothèque d'Émile Legrand (à Paris). 

440 
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SCHOLIA IN SEPTEM EVRIPIDIS TRAgœdias ex anliquis 
exemplarib. ab Arsenio archiepiscopo Monembasire collecta, 
nuncci3 denuo multo quàm antea emendaliora in lucem edita. 
BASILEAE, PER loannem Heruagium. 15U. 

(A la fin : ) ETrD08H EN BAl;IAEIA à:va.À«:>(J,a.aL t11>œvvou -:o~ 
épouœyfou, -:<j> ix1to ..-ii; tvaa.pxou otxovo11(:x; x_pLc;oÜ Ë·m 'X,LÀLOc;<j> 'lœ'I• 

-:œxoaLoc;<j> -:eaa!l.potxoc;<j> -:t-:a.p-r<i>, (J,t'tot"(tL-.vu~vo; (J,"/IYO;. 

In-8° de 4 feuillets non chiffrés+ 566 (non 580) pages fautivement 
chiffrées+ t feuillet blanc. Signatures : t, A-a, Aœ-M11-, de 8 feuillets 
chacune, sauf t et Ml'-, qui n'en ont que 4 chacune. 8dition rare et 
recherchée. Un bouquiniste du Quai Conti en offrait récemment (déc. 
t901} un exemplaire bien conservé et revêtu d'une jolie reliure 
ancienne en peau de truie estampée, au prix modique de 5 francs. 

Réimpression correcte, y compris l'épitre dédicatoire d'ARSÈNE DE 

MoNEMBASIE au pape Paul Ill, de l'édition de 1534, décrite dans celle 
Bibliographie, t. I, p. 219 à 224, n° 92. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : n• 42361. 
Bibliothèque nationale d'Athènes : Philolog. gr. 2259. 
Bibliothèque nationale de Paris : Inv. Yb. t 994. 

i50 
L'ANDRIA, ET L'EVNVCHO DI 

TERENTIO,TRADOTIE 
IN VERSO SDRVCCIOLO 

PER MESSER GIO. 
GIVSTINIANO 
DI CANDIA. 

CO:N PRIVILEGIO DEL 
Senato Veneto per anni .X. 
IN VINEGIA. MDXLIIII. 

(Au dernier feuiHet r° :) In Vinegia in Casa di Messer Francesco 
d' Asola, nell' Anno. M. D. XLIIII. Nel Mese di Luglio. 

Petit in-8° (non in-12) de huit feuillets non chiffrés+ 72 feuillels 
chiffrés (dont le dernier fautivement coté 71). Sur le titre, ancre 
aldine, mais sans le mot ALDVS. Il existe des exemplaires en grand 
papier blanc et en grand papier bleu. Rarissime. 



ANNÉE t5H 

En tête du volume, épitre dédicatoire intitulée : Al illusiJ'iss. et 
reuerendiss. signor monsignor Georgio di Armignac (sic), vescouo di 
Rodez, orato1·e del Re christianias. appresso nosfro Signore, Gio. 
Giustiniano. Cette épître est datée de Venise, 26 juillet 1544. Elle est 
suivie d'une seconde intitulée : Al clariss. et molto magnifico S. Gio. 
Grolier, del christianias. Re di Francia secretario, e thesorier generale 
nella Lombardia, Ji'rancesco Asolano S. Cette épitre occupe quatre 
feuillets et ne porte pas de date. 

Bibliothèque nationale de Paris : Invent. Yc 4989. 

,51 
LI TRE LIBRI DI NICOLO LEONICO DE VARIE HIS

TORIE, NVOVAMENTE TRADOTTI IN BVONA LINGVA 
V0LGARE. IN VENETIA. M. D. XLIIII. Co 'l priuilegio del 
summo Pontefice Paulo III. et del/' lllustriss. Senato Venetiano, 
per anni dieci. 

(A la fin :) REGISTRO. * * ABCDEFGHIKLMNOPQRST. 
Tutti sono quaderni. In Venetia per Micltele Tmmezzino, Nell' 
anno della nostra Salute. M. D. XLIIII. 

ln-8° de i6 feuillets non chiffrés + i50 feuillets chiffrés + 2 feuil-
lets blancs. Marque à la Sibylle sur le titre. Rarissime et recherché. 

Colla.lion des feuillets liminaires. 
Feuillet t. : Le titre. 
Feuillets 2 ro à 3 ro : Privilège du pape Paul III, sans da.le. 
Feuillet 3 v0 : Privilège du Sénat de Venise, daté du 20 nov. t.543. 
Feuillet 4 ro et v0 : 8pitre dédicatoire : Al magnifico messer Z a caria 

Contarini, del clarissimo messer Polo, .Michele Tmmezino (sic). 
Feuillets 5 r" à t5 v0 : Table des matières. 
Feuillet t6 r0 et v0 : Avis de Giovan Battista Castrodardo Bellonese 

alti Lettori, daté de Padoue, t.8 septembre t.544, dans lequel ce per
sonnage se déclare le traducteur de l'ouvrage. 

Bibliothèque Mazarine : n• 52729. 
Bibliothèque de l'Arsenal: Histoire. t9489. 
Bibliothèque du Musée britannique: U9~. b. 28. (3). et t23. b. i8. 
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452 
M. T. CICERONIS lN M. ANTONIVM PHILIPpicaJ orationes 

XIII/. summa diliqentia emendataJ ac restitutœ, 9· commentarijs 
Francisci Maturantij, Georgij Trapezuntij, Philippi Beroaldi, 
/o. Sturmij, Bartholomrei Latomi, Ghristoplwri Hegendorphini, 
?s quibusdam etiam maximè insignibus Hieronymi Ferrarij obser
uationibus illustratœ. Gum rerum ac uerborum indice copio
sissimo. PARISIIS Ex officina Michaëlis Vascosani, in uia qua! 
est ad D. /acohum, sub Fontis insiqni. M. D. XLIIII. 

In-4° de 6 feuillets non chiffrés + 246 feuillets chiffrés + U feuil
lets non chiffrés. Signatures : A, 6 feuillets; A-Y, 4 feuillets cha
cune; Z, 6 feuillets; Aa-Zz, AA-RR, 4 feuillets chacune; SS, 
6 feuillets. 

Au verso du titre, on lit le Privilegium in hanc sententiam impetra
tum a Proprœt01·e Parisiensi, etc., daté du t.5 avant les calendes de 
mars t.544, et signé: /o. lacobtts Memmius. Rarissime édition. 

Bibliothèque du Musée britannique : 72. k. 5. 

453 
GEORG II TRAPEZVNTII IN Glaudij Ptolemœi centum Aplw

rismos Gommentarius. Eiusdem, de Antiscijs, in quorum ratio
nem fata sua reijcit. Item ab eodem, Gur Astrologorum iudicia 
plerumque /allant. N une primùm omnia in Iucem édita. Additus 
est dialogus loannis Pontani, in quo doctissimè disputatur, qua
tenus credendum sit Astrologiœ. Gum priuileqio 9· gratia quin
que annorum. Colonùe Ioan. Gymnicus excudehat, Amw 
MDXLIIII. 

Petit in-8° de t.04 feuillets non chiffrés, divisés en treize cahiers 
de huit feuillets chacun. Signatures : A-N. Livre d'une très grande 
rareté. 

On trouve, en tête, une épître dédicatoire de Iacobus Curio Hofe
mianus à Philippus Buchamerus, premier médecin d'Albert, cardinal 
archevêque de Mayence. 

Du f. signé L v0 au r. signé L2 v0 , dans le De antisciis, Georges de 
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Trébizonde donne sur lui-même des détails biographiques qu'il 
importe de reproduire : 

<< Neminem, credo, fugit eorum qui me norunt Grœcum esse 
me et in insula Creta natum, atquo inde uxore ducta, simul cum 
ipsa et liberis, iam 35 ferme annis per alienas nationes procul
que a patria inuitum errare. Quis enim patriam, ubi natus, ubi 
educatus, unde uxorem duxit, ubi suos habet liheros, relinque
ret? Reliqui tamen inuidia nonnullorum, et quidem potentius 
superatus et summis incommodis pro superbia eorum adflictus : 
abiique cum uxore et unica tune filia, Vicontiamque conduc
tus, legi annos ferme duos : inde quoque conspiratione aliquo
rum abire coactus, Venetias petii, duodecim circilor ibi annos 
vixi, œquitate credo iusticiaque illorum hominum diutius quam 
innata infelicitas mea paterotur. Quum igitur inde quoque reces
sissem, Bononiœ annum ferme moratus, Florentiam veni et 
triennio post, rhomanam sequens curiam, vi rerum pulsus, 
anno Domini U52, a papa Nicolao quinto, ad cuius honorem 
Matthœum Chrysostomi, Euangelicam Eusebii doctrinam, Ioan
nem Cyrilli, libros Aristotclis de animalibus, Loges Platonis, 
Ptolemœi Magnam Compositionom, quœ vulgo Almagostus 
appellatur, Alhanasium et Basilium, Nazianzeni Gregorii, mul
taque prreter hœc minuta volumina e grœco in latinum tra
duximus. Exacti Rhoma sumus, quia non patiebamur tot tan
taque volumina, summo labore nobis edita, partim in Pogium 
Florentinum, partim in lacobum Cremonensem transferri. 
Quam indignissimam rem atque inauditam non auderemus 
dicere, nisi eam aperte oslenderent schedulœ manu·lacobi Cre
monensis conscriptœ et in commentariis nostris, iussu ipsius 
Nicolai quinti, adfixœ, mihique turpiter ab eo missœ. Quod cur 
faceret inde palet quod cum per epistolam, quœ extat, a me 
sibi fuerat supplicalum ut nollet labores meos in .alios trans
ferre, velletque a me vexatione, quam acerba huius rei mcmoria 
faciebat, liherare, respondit obediendum esse mihi; aliter, face
ret ut nullius rei posscm in posterum recordari. Quod oracu
lum per episcopum edidit Perusinum. Hœc siue ipse per se cogi• 
tans, siue per alium suggesta sibi fuerint, nescio. His minis et 
maxime cnrcere atque vinculis, quibus me adflixit, perterritus, 

l 
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illico Neapolim versus abii : ubi Alfonsus, rex Aragonum et 
utriusque Sicilire inclytus, tam verhis quam rebus humanissimo 
(quod innatum sihi est) me suscepit. » 

Bibliothèque Mazarine : n• 30083. 
Bibliolhèque d'Ingram Bywaler (à Londres). 

4-54-
HISTORIA 

CAPTAE A TVRCA CON
STANTINOPOLIS, DESCRIPTA 

a Leonardo Chiensi Theologire professorc, & Mi
tylcncs Archiepiscopo, qui ab hostc unà ob
sessus & captus fuit, neq3 alia scribit, quàm 

qure coram uidit & cognouit. 
Item, Michaelis Rottingi in candem Prœfatio. 

(Au r° de favant-dernier feuillet :) Norimbergœ, in officina 
Ioannis Montani, & Vlrici Neuber, M. D. XLIIII. 

In-4° de 28 feuillets, dont le dernier blanc. Signatures : A, 4 feuil
lets ; aa, 2 feuillets, b c d e, 4 feuillets chacune ; f, 6 feuillets. Le 
titre est orné d'un portrait xylographié, avec le mot GVARDA sur 
un ruban, et au dessous : MAHOMETIS PRIMI CONstantinopolis 
Impemto1'is Effigies. Toutefois, ce portrait ne représente nullement 
Mahomet II, premier sultan de Constantinople, mais en réalité l'em
pereurJean II Paléologue, d'après la belle médaille gravée par Villore 
Pisano. Il a, d'ailleurs, été souvent reproduit comme étant celui de 
Mahomet II, et récemment encore, dans le Dictionnaire complet 
illustré de Pierre Larousse, 83• édition (Paris, t896, in-8°), p. 122.\. 
Plaquette d'une extrême rareté. 

Cette Relation a été plusieurs fois publiée, au xv1• siècle, notam
ment par Conrad Clauser, à la suile de sa traduction de l'Histoire 
des Turcs, de Laonic Chalcondyle (Bâle, t556, in-fol.) ; par Philippe 
Lonicer, dans ses Chronicorum Turcicorum tomi tres (Francfort-sur
Main, t558, in-fol.); par Nicolas Reusner dans ses Epislolarum Tur
cicarum lih1'i XIV (Francfort-sur-Main, t598, in-4°). Jean-Baptiste 
L'l1:cuy, abbé de Prémontré, en a donné une fort belle édition (Paris, 
1823, in-4°), tirée à 60 exemplaires seulement, comme il le déclare 
dans sa préface, p. xn. 
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Sur LioNARD DE Cmo, on peut consulter : Leona,·di Chiensis de 
Lesbo a Turcis capta Epistola Pio papœ li missa, ex cod. ms. Ticine11si 
primus edidit Carolus Hopf (Kœnigsberg, i866, in-8°), p. 3 à 7. 

Bibliothèque Mazarine : n• tS0-i-6. 
Bibliothèque nationale de Pat·is: ln'I". Rés. J f230. 

455 
SIMON ARBOR

SELL VS ARTIVM ET 
MEDICINAE D0-
CTOR, ANGELO 

FORTIO NA
TVRAE INVESTIGA 

TORI EXQVI 
SITISSIMO. 

S. P. D. 
ln-8° de huit feuillets non chiffrés, dont les deux derniers blancs, 

en un seul cahier signé A. Sans aucune indication, mais certaine
ment imprimé à Venise, la même année et chez les mêmes typo
graphes que l'opuscule décrit sous le numéro suivant. Rarissime. 

Simon Arborsellus déplore, dans cet écrit, que la médecine de son 
temps ne fasse pas de progrès et soit insuffisante aux besoins. Il 
prie Angelus Fortius, qu'il considère comme un homme très savant, 
de lui donner des conseils relativement à l'art de guérir. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : Miscell. 34-93.6. 

456 
DE MEDICA INVENTIONE. 

COMMVNE BONVM VNA PROPRIVM DVCIT. 
(A la fin :) Venetijs in redibus Ioa. Ant. & Petri fratrum de 

Nicolinis Sabiensium. Mense Maij. MDXLIIII. 

In-8° de dix feuillets non chiffrés, en un seul cahier signé A. Sur 
le titre figure le portrait reproduit ci-dessus, page 381. Plaquette de 
la plus extraordinaire rareté. 
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Au feuillet 2 reclo; 

DE MEDICA INVENTIONE. ANGELVS FORTIVS, NATV
RAE inuestigator Sanandiq; Syncerre facultatis inucntor, 
Simoni Arborsello, artium & medicinre doctori Excellenlis
simo, fœlicitatem cupit, Venetijs die primo Aprilis. MDXLIIII. 

Cet opuscule est une 1·éponse à celui qui est décrit sous le numéro 
précédent. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : Miscell. 3493.a. 

i57 
DE OFFICIIS M. T. CICERONIS LIBRI TRES. Item, De 

Amicitia : De Senectute : Paradoxa : & De Somnio Scipionis. 
Cum D. Erasmi, Philippi Mel. ac Barptolemœi Latomi Annota
tionib. Quihus accessit Grreca Theodori Gazœ in lib. de Scncc
tute, & Somnium Scipionis traductio. Omnia denuo, varijs ac 
optimis quihusq; collatis, exemplarihus diligenti~simè castigata. 
VENETIIS, M. D. XLIIII. 

In-8° de 36 feuillets non chiffrés + 264 pages + 32 feuillets non 
chiffrés. Signatures : a-e, A-R et aa-dd, de 8 feuillets chacune, sauf 
e et R, qui n'en ont que 4 chacune. Marque typographique sur le 
tilre. Réimpression des éditions lyonnaises de t536, t538, {542. 

Biblioth. royale publique de Dresde : Lit. Rom. A 2443m2. (Exemplaire 
incomplet.) 

i58 
ROMA TRIONFANTE DI BIONDO DA FORLI, TRADOTTA 

PVR HORA PER LVCIO FAVNO DI LATINO IN BVONA 
LINGVA VOLGARE. Co'l Priuilegio del sommo Pontefice 
Papa Paolo Ill, {J delf 1/lustriss. Senato Veneto, per anni X. 

(A la fin :) REGISTRO, abcdefghiklmnopqrsluxyz aa bb cc 
dd ee ff gg hh ii kk Il mm nn oo pp qq rr ss tt uu xx yy zz 
aaa bbh. Tutti sono quaderni. ln Venetia, per Michele Tra
mezzino. Nel MDXLIIII. 
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ln-8° de 24 feuillets non chiffrés + 384 feuillets chiffrés. Le 
regislre ne contient pas l'indication des trois cahiers liminaires, qui 
sont signés: ABC. Sur le titre, marque typographique (la Sibylle). 

Lucio Fauno est le pseudonyme de GIOVANNI ÎARCllAGNOTA. 
Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : n• 3\JIO:i. 

459 
C0MMENTARIO DE LE COSE DE TVRCHI ET DEL S. 

GE0RGIO SCANDERBEG, PRINCIPE DI EPYRRO. CON LA 
SVA VITA, ET le uittorie per lui fatte, con l'aiuto de l'altis
simo Dio, & le inestimabili forze, & uirtu di quello, degne di 
memoria. <jJ M. D. XLIIII. 

(A la fin :) Reuisto 9· nouamente corretto per il dittatore. Al 
solo Iddio Honor 9· Gloria. Starnpato in Vinegia per Bernardino 
de Bindoni. Nelf anno del Signore. M. D. XL V. 

ln-8° de 50 feuillets non chiffrés + deux feuillets non chiffrés, 
divisés en 7 cahiers de 8 feuillets chacun, sauf le dernier qui n'en a 
que 4. Signatures : A-G. Rarissime édition. En tête, épître dédicatoire 
à Frédéric de Gonzague, duc de Mantoue, datée du premier juin 1539. 
Rappelons que l'auteur de cet ouvrage est un Albano-Grec, nommé 
DEMETRIO FRANCO. Voir la préface de l'édition de t591, reproduite à 
cetle date. 

Bibliothèque royale publique de Dresde : Hist. Turc. H 9!J. 

460 
EMANVE 

LIS CHRYSOLORAE BYSAN
TINI VIRI DOCTISS. 
GRAECAE GRAMMA 

TICAE INSTITV 
TIONES. 

Latina è regione opposita sunt Gnecis, ita ut uersus uer
sui, imù uerhum uerho, quoad commodè fieri licuit 

respondeat : Dominico Syluio interprete. 
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De f omzatione temporum, ex 
Lihro Cltalcondyl;e. 

(A la fin :) Registrum ABCDEFGHIKLMNO. Omnes sunt qua
terniones. Venetijs ex officina h;eredum Petri Rahani {f sociorum. 
M. D. XLV. Mense Octobri. 

In-8° de H2 feuillets non chiffrés. Marque de l'imprimeur sur le 
titre el à la dernière page. Très rare. En tête du volume, on trouve 
l'épitre de Dominicus Sylvius à Gerardus Sukerodius, déjà men
tionnée précédemment. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : n• 68021. 
Bibliothèque du Musée britannique : 82i. a. 37. 

46l 
THEODORI GAZAE INTRODVCTIONIS GRAMMATICAE 

LIBRI QVATVOR, GRAECE, SIMVL CVM interpretatione 
latina, iam quarto de integro recogniti : cum argumentis, {J 
indicibus librorum singulorum, ac alijs luculentis castigatio
nihus, qu;e in alijs exemplarihus desiderabantur. BASILEAE 
APVD NICOLAVM BRYLING. ANNO. M. D. XLV. 

In-8° de 704 pages, groupées en .U cahiers de i6 pages chacun. 
Marque de l'imprimeur sur le titre. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : t49t9. B. 2. 
Bibliothèque nationale d'Athènes : Philolog. gr. 5023. 
Bibliothèque du Musée britannique : 622. c. 23. 

462 
THEODORI GAZAE GRAMMATIC~ INTRODVCTIONIS 

Libri quatuor, unà cum inlerpretatione latina, dcnuo argu
mentis & indicibus singulorum librorum in fronte, annota
tionibusq; in margine adiunctis, summa cura ac diligcntia post 
omnes alias impressiones castigati. 

(A la fin :) Venetiis in redibus Ioan. Ant. é• Petri fratrum 
(dans certains exemplafres : Petrum fratres) de Nicolinis de 
Sabio. Sumptu vero D. Melchioris Sessœ. Anno Diii M. D. XL V. 
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In-8° de 280 feuillets chiffrés. Marque typographique (un Chal) sur 
le litre et à la fin du volume. Rare et jolie édition. Cotée 2 fr. 50, 
sous le n° 433, dans le Catalogue toi de Enrico Vismara (Milan, 
rnœ, in-8°), p. {8. 

Bibliothèque nationale de Paris: Inv. X 66i4. 
Bibliothèque du Musée britannique : C. t6. c. t. et G 7-1,6-1,. 
Bibliothèque d'lngram Bywater (à Londres). 
Bibliothèque de feu Charles Gidel (à Paris). 
Bibliothèque nationale d'Athènes : Philolog. gr. :i022 M. 

i63 
RHETORICORVM ARISTOTELIS AD THEODECTEN LIBRI 

TRES. Georgio Trapezuntio interprete. EIVSDEM AD ALEXAN
DRVM RHETORICES LIBER 1. à Francisco Philelpho in Lati
num uersus. *· APVD SEB. GRYPHIVM LVGDVNI, t54.5. 

ln-8° de 248 pages. Marque sur le titre. Rarissime. 
Bibliothèque Mazarine : n• 20305. 

i6i 
ARISTOTELIS STAGIRITAE DE HISTORIA ANIMALIVM 

LIB. IX. DE PARTIBVS ANIMALIVM, ET EARVM CA VSIS 
LIBRI 1111. DE GENERATIONE ANIMALIVM LIBRI V. 
Theodoro Gaza Thessaloniccsi Interprete. li libri ad fidem & 
Grrecorum codicum & editionis Germanicre I omnibus quotquot 
cditi sunt, emendatiores danlur. Adiecto indice, quo omnia quœ 
de animali6us a6 Aristotele scripta sunt, quisq; facilime (sic) 
inuenire poterit. Venetijs apud Hiernnymum Scotum, {54.5. 
(A la fin :) SERIES CHARTARVM. *abc de f g hi k 1 m no 
p q r s t u x y z &;:,~ AB CD E F G HI K L L (sic, bis) MN O. 
Quaterniones omnes. ·venetijs apud Hieronymum Scotum. 
MDXLV. 

In-8• de huit feuillets non chiffrés+ 307 feuillets chiffrés+ treize 

t. C'est-à-dire l'édition des Œuvrcs d'ArMotc donnée par Érasme, à Bàle, 
en t53i, ou la réimpression de cette édition publiée dans la même ville, en 1539. 

,8 
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feuillets non chiffrés, dont le treizième blanc, divisés en .U cahiers 
de huit feuillets chacun. Sur le titre, marque avec la devise FIAT 
PAX IN VIRTVTE TVA. F:dition de la plus insigne rareté. 

Bibliothèque Victor Emmanuel (à Rome) : 12.34. B. ·s. 

465 
ror :W«l>OTATOr \Ji"EA

.AOr, IfNTAfMA Eîl:rNO-
1 ' ' lL_ r.-rov E ~; -rai; -reaaapai; p.a'lll p.a-

' ' , 'A n , -.~xai; Em:;"fj p.ai;, ?WP,l}T~X"jY, 
M , r . , oua~Xl}Y, ewp.t-rp~av, xa~ 

'A:;povop.(av. 
DOCTISSIMI PSELLI O

pus dilucidum in quatluor Mathcma
ticas disciplinas, Arihmeticam, (sic) 

Musicam, Geometriam, & 

Astronomiam. 
'E -n, 'A n - , , vt0tu11 p~'1fLWY auv,op.w,Epat cp;iaa~;. 

Î'Î\i; Moua~x'Î\i; auvo4r.i; ~xp~6wp.ÉY7l. 
Iuvo4r.i; 0tÙ8~i;, ftwp.e-;p(ati; Àoywv. 
"Al'l ' ' 'A ' 11po~ar.i; EUO'UV0'lt':0i; :;povop.~0ti;. 
Numerorum hic cotractior explicatio. 
Elahoratum Musices Compendium. 
Copendium rursus Geomelri~ ralionü. 
Astronomire coactio perspicua. 

PARISIIS, 
Excudehat Iacohus Bogardus. 

i545. 

Petit in-8° de 76 feuillets chiffrés, divisés en dix cahiers de 
8 feuillets chacun, sauf le dixième qui n'en a que 4. Signatures: A-K 
(lettres grecques). Marque typographique au v• du dernier feuillet. 
Rarissime. 

Réimpression de l'édition de i532, décrite dans le tome premier, 
page 212, n° 88, avec les deux épitres dédicatoires que nous avons 
reproduites ( ibid.). 

Bibliothèque d'lngram Bywater (à Londreil). 

>· 'I 
. :1 
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466 
NICOLA! GERBElij in dcsc1·iplioncm Grreciœ Sophiani, prœ

fatio. IN QVA DOCETVR QVEM fructum, quam<b uoluptatcm 
allatura sit hrec piclura studiosis, si diligenter eam cum llisto
ricorum, Poëtarum, Geographorum<b scriptis contulerint. 
EIVSDEM de situ, nominibus & regionibus Grrecire perbreuis 
in picturam Sophiani introductio. ITEM, Celebrium aliquot 
urbium descriptiones. EIVSDEM Gerbelij canon, quomodo, & 
in quot partes Picturre huius longitudo partienda sit. ITEM 
Compositio uirgœ, qua picturQ latitudo definitur. Et in quot 
sectiones seu spacia eadem uirga sil diuidenda. PRAETEREA 
ilonnulla Exempla de usn huius uirgre, quibus exercitati 
iuuenes, discent tandem sine uirga & baculo in Pictura pere
grinari. REGIONVM, montium, fluuiorum, insularum, urbium, 
locorum«i:3 omnium in Pictura nominatorum Index. Gum Cres. 
Maiest. gratia é' priuilegio ad quinquennium. BASILEAE. 

(A la fin :) BASILEAE, EX OFFJCINA IOANNlS OPORINI, 
ANNO SAL VTIS HVMANAE M. D. XL V. MENSE SEPTEMBRI. 

In-folio de quatre feuillets non chiffrés + 80 pages + huit feuil
lets non chiffrés, dont le dernier blanc. Signatures : a et A-M, soit 
treize cahiers de 4 f. chacun. Marque sur le titre. Volume peu 
commun. 11:pitre dédicatoire de Nicolas Gerbelius à Wilhelm et Otto 
comtes d'Eberstein, datée de Strasbourg, premier juin t.545. 

Bibliothèque Mazarine : n• 4885. 
Bibliothèque du Musée britannique : i94. i. 23. 

467 
~ 8EOKPITOr El.iîAAIA, TOITEc;t iJ,txp?t 1tot~iJ,œ-:œ ëe xœt 

-rptixxor.ix. Toü œù-roü 'E1ttypiiJ,iJ,Œ-:œ Èvve:œxœŒe:xœ. Toü œù-roü DH.e:xuç 
ut Il-re:puytov. Me:-r?t 'tWV axoÀ(l,)y Zœx.œplou -roü KœÀÀtépyou 1tœvu 
wrpe:Àli,c.1,)-1. THEOCRITI IDYLLIA, Hoc est, parua Poëmata 
XXX VI. Eittsdem Epigrammatd XIX. Eiusdem Bipennis, {f Ala. 
PRAETER HAEC ET LATIN A VERsio Carmine non infeliciter 
reddita, per H. Eohanum Hessum, {f /oacltimi Cameratij Sclto
lia non ineruditaaccessere. M. D. XLV. 
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In-8° de 19.& feuillets chiffrés + deux feuillets non chiffrés, divisés 
en 25 cahiers de 8 feuillets chacun, sauf le dernier, qui n'en a 
que 4. Signatures: a-z, &, et aa. Titre imprimé en rouge et noir. 

THEOCRITI SYRACVSANI EIDYLLIA TRIGINTA SEX, 
Latino carmine reddita, Helio Eohano Hesso interprete. Acces
serunt recens THEOCRITI genus, ac vita. De inuentione, ac 
discrimine Bucolicorum carminum. Item Singulis Eidyllijs sin
gula argumenta, A quodam Grrecè, Latinéq3 erudilo Latini
tale donata. FRANCOFVRTI EX officina Petri Brubacchij. 
M. D.XLV. 

In-8° de {08 feuillets non chiffrés, divisés en U cahiers de 8 feuil
lets chacun, sauf le dernier, qui n'en a que 4. Signatures : A-0. 
Edition peu commune. 

Biblioth. royale publique de Dresde : Litt. Graec. A. t845. 

468 
+ OPOAOrION + 

Stampato ln Venetia per Christophano Zanetti. 
M. D.XXXXVI. 

(Au dernier feuillet verso :) 'Eve:-:(~aw 1tŒp« XPLçoepopci> -.'li 
~a.YÉ'r<t> YEc.>çt i,a.e:-r& 'ltOÀÀijç È'ltLjJ,EÀe:(a.,; thop8c.>8Èv, XŒt ÈY'rU'ltc.>8ÈY fat 
-reï> ;'lto Èva«pxou otxovo11-ta.a If cp i,a. ç. 

In-8° de 236 feuillets non chiffrés, divisés en trente cahiers de 
huit feuillets chacun, saufle dernier, qui n'en a que quatre. Signa
tures : ix-w et H-~~- Marque de l'imprimeur sur le titre. Impression 
rouge et noire. Rarissime. 

L'exemplaire qui nous a servi à faire la présente description nous 
a élé fort obligeamment communiqué par E. J. Brill, imprimeur
libraire à Leide. Il porte, dans la marge inférieure du titre, cet 
ex-libris manuscrit: Da liuraria De santa +. Il est dans un bon élat 
de conservation et revêtu d'une ancienne reliure en maroquin 
estampé, avec les initiales IC sur ~acun des plats. 

Bibliothèque du Musée britannique : C. 52. d. 5. 
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469 
PHYSICO

RVM ARISTO
TELIS, 
SEV, 

DE NA1'VRAL1 
auscttltatione, lihri octo. 

IOANNE ARGYROPYLO 
Byzantio Interprete. 

LVGDVNI, 
Apud Theo/Jaldum Paganum. 

M.D.XLVI. 

4:Jï 

In-8° de 216 pages, dont la dernière blanche, divisées en U cahiers. 
Signatures : a-n, de 8 feuillets chacune; o, de 4 feuillets. Marque 
typographique sur le litre. Rarissime édition, imprimée en ita
liques. 

Bibliothèque du Musée britannique: 520.a.6.(t). 

470 
ARISTOTELIS DE ANI!tf A LIBRI TRES. Ioanne 

Argyropylo Byzantio interprete. LVGDVNI, Apud Theo/Jaldum 
Paganum. M. D. XLVI. 

In-8° de 96 pages, dont les trois dernières blanches, divisées en six 
cahiers de 8 feuillets chacun. Signatures : Aaaaa-Fffff. Marque typo
graphique sur le litre. Rare. 

Bibliothèque du Musée britannique : 520.a.6.(5). 

471 
ARISTOTELIS DE COELO LIBRI QVATVOR Ioanne 

Argyropilo Byzantio interprete. LVGDVNI, Apud Theo/Jaldum 
Paganum. M. D. XLVI. 

In-8° de U.6 pages, dont la dernière blanche, divisées en 8 cahiers. 
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Signatures : aa-hh, de t6 pages chacune, sauf la dernière qui n'en a 
que 4. Marque typographique sur le titre. Rare. 

Bibliothèque da .Musée britannique : 520.a.6.(2). 

472 
ARISTOTELIS STAGIRITAE PARVA NATVRALIA. De 

Sensu & sensili. De Memoria & reminiscentia. De Somno & 
uigilia. De Insomnijs. De Diuinatione per somnia. De Anima
lium motione. De animalium incessu. De Extensione & breui
tate vit~. De Iuuentule & Senectute, Morte & Vita, & de Spi
ratione. Omnia in latinum conuersa & antiquorum more 
explicata, à N. Leonico Thomœo. CVM PRIVILEGIO. 

(A la fin :) Codicem hune ex Impressione representauit Jaco
bus Fabrianus Cartolarius Patauinus, Venetijs. Anno domini. 
M. D. XLVI. 

In-folio de t2 feuillets non chiffrés + 255 feuillets chift'rés + un 
feuillet blanc. Titre imprimé en rouge et noir dans un bel encadre
mentxylographique. Rare. Un bon exemplaire, relié en demi vélin, 
est marqué i5 sh., sous le n° H38, dans la Third list of books de 
W. M. Voynich (Londres, 1901, in-8°), p. 296. 

473 
Theodori Gaz~ INSTITVTIONIS GRAMMATICAE LIBER 

PRIMVS, ADdita uersione latina, cum sclioliis in singula propè 
capita recens additis, longe uti/issimis. CVM PRIVILEGIO, 
PARISIIS, Ex offi,cina Jacobi Bogardi, suh insigni D: Christo
pltori, è regione gymnasii Cameracensium. 154.6. 

In-8• de 32 feuillets chiffrés. Signatures : A-D, de 8 feuillets cha
cune. Marque typographique sur le titre. Rarissime. 

Bibliothèque d'Émile Legrand (à Paris). 
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47, .. 
CONSTAN1'INI LASCARIS BYZANTIN! GRAMMATICAE 

COMPENDIVM, Grrecre Lingure studiosis aptissimum. Adieclis 
ad finem quibusdam Opusculis, quorum lndicem uersa pagina 
repies. Atq3 hrec omnia cum Latina inlerpretatione, summaq3 
diligentia castigata. Hehraicœ prœtereâ Linguœ perutilis insti
tutio. Venetijs apud Hieron.11mum Scotum. HH6. 

(A la fin :) SERIES CIIARTARVM, abc de f g hi k I m no p q 
r s tu x y z ABCDEFGUIKLl\l~OPQH~TVXYZ Aa Bb Cc Dd 
Ee Ff Gg Hh. Omnes quaterniones, a & llh uero Duerniones. 

In-8° comprenant 54 cahiers de 8 feuillets chacun, sauf le premier 
et le dernier, qui n'en ont que 4 chacun, soit un total de 424 feuillets 
fautivement chiffrés ou non chiffrés, dont le dernier blanc. Les 
exemplaires de ce livre que nous avons rencontrés ne contenaient 
pas l'Hebraicm lingum institutio annoncée sur le titre. Édition de la 
plus extraordinaire rareté. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise): n° 6îtî9. 
Bibliothèque de Sainte-Geneviève : X 106, in-8•. 

475 
Demetrij ChalCONDYLAE EROTEMATA,. siue Institutiones 

Grammaticœ, initiandis Grrecre linguœ studiosis, uel magno 
Budreo teste, accommodatissimre : unà cum MEL/ORIS 
VOLmarij Erythropolitani pr;efatione, in qua de ratione 
discendte linquœ Grtecœ nonnulla, di_qnissima coqnitu. ACCESSIT 
ITEM, EMMANVELIS MOSCHOPVli de Nominum ac uerborum 
Synlaxi libellus. BASILEAE. (A la fin :) BASILEAE, ANNO 
REDE)IPTI ORBIS, M. D. XL VI. Mense Iunio. 

In-8° de seize feuillets non chiffrés ( dont le seizième blanc) 
+ 253 pages chiffrées + une page non chiffrée + un feuillet blanc. 
En tète du volume, longue épître dédicatoire de Melior (c'est-d-dfre 
Melchior) Volmarius Ru fus à Ambrosius 13laurerus. Rarissime édition. 

Bibliothèque nationale de Paris : X 2!Jtî (lnv. Rés. X t î04 bis). 
Bibliothèque Mazarine : n° 20063 . 
Bibliothèque nationale d'Atht'·ncs: Linguist. 446. 
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l76 
P. OVIDII NASONIS FASTORVM LIB. VI. Quihus Cl. 

Ptolemmi lnerrantium stellarum significationes, quùd cum 
Fastorum argumento maximè con.'lruere uiderentur, in gratiam 
studiosorum prœfiximus. TRISTIVM LIB. V. DE PONTO LIB. 
1111. APVD SEB. GRYPHIVM LVGDVNI. 15i6. 

ln-16 de 432 pages, dont la dernière blanche, groupées en 
27 cahiers de t6 pages chacun. Signatures : a-z et A-D. Marque 
typographique sur le titre. Très rare. 

En tête du volume, on trouve : 

CL. PTOLEMAEI IN
ERRANTIVM STELLARVM 
significationes, per Nicolaum 

Leonicum è Grœco 
translatœ. 

Bibliothèque du Musée britannique : t66. k. 13. 

NOTE SUR L1ANNÉE {5.S,6. 

Dans le tome premier de celle Bibliographie, p. 274, n° H9, nous 
avons donné, d'après l'exemplaire conservé à la Bibliothèque royale 
de Munich, la description del' ".A.v6o; -:ii.i•1 z.x?1-:wv, publié à Venise, 
en t546. Cet exemplaire, alors le seul connu, possède bien 28 feuil
lets, dont le dernier blanc. Mais j'ai pu m'assurer qu'il est incom
plet des feuillets t5, 16, t7 el t8. Au Yerso du feuillet signé AU, 
commence le chapitre t3, et, au feuillet suivant, qui est en réalilé 
le 19•, commence le chapitre t9, de sorte que les chapitres U, 15, 
16 el 17 font défaut ainsi que le début du t8•. 

Un exemplaire complet de ce même opuscule existe à la Biblio
thèque universitaire de Tubingue (sous la cote : DKI. 6. 4°); il se 
compose de 32 feuillets (ou plutût 3t., car son feuillet blanc a 
disparu) signés [Al] - A t6. ,Je dois ceUe information à Basile 
Myslakidès, qui faisait ses éludes à Tubingue, en 1888. 
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IJ:77 
EROTEMATA PAR 

VA EMANVELIS CURYSOLO 
rœ Byzantini uiri prœslantissimi, pal'ua 

quidem, sed literarum studiosis 
longe utilissima. 

HlS ADDITA SVNT NOMINA NV 
meralia Participia quœdam, Pronomina, Compara

tiua, Superlatiua, {s Pati·onùnica, cum Ex
positione idiomatum Grœcorum : 

quaJ antea minime fuere 
impressa. 

Est etiam opusculum de accentibus, s- de inclinatiuis. 
PETRVS ROCCA LECTORI. 

Perdiscat iuuenis, quaJ sit sapientia patris: 
Cui iuncta est uirtus, uerdq; nobilitas. 

VENETIIS. M. D. XLVII. 

441 

(A la fin :) Venetiis in çdibus Petri & Cornelii Nepotis de 
Nicolinis de Sabio. M. D. XLVII. 

In-8° de 48 feuillets non chiffrés, groupés en six cahiers de 
8 feuillets chacun. Signatures : A-F. Marque typographique sur le 
litre. Edition de la plus excessive rareté et dont il est fort difficile 
de se procurer des exemplaires bien conservés. Coté, relié en par
chemin, 1 fr. 30, sous le n• 891 du catalogue 100 de Enrico Vismara 
(Milan, 1901, in-8° ), p. 32. Texte grec. 

Bibliothèque d'Émile Legrand (à Paris). 

478 
CONSTANTINI LASCARIS lJYZANTINI Grammaticœ Com

pendium Grœcœ linguaJ stndiosis aptissimwn. Adiectis ad cal
cem quibusdam Opusculis, quorum Catalogum uersis aliquot 
pagellis reperies. ATQVE HAEC 01\INIA CVM LAtina inter
pretati'one è regione apposita, ut conferri à quouis tyrone possint, 
neq; paulo melius, quâm usquarn antehac, emendata pleraque, 
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ut ex collatione facile quiuis depreltendet. Hebraicre prreterea 
linguœ perutilis inslilulio. llASlLEAE. (A la p. 926 :) BASI
LEAE, EX OFFIC/na loannis Oporini, Amw Salutis liuma1ue, 
M. D. XLVII. Mense Iunio. 

In-8• de quatre feuillets non chiffrés + 926 pages + un feuillet 
blanc + quatre feuillets non chiffrés. Signatures : «, a-z, aa-zz, Aa
Nn, de 8 reuillets chacune, sauf la première et la dernière, qui n'en 
ont que 4 chacune. Très rare. 

Hihliothi•rp1e nationa!P de Paris : X Fair. 9!i00 (lnv. X t!)i81). 
Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : 14!lï3. B. 4. 

479 
GEORGII TRAPEZVNTII RHETORICORVM LIBRI QVIN

QVE, lndicf'm cripitum, ac rerum in lwc opere contentarum, in 
calcem operis reiecimus. LVGDVNI APVD SEB. GRYPHIVM. 
i547. 

In-8° de 526 pages + 9 feuillets non chiffrés, dont le pénultième 
avec la marque typographique au verso el le dernier blanc. Marque 
de l'imprimeur sur le titre. Rare. 

Bibliothèque nationale de Paris : lovent. X i6ï66. 
Bibliothèque d'lngram Bywaler (à Londres). 
Bibliothèque nationale d'Athènes : Linguist. 926. 

Georgii TrapcZONTII De dialcctica commenlarius, non 
minore facililalc, quàm compcndio scriptus. Duc accessit 
Jacobi Fabri de hoc libello censura. LV GD V NI, Apud 
Tlœobâldum Pagrmmn. M. D. XLVIJ. 

In-8° de 72 pages. l\Jarque sur le titre. Rarissime édition. Les 
pages 71-72 sont occupées par une Vita Georgii Trape:;011tii. 

Bibliothèque :Mazarine : n• 2ï5ïi. 
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481 
LA CYROPEDIE 

DE XENOPHON, EXCELLENT PHI
LOSOPHE ET HISTORIEN, DIVISF:E EN 

huit liures, esquelz est amplement traité de la vie, in
stitution, & faitz de Cyrus, Roy des Perses : Tra

duite de Graic en langue Françoyse, par 
laques de Vintemille, Rhodien. 

Auecq' priuilege du Roy. 
A PARIS, 

443 

Pour Vincent Sertenas Libraire, tenant sa boutique au Palays,
en la galerie par ou l'on va à la Chancelerie, {f au mont 

saint Hylaire à f hostel d'Albret. 
t547. 

(Au dernier feuillet verso :) Fin du liuytiesme « dernier liure 
de la Cyropedie de Xenophon : imprimé à Paris, par Estienne 
Groulleau: pour luy, fan Longis, 9· Vincent Sertenas, Libraires. 
t547. 

In-4° de 8 feuillets non chiffrés + t 72 feuillets chiffrés. Sur le 
titre, marque de Vincent Sertenas, avec la devise : VINCENT! NON 
VICTO GLORIA DATVR. Extrêmement rare. 

Au verso du titre, privilège du Roi donné à Viliera costerez, le 
it juillet t547. Signé : Lazare de Baîf. 

Les feuillets liminaires 2 r0 à 4 ro sont occupés par une épitre 
dédicatoire de Jacques de Vintemille à Henri Il, roi de France. 
Nous en détachons le passage suivant (feuillet 4 r0 ) : 

Estans doncq' les gestes de Cyrus, telz &. si grands, qu'ilz 
meritent estre & admirez & ·ensuyuitz de tout le môde, j'ay 
traduit de Grec en. françois la Pedie d'iccluy, c'est-à-dire sa vie 
et institution, le moins mal qu'il a esté possible à un estrangier 
sorty des plus loingtaines isles de GréBce, 9· qui aprend encor' à 
parler vostre langue françoyse, estimant avoir fait chose profi
table à ceux qui la liront, etc. · 

Feuillet liminaire 4 verso est blanc. 
Feuillet lim. 5 r0 contient quelques lignes sur la vie de Xénophon. 
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Feuillets lim. 5 verso à 8 recto : Table de la Cyropédie. 
Feuillet liminaire 8 verso : Errata. 
Bibliothèque Mazarine : n° i 7 t i 7. 

482 
P. OVIDII NASONIS FAST0RVM un. v1. Quibus Cl. Ptolem;,ei 

Inerrantifl stellarum significationes, quod cum Fastora argu
mento maximè congruere uiderentur, in gratiam studiosorum 
prœ/iximus. 'fRISTIVM LIB. V. DE PONTO LIB. 1111. Lugduni, 
apud Godefridum & Marce1lum Beringos, fratres, M. D. XL VII. 

In-t6 de 431 pages chiffrées + une page non chiffrée avec, au 
milieu, une bague dans laquelle les mots SINE FRA. VDE. Sur le litre 
marque typographique ayant au centre : BONA FIDE. Coquette el 
rarissime édition. 

Au verso du titre (page 2), commence la traduction du petit traité 
de Ptolémée avec ce tilre de départ: CL. PTOLEMAEI INERRANTIVM 
STELLARVM significationes,per Nicolaum Leonicum è Grœco tranllatœ. 
Elle se termine à la page 20. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inv. Rés. pYc 703. 

483 
RIME DI DIVERSI NOBILI HVOl\llNI ET ECCELLENTI 

POETI NELLA LINGVA THOSCANA. LIBRO SECONDO. 
Con Gratia ft Priuilegio. IN VINETIA APPREsso GABRIEL G10LITO DI 
FERRARII. MnxLvn. 

In-8° de 3 feuillets non chiffrés + 184 feuillets chiffrés + 13 feuil
lets non chiffrés, dont le dernier blanc. Signatures : A-Z, Aa-Bb, 
de 8 feuillets chacune. Sur le titre, devise du typographe, et sa 
marque à la fin du volume. li:pltre dédicatoire du même imprimeur 
à Sigismondo Fanzino dalla Torre. 

Au verso du feuillet 164, on trouve un sonnet de Jean Giustiniano, 
dont voici le premier vers: Quel, ch'a triomphi f ad imperi riacque. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : 4-6608. cxxxu. 8. 
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484 
l:TIXHPA WAAAOMENA MUNI MAÏO XAPITI THI: EKAAM

OPO-:cinii; tipx.iii; 't'WY Ève-:w·, au~"X.t,)?718el1711 xupl<i> 'AvÔpÉcx 't'<ji 7TC~

vÉÀÀ<t> fJ,OYE't'cxp(<i> nii; Èvôoe(l)'t'œ't'"l)i; ":WY ÈYE't'WY yepouala; lh' È'tWY x·, 
" .. ' '\ ' ... , ' - - ' ,,. " 8 8 ' LY(X p.710,i.i; 't'OhfJ-711711 -:ao~ 't'(X fJ,71YCX~(X '.tJ'lt(l)a'CX~, fJ,71":E al-1'0 ~ ":tJ'ltt,) EY-:CX 
'lt(l)À-iiaaL Èv 't'o1i; 'X.(l)p(oi.i; 't'auniat nii; ixpx.-ii; • d ôè p.71 1 -:oL<XU'tT,Y 
ÔC:,an ÔLXl)Y o!œ a'UYÉ'l_E't'<XL ÈY ~ x.œpL":L, 

(A la fin : ) E-ru1tw87) ÈYE'tL7la'L 't'O 'ltœpov p.71vœi:ov, 'ltœp?t Bœp8oÀo
l'rlL<t> 't'<ji 'Iaw(v«:> • ixvcxÀ«:>p.œ'l'L xœt È'ltLfJ,EÀe(a xup(ou 'Avôpéou a"ltLYéÀ
Àou c'j> xcxt 'ltœpœ TÏÏi; ÈxÀcxp.-:t?O't':X't'"l)Ç IXPX-ÏÏi; 't'WY ÉYE't'WY a'UYEX,(l)p7Î871 
xâ.pL; fJ,ÉX,pL x' È't'WY tvcx p.71ôet; -:11u.t 't'œ p.71vcxi:œ 'tOÀfJ.llail 't'U'ltWa'CXL 
11~-r' &ÀÀo8L 't'U'ltt,)8énœ 'ltt,)Î,~aœ~ Èv -:o~; zt,)p(o~i; nuniat nii; Œp'X,·~i; • 
et aè fJ,71, fJ,i"(Lc;1\Y Ôwat~ ô(x71v. C-:EL (sic) -.<ji IX'ltO -.iii; Èvacipxou ol.xo
YOIJ,L:IÇ 'tOÛ xuptou iip.wv tü xü · 'X.LÀLoc;<ji mnœxoaLoc;<ji 't'Eaaa.pœxoc;<ji 
oyôo<t> • fEUpoua.p(ou xli, (X/l. ~~ yy ôô EE ~~ 7171 88 u XX ÀÀ fJ,fJ, &1ta.r.œ 
eta-1 't'pLcxÔLa. : -

In-folio de 72 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, divisés 
en 12 cahiers de six feuillets chacun. Monogramme d'André Spinelli 
à la fin du volume. Impression rouge et noire sur deux colonnes. 
42 lignes à la colonne pleine. Rarissime. Communication du R. P. 
Matthieu. 

Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 
Sacristie de l'Église grecque de Naples. 

485 
l'TIXHPA lVAAAOMENA MUNI IOîNIO XœpL-:L 't"Ïii; ÈxÀa.p.7tpO't'a.

nii; tipx.iii; 't'WY Ève-:wv aur,(t,)p718e(1711 xup(ci, 'Avôpé~ a"ltLYÉÀÀ<t> p.ove
't'œp(<i> 't"Ïii;yepouafai; 't'WY ÈYE't'WY ôL' È't'WY x', Yvœ p.71ôeti; 't'OÀp.lia,1 't'aôt 
't'œ fJ,71Yll.°iœ 'tU7tWaa.L1 p.li't'E &ÀÀo8L 't'U'lt(l)8ÉY't'a. 'lt(l)À'ÏiaatL ÈY 't01i; 'l(l)pfoLi; 
't'ŒU'tl)at nii; œpxiii; ' et Ôè fJ,71 1 ÔwaEL ÔLX7IY l} a'UYÉ1.E't'll.L ÈY ~ 
xcxpm. 

(A la fin :) E't'u1tw871 ÈYE't'Llla'L 't'O 1tll.pOY fJ,7IY/l.LOY, 1t«pœ Bœp80Ào
p.«C<t> -rt'ji !«YY(vci, • à.v«Àwp.«aL x«t È1tLp.eÀe14 xup(ou 'Avôpéou 't'OÜ a"ltL-
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In-folio de 94 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, divisés 
en f.6 cahiers de six feuillets chacun, sauf le dernier, qui n'en a que 
quatre. Titre encadré d'un ornement gravé sur bois. Impression 
rouge et noire sur deux colonnes. 41 lignes à la colonne pleine. 
Rarissime. Communication du R. P. Matthieu. 

Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 

486 
l:îIXHPA WAAAOMENA MHNI JOîAIO Xa.fL-:L -.îi; ÈxÀœ!lr'fo-::i.

't"tl<; Œ?X:ri; 't'W'I Ève:-:wv aunwp7)8d01l xup(<i> 'AvÔpÉq. ar.wiÀÀ<t> 11-ovE
't!lfl(<t> ni.; yepoualœ.; -.wv Ève:-.wv ÔL1 È-:wv x', Îv!l !l7lôd; -.oÀp.Ti01l 't'Cl;t 
'tŒ !l71Y!l1œ 't'U1twaœL, !lTi'=E cÏÀÀo8L -;u1tw8iv-.œ 1twÀi;aœL Èv -.o!.; x.wploL; 

l - ' - , .. , ' ~ , ~I -~ I , -'tŒU-:7)0'. ':'l\'Î Œfl'X7lÇ. EL OE !A-7l, OWO'U o~X7lY T1 O''JY~xe-.œL EY ':'I\ 

XOCflL'tL. 
( A la fin : ) 'E-.u1tw871 tYE'tL'fiO'L 't'O 1tœpov !l7l"œ"iov, 1tœpœ Bœp8oÀo

!lŒ(<t> 't'Î> 1.txvv(v<t> • ŒYŒÀW!lŒO'L xœt Èm!le:Àe:(q. xuptou œvôpfou 'tOÛ a'7tL
"ÉÀÀou c1i xœl. 1tœpœ ni.; txl.œr'ltflO't<X-:7),; œpzii.; 'tWY tvE-:WY auvexwpf.87) 
xcx.pr.<; llÉXPL x'. È-:wv, 'lvœ !l71ÔE1.<; 't'ŒU'tL 'tŒ !l71YŒ!œ 'tOÀiJ-TjCJ11 'tU'7tWO'ŒL 
!lTj't1 cÏÀÀo8L 't'U1tw8év-rot 'ltWÀ'ÏÏaœL Èv -:o!,; xwp(oL; 'tŒ\1-:7)0"\ ni.; œpx_ii,; • 
d ÔÈ !lll, ll-E"'f((,'rlv Ôwae:L ô(x71v. "E'ttL 't'Î> œ1to ni.; Èvacx.pxou oi.xovori~ 
(sic) 'tOÛ xup(ou ~rwv t71aoû XPL,;OÛ. X,LÀLo,;<ï> '7tEV't'ŒXOO'LO,;<î> 't'EO'O'Œpœ

xo,;iji oyô6<t). OX'tw6p(ou oyyô6~ (sic) ta-:œrivou. œ. ~- y. ô. E. ~- 71. 9. 
L. x. À. I'-· "· e. o. '7t, ~r.œv,;-œ e:Lal. -tpLa.ÔLœ 'ltÀTjV 'tOÛ u,;&:-:ou ô ôuii
ÔLOV t,;(. 

In-folio de 94 feuillets non chiffrés, divisés en t6 cahiers de six 
feuillets chacun, sauf le dernier qui n'en a que 4. Le dernier feuillet 
est blanc au recto et porte au verso la marque de l'imprimeur. lm-
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pression rouge el noire. Rarissime 1 • Communication de A. Papado
poulos Kérameus. 

Bibliothèque du S. Sépulcre de Jérusalem : Kr'. a.. 6. 
Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos)· 

487 
Tor MAKAPIOr IOANNOr (sic) Tor i1AMAIKHNOr EK~O

III AKPIBH:E TH:E op0oô6;ou 1tkEw;. Toü cd-;oü, 1tept -rwv Èv 

r.tc;EL XiXOLtJ,''ltJ,ÉVC1>'1. BEATI IOANNIS DAMASCENl ORTHO
DOXAE FIDEi ACCVRATA EXPLlcatio, 1111 libris dislincta, 
nuncci3 primùm Grrecè & Lalinè simu), in eorum qui pariter & 
pietatis & ulriusq3 Jingure studiosi sunt, gratiam edita: IACOBO 
FABRO Stapulensi interprete. Accessit quoque in eosdem Ill[ 
lihros, erudita ac pia IODOCI CLICIITOVEI Neoportuensis 
Enarratio. Eiusdem 10. DAMASCENI, De ijs qui in fidc obdor• 
mierunt, Liber, item Grrecè & Latinè : Ioan, Oecolampadio 
interprete. Vna cum alijs eiusdem Operibus, qure in hune usq3 
diem, sedula inquisitione extare cognouimus : Quorum calalo
gum uersa pagina rcperies. BASILEAE PER Henriclmm Petri. 
t5l8. 

(A la fin:) BASILEAE EXCVDEBAT HENRlcus Petri Mense 
Aprili, Anno iV. D. XL VIII. 

In-folio de f.0 feuillets non chiffrés + 526 (non 618) pages + f. 
feuillet non chiffré+ 99 (non 95) pages chiffrées+ une page blanche. 
Signatures: œ~, A-Z, Aa-Xx etA-M, de 6 feuillets chacune, sauf~ el 
A-L (de la seconde série), qui n'en ont que 4 chacune. Marque typo
graphique sur le titre. Rare. 

La deuxième partie de ce volume comprend l'Histoire de Barlaam 
et Josaphat, dont la traduction latine est attribuée à Georges de Tré
bizonde. 

Bibliothèque royale de Munich : P. Gr. Hi3. 

f. Nous ferons observer que, saur l'indication du mois, le titre et ln souscrip
tion de ce Ménée, de mfme que le nombre de feuillets dont il se compose, sont 
identiques à celui de juin, décrit sous le numéro précédent. 
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488 
REVEREND! PATRIS DOMINICI SOTO SEGOBIE~SIS 

TBEOLOGI ordinis Prredicatorum in Dialecticam Arislotelis 
Commentarij, Cum texlu lranslationis Argiropyli loti us Logicre. 
Salmanlicre Ioannes de Giunta Excudcbat. Anno. M.D.XLVIII. 
(A la fin :) SALMANTICAE EXCVdebat Ioanncs Giunta Anno 
Domini. 1548. 

In-folio de CLXXXIIII feuillets chiffrés. Signatures : Aa-Zz, de 
8 feuillets chacune. Titre dans un encadrement xylographique. 
Impression sur deu~ colonnes. Le volume est presque entièrement 
en caractères golhiques. Communication de R. Foulché-Delbosc. 

Bibliothèque nationale de Madrid : U:H546. 

489 
EPOTHMATA TO\· XPrl:OAOPA. 
Ilept ŒY(l)(J,&J.<,)y P"tlfJ-Œ't'(l)'\I, 
Ilept a"'l"lll'-IX't'LO'!'-OÙ 't'W'\I "f.f0'\1(1)'\I, Èx 't'W'I zixÀxow/4Àou. 
To 't.t't1Xp't'OY 'tOÙ fix~ii, r..ept aU'l'tŒ.Çt(l)Ç. 
IIE:pt ÈjXÀ"tl'tLXW'II. 
fvwp.ixL (J,OYO<;LX.OL Èx ô~ixrp6p(l)Y r.or11-:wv. 
K«-r(l)v. 
'Ep<,)ni p.ix-:ix -.où fouixpwoü. 
EROTEMATA CHRYSOLORAE. 
De anomalis uerhis. 
De formatione temporum ex lihro C!talcondylœ. 
Quarltts Gazœ de Constructione. 
De Encleticis. 
Sententiœ monosticlii ex uatijs poetis. 
Cato. 
Erotemata Guarini. 

''ENETIIS. 
(A la fin :) Venetijs, apud Petrmn de Nicolillir de Sahio, 

Swnptu loannis Marci Saluioni. Anno Domini. M. D. XLVIII. 
In-8° de 183 feuillets chiffrés + :f. feuillet non chiffré. Signatures : 



A-'l, de 8feuillets chacune. Marque typographique à la fin du \"Olume. 
Rarissime édition. 

Bibliothèque royale de Berlin : Vz. 8714-. 
Bibliothèque du Musée britannique : 622.c.8. 

4'90 
Alphabelum Grrecum. LV TET I A E. Ex officina Rob. 

Stephani typographi Regii. M. D. XLVIII. EX PRIVILEGIO 
REGIS. 

In-8° de 2-1 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc. Signa
tures : A B C, de 8 feuillets chacune. Sur le titre marque typogra
phique de Robert 1 .. Estienne, avec la devise : Altum sapere noli. 
Rarissime. 

Contient le traité de Janus Lascaris De veris Grrecarum literarum 
apud antiquas (01-mis et causis, déjà réimprimé par Jean Loys, 
en t536. Voir ci-dessus, p. 363, n• 353. 

Bibliothèque du Musée britannique : 236. g. 38. (t). 

491 
~ ARISTOTELIS Stagiritœ de anima libri tres, Ad GréB

cum exemplar diligentissimè recogniti é" argumentis doctissimis 
illustrati. Ioanne Argyropilo Bizantio interprete. PARISIIS, E 
typographia Matthrei Dauidis, via amygdalina, qure est è regione 
collegij Rhemensis. { 548. (A la fin :) PARISIIS, Excudebat 
Matthreus Dauid t5. Cal. Augusti. t548. 

In-4° de 84 pages. Marque sur le titre. Rarissime. 
Bibliothèque Mazarine : n° ta36t A. 
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492 
DE COLORI 

BVS LIBELLVS, A 
SIMONE PORTIO 

NEAPOLITANO LATI 
nitate donatus, ê' commentarijs 
illustratus : vnà cum eiusdem 

pr;;efatione, qua Coloris 
naturam declarat. 
FLORENTIAE 

Ex officina Laurentii Torrentini. 
M DXLVIII. 

Cum Summi Ponti/fris, Caroli V. Imp. {f 
Ducis Florentinorum Priuilegio. 

In-4° de 197 pages chiffrées + 3 pages non chiffrées. Rarissime 
et recherché. Contient le texte grec {attribué à Aristote), la traduc
tion latine el le commentaire. 1!:pttre dédicatoire adressée à Cosme 
de Médicis, duc de Toscane. 

Bibliothèque nationale de Paris: Inv. Rés. R 9t3 (1). 

Rappelons ici que SI.MON PORTIUS {l'Ancien) appartenait à une 
famille noble de l'tle de Crète, et naquit à Naples. Il eut pour père 
Jean Porlius, exilé de Candie, à cause d'un homicide dont il s'était 
rendu coupable. Ces détails sont empruntés à la maigre notice que 
Nicolas Comnène Papadopoli a consacrée à son compatriote, dans 
son Historia Gymnasii Patavini, t. II, p. 203-204. Une bonne étude 
sur Simon Porlius reste, d'ailleurs, encore à faire. Quelques points 
de la vie de ce personnage ont été mis en lumière par Giuseppe 
Amenduni, dans sa b1·ochure Di alcuni particolari della vita di 
Simone Porzio incerti o ignoti finora (Naples, 1890, 8°). On peul 
encore consulter sur lui : 

1°) Toppi, Bihlioteca Napoletana (Naples, 1678), p. 285; 2°) Nico
demi, Addizioni alla Bihlioteca Napoletana (Naples, 1683), p. 232; 3°) 
Tafuri, l,toria degli scrittori nati nel Regno di Napoli (Naples, ti52), 
t. III, seconde partie , p. 32 ; 4°) Origlia, lsforia dello studio di 
Napoli (Naples, 1754), t. Il, p. 34; 3°) Giustiniani, / tre ,·arissimi 
opiucoli di Simone Po,·zio, di Girolamo Borgia e di Jlarca11to11io 
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delli Falconi (Naples, :l8:l7), p. 5-7; 6°) Gervasio, L'istoria d'Italia 
nell' anno 1547 e la desc,·izione del Regno di Napoli di Camillo 
Porzio, colle memorie intorno la vita del Porzio (Naples, :t.839), p. j_ 

i93 
LVCIO FAVNO. DELLE ANTICHITA DELLA CITTA DI 

ROMA, Raccolte e scritte da M. Lucio Fauno con somma 6re
uità, fi ordine, con quanto gli Antichi o Moderni scritto ne han no, 
Lihri V. Co'l priuilegio del sommo Pontefice Paolo Ill. fi delf 
lllustrissimo Senato Veneto per anni X. 

(A la fin :) In Venetia per Michele Tramezzino. MDXLVIII. 
In-8° de :l2 feuillets non chiffrés, dont le douzième blanc, + US'1 

feuillets chiffrés + 23 feuillets non chiffrés. Signatures : A, 8 feuil
lets; B, 4 feuillets; a-y, 8 feuillets chacune; z, 4 feuillets. Marque 
de l'imprimeur sur le titre. Rarissime. 

En tête du volume, on trouve le privilège du Pape, celui du 
Sénat vénitien, l'épitre dédicatoire de l'imprimeur, Michele Tra
mezzino, à Giacopo de Meleghini, etc., etc. 

Lucio Fauno est le pseudonyme de GiovANNI ÎARCBAGNOTA. 
Bibliothèque de S. Marc (à Venise): n• 63286. 

494 
l'TIXHPA WAAAOMENA MHNI IOrNIO XAPITI TB:E EKAAMDPO

-riin-1ç œniiç 'tldY ÈYE'tWY O'Ujt_<i>p"fl8E(!J11 xupl<i> 'Avôpé" -:éj> O"ltLYiÀÀ<i> 
ii,ove-rŒpl<i> ':'ÏÏç Èvôo;<i>-ra:r71ç -rwv Ève-rwv yepoualœç ÔL' È-rwv x', 'lv« 
JJ,"tlÔEl.ç 'tOÀ(J.',Î!J11 'tŒÔt -.& (J,"flYCl°!Cl 'tU'ltWO'ClL, (J,l}'tE nl.o8L 'tU'lt<i>Oév-.œ 
'lt<i>),:ïïaœL ÈY -ro°!ç X<i>p(oLÇ 'tClU't710"t 'r7Ïç 3tpxiiç • et ôè I"-~, 'tOLClU't71Y 
Ô@O'EL ÔLX"flY ot« auvéxe-r«L Èv 'tlÏ xa.pm. 

(A la fin :) E-ru1t6>8"fl Ève-.("flO'L 'tO 1tœpov (J,"flYCl°!ov, ,rœpœ ~«p80Ào1-1œ(<i> 
-:w lœvv(vw iiv«ÀW(J,«O"L xœt È'ltL(J,EÀe(œ xupEou 'Avôpéou -.oü O"ltWÉÀÀou r, 
xœt 'ltClflŒ TÏÏç ÈxÀ«(J,'ltpo-r«'t71Ç iip1.iii; 'tWY ÈYE'tWY au11ex<i>p1l8"tl x«pLÇ 
p.ézpL, x'' È-rwv 'lvœ P,"flÔe\.ç 'tClU'tL -.& (J,"flYCl°!Cl -.OÀ(J,l}O"'fl 'tU'ltWO'ClL, (J,l}'t0 

ŒAÀo8L 'tU1t<i>8Év-.œ 'lt<i>Àiia«L Èv -:o°!ç x<i>p(oti; 'tClU't710"L 'r7Ïç lif>x-iii; • 1t 
ôè l'-11, fJ,ey(c;llv ôc!>an ô(x"flY. lui -réj> à.11:0 nii; èvaa.pxou 0Ùtovo1-1t«.i; -roü 
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xup(Ou '111-1Wv 'l1}0"0Ü XpLc;OÜ • x1.ÀLoc;W ':ŒY:ClXOa'LOc;<d -r,aa«pŒxoc;W 
ÈWŒ":c.>, ÈY f-1,7\Yt ¼.1tpLÀÀ(c.> : «Œtx. ~~~- Tiï• ÔoÔ. EEE. ~~~- 7\7\7\. 688. m. 
XXX. ÀÀÀ. P.P.P.· YW, cÎ1ttxvttx Etat ':f>LŒÔLtx 1tÀ'l)Y -roü u;Œ'tOU 6 ÔUŒOLOY È;!. 

In-folio de 76 feuillets non chiffrés, divisés en treize cahiers de 
six feuillets chacun, sauf le dernier, qui n'en a que 4. Titre dans un 
encadrement xylographique. Impression rouge et noire sur deux 
colonnes. 42 lignes à la colonne pleine. Monogramme au verso du 
dernier feuillet. Rarissime. Communiqué par le R. P. Matthieu. 

Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 

495 
CTIXHPA 'f'AAAOM€NA MHNI AVrOVCTW XAPITI THC 

€KAAMTTPO-r«'tl\'i cin.ii'i -rwv ÈYE'tWY CTUrf.c.>p7l8dcrri xup(<i> 'AvÔpÉf -r<i> 
(fflWÉÀÀ<i> f-1,0YE':txp(<i> 'tTÏ'i ÈvÔoçc.>'tŒ't7\,; 'tWY ÈYE'tWY rEpouattxt; ÔL' È-:wv x', 
Îvtx 117\ÔEtt; -roÀ11'1\a,i -rtxôt -r?t 117\YtxÎ:tx -ru1twcrtxL1 p.'1\-rE cU.lo8L -ru1tc.>OÉvu 

"'\ - 2 - ( ' - ' - , ... , ' , """ , 'ltc.>/\7\CTIXL EY 'tOLt; 'X.c.>f> OLt; ':tx:J't7\CTL 'tl\'i 1Xr1.ll'i • EL OE l1'1\, ':OLiXUTTjV Oc.>a-EL 
Ô(X7lY o'ttx CTUYÉXE'ttxL èv ~ x«pm. 

(A la fin:) IX/X, ~~- TI· ôô. EE. ~~- 7\7\, 88. LL. xx. ÀÀ. 1111· w. ee. 
" ' ' 'ô E '8 ' ' ' ' oo. 'lt'lt. PP· tx'lttxY'ttx EL~L 'tE't?iX Ltx. - ";U'ltl,) 7l EYE'tL7lCTL -:o 1tiXf-OY 

117\YtxÎ:ov, 1ttxp?t Btxp8oÀop.tx(<:> -r<îi ltxw(v<t> • civtxÀ&>p.tx~L x!lt èr.Lp.EÀth 
xuplou 'Avôpfou -roü CT1tWÉÀÀou <'j> xtxt 1ttxp?t -:ii.; ÈxÀtxp.1tpO't~'tl\'i cipxii.; 
'tWY ÈYE'tWY CTUYEXc.>p'l\87\ xa.pLt; 11ÉXPL x·, È-rwv, ÎYtx 117\ÔEt.; 'ttxU'tL -:?z 
11\vœ'i:tx -:oi-11'1\a,i -:u1twcrtxL, p.'1\-r' &ÀÀo8L -:u1tc.>&év-:tx 1tc.>À7Ïa«L Èv -:o~ 

Xc.>p(oLt; 'tlXU't7\CTt 't7Ïç cipx.ii;. Et ôè p.-1), 11Erkl\v Ô&>CTEL ÔLX7lY. Ë-:EL -:ci> 
&m ffi'i Èvdpxou otxovop.(txt; -roü xupLou ~p.wv 'lllcroü Xpt;oÜ 'X,LÀto;ci> 
'ltEvttxXOCTLO;ci> ncrcrtxptxxo;<îi ÈWŒ't'f> txüyov;ou x'. 

In-folio de t02 feuillets non chiffrés, divisés en t 7 cahiers de six 
feuillets chacun (non de huit, comme le registre l'indique par erreur). 
Titre dans un encadrement xylographique. Impression rouge et 
noire disposée sur deux colonnes. 42 lignes à la colonne pleine. 
Monogramme d'André Spinelli à la fin du volume. Communiqué par 
le R. P. Matthieu. 

Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 
Bibliothèque du S. Sépulcre de Jérusalem : Kr·. ci. ~-



ANNÉE t549 

496 
OPOAOrION. 

'EvE-rlî,o-w Èv oix(q. 'Avôpfou -:ou l:1twÉÀÀou. ~E-:Et Cf-fp.O'. 

4'.i3 

In-8° de 272 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, divisés 
en 34 cahiers de 8 feuillets chacun, signés 11-w et H-ÀÀ. Mono
gramme sur le titre et à la fin du volume. Rarissime. 

Cet Horologium se termine par un Paschalium intitulé : D:xa--1.&Àrn·, 

ttfuv -rp1&xovu, cipx_OfJ.EVOV cbto Xp1c;oü, Ë't7j x_cÀcoc;ip 'ltEV'tr.tXoacoc;ip 'ltEV't'IJXO:;ip ' 

r.ol"lf'-:X B:xa1Àdou hplw,; -roü B:xÀÉpcoo,;. Communication de feu le pro
fesseur Alexis Pavloff. 

Bibliothèque du R. P. Amphilochius, archimandrite du monastère de 
saint Daniel, à Moscou. 

Bibliothèque du Musée britannique : 3365. If. t. 

497 
ARISTOTELIS VEL THEOplirasti de Co/oribus libellus, à 

Simone Portio Neopolitano (sic) latinitate donatus, ?)· commen
tarijs illustratus : unà cum eiusdem prœ(atione, qua Coloris 
naturam declarat. PARISUS Apud Vascosanum, uia Iacobœa 
ad insigne Fontis. M. D. XLIX. 

In-8° de to2 feuillets chiffrés + 2 feuillets blancs. Texle grec el 
traduction latine, avec commentaires. Rarissime. Coté t fr. 20, sous 
le n• 799, dans le Catalogue tOO de Enrico Vismara (Milan, 1901, 
in-8°), p. 29. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inv. Rés. R i8:it. 
Bibliothèque de L\rsenal: Sc. & Arts, 4184 (i02 & 103). 

498 
EPOTHMATA Tor XPrl:OAOPA. 

Ihpt Èvwp.&:).wv (sic) p·whwv. 
füpt tr.('r1fLŒ'ttO"(J.OÜ 'tWV xpovwv Èx 'tWV x'J.).xovou).r,u, 
Tà -;i-:a.p-rov -:ou y'J.~'Îj, 1tept o-uv-:&:~~w;. 
Ilepl iyxÀ"l'ttXWV. 
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fvwp.~L p.ovoa-rL1_0L Èx Ô!4cpopc.>v 1tOLl)-:6iv. 
Ka.-:c.>v. Epc.>n\jJ.œ-tœ -:où rouœ?(vou. 
EROTEMATA CBRYSOLORAE. 
De anomalis uerhis. 
De formatione tempor(J, ez lihro Chalcondy/11!. 
Quartus Gaz;e de constructione. 
De Encleticis. 
Sententùe monostichi ez uarijs poetis. 
Cato. Erotemata Guarini. 
De tri/Ju/Jus Atheniensium. Et Symorijs. 
Apud Federicum Turrisanum. Venetijs MDXLIX. 
(A la fin :) REGISTRVM. ABCDEFGHIKLMNOPQRSTVXYZ 

ah. Omnes sunt quaterniones pr;eter R {, IJ duerniones. 

In-8° de 380 pages + t. feuillet ayant au verso la marque aldine, 
laquelle figure également sur le titre. Il y a en outre, entre les 
pages 278 et 279, un feuillet blanc (le huitième du cahier S) qui n'est 
pas compris dans la numération. ll!dition d'une grande rareté. 

Au verso du titre, on trouve l'll!pltre d'Alde à César d'Aragon 
reproduite dans la présente Bibliographie (t. I, p. 98-99), mais elle 
est ici suivie de cette nole : 

Aldinœ eruditionis memor, illiusq; facundia illectus Fede
ricus Turrisanus sororius banc epistolii rursus imprimere 
uoluit. 

Bibliothèque nationale de Paris: lnv. Rés. X 2622. 
Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : n• 38Ut. 
Bibliothèque nat. d'Athènes : Philolog. gr. t7t0. 

4:99 
TBEODORI GAZAE INSTITVTIONIS GRAMllATlcm liber 

primus, addita uersione latina, cum scholijs in singula prop~ 
capita recens additis, longè utilissimis. PARISIIS Apud Vasco
sanum, uia Iaco/Jma, ad insigne Fontis. M. D. XLIX. 

(A la fin :) PARISIIS, APVD MICHAELEM VASCOSANVM, 
IN VIA SANCTI IACOBI, SVB SIGNO FONTIS. M. D. 
XXXIIII. 
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In-8° de {29 pages chiffrées + une page non chiffrée+ un feuillet 
blanc. Le titre de cette édition a été réimprimé pour la rajeunir, 
mais on a laissé subsister la date de la souscription (f 534), qui 
trahit la supercherie. 

Bibliothèque nationale de Paris : Invent. X 6671. 

500 
GEORGII TRAPEZVNTII DE RE DIAlectica libellus, ab 

innumeris, quibus hactenus scatuit, mendis repurgatus : vnll 
scholiis Bartholom. Latomi, & Ioannis Neomagi illustratus. 
P ARISIIS. Ex officina Prigentij Caluarini ad Geminas Cyppas, 
in Clauso Brunello. t54.9. 

(A la fin :) EXCVDEBAT BENEDICTVS PRAEVOTIVS i549. 

In-8° de 84 feuillets chiffrés, divisés en onze cahiers de huit feuil
lets chacun, sauf le onzième, qui n'en a que quatre. Signatures: a-1. 
Le dernier feuillet est par erreur signé kiiij. Marque sur le titre. 
Une des plus rares éditions de cet ouvrage. 

Bibliothèque de la Sorbonne : S. P. g. t25. 

501 
Dl GALENO DELLI MEZZI, CHE SI POSSONO tenere per 

conseruarci ta sanità. RECATO IN QVESTA LINGVA nostra 
da M. Giouanni Tarcagnota. Co 't priuilegio del sommo Pontifice 
Paulo III. {f delf lllustrissimo Senato Veneto per anni X. 

(A la fin : ) ln Venetia per Michele Tramezzino. MDXLIX. 
In-8° de 8 feuillets non chiffrés, dont les deux derniers blancs + 

{65 feuillets fautivement chiffrés + trois feuillets blancs. Cette 
seconde série de feuillets est divisée en 21 cahiers de 8 feuillets cha
cun. Signatures: a-X. Marque sur le titre (une Sibylle}. Rarissime. 

Les feuillets liminaires2 et 3 sont occupés par le privilège du pape, 
lequel est suivi de celui du Sénat vénitien et d'une épitre dédica
toire de l'imprimeur à Dominico Veniero. 

Bibliothèque de S. Marc (à. Venise) : 4-54-97. 
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502 
Dl GALENO A CHE GVISA SI POSSANO, E COnoscere, e 

curare le infermità delf animo. RECATO IN QVESTA LINGVA 
nostra da M. Giouanni Tarchagnota. Co 'l priuilegio del sommo 
Pontefice Paulo III. {s delr 1//ustrissimo Senato Veneto per 
anni X. 

(A la .fin :) ln Venetia per Jlfichiele Tramez.zino. MDXLIX. 
-ln-8° de 28 feuillets chiffrés. Signatures : ABC de 8 feuillets cha

cune; D, de 4 feuillets. Marque typographique sur le titre. Rare et 
recherché. tpllre dédicatoire du traducteur à Francesco Galtola. 

Bibliothèque royale de Munich : A. Gr. b. 1509. 

503 
Artis diuinalricis QV AM A.STROLOGIAM SEV iudiciariam 

vocant, encomia & palrocinia, quorum Catalogum sequens 
pagella contincl. PARlSllS, Excudehat Christiarms Wechelus, 
sub Pegaso, in vico Bellouacensi, Anno salutis M. D. XLIX. 

In-4° de f80 pages, divisées en 22 cahiers. Signatures : A-X, de 
4 feuillets chacune; Y, de 6 feuillets. Marque typographique de 
Chrestien Wechel sur le titre et à la dernière page. Rarissime el 
recherché. 

· Au verso du titre, on trouve : « Theoremata Gervasii Marstalleri 
Brisgoici; quibus iuxta methodum dialecticam oslendit, quidnam sit 
de arte diuinatrice, quam Aslrologiam seu iudiciariam vocant, sen
tiendum. » Viennent ensuile la table des chapitres et une épigramme 
d_e Gervasius Marstallerus . 
. En tête de l'ouvrage, il y a une épître dédicatoire à D. Orontius, 

datée de Paris, ides de janvier (f3 janvier) !549. 
· A la fin du volume, on lit cinq distiques grecs de Mix.~i.), o x:zpo).1J-

1t?).h·-r,ç 'ttp àa-.po9l).qi1 suivis de leur traduction latine; quatre distiques 
latins au lecteur par Bernhardus Bertrandus Regiensis; enfin 
l'errata. 

Nous donnons place à ce livre dans la présente Bibliographie, 
parce qu'il contient (p. U8-fG5) : 
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Trapezontii Libellus. Cur Astrologorum iudicia ut plurimum 
sint falsa. 

Bibliothèque du Musée britannique: ïl8 .e. 38. (1). 

504 
LA DIVINATIO 

NE Dl MARCO TVL-
lio Cicerone Contra C. Verre Tradot 

ta in Volgare Per M. Gio
uanni Giustiniano. 

IN PADOVA 
Per '!tl. Giacomo Fabriano. 

M. D. XLIX. 

In-8° de i8 feuillets non chiffrés. Signatures : A-1, de 2 feuillets 
chacune. Marque typographique sur le titre. Extrêmement rare. 

En tête, épitre dédicatoire intitulée : A mon1ignor il conte Jfan(redo 
da San Bonifacio, canonico di Verona, Giovanni Givstiniano, svo p1·e
cettore. S. Et datée de Padoue, premier janvier i549. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : Miscell. t405.4. 

505 
ALCVNI OPVSCVLETTI DELLE COSE MORALI DEL 

DIVINO PLVTARCO IN QVESTA NOSTRA LINGVA NVU
VAMENTE TRADOTTI. IN VENETIA, NEL MDXLIX. Con 
priuilegio del sommo Pontifice Paulo III. Et dello Illustriss. 
Senato Veneto, per anni X. 

{A la fin:) In Venegia per Michele Tramezino, MDXLIX. 

In-8° de i 76 feuillets chiffrés (sauf les 6 premiers). Signatures : 
A-Y, de 8 feuillets chacune. Marque typographique sur le titre et à la 
fin du volume. 

Dans le privilège accordé par le pape Paul III (f. 2) le nom du tra
ducteur est mentionné : Epitomen uifarum Plutm·chi traductal'um pe1· 
Lucium Faunum : ac opuscula aliquot Plutarchi, et Epitomen Papœ 
Pij. in d,cades Blondi Flauij, eodem Lucio interprete. 
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Lucio Fauno est le pseudonyme de GIOVANNI TARCIIAGNOTA. 
Après un privilège du Sénat vénitien, daté du 21 avril 1543, et 

rédigé en italien, on trouve une épître dédicatoire de l'imprimeur 
Michele Tramezino al magnifico messer Giovan Battista Lodovici, 
sec,·etai·io veneto me1'Ïtusimo. 

A la suite de cette première partie, vient la seconde, qui se com
pose de 4 feuillets non chiffrés + 272 feuillets chiffrés. Après le 
titre, on lit un privilège du pape Paul III différent de celui de la 
première partie, et un privilège du Sénat vénitien, en date du 
29 aoû.t 1547. Enfin, une épitre dédicatoire de l'imprimeur au susdit 
Lodovici. 

Au feuillet 272 verso, on lit : 

REGISTRO. * ab c de f g hi k lm no p q r s tu x y z aa 
hh cc dd ee fi gg hh ii kk Il. Tutti sono quaderni, * duerno. In 
Venetia per Michele Tramezino, Ne l'anno M. D. XLVIII. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : n• 45398. 

506 
DE COLORIBVS OCVLORVM SIMONIS PORTII NEAPOLI

TANI. FLORENTIAE Apud Laurentium Torrentinum. MDL. 
ln-4° de 57 pages chiffrées et sept pages blanches. Rarissime et 

recherché. Marqué 3 francs sous le n° 247, dans le catalogue 23 de 
Francesco Perrella (Naples, février 1901, 8°), p. 26. :€pitre dédicatoire 
au cardinal Hercule de Gonzague. 

Bibliothèque nationale de Paris : lnv. Rés. R. 913 (2). 
Bibliothèque du Musée britannique: 233. k. 3. (4). 

507 
EPOTIIMATA TOr XPfl:OAOPA. Emanuelis ChrysoLORAE 

BYSANTINI, VIR/ doctissimi, Grœcœ Grammaticœ /rutitutiones: 
muftis loci,; recèns 9· emendatœ, {S maqna cura atque diligentia 
castiqatre. PARISIIS, Apud Christianwn Wechelum, sub Pegaso, 
in vico Bellouacensi, Anno M. D. L. 
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In-4° de 92 pages. Marque au Pégase sur le litre. F:dition toute 
grecque. Rarissime. 

Bibliothèque de }'Arsenal : Belles-Lettres, 250 quater. 
Bibliothèque du Musée britannique: 624-. h. i. 

508 
EROTEMATA GVARINI 

CVM MVLTIS ADDITAMEN
TIS EMENDATIORA 

QVAM VNQVAM 
PRODIERINT 

VENETIIS EX SIRENIS OFFI
CINA ANNO M. D. L. 

(A la fin :) Venetiis apud hœredes Petri Rauani, & Socios 
MDL. 

In-8° de 51. feuillets chiffrés+ t. feuillet blanc, divisés en t.3 cahiers 
de 4 feuillets chacun. Le feuillet 51. est par erreur chiffré 43. Signa
tures : a-n. Sur le titre, marque de Pietro Ravani (la Sirène), avec 
les 4 sentences grecques, reproduites p. 41.8. Rarissime édition. 

Rappelons que les E,·otemata de Guarino ne sont qu'un abrégé de 
ceux de MANUEL CBRYSOLORAS. 

Bibliothèque du Musée Britannique : 622. c. i2. 

509 
BREVIS COM 

MENTARIOLVS 
MEMORABJLJS FACTJ SE

renissimi Principis Ma:-cimiliani Boltemim Regis. 
Jo. Justiniano Autltore. 

Patauij Jacobus Fabrianus excudebat 
Anno Domini. M. D. L. 

Mense Decembri. 
\ A la fin : ) Patauij Jacobus Fabrianus Excudebat Anno Domini 

M. D. L. Mense Decembri. 
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In-4° de 4 feuillets non chiffrés, en un cahier signé A. Ecusson sur 
le titre. Plaquette extraordinairement rare .. 

Au verso du titre, épllre dédicatoire de Jean Giustiniano Anclrere 
Mathœo Aquivivo, illustrissimi ducis Adrüe filio, laquelle est datée 
de Padoue, t5 avant les calendes de janvier (t8 décembre) t550. 

Bibliothèque de Saint-Marc (à Venise), trois exemplaires : Miscell. 425. 
2 b.; Miscell. 1903. 5. (provient de la bibliothèque d'Aposlolo Zeno); 
Miscell. t293. 5. 

5t0 
LIBRO PRIMO DELLE RIME SPIRITVALI, PARTE NVO

V A mente raccolte da piu auttori, parte non piu date in lucc. 
IN VENETIA al segno della speranza. M. D. L. 

In-8° de f99 f. chiffrés + un f. blanc + U f. non chiffrés. Signa
tures : A-Z et AA.-CC, de 8 feuillets chacune; DD, de 6 feuillets. 
Devise de l'imprimeur sur le titre. 

Au f. 29 r0 , un sonnet de Jean Giustiniano, dont voici le premier 
vers : Quel, ch' a triomphi et ad impe1·i nacque. Cf. ci-dessus le n° 483. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : 54-87. AT. 2. 

5H 
TRAGEDIA DETTA IL SOLDATO DI ANG. LEONICO AL 

MOLTO MAGNIFICO CONTE, MESSER GIVLIO ZA.BBA
RELLA. IN VINET/A. M. D.L. 

In-8° de 39 feuillets chiffrés + t feuillet probablement blanc, qui 
manque dans cet exemplaire. Signatures : A-K, de 4 feuillets cha
cune. Rarissime. 

Au verso du titre, liste des personnages. 
lpitre dédicatoire, précédée de cet intitulé : 

Tragedia detta il soldato di Angel. Leonico al molto magni-
6.co Conte, Messer Giulio Zabharella. 

Celte épitre ne porte aucune date. 
Bibliothèque du Musée britannique: t63. f. H. 
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5i2 
THEODORO 

SPANDVGNINO 
DELLA CASA REGALE DI 

Cantacusini Patritio Constantinopo
litano, delle historie, & origine de 

Principi de Turchi, ordine del
la Corte, loro rito, & Costu-

mi. Opera nuouamente 
stampata, ne fin qui 

missa in luce. 
In Lucca per Vincentio Busdrago a di 17 di 

setternbre M. D. L. 

461 

In-8° de to4 feuillets non chiffrés dont le dernier blanc. Signatures: 
A-0, de 8 feuillets chacune, sauf la première et la dernière, qui n'en 
ont que 4 chacune. Marque typographique au verso du feuillet pénul
tième. Rarissime édition de cet ouvrage. 

En tête du volume, on lit successivement une épttre dédicatoire 
de l'imprimeur à Luca Grilli et un avis du même typographe au lec
teur. Le recto du feuillet to3 est occupé par un avertissement de 
l'auteur au lecteur. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : sa. P. P. L 31449. 
Bibliothèque publique de Lucques : G. XXIII. b. 7. 

513 
L'ADONE 
DI M. GIO

VANNI TAR
CHAGNOTA. 
IN VINEGIA, 

M. D. L. 

In-8° de seize feuillets non chiffrés, divisés en deux cahiers de 
8 feuillets chacun. Signatures : A-8. Sur le titre, une xylographie, 
avec la légende : SIBYLLA. Ce rarissime opuscule, en octaves, ne 
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porte pas de nom d'imprimeur, mais, d'après Renouard 1 , serait 
sorti des presses aldines. 

On trouve en tête l'épitre dédicatoire suivante : 

METELLO TARCHAGNOTA A M. GIOSEPPE ABROCHINO. 
Poi che tanto desiderate, M. Gioseppe mio, di leggere, anzi di 

porui à memoria il pianto, che foce Venere su la morte del suo 
caro Adone; ecco che io ui mando tutto l' Adone istesso, perche 
uediate ancho lui piangere; e mutarsi il suo sangue nel flore del 
papauero, e i capelli de la dolorosa Venere ne l'herba, che da 
lei toise il nome : E uel mando iscritto di mia mano, accioche 
debbiatc con muggiore affcttione leggcrlo, perche sono certo, 
che uoi mi amatc. Vi ricordo bene, che stiate in ceruello, che 
con lo leggere di questa ciancia, non ui trasformiate anchor 
uoi in qualche uiuo fonte, uolendo forse accompagnare Venere 
nel pianto suo. A Dio. 

Bibliothèque du Musée britannique : G 105;;5, 

514 
NICOLA! GERBE-

lij Phorcensis, pro declaratione 
picturœ siue descriplionis 

Grreciœ Sophiani, 
Libri scptem. 

Quœ uero singulis libris traclentur, statim post Nuncupaloriam 
Epislolam ad clarissimos heroas Do. VVILHELMVM & 

OTHONEM, Comites ab Ehe1·stein, proprio 
Elencho indicabitur. 

NICOLA VS GERBELIVS 
Grreciœ sure Valc. 

Viue, uale fœlix mea GRAECIA, per tua Tempe 
Jto, Heliconiadum te comitante clwro. 

I hlandas inter Charites, facilesq; Napeas, 
Inter Hamadryades, Coryciasq; deas. 

L A1111ales de l'imp1·ime1·ie des Alde, troisième édition, p. US. 
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I quondam fœlix mea GRAECIA: sed tihi Liuor 
Si malus occurrit, cernua flecte genu. 

Da ueniam Autori, dicas, si fortè grauatum 
Aerumnis, somni corripuere /eues. 

Siue parum memorem duxere per auia morbi, 
Hœcq; dies multis irrequieta malis. 

Aequior huic esto Liuor : prodesse iuuentœ 
Si uoluit, dignum nonne fauore putas? 

At certè uoluit : tuq; ipse f atebere Liu or, 
Hune onu.r, hune curas sustinuisse graues. 

Libros euoluit multos, sudauit {J alsit 
SéBpe ungue admorso pallor in ore fuit. 

At te si tanti nequeunt lenire labores, 
LongéBui moueant tempora cana senis. 

Quod si nec senio, precibus nec flecteris ullis, 
et; x6ri:ixix; tetros perfide Liteor abi. 

Cum Cres. Maiest. gt·atia & priuilegio 
ad quinquennium. 

BASILEAE PER IOAN
nem Oporinum. 

463 

In-folio de six feuillets non chiffrés, + 297 pages chiffrées + une 
page non chiffrée+ sept feuillets non chiffrés. Signatures 01 (alpha), 
a-z et A-P. Le premier cahier a six feuillets et le dernier huit feuil
lets; tous les autres en ont 4 chacun. Sans indication de date, mais 
l'épitre dédicatoire (d'ailleurs la même que dans la première édition) 
est ici datée de Strasbourg, premier juin 1550. Rare. 

Bibliothèque Mazarine : n• 5548 B. 
Bibliothèque du Musée britannique : 569. h. 3 (2). 

515 
GVIDONIS BONATI FOROLIVIENSIS MATHEMATICI DE 

ASTRONOMIA TRACTATVS X. vniuersum quod ad iudicia
riam rationem Natiuitatum, Aëris, Tempeslatum, attinet, com
prehendentes. Adiectus est Cl. Ptolemrei liber Fruclus, cum 
Commentarijs Georgij Trapezuntij. BASILE.A!:, ANNO M. D. L. 
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In-folio de 8 feuillets non chiffrés+ 848 colonnes, en 36 cahiers. 
Signatures : t, 8 feuillets; A-Z el Aa-Ll, 6 feuillets chacune; Mm, 
8 feuillets. En tèle du volume, épltre dédicatoire de Nicolaus 
Pruknerus Generoso Domino Gulielmo Pageto, Ba,•oni et Regio Con
trarolla,·io Domino suo. Elle est datée de Strasbourg, 3 août t550. 

A la suite: 

CL. PTOLEM.tEI CENTILOQVIVM, SIVE APHORISMI, A 
GEORGIO TRAPEZVNTIO EX GR.tECO IN LATINVM VERSI 
ET COMMENTARIIS ILLVSTRATI. 

In-folio de 62 colonnes el une page blanche, divisées en trois 
cahiers. Signatures : AA, 6 feuillets; BB, 4 feuillets; CC, 6 feuillets. 
En lêle, épltre non datée de GEORGES DE TateJZONDE à Alphonse, roi 
d'Aragon, de Naples et de Sicile. 

Bibliothèque du Musée britannique : 7!8. i. 8. (2). 

NOTE SUR L1ANNfa; 1550. 

En cette année 1550, parut à BA.le (apucl Henrichum Petri) un 
volume in-folio intitulé .M1xpO'ltpEa6u't1x6v etc. Hoffmann (Bibliogra
phisches Lexicon, t. II, p. 157) l'a admis dans l'article consacré à 
GENNADIUS (Georges Scholarius), à cause d'une Epistola in totum orbem 
missa ad metropolitanos et papam, qui y est contenue (p. 134-t33), 
mais cette lettre émane du Geonadius qui occupa le siège de Cons
tantinople au cinquième siècle, el, par conséquent, ne doit pas 
figurer dans la présente Bibliographie. 
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A 

Abenrageles. 298. 
Abrameus (loannes). 167. 
ABRAM US (BARTHOLOMEUS ). 305. 

306. 309. 
Abrochino (Gioseppe). 462. 
Acciaiuoli (Donato). 40. 41.. 358. 

405. 421. 
Acciaiuoli (Franco). f99. 
Acciaiuoli (Pietro). 41. 
Accolti (François). t9. 
Accoltis (Benedictus de). 306. 

309. 
Accorsi. Voir Accursius. 
Accursius (Bonus). 49. 50. 63. 85. 
Acquaviva (André-Mathieu). 460. 
AcTIACUS (Nicolaus). :1.69. 
Acui1a (Ferdinand de). 81. 
Adam de Ambergau. 26. 
Adrien. Voir Hadrien. 
Adrien VI, pape. HO. 284. 
iEgidius Vilerbiensis. 273. 
iEmylius (Paulus). 405. 
Agallon, fils de Moscbus. t66 a. 

t66 b. 
Agapet (Le diacre). 209. 238. 

404. 

Agésilas. 28. 
Agnolo da Lecco. 41. 
Alamannus (Aloysius). 205. 225. 
Alance. Voir Alantsee. 
Alantsee (Léonard). 227. 
Alanlsee (Luc). 227. 267. 329. 
Alanlsee (Urbanus). 329. 
Albert, archevèque de Mayence. 

219. 220. 270. 426. 
Albertinus Vercellensis. 133. 
Alcophorus (Michael). 227. 
Alcyonius (Petrus). 295. 345. 350. 
Alde. Voir Manuce. 
Alde (Le~). 298. 
Aléandre (Jérôme). 183. 218. 

30f. 
Alexandre (C.). 288. 289. 
Alexandre d'Aphrodisias. 61. 62. 

88.92. 133. 134. 149. 186. 243. 
252. 253. 296. 302. 316. 317. 
351. 399. 

Alexandre le Grand. 28. 70. i62. 
163. 164. 333. 385. 386. 394. 
433. 

Alexandre V, pape. 34. 35. 44. 
Alexandre VI, pape. 66. U6. t89. 
Allalius (Léon). 20l. 204. 262. 
Almansor. 1.57. i6t. 

30 
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Alopecius (Hero). 375. 
Alphonse 1, roi de Naples. 23. 

60. 67. f64. 428. 464. 
Alphonse Il (ou V). 21. 23. :162. 
Alphonse X, roi de Castille. 321.. 
ALPHONSE DE SALAMINE. 86. 87. 
ALPJIONSE L'ATllÉ:"IIEN. H8 à :122. 
Altadello, bibliothécaire de don 

Carlos d'Aragon. 21.. 
Altamonrios. :197. 
Aller (F. C.). 4:-;, 
Alvarotis (Iacobus de). 39. 
Amaduzzi (Jean Christophe). 22. 
Amboise (Georges d'). :161. 25:l. 
Amboise (Jacques d'). 251. 
Ambrosius de Padua. 267. 
Ambrosius Rhegiensis. 134. 
Amédée IX, duc de Savoie. :16. 
Amenduni (Giuseppe). 450. 
Amerbach (Bruno). 224. 
Amiroutzès (Basile). J.97. 
AMIROUTZ:8S {GEORGES). 194 à 

204. 
Amiroutzès (Iskender). J.99. 
Amiroutzès (Méhémel). 199. 
Amphilochius (Le R. P.). 453. 
Amulius (Antonius). 284. 
André (Antoine). 252. 
ANDRÉ DE TRÉBIZONDE. Voir Tré

bizonde. 
Andronic Calliste. 317. 
Andronicus (Tranquillus). 3:17. 

3t8. 
Anésinos. Voir Anésis. 
ANESIS (ANDRÉ). f65. J.66. 
Ange Démélrius. J.66 a. :1.66 b. 
Angelo (Paulo). 177. 178. 
Angelus (lacobus). 34. 35. 44. 
Anshelmus {Thomas). 18:l. 249. 

272. 

Anlimaque (Antoine). 39:i. 
Anlimaque (Matthieu). 395. 
Antiquarius (Iacobus). 100. 
Antoine de Nebrija. 2-\6. 415. 
Antoine, cardinal du titre de 

saint Chrysogone. 84. 
Antoine, prince de Salerne. i3. 
Antonio (Nicolas). 125. 
Antonio de Nebrija. 2-16. 415. 
Anlonius (C.). 278. 
Anlonius de Camera. 309. 
Antonius (Petrus). 340. 
Apelle. H4. 
Aphthonius. 292. 
Apono (Petrus de). 134. 2:-i2. 2:-;3, 
APOSTOLIOS (MICHEL). 198. 20-\. 

22a. 373. 
APOSTOLIOS (ARISTOBULE plus 

tal'd ARSÈNE). 166. 167. 238. 
241. 390. 400. 423. 424. 

Apulée (Lucius). 149. 188. 
Aquila Roman us. 292. 
Aragon (Alphonse d'J. 8l. 
Aragon (Carlos d'). 132. 
Aragonia (Camilla de). 2-\. 
Aragonia (Conslanlio Sforlia de). 

24. 
Arborsellus (Simon). 429. 430. 
Archidamus. 146. 
Archigène. 412. 
Archiloque. H3. 
ARGYROPOULOS (JEAN). 40. 41. 

47. 6l. 66. 70. 7:l. 89. 90. 91. 
:133. 150. 15:l. 153. HH-. 155. 
:1.56. 157. :1.59. 166 a. 166 b. t67. 
:1.68. :1.72. :1.73. :1.79. 190. 192. 
205. 206. 213. 230. 231. 236. 
237. 239. 242. 243. 252. 255. 
266. 26i. 268. 275. 2i9. 280. 
300. 320. 330. 331. 33\. 356. 
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358. 359. 362. 388. 397. 404. 
405. 406. 407. 421. 437. 448. 
449. 

Aristippe. 209. 
Aristophane. 106. 
Aristote. 4. 28. 33. 37. 40. 41. 46. 

47. 61. 62. 65. 66. 67. 70. i8. 
88. 89. 90. 91. 92. 93. 94. to4. 
123. 133. 134. us. 149. 150. 
151. 153. 154. 156. 157. 159. 
165. 166 a. 167. t 72. l 73. 179. 
183. 186. 188. 192. 193. 206. 
212. 213. 214. 228. 229. 230. 
231. 232. 236. 237. 238. 242. 
243. 252. 255. 262. 266. 267. 
275. 280. 282. 284. 285. 292. 
295; 296. 300. 302. 313. 3U. 
317. 320. 329. 330. 331. 332. 
333. 345. 350. 351. 352. 356. 
357. 358. 359. 387. 388. 389. 
394. 397. 398. 404. 405. 406. 
407 . .U5. 42t. 433. 437. 438. 
448. 449. 453. 

Aristotile detto Zoppino (Nicolo). 
339. 

Arius. l 70 b. 
Armagnac (Georges d'). 373. 

425. 
Armagnac (Jacques d'). 13. U. 
Armengandus Blasii. 157. 
Armignac. Voir Armagnac. 
Arnaldus de Bruxella. 25. 
Arnobe. ,115. 
Arrien. 162. 163. t64. 385. 386. 
ARSÈNE DE MONEMBASIE. Voir APOS-

TOLIOS (Aristobule ou Arsène). 
Asanis (Démétrius), 199. 
Ascensius. Voir Bade (Josse). 
Aschbach. 329. 
Asclépiade. 412. 

Asconius Pedianus (Q.). 39. 139. 
245. 257. 278. 

Ashburnham (Lord). 343. 
Asola (André Torresano d'). 188. 

189. 209. 212. 215. 233. 234. 
244. 278. 292. 300. 357. 

Asola (François Torresano d'). 
394. 413. 424. 

Asola (Frédéric Torresano d'). 
377. 394. 454. 

Athanase (Saint). 51. 427. 
Atticus (T. Pomponius). 189. 
Aubanus (G. C.). 220. 270. 
Aubri (Bernard). 168. 228. 268. 
Audiffredi (J. B.). 32. 45. to7. 
Auffsess (Caspar). 294. 
Augerellus (Antonius). 349. 
Auguste (Caïus Julius Crosar Oc-

tavius). 36. 
Augustin (Saint). U6. 267. 331. 
Augustinus Moravus. 261. 
Aulu-Gelle. 5. 
Aurélien (Jean). 160. 
Auria (Barptolomrous). 180. 
Auria (Lucas). 180. 
Auri (Leonhard). 25. 26. 
Aventinus (Ioannes). 232. 236. 
Averroès. 2:55. 
Avicenne. 78. 79. 157. 161. 170 6. 
A vramiotis (Théodore). t. US. 

137. 214. 217. 227. 229. 238. 
386. 418. 

Azo, disciple de Constantin l'Afri
cain. 254. 

B 

Bade (Jeanne), femme de Jean 
de Roigny. 405. 
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Bade (Josse), d'Assche. t56. t94. 
22s. 248. 2::;o. 264. 279. 329. 
405. 

Badius. Voir Bade. 
Baïf (Lazare de). 443. 
Bajazet Il. 246. 
Balamius (Ferdinandus). 327. 
Baldracanus (Antonius). 209. 
Bandini (Ange-Marie). t3. 204. 

4t2. 
Barbadicus (Augustinus). 65. 
Barharo (Ermolao). 70. t29. U9. 

t53. t59. t86. 
Barharo (Francesco). to3. 
Barharo (Zacharie). 122. 
Barbalia (Andreas). 60. 
Barbe (Sainte). 67. 
Barberousse (Khaïr Eddin). 382. 
Barho (Le card. Marc). 261. 
Barlaam (Saint). to4. 356. 376. 

447. 
Barthélemy de Brescia. 205. 207. 
Bartholomreus Picenus de Monte 

Arduo. t56. t 70 b. 
Bartolus Castrensis. 190. 
Basile (Saint). 24. 205. 227. 250. 

279. 305. 308. 334. 387. 427. 
Basileo (Gieronimo). 339. 
Basileo (Nicolo). 339. 
Batiffol (Pierre). 22. 
Baumeister (lohannes). 93. 
Bearzi. 50. 
Beatrix de Aragonia. 261. 
Beaumont (Louis de), évêque de 

Paris. 343. 
Bebelius (Henricus). 232. 236. 
Bebelius (loannes). 322. 323. 
Bède le Vénérable. 321. 
13ellerus (loannes). to4. 
Bembo (Dominique). t66. 

Bembo (Jean). t66. 
Bembo (Modestino). t66. 
Bembo (Pierre). 284. 
Bembo (Prudenzio). t67. 
Benalius (Bernardinus). 72. 
Benedictis (Ioannes Antonius Pla-

ton ides de). 152. t53. 
Benedictis (Plato de). 68. 
Benedictus Hectoris. t52. 
Benedictus rhetor. H7. 
Benoît (Saint). 191. 230. 238. 239. 

265. 
Bentivoglio (Giovanni). t53. 
Bentivoglio (Hermas). t53. 
Beraldus (Nicolas). 257. 
BERGADIS (M1tEpyœaf,,), auteur de 

l'Apocopos. 249. 
Beringus (Godefridus). 444. 
Beringus (Marcellus). 44-4. 
Bernard marquis de Bade. 40-i. 
Bernardinus Vercellensis. t32. 
Bernharl (J. B.). 45. 
Beroaldus (Philippus). 45. t53. 

t65. 426. 
Berlhochus (Dionysius). t.35. 
Bertrandus (Bernhardus). 456. 
Besicken (loannes). t56. 
BESSARION (Le cardinal). t à 5. 

to à t9. 21. 43. 60. 61. 69. ~
H 7. U7. US. t85. 194. t.96. 
t97. 201. 206. 212. 226. 255. 
272. 273. 279. 285. 305. 307. 
308. 312. 347. 366. 406. 4t6. 

Bessarion, moine bénédictin, 
abbé de S. Sévérin de Naples. 
t3. 

Bicci (Jean de). 76. 
Biennato (Aurèle). 23. 
Biennato (Jérôme). 23. 
Bigus (Ludovicus). 275. 
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Bindoni (Agostino de). 381.. 
Bindoni (Bernardino de). 431. 
Biondo (Flavio). 4U, "15. 430. 

457. 
Birkius (Xystus). 369. 
Bisticci (Vespasiano da). 41. 
Bladus de Asula (Antonius). 306. 

366. 
Blanchard (Antoine). 305. 
Blasii (Armengandus). i57. 
Blaublomius (est le même que 

Cyaniusj Ludovicus. 334. 
Blaurerus (Ambrosius). 439. 
Blemmidès (ou Blemmidas). 390. 
BLESSI (MANOLI}, i28. 
Bocca (Silvio), libraire. 342. 
Bochali (Théodore), aîeul mater-

nel de Manilius Cabacius Ral
lus. 262. 

Bochali (Thomé), mère de Mani
lius Cabacius Rallus. 262. 

Bochius (Achilles). 209. 
Boèce (Anicius Manlius Torqua

tus Severinus). 242. 252. 300. 
Boerner (Chr. F.). 317. 
Bogard (Jacques). 407. 409. 4i6. 

434. 438. 
BoIOCBALUS (Demetrius). 261.. 
Boissonade de Fontarabie (Jean 

François). 24. U4. t95. t97. 
200. 201. 

Bolsec (Mallhieu). i82. i83. 
Bolzani (Urbain). i36. i37. 
Bombasius (Simon). i35. 
Bompilus de Olearijs (Hierony-

mus). {64. i65. 
Bonaciolus (Ludovicus). i74. 
Donatus (Guido). 463. 
Bonaventure (Saint). 86. 87. 
Bondenus. Voir Mazochus. 

Bonifacio (Manfredo da San). 457. 
Boninus (Euphrosynus). 205. 

225. 
Bononius (Hieronymus). 47. 48. 
Bonus (Petrus). 45. 
Borbonius (Lodovicus). 293. 
Borgia (Girolamo). 450. 
Borgia (Lucrèce). i 75. 
Boucard (André). 252. 
Boudet (Michel de). 228. 
Bouhier. 247. 
Bourdelles. 248. 
Boutourlin (Le comte D.) 2. 7. 

36. 50. i76. 
Boze (de). U. 
Branas, fils du protomastor. 

i66 a. i66 b. 
Brassicanus (Jean -Alexandre). 

329. 
Breilkopf. 46. 
Brentius (Andreas). 304, 
Bresleus (Guido). 293. 
Briçonnet (Guillaume). t92. 237. 

266. 
Brienne-Laire. 8. i 7. 37. 
Brino (Guillermus), 208. 293. 
Brixius (Germanus). i04. 
Brocario {Arnaldus Guillelmus 

de). i 78. 245. 
Brubacchius (Petrus). 436. 
Brunet, bibliographe. H6. 36i. 
Bruni (Léonard). 70. i53. i54. 

i56. i59. i72. i73. 204. 213. 
2U. 275. 320. 356. 359. 397. 

Bruno. Voir Amerbach. 
Brutus (Marcus Junius). m. 21. 

58. i89. 
Brylingerus (Nicolaus). 372. 393. 

432. 
Buchamerus {Philippus). 426. 
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Buchon (Alexandre). 35. 
Buckinck (Arnold). 42. 43. 
Budé (Guillaume}. 257. 263. 264. 

273. 342. 361. 439. 
Buffet (Nicolas). 407. 
Buisson (Ferdinand 11:douard). 

{23. 
Burchard (Jean). t.46. 
Bure (G. F. de). U. 45. 
Burgherinus (Ioannes). 3U. 
Burgo Franco (Jacobus de). 158. 

367. 
Burleus (Hualterus). 267. 
Busdrago (Vincentio). 461. 
Buslidius (Hieronymus). 221. 
Bussi (Jean André de). 5. 6. 7. 
Bywater (Ingram). 2. 40. 53. 60. 

71. 89. 96. f01. t.05. HO. 126. 
t50. t81. t82. 212. 220. 221. 
224. 246. 270. 290. 301. 303. 
3to. 329. 343. 361. 364. 368. 
390. 396. 400. 409. 428. 433. 
434. 442. 

C 

Cabacès (Démélrius Raoul). 288. 
Cabazétès. Voir Cavazilis. 
Cœsarius (Ioannes). 22i. 223. 

239. 240. 
Caietanus Thienensis. t92. i93. 
Calcagninus (Cœlius). t 75. 
Calcagninus (Thomas). t75. 
Calderino (Domitio). 43. 44. t65. 
Calepin (Ambroise). 4U. 
CALLERGI (ZACHARIE). 2H. 238. 

385. 401. 420. 435. 
Calliergi. Voir Callergi. 
CALLIERGIS {NICOLAS). 249. 250. 

Callimaco Esperiente da San 
Gimignano (Filippo). 259. 

Calliste (Andronic). 317. 
Callixte III, pape. 22. 
Calphurnius Brixiensis. 62. 243. 
Calvarinus (Prigenlius). 387. 405. 

454. 
Cambouroglos (Démélrius G.). 

HJ9. 
Camera (Antonins de). 309. 
Camerarius (Ioachimus). 403. 

435. 
Camers (Ioannes). 91. 
Campius (Martialis). 92. 
Candidarius Eternus (Iacobus). 

285. 
Cantacasin. Voir Cantacuzène. 
Cantacuzène. Voir Spandounino. 
Cantelmus (Franciscus). 151. · 
Cantelmus (Sigismundus), dux 

Sorœ. t51. 
Capella (Alexander). 284. 
CARA VIAS {ALEXANDRE). 402. 403. 
Carben (Victor de). t. 77. 
Carbone (Lodovico). 16. t7. 
Carciofilo. Voir Chalkéopoulos. 
Carlos d'Aragon (Don). iO. 21. 

132. 
Carléromachos (Scipion). U3. 
Castaneus {Christophorus). 68. 
Castello (Hieronymo ). 18. 
Castro (Alphonse de). 190. 
Castrodardo (Giovan Batlista). 

425. 
Catanœus (Io. Maria). 292. 
Catilina (Lucius Sergius). 278. 
Caton. 203. 224. 233. 234. 244. 

337. 392. 393. 422. 448. -154. 
Catulle (C. Valerius). 76. 
Cavazitis. t97. 
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Cazoporus {Carolus). 391. 
Cébès de Thèbes. to5. :1.2:i. :1.80. 

27l. 
CELADENUS (ALEXIS). U5. U6. 
Celaya (Jean de). 230. 238. 280. 
Celsus(Cornelius). 51.52. 53. 157. 

t60. 
Celtès (Conrad). 132. 
Cenalis (Clodoaldus). 242. 2-13. 
Ceratinus (Iacobus). 363. 
Cervicornus (Eucharius). 280. 292. 

334. 
César (Jules). 28. H3. 317. 3t8. 
César d'Aragon. 422. 454. 
Cesarini (Julien). :1.96. 307. 
CHALCOCONDYLE (THÉOPHILE). 

:1.29. t.30. 
CHALCONDYLE (DÉMÉTRIUS). 74. 

:1.29. {39. t.66. t.84. 205. 22-\. 
234. 249. 276. 30:1.. 327. 337. 
376. 392. 422. 432. 439. ,\48. 
453. 

Chalcondyle (Laonic). 428. 
CHALKfOPOULOS (ATHA:'i'ASEJ. 

20 à 24. 36. 58. t.32. 
Chalkéopoulos {Euphrosyne, fille 

d'Hélène). 23. 
Chalkéopoulos (Hélène). 23. 
Chalkéopoulos {Philippe). 22. 
Champier ( Symphorien ) . :1.83. 

t.84. 235. 
Chardin. 8. 
Charles VIII, roi de France. 209. 

344. 
Charles-Quint. 326. 450. 
Charrofinus. Voir Campius. 
Chenest. t3. 
Chéradame (Jean). 98. 335. 
Chéreau (Achille). 396. 
Chœroboscus. 39!. 

Christophe (Saint). 407. 40H. 4t6. 
438. 

Chrysaorius. 268. 
CHRYSOLORA.S (MANUEL et non 

Emmanuel, comme il est très 
souvent désigné). 34. 35. 44. 57. 
59. 64. 97. 98. t.25. 134. t.35. 
t.36. t60. :1.69. :1. 79. :1.81. 205. 
215. 216. 224. 234. 276. 277. 
322. 337. 352. 371. 376. 377. 
392. 408. -H8. 4:1.9. 422. 431. 
.Ul. 448. 453. 458. 4:i9. 

CBRYSOLORI:"IA (Théodora), petite
nièce de Manuel Chrysoloras 
et femme de François Filelfe. 
352. 353. 

CICADA {HIERONYMUS). 9;;. 
Cicéron (Marcus (Tullius). 26. 28. 

30. 39. 96. H8. 123. U9. :1.88. 
:1.89. 233. 234. 244. 245. 2;;1. 
258. 278, 3:1.t. 320. 34:1.. 357. 
365. 373. 375, 4!3. 426. 430 
457. 

Cicogna (Emmanuel Antoine). 38. 
Claravallis {Augustinus). 285. 
Claudien (Claudius Claudianus). 

99. 
Claudio (A.), libraire. 2. 361. 
Clauser (Conrad). 428. 
Clein (Jean). 79. 
Clément VII, pape. 294. 308. 309. 

310. 3:1.4. 316. 326. 412. 
Clichtove (Josse). :1.62. :1.92. 2;;1. 

266. 29:i. 447. 
Cognatus (Gilbertus). V. Cousin. 
Colines (Simon de). 275. 296. 304. 

320. 32:1.. 330. 332. 333. 334. 
34:1.. 345. 349. 350. 355. 356. 
357. 360. 365. 380. 394. 402. 
421. 
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Colle (Bartolomeo da). 41. 
Colubri (Societas). 72. 
Columelle (Lucianus Julius Mo-

deratus). U9. :188. 
Columna (Prosperus). 261. 262. 
Combefis (François). :120. 
Cominius. 209. 
Co mite (Petrus Paulus de). 68. 
Comnène (David). :197. 
Confalonerius de Salodio (Bar-

tholomœus). 54. 
Constance II, empereur. 36. 
Constantin le Grand (Caius Fla

vius Valerius Claudius Cons
tantinus). 36. 

Constantinus Africanus. 235. 
254. 

Conslanlinus Monachus. 68. 
Contarini (Gaspar). 210. 358. 
Contarini (Polo). 425. 
Contarini (Zacaria). 425. 
CONTOBLACAS (Andronic). 249. 
Copinger (W. A.). 33. 89. 90. 
Coppinger (Monsieur). 247. 
Copus (Gulielmus). 304. 
Coradinus. H 7. 
Coriero (Kyouro ), épouse d'André 

Anésis. i66. 
Cornaro (Angèle). :166. 
Cornazanus (Antonius). 7. 
Cornelio (Oratio lJlal'ci Tullii 

Ciceronis pro). 278. 
Coronel (Antoine). :168. :173. 
Coronel (François Fernand). i68. 

:173. 
Corlesius (Alexander). 260. 
Cosme de Montserrat. 53. 
Costabili. 8. 
Coudraie (François de la). 370. 
Coulai Moré (Folüp). 189. 

COUNADIS (ANDRÉ). 264. 265. 
274. 328. 349. 37{. 

COUNADIS (PIERRE), 348. 
Cousin (Gilbert). 396. 415. 
Crab (Gilbert). 213. 228. 229. 
Crachenberger (Jean). 131. 
Crantz. Voir Krantz. 
Crassus (Marcus Licinius). iU. 

278. 
Craston (Jean), de Plaisance. 

49. 50. 63. 
Cratander (André). 266. 273. ~5. 

318. 319. 350. 351. 401. 
Cratander (Polycarpus). 385. 420. 
Cratès le Cynique. 19. 20. 21. 

58. t31. :132. 
Creighlon (Robert). 262. 
Crevenna. 19. 26. 117. 
Crilobule d'Imbros. t95. 197. 

t98. 201. 
Crocus (Richardus). 219. 220. 

270. 291. 
Crotus (Barlholomœus). 308. 
Crusius (Martin). 195. 
Cunea (Ferdinandus de). 81. 
Curion (Jacques). 426. 
Curion (Jérôme). 414. 
Curion (Valentin). 277. 278. 291. 

325. 
Curulo (Jacopo). i63. 386. 
Cyanius (Lodovicus). 332. 333. 
CYDONIS (DÉMÉTRIUS). 96. 156. 

:170 b :177. :194. 
Cynthie, amante de Properce. 

77. 
Cyrille d'Alexandrie (Saint). t.03. 

:161. :191. 251. 252. 265. 295. 
318. 319. 427. 

Cyrus, roi des Perses. 443. 
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D 

Daguesseau. t9. 
Damascène (Saint Jean). iO<i. 130. 

355. 356. 376. 447. 
Damascenus medicus. 157. 160. 
DAMIANOS de Santa Maria da 

Spici. 299. 305. 3H. 312. 328. 
342. 362. 371. 

DAMILAS (Démétrius). 50. 86. H6. 
Daniel (Saint). 453. 
DARTONA (GEORGES). 367. 374. 

396. 
Dauriac (Barthélemy). 180. 
Dauriac (Luc). 180. 
David, roi d'Israël. 50. 348. 
David (Matthieu). 449. 
Davionus (loannes). 399. 
De la Place (Jean). 213. 
Delfus (Egidius). 61._ 67. 90. 156. 

157. 229. 
Délie, amante de Tibulle. 77. 
Deloinus (Franciscus). 269. 
Delphus. Voir Delfus. 
Démétracopoulos(Andronic). 201. 
Démétrius (Ange). 166 a. 166 IJ. 
Démétrius de Phalère. 395. 
Démétrius, prince de Nauplie. 

201. 
Demochares (Antonius). 362. 
Demosthène. U. 13. 28. H8. 166. 
Dengkius (lohannes). 291. 299. 
Dent. 50. 
Denys d'Halicarnasse. 98. 100. 
- 395. 
Despars (Jacques). 78. 79. 157. 

16t. 
Des Prés (Nicolas). 2<13. 
Det (S.). 369. 

Drabbe (Joannes). 268. 
Drago (Compagnia del). 72. 
Dibdin (Thomas Frognall). 45. 
Didot (Ambroise Firmin-). 16. 19. 

U2. 288. 
Didot (Firmin). 26. 
Dioclès. 412. 
Dioclétien. 318. 
Diodore de Sicile. U7. 
Diogène Laërce. 153. 159. 
Diogène le Cynique. 209. 
Dionisio dalla Vecchia. 137. 
DIPLOVATACE (Tumus). 163. 

292. 293. 386. 
Diurius (loannes). 247. 248. 
Divus (Andreas). 367. 37<1. 396. 
Donato (Bernardino). 388. 397. 
Donato (Lodovico, ou Luigi, ou 

Alvise). 50. 
Donato (Marco), patricien de 

Venise. 57. 108. 400. 
Doricus (Ludovicus). 391. 
Doricus (Valerius). 391. 
Dosithée, patriarche de Jérusa-

lem. 201. 
Dubois (Dominique). VoirSylvius. 
DUCAS /DÉIIIÉTRIUS). 317. 
Dullaert (loannes). 242. 268. 
Du Prat (Antoine). 208. 
Du Pré (Antoine). 248. 
Du Pré (Jean). 230. 239. 
Dürer (Albert). 369. 
Duriez. 8. 

E 

Ebano (Petrus de). 134. 
Eberstein (Otto d'). 435. 462. 
Eberstein (Wilhelm d'). 435. 462. 
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Eckius (Ioannes). 232. 236. 242. 
252. 

Edcnberg (Lucas). 223. 
Edouard IV, roi d'Angleterre. 1.2. 

t5. 4t7. 
Egidius Roman us. 33t. 
Egnazio (Jean - Baptiste). t29. 

t65. t67. 2t0. 233. 358. 
Elien (Claude). 60. 67. 68. 69. 

83. t52. t53. 208. 293. 297. 
342. 36t. 

Ellissen (A.). 286. 
Emmanuel Moschopoulos. 300. 

3t0. 39t. 439. 
Emmeus (Ioannes Faber ). 398. 
Enyngen. Voir Reynhard. 
Eobanus (Helius). 435. 436. 
Episcopius (Nicolaus). 337. 352. 
Erasislrale. 4t2. 
Erasme (Didier). 220. 22t. 222. 

224. 239. 240. 258. 270. 291. 
292. 365. 375. 396. 404. 4t3. 
430. 433. 

Erlinger (Georg). 294. 
Ernest, comte palatin du Rhin. 

236. 
Esope. 84 à 86. 238. 
Este (Alphonse I•r d'). t 75. 
Este (Borso d'). t 7. 
Esle(Bippolyle, cardinal d'). t75. 
Estienne (Henri). 7t. t54. t70 a. 

t 72. t 73. t 76. t 77. t92. 206. 
207. 2U. 237. 

Estienne (Robert). 3t6. 449. 
Eternus. Voir Candidarius. 
ll:tienne de Byzance. U5. 
Etienne (Saint), martyr. 219. 
Eudemius. 275. 330. 
Eugène IV. 279. 305. 307. 4t5. 
Eugénicos (Jean). 204. 

Eugénicos (Marc). t96. t97. 
Eunomius. t70 1,, 279. 305. 388. 
Euripide. H3. 423. 
Eusèbe de Césarée. 6. 7. 9. 25. 

47. 48. 72. 81. t.00. t.0t. t.03. 
t.32. 274. 349. 375. 4t5. 427. 

Eustathe, archevêque de Thes
salonique. U4. U5. 

Euslathe de Corinthe. t.80. 
Euphrosyne, fille d'Hélène Chal

kéopoulos. 23. 
Exarque /Joseph l'). 288. 

F 

F. de Padua, domini nostri Pape 
thesaurari us. 93 . 

Faber (Ioannes). 329. 398. 
Faber (Udalricus). 227. 
Fabre (P.). 53. 262. 
Fabrianus (Iacobus). 438. 459. 
Facciolali (Jacques). 38. 283. 
Falconi (Marcantonio). 450-451. 
Fanzino dalla Torre (Sigismondo ). 

4-H. 
Farri (Jean). -408. 420. 
Fauno (Lucio). 4U. -H5. 430. 

43t. 451. 457. 458. 
Fazio (Barthélemy). t62. 163. 164. 

385. 386. 
Federici t Domenico Maria). t.35. 
Fenoleda (Arnaldo). t63. 386. 
Ferdinand I, roi de Naples. 23. 
Ferdinand II, roi de Naples. 23. 
Ferdinand V, roi d'Aragon et des 

Deux-Siciles. 95. t56. 190. 
Ferrarius (Hieronymus). 426. 
Festus (Sextus Pompeius). 32. 

38. 259. 
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Fichet (Guillaume). to et suiv. 
U7. 4t7. 

Ficin (Marsile). 2. 4. 
Filelfe (François). 2. 4. 5. H. t2. 

U. t6. H 7. t20. t2t. t22. 204. 
292. 304. 333. 394. 4{ 7. 433. 

Fin (Bartholomreus). t66-t67. 
Firmicus Maternus. 298. 
Flaminius( MarcusAntonius). 208. 

209. 
Flore (Joachim de). t94. 
Florus (Lucius Annreus Julius). 

{23. 
Fontana (Benedictus). 7t. t54. 
Forcella. U6. 26t. 
Forlivio (Jacobus de). 254. 
Formon (F:tienne). 252. 
Forte (Angelo de). Voir Phortios 

(Ange). 
Fortibus (Angelus dej. Voir Phor-

tios (Ange). 
Fortiguerra (Scipion). U3. 
Fortius. Voir Phorlios (Ange). 
Fortolus (Antonins). 327. 
Fortunatianus (Chirius consul-

tus). tOO. 292. 
Fortunalus (Robertus). 207. 
Foscarenus (Jacobus). 400. 
Foscarenus (Michael). 400. 
Foulché-Delbosc (R.). 448. 
Francinus (Antonins). 245. 
Franchelti (le baron). 247. 
Franciscus Priscianensis. 4i6. 
Franciscus Puteolanus. tOO. 
Franck. Voir Silber. 
FRANCO (DEMETRIO). 431. 
François d'Assise (Saint). 86. 87. 
François premier, roi de France. 

334. 363. 413. 
Frati (Luigi). 327. 

Frédéric, roi de Naples. 262. 
Frédéric III, empereur d'Alle-

magne. t5. t6. 70. 
Frellon (François). 42t. 
Frellon (Jehan). 252. 42t. 
Friburger (Michel). 19. 
Frohen (F:rasme). 373. 
Frohen (Jean). 222. 223. 224. 

238. 240. 258. 
Frohen (Jérôme). 337. 352. 
Frontin (Sextus lulius). 67. 68. 

69.{52.208.293.297.342.36{. 
Fuscarenus (Ludovicus). t2t. 
Fuscus (Thomas). t 75. 

G 

Gabrielli (Angelo). t05. 
Gabuardo dalle Torricelle (Ales-

sandro). t63. 386. 
Gaguin (Robert). 35. 
Gaignat. 26. 37. U 7. 
Galeotto (Le cardinal). 259. 
Galien. US. t57. {60. t64. t83. 

{84. 235. 254. 304. 326. 327. 
380. 4{2. 455. 456. 

Galleotus. 2U. 275. 320. 356. 
359. 

Galletti. 38. 
Gamba (B.). 45. 
Ganay (Germain de). :102. 396. 
Ganay (Jean de). :102. 
Gandavensis. Voir Gandavo (de). 
Ganda vo (loannes de). :193. 
Garnelt (R.). U6. 
Garonus (Franciscus). 3:15. 
Gattola (Francesco). 456. 
Gaudoul (Pierre). i 73. 324. 354. 

355. 
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Gaurico (Luc). 298. 321. 322. 391. 
416. 

GAZA (THÉODORE). 5. 6. 7. 21. 23. 
26. 27. 33. 37. 51. 52. 53. 54. 
60. 61. 62. 65. 67. 68. 69. 73. 
78. 83. 88. 91. 92. 93. 96. 98. 
99. 100. 106. 107. 116. 125. 
133. 134. 148. U9. 153. 157. 
160. 163. t64. 183. 186. 187. 
188. 205. 208. 216. 217. 218. 
219. 220. 222. 223. 224. 233. 
234. 239. 240. 243. 244. 248. 
2a2. 2;;3_ 256. 258. 269. 210. 
2i6. 277. 290. 292. 293. 295. 
296. 297. 299. 300. 302. 309. 
3to. 3H. 315. 321. 323. 324. 
325. 326. 333. 335. 337. 341. 
342. 345. 350. 351. 353. 354. 
355. 360. 361. 364. 365. 372. 
375. 377. 3i8. 379. 387. 3;}1. 
392. 393. 401. 405. 409. 413. 
4f.6. 422. 430. 432. 433. 438. 
448. 453. 454. 

Gazinus (Theodorus). Voir Gaza. 
Gelli (Giovambatista). 109. 
Gémisle (Andronic). 225. 289. 
Gémiste (Démétrios). 225. 289. 
GEMISTE (GEORGES). 44. 147. 

196. 197. 225. 285. 287 et 
suiv. 374. 387. 388. 395. 397. 
403. 

GEMISTE (JEAN). 225. 
Gemusœus (Hieronymus). 401. 
Geneviève (Sainte). 439. 
Gennadius le Marseillais. 329. 
Gennadius premier, patriarche 

œcuménique. 464. 
Gennadius II. Voir Scholarius 

{Georges). 
Genouillac (Galiot de). 247. 

GEORGES DE TRÉBIZONDE, Voir Tré
bizonde. 

Georges, évêque de Bamberg. 
242. 

Georges, évêque de Vienne en 
Autriche. 227. 

Georges Lécapène. 3l0. 
Georges Pachymère. 390. 
Georges (Saintj. 191. 209. 2:.ii. 

265. 
Georgio (Marino). 310. 
Georgius Alexandrinus. 120. 
Gerbelius (Nicolaus). 181. 386. 

435. 462. 
Gering (Ulrich). lO. 19. 
Gervasio. 451. 
Gesner (Conrad). 83. 398. 
Ghirlandi(Hercule). 274. 315. 316. 
Gianino (Barthélemy). 445. 446. 

451. 452. 
Gibert (Baltazard). H8. 
Gidel (Charles). 158. 2U. 217. 

229. 433. 
Gilbert de la Porrée. 153. 159. 
Giolito di Ferrarii (Gabriel). 444. 
Giraud. 50. · 
Giovio. Voir Jove. 
Giunta( ....• ). 298. 
Giunta (Bernard). 106. 
Giunta de' Giunli. 165. 
Giunta (Jean). 448. 
Giunta (Luc Antoine). 193. 232. 

254. 321. 336. 358. 
Giunta (Philippe). 205. 207. 22-t 

234. 245. 256.310.314. 
GIUSTINIANO (GIOVANNI). 373. 

413. 424. 425. 444. 459. 460. 
Glauco. Voir Azo. 
Golfo de Pergola (Sigismond). 

162. 
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Gonzague (Aloïsio de). 162. 
Gonzague (François de). 162. 
Gonzague (Frédéric de). 431. 
Gonzague (Hercule de). 458. 
Gonzague (Isabetta de). 209. 
Gonzague (Jean-Pierre de). 162. 
Gonzague (Le marquis Louis de). 

93. 
Gorgias. 3U. 
Gourmont (Gilles de). 96. 98. 

t06. to7. t22. t24. 160. t82. 
t83. 215. 216. 217. 30L 325. 
335. 

Gourmont (Jean Ie• de). t58. 
Graccus Pyerius (Joannes). t3t. 
Gradins (Cœlius). t66. 
Grammaticus (Ioannes). 309. 
Gran (Henricus). 274. 
Granjon (Jehan). t50. t56. t57. 
Grapheus (Ioannes). 3t3. 
Gravina (Petrus). 259. 
Gravina (Tranquillus). 259. 
Grégoire de Nazianze (Saint). 334. 

427. 
Grégoire de Nysse (Saint). 226. 

227. 266. 
Gregoriis (Gregorius de). 65. 71. 

297. 
Gregoriis (Iohannes de). 65. 
Gremperius (Ioannes). 227. 
Grilli (Luca) . .t6t. 
Grimm (Sigismond). 236. 242. 

252. 
Gritti (André), doge de Venise. 

282. 33t. 339. 
Grocinus (Guillelmus). t39. 
Grolier (Jean). 425. 
Gromors (Pierre). t08. 324. 
Gronenberg (Joannes). 167. 
Grossch (Caspar). 69. 

Groulleau (Estienne). 443. 
Gryphius (Sebastianus). 338. 339. 

365. 375. -W4. 407. 413. 433. 
440.442. 

Gryphus (Petrus). 206. 
Guarino de' Guarini (dit Guarino 

de Vérone). t08. t34. 135. 168. 
t8t. t82. 234. 275. 290. us. 
422. 448. 454. Un chrysobulle 
de l'empereur Manuel Paléo
logue, en date du 22 mai U06, 
dont le texte grec a été publié 
par Fr. Miklosich et Joseph 
Müller (Acta et diplomata g1·œca, 
t. I, pp. U4-153), est accom
pagné d'une version latine, au 
bas de laquelle on lit la sous
cription suivante : Ego Guari
mu de Guarinis de Verona, 
imperiali autoritate notarius et 
canzellarius prefati domini am
hassatoris et curie Venetorum 
in Constantiliopoli, predictis 
omnibus et singulis presens fui, 
et ea scripsi me suhscrihens et 
solitum meum signum apponens. 
Le plus grand nombre des éru
dits qui se sont occupés de la 
vie de Guarino n'ont pas connu 
cette curieuse particularité; 
c'est pourquoi nous avons cru 
devoir la signaler dans un 
ouvrage où il est tant de fois 
question du célèbre humaniste. 

Guberto, correspondant et ami 
de Nicolas de Byzance. t43. 

Guerra, imprimeur vénitien. t28. 
Guerraldus (Bernardinus). 225. 
Guia (Michael de). 301. 
Guichardus (Thomas). 29-1. 316. 
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Guilleretus (Stephanus). 156. 
Gundelius (Philippus). 227. 
Gupalatinus (Nicolaus). 33. 34. 

62. 
Gymnicus (Ioannes). 426. 

H 

Hadelius (Ianus). 227. 
Hadrien (P . .tElius). 60. 67. 83. 
Hain (L.). 89. 108. 160. 
Hamman de Landoia (Johannes). 

69. 
Harsio (Dionysius ab). 379. 
Hartfelder (K.). l 70. t71. 
Heber (Richard). 5. 7. l3. 36. 50. 

64. U6. 
Hectoris Benediclus. i52. 276. 
Hegendorphinus (Christophorus). 

426. 
Heineken ( ..... ). 45. 
Hellenius (Michael). 3H. 
Heinfogel (Conrad). !95. 
Henri II, roi de France. 443. 
Henricus Novesiensis. 270. 
Héphrestion. 310. 
Heresbachius (Conradus). 291. 
Hermogène. US. 292. 
HERMONYME {GEORGES). 94. toi. 

l02.125.l58.249.343.3'4.396. 
Héro. 237. 
Hérodien. U7. 224. 
Hérodote. 262. 403. 
Heroll (Georgius). 5t. 
Hérophile. 4!2. 
Herrera (Ferdinand de). l 78. 
Herrera (Lopez Alphonse de). 

{78. 
Hertzog. Voi1· Hamman. 

Hervagius (Ioannes). 373. 388. 
403. 424. 

Hésiode. 28. 29. 30. U3. H5. 
Hésychius. 256. 27~. 
Hibbert. 36. 
Higmann (Jean). 6i. 7t. 
Hilaire (Saint). 354. 355. 363. 443. 
Hilario, monachus Veronensis. 

292. 
Hippocrate. 68. H8. !57. l60. 

t64. 165. 248. 254. 276. 304. 
380. 412. 

Hiltorpius (Godefridus). 280. 297. 
334. 

Hody (H.). 74. t04. t66 h. 
Hoepli (Ulrich). 72. 78. 81. H5. 
Hoffmann (S. F. G.). 47. 60. 86. 

90. 102. ll6. l49. 235. 238. 
304. 386. 464. 

Holbein (Hans). 222. 
Homère. 26. 28. 29. 106. :1.13. 

U5. 237. 2U. 27L 328. 367. 
371. 374. 396. 

Hopf (Charles). 429. 
Hopyl (Wolfgang). 71. t6l. i9l. 

251. 265. 
Horawilz (A.). l 70. 171. 
Hueber (Ambrosius). l31. 
Huet (Guillaume). 252. 
Huzard. 37. 

I 

Iacobus Britannicus. 57. 
Iacobus Foroliviensis. 68. 
Iagaris. !95. 
'I0tvvivoç {B0tp80Ào1J,0tioç). Voil' Gia

nino. 
Innocent VIII, pape. 38. 
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Ioannes. Voi1· aussi à Joannes et 
Iohannes. 

Ioannes Camers. 91. 
Ioannes de Regiomonte. Vofr 

Müller. 
Ioannes Grammaticus. 309. 
Ioannes Maior. 329. 330. 
Ioannes Noviomagus. 369. 379. 
Ioannes Petrus Lucensis. i33. 
IOHANNES DE CIPRO. H5. 
lohannes de Colonia. 37. 39. 
lohannes monachus Placentinus. 

Voir Craston. 
Irénée (Saint), évêque de Lyon. 

6. 
Iriarte (Jean). 23. 
ISIDORE DE RUSSIE (Le cardinal). 

t96. 285. 286. 
lsingrinius (Michael). 399. 
Iulianus cardinalis Tusculanus. 

347. 
lustinianus (Bernardus). t21. 

J 

Jacques de Crémone. 427. 
Jacques (Saint). t9t. 208. 230. 

238. 239. 251. 265. 280. 323. 
324. 325. 343. 349. 354. 372. 
377. 378. 426. 454. 

Jacobus Forliviensis. t64. t65. 
Jean Chrysostome (Saint). 5t. 58. 

t02. t03. t04. 172. 427. 
JEAN DE CHYPRE. H5. 
Jean de Kœnigsberg. Voir Müller. 
Jean de Spire. U7. 
Jean II, roi de Navarre. 21. 
Jean le Grammairien. t80. 
Jean l'F:vangéliste (Saint). t03. 

106. t6L t80. 251. 252. 27t. 
295. 427. 

Jean, patriarche de Jérusalem. 
376. 

Jean IV dit Calojean, empereur 
de Trébizonde. t95. 

Jean Damascène (Saint). to-1. 
tao. 355. 356. 376. 447. 

Jeanne la Folle. 343. 
Jenson (Nicolas). 8. 
Jérôme, évêque d'Oppido. 23. 
Jérôme (Saint). 6. t63. 
Jiménez. Voir Ximenez. 
Joachim de Flore. t77. 
Joannas. Voir aussi à Ioannes et 

Iohannes. 
Joannes Camers. 266. 267. 
Joannas Grammaticus. 271. 
Joannitius. t57. t60. 
Jücher. 329. 
Jonvelle dit Piston (Jean de). 235. 
Joppi (Vincenzo). 353. 
Josaphat, roi des Indes (Saint). 

to4. 356. 376. 447. 
Jove (Paul). 3. 43, 59. t86. 4t6. 
Julianus card. Thusculanus. 273. 
Juncta de Junctis. t65. 
Junte (Les). 298. 
Justin, historien. 86. t23. 
Justin (Saint), martyr. 6. 
Justiniano de Rubiera. 348. 
Justinien, empereur. 238. 404. 
Justis (Joannes de). 38. 

K. 

Kalliergis. Voir Callergi. 
KœpoÀO'ICOÀ!'l:7jC (.M,x_œ1,À). 456. 
Keller (Ambrosius). 46. 47. 
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Kerver (Thielmann). 161. 
Kerver (Jacques). 362. 
Kierher (Jean). no. 
Klein. Voir Clein. 
Knoblouch (Jean). 210. 
Koelhofl' (lohannes). 58. 
Kœnigsberg (Jean de). Voir 

Müller. 
Kohlburger. Voir Brassicanus. 
Krantz (Martin). i9. 
Kuschuert (loannes). i 72. 

L 

La Croix du Maine. 370. 
Lactance (Lucius Cmlius Firmia

nus). 2. U7. 209. 210. 357. 358. 
404. 

Lmlius Nepos. 233. 234. 244. 
Lmtus (Pomponius). 32. 
Lagapenus. Voir Lécapène. 
Laire (F. X.). i5. 
La Mare (Philibert de). 204. 
Lambacher. 329. 
Lambros (Spiridion P.). 200. 
Landino (Crisloforo). 40. 
Landivio (ou Laudivio). 25. 
Lantin (Jean-Baptiste). 204. 
Lapis (Dominicus de). 44. 
Larcher. H6. 
Larousse (Pierre). 428. 
Lascaris (Alexis). 306. 
LASCARIS (CONSTANTIN). 22. 49. 

63. 80. 81. 86. i05. H6. i74. 
{80. 271. 304. 346. 366. 380. 
394. 408. 418. 439. Ut. 

LASCARIS (JANUS ou JEAN). 74. 
79. i08. 22{. 262. 264. 273. 
284. 317. 3i8. 334. 363. 367. 

368. 409. 410. Ul (portrait). 
412. 449. 

Lasius (Ballhassar). 365. 368. 
Latomus (Barptolemmus). 365. 

375. 413. 426. 430. 455. 
Laurentianus. 254. 
Léandre. 237. 
Le Bret (Guillaume). 406. 
Lebrija (Antoine de). 246. 415. 
Lécapène (Georges). 207. 256. 

300. 310. 
Leclerc (Charles). iOt. 
L'fcuy (Jean-Baptiste). 428. 
Le Febure. Voir Le Fevre. 
Lefebvre d'ftaples (Jacques). uro. 

i70. 170 a. 177. 192. 207. 255. 
275. 320. 330. 331. 356. 359. 
376. 397. 442. 447. 

Le Feure. Voir Le Fevre. 
Le Fevre (Edmond). 230. 238. 

239. 280. 
Legnano (Io. lacomo de). i29. 
Leiningen (Reinardus de). 369. 

Voir aussi Reynhard. 
Le Maire de BelgeR (Jean). 194. 
Le Messier (Jacques). 168. 230. 

239. 
Léon X, pape. 224. 225. 236. 245. 

247. 256. 258. 259. 263. 294. 
Léonard de Bàle. 63. 64. 65. 
LfONARD DE CHIO. 428. 429. 
Leoniceno ou de Lonigo (Nicolas). 

254. 276. 304. 327. 
LEONI CO (ANGELO). 460. 
Léonicos(Nicolas). VoirThomreos. 
LEONICUS (MAGNUS). 389. 
Lesclencher (Michel). 268. 
Levin us V enator. 261. 
Levislapis (Hermannus). 34. 36. 
Libanius. 51. i36. 
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Libri-Carrucci ( Guillaume Bru tus 
Icilius Timoléon). 19. 36. 

Ligarius (Quintus). 39. 245. 257. 
278. 

Lignamine (Iohannes Philippus 
de). 26. 

Linacer (Thomas). 139. 
Linus. H3. 
Lippomanus (Aloisius). 10\. 
Livanius. Voir Libanius. 
Locatellus (Bonetus). 68. 13.\. 
Lodoicus. Voir Loys. 
Lodovici (Giovan Ballista). 458. 
Logus (Silesius). 227. 
Lollio (Albertina). 395. 
Longius (Mallhreus). i50. 188. 
Lonigo (Nicolas de). 254. 276. 

304. 327. 
Lorédan (Léonard). 154. 264. 
Lotrian (Alain). 420. 
Louis XI, roi de Franc~. H. 13. 

u. 15. 16. 40. 317. 
Louis XII, roi de France. US. 
Louis, duc de Bavière. 183. 
Longis (Jean). 443. 
Longueval (Jean). 208. 
Lonicer (Philippe). 428. 
Loys (Jean). 363. 373. 387. 405. 

406. -149. 
Lucain. H3. 145. 
Lucanis (Nicolas). 328. 371. 
Lucensis (Iohannes Petrus). 61. 
Lucien. 24. 
Ludovicus Sancli Bonifacii corn. 

canonicus. 303. 
Luftl (Hans). 177. 
Luscus (Antonius). 39. 257. 
Lupus (P. Rutilius). 292. 
Luscinius (Oltomarus). 2f6. 
Lusignan (Jacques de). 24. 

Luther (Martin). 177. 

M 

Mabilius. 76. 
Mac-Carthy. 8. 32. 37. 
Maciochius Bondenus (Ioanncs). 

Voir Mazochus. 
Maciochus. On trouve ce nom o,·tho

graphié de diverses façons, ainsi: 
Maciochius, Mazochus. 

Maffeus (Augustinus). 261. 
Magnanus (Iacobus). l 75. 
Mahmoud Pacha. 195. 198. 199. 
Mahomet (Le prophète). toi. 102. 

156. 170 h. 287. 288. 289. 396. 
Mahomet II. 25. 197. 198. 201. 

344. 428. 
Maine (La Croix du). 370. 
Mainerus (Accursius). 148. 
Maior (loannes). 329. 330. 
Maisonneuve frères. 101. 
Maisonnem·e (La librairie). 48. 

214. 219. 245. 
Mailtaire (Michael). 25. 250. 
Mntox_toi; Bovoevoi; ('rwifvvr,i;). Voi,• 

Mazochus. 
Malatesta (Frédéric). 316. 
Malatesta (Novella). 19. 
Malvitius (Troylus). 61. 
Mamfredus (Hieronimus). 4:i. 
Mammas (Grégoire). 285. 286. 

287. 
Mancinus. 261. 
Manetti. 53. 
Mangerura (François-Xavier). 24. 
Manilius (Sebastianus). 65. 
Manthen de Gherretzen ( Io -

bannes). 37. 39. 

31 
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Manuce (Alde). 8~ 105. 139. 
U0. 141. 142. U7. 148. 150. 
:1.80. :1.88. :1.89. 209. 212. 215. 
233. 234. 244. 257. 272. 278. 
292. 300. 367. 374. 396. 422. 
454. 

Manuce (Paul). 3:57. 358. 
Manzius (Benediclus). :1.35. 
Manzolinus (Michael). 48. 
Marc-Antoine. 426. 
Marc-Aurèle. 62. 163. 
Marc d'Ephèse. :1.96. f97. 
Marc (Saint). 356. 367. 372. 391. 

408. 413. 417. 419. 429. 430. 
431. 432. 439. 442. 451. 454. 
458. 

Marcellus(Iacobus Antonius). 396. 
Marcellus (Magister). HO: 294. 
Marchand (Guy). 82. 
Mareschal (Jacques). 229. 
Margliano (Giovanni Bartolo-

meo). 415. 
Marie de Bourgogne. 343. 
Marinonibus (Astolfinus de). 39. 
Marliano. 86. Patronymique mis 

là par erreur, au lieu de 
Turriano ou Torriano. 

Marnef (Les frères de). 193. 
Marner (Geoffroy de). 61. 
Marot (Clément). 419. 
Marsilius de Sancta Sophia. 68. 

165. 254. 
Marstallerus (Gervasius). 456. 
Marsus (Petrus). 66. 
Martens (Thierry). 105. 218. 220, 

221. 239. 
Marlhanus (Gaucherius). 387. 
Marthanus (lacobus). 387. 
Marli (Ginesius). 190. 
Martin (Albert). ':H. 

Martin (SaintL 47. 219. 268. 
Martin us Herbipolensis. 151. 179. 
Martius (Galleottus). 45. 
Marullus (Manilius). 73. 74. 
MARULLUS ( MICllEL ÎARCUA -

NIOTE). 72 à 78. 107. 152. 171. 
208. 209. 327. 340. 

Marullns (Philippe). 73. 
Maschara (Bartholomreus). 340, 

341. 
Massaria (Dominicus). 134. 
Massimi (Francesco). L 7. 
Massimi (Pietro). L 5. 7. 
Masurius. Voir Musurus. 
Matthieu, archevêque de Salz-

bourg. 329. 
Matthieu, cardinal de Saint-Ange. 

232. 
Matthieu (Le R. P.). 305. 312. 

362. 445. 446. 452. 
Matthieu,{Saint). 58. 102. -Hi. 
Maturantius (Franciscus). 426. 
Maurice (Saint). 219. 
Mauro (Christophorus). 8. 
Maurocordalo (Le princeGeorges'. 

16. 67. 76. 86. 93. U6. H8. 
2H. 368. 369. -US. 

Mausole. 28. 
Maxime Planude. 144. B5. 20:i. 

224. 39~. 
Maximilie• I, empereur d'Alle

magne. 69. 170. 171. 185. rnt. 
194. 236. 343. 

Maximilien, roi de Bohême. 459. 
Mazochius (Iacobus). 205. 20l1. 
Mazochus (Ioannes). 168. 17 t 

:1.75. 273. 
Mécène. 113. 
Médicis (Cosme de). -iO. 41. 90. 

91. 157. 450. 
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Médicis (Jules de). 2:m. 
Médicis (Laurent de). 4-12. 
Médicis (Laurent de), fils de 

Pierre François. 73. 76. 1.07. 
Médicis (Luchino de). 99. 1.00. 
Médicis (Pierre de). 123. 230. 

363. 
Médicis (Pierre-Fran«,ois). i3. 76. 

t07. 
Meerman. 50. H7. 
Mélanchthon (Philippe). :m;. 

375. 4-13. 430. 
Meleghini (Giacopo). 43t . 
Memmius (Ioannes Iacobus\. 426. 
Ménandre. H3. 
Mendoza (Diego ürlado de\. .\02. 
Mercator (Guido). 82. 
Merino (Stephanus Gabriel de). 

280. 
Mermet (Georges). t23. 
Merula (Georges). 54. t29. 
Métochiles (Famille des). 2Ci2. 
Michael (Angclus;. 3.\. 
Michel d'.€phèse. 398. 
Miller (Emmanuel). 120. 
Milone (Oratio pto}. 278. 
Minadous (Germanus). 358. 
Minos. 317. 
Mirandole (Jean Pic de la). 32t. 
MoceI}igo (Jean). 52. 
Mocenigo (Lodovico). 61. 
Modestus 67. 68. t.52. 153. 208. 

293. 297. 3.U. 361. 
Molino (Alvise). 233. 
Molino (Marco). 233. 
Moncellus (Benedictus). 28:i. 
Monchy. Voü· Mouchy. 
Moneta (Benedetto). 204. 
Montano (Cola). 25. 31. 45. 
Montanus (Ioannes). 428. 

, 

Monte Regio (Ioannes de). Voir 
Müller (Jean). 

Montisdocca (Jean). 283. 
Morelli (Jacopo). 24. 167. 20.\. 
Morellus (loannes). 92. 
Morrhe (Gérard). 333. 
Moschopoulos (Manuel). 300. 310. 

391. 439. 
Moschus. 166 a. 166 b. 
MOSCHUS (DÉMÉTRIUS). 2\:5. 
Moschus (Jean). 166. 
Mosellanus (Petrus). 379. 
Mosnaucr (Wolfgang). 89. 91 . 

267. 
Mouchliotissa (La), épouse de 

Franco Acciaiuoli, dernier duc 
d'Athènes, puis de Georges 
Amiroulzès. 199. 200. 

Mouchy (Antoine de). 362. 
Mourad II. 328. 
Moyse. 226. 227. 
M1t6x_ixÀT,ç. Voir Bochali. 
Müller (Jean), de Kœnigsberg. 69. 

t94. t95. 416. 
Müntz (Eugène). 53. 262. 
Muratori (Lodovico Antonio). 53. 

us. 
Murmellius {loannes). 275. 
Murr (Sébastien). t85. 
Muschus Lupius (Ioannes Leo• 

nardus). 95. 
Musculus (Wolfgangus). 387. 388. 
Musée, poète. 237. 
Musurius. Voir Musurus. 
MUSURUS (JACQUES). t24. t25. 

126. 
MUSURUS (MARC). t26. -136. t37. 

t38. U2. 167. t89. 237. 257. 
272. 358. 404. 

Mystakidès (Basile). 440. 
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N 

Nachligall. Vofr Luscinius. 216. 
Nanto (Francesco de). 417. 
Nardinus (Michael). 318. 
Naudé (Gabriel). 317. 
Nebrija (Antoine de). 246. 415. 
Néobar (Conrad). 390. 397. 399. 
Neomagus (loannes). 455. Voil' 

aussi Noviomagus. 
Neuber (Ulricus). 428. 
Niceron (J. P.). 204. 
Nicétas. 410. 412. 
Nicodemi. 450. 
Nicolas V, pape. 8. 47. 51. 52. 

53.54.55.88.92.101.102.427. 
NICOLAS DE BYZANCE. 142. U3. 

144. 
Nicolas de Lonigo. 254. 276. 304. 

327. 
Nicolini da Sabbio (Cornelio di). 

441. 
Nicolini da Sabbio (Giovann' An

tonio di). 265. 274. 309. 31:l. 
312. 328. 394. 402. 413. 419. 
423. 429. 432. 

fücolini da Sabbio (Pietro di). 
413. 419. 423. 429. 432. 441. 
448. 

Nicolini da Sabbio (Stefano di). 
299. 305. 309. 342. 349. 362. 
371. 

Nicolini da Sabbio (Torino di). 
299. 

Nicolus Florentinus. 276. 
Nicomaque. 66. 90. 133. 151. 179. 

213. 228. 262. 358. 359. 397. 
404. 

Niphus. 242. 

Noiret (Hippolyte). 198. 20.\. 225. 
Nomagianus (Jean). U. 
Noviomagus (Ioannes). 369. 3i9. 

Voi1· aussi Neomagus. 
Nuflez de Guzman (Fernand). 2i5. 

246. 

0 

Occam. Voir Ockam. 
Ocham. Voir Ockam. 
Ockam (Guillaume d'). 190. 
Odassio (Lodo,·ico). 163. 
Œcolampade (Jean). 319. 356. 
Oliver (Pedro Juan). 126. 
Oliverius Anxianensis. 2.U. 2t~. 
Oliverius Arzignanensis. 129. 
Oliverius Lugdunus. 160. 
Olivier (Jean). 124. 125. 
Olivieri (Annibale). 163. 
Omar, mathématicien arabe. 298. 
Omont (Henri). 97. 125. 126. 130. 

3-\3. 344. 39.\. 
Onosander. 67. 151.404. 
Oporinus (Ioannes). 435. 442. 

463. 
Oppien. 106. 
Oribase. 410. 412. 
Origène. 51. 52. 53. 415. 
Origlia (Jean Joseph). 4:;o. 
Orontius (D.). 456. 
Orose (Paul). 321. 
Ourches (D'). 50. H6. 
Ovide (Publius Ovidius Naso). 

113. 140 à 145. 215. 313. 402. 
440. 444. 
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p 

Pace (Richard). 284. 
Pachel (Leonardus). 66. 
Pachymère (Georges). 390. 
Pœdianus (Asconius). 39. t39. 

245. 257. 278. 
Paganus (Theobaldus). 437. ,H2. 
Pagolo (Maestro). 41. 
PALA-:OCAPPA (CONSTANTIN). 264. 
Paléologue (Constantin). 109. 
Paléologue (Démélrius). 288. 289. 
Paléologue (.Jean II). 428. 
Paléologue (Manuel). tG9. 
Paléologue (Zoé). 24. 
Palmerius (Petrus). 360. 
Panarétos (Jean). tG6 a. tG6 b. 
Pannartz (Arnold). t. 5. 7. 
Panormita (Antoine). 67. 
Panzer (Georges Wolfgang Fran

çois). 46. 68. 
Papadopoli (Nicolas Comnène). 

450. 
Papadopoulos Kérameus (A..). 

201. 274. 299. 305. 312. 342. 
349. 362. 447. 

Papillon (Le seigneur). 419. 
Paraleo (Hieronymus). 24-1. 
Paraleo (lacobus). 244. 
Parleone. Vofr aussi Perleone et 

Paraleo. 
Parrasio (Aulo Giano). t29. t30. 
Parrhasius. tu. 
Partibus (Jacobus de). 78. 79. t57. 

t61. 
Paruto (Lodovico Mario). 2. 
Pasqua (Octavien). 23. 
Paul (Saint), apôtre. t 72. 
Paul Orose. 321. 

Paul Il, pape. 2. :i. 6. 7. 
Paul Ill, pape. t09. 381. 382. 

4U. 424. 42:S. 430. 451. 4:i5. 
457. 458. 

Paulinus (Matthias). 227. 
Paulus ,Emilius. 330-331. 
Pavloff (A.lexis). 453. 
Pawlowski (G.). U2. 
Pedianus. Voil' Pœdianus. 
Pellechet (Marie). 6l. 71. 91. 94. 
Penlius de Leucho (Iacobus). 89. 

tG5. 285. 
Peregrinus Bononiensis. 57. 
Pérez Pastor (C.). t90. 
Périclès. 347. 
Perleone (Jacques). 21. 
Perrena (Francesco). 66. 209. 

458. 
Perrellus (Ioannes). 360. 36Z'i. 
Perse (Aulus Persius Flaccus). 

H3. 
Persona (Christophorus), 5f. 52. 

53. 
Pesnot (Louys). 370. 
Petit (Guillaume). t70 a. t77. 
Petit (Jacques). 208. 
Petit (Jean). tGI. t 72. 253. 330. 
Petreius (Ioannes). 312. 
Petri (Henricus). 356. 376. 447. 

464. 
Petrucci (Antonio de'). 2-1. 
Petrus Aponus. t34. 
Petrus Apponensis. 243. 
Petrus de Ebano. t34. 
Petrus de Tussignano. t34. 243. 

252. 233. 
Petrus Lucensis (Iohannes). 61. 
PETRUS (NICOLAS). 309. 310. 321. 
Phaellus (loannes Baptisla). 326. 
Phalaris. 19. 21. 
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Philaretus. 157. t60. 
Philargis (Pierre). 34. 
Philelphe. Voi1' Filelfe. 
Philippe (Jules). tO el suiv. 20. 
Philippe le Beau. 3-13. 344. 
Philippe, marquis de Bade el 

Hochberg, etc. 319. 
Philippe, roi de Macédoine. t3. 
Philippus (Damianus). 340. 
Philippus (lacobus). 340. 
Philon. 412. 
Philoponus. 309. 
Philoslrate. 83. 
Phocylide. t06. t25. t80. 27t. 
PHORTIOS (ANGE). 339. 340. 381 

à 384. 429. 430. 
Phylaretus. Voii· Philarelus. 
Pic de la Mirandole (Jean). 32t. 
Picard (Alphonse), libraire. 2-17. 
Picardus (Barnabas). 34. 
Picenus de Monte Arduo (Bar-

tholomeus). 95. t70 h. t77. 
Picot (lr:mile). 247. 
Pie II, pape. 22. 23. t58. 429. 

457. 
Pierling (Le R. P.). 2-1. 286. 
Pierre (Saint), apôtre. 382. 
Pilinski. 247. 
Pincius (Philippus). t:H. 
Pindare. 2H. 
Pinelli. 5. t 7. 50. 64. H6. 
Pio (Alberto). 276. 
Pisano (Vitlore). 61. 428. 
Piso (Baplista). t 75. 
Piso (L.). 39. 278. 
Pius (Joannes Baplista). i65. 
Piston. Voir Jonvelle. 
Placido (Pasquale). 289. 
Planude (Maxime). U4. U5. 205. 

224. 392. 

Platina (Barthélemy). 53. • 
Platon. t. 2. 4. 5. t8. 28. 94. 

U7. U7. 148. 212. 284. 285. 
287. 288. 289. 290. 320. 332. 
357. 388. 397. 

Platterus (Thomas). 365. 368. 
Pléthon. Voir Gémiste. 
Pline l'Ancien. 6. 7. 45. 116. 

U5. 149. t65. t88. 
Plut.arque. 57. 62. t06. t08. 

t33. 134. U7. t53. 243. 2-U. 
252. 27t. 275. 276. 399. 40i. 
457. 

Podaca taro. Voir Podocatharos. 
PooOCATIIAROS (Livio). 38. 
PODOCATHAROS (Lours). 37. 38. 
Podocator. Voi,· Podocatharos. 
Poggio Bracciolini. 39. 427. 
Pole (Réginald). 284. 297. 389. 
Polenlone (Secco). 39. 
Polentonus (Xico). 39. 
Politien (Ange). 32. 40. 76. Ui, 

t65. 261. 
Polybe. t08. 367. 
Polyclète. tU. 
Polyen. 395. 
Pompée (Cneus Pompeius Ma-

gnus). 28. 3t7. 
Pomponius (lulius). 63. 
Ponceau (Jacques). 79. 
Poncherius (Stephanus). 250. 
Poncius (Magister). 58. 
Ponlanus (loannes). t39. 426. 
Pontanus (lovianus). 259. 
Pontico Virunio.t34. t35. t36. t69. 
Porphyre.t53.t59.268.300.3ü\. 
Porrée (Gilbert de la). Vou· Por-

retanus. 
Porretnnus (Gilbertus). 70. 153. 

t59. 



INDEX ALPHABÉTIQUE 4-87 

Porlius (Jean). 450. 
PORTIUS (S1HON), l'Ancien. to9. 

4-'S0. 451. 453. 458. 
Porlonariis (Vincenlius de). 374. 
Porzio. Voir Porlius. 
Praxagoras. 412. 
Primatice (François). 410. 
Priscianensis (Franciscus). 416. 
Priscien. 25. 29. 30. 31. 42. 

292. 368. 
Proclus Lycius. 332. 
Prodrome (Théodore). 120. 
Properce (Sextus Aurelius Pro-

perlius). 77. 
Protogène. tU. 
Pruknerus (Nicolaus). 464. 
Psellus. 390. 400. 434. 
Ptolémée (Claude). 34. 35. 42. 43. 

u. 69. 194. 198. 215. 313. 321. 
369. 390. 402. 4U. 416. 426. 
427. 440.444.463. 464. 

Ptolémée Philadelphe, 56. 
Puecher (Georges). 89. 
Puesticus (Petrus Antonius). 158. 
Purbachius (Georges). 69. 70. 
Purliliarum (Iacobus cornes). 368. 
Pusculo (Uberlino). 286. 
Pyerius. Voir Graccus. 
PYROPOULOS (Antoine). t.66 a. 

166 b. 
Pyropoulos (Manuel). t.66 a. t.66 b, 
PyLhagore.106, 180. 271. 320. 357. 

Q 

Quarengiis (Petrus Bergomensis 
de). t6t. 

Quaritch (Bernard). 6. UO. 238, 
241. 

Quintilien (Marcus Fabius Quin
tilianus). 139. 347. 

Quirini (Lauro). 226. 

R 

Rabanis (Victor a). 338. 393. 
Raconis (Balarin de). 247. 
Raidelius. 45. 
Ralli. Voir Rallus. 
RALLUS (Demetrius Cabacius). 262. 
RALLUS (MANILIUS CABACIUS). 32. 

38. 74. 76. 258 à 263. 
Raoul. Voi,• Cabacès. 
Raphael Volaterranus. 279. 334. 

404. 
Ravani (Pietro). 271. 4t7. 418. 

432. 459. 
Regiomonte (Ioannes de). Voi1• 

Müller. 
Regius (Ioannes). 275. 
Regius (Raphael). 129. 271>. 
Regnault (François). 246. 
Rellicus (Johannes). 150. 
Remboldt (Berthold). 208. 
René, roi de Sicile. 396. 
Renerius (Daniel). 284. 
Reniéris (Marc). 34. 
Renouard (Ant. Aug.) 189. 210. 

298. 462. 
Renouard (Philippe).320.402. 405. 
Resch (Conrad). 257. 
Reuchlin (Jean). 249. 
Reusner (Nicolas). 428. 
Reutherus (Chilianus). t67. 
Reynhard de Enyngen (Iohannes). 

32. 33. 
Rhenanus (Beatus). t 70. t7t. 223. 

224. 
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Riant (Paul). 128. 247. 
Richard (Le frère). Voir Ricold. 
Richardotus (Petrus). 396. 
Ricius (Ioannes). 244. 
Ricold de Monte Croce. 96. 156. 

170 a. 170 b. 176. 177. 193. 194. 
Ridolfi (Nicolas). 390. 400. 4t0. 
H.ithaymer (Georges). 290. 
Riva. 19.. 
Roberto, correspondant de Nico-

las de Byzance. U2. U3. 
Rocca (Petrus). 419. 4..U. 
Roce (Denys). Voir Rosse. 
Roemer (Stephanus). 69. 
Roffinelli (Venturino de). 373. 
Roigny (Jean de). 372. 405. 406. 
Romain (Guillaume). 16. 
Ronsard (Pierre de). 76. 78. 
Roscius (Minus). 153. 
Rosenthal (Jacques). 96. 329. 384. 
Rosenlhal (Ludwig). 57. 73. 102. 

to4. 132. U5. 177. 185. 206. 
343. 398. 4t 7. 

Rosse (Denys). 86. 87. 
Rossi (Cesare). 24. 
Rostagno (Henri). 260. 
Rosselletus (Claudius). 360. 
Rotiingus (Michael). 428. 
Rouphos. 412. 
Roussens (Charolus). 160. 
Rovère (Félicie de la). 262. 
Roy{Morice). 370. 
Rubiera (Justiniano de). 348. 
Ruel (Jean du). Voir Ruelle. 
Ruelle (Jean). 334. 
Ruffinus presbyter. 279. 334. 
Rufus Festus. 123. 
Rufus Parmensis. 260. 
Rugerius (Ugo). 60. 
Rupeforti (Claudius à). 360. 

Russœus (Ioannes). 3-19. 
Rulilius Lupus (P.). 292. 
Ruzé (L.). 250. 264. 
Ryhinerus (Ioannes Henrichus). 

401. 
Rylands (John) Librury. 81. 
Rynman (Ioannes). 274. 
Rynucius Thetlalus. 84. 85. 

s 

SabLio (D~)- Vofr Nicolini da 
Sabbio. 

Sabellico (Marc Antoine). 129. 
165. 166. 

Sabellius. 170 b. 
Sabio. Voï,, Sabbio. 
Saccus (Antonius). 276. 
Sadolet (Jacques). 317. 
Sagundinus (Johannes). 25. 
SAGUNDINUS (N1couus). 25. 57. 

67. 108. 151. 163. 275. 276. 
400. 404. 

Saguntinus. Voir Sagundinus. 
Saincte-Marlhe. 419. 
SAINTE-MAURE (Nicolas de). t69. 
Salazar (Tristan de). 94. 
Sallignacus (Bartholomœus). 335. 
Sallo (Ioan. Pasquet. de). USS. 
Salviati (Alamano). 109. 
Salvioni (Jean Marc). 448. 
Sanchez. Voir Sanctius. 
Sanctius (Alfonsus). 178. 
SANTORINOS (JEAN) . .410. 
Sanuto (Dominique). 54. 
Sanuto (Marino). H7. H8. UO. 
Sapidus· (Iohannes). 171. 
Salhas (Constantin). 19:S. 
Saulius (Stephanus\. 2fU. 
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Savonarole (Jérôme). 362. 
Savoure (Henry). 370 .. 
Scanderbeg (Georges). 431. 
Scaurus (M.). 278. 
Schefer (Charles). 247. 
Schmieder. 386. 
Schoefîer (Ionnnes). 275. 
SCHOLARIUS (GEORGES). t95. t96. 

288. 328. 329. 343. 344. 464. 
Schrovenstein (Christophe de). 

Schumann (Valentin). 219. 
Schürer (Mallhins). t70. t7t. t85. 

t9L 
Scinzenzeller (Ulrich). t08. 
Scipion. 233. 234. 2.U. 258. 
SCLF:ZA (GEORGES). HO. HL 
Scomberg (Guillaume). 80. 
Scot (Jean). 252. 
Scot (Thomas). t90. 
Scotus (Hieronymus). 388. 433. 

438. 
Scotus (Octavianus). 78. t59. 23t. 

244. 268. 302. 303. ~3t. 
Secundinus. Voir Sagundinus. 
Seguerius (Raulinus). 98. 
Sélim II. t28. 
Selnicerius (Lazarus). 267. 
Sénèque (Lucius Annœus Seneca). 

28. U9. t88. 320. 357. 
Sepulveda (Jean Gines de). 316. 

3t7. 
Serachus (Anlonius). 39. 
Serenus (Georgius). 3.U. 
Serrislorius (Averardus). 245. 
Sertenas (Vincent). 443. 
Servius Maurus Honoralus. t65. 
Sessa (Melchior). 27t. 346. 37t. 

372. 423. 432. 
Sforce (Conslanlio). 24. 

Sforce (François II). 285. 
Sforce (Jean Galéas). 66. t62. 
Sforce (Ludovic Marie). 66. 169, 
Sguropulus = Syropulus (Syl-

vestre). t95. f!:)(j. 
Silber (Eucharius). 60. 66. 67. 
Silber (Marcel). 3t6. 
Siliprandus (Dominicus). 243. 
Silvester (Anlonius). 228. 
Silvius (Simon). 378. 
Simler (Georges). t8l. 
Simonella. 261. 
Singler (Sébaslien). 398. 
Singrenius (Ioannes). 290. 
Sinibaldus (Falco). 261. 
Sixte IV, pape. 23. 32. 33. 37. 

38. 43. 51. 52. 9t. U9. t86. 
Socrate. t54. t73. 214. 272. 320. 

357. 398. 
Soncino (Jérôme de). t62. t63. 

208. 241. 
SOPHIANOS (NICOLAS). t26. 435. 
Soranos:·412. 
Soler (loannes). 297. 299. 396. 
Soto (Dominique). 448. 
SPANDOUNINO CANTACUZÈNE 

(Théodore). 247. 293. 348. 46t. 
Spandouyn. Voir Spandounino. 
Spandugnino. Voi1• Spa"ndounino. 
Spanos (Xylographie du). t27. 
Spinelli (André). 445. 446. 45t. 

452. 453. 
Spineus (Barlholomeus). 231. 
Squarzaficus (Hieronymus). 39. 
Slabius (Joannes). t3t. 
Stace (Publius Papinius Slalius). 

t38. t39. U2. U5. 
Strabon. 45. 
Slrala (Anlonius de). 61. 22. 
Stuchs (Jean). t95. 
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Sturmius (Jacobus). 386. 
Sturmius (loannes). 426. 
Suidas. 83. 329. 396. 
Sukerodius (Gerardus). 352. 372. 

377. 432. 
Sulpilius Verulanus (Io.). 68. 
Summaripa (Georgius). 352. 353. 
Susanneau (Hubert). 422. 
Svinset (Richard). H5. 
Sweynheym (Conrad). t. 5. 7. 

43. 44. 
Sybold (Henricus). H6. 
Sykes. 5. 7. 37. 64. H6. 
Sylla (Lucius Cornelius). U4. 3t 7. 

318. 
Sylvius (Dominicus). 352. 372. 

376. 377. 408. 431 . 432. 
Syropoulos (Sylvestre). t95. t96. 

T 

Tacuinus de Tridino (Ioannes). 
t65. 

Tafuri. 450. 
TARCHAGNOTA (GIOVANNI). 415. 

431. 451. 455. 456. 458. 461. 
TARCHAGNOTA (METELto). 462. 
Tarchaniote. Voir Marullus. 
Tarchaniote (Euphrosyne). 73. 
Tarchaniote (Michel}, areul ma-

ternel de Michel Tarchaniote 
Marullus. 73. 

Tarchaniote (Paul). 75. 
Taurellus (Jacobus). 292. 
Techener (Léon). 21. 
Tempestivus (Ant. ). 422. 
Térence. 424. 
Tertullien. 210. 357. 
Tessier (Andrea). 384. 

Themistius. U9. t88. 
Thémistoclf!. 94. 
Théocrite. t t5. 384. 385. 394. 

401. 420. 435. 436. 
Théodecte. 333. 352. 433. 
Théodore Graptos (Saint). t20. 
Théodore Prodrome. HO. 
Théodose, empereur. 67. 319. 
Theodosius (Io. Baptist.a). 276. 
Théon d'Alexandrie. 4t6. 
Théophane, évêque de Midia. 201. 
Theophilus. t57. t60. 
Théophraste. 54. 56. 88. H6. 

US. U9. t83. 186. t88. 206. 
212. 302. 314. 325. 326. 350. 
351. 453. 

Théolokis (Nicéphore). 201. 
THQM,EQS (NICOLAS LÉONICOS). 

215. 281 à 284. 296. 297. 303. 
313. 314. 332. 336. 338. 339. 
370. 389. 398. 402. 407. 4U. 
419. 425.438.440.444. 

Thomas d'Aquin (Saint). t67. 
230. 231. 362. 

Thomé, épouse de Philippe Ma-
rullus. 73. 

Thou (J. A. de). U2. 
Thuasne (L. ). 146. 
Thucydide. U7. 262. 
Tibulle (Albius Tibullus). 77. 
Tissard (François). 160. 
Tite-Live. t65. 
Toppi (Nicolas). 450. 
Torinus (Albanus ou Labanm,::. 

322. 385. 404. 420. 
Torre (Sigismondo Fanzino 

dalla). 444. 
Torrenlino (Lorenzo). 450. 458. 
Torresano. Voir Asola (d'). · 
Tortelli (Jean). 21. 
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Tory (Geofroy). 355. 
Toussan (Edmonde). 390. 397. 399. 
Tousan (Jacques). 291. 354. 393. 
Toussaint. Voir Tousan. 
Trajan, empereur romain. t08. 

276. 
Tramezzino (Michel). 415. 425. 

430. 451. 455. 456. 457. 458. 
Tranquillus Andronicus. 317. 318. 
TR€BIZONDE (ANDRÉ DE). 25. 29. 

30. 31. 322. 369. 
TR€BIZONDE (GEORGES DE). 2. 4. 

5. 8. 25. 29. 39. 42. 47. 48. 58. 
72. 81. 93. toi. t02. to3. t0-1. 
t17. t18. {19. 122. t23. t32. 
U7. t48. t61. t70. t72. t78. 
t90. t91. 212. 226. 227. 245. 
251. 257. 265. 266. 274. 277. 
278. 279. 284. 285. 292. 295. 
298. 305. 308. 311. 319. 320. 
322. 334. 3.U. 349. 352. 355. 
356. 364. 368. 369. 372. 375. 
376. 379. 380. 388. 390. 394. 
415. 421. 426. 427. 433. 442. 
447. 455. 457. 463. 464. 

Trechsel (Gaspar). 359. 
Trechsel (Jean). 79. 80. 
Trechsel (Melchior). 359. 
Tricrelius (loannes Maria). t69. 

t76. 
Tri no (Arioltus de). 272. 
Trithème (Jean). t32. 
Trivisanus (Benedict us). 34. 
Trivulce (Antoine). 210. 358. 
Trudaine. 37. 
Tunslallus (Cuthbertus). 336. 
Turrianus (lohannes Fl"anciscus). 

'\ 

84. 85. 
Tusanus ou Tussanus (Iacobus). 

291. 354. 393. 

Tussignano (Petrus de). t34. 243. 
252. 253. 

Tutor (Jacobus). 258. 

u 

Ugoletus (Thadreus). t53. 
Ulhardus (Philippus). 368. 
Ulrich V, prince de Wurtemberg. 

181. 
Urbain VIII. 211. 
Ursinus (Virginius). 66. 
Ursule (Sainte). 46. 
Urtado de Mendoza (Diego). 402. 

V 

Vadianus (Ioachimus). t85. 
Vadius (Angelus). 34. 
Vaganay (Hugues). 374. 
Valdarfer (Christophe). t7. 86. 
Valère Maxime. t29. t39. t43. 
VAL€RIS (BASILE). 453. 
Valla (Georges). 61. 62. 70. i31. 

t39. t53. 154. t59. t72. 2U. 
320. 356. 397. 

Valle (Lelio della). 26. 27. 
Valle (Niccolo della). 26. 27. 28. 

29. 
Vallière (La). 5. 7. t3. U. t9. 32. 

37. 50. 
Varron (Marcus Terentius Varro). 

U9. t88. 260. 
Vascosan (Michel). 34.3. 354. 355. 

426. 453. 454. 
Valable (François). t80. 237. 
Vatel (Jean). 269. 270. 277. 
Vecchia (Dionisio dalla). t37. 
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Végèce (Flavius Vegecius Rena
tus). 60. 67. 68. t52. 208. 293. 
297. 342. 36t. 

Veloudo (Jean). t37. 389. 
Veniero (Daniel). 4t5. 
Veniero (Dominico). 455. 
Vcrannius (Q.). 67. t51. 
Vergerio (Pierre-Paul). t64. 
Vernerus. Voir Werner. 
. Verrès (C. Licinius). 278. 457. 
Verulanus (Io. Sulpitius). 68. 
Vellori (Pietro). tOO. 
Viart (Pierre). 280. 
Victor de Carben. t 77. 
Victor Pisanus. 6t. 
Victorin de Fellre. 39. 2i8. 
Vidi (Vido). 410. 
Vidoue (Pierre). 252. 257. 335. 
Vietor (Hieronymus). 227. 329. 
Villaquiran (Juan de). t90. 
Vincent (Symon). t84. 229. 359. 

379. 380. 
Vin de lin de Spire. H 7. 
VINTEMILLE (JACQUES DE). 294. 

-143 • 
. Virgile. 28. 30. 35. 36. H3. U5. 

4t3. 
Virunio. Voir Pontico. 
Visconti (Antoine). t69. 
Vismara (Enrico). 357. 398. 401. 

423. 433. Ut. 453. 
Vitalis (Bernardinus). 282. 
Vitalis (Bernardus). 303. 
Vitalis (Janus). 273. 
Vitalis (MaUheus). 282. 
Volmarius (Melchior). 301. 439. 
Vonicus (Albertus). 48. 
Voynich (W. M.). 58. t29. t32. 

t33. t34. 367. 438. 
Vrétos (André P.). 2H. 

Vulsa (Thomas). 330. 
Vurster (Johannes). 93. 

w 

Walder (Ioannes). 391. 40L 
Wastebled. Voir Valable. 
Walt (Joachim von). t85. 226. 
Wechel (Chrestien). 323. 32.t. 326 . 

327. 342. 352. · 36t. 364. · 372. 
374. 377. 378. 379. 393. 409. 
4t8. 456. 458. 

Werner (Jean). t94. 
Westhemerus ( Bartholomeus). 

398. 
Windsberg (Erhard). t9. 20. 
Winter (Robert). 385. 386. 395. 

415. 
Winterburg (loannes). 91. 
Wirsung (Marc). 236. 24':!. 252. 
Wolf (Georges). 67. 
Wolfgang, frère de Louis, duc 

de Bavière. t83. 
Wolfgangus Monaaensis. t72. 

')"" -.J..>. 

X 

Xénophane. au. 
Xénophon. U7. 262. 2i2. 347. 

443. 
Xiccho Polenlonus. 257. 
Ximenez de Cisneros (François). 

t 78. t90. 
Xyloteclus (Iodocus). 301. 
Xyloleclus (Petrus). 301. 
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y 

Yolande, sœur de Louis XI. 16. 
Yves (Saint). t.83. 

z 

Zabbarella (Giulio). 460. 
Zanetli (Barthélemy). 366. 37t.. 

377. 384. 385. 

Zanetli (Christophe). t.26. 436. 
Zanis de Porlesio (Barthélemy 

de). 78. t.59. 
Zassenus (Servatius). 347. 
Zeno (Apostolo). 25. 57. 85. 163. 

t.64. 460. 
Zénon, philosophe. 3U. 
ZfNOS (DÉMÉTRIUS). 299. 348. 
Zeuxis. t.U. 
Zoroastre. 373. 387. 
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NOTICE 

SUR LA VIE ET LES ŒUVRES 

D'ÊMILE LEGRAND 

En réimprimant, au mois d'aot1t t 899, le premier fasci
cule de sa Collection de monuments, Émile Legrand écrivait 
ce qui suit : « Qu'il me soit permis de rappeler ici que ma 
première édition de La belle Bergère, en f 869, marque mon 
début dans les études néo-helléniques. Ce n'est pas sans un 
certain sentiment de fierté (que chacun est libre de qualifier 
comme il lui plaira) que je jette un regard en arrière et 
mesure le chemin parcouru depuis cette époque. Si ces 
trente années, dont aucune n'a été oisive, me rapprochent 
du terme fatal, j'ai du moins la satisfaction de penser que 
je ne mourrai pas sans laisser après moi une œuvre qui me 
survivra peut-être. » Peu nombreux sont les savants qui, 
comme lui, peuvent se dire, lorsqu'ils ont encore le légitime 
espoir d'une longue période d'activité intellectuelle : 
« Désormais, à quelque moment que la mort me prenne, 
j'aurai accompli ma tâche. » C'est qu'aussi la vie entière 
d'Émile Legrand fut exclusivement et passionnément con
sacrée au travail. 

Il naquit à Fontenay-le-Marmion (Calvados), le 30 décem-



VIII NOTICE SUR LA VIE ET I,ES ŒUVRES 

bre f 841, fit ses premières éludes à l'école communale et 
apprit les rudiments du latin près du curé de la paroisse. 
Quand il entra pour la première fois en contact avec le grec, 
il avait dix-sept ans et venait d'être inscrit tardivement 
comme élève de cinquième, au lycée de Caen. Ce fut pour 
lui une déception. Moins bien préparé que ses camarades 
plus jeunes, qui possédaient déjà quelques notions de gram
maire grecque, il fut dans l'impossibilité de faire les com
positions de fin d'octobre et faillit descendre d'une classe. 
Mais il mit à regagner le temps perdu un tel acharnement 
que, deux mois après, ses connaissances grecques et latines 
lui valaient une bourse d'études. Ses parents le destinaient 
au sacerdoce, il fit donc ses humanités aux séminaires de 
Lisieux, puis de Bayeux, où il revêtit l'habit ecclésiastique. 
Dès cette époque, au dire d'un de ses anciens condisciples, 
Legrand, grâce à sa santé de fer et à la tolérance bienveil
lante de son Supérieur, consacrait de longues veilles à l'étude 
de l'histoire et des langues. Il ne se sentait pas, en effet, la 
vocation nécessaire pour la prêtrise et, après un scrupuleux 
examen de conscience, il résolut, en f 866, de quitter le 
séminaire. La droiture de son caractère lui conserva l'estime 
de ses maitres; ceux-ci le recommandèrent à un chef d'ins
titution de Caen et, tout en donnant des leçons, il acheva de 
préparer son baccalauréat, qu'il passa le 24 août t 867. 

Legrand était alors dans sa vingt-cinquième année. De 
longues méditations l'avaient fixé sur ses aptitudes; la 
Grèce ancienne l'avait fait penser à la Grèce moderne, et 
la curiosité de son esprit s'était portée d'elle-même vers le 
romaïque. C'est là une pente naturelle que suivent beau
coup de nos lycéens, mais pour un instant seulement, 
faute de quelqu'un qui les y retienne. Une conversation 
fortuite sur ce sujet avec un amateur instruit excita vive
ment l'intérèl d'Émile Legrand. S'il eût été indépendant, 
il eût sans doute entrepris aussitôt le voyage qu'il ne 
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devait faire que huit ans plus tard, mais les nécessités de 
l'existence l'amenèrent à solliciter un poste dans l'enseigne
ment. On insistait autour de lui pour qu'il se rendit à Paris, 
chez un allié de sa famille, coulissier à la Bourse; comme il 
ne voulait pas accroître la peine qu'avait causée aux siens 
son départ du séminaire, il entra chez ce dernier, en sep
tembre t 867, aux appointemenl-, de quatre-vingt-dix francs 
par mois. Entre la vie campagnarde et studieuse qu'avait 
menée jusqu'alors le jeune Normand et celle qui l'attendait 
dans la capitale, le contraste fut grand. La chambre qu'on 
lui réservait était située à l'entresol, rue de Port-Mahon, et 
donnait sur une courette obscure. Par surcroit, les tracasse
ries de toutes sortes ne lui furent pas épargnées : on lui 
prèchait à tout moment l'économie, sans lui en donner 
l'exemple, on le raillait sur sa calligraphie impeccable et on 
lui conseillait de prendre des leçons d'écriture commerciale. 
Privé de son indépendance, blessé dans son amour-propre, 
ayant soif d'air, il gagna un sixième de la rue Taitbout. Son 
parent, jugeant sans doute qu'il ne trouverait jamais en lui 
l'employé qu'il désirait, résolut alors de se séparer de lui. 

Legrand se trouvait ainsi sans ressources. Pendant près 
d'une année, il vécut au jour le jour, donnant quelques 
leçons ou faisant des traductions pour des Grecs avec 
lesquels il avait lié connaissance. Un malin, le hasard mit 
sur sa route son ancien directeur au séminaire de Bayeux. 
Celui-ci, frappé du dénûment dans lequel il voyait son élève, 
demanda spontanément pour lui au supérieur de son cou
vent la faveur d'être admis, en attendant mieux, au repas 
de midi. Bientôt après, on le recommanda à un journal 
ultramontain, où il tenta de bonne foi de remplir la tftche 
qu'on lui assigna. Mais ses convictions furent plus fortes 
que ses besoins; incapable d'écrire ce qui n'était pas toute 
sa pensée, il quitta un jour la salle de rédaction, laissant 
son article inachevé. Enfin, dans les derniers mois de t 868, 
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il obtint un poste dans les bureaux de !'Entrepôt des 
douanes, où l'avait présenté un de ses anciens professeurs 
du lycée de Caen. Désormais il était sûr du lendemain; une 
existence nouvelle commenc;ait pour lui. 

Si nous avons cru devoir retracer ici celle partie extra
scientifique de la vie d'Émile Legrand, c'est moins pour 
apprendre au public des faits ignorés de lui - Legrand 
s'en entretenait seulement avec de rares intimes - que 
parce qu'on y découvre déjà tous les traits essentiels de 
sa personnalité : une volonté forte et persévérante, servie 
par une constitution robuste, un esprit original, qui ne 
s'attardait pas dans les chemins frayés; une grande droiture 
naturelle, à laquelle s'alliait une franchise un peu rude; 
une sensibilité d'enfant, que peu de gens soupçonnèrent el 
qui lui apporta plus de peines que de joies. 

A l'époque où Legrand entreprit la première de ses publi
cations, les éludes de grec moderne étaient peu florissantes. 
Sans doute, depuis le temps où Crusius, leur patriarche, 
recueillait avec ardeur à Tubingue les éléments de sa 
Turcograecia, elles n'avaient jamais été complètement 
délaissées; à aucun moment les imprimeries de Venise 
n'étaient restées inactives; la France avait vu paraitre, au 
xvne siècle et au commencement du xvm•, des ouvrages 
lexicologiques remarquables, dont deux au moins, le 
Glossaire de Ducange et le Tesoro du Père de Sommevoir 
n'ont pas encore été surpassés; Fanriel, en 1824, avait 
fait connatlre à l'Europe les beautés des chansons romaïques, 
et, tout récemment encore, Passow, après tant d'autres, 
venait de continuer son œuvre; la Grèce elle-même avait 
pris largement sa part de la làche commune. Mais Coraï 
(1748-1833) était le dernier grand nom qu'on pût citer 
parmi les néo-hellénistes. Des travaux comme ceux de 
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Ellissen, Mullach, Curlius, Wachsmuth, en Allemagne, 
Constantin Iconomos, Athanase Sakellarios, Mavrophrydis, 
Heldreich, Sathas, en Grèce, des thèses françaises comme 
celles de Beulé et de Deville, témoignaient bien que ces 
études présentaient encore quelque attrait pour certains 
esprits et qu'en Occident l'intérêt qu'on portait aux Grecs 
modernes n'était pas éteint; seulement ce n'était là qu'un 
intérêt relatif, qui souvent provenait du désir de découvrir 
dans le présent des vestiges d'un lointain passé ; parmi ces 
tentatives individuelles et souvent passagères, rien encore 
ne faisait prévoir une évolution méthodique prochaine des 
études néo-grecques. Legrand eut le mérite inappréciable 
de vouloir envisager la Grèce moderne en elle-même, indé
pendamment de ses attaches avec la Grèce ancienne. 

Son premier travail fut une réédition de La belle Bergère 
de Nicolas Drymitinos. Cet opuscule ouvrait une série de 
publications que l'auteur intitula quelques mois plus tard 
Collection de monuments pour .rervit· à l'étude de la langue 
néo-hellénique. Il avait, en effet, été vivement frappé de la' 
grande difficulté que présentait alors cette étude, par suite 
du manque presque absolu de documents correctement 
publiés et d'un abord facile, et il se proposait de combler 
celte lacune. Avec une grande finesse de goût, il avait porté 
son choix sur une des œuvres les plus gracieuses de la 
littérature grecque moderne. Détail intéressant à relever, 
le titre, rédigé en grec, contenait l'indication suivante : 
A Paris, chez l'éditeur, É. Legrand, rue du Faubourg-Saint
Denis, 139. C'était sur ses modestes appointements que le 
jeune érudit avait prélevé la somme nécessaire à l'impres
sion de cette élégante plaquette. Pour mesurer l'étendue 
du sacrifice, il faut considérer que les dix-neuf numéros 
formant la première série de cette Collection parurent en 
trois ans à peine. 

A l'achèvement de celle première série, les études néo-
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grecques se trouvaient fondées sur une hase nouvelle. Il 
suffira de parcourir la liste placée à la suite de la pré
sente notice pour voir à quelle diversité de sujets Legrand 
avait appliqué son inlassable activité. 

Le succès ne répondit pas à ces premiers efforts. Lui
même nous en a donné la raison. « Récemment arrivé de 
la province el n'ayant passé par aucune de nos grandes 

· écoles, je ne possédais pas de relations dans le monde 
savant. Les hellénistes ou soi-disant tels firent un accueil 
plutôt froid à mes petites publications. On n'en dit ni bien 
ni mal, on se contenta de leur adresser que]ques critiques 
à côté. L'un me reprochait de n'avoir pas donné à tous 
mes livres un format identique, ce qui eùt économisé des 
frais de reliure ; un autre me conseillait charitablement 
d'abandonner l'étude de ces a/freux patois sans gmmmaire. 
« Conçoit-on quelqu'un qui vient du Calvados faire du 
grec moderne à Paris'? » s'exclamait un troisième. C'était, 
en effet, inconcevable, et pareille audace ne s'était encore 
jamais vue. » Il est permis de croire que celte indiff érencc 
attrista et découragea d'abord Legrand, puisque, trente ans 
plus tard, il parlait encore avec émotion de l'amitié que 
lui avaient alors témoignée Gustave d'Eichtal et Désiré 
Dehèque et puisqu'il affirmait que ce fut gri'lce à ce dernier 
qu'il persévé1·a dans la voie où il s'était engagé. 

Avec l'année 1874 commença la deuxième série de la 
Collection de monuments. Legrand était alors en pleine 
possession de sa méthode et allait entreprendre des œuvres 
de plus longue haleine. Celle nouvelle série s'ouvrit par 
un ouvrage remarquable, le Recueil de chansons populaires 
grecques, aujourd'hui épuisé et insuffisamment connu; et 
ce qui en fait le prix, c'est moins encore la partie grecque, 
déjà très intéressante en elle-même, puisqu'elle est princi
paJement composée de textes inédits rapportés d'Orient au 
xv1° siècle par Augier Busbecq, que la traduction française 
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mise par Legrand en tète de ces chansons. Ceux-là seuls 
qui s'y sont essayés peuvent se rendre compte des multiples 
difficultés d'une pareille entreprise. Les idées que les Grecs 
aiment à mouler dans leur vers de quinze syllabes ne sont 
pas toujours poétiques; l'événement le plus futile de la 
vie journalière est souvent pour eux matière à versification; 
c'est le rythme et l'heureux choix de quelques mots com
posés qui font alors le charme de ces sortes de productions ; 
or, ni l'un ni l'autre n'ont leur équivalent en français, et 
fréquemment il semble que le seul texte grec puisse avoir 
quelque saveur. Legrand, qui, dans ce même volume, a 
écrit des pages admirables sur l'amour dans la Grèce 
moderne, excellait aussi à rendre dans notre langue les 
nuances les plus fines, les parties les plus fugitives de la 
pensée hellénique ; la facilité de son style, la richesse de 
ses expressions, lui permettaient de suivre son modèle 
avec une habileté merveilleuse et de donner au lecteur 
étranger l'impression tout entière de l'original. Les textes 
grecs ont eu en lui un traducteur qu'il sera impossible de 
surpasser et difficile d'égaler. 

De nouvelles éditions de certains fascicules prouvaient 
cependant à Legrand qu'on commençait à apprécier ses 
publications. Celles de Wagner et de Sathas, qui suivaient 
une voie parallèle, contribuaient à en augmenter l'intérêt. 
C'est avec ce dernier qu'il fit paraitre pour la première fois 
le fameux poème de Digénis Acritas qui, en révélant l'exis
tence d'une curieuse épopée byzantine, ouvrait des hori
zons si nouveaux sur toute une catégorie de chansons popu
laires. Les relations des deux érudits remontaient à t 869; 
elles furent pendant un temps très cordiales et se manifes
tèrent par des influences f'.éciproques, mais elles ne devaient 
pas se prolonger au-delà de 1880. 

Çelles de Legrand et d'Emmanuel Miller datent à peu 
près de 1874. Au mois de juillet de celte année-là, le savant 



XI\' NOTICE SUR LA VIE ET LES ŒUVRES 

académicien, qui venait de faire à ses confrères une com
munication sur Prodrome et se proposait de la reprendre 
a,·ec plus de détails à la séance publique des cinq Acadé
mies, écrivait à Legrand, pour lui demander des éclair
cissements sur les passages difficiles de cet étrange auteur. 
Par un curieux hasard, celui-ci avait lui-mème songé à 
un travail sur ce sujet. De la collaboration qui s'ensuivit 
et où ils apportèrent, l'un ses grandes qualités d'historien 
et de philologue, l'autre sa profonde connaissance du grec 
médiéval et moderne, sortit une série d'articles d'abord 
publiés dans la Retue archéologique, puis reproduits dans 
les Mélanges de philologie et d'épigraphie d'Emmanuel Miller 
et qui formèrent enfin le septième et dernier numéro de la 
Collection de monuments. 

En f 875, la situation de Legrand se modifia inopinément. 
La santé de Wladimir Brunet de Presle, alors professeur à 
l'École des Langues orientales, causait de graves inquié
tudes et l'Administration de cette École, pour laquelle 
Legrand était le successeur désigné du célèbre helléniste, 
conseillait vivemeut à celui-ci de demander une mission 
scientifique, qui donnerait à ses travaux une sorte de consé
cration officielle. Flatté de la distinction dont il était l'objet, 
heureux de l'avenir qu'elle lui promettait, il abandonna 
étourdiment son emploi, visita les bibliothèques d'Italie, 
gagna Athènes, puis Constantinople, et revint cinq mois 
après, avec une ample provision de documents inédits. La 
nomination d'Emmanuel Miller à la chaire de grec moderne, 
devenue vacante en septembre de la mème année, lui causa 
une brusque déception, que Charles Schefer, homme de 
cœur et habile Administrateur, s'efforça d'adoucir en 
ouvrant à Legrand les publications de l'École. C'est parmi 
elles que parurent, en f 877, le Recueil de poèmes histo1·iques 
relatifs à la Turquie et aux Principautés_ danubiennes. En 
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1878 enfin, après deux années d'une détresse cachée, 
qu'avaient à peine diminuée une suppléance à l'École des 
Langues orientales et quelques articles parus dans la Répu
blique Française et dans le Bmpliore de Constantinople, 
Legrand succéda à Jules Blancard comme répétiteur de grec 
moderne. Ces nouvelles fonctions suffisaient à ses goûts 
simples et lui rendaient son ancienne indépendance. 

Les études pratiques de grec moderne reposaient alors 
en France sur la grammaire d'Alexandre Rangabé, dont la 
première édition datait de 185 7. L'article IV du décret de la 
Convention du 10 germinal, an Ill, qui porte que les pro
fesseurs de l'École des Langues orientales « composeront 
en français la grammaire des langues qu'ils enseigneront», 
était jusque-là resté lettre morte pour le « grec vulgaire », 
dont l'existence officielle dans l'enseignement de l'École 
remontait au 6 décembre 1800. La grammaire que publia 
Legrand, en 1878, vint remplir ce vide. Elle avait été pré
cédée d'un 1.l:lanuel de la conversation, paru en 1875, et 
pour lequel l'auteur n'avait pas eu ses coudées franches : 
non seulement c'était une simple traduction d'un modèle 
imposé par l'éditeur, mais celui-ci avait aussi exigé qu'elle 
fût en grec épuré. Legrand s'en était spirituellement vengé 
en signalant lui-même cette étrange anomalie, dans .une 
courte préface, écrite dans ce même grec, et que l'éditeu~ 
ne lut certainement jamais. Il n'est pas inutile de men,
tionner ici qu'un fait analogue se produisit pour les dic
tionnaires parus plus tard à la même librairie. Durant toute 
sa vie, Legrand fut un admirateur fervent du romaïque; 
sa modération naturelle le tint constamment éloigné des 
partis extrêmes, mais il ne laissa jamais passer l'occasion de 
témoigner sa prédilection pour cet idiome, qu'il qualifiait 
d'incomparable. Il avait donc songé à publier un lexique, 
où devaient entrer uniquement les termes du grec parlé. Le 
traité était signé et l'auteur mettait la dernière main à son 



X\'I NOTICE Sl'.ll LA VIE ET LES OEUVIU.:S 

travail, quand des influences extérieures el des considéra
tions commerciales décidèrent l'éditeur à changer le plan 
primitif el forcèrent Legrand à un remaniement qui lui 
agréait peu et qu'il regretta toujours. Il forma alors le des
sein de reprendre l'œuvre du Père de Sommevoir el de 
publier un grand dictionnaire de la langue vulgaire, mais 
des travaux d'une utilité plus immédiate l'amenèrent à dif
férer la réalisation de ce projet, puis à l'abandonner défini
tivement. 

Legrand se maria en 1879, sans que la vie conjugale 
modifiât son existence studieuse. Il fit choix d'une com
pagne qui sentit toute la noblesse du but qu'il poursuivait 
et qui s'y sacrifia sans réserve. Elle partagea les longues 
veilles, où son mari faisait quelquefois ce qu'il appelait de 
la copie alimentaire, apprit à déchiffrer les manuscrits, cor
rigea des épreuves. Son sens pratique régla minutieuse
ment les dépenses d'impression el celles du ménage, et 
bien souvent, aux heures des repas, son inaltérable gaité 
empêcha Legrand d'apercevoir les économies réalisées sur 
les aliments. Elle fut à la fois sa collaboratrice, sa conseil
lère et son grand, son unique réconfort. Sa tendresse et son 
abnégation furent sans bornes. Chacun des ouvrages publiés 
par Legrand, à partir de cette époque, contient quelque 
chose d'elle-même. 

La Bibliothèque g1'ecque ,mlgaire continua, sous de plus 
vastes proportions, la Collection de monuments. Legrand, 
dans la préface du tome premier {f880), déclarait qu'il y 
admettrait tous les ouvrages dont la publication pourrait 
jeter quelque lumière sur la période encore si peu connue 
traversée par l'hellénisme depuis le moyen ftge jusqu'au 
commencement du x1x• siècle. Ce premier volume, qui con
tenait des textes allant du x1° au xvn• siècle, présentait déjà 
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tout ce plan en raccourci. Parmi les huit autres, nous cite
rons pour mémoire une nouvelle version des Exploits de 
Digénis Acritas, d'après le manuscrit de Grotla-Ferrala, qui 
laissait bien loin derrière elle celle du manuscrit de Tré
bizonde antérieurement éditée, l'important Recueil de docu
ments grecs concernant les relations du patriarcat de Jérusa
lem avec la Roumanie, les curieuses Fables ésopiques mises 
en vers par Georges l'Éto1ien, les Lettres de Mélétius 
Pigas. La notoriété de cette série de publications nous dis
pense d'en signaler la haute valeur scientifique. Elle devrait 
en réalité comprendre un plus grand nombre de volumes. 
Les Éphémérides daces de Constantin Dapontès y rentraient 
au même titre que le Jardin des Grdces du même auteur, qui 
forme une partie du tome troisième ; Legrand eùt pu y 
insérer également ses Documents concernant Rhigas Veles
tinlis, les Cent diJ: lettres grecques de Françoi.r Filelfe ou 
celles de Manuel Paléologue. S'il fit paraitre à part ces dif
férents ouvrages, ce fut seulement pour des raisons maté
rielles et parce que, jusqu'à la fin de sa carrière, se posa, 
pour chacun de ses volumes, la question difficile de trouver 
un éditeur. Les plus beaux jours de sa vie furent assurément 
ceux où il acquérait, par un traité dt1ment signé, la certi
tude de voir se réaliser un projet longtemps caressé; ces 
jours-là il abordait ses amis avec un air guilleret et rentrait 
au logis d'un pas plus pressé. Chacun de ces traités pour
rait être cité comme un modèle de désintéressement scien
tifique. 

La joie de cet infatigable ouvrier dut être indescriptible, 
quand le prince Georges Maurocordato, au retour d'une 
mission dont il l'avait chargé en Transylvanie, lui offrit de 
reprendre et de terminer une œuvre, pour laquelle lui-même 
avait déjà rassemblé de nombreux matériaux. Il s'agissait 
de décrire les livres grecs publiés ou imprimés par des 
Grecs antérieurement à l'année t60t. L'entreprise était 

Il 
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belle et le prince Georges Maurocordato eut Je triple mérite 
de la concevoir, d'en assurer l'exécution avec la plus grande 
libéralité et de discerner en Legrand le seul homme qui fût 
alors capable de la mener à bonne fin. On voudra bien relire 
à ce propos ce qu'écrivit Legrand dans ]a préface du tome 
premier de la Bibliograpl1ie hellénique des x~ et xvr siècles. 
Au tome troisième, il joignait dans un même souvenir 
reconnaissant le prince Georges et le prince Nicolas, son 
frère. Il nous reste aujourd'hui à associer respectueusement 
it ces deux noms celui de la princesse Hélène Maurocordato. 

On sait qu'après les deux premiers volumes, l'auteur élar
git le cadre primitif; non seulement il aborda et termina le 
xvn• siècle, mais il admit aussi dans cette publication <« sans 
distinction de langue, tout ouvrage ayant un Grec pour 
auteur ou éditeur, tout ouvrage auquel le nom d'un Grec 
est attaché d'une façon quelconque», et même il y fit entrer 
certains ouvrages consacrés par des étrangers à l'étude du 
grec vulgaire. 

Si la présente notice ne devait pas prendre place en tête 
d'un nouveau volume de la Bibliographie hellénique et par 
conséquent s'adresser en premier lieu à des lecteurs aux
quels celle-ci est depuis longtemps familière, nous aime
rions faire ressortir l'originalité et la perfection de ce travail, 
nous insisterions sur l'effort prodigieux qu'il représente; car 
Legrand a vu la plupart des livres décrits par lui et, lorsqu'il 
lui était impossible d'en obtenir directement communica
tion, il lui est souvent arrivé d'en demander descriptions sur 
descriptions, tant il tenait à ne rien négliger dans une œuvre 
qu'il considérait, avec raison, comme son plus beau titre de 
gloire. Peut-être cependant ne sera-t-il pas complètement 
superflu d'attirer, ici encore, l'attention du public sur le 
contenu même de celte Bibliographie. Combien de savants, 
et non des moindres, trompés par la simplicité du titre, 
croient encore que Legrand s'est borné à y insérer une sèche 
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nomenclature de livres I Bibliographe, l'auteur le fut sans 
doute, et dans la plus belle acception du mot. Mais il ne lui 
a pas suffi de donner, année par année, un tableau minu
tieux de l'activité intellectuelle des Grecs, du xv• au xvm" 
siècle. Ses nombreuses recherches dans les bibliothèques et 
surtout dans les riches archives du Collège grec de Rome, 
que personne avant lui n'avait explorées, lui ont permis 
d'utiliser une foule de précieux documents, grâce auxquels 
il a semé ses descriptions de renseignements variés louchant 
les écrivains et leur entourage. Il s'est complaisamment 
arrêté sur tous les noms dignes d'être relevés. On connait 
ses belles éludes consacrées aux précurseurs de l'Huma
nisme, dans le tome premier des xv• et xv1° siècles. Tel 
autre volume, le quatrième du xvn• siècle, par exemple, est 
exclusivement composé de notices_ biographiques ; ces 
notices forment près de la moitié de l'œuvre totale. Bref, 
cette soi-disant Bibliographie est une véritable histoire lit
téraire de l'Hellénisme, depuis la prise de Constantinople 
par les Turcs. 

En t 887, Legrand devint titulaire de la chaire de grec 
moderne. Le décret qui le nomma fut en quelque sorte une 
simple mesure administrative et ne modifia pas la nature 
de son enseignement. Convaincu que son cours devait avoir 
avant tout un caractère pratique, le nouveau professeur y 
apporta sa bonhomie coutumière et sa modestie excessive. 
Rien, au premier abord, ne révélait à ses auditeurs le savant 
dont la renommée était européenne; il semblait avoir pris 
en aversion le titre même de ses ouvrages, et, pour le faire 
entrer dans des considérations scientifiques, il fallait le 
pousser jusque dans ses derniers retranchements. En 
revanche, il aimait voir ses élèves l'amener à quelque 
digression; il connaissait admirablement la vie intime des 
auteurs dont il expliquait les œuvres, les tenants et les abou-
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~ur1:e ~a gr;1mm;1ire. et :-on dernier Lon à tirer fut pour un 
r,:,:ur:il ,fo J/tjrr;eaux d,oi.,ü destiné à ses éli:Hs de première 

11 ue se sauifia guère aux plaisirs; ses études l'en éloi
gnai,!nl el sûn caractère ne l'y portail pas. Dans les pre
mii:res aan,~es de son mariage, il se bornait à faire avec sa 
femme, cliaque été, quelques promenades aux environs de 
Paris, un paquet d·épreuves dans la poche. Plus tard, il 
passa régulièrement ses vacances à Fontenay-le-Marmion, 
tout près du vieux clocher roman qui l'avait vu naltre; mais, 
dans ces déplacements annuels, il recherchait moins les 
promenades, parmi les collines environnantes, qu'un simple 
changement d'air et le calme propice à ses travaux; si par
fois il sciait et élaguait dans son jardin, c'était avec une 
maladresse qui faisait sourire ses voisins. A notre époque, 
où tout converge vers Paris et où les individualités les plus 
différentes viennent s'y recouvrir d'un vernis uniforme, 
il eut ceci de très particulier qu'il resta toujours provincial. 
Il habita constamment les quartiers éloignés du centre et ce 
fut seulement dix-huit mois avant sa mort qu'il vint loger 
rue d'Ulm, à côté de l'École normale supérieure; les bruits 
du dehors n'arrivaient guère jusqu'à lui et il ne percevait 
l'agitation de ses concitoyens que par l'intermédiaire de son 
journal. Il n'alla au théâtre qu'une fois dans sa vie, pour 
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entendre Œdipe à Colonne; ce fut pour lui une soirée déli
cieuse, mais qu'il ne sentit pas le besoin de renouveler. 

Quand sa vue fatiguée ne lui permit plus de travailler 
à la lumière, il donna encore à l'étude de huit à neuf heures 
par jour; sa porte alors se fermait très tôt et se rouvrait 
vers sept heures du matin. Le salon n'occupa jamais qu'une 
place minime dans son appartement; c'était une sorte 
d'annexe, toujours close, où Legrand reléguait les livres 
dont il se servait peu. Il recevait les visiteurs dans un 
bureau meublé de casiers et de quelques bibliothèques, et 
il aimait ouvrir celles-ci à ses amis, pour leur montrer ses 
curiosités bibliographiques. Il avait commencé à recueillir 
des livres de grec moderne .dans un temps où peu de gens 
s'en souciaient; ses voyages en Grèce n'avaient point élé 
infructueux à ce point de vue; mais c'était sur les quais et 
dans des catalogues de libraires qu'il avait fait ses plus 
jolies trouvailles; elles devinrent d'ailleurs plus rares à 
mesure que ses propres travaux attirèrent l'attention sur 
ces sortes d'ouvrages. On peut deviner, à l'aspect seul des 
publications de Legrand, combien il fut un bibliophile 
délicat; mais sa passion pour les livres ne fut jamais 
aveugle; il n'en possédait aucun qui ne rentrât dans le 
cadre de ses études, aucun dont il ne se fO.t assimilé le 
contenu. Les étrangers s'étonnaient parfois d'apercevoir un 
volume ordinaire vèlu d'une belle reliure; c'est que Legrand 
reliait ses livres non d'après leur valeur marchande, mais 
d'après l'affection qu'il leur portait. Chacun d'eux mar
quait un moment de sa vie et révélait quelque chose de 
ses gotUs. 

Comme il était dépourvu d'ambition, il ne connut guère 
les honneurs. Il se montra cependant sensible aux distinc
tions dont il fut l'objet de la part du Gouvernement grec, 
et il était fier de compter parmi les membres de l'Aca
démie roumaine. Ses services administratifs lui valurent 
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chez nous la rosette d'officier de l'instruction publique. S'il 
eût vécu dans un de ces pays privilégiés, où les candidatures 
académiques n'existent pas et où les élections se font 
presque à l'insu des futurs Immortels, il eût sans doute 
franchi de bonne heure les portes de l'Institut. Pressé par 
ses intimes, il fit un jour, très timidement et moins pour 
lui-même que pour les siens, acte de candidat. Mais il 
avait compté sans les visites obligatoires, qui devaient 
heurter à la fois ses habitudes, sa modestie et sa sensi
bilité. Il en fit quelques-unes et abandonna la partie, un 
peu hâtivement peut-être, car il avait à l'Académie des 
Inscriptions de profondes sympathies, et celle Académie 
marqua plus tard la haute estime qu'elle portait à ses 
publicalions en leur attribuant, deux ans après la mort de 
l'auteur, le prix Jean Raynaud, destiné à « être décerné au 
travail le plus méritant qui se sera produit pendant une 
période de cinq ans, ou à une œuvre originale, élevée, et 
ayant un caractère d'invention et de nouveauté ». L'œuvre 
tout entière de Legrand répondait à ces conditions. 

La dernière période de sa vie ne fut pas la moins pénible. 
Il avait, depuis plusieurs années, le pressentiment de sa 
fin prochaine, et nous l'en raillions quelquefois, car rien 
n'en laissait deviner l'imminence. Le sort réservé à sa 
veuve était l'objet de ses constantes préoccupations; son 
inquiétude ne se calma qu'au commencement de novem
bre f 903, quand ses vingt-cinq années d'enseignement 
lui donnèrent pour elle la certitude d'une modeste pension. 
Mais déjà un malheur inopiné était venu l'accabler : il 
avait perdu, en juin, sa belle-fille, qu'il aimait tendre
ment. Peu de temps après, il commençait ainsi la préface 
d'un ouvrage qu'elle laissait inachevé et que lui-même 
ne devait pas voir paraitre : « J'avais toujours cru que 
nulle peine au monde ne peut égaler la douleur de voir 
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mourir ceux-là mêmes qui auraient dO nous fermer les 
yeux; mais cette conviction s'est enracinée en moi plus 
profondément encore, depuis que j'ai accompagné à sa 
dernière demeure celle qui a écrit le présent livre. En 
revenant de la nécropole où des mains mercenaires l'avaient 
descendue dans sa tombe, je me disais que, quand mon 
cercueil irait rejoindre le sien, personne ne se trouverait 
peut-être pour m'accorder l'aumône d'un souvenir. Et 
cette pensée cruellement obsédante pesait sur moi comme 
la dalle d'un sépulcre. 

« Rentré à la maison en deuil, je pressai sur mon cœur 
ma bonne et tendre épouse, et je ne pus m'empêcher de 
lui murmurer : cc L'un de nous s'en ira sans faire couler 
« un pleur. » Un baiser mouillé de larmes fut sa réponse. 

cc Cette perspective lugubre, nous devons pourtant l'envi
sager avec courage~ et vivre de façon à ne pas redouter 
la mort. Il faut nous entourer de quelques amis sùrs et 
dévoués, de ceux qui se sont attachés à nous, parce qu'ils 
voient la vie comme nous, qu'ils ont les mêmes aspirations 
et les mêmes goOts, le même langage et les mêmes senti
ments. Les douteux doivent être éliminés avec soin de ce 
petit cénacle et ne pas se mêler à ceux qui nous ont donné 
des preuves incontestables de leur attachement. Ces der
niers, la maison de Socrate eût suffi à les contenir, et la 
nôtre est plus vaste que celle du philosophe grec. » 

Peut-être, après avoir lu ces lignes, comprendra-t-on 
mieux la préface du tome V de la Bibliographie helldnique 
du xVJI' siècle, qui les précéda de quelques mois seulement. 

Il avait, comme d'ordinaire, passé les vacances de f903 
à Fontenay-le-Marmion et nous l'avions, au retour, com
plimenté sur sa santé. Un soir, en revenant de faire un 
de ses premiers cours, il s'alita, atteint d'une pneumonie 
infectieuse. Un organisme plus jeune eût sans doute triom
phé de la maladie; le sien, sourdement miné par le travail 
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et la lutte, rut pour elle une proie facile. Lui-même sentit, 
dès le premier jour, la gravité de son mal. Il prit stoïque
ment congé de la vie, s'entretint longuement avec celle 
qui lui était cc le plus chère au monde » et termina, le 
28 novembre, par un acte de foi chrétienne, une existence 
sacrifiée sans réserve à la science. 

Legrand laisse après lui des œuvres inachevées, car la 
mort l'a surpris en plein travail. Il avait réuni sur le Collège 
grec de Rome des matériaux qui ont été confiés au R. P. 
Louis Petit. Une Bibliographie hispano-grecque déjà très 
avancée est entre les mains de M. Foulché-Delbosc, qui 
lui avait prêté son concours dans ce domaine. Le reste de 
ses notes et sa bibliothèque, à l'exception seulement de 
quelques manuscrits acquis par la Bibliothèque nationale 
de Paris, sont en ma possession. Notre longue et profonde 
intimité, plus encore que ma participation à son enseigne
ment et à certains de ses travaux, m'a valu l'honneur 
insigne d'être appelé à publier ce nouveau volume de la 
Bibliographie hellénique, dont Legrand avait déjà corrigé 
les premières feuilles. S'il m'est donné d'achever ma 
tâche, ce volume sera suivi d'une Bibliographie ionienne 
aujourd'hui prête pour l'impression, de la Bibliographie hel
lénique du xv111• siècle, d'une Bibliographie albanaise et de 
quelques numéros qui viendront, entre temps, compléter 
la Collection de monuments et la Bibliothèque grecque vul
gait-e. Il m'est doux d'avoir la perspective d'une collabo
ration encore longue avec un maître excellent et un homme 
que j'ai beaucoup aimé. 

Fontenay-sous-Bois, novembre t905. 

HUBERT PERNOT. 
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'H tÜf.1.0PfTI Boa-xo-:coÜÀŒ, 1t0(7l!J.!l Nllmuor APlllll'TIKOr è; 
'A1t0xopovr.>Y Tii; Kp-,jniç. 'Ev DixpLatoiç, 1t«pœ -rcji èxôo~ 'A. Aeypixv
Ô(ci>, èv oôcji -roü ll?oœan(ou 'Ay. âLovua(ou, t39. In-t2, 2i pages 1• 

[Forme le n° t de la Collection de monuments pour servir à 
l'étude de la langue néo-hellénique.] 

wu l ll>f eu; :E ixp IXV -ra. p L, ¾iyouv 'E;-,jY71a~ 4ulll>fEÀl)Ç Ôiœ 
aixpœv:œ a-rt-x.w\l ek to Ilbtp 1lf.1.WV, 1toi718èv 11:œpœ UPIAAOr -roü 
Xlou upoÔLixxo\lou -roü xixt -rov f.1.0'il-,jp71 ~lov œa11:1XfffJ.tYou. Paris, chez 
Maisonneuve. In-t2, 23 pages. [Forme le n° 2 de la Collection 
de monuments.] 

·1 aup LIX -ro ü Tixyiix1tit pix, Doü 'r71Y !J'Tlf.1.E?WIY 1lf.1.tpix j l:œv 
ixÙ-rov où8èv Èf«Yr1 1 Ek ôa' op(~ouv ot Xpia-rLœYOL. 1 D0(71f.1.1X 'IAKOBOr 

ror TPIBOAB. (Collection de monuments, n° 3.) Athènes, 

t. Ont été exclus de cette li■te les articles de journaux ou de revues dont il n'a 
pu été fait de tirage à part. 

2. Dans l'évaluation des pages on n'a tenu compte que des pages cbiff'rêes. 
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Bureau de la Pandora; Paris, chez Maisonneuve. In-t2, 
23 pages. 

·o 'ltOÀE!"O.; ':W'I 'lt0'1':LX06a.-:p&:x_wv U'ltO .iOl'f rE'1PflOr 
·orroBHK Tor 'PArorzA1or. Batraclwmyomachie, traduite en grec 
vulgait·e par GEORGES OsTow1cK de Raguse. (Collection de 
monuments, n° 4.) Athènes, Bureau de la Pandora; Paris, chez 

· Maisonneuve. ln-8°, 48 pages. 

... • w ''\'\ • 'mANNOr 'PIZOr TOr MANE .., ': 0 L 'f. E LO 1.1. "1. L a., T,":OL ""'•'l)'OpLX7l 
r.ep~ypa.tp71 'tedY -reaaœpc.>Y a-:OL1..E(c.>v xœt Trj.; p.œx71.; a.Ù-rwv. 'ltm>
p{a. 8p71Y71"t'LX'Tj l:-:&:871 "t'OÜ 1tpœyp.œ-:eu-:oü. Le combat des Éléments, 
par JEAN Rizos, el Histoire lamentable du marchand Eustache. 
(Collection de monuments, n° 7.) Athènes, Bureau de la Pan
dora; Paris, chez Maisonneuve. ln-8°, 23 pages. 

Relation de l'establissement des PP. de la Compagnie de Jésus 
en Levant. Édition conforme au manuscrit de la Bibliothèque 
nationale. Paris, chez Maisonneuve. In-t2, 58 pages. 

t870. 

'H e Ü p. op tp7l Bo ax or. o ü À tt, 1t0l71 p.a. NIKOAAor .iPIMmKor È; 
'A1toxop6vwv -:i;.; Kp'l\'tll.;, 1A belle Bergère, par N. DRIMYTJKos. 
Seconde édition. (Collection de monuments, n° t. Paris, Impri
merie nationale. In-8°, 44 pages. 

'Oi.c.'l\pou 'JÀdr..; p.e-ta.0A718e~aa. 1tœÀa.Ler..; xow71v )'Àedaaa.v mpàt 
NIKOAAor TOr AOrKANOr. Athènes, Imprimerie Ctenas et Icono
mos. ln-8°, Le' + H2 pages. [Forme le n° 5 de la Collection 
de monuments. Préface de C. Salhas. Les feuilles t3 et sui
vantes ont été brillées pendant la Commune et manquent à 
tous les exemplaires.] 

NIK0AA0r l:Oct>IANOr -:oü Kepxupœ(ou r p a. I'- I'- a. 'tL X'Tj 't 'Î\.; XO W'Î\.; 

':W'I 'E Î, À'Jj Yc.>'I yi.waa71.; vüv 'tO 'l'tfW'tOY xa.-r?r. ':O iv Ila.pLa{oLÇ 
1.EL?O)'fŒ!fOY Èxôo8e1aa. Èr.Lp.EÀE{Cf, xrtt ÔLop8wan AIHrAIOr AErPAN.ilOr. 
Grammaire de la langue grecque vulgaire, par NicoLAS SOPHIA-
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NOS. (Collection de monuments, n° 6.) Athènes, Bureau de la 
Pandora; Paris, Maisonneuve. In-8°, 80 pages. 

Tii i; •Pou 1u À·11 i; -.o -r pœ yo u ô t. Complainte de la Roumélie. 
(ColJection de monuments, n° 8.) Athènes, Bureau de la Pan
dora; Paris, chez Maisonneuve. In-8°, t5 pages. 

'A 'lt 6 x O 7t O i; 'OrÉÀL!J,Oi; xœ-;œ n:oÀÀœ Ôt~ "t'OÙi; XO'lttœaiuvoui; 1 At(J,ÉYœi; 
• , ' • , i I K "I , - e- ' " 0 a'll>'t"/lptoi; ILi; "t'OU; Œ7tE"(Yll>a'(J,t:YOU;. Œ/1.0"t'U"f.Oi; 'ltOU a-roxœa '11 "t'Œ Oa'(l 

, 1 .l • ' ' - .o. - ' f.l. "I ' ' ~· 8 •"I "l! 1 n:epr.t:(Et, i.atœ"t't a.n:o "t'OU ueou 't"/IY ~OUA'1)'1 'ltO'tl OEY '"IL 10')11. 

110(1111-œ auv-re:8èv un:o MDEPrAH. Apokopos ou Le repos du soir, 
par BERGAÈS. (Collection de monuments, n° 9.) Athènes, Bureau 
de la Pandora ; Paris, chez Maisonneuve. In-8°, i 7 pages. [Les 
pages U-47 contiennent, sur la Collection de monuments, un 
jugement extrait de la Revue archéologique et signé Cu. GmEL.] 

'hup(œ -.oü ~pxov-.oi; xa.t an:a.8a.?(ou l:-.a.upœx71 -;oû 
- 8' ' K ') ' ' .1,t: ' " -;upa.wLXw; xpe:11-:xa ev-.oi; l'I 11>va-:a.vnYoun:o ,et xa.-:a. "t'O ~'floe e:-:oi;. 

Histoire de Stavrakis. (Collection de monuments, n° iO.) 
Athènes, Bureau de la Pandora; Paris, chez Maisonneuve. 
In-8°, 36 pages. [Pages H-18, préface de C. Sathas.] 

'lÀ t &. ô o i; p a. 4 11> ô ( œ a.'. Me:-:a.r ?œa&e:~aœ eli; ô11 f1-0'=txoùi; a-rtxoui; 
un:à A8A!'<IAl:IOr XPI:ETononor. Le premier chant de l'Iliade, traduit 
en vers grecs vulgaires par ATu. KuRISTOPOULOs. (Collection de 
monuments, n° H.) Athènes, Bureau de la Pandora; Paris, 
chez Maisonneuve. In-8°, vm + 27 pages. 

AT1(J,O't'LX« -:pa.youôta.. ·o Xap"t'~tœV71i; xa.t 'li 'Ape:Tfi. ·o utài; 
-:oü 'Avôpov(xou. 'H èxôlx71ati; -.oü &Yôp6i;. Chansons populaires. 
Chartzianis et Arété. Le fils d'Andronic. La vengeance du 
mari. (Collection de monuments, n° i2.) Athènes, Bureau de 
la Pandora; Paris, chez Maisonneuve. In-8°, 31 pages. [Texte 
grec et traduction française.] 

Tragudia ke paramythia tis Kalabrias. Chansons et contes po
pulaires de la Calabre traduits en français par Émile Legrand. 
(Collection de monuments, n° U..) Athènes, Bureau de la Pan-
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dora; Paris, chez Maisonneuve. In-8°, xn + 55 pages. [Ces 
chansons et ces contes sont extraits de l'ouvrage de G. Moaos1 
intitulé Studi sui dialeui greci della terra d'Otranlo, Lecce, 
{870.] 

'ANTONIOr 'l!DAPXOr, -roü KEpxupotlou, dç -..;., v • EÀ ÀIXÔo; xa.
-:cu-rpO!f71" 8p,ivoç, Xat'trt ".71Y Èv BEYE'.l~ Ëxoo~w 'tOÜ f5U. 
Paris. In-t6, f 5 pages. 

{871. 

'Ia-:opt« -:oü pÈ: -r,i; l:xc.,-:(«ç p.È: -r71v pi.1 Lna. -:,iç 'EyyÀll-
I , 0 , , . • , , , , 1 II t 11• , 1 .... pa.ç 'ltCa>jWE EL7E xa.Lpov EXEWŒ; -:a.; -r,p..;pa.;. 0 lli,-a. a'UY':EIIEY ur.11 

'IAKoeor ror TPIBOAH. Histoire du roi d'Écosse el de la reine 
d'Angleterre par JACQUES TR1voL1. (Collection de monuments, 
n° 13.) Paris, Maisonneuve. In-8°, 4 + xn + 20 pages. 

' ' , ' , ... f p«f «~ xa.~ a.LX O L X a. L EP l'-ll vua. L nE•HNOl" TOT l:AX,\HKH. 
II0(71p.a. T18LXOY vü11 -:o '1t?W't'011 xa.-rœ 'rO È11 llotf1L7tOL; t_ELp6ypa.f011 Èxôo-
8è:v È1tLp.EÀEl!f- xa.t ÔLop8wan Alur.\lor AErPAN"1or. Conseils à Fran
ceschi, par SrtPHANOs 8ACHLIK1s. (Collection de monuments, 
n° {5.) Paris, Maisonneuve. In-8°, 48 pages. [D'abord paru dans 
!'Annuaire de l'Association pour l'encouragement des éludes 
grecques en France, t. V, p. 205-242. l 

II r l ' , - ' , ,-. - ' I • 0~71p..« 11.0Y 'ltot1/U Ca>f1«L011 X«L Ca>fEMfl011 '.OL; a.11a.ywwaxop.1:110L; 'ltE p L 
a-rpa.-rtc.> 'rL x-ii; '1t? «y p.a.-r da.ç auv8Ep.É11011 r.a.?1t AEONAP"Or 4>0PTIOT 

'Pwp.a.tou, x6p.7!-:oç 1t1xÀ«-rt11ou. Poème sur l'art militaire par Lto
NARD PeoRnos. (Collection de monuments, n° n.) Paris, Mai
sonneuve. ln-8°, 5{ pages. 

IIEpt -r,iç yevuÀoyt«ç -roü 'AÀ-ii 1ta.atci 1to('fl (J,Cl. Généalogie 
d' Ali Pacha. (Collection de monuments, n° {8.) Paris, Maison
neuve. In-8°, 32 pages. [Les pages 21-32 contiennent, sur la 
Collection de monuments, un jugement extrait de la Revue 
archéologique et signé Cu. GmEL.] 



D'ÉMILE LEGRAND XXIX 
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Iltpt -roü yépov-.o; 't'OÜ rppov(l'-ou fJ,GU't~oxouptfJ,lvou, 
1t0l711'-at YÙY -ro 'ltflW'tOY Èx -.où ÈY IlœpvzloL; 'X_ELpoypafOU ÈxÔo8tY È'ltLfJ,E• 
ÀE~ xœt ôiop8wau AIMrAtor AErPANâtor. Histoire dP. Plocholéon, 
précéd~e d'une élude littéraire par Cu. GmEL. (Collection 
de monuments, n° !9.) Paris, Maisonneuve. In-8°, 54. pages. 
[D'abord paru dans !'Annuaire de l'Association pour l'encou
ragement des études grecques en France, t. VI, p. 53-!02.] 

'Ia-rop(œ -.où T«yLat'ltLÉpœ, Iloü, 't'7lY O'llf'-EPYll" tifJ,Épa., 1 ~ŒY 
atÙ'tOY oÙÔÈY ÈfŒYll, 1 Et; ôa' op(~ouy ot XpLO"tLŒ.YOL. 1 110(1111« 'IAKQBO'l' 
ror TPIBOAH. Histoire de Tagiapiera par JACQUES TR1voL1 de 
Corfou. Seconde édition~ (Collection de monuments, n° 3.) 
Paris, Maisonneuve. ln-8°, 4.8 pages. [La traduction et les notes 
sont dues à G. WYNDHAM.] 

D. PAPARRIGOPOULOS. Le choix d'une femme, comédie poli
tique en un acte, traduite du grec pour la première fois, avec 
l'autorisation de l'auteur, par É.111LE LEGRAND. Paris, Librairie 
des Bibliophiles. In-12, 78 pages. 

N. G. P01.ms. Mythologie néo-hellénique. Compte rendu par 
É.111LB LEGRAND. Paris, Maisonneuve. ln-8°, i6 pages. 

Documents inédits sur f histoire de la Révolution française. 
Correspondances de Paris, Vienne, Berlin, Varsovie, Constan
tinople publiées par JuLEs LAIR et ÉMILE LEGRAND. Paris, Mai
sonneuve. In-8°, 132 pages. [Pages 1-79: Lettres de Constan
tin Stamaty à Panagiotis Kodrikas sur la Révolution française 
- janvier i793 - publiées pour la première fois d'après les 
manuscrits originaux par ÉMILE LEGRAND, D'abord paru dans 
l'Annuaire de l'Association pour l'encouragement des études 
grecques en France, t. VI, p. I03-t66. 

1873. 

Le Physiologus, poème sur la nature des animaux, en grec 



L 

xxx LISTE CHRONOLOGIUL'E DES PUBLICATIONS 

vulgaire et en vers politiques publié pour la première fois 
d'après deux manusrils de la Bibliothèque nationale par É11ILE 
LEGRAND et précédé d'une étude littéraire par CH. GrnEL. (Col
lection de monuments, n° f6.) Athènes, Coromilas; Paris, 
Maisonneuve. In-8°, H6 pages. [D'abord paru dans l'Annuaire 
de l'Association pour l'encouragement des études grecques en 
France, t. VII, p. i57-29;i.] 

Le retour de Charles Il, roi d'Anglrterre, poème grec du 
prince CoNsTANTIN R11ooocA:-.AK1s, publié d'après l'édition de 
!660. (Collection de monuments pour servir à l'étude de la 
langue grecque pendant le moyen âge et dans les temps 
modernes, n° L) Athènes, Coromilas; Paris, Maisonneuve. 
ln-8°, 32 pages. 

1874. 

Recueil de clianwns populaires grecques publiées et traduites 
pour la première fois. (Collection de monuments, nouvelle 
série, n• t.) Athènes, Coromilas; Paris: Maisonneuve. In-8°, 
XLIII + 376 pages. 

NICOLAS SoPHIANOS. Grammaire du grec vulgaire et traduction 
en grec vulgaire du traité de PLUTARQt:E sur f éducation des 
enfants. Deuxième édition. (Collection de monuments, nou
velle série, n° 2.) Athènes, Coromilas; Paris, Maisonneuve. 
ln-8°, t23 pages. 

Histoire de lmbérios et Margarona, imitation grecque du 
roman français Pierre de Provence et la Belle Maguelonne, 
publiée pour la première fois d'après un manuscrit de la Biblio
thèque impériale de Vienne par GUILLAUME WAGNER. (Collection 
de monuments, nouvelle série, n° 3.) Athènes, Coromilas; 
Paris, Maisonneuve. ln-8•, 63 pages. [Admis à titre exception
nel dans la Collection de monuments.] 

Histoire de Tagiapiera, sm·comite vénitien. Poème grec en 
vers trochaïques rimés par JACQUES Ta1voL1s, publié avec une 

_J 



D'ÉMILE LEGRAND XXXI 

traduction française, une introduction et des notes. (Collection 
de monuments, nouvelle série, n° .t,.) Athènes, Coromilas; 
Paris, Maisonneuve. In-8°, 63 pages. 

{875. 

Les oracles de Léon le Sage. La bataille de Varna. La prise 
de Constantinople. Poèmes en grec vulgaire publiés pour la 
première fois d'après les manusc1·ils de la Bibliothèque natio
nale. (Collection de monuments, nouvelle série, n° 5.) Athènes, 
Coromilas; Paris, Maisonneuve. ln-8°, HO pages. [Les oracles 
de Uon le Sage et La bataille de Varna avaient d'abord paru 
dans l'Annuaire de l'Association pour l'encouragement des 
études grecques en France, t. VIII, p. {50-{92 et p. 333-372.] 

Les exploits de Digénis Akritas, épopée byzantine, du x• siè
cle, publiée pour la p1·emière fois d'après le manuscrit unique 
de Trébizonde par C. SATuAs et É. LEGRAND. (Collection de 
monuments, nouvelle série, n° 6.) Athènes, Coromilas; Paris, 
Maisonneuve. In-8°, CLn + 299 pages. [Texte et traduction fran
çaise.] 

Trois poèmes vulgaires de Théodore Prodrome publiés pour la 
J>remière fois avec une traduction française par E. MILLER et 
Ê. LEGRAND, (Collection de monuments, nouvelle série, 0° 7.) 
Athènes, Wilberg; Paris, Maisonneuve. ln-8°, '3 pages. 

Manuel de la conversation et du style épistolaire, à l'usage 
des voyageurs et de la jeunesse des écoles. Grec-français. Paris, 
Garnier. (Guides polyglottes.) In-16, 361 pages. 

{876. 

Chansons populaires grecques publiées avec une traduction 
française et des commentaires historiques et littéraires. (Spé
cimen d'un recueil en préparation.) Paris, Maisonneuve. In-8°, 
7{ pages. [D'abord paru dans !'Annuaire de l'Association pour 
l'encouragement des études grecques en France, t. X, p. t-68.] 
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[Porphyre. - La morl de Digénis Akrilas. - La chanson de 
Suzanne. - Comment les Turcs entrèrent à Sfakia. - Maitre Jean 
de Sfakia. - Distiques populaires. - La suite du recueil n'a pas 
paru. Pour maitre Jean de Sfakia, cf. La chanson de maître Jean ou 
Révolte de, Sfakiotes, en f 8i0, poème en dialecte crétois publié par 
EMILE LEGRAND, dans l'Annuaire de l'Association pour l'encourage
ment des études grecques en France, t. XIII, p. i00-~9.] 

{877. 

Recueil de poèmes historiques en 9rec vul9aire relatifs à la 
Turquie et aux Principautés danubiennes, publiés, traduits et 
annotés par É1111LE LEGRAND. (Publications de l'École des Langues 
orientales vivantes, V.) Paris, Leroux. ln-8°, nm + 370 pages. 

[Mort de Michel Cantacuzène. - STA \'Rl~os LE VESTIAR, Les exploits 
de Michel le Brave. - Histoire de la Juive Marcada. - Histoire de 
Georges Slavrakoglou. - Révolte des Sfakiotes en 1870. - Révolte 
des Sfakiotes contre Alidakis. - L'enfant crucifié par les Juifs.] 

Érophile, texte de CeoRTATZts. Sans lieu ni date. In-8°,67 pages. 
[Ce texte a été réimprimé Bibliothèque grecque vulgaire, t. li, 
pp. 335-399. La date de t877 est .-endue certaine. par la corres
pondance de Legrand el par une facture de la Typographie 
Georges Chamerot du 30 avril t877. Celle brochure n'a été 
tirée qu'à vingt exemplaires.] 

{878. 

Grammaire grecqr,e moderne, suivie du Panorama de la Gr~ce 
d'ALEXANDRE SouTSos publié d'après l'édition originale. Paris, 
Maisonneuve. In-8°, LI + 320 pages. 

Les Grecs au moyen-dge, étude bisloriqu,e par D. B1Ktus, lr_a
duite du grec modeme en français par Ell1LE LEGRAND. Paris, 
Maisonneuve. In-12, 136 pages. 

J 
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1880. 

Bibliot!tèque grecque vulgaire. Tome premùir. Paris, Maison
neuve. In-8°, XXXIV + 338 pages. 

[Poème à Spanéas. - Conseils de Salomon à Roboam. - Prière 
du pêcheur. - Poème de MICHEL GucAs. - Poèmes de THÉODORE 
PRODROME. - Belthandros et Chrysanlza. - EMM. GEORGILLAS, La 
prise de Constantinople. - EMlll. GEORGILLAS, La peste de Rhodes. 
- Le sacrifice d'Abraham. - MARC DÉPIIARANAS, Histoire de Suzanne. 
- Histoire d'lmbérios el Margarona. - TuÉOLOGITOS MoscnoLÉùS, 
Vie du grand saint Nicolas. - HIÉROTIIÉE ABBATIOS, Tremblement de 
terre de Céphalonie.] 

Éphémérides daces ou Chronique de la Guerre de quatre ans 
(1736-1739) par CONSTANTIN DAPO:STÈs, secrétaire du prince 
Constantin Maurocordato, publiée, traduite et annotée par 
ÉMILE LEGRAND. Tome premier. Texte grec. (Publications de 
l'École des Langues orientales vivantes, XIV.) Paris, Leroux. 
In-8°. :xxxn + ci,-,6' [559] pages. 

{88{. 

Bibliothèque grecque vulgaire. Tome deuxième. Paris, Mai
sonneuve. ln-8°, cvu + 399 pages. 

[JEAN STAPIIIDAS, Formulaire médical. - La messe de l'Homme 
sans barbe. - Histoire de Suzanne. - La. séduction de la jouven
celle. - Poésies érotiques en dialecte de Chypre. - BERGADÈS, Apo
copos. -ANTOINE Bouuouus, Poème sur la mort de Michel Limbona. 
- NtoPBYTos, L'écurie. - CYRILLE, Voyage en Russie. - GEORGES 
PALAMÈDE, Histoire de Michel le Brave. - MATTHIEU DE MYRE, His
toire de Valachie. - GEORGES CeoaTATZIS, F:rophile.] 

Bibliothèque grecque vulgaire. Tome troirième. Paris, Maison
neuve. ln-8°, XLVII + 448 pages. 

[CONSTANTIN DAPONTÈS : Le Jardin des Gràces, Voyage en Crimée, 
ID'feslilure du prince Jean Maurocordalo, Mission en F:thiopie, 
Fables. - MANTBos, Conquête de la Morée par les Turcs en i7t5. -

Ill 
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Put"·mc sur Lambros Cazzonis. - CHHYS.\:HIIE !'.oTAHAS, Conquèlc de 
la Chine par les Tartare,;.] 

ltpl1émérides dar:cs ou C!tronique de la Guerre de quatre ans 
( fi3(i-l7:J9) par Co~sTAHIN DAPO~T.:s, secrétaire du princl' 
Constantin l\laurocorJalo, public1e, traduite el annotée par 
i:~mu: LEGRA:"lD. Tome deuxième. Traduction. (Publications de 
J"Écolc des Langues orientales vivantes, XV.) Paris, Leroux. 
Jn-8°, LXXXVIII + .nO pages. 

Recueil c/1• rontes populafre.,· !1re1·s traduits sur les textC's 
originaux. (Collccl ion de chansons el Je contes populaires, 1.) 
Paris, Leroux. ln-12, 274 pagf"s. 

1882. 

Num·eau dictionnaire grec 111(){/eme-/rançais contenant h•s 
termes de la langue parlée et de la langue écrite. Paris, Gar
nier. ln-8°, rn + ~)20 pagf"s [Voir à l'année 1892.] 

f88.i-. 

Notice biograp!tique sur lllamud C!trysolm·(zs. Tirage à 30 exem
plair~s• non mis dans le commerce. Paris, 27 septembre :188.t.. 
(Extrait du tome I•• de la Biblioyrapltie !tellénique des quinzième 
et seizième siècles. In-8°, tG pages.) Il en a paru une traduc
tion allemande dont voici le titre : 

Biograpliiscl1e Noti:. iibn· hfamœl Cltrysoloras von füm. 
LEGRA:so, mil Ermachtigung des Verfassers aus dem franzosis
chen übcrselzt von EnEHHARD GRAF ZEPPELIN, i 7 p. in-.t.0 (Das 
aile Konstanz. Sladl und Diücese in Schrift und Stift darges
lellt ... Organ des Münlcrbau-Vereins, {883.) 

Quatre contes grecs recueillis à Smyrne en :1875, el traduits 
par ~~MILE LEGRAND. (Extrait de la Revue de !'Histoire des reli
gions, tiré à 25 exemplai1·es non mis dans le commerce.) Paris, 
Leroux. In-8°, 24- pa~es. 
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Voyage de Paris à Saint-Cloud par mer el 1·eto11r de Saint
Cloud à Paris par terre, par NÉEL. Avec Un(' préface et des notes, 
par É. LEGRAND. Aquarelles de Jeanniot gravées par Gillot. 
(Collection Lahm·e.) Paris, Lahure. ln-8°, xxx1 + t t6 pages. 

La matrone du pays de Sou119. Les deux jumelles. (Contes 
chinois.) Avec une préface par É. LEGRAND. (Collection Lahure.) 
Paris, Lahure. ln-8°, xxx + :IO0 pages. 

CHARLES PERIIAULT. Les contes de fées en prose et en vers. Avec 
préface de É. LEGRAND cl illustrations d'après les aquarelles et 
dessins d'Adrien Marie. Paris, Lahure. In-folio, xv1 + 105 pages. 

i88l'j, 

Bihliograpliie hellénique ou description misonnéc des u1wrnyrs 
publiés en grec par des Grecs au.x xv• et xv1• sùkles. Tome pre
mier. Paris, Leroux. In-8°. ccxxvn + 320 pages. 

Bihliograpllie hellénique ou desc1'iption 1'aisonnée des otwratr-~ 
publiés en grec par des Gi·ecs aux xv• et xv1• siècles. Tome 
second. Paris, Leroux. In-8°, LXXVII + 4-53 pages. [Les exem
plaires sur papier de Hollande de ces deux premiers volumes 
sont ornés de portraits en taille douce de Janus Lascaris; de 
Marc l\fusurus el de Démélrius Chalcondyle.] 

Nouveau dictionnaire français-grec moderne contenant les 
termes de la langue parlée cl de la langue écrite. Paris, Gar
nier. In-16, vu+ 870 pages. [Voir à l'année f.892.] 

f.886. 

Complainte d' Ali de Téhélen pacha de Janina, poème histo
rique en dialecte épirote. Paris. Imprimerie nationale. In-8°, 
.U pages. [Publié par l'École des langues orientales vivantes de 
Paris à l'occasion du vingt-cinquième anniversaire du Sylloguc 
littéraire grec de Constantinople.] 
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n,:11htlo9i,. ,/,•s .llaarfJcordato de Constantinople et auli'l!S 
rlor:11ments concema11t cf'l/f' famille. Tirage à cinquante excm
plairP.s numéroti•s. P,His, Lahure. ln-8°, x1 + 73 pages. 

J'oyafJ"S de Basile 1·at,1ce nt Europe et en Asie. (Extrait des 
~ouvcaux mélanges orirnlaux. :Mémoires, textes et traductions 
publiés par les professeurs de l'}:cole spéciale des langues 
orientales vivantes à l'occasion du septième congrès interna
i ional des orientalistP.s rrnni à Yienne. Paris, Leroux, i 886). 
Sans lieu ni date, p. t83-2!1~j. 

1888. 

Rihliotlu~que !Jl't:CIJllf' rulyaire. Tome JV. }~pislolaire grnc ou 
Hccueil de lettres adressées pour la plupart à Chrysanthe 
JXolaras, patriarche de Jérusalem par les princes de Valachie 
PL de l\folJavie, etc., elc., etc. Paris, Maisonneuve. In-8°, 
xxn + 287 pages. 

Épltinu!ridf's daces ou Cltrunique de la Guerre de quatre ans 
(f7.1(j-f7,'19) par Co:-.sTANTlN DAPO:.Tts, secrétaire du prince 
Constantin l\laurocordato, publiée, traduite et annotée par 
l~'.IIILE LE<,liAND. Tome troisième. (Publications de l'f:colc des 
Langues orientales vivantes, xx.) Paris, Leroux. ln-8°, Lxxx1v 
+ t 71> pagt>s. 

1889. 

D,·u.r l'Ù'.1· d1• Jacqut•s /Jasilù-os, ~cigneur de Samos, marquis 
de Paros, comte palatin et prince de ~loldavie, l'une par 
,JEAN ~olrnE11, l'autre par A.-'M. G11AZ1AN1 1 suivies de pièces rares 
rl inédites, publiées par f:mLE LEG11.\:.o. (Collection de docu
mrnls concernant l'histoire politique cl littéraire de la Grèce 
médiévale cl modernr. Tome prl'mier.) Paris, l\laisonncuvc. 
ln-8°, XLI + 290 pugrs. 

NoticP binrira1il1111uc mr .Jean 1•l Th,:oduse l!J.110111alas. Vic de 
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Staurace Malaxos par Jean Zygomalas. Itinéraire de Théodose 
Zygomalas. Catalogues de la Bibliothèque du monastère de la 
Trinité et de celle de Georges Cantacuzène. Le copiste André 
Darmarius à Tubingue, en {584-, etc. (Extrait du « Recueil de 
textes et de traductions publié par les professeurs de l'École des 
langues orientales vivantes, à l'occasion du VIII• Congrès 
international des Orientalistes tenu à Stockholm en {889 ,,.) 
Paris, Leroux. In-8°, 2t0 pages. 

!890. 

Bihliothèque grecque vulgaire. Tome V. La guerre de Troie, 
poème du x1ve siècle en vers octosyllabes par CONSTANTIN 
HERMONIAcos publié d'après les manuscrits de Leyde et de Paris. 
Paris, Maisonneuve. ln-8°, xm + 4.79 pages. 

i89L 

Fleurs de f Hélicon cueillies à l'occasion du doctoral d'Apos
tolos Rhaspis de Byzance et offertes à Très illustre et très sage 
dame la princesse Roxane Scarlatos par JEAN-BAPTISTE TYPALnos, 
en l'année !680. Nouvelle édition avec préface, notes et com
mentaires. Le Puy, Imprimerie Marchessou. ln-8°, 57 pages. 

Poésies inédites de 'fHtonoRE PRODROME publiées d'après la 
copie d'Alphonse !'Athénien. (Extrait de la Revue des Études 
grecques, t. IV, p. 70-73.) 

Contribution à la biographie de S1MON PoRTIUS. (Extrait de la 
Revue des Études grecques, t. IV, p. 7i-8t.) 
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T,•1/a111P11t tf,. :X1L DA~IILAS. (Extrait Je la Rerne des Études 
(/i'f'rt/11es, 1. IV, p. !78-181.) 

/'ne IJ111/f' i11ldite de f.A11111u, patriarcl,e ,TAcl,rida. (Extrait 
de la Renie des f:tudes grecques. t. IY, p. 182-188.) 

1892. 

f)ocumPnl.~ inidits conr·Prnant Rl,i!Ja,ç J"l!Pslinlis et ses com
pagnons de martyre, tirés <les archives de Vienne en Autriche. 
Paris, Leroux. In-8°, vn-182 pages. [Cet ouvrage, tiré à cin
quante exemplaires aux frais de la Société historique de Grèce, 
ne diffère de l'édition grecque, parue en i89i, que par le titre 
et la préface.] 

Bibliothèque grecque i~ul9aire. Tome VI. Les exploits de Basile 
Digénis Acritas, épopée byzantine publiée d'après le manuscrit 
cle Grotta-Ferra ta. Paris, ·welter. ln-8°, xxn + H6 pages. 

Cent-dix lettres grecques de FRA:sço1s F1LELFE, publiées inté
gralement pour la première fois d'après le codex trivul
zianus 873, avec traduction, notes et commentaires. (Poésies 
grecques inédites de FRA:sço1s F1LELFE et d'ANDRo:src CALLISTE. 
Lettres inédites de GcARI:SO DE YÉRO:SE, Bm,sARIO:s, JEAJS EuGÉ
Nrcos, MATTHIEU CAMARIOTE, GEORGES Sc110LARJUS, GEORGES DE 
ÎRÉBIZONDE, ÎHÉODORE GAZA, AN:SE ~OTARAS, JEAN ARGYROPOULOS, 
DtMÉTRJUS CHALCO:SDYLE, EM:\f..\NtEL ADRAllYTTENUS, JANt:S LASCARIS, 
et SERGrns ST1ssus.) (Publications de l'École des Langues orien
tales vivantes, III• série, vol. XII.) Pai-is, Leroux. ln-8°, xi-
38.t pages. [Cf. Lettere di Francisco File// o volgarizzate dal 
greco dal Dotl. LA v1N10 AGOSTINELLI su la puhhlicazionc del 
Prof. EMILIO LEGRAND, con prefazione et note del Cav. G1ovANN1 
BEN.&nucc1. Tolentino, Stab. Tip. Francesco Filelfo. In-8°, 
vu + U2 pages. 

Nouveazt dictionnaire français-grec moderne contenant les 
termes de la langue parlée et de la langue écrite. Paris, Garnier. 
ln-8°, vu + 870 pages. [Cc dictionnaire n'est qu'un nouveau 
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tirage de l'édition de {885; ce tirage a été fait à 25 exemplaires 
non mis dans le commerce, sur un papier de plus grnnd format.] 

Nouveau dictionnaire grec moderne-français contenant les 
termes de la langue parlée et de la langue écrite. Paris, Garnier, 
sans date. In-8°, vu+ 920 pages. [Nouveau tirage, à 25 exem
plaires non mis dans le commerce et sm· papier de plus grand 
format, de l'édition de 1883.] 

K6a,J.o.;, Kwp.ov et T~(xoÀov dans la !l'ttre rie BESSARION 
ail gouverneur des enfants de ÎHOlIAS PALÉOI.OGL:E. (Extrait de la 
Ret•ue des Études grecques, t. V, p. t08-H5.) 

Canon à la louange du patriarche Eut!tyme Il, par l\lARC 
ErnÉ:s1cos. (Extrait de la Revue des Études grecques, l. V, 
p. 420-426.) [Cf. ibid., t. VI, p. 271-272.] 

·1893. 

Assassinat de Dimos Calpouzos, relation historique rédigée 
par CoMNAS TRACAS el publiée par ÉMILE LEGRAND. Tiré à 30 exem
plaires. Leyde, E. J. Brill. ln-8°, 25 pages. 

La traduction grecque moderne des « Devoirs » cle Silvio Pel
lico, note d'histoire littéraire. Le Havre, Imprimerie du Com
merce. ln-8°, 12 pages. 

Lettres de l'empereur Manuel Paléologue publiées d'après 
trois manuscrits. Premier fascicule. Paris, Welter. In-8°, xn
it2 pages. 

1894-. 

Bi/Jliographie hellénique ou description raisonnée des ouvrages 
publiés par des Grecs au dix-septième siècle. Tome premier: 
Paris, Picard. In-8°, x1v + 5!2 pages. 

Bibliographie hellénique ou description misonnée des ouvrages 
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p11blih par de.1· (Jrers au dix-septième siècle. Tome deuxième. 
Pari!-, Picard. ln-8° 1 528 pages. 

18!15. 

Bihliographir! lu-/ lhtÙJue ou 1/,,scription 1·aiso111zée des ouvrages 
puhliés par d,·s Grr•rs au dix-septième siècle. Tome troisième. 
Paris, Picard. In-8", xv1 + 564, pages. 

Bihliotltèque grecque vulgafre. Tome VII. Recueil de docu
ments grecs concernant les relations du patriarcat de Jérusa
lem avec la Roumanie ( t569-l728). Paris, \V citer. In-8°, 
vm + 4,78 pages. 

Enquhe hibliograpliique. Paris, Picard. In-8", .\ pages non 
chiffrées. 

Dossier Rlwdoca,zakis, étude critique de bibliographie et 
d'histoire litléraÎl'e. Paris, Picard. In-8°1 x1 + 205 pages. 

{896. 

Bibliothèque grecque vu~qaù-e. Tome. Vlll. Recueil de fables 
ésopiques mises en vers par GEORGES L'ErnLIEN et publiées pour 
la première fois d'après un manuscrit du Mont Athos. Pari!,, 
Welter. ln-Sn, xv1 + i09 pages. 

Description des œuvres d'art de l'église des Saints Apôtres de 
Constantinople, poème en vers iambiques par CONSTANTIN LE 
ReomEN publié d'après le manuscrit du Mont Athos par É:111LE 
LEGRAND el suivi d'un commentaire archéologique par Tuto
DORE REINACH. Paris, Leroux. In-8°, 74, pages. [Précédemment 
paru dans la Revue des Études grecqttes, t. IX, p. 32-i03.] 

Précis de prononciation grecque par ÉMILE LEGRAND et HuBERT 
PERNOT. Paris, Garnier. ln-8°, 37 pages. 

Bihlioqraphie hellénique ou description raùonnée des om.'rages 
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publiés par des Grecs au dix-septième siècle. Tome quatrième. 
Paris, Picard. In-8°, x1 + 5.t.0 pages. 

1897. 

Description des iles de l'Arcltipel par C11n1sTOPHE BcoNDEL-
111o~T1. Version grecque par un anonyme, publiée d'après le 
manuscrit du Sérail avec une traduction française et un com
mentaire. Première partie. Ornée de 52 cartes géographiques. 
(Publications de !'École des Langues orientales vivantes, qua
trième série, tome XIV.) Paris, Leroux. In-8°, XL+ 258 pages. 

t899. 

ÉTIENNE MARTZOK1s, de Zante. Sonnets publiés par É1111LE 
LEGRAND et HueERT PERNOT. Paris, Imprimerie Firmin Didot. 
In-.t.0 , 51 pages. (Tiré à 460 exemplaires non mis dans le com
merce.) 

Chrestomathie grecque moderne publiée par É1111LE LEGRAND et 
HueERT PERNOT. Paris, Garnier. ln-8°, x + .t.92 pages. 

Lettre inédite d1t R. P. JEAN DE CAMILLIS de Chio sur la mis
sion de la Chimère, publiée avec une introduction et des notes. 
Paris, Bureau de la Revue de l'O1·ient chrétien. In-8°, t6 pages. 
[Précédemment parue dans la Revue de l'Orient chrétien.] 

1900. 

La belle Bergère, poème en dialecte crétois par N1coLAS DRY
MITJNOS publié d'après le seul exemplaire connu de l'édition 
princeps. [Troisième édition.] (Collection de monuments, n° 1.) 
Paris, Maisonneuve. In-8°, .t.2 pages. 

1901. 

Facsimilés d'écritures grecques du dix-neuvième siècle. Paris, 
Garnier. In-8°, HO pages. 
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La fille du 1·oi d'E.,paym', complainte grecque moderne. 
(Extrait de la /fr1•11r !ti,pa11i1111e, 1. VIII.) Paris. In-8°, Hi pages. 

"!I02. 

Hibliotfu\r;ue grecque vulyairf'. Tome VI. Les cxploils de 
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* MHN C€TIT€MBPIOC TO nAPON MHNAION €TVnû>eH 
, , \ ... À- , À , \ ~ Il. , \ , À -EYE':~7la'I.Y p.e-rœ TtOA 1\Ç ETtLfLE EL:ZÇ XtXL OLO?'JWG'E(J)Ç • XtXL r.epLE"f.EL r. ELÇIX 

, ·~ , À , ' t:• ~- ÀÀ r,, - , -:p01t0tpLœ, LoLOfLE œ, xa.YOYtXÇ 'tE XtXL auvœ,.ocpLa., œ au EX<JS.Y":tlt YU'I EX 
r.oÀÀwy xœt xa.ÀwY ~l6).wy oùx -]iaa.y ÈY -:o~; cÏÀÀOLÇ -ro~; r.po-.u1tw8eï;aL 

' - ,,ÀÀ 1 ~ 1 '8 , • ' - , À 1t0tp0t '.WY tX WY fL7lYtX~OLÇ. OLfJ G'UYEXW(>T1 7l xœpL; UTtO -r:ri; EX IX!1Tt(>O-
'.Œ'.71Ç yepoualœ.; -rwv Ève-:wv, -rtji xupl«i> &vopicr- a1twD.),<:> p.ove-.œpl«i> 
-.ri.; ÈvÔo;o-.ix-r:ri.; -:œu-r:ri.; Tt0ÀEWÇ 'tWY ÈYE'tWY ÔL' È'tCÎlY x', Îvoc 11:riôetç 

'tOÀfL"la"{l -rœu-.1 -.à. p.71vœï;oc -;uitwcrœL, fL"l'tE ~ÀÀo8L -;uitw0!v-rœ 1twÀ:iiaœL 
ÈY -.oï;.; xwploLÇ 'ttXU't7lat -.riç 3tpx-ii.;. et ÔÈ p.·~, 'tOLtXU'.71Y Ôb>aEL ôlx71v, 
r', _, ",,-9' À-

O~tlt G'UYE"f.E'ttXL EY ~ xœpL'tL : - * E":EL tXTtO 't1\'Ï EO"(OYLIXÇ 'f_L LO;'f) 
itev-rœxoaLo,tji TtEY'.7lxo,tji itpw-=«t>· MIMHTAI El7fE Tor XPIITOr. 

(A la fin :) 71 'tWY 'tE'tpœôlwv Y.tX'tà. -:ixew &xoÀou8lœ œ6yôe~:ri8LXÀ(J, 
t: " ' ' 1.~ T' ' - ' '8 ' ' ' Y'-OTtPCTr tX'lt(l',/'t(l ELa'L 'tpLœoLtX. 0 Tttlt(>OY fL7lYClLOY E'tUTt(J) "Il· EYE":L7\G'LY. EY 
' ' 'A " 1 - 0ÀÀ ' - ' À ' ' -OLX!.Cl Y0p1:.0U 'tOU aTtLYE OU 1 fLOYE":tX(>LOU 't"flÇ EX Œ!1Tt(>O'ttX't7lÇ 0tp"1.l\'Ï 
- ' - ' ) ' ~• B À ' ' ' - R À' ~ •E -":WY E'IE'tWY. ETtL!LE ,ELOC oe tXG'L ELOU LEpEw.; -:ou ~(l eptooç. 'tEL 't«t) 

&1tô 't'JÎÇ Èvaixpxou otxoYOfLlœç -:oü XUflou 71p.wv Iü Xü. Cf-CfWX. MT1Yt 

p.œp-.l«i> "l. 

In-folio de iU feuillets non chiffrés, divisés en f9 cahiers de 
o feuillets chacun. Titre dans un encadrement gravé sur bois. 
Impression en rouge et noir sur deux colonnes. ..U lignes à la 
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colonne pleine. Monogramme d'André Spinelli à la fin du volume. 
Rarissime. Communiqué par le R. P. Matthieu. 

Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 
Bibliothèque de l'École commerciale de Chalki. 
Sacristie de l'Église grecque de Naples /d'aprè~ un renseignement fourni 

par Périclès Zerlentb). 
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* MHN OKTlùBPIOC, TO TTAPON MHNAION ETVTTlù8H 
• , • •)- • ) ' '"' n, l ' )-E'IE':L7lO'W [J,E":Ot TCOJ, ;ri,; Emp.E ,EL:it,; X!XL OL0p1JWO'EW,;, XOt~ TCEpt.tzn TC ,ELc;Ot 
-:por.:ipL0t, LOLOp.EÀ0t, X!X'IO'IIX; ":E x:xt auv0teŒpL0t, &. au),Àez8ir.0t VlJV Èx 
r.o)J,wv, xatt xatÀw'I ~USi,wv oùx T,n'!v (sic) Èv -:o.; (sic) cÏÀÀoL.; -roi;; 

r.po-:uTCw8EÏ:'l'L r.:xpà. 'rW'I ciD.wv p.·rr,p.0ttoL; (sic). ÔLO auvezwp-l.811 za:pi.; 
ur.o -:-i;; TC (sic) ÈxÀ0tp.r.po-:a:':'7l.; "(E?O'J'l'LOt,; 'tWV ÈVE'tWV -rcji XU[)L'f> &vopÉCf 

- ')) , - , .. !: , , ') - , - .. ' ":'fl O'TCLVE , •'Il [J,O'IE":Ot?L'Jl -:Ti,; EVOO<,W":Ot-:T,; 'r0t'J't71,; TCO ,EWÇ "rWV EVETWV OL 
È-:wv x', in. p.r,ôd.; -ro),p.·I.~ -::xu-:t -:à. p.r,vat~œ -ruTCwa-œL, p.~-:e ci).).o8L 

-:ur.w8i'l":!1 TCWÀ7\0'0tL Èv -:oi;; 'f.Wp(oL,; 't0tU":71'l't 't'Ti-i ctp-x_-ii.; ' d ÔÈ !111, 
, ... , ... , î , , - , ,, , ' -

":'OL!X'J":71'1 OWO'EL OLX7lV 1 O.:X O'UVE'l,E":'ClL EV ~ 'X,IX[)L'rL : - * ETEL CXTCO 't'1j.; 

8Eoyovtcx.; XLÀLo:;ij> 1ter.0txoa-Loc;cji TCev"t71xoc;cji 1tpc:mp. MIMHTAI €CT€ 
TOY XPICTOV, 

(A la fin :) To 1tcxpo'I p.71·10tï:ov È-:uTCw871 Ève-rl71aw • Èv olx(cx 'Avôpfou 
-ro:J aTCWÉÀÀou, p.ove-ratplw "r7\.; ÈxÀ0tp.r.pw-r:i"t71.; &p'l.ii.; -rwv Ève-:6iv. 
'E • ' "'' B ) ' ' ' - B )' "' •v - ' ' -mp.EI.ELOt OE' OtO'L ,ELO'J LE?EW; -:ou 0t ,EpLoo.;. r,":EL ":''Jl CXTCO Tri.; 
, , , , - , r - ,_ - , , , ).)1 • 
eva-0tpxou 01.xovop.Lat;-:ou xupLou 71p.wv Lu zu. Cfi?VOt, p.71vL et7tpL -~c.> ni. 

'H -:wv -re-:pœolc.>v x:x-:à. -::iew cix0Àou8t0t. 0t~yôe~718LXÀp.veo1tpa-ru. &1tctV'tCX 
' 1 '" ) \ - , , , "" '"" EL'l'L -tpL0tOLet " 'lt ,7lV ":OU U 01ttp Ec;L OU!XOLOV. 

In-folio de US feuillets non chiffrés, divisés en 20 cahiers de six 
feuillets chacun, sauf le dernier, qui n'en a que quatre. Titre dans 
un encadrement xylographique. Monogramme à la fin du volume. 
Impression rouge et noire sur deux colonnes . .U lignes à la colonne 
pleine. Il y a des exemplaires dans lesquels les fautes typographiques 
du titre ont été corrigées. Rarissime. Communiqué par A. Papado
poulos Kérameus. 

Bibliothèque de l'École commerciale de Chalki. 
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* MHN A€K€MBPIOC, TO TIAPON MHNAION €TVTIW8H 
ÈYt'rL7ICl'LV f.U:'tœ 1t0ÀÀ'Î\ç È'ltLfJ.EÀEla.ç xa.t ÔLop8wcrE<,>Ç, xa.t mpLÉt_EL 'ltÀ!L~a. 

, , .. , 'I , • 1:' & 'I" 8' , -:po1ta.pLa., LOLO!J.ENX, xa.vovotç 'tE xa.L cruva.,otpLa., cru,-.AEX EV'tot EX 

1t0ÀÀwv, xa.t xa.Àwv ~(6).<,>y oùx ~cra.v Èv 'tOLÇ aÀÀoLÇ -:oï:ç 1tpo-ru1tw8,i:crL 

'lta.?& 'tWV aÀÀ<,>Y fJ.71Va.loLÇ. ÔLO Cl'UVE'.(<,>p-,\871 ')(,IX.pLç ur.o -:-i\ç ÈxÀa.fJ.1tpo

'tlX.Tr1Ç yepoucr(a.ç -rwv Ève-rwv, -r<j> xupl<i> cbôpÉCf -:<j> Cl"ltLVÉÀÀ<t> !J.O'IIE'ta.pl<i> 

-:i;ç Èvôoe<,>';IX.Tl}Ç -ra.U't71Ç 1t6ÀE<,>Ç 'tW'\I ÈVE":WY ÔL' È-rwv x', tva. !J.71ÔELÇ 

-:oÀfJ.-,\~ -ra.u-:t -:& fJ.71Va.Ï:a. -:u1twcra.L, fJ.-,\'rE &Uo8L -ru1t<,>8Ér.a. 1t<,>À,icra.L 

Èv -:oi.ç x<,>p(oLÇ 'ta.U't71crt 'tl\Ç à.px.Yi.; • et ÔÈ fJ.-,\, 'tOLa.U't71'\I ÔwcrEL ôtx71v 

oh Cl'UVÉ"f..E'ta.L Èv ~ xix.pL-rL : - * 
(A la fin : ) 71 ':WY 'tE'tp(XÔL<,>V xa.-:& -rix.ew à.xoÀou8(ot a.6yoe~718LXÀ!J.V;o 

'ltflCl"tUf'X,4<,> a.a. ~~ "("( ÔÔ EE, &1ta.•1-rot etcrt 'tE'tfllX.ÔLa. 1tÀ7jV 'rOÜ EE & etcrL 

ÔLIX.ÔLOV. To 1ta.pôv fJ.71Va.~ov È-ru1tw871 ÈYE-rl71crLY. Èv otx(Cf 'Avôpéou -roü 

cmwéÀÀou, fJ.OVE'ta.p(<,> -;-i\ç ÈxÀa.fJ.'ltflO':IX.'t71Ç à.px.Yi; 'tWV ÈVE'tWV. È'lt~fJ,E

ÀE(a. ôè, BttcrLÀe(ou lEpé<,>.; -:oü ~a.ÀépLÔo;. •EnL -:<j> à.1to 't'Î\ç Èvcrix.pxou 

oÙtovofJ.la..; -roü xu TlfJ.W'II tü zü. Cff'\IIX. : !J.71YL ÔEXEfJ.6pl<i>, xy'. 

In-folio de 228 feuillets non chiffrés, divisés en 29 cahiers de 
8 feuillets chacun, sauf le dernier, qui n'en a que 4. Titre encadré 
dans un ornement xylographique. Impression rouge et noire disposée 
sur deux colonnes. 44 lignes à la colonne pleine. Monogr1DDme 
d'André Spinelli à la fin du volume. Rarissime. Communication du 
R. P. Matthieu et de A. Papadopoulos Kérameus. 

Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 
Bibliothèque du S. Sépulcre de Jérusalem: Kr'. ci. 7. 

5!9 
S. THOM.iE AQVINATIS IN OCTO PHYSICORVM ARISTO

TELIS LIBROS COMMENTARIA, Ex vetustissimo ac fidissimo 
manu scripto exemplari, nuper diligentissime castigata, & locis 
quam plurimis integritati reslituta : Cum duplici textos trala
tione, antiqua, et Argyropoli recognitis. Ad hrec accessit 
Roberti Linconiensis in eosdcm Summa. Quibus etiam nuper 
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sunt additi Sancti Tlwmœ lihelli ad negocium Pllysicum spec
tantes. De Principijs Naturre, De Natura Materiœ, De Loco, 
De Tcmpore libri Duo, De Aeternitate mundi : AC THOME DE 

vm CAIETANI Qureslioncs dure, Altcra de Subiecto Naturalis 
Scientiœ, Altera De Dei intensiua infinitale. Duo item indices, 
alter Lihrorum, Lectionum, ac Capitum summas continens, 
alter totius lihri scitu di,qna demonstrans. HORVM OMNIVM DILI

GENTIAM EX SEQVENTI INTELLIGES EPISTOLA. Venetiis apud luntas, 
Anno M. D. LI. 

(A la fin :) REGISTRVM ABCDEFGIIIKLM:"IOPQRSTVXYZ omnes quater
niones prreter. YZ lerniones. Tabula vero perse palet. Venetijs, 
apud hQredes Lucœantonij Iuntœ Mense Ianuario Anno Domini. 
MDLI. 

ln-folio de l2 feuillets non chiffrés + i 79 feuillets chiffrés + un 
feuillet blanc. Les feuillets liminaires portent les signatures : 
t, tt, de 6 feuillets chacune. Marque junline sur le litre el à la fin 
du volume. 

En lêle, il y a une épitre dédicatoire intitulée : Francisco Venerio 
Andreœ F. Patritio Veneto Romulus Fabius Florentinus S. Elle est 
suivie d'un index. 

Bibliothèque du Musée britannique : 28. f. Hi. (2). 

520 

PROBLEMATVM ARISTOTELIS SECTIONES duœdequa
draginta. PROBLEMATVM ALEXANDRI APHRODISIEI 
LIBRI DVO, THEODORO GAZA INTERPRETE. AD BAEC, 
ln utriusq3 Sectiones {5 Prohlemata copiosissimus Index. 
LVGDVNI, Apud Paulum Mirallietum, Sub insigni Diui Pauli. 
M.D.L.I. 

(A la fin:) LVGDVNI, Excudebat Nicolaus Baccaneus. 

ln-8° de 4 feuillets non chiffrés + 568 pages, dont la dernière 
blanche, + 104 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc. Signa
tures : a-z, A-N et A-N. Tons les cahiers sont de 8 feuillets, sauf le 
premier. Marque typographique sur le titre. Rarissime édition. 
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En tête, épttre dédicatoire : Ornatissimo viro Ioanni Vilalio, 
medico Agnensi, Paulus Mirallietus S. 

Bibliothèque nationale de Paris : lovent. R 94'98. 
Bibliothèque universitaire de Leipzig : Aristot. t90. 

521 
THEODORI GA-

ZAE LIBER QVARTVS, DE CON
structione partium orationis, conuersione {f 

explanatione Heliœ Andreœ Burdiga
lensis illustratus. 

LVTETIAE 
Apud Vascosanum, uia Iacobœa ad insigne Fontis. 

M.D.LI. 
CVM PRIVILEGIO. 

In-4° de 6 feuillets non chiffrés + 212 pages. Signatures : M., 
6 feuillets; A-Z, AA-BB, 8 pages chacune; CC, t2 pages. Les feuil
lets liminaires 2 r" à 5 r• contiennent la très intéressante préface 
reproduite ci-après. Au recto du feuillet 6, on lit un extrait du pri
vilège accordé pour six ans, daté de Paris, t3 avant les calendes de 
septembre (20 aot1t) {550, et signé : Du Tillet. Au v• du même f. il y 
a trois épigrammes à la louange de Théodore Gaza. Rarissime édi
tion, contenant le texte grec, la traduction lat.ine et un commentaire 
perpétuel. 

HELI..-E ANDRE..-E BVRDIGALENSIS IN LIBB.VM QVARTVM 
THEODOR! GAZ..-E, AD NOBILISSIMVM ET ERVDITISSIMVM 

VIRVM SEBASTlj'\NVM A GVICHIA PR..-EFATIO 1 • 

Srepenumero uehementer optaui, Sehastiane à Guichia gene
rosissime, ut Theodori Gazre grammaticarum institutionum 
liber quartus sic ab omnibus Grrecarum literarum studiosis legi 
posset, ut intelligeretur. Non enim duhitabam quin is tanto 
cmteris prrestantior et utilior esset, quanto uideri solet obscu-

t. Les abréviations de l'original n'ont pas été conserv~es, et l'on n pris toutes 
libertés avec la ponctuation. 
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rior, pra>!-rrlim cum reliquorum utililas ex hoc pendeal. Siqui
dem in priorihus libris maleria pra•paratur ex qua fiat omtio, 
in hoc uerô eadem construitur et coagmenlatur. ltaque doctis
simos uiros hui us a•lalis inlelligimus magni quidem ipsos facere 
omnia Theodori uolumina, nf'que dubilare cuiuis grammatico
rum uelerum ilium conforre, uel eliam anleponere, hune uero 
librum prœcipuè laudare et admirari solilos esse. Gulielmum 
quidem Duda•um, seculi noslri decus maximum, tantum audio 
huic libello Theodori tribuisse, ut pulare se dicerel nihil 
unquam in simili genere elucuLrari poluisse pra•clarius, licet 
oLscuriorem esse falerelur. Id quod ex Gra-cis recenlioribus 
etiam proucrbio notauit Conslanlinus Lascaris eo, quod in 
librum Heraclili ab Euripidl' siLi oblatum usurpauisse olim 
Socralem memoriœ prodilum est, nimirum dicens eum â71).t,;u 

x,;Î.u?tT1-::o~ ~.~.,-9z~; cum alioqui laudabilem imprimis et peruti
lem, si quis eum intelligat, sibi uidere ll'slatus sil : propterea 
quod in eo priscorum Grammaticorum uirtutes adumbrala> 
sint : tametsi expressas uerius dicere poteral. 

QuamoLrcm pro eo studio Gra>carum literarum quo iamdiu 
incensus eram, sœpe mihi uenit in mentem oplare ut hic liber 
ab aliquo illuslrarelur eorum qui in eis literis excellerent. Inter
dum uerô cum in dies fieri celebriora hrec studia illustrioraque 
uidercm, et multos mulla in hoc genere commenlari et in uul
gus edere, ctiam speraui fore tandem ut aliquis mallet de stu
diosis bene mcreri hune librum explanando quam nouos gram
malicos libros scribendo post Theodorum : pra>sertim cum 
haberet cxemplum doctissimi uiri Erasmi Roterodami quod 
sequeretur, qui, cum alia grauiora sludia tractaret, sumere 
tamen banc operam uoluit, ut duos priores eius libros illus
traret; non tam, ut exislimarc licct, q uôd eos ualde obscuros 
iudicarct, sicut rcuera non sunt, qu11m quod aliquem suo exem
plo ad obscuriores ciusdem opcris libros explanandos inuitare 
cupcret, satis habens suum de Theoilori libris iudicium omni
bus hoc modo testalum relinquerc. Cùm autem frustra me ali
quandiu en spes habuissel et iam nonnulla multorum annorum 
ope,·a et diligenlia progr<'ssum aliquem in Gra>cis sludiis frcis
sem, cœpi tan,lem ipse de eo cogilarr quod, si reclè succPderet, 
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multis gratissimum fore uidehatur ut eum lihrum Latinum 
facerem et explanarem, quem si quis ante me illuslrasset, ah 
eo magno me aff'ectum heneficio pro mea parte putassem. 
Neque uerô me uel retardauit in uulgus tam recepta quorundam 
opinio, existimantium minus gloriosum aliena scripta quàm 
sua explicare et uulgo uenditare : uel rei difficultas impediuit, 
cùm etiam Delium illum nalatorem quo erat opus, si quis fortè 
repertus esset, difficile uideretur in tanta nocte alicubi non 
ofîendere. ·Quandoquidem nec studio laudis adductus in banc 
palrestram descendi, nec alioqui non libenter meam ipsius lau
dem quamplurimorum utilitati condonauerim : quanquam nos
tra sunt qure in aliena scripta commentamur et optimos libros 
atque in arce Minerure iam consecratos, quamuis alienos, non 
incommodè inlerpretari et explicare semper laudabilius esse 
duxi quàm nouos scribere, non deterrimos fortasse, sed minime 
necessarios. Difficultas uerô etsi aliquanto me mouit magis, 
quod, cùm omnes laudarent, nemo fere attingeret, ex eo facilè, 
quamuis, lacentibus omnibus, intelligeretur quàm obscurus 
liber esset (nam Luletire quidem ab uno Iacobo Tusano, Rcgio 
Grrecarum literarum professore, uiro probissimo et egrcgiè cor
dato, semel tantùm publice enarratum fuisse audio; et Patauij 
ab uno item Lazaro Bonamico, prrecipuo non solùm illius flo
rentissimi Gymnasii, uerumeliam Italire totius ornamcnto, 
memini, tuque ccrtô scio meministi, qui ilium assiduè audie
bas), labore tamen fretus et diligentia, quam, quo minus ingC'
nio possum, mihi subsidio comparaui, abiecta omni cuncta
tione, opus sum aggressus. 

ltaque ad ipsum absoluendum qurerens et inucstigans quic
quid necessarium uidebatur, attentissimè legi Apollonii Alexan
drini, qui ôuaxo).oç cognominatus est, libros quatuor 1tept 
a:.i-,ri;ewç, ex quibus mulla descripsisse Theodorum cognoui. 
Legi prrelerea quicquid nancisci polui librorum grammati
corum quod ad rem facere putarem, non solùm eorum qui 
impressi in tenebris adhuc dclitescunl. Qua in re uir doclissi
mus et candidissimus Jacobus Gopylus medicus multum me et 
libenter adiuuit, ut est librorum Grrecorum sagacissimus 
indagator. Aristolelem uero et eius interpretes interdum eliam 
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in consilium adhihui, quibus Theodorus utitur, dum, quotias 
ci commodum uidetur, etiam philosophatur in grammatica, 
qum rcs eum ohscuriorem reddidit. Cùm enim causas quœrerem 
cius ohscurilatis, duas potissimum inucnieham : primum quod 
homo maximè CfLl,:xpz!XLo;, ualde tum Apollonio tum Aristolele 
dcleclatus, corumque orationi assuefactus, rerum antiquitatem 
priscis ucrbis, non tritis communi recentiorum grammati
corum usu, eloqui uoluit, id est tum Aristotelicis, tum Apollo
nianis ; deinde qut',d in tantam hreuilalem, quantam uidemus, 
mirabilcm quandam rerurn uirn et copiam prœceptis, ratio
nihus, cxcmplis pcnè infinitis, non fictis ex tempore, sed ex 
]ocupltitissirno quopiarn authorc pctitis, referlam ac stipatam 
contraxit. Hanc aul<'m his de causis necessariam obscuritalem 
ipsum quoque 'fheodorum animaduertisse, uel illud argu
menlo est, quùd inlerrogationibus lihrum explanare, si uita 
suppeditasset, sicut ex fine ciusdem lihri inlelligi potest, 
consliluerat. 

Ego uerù, iis diligenter conquisitis quœ necessaria uisa sunt 
susceptm rei, quid potissimum secutus sim iam superest ut 
oslendam. Nactus codicem Gra•ca exaratum arundine et eum 
iam urlustatcm aliquam prœ se ferentem, ex eo Grrecum 
Thcodori contextum, ut crat ubique parum scienler impressus 
aliquot locis cmendaui, quanquam ne ille quidem satis emen
dalus cral : scd quicquid immutaui aut in illo ah imprcssis 
codicilrns diuersurn repcri, eius in mea explanatione admoni
tum ]C'clorcm uolui, ut ipse iudcx esset : tametsi mulla sunt 
lcuiuscula, ut quomodo lcgas nihil propcmodum intercsse 
uideatur. 

Sic autcm Lalinum feci ut, quoad eius fieri potuit, uerhum 
de ucrbo exprcsscrim; nam omnino neque Latinus sermo cum 
Grœco non usqucqua'lue congrucns patiehatur, neque a1ioqui 
commodum erat : ne si rudihus tanlùm consu]erem, cœteri se 
contcmptos qucrerentur; quod prœcipuè uereor ne mihi in 
ucrh•ndis excmplis accide1·it; quam uersionem fortasse lutius 
erat mihi, prœserlim magno laboris et temporis compendio, 
non altingcre : fuit enim ea in parte, ut rnaximè lubrica, 
facilis mihi lapsus. Sed ego Cl'l'lè nullum periculnm mihi refor-
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midandum putaui, dum quamplurimis prodessem : prmsertim 
iis quihus brec studia non ita pridem ingressis manus adhuc 
.ubique porrigenda est. In explanando uerô libenter, pauculis 
locis exceptis, ipsius Theodori breuitatem sum secutus : sed ita 
ut quicquid ad iustam lucem necessarium uisum est breuiter 
perstrinxerim, idque Latine : qum uero minus erant necessa
ria, sed tamen apta et accommodata rei, ex Grmcis authoribus 
describenda putauerim, uersione interdum subdita, interdum, 
ne longior essem et aliquam tandem rationem eruditiorum 
uiderer habuisse, quibus hic liber uidetur plane scriptus, 
omissa. Cretcrùm exempla quorum, sicut iam di:ximus, in hoc 
libre:> mirabilis est copia, onmia fere unde sumpta sint indi
cauimus, saltem Homerica. 1am uero quid consecuti simus, 
unusquisque pro sua mquilate iudicabit : quod prreslare certè 
potuimus, id libenter prmstitimus, etiam plus conati fortasse 
quam potuimus. Sed in rebus prreclaris non solùm contendisse 
et elaborasse, uerumetiam uoluisse magnœ taudis instar est; 
et Grmcum prouerbium monet, cùm ad summum contenderis, 
aliquid esse si in medio consistas : œxpov lœ6é, xœt tJ-Éa-ov î;nç. 

Equidem laborem hune non solùm facilem sed etiam dul
cem mihi fuisse affirmare possum : tanta animi alacritate 
eum suscepi et cupidilate gratificandi cùm omnibus Grmcœ 
lingure studiosis, tum prrecipuè Gallicm nobilitati, qum, diuino 
Francisci sapientissimi Regis instituto, sic hodie harum litc
rarum et omnium ingenuarum artium studium amplectitur, ut 
iam nescias sapientim laude, an belli gloria magis excellat. 
Quanto enim attentius librum considerabam eum uertendo et 
explanando, tanto magis eius ulilitatem perspiciebam : ita 
singulari quadam ratione et uia, plane Aristotelica, in tradenda 
iungendarum parlium regula prudentcr omnia definiuntur, 
diuiduntur ac distinguuntur. Ordo uero etiam is est quem 
natura rei postulat, ut bac ex parte nihil hoc libro sit apertius. 
Nam, ut eius summam paucis persequar, ab ipsis elementis 
auspicari uoluit Thcodorus, ex quibus certa ratione iunctis 
syllabre fiunt, ex syllabis autem dictiones et ex dictionibus 
oratio. Et quia bis omnibus quœ.dam communiter accidunt, ut 
iu-rcx.8EcrLç, 1tÀEovœa-tJ-6ç, ÉÀÀs:L4~, ô~œLps:a-Lç et alia eiusdem generis, ea 
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persequitur statim post literarum tractationem, ad barba
rismum et solœcismum properans, hune orationis, ilium dic
tionis «p.2:?~11:1. Mox reclam constructionem partium docet : 
primùm omnium simul communi quadam ratione ex commu
nibus earundem accidentibus, quatuor ferè pagellis ; deinde 
singularum separatim, ex propria cuiusque natura, toto reli
quo uolumine : eum seruans in singulis tractandis ordinem, 
quo illas Grreci uulgo numerant à nomine et uerbo incipientes. 
Atque adeo plcnè docct et diligenter, ut in locupletissimre 
lingure Grrecre instrumento amplissimo et compositissimo ne 
minimus quidem apex sit, cuius rationem slruclurre non com
pleclatur : ut non solùm quatuor libris Apollonii, sed etiam 
omnibus simul uoluminibus, quotquot extant eadem de re 
composita, molto dici possit amplior hic libellus : ex quo 
uelut perenni quodam fonte iam uidere licet non multos modo 
riuulos, sed eliam ingentia commentariorum tlumina decurrere. 

Itaque conanti eum aperirc omnibus sludiosis, et in iis prre
cipuè Gallicre nobilitati, cuius studiis eo magis faueo quàm 
cœterorum, quod reliqure multitudinis Gallicre studia continent 
et sustentant, qui potuit non iucundus mibi meus esse labor? 
Prresertim cum in eo numero esscnt filii illustrissimi uiri et 
equitis splendidissimi, Iacobi Angennrei, Rambollcti domini, 
mihi à patre in disciplinam traditi, adolescentes Latinis Grre
cisque lileris iam bene docli et, quod patrium nomen sonat, 
planè generosi. Esses prrelerea tu, optime Sehastiane, et qui
dem imprimis, cuius non solùm studia uebementer amarem, 
sed etiam multa et egregia in me merita agnoscerem. Essent 
denique prrestantissimi ornatissimique uiri Ioannes Monlucus, 
Hieronymus Burgcnsis à sancto Petro Cœnohiarcha, et Fran
ciscus Barl'csius, omnes iam inde ex quo in Italia erant, ille 
Venetiis Regius orator, hi Patauij studiorum causa, optimè de 
me sanè meriti : cùm tu paulo antè, quibuscunque rcbus potuc
ras, ita in iis Jocis mihi œgro suhuenisses, ut quod ex eo lem
pore uiuam, tibi ex omnibus mortalibus maximè acceptum 
ferre debeam. Neque uerô tu aut illi me non conslanler postea 
dilexislis uobisque mullis nominibus deuinxistis, ut non facilè 
expedire possim cui plurimum ex uobis quatuor debcam, nisi 
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tu cùm uetustate beneficiorum, tum opportunitate anteires. 
Accedit etiam familiaritas epistolarum, testis summœ beneuo
lentire I dicam an humanitatis? qua me, dum Patauij langue
rem penè exanimis, nunc è Gallia, nunc è Germania, cùm eô 
Lazarum Baifium, uirum literis interioribus erudilissimum, 
publicre legationis munus obeuntem, comitatus esses, sœpe 
consolando ad aliquam spem erexisti. Quo fit ut, cum uobis 
omnibus maximam gratiam habeam, neminem œgre laturum 
putem, si quasi tibi maximè deuinctus, ita primum studiorum 
meorum fructum tibi deferam et dedicem. Nec uerô, ut omnia 
tua merita erga me remoueamus, per te non dignissimus es 
hoc honore? Nam, ut de ea ipsa uirtute tua, quam ego impri
mis sum expertus, qua homines proximè ad Dei prrestantiam 
accedunt, in uniuersum dicam, quamplurimos posscm com
memorare quibus œgris et egentibus opem tulisli, et tanquam 
Deus quidam &.r.o 1'-"ll'X.a.vîiç apparuisti, Gallos, Italos, Germanos, 
quibuscum nihil tihi fuisset unquam rei : quod tu ignorare 
omnes uolebas, ego celare neminem possum aut debes. Quam
obrem non mirum est si te omnes amant et laudant, cùm 
nulla uirtus sit benegnitate amahilior aut laudabilior, qua 
nemo te unquam superabit, ut alias omittam prrestantissimas 
artes et virtules tuas : utriusque iuris scientiam, in qua doctoris 
nomen et insignia Bononiœ meritus et adeptus es; multarum 
linguarum peritiam et usum, non solùm uulgarium, Italicœ, 
Hispanicre, Germanicre, sed etiam elegantium, Latinre, Grœcœ, 
Hebraicre, in qua ·prrecipuè tanturn te profecisse intelligo ex iis 
qui iudicare possunt, ut uel cum iis qui nihil aliud profitentur, 
comparari possis; prreterea studium cognoscendi exterarum 
gentium mores el disciplinam, quo studio adductus longinquas 
profectiones sœpe suscipere soli tus es; denique singularem 
modestiam tuam et pietatem in parentes et fratres tuos. Qure 
laudes quo sunt hodie rariores in ordine uestro, eo plus admi
rationis habent et minus credibiles uidentur : ut mihi ueren
dum esset ne hrec de te uiderer fingere, nisi quarnplurimis 
esscnt nota, nisi eadem prredicarenlur oh omnibus qui te noue-

i. L'original donne beuolentilB. 
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runt, nisi cerlô scirem fore ut omnes à quibus cognosceris post
hac, molto plura qure prœtereo in te agnoscant et admirentur, 
denique nisi omnium maiorum tuorum et in primis clarissimi 
equitis et grauissimi uiri Petri à Guichia, patris toi, ea semper 
fuisset domestica disciplina, uirtus et existimatio, ut quicquid 
de te fratribusque somma cum uestra laude et gallici nominis 
uno omnium ore prredicatul', facilè tueri possit. Quos illc bea
tissimus senex omnibus puhlicis honoribus perfunctus genuit, 
non solùm lineamentis corporis et spectabili proceritate, sed 
etiam morihus et dotihus animi sui similes : ut quasi diuinitus 
ornalum septem clarissimis luminihus ab uno heroe et illustra
tum hune gallicum or hem miraremur. Tot enim uos reliquit 
suarum prœstantissimarum uirtutum hœredes, alios bellicis 
rehus iam clarissimos : Gahrielem omnium nalu maximum, 
torquatum equitem, Henrico Regi charissimum, Georgium et 
Carolum in interiorem illam et nohiliorem Regire domus cen
turiam cooptatos ; alios pacis artihus : Claudium episcopum 
Mirapicensem multis legationihus cum somma sapienlire laude 
iam funclum; Franciscum, ecclesire Matisconensis decanum, et 
à sancto Saturio Cœnohiarcham ; Philibertum nobilissimre et 
opulentissimre Salangianre dom us dominum; denique te ipsum, 
quem ego, nisi tu ita uelles essesque omnium natu minimus, 
nunquam postremum nominarem ; omnes certè omnibus uir
tulis et fortunre ornamentis prœ.ditos. Sed quid ego te domum
,que tuam omni laude superiorem laudare tamen insisto? prre
sertim ad te scribens, qui facere laudabilia quàm laudari 
mauis. 

Accipe igitur, Sebastiane à Guicbia generosissime, librum 
quarlQm Theodori Gazre à nobis aliquot locis restitutum, uer
sum multo commodius quàm antea et planè illustratum, mu
nus certe dignum te, si ex ipso doclissimo authore Theodoro 
ipsum meliare, sin ex inlerprete et explanatorc me fortasse non 
item. Sed qualecunque est, tibi, ut spero, non iniucundum erit, 
siuc quia optimo animo gratissim6que tihi dari intelligis, sine 
quia non paucis, ad quos pemeniet, non inutile futurum tu 
ipse legens poleris cognoscere. 

Bibliothèque nationale de Paris: Ill\". X l!H7. 
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Bibliothèque d'Émile Legrand (exemplaire provenant de la bibliothèque 
du Collège des Jésuites de Limoges). 

522 

OTTHOMANORVM FAMILIA seu DE TVRCARVM IMPE
RIO, HISTORIA, N. SECVNDINO AVTORE, addito comple
mento Io. Rami, à capta Constantinopoli vsque ad nostra 
tempora. ITEM Elegùe {f Hendecasyllaha quéEJdam, eiusdern 
Rami. Cum gratia & priuilegio Rom. Reg. Mai. ad quin
quennium. VIENN~ A VSTRI~ excudebat Egidius Aquila 
Anno M. D. LI. 

In-4° de 24 feuillets non chiffrés, divisés en six cahiers de quatre 
feuillets chacun. Signatures : A-F. Rarissime. 

Biblioth. de l'École des Langues orientales : Mél. in-8°. 134-. 

523 

Genealogia d'Imperatori Romani et Constantinopolitani et 
de Regi Prcncipi et Signori Che da Isalio Angelo & Vespcsiano 
Imperalore suo nipote son discesi per insino al prescnte 
Anno MDLI. In Roma, per Valerio Dorico & Luigi Fratelli 
Bt·esciani, L'anno M. D. LI. 

In-4° de 38 pages+ un feuillet non chiffré. Armes de Jules III 
sur le titre. fpllre dédicatoire d'Andrea Angelo, duc el comte de 
Drivasto, audit pape 1 • Voir une autre édition à l'année 1.55:J. 

524 

DE DOLORE SIMONIS PORTII NEAPOLITANI LIBER. 
FLORENTIAE Apud Laurentium Torrentinum. MDLI. 

t. Catalogue de la Bibliothèque de feu le comte Riant (Paris, 1899, in-8°), 
deuxième partie, t. II, p. 232, n• 3291. 

.... 
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In-4° de 66 pages el un feuillet blanc. Rarissime. tpttre dédica
toire au célèbre médecin Vido Vidi. 

Bibliothèque nationale de Paris : lnv. Rés. 1\ 913 (3). 

525 

AN HOMO BONVS VEL MALVS VOLENS FIAT, SIMONIS 
PORTII DISPVTA TIO, Ad Lrelium Taurellum iurisconsultiss. 
Duci Florentinorum à Sccretis. FLORENTIAE MDLI. 

In-4° de 67 pages. Rarissime el recherché. L'épitre dédicatoire à 
Lelio Torelli est datée de l'Académie de Pise. 

Bibliothèque nationale de Paris : lnv. Réserve 913 (-i-). 
Bibliothèque du Musée britannique : 233. k. 3. (1). 

526 

SE L'HVOMO DIVENTA BVONO O CATTIVO VOLONTA
RIAMENTE Disputa dello Eccellentissimo Filosofo M. Simone 
Portio Napoletano. Tradotta in volgare per Giouam Batista 
Gelli. IN FIORENZA. Appresso Lorenzo Torrentino. MDLI. 

In-8° de t39 pages chiffrées + 5 pages blanches. Signatures : 
A-1, de t6 pages chacune. Excessivement rare. Un exemplaire est 
coté tO sh. sous le n° t920, dans la Fifth list of books de W. M. Voy
nich (Londres, septembre t90t, in-8°), p. 5t9. 

En tête du volume, on trouve une épitre dédicatoire de Giouam 
Batista Gelli Al molto magnifico et eccellentù,. S. M. Fmncesco 
Torelli, auditore di Sua Eccellenza, datée de Florence, t55t. 

Bibliothèque du Musée britannique : 232. e. 24. 

527 
TRATTATO DE COLORI DE GL' OCCHI Dello Eccellen

tissimo Filosofo M. Simone Portio Napoletano. Allo Illustris-
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simo & Reuerendissimo Cardinale di Manloua. Tradotlo in 
volgare per Giouam Batista Gelli. IN FIORENZA. Appresso 
Lorenzo Torrentino. M. D. LI. 

In-8° de t.24 pages + 2 feuillets blancs. Signatures : A-H, de 
t.6 pages chacune. Extraordinairement rare. Un exemplaire est coté 
10 sh. sous le n° 2035, dans la Fifth list of books de W. M. Voynich 
(Londres, septembre t.90t., in-8°), p. 546. 

En tête du volume, on trouve une F:pttre dédicatoire de Giouam 
Batista Gelli à Hercule de Gonzague, cardinal de Mantoue, datée 
de Florence, premier mars US5t. 

A la fin du volume, F:pître de Simon Portius à Giouam Balista 
Gelli, datée de Pise, t.2 février t.550. 

Bibliothèque du Musée britannique: U36. b. t9. (t). 

528 

SIMONIS PORTII NEAPOLITANI DE HVMANA MENTE 
DISPVTATIO. FLORENTIAE Apud Laurentium Torrentinum. 
MDLI. 

In-4° de 98 pages + un feuillet blanc. Rarissime et recherché. 
Epître dédicatoire à Mariano Savelli, datée de l'Académie de Pise. 

Bibliothèque nationale de Paris: Inv. Rés. R i!St~ (3). 
Bibliothèque Mazarine : 14806 et At532t-. 
Bibliothèque du Musée britannique : 233. k. 3. (5). 

529 

DE PVELLA GERMANICA, QVAE FERE BIENNIVM 
VIXERAT SINE CIBO, POTVQVE AD PAVLVM III. PONTI
FICEM MAXIMVM, SIMONIS PORTII DISPVTATIO. FLO
RENTIAE APVD LA VRENTIVM TORRENTINVM. MDLI. 

ln-4° de seize pages. Rarissime et recherché. Voir tome III, 
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page t09, sous le n• 94, une édition sans date, et, sous le n° 95, une 
traduction italienne de cet opuscule. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inv. Réserve R 913 (:i). 
Bibliothèque Mazarine : n• f4.9ï0. 
Bibliothèque du Musée britannique : 2:13, k. 3. (8). 

530 

DE CONFLAGRATIONE AGRI PVTEOLANI SIMONIS 
PORTII NEAPOLITANI EPISTOLA. FLORENTIAE MDLI. 

In-4° de 8 pages. Rarissime et recherché. Celte lettre esl ainsi 
adressée : lllustriss. D. Petro a Toleto, p>·incipi Villa! Francœ, regni 
Neapolitani proregi et militum imperatori, Simon Portius S. D. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inv. Rés. R t5f4. (ï). 
Bibliothèque du Musée britannique : H69. g. 2. (2). 

Une nouvelle édition de cel opuscule a paru dans le Recueil dont 
voici le litre : 

I TRE RARISSIMI OPUSCOLI DI SIMONE PORZIO DI 
GIROLAMO BORGIA E Dl MARCANTONIO DELL/ FALCON/ 
Scritti in occasione della· celebre eruzione avvenuta in Pozzuoli 
nell' anno f 538 COLLE MEMO RIE STORICHE DE' SUDDETTI 
AUTOR! RACCOLTE DA LORENZO GIUSTINIANI BIBLIO
TECARIO DELLA REAL BIBLIOTECA BORBONICA, E 
REGIO REVISORE. NAPOLI M. D. CCC. XVII. Dai Torchi 
di LucA MAROTTA Strada S. Biagio de' Libraj Num. H9. Con 
approvazione. 

ln-8° de 225 (non 219) pages fautivement chiffrées. En tête du 
volume, épître dédicatoire de Lorenzo Giustiniani au marquis 
Tommasi. A la suite, on trouve la réponse, datée du 2t février t8t8. 
Rare. Un exemplaire esl coté 4 fr. sous le n° 305, dans le Cala• 
logue 28 de Francesco Perrella (Naples, février t902, 8°), p. 33. 

Bibliothèque du Musée britannique : t255. e. t3. 

Enfin, il en a paru une traduction intitulée : 

DELL' INCENDIO DELL' AGRO PUTEOLANO EPISTOLA DI 
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SIMONE PORZIO AL VICERE D. PIETRO DI TOLEDO, TRADU
ZIONE ITALIANA PRECEDUTA DA UNA ILLUSTRAZIONE CRITICA 
DI GIUSEPPE AMENDUNI. NAPOLI, TIPOGRAFIA DELL' ACCA
DEMIA REALE DELLE SCIENZE DIRETTA DA MICHELE DE 
RUBERTIS. t.878. 

In-So de 24 pages. A la fin de la brochure, on lit : Napoli, settem-
bre 1878. 

Bibliothèque du Musée britannique : 7to6. g. 22. (2). 

Le même G. Amenduni a également publié : 

DI ALCUNI PARTICOLARI DELLA VITA LETTERARIA DI SIMONE 
PORZIO INCERTI O IGNOTl FINORA APPUNTI DEL DR 8 GIUSEPPE 
AMENDUNI. Seconda Edizione. NAPOLI TIPOGRAFIA DELL' 
ACCADEl\fIA REALE DELLE SCIE~ZE DIRETTA DA MICHELE DE 
.RUBERTJS. t.890. 

In-8° de 20 pages. 
Bibliothèque de l"École des La11gnes orientales : lié!. 4°. t;ia. 

53{ 

MODO DI ORARE CIIRISTIANAMENTE CON LA ESPOSI
TIONE DEL PATER NOSTER, fatta da M. Simone Porlio 
Napoletano. Tradolto in lingua Fiorentina, da Giouam Batista 
Gelli. IN FIORENZA. MDLI. 

ln-8• de tOO pages. Signatures : ABCDEF, de t.6 pages chacune; 
G, de 4 pages seulement. Imprimé chez Lorenzo Torrentino, de 
même que l'édition du texte latin parue en t.552. Rarissime et 
recherché. 

En tête du volume : €pitre dédicatoire de Giouam Batista Gelli au 
cardinal de Ferrare, datée de Florence, t.5 novembre t.551. 

Pages 95 à t.00 : Lettre du même à son ami Bartolomeo Tolommei, 
datée de Florence, t.5 novembre 1551. 

Bibliothèque Mazarine : no 24629. 
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532 

CLA VDII PTOLEMAEI PElusiensis Alexandrini omnia qure 
extant opera, prœter Geographiam, quam non dissimili forma 
nuperrimè redidimus : summa cura & diligentia castigata ab 
Erasmo Osualdo Schrekhenfuchsio, & ab codem lsagoica (sic) 
in Almagestum prrefalione, & fidclissimis in priores libros 
annotalionibus illustrata, quemadmodum sequcns pagina cala
logo indicat. BASILEAE. 

(A la fin :) BASILEAE IN .OFFICINA HENRICHI PETRI, 
MENSE MARTIO. ANNO M. D. LI. 

In-folio de ,H feuillets non chiffrés + 447 pages + deux planches 
repliées. Soit 48 cahiers, signés comme il suit ( feuillets liminaires) : 
t, *• a-f, de 6 feuillets chacun sauf les deux derniers, qui n'en ont 
que quatre chacun. Ouvrage proprement dit : Signatures : A-Z et 
Aa-Rr, de. 12 pages chacune, sauf B, 4 pages; D, 8 pages; H, i6 pages; 
Aa, 4 pages; Bb, 8 pages; Gg, 4 pages; et Qq, 8 pages. Marque typo
graphique sur le titre et à la fin du volume. Rare el recherché. 

En tête de l'ouvrage on trouve successivement : 
I<:pllre dédicatoire d'Erasmus Osualdus Schrekeqfuchsius I à 

Wolffgang de Gruenenstayn, datée de Tubingue, le premier fé
vrier i5ai. 

F:pilre dédicatoire de Lucas Gauricus à Domenico Pallavicini. 
F:pilre dédicatoire d'ANDRÉ DE TRÉBIZONDE au pape Sixte IV. 
La traduction de l'Almageste est due à GEORGES DE TRÉBIZONDE el 

celle des /nerrantium stellarum significationes à N1cous LÉONICOS 
ÎHOM.EOS. 

Bibliothèque d'lngram Bywater (à Londres). Une note manuscrite à 
l'intérieur du premier plat de la couverture de cet exemplaire nous 
apprend qu'il a successivement appartenu à Nicolas Fréret et à Charles 
Messier, « qui a écrit aux marges les dates juliennes des observations 
célestes, qui se trouvent exprimées dans l'Almageste selon divers calen
driers. » Il a ensuite fait partie de la bibliothèque de Michel Chasles, dont 
il porte l'ex-libris gravé, et enfin été acquis par son propriétaire actuel, 
chez Macmillan et Bowes, au prix de t2 sh. 

t. Ce nom n'est pas orthographié dans l'épitre dédicatoire comme sur le titre. 
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IVLII FIRMICI MATERNI IVNIORIS SICVLI V. C. AD 

MA VORtium Lollianum, Astronomicwn Libri VIII, per N1co
LAVll PRVCKNERVM Astrologum noper ab innumeris mendis uin
dicali. u1s ACCESSERVNT, cuuo11 PTOLEMAEI Pheludiensis Alexan
drini ci1t0-:Û,Ea-p.ci.'twv, quod Quadripartitum uocant, Lib. 1111. De 
inerrantium stellarum significalionihus Lib. 1. Centiloquium 
eiusdem. EX ARABlBVS ET CHALDAEIS. HEll!IIETIS uetustissimi astro
logi centum Aphoris. Lib. 1. BETHEM cenliloquium. E1vsoEM 
<leHnri.: Plan"''l'''"TI J,i',.,.,ilin· , ,,,-7,.., ,, ,..,, ,.,,,.,,: p, .. ,,.,_ 
sil I Il il 

niLus Lib. 1. ~H.:iS.,11AL.-i.1i .. e r.1111,.,, 1.,11, .. , èli. l,•ri;,, ,,,.,, o.: .1u,, 
lit .. r in hoc s1•cul-> operenlur, Liii. 1. o.u.,11 ,le .\,1L,uilul11.Jus 
Lib. m. MARC! MANILII Poetre di,,.erlissimi Astronomicwn Lib. v. 
Postremè>, OTHON1s BRVNFELsn de Diflinitionihus& terminisAstro
logiœ lihellus isagogicus. BASILEAE, PER IOANNEM HERVAGIVII, 
ANNO Salutis humanre M. o. LI. Mense Aprili. 

(A la fin :) SERIES CHARTARVM. œ a h c d e f g hi k 1 m n o p q 
r s tu A B CD E F G H I K L M N O P Q R S T. Omnes sunt 
terniones, prreter u quaternionem. BASILEAE, Ex o!ficina 
Ioannis Heruagij, Anno Salutis human;e M. D. LI. Mense Aprili. 

In-folio de 6 feuillets non chiffrés+ 244 pages+ 228 pages, dont 
la dernière, non chiffrée, contient seulement la marque. Rare. 

Les pages 79-84 de la seconde partie sont occupées par : 
CL. PTOLOMAEI INERRANTIVM STELLARVM SIGNIFICATIONES, PER Nico

laum Leonicum à Grœco translate. 
Bibliothèque Mazarine : n° 4692 *· 
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l COMMENTARI Dl THEODORO SPANDVGINO CANTA

CVSCINO Gentilhuomo Constantinopolitano, DELL' ORIGINE 
DE PRINCIPI Turchi, & de' coslumi di quella natione. IN 

f 

,- 1 

... 

' 1 
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FIORE~ZA APPRESSO LORENZO Torrentino Impressor Du
cale. MDLI. Con Priuilegio. 

(Au recto du premier feuillet 111111 d,iffr,' dt• la fin:) 

Stampato in Fiorenza a.ppresso Lorenzo Torrentino stampator 
ducale, del mese d'Agosto l'anno MDLI. 

In-8° de 8 ft'. non chiffrés, 202 pages, t r. non chiffré pour la 
souscription et deux ft'. entièrement blancs. Marque de l'imprimeur 
sur le titre. Rare. Un exemplaire est coté t5 sh. sous le n° 2066 
dans la Fifth List of books de W. M. Voynich (Londres, septembre 
mot. in-8•), p. 5:H. 

Il y a, en tête du volume, une épllre dédicatoire de Lodo,·ico 
Domenichi à Camillo Vitelli, comte de Montone. 

A la p. 50, on trouve un curieux passage concernant le transfert à 
Rimini des cendres de GEORGES PLtrno~, par les soins de Sigismond 
Malatesta. 

Notre Bibliothèque nationale possède (Fonds italien, n° 881) de 
cet ouvrage une superbe copie manuscrite sur vélin, laqu~lle paraiL 
plus ample que l'imprimé. C'est un exemplaire de dédicace offert 
par l'auteur, en i538, à Henri Il, qui n'était alors que dauphin. 
On nous saura gré de reproduire l'épître dédicatoire, qui est 
intéressante : 

AL SEREXISSIMO & INVICTISSIMO PRINCIPE SIGNOR 
ELSIG~OR HENRICO, PERLA IDDIOGRATIA DELFINO DI FRANCIA, 

LO HVMILE SERVITORE 
THEODORO SPANDVGNINO CANTACVSINO 

PATRITIO CONSTANTINOPOLITANO. 

Serenissimo principe signor & signor mio, tutti li aulori 
si antiqui corne moderni, si greci corne latini, si sforzorono 
trattare cosa diletteuole noua necessaria da essere intesa & 
degna da essor letta da ognuno. Imperoche qualunque che 
la prescnte opera leggera desideroso de intendere più cose con 
summo piacere leggcra quesla da me con sospiri, lagrime & 
cordogli composta, pensando che io descriuo le già inueteratc 
piaghe et la total desolatione della mia nobilissima & excellen
tissima patria. Dai' altro canto, vedendo di quanta utilita sara 
alla religione christiana che la presente opera sia dalla Sere-
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nita Voska ben letta & intesa, mi fa pigliar la fatica con serena 
fronte di volere scriuerc & narrare quelle cose che la penultima 
volta che io andai et inuestigai a Constantinopoli, oue mi era 
transferito per ritrouarmi col mio charissimo fratello Alessan
dro, dimorando lungamente in quelle parte per ricuperare 
gran parle de la nostra faculta occupata da lo imperalor turco 
Baiasit, poiche ruppe guerra al Senato Veneto. Onde, per mia 
mala fortuna, ti·ouai che lo mio fratello era morto & la robba 
male & iniquamente perduta & confiscata. Stetti per molli 
giorni più che l'ordinario mesto et dolente : onde per alleuiar 
alquanto el mio graue dolore et subtraher li molesti pensieri 
alla imperiosa mia trista sorte, che mi hauea priuato di quanto 
bene io hauea, puose mi ad inuestigare con ogni studio et 
diligentia per voler intendere e sapere la origine et li gesti 
della casa de Ottomani & per che mezzi et quali huomini fusse 
peruenuta a tanta esaltazione & grandezza : riuscendomi ben 
la cosa per hauer longa pratica del paese e conuersatione de 
dui gentilhuomini molto intimi dello imperatore de Turchi, 
mei grandissimi amici e parenti, huomini di peregrino ingegno 
et di gran notitia di simil cose, non mi contentai alla breue 
hystoria de li fatti de la predetta casa sicome trouauano 
scritto nelli annali de Turchi narratomi piu volte da loro : ma 
volsi piu oltre inuestignre ponendoui et tempo et diligentia 
maggiore ad explicare & conoscere l'ordine de la corte, dignita, 
officii el ministerii si in pace corne in guerra & uniuersalmente 
li modi, riti & costumi della natione de Turchi, et de tulta 
questa inuestigatione fecene commentarii et portameli di qua 
merce assai leggieri ma non di poco conto o pretio a chi esisti
masse intendere la particular notitia de una non infima natione 
et uno principato et imperio falto gia molto grande et potente 
che in varii et diuersi modi et gouerni in pace et in guerra da 
tutti li altri principati e natione e maxime di questi della 
xpianita. 

Li prefati commentarii sotto breuita scritti presentai in Bolo
gna alla f. r. de Leone xm0 , Pont. Max. Hebbela ancora il 
xpianissimo re Francesco, pndre de Voslra Screnita. Et perche, 
di poi dedicata delta opera, li dui ultimi imperatori de Turchi, 

"" 

' . 
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che fu Selim & Suliman, suo figluolo presenle, hanno mollo 
amplialo lo imperio loro, soggiogando il Cairo, l'Egytlo et Soria 
& tullo cio che el Soldano dominaua, con parle eliam della 
Mesopolamia, che Selim per forza d'arme toise al Sophi, et la 
terra del Annadoula & cio che il presente imperator Sulimano 
per lo adrieto acquislo, zoè Belgrado e Rodi, et si corne Selim 
amplio lo impcrio, amplio il numero de ianizari et aitre genti 
della corle. Impero piu largamenle ampliai detlo volume in 
scriuer detti gesti, et lo intitulai al reuer. Joan. l\lattheo di 
Giberti, essendo datario della f. r. di Clemente seltimo Pont. 
Max., al cui molto dilettaua intendere li progressi turcheschi. 
Et perche da poi che dedicai delta opera, il presente Soliman 
imperalor ha molto ampliato lo imperio suo, onde succese la 
morte de lo infclice re Lodouico de Vngheria, et di poi fece la 
impresa della Pe1·sia et acquisto Bagdet et alcuni altl'Ï luoghi, 
cosi ha ancora cresciuto il numero de officii onde di poi è suc
cesa la presente guerra de li Signori vr.neliani. Impero al pre
sente ha preparato uno innumeroso exercito per andar a danni 
de xpiani si per mare corne per terra, e stassi costui corne dra
cone continuamente con la gola aperta non pensando ad altro 
che alla deuoralione de christiani. Impero vedendo io che in 
questo nostro seculo clemenlissimo lddio per sua misericordia 
ha concesso gratia alla religion chrisliana et mediante la San
tila di N. Signore papa Paulo terzo sommo pont. non auer 
mancato di qul'lla diligenza & solleciludine a lui possibile quale 
se apartiene ad ogni ottimo et della christianita geloso & 
summo paslore non resparmiando a faliche ne rispetli alla sua 
senile ela de pPrsonalmenle essersi transferito a Nizza et in 
mollo ha operato che duj si grandissimi principi & principal 
membri della chrislianita siano in summa accortlati laude el 
gloria ell'rna che veramente da poiche la Sede apostolica è in 
essC're la piu santa. pia et piu diuina opera non fu mai fatta, è 
da considerare et sommamente credere una certa vitloria che 
nostro signor lddio prospC'ri et mamli ad elîrtlo loro santo pro
ponimenlo et perchè nclla Francia (o in altro luogo) alcuna 
delle sopranominale mie opere trouar si potrebbe, impero 
essendo le cose ampliate et rctlolle alli termini che sono et 
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hauendo mancato a scriuerle, ho pensato questo saria cargo 
mio, siche ho voluto sicome le cose sonno succese anchor io 
ampliar l'opera mia e cosi ampliata mandarla a V. Serenita 
inlitulandogliela, dono assai leggiere ad uno tanto principe, 
nella quale opera. V. Serenita trouet·a dcscritti tutti li successi 
fino tutto l'anno presente :1.538 fidelissimamente, corne a uno 
principe & signore si conuicne. Spettante a lui prender le 
arme piu che ad allro pt·incipe xpiano corne feccro li felici 
antecessori di V. Serenita, quale si degnera legger, non pen
sando punto alla rude & inculta scrittura min, ma solamente 
alla vera et fidel expositione delle cose & cosi delli successi 
seguiti che lddio concedi a V. Serenita moiti anni felici. 

Et perche, screnissimo principe, io ho composta una opc
retta noua, quai tratta della origine de dui rc di Pcrsia, cioè 
sach Ismael et sach Thamas, suo figliuolo, re de Pcrsi nomati 
sophi vulgarmcnte, contrapeso grandissimo allc cose turches
che et inimicissimo capitale de loro Turc hi, quai operetta porto 
meco a Roma, per mostrarla alla Santita del papa, mio unico 
principe et precipuo henefattor mio & della greca natione olim 
felicissima & excellentissima, al presente piu che ogni altra 
misera et calamilosa, spetlaodo a lui sicome ha accordato li 
principi xpiani inuitar etiam esso sophi a questa santa, pia et 
gloriosa espeditione contra Turchi, io la faccio scriuere nella 
fine della opera turchesca et mandola a V. Serenita, che sara 
il primo delli principi xpiani che quella leggera, si corne el 
primo in ordine che die pigliar la spada contra essa natione. 
La Serenita Vostra vedera essa nation di Persia, al presente 
nomati sophi, la militia loro esser in tutto conforme aile cose 
de xpiani & aliena dalle guerre, modi & costumi turcheschi. 
Vostra Serenita accetti il huon volere et animo sincero mio, 
alla quale di continuo me li raccomando. 

Bibliolh. de l'Arsenal: Hist. 113½-2 et H3½-5. In-8°. 
Biblioth. de l'École des Langues orientales : GH. V. 33. 

\ 
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MHN IANNOYAPIOC- TO nAPON MHNAION ETVTTW8H 
• , ' '1) - ' -. , ' .. 8, ' , E'\IE'.LlJO'L'\I fJ.E'.Cl 'ltOI> .-r,.; Emp.E1>ELa..; XClL OLop WO'EWÇ • XClL 'ltE?I.EZEL 

-;:).e°"i:;a. 't'?01t:i;a2., LQLOp.th, H'\10'\l:t..; 't'E xixt auva.eipLIX, & O'UME1,.8É'\ITII. 

'\IÙ'\I Èx 1toÀ),w-,, x:r.t xa.i.w'\I ~t6).w'\I o~x :;,"-'11 Èv -ro"i.; ciÀÀoLç -.o"iç 'ltfl0-
8 - ' - ,,, "\ , ""' ' '8 • • • '.U'ltW HO'L 'lt2.f2. '.WY a.J.1>W'\I fJ.1'1'\12.LOf..;, OLO O'UYEZW?Tj 7l 'l_Clfl~ U'ltO 

..-i\ç ÈxÀixp.1tpo-r:i':Tj.; jEpouata..; 't'W'\I Ève-:wY, -:<î> xupli:> a.'\IÔflÉ!f, xixt 

i.ixxt:Jôw 'tW\I amYÉÀÀwv tJ,O'\IE't'll?LOL -:-~.; ÈYooew-:IX't'ljÇ ':ClU't'ljÇ 'ltOÀEWÇ '.W'\I , - ""', , - , " , . "\ , - , ""\'"\ e EYE't'WY OL E't'W'\I X I L'\ICl fJ.1JOELÇ ':Oi>tJ,'1iG1) ':U'ltWO'ClL1 tJ,1J't'E ClAAO L 't'U1tlll-

8ÉY't'Cl 'lt<,>ÀiiaixL ÈY -:o"i:.; x_wp(oL.; 't'IXU't'ljat ..-~.; àtpz_-ijç • EL ÔÈ p.71, 't'OL:t.U't'71Y 
.... , """'' t , , - ' * ,, ' ' - e · OWO'tL OLXlj'\1 1 0 Cl O'UYEï.E'.ClL E\I 't'{I zixpL't'L : - E';'EL 111t0 't'ljÇ EOjOYL:t.Ç 

'Y.LÀLo:;<i> 'ltE\l't'a.xoaLo.;<i> 1tEY'.T1xo:;<i> 1tpw-:<i>, MIMHTAI €CT€ TOV 
XPICTOV-

(A la fin :) 7l ':W'\I -:e-:pa.ôtwv xa.-rà. -r&:ew àtxoÀou8(a.. 11~yôtl;7l81.XÀf1-Y 

;01tpa-ru:p-z4w (11X ~~- CÎ1t:t.\l't'Cl Etal -rpLiÔL:t.. To 1ta.pO'\I fJ.llY«!ov È-rur.w8'1} 
• , ' , / A ~ l ' I • ~ - I'\-. , EYE':L7lO'L'\I. EV OLX~IX '\lvpi.OU XClL IXXWQOU 'tW\I O"ltWEAAW'\11 fLO'\IE't'c:tpLOL 

-rijç ÈxÀIXfJ.'lt?W't'IX't'ljoi àtpz.i;.; 'tW'\I ÈYE':W\I. 'EmfLEÀdcx oè, Ba.aL).dou 

t,péw.; -roü ~2.).ÉpLÔo.;. E-rtL -rw at'ltO -ri;.; ÈYaipxou OLXOYO(,L(aç -:où xü' xœt 

8:i x2.t ap.; ·~p.wv 'Iü Xü, !fCfV~'. tJ,ll'\IL r;itupoucxplw, 8'. 

In-folio de t56 feuillels non chiffrés, divisés en 26 cahiers de six 
feuillets chacun. Signatures : 0M11 el ru-~~- Titre dans un encadrement 
gravé sur bois. Marque typographique à la fin du yolume. Impression 
rouge et noire. Rarissime. Communiqué par A. Papadopoulos Kéra
meus el le R. P. Matthieu. 

Bibliothèque du Séminaire de Chalki. 
Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 
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FORl\lAE ORANDI CHRISTIANAE, ENARRATIO SIMONIS 
PORTII. Eiul-dem in Euangelium Diui loannis Scholion. Flo
rcntim apud Laurentium Torrentinum. l\lDLII. 

In-8° de 74 pages+ trois feuillets non chiffrés. Armoiries sur le 
titre. Ouvrage rare el recherché. Un exemplaire cartonné est colé 
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3 marks, sous le n° 6527, dans le catalogue XXII de Ludwig Rosen
thal, de Munich. 

En tête du volume, épitre dédicatoire loanni a Toleto cardinali 
amplis,imo. L'Enarratio commence page 5 et se termine p. 54. Les 
p. 55 et 56 sont occupées par une autre épitre dédicatoire Illwtri ac 
reverendo H-ieronymo Roscio episcopo Papienli. A la page 57, com
mence le second ouvrage, lequel remplit le reste du volume. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : H252. 
Bibliothèque Mazarine : n• 24-629. 

537 
TO 8€10N KAI 1€PON 

€VArr€AION :-

(A la fin :) REGISTRVM. 0t~yôt~l\81.XÀp.veo1tpai:ucp. Omnes sunt 
quaterniones praeter 0t~ quinterniones & ultimum ternionem. 
'E , 8 , , 1 • L • E' l'i ' 6 -.u1tc.> l\ evt':Ll\aL -to 1t0tp,;iv r.e:pov u:xyyi;;.Mov, 1t0tF0t "X.PL~orp P<t> -t<i> 
trxvÉ't<i> • 6>Ç ot6v -t' 1'\V èmp.ûJ~0t't0t ÔLop8c.>8év, xrxt œeLO'ICL~O'tŒ'tOLÇ 
&;Y'tLypŒfOLÇ crup.1t0tp0t8tc.>?l\QÉy : - lffV6. 

In-folio de t 70 'teuillets non chift'rés, divisés en 21 cahiers de huiL 
feuillets chacun, saufles deux premiers qui en ont dix chacun et le 
dernier qui n'en a que six. Texte' à deux colonnes. 31 lignes à la 
colonne pleine. Impression rouge et noire. Description communiquée 
par le R. P. Matthieu, bibliothécaire du monastère de Roussico (au 
mont Athos), où se trouve ce volume. 

Nous ne saurions dire si cet Évangéliaire est imprimé avec les 
types exécutés, en 1548, pour Christophe Zanetli par Guillaume le 
Bé, graveur français, et dont des épreuves nous ont été conservées 
avec cette note y afférente : f. Espreuve d'un grec ecclesiastique, 
taillé t1 Venise, en l:an f 548, pou,• Christolfe Zaneti, pour imprimer 
des alpha6etz, petites heures, qu'il nomme Horologi, et aultres fatras 
et histoy1·es en grec vulgaire, pour apprendre le, en/ans t1 lyre. !l. Grec 
ecclesiastic taillé t1 Venise pour ce Christolfe Zaneti •. 

t. H. Omont, Spécimens de caractères Mbreua:, grecs, lalinB et de musique 
gravé, à Yeniae el à Paria par Guillaume le Bé (Paris, 1889, 8•), p. U. 

-
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[TTENTHKOCTAPION.] 

(A la fin :) 71 ';WY ';E-;pa.o(c.>•1 Xll':Œ -re1;w ci.xoÀou8(a.. a.~yoE~7l81.XÀp.v; 
,t ff '' ,... T' ' , ' 'L 01tpa-tUfX,-rc.> CJ.1tCJ.YTCJ. ELa'L -=p~a.o~a.. 0 1ta.pov 1tEY';7}X0i;a.pw, E-:V1tc.>.,,1 

• • • , 1 'A .. , , I , e - 1"\ "\ , EYET~7la'W. EY 01.X~Cl vopeou XCJ.~ CJ.Xc.>oou ';c.>Y cntWi:;hhc.>Y, p.0YE':ClfLc.>Y 
- ' "\ 1. ' - - ' - E "\ ' .. , B "\ ' ' ' -:-r,; EXhClp.1tpc.>O::i:-:7jÇ ClfX,7jÇ 'tc.>Y EYE'tc.>Y. mp.UHCJ. OE1 CJ.O'LhEL0U LEpoc.>; 
- B "\• .. E - ' ' - ' ' ' ' - ' ' 6 --:ou 2-MpL00Ç. ':EL 't'J> Cl'lt0 'TT,Ç e·,a:ipxou 0LX0Y0P,LCJ.Ç 't'f)U xu XCJ.~ '1E0U 

x:xt ac.>njpo; ~ p.wv i.710-oü -,_ü. H"W. p.71vt a.ùyoui;c.>, a.'. 

In-folio de U4 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, divisés 
en 24 cahiers de 6 feuilleli, chacun. Monogramme de l'imprimeur à 
la fin du volume. Impression rouge et noire disposée sur deux 
colonnes. L'exemplaire sur lequel a élé faile la présente description 
était incomplet du titre. Rarissime. Communiqué par A. Papado
poulos Kérameus. 

Bibliothèque du S. Sépulcre (à Jérusalem): Kr'. «. to. 

539 

DE DIVO NI
COLAO SMIRNAE 
PONTIFICE 10. 

IVSTINIANI 
SERMO. 

VENETIIS. 
AD SIGNVM SPEI. 

M. D. LII. 

In-4° de 8 feuillets (non 7). Marque typographique sur le lilre, au 
verso duquel on liL une épitre dédicatoire à Lmo PonocATARO (Podo
catharos), archevêque de Nicosie. Sur ce prélat (t t9 janvier t555, 
vieux style), on peut consulter Mas Latrie, Histoi1·e des archevêques 
latins de Chypre (dans les Archives de fOrient latin, t. II), p. 320 à 324. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise): Miscell. tus. 20. 

-·d 
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ARISTOTELIS ET TBEOPBRASTI BISTORIAE, *, Cùm 
de natura Animalium, tum de Plantis & earum Causis, cuncta 
ferè, qure Deus opt. max. homini contemplanda exhibuit, ad 
amussim complectentes : nunc iam suo restitutre nitori, & 
mendis omnibus, quoad fi.cri potuit, repurgatre. CVM INDICE 
COPIOSISSIMO: Ex quo superfluum quod erat, decerpsimus : 
quod uero necessarium nohis uisum est, superaddidimus. L VG
DVNI, Apud Gulielmurn Rouillium 1, Suh Scuto Veneto. 
M. D. LII. Gum Priuilegio Regis. 

(Au verso du titre :) Hoc opere continentur, ARISTOTELIS 
De historia animalium Libri ix. De partibus animaliü & earum 
causis, Libri iiij. De generalione animalium, Libri v. Theodoro 
Gaza interprete. De communi animalium gressu, Liber vnus. 
De communi animalium motu, Liber vnus. Petro Alcyonio 
interprete. TBEOPBRASTI De historia plantarum, Libri ix. Et 
Decimi principium duntaxat. De causis plantarum, Libri vj. 
Theodoro Gaza interprete. AD BAEC, Vocabula Latina & 

Grreca, ex Aristotelis libris de animalibus, & Theophrasti de 
plantis. Indices in prrefatos Libros, summo Jabore & diligenlia 
digesti. 

(Au verso du dernier feuillet :) LVGDVNI, Excudebat Nico
Jaus Bucquenoius. M. D. LII. 

Io-8• de 40 feuillets non chiffrés, divisés en cinq cahiers de huit f. 
chacun, signés œ-, + 495 pages chilfrées + une page + huit feuil
lets non chiffrés. Marque sur le tilre. 

THEOPHRASTI PHILOSOPHI CLARISSIMI, *• DE HIS
TORIA PLANTARVM Libri IX. Cum Decimi principio : & de 
Causis, siue earum Generatione Libri VI. THEODORO GAZA 
INTERPRETE. Quantum diligentim huic Editioni /oannes lor
danus medicus doctissimus adhihuerit in restituendis, qUaJ cor-

i. Il Y a des exemplaires qui portent Àpud Gulielmum Gaieium (celui de la 
Biblioth. Mazarine, n• 28839); d'autres Apud Theobaldum Paganum (voir S. F. 
G. llotl'mann, Bibliographi8chea Le.xicon, t. III, p. 532. 

• 1 

.. 

...,. 
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rupta erant ex Grœco, docebit te sequens Epistola ad Lectorem. 
LVGDVNI, Apud Gulielmum Rouillium, Sub Scuto Veneto. 
M. D. LII. Cum Priuilegio Regis. 

(A la fin :) L VGDVNI, Excudebat Nicolaus Bucqucnoius. 
M. D. LII. 

In-8° de 28 feuillets non chiffrés ( divisés en 4 cahiers dont les 
3 premiers de 8 f. chacun et le qualrième de 4 feuillets)+ 399 pages 
+ une p. blanche + 8 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc. 
Très rare 1 • 

Au verso du titre, extrait du privilège accordé à Guill. Roville, 
daté de Saint Germain, septembre 1550. 

Bibliothèque du Musée britanique : 982. a. 1. 
Bibliothèque de Sainte-Geneviève : S.358 (Inv. 2565). Rés. '· 

541 

THOMAE AQVINATIS IN OCTO PHYSICORVM ARIS
TOTELIS LIBROS COMMENTARIA, Ex uetustissimo ac fidis
simo manu scriplo exemplari, nuper diligentissime castigata, & 

locis quamplurimis integritati restituta. Cum duplici textus 
tralatione, antiqua, & Argyropoli recognilis. AD HAEC 
ACCESSIT ROBERT! LINCONIENSIS IN EOSDEM SVMMA. 
QVIBVS ETIAM NVPER SVNT ADDITI SANCTI TI-101\lAE 
LIBELLI AD NEGOCIVM PHYSICVM SPECTANTES. De 
principijs Naturre. De natura Malerire. De Loco. De tempore 
libri Duo. De Acternitate mundi: AC TUOMAE DE VIO CAIE
TANI Qurestiones dure, Altea (sic) De Subiecto Naturalis Scien
tiœ, Altera De Dei intensiua infinitate. Duo item indices, alter 
Librorum, Lectionum, ac Capitum summas continens. alter 
totius libri scitu digna demonstrans. VENETIIS APVD HIERO
NYMVM SCOTVl\l. MDLII. 

(A la fin de la seconde partie :) REGISTRVM Aa Bb Cc Dd 

t. Ce volume se rencontre quelquefois séparémrnt. 
2. Un exemplaire de ces deux volunH'S réunis est marqué 3 fr. dans le Cata

logue LXVII de Silvio Bocca (Home, ts~o, in-16;, p. 30, n• 408. 
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Ee Omnes sunt Terni, prreter Ee duernus (sic). Venetijs apud 
Hieronymum Scotum. MDLI (sic). 

In-folio de huit feuillets non chiffrés + 130 + 27 feuillets chiffrés 
+ un feuillet blanc. Marque sur le titre et à la fin du volume. 
Très rare. 

Bibliothèque Mazarine : n• 3769 *· 

5i2 
Georgij GemisTI PLETHONis ELEgans ac breuis Quatuor Virtu

tum explicatio, grrecè & latinè, nunc primùm edita, ADOLPHO 
OCCONE Physico Augustano interprete. DE MORIBVS PHI
LOSOPHOrum locus ex Platonis Thereteto, item grrecè & latinè, 
eodem interprete. ADIVNXIMVS, ARISTOTELJS DE JTIRTV
tihu.r é" uitijs lihellum uerè aureolum, quatuor eius interpretihus 
ita inter se coniunctis, ut non sine fructu conferri ab utriusq:; 
lingu;e tyronibus possit. BASILEAE PER IOan11em Oporinum. 

In-8° de huit feuillets non chiffrés + i28 pages, dont la dernière 
blanche. Petit volume peu commun. 

En tête de ce livre, on trouve successivement : 
Une épître dédicatoire d'Adolphe Occo à Jérôme Fugger, fils d'An• 

toine, datée d' Augsbourg, premier janvier f.552. 
Sept distiques grecs intitulés : El=ohia1ç r,f',la,:ou (sic) alç 'tov '<>xxw-

1111111 oîxov, 'tiiiv lx 'tp1yov!~ lœ'tpiiiv n yi.vofdvwv; xœl 'to 'A3oÀrpou g.,,Of',11 
Èa"J.T,Xl)'tlllV, 

Quatorze distiques grecs intitulés : vA3oÀrpoç b voxx111v auv!a"t'lla, 'tov 
fifJ,1a-cov (sic) '1Ep111v&f1,ip 'tiji 4>ouxx1Jpiji. 

Six distiques latins de Jérôme Wolff. 
N.B. Nous n'avons vu de ce livre aucun exemplaire dont le titre 

ft\L conforme à celui donné par Hoffmann (Bibliographisches Lexi
con, l. Il, p. f.60), ni aucun dont l'épitre dédicatoire portât la date 
du premier octobre f.552, que lui assigne le même bibliographe. 

Bibliothèque nationale de Paris : lovent. R 18064.. 
Bibliothèque d'Ingram Bywater (à Londres). 
Bibliothèque nationale d'Athènes : Philolog. gr. 233t. 
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543 
MELETII PHILOSOPHI DE NATVRA STRVCTVRAQVE 

HOMINIS OPVS. POLEMONIS ATHENIENSIS lnsignis Philo
sophi naturc'l! siqnorum interpretationis (sic): HIPPOCRATIS DE 
HOMINIS STRVCTVRA. DIOCLIS AD ANTIGONVM REGEM 
De tuenda ualetudine Epistola. MELAMPI DE NEVIS CORPO
RIS lruclalus. Omnia hœc non prùu edita. NICOLAO PETREIO 
CORCYRAEO INTERPRETK Cum gratia {f Priuilegio. VENF..
TIIS. MDLII. 

(A la fin :) VENETIIS ex offi,cina Gryphii, sumptibus uero 
Francivci Camotii {f s1Jciorum. Annu )[DLll. 

In-4" de 4 f1iuillcls non chiffrés + 191 pai;es + 1 page el 16 l'euil
lels non chiffrés. Livre d'une exlrême rareté. On trouve en lête une 
épître dédicatoire illustri ntque ampli,simo pnesuli Hieronymo Sau
lio, archiepiscopo Genuensi ac B011011iœ legato. 

Bibliothèque nationale de Paris : T11 t6. 

544 

AD LAZARVM 
BONAMICVM EPI

STOLA EXPOSTVLA
TORIA IOCOSA IN 
CERTI A VTHORIS. 

M. D.L.11 . 

In-4° de six feuillets non chiffrés, en un cahier signé A. Marque 
typographique sur le titre. Rarissime. 

Cette lettre, quelquerois attribuée à Marco Mantua Benavidio, 
parait plutôt être l'œuvre de JEAN GIUSTINIANO, Crétois (Cr. Cicogna, 
Jnscrizioni Vene:iane, t. III, p. 370-371). 

Bibliothèque de S. Mare {à Venise): Miscell. 2-iJ0. i. 
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5i5 
AELIANI DE MILITARIBVS ordinibus instituendis more 

grrecorum liber à FRANCISCO ROBORTELLO Vtinensi IN 
LATINVM SERmonem uersus, s· ah· eodem picturis quàm plu
rimis illustratus. *· CVl\l PRIVILEGIO. VENETIIS. MDLII. 

(A la fin:) REGISTRVM. Omnes sunl duerniones prœter I, 
qui est vnernio 1 • *· A B CD E F G H I K. lmpressum Venetijs 
apud Andream, & Iacobum Spinellos. M. D. LII. Mense iulij . 
CVM PRIVILEGIO. 

In-4° de 4 feuillets non chiffrés + 77 pages chiffrées + t page 
non chiffrée (ou figurent le registre, la souscription, et le mono
gramme de Spinelli) + 1 feuillet blanc. Titre encadré. 

A la suite, on doit trouver: 

AELIANI DE INSTRVENDIS ACIEBVS OPVS AD DIVVM 
BADRIANVM : A Theodoro Thessalonicensi latinum factum, 
& Antonio Panormitç A lphonsi Regis prreceptori dicatum. 

In-4° de H feuillets non chiffrés, divisés en trois cahiers de 
4 feuillets chacun. Signatures : A B C. Rarissime. 

Bibliothèque Mazarine : t606i. 
Biblioth. nat. d'Athènes: Philolog. gr. 610 (2). 

5i6 
ARRIANI NICOMEDENSIS, NOVI XENOPHONTIS, AP

PELLATI, De rebus geslis Alexiidri Magni regis Macedonum 
libri octo, somma diligentia ad Grrecum exemplar emendati, & 
innumeris quibus antea scatebant mendis repurgati. BARTHO
LOMAEO FACIO uiro doctissimo Interprete. APVD SEB. 
GRYPHIVM LVGD. M. D. LII. 

In-16 de 419 pages + un feuillet blanc. Marque sur le tilre. 

t. Ce que le Registre appelle unernio est une feuille pli6e, qui compte pour le■ 
pagea 65, 66, 61, 68, 89, 10, 11 et 12. 
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8dition rare et jolie. Les épltrP,s dédicatoires de Barthélemy Fazio 
au roi Alphonse, de Jacopo Curulo à Arnaldo Fenoleda el d'Ales
sandro Gabuardo à Thomas Diplovalace I figurent en tête du 
volume. 

Bibliothèque Mazarine: n• 32394-. 

5~7 

LE'ITERE SCRITTE AL SIGNOR PIETRO ARETINO, DA 
MOLTI SIGNORI, Communità, Donne di ualore, Poeti, & altri 
Eccellentissimi Spiriti, DIVISE IN DVE LIBRI SACRE AL 
REVERmo CARDI~AL DI MONTE. CON PRIVILEGIO. 
MDLII. 

(A la p. 415 du tome 1 :) IN VENETIA, PER FRANCESCO 
MARCOLINI Dt LvGLIO MDLII. Con Priuilegij. (Au tome II, r" 
du dernier f. la date est ainsi libellée :) NEL M~:sE D1 OCTOBRE 
MDLI. CoN P111v1LEG1J. 

Deux volumes in-8°, le premier de 415 pages + quatre r. non 
chiffrés, dont le dernier blanc ; le second de 462 pages (la dernière 
chiffrée par erreur 463) + cinq feuillets non chiffrés. Marque de 
l'imprimeur sur le titre et à la fin. 

En tête du tome I, épitre dédicatoire de l'imprimeur au cardinal 
di Monte. En tête du tome II, épitre dédicatoire du même impri
meur à Lodovico Beccatelli. 

Aux pages U9-t53 du tome premier, on trouve trois lettres de 
JEAN GIUSTINIANO Crétois, la première el la deuxième datées de 
Capodistria, t•r aoOt et 30 octobre t533; la troisième de Monta
gnana, 5 janvier t540. Enfin, aux pages t 78-tSO, une quatrième 
lettre du même, datée de Capodistria, U septembre t533. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise): it97. CC. 2. 

t. Ici, comme dan, les éditions antérieures, ce personnage est appelé Plovatatius. 
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5is 
€YXOAOrlON 

Cùv fLUpfo,a, 'tOt x.ocÀàt "(L')"IIE't«t 1t6vo,ç. 

33 

(A la fin :) 'Evs-r(71aw 1tcipà. Y.PLc;Of<>p11> -:cji ~Œvé-r11> • vs11>c;t fLE't'à. 
1t0).),:7iç ÈmfLÙs(ci; ÔLop811>8èv, xci1 Èv-ru1t11>8Èv, e-rsL -rcji Èvaa.pxou otxovo
!J,lciç, ~fvy'. t553. 

ln-4° de 324 feuillets non chiffrés. Signatures : t, 4 feuillets; 
aa-&w, AA-QII, de 8 feuillets chacune. Sur le titre, xylographie du 
Crucifiement. Impression rouge et noire. Rarissime édition. 

Bibliothèque du Musée britannique: G. t2t87. 

5i9 

S. THO~ AQVINATIS PRAECLARISSIMA COMMEN
TARIA IN LIBROS ARISTOTELIS Peri hermenias & Poste
riorum Analylicorum, Cum antiqua textos translatione, alque 
etiam noua Ioannis Argyropyli: Item43 Thomre Caietani Cardi
naJis Supplementum Commentariorum in reliquum secundi 
libri peri hermenias, Nuper ex emendatissimis exemplaribus 
diligentissime recognita. Logicre quo43 totius somma nunc addita 
est, ad studiosorum vtililalem Ex eiusdem Diui Thomre Opus
culis excerpta, & in Tractatus & Capita diuisa, iuxta ordinem 
librorum ab Aristotele in Logicis obserualum. His prreterea 
Indices duo adiecti sunt : Vno quidem indicantur singularum 
lectionum argumenta, & tractatuum capita, qure modo addi
dimus : Altero vero monstrantur ea omnia, quœ in Peri her
menias, & Posteriorum commentarijs scitu digna continentur. 
VENETIIS APVD IVNTAS MDLIII. 

(A la fin:) REGISTRVM. ABCDEFGHIKLMNOPQR. Qua
terniones omnes, pr~ter QR Terniones. Tabula per se patet. 
Venetijs apud hreredes Lucreantonij Iuntre. 

In-folio de i2 feuillets non chiffrés + i3i feuillets chiffrés + 
l feuillet blanc. Les cahiers liminaires sont signés : *• **, de 

3 
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G feuillets chacun. Marque juntine sur le titre et à la fin du volume. 
Très rare. 

Bibliothèque du Musée britannique : l.iHI. l. 6. 

550 

D. TBOMAE AQVINATIS ORDINIS PRAEDICATORVM, 
IN LIBROS PERIBERMENIAS ARISTOTELIS. CVM DVPLICI 
TEXTV, ANTIQVO VIDELICET, ET ARGIROPOLI, NVPER 
emendatissima commentaria, peregregio Caietani Cardina]is 
illustrissimi eiusdem ordinis in libri Perihermenias residuum, 
supplemento, quàm pulcherrimè decorata. ADIECTO INSV
PER AD VNIVERsa inuenienda quàm copiosissimo Repertorio. 
His etiam annectitur eiusdem S. Doctoris insigne Fallaciarum 
opuscu]um. COMPL VTI, Apud Ioannem Mey Flandrum. 
M. D. Lill. 

In-folio de 4 feuillets non chiffrés + 44 feuillets chiffrés. Marque 
typographique sur le titre. fpltre dédicatoire de l'imprimeur au 
Recteur el aux professeurs de l'université d'Alcala, datée du i8 avant 
les calendes de février (15 janvier) 1553. Très rare. Communiqué par 
R. Foulché-Delbosc. 

Bibliothèque nationale de Madrid : 1. 5l!H-6. 

551 

Tor Kî~ONIOr IlEPI 't'OÙ XŒ-r«cppOYELV 't'OY 8cbœ't'OY. EPMElOr 
cI>IAOIO«l>Or ~IAaup!Loç -rbÏv Éç<i> cp~Àoa-6:e<i>v. Cydonii de conTEM
NENDA MORTE Oratio. HERMIAE PHILOSOPHI irrisio gen
tilium philosophorum. Ex inclyti ac generosi D. D. IOANNIS 
JACOBI FVGGERI splendidiss. ac ornatiss. hihliotheca de
sumpta : & nunc primùm cùm Gr4i)ce, tum Latinè, Raphaelis 
Seileri Augustani, Geryonis c. v. filij, opera ac uersione in 
lucem prolata. BASILEAE, PER IOannem Oporinum. (A la 

p· 0 --. · TE 
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fin :) BASILEAE, PER Ioannem Oporinum 
human.e !tf. D. LIII. Mense Martio. 

35 

Anno Salutis 

In-8° de i72 pages+ deux feuillets, dont le dernier blanc. Edition 
peu commune. 

Les pages 3 à 2i sont occupées par une longue épître dédicatoire 
de Raphaël Seiter à Sigismond-Frédéric et Charles, fils de Jean
Jacques Fugger, datée d'Augsbourg, premier décembre i552. Elle 
est suivie de plusieurs poésies de Seiler et de Jérôme Wolff, ces 
dernières en grec, avec traduction latine en vers. 

Aux pages i68-i72, on trouve encore d'autres poésies de Jérôme 
Wolff et de Jean Stigelius. 

L'ouvrage de Démétrios Cydonis De contemnenda morte fut repro
duit, avec la version latine de Raphaël Seiler, par Conrad Gesner 
dans 8soÀ61w11 6tœipopw11 auyyp21-1-i,tœ'tœ itœÀomr xœl opOoiloEœ (Zurich, i559, 
fo); et, avec la version et les notes de Jérôme Wolff, dans la Doc
trina recte vivendi ac moriendi (BA.le, i577-i586, 8°) t. 

Bibliothèque Mazarine : n° 27787. 

552 
DE RERVM NATURALIVM PRINCIPIIS. SIMONIS PORTII 

NEAPOLITANI Libri Duo : quibus plurimre, ereq3 baud contem
nendre qurestiones naturales explicantur. AD ILLVSTREM AC 
Reuerendum Marcum Antonium Columnam. NEAPOLI Excu
debat Matthias Cancer. M. D. LIii. 

(A. la fin :) NEAPOLI Per Jfattltiam Cancer Sumptibus Marci 
Antonij Fena:rij Bibliopolm. M. D. LIii. Mense Nouem. 

In-4° de 80 feuillets non chiffrés, divisés en vingt cahiers de quatre 
feuillets chacun. Signatures: A-V. Caractères italiques. Rarissime el 
recherché. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise): 2i528. 
Bibliothèque Mazarine : U.238. 
Bibliothèque du Musée britannique : 233. k. 3 (2). 

t. Hoffmann, Bibliograp/1ischea Lexicon, t. I, p. ,99. 
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553 

L. COELII LACTANTII FIRMIANI ' Diuinarum lnstitu

tionum LIB. VII. De ira Dei LIBER 1. De Opificio Dei LIBER I. 
Epitome in libros suos, Liber acephalos. 

l Phœnice. 
Camu'n de Resurr,,ctione Dominica. 

Passione Domini. 
Omnia ex castigalione Ilonorati Fasitelii Veneti pristinai 

integritati restituta. LVGDVNI, Apud Ioan. Tornresium, & 
Gulielmum Gazeium. {553. 

In-t6 de i87 pnges + t page non chiffrée + 22 feuillets non 
chiffrés. Signatures : a-:, A-Z, aa-/f, de 8 feuillets chacune. Marque 
typographique sur le litre. Rare et recherché. Un bel exemplaire, 
rlans sa reliure primitive en vélin, a élé acheté un franc, le 5 juin 
{901, chez un bouquiniste drs Quais dr Paris. 

Les pages 769 à 780 contiennent le Lexique des mols grecs rédigé 
par MARC Mrsrnrs. 

llihliolht'•11uc nationale de Paris : Inv. Rés. C 28:.i8. 

554, 

FL. VEGETII RENATI VIRI ILLYSTRIS DERE MILITARI 
LIBRI QVATVOR. SEXTI IVLII FRO~TINI viri consularis 
de Slratrgematis libri toi idem. AELIANI de insfruendis Aciebus 
liber vnus. MODESTI de vocabulis rei militaris liber vnus. 
Item picturm bellicre cxx. passim VEGETIO adiectœ. Collata 
sont omnia ad anliquos codices, maxime BVDAEI, quod testa
bitur Aelianus. PARISIIS, Apud Christianum wechelum, sub 
Pegaso, in vico Bellouacensi ( ou cette autre adresse : Apud 
Carolum Perier, in vico Bcllouaco, sub Bellerophonte). 
Anno M. D. Lill. 

In-folio de 4 feuillets non chiffrés + 2i9 pages+ t page avec la 
marque typographique. Signatures : a el A-Z, de t2 pa~es chacune 
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sauf la première qui en a 8 et la dernière qui en a 16. Marque 
typographique sur le titre. Rarissime et recherché. 

La traduction d'Élien est celle de THÉODORE GAZA. 

Bibliothèque de Théodore Avramiotis. 
Bibliothèque nationale de Paris: Inv. Rés. R 261 (incomplet). 

555 
GENEALOGIA 

D' IMPERATORI ROMANI ET 
CONSTANTINOPOLITANI 

ET DE REGI PRENCIPI 
ET SIGNORI 

Che da lsatio Angelo 9" Vespesiano Impe
ratore suo nipote son discesi, per 

insino al presente Anno 
M. D. LIii. 

In ROMA per Valerio Dorico, {S Luigi 
fratelli Bresciani, L'anno 

M. D. Lill. 

( A la page 4, 7 : ) Ro:MA con gratia {J priuilegio del sùmo Opifice, 
{f registrato nell' Archivio Romano per la maggior parte, s· 
recognita per fide degni, {S uista, s- reuista con priuilegij per il 
R. Signor Magistro del sacro Lateranen. Palatio Apostolico, é' 
concessa licentia di Stampar questa a di .xv. di Nouemh1'e 
f Anno M. D. LI. 

ln-4° de 48 pages, dont la dernière, non chiffrée, contient seule
ment un bois des armes du prince André Ange Comnène. Signa
tures : A-F, de 8 pages chacune. Sur le titre figurent les armes de 
Jules III. C'est à ce pape qu'est adressée l'épître dédicatoire qui se 
lit en tête du livre & dont voici l'intitulé : 

Al sanliss. S. N. Giulio Papa III, poi il bacio des. piedi, il duca & 
conte Drivaslen. Andrea Angelo, familiar domeslico di quella, S. D. 

Celle épllre est datée de Rome, 30 ao!U :1.551. 
Bibliothèque Mazarine : n• 1î015. 
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556 

8EOKPITOr EI.irAAIA, TOrTEc;~ p.~x2:1. r.o•:~p.2.-:2. Ëe X2.:. -:2~2:-
T - ' - E ' ' '"' T - , - , .. xov-::x. ou cxu-:ou 7':~"[f2.p.p.2.-:2. EWE2.XCX~OEX2.. ou cxu-:ou IlEl.exu; 

x:xt Il-:eo:h~ov. ME-::1. -:wv a-zoi.{wv Z2.zcxolou KcxÀÀr.ioyou r.cbu waiE-
1 1 • • • • I 

À{p.wv. THEOCRITI EIDYLLIA, Hoc est, parua Poëmata, 
XXXVI. Eiu.wlt?m Epigrammata XIX: Eiusdem Bipennis {f A/a. 
PRAETER HAEC ET LATINA VERsio carmine non infeliciter 
reddita per H. Eohanum Res.mm, {f Ioachimi Camerarij scholia 
non inerudita accessere. M. D. LIii. 

In-8° de 194 feuillets chiffrés et deux feuillets non chiffrés, 
divisés en 23 cahiers de 8 feuillets chacun, sauf le dernier, qui n'en 
a que 4. Signatures : a-z, &, et aa. 

THEOCRITI SYRACVSANI EIDYLLIA TRIGINTA SEX, 
Latino carmine reddita Helio Eohano Hesso interprete. Accesse
runt rec,,ns THEOCRITI genus, ac uita. De inuentione, ac dis
crimine Bucolicorum carminum. Item Singulis Eidyllijs singula 
argumenta, A quodam GrélJcè, Latinéq; erudito Latinitate donata. 
FRANCOFORTI EX o!ficina Petri Bruhachij. MD LIii. 

In-8° de to4 feuillets non chiffrés, divisés en treize cahiers de 
8 feuillets chacun. Signatures : A-N. tdition peu commune : c'est 
la réimpression, presque page pour page et ligne pour ligne, de 
l'édition de 1545. 

Bibliothèque roy. publique de Dresde : Lit. Graec. A t847. 
Bibliothèque du Musée britannique : 68ï. d. 14, 

557 
ATTOKOnoc:-

(A la fin :) Stampato in Vinegia per Christophoro di Zanetti. 
L'anno del Signore. M D LIii. 

In-4° de 8 feuillets non chiffrés, en un cahier signé œ (alpha). Le 
poème est imprimé sur deux colonnes, et les vers séparés en deux 
hémistiches. Sur le titre, une xylographie empruntée à l'Alexa11d1·e 
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de Démétrius Zénos (f. 5), et représentant Philippe de Macédoine 
endormi, visité par un songe que lui envoie Necténabo. Au bas de 
cette même page figure la marque de Zanetti. 

Bibliothèque Barberine (à Rome) : GGG. VI. 49 (seul ex. connu). 

558 
t:::HrHCIC TOY 8AYMACTOY 

l'MBEPIOl'. 

APxl\~11> 1tpw-rov p.' opL~p.ov, x:xt p.è ~ovÀ71v xvplov, 
vil ÔLyri8w «Cfllî'law, a.Ù-roü -:où 71p.1teplov. 

Ka.t ô~ "t'7jY 'lta.Yeea.lpe-=ov, wpa.(a.y p.a.py:xpwv:x, 
01t6À«p.mv aevyevLxèi; Wa'œY xpvcrii xopwv«. 

Tl - 1 1: '8 1 • • L 11 'ltll)Ç E<oEYL't'EV 7la'ŒY 1 Œ'ltO 't'Œ ïOYLX!7.'t'OVÇ1 

l J."I 1 ' ff "' 8 \ , , X«~ 'lt!7.I\LY ui; 't'O vc;epov, 71A «Y Ç71Y «:p!V't'LŒ't'OVÇ. 
T\ - ' , 8 ,.. , \ ~ , , O 'ltOLOY «XOVa'71 EÀE't'ŒL1 Eloi; 't'71Y !1L7lî'1a'LY ':OV 1 

, , , 'l' - , , , l , t: 1"1 ( O~«Y L!1EL't'«L 't'71Y «pX71Y, xa.. 't'71Y <oE':t:11.LOa' Y 'tOV. 
To ve!x« ôè x«t p.6-:vxev, œ1tÀii ÔLEyp«p.p.évov, 

~ouÀwp.a.L vœ -:ov ~a:Àwy11>, eti; -ro p11p.«pLap.évov. 
Avèv x«t Àcx:811> 'ltOU'ltE-:Ei;, 8'lt0Loi; 't'O'I &va.yvt!>a"11, 

~71-rw 't'OV -;o avp.1ta:8Lov, ÔLœ vœ p.ov-roÔ6a'71. 

(A la fin:) Stampato in Vinegia per Christophoro di Zanetti. 
L'anno del Signore. M D LIii. 

In-4° de i8 feuillets non chiffrés, en un seul cahier signé œ. Bois 
dans le texte. Le verso du titre est occupé par une xylographie 
avec la légende 'H111tép,oç. Marque de Zanetti sur le titre. 

Bibliothèque Barberine (à Rome) : GGG. VI. 49 (seul ex. connu). 

559 

L'AMORE DI TROLIO, ET GRISEIDA, OVE SI TRATTA 
IN BVONA PARTE LA GVERRA DI TROIA. DI ANGELO 
LEON/CO. Con Gratia, {, Priuilegio, Per A11ni X. IN VENET/A 
PER PAVOLO GERARDO, M. D. LIii. 
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(A la fin:) ABCDEFGHIKLMNO Tutti sono duerni, 
ecceto 0, terno. IN VINEGIA, PER GIOVAN MARIA 
BONELLI. MDLIII. 

In-.\• de 57 feuillets chiffrés + t. feuillet blanc, divisés en U cahiers, 
signés el composés comme l'indique le registre ci-dessus. Sur le 
titre, qui est encadré d'une bordure, marque typographique repré
sentant un aigle, etc. Rarissime. 

Au verso du titre, sonnet : A lia illustrissima Signora, la Signora 
Co11tessa de' Strozzi, dello illusfrissimo signore il sign01·e Alessandro 
Fregoso co11sol'le dig11issima, Angelo Leonico S. 

A la fin du volume, épitre adressée aux lecteurs. 
Bibliothèque du Musée britaniquc: Sf. i. 3. etG. tOî:i8. 

560 
IN EPISTOLAM Q. HORA-

llj Harci de Arte Poetica Iasonis de Nores Ciprij 
ex quotidianis Tryplwnis Cahrielij (sic) 

sermonihus interpretatio. 
EIVSDEM BREVIS, ET DISTINCTA 

summa prœceptorum de arte dicendi ex tri
bus Ciceronis libris de oratore collecta. 

CVll PRIVILEGIO 
VENETIIS APVD ANDREAM 
ARRIV ABENVM 1\1. D. LIii. 

(A la fin :) Registrum. ABCDEFGUIKLl\lNOPQRSTVXY. 
Omm•s sw1t quatnni. YENETIIS M. D. LIii. 

In-8° de t. 75 feuillets fautivement chiffrés + un feuillet blanc. 
Sur le titre, marque typographique, aYec la devise. Il y a des exem
plaires qui, au lieu de apud Andream Ar,-ivabenum, portent apud 
A /di filios el ont l'ancre aldine sur le titre. Extrêmement rare. 

l\'. B. Nous avons eu entre les mains, pendant plusieurs mois de 
l'annt•e l!l0O, un ma~nifique exemplaire de cet ouvrage imprimé sur 
rEAl' nE vtw, rt présentant certaines différences avec les exemplaires 
sur papier. Le~ dl'ux principales sont que les trois dernières lignes 
du titre ont t'•té composées en plu~ petits caractères, et que la 

-· 
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marque typographique a été remplacée par des armoiries, que je 
n'ai pu identifier. Ce précieux exemplaire appartient à Gustave Le 
Carpentier de Québec. 

En tête, on lit une épitre dédicatoire ainsi intitulée : 

CALCERANDO DE NORES FRATRI amantissimo {, loco 
parentis hahendo lason de Nores S. P. D. 

Suit une préface au lecteur studieux. 
Au feuillet t 74, on trouve : 

TRYPHONIS CABRIELII (sic) DE SPHERICA RATIONE 
EX MACROBIO, ET PLINIO BREVIS ET DISTINCTA 
TRACTATIO. 

Cette élude est précédée d'une épître dédicatoire intitulée : Cla
rissimo luueni Francisco Benedicto Patricio Veneto pafrono suo_/ason 
de Nores et datée de 1552. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : n° 38463. 

561 
RISPOSTA DI CARMIDE ATHENIESE. A TITO QVINTIO 

FVLVIO DI GIOVAN BOCCACCIO. IN PADOVA per Gio
uanne Battista Amyco M. D. LIii. 

(A la fin :) IN PADOVA per Giouanne Battista Amyco. 
M.D.LIII. 

In-8° de t7 feuillets chiffrés + t feuillet blanc ou marqué qui 
manque dans cet exemplaire. Signatures : A-D, 4 feuillets chacune; 
E, 2 feuillets. Marque typographique sur le titre. Plaquette de la plus 
extraordinaire rareté. 

En tête, épitre dédicatoire ainsi intitulée : !tl. Mantova Bonavito 
luriscon. a M. Giovanni Giustiniano di Candia, et datée de Padoue, le 
3 juillet t.553. 

Sous le pseudonyme de Carmide Atheniese se cache, parait-il, 
JEAN GIUSTINIANO de Candie. 

Bibliothèque du Musée britannique : C. 62. a. 20. 
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562 
ELEGIARVM DE REBVS GESTIS ARCHIDVCVM AVS

TRIJE, Lih. duo, loanne Ramo Goesano Autore. DE REBVS 
TVRCICIS, Libri tres, Soluta oratione, partim à Secundino 
uetustissimo Autore, partim à /oanne Ramo descripti. Elegiœ 
aliquot & Epigrammata Eiusdem Rami. LOVANII, Apud Marti
num Rotarium hi/Jliopolam lu. Anno. 1553. CVM PRIVI
LEGIO. 

(A la fin :) LOVANII Typis Reyneri Velpij Diestensis Typo. 
Iurat. Anno 1553. 

In-8° de 88 feuillets, divisés en onze cahiers de 8 feuillets chacun. 
Signatures : A-L. Très rare. 

En tête du volume, on trouve une épître dédicatoire de Jean 
Ramus à l'archiduc Maximilien, datée de Louvain, 31 mars 1553. 

En tête des Res turcicœ (f. 21), épitre du même Ramus Gene1·oso, 
docto, ac borne spei iuueni Lau,-entio Ducio Domino Hobocano, Dinastœ 
Creeubekano, Comiti Palatino, datée de Louvain, 5 avril 1553. 

En tête des Élégies (f. 81), épitre du susdit Ramus Ornatis. vi7'o 
Petro à Lith A ntwerpiano, datée de Louvain, 12 avril 1553. 

Bibliothèque du .Musée britannique: 1054. a. 27. (7). 

563 
- : TIAPAKAHTIKH : -

(A la fin :) 'H 't'WV 't'E't'p«ôtc,>V x«-rœ -ra.ew cxxoÀou6t«. «~yôe~716LxÀp. 
veo'ltpa-ruq,z4c.> ABfâE : - ., A'lt«V'ta. ELO'L 't'E-rpa.ÔL«. 'Evm710-L 'lt«pœ 
XPLc;oq,6p<i> -:cji ~«VÉ':''!), VEc.>c;t p.e-rœ 'ltOÀÀ'ÎÏ~ È'ltLp.tÀd~ a~op6c.>6Èv x«t 
Èvru'ltc.>6èv, É':'EL -rcji Èvaa.pxou otxovop.t«~ tf,>vô'. 

In-folio de 232 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, divisés 
en 29 cahiers de 8 feuillets chacun. Impression rouge et noire sur 
deux colonnes. 41 lignes à la colonne pleine. Rarissime. Commu
niqué par le R. P. Matthieu. 

Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 
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56i 
ARISTOTELIS STAGIRITAE PERIPATETICORVM 

PRINCipis Ethicorum ad Nicomachum libri decem. Ioanne 
Argyropylo Byzantio interprete, nuper ad Grœcum exemplar 
diligentissimè recogniti. Cum DoNATI Acciaioli Florentini 
uiri doctissimi Commentarijs, denuo in lucem editi. Quot tibi, 
Lector, ex bac postrema editione locos restitutos habeas, nostra 
hœc si cum creteris conferas, facilè deprehendes. Nam prœter 
verba mutilata & confusa, integras quoque lineas quœ in 
prioribus editionibus non habebantur, fideliter restituimus. 
LVGDVNI, APVD IOAN. FRELLONIVM. 1554. 

(A la fin :) LVGDVNI, EXCVDEBAT PETRVS FRADIN, 
M. D. LIIII. 

In-8° de t2 feuillets non chiffrés et 9t9 pages. Marque de l'impri
meur sur le titre. l!:dition d'une grande rareté. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : n° 56691. 

565 
PBYSICORVM ARISTOTELIS, sEV, DE NATVRALI auscul

tatione, libri octo. IOANNE ARGYROpylo Byzantio, & Fran
cisco Vatablo interpretibus. LVGDYNJ, APVD THEOBALDVM 
PAGANVM. t55i. 

ln-8° de 2{5 pages, divisées en U cahiers de 16 pages chacun, 
sauf le dernier qui n'en a que 8. Signatures : a-o. Marque de l'im
primeur sur le titre. Caractères italiques. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : n• 4-4-585. 

566 
REVEREND! PATRIS Dominici Soto Segouiensis Theologi 

ordinis Prredicatorum, In Dialecticam Aristotelis Commentarij. 
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AEDITIO POSTREMA, NVNC recèns sedulù recognita, ac 
mendis complurihus, quàm maximè fieri potuit, accuratissimè 
repurgata. Cum Priuilegio. SALMANTICAE, Excudebat 
Andreas à Portonarijs. S. C. M. Typugraphus M. D. Lill/. 
Esta tassadé> en ocho Reales. 

In-folio de U3 feuillets chiffrés et un feuillet non chiffré, divisés 
en t.8 cahiers de 8 feuillets chacun. Signatures : A-S. Sur le titre, 
marque typographique, avec la devise IN VIRTVTE OCVLI ET 
MANVS. Au verso du dernier feuillet, xylographie représentant un 
ange qui tient à la main un objet paraissant être un livre ou un 
tableau. 

Au verso du litre, le privilège, dont voici le début : Por qua11to 
vos, Andrea de Porlonarijs, me1·cader de libros, ve:ino de la ciudad de 
Salamanca, nos he:istes relacion, di:ie11do que vos teneys poder en 
causa pmpria de Fray Domingo de Soto, Pri01· de Santisteuan de la 
dicha ciudad, para nos supplicm· os diessemos priuilegio para imp1·i
mir y vender todas sus obms, quœ (sic) hasta aqui auia hecho, que son : 
v,ia Epistola ad Romanos, de Natura & gratia, con una Apologia 
co11l1'a Catharino, y vna Co11sultacion de los pobres, y vna Repeticion 
de Tegendis sec1·etis, y Summulas, Logica magna, y Physica, etc. Ce 
privilège est daté de Valladolid, t.O novembre t.550. 

Vient ensuite une épitre dédicatoire à Jean de Tolède, cardinal 
de Burgos. 

Le recto du dernier feuillet est occupé par une pièce de vers, que 
nous reproduisons à litre de curiosité : 

ANDREAS A PORTONARIJS TYPOGRAPHVS 
DIALECTICES CANDIDATIS. 

Fama fidem fccit l\linoidos atria Cretre 
lrremeabilibus plena fuisse dolis. 

Srepe quis ambages intrans fraudesque viarum 
Nequaquam fallax inde relegit iter. 

Solus al Aegides comitantia fila sequutus 
Dicilur ambiguas isse redisse vias. 

Sic, nisi te reliquas Dialectica ducat in artes, 
Semper in ambiguum te trahet error iter. 

Brec oculis hominum nebulas ahstergit, & illos. 
Seiuncta à falsis cemcre vera docet. 
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Hrec capot Aonias cupienli efferre per artes 
In cerlas pr,;ihet fila sequenda vias. 

Dum potes & licitum est, hQc arripe fila, Iuuentus, 
PrQheat ad Musas hQc Ariadna viam. 

Quod si in Vere luQ neglexeris indolis illam, 
Nulla tibi Autumni tempore messis erit 1 •. _ 

La traduction de la Dialectique contenue dans ce volume est celle 
de JEAN ARGYROPOULOS. 

Bibliothèque nationale de Madrid : at378 • 

Bibliothèque du Musée britannique : 846L ff. 

567 
PROBLEMATVM ARISTOTELIS SECTIONES DVAE DE 

QVADRAGINTA. PROBLEMATVM ALEXANDRI APHRO
DlSIEI LIBRI DVO, Theodoro Gaza interprete. AD HAEC 
Eruditissima pro6lemata Plutarclii. Extunt apud Borhonium 
hibliopolam. V ALENTIAE, 1'ypis Ioannis Mey, Flandri. i5M. 

In-8° de f.92 feuillets chiffrés (sauf les trois premiers), divisés en 
24 cahiers de 8 feuillets chacun. Signatures : A-Z et a. Armoiries 
sur le titre. Rarissime édition 1 • La traduction des Problèmes de 
Plutarque est due à Petrus Ioannes Nunnesius (Pedro Juan Nutlez). 

Bibliothèque nationale de Madrid : 38!8 • 

568 
ARRIANI NICOMEDENSIS NOVI XENOPHONTIS APpel

lati, de rehus gestis Alexandri Magni regis Macedonum libri 
octo, summa diligentia ad Grrecum exemplar emendati, & 
innumeris quihus antea scalehant mend_is repurgati. BARfflO-

t. Description due à l'obligeance de R. Foulché-Delbosc. 
2. Description due à l'obligeance de R. J.,'oulché-Delbosc. 
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LOMAEO FACIO uiro doctissimo Interprete. CV.il/ INDICE. 
BASILEAE. 

(A la fin :) BERNAE IN HELVETIIS, PER MATHIAM 
APIArium, sumptibus Ioannis Oporini. Anno salutis. M. D. LIIII. 
Jlense Septemhri. 

In-8° de 8 feuillets non chiffrés, dont le 8• blanc, + 384 pages, 
dont la dernière non chiffrée. Signatures : 11, a-z et A, toutes de 
8 feuillets chacune. f:dition d'une très grande rareté. Voir ci-dessus 
le numéro 138 (t. III, page 162). 

Bibliothèque nationale de Paris : Inv. J t0639. 
Bibliothèque Mazarine : n• 32395. 

569 
L'HISTOIRE D'HERODIAN. EXCELLENT HISTORIO

GRAPHE, TRAITANT DE LA VIE DES svccEssEvRs DE MAac AvRÈLE 
A L 0EMPIRE DE ROM ME, Translatee de Greq en Françoys, par Jaques 
des Contes de Vintemille, Rhodien. A Lyon, PAR Gv1LLAY~E 
Rov1LLE. Auec priuilege pour dix Ans. 1554. 

In-folio de 8 feuillets non chiffrés + 106 feuillets chiffrés+ 2 feuil
lets non chiffrés. Titre encadré d'un bois. Rarissime édition. 

Au verso du titre, il y a un extrait du privilège du Roi, daté du 
15 avril 1554. 

Les deux fi'. suivants sont occupés par une épitre dédicatoire de 
Jacques de Vintemille à Anne de Montmorency, connétable de 
France : « le vous suppli, monsigneur, recevoir cest homme Greq: 
lequel i'ay habillé à la mode de France : à fin qu'il vous raconte 
quelquefois la varieté de fortune, qu'il a ,·eue aux princes de son 
temps : & : si ie voy quil vous soyt agreable d'ouïr parler un Greq 
en françois par la bouche d'un autre GREO, ie m'efîorceray de donner 
et l'habit & la langue françoise à des principaux aulheurs de nostre 
nation, afin gue la merueille des choses anciennes vous soyt plus 
clairement congnue & manifestee. Du camp de Jalons, en sep
tembre 15.U. » 

Le f. 4 est occupé par une lettre préface de Pontus de Tyard à 
Vintemille, datée de Mâcon, le « dernier d"auil ». 
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Les If. 5-8 sont remplis par une pièce de vers ainsi intitulée : 
/tàçon par douzain, à Pontus de Tyard par Guillaume des Autel:. En 
voici un passage, à titre de curiosité : 

La belle Rhode, qui donna 
son beau nom à l'isle nouuelle, 
isle heureuse, qui en sept ans 
fut peuplee de sept enfans : 
au premier desquels la famille 
des haux contes de Vintemille 
doyt sa naissance, et son nom doyt : 
famille dont la grand' noblesse 
florissoyt, alors que la Grece 
aux gens barbares commandoyt. 

Bibl. nat. de Paris : J i7 (Inventaire J 22), RéserYe. 

570 

IOANNIS IVSTINIANI CRETENSIS EPISTOLAE Fami
liares. Scholasticre, siue Morales. Declamatorire. EIVSDEM, 
De diuo Nicolao Smyrnre Pontifice Sermo. ITEM, Memorabilis 
facti Sereniss. Bobemire regis Maximiliani, Commenlariolus. 
BASILEAE, PER IOANem Oporinum. 

(A la fin :) BASILEAE, EX OFFICINA loannis Oporini, 
Anno Salutis humaTUB 1554. Mense Augusto. 

ln-i6 de 8 feuillets non chiffrés + 241 pages chiffrées + trois 
pages non chiffrées, dont les deux dernières blanches. Rarissime. 
Un exemplaire broché, bruni el piqué, est coté 3 marks 50 pf., sous 
le n° 3080, dans le catalogue XXVIII de Ludwig Rosenthal; un 
exemplaire relié en parchemin est coté 2 fr. sous le n° H93, dans le 
Catalogue 100 de Enrico Vismara (Milan, 1901, in-8°), p. U. 

En têle de ce volume, on trouve deux épitres adressées à l'impri
meur Jean Oporinus. Viennent ensuite les lettres proprement dites. 
Nous croyons devoir donner le détail des Epistolœ familiares, les
quelles sont fort intéressantes : 

i) Giustiniano au cardinal Georges d'Armagnac, datée de Venise, 
veille des calendes de janvier (31 déc.) 1544. 
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2) Le même au même, de Padoue, tO des calendes de novembre 
(23 octobre) t545. 

3) Georges d'Armagnac à Giustiniano, de Ferrare, ides de no
vembre (t3 novembre) 1545. 

4) Giustiniano au card. Georges d'Armagnac, de Padoue, 7 des 
ides de décembre (7 décembre) 1546. 

5) Le même au même, de Venise, ides d'avril (13 avr.) {542. 
6) Le même au même, de Padoue, t2 avant les calendes d'avril 

(21 mars) {550. 
7) Le même au même, sans indication de date. 
8) Le même à Paul Manuce, de Padoue, nones de mai (7 mai) 

{549. 
9) Le même au card. Georges d'Armagnac, de Padoue, nones d'aoOl 

(5 aoOt) t552. 
to) Le même à Paul Jove, de Venise, ides de septembre (t3 sept.) 

1540. 
U) Le même D. Jommi Comiti Haye ac sacri Ro. Imperii procura

tori, de Padoue, 3 des calendes de juin (30 mai) t553. 
Parmi les Epistolœ declamatoriœ, nous en signalerons une fort 

curieuse de Laurent Contareni, dans laquelle il engage Giustiniano 
à partir pour Nicosie, dans l'ile de Chypre, où il était demandé en 
qualité de professeur. Cette lettre fournissant bon nombre de détails 
biographiques concernant Jean Giustiniano, nous croyons devoir en 
reproduire le passage suivant : 

Tu vero non patriam deseris, sed in eam quodammodo remi
gras. Excessisti enim Creta, uhi natus, puer ferme annorum 
decem, redis in Cyprum, quinquagenario maior. Primum quan
lulum interest inter eas insolas, si reliquam orhis, quam per tot 
annos emensus es, vastitatem mente atque animi considera
tione metiri velis? Deinde quid refert utro in Cyprum ne an in 
Cretam redeas, uhi idem est sermo, iidem fere hominum mores, 
iidem sensus, eadem ingenia, idem cœlum, eadem fere omnia, 
ut non patriam, ut dixi, deserere, sed patriam repetere atque 
in eam tanquam alter Ulysses longo postliminio reuerti videare? 
Emisit te patria puerum nudum, rerum omnium expertem, 
rudem, sine litteris, sine doctrina, elinguem, infantem, absque 
ulla rerum honarum cognitione, solo instructum animo discendi 
ac sciendi cupiditate, tum peragrandi orbis, videndi, cognos-
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cendi, rerum nouarum et incredibilium, quas in patria fando 
ab aliis admirans puer audiebas. Nunc eidem fere patrire te 
reddes, atque restitues non puerum rudem atque imperitum, 
sed virum ut relate atque annis ita animi maturum et grauem ; 
non nudum sed variis animi dotibus ornatum atque instructum, 
non elinguem ac mutum, sed variis linguis etiam comptum et 
elegantem : id quod scripta tua italice, hispanice, latine facile 
ostendunt. Denique si non doctissimum, aut iisce florentem dis
ciplinis quibus olim Pythagoras, Solon, Plato, reliquique vete
res philosophi orbe pererrato in patriam rcuersi sunt instructis
simi, non tamen omnino expertem earum rerum quœ pertinent 
ad recle tum loquendum, tum sentiendum; neque modo ad 
Jinguam puerorum rite formandam, sed eliam ad animos exci
tandos atque intlammandos ad virtutem, idoneum. Postremo 
quando maximam vitre partem egisti in aulis principum, quibus 
et ingenii suavitate et fide prope singulari fuisti gratus, vixisti 
in consuetudine prœstantissimorum virorum ac, more Ulyssis 
illius homerici, mores hominum multorum atque urbes vidisti, 
mulla inspexisti, mulla cognouisti, ac memoria tenes quœ non 
minima est pars prudentire, quœ (ut est apud Aphranium) patre 
usu, matre memoria prognata est. His ego de causis spero 
equidem fore te ciuitati Nicosiensium non solum gratum, 
verum etiam iucundum. Plura dicerem, nisi me tibi plura 
quam pro re dixisse dubitarem, neue omnino timerem ne cre-

. deres non satis esse ex potentia, qure non putamus ipsi sufficere 
qui dicimus. !taque hic finem faciam, si illud addidero, propter 
quod hoc captum est agi : nimirum tibi ut affirmem me iudi
care tibi esse in Cyprum proficiscendum, in qua quidem insola 
futurum est ut sis uniuersre illi egregiœ nobilitati charissimus, 
cuius tu liberos bonis artibus excolendo, monitis instruendo, 
virtutibus ornando, illi te vicissim beneficiis et grati animi 
significatione prosequendo, pulcherrimum ac maxime laudabile 
inter vos certamen suscepisse videamini. 

Celte lettre est datée du premier septembre 1552. 
Bibliothèque de l'École des langues orientales. 
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571 
ARISTOTELIS STAGIRITAE PERIPATETICORVM PRIN

CIPIS, ETHICORVM AD NICOMACHVM LIBRI DEcem : 
loanne Argyropylo Byzantio interpretc, nuper ad Grrecum 
exemplar diligcntissimè recogniti, & cum Donati Acciaioli Flo
rentini, viri doctissimi commentariis ca.~·tigatissimis,- denuo in 
lucem editi. PARISIIS Apud loannem de Roigny, via ad D. 
lacobum, sub Basilisco & quatuor Elementis. t555. 

(Au feuillet 208 'r' :) PARISIIS, EXCVDEBAT ANDREAS VVECHEL. 

t556. 

In-folio de six feuillets non chiffrés + 208 feuillets chiffrés. 
Marque typographique sur le titre. Très rare. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inventaire *E t5. 

572 
CONSTANTIN! LASCARIS BYZANTIN! GRAMMATICAE 

COMPENDIVM grrecre lingure sludiosis aptissimum. Adiectis 
in calce quibusdam opusculis, quorum catalogum uersa pagina 
indical. Atque hrec omnia maiore quam üquam antehac dili
gentia nuper emendata. Hehraic;e prœterea linguœ perutilis 
institutio. 

(A la fin, après le registre :) Venetiis apud hreredes Petri 
Rauani, & socios. MDL V. 

In-8° de 421 feuillets chiffrés + trois feuillets blancs + quatre 
feuillets non chiffrés, divisés en 54 cahiers de 8 feuillets chacun, 
sauf le dernier qui n'en a que quatre. Signatures : A-Z, Aa-Zz, Aaa
Ggg et a. Sur le titre, marque à la Sirène, avec le quatrain grec, 
comme dans les Erotemata de Guarino, décrits dans le tome III, 
p. 418, n° 441. La même marque est reproduite après la souscrip
tion. Une des plus rares éditions de cette Grammaire. 

Bibliothèque Victor-Emmanuel (à Rome) : 6. t. B. 28 . 
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573 
DE MORINI 

quod Terouana vocant 
atque Hedini expugnalione, deq3 prre

lio apud Rentiacum, & omnibus ad 
hune vsque diem vario euentu 

inter Cresarianos & Gallos 
gestis. breuis & vera 

narratio. 
Iacoho Basilico Marcheto, 

Despota Sami-Authore. 
ANTVERPLE 

Apud loannem Bellerum 
sub insigni Falconis. 

M. D. LV. 
Cum Priuilegio. 

51 

ln-8° de t6 feuillets non chiffrés. divisés en 4 cahiers de 4 fi'. cha
cun, signés A B C D. Marque de l'imprimeur sur le titre. Plaquette 
de la plus insigne rareté. J'en ai vu jadis, chez feu H. Tross. libraire 
rue des Pyramides, n° t9, à Paris, un exemplaire en grand papier, 
dont il demandait 150 francs. 

Au verso du titre, on lit l'avis suivant : 

Ne quis hoc opusculum prreter loannem Bellerum in Cresaris 
dominio imprimat, alibiue impressum intra biennium inter 
promercales habeat, cresarea sanctione cautum est. Antuerpire, 
xxviii februarii {554., stilo Brabantico. 

Le f. 2 {ro & v0 ) est occupé par l'épître dédicatoire suivante : 

PHILIPPO, ANGLl..E, FRANCI...E NEAPOLISQUE REGI, 
FIDEi DEFENSORI, HISPANIARVM PRINCIP! LONGE 

POTENT18S. etc. 
IACOBVS BASILICVS MARCHETVS S. D. P. 

Qure Carolus V Cresar Augustus anno superiore maxima cum 
gloria in Morinis gessit, quibus quidem rehus gerendis omnibus 
interfui, constitui literis mandare, somma spe fore ut aliquando 
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noster is labor non prœscnlibus modo hominibus, sed posteris 
quoque non· ingralus videatur. Sunt quidem magni nominis 
scriptores, qui hmc quandoque et luculentius et maiori elo
quentiœ laude sint monumentis literarum consignaturi : sed 
quibus (quod vitium latissime semper patuit) non tam exacte & 
vere quam eloquenter & prreclare scribendi gloria quresita sit; 
quod cum nobis minus prrestarc licuerit, in eo maxime duximus 
nobis elaborandum, ut quod plurimi semper fieri debet, nos
tram fidem facile cuiuis probaremus qui magis cognoscend.e 
veritatis studio quam lenocinio et splendore inani oralionis 
duceretur. Quicquid sane hoc sit, insigne certe mei in Cresarem 
studii & deuolionis monumentum, tibi, rex potentissime, alque 
adeo illius non minus virtutis quam gloriœ et potentire hreredi, 
dicandum censui. Neque vero firmiore prœsidio niti nomen nos
trum poterat adue1·sus obtrectatorum calumnias quam si tanti 
rcgis authoritalc & adco prreclare de chrisliana religione merili, 
hrec nostra edenda in lucem curarem. Quod quidcm cuius 
suscepti a me laboris sil futurum prœmium amplissimum, ila 
hilari ac lreto animo accipiam ut eodem prœsidio tectus, sperem 
me quandoque maiora aggrcssurum. Vale. 

Celle Relation esl écrite sous la forme d'un dialogue entre Hercule 
el Nestor. 

On y lit, au f. signé C iij : « Speclabatur in prima acie comes 
Suarzburgensis, cui dextram tegebat Basilicus Marchetus, nobili 
apud Gr,rcos loco ortus. » Et, au f. signé Diij, Hercule s'exprime 
en ces termes : « Faxit Iupiter ut, deuictis subactisque hostibus, 
breui ille [Carolus V] tandem lœta et incruenla poliatur victoria : 
quam consecutus, non dubito quin Grœciam nostram, quœ olim cum 
tradendo cœteris gentibus prœclaras artes, quibus animi excolunlur, 
tum res maximas terra marique gerendo, diu illustris habita est, a 

barbarie et tyrannide turcica, qua multis iam annis premitur, libe
raturus sit. » 

Bibliothèqnt> royale de Bruxelles. 
Hibli1,tht'.·qul.' du feu prince Georg1'S Maurocordato. 
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57i 
VN BRIEF ET VRAY RECIT DE LA PRINSE de Terouane 

& Hedin, auec la Bataille faille à Renti : & de tous les actes 
memorables, faits depuis deus ans en ça, entre les gens de 
l'Empcreur & les François. Par laques Basilic Marchet, Signew· 
de Samos. Traduit de Latin en François. EN ANVERS. De l' Im
primerie de Christo/le Plantin, pres la Bourse neuue. 1555. 
Auec priuilege. 

In-8° de i6 feuillets non chiffrés, divisés en 4 cahiers de 4 ff. 
chacun, signés A-D. Sur le titre, une marque de C. Plantin, avec la 
devise : Exe,•ce imperia, et 1·amo., compesr.e fluentes. Rarissime pla
quette. Traduction du n° précédent. 

Les fi'. 2-3 sont occupés par une épître dédicatoire Au fres puissant 
roy Philippe, 1·oy d'Angleterre, de F1·ance et de Naples, defensem· de 
la Foy, prince d: Espagne, etc. 

Le f. 4 contient un avis de fimprimeur au lecteur relatif à l'ortho
graphe nouvellement adoptée par Plantin. Cel avis est daté d'Anvers, 
27 juin {555. 

Bibliothèque nationale de Paris : Oi 67 Réserve. 

575 
LA CYROPEDIE DE XENOPHON, de la Vie{, Institucion de 

Cyrus Roy des Perses. Traduite de Grec par laques des Comtes 
d~. Vintemille Rhodien, Conseiller du Roy au Parlement de 
DiJon. A LION, PAR IAN DE TOVRNES. M. D. LV. Aucc 
Priuilege du Roy. 

(A la fin :) Acheué d'imprimer le 24. iour de Decembre 1555. 

!n-.Jo de 12 · feuillets non chiffrés + 248 pages + 4 feuillets non 
chiffrés. Titre encadré. Rarissime. 

Collation du volume : 
Feu·11 t ~ ~ e f : Le litre. 
F eu~Uets 2 ro à 9 ro: J;!pttre dédicatoire à Henri II, roi de France. 
eu~llet 9 v 0 : Ne contient qu'un fleuron. 

tra~euiUets to r• à t2 ro : Poésie de G. des Autelz à la louange du 
ucteur. F.euillel t2 v": Fleuron. 
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Pages t-2.\8 : Traduction de la C)TOpédie. 
Feuillels t r<> à 3 v• : Table des matières. 
Feuillet 4 r<> : Privilège du Roi, daté d'Eonel, 4 décembre 15j:i, 

el signé : De Lomenie. 
Feuillet 4 v• : Fleuron avec devise. 

Bibliothèque Mazarine : t48t t A. 
Bihliothèque nationale de Paris: In vent. J 3068. 

576 
NICOLAI LEONICI TIIOMAEI DE VARIA HISTORIA 

LIBRI TRES. *· Cum corum, qure notatu digna sunt, Indice 
locuplctissimo. APVD SEB. GRYPHIVM LVGDVNI. 1555. 

In-t6 de 385 pagrs chiffrées + une page et quinze feuillets non 
chiffrés. Marque typographique sur le litre. Jolie édition et aussi 
rare que les précédentes. 

Bihliothèque de l'Arsenal : Hist. B f9-i89. 
Bibliothèque du Musée britannique : tt97. a. t5. 

577 
LES 

NEVF LIVRES DES 
HISTOIRES DE HERO

DOTE PRrnCE ET PRE~1ER DES 
Historiographes Greez, intitulez du 

nom des Muses. 
CLIO 
EVTERPE 
THALIA 
MELPOMENE 
TERPSICORE Li. 
ERATO 
POLYMNIA 
VRAXIA 
CALLIOPE 

I. 
II. 
III. 
IIII. 
V. 
VI. 
VII. 
VIII. 
IX. 
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Plus vn recueil de George Gemiste dict Plethon des choses aue
nues depuis la iournée de Mantinée. 

Le tout traduict de Grec en François par Pierre Saliat, secretaire de 
Monseigneur le Reuerendissime Cardinal de Chastillon. 

Auec priuilege du Roy. 
A PARIS. 

Pour Estienne Groulleau Libraire demourant en la rue neuue 
nostre Dame, à l'enseigne saint Iean Baptiste. 

{556. 

In-folio de quatre feuillets .non chiffrés + ccxLm feuillets chiffrés 
+ un feuillet blanc. ldition rarissime et recherchée. • 

Le verso du titre est occupé par un extrait du privilège du Roi, 
daté de Villers-Cotterets, 26 octobre t555. 

Le feuillet 2 liminaire contient une épitre dédicatoire à Henri Il, 
roi de France, datée de Paris, 6 juin 1.556 1• 

Le f. 3 liminaire r0 : Vie d'Hérodote par Suidas. 
Le f. 3 liminaire v<> : 8 distiques grecs E. EuMlou At(Lo1ïxo;. 
Le même f. v<> : 5 dist. grecs re:pip8ou 'IfL6ép-rou Kov8o(Lt4w,. 
Le feuillet 4 liminaire r 0 : 9 dist. latins de Jo. Gastreus. 
Le verso du même feuillet est blanc. 
La traduction d'Hérodote se termine au verso du feuillet ccxxv. 

Le feuillet suivant contient une épitre dédicatoire de Pierre Saliat 
au cardinal de Chastillon, évêque de Beauvais, datée de Paris, 
6juin 1.556. 

La traduction de l'opuscule de GEORGES GÉMISTE commence au 
feuillet ccxxvn. 

Bibliothèque nat. de Paris : J t7 (Inventaire J 639). 

578 

AIAIANOr TA El"Pl~KOMENA AilANTA. CLA VDII AELIANI 
PRAENESTINI PONTIFICIS ET SOPHlstre, qui Romre sub 
Imperatore Antonino Pio vixit, Meliglossus aut Meliphthongus 
ah orationis suauitate cognominatus, opera, qure extant, omnia, 

d'k Pierre Saliat avait d'abord publié la traduction des trois premiers livres 
érodote (Paris, A. l'Angelier, !551, in-fol.), également dédiée a Henri II. 
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Grrecè Latinéque è regione , VTI VERSA HAC PAGINA COM
MEMORANTUR: PARtim nunc primùm edita, partim mullo 
quam anlehac emendatiora in utraque lingua, cura & opera 
CONRAD/ GESNERI Tigurini. HIS ACCEDIT INDEX 
ALPHABETICVS copiosus in fine voluminis, {f ah initio Capi
tum p er singulos libros enumemtio, {fc. Tiguri apud Gesneros 
fratrcs . 

(A la fin :) CHARTARVM INDEX ex ~ 1 ô. A-Z. a-z. Aa-Ii. 
AA-EE. Omncs Tcrniones prretcr Ec et DD Duerniones. TJGVRI 
PER ANDREAM GESNERVM F. ET IACOBVM GESNERVl\l 
FRATRES. 

ln-folio de 24 feuill e ts non chiffrés + 656 pages + 28 feuillets 
non chiffrés . Marque typographiqu e sur le Litre , à la page 656 et à 
la fin du volume. Sans millésim e, mais l'épître dédicatoire de Con
rad Gesner à Jean-Jacques Fugger es t datée de 1556. Edition 
rar issime. 

Page 6i3 : Ex Arriani libro primo , Bartolommo Facio interprete. 
Page 625: .A<: liani de instruendis aciebus opus ad divum Hadria

num : a Th eodoro Thessalonicensi Lalinum factum el Antonio Panor
milm, Alphonsi Regis prmceptori, dicalum . 

Biblioth èque ùe Sainte Genevi ève (à Pari s) : S 162. 
Biblioth èque royal e de Bruxell es : S. li. 93î 5. 
Biblioth èque de S. Marc (à Venise) : 44472 . 
Bibliothèque nat. d'Athènes : Philolog. gr. 587 et ;i87 a. 

579 

LAONICI CHALcondylre Atheniensis de oriGINE RT REBVS 
GESTIS TVRCOrum Libri Decem, nuper è Grreco in Latinum 
conu ersi : CONRADO CLAVSERO TJgurino interprete. ADIE
CIMVS THEODOR[ GAZAE, e· aliorum quoq3 doctorum uiro
rum , eiusdem argumenti . de rehus Turcornm aduersus Ch.ristia
nos, 9· Christianorum contra illos hactenus ad nostra usq3 ternpora 
gestù, diuersa Opuscula, quorum Catalogum ptox ima post 
Prœfat ionern paqella t epeties. Cnm Cœs. Maiest. gratia & priuile
gio ad dccennium, BASILEAE, PER IOANnem Opotinum. 



ANNÉE t556 57 

(A la fin:) BASILEAE, EX OFFICINIS LUDOVIC/ LVCII 
ET JI/CHA ELIS MARTINI Stellre, Anno Salutis humanœ M. D. 
LVI. Mense Martio. 

In-folio de douze feuillets non chiffrés, dont le douzième blanc, 
646 pages et un feuillet blanc, divisés en 54 cahiers de douze pages 
chacun 1• Signatures: a-z, A-Z et Aa-Hh 1 • id. rare et recherchée 8• 

On trouve, en tête de l'ouvrage, une épitre dédicatoire de Conrad 
Clauser « Domino Adamo administratori in Thobel, sacrreque loan
nitarum aduersus Turcos militire equiti primario, & domino Georgio 
Othoni, iuris doclori eximio, germanis fratribus, ex antiquissima 
Schwalbachiorum nobili familia ortis »; elle est datée « ex Brugis 
Argouire » (c'est-à-dire Brugg ou Bruck, dans le canton d'Argovie), 
le t9 février !556. 

Parmi les opuscules ajoutés à cette traduction de l'Histoire de 
Laonic Chalcondyle, nous devons mentionner, comme rentrant dans 
notre cadre, ceux dont voici les intitulés : 

t•J Theodori Gazre de origine Turciorum Epistola, Sebastiano Cas
lalione • interprete. Theodorus Francisco Philelpho S. (p. t81 à t.83). 

2•) De origine et rebus gestis Turcarum liber 1, Nicolao Euboico 
Saguntino episcopo s autore (p. 186 à t.91). 

3°) De urbis Constantinopoleos iactura captivitateque ad sanctissi
mum dominum noslrum diuinum Pontificem Leonardi Chiensis, 
humilis theologire professoris, Mitylinœi archiepiscopi, Historia. 
Datée de Chio, 16 aoot U53 (p. 313-327). 

-'
0

) De Constantinopolitanre urbis expugnatione Isidori, Rutheni 
cardinalis, Sabinensis episcopi, Epistola (p. 327 à 330). · 

t. Les douze feuillets liminaires sont en dehors de ces 5, cahiers. 
d 2· C'est peut-être ici le lieu de faire observer que la Vie des Chalcondyles, 
Cont André Darmarios se déclare l'auteur dans le Monacensis g,•ec CL (et que 

1 harles Hopf a publiée, Chroniques gréco-romanes, p. 243-2,5), il l'attribue à Jean 
;,e C~zique dans le Parisinus grec 1779, manuscrit également copié par lui et daté 
l!:: 6a2 r<>_) de l'Escurial, -i mars t519. Elle y figure (f. 2 r 0 à 1 ro) sous ce titre : 

-~~liv ~:o•, Xcz>.xovSu>.ou 'l..,œvvou Ku~(xou. Nous avons déjà dit précédemment que 
c\ élucubration ne possède aucune valeur (voir le t. I, p. xc1v, note 3). 
de.Lu~u ~xemplaire est coté 24 marks, sous le n° 664, dans le Catalogue XXXIV 
4 S wig . Rosenthal de l'tlunich. 

i Btl éhastien Chateillon, né à Saint-Martin-du-Frêne, près Nantua, en t5t5, mort 
el Î' :U en 1563. Voir sur lui : Jacob Mi!.hly, Sebastian Castellio (Bâle, t862, in-8°) 

5 a L cle qui lui est consacré dans la France protestante. 
d"F.'ub/ lllot epfacopo est de trop; Nicolas Secundinus (alias Saguntinus), de l'ile 

e ou Négrepont, n·a jamais été revêtu de la dignité épiscopale. 
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5°) Marini Barletii, Scodrensis sacerdotis, ... de obsidione Sco
drensi ... (p. 382-U0). 

Bibliothèque nationale de Paris: Inv. Rés. J t60. 

580 
HAERESEOLOGIA, HOC EST, OPVS VETERVM tam Grœ

corum quam Latinorum Theologorum, per quos omnes, qum 
per Catholicam Christi Ecclesiam grassatre sunt, hœreses 
confutantur, & summa omnia Theologiœ capita quœstiones43 
de Trinitate, Prouidentia Dei, Creatione mundi, Angelis, Pec
cato, Dœmonihus, Generatione uerhi, Christi duahus naturis, 
humana & diuina, Lihero arhitrio, Sacramentis, de Mundi 
consummatione et ludicio extremo, & reliqui communes, quos 
tota Theologia tractai, loci, explicantur. AVTIIORVM VERO 
NOMINA HAEC SVNT. L. Cœlius Lactantius Firmianus. 
Marius Victorinus. Proclus Episcop. Constantinopolitanus. 
Theophilus Alexandrinus. Cerealis Episcopus Aphricanus. Gela
sius Episcopus Roman. Faustus Episcopus. Agnellus Episco
pus. Vigilius. Beatus Fulgentius. ldacius Claros. Timotheus 
Episcopus. Vincentius Lirinensis. Prosper Aquitanicus. Ioanncs 
Episcopus Rom. Antoninus Episcopus. Rusticus Diaconus. 
Gënadius Scholarius Episc. Coslantinop. Cum Cœs. Maiestatis 
gratia & priuilegio. BASILEiE. 

(A la fin :) BASILEAE, PER HENRICVM PETRI, MENSE 
SEPTEMBRI ANNO M.D.LVI. 

In-folio de 20 feuillets non chiffrés + eœ pages fautivement 
chifl'rées (la dernière porte par erreur 798) + un feuillet non chifl'ré. 

Signatures liminaires: t, 4 feuillets; * et**• six feuillets cha
cune;***• 4 feuillets. Signatures de l'ouvrage proprement dit: 
A-Z, Aa-Bb, AA-ZZ et Aaa-Ttl, six feuillets chacune. Volume d'une 
excessive rareté. Un exemplaire, relié en peau de truie, est coté 
i8 marks, sous le n° 3722, dans le catalogue XXII de Ludwig 
Rosenthal de Munich. 

Bibliothêque nationale de Paris: lnv. Rés. C 77t. 

Je donne place à ce Recueil dans la présente Bibliographie, parce 
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qu'il contient (p. 797 et suiv.) la traduction latine par Georges 
Hermonyme de la Via salutis hominum de Gennadius. En tête de cet 
opuscule, on lit, avec certains changements, l'épitre dédicatoire 
d'Hermonyme à Philippe le Beau, que nous avons reproduite dans 
le· tome troisième (p. 3.U-345). L'intitulé de cet épître y a été ainsi 
modifié: 

loANNEs PoLo, NOBILIS VIR DE ALBO CASTRO, NATJONE Ga.Ecvs, 
EXCELSO PRINCIPI ET DOMINO foANNI, EPISCOPO W ORMATIENSI DIGNIS

SIMO ATQUE SEMPER COLENDO, S. P. D. 

Ne pouvant, en outre, y laisser subsister le nom de Charles VIII, 
roi de France, Jean Polo a écrit : 

Quam poslmodum ipsemet, volente imperatore, scripturre 
commisit, quod tum nuper ex Asia ab oratoribus Magni Turci 
(ad te, dignissime princeps, mittendum reslimaueram) grrece 
scriptum delatum esset, latinum feci, tuœque Dignitati dedicare 
mihi persuasi. 

Ce « gentilhomme » s'est, comme on le voit, impudemment 
déclaré l'auteur de la version exécutée par son compatriote Hermo
nyme. Nous ne possédons sur JEAN Poto aucun renseignement 
biographique. Il n'est connu dans l'histoire littéraire que par cet 
acte d'indélicatesse. Chose digne de remarque : si, dans l'épitre 
dédicatoire, Jean Polo s'attribue l'honneur de la traduction, en 
revanche, le nom d'Hermonyme continue à figurer dans l'intitulé 
même de cette version 1 • 

58t 

2°'a ' IAEPMOr BOîâAIOr EIIIl:'l'OAAI EAAHNIKAI .il' &u-roü 
t\l~;..(Oc; œùe-ri&ii:a-œ( -:e xœt 1tpoa-œ1t1ptpL6wiuvœL, xœt 811 1t0ÀÀcii ¾i 
1tpoa-8Ev &!A-~vro~epœL. ~ G. Budrei grrecre EPISTOL.iE AB 
IPSO NVPER TVM LOCVPLETlores, tum emendatiores 
~edditm. PARISIIS, Apud Andream Wechelum, sub Pegaso, 
in uico Bellouaco, Anno Salutis, t556. 

i · Par suite d'une erreur typographique, il y porte le pr6nom de Grégoire. 
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In-4° de f60 pages. Marque sur le titre et à la fin du volume. 
Texte grec seul. J;;dition rarissime. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inventaire Z 3t 30. 

582 

Plutarchi libellus de 
FLVVIORVM ET MON

tium nominibus, & quœ in iis re
periuntm·. 
E Grél!co in Latinum conuersus. 

PARISIIS, 
Apud Carolum Stephanum Typographü Rcgium. 

M.D.LVI. 
CVM PRIVILEGIO REGIS 

In-8° de seize feuillets non chiffrés, divisés en deux cahiers de 
8 feuillets chacun, signés A-B. Marque typographique sur le titre. 
Rarissime. 

Cette traduction est l'œuvre d'ANGE VERGÈCE, qui a placé en tête 
une épître dédicatoire ainsi intitulée : Clariss. viro Claudio lavallo, 
archiepiscopo Ehredennensi, Ang. Ver. S. Nous avons reproduit ce 
document dans cette Bibliographie, tome premier, p. cLxxx. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inventaire J i0796. 

C'est ici le lieu de publier concernant Ange Vergèce un certain 
nombre de documents qui nous étaient inconnus à l'époque où 
nous rédigions la notice que nous lui avons consacrée dans celte 
Bibliographie, tome premier, p. cLxxv et suivantes . 

Nous placerons en première ligne quelques lettres qui offrent un 
réel intérêt et gràce auxquelles on pourra se former une idée de la 
façon dont le célèbre copiste crétois écrivait le grec. On y verra que 
la connaissance qu'il avait de cette langue était loin d'égaler l'art 
parfait avec lequel il en calligraphiait les caractères. 

A 
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B 

"Ec;L -rr.ç, ÔÉait:>-:or:, -.wv Èp.wv yvwc;wv Èx 'ltOÀÀOÜ 8c;r.ç, 'lt0tpor:yev6p.evo; 
' I • , • ' ' (.1. e"\ , ' •p ' !:' '\ , -'ltpo; l'e;, exop.Laor:-:o fJ,OL 't'OU't'L -:o t'LfJALOY, 't7}Y 7l't'OfLX7lY fJ7lAOYO't'L 't'OU 

'Epp.oyévouç p.e:-.œ -roü 'Arp8ovtou, &lc;e ôa.ve:Laor:a8or:L Èxelv<i> è-it' «ù-.<ii 
, I't: , ' ~',, ff , .,, , ,,... f 8 • '"\"\, " 

xpuawou; i:;, • e:yw fJ Ef7lY 0't'L oux ezw 'X.P7lfJ-IX't0t, LÔEY O eo;, IXA/\ 7l 
Q_ '' ' '\ - ' 6 ' .1. - ' ' 1. E" !:'i " p01JAE't0tL 0t'ltEP,'itW/\0flaor:L IXU't' , eup,,aw 'tOU œyopor:aor:L 'tLYœ. ~L'ltE f}l,; on, 
~ ' ' 1 ,!: " ' ) .1 " !1'' ' - ( or.or. 't7}Y x_pe~or:v ,,v EXEL, CX.'itEfJ,'ltW .-,,o-EL 7l OUYŒ.'t0tL eupew xpua vou; 
~1 'E ' .. , ,. ' - ' ,, - ' - •'l'I• " A. •'I oe;xa. yw O EL'itOY 0tU't''f> • oux EYEc;L 't'Oa'OU't'OY eupuv • CX.1\1\ 7l t'OUI\E't'0tL 

I ft , , , ' "'L "' ' ' ' - \ -.oo-ou-.ou; oaou; 7l't7la'!X.'tO fJ,OL ELÇ 0œYELOY, OUY!X.'t'OY Ec;LY EUflELY • xor:~ 

o{h<,); Éc;epee: p.oÀL; n}Y 1tpœaw. "Opa. yoüv et ~ouÀeL lor:6eï:v or:Ù-.o &v-:t 

ffi'9 't'LP,1\Ç ÈXE(v71ç, EIJWY0Y Èc;L • ÔoxeÏ: fJ,OL "(rtp xor:t 'ltÀe!OYOÇ «eLOY 
T f f - 1 1 \ ' r ' \ I f J. lt 't ELY«L, w; opaç IXU'tO X0tL œu-:oç, EL X0tL 't'E'tUTtWfJ,EYOY U'lttll:fl'X,EL OY • ou 
\ " .. .,. "'I '\ - • 'l! , "I • \ , !:' • .. ya.p GltY typor:'l'or:ç 0t/\/\OY -.OLQU't'OY1 EL EfJOU/\OU 1 CX.Y't'L XflUa'LYWY 0EX:l 7l 

Ô6>Ôexor:. Ilo(71aov oùv O'ltEP a'OL œp.e:wov rpor:(ve:-ra.L. "Eppwao 3 • 

C 

ÂÉait0'tor: M«Àor:x(~e • , r.yi.i tÀuïïLCXaa.ç 't0Y voüv 1tpo; 't'O mÀ«yo; 't'WY 

a,a.Àp.cx-rwv -roü ~LDA(ou 'tOU'tGU, Èmax_ov Tiiv xeï:p« -roü ypcxrpm, LÔEY 

O, 8e6c; • OÙX É'.L 1lpe:xp.71v jflCXfELY t.XEÏ:YO 8'itEp ÈDOUÀ6fL7lY ÔLœ 'n\Y 
otL-lot , 'El! 'I , ' - , n - ' ' .. 6 ~ Y 't'0tU't7}Y. fJOUAOP,7lY j0tfl 'ltp<a>'tOY E'lt2.Y0fl'J0UY XCX.'t'0t 't'O 0UY0t't' Y1 

xor.8~c; E~w8ot, É'1tEL't0t ypcxrpm • 811w;, È'ltELÔYj ~OUÀl}, tôou a'OL 'ltÉP,'ltW 

~Là. ~oü aoü otxé-.ou xott ).&:6e xor:8w; 1tpoa.Lp~, îvor: p.Yi cip.tpLDCXÀl}ç 
LCJ'<a>ç -:-1 -:wv œ"ro'itWY mpt ÈfLOÜ. "Eppwao 1• 

t. Forme grecque vulgaire pour i>,,c!~..,. 
2. Parisinus latin 10321, f. to6 l"'. 
3- Parisinus latin 10327, f. 107 ro. 
:~ Monsieur de Malassise, maitre des requêtes ordinaires de !'Hôtel du Roi. 

· Parïainus latin 10327, f. t0S ro. 
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D 

T<ji fUYC1À01tpEmc;ci-:<t> xœl. ÈvÔo;cr.ci't''!) G'Ofc.>':Cl':<t> '.E 'Erptx«i> --ci> 
ME(-L(-LOVL'!) xotl. (-LCl"j"(c;p<i> -rwv ÔE~atc.>v -:oü ~:xaLÀÉc.>r; 1 • 

T ' "\ • 1 "\. • , "I • , , -
T,v 1t0AUT,pa.-rov XCI~ 1tOAUEX't'O'\I aou Er.•.:;OA7l'\I '"l(-1.EPOV CIVCl"f.ELf"-Ç 

1ta.pœ -roÜ aoÜ olxÉ'.OU Àa.6wv, Xpel'.Lc;É 'Œ XCIL (-LE"j"C1À01tpEr..Éc;a.u S.vEp 1 

oÀor; ~a871v xa.t mpvza.p'Tjr; yéyova., -rwv xa.Àwv à.ïïEÀLwv xa.t -riir; a,ir; 
' , " ' , ' ., , "'"' - , , , u1E~Ç EVEXCI " E'tUrJ.atVOV 1a.p OV'tc.>Ç EX 'i'COAAOU 'rOU't'c.>V E<?I.E(-LEVOr;. 
E, ... ' 'I'• , , - ' • ' ' .. • ..\! ~ 6 1 "\ LÔc.>Ç O EV CIU-ql 't'OV XO'i'COV XŒL 't'71V OUa"'J.EfELCIV T1V EACI Et; XCI~ AŒ(-L-
1'! • • , 'I', , , - " "\_"\, , , - ' -_n UCIVELÇ EXClc;O':E OL E(-LE, ':'!) OV'tL MAU1tJl(-LCIL E1tL ':'!) a'E 't'L(-Lc.>pELC1110tL 

'rOO'OÙ'.OV 1 cxÀÀ' OÙV EÙxa.pL:;OÙ(-LEY XCIL 0(-LOÀO"'(OÙ(-LEV G'OL x«pL-ra.r; 8-rL 

1tÀE(c;œr; xa.l. 0(-LOÀO~a'O(-LÉV G'OL CXÀUX't'c.>r; S.xpLr; &v -:wv -roü ~!.ou 't'OU't'OU 

cx1t0Àu8W(-LEV ÔEa'(-LWV. füpl. ÔÈ 't'WV S.ÀÀc.>V & ïfllfc.>V CX1t12ïïÉÀELc; Ti(-Liv, 

xowoÀoylœv 0(-LOÜ 1t0L7\ao?J,EV, aoü ttïoE È1t0tvEÀ80V'rOr;, wr; rp~r;, Èv ~pœx.u, 

¾iv 8eor; ôw. 'H yœp -roü XctLpoü o;u':71;, où a'U"flc.>PE~V (sic) (-LOL yp«':)ELV 
f ) ' 1 ' ' ' " l - ' -a.1t ,ouc;epov -rou-rc.>v~ xa.-:a. -ro 1t12pov, 71 (-Lovov ye -rou-r'l, ZELf 'f.ELpa. 

v(meL xœl. ôcix-ruÀor; ôcix-ruÀov. Ka.l. -:a.ü-ra. (-LÈV 1tpor; e~i36-.œ cÏÀLr;, -rœ ôè 
"\ ' , , ' 1 ' ' , ' "\ , - • t AOL1tCI a'U'\ILÇll(-LL G'OL CIE~ XŒL eu-:uy_u E1tL(-LEhOU(-LEVOÇ 't'7lr; uye œr; aou. 

'Ev Ila.p71al'f, 'f'Î' cprii ;ôrii, aEmEÔp{ou L~1l. 

'0 aor; 8epa:1tc.>V '.E XClL utÉ':71; 

• ArreÀor; o BEp~XLOr; 6 Kp7\r; 1 • 

E 

T<ji œrtci, xa.l. (-LE"(ClÀ<t) aa.66&:-r<i>, o aor; 8epci1tc.>V ÈÀ8wv 1ta.p' èrol. 

1tpOc;CX"((-LCl'rL a<j>, ÔÉa1tO'r121 1tpOaEXOf(a'ot-:O (-LOL 'rOU':L ':O ~LÔÀtôLOV1 )Jyc.>v 
' " LI. t • 1 - t - 1 3 t"\"\\ ' ' ' c.>r; a.v 1pœljlŒL(-LL xa. Aot't'LVLc;~ ':"{l E(-L~ XELp~ • a,1,.1,.a. XotL 1tpor; 'rOU'.<t) 

l l ' ' ff "I - ' "'' 'I' ' ' 8 ' 1ta.p~a-ie (-LOL xa.~ œpyupLœ, :X'ltEf XClhOUO'L '.Ea.ovour;, Oc.>OEXŒ 't'OV a.p L (-LOV, 

cpciaxc.>v 88' 6 È!J,OÇ ÔEa1tO't'7lr; ôwpov Ôc.>pEi'.ctL aoL -ra.ü-.œ, œ1tÀwr;, xa.l. 
' " ' I L ' ' "' ' ff 1 (.!. ' ' oux «YEU Enpœr; 1tpOfœa'Ec.>r;, E1tLOELX'\IELÇ Œ(-1.0t XOt~ t'pa.y_uv 't'L'/12 U'lt0(-LY7l• 

(-LŒ'rLa'(-LO'\I 1ta.pœ aoü re,p«(-L(-LÉVOV -rou-rou i lvtxa.. To (-LÈY oùv ~L6),(ÔLOV 

xa.t -ro ypcicptw a.Ù-:o &cr(-Lévc.>; èôéx.871v xa.-:œ -ro 1tpoc;a.x8év • -rœ ÔÈ 

'X.P~(-L«-ra. 'ltClV't'c.>r; ~-x,8éa871v i.ô«:>v • xa.l. ¾iv oùx tÙÀa.6~~v \'.va. (-L7l 

l. Henri de Mesmes, maitre des requMes du Roi. 
2. Parisinus latin 10327, f. i23 r 0 et l2' v0 • 

3. Comme on le voit, Ange Vergèce ne se bornait pas à calligraphier le grec, 
mai11 copiait aussi des textes latins. 

1. 

' 1. 
1. 

1 
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U1t0vo11~ç xœx«-;iç, 1trtptu8ùç ~y P,71 Àrt6wv œ1tmtp.4&. t O'OL &XE~Yrt, Kœl. 
j'Œp S"(W"(' OÙX erw8rt 1tl:,1t0':' t1t' œpyupfor.ç "(p«p.p.a.'ta. "(p«fELY p.71Ôé 
tm 1 , ~mp ipLÀ(rtç u xa.l. eùvo(a.ç lvexa. p.6vov xa.t p.a.ÀLc;a. -:o'!ç 'tllY 
' ' Q' " , '"l"I' " " "~ C " , œpen:v 1t0 eouaw wam:p crt • a."" EL1ttp ou-.w croL tow,.ev, tc;w, 'tUX~ 
' n- "I , • ( " 8 ' ~ - ' ~ , - i œya.11~. (l'f,)Ç 'ltO'tE uy~a. YOY':EÇ, TjY EOÇ ow, rt'lt006lCl'f,)P,EY '!ta.Y 'to 
oieü.6p.evov • 'ta.YÙY ÔÈ M6t 'tO Cl'OY ~L6ÀltLov, 8mp up.t1'i èxmv11-
~'r.EÇ xœ-rœ 'tO ôuvœ-.ov lx-rtÀÉcra.p.ev. Ka.t 1tciÀw EL x_pela.v lx_er.ç &Uou 
tou; 1tp6c;a.'tt, xœt "tO 1tpoc;a.ffOP,EYOY reer.ç xa.-:&. -:o ÈfLX-:OY, BouÀo(p.71v 
&v XOLYOÀoyiicra.( 'tLYrt p.e-:œ croù, X~'ltELÔœv tÙxa.LpLœç -.ux_w, ÈÀeucrop.a.L 

1 , " } (.!_ ' T' N ""I '\ 1 ' , '\ ' -1-poç cra.u-.ov, wc.>ç e:v t"pa.x_u. a. o a,,._,._a, EU'tUXEL E'ltL[J.!AOU[J.!YOç 't'1}Ç 
, , 3 
U"(tLœç crou • 

F 

Monsieur, 

Ce pauvre vieil Grec qui nous a enseigné touts à escrire, M. An
gelo Vergecio, m'est venu trouver ce matin, et m'a dict que l'on va 
distribuer des benefices à la Cour plein un grand cofre, comme à la 
blanque, et qu'il ne sera pas filz de bonne mere qui n'en aura quel
cun, tant il y en a au rolle; brief, il se persuade qu'on en donera à 
qui en voudra, pour sy peu de recommendation que l'on puisse 
avoir. Et, sur ce, il m'a prié de vous prier qu'il vous souviene de 
luy, sy vous vous y trouvés. Ce que j'ay promis faire plus pour le 
besoin que je voy qu'il a de trucheman (parce qu'il parle fort mau
vais françoys et l'escrit encore plus mal), que pour croire qu'il soit 
besoin de ma recommendation à un tel home, qui vous a servy en 
vos premiers ans, qui est unique en son art, et qui est en extrême 
pauvreté. Il est vray que tout cela ne me faict pas accroire qu'il y ait 
des biens à doner pour tant de gens, ny que la liste des expectans 
ne soit. plus grande que celle de l'aumosne; aussy il dict qu'il se 
contantera de peu, et mesme d'une mediocre pension. Je sçay bien 
que, sy vous estiez dispensateur de ce bien la, il ne seroit pas oublié, 
et, à la vérité, ce n'est pas l'honeur de la France que un sy rare per
sonage y meure de faim. Quoyque ce soit, Monsieur, je vous le 
reconunende de rechef, en l'honeur des Muses dont vous tenez. 
' 0stre premiere norriture, et moy bien humblement à vostre hone 

~- ~ Y a dans l'original i:i1dµ.,j,d. 
3 · p et!e. déclaration eat à retenir. 
· ariaUlua latin t0327, f. 109 ro. 
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grace, priant Dieu vous doner, Monsieur, en santé lon gue el heu
reuse vie. 

De Baignolet , le xx• sep~embre 1566 , 
Vostre humble serviteur et a my, 

HENRY DE MESMES 1 • 

G 

L ettre de H·ançois, duc d'Alençon , d son fr ère Charles IX. 

Monseigneur, 

Depuis quelques jours, Angelo Vergesio, un de vos escrivins, seroit 
all é de vie à trépas sans avoir laissé aucuns en fans ou héritier , vous 
es tant par ce moyen Lous e l chascuns ses biens acquis par droict 
d'a ubeyne . Et d 'autant que ledicl Vergesio estoil Grec de nation, 
ayant laissé plusieurs livres de la lan gue grecq,ue, monsieur Dorat, 
voslre lec teur en grec, m'auroit requis vous supplier, en sa faveur 
e l recognoissance des services qu'il vous a faiclz el fait journelle
ment , lui vouloir faire don dudict droicl d 'aubeyne, 11011 tant pour 
le prouffict qu'il espère tirer des biens délaissez par ledict Vergesio , 
mais pour les livres en lan gue grecque, en laquelle il vous faicl ser
vice, desquelz il pourra cognoistre quelque chose pour l'instruction 
de ses disciples et auditeurs . Qui est cause, Monseigneur, que je 
vous supplie très humblement lui vouloir accorder le dict droicl, 
el, attendant sur ce voslre volunté, je prieray le Créateur vo us 
donner , Monseigneur, en parfaicte santé, très bonne, très longue et 
très he ureuse vie . 

Paris, ce dernier jour de avril 1569. 
Vostre très humble et très obéissant frère et serviteur, 

FRANÇOYS. 

En note, ces mols écrits d'une autre main : Il a plu au Roy de le 
accorder pou,· le bien du service 1 . 

Celle lettre a une grande importance et nécessite quelques obser• 
valions. 

1, L'original de cette curieuse lettre se trouve à notre Bibliothèque nationale 
(manuscrit 15882 du fonds français). Elle a été publiée pour la première fois par 
Philippe Tamizey de Larroque (Re11ue critique, 1812, n• IO, p. 160). Suivant cet 
érudit (ibid. ), le personnage à qui elle est adressée ne saurait être que le chan
c lier Michel de l'Hospital. 

2 . Chambre d s Comptes de Lille. Portefeuilles. Original. Publié par Le Glay, 
Analeclu historiques (Paris, Techener, 1838, in-8°), p. 245-2'6. 
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D'abord, elle nous renseigne d'une façon précise sur la date du 
décès d'Ange Vergèce. L'illustre calligraphe mourut en avril t569. 

Ensuite, il y est déclaré que le défunt ne laissait ni enfants ni 
héritiers. Dans le billet publié plus haut, sous la notation A, Ange 
Vergèce parle d'un sien neveu, copiste comme lui, et qui, d'après 
le contexte, habitait sOrement Paris. Ce billet n'étant pas daté, 
rien n'empêche d'admettre que ledit neveu était mort avant son 
oncle. Mais, d'un autre côté, Nicolas Vergèce, fils d'Ange Ver
gèce 1, vivait encore en avril !569, puisqu'il collabora à un petit 
recueil de poésies, Le Tumbeau de messire Gilles Bourdin, publié 
en !570 1 • 

L'assertion catégorique de celte lettre du duc d'Alençon, suivant 
laquelle Ange Vergèce n'aurait pas laissé d'enfant, est donc inconci
liable avec ce que nous savons par ailleurs et me paraît constituer, 
dans l'état actuel de nos connaissances, un problème insoluble. 
Souhaitons que quelque nouvelle découverte vienne faire la lumière 
sur ce point d'histoire littéraire. 

Depuis l'époque où nous avons consacré à Nicolas Vergèce les 
pages que l'on peut lire dans le tome premier de celte Bibliogra
phie 3 , nous avons été assez heureux pour mettre la main sur deux 
épigrammes de lui, que nous croyons devoir reproduire. Elles se 
trouvent au f. 96 du Parisinus latin 8139 et font partie d'un recueil 
intitulé : Diuersorum poeta,·um lusus in ai·genteam A1·istotelis ima
ginem antiquo numismate expressam, quœ eadem videtur effigies esse 
Jlichaelis Bospitalis, Galliœ cancellarii, cui donata est a Memmio, 
Lugduni, anno Domin·i. 1564. 

NICOLA! VERGECII. 
Forma uiro quam cernis erat, licet ipse decorem 

aspicias unum, dixeris esse duos. 
Par hic est animus, solers par mentis acumen, 

pa1· uirtutis honor, par probitatis amor : 

V 1: Nous ne parlons pas de sa fille, dont l'existence n'est rien moins que prouvée. 
oir le t. I, p. cLxxv1. 

. 2: Voir le t. I, p. CLxxxv, note 3. Un fils d'Ange Vergèce, dont le prénom n'est pas 
1nd1qué, copiai\ du grec, en t545-t546, à la Vaticane. C'était un garnement peu 
;e~omm_a.ndable. Si l'on veut s'édifier sur le compte de cette mala beatia crétoise, 

P
1 ;iut hre : Pierre Batilfol, ui Vaticane de Paul Ill à Paul Y (Paris, t890, in-tSJ, 

. •7-,i9_ 
3 • Pagea CLXXUII et suivantes. 
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hoc uno supcrat quod quœ prius ille sub umhra 
scripscrat, hic factis comprobat atque facit. 

EIVSDEM. 
Cernis ul in nitido ficlus Slagyrila mclallo 

a se alium referat, sil similisquc sui? 
Ut sibi sil constans tolus, dum nare sagaci 

uesligat primre matris inane chaos. 
Nunc quoquc nescio quid meditans profcrre uidctur, 

sed falo uclitus dcteriore tacet. 

583 
PTOLEMAEI 

MATUE~IATICAE 
CONSTRVCTIONIS 

Liber primus. 
Addit,1J explicationes aliquot locorum 

Ab RRASMO RIIEINHOLT 
Salueldensi. 

LVTETIAE, Apud Gulielmum Cauellat, in pingui Gal
lina, ex aduerso Collegij Caml'1·acensis. 

t556. 

In-8° de 8 feuillets non chiffrés + 76 feuillets chiffrés + une 
planche. Signatures : a, A-K, de 8 feuillets chacune, sauf la dernière, 
qui n'en a que 4 seulement. Marque typographique sur le titre. 
Rarissime. 

Epitre dédicatoire : Clariss. viro nobilitate generis et virtute 
prœslanti Chrislophoro Carolouicio Erasmus Rheinholt Salueldensis 
S. P. Ainsi datée : Anno 1549, in Pascate, quo à primo Pascale, quod 
exiLuri ex .iEgypto Israëlitre celebràrunt, anni exacti sunt 3058. 

CLAVDII PTOLEMAEI MATIIEMATICAE constructionis 
Liber secundus Latina interpretalione recèns donatus. Ad /o. 
Magnenium medicum, $" regirt Mathematicœ scientùe professo
rem. L VTETIAE, Apud Gulielmum Cauellat, in pingui Gallina, 
ex aduerso Collegij Cameracensis. 



ANNÉE t556 67 

In-8° de 62 feuillets chiffrés (dont le dernier porte par erreur 61) 
el deux feuillets non chiffrés. Signatures : a-h, de 8 feuillets cha
cune. Marque typographique sur le titre. 

fpttre dédicatoire : St. Gracilis Io. Magnenio, medico longe 
praeslantiss. & Mathematicœ scientiœ regio apud Lutetiam pro
fessori, S. D. Ainsi datée: Lutetiœ, Idibus Aprilisi556 (t3 avril !556). 

Bibliothèque de la ville de Hambourg : Realcat. RB. Vol. IX, p. 280. 

NoTE sua L'ANNÉE !556. 

Nous croyons devoir signaier la publication, en celte année, du 
rarissime opuscule dont 'Voici la description. 

Titre général : 
Duo carmina in honorem D. Iacobi Basilici, nobilis Grœci, 

domini Sami, &c. scripta a poetis ab eodem laureatis. Wite
hergre. 1556. 

Titre de la première pièce de ve,·s : 
Heraclidœ lacobo Basilico, equiti aurato et comiti Palatino, 

nobili Grreco, domino Sami et marchioni in Paro, &c. g1·ati
tudinis ergo scripsit Zacharias Prretorius Mansf eldP.nsis, ab 
eodem, potestate D. Caroli V Cœsaris, laurea donatus anno 
f556, 4 cal. iunii. 

Titre de la seconde pièce de ve,·s : 
Heraclidœ Iacoho Basilico, equiti aurato et comiti Palatino, 

domino Sami et marchioni in Paro, etc. Gratitudinis ergo 
~cripsit Franciscus Raphael Iletstetensis, ab eodem, Caroli V 
•mpera to ris potes ta te, laurea donatus anno t 556 1 • 

In-4<> de quatre feuillets non chiffrés. 
Bibliothèque du Musée britannique : H4-09. g. 

1141·.,~oua avons reproduit ces deux pièces de vers dans Deux vies de Jacques 
11 ic08 (P . ar1a, Maisonneuve, 1889, 8•), pp. 263-272. 
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584 

ARISTOTELIS LIBER NVNC PRIMVM VERSVS, Aduersus 
Xenophanem, Zenonem, et Gorgiam : interprete Arno/do Fer
rono Burdigalësi Reqio Consiliario. Bessarionis Niceni disputa
tio de infinito pro Xenop!tane, Melisso, Parmenide aduersllS 
Aristotelem. Arno/di Ferroni pro Aristotele aduersus Bessa
rionem lihellus. LVGDVNI APVD IOAN. TORNAESIVM. 
M. D. LVII. 

ln-8° de 90 pages + un feuillet blanc au recto et ayant au verso 
une marque typographique, plus deux feuillets entièrement blancs. 
Rarissime volume, dont le titre est encadré dans une fort jolie 
xylographie. 

Indépendamment de ce qui est annoncé sur le titre, on trouve 
(Pag. 63-7 3) : Maximi Tyrii qui sil finis philosophiœ, decla.matio 
in philosophos dissenlientes. (Pages 7 4-90 :) Ob philosophorum 
dissentiones non esse de gradu deijciendam Philosophiam, Res
ponsio Arnoldi Ferroni. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inv. Rés. R 2024-. 
Bibliothèque .Mazarine : n• 274-7t. 

585 

BPOAOTOr AOfOI ENNEA, OIUEP EilIKAAOrNTAI MOn::AI. 
HERODOTI LIBRI NOVEM, QVIBVS MVSARVM INDITA 
SVNT NOMINA. KÀrn~ Eù-.épmi 82.Àe(2. MEÀ1t0f,1,évri Tep4L-z6pll 
'Epcx'tw IloÀui-i-vlcx Oùpcxvtcx KcxÀÀLomi. Clio. Euterpe. Thalia. Mel
pomene. Terpsichore. Erato. Polymnia. Vrania. Calliope. AD 
HAEC, fEOPfIOî fEMIITOr TOî KAI IIAH90NOI, mpt "t6iv 
f-1,E":Œ ....,..v Èv Mcxv-:wEl:f f-1-«Xl\Y, ~~ô).lcx W, GEORG II GEMISTI, 
QVI ET PLETHO dicilur, de ijs quœ post pugnam ad Man
tineam gesta sunt, Libri II. Vnà cum IOACHIMI CAMERARII 
Pr;efatione, Annotationihus, Herodoti ttita : deq; figuris: (f qua 
usus est Dialecto, omnia in studiosorum utilitatem diligenter 
conscripta. BASILEAE EX OFFlcina Heruagiana. 

(Page 310 :) BASILEAE, PER IOANNEM HERV A-
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GIVM ET BERNARDVM BRAND, ANNO SALVTIS humanre 
M. D. LVII. Mense Marlio. 

ln-folio de dix feuillets non chiffrés + 3f.O pages + un feuillet 
au verso duquel figure la marque typographique. Rare. 

Bibliothèque nationale d'Athènes: Philolog. gr. 243{ (t). 

586 

C0NSTANTINI LASCARIS BYZANTINI GRAMMATICAE 
C0MPENDIVM Adiectis in fine quibusdam opusculis, ad grrecre 
Jinguœ scientiam aptissimis. Cum latina interpretatione è 
regione apposita, ut conferri à quouis tyrone possint. Apud 
Paulum Manutium, Aldi F. VENETIIS, MDLVII. 

In-8° de 464 feuillets chiffrés. Ancre aldine sur le titre. Les 
indications d'imprimeur, de lieu et de date sont répélées au verso 
du dernier feuillet. Rare et recherché. 

Bibliothèque nationale de Paris : X 286 (lnv. X 6657). 
Bibliothèque Mazarine : no 2006i. 
Bibliothèque nationale d'Athènes : Philolog. gr. 33{9. 

587 

La Généalogie du grand Turq, et la dignité des offices et 
ordre de sa Cour; avec l'origine des princes, et la manière 
de vivre, et cérémonie des Turqs. Plus une hriève narration 
de la grande et inhumaine cruauté du soltan Solyman, grand 
empereur des Turqs, rontre soltan Mustapha, son fils atné, 
traduite de latin et imprimée à Lyon, par Benoist Rigaud et 
Jean Saugrain. t557. 

In-t6. Nous empruntons ce titre à Brunet, Manuel du Lil,1·aire, 
;,. II_, col. 1529, qui l'a lui-même emprunté à La Croix du Maine, 

i6liot hèque française, t. Il, p. 168. 
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588 

(A} 

PHYSICORVM ARISTOTELIS LIBRI. Adiecimus Argumenta 
in singulos libros ex optimis Grœcorum commentarijs iam 
recens conuersa. Ioanne Argyropylo & Francis. Vatablo Inter
pretibus. LVGDVNI, Apud Antonium Vincentium. 1558. 

ln-8° de iO feuillets non chiffrés + 2l0 pages + t feuillet (qui 
manque dans cet exemplaire). Signatures : *, **; a-n, de 8 feuillels 
chacune, sauf a qui n'en a que 2 seulement, et n, qui en a to. 
Marque typographique sur le tilre. 

(B) 

ARISTOTELIS DE CAELO LIBRI QVATVOR. Ioanne Argyropylo 
Byzantio Interprete. LVGDVNI, Apud Antonium Vincentium. 
!553 (sic). (A la fin :) LVGDVNI, Excudebat Michael Syluius. 
1553 (sic). 

In-8° de t 15 pages+ t page non chiffrée + 6 feuillets non chiffrés. 
Signatures : a-g, 8 feuillets chacune; h, 2 feuillets; *' 6 feuillels. 
Marque typographique sur le titre. 

(C} 

ARISTOTELIS DE GENERATIONE ET CORRVPTIONE LIBRI DVO. 

Francisco Vatahlo interprete. LVGDVNI, Apud Antonium Vin
cenlium. !553 (sic). (A la fin:} LVGDVNI, Excudebat Michael 
Syluius. 1553. (sic). 

In-8° de 67 pages + t page non chiffrée + -4 feuillets non chiffrés. 
Signatures : aa-dd, 8 feuillets chacune ; ee, -4 feuillets ; * *' -4 feuil
lets. Marque typographique sur le titre. 

(D} 

METEOROLOGICORVM ARISTOTELIS LIBRI QVATVOR. 
Francisco fotablo lnterprete. LVGDVNI, Apud Antonium Vin
cmtium, 1559. (A la fin:} LVGDVNI, Excudebat Symphorianus 
Barbierus. 1559. 
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In-8° de i58 pages + i feuillet non chiffré. Signatures : A-K, de 
8 feuillets chacune. Marque typographique sur le titre. 

(E) 

ARISTOTELIS DE ANIMA LIBRI TRES.*· loanne Argyropylo 
B,yzantio lnterprete. LVGDVNI. Apud Antonium Vincentium. 
1559. 

In-8° de i06 pages+ i feuillet (qui manque dans cet exemplaire). 
Signatures : a-f, de 8 feuillets chacune; g, de 6 feuillets. Marque 
typographique sur le titre. 

De 

(F) 

ARISTOTELIS STAGIRITAE, 
Sensu & Sensili, 
Memoria & Reminiscentia, 
Somno & Vigilia, 
Insomnijs, 
Diuinatione in somno, 
Longitudine & brcuitate Vitre 
Iuuentute & Senectute, & Vita, 
& Morte, & Respiratione. 

Francisco Vatahlo Interprete. LVGDVNI, Apud 
Vincentium, 1559. 

Libri 
smgu

li. 

Antonium 

In-Su de {54 pages + i feuillet non chiffré. Signatures : A-K, de 
8 feuillets chacune, saufla dernière qui n'en a que 6. Marque typo• 
graphique sur le ti lre. 

Page 3 : ARGVMENTVM LIBR0RVM, QVAE Parua uocant natu
ralia, per Nicolaum Leonicum. 

Il est excessivement rare de trouver ces 6 volumes réunis. 
Bibliothèque universitaire de Gôttingen: Auct. gr. IV. 965. 

589 

Aristotelis Rhetoricorum ad Theodecten, Georgio Trapezuntio 
interprete, Libri Ill. NVNC RECENS AD GR.!Ecam veritatem 
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1·ecr,g11iti, {; doctissimis argumentis, singulis capitihus prtefixis 
illustrati. PARISJlS. Ex Typographia Thom,7! Richardi suh 
Bibliis aureis, è regione col!Pgij Remensis. f 559. 

(A la fin:) PARISllS, EXCVDEBAT THOMAS RICHARDVS. 
M.D.XLVIII (sic). 

In-4° de 86 feuillets chiffrés, divis{,s en 21 cahiers de 4 feuillets 
chacun, saurie dernier qui en a six. Signatures: A-H, i-v, X. Marque 
sur le litre. Rarissime édi lion. 

Bihlioth,'.·que ùe la ville ùe Caen : C.h. t 3. 4. L 

590 
ALEXANDRI IMOLE~SIS IN DIGESTVM VETVS LEC

TVRAE Quibus accesserunt Fran. Curt. Bernard. de Landr. 
& aliorum doctissimorum lurisc. annotationes. LVGDVNI 
1\1. D. LVIII. 

(En tête du feuillet 3 recto :) Lecture excellentissimi luris 
Monarche D. Alexandri Tarlagni Imolësis in ff. velus: quibus 
accesserunt Francisci Curlii, Bernardini de Landriano, Ant. 
Friicisci, & Thome Diplouatacij adnotamëta. 

(A la fin :) tI Domini Alexandri Tartagni Commentaria cum 
hisce additionibus que in alijs hucusq:; impressis deerant dili
genti cura ac summo studio elaborata, Lugduni excusa fuere, 
per Pelrnm Fradin. t558. 

In-folio de t91 feuillets chiffrés + un feuillet blanc, mais il y a 
réellement en tout 19-i feuillets, car les feuillets 2 et 3 sont répétés. 
Marque sur le titre. 

ALEXANDRI TARTAGNI 11\IOLENSIS IN PRIMAM 
INFORTIATI PARTE~ COlBIENTARIA REcens ab omnibus 
mendis repurgata. LVGDVNI. M. D. LVIII. 

(En the du feuillet 2, c/1ilfré 7 par erreur :) Incipiunt Com
mcnlaria excellélissimi U. J. l\fonarche Diii Alexadri Tartagni 
lmoliisis, sup. prima Infortiati cü summarijs apostillisq:; Iur. 
vtriusq:; doctoris do. Fracisci de curte, domini Bernardini de 

J 
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Landriano Mediolanen. & do. Anlonii Francisci de docto. Pa
tauini, Ac etiii domini Thome diplouatacii aliorumq3 doctorn3, 
que in alijs hactenus impressis desiderabantur, nouiter editis, 
& suis in locis diligenter insertis. 

(A la fin:) Lugduni Excudebat Claudius Seruanius. 

In-folio de 165 feuillets chiffrés + un f. blanc. Marque sur le litre. 

ALEXANDRI IMOLENSIS IN SECVNDAM INFORTIATI 
CO:l\lMENTARII RECOGNITI. Accessere doctissimre annota
tiones Francisci de Corte, & Bernardini de Landriano. LVG
DVNI. M. D. LVIII. 

(A la fin :) t[ Lugduni excussa fuernnt bec Commentaria 
Alexandri Tartagni, cum hisce additionibus, que in alijs hucusq3 
lmpressis deerant, diligenti cura ac summo studio elaborata. 

In-folio de t58 feuillets chiffrés. Il est rare de trouver ces trois 
,·olumes réunis. 

Bibliothèque Mazarine : n• 2859. 

591 

Arbor illustrissimre Heraclidarum familire, qure & Diasorina, 
Basilica ac Despotica vocatur, iuslificata, comprobata, monu
mentisque et insignibus adaucta ab invictissimo Carolo V, 
Rom. Imp. et ab imperiali consistorio, anno M. D. LV. 

(A la fin :) Impressum Coronre ' anno M. D. LVIII. 

Deux feuilles in-folio. Nous n'avons pas vu l'original de la présente 
Généalogie, dont l'auteur est le fameux JACQUES BAsmcos, seigneur 
de Samos, marquis de Paros, comte palatin et prince de Moldavie. 
Nous empruntons le titre et la souscription de ce rarissime et pré
cieux document à la Vita Jacobi /Jespotœ de Jean Sommer 1 , en appen• 
dice de laquelle l'a reproduit Petrus Albinos de Schneeberg. Voici 
en quels termes Albinos s'exprime concernant la dite Généalogie 

L Cronstadt de Transylvanie. 
2. Nous en avons donné une nouvelJe édition dans Deux vies de Jacques Basili

co, (Pari■, J. Maisonneuve, 1889, in-8°). 
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Genealogia qum sequitur edita est ab ipso lacobo Despota eo lem
pore quo ex Moldauia, oh insidias Alexandri, ibidem reguli, profugus 
exulauit in Transyluania. De ea quid senliendum sil eruditi iudica
bunt 1• Nos etiam infra, in explicatione quorumdam locorum in 
libello Sommeri, menlionem eius rei fecimus. Cum autem addenda 
hoc loco videretur, propterea quod Sommerus eius meminerit et quia 
sic visum et autori huius edilionis prœcipuo, domino Matthiœ Iloczio, 
etc., atque exemplum Coronense in charta conglutinata duorum ma
gnorum filiorum in potenfi, ut loquuntur, fo,·ma editum esset, nos 
libe\lum aptiorem fore arbitrati sumus, si bac forma in pagellas 
paruas coniiceretur : ita tamen ne omnino aliquid a priori editione 
et in titulo et serie mutaretur 1 • 

592 
ONOSANDRI PLATONICI DE OPTIMO IMPERATORE, 

alq3 adeo de re militari NICOLAO SAGVNTINO Interprete. 
RAPHAELIS VOLATERRANI Princeps, in quo rei militaris 
summa continetur. AGAPETI DIACONI de officio Regis ad 
Iustinianum Imperatorem, Albano Torino Interprete. PL V
TARCHI lihellus, quôd in principe requiritur doctrina, 
ERASMO ROTERODAMO Interprete. BASILEAE, M.D.LVIII. 

In-8° de 8 feuillets non chiffrés et 224 pages fautivement chiffrées. 
Signatures : a, a-o, de 8 feuillets chacune. Rare. J:;pttre dédicatoire 
d'Albanus Torinus à Bernard, marquis de Bade, datée de Bàle, 
calendes de septembre i54t. Voir, dans le tome III, p. 404, n° -H 7, 
l'édition qui porte cette dernière date. 

Bibliothèque royale de Munich: A. Gr. b. 2368. 

t. Voir, à ce sujet, Grégoire Urccbi, Chronique de Moldavie (éd. tmile Picot), 
p. 400-403. 

2. Voir Deux vies de Jacques Basilicos, p. 59. La Généalogie proprement dite 
occupe les p. 60-6l de notre édition; et les p. 6l-65 de l'édition donnée en 1581 
par Petrus Albinu1, et décrite plus loin, sous cette date. 
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593 
0EOKPITOf ElâfAAIA ES KAI TPIAKON-r«, i,u-rœ rrx_oÀ(1J>v ek -:œ 

' ' ' Z ' - K ÀÀ ' ' ' À' ' ' ' L7l ';Œ 1tpo-re:pt1 Œ"X,ŒPLOU ':OU Œ Le:pyou 1tŒVU wtpe: L!'IJ>V • XtlL ELt; ':71V 
' I ' - II '!o ( ' ' ' ' ' À ' crupLïf«, Ci>tlVVOU 'tOU e:oœa 11ou • ct1t0Cf71f,ULCi>crEWV ';&: ELt; 'ttl OL1ttl, 

IÀépl'ou -roü SuÀa.vôpou. TOf AfTOr 0EOKPITOf E1tL1pa.11l'ix-rix, 
füÀexui;, xixt 11-repuyLov. THEOCRITI IDYLLIA SEX ET TRI
GINta, cum Scholijs in octodecim priora Zacharire Calliergi 
perquàm utilibus : & in fistulam, Ioannis Pedasimi : Annota
tiunculiscb in reliqua, Guilielmi Xylandri. Eiusdem Theocriti 
Epigrammata, Bipennis, & Ala. FRANCFORT! (sic), PER 
PEtrum BrufJachium. 

In-8° de quatre feuillets non chiffrés et 363 pages. En tête, épttre 
dédicatoire de Guillaume Xylander d'Augsbourgaux jeunes gens qui 
étudient la langue et la poésie grecque ; elle est datée de Bâle, veille 
des calendes de septembre (31 aotlt) 1558. 

Interpretatio Eidylliorum TheoCRITI, DICTATA IN ACA
DEMIA VVITEBERgensi, à VITO Vuinsemio. Adiecta sunt 
& Scbolia, quibus loca difficiliora explicantur. Accessit etiam 
rerum & uerborum memorabilium copiosus INDEX. FRANCO
FORTI, PER Petrum Bruf>achium. 

(A !afin :) FRANCOFORTI, EX OFFicina Petri Brubacbij, 
Anno Salutis humanre M. D. LVIII. Mense lunio. 

In-8° de quatre feuillets non chiffrés, 300 pages et huit feuillets non 
chiffrés. :i:!pttre dédicatoire de Vitus Winsemius à Ulrich Mordisin, 
datée de 1558. Il est assez difficile de trouver ces deux volumes réunis 

Bibliothèque Sainte-Geneviève (à Paris) : Y 204-. 
Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : 4-2304-. 

- :TPIWAION : -

(A la fin :) To 1ttipôv ~L6À(ov 'tE"t'U1tll>"t'tlL IJ.ÈV tV&:"t'(71crL, 'ltOVIJ> XPLr.O
'fO?O:J '.OÙ ~ixvér.ou !'&:'tœ 1tÀe:(ff7lt; œvixyvwcrewi; xixt H-rop8wcre:IJ>t; : -
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In-folio de 254 feuillets chiffrés, divisés en 32 cahiers de 8 tr. 
chacun, saur le dernier qui n'en a que 6 seulement. Communiqué 
par A. Papadopoulos Kérameus. 

Bibliothèque du S. Sépulcre <le Jérusalem : KP'. «. t2. 

595 
TA Tor MAKAPIOr IOANNOr (sic) TOr '1AMAIKHNOr EPrA 

DEATI IOANNIS DAMASCENI OPERA. ITEM loannis Cas
siani Ercmitœ non prorsus DISSIMILIS ARGVMENTI LIBRI 
ALIQVOT quorum omnium tàm huius quam illius elenchum 
uersa pagina, singulorum autem argumenta in prrefatione 
repcrics. BASILEIE. Cum gratia & priuilegio Cres. Maiestatis. 
(A la fin :) BASILEAE, PER HENRICHVM PETRI, ANNO 
M. D. LIX. MENSE SEPTEMBRI. 

In-folio de t8 feuillets non chiffrés + t0-17 pages + une page 
avec la marque typographique, qui figure également sur le tilre. 
l!:pllre dédicatoire de Marcus Hopperus de Bâle à Thomas a Planta, 
évêque de Coire ou de la Haule-Rhétie, datée de Bâle, premier 
aotH f5j9. 

Les pages 569 à 6j6 contiennent : Historia duorum Christi marty
rum, GEORGIO TRA.PEZVXTIO inlerprele. 

llihliothrque nationale ùe Paris : lment. C 900. 

596 
MICHAELIS EPBESII SCBOLIA, ID EST, BREVIS SED 

ERJ'l>ITA ATQrE J'TILJS I~TERPRETATIO IN 1111. LIBROS 
At·isloll'lis De partibus animalium. DO.VIN/CO J/ONTHE
SA J'RO J'ERO.YE.YSI I.YTERPRETE. !ùmc primm11m (sic) in 
lur,·m edita. BASILEAE PER PETRJ".V PERNAM M. D. LTX. 
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In-8° de 325 pages chiffrées + t5 pages non chiffrées, dont les 
deux dernières blanches. Marque typographique sur le titre. Edi
tion peu commune. 

Les pages 20t à 325 comprennent la traduction latine par N1cous 
LÉONICOS ÎHOM.EOS du premier livre De partibus animalium d'Aristote, 
avec le commentaire du même Thomœos. 

Bibliothèque Mazarine : n• 28839 B (Relié avec l'éd. de f54et). 
Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : n• 4¼599. 

597 
M. T. Cicero

NIS DE OFFICIIS. 
LIBRI III. 

Cato maior, sine de Seneclute. Lœlius, siue de Amicitia. 
Somnium Scipionis. Paradoxa. Sylloge lib. de Repub. 8EOMl
POr DEPI fBPO:E EPMHNEIA, KAI ONEIPm: l:KIDIONO:E. POST 
POSTREMAM NA VGERIAnàm, {f Victorianam, correctionem 
Emendata à IOANNE STVRMIO. Cum INDICE locupletissimo. 
AdditlB etiam sunt Erasmi Roterodami, {; Philippi Melanchto
nis, {; Bartholom;ei Latomi annotationes in eosdem li61·0s. Omnia, 
quàm antehac, {; locupletiorà {; emendatiora. CVM GRATIA 
ET PRIVILEGIO CéBsaris ad Annos Octo. M. D. LIX. 

In-8° de 56 feuillets non chiffrés (dont 2 blancs) + t3t feuillets 
chiffrés + 83 feuillets non chiffrés, divisés en 34 cahiers. Signa
tures : aa, A-Z, Aa-Ii, de 8 feuillets chacune; Kk, de 6 feuillets 
seulement. ldition d'une extrême rareté. La disposition du titre 
n'a été conservée que pour les trois premières lignes. 

En tête du volume, on trouve une épitre dédir.atoire de Ioannes 
Sturmius à Stanislas, fils de Severinus, datée de Strasbourg, tO avant 
les calendes d'avril (23 mars) t54t ; une épitre de Ioannes Baptista 
à Marcus Molinos; un Discours aux étudiants (Egnatius studiosis); 
enfin une lpttre d'lrasme à Iacobus Tutor, datée de Louvain, 
-1 avant les ides de septembre ( 10 septembre) t5l9. 

Bibliothèque du Musée britannique : 1385 .b. U. (et non t385. b. t2., 
comme le Catalogue imprimé l'indique par sui te d'une erreur typographique). 
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598 

AD EMANVELEM 
PHILIBERTVM 

SERENISS. AC INVICTISS. 
SABA VDIAE DVCEM ETC. 

Dominici Cyllenii Grreci de vetere & recentiore scientia 
militari, omnium Bellorum genera, terrestria perinde ac naua
lia, necnon tormentorum rationes complectente, opus, veluti 
ad quendam artis & disciplinre ordinem redactum, cunctis Duci
bus ac militibus perutile, nec minus domi, quàm foris condu
cibile. CVM GRAT/A ET PRIVILEGIO. VENETIIS APVD 
FRANCISCVM DE PORTONARIIS MDLIX. 

(Au bas de la dernière page:) 

VENETIIS APVD COMINVM DE TRIDINO MONTISFERRATI. 
MDLIX. 

In-folio de 6 feuillets non chiffrés + 66 feuillets chiffrés. Signa
tures : t, A-L, de 6 feuillets chacune. Marque typographique sur le 
titre, dont la disposition a été conservée ci-dessus pour les quatre 
premières lignes seulement. Rare. 

Les feuillets liminaires 2-3 contiennent l'épître dédicatoire de 
D0MIN1cvs CYLLENIUS à Emmanuel Philibert. 

F. lim. 4•0 à 5•0 : Préface de l'auteur. 
Feuillet lim. 5 v0 , blanc. 
Feuillet 6 liminaire : Index et errata. 
Biblioth. oat. de Paris: Inv. M 705 et R 529. 
Bibliothèque d'lngram Bywater (à Londres). 

599 

IEPON €YArr€AION, 'H ftlv 1t0tpoûcr0t ~(6),oç VEc.>c;t ~u1tc!>811. 
à.ve8ec.>p°/j811 ÔÈ u-rt' t!'-OÛ CJ'U~CdV !'-OVcx°xoû, xur.plou -roû ~ep,6ÉÀou. 
t7tL!'-EÀElCf -:È mÀÀii xact tmÔLop8c!>cre,, C:,ç -ro -:ii; èxxÀ110-latç -rë;iv 
pc.> l'-aclc.>v È8oç. 

(A la fin :) 'Eve-rl11crLv 1t0tf& 'Iacxc!>6ou -:oû ALoyxlvou. Cffe'· 'H -rë;iv 
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-:E-:pa.olwv xa.'tÙ -:ci;LY œxoÀou8(a.. a.~yôe~718LxÀ-p.v;o1tpcrtucpz. u A1ta.vrci 
ELO'L 't'E't'pŒÔLa.. 

In-folio de 130 feuillets non chiffrés, divisés en 22 cahiers de six 
feuillets chacun, sauf le dernier qui n'en a que 4. 

L'indication &1tœv-tœ elcrt -tttp:i8tœ est doublement erronée. Elle est 
ainsi rectifiée, par une note manuscrite, dans l'exemplaire sur lequel 
a été faite la présente description : fcro~ (sic) -tpt&Btœ 1tÀ~v -toü X· 61tEp 
èir.l 812010v (s-ic). Sur le titre, placé dans un encadrement xylogra
phique, figurent la marque de Jacques Leoncini eL celle d'André 
Counadis. Au verso du titre, il y a un bois représentant le Cruci
fiement. Rarissime. Communiqué par A. Papadopoulos Kérameus. 

Bibliothèque du Grand Séminaire de Chalki. 

600 

ARISTOTELIS STAGIRITAE PERIPATETICORVM PRIN
cipis ad Nicomachum libri decem. loanne Argyropylo Byzantio 
interpretf', nuper ad Grecum exemplar diligentissime reco
gniti. Gum Donati Acciaioli Florentini viri doctissimi Commen
tarijs, denuà in lucem editi. Quot tibi, Lector, ex hac postrema 
editione locos restitutos habeas nostra hrec si cum creteris con
feras, facile deprehendes. Nam prreter verba mutilata et con
fusa, integras quoque lineas qure in prioribus editionibus non 
habebantur, fideliter restituimus. LVGDVNI, Apud Antonium 
Vincentium. {560. 

(A la fin on lit :) LV GD V N 1, Excudebat Symphorianus 
Barbierus. · 

In-8° de 12 feuillets non chiffrés + 919 pages. Marque typogra
phique sur le titre. Rarissime édition. Cotée 2 fr. 50, sous le b.0 781 bis, 
dans le Catalogue 100 de Enrico Vismara (Milan, 1901, in-8°), p. 28. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise): n• U582. 
Bibliothèque nationale d'Athènes: Philolog. gr. 1382. 
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601 

S. TIIOllAE AQVINATIS IN TRES LIBROS ARISTO. DE 
A~IMA prœclarissima Expositio : CVll DVPLICI TEXTVS 
TRANSLA.TIO~E : ANTIQV A scilicet, & noua Argyropyli : 
~ vrER recogni la, & Doctissimorum virorü cura & ingenio ab 
innumeris expurgata erroribus : necnon curiosis & ante bac 
non visis exactissimis Adnotationibus copiosissimè referta : 
Cui etiam singularum Lectionum summre mira breuitaue (sic) 
collectre, ad Studiosorum commodum addiue sunt. ACCEDVNT 
AD H.tEC ACVTISSil\l.tE QV .tESTIONES Magistri Dominici de 
Flandria, à quam plurimis mendis recens castigatœ ad Textus 
{; exposilionis dilucitlationem perutiles. A.DDV~TVR IIIS, 
OMNIVM IN HOC OPERE CONTENTORVM, Tres accuratis
simi, ac copiosissimi Indices : vnus in Textos expositionem, 
aller in DoM1N1c1 Flandrensis Qurestioncs, Reliquus ad lectionum 
summas. VENEms, Apud Hieronymum Scottum. l\lDLX. 

(A la fin :) VE:-1Ems, Apud Hie1·onymum Scottum. MDLX. 

In-folio de six feuillets non chiffrés + 380 colonnes + t feuillet 
non chiffré. Signatures : *, A-M, de 8 feuillets chacune, sauf *• qui 
n'en a que 6. Sur le litre, « portrait» d'Aristote. Marque typogra
phique à la fin du volume. Très rare. Un exemplaire bien relié en 
peau de truie était en vente (le 28 mai t900) au prix de 5 francs chez 
un bouquiniste du Quai Voltaire, à Paris. 

Bibliothèque universitaire de Munich : Philos. 128.5. 

602 

ALPIIABEtum Grrecum. PARISilS, Ex T,llpographia Tlwmœ 
Riclwrdi, sttb Bihliis aureis, è regione collegij Remensis. 1560. 

ln-4° de t6 feuillets non chiffrés, divisés en quatre cahiers. 
Signature!\ : A el B, quatre feuillets chacune; C, 2 feuillets; D, 
6 f<'uillels. Marque typographique sur le litre. Belle el rarissime 
édition. 

Contient le traité de Janus Lascaris De veris Gr,t?carum literaru11& 

1 
_j 
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apud antiquas formis et eau.ris, déjà imprimé en t536 et t5-i8. Voir 
Je tome III, p. 363, n• 353; et p. 449, n• 490. 

Bibliothèque du Musée britannique: 624.. c. 21. (t). 

603 
JOAN. SAMBVCI PAN. ORATIO IN OBITVM GENEROSI 

AC MAGNIFICI ADOLESCENTIS GEORG II Bona Transyluani, 
Domini in Landseehr, & Laknpach &c. Qui mortuus est, v1. Sep
lemb. anni i559. Addila sunt in fine doctissimorum aliquot 
virorum Epitaphia Grreca, & Latina. PATA VII. Gratiosus 
Perchacinus excudehat i560. 

In-4° de seize feuillets. Marque de l'imprimeur sur le titre et à la 
fin. ipitre dédicatoire de J. Sambucus à Nicolas Olahczasar, datée 
de Padoue, i" octobre t559. 

Au f. t3, on trouve deux distiques grecs de M1ceEL SoPIIJANOs. 
Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : Miscell. 9a. to. 

60~ 

(A) 

DELL' HISTORIA VNIVERSALE DELL' ORIGINE ET 
IMPERIO DE TVRCHI. PARTE PRIMA, NELLA QVALE SI 
CONTENGONO GLI offici, le leggi, e i costumi di quella 
natione, cosi in tempo di pace, corne di guerra. CON VNA 
TA VOLA COPIOSISSIMA di tulle le cose piu notabili dell' 
opera. RACCOLTA DA FRANCESCO SANSOVINO. IN 
VENETIA. 

(A la fin :) IL REGISTRO. * A B C D E F G H I K L M N 0 
P Q R ST VX. Tutti sono Quaderni. IN VENETIA APPRESSO 
FRANCESCO SANSOVINO ET COMPAGNI. MDLX. 

In-4° de 8 feuillets non chiffrés + t68 feuillets chiffrés. Marque 
typographique sur le titre. Rarissime. 

6 
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En têle du volume, épitre dédicatoire de Francesco Sansovino 
al Magnifico et Honoratissimo Sig. il Signor Bartolomeo Compagni 
gentil' huomo Fiorentino, mio signm·e. Elle est suivie d'un avis au 
lecteur et d'une table des matières. 

Ce volume renferme les deux ouvrages suivants de Théodore 
Spandounino Cantacuzène : 

TRATTATO DI THEODORO SPANDVGINO CANTACV
SINO GENTILHVOMO COSTANTINOPOLITANO DE COS
TVMI DE TVRCHI (Commence au feuillet 82recto). 

LA VITA DI SACH ISMAEL ET TAMAS RE DI PERSIA 
CHIAMATI SOFFI: NELLA QVALE SI VEDE LA CAGIONE 
DELLA CONTROVERSIA CH' E TRA IL TVRCO E IL SOFFI, 
di Theodoro Spandugino (Commence au feuillet t25 verso). 

Bibliothèque du Musée britannique : 280. g. 16. 

(B) 

DELL' HISTORIA VNIVERSALE DELL' ORIGINE ET 
IMPERIO DE TVRCHI PARTE SECONDA. NELLA QVALE 
SI CONTENGONO TVTTE le guerre fatte da quel/a natione. 
CON LE VITE PARTICOLARI DEI PRINCIP! O'ITOMANI 
FINO AL TEllPO PRESENTE. RACCOLTA DA M. FRAN
CESCO SANSOVINO. IN VENETIA. M. DLX. 

(A la fin :) IL REGISTRO. * A B C DE F G H I K L M N 0 
P Q R S. Tutti sono Quaderni, eccetto * ch' è Duerno, IN VENE
T/A APPRESSO M. FRANCESCO SANSOVINO. MDLX. 

In-4• de 4 feuillets non chiffrés + U4 feuillets chiffrés. Marque 
typographique 11ur le tilre. En tête du volume, avis de Francesco 
Sansovino aux lecteurs, suivi d'une table des matières. 

Au feuillet 44 verso commence l'opuscule suivant : 

DISCORSO DI THEODORO SPANDVGINO CANTACVSINO 
GENTILBVOMO COSTANTINOPOLITANO DELLA ORIGINE 
DE PRINCIP! TVRCIII. 

Bibliothèque du Musée britanni11ue : :!80. g. t 7. 

(C) 

DELL' HISTORIA VNIVERSALE DELL' ORIGINE ET 

l 
,1 
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IMPERIO DE TVRCHI. PARTE TERZA. NELLA QV ALE SI 
CONTENGONO l'imprese particolari fatte prima da Saracini & 
poi da Principi Ottomani in molte Prouincie del Mondo fino al 
tempo presente. RACCOLTA PER FRANCESCO SANSOVINO. 
IN VENETIA. MDLXI. 

(A la fin :) REGISTRO. * A B C D E F G H I K LM NO P Q 
R S T V X Y Z, AA BB CC DD EE FF GG HH II KK LL MM 
NN 00 PP QQ RR SS TT VV XX YY. Tutti sono duerni. IN 
VENETIA, APPRESSO FRANCESCO SANSOVINO. MDLXI. 

In-4P de 4, feuillets non chiffrés + i80 feuillets chiffrés. Marque 
typographique sur le litre. 

En tête du volume, épitre dédicatoire de Francesco Sansovino 
allo Illustriss. et Valorosiss. signo1·e il signor Hieronimo Ma1·tinen90 
Governator di Verona per lo Serenissimo dominio di Venetia. Elle est 
sans date. Viennent ensuite un avis de Sansovino au lecteur et une 
table des matières. 

Ce volume renferme les deux opuscules dont voici les intitulés : 

LETTERA DI LIONARDO DA CHIO Arciuescouo di Mctcl
lino, scritta a Papa Nicola V. intorno alla presa di Costantino
poli (Commence az, feuillet 5~ verso). 

LE'ITERA DI ISIDORO RVTHENO CARDINALE ET VES
COVO DI SABINO. Della presa di Costantinopoli, nella qua.le 
egli si rilrouè> Legato del Papa (Commence au feuillet 61 verso). 

Bibliothèque du Musée britannique : 280. g. t8. 

605 

[TPIWt.lON,] 
(A la fin :) To 1t(t.pov ~L6À(ov 'tE'tU'lt<,)'t'(t.L 1-1-èv Ève-:l71aL, 1tOV6l zpL-.fJ

ropou -:oü ~IXVÉ't't'OU tJ,E'tœ 1tÀelÇ11i; &:vixyv@ae:<,>i; xœl XIX't'0?8@'!1'E6lÇ : -

Ém lf;iea:. M71vt OX'.6lÔp(<,>, ix~yôe:~718Lx),p.veo1tpa-.urx4<,) ABfdEFGH : 
- - : ~ Ar.œv-.&: ( sic) daL -:e-.pa:ÔLix, r.À-r1v -.oü H -.pLixÔlou : -

In-folio de 254 feuillets non chiffrés, dh·isés en 32 cahiers de 
8 feuillets chacun, sauf le dernier qui n'en a que 6. Impression rouge 
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et noire sur deux colonnes. L'exemplaire qui a servi pour la présente 
description était incomplet du titre. Rarissime. Communiqué par 
A. Papadopoulos Kérameus. 

Bibliothèque du S. Sépulcre (à Jérusalem): Kr'. r!. t3. 

606 
GEORGII GEMISTI RERVM QV.,E POST PVGNAM 1 

MANTINEAM IN GR.,ECIA ACCIDERVNT hreuis commenta
rius A M. ZACHARIA ORTHO POMERANO, POETA LA
VREATO, fi Academiœ Grypsuualdanœ publico Pro/essore, l.Atio 
donatus. EDITA L VBEwE IN OFFlcina Georgij Richolffij. 
M.D.LXI. 

In-8° de 56 feuillets non chiffrés, groupés en 8 cahiers signés : * ABCDEFG, de 8 feuillets chacun, sauf A et G, qui n'en ont que 4 
chacun. La souscription reproduit identiquement les indications de 
lieu, d'imprimeur el de date, qui figurent déjà sur le titre. Petit 
volume de la plus extrême rareté. 

En tête, épitre dédicatoire de Zacharias Orthus « Serenissimo et 
polenlissimo principi et D. Domino Friderico Secundo, Danorum, 
Noruegiorum & Gothorum Regi, Duci Slesuuici, Holsatiœ et Stoma
riœ, Comiti Oldenburgi, Ditmariœ & Delmenhorst, Domino suo cle
mentissimo, S. P. D. » 

Biblioth. universitaire de Güttingue : Auct. gr. VI. 6289. 

607 
MICHAELIS TARCHANIOT AE Marulli Constantinopolitani 

Epigrammata & Hymni. PARISIIS, Apud Andream Wechelum, 
sub Pegaso, in vico Bellouaco. i56I. 

In-16 de 92 feuillets chiffrés. Marque au Pégase sur le titre. Raris-

l. I.e mot AD, qui devrait figurer ici ne ■·y trouve pas et est également absent 
du titre d'entrée en matière. 
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sime. On trouve, en tête de ce petit volume, une épllre dédicatoire 
de Guilielmus Cripius à Franciscus Thorius. 

Bibliothèque Mazarine : no 21545. 

608 
DE RERVM NATVRALIVM PRINCJPIIS. SIMONIS PORTII 

NEAPOLITANI LIBRI DVO : QVIBVS PLVRIMAE, eœq; 
!taud contemnendéB quéBstiones naturale.s explicantur. NEAPOLI. 
ÂPvo Gm. }IARIAM ScoTvM. MDLXI. 

In-4° de t feuillet non chift'ré + 49 feuillets chift'rés. Signatures : 
A-L, de 4 feuillets chacune ; M, de 6 feuillets. Marque typographique 
sur le titre. Rare et recherché. 

Bibliothèque Mazarine : n• H,723. 

609 
DIVI GREGORII, EPISCOPI NYSSENI, FRATRIS BASILII 

MAGNI, OPERA QVAE ADIPISCI LICVIT OMNIA, PLERA
QVE ANTEhac nunquam uisa, de Grœco in Latinum à diuersis, 
sed potissimùm à D. LA VRENTIO SIF ANO I. V. D. translata : 
quorum catalogum post Epistolam ad Lectorem inuenies. Addi
tus est Index rerum memorabilium & locorum Scripturre ubcr
rimus. BASILEAE, M. D. LXII. Cum priuilcgio Imp. Maicsta
tis in annos X. Et Regis Galliarum in annos IX. 

(A la fin :) BASILEAE, PER NIC. EPISCOPIVM IVNIO
REM, MENSE Februario, M. D. LXII. 

In-folio de 4 feuillets non chiffrés + 600 pages + U feuillets non 
chiffrés. Signatures : *, a-z, A-Z, Aa-Ff, de 6 feuillets chacune, 
saur* qui n'en a que 4, et Ff qui en a 8. Marque typographique sur 
le tilre. Rare. 

Contient la traduction, par GEORGES DE TRÉBIZONDE, de l'ouvrage de 
saint Grégoire Sur la vie de Moïse. 

Bibliothèque royale de Munich: P. Gr. 272. 
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610 
S. THOMA~ AQVINATIS PRAECLARISSIMA COMMENTA

RIA IN LIBROS ARISTOTELIS PERI HERMENIAS ET POS
TERIORVM ANALYTICORVM, CVM ANTIQV A TEXTVS 
TRANSLATIONE, ATQVE ETIAM NOVA IOANNIS ARGY
ROPYLI : ITEMQVE THOMAE CAIETANI CARDINALIS 
Supplcmentum Commentariomm in reliquum secundi libri · 
Peri Hermenias. Nuper ex emendatissimis exemplaribus dili
gentissinw reco9nita. LOGICAE QVOQVE TOT/VS SVMMA 
NVNC ADDIT A EST. Ad studiosorum vtilitatem EX EIVSDEl\l 
DIVI THOl\lAE OPVSCVLIS EXCERPTA, Et in Tractatus {f 
Capita diuisa, iuxta ordinem librorum ab Aristotele in Logicis 
ohseruatum. His prçterea INDEX nouus adiectus est. VENETIIs, 

Apud Hieronymum Scotum. MDLXII. 
(A la fin :) VENETIIs, Apud Hieronymum Scolum. MDLXII. 

In-folio de 4 feuillets non .chiffrés + 542 colonnes + t page 
blanche. Signatures : Aa, A-R, de 8 feuillets chacune, sauf la 
première, qui n'en a que 4. « Portrait » d'Aristote sur le titre. 
Marque typographique à la fin du volume. Rarissime. 

Bibliothèque unirnrsitaire de Munich : Philos. t28. t. 

611 

S. THOM~ AQVINATIS IN QVATVOR LIBROS ARISTO
TELIS DE COELO, ET l\lVNDO COMMENTARIA : QVAE, 
CVM MORTE PRAEVENTVS PERFICERE NON POTVERIT, 
ABSOLVIT PETRVS DE ALVERNIA : C VM D VPLICI TEX
TVS TRALATIONE,Antiqua videlicet, {f lovANNIS (sic) ARGYROPILI 
noua, diligenter reco9nitis, Quç omnia nuper sunt maxima 
diligentia castigata. DVO ITEM fü'DICES NVNC ADDITI 
S VNT, Alter Librorum, ac Lectionum summas conlinens, 
Alter Cômentariorum scitu digna demostrans (sic). QVO}.lVll 
OMNIVM CASTIGATIO LEGENTI PATEBIT. VENETIIs, Apud 
Bieronymum Scotum. MDLXII. 

l 
1 
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(A la fin :) REGISTRVM. * A B C D E F G H I K L M N. 
Omnes sunt quaterniones, prœter * qui est terniones (sic), N 
vero duerniones (sic). VENETIIS, Apud Bieronymum Scolum. 
MDLXII. 

In-folio de six feuillets non chiffrés + 400 colonnes. Sur le titre, 
« véritable portrait » d'Aristote. Marque à la fin du volume. 
Rarissime. Un exemplaire nous a été offert, en t890, par un 
libraire de Paris, au prix modique de 5 francs. 

Bibliothèque Mazarine : n• 3817 •. 

6t2 

DE OFFICIIS M. T. CICERONIS LIBRI TRES. Item, de 
Amicitia : de Senectute : Paradoxa : {, de Somnio Scipionis. 
Cum quorundam virorum doctissimorum Annotationibus. 
Quibus accessit Grreca Theodori Gazre in lihr. de Senectute, & 
Somnium Scipionis longè omniü emendatissima tt·aductio. 
Ex castigatione Ioannis Boulierij. LVGDVNI, Apud Antonium 
Vincentium. t562. 

(A la fin) : LVGDVNI, Excudebat Symphorianus Barbierus. 

In-8° de 3H pages chiffrées + t page blanche. Signatures : a-u, 
de 8 feuillets chacune, sauf u, qui n'en a que 4. Marque typogra
phique sur le titre. Rarissime. 

En tête, préface de Jean Boulier au lecteur. Elle est suivie de 
l'épitre d'trasme à Jacobus Tutor, datée de Louvain, 4 des ides de 
septembre (tO sept.) t519. 

Les deux seuls exemplaires que je connaisse sont incomplets des 
traductions grecques de THÉODORE GAZA. 

Librairie Alphonse Picard et fils (à Paris). 
Bibliothèque roy. publique de Dresde : Lit. Rom. B t 922 m. 



88 BIBLIOGRAPHIE HELLÉ.~IQtJE 

6t3 

~IIANO:E 
'En-.l7,7~ -r:2p2. zp~r.oq,6pw -.<ji ~2'lhw. 

~ 1 ~ ~-. 

In-4° de vingt-quatre feuillets non chiffrés, en un seul cahier signé 
2 (alpha). Sur le litre, marque de Zanelli avec les initiales C. Z. Au 
verso du titre, une xylographie représentant le Spanos en con\'ersa
tion avec un bouc. Plaquette d'une extrême rareté. 

Bibliolhi.'que unh·ersilaire de Tubingue : DKI. 6. -i-0 • 

Cet exemplaire a appartenu à Martin Crusius, qui a écrit sur le 
titre les notes suivantes : 

àtx~o).Tj l~ -:où.; ~"~"o~; ÔtX -r'X; cx~-:ùJv et; -:o:,,; "EÀÀ-r,vxç Oet'IO-ci-:2ç àOtxLzc, 
ut puto. D:i:.1.-:oÀ/.2 iix:i02p-:2 it2l ~~û.~x-::i. 

Lib1"11m h,mc d. lliero11ym1,s Visct>rus, 9 nouemh. 158 8, Venetiis 
milti JI. C1w:io scripsit 11011 f'W! in Hispnnos u~pt•mxl,v, sed a,avo1i, dici 
qui bus barlin tenuis ramque Pst. Puto ;:?w:.12 1 esse G1·œco1"um Hispmws 
111etue11tium. 

Et, 23 ·innu. 1.'>R I, milti d. Argy1'0s Gra•cus dicehat in me11sa mea: 
l:.-:2v/i, est libellus in raram hahe11tes hm·ham, qui su11i astuti 1• 

Martin Crusius nous a laissé, dans sa Turcogrœcia (p. 206-208), 
des détails très complets sur cet Argyros. Nous allons y puiser. 
Disons d'abord que Lucas Argyros était accompagné de son neveu 
(111s de sa sœur), nommé André, et laissons la parole à Crusius : 

« Et, quia 91H)J,T,v sum, de Argyris, quantum sesquidie inter 
occupationes cognoscere potui, hic inseram. Die 23 ianuar. t:i8t, 
venerunt domum meam duo Grœci, cum interprete Joan. Friderico 
Vueidnero Lipsensi, procero iuvene, latine et ilalice, non lanlum 
germanice, loquente. lpsi, mediocris staturre viri, nacti illum 
Vuirceburgi, scientes, ultra vulgarem grœcam, eliam ilalicam lin
guam. Exhibuit mihi petilionem eorum latine Vueidnerus, ut com• 

l. Comm{' en fran~ais couleur ùans son sens populaire, c·est•à-dire mauvaise 
1·aiso11, me11so11ge. 

:!. On ne sait si, aprt·s cette donhle affirmation, le brave Crusius fut convaincu 
qur le $pmws était non pas un E~pngnol, mais un homme à la barbe rare. Nous 
avons pnhlié tians notre Bibliothèque t•ulgaire (t. li, p. 28 à 41) un texte du 
~p1111os ,lilfércnt de celui-ci. Yoir ce que nous avons écrit à ce sujet dans la 
préface du mtlme ,·olume, p. xx1v à xxnn. 

l 
1 
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mendatos haberem, in qua bœc narrabantur. Venit ad te, inquit, 
Lucas de Argenteis, seruus humilia E. T., qui, cum esset dominus in 
temporalibus castelli S. Nicolai ins. Santorinre in Archipelago, anno 
f 577, opp1·essus fuit a decem triremibus turcicis. Captum est id eius 
ccutellum cum onini6us suis pertinentiis. Abducti sunt Tripolin Syria!, 
in miserrimam captiuitatem, ipse et uxor eius cum liberis, et sororius 
ac soror cum tribus nepotibus et p1·œsente Andrea. Qui/Jus indicta est 
taxa !l 500 cechinorum, siue tria millia coronat01·um et septuaginta. 
Confugit ergo pnedictus Lucas ad charitatem principum et p1·œclaro
rum virorum. Adiuua ipsum commendatiuncula ad magnif. d. rec
torem Academiœ, et lite1·is aliquo commendatitiis. Ton èyw èilaetwcrcfl'-JJV 
11ù-co1i;. Postea, dum hic fuere, mensœ meœ adhibui, semper aliquid 
inlerrogans et annotans. D. Lucas sexagenarius ernt, semicanus; 
D. vero Andreas, 36 annorum, vir x.11pls1i;, Lucœ e sorore nepos, 
cognomento 'Apy1Jpoi 1, ex ins. Eotvropf.V1i, quœ olim 8l)potcr!ot fuisse 
fertur ... Huius autem ins. caslello S. Nicolai prœfuerat D. Lucas, 
to~ 1to,È Mot,8otlo1J 1Jloi;, tributarius Turcœ ; sed postea, castello des
lructo, a pirata X triremium Tripolin abductus est, qui etiam "toùi; 
x.pta-tt!XVoÙi; 6hu; (inquit Andreas) 'toii 11ù,oii xia-tpo1J :xl7.jJ,11Àwnucrsv. 

Abducli sunt familiœ ipsius in Syriam hi : 
• Kùp Ao1Jxii;1 xiip 'A"apii11i;, D. Lucœ uxor 'Peyiv111 liberi eorum 2 

M11·10ÀJJ (Manuel) et 'Av'twv10. Soro'r e_ius Elpf.vll, sororius 'Jwii•,vl)i; T~!
YJJi;, et 3 nepoles 'IwœvvJJi;, .M11t8:xioi; xotl Ao1Jxœi;. 

« Habebant ipsi duo multorum magnorum literas commendatitias, 
ut Gregorii I XIII P. membraneas cum bulla plumbea, in cuius uno 
latere nomen hoc, in altero vero facies Petri et Pauli. Hem Lolha
ring. & Badens. principum, necnon Bauariœ ducis ad Vuirlenber
gens. ducem. Prœlerea comilum, baronum et aliorum. 

« Iter eorum fuit hoc : i Creta, Kpt,'tl), 2 ZIX'tu?oi;, Zante, Zacynlhus. 
3. Ancona, obi Grœcorum templum S. Annœ est. 4 Roma. 5 Vene
tiœ .... 1 6 Gallia et Lutetia. 7 Treuiris. 8 Moguntia. 9 Herbipolis, 
Vuirceburgum. iO Augusta Vindelic. H Ratisbona. 1.2 Passauium. 
t3 Salisburgum. U Monacum. 1.5 Conslantia. i6 Tybinga. Lucas 
barbam et crines jJ,EÀll'IOÀtuxoi; : Andreas jJ,EÀ!XVù8p1e Xlll jJ,EÀ!lV01tWywv, 

i. Je conserve l'accentuation adoptée par Crusius, mais il faudrait écrire 
'AprJ?OL, André écrit plus loin "Apy:ipo;. 

2. Le texle porte par erreur Georgii. 
3. Les quelques lignes que nous passons ici, et qui concernent Gabriel Sévère, 

archevêque de Philadelphie, ont ét6 reproduites dans le tome Il du présent ouvrage, 
p. 1'8, note 2. 
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facie boni coloris; ulerque humanissimus, senior autem paucioris 
sermonis, uterque ad inlerrogata mihi benigne respondens. 

« Non multo post quam illo die venissent, mihi Epicteti ïnupi
Ôtov donarunt, Luleciœ eleganter minutis literis grœcis ab Iacobo 
'E1tt7l!.01to1to".JÀ0, cognalo ipsorum, Hispaniam petenle, descriptum, 
candida membrana ligatum, cui Regis Galliarum insignia aurata 
impressa. Cuius initio Andreas inscripsit : To rz(;-ro ~".J6Àf,o ÈÔoid È1w 
à·1oph, ii.p,'.Jpo,, x:xl w O(?ç fJ-?'.J O x:ip Ào".Jd,, Ôtx 11-ïxp;. OtfJ-UCfl 'tO;:; x-.,p(rn 
11-:xp-rf,vou Kpoua~ou, àEt6't:X't0',J 0!0:Z:nt:X),O'.J. "E,w àvopkrzç ii.pppo, tX vua(o'.J ax·1-

oop·l,v71 'tO;:; àp-:~m.H,ou •••• 

« Tune idem Andreas M. Eusebio Stettero, scholm apud nos ana
tolicœ moderatori, munus danti et bene precanti gratias agens, ait : 
x11t80, 'lt11tpixx11tÀE!Ç lal Ôtx &fJ-È, 1j't!Ç 'lt11tpixx!XM È,w Ô1:xuatv!l, quemadmodum 
precaris tu mihi, sic precor ego tibi. 

« Die 24 ianuar. aliquot florenos aù-roï, ÔtE1tp11tE«11-71v a Senatu Aca
demico et Collcgio meo Philosophico. Commendaui eos literis : 
t Slutgardiam, illustrissimi principis nostri prrecipuo secretario 
D. Melchiori Segero, et M. Leonhardo Engelharto, Scholre ibi rectori. 
2 Argentinam, D. Ioanni Pappo theologo. 3 Genevam, D. Francisco 
et Aemylio f. eius Portis 1 • Nam repetituri Galliam erant. Et optimus 
princeps (ut postea cognoui) liberaliler eos munerauit. Tum in 
prandio hilares eramus, interuenientibus etiam honestissimis matro
nis, commatribus meis, et uxori meœ charœ assidentibus : Marga
retha Eggelspacchina, D. Jacobi Eggelspacchii, consularis in oppido 
imp. Biberaco, viri pii et prudentis, F. Magistri Bartholomœi Mœger
lini, professoris hic ii11tx11tp!-ro'.J, vidua : et nobili ac decora fœmina 
Susanna Gallianerina Carintina, M. Chiliani Freimylleri Halens. 
Sueui (cui Ioan. Iacohum f. es. baptismale susluli) uxore : eo tem
pore, donec vir eius peregre rediret, domi nostrœ habitante. Poslea 
magnopere et crebro mihi, quanquam indigno, gratiis aclis, dextram 
meam osculati, eique fronle sua imposila EÙÀo"(!Œv Domini precati, 
discesserunt (quanquam libenter eos diutius relinuissem), principem 
nostrum quresiluri. Eis famulus meus, Iacobus Maier Biniccensis, 
viam aliquo usque monstrauit. Pallia nigra gestabant et sacculos, 
atque uterque Grrecus scloppum cubitalem; solus vero Vueidnerus 
gladium. Dederam eis eandem quam biennio fere ante Stamatio 
Cyprio benedictionem ex 121 psalmo. Toi, ,ùîev¼at x11tl -rtri-!ot, àvap:ia! 

t. Cette lettre de Crusius à François et Émile Portus est publiée dans la T111·co
gr1Bcia, p. 521-522. 
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xupllfl Aouxij xœi xup!lfl 'Av3pélf, 'toiç '.Apyupc.iç. K1pioç 9uH~u li11-iç, x·5p10, 
ox.imi li11-ii>v, et qum in psalmo sequuntur: qum verba eliam Vueidnero 
latine descripsi .Mœp'ttYoç o Kpo1a,oç, ÈY Tu6!n"!I, 't~ xa' lœvouœp!ou, l-:e1 't'i,ç 
aw't'ljplœç 'tiji 1fip1t« t. » 

MARTIN Causrns est le premier qui se soit sérieusement occupé en 
Occident de la langue et de la littérature des Grecs modernes. Une 
telle étude présentait alors de sérieuses difficultés. Aussi avons-nous 
pensé que le lecteur ne serait pas fâché d'apprendre en quelles cir
constances et avec quels gens Crusius tàchait de s'initier aux choses 
de la Grèce. On trouvera plusieurs fois encore, par la suite, des rela
tions analogues à celle que nous venons de reproduire. 

NOTE SUR L'ANNÉE 1562. 

En cette année, eut lieu la publication du livre suivant : 

Zacharire Orthi Pomerani, poetre lavreati, Carminvm liber 
primvs. Rostochii Stephanus Myliander excudebat. Anno M. D. 
LXII. 

In-8° de 32 feuillets non chiffrés. Rarissime plaquette. Cet ouvrage 
contient une pièce de vers ainsi intitulée : 

Zacharire Orthi, poetre laureati, ad illustrissimum principem 
D. Iacobum Heraclidem Basilicum, despotam Sami, marchio
nem Pari, &c. equitem auratum Caroli V et comitem Palati
num, Elegia 1 • 

Bibliothèque municipale de Stralsund : N. B. 14. 

t. André Argyros visita de nouveau Tubingue environ quatre ans plus tard. 
Cru1iu1 note ainsi le passage de ce Grec, dans 1es .Annales sue11ici (t. li, p. 192) : 
• Februar i8 (an. t585), Grœci duo ad me veniebant, Ioannes Tholoites, lsp,ù; 
Thessalonicœ, et iterum Andreas Argyrus, nihil petens, sed amicitiœ alterius gra• 
tilicans. • 

2. Je l'ai reproduite dans Deuz r,ies de Jacques Basilicos (Paris, 1889, in-8°), 
p. 213-218. 
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611 
NICEPHORI GREGORAE, ROMAnœ, hoc est Byzanlinœ his

toriœLibri XI : quibus res à Grœ.cis Imperatorib. per annos CXLV, 

à Theodoro Lascari priore, osque ad Andronici Palreologi pos
terioris obitum gestœ, describuntur, & Nicelre Acominati Cho
niatœ 1t0tp0tÀrntop.eY0t supplentur : Nunc demùm liberalitate 
Magnifici & Generosi uiri, D. ANTONII FVGGERI, &c. & HIE
RONYMI VVOLFII labore, Grrecè Latinéque edili, cum Indice 
copioso. His adiun:ximus LAON/Cl CHALCOCONDYLAE Tur
cicam historia, CONRADO CLAVSERO Tigurino interprete : 
sed recognitam ah eodem, g- ad D. PHILTPPI GVNDELll 
P.xemplar emendatam. lta quatuor his scriptorihus, Zonara, 
Choniate, Gregora, Chalcocondyla coniunctis, integrum Byzan
tirue historiœ corpus à Constantino magno ad Constantinum pos
tremum, {, Constantinopolim à Turcis occupatam {, possessam, 
hahituri sunt studiosi, utraq:, lingua expositum, ut {, de fide 
interpretum constaret : {, tam rudihus Grrecarum literarum, quàm 
doctis, maiore commoditate quàm sumptu consuleretur. Cum 
Cœs. Maiest. & Christianiss. Gallorum Regis priuilegijs ad 
decennium. BASILEAE, PER /OANNEM Oporinum, Anno 
Salutis 1561. 

(A la fin :) BASILEAE, EX OFI<'ICINA IOANNIS Oporini, 
Anno Salulis humanœ M. D. LXII. Mense Augusto. 

In-folio de 8 feuillets non chiffrés+ 274 pages+ colonnes chiffrées 
275-534 + 20 feuillets non chiffrés. Signatures : ~. 8 feuillets; a-y, 
6 feuillets chacune; z, 4 feuillets; A-N, 6 feuillets chacune ; O, 
8 feuillets. Marque typographique sur le titre et à la fin du volume. 
ldiLion peu commune. 

Biblioth. royale publique de Dresde : Hist. Byzanl. 55. 
Bibliothèque Mazarine : n• 56i2. 

l 
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615 

TO 8€10N KAI 1€PON 
€YAff€AION: -

93 

(A la fin :) 'H 't'WV 't'E't'pcr.Ô(c.>v xcr.-;œ d.ew œxoÀou8(cr. cr.~yôe~718LXÀ 
11-veo &1tcr.v-:œ da, 't'E't'pa.ÔLcr.. 'Eve-;(71aLV 1tcr.pœ 'X,f)LffOfOpc.> 't'iji ~cr.VÉ't'c.> 
vec.>;t 11-e't'œ 1toÀÀ'ÏÏç èm11-ei.e( ()cr.ç ô~op8c.>8Èv, x~t Èr.u1tc.>8Èv, Ë-:e~ -:i;:; 
œ1t0 -;-iiç Èvaa.pxou OÙ<0'\1011-lcr.; (ftp;y'. 

In-folio de t20 feuillets non chiffrés, divisés en t5 cahiers de 
8 feuillets chacun. Texte à deux colonnes . . u lignes à la colonne 
pleine. Impression rouge el noire. Xylographie du Crucifiement au 
verso du titre. Marque de l'imprimeur à la fin. Rarissime. Commu
nication du R. P. Matthieu. 

Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 

616 

WPOAOrlON 
VENETIIS. 

(Au recto du dernier feuillet :) To 1tcr.pov wpoÀoy~v. 'E-:tntw87, 
Èv Beve-;(cr.~ • 1tcr.pœ ~pcr.yx(axou 't'OÙ 'Pcr.11-1tcr.~É't'OU. 'Avcr.Àwp.cr.aL tùv, 
'Icr.xw6ou 't'OÛ Aeoyx(vou. 'E7tLP,EÀe(cr. ÔÈ, fp71yop(ou 't'OÛ Mcr.Àcr.eoü. Ë't'EL 
't'iji li1t0 -;-iiç Èvripxou oùcovop.lcr.ç 't'OÛ xü xcr.t 8ü xcr.t apç 1111-wv Ir xr. 
(ftp;y'. 

In-t6 de 432 feuillets très fautivement chiffrés (le pénultième est 
chiffré 433, le dernier ne l'est pas). Ce volume comprend 54 cahiers 
de 8 feuillets chacun, signés A-&., AA.-&.&. et AAA-FFF. Sur le titre, 
placé dans un encadrement gravé sur bois, il y a une petite xylogra
phie représentant l'Annoncialion. Bois dans le texte. Marque de 
Jacques Leoncini à la tin. Impression rouge et noire. ldition de la 
plus extraordinaire rareté. Un exemplaire (taché d'eau, piqué des 
vers, revêtu d'une demi-reliure en veau, avec tranches dorées et 
ciselées) est coté cinq cent, ma1·ks, sous le numéro 307, dans le 
Catalogue LXVIll de Ludwig Rosenlhal de Munich. C'est sur cet 
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exemplaire, obligeamment communiqué, que j'ai faiL la présente 
description. 

Bibliothèque du Musée britannique : C. a2. aa. 1. 
Bibliothèque impériale de Vienne : 22. J. iO. 

617 
Commentaire de fücél.as le Philosophe sur les Quat1·ains de sainl 

Grégoire de Nazianze, tirage présentant certaines différences a,•ec 
celui qui est décrit dans celle Bibliographie, tome premier, p. 314, 
n° UO. 

L'exemplaire que j'ai sous les yeux appartient à Ingram Bywaler, 
professeur à l'université d'Oxford. 

Le feuillet t contient au recto le litre, identique à celui que j'ai 
reproduit dans le tome premier. IL EST BLANC AU VERSO. 

Le f. 2 (ro et v0) est occupé par l'épitre dédicatoire suivante : 

HERNANDO MEDICI, S. R. E. CARDINALI AMPLISSIMO, 
l'.'WICTISSIMI FLORENTINORVM AC SENENSIVM DVCIS FILIO, 

FRANCISCVS ZANETVS S.P.D. 

Ex multis qure ad nostram doctrinam pie simul ac docte a 
sanctissimis uiris literarum monimentis mandata sunt, illa uel 
maximis laudibus digna exislimarim, amplissime Cardinalis, 
qure D. Gregorius, episcopus Nazianzenus, oh diuinarum rerum 
scienliam theologus appellatus, scripsit. Solebat enim oplimus 
ille antistes quicquid prreciperet uitre sure sanctitate cl inno
centia comprobare, ut iure et merilo mores hominum multo 
magis exemplo quam sermone instituere diceretur : quod ex 
eius scriptis apparet : ac prrecipue ex iis tetraslichis, in qure 
singula singulas sententias uir sanctissimus ad bene beateque 
uiuendi rationem pertinentes congessit. Qure, quoniam ulilia 
admodum sunt hominibus christianis, Zonaras el Nicetas, sanc
titate et doctrina insignes uiri, interpretati sont, licet maiorem 
huius laboris partem Nicetas susceperit. Quibus debcre se plu
rimum studiosi sacrarum lilterarum omnes fatcntur : cum neque 
doctrinam, neque pietatem in huiusmodi expositionibus deside
rent. Brec omnia, cum nuper ad manus nostras peruenissent, 
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curauimus ut nostra opera quam ~eri posset emendatissime 
ederentur. Ita enim sperabamus posse nos pro uirili nostra 
iis, qui et bonam doctrinam acquirere et optime uilam insli
tuere desiderarent, prodesse. 

Vt autem magis laborem hune nostrum, qualiscunque sit, 
pii ac christiani homines probarent, te unum, illustrissime ac 
reuerendissime Bernande, tutorem elegi. Nam, cum ego Floren
tire natus a Florentinaque matre educalus, patri tuo, duci nostro 
inuictissimo, suisque omnibus omnia deberem, tibi prrecipue hrec 
episcopi sanctissimi ac doctissimi scripta, ab innocentissimis 
uiris exposita, cardinali amplissimo alqueinte gerrimo, dicanda 
esse censui. Primis enim hisce tuœ adolescentiœ annis, eam 
indolem, illud ingenii acumen prre te fers, ut magna omnium 
spes sit eum te euasurum uirum quem non secus ac priscis illis 
temporibus sanctissimos illos atque eruditissimos patres uene
rahantur omnes et suspfoiebant, nostrre tempestatis homincs 
admirentur et colant. V ale. 

A la longue souscription reproduite dans le tome premier de 
celle Bibliographie, p. 3U, on a substitué ce bref colophon : 

'E , 'di. , VE'tt~at itcxpot '.l'pcxyy,ax.<i> 
-tcj, Zcxvl-t<t>-

lequel est smv1 du registre : A B r /J. E z H e I KA M N .::: o Il P. 
• An:~'ti lcrr, 6u&6,ac. 

Dans cet exemplaire, on trouve, au bas du feuillet 2 recto, la 
signature Aii, tandis que, dans les autres exemplaires, le feuillet i 
étant blanc et le feuillet 2 occupé par le titre, le premier cahier n'a 
pas de signature. 

Si l'on ne connaissait que des exemplaires pareils à celui que 
possède Ingram Bywater, on pourrait croire, après lecture de 
l'épitre dédicatoire, que François Zanetli est réellement l'éditeur 
de cet ouvrage, et non pas Zacharie Scordylis. Cependant, il y a, 
au feuillet 65 verso, trois mots qui suffiraient peut-être à faire 
naitre des soupçons dans l'esprit du lecteur. Ces trois mots (-.où àf-1.oü 
11:ac"tpoç) figurent dans le titre d'une scholie sur l'épigramme 87 de 
Jean le Géomètre. Voici et l'épigramme et la scholie. 
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"0-:L ÔE~ -roùç 1tlmo.v-rcxç !J,ll -:o"tç xœxo1ç È1tL!J,É'IIELV. 

El ŒÀÀot, ÈxD,Euatv o x·,ptoç brr2x1ç tm¼ 

x::il 6ex:ixt, ci9!ttv m::iia11-ll'tœ 'tWV t'tÉpwv, 
oùx !h 1tpfu'toç Èxiivoç cicp,;:;xe 1tÀéov • c:lcrn l'-"l t!'xocç 

-.:ij, j',E"l:2: 'tTjV 1tpie1v 11-vwv'tl CJE 'tWV 1tpO'tip111v. 

"f.'/..ÔÀLOY ft11>pylou u:pÉ11>ç "f.xopÔuÀiou 
-roû È!J,OÛ 1tœ-;pôç. 

Où acœ opov -rÉ81pm O x•,pcoç 'tO ÈbÔO!'-'l'jltOV't:XX!Ç tmœ, o8ev oùal O:r.!iç O ii,10, 
cixoÀo18w.; È'!tf.y::iy, 'tOV cipt8[1,0V • -;; yœp 8tdxi-, -rptx.w, VOEÏ'tott Èvt::t~8::i, ~ 
0Elt2lt!Ç tm:i, fi Otl'.&xtç 6lx::i, lt::t':Œ 'tO t'lt't:XlttÇ tm2, fi 6tltlllt!Ç ,,.a·, lt::t'tœ ':OV 
'ltOÀ1J'ltÀ!Xcmta11-ov -roà &'lt'tœ • Œ'ltEP Œ'ltlXV'tlX 'tO tivœp!811-1l'tOV 6TjÀOÜCJt • 'tO ai: 
tb6011-1llttoV'tlllttÇ tmœ lt!X'tŒ 'tOV 'ltOÀ:mÀœatœa11-ov 'tE'tp!XltOCJ!IX svvevf,xor.œ ffil'-!X!VEt. 

On trouve aussi, au feuillet 2 verso, une note de Zacharie 
Scordylis. 

6!8 
D. THOM.iE AQVINATIS, IN LIBROS ETHICORVM ARIS

TOTELIS AD NICOMACVM (sic) EXPOSITIO. Cui triplicem 
textus interpretationem adiecimus, Antiquam videlicet, Io. 
Argiropili, & Io. Bernardi Feliciani Veneli. Lihrorum item, ac 
Lectionum summulis additis, quihus facilis ad omnia Lectori 
aditus pateat. Rarum scitu notabilium copiosissimo elencho 
annexo. Qu;e omnia ad vetustiorum exemplariorum normam, 
qu;e ex plurimis collecta sunt hihliothecis, fidelitér restituta, ac 
quàm diligentissime recognita, in lucem ;edita sunt, lahore ac 
opera F. Remigij Florentini, ord. prred. Theol. VENETIIS 
APVD IVNCTAS M. D. LXIII. 

(A la fin :) REGISTRVM. A B C D E F G H I K L M N O P 
Q R ST V X Y Z. Omnes sont Quaterni, prreler Z, qui est 
Quinternus. Venetijs apud hreredes Lucreantonij lunclre. Anno 
Domini MDLXII (sic). 

In-folio de quatre feuillets non chiffrés + t85 feuillets chiffrés 
+ un feuillet blanc. Les quatre f. liminaires ne figurent pas au 
registre et sont signés +. Marque junline sur le titre et à la fin. 

• 
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Rare. Un exemplaire, relié en parchemin avec les Politicorum lib1·i 
oclo, Leonardo Aretino interp1·ete cum D. Thomœ Aquinatis interp1'e
tatione (Venise, :1.568, f0 ), est coté :lO fr. sous le n° 794, dans le 
Catalogue :1.00 de Enrico Vismara (Milan, :1.90:1., in-8°), p. 2s: 

Bibliothèque Mazarine : n° 3622 *· 

619 

ZAXAPIOr OPeor 
IIOMEPANAIOr, IIOIH

TOî âA<I>NH<I>OPOî, 
IIEPI 

KAIIAPfJN TON KON
l:TANTINOrIIOAAifJN (sic) 

~~6Àtov. 
Vuitebergœ. excudebat 
Laurentius Schuenck • 

M.D. LXIII. 
ln-4° de :1.6 feuillets non chiffrés, divisés en 4 cahiers de 4 feuillets 

chacun. Signatures : A-D. Sur le titre, il y a un bois qui figure dans 
l'Hi,toire des Sultans turcs du même auteur, où il est donné comme 
étant le portrait de Bajazet premier. 

En tête de cet opuscule (ff. 2 r0 à 4 Vo), on trouve une épitre dédica
loire de Zacharie Orlhus illustrissimo principi et domino d. Alberto, 
primo duci Borussiœ, marchioni Brandeburgi, duci Pomeraniœ, prin
cipi Rugùe, burggrauio Noribergensi & comiti Gutkouiensi, domino 
ruo clementissimo. Cette épître est datée de Wiltemberg, le 26 
décembre :1.562. 

Cet opuscule forme la première partie d'un recueil dont nous 
allons successivement décrire les trois autres. L'épître dédicatoire 
de celle qui est consacrée aux Empereurs romains explique et 
jus\ilie l'admission du présent livre dans notre Bibliographie. 

B 

Za.1,a.plou -:oû 'Op8oü 'ltOL71-:oÜ ô«epV11epopoÜv<to, tinop(œç xœc.cra.pc.>v 
-:6iv "toupxLX6iv ~L6Àr'.ov. Zachariœ Orthi Poetœ Lavreati Historiœ 
Turcico1-um Cresarum libellus. Anno M. D. LXIII. 

7 
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In-4° de 30 feuillets non chiffrés, divisés en 1 cahiers de -1 feuillets 
chacun, sauf le dernier qui en a 6. 

Dans l'exemplaire de la bibliothèque municipale de Stralsund, le 
litre el l'épitre dédicatoire occupent les deux premières feuilles soit 
8 feuillets, el le texte cinq feuilles et demie, soit 22 feuillets. Celte 
épitre dédicatoire, adressée à Maximilien II, empereur désigné, est 
datée de Willemberg, to septembre t563. 

Dans l'exemplaire de notre f'.:cole des langues orientales, celle 
seconde partie porte la date de 1568 ; elle ne comprend en tout que 
26 feuillets, soit 22 pour le texte, et -1 pour le titre et l'épitre dédi
catoire. Celle-ci est adressée à Jean, fils de Gustave Wasa, et datée 
Sundii, idus maias, amw domini 1558. Ce millésime est erroné; il 
füut lire, comme sur le titre, 1568; car, dans l'intitulé de l'épitre 
dédicatoire, Gustave Wasa, mort en 1560, est appelé prince inclyta: 
memoriœ, qualification qu'on n'aurait pu lui appliquer en 1558. 
Zober, dans son excellente élude sur Zacharie Orthus, n'a pas 
signalé d'exemplaires avec la date de 1568. On s'est probablement 
contenté de réimprimer le titre et de remplacer l'épître dédicatoire 
à Maximilien par une autre pièce du même genre, mais plus courte. 

C 

Zœxa.?lotJ 'tOÙ 'Op8où 'ltO~Tj'tOÙ ÔatfY7lfOpoùr.oç tnop[œ X<XLO'IX?ll>Y 
-rwv pwp.a.·i:xwv. Zacharire Orthi Poëlre lavreati historia Roma
norum Cœsarum. Anno M. D. LXIII. 

In--1° de 60 feuillets non chiffrés, divisés en t5 cahiers de -1 feuil
lets chacun. 

Tel est le titre des exemplaires dédiés à JACQUES BAs1L1cos HÉRA
CLIDE, prince de Moldavie. Mais il existe d'autres exemplaires sans 
date, dédiés à Eberhardt, évêque de Lubeck, et dont le litre est 
ainsi libellé : 

Zœxa.p[otJ 'tOÙ 'Op8où 'lt0~7}'t0Û Ô:XfY7lfjlOpOÙ\l'tOÇ )((UO'IX?WY ':W\I pwp.:x"i
XW\I ~tÔÀoç. 

Et au-dessous celte épigramme 

Etç xa.(aœpœç Zœxa.ptou 'tOÙ 'Op8où, 'ltOL7l'tOÙ 
.où Ôa.(fVTj(j)0pou X<Xt Èvôci;ou, È'ltLjpatp.p.a. MLx:xr,À 

-:où 'P,-:,ÀÀ(ou. 
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TouÀÀL~ la-top(œv KLXépc.>v ae:aorpLa(J-Évoc; cb11p 
Ô71(J-Oa"(œv (J-vri(J-'llV È(J-[J,EV' Èe:L'IŒ Àe:w 

1tp1\"((J-Œ't'OÇ IX?X.llLOU ewv 1 (J-YlÏ(J-Œ, 't'O'ltOLO l,06VOU ":'E 
Ô1\),c.>aLV xpurp(œc; 1tp'JjeLoc; 1jÈ rppe:vwv • 

oamp cip' 1ljE(J-ÔVCi>V 't'O lLÀœ(e:œL LÔ[J-EV éxcxa-:c.>v 
à.vôpœycx8'll(J-Œ ~LOU ~ 't'O ~ÔÉÀUj(J-Œ 't'pÔ1ti,>V, 

TrjV &vcxyvc.>8L ~(6Àov ô' ¾iv 'Op8où IlœÀÀœc; 'A8-,\v71 
1tOL'll't'OÙ jÀ11tpupœ!v 'ltCX(J-'ltŒV Éopye: xe:por:, • 

la-roplœc; '1-rœÀwv, fe:p(J-ŒVWV, 8p'l1°Ut(c.>v -re: 

eu &v11yvoùc;, 't'O x11Àov e'JjÀoe: 1 , rpe:ùye: XllXÔV. 

9!) 

L'épi tre dédicatoire à l'évêque de Lubeck est ainsi intitulée : 
Revere~dissimo in Christo patri et domino d. Ehtrrhardo, episcopo 
Lubecensi & Verdensi, ahhati ad d. Michaelem Lunehurgi, domino suo 
clement is.rimo, ,. p. d. Celte épitre n'est pas datée. 

Voici maintenant, reproduite intégralement, l'épitre dédicatoire à 
JACQUES BASWCOS HbACLIDE : 

ILLVSTRISSIMO PRINCIPI & DOMINO D. IACOBO 
HERACLID...E, DESPOT...E SAMI, REGNI MOLDA VI...E 
PRINCIP!, DOMINO SVO CLEMENTISSIMO, S. P. D. 

Eo fine sapientes & docti homines scripserunt, semperque 
legerunt historias, illustrissime et potentissime princeps, do
mine clementissime, ut nobis sedem ecclesire Dei in genere 
humano ostenderent, variasque bonarum rerum publicarum 
tam in toga quam in belJo formas depingerët. Atque ita viuis 
exemplis nos ad pietatem erga Deum exsuscitarent, et insignibus 

. illustrium personarum euentis ciuem patrire sure utilem, siue 
qui ad gubernacula reipub. sedebit, sive qui priuatus domi 
viuet, cruve:aLV 1t0ÀL't'Lx71v docerent sapienterque et bene vitam 
degendi, prudentiam in actionibus et consiliis omnibus lectori 
monstrarent, ut bonus inprimis & doctissimus scriptor libro I 
Polyb. inquit ôL?L 't'o (J-'llÔe:(J-Lllv é-roL(J-O't'Épriv e:lv11L -;o1c; &v8pw1t0Lc; ÔLÔp
~Ci>~LV nie. -;wv 1tpO"(EjEV'll(J-éVCi>V 1tpcxee:c.>v È1tLa-:'Jj(J-'llc;. Plurimam vim 
in ingenuis animis vou8t-rLXoÙc; Àôyouc; seu prrecepta ethica de 

i. Lire twv. 
2. Lire ti\l.01. 
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honeslis moribus et virtulis actionibus habere non eo inficias, 
sed quantum vina prreceploris vox mutis magistris aut libris 
prrestat in institutione, et altius animis sedet dicentis auloritate, 
moribus & affectibus formata & expressa doctrina, ita prrecepta 
sine diuina, sine politica insignibus exemplis vitam accipiunt 
& vehementius animos aut ad virtutis pulchritudinem consec
tandam exstimulant, aut ad vitii turpitudinem et infamiam 
declinandam seuerius deterrent. Ita Plutarchus in vila Thesei 
et Themistoclis ait : 8efLLa-roxÀ-ii; elmv 6>Ç x(X8euôm (XÙ-:ov oùx èwv 

't'O MLj,'t'L:x.Ôou -;p61tœLov, oÛ't'wç Èxdv<t> (ô71À(XÔ71 871aeL) -:où 'Hp(XxÀÉouç 
8 , )"' , ' 1 , " 'T , , r: ' 8' , .. : (XtJP,Œ-.OY't'L (Xf)E'.ŒÇ, XŒ~ YtJX't'fl>f) OYELpo; 7lCJ'ClY ŒL 1tpe1,.nç XŒL fLE lli--

,.,. ' ' y-"1 ' t '8 )" - L " , l pa.v EC,7ljS:Y (ltJ't'OY 'ol\"°'i X(XL e1·nipe L-.s: 't(ltJ't'(X 'l'CflŒ.TtELY OL!XYOOtJ[-LEYOY • 

Alexandrum quoque Magnum, contrihulem T. C., ideo Homeri 
lliada semper puluinari cum pugione subposuisse exislimo ut 
dum legeret facundia diuina et ingenii admiranda copia, 
Achillis a quo genus maternum ducebat, ad Troiam illuslrata 
facinora, sese ad similem virtutem excitaret. lta Caganus, rex 
Auarum aut Vngarorum, tempore Mauritii imperatoris, cum 
propter successus belli esset insolentior, recitata historia per 
legatum Prisci, ducis Mauritii, placaluc, est, & de crudelitale alque 
superbia nonnihil remisit : nam cum Priscus post aliquot con
flictus ad eumoratorem de induciis misisset, Caganusque ferocius 
respondisset : Sesoslris, rex LEgyptius, orator inquit, aureo curru 
vehebatur, quem quatuor domiti reges trahebant, quorum cum 
unus srepius respiceret, et cur hoc faceret ab insolente et superbo 
rege interrogaretur : inluens, ait, rolre volubilitatem, in qua 
cito ea qure summa fuerant fiunt ima, cogito de nostra fortuna. 
Bac motus admonitione Sesostris faclus est modeslior et reges 
liberauit. Hoc pacto recitala historia, ferox et felix miles Caga
nus a vitio superbiœ delerritus est. Nam historiœ in magnani
mis naturis plurimum momenti habent, & consilia actionesque 
illorum quibus respub. commendata est, gubernant. Propterea 
sapientissimi et fortissimi principes omnibus retatihus dilexerunt 
historiam tanquam magistram vitre, ut Scipio Xenophontem, 

t. Je ne change rien aux diverses citations grecques, qui figurent dans cette 
épitre dédicatoire. 

7 
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teste M. Cicerone, semper in manibus habuit. Sic Grreci sanxe
runt ut Herodoti historia tanquam speculum virtutis, et delihe
rationum de rebus gravissimis thesaurus, in panegyri publice 
legeretur; sicut attica quoque respublica decreuit ut quotannis 
populo Homeri poema, propter mulla vÎl'lulum exempla & 
varias Grrecire antiquai historias recitaretur. Nam historia cum 
multiplicia omnium aclionum exempla et consultationum sen
tentias describit, tum quid in rehus secundis sequendum, quid 
in aduersis fugiendum sit demonstrat, & omnino nulla pars 
est in reipub. gubernatione ad quam nulla utilitas ex historia 
redire possit, ut Po1ybius lib. I dicit : tpŒaxoY-rEi; c1t):118Lvw-rŒniv 

ELYa.L 'lta.LÔda.v xa.t YU!J-Ya.a(a.y 1tpo.; -rà.; 'ltOÀL-rLxài; 1tpŒeELi; TrlY èx nj.; 
la-rop(«.; !J,«87laLY ÈYEpjE<r:Œ't'1}Y ôè xa.t !J,OYOY ÔLôœaxa.Àov -ro ôuvixa8ixL -rà.; 

- , I'! "' , ' , ' - ''I" , TIi'> 'tU'X,7l'- !J,E':IXf.lO/\a..; yEwixLwi; u1to9,pEw, T'l'jY -rwv ix"Ao-rpLwv r.EpLr.e-
':ELWY ur.6!J,Y7law. Omnes quidem historire profanre virum politi
cum sapienlia et prudentia instruunt; tamen baud scio num 
aliqure usquam gentium •sint, quas & oh argumenlum & propter 
res magis retulerit nosse et meminisse principem, atque impe
ratorum romanorum historiam. Nam tum magniludine imperii 
cretera totius mundi regna vincit, tum diuersitate rerum aliis 
reb. longe antecellit. Erudit enim principem quid consilii in 
diuersis et plurihus simul negotiis capiendum sil, quihus con
siliis steterit monarchia romana, quihus morihus Janguefacta 
paulalim nulare cœperit, qua virtute ruinam minitans restituta, 
quibus deinde vitiis rursus eneruala, penitus collapsa sit : deni
que quod nulla sil tanta vis, tan ta copia, qure non ferro ac viri
bus debilitari ac frangi possit, quod nulla tanta potentia qure 
luxu, lihidine, ignauia et crudelitate occidere nequeas, ut gra
uissime a poeta dicitur. Nam crelera regna luxuries vitiis, odiis
que superbia vertit. 

Hanc autem historiam romanorum imperatorum T. C., illus
trissime princeps, propterea dedicare visum fuit, ut is cuius 
beneficio magnificis ornatus essem honoribus, gratitudinis meœ 
uberem caperet fructum, idque historia et carmine grreco cum 
mere Musre hoc ixY't(Ôwpov et à.v-rL1tEÀŒpY7laLY suo patrono merito 
deberent, a quo summis beneficiis & egregio honore affectre 
essent. Deinde propt<'r <'x<·ellcnlcm C. T. in grreca et in aliis 
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linguis reliquisque artibus liberalibus peritiam atque eruditio
nem egregiam principe viro dignissimam, qui et de historire 
huius veritate & de consensu iudicium facere posset, et cui 
grreca phrasis sermonisque proprietas cognita esset, qui non 
tantum ab aliorum interpretum ore penderet, sed suo marte 
intelligeret 1to~71-.~xr1v cxp11-o.,,(av, & grrecam linguam nec modo 
intelligeret, verum etiam grrece loqui ac similia aut meliora bis 
componere alque scribere posset. Non etenim tantum aliorum 
sermonibus de T. C. egregia doclrina accepi, sed coram diser
tissimi tam in grœca quam in lalina lingua principis facundiam 
cum reuerenlia admiratus sum ; ne addam quod multiplicem 
historiarum lectionem antiquissimarumque rerum memoriam, 
astronomire et physices scienliam eximiam, omneis vere docti 
in T. C. certalim amore & beneuolentia prosecuti sint, & mirificis 
vexerint Jaudibus, ut mihi gratuler tantum et adeo doctum prin
cipem secundiore iam aspirante fortuna post tot calamitates 
Musis esse redditum : in quo virtus genlis herculere elucet & 

rara in principe eminel eruditio, illudque grrecre gentis pro
prium (teste Doratio, Graiis dedit ore rotundo Musa loqui) cons
picitur. 

Pauci enim in nostro sreculo principum mediocrem in bonis 
artibus progressum fccerunt : multi ut nihil Jiterarum intelli
gunt, ita nec earum cura afficiuntur; pl ures illud cuiusdam 
hispanici regis in eo habere non erubescunt : non decere quem
quam illustri natum loco literas. Paucissimi inueniuntur quos 
omnes vel una phase]us (ut Pindarus ait) caperet qui eo scien
tiœ ingeniis peruenerunt ut grœca intellegant. Cum tamen si 
,·etcrum idque fortissimorum & potentissimorum principum 
exempla intueamur, inueniamus o]im prœcipuum studium inge
nuorum ac nohilium fuisse, liberalium artium quœ ab illis ipsis 
liberis hominibus suis discipulis sic appellatre sunt, culturam. Ab 
harum incunabulis in Grœcia & Romœ in forum, inde in rem
publicam deducebantur adolescentes, postea ad prouinciarum 
imperia, denique ad summos prrecipuosque honores inter ciues 
suos euehebantur ut in reip. administratione tanquam in palres
tra l't gymnasio, in ludis perceplre doctrime et informatre virtu
tis deponerenl tirocinium, & primum in foro assuescerent 
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p-11-rop.::; Èmwv ËttfLEYIXL, poslea in gubemandis prouinciis vel repu
blica 1tp11x-riip.::; ëpywv vel xpix-r.:pol. ixlx,p.11-rixl. fierent. Nonne Peri
cles ex rhetorum scholis, Themistocles & Alcibiades a philoso
phis ad Athenarum gubernationem euocati fuerunt? Cresarem 
dictatorem elegantioris scientire apprime doctum fuisse ipsius 
commentarii bellorum se duce gestorum ostendunt. Octauius 
Augustus, istius ex sorore pronepos, artibus & linguis excelluit. 
Marcum Antonium adeo fuisse doctum, ut cum philosophis sui 
temporis certare potuisset, Herodianus autor est. Numerianus 
Cmsar, Cari filius, ita eleganter in oratoria & poetica institutus 
fuit ut coœtaneos omneis superaret, atque in bibliotheca Vlpia 
staluam mereret. Verum unum atque alterum exemplum bre
uitatis gratia adhuc ex Germanis imperatorihus subiiciam, cum 
Gramia & Roma innumera haheal. Carolus Magnus Nicephori 
Constantinop. imperat. legatum grrece apud se orantem intel
lexit, & breuiter grœce respondit. Otto 2 imp. cum proditione 
Siculorum a Saracenis in llalia captus esset atque a piratis 
ignoraretur, scientia grrecre lingure euasit. Fridericus 2 latinam, 
sarracenicam, grrecam & germanicam linguas calluit. 

ln horum catalogum cum iure referri possit T. C., princeps 
illustrissime, mihi gaudeo, Musisque meis ÉÀÀ7111L~ouaix~ gratulor 
quod patronum & mœcenatem talem nactre sunt, qui isto ser
mone loqui possit, atque cuius docto iudicio prohari vel emen
dari. et auctoritate illustri a maleuolorum obtrectationibus 
queant defendi. Musis enim nostris hortatrix fuit huius opus
culi T. C. dedicandi eximia tua eruditio, necnon eruditissimi 
cuiusque in Germania de insigni C. T. favore erga litera
rum cultores iudicium & expectatio. Postremo, quod sciebam 
1. jC. T. ab Hercule illo magno musagete illustrissimre sure 
familiœ numerare seriem, quem scrihunt Grreci musageten 
ideo nominatum fuisse quod ila inter heroa et Musas conue
nisset ut hœ egregia eius facinora, totque labores quibus 
domuit monstra hominibus perniciosa, œtemo poemale cele
brarent ac illustrarent : ille armis & claua sua Musas defen
deret, atque liberaliter sumptibus suis aleret. Quo ingeniosa 
Grmca, virtutis et sapientire cultrix, significare voluit nihil 
magis heroum esse, nihil maiorem ad reternam famam prin-
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cipibus adfcrre commendationem, ac virtutem & erga doctos 
clementiam, quas docli ingenii sui monumentis ab obliuione 
vindicenl. Nulla neque antiquior, neque clarior in tota Grre
cia, imo in omni ethnicorum historia, familia est Heracli
darum. Ab Hercule enim orli potentissimi & opulentiss. 
Lydorum regcs in Asia annis continua successione regna
runt 505 usquc ad Gygem, Dascyli filium, teste Berodoto. 
Bcllicosissimos quoque rcges Laconum ab Hercule deducit 
Herod. Ilolu[J-'ll!f & Oùp2'll!f. Denique regum Macedonire genus 
ad Herculcm refcrt in fine OÙ?a.vl2;. Quare cum ab his prœcla
rissimis, fortissimis & sapientissimis heroibus 1. C. T. genus 
ducat, persuasum mihi penitm; est C. T. musagetre nomen 
tanquam sibi gentilitium libenler agniturum esse, & quemad
modum virtule bellica, sicut honores T. C. tributi a Carolo V, 
vero virtutis restimatore indicant, & doctrina, quam omnes 
eruditi T. C. tribuunt, Heraclidarum insistis vestigiis; ita quoque 
egregia pietatis & beneficenliœ œmulatione illustrissimre familire 
ture maiores secuturum mihique musageten futurum esse, ut 
doctrina & virtus tua qualibuscunque Musœ mere poematis 
rursus laudctur. Nam Èx Mouaw'I &y20ov xÀÉo; E?J.E't"-~ 'Jl)'EfLO\IEaa~. 

Datum Vitcbcrgœ, t2 septemb. anno t563. 
I. C. T. seruus, 

M. ZACHARIAS ÛRTBUS, 

poeta laureatus. 

Si l'on veut bien remarquer la date de l'épître ci-dessus, on en 
conch1ra sans peine que ce livre ne put parvenir entre les mains de 
Jacques Basilicos. C'est ce que Zacharie Orthus a noté lui-même en 
marge de l'exemplaire conservé à la bibliothèque municipale de 
Stralsund. On y lit, en effet : Non est /Jespot;e exhibitum, quia, 
priusquam typis absolueretur, ipse a Solymano Turca occisus est. 

Voici enfin le titre de la quatrième et dernière partie de ce 
Recueil : 

D 

Z'J.za.?(ou -.où 'OpOoü 'ltO','l\".OÜ ÔŒ(f\17\rOflOÜr.oç lO"top(a. 'tW\I )'Eflf-1,Œ

'/~XW\I a.ù-.oxpa.-:6pc,w. Zacharire Orthi Poche Lavreati Historia 
Gcrmanorum lmpcratorum. Anno M. D. LXIII. 
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In-4° de 38 feuillets non chiffrés, divisés en neuf cahiers de 4 ff. 
chacun, sauf le dernier qui en a six. Signatures : )( et A-H . 
. En tête, on trouve une épître dédicatoire de Zacharie Orthus à 

l'empereur Ferdinand, datée de Witlemberg, le U des calendes 
d'octobre (21 oct.) 1563. 

Ces quatre parties réunies forment un ouvrage de la plus insigne 
rareté. 

Biblioth. de l'École des Langues orientales : Q. VIII. 49. 
Bibliothèque de la ville de Stralsund : E. 562. 

620 
[€YXOAOrlON-] 

(A la fin :) To 'lt!tpov eùxoÀoyLoY t't'U1tw871 tve:-:(71aw tYOLx(r,. xup(ou 
·1 • . - B "11 ~ , "\ , • - ' - , !:'• l 1t'lt0ÂL't'OU 't'OU 0t11.1::pLuO;, IXYrJ.11.W flta'L fEY 't'OLÇ IXU':OU. 'ltOYW !JE X0t~ 
a.eLO't'71't'L x«t t'ltLfEÀE:Lct 1t<iÀ71, ÔLop8w8èv xctl cixpL6wç a'UY't'E8èv, 'ltctpœ 
't'OÜ t'I p.ovctx.o1ç ÀEOY't'LOU YIXU'ltÀr.Éwç -.oü fOyyr.c;oü. mpr.É:(EL ÔÈ 'ltÀe:'!;ct 
" • 'T , - 8 - , "\ , ' \ Cl'ltEf OUX 7la'/lY EY 't'OLÇ 'ltf O'ru'ltW ELO'W EU-X.011.0"(LOLÇ, XIXL 't'IX a'U"(XE:"X.U-
.,i • ' ' 1 ' " " • • / ' ' l rYll>Ç, X0tL IX't'OtX't'll>Ç, X0t~ l,)Ç E:'t'U-X.E:Y ov--œ mt.p e:xe:.YOLÇ, E:U't'IXX't'll>Ç XIXL 
tYYOfOÇ càôe: 't'Una.vouaL. ÔLo xr,.l auve:1.11>plj871 -:w cxv11>8e:v xup(11> 'Imto• 
Àhll> xa.pLç, 'ltatpœ Tii; 8ctUf0ta'LIXÇ ~ouÀiiç 't'WY OÙEYE:'t'WY, ÔL' t't'WY L'. 
'lvct f71Ôe:lç 't'OÀflja'71 't'U'ltWa'/lL 't'0tÜ't'0t, f'Jj't'E: cxÀÀo8L 't'U1t11>8ÉY't'IX 'ltOÀ7Ïa0tL 
tY ';OtÇ X,11>ploLç 't'IXU':7la'l ffiÇ à:p-x,-îiç. et ÔÈ !LTl 't'OL0tU't'T1Y Ôwae:L ô(x71y 
ot« a'UYÉX,E:'t'IXL tY Tii xa.p(m). E't'71 't'<Î> 11'1t0 't"Ïiç Èvaa.pxou OLXOYOf(atç, 't'OÜ 
xu llfWY 'l71aoü Xpr.c;oü Cffeô', YOEf6p(w 71', ol -:o(vuv à:v0tywwaxov--e:ç, 
,., ' _li ' ,, 8 , _1 ' 1 tppwqve: 1 X0tL e:uxe:a E u-m::p 1Xff0":1::p11>Y. 

ln-4° de 18 feuillets non chiffrés + aÀÉ (235) feuillets chiffrés + un 
feuillet probablement blanc ou marqué, qui manque dans cet 
exemplaire, de même que le feuillet de titre. 

Le feuillet 18 liminaire contient au verso la marque d'Hippolyte 
Valéris, avec au-dessus: MIMHTAI €CT€ TOY XPICTOY- N.B. 
Toutes les fautes d'impression du colophon que nous venons de 
reproduire se trouvent bien dans l'original. Communiqué par 
A.. Papadopoulos Kérameus. 

Bibliot~èque du S. Sépulcre (à Jérusal~m) : ~•. i. 5t9. 
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621 
PHYSICORVM ARISTOTELIS LIBRI ~- Argumenta in 

singulos Lihros, ex optimis Gr;ecorum commentarijs conuersa iam 
recens adiecimus. Catalogum vero librorum in hoc opere con
tentorum sequcnti pagella reperies. L VGD. APVD ANTONIVM 
GRYPHIVM, !564.. 

In-8° de 799 pages. Marque sur le titre. Rarissime. 
Au verso du litre, on lit le catalogue des ouvrages d'Aristote 

contenus dans le présent volume : 

Physicorum Aristotelis, seu, de Naturali auscultatione, lihri 
octo. De Cado, lihri quatuor. JOAN. ARGYROPYLO BYZANTIO 
INTERPRETE. 

Le reste est de la traduction de François Valable, sauf le De anima. 
La version de ce traité, qui lui est erronément attribuée à la page 2, 
porte, à la page 567, le nom de son véritable traducteur, Jean 
Argyropoulos. 

Les arguments des traités dont se composent les Parua naturalia 
sont ceux de Léonicos Thomreos. 

Bibliothèque Mazarine : n• 284-85. 

622 
AilOAO 

NIOl:. 
'EvE'tL1}CTL mipà. 'tOÛ 'Jœxwffoo 

AEovxtvoo. Cf cp e ô'. 

(A la fin :) 'EvE-:(710-L 1tœpà. 'tOÛ 'Jœxw6oo AEovx(voo Cf cp e ô'. 

In-8• de 32 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, divisés 
en 4 cahiers de 8 feuillets chacun, signés : A B r 1. 

Le titre de départ est ainsi conçu : 

AIHfHl:ll: OPAIOTATH ADO 
AONIOr Tor EN tr -

PO, PIMAAA. 

~ 
1 
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Monogramme de Jacques Leoncini sur le titre. Précieuse et 
rarissime édition. 

Bibliothèque universitaire de Tubingue : D KI. 6. 4-0 • 

Cet exemplaire provient de Martin Crusius. Il porte diverses anno
tations de la main de ce savant. Page 3 : /ncepi 18 septemb. 157 5. 
M. Martinus Crusiw. - 17 et 18 aug. 158 7 x~ptoç 'I•.t>M'l)ç b N't6vÔ1Jç 
Kp1iç Xcw1cmiç mihi M. Martino Crusio vocabula Apollonii domi meœ 
Tybingœ exposuit, àv1ip 1tpœ"'(!'!Z'twc1iç xœl 11-œxpoœ1tÔÔ1J!10ç, cptÀœv&pw1t6-c!Z'tot, 
Et, à la fin, après le mot -céÀoç : Absolui 21 septemb. 157 5, Tybingœ. 
Et rursw 17 et 1 8 aug. 8 7 perlegi : adscriptis explicationibus 
adiutore et prœitore /oanne Donde Cretensi Chaniata, die Veneris. 

Martin Crusius a mentionné en ces termes, dans ses Annales suevici 
(l. I. p. 531), le passage d~ Jean Dondès par Tubingue: « Cum igitur 
anno t587, die 2 augusti, quintum collegii philosophici in Tybing. 
academia decanus, 25 magistros creauissem, Grœci duo, qui hic_ 
diutius eranl, Ioannes Dondes Crelensis et Cosmas Mechmetes 
ianizzarus (qui in ecclesia nostra s. baptismale tinctus ex Turca 
christianum se professus est) post actum illum eliam magistral~ 
prandio a me adhibili sont. » 

Et, dans le même ouvrage (t. II, p. 802) : « lul. 5 (se. ann. {587) 
duo Grœci hue venerunt t 0 Ioannes Dondes Crelensis ex Chania (èx 
Xœv!ru; ef-couv Kuôwv(œç) el Mahumeles Papadalus ex urbe Ambracim 
Arta, ianizarus procerus. Hic se apud nos baplizari orabat insta
batque, baptizatum antea pernegans. Id ergo tandem (postquam 
diligenter etiam in religione institutus, in examine respondisset 
expedite) obtinuit. Namque in ecclesia hominum concursu refertis
sima, 20 august. post concionem vespertinam, a diacono grœcis 
verbis sub Cosmm nomine baptizalus est. Eft'ugerat e Turcia cum 
magno periculo. De quo homine, in grmco eius testimonio, quod a 
Pelagonim melropolitano habebat, legebatur : 6-ct 01t-;;pe, 11-èv eôa,6wv 
î'YY1J-cop,wv u\oç : o\ ÔÈ Toüpxo1 iÀœ6ov œô-cov le àyx!XÀwv !''ll'tPlllWV ~!~ xœl 
Ôuvœa,;tlc:, v-,\1t1ov ~v-cœ, xœ&o l&oç è;lv otÔ'COÏÇ 'COÜ Àœ11-6«vEtV xp1;t11vwv 'ltotÏÔ:XÇ 

ô1~ ·pœvt-c~ripouç. Pro elç "(tœvt-c~ripouç. Erat 28 annorum. Militauerat 
contra Persas sub bassa supremo ibi occiso. » 



108 BIBLIOGRAPHIE HELLÉNIQUE 

623 

TI€N80C 8ANA TOY 
~w,ï.; p.cha~oY, xat TCpoç 8E;Y 

ÈTCLc;pOfiÏ• 
'EYE-rbia-~ -:tGtpœ 'tOÜ 'Iaxwôou 

AEOYXLYOU Cf Cf E ô'. 

In-8° de t2 feuillets non chiffrés, en un seul cahier signé A. Au 
recto du feuillet 2, il y a une xylographie représentant, sous les 
traits d'un squelette humain, la Mort trainée dans un char attelé de 
deux chevaux. A la fin, on lit, comme sur le titre : 'Evt<t!1Jcrt 1t01pèi 'to~ 

'l011tWbOU A,ovx!vou r, cp E 8'. Marque typographique sur le litre. Rare 
el recherché. 

Voici, diplomatiquement reproduite, la préface de DÉIIÉTRICS 

ZÉNos de Zante. Quoiqu'il soit loin d'être parfait, le texte de celle 
préface est meilleur dans la présente édition que dans celle de t543 
(voir le tome premier, p. 239-240), c'est pourquoi je crois utile de 
le publier ici de nouveau, en plaçant dans l'interligne une trans
cription purgée des fautes d'orthographe el d'impression qui 
défigurent l'original. 

/i, 'tOÜ Z~YOU. 

Il t ' ' ,, n " '\ ' , 0 '1) p.a c;w ':'O E r1-:tpoa-11EY, xwyGlAP,Gl X't'1)Y xopwVll 
Do[lJf.1,01 c;lv 'to &f.1,1tpocr6Ev x' i'.6y0tÀf.1,0t 'x 'tljV KopWVlJ 

tt'ltO 'rOY ytovc;ov 'tOY a-orov, -rpézova-~ Ôuo 'X.?OYO~ • 
!l1t0 'tOY r,oùc;ov 'tOV crocpov, 'tply_oucrt 8·,o z.povot • 

Toy YOVVE'f..iÏ xal lfl?OVll p.oY, TCpa.Ew xe1t 8Ewp(a 
'tOY VO'JVEX,TÎ x:il 9povtp.ov r.pi;tv ul 6e:toJptat 
-,, -, - , ,.,, 

xvp ~WGlYYOV -rov jAVXOV, '!':OVE u.; aop~:z. 
xùp 'lw:xwou 'toù r).uxoù 1tovœ1 El, àop1œ, 

A.. ' •" _l ~ ' ' , ' - , .i.atGt't~ EÔWXEY W OGlV~X'lV, XCl~ XEWW O'ltOU X,p0:;11 
8,rd ËÔWXEY 'tO 8:tVElltOV xœl xiivo Or.o~ z.pwc;tt, 

-:o xwp.:z or.oü r.H:;-r,xe:v, -;i..; y-r..; 0-:tOÜ È-yJlc;'1). 
'to X,Wf.1,:t or.où r.H~xtv, n,, yi';, ri .. o~ Èz.p1yj, 

E, "' - o. , "', ' ' 
I.Ç E'rOÇ 'tl\Ç 11e:oyov~:z.; ovo XGl~ -:tEV'tGlXO~a. 
,l, S't'IJ 'tT,Ç 6e:oyovti, ô•jo u, r.,v::ixocr:t 

1tp6a-8e:.; xa.t 'X. (Àvi x'l\ xoa-t, cruv:zyov YIX.V~E -.6~ot. 
-i:?6~t; xx! ·1. iÀtx x, E~xo~~, a-jv:w:9ov Yivt2t -:Oa-2 

7 
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Ç"oü • A6pœœ11- xa.t 'laœ«x, èxi'i:vive ~u1.7\ -.ou 
çoü 'A6pœœ11 xœl 'Jaux, lxei vœvœ, .jlux.~ 'tOU, 

.;oùç x6À1t0uç -.wv 1tpo1tri't0p11>v !J,È: 't"IIY &vti1tœ~(v -.ou. 
ço!ic; xoÀ1touc; 'twv 1tpo1tthopwv fLÈ 'tTjV à.va.ttœ.jllv 'tou. 

'Ev X Àoep6i xœt ôpoaepw ek ltvci1tœ.ji~ 'tO'ltCi> 
iv x.lo,pij, xœl 8pocnpij, 'tijc; à.va.1tœy,ic; 'tO'lt'f' 

vœ xœ(pe-.a.L vœ yti~-:ctL, x11>pl.ç XctYÉYi:t. XO'ltll>. 
vi. x.œlpS'tatt V«'ylZÀÀS'tGU xwplc; xœvlvœ XO'ltO. 

Ilpoç -.à 'ltctpov ~ouÀ7\811xœ, ÔLctYll.':Ci>'tU'ltO(J'I,), 
Ilpoc; 'tO ·Hpov ~oul~671xœ 811X VIX 'tO 'tU'lttilCJll>, 

xœt vœ 'tO ~ŒÀII> elç a&fX.7\Y xa.t vœ -.à -.eÀeLOaCi>. 
xœl VIX 'tO ~a.lw slc; «n~v xœl VIZ 'tO 't&À&IWCJll>. 

Ka.l. 8aoL -.œvctyLY6>!7X!'ti:t.L, xa.l. ai~ 'ltOÜ 'tO euyti.;ev 
Kcd 8ao, 'tŒVatytvWalte'ts, xœi a&ic; 'ltOÜ 'tO euyii.;ev 

Yr& O'œÇ ~07187\a"'I O 8eoç jJ-1 1t08ov 'tO ÔLyrxc;EV 
VIZ aëic; '0716~crn 6 610c; f'S 1to6ov 'tO 871-yïic;ev, 

Kctl. -:0 auxopLO 'ltctV'tO':E 'ltOaQÇ YŒ jJ,71Ôèv Àu~EL. 
xœi 'to auxifip10 1tmO'te 1toawc; VIX 111,8Èv lsl.jl11 

't"IIY xcxp71 'tOU 6 'ltctYriya.8oç vti aŒÇ IX'ltOXctÀU~!L. 
'tTjV xœp71 'tOU 6 nva.rœ6oc; VIX aiic; cmoxœl64'!1. 

Ki:t.l. vœ aœç Ôc!>aeL O 8eoç ':O et'tL 1tL8Uf'-Œ':i:t.L 
xœl VIX aëic; 8wcrn 6 Oeoc; 'tO ,r 'tl 1t16u1'-i'tE 

Xctt ar&Ç xa.l. 't6>V mÔ(Ci>Y actç Xctl. 8aouç rxyct'lttX";ctL. 
xœi aie; xœl 'twv 1tœ18!wv aœc; xœl 8aouc; 1X"(at1tii-ce. 

K ,. ' ' - 1 L 'C •'\ ELÇ 'tOY XctLpOV 't71Ç xp,aECi>Ç YCll. (J'QtÇ E<oCX'ltOÇELAEL 
X, &le; 'tOV X21pov 'tii c; xp !cnwc; VIX aiic; iEœ1toc;ell 11 

XOtl. 'tOY 'ltctptXÔELa'OY 'tpOfOV a' &v èÔLX,i 'tOU cp(ÀOL. 
xœl 'tOV 1tœpa.811aov 'tpucpwv aliv i8,xo! 'tou cpllo,. 

414 Yi:t. jJ,ti8E'tCXL ÀOL'ltOV a"t"tl 'tO'ltOY è'tU1t6>871 
.Ai« 'Ili. l'-œ6&'t& lo11tov a' 'tl 'tO'ltfJV ttu1tifi671, 

'ltOYOÇ xa.\ ÔEeLO't71':L, Xctl. 'lt(OÇ 'tO IXY0tÀ6>871. 
'ltOV'f' xœl &E,m,u, xœl 1toîoc; 'tO ilvœlifi871, 

A11117\-.pLoç xa.-.· ovo~ ~7\voç -.à èmYOjJ-71 
A71fl~'tp1oc; xœ"t' 6vol'-", Zijvoc; 'tO à1t1VOfLt, 

è'tOÜ'tO bnco~xa jJ,è fflY ôLX7\ jJ,OU yY6>jJ,1l 
à'toÜ'to à'tu1rifi011xe fLS 'tîjV Six,\ f'OU yvwl'"I • 

fpexc'i'>v U'ltŒPlll> yevEii ~i:t.xuv8ou 'lt0t'tpLO't71Ç. 
rpœ1xii)v Ô'lta.pxw yevœ, Zœxuv8ou 1tCRpttil't"lc;, 

t09 
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c;-r, v ~e:ve:'t'lixv È"(ÉVE't'OV 't'O iiv8(X -:-îic; oÀonjc;. 
c;i,v BEVE'tllXV ÈyÉvEtov, to CÏv6oç 'tl';ç OÀO'tljÇ. 

A !: r T ,r ' r r <:' /J.0',IXO-Cùp.iv OtlV IX'ltotV'tEc;, op.oxpix'tOV 't'1)LIXOL 
ào~iaw(J.EV oov IX'ltlXvtEÇ 011-6xp111tov 'tptixo1t, 

Op.O'tL!-10V, op.oooeov, Op.o8poVOV P,OVIXÔL. 
011-6ttp.ov, op.ooo~ov, op.66povov p.ovixëh • 

llix-.épix ÀÉ1Cù xa.t utàv xixt mtu P,Cl't'IX iiyl<ù 
'lt1Xtip111 Hyw XIXt ulov XIXt 'ltVEÎifUL tO izy[o, 

":7lV p.lixv ~:iaLÀda.v n xixt 1tixV'toxpix'topl<ù. 
'tTI" 11-!111v ~1tatÀEl111v n x1tl 'ltlXV'toxp111'topEfo. 

A,' ' , \ ,f,'"\ ' LVEa<ùp.e:v UP,V"l)a"CùP,EV XIXL -rlXMP,EV XIXVOVIXc; 
AMaw11-Ev, ô11-v-l,aw11-Ev XIXt 412Àwp.Ev XIXVOvlXç 

ix6xvoc; vüv ';E xott &e:t de; 'ltlXV'tlXc; 'tOÙc; ixtwvixc; : -
à6xvwç vüv n x111l àEl Elç 'ltlZvtlXÇ toùç œlwvœç. 

Voici maintenant la légende qui accompagne la xylographie de 
la Mort, dont il a déjà été question : 

"Av8p<ù1tOL P,11 8a.up.a:~e:-:e:, ;e:upovn 'te:1p.ixL -y_8p6aa.c;, 
"A•16pw7tot1 !'-T) 6111u11-ix~EtE 1 ~dpovt111 't' EI11-' lx_6p6ç a111ç 

x' '1l p.épix vux't:i. 1ta:v-:o'te:, ÔÈv ÀEL1tCù X -:à 1tÀe:up6 aixc; 
x' -fi (J.Ép111 voxtot 'ltCÎvtotE okv Àd'ltw 'x. 'tO rcÀ&up& a111ç, 

Nè 'lta:V't'O't'L -:p61tov 8éÀoV'tix X -:ov x6a-p.ov va: aa.c; ~a:ÀÀCù 
(J.& 'ltMIX tpO'ltOV 8HovtlX 'x 'tOV x&ap.ov vclt aiiç ~yciÀw, 

't'L ixÙ'toÜ 61toÜ XEL'tOV'tClL xixt ixÙ-:ot, ~La:a-op.a.L và. a~c; ~a:ÀÀCù. 
't( IXÙ'toÜ O'ltOÜ xshovtlXt xotl otÙtol ~tlZ~O!'-IXt vclt aiiç ~ciÀw. 

O.,. ' " ' ' ' l 1 u-:oc; ya.p e:vL 1tpoc;a.yp.ix Y.a.L opLa-p.o; xup~ou 
oÜtWÇ 1ètp avt 7tp0atlX)'(J.IX XIXt opta!'-OÇ xup(ou1 

ôLà. niv 1tÀIXVl}V 't'OÜ , Aôà.p., xixl ÔoÀov 't'OÜ &,ip(ou. 
od; 'tT)V 'ltÀCÎVljV 'tOÎi 'Aô<X(J, XIXt o6Àov 'tOÜ 61jp(ou. 

Bibliothèque universitaire de Tuhingue : DKI. 6. 4°. ( exemplaire prove
nant de Martin Crusius). 

62~ 
AN00l: TON XAPITON. 

(A la fin:) 'Eve:'t(71aLV 1t1Xpà. 't'OÜ 'IixxMou Ae:oyx(vou. 1ppeô'. 

In-4° de 32 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc. A la fin, 

l 
1 
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monogramme de Jacques Leoncini. Rarissime. Communiqué par 
feu le professeur Alexis Pavloft'. 

Bibliothèque de l'imprimerie synodale de Moscou: n• 66. 4°. 

625 
THEAGES. 

ov, 
DELA 

SAPIENCE. 
DIALOGVE 

de Platon mis en vers François, 
par Pierre Trédéhan 

Angeuin. 
A 

laques des contes de Vintemille, 
Conseillier du Roy en sa 
Cour du Parlement de 

Bourgongne. 
A LYON, 

Par Charles Pesnot, 
M. D. LXIIII. 

In-4• de 52 pages (dont la dernière par erreur chiffrée 40). Titre 
encadré d'un bois. Au dos du titre, il y a un extrait du privilège 
accordé pour trois ans à Charles Pesnot, et daté de Lyon, le 5 de 
janvier 1563. 

Pages 3 à 7 : tpttre dédicatoire en vers à Jacques de Vintemille. 
Page 8: Passage des Tusculanes de Cicéron avec trad. française. 
Pages 9 à 31 : Traduction en vers du Théagès. 
Page 32 : Décastique latin de Philibert Bugnyon à Vintemille. 
Pages 33 à 39 : 

AD MACVTVM POM
ponium, Jacobi Vintemillij 

Rbodij, Carmen 
Saturnali-

tium. 
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Page 40 : Epigramme française adressée à Maclou Poupon. 
Pages -Il à 5l : 

CARME SATVRNAL 
de laques des Contes de Vin

temille Rhodien. 
A 

MACLOV POVPON Conseillicr 
du Roy en sa Cour du Parlement 

de Dijon. 

Page 52 : Sonnet à Jean Tixier. 
Bihlioth. nationale de Paris: Y 4546 Réserve (Inv. Ye 366). 

626 
DELL' HISTORIA VNIVERSALE DELL' ORIGINE ET 

IMPERIO DE TVRCHI RACCOLTA DA M. FRANCESCO 
SANSOVINO LIBRI TRE. Ne quali si contengono le leggi, gli 
offici, i costumi di quella natione cosl in tempo di pace come di 
guerra. Oltre a cio tulle le guerre f atte da loro per terra s- per 
mare in diuerse parti del Mondo. Con le vite particolari de i 
Principi Otomani cominciando dal primo che fondo il Regno 
fino al presente Sultan Solimano. Con Priuilegio per anni X. 
In Venetia appresso Francesco Rampazetto MDLXIIII. 

(Au verso de l'avant-dernier feuillet :) REGISTRO. *· A-Z. 
AA-ZZ. AAA-LLL. Tutti sono Quaderni eccetto * a· NN ch'è 
duerni 1• IN VENETIA, Appresso Francesco Rampazelto. 
MDLXIIII. 

In-4° de quatre f. non chiffrés + 451 f. fautivement chiffrés I et un 
f. blanc. Marque typographique sur le titre. Edition d'une grande 
rareté. 

t. Ce n'est pas, comme l'affirme le Registl'e, le cahier NN qui est de quatre 
feuillets, mais le cahier MM. 

2. Le dernier feuillet chiffré porte, par erreur, 457, parce que les feuillets tH, 
H2, l63, 16-i, t65 et i66 ont été sautés. Le feuillet t62 est inexactement chif
fré i60. 

-
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Sur la présence de cel ouvrage dans la Bibliographie hellénique, 
voir le n° 604. 

En lête du volume, on lit l'épitre dédicatoire suivante : 

ALLO ILLVSTRE & MAGNANIMO SIGNORE IL SIG. 
EVGENIO SINGRITICO 1, 

CONTE DI ROCHAS & COLLATERAL GENERALE 
PER LO SERENISSIMO DOMINIO VENETO, 

FRANCESCO SANSOVINO. 

Nella comune allegrezza, Magnanimo Signore, de gli amici 
di V. S. illustre per lo nuouo honore cosi largamente hauulo 
da questa Rep. eterna, anco io suo atrettionatiss. seruidore ho 
voluto far qualche dimostratione della letitia ch' io ho d'ogni 
suo contento & piacere. Laquale, ancora che, secondo il mio 
desiderio, non sia corrispondente corne io vorrei ail' affetto del 
cuor mio, ella almeno sarà più durabile di quella di tanti altri 
suoi amici che si son rallegrati con V. S. illustre in parole, per
ciochè si corne io la honoro sinceramente con pura volontà, 
cosi bramo che la mia letitia apparisca per lungo tempo. Do 
stimato adunque che sia à proposito del mio desiderio corne 
segno della molta diuotion mia verso lei il mandarle la pre
sente opera, perch' io son certo ch'essa la vedrà volenlieri 
si perla materia ch' ella tratta notabile & degna d'essere inlesa 
da tempi nos tri, si perchè S. V. illustre corne di purgato & 
saldo giuditio si diletta, non pur delle lettere, ma fauorisce 
anco & esalta i virtuosi meriteuoli della sua gratia. Et ancora 
ch'io potessi dire in questo luogo, che perch' ella sia tale ha 
meritato in ogni tempo d'essere abbraciata e honorata da questa 
Serenissima Signoria, solo per le qualità sue, tacendo io che 
l'illustre suo padre già fosse tanto intensamente amato, quanto 
ch'esso nelle guerre pericolose non pure mettesse il suo stato, 

l. En grec : Eùyiv1oi; Euyx')..11•mt6i; (vulgo Euyxp11,:1"Koi;). Huitième sénéchal de 
Chypre, • Eugène Sinclitique, comte de Ruchas, fils du comte Jacques, espousa 
la fille de Carceran, appelée Melisene, sœur de Onufre, de laquelle il ect deux 
enfants : Jacques et Cornelia. Après la mort duquel Carceran, il fut, à raison de 
■a femme, seneschal: mais, elle et son fils estans morts, le Senat de Venise lui 
osta cest office: car les Venitiens n'ayment telles dignite1 en leur domaine. » 
!Estienne de Lusignan, Hiatoire contenant une ,ommaire description de, généa
loy ie,, allia11cea, etc., Paris, 1579, in-4•, f. 70 r & v•). 

8 
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ma i figliuoli, e il suo prop1'Îo sangue per lo sèruitio di questo 
ampliss. Dominio, nondimcno io che so quanto sia la modestia 
di V. S. illustre & che più tosto si diletta operare ch' udir le sue 
vere lodi, me la passero con silentio. Questo non voglio io gia 
tacere a proposito de meriti suoi, che si corne V. S. illustre per 
antica & alta prosapia è principale nel feliciss. Regno di Cipri, 
& per titolo di conte, barone e signore illustre, cosi per qualità 
d'animo, lequali si debbono preporre a quelle della fortuna, è 
nobilissima nel discorrer con somma prudenza le cose, neH' 
eseguirle con ottimo e fermo consiglio, nel trattar le malerie 
imporlanti di Stato, nell' esser giusto col puhlico & col privato, 
nel modo di acquislarsi riputatione & amici con affabilità, con 
dolcezza, con cortesia, & finalmente nell' accompagnar, con le 
molte eccellenze del suo bell' animo, la sua veramente real 
presenza & piena di maestà co fatti & co detti. Oltre a cio, io non 
posso conoscere quale altro, in cosi ampio regno come è quel 
suo, se le possa p1·eporre per magnificenza, per liberalilà e per 
grandezza d'animo. Lo sa non pure il popolo di Nicosia ma di 
Famagosta ancora, quanto ella nella sua prima giovenlù, 
essendo allora visconte con tanto fauor de rettori di quel tempo, 
donasse, accarezzasse & tenesse in festa quell' isola con tanto 
honore e con tanto splendore. Lo sa parimente quando successe 
nel suo Contado perpeluo. Ma perchè vado io cosi a poco a poco 
allettandome medesimo per entrar poi in uno ampio mare di 
cose che mi s'appresentano a gli occhi della mente a rischio di 
non saperne o poterne uscire? Trapassandole adunque, acciochè 
non paia che quella verità che proccde dall' affetlo della mia 
diuotione, nasca da quello della adulatione, le diro solamente 
questo, ch' essendo io certissimo quai sia la bonlà sua e quale 
il suo merito, mi confido d'esser_tenuto dall' una per suo fedele 
& amoreuole amico & seruidore, accettando ella con lieto animo 
quel ch' io le presento con puro cuore, & dell' altro mi allegro 
di nuouo con S. V. illustre, poich' il mondo vede collocata la 
virtù sua nella sua propria sede, con splendor di quell' isola, 
dell' illustre famiglia & della dignissima & honoratissima sua 
persona. La quai N. S. Dio conserui lungamente a beneficio 
comune di tutti i suoi seruidori & amici. 

l 
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Di Venetia, alli XII di nouemhre MDLXIIII. 
Bibliothèque nationale de Paris : Inv. 336i. 

NOTE SUR L'ANNÉE {564,. 

H5 

Dans le tome second de cette Bibliographie (p. 1, note 1), 
nous avons publié une courte note de Jean Veloudo concer
nant MANUEL XANTHINos, à laquelle nous sommes en mesure 
d'ajouter quelques intéressants détails. Ils sont empruntés au 
dernier feuillet du codex Coislinianus 224 (xv1• siècle) et consti
tuent une précieuse contribution à la biographie de ce person
nage peu connu : 

To 1ta.pov ~L6À(ov 6 Ilpa.ea.m1o0Àoç aùv 'tji Èv Cl!J't'cj> Otl(f 'A1t0xa.M4tL 
-.où &:y(ou 'h>civvou -:oü 8eoÀ6you &.yop& xcit tÔLov xni11ci ~v 't'OÜ 11cixcipi-
-rou fUYciÀOu x.a.p't'ocpuÂa.xoç -.ii; xciOoÀLx·~ç 11eyiiÀ'tlç ÈxxÀ'lla(a.ç xupoü 
Ma.voUl}À ltpoÔLa.xovou 't'oÜ .Sa.vOwoü, 't'OÜ ôL& -:oü Otlou xa.t &.yyeÀLxoü 
0-X~fJ-a.":OÇ !1E't'OY0!1Cla8ÉV'tOÇ Mciet11ou 11ovcix.oü, &.cpr.épc.>'tClL xa.t 1tpOO"/l-
,, 11 t ' - - ' ( 1 ' ' Il' 't' l hlll'J'/l 'ltClp 'Il 11wv 'tc.>V EXE VOU 't'i;;XVc.>Y E1.Ç 't'/lY IIELŒ.V xa.L LEpa.v XCl~ 
ae6a.a11la.v !10VllY ni; ciy(ciç 11ou 'Ava.a"tciala.ç ni; cI>cip11œxoÀu't'p(a.ç ni; 
r.ept TflV È1ta.px.(civ ni; !1'1l'tpo1t0Àtc.>ç 8taaciÀov(x'llç, lyyL1oa. OUO"/lÇ ni; 
r ' , ,, " , ' , 1. - , , - 'I , a.1.a.'t'L't'1ociç, '/lY't'LVŒ. ClY'/l"(E~pov xa.L x.r1.pw 't'OU Oa'LOp.a.p't'upoç xupou ClXc.>-
6ou, 'tOÜ xœt 'A66éi t'ltLX!XÀ'/l 11évou' ol &.1to -:oü Èxe:lvou 't'<X."(!1Cl'tOÇ XCl't'Cl
jOfJ-EVOL 11ovci-x,o(, ~o'll8tl(f xa.l. auvôpo11~ XPLa"tLcivwv 1toÀÀwv lspw11é
vwv -re xcit Àiiixwv Èv 't'ciu~ &.ôtÀ!J)WY yevo11évwv • !1E8' i:>v e!ç È1ot 't'WV 
a.ir.wv &.ôtÀ(j)W\I xœl. 6 &.vc.>'t'Épc.> p'tl8tl.ç xùp MŒeL11oç 11ovci-x,6;, &ç xœt 
ÔT'ë:O,e, /J,Y7lp.oveuea8ciL &.ôLa.Àeimc.>ç Èv ~ 8el(f ci~~ 11ov~ aùv ~ xci'l:rt 
xôa,-,.ov Z6>~ 'tji X.P'll!LŒ.'t'Laa.aii aup.6{<i> Èu(vou. Ka.l. 81ot; TflV -reLŒU't"/lY 
~tno'I xa.Q' olo'IÔ,\'t'Lva. 't'p61to•, &.1to -rw'I Èv ciù-r~ ltpo11ova.x.wv ¾i 11ovœ
"J,.W'I ~ œ).).c,w 't'LVwv i.tpw11évc.>v ¾i Àcx·~xwv &.1toa"lt1XaœL ~ouÀ'll8~ 't'Œ.U't"/lY 
&rco -.ÏÏç Oelœç 't'Œ!J't"IIÇ 11oviiç xœt &.1toeevwaœL xpucp(c.>ç ¾i cpa.vtpwç, l;c.> 
U'ltÔÔ!JCOÇ -:<ji m8É!LŒ.-:L, xcil. 't'ŒÇ &.Àœç (sic, pour &.pœç) È"I_É't'c.> -:wv 
à.y(1i>v -:pL0txoal1i>'I ôéxœ xa1 OX't'6> 8eocp6p1i>v 1ttX-:Ép1i>v, xœt '1i 11rplç etÙ't'OÜ 
• ' - ô, 'I 'ô ' - 1. _1 , , ' EÇCi> !1E't'0t 't'OU 1tpo o-:ou ou 0t XŒL 't'Ci>V ;0tup1i>ar1.V't(i)V wv XUf>LOV. 0t!1'/lY, 
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627 
ARISTOTELIS STAGIRITAE PERIPATETICORVM PRIN

CIPIS, ETHICORVM AD NICOMACHVM LIBRI DECEM. 
loanne Argyropylo Byzantio interprete, nuper ad Grrecum exem
plar diligcntissimè recogniti. Cum Donati Acciaioli Florentini 
uiri ductissimi Commentarijs, denuù in lucem editis. Quot tibi, 
Lector, ex hac poslrema editione locos restitutos habeas, nostra 
hrec si cum cœteris conferas, facilè deprehendes. Nam prreter 
uerba mutilata & confusa, integras quoque lineas, quœ in 
priorihus editionibus non habebantur, fideliter restituimus. 
VENETIIS, Apud Franciscum, & Gasparem Bindonum fratres. 
MDLXV. 

In-4P de huit feuillets non chiffrés + 530 pages + un feuillet non 
chiffré. Signatures : a-b, A-Z, Aa-Zz, Aaa-Xxx. Tous les cahiers sont 
de huit pages, sauf le dernier qui n'en a que quatre. Marque sur le 
litre. Nous ne reproduisons pas le registre, ni la souscription, laquelle 
donne identiquement les mentions de lieu, d'imprimeurs et de date 
qui figurent déjà sur le titre. Rarissime édition. 

Bibliothèque Victor-Emmanuel (à Rome) : t2.34.. F. 6. 

628 
D. T HO M A E A Q VI NAT I S 

IN LIBROS DE ANIMA ARISTOTELIS 
EXPO S ITIO. 

CVM TRIPLICI TEXTVS TRANSLATIONE, ANTIQVA, 
ARGYROPYLI, ET MICHAELIS SOPHIANI, 

NVPER ADDITA. 
Accedunt ad hœc acutissiméB QuéBstiones Magistri Dominici 

de Flandria, ad Textus {, Expositionis dilucidationem perutiles. 
Adduntur bis, omnium in hoc opcre contcntorum, duo 
accuratissimi indices : alter in Textus expositionem, alter in 
Dominici Flandrensis Qurestiones. VENETIIS APVD IVNTAS. 
MDLXV. 

l 
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(A la fin :) Registrum. t abc de f g hi K 1 m. Omnes quater
niones prreter 1 m terniones. Venetijs in oflicina hœredum Lucre 
Antonij Iunt~. MDLXV. 

In-folio de 6 feuillets non chiffrés (et non 8, comme l'indique le 
registre) + 92 feuillets chiffrés. Marque junline sur le titre et à la 
fin du volume. Ouvrage de la plus extrême rareté. 

La dispositiori du till'e a été conservée pour les six premières lignes 
1eulement. 

Bibliothèque du Musée britannique : ti20. l. 13. (2). 

629 
AVGVSTINI NIPHI SVESSANI PHILOSOPHI IN ARIS

TOTELIS LIBROS POSTERIORVM ANAL YTICORVM SVB
TILISSIMA COMMENTARIA, CVM DUPLICI TEXTVS 
TRANSLATIONE loannis Argyropili videlicet, & eiusdem 
noua, ab ipso fidelissime recognitis. Omnium item Conclusio
num, ac notahilium dictorum nouus Index adiectus est. QVAM 
VERO EMENDATIORA POST OMNES ALIAS, In bac redi
tione sint, legcnli patebit. VENETIIS, Apud Hieronymum 
Scotum. M. D. LXV. 

(A la fin :) REGISTRVM *• ABCDEFGHIKLMNOPQ. Oës 
sunt Terniones prœter *• & Q, Duernioncs. Venetijs, Apud 
Hieronymü Scotum. M. D. LXV. 

In-folio de quatre feuillets non chiffrés + 94 feuillets chiffrés. Sur 
le litre, le• véritable portrait » d'Aristote. Rarissime. 

Biblioth-èque Mazarine : n• 3548 *. 

630 
BIBAION 

TOY C€nT€MBPIOY MHNOC 
IlEp~axov 'tl\V 1tp!TCOUa'otV otÙ-:<ji, 

&.r.u~v iltxoÀou8lciv. 

-
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•E-m IX'ltO -:ri; 8eoyoYlŒi;, 1,LÀLoc;<îi 
'7tt'l'l:IXX0a'LO;<j> É;~oc;<j> 

tX't''t) :-
MIMHTAI E:CTE: TOY XPICTOY. 

(Au dernier feuillet recto :) 'H 't'wY 't't-:p:xôL<a>v u-rœ -:a:;w àxo
Àou8t0t. 0t~yôe;7l8LXÀfLY. "Amtvr0t da1. -rt-rpa:ÔL:x, 1tipt; 't'OÜ Ua't'É:pou, 
8r.ép Èan mv-:ioLov (Marque à la Fouine, avec les mots Tuffllç 
Kouviôou tirés en rouge à l'intérieur du cadre, au dessous de 
l'écusson). To 1tœpov fL7lYIX~OV t':U'ltW87l ÈY ~EYt':LrtLÇ YE<a>c;t. fLE':' fflLfJ,€• 
"I ' f ' - "I i: - ' ' ' 'I ' l! - A ' I\ELIXÇ, P"fliOf>LOU 't'OU tJ,1XAIX1,0U. IXL":"fla'EL, xupLOU œx<a>uou 't'OU EOjXL· 
vou. •E-rtL 't''Î> ix1to TÏiç Èvaipxou otxovotJ,l0tç -roü xu ut 8ü x0tt apç ~11-wv 
Iü Xü, q.rp;c;'. 'Ev fL"llYt voeii6ptci>, xt'. 

In-folio de t06 feuillets non chiffrés, divisés en treize cahiers de 
8 feuillets chacun, sauf le dernier qui en a tO. Monogramme de Jac
ques Leoncini sur le Litre, lequel est encadré d'un ornement xylogra
phique. Impression rouge et noire. Rarissime. 

Au verso du titre figure l'épitre dédicatoire de Jean Mindonios à 
Denys, patriarche œcuménique, la même qui se trouve également 
en tête du Ménée de février (édit. de t55l) et que nous avons repro
duite dans cette Bibliographie, tome second, p. t65. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inventaire B 680. 

631 
BIBAION 

TOY OKT(,.)BPIOY MHNOC. 
fü:pdzov 'tTjY 1tpÉ1tOUa'IXY œth<îi, 

CÎ1tœa0tv iix0Àou8l0tv. 
"E't'EL à.1to TÏiç 8eoyov(Œi;, X,LÀLOc;'Î> 

'ltt'l'l:IXXOa'LOa-t'Î> É;~Oa't''Î> 
t'x-rci,: -

MIMHTAI E:CTE: TOV XPICTOV-

( Au verso du dernier feuillet : ) 'H -:wv -re-rp0tôl<a>v x0t't'œ 't'a.;tY 
œx0Àou8(0t. IX 6 i ô e ~ 7l 8 L X À IL y e. ., A1CIX'l'l:IX Etat u-:pa.ÔLIX, 1ta.pt; 
,oü ua-répou, 8r.ép Èa't'L ôuciôtoY. (La marque à la Fouine, avec les 
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mots T1ntoç Kouviôou, tirés en rouge, à l'intérieur au-dessous de 
l'écusson.) Tô 1ta.pov (,LllYa.!ov È,:u1tw8ll Èv ~tYt'tla.Lç Yt<,>o-;t, 11-ei:' 
€1tL(,LEÀel-xç, rplljOplou ,:où 11-a.Àa.eoù. a.Lniau, xuplou 'Ia.xw6ou ,:où 
Aeoyxlvou. "Ei:u i:iji &m Tiiç Èvatipxou otxovo!Lla.ç Toù xu x1Xl 8ù x1Xt 
apç 'tl(,LWY 'Iù Xù, Cf cp e c;'. 'EY 11-llYl ta.woua.pl<i>. xl\. 

In-folio de t08 fi'. non chiffrés, divisés en U cahiers de 8 fi'. cha
cun, sauf le dernier qui n'en a que 4. Titre encadré d'un bois. 
Monogramme de Leoncini sur Je titre. Impression rouge et noire. 

Au verso du titre on lit la pièce de vers de Jean Mindonios, déjà 
reproduite dans cette Bibliographie, t. II, p. t8t ; mais ici le premier 
vers commence par Twv voepwv et non veœpwv. 

Bibliothèque nat. de Paris : Inventaire B 680. Réserve. 
Bibliothèque de l'École commerciale de Chalki. 

632 
€YXOAOrlON 

'H 1t1Xpoùaa. ~(6Àoç YE<,>c;t È,:u1tw8ll, &ve 
8e<,>p'1\8ll ÔÈ u1t' €(,LOÙ O'U(,LtW'I 11-ova.xoù, 
xu1tplou ,:où ~EpL6ÉÀou. È1tL(,LEÀe(q. ,:è 

"l'I- l' ,. 8' • • - • ) 1tOM,~ XIX. E1tLOLOfl <,>O'EL, (l)Ç 'tO TJ\Ç EXX •li 

ala.ç -:wv p<,> (,LIXL<,>Y Ë8oç. 
'EvE'tLClLÇ, ŒYIXÀ6>!1-IXO'L ÔÈ xuplou 

'l1Xxw60u ,:où Aeoyx(vou. 
"E-:EL 't'Î> &1to -.ÏÏç Èvaapxou 

oi.xovo11-Ea.ç. q. Cf e c;'. 

(Au dernier feuillet recto :) * IX 6 "( ô t ~ li LX À 11- y e O 1t fl a,: 
u rp X ~ (1). A B f à E Z H 8 I K A MN a. "A1t1XY't« da-L -.e-.pœÔLa.. 
Tutti sono quaderni. VENETIIS MDLX VI. 

In-4° comprenant un cahier liminaire de six feuillets et 38 autres 
cahiers de 8 feuillets chacun, soit en tout 310 feuillets chiffrés et 
non chiffrés. La numération est en lettres grecques et très fautive. 
En outre, le registre ci-dessus est erroné : tous les cahiers ne sont 
pas des quaternions, puisque le premier ne comprend que six 
feuillets. Sur le titre, qui est placé dans un ornement xylogra
phique, figure la marque ou monogramme de Jacques Leoncini. Le 

-
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sixième feuillet liminaire est blanc au recto et contient au verso 
un bois du Crucifiement. Au recto du dernier feuillet, marque à la 
Fouine, avec les mols T111:o; Ko•J'l:t001J tirés en noir à l'intérieur du 
cadre, au dessous de l\•cusson. Impression rouge et noire. Rarissime 
édition. 

L'exemplaire de ce livre qui nous a servi pour la présente des
cription appartenait à feu Alexis Pavloff, professeur de droit 
canonique à l'Université de Moscou, qui eôt l'extrême obligeance de 
nous l'envoyer en communication à Paris. Il faisait jadis partie de 
la bibliothèque du Colli,ge des Jésuites de Bruxelles, comme l'atteste 
l'inscription manuscrite suivante, qui se lit à la marge supérieure 
du litre: Col/,•gij Socti$Jesu B1·uxellis, 1639. M. B. Nous l'avons 
tr1's sommairement menlionné dans le tome II de cette Bibliogra
phie (p. 5, n° U6). 

Cel exemplaire présente la particularité suivante. Entre le feuillet 
de titre el le feuillet 2 liminaire, on a intercalé une gravure en 
taille-douce et soigneusement exécutée, représentant la Sainte 
Vierge « revêtue du soleil, ayant la lune sous ses pieds, et sur sa 
lt'te une couronne de douze étoiles »; en haut, on aperçoit les trois 
personnes de la Trinité el, en bas, un Dragon hideux. Celle gravure 
est signée : Jo,11111e.~ Stradmrns inventor. Hieronymus Wie,·ix scalpsit. 
Philippus Galle e.rcudit. 

En outre, entre les feuillets 49 et 50, on a intercalé une autre 
gravure représl'nlant Jésus en croix. Le Crucilié serre contre lui 
avec son bras droit un personnage qui le tient embrassé et est 
monté sur quatre degrés où se lisent les mots : CuARITAS, HVMILITAS, 
Oui-:mESTIA, PATIF.NTIA. Ce personnage est probablement saint Ignace 
de Lo~·ola. A gauche de la croix et les mains tendues vers le Christ 
se lirnt drhout la Sainte \ïerge, ayant près de sa bouche cette 
ins('riplinn: Fili, fr, 1111scf' 1•ulne1·e, ego 11he1·e. Au bas, on lit : Pro 
7111,·1·0 isto ornri : ,•t 1frdit mihi Dlis petitionem meam : idcirco & ego 
c,111111111d1111i 1'11111 lhio cunctis diehus. I. Reg. t. Hie1·011ymus lVier·x 
{~ie f·cit ,·t ,·.rrnd. 

J 
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633 

S. THOMAE AQVINATIS COMMENTARIA IN OCTO PHY
SICORVM ARISTOTELIS LIBROS, Ex vetustissimo ac fidelis
simo manu scripto exemplari, diligentissime castigata, & locis 
quamplurimis integritati restituta : Cum duplici Textos tra
latione, antiqua, et Argyropoli, recognilis. Ad hrec accessit 
Roberti Linconiensis in eosdem Summa. Quihus eliam sunt 
additi S. Thomre infrascripti libelli ad negocium Physicum 
spectantes, De Principiis Naturre. De Natura Materire. De Loco. 
De Tempore libri Duo. De Aeternitate mundi. AC THOM-LE 
DE VIO CARDINALIS CAIETANI Qurestiones dure, hoc est 
De Suhiecto Naturalis Scientire. De Dei intensiua infinitale. 
Duo item Indices, alter Librorum, Lectionum, ac Capitum 
summas continens, alter totius libri scitu digna demonstrans. 
Quorum omnium diligentiam ex sequenti intelliges Epistola. 
VENETIIS APVD IVNTAS MDLXVI. 

(A la fin :) REGISTRVM. ah cd e f g hi k 1 m no p q r s t 
u x. Omnes quaterniones. Tabula vero per se palet. Venetijs, 
upud hreredes Lucreantonij luntre. Anno Domini MDLXVI. 

ln-folio de t2 feuillets non chiffrés + t67 feuillets chiffrés + un 
feuillet blanc. Signal ures : t, tt, de chacune 6 feuillets; a-x, de 
8 feuillets chacune. Marque typographique sur le titre et à la fin 
du volume. Très rare. 

Epitre dédicatoire : Francisco Venerio Andreœ f"., Patrit-io Veneto, 
Romulus Fabius Florentinus S. 

Biblioth. roy. publique de Dresde: Lit. Graec. R i92. 

634 

S. THOMAE AQVINATIS Commentaria qure extant, in eos, 
QVI PARVA NATVRALIA ARISTOTELIS dicuntur lihros, 
diligentissime castigata : duplici noper textos tralatione, anti
qua videlicet recognita, & noua Nicolai Leonici apposita : 
PETRI ITEM DE ALVERNIA ORDINIS PR.cEDICATORVM 



t22 BIBLIOGRAPHIE HELLÉNIQUE 

in quosdam huius operis à diuo Thoma inexpositos lihros 
refel'tissimaexpositio, ah innumeris errorihus denuo expurgata: 
Libelli etiam duo sancti Thomm ex volumine Opusculorum 
eiusdem excerpti, alter de Motu Cordis, alter vero De Lumine, 
ad hanc PhilosophiaJ partem spectantes, his nuper additi sunt: 
Duo item Indices appositi sunt, alter Lihrorum ac Lectionum 
summas continens, alter totius operis scitu digna demonstrans. 
Libri in toto opere contenti, versa pagina conspiciuntur. Venetiis 
apud Hieronymum Scotlum MDLXVI. 

(A la fin :) Series chartarum, a ABCDEFGHIKL. Omnes 
sunt quaterniones, prreter a L duerniones. Venetiis apud 
Hieronymum Scottum. MDLXVI. 

In-folio de quatre feuillets non chiffrés + t66 pages + un feuillet 
ayant seulement la marque au recto. Sur le titre, « véritable por
trait » d'Aristote. Très rare. 

Bibliothèque Mazarine : n• 3855 *. 

635 

SIMONIS SIMONII LVCENSIS PHILOSOPHIAE PROFÈS
SORIS, IN LJBRVM ARISTOTELIS DEPI TON All;8HTHPION 
KAI TON All;8HTON: Hoc est, de sensuum instrumentis {f de 
his qua1 suh sensum cadunt, COMMENTARIVS VNVS. EIVS
DEM IN LIBRVM ARIST. DEPI MNHMH:E KAI TH:E ANAMNH
mot, Hoc est, de Memoria {f Reminiscentia, COMMENTARIVS 
ALTER. AD ILLVSTRISSIMVM ET OPTlmum principem 
D. Fridericum Palatinum Rheni, {f sacri Rom. lmp. Electorem. 
Additus est Index rerum & Qurestionum in toto hoc opere per
tractarum locupletissimus. EXCVDIT JOANNES CRISPINVS. 
M.D.LXVI. 

In-folio de cinq feuillets non chiffrés + 321 pages chiffrées + onze 
pages non chiffrées. Marque de l'imprimeur sur le titre. Imprimé à 
Genève. Rare. 

Au verso du feuillet 5 liminaire, on lit cette épigramme : 

.........-
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Xpiil-'-' l.ep6v, 'ltW.; ô' oü; -ro YOOU cpœo.; • &Uà. 't( r.Àdov; 
011-11-', &xo~v, 1-'-~l-'-TjV ¾iv p.tpO'ltEO'G'' œcpÉÀ~.;. 

Toi',ç H).à. mv't0t, ~(ou ocpe:Ào.; l-'-É"f0t 1tpoq;povt.; 0tllY 
cpp0tt6p.evoL, cppe:atv t.; ~œÀÀop.ev ÈvÔuxÉw.;. 

NtÜat cpua~ -r6, ô(ô0teEY 'ApLawtÉÀ71.; ~0t8ù.; ~071 • 
vüv ÔÈ l:l11-wv EYL -:0tÏ.Ç 8-îixt -rp0tvÈ.; ae:Àiaw. 

4>pcryxlcrxou II6p-tou -roù Kp1j-r6ç. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inventaire R 275-276. 

636 
EROTIANI 

GRAECI SCRIPTORIS 
VETVSTISSIMI 

VOCVM, QVAE APVD HIPPOCRATEM 
SVNT 

COLLECTIO. 
Cum annotationihus Bartholomœi Eustachii San

ctoseuerinatis, Medici ac Philosophi. 
EIVSDEMQVE EVSTACHII 

LIBELL VS DE MVLTITVDINE. 
CVM PRIVILEGiO. 

Venetijs, apud Lucam Antonium Iuntam. 
M DLXVI. 

t23 

(Au feuillet 152 recto:) REGISTRVM. ABCDEFGHIKLMN 
OPQRSTV. Omnes sunt quaterniones prreter Q et V duemio
nes. Tahulre vero registrum per se palet. Venetiis In officina 
Luca38.lltonij luntre. MDLXVI. 

In-4° de 20 feuillets non chiffrés + t52 feuillets chiffrés. Marque 
de l'imprimeur sur le titre. Rarissime et recherché. 

Collation du volume. 
Feuillets liminaires : 
Feuillet t : Le titre. 
Feuillet ~ : €pitre dédicatoire : lulio Fellrio de Ruvere, cardinali 

amplissimo, Bartholomœus Eustachius fœlicitatem. 

.a 

,.. 
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Feuillets 3 à 4 verso : Barlholomreus Eustachius leclori salulem. 
De cet avis au lecteur, nous détachons le début, qui présente un 

réel inlérêl el duquel il résulte que CONSTANTIN RBALLIS a collaboré à 
celle édition. 

Multi sane extiterunt qui difficiliores Hippocratis dictiones 
exponentes, sublime eius dicendi genus ab eo quo alii Grreci 
usi sont qui de re medica post illum scripserunt longe diuersum 
omni studio et diligentia illustrare conati sunt. Sed tanta fuit 
hominum negligentia, ne quid grauius dicam, ut solus Galeni 
libellus Explanatio linguarum Hippocratis inscriptus adhuc in 
lucem prodierit : lucubrationes creterorum expositorum, quo
rum maximus est numerus, ucl intericrint, uel certe nondum in 
apertum relatre cognoscantur; quam ego iacturam srepius cum 
animo meo considerans et de ea ualde sollicitus, sedulo inues
tigare cœpi num aliquem ex eis forte fortuna inuenire possem. 
Demum, post multum diuturnumque lahorem, resciui Erotia
num, quem scieham hoc in genere non inutilem operam nauasse, 
in Vaticana Bibliotheca reperiri. Ilac re audita et diligentius 
explorata, non sine maxima animi mei molestia certior fio hune 
libellum, nullo relicto exemplo, Heluetium quendam surri
puisse, eius legendi facultate a bibliothecœ prrefectis impetrata. 
Deterruit me id maximopere, et fortasse factum esset ut ab bac 
cogitatione animum omnino abduccrem, nisi me, prreter opi
nionem, amicus quidam tum mihi occurrcns admonuisset ne 
spem plane ahiicerem reperiendi Erotianum : scire se eum libel
lum uolumini Hippocratis adiunctum, quod alij ferme omnes 
ignorabant, in eadem bibliolhcca extare. Bac spe ductus, stu
diose inquiro : tandem inuenio libellum : sed, ne uoti compos 
fiam, totum lacerum et in plerisque locis mutilum. Illico uero 
CoNSTANTINVM RALLVM, natione Grœcum, eiusque linguœ peritissi
mum et multm lectionis uirum, conuenio : simulque Viuianum 
Brunorum, grœcarum litterarum apprime studiosum, adeo; 
eosque in lahoris honesti societatem uoco: ipsi uero, pro summa 
humanitate, el quia quisque nostrum amplissimo cardinali 
Urhini inseruit et domi suœ alitur, mihi facile ohtemperarunt. 
lnsudauimus igitur simul omnes, donec efîecimus ut Erolianus, 
qui tam diu delituit, possit a bonarum artium studiosis nostrœ 

-
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retatis, grœce et latine legi. Visum est autem no6is, quamuis sit 
multipliciter deprauatus, tamen nihil immutare, sed qualem 
accepimus, in lucem emittere. Vt uero huius laboris fructus 
extaret uberior, animadue1·siones quasdam meas adscripsi et 
locos plurimos ex Hippocrate excerptos, partim a librario, ut 
opinor, male descriptos, partim ah Erotiano ipso, breuitatis stu
dio, prretermissos; ex quihus percipitur facillime non modo 
Erotiani interpretationem cum Hippocralis sententia consen
tire, uerum etiam errasse nonnullos alios eius interpretcs. 
Etc., etc. 

Cet avertissement est daté de Rome, premier juillet t564. 
La seconde moitié du feuillet 4 verso est remplie par l'errata. 
Le f. 5 contient : Authores, quos Erotianus in opere testes citat. 
Feuillets 6 à U : Index alphabétique des mots grecs de l'ouvrage. 
Feuillets t5 à 20 : Tabula libri de multitudine. 
Feuillets t à 124 : Erotiani Onomasticum. 
Feuillets t25 à t52 : Libellus de multiLudine. 
Bibliothèque nationale de Paris : lovent. X 2006. 
Bibliothèque d'lngram Bywater (à Londres). 

Aux renseignements que nous fournit concernant Constantin 
Rhallis le passage de l'avertissement ci-dessus reproduit, nous 
sommes en mesure d'ajouter encore quelques détails. 

Dans l'épître dédicatoire à Jacques Cocco, archevêque de Corfou, 
qu'il a placée en têLe de son traité Della grandez:a della terra et delr 
acqua I et qui est datée de Sienne, 28 aoOt t557, Alessandro Picco
lomini nous apprend que la maison de ce prélat, à Rome, était 
ouverte aux hommes de lettres et aux gens d'une conduite honnête, 
parmi lesquels il cite M. Camillo Falconetti cieco, M. CONSTANTINO 
ReAw, e M. Jacomo Grilf oli, tre huomini dotti e di buon giudicio 1 • 

Constantin Rhallis mourut à Rome le t3 septembre t573, à l'àge 
de 68 ans, 3 mois et 9 jours. Il reçut la sépulture dans l'église de 
Santa Maria in Via, et sur son tombeau fut gravée l'épitaphe 
suivante 1 : 

t. Venise, t56t, , •. Notre Bibliothèque po1Sède de ce livre rari11ime un exrm• 
plaire coté: V 1168 llnvent. V 7636). 

2. Feuillet 3 liminaire, verso. 
3. Elle existe encore aujourd'hui. 
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D. O. M. 
CONSTANTINO RHALLO 

VENETO 1 

QUI MAIORIBVS OPVLENTISSIMIS AC 
POTENTISSIMIS EDITVS IN SVMMA 

COMMVTATIONE FORTVNAE 
SVMMAM ANIMI AEQVITATEM IN 

SVMMA INTEGRITATE VITAE 
PLACIDISS. MORES IN SVMMA 

ERVDITIONE PAREM MODESTIAM 
PERPETVO RETINVIT 

POLIDORVS RHALLVS FILIVS 
PATRI DOLORE CONFECTVS P. 

VIXIT AN. LXVIII. MEN. lll. D. IX. 
OBIIT IDIB. SEPTEMB. 

MDLXXIII. 
INA 8ANON B11.l:EEIEN 

EBll.l:EEN l.l:E 8ANOrMENO:E. 

Pour ce qui a été dit sur Constantin Rhallis dans les tomes 1 
et li, consulter l'index du tome second. 

637 
LEXICON GR.iECOLATINVM. EX R. CONSTANTIN! Alio

rumque scriptis qui in hoc commentandi genere excelluerunt 
vtili compendio collectum : ac eorum omnium quœ Operi 
maximè necessaria sunt accessione auctum atque illustratum. 
GENE V .tE. APVD 10. CRISPINVM. M. D. LXVI. 

In-4° de 504 feuillets non chiffrés, divisés en 63 cahiers de huit 

l. Jean de Sainte-Maure, le copiste chypriote bien connu, avait vu cette épitaphe. 
Il en cite (Parisinus grec 3061, f. 45 verso) la partie grecque, qu'il fait précéder 
de ces mots : In Roma, nella chiesa nominata Santa Maria in Yia, sopra la 
aepoltura di Constantino Rhallo Yenetiano, pero di natione nobile di Constantino
poli, ata il sottoacritto distichon in greco. Bien qu'il CO.t originaire de Constanti
nople, Constantin Rhallis appartenait peut-être à la Colonie grecque de Venise ou 
avait vu le jour dans un pays grec soumis à la Sérénissime République. 

2. Cette épitaphe a été publiée par Galletti, Inacriptionea venet111 Roma, 11ztant111, 
p. cxv, n° 5; et par Forcella, Iscrizioni delle cl,iese di Roma, t. Vlll, p. 39l, n• 930. 
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feuillets chacun. Signatures : *• a-z, A-Z et Aa-Qq. Marque typo
graphique sur le titre, lequel est placé dans un encadrement gravé 
sur bois. Livre d'une très grande rareté et fort difficile à trouver en 
bon état de conservation. 

Au verso du titre, on lit les trois épigrammes suivantes, dont les 
deux premières sont de François Portus : 

<l>ptX"(Xtaxou II6p't"OU 't"OO Kp1j't"OÇ dç 't"O (LtXpov ÀE~tXOV 

't"O 1ttXpot 't"oO Kptoittvou 't"ot 't"EÀEU't"tXÎtX txôo8Év. 

Mwp.o; 'ta.Î:.; Molaa.r..; • ~a.Lœ ~ ~(6Ào.;. Al ôé ye: • ~a.La., 
't'OCJ'CJ'(1 ô' ÈXEL CJ"ta.8e:pi.; 4&.p.p.o.; 8aa. AL6u71; • 

8aaa. 8e:wv 8v71'tWY 't'E mÀe:L, -:pa.Cf>E?Œ'i 'tE xa.t uypi.; 
CJ"l\p.a.'ta. cpc.>va.c.>v 'ltOUÀÙ fa.ELYO'tE?a. 

' '\/ , , , " ô ,, l}EMOU 1tpO'te:pc.>v 'toaa. Cf>Ep'tEpo;, oaaov .; a.r.pc.>v • 
KpLa'ltlY«t> ÔÈ xa.pL'i y(yve:'t' ct.mLpEal71. 

Et.; -:à a.Ù'to. 
E~ oÀ(yov auva.ym ac.>pov p.éya.v, Èv ô' &p.a. CJ'W~ELY 

x6ap.ov tôè XPE(71v, 8a.üp.a. mÀe:L aor.pl71.; • 
..:ieï:eev 'ApLa'tO'tÉÀ71i; 8aa. xcxvôa.ve: 'ltOV'tO'i, &l\p, ~ 

xoùpa.voç, Èi; cpc.>YWY épecxp.e:voç Ôexcxôœ. 
KpLrn!voi; 'tO p.a.8wv, cpc.>YWY 'tOV Œ.'ltElpov' ct.pL8p.ov 

CJ'UY8E't' È'ltLCJ"ta.p.Évc.>i; e:tç oÀlya.i; aeÀ(Ôa.i;. 
Ke:ï:voi; P,71Y OY'tc.>Y tôéœç auve:ÀÉeœ'tO • 'lttXCJ'WY 

ÀéeEc.>Y CJ'llfJ,tlCJ'(tXÇ t1Ù'tœp O 'ltOUÀU'ltÀOXOU<;. 

ruÀLÉÀp.oç O fÀÉYÔLOÇ. 

Ma.pvcip.e:YOL mv{~, Ôa.1ta.vwv vüv Àl\jE'tE 1toÀÀwv • 
&ôpa.Yée:ç 'lta.Î:Ôe:i;, Mre-:E yijy xœp.CX'tc.>Y, 

AeeLXOY e:upOY'tEÇ xoücpoy 'te: xa.t e:ùxepéi;, up.1v 
p.ELOÙY -.?Li; Ôa.mvœi;, 'ltÀElovœ 'tWY 1tptv lxov. 

Kptrnlv«t> ÔÈ xa.À<î> x' &ya.8<î> xcxpLY orôa.'tE 'ltOÀÀl\v, 
cpe:LÔop.e:voL Ô~mvwv 1ta.u6p.evol -.e: 'lt6vc.>v, 

'tcj> aup.1tle:eœp.év«t> 'tOÔe: • 'te:uxe:-:E ota. p.ÉÀtaaœ 
Ôa.(Ôa.Àov Èv CJ'CfE'tÉpor..; ap.l\YECJ'L x71p6p.e:ÀL. 

Bibliothèque d'Émile Legrand {à Paris). 

--, 
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638 
DEL SITO, ET LODI DELLA CITTA DI NAPOLI CON 

VNA BREVE HISTORIA DE GLI RE SVOI, & delle cose più 
degne altroue ne' medesimi tempi auenule di Giouanni Tar
chagnota di Gaeta. Con priuilegij del Papa, & dell' Illustriss. 
Sig. Vicere di Napoli per anni dieci. 

(Au feuillet chiffré t74, verso :) IL FINE. Con licentia de' 
Superiori. REGISTRO. a h A B CD E F G H I K LM NO P 
Q R S T Y X. Tutti sono quaterni eccetto h che è duerno. IN 
NAPOLI. Appresso Gio. Maria Scotto. MD LXVI. 

ln-8° de 12 feuillets non chiffrés, 166 feuillets fautivement chiffrés 
(la numération passe brusquement de 80 à 89) et deux feuillels 
blancs, divisés et signés comme l'indique le registre ci-dessus. 
Blason sur le titre. Rare. 

Le f. 2 liminaire est occupé par un motu proprio du pape Pie V. 
Vient ensuite l'épitre dédicatoire à Don Carlo d'Avst,ia principe di 
Spagna, datée de Naples, 20 avril 1566, et signée de l'auteur. 

Le dernier des feuillets liminaires contient un bref avertissement 
de l'éditeur. On y prévient le lecteur que cet ouvrage est publié tel 
que l'a laissé Jean Tarchagnota, qui l'avait écrit en peu de jours et 
qui, surpris par la mort, n'a pas eu le temps de le revoir et de le 
compléter. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : no 3i64t. 

639 
BIBAION 

TOV N0€MBPIOY MHNOC. 
Iltprlx_ov ':TIY 1tpÉ'ltoua11v œù-:<ji, 

~'ltHœv cix0Àou8l11v. 
•E-.e:~ ci1to Ti;c; Oe:o,ov(11c;, X,LÀLoc;<ji mv-.œxoa~oc;<ji 

Ée~xoc;cji, 8x-:'tl : -
MIMHTAI €CT€ TOY XPICTOV. 

(Au verso du dernier feuillet :) œ~rôe:~ll8.ùtl11ve01tpa. "Amvtœ 
dat -:e:-.pixÔLœ (Marque à la Fouine, avec les mots Tu'ltOc; Kouv:i.oou 

-

··•·1 
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tirés en rouge à l'intérieur, au dessous de l'écusson). Tô 1t(1.pov 
- ' '8 ' A. • ' ' ' "I ' r ' -11'1\YŒLOY E'tU'ltc.> 71 EY t"e:YE':L(lL; ve:w,;~. tJ,E't E'mtJ,S:t.E:L(l;, p71yopLOU 'tOU 

• t - ' ' ' 'I ' ~ - A ' "E - ' ' -1111Aœ,.ou. IXL'.71ae:~, xup~ou œxwuou -:ou e:oyxwou. -:n 'tCfl a.1to '.71<; 
Èvaa.pxou oLxovotJ,((lç Toü xv X(ll 8ü xœl api; 1\tJ,<dV 'Iü Xü, Cfl.?K. 'E-,, 

!1'1\Yt à.1tfÙÀ('t) 1 7}, • 

In-folio de U4 feuillets non chiffrés, divisés en t8 cahiers de 
8 feuillets chacun. Monogramme de Jacques Leoncini sur le litre, 
qui est encadré dans un ornement xylographique. Impression rouge 
el noire sur deux colonnes. 44 lignes à la colonne pleine. Commu
niqué par le R. P. Matthieu. 

Bibliolh. nat. de Paris : In vent. 8 680 (incomplet du titre). 
Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 

640 
[TT€NTHKOCTAPION,] 

(A la fin :) 'H 8e:b a.Û'.71 xœl te:pœ ~l6Ào;, -:e:-:vr.w-::iL ève:-:t71aL, 1ta.pœ 
x_.o~otp6p<i> 't'Î> ~a.vt't't), ve:w,;t !J,E":œ r.oÀÀr.i; ÈmtJ,e).e:lœ; ô~o?8w8e!aa., X(ll 
Èv:um,,8e:~aa., t'tL (sic) 't'Î> à.1tô -.~; èva:ipxou ( sic) olxovo!J,la.i; : Cft?K
œ ~ r ô e: ~ 71 8 L X À !A- y e O 'lt ? a .. u T X 4 (a) ABI'â. u A1tœv-:a. elat 
~-=pœôLa.. 

ln-4° de 224 feuillets non chiffrés, groupés en 28 cahiers de 8 feuil
lets chacun, signés comme ci-dessus. Impression rouge et noire. 
Marque typographique de Christophe Zanelti à la fin du volume. 
Exemplaire incomplet des deux premiers cahiers. Communiqué par 
feu le professeur Alexis Pavloff. 

Bibliothèque synodale (non de l'lmprimerie synodale) de Moscou. Exem
plaire ayant appartenu à feu Porphyre Ouspensky. 
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64l 

TO IIAPOX 
BJBAJON ENAI. 

'H -;::xÀocLli -rE ut véŒ- OL:xOf.xTj. 
V ' ,, (l • ' - , -
71'={/L ';I) :X'l1JO; X:XL OC\l:Xï('iLO\I :X'J-:-t,;. 

-:0 01totov È-:u-.=W8·1) -:Op:x vÉ:x. 
']'"' fJ ,,, "'' ' •i:•e ~OLOf WIJ"/)0':X\I OE X'2.L E,Er.l"/)0':X'ol 

' , , ... , 
'=L'l'i 1t?'i')'(J.7.'r:X EO'f:XA(J.E'l:X 
n • , 
:x.~? ELZE'-' 1t?O'=E?OV, 

IJ.dL 1to).i:r.; Èmpùdoc;. 
EN BENETIAU. 

\ • • , • 'e - '\ , 
• L7f10'EL X'J?LO'J L7.XWUO'J 'rO'J t.EO"(XL'IO'J. 

"E-:e•. -:c:ï OC'i:Q ~; È'1,,-i~xO!) olxo'Jou.t~.;. ' . . -i~e ~--.' 
(Au feuilù•t anlt:phwltihne verso :) •E-.L -r<i> &:ito -:-iiç È-.,aa,2xou 

O!.XO'.IOU.{oca. :x~;;·. .L AB r A E Z H 0 I KA MN::. 0 Il Pl: T r cil X 
' '• T 

W ü. Aa. B~ l'y Ao EE Z~ H11 80 IL Kx (Et au dessous le mo110-
yramme de Jacques Leoncini). 

(Au feuillet p,:1mltih11e verso :) Marque à la Fouine, avec les 
mots Tur.o; Kou-.,:i~ou, à lïntéricur, au dessous de l'écusson. Et 
plus bas : VENETIIS, Apud lacobum Lconcinum. MDLVII 
(sic). 

In-8° de 276 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, divisés en 
35 cahiers de 8 feuillets chacun, sauf le trente-cinquième qui n'en a 
que 4. Monogramme de Jacques Leoncini sur le titre, lequel est 
encadré de trois petits bois dans sa partie supérieure. Quelques 
xylographies dans le texte. Livre de la plus extraordinaire rareté. 

Rappelons que l'auteur de ce curieux ouvrage est le hiéromoine 
JoANNIKios CARTANos, grand protosyncelle de Corfou (voir sur lui 
le tome I, p. 2::!6~233). 

Le chapitre p7ta' (184\, que Charles Hopf a reproduit, d'après la 
première édition, dans ses Cliro11iques gl'éco-1·omanes (p. 266-269), 
commence, dans cette édition, au verso du feuillet signé rr et se 
termine au recto du feuillet signé ffm. 

Le passage où il esl question d'Arsène de Monembasie se trouve, 
dans cette édition, au recto du feuillet signé lt. 

i 
1 

~ 
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A la suite du chapitre 1.91, on trouve du même Joannikios Carta
nos, dix-neuf discours, qui sont précédés, au feuillet 6 recto du 
cahier signé AB, d'une table ainsi intitulée : 

ENTAreA APXONTAI AOfOI 'ltOÀÀœ o~ÉÀ7l(J.OL xa.l ix-.ia.yya.'i:oL 'lt(lOÇ 
, ' , , t T ~ l ' ' ' ' ' -m.a:i. 'X.PLi;~a.vov, o~ 'lfflHOL ELVa.L oexa.ew-.a.. xix~ 7l a.xpoa-rvx_uç a.u-rwv 
,,, , , , f - T -~L " -=~ OYOp.a. p.ou, ~wa.wLXLOÇ O xccp-ra.vo.;. ELVa.L Î OUY Q~!J.:popoL. 7lî'OUY. 

nept &.1cx'lt"I\; •. IIEpt p.é8·.1;. 
füpt m~pa.ap.oû •. Ilepl. opy~ç. 
Ileol 't'IX'lrELVwirew;. Ileot r,-,86vou •. • • • 

, Ilept XEvoôoeta.a. füpt xcc-.a.xplaE<tl;. 
füpt rpuÀa.nupla.a •. füpl. p.!a-zelcc;. 
IIEpt 'lt?Oa"EU"t_"7iÇ. IIEpt (j)O'IOU. 
Ile?l 8d~ p.e-:ccM4ew;. IIEpl p.e-rœvollX; •. 
Ilep\. 'ltOpvEL~. IIEpl ieo!-loÀoî·taE<,); •. 
Il ' '' ' • II l ' -, ë:?'• EAe7l!J,OO'UYY,; . E?• U'lt0!J,OY"f1Ç. 

IIEpt ooeoÀorllXç. 

Sept de ces discours (ceux que j'ai marqués d'un astérisque) ont 
été plusieurs fois réimprimés sans nom d'au leur à la suite du T1·ésor 
de Damascène le Sludite, notamment dans l'édition de t589 décrite 
plus loin, et dans l'édition de t628, décrite dans la B. H. du dix
septième siècle (t. I, p. 256, n° t 78), où j'ai déjà signalé cette parti
cularité. 

Bibliothèque d'Ingram Bywater (à Londres). Superbe_ exemplaire avec 
tranches dorées, revêtu d'une reliure pleine en maroquin brun, ayant sur 
chacun de ses plats un ornement frappé en or, au milieu duquel les ini
tiales du propriétaire (I. B.), et signée Roger de Coverly. 

642 

CORONA 
PRETIO SA 

La quale insegna la Zingua Gt·eca uolgare « litte,·ale 
Et la Zingua Latina, {, il uolgar ltalico, 

con mol ta f acilità {, prestezza 
nuouamente emendata. 
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l:TE«llANOl': XPrl':IMOl': 
" , • ' , , Il , 
7i"(OU'I c;erpœvoç 'tLP,LO,ï l'lflotlt>,ï E'l':l'l'll'lfllljllt>tJ,E'l'fl, 

, ' ,,. "'!:' tl, ' ," ' ' Uf "loi E',Ec;L f.l.l'l'/11:X'IELY -'flY LOLlt>'tl.X'flV Xl'lt 

TrjY œ-t.LXTj'/ yÀwaaœv 'tWV ypœLXWY. 
,, ~· ' ' \ ' \ '"' ' t.L Qf; Xl'lL -'flY ypœp.p.œ-:LX'flY Xl'lt 't'flY LOLO'ttX7lV 

1Àwaaœ'I 'tWY Àœ't(vwv p.t.à. tÙxoÀ(œç 

xœt €Y oÀ(yci> X?O"ci>· 
In V enetia, appresso Francesco Rampa::.etto. 

M DLXVII. 

(A la fin :) IL REGISTRO. A B C D E F G B. Tutti sono 
quaderni, eccetto H, cite è duerno. ln Vinegia, appresso Fran• 
cesco Rampazetto. MDLXVII. 

In-8• de 60 feuillets non chiffrés, divisés en 8 cahiers de 8 feuillets 
chacun, sauf le dernier, qui n'en a que .&. M~rque de l'imprimeur 
sur le titre. RarissimP.. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : n• i36i7. 

643 

ARISTOTELIS STAGIRIT.LE PERIPATETICORVM PRIN
cipis Ethicorum ad Nicomachum libri decem, loanne Argyro
pylo Byzantio interprete, nuper ad Gr;ecum exemplar diligen
tissimè recogniti, cum Donati Acciaioli Flo1·entini viri doclissimi 
Commentariis, denuo in lucem editi. Quot tihi, Lector, ex hac 
postrema editione locos restitutos habeas, nostra h;ec si cum 
c;eteris conferas, facilè deprehendes. Nam pr;eter verha mutilata 
{; con/usa, integras quoque lineas qure in priori/Jus editionihus 
non hahehantur, fideliter restituimus. LVGDVNI. Apud Anto
nium Vincentimn 1• M. D. LXVII. 

(A la fin :) LVGDVNI Excudehat Joannes Marcorellius. 

In-8° de 12 feuillets non chiffrés, dont le douzième blanc, divisés 
en deux cahiers dont le premier de 8 feuillets et le second de 

f. JI y a des exemplaires qui portent Ap11d loa,mem Frello11ium. (Cf. Hoffmann, 
Biblio9raphuche1 Lexicon, t. I, p. 339). 

.....-

1 •· 

I ·, ·.' 

1 

1 

j 
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4 feuillets, signatures œ-~; + 920 pages, divisées en 58 cahiers de 
i6 pages chacun, sauf le dernier qui n'en a que 8. Signatures : a-z, 
A-Z et AA-MM. Sur le titre, marque de Vincent, avec la devise 
VINCENT!. Rarissime. 

Bibliothèque d'Ingram Bywater (à Londres). 
Bibliothèque royale de Munich : A. Gr. b. 8i8. 

644 

DIALETTICA DI GEORGIO TRAPEZONTIO : CON LE 
INTERPRETATION/ DEL NEOMAGO, ET DEL LATOMO. 
TRADOTTA DA ORATIO TOSCANELLA DELLA FAMIGLIA 
DI MAESTRO LVCA FIORENTINO. Con una tauola delle 
cose più notabili, che in essa si contengono. IN VENETIA, 
Appresso Giouanni Bariletto. MDLXVII. 

(A la fin :) REGISTRO. * A B C D E F G HI K L. Tutti sono 
Quaderni, eccetto L, che è Duerno. IN VENETIA, Appresso 
Giouanni Bariletto. MDLXVII. 

In-4° de quatre feuillets non chiffrés, 82 pages et un feuillet non 
chiffré. Marque sur le titre et au verso du dernier feuillet. Rarissime. 

Le f. 2 liminaire est occupé par une épître dédicatoire d'Horace 
Toscanella adressée al magnanimo signore il signor Ettore Podocataro 
(Podocalharos), sur les instances duquel il avait traduit cet ouvrage. 

Les f. liminaires 3-4 sont occupés par la table des matières. 
Bibliothèque nationale de Paris : lovent. R 2676. 

645 

CORPVS VNIVERS~ HISTORIAE, PRAESERTIM BIZAN
TIN~. /oannis Zonarée Annales, aucti additionibus Georgij 
Cedreni. Nicetœ Acominati Clwniatœ lib. XIX. Nicephori 
Gregorée lib. XI. Laonici Chalcocondylée lib. X. historiœ Tur
cicaJ. In fine etiam addilus est locupletissimus rcrum Index. 
L VTETLE, Apud Gulielmum Chaudiere, via /acobœa, sub insigni 
Temporis. t567. CVM PRIVILEGIO REGI~ MAIESTATIS. 
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In-folio de 6 feuillets chiffrés + 28 feuillets non chiffrés + t72 f. 
chiffrés+ 77 f. chiffrés + 7 feuillets non ch. + t20 f. ch. + t8 f. 
non ch. Signatures : a, At-E-~, a-z, aa-ff, A-O, A-Z, de six feuillets 
chacune, sauf Et el tr, qui n'en ont que 4 chacune. Marque typo
graphique sur le titre. 

Nicélas Acominat et Nicéphore Grégoras ont l'un et l'autre un 
tilre particulier, que nous croyons devoir reproduire intégralement; 

t) NICELE ACOMINATI CHONIAT..E, MAGNI LOGO
THET..E SECRETORVM, INSPECTORIS ET IVDICIS VELi, 
PR..EFECTI SACRI CVBICVLI : LXXXVI ANNORVM HIS
TORIA, VIDELICET AB ANNO RESTITVT.1E SALVTIS 
circiter MCXVII, in quo Zonaras desinit, vsque ad annum 
MCCIII, Libris XIX descripta, quorum hic ordo est: I Liber de 
1·ebus gestis loannis Comneni, Alexij filij, quem vulgà Caloioan
nem vocant. VII Libri de rebus 9estis Manuelis Comneni filij 
/oannis. 1. Liber de Alexio Porpliyrogenito, Alanuelis Comneni 
filio. II Libri de rebus gestis Andronici Comneni. III Liln-i de 
Imperio lsaacij Angeli Comneni. III Libri de lmperio Ale.1:1j 
Angeli Comneni, post fratrem /saacium cœcatum {S eiectum. 
I Liber de /saacio, {f filio eius Alexio, post recuperatum, Ger
manorum {5 Venetorum ope, lmperium: in quo etiam de Alexio 
Duca cognome11to Murzuflo, seu supercilioso, {f confusione statu.s 
publici, 9' Constantinopolitano excidio aqitur. I Liber de initii.s 
lmperij Balduini {f Herrici fratrum Flandrùe Comitum. OPVS 
LECTV IVCVNDVM ET VTILE, PRIMYI\I LIBERALITATE 
MAGNIFICI & Generosi viri D. Antonij Fuggeri, &c. Cresarere 
Maiestati à consiliis, &c. Lalinè Hicronymo Vvolfio Oetingensi 
interprete editum, cum Indice copioso rcrum : Nunc autem 
denuo cum grreco diligentissimè collatum, ac proinde pluribus 
in locis quàm antea correclum & emendatum. L VTETLE, 
Apud Guillielmum Chaudiere, t•ia lacobœa sub insigni Temporis. 
t566. CVM PRIVILEGIO REGLE MAIESTATIS. 

2) NICEPHORI GREGOR..E, RO~lAN..E, HOC EST BYZAN
TIN..E HISTORI..E LIBRI XI. QVIBVS RES A GR..ECJS 
IMPERATORIBVS PER ANNOS CXLV. A THEODORO LAS
CARI PRIORE, VSQVE AD Andronici Palœologi posterioris 
obitum gcstœ, describuntur, & Nicclœ Acominati Chonialœ 

1 
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1t:1p2.Àmt6p.zv~ supplentur : PRIMVJI QVIDEM LIBERAL/TATE 
JIAGNIFICI ET GENEROSI VIR/ D. Antonij Fuqqerij, {>·c. {f 
Hieronymi Wolfii lahore, grél!cè latineque editi, cum indice 
copioso : nunc autem latinè tant-um, sed adltihita prius cum 
'fl'él!CO diligenti collatione, qua certè non pauca fuenmt emen
data. HIS ADIVNXIMVS LAONICI CHALCOCONDYkE TVR
CICAM historiam, Conrado Clausero Tigurino interprete : scd 
recognitam ab eodem, & ad D. Philippi Gundeli cxemplar 
emedatam. Ita quatuor his scriptoribus, Zonara, Choniate, 
Gregora, Chalcocondyla coniunctis, integrum Byzantinœ his
tori.e corpus à Constantino magno ad Constantinum posti-emum, 
& Conslantinopolim à Turcis occupatam & possessam, habituri 
sunt studiosi, lingua ]atina expositum : vt etiam rudibus Grœ
carum literarum, maiore commoditate quàm sumptu consu
leretu1·. L VTETLE. Apud Guillielmum Cl1audiere, via /acobœa, 
s11b insi9ni 1'emporis. i567. CVM PRIVILEGIO REGILE 
MAIESTATIS. 

Au verso du litre, extrait du privilège du Roi, en date du t6 juil
let 1566, dans lequel il est dit que ces Histoires ont été reueuës sur 
les copies grecques par M. Jean Aymin. 

L'épitre dédicatoire est intitulée : u Clariss. viro D. Iacobo a 
S. Andrea, prœfeclurœ libellorum supplicum in Curia Parisiensi 
prœsidi, Gulielmus Calderius S. » Datée de Paris, ides de novembre 
(l3 nov.) 1566. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inv. J 769. 
Bibliothèque ducale de Gotha : Hist. F. 3340h. 

646 

IAEPMOr BOr.1AIOr Enll:TOAAI EAAHNIKAI. PARISIIS, 
Apud loannem Benenatum. 1567. 

ln-4° de U4 pages. Sur le titre, une pique autour de laquelle 
s'enroulent un rameau d'olivier et un aspic à tête de salamandre, 
avec, au dessous, la devise : B:mhi 't' tiyœOij,, xpœupij, "t' œlxy:rrrfi. Cette 
édition contient seulement le texte grec, lequel est imprimé avec 
les caractères de Garamond. Rarissime. 
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Nous donnons ici place à ce livre, parce qu'il contient, outre six 
lettres de Guillaume Budé à Janus Lascaris, une lettre de JAsrs 
LASCARIS et une lettre d'Hr.RMODORE LEST,IRcnos adressées toutes 
deux à Guillaume Budé. 

Jlihliothèque d'Émile Legrand (à Paris). 

64-7 

ALCVNI OPYSCOLI DE LE COSE MORAL! DEL DIVINO 
PLVTARCO IN QVESTA NOSTRA lingua tradotti, NVOFA
MENTE ristarnpati, & corrctti. Con la gionta di una tauola 
delle sentenze più 1wtabili, cite in esse si co11lengono. In Venetia, 
Pcr Comin da Trino di Monfert·ato. MD LXVII. 

(A la fin :) REGISTRO. ah cd e f g hi k lm no p q r s tu x. 
Tulli sono quadPrni. In Venclia, Per Comin da Trino di l\lon
fcrralo. 1\1 D LXVII. 

In-8° de t63 feuillets chiffrés + 5 feuillets non chiffrés, dont le 
dernier blanc. Edition d'une grande rareté. 

Le traducteur est GIOVANNI ÎARCHAGNOTA. 
Bihlioth1•11ue de S. Marr (à Venise): n• 4:.i(l8!l. 

64-8 

LA SECONDA PARTE DE GLI OPVSCOLI MORALI DI 
PLVTARCO; RECA'fl IN QVESTA NOSTRA LINGVA, DA 
M. Giouanni Trachagnota 1 • NJ"O J"AMENTE ristampati, {î 
rorretti. CO~V~A GIO~TA D' V~A tauola delle sentenze piii 
1wtabili rite in quel/a si contn190110. In Yenctia, Per Comin <la 
Trino di l\lonferrato. ~I D LXVII. 

(A la fin:) b vE~ETIA, Appresso P. Gironimo Giqlio. JI. D. LX. 

In-8° de 28\l fenilll'ls chiffrés el 3 ft,uillets non chiffrés. Signa-

1. l.r ,·fritahl,• patwnymique de rel auteur était en r{,aliti'.• Tr1z2·,:w-;-r,;, dont 
T221.2·,:wTT,; 11·,,~1 •111·1111e tl,•formati,,n n1l!.!"airr. 

1 
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tures : a-z el a-o, de 8 feuillets chacune, sauf la dernière qui n'en 
a que 4 seulement. Sur le titre, marque de Comin da Trino ; et, à la 
fin, marque de Gironimo Giglio, avec la date !560. Celte' édition a 
été simplement rajeunie de sept années. Très rare. 

Ce volume comprend les opuscules suivants : 
.De le cose civili(f. 2 à 41). 
De la virtù morale (f. 41 à {58). 
Prohlemi (f. 158 à t.89). 
Paralleli (f. 189 à 204). 
Precetti (f. 204 à 213). 
Delle donne illustri (f. 213 à 239). 
Ragionamenti di sventurati amori (f. 239 à 213) . 
.De la fortuna (f. 243 à 281) . 
.De gli animali (f. 281 à 289). 
Les feuillets non chiffrés contiennent la Table des opuscules, la 

Table des sentences et le colophon. 
Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : n• ~5989. 

649 
HISTORIA VNIVERSALE DELL' ORIGINE ET IMPERIO 

DE TVRCBI; RACCOLTA DA M. FRANCESCO SANSOVINO. 

Nella quale si contengono la Origine, le Leggi, l'usanze, i 
Costumi, cosi Religiosi corne mondani de Turchi. Oltre a cio ui 
sono tulle le guerre che di tempo in tempo sono state fatte da 
quella natione, Cominciando da Othomano primo Re di questa 
gente fino al moderno Selim. Con le uite di tutti i P1·incipi 
di Casa Othomana. CON PRIVILEGIO. IN VENETIA, 
M. D. LXVIII. 

(A la fin:) REGISTRO. *ABC DE FG HI KLM N OP 
Q R ST V X Y Z. Aa Bh Cc .Dd Ee Ff Gg Hlt li Kk LI Mm Nn 
Oo Pp Qq Rr Ss Tt Vu Xx Yy Zz. Aaa B!Jh Ccc Ddd Eee Fff 
Ggg Hhh. Tutti sono quaderni. IN VINEGGIA APPRESSO 
STEFANO ZAZZARA. MD LXVII. 

In-4° de 4 feuillets non chiffrés (dont le 4• blanc) + 428 feuillets 
fautivement chiffrés+ t. feuillet blanc. Le cahier F ne comprend 
que six feuillets et non huit, comme l'indique le registre. 

-
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Marque typographique sur le litre. Très rare. Un exemplaire relié 
en parchemin est coté 6 fr. sous le n° 738, dans le Catalogue t05 de 
Enrico Vismara (Milan, HJ03, 8°), p. 32. 

En tête du volume, épître dédicatoire sans date de Francesco 
Sansovino « al Magnifico, Honorato el Generoso Messer Giouanni 
Galla». 

Sur la présence de cet ouvrage dans noh·e Bibliographie, 
voir ci-dessus le n° 604. 

Bibliothèque du Musée brilanni,1ue : 10:i:J. h. 2. (2). 

650 

' ':c:t'ls:L'\I: -

In-folio de 6-1 feuillets non chiffrés, divisés en onze cahiers de 
6 feuillets chacun, sauf le dernier qui n'en a que 4. Signatures : A-.\. 

Impression rouge et noire disposée sur deux colonnes. 46 lignes à 
la colonne pleine. Marque de l'imprimeur sur le titre el à la fin du 
volume. Titre dans un encadrement xylographique. Rarissime édi-:
lion. Communiqué par le R. P. Matthieu. 

Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 
Bibliothèque du S. Sépulcre (à Jérusalem) : Kr'. r.é. IG. 

651 
BIBAION TOr AUPIAAlOr MH~m:, DEPIEXON THN DPE

nor~..\N c:t~-:«-;; &r.c:tac:t'\I à.xo).ou&tc:t'II. VE~ETIIS. MDLXVIII. 
(A la fin :) To 7-GtfQ'I P,T,'lc:t~o·, i-;-v-::w'JT, È'IE';'Lr,aw • È'I otxt:~ p.h 

. ------- -------------------=--=----=--=----=--=--=--=--=--=--=--=--=---------~~~· 
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... 

Marque typographique d'Hippolyte Yaléris. 
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xupi.ou •1mcoÀ(-rou BilÀépLÔoç, ixvotÀwp.otaL -ro'!ç otÙ-roü. ÔEÇLO't"ll"t'L o! x:it 
• ~ Il , , - 'I , • ' - Il ... .E - , • E'ltLQLOp'1Wa'EL x~p.ou wa.vvou LEPEWÇ "t'OU va.11a.va.Yjl\OU. "t'EL ':'l) a.'ltO 
ffi; Èva«pxou otxovop.i.a.; -:oü xv Tjf-1,WY 'lra'oû Xü !ffÇ-,\. «1tpLÀÀi.'l) xô'. 
ot -ro(vuv ixvotywc!>axoynç aùv 8E<îi, èppwa8E, xott 71p.wv 11é11v71a8c. Et 
~- • ) ' • • 8, .. , ' 1(1 • 
(,j n"t'L acpa. ,Epov EL71, E'ltotYOp waa.':E • "X,otl\XOj'potipwv ya.p 1ta.11oç ".O 
&.11a.p-r2:Ym : -

In-folio de 64 feuillets non chiffrés, divisés en onze cahiers de 
six feuillets chacun, sauf le dernier qui n'en a que 4. Signa
tures : A-A. Marque d'Hippolyte Valéris sur le titre et à la fin du 
volume. Impression rouge el noire. Titre dans un ornement xylo
graphique. 

Bibliothèque de l'École commerciale de Chalki. 
Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 

652 
BIBAION TOr MAIOr MUNO~ ITEPIEXON TON IlPEIIOr~AN 

«ù-r<j> &1totaotv &xoÀou8i.œv. VENETIIS. MDLXVIII. 
(A l fi ) T' ' - ' , 8 • , • • ' . a n : 0 ~a.pov !171Y0tLOY E';U'ltl,) 71 EYE"t'L~aw • EV 01.XL~ 11-E'I 
, •1 -. ' B -. , ~ • -. , - • - ~ t , .. , ' xupLOU 7t'l'COM"t'OU a.l\tp LOOÇ, œYa.l\WfJ,0ta'L ':OLÇ a.u.ou. QE<ïLO":Y(:L OE xa.L 

' "' 8 ' ' - 'I L • ' - 8 '-. .E . ' ' E'ltLOLop Ctla'EL xœ11ou 1,)11.YVOU LEfEWÇ -rou Vot 0tY0t7II\OU. • ':EL -:ii, a:r.:o 

ffiç Èva&.pxou oùcovo11i.œç -:oü XV 71!1-WY 'l71aoü Xü ~fe-~. 11-a.tou r.;'. ot 
-rolvuv &va.yLvwaxav-reç aùv 8e<ii, Ëppwa8e:, xott 71p.wv 11ép.v-,,~8e:. Et ô' 

• "i • w • 8 1 À ' ' LQ ' r EL"t'L a:potl\EfOY EL7I, E'ltotYOp Wa'ot"t'E. "X,ot xoypa.fWY Î0tfl 'lt:i. OÇ tO otp.a.p-
"t'IX.YEW ; -

In-folio de 5-1 feuillets non chift'rés, dont le dernier blanc, divisés 
en neuf cahiers de six feuillets chacun. Signatures : A-1. Marque 
d'Hippolyte Valéris sur le titre et à la fin du volume. Impression 
rouge et noire. Titre encadré dans un ornement xylographique. 
Rarissime édition. 

Bibliothèque de !"École commerciale de Chalki. 
Bibliothèque du S. Sépulcre (à Jérusalem) : Kr. ci. 5. 
Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 
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653 
BIBAION Tor IOîNIOr MHNOl:, DEPIEXON THN IIPEilOî

UN œù-:~ &:mx.aa.v œxoÀou8(œv. VENETIIS. MDLXVIII. 
(A la 0fin :) To 1ta.pov p.71votÎOY è-:u1tw871 ÈY!'tL~a'LY • èv otx~ p.èv 

xup(ou 'l1t1toÀ('tou BœÀépLÔoç, tXvœÀwp.œaL 'toi; œù-:oü. ÔeçL6't7l'tL ÔÈ xœt 
èmÔLop8wau xip.oü 'Iwiivvou tepéwç 'tOÜ vœ8œvœ~Àou. "E-:u -:<ji œ1to 

- ' 1. ' ' - ' ' - 'I - x- r:.z ' ' 1 ' Tl\; evaœpxou 01.XOYOp.LIXÇ ':OU xu 71P,Ca>Y 71aou u Cf(f .. •1• LOUYLOU Li.. OL 
• ' • ' 8 - "• • _Il l • - 1 8 ' l:'.'• ~LYUY œvœyLvwaxor.eç auv '<t>, eppc.>711e, xœ~ 71p.wv p.i.p.v71a e. EL o 

V '\ l .. ' 8' . , ' '8 l ' Em a'flX"EpoY EL7l, !'ltlXYOp waœ-:e• "1..IXAXQypottpc.>Y yœp 'itlX OÇ ':o œp.otp-
'tŒYELY : -

In-folio de 58 feuillets non chiffrés, divisés en dix cahiers de six 
feuillets chacun, sauf le dernier qui n'en a que 4. Signatures : A-K. 
Marque typographique sur le titre et à la fin du volume. Impression 
rouge et noire sur deux colonnes. 46 lignes à la colonne pleine. 
Titre placé dans un encadrement xylographiquu. Rarissime. 

Bibliothèque du Séminaire de Chalki. 
Bibliothèque du monastère d'Hypsilo (île de Lesbos). 
Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos) . 

65i 
BIBAION TOl' IOrAIOr MHNOl: IIEPIEXON THN DPEilOrl:AN 

ixù-:<ji &1ta.aa.v œxoÀou8totY. VENETIIS. MDLXVIII. 
(A la fin :) To 1ta.pôv p.71Yœwv È-ru1t«:>871 Ève-:(~aw. iv otx(Cf p.èv 
' 'I "I ' B '\ i " ' • ' - ' - " t: ' l:'.'• t xupLOU 'ltT"..OM':OU :x.,.. .. pLOo;, (1.'IIXAc.> p.œaL ':OLÇ œu-:ou, OE1jjLO't71-:L <iE xa. 

ÈmOLop8waE:L x~p.oü 'lc.>œwou tepéc.>ç -:oü va.8a.vœ~).ou. "E-:u -:<ji œr.o 
- ' ' ' ' - ' ' - 'I - x- t:.z ' "I' • 1 Ot ff1; evaotpxou OLXOYOfJ,LotÇ -:ou xu làP,WY 71aou u Cff'ï'l• LOUI\LOU roi.. 

1 , , ' 8 - ,,, • _Il l ' - , 8 ' ô' -.o~vuv ~va.ywwaxov-reç auv E'f>, eppw=e, xa.. 7lfJ-WY p.e:p.Y71a i. EL 
et-rL arpa.Àepov et71, è1ta.vop8waa.-:e. 'X,IXÀXOjfŒfWI Ïà,? 1tœ8oç -:o a.p.otp
UYiLY : -

In-folio de 72 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, divisés 
en t2 cahiers de six feuillets chacun. Signatures : A-M. Marque de 
l'imprimeur sur le titre et à la fin du volume. Impression rouge et 
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noire sur deux colonnes. 46 lignes à la colonne pleine. Rarissime. 
Communiqué par le R. P. l'tfallhieu. 

Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 

655 

BIBAION TOr ArfOl''l:TOr MHSO! Ilept.Ézo" 'n'a" ..-:pÉ1touacx'1 
a.1.hiji &-m.a-a.v à.xo).ou8la.v. VE.NETIIS. MDLXVIII. 

(A la fin :) Tà 1t-z;,àv p:riva.1oY Èi:u.:w8·,1 Èvti:I.T)~w • Èv olx(Cf p.tv 
' 'I -. ' B ) ' "' ' • ' - ' - .... t: ' "'t ' xupLO'J ffl'tOM'l:O'J IX ,EpLoo;, IX'IIXl,W p.a:cn '1:0L; a:u.ou, OE1oLO'l:Tj":L 01:: xa.L 

' 'I' n ' ' - 'I ' ' ~ - N 8 '. "E - ' ' EmoLO?'JWG'EL XOC!J,OU WIXWO'J LEp-w; ,:ou a. 'ZVOC"fjMU. ◄ '1:EL ';'l) IX'ltO 
-.ii.; Èva-ipxou olxovop.l.~ ,:ov XV Tl(J.WV 'I·ria-oü Xü Cf Cf e 71. a:Ùyou;ou 

' Ol ' ' ' ' 8 - "'' Q ' ' - ' 8 X7l. ,:owuv a.va.ywwa-xov-:Eç G''JV E'l), E??Wa' E, XIXL .,,p.wv p.tp.'IT)G' E, 
'"""' ',, ). \ " , n., "\ , ' 'Q • ELO EL't'L a-9a. ,EpO'I ELT11 ET:'Z'I0?'1W'7:l.S: • za.l\X0"(?OC'fW'I ')'IXfl 'lta. OÇ '1:0 

cip.a.p-:1ivnv : -

fo.:.folio dP. iO-\ feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, 
divisés en i3 cahiers de 8 reuillels chacun. Signatures : A-N. Titre 
dans un encadrement xylographique. Impression rouge et noire 
sur deux ~olonnes. 46 lignes à la colonne pleine. Rarissime. Com
muniqué par le R. P. Matthieu. 

Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 

656 

BIBAION 
TOY .llEKEMBPIOY MHNOC. 

füpLÉ'f.OV 't'1lV 1tpÉ1tO'JG'IXV a.Ù-;iji 
&1ta:a-a:v à.xo),ou8La:v. 

"E.EL à.1to ni; 8wyov(a:.;, XL).LOC.'Î> 
r..evi:a.xoa-Lo;iîi É;Lxo;iîi, 

oyoo<i>: -
MIMHTAI €CT€ TOY XPICTOY. 

(Au recto du dernier f. :) 'H i:wv -.Ei:?a.Ô(wv xa:i:?t -:œ;w à.xo-
• Q' l! .. .,,. 6 • ,. .. \ , • '~ AO'J Lot. IX t1 Î O E 'o 71 L X A p. 'I Ç O T: f a •• • .t:lV":IX E~O-L ';E'rf11XuLIX1 
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, ,. _ r , ,, , , , ~ T' , ... , , n , 
r.2ptç -:o:., ua-.e:pou, 01tEp E~~ 'ltEY'tCJ.o~OY. 0 1ta.pov 1171YCJ.LOY E'tU'ltW'17l EY 
B ' ' ' ' ' 'I ' ~ - \. ' "E -EYE'tf.ct!.Ç ve:<a>:;~. CJ.~T'lj<J'E~, xup~ou :lXWtlOU 'tOU J eoyxwou. ':EL 't't) 
cbo -.;;,. èvaxpxou oùcovo11(a.ç 'tOÜ xu xœt 8eoü xa.t ap.; -iip.wv 'Iü Xü, 
'!- Cf Ç lJ. 'Ev p.71vt aer.ep.6p('!), x71. 

ln-folio de 15-1 feuillets non chiffrés, divisés en i9 cahiers de 
8 ff. chacun, sauf le dernier qui en a to. Titre encadré d'un bois. 
Au recto du dernier f., la marque à la Fouine, avec les mots N1toç 

Kouv:iôo:.i, tirés en rouge, à l'intérieur, au-dessous de l'écusson. 
Impression rouge & noire. Au verso du titre, l'épigramme de 
J. Mindonios : Twv vo.pwv cj,uzwv, etc. 

Biblioth. nationale de Paris: Imenlaire B 680. 
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Bt~iov OVOf1,tXt6f1,EVOV 0uatXup6ç. dÜ1ttp auvtyp&~tX't'o, b !v 
!Iowzx_oi:c; ÂtXfLtXax:tJvoç b (moôd:xovoç xtXt a-:ouÔhl)ç b 8Eb-atXÀo
vtx.Euç. >E-ru1tc.o8Yja1XV ÔÈ VEWO"tt, XIX!. E'tEpot Êe Àoyot. 'tOO 

ao9(J):'&:."'t:ou !v ltpofLov&;:,otç xupoO cxÀ6Épttou fJ,tXptvou 't'oO x_fou, 
1toÂÀ0t <i>p0t'lot. Con gratia & priuilegio. · 
, (~ la. fin :) To 1t:ipiw ~LGÀl.ov. È'tu1tw871 Èv ~EYE't(:i~ç. a.h,\ae~ xup(ou 
':'-x,w6':u ~où Àeoyxl.vou, p.e-.' È1t~p.eÀEl«ç yp71yopfou 'tOÙ p.a.Àa.;oü. è·m 't<j> 
œ-:to "tTi.; È•n:i.pxou olxovo!A-(a.ç -.où xupl.ou 7114wv 'I71aoü Xp~oü. CffÇ'll, 

ln--io de 334 feuillets non chiffrés. Communication due à l'obli
ge~~ce de A. Papadopoulos Kérameus. C'est le seul exemplaire de 
ce ivre signalé jusqu'à ce jour. · 

Bibliothèque du monastère d'Hypsilo (Ue de Lesbos). 
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PRil\t_ Vs TOMVS LIBRORVM OMNIVM NATVRALIS PHI
~o:opl-:IIAE ARISTOTELIS STAGIRITAE PRINClpis philo
& p oru n:i, continens libros de Natura, siue rerum principijs : 

(_IQatuor de Cœlo, interprete Ioanne Argyropylo, addita e 
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regione Ioachimi Perionij versione, ex castigatione Nicolai 
Grouchij. Gum argumentis singulorum librorum, ex prœcipuis 
GréJJcorum commentarijs desumptis, {, sclwlijs accuratissimis, qua! 
prolixi commentarij vice esse possint. Auctore Hermanno Rai
jano VVelsdalio Medicinre in Academia Colonieosi professore 
ordioario. COLONIAE Apud héJJredes Arnoldi Birckmanni, 
M. D. LXVIII. Cum Priuilegio Cœs. Maiest. ad deccnnium, & 
Christianiss. Francorum Regis ad annos septem. 

In-4° de :1.0 feuillets non chiffrés+ 639 pages fautivement chiffrées 
+ t page blanche. Signatures : 8, D, :::, A-Z, Aa-Zz, Aaa-Zzz et 
Aaaa-Llll, de 4 feuillets chacune, sauf D qui n·en a que deux seule
ment. Marque typographique sur le titre. Très rare. 

En tête, épitre dédicatoire « illvstrissimo ac reverendissimo 
principi, domino Gerardo a Groysbeeck, electo et confirmalo epis
copo Leodiensi, Duci Bullonensi, ComiLi Lossensi, Marchioni Fran
chimonensi, Hermannus Raijanus Welsdalius, in Academia Colo
niensi publicus ordinariusque professor, perpetuam felicitatem. » 
Elle est datée: « Vbiorum Coloniœ. Anno t568. Mense Febr. » 

SECVNDVS TOMVS LIBRORVM OMNIVM NATVRALIS 
PHILOSOPHIAE ARISTOTELIS, INTERPRETE Francisco 
Vatablo, addita è regione Ioachimi Perionij versione, ex casti
gatione Nicolai Grouchij. Gum singulorum librorum argumentis 
ex prœcipuis Grœcorum commentarijs desumptis : ex scholijs 
accuratissimis, quélJ vice prolixi commentarij esse possint. Aue
tore Hermanno Raijano VVelsdalio Mcdiciore in Academia Colo
nicnsi professore ordinario. Accessit Plalonis Dialogus, qui 
inscribitur Axiochus, siue de morte, gr~cè : cum interpreta
tione latina, & scholijs eiusdem Raijani. Reliquorum librorum 
catalogum hoc tomo contenlorum versa pagina indicahit. 
COLONIAE Apud hœredes Arno/di Birckmanni . .M. D. LXVIII. 
Cum Priuilegio Cres. Maiest. ad decennium, & Christianiss. 
Francorum Regis in annos septem. 

In-4° de 733 pages (non 723) fautivement chiffrées + 3 pages 
blanches. Signatures : A-Z, Aa-Zz, Aaa-Zzz, Aaaa-Zzzz, de 8 pages 
chacune. Marque typographique sur le titre. 

IIAATONOl: AEIOXOl:, B IlEPI 8ANATOr, ~IAÀoyo;, cruvrop.6; 

1. 
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PLA.TONIS A.'.E'.IOCIIVS SEV DE 
MORTE DIALOGVS ET BREVIS ET SVlIME ELEGANS. Gum versio11e ?)· 
Sclwlijs Hermanni Rayani Vvelsdalij, in Academia Coloniensi 
Medicinœ professoris ordinarij. COLONLE, Apucl hrerc<les 
Arnoldi Birckmanni. Jf.D.LXVJJ/. CVM PRlVILEG/0 CAES. 
MA/EST. 

In-4° de i6 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc. Signa
tures : 11-0, de 4 feuillets chacune. Marque typographique sur le 
titre. 

f!pllre dédicatoire « illvstrissimo el reverendissimo principi 
domino Gerardo a Groysbeeck, electo et confirmato Episcopo Leo
diensi, Duci Bullonensi, ComHi Lossensi, Marchioni Franchimonensi, 
Hermannus Rayanus (sic, comme dans le titre ci-dessus, el 11011 Raija
nus, comme dans les deux premiers titres) Welsdalius, in Academia 
Coloniensi Medicinre publicus ordinariusque Professor, perpetuam 
felicit.atem. » Datée : « Vbiorum Colonire Mense Februario, Anno 
Hi68. » 

Bibliothèque de la ville de Cologne : G. B. Il b. ,1,.1,2 c. 
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CORPVS HISTORIAE BYZANTINAE IN QVO NON 
SOLVM RES A GRAECIS IMPERATORIBVS A TEl\lPORE 
CONSTANTIN! MAGNI, AD CONSTANTINVM POSTRE
!tlVM, ET CONSTANTINOPOLIM A TVRCIS OCCVPAtam, 
sed & ab exordio mundi in varijs orbis partibus bine inde gestre, 
continua serie, eruditè ac luculenter exponunlur à quatuor 
Scriplorihus Grrecis, paucos ante annos latinilate donalis, 
exquisilo studio confectum, quorum: 1. IOANNES ZONA.RAS, 
Historia ab exordio mundi deducla imperalorum Constantino
pol. res geslas à Constantino Magno vsque ad ohitvm Alexij 
Comneni tribus Tomis descrihit. II Nicolas Acominalus Cho
niates, LXXXVI. annorum historiam, videlicet ab anno resti
tulée salutis circiter M.C.XVII. in quo Zonaras dcsinit, vsque 
ad annum M.CCIII. Libris XIX. lractat. III Nicephorus Gregoras 
Nicetœ Paralipomena supplcns, res per annos CXLV. à Theo-

10 
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doro Lascari priore, vsque ad Andronici Palreologi obitum, ab 
Imperatoribus Grrecis geslas libris XI. persequitur. 1111 Lao
nicus Chalcondyles ab Andronici Iunioris imperio, in quo 
Gregoras historiam suam finijt, exorsus Grrecorum imperij 
inclinationem, casum, atque interitum, cum commemoratione 
originis atque progressus tyrannidis Turcicre libris X. exactè 
mi1·6que ordine exponit. OPVS HOC TEMPORE NON MINVS 
LECTV NECESSARIVM quàm iucundum, dum quibus de 
causis florentissimum Grœcorum imperium conciderit, ostendit, 
animos eorum qui ad Reipublicœ gubernacula sedent, vtilissimo 
exemplo ah intestinis œmulationihus atque dissidijs ad mutuaJ 
cnniunctionis 9· amicitiœ studium reuocat. FRANCOFVRTI AD 
MOENVM, ANNO M. D. LXVIII. 

In-folio de 6 feuillets non chiffrés + t8l feuillets chiffrés+ t.2 
feuillets non chiffrés + t feuillet blanc. Signatures: œ, A-Z, a-g, )(, 
)(, de 6 feuillets chacune, sauf la dernière qui en a 8. Marque typo
graphique sur le titre. 

NICET.iE ACOMINATI CHONIATAE MAGNI LOGO
THET.iE, SECRETORVM, INSPECTORIS ET IVDICIS VELi, 
PR.iEFECTI SACRI CVBICVLI : LXXXVI ANNORVM HIS
TORIA, VIDELICET AB ANNO REstituta, salutis circiter 
MCXVII. in quo Zonaras desinit, vs93 ad annum MCCIII. Libri.s 
XIX. descripta, quorum hic ordo est : I Liber de rebus gestis 
Ioannis Comneni, Alexij filij, quem vulgù Caloioannem vocant. 
III Libri de rebus gestis Manuelis Comneni, filij Ioannis. I Liber 
de Alexio Porphyrogenito, Manuelis Comneni filio. Il Libri de 
rehus gestis Andronici Comneni. III Libri de lmperio Isaaci; 
Angeli Comneni. III Libri de lmperio Alexij Angeli Comneni, 
post fratrem Isaacium cœcatum 9' eiectum. I Liber de lsaacio, {5 
filio eius Alexio, post recuperatum, Germanorum {, Venetorum 
ope, Imperium: in quo etiam de Alexio Duca cognomento Mur
zuflo, seu supercilioso, {f confusione status pub/ici, {f Constanti
nopolitano excidio agitur. 1 Liber de initijs Imperij Balduini {f 
Herrici f1·atrum, Flandrùe comitum. OPVS LECTV IVCVN
DVM ET VTILE, PRIMVM LIBERALITATE MAgnifici & 
Generosi viri D. Antonij Fuggeri, &c. Cresarere Maiestati à 

......... 
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consilijs, &c. Latinè Hieronymo Vvolfio Oetingensi interprete 
edilum, cum Indice copioso rerum: Nunc autem denuo cum 
grreco diligentissimè collatum, ac proinde pluribus in locis 
quàm antea correclum & emendatum. FRANCOFVRTI AD 
MOENVM, ANNO M. D. LXVIII. 

(A la fin :) EXCVSVM FRANCOFVRTI AD MOENVM per 
Pelrum Fabricium, impensis Hieronymi Feierabendi. ANNO 
M.D.LXVIII. 

In-folio de 77 feuillets chiffrés+ 7 feuillets non chiffrés, dont le 
dernier blanc. Signatures : A-0, de 6 feuillets chacune. Marque typo
graphique sur le tilre et à la fin du volume. 

NICEPHORI GREGORAE ROMANAE, HOC EST BYZAN
TINAE HISTORIAE LIBRI XI. QVIBVS RES A GRAECIS 
IMPERATORlevs PER ANNOS CXLV. A THEODORO LAS
CARI PRIORE, VSQVE AD Andronici Palreologi posterioris 
obitum gestœ, describuntur, & Nicelre Acominati Cboniatœ 
IlœpœÀn,t611-tvœ s,upplentur. PRIMVM QVIDEM LIBERALITATE 
MAGNIFICI ET GENEROSI VIRI D. Antonij Fuggerij, {fc. {f 
Hieronymi Vuollfij labore, Grœcè Latinéq:; editi, cum Indice 
copioso : nunc autem Latinè tantùm, sed adhi6ita prius cum 
Grœco diligenti collatione, qua cerlè non pauca fuerunt emen
data. HIS ADIVNXIMVS LAONICI CHALCOCONDYLAE 
TVRCICAM historiam, Conrado Clausero Tigurino interprete : 
sed recognitam ab eodem, & ad D. Philippi Gundeli exemplar 
emendatam. Ita quatuor bis scriptoribus, Zonara, Cboniate, 
Gregora, Cbalcocondyla coniunctis, integrum Qyzantinre hislo
rire corpus à Constantino magno ad Constantinum postremum, 
& Constantinopolim à Turcis occupatam & possessam, habiluri 
sont studiosi lingua Latina expositum : vt eliam rudibus Grreca
rum literarum, maiore commoditate quàm sumptu consulere
tur. FRANCOFVRTI AD MOENVM, ANNO M. D. LXVIII. 

In-folio de 127 feuillets chiffrés + 5 feuillets non chiffrés dont le 
dernier blanc. Signatures : Aa-Yy, de 6 feuillets chacune. Marque 
typographique sur le titre. 

Bibliothèque universitaire de Leipzig: Alte Gesch. 191. 

il 
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660 
P. OVIDII NASONIS FASTORVM LIB. VI. Cum Ioannis 

Thomre Frcigij argumentis & annotationibus. TRISTIVM 
LIB. V. DE PONTO LIB. 1111. ITEM, CLAVDII PTOLE
MAEI 1Nerrantium Stellarum siqnificationes, per Nicolaum 
Leonicum è Grœco translatœ. XII Romanorum menses, in 
ueterihus monimentis Romœ reperti. Sex priorum mensium 
digestio, ex sex Ouidij Fastorum librir; excerpta. Adiecimus 
quoq3 in Fastorum libros Scholia Philippi Melanchthonis. 
BAS/LEAE. 

(A la fin :) BASILEAE, Ex Officina llenrirpetri11a, Mense 
Martio An. M. D. LXVIII. 

In-8° de 8 feuillets non chiffrés + 672 pages dont la dernière 
blanche (mais en réalité 564 pages, parce qu'il y a une erreur de 
numération à la page 409, où la pagination recommence à 301). 
Signatures : *, A-Z, Aa-Bb, de 8 feuillets chacune; Cc, 4 feuillets; 
Aa-Qq, 8 feuillets chacune; Rr, 4 feuillets, Très rare. 

En tête du volume, épitre-préface de Jean Thomas Freigius, 
adressée ad reverendvm Dominvm Gisbertvm Abbatem in Gengenhach, 
datée de FI"ibourg en Brisgau, t568. Elle est suivie d'une Vie d'Ovide 
par Petrus Crinitus. 

A la page 387 commence : 

CLAVDII PTOLEl\IAEI INERRANTIUm slellarum significationes, per 
Nicolaum Leonicum è Grreco translatre. 

Bibliothèque du.Musée britannique : toOi. c. 3. 
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IL TEMPIO DELLA DIVINA SIGNORA DONNA GERO
NIMA COLONNA D' ARAGONA. (A la fin :) IN PADOVA, 
Per Loren::.o Pasquati, JI. D. LXV/li. 

In-4• de 4 feuillets non chiffrés + 98 et 44 feuillets chiffrés 
+ 8 pages + 4 feuillets non chiffrés. Marque typographique sur le 
litre. Rarissime recueil. 
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Au verso du dernier feuillet, permis d'imprimer daté de Padoue, 
2-1 mars 1568. 

Page 7, on trouve cette épigramme de THÉODORE RnE:-.010s (alias 
Renlios): 

9EOâOPOl· PENâIOr. 
"Hv Xci?m:ç a-.i~a.r.o 'A8·11,l(x(71 -re xa.t "Hp71, 

K , ' • ( . , , 1.11tp1.Ç -r ovpa.v a. xrxt p.rxxrxp«.>v -re 1.opoç, 
" l ' ' ' ' - R 'I • ovvop.rx XIX. r.ppevrxç tpl\Y XIXt jEYE~ t':XG'V,EtrJ.'I, 

ÔtaaoÜ Àa.p.1top.ÉY'1\Y xa.À),eo.; œ1Àa.t~, 
718Eat 8ernea(otç -rE 8ewv tpr.xvôè.; ciya.Àp.a. 

xÀELe:tv 6>Ç a.Ù-roü veüaa.v tmv1.op.évotç • 
'nj'\I cip' txoap.ouv EÎXEÀov a.Ù-ro~ ~ihe xoap.ov 

, ' ' , y , "\ , EtÇ ar.pta.ç 7\fJ,Ept«.>'\I a.wov er.pEr..Y.OfJ,EYOt. 
Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : 3i-i-2: A P. t. 

Puisque le nom de Théodore Rhendios se rencontre ici, profilons 
de celte occasion pour rectifier une grave erreur, qui s'est glissée 
dans la présente Bibliographie (t. I, p. 128). Nous y avons publié 
de ce savant une lettre sans date, en affirmant qu'elle était adressée 
à André d'Asola, tandis que le destinataire n'est autre que Henri 
Estienne. Le manuscrit Harleian 5654 ne donne aucun nom, mais 
le Marcianu, grec 93 de la seconde classe (olim Nanianus CXV) 
porte en tête de cette missive : 'Epplxr.ii l:n92v1p -i:u1toyp:i9tp. 

On possède peu de renseignements biographiques concernant 
Théodore Rhendios. En 1570, il professail déjà le grec à l'Université 
de Turin et touchait un traitement annuel de 120 écus d'or; mais il 
abandonna ce poste, en 1579, pour passer au Cofü•ge grec de 
Rome 1 • Nous lisons dans l'Histoire de cet établissement : 

c Interea memorant, post Nicolaum illum Venetum, qui primus 
Collegium rexerat idemque alumnos grœca antiqua lingua institue
rat, Theodorum quemdam Rendium Chium humanioribus grœcis 
litteris prœfeclum, summi iogenii virum grœcœque litteraturœ 
perilissimum extitisse. Audierat hic Hermodorum et Michaelem 
Sophianum; cumque Palauii degeret, ab Allobrogum duce Augustam 
Tauriilorum ad grœcas litteras publice tradendas inuitatus et con
ductus fuerat. Inde autem cum Romam ad grœcos alumnos insti-

1. Tommasso Vallauri, Sto1·ia delle U11iversità degli Studi del Piemo11te (Turin, 
t84j-1846, in-8°), t. JI, p. 9, to, 28 et 29. 



!50 BIBLIOGRAPHIE HELLOOQUE 

tuendos accessisset, nouem tantum mensium spalio, quibus supersles 
fuit, incredibiles suis in auditoribus progressus excilauit, tantamque 
sui moriens opinionem reliquit ut quicumque antea eius in ·grmcis 
litteris inslitulionis meminisset, quemlibet deinde, quamuis peri
tissimum, infra Rendii censum multum sane computaret 1 • » 

Les lettres de Théodore Rhendios contenues dans les manuscrits 
de Londres et de Venise ne sont pas dénuées d'intérêt, et il est à 
souhaiter que quelqu'un les publie. Toutefois, ces manuscrits ne 
renferment pas une très curieuse épitre écrite à Jean Zygomalas, le 
rhéteur bien connu de la Grande Eglise. Cette considération nous 
engage à la placer sous les yeux du lecteur. 

Ehooc.>po.; 'PÉY't'LO.; 'Ic.>«vYl} 't'cji Zuyol-'-czl~, 't'7Ï.; 1-'-EYa.À-11.; ÈxxÀ710-tcz.; 
p-1-,-ropL aorpc.>'t'Œ-:<t>, eu 'ltpcx.nuv. 

"A 'ltpo.; -:où.; ÈmrpctvEc;CX.'t'OUÇ Kczp1hvcx.Àu.; È'ltÉc;ELÀct.; mpt -:oü ÉÀÀ7lY~
xoü yul-'-vcza(ou, atczu-rov «:>.; 1-'-IXÀLc;œ 71a9ér.œ Ô71Àwv È'ltt 'tji -:ou't'Ou 
xœ8Lôpua-EL, x::il. 't'OY oùcoul-'-EYLXOY 'ltot't'pLa.P"X.7lY xœl. 't'OÙ.; Èv 'tji !LEYIXÀ~ 
ixxÀ710-(rf 8e(ou.; xœt ltpoù.; avôpcz.; t'ltœwoÙY't'ct.; 'lt«vu -ro -.oLoü-.ov ipyov 
xœt 8œu~l;ov-rcz.;, &-r, 1-'-'YL<;"loi <fLÀoc;opytcz.; 'ltpo.; Ti!Lœç -roù.; "'EÀÀ71v!Zli 
't'EX!-'-7\?LOY T~Ç 't'OÜ 'lt!ZYl%)'Lc.>'t':l't'OU iipx,LEpÉc.>.; rp'Jlyoptou 't';>La>tl%LOEXŒ't'OU, 
'ltcx.TCI% 'Pw!L"'loi, xœl. 't'WY tTCL<f11%YEc;Œ':c.>Y xœpôw«ÀEc.>Y, 'ltŒ.Y't'œ 71!LLY &1tœO"L 
't'TÏ.; (sic) 't'OÜ Èv 'Pc!ll-'-~ !ff>OY't"'l<;"lf>LOU (sic) t'ltœLvEi xœt 't'œ 1-'-&:ÀLc;cz «:>.; 
,My!Lcz't'œ 4ux;~.; EU 'ff>OYOUO"Jloi <fLÀ't'Œ.'t'OU iivôpo.;. 01i-rc.> ÔÈ a-È Of>W!LEY 
-rii 711-'-É't'Epœ (J'UYLc;iiv 'ltELPW!-'-EYOY tji -:wv Àœ!-'-'ltf>O':ci-rc.>v -rou-rc.>v Ti?c!>11>v 
X7lÔE1-'-0YLrf, C>c;E xœl. '1tÀELc;'1jY (J'QL 't'7lY ·xa.pw Of.LOÀoyoÜY't'Eç, &!-'-Et4œa4)œt 

' ., ' ' ' 8 -a'E 'ltO't'E EL 'ltc.>Ç Ec;LY ETCL U!-'-0U!-'-EY. 
Et ÔÈ xœ8' 71Ô0Y71v Èc;l. ao( u xœl. 't'Oi.; tv 'EÀÀcx.ÔL !fpov-:(l;ouaw 71!J,WY 

&xoum TCWÇ apœ ly_tL ';IX Tj!-'-É't'tpœ, xœl. 'ltEf>L 't'7Ï.; tY't'œÜ8œ 't'OÜ ~Lou 
ÔLœ-rpL67Ï.; !Lœv8«vuv 80-œ 'lttp ,t.; Àoyc.>v iiv-,jxu 'ltœLÔt(œv xczl. ~8wv 
y_p71c;O't'7l't'œ, C:,.; &v p.tL?;c.> 1tÀ7lf>O<fOp(œv lx 't'WY t'ltLc;EÀÎ-01-'-ÉYc.>Y !Lœ8oY't'Eoi 
i1,.71-rt, te;, 8't'L 1tpw-:0v ~'ltel'l't'c.>Y xœl. 1-'-ÉYLc;OY 1tœp' Tj(J.°!Y YO!LL!;ETIZL 't'O 
-roù.; 1tœiôœ.; -:ou-;ou.; 60-(c.>.; xœl. ~y(c.>.; ÔLŒYOY't'l%Ç 'ltllLÔEUELY, xœl. 't'2. 8ELŒ 
tÙat6oüY't"œ.;. Tou't'OU Ô71 1,.œpw 't'1%L.; 't'WY fop-rwv -1i !LÉpœi..;, &1to (J.ÈY't'WY 
aÀÀc.>Y 't'7Ï.; Éec.> aorp(œ.; Àoyc.>v ay_0À71v a1oUO"L1 't'OL.; ÔÈ Xpuo-oc;oi-'-OU xœl. 
BœaLÀdou xœl. 't'WY aÀÀc.>Y 't'OÜ ltpoü xœ-rœÀoyou tvœay_oÀoÜr.œL o-uyypœ(J.• 

t. Collegii Grœcorum a Gregorio Xlll, pontîfice ma.ximo, Rom111 înslituti 
Historia (Archives du Coll. grec, t. X), r. i8 veno. cr. la Relation rédigée par 
Pierre Arcudius (dans notre B. H. du diz-septième siècle, t. 111), p. -i87. 
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1-'-CX(J'L'II, îv' éxlJ>(fL 't'WY ni.; iÀÀ71YLx-ii.; 'l'CCXLÔEla.c; ÈxÀey6p.evoL -.à. xœÀÀLc;a. 

ek niv à.À718-ii (J'Orpta.v, 't\mp p.6v71 -.à p.a.xa.pLw-ra.,ov èc;t -:wv eÙa-E6wv 

-réÀo.;, ltva.cpÉpew -ra.ü-.œ. "OTCIJ>Ç ôè p.71Ôè -:wv ni.; à.vcx-.0Àr.x7Î.; èxxÀ71a-(a..; 
8p71a-xELWY xa.t ltxoÀou8LWY ÈYÔEEÎ:Ç Wa'L, ÔÉÔOX':CXL 't'<Î> TC(XYCXjLIJ>'rœ'r't) 

TCœ-rpt xcxt vcxov otxoôop.718-iiva.L p.eya.ÀoTCpemc;a.-:ov fp71yop(ou -roü 8EoÀ6-

you 'tOÜ 0(J,IJ>Yup.ou a.Ù't<Ï>, èv <t> -1i ':WY fpa.LXWY ÈxxÀ71a-La.c;LX7l 'tllÇLÇ 

0LŒ't"/lf>718fiaua.L 1 • te:peù.; ÔÉ 'tLÇ 'tWY Èx -:oü 71p.E-rÉpou yivou.; p.e-ra.xl71-
,w - - 6 ' ' , '"l"I' !! ,. - -"'l(fE'tClL 'tOU va.ou TCf>Oc:"/10" p.evo.;, oux O -:uy_1J>v, CX/\/\ u.; a.Y ~ 'te: 'tOU 
~{ou 0a-L6't71't'L xa.t -roi.ç ŒÀÀOL,; -:<î> te:pa.'tLX<Î> TCf>O(TYjXOUa'L ':Œj(J,CX't'L TCa.pà. 

TCa.a-w EÙÔoxLp.wv, ':7Î.; ltax71-.r.x7Î.; ltpeni.; tfÉp~ 'tà. TCfllJ>'tEÏ:a.. 
MÉjLC:OY ôè xa.t -:oü-.o ni.; 't0Ü 'l'CCl'\ICljLIJ>';Cl'tOU TCa.-;po.; p.Eya.Ào❖ux(œ.; 

e:Ùe:pyÉT'I p.œ, 'to èv -:a.u~ ~ ~a.o-LÀ(ÔL -;wv TC6ÀE1J>Y xa.t 't'ii.; 'I-:a.À(a..; 

ltvœx-.6p<i>, 'tîjV 'twv fpa.r.xwv 8p71a-xe(a.v 71p.Ï.:v à.1toxœ-.a.c:-iia-a.L, îv' É."J.IJ>'l'W 
• 1 - , "8 " ' 1 ' , " ~ , OL Yi;;0L ,OL.; TCœ-:pLoL.; E Ea-LY, 1J>(f'l'CEP ŒE~ E-:uy1.a.vov OLXOL oLxyov-:e:.;, 

Èyxa.Ào1tt~Ea-8œL (sic). 
T\ , 'T \ \ , \ \ \ 1 IP- ff f - 'JI 

CX p.EY OU'\I TCEf>L 't"/1'1 CXf>E't"flY X(XL 't"/1'11 EUIJ'EOELClV OU'tlJ>Ç '1'1P,L'II EXEL. 
T• ~- • , "16 1 • f ' , ,, - 8 , X OE TCEf>L 't0UÇ A you.; X(X~ 't"/1'11 aocp.a.v oux IJ>Ç (X'\I ':LÇ 'tWY f O'\I0UV'tlJ>'\I 

' - 1 ' 6 ' • "A' t - ' - ~ ( ' EL'l'CEL'\I EUX(X't(Xf? V71't'CX, (lÀ (X X2. 't'W'\I EV ';OLÇ 071p.oa OLÇ CXYCXjLYIJ>IJ'XO-

p.ÉYIJ>'\I yup..va.a(oL.; TCOÀÀ<Ï> ~EÀ-;(1J> X(XI. 1.P"fl'l'L(J,W'ttp(X. Où p.6vov yà.p -.à. 
ni.; jp(Xp.p..a.'t'LX-ÎÏ.;, xœt ni.; 'tOYOjp(XfL(XÇ7 X(Xt ni.; TCOL7l'tLX-ÎÏ.;, P,.(XV8ŒYEL'\I 
" - 1 '"l"I' ' ~ a- ' - ' ' ~~L Ec;(XL 'tOt;.; Yi;;OLÇ7 CXA/\Cl XCXL TCflOTC(XL0EU ELIJ'L'\I LX(X'\IWÇ EV 'tOU'tOLÇ TCf>Ot1LOar;-

~EIJ'8(XL r..e:p(XL'tÉf>IJ>, OL(Xl,.EX'::I.X~ 'tE xa.t p71-ropr.x~ ÈjjUP,.'\l(X~Op.ÉYOLÇ X(Xt 
8e:oÀoy((Xv p.up.oup..ÉvoL,; (sic). T<î> p.èv oùv 8E0Àoy(a.v È1t(XjjD,ÀEa8(XL 

1tpoe:Àop.Évci>, p.(Xve:ivm È;Éc;(XL -rwv 1t(Xp' 71p..Ï.:v OL0a.axœÀ1J>v ltxpo(X~ 

ywop.Év<i> • 't<Î> ôè <pLÀoaocp1J>v 8E1J>p(ciL.; 71Ôop.1v<t>, xa.l. -rou't<t) TCxpà. 'tWY 
-:à. 'tOÜ 'ApLc;o-.éÀou.; È;71youp.ÉVIJ>'\I È;ÉIJ"t'(XL Èp.rpopEÏ:a8a.L • C,c;E, ':OLOU

't'IJ>Y U'l'CO'te:8nawv &p1.wv, ÈÀTCt.; Èc;t ~e6a.((X '"l'II &px,(XL(X'\I (J'OfL(X'\I xcit 
' , 8 - ' , ' "I '4 8 - , i ' - ~ 'ltEf>L 't(l e:L(X E'l'CLc:"/1 P,71'11 (X'\l(XA7l EIJ' (XL ':<t) '1.?0Y't) 'l'CO't'i;; -:ou.; '\IU'Y oua-:u-

zoÜ'\l't(XÇ "EÀÀ71va..;. 

OÔ'tlJ> ôè 'tCXU't71Ç Èxop.e:vov ni.; yvwp.71.; X(Xt 1tpO(XLf>ÉIJ'EIJ>Ç 6pwp..EY 
'ro'\I 'l'C(X'\ICljLW'tCl-.OV &pxLe:pÉœ, C,c;e; xœt 't'EXP,ClLp6p.e8œ 'toii.o•, umpcpLÀEÏ:'\I 

xa.t p.&.ÀLc;a. ÔLà. -rtp.-ii.; ciym -.à 71p.É-re:pov yho.;. Tt yà.p civ -rL.; Etmï.:v 

t. Le désir des proresseurs et des élèves du Collège grec avait été de placer leur 
église sous le vocable de saint Grégoire; mais, quand ils s'en ouvrirent au cardi
nal Antoine Caratra, protecteur, il se trouva que saint Athanase avait déjà été 
choisi comme patron. cr. notre B. H. du dix-septième siècle, t. III, p. 48-i. 

2. Il y a sans doute un mot oublié ici. 
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Théodore Rhendios a copié les manuscrits 422 el 423 de Munich. 
Le .\22 renferme une sorte de répertoire alphabétique en grec, qui a 
pour au Leur Théodore Rhcndios lui-même. 

Le manuscrit 3G0 de Munich contient, entre autres choses, une 
paraphrase de la Poétique ~'Aristote par Théodore Rhendios, à la 

t. Cod. \'atic. grœcus Otlob. 1ii, r. 1:;1 verso à 1~2 recto. 



ANNÉE t569 153 

fin de laquelle on lit celle souscription : 8to8wp.,,; 'Pivtt()ç p.tticw.cat 
r.œp:z9p&a11tç èv Tœuplvq, IJ!fE6' -;où d1XifEÀtap.oü. Ladite paraphrase a été 
publiée par Matthieu Paranicas dans !'Annuaire du Syllogue litté
raire hellénique de Constantinople, t. XII (1879), p. 75 à 100. 

On trouve également dans le manuscrit 360 de Munich une curieuse 
paraphrase de l'Art poétique d'Horace, écrite de la main du même 
Rhendios et sur le premier feuillet de laquelle on lit : Kwvc;œ•nlvou 
Illlt'tpndou I xtijp.œ x:zt 8wpov Èx twv toü ao9wtiitou xup!ou 8to8wpou Ptvtlou 
~:6À!wv, {579 Otxtp.6p1ou 20. 

662 
BIBAION 

TOY IANNOYAPIOY MHNOC. 
fü1:LÉXOY 'tljY 'ltf>É'ltOIJO'<lY <l1J't«j>, 

&1t«a«v à.xo).ou8l«v. 
ME·m ix1to nie; Oeoyovla.c;, X.LÀVlc;«j'> 

'ltEY'totXOO'LOc;<î> ÉeLXOff«j> 1 

oyôoci, : -
MIMHTAI €CT€ TOY XPICTOY. 

(Au recto du dernier feuillet : ) 'H 'tW'I 'tE'tpotÔ(<i>v X«'tŒ -ra.ew 
&xoÀou8l«. «~yôe~118LxÀ11-veo1tpcr. "Ar.a.Y't(l Etat 'tE'tpa.ÔLot, 1ta.pee 'tOÜ 
u,ipou, Ô1t:ép Èc;L 1tev-ra.ÔLov. (Marque à la Fouine avec les mots 
Tu1to; Kouva.ôou imprimés en noir à l'intérieur du cadre). To 

, - , , O , r.1. , , , , , 'I , p 'lt2f>OY (A-7\Ya.LOY E'tlJ'lt<,) 'li EY t'EVE'tLa.L; YE<i>c;L. a.L't71C1EL, XIJjlLOU a.x<i>uou 
-roù Atoyxlvou. "E·m 't«j> ix'ltÔ -r-~c; Èvaiipxou otxovol'-(a.c; 'tOÙ xu xa.1. Oeoü 
xa.t crpc; 71('-WY 'Iü Xù, q.cpeo·. 'Ev (A-'11111. (A-&.'t:<i> (sic), c;'. 

In-folio de U2 feuillets non chiffrés, divisés en t8 cahiers de 
8 feuillets chacun, sauf le dernier qui en a six (et non dix, comme 
le registre l'indique par erreur). Marque de Jacques Leoncini sur le 
titre, lequel est encadré d'un bois. Impression rouge et noire sur 
deux colonnes. 44 lignes à la colonne pleine. Rarissime. 

Au verso du titre, on lit les vers bien connus de Jean Mindonios : 
tiil'I votpwv (alias ve2pwv) ,jluxwv etc. reproduits dans le t. II, p. t81. 

i. Nous avons consacré une notice biographique à Constantin Patrikios dans 
notre Bibliographie helUnique du di.'C-aeptième siècle, t. V, p. i'73 à i16. 
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Bibliothèque du R. P. Edmond Bouvy (Exemplaire dont l'avant-dernier 
cahier est incomplet de deux feuillets). 

Bibliothèque du Monastère de Roussico (Mont Athos). 

663 
BIBAION TOr «I>ErPOrAPIOr MHNOl:, IIEpLÉzov 'tTiV -::?i-

' - " ' "\ c.• " ' ' - 8 ' ) -'lt0UO'ŒV ŒU'tW œr.œa-2.v œxo,-0U'.IL2.'I • E'tEL Œ'lt0 -:-r,; E0')'0VLŒÇ 1} .~;'JI 
'ltEY-rœxoaLoo;w ii:.,,xoa-rw ovoo<i>. MIMHTAI El:TE Tor XPinor • • 'i·1 • • ' 

(A la fin : ) 'H ':WV 'rE'tpœo(<i>Y xœ-rii -rœ;Lv à.xoÀou8(œ. œ~yôe:tl)8Ut. 
"A-;cœy-;œ Etat -re:-:p2.ÔL2.. To 1tœpov P,l\'17.~0V E'r1J'ltW8l) ÈVE':L'{ja'LV È,y obcl:i 

' 'I ' e - A 1 "E - ' l - , , ' ' XU?L0U 2.X<i>fJ0U ':OU E0TIW0U, 'tEL 'r'fl Œ'itQ ':l)Ç EVcrœpxou 01.X0"I0P,\7., 
-.oü Kü +.1-1wv •1ü xü, ~,,eo·. 

In-folio de 80 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, divisés 
en dix cahiers de huit feuillets chacun. Titre encadré d'un bois. 
Texte imprimé en rouge et noir sur deux colonnes. 44 lignes à la 
colonne pleine. Monogramme de Jacques Leoncini sur le titre. A la 
fin, marque d'André Counadis, avec les mots N1to; Ko•Jv:zoo:i tirés en 
rouge. Rarissime. Communiqué par le R. P. Matthieu. 

Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 

664 
BIBAION 

Tor MAPTIOr MHNOl:. 
IlEpLÉ'X.ov TT1V 1tpt1toucrœv œù-.eï>, 

&1tœcr2.v à.x0Àou8(2.v. 
"E-rEL (J.'lt0 TfiÇ 8.:oyov(œç, 'X,LÀLO<;C~ 

'ltE'l'tŒXOO'LO<;CÎ> É;·,,xoo;eï>, 
' , EVV2.'t'fl. 
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Xü. "E-:aL -:<î> &1to -:iii; Èv<Tœpxou etxovo11-(or.i; (sic) 'tOÜ xu 71p.wv 'Jü Xü, 
ff If e e·. 

In-folio de 72 feuillets non chiffrés, groupés en douze cahiers de 
six feuillets chacun. Monogramme de Jacques Leoncini sur le titre, 
lequel est placé dans un ornement xylographique. A la fin, marque 
à la Fouine, avec les mots T61to~ (le T de ce mot a la lêle en bas) 
Ko&vœ8ou à l'intérieur de l'encadrement. Impression rouge et noire, 
disposée sur deux colonnes. Rarissime et précieuse édition. Pour 
cette description, le R. P. Matthieu a eu l'obligeance de me fournir 
les photographies du titre, de la souscription et de la préface, qui 
se lit au premier feuillet, verso, et que nous reproduisons intégra
lement ci-après 1 : 

TOU: RKAl:TAXOr OP80i0:S:Oll: KAI eEO:EEBEl:TATOll: 
'l.P~ta.vo'!i; 'Ir.>&.vv'rji; èÀ«Xtc;oi; lepÉr.>v 6 Nor.8or.va:i1À, 

T 1 eu 1tpa.new. 

Ka.tpoi; tp7J<Tt 'tOÜ <J'tyâ.v xa.t xa.tpoi; 'tOÜ Àa.Àe'i:v 'tOÜ èxxÀ71<Tta.c;oÜ Àoyoi; 
«vÔpe:i; "l:Lf'-L6>':ot'tOL1 x«t 7Jf'-'i:'1 mpt1to871-:0L1 OIJXOÜ'I x«t VÜV È1tELÔ7l 
czÙ-;a.pxYji; 0 'tTÏi; crtr.>1t'ÎÏi; èyéve,:o xpovoi;, Ëuxor.Lpov ),OL'ltOV à.vo(;a.L c;Of'-Œ 
e:k <p«vtpr.><TLV i:iii; à.À'rj8dœi; "l:W'I &yvoou11-Évr.>v. opw i,ùv yœp "='Î> xpov~ 
-.?ti; i:oü 4iuôoui; È1tL1tÀox?ti;1 <TUf'-1tpo".:Ou<T«i; -,;a.1i; èxxÀl)<TLa.c;Lxa.'i:i; 7Jf'-WV 
a.m<Totti; cixoÀou~(a.ti; ,:e xa.t à.va.yvt!>o-p.«<TL, xa.l 1'-"lô«11-wi; 11-e:i:a.6œÀÀo
p.Évœi; lJ>i; 'te f'-ÉVELV 't?ti; -:«eELi;1 xa.8œmp 1t«pœ ':WV 1t«Àa.L 8eoÀO°J'll>V xa.t 
O'Ofll>U'tll>V à.vôpwv, ~ èxxÀ71<T(lf op8wi; 'tE xor.t èupu811-r.>i; èôô871<Tœv. 
oÀtyoui; ô' œù xa.-,;«6a.À>.011-évoui; u1tè:p a.ù-,;wv <ppov-:t6œ, 81tr.>i; a.ù-:œi; 
teLCX.<J'ŒLV'tO. OIJXt'tL °J'OÜV f'-OL "1:0 ffiÇ <J'Lr.>1t'ÎÏi; ci<TfiXÀÈ:i; XCl'tŒfor.(ve-ror.L 
XP-ÎÏl'-or.· ci).).' C,(J'1tEp 8a.u11-:x~r.>V xa.t ~œxa.p(~r.>v 'tŒÇ xœÀxo-ru1t(œi; 'tOÜ -re 
'Avôpéou -,;oü xouv&.ôou xœt -.oü <Tœ6(vou I èxe(vou, &p(c;r.>i; ~!J,Gt -:e xœt 

- 8 ' ' ' " <!?J."\"\ 8 ' ' -<J'Ofr.>i; 1tOV'rj eL<Tlli; ou 1tŒUOf'-ŒL, OU";I,) 11-e'ta.t:111.1\l\e<T rl.L -.a.u-.a.; EX 'tOU 
-ze(povoi; 1tpoi; 'tO ~t>.'tLOV 1t:tpo-rpUVELV1 't'OÙÇ È1tt -.iii; 1t0!.'tpLÔoi; ~7JÀOÜV 

"\ \ ' 8' , 1 • - , -1 " 1:- \ -xor.,.a. xor.yor. a. epyœ<J"or.11-i.voui; e1tLXEtpouv-.œi;, ou ..i.1tœu11-a.t. a.'t'e 071 ';7Ji; 
, - } ( , " (')"\' • , , ) ! \ !:'• • , Ef'-ClU'tOU i.vvo a.i; oux 7JffOVŒi; « ,1\ r.>i; 71ux_op.71v i.upr.>v QUO xa./,1,) -,;e: 

x~y«8C:, ~vôpe, 't'OV -,;e xüptv 'l1t1t0Àu-.ov i:ov ~:x.Àe:pw Ô71Àovo'tL x«t i:ov 
xüptv 'I&.xr.>6ov 'tOV Aeorr'i:vov. èrp' <'j> è1t~6>.,4«L 11-è:v 1tpoi; 'tO 8«u11-a.c;ov 
lj>Wi; 't'"ÎÏi; ctÀ718e:(«i;, XŒ't'ELÔe:'i:v (sic) ÔÈ: -ro ~X.PTic;ov -:-îii; pue(<J"rji; 4e:uôoyp«• 

t. Nous avons conservé l'orthographe et la ponctuation de l'original. 
2. Il faut lire oœlS!ou. 
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' -. W" ) , , .,. - ,..t!- 0 ) - ' , - , 9~(/.; , 'l.(/. ,XO'":U'ltWV, oc,n~ow; .... 'ltfl 0'2.V(I. .waa.L 1ta.p E:XU'twv, e:~ç 
' , ,.. - 0 , - , , ( ' 'T' 'l" ' E'lt(Xv:xxniow -:ta.ALV -:wv ve:Lwv 'Yfl(/.:pwv, EXELfl(X"(Wj'lO'(X1 ucp wv o~a. -: 

à.vôpoç nvoç n-zvLxoü ôeorévwv Èxpt01lv, Ô1twç -r?t Èv -ro~ ~(G),oLÇ 
-"\ ' , ' ' n., ""' , ' , ' ' - , n .. , tpa.UA(X EX:.<flLV(XÇ, 'tCl OfllJ(/. OOXLP,Œ'l'(XLp.L. X:XL O p.ev (XtJ'twv, (XV<JOÀO"(LO'I 

'lt2:VtJ wpa.~ov -rcï, 'tlJ'lt~) Èv·l.proc;o. où P,7\V ÔÈ, à.ÀÀèx. Ô7l X(Xt P,7lY(XL(X 'tŒ È-1 

'tCÏ, à.épL t xa.t Oépu 'tE 1tpoaa.Mp.rnt.. oup.evouv 'tO O'OIJ'tOV (sic) xépôou; 
,, - ' , ' , , - ,, ' , , .._,, -
EVEX(X 'tOU OLXELOU E'lt€L"{Op.e:vo; EV'":U'ltOuv, O'l'OV 1tpo; (XV(X"'(XTjV OTj'ltOU '":TjÇ 

' ) - ' ) n• ' ' ' ' ' - f.l. l"'I I ' ' EXX .. ,..,.L(l.c;LXT,ç :xxo ,OU•H:XÇ. xa.L'ltEf E'I EXELVOLÇ p.e:v 'tOLÇ t'LOMOL; (XTŒLXO-

p.e:0(1. 'tOIJ Èm:;ÉHe:w 1tpo;; UfJ,i;, U'ltO 'tOIJ 'ltÀ~Oouç à.1t(X"(OP,EVOL '":W'I 
' ) - , ""' ' , '!' ... , - , - , Cl -(X!Tf.0 ,LW'I. 0 OE, EX '":OU'":W'I 1rt,AO'IO'tL 'tW'I P,Tj'l(I.LW'I '":W'I EŒflL'1EfWW'I 

"I - ' t• " - ' •"I ' ' • ' "I ' X(XAY.0'":U'ltE'.'1 OCf <,'.Y.P,E'IOÇ, a.p.a. 't<j) OC'ltOc;OA<t>, p.e:-: ou 'ltOÀU 'ltŒfOCXATj'":LXTjV 
' ' O t- " • "I , • "I n• , - , _ 1 XOCL 't1}'1 XOC E<,"f1Ç OC'ltOCO'(X'I EXXA7)0'L(l.c;LXTjV OCXOAOU<JLOC'I, E'l't\J'ltWO'(XL U=!Tf.E'tO. 

-.oty(Xp '":OL E"(W"(E 1toÀ).?t p.èv XOC'tŒ 'tO ÔUYŒ'tO'I 'ltELpwp.a.L ~ehlw 'ltOLELV, 

1toÀÀwv p.oL à.v'tL"(p&::pwv auvELÀE1p.évwv, 'tO ÈÀÀEL'ltOY Èf ix&:c;ou à.vil-
"\ - , ' , ' r , ' ' ~• , tr'I, 'ltATjflW'I, EL X!:t.', OUY. IX'ltO'ITj't~. O'ltO'rlXY 1a.p O'OEO'EL(X "(flXP,P,(11 ÇflEOATj 'tLÇ 

"l"I e• • • • "l • ô' " n, " )1 - ~• " O'UAAŒOTj ŒU'rO IX'l(I.O~'f.E'tŒL, 't:XU't1}Y EO'<J O'tE 1 ,!l"(OÇ. 'ltWÇ O a.Y 
,, ' - " - ')) ' ' ... "I 1 ·" ' ,, ""1) EL'ltOLP,L ';(1.Ç -rwv 'ltfOO'<t>lhwv (X , ,(/.y(/.; X(XL EAML-rELç, xa.~ 00'(1. ye (XI,, ,IX 

'tOL(I.IJ'":(X. ).&:ôe-:e: yoüv -ra.Ü-r(/. vu•1t, x(/.t p.LXpoü p.e:-r(/.iHôon. À1Xp.Ô&:vov-re;; 

ô1i),ClO'fl x-:·l.p.oc,(1. 1t6vw r.oHcï, X.T,0Év,e>:, iv(/. x:xt 1tpoOup.6-:e:poç up.~v x:i.t 
' ) ' ' 0 - 1 ,. "\! ~ 0 ' "I ,, " , ' 't(X ,OL'lta. O'U'I EW zop·r,1·r10'"1J, a.Ar- W EOXATj,OL a.vôpe:ç, 't'ClU'":ClÇ '":ŒÇ 

(.l'tr\ , , ,, ' " "\ ' ' , ' , ' \ t'LOAOUÇ (XVOL "(OY'tEÇ, EL't'L y a.v O'tf(XAêpov EtfEUfOL': EV 't'OU,OLÇ, P,7l 
I ! )) ' ' ' ' ' < 1 "I ' ' 1 XQtX~O'Tj'rE 1 (X, ,(1. O'U"("(YW't'E fJ,OL. ':0 jŒf 0CP,(1.f'":(X'IELY1 za.r-XO'tU'ltWY Ec;W. 

,, ô' ') , 0) 1 - 0 - ' , ... , - • ' ' , EL'":L E 'lt(l ,LY EO' .ov, •<i> E<i> 't1}Y Z.(Xf LY oo-:eov "<i> EX(I.Ç<i> Œ'ltOYEP,OYn 

Ôwpe:?tv xa.Ooaov 'tOU'":<t> 1tpo~XEL, 7lP,W'I ÔÈ 'ltlXV'":O'tE ÔLEee:pzop.EYOL 'tlXÜ,:t, 
' - ' 0 ' ' ' t l O 'E ,, l ' , 1 EV 'tClLÇ 1tpoç EOV EY'tEU<,E.,.L, p.e:p.Y7j0' E. ppwp.e:YOL EU'tUX,OLTj,E • 

Bibliothèque du grand Séminaire de Chalki. 
Bibliothèque du S. Sépulcre (à Jérusalem) : Kr. &. t7. 
Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 

t. Il faut lire bpt. 
2. Il y a dans l'original 'Eppwp.zvot iu-r.zo(T,-r., 
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665 
BIBAION 

TOr AIIPIAAIOr MUNO~. 
füp~x_ov 't'îlY itpfaouaœv a.ù-r<ji, 

&ita.aa.v &xoÀou8(a.v. 
"E-reL &ito ni; 8eoyov(a.ç, X.LÀLoc;<ii 

'lttY't'a.XOO'LOc;<ii é;"llxoc;<ii 
ÈWŒ-r<J>. 

MIMHTAI €CT€ TOV XPICTOV. 

i57 

(Au feuillet 69 verso :) 'H -rwv -:e-:pa.Ô(<i>v xa.-r?t -:&.;Lv &xolou-
8tœ. a. 6 y ô e ~ 11 8 Lx). P.· "A1ta.v-:a. dat -:pLŒ.OL:l. To ita.pov P,"IIY:l~O'/ 
' , 8 ' ' ' ' ' ' 'I , I!! - A , ' "\ , E'.Uît<i> "Il tYt't',~O'LY tY OLX,(f XUf>~OU ClX<i>tiOU 't'OU tOTILYOU. a,Ya.r.<i>-
fLŒO'L !'-èv, 't'oiç a.Ù-:oü. 'ltO'l'fl ôè xœt ÈitLp.EÀet~ itÀel~, ÔLop8<i>8Èv TC:ip?t 
'.'lÜ Èv lepeüaw ÈÀa.x_kou 'l<i>œwou -roü Na.8a.va.·,\Àou xa.t x'lipux'lç -roü 
eùiinel(ou -roü Xü. "E·m -:<ji &1to ni; Èvaœpxou otxovop.(:iç -roü X!J 
TifLWV 'Iü Xü, ~ rp E 8'. 

In-rolio de 72 feuillets non chiffrés, dont les trois derniers blancs, 
divisés en t2 cahiers de 6 feuillets chacun, signés comme il est 
indiqué au registre ci-dessus. Monogramme de Jacques Leoncini 
sur le titre, lequel est placé dans un encadrement xylographique. 
A la fin du volume, marque à la Fouine, avec les mols Tl>'ll:oç Kouvriôou. 

Impression rouge et noire. Communiqué par Ingram Bywaler, le 
R. P. Matthieu et A. Papadopoulos Kérameus. 

Bibliothèque d'Ingram Bywater (à Londres). 
Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 
Bibliothèque du grand Séminaire de Chalki. 
Bibliothèque du S. Sépulcre (à Jérusalem) : Kr'. 11. i7. 
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666 
BIBAION 

TOY MAIOY MHNOC
füpli-,.ov n1v 1tp1btou~y œù-:rj>, 

CÏTCatcrœv cixoÀou8tœv. 
"E-:eL ŒTCO '.Ta'Ï 8wrov(cii;, XLÀLo;rj> 

'ltEY'tClXOCTLO<;rj> ÉeT1XO<;rj> 1 

ÈYY2:'t''t). 

MIMHTAI €CT€ TOV XPICTOV-

(Au verso de f avant-dernier feuillet :) 'H -rwv -re-rpœôtwv XŒ-:11 
-r&tew cixo).ou8t:x. Cl 6 j ô E ~ 7l 8 LX À ... A1t0tY't'at dcrt -rpLatÔLat, 1tÀT1Y 't'OÜ i., 
ôuciôfou. (Marque à la Fouine avec les mots Tinto; Kouv&.ôou 
à l'intérieur, au-dessous de l'écusson.) To 1tatpov p.-rivci~ov È-:u-

' n , 1 ' , , , 'I ' e - A , , '\ ' ,-1,)'J"/\ eve-=~~crw EY O~Lq. xupLOU atxwoou -:ou EOj(LYOU. ClY0t/\WfL0tCTL 
' - .. - ' ""' ' ' "' ' " ' ~ 8 8' ' fLEY ';OL,; cxu;;ou • 'i:OY'!) OE X:XL E'ltL(LEI.ELCl 'lt/\EL<;ll, OLOf> W EY 1t!Zp0t 
- ' ' - ,. ' 'I ' - N 8 ') - ' ' -:ou EY Ltptucrw EI.ŒJ.L<;OU W:XYYOU 't'OU Œ. :XYŒ.T1 ,OU 'tOU XCXL x-ripuxo:; 

-roü eùa.neHou -:où Xü. "E·m -rrj> cim -.iii; Èvcrcx.pxou otxovo11ta.;. 
q.rpeo·. 

In-folio de 64 feuillets non chiffrés, divisés en onze cahiers de 
six ft'. chacun, sauf le onzième qui n'en a que quatre, dont le dernier 
blanc. Monogramme de Leoncini sur le titre, qui est encadré d'un 
bois. Impression rouge et noire. 

Au verso du titre on lit ce quatrain : 

'Iwixwou ÈÀ:xz.tcr't'ou lepÉwi; -:oü Na.8a.vœf.),ou 
et:; -rov lp8~i; -ru1tw8iv-ra. Mci"ioY • 

..., ' ,, , ) ' •n•) .. xLpporpopLWY OLjE't'otL a.p-:Lr. ,OOL,; EtJE .ouaw 
È:; ÀLp.iv' cixÀucr't'WÇ oÙpixYLOY r.i.oÉELY. 

Kup.ot-:cx jrtp XIX't'Ep.etrp8-ricra.Y ÀOjlWY ciôox-,\-:wv 
, , , ff , ., ( 

otpX,IXLOU -:ur.ou op !'-0Y E,; IX't'f>EX ll'Ï• 

Biblioth. nat. de Paris : Inventaire B 680. 
Bibliothèque du S. Sépulcre de Jérusalem : Kr. 11. t8. 
Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 

-
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667 
BIBAION 

TOV IOVNIOV · MHNQC. 
IhpLézov ff&V 1tpé1touaœv ctù,<ï> 

&r.cta!lv hoÀou8l:zv. 
"E-:.:L cim ni.; 8.:oyovlœ.;, ZLÀLoc;eï> 

1tEV't:lXO'l'LOc;<:i Ée"tjXOc;<:i, 
ÈWCX:'t't:>, 

MIMHTAI €CT€ TOV XPICTOV, 

159 

(Au recto de l'avant-dernier feuillet :) 'H -rwv -re-:pa.ôlwv x:z't'?t 
-.ii~w œxoÀou8(œ. œ6,ô.:~"lj8°GcÀ. "Ar.ct'l't'!l etal -:pL«0Lct, 1tÀt.Y -roü ),, 
,e-:p2;lou. (Marque à la Fouine avec les mots Tur.o.; Kouv:xôou 
à l'intérieur, au-dessous de l'écusson.) To 1tœpov f-1-l\YctÏ.ov È't'U1tw8"tl 
, , ' ' t , 'I , e - A , ' ) , ' E'IE,Lîia'LV EY 0LX~Cf XUf>L0U ctXWt>0U -rou E0j(LV0U. a.va. ,wp.a.aL f-1-EV, 
,o~ a.Ù-:oü. r.6v<:> ÔÈ x:zl È'ltL!J-EÀELct 1tÀELc;"lj, ÔLop8w8Èv 1t:zpà. -:oü Èv 
ltptÜ'l'LY t.À:xzkou 'Iw&:vvou 't'OÜ Nct8ctvœ·,i).ou -:oü xa.1 x,ipuxo.; -ro~ 
eùrirrel(ou -roü Xü. "E-:eL 't'CÏ> &1to ni.; Èvaipxou oLxovop.LŒ.;. Cfrp;8'. 

In-folio de 68 ff. non chiffrés, divisés en onze cahiers de 6 ff. cha
cun, saufle onzième qui en a 8, donl le dernier blanc. Marque de 
Leoncini sur le tilre (monogramme dans une couronne de feuillage). 
Dans l'exemplaire de notre Bibliothèque nationale, les mols TOV 
IOVNIOV MHNOC du tilre sont imprimés sur une bande de papier 
qui recouvre les mots TOV AVfOVCTOV MHNOC, d'abord imprimés 
par erreur. Titre encadré d'un bois. Impression rouge & noire. 

Au verso du titre on lit ce quatrain : 

'Iw&:wou lepéw.; -.oü Ncx8œvœ-,\Àou. 
Il • • , - , ,., , 1 , ,1, ,... (.(•e'\ pw !J-EY E0Ua":ZV 't'"lj'IO œyp~"tlY EY yEU0Ea'L r-LflMY 

" , 1 , , , • e1 "lj !J-Ef>0Y Œ't'f>EX~~ ELfl"(Œa'ct't' EUa'EtH"ljÇ 
Na.8cx'1cx7ÏÀ0.;, OÀ"tjV re poôwvLi ÎX.:Àov ôdea. .. , 

Ôp.:4&..w oùv o 8D,wv icrp.ct't'ct civ-:~ p6ôwv. 
Bibliolh. nat. de Paris : Inventaire, B 680 . 

. Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). Cel exemplaire est 
incomplet du feuillet de titre. 
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668 
TOV IOVAIOV MHNQC. 

Il , ' , , -
ë.p'.€.Ï/J'I Tt,Y T:?Sît0:JO'ClV Œ:J":':}. 

&r.::xa-:xv à.xo),ou8tocv. 

"E-;H bo .. ~ .. 8s:oyovloc;, ï,LlLoc;i[J 

itE'/";"OCXOO-LOc;i{J É e-r,xoc;i{J, 

Èwi-;<t>· 
MIMHTAI €CT€ TOV XPICTQV. 

(Au 1·ecto de l'avant-dernier feuillet :) D'abord la marque à 
la Fouine avec les mols Tur.:o; Ko:niôou tirés en rouge, à l'inté
térieur, au-dessous <le !"écusson. Puis : 'H -:wv -;s:-c2:xôtwv u-::x 

, i: , ) fJ, ,,, "' ,., n . . 'I "A ' , , .... ) , 
"t'~_,t.'I axo \O!J ~%. a. f) 1' 0 e: ~ T, Q T. X A p. v. T:~'IT~ St.'7~ ~~t.~Ot.~, T: ... ·r,'I 

- .... , T' , - , , ei. , , , , , , 
-:ou v, n-:p:xo•.ou. 0 1t:xpov 1-1-·r,"l:X'.O'I s:-:ur.:wrtj E'/S:";"1,1;,0-1.v E'I OLXLCf XtJ?LO:J 
'I , e - " , ' .. , ' - , - , "' ' OC'XWOO:J .:ou "'EO"'('(LVO:J, :X'l:XAWf1-:XO-L fl-E'/ 1 ':O'.; OC\J";"OU. 7t0V<j> OE X:X'. 

È1tLf1-EÀdci r.:),dc;·lj, ôLopOwfJèv T.::Xf>rl -coii Èv LEf>S:ÙO'W D.cizlc;ou 'lwivw.i 

-:oii N:x8:x·nf.),ou -:oii xoct x-/1:iuxo; -:où d:x•,'"''E),tou -:oii Xù. "E-;EL -:w bo 
' ' ' 1 - ' ' ' ' tn• ':"f1Ç E'/0-:Xf>XO\J OLX0'10f1-L:XÇ, Cft'i'J . 

In-folio de 80 ff. non chiffrés, divisés en f3 cahiers de 6 fi'. cha
cun, saufle treizième qui en a 8, dont le dernier blanc. Titre encadré 
d'un bois. Impression rouge et noire. Monogramme de Leoncini sur 
le litre. 

Au verso du litre on lit le quatrain suivant : 

'Iw1hvou LEpiw; -:oii N:x8:xvcifi),ou. 
r ' ' ) I' ' ' , .,.r.:ovo; y_:xpL-;o; 7t0 ,\JtiO\J-CELpciç V\JVL j:XL"t1.; 

, , , .. - , 
EO-O'Ufl-S:VW; XOf1-LO-é'.L1 7tAS:Lc;:X 7tO'l"f10-:lfl-S:VO; " 

' ' 'l'i , .,. 'J.'l''I ' -CfO-fJ-:X,OEf>;O-. OC<1f>7l0-'1; OCU t'L0/\0\1 OCf>L't?EX7lC1 
"""'} ~ ',t, , " ,, n , 'tîjVÔ, 1 Ôf>E>-rOL't Cl\/ CfO'f'-OC'tŒ. <1Uf1-0'tpo:p:x. 

Biblioth. nat. de Paris : Inrnntaire B 680. 
Bibliothèque du monasli\re de Rous,ico (Mont Alhos). 
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669 
BIBAION 

TOV AVrOVCTOV MHNOC, 
II 1 ' , , -ErL<-'J.0'1 ':"lj'I 1t?ETtO!JO'Œ.V ct!J";<:1, 

&1tctactv ixoÂou8lctv. 
"E , . - Cl , ) -,'t'H ct'itO ':71,; \IEOjOVLct,;, 'J. L ,LO<;~l 

'IŒV.ctXOO"LO<;<Î> É;71 xoc;<ji, 

ÈVVtx't''!', 

MIMHTAI €CT€ TOV XPICTOV, 

tCit 

(A la fin :) 'H 't'WV 't'E't?ctÔlw·1 Xct.à. 't'oc;w à:xo),ou8(a.. a.~yôe~-rie·,:x). 
'" "A ' ' '... ) ' - ... ' (l\1r ' l 11v;o1t. 'itctV";ct ELO'L i:pLctôLŒ., 1t ,°fl'I 't'O!J 1t, 1:E,pctOLOU. 'J.arquc a a 

Fouine, avec les mots Tv1to.; Kouvocoou ). To 'Jta.?OV iJ.1'1Vct~O'I È,u1tw8·'l 
' ' ' ' ' ' 'I ' t? - A ' ' ... ' • -E'IE";VflO'W EV OLXLif xup 1.0!J ctXWoOU 't'O!J EOjjWO'.J, ct'lctAWiJ.CltO'L iJ.EV 't'OLc; 

• - 1 "l 1 ' '\ / • ' '1' 8 r,• ' - ' ' -0.U't'O!J, 'ltOV':) Ô<. Xct~ E'itLiJ.EM.ct 1tJ,EL<;"fl, OLOp W'1E'I 1tctpct 1:0U EV LE?EUO'W 
,... , 'I , - N fJ ,. - • , - , ) ' E1.a.y_Lc;OU WctVVO!J .ou • et ctW/."l,J.oU 't'OU XctL x·,,2uxo.; 't'OU EUŒj(<- ,LOU 
- x- "E - , • - ' 1 , • CC..' '.OU u. ,1:EL 't'':) (11t0 'C"fl.; E'IO'ct?XOU OLXOVOP,Lct.;. q.T,.11 , 

In-folio de 98 feuillels non chiffrés, divisés en 16 cahiers de six 
feuillets chacun, sauf le dernier qui en a 8. Monogramme de Jacques 
Leoncini sur le titre, lequel est placé dans un encadrement xylogra
phique. Impression rouge et noire sur deux colonnes. 44 lignes à la 
page pleine. Rarissime édition. 

Au verso du litre, on lit le sixain suivant : 
'Iwocwou lepéwc; 't'oÜ Nct8ctvŒ-~Âou. 

II \ , ' ,,~ ' , , """, , 
\IOL"fl P,EV 1tctp ŒÀW ct\lEP,OLO E'ltELO'ôUO'ct X?WH 

1tuppov à:zupp.dwv Yfl1tOVÉwc; xctp.oc,<:>, 
.a., '°"1 ' ,,, ' ~, , , 8 -uœpao.; 0 EP,'it'IE!JO''JEV 'itct?Œ. xpœOL~ (1\/EfOc; E'.O'I 

O'WO'EV É'lt"'l <l't'?EX"~, ~suoe' <l'IŒL1tocp.evov. 

'Ev8Etc; yoüv zept r.éi.; n.; ':'7l'1ôt Âeo•r.tôct ~t6)m, 
8 , , , ~ , , ,, 

ELWV Ex °f.lXPL't'WV mp.1t"ctp.e:v71v eo-Loo, •• 

Bibliothèque nationale de Paris : Invent. B 680. Cet exemplaire est 
incomplet des deux derniers feuillets. 

Biblioth. du S. Sépulcre de Jérusalem : K l". &.. 18. 
Bibliothèque du monastère de lloussico (Mout Athos). 

Il 
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670 

A VG VSTINI NIPHI Medices Philosophi Suessani EXPOSI
TIO SVBTILISSIMA NECNON ET COLLECTANEA COM
MENTARIAQVE IN TRES LIBROS ARISTOTELIS DE 
ANIMA nuperrime accuratissima diligentia recognita : HIS 
DEMVM OMNIBVS, PRO STVDIOSIS, ad qureq; scitu digna 
inuenienda, Locupletissimus Index literarü serie congestus 
noper additus est. QVORVM DILIGENS NOVISSIMA CASTI
GATIO LEGENTI PATEBIT. VENETIIS, Apud Hieronymum 
Scotum. MDLXIX. 

(A la fin :) Finiunt suhtilissima commentaria in libros de 
Anima Arislotelis, à consumalissimo tempestatis noslrre phi
losopho Augustino Nipho Medices Suessano edita. & nunc 
recens diligentissime emendata. Series chartarum, * ABCDE 
FGHIKLMNOPQRSTVXYZ. Aa Bb Cc Dd Ee. Omnes sont 
quaterniones prreter * ternus, & Ee quintemus. Tabula per se 
patet. VENETIIS, Apud Hieronymum Scotum MDLXIX. 

In-folio de 6 feuillets non chiffrés, 904 colonnes el iO feuillets non 
chiffrés. Les deux cahiers de la fin sont signés : *• 6 feuillets;**• 
4 feuillets. Sur le titre, on voit le « vrai portrait d'Aristote ». Marque 
typographique au verso du dixième feuillet du cahier signé Ee; 
même marque au recto du dernier feuillet, avec les mots : FINIS 
REPERTORII. Venetijs, Apud Hieronymum Scotum. 

La traduction du De anima est celle de JEAN ARGYROPOULOS, 

671 

PHYSIOLOGORVM OMNIVM PRINCIPIS ARISTOTELIS DE ANIMA 
LIBRI TRES, Ex VERSIONE Michaëlis Sophiani recens nata : ovi
Bvs ADDITA BREVIS disputatio est, ad Ordinem, Materiam, Diui
sionemq; totius tractationis de Anima pertinens, Autore 
SIMONE SIMONIO Doct. Med. & Philosophire, eiusdemque 
in Academia Lipsiensi, publico professore. LIPSIAE ANNO 
M. D. LXIX. 
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(.4. la fin :) LIPSIAE, IN OFF1c1NA ERNESTI V 0EGELINI CoNsTAN

T1ENs1s. ANNO, 111. n. LXIX. 

In-8° de 23 feuillets non chiffrés, i36 pages et un feuillet non 
chiffré, divisés en t.2 cahiers de 8 feuillets chacun, sauf le dernier 
qui n'en a que 4. Signatures: A-M. Ouvrage de la plus extraordi
naire rareté. 

En Lête, épitre dédicatoire : Amplissimo viro doctrina, prudentia 
pietateque ornatissimo, Doctori Ge01·9io C,·acouio, Magni Augusti 
Princ. & Electo,-is SaxonilB fidissimo charissimoque Consiliario, Simon 
Simonius, phil. et med. doct. S. D. Datée de Leipzig, {569. 

Elle est suivie de : P,·ref atio : Librorum trium de anima ordo, ma
teria, divisio, autore Simone Simonio, doct. med. et phil. 

Vient enfin la traduction du De anima par MICHEL SoPBtANos, dont 
on trouvera une autre édition ci-dessus, à l'année t565, et une autre 
plus loin, à l'année {574. 

Bibliothèque royale publique de Dresde : Lit. Graec. 8 3lt3. 

672 

ICTOPIA 
TD:E :EO:EANNH:E. 
EN BENETIAI:E : 

œt't7\a-eL 
'lr.xxcMou 'tOÙ Aeoyxlvou. 

cr- cp e e·. 
In-Sode huit feuillets non chiffrés, en un seul cahier signé« (alpha). 

i8 vers à la page pleine. Marque de l'imprimeur sur le titre. Le texte 
commence au verso du titre et se termine au recto du dernier 
feuillet. Nous rappelons que l'auteur de ce petit poème est MARC 
DÉPBARANAS de Zante. 

Bibliothèque universitaire de Tubingue : DKI. to. 8°. 

Cet exemplaire a appartenu à Martin Crusius. Sur le titre, au 
dessus de la marque, on lit de la main de ce savant : M. Martüms 
Crusius, 16 iul. f 5 81, a d. d. Ioann. Thalio accepi e Northusa. Au 
dessous de la marque: Autore Marco Dephamna. Au reclo du der
nier feuillet: Autor est Mœpxoç àscp!Zp«vixç. Videtur ex ins. Zacyntho esse. 
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Pel'f,•gi, 1 fi or:tob. I :,s I, Tybi11rw Jl. J/11rti1111s C1'1tsius. Fi, IJ.ij, ;,;;i. 
J'ocabula c.r o,·e d. Gab,·idis K:û.1.,,·,i 11scripsi 30 iu11. 158.2. 

Concernant ce G.\1111rnL C.HO'."AS, dont il est question ci-dessus, on 
h-ouve dans le cuùex Ty'1i11ge11.~is ,llb 3i (p. 95 el suiv.) plusieurs 
documents fournis par lui-même à Martin Crusius et que nous 
croyons devoir reproduire, à cause de l'intérêt qu'ils présentent: 

DE GA11111ELE CAI.o~A CoRI!'iTHIO. 

( l"e11il is Tybi11r1am ;t; i1111ii J,;G'/.) 

'Er:ô2z'.JfJ-r1x~ Zx ~;..; ;:,:-:-p:.~o.; :J.ou Ko?tv~o:J e:~ ":Tiv Kw'1;a.y-:-,:,01-
) ,, ", ,,,_,) - , _,_ 

T:0 .t.'I X:X.t. y:.•'{fJ'l"J. E~ttttJ.Zf'•IJ.; tO'. '.:.fZ' • .; Ot. .t'.':'OUp')'OU'J~EÇ E'Y ':''f> t.Ep't) 

x2J.ou·r:2t. Èc·,, 11.É:,!.o'. È·1 r:z·r:')~<,> X7.!.:.t:i) x2t o~-:-,ll.; ÈÔt.!-:~L•1a. Ë":7J -=,~tx 
1 , , 1 1 1 , , I 

, - . .. • • 'f ... , .. • , A,. •• 
E'J ":<:) r..z-:?!.Z?//·'·<:)· h1t:.t.-=-=c. Er:02:.uJ·t.1X~ e:t..; .J.l rl.XEOOYt.ClY, Eti; ~LJ,Lr.-

,, ' , ,, -) ,. ' \ , ) , N- V , ... ;:ou.;, Ctr:t:Ju 7:0":'E Ct ~'"'/io; n~.u .o.; z~'?'l'ts: -:a.; E'itt~"t'o ~~.;. ".J'Y e;i -r:oJ,~.; 
'tl ,. - - ' ' ,. \ ..... ,, ,, "" , 

Ef"f,?'i.;, ·r,; "':W'J "':ê~'f.Ct>"I "':~ P,.S:'I E~~?"t:, '::X. ôë. '.;::t'::XL • ê.ZEL OEX2..':Ea'7Œ?2:.; 
, ,, , , \ . ... , ~ 1.... ~, , - -){(:,) p.~;, et'. E '.7~'1 :;~o ':'J'Y 1-1"',":'?'iT:O/.'.":"'f, 'Y • OWOEX2 QE E'.af. xw 1-12•. ":(i:J 

;:2-:p ~ip·;/,'J x7.Î.o~ p.s:·12t ç7.'Jfo-;;-i. ~'!.7. ( f;-:e -;:iÎ.:xt. -:r..; .. /.?t.:;L~·,O.; ~~'7tl::~.; 
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Après cette sorte d'autobrographie, vient un lexique grec vulgaire 
et latin, rédigé par Martin Crusius avec l'aide de Gabriel Calonas. 
On y trouve quelques petites notes intéressantes, telles que les 
suivantes: 

« Ail Gabriel (Gabriel Sévè1·e, archevêque de Philadelphie, en rrn
dence d Venise) se esse 45 annorum, sed patriarcham Hieremiam 51>. » 

« Archiepiscopus Gabriel Venetiis, o <l>thoû.9E!:x,, in Crela habct 
!! ŒÔEÀip&., 'nj'I fJ,È'I èv 1t:xp6EVW'lt, 't1j'I 6' È'tlpœv œvopl ~o•~À,:t:xt O"U'/Otltt~Et'I. » 

Plus loin, on trouve la communication suivante : 
u Damasceni ·mo'tépou 8Tia:xupàv in pagis ubique œv:xytvwO"..tEa-0:xt populo 

a sacerdotibus. Eum Hieremiro patriarchro primum in grammaLicis 
prœceptorem (el aliorum mullorum) fuisse. ldeo ab eo postea factum 
N:xu1tn'tou x:xl "AP't'll• fJ-Ti'tpo1toÀln1v. Anlea a Metrophane fuisse ut fE:xpx_o" 
missum in Russiam fJ-titp.;1" ('t-;,v p.E1:xÀT,v "Pwa-1:xv esse Moscoviam), 
tandem 1577 mortuum esse.» 

Faisons observer que la date de la mort de DAMAsci;;xE LE STrnITE 
était inconnu avant la publication de celle note. 

Voici maintenant la lettre du patriarche Jérémie Tranos en faveur 
de Gabriel Calonas : 

·1 ' ') ' n - ' ' K ') ' 'p ' E?E(J,LClÇ E ,E<i> 11EOU œp-1.~tLnor.oc; (!)'l~Cl',l"t'L',IOU'ltO ,Ew.;, n11.; wp.·ri;, 

x11i otxoup.tvLxo.; 1t11-rpLixpz1l.;. 
0 , ' - , , , , )- ' , , 

L Cl1tCl'Y"t'Cl'l_OU e:upLnop.EYOL LEpw-r~OL p.71-.por.o -~i1L l((lL u1tep"t'L[J.OL 
, f I I , \ , ""' "' \ \ '"\"' \ - f -

E'I tl"(L'!> 1tVEU(J,Cl"t'L CljCl1t'r1"t'OL ClOEArOL XClL O'U.t.AEL"t'OUp"(OL ':'7'1c; ·r, p.t,>V 

p.e-:pLOTii"t'O.;, 6EOrLÀéc;Cl"t'OL Œ?'f.LETCtaxO'ltOL x:xl. È1t{ax07tOL, È•rnp.o-::x-:OL 



166 BlliLIOGRAPHIE HELLÉNIQCE 

Nole écrite de la main de Gabriel Calonas : 

E T • 1) , 'I' 'I', "I II t ... , , ' ' U za.~pe, (f~ ,'t'Œ.'t'E XUpLE fJLOXO'XŒ.hE. Ep WY fJ,OL ypa.cpE~, E"(W XXL 
1ticra. 11 'E),).~ç 'ltLO"tEUOtJ,EY on 6 ixp-ro.:; 6 EÙÀOytltJ,ÉYo.:; 1ta.pœ 't'OÜ lepéw.:; 
" ' - - 1 ' ' T l .,. II t 'I'\ - ' "I , EÇL ":O O'WfJ,Œ 't'OU xup~ou, Xa.L O owo.:; 't'o ŒL!J-Œ· ep OE 't"ri'i ŒLX,!J,ŒM)O"LŒ.:; 
Ë;L vüv Ë':7) -récrcra.pa.. Ilepl 'f.?71 fJ,Cl't'WY oùx Ë;e;;L ypciq)!tLY 'ltOO"a. cr1m:).e;a. · 
tau'léÀE;a. li. 6 8eo.:; è'ôwxe. IlEpt ôè -roü xa.8e~o?J-ÉYou tx ôe;u;;v -roü 

' ' ' N t ' 'I' ' ' •c-1ta.'t'po.:; 'ltLÇEUOfJ.EY xa.-:a. Lxa. a..:; O'UYOOOY xa.L -ra. E<ï7l'i• 
'Eyw fa.61a't)À Ka.Àwva..:; rn·,,y Koptv8Lot; leptÙt; Ëypa.4a. d.:; tJ,Y7lfJ,OO'U

YOY -roü crofw-:&::ou xa.t 't'LfJ,LW't'Cl't'OU XUf (ou fewpytou Ma.ptou xa.l 
U'ltOÔLÔa.axciÀou OÙÀtJ,a.(wv, xa.l ol 1ba.ywwaxoY't'Et; Ëppc.>a8e. 

'E " ' ' 1 r.i· ' t' "I• 'I'' Y E":EL Œ'ltO xup~ou ~Cf'ltf' 1 EY fJ,T1Y LOUI\L«j> 0 • 
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On trouve encore, dans le même manuscrit, quelques autres notes 
émanées de Gabriel Calonas, mais sans grand intérêl. 

673 
BIBAI ON 

IIPOXEIPON TOII IIAII 
DEPIEXON TBN TE IIPAKTIKHN 

(ipL8p.71-rLxTjv, ¾i p.œÀÀov 1t1ti~v TllV ÀoyœpLŒ~LX'JlV xœt 
1t1p\ 't'OÜ '7tWÇ &:up(ouL lxœ~ov 't'O &yLov '7tŒITf.0t, 

xœ\ uÀEU)V '7tata"'f.&.ÀLov &1\ xœt 1t«v-
'tO't'E , xœ\ mp\ &:upstn(J)Ç 

a1À11v71ç Èv 1to(œ .fip.épœ 
y( VE':'0tL 1j "(EW0t 

' -0tU't71Ç. 
CON PRIVILEGIO. 

IN VENETIA. 
Appresso Francesco Rampazetto, Acl instantia di 

M. Manoli Glizoni. MDLXIX. 

In-1° de quatre feuillets non chiffrés, 72 feuillets chiffrés (dont le 
dernier porte par erreur le chiffre 27) et quatre feuillets non chiffrés. 
Marque de l'imprimeur sur le titre, au verso duquel se trouve la 
même figure que dans l'édition de f.596, décrite dans le tome 
deuxième du présent ouvrage, p. f.20, n° 219. L'avertissement est le 
même que celui de l'édition de f.596. L'édition de f.569, très proba
blement la première de cet ouvrage, était demeurée inconnue à tous 
les bibliographes. 

BiblioLbèque de S. Marc (à Venise) : 20050. s•. G. 2. 

674: 
Tà. O'(J)~6p,1vœ Twv 1t0tÀ0tLO't'Œ't'lllV IIOL7l't'WV fEOPfIKA, BOîKO

AIKA, xœ\ fNOMIKA. Vetustissimorum Authorum Georgica, 
Bucolica, {5 Gnomica poëmata qu;.e supersunt. QvoavM OMNIVM 

cAtalogum, & quid sigillatim ad eorum explicationem hoc 
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<lt>lur, sPquenl('s pagina• indicant. 

In-lG de i6 fcuillPb, non chiffrés cl Hi!l pages. 

Bouxo).~x&, eEOKPITOr l:l'?i1xoua{1;u m~u).).~(1 x:xt 'Er.~yp:i.1-1-!J-(1.':X 
a<i>~O!J-Ev:x. l:IMMIOr POiIOl', llOl:XOl' IrPAKOl'alou, BIOXO~ 
l: M r Pnt1;u. 1'/œocriti, Sinunùe, 1'/oschi, {j· Bionü Eidyllia ~
Epigrammala quœ s11pn·wul, onmia Gr;rcolatina et exposita. 
M. D. LXIX. 

In-f6 de 4 feuillets non chiffrés, 2ï8 pages et un feuillet blanc. 

E I Al' A AI A MO~ X Or l:u?:xxouatou, x!it B 10 NO l: l:p.upsy:xfou, 
lnlerprctationc Latina ad vcrhum, & Scholijs illustrata. Quibus 
accessit A VSONII clegans Eidyllion à FEDER. IA.l/OTIO 
versilms Grœcis expressum. APVD CRISPINVM. M. D. LXIX. 

In-t6 de 47 pages. 

fsyw1-1-6yp:x:po~. 0EOfNIAOl: MEyœpÉw; rw,u.~ 'E),.:yu(lx!it, cl>OKr
AliOl' 001711-1-(1 'IOuOi-:!.XOV, nreAroror XPl'aŒ Ër.ri, l:OAONO~ 
rNOp.:x~ 'Ei.e1n(1x!XL Tbcognidis, Phocylidis, Pytbagorre, Solo
nis, aliorumquc Vclcrnm poi\mala gnomica. Latina t•ersione ~
Amwtationibus illustrata. l\l.D. LXIX. 

In-16 de 2Ci7 pages chiffrées et 5 pages non chiffrées. Chacun de 
ces quatre titres est placé dans 1111 ornement xylographique. Raris
sime volume imprimé à Genève. 

Au feuillet 2 verso, on lit : Atque ut ingenue semper agnouimus a 
quibus profecimus, prmter cos quorum elucubrata studia in hos 
poelas ci tala ex tant, pleraque nobis benigne communicauit D. PoRTVS 
Crclensis, vir grmce alquc laline doclissimus. 

Dihliothèquc nationalr de Paris : Invent. Yb 22:ja-\'b 22:jS. 

675 

S. 1'HOM/E AQVINA TIS IN TRES LIBROS ARISTOTELIS 
De Anima p1'éecla1·issùna Expositio : Cum duplici Textus 1'rans
latione : Antiqua scilicet, ()· noua Argyropyli: Nupcr recognita, 
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& Doctissimorum virorum cura & ingenio ah innumeris expur
gata crroribus : necnon curiosis & ante hac non visis exactis
simis Adnotationihus copiosissimè rcf erta : Cui cliam singula
rum Lectionum summre mira hreuitate collecte, ad Studiosorum 
commodum additre sunt. Accedunt ad hœc acutissimae Quœstio
nes Magistri Dominici de Flandria, à quamplurimis mendis re
cens castigatœ ad Textus t expositionis dilucidationem perutiles. 
Adduntur his, omnium in hoc opere contentorum, Tres accuratis
simi, ac copiosissimi Indices : vnus in Textus expositionem, alter 
in Dominici Flandrensis Quœstiones, Tertius ad lectionum sum
mas. l"ENElïIS, APVD HIERONYMVM SCOTVM. l\lDLXX. 

In-folio de six feuillets non chiffrés + 380 colonnes + i feuillet 
blanc. Signatures : *, 6 feuillets; A-M, 8 feuillets chacune. Portrait 
d'Aristote sur le titre. Marque typographique à la fin du volume, où 
sont répétées les indications de lieu, d'imprimeur et de date, qui 
figurent sur le titre. Très rare. 

Bibliothèque royale de Munich : A. Gr. b. 2ii-. 

676 
D. THOMAE AQVINATIS ORDINIS PRAEDICAtorum, in 

libros Perihcrmenias Aristotclis. ' CVM D VPLICI TEXTV, 
ANTlquo videlicet, & Argyropyli, noper emédatissima com
mentaria, peregrcgio Caielani Cardinalis illustrissimi eiusdem 
ordinis in libris Perihcrmenias rcsiduum, supplemento, quàm 
pulcherrimè decorata. ADIECTO INSVPER AD VNiuersa 
inuenieda quàm copiosissimo repertorio. His etiam annectitur 
eiusdem S. Docloris insigne Fallaciarum opusculum. COM
PL VTI. , Cum licentia excusa Apud loanem à Villanoua. Anno 
Diii. !570. " Expensis Ioannis Gutierrez Bihliopolœ. 

In-4° de HS feuillets chiffrés + iO feuillets non chiffrés. En tête, 
privilège daté du 21 octobre i569 et accordé à Juan Gutiérrez d'Al
cala, libraire. I<;pltre du libraire au Recteur et à l'université d'Alcala. 
Rarissime. 

Bibliothèque nationale de Madrid : t. 1601. 
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677 
Barzeletta di qvattro compagni Strathiotti de Albania, zvradi 

di andar per il mondo alla ventura, capo di loro Manoli Blessi 
da Napoli di Romania. Con privilegio. In Venezia. 1570. 

In-8° de 20 feuillets non chiffrés. Signatures : A-B, 8 feuillets cha
cune; C, 4 feuillets. Fleuron sur le titre, au verso duquel on lit une 
épllre dédicatoire en prose à Gio. Francesco Ollobon. Rarissime. 
(Catalogue de la Bibliothèque de feu le Comte Riant, deuxième partie, 
t. II, p. 302, n° 3450 .4.). La seconde édition de ce petit poème, 
parue à Venise, en 1.572, a été décri le dans la présente Bibliographie, 
t. II, p. 1.95, n° 263. Nous y avons reproduit l'épître dédicatoire à 
Gio. Francesco Ollohon. 

678 
LA GENEALOGIE DV GRAND TVRC, & la dignité des 

offices, & ordre de sa Court, Auec l'origine des Princes, s· 
la maniere de uiure, {s Cerimonie des Turcz. A LYON, par 
Benoist Rigaud. 1570. 

(A la fin :) IMPRIME A LYON, Par Françoys Durelle. 

In-1.6 de 1.22 feuillets chiffrés + 6 feuillets non chiffrés, dont les 
2 derniers blancs, groupés en t6 cahiers de 8 feuillets chacun. 
Signatures : A-Q. Sur le titre, marque typographique avec la devise: 
INITIVM SAPIENTIE TIMOR DO MINI. Très rare et très jolie édition. 

Rappelons que l'auteur de cet opuscule est THÉODORE SPANDOUNI!l'O 
CANTACUZÈNE. Pour plus de détails, voir, dans le tome III, p. 2-16, le 
n° 214, sous lequel est décrite la première édition. 

Bibliothèque nationale de Paris: Inv. J i i896. 

680 
€YXOAOrlON : - VENETIIS, MDLXXI. 

(A l fi ) T' · ' • ' ' ' 8 ' ' / ' oi.xtœ a ID : 0 1ta.po·1 E'J'f.OM"'(LOV E":tJTtW ·,i, EV E":.7lO'W EV _ 

Kuplou 'hrnoÀ(-:ou -roû Ba.Àipd3o;, à.va.Àwp.a.aL p.è:v -.o;;.; a.Ù-:oü · xa.\ -:o:.i 

1 ' 

1 
1 ,, 

___.. .. ---- --
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Kup(ou Aouxii -roü aouyôoup( • -roü È; 'lwriw(vwv • 1t6vw ÔÈ x0tl ôe;~6-
Tr1-rL XŒ1 È1tLfLEÀELŒ 1t0ÀÀTÏ, ÔLop8w8Èv XŒt ixxpL6wç aur.e8Èv 1totpœ 'tOÜ 
tv !.tpeÜaL xup(ou 'lwŒwou -roü NŒ8Œv0t'1iÀou • mp LÉ'J.EL ÔÈ 1t)ii:c;Œ &mp 
oùx ~IJ'ŒV ÈY -roi:.; 1tpO'tU1t(,)8ti:aw eùx.oÀoyloLç • XŒl -r& IJ'UjXEX.UfLÉYw.;, XŒt 
' , l • ., ,, , , , , , \ ' ~t Œ'tŒX'tWÇ1 XŒ. WÇ E'rU'X.EY OY'tŒ 1tŒp EXELYOLÇ, EU'tOtX'tWÇ Xot~ Œf fLOO~WÇ 

'8 "E - , _1 - ' J. ' i - , ' - ' -IJ'U'Y'tE 7IXE. -ru -rci, ŒlW ni; EYa~pxou OU(OYOfL~ŒÇ -:ou X:J "fjfL<<>Y L7IIJ'OU 
-,._ü. CffO .iExtfL6p(ci, ( - -ro(vuv ol &vŒ1Lvwaxor.eç ~fLWY eùx.6fLEYOL 
fLÉfLY7la8E. XŒt IJ'\IY 8t~ Ëppwa8E_ tC'tL ÔÈ 0,ŒÀEpOY e[71, È1tŒYOp8waŒ'tE 1 

'\.. , ' '8 ' • J. X.Œr.xOjpŒfWY j'Œp 'ltot OÇ 'tO ŒP,Œp'tœYELY. 

In-4° de quatre feuillets· non chiffrés, avi (255) feuillets chiffrés et 
un feuillet blanc, divisés en 33 cahiers de 8 feuillets chacun, sauf le 
premier qui n'en a que 4. Marque d'Hippolyte Valéris sur le titre. 
Impression rouge et noire. ldilion de la plus insigne rareté. Com
munication du R. P. Matthieu. 

Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 

681 

BREVE TRATTATO DEL MONDO ET DELLE SVE PARTI, 
SEMPLICI ET MISTE : Con moite altre considerationi, che di 
grado in grado saranno più notabili, & più degne di cogni
tione : DI JASON DENORES : Al Reuerendiss. « Illustriss. 
Monsig. PHILIPPO MocENICO 1 , dignissimo, « meritiss. Arciuescouo 
del Regno di Cipro. CON PRIVILEGIO. IN_VENETIA, Appresso 
Andrea Muschio. t57t. 

In-8° de 76 feuillets, dont les quatre premiers et les deux derniers 
non chiffrés. Marque de l'imprimeur sur le titre. Ouvrage d'une 
grande rareté. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : tt7i5. CJ. 5. 

t. Sur Philippe Mocenigo, on peut consulter Louis de Mas Latrie, Histoire des 
archevlquu latins de l'ile de Chypre (dans les Archives de l'Orient latin, t. II}, 
p. 325-328. Philippe Mocenigo fut le dernier archevêque latin de Chypre et mourut 
le premier juin t586. 
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682 
NARRATIONE 

DELLA G VERRA 
DI NICOSIA, 

FATTA NEL REGi\O DI CIPRO 
DA' TVRCHI L'ANNO 

MDLXX. 
Ail' Illustre Siq. Conte Pompeo Trissino 

Nobilissimo Vicentino. 
In Bologna, Pei· Biagio Bignami Bolognese 

MDLXXI. 
Con licentia de' Superiori. 

In-4° de douze feuillets non chiffrés, divisés en trois cahiers de 
quatre f. chacun. Signatures : ABC. Armoiries de Pompeo Trissino 
sur le litre. Livre de la plus insigne rareté. 

Le f. 2 est occupé par une épître dédicatoire de Francesco Alto
mira, datée de Bologne, 10 février 1571. On y apprend que l'auteur 
de ce Récit est le Sig. Gio. Sasome110, cavalier Ciprioto. Il est très 
évident qu'il faut lire SosoMENO (en grec l:w~op..vo~). Ce personnage 
est connu par ailleurs. 

Il prit lui-même une part active à la défense de Chypre contre les 
Turcs. Natale Conti raconte que Jean Sozomène el Jean Muscorno, 
à la tête de quelques détachements d'infanterie el de cavalerie, 
parcoururent l'ile, afin d'empoisonner les puits, en y jetant des 
mixtures préparées à cet effet, qu'ils portaient dans de petits sacs; 
mais il ajoute que les Turcs, en ayant été informés, ne puisèrent 
pas d'eau à ces puits et en creusèrent de nouveaux 1 • 

Fait prisonnin à la prise de Nicosie, Jean Sozomène fut délivré, 
moyennant rançon. Il mourut à Venise et y fut enterré, dans l'église 
de S. Laurent, au pied de l'autel de !'Assomption. Voici son 
épitaphe: 

D. O. M. IOANNI SOZOMENO, EQVITI FEVDATARIO REG~l 
CYPRI, IN EXPVGNA.TIONE NICOSIAE CAPTO ET REDEMPTO, 
BENE DE REPVBLICA. MERITO, ET IVLIO FILIO I. V. D. ET 
EQVITI CVM TRIBVS FILIOLIS, CLA VDIVS SOZOMENVS, POLAE 

i. llisto1·ie cle' s11oi tempi (Venise, l589), seconde partie, f. 19 v•. 



AN~ÉE Hm iï3 

EPISCOPVS, PARENTI OPTIMO, FRATRI DILECTISSIMO, NEPOTI
BVS AC POSTERIS HOC MONVl\fENTVM POSVIT, ALTARE EREXIT 
ATQVE DOTA VIT ANNO IVBILEI M D C 1 • 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise): Miscell. 165. 
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BIBAION ~rN 
8w 'Ttë.ptlzov 't~Ç p.7.À'tlXÇ 'TtOÀtop 

x(Œv, xŒl -rtwç o aouÀtXtp.!1.VLÇ 

~ŒatÀEÙç -rwv -roupxwv, l
ÔwxEv ~ouÀ~v, VIX -rtÉ-

o/EL 't~V tipp.7.ÔIXV 
'tOU XIX'tlX 't~Ç p.!1.À 

'tlXÇ X.Ill 
blÀwaEv oÀouç -rou -roùç &:ç(ouç 

~"(Ep.wvŒç, VIX Ôdçouv 
' ~, , TfjV OUVIX['-LV 'tWV : 

Con gratia 9· priuilegio. 
'Evë.-rh;at -rt1Xp1X Xpta-:oq,6pw ,;cp ZŒvl-rw. 

~ cp O (1.. 

In-4° de 42 feuillets non chiffrés, divisés en cinq cahiers dont les 
4 premiers de 8 feuillets chacun et le cinquième de iO feuillets. 
Signatures : œ 6 1 a e. Marque de l'imprimeur au verso du dernier 
feuillet. Titre dans un encadrement xylographique. 

Ce curieux et rarissime poème se divise en vingt chapitres, en tête 
de chacun desquels figure une gravure sur bois illustrant le texte. 
La légende de ces gravures étant en italien, il est peut-être permis 
d'en conclure qu'elles sont empruntées à un ouvrage en cette langue 
snr le même sujet. 

On connaissait à peine l'existence de cette relation du siège de 
Malte par les Turcs (H mai-H septembre 1565). Elle n'est citée, que 
je sache, dans aucun ouvrage consacré soit à l'histoire littéraire, 

t. Cicogna, Inse1·i:ioni vene:ia11e, t. Il, p. 378 a. 

.... 
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soit à la bibliographie de la Grèce moderne. La seule mention que 
nous en connaissions se trouve dans la «1>1:>.ov,ndœ 'toü X:zv8cxxoç xœl to~ 

'P.fJirivou de Marinos Zanès Bounialis 1 : 

l:'ttX,OUÇ 't~t M:zÀ.œç Ô12G2ae ao9wu'tOUÇ &v fléÀljÇ 
vixo1a-r,; r.w, 't~t a·h8.:rev 'Av-:wvtOÇ o 'Ax_ÉÀT,ç. 

ANTOINE Acutus, de Réthymno, ne nous est d'ailleurs connu que 
par cette Relation en vers. Il se nomme à la fin du prologue, qui 
occupe le f. 2 et que nous reproduisons ici avec son orthographe 
fautive : 

IIpoÀoyoç crùv 8e:iji. 

Il ""'' \ - ri, ,, , E~07l crxœ~pov 1tOtJ f<1:lcr1Xp.EV 1 1X?"f.O'r.EÇ 'tLtJ."T1P,E'\IOL, 
8 - , ' ' ~ ' , , wpoup.E'\I 1tpœyp.ix-rœ fflLX'tlX cr 01."fj'\I 't7l'\I OLXOtJP,E'\/Ta, 

, 8 ' ' 1 'I: ' '8 1tEL'\IEÇ, IX'\l:l't~XIX, ve:pœ, rpw-:~ll~ E1t OIJfllX'\10 e:v, 
Èxe:~8e:v cr:Jjf.T,crll~Ç 'l'COÀ),a.~, ~zou; OitÀW'\I ÈÔw8e:v • 
xixt à.r.:bw cr' ÔÀa. ~).faop.ev -.toü Toüpxoç 'tO 871p{ov 
È;U1t'\17lO'E p.È f00e:po'\I 'tfl!l'(Cl'\ILcrp.àv ÔO'\l'tLfl>V, 
XŒt ~ouÀE'tlXL Trj'\I Ôuvœp.Lv à.1toÜ XEL '\IŒ p.iç ôd;71 
p.iÀÀov WÇ ôphwv -:œ r.ou),Lœ Àt"(EL '\IŒ p.iç pOtJfL;EL. 
K 1 , 1 • , ... " 'l'I , M''I , '\I a.~ 1tflW't a.pp.œOCl'\I Ea'tELM,E 't7l'\I llA'tll '\l!l "'/.IXAClCJ"'l 

wç xu'\/Tay,i-rpav -.wv Toupxwv cr' ô-.' à.1t' Èxe11tE?Œcre~ 
à.).).?t 8toü ~o-,\8nœ, 18ixvov-.œç çà v71crlov, 
1 J. 1 I'\ - t • '\ r E"'/.œcrE'\I 'tOCJ'O'\I 1t0AE!10'\I 1t0tJ'l,_E'\I EXEL 1tA7lcrLO'\I • 
,, .1. ,, e K' , , 1_ E1tEL'tlX 1t~O'E'\I Cl(j)Otlll u1tpou 't7l'\I E'ltllfl"'l.~'\I 
ôd1.vov-:ixç çoÙç 1.PLçLa.voùç 'tOCJ"'lV -rou ôuvciçe(œv. 
4LŒ -rciü-.ci çov 1t0L-i\crci'\l'ttx -rou't7av -:-tiv kop(œv, 
xpœcrp.t'\17l'\I Èx -ràv ~LO'\/ MixÀ-rœç 1toÀLopx(civ, 
-:wÉç -:ou f LÀOL ÈçpŒf7lcrCl'\I 01tOÙ 1tOÀÀœ ya.1t0Ücrw' 
Àt"(O'\l'tE'i Ô-:L 8iÀœcrw crÈ fW'i a.ÙTrjv vœ ÔoÜcrL'\I • 
ÔLœ '\IŒ crxo-rt-i\CJ"'l x&.8E EL'i 't"tlV 1tEpa.crp.t'\1'1l'\I p.ixz.71, 
, T , , , 1.'\ , 

crE oupxou Xll'tll(fflO'\ILO'\I zcipciv 1-'-'Y"-""l'\I '\lll"'I.EL, 
xœt '\IŒ ôo;a.crEL -:àv 8Eo'\I xatt '\IŒ 1t0tpœxixÀécrEL 
xa.8e CJ"'lP,E~o-, ÇOU?XLX7l'\I ~U6-r,v vœ X!l'tll1ttcrT, 
xatt ~nov '\IŒ fÉpEL Etç ÀoyLo-p.ov X01t0'\I '\IŒ ôc!>cre~ 1ta.ÀL 
- K, ' , ' i ' ' .~1.'\ ':TjÇ IJ1tflOU 'tel X!XP,OP,!X't!X cre: Ç~"'/.OtJÇ '\Ill 't!X t'"-AEL ' 

t. A la suite. de la .irfirr,0-1, ô1ài c:o!zlJlv 'toü llmoü 1to>.i11ou wü iv 'tij vfi~ lpfp,; 
y1vo11ivou (Venise, i681, in-8°), page U5. Cf. notre B. H. du diz-aeplième 1iècle, 
t. li, p. 398. 

-
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" I'\ ô, X - - ' L o-:otv p.tyot"71 uv:xp.Lç pLc;ou -:ou otOp:i;-:ou 
niv ixYw8ev ~o-,\8eLot'J a-te(À71 -rà. 'ltÀœap.ot-ri -:ou 
p.è v(x71v -rwv XpLc;Lotvwv x' Ë'ltotL\IOÇ èôLxov -:ou 
' ô ' 1: ' ' ' ' ' ' f.1.'I J.l! ' ' 8 ' VŒ ~W .. EL EX 'tO Y7la'L\I otU't0 1 P,E t'/\ti;177l'l1 ";OY E'l., pov 'tOU 

u1thouaév 'tOUÇ -;o ÀOL'ltOY c;O'lotY x' dç -:' ixÀÀov oihwç, 
' ' ' ' "" "t ' L -XotL p.e X.ot?ŒY ";71V eowaev e,.c.> ~V c;:i;p.'lta.V 'tOU'tOÇ • 
l - ' ' ' t , xœ. ae:LÇ 'ltœpor.eç (f?OY71 p.o~ xa.L 'ltotvot,.Lo-ra.-:oL, 

,, , , ' , ' L a.pzov'tEÇ otva.yvwana.L, yLa.'tL\I a.u-=71 YE p.:i;-=71 
• ,.. ,, ô "A l , - , 1. a.?p.'XOEç, a.v pEç pewç xa.~ X";U'ltOU; 'tW'I a.pp.:i;'tW'I, 
à,yopa.1a.8(a.LÇ7 p.a.XEÀLà., '/_Ua'a.LÇ 'ltOÀ),wy a.tp.Œ<tWV • 

xa.t 8">..71v 't71Y p.ix_71v Ek ÀE1t-:OV e71yêiaE p.t-rp71p.évov 
c;o(zov p.È xo'ltov -rou 1toÀÙv aÈ p·~p.a.v &p8op.évov • 

' f , ' '# \ \ ..J. , " " 8 ') -r O'ltl)LOU -r OYop.œ -:Lva.ç XotL HIV 'ltŒ'tpLOot a.Y e: •71 
ciç ôe:1 X~Ç Kp71-=71ç 'Pé8Ep.vov 'Ar.6>YLO\I 'AzéÀL • 
c;à.ç OÉXXŒ. 'tOÙ p.a.yfou 'ôc.>aE\I Ëec.> -rà. ÔW ypa.p.p.Éva. 

'1( • ' r,. 1 trf.L" OUÇ mr.a.xoaLOUÇ 'tOUÇ Euoop.71v'toto:YŒ. • 

Nous reproduisons encore le passage suivant, qui présente un 
certain intérêt : 

'AUà. mLÔ'1} ÔE7i8-,1xa. -:wà.v xa.-:E6a.a-p.évov 
tx -:ov ciyye:ÀLXOY xopov c;'1}\I Kp-~-=71v l>,8op.évov 
01to1o; p.è: o/7IP,7Î8Ep.ot "(EY7Î871v àx niv (fVaw 

• , 1.e • , , , , "\.' , ô. P,OYOV ELÇ X:i; E p.L œpE':71Y 1t œva.-:0/\7IV wç Ua'L\I • 
, •c..• t - .. ~ ' • . , -X EU01U; 0 P,0Ua'EÇ r""' 'f.a.pa.v 'tOY 'tO'ltOY 'tOUÇ «(ji7la'«Y 
, • , 1 , •p1e "'le • • -xa.L p.t-r œu-rov c;o o: Ep.voç 71" a.v x Exa.-:oLX7,aa.v · 

' ' ' 'I 1 ' ' 1 1 l! l X EX 'tO X(XÇ!l./\LXoV VEf>OV 'lta.V'tO'tE 'tU'I E17flO:"/.a.V1 

• ' 8 ' ' !' l " ' 1 X ep.ot 7l'tEUa'ota'LV ':OVE O'tL Xa.~ !1.\1 EXa.'to:'f.a.V • 
" 1 -1'1 _1 ' - ,, ' 7l'tOYE XflELot w /\OLm>V xwpLç 'ltOac.>ç V Œ-flY71a'EL 

.;,. ôuvrxp.l 'tOU ek àiù vœÀ871 và. 607187iae:L. 
Aù-:ov 8wpc";; -rov fp6vLp.ov, Àrxp.1tpov c;'1)V EÙyEveLcr.v, 
1toü c;oÀ71a-ev pl -;oùç ÔLxoùç niv 1totpoc8otÀœaalrxv • 
... O'lto(ou 'ltŒV'tEÇ 1tpoaxuvoüv -:' ovop.œ xott 'tOV ~(ov 
tl>prxyx(axov 'tOY àÀéyouaL M'lttlflOXLOV cielov • 
~Àé1tw x«t -:ov ao,«:>-.œ-:ov ixnwv 'ltot-:p' ciôeÀfOY -rou 
01tOÙ -roü 1.ip71a' [ÔLrt ... ovop.ot 'tO ÔLXOV -;ou, 
xa.t xÀ71pov6p.oç c;' ovop.œ 1tpÉmL và. c;éxeL p.6voç 
O'ltOÜowaev tÀeu8Ep71 'P«:Jp.71 -:où KLXEpovoç. 
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68~ 
LETTERE DI XIII. HVO~llNI ILL VSTRI : ALLE QVALI 

OLTRA tulle l'allre fin qui stampat", di nuouo ne sono stale 
aggiunte moite DA 1'0MASO PORCACCHI. In Venetia, Ap
presso gli Heredi di Giouan Maria Bonelli. MDLXXI 3 • 

In-8° de huit f. non chiffrés, 474 f. chiffrés el un f. non chiffré. 
Marque de l'imprimeur sur le litre el autre marque différente au 
recto du dernier feuillet. Epilre dédicatoire au P. Gregorio Macigni. 

Aux f. 375 v0 -377 v0 , lettre de Jean Giustiniano à Bartolomeo 
Canalo, datée de Venise, t3 mai t556. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise): O!îit. Z. 2. 

685 

Vn Sonello di Manoli Blessi slralhiotto. Con un insonio 
del medesimo sopra Modon. ln Venelia. MDLXXII. 

In-t6 de deux feuillets non chiffrés. Marque typographique sur le 
titre. Rarissime. (Catalogue de la Bibliot/1èque de f,m le Comte 
Riant, deuxième partie, t. Il, p. 3H, n• 3\51. 34.) 

t. Extrait du chapitre :nm (f. 7 du cahier E, recto & verso). 
2. Cet exemplaire, fort bien conservé, est recounrl d'une jolie rrliure en ma

roquin rouge exécnlt'•e en Angleterre et sign,•e : F. Bedford. On lit sur le dos : 
A:'iTQN. AXE.\11 00.\IOl'KIA MAATA~. E!ŒT. l:.i1I. 

3. Au·verso ùu r. 414 : J,V YE.VETl.A (le re~le absolument comme ci-dessus). 
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Elle est datée de Venise, 27 juin t573, et signée : 
Di V. S. Illustriss. & Eccellentiss. Humiliss. Seruitore Francesco 

Sansovino D. & Caualier Luogotenente dell' Ordine. 
Sur la présence de cet ouvrage dans la présente Bibliographie, 

voir le n° 604. 
Bibliothèque de S. Marc (à Venise): 29793. LV. 5. 
Bibliothèque Mazarine : no 16350. 

693 
CHOHOGRAFFIA, ET BREVE HISTORIA VNIVERSALE 

Dell' Isola di Ci pro principiando al tempo di Noè per in sino al 
4572. per il R. P. Leltore Fr. Steffano Lusignano di Cipro dell' 
Ordine de Predicatori. IN BOLOGNA, Per Alessandro Benac
cio. t573. Con licentia de' Superiori. 

ln-4° de 4 feuillets non chiffrés + t23 feuillets chiffrés + t feuil
let non chiffré. Marque typographique sur le titre. En tête du 
volume, épitre dédicatoire « au très chrétien el glorieux Charles 
neuvième, roi de France, et au très heureux et victorieux Henri, 
nouveau roi de Pologne ». Ouvrage peu commun. 

N. B. 11 y a des exemplaires, notamment celui de la bibliothèque 
de S. Marc, à Venise, dont le 7 du millésime porte en surcharge 
un 8, supercherie commerciale ayant pour but de rajeunir l'édition. 

· La Chorograflla d']Wenne de Lusignan se termine ainsi, au feuil
let 91 : Laus eterno Deo. Fatta nella città di Napoli nel monasterio di 
Santa Cathei·ina di Formello nel 1570, nel fine del mese di Nouëbre 
da Fra Stelfano Lusignano di Cipro, Lettore del ordine de San Domi-
11ico. Elle est suivie des deux récits du Père ANGELO CALEPIO (ou 
CALEPINO ou CALEPIANO) de Chypre, concernant la conquête de celte 
tle par les Turcs. 

Bibliothèque Mazarine : n° t 8067. 
Bibliothèque de S • .Marc (à Venise) : n° 29188. 
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69t 

Aulae Turcicae, Othomannicique Imperii, Descriptio, Qua 
Turcarum Palatina Officia, mores : sectQ item MahometicQ, 
Imperiorumque ex ea prodeuntium status, luculenter enarran
tur: primùm ab Antonio Geufrreo Gallicè edita : rccens autem 
in Latinam linguam conuersa, Per Wilhelmum Godelevaeum. 
His commode accesscrunt : Belli Cyprij inter Venetos, & Zely
mum Turcarum Imp. nouissimè gesti, Libri III. Item, Bellum 
Po.nnonicum, contra D. Maximilianum II. Romanorum Imp. à 
Solymano Turc. Imp. motum. Vnà, cum Epitomc insigniorum, 
atq:; rcccntiorum Europœ historiarum, bine inde gestarum, ab 
anno M. D. LXIIII. usq:; in prresentem LXXIII. deducta. Auc
tore, Petro Bizaro. Omnia nunc primùm summa cura, & accu
ratione, in lucem edita. Corn gratia & priuilegio Cresarere Mai est. 
Basileae. 

(A la fin :) Basileae, Per Scbastianum Henricpctri. Anno 
M. D. LXXIII. Mense Martio. 

In-8° de 60 feuillets non chiffrés (dont les deux derniers blancs) 
+ 340 pages+ 2 feuillets non chiffrés. Signatures : abc, 8 feuillets 
chacune; d, 4 feuillets; *• **' ***• ****• A-X, 8 feuillets cha
cune; Y, 4 feuillets. Marque typographique à la lin du volume. Col
lection rare. 

Description empruntée à la Sixth list of books de M. W. Voynich 
(Londres, 29 nov. 1901, in-8°), p. 683, où un exemplaire (good uncut 
copy, with lih,·. stamps erased) est coté 2 livr. 2 sh. sous le 
n° 2535. 

Ce recueil contient l'opuscule de Bessarion : O,•atio de suscipiendo 
hello contra Turcam, avec la traduction du Discours de Démosthène, 
indiqué dans let. III, n° 5, p. 13. 
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ARISTOTELIS 
DE ANIMA 
LIBRI TRES, 

Cum 
AVERROIS COMMENTARIIS 

et Antiqua tralatione sure integritati 
restituta. 

i83 

His accessit eorundem librorum Aristotelis noua tralatio, 
ad Grœci exemplaris veritatem, et scholarum vsum 

accommodata. 
MICHAELE SOPIIIANO INTERPRETE. 

Adiecimus etiam 
MARCI ANTONil PASSER! IANV~ 

disputationem ex eius lectionihus excerptam, in qua cum de 
horum de Anima librorum ordine, tum reliquorum 

naturalium serie pertractatur. 

VENETIIS APVD IVNTAS. 
M. D. LXXIIII. 

In-8° de 8 feuillets non chiffrés et 228 feuillets chiffrés. Marque 
juntine sur le titre. Rarissime et recherché. 

Le présent volume possède à peu près les dimensions des in-4° 
de cette époque, et Hoffmann le donne comme tel (Lexicon biblio
graphicum, t. 1, p. 346); mais ce n'est en réalité qu'un in-8°, car les 
pontuseaux du papier sont perpendiculaires au texte. 

Collation du volume : 
Feuillet t liminaire : Le titre. 
Feuillets 2-4 : ~pitre dédicatoire reproduite ci-après. 
Feuillets 5-7 : De ordine librorum natu1·alium Aristotelis disputa-

tio ex lectionibus M. A. Passeri Januœ excerpta. 
Feuillet 8 : Index summarum ac capitum lib,·orum trium de Anima. 
Feuillets t-204 : L'ouvrage proprement dit. 
Feuillets 205-228 : Marci Antonii Zimarœ Solutiones contradictio

num in dictis Aristotelis & Averrois: Super primo de Anima (f. 203 
à 208); Super secundo de Anima (f. 208-22t); Super tertio de Anima 
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(f. 221-228). Ces solutions ne sont pas indiquées dans le litre du 
lh·re. 

MICHAEL SOPHIANVS 
FRANCISCO GONZAG,E ILL11110 AC R11110 S. R. E. CARD. 

S. P. D. 

Nemini obscurum esse arbitror, Francisce Gonzaga cardina
lis amplissime, ex iis qui vel mediocriter in studiis litterarum 
doclrinisque versati sont quam difficilis opera suscipiatur ab iis 
qui suam ad Aristotelis scripta de grreco vertenda industriam 
conf erunt. Id ego cum alias srepe in variis doctorum virorum 
intcrpretationibus ad meam utilitatem conferendis, tum proxime 
in libris eius de Anima conuertendis expertus sum. Quem ut 
hoc tempore laborem susciperem, Junctarum me fratrum 
honesta vol un tas adduxit ; qui, cum ad alia multa A verrais, 
quem prope ex omni parte renouatum edebant, omamenla, hoc 
etiam accedere vellent ut Aristotelis libri, maxime qui de Anima 
inscribuntur, quam emendatissimi exirent, me potissimum cui 
corrigendi negotium darent, delegerunt. Ego vero, etsi quan
tum ingenii industrireque ea rcs postularet non ignorabam, 
tamen suscepi rem, quod illis honesta petentibus nihil dene
gandum esse ducerem ; et hrec scilicet me spes aleret, si vetus
tam tralationem cum grreco exemplari accuratius contulissem, 
fore ut cumulatissime meo promisso salisfacerem. Qure me 
postea opinio longe fefellit. Etenim tralationem illam adeo 
fœdam ac ineptam esse reppcri, ut nec Aristotelis verba fideliter 
exprimeret et pluribus in locis eius scntentiam perverterct. 
Accedebat eo quod cum recentiores philosophi veteris inter
pretis inscitiam perspicerent, atque huic incommodo reme
dium afferre cuperent, pro suo quisque ingenio, hos libros 
emendare aggressi sont; verum, cum leuiter grrecis lilleris 
essent imbuti, non modo quod voluerunt assecuti non sunt, 
sed cum multo maioribus tenehris pluribusque difficultalibus 
eos involverunt : tum vero tam varia & inter se discrepantia 
exemplaria reddiderunt ut in germana illius auctoris interpre-
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Sonetti di Manoli Blessi strathiotto. In Venetia. 1572. 

In-16 de quatre feuillets non chiffrés. Marque typographique sur le 
titre. Rarissime. (Catalogue de la Bibliothèque de feu le Comte Riant, 
deuxième partie, t. II, p. 304, n° 3450. 21.) 

687 
LA CYROPEDIE DE XENOPHON, EXCELLENT PHILO

SOPHE & Historien, diuisée en huict liures, esquelz est ample
mët traicté de la vie, institution & faictz de Cyrus Roy des 
Perses. Traduicte de Grec par laques des Comtes de Vintemille 
Rhodien, conseiller du Roy au Parlement de Dijon. A PARIS 
Pour Jean Ruelle, libraire demeurant rue sainct laques, à l'en
seigne S. Hierosme. (A la fin :) Acheué di' mprimer (sic) le 
25 iour de Juin l'an 1572. 

In 8° de huit feuillels non chiffrés, 456 pages et quatre feuillets 
non chiffrés. Titre encadré d'un gracieux ornement xylographique. 
En tête du volume, on a reproduit l'épitre dédicatoire à Henri II, 
roi de France. Celte édition est encore plus rare que les précédentes. 

Il y a des exemplaires au nom de VINCENT NORIIENT. 

Bibliothèque nationale de Paris : lovent. J i033i. 
Bibliothèque de Théodore Avramiotis. 
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688 
DE 

VICTORIA 
NA VALI CHRISTIANO

RVM AD VERS VS TVRCAS, 
NON.OCTOB.M.D.LXXI. 

Ad S. P. Q, Venetum, & creteros 
sacri fœderis socios, Paramesis. 

IAc. Vintimillio Rhodio Christianiss. Francorum 
Regis Consiliario Diuionen. authore. 

DIVIONE, 
EXCVDEB. IOANN. PLANCIVS. 

t572. 

ln-4° de t feuillet et U pages. La quatorzième page ne contient 
qu'un bois représentant un cavalier. Rarissime . 
. Biblioth. nationale de Paris : Y 28t2:(Invent. Yc t783). 

Bibliothèque de Théodore Avramioti11. 

689 
TPIWAION :-

To 1t«pov ~~6À(oy 'tE:'tU1tO'tlU ève:-r(71aL, 'ltatpœ 'IœxC:,6<,) 'tb> Ae:oyxlv<,). 
'E'ltLèhop8«:>ae:L xuptou 8u-:ou -:oü Nœ8œvœ71Àou "E·m -rcîi œ'lto ni, èvaixpxou 
otxovo p.lœç Cff o•(. 

(A la fin :) To 'ltatpov ~L6Àlov ':E:'tU'ltO't0tL ève:-rl71aLY, è-yyù; 'Iœxc:»6ou 
-.oü Ae:oyxlvou, &v:iÀ«:>p.œaL p.èv -.o~ œù-roü, è'ltLp.tÀdœ ôè xœt è'ltLÔLop-
8«:>ae:,, l:up.e:wv p.ovœzoü XU'ltp(ou, 'tOU ~e:pL6tÀou. Ë·m ';(~ Œ'ltO ni, 
èvaixpxou olxovop.l:tç CftpOy'. 0t 6 î' ô e: ~ 71 8 ~ X À p. y e O 'lt p G"-. u Cf 1. 
4 c.> œœ ~~ î'î' ôô e:e: ~~ 7171. "A'ltœv-.œ da-l -:e:-:pci.ô,œ. Omnes sunt qua
tcrniones. VENETIIS, apud Iacobum Leoncinum. t573. 

In-folio de 248 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, divisés 
en 31 cahiers de 8 feuillets chacun. Texte imprimé en rouge et noir 
sur deux colonnes . .U lignes à la colonne pleine. Monogramme de 
Jacques Leoncini sur le titre et à la fin du volume. Sur le titre égale-
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ment, marque d'André Counadis, avec les mols Nn:oc Kouviaou tirés 
en rouge. Rarissime. Communication du R. P. Matthieu. 

Bibliothèque du monastère de Roussico {Mont Athos). 

690 

LETTERE, ET ORATIONI DEL REVERENDISS. CARDI
NALE BESSARIONE, Tradotte in lingua ltaliana. Nelle quali 
esorta i Principi d'Italia alla Lega, & à prendere la guerra 
contra il Turco. Con gralia, {f Priuilegio del/' Illustrissimo 
Senalo Veneto. IN VENETIA, Appresso Comin da Trino di 
Monferrato. MDLXXIII. 

In-4° de deux feuillets non chiffrés el 30 feuillets chiffrés. Sur le 
titre, un faisceau avec le mol VNITAS et à l'entour : CONCORDIA 
PARVAE RES CRESCVNT. Au verso du dernier feuillet, marque de 
l'imprimeur. Le traducteur, Filippo Pigafetta, a signé l'épitre dédi
catoire au pape Grégoire XIII. Rarissime. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : Miscell. t65. t7. 

69t 

STATVTI E CAPITOLI 
DELLA 

MILITIA A VREATA, ANGELICA, 
COSTANTINIANA, DI S. GIORGIO. 

DI NVOVO RIFORMATJ, ET APPROBATI 
dall' Illustrissimo, ~· Eccellentissimo Signore, 

il Sig. ÜIERONIMO ANGELO 

Principe di Tessaglia, Duca, & Conte di Driuaslo, &c. 
Sourano, Patrone, & Gran Signore dell' Ordine. 

CON LICENZA DE' SVPEIUORI. 
IN VENETIA, 

APPRESSO MICHEL BONELLI. 
MD LXXIII. 

ln-4° de t8 feuillets chiffrés et 2 fi'. non chiffrés. L'avant-dernier 
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f. est blanc au recto et contient au verso la table des matières. Le 
dernier contient au r0 les armoiries d'ANGE FLAVIUS CoJii::NÈNE, qui 
figurent également sur le titre, et il est blanc au verso. Signatures: 
A-E, de 4 feuillets chacune. Rarissime. 

En tête du livre, il y a une épitre dédicatoire Allo illustrissimo et 
eccellentiss. ,ignore il signor Hieronimo Angelo, per la gratia di Dio 
pl'incipe di 1'essaglia, duca et conte di Orivasto &c, sovrano et 
patrone dell' ordine. Elle est datée de Venise, t•• juin 1.573 et signée: 
Fmncesco Sansouino Giurisconsulto Caualiero, et Luogotenente Gene• 
rale deU: O,·dine. 

Bibliothèque Mazarine : n° t 7015. 

692 
HISTORIA VNIVERSALE DELL' ORIGINE, ET IMPERIO 

DE' TVRCHI, RACCOLTA DA M. FRANCESCO SANSOVINO 
CAVALIERO ANGELICO Dl COSTANTINO. Nella quale si 
contengono le leggi, gli ufficij, & i costumi di quella natione, 
cosi in tempo di pace, come di guerra. Oltre à cio, tutte le cose 
fatte da loro per terra, {5 per mare, in diuerse parti del Mondo. 
Con le vite particolari de i Principi Othomani; cominciando 
dal primo che f ondo il Regno, fino al presente Sultan Selim II. 
Con una copiosissima Tauola di tulle le cose notabili, che si con
tengono in questo Volume per ordine d'Alfaheto. IN VENETIA, 
APPRESSO MICHEL BONELLI. MDLXXIII. 

REGISTRO. t A-Z, Aa-Zz, Aaa-Nnn. Tutti sono Quaderni, 
eccetto t, ch' è doppio quaderno. IN VENET/A, Appresso J!ichel 
Bonelli. MDLXXIII. 

In-4° de i6 feuillets non chiffrés + .(7f feuillets chiffrés + f feuil
let blanc. Marque typographique sur le titre. Edition des plus rares. 

En tête du volume, on trouve une épitre dédicatoire intitulée : 

Ail' illustrissimo et eccellentiss. signore, il S. llieronimo 
Angelo, principe de Tessaglia, duca et conte di Drivaste, &c. 
Patrone, & Sourano dell' Illustre Militia de Caualieri Aureati, 
Angelici, Costantiniani, del titolo di San Georgio, mio 
signore. 
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demque tui, doctoris, omniumque huius retatis philosophorum 
facile principis : qui in hos eosdem ac l'eliquos Aristotelis libros 
A verrois Arabis commentarios singulari diligentia certissimoque 
iudicio excussit, et infinitis propemodum mendis inquinatos sure 
integritati reslituit. Qum res quantum adiumenti philosophiœ 
cupidis hominibus sit allatura, non est hujus temporis exponere. 
Neque sane faciam ut in eius viri laudes ingrediar, quod et 
plane superuacaneam operam·suscepturus sim, et nullum exi
tum inuentura sit oratio. Nam summam hominis doctrinam, 
ingenium plane diuinum, acerrimum iudicium, omnes nationes 
gentesque iam norunt ac prœdicant : utque eum e superiori 
loco de abditissimis philosophorum decretis audiant disseren
tem, frequentes quotannis Patauium confluant. 

Quod superest, clariss. cardinalis, lucubrationem hanc 
meam, non ex ipsa re quam longe infra tuam dignitatem esse 
constat : sed ex mea in te obseruantia ponderes velim. V ale. 

Patauii, vn kalen. iulii M. D. LXII. 

696 
BOr,\AIOr Ellll":TOAAI EAABNIKAI. BVDAEI EPISTOLAE 

GRAECAE, PER ANT. Pichonium Chartensem Latinœ factm. 
PARISIIS, M. D. LXXIIII. Apud Ioannem Benenatum. 

In-4° de quatre feuillets et 206 pages. Sur le titre, une pique 
aulour de laquelle s'enroulent un rameau d'olivier et un aspic à 
tête de salamandre, avec, au dessous, la devise : Bat1J1>.eï 't' œyll8<j,, 
xpœi:,piji 't' œlx_1.1.1ltji. Pages à deux colonnes, une pour le texte grec 
imprimé avec les types de Garamond, l'autre pour la traduction 
latine. Peu commun, mais beaucoup moins rare que les éditions 
antérieures. 

Bibliothèque d'Émile Legrand (à Paris). 
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697 
ORATIO DA VIDIS CHYTRAEI, CVM POST REDITVM EX 

AVslria, ad Chronici leclionem reuerteretur. IN QVA, DE 
STATV ECclesiarum hoc tempore in Gr;ecia, Asia, Vngaria, Boë
mia {,;c. narrationes tognitu non inutiles, nec iniucund;e, expo
nuntur. ARGE-riTORATIExcudehatNicolaus Vviriot. M. D. LXXIIII. 

In-8° de 26 feuillets non chiffrés, divisés en .f cahiers, dont les 
trois premiers de 8 feuillets chacun et le dernier de deux feuillets 
seulement. Signatures A-D. Un griffon sur le titre. Rare. Un exem
plaire relié en vélin est coté t5 marks (prix exagéré), sous le 
n• 9480, dans le catalogue XXII de Ludwig Rosenthal, de Munich. 
Description prise sur un exemplaire communiqué par Jacques 
Rosenthal, libraire à Munich. 

698 
BREVE TRATTATO DELL' ORATORE DI M. IASON 

DENORES ALLA STVDIOSA, ET ualorosa Giouentù de' 
Nobili della Illuslrissima Republica Vinitiana. Discorso del 
medcsimo intorno alla Distintione, Dcffinitione, & Diuisione 
della Rhetorica in piu tauole poi a maggior facilità ordina
tamente compartito alla Nobilissima, & illustre Academia de' 
Rinascenti. Net quale, corne in una hreue introduttione, sono 
esaminate moite Questioni utilissime alla presente materia. 
ln P ADO VA Appresso Simon Galignani MDLXXIIII. 

ln-4° de 88 feuillets chiffrés. Marque au verso du dernier feuillet. 
Bibliothèque Mazarine : n• i0265 A. 
Bibliothèque nationale d'Athènes: Linguist. 6t0. 
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699 

GEORGII GEMISTI PLETHONISDE PLATONICAEATQVE 
ARISTOTElicœ philosophiœ ditferentia, lihellus, EX Grmca 
lingua in Latinam conuersus. CVM prmfatione de philosophiœ 
vsu ad cognitionem rerum diuinarum accommodato, AD Reue
rendiss. principem, D. Othmarum, Abbatem Sangallensem. 
A VTHORE GEORG JO CHARIANDRO. BASlLEAE per Petrum 
Pernam. 1574. 

ln-4° de ::28 feuillets non chiffrés, divisés en sept cahiers de quatre 
feuillets chacun. Signatures A-g. Marque sur le tiLre. L'épitre
préface est datée de Bàle, jour de la S. Laurent (to ao0l) 1574. 
Très rare. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inventaire R 753!. 
Bibliothèque Mazarine : A t260t. 

NOTE SUR L1ANNÉE t574,, 

En cette année, Schardius réimprime dans ses Rerum germanica
rum scriptores (Bàle, t574, f'>), t. II, p. t803 à t809, le texte de la 
Relation de Jacques Basilicos sur la prise de Térouanne et de 
Hesdin, publiée pour la première fois en t555, Voir ci-dessus, p. 5t, 
n° 573. 

700 
IEPON ErAffEAION. 

'H jJ,èY 1ttxp0Üatx ~t6Àoç YE:(J)çt è-ru1tc!>871. &ve:8t<,)p~871 ÔÈ u1t' èjJ,OÜ 
8e:ocplivouç !.e:pojJ,OYŒlou, xu1tp(ou Àoytxpi. è1tLjJ,tÀe:t" -re · 1t0ÀÀ~ xœt 
' 'I' 8' ' ' - ' 'I ' - ' ' "8 E:'JtLoLOp (J)atL, <,)Ç 'tO 't71Ç E:XX/\7laLŒÇ 't(J)Y p<,)jJ,(X~<,)Y E: oç. 

(A la fin :) 'EYe-rl71aw 1ttxpœ 'ltxxw6ou Àeoyxlvou. "qioé. 'H -rwv 
'tt'tptxô(<,)y Xtx-:œ 'tŒÇW cbtoÀou8ttx. tx~yoe:~718LXÀfJ,YÇ01tpa. &1ttxY':Œ e:lat 
n-rpliÔLtx. 

In-folio de ptj (to8) feuillets, divisés en t8 cahiers de 6 feuillets 
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chacun (et non 8, comme le registre l'indique par erreur). Sur le titre, 
placé dans un ornement gravé sur bois, figurent le monogramme de 
Jacques Leoncini et la marque de Counadis, laquelle se trouve aussi 
à la fin du volume. Au verso du titre, xylographie du Crucifiement 
et, dans le texte, gravures représentant S. Jean l'.F:vangélisle, 
S. Matthieu, S. Luc et S. Marc. Impression rouge el noire sur deux 
colonnes. Rarissime. Communiqué par le R. P. Matthieu. 

Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 

70{ 

TA Tor MAKAPIOr IOANNOr (sic) âAMAl:KHNOr EPr A. BEA TI 
IOANNIS DAMASCENI OPERA OMNIA, quœ. quidem extant : 
maxima parte hactenus non uisa. ITEM., loannis Cassiani 
Eremitre non prorsus DISSIMILIS ARGVMENTI LIBRI ALI
QVOT, QVOrum omnium tàm huius, quàm illius elenchum 
uersa pagina, singulorum autem argumenta, in prrefatione, 
reperies. Accessit, IOAN. DAMASCENI OPERIBVS : ITEMQVE 
Cassiani, Rerum ac Verborum memorabilium : nec non loco
rum sacrre scripturre, qure in bis explicantur atq3 allegantur : 
trigeminus Index, quàm diligentissimè conscriptus. BASILE.LE. 
Cum gratia & priuilegio Cœ.s. Maiestatis. 

(A la fin :) BASILE.LE, EX OFFICINA HENIIICPETRINA. ANNO SALVTIS 

NOSTRAE INSTAVRATAE CIJ.IJ.LXXV. MENSE SEPTEMBRI. 

In-folio de 32 feuillets non chiffrés + i29l (non i~75) pages 
fautivement chiffrées. Signatures : ex-~. de 6 feuillets chacune, sauf 
8 et s qui n'en ont que 4 chacune; A-Z, Aa-Zz, AA-ZZ, AAa-ZZz, de 
6 feuillets chacune, sauf ZZ et DDd, qui n'en ont que 4 chacune; 
AAA-QQQ, de 6 feuillets chacune, sauf PPP, qui n'en a que 1. 
Marque typographique sur le titre. Rare. 

Bibliothèque roy. publique de Dresde : Pair. Graec. i OS. 
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tatione restituenda, non mediocriter esse laborandum videre
tur. Sed tamen, cum iustis de caussis susceptam iam prouinciam 
deponere non possem, cœpi, ut mihi aptissimum esse videhalur, 
mulla qure perperam ingesta erant delere, plura immutare, 
nonnulla quœ deerant addere, ut aliqua orationis species emer
geret, ex qua idonea senlentia elici posset. Cum autem quo 
progrediebar longius, eo pluribus sordihus immergi me intelli
gerem, ad extremum eo rem deduxi ut me ab integro potius 
Aristotelem conuertisse, quam interpretationem veterem emen
dasse animaduerterem ; in quo tamen ita me temperaui, ut 
non ita longe me a ratione veteris interpretationis, et usitatis 
scholarum vocabulis remouerim, quin illius vestigia in mea 
conuersione relinquantur. Quod eo feci quia non institueram 
interpretationem nouam; nam mulla fortasse aptius, mulla 
limatius dici potuissent : sed necesse habui quoad eius facere 
possem verba et genera loquendi, qure ab hoc eodem auctore & 
Auerrois elocutione iam inde ab initio in scholas irrepserant, 
quanvis horrida parumque latina retinere ac veteris huius 
auctoris interpretationem corrigere. Qui, quanvis incultus nec 
admodum fidelis sil, tamen nescio quomodo quod perquam 
religiose ad verbum omnia de grreco exprimat, ab omnibus 
habetur in manibus, et ad hoc tempus publice legitur. Cuius 
religio, quanvis in hoc genere scriptorum necessaria sit, ita 
tamen a iudicio, omnisque politioris doctrinre cognitione inops 
est, ut non modo singula grœca singulis latinis, ordinem item 
et constructionem vocum eandem reddi posse putauerit, sed 
grrecas etiam loquendi formulas, perinde ac si idem latine 
sonarent, in latinum sermonem detrudendas esse ccnsuerit ; 
quasi vero linguarum ratio ita comparata sit ut singulis cuiusque 
verbis aliud in alia lingua quod omnino idem declaret, res
pondeat, earumque differentia in simplicibus modo vocabulis, 
ac non multo etiam magis in dicendi ac eloquendi generibus 
posita sit : quod tamen usque eo verum est ut hrec ipsa totam 
vim linguarum sihi vindicent. Quamobrem qui fidi ac cruditi 
interpretis fungetur mune1·e, eum prœter rerum suhiectarum 
intelligentiam atque non vulgarem utriusque lingure cognitio
nem (quorum utroque minime instructum veterem interpretem 
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fuisse constat) amplius acri iudicio prreditum esse oportet : ut 
ibi nomina loquendique formœ non idem valebunt qure illis in 
altera lingua similitudine ac proportione respondeant, reperire 
ac discernere possit : nam ad hune modum si sua quibusq11e 
vis tribuetur, et facilius sensum auctoris consequemur & omnino 
ipsi orationi plus venustatis & splendoris accesserit. Qua facul
tate cum interpres iste, quicunque tandem ille fuit (neque 
enim nomen est proditum), plane caruerit, omnia perabsurde 
vertit ; nec in his duntaxat quœ commemorauimus, eius impe
ritia perspicitur : sed etiam in exponenda vi partium orationis : 
cuiusmodi sunt coniunclioncs, participia, prrepositiones, cœte
raque generis eiusdem, quœ perinde quasi unam eandemque 
rem ubique notarent, prreterit ac negligit; ex quo permulta 
vitia et errores in interpretanda ac continuando. orationis serie 
consequi necesse est. 

His tot tantisque incommodis cum aliqui ex nostris, qui, 
post Constantinopolitanum excidium in Italiam se receperant, 
consultum esse cuperent, dederunt se huic generi studiorum, 
et prœstantissimum quenque huius philosophi librum e grœco 
in lo.tinum transtulerunt. E quihus Theodorus Thessaloni
censis ea complexus, ad quœ cœteri propter immensam rerum 
varietatem se aspirare posse diffidebant, ita egregie in eo 
munere se tractauit ut nemini imitandi sui spem, omnibus 
incredibilem sure eruditionis admirationem reliquerit. In eodem 
numëro habendus est Bessario, qui libros primre philosophiœ 
fideliter nec ab usu scholarum abhorrente dictionis genere 
conuertit. Eodem pertinet loannis Argyropyli industria, qui 
in bis acroamaticis libris vertendis prœclare operam nauavit 
suam : & hercule maximam in hoc genere laudem esset conse
cutus, nisi, dum contra odiosam veteris interpretis religio
nem enixe admodum con tendit, nimium sibi i pse indulgeret, 
nimiaque licentia pertractaret orationem Aristotelis. Quod in 
aliis scriptorihus transferendis forfasse ferendum est : in his 
certe librorum generihus pericu]osum est et lubricum. Solet 
.n. nonnulla de suo addere, multaque obscurius ac angustius, 
ut sui moris est, ab Aristotele dicta, ipse pluribus verbis expli
care nititur, ac integras interdum clausulas ab explanatoribus, 
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prresertim Themistio & Simplicio, quem maxime sectatur, 
transfert in orationem Aristote lis : quam rationem in iis maxime 
locis sequitur, quorum est ambigua ancepsque sententia. Brec si 
Argyropylo detraxeris, magnopere illius interpretalio, ut & 
g1·avissimi philosophi & hominis sure lingure scientissimi, pro
banda est. Qure tametsi oh caussas iam explicatas in scholas 
recepta non est, princeps tamen ille fuit ostendendi luminis 
hominihus latinis, quo ad cognitionem lihrorum Aristotclis 
adire possent. Quamohrem euro hrec harhara, parumque fidelis 
interpretatio passim in ltaliœ gymnasiis versetur, omnesque in 
eo suam operam ponant ut, omnibus mendis vitiisque sublatis, 
qure sunt innumerahilia, ad commodiorem orationis formam 
redigatur, idem ego quoque oneris suscipiendum esse duxi ; 
non cquidem quo cle cuiusquam laude aliquid deliharem : sed 
potius ut illorum exem plo monitus, conf errem ipseJ quo que 
aliquid ad banc prrestantissimam et in primis ulilem philo
sophiœ partem, quam vehementer a scholis desiderari iudi
cabam. 

Proinde in eam curam prrecipue incuhui ut fidelissime auclo
ris sensa latine redderem, atque non modo vim verborum 
explicarem, sed nisi vel res ipsa, vel lingure proprietas res
pueret, eliam multitudinem grrecorum nominum, pari numero 
latinorum exprimerem. Neque vero vel intuli usquam aliquid 
de meo, nisi grreci vocahuli notio ita ostenderet esse facien
dum : vel nominum structuram immutaui, nisi id postularet 
perspicuitatis ratio verhaque essent eiusmodi, quihus omnium 
inlerpretum consensu res aperta minimeque duhia suhiice
retur. Arliculis vero et participiis, creterisquo id gcnus oratio
nis partibus vim suam, qure multiplex est, restituere, et, quoad 
cam Iatina oratio referre potuit, pro virihus exprimere conatus 
sum. Sed ante omnia sedulo operam dedi ut ea qure ita dicun
tur ah Aristotele ut in varias sententias trahi possint, ita trans
fe1·rem ut eandem amhiguitatis speciem prœ se ferrent, neque 
me uni definitreque sententire cuiusquam explanatoris addicc
rem. Quod ne facerem si quo in loco lingure latinre ratio me 
impediuit, eum sensum reddidi, quem magis prohahilem, ma
gisque peruulgatum esse perspicieham. Quod ea mente feci, quod 
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cogilem aliquando hos eosdem ac reliquos fortasse huius philo
sophi libros, qui publice enarrantur, cum annotalionibus qui
busdam iterum in publicum emittere : atque tum demum cur 
pleraque vel immulauerim, vel addiderim, ac certis in locis ab 
aliorum interpretatione recesserim, denique quam in quaque re 
secutus sim rationcm, pluribus aperiam. 

Hune porro laborem meum, cardinalis amplissime, in tuo 
nomine apparere volui, ratus id esse officii mei, cum propter 
incredibilem humanitatem tuam, qua me dum Patauii, lihera
lium disciplinarum gratia commorareris, amplexus es : tum vel 
maxime quoniam, si quid est, quod vel ratione institui, vel 
laudabiliter confici a quoquam possit, prœcipue in studiis doc
trinœ, eius tibi fructus iure optimo deberi existimo. Nam tui 
quidem animi excellenlia & ad omnem laudem impetus excelso 
& illustri loco sita est : qui opes quibus circumfluis : qui cœtera 
bona quœ vel natura, vel fortuna tibi benignissime largita est : 
non in perscquendis voluptatibus, quas plerique peruerse admi
rantur : sed cum omni virtute comparanda, tum vero confor
mando animo philosophiœ studiis consumis; idque agis dili
genter, ut prreclaram vh-tulis excolendre consuetudinem, quœ 
viguit in patre tuo Ferdinando Gonzaga, sapientissimo et fortis
simo imperatore, et in patruo cardinali ctiamnum maxime elu
cet, constanter tuearis : usque adeo ut omnium consensu tu 
unus existas, ad quem omnes omnium rectœ cogitationes, 
honesti conatus, prœclara denique opera referri debeant. Mulla 
huius rei argumenta sunt, sed nullum grauius, nullum ad lau
dem tuam illustrius, Pii pontificis maximi lestimonio : qui 
eximiis luis virtutibus commotus, summa omnium voluntate, 
ad suorum te numerum adscribere, et in amplissimum sanctis
simumque ordinem cooptare voluit. Quamobrem cum omnium 
mentes in te conuersœ sint, omniumque de aliqua laude cogitan
tium te spectet industria, probabilem et satis idoneam caussam 
me habere sum arbitratus, cur hoc mere operœ studiique monu
mentum qualecunque id tandem foret tuo nomini inscriben
dum esse decreuerim. Quod quidem vel oh eam maxime caus
sam te non improbaturum esse confido, quod coniunctum 
habeat studium et industriam Marci Antonii Passeri mei, eius-

t.Ilit 

1: 

r 
1, 

----------------------------------·• 
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CONSILIA QVAESTIONES ET TRACTATVS Bartoli à 
Saxoferrato, Cum Thomre Diplouatatij, Bernard. Laud. Iuris
consultorum Adnotationibus integris. Appositis etiam infinitis 
summariis, vt vocant, ad Decisiones inueniendas quàm accümo
datissimis, vnà cum rerum Indice locupletissimo. Quantam 
autem fidem, studium, diligentiamque in castigandis grauissi
mis errorihus, quibus singulre scatebant pagellre, in hac pos
trema editione adhibucrimus, omnia suo pristino nitori resti
tuentcs, diligens Lector in conferendis his nostris cum vetus
tissimis codicibus facillimè dignoscet. VENETIIS, MDLXX.V. 

(Au verso du feuillet 18~ : ) REGISTRVM, ABCDEFGHIKL 
MNOPQRSTXYZ. Omnes sunt Quatemiones, pr~ter Z, qui 
sunt terni (sic). 

In-folio de 182 feuillets chiffrés + i6 feuillets non chiffrés, ces 
derniers en deux cahiers de huit feuillets chacun, signés AB. Titre 
imprimé en rouge et noir. Marque juntine sur le titre. Rare. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inventaire F 282. 

703 

Epithalamium Henrici III, Gallire Polonireque Rcgis, et 
Lodoicre Lotarenre. Ad V. C. Dion. Brulardum. lac. Vinlimil
lio Rhodio, Christianiss. Francorum Regis Consiliario Diuion., 
authore. Diuione, Excudeb. Ioann. Des Planches. t575. 

In-4°. Emprunté à la Bi6liotheca Sunderlandiana, n° 2069. 

13 

- .. ·-· . . .... ~ 
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70i 
M. VERRII FLACCI QVAE EXTANT, SEX. POMPEI FESTI 

DE VERBORVM SIGNIFICATIONE LIBRI XX. ET IN EOS 
IOSEPHI SCALIGERI IVL. CAESARIS FILII CASTIGA
TIONES nunc primum puhlicatae. Apud Petrum Santandrea
num. M. D. LXXV. 

ln-8° de ta (non t2) feuillets non chiffrés, cccv pages chiffrées et 
27 pages non chiffrées. Le feuillet 5, qui est isolé, manque dans 
beaucoup d'exemplaires. 

IOSEPHI SCALIGERI IN SEX. POMPEI FESTI LIBROS 
DE VERBORVM significatione CASTIGATIONES. Qui/Jus 
adiunctae sunt doctissimorum virorum, ex Venetiano codice, 
Annotationes. Apud Petrum Santandreanum, M. D. LXXV. 

In-8° de cc pages et douze feuillets non chiffrés. 

IN SEXTI POMPEI FESTI DE VERBORVM SIGNIFICA
TIONE LIB. XX. ANNOTATIONES. M. D. LXXIV. 

In-8° de 76 pages et deux feuillets blancs. Ces dernières annota
tions sont l'œuvre d'Antoine Augustin, évêque de Tarragone, et 
avaient déjà été publiées à Venise, en 1539. Les deux premiers 
titres ont une marque typographique, tandis que celui-ci en est 
privé. Rarissime et recherché. 

En tête du volume, au f. 4 liminaire verso, on lit cette épigramme : 

Elç 11»-iia-rov Ilo11ffll·i:ov 'tOY 
u-:co 'Iwal\rpou -roü IxciÀcivoü êtop8w8ÉY't'Cl. 

<l>iia-tE 'tEWY 1xé8Àwv xÀÉoi; 718EÀE ffll!'f«yoi; œlwv 
1CŒ!11CClY àiffWCTClL1 cpÉyyoi; œ!'Epa«!1EY01t. 

Il '\ '\ ' ... - • ~ , ' '\ '\ ' ~· , ' 0/\/\ct OE Y7ll.EL71i; X0t'tEOCl\;'0t'rO, 'lt0/\1\Qt O œ11œupci 
8i;xE1 'ltctYWfEÀÉWY cpt(aa::O Ô1 OÙ 'X,Clp('tll>Y. 

'A'\'\ ' ' L M L • , ,, 'I • "" Efci.vri ouaci.wv LEpw-rœ-rov tpvoi; ll>CT71 cp 
, " '\ - ' '\' ~ ' ' l"" EX .iX0t/\0tYWY I Cl'X, /\UY oi; 11cixpciv Cl'ltEa>Ct;ÔŒ.aEY. 

Kœt 'tŒ fJ,èv œY't'a.YÉ1tÀ71aE, 'tŒ 6' ~p11oaEY EU Xct'rŒ x6a11ov, 
œÀÀoti; ô' &yvov rpwi; œv-ra.mêw 'tO 1Ca.po;. 
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X - ' .. ' 8 .. : ,.. , .. "I' , œ~p ouv, XŒY f Li-YOLÇ 1.oc.>nç E':L, xœ,-œ -:po1t:uœ 
o-.,iaœo, pc.>jJ,Œ.UtYIY awaœo ô' EÙCfpœot71v. 

<l>pot"(X!axou 'tOÎi Dop'to~. 

Bibliothèque nationale de Paris : lnven_t. X 74-62. 

705 
HISTOIRE 
DES NEVF 

LIVRES DE HE
RODOTE D'ALICAR

nasse, Prince & premier 
des Historiographes 
Grecs, intitulez du 

nom des Muses. 

' Plus vn Recueil de George Gemiste 
dict Plethon, des choses auenuës de

puis la iournee de Mantinee 
Le tout traduict de Grec en 
François par Pierre Saliat. 

A PARIS, 
Pour Claude Micard, au clos 

Bruneau, à la Chaire. 
{575. 

t95 

Deux tomes in-16 : le premier de huit feuillets non chiffrés, 
364 feuillets chiffrés et quatre feuillets blancs. Titre encadré d'un 
ornement xylographique. Marque au verso du feuillet 8 liminaire ; 
le second, de 280 feuillets chiffrés. 8dition d'une très grande rarelé. 

L'opuscule de Georges Gémiste occupe les feuillets 237 à 280. 
Bibliothèque de l'Arsenal : Rist. 1032. 8°. 
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706 
GEORGII GE

MISTI HISTORI~ 
GR..-EC..-E COMMENTARIO

RVM LIBRI DVO 
M. ZACHARIA ORTHO 

Poëla Laurealo interprete. 
ROSTOCHII 

Stephanus Myliander ex
cude6at. 

Anno {575. 
Afense Iunij. 

In-8° de 48 feuillets non chiffrés. Signatures : A-G, de 8 feuillets 
chacune, sauf la première et la dernière, qui n'en ont que 4 cha
cune. ~dition d'une rareté insigne. 

~pitre dédicatoire de Zacharias Orthus illustrissimo principi et 
domino, domino lulio, Bl'unswicensium et Lunebur9en,ri-um duci, domino 
suo clementissimo. 

Elle est datée de Rostock, nones de juin (5 juin), sans millésime. 
Bibliothèque de la ville de Hambourg: Realcat : RB. Vol. XI. p. 103 . 

. 707 

IOANNIS STOB..-EI ECLOGARVM LIBRI DVO : Quorum 
prior Physicas, posterior Ethicas comp)ectitur ; nunc primum 
Grrecè editi; /nterprele Gulielmo Cantero. Vnà & G. GEMISTI 
PLETHONIS DE REBVS PELOPONNES. ORATIONES DV ..-E, 
Eodem Gulielmo Cantero interprele. Accessit & alter eiusdem 
Plethonis lihellus Grrecus De virtutihus. Ex BIBLJOTHECA c. v. I. 
Saevc1. ANTVERPLE, Ex officina Christophori Plantini, Archi
typographi Regij. M. D. LXXV. 

(Au r" de l'avant-dernier feuiJlet :) Joannis Sto6mi Eclogas, s· 
Georgij Gemisli duas De Rebw· Peloponnesiacis orationes, « 
eiu.rdem libellum De virtutibus, approbo, vt Grmcè {f Latinè 
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edantur. Ka/end. Fehr. An. Lxxiiij. I. Molanus, Pontificius & 

Regius censor. 

EXCVDEBAT ANTVERPLE CHRISTOPH. PLANTINVS, ARCHITY
POGRAPHVS REGIVS, SEXTO KALEND. IVNII, ANN. M.D.LXXV. 

In-folio de six feuillets, 236 pages et deux feuillets, dont le der
nier blanc. Marque sur le titre. Peu commun. 

Au v• du tilre, on trouve la somme du privilège de Philippe II, 
daté de Bruxelles, 3 avril t573. Viennent ensuite une épllre dédica
toire de Plantin au cardinal Sirlelo, et une épitre dédicatoire de 
Guillaume Canter à lgram van Achlen, président du sénat royal de 
Frise. 

Au verso de l'avant-dernier feuillet, on trouve un privilège de 
Maximilien II, daté de Vienne, 21 février t565. 

Bibliothèque de ('Arsenal : Belles-Lettres, tt06 bis. fo. 
Bibliothèque nationale d'Athènes : Philolog. gr. 4858 et 4-8:i8 a. 

708 

VALERII MAXIMI FACTORVM, ET DICTORVM MEMORA
BILIVM LIBRI NOVEM. FIDELISSIMIS ERVDITISSIMORVM 
VIRORVM OLIVERII, scilicet Arziganensis (sic), Iodociq. 
Badii Ascensii cômentariis cnarrali, Quibus addita sunt quat
tuor, & viginti exempla, nupcr Aldi Manutii industria inuenta, 
eiusdemque Ascensii commenlariis exornata. CVM DVPLICI 
INDICE, ALTERO CAPITVM, ALTERO eorum, quœ toto 
opere notatu digna visa sunt. INSVNT PRAETEREA THEO
PHILI V/RI ERVDITISS/MI perutiles lucuhrationes, quœ tihi 
non mediocri erunt ad huius auctoris virtutes optime noscendas 
adiumento. ADIVNCTIS ETIAM AVCTORITATIBVS DIO
NYSII, LIVII, Iustini, Plutarchi, 9' multorum aliorum illus
trium historiographorum, qua! in alijs deerant. QVAE OMNIA 
RECENTI AC NOSTRA ED1TIONE diligentissime expolita 
sunt, accuratissimeque elab0t·ata. VENETIIS, APVD HAERE
DES IOANNIS MARIAE BONELLI. M. D. LXXV. 

(A la fin :) Series literarum. *• ab c d e f g h i k l m n o p 
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q r s tu x y z. AB CD E F. Omnes quaterniones, prœter *, 
qui est quinternio. VENETIIS, APVD HAEREDES IOANN-IS 
MARIAE BONELLI. M. D. LXXV. 

In-folio de tO feuillets non chiffrés+ 23{ feuillets chiffrés + t feuil
let blanc. Sur le titre, marque typographique, avec Ja devise : 
VIRTVTI OJINIA PARENT. 

Rappelons que le Theophilus vir eruditissimus, dont H est question 
dans le titre ci-dessus, n'est autre que TntoPIIILE CHALCOCONDYLE. 

Bibliothèque Mazarine : n• 407 A. 

709 

M. VERRII FLACCI QVAE EXTANT. ET SEX. POMPEI 
FESTI DE VERBORVM SIGNIFICATIONE LIBRI XX. IOSE
PHI SCALIGERI IVLII CAESARIS F. JN EOSDEM LIBROS 
CASTIGATIONES, Recognitae {f auctae. L VTETIAE, Apud 
Mamertum Patissonium, in officinaRob. Stephani. M. D. LXXVI. 

In-8° de t4 feuillets non chiffrés, ccc1x pages chiffrées, 25 pages 
non chiffrées et un feuillet blanc. Marque sur le titre. 

IOSEPHI SCALIGERI IVLII CAESARIS F. IN SEX. POl\f
PEI FEST! LIBROS DE VERBOrum significatione CASTIGA
TIONES, Recognitae 9· auctae. Hic accesserüt Annotationes ex 
Veneta editione. LVTETIAE, Apud Mamertum Patissonium, 
in officina Rob. Stephani. M. D. LXXVI. 

Io-8° de ccxv1 pages et douze feuillets dont le dernier blanc. 
Marque sur le titre. 

IN SEX. POMPEI FESTI DE VERBORVM SIGNIFICA
TIONE LIB. XX. ANNOTATIONES. 

In-8° de LXXV pages. 
Au bas du titre de la première partie, dans l'exemplaire de 

notre Bibliothèque nationale, on lit de la main de Joseph Scaliger : 
Doctissimo viro Francisco Falesœo, medico Turonensi, Iosephus Scali-
91'1' lulii Cœs. F. D. D. 
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En outre, sur le feuillet de garde, une main du temps a écrit le 
quatrain ci-dessous : 

Grammatici veteris membra inter mortua vitœ 
cum legerem ingenio reddita Scaligeri : 

obscura nt (dixi) prior ille Hebrœus lwseph 
viderat in somnis, hic videt in tenebris. 

M. M.L. 

Cet exemplaire a appartenu à Huet, évêque d'Avranches. 
La présente édition contient, comme celle de i575, l'épigramme 

de François Portus, reproduite plus haut, p. i94. 
Bibliothèque nationale de Paris: lnvent. Rés. Xt763. 

710 

ETHICORVM ARISTOTELIS STAGIRITAE LIBRI DECEM, 
AD NICOMACHVM CONSCRIPTI. IOANNE ARGYROPYLO 
BYZANTIO, & Dyonisio (sic) Lambino interpretibus cum 
DONATI ACCIAIOLI FLORENTINI Philosophi summi Com
mentarijs, & RAPHAELIS VOLATERAN. (sic) VIRI DOCTIS
SIMI in singulos libros argumentis, Ac Indice duplici, capitum 
videlicet, ac rerum copiosissimo. CVM PRIVILEGIO. VENE
TIIS, MDLXXVI. Apud Ioannem Anlonium Bertanum. 

(Au verso de l'avant-dernier feuillet :) REGISTRVM ABC 
D E F G H I K L M N OP Q R S TV X Y Z Aa Bb Cc Dd Ee 
Ff Gg Hh li Kk LI Mm. Omnes sont Terniones, & Tabula per 
se patet. VENETIIS, APVD IOAN. ANTONIVM BERTANVM. 
MDLXXV. 

In-folio de 20 feuillets non chiffrés + 209 feuillets chiffrés + un 
feuillet ayant seulement la marque au recto. 

Les 20 f. liminaires ne figurent pas au registre ; ils sont divisés 
en trois cahiers, dont les deux premiers de six feuillets chacun et le 
troisième de huit feuillets. Signatures : a b c. Marque sur le litre. 
Rarissime. 

Bibliothèque Mazarine : n° 3624 *. 
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711 

ORPHEVS ANTIQVISSIMVS & optimus Poeta, Philosophus 
Trismegistus de Lapidibus, nunc demü latio iure donatus. 
M. HANNARDO GAMERIO POETA LA VREATO INTER
PRETE. Accesserunt eiusdem Hanna1·di scholia, qure & rei 
medicre studiosis vtilia iucundaq futura sunt : & qua>. quibus
dam locis obscurioribus plurimum lucis adferent. Accessit 
prœtereà argumentum in Orphei lihellum Renato Perdrierio 
interprete. LEODII, Ex Officina GualteriMorberij. M.D. LXXVI. 
Nutu « consensu Reuereii. 

In-4° de 5 feuillets non chiffrés, une page non chiffrée, 35 pages 
chiffrées et 9 feuillets non chiffrés, divisés en 8 cahiers de 8 pages 
chacun. Signatures A-H. Plaquette d'une insigne rareté. 

Ce livre a ici sa place marquée, à cause de l'argument annoncé 
dans le titre, et dont l'intitulé particulier est ainsi conçu (feuillet 
Bij recto) : 

DEMETRII MOSCHI ARGVMENTVM IN ORPHEI libellum 
de Lapidibus Renato Perdrierio Parisien si interprete. 

Le texte grec de cet Argument a été reproduit dans la présente 
Bibliographie, t. I, p. t58. 

Bibliothèque roy. publique de Dresde : Lit. Graec. A t591. 

7i2 
THEOD. BEZAE poemata. PSALMI DA VIDICI XXX. 

SYLVAE. ELEGIAE. EPIGRAMMATA, cùm alia varii argu
menti, tum EPITAPHIA, & qure peculiari nomine ICONAS 
inscripsit. Omnia, in bac tertia editione, partim recognita, 
partim locupletata. EX BVCHANANO ALIISQVE INSI
GNIBVS POETIS EXcerpta carmina ( qure secüdre illorum 
poematü editioni suhiuncta erant) seorsum excudëtur, cum 
magna non solùm ex iisdem sed ex aliis etiam poetis 
acccssione. 

In-8° de 229 pages et t f. blanc, soit t5 cahiers de 8 ft'. chacun, 
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sauf le dernier qui n'en a que .t. Les pages t.83 et UU sont blanches. 
Signatures a-p. L'épître dédicatoire esL datée de Genève, le 38 (sic} 
juillet t.576. 

On trouve à la p. t.8 de ce volume les deux épigrammes suivantes 
de François Portus : 

Ei.; ÔLœtp6pwv È1twv ~(6Àov fhoôwpou 
'tOÜ BT1~êi, !J.E'tEV'tu'ltCa>8eï:aœv xwpl.; 

• , & .. , " ' - 8 , ) , EXELVCa>V E'tL VEOÇ Ca>V XtlL 'tWV ELCa>V ,O')'LCl>V 
Œ!J.U"l'tOÇ Ë-ruxe p.EÀ<t>Ô'llatili, <l»pœyx(axou 

-roü 116p-rou. 
·u8eÀEV 6 a-ruyepoi; 8eOELÔÉœ Ku1tpLÔœ Mwp.o; 

4éçœL • ~œaxœv(11i; xpe(novœ ô' eup«p.evoi;, 
aœvÔ2.ÀLov -:p(~m tp«8' 6 ~2.axœvoi; • &li;, 9e6ôwpe, 

xœ( aoL 1tœ(yvLœ 1tptv 1tpoÜTEPE V'11'ltLÉ'111i • 
vüv OÈ 8EO'ltVEUa'tCa>V aû,lôwv 'twvô' ¾iÀLOV œyvov 

ŒV'téÀÀOV'ttl ~ÀÉ'ltCa>V, « p.ÉÀEOÇ, 't( 1t«80L; 
~ 't:° ' "T L 1 "T .,l ' P"l<iEL cpwvœi;, Ca> p.ouaœwv a-:op.œ, Ca> r-Yct. xoap.E 

x6ap.ou, é:) 'ltLVU'tTÏli, é:) 'v8éou œpp.OVL"lli ! 

•Ano, wi; œ1to riii; ~t6l.ou. 
"fp.voui; vüv àœ6to, ~pwwv xÀéœ, xœt ~(ov tazw 

4ux.wv eùae6éwv, xœt yoepoùi; ÈÀéyoui;, 
xiÀÀwv 'ltct.V'tOÔœ1twV È'ltÉCa>V 'ltOÀuÔœlôœÀOV ~À"IV• 

Mwp.e, -:( vüv 1tpotpép0Li;; Ëppe 't«·x.' Èi; x6pœxœi;. 

Page t20 du même volume on trouve les trois épitaphes suivantes 
de JEAN CALVIN par Portus : 

<l>pœyxlaxou -:oü Ilop'tOU. 
Oùx Ëa611i;, !.epov p.ep61tCa>V tpwi;, ôi:E ·1œvE, 

' L , 'I'• " ' ' '8 ( 0tp.1t':œp.tvoi; (j)E"f(ELÇ O ct.V'tU"f EÇ ct.L Ep "IV 
' '\, 'I'• , , " L'\'\ " "IEI\LOUÇ OE -roaoui; ')'CI.L"lli E'ltL Xœhl\L1tEÇ, oaaœL 

K '\H- • 'T L ' • - 'P°' CI.M1LV Ca>, xœp.œ-:Ca>v ELaL 'tECa>V aEMOEÇ. 
Keï:vô ye fJ-7\V a'tOVŒX.EÜaL ÀE6> &p.œ, et y&p Ë-r' Ë~"tlli 

~ct.LOV œ'ltO x.8ov(OLÇ 'ltŒV ax6'toi; Èaxéôœaœi;. 

Toü œù-roü. 
K '\~' ,, " , , "r:L '' , ct.MILV , oaaoi; e11;, 1tov-rou 1topoL, tt.14 -: 0tmi.pwv, 

p.«p-:upei;, à.x't(vwv awv 'lxe't' Ëv8œ aÉÀœi; • 
fJ,«p'Ni; ô' émœÀ6cpoLo ôpbwv 'PC:,fJ,"lli -rpLx«p11voi;, 
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• "t" ' ' l! ' • 6 0 .--;uyoç CZWOuœp71ç -;œp-rœptOLO "( YOÇ ' 
ôv aù ÔIX!J,YCZÇ -:tÀ71ycxï:aw à:t1.Xéaw, 6=6-r' &.iOÀou; 

~Wl,>Y 1totY'tOÔœ1t0ÙÇ œv' x8ovœ y' Èee:-rÉÀELÇ ' 
- "' " I' ' • Ô ' "16 1 ,1, 1 • ' 1 'YUY O O (1&:; OL'X,OfUYOU afLEp YOY A cpov u't'oa œtLpEL, 

cpc.>ÀEOÜ Èecxvcr.ÔÙç, tÙpÙ ô' t'X,~YE ipa.puye 
'ltOLfLYl<t> &.1-1-cpt ncj>, OÀOOY -répœç, œÀÀœ ~fLY71(10 

"IÀLOY 'HpœxÀfouç wç É&.Àc.> ~ÉÀEaw. 

Toü cr.Ù-roü. 
T. "' ~ - , " l , • LÇ 071 1tOL!-I-CXY~eL Acr.ou; E'tL; 't ç 1tO'tL xpœvcxv 

œeEL vüv xœOocpoü YiljJ.Œ'tO/i cte:v&.ou; 
1 ,., 8 l!' ' "IL"I 'ô 1 

-;i.ç OE XE . UfLOuopc.>v (l1t0CA~AXOL X7l E(l vouac.>Y; 
'"1- '' "I, " 1: • ' , ' e• CZUl,fl/i 7lE AUXOU/i ELpi,E': Œ.'lt c.>p.ouopou;; 

CÏ>'X,E'tO Ô7) Àœp.1tpov ycr.(71; cpixo;, <Ï>'X,E'tO 'ltOLjJ.YlY 
Kcr.Mi:vo;, 4uz.œ; ~6axe:v ôç &.p.6poal~ • 

Toly1tp Ôœxpu'X,ÉEL 'Poôcr.voü x&.pœ, Ht a-:ovcx1,w-zw 
ËOve:œ 1t&.v8', ciyvii; ol:ç p.ÉÀEL e:Ùae:6l71ç. 

Oùpcxvoç œÀÀœ ~yœç 1toÀuôœlôœÀoç, êj> tYL À!XjJ.'itU, 
'ttp1ts-;' œyœÀ!-1-œ 'tOa6vô' o4è XO(J,Laail(J,E'YOÇ, 

llibliolh. nat. de Paris: Inventaire pYc t239 Réserve. 

713 
EXCELLENTE 

APOLOGIE 
ET DEFENSE DE LYSIAS 

0 RAT E U R, S V R L E 
meurtre d'Eratosthene 

surpris en adul-
tere: 

Ou est traictee é• comprinse toute la matiere des 
adulteres inseree dans le droict Ciuil : 

Traduicte de Grec en François par noble IAQYES 

»Es ConEs de Vintemille Rhodien, 
Conseillier du Roy au Parlement 

de Bourgongne seand 
à Dijon: 



A:S~ÉE t5i0 

ET 
Commentee par M. PHILIBERT BvGNYON docteur 
es Droictz, « aduocat en la Seneschaucee, siege 

Presidial de Lyon t Pàrle-
ment de Dombes. 

A LYON, 
PAR BENOIST RIGAVD. 

{576. 
Auec permission. 

203 

In-8° de 88 tî. chiffrés et 4 tr. non chiffrés. Rarissime. Collation du 
volume: 

Feuillet t : le titre. 
Feuillets 2 r• à 3 r• : tpttre dédicatoire « A noble & genereux sei

gneur Jaques des Comtes de Vintemille Rhodien, Conseillier du Roy 
au Parlement de Bourgongne » par Philibert Bugnyon, jurisconsulte 
màconnais, datée de Lyon, le 24 septembre t575. 

Feuillets 3 v• à 4 r0 : Avis du libraire au lecteur. 
Feuillet 4 v0 : Huitain signé : J. de Chevigny B. 
Feuillets 5 r 0 à 7 r° : Vie de Lysias extraite de Plutarque. 
Feuillet 7 v0 : Sonnet de << V. M. l'Advocat Bugnyon » à M11• Made-

leine Thevenon Lyonnaise. 
Feuillet 8 r0 : Sonnet signé G. N. A. et adressé à Monsieur de Vin

temille, gentilhomme Rhodien. 
Feuillet 8 v0 : Antonii Arman di Doel. medici Massiliensis de illustris

simi's V. Jacobo Vintemillio Rhodio, Senatore regio, & Philiberto Bu 
gnonio Matisc. caussarum Lugduni patrono Epigramma. 5 distiques. 

Feuillets 9 r0 à t2 r° : Argument sommaire de tout le contenu en 
la presente Apologie, extraict et colligé d'icelle par M. Philibert 
Bugnyon, jurisconsulte Mascoonois. 

Feuillet t2 v0 : Sonnet de G. Chappuys Tour. « au lecteur sur la 
traduction de la defence de Lysias par Monsieur de Vintemille, com
mentee par Monsieur Bugnyon. 11 

Feuillets t3 ro à 85 Vo : Traduction et commentaire. 
Feuillets 86 ro à 87 v<> : tpttre française du commentateur au tra-

ducteur, suivie de vingt-sept distiques latins. 
Feuillet 88 ro : Fautes en l'impression. 
Feuillet 88 Vo : Blanc. 
Feuillets 89 r0 à 92 r0 : « Table des choses plus remarcables en la 

presente Apologie. » 
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Feuillet 92 v0 est blanc, de même que le v0 du titre. 
Bibliothèque nationale de Paris : X i665 (Inv. X 16796). 

71i 
TYBERIADIS, D. BARTOLI DE SAXOFERRATO, IVRIS

CONSVLTORVM OMNIVM FACILÈ PRINCIPIS, Tractatus 
de Fluminibus TRIPERTITVS; AB HERCVLE BVTTRIGA
RIO SACRAE LATERANENSIS AVLAE EQVITE AVRATO 
NVNC DEMVM RESTITVTVS IN LVCEM PRODIT. Adsunt 
etiam Additiones D. Thomre Diplouatatij I. V. D. vnà cum no
tabilibus in legis verborum expositione contentis. Opus sanè 
mirificum, ac periucundum. ludicibus, lurisperitis, {, Procura
torihu.r, necnon Jlathematicis, Agrimensorihus, atque Oecono
micis omnibus valde proficuum, vtile {f necessarium. BONO
NIAE, APVD IOANNEM ROSCIVM. CI:J l:J LXXVI. Curire 
Episcopalis & S. Inquisitionis concessu. 

(A la fin :) REGISTRVM * ABCDEFGHIKLMNOPQ 0111Nu 

SVNT FOLIA INTEGRA. BONONLE, EXCVDEBAT IOANNES ROSCIVS DIPETRATO 

SVPERIORVIII CONSENS V. MDLXXVI. 

In-4° de huit feuillets non chiffrés + H 7 pages chiffrées + une 
page et cinq feuillets non chiffrés. Signatures : *• un second * un 
peu différent du premier; A-Q, de 4 feuillets chacune. Marque sur le 
titre et au verso du dernier feuillet. Bois dans le texte, lequel est 
encadré. Fort curieux portrait gravé de Bartoli au verso du feuillet 3 
liminaire. Rarissime. Un exemplaire est coté t.5 sh. sous le 
n° 23H, dans la Sixth list of books de W. M. Voynich (Londres, 
29 nov. l90l, in-8°), p. 630-63l. 

Bibliothèque nationale de Paris : lovent. F 5236. 

715 
P. OVIDII NASONIS Fastorum Lib. VI. Tristium Lih. V, De 

Ponto Lih. III/. Elegantissimis lconihus in gratiam studios;e 
luuentutis illustrati {, diligetius qz,àm antehac emendati. Ad 
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Fastorum explicationë, adiectœ sunt inerrantium Stellarum 
singularum significationes, ex Cl. Ptolemœo. PARISIIS, Apud 
Hieronymum de Marne/, {, Gulielmum Cauellat, suh Pelicano, 
Monte Diui Hi/arij. -1576. 

In-t6 de 422 pages + 9 feuillets non chiffrés, divisés en 28 cahiers. 
Signatures : A-Z, Aa-Dd, de 8 feuillets chacune; E, 4 feuillets. Sur 
le litre, marque de Hiérosme de Marner, avec la devise (à gauche) : 
ln me mors (à droite:) in me vita. A la fin, autre marque du même, 
avec la devise (à gauche) : Virtute duce (à droite :) crescit fortuna. 
Rare et recherché. 

Au feuillet 4 du cahier signé Dd, commence : 

CL. PTOLEM~I INERRANTIVM STELLARVM SIGNifi
cationes, per Nicolaum Leonicum è Grœco lranslatœ. 

Bibliothèque du Musée britannique, to67. a. 37. 

716 

DE ADMIRABILI UNIVERS! ORBIS OPIFICIO Theoremata 
varia ex Philosophia, Arteq; Medica deprompta, A Stamo Ca
loyerio Demetrij filio Corcyrensi, publicè disputationis gratia in 
celebri Patauina Academia proposita : AD FEDERICVM SANV
TVM VIRVM CLARISSIMVM. Venetijs, Apud Gratiosum Per
chacinum M.D.LXXVII. 

In-4° de quinze feuillets non chiffrés (le t.6•, qui était sans doute 
blanc, manque). Sur le litre, emblème d'Esculape, avec les mots 
SAL VS VIT,E. Au verso du f. t.5 : Disputabuntur in celebri Patauina 
Academia sui, frelicibus auspicijs Magnifici, ac nobilissimi D. Nicolai 
de Caballis Veronensis, alma: Artistarum & Medicorum vniversitatis 
Vicerectoris dignissimi. Anno M.D.LXXVII. Mense Die & Bora. (Les 
indications de mois, de jour et d'heure étaient ordinairement rem
plies à la plume). Plaquette rarissime. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise): Miscell. 460.5. 



206 BIBLIOGRAPHIE HELLÉNIQUE 

7!7 
ARISTOTELIS STAGIRITAE METAPHYSICORVM LIBRI 

XIII/. THEOPHRASTI METAPHYSICORVM LIBER. DE CA V
SIS LIBELL VS Aristoteli seu Auempac;e vel AlpharalJio aut 
Proclo asscriptu8. Gum gratia ê" priuilegio Cœsar. Maiest IN
GOLSTADII Excudebat Dauid Sartorius. t.5.77. 

(A la fin :) INGOLS[T)ADII ex officina DA VIDIS SARTO
RII. Anno Domini, M.D.LXXVII. 

In-8• de 238 feuillets chiffrés et deux feuillets blancs. Signatures : 
A-Z et a-g, toutes de 8 feuillets chacune. 

L'auteur de cette traduction de la Métaphysique d'Aristote est le 
cardinal BESSARION. Le titre d'entrée en matière porte, en effel : 
Bessarione Cardinale Nicœno interpt·ete. tdition d'une très grande 
rareté. 

Bibliothèque royale de Berlin : Vu. 2036. 

7!8 
DOCTRINA RECTE VIVENDI AC MORIENDI ad MoREs piè 

ac honestè conformandos etiam Adultis, ad L1NGVAE utriusq3 
exercitia Iuuenibus potissimùm conducens. A vcTOREs versa 
docelJit pagina. VIVE PIUS MORIERE Pivs. Gum Priuilegio Cœs. 
Maiest. BASILE.LE PETRI PERNA!: IJIPENSA MDLxxv11. 

In-8° de 560 pages, divisées en 35 cahiers de 16 pages chacun. 
Signatures a-z et A-M. Rarissime. 

Au verso du titre, on lit : 

CATALOGVS A VCTORVM DE SCIENTIA RECTE VI
VENDI. PLATONIS Theretetus, grrecè, cum Adolfi Occonis inter
pretatione. Aa1sTOTELEs de Virtulibus, grrecè & latinè, interprete 
lusto Velsio. GEORGIVS Gemistus Pletho, grrecè, Adolfo Occone 
interprete, cum Anonymi Annotationibus. NEMESIVS de Volup
tatc, grrecè, cü Nicasij Ellebodij uersione. S1MON1s Grinmi 
Virtutum diuisio exactior. MORIENDI. PLATONIS Axiochus, 
grçcè, cum latina uersione, & Annotationibus Anonymi. DEME-

---

-- ., 
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TRII Cydonij, siue Nemesij Emeseni episcopi, de contemptu 
mortis, gl'f,lcè & latinè, ex conuersione Raphaelis Seileri, cum 
Scholijs Anonymi. 

Ce qui concerne Georges Gémiste commence p. 95 et se termine 
p. 315. 

Ce qui concerne Démétrios Cydonis commence p. 455 el se 
termine p. 560. 

Les annotations sont dues à Jérôme Wolfl'. 
Bibliothèque d'Ingram Bywater (à Londres). 

719 

RACCOLTA DI CINQVE 
DISCORSI, INTITOLATI ·CORONE, 

per comprender in se cose appartenenti à 
gran Rè, & à Prencipi. 

Nella prima delle quali si tratta dell' origine del Regno di Francia. 
Nella 1econda, come un re di Francia de/Jbia essere lmperator Roma-

no, & distrugitor dP.lla setta de Maometani. 
Nella terza, della nobiltà di Hierusalem, approuata per moite ragioni. 
Nella quarta, de' Re f lmperatori del mondo, canonizati per santi. 
Nella quinta di una Chronologia Vniuersale, ridotta ,otto il domi-

nio de' Pianetti. 
Composte da/ R. P. Let tore Fr. Stefano Lusignano de 

Cipro, del sacro ordine di Predicatori. 
IN PADOVA, 

Appresso Lorenzo Pasquati, 
MDLXXVII. 

In-4° de 4 fr. non chiffrés, 195 fr. chifl'rés et I f. entièrement blanc 
(pour les trois premières parties), 165 fr. chiffrés (pour les deux 
dernières parties) et 7 fr. non chiffrés (renfermant une lettre et des 
actes notariés concernant ttienne de Lusignan et son cousin ger
main Jérôme. Marque de l'imprimeur sur le titre. Rarissime volume. 

Bibliothèque de l'Éeole des langues orientales : GD.II. t3. 
Bibliothèque .Mazarine : n° t.6226. 

Au v0 du titre, on lit deux sonnets italiens composés en l'honneur 
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d'ttienne de Lusignan, le premier par Antonio Artusini, de Ravenne; 
le second par Cesare Simonetti, de Fano. 

Le f. 2 est occupé par l'épître dédicatoire : All' invitissimo, e 
christianissimo Henrico Ill, re di Francia, e gloriosissimo re di Polo
nia, e gran duca di Lituania, ec. Cette épître est datée de Padoue, 
le i9 mars t577, et signée : Frate Stefano Lusignano da Cipro, lettore 
minimo nell' ordine di Predicatori. 

Les deux autres fi'. liminaires sont remplis par une préface. 

720 

L'HISTOIRE DE LA DECADENCE DE L'EMPIRE GREC, 
ET ESTABLISSEMENT DE CELVY des Tqrcs; Comprise en 
dix liures, par Nicolas Chalcondyle Athenien. De la traduction 
de Blaise de Vigenere. A PARIS, Chez Nicolas Chesneau, rue 
sainct Iacques, au Chesne verd. M. D. LXXVII. AVEC PRlVILEGE 

DV ROY. 

(Au recto du premier f. non chiffré de la fin :) Acheué d'im
primer pour la premiere edition, le vingt-deuxiesme d'Auril 
t577, par moy Claude Bruneual M. Imprimeur à Paris. 

In-4° de 34 feuillets non chiffrés, 734 pages et 2t feuillets non 
chiffrés, dont le premier appartient au cahier signé Zzzz. Livre 
d'une grande rareté. Un exemplaire ( a fine copy in vellum, f,·om the 
Sunderland Library) est coté 2 livr. t6 sh. sous le n° 4t2, dans le 
Catalogue 205 de Bernard Quaritch (Londres, mai t90t, in-8°), p. 48. 

Au verso du titre, extrait du privilège accordé pour neuf années 
et daté de Paris, 28 février t577. Epître dédicatoire à Ludovic de 
Gonzague, duc de Nivernais, &c. datée de Paris, 29 avril t577. Elle 
est suivie de différentes pièces de vers sur la naissance de François 
de Gonzague, fils de Ludovic. 

Bibliothèque nationale de Paris : lovent. J 3290. 
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721 
â.t~Y'IJa'lÇ dç itètç 1tptXÇElÇ 'tOO 1tEpt6o~'tOU, 

~pœ'tljyoo 't<Î>\I pwfJ,œfo>\I, fJ,EyocÀou BtÀ&aœpfou. 

209 

(Au verso du feuillet 16 :} èvt-:b1aL 'ltŒpœ xpr.çoip6pCi> -:<î> Zœvé-rw. 
œcpor. 

In-4° de t6 feuillets non chiffrés. Le titre ci-dessus figure en tête 
du feuillet 2 recto. Le recto du premier feuillet est occupé par une 
xylographie qui représente Justinien sur son trône, entouré des 
grands de la cour, avec cette légende : 'Iouc;,vtatvo,; ~atcrtÀeù,; -cij,; K111vc;atv
-c1vo111t6Àe111,;, 

Au verso de ce même feuillet, une autre xylographie représente 
un personnage à cheval, à la tête d'une troupe de cavaliers. Raris
sime édition. Communiqué par le Dr Hans Seger. 

Bibliothèque de la ville de Breslau: 4. u. H9. 

722 
lc;oplœ 'tOÜ pè nie; axo-r~lœc;. f-1,E'ttlY plj11aŒ nie; èyxÀ71-rÉp~. ·o , , . , , l. -.;oywE, E!.c; a'EXClLpov. EXELY«c; '"IC: 71p.e:p~. 

{Au verso du feuillet 7 :) 'Eve-rl71aL =pœ XpLc;oip6pCi> -r<i> ZœvÉ-rCi>. 
lffO~'. 

Jn-8° de 8 feuillets non chiffrés (dont le dernier, probablement 
blanc, manque dans cet exemplaire). Sur le titre, marque typogra
phique de Christophe Zanetti. Remplace le n° 27t du tome II, p. 209. 
Communiqué par Ingram Bywater. 

Bibliothèque Bodléienne (à Oxford) : 8°. A. 24-. Th. 

723 
OPVSCVLA ECCELLENTISS. (sic) SIMONIS PORTII NEA

POL. CVM IACOBI ANTONII MARTAE PHILOSOPHI NEA
POLITANI APOLOGIA DE IMMORTALITATE ANIM~ 
Aduersus opusculum de mente humana. Ad Illustrem ac 

16 
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Maximum virum Alonsum Salazar Regium Consiliarium Late
ranensem. EX SVPERIORVM PERMISSIS. NEAPOLI, Apud 
Horatium Saluianum. 1578. (A la fin:) Neapoli, Apud Horatium 
Saluianum. 1578. Mense Sept. die 5. 

ln-folio de 2 feuillets non chiffrés + 56 feuillets chiffrés. Signa
tures: ,r, de 2 feuillets; A-0, de 4 feuillets chacune. Marque typo
graphique sur le titre. Rarissime et recherché. 

Outre l'ouvrage de Jacques Antoine Marta, ce volume contient les 
trois suivants de Simon Portius : 1°) De spetielnu intelligibili6us; 
2°) De puella Germanica; 3°) De dolo,•e. 

Bibliothèque Mazarine : n° 993 (relié avec des incunables). 
Bibliothèque de Wolfenbüttel : t272. Quodl. (Mise. 3). 

72i 
BREVE RACCOL TO DELLE CONSTITVTIONI MONAS

TICHE DI SANTO BASILIO MAGNO, MOLTO VTILE A 
TVTTI QVELLI CHE HANNO ELETTO DI FARE VITA 
MONASTICA. 

(A la fin : IN ROMA, Per Francesco Zanetti, l'Anno, 
MDLXXVIII. Con licentia de i Superiori. 

ln-4° de -18 pages, dont la dernière blanche. Signatures : A-F, de 
8 pages chacune. Rarissime. 

A la page 2, on lit cet avertissement : 

Il presente compendio delle Constitutioni Monastiche di S. 
Basilio magno, già per opera & studio del Reuerendissimo, & 
sapientissimo Cardinale Bessarione raccolto, nè fin qui stam
pato giamai, bora à cômune vtilità di tutti li Monaci, li quali 
nelle parti di leuante, & in ponente viuono sotto l'osseruanza 
di quelle, si dà fuori stampato, non pur in idioma greco, ma 
tradotto anco in lingua Latina, & in volgare Italiana. 

Voir, dans la présente Bibliographie, t. Il, p. 28, n° 160, la des
cription de l'édition grecque de cet opuscule. 

Bibliothèque nat. de Paris : Inv. H 5132 (olim E 4'39). 
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725 
INTRODV'ITIONE DI IASON DENORES RIDOTTA POi 

IN ALCVNE TA VOLE SOPRA I TRE LIBRI DELLA RHE
TORICA DI ARISTOTELE. Al valoroso, & Illustre Signor 
Francesco Bernardo, del Clariss. M. Andrea, Patron, & Sig. 
osseruandiss. CON PRIVILEGIO. In Venetia, Appresso Paolo 
Megietti. MDLXXVIII. 

In-4° de 32 feuillets non chiffrés, divisés en huit cahiers de quatre 
feuillets chacun, signés a-b. Marque typographique sur le titre. 

Bibliothèque Mazarine : n° i0265 B. 
Bibliothèque nationale de Paris : lovent. *E 24-3. 

726 
BREVE INSTITVTIONE DELL' OTTIMA REPVBLICA : 

Di IASON DENORES, raccolta in gran parte da tutta la Philo
sophia humana di Aristotile, quasi come vna certa introduttione 
del/' Ethica, Politica, {f Economica. AL V ALOROSO ET 
ILL VSTRE SIG. AL VISE Mocenico, del Clariss. M. Giouanni, 
Patron & Signore osseruandissimo. CON PRIVILEGIO. In 
Venetia, appresso Paolo Megietti, MDLXXVIII. 

In-4° de 56 feuillets chiffrés. Marque typographique sur le titre. 
Bibliothèque Mazarine : no t0265 B. 
Bibliothèque nationale de Paris : lovent. *E 24.3. 

727 
INNOCENTII 1111. PONT. MAX. In Quinque Lihros Decrc

talium, NECNON IN DECRETALES PER EVNDEM INNO
CENTIVM EDITAS, QV AE MODO IN SEXTO earundem 
volumine sunt insert~, & in huius operis Elencho, vt cunctis 
pateant adnotatre, COMMENTARIA DOCTISSIMA. CVM 
PAVLI ROSELLI, ADNOTATIONIBVS, ET LOCO INDICIS, 
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BALDI MARGARITA. Nunc vero diligentiori quam antea stu
dio recognita, a/J innumerisque errorihus, qUtB inveniri statuere, 
volumini/Jus hactenus excusis integritati sure restituta. Summas 
etiam rerum notabilium quam plurimis in locis ubi deerant 
adijci curauimus. Additis insuper Vita eiusdem Auctoris, ac 
Novo INDICE ita locupleti, ut nil amplius desiderari posse, certo 
sciant omnes. VENETIIS, Apud Iuntas. MDLXXVIII. 

In-folio de 24 feuillets non chiffrés + 236 feuillets chiffrés divisés 
en 30 cahiers de 8 feuillets chacun, sauf le dernier qui n'en a que 4; 
+ 32 feuillets non chiffrés, divisés en cinq cahiers, dont les quatre 
premiers de six r. chacun et le cinquième de huit feuillets. Signa
tures: A-Z, Aa-Gg, a-e. 

La Vie du pape Innocent IV ( en latin) par THOMAS DIPLOVATACK 

commence au verso du feuillet 2 et finit au recto du feuillet 3. 
Marque juntine sur le titre. 

728 

Bibliolheca Siue Antiquitates VRBIS CONSTANTinopoli
tame. ARGENTORATI Excude/Jat Nicolaus Wyriot, Anno 
M. D. LXXVIII. 

In-4° de 24 feuillets non chiffrés, divisés en six cahiers de 4 feuil
lets chacun. Signatures : A-F. Marque typographique sur le titre. 
Plaquette rare et recherchée. Un exemplaire est coté i8 marks, sous 
le n° U74 a, dans le Catalogue XXVIII de Ludwig Rosenthal. 

Au recto du feuillet 2, on lit la poésie suivante : 

EPIGRAMMA 
En operum nudam tibi lcctor amice tabellam : 

Autorum titulos qum tibi mille refert : 
Quos Constantini tenet vrbs : vbi nunc sedet orbis 

Terror, & inuisi dira propago Scythm. 
Nil ibi sunt artes : pietas nihil: omnia sunt Mars : 

Omnia barbaries, Tartareusque furor : 
Ora Christigenis Deus illam reddat vt orant : 

Scriplores genti restituatque sure. 
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Magnus id Hartungus graim facundia lingum, 
Quo legis hmc operum nomina dante, rogat. 

Mulla scit, &: vidit : te discere plura sed optat. 
Quœ passim inuidia secula nostra tegunt. 

M. Georg. Calaminj . 

Cette pièce de vers est imprimée en caractères italiques dans 
l'original. Nous en avons respecté la ponctuation. 

Le présent opuscule contient : 

t) Antiquitates urbis Constantinopolitanm. 
2) Ex catalogo librorum bine inde extantium l Grammatico 

exhibito continenti libros t 7 4.. 
3) Catalogus librorum R. Domini Patriarchm Constantinopo

litani continens libros quinquaginta quinque. 
4) Catalogus librorum Reverendi Domini Constantini Barini 1, 

continens libros 45. 
5) Catalogus librorum Ill. Principis Domini Antonii Canta

cuseni, continens libros U. 
6) Catalogus librorum Illustriss. Domini Michaelis Canta

cuseni, conlinens libros 57. 
7) Catalogus librorum lllustriss. Principis Domini Jacobi 

Marmoretm. 
8) Catalogus librorum lllustriss. Principis Domini Ioannis 

Suzi. 
9) Catalogus librorum Illustriss. Principis Domini Manuelis 

Eugenici. 

Tous ces articles sont traduits d'un texte grec qui a été publié par 
Richard_ Foersler dans sa dissertation /Je antiquitatibus et libris 
manuscriptis constantinopolitanis commentatio (Rostock, {877, in-4°), 
p. U et suiv. Pour de plus amples détails, on devra consulter la 
préface de cette étude. 

Aux ouvrages cités en note par R. Foersler concernant ces divers 

i. Dans le texte grec publié par R. Foerater (p. i6) : Tœü-rli a!cr1 -rœ ~1~!:z -roü 
iv-r1i,i.o-rli-rou xail 81ocr161,;d-rou •11:0111:! 11upoü Kwv,;œ·,-r!vou -roü Bœpf,vou 11at! i,i.ayci>.ou crœ111>.
lœp!ou '"IC iuyd>.T,C i1111>.11crtœc. Manuel Gédéon (Xpov111& -roü 11:œ-rp1œpx 111oü of'IIOu 11atl 
-roll 11a1oü, CP. tss,, in-S•, p. l92) mentionne Constantin Varinoa comme étant 
grand skévophylax en t56'. 
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catalogues, il convient d'ajouter : Michaelis Neandri Bedencken an 
einen guten Herm und Freund (Eisleben, t583, in-8°), r. 66 et suiv. 

Bibliothèque nationale de Paris : lnv. Q t6t2. 
Bibliothèque de Henri Omont (à Paris). 

729 
FEDRA 

TRAGEDIA 
DI 

FRANCESCO 
BOZZA CANDIOTTO, 

CAVALIERE. 
IN VINEGIA, APPRESSO GABRIEL 

GIOLITO DE' FERRARI 
MD LXXVIII. 

In-8° de 64 feuillets chiffrés. Marque de l'imprimeur sur le titre. 
Texte imprimé en italiques. 

En tête du volume, on trouve une épître dédicatoire du cardinal 
d'Urbin, datée de Padoue, le 4 décembre t577. Rarissime. 

Bibliothèque Mazarine : n° 21927. 
Bibliothèque de Jean Psichari (à Paris). 

730 

BELISARII AQVIVIVI A RAGONII, NERITINORVM DVCIS, 
a1iquot aureoli verè libelli. DE PRINCIPVM LIBEris educan
dis. DE VENATIONE. DE A VCVPIO. DE RE MILITARI. DE 
SINGVLARI CERTAMINE. His additum est elegans poematium 
MICBAELIS MARVLLI de principum institutione, nunquam 
hactenus editum. BASILE..tE. Ex Officina Petri Pemre. 

In-8° de 8 feuillets non chiffrés + 224 pages + 8 feuillets non 
chiffrés, dont le dernier blanc. Signatures : *• a-p, de 8 feuillets 
chacune. Sans date, mais l'épitre dédicatoire, signée Leunclavius, 
est datée du 3 avant les ides d'avril (U avril) 1578. Rare. 
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Le poème de MICHEL MARULLUS commence à la page 20t et se 
termine à la page 22-t. On lit à la fin : ACC /AJOL VS LECTORJ. 
Hactenus inveni scriptum in archetypo Marulli libro, multis lituris 
scribillato. » 

Bibliothèque nationale de Paris : Inv. R 2i332 et S t 2264. 

731 

ORATIONE DI IASON Denores al Sereniss. Principe di 
Venetia Sebastian Veniero, per nome di quei Gentil' huomini 
del Regno di Cipro, che dopo la perdit& della patria si troua
rono presëti nel lëpo della sua feliciss. creatione : Oue da parle 
di tutti breuemente si rallegra con sua Serenità, dimostra la 
loro fedeltà, & deuotione uerso la sua Republica, racconta 
le miserie sostenute per non hauer uoluto condiscender à 
machiarla, o diminuirla, & finalmente dimanda qualche aiuto 
per souuenimento delle loro calamità IN PADOV A Per 
Lorenzo Pasquati. i578. 

ln-4° de quatorze feuillets non chift"rés. Marque de l'imprimeur 
sur le titre. Epitre dédicatoire à Paul Tiepolo, procureur de S. Marc, 
datée de Padoue, iO aodt 1578. Rarissime. Coté i livre i sh. sous le 
n° 3645, dans la Ninth list of book, de W. M. Voynich {Londres, no
vembre !902, in-8°), p. i05t. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : lliscell. t9Ui. 

73i 
ORATIONE DI PIETRO D' A VILA NOBILE DEL REGNO 

DI CIPRO. Et bora Scolare in Padoua, & Syndico della Magni
fica Vniuersità de' Leggisti, sotto il Rettorato del Mag. Sig. 
Pietro Polidoro Marchiano. FATTA IN NOME DE DITTA 
Magnifica Vniuersità, AL SERENISS. PRENCIPE NICOLO DA 
PONTE. IN Y,INEGIA, Appresso Domenico Farri. M.D.LXXV/11. 

In--1° de six feuillets non ·chiffrés dont le dernier blanc, en un 
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cahier signé A. A:u verso du titre, épitre dédicatoire à François 
Veniero, réformateur de l'université de Padoue, datée de Venise, 
t.5 décembre t.578. Rarissime plaquette. 

Pierre Polidoro fut élu recteur des juristes, pour la première fois, 
le 5 aot\t t.578, et, pour la seconde fois, le t.3 ao6t 1579 1• Il existe, 
en son honneur, à l'université de Padoue, une inscription de 
l'année 1579, dans laquelle figure le nom de PIERRE o'AVILA, avec 
son titre de syndic 1 • 

Bibliothèque de S. :Marc (à Venise) : M:iscell. i94. 22. 
Bibliothèque nationale de Paris : K 500.. 

733 
PORPBYRII PHOENICIS ISAGOGE, ID EST, INTRO

DVctio in Dialecticen. ARISTOTELIS STAGIRITAE PRIN
CIPIS PHILOSOPHORVM OPERA OMnia : qWB pertinent 
ad inuentionem {f iudicationem Dialectic;e. Partim Argyropolo 
Bizantino,partim Boethio Seuerino interprete. Omnia castigatius 
qui\m antehac mdita, Et ad exemplar Grmcum iam secundo dili
gentissimè recognita. COLONIAE. Apud Maternum Cholinum. 
M.D.LXXIX. Cum Gratia & Priuilegio C;esar;e (sic) Maiestatis. 

In--4° de 496 pages, dont la dernière blanche. Signatures : a-z, A-Z 
et Aa-Qq, de 4 feuillets chacune. Marque typographique sur le titre, 
Peu commun. 

Bibliothèque de la ville de Cologne : G. B. Ilb. 388e. 

73i 
ATTOAWNIOC, 

(Au verso du f. 3t :) 'Eve-r(71aL 1trx?œ XpLa'torp6pw -rt'ji Zrxvé-rw. 
q.rpo8'. 

In-8° de 32 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, en un 

t. J. Faeeiolati, Futi Gymnuii Patavini, t. II, p. H. 
2. Grotto dell' Ero, Cenni ed iscrizioni dell' univeraitd di Padova, p. 6. 
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seul cahier, signé A. Sur le titre, une vignette représentant, à 
gauche, un homme jouant du violon ; à droite, une femme qui le 
regarde et qui tient par la main un petit Amour. Celui-ci porte sur 
son dos un carquois et dans sa main droite un arc détendu. L'archet 
du musicien et l'arc de Cupidon se touchent presque par leurs 
extrémités & sont dirigés exactement dans le même sens. 

Biblioth. universitaire de Tubingue: DKI. t6. in-8•. 
Cet exemplaire provient de Martin Crusius, qui a écrit sur le titre la 

note suivante : 
Il. llartini Crusii. Tybinga, accepi 6 septemb. 1580 a d. Hieronymo 

Viscero ~urbe Veneta. 

735 
:EIIANO:E 

(A la fin : ) 'Eve-r(71aL 1tœpà. XpLÇocpopc.> -rrji Zœ'IÉn>. 
q.cpo8'. 

In-8° de iO feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, en un seul 
cahier signé A. Au verso du titre, le bois habituel représentant le 
.E1rœvo,; en conversation avec un bouc. Marque de Christophe Zanetti 
sur le titre. Rarissime. 

Biblioth. universitaire de Tubingue : DKI. H. in-8•. 

736 

CLA VDII CREDONII, COLEN.LEI, IN GILECAS BVDAEI 
EPISTOLAS ANNOTATIONES, F AMILIARES INPRIMIS & 
iuuentuti Grrecarum literarum studio tlagranti, non inutiles 
futurre. Ad nobilissimum {, clarissimum virum, loannem Rupi
focaldum, Maioris-Monasterij Cœno/Jiarcham. PARISIIS, Apud 
Ioannem Februarium, iuxta scholam Rhemensem. M. D. 
LXXIX. 

(Au verso du dernier feuillet:) PARISIIS, Excudcbat Carolus 
Rogerius, Anno Domini M. D. LXXIX. Mense Ianuario. 

In-4° de 6 feuillets non chiffrés + 69 feuillets chiffrés + un feuillet 
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non chiffré. Signatures:*• de 4 feuillets; H, de deux feuillets; 
A-R, de 4 feuillets chacune; S, de 2 feuillets. Marque typographique 
sur le titre. Rarissime. 

Au verso du titre, 3 distiques grecs à la louange de Claudius Cre
donius (CLAUDE DE CRAON), signés : II. MadÀttoç. 

Feuillets 2 recto à 3 verso : :€pitre dédicatoire datée de Paris, 
8 avant les calendes de janvier (25 décembre) {578. 

Feuillet 4 recto : Quinze distiques latins ad nobilissimum virum 
Joan. Rupifocaldum, Maioris Monasterij prœsulem •, signés : Joan. 
A u,•atus I Poeta Regius. 

Feuillet 4 verso : Vingt vers latins in clarissimum virum Claudium 
Credonium, vulgo de Craon, Clarium, Colenœum, illustrissimre C,·e
donum familiaJ in Audegavia nobilissi. ramulum, P. Robinus IJelphius, 
nobilis historicus f poeta A ndegavus. 

Feuillets 5 ro à 6 ro : Lettre du même au même, datée d'Angers, 
le 3 avant les calendes de décembre (29 novembre) t578. 

Feuillet 6 verso : Sonnet français à Claude de Craon, signé : Loys 
Viuant Angeuin. Et enfin deux distiques latins au même Claude de 
Craon, signés : Cai·olus Prreuellus discipulus, Maioretanus. 

Bibliothèque nationale de Paris : lnv. Rés. Z 68t (Relié à la suite des 
Lettres de Budé, Paris, t5ïi, in4°). 

737 
HISTOIRE CONTENANT VNE SOMMAIRE DESCRIP

TION DES GENEALOGIES, Alliances, & gestes de tous les 
Princes & grans Seigneurs, dont ]a pluspart esloient François, 
qui ont iadis comma.dé és Royaumes de Hierusalem, Cypre, 
Armenie, & lieux circonuoisins. Composé par R. Pere P. Estienne 
de Lusignan, de la Royale maison de Cypre, Lecteur en Theo
logie, de fOrdre S. Dominique. A PARIS, Chez Guillaume 
Chaudiere, ruë S. Iacques, à l'enseigne du Temps, & de 
l'Homme saunage. {579. AvEc PBIVILEGE Dv RoY. 

ln-4° de quatre feuillets non chiffrés et 72 feuillets chiffrés. 

i. Jean de la Rochefoucauld, abbé de Marmoutier. 
2. Jean Dorat. On peut consulter sur lui : P. Robiquet, De loannil Aurati poetm 

1·e,qii vita et latine sci·iptil poematibus (Paris, Hachette, t887, in-8•). 
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Marque sur le titre. tpttre dédicatoire de l'auteur au cardinal 
Charles de Bourbon, archevêque de Rouen, datée de Paris, t6 mai 
!579. Très rare. 

Bibliothèque nationale de Paris : L' m t . 

738 
GENNADII SCHOLARII PATRIARCHAE CONSTANTI

NOPOLITANI DEFENSIO QVINQVE CAPITVM, Qu;e in 
sancta {f œcumenica Florentina S.1Jnodo continentur, Fabio 
Beneuolentio Senensi interprete. AD SANCTISSIMVM D. N. 
Gregorium Papam XIII. DE LICENTIA SVPERIORVM. 
ROMAE, IN AEDIBVS POPVL~ ROMANI. M. D. LXXIX. 

In-4° de t6 feuillets non chiffrés et t56 pages, dont la dernière 
ne contient que la marque de l'imprimeur. Rare. Coté t2 marks, 
sous le n° 622 du Catalogue XX de Jacques Rosenthal, de Munich. 

Les pièces liminaires sont : 
t 0 ) :tpttre dédicatoire de Fabius Benevolenlius au pape Gré

goire XIII, datée de Rome, premier nov. !579. 
2°) A vis au lecteur de « Antonins Caucus, archiepiscopus Corcy-

rensis, camerm aposlolicm clericus. » 
3°) Vie de Gennadius (deux pages). 
4°) Avis au lecteur. 
5°) Trois pièces de vers latins à la louange de Gennadius, dont 

voici la première : 

GtESARIS MAZZVTELLI CAMERTIS. 
Salue, maxime Gennadi, senator 

Byzanti, eloquio tonante cuius 
vires hreresis impiœ domantur, 
Grœcorumque Ephesique pertinacis. 
Salue qui solium vicemque Petri 
ius et dogma sacrum tuere Romœ. 
En quod tu Latio dedisti honoris, 
idem dat Latium tibi vicissim. 
Nam qui grœcus erat tuus libellus 
nunc et per Fabium sonat latine 
ut Grœcis venereris et Latinis. 
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Les deux autres pièces de vers sont de Petrus Contestahilis 
Genuensis et de I. Hieronymus Catena Nursinus. 

6°) Avis au lecteur par François Pinta, prêtre et docteur en 
théologie. 

7°) Deux index, rédigés par César Mazzutelli. 
Bibliothèque Mazarine : n• 12006. 

739 
TPIWAION To 1tœpov ~LGÀ(ov ff'tU'ltCi>'rCXL ève-n71ow, è-yyùç ·1Ci>&wou 

~œ,mçoÛ Toû pLxœ(vou • civœÀ6>jJ,HL jJ,iv -roiç œù-roû, &mp Èçtv èx -roû 
xœ8oÀLxoû -rumu, -roû m-rè lfflLYÉÀou • È1tLjJ,e:Àdœ ÔÈ xœt È'ltLÔLop8«:Jcm 
àLovua(ou tepoÔLœx6vou • jJ,œ871-roû -roû 1tœvLepCi>-r«-rou xœt ÀO"(LCi>-r&-rou 
jJ,'11"rPO'ltoÀt-rou fLÀœÔe:Àfe:Lœç, xup(ou fœ6pd1À, È'ltL-rp01t0u xœt èçip-x.ou 
-roû ffjç XCi>YÇCXY't'LYOU'ltOÀe:Ci>ç véœç p6>jJ,7IÇ, otxOUjJ,E:YLXOÛ m-rpL&p1,.ou 
xupfou M71-.pof&vouç. "E-re:L ci1to -.iiç èva&pxou olxovo!A-(œç· tff'lt·. 
MIMHTAI €CT€ TOV XPll:TOY-

(A la fin : ) To 'ltCXpOY ~L6°A(ov -.e-.u'ltCi>-.œL Ève-.(71aLY èrrùç 'ICi>IX'\l'\IOU 
-.oû BœmLçoÛ -roû pLXœ(vou civ«ÀWjJ-11.0'L jJ,ÈV -.oLÇ œù-roû • È1tLjJ,EÀet~ oÈ 
xœt È'1tLÔLop8«:JaeL, àLovua(ou lepoÔLœx6vou, -roû jJ,œ871-.oû -.oû mvLepCi>-.&· 
-rou, xœt ÀO"(LCi>-.&-.ou, !A-'11'"Po1t0Àt-.ou fLÀœÔe:Àfelœç, xuplou fœ6pd1À xœt 
È'ltL-.p61t0u xœt èç«PX,OU -toû 't7Ïç XCi>vçœ'll'twou'ltOÀe:Ci>ç vÉœç p«:J(-'71ç1 otxou
jJ,E'\ILXOÛ 'ltlX-tpLixpxou iu M71-tpOflX'\IOUç. "E-tL -trji O:'ltO 't7Ïç èvripxou otxo
'\IOjJ,(Œ.Ç. 'ff'lt,. œ~yôe~718LXÀjJ,YÇO'ltpO"tUf'X.4Ci>. (l!J. ~~ il' ôo Ee ~~ 7171. 
&mv't<l Etat -te-.p«ÔLœ. 

In-folio de 2'8 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, divisés 
en 31 cahiers de 8 feuillets chacun. Titre dans un encadrement 
xylographique. Monogramme de Spinelli à la fin du volume. Impres
sion rouge et noire sur deux colonnes. 44 lignes à la colonne pleine. 
Au feuillet 2, épître-préface de Gabriel Sévère, laquelle ne présente 
qu'un très mince intérêt. Rarissime. Communiqué par le R. P. Mat
thieu et par A. Papadopoulos Kérameus. 

Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos}. 
Bibliothèque du monastère de Cosinitza (Macédoine). 
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7i0 
DEFENSIO 

VERAE SENTEN 
TIAE DE MAGISTRATV 

POLITICO IN ECCLESIIS CHRISTIA-
nis retinendo, contra quosuis eius impugnato

res : nominatim vero contra Racouien
sium scriplum, ex diuinis scri-

pturis simpliciter 
collecta. 

Iacobo Palaelogo authore. 

221 

Babes hic quoq3 Lector Scriptum Racouiensium, vt est ah 
ipsius authore, contra sententiam lac. Palœologi conscriptum, 
bona fide editum. 

I. Corin th. 7. versa 20 & 2-1. 
Vnwquisque in qua vocatione vocatw est, in ea permaneat. 
· Losci Litauorum, in typographia illustris ac ma

gnifici D. Domini Iohannis Kiscm, generalis Prmsidis prouinci;e 
Samagitùe, Regij in Lituania Pocillatoris, {,c;et. {JcaJt. eiusdem im

pensis, per Iohannem Cart.zanum Velicensem, Anno a 
Dei filio nato 1580. Mense Augusti. 

In➔0 de quatre feuillets non chiffrés et 332 pages. Signatures : i 
(cab. liminaire), 4 feuillets; A-Z, a-s, 16 pages chacune; t, 8 pages 
seulement. 

Au verso du titre, on trouve une xylographie représentant Arma 
lohannis KisctB, generali, SamagitilB capitanei et, en outre, ln eadem 
arma ad ip,um principem Si(moni,) Bud(ntBi) deca,tichon e:,;egeticon. 

Les feuillets 2 et 3 sont occupés par une épitre dédicatoire de 
JACQUES PAdoLOGUE lllu,tri ac magnifico principi domino lohanniKiscœ 
a Ciechanovietz, generali SamagitilB prre,idi, regioque in magno Litua
nia! ducatu pincerntB. Elle est datée : Halaucœ in Moravia, anno 157 9. 

On y lit notamment ce qui suit : 

Quidam tuorum ecclesiastarum ante menses aliquot ad me 
perscripsit esse nimirum isthic in nostra Lituania plerosque 
qui tore Celsitudini et aliis cordatis principibus conscientiam 
turhent : non licere dictitantes homini christiano magistratu 
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politico fungi, arma tractare, iura quantumvis sacra reddere cl 
alia quredam ad ofîensionem piorum magistratuum et euersio
nem politiarum, passim spargere. . . iamque eo pervenlum 
esse ut quidam in eorum sentenliam concesserint .•. ExBoemia, 
ubi me vis romana fere oppresserat, veneram in Poloniam, 
anno t57t : ubi, cum aliquandiu, res meas veluli naufragio 
disiectas recolligcns, hresissem, nunciatur regem Polonire 
Augustum mortem obiisse. lbi tom Ordines regni, de more et 
lege collecti, curam regni suscipere el mandare ut omnes regni 
ciues, prresertim equites et magnates, munera propria obirent, 
arma caperent et ad regni fines vigilarent ... Acciderat autem 
ante annos ferme quinque ut aliquot nostri Collegii ministri 
verbi Dei eadem docuerint : . . . Cbristiano scilicet homini non 
licere lractare arma, non licere gerere magistratum rerum aut 
civilium aut criminalium, ius armorum, belli et pacis sublatum 
esse ex mundo a Iesu Christo uniuersum. His concionibus per
suasi multi ... arma sumcre ... et detrectabant et penitus nole
bant ... Indic la est igitur publica deliberatio ... Inter percgrinos 
rogatus sum et ego ut adessem et sententiam dicerem... Hoc 
quod ego dixeram ..• reuersus domum ... scripto comprehendi. 
Rogatus postea... ut scriptum meum minis tris concederem 
deferendum ad fratres qui Racouire in synodo erant ... roganti
bus dedi ... Sententia itaque mea latine et polonice lecta est 
Racouire et audita ab omnibus, et quibus placebat et quibus 
displicebat... Ita factum est ut libellus auctus fuerit et dignus 
visus qui ederetur. 

Feuillet 4 recto : ln commendationem sc,•iptorum Jacobi Palœologi 
de Magislratu in ecclesia Christi relinendo Thoma: Garlinii C. C. 
epigramma. 

Feuillet 4 verso : Errata. 
Pages t à 55 : lacohi Palœologi de hello sententia (écrit au mois 

d'aoô.t t.572 pour l'église de Racov). 
Pages 56 à 82 : Aduersus Iacohi Palœologi de hello sententiam 

Gregorii Pauli Bresinensis responsio. Bellum et iudicia forensia 
inlerdict.a esse a Christo piis. 

Pages 83 à 332 : Ad scriptum fratrum Racouiensium de hello et 
iudicio forensihus Iacohi Palœologi responsio. 

Biblioth. du Musée Czartoryski (à Cracovie). Seul ex. connu. 
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Cet ouvrage n'eut pas plus tôt vu le jour qu'il fut réfuté par 
Fauste Socin, dans un livre publié en 1581, sous le voile de l'ano
nyme. Nous n'en connaissons pas la première édition, mais voici le 
titre de la seconde : 

Ad Jacobi Palreologi librum cui li lulus estDefensio verœ senten
tùe de Magistratu politico, &c. Pro Racoviensibus Responsio a 
Fausto Socino Senense conscripta, antehac suppresso auctoris no
mine edita. Racovire, typis Sebastiani Sternacii.Anno Christi 1627. 

In-8° de 592 pages et deux feuillets non chiffrés (ces derniers pour 
l'index des passages de l'Ecriture dont il est question dans l'ouvrage). 

Bibliothèque nationale de Paris : lnvent. D1 4960. 

La Defensio de Jacques Paléologue est, comme son titre même 
l'indique, un plaidoyer en faveur d'un autre de ses ouvrages, inti
tulé De magistratu politico, publié en 1573. La Defensio est le seul 
ouvrage aogmalique de Jacques Paléologue, dont nous ayons réussi 
à découvrir un exemplaire. Les autres ne me sont connus que par 
une mention sommaire dans la Bibliothèque des Anti-trinitaires, livre 
assez peu commun pour qu'il ne soit pas inutile de reproduire l'ar
ticle bio-bibliographique qui y est consacré à l'hérétique grec : 

JACOBUS PAL&OLOGus Grrecus, ex insula Chio oriundus, ex impe
ratorum Constantinopolitanorum prosapia satus. Rector prima
rius scholre Claudiopolitanre post obitum Johannis Sommeri. 
Francisco Davidis ac memorato Sommero fuit homodoxus. Sen ex 
Romre combustus est oh dogmata sua, anno 1585, 22 martii. 

a) De Ripetano judicio RomaJ, et de damnatione optimorum et 
innocentissimorum hominum, tempori/Jus Pauli JV. 

b) De Baptismo. Hune librum ipse Palœologus in Confutatione 
Judicii Ecclesiarum Polonicarum, p. 368, hoc pacto citat : « De 
baptismo autem Gregorii Pauli, et resurrectione quam fingit et 
commentatur, atque de regeneratione et manumissione ipsius a 
peccato, quorum Vitrelinus hic meminit, quam sit prreter omnem 
Evangelii veritatem, alibi docuimus; sed et baptisma de quo lo
quuntur Evangelia, ad nos filios Testamentorum et fœderis Dei 
non pertinere docet liber noster de argumento hoc. » Hic duorum 
suorum operum facit mentionem, verum neutrum nobis videre 
contigit, ideoque non possumus titulos eorum exacte tradere. 

c) De Magistratu politico : Losci in Lithvania, a. 1573, procu-
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rante editionem Simone Budnreo. Hune librum refutarunt Raco
vienses, Gregorii Pauli potissimum opera. Cui scripto Palreo
logus iterum opposait librum sub hoc titulo : 

d) Defensio ver;e sententim de Magistratu politico : itidem 
Losci, Budnrei opera, anno t580, impressa. A.d hune librum 
responsum dedit pro Racoviensibus F. Socinus, anno f.58f.. 

Ejusdem Palreologi ut et Malthire Glirii ac Davidis, Francisci 
Davidis filii, opera, emissus est in lucem, anno t580, 8°, liber 
sub hoc titulo : 

e) Defensio Francisci Davidis, in negotio de non invocando 
Jesu Christo in precihus. In quo libro hrec sequentia continentur : 

Theses IV Fr. Davidis de non invocando Jesu Christo in pre-
cibus sacris, propositre F. Socino. 

Responsio F. Socini ad dictas theses. 
Francisci Davidis confutatio Responsionis Faustinre. 
Judicium Ecclesiarum Polonicarum, de causa Francisci Davi-

dis, in qurestione de vera hominis Jesu Christi, filii Dei viventis, 
invocatione. 

Confutatio vera et solida Judicii Ecclesiarum Polonicarum, de 
causa D. Francisci Davidis, in qurestione de vera hominis Jesu 
Christi filii Dei viventis invocatione. Authore clarissimo philoso
pha et theologo, Doctore Jacobo Palreologo. Cui prrefixa est prre
fatio ad omnes fratres et ministros ecclesire Jesu Christi unum 
Deum, qui est solus Pater, profitentis. Huic confutationi insertum 
est: 

Scriptum fratrum Transylvanorum ad N. N. In quo habetur 
narratio rerum, memoratre controversire causa, in Transylvania 
gestarum. Brec in memorata Defensione continentur : qure 
primo Francofurti ad Mœnum excusa, postea vero per Alexium 
Rodecki Cracovire rccusa est, quem propterea ut et propter alia 
ejusdem generis in carcerem conjectum fuisse refert F. Soci
nus, ep(istola) 30 ad M. Radecium 1 • 

1. Sandius (Christophoru1 Chr.), Bibliotheca Anti-Trinitariorum, Freiltadii, apud 
Joho.nnem Aconium, 1684, in-8°, p. 58 à 60. Notre Bibliothèque nationale possède 
un exemplaire de ce livre, sous la cote : Invent. D1 -69'10. 
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741 

ARISTOTELIS STAGIRIT.tE PHILOSOPHORVM PRINCI
PIS PHILOSOPHIAE NATVRALIS libri omnes, IOANNE 
ARGYROPYLO B YZANTIO, ET JlJUNcisco Vatablo interpre
tibus. Catalogum librorum vide lector pagina sequenti. 
ADJECTA SVNT ARGVMENTA CVM in singulos libros ex 
prœcipuis Grœcorum commentarijs desumpta, tum etiam in sin
gula vniuscuiusq3 lihri capita. COLONIAE AGRIPPINAE, Apud 
hreredes Arnoldi Birckmanni. Anno ch. fa. LXXX. (A la fin :) 
COLONIAE AGRIPPINAE, Typis Godefridi Kempensis. 

In-4° de six feuillets non chiffrés et 320 pages. Sur le titre, mono
gramme de la Compagnie de Jésus. 

ARISTOTELIS STAGIRIT.tE PHILOSOPHIAE NATVRA
LIS TOMVS ALTER, QVO CONTINENTVR DE GENERA
T/ONE ET CORRVPTIOne libri duo, Francisco Vatahlo inter
prete. Meteorologicorum lihri quatuor, Francisco Vatablo inter
prete. De anima, libri tres, loan. Argyropylo interprete. 

De s sensu {f sensili lih. j. 
De memoria {f reminiscentia, lib. j. 
De somno {f vigilia, lih. j. 
De insomnijs lih. j. Francisco Vatahlo interprete '. 
De diuinatione per somnum, lih. j. 
De longitudine {f hreuitate vitre, lib. j. 
De iuuentrete {f senectute, vita, morte et respiratione, lih. j. 

COLONIAE AGRIPPINAE, 
Apud Hœredes Arnoldi Birkmanni. 

Anno cfa. fa. LXXX. 
(A la fin :) COLONIAE, Typis Godefridi Kempensis. Anno t579. 

In-4° de 398 pages et un feuillet blanc. Monogramme de la Compa
gnie de Jésus sur le litre. Rarissime édition. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inventaire R !671 et 1672. 

f. La di1posiüon du titl'e a été conservée à partir de cette ligne. 
2. Ceci ■'applique aux sept dernicn traités. 

15 
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742 
CATALOGVS VIRORVM ILLVSTRIVM VETERIS ET Noiti 

testamenti, nec no omnium primitiu;e Ecclesüe cum successo
ribus Pontificum in Ecclesia Romana, Constantinopolitana, 
Antiochena, Alexandrina « Hierosolimitana, in Ecclesia pariter 
Aquilegùe, Raueiiée, Mediolani, Parisiortlm. ac in alijs antiquio
ribus Galliarum Ecclesiis, cf.lm causis dissensionis Ecclesüe 
Romanm ê" Orientalis. A. R. P. Fratre Stephano Lusignano, 
de regio Cypri semine, lectore sacrœ theol. ordinis Prredicato
rum. PARISIIS, Apud Guillielmum Nigrum, via Iacohrea sub 
insigni alhf,l Ros(J coronaire. M.D.LXXX. 

In-8° de 82 feuillets chiffrés et 2 feuillets non chiffrés. En tête du 
volume, on lit une épître dédicatoire « Illustrissimo ac reveren
dissimo D. loanni Rochefoucault Maioris monasterii abbati et 
Comeri ». Elle est datée de Paris, nones de janvier (5 janvier) t580. 
Très rare. 

Bibliol.hèque Mazarine : n° 32233 A. 

743 
HISTOIRE 
DESNEVF 

LIVRES DE HE
RODOTE D'ALICAR

nasse, Prince & premier 
des Historiographes 
Grecs, intitulez du 

nom des Muses. 
Plus vn Recueil de George Gemi.ste 

dict Plethon, des choses auenetlës de
pui.s la iournee de Mantinee. 
Le tout traduict de Grec en 
François par Pierre Saliat. 

A PARIS, 



ANNÉE 1580 

Chez Claude Micard, au 
clos Bruneau, à fen
seigne de la Chaire. 

1580. 

22i 

ln-16 de 572 feuillets chiffrés. Titre entouré d'un ornement xylo
graphique. Cet ouvrage est habituellement relié en deux volumes, 
parfois même en trois. Dans la présente édition, l'opuscule de 
Georges Gémiste occupe les feuillets 542 à 572. Très rare. 

Bibliothèque de !'Arsenal : Hist. !933. 8°. Réserve. 

Histoire d 'Herodian 
EXCELLENT HISTORIEN 

GREC, TRAITANT DES FAICTS 
memorables, des successeurs de Marc 

A vRELE à l'Empire de Rome : 
Translatee du Grec en François par JACQUES 

DEs Co111TEs DE V1NTEMILLE 

Rhodien, Conseiller du Roy au Parlement de Dijon. 
Plus, vn discours & aduertissement aux Censeurs de 

la langue Françoise : Auec vne Table des 
choses plus remarquables. 

A PARIS, 
De l'imprimerie de FEDERIC MoREL 

Imprimeur ordinaire du Rov. 
M. D. LXXX. 

Auec Priuilege dudict Seigneur. 

In-4° de U feuillets non chiffrés, 225 pages chiffrées et 15 pages non 
chiffrées. Titre dans un ornement xylographique. Rarissime édition. 

Collation du volume : 
Feuillet 1 : Le titre. 
Feuillets 2 r• à 6 r 0 : tpltre dédicatoire à Emmanuel Philibert, 

duc de Savoie, datée de Dijon, 10 septembre 1580. 
Feuillet 6 v0 : Jac. ex comitibus Vintimillii Rhodius ad librum 

suum (8 distiques). 
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Feuillet 7 r0 à 7 v0 : Pièce de vers latins de « Philippus Robertus, 
i. c. Diuionensis » à Jacques de Vintemille. On y lit: 

Hanc patrire faciem cernens et triste cadauer 
Vintmilius, tenerœ primo sub flore iuuentœ, 
Lascareus sanguis, memor bine uirtutis auitœ, 
Bine Phrebi afilatu excitus, monitisque deorum, 
(Ut proies Cytherea olim post diruta Troiœ 
Pergama) pel" uarios terrre pelagique labores 
ltaliam uenit : mox Gallica signa secutus 
Vintmilius, genium patriœ, diuosque penates 
Et Musas secum profugas, Phœhumque recepit. ... 
Huius ab auspiciis Xenophon, Ptolomœus, et ipse 
Historiœ scriptor romanœ in luminis auras 
emergunt, et franciaco spectantur amictu, etc. 

Feuillet 7 v0 : Sonnet français signé : l'advocat Bugnyon. 
Feuillets 8 r0 à to r0 : « Advertissement et remonstrance avx 

censeurs de la langue françoise. » 

Feuillets iO v0 à U v0 : « Ode de Guillaume des Autelz à 
Monsieur Pontus de Thyard, sur le larcin de l'Herodian. » 

Page i-225 : Traduction d'Hérodien. 
Pages i à i5 non chiffrées : Table. 
Bibliothèque nationale de Paris: lovent. J 3519. 

7l5 
DESCRIPTION DE TOVTE L'ISLE DE CYPRE, ET DES 

ROYS, PRINCES, ET SElgneurs, tant Payens que Chrestiens, 
qui ont commandé en icelle : Contenant l'entiere Histoire de 
tout ce qui s'y est passé depuis le Deluge vniuersel, l'an 142. 
& du monde, i 798. iusques en l'an de l'incarnation et natiuité 
de lesus-Christ, mil cinq cens soixante & douze. Par R. Père 
F. Estienne de Lusi,qnan de la Royale maison de Cypre, Lecteur 
en Tlieologie, aux Freres Presclieurs, de present à Paris: Com
posee premierement en Italien,« lmprimee à Bologne la Grasse, 
9" maintenant augmentée {, traduite en François. A PARIS, 
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Chez Guillaume Chaudière, ruë S. lacques, à l'enseigne du 
Temps, & de l'Homme sauuage. !580. AVEC PRIVILEGE 
DV ROY. 

In-4° de 10 fi'. non chiffrés, 292 ft'. chiffrés et 18 fi'. non chiffrés. 
Rare et recherché. Coté 24 francs, sous le n° 531, dans le Cata
logue 185 de Silvio Bocca (Rome), avril 1902, in-8°), p. 28. 

Au f. 229 ro, on lit: 

Ceste Chronique fut commencée par moy estant à Naples au 
couuent de saincte Catherine des Frères Prescheurs, en langue 
italienne, l'an mil cinq cens septante, et l'acheuay l'an mil cinq 
cens septante et trois, demeurant à Bologne la Grasse. Lorsque 
ceste mienne Chronique fut imprimée à Bologne à ma pour
suite, elle estoit moins parfaicte que je ne désirois; pour ce que 
j'estois empesché à pourchasser les moyens, dont je me pouuois 
aduiser pour déliurer et racheter mes plus proches des mains 
du Turc, et fus contraincl la laisser à un autre pour la faire 
imprimer telle qu'elle estoit. Et, ce qui m'est venu plus à contre 
cœur, pour mon absence on me l'ai·endue toute pleine d'erreurs 
el faultes. Moy donc estant à Paris au couuent de S. Jacques, 
vulgairement appelé des Jacobins, et ayant pitié de voir ce 
mien labeur tant desfaict, mutilé et enlaidy, ay prins peine de 
le corriger et augmenter, el me suis efforcé de le faire mettre 
en françois : laquelle traduction a esté commencée l'an mil cinq 
cens soixante et dix huit, le neufiesme du mois de may, et 
mise à heureuse fin (comme j'espère) le vingt et troisiesme de 
nouembre audit an, qui est l'an quarante et uniesme de mon 
ange. 

Au f. 231 commence : 

LA VRA YE ET TRES-FIDELE NARRATION DV SVCCES 
DES ASSA VLTS, DEFENses, & prinse du Royaume de Cypre. 
Faicte par Reuerend Pere, Frere Ange Calepien de Cypre, 
Docteur en Theologie, de l'ordre des Freres Prescheurs, VicaÏl'e 
general en la Prouince de la Terre-Saincte, à l'instante priere 
du Reuerend Pere Frere Estienne de Lusignan, Lecteur, Reli
gieux du mesme ordre, & Vicaire du Reuerendissime Euesque 
de Lemisse. 
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L'épitre dédicatoire d'Ange Calepien à ltienne de Lusignan est 
datée de Bologne, t0 nov. t572. 

Bibliothèque Mazarine, n° t8068. 

7i6 
Dauidis Chytrrei ORATIO DE STATV ECCLEsiarum hoc 

tempore, in GRiECIA, Asia, Africa, Vngaria, Boemia, &c. 
CVI Epistolœ aliquot PatriarchaJ Byzantini, {, aliorum, ex 
Oriente recens scriptœ: aliœque narrationes, lectu non indignll! 
nec iniucundœ, accesserunt. FRANCOFVRTI Apud Andream 
Wechelum, M. D. LXXX. (A la fin :) FaANCOFVRn Excudebat 
Andreas Wechelus, Anno salutis M. D. LXXX. 

ln-8° de t24 pages + un feuillet pour la souscription et un feuilleL 
blanc. Rare el recherché. Pour les lettres des Grecs contenues dans 
cet ouvrage, voir plus loin, à l'année 1583, la description de l'édi
tion de Wittenberg. 

Bibliothèque de l'École des Langues orientales : DO. IX. 48. 

7i7 
MACVTI POMPONII SENATORIS Diuionensis monumê

tum. A Musis Burgundicis erectum {, consecratum. PARISIIS, 
Apud Federicum Morellum Typographum Regium. M. D .. 
LXXX. 

ln-8° de 96 pages. Titre placé dans un encadrement xylogra
phique. Rarissime. Un exemplaire dérelié de cet ouvrage est coté 
t.O francs, sous le n° ,1()(), dans le Catalogue des liv,·es d'occasion 
d'Alexandre Baillieu (Paris, t0 février {892, in-8°), p. 22. 

Ce petit volume renferme un assez grand nombre de pièces de 
vers ayant pour auteur Jacques de Vinlemille, Rhodien. En voici 
une, à titre de spécimen (p. 62) : 
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·o ŒÙ":OÇ ÜùîV'ttp.0 .. ÀtOÇ dç 'tOV Ilwp.1tovtov, 
~OUÀEU'tljV EÙXÀEÉO"tŒ'tOV, 

'tOÎÇ 'TtŒÀŒt Ilwp.1tO'lltOtÇ auvwvup.ov. 

nt,)fl-ffO'\ILOUÇ 6 mÀa.L "/..?O'\IOÇ o!ôe -rpe!ç ènLcni11-ou,;, 
6>'\I xÀéo,; ek Àa.11-npoù,; 1X!f8L't'O'\I ~XE mÀou,; • 

T. ' o, K l , 1 1 ' 1 T ~· E"" fl-E'\I Ept,),; Lxi;;pt,)'\IOÇ Et,)'11, aoq,o,;, (J.ffLXO,;, E~Ç oE 
, , ~, , ! 'T , 

xoa11-oypa.;io,;, 11-uani,; o o 't'p~-ro,; 'Jl'II ye '\IOfl-t,)'11 • 
":W'\IÔE xÀÉo,; xa.t xuôo,; ;..,_EL fl-0'110,; où-ro,; ci.mvt(i)'\I 

n 1 8. , ' '8 t,)fl-'itO'\ILOÇ, ffEfl-(j) EL,; '\IELa.-ro,; oupa.vo E'\I • 
_L -1 " ' " ' - I"\ ;.a.'\l't'(J. n-ra.p-ro,; E-X.EL, aocpo,; t,)'\I E'\I 't'OL,; "(E fl-tZI\Lcr.a., 

xoa11-oypœcpo,; &' 111-a. x' ixxpov é.pua11-a. ôlxll,;, 
Bibliothèque nationale de Paris : Inv. Rés. pYc t238. 

7i8 

23t 

.FLAVI VEGETII RENATI V. INL. DE RE MILITARI, 
Li/Jri Quatuor. SEXTI IVLII FRONTINI Stratagematwn, li/Jri 
totidem. .LELIANVS de instruendis aciebus. MODESTVS de 
vocabulis rei militaris. Omnes quidem post Hermolai Barbari, 
Budœi, & quorumcumq. aliorum editiones diligenter recogniti 
& emendati : VEGETIVS vero & subinde FRONTINVS etiam 
notis illustrati, A Francisco Modio Brug. AD Nohilissimum t 
Generosiss. ADOLPHUM SCHEIFFARTVM A MERADE, Bor
nhemij Dominum, tcet. COLONIAE Apud Maternum Cholinum. 
fo. cfa. LXXX. Gum Gratia t Priuilegio Cœs. Maiest. 

In-8° de une planche gravée + 24 feuillets non chiffrés + 380 
pages + 3 feuillets, dont les deux premiers blancs + 78 pages, 
divisés en 32 cahiers, de 8 feuillets chacun. Signatures : a-c, A-Z, 
Aa et aa-ee. Edition rare et recherchée. 

En tête, épllre dédicatoire de Franciscus Modius à Adolphus 
Scheift'artus a Merade, datée du i2 des calendes de mai (20 avril) 
i580. On trouve à la suite une F:légie du même au même; une Ode 
de Gab. Rolandius d'Anvers sur Végèce, Frontin, F:lien et Modeste, 
publiés par Franciscus Modius, une épitre de Franciscus Modius à 
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Maternus Cholinus, sénateur et typographe de Cologne, datée de 
cette ville, ides de juin (13 juin) 1580. 

La traduction d'Elien est celle de THÉODORE GAZA. 

Biblioth. royale publique de Dresde : Lit. Rom. B 154-t. 
Bibliothèque d'Émile Legrand (à Paris). 

7i9 
TIAPAKAHTIKH 

CYN 0€W Arlu>. 
IlEpLéx_ouaa. ~Y 11:pfaouaa.v a.Ùtji cixoÀou8la.v • -rcji aa.66«-.ri> iam?a.t;, 

ÈY -rcji fJ.LXP'Î> ia"71:EpLYrji • dt; 'tO XE Èxéxpœea., la--.w fJ.EY a--.(x_ou;, ô'. xà.t 
4ci1Aop.EY a"tL'l.71PrL œYa.ff«aLp.a. nit. ox-.c,n\x,ou, y'. Ôeu-rEpoÜY'tEt; -.o a.'. 
ôoea., xœt vüv, e:r. -ro ôoyp.a.-rLXO'\I TjX.Ot; a.'. 'H 8tla. a.Ü't71 xa.i. ltp?t ~(6Àot;, 

' ' 1 ' ' 'I ' A - - ' ' ' "I ' 'tE'tU'7tc.>'ta.L EYE't~~O'L E'('(Ut; c.>OCWOU t"ot'7t'tLffOU 'tOU pr.xotLVOU • a.Va.Ac.>-
' ~ , - " , 1, - 8"1 - , - \ fJ,0tO'L fA,EY -.o~ otu-:ou, 7l'tLt; EO":W EX -.ou Xot OAf.XOU 'tU'7tOU, 'tOU '7tO'tE a"7tL-

yéÀou. 'Emp.eÀe(ot ÔÈ Hi. ÈmÔLop8watL âLovualou lepoÔLotXÔvou, p.a.871-
-roü -:oü 11:a.vr.tpw-rci-.ou, xœl. ÀoyLw-rci-.ou, p.11-rpo11:0Àkou (j)LÀotÔEÀtpda.;, 
xup(ou fa.6pL71À, Èm-rp611:ou x:ii. èe«px,ou -.oü ni; Xc.>Ya"ta.Y'tLVOU'ltOÀEc.>c; 
véa.t; pWfL7l'i ol.xoup.evr.xoü 11:a.-:pL«?x.ou, xuplou 'hpep.lou. "E-.u &11:0 riit. 
Èvacipxou OLXO'\IO(J-La.t; (fr.p1tœ. MIMHTAI E:ITAI TOV XPl:ITOV-

In-folio de 200 feuillets non chiffrés, divisés en 25 cahiers de 8 ff. 
chacun. signés œ-w et A. Titre encadré d'un bois. Impression rouge 
et noire. Rarissime. Communiqué par feu le professeur Alexis 
Pavloff. 

Bibliothèque de l'imprimerie synodale de Moscou : no 23, in-fol. 

750 

MHN C€nT€BPIOC OVTOCI- Te-.u11:c.>-:otL ÈvE-.(71aL 11:a.p?t xupl<i> 
'Jc.>iYY71 Ba.'lt"::•.tj 't<Î> pLxa.wrji, «YotÀWp.otaL p.Èv 'tO~t; a.Ù-roÜ • Ot; Èa-ri.v 
Èx -:oü xot8oÀLxoü -:u11:ou -.oü 11:0-rè a"7tLYÉÀou • auvepy(tf ÔÈ xup(ou 'Jwciv
Y(ïU Bovot:pfo; -.ou aor.pw-::x-:ou. "E-:tL ci11:0 nit. Èvaœpxou ol.xovo(Lla.; 
Cff'7ti. 
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(A la fin : ) 'H 'tWV ·:upŒÔlMv XŒ'tœ -rix;w wcoÀou8lŒ. Œ~jÔE~T18LxÀp.•,. 
"A1tŒY't0t Etal 'tE'tpixÔLŒ. 

In-folio de {04 feuillets non chiffrés, divisés en t3 cahiers de 
8 feuillets chacun. Titre encadré d'un ornement xylographique. 
Impression rouge et noire. Rarissime. 

Au verso du titre, on trouve l'épitre dédicatoire d'Antoine :11:parque 
au patriarche Denys, reproduite dans le tome I" de cette Biblio
graphie (p. 27'7-28t); au feuillet 2 recto, on lit le quatrain de Jean 
Mindonios de Chio, dont on peut voir le texte dans le tome II 
(p. t88). Au verso de ce même feuillet, il y a un bois du Crucifie
ment 1 • Communication du R. P. Matthieu•. 

Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 

751 
MHN OKTCA>BPIOC OVTOCI Tt-ru1to-rŒL È11E-.(71aL 1tŒp:i xuplM 

'IMIXYVrl Bœm~ -reï> pLX0tLYCÏ>, «YŒÀc!>p.ŒaL !'ÈY -ro1ç œù-:oü, Ôç È,l11 Èx 
- Q 'I - ' - ''I ' 'I ' 'H • 1 I! Q ' -rou Xtl OMXOU -.u1tou 'tOU '7t0':E 0"7tLYEr.OU' E1tLp.Er.ELŒ oi;; XtlL E'7tLOLOp (l)O'EL, 

fp71yop(ou -roü !'ŒÀŒ;oü. EnL ci1to TJiç Èvaixpxou ol.xo110!'-(ŒÇ. 1f91tix. 
MIMHTAI EITE TOV XPIITOV. 

(A la fin :) Te-ru1to-rŒL È11e-:(71aL 1tŒpœ xup(M 'IMIXYVrl BŒmLtji -reï> 
pLXŒWCÏ>, civŒÀW!'ŒO'L !'ÈY -ro1ç œù-roü • Ôç È,t11 Èx -.oü xœ8oÀLxoü -ru1tou 
'tOÜ 1to-rE 0"7tWE'Àou • È1tLp.EÀELœ ôè xŒl È1tLÔLop8c!>au1 fp71yoplou -roü 
(J,ŒÀŒ;oü. 'H -.w11 'tE'tpŒÔlMY XŒ-rœ -:ix;w àxoÀou8(Œ. Œ~jÔE~718LXÀp.11;. 
"A1tŒY'tŒ Etal ':E'tp1XÔLŒ1 1tÀ7lY 'tOÙ ;, 811:ép ÈO"tL ÔUIXÔLOY. 

In-folio de {08 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, divisés 
en U cahiers de 8 feuillets chacun, sauf le quatorzième qui n'en a 
que 4. Titre dans un encadrement gravé sur bois. A la fin, marque 
d'André Spinelli. Impression rouge el noire sur deux colonnes . 
.U lignes à la colonne pleine. Petites xylographies de saints dans le 
texte, notamment S. Thomas apôtre (f. t6 ro); S. Luc (f. 58 v<>); 
S. Jacques (f. 72 v0 ); S. Démétrius (f. 83 v0). 

t. Remplace la description incomplète donnée dans le tome II, p. 210, n• 21,. 
2. D'après un renseignement que m'a communiqué A. Papadopoulos Kérameus, 

la bibliothèque du monastère d'Hypsilo (Ile de Lesbos) posséderait un exemplaire 
de ce Ménée en tout semblable à celui qui vient d'être décrit, sauf qu'il porte
rait la date de i580. 



234- BIBLIOGRAPHIE HELLÉ~IQ[E 

Bibliothèque du S. Sépulcre de Jérusalem : Kr'. ~•. 23. 
Bibliothèque du monastère d"Hypsilo (ile de Lesbos). 
Bibliothèque du monastère de Rousisco (Mont Athos). 

752 
MHN NO€MBP1oc ovToc1 Te:-:u1to-:ixL È'lle:-:l71aL 1tix?à. xu?tw 

'Iwœw71 BixmLtji -rcj, pLx:mcj,, à.'llixÀ<!>p.:xcrL p.È'Y -ro!ç ixÙ-:oü • ô.; È'ôt'\I Èx 

-roü xix8oÀLXOÜ 'tUTCOU -roü TCO":E Cl'TCL'\IÉÀou • è.mi,a.eÀe:lix ôè xixt ÈmÔLop8wae:L, 

fpl);'Oplou 'tOÜ p.ixÀix;oü, E-ru à.1to ni.; Ènipxou O\XO'\IOP,LIXÇ lff1t!X. 

MIMHTAI E.ITE TOV XPI.ITQV. 
(A la fin :) B -rw'\I u-r?ixôlw'II xix-rà. -rœ;w à.xoÀou8lix ix~yôe:~7l8LXÀ-
i:: A '' •'I' "I• - " ' 1 1."' T ' P,'\l<tOTC? • 'ltlX'\l'tlX ELCl'L -re:-:p:xoLIX 'lt/\lj'\I -:ou p 1X1te:p ELa~ -:pL:.tOLIX. E'tUTCO-

":IXL È'IIE'tLl)Cl'L, 1trxpi xupl<i> 'lw!X'\I~ ~IX'lt'tL9 -reï> f)LXIXWCÏ> à.'llixÀwp.ixcrL 
p.è'II -ro!ç éixu-roü • ô.; ÈCl"tt'\I Èx -roü xix8oÀLxoü -ru1tou -roü 1to-:E a1twÉÀou • 

tmp.e:Àe:lix ôè xrxt ÈmÔLo?8wau. fp71yoflou Toü p.ixÀix;oü. 

In-folio de t34 feuillets non chiffrés, divisés en t 7 cahiers de 
8 feuillets chacun, sauf le dernier qui n'en a que six. Monogramme 
d'André Spinelli à la fin du volume. Titre dans un encadrement gravé 
sur bois. Impression rouge et noire sur deux colonnes, .U lignes à la 
colonne pleine. Outre une xylographie du Crucifiement au verso du 
titre, on trouve dans le texte quelques autres petites xylographies 
pieuses, notamment : S. Côme et S. Damien (f. 2 r") ; +. a-j-,œe~ 'twv 
cz(f(J),-..fo11v (f. 29 r0) ; S. Jean l'Aumônier (f. 47 v0); S. Matthieu (f. 67 
v0 ); 'ti &1111 'twv Œ'(lwv (C. 85 v0 ); s1• Catherine (f. to3 v0 ); S. André 
-apôtre (f. t2t v0 J. Rarissime. Communiqué par le R. P. Matthieu et 
par A. Papadopoulos Kérameus. 

Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 
Bibliothèque du S. Sépulcre (à Jérusalem): Kr'. œ'. t9. 

753 
GENNADII SCHOLARII PATRIARCHAE CONSTANTI

NOPOLITANI DEFENSIO QVINQVE CAPITVM, QV..E IN 
sancta {f œcumenica Florentina Synodo continentur. De proces-
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sione Spiritus Sancti. De sacrificio in azymo, vel fermentato. 
De purgatorio. De fruitione sanctorum. De primatu Papre. 
Fabio Beneuolentio Senensi interprete. AD SANCTISSIMVM 
D. N. Gregorium Papam XIII. De licentia superiorum. DILIN
G.tE, Excudebat loannes Mayer. M. D. LXXXI. 

In-8° de t.6 feuillets non chiffrés, 274 pages et 23 feuillets non 
chiffrés. ldition aussi rare que celle de i579. Un exemplaire est coté 
i2 marks, sous le n° 877, dans le Catalogue XXXV de Ludwig 
Rosenthal, de Muni ch. 

Biblioth. Mazarine (deux exempl.): n° 25208 & n• 23997. 

75i 
IN M. TVLLII CICERONIS VNIVERSAM PHILOSOPHIAM 

De Vita, et Moribus, Ad Illustrissimos, ê" Sapientissimos Pa
tauiTUB Academùe Moderatores, loannem Donatum, loannem 
Superantium Equitem, Paulum Theupolum, pariter Equitem, & 

Dignissimum Diui Marci Procuratorem, Reip. Venetre Sena
tores Amplissimos. Iasonis Denores Breuis, & Distincta Insti
tutio. Patauij, Apud Paulum Meietum. M. D. LXXXI. 

(A la fin :) Cum licentia Superiorum. 

In-4° de quatre feuillets non chiffrés, 75 feuillets chiffrés et un 
feuillet non chiffré. lpllre dédicatoire. Rare. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : i.2488. CK. t. 

755 
LA DEFFENSE DES RELIGIEVX, contre ceux qui sous

tiennent que l'habit de Religion est seulement pour les panures, 
inutiles, & paresseux, & non pour les riches & de noble maison, 
auec quelques autres semblables discours. Par R. P. F. Estienne 
de Cypre Bachelier en Theologie, Religieux de fOrdre de S. 
Dominique f de la Royalle famille de Lusignan. A PARIS, A 
l'Imp1·imerie de Charles Roger. t58t. AvEc PER1111ss10N. 
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In-8° de 40 feuillets chiffrés, divisés en 5 cahiers de 8 f. chacun, 
signés ABCDE. Très rare. 

tpttre dédicatoire de l'auteur à madame Renée de Bourbon, 
abbesse de Chelles, datée de Paris, to octobre t581. Elle est suivie 
d'un sonnet à l'auteur par Frère Pierre Lespiau, bachelier en théo
logie, prédicateur ordinaire de la Reine de Navarre et sous-prieur 
de l'abbaye de Sainte Croix de Bordeaux. 

Bibliothèque Mazarine : no 2694-2. 

756 
AN80AOrlON TOY OAOY ENIAYTOY TTAOY:IIQTATON, 

Il · 1 \ • • \ ' , ' '\ 8( t • ( ' ' r.pi;;;X.OY HL E.epœç 't'Lvœç œvœyxr.œç œxor.ou œç 't'E xœ r.pp.11ve œç, ouz. 
u=px.ouaciç Èv 't'OLÇ 1tpO't'U'ltl,>8Eiaw civ8oÀoylo~, xœ8wç, xcit Èv -;cji 'ltL'\lt1XL 
'1- l T 8' ' ' ' - ' ' - ' 1· " oE X'\IU";t1L. U'lt(i) E'\I E'\IE't'L"IO'L'II, E'\I ~ OLXL~ -;ou EU"(EVEc;œ-;ou, cipx.ov-.oç, 
xuplou XpLc;oepopou -.oü ZcivÉ't'OU, civœÀwp.ciaL i,ùv -:oiç t1Ù't'OÜ. 'füttp.r.-
'\ , '1-• t ' \ '1- 8 , • ' ' - '\ , • 1 ( - y , r.ELt1 0E xœ EmoLop (i)O'EL, U'ltO r.p.ou, '\ILXOMtOU LEpt:C,>Ç XU'ltp ou 't'(i) -.L. 
" - r.t' O' ' ' ' ' 8 - "'' 8 ' ' -E't'EL -;ou ~~'ltt" • L 't'OWU'\I Cl'\ICl"(L'l(i)O'XO'\l't'E; O'U'\I E<f>, r.ppe,>a E, XClL "l!J,W'II 

1 8 ''1-' " '\ \ " ' l,, '\ , \ p.r.p.'\llla e:, ELo EL't'L aepœr.epov EL"I, E'ltClVOp11e,>aœn. 1.œr.xoypœepe,>v ya.p 
1ta.8oç -ro ci.p.cip-;ixvm : "-' 

A la fin : ) 'H 't'ldV -rr.-;pœÔ(e,>v XŒ't'rL -r«eL'\I œxoÀou8tœ. t1~"(ÔE~Tj8LXÀ!J, 
veo1tpa-:uepx.4(,>. ABfàEZB8IKAMN.E:O. "A1t(l'\l't'(l Etç 't'E't'piXÔLCl, '1tÀ7j'\I 

't'OÜ 0, -rpL«ÔLt1. 

In-folio de 't6' (309) feuillets chiffrés et un feuillet blanc. Impres
sion rouge et noire. Rarissime édition. On doit remarquer que la 
date c,• (7010) qui figure dans le titre ci-dessus ne correspond pas à 
l'année CJrp1t~' (t582). Il et\t fallu c~· (7090). Communication de feu le 
professeur Alexis Pavloff. 

Bibliothèque de l'imprimerie synodale de Moscou : n• t4- a. I'". 

757 
MHN IANNOYAPIOC OYTOCI ÎE't'U'lt(i)":ClL Èvr.-.(7jaL. r.lç -ro 

a-r1p.r.iov 't'OÜ r.ùœrrr.ÀLap.oü ni; p.œxœp(œç xœt œr.L1tt1p8évou 8xoü Mœp(œ;. 
1tœpœ xup(ou Je,>œ'\l'\IOU ~Œ'lt't'La-toÜ, 't'OÜ pLXa.LVOÜ. "Oç Èc;tv Èx 't'OÜ X,Œpt1X· 
-riipoç, -roü tô(ou ypixp.p.œ-roç -:wv fflLVÛ.wv. civœÀw p.œaL p.Èv -roi; Éœu-roü. 
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È1tLp.eÀEtœ ÔÈ x«t È1tLÔL08b>p(m (sic), fp71yoplou -roü p.«l«eoü. E'tu (X'ltO 
-;-r.; Èvaipxou ol.xovop.(«Ç. (ff!tW• MHMITAI (sic) ECTAI (sic) TOY 
XPICTOY. 

(A la fin :) "A1t«vr« etat u-rpiÔLIX. «~yôe~718~lp.veo1tpa. 

In-folio de t44 feuillets non chiffrés, divisés en t8 cahiers de 
8 feuillets chacun. Sur le titre, la même vignette et les mêmes 
légendes signalées ci-dessous, n° 778. Monogramme de l'imprimeur à 
la fin du volume. Titre placé dans un encadrement gravé sur bois. 
Impression rouge et noire sur deux colonnes, 44 lignes à la colonne 
pleine. Petites xylographies pieuses dans le texte : S. Basile (f. 2 v0 ); 

Baptême du Christ (f. 36 v0 ); S. Jean Baptiste (f. 47 r0); S. Antoine 
(f. 78 v0 ); S. Athanase et S. Cyrille (f. 83 v0 ); S. Euthyme (f, 90 v0 ); 

S. Grégoire le théologien (f. UO r0 ); S. Jean Chrysostome (f. t20 v0 ); 

S. Basile, S. Grégoire et S. Jean Chrysostome (f. t34 r0). Rarissime 
édition. Communiqué par le R. P. Matthieu. 

Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 

758 
MHN Cl>EBPOYAPIOC OYTOCI Te-ruma>-:«L ive-:t71aL 1t1Xpœ xupl'f> 

'Ica>«w~ ~«mLtji -reï> pLx«wcj>, œv«À6>p.«aL p.èv -roiç l«u-roü · &; èa-rtv sx 
-ro_ü x«GoÀLxoü -ru1t0u -roü 1to-rÈ O"ltLYéÀou : "-- fütLiulet« ÔÈ x«t È1tL
ÔLop86>aeL, fp71yoplou -roü p.«l«eoü. E·m cbo Tii; SYO'Œpxou otxovop.Eœ;. 
(ftp1t~'. MIMHTAI €CTAI TOY XPICTOY. 

(A la fin :) 'H 'tWY -re-rp«a(<a>y XIX'tœ -riew œxoÀou8t«. « ~ y ô e ~ 71 
8 L x. "A1t1Xvt« dat -re-rpcxÔL«. 

In-folio de 80 feuillets non chift'rés, divisés en dix cahiers de 8 feuil
lets chacun. Titre dans un encadrement gravé sur bois. Impression 
rouge et noire sur deux colonnes. 44 lignes à la colonne pleine. Mono
gramme de l'imprimeur à la fin du volume. Petites xylographies pieu
ses dans le texte : La Visilation (f. 6 '"°); S. Théodore le Stratélate (f. 
24 ro); S. Théodore le Conscrit (f. 46 r0); S. Jean-Baptiste (f. 64 v•). Ra
rissime. Communiqué par le R. P. Matthieu et A. Papadopoulos 
Kérameus. 

Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 
Bibliothèque du S. Sépulcre (àJérusalem) : Kr'. a.'. 20. 
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MHN O A€K€MBPIOC OVTOCI Te-ru1t0-ra.L Ève'th\aL 1tŒpœ xup(c.> 
'lc.>ŒVVl}. Ba.'lt'tLO"'C1Ï 'tCÏ> pLxa.Lvcji, œva.À«:>11a.aL jÙV 'tO~ a.Ù'tOÜ • &dçtv Èx 
-roü xa.8oÀLxoü -ru-itou -roü 'ltO'te rnLvtÀou • fflL!'€ÀEla. ôè xa.t È1tLOLop-
8C:,au, rp71yop(ou -:-oü 11a.À~;oü, è-:-eL œ-ito 't'ÏÏç Èvaripxou ol.xovo:-c,!a.ç 
tff-itW, MIMHTAI E:ITE TOV XPl:ITOV. 

In-folio de !52 feuillets non chiffrés, divisés en i9 cahiers de 
8 feuillets chacun. Signatures IX-'t, Impression rouge et noire sur 
deux colonnes. 44 lignes à la colonne pleine. Titre placé dans un 
encadrement gravé sur bois. Petites xylographies pieuses dans le 
texte, notamment : S. Jean Damascène et St• Barbe (f. to r0 ) ; 

S. Sabbas (f. U v•); S. Nicolas (f. t.9 r 0); la Conception de St• Anne 
(f. 40 v0); S. Spiridion (f. 55 v0); la Nativité de Jésus-Christ 
(f. U5 v0 ); !'Adoration des Mages (f. i21 v0 ); S. F:tienne (f. i34 v0 ). 

Rarissime. N. B. Le· dernier feuillet, qui contient certainement la 
souscription, manque dans cet exemplaire, dont je dois la descrip
tion au R. P. Matthieu. 

Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 
Biblioth. du S. Sépulcre (à Jérusalem): Kr. œ. t9. (Ex. incompl.). 

760 

DAVIDIS 
REGII PRO-

PHETAE 
PSALMI OMNES, 

Nouiter nunc primùm tam in 
Grrecum, carmine Heroico, quàm 
in Latinam prosam, elegantissi

mè fide1issiméq3 conuersi, 
AB AEMYLJO FRANC/SC/ 

Porti Cretensis F. 
ARGENTORATI APVD BERN

/iardum IofJinum excusi. 
Anno M. D. LXXXII. 
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In-8" de 320 feuillets non chiffrés, divisés en -IO cahiers de 8 feuil
lets chacun signés A-Z et Aa-Rr. Très rare. 

Bibliothèque d'Émile Legrand (à Paris). 

761 
OMOAOrIA TH~ 

OP00âOEOî TII~TEO~ 
rno TON rPAIKON 

'TCOtl]8l]CJ'O(J,lVYJ, 

1tpoa"ra.yiJ.rm -roü ciyui>-ra.-rou xup(ou -/i!,L<dY xuplou 
fp71yop(ou Il&1tœ ~1•. txôo8eï:n. 

PROFESSIO OR
TBODOX.tE FIDEi A 
GR..:ECIS F ACIENDA 

Iussu Sanctissimi Domini Nostri Domini 
Gregorij Papre XIII. edita. 

ROMAE 
Apud Franciscum Zanettum 

MDLXXXII. 
PERMISSV SVPERIORVM. 

In-4° de fi pages dont la dernière blanche. Armes de Grégoire XIII 
sur le titre. Un exemplaire de cette rarissime plaquette est relié 
dans le cod. Vaticanus latin 5527, après le feuillet 29. 

Cette profession de foi est celle-là même que faisaient les élèves 
du Collège grec de Rome. 

762 
CENSVRA ORIENTALIS ECCLESI.tE. De prrecipuis nostri 

seculi hrereticorum dogmatibus : HIEremif,} Constantinopoli
tano PatriarchfJ, iudicij, & mutufJ communionis caussa, ab 
Orthodoxf,} doctrinfJ aduersarijs, non ita pridem oblatis. Ah 
eodem Patriarcha Constantinopolitano, ad Germanos GrrecfJ 
conscripta : A STANISLAO autem SOCOLOVIO, Serenissimi 
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STephani Poloni;e Regis Theologo, ex grél!co in latinum con
uersa, ac quihusdam annotationihus, ad proprias Gr;ecorum 
opiniones respondentihus illustrata. AD GREGORIVM XIII. 
Pontificem Maximum. Cracouire, In officina Typographica La
zari. ch. fa. xxcn. 

In-folio de 236 pages, dont la dernière non chiffrée. Edition de 
la plus extraordinaire rareté. 

Bibliothèque nationale d'Athènes : Théol. 

763 
CENSVRA ORIENTALIS ECCLESIAE DE PRAECIPVIS 

NOSTRI SAECVLI HAERETICORVM DOGMATIBVS; HIE
REMIAE Constantinopolitano Patriarchœ, iudicii, & mutuœ 
communionis caussa, ab Orthodoxœ doctrime aduersa.riis, non 
ita pridem oblatis. Ah eodem Patriarcha Constantinopolitano, ad 
Germanos Gr~cè conscripta : A STANISLAO autem SOCOLO
VIO, Serenissimi STEPHANI Poloniél! Regis Theologo, ex gr;eco 
in latinum conuersa, ac quihusdam annotationihus, ad proprias 
Grél!corum opiniones respondentihus, illustrata. AD GREGO
RIVM XIII. Pontificem Maximum. Cum facultate Superiorum. 
DILINGA: Excudehat loANNEs MAYER. cl:>. fa. xxcn. 

In-8° de huit feuillets non chiffrés et 399 pages. Signatures : (:), 
A-Z et a-b, de 8 feuillets chacune. Ouvrage peu commun. 

Collation des feuillets liminaires : 
Feuillet i : Le titre. 
Feuillet 2 r• à 5 r• : Epître dédicatoire à Grégoire XIII, datée 

de Cracovie, 3 des ides d'avril (H avril) i58i. 
Feuillet 5 v• à 7 r•. Avis au lecteur. 
Feuillet 7 v• à 8 r 0 : Index des chapitres et des notes. 
Feuillet 8 V° : Epistola Theolipti archimandritœ, cum qua Constan

tinopoli opus istud ad nos hue est perlatum. Lettre en grec peu inté
ressante et non datée. Elle est suivie d'un errata de quatre lignes. 

Bibliothèque d'Émile Legrand (à Paris). 
Bibliothèque d'lngram Bywater (à Londres). 
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76i 
CENSVRA ORIENTALIS ECCLESIAE. De prœcipuis nostri 

seculi hœrelicorum dogmatihus, Hierernim Constantùwpolitano 
Palriarch.;e, iudicij, {f mutum communionis causa, ah Ortho
doxm doctrinéB aduersarijs, non ita pridem ohlatis. Ab eodem 
Patriarcha Constantinopolitano, ad Germanos Gr;ecè conscripta. 
A STANISLAO autem SOCOLOVIO, Serenissimi Stephani 
Poloniœ Regis Theologo, ex Grœco in Latinum conuersa, ac 
quihusdam annotationibus, ad proprias Grœcorum opiniones 
respondentibus, illustrata. Ad Gregorium XIII. Pontificem 
Maximum.. COLONIAE, Apud Maternum Cholinum. M. D. 
LXXXII. Cum gratia {f Priuilegio Cms. Maiest. 

In-8° de huit feuillets non chiffrés + .u 7 pages. Rare. Un exem
plaire est coté i5 marks, sous le n° 634, dans le catalogue XX de 
Jacques Rosenthal, de Munich. C'est sur cet exemplaire obligeam
ment communiqué que la présente description a été exécutée. 

765 
TA VOLE DI IASON DENORES DEL MONDO, ET DELLA 

SPHERA, Le quali saranno, come introduttione a' libri di Aris
totile Del Cielo, Delle Meteore, & De gli Animali. CON LA 
SPHERETTA DEL CLARISSIMO M. TRIPBON GABRIELE, 
NELLA QV ALE CON BREVITA, ET CHIAREZZA si descri
uono i Cerchi Celesti. Al Clarissimo M. Francesco Moresini Del 
Clariss. M. Piero Patron, {f Signore Osseruandiss. In Padoua 
appresso Paulo Meietto MDLXXXII. 

In-4° de 2 fr. non chiffrés + 24 fr. chiffrés. Marque sur le titre. 
L'épitre dédicatoire est datée de Padoue, 23 décembre i582. Rare. 

Bibliothèque d'Émile Legrand (à Paris). 
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POETAE TRES ELEGANTISSIMI, emendati, & aucti, 
Micltaël Marullus. Hieronymus Angerianus. Ioannes Secundus. 
PARISIIS, Apud Dionysium Duuallium, sub Pegaso, in vico 
Bellouaco. 1582. 

In-16 de t.06 feuillets chiffrés (Poésies de Michel Marullus). 

HIERONYMI ANGERIANI NEAPOLITANI, 'Epw-ton:xt-yv~ov. 
Libellus ad lectorem. 

Doctrinam si forte cupis, si forte lepores 
Pierios, domini ne lege scripta mei. 

Dum nimis igne calet, solü describit inertes 
Curas, & quanta est Crelia, qua.tus Amor. 

PARISIIS, Apud Dionysium Duuallium sub Pegaso, in vico 
Bellouaco. t582. 

In-16 de 32 feuillets chiffrés. 

IOANNIS SECVNDI HAGIENSIS POETAE ELEGANTIS
SIMI opera, emendata & aucta : Quorum Catalogum proxima 
facies enumerahit. PARISIIS, Apud Dionysium Duuallium, sub 
Pegaso, in vico Bellouaco. {582. 

In-16 de t. 75 feuillets chiffrés et un feuillet blanc. · 
Au verso du feuillet t. 75, on lit la souscription suivante : 

PARISIIS, EXCVDEBAT DIONYSIVS DVVALLIVS, SVB 
PEGASO, in vico Bellouaco, anno salutis t582. mense lunio. 

Ce petit volume est extrêmement rare. Il en existe des exemplaires 
en grand papier. 

Bibliothèque nationale de Paris: Yc 97H. Inventaire. 

767 

Epistola Constantinopoli recèns scripta. DE PRAESENTI 
TVRCICI IMPERII STATV, ET Gubernatoribus prrecipuis, 
& de hello Persico. Item CONFESSIO FIDEi, QVAM GENNA-
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DIVS, PATRIARCHA Constantinopol. post captam primùm à 
Turcis vrbem, Mahometi II. IMP. flagitanti exhibuit. é. DE 
TARTARIS quœdam. VVITEBERGAE Ex typograpltiaSimo11is 
Gronenberqij. 1582. 

In-8° de 24 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc. Signa
tures : ABC, de 8 feuillets chacune. Rare. 

En tête, épître dédicatoire intitulée : « Nobili et magnifico Domino 
D. Henrico Ranzouio, Sereniss. Daniœ Regis in Holsatia Vicario, 
Domino in Bredenberg, &c. S. D. » Datée des calendes de féHier 
1582. 

Viennent ensuite : 
Franciscus de Billerbeg Davidi Chylraeo (c'est la lettre Sur l'état 

de l'Empire turc, datée de Constantinople, 9 juillet 1581). 
De hello Persico quaedam post priores literas 9 iulii datas secula 

(seconde lettre de Fr. von Billerbeg). 
La Confession de foi de Gennadius, en grec el en latin. 
Le volume se termine par : De Tartaris Moschi imperio finilimis. 
Biblioth. royale publique de Dresde : Hist. Turc. Ut 9. 

768 

Dauidis Chytrœi ORATIO DE STATV ECCLEsiarum hoc 
tempore in GaÀEc1A, Asia, Africa, Vngaria, Boëmia, &c. ET 
EPISTOLAE ALIQVOT PAtriarchre Constantinopolitani, & 
aliorum, ex Oriente recens scriptre : alireque narrationes, lectu 
non indignre, nec iniucundre. Quibus IN HAC EDITIONE, 
DECEM EPistolre, de rebus Grrecis, nondum antca excusœ, 
accesserunt. VVITEBERGAE, Typis Zacharire Lehmanni Anno 
M. D. LXXXII. 

In-8° de 88 feuillets non chiffrés, divisés en onze cahiers de 
8 feuillets chacun. Signatures A-L. Rare. Un exemplaire broché est 
coté i5 marks, sous le n° 9-179, dans le catalogue XXII de Ludwig 
Rosenlhal, de Munich. En tête du volume, épitre dédicatoire Nobili 
et magnifico Domino D. Nicolao Kaas, inclyti Regis Daniœ Cancel
lario, datée in Academia vrbis Rosarum, f 5 ianuarii, anno 1580. 

Voici l'énumération des lettres grecques publiées dans cet 
ouvrage: 
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1°) Lettre du patriarche Jérémie à David Chytrams, datée de 
Constantinople, mai 1578. 

2°) Lettre du patriarche Jérémie à Martin Crusius, datée de Cons
tantinople, t6 novembre {575. 

3°) Lettre d'Eugène, évêque du mont Sinaï, à Charles, archiduc 
d'Autriche, datée du 20 mars i569. 

4°) Attestation de Joachim, patriarche d'Alexandrie, délivrée au 
comte Albert de Lewenstein, pour certifier qu'il a visité le mont 
Sinaï, datée du 26 décembre i56i. 

5°) Lettre de Siméon Cabasilas à Martin Crusius (De urbe Athena
rum et lingua Grœcorum hodierna), datée du patriarcat de CP., 
i3 février i578. Elle est signée : .tuii,wv Kœ6iatÀœç, èx 1tOÀU1.1ç 'Axœpvœ
vlœç nie 'EÀÀ«aoç, 

6°) Lettre de Théodose Zygomalas à Martin Crusius (De urbe Athe
narum, qualis ea hodie sit, et monte Helicone), datée de CP., le 
i5 anthestérion (c'est-à-dire i5 novembre, et non f 5 avril, comme 
l'a traduit David Chytrœus) 7084 de l'ère mondaine, ou i575 de l'ère 
chrétienne. 

7°) Lettre (première) du patriarche Jérémie aux théologiens de 
Tubingue, datée de Constantinople, i574. (En traduction latine seu
lement). 

8°) Lettre de Jean Zygomalas à Martin Crusius, datée du Patriar
cat, i5 mai {576. 

00) Lettre du patriarche Jérémie aux théologiens de Tubingue, en 
leur envoyant sa censure de la Confession d'Augsbourg. Datée de 
mai 1576. 

L'année qui suivit la publication de ce livre, il en parut une réfu
tation, ainsi intitulée : 

ANTONII POSSEVINI de Societate IEsv ADVERSVS DAVI
DIS CHYTRA:I H...ERETICI imposturas, quas in oratione 
quadam inseruit, quam de statu Ecclesiarum, hoc tempore in 
Grœcia, Asia, Africa, Vngaria, Boëmia, inscriptam edidit, & 
pet· Sueciam, ac Daniam disseminari curauit. OPERA NICOLA} 
MYLONII THEOLOgi Germani in lucem edita. Cum licentia 
Superiorum INGOLSTADII, Ex Officina Typographica Wou-
1aNGt EoERI. Anno cl::> fo LXXXm. 

In-t2 de sept reuillets non chiffrés+ i05 pages, divisés en cinq 
cahiers de 24 pages chacun. Eo tête du volume, épître préface de 
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Nicolaus Mylonius Serenissimo p1·incipi ac domino, D. Joanni tertio, 
Suecorum, Gothorum, Vandalorum Regi. Rarissime. Un exemplaire 
broché est coté iO marks, sous le n• 6540, dans le Catalogue XXII de 
Ludwig Rosenthal de Munich. 

La description de ces deux volumes a été faite sur des exemplaires 
que m'a obligeamment communiqués Jacques Rosenthal, libraire à 
Munich. Le second se trouve aussi à la 

Bibliothèque de l'École des Langues orientales: EE. X. 23. 

769 

D. SOLOMONI SCHWEIGKERO SVLTZENSI, qui Constan
tinopoli in aula Jegati imp. rom. aliquot annos ecclesiasta fuit : 
& in .iEgypto, Pal;estina, Syria, peregrinalus est, Gratulatio 
scripta a MARTINO CRvs10, cum descriptione illius peregrina
lionis : & grrecorum patriRl'charum aliorumque, qui nunc illis 
locis vivunt christianorum commendationibus scriptisque aliis 
lectu dignissimis. Argentorati Excudebat Nicolaus Wyriot Arino 
M. D. LXXXII 1• 

In-4° de dix-huit feuillets non chiffrés. Curieuse et rarissime pla
quette. 

Nous donnons ici place à cet opuscule, surtout parce qu'on y 
trouve (f. tO v0 à t7 ro) les documents que nous allons reproduire : 

t M.71'tpocp«V1lç èÀÉ<t> 8eoü &px.~1tlcrxo~ Kc,>V;œvrwou1t0ÀE1a>ç 11Éœç 

'PC:,l'-71ç xœt ol.xou11-e11LxÔç 'ltlX'tpL«pX,71,, 

'8 f'-E'tPLO't71Ç "tl!A-WV ÔLà. -roü 1tœp611-roç œùniç 'ltœ'tpL«px.Lxoü yp«1111-ix-ro; 
~'\ • l - "• ~' ' 1' '\ • -07111.0'ltO~L XŒ~ 'ltLCS"tOU'tl'XL O'tL O CfflOUOIXLO'tot'tOÇ XŒL aoqioç EXXll.7la'LIXCT:71Ç 'tOlJ 

èxÀœ111tpo-rœ-rou 1tpÉa'ÔE1a>ç 'tOÜ ~jL1a>-:œ-rou ~1Xa-LÀÉ1a>ç xœt œÙ-:oxp«'topoç 
•p l , .... . ' , .... 1 , , , , -11>!'-ot Ca>V, xupLOÇ ... oAO!J-11>11 0 ... LCa>mXfJÇ, 1tœpEjEVE'tO 1tpoç 't711I 7l!J,Ca>11 

!1E'tpLO't7l'tlX, xixt cpLÀLXWÇ a'UVCa>f'-LÀ7l'7E, xœl. ':'WV ŒjlX'lt7l'tW1/ utw•, ëx.01-1-ev. 
"08e11 xœl. -;; 1tixpà11 a'71IJ.ELOUp.e8œ yp«p.p.ix -fip.w11 ev; Ô7ÎÀ1a>a-L·1 (j>LÀiotç 
l' -·x - ,,,...,w ,,- • - 1 r;;VEXot ':'71Ç €11 , pLO-:C:,, XIX":l'X 'tO "o'lt7l E'tOÇ ot'ltO 't71Ç a'Ua"rlXa"ECa>Ç ':'0:J 1tlX11'tfJ;, 

p.7111). fEUpouœpL't), tvÔLX't'LWVOÇ OjÔ07lÇ. 

t. Dans ce titre, nous reproduisons exactement le libellé dr. l'original, mais non 
eon aspect tyPographique. 
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M ' ') ' 8 - ' 1 K ,. ' "tl'tpO!pŒYflÇ E ,E<j) EOIJ œpz mt~a'XOTCOÇ C1>VC7":tXV't'WOU7tOI.EW.j1 VEa..; 
'p, ' , ' , WfJ,7lÇ1 XtXt O~OUfJ,E'AXO.j 7tŒ':'pta.p-z"tl-i• 

Facies eius (in Sweicceri picta icone) magna, lata, senilis, 
cum cana barba, et nigro circum caput cucullo (sicut & alio
rum) in humeros descendante. 

* 'I ' , ... ' 8 - ' ' K ,.. ' 'p' EfE(J,t:l.; EAE<j) EOIJ œpx_tEmaxo1to.; W'l:;2.'l':'WOIJ7tOl,Ew.;, 'IE2..; wp."tl.;, 

' ' ' L X2.t OLXOUfJ,EVLXOÇ 7tti'tpt:i;?'Y."tl'Ï, 

'H fJ-E':'fL0':'7l.; T1fJ-wv oi& -:wv 1tocpov'twv ci~ .. ~ .. ,PŒfJ-fJ-i'twv 7tt~ou'ta.L 
-• !:• "'' •-1.. - ' li! ':'OL.; E'l':'EIJ',OfJ,EVOt.; O':'t E'IE-:UZEV "'l fJ,W u 'tOIJ 7tEpLf2.'IE;x-:ou 1tp1::a!'JEW.; 

' ' • ' ' • ~ "I ' ' ' "I • l"I a'OfO-i EXXÂ"lja'ta.~.;, 0 xup•.o.; ... 0M11-wv, XŒL 't2. cptMX2. a'UVWfJ,V,7la'EV. 
'A """ t:, ,. 't , .:r ,,""' ' V ~ - , ' , 7tOÔE<itXfJ,EVOt ouv Q(IJ':'O'I, ~j EOtt, w.; tX'l!'JftX fJ,OUa'WV 'tpOft(J,OV XŒL 1.œpt-

't'WV XEXOa'(J,"t1p.Évov -~a8"tlp.Ev zœpt-:t 't'OU Xpta-.OÙ ' OÙ li xœpt.; Er"tl a.Ù-:ci> 
t ' - , , 'E ' , ,, ' ' "\ ' ., , J. xa. "tlP,W • Œ(J,"t,v. m 't'OIJ't'<j) OIJV XŒt 't'O fV-~XOV Ejjpticpov Ea'7lfJ,ELWa':it;-

fJ,E8a. XŒ't'Œ 't'O ~7t~· e-:o.;, fJ,"tlVL ÔExtp.6p. tvô1.imwvo.; r. 
Faciem eius (elsi nondum omnino absolulam) referebat pic

tura Sweicceri · 1atam, virilem, bene coloralam, cum spadicei 
coloris barba, cucullo supra caput in humeros nigro. 

On trouve, dans la Tm·cog1·;ecia de Crusius (p. 106), une gravure 
sur bois, avec celle légende : EFFIGIES PATRIARCHE CoNSTANTINOP. 1 

Constantin Sathas 1, Démétrius Cambouroglou a el Manuel Gédéon 4 

considèrent celle xylographie comme le portrait authentique du 
patriarche Jérémie II Tranos. Aucun de ces auteurs n'apporte de 
preuve à l'appui de son assertion. Peut-être se fondent-ils sur les 
relations qui existèrent entre Jérémie et Crusius. Ce serait un argu
ment de la dernière faiblesse. La légende latine ci-dessus ne signi
fie rien autre chose que Pol'trait d'cN patrim·che de Constanti,wple. 
Et, si l'on objectait que l'artiste a pu prendre sur le vif un croquis 
du patriarche en activité, il resterait à prouver que ce patriarchti 
était Jérémie el non pas, par exemple, son prédécesseur Métrophane. 

D'ailleurs, Crusius lui-même nous fournil des détails d'où il res-

t. Elle manque d11ns quelques rares e:11emplaires. 
2. BLoyp:z~Lxl.·, az1ô!:za1u r.,pl "tO~ r.:npdpzou 'hpEIJ,!oU W (Athènes, !810, in-8•), 

p. 9i de lïntrorluction, note 2. 
3. 'la>topi:z >twv 'A8Ti·,:z!wv, t. 1 (Athènes, 1889, in-!!•), p. 18. 
4. 11:n?Latpz:~,,, r.!•,:zxr, (Constantinople, [18UO], in-8°), p. 536. 
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sort clairement que la xylographie par lui publiée est absolument 
impersonnelle. On lit, en effet, dans la 1'urcogrœcia (p. t88) : « Die 
t9 decemb. 1578, D. Gerlachius mihi X iconas colorib. a Gallo (qui 
solus tune Conslantinopoli pictor erat) depiclas dedit, uno coronalo 
illic emplas •. Eœ sunt : t Zauschus, eques Turcicus, 2 Patriarcha 
Byzanlinus, 3 Calogerus seu monachus Grœcus, 4 Sacerdos Grœcus, 
5 Ciuis Grœcus, 6 Mulier Grœca, 7 Virgo Grœca, 8 Doclus aut nobilis 
Grœcus, 9 Persa uulgaris, to Sacerdos Turcicus. " 

Il est hors de doute qu'il s'agit bien ici d'une suite de portraits 
impersonnels. Après celte énumération, Crusius raconte (p. t88) que, 
le 2t février 1579, il reçut, à Tuhingue, la visite d'un Chypriot, nommé 
Slamatis Donalos, el qu'il le retint près de lui, durant sept jours, pour 
s'instruire dans la langue vulgaire. Il lui montra les images en ques
tion, et le Grec lui donna des explications concernant l'accoutrement 
des personnages. Après seize lignes consacrées au lchaouch, Crusius 
poursuit ainsi : « Ad iconem Palriarchœ, ut ad rem quœ in Historia 
nosil'a est, aliquantum veniamus. K~{J,tÀcdy1, pileus lalus Palriarchœ; 
H{J,th6o, sub pileo palriarchico dependens ulrinque pannus, etc. » 

Celle ci talion suffit. Elle se rapporte très certainement à la xylo
graphie qui se trouve en tète de l'Historia Patriarc/1arwn (p. t06J, el 
elle est la reproduction du portrait IMPERSONNEL dont Gerlach avait 
fait cadeau à Crusius. Donc on ne peut affirmer que ladite gravure 
représente le patriarche Jérémie. 

* 
"Eywye: 'Iw&.w71.; 6 Zuyop.œÀiç, xœt p.éyœç ipp.71ve:ù.; -:-Îjç 8dcx.; fp:-L-

(f-ii; tY ~ 'ltct.'tp~œpx.~x~ ':l1U'91 -.ijç Kwvc;:'LV-:WOUr.ÔÀe:wç p.e:yn~ Èxxi.71a((f, 
<p~À(cxç x.a.p~v -.iiç 1tpoç ,:Ôy 170fÔ'I xup~ov l':oÀop.wv,11 '.OY ::E~wr.~xôv (ôv 

"\ - T._ JI " "\ f ' 1 f ) ' ~ xa.,-wç o~o:-L œYO?Cl '1t"7l?7l aOf',œ; xcx~ fpov·,,ae:wç , '.:-Lui:~ a-'lp.noup.œ~ : 
, " ' , ' ' ,, .. ) "':'li ,, ~ - ,, "E - , 'l.lX~fiWY O'.~ X2.1• E'(W XCX~ IXA ,O~ ~OOf:LEV IXVO?Œ. ';0~0\1':0'I, 7l';O~ ~?fJ-OV ,:poÎ'~-

. 'M · ' ' ''\ ' ,. 'r · · p.ov xcx~ O\Ja':X.W'I, xa.p.o~ f~"O'Y 'lt~a".O'tCli:ov • ov, XIX'tCX p·rt(Of WI ';O'I 
N ,... ,... - , , ' ' •'l"I - ,, .... , cx-.~cxv-.ov, ovx e:r.w a;y,:a;,-,-œyp.cx -:wv ov,:w•1 ovoe:"I. 

"E-.e:~ ,:ijç Xp~r.oyov{œç (fr1t'. 

L Dans une lettre de 1515, Étienne Gerlach donne dt'jà à Crusius une informa
tion relative à ces images : • Verum habitus Grœcorum et Tnrrorum varii suo 
tempore picluram dabo. Nunc per occupalioncs pictoris, qui vnicus hic ex Galliis 
est, suasque merces magni œslimare solet, non licuit mittere (Dauidis ChylnPi 
Oratio de stat11 ecclesiarum hoc tem11ore in Grœcia, Wittenberg, 1582, in-8°, f. 114 
recto). ,, 
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* 
, 

llfEUÔtcr8«L, 11YEÀEu8epov : 11À'7\8EL«, )'EYY«1ov xœt x:xÀÀLcr-tOY, 8tcj> 'tE 
p.É)'Lcr-tov, wç xœt "Op.71poi; Ô71Ào'i:. 

-roii-t" yi.p l~ ÈfLÉ8Ev ys, fLE't' ti6œvri-ro1cr1 fU"(IÇllV 

-rÉXfL<"P • où "(XP lfLol 1tœÀ1vriypE"tov, où8' Œ'lt!l'tT)Àov, 
oùa' Œ'tEÀE'J't7,'tOV: 0 -ri XEV xtcpŒÀf. X!l't!lvdcrw. 

• AÀ718e:ur.>Y ";O(YUY ~E6«LOÜp.«L 'tOY crocpov ÔLôa.axœÀOY 'tOÜ mpLfCltYE
cr'tŒ'tOU 1tpécr6er.>i;-roù ix-yLr.>'t0t'tOU ?ct.crLÀÉr.>i; 'Pr.>p.a.(r.>v, xupLOY l:oÀop.êd-rrœ, 
civôpœ aitouih'i:ov dva.L xa.t à.pE't7ji; à.v-rex_6p.evov, wi; 11:e(p(f Ejlr.>Y œÙ-roü 

' • 8' "8 l ' ."Il , t 'I' , -'t7lY xœAoxœ-ya. LCltY ' 0 EY X«~ 't7lY lfUl.~CltY 'tOU'tOU Clt1tOOE"X,OP.EYOÇ, -.a.u-rœ 
ÈO'Tlp.ELr.>crétp.71v p.vrlp.71,; êvexœ xœt cra.cp71vdœç nii; èp.oü 11:po; œù-rov ÔL«8É-

- ' • l • "1"11 ' ' "' - J ' ' 'I'• -crEr.>Ç 'tOU 1t!XY'tO;, EY fL7lY~ a.1tpL/\M<f> a., LYÔLX'tLr.>YOÇ 7j a.m oE 't7lÇ CS'r.>'t7l-
p(a.i; {580. 

0 nie; fJ,E")'IX),71,; ÈxxÀ71cr(œç '.OÙ 1ta.-rpLa.P"/_e:fou Kr.>YÇCI.Y'tLYOU1t0Àer.>ç 
1tpr.>'tOYO't1XpLOÇ 0toÔOcrLOÇ 6 Zuyoii,cû,iii;. 

* 
IloÀÀ«XLÇ crUYOfLLÀ"l}cr:XÇ -rcj> crocpr.>'.IX't'f> ÈxxÀ71crL«tji 'tOÜ 1tEpLfC1.YEÇ0t-.OU 

1tpécr6e:r.>i; -.oü ciyLr.>-.«-rou ~a.crLÀÉr.>i; 'Pr.>p.a.(r.>v. xupl<i> l:oÀoii,wv-rL, 
Il '\ • "\"\- / T ""' .J. \ • -tyYr.>V a.:nov EX 1t0/\/\(l)'\I O'TlfLE~r.>V ELYCI.L a.vopa. "X.P•1CS'LfLOV xa.L a.pE'tta>Y 
p.É-rQx_ov : xa.t lxa.vov -ra.'i:c; a.Ù-roü x_p71m'.7lcrL X'."l}cra.cr8a.L cplÀoui; xa.t -roü 
• - N' , 'I' , .,. l '_l "\ , OfL7lpLXOU Ecr-topoi; xpu't'tOVa. oLctii,a.p-rupop.ot• •• ou xa.~ Cl.'JW î"r.>~i; 
fLÉÀL'.OÇ yÀux(r.>Y pÉEY 0tÙÔ7l. "08ev xœt U'ltO nji; 'ltpoi; ctÙ'tO\I à.y«8-iii; 
ÔLct8icrtr.>; ypixcpr.> -ro 'ltlltpov 0'7l !LE(r.> ii,œ. 'Ev 'tîi Kr.>vç«r.woumÀEL, -rcj> 
,.. , " • " - , ' • "\ "1( '11t7l E'tEL1 WOLX'.Lr.>YOÇ Tl, fL7lYL a.1tpL/\/\ <f>. 

ALyupoi; 6 ii,iya.; P"l\'tr.>p nii; p.eyixÀ"r.i; ÈxxÀ71cr(a.c;. 
Succcssit hic in officio D. loanni Zygomalœ. Forte 35 anno

rum est: non multum D. Theodosio dissimilis : paucis domi
bus interiectis ab eo habitans, vir perhumanus. 

* 
8e1ov ii,ét871p.:it xa.t 1tfW'tOY ot civ8pr.>1tl)L 'tO yvwva.L 'rLVà. Éa.u-.ov 

'I' "' , ll 'Q ' • ' • , 8 , a ' 'I'~ • • OLÔCl<rXOfLEll!X. ya.p E!XU'tOY yvou; yYr.>O'E':!XL e:cv. ue:ov QI, 0 yvoui; 
' 8 ' 8 - "O 'I'• ' 8 - ' ~• ' 1.1: ' OfLl)Lr.> "ljCS'E':CI.L E<j>. fA,OLOÇ oE "('.VE'ta.L E<j>, 0 !17lvEV CI.V:X<ïLOY 'ltfl!X't'tr.>V 
8eoü • à,)_)_?,. cp povwv 1.1.Èv -.à. a.Ù-roü : Àa.Àwv ÔÈ a cppovt!, 1tOLCdY ÔÈ a 
),cx).e:1. TotÜ'tot ÈO'TltA-ELr.>crixp.71v <pLÀ(a.c; êvexa. -.oü xa.-rà. 'lttXY'ta. crocpr.>-rét-.ou 
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civopoç xuplou :EoÀop:w'll'tOÇ -:oü rL'ltO fepp.a.vlrxç, XIX't« 'tO ~ml, ci1tpLI.À. 
'Up0tç o p.É10tç Àoyo8iTriç ':'JÏç p.eya:À71ç txxÀ71ofaç. 

* 
'AÀÉÇIX'IIÔpoç, 'IIO't1XpLOÇ -:iiç p.eya:À71ç txXÀ'r}a-lœç, o utoç -:oü civw-:Épw 

p.eya:Àou Ào·ro8É-rou, op.olwç Ù1toyp«fW fLÀlœç x«fL'II -:oü dp71p.Évou 
' .. , 
Œ.'IIOj)OÇ. 

* 
'Ey«:> feC:,pyLoç, o Àoyo8É't'r}ç 'r7iç p.eyixÀ71t; txxÀ'r}ala.ç, 1toÀÀ«xLt; -i1vC:,-

8'r}v p.e-r& -roü aorpw-:a:-rou xa.t Ào1Lw-rix-:ou xuplou :EoÀop.wv-rot; -roü 
l:Lwmxoü, x0tt ÔLÔ0taxa:Àou -roü 1tpia6ewç -roü ~IXO-LÀÉwç 'Pwp.ix(wv, xixt 

"I - '"I L "I ' """ ' • ~ ' , , , • "I ' ' fLMXWÇ El\ti.l\'r}O'IX • XIXL ~00'11 'tO'II IX'llfJf)IX ou p.o'IIO'II aorpw-rix-:ov, IXÀI\IX xa.L 
, ' \, ' "1"16 ~· - " - , 1.C;Of>LXW'tlX'tO'II XIX'.IX 'ltlX'll':IX XIXL (J)Ll\01\ yov • fJLIX 'tOU'tO E'll&:XIX 't'r}Ç yvwp.·11ç 

ixÙ-roü xixt fLÀlixç Èv ~ÔE ~ ~l6À<j> ypa:rpw p.v~p.71ç lvexix. 'Ev ~ 
'ltlX'l:f>LIX?'ZLX~ ÈxxÀ'r}al(f 'tiiç Kwvc;IX'll'tL'IIOU1t0Àewç, xix-rœ -ro ~ml, lvÔLX'tLCd
'IIOÇ ~, ci1to x-.:(aewç -roü 1t1X'll'r6ç • ci1to ÔÈ XpLc;OÜ t580. 

Hic Georgius est annorum circiter 30, procerus, p..:Àixvo1tld"(W'II, 
humanus. Proximo post Theodosii Zygomalre nuptias anno et 
ipse puellam duxit 1• 

* 
8eorp«'ll'r}ç, t&:pop.6vixxoç xixt 1tpw-roaûyyeÀoç -:iiç p.ey«À"lç ÈxxÀ71al1XÇ, 

o Èç 'A8'r}vwv 'tO yévoç, t'll'tux«:>v -riji ÈÀÀoylp.<j> civôpt :EoÀop.w'll'tL -riji 
l:LW'ltLX«j>, t'll'tOÇ -roü 'lt1X'tpLixpxi.tou Kw'llc;IX'll'tL'\IOU'lt6Àewç, c'j> etç rpLÀLIX'II 

civ,ipp.Oa!J,IXL, yéypixrpix ~ÔE !J,'ll"lip.71ç x«pw, XIX't« -:à t580 rL'ltO Ti\ç 
x6ap.ou à.1t0Àu-.:pwaewç e-roç, -:oü 8ixpyriÀLwvoç p.71voç W ta-.ixp.évou, -rij 
-roü Kp6vou 1 • 

IlÀi't'wvoç xixt 1Ju8a.y6pou. «l>LÀoaorp(ix oùx Èv TCOÀup.ix8elixç civa.À7icjiu, 
ci).).' Èv &1tixÀHçu -rwv rpuaLxwv 1tix8ë;;v 8ewpi~'t1XL. Où 't'O'II 1toÀÀ« elô6't'IX 

jp«p.p.ix't'a: cpixp.ev aorp6v, «ÀÀ« -:ov ~Àu1tov ~lov x&:x't'r}p.Évov. 
Habet hic vir longam barbam nigram, et verrucam in hirquo 

sinistri oculi. Annorum circiter 35. «l>LÀ(a-.wp, cpLÀ7ixooç, valde 

1. Théodose Zygomalas se maria le 2 novembre 1518. Voir les détails relatifs à 
son mariage dans notre Notice biographique sur Jean et Théodose Zygomalas 
(Paris, i.889, in-R'), p. 6i et suiv. 

2. C'est-à-dire Saturni die (samedi), I aprilia. 
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facundus, humanissimus. Perctiarum habuit Sweiccerum o~à. 
,-r.v ~(,>YP"'-r~xTjv. Omnia scribit et pulchre sinistra manu 1• 

* 
E~ xœt iipe:'tji 1t«"1} xr.œxoap.e:~.ot~ 6 I~(,>mipoç IoÀop.wv ( ;i71atv 6 

8:x:J!-la:a~or;), p.iÀÀov ôè x6ap.or; à.pe:'t-iir; Èir.w oih·oç, Ti, xup~<,>-rÉp<,>ç e:tm1v, 
"1, , ., ' , ' - ''""' - - ' av.rJç œ?E-71 -:~;; e:p.•fuzor; : -:ou.o:J -:o a<,>p.:x <,>ç œvopor; ao;iou xe:L,ot~ p.e:v 
_, - ') _y ' " - ' ... - " , , ( ' Il' ~ ) -:-r,oe: ~ -n:o .n -i;, e:mo71p.u : -ro (,E ':71; o~œvo~aç me:pov xa-rœ woapov 

- , "'"' ""' ' , ... , , - - K , '7t"J.'Y,0t'f.OU '7tE':E':Œ.L. .., 07l Xot~ 7'1 fLE~; E'Y':U"f.OY":EÇ ~ ':OU <,>YÇotVt'WOU 
') , .. • I? t • - . '\ . ,. - - ' -r.o ,EL E'YO~œ.pLflO'Y"r~ xot ~XotY<,>.; op.LA"lj'l'ot'Y':ti; e:yv<,>p.e:v -rou.ov .o~i; e:au-:ou 

', , , - T' V , , , ÀO"(OLI; -:totY't'ot; E1tLXO'l'!J,OUV"tot : O~:X ':W"J. 1,<,>yp:xrO'Y 1.P<,>p.ot-rœ Ea'XLŒ."(pŒ.(fl7l-
p.É'YOLÇ È-n:L6û.6r.œ • xott -rou.ou ':Tj'Y ii?e:.iiv 8œup.a:~ov.e:i; yp&:p.p.œaw 
LOLoze:l?OL!ô -ro à.a;iotÀÈi; ~E0Œ.LOÙp.e:v .où ÀO"j'OU. o È; Al..<,>ÀtotÇ fe:wn~o;. 

Fuit hic vir laicus, rerum antiquarum indagator, multas 
habens priscas monetas : de quibus rennam Homeri iconem 
Solomoni donavit : quam is poslea mihi, ut supra dictum, hue 
Tybingam dono misit 1 • Habitavit Constantinopoli in Patriar
cheio, mortuusque est !580, mense septembri, annos circiter 
55 natus 3 , 

* 
A rm (J,È'I &nov, (J,~ 9povE! a· cx!voO(J,E'IOÇ • 
Hl 1œp 8ko, (1E 'l:W'I ln::x!vwv r'.i;EpEt'I • 

(J,~ a· «ÀÀO'I EMù, n:p!v "fE 't~ n:Elp~ (J,26r,,, 
(J,T,11:CJJÇ xœxoü cpœv&vtOÇ œ!cr,<,1Y7l'I ocpÀTI•· 

t. Ce Théophane doit très probablement s'identifier avec celui dont parle 
Gerlach, dans son Till·ckisches Tageb11ch, p. 462, sous la date du 3 mars 1518, le 
même sans doute que Théophane Cal'ykis. 

2. On lit plus haut (au f. 8 ro): « Martii 1 (i581) accepi reneam monetam rubigine 
scabram, 11 Solomone mihi 7 ianuarii missam : in cuius una parte facies Homeri est 
circundata lileris : OMHPOE in altera Mercurius, cum virga in sinislra, in dexlra 
cum serlulo, circundatus literis AMAl:TPIANllN, legitur "01n;po,; 'Aµ.:x~pLœvwv. • 

3. Pour plus de détails sur Georges l'Élolien, voir la préface que nous avons 
mise en tête de son Recueil de fables ésopiq11es (tome VII de notre Bibliothèque 
g,·ecque vulgaire), Paris, 1896, in-8•. 

4. C'est le bien connu Païsios Hagiapostolitis, plus tard métropolitain ,le 
Rhodes. Voir sur lui la préface russe qui figure en tNe de son 'la-rop[2 'fou :i-:-:o:, 
llpou,; l:1vz, publiée par A. Papadopoulos Kérameus (Pétersbourg, t891, in-8°). 
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l1 , ~ , ~' - " \ ' , , -•nov, EY .wWIXL'I) OE -=~> opEL 'tlXÇ XIX":IXa'XTjYCa>a'ELÇ, îi?E".La'IX!"EYOÇ, ":Ot:J":O[ 
• \ ' • - ''\ l! - ' "' 1 , ~ '\ - • y,ypix:p0t, 't'IXÇ IX~'t'Tja'ELÇ 't'OU EUl'.IXOOUÇ OtYOpoç xupLOU ... oM!"Ca>Y":OÇ IX1t0-

1tÀ71pwa0tç. 
'Ev Kc.>Y;IXY't'LYOU1tOÀE~, ~1t~, tvôLxw-;ivoç ,i. 

* 

* 

* 
'Ey«:> NeoÔc.>poç 6 Èe At-.c.>À(ixç 1 ' XIX~ lEpoÔLa.xOYOÇ ..-i\ç p.ey«À71; 

ÈxxÀ71a(ixç, t,LY~l"llÇ XOtt tfiLÀ(ixç 1/1.pw 'tOÜ ÀoyLc.>'t'IX't'OU l:Lc.>1tLXOÜ IoÀo

!"ldY'tOÇ Ëypixo/a. -rixü-:ix, Ë-:EL !582, 2 tlr.1tpLÀ. Constanlinopoli. 

* 
4>(Àou 1tLa-roü oùx Ëa-rw tlr.v-r«ÀÀ0typ.ix 'tldY ov-;c.,y oùôév. TixÜ'tlX éypa.•}e: 

o EÙr.ix8Lo.; xixt vo-rixpLo.; Zuyop.a.Àêiç 11 -.cji IoÀOt,LldY'tL l:Lc.>1tLxcji 'A>.ix-

1"2-'l'I), ÈxxÀT1aL«~ -roü 1tpéa6e:c.>ç ixÙ-roxp&-ropoç "Pc.,11-ixlc.>v, CfLÀ(0t.; xixt 
.l J. • K •'\ , ' ' l! , , t,LY"lj t,LTjÇ 1.a.pw, EY Ca>Y<;OtY'tLYOU'ltOhe:L, !ff'lt ' P.llYL OX";c.>opL'I) XTj. 

t. Néodore l'Étolien était peuUtre fils de Georges l'Étolien. 
2. Fils de Jean Zygomalas. Il est aussi appelé Stamatios. Voir notre .'Volice 

biographique aur Jean & Théodose Zygomalaa, p. 37, U, 46-49, 51, 5-i et 82. 
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* 
Tc.> ';E'tLc.> 1t),e6po 8:26p.rx "flVE yu:x 8up.71a1J -ruç rp71Àuixç 'tOIJ rpuÀou 1-1ixç 

'tOIJ 1Xf1'1.01J l::c.>ÀIXP,OIJ Ô711X 8up.71a1J 'tlJ,; flJÀIJIXÇ c.>'ltOIJ 7lVE IJÇ 't'O tJ,EaG IJ,IXÇ. 

Eyw o âop.Evuxoç c.> ZE:poç -;o x_upoypix;io 'l:IJÔE XIX't'Lf'Epix 1 -rou !'-IX7l 
c;u-, Koc;IXV'l:IJYO'ltOÀL. t580 •· 

*3 
'lepe:1-1(ixç, ÈÀÉ't) 8e:oü œpx.~1ttaxo1toç Kc.>Yc;IXr.WOU'ltOÀEc.>Ç, YÉIXÇ 'Pw1-171ç, 
\ ' ' , XIXL 01.XOU !'-EYLXOÇ 'ltlX't'flL:lfl"X.71.;. 

·e l'-E-.:pLoTrjç 711-1wv 1tLc;oÜ-.ixL -roLÇ èv-re:u;o1-1év0Lç -rcji yp«1-11-1ix-rL 711-1wv 

le:pw1-1évOLÇ xixt Àiüeo'!ç O't'L O 't'O yp«1-11-1ix 't'OÜ't'O rpépc.>v xupLOÇ l::0Ào1-1wv 

0 l::Lc.>'ltLXOÇ 1-1e:-.:œ 't'WY aùv ixù-reï> -rpLwY e:ùye:vwv œvôpwv '1 't'MY fe:p1-1ix

vwv, è;iixv71 XIXL 711'-LY XIXL fLÀLXWÇ auvw1-1(À71ae:. Kixt vüv, xix-.e:n61-1e:-
, " - ' ' ' - X - '""" '8 VOL 1tpoaxuv71aEc.>Ç EYEXIX ';c.>Y IX'(Lc.>Y 't'O'ltc.>Y -;ou • pLa-.:ou, EOE7l 71aa.v 

a'Ua't'IX't'LXOÜ XIXL fLÀLXOÜ ypix1-11-1ix-roç. Kixt ypixcpoY'tEÇ Ô71Ào1t0Loü1-1e:v 71P,ELÇ 
O't'L ';MY yvwa-rwv q,(Àc.>v 711'-LY • xixt œçLc.>8d71aixv tpLÀ:2v8pc.>1t(ixç xixt 

œvixôoziiç w.; ÇÉYOL xixt EÙ"(EVEL,; ~vôpe:ç. Othe.> yœp 'ltOLOUY'tEÇ xixt èx-.E

ÀoÜY'.EÇ Ëpyov 8e:o:pLÀÈ.; èxnÀÉ~-.e: 71p.1v -re: xe:x_ixpLap.évov. Kixt 71 -.:oü 

8eoÜ x_«pLç e:r71 up.'!v. 

M71vt cpe:6pouixp. lvÔLx't'Lwvoç 8'. 
Extra inscriptum erat : Ilix't'pLixpx_Lxov aur.ix-rLxov xixt cpLÀLxov 

-ro'!ç eùye:vÉaL x_pLa-rLIXYOLÇ fepp.ixvoLÇ, utoLÇ œyix'lt"l}'t'O°!ç ni.; 71p.wv p.e:-
-rpLO't'"l}.oç. 

* 
MLx_ix·~À ÈÀÉci> 8e:oü œp-x.~'ltlaxO'ltOÇ p.e:yixÀ71ç 'lt6Àe:c.>Ç 'AY't'LOX,Elixç. 

'H 1-1e-rpL6't'"l}ç 711'-WY 1tLa-roü-rixL -ro!ç ÈY't'Euçop.évoLç -r<î> 1pixi-c,p.ix-rL 71!'-WY 

l. C'est-à-dire tji 6,xci-n;i f,µ.ip~. 
2. A la note dont Crusius accompagne cet article j'emprunte ce qui suit . 

" Fuit bic homo Perota seu Galatensis ... Hic legatorum Cœsaris nostri interpres 
Constantinopoli ad 'l'.urcas fuit. Nunc vero propter senectutem rude donatus est. • 

3. Je supprime ici quatre attestations émanant de non Grecs et n'offrant, 
d'ailleurs, rien d'intéressant. Celles qui suivent sont précédées de cette men
tion : • Ponam nunc aliqua scripta ad Hierosolymitanam Solomonis profec
tionem atlinentia. • 

,. On lit dans le même opuscule (f. 8 r•) : • Die 3 martii 1581, una cum barone 
libero D. Bernhardo Herbersteinio, et D. Adamo a Scbliben in Tannendorlf, el 
D. Wollfgango Pacbelbelio, Byzantio discessit (ac. Salomon Schweigger). • 
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" • '\ , • • ,., '\ , ,., l ' 1 ' - ' ' l)':L O AO')'LCd't'/1.'tOÇ xu1aoi; 0 .... OAOtJ,CdY ...,L(d1t~QÇ EYf:.':U'/,.EY "Il p.w xa.L r.yvc.>-
, , ' ,, ô , ' '\ , "!: 1 , ô - "08 pLa:XtJ,EY ClU't'OY a.v pa. '/..P1ia"LP,OY xa.L f LMa.i; :X1ïLOY xa.~ a.1to 0'1."llÇ. EV 

' ' l ' - "'\"I ô' , - I , "le- ,. , 8 • emL xa.,, tJ,E't'a. 't'WY a.AAWY uo euyr.vwv , a.1tEA ELY EXEL r.~ r.wpLa.v 
x:it 1tpoaxuV11aLY 't'W'I 2.ylwv 't'01twv, èôr.l}8T1 au.;a.·nxoù, xa.t ypci:pop.r.v 
N ~, \ - I , , , ô - 1 ô I:°, ( , LY:X OLa. 't'7lY 't'OU xupv;:.i a.y:t1t"ll'I (l.1t0 0)'._"llÇ xa.L E1ïLWa'EWÇ OL 'X.f>"lla'LtJ,W-

.. " ô ' I' ' ' " " ' 8 - "E ' '.(l'tOL OU't'OL a.Y pr.,; OL tptJ,a.YOL 't'U1..Cdr1LY 01tOU a.Y EUf>E Wa'L pyov ya.p 
Cf LÀiv8pc.>1tov xa.t -rw'I &.pe:c;wv Ërr-:a.L 't'OÙ 8e:où • ou f. x_cipL.; xa.t 't'à œmL
pov ËÀe:oi; EL"ll re:-:& ':WY èv-re:ueop.évwv xa.t ~07l87lrlŒV't'WY a.Ù't'OL,; è1tt 
eaV1l.; ÔLa.'t'p(6ourrL, 8r.wpta.i; tvr.xa. 't'WY a.ylc.>v 't'O'l'CWY. ~cp1ta:, fE6poua.p(<i> 
l}. 'Ev Kc.>vc;a.V't'LYOu1t6Àr.L. 

MLx_a.11À ÈÀÉ<t> Or.où 1ta.'t'pLClf>X"llÇ 't"7\.; tJ,EYo:À"lli; 'Avnoxela.i;. 
Brec (ut et prrecedentis) subscriptio Àa.6upw8«:>ôe:rrw à.ywya."i:.; 

facta erat. Sed et huic arabica u1t0ypa.cp11 subiecta. 

* 
T<ji ra.xa.pLc.>'t'Œ't''J> 'l'Ca:'l'C1t~ xa.t 'l'Ca.'tf>LŒ:f>X~ 'A).r.ea.vôpe:la..; 1• Et.; 'AÀe:-

ea:vôpnciv ~ MLr1Uf>LOY 3 • 

T~ ra.xa.pLw't'ci't''J> TCa.'t'f>Lcif>1.~ 'AÀe:ea.vôpr.(œç EU 1tf>IX't"t'Etv. 
'Ee 8-tou ~y tJ,OL rruvé67l XŒ't'Œ 't'71Y XpurrO'l'C"llY'IY 8e:cirrœrr8a.L 't'71Y r111Y 

rlEP,YOTCf>ÉTCELa.Y, OÜ 7tO't'E 1tpoi; À7}871v r111Y ~À8ov. Tou't'OU ÔÈ: '/..1Xf>W1 Y1} 
't'llY l.epœv xa.t -rpL1t087l't'OY rrou XEfa.À,jv, 'Evr.'t'(7l8Ev xal Kpl}'t"'ll8Ev lyra.4« 

' ' ' ' ' B >" 1 8 - A. I'\ "E ... - ' 'l'Cf>OÇ ŒU't'7lY1 CdÇ XIXL u-.a.r.,7l EV YUY 't'L t"l:JUAOP,ŒL. r1't'L OE 't'OU't'O • 
Tov Èf>XOtJ,EYOY IoÀOtJ,WV't'IX 1tpoi; (If: xa.t 't'71Y è1tLa-:OÀl}Y (IOL xor(~OY't'Œ 
rruvlr1't'7l tJ,L, œvôpœ fr.p ra.vov xœt rlOf C:,-;a.-:ov X(l.1 1t(lY't'CdY r:r-1./oov 't'6>Y 
rnouôœ(c.>v cplÀov, xa.t 't'l\Ç criii; rœxa.pLO't'71't'O,; fLÀoùv-.œ yr.vérr8a.L. "Ov, 
lxr.-:r.uw, Ôi.œ 't'LtJ,(Ou rlOU ÀO"(OU XIXL Yf>ŒtJ,tJ,IX't'OÇ 007lY7lrlOLÇ 't'OÙÇ a.yfoui; 
'itf>Oa'XUYl}(IOY't'IX 't'O'l'COUÇ, ra.xa.pLC:,'t'a.'t'E ÔÉrno-:a.. K«t 't'OÙ't'O tJ,f:Y OÛ't'c.>Ç. 
'E ' Ô1 L ' - 1 ''\ 1 1 "l.,l ' 1 'E .. l yw f:. 'l'CEf> IXU't'OU oux OALya.i; rlOL OfM1rlW 't'a..; 'X,Clf>L't'a.ç. ppw~vc.>i; 
tJ,OL ÔL0t6Lcj>7li; 1tpo.; 1toÀÀwv w:pÉÀEL«v, à.vôp6iv Œf>Lr.E. 

IUtJ,EWY OLIXXOYO.;. f581. 

1. On a vu ci-dessus que Salomon Schweigger avait en réalité trois compagnons 
de voyage. 

2. C'était alors Sylvestre. Donnons ici un détail peu connu: ce prélat était de 
Berrhée (Bippo1œ). Voir Jean Miloitès, 'Oôo11top1xov, dans le Uœpvœcrcroç, t. VI, p. 638. 
Ledit 'Ollo11top1xov fut rédigé Je i6 janvier i588. Consulter encore sur Sylvestre 
une intéressante note dans la Turcogrœcia, p. t9i-492. 

3. Adresse extérieure de la lettre. 
t. Commendat Solomonem Symeon Cahuilu (Note marginale de Martin Crusius). 



BIBLIOGRAPHIE HELLÉ~IQUE 

* 
T - ' ' "\ ' ' 'I "\ ' ' M "\ ' - ' Cjl crorpw-:cr:'t"Cjl XCl:L M"(L(l)';CI:':'!' EV Epoucrcr:t.·fl I'- xup~Cjl EA~'t"Ut> 't"'I' EX 

Kp-~':"fl,; 1 ôo8E(71, tcrw,; El,; MLcrÜpLov. 
IloÀ).cr:L,; rpopcr:ï:,;, àoEÀcpè 'ltCl'lt'lti xÜpLE MEÀé't"LE, i60uÀl\871xcr: vk ypcx❖w 
, , r , , , , , ( •) , , 'C, Q • ' 1tpo,; 't"11Y cr:yL(l)CfUYTjY crou • cr:p.·'l Ea"".OY't"Cl,; SIC ver: p.71v Tji,,Eupw XCl OALXCI: 
- , , ~ ' , , , - , ' "' - , ' ri 'ltOU EUpLcrxEcr0tL, OLCl't"L 'ltO':E cr:xouyw 'lt(I),; EL,; -ro .. wcr:, El.,; ':"ljY Epoucra.-

Àl\ p., El.; ':"rjY 'AÀEecx-.,ÔpEL«Y, xa.l. el.,; ixl.Àou,; -:6mu,; 'ltW,; mpLén.ecr~L 
t - l. - \ , \ f , fliti, ' - ~' Lcr.op~w,;, x2 1tpocrxuvouv-ra.,; -:ouc; -ronou,; -rou,; cr:yLou,;, OLŒ "t"OU"t"O oev 
Ëypcr:4a.. "Op.w,; crup.1ta.~71crcr:t p.ou xcr:t, 1t2pa.x«Àw cre, œù-:ov -:ov fepl'-cr:
v6Y, 6mû cpépveL -:-riv ypa.rp7lY Tri,; i"(LwcruYTj,; crou, vœ lYGtL pcr:xoup.a.v-
'l'-,. 'l' ' ' , 'l' L ,, •"I ' Il '"I ' • , oa.oo,; crou OL a.ycr:'ltTjV p.cr:,; • OLCl:"t" EYCl:L <j)LM,; p.a.,;, XClL pOUAE'rClL V0t U'lt0tj1l 
Vot 1tpocrxUVYjf111 "t"OÙ,; a:ytou,; "t"O'ltOU,;, xcr:l. Ëvcr:L xcr:l. x!Û,o,; ciY8pw1to,;. 

"Av tpw-r~,; x«l. ÔLŒ Èoh>, XCl:YEYCl xa.Àov ôèv ËYcr:L • rp86vo,;, cruxo;ia.v-
, ' ( , l. - ' "\ l. , ,,. ! ' ' ' • 'rLCl:L, 'r0t 'f.E poYcr: Cl:E VLX(l)a"LV • OL XCl.AO 'ltELpcr:-,ov-rcr:L, OL XCl:XOL E'ltL -ro 
- 6 'O ) - ' ' ' '"' - T' -'J.ELpov TCflOX 'lt"t"OU:JW. TC ,ou,; EV VlJX'rL, nupcro,; ouo«p.w,;. cr: 'r(l)V 

rptÀwv cime;«. XpLcr't"O,; xa.8euÔEL, w,; x«l. -r<ji fp71yop(Cjl ôoxeï:, à).718w,; 
ÀÉyor.L : oÙÔÈY ciHo Èv-:cr:û8cr: TCa.pot ':O 4eûoo,; xcr:l. -rot àpyupLcr: ~cr:crL
Àeuoucrw. 

:Eo,; cp(Ào,; ôv otcr8cr:. 
'Ano Kwvc;tt.V':LYOU'ltOÀEw,;, cptupoucr:plou x' I 

* 
Nos patriam fugimus, patriam dum perdere fidem, 

primœvosque moreis susLinel baud animus a. 

"EY.EL,; ô à191-rn,;. MY71p.6veue ôv lyvw,;. Kœl. yotp xcr:Ù-:6,; cre p.Y71p.O
YEUEL MeÀbo,; ttpop.6YŒ'f.O,; XŒL 'ltflW't'OcrurreÀo,; 'AÀeecr:vôpelcr:,; 6 Kpl\,;. 
Alexandrire, anno 't'oû 8ecr:Y8pwTCou M. D. LXXXI, 27 martii. 

i. Il s'agit de Mélétius Pigas. 
2. Ici figure la traduction latine de cette lettre par Martin Crusius, laquelle est 

suivie d'un firman du sultan Mourad en date du 3 mars 989 de l'hégire. Viennent 
ensuite des attestations délivrées à Salomon Schweigger par ses trois compagnons 
de voyage: Bernard de Herberstein, Adam de Schliben et Wolffgang Pachelbel. 

3. l\félétius Pigas est un des rares Grecs de cette époque qui se soit essayé à 
faire des vers latins (voir aussi cette Bibliographie, t. Il, p. 23). Mais il faut recon
naitre qu'il n'était pas trés ferré sur la prosodie. Il eftt été facile de corriger ce 
distique, en écrivant dans le premier vers patrios dum perdere moreiB et dans le 
second p,'iman,amque fidem. 
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* 'E \ A '). \ • \ • • " ~ ' J_ - - , • • yw '-liXVLTj p.ova.-x.o.; EV ':'O 0t'(LO opL .wW0t yp:zfO ':0:J';O ';0:J lo,.o~o 
fEpp.-xvo xcip71.; fLÀELct, Èv 'tL xopct 'Pœ-x.d-:L ni.; 'Eyumou. 

Scripsit Raschidi in .iEgypto ad Nilum, H april. anno i58i, 
vir sexagenarius. 

* 
(Exterior Èmypctf:,\.) l:oÀop.wvL -rcj> EÙyEve:i;Œ't'lt> xœt -;Lp.~w't'Œ't'lt> Èv 

Kupl<i> u 1to8mo't'Œ't'<i> «:>.; à.ÔEÀfcj>, 't'cj> l°:Lw1tLxcj>. Èv 'Pa.-x.ln. 

Al Sigr Solomone Swaicker, uno della dign. 
compag. de' S. peregrini inviati per Hieru
salem. A Rossetto. 

(lnterior.) l:oÀop.wvL -r<îi l°:LW'ltLxcj> xa.t 1tŒC211 tji auvoÔ(tf 't'o~ EÙye
VEa"t'«'t'oL.; xa.t ':LP,LW'tel't'OL.; Èv xupl<i> 't'E 1tctp.fLÀ't''X't'OL.; 1ta.pàt XpLr.oü 

- .. J_ ''\, 1 aw";Tjp'l.; EU 1tpr.i.'t"t'EW EA0t'X.Vr.o.; • 
t 'Eyxa.da1tctp't'a.( p.oL ôL& p.Lxpoü p.Èv xp6vou oùx È1tt ap.Lxp:ii:.; ÔÈ 

ni.; cipEni.; u1t08éa-EaL ni.; 1tpo.; up.i.; ciyli'lt7).; OÙ !J,LXpov xÉv't'pov. Ka.t 1-iV 
'(É !J,OL Xct't'œ9up.LOV a'UVOÔOL1tOp7iactL U!J,WV tjÏ EÙÀ0t6E(tf xœt '7telÀLV auyxœ-
11 - • O " 11 f , , 11• • - 'I' t!' ' •na't'Op71aœL 't'ou.; -: 1tou.;, Ev11a. o aw't"llp -;a..; xœ11 71p.a..; t1Lœ-rpLfJctÇ Em-

1. T - 'l'I ' '!:' A ' - ). - '). L ' ' it0~7)'t'O. ou-:o t1 oux E,ov. '-IEU't'Epov you-., '7t ou·, E oyLar.i.1-1-71v 't'œ.; E'lt~-
noÀ«.; a'UVOp.œp't:,\act.; 1 U!-'-~V, œÀÂot xa.t eEva.youaa.ç -;oy ÈVOV'r0t 't'pÔ1tOV ÈV 
'I )..J. l\ ' , ' i ' - ' 1 , À , , , e:pouaœ 'I 1-'- • r.i..; X0tL 0tU't'(XÇ 't!J ";(l.'X_U ";TjÇ 1>!-'-E't't:pct.; 0t'7tE EUa'EWÇ EVE'7t0-
0La'EV. 'Ai.À« xciv't'œû9a. -;o p.éye:80.; ni.; ciyci'lt7).; 8e:pœ1tElœv ÈfEÛpe: 't'<Ï> 
1tpciyiia.'t'L, -;-,\vôe: ¾\v xœt a'UVE't'Cleœ't'O cimoücm. "EeE't'E oùv 1tpo.; 't'OV '7t(XVC,.
y~«:>-.a.-rov 'hpouaœÀ'll p. aui;ct't'LX« ypa.1-1-p.a.'t'a. ~ 1t0tpoue211 auvÔe:ÔEp.Éva. 3 • 

©V xœl1te:p 't"llV cipE't"llV otôa. 1-'-'ll ÈvÔe:w.; éxouaœv, œÀÀ« '(E ni.; èiiii.; 
ciy«'lt"/1.; éa't'w 't'e:xii7\pLœ. Toü-:o ÔÈ 1t«vra..; u1to1-1-Lp.v,\axw : ut in pera
grandis describendisque urbibus, moribusque hominum explo
randis, prresertim Hierosolymis, quo fieri poterit cautius atque, 
ut ita dicam, intra domesticos parietes agatis. Huius autem 

l. Il y a ici quelques mots oubliés. J'ai sous les yeux la minute autographe de 
cette lettre (Ms. de feu Jean Sakkélion, p. ,s), on y lit : ,ii 1tp2«11v M1>.i-t10;, i>.ii
x1a-ro; lrpop.o12xo; Hl 1tpw-toauy,u>.>.o; 'AÀa~œvôpa!œ;. 

2. Lire c:rwop.œp-toûc:r«(, comme dans la minute. 
3. Il est aurprenant que cette lettre ne figure point parmi les minutes du ms. 

Jean Sakk.élion. 
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cautionis rationem vos latere minime arbitror. 'O ôè KupLo; 
' - ' - 8' ' " e, "E _n ' K ( ' 7ltJ,W'I UIJ,W x«nu U'IŒL -rœ OLŒtl"IJIJ,Œ":«. pp(l)!Tllt tY up <t>, ";LIJ,L(l)';(L';OL, 

'A ' 'A'\ i: '1' ' ''1'' ' ' ' •'1' - 1 " 1 itO I\E<ï2.Yt1pELœç1 EUtlOIJ,~ E-.tL ELX2.t1L IJ,OUYU"X.LWYOÇ E'tEL 0'(1)-:"fljl•ti) 

tfr,tŒ· 
t MeÀi-:Loç LE?OIJ-OY«'l_OÇ x«t 1tp(l)-rOaUï(tÀoç • AÀE;«ôpe(«;. 
Schedula indita erat, hrec conlinens • : 
"Ea-:L -rL ~IJ,énpov È1t(yp«IJ,IJ,« ÈY 'IEpoua«À~tJ,, ëvôov -roü v«oü, 

, , " - • • 1 L,f, ' " 1 - 1. "A '7t(Lp« -;« «jL« 'rWY «"(L(l)Y " X«~ )'pr.t'l'OY EL E'";L X«, YUY IJ,t>YEL. P'/..E'r«L 
Ô' O~'r(l)Ç : 

;cp6t-:' œvœç, 1tat'tp6ç 't' ticp6tyx'tou x..Sôtfl-oç ulÉ 3 , 

Ôç 'tÈ ~f)O'tOÇ îEîlXW,: awaœç È<patf,lEp!ouç • 

Èv6iô, 1toÀÀi !J,Oy~aœç, 'ltOÀÀœ npac;1at 1tp1.Eœç, 

xœl fl-Opov lmoc;:xç x_Epalv «Àt'tpo'tÉpwv • 

't:zVIJE C11f1 lxfr!I MEÀE'tllfl 1Àœov ooœo;, 
xœ! fl-E 1tœ6wv tpuxE, Ôuafl-Evswv 'tÈ 1tiyœo; 

xr:lal:Lou 't' œU:v ti1t6c;po9ov Etç aÈ. ÔÔç gl:Lf'-• tiuv!~m, 

'tœpao1atv ÈÀat<ppoiç voùv È1ttpuÔ61J,Evov • 

'tattaÔE aÈ. ,&x_wÀ lia' ' Àt'tlXVE:Jawv 0Uv1xœ 'tiÏlvÔE 5, 

Kp~niç yiiç cp!À7jÇ IDÔE <puyœç ti-i,oÀov • 
aù ô! lE nùaov liva;ç : ôuvœaœ, -yiip lpyœ aœiilaœ, 

aiiç x_Epoç, OÎIX 6.où ŒÀxŒ n xœl ao<pl'lj. 

'E1t?iv ô' Èç ftptJ,«Yl«v aùv 8e<ji 1f8CÎ0'7l-rt, -r«tÇ ÈxtL8tv ÈmnoÀ«'i:; 

auY«4ov x«t fflY 1t«À«LrtY (se. iL«87\xllY) ~ p(l)IJ-«·üc~v ~ grrecolatinam. 

* 
l:(l)fpOvLoç, ÈÀé<j> 8eoü 1t«-:pLCÎP'X_7li -.ii; ttyl:xç 1tOÀE(l)Ç 'lepoua«À7\IJ, 6 

fLÀLxoç yp«fOIJ-EY. lerosolymis, 12 maii, anno a virgineo partu 
M.D.LXXXI. 

L C'est-à-dire le 27 mars. 
2. Ce billet ne figure pas parmi les minutes. 
3. Mélétius Pigas avait une grande tendresse pour ses pauvres vers. Nous ajou

tons le reste de cette épigramme, d'après le ma. Jean Sak.kélion (p. 7), où elle est 
intitulée : E.lç 'tov iiy1ov d;>ov sùx_-1\ M1À1't!ou. 

,. Mélétius avait d'abord écrit sôx_o>.!"lç. 
5. Au lieu de ces deux dernier■ mots, Mélétiu■ avait d'abord successivement 

écrit : 't1Ïiv61 'tl 'tUX,IÏV et 't1Ïiv61 'tl 'tlU~IIIV. 
6. Hierosolymœ artiftcioso ductu scriptum erat (Nole marginale de Martin 

Crusiua). 
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* 
Damasco, 25 maii, a virgineo partu 1581. 
'Iwœxet11, tÀé<t> 8EoÜ m't'pL«P'X."lç 'AY't'W"X,E(œç 1 

* 
'ie~ExdiÀ 11-ovœxoç tÀIX"X,La"t'OÇ 't'WV tÀŒ"X,La"t'c.>V : op11611Evoç tx 1t6Àec.>ç 

8116wv ffÏç Émœ1tuÀou, BLo-:E(œç. 'Ev !'-llVl. 11-œt<i> xé 't'OÛ ~'lt8' ë-:ouç. 
Damasco. 

Solus hic poterat Damasci cum D. Solomone vetere lingua 
grœca loqui. 

* 
•o -tœ1tELvoç * * ffÏç Aœoô~xe(œç. Damasco, 25 maii, anno salu• 

tis omnium M. D. LXXXI 1 • 

On trouve ici la signature ci-après : 

Louis de Montaignas, gentillomo francese. 
Tripoli Syriœ, anno 1581, 5 iunii. 

Elle est suivie d'une lettre en allemand écrite à Salomon Schweig
ger par Wolfîgang Pachelbel et datée de Bethléem, 8 mai US8t. 

* 
Tiji mpl. aè rp(À't'p<t) 't'E-:pc.>11-évoç œvEmÀ11rnv a-ou 't'l}V 11-vEtœv ':"lpl\ac.>, 

~ mrpLÀll!'-év~ 1tpoa"'lyop(Cf 'ltUxvwç tv't'pUCfwv, xœl. 't'l}V tp«ajAL6v aou 
8éœv li.el. cpœY't'œ~OjAEVOÇ : xa.t 11-a.xpœv ;'ltWV oùx ii11V11!10vriac.>. "Exc.> ycip 

' ' , , \ \ ' - f , .\, , ' Q'GU xœL ':"IV E!JCOVa. xa.~ ':"IV !'-V"l!'-"IV 't'<:> ll!'-'':Ep<:> VOL yeypœ111'-'V11V : xœL 
'\ '8 - ' ' 6 ' '\ .J,I. K ' ' ' ., • , 1 "11 7lV 't'OU ovo11œ't' ç aou ou "•rrOjAŒL. ŒL yœp oux Ea'E't'ŒL 1ta.p e110~ 
-:OÙ't'O EÙÀ118a.p"(11't'OV, 11-a.ÀÀov ôè œpy6l718ov ËaE":œL. Kœl. 't'OU':OU x«pLV 
-ro yp«1111œ xœl. 't'OÙç 17't'(x_ouç 'ltOLw. 

t. Interpositum erat Damasci hoc latinum inter quœdam arabica. Postea grœca 
calligraphico ductu 611:oypœffl (Note marginale de Martin CrU8ÎU8). 

2. Duo >.œSupL"6w611 nomina legere non potui (Note de Ma,·tin CTU8iU8). 
3. Martin Crusiu■ écrivit à Jean Morzinos une lettre datée de Tubingue, 29 JaHier 

1582, et publiée dans la Turcograecia, p. 532-533. 

17 
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rvr,atOÇ ElfJ,l 91Àoç : lt!Xt 'tOV 91Àov WÇ ,p!Àov oTa~ • 
'to~; ÔÈ x:xxoÙt; ÔtOÀou 1t2v-;~ç à:1t~v::dvoµ.2t. 

o~aiv% Ow7!~·Jw 1tpO; ü1t6>:pt~tv • oû; ô, lip2 -ttp.W, 
'tO.;'t'J'J; l~ r1.p1_:;.ç i.c.~zpt -:ÉÀ'lu, r1.y1Xr:w. 

~qmi, tX?.yo·.\c;q.i tf,. Can dire. 

Morzinus, ex urhe Candia oriundus et ihi degcns, tantum 
literis deditus. Pater eius t.:peu;. 

* 
'fape:ù; Miipxoi; Mo?~-~·10; f1; p-v·~p.-,1; "/Y-PLV ao~ -:<j> aocpiji ~oÀop-wv-r~ 

r - , , ,.... ' ' epp-a.v'l> a:u-=o-z.:Lpw; ·:w:,e 1.: ypa.'.f<i>· 
' ' ' ' C d" <fr'ltŒ, ŒU"(OIJÇ'l) lt"lj. an Ire. 

Hic est pater p1·œcedcnlis loannis. 

En tête de cet opuscule, il y a une épître dédicatoire de Martin 
Crusius .Doctissimo vi1'o Argcntinensis Academi.œ physico fr dialectico 
professori, .D. loanni Ludovico Hawenrentero amico suo. Elle est datée 
de Tubingue, 2 janvier Ui82. 

Bibliothèque publique de Genève : B. a. 853. 

770 

HISTORIA VNIVERSALE DELL' ORIGINE, ET IMPERIO 
DE' TVRCHI. Raccolta, {f in diuersi luoghi di nuovo ampliata, 
da M. Francesco Sansouino; Et riformata in moite sue parti per 
ordine della Santa Inquisitione. Ne/la quale si contengono le 
leni, gli offici, i costwni, {f la militia di que/la natione; con 
tulle le cose fatte da loro per ir'rra, {S per mare. Con le vite parti
colari de Principi Otlwmani; cominciando da! ptimo fondator di 
quel!' lmperio, fino a( presente Amorath. {582. CON LE 
FIGVRE IN DISEGNO DE GLI IIABITI, & dell' armature de 
soldati d'esso gran Turco. ET CON LA TA VOLA Dl TVTTE 
LE COSE più notabili, {J deyne. IN Vl~EGIA, Presso Altobello 
Salicalo. MDLXXXII. 

In-4° de 8 feuillets non chiffrés+ 50-i feuillets chiffrés. Signatures : 
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*, A-Z, Aa-Zz, Aaa-R,-r, de 8 feuillets chacune. Marque typogra
phique sur le titre. 

En tête du volume, épltre dédicatoire de l'auteur à Pellegrino 
Brunaccini, datée de Venise, 25 janvier 1582. 

Sur la présence de cet ouvrage dans notre Bibliographie, voir le 
n° 604. 

Bibliothèque d'Émile Legrand (à Paris). 
Bibliothèque nationale de Paris : I. 33!H. 

77! 
INTERROGATIONES {j Responsiones DE PROCESSIONE 

SPIRITVS SAN CTI A PATRE ET F1LI0 : Desumptœ ac breuiore 
{5 dilucidiore ordine digestœ, ex libro GENNADII ScHOLARII Patriar
chœ Constantinopolitani : AB ANTONIO POSSEVINO de 
Societate IEsv : In gratiam {f vtilitatem Rutenorum. Legant 
RvTENI, nec legisse, ac credidisse vnquam eos poenitebit. 
INGOLSTADII, Ex oflicina Typographica VVoLFGANGI EoERI. 
Anno M. D.·LXXXIII. 

In-t2 de t feuillet non chiffré et 58 pages, dont la dernière blanche. 
Signatures : A, B, de t2 feuillets chacune; C, de six feuillets. Raris
sime et recherché. 

Bibliothèque royale de Munich : Polem. 2t67. 

772 

ETHICORVl\l ARISTOTELIS STAGIRITAE. AD NICOMA
CHVM LIBRI DECEM. IOANNE ARGYROPILO BYZANTIO 
INTERPRETE. COLONIAE. In Officina Birckmannica. Anno 
M. D. LXXXIII. (A la fin :) COLONIAE AGRIPPINAE, Tipis 
Godefridi Kempcnsis. Anno 1\1. D. LXXXIII. 

. In-8° de 287 pages. Monogramme IHS sur le titre. f!dition peu 
commune. 

Biblioth. nationale d'Athènes : Litt. Grecque. !383. 
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773 

S. THOM.E AQVINATIS PR.tECLARISSIMA COMMEN
TARIA, IN LIBROS ARISTOTELIS PERIIIERMENIAS, ET 
POSTERIORVM ANALYTICORVM. Cum antiqua textus trans
latione, atque etiam noua loan11is Argyropyli : ltemq3 Thomœ 
Caietani Cardinalis Supplementum Commentariorum in reli
quum secundi lihri Perihermenias. Nuper ex emendatissimis 
exemplarihus diligentissimè recognita; LogicaJ quoq; totius 
summa nunc addita est, ad studiosorum vtilitatem ex eiu.vdem 
D. ThomaJ Opusculis excerpta, Et in Tractatus, {f capita diuisa 
iuxta ordinem lihrorum ab Aristotele in logicis obseruatum. His 
pra!terea index norms adiectus est. VENETIIS. APVD H.ERE
DEM HIERONYMI SCOTT/, MDLXXXIII. (A la fin :) SERIES 
CHARTARVM, ABCDEFGHIKLl\lNOPQR. Omnes sunt qua
terniones, Tabula per se palet. VENETIIS, Apud HaJredem 
Hieronymi Scotti. MDLXXXIII. 

In-folio de quatre feuillets non chiffrés et 542 colonnes. Sur le 
titre, « véritable portrait » d'Aristote. Rarissime. 

Bibliothèque Mazarine, n° 3566 *. 

Dauidis Chytrrei ORATIO DE STATV ECCLESIARVM HOC 
TEMPORE IN GRA:CIA, Asia, Boëmia, &c. EPISTOL..E 
CONSTANTinopolitanaJ {f aliaJ circiter XXX. QVIBVS IN HAC 
EDITIONE ALiquot Epistolœ. Grrecre ac Latinre, Confessio 
FrnE1 à Gennadio Patr. Mahomeli II. Imp. Turc. cxhibita, De 
Russorum & Tartarorum religione ac moribus, & veterum 
Borussorum sacrificijs, & alia acccsserunt. Adiuncta item 
epistola Constantinopolitanœ Ecclesi;e ad Boemos. FRANCO
FVRTI Apud hreredes Andrere Wecheli, 1\1.D.LXXXIII. 

In-8° de 27t pages. Marque typographique sur le titre. Rare et 
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recherché. Le texte de la Confession de foi de Gennadius, suivi de 
sa traduction latine, occupe les pages 173 à t9-I. 

Bibliothèque .Mazarine : n• 564-82. 

775 
HODOEPORICON, SIVE ITINERARIVM D. SOLOMONIS 

SVVEICKERI SVLTZENSIS, QUI CoNSTANtinopoli in aula legati 
Imperatoris Romani aliquot annos Ecclesiasta fuit, & è Thracia 
in Aegypto, Palrestina, Arabia, alq3 Syria peregrinalus est, 
conscriptum A MARTINO CRVSIO, Professore vtrius43 elo
quentire, celebri in Academia Tubingensi. 

In-8° de vingt-cinq feuillets non chiffrés. Ce petit volume est un 
extrait, probablement factice, d'un ouvrage assez considérable, à 
en juger par la signature Gg, qui figure au recto du feuillet 3, el la 
signature Hh, qui se trouve au recto du feuillet H. Il constitue une 
sorte de réduction de la plaquette décrite sous le n° 769, bien 
qu'il contienne un document que ne renferme pas celle-ci. 
Rarissime '· 

Collation du volume : 
Feuillet t recto : Le titre reproduit ci-dessus. 
Feuillet t verso à 5 recto : Kup!<p l:oÀofl-iÏIV'tL 'tiji l:oueoot~plfl er'touv 

l:tW1ttltiji l:ouÀ't~lt!tp, èx fl-lXXPO'tŒ'tl)C Œ1t0al),,_[œç HÀiÏlc è1tœvEÀ6ov'tt, xœl yri11-ouc 
E~ux_iiic lop-d~OV'tt : ypœcpÈv 61to àfap't!vo•J 'tOÙ Kpoua!ou aunœpta-:txov. q:rp1tri. 
Comprend cent hexamètres grecs, avec la traduction latine en 
regard el dans le même rythme (Se trouve identiquement dans le 
n° 769). 

Feuillets 5 v• à H v• : Prmcedentis D. Salomoni Schweickero 
gralulationis copiosior per Martinum Crusium explicatio (Comme 
dans le n° 769). 

Feuillets t2 r° à U v0 : Les attestations (reproduites ci-dessus, 
p. 245 et suiv.) du patriarche Métrophane, du patriarche Jérémie, 
de Jean Zygomalas, de Théodose Zygomalas, du grand rhéteur 

1. Ce livre ne porte pas de millésime, mais la lettre qui le termine étant datée 
de Vienne, premier octobre 1582, il n'a pu ~tre imprimé que postérieurement à 
cette date, en tout cas, après le numéro 169, dont l'épitre dédicatoire est du 
9 janvier 1582. 
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Ligyros, du grand logothète Hiérax, d'Alexandre fils de Hiérax, du 
logothète Georges. 

Feuillets t5 r" à 25 v0 : Epistola continens Hodoeporicon naviga
tionis ex Constanlinopoli in Syriam, Palreslinam el JEgyplum : et 
montem Sinaï, &c. Item de Persico hello, & circumcisione Maho
melis filii imp. Turcici, aliisq3 rebus Conslantinopoli superiore 
restate aclis. 

Celte lettre, datée de Vienne, t•• octobre t582, est adressée à 
David Chylrreus. Le nom de son auteur nous est révélé par Martin 
Crusius, dans sa Turcogrœcia (p. 233), où il donne un résumé de ce 
très intéressant itinéraire. Il s'appelait François de Billerbeck. Ce 
voyageur fit, à Alexandrie, la connaissance de Mélétius Pigas, dont 
il parle en ces termes (f. t8 ro et v<>) : 

Interim quoque accessi Meletium Protocingclum Calogerum 
Grrecum, et montis sanctre CATHARINE (ita monasterium vocant) 
fratrem, virum et scientiis humanis et literis sacris admodum 
eleganter doctum, latine pariter et italice loquentem, vnicum 
inter doctos, quos in bac peregrinatione videre licuit, iudicaui 
aptum quocum H. T. amicitiam iniret, cuique oblata occasione 
scriheret. Nam et ipsi, vti ad H. T. literas daret, persuasi, id 
quod fccit, quamuis, vti ipse per schedulam mihi retulit, prre 
temporis angustia, lumultuario stylo. Eas igitur litet·as milto, 
atque H. T. gralas fore arbitror, cum propter viri doclrinam, 
tum maxime proplcr vitre et morum modestiam, atque in 
confcrendo suauitatem. Arbitror autem hune vimm tantum 
scienliarum bahere, quantum homo Grrecus hodie hahere possit. 
De fide sua is quidem valde suhtililer disserit, sed tamen ita 
vti omnia sincero et puro animo ahsque vlla hile loqui et 
senti1·e videatur. Ipsi promisi me Bizantio missurum esse 
lihrum, quem Il. T. de lectione historiarum conscripsit. Id 
quod feci, ipsique gratissimum fuisse comperlum haheo •. Et 
hrec de Protocingelo, viro doclissimo, qui et Alexandrinus 
Patriarcha spemtur crediturquc futurus. 

i. François de Billerbeck le savait par une lettre latine que Mélétius Pigas lui 
a,;ait adressée, laquelle est datée du Caire, le 6 avant les calendes d'o.oQt (21 juillet) 
Hi82, et que nous avons publiée, d'après la minute autographe, dans les Lett,-es 
de Mélétius Pigas (Paris, 190:'!, in-8°), p. 61-68. 
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Le texte même de la lettre écrite par Mélétius Pigas à David 
Chytrœus, dont il est question dans le passage que nous venons de 
reproduire, a été publié par nous, d'après la minute autographe, 
dans les Lettres de Mélétius Pigas (Paris, 1902, in-8°), p. 63-64. 

776 

ANGELICO LVME DEL 
VECCHIO, ET NVOVO 

TESTAMENTO; 
Con li Capitoli della prima Militia Impcriale 

della ccleste Croce aurcata : IN uoc 
SIGNO v1NcEs, diuiso 

in tre lihri . 
Dedicali al Santiss. N. S. Papa GREGORIO xm, 

& suoi succcssori. 
Di nuouo riformati, {J approbati dall' Illustrissimo, 

§j· Eccellentiss. Sig. GrnoLA.)fO ANGELO 
FLAVIO Principe di Thessaglia, Conte 
Driuastense, Apostolico, §j· Imperia-

le gran Signor giuridico di 
detto Or dine, s·c. 

IN BoLOGNA, Per Gio. Rossi. 11mxxcm. 
Di licentia de' Superiori. 

ln-4° de 70 pages et :1. feuillet non chiffré. Signatures : A-/, de 
8 pages chacune. Rarissime plaquette. 

En tête du livre, il y a une épitre dédicatoire Ail' illusfrissimo & 
eccellentiss. signol'e, il S. Gil'olamo Angelo Flavio, nipote del già 
invitto signo1· Scandel'begh, 7w· gl'lltia di Dio principe di Thessaglia, 
conte Dl'ivastense & giusto gran signol' della prima antica militia 
imperiale dell' angelica croce aureata in hoc signo vinccs, di Costan
tino Magno, suo progenitore, &c. 

Cette épitre est datée dalla Fl'aia di Rouigo, le 20 juin 1.583, et 
signée : Gio. Maria Bonm·do, caualiero et luogotenente prouinciale 
dell' ordine. 

En voici le début : « Dopù che, per diuina gratia è piacciuto à 



BIBLIOGRAPHIE HELLÉNIQUE 

V. S. Illustrissima & Eccellentiss. di crearmi & farmi Caualiero 
lmperiale aureato della prefata sua lmperiale aureata MiliLia, con 
tiLolo di LuogoLenente prouinciale, per la buona memoria dell' affl
nità delli Illustrissimi Cathaguzeni (c'est-à-dire Cantacuzeni, Kœvtœ
xou~"l"o!), progenitori della Illustre ANNA LEONA, mia madre, che già 
teneuano con gli Augustissimi Imperatori di ConsLantinopoli, Ante
nati di V. S. Illustrissima & Eccellentiss. la quai mia madre già si 
transferi, con la Sereniss. Regina di Cipro, nell' inclito Dominio 
Veneto, etc. » 

Gio. Maria Bonardo ajoute qu'il a fait imprimer l'Angelico Lume 
« col. Mag. Caualiero M. Gio. Paolo Mioio, mio compare ». 

Les pages 7-8 sont occupées par une épître dédicatoire de Giro
lamo Angelo Flavio au pape Grégoire XIII et à ses successeurs, datée 
de Briana, t.583. 

Les pages 9-t.O sont remplies par une épitre dédicatoire du même 
à l'Empereur, aux rois et princes chrétiens et à leurs successeurs, 
même date. 

La dernière pièce du livre est datée dalla nostra solita residentia 
di Briana, 1583. -· Bibliothèque Mazarine (2 exempl.) : n•• t70t5 et t7t36. 

777 
Al 8€1AI A€1TOYPrlAI TWN €N ArlOIC nAT€PWN Iw&:wou 

-.où Xpuaoc;0(-1,0U. Blla~Àetou -roù (J,E'(2-ÀOu. K!ll. 11 -rwv n:poT,'(~«aiuvwv. 

"€·m -rcji œn:o ni, Èvaiipxou oÙtOY0(-1,(!lç -:où iu x«l. 8eoü xott ~ 11(-1,WY lü 
Xü. q.<pn:ô'. 

In-4° de 26 feuillets non chiffrés. Marque à la Fouine sur le litre. 
Impression rouge et noire. Rare. 

Bibliothèque de feu le prince Georges Maurocordato. 
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778 

ATTOCTOAOC 
CVN 8€u> Arlu> 

Xœipt 
'Iaoù -fi 

Xylographie 3ooÀ1) 
X&;(!ll- xu, "(ÉV-

prtbl(,1é- représentant IIOl't6 
111) 6 ië 

l'o' xœ-
!'UIX l' Annonciation. -çiz 'to pf.-
aoii, 

!'CX CJOU, 

OVTOCI 
'Eï:U'lt6>87i iv ~EYE't(Cl!.Ç. Eti; ï:Ô CJ'7l!:1-EÏ:OY 'tOÜ EÙrryytÀap.oü (sic), 't"(ic; 

p.ClXa.p(a.ç xa.t ÙL1ta.p8évou 8xoü Ma.ptciç 1ta.p« xup(ou 'l11>a.vvou ~a.mLc;tj~, 
.oü 1hxciwoü. oç (sic) tc;Lv ix -:oü xa.pa.x-:-iipoç, .oü Lôlou yp&:p.p.a.ï:oç -:wv 

1.'\ ' '\ , t - , - , ) 1 I'.'• t , ... 8 , CJ"ltLYi.All>Y. a.YClAII> p.a.aL !Lii:Y i:01.Ç Œ.Ui:OU. E'ltL!:1-E .E~Cf oE XCl E'ltLOLop ll>CJ'ZL, 
fp71yoptou ï:OÜ p.a.Àcieoü •• füEL -r<j> tJ:'ltO ni; iva&:pxou otxovop.tciç Toü xu 

xa.t 8ü xcit * i)p.wv 'Iü Xü. q.ip1tô'. (A l'avant-dernier feuillet 
verso :) ABfâEZ88IKAMN:SWIIPlïr~x. "A'ltClYi:Cl Etat ':E't'pa.ô~~, 
'ltÀ7lY 't'OÜ X, œmp (sic) dat ÔuœÔLCl, 

In-4° de poœ (171) feuillets chilfrés et un feuillet non chiffré, ayant 
au recto le monogramme de Spinelli. Impression rouge et noire. 
Très rare. Communication de feu le professeur Alexis Pavloff. 

Biblioth. de l'imprimerie synodale de Moscou : no 52. 4-0 • 

779 

MHN MAPTIOC OVTOCI ÎEï:U'ltOï:a.L ivt-:(71aL EL; 't'O CJ7lp.tÏ:ov -:oü 
EÙa.ïïEÀLap.oü Tiiç p.cixciptciç xa.t tXEL'ltcip8évou Mciplciç. 1ta.p« xuptou 
'l11>&:vvou ~a.mLc;oû, .oü pLxa.Lvoû. ~Oç ic;tv ix -roû xcipa.xnipoç .oü tôlou 
yp«jA,p.ci-roç -rwv CJ"ltM:À11>v. &va.Àw!LClaL p.èv .oï:ç a.ù.oü. imp.EÀEL!!, ÔÈ 
xa.t €'1tLÔLop8waEL, fp71yoptou 't'OÜ p.a.Àcieoü. ·Eu~ tX'ltO 't'7Ïç ivaa.pxou 
otxovop.(a.ç q.ip1t0'. MIMBTAI El":TE TOV XPIITOV. 
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(A la fin :) 'H 'tWY -:e-rpa.ôtwv xa:-rœ -::i;~v &xoÀou8[a:, r1~yoe~T18~xÀp.. 
"A1ta:Y'tŒ eb·t -rp~cicha:. 

In-folio de 72 feuillets non chiffrés, divisés en douze cahiers de 
six feuillets chacun. Titre dans un encadrement xylographique. 
Impression rouge et noire sur deux colonnes. 44 lignes à la colonne 
pleine. Sur le litre, même vignette el mêmes légendes que dans le 
n° précédent. Monogramme de l'imprimeur à la fin du volume. 
Rarissime. Communiqué par le R. P. Matthieu. 

Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 

780 

üPOAOfION. 

E-:u -:<j> ho -.i;.; ÈYactpxou O~XOYO;J,[a:.; xü -:où (sic) -i,p.wv Iü Xü, 
~qmo'. 

(A la fin :) Em tir.à ..-~.; Ènci?xou o~xoYop.ta:.; -roü xü xa:t 8ü xa.t ap~ 
"flfJ,WY Iü Xü ~rp1t,;'. 

In-t6 de t feuillet non chiffré + 878 pages. Signatures : A-U, ct-w, 

«2-l}71, de t6 pages chacune. Sur le litre, xylographie de l'Annoncia
tion (0 €YArr€AICMOC), Impression rouge el noire. Rarissime 
édition. 

Bibliothèque du Musée britannique : i018. a. 3. 

781 

CENSVRA ORIENTA.LIS ECCLESL·E. De prœcipuis nostri 
seculi hœrelicorum Dogmatibus, Hieremiœ Constantinopolitano 
Patriarc!tre, iudicij, {J mutuœ communionis causa, ab Ortho
doxœ doctrinœ adversariis, non ita prùlem oblatis. Ah eodem 
Pat1·iarcha Costantinopolitano, ad Germanos Grœcè conscripta. 
A STANISLAO autem SOCOLOVIO, Serenissimi Stephani 
Polonire Regis Theologo, ex Grœco in Latinum conuersa, ac 
quibusdam annotationibus, ad proprias Grrecorum opiniones 
respondentibus, illustrata. Ad Grcgorium XIII. Ponlificem 
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Maximum. Accessit eiusdem Auctoris Concio de Eucharistùe 
Sacramento, coram Polonire rege habita. Omnia post editionem 
primam diligenter rccognita, & à mendis purgata : etiam notis 
marginum ill~strata, per H. M. FRANCIS. FEV- ARDENTIVM Francis
canü, in Academia Parisiensi Profcssorem lheologum. PARI
SIIS, Apud Arnoldum SrnART, sub sculo Coloniensi, monte 
Diui Hilarij. ch. h. xxcun. CvM PRIVILEGI0 REGIS. 

In-8° de 6 feuillets non chiffrés + i 78 feuillets chiffrés. Signa
tures: X, de 6 feuillets; A.-Y, de 8 feuillets chacune; Z, de deux 
feuillets. Une des plus rares éditions de cet ouvrage. Un exemplaire, 
relié en demi vélin, est coté 18 marks, sous le n• 688 a, dans le 
Catalogue XX de Jacques Rosenthal, p. 54. 

Bibliothèque Mazarine : n• 25227. 
Bibliothèque royale de Munich : H. Eccl. 2734• Mise. 2. 

782 
DE CONSTITVTIONE PARTIVM VNIVERSAE HVMA

NAE, ET CIVILIS PIIILOSOPHIAE, Quam Aristoteles 
sapienter conscripsit, Ad Clarissimum, {f Nobilissimum Iuue
nem Thomam Maripetro, Clarissimi viri Stephani filium, 9· 
morib. et studijs eius uere amatorem, et fautorl!, Iasonis De
nores prrefatio, in Gymnasio Patauino publice habita. PATA VII 
Apud Paulum .Meietwn 158.t.. 

In-4° de 4 feuillets non chiffrés el 36 feuillets chiffrés. Marque 
typographique sur le titre. Rarissime. 

Bibliothèque Mazarine : no 10265 B. 
Bibliothèque nationale de Paris : lnvent. •E 24'3. 
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783 

EPOTHMATA 
ror XPî~OAOPA. 

HOC EST, 
GRAMMATICAE QVAESTIONES, 

CHRYSOLORAE, 
In vsum Primœ {f Secundœ classis Scholœ Berlinensis, 

editœ, {J commentariolis, qui primœ discentium 
œtati vtilissimi futuri sint, 

illustratœ 
A 

GVILIELMO HILDEN/0. 
BERLIN! 

ANNO SALVTIFERI PARTVS 
M. D. LXXXIII/. 

Typis ac impensis i psius Hildenij, imprimebat 
MARTINVS TROGELIVS. 

Mense Octobrj. 
Gum S. Cœs : Maiestatis priuilegio ad decennium. 

In-4° de 64 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc, divisés 
en t6 cahiers de 4 feuillets chacun. Signatures : A-Q. 

En tête du volume (f. 2 ro & v0), épître dédicatoire de Guillaume 
Hilden à ses élèves. Elle ne con lient rien d'intéressant. On n'y lit pas 
sans un certain étonnement que Hilden croyait que Manuel Chryso
loras avait vécu postérieurement à la prise de Constantinople par les 
Turcs et enseigné le grec aux Français. Rarissime. 

Bibliothèque d'Ingram Bywater (à Londres). 

784 
DELLA RHETORICA DI GIASON DENORES LIBRI TRE, 

Ne' quali, oltra i precetti dell' arte, si contengono Vinti Ora
tioni tradotte de' più famosi, & illustri Philosophi, et Oratori : 
Con gli Argomenti loro, Discorsi, Tauole, ê" Ruote, oue si potrà 
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facilmente uedere l'osseruatione, {j' l'essecutione di tutto l'arti
ficio Oratorio : Vtilissimi à Predicatori, à Giudici, ad Auocati : 
All' Illustrissimo Signor THOMASO CONTARINI, Dignissimo 
Conte del Zaffo. CON PRIVILEGIO. IN VENETIA. Appresso 
Paolo Megielto, libraro in Padoa. !584. 

In-4° de 4 feuillets non chiffrés, 264 feuillets chiffrés el 4 feuillets 
non chiffrés. Marque typographique sur le titre. 

Bibliothèque Mazarine : n• !0265 B. 
Bibliothèque nationale d'Athènes : Linguist. 6H. 

785 

MARTINI CRVSII LETIIIOPICLE HELIODORI Historire 
Epitome CVM OBSERVATIONIBVS EIVSDEM. Omne tulit 
punctum, qui miscuit vtile dulci. EIVSDEM DE P ARENTibus 
suis narratio. Gum INmcE copioso. FRANCOFVRTI Excudebat 
Ioannes Wechelus, impensis Bernardi Iobini. MDLXXXIIII. 

In-8° de 388 pages (mais en réalité 386, car la numération saute 
de 336 à 359) + 7 feuillets non chiffrés + 68 pages, dont la dernière 
blanche. Signatures : A-Z, a-b, Aa-Cc, de t6 pages chacune; Dd, 
20 pages. Rare et recherché. 

En tête du volume, épitre dédicatoire de Martin Crusius Gene,·osu 
et illustrihua Dn. Conmdo et Alhico et Hermanno, comitihua Tyhingen
sihus et Dominis in Liechteneck, ltc. fmtrihus germanis, Dominis suis 
colendis. Datée de Tubingue, jour de la fête de S. Martin (H novem
bre) 1583. 

Pages 332 à 345 : AlfluÀ1ocç 1t?oo-w"1to1p291oc, avec la traduction latine 
littérale en regard. Premier vers : f,-rov ~ x~p71 c;o xopflii œvizÀoyoc f!Eîix>.71. 
Dernier vers : x2l vi -r'r,ç 8t:10-s1 1ip tw~v, -rov Zsü "1t2p2x2Àoüo-2v. 

C'est un extrait du livre XII de la traduction grecque de la Thé
séide (décrite dans celle Bibliographie, t. I, p. 206, n° 84). 

Pages 376-38{ : Lettre grecque de Martin Crusius à Mélétius Pigas, 
datée de Tubingue, 13 avril 1583. Nous l'avons intégralement repro
duite dans notre édition des Lettres de Mélétius Pigas, qui forment 
le tome IX de la Bibliothèque grecque vulgaire (Paris, 1902, in-8°), 
p. 86-90. 

Pages 382-388 : Réponse t.le Mélétius Pigas à la lettre précédente, 
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datée Èe Aly~mou, U octobre 1583. Nous en avons publié (Lettres de 
Mélétius Pigas, p. 90-96), d'après la minute autographe, un texte 
beaucoup plus ample que celui publié par Crusius lui-même. 

Les 67 pages de la fin du volume comprennent la Martini CJ'vsii 
de parentvm svorvm pericvfü narratio, en grec avec traduction 
latine. 

Bibliothèque nationale de Paris : Y11 li0i-:i-6046. 

786 
ANGELI ARETINI DE MALEFICIIS TRACTATVS, DE 

INQVIRENDIS ANIMADVERTENDISQVE criminibus. opus 
nedum vtile, sed necessarium omnibus, maximè ijs, qui ad 
prouincias regendas constituti sont. Cui lractatus ALBERTI de 
Gaudino, nec non Bo:-11FAcn de Vitalinis, vnà cum apostillis 
Auguslini de Arimino, f Hier. Clmchalon, ueluli apendices 
(sic) suhiecimus. Cum Summarijs, & Indice locupletiori quam 
antea, à multis erroribus expurgato, & ad studiosorum vtili
tatem pristinre integritali nunc demum restituto. Gum eiusdem 
Angeli vita, per Thomam Diplohatacium edita t. VENETIIS, 
MDLXXXIIII. (A la fin :) VENETIS (sic) Petrus Dusinellus 
excudebat. MDLXXXIIII. 

In-4° de 42 feuillets non chiffrés, 467 feuillets chiffrés et un 
feuillet non chiffré. Les feuillets liminaires sont divisés en cinq 
cahiers de 8 f. chacun, sauf le cinquième qui en a dix. Signatures 
A B C D E. L'ouvrage proprement dit se compose de 59 cahiers de 
8 f. chacun, sauf le dernier, qui n'en a que quatre. Signatures a-z, 
A-Z et Aa-Nn. Marque sur le litre. Rare. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inv. F 5247. 

t. Cette même Vie se trouve également dans l'édition gothique in-4° de cet 
ouvrnge, imprimée à Lyon, en l.530, par Antoine du Ry. C'est a dessein que nous 
avons omis, a son rang chronologique, cette édition, dont la description nous 
aurait pris une place trop considérable. La Bibliothèque nationale de Paris en 
possède un bel exemplaire, coté : lnv. Réserve F 815. 
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787 
GLI ILLVSTRI ET GLORIOSI GESTI ET VITTORIOSE IM

PRESE FATTE CONTRA TVRCHI, Dai Sign. D. G10RGIO 
CAsTRIOTTo, detto Scanderbeg, PI\ENCIPE D' EPIRRO. Doue 
si mostra lavera manie1·a del ,querreggiare, di gouernare eserciti, 
di far pronti i soldati al combattere, {f di restar vincitori in 
ogni difficile impresa. Nouamente ristampati, {5 con somma 
diligenza corretti. In Vinegia, Presso Altobello Salicato. 1584. 
Alla Lihraria della Fortezza. 

In-4° de huit feuillets non chiffrés, 87 feuillets chiffrés et un feuil
let blanc. Marque typographique sur le titre. Au v• du feuillet 4 limi
naire, xylographie de Scanderbeg. Edition d'une très grande rareté. 

Epitre dédicatoire de Jean-Marie Bonardo à Jérôme Ange Flavius, 
prince de Thessalie, &c. &c. Voir pllls loin, à Cannée 1591, la 
reproduction des pièces liminaires. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : 33ii4,. LXXIII. 4,. 

788 

TVRCOGRAECIAE 
LIBRI OCTO 

A 
MARTINO CRvs10, IN AcADEMIA 

Tybingensi Grreco & Latino Professore, 
vtraque lingua edita. 

QVIBVS GRiECORVM STATVS SVB IMPERIO 
Turcico, in Politia {5 Ecclesia, Oeconomia {5 Scholis, iam inde ah 

amissa Constantinopoli, ad hél!c usq3 tempora, luculen-
ter describitur. 

CVM INDICE COPIOSISSIMO. 
Gum Gratia {5 Priuilegio Cœs. Maiest. 

BASILEAE, 
PER LEONARDVM OSTENIVM, 

SEBASTIANI HENRICPETRI 
IMPENSA. 
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(Au I"' du feuillet qui suit la page 588 :) 
BASILEAE, Ex officina Leonhardi Ostenij, Anno à Christo 

nalo M. D. LXXXIIII. 

In-folio de 22 feuillets non chiffrés + 557 pages chiffrées ( en 
réalité 5:.i3, car la numération saute de 68 à 73) + t page non 
chiffrée ayant la marque typographique + (entre les pages 538 
et :.i39) un feuillet non compris dans la numération, ayant au recto 
la souscription ci-dessus et au verso la marque typographique. 
Signatures : *• 6 feuillets ; +, 4 feuillets ; 11-6, 6 feuilleLc; chacune; 
a-e, t2 pages chacune; f, 8 pages; g-r, t2 pages chacune; s, 
8 pages; t-y, 12 pages chacune; z, t6 pages; A-1, t2 pages cha
cune ; K, t6 pages; L-X, t2 pages chacune ; Y, 8 pages; Aa, 
t2 pages; Ob, 8 pages. Marque typographique sur le titre. 

On trouve des exemplaires de la Tm·cogl':.:ecia se terminant avec le 
feuillet qui suit la page 338. On les croit complets, d'autant plus 
que, au bas de celle page 538, on lit le mot FINIS, mais il n'en est 
rien, comme cela ressort de la description que nous venons de 
donner. Un exemplaire incomplet des deux derniers cahiers vaut à 
peine 20 francs, tandis qu'un exemplaire complet atteint souvent 
des prix qui varient entre tOO et 150 francs, suivant le degré de 
conservation du volume. 

Collation de l'ouvrage : 
l•'euillet t r0 : Titre. Verso, portrait de Crusius avec, au dessous, 

six distiques latins à sa louange, signés : Dauid Sigemundus Cas
souiensis Pannonius. 

Feuillets 2 r° à 6 v0 : Jl':pttre dédicatoire « Illvstrissimis principi
bvs ac dominis dominis Vvilhelmo, et Lvdovico, et Georgio, fratri
bvs : Landgrauijs Hassiœ, comitibus Cattenelnbogenijs, Dietzijs, 
Ziegenhainijs, & Niddanis, &c. dominis suis clementissimis », 

laquelle est datée de Tubingue, jour de S. Matthias (2-1 février) 158-1, 
et signée de Martin Crusius. 

Feuillets 7 r° à 8 r• : Ode latine à Martin Crusius par Paulus 
Melissus, comte palatin, chevalier doré el citoyen romain, datée de 
Nuremberg, 1583. 

Feuillet 8 r• : Jl':pigramme latine du même au même. 
Feuillet 8 v• : Deux poésies latines à la louange de Crusius par 

Ioan. Posthius, Archiater Vuirzeburgicus F. 
Feuillet 9 r• et v•: Franciscus Modius Brugensis Flander Martino 

Crusio S. Lettre latine en prose contenant deux pièces de vers. 
Datée : Vuirzeburgi, XIII. KL. Martias. cl:> 1:). Lxxm. 
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Feuillet 9 vo : F:pigramme latine en l'honneur de Crusius, signée : 
M. Leon. Engelhart. Scholre Stugardianre Rector. 

Feuillet to r 0 : Poésie grecque (46 hexamètres), datée de Lune
bourg, 25 sextilis (aotU) t679, et signée Laurentius Rhodomannus, 
recteur de l'F:cole S. Michel, à Lunebourg. 

Feuillet t0 v0 : Armoiries de Crusius, avec quatre distiques latins 
signés Leonh. Engelhart. 

Feuillet U r0 à t9 v0 : Index rerum et verborum. 
Feuillet 20 r 0 : Catalogus variorum scriptorum qui ab autore in 

annotalionibus citantur. 
Feuillets 20 v0 à 21 v0 : Errata. 
Feuillet 22, blanc au recto; au verso, une xylographie avec, au 

dessus, cette légende : Imperatorum Constantinopol. habitus priscus. 
Pages t à 68 : Historia Polilica Constantinopoleos, à CI:>. cccxc1. 

vsque ad c1:>.1:>.LXXIIX. annum Christi : Latina à MARTINO Crusio 
Tubing. Professore, facta. Les annotations occupent les pages 44-68. 

Il n'y a pas de pages 69, 70, 7t et 72. 
Pages 73 à t.04 : Theodosii Zygomalre de Constantinopoleos obsi

dionibus, & Turcica expugnatione, rebusque hodiernre Grreciœ, ad 
Marlinum Crusium Epistola, Anno t58t. Cum eiusdem Crusij in 
eam Annotationibus. Ces annotations occupent les pages 99-to4. 

Ce qui précède (pages t à t.04) constitue le premier livre. 
Pages t05 à 212 : Turcogrreciœ Liber secundus : Historiam 

Patriarchicam, seu Ecclesiasticam, post Constantinopolim à Turcis 
expugnatam, ad noslra usque tempora continens : &c. 

Les annotations occupent les pages t85-2t2. 
Pages 2i3 à 276 : Turcogrrecire Liber tertius : Varias Grrecorum 

inter se Epistolas, ab anno c1:>.I:>,LVI. usque ad cm.1:>.Lxxx. Christi, 
varijs in locis scriplis, tribus partib. distinctas habens : quarum 
prima vulgares purius conuersas : altera puriores in vuJgarem 
linguam traductas : tertia verô mixtas, seu ecclesiastico stylo 
scriptas, continet, &c. 

Pages 277 à 345 : Turcogrrecire Liber quartus : Variorum & Cla
rorum Grrecorum inter se Epistolas Lx. ab annis circiter xxx. ad' 
annum usque cm.1:>.Lxxx. Christi, varijs in locis, vario Grrecœ lingure 
genere, scriptas continens : &c. 

La page 346 est blanche. 
Pages 347 à 370 : Turcogrœcire Liber quintus : in quo Themato

Epistolre, Theodosianœ Lm. sunt : hoc est, Scholasticis breuiter 
proponenda Argumenta : quœ ipsi eruditè tractent aut dilatent : 

Il 
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Grœcè (lum uulgariter, tum purè) & Lalinè à Martino Crusio, in 
Academia Tybingensi V. L. Professore, edilus cum aliquibus eiusdem 
Amwtationibus. 

Pages 371 à 407 : Turcogrrecire Liber sexlus : Batrachomyo
machiam Homeri à Demetrio Zeno Zacynlhio, vulgari lingua Grreca 
conuersam : itemque Carmina quredam Grreca Crusiana, à Symeone 
Cabasila Hierodiacono, Constantinopoli vulgariter exposita, conli
nens : Grœcè & Lalinè à Martino Crusio, in Academia Tybingensi 
V. L. Professore, editus, vnà cum prolixa eiusdem Crusii in Bat,•a
clwmyomachiam Pnefatione & Annotationibus. 

La page 408 est blanche 
Pages 409 à 5U : Turcogrrecire Liber seplimus : Epistolas Tybingà 

Constantinopolim, & vicissim Constanlinopoli Tybingam, missas 
conlinens : &c. Les Annotations occupent les pages 484-5U. 

Pages 515 et suiv. jusqu'à la fin du volume : Turcogrrecire Liber 
octavus : alias aliquol Epislolas, extra Conslantinopolim, inter 
Tybingensis Academire Professorem Martinum Crusium & Grrecos, 
commulalas habens : &c. 

La Tui·cogrœcia constitue un inépuisable trésor de renseignements 
variés concernant l'histoire littéraire et ecclésiastique de la Grèce 
principalement pour la seconde moitié du seizième siècle. On ne 
saurait trop en recommander l'étude et le dépouillement métho
dique aux personnes qui s'intéressent à celle période encore si peu 
connue. Ce livre n'est pas exempt d'erreurs, le contraire serait 
impossible, mais on est presque toujours récompensé par une trou
vaille inespérée, quand on en feuilletle quelques pages. Cet excellent 
Crusius y fait preuve d'une philhellénisme parfois outré : ce qui n'a 
pas empêché Maxime Margounios de critiquer amèrement le brave 
professeur de Tubingue, dans une lettre au patriarche Jérémie II•. 

Bibliothèque nationale de Paris : lnv. J 839. 
Bibl. de l'École des Langues orientales (Exempl. incomplet). 

t. Nous l'avons partiellement reproduite, avec quelques observations, dans 
notre Notice biographique sur Je11n et Théodose Zygomalas (Paris, 1889, in-8•), 
p. 15-16. 
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789 
STANISLAI SOCOLOVII, SEREN/SS/Ml STEPHANI PO

LONllE REGIS THEOLOGI : AD VVIRTEMBERGENSIVM 
THEOLOGORVM INuecliuam; QVAM ACTIS ET SCRIPTJS 
SVJS, CVM HIEREMIA PATRIARCHA CONSTANTINOpoli
tano, de Augustana Confessione, per eos Grœcè 9' Latinè editis, 
préi!fixerunt : Brevis responsio. INGOLSTADII. Ex O!ficina Typo
graphica W OLFGANGI E»ERI. ANNO cfo. fo. xxcv. 

In-4° de six feuillets non chiffrés et 60 pages. Signatures : 
+, -1 feuillets; ++, 2 feuillets; A-F, -1 feuillets chacune; G, de 
6 feuillets. Marque typographique sur le titre. Plaquette rare et 
recherchée. Epître dédicatoire de Johannes Foeli:x Herbortvs a F\'lstin 
à Guillaume, duc de Bavière, comte palatin du Rhin, etc. Datée 
d'Ingolstadt, U avant les calendes d'octobre (18 septembre), sans 
millésime. Elle est suivie de « Slanislavs Socolovivs Jacobo Gorscio 
prœceptori suo », datée de Cracovie, ides d'aodl (13 aotlt) 1584. 

Bibliothèque royale de Munich : H. Ref. 676. 
Bibliothèque d'Émile Legrand (à Paris). 

790 
Anderer vnd dritter Theil Der CENSVR vnd Vrlheils, dess 

Patriarchen z,i Constantinopel, vber die Augspurgische Con
fession, Darumben jhm solche Confession von den Würten
bergischen Predicanten zû Tübingen vnd Stûtgardt zügeschickt 
worden. Durch Johaii Baplista Ficklern, der Rechten Doctor, 
&c. Fürstlichem Saltzburgischem Raht, auss dem Latein ins 
Teutsch vertiert, vnd allen Chrislen in gemein, zu gütem, in 
Druck verfertigt. Mit Rôm. Kay. May. Freyheit. Gcdruckt zli 
Jngolsladt, durch DAVID SARTORIVM. M. D. LXXXV. 

ln•8° de iO feuillets non chiffrés + l page non chiffrée 
+ 232 pages chiffrées (les pages pai1·es occupent le ,·ecto des feuillets) 
+ t page non chiffrée + t feuillet blanc. Signatures : A-Q, de 
8 feuillets chacune. Rarissime. 

L'épitre dédicatoire Dem durchleuchtigen, hochgebornen Fürsten 
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vnd Herrn, Herrn Willialmen Pfaltzgrauen hey Rhein, Hertzogen in 
Obern vnd Nidern Bayrn, ,te. meinem gniidigen Fürsten vnd Herrn 
est datée de Salzbourg, fête de la Purification de la Sainte Vierge 
(2 février) t.585, et signée de Jean-Baptiste Fickler. 

Bibliothèque d'Émile Legrand (à Paris). Cet exemplaire porte sur le 
titre un cachet à l'encre grasse avec armoiries et les mots : BIBL. eux11E1ll. 

791 
BASILICON 

PHlLACTIRION, 
Par lequel il se prouue apertement qu'il est necessaire, vtile 

{t honorable à l'Eglise Catholique, qu'il y aye des Religieux, {J 
iceux de diuers ordres, distinguez par dilf erens habits, reg/es{:,· 
constitutions, comme il s'est veu de toute ancienneté : {f que ce 
n'est chose nouuelle quitter {f abandonner le monde,pour faire 
vœu d'obeissance, chasteté {f pauureté. Par R. P. F. EsTIENNE DE 

CYPRE, de la Royale maison de LvsYGNAN, Docteur en Theologie, 
de l'ordre des frercs Prescheurs. A PARIS. Chez MARc OaaY, ruë 
des sept Voyes, pres le College de la Mercy. M. D. LXXXV. 

In-8° de 12 feuillets non chiffrés et U4 ff. chiffrés. En tête du 
volume, on lit une épitre dédicatoire à Hierosme Raga:.oni, Venitien, 
Evesque de Bergame, & Nunce de sa Saincfefé, vers le tres-chretien 
Henry 111, roi de France et de Pologne, datée de Paris, le 12 jan
vier t.585. 

On trouve ensuite un proheme, puis viennent deux pièces de vers 
de Fédéric Morel sur l'ouvrage du P. Etienne de Lusignan, la pre
mière en latin (6 distiques), la seconde en grec, que voici : 

O•i:-• 8 , , , ... , , ,, 
UfJEV flllO'XELtlÇ ytpœpw-:Epov, OUOE 't œp.uvov, 

n 'l'' 8 - ' ' ' ' '8 li owp"tlp.œ EOU î Ei;w ur..:pp.tye ouç • 
cip.<pœÔov -i\ôe ~(6Àoç -:œtmiv 1t6pe Aouamœvoû 

1 ~1 'l' - t " 1 1 1:uaEt1t;Oç, uELxvua œ-:pœ1t0v oupœv~11v. 
4>e8. -roü MopÉÀÀou A.T. B. 

Au f. t.07 commence la deuxième partie, intitulée : 

BASILICON FILACTIRION. CONTENANT LA DEFFENSE 
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DES REiigieux, contre ceux qui soustiennët que l'habit de 
Religiô, est seulement pour les pauures, villageois, personnes 
inutiles, & paresseux, & nô pour les riches, & de nobles mai
sons. Par R. P. F. Estiene de Cypre Docteur en Theologie, 
Religieux de l'ordre de S. Dominique, de la Roya/le maison de 
Lusignan. 

En tête de cette seconde partie, on trouve une fort curieuse épître 
dédicatoire à tres-illustre et reverend monsieur François de Lusignan 
dit Sainct Gelais, Abbé de S. Lo, Prieur du Pleci Grimouite, etc. 
Elle est datée de Paris, 7 janvier 1585. 

Bibliothèque Mazarine : n• 2694'3. 

792 

GERMANOGRAECIAE LIBRI sEx: In quorum prioribus tribus, 
OunoNEs : in reliquis CARMINA, Grreca & Latina, continentur. 
OB GRAECAE LINGVAE STVDIVM, QVOD iampridem Alpes 
in Germaniam transvolauit, diligenter retinendum, & ad pluri
marum rerum, qure ah anno ch.fa. LXVI. osque ad tempus 
prresens contigerunt, non iniucundam cognitionem, editi, 
A VCTORE MARTINO CRvs10, VTRIUSQVE LINguéB iu Tyhingensi 
Academia Pro/essore. Cum Indice copiosissimo. Gum gralia {f 
Priuilegio Céi!s. Maiest. BASILEAE, PER LEONARDVM 
OSTENIVM, SEBASTIANI HENRICPETRI IMPENSA. 

In-folio de 8 feuillets non chiffrés, 355 pages + une page blanche 
+ six feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc. Signatures: (:), 
de 8 feuillets; a-z et A-F, de 12 pages chacune ; G, de 8 pages; 
H, de 6 feuillets. Marque typographique sur le titre. Sans millé
sime, mais l'épitre dédicatoire est datée de Tubingue, t7 février 
1585. Rare. 

Bibliothèque nationale de Paris : Jnv. J 84.t. 
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793 
FLAvI VEGETI REN. v. INL. DE RE MILITARI LIBRI QVA

TVOR; PosT OMNES 0MNIVM EDITIONES ope vcterum lihrorum 
correcti, A GooEscuco STEWECHIO HEvsDANO. Accesserunt SEx. 
IVLI FRONTINI Stratcgemalôn libri quatuor; In eosdem FRAN
c1sc1 Moon Notre, & G. STEwEcuI Coniectanea : ~LIANVS De 
inslruendis aciebus : MooEsTvs De vocabulis rei militaris : 
Castramctatio Rom. ex historiis PoLYBn, Lalinitate donata à 
Iano Lascari, &c. Accessit seorsum eiusdem G. STEWEcnI in 
FI. Vegetium Commentarius. ANTVERPLE, Apud Christophorum 
Plantinum. M. D.LXXXV. 

In-4° de .fi feuillets non chiffrés + 276 pages + 2 feuillets non 
chiffrés, entre les pages 248 et 249 + t. planche + 8 feuillets non 
chiffrés + 399 pages (non 419) fautivement chiffrées + t. page 
blanche + t.8 feuillets non chiffrés. Signatures : +, A-Z, a-m ; 
*• **• a-z, Aa-Zz, &, AA-CC, aa-dd, de 4 feuillets chacune, sauf+, 
h (du texte) el dd qui en ont 6 chacune; et m ( du texte), qui n'en a 
que 2 seulement. Marque typographique sur le litre. Extrêmement 
rare. 

La traduction d'Élien est l'œuvre de THÉODORE GAZA. 

Bibliothèque universitaire de Munich : CollecL. 44. 

79l 
DELLE ISTORIE DEL MONDO DI M. GIOVANNI TARCA

GNOTA : Le quali contengono quanto dal principio del Mondo 
è succcsso, fino ail' anno t5t3, cauate da più degni, & più 
graui autori, & che ahbino nclla lingua Greca, ô nella Latina 
scritto. Al Gran Duca di Toscana Con faggiunta di M. Mu
BRINO RosEO, {f da/ Reuerendo M. Bartolomeo Dionigi da Fano, 
finoall' anno 1582, PARTE PRIMA. IN VENEZIA. MDLXXXV. 
Appresso i Giunti. CON PRIVILEGI. 

Cinq volumes in-4°, ainsi composés : 
Le premier de t6 f. non chiffrés+ 675 pages. 
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Le deuxième de t6 f. non chiffrés+ 813 pages+ 1 f. blanc. 
Le troisième de 24 f. non chiffrés + 931 pages mal chiffrées. 
Le quatrième de t6 f. non chiffrés + 613 pages + t f. blanc. 
Le cinquième de 24 f. non chiffrés + 599 pages. 
Marque typographique sur chacun des cinq titres. 
Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : n• 303t5. 

795 
n€NTHKOCTAPION : 

279 

To 1tœpov ~L6À(ov 't'E't'U'ltO't'ŒL ÈYE't'hiow, 1tœpœ ';W'\I xÀ71pov611-wv, 
X 6 - l"' ' ' "\ ' l - ' - ' "\ 1 'H ' pLc;ocp pou 't'OU -:-.œvE't'OU. ŒYŒI\W!'-ŒCJ'L I'-"" -;or.ç œu:ou, E'ltt!'-E"U(l QI> XŒL 
È1tLÔLop8waeL, fewn(ou lepéw; BÀcic;oÜ xp71't'O; 't'OÜ È1tovo11-œ~o11-évou 
1touv·i:œUtou : ë-:eL <t1to ni; È'laa.pxou olxovo11-(œ;. <ff'ltc;'. MIMHTAI 
€CT€ TOV XPICTOV, 

(A la fin :) 'E-:u1tw871 Èv eve-;(œt.; 11-e-;œ 'ltOÀTÏ; (sic) È'lt~!'-EÀdcx; 1tœpà. 
-rwv xÀ71pov611-wv XpLc;ocp6pou 't'OÜ 't~œvé'tou. <ff'ltc;'. 

In-folio de 122 feuillets non chiffrés. Impression rouge el noire. 
Communiqué par A. Papadopoulos Kérameus. Rarissime. 

Bibliothèque du S. Sépulcre de Jérusalem Kr'. W. 21. 

796 
TPIW.lt.lON, 

To 'ltClpov ~~6À(oy 'tE':U1t0";'(lL ÈYE't(71aw, 1tœpà. 'tW'\I xÀ71pov611-wv, 
XpLc;ocp6pou 'tOÜ -:~œvé'tou. à.vœÀw11-œaL 11-èv -roi:; œù-.oü, Èmp.EÀe:(œ ÔÈ 
xœt È1t~ÔLop8wae~ (sic), fe:wpytou l.epéw; 'tOÜ BÀœc;oü. Ol -rotvuv à.vœ
ywwaxoV't'E; aùv 8ew, ëppca>a8e, xœt 1111-wv 11-e11-vl\cr8e: (sic), d ô' EÎ'tL 
crcpœÀepov EÎ71, È1tœvop8waœ't'E. xciÀxoyp&'.cpca>v ,œp 1t&.80; 'tO &.11-œp-;a.vm. 
"E'tu à.1to 't'TÏ; Èvcr&.pxou olxovo 11-tcx;. <ff'lt;'. MI M HT A 1 €CT€ TOV 
XPlCTOV. 

(A la fin :) To 1tœpov ~~61..(ov 'tE'tU'ltO'tŒL ÈVE'tL7ICJ'LY, 1tœpœ 'tW'\I xÀ71po
v611-wv, XpLc;Off6pou -roü -;~œvt'tou. à.vœÀw11-œaL 11-h 'toi:; œù-:oü, È1tLp.e
Àe:(œ ôè xœt ÈmÔLop8waEL, feca>py(ou lepÉca>; BÀœc;oÜ xp71'to; 'tOÜ È'ltO'\I0-
11-œ~o11-évou 1tOUV0iœÀÉ'tOU. <f(f'ltc;', Œ ~ Î Ô E ~ 71 8 L X À I'- V ; 0 'lt p 'Z ";' 

u cp X. o/ ca>. (l(l ~~ îï ôô EE ~~ 7171. "A1tœY't(l dat 't'E'tpa.ÔLœ. 
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ln - folio de 248 feuillets, dont le dernier blanc , divisés en 
3t cahiers de 8 feuillets chacun. Impression rouge et noire. Au 
verso du titre, qui esl encadré, on voit une xylographie du Cruci
fiement. Rarissime. Communiqué par A. Papadopoulos Kérameus. 

Bibliothèque du S. Sépulcre de Jérusalem: c;"'. œ'. 362. 

797 
Vit.re & Mortis Compendium A vcTORVM diuersorum grrecè & 

1atinè ad Moav11 honestatem {, L1xGVAE exercitia BASILEAE 
Apud CoNRADVM VvALDKIRCH c1::> 1::> xxcv1. 

Io-8° de 680 pages, dont les 3 dernières non chiffrées. Signatures : 
a-z et A-V, toutes de t6 pages chacune, sauf T, qui n'en a que 8. 
Marque typographique sur le titre. Rarissime. 

Contient l'opuscule De contemptu mortis de DÉIIIÉTRIUS CYDONIS et 
le De virtute de GEORGES GÉMISTE (PttrnoN). Pour plus de détails, 
voir ci-dessus, o0 7t8, la description de l'édition parue en t577. 

Bibliothèque royale de Berlin : Vs. 5. 

798 
JACOBI GORSCII ANIMADVERSIO, siue CRVSIVS. IN 

THEOLOGOS WIRTEMBERgenses, sua Acta & scripta apud 
Patriarcham Constantinopolitanum iactantcs, & STANISLAI 
SOCOLOVII operam in redenda Ecclesire Orienlalis Censura 
ca1umnianles. OPVSCVLVM HOC TEMPORE VARlIS haJre
silJus sectisquemiserè dissecto lectu pernecessarium. COLONIAE. 
Apud ltlaternum Cholinum. Anno M.D.LXXXVI. 

lo-8° de 4 feuillets non chiffrés, 346 pages et t f. blanc. Sur le 
titre : une main tenant une couronne de feuillage, au milieu de 
laquelle 00 lit: BENEDICES C0R0NE ANNI BENIGNITATIS 
TV.E, P SA.L. 64. 

En tête du volume (fi'. 2 r0 à 4 r°), une préface sous la forme 
d'une épltre dédicatoire ad illustrem g magnificum dominum D. Ni
colaum Fierlei, castellanum Biecensem, regni Polonia! referendarium 
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ac Casimirien. prmfectum. Elle est datée de Cracovie, let•• mai 1585. 
Au V" du f. 4, on trouve une pièce de vers intitulée : ln CNi,t1t6a1ov 

Tubingensium Andrem Schonœi Glogoviensis epigramma. 
Biblioth. nat. de Paris : D 755t (lnvent. D 21924-). 

799 

LES DROICTS, A VTORITEZ ET PREROGATIVES QVE 
PRETENDENT AV ROYAVME DE Hierusalem, les Princes 
& Seigneurs Spirituels & temporels cy apres nommez: Le Pape, 
Patriarche, Empereur, Rois de France, Angleterre, Arragon, 
Naples, Hongrie, Cypre « Armenie, les Repuhliques de Venise, 
« Genes, les Ducs d'Anjou, Bourbon, Sauoye, Lorraine « Mont
ferrat, les Comtes de Briëne, Laual « autres. A PARIS, Chez 
GVILLAVME LE Nom, ruë S. laques, à l'enseigne de la Rose 
blanche. M.D.LXXXVI. AVEC PRIVILEGE DV ROY. 

In-4° de 8 feuillets non chiffrés, dont le huitième blanc, et 
40 feuillets chiffrés. En tête du volume, on trouve une curieuse 
épitre d']Wenne de Lusignan à la ires-haute, ires-puissante et sere
nissime Seigneurie de Venise. Elle est datée du 15 avril 1586. 

Bibliothèque Mazarine : n• t8i62. 

800 
LES GENEALOGIES DE SOIXANTE ET SEPT TRES-NO

BLES ET TRES-ILLVSTRES MAISONS, PARtie de France, 
partie eslriigeres, yssuës de Meroüée, de Thierry 2, Roy d'Aus
trasie, Bourgogne, &c. Auec le Blason & declaration des Armoy
ries que chacune maison porte. Par R. P. ESTIENNE DE 
CYPRE, de la Royale Maison de LVSIGNAN, Docteur en 
Theologie, de l'ordre des Freres Prescheurs. A PARIS, Chez 
Gv1LLAVME LE Nom, ruë S. Jacques, à l'enseigne de la Rose 
blanche couronnee. M.D.LXXXVI. AVEC PRIVILEGE DV 
ROY. 
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In-4° de quatre feuillets non chiffrés et t28 feuillets chiffrés. 
En tête du volume, épître dédicatoire à François de Luxembourg, 
duc de Piney, comte de Roussy. Rarissime. 

Au feuillet 98 (r0 et v0 ), nous apprenons que Jacques de Lusignan, 
en religion ttienne, eut pour père Jason de Lusignan et pour mère 
Lucie, fille de Baillan de Flatres; et qu'il administra, pendant 
quatre années, l'évêché de Lemisso, en l'absence de l'évêque, qui 
se trouvait à Venise. 

Bibliothèque Mazarine : n° t8l62. 

801 
LES GRANDS MIRACLES ET LES TRES SAINCTES 

PLAYES aduenuz à la R. Mere Prieure auiourd'huy t.586. du 
Monaslere de l' Annonciade, en la Ville de Lisbone, au Royaume 
de Portugal, de l'ordre des Freres Prescheurs, approuuez par 
R. Pere Frere Loys de Grenade, & autres personnes digne (sic) 
de foy corne se verra à la fin du discours. A PARIS, Par Iean 
Bessaut. t586. 

In-8° de 32 pages (dont la 28• et la 29• chiffrées par erreur t5 et 
t6, la 30" non chiffrée et les deux dernières blanches). Au verso du 
titre, bois grossier représentant la miraculée. En tête du livre, 
épitre dédicatoire à Louise de Lorraine, reine de France. Cette 
épttre est ainsi datée et signée : Du Convent de S. Dominique de 
Paris, le vingtiesme jour d'aoust 1586. Vostre tres-humble et tres
obeissant serviteur F1·ere Estienne de Lusignan, de l'ordre de sainct 
Dominique. 

Bibliothèque Mazarine : n• 32201. 

802 
AAIAOroc 

Kcx1tix &ÀqïCX.blj'tOV &:vou XCX!. 

,,:oO X. a.pou. 
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(A la fin :} •E·m ~1t0 ni; lvacipxou otxovo11-(œç 'tOÜ iu x«t Qü x«t 

~ ii11-wv 'Iü Xü Cfff'!tÇ'. 

In-8° de quatre feuillets non chiffrés, en un seul cahier signé A. 
Sans nom d'imprimeur mais les caractères et les ornements se 
retrouvent dans les publications du même genre, sorties des presses 
de Christophe Zanetti, typographe à Venise. Il n'y a qu'un titre 
d'entrée en matière. 

L'exemplaire de ce livre, que possède la Bibliothèque universi
taire de Tubingue (coté : DKI. iO. 8°), est le seul connu jusqu'à ce 
Jour et a jadis appartenu à Martin Crusius. En tête de la première 
page, on lit la note suivante : M. Martini CPUSii. Accepi Ty6ingœ 
i8 mart. datum Venetiis, 29 fe/Jruar. 1588, ab archiepiscopo Phila
delphiœ. d. Gabriele. Et à la fin : 5 iunii 15 8 8, percu,-ri cum Grœco 
(lx v7.aou Xœlx71,; 1tpktli 'PoÔlfl v~alfl bpf.1-lllfLÉVlfl) Nicolao Ralle hic Ty/Jingœ 
mecum uersante eleemosynamque colligente. 

Sur le Nicolas Rhallis, dont il est question dans cette dernière 
note, Martin Crusius nous fournit ailleurs les renseignements com
plémentaires ci-après : 

Iun. 4 (ann. 158 8) uenit hue (à Tu/Jingue) Grmcus Nicolaus 
Rhales, literis grmcis mihi ex orbe Praga commendatus a Philippo 
Mauricio 1, ibi, post libertatem a Turcis adeptam, habitante. Com
mendationem etiam a patriarcha Hieremia habebat. Etsi enim is in 
exilio erat, tamen patriarchm nomen ei non deciderat. Eral Rhales 
patria insola prope Rhodum Chalce dicta. In quam cum U italici 
homines eft"ugissent ex Rhodo, ipse eos abscondiderat, eft"eceratque 
ut barca in Cretam euaderent. Latuit hoc aliquandiu, sed postea 
Turcis innotuit. Unde in carcerem menses 9 coniectus, l&tpov 
qumrere cogebatur. Dicebat grmcos episcopos et sacerdotes nolle ut 
Biblia legantur a populo ; itaque populum nihil audire, nihil scire 
de euangelio 2• 

t. Dans une liste de lettres adre11êes à Martin Crusius, laquelle figure aux 
p. ll3 et suiv. du codex Tubingmaia Mb 37 et comprend cinquante numéros, on 
trouve, sous le n° 3-', cette indication • Epistola uulgaris a Praga a Philippa 
Mauricio i5 aprilis 1588 Pragœ scripta et mihi -' iunii a Nicolao Raie, ex insola 
Chalce prope Rhodum orto, allata. • 

2. Martin Crusius, Annales auevici, t. II, p. 809. 

J 
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803 
WPOAOrlON. 

ENETIHl:IN. 
Ila:pot m-:pou, utoü 'tOÜ 1tO'tÈ. XpL

c;oropou, -roü -r~a:vhou. 
~ «I> II Z'. 

In-t6. Nous ne connaissons de cet Horologium que le premier 
feuillet, compris dans le manuscrit 384 du monastère de Roussico 
(cf. Sp. Lambros, Catalogue of the grPek mamtsc1·ipts on Mount 
Athos, t. II, p. 369). Marque typographique sur le tilre, au verso 
duquel est une xylographie de la Résurrection. Impression rouge et 
noire. Communiqué par le R. P. Mallhieu. 

804 
DISCORSO · DI IASON DEN ORES INTORNO A QVE' 

PRINCIPII, CA VSE, ET ACCRESCIMENTI, CHE LA CO ME
DIA, LA TRAGEDIA, ET IL POEMA HEROICO RICEVONO 
DALLA PHILOSOPHIA MORALE, {5 Ciuile, {5 da' Gouernatori 
delle Republiche. ALL' ILLVSTRISSIMO, ET MOLTO REVE
RENDO SIGNOR ABBATE, GALEAZZO RIARIO. CON PRI
VILEGIO. IN PADOVA, Appresso Paulo Meieto. !587. 

(A la fin :) IN PADOA, APPRESSO PAVLO MEIETO. 
ANNO M. D. LXXXVI (sic). 

In-4° de 4 feuillets non chiffrés + 43 feuillets chiffrés + t feuillet 
non chiffré. Marque typographique sur le titre. :€pitre dédicatoire. 
Rarissime. 

Un Recueil factice comprenant ce Discorso, Il Verrato (voir à 
l'année i588), l'Apologia contra l'auttor del Verato (voir à l'année 
t.590) et Il Verato secondo (voir à l'année t.593) est coté 4 fr. 
(quatre francs), sous le n• t.876, dans le Catalogue 49 (Rome, 
nov. t897, 8°), de Basilio Benedetti, p. t66-t67. Dans ce Recueil, le 
premier Vermto et l'Apologia, avaient des annotations autographes 
de G. B. Guarini. 
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Bibliothèque nationale de Paris : Y t23. 
Bibliothèque Mazarine : n° t 039-i A. 
Bibliothèque de S. Marc (à Venise): Miscell. 93L J. 

805 

28!1 

AFFINITATES OMNIVM PRINCIPVM CBRISTIANITATIS, 
CVM SERENISSIMO FRANCISCO MEDICES MAGNO DVCI 
HETRVRLE Inuente ac collecte à R. P. Stephano Doctore 
ordinis Fratrum PraJdicatorum, ex f ami lia Lusignanorum 
Regum Hierusalem, Cypri {s ArmeniaJ. PARISIIS, Apud Dauid 
le Clerc via Frementel. M. D. LXXXVII. 

In-folio de 38 feuillets non chiffrés, divisés en dix cahiers de 
quatre feuillets chacun, sauf le dernier, qui n'en a que deux. Signa
tures : A-K. Vignette sur le titre. Très rare et recherché. On 
trouve, en tête, une épître dédicatoire de l'auteur à François de 
Médicis, duc de Toscane. 

Bibliothèque nationale de Paris : Jnvent. K 308. 

806 
HISTORIA RERVM IN ORIENTE GESTARVM AB EXOR

DIO MVNDI ET ORBE CONDITO AD NOSTRA HAEC VSQVE 
TEMPORA. JNQVA RATO ORDINE ETSVCCINCTA MIRA
Q VE hreuitate non tantum de origine primum auctuq; summa 
f elicitate ac mox inclinatione, casu, {s tristi interitu nohilissima
rum monarcliiarum ASSYRIORVM, MEDORVM, ET PERSA
RVM, GR.,ECORVM {s MACEDONVM, verum etiam florentis
simi ROMANI imperij ah vrhe condita successus explicantur : 
deque CONSTANTINOPOLITANA, siue BYZANTINA RomanlB 
diu œmula potentia, tandemque miserahili captiuitate lucu
lenter disseritur. Vna cum narratione compendiosa de rehus 
TVRCICIS {s PERSJCIS; deque Othomanici imperij initio {s 
progressu in eam magnitudinem, quœ hodie omnibus gentihus, 
longe lateque metuenda est. OPVS PRAETERQVAM QVOD 
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CREBRIS ET OPORTVNIS DIGRESsionibus in eo totius ferme 
orbis terrarum, rcgionum ac gentium, origines, situs, mores 
describunlur nostro hoc inprimis sreculo, fatalibus mutatio
nibus regnorum cum maximè obnoxio, non tantum vlile, 
verum etiam necessarium ; prresertim rerum publicarum mode
ratoribus, vt exemplo extinctol'Um oh domestica mala imperio
rum longe olim celcbcrrimornm admoniti, compositis inter
nis externisque discidijs & discordijs, tranquillitati & oplimre 
rerum paci consulere atque operam dare meminerint. NOMINA 
AVCTORVM HVIVS OPERIS ET EORVM QVOS SECVTVS 
EST. F. MOD. IN auctario suo quod continet commemorationem 
rerum gestarum toto orbe ah excidio Constantinopolitano f erè ad 
hune annum M.D.LXXXV/1. post prœfationem reperies. CVM 
INDICIBVS AD CALCEM LONGE LOCVPLETISSIMIS. Fran
cof. ad Mœnum impens. Sigis. Feyrabendij. M.D.LXXXVII. 

(A la fin :) IMPRESSVM FRANCOFVRTI AD MOENVM, 
APVD PETRVM Fabricium, Impensis Sigismundi Feyra
bendij. M.D.LXXXVII. 

ln-folio de 4 feuillets non chiffrés + 297 feuillets chiffrés + 
45 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc. Signatures : )(, 4 feuil
lets ; A-Z, Aa-Zz, Aaa-Lll, de 6 feuillets chacune. Titre imprimé en 
rouge et noir. Rare. 

Contient l' Hutoire de, Turc, par LAomcos CBALcONDYLE. 
Bibliothèque royale publique de Dresde : Hist. Byz. 68. 
Bibliothèque Mazarine : no 5650. 

807 
VITA 

JACOBI DESPOTAE 
MOLDA VORVM REG VLI 

Descripta à 
IOHANNE SOMMERO Pirn. 

edita sumptihus · 
ILLVSTRIS ET 

GENEROSI DOMINI 
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EMERI C I F O R GA CH BA-
R O NI S à G Y M E S, E Q V 1T I S 

aurati, Comitis in Trin-
chin &c. 

Adieclœ sunt eiusdem autoris DE CLADE MOLDA
VICA ELEGIAE XV. quihus etiam 

Historia Despotica continetur. 
Vnà cum explicatione quorundam locorum in hoc Som

meri scripto, & commentatiuncula breui DE 
VVALACHIA & rehus 

VValachicis. 
PETRI ALBINI NIVEMONTII 

Hisloriog. Saxo. {f Profess. in Acad. VViteh. 
VVITEBERGAE. 

Per Hœredes Iohannis Cratonis. 87. 
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In-4° de t2 feuillets non chiffrés + t65 pages chiffrées + t page 
et t feuillet non chiffrés. Signatures : A B r; A-X (lettres latines), 
de 4 feuillets chacune. Ouvrage de la plus extraordinaire rareté. Il 
est dédié par l'auteur, Jean Sommer, au fameux JACQUES PALÉOLOGUE. 

Collation du volume. 
Feuillet t recto : Le titre. 
Feuillet t verso (en capitales) : Insignia antiqvissimae et nobi• 

lissimae familiae Forgachianae. Et au dessous de cette xylographie 
un distique latin de Petrus Albinus. 

Feuillets 2 recto à 6 r 0 : Ad illvslrem et magnificvm Dn. Eme
ricvm Forgach, Baronem de Gymes, Equitem auratum ac Comitem 
in Trinchin &c Dominum benignissimum, Praefalio Petri Albini 
Nivemontij, Illustriss. Et Sax. Histor. & Profess. Vvit. 

Feuillet 6 verso : Imago illvstris comitis Nicolai a Zrinio armati, 
primum sub divo Ferdinando imp. proregis (quem Hungari more 
gentis banum appellant) regnorum Croatiœ, Dalmatiœ et Slavoniœ 
etc. etc. Le portrait dont ceci est la légende se trouve au recto du 
feuillet 7. 

Feuillets 7 verso à 8 recto : In imaginem Zerinii armati Epi
gramma Petri Albini Nivemontij. 

Feuillets 8 verso à 9 recto : In arma gentilicia nobilissimœ et 
generosissimœ stirpis Zeriniœ Epigramma Pe. Alb. Nivemontij, avec 
une xylographie. 

Feuillet 9 recto : Armoiries de la famille Forgach (les mêmes que 
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celles du verso du titre). Suivies de plusieurs pièces de vers de Petrus 
Albinus en l'honneur de différents membres de la famille Forgach. 

Feuillet tO verso : Xylographie représentant les armes de la 
famille des ducs de Lauenburg. 

Feuillet H r• : Deux épigrammes de Petrus Albinus sur les armoi
ries de la page précédente. 

Feuillet H verso : Xylographie représentant Phaéthon précipité 
des hauteurs célestes. 

Feuillet 12 recto : Quatre distiques latins d'André Alciat sur 
l'image de Phaélhon. Le verso est blanc. 

Pages 1-3 : Vila Iacobi Despotro, alias Heraclidre Basilici dicti, 
excerpla ex monumentis historiarum Illustris ac Magnifici Dn. Fran
cisci Forgach &c. 

Pages 4 à 60 : Vila Iacobi Despolm, Moldavorum reguli, qui vixil 
Ferdinando Caesare & Iohanne li in Transsyluania imperant 
Iacobo Palreologo Ioannes Sommerus Pirnensis. S. 

Page 61 : Lectori S. Petrus Albinus Niuemontius. 
Pages 62-65 : Arbor Illustrissimro Heraclidarum familire, qum & 

Dasorina, Basilica ac Despolica vocatur, iustificata, comprobala, 
monumentisq; & insignibus adaucta ab inuictissimo Carolo V. Rom. 
lmp. & ab Imperiali Consistorio. Anno M.D.LV. 

Page 66 : Ad illustrem ac magnificum Dn. Emericum Forgacz, 
Baronem a Gymes, Equitem Auratum, ac comitem in Trinczin &c. 
Epistola scripta initio harum operarum & ante Matthiae Ilovvzii 
obitum immaturum. Dal. (page 68J : Witebergae Anno M.D.LXXXVI. 
prid. id. Mart. (U mars :1586). 

Pages 69-129 : De Clade Moldavica, quibus etiam historia despo
tica continetur Iohannis Sommeri Pirnensis Elegim XV. 

Pages 130-132 : Stephano Helnero, senatori Bistriciensi in Tran
siluania, Fralri carissimo, Johannes Sommerus S. 

Pages 133 el suiv. : Explicalio locorum quorundam in Despotœ 
vita à Sommera descripta, in gratiam lectoris addita ab eodem 
Petro Albino. 

Pages 154 et suiv.: Commentatiuncula brevis de VValachia eiusque 
partibus, et synopsis rerum VValachicarum. Auctore Petro Albino 
Niuemontio. 

Pages 164-165 : De Iohanne Sommero Pirnensi V. cl. Epigramma 
Petri Alhini Niuemonlij. 

Pages 166-167 (non chiffrées) : Errata ah operis Typographicis 
commissa. La p. 168 est blanche. 
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Nous avons publié unP. nouvelle édition de cet onvrage dans 
JJeux vies de Jacques Basilicos, seignwr de Samos, marquis de Paros, 
comte palatin et prince de Jloldavie (Paris, Maisonneuve, t889, 8°). 

Bibliothèque du Musée national de Budapest. 
Bibliothèque universitaire de Breslau. 
Bibliothèque universitaire de Gütlingen. 
Bibliolh. royale publique de Dresde : Hist. Turc. 436. 

808 
BIBAION TOY AnPIAAIOY MHNOC Ilepi.é-x.ov ffiv 1tpé1touaa.v 

œ,h<j>, &1tœaœv &xoÀou8ta.v. "E-:e~ &r.o ..-iiç 8eoyoy(cxç, 'l.LÀLO:;.w 'ltEY:Cl
XOO'LOÇW oyôoELXOÇW euôop.11). MIMHTAI El:TE TOY XPl:ITOY. 

(A la fin :) 'H -:wv -:e-:pcxôlll)v xa.-rœ -r&.çw &xoÀou8lcx. ex ~ y ô e ~ ·'l 8. 
"A '' •'!' "\' - 8 " '1 ,... T' ' 'ltCXV't'Cl ELO'L -:e-:pcxoLa.. 'ltt.."/)V 't'OU or.ep EL'l'. mv-:a.~LOV. 0 1tcxpov 

- ' '8 ' ' ' ' - " ' X ' -(J,"l)V:lLOV E'i:U'ltll) "'l, EV EVE't'Ll1LÇ TCa.pa. 't'll)V XA"/)f>OVO[J,ll)V, ia,O(fOpou 't'OU 
,.. 1 ' "\ ' ' - ' - 'E "\ ' ... "" 8 8' ' -:.,cxvi.-rou, CXVClt..ll)(J,Cla'L p.ev, -:o~ç CXU't'OU. mp.Et..eLCX OE, OLop Il) EV 'ltotpcx 

-:oü èv lEpeÜaLv fEll)pylou ~ÀcxçoÜ xp11-:o; -roü è1to'\lop.a.~op.évou Ilouv·~11-
Àé-:ou. "EteL -:<j> &1to -:iiç È'\la:xpxou otxo'\lop.(cxç, -:oü xuplou ·hp.w'\I 
'l11aoü XpLçoü, ~Cf'ltll• 

In-folio de 66 feuillets non chiffrés, divisés en 8 cahiers de 
8 feuillets chacun, sauf le dernier, qui en a to. Impression rouge 
et noire disposée sur deux colonnes. 44 lignes à la colonne pleine. 
Rarissime. Communication du R. P. Matthieu. 

Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 
Sacristie de l'Église grecque de Naples. 

809 
ARISTOTELIS STAGIRITA: PERIPATETICORVM PRIN

cipis Ethicorum ad Nicomachum lihri decem, loanne Argyro
pylo Byzantio interprete, ad Grlf!cum exemplar diligentissimè 
recogniti , Cum Donati Acciaioli Florcntini viri doctissimi 
Commentariis. Quot tibi, Lector ex hac postrema editione locos 
restitutos habeas, nostra hœc si cum c;eteris conferas, facilè 

19 
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deprehendes. Nam prœter verha mutilata {f con/usa, integras 
quoque lineas quœ in priorihus editionihus non l,ahehantur fide
liter restituimus. LVGDVNI, Apud Bartholomamm Vincen
tium. M.D.XIIC. 

In-8° de 920 pages, dont la dernière blanche. Marque typogra
phique sur le litre. Rare. 

Bibliothèque nationale d'Athènes : Philolog. gr. t.38-i. 

810 

r Ewpy(ou Ûùpah10u 'tOO âouxtx'ttxpfou A6yoç 
tXE1t7iptoç Elç 'tOV 8Eoc:-E1t'tOV xtxl 1ttxvaÉ611c:-0v 
~txatÀÉtx xtxl 11ù1toxpŒ1toptx tiptc:-ov xtxl fJ,Éytc:-ov 
'PoôooÀq,ov ÔEunpov, 'tO'\I K11(a11p11. 'E1tum;,81j lv 

BEVE'tLtxtç 1ttxp~ 4>p11yy(axq.> 1twv 'IouÀtrxvwv. ~q,1t~. 

In-4° de 8 feuillets non chiffrés. Rarissime. 
A la fin de celte plaquette figurent les armoiries de la famille 

Orsini Doucataris, avec les vers suivants : 

T(1t't' &pa. Oùpcr(y~oy 'ltEp~xÀu.oy oaaE 'lta.ma.(ywy 

CJ'llP,ELOY -.6acrov, ÇELYE, mpLxÀoYÉî,; 
E,,... '\ - / - , , 

L0Ea. XUX/\O,Efl71 T:EfHf71fA-0Y CJ'X7l'lt";f>0Y a.·1a.x.wy 
1 ' , ,., , , , , 

'tf)LTt0Y a.YLi;opEn, ŒL(;IŒ y E'i:0LZ0fA-EYWY • 
' "'' , J. "\ "', " , , , n .puywv o o~.po.Q..a. r.o,-.uoa.xpu-.oç, 71 y E:pur.Ef '1EY 

ff ' , , - "' , , , L<;Œ': 1 Œ'ltELf>ECJ'L0UÇ ':WY0 EYE'i:EL <;0YCX"f.ŒÇ ' 

p.É~• Ô'tE 1pa.p.p.a..{wy XELfA-~j,La. Èz8pO,!X'tOLO 
' ' ... , n, t\ ' ) - , , a.xp.·11v OEX" 11. 1tupoç x ,EUY':L a.ELfA-Evewç • 

o'tç ém 8eam:a(wy x),71t~e'to ~p.a..a. -:h).wy 
, ' '\ r ! V o' 1 a.uyoui;wv, XAELY0Y 't" ouvop.a. upaw~wY 

é1tÀer.' ~Yopé·11ç ô' EÙpucr8.:vfoç 'ltOÀÉEa'CJ'L 
L , , - "' ,...,, , P-' 

p.Q.p'tUfEÇ a..ptxu; ';WY0E LO EUa'EfH7IÇ • 
'nL 'I'' "Il "' " " Œ<IŒ.Yll.'t0Ç U CXU'ILÇ 'lt0'tV)!:flltECXL 7IY'tLYŒ 0fYL,; 

, 'I: ') - ,. ' '("l)pa.oi; E<, 0 ,00:J au YôCX'IE:J0p.Ev71, 
K' •c: , , ' V) '\ ' CXLcra.poç E<, E':Ef0:J 'ltLYU':0(f f0Y0Ç a. :{ë« 1,:.iypa. 

0:, / ' - Il r L • ' r UE~XYUCJ'LY "l)tJ,ELff'1CX~1 "j'f)ClftJ,Œ't"ci. 't" EYVE/l.CJ'ŒL • 
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SB 

Georgii Orsini Ducatarii Oratio ad Rudolphum Il, 
D. G. Roman. Imp. Venetiis, Apud 1. A. Rampazettum. 
1588. 

ln-4° de huit feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc. 
C'est la traduction de l'opuscule décrit sous le numéro précédent. 

Rarissime. 

8!2 

Epistola Nicolai Orsini Ducatarii et universre ems 
familire ad ill. et excell. D. Gulielmum Orsinum 
regnantem D. Rossembergi et Crumai. Venetiis, 
Apud 1. A. Rampazettum. !588. 

ln-4° de quatre feuillets non chiffrés 1 • Rarissime. 

8!3 

POETICA DI IASON DEN ORES Nella quai per via di Defi
nitione, t Diuisione si tratta secondo l'opinion d'Arist. della 
Tràgedia, del Poema Heroico, t della Comedia. ALL' JLLVSTR1s

s111O SIGNOR CONTE HIERONI!IIO ABBATE MARTJNENGO, CON PRIVILEGJO. 

IN PADOVA. Appresso Paulo Meietto. M. n. Lxxxvm. 

t. cr. Jean Romanos, l'pœ,:1ixvb; Zwp~'I\,, p. 285, note; Constantin Sathas, 
'EÀÀ'flvLd iivb6o,:«, p. x6' et suivantes; et le même C. Sathas, To:ipxoxpuo:ifLÉY'I\ 
'EÀÀ:iç, p. t79 et suivantes. 

2. cr. pour cet opuscule et le précédent : Jean Romanos, rp:x,:1œvo,; Zwp~r,;, 
p. 285, note. 
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ln-4° de six feuillets non chiffrés et t56 feuillets chiffrés. 
Marque typographique sur le tilre. Très rare. Coté 4 fr. sous le 

n° 723, dans le Catalogue 47 (Rome, septembre t897, 8°) de Basilio 
Benedetti, p. 66. 

Bibliothèque na li on ale de Paris : Y t 22. 

814 

IL VERRATO OVVERO DIFESA DI QVANTO HA 
SCRITTO M. GIASON DENORES. CONTRA LE TRAGI
COMEDIE, ET LE PASTORALI, IN VN SVO DISCORSO 
DI POESIA. CON PRIVILEG/0. IN FERRARA. Ad instanza 
d'Alfonso Cara!fa. {588. Con Liccnza de' Supcriori. (A la fin :) 
IN FERRARA, Per Vincenzo Galdura. t588. 

In-4° de deux feuillets non chiffrés, 57 feuillets chiffrés el un 
feuillet non chiffré+ avant ce dernier f. un f. isolé contenantl'errata. 
Marque sur le titre el à la fin du volume. f:pitre dédicatoire à 
Jacques Conlarini et François Vendramini, datée de Ferrare, 
28 avril 1588. L'auteur de cet ouvrage est Jean-Baptiste Guarini, le 
célèbre poète du P<zstor fi.do 1 • 

815 
'-' 0 T' ' f.l. e-.' ' ' ' ' ' 'I ' TPlu.141 N o 1tŒpov r'Lti/\LOY ,E't'1J1tCi>'t'ŒL E'IE't'L7law, eyyv,; Ci>Œwov 

~e1mLc;oü Toü pLxe1lvov, &ve1Àwp.e1a-L p.èv 't'o~ e1ù-:oü, 81tep Èc;tv Èx -:où 
xe180ÀLXOÜ TU1tOU, 't'OÜ 1tO't'È ar.wéi,ov, È1tLp.EÀela. ôè l((lt È1tLÔLc.p8wa-EL 
(sic), àLovualou tepoÔLClXOYOV. p.e1871-:oü -:oü 'lt!l'ILE?Ci>"tCl"tOIJ xœt 
... ' ' l ') " ) ' ( . ) ' r /!! ' ' MYLCi>Te1.ov p.71,po1toA .ov tfL ,a.oe ,tfLot.; sic , xupLou ocr-pLllA, 
, , i •c, - - ') ' , , E1tL't'p07tOIJ XCl~ Er;,e1pzou TOU 't'"f1Ç XCi>'lc;ot'l,WOtJ7t0 ,ECi>; 'IEClÇ flCi> p.71;, 
' - ' ' M ' "E ' ' -OLXOIJP,E'ILXOIJ 7t'J.T?LŒ?ï.OV xvpLOIJ 71-:po:p'J.'IOIJÇ. • .n Cl1t0 Tr,,; 

Èva:ipxou otxovop.lcx,;. ~r1t'. MIMHTAI €CT€ TOV XPICTQV. 
(A la fin :) To 1t7.pov ~L6ÀLO'I TETUitCi>,ClL 'Eve-:(71a-L p.e-:?L 1tÀELÇ71; 

t. Voir ~lelzi, A11011imi e pseudonimi 1/aliani, III, 211; et Lanrelli, Pseudo
nimia, 283. 
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È1tLp.tÀeb • .;, 1tœpà. cflpœyxlax«i> -.iji -.wv 'louÀL«YwY. •E-=eL &r.à ..-r;.; 
Èva&.pxou otxovop.lœ.;. (ff1t8'. œ. ~- y. ô. e. ~- "fl. 8. t. x. À. iA-· Y. e_ 
o. r.. ?· a. -:. u. Cf· "I.· ❖- <,). œœ. ~~- ÎI· oô. ee. ~;. Yi"fl : -
"A '' •'!' 'ltlXY':Qt ELa'L ':E't'potoLIX. 

In-folio de a(J,~' (217) feuillets chiffrés el un feuillet blanc, divisés 
en 3l cahiers de 8 feuillets chacun. Monogramme à la fin du volume. 
Impression rouge el noire. N. B. Cette réimpression du Triode a 
été faite sur l'édition de l580 (voir ci-dessus, p. 220, n° 739), dont 
elle reproduit servilement l'inlilulé, même avec son millésime. 
Communiqué par A. Papadopoulos Kérameus. 

Bibiiothèque du S. Sépulcre (à Jérusalem) : Kr'. W. 22. 

816 

TO nAPON €VXOAOrlON. Tà 1tœpà·1 ~LÔÀLOY ':E':U1t0':1XL, 'Eve-rt"fj-\' ,- - \ , -,-, , , ~, O"LY, 1t:xpix 1t-'t'pou, ULOU 't'OU ltO't'ŒL. "X.?L;OTopou, 't'OU 't-.lX'ilE't'OU. rJ.YQtÂ<,)-

fLIXa'L fLÈY -.oï:.; &u-.oü, ÈmfLEÀElœ ÔÈ x:xt Èr.LÔLop8wa.H, ft(i)pylou lepé<,).;. 

BÀ:x;?OÜ (sic) xpYj-:o.; -:oü Èr.oYOfL:x~op.hou 11:ou•iiœ).é-:ou "- •E-.eL 1111:0 
- ' 1- ' • n• O' • , , , n -'t'Yj.; EYaŒ.pxou OLXOYOP,L:J..;. (f:p1t11 • L 't'OLYUY ŒYrJ.YLY(i)ŒXOY't'EÇ a'UY \IEW, 

,,, , n ' ' - 1- o. '"' ., '"" ' ,, ' o. , Epp<,}7\JE 7 lt:XL YjfL(i)Y fL~P,'l"fja'11E, ELO EL't'L a'TIXAEpOY EL"fl, E'lt:X'ilOp11(i)a'IX't'E, 
"I , ' •n ' • L 'f.rJ./\XOjprJ.f(i)Y j«p 1t0t110,; 't'O ixp.:xp't'Œ.YELY. 

(A la fin :) Tà 1tœpov ~LôHov -:e-ru1to't'ixL, 'Ev.:-.l"fjaw, 1tixpà. 1té-.pou, 

uloü -:oü 1to-.ixt. XpL;Off6pou, -.oü -.~«'ilé-.ou. 11vrJ.ÀWfJ.fl.a'L fLèv 't'oÏ:.; 
, - , "I , '!'• ' ' '!' n , f , • , B"I - , œu-:ou, E'ltLfLEI\ELQt OE XIXL E1tL0Lop11(i)a'EL, E(i)pjLOU LEfE(i)Ç, ,-.ix;ou X?"fl't'O,; 

-:oü È1tovo fLIX~O p.évou 11:ouv"iixÀi-:ou "- •E-:EL 111tà ni.; Èva&.pxou otxo

vou.lix.;. !'.lal1t8'. 
1 T, 

In--i0 de 4 feuillets non chiffrés, cr(J,~· (242) feuillets chiffrés et 
deux feuillets non chiffrés. Titre dans un encadrement xylogra
phique. Impression rouge et noire. Rarissime. 

Biblioth. de I. Pomialowsky, prof. à l'université de Pétersbourg. 
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817 

BIBAION ONOMAZOMENON 8HIAYPOI "Omp auve:rprx4œ-:o, 
• , M - .._ , ' , ... , ' ?' ' l), "' O EY ovœy_o~ .u.1XIJ,:Xa'X7l'I0Ç 0 U'lt00LIXX0Y0Ç XIXL c;0UuL':7jÇ 0 11Eaa':l1'0YL-

XEUÇ : "'-- EÂn EBAAAMEN ETEPOYI -rw?tç l6you:; 09tÀLi,i.ouç, 

Ér.œ. El; -:o -:ilo:; -:o:i ~LGÀ(ou. Me:-:?t xœt TrjY È;-,j1eLaLv, e:l; -:o 1tœ-:ép 

(sic) 71IJ-WY : "--
(A la fin :) Tô 1t:ipôv ~LGÀLOY 'tE':U'ltlll'ttXL, 'EvE'tL'lOW, 1t'lpœ mpou, 

,- - 'X , - ,-, , '"' ' ... ' -ULC,:J 't0U 1t0':IXL. pL:;0r0r0U, 't0U ':',IXYE':0U. IXY:X1'11l!J,IX7L IJ,EY 't0LÇ IXU':0U 

È1tLIJ,EÀEtCl ôè: xœt ÈmÔLop8waEL fElllpjLOU tepÉlll:; B).œc;ou Xf17l'tÔÇ 'tOU 
• ,.. ~ "I• •E ' • - • , ' ( E'lt0Y0fLCl-,0fL-Y0U 1t0UYLIX1'E':0U : "'-, ":EL Cl'lt0 't7jÇ EYaœpxou OLX0Y0!1 Cl:;. 

ct~1t8' • . ' 
In-4° de 276 feuillets non chiffrés, divisés en 35 cahiers de 

8 feuillets chacun, sauf le dernier, qui n'en a que 4. Signatures 1z-c11 

el A-A. Titre dans un encadrement xylographique. Communication 
du R. P. Mallhieu. 

Les sept discours annoncés dans le litre onl pour auteur Joanni
kios Carlanos. Voir ci-dessus, page t3t. 

Bibliothèque du monast'ère de Roussico (Mont Athos). 

818 

SPONGIA 
Herrn Johann Bapti-

sta Ficklers von Weylderslatt, der Rechten Doctors, Fürstli
chen Saltzborgischen Rahls (sic) vnd Prothonotarien, etc. 
Schwammen oder Abwischong, etlicher angesprengten Lügen 
vnnd Laslerong, der jhenigen Wirtenbergischen Predicanten, 
welche vor etlichen Jaren, dem Patriarchen zu Constanlino
pcl, die Augspurgische Confession, vmb sein Vrtheyl vnd 
Gotachten, zugcschickt. Von ohbemeltem Authorn vor wenigen 
Jam in Latein beschricben, nun aber dorch den Ehrwirdigen 
Hochgelehrlen Hcrrn, M. Christoff Erharden, der hciligen 
Schrifft Licentiaten, auch Fürstlichen Saltzborgischen Rath 
vnd Theologen, menigklich zo Notz vnd Gotem verteutscht. 
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PSALM. Ill. Det· Sünder wirdts sehen, vnnd zürncn, mit den 
Zahnen wirdt er Kürzcn, vnd darüber verschmachten. Getruckt 
zu München, bey Adam Berg. Anno M. D. Lxxx1x. Mit Rom : 
Key : May : Freyheit, nit nachzudrucken. 

ln-4° de 8 feuillets non chiffrés, 77 fi'. chiffrés et t f. non chiffré. 
Signatures : a-b; A-T, 8 feuillets chacune; V, 2 feuillets seulement. 
Titre rouge el noir. Rarissime. 

La disposition du litre n'a été conservée que pour les deux 
premières lignes. 

Bibliothèque d'Émile Legrand (à Paris). 

819 
SPHERA DI IASON DENORES Raccolta da Nohilissimi 

Scritt01·i, {)· con nouo ordine sommamente facilitata. AGL' 
ILLVSTRISSIMI SIGNORI ACADEMICI INNOMINATI Dl 
PARMA. Discorso del medesimo intorno alla Geographia. IN 
PADOVA, APPRESSO PAOLO MEIETTI. M.D.LXXXIX. (A la 
fin :) In Padoua, Appresso Paulo Meietti. L'Anno M.D.LXXXIX. 
CON LICENTIA de' Superiori. 

In-4° de 36 feuillets, non compris le titre. Marque de l'imprimeur 
sur le titre et à la fin. 

Au f. 30 r0 : LA SPHERETTA DEL CLARISS. MESSER TRIPHON . 
GABRIELE, tradotta dal Latino in volgare. 

On doit trouver à la suite le Discours de Jason Denorès concer
nant la Géographie el déjà annoncé dans le titre que nous venons 
de reproduire : · 

DISCORSO DI IASON DENORES INTORNO ALLA GRO
GRAPHIA ALL' ILL VSTRE SIGNOR ANDREA ROSA PA
TRON SEMPRE OSSERVANDISS. IN PADOA, APPRESSO 
PAOLO MEIETTI. M.D.LXXXIX. (A la fin :) IN PADOVA, 
Appresso Paolo Meietti. 1589. CON LICENTIA DE' SVPERIORI. 

In-4° de deux feuillets non chiffrés, treize f. chiffrés et un f. non 
chiffré. Marque de l'imprimeur sur le titre et à la fin. Cette plaquetle 
se rencontre parfois séparément. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : 20425. s•. K. 2. n• t & n• 2. 
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820 
HIERONYMI 
LOMBARD 1, 

FRANCISCI DVCTORIS EQVITVM 
FILII, 

P ATRITII CRETENSIS, 
PHILOSOPHIAE DOCTORIS, 

DE NATVRA LIBRI TRES 
Illustrissimo IACOBO FOSCARE.NO Equiti 
Splendidiss. Diuiq; M. Procuratori Digniss. 

DICATI. 
PATAVII, M.D.LXXXIX. 

Apud Laurentium Pasquatum. 
(A la fin :) DEO HONOR ET GLORIA. Cum Supct·iorum 

Licentia. FINIS. 

In-4° de 4 feuillets non chiffrés ( dont le 4• blanc) + 144 pages. 
Armes de Jacques Foscarini sur le litre. Livre de la plus extrêm(i 
rareté. 

En tête du volume, épitre dédicatoire à Jacques Foscarini, datée 
de Padoue, le 4 avant les calendes de juin (29 mai) 1589. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : CM. 6. t2t59. 

Comme on vient de le lire dans le titre ci-dessus, le père de 
JÉRÔME LOMBARDOS se nommait bien François. Nicolas Comnène 
Papadopoli aflirme t que François était non le père, mais le frère 
de Jérôme et qu'il fut, à Padoue, recteur des Juristes; mais il y a 
là une confusion née d'une homonymie. On trouve effectivement, 
non pas en 1585, comme l'écrit Papadopoli 1, mais en 1586 3, un 
Jeal!.-Franroi.s Lombardos revêtu de la susdite dignité. Voici, en son 
honneur, une inscription rapportée par Grotlo dell' Ero ' : 

loeANNI FRANc1sco Lo:11BARDO CRETE~s1 1. V. D. iEQVITI AC 

REcTORI MERITISSJMO Vruv. lvRIST. PERPETVO. P.C. MDLXXXVll 5. 

t. Historia G11mnasii Pata11ini, t. Il, p. 281. 
2. Op. cil., p. 281. 
3. cr. J. l<'acciolati, Fasti Gymnasii Pata11ini, t. Il, p. 26. 
4. Cenni ed iscri:. dell' Univ. di Pado11a, p. 1, col. L 
5. 11 fut recteur pour l'année scolaire l586-lii81. 



ANNÉE Hi89 297 

Rien n'empêche d'admettre que Jean-François était frère de 
Jérôme, bien que nous n'ayons comme garant de cette parenté que 
le témoignage souvent peu sllr de Nicolas Papadopoli. Cet auteur 
ajoute 1 , en parlant de Jérôme : « Studuit cum fratre Patauii atque 
hinc philosophire retulit laurum, ac redux ad suos, muneribus et 
honoribus patrire functus prreclare, anno 1625, creditur decessisse, 
ex syngrapha venditionis quam habeo. » 

Il existe, à l'université de Padoue, deux inscriptions oil figure le 
nom de Jérôme Lombardos 1 • Dans la première, datée de 1587, il 
est ainsi désigné : Hieronymus Lombard us Cretensis Vichm·ius. 
Dans la seconde, datée de {590 : Hyeronimus lomhm·dus Pafritius 
C1·etensis Syndicus. 

821 

HPnlKA. OMHPO'Y' IAIAI, HOJfERI /LIAS, POSTREMA 
EDITIO. CVI originem {f exitum belli Troiani addidimus, 
COLVTBI llelenre raptum : « TRYPHIODORI Ilij excidium. 
LA TINE omnia ad verbum exposita. Et à F. PoaTo Cretensi 
innumeris in locis emendata. mxpà. -:o~.; E. OÙL'l"'wvo.; xÀ71po
v6p.oL.;. cxqi'8' (sic). 

In-i6 de 922 pages, dont la dernière blanche, el onze feuillets dont 
les deux derniers blancs. Titre encadré dans un ornement xylogra
phique. Signatures : a-z, A-Z et aa-nn, de 8 feuillets chacune. 

A la suite, on doit trouver : 
Origo & Exitus belli Troiani. KOAOY0OY AYKOnOAITOY 

0HBAIO'Y', 'EÀsv71.; a.?n:a.y~. TPYcl>IOAnPOY TTOIHTOY Alr'Y'TT
TIOY, 'I).(ou &.Àwcr~.;. COLVTHI TBEBlEI, Helena! raptus. 
TRYPHIODORI .iEGYP. Ilij excidium. Omnia versione Latina 
& expositione M. Neandri illustrata. n:a.pà. -:o~i; E. OùLrwvo.; 
XÀ-r}pOVOP,OL,;. CX1' '8' (sic). . 

In-i6 de 80 pages, dont la dernière blanche. Signatures : a-e, de 
8 feuillets chacune. Titre encadré dans un ornement xylographique. 
Rarissime édition. 

t. Op. cil., p. 28l. 
2. Publiées l'une et l'autre par Grotto dell' Ero, Op. cit., p. 35, col. 2. 
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Comme le lecteur a dô. le remarquer, les deux titres ci-dessus 
portent le millésime f:-;09, erreur typographique dont un seul fait 
suffit à prouver l'évidence, c'est que, en 1509, François Portus 
n'était pas encore né. Il existe des exemplaires sur lesquels un -r. a 
été ajouté à la plume entre le !? el le 8, ce qui donne 1589. Celle 
date est admissible. Il pourrait se faire qu'elle rot plus récente, 
mais elle ne saurait être antérieure. En effet, ayant voulu nous 
renseigner sur la date du déct'•s d'Euslache Vignon, nous nous 
sommes adressé au savant archiviste du canton de Genève, Louis 
Dufour, dont voici la réponse 1 : 

« L'acte mortuaire d'Euslache Vignon ne se trouve point au 
Registre des décès. J'ai donc procédé à un certain nombre de 
recherches, qui m'ont donné, ce me semble, un résultat assez 
satisfaisant. Un acte notarié, en particulier, du notaire Etienne de 
Monthouz, dit qu'Eustache Vignon mourut subitement à Francfort, 
où il avait des intérêts d'affaires et de parenté, en f:j88, vers la fin 
de celte année. Dans le Re1<islre dit des Particuliers, est mentionnée 
la requête d'une veuve Paschal, le i8 décembre 1:;ss, qui demande 
qu"il soit ordonné au tuteur des hoirs de feu Eustache Vignon qu'on 
la salarie de ses peines et veilles lors de la maladie de sa femme 
(elle était morte de maladie contagieuse, le 13 avril 1588) el pour 
avoir été au service dudit Vignon et de son épouse. » 

Bibliothèque d'Émile Legrand (à Paris) 1 • 

In-folio de • . . feuillets chiffrés. L'exemplaire qui a servi pour la 
présente description est incomplet et se termine avec le feuill1it 2:;' 

t. Datée de Geni•ve, 28 mai t!lOO. 
2. Exemplaire ayant fait partie d'un lot pro\·enant de la biblioth,\que tle 

Charles Collier, premier consul de la ville <le Carpentras en ti81, vendue à 
Paris, en mai 1900, par les soins d'Émile Paul et fils et Guillemin, Jil,raircs 
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(H6). Titre dans un encadrement xylographique. Impression rouge 
et noire. Très rare. Communiqué par A. Papadopoulos Kérameus. 

Bibliothèque du S. Sépulcre de Jérusalem : KI"."{. 76. 

823 
BIBAION TOV MAPTIOI MHNOI IlE?~ézov -div 1t?É1touaa.v 

œu.<ji, &1totaa.v œxoÀou8la.v. ENETIH:ElN. Ila.??t. 1té.?ou, utoü .oü 1tont. 
Xp~çof6pou, -.oü -.~a.vé-.ou. tffltl1,' (sic). MIMHTAI EITE TOV 
XPIITOV-

(A la fin :) 'H 'tWV 'tE'tpa.ô((l)v Xot'tœ -.&;ew oocoÀou8(a., a.~yôE~-r.8~. 
"A , ' •~ 'I' - , .. 1t«v-.a. ELaL n-::pa.oLot, 1t1,:71v -rou L, -;pLa.OLov. 

In-folio de 70 feuillets non chiffrés, divisés en 9 cahiers de 
8 feuillets chacun, sauf le dernier, qui n'en a que 6. Titre dans un 
ornement xylographique. Marque de l'imprimeur au recto du dernier 
feuillet. Impression rouge el noire. 

Bibliothèque universitaire de Leyde : 590. A. 2. 

82i 
Too lv !iy(oti; 'ltCCitpoi; '/jf',WV 

IOANNOî KA0HrorMENOî 
TON EN TO :EINA OPEI MONAXON, 

KAIMA.E: Tor IIAPAâEl:EOr, H AOfOI 
' ' ' ' ' , ""'~, '8 T a.ax71't~XO~, p.e 't'OUÇ O'ltOLOUÇ OLootne:-:a.L Xot E E~Ç xp~-

' - - ' 'I 1 ~ ' ' ÇLotVOÇ 'lt(l)Ç zpt(l)ÇEL Va. 'ltOAL':EUE'.otL, oLot VŒ 
œvÉ671 e:l; -div 'tEÀEL0';7)';Œ ni; p.ova.xLxTj;, 

xa.t XPLÇLœvr.xii; ~(l)ii;, vüv 1tpw-;ov e:lç 
6lféÀELa.v -roü Xp~ç(l)vup.ou Àa.oü, 

Èx ni; ÉÀÀ71vLx7Ïç Ô~a.Àéx-.ou El; XOLV71V Cfpiaw p.e:-.a.yÀ(l)r.La8év
-;e:ç 1ta.pœ Ma.etp.ou -.oü Ma.pyouvlou' ';(1.ltELVOV 

'Emax61tou Ku8-,\p(l)V. 

+ 
MASIMOr. 
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0 , , .. , , fllriit' ' , , f 

'Jp:tv~·'l; XA~p.a.xo; ':"fjYO oc.p:t'ltOY ocnps:; Œ.j'YO 
B , , " , 

IJ.WE':S: 1tpo:ppovs:wi; ocpp.oc.L XOUCfO't'Œ.":<?, 
'A) , "' ... - .... , ,, ,, ,XCI.Y O Œ.'J vos:pou 'ltO':LOEj[J,EYOL O p.p.a..oi;, OjXO'I 

"A 1 '' ' -.-., ' ' 8 ' IJIO??O'I O':t?XO; XCI.AAL'ltS:': EUO' E'IEW1-, 

To~o·, ô' cip:r.s:.~aa.'l.ei; È1ôpop.ov &Àp.oc 'IOOLo, 

"Av.u•1oi; cxt8s:ol-,.; f;s.E •z,:,.,ou.oavv·fjv, ' . .. . 
CON PRIVILEGIO. 

1~ VENETIA, Appresso Francesco de' Giuliani, ad in
stantia del Rcucrcndissimo ''cscouo di Ccrigo, & di 

l\lisicr l\lanoli Glinzoni. Hi90. 

(A la fin :) 'E.u1tw8·fj È·, ~E'IE.lŒ.Li; 'lt:t?rt cl>pa.yxlax<:' .wv 'lou),,,Cl'IWY 
.. y, - ' , , , 't t~i; ... "lj':"/jGW 't'W'I 't'O 'ltflO'IO(J,~O'I E'/..0'1.WY, Cf:P"I. , 

In-4° de 2 feuillets non chiffrés + 347 pages, dont les t6 premières 
non chiffrées, les autres fautivement chiffrées en grec (la dernière 
porte 345 au lieu de 34.7, par suite d'une erreur survenue dans le 
cahier fi-, où, après la page 179, on trouve deux autres pages égale
ment chiffrées 179) + une page blanche + 6 feuillets non chiffrés. 
Signatures : a-4, de 8 feuillets chacune, sauf la première qui en a 10 
et la dernière qui n'en a que 4. 

Il a été fait plusieurs tirages du premier cahier de ce volume. On 
ne sera donc pas surpris de rencontrer des exemplaires présentant 
certaines différences a\'ec celui dont nous devons la connaissance au 
R. P. Matthieu, bibliothécaire du monastère russe de saint Panté
léimon, au mont Athos. 

Collation du cahier liminaire : 
Feuillet 1 recto : Le titre. 
Feuillet 1 verso : IHv:xe .où ~t6À!ou. 

Feuillets 2 r 0 à 3 r 0 : Epître dédicatoire de Maxime Margounios au 
patriarche Jérémie; épigramme du même au même; épigramme de 
Constantin (plus lard Cyrille) Lucar à Maxime Margounios. Epitre et 
épigrammes ont été reproduites dans celte Bibliographie, t. II, 
p. 67 à 70. 

Feuillet 3 verso : Epître de Maxime Margounios aux pieux chré
tiens. Dans certains exemplaires, elle est remplacée par une épitre 
intitulée : Tij, dyeveçi,tp x:il SV.tfLOd.q, iihÀ9tj, SV Xptçtj,, xup!q, Mœpxq, 't!p 
Ila1t:ioo.::o~Àq,, Mœ;tfLO<; 't(.(7':Etvo, l1t!a-.tO'ltl)Ç KuOf.pwv d 1tpœnm. Elle est 
datée comme l'épître au patriarche Jérémie. 

Feuillets 4 r0 à 7 r 0 (jusqu'aux trois quarts de la page) : Vie de 
saint Jean Climaquc. 
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Feuillets 7 r• à 8 r• : 'Er.t:;r,)31 -:o::i i66i 'Iw:xvvo:J, 

Feuillet 8 r• et v• : 'Er.t:;oH, ii;ir,t6:.dx, 

Feuillet 9 r0 : Ti.; -lj w9D.etx -:·;;.; û.ip.2xr,.;, 

Feuillet 9 r• eL v• : Dpo0m1pf:1 -:i,, i,ix.; ùif'-xxo.;. 
Feuillet iO recto : D!vxe ,:,:;,,v ~201.1.wv 1:7..; tepi.; û.1p.xxo.;. 

Feuillet to verso : Xylographie. 

30t 

Les feuillets non chiffrés de la fin comprennent successivement : 
la table alphabéLique des matières, les témoignages tirés de l'f:cri
ture, l'errata el la souscription. 

Bibliothèque du monastère de Roussico (~lont Athos), 
Bibliothèque du Syllogue hrllénique de Constantinople (coté Bpr.a,m,

Ttx«. B. 59.). Cet exemplaire, incomplet du feuillet to du premier cahier 
et du feuillet linal, m'a été minulieu~emPnt décrit par le R. P. Louis 
Petit, des Augustins de !'Assomption. 

Bibliothèque du Patriarcat grec orthodoxe ùe Jérusalem (coté fhi;:,~E 
«, Ofot; r', à.ptO!',, 62î). Cet exemplaire, incomplet des pii\ces liminaires, 
m'a été décrit, en novembre 188ï, pm· A. Papadopoulos-Kérameus. 

825 

DE CALENDA
RIO NOVO GREGO

RIANO, 
IEREMIAE Archiepiscopi Constantino

poleos1 véŒç p@tJ,"% & Oecumenici Patriarchre : 
IVDICIVM, 

Vnà cmn alijs quibusdam eiusdem ad Germanos li
teris, quas attulit modù 

1:xxw6o; 6 Ifapx&jp.T1ç M7lÀ07\.~ç, natione Grrecus ex 
Insula Pathmo oriundus. 
Francofurti ad Oderam, 

E.rscripsit typis Andreas Eiclwrn. 
JI. D. XC. 

In-4° de douze feuillets non chiffrés, divisés en trois cahiers de 
quatre feuillets chacun, signés A Br. Vignette sur le titre. Plaquette 
de la plus insigne rareté. 

B. univ. de Breslau: Z. Hist. un. lll. Qu. iii. t40. (î). 
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Collation du volume : 
Feuillet t r 0 : Titre. Au v• : avis en grec au lecteur. 
Feuillet 2 r•: 'lepE11tœ,; Hfap o.oü àpztE1t!alt01tOÇ Kwvc;xvtlvou 'ltOÀEwç, Yf.lÇ 

'Pw11'1'),, xctl olXOUfLE'ltltOÇ 1tll'tpti:ipx_'I'),. 'Av'tt-yp1X'f1j à1to 'tOÜ 'tOfLOIJ 'tOÜ Kwvc;ctY"tt · 
vo1,1t0Àtwç x1,p/ou 'IEPEfLlou xctl ,:oü '..!ÀE~(7Y8pE!ctç xu. l:tÀbÉc;pou. lncip. 'E1tEt8ii 
xœl 1ti:iÀtv f, ÈxxÀ'l')a!ct 'tT,Ç 1tpEabu'tÉpœç 'PwfLT1ç. Explicit (f. 3 v•) : Klll "tctÜ'tct 
fLÈV 1jfLEtÇ 1tpoç 1Xf.1,96np1X À!-ytof.1,E\I (sic) CfljfLE!W0'2!'-EVOt lttr:Œ 'tO àÀ'l')6Èç E'toÇ à1to 
'tOÜ 8E11tv8pw1to1J ct.9.1t.-y. fLTj\lOÇ 6Ef.1,bplou x. indict. 1~. 

l<'euillet 3 v• : Cl. v. Martini Crusii professoris in Acad. Tubing. 
epistola. Tij, d:ytw'thtp xctl aEb!XafLtW,i:i,tp xup/tp 'IEpE1.1!qt, olxoufLEvtxiji ,:7,ç 
Kwvc;œv,:[vou 1t6Àtwç, vhç 'Pw11'1'),, 1t1X'tp1ipx_'!l à~1w,:1x.tp -yt11011avtp xup!tp 
lct!J'tOÜ cti8.a111o"tŒ'ttp (sic). 'A-ytW"tll'tE x1ptE, X%! 1tpclnp611 Èc;tv & l1tEfL'4'1X 1tpoç 

'tT,'I d:yton,d CfOIJ îPŒl'-fLIX'tll 8tà: 'tOÜ 8.otptÀEc;hou 'tT,Ç cf>tÀ11t8eÀtp!ctç xup!ou 
r11Gp1-r,À Èx ,:7iç BEv.,:!ctç, 

Celle lettre se termine au f. 4 v0 • Elle est datée de Tubingue, le 
t. 7 janvier t.588. 

Feuillet 4 v• : Responsum palriarchm de Calendario novo ad 
Possevini iesuilre mendacia. 'IepEf.1-l!Xç lHtp 8Eoii àpx_1e1t!axo1toç Kwvc;1Xv
,:!vou 1t0Àewç, v¼ctç 'PWfL'l')Ç, ltlltl o!xoufLEVtltOÇ 1tll'tpt«px_'I'),, l:09W'tll'tOt it11l 

Ào-ytw"tœ'tot èiv8peç r,pf.1-ctvo!. Cette lettre se termine au f. 5 v•, et est 
datée du mois de septembre, troisième indiction, année 1589. Elle 
est adressée à Martin Crusius. 

Feuillet 6 r" : Chrislophori Pelargi, professoris in Academia 
Francofurlana, ad patriarcham conslantinopolitanum leremiam epis
tola. Tiji œytW':Œ'ttp xctl ae11·1o"t«'ttp xup!tp 'IEpEfL[Cf, 'tT,Ç Kwvc;1Xv'tt\l0~.11t0Àew,;, vaœç 

'PWl'-'I')•, 'lt11t'tptipx.'!l 1tpo 'tOÜ olXOIJfLEVtltiji, 'IÙ\I lv 't'{Ï vf,atp 'P68tp. Ti,v Cf!XIJ'tOÜ 
6eocptÀEc;«"t'l')\I xœl cp1Àctv6pw1tO'tŒ't'l')V, x1ptE CfEbcta111wu.e, 8dvot%'1, Cette lettre 
finit au feuillet 6 v•, et est datée de Francfort-sur-Oder, 5 juin t.588. 

Feuillet 6 v• : Patriarchm constantinopolilani responsum post
quam iam ab exilio redierat. 'IEpEfLlœç ÈHtp 6EOii àpx_te1t!axo1toç Kwvc;IIY't!-

,, , rp, ' , ' , 'E ' ( . ) ' \IOIJ 'ltOAEWÇ, V.lltÇ WJJ,'l')Ç, ltllt OtltOIJ!'-E'llltOÇ 'lt!X'tptctp;('l')Ç, Y"ttfLW'tll'tE SIC ltat! 

Ào-y1wun x1ptE Xp1c;o9opE llEÀœpyé. 
Celte lettre se termine au f. 7 r• et est datée du mois de sep

tembre, troisième indiction. 
Feuillet 7 v• : 'Emc;oÀii ~" Îc;ttÀctv ot àpx_1spiîç Xlll xÀT,ptxol ,:7,ç Kwvc;ctv

,:[vou 'ltOÀEWÇ 1tpoç 'tO\I ~GltatÀÉIX 'tT,Ç MoaxoG!ctç. 'ExÀ11t1'-1tpo,IX'te, î1XÀ'l')VVtll'tE1 
8Eoc;E'lt'tE xctl 8EO"t!l'-'l')'tE ~!XatÀEÜ 'ltŒCf'l')Ç -yi,ç 'Poua!ctç xctl Mocr..toG/x,;. Datée de 
Constantinople, 5 ao0t, deuxième indiction, celte lettre se termine 
au feuillet 8 v• et porte les signatures suivantes : 

'E9iao11 fL'l')"tpo1toÀ!'t'I'), l:w9pclvtoç xctl eôx_i"t'l')Ç ,:ijç ~otatÀE!ctç aou. 



o N1xo1u16he :t1alv1oç. 
o N1x2!2.; K-5p1ÀÀ0.;. 

8taa2Àovlx1je M-r,'tpoctfvT,,. 

ANNÉE i590 

o N11tu1tax't1je x:tl "Ap'tT,, MT,'tpo9t.f•1-r,e. 
Ku~i.xou 'Ax.lH1oç, 

o IlEpt8Eoplou x:tl !E:&v87j, <J>r.Àf. f1WV. 
o Ilpo·JaljC Ntotpu'toç, 

o fdyœ, olxovoflOÇ 'tf.ç f1EîtXÀ7lC ÈxxÀ-r,a!:t; \tpe~. fEtlipyto,. 

o 'Iép:tE o f,1éyœç ÀoyoOsn,e, etc. 
o f,1éy2e a1xx.EÀÀ2p1oç 't'ije f1E1. èxxÀ. l:2M11t'tt11tvoc, etc., etc. 
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Les signatures des autres dignitaires ecclésiastiques ne sont pas 
accompagnées de leurs noms. 

Feuillet 9 r0 : P. lere(miam) revocat tota ecclesia. Tfuv xh1p1xfuv xod 
œpx.oV'twv nje cxÙ'toÜ Kwv;:tv't!vou 1toÀEwç r.p9ç 'tOV 1t11tvotyuli'tcx'tov 1tCl'tp1ipx_1jv 
'tov olxouf1EV1xov x-5ptov 'lepep.lotv. Il:tv:tytdi't!l'tE fil-'-wv cxù8év'tcx xcxl 8érno'tot. 

Cette lettre se termine au feuillet 9 v0 et est datée du 5 aoOt, 
deuxième indiction. · 

Feuillet tO r0 : Epistola voivondœ f domini Moldo Vualachia, 
(sic) ad patriarcham Ieremiam, qua ut ,·edeat ad patriarchatum, 
maximopere orat. D:tv:tytdi'totn -iil-'-fuv œù8!v'tct xcxl aérno'tct. Cette lettre 
finit au feuillet tO v0 • Elle est datée de Jassi, 25 septembre t589 
et signée : 'Iw&w7}e Ui'tpoe ~oT16r5v6œc xœl cxù8!v'tljC dff,e MoÀ8o6Àcxx.1œe. 
Ce prince de Moldavie est Pierre le Boiteux. 

Feuillet H r 0 : Sigismundi, regis Poloniœ fc. èEoua!cx concessa 
patriarchœ leremi,'f!. Se termine au verso du feuillet H et est datée 
de Vilna, i6 juillet !589. 

On lit à la suite : l:u:;ct'tt'ltTj È1t1:;oÀYj YjV rawxEV O ~ctalÀEÙÇ Aex_fuv 'tij, 
1tczvcxy1w'tcx'tip xup!q.i 'IEpE(J,!q:, 'tiji olxouf1EV1xij, 'ltct'tfHŒPX.'ll nje Kwv:;cxv'tlvou 
'ltoÀEwe, vbç 'PW(J,lje, YjV (J,E'tf.vty,m èx -.;;;. 'Pouafuv 9wvf.ç de 'tljV in1ivl8cx 
81-xÀEX-:ov fttlipy1oç DœÀ:t(J,16ct, 61' Èm[J,EÀE1:xe è[J,OÜ 'l:xxd.16ou -:où Ilcxpxt81(J,ou, 
Ov'toç (J,O\l èv faE!vq.i 'tiji xœtptp 1tÀ7jal'lv ctÙ'tij, 'tij, 1t:zv:xy1w-.i'tt1' -iJtJ-fuV cxù8éV't'!l 
xcxl 8trno-:n àpx_1E1t1ax61tq.i Kw•1:;:xvdvou 1t6Àtw;1 vé:xi; 'Ptli!J,l)C, x:xl olxou(J,Evtxiji 

'ltCl'tpttXpX,'!l xup!ip (J,O\l 'ItpE(J,!q:. 

Cette note se termine au feuillet i2 r0 et le v0 de ce même 
feuillet est blanc. 

GEORGES PALAMKDE, le traducteur de l'autorisation accordée au 
patriarche Jérémie par le roi de Pologne, n'est pas un inconnu 
dans l'histoire littéraire. On lui doit la Relation en vers des Exploits 
de Michel le Brave, que j'ai publiée dans ma Bibliothèque grecque 
vulgafre, t. II, p. !83-230. A l'époque où Georges Palamède com-
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posa celle Relation, il se trouvait à la cour du cnèze Basile, illustris
sime duc d'Oslrov, et il l'a datée de celle ville, Hi décembre t607. 

JACQUES PARKÉTIIYMIS de Milo était un de ces nombreux quêteurs 
grecs qui sillonnèrent l'Europe après la prise de Constanlinople par 
les Turcs. Martin Crusius, pour qui l'arrivée à Tubingue d'un de 
ces pauvres hères était tout un événement, nous a conservé sur lui 
quelques détails, qu'il importe de reproduire : 

« Eiusdem decembris die t4 (an. 158i), Grrecus quidam, Iacobus 
Miloiles, in Patmo insula nalus sed in Melo educatus, hue (à 
Tubiugue) venit, Àu,po" el ipse quœrens. Turcis enim obnoxius erat 
propter seruos eis (sicut ipsi calumniabanlur) abductos. Commen
dalitias habebat a palriarcha Theolepto, mense iulio, indict. t3, 
datas, quibus subscripscrat eliam Sylucstcr Alexandrinus, Ioach. 
Anliochenus el Gabriel Achridanus. Sylueslrum lacobus dicebat 
nonagenarium esse, Ioachimum vero Arabcm non admodum doc
tum. Commendauerat eumdem Iacobum consulibus ciuitatis Leopo
lis Russiœ generosus Constanlinus Corniaclus I Grœcus (ex Cydonia 
Crctro insulre, ut audiui), habilans Leopoli (ubi lemplum qnoque 
Grrncis est), vir longe ditissimus, animo hurnili el hospitali. A rege 
denique Polonire cornmendalionem habebat, 2 iul. t586 scriplam ». 

« Dicebat se duobus locis vitam a Deo accepisse, i in Palmo, 2 in 
Aa•JxoÀ111-·,ra, Weissenseha. Nam, in sylua iuxla Franckenhausam, 
cum ipse veheretur in vehiculo paruo, ei a tergo quidam laqueum 
iniecit et allraxit. Famulus, qui equum regebat et antea cum illo 
contra herum suum Iacobum conspirauerat, equum incitauit, ut 
illi gula cilius frangeretur. Postea eum extra viam traxerunt in 
syluam. Taleris 40 spoliarunt et veste, ac 4 vulneribus in facie et 
capite affecerunt atque profugerunt. Rcpertus est a duobus pasto
ribus et in vicinum pagum ductus. Concionator grrece intelligens 
efîecit ut ex oppido Weissenseha chirurgus Ioannes Pœlsch veniret. 
lla sanalus est, a U iul. usque ad U aug., H florenorum pretio a 
piis collato. Teslati sunt broc literis M. Zacharias Frœschel, Weis
sensehœ pastor ac superintendens, et Thomas Georgius, illius 
prrefecturre quœstor. Profuit ei capitaneus quoque Leuinus de Seusa. 
Famulus captus rotm pœna atîectus est. 

« Ex illo obseruata. Princeps Moscouiœ, cum grœcœ sit religionis, 
quolannis magnas eleemosynas mittit Conslantinopolin, Alexan-

t. Voir, dans la présente Bibliographie, t. II, p. H7, une lettre de l\lélétius 
Pigas adressée à ce même Constantin Corniactos. 

- --~- _::__ -~-:--::===--=-__: 



ANNÉE 15!)0 305 

driam, Hierosolymam, in mon lem Albo et Sinaï, etc. Magnas etiam 
dat Corniactus. Babel enim plus centum pagos et arces : aft'eruntur 
ei vasa plena. talerorum quotannis : regi Polonim dat pecuniam 
mutuam. Leopoli turrim templi eduxil altiorem quam turres pon
tificiorum sunl. .. Erat Iacobus 45 annorum 1 • » 

« Cracovia, septemb. i accepi 1589 missas literas Noriberga a 
clarissimo medico Hieronymo Viscero datas ei a d. med. Joachimo 
Camerario, scriplas au lem ab Iacobo Miloila Pathmio, 5 octob. 1588, 
Cracouim in Polonia, qui i587 Tybingœ fucrat. Significabant, etc. 2 >•. 
Nous ne donnons pas la suite, car celle lettre même de Jacques 
Parkéthymis nous été conservée et nous la reproduisons ci-dessous : 

Clarissimo et cccellentissimo signor il signor mio obscr
vandissimo. 

L Martin Crusius, Annales s11evici, t. II, p. 805. 
2. Martin Crusius, Annales suevici, t. 11, p. 825. 
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• • • ') , ' ' ( ) ' ' 1 ' ' o•.xov 11-LXfOUÇ Xll.L 11-E)'ll. .ou; EV Clr.tll.O"(J7. ":L Cl)'LW, xa.~ ni~; xupLO't'L-:o; 
xa.t ÀoyLO't'L't'OÇ 1ta.pa.xa.).w -:ov aw-:-,ipa. ll!'-WV -;ov xupLOV .,,11-wv 'l110-oüv 
X ' ' ' - A' ' 1 ' ' ' ' ' ' l -• pL:;OV EV ";OU't'c.> 'te.> r'Lc.> T10"Vz~a.V Xll.~ V)'LEL2.V 1 EV EXELVW !1-E't'c:1tL";2. ":W 

l) ) ' - r' ' ~ ' J: " n ' • - • • -11-~ , .ov-:L a.Lc.>VLOV ,.wu 00-.a.·1 -;e a.9tJa.p-:ov a.no -:ou aw-=11po; 1) p.wv 
'IT,-zoü XpL:;OÜ eüzo11-a.L. 

'E ' K ' e ' ' ' ' ' e ' 6 ' t5»8 'X -:a. pa.xwoa., l'1 p.spœ 'ltE1t":1}, 1'-1lVO; OX't'OopLOU ,. • Cfrï.1l, o • 

·o ' · · t ,~ ao.; -r.ya.m11-tvoi; xœ fLAO; 
'Hxw6oç 6 MLÀo~-rœç èx -.ri; vl\-zov Ilcx-:11-ou. 

(Sur la marge gauche :) Tov a'OCfW'tœ't'ov xœt Ào1L6-:œ-:ov xupv,v 
pÉx-rop 't'lÏ<i crx6Àœç 11.r.tCX~O p.œL xa.t œu-:ov À(œv 1 • 

« t59t. Eodem 9 mart. die, scripsit ad me lilteras grrecas in urbe 
Polonire Posnania Patmius Iacobus Miloita, quas 26 april. accepi. Se 
lilteras quas mecum hic versanli sibi ad patriarcham Hieremiam 
dederim, ei reddidisse in Moscouia. Accepi una epistolam ipsius 
patriarchre, qua hic pernegat se calendarium gregorianum recepisse, 
et Possevino irascitur qui hoc ausus sil de ipso in libro edito scribere. 
Quomodo enim se recepturum fuisse, cum t • inconsullo se a 
PP. Gregorio editum sil? 2° Ideo se mihi et creteris germanis 
theologis diligentissime purgat. Quam ipsam epistolam cum meis 
litte,·is se curasse Jacobus excudendam Ji'rancofordiœ ad Viadrum 
scrihit, ut exemplaria in Grœciam mitte,·et 1 • » 

A la prière de Martin Crusius, Jacques Parkéthymis rédigea une 
relation sommaire de ses pérégrinations, dont l'original est conservé 
à la bibliothèque universitaire de Tubingue. Sur la marge de ce 
manuscrit, on lit la note suivante : Tixü'tix fypix4ti 1-101 lo1oz.eipw, o lx 
Il<X'tfl.OU x-5p1oç 'liXXw6oç O l\hjÀOî'tTjÇ lv Tu61m, 't'ÎÏ t6 lixvouixp!o\l CJ!?;';l)' tivi.p 
/ipt:;o:; xixl 91Àoytp1-1ixvo:; Mixp't!vq, 'ttj, Kpoua!q,. Cet Itinéraire a été publié 
par Spiridion Papageorgiou 8, sous le titre de 'Ooo:r.optxov 'Iœxw6o\l 
l\h;Ào1'tou '. 

L Biblioth. royale de l\Iunich : Colleclio Came1-a,•iana, t. XV, n• 208. Le pro
fesseur Karl Krumbacher eut, il y a une dizaine d'années, l'obligeance de me 
faire copier cette lettre par un de ses élèves. 

2. Martin Crusius, Annales suevici, t. II, p. 831. Le passage imprimé ci-dessus 
en caractères italiques prouYe surabondamment que Jacques Parkt'.-thymis est 
bien l'éditeur du petit livre décrit sous le présent numéro. 

3. Dans le périodique Rotpvotaa~ •• t. VI (Athènes, t882, 8•), p. 632 à 642. 
-1. Spiridion Papageorgiou a eu raison de corriger l'orthographe défectueuse de 

re document. Mais il n'a pas toujours été heureux dans les identifications qu'il a 
cru devoir faire. Par exemple, Jacques Parkéthymis écrit lP· 639) qu'il s'est 
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Dans celle relation, Jacques Parkélhymis se montre a.-;sez sobre 
de détails autobiographiques. Il affirme avoir quitté son pays à l'âge 
d'environ vingt ans. Il avait non seulement parcouru la plus grande 
partie de l'Europe, mais encore visité quelques localités de l'Asie 
et de l'Afrique. Le premier septembre Ui84, il arrivait à Constan
tinople el, le 10, il y était jeté en prison u pour ses péchés ». Sa 
femme et ses enfants s'étant portés garants, il obtint son élargis
sement au bout de treize mois. 

826 
NICOLAI REVSneri lurisconsulti ETHICA PHILOSO

PHICA ET Christiana. Cui accessit POLITICARVM DISPVTA
TIONVM Libellus Singularis. Prœtereà IIixvixpm;iv, sive Doctrina 
de virtutibus, earumq:; officijs, e:r varijs descripta auctoribus. 
f590. IENAE Typis Tobire Steinmanni. 

(A la fin :) IENAE Typis Tobire Steinmanni, Curante Leonardo 
Wipprechto Bibliopola. Anno ni; XP~t.oyov(ixç 1590. 

In-8° de 8 feuillets non chiffrés + t28 feuillets chiffrés+ 2 feuillets 
non chiffrés + 69 feuillets chiffrés + l feuillet non chiffré. Signa
tures : A-R et A-1, de 8 feuillets chacune. 

La seconde partie de ce volume porte le titre suivant : 

IlANAPETON, Sive SVMMA DOCTRIN.iE VNIVERSAE DE 
VIRTVTE, OMN1que eius officio; EX LIBRIS PLATONIS, ARIS
TOTElis, Ciceronis, & aliorum descripta, & uno veluli fasce 
comprehensa. Cui accessit VI~TVTVM DIVISIO GEMISTHI 
Plethonis, & Simonis Grynrei. Item LEONARD! ARETIN! 
DIALOGVS DE Moribus sive virtutum officijs. Cum Summa 
DoctriTUB Platonis de Legibus. Scneca. Vivere in tota vita discen-

rendu dans une ville àvoiJ.HL 'Ev opn ~110-iÀix,;i, À11•1wid 'PEysp.ov'l'a. Il est presque 
incroyable qu'un savant, qui a Hudié en Allemagne et sait la langue de ce pays, 
n'ait pas, sans hésiter, reconnu là Kœnigsberg, et mette en note : • C'est peut
être Riga, dans Je golfe du m,'me nom. • Sp. Papageorgiou n'a pas connu le Jine 
ici décrit, ni les passages des A1111ales suevici que nous avons reproduits, ni la 
lettre de Jacques Parkéthymis à Joachim Camerarius. 
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dum est : & quod magis mirandum est, in tota vita discendum 
est mori. 

Celte seconde partie se rencontre quelquefois séparément. 
Bibliothèque de Wolfenbültel : 33t. t. Q. 

827 
DIONYSII IIALICARNAS~EI Anliquilalum Rom. Libri x1. 

AB /EMILIO PORTO recens {f post aliorurn interpretationes 
Latinè redditi. Huic edilioni accesserunt, Argumenta seu 
hreuiaria, singulis libris prœfixa : Gnomologia noua, id est 
Sententiarum Sclectarum, qure in toto Ualical'Ilassei opere 
occurrunt, alphabetica tabula : Rerum item & verborum copio
sus Index. EX OFF/GINA Antonij de Harsy, Anno 1590. 

In-16 (et non in-12 ni in-8°) de 16 feuillets non chiffrés + 
:1.082 pages+ t5 feuillets non chiffrés. Signatures : '1, '1'1; A-Z, 
Aa-Zz, Aaa-Zzz et Zzzz, de 8 feuillets chacune, saur Zzzz, qui n'en a 
que 4 seulement. Marque typographique sur le titre. Sans indication 
de lieu, mais imprimé à Lyon. Edition de la plus insigne rareté. 
Remplace le n• t81i du tome Il, p. 70. 

Bibliothèque de Wolfenbüttel : 599 Hist. 
Bibliothèque d'lngram Bywaler (à Londres). 

828 

0EOMlPOî ror r AZH 
8E~~AAO~IKEO~, KrNO~ 

l , , , È , c:yx.wp.tov, ou r.po-:epov vn-;ur.wp.evov. 
THEODORI GAZ.,E THESSALONICENSIS 

Canis encomium, non antè excusum. 
LATINVM FECIT, ET NOTIS ILLVSTRAVIT 

DAN. A VGENTIVS, LVTETL·E PROFESSOR REGIVS. 
AD ILLVSTRISS. ET CLAR/SS. 

JJ. D. Henricurn Gard. Caëtanum, S. R. E. 
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Camerarire, s· in Franc. à latere le9atum. 
4EU'tef'ClL If po•r:lÔeç a0f6>'tëp:i.L. 

PARISIIS, 
E T.1Jpo9rapltia Steplt. Preuosteau, in ria a111'igarum 

iuxta trium C1·escentium. 
M. D. LXXXX. 
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In-4° de 28 pages, dont la deuxième et la dernière sont blanches. 
Signatures : A-C, de 4 feuillets chacune; D, de 2 feuillets. Marque 
de l'imprimeur sur le litre. Plaquelle de la plus insigne rareté. 

Les pages 3-4 sont occupées par l'épitre dédicatoire en grec, 
laquelle est ainsi datée : È'I 'tfa "ti.ÏJv Il:x?t71wv As,;xs·d~, voul-'1l"(~ "to\i 

yœfL'ljÀti.ÏJvoç, sr-:ouv 'Pwl-':x1o::; x:xÀo•J:.1.ivo,; 1:x'lo,;:xp1ou l-'7i"o:;, Ë'tEt x_tÀtoçij, 

1t&'l't~oa1oçij, Èvvs•11Jxo:;ij,. L' É'loge du chien occupe les pages 5 à t5. 
Le reste du volume est rempli par la traduction de l"épître 

dédicatoire, la traduction de l'hïoge el par les notes. 
Le cardinal Angelo Mai, qui croyait cet opuscule inédit, l'a 

publié, avec une traduction latine, dans sa Nova Pab'um hihliotlteca, 
l. VI, seconde partie, pp. 202-212. Il l'avait tiré d'une copie conser
vée dans le Reginensis 983 là la Vaticane). 

Bibliothèque nationale de Paris: Jnv. Rés. Z 6ïl-6î9. 
Bibliothèque d'lngram Bywater (à Londres). 

829 

APOLOGIA CONTRA L'A YTTOR DEL VERATO. DI 
JASON DE NORES Di quanto eqli !ta drtto in vn suo Discorso 
delle 1'ragicomedie, {J delle Pastorali, A GL' ILLVSTRlf:.SIMI, 
SIG. IACOMO CONTARl~I, & SIG. FRANCESCO VENDRA
MINI. IN PADOVA, M.D.XC. APPRESSO PAOLO MEIETTI. 

In-4° de quatre f. non chiffrés et 52 f. chiffrés. Marque de l'impri
meur sur le titre. Epitre dédicatoire. A la fin : Fl-Cum Liw1tia 
Superiorum. NIS. 

Bibliothèque universitaire de Padour : V. 46i. 
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830 

PANEGIRICO Dl IASON DE NORES IN LAVDE DELLA 
SEREN/SS : REP : DI VENET/A AL CLARISSIMO SIG : 
RENEDETTO GEORGIO, DELL' ILLVSTRISSIMO SIGNOR 
ALVISE, Patron, & Protettor sempre Oss:m0 IN PADOVA, 
M.D.XC. APPRESSO PAOLO JIEIETTI. 

In-4° de quatre feuillets non chiffrés et 40 feuillets chiffrés. 
Marque typographique sur le titre. Rarissime plaquette. 

Bibliothèque de la Harvard University de Cambridge (Amérique). C'est 
l'exemplaire mentionné au Catalogtle du comte Riant, deuxième partie, 
t. II, p. f.i.3, n• 2i60. 

831 

GLI ILLVSTRI ET GLORIOSI GEST!, ET VITTORIOSE 
UIPRESE, FATTE CONTRA TVRCHI. Dal Sig. D. GE0RG10 
CAsTRIOrro, detto Scanderbeg, PRENCIPE D' EPIRO, Doue si 
mostra lavera maniera del guerregiare, di gouernare eserciti, 
di far pronti i soldati al combattere, & di restar vincitori in 
ogni difficile impresa. Nuouamente ristampati, s- con somma 
diligenza corretti. In Vineqia, Presso Altohello Salicato. 1.591. 
Alla Libraria della Fortez:.a. 

In-4° (non 8°) de 8 feuillels non chiffrés, 87 feuillets chiffrés et 
un feuillet blanc. Signatures:*•* *• A-Y, de 4 feuillets chacune. 
Marque typographique sur le titre. Edition d'une très grande rareté. 

En tête du volume (f. 2 r 0 à 3 r 0 ), on lit cette épître : 
AL SERENISSIMO SIGNORE, IL SIGNOR GIROLAMO ANGELO 

FLAVIO, PRENCIPE DI THESAGLIA, CONTE DRIVASTENSE, GI
VSTO GRAN SIGNORE DELLA PRIMA ANTICA MILITIA AVREATA 
IMPERIALE, CON L'ANGELICA AVREA CROCE DI COSTANTINO 
MAGNO SVO PROGENITORE. IN HOC SIJi4GNO VINCES. GIOVAN
MARIA MONARDO (SIC) IL CAVALIERO. 

Ancora che la discendentia & prole della linea mascolina 
dell' invitto sig. Scanderbeg, zio di V. A., sia per la varictà 
dell' humano corso finita nella vita della felice memoria 
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dell' illustrissimo & eccellentiss. sig. don Ferrante Castriotto 1, 

duca di S. Pietro in Galatina, non si deue pero V. A. di cio 
turhare, ma con magnanimo & gran cuore del tutto ringra
tiarne la diuina maestà, della cui prouidenza il tulto nasce & 

dipende : anzi consolarsi & ringratiarne sua diuina bonlà, che 
non habbi permesso che del tutto il suo sangue sio estinlo, ma 
più illustrato & accresciuto in V. A. con donargli quattro 
figliuoli maschi, cioè gli illuslrissimi signori, conte Michele, 
conte Leone, conte Pietro & conte Andrea : alli quali la diuina 
prouidenza concederà gratia di moltiplicare la proie & discen
denza del suo sangue. I quali con i loro discendenti & succes
sori, imiteranno gli honoratissimi & magnanimi vestigii & 
illustri falti dell' inuitto signor Scanderbeg loro zio, corne si 
contiene ne) presente libro, il quale fù già stampato l'anno f.545, 
con molle superflue parole, oltra l'originale; il quale fù già 
scl'ilto a mano in Jingua latina del reuerendo DEMETRIO FRA:sco, 
il quale fù personalmente in lutte quelle guerre & di tutti i 
valorosi gesli di questo prencipe molto bene instmtto & infor
mato. La onde per tale ordine se ne sono leuate quelle super
tluità di parole & lasciatane solamente l'original continenza, in 
quello istesso modo che già fù in questa volgar lingua stampato. 
Et percio (col divino aiuto) sperando farlo ristampare, con la 
divina opera di V. A. intitolata Angelico lume del Testamento 
vecchio {f nuovo, in lingua hebrea, greca, lalina & thedesca 1 , 

essendo opere necessarie alla nostra catholica fede & alla santa 
sede aposlolica : appropinquandosi tanto maggiormente & 
verificandosi il delto del saluator nostro Giesù Christo, il quai 
dice : Quod fiel unum ouile & unus pastor. 

Feuillet 3 verso : Armoiries de la famille Ange. 

t. Cette assertion est erronée. En effet, l'un des fils de Ferrante Castriot, 
nommé Achille, épousa Isabelle Sanseverino et en eut deux fils, dont il existe 
encore aujourd'hui des descendants. Voir Carlo Padiglione, Di Giorgio Cas/riota 
Scanderbecl, e de" suoi disce11denli na,•,•azione (Naples, 1879, 8°), p. 32 et suiv. et 
les tableaux généalogiques (lesquels, dans mon exemplaire, ont reçu des addi
tions manuscrites de l'auteur). 

2. L'édition italienne de cet ouvrage parut en 1583 (Voir ci-dessus, p. 263, 
n• 776). Quant aux éditions hébraïque, grecque, latine et allemande, nons croyons 
qu'elles sont restées à l'élut de projet. 
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Feuillet 4 recto : 

Di Luigi Groto, cieco d' Hadria, sopra la vita delf inuittissimo 
Scanderbeg, ristampata per opera del/' illustrissimo sig. Giro
lamo Anqelo, suo nipote. 

Nouo Alessandro, à cui non !'Oriente, 
Ma il regnator dell' Oriente altero 
Chiari di se trion6, e vanto vero 
D'un inuitto valor diede souente. 

L'altro Alessandro à le fauille spenle 
Lo scrillore inuidiù, ma al Greco fero 
Tu non inuidieresti, se ad Homero 
Quai d'occhi par, di slil foss' io e di mente. 

Ma poi che 'l rinouar gli alti tuoi gesli 
E le tue sacre palme ad huom non lice ; 
Il rinouarli à un' Angelo è prestato. 

Felice Angel che l'opri, e che vedesli 
Tale Heroe tra tuoi aui : e lui felice 
Che frai nepoti un n'ha si illustre & grato. 

Feuillet 4 v0 : Portrait de Scanderbeg, autour duquel on lit en 
capitales : Vera effigie del inuifto Scande1'beg. 

Feuillets 5 à 8 : Table des matières. 
Bibliothèque nationale de Paris : Jnvent. I 33î6. 

Comme on a pu le remarquer, l'auteur de l'épitre dédicatoire ci
dessus reproduite s'appelle Monm·do, tandis qu'il se nomme Bona,·do 
dans celle de l'édition de t584. Il en résulte qu·on le trouve cité 
sous l'un et l'autre patronymique el que l'on s'est demandé lequel 
des deux était le véritable. Nous pouvons affirmer que c'est Bo!'-IARDO. 
Cet écrivain a, en effet, consacré à sa famille un ouvrage, dont voici 
le litre, qui dissipera toute incertitude à cet égard : 

PRIVILEGI, ET AVTORITADI DELLA MAGCA ET ILLE 
FAMIGLIA BONARDA. AL SERENISSIMO PRENCIPE PAS
CUAL Cf COGNA Doge di Vinegia, & Successori. lnseqna della 
Ma9. (1· Illustre Casa Bonarda. (Ici les armoiries, avec la devise : 
SOLA soLVM soL1TAR1A). IN VENETJA, Appresso Dominico Farri. 
i589. 

In-4° de 8 feuillets non chiffrés, 25 feuillets chiffrés et un feuillet 
non chiffré, lequel ne contient, au recto, que la marque typogra-
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phique, avec la devise : SIMILI FRONDESCET VIRGA METALLO. Et ceci : 
INVESETIA,Appresso Domenico Farri. MDLXXXIX. Signatures:+,++, 
A-F, de 4 feuillets chacune; G, de 2 feuillets seulement. 

Les feuillets 2-3 liminaires contiennent l'épître dédicatoire. Elle 
est datée : della Term della F1'Utta, alli 15 di maggio J1DLxxx1x, et 
signée : Gio. lJJm·ia Bonardo. Il y parle des ouvrages qu'il a publiés, 
mais ne mentionne pas les Gestes de Scandetbeg, bien qu'il énumère 
ce qu'il a fait imprimer de 1584 à 1587. 

Feuillet 4 liminaire : Privilège accordé par les Chefs du Conseil 
des Dix, en date du 22 juin 1588. 

Feuillet 5 liminaire : Xylographie de Bonardo, autour de laquelle 
on lit : COMES EQ\'ES ET BARONVS IOANNES MARIA BONARDVS. 

Ce portrait est suivi de trois sonnets italiens de Luigi Grotto, cieco 
d'Hadria. Le troisième sonnet est précédé d'un bois représentant la 
Croix grecque dite de Constantin. 

Les f. liminaires 7 et 8 sont occupés par l'index. 
Bibliothèque ~Iazarine : n• f îOl ti. 

832 
LA GENEALOGIE DV GRAND TVRC, ET LA DIGNITÉ 

des offices, & ordre de sa Court, Auec l'origine des Princes, {S la 
maniere de l'iure, s· cerimonie des Turcz. Ensemble les vocables, 
salutations, responces, & leur maniere de compter. Plus vne 
briefue narration de la grande, execrable {S inltumaine cruauté 
de Solten Solyman, g1·mul Empereur des Turc::, contre Solten 
Afustaplta, son fil:; aisné. Traduict de Lntin en Françoys, par F. 
I. P. de P. A LYON, PAR BENOIST RIGAVD. i59L 

In-16 composé de t3 cahiers de 8 feuillets chacun. Signatures A-N. 
La numération de ce petit volume est fort erronée. Le dernier f. 
chiffré porte 95, parce que, entre les feuillets 80 et St, huit feuillets 
(le cahier L tout entier) ont été sautés dans le foliotage. Ce livre 
comprend donc, en réalité, toi feuillets, dont le dernier, qui n'est 
pas chiffré, a, au recto, une tête de sultan (?J turc. Portrait sur le 
titre. Rarissime. 

Bibliothèque Mazarine : n° 3:j8l3. 
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MHN ATTPIAIOC CYN 8€(,.) Arlv.), IIEpLéx_ov niv 1tpé1touaCl't 
, - " , 'I n• E , n • ~ i ' 'I , -ClU't'<t> Cl'ltCla'!l.Y ClXO/\OU\IL!l.Y, 't'U'ltlllll"I} EY t'EYE't'LCll,Ç, '1t!1.?Cl WClYYOU 't'OU 

'AÀL1tpixvôou. Ôç Èa.w Èx -roü x_apa.x.-iipo.;, -:où tôtou yp:ip.p.Cl't'OÇ -rwv 

') ' 'I ' ' • ' - ' • ' 'I 1 1 ' CfflWE ,WY. ClY!l.AWP.Œa"L p.tv 'tOl,Ç ClU't'OU. E'ltL!J,EAEL(l 't'E 'lt/\ELc;ll XClL Em-
~ n, "E - , , - , , " , - -, , 11- , 
OLO/)llllla'EL, c,'t'EL ':'!> Cl'ltO ':T1Ç EYa'2./)XOU OLXOYOrL!l,i 'tOU XU X:X.L \IU XClL 
.IL 
ap; .;,p.wv Iü Xü ~t~.W- MIMHTAI €CT€ TOY XPICTOY, 

(A la fin : ) 'H -:wv -:e:-r?a.Ôtwi1 xcx-:œ -:ix;w à.x0Àou8le1 e1~yôe:~T18. 
"A , 1 , "' 'I , - n " • • • ... 'E , n , 

'ltŒV'tCl ELa'L 'tE't'flŒOL!l 'ltA"l}'I ':OU 11. O'ltEfl EL7L 'ltE'/':ClOLOY, 't'U'ltWll"I} E'/ 

~Evde1r.:;, 1ta.pœ «l>p:x.rriax<i> 't'W'/ 'IouÀLClYW'/ ~l'~.w. 
In-folio de 66 feuillets non chiffrés, divisés en 8 cahiers de 8 feuil

lets chacun, sauf le dernier qui en a to. Titre dans un encadrement 
xylographique. Impression rouge el noire sur deux colonnes; 
.U lignes à la colonne pleine. Monogramme d'André Spinelli à la fin 
du volume. Rarissime. Communiqué par le R. P. Mallhieu. 

Bibliothèque du monastère de Roussico (lrlont Athos). 

MHN IOYAIOC CYN 8€v.) Arlv.). IIEpdzo·1 -:-~v r.pÉr.ouacxY e1ù-:cii 
" , 'I n• E , n , A , ' 'I , - 'A' Cl'ltCla'ŒV ClXO/\OU\IL2.V. 't'U'ltlllll"I} EV i--EVE':L2.LÇ, 1ta.pa. wa.wou 't'OU AL-

, ~ " , , - - - ,1', , - , 
'ltflClYoOU. O,; E;LY EX 't'OU za.pa.X':T1flO;, ".OU LC.LOU jp:ip.p.cx-ro,; ".Ill'/ CfflLVE-
-i, , "\ , ' .... , - , "\ r ""'' "\ ' " , ""' n, 
AWY. ClV!1.AC1>p.ŒaL p.tY -:OLÇ ŒU':OU. emp.u,e:.Cl oe: 'ltA'T,c;ll X:X.L e:m0Lop11wae:L. 

"F., - , ' - ' , , , - -• ' n- ' ..r\.. ' -,'t'EL 't<t> Œ'ltO ':"I},; e:vacxpxou OLXOYOp.La.ç 't'OU xu X2.L \IU XllL apç "tlP.WY 

Iü Xü ~f~.W. MIMHTAI €CT€ TOY XPICTOY. 

In-folio de 78 feuillets non chiffrés, divisés en dix cahiers de 
8 feuillets chacun, sauf le dernier qui n'en a que six. Signatures 
œ-x. Titre dans un encadrement xylographique. Monogramme 
d'André Spinelli à la fin du volume. Impression rouge el noire dis
posée sur deux colonnes . .U lignes à la colonne pleine. Au verso du 
titre, bois du Crucifiement. Rarissime. Communiqué par le R. P. 
Matthieu. 

Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 
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In-folio de 88 feuillets non chiffrés divisés en onze cahiers de 
8 feuillets chacun. Titre dans un encadrement graYé sur bois. Im
pression rouge et noire sur deux colonnes . .U lignes à la colonne 
pleine. Monogramme d'André Spinelli à la fin du volume. Rarissime. 
Communiqué par le R. P. Matthieu. 

Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 

836 

IrZHTHIII PIA De admiranda & relerna SPIRITVS SANCTI 
A PATRE ET FILIO processione in gratiam luuentutis sus
cepta eodem S. ductore à CHRISTOPHORO PELAR!}O Theol. 
D. & Profess. a. d. 3. Non. Quintil. In qua rcspondere pro 
virili conabitur LEONHARTVS HERMANN VS TRANSYL V A
NVS. Accessit non inelegans nec indocta Leontij cuiusdam, 
hactenus nondum edita, huius argumenti tractatio. FRANCO
FVRTI I Typis Andrere Eichhorns. Anno M. D. XCII. 

In-4° de 1.2 feuillets non chiffrés, divisés en trois cahiers de 
4 feuillets chacun, signés ABC. Vignelle sur le litre. Opuscule d'une 
insigne rareté. 

i. Frandort-sur-Oder. 
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Au reclo du dernier feuillet du cahier B, commence la dissertation 
de LÉONCE, annoncée dans le titre ci-dessus. Elle est ainsi intitulée : 

Quid de SPIRITVS SANCTI Processionc à Patre & Filio, 
quidam Grœ.ci hodie sentiant, NON INDOCTA LEONTII cuius
dnm Monachi Grreci dissertatio, quam cxhibuit DEMETRIVS 
LARISSAE in Thessalia à.pz.LmOLf-1-~.... In gratiam luuentutis 
nunc primum edita. 

Au verso du dernier feuillet du même cahier B, on lrouvc l"inlitulé 
suivant : 

ror !O<l>OTATOr È·1 teoou.0·1&.·,o~.; xu:it,;i:, AEO'l-:lo:, à.mo),o•,+.c . . ,. ' ' , n ) ' A - , • ... • ' ,, , ' [!-
m20.; '":~'17. '1EO .oyo... 7.'":WO'I f,l-::'.fJ-90fJ-E'IO'I 7,f-1-'·'I w; (-l'ti E~OO~W 7.Xp~t1w.; 

' - ' , , , " ' - ')) n ' -;7. '":W'I T,'J(1.'":ôfJW'I XfWEW auy-(?ŒP,p.Œ-:7. Y.7.~ (HŒ 'tO:J'":0 'l''.f7. , ,E'l''17.L 'liJ::'.f~ 

~ .... à.),f,0e~7.'I Ti;.; Èxmopd'l'Ew.; -:oü 'liJ'IEUf-1-7.':0.;. 

Ce pelil traité esl imprimé sur deux colonm•s, l'une pour le tex le 
el l'autre pour la traduction latine 1 • 

Bihlioth. royale de Berlin : Bd. St H (Olim E î:!88). 
Biblioth. universit. de Breslau : Theo]. rec. \11. A. 2;;1. 

L'idée m'est venue d'attribuer à LÉOSCE PmLOPosus, hiéromoine 
chypriot, qui parcourait l'Allemagne à cette époque, la paternité de 
la Dissertation sur la procession du saint Esprit publiée par Chris
tophe Pelargus. Mais je ne pourrais invoquer à l'appui de celle attri
bution que des arguments insnllisamment concluants : une identité 
de prénom et de carrière, particularités qui militeraient tout aussi 
bien en fawur de Léonce Eustrale, hiéromoine chypriot, comme lP 
susdit, el qui, comme lui aussi, visita l'Allemagne vers la mème 
date 2 • Quoiqu'il en soit, le lPcleur nous saura peut-èlre gré de lui 
mellre sous les yeux les d1\tails que Martin Crusius nous a transmis 
concernant Léonce Philoponus, auteur ou non de l'opuscule qui nous 
occupe. 

« ~fart. :17 (mm. 1590) duo venere Grreci hur. (à Tubin9uP): Leon
lius 3 Philoponus hieromonachus et Ezechiel Xyriches presbyter. 
RPddidcrunt mihi epistolam ab episcopo Cytherorum Maximo Mar
gunio Veneliis scriptam, qua Leontius commendabatur ... 

t. ~ous devons la description de cette plaquette a l'oblil{Pance d11 D• K. K. 
Miiller. 

2. Voir notre B. H. du di.r-.yeplième siècle, t. I, p. 21. 
:1. I,'imprimé porte par rrreur J.eonlinus. 
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<< Commendalio Ezeckieli data eral a Theoùosio Zygomala, manu 
huius scripta, in qua ex aliis hœc verba (Nous passons sous sile11ce cr, 
qui ne conce,·ne que É::échiel Xyl'ichis). Leonlius erat annorum 30. 
Iezekiel vero 42, ,.,..À~vom~ywv.:;, s;H.:À901, ex civitale Cypri lillorali 
Nemeso 2 • » 

Dans une liste de lettres adressées à Martin Crusius, laquelle 
figure dans le codex Tyhingensis Mh 37, p. :173 el sui van les el com
prend cinquante numéros, on trouve indiquée sous le n° 43 : « Epis
tola Leontii Philoponi et Ezekielis presbyteri, Augustre Vindelicorum 
21 mart. :1590 scripta, quam 21 april. accepi. Ambo sunt Cyprii. » 

Et ailleurs, dans le même manuscrit, sous la rubrique Alii Grœci 
qui mecum fuerunt, quibus >.-.hpa: impetraui, alibi a me descripti, on 
trouve la note suivante : « Anno 1590 mart. :17 usque ad 20 mart, 
mecum erant Cyprii duo, docti veteris lingme grrecre viri, Leontius 
fapoi'-ov~x.o:; o <1>1>.61tovoi; et Iezekiel 1tps:r61-:Epoi; o :E!upl;('l<:, Ulma eos hue 
deduxerat scholasticus Jacobus Kirner Henauiensis. » 

En outre, à la fin du codex Monacensis 548 (Commentaire de 
Psellus sur la Logique d'Aristote), on lit cette note : « Reliquit mihi 
M. Martino Crusio Tybingre, 23 3 mart. 1590, Leontius Philoponus, 
hieromonachus Cyprius. » 

Maintenant, quel était ce Démétrios, prolopope de Larissa, qui 

L li y a très probablement ici quelque lacune. 
2. llfartin Crusius, Annales suevici, t. II, p. 830-831. 
3. Écrit sans doute longtemps après le départ de Léonce Philoponus, ce quan

tième est erroné, puisque nous avons vu ci-dessus que Léonce et son cousin 
Ézéchiel avaient été seulement avec Martin Crusius du ii au 20 mars et que, le 
21 mars, ils lui écrivaient une lettre datée d'Augsbourg. 
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a\'ait remis à Christophe Pelargus le manuscrit du traité de Léonce? 
C'est encore Martin Crusius qui va nous l'apprendre. 

Le 6 octobre 1589 1, Démélrius apportait à Crusius une lettre 
d'un quêteur grec nommé Philippe Maurice, et une lellre de recom
mandation pour lui-même adressée par le patriarche Jérémie tant à 
Crusius qu'à Étienne Gerlach el datée de la Lithuanie, to mai 1588. 
Nous y lisons : Nùv oÈ Xptt;flÜ 'tOÜ 1t:xOov'toc; Ôr.Èp fip.wv x_riptn ÈÀe..,O.pwO.(ç 
xotl 1tpoc; .Moaxo61otv à1t:xipwv, xotll' ooov o ypotp.p.noxop.t:;71c; tepeùc; 4:r,p.f,'tptoç o 
1tpW'tO'ltot1tic; o Èx Aotpiaa-r,ç E~p.8.1,, OEÏV tpf,8r.v ot' Èr.t:;oÀi,ç 'tljV Ôp.E'tÉpotv ut6-

';T,'tot ltott 1tpEabU'ttXT,v (rjVEatv 1tpoa:xyop;::;a:xt, Oe;où OEOfJ-EVOÇ EÙ Ex_etv op.ac; ltot'::X 

1t&v'tot p.Ep.V7ip.!vouc; xotl 'ti,ç f,p.w·1 p.t'tptO't7l'toc;, 7,c; x_ifptv il p.iÀÀov 8aoù ÈnH
p.otatv1 Ô1too!Eota01t ltott 'tOV EÙÀotbÉ:;ot'tOV Èv iEptiia1 4.7)(J,Y,'tptov, 'tOV 1tpw'tOr.ot1tiv 

ltott ypot(J,(J,!l'toxop.1:;,;v, xotl, rnÀotyx_vt:18Évnc; 't~ lp.9•hq, Ôp.wv i)p.EpO'tT/tt, EÙEp

"(E'tljaot'tE IXÙ'ttp, bu'toÏc; p.Èv 't:X 1tpÉ'ltonot, f,p.iv oÈ ';IX Oup.1,p7i xotl Xpt:;où de; 
tv'toÀ!Xc; èx1tÀ7ipoüne;c;, o:i fi )'._Œptc; Xott ii EÙ)(lj 'tijç f,p.wv (J,E'tpto'tT)'tOÇ ~potbEuOèj 
ôp.iv èv 1t1Xv't!. 

c< Uxorem sibi esse•dicebat Demetrius hic archipresbyter .nomine 
Amirsam, et filios Ioannem ac Georgium, filiamque Vientelam 2 • 

837 

DIONYSII HALICARN. Antiquitatum Rom. Libri XI. AB 
AEMILIO PORTO RECENS ET POST aliorum interpreta
tiones Latinè redditi, Doctissimormnq; virorum annotationihus 
illustrati. EIVSD. DIONYSII QVA:DAI\l DE LEGATIO
NIBVS, GRA:CE : CVM TRIPLICI interprelalione Latina. 
Huic autem editioni (prœter HENRICI GLAIIEANI Cltronnlogiam) 
accesserunt argumenta seu hreuiaria in singulos lihros : Gnomo
logia item noua : Id est, Sententiarum Selectarum in toto Hali
carnassœi opere occurrentium alpltahetica tabula. Cum Indice 
rerum ac verhorum locuplctissimo. CI3 13 XCII. Apud Fran
ciscum Fabrum. LVGDVN. 

L Ailleurs, Martin Crusius a écrit • le 7 octobre 1589 •· En effet, dans une liste 
de lettres adressées à ce savant, laquelle figure aux p. ti3 et suiv. du codex 
Tybinge11sis Mb 97, on trouve, sous le n• U, cette mention : « Epistola Philippi 
l\lauricii 25 sept. 1588 scripta et mihi 7 oct. 1589 reddita a Demetrio scil. Larissre 
arcbipresbytero. • 

2. Marün Crusius, Annales suevici, t. li, p. 826. 



ANNÉE t592 3t9 

In-folio de 6 pages + 9 feuillets non chiffrés + 383 pages + 
i07 pages + 47 pages+ 56 pages+ 24 pages+ 36 (non 30) pages 
+ 50 pages+ 21 feuillets non chiffrés (le 38 a été par inadvertance 
paginé 58, 59). Signatures:**•***; a-z, A-1, AA-11, œ-À, œ-r, Aa
LI, de 6 feuillets chacune, sauf**• i, Aa-Kk, de 4 feuillets chacune, 
et *** de 8 feuillets. Marque typographique sur le titre, tiré en 
rouge et noir. Remplace le n• 193 du tome Il, p. 84. 

On trouve, en tête du volume, une épitre dédicatoire ainsi inti
tulée : « Illvstri ac generoso D. D. lohanni Septimio, Baroni à Lic
thenstein & Nicolspurg, ac Mecrenati suo longè benignissimo, ..-Emi
lius Portus, Francisci Porti Cretensis f(ilius), S. P. » Datée de Lau
sanne, calendes de janvier 1588. 

Cette édition est excessivement rare, et quand on en trouve des 
exemplaires, ils sont souvent incomplets. Théodore Avramiotis en 
possède un exemplaire sur papier fort, à toutes marges, d'une con
servation parfaite, et revêtu d'une splendide reliure moderne en 
peau de truie. 

Bibliothèque roy. publique de Stuttgart : Class. 

838 

FLAvl VEGETI RENATI, VIRI INL. DE RE MILITARI LIBRI QVATV0R; Post 
omnes omnium editiones, ope veterum librorum correcti, A 
GODESCALCO STEWECHIO Heusdano. Accesserunt SEx. lvLI 
FaoNTINI Strategematôn libri quatuor : iELIANVS De instruendis 
aciebus : MooEsTVs De vocahulis rei militaris : Castrametatio 
Romanorum ex historiis PoLYBII. Accessit seorsum ciusdem 
G. STEwEcul in Fl. Vegetium CoMMENTARivs. Adiuocta eius
dem. G. STEwEcnl & FRANc1sc1 l\fool, in IVL. FaoNTJNVM Coniec
tanea, & Notre. LvGDVNI BATAVORUM, Ex OFFICINA PLANTINIANA, 
Apud Franciscum Raphelengium cl:>. h. xcn. 

In-8° de 8 feuillets non chiffrés + 320 pages + 8 feuillets non 
chiffrés + 480 pages + 16 feuillets non chiffrés + une planche 
repliée (après la page 480), soit un total de 54 cahiers de 8 feuillets 
chacun. Signatures : *• A-V, t, Aa-Zz, Aaa-Iii, de 8 feuillets cha
cune. Marque typographique sur le titre. Rare et recherché. 

Le Commentaire possède un tilre particulier, ainsi libellé : 
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GODESCALCI STEWECHll COlUIENTARIVS AD FLAVI VEGETf RENATJ, DE 
RE MILITARI LIBRos. Accessel'unt eiusdem G. STEWECHH & FRANc1sc1 
Moon Brugensis, in lvL1v:11 F110;:11nNvM Coniectanea & Notœ. 
LvGnv:s1 B.~TAVORn1, Ex OFF1c1NA PLANTl:'ilA:SA, Apud Fran
ciscum Raphelengium. cb. h. xcn. 

Sur ce tilre figure la même marque lypographique que sur le 
titre général. 

En lète du volume, épitre dédicatoire de Godescalcus Slewechius 
à Charles III, duc de Lorraine. Elle esl datée de l'universilé de 
Pont-à-Mousson, !58\. 

La traduction d'f:lien est due à Tnf:onn1n: GAZA; celle de la Castra-
metatio llomai101·1mi de Polybe à JAxrs LASCARIS. 

Bibliothèque d'lngram Bywater (à Londres). 
Hibliolh. royale publique de Dresde : Lit. Hom. B 422-1-. 
Bibliothèque nationale de Paris : lm. Hés. n 2ï-H-2ï-i:;. 

839 

STELLII 
MASTRACA 
CORCYRE~SIS 
THEOREl\lATA 

Contra Communes Iurisconsultorum Senlentias. 
Ex vtroque iure Deprompta. 

Patauijq:; puhlicè ad disputandum proposita. 
Patauij, Apud Laurentium Pasquatum. !592. 

(Au recto du dernier feuillet :) PATAVII. Apud Laurentium 
Pasq. M. D. XCII. Superiomm Permissu. 

In-4° de 28 feuillets non chiffrés. Signatures : A-G, de -1 feuillels 
chacune. Armes épiscopales sur le lilre. Marque typographique au 
reclo du dernier feuillet. Plaquette de la plus extrême rareté. 

En lêle, épllre dédicatoire de l'auteur à Jean Balbo, archevêque 
de Corfou, datée de Padoue, t3 avant les calendes d'avril 
(20 mars) 1592. 

Au verso du feuillet pénultième, on lit : 

DISPVTABVNTVR PVBLICE In Amplissimo PATAVINO 
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Gymnasio sub felicibus auspiciis perillustris D. D. PETRI 
ALZANI BERGOMENSIS Equitis Aurati Splendidissimi {, 
Almœ VNIVERSJTATJS IVRISTARVM Rectoris Dignissimi. 

Bibliothèque de Laurent Vrokinis (à Corfou). Cet exemplaire porte sur 
le recto de la feuille de garde qui précède le titre la mention suivante : 
Dalli libri di Steffano Mastraca. 

SiO 
BIBAION TOl' MAÏOr MHNO:E. 

(A la fin :) 'H 'tW\I 'te'tprtôlwv XŒ'trt 'ta:eL\I &xoÀou8(Œ a.~yôe~718Lx. 
"A1ta.\l'ta. da1 'tpLa:ÔLŒ. 'E'tu1tw~71 Èv ~eve-:{rxL;, r..rxp?t cl>pa.yy(ax'fl TW\I 
'louÀtŒ\IW\I ~fL,y'. 

In-folio de 60 feuillets non chiffrés, divisés en tO cahiers de six 
reuillels chacun. Marque typographique à la fin du volume. Impres
sion rouge et noire disposée sur deux colonnes. Rarissime. Commu
niqué par le R. P. Matthieu. 

Bibliothèque de !'Ermitage Capsocalyvia (Mont Athos). 

Sil 
IL VERATO SECONDO OVVERO REPLICA DELL' 

ATTIZZATO ACCADEMICO FERRARESE In difesa del 
Pastor fido, Contra la seconda scrittura di MEssER G1ASON DE 
NoaEs intitolnta Apologia. AL SERENISS. PRENCIPE IL 
SIGNOR DON VINCENZIO GoNZAGA Duca di Mantoua, e di 
Monferrato, ec. IN FIRENZE, PER FILIPPO GIVNTI. 
MDXCIII. Con Licenzia de' Superiori. 

In--t0 de six feuillets non chiffrés, 302 pages et trois f. non chiffrés. 
Marque de l'imprimeur sur le litre et à la fin. 8pltre dédicatoire. 
Rare. L'au leur de celle seconde réplique est également Jean
Baptiste Guarini 1• Voir ci-dessus le numéro SU. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : 4-063. AP. 8. (de la Biblioth. 
d'Apostolo Zeno) et !5565. C. 3. (de la Biblioth. de Jacopo Contarini). 

t. Voir Melzi, Ânonimi e pseudonimi ilaliani, I, 91; et Lancetti, Pseudonimia, 33. 

tt 
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84-2 

ORATIONES DVAE ACCVRATISSIMAE D. BESSARIONIS 
NIC.tENI CARDINALIS OLIM AD PRINCIPES Italire habitre, 
quarum vna de periculis imminenlibus propter Turcicas irrup
tioncs, allera de discordijs sedandis & hello in Turcam decer
nendo, ad eosdem, perdocle lraclat. QVIBVS EIVSDEM 
ARGVMENTL NONNVLLA alia lectu vtilia ac pro prœsenti 
statu necessaria addita sunt, quorum catalogum pagina post 
proœmillm ostendit. NVNC ITERVM EDITA ET EXpositio
nibus breuibus illuslrata, à loACHIMO CAMERARIO inclylre Reip. 
Nol'imb. Medico. NoRIBEIIG..E Ex Olficina Typogmphica loHANN1s 
IlornANNI. ANNO, ch. h. XCIII. 

In-8° de 60 feuillets non chiffrés, dont le dernier blanc (divisés 
en 8 cahiers de 8 feuillets chacun, sauf le huitième, qui n'en a 
que 4) el une carle de la Croatie, qui manque très souvent. 
Signatures A-H. Rarissime et recherché. Un exemplaire broché 
(avec la carte) est coté 4 marks 60 pf., sous le n° 991, dans le cata
logue XXII du libraire Ludwig Rosenthal. En décembre 1900, 
Jacques Rosenthal m'en a offert un exemplaire broché (sans la carte) 
au prix de seize marks. 

Les feuillets 2 à 5 sont occupés par une épitre dédicatoire 
de Joachim Camerarius intitulée : Generoso Domino, D. Ludo
vico Gometz ah Hoios, Baroni in Stixenstein f5·. Cœsareœ Maiest. 
Consiliario AJ:rarij p1'œcip110, ac magnifico excellentissimoque D. 
loltanni Wolfgango Freimonio in Ohemhausen, eiusdem Cœs. Maiest. 
a Consilijs secretis, Dominis S. Colend. S. D. Elle esl dalée de Nurem
berg, premier février !593. 

Au feuillet 6 recto, on lit Iïndicalion suivante des documents 
publiés après les Orntiones de Bessarion : 

Oratio D. Francisci Comitis de Frangipanib. Archiepiscopi 
Collocensis, &c. oratoris Vngarire ad Cresarem Carolum V, 
Electores & principes Germanire 1• 

De caussis magniludinis Imperii Turcici, au tore Vberto 
Folieta Genuensi. 

i. Prononcé à Ratisbonne, le 9 juin 15'1, ce discours fut publié la même 
année, sans indication de lieu, et forme une rarissime plaquette in-,0 • 
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Carmina eleganliss. Tyrtrei Atheniensis ex Grreco in Latinum 
conuersa. 

Designatio expeditionis Turcicœ Anno Christi !592 in Croa-
tiam susceptre, cum tabula Chorographica. 

Bibliothèque de Théodore Avramiotis. 
Librairie Jean Maisonneuve, à Paris (exempl. non rogné). 
Bibliothèque universitaire de Leipzig : Camerar. 103. 

sia 
QV .tESTIONES 
NATVRALES 

De animre vegetalis viribus : 
IN TRES LIBROS DISTRIBVTE, 

A POLO LAVREDANO PATRITIO VENETO 

facili, & accurato modo decisre. 
AD ILLVSTRISSDIVJll 

ET REVERENDISS. GABRIELEJll SVIRÙ 

A RCBIEPISCOPVlll 

Philadelphiensem Dominum Venerandum. 
Cum indice Capitum, ac Rerum. 

Gum Privilegio Serenissimi Senatus Veneti. 
VENETIIS, M. D. XCIIII. 

Apud Jo. Baptistam Ciottum Senensem. 

ln-4° de 8 feuillets non chiffrés el {31 pages. Marque de l'impri
meur sur le litre. Livre peu commun. Nous donnons ici place à 
cel ouvrage, parce qu'il est dédié à Gabriel Sévère (:t,Gi,poç, l:li-ripoç) 
archev~que de Philadelphie. 

Le feuillet 2 est occupé (r• & v•) par l'épître suivante : 

ILLVSTRISSIMO & REVERENDISSIMO GABRIELI SVIRO, 
ARCHIEPISCOPO PHILADELPBIENSI, DOMINO VENERANDO 

ET DOCTISSIMO AC PR..-ECLARISSIMO VIRO, POLVS LAVREDANVS 
PATRITIVS VENETVS S. P. D. 

Cohortationib1is ac precibus tuis, vir doctissime et oh prœ
clarissimas virtutes ac intrepidissimas actiones quam maxime 
venerande , mca Commentaria in trcs libros Aristolelis de 
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anima perm1s1 ut ederentur, qure excellentissimis philosophis 
accepta esse intelligo, licet approbalionem ortam sciam ex 
authoritate serenissimi Francisci Marire Feltrii, Urbinatis ducis, 
sub cuius patrocinio sese mundo ostentarunt. Et quoniam huius 
boni tu, vir illustrissime et reuerendissime, fuisti origo, qui 
Ptiam Dominos meus antiquas et oplimus ac charissimus ami
eus existis, el in re et in amore me tibi multum esse deuinc
tum cognosco, et ne videre1· gratitudincm et sinceram amici
tiam fraudare, . aliquam significationem utriusque dandam 
iudicuui. Quare mecum tacite hoc reputans et ad horum testi
ficalionem et perpeluam memoriam mutui amoris el amicitire 
inter nos, nil accommodatius inueniri posse existimaui, quam 
si aliquem charissimum parlum mei inlelleclus tibi ofTerrem : 
idcirco bas Quœstiones nalurales, filiolas meas recenler natas, 
tibi dedico et dono, rogoque ut eas uti prolem fidelissimi amici 
g1·atas habeas, quas eliam prreeunte fauore Urbinali sub tuo 
nomine feliciter exituras spero. Vale et Deus te diu felicem 
seruet, et tua et amicorum et boni etiam communis causa. 

Au folio 3 recto : 

Ilpoç -rov TCIX\ltEpw-:tX-rov -r~ç t,ÀtX8EÀfdtXç cipx ,
E1ttax01tov, 'tOV f tX6pt~À ~bYjpov TCEpt 

,:;oO 6t6À(ou -rwv puatxwv tYJ'tYJl'-a.-rwv 
":00 <ptÀoao~W'tŒ.'tOU IlwÀou AtXupE't'IXVOO, ttXbtOU 

IltXuÀtvou i1ttyptX!'-P,IX, 

.iwpoY lx.EL;, rrz6pL-,\À, 1tOÀÀWY œy-:xeLOY ~ÀÀc,>Y, 
ÔOY'rL ;;pÉ1tflY IIWÀCf>, crot ":E Àœ6or.L 1tpÉ1tOY. 

K \ \ , "'"" , ., , rzL yrzp cro~ ye o~Oea>crL crorpea>-rrz-r't> rzp-x_ LEP"fl ea>Y, 

œYÔpwY &.p-x_lcrorpoç, ni; crorpl"lç jA,UEÀOY. 

AD PRJECLARISSIMVM ET DOCTISSIMUM POL VM 
LAVREDANVM PATRITIVM VENETVM FABIVS PAVLINVS 

EXARABAT 

Felix qui potuit rerum cognoscere causas, 
ruralis dixit carminis ille deus; 

tu non, Pole, semel felix, sed terque quaterquP, 
qui, non contcntus scire, doces alios. 
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Feuillet 3 verso : 

IN DISCEPTATIONEM VEGETANTIS ANIM.iE 
JACOBI ROSSET! VICENTINI 

CARMEN. 
Non ut perficiat vegetantis munera partis 

in viuente, nouum nunc Polus edit opus. 
Scire cupis, medici qurenam sensere, sophique? 

dccernit rcpetens hrec ratione Polus. 
Vires, instrumenta, modum, quihus auget alitque 

ac gignit corpus, disscril atque docet. 
Sic Christi in cullu Philadelphius auget alitque 

ac generat pastor, quem regil ipse, gregem. 
Ergo opere hoc talis merito donatur amicus, 

talia qui sapiens munia mystice obit. 
Bibliothèque nationale de Paris : R f090. 

Lettere, & Orazioni DI MONSIGNOR BESSARIONE CAR
DINAL NICENO Scritte à Principi d'Italia INTORNO AL 
COLLEGARSI, ET Imprender guerra contro al Turco. Volga
rizate dal Signor Filippo Pigafetta. Con vna Orazione del Sig. 
Scipione Ammirato partenente alla medesima materia A Papa 
Sisto Quinto. IN FIRENZE, PER FILIPPO GIVNTI. MDXCIIII. 
Con Licenza de' Superiori, e Priuilegio. 

ln-4° de to feuillets non chiffrés + 58 pages + t feuillet non 
chiffré. Signatures : a, 8 feuillets; b, 2 feuillets ; ABC, 8 feuillets 
chacune; D, 4 feuillets ; E, 2 feuillets. Marque typographique sur le 
litre et à la fin du volume. Rare et recherché. Un bon exemplaire 
est coté t livr. t sh. sous le n° 2529, dans la Sixth list of books de 
W. M. Voynich (Londres, 29 nov., 1901, in-8°), p. 682. 

En tête, épitre dédicatoire à Ferdinand de Médicis, grand duc de 
Toscane, signée du traducteur el datée de Florence, 22 décembre 
1593. 

Bien qu'il soit annoncé sur le titre ci-dessus, le Discours de Scipion 
Ammiralo ne se trouve presque jamais à la suite de l'opuscule du 
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cardinal Bessarion. On le rencontre plutôt séparément, car il pos
sède son inlilulé et sa pagination propres. C'est un in-4° de 4 feuil
lets non chiffrés + 30 pages + l feuillet non chiffré. 

Bibliothèque de S. Marc (à Venise) : Miscell. 165.20. 

Epistola IACOBI PALAEOLOGI, DE REBVS Constantino
poli & Chii cum eo actis, leclu digna. Schreiben auss Constan
tinopel von des Türckischen Kaysers vorhaben vnd angestelter 
Kriegsrüslung, sor er wider die Chrislenheit, vnd sonderlich 
Teutschland jetzigerzeit zugebrauchen, jhm vorgenommen. 
Gedruckt zu Vrsel, durch Nicolaum Uenricum, Jm Jahr 
MDXCIIII. 

In-4° de 23 pages et une page blanche. Signatures : ABC, de 
8 pages chacune. Sur le titre, un globe surmonté d'une croix. 

CeLLe plaquette est tellement rare et offre un intérêt si considé
rable que nous n'hésitons pas à la reproduire intégralement, sauf 
toutefois la lettre allemande qui remplit les pages 22 et 23, et n'a 
qu'un rapport assez éloigné avec celle de JACQUES PALÉOLOGUE. 

(Page 3 :) EPISTOLA. 

Mitto famulum meum ad Cresarem, non euro sumptus facerc, 
modo salisfaciam animo meo, qui eodem lenore fuit & est, erga 
eum. Fui Constantinopoli & Chii. Chii in magno periculo : in 
via in minore : Conslantinopoli in nullo. Nauigaui ex Constan
tinopoli Chium Lesbia naui : parum defuit, quin nauis frange
retur, ex ignauia nautarum, & leuitate Nauarchi. Chium veni : 
commota est vniuersa ciuitas, qure non ciuitas amplius est, aut 
Chias, vbi ego maximus olim fueram, sed latibulum forum, & 
duobus ruslicis, a Pialio Bassa commendata rusticana casa, & 
si defuisset mandatum regium, quod ego habui Constantinopoli 
a Mehemeto primario Bassa, in optima forma, periclitatus fuis
sem. Nam quotquot Domini ciuitatis & lnsulre, cum olim flore• 
rel, qui eo venerunt suas quisque oh caussas, post captam & 
desolatam ciuitatcm, ab illis rusticis, prrefectis loco, pcriclitali 
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sunt, & iniuria affecti, qui maiore, qui minore : fœminre etiam 
nobilissimre priuatre bonis, & multœ liberlate : aliis vetitus 
discessus, ex inculta & dissipata vrbe. Arccm Turci tenent, pala
tia ampla, olim habitacula principum & Dominorum, diruta, & 

inhabitata,quod nullus sil qui inhabitet. Vidi circuitum mreniurn, 
habitant Turci vigiles. Portam vnam arcis, Aga Ianizcrorum, 
alteram Aga Asaporum seruant. Tecla palaliorum nudata 
Palatia ipsa facta (page -4 :) pt·reda mililum. Ita cum nullus sit 
qui habitet, aut emerc velit, & perpluunt, & deformant arcem. 
Pialius Bassa, qui cepit vrbem & arcem, 32 viridoria, & i2 
magna palatia adscripsit sibi, & alia alii : & iam octauus agitur 
annus, et in tam paruo tempore magna facta est vrbis desolatio : 
nullus nobilis : nulla ingenua fœmina, nisi quas retas, nut 
grauis, aut reccnlis natiuilatis fugere ex tot malis prohibuit. 
Remanserunt & aliquot monstra nobilitatis, qui olim fex & 

lutum erant. Multi Chii facli Turci, nonnullre fœminre: cxac
tiones autem crebrre, vt qui fugere vult seruitutem, fiat Turcos 
oportet. Nam omnes Turci vbiq3 gentium liberi sunt ab omni 
onere. Templa intra arcem Turcus habet, prreter Arulam quii.
dam, in qua sunt Dominicani. Extra vrbem Grœci sunt omnes, 
& qui nobiles sunt curant populü &, in oneribus & exaclionibus 
impositis & imponendis, ad illos recur1·itur. Franciscani aliquot 
in quadam domo extra vrhem. Sed & hi & Dominicani illi non 
diu Chii poterunt habitare. Vidi palatium erectum ex lapide 
quadrato, moitis impensis, non habuisse qui emerc vcllct 300 
Taleris. 

In arce inucni matrem, vegelo adhuc corpore, sed callosis 
plantis, quod morbo grauata, lectum deserere non potuissct : 
somnium se videre, me conspecto putabat. Illi multum Turci 
detulerant mei nominis, qui quis essem ex facie ignorabant, 
gratia : & QuQslor Qrarius regius, quem Ucminium vocant, vt 
illi seruiretur omnibus suis mandauerat olim. Ita in arce habi
labat, ex celeberrimo loco, vbi ego reliqueram, in quendam 
alium desertum a Turcis rclracta : nii vcxatur cordis h'emore, 
cum Turcos videt : arcem ingressus deductus a duobus, illam 
inuisi, & concur- (page 5 :) sus est ad me vniucrsi suburbii & 
arcis factus : Turci sequebantur Chrislianos, ignorâtes quo 
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spectalü illi accurrerent. Hoc die Sahbathi fuit : nam die Vene
ris suh vesperam Chiü appuleram. Ea nocte moneor a quihusdii 
meis olim fidissimis, ne ad me reciperë quemuis, neq3 solos 
domi manerë. Et cum bine inde monerer, diu Papistis inno
tuisse meum aduentum : & ex Italia venisse litteras, statuisse 
vnà cum Raguseis Chienses quidam, me occidere, & soluere 
pœnii. necis IO00 coronatos. Tum ego missis litteris ad iudicë 
primarium, moneo me adesse : & ille missis suis Rabduchis, 
inuilauit me ad se, & cum venissent illi, inuenerunt ianuam 
mdium mearum & viciniam totam per multum spatii ohses
sam, ah innumera multitudine puerorum, puellarum, senum, 
vÎl'orum magnorum, paruorü, qui venerant, alii me spec
tatum, quem audierant comhustum, alii malo animo. Alii 
hoc vnum studebant, vt fierem Turcos, qui essem (vl clama
hant) hrereticus, Lulheranus, & nullius fidei. Brec acclamatio 
Papistarum opera curata fieri per pueros, coegit iudicem dili
gentius qurerere, quisnam & quantus, & qualis essem. Res
poderüt boni, mali, amici, inimici, Papistre no papistre, Grreci, 
Latini, ludrei, me esse Chium, natum in arce Chii, & magnum 
fuisse autorilate ea in vrbe, vt ex me penderet tota arx, & 
Insola, & Vrbs : doctü, qualem non haberet Europa: nohilem 
in patria, & ampli patrimonii : sed omnia deseruisse studiorum 
caussa. His addehant Papislm, me nihil credere de Deo, vt qui 
essem Lutheranus. Aliqui Monachi addiderunt, me esse cir
cumcisum, & fuisse olim Turcum. Brec agitabantur coram 
Prœtore, quem Cadi magnü (nam est etiam Cadi minor) vociit, 
cü venissent eius famuli, (page 6 :) cu~ vno inlerprete, & cir
cumfusa Turcorum multitudine ad me. 

Hi videntes tatam turbam meam domum obsidere (erat enim 
extra arcem) arreptis baculis, quos gestare soient, cœperunt 
proximum quemque percutere : ita fugata turha deductus sum 
in arcem, & prretorium ingrcssus, quod erat plenum multitu
dine Turcorum, Grrecorum, Latinorum, ludreorum : prope 
Prretorem sederc fui inuitatus : ihi ille qurerere a me cœpit : Si 
qua in re auxilium ah eo egerë. Respondi ego : minime opus 
videri neccssaria eius tutela. Et ille : Dicunt te Lutheranum 
esse : nos Lutheranos defendere solemus, quoniam melius de 
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Deo sentire videntur, & nobiscum parum dissentiunt, multum 
autem dissenliunl Papislre, qui figuras & imagines faciunt 
Deo, & illas colunt. Et ego : matrem inuisul'Us anum, hue 
nauigaui : quid isti de me senlianl, parum euro, cum sint 
ignari & indigni, cum quihus ego loqui de Dco debeam : 
maxime cum talcs sint, postquam mutata est vrbis forma, qui 
olim colloquii caussa magnre dignitali sibi adscripsissenl, 
adsislerc ante fores meas. El ille : Scio & audiui quis sis, & 
Rex nosler honorificum dedil tibi Passaporlum : & si vis fieri 
Turcos, ego curabo, vt sis Prorex hic, & possis omnes tuos ini
micos occidere (Proregem regionis vocant illi Beg, quamuis 
haec vox sil ctiam minoris dignilalis.). Et ego : Christianus 
hue veni, Deo iuuante discedam Chrislianus : & pacificc vcni, 
vt viderem matrem : pacificc etiam discedam, neq3 nocebo 
alicui, quamuis isli beneuolentia aliqua sinl indigni. Brec duo
decies ab illo repetita sunt, vt fierem Turcos, & erat suborna
tus Monachus quidam Grrecus, qui tcstarelur, me esse circum
cisum & fuisse Turcum : hic magnre molestire (page 7 :) & peri
culi fuit mihi principium. Dixi sublata vocc : Mihi videri rem 
indignam coram Prœtore Rcgio, rcs tam turpcs per mendacium 
narrare. Ad hrec subrubuit Prretor : & incandescens lanizel'Us 
quidam, qui aderat, & mecum ex Conslantinopoli vcnerat, 
acceptum malis vcrbis Monachum, ita exagitauil, vt si ego 
institissem, male Monacho cessisset, & coactus fuisset fieri 
Turcus. 

Tum Prretor animaducrtens multitudinis insanre consuelu
dinem, indixit per Prreconem, per arcem & suburbia, & lolam 
vrbem acclamari, in banc forma, cuius habeo Grrecum 
exemplum: 

Ex mandato Magni Domini (ita Regem Turcorum cognominanl) 
& magni Cadi loci huius, significalur omnibus : Nemini Iicere aut 
verho, aut faclo, iniuriam aut impedimenlum inferre Dn. Iacobo 
Palœologo, sub pœna 300 plagarum, & mille asperorum, hoc est 
viginli Coronatorum. 

Amurathes Celebi, magnus Cadi Chii. 
Zeff'er, Prœco prœtorii, 
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Hortalus est deindc me, vt in arce hahitarem : Quod ego 
nolui facere. Mandauit igitur iudici rerum capitalium, vt 
mandaret suis lictoribus, noctu domum meam vt tutarentur : 
ita omois multitudo dilapsa est : ita quielem habcre cœpi. 

Eodem die, qui fuit 24. Maii, cum arcem essem egrcssus, 
rcuocatus fui a Sccho ( est 'furcorum Mooachorum genus, 
sanctitale vitre celebre) & prœsente Aga lanizerorum, & Magistro 
aulre Proregis ciuitatis, & Quresloris regii, & aliorum plurium, 
cœpit me hortari, vt essem animo ab omni populari iniuria 
quieto, & de fide qurerere cœpit, diccns : Audiui, te esse in 
fide laurorum (ita Christianos no- (page 8 :) minant) doctis
simum : Quare vellcm ahs te quibusdam in qurestionibus 
edoccri : Quot sunt prophctre Dei? vnde ortum duxcrunl? An 
post Cht·istum Icsum alii prophetre fucrint in mundum a Deo 
missi? An Christus de illorum aducnlu aliquid dixerit? An 
Christus lesus alicubi se in Ruangclio vocarit filium Dei? Ad 
hœc ego respondi vt summam admirationem (dicamne? dicam 
certe) mei apud aoimum cius reliquerim : cœpitque hortari 
ille, vt fierem Turcus : cum plurics hoc repeteret, & ego respon
derem me gratias illi agere, sum ab illo magna cum commen
dationc erga astantes de me fucta, dimissus. Quare discipuli 
eius me comitati sunt domum. lnterca cum ego cum Secho 
loquerer, tot illatre sunt plagre plebi conflucnti a lictoribus, 
vt Nicolaus famulus meus, qui aderat, et ad me venire non 
polerat, miraretur, quod nullus esset mortuus. Sechianorum 
comitatus me apud Turcos reddidit honoratiorem, & verba 
Sechi apud discipulos commouemnt eorum animos vl me 
tutarentur & me inuiscrent. 

Non destiterunt tamcn illi quales quales, & duo, aut tres 
Papistre commouP.rc Monachos & alios, vt excommunicarent 
omncs, qui ad me visitalum venircnt : minarcntur, si paroi 
penderent cxcommunicationem, bona illorum, qure haberent 
in llalia confiscalum iri. In banc corum sentenliam Metropo
litanum quendam Lesbium, qui eo, aliam oh caussam, venerat, 
a ttraxerunt : vt hoc ipsum illc faceret cum Grrecis. Hrec quiiuis 
& a me, & a nonnullis spernerentur : attamen tanti fuerunt 
apud Cadi, vt si voluissem & desiderassem vindictam, potuissem 
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omnes, aut pellere ex Insula lota, aul cogere ad ius coram 
rege venire. Hortabantur Turci, vt hoc facerem (page 9 :) sed 
ego memor, qualem oh caussam Chium venissem, nulli quid
quam cuiquam nocere, sed dissimulare omnia volui. Nam 
in prœiudicium lillerarum regiamm talia altentare, capitale 
videbatur, aul diminulio capitis. 

Die 3t Maii locutus sum iterum cum Cadi magno, monens 
me discessum parare : hortari cœpit ille, vt diu Chii cssem : 
& deinde dicerc, paruam rem esse Turcum ficri, mihi promitlere 
& curaturum, vt a rege seruuelur quod ipse promisset (sic) 
ad (tandem) tOO asperos, hoc est, duos coronatos in dies sin
gulos pro Lopha, qui mutalus in Tomar, sunt cetum millia 
asperorum in anno, hoc est, duo Coronatorum millia, & me 
futurum Proregem Chii. Nam quot quisq3 asperos habet pro 
Lopha, hoc est, salario in die, lot millia habct pro Tomario, 
hoc est, reditu annuo in anno. Cum autem ego respondissem, 
quantum rcsponderc salis est visum, ab co discessi : & petita 
venia a matre, ex Chio solui die U lunii, cum anlca discedcre 
non poluisscm propter tempeslalcs : & die 2{ mensis attigi 
solum Conslanlinopolitanum, vcclus trireme Algeriana iussu 
Pialii Bassre, qui Chium cum classe die 7 crat ingressus : & 
cum intellexisset Nauarchum nolle me reciperc in triremem, 
misit, qui monerct vt me & reciperet & tutaretur, quod ille 
prrestitit sedulo. ~gonesi fuimus per duos dies, propter Cluciali 
classis prrefeclum, qui nos excipere voluit conuiuio : inde 
Sestum, & deinde Gallipolim & tandem Constanlinopolim. 

Chii cum Turci lustl'are vellcnt templum Sancti 1 Dominici, 
in quo pater meus fuerat sepultus, omnia ossa & cine1·es eorum, 
qui eo in templo sepulti crant, collecta disperserunt in mare, 
& omnem memoriam monumentorum cxpunxcrunt : eam oh 
caussam (page f O :) patri erexi, cum mei mcmoria monumen
tum, seu Cenotaphium, ita : 

9eoôwp<i> 
xo~p.c.> p.ÉY<f> 

8 A I 
olup.1t~ôotpel<t> -.eï> 

xcz\ 8<,) p.txaUv11 

t. Dan■ l'original : sanctü. 

OotÀotwÀôy<t> 
~ xÀœu&.p~ 
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• , """ "' n r ff • ., '"'I fi • , 1 ( • 1 
'r'Tj'I 'ltŒ":'p~oa. o•.; O't'2Y O 7tJ.v.>; EfEj)'EY Er.!U11Epa.v XIX~ EX -:p 't'OU fJ,'flVlll; 

-:/xi; axpa.i; XO~"Îl ,:n1.i ~o:,),OfJ,ÉY'flÇ ~€UyYÙY2L ÔtÔouÀc.>(J-ÉVljY O!)~Y ~o:,
Î,OfEYOÇ É8·,,im,. 

Hoc est, 
Theodoro Olympidario, Palél!ologo, quiete potito, {f Thoma

sinll! Clauarll! viulB, parentilms quidem ortu {f educatione, pr;e
crptorihus autem, in his quae Dei {f hominum sunt, lege {f more, 
bonis, probatis, longe pietaii studiosissimis, Jacobus Chius, 
patriam bis lucente sole liberam, {f tertio cum conaretur luna 
cornua communi puncto iungere, connectereque seruam t•idere 
cl4piens : Posuit. 

Hrec in triangulari lapide, cuius Basis terram tangit, ex vno 
Iatere, ex altero autem : 

Da.pa:ônyp.œ yevop.e·,o; ":'W'I 't'E 'r'TjÇ 

Éxœ-.ip7tç -:~'Y.Tl;, Ht '.WY ouva.p.Évc.>·1 
, ' A. , , r.! - .... ....J.. ,, ur.o l""~a.~c.>Y a.7Eo:;ou;, oun~uj't'OU pw7tç, 
'... • ) , "•e , , t œMxLp.ou y ,c.>";";'flÇ oo._·'lç, XELpo; -:tpa.-.ec.>ç, 

, lJ. , " ' , .. L -"(E'lt.711a.~, œvop~ (X'1t(l.?2(j)UA:ir.x-:c.>; TTjpO:>V't'L 

a'2U't'OY &11:1 &v8ow-:tc.>V' 'ltOOÇ TOÎJ.; xa.-;' 
1 • 

à.?E-:2; 1t&.Y'tŒC à:1tsx8W; 5 èxOv-:fiJY. 
Hoc est. 

Spectaculum factus, {, eorum qu;e sunt vtriusq3 forluna?, 
( page fi :) {f eorum qutB fieri possunt a vi, impi;e pertinacis 
limll!, improbœ linguél!, opinionis manus et factorum, in hominem 
sine su[s]picione mali degentem vitam, ab hominibus qui odio 
perseqmmtur omnes virtutem col entes •. 

t. Dans l'original : ~liCl'"ll y~v.nt. 
2. L'original donne œy:zywy~. 
3. Il y a dans l'original i1tt1;.:i'tot:;. 
4. Le texte original donne µ.-rivoc. 
5. Il y a dans l'original œr.iz.~w:;. 
fi. Cette traduction et celle de la première partie de la présente épitaphe ne 

sont pas en italiques dans l'original. 
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Brec igitur Grœce, quœ in gratiam tui Latine vertere volui 
insculpsi marmori, & erigi curaui patri, publico in loco. Malrem 
inueni 4 lhalerorum œre alieno onerata, quod dissolui. Intra 
hos autem septem annos, quibus vrbs & omnia capta sunt a 
Turcis, vendere coacta est vestes & libros, non omnes tamen, 
habebat adhuc argentum, annulos & alia domeslica ornamenta, 
quœ attingere nolui : itaq,; refocillaui illam. & reliqui, qui illi 
seruiret, qui curaret, qui succurreret, & Chii, & Gallipoli, & 
Constantinopoli. His autem ego, per nostros legatos & nuncios, 
salis facturum me omnibus & omnium literis promisi; sunt 
autem hi omnes veteris noslrœ amicitire constantissimi cul
tores. 

lllustrissimus D. Milos Transalpinœ Vaivvoda Constantino
poli rogauit, & me fecit procuratorem, ut centum aureos expen
derem in sui gratiam, Chii, pro emendo prœdiolo, coniungendo 
cuidam monasterio Grreco celebri, quod a Monachis Sancti 
Basilii habitatur, vérz 11ov11 dictum, diceres tu, Sancta I mansio. 
Huius literas procuratorias Patriarcha. Conslantinopolilanus, 
Hieremias nomine, confirmauit, quihus ille me inslituebat pro
curatorem. Tanta autem insania immorigera fuerat illius vnius 
rusticani hominis, quem Pialius rebus insulre prœfecerat, vt 
Monachos illos priuauerit hoc beneficio. Itaq,; patriam ingratam 
deserui, paulo post maioribus malis obnoxiam futuram. Lite
rarum exempla apud me habeo, adscriba tamen parlem harü 
quœ ad hoc pertinet. (Page 12 :) 

'Iepe:11-(rz.; sÀÉci> 8.:oü cinmtL~l.)'JtOÇ K<a>'IT:ClY't'WOU1tOÀE<a>Ç vÉœ.; 'Pw1111.; 
xœl otxou11e:vtxo.; 1tot't'pt«p-X71.;. ·o , , 1:, ' , ! ,, , 'IL e '7t<a>'t'il't'E, &c. 11 <,t<a>'7E 't'OY EU"(EYt:<;Œ'tOY a.py_or.Œ xuptov œX<a>fJO'/ 
't'OY Da.Àa.toÀoyov, utiw 't'OÙ 'ltO't't 8.:oowpou -roü 'Avôpfou, -;av vüv 1 

1tpo.; u11œ.; èpz611EYOY 3 ôoüvœt cpÀ<a>p(a. ixtx't'OV zpu'7i 4' xa.l ciyopcio-cit a 

Y'ltO.;œ't'txov iv e:Ù1tp6.,-oôov, &c. 
Huius formre est etiam principis illius, quamvis corrupta & 

1. Simple inadvertance : il faut lire Noria. 
2. Il y a vilv dan■ l'original. 
3. Il y a ipxof.i.ivov dans l'original. 
,. L'original donne xpuaià. 
5. L'original donne «yopdaarç. 
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indocta, vt erat cius scriba, epislola, in qua procurator inslituor. 
Propcdiem autem audies literas ab eodem Patriarcha esse 
scriptas & ad Cçsarem, & ad Rcgem Boiemire, graliarum aclio
nis pro beneficiis collatis, in gcntem Grrecam, qure illis inno
tuerunt me narra tore, esse facta & collata. 

Constanlinopoli cum innotuisset me notum omnibus, ndesse, 
visilauerunt me boni viri & Domini, & Dominre Chienses, 
quondam florentes rcbus, tum summam in pauperlatem re
dactre & libertate priuatre. Nam illis non permittebalur inde 
discedere, & in ltaliam, aut Galliam, aut Siciliam nauigare. 
Erant autem cum liberis & familiis in luctu & mrerore perpe
tuo. Hortalus autem sum, vnà cum eis lugens patrire exci
dium, omnes ad patienliam, miserorum portum. Deplorabant 
autem illi, non bonorum direplionem & captiuilatem, cum 
egestate grauissima, quam patiebantur : sed filios paruos, rap
tos & seruitio regio addictos, per vim circumcisos & factos Tur
cos, & onus filiarum nuhilium, quod secum trahehant, & vidui
tatem qure oh mortem (de fœminis loquor) maritorum illis 
contigerat. Quid his in malis facerem? Addehant illud, quot 
essent illi qui patricii & optimales Chii, cum Chius esset, re
(page 13 :) uersi Chium, ab illis, qui Chio prrepositi fuerant, 
rusticis, & vilihus blateronibus, fuissent male tractati, roga
hantq; me, narrarem : An mihi prospere cessisset. Quare ani
maduerti consuetudinem fuisse, non adeo sine exemplo illam, 
quam vrhs capta receperat. Nam similia quredam, narrat Bie
remias, accidisse Bierosolymre captre a Bahyloniis. 

Hic Io. Michael, nunc nominatus Iosephus Nanson, Dux Naxi 
& Princeps septem Insularum A-:grei maris, a rege Selimo 
declaratus, velus meus amicus cum Christianus esset, nondü ex 
facie, scd ex celebri fama eius amoris erga me, mihi notus, 
nunc Iudreus est, me conuenit, pluries allocutus est : offerehat 
mihi mulla, & alimenta, & opes, & vnam Insulam, ex suis 
septem, si apud se hahitare, aut ibi remanere voluissem. Ego 
vero, & quoniam mutatos mores Turcire videham, & ne cogerer 
a Turcis, qui quos deamant, laborant, vt Turcos faciant, hoc 
reliquum vitre, aliquo ignominioso saltu concludere, remanere 
nolui. 
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Hoc ipsum hi qui apud Patriarcham Constantinopolitanum 
erant carissimi, curabant, & sedulo apud me agebant, vt G1·re
cus, apud Dominos et Patriarcham Grrecum, remanerem : habi
turus honorificam pensionem : si prœmiis monerer tantum, 
cohonestarem Patriarchalum mea prœsentia. Neque his sum 
adsensus, & inuitatus ad prandium a Patriarcha me excuso.ui, 
prretexens mcam vitre consuetudinem esse alienam a conuiuiis 
aliorum Grrecorum. Nam sciuerat bene, Chienses nobiles abste
mios, magna ex parte vixisse. Non defuerunt etiam aliqui, qui 
recens ex Roma Constanlinopolin venerant, & narrabant, meum 
illum fratrem Cardinalem lustinianum 1, hoc vnum desiderare, 
vt tandë post tol meos (page 14 :) hue illuc discursus, tandem 
cum eo sentirem, qui mecum esset suas fortunas diuisurus : 
accesserunt eius cognatœ, qum volebant esse auctores, vl hoc 
ipsum conficeretur : hœ erant olim ex Patriciis Chii, & quœ 
tum erant omnibus destitutœ, labore manuum se sustentantes, 
quas Cardinalis per Regem Galliœ conabatur liberlate donari, 
& Romam ad se mitti, & Cardinalis ipse omnes affines & cog
nalos ad se Romam confugientes, splendide donatos, apud se 
habuit, & quendam, qui mihi olim famulatus fuerat, Episco
patu opulento donauerat. Hanc sortem ego maxime omnium 
respui. 

:Fui Constantinopoli a 21 lunii vsque ad 8 Iulii : intra quod 
tempos moita acciderunt. Mehemelus Bassa primarius, qui 
totum imperium Turcicum solos fert & agit, & supremus ludex 
lotius imperii Turcici, & Amurathus Aga, summo desiderio 
videbantur tcneri, me videre & alloqui, sed commoditas non 
erat : quoniam classis emissa publicis in consultationibus 
omnes, a manc ad vesperam delinebat : & facta quidë erat pax 
cum Venetis, turpis & infamis Christianis, & desideratissima 
Turcis, coi confirmatio ex Venetiis venerat Byzantium 3 die 
Maii : sed 'forci erant soliciti, ne classis eorum, magna quidem 
& numcrosa, sed ex Tyronibus costans ferme tota, & remigio 
destituta, incideret in Hispanam classem, de qua pluries mise-

i. Le cardinal Vincent Giustiniani. Il était frère en religion de Jacques Paléo
logue; car, de même que celui-ci, il faisait partie de l'ordre de saint Dominique. 
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ranl qui vestigarël, vbi essel, quanta esset, quam instrucla 
esset. El fuit Arabs quidam lam audax, qui emensus mare 
lonium, in Siciliam pcruenicns, terrestri itinere Mcssanam 
ingrcssus, numcratas naues, & perspectis omnibus, ad Bassam 
reuersus, descriptionem omnium narrauit : & si noslri explora
tores certos habuissent, poluissent facillime totam classem 
Turcicam (page 15 :) Chii capere, magna cum gloria sua & 

dctrimento regio. Non defuit tamen Lyburnica Mcssinensis, quœ 
Chium vsquc nauigaret, & spectanle lota classe Turcica, cym
bam cum duobus Turcis & tribus lanizeris raperet, & in Siciliâ 
attraheret. Nam quamuis 2f.O triremes, intra duos menses anno 
superiore, in procinclu inslructas Turcus cum omni admiralione 
habueril: attamen euro ex classe, quam viclus perdidit Turcus, 
non nisi seplem lriremes seruatre fuerint, lanla secuta est mili
tum, & qui velinl, & qui possint militare, inopia, vt hanc clas
sem 300 triremium, & quinqueremium t8, & nauium f.O, & 
myoparonum 2, & aliarum paruarum nauium, semiplenam 
emittere sil coaclus. Ure igitur deliberationes non permiserunl 
me quicquam agere, cum aliis duobus : euro Amuratho tantum 
polui loqui, quem eo colloquio reddidi mihi amicissimum. Est 
autem classis maritimre prrefecti filins adoptiuus : & cum iam 
equum côscendissem & ad domü Legati Regis Muldauiœ venis
sem, vt Byzantio discederemus, venit qui nunciaret, me quœ
situm domi mere fuisse, a famulo supremi iudicis : sed ego 
socios non poteram relinquere, cum non essem facile, nisi post 
menses aliquot, alios socios habiturus. 

Conuenit etiam me magna illorum multitudo, qui ex Chris
tianis f acti sunt 'furci, alii capti in hello Veneto, alii sua sponte, 
alii vt Papre sreuiliem fngerent : inter eos fuit miser Nicolaus, 
superintendens quondam Middelbergensis. Multum ille dcplo
rauit suam fortunam apud me, clam aliis : is doctus in Latina, 
Grœca, & Hebraica lingua, nescio quo casu, non mihi fieri potuit 
obuius. Anno prœterito, cum ego hinc in Poloniam abirem, & 
ipse ex Polonia hue equitaret : ita (page 16 :) cum metuit, ne 
suus Princeps eum qu~reret ad mortem, ab isto Waiwoda per 
C exislimans omnem impetum Christianorum ei insistere, vt 
caperetur, profectus Temesuarium, & inde Byzantium, in senatu 
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Bnssarum puhlice nudiente Rege, petiit fieri Turcus : datum est 
illi spatium cogilandi octo dierum, quod nollent quemquam nisi 
sua sponte fieri Turcum : audiissent autem eum fuisse Episco
pum apud Christianos: ilaq3 post octo dies reuersus, cum ereclo 
indice pronunciasset illa : Deus vnus est, & quem misit ille, 
post Iesum Christum, est eius vates Mehemetus : obnubilatus 
capite lino albo, receptus est inter milites tertire Legionis Equi
tum, cum salnrio 1.2 Asperorum in die, hoc est, 21 Cruciferi. 
Concepcrat autem mulla animo, sed spes eum fefellit, quoniam 
cum gnaris rcrum locutus non fuerat. Non sum autem duo nisi 
verba cum eo locutus : & pœnitens exclamauit : Vtinam hrec 
mihi in Transyluania dicta fuissent, numquam ego Byzantium 
venissem. Certe, si spem haberet, suum principë non eius caput 
quœsiturum, reuerteretur, & alicui accersita sua familiola, 
viueret, & est in ea calamitate, miscricordia hominum non 
indignus. 

Ante discessum etiam ex Byzantio meum, venit nuncius, 
cum manda lis, quod frater Regis Gallire esset in Regem Polonire 
creatus a Polonico Regno, oh intercessionem Regis Turcorum : 
non credehatur initio, quod dicerent, nondum aduenisse regios 
nuncios : post duodecim dies venerunt illi, & attulerunt ora
tionem, versam in Latinam linguam ex Boiemica, quam habuis
sent Legati nostri Cœsaris : eam curauit verti in Jinguam Tur
cicam Mehemetus Bassa, quam ego Latinam legi. Lœtabantur 
Turci, quod dicerent rcgnü (page 11 :) Polonicum ohnoxium 
Turcico fore: nam nücii Regii narrahant me prresente, Polonos 
oh melum, ne Turcus moueret illis hellum, eum sibi creasse 
Regem, quem Rex mandabal. Hic multa prretereunda sunt. Po
lonia periit, nisi alicunde succurratur : vidi, & sum allocutus 
nücium a priuatis Palatinis Polonicis ad Regem Turcorum bis 
missum, quod mihi displicuit, iugum Turcicum Polonire impo
situm iri, in prouinciarum Christianarum perniciem. 

Passaportus Regius ita habet, datus mihi a Rege, per Mehe
metum Bassam, qui est alius quam ille, quem mihi Michael 
allulit. Summa est Turcica ex lingua versus : 

Prœtoribus, Tribunis, Nauarchis terrœ marisque, non solum 
Gallipolis, sed eliam aliarum lerrarum, maxime prouinciœ Tran-

11 
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syluaniœ, & aliis Prœloribus & Tribunis maris, & ciuitatis 
Chii mandatur : vl nullus ipsorum aut aliorum ducum & Cas
tellanorum, cum ,·idcrenl prœsens nostrum mâdal11m, audeat 
aliter facere. !\"os enim concessimus graliâ prœsenti Jacobi 
Palœologo Chrisliano Grœco, vt abire possil Chium, & ibi trac
tare sua negotia, & recuperare bona, qure ad ipsum pertinent: 
& propter hoc permilletis ilium facere omnia sua negolia, non 
solum in mari, sed eliam in terra, in dicta ciuilate Chii, & 
nullus eum impediat, tam in eundo, quam in reuertedo. Nam 
cum petilum hoc fuisset, non potuimus hoc illi denegare, vt 
véniret, ad cuficienda sua negolia : propter hoc, quantum vobis 
est cara gratia nostra, non resistetis illi, sed permilletis abire, 
& sua negotia cuficere. Nam sub prmsi- (page 18 :) dio huius 
nostri mandati discedil ex ciuitate Constanlinopoli, ad suum 
iter, ad dictam ciuilatem. & ila vobis omnibus ministris prœci
pimus & ordinamus ne aliter facialis, nisi id quod hoc man
dato vobis ordinatur, sub pœna auersionis nostrœ graliœ a 
vobis. llaque scialis volûlalem noslram. Scripta in ciuilate Cons
tanlinopoli. Anno 981. 

Si animaduertis, ter repclitur idem, quod fieri est mos aulœ 
cum scribere uolunt in optima, vt nos dicimus, forma. 

Disccssi Constantinopoli, vl dixi, die 8 lulii cum Legato 
Muldauire Regis, &. post multos errores, die 20 pcrueni Silistrâ 
(olim Axiopolis diccbatur) ad Danubium sitam : vbi inueni 
Emericum Morawsky Morauum, qui captus cum diripercnt 
Turci Lipa~, & puer ductus in Turciam, tadem factus est Tur
cus : nunc cogitat ad Cresarcm venire; promisi omnia sperari a 
clemcnle Domino posscnt : maxime cü sciat turcice, habere 

. posse locum honcstum apud interpretes. Ex Silistra vcni Bucu-
rcsli in Transalpinam, & exccptus fui honori6cc a Rege, quoad 
ibi fui. Misit manc, vesperi, gallinas, carnes, candelas, panem, 
vina, auenam, fœnum, paleam, vt rcddidcrit me sibi deuinctis
simum. Babel in vxorem nobilem Chiam ciuem meam, ex Sal
uaresarum familia, splendida olim & opulenta: illa me honorauit 
munere. Itaque ex Silistra hucusque nil ferme feci sumptuü. 

Redeo Constantinopolim, ubi, die 7 iunii, spectantc Nicolao 
illo Chrauero, crudclissime est Sechus vnus cresus a Turcis, 
iussu sacerdotum aliorü, & ipse sacerdos. 1s, audita concione, 
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in qua narrabatur Deum septem orbes & septem crelos creasse, 
misisseq; equum e crelo ad Mahumetë, per Gabrielem (p. 19 :) 
archangelum, vt ille, conscenso equo, pcrlustrare posset omnes 
septem 01·bcs, vt deligerct locum, in quo habitare cum suis 
posset, dixit hanc esse fictam fabula, & persistendum esse in 
Alcorani narrationibus, cui nihil esset addendum : & ita egit vt 
magnam & splendidam multitudinem in suam sentëliam per
traxerit. Quarc vocatus a Muphthi, qui est alter Papa, in con
sislorium sacerdotü, permittentc Mehemeto Bassa, cum adsen
tiri illis nollet vt fateretur quod illa essel historia, damnatus 
est capitis : tulit mortem ille constantissime, non in cosuelo 
loco suppliciorum, sed ante carceris ianuam. Nam, cum ille 
t.leduceretur & auditum fuissct Constantinopoli, omnes eius 
discipuli armati locum supplicii sepserunt : venerüt etiam eô 
armati ianizeri, solachi & alii magni nominis viri. Veriti igitur 
sacerdotes tumultü & credem, qure secuta erat, illum carcere 
cgressum iusserunt occidi & comburi, & duos eius cum eo 
captos discipulos suspendi, & diffugerunt. Hoc audiens ex iani
zeris vnus, accurrens super corpus Sechi, prreciso sibi iugulo 
occubuit. Die 29 eius mensis, alii 5 capti sunt & occisi; & die 
i iulii, alii 4. unco suspensi, & die 2 ad 40. Hanc immanitatem 
auersati milites aliqua commentanlur. Nam Sechus iste & 
doctus & celebris inter eos cum suis discipulis erat, & exlant 
ad 5000 qui eius opinionem tuenlur. 

Eodem temporc quo ista fierent, dalus est mihi legendus 
liber turcicus, cü apposila ad singulos versus latina interpre
tatione ab interprete vno regio sene & non indocto viro sacer
dote olim, prius Christianorum, deinde Turcorum : in eo tota 
religio turcica explicabatur. Hoc audito, Nicolaus ille, cum 
suis sociis, venit ad me rogans ne iudicium meum in librum 
ilium (page 20 :) dicerë nec contradicere vellem, ne pericli
tarer. Respondi : si lacenda est veritas, satins erat Romre reti
cere. Dicebat autem omnes milites ex Christianis factos Turcos, 
euro rogarentur quid crederent, vt vitarent improbitatem sacer
dotum, cogi dicere : id quod Rex credit. Ita cnim vitare omnes 
molestias. 

Venit igitur ille & dixit: Legistine librum? Perlegi, inquam 
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ego; & ille : tam cilo? Quidni, inquam, cum vitam lraduxerim 
Jegendo, cornmentando? Et ille : Quid sentis? Eris Turcus '? 
l\lullum, inquam ego, longinquus sum ab bac senlëtia : na 
Jibet· vesler principia & fines habet de Mehemelo & cilat Alco
ranü. Media omnia conlinët tractatü de virtulibus. De virtulib. 
autem ciuilibus vellë legisses scriplores Grrecos & Latinos eos, 
qui fuerüt ante nalü Christü & l\fohemelum. De Mehemeto 
autë. nisi Alcoranus abs te bene vertalur, postquam dicis fuisse 
a Christianis male versum, & ego bene vcrsurn, legero, quid 
dicere possim? Est tamen de quo disputera lecum de annis, 
quod non videatur annus 98i lransmigrationis Mehemeli res
ponderc nnno naliuilalis Christi i573 posse, nisi velis facere 
vl primus annus ll'ansmigralionis l\lchemeti fuerit annus nati
vitatis Christi 63i, quod lu negas, et dicis annurn primum 
lrasmigralionis incidisse in annum 592. Nam, si annus tur
cicus est lunaris & dicl'Um 35,t., quomodo potest respüdere 
annualim annis Christianorum, qui sunt solares & dierü 365 
hor. 6? Ita dispulalionem de annis exorsus, coegi illum mclius 
cogitarc, & dixit : Audiui le doctum esse & perspicacis ingcnii 
& multre leelionis. lta ego consulebam vt ad Muphthi dcdedu
cere1·, ad familiarem confabulalionem, nam idem me sperabam 
faeturum, quod Chii eum Sceho focera. Nam in- (page 21 :) 
slitutum Pauli prre oeulis habebam, qui se eum Deum prredi
care dicebat, de quo ille scripsissel : Dei genus sumus. Ita 
ego ad ilium Deum & Christum, quem celebrabat Alcoranus, 
deducere conabar. Nam Turci Aleoranum hune veluti rudes 
.coneiones l\lehemeti dieunt esse. Illi aulem nü insistunt, nisi 
qua de Deo & Christo disputat, alia prœ.tereunt. Vlinam com
modum tempus fuisset colloquendi cum supremo bassa & 
sup1·emo indice! 

Reuersus hue sum die {2 augusti, & ecce vnus & aller cum 
Jileris ex Polonia, in quihus narrabatur a quodam Gregorio 
Paulo auditum fuisse, neseio vhi & abs quo aut quibus, me 
Tureum esse factum, cum in œnopolio potarem Conslanti
nopoli eum quibusdam Tureis. 0 miseros homines l Atqui ego, 
si vmquam alias numquam ad bihendum œnopolia sum ingres
sus, hoc maxime ibi, ne exislimationem meam Chii, Constan-
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tinopoli & per lotam Thraciam celebrem, amiltcrem, mihi 
minime facicndum duxisscm, ('go numqua in œnopolio fui, 
quod in Turcia est infame., ego nunquam cum aliquo polaui, in 
paupcre & canino conuiuio, hoc est sine vino, cxccpi domi 
mere non semel Nicolaum ilium & eius socium, & alios quos
dam qui Turci ex Christianis facli fuerant. Ita infrenes lingure 
mea omnia deturparc conantur. Praga discessi, paulo post nar
ratum ibi est me ducë sicariorum esse factum. Polonia dis
cessi, & ecce quid narratum est. Sed Deus parcat omnibus, & 
bene vale cum tuis. A lia in aliud tempos. 

C[l]audiopoli, die tO decemb. [t573]. 
Biblioth. de l'École des Langues orientales : Mél. 8° t23. 

846 
[OPOAOrION.] 

A la fin :) ix ~ y 6 e ~ 71 8 Lx À i.e. v ; o TC p a -. u rp ï. ❖ w. A B r 
â E Z H 8 i K A M N .:E: 0 Il P l: T r Il> X 'If Q. "Arc:iv-;ix El.al 

,.. .E ' ' - ' ' ' ' - - ' a- ' .l'L o;e-;pcxOL!X. ";EL !X'l'CO 'tîlÇ EYO'!XpXOU OLXO'IOtJ.LŒÇ, ";OU XU X!XL lJ XCXL ll'r.:; 

111'-wv tü Xü. q.rp:;é (sic). 

In-t 6 de 384 feuillets non chiffrés, signés comme il est indiqué 
dans le registre ci-dessus. Impression rouge el noire. De cet H01·0-
logium, je ne connais que sept feuillets, qui m'ont été gracieusement 
offerts par L. Thuasne. Ils ont dô. être détachés du volume dont ils 
faisaient partie par un vandale amateur de gravures sur bois, car 
chacun d'eux contient une xylographie assez finement exécutée, 
dont une fort jolie marque de Christophe Zanelli, avec les initiales 
C. Z. 

847 
10. CRISPINI LEXICON GRLECOLA TINVM Nunc recens 

restitutum go auctum. Cv1 accessere noui & perutiles duo Indi
ces, quorum Prior ex methodo ab HENR. STEPB. obseruata, 
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voces Simplices, Compositas & Deriuatas, qure in Lexico spar
sim leguntur in vnum veluli fasciculum congcstas exhibel. Pos
terior est vocum Latinarum : quo lanquam Lalino Grreco 
Lexico studiosi vli potcrunt. Apud Hreredes Eustathij Vignon. 
M.D.XCV. 

In 4° de 8 feuillets non chiffrés + t856 (non t85t) colonnes fauli
vement chiffrées. Signatures : ~. a-z, aa-zz, aaa-mmm, de 8 feuillets 
chacune. Marque typographique sur le titre, lequel est dans un 
encadrement. Au verso de ce litre, on lil les trois épigrammes 
reproduites ci-dessus, p. t27. 

Une seconde parlie (qui manque parfois) est ainsi intitulée : 

OPVSCVLORVM huic Lexico necessariorum elenchus. De 
Dialectis ex Corintho. Plutarchi, de dialectis Homericis. De 
passionibus diclionum ex Triphonc Grammatico. De inclinatis, 
& Encliticis, & Synencliticis. Cyrilli, dictionum collectio quœ 
accentu variiit significatum. TœeLÇ TCœÀa.L:i, xa.i OVO!J,a.a(œL 't'WV l.z.p-,._6v
't'Cs>7I Èx -rwv -.où AlÀLa.voü : i. Ordo velus aciei, & ducum nomen
claturre, ex lEliano. Orbicii de exercitus ordinibus. Amerolii de 
Grrecorum notis Arithmelicis. De varia mensium appellatione. 
De verbis anomalis. 

ln-4° de 270 feuillets non chiffrés. Signatures : non, ooo ; AA-00, 
de 8 feuillets chacune; PP, de 4 feuillets; QQ, de 2 feuillets; RR
ZZ, AAa-ZZz, AAaa-DDdd, de 4 feuillets chacune. Très rare. 

Bibliothèque de Henri Labasle, professeur de Rhétorique au Lycée de 
Tourcoing. 

848 
IOANNOr fEOMETPOr EDffPAMMATA TETPA:ETIXA. Ov 11 

ÈTCLypa.,>11 Ila.pœônaoç. IIORTVS EPIGRAMMATV~l Grrec. Mora
lium, Io. GEOMETR.t:. LVTETIJE, Apud FE0Ea1cv111 MoRELLVM 
Archilypographum Regium. M.D.XCV. NoN SINE REGIS PR1v1-
LEGIO. 

In-8° de 21 pages + 2 pages blanches + t page, avec une marque 
typographique (la J14stice) et la devise iIKAIUI. Signatures : ABC, 
de 8 pages chacune. Sur le titre, une pique autour de laquelle s'en-
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roulent un basilic à tête de salamandre et un rameau d'olivier. Au 
dessous, la devise : BœatÀEt -c' ciyœ8ij, xpœnpij, -c' œlXtJ.1i"'i. Rare et 
recherché. 

Nous donnons place ici à cet ouvrage, parce qu'on y trouve, à la 
page i9, la Scholie de GEORGES ScoRDYLIS sur l'épigramme 87, que 
nous avons reproduite précédemment (voir ci-dessus, p. 96). Cette 
Scholie n'est pas traduite dans la version latine des Quatrains 
publiée par le même Morel (Paris, 1597, in-8°), et elle n'y figure pas 
non plus en original. 

Bibliothèque nationale de Paris : Inv. C 2660 (li). 

849 
POL YBII EX LIBRO 

SEXTO FRAGMENTVM. 
De militia Romana. 

ANNO M.D.XCVI. 
Apud lacobum Chouët. 

In-4° (non in-folio) de 40 pages. Signatures : A-E, de 8 pages cha
cune. Sur le titre, marque typographique de Jacques Chouël, avec 
la devise ln nocte consilium. Plaquette rarissime, imprimée à 
GenèYe. A la page 3 commence le texte grec, et à la page 27 la tra
duction latine, laquelle est celle de JANUS LASCARIS. 

Bibliothèque du Musée britannique: 585. h. 24-. (1). 

850 
M. TVLLII CICERONIS CATO MAIOR SEV DE SENEC

TVTE, CVM GR.tECA TRANSLATIONE ÎHEODORI GAZ.t:. EIVS
DEM M. TVLL/1 LAELIVS, SEV DE AMICITIA, PARADOXA 
ET Somnium Scipionis Grœcolatinum. INGOLSTADII Ex Offi
cina TypographicaDAvrn1s SARTORII.Anno Domi11i M.D.XCVI. 

In-8° de i page non chiffrée + i98 pages chiffrées + i page 
blanche. Signatures : A-M, 8 feuillets chacune; N, 4 feuillets. Marque 
de David Sarlorius sur le litre. Volume d'une très grande rareté. 

Bibliothèque du Musée britannique : 232. a. 24-. 
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851 

ln Jf. T. C. {j~[VERS.Hl PHILOSOPIILUI DE Vita s- Mori
hus : Brevis {J distincta INSTITVTIO. Jasonis Denores l\'OBILIS 
CYPRII. AD Illustriss. ~- Sapientivsimos Patm.,.iwe AcademÎée 
Moderatores. AMBERG..E. Apud Michaëlem Forsterum. 111.D.xcvn. 

In-12 de 4 feuillets non chiffrés + 184 pages inexactement chif
frées. Petit volume de la plus extrême rareté. 

Bibliothèque de la Harvard L'nivcrsity de Cambridge (Amérique). C'est 
l'exemplaire mentionné dans le Cata/0911e du comte Riant, deuxii·me par
tie, t. Il, p. 583, n° 50i5. 

852 

ORATIO 
DE 

BACCALA VREATVS LA VDIBVS 
HABITA 

A 
M. A".:MILIO PORTO, FRANCISCI PORTI 

CRETENs1s F. ordinario Lingure Grœcre 
Professore in celeberrima, & antiquis

sima Heydelbergensi Academia 
Quum 

Ex inclyti Philosopliici Senatus decrelo Promotor rite desi
gnatus, quatuor honestis, ac eruditis adolescentihus primam in 
Philosophia lauream in puhlico, solenniq3 conuentu, loco pro
motionibus legitime faciendis, destinato conferret, 

Die louis xvr. Kal. lui. bora octaua matutina, in auditorio 
Philosophico, anno ch fa xcvn. 

Magnifico Viro, D. Henrico Smetio Rectore. 
Spectahili Viro, D. lacobo Chrislmanno Decano. 

Ex Typographe~o Hieronymi Commelini. 
Anno M. D. XCVII. 

In-4° de 16 pages. Rarissime plaquette. 
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Au verso du titre, on lit la dédicace suivante : 

lnsigni pielate, varia variarum linguarum rerumque peritia, 
singulari morum elegantiorum suavitate, & humanitate non 
vulgari ornatissimis viris, D. Joanni Lodingio, sapientissimo 
civitatis Franckenlallensis prretori, Item D. Balduino Bardullio, 
prudentissimo ejusdem civitatis consuli, dominis ac amicis 
plurimum observandis, hanc de Baccalaureatus laudibus 01·a
tionem, ~milius Portus, Francisci Porti Crelcnsis F., in anti
quissima & celeberrima Hcydelbcrgcnsi Academia ordinnrius 
lingure grrecre professor, dicat ac offert, ut eximiam prrestantis
simorum virorum benevolentiam ac officia, qure FranckentaUi, 
dum ibi vitam degeret, constanter est expertus, publico perpe
tuoque scriptorum monumento cunctis mortalibus testetur. 

Biblioth. nationale de Paris : Rz 528. 

853 

EPISTOLA 
MELE TIi 

PAPAE AC PATRI
ARCHAE ALEXANDRINI, &c. PRAE

SIDIS CONSTANTINOPOLITANI AD IA
num Dousam Nordovici Dominum 

super obitu filij, 
CONSOLATORIA; 

Quam Georgius ,de/ uncti Dous;e frater ,post contim,am quinquennij 
pe1·egrinationem, una cum f estiua codicum manuscriptorwn 

copia hactenus ineditorum Domum secum Con
stantinopoli redux attulit Prid. /dus 

Majas, Anni 1598. 

HAGJE-COMITIS, 

Ex officinâ Alberti Henrici. 
CI~. JO. XCVIII. 
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In-4° de 6 feuillets non chiffrés. Signatures : A, 4 feuillets; B, 
2 feuillets. Opuscule de la plus extraordinaire rareté. 

Au verso du litre, on lit : 

Lihrorvm qvos G. Dovsa secvm Constantinopoli advenil 
catalogus. 

Acluarius. 
Georgij Logothelœ de Constantinopoli a Latinis capta 

historia. 
Novum testamentum Grœcolatinum in mcmbranis. 
Cyrilli in 1teY't'iib~0Àov Homilire. 
Ioannis Zonarre epistolre. 
S. Maximi Monachi opuscula quatuor. 
I. Chrysostomi Epislolœ in exilio scriptœ. 
Gregorij Nazianzeni Homilire quatuor. 
Mythologia Indica. 
Alexandri vita ac res gestœ. 
Lconis Imp. Oracula. 
Ejusdë de virtutibus agt·iculturœ sive de vitre solitariœ insli-

tutionc i90 Capita. 
Ioannis Tzelzœ Allegoriœ. 
Pselli Dioptra. 
Ejusdem .!Enigmata. 
Heronis Alexadrini Aulomaticà. 
Io. Zugomalœ in laudem Lucre Michaelis, Cydonire Ducis, 

Oratio. 
Templi Sophire descriptio. 
Demosthenes Bermodori Lrestarchi Annot. illustratus. 
Artemidorus. 

Omnia Grœcè. 

La lettre de Mélélius Pigas commence au r<> du feuillet 2. Elle esl 
en latin et datée de Constantinople, 10 avant les calendes de 
novrmbre (23 oct.) 1597. Georges Dousa l'a reproduite intégra
lement dans son De itine1·e suo Constantinopolitano epistola (Leide, 
1599, in-8°), p. 112-121. On y apprend que le manuscrit d'Actuarius, 
mentionné en tête de la liste ci-dessus, était un don de Mélélius 
Pigas. 

Au feuillet 4 verso, on trouve : Exemplum Litcrarum (in quibus 
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superioris Epistola, expressa mentio) ad eundem Dovsam ByzanUo 
missarum ab Illuslri Viro Domino Edvardo Bartono, Serenissimai 
Britanniarum Regina, apud Turcarum Imperalorem Legato, elc. 

Au feuillet 5 : Typographvs lectori S. 
Enfin au feuillet 6 verso : In Fibvlatos nescio quos Carpocratis 

Hreretici sectatores, qui Patres sese indigitant, et quidem Pater
rimos. 

C'est un distique (imité d'une mauvaise épigramme de Martial) 
assez déplacé en cet endroit et dont il suffit de ci Ler l'inlitulé. 

Bibliothèque universitaire d'Amsterdam : Pamfl. H. tJ, (Seul exem
plaire actuellement connu et provenant de l'Église remonstrante 
d'Amsterdam). 

SIMONIS PORTII NEAPOLITANI, PmLOSOPHI CLArissimi, 
DE RERVM NATVRALlum Principiis, LIBRI Duo : Quibus 
plurimœ, eœq; baud contcmnendœ quœstiones nalurales expli
canlur. MARPURGI, Typis Pauli Egenolphi, Typogr. Acad. 
ch fa xc VIII. 

In-8° de 240 pages, dont la dernière blanche. Signatures : A-P, 
de i6 pages chacune. Marque typographique sur le titre. Rarissime 
édition. 

Bibliothèque du Musée britannique : t 135. d. 9. (2). 

855 

NoTE suR L'ANNÉE t598. 
Une erreur s'est glissée dans les indications concernant la pagi

nation du Nfov à:v8o).,5yiov publié par Antoine Arcadius (Rome, 1598, 
8°) et décrit dans le tome II, p. :1.27 à :1.31, n• 223. Cc volume est 
ainsi composé : 36 feuillets non chiffrés (certains exemplaires en 
ont 38, 39 et même 40), 381 pages chiffrées en grec + 3 pages 
blanches + 533 pages chiffrées en grec + 3 pages non chiffrées, 
dont les deux premières pour l'errata et la dernière blanche. A 
cette rectification, déjà donnée dans notre Bibliographie hellénique 
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du dix-septième siècle (l. III, p. 233, note 2), nous ajoutions : « Nous 
avons vu de ce livre un superbe exemplaire sur vélin, revêtu d'une 
reliure en maroquin rouge, avec fermoirs d'argent, et dont le 
premier plat porte, frappées en or, des armoiries cardinalices. » 
Cet exemplaire, alors en la possession d'un libraire de Paris, fut 
vendu 750 fr. à un riche amateur américain. 

856 

TO TTAPON IEPON €YArr€AION ÎE'tU'l'CW'tŒL ÈVE'tt1J1,W 1ta.pœ 'toiç 

XÀ'l'jf)O'IO(J-O~Ç 'ltÉ'tpou 'tOÙ 't~OCY'IÉ':OU. œv:i.).wp.:i.a~ (J-ÈV 't'Oiç a.Ù't'oÜ, 
t ', "' \, ~ 8' A , r , - '\ -t'ltL(J-EAE~a. OE xa.L Emotop WO'EL, ~tO\IUO'LOU LEpO(J-OVa.x_ou 't'OU xa.-.:i,.,~a.vou, 

(J-Œ8'1j'tOÜ 't'OÜ TCOC\ILEpw't&.'tou xoct ao9w,cx'tou 9LÀa.ôe).9la.ç xuplou 

fa.6pL7iÀ. TCEpLÉ'f.OV xoct 't'œ 't'WV eÙŒj(EÀlwv xE9cxÀŒLa.. x:i.t -rov axo1tov 
Il , ) ( " ' '• - , - 9- ' XŒIJEXŒÇOU xe9a. .a. ou Œ'tL\/Ot oux. U'l'C'l'jpx.ov E\I 't'O~Ç TCf)O'tU'l'CW ELO'L\I tua.y-
"' ~ " , - , ~, "E , ' - , , " "(EALOLÇ, WÇ xa.~ E\I -=<i> TCL\IŒXL OUXVU't'a.L. 't'EL Œ'l'CO 't"t'jÇ E\laa.pxou OLXO-

VOfJ-l«ç Cff~O'. MIMHTAI E:ITE TOV XPl:ITOV. 

In-folio de pl~· (H7) feuillets chiffrés et cinq feuillets non chiffrés, 
divisés en 21 cahiers de 6 feuillets chacun, sauf l'avant-dernier, qui 
n'en a que 4. Titre dans un encadrement gravé sur bois. Impression 
rouge et noire sur deux colonnes. 42 lignes à. la colonne pleine. Au 
verso du tilre, xylographie représentant S. Jean l'Evangéliste ; au 
f. t3 verso, S. Matlhieu; au f. 32 verso, S. Luc; au f. 58 v•, 
S. Marc. Edition d'une insigne rareté. Communiqué par le R. P. Mat
thieu. 

Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 

857 

M~v cpEtpouripto:;, litLfJ.EÀci'>:; Ôtop8w8d:;, Il11pèt N11811v11~Àou 
lEpoÔt11x6vou l~ 'AOYJVWV itoO 'E!J.1t6pou. 'Axpo111toO, itoO aocpw
't'rx't'ou lmaXO'ltOU KuO+ipwv, xupfou M11etfJ.OU 't'OO M11pyouvfou. 
'E , Il ' A , - H À , T , VE't'tl)(J't, 1Xp!X LlOfJ.tVtXW 'tW 't'E'ltO WVt<p, U'ltOtÇ 't'OLÇ 't'OO 
~tvtÀÀou. "Ent 't'W &1tà 't'~:; lvaripxou oîxoVofJ.ttX:;, -:oO xu 
-iifJ.wv 'Io Xo. Cfcp~a·. 
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In-folio de 76 feuillets non chiffrés, divisés en dix cahiers de 
8 feuillets chacun, sauf le dernier qui n'en a que 4. Signatures (l-:t.., 

Au verso du litre, il y a un bois du Crucifiement. Impression rouge 
el noire 1 • 

858 

M. AEMILII PORTI, 
FRANCISCI PORTI 

CRETENSIS F. 
Breues N otœ. 

In omnes EvR1Pm1s Tragœdias, qure typis 
mandatre reperiuntur, in lucem nunc 

primùm prodeuntes, 
ET 

Nobilissimo, Amplissim6q3 Viro, Dn. DOMINO lo
lIANNI PACOTIO, in inclyta Rupellana Ciuitate 
Vt·bano Prœt01·i, qui vulgo Locumtenens Ciui

lis appellatur, dedicatœ. 
Perita Magistratuum pietas, & cum humanitate iuncta 

seueritas ciuitatem facit heatiorem. 
~.P. 

Ex Officina Comeliniana. 
ch b le. 

ln-8° de 2 feuillets non chiffrés el t20 pages, dont la dernière 
blanche. Signatures : (-!-), 2 feuillets; A-G, 8 feuillets chacune; H, 
4 feuillets seulement. Livre d'une grande rareté. 

Le f. 2 liminaire contient la dédicace, laquelle est datée de Hei
delberg, le premier septembre 1598. 

Bibliothèque d'Émile Legrand (à Paris). 

t. Byzanlinilche Zeitschrift, t. Il (1893), p. 358. 
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859 

Histoire d'Herodian EXCELLENT HISTORIEN GREc, TIIAI
TANT DES FAICTS mcmorablcs des successeurs de MARc A vRELE à 
l'Empire de Rome : Translatée du Grec en François par IAQvEs 
DES COMTES DE V1NTElllILLE Rlwdien, Conseiller du Roy au Parle
ment de Dijon. Plus, vn discom·s & aduertissemenl aux Cen
seurs de la langue Françoise : Auec vne Table des choses plus 
remarquab1es. A PARIS, De l'imprimerie de FEDERIC MOREL, 
Imprimeur ordinaire du RoY M. D. IC. Allec Priuilege dudict 
Seigneur. 

ln-4° de 4 f. non chiffrés, 255 feuillets chiffrés et sept feuillets non 
chiffrés. Titre imprimé en rouge el noir dans un encadrement xylo
graphique. Rare. 

Bibliothèque Mazarine : n° A t46i0. 

860 
ORACVLA MAGICA ZOROASTRIS CVM SCHOLIIS PLE

THONIS ET Psclli nunc primum editi. E BIBLIOTHECA 
REGIA Studio Johannis Ohsopoei. PARISIIS. M.D.XCIX. 

In-8° de U4 pages. Sur le titre, le Vaisseau symbolique de la ville 
de Paris, avec le mot LVTETIA. Grec-latin. tpttre dédicatoire de Jean 
Obsopœus à Jean Sanclandreanus, chanoine de Notre-Dame de Paris. 
Rare 1• 

Bibliothèque nationale de Paris: lnvent. Yb 2160. 
Bibliothèque d'Ingram Bywater (à Londres). 
Bibl. nat. d'Athènes (3 ex.) : Philolog. gr. Mat. i597 (2). i597 a (3). 

1. Ce volume se rencontre séparflment et forme a lui seul un tout complet; 
mais, en réalité, il fait partie des Sihyllina oracula publiés, en 1599, par Jean Ob
sopœus, recueil sur lequel on peut consulter Hoffmann, Lexicon bibliographicum, 
t. 111, p. 58t, ou, de préîérence, Freytag, ..4dparatU8 litterarius, t. III, p. 85-100. 
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861 

GEORGII DOVS.tE DE ITINERE SVO CONSTANTINOPO
LITANO, Epistola. Accesserunt veteres lnscriptiones Byzantio 9· 
ex reliqua Grél!cia nunc primum in lucem editél!, cum quihusdam 
doctorum virorum epistolis. Ex o!ficinaPlantiniana, APVD CHRIS

TOPHORV11 RAPHELENGIVM, Academire Lugduno-Bataure Typogra
phum. ch. fa. le. 

In-8° de UI pages chiffrées, une page non chiffrée pour l'errala, 
et un feuillet blanc. Marque typographique sur le titre. Petit volume 
rare et recherché. 

Aux pages 53-55 de ce livre figure le texte grec de la biographie 
abrégée de Mélétius Pigas, emprunté au âuUoyo,; &p66ôoeoc; x_p1~uxv6,; 
(Vilna, 1596, in-8°), et reproduit dans celle Bibliographie, t. II, 
p. 116-117. 

l'ages U>S-111 : Traduction latine de la susdite biographie. 
Pages 112-121: Lettre latine de Mélétius Pigas à Jean Dousa, datée 

de Constantinople, IO des calendes de novembre (23 oct.) 1597 1 • 

Pages 122-123 : Lettre grecque de Mélélius Pigas à Georges Dousa, 
datée de Constantinople, 31 oct. 1596 1 • 

Pages 124-125 : Traduction latine de la lettre précédente 3• 

Bibliothèque de l'École des Langues orientales : O. IX. 9t. 

Henri Omont a fait connatlre ' un fort curieux traité, conclu à 
Constantinople, entre Georges Dousa el Georges Cantacuzène, le 
bibliophile bien connu 6 , relativement à la publication éventuelle 
d'ouvrages manuscrits provenant de la collection formée par ce 

t. C'est la lettre publiée dans la plaquette décrite précédemment, sous le 
n• 853. L'original même de cette missive, entièrement écrit de la main de Mélé
tius Pigas, se trouve à la Bibliothèque nationale de Paris, Fonds Dupuy, 
t. CCCCLXXXX, f. 62 ro à 65 vo, 

2. L'original même de cette lettre est conservé à la Bibliothèque nationale de 
Paris, dans le ms. 13055 du Fonds français, f. 211 ro. La signature seule est de 
la main de Mélétius Pigas. Elle figure, sous le n• 218 (p. 310-311), dans l'Épisto
laire manuscrit de Mélétius Pigas que je possède. 

3. La traduction latine figure au deHous du texte grec, dans le ms. français 
13055, t. 271 ro. 

,. Revue de, ttudes grecquu, t. X (!897), p. 67 à 10. 
11. Voir sur lui notre Notice biographique aur Jean & Théodo,e Zygomala,, 

p. 152 à t55. 
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dernier. L'original de ce traité est conservé à la Bibliothèque natio
nale de Paris, parmi les papiers d'Ismaël Boulliau i, qui voyagea 
dans le Levant, en i646-t647. Nous nous faisons un devoir d'insérer 
ici ce document, précieux pour l'histoire littéraire el peut-être 
unique en son genre. 

'01'-oÀoyw Èy«:> fEwpyLoç iiouaL&:Ôl\ç 1twç ÈÀŒ6ov ix1to -;wv 1,.EL?WY 

-;oÜ -;Ll'-tou a.p1.ov-:oç xup(ou fECi>pytou Kœr.Œxou~l\YOÜ -ro !aov -;iiç 
' ' ' ' " ' ' r ' " 8' ' fj,' E')j'prxqiou L1,0pLŒÇ, T1Y auvs:yp:x•rE ECi>pyLoç AO"(O E't7\Ç 'ltEPL (l,-Ci>aECi>Ç 

KCi>v1,Cl'\l't'LVOU'lt6Î.ECi>ç 2 V'ltrJ Aœ-;(vCi>v, xott ŒÙ8i.ç 1tŒpà. A:x-.(YCi>Y V'itrJ 

fpŒLXW'\I 8, xrxt Ë-.Epov ML1.,(l·h). l:mÎ,LW't'OU ' Èe &nii; x6al'-ou l'-ézpr.ç 

'Ai,E;(ou -roü Kol'-'117\YOÜ, &.1tEp ÉJ.ŒÔov ixyŒ8~ 1t(1,EL Èvwmov -roü 8eoü, 
" ' e- · •c ' - " ' e- · " -L'/(l EX't'U'ltl,) 7lVŒL, XŒL 'itŒpE<,Ci> ŒU't't:>, EIX',/ EX'tU'ltCi> waw, 'tO 7\l'-LaU 'tOU 

xÉpÔouç IX'itO -rwv 'tU'ltCi>8T1aol'-ÉvCi>v ~L6ÀLCi>'\11 xŒt Èx-;EÀÉaCi> -ro xpE'!-;-rov 

xœt auitrpEpw'.Epov g ÔLà. 't'O XOWOV xépôoç ~l'-W'\I l((lt 'itOLYja'Ci> 1tpw-rov 

-ru1tCi>87ivŒL 8 -rŒÜ-.œ -r.1. ~LÔA(œ, !vcx. -;Œzu-.Epov Èx-rd.ea8waw. 'E1tEt ÔÈ 

8cbœ-roç ~p.'!v 1tp6xEL'.ClL, Et l'-Èv o p718Etç KœV"tŒxou~l\YOç -r6zoL 8Œvwv, 

t'itLçtÀw ';0 dpl\l'-ÉVOV IXYTjX0',1 ' ClÙ't'<ji xÉpooç -ro'!ç XÀ7\pov61'-or.ç œÙ-;oÜ, 

81ttp ÈmçEÀw EÎç -;à.ç -;oÜ 'lt(l';pLiipzou KCi>YÇIXY';LYOU'lt6ÀECi>Ç 'X,E'!pœç • 
, ~ , , .... " 9 ~' , , ' , 01.. f ' f ' ' " ' E'ltLOCi>a'ELY IXU't'OLÇ ' ClV oE EV E!LOL 't'UXOL i,;',lot'tOÇ, 0 'ltot'tl\p 0 E!LOÇ 71 o•. 
'\ 1 ' " ' l - ' A. l!!'I • ' ' tO ' Xl\7\povc.p.OL EI.Ç OUÇ E!L'ltt:a'Ci>a'L 'tŒU'tŒ 't'Cl t"L!II\LIX, (lU't'01• 'ltOL7la'Ci>a'LV 

!! "''""I - ''' l 1 "6 O'lttp (l',I EYCi> 1!1'-l!ÀI\OY 'ltOL7la"otL Xot't'IX 'tl\'11 l!Lf>l\!Lt:YT,Y a'U!LffCi>V~IX',I ' 0 EY 
1 ' ' '" ' '! ff , 1 ' ) ' xœ~ ELÇ œa;icx.l\l!LŒV u1toypot'J'EL o -rE 1ta.vœyLCi>-rœ-roç1 xcx.~ o ,IXl'-'ltf>O'.ot-;oç 

'AyyÀ(a.ç 1tpéa6uç xœt ~l'-E'!ç &l'-qi6-;EpoL. 

t o 1tœ-rpL«PX,l\Ç MEÀÉ't'Loç 1'-«p't'uç 11 • Ego Eduardus Barton, 

L Manuscrit français 13055, f. 210 ro. 
2. La Chronique de Georges Acropolite ne fut publiée qu'après la mort de 

Georges Dousa, par son frère Théodore (Lcide, t6U, 8°), On lit, dans l'avis au 
lecteur : " Repertum olim Galata (Pera vulgo) redemptumque a Georgio Canta
cuzeno, ex cuius libro apographum transcriptum fuit manu Theodosii Zygomalae 
Nauplii, ex petitione domini Georgii fratris mei P. M., qui auctorem illum inter 
alios Constantinopoli superioribus annis attulit. • 

3. li y a ypai(xc.,11 dans l'original. 
4. Il y a 1t'l\6tw,:oü dans l'original. 
5. Il y a au11;i1pd,:1pov dans l'original. 
6. Il y a ,:u11:06i,11011 dans l'original. 

· 7. Il y a clv1îxo11 dans l'original. 
8. Il y a x1!p01ç dans l'original. 
9. Il y a civ dans l'original. 
tO. Il y a &u,:o, dans l'original. 
H. Mélétius Pigaa se trouvait alors à Constantinople en qualit6 de vicaire 
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t Èyw rewpyLoç O K11-na.xou~71voç, Orator Anglus, fui testis 
wç ixvw8ev c;épywv, i.ôt<f zeLpt u1téypa.411. suprascriptrecondicioni. 

•E'\ "' ' " 'I '\ ' 1 ~ ' '\ ' ' -,-a.uov xa.L e-:epov, zv71,-xniv xa.~ .. -:ecpa.YLffiY ,-eyop.Evov, xa.L -rou-:o 
• " 8 • l "' wç a.vw ev -ro xi.pooç. 

rewpyLoÇ AouaL1XÔ71ç i.ôt~ xe~pt c;Épywv U'ltÉypa.411. 

862 
IlENTHKO~TA

PION 
'E1tLp.EÀwç ÔLop8w8Èv 'lt11f1à. N11811v117\Àou lepoOLIJ.XOVOU È; 'A871vwv 
- 'E 1 'E ' ' "' ' - 'H '\ ' T ' -:ou p.1topou. VE':L7la'L, 'lt11f111 .... 011-wr.xw 't<t> 'rE1tOI\WVLW. U1tOLÇ .,.._ 

-:o'i; -:oü l:1twÉÀÀou. •E-:eL 't'!> à.1to nîç Èvaixpxou oi.xovop.ta.ç, -roü xu 
.;,p.wv 'Iü Xü <f"I.·· MIMHTAI E:ITE TOY XPl:ITOY, 

(A la fin :) 'Eve-:(71aL, 1ta.pà. Aop.Evtxw -r«j> 'H-:e1t0Àwvlw. Tu1t0Lç 
.... - ... ... ,,, - , ' - 'I , , , - ..I"\. -:o~ -:ou ImviAAou. E-:e•. -:~, a.r.o -:-r1ç evaa.pxou or.xovop.La.ç, -rou xu 

Y1fJ,WY 'Iü Xü <f°i · . 

In-folio de pta' (H4) feuillets, divisés en U cahiers de 8 feuillets 
chacun, sauf le dernier qui en a tO. Signatures œ-o (la signature e 
n'existe pas). Titre dans un encadrement xylographique. Au verso 
du litre, bois du Crucifiement. Impression rouge el noire disposée 
sur deux colonnes. :€dition d'une extrême rareté. Communiqué par 
le R. P. Matthieu. 

Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Athos). 

863 
[IIAPAKAHTIKH.) 

(A la fin :) 11~yôe~7l8Lx).p.veo1tpa-:u::,-z4w A. "A1ta.v-:11 le1at (sic) 
-:e-.p:xÔLa.. 'E-ru1tw871 Èv BevE't"La.Lç, 1ta.pà. Aop.wtx<i> -:<ji N-reno).wvt<i>. <fX'. 

{-r01t0nip1\Tf,;) du patriarcat œcuménique. Il occupa ce poste depuis avril 1591 
jusqu'au commencement de 1599 (Cr. Manuel Gédéon, Dœ-rptzpx.i-"ol 1t!Y2·u;, 
p. 540). 

!3 
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In-folio de 200 feuillets non chiffrés, divisés en 25 cahiers de 
8 feuillets chacun. Impression rouge cl noire disposée sur deux 
colonnes . .U lignes à la colonne pleine. N. B. L'exemplaire qui a 
servi pour la présente description était incomplet du titre. Raris
sime. Communiqué par le R. P. Matthieu. 

Bibliothèque du monastère de Roussico (Mont Alho~). 

86i 
HISTORIA VNIVERSALE DELL' ORIGINE ET IMPERIO 

DE' TVRCHI. Raccolla, {f in diuersi luoglti di nuouo ampliata, 
da M. Francesco Sansouino; Con le guerre successe in Persia, 
in Ongaria, in Transiluania, Valachia, sino l'anno t600. Et 
riformata in moite sue parti per ordine della Santa Inquisitione. 
AH' Ecccllenliss. Signor Gio. Carlo Siuos Dedicata. Nella quale 
si contengono le leggi, gli oflici, i costumi, & la militia cli 
quella nalione; con tulle le cose Catte da Joro per terra, & per 
mare; con le vite particolari de Principi Ottomani, con l'effigie 
del naturalc di essi Imperatori, cominciando dal primo fon
dalor di quell' Imperio, sino al presente Meemelh. III. 1600. 
Et con la Tauola di lutte le cose piu notabile, & degne. coN PRI· 

VILEGGIO. IN VENETIA, Presso Alessandro di Vecchi. 1600. 

In-4° de to feuillets non chiffrés + 559 (non 657) feuillets très 
fautivement chiffrés (à partir du cahier Rr,-) + t feuillet blanc. 
Signatures: a, 4 feuillets; b, 6 feuillets; Aa-Z, A-Zz, Aaa-Z:z, Aaaa, 
8 feuillets chacune. Sur le titre, portrait xylographique, au dessous 
duquel on lit : OTTOMANI. Rare. 

En tête du volume, épitre dédicatoire d'Alessandro di Vecchi à 
Gio. Carlo Sivos, médecin. 

Sur la présence de cet ouvrage dans notre Bibliographie, voir le 
n° 406. 

Bibliothèque Mazarine : n• t6338. 
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865 
EPIGRAMMATVM GRAECORVM ANNOTATIONIBVS 10-

ANNIS BROD.tEI TVROnensis, necnon V1NCENT11 OBSOPOEI, & 

Grœcis in plcraque epigrammata scholiis illustratorum LIBRI 
VII. Accesserunt BENRICI STEPHANI in quosdam Anthologire 
epigrammatum locos Annotationes. Additi sunt indices tres, 
pernecessarij. FRANCOFVRTI Apud ANDRE~E WECITELI 
heredes Claudium Marnium & Iohanncm Aubrium. ANNO 
M.DC. CVM PRIVILEGIO C.tESAREJE MAIESTATIS ET 
CHRISTIANISSIMI GALLIARVM REGIS. 

In-folio de 2 feuillets non chiffrés+ 632 pages + 30 pages + 15 
feuillets non chiffrés. Marque typographique sur le titre. Signatures : 
~,. 2 feuillets; A-Z, AA-ZZ, AAa-FFf, 6 feuillets chacune; GGg, 
4 feuillets; 01-~, 6 feuillets chacune; y, 4 feuillets; il, 8 feuillets;,, 
6 feuillets. Un bon exemplaire est coté l livr. l sh. sous le n• 2291, 
dans le Sixth List of books de W. M. Voynich (Londres, 29 nov. 1901, 
in-8°), p. 625. 

Bien qu'elle ne soit pas imprimée avec tout le soin désirable, 
cette édition est fort recherchée à cause des notes de Ioannes 
Brodœus. Les scholies grecques que l'on trouve en marge ont, 
paraît-il, pour auteur MAiie Musuaus, et ne représentent qu'une 
faible portion de celles qu'avait composées ce célèbre huma
niste et qui sont conservées dans un manuscrit de l'ancien 
fonds g1·ec de la Vaticane. Voir à ce sujet la présente Biblio
graphie, t. I, p. ccxx1v. 

Bibliothèque Mazarine : n• t97 A. 

866 
BAPAAAMOr TOr MONAXOr AOril:TIKH BIBAIOil: ëe w,; 

EÙrpuÉ,;a.-:a. 1tepmÀ'rip.p.Évl\, NrN ITPOTON EKàO0Ell:A ITPOl: 
IOANNOr (sic) TOr XAMBBPOr ArrAor, Ilpo,; Tl}V 1tCXV\J xa.t cre6a.al'-oü 
fJ,E,;1\V EAIZABET, Tl}V È1t(XÀl\V, Èx 'tWV &ya.v 1tept 1tl,;w liywvwv, 1tl,;ew,; 
1tp6p.œxov XPl\fJ-IX't(~oucra.v, ~a.crtÀ~crcra.v AyyÀla.,;, xa.t 'tœ Ée'Î\,;. PARI-
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SIIS, Apud GmtLEUIVM A VVHA y, via D. Ioannis Bellouacensis, 
sub insigni Bellerophontis coronati. M. VI.C. Gum priuile_qio 
llr'!Jis. 

(.l lit /in :) 

Ezx),;v:..ypa.r•~fj-'l ':7.IJ';7. È'I .\ou-;zxt1 u.::o ror.\lE.\llOI" -=o~ OroRl'A 
, .... • , ,,... .. , .... \ .,. .. - , lî - \ " \ ' ""'" 
x•1r,po; -;x -;s: a.M,a. ouoz-.,o; -r1-=-=0·1 xa.J.ou, x1ya.•fou, xa.~ ou x!Xo;a. -;o -r,c.-'l 

;:./:rJ ~:.i·10'1 Tu..:o·voic:)wY, -:W'I ;c~O.; où0s'll. -:c,~oÜ-;ov, W.; -:W tO(,,-. xi,oii~ 
" ' ~ l T 

-:0'1 '100'1 i:y~6··r:w'I, à:·1s:ls:"J8i2ov, x~t ?v1tW~')u.;, à:Àl?t -:?i -:-ï..; xciÀl~-::.,-
, ,, , , ,,, .. ) , ' , - ') '"' mx; s:p~·:x., s: 1• xa.~ n; a.J. ,o.; 71J'IZ';(t)';!l.';OIJ, xa.~ EV -=o~.; [J-7. .~:;a. EIJOOX~-

p.oÙ'l':O.;. E-:s:~ OC;:.Q -:Ti; 6s:1Jyo'I~~ .. È'I\IE'rr,xo;':) Èvvi-:<t> 1tpÔ.; -:ot.; zt).(o~.;, 

x~l O::E'l-:2xo,,-(o~.;. x~-:?t p.€·, -:o~.; 7fa" as:'l'Of~"'flÉ'Y7'Y, x21. •}s::.10Wv:.1i-i.o'I 
, , 0 .... ,,. , \ , , y , ' , , 
S:7.!l.'IOf ,1,nw xs:vooo;ou IJT.0 X7.WO';O[J-~7..; a.o-.:::x.,O[J-EVOIJ;, X!l.~ a..t07E[J-'IIJ-

~ , ' , , 1 ""' ' ( • ) \ ..... , \ -

'IO'l";a..;, ,;s:r.-=ep.up~OIJ {J.7,'IO.; .::pc.>-:-r. e.::~ OEXŒ sic ' l(7.':2. OE -;ou.; ':"fi 
'l.1 , ..,. • , ll - ' , "\ , , , 

7:2.":flO'JZ'I 'J'WT?O'IEçtpq_ .::2.p:xr:.07H EIJ;:X<JW,;, X:X~ :X'J'2.AEIJ":WÇ E'l:XTCO(J-E'IO'I-
"' ' ( ") -/')'' '' • Il - w -::x.;, OEX'.1. SlC .::ou ,~tr -r,p.s:p:x~.; r.po ~~p.ep~a..; ~'JWO'ltWfW'I).;, -r,-:o~ 
l', - • - , • ( •) • , " 'Il , , "I 1.o-a'S:r.':S:(J-r:J?~OIJ ':OIJ a.u-:ou E'I~ ,sic X7.~ 'IE1, O'l'ltEfl a.117jV2.~0~,; ŒXOAOIJllW'I, 

, - , .. , , " ,, ' , 
s:•. fJ,2.~[1-7.X':"l)?~W'.12. t1.::oxa.J.~as:~.;, OIJX a,',I L'J'WÇ a.p.t1p';OLÇ. 

(Et au dessous, apri!s un Pl'rata :) E Typographia Steph. 
Prcuosteau, in via Aurigarum, è rcg1onc trium Cre!-centium. 
M.D.XCIX. 

In--i• de 96 pages, donl la dernière non chiffrée + ~ feuillets 
non chiffrés ni signés, intercalés entre les pages 8 el 9. Signatures : 
.\-li (lettres grecques), de 8 pages chacune. Marque typographique 
sur le litre. Très belle el très rare édition. 

Les pages 3-8 comprennent une préface grecque de John Chamber. 
Le r• du premier feuillet non chiffré conlienl deux épigrammes 
grecques du même Charnber, l'une à Zoïle (7 distiques), l'autre à 
Momus (2 distiques). 

Le v• du premier f. non chiffré et le r• du second sont remplis 
par la prûface de Barlaam. Le v• du second f. est blanc. 

Bilhiothi•que nationale tle Paris: fment. V 6î31. 
Biblioth1\rJ1Ie d'Ingram ll~·waler 1i1 Londres). 
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867 
BARLAAl\ll MONACU! LOGISTICA NYNC PRIMVM 

Latinè rcddita, & scholijs illustrnla à loAN:'lE CHAMBERO Collegij 
Etonensis apud Anglos socio, Ad Se1'eni.çs. p1'inr:ipem E1.1zA

BETHAM Reginam Anglùe {;c. PARISIIS, APVD GVILLELMVM 
AVVRAY, VIA D. IOAN. BI~LLOVACE~SIS, syn l~SIG~I 
BELLEROPHONTIS CORONA Tl. l\l. YI.C. C rM PRIVILEG/0 
REGIS. 

In-4° de :1.2 + 186 pages + :l feuillet non chiffré. Signatures : IÏ, 
8 pages; ë, 4 pages; A-Z, 8 pagPs chacune; Aa, 4 pages. Marque 
typographique sur le Litre. Aussi rare que le n• précédent, avrc 
lequel on le trouve souvent relié. 

En tête, épitre dédicatoire de John Chamher à Elisabeth, reine 
d'Angleterre. Elle est suivie d'une préface du même et de plusieurs 
épigrammes latines. 

Le verso du feuillet final esl occupé par un Exlrail du privilège, 
accordé pour six ans à Guillaume Auvray, tant pour le texle grec 
que pour la version latine. Il est daté du 24 novembre :1.599. 

Bibliothèque nationale de Paris: Inv. V 6731. 
Bibliothèque d'Ingram Bywater (à Londres}. 

868 
IL PANEGIRICO DI VINCENTJO BIANCO, Detto per nome 

dell' Academia de' Signori ST AB/LI, ALL' ILLVSTRISSIMO 
SIGNOR ANTONIO PRIOLI CAPITANO DI PADOVA, Nella 
pai·tcmza di S. Signoria Illustrissima, alli VII. di Aprilc M.DC. 
In Padoua, Apprcsso Francesco Bolzeltu. M.DC. Nella Stam
peria di Loren::o Pasquati. (A la fin :) Con licenza de' Supe1"i01·i. 

In-4° de 20 feuillets non chiffrés. Armoiries d'Antoine Prioli sur 
le titre. Rarissime plaquette. 

Collation du volume : 
Feuillet i : Le titre. 
Feuillet 2 : Epitre dédicatoire de Vincent Bianco à Antoine Prioli. 
Feuillet 3 r• : Vers italiens d'Hercule Farnè~e à Vincent Bianco. 
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Feuillet 3 v0 : Six vers grecs de MAXIME MARGOtXIOS, évêque de 
Cythère, à Vincent Bianco. 

Feuillets 4-19 : Le Panégyrique. de Vincent Bianco. 
Feuillet 20 r° : Errata et mention Con /ice11:a, etc. 
Feuillet 20 v0 : Blanc. 
HiLliotht'.·que ùe S. ~lare (à Venise) : :;t,i;,. 
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A 

Acciaiuoli (Donato). 43. 50. 79. 
116. t32. 199. 215. 289. 

Achélis (André). 176. 
Achélis {Antoine). 174 à 1713. 
Achillios, mélropolile de Cyzique. 

303. 
Achlen (lgram von). 197. 
Acropolite (Georges). 346. 3:i2. 
Acluarius. 346. 
Agapet (Le diacre). 74. 
Agnellus. 58. 
Albert de Brandebourg, duc de 

Prusse. 97. 
Albinus (Petrus). 73. 74. 287. 288. 
Alcial (André). 288. 
Alcibiade. 103. 
Alcyonius (Petrus). 27. 
Alde (Les). 40. 
Alexandre d'Aphrodisias. 4. 4;;. 
Alexandre, fils du grand logo-

lhèle Hiérax. 249. 262. 
Alexandre le Grand. 3-1. 38. 45. 

100. 346. 
Alfarabi. 206. 
Aliprandl (Jean). 3-14. 315. 
Almansor. 19. 

Alpharabius. Voir Alfarabi. 
Alphonse I, roi de Naples. 32. 56. 
Allomira (Francesco). 172. 
Alzanus (Petrus). 321. 
Amenduni (Giuseppe). 17. 
Amerol. 342. 
Amiras, fille de Démélrius, pro-

topope de Larisse. 318. 
Ammirato (Scipion). 325. 
Amoral III. 258. 
Amurat aga. 335 et suiv. 
Amurat lchelebi. 329. 
Amyco (Giovanne Baltista). 41. 
André (Saint). 234. 
Andreas Burdigalensis (Helias). 5. 
Audronic. Voir Paléologue. 
Ange Comnène (Alexis). 134. U6. 
Ange Comnène (André). 37. 
Ange Comnène (Isaac). 13. 37. 

134. U6. 
Ange Flavius (André). 13. 3H. 
Ange Flavius (Jérôme). 179. 180. 

263. 264. 27t. 310. 312. 
Ange Flavius (Léon). 3H. 
Ange Flavius (Michel). 3H. 
Ange Flavius (Pierre). 3H. 
Angennes (Jacques d'). tO. 
Angerianus (Hieronymus). 242. 
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Anne (Sainte). 238. 
Antigone. 30. 
Antoine (Marc-). to3. 
Antoine (Saint). 58. 237. 
Aphranius. 49. 
Aphthonius. 61. 
Apollonius de Tyr. t06. toi. 216. 
Apollonius Dyscole. 7. 8. t0. 
APOSTOLIOS (ARISTOBt.:LE, plus 

tard ARSË:'.E). t30. 
Aquila (Egidius). t3. 
Aquivivus (Belisarius). 214. 
ARCUDIUS (ANTOIXE). 347. 
Arcudius (Pierre). t50. 
Aretino (Angelo). 270. 
Aretino (Leonardo). Voir Bruni. 
Aretino (Pietro). 32. 
ARGYROPOULOS (JEAN). 3. 

28. 33. 34. 43. 45. 50. 
70. 71. 79. 80. 86. 96. 

t06. H6. H 7. t2t. t32. U3. 
t62. t68. t69. t86. t87. 2l6. 
225. 259. 260. 289. 

Argyros (André et Lucas). 88 à 91. 
Arimino (Augustinus de). 270. 
Aristote. 3. 4. 7. 8. 27. 28. 

33. 34. 43. 45. 50. 6:i. 
68. 70. 71. 76. 77. 79. 
80. 86. 87. 96. t06. t 16. 

H 7. t21. t22. t23. t27. t32. 
U3. t.U. t5t. 152. t62. t68. 
t69. t83. t84 à 189. t91. t99. 
2(19. 2H. 216. 225. 259. 267. 
289. 291. 307. 317. 323. 

Armagnac (Georges d'). 47. 48. 
Armand (Antoine). 203. 
Arrien. 31. 45. 56. 
Arrivahene (André). ,10. 
ARSÈNE DE MoNEMBASIE. Vofr APos

rouos. 

Artémidore. 346. 
Artusini (Antonio). 208. 
Asola (André Torresano d'). t49. 
Athanase (Saint). 237. 
Aubrius (lohannes). 35:i. 
Augentius (Dan.). 308. 
Auguste (Caius Julius Cœsar Oc-

tavins). to3. 
Auguste 1••, roi de Pologne. 222. 
Augustin (Antoine). 194. 
Ausone. t68. 
Autelz (Guillaume des). :47. 53. 

228. 
Aunay (Guillaume). 356. 357. 
Avenpace. 206. 
Averroès. t83 et suiv. 
Avila (Pierre d'). 215. 216. 
Avramiolis (Théodore). 37. 177. 

t 78. 319. 323. 
Aymin (Jean). t35. 

B 

Baccaneus (Nicolaus). 4. 
Bade (Josse) d'Assche. 197. 
Badius. Voir Bade. 
Baïr (Lazare de). U. 
Baillieu (Alexandre). 230. 
Bajazet I••. 97. 
Bajazet II. 21. 
Balbo (Jean). 320. 
Baptista (loannes ). 77. 
Barbaro (Ermolao). 231. 
Barbe (Sainte). 238. 
Barbier (Symphorien). 70. 79. 
Bardullius (Balduinus). 345. 
BarileLlo (Giovanni). t33. 
Barinus (Constantin). Voir Va-

rinos. 
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Barlaam. 355. 356. 357. 
Barlettius (Marinus). 58. 
Barocci us (Francise us). 175. Lau

rent et Georges, neveux du 
précédent. 176. 

Barresius (Franciscus). lO. 
Bartole. 193. 204. 
Barton (Edouard). 347. 352. 
Basile ( duc d'Oslrov). 304. 
Basile (Saint). 150. 210. 237. 264. 
BASILICOS (Jacques-Héraclide). 

51. 52. 53. 67. 73. 91. 98 à l04. 
191. 286 à 289. 

Batift'ol (Pierre). 65. 
Baudouin I••, empereur, 134. U6. 
Beccalelli (Lodovico). 32. 
Bélisaire. 209. 
Bellerus (loannes). 51. 
Benaccio (Alessandro). 181. 
Benavidio (Marco Mantua). 30. 
Benedetti (Basilio). 284. 292. 
Benedetto (Georgio). 3to. 
Benedictus (Franciscus). 41. 
Benenatus (loannes). 135. 189. 
Benevolentius (Fabius). 219. 235. 
Berg (Adam). 295. 
Bernard, marquis de Bade. 74. 
Bernardo (Francesco). 2H. 
Bertanus (loann. Antonius). 199. 
BESSARION (Le cardinal). 68. 

17\J. 182. 186. 206. 210. 322. 
325. 326. 

Bessaut (Jean). 282. 
Bethem. 19. 
Bèze (Théodore de). 200. 201. 
Bianco (Vincent). 357. 358. 
Bignami (Biagio). 172. 
Billerbeck (François de). 243. 

262. 
Bindoni (François et Gaspar). H6. 

Bion. t68. 
Birckmann. 259, 
Birckmann (Héritiers d'Arnold). 

U4. U5. 225. 
Bizarus (Petrus). 18::t 
Blemmydes. 60. 61. 
BLESSI (MANOU). f70. 177. 
Bocca (SilvioJ. 28. 229. 
Bolzetta (Francesco). 357. 
Bona (Georgius). 81. 
BONAFEUS (JEAN). 232. 
Bonamicus (Lazarus). 7. 30. 
Bonardo (Gio. Maria). 263. 26-\. 

271. 3l0. 3H. 312. 313. 
Bonavito (Mantova). 41. 
Bonelli (Giovan Maria). 40. 
Bonelli (Héritiers de Giovan Ma-

ria). 197. 
Bonelli (Michel). 180. 
Borbonius. 45. 
Borgia (Girolamo). 16. 
Boulier (Jean). 87. 
Boulliau (Ismaël). 352. 
Bounialelto. Voir Vlastos (Geor-

ges). 
BOUNIALIS(MARINOS ZANÈS). 174. 
Bourbon (Renée de), abbesse de 

Chelles. 236. 
Bourbon (Le cardinal Charles de). 

219. 
Bourdin (Gilles). 65. 
Bouvy (R. P. Edmond). 154. 
Bozza (Francesco). 214. 
Brand (Bernard). 69. 
Brodœus (loannes). 355. 
Brubacchius (Petrus). 38. 75. 
Brulardus (Dion). 193. 
Brunaccini (Pellegrino ). 259. 
Bruneval (Claude). 2Q8. 
Brunet, bibliographe. 69. 
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Brunfels (Ollo ). m. 
Bruni {Léonard). Hi. :JOi. 
Brunorus (\ï,·ianus:. 12\. 
Buchanan. 200. 
Bucquenoius (\icolaus,. 2i. 28. 
Budé !Guillaumt•:,. ti. :m. :;n. 1:1:;_ 

t.36. 189. :Hi. 2:H. 
Budnœus (~imon·. 221. 22\. 
Bugnyon (Philibert:. ·t li. 21KL 

228. 
Burgensis 'Hieronymus .. 10. 
Bullrigarius (HerculPs). ::WL 
Bywater (Ingram). 18. ::m. 78. !lt 

125. 131. 13:J. 137. 20i. 20!1. 
::Ho. 308. :mn. 3::!0. :1;;0. :1:;n. 
a;;i. 

C 

Caballis (\icolaus de;. 20:;_ 
Cabasilas(Syméon ). 2-14. 2:;a. 2i-i. 
Caielanus. VoirVio (Thomas da 1 • 

Cajelano (Le cardinal Henri). :J08. 
Calaminus (Georgius1. 21:J. 
Calderius. Voir Chaudii~re. 
Calepiano. Voir Calepicn. 
Calepien (Angej. 181. 22\J. 2:m. 
Calepino. Voir Calepien. 
Calepio. Voir Calepien. 
CALLERGI (ZACHARIE). 38. 7:;. 
Calliergi. Voi1· Callergi. 
Caloyerius (StamoJ, fils de Démé-

trius. 20;;. 
CALO\AS (GABRIEL). HH à Hii. 
Calvin (Jean). 201. 202. 
Cambouroglos {Démélrius). :HG. 
Camerarius (loachimus). :38. 68. 

305. 307. 322. 
Camotius (Franciscus;. 30. 

Cancer (lfallhias). 35. 
Canlacuûne (Anna Leona). 2B4. 
Canlacuzl·nt• ·.\nloi1w). 213. 
Can tacuzl•nc Georges). 351. 352. 

:J:j:J, 

Can lacuzène ~f ichel.1• 213. 
Cant,0 r Guillaume). 196. IHi. 
Caraffa (Anloinc1• 1:Sl. 
Caraffa : Alphonse:. 2fl2. 
Carceran. 113. 
Carlos (Doni. :128. 
Carmide Alheniesc. -il. 
Carpocrale. :Hi. 
CAHTA\OS 'Jo.\\\11,10s:.·. 1:10. 131. 

2àli. 
Carlzanus lohannes . 221. 
Ca1·ykis Tl11!0pha11Pj. 2:;u. 
Cassien ·Jran ·,. iü. HJ2. 
Caslalio. J ·oir Chateillon. 
Caslriot {Achille:. 311. 
Caslriol (Ferrante). 311. 
Caslriot (Georges). Voir Scan-

derbe~. 
Calalianos. Vuir Calilianos. 
Calena (HieronJmus). 2::!0. 
CATILIA~OS (DEHS). 220. 232. 

2:.;1. 292. 3i8. 
Caucus (Antonins'., archeYùque 

de Corfou. 219. 
Ca\'ellal (Guillaume). 66. 205. 
Cedrenus (Georges). :133. 
Cerealis. 58. 
César (Julesj. 103. 
CHALCOCO\DYLE ( Tni:OPUILE). 

t.97. HJ8. 
CHALCO\DYLE {LAO\IC\. 56 el 

suiv. H2. 133. 13a. HG. 147. 
208. 286. 

Chalcondyle (:\icolas). l'uir le 
précédent. 
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Chamber (John). 3:i:i. 3:iG. 3:i7. 
Chappuys (G.). 203. 
Chariandrus (Georgius). 1!H. 
Charlemagne. 103. 
Charles III (duc de Lorraine). :BO. 
Charles-Quint. 51. 67. 73. HH. 

288. 322. 
Charles VIII (roi de France). :.i!l. 
Charles IX (roi de France). G\. 

181. 
Charles (archiduc d'Autriche). 

244. 
Charles de Bourbon (Le cardinal). 

Voi1· Bourbon. 
Chasles (Michel). 18. 
Chastillon (Le cardinal de). :;:;. 
Chateillon (Sébastien). a7. 
Chaudière (Guillaume). 133. 13i-. 

135. 218. 229. 
Chesneau (Nicolas). 208. 
Chevigny (J. de). 203. 
Cholinus (Maternus). 216. 231. 

232. 2H. 280. 
Chouët (Jacques;. 3-13. 
Chrauer (Nicolaus). 338, 
Christmannus (lacobus). 344. 
CHRYSOLORAS (MANŒL). 2ü8. 
Chrysostome (S. Jean). Voir Jean 

Chrysostome (Saint). 
Chuchalon (Hieron.). 270. 
CHYTRJEUS (DAVID). 190. 230. 

243. 2H. 2ü0. 262. 263. 305. 
Cicéron (Marcus Tullius). 40. 77. 

87. 101. 111. 175. 231. 235. 
307. 31:1. 

Cicogna (Emmanuel Antoine). 30. 
:173. 

Ciottus (Jo. Baptista). 323. 
Clauser (Conrad). 1>ü. U2. 13:i. 

H7. 

Clavara (Thomasina). 331. 332. 
Clément VII, pape. 22. 
Cocco (Jacques). 12:i. 
Colonna (Geronima). H8. 
Colonna (Marc-Antoinl'). 3:i. 
Coluthus. 2Uï. 
Côme (Saint). 234. 
Comeliniana (Officina). 3'19. 
Comin da Trino di Monferrato. 

78. t36. 137. 179. 
Commelinus (Hieronymus). 3-'14. 

Voir Comeliniana (Oflicina). 
Comnène (Alexis 1). 134. 14:i. 

:m2. 
Comnène (Alexis Il). 146. 
Comnène (Andronic). 134. 141>. 
Comnène (Jean). 13'1. 146. 
Comnène (Manuel). 13\. i46. 
Compagni (Bartolomeo). 82. 
Constantin le Grand. 13:i. H:.i. 

147. 
Constantin Dragasès. U7. 
Contarini (Jacques). ':W2. :mn. 

321. 
Cuntarini (Laurent). 48. 
Contarini (Thomas). 2ü9. 
Conlestabilis (Petrus) Genuensis. 

220. 
Conti (Natale), 172. 
Corniactos (Constantin). 301. 
Collier (Charles). 2U8. 
COUNADIS (ANDRÉ). 7n. 118. 119. 

120. 129. :130. 143. 153. 1:i4. 
t:,:i. 158. 159. 160. 161. 179. 
1U2. 

Cracovius (Georgius). :163. 
Craon (Claude de). 217. 218. 
Crato nis !Hœredes lohannis). 287. 
Credonius (Claudius). Voir Craon 

(Claude de;. 
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Crinitus (Petrus). US. 
Cripius (Guilielmus). 85. 
Crispin (Jean). t22. t68. 34t. 
Cru si us (Martin). 89. 91. to7. HO. 

t63. fG.l à t67. 217. 244. 245 à 
2:.ï8. 2Gl à 2G3. 269. 270. 271 à 
274. 277. 28:l. 302. 304. 305. 
300. 316 à 318. 

Curte (François de). 7:!. ïa. 
Curlius (Franciscus). Voi,· Curle 

(Franc::ois de). 
Curulo (Jacopo). 32. 
CYDO~IS (füMÉTHll'S). 31. 3:i. 

207. 280. 
Cyllenius (Dominicus). 78 
Cyrille. 3-H. 316. 
Cyrille de Nicée. 303. 
Cyrille (Saint). 237. 
Cyrus, roi des Perses. 177. 
Cyzique (Jean de). 57. 

D 

DAMASCENE (LE STUDITE). 131. 
U3. t65. f92. 294. 

Damascène (Saint Jean). 76. 
Damien (Saint). 234. 
Daniel, moine. 255. 
Darmarios (André). 57. 
David, roi d"lsraël. 200. 2:l8. 
David (Franciscus et son fils). 

223. 224. 
Delphius (Robinus). 218. 
Démétrius, protopope de Larissa. 

316. 317. 318. 
Démétrius (Saint). 233. 
Démoslhène. 182. 346. 
Dénorès (Calcerandus). 41. 
DENORES (JASON). 40. 4t. 171. 

190. 211. 215. 235. 24l. 267. 
268. 284. 291. 292. 295. 309. 
310. 321. 344. 

Denys d'Halicarnasse. 197. 308. 
318. 

Denys, diacre, 711li.ç archevêque 
de Corfou el de Cythère. Voil" 
Cati lianos (Denys). 

Denys Il (patriarche de Constan-
tinople). H8. 233. 

DEPHARANAS (MARC). 163. 
Des Planches (loannes). 178. 193. 
Dioclès. 30. 
Dionigi da Fano (Bartolomeo). 

278. 
DIPLOVATACE (THOMAS). 32. 72. 

73. 193. 21H. 212. 270. 
Domenichi (Lodovico). 20. 
Dominicus de Flandria. 80. 116. 

169. 
Donatos (Stamatis). 247. 
Donatus (Ioannes). 2:m. 
Dondès (Jean). 107. 
Dorat (Jean). 64. 218. 
Dorico (Valerio). 13. 37. 
Doucalaris. Voir Orsini. 
Dousa (Georges). 3-i-5 à 347. 351 

à 353. 
Dousa (Jean). 345. 351. 352. 
Dousa (Théodore). 352. 
Dreser (l\latlhieu). 305. 
Ducas (Alexis V, J\fourzoufle\ 

134. H6. 
Ducius (Laurentius). 42. 
Du relie (Françoys). 170. 
Dusinelli (Pielro). 270. 
Duvallius (Dionysius). 242 
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E 

Eberhardt, évêque de Lubeck. 
98. 

Eder (Wolfgang). 244. 259. 275. 
Egenolphus (Paulus). 347. 
Eggelspacchina (Margareta). 90. 
Eggelspachius (Iacobus). 90. 
Eichorn (Andreas). 301. 315. 
Emmanuel-Philibert, duc de Sa-

voie. 78. 227. 
Engelhartus (Leonhardus). 90. 

27:l. 
Elien (Claude). 31. 36. 55. 61. 

231. 232. 278. 319. 342. 
Elisabeth, reine d'Angleterre. 

355. 357. 
Ellebodius (Nicasius). 206. 
Eobanus (Helius). 38. 
Eparque (Antoine). 233. 
Episcopius (Nicolaus Junior). 85. 
Episcopopoulos (Jacques). 90. 
Erasme (Didier). 6. 74. 77. 87. 
Eratosthène. 202. 
Erhard (Christoff). 294. 
Ero (Grotto del!'). 2i6. 296. 297. 
Erotianus. t23 et suiv. 
Esculape. 205. 
Estienne (Charles). 60. 
Estienne (Henri). U9. 341. 355. 
Estienne (Robert). 198. 
Estienne de Cypre. Voii· Lusi-

gnan (Estienne de). 
Etienne, roi de Pologne. 240. 2U. 
Etienne (Saint). 238. 
Eugène, évêque du mont Sinar. 

244. 
Eugénicos (Manuel). 213. 
Euripide. 349. 

Eustachius (Bartholomrous). 123 
et suiv. 

EUSTRATE (LÉONCE). 3i6. 
Euthyme (Saint). 237. 
Ezéchiel ( moine). 357. 

F 

Faber (Franciscus). 318. 
Fabius (Romulus). 4. t2L 
Fabricius (Petrus). 286. 
Facciolati (Jacques). 216. 296. 
Facio (Barthélemy). Voir Fazio. 
Falconetti (Camillo). 125. 
Falconi (Marr:antouio). i6. 
Falesœus (Franciscus). 198. 
Farnèse (Hercule). 357. 
Farri (Domenico). 312. 313. 
Fasitelius (Honoratus). 36. 
Faustus. 58. 
Fazio (Barthélemy). 31. 32. 46. 56. 
Februarius (loanncs). 217. 
Feierabendus (Hieronymus). 147. 
Felicianus (lo. Bernardus). 96. 
Feltrius. Voir Rovère (de la). 
Fenarius (Marcus Antonius). 35. 
Fenoleda (Arnaldo). 32. 
Ferdinand 1 .. , empereur d'Alle-

magne. t05. 287. 
Ferrare (Cardinal de). t7. 
Ferronus (Arnoldus). 68. 
Festus (Sextus Pompeius). l!J4. 

198. 
Feuardent (François). 267. 
Feyrabendius (Si gis.) 286. 
Fickler von Weylderslatt (Iohann 

Baptista). 275. 294. 
Fierlei (Nicolaus). 280. 
Filelfe (Théodore-François). 57. 
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Firmicus ~lalernu--. l!l. 
Flair,.,. Baillan J ... :!X:?. 
Fœr,c[.,r Richard . :!1:1. 
Foliela [Lï~rlus . :t:!::?. 
Forcï,Jla. l :!fj_ 
For;rnch Emnirn;; . ::?8";'. :!88. 
Forgaeh Franciscu,- . ::!~8. 
F0r--ln "ich,·1 . :n L 
FCJs<:arini Jacqn;,;. . ;!!lti. 

F,rnch,;-Oe!IJO'-<' H. 3\. \:i. 
Fra<lin ·. Pierre . \:L ";':?. 
Franciscus ..\ntnniu,-'. ';::?. ";'3. 
Fran•:'J Dï•metrio . :Hl. 
Fran._-oi;. I". r,,i de Franl.'e. !1. :!I. 
Frani:•Ji,- de Luxeml,,:,ur~. :!8::?. 
Fran,_-ni-'. duc d'..\len,~on. tiL 
Fran;.:ipani Fran,~uis. comte . 

3:!:!. 
Frat,,Jli Lui;.:i . 3';. 
Frédéric II. empereur d'Allema

gne. 10:3. 
fr.-,d,;ric II. roi dt• Danemark. 8\. 
Fr,;déric Ill. prince du Palatinat. 

H:!. 
Freigius (Jean-Thomas\. 1 \8. 
Freirn~·ller (Chilianus\. 90. 
Freimonius ,,lohannes ,Yolf~an-

~us . 3::!2. 
Frellon :Jehan) .. \3. 13::!. 
Frérel (~icolas . 18. 
Freytag. :1;-;o_ 
Frœschel (Zacharias). 30\. 
Fronlin (Sextus Iuliw:,). 36. :!';8. 

23l. 319. 320. 
Fugger (Antoine). 92. 13.\. l~lJ. 

Ui. 
Fugger ::Charles). 3J. 
Fug~er (Jean-Jacques',. 3\. aG. 
Fugger ,Jérôme}- '29. 
Fugger (Sigismond-Frédérie;. 3;;_ 

' Ful;t:'nce ~ainl. 58. 

G 

Gabriel. é\",·q1w d".-\chrida. 304. 
GaLuardo .-\lessandro·. 32. 
Galdnra \ïncenzo . :?!I:!. 

Gali;::nani ~imnn . 1!10. 
Galle Philippus_,. 1:!11. 
Gallté'lli. l:!fi. 
Gallianerina ~usanna·. 90. 
Gamniu,- Hannardu,-'. '200. 
Garlinius Thoma,.":. :!:!2. 
•~aram,1nd. 1:1:;. 18!1. 
Ga,-ta.-·us Jo .. J:j_ 
Galla tiiûYanni . 1:JH. 
Gaudino .-\llwrlu,- Je;. 2ï0. 
Gauricus Luca" . 18. 
G.-\Z.\ .TuforiüRE .. \. j et suiv. 

:?ï. :u. :r;. \:;_ :-ïti. Ji. ïï. 8i. 
l8ti. ::?:J:?. 2';8. 308. 3:!0. 3\3. 

(.iaœius Gulielmus;-. 2ï. 36. 
1;,.tlo-,m ~lanuel. :!l3. 2\8. 3;-;3_ 

G,•la,-e I". j8. 
Gt•lli 1;invam Rati,-ta . U. t:>. t ï. 
tif:'ill~TE ,;E11R,;E,; . 20. :29. ;;;-;_ 

li8. 8 i l !11. 1 H:i. l!lli. :!Ott. :20i. 
:?:!(i. '2::?ï. :?so. :10;. 3;-;o. 

Gt•nnadius Il. J'oi1· Scholarius 
(Gt•orges',. 

Gt>ori::,•s de Trébizonde. J"oir 
Tnibizonde. 

Gt'orges, lils de Démélrius proto-
popl' de Larissa. 318. 

Gt•orges, ~randé' conome. 303. 
Georges rf:tolien. :!JO. 
Georges, logothèle. 2 \9. '262. 
Georges. logothi:•te. 1·oi1· Acropo-

lile (Gl'orges). 
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Georgius (Thnma~,. :lot. 
Gerardo (Pavolo). :m. 
Gerlach (~tienne . 2 'ii. 2:i0. 30:i. 

318. 
Gesner (André). :;n. 
Gesner (Conrad). a:;. ;';fi. 

Gesner (Jacques). :;i;. 
Geufrcrus (Antonins). 182. 
Giberti (loann. Matlheo). 22. 
Giglio (GironimoL 136. 137. 
Giolito (Gabriel). 214. 
Gisbcrtus, ahbas in ficn1,-;e11bad1. 

H8. 
Giuliani (Fran,:ois). ':WO. ::W:J. 

300. 314. 321. 
Giunta. Vuil' Junte. 
Giunti (Filippo). 321. 32:-;. 
GlliSTINIAi\'0 (GIOVA:'i\lJ. 2ü. 30. 

32. 41. 47 à 4!}. 
Giustiniani (Vincent). 33;';. 
Glareanus (Henricus). 318. 
Glendius (Gulielmus). f27. 
G\inzoni (Manoli). Voi,· Glynzou-

nios. 
Glirius (Matthias). 224. 
Glycos (Jean). t.08. 
GLYC0S (JUSTE). t.08. 
GLY~Z0Ui\'IOS (EMMANl:EL). 300. 
Godelevaeus (Wilhelmus). f82. 
Gometz (Ludovicus). 322. 
Gonzague (François de). f8.\. 208. 
Gonzague (Hercule de). f5. 
Gonzague (Ludovic de). 208. 
Gonzague (Vincent de). 321. 
Gopylus (Iacobus). 7. 
Gorgias. 68. 
Gorscius (Jacobus). 275. 280. 
Grégoire XIII, pape. 8!}. t:iO. 

f 79. 219. 239. 240. 241. 263. 
264. 266. 

Grégoire de Corinthe. :H2. 
(ir!•goire (Saint:. Hil. 2:n. 
Grégoire df! i\'azianze (Saint). 9L 

2fl. 3t.7. 
Grt'•goire dr Nysse ,Saint\. 8a. 
Grégoi1·c le lht\0101,-;ien (Saint). 

2:17. 
Grégoras (Nicéphore). fl2. 1:13. 

U-i. f3:-;. H:i. Uli. H7. 
Griffoli (Jacomo). f2:-;. 
Grinacus (~imon). :W6. 307. 
Gronenhcrg (Simon). 2i3. 
Grulo (Luigii. 31::!. 313. 
Grouchius (i\'icolaus). 14L 
Groulleau (Estienne). 53. 
Groysbeeck (Gerardus a!- 1-H. 

U:i. 
Gruenenslayn (Wolffgang de). 

f8. 
Grynaeus (Simon). Voir Gri

naeus. 
Gryphius (Anlonius). t.06. 
Gryphius (SebaslianusJ. 30. 31. 

;';.\. 

Guarini (Jean-Baptiste). 28-i. 292. 
:J2l. 

Guarino de Guarini (dit Guarino 
de Vérone). 50. 

Guillaume III, duc de Bavière. 
275. 276. 

Guillemin. 298. 
Gundelius (Philippus). 92. f35. 

147. 
Gundelus (Philippus). Voir Gun

delius. 
Gutiérrez (Juan). f69. 
Gygès. f04. 
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Hiérax, grand logothèlc. 2-19. 
H 262. 303. 

Hagiapostolilis. Voi1· Païsios. 
Harsy (Antoine de). 308. 
Hawenrenler (loannes Ludovi-

cus). 258. 
Haye (Joannes cornes). 48. 
Héliodore. 269. 
Helnerus (Slephanus). 288. 
Helvelius. 124. 
Henri Il, roi de France. 20. 53. 

55. 177. 
Henri de Valois, roi de Pologne. 

181. 
Henri III, roi de France. 193. 

208. 
Henri, comte de Flandre. t3i. 

146. 
Henricpelri (Sc•baslianus). 182. 

271. 277. 
Henricus (Alberlus). 345. 
Henricus (Nicolaus). 3:W. 
Herberslein (Bernard de). 252. 

254. 
Herbortus à Fulstin (lohannes 

Fœlix). 275. 
Hercule. 52. t03. 104. 
Hermann (Leonhart). 315. 
Hermias. 34. 
Hermodore. 149. 
Hermogène. 61. 
Hermonyme (Georges). 59. 
Hérodien. 46. to3. 227. 228. 350. 
Hérodol.e. 54. 55. 68. tOt. t04. 

195. 226. 
Héron d'Alexandrie. 3\6. 
Hervagius (Ioannes). 19. 68. 69. 
Hesse (Guillaume, Louis et Geor-

ges, landgraves de). 272. 

Hilden (Guillaume). 268. 
Hippocrate. 30. 124. t25. 
Hoffmann, bibliographe. 27. 35. 

183. 350. 
Hofmann (Jean), imprimeur. 322. 
Homère 100. t01. 248. 250. 274. 

297. 
Hopf (Charles). 57. 130. 
Hopperus (Marcus). 76. 
Horace. 40. t02. 153. 
Huet, évêque d'Avranches. t!)9. 

I 

lamotius (Feder.). 168. 
ldacius (Clarus). 58. 
Iloczius et Ilowzius (Matthias). 

74. 288. 
Imhérios. 39. 
'ItJ.6S?":O; fEp:t?OOÇ K'l'IOOp.tdç. 55. 
Innocent IV, pape. 2H. 212. 
loannes, episcopus Romanos. 58. 
Iordanus (loannes). 27. 
Isidore (Le cardinal). 57. 83. 
Ismaël (Chah-). 23. 35. 
ltepoloni. Voir Poloni. 

J 

Jacques (Saint). H5. 233. 
Jean Il, roi de Hongrie. 288. 
Jean III, roi de Suède. 24:,. 
Jean, évêque de Worms. 59. 
Jean, fils de Démétrius prolopope 

de Larissa. 318. 
Jean le Géomètre. 95. 342. 
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Jean-Baptiste (Saint). 237. 
Jean Chrysostome (Saint). 1.50. 

237. 264. 346. 
Jean Climaque (Saint). 299 à 

301. 
Jean Damascène (Saint). 238. 
Jean l'Aumônier (Saint). 234. 
Jean l'Evangéliste (Saint). 24. 

U5. t92. 348. 
JERfMIE Il, patriarche de Cons

tantinople. t65. 232. 239. 240. 
241. 244. 246. 252. 261. 266. 
274. 275. 300. 301. 303. 305. 
306. 318. 333. 

Jérémie, prophète. 335. 
Joachim, patriarche d'Alexan

drie. 244. 
Joachim, patriarche d'Antioche. 

257. 304. 
Jobinus (Bernhardus). 238. 
Jove (Paul). 48. 
Jules III, pape. t.3. 37. 
Jules, duc de Brunswick-Lune

bourg. t96. 
Junte (Les). 4. 33. 96. H6. t.21. 

t.83. t.93, 21.2. 278. 
Junte (Luc Antoine). t.23. 
Junte (Héritiers de Luc Antoine). 

96. H7. t.21.. 
Justin, historien. 1.97. 
Justinianus (Io.). Voir Giustinia

no. 
Justinien, empereur. 74. 209. 

K 

Kaas (Nicolaus). 243. 
Kempensis (Godefridus). 225. 

259. 

Kirner (Jacobus). 3t 7. 
Kisca (Johannes). 221. 
Krumbacher (Karl). 306. 

L 

Labasle (Henri). 342. 
La Croix du Maine. 69. 
Laclance (Lucius Cœlius Firmia

nus ). 36. 58. 
Lœstarchus (Hermodorus). Voir 

Lestarchos. 
La Guiche (Charles de). t.2. 
La Guiche (Claude de). 1.2. 
La Guiche (François de). 1.2. 
La Guiche (Gabriel de). t.2. 
La Guiche (Georges de). t.2. 
La Guiche (Philibert de). t.2. 
La Guiche (Pierre de). 12. 
La Guiche (Sébastien de). 5 et 

suiv. 
Lambin (Denis). 1.99. 
Lambros (Spiridion). 284. 
Lancetti. 292. 
Landriano (Bernadino do). 72 à 

73. 
L'Angelier (A.), libraire. 55. 
LASCARIS (CONSTANTIN). 6. 50. 

69. 
Lascaris (Franciscus Domesti

cus ). 251. 
LASCARIS (JANUS). 80. 136. 278. 

320. 343. 
Lascaris (Théodore). 92. :1.31. 

U6.U7. 
Latomus (Bartholomrous). 7ï. 

t.33. 
Lauenburg (Ducs de). 288. 
Lauredanus. Voir Lorédan. 
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Lavallius (Claudius). 60. 
Lazarus, imprimeur. 2,i0. 
Le Bé (Guillaume). 25. 
Le Carpentier (Gustave). 41. 
Le Clerc (David). 283. 
Le Glay. 64. 
Legrand (F:mile). 136. 189. 239. 

2-i0. 241. 259. 2i5. 295. 298. 
349. 

Lehmann (Zacharias). 213. 
Le Noir (Guillaume). 281. 
Léon X, pape. 2t. 
Léon le Sage, empereur. 346. 
LF:ONARD DE Cmo. 5i. 83. 
Leoncini (Jacques). 78. 79. 93. 

t06. t07. 108. HO. Ht. H8. 
H9. 129. 130. U3. t53. 154. 
t55. 157. 158. 159. 160. t6t. 
t63. 178. 191. 192. 

LEONI CO (ANGELO). 39. 40. 
Leonicos (Nicolas). Voir Tho-

mœos. 
Leonlinus. Voir Philoponus. 
Afov:1oç N11u1tÀtE~Ç O .Morr1ai:f,~. to5. 
Leontius. Voir Philoponus. 
Lespiau (Frère Pierre). 236. 
LESTARCHOS (HERMODORE). 136. 

346. 
Leunclavius. 241. 
Lervenstein (Albert de). 244. 
L'Hospital (Michel de). 64. 65. 
Lichtenstein (Baron Jean-Sepli-

me de). 319. 
Ligyros, grand rhéteur. 248. 262. 
Linconiensis (Roberlus). 28. 
Lith (Petrus à). 42. 
Lodingius (lohannes). 345. 
LOGARAS (TUÉOPIIANE). 191. 
Lollianus (Mavortius). 19. 
Lombardos (François). 296. 

Lombardos (Jean-François). 296. 
297. 

Lombardos (Jérôme). 296. 297. 
Lomenie (de). 54. 
Lorédan (Paul). 323 et suiv. 
Louis II, roi de Hongrie. 22. 
Louise de Lorraine, reine de 

France. 193. 282. 
Loyola (Saint-Ignace de). t20. 
Loys de Grenade (Le Père). 282. 
Luc (Saint). 192. 348. 
Lucar (Constantin, plus tard Cy

rille). 300. 
Lucius (Ludovicus). 57. 
LUSIGNAN (ESTIENNE DE). tt3. 

181. 207. 208. 218. 228. 229. 
230. 235. 276. 277. 281. 282. 
285. 

Lusignan (François de). 277. 
Lusignan (Jacques). Voir Lusi-

gnan (Estienne de). 
Lusignan (Jason de). 282. 
Lusignan (Jérôme de). 207. 
Lusignan (Lucie de). 282. 
Lysias. 202. 

M 

Macmillan el Bowes. 18. 
Macrobe. 4t. 
Magnenius (lo.). 66. 
Mahomet II. 243. 260. 
Mahomet III. 354. 
Mai (Le cardinal Angelo). 309. 
Maier (Iacobus) Biniccensis. 90. 
Maisonneuve (Jean). 323. 
Malassise (de). 6t. 
Malatesta (Sigismond). 20. 
MALAXOS (GRÉGOIRE). 93. US. 
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H9. 129. U3. 233. 234. 237. 
238. 265. 

Manilius (Marcus). 19. 
Manuce (Alde). 197. 
Manuce (Paul). 48. 69. 
Marc-Aurèle. 46. 350. 
Marc (Saint). 192. 348. 
Marcolini (Francesco). 32. 
Marcorellius (Joannes). 132. 
MARGOUNIOS (MAXIME). 274. 

299 à 30L 3t6. 317. 348. 358. 
MARINOS {ALBERTUS). U3. 
Maripetro (Stephan us). 267. 
Maripelro (Thomas). 267. 
l\farmorela (Iacobus). 213. 
Marnef (Jérôme de). 205. 
Ma1·nius (Claudius). 355. 
Marotla (Luca). t6. 
Marta (Iacobus Anlonius). 209. 

210. 
Marlinengo (Hieronimo). 83. 291. 
Martinus (Michael). 57. 
MARULLUS (MICHEL ÎARCIIA-

NIOTE). 84. 214. 215. 242. 
Mas-Latrie (Louis de). 26. 171. 
Mastraca (Steffano). 321. 
Mastraca (Slellius). 320. 
Matthieu (Le R. P.). 2. 3. 24. 25. 

42. 93. 129. 138. U2. 154. 
155. 157. 171. 179. 192. 220. 
233. 234. 237. 238. 266. 284. 
289. 294. 300. 314. 315. 321. 
348. 353. 354. 

Matthieu (Saint). 192. 234. 348. 
Maurice, empereur. 100. 
Maurice (Philippe). 283. 318. 
Maurocordato (Le prince Geor-

ges). 52. 176. 264. 
Maxime, moine. Voir Xanthinos 

(Manuel). 

Maxime de Tyr. 68. 
Maxime (Saint). 346. 
Maximilien, roi de Bohème. 47. 
Maximilien, archiduc. 42. 
Maximilien IL 98. 182. 197. 
Mayer (Ioannes). 235. 
Mazzutelli (César). 219. 220. 
Mechmetes (Cosmas). 107. 
Médicis ( Ferdinand de). 9i. 9:.;. 

325. 
Médicis (François de). 285. 
Mehemet pacha. 326. 335. 337. 

339. 
Megielti (Paolo). 211. 235. 241. 

269. 284. 291. 295. 309. 310. 
Meielli. Voir Megietti. 
Melampus. 30. 
Melanchthon (Philippe). 77. 148. 
Mélélius, le philosophe. 30. 
Melissus. 68. 
Melissus (Paulus). 272. 
Melzi. 292. 321. 
Mercure. 250. 
Mérovée. 281. 
Mesmes (Henri de). 62 à 64. 
Messahalah. 19. 
Messier (Charles). 18. 
Métrophane de Naupacte el d'Ar-

la. 303. 
Métrophane de Thessalonique. 

303. 
Métrophane (Le patriarche). 165. 

220. 245. 246. 261. 292. 
Mey (Ioannes). 34. 45. 
Micard (Claude). 195. 227. 
Michael (Io.). Voir Nazi (Jo-

seph). 
Michel d'Jr:phèse. 76. 
Michel le Brave. 303. 
Michel (Luc). 346. 
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:\f ichel, patriarche cL\n liorhe. Mustapha, fil,; de Soliman. G!J. 
:!:i2. 313. 

~hD.,-:o~ :11.). ::H8. 
:\liloïlè,;. Voir Parkélhymis. 
Michel Sikéliolis. 3:.i2. 
Milos, voïrode. 3;1:t 
:\IINDO\IOS (.Ji,;.,:-;). 118. il!J. 

l 1:1. 1:;:1. 2:1:1. 
l\linio 'Gio. Paolo). :!li'i. 
Mirallil'Lus (Paulus). 1. 
.Mocenico i'AlviseJ. 211. 
Mocenico (Philippo). fil. 
Modestus. 36. 231. 2i8. :w.1. 
Modius (Franciscus). 2:H. 2ï2. 

:!78. 31!). 3:W. 
Mœgerlinus (BartholomwusJ. !10. 
Molanus (l.). ilfl. 
Molino (Marco:. i7. 
:\lomus. :1:;(j_ 
:\Jonardo. Voil' Bonardo. 
:\lontaif.;nas (Louis d(i 1• 2:;7_ 
Monte !Cardinal di). :12. 
Monthesaurus (Dominicus). ïH. 
l\lonthouz (Étienne de). 2fl8. 
:\lontluc (Jean de). iO. 
Monl111orcncy (Anne de). '11i. 
Morawsky (Er11ericus1. :1:18. 
Morbcrius (Gualterus). 200. 
Mordisin (Ulrich). ï:i. 
Morel :Frédéric). 2:!.7. 2:10. 2ïti. 

:H2. :u:1. :.i:;o. 
l\foresini (Francesco1. 2H. 
Morzinos (Jean). 2:;7. 2:i8. 
Morzinos (Marc). ::!:i8. 
l\foschus. Hi8. 
Moschus (Oémélrius). 200. 
Mourad Ill, sultan. 2:,i. 
Miiller (K. K.). ifli. 
l\l uschio (Andrea). f 7 t. 
Muscorno (Jean). !72. 

Mt;SURUS (MARC). 36. 355. 
Myliander (Slephanus). 91. l!l6. 
Mylonius (l\icolaus). 2B. 21:i. 

N 

\aason (Joscphus_1. Voir i\azi 
(,Joseph) . 

NATJIAi\AËL (J EA~,. t:18. HO. 
HL U2. 154. Hi7. 1:.i8. i:i9. 
fGO. 161. 171. fi8. 348. 3:i3. 

i\azi (Joseph). 33-i. 
Neander (Michel). 2H. 2!Jï. 
l\ccténabo. 39. 
i\emesius, évêque d'Émèsc. 20G. 

::!07. 
Néodore l'Élolicn. :!:il. 
i\comagus. :133. 
Néophylos de Prusa. :l03. 
Nestor. :i2. 
Nicéphore, empereur. :103. 
Nicétas (Acominalus). !:12. 13:L 

:13-i. Ho. U6. H7. 
Nicélas le Philosophe. !Ji. 
Nicolas V, pape. 83. 
Nicolas de Chypre. 236. 
Nicolas (Saint). 26. 47. 238. 
Nicolaus Middelbergensis. 331i. 

339. :ut. 
Nicolaus Vcnelus. U!J. 
Niger ((iuillielmus). 226. 
Niphus (Augustinus). H 7. Hi2. 
Normcnt (Vincent). 177. 
Numerianus (Marcus-Aurelius). 

:103. 
Nm1ez (Pedro Juan). -i:i. 
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Ohsopoeus (Johannes). :1:m. 
Obsopoeus (Vincentius). :1:;:;. 
Occon (Adolphe). 2H. 20G. 

Olahca:r.ar (Nicolas). 81. 
Oliverius Ar:r.ignanensis. Hlï. 
Omar, mathématicien nrahe. t!I. 
Omont (Henri). 2:.i. ':HL :1:it. 
Onosander. H. 
Oporinus (IoannPs). ':W. :11. 1G. 

47. üG. H2. 

Orbicius. 3½2. 
Orphée. 200. 
Orry (Marc). 276. 
Orsini ( Georges). 2!l0. 291. 
Orsini (Guillaume). ':Wl. 
Orthus (Zacharias). 8\. !ll. 9ï il 

iû:i. t9G. 
Ostenius (Leonardusi. 2ïl. 2ï2. 

277. 
Othman premier. 1.37. 
Othmar, abbas Sangallensis. HH. 
Olloboni (Jean-François). i ïO. 
Othon II. 103. 
Ouspensky (Porphyre). 129. 
Ü\'ide. H8. 204. 20:.i. 

p 

Pachelbel (Wolffgang). 2:i2. 2:it. 
257. 

Pacolius (Iohannes). 3\9. 
Padiglione (Carlo). 3H. 
Pretsch (loannes). 304. 
Pagan us (Theobald us). 27 .. \:L 
Païsios Hagiaposlolitis. 2:-.i0. 
Palamède (Georges). 303. 304. 

Palt\ologue (Andronic Il ou l'An
cien). tl:::!. t:u. HG. Uï. 

Paléologue (Andronic III uu le 
Jeune). Hn. 

Pal<-ologue (Constantin-Draga
sès). Foi,· Conslanlin Dragas,·s. 

l'ALÉOLOGLlE fJAr.on-:,;). :!:!l à 

221. 28ï. :!88. :l:!ü à :H 1. 
Palt;nlogue (Tht'-oùort•), pt'•rH ù11 

prt'•rt"•ÙPn l. :1:11. :1:12. 
Pallavicini (llornrnicni. 18. 

Panormila (AnloineL :11. :.ili. 
Pnpadalus (Mahumrlt•s). toï. 
Papadopoli !'.\icolas Comrn'.-nr). 

29G. 297. 
Papadopoulos (Marc). 300. 
Papadopoulos -Kérameus (A.). 

2. 3. 21. 26. 7G. 7H. tO.'.i. H:l. 
-157. 220. 233. 23\. 237. 2:.i0. 
279. 280. 293. 299. 301. 

Papageorgiou (Spiridion). 30G. 
307. 

Pappus (loannes). 90. 
Paranicas !\fallhieu). t:-.i3. 
PARKÉTHY"1S (JAr.Qn:s). 2:i:l. 

:mt. 303. :_io:;. 306. 307. 
Parménide. G8. 
Paschal (Veuve). 2!18. 
Pasquali (Laurent). 21:;, 2!l(i. 

320. 357. 
Passerus (Marcus Anloniusi. t8:I. 

1.88. 
Palissonius (Mamertus). 108. 
Patrikios (Constantin). t :;;1. 
Paul III, pape. i:i. 22. 
Paul IV, pape. 223. 
Paul (Emile), libraire. 2!18. 
Paulinus (Fabius). 321. 
Paulus (fircgoriusi. :!:!2. 2::2:1. 

224. 3-W. 
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Pavlofî (Alexis). Hf. 120. 129. 
232. 236. 265. 

Pédasimos (Jean). 75. 
Pédiasimos. Voir Pé<lasimos. 
Pelargus (Christophe). 302. :u:;, 

318. 
Perdrierius (Renatus). 200. 
Perchacinus ( Graliosus). 81. 

20:i. 
Périclès. to3. 
Périer (Charles). 36. 
Perionius (Ioachimus). IH. 
Perna (Petrus). 76. 
Perrella (Francesco). 16. 
Pesnot (Charles). Hl. 
Petit (Le R. P. Louis). 301. 
Petreius (Nicolaus). 30. 
Pelri (Henricus). 18. 58. 76. H8. 

192. Voi1· aussi Henricpelri. 
Petrus de Alvernia. 121. 
Phaéton. 288. 
Philelphe. Voir Filelfe. 
Philémon, o füpt0eop1o"J l'-:xl :E::i-.0·,,,. 

303. 
Philibert (Emmanuel), duc de 

Savoie. Voir· Emmanuel-Phili
bert. 

Philippe Il. 51. 53. 197. 
Philippe de Macédoine. 39. 
Philippe le Beau. 59. 
Philoponus. 316 à 318. 
Phocylide. 168. 
Pial pacha. 327. 313. 333. 
Piccolomini (Alessandro). 12;;. 
Pichonius (Ant.). 189. 
Picot (f:mile). 74. 
Pierre le Boiteux, prince de Mol

davie. 303. 
Pigafetta (Filippo). 179. 325. 
PIGAS (MÉLÉTIUS). 254. 21:i6. 262. 

263. 269. 270. 304. 345. 346. 
31:il. 352. 

Pindare. to2. 2r10. 
Plancius (Ioannes1• Vofr Des

Planches. 
Planta (Thomas a'. i6. 
Plantin (Christophe,. :;:J. t!JG. 

197. 278. 
Plantiniana (Officina). 3iil. 
Platon. 29. 49. Ut. 1 B. H5. 

191. 200. 2-\9. 307. 
Pline l'Ancien. 41. 
Plutarque. 45. 60. H. 100. 136. 

197. 203. 32\. 
Podocatharos (Livio). 26. 
Podocatharos (Hector). 13:J. 
Polémon l'Alhénien. 30. 
Polidoro (Pietro). 21:_;. 
Polo (Jean). :i9. 
Poloni (Dominique de). 348. 353. 

Voir la Bibliographie Hell,;nique 
du xvn• siècle, tome 1, p. 49:i. 

Polybe. 99. rnL 278. 319. 320. 
3\3. 

Pomialowsky (J. ). 293. 
Pomponius (Maculus) DÏ\'Îonen-

sis. Ut. 230. 231. 
Ponte (Nicole) da). 215. 
Pontus de Thyard. 228. 
Porphyre. 216. 
PORTIUS (Srno~). l'Ancien. 13. 

u. 15. t6. li. 24. 35. 83. 209. 
2to. 347. 

Portonariis (Andrea). 44. 
Porlonariis (Franciscus de). i8. 
PORTUS (f:MILE). 90. 238. 308. 

318. 319. 3\4. 3-\5. 349. 
PORTUS (FRANÇOIS). 90. 123. 127. 

168. 195. t9ll. 201. 202. 29i. 
298. 



INDEX ALPHABÉTIQUE 375 

Possevino (Antoine). ~U4. 259. 
302. 306. 

Poslhius(loan.). 272. 
Pouoialetlos. Vofr Vlaslos (Geor-

ges). 
Poupon (Maclou). H2. 
Prrelorius (Zacharias). 67. 
Prrevellus (Carolus). 218. 
Prevosleau (f:lienne). 309. 3;-;6. 
Prioli (Antonio). 357. 
Priscus, général de l'empereur 

Maurice. 100. 
Proclus. 58. 206. 
Prosper (Saint). 58. 
Prucknerus (Nicolaus). 19. 
Psellus. 346. 
Psichari (Jean). 214. 
Ptolémée (Claude). 18. t9. GG. 

us. 205. 
Pythagore. 49. 168. 249. 

Q 

Quaritch (Bernard). 208. 

R 

Radecius (M.). 224. 
Ragazoni (Hierosme). 27G. 
Raijanus. Voi1· Rayanus. 
Ra.mpazetto (Francesco). 93. H2. 

132. t67. 
Rampazetto (1. A.). 291. 
Ramus (Jean). 13. 42. 
Ranzovius (Henricus). 243. 
Raphael (Franciscus). 67. 
Raphael Volaterranus. 74. 199. 

Raphelengius (Christophorus). 
351. 

Raphelengius (Franciscus). 319. 
320. 

Ravani (Haeredes Petri). aO. 
Rayanus (Hermannus). 1.U. u;-;. 
Remigius (F.). 96. 
Renlios. Voir Rhendios. 
Relellius (Michael). 99. 
Reusner (Nicolas). 307. 
RHALLIS (CONSTANTIN). 124 à 126. 
Rhallis (Nicolas). 283. 
Rhallis (Polidore). t26. 
Rheinholt (f:rasme). 66. 
RHENDIOS (THÉODORE). U9. 1:i2. 

153. 
Rhodomannus (Laurentius). 273. 
Riant (Paul). 13. 176. 177. 310. 

344. 
Riario (Abbate Galeazzo ). 284. 
Richard (Thomas). 72. 80. 
Richolffius (Georgius). 84. 
Rigaud (Benoist). 69. 170. 203. 

313. 
Rikenus (Jean-Baptiste). 220. 

232. 233. 234. 236. 237. 238. 
265. 292. 

Roberlus Linconiensis. 3. 121. 
Robertus (Philippus). 228. 
Robiquet (P.). 218. 
Robortelli (François). 3t. 
Rochefoucauld (Jean de la), 

abbé de MarmouLier. 217. 218, 
226. 

Rodecki (Alexius). 224. 
Rodolphe II, empereur. 290. 291. 
Roger (Charles). 217. 235. 
Roigny (Jean de). 50. 
Rolandius (Gab.). 231. 
Romanos (Jean). 291. 



3i6 BIBLIOGRAPHIE HELLJ;:NJQUE-

Roscius (Hieronymus). 25. 
Roscius (Ioannes). 204. 
Rosellus (Paulus). 2H. 
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